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PÎ\EIFACE. 

i 


L  étude  de  U  langue  française  et  de  la  langue  italienne»  étant  devenue 
universelle ,  Vinconvénient  des  meilleurs  Dictionnaires ,  ou  trop  volumi- 
neux ou  trop  abrégés,  avait  donné  l'idée  à  M.  Buttura,  littérateur  très 
distingué^  d'en  former  un  qui,  à  l'exception  d'un  grand  format,  réunît 
tout  ce  que  ses  prédécesseurs  avaient  fait  de  plus  utile  et  de  plus  complet 
dans  ce  genre.  D'après  son  plan,  il  n'a  rien  négligé  pour  mettre  ce  nouveau 
Dictionnaire  au  niveau  des  connaissances  scientifiques  et  littéraires,  jus- 
qu'à cette  époque,  en  s'étendanttolitefois  davantage  sur  la  partie  italienne, 
afin  d'éclaircir  les  locutions  qui  s'éloignent  le  plus  du  français ,  ou  qui 
sont  plus  nécessaires  à  connaître  pour  expliquer  les  classiques  italiens; 
à  cet  effet ,  il  a  mis  à  contribution ,  non  seulement  les  Dictionnaires  poé- 
tiques ,  mais  il  y  a  de  plus  ajouté  ce  que  le  chevalier  Monti  avait  publié 
dans  sa  Proposta  pour  la  correction  du  Dictionnaire  de  la  Crusea.  Mal- 
heureusement il  n'a  2)as  joui  de  la  satisfaction  d'exécuter  entièrement  un 
ouvrage  qui  aurait  ajouté  un  nouveau  fleuron  à  sa  couronne  littéraire.  II 
est  mort ,  au  grand  regret  de  sa  famille  éplorée  et  de  ses  nombreux 
amis  ;  il  n'a  pu ,  il  est  vrai,  voir  la  fin  de  son  travail^  et  recevoir  la  ré- 
compense des  soins  qu'il  y  avait  donnés  ;  mais  il  manquait  peu  de  let- 
tres (R  à  Z)  seulement  de  la  partie  italienne.  Lié  d'amitié  avec  l'illustre 
M.  Buttura  ,  j  ai  été  chargé  de  terminer  ce  Dictionnaire,  H  est  inutile 
que  je  fasse  connaître  au  public  la  scrupuleuse  attention  que  j'y  ai  ap- 
portée ,  pour  ne  m'éloigner  en  aucune  façon  des  vues  de  l'auteur.  Per* 
suadé  moi-même  de  la  justesse  et  de  la  bonté  de  son  plan ,  je  m'y  suis 
en  quelque  sorte  identifié. 

On  trouvera,  outre  le  Dictionnaire,  la  grammaire  et  la  versification 
des  deux  langues.  M.  Buttura  ne  s'est  pas  contenté ,  comme  dans  les 
autres  Dictionnaires,  de  donner  seulement  la  prononciation  et  la  con- 
jugaison des  verbes.  Mais  voyant  l'intérêt  et  la  nécessité  d'avoir  des  notioma 
exactes,  et  les  plus  nouvelles,  sur  la  grammaire,  il  l'avait  annoncée  dans 
la  partie  italienne  de  l'ouvrage,  et  il  y  renvoyait  la  soUttion  de  toutes 
les  difficultés. 
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PRÉFACE. 


Quoique  dans  la  partie  française  ce  renvoi  n*ait  pas  été  fait,  on  a 
jugé  indisp&sable  de  dqpner,  en  iibrégé^Ja  grammaire  française.  De 
cette  lAanière  ,  ceux  qili  Toudrogt  âe^livrer  à  Tctude  des  deux  langues, 
trouveront  réuni  tout  ce  qu'il  est  cuvent  convenable  de  consulter.  Ce 
sera  donc,  pour  les  deux  nations,  un  ouvrage  complet,  à  la  portée  des 
fortunes  les  plus  médiocres ,  et  qui  renferme  tout  ce  qu'on  peut  désirer 
sut  le  langage  moderne  et  sur  lancieti ,  en  avertissant  le  lecteur  de  ce 
qu'il  doit  adopter ,  et  de  ce  qu'il  faut  seulement  connaître  pour  Texplî- 
êatioti  des  classiques. 

Le  publie  profitant  de  toute  Futilité  que  M.  Ëuttura  a  voulu  lui  offrir 
par  èon  Dictionnaire,  donnera  de  justes  éloges  à  la  mémoire  de  cet 
bomme  de  lettres ,  qui  tie  vivait  que  pour  Tinstruction  et  pour  l'avan- 
tage des  deyx  nations  :  Tune  lui  avait  donné  le  jour  «  l'autre  lui  était 
ëgsllétitent  chère  par  ses  intimes  affections. 


PIRAJNE6I . 

Professeur  de  Langue  et  dt  Littérature  IteUtanei 
de  LL.  AA.  RR.  les  Princes  et  Princesses  d'Oriéam. 


f'arh,  le  i*r  janvier  i83a. 
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GRAMMAIRE 


ITALIENNE. 


DiFIHITlOlfS. 

La  Grammaire  est  I>rt  de  parler  et  d'écrire 
oorrectf>ment. 

V^Hîcfe  est  un  petit  mol  <|u  oo  met  devant 
les  Bom»,  pooreo  faire  conaaitre  le  genre  et 
Je  nombre. 

Le  /foin  ou  le  Subêtmntif  désA^jae  les  per- 
sonnes oa  les  chojtes. 

VAéjêeiif  eiprioie  une  qualité  des  pcr- 
sonors  ou  des  choses. 

Les  Conreg  sont  dans  l'origine  un  rapport 
des  mots  à  l'un  ou  à  l'autre  sexe.  Il  y  a  eu  ita- 
lien ,  comme  en  français ,  deux  genres,  *e  mas- 
cvltn  et  le  nkninin. 

Il  y  a  denx  Nombret:  le  singulier,  qui  ne 
dè8i|iie  qu'une  personne  ou  une  chose  ;  et  le 
pluriel,  qui  désigne  plusieurs  personnel  ou 
plusii  urs  choses. 

VAugmentaCtf  vt  dit  de  certaines  termi- 
naisons qui  servent  à  augmenter  le  sens  des 
noms. 

Le  Diminutif  ni  une  terminaison  qui  di- 
nunue  la  force  du  mol. 

Un  adjortifest  au  pontif,  quand  il  exprime 
simplemeut  la  qualité:  il  est  au  romparutif 
quand,  outre  la  qualité,  il  expri/ne  la  compa- 
rai<on;  il  est  au  tuperlaîif,  quand  il  exprime 
la  qualité  dans  un  très  haut  ou  dans  le  plus 
haut  degré. 

Le  Superlatif  peut  ^tre  alsotu  on  rskuif. 
Lr  Superlatif  «iiii^ii  exprime  une  qualité  au 
suprême  degré,  mais  Sans  auniii  rapport  avfr 
une  autre  chose;  le  Supi'Hatif  rd/a/i/ exprime 
la  qualité  dan^  le  |)|us  haut  degré. avec  rapport 
à  quelque  autn*  cno'^e. 

Les  noms  de  Nombre  sont  ceux  dont  on  se 
sert  pour  compter. 

Il  y  en  a  «le  deux  sortes,  les  Cardinaum  et 
les  Ordinaux. 

Les  nombres  Cardinaux  sont  ceux  qui  ser- 
vent absolument  et  simplement  à  désigner  les 
divers  nombres. 
Lea  Ordinaux  «arquent  l'ordre  et  le  rang. 
Le  Pronom  est  un  mot  qu'on  met  à  la  place 
du  nom. 

Les  Pronoms  ptnonnett  marquent  directe- 
ment les  personnes. 

Les  Pronoms  ponesêifs  marquent  la  poases* 
sion  ou  la  propnété  de  quelque  chose. 

Les  Pronoms  *fimênttratifi  indiquent  ou 
montrent  rolijct  dont  II  s'agit  dans  le  discours. 
Les  ProDoms  rêiûiifs  sont  ceux  qui  ont  rap* 
port  à  un  nom  o«  è  on  pronom  qui  prMdc, 


Les  Pronoms  tndiurmînit  expriment  ordi- 
nairement leur  objet  d'une  manière  générale 
et  iniléterminée. 

Le  Verbe  est  un  mot  qui  exprime  une  Èb- 
tion  faite  ou  reçue  par  le  sujets  ou  bien  il 
n  indique  que  l'état  du  sujet. 

L'Infini tifeiLDntnt  l'action  ou  l'éUt  en  irf- 
neral,  sans  nombres  ni  personnes. 

Le  P«N«lj>e  est  jinsi  appelé,  parce  qu'il 
partinpe  de  la  natdh  du  verbe  et  de  cell^  de 
1  adjectif. 

Il  y  a  deux  verbes  qn'on  nomme  AuékUai" 
ret,  p^roe  qu'ils  aident  à  eonjoguer  tous  lès 
aut  ces. 

Les  PfépùêHienê  marquent  les  difTérott  r«B- 
ports  que  les  choses  ont  les  unes  avec  ks 
autres.  '^ 

L'Adverbe  exprime  quelque  nrconafBnce  du 
nom,  du  verbe  ou  même  d  un  autre  t^wnhe. 

yJTrr^^''^*^'''  '^^^^  *  JowiireeMeinble 

les  differtritei  parties  du  discours. 

Xes  ïnterjertiom  servent  ■  marquer  une  af- 
fection ou  un  mouvement  de  riii.,  «oit  de 
douleur,  soit  de  joie ,  etc. 

Les  Pariieufee  etpp/éiitfee  sont  de  cortifès 
mots  qui  entrent  dans  une  phraw,  maS  <t»o 
nécess^nres  au  discours,  auquel  ils  donnent 
toutefois  plus  de  force. 


LEÇON  PBBMiiRË. 

«»B  LA  raoaoaciATioa  iriuaimc, 

La  langue  italienne  a  vingt-deux  lèllrei 
qu'on  prononce  ainsi  :  ^  ""^  • 

A,B(i),C.     D.    B.     P.    O.     H      I 
«.    be,   tchè,  de.  è.  elTe,  dgè.  oîî;.  i  ; 

J»   L,        M.         N,      O.   P.    Q.     ft         s; 

i.elle.emme.enne,  o.  pè,  cou.érrt.efa;. 
T.  U.  V.     Z.  • 

tè,  ou,  vè, dzêta. 

FBoirbaerATtoir  ats  vovBLLBt, 

A, 

Celte  ▼oyelîe  se  prononce  comme  en  fran* 
cais  (2)  :  parla.  Elle  a  un  «on  plus  all^njr , 

(i)  Lm FtorvniliwprDnoneeni  ht,  ei,pi,  gi,  pt,  u 
(t)  Oaoedoiinepuiiii  U  traduction  fr»nçaiM,  pai^' «^ 
ril«««  i  ta  ttfwmkn  lt«#a  ai  Mi  *'*«émw  ««•  L  |i  JSu 


TT 


quand  à  la  fin  da  mot  die  est  marquée  d'un 
accent:  verila,  '  m 


•RAMMÀIRE  ITALRNN^ 


I. 


II  a  deux  sons ,  l'un  fermé,  l'antre  ouvert. 
On  ne^seut  établir  de  règles  pour  en  fixer  if 
prononciation. 
JS  fermé  :  Fede, 
*B  ouvert  ;  Deaf 


i. 


/  se  prononce  comme  en  français.  J  se  pro- 
nonce comme  «  français  au  commencement  et 
"^Bu  milieu  des  mots  ;  à  la  fin  des  mots  »  il  a  le 
%  son  de  deux  ii:  DesiderJ, 


A  deux  sons  différens,  l'un  fermé  et  l'autre 
•ttvert. 

0  fermé  :  Bocea. 

O  ouvert  :  Roba;  et  avec  l'accent  final,  amô, 

u. 

on  le  prononce  comme  les  Français  pro- 
noncent la  voyelle  composée  ou.  Quand  u  est 
marqué  d'un  accent  à  la  fin  du  mot .  il  prend 
un  SOU  pins  allongé  :  uno  ;  avec  l'accent ,  Perù, 

COHSORRM  QUI  S'AlOIOUIRTDB  LA  PâOnOMCUTlOH 

TAANÇ&ISl. 

Le  e  se  prononce  à  peu  près  comme  tehè. 

Ctif€o,em,  comme  en  français  :  Cavath , 
eol(rrê ,  cura. 

Cû  comme  iehè  :  Celare, 

Chê  comme  Aa  en  français  :  Cherubino, 

Chc,  chîa,  ehié,  chioj  ehiu  ,  comme  en 
français  Ai,  kia,  kié,  kio,  hiou.  Ex.  C/ii, 
^hUaro ,  ehiùdo. 

Ci  comme  (^i  :  Cicata, 

Cia  :  Ciateuno. 

CU:  Cioio. 

Cio  :  Ciâ  ,  eioectilatM. 

du  :  Ciuffo, 

G,  comme  en  français  dgi. 

Ga^  go  ,  ga,  comme  en  frauçais  :  Gabbla , 
gomtata  »  gufo, 

Ge ,  comme  dgé  :  Géiuio. 

Gkûf  comme  «n  français  ^«4  :  Gharmirt. 

Gui ,  comme  en  français  gui  :  Ghirlantta. 

Gi ,  comme  dgi  :  Giraro, 

Gia  :  Giammai. 

Gte:  Gioto, 

Gio':  Giorno. 

Gin  :  Giusto» 

Gfi  a  deux  sons  difTcrens.  Cette  syllabe  est 
mouillée  dans  les  mots  gli ,  giiene ,  mtgiio , 
pigUo ,  etc.,  où  on  la  pi'ononce  comme  la  iinale 
du  mot  français  bouilli.  Elle  a  le  son  dur  dans 
les  mots  négligera,  negligenzay  négligente^ 
mente  i  JngHa^  Angli,  etc.,  où  le  ^s'articule 
oomme  en  français. 

Gn%,  gno,  comme  dans  les  mots  français 
campagne,  compagnon  :  Cattagna ,  legno^  be- 

^Guutgue  (goua)  (goué)  :  Guadagno,  guerra 


?. 


Guif  comme  dans  le  mot  français  aiguille  : 
GuidO' 

H  ne  se  pronoocejamais  au  commencement 
des  mots. 

' ,  comme  en  français  hou» 

}ua  (koua)  :  quaii. 

Que  rkoué)  :  QueMiione, 

'^ui  (koui):  Çaî,  quieie. 
^uo  {koao)i  Quotidiûnom 
iee ,  comme  c  â  en  français  :  Seegliere. 

Sehé ,  comvp^ské  en  français  :  Scherzo. 

Seki,sehia,  fchie,  comme  Mt,  lAia,  tkU  : 
Schifo^  schiamosto,  sekierm, 

Sei ,  comme  ehi  en  français  :  Seitma, 

Seia  :  Setagura» 

Sâe:  Seienza. 

Seia:  Seiogliere. 

Seitt  :  Seiupmre.  La  prononciation  des  syl- 
labes »eia ,  teie,  icio,  teiu ,  n'est  pas  absolu- 
ment la  prononciation  des  syllabes  françaises 
cha ,  ché.  chi, cho ,,chou ,  mais  elle  fait  en- 
tendre bien  faiblement  le  son  de  la  voyetlo  • 
confondu  avec  afe,o,u. 

z. 

Celte  «onsonne  a  deux  sons  différens  :  elle  a 
celui  de  tt  dans  zitto^  zolfa,  zueehero ,  avorl- 
zia,  lezion» ,  etc.;  elle  a  le  son  de  de  dans  zof- 
ferano»  xefiro,  dozzena^  oriztonie,  razza. 


LEÇON  II. 

Dl     l'article. 

Les  Italiens  ont  trois  articles  :  h ,  il ,  là. 
L'article  h  se  décline  ainsi  : 


Pluriel. 

Nom.  GI! ,  lê$. 
Gém.  D«|rli ,  tf#f. 
Dttt.  Ajtii ,  «10. 
Ace.  Gii .  /m. 
A».  Dsfli ,  dsi. 
Nr((li,  d»nalet. 

(.'ogli.OMtf  /«. 

Per  gli ,  pour  lei. 
Sugli .  êw  let. 


Singttlitr. 

tftm.  Lo,  h. 
Gém.  Dclio ,  du. 
Dût.  A)Iq,«h. 
Ace,  Lo ,  te. 
AkL  Dallo .  d,i. 
N«iU ,  dam  h. 
Colio ,  «vw  /«. 
Per  lo ,  pour  /«. 
Sullu ,  iur  I*. 

L'article  lo  se  met  devant  les  noms  mascu^ 
lins,  tant  substantifs  qu'adjectifs,  qui  com- 
mencent par  une  «,  suivie  d'une  autre  con- 
sonne. 

axa  II  PLI. 
Singulier, 

Nom.  Lo  npeechto.  Nom  £•  mifvfr. 

Géa.  Dcllo  >ppechio.  G4d.  Du  miroir. 

Dat.  Allo  itpveclito.  D»|.  Ja  mirair. 

Aee.  1.0  i>ii«Grhio.  Ace,  Lo  miroir. 

A  H.  Iliilio  apccchio.  AïA  *  Du  ou  par  h  infmr. 

Ncllo  sprccbio.  Dum  h  udnùr. 

V.Mo  «pecel.îo.  ^nc  U  miroir. 

Prr  lo  »p#cebio.  Pour  t»  miroir. 

Sulio  apcccbiob  ^  Sut  U  miroir. 

Pluriel, 


Nem.  Gli»prccli{. 
Gén.  Deuil  «pMrhj. 
Dat.  Auli  »pccrbj. 
Aer.  Gli  i>prcclij. 
Abi.  bmplit  rprcch). 
Nrgli  KperohJ. 
Co|^Uypcoob|. 


Nom.  Kr«  miroirr, 

G^n.  Doomiroirê. 

]i«l.  Aux  miroiro. 

Ace.  Lt$  miroiru 

Abl.  Doa  ou  par  lo»  miro'r». 

Vùm  toi  Huroin. 

Apoe  io$  Hùnin, 


GRAMMAIRE  ITALIENNE. 


Sagli  tpccab)  (  i  ) .  Smr  Ua  minin^ 

L'article  lo  se  met  asasi  derant  les  noms 
masculins  qui  commenceiit  par  une  voyelle  ; 
mais  on  retranche  la  lettre  0,  et  Ton  y  subsli* 
lue  110e  apostrophe. 


Sîn§»litT» 


SXMPLI. 


FIutUL 

Nom,  V  ènmr ,  rmm«ur.        Nêm.  GU  ■mori .  h$  mtm*. 

liém.  Deir  aoiorc,  4t  Camoar.  Gém.  Drgli  ainori ,  en  amtun. 

Dmt.  Air  anMre ,  à  Vamour.     Bat.  A|rli  »m«ri,  aux  »mùnr$. 


At€.  V  anere  ,  Vamawr. 
AU,  Dhir  MBM«  ^ésim/ntr 

/'anaar. 
Nair  aoior*,  éanê  /'damrr. 
0>ir  aiuore ,  arae  t'amtur. 
Par  r  anrara ,  ptmr  i'am»ar. 
Snifamore^iar /V 


Aee.  6li  amori ,  /m  amamn, 
JbL  Oa^i  anori ,  en  ou  ^ar 
/m  amtfura. 

Nrirli  amort,  iaii«  /««  amaart. 

f-«fHl  amori .  aaar  fc»  amour». 

Par  gii  amori,  ^aor  U$  mu^turu 

Sagli  amori ,  »ur  tu  amotiru 

GU^  dégU,  aglif  é^li,  etc.,  ne  s*éHdent 
que  devant  les  noms  oui  commencent  par  un  i, 
comme  gf  ÎMgégni,  Jegt  ingegni^  etc.,  let  tu- 
kns^det  to/«ii«,elc. 

L'artidc  il  se  décline  ainsi  : 

PiarUL 

Kom.  I  du  K.  Kom.  Lu. 
Gé».  Doi  «a  de».  Gém.  Jhê. 
Oaf.  Ai  ou  a*.  Def.  49X, 
Aee.  \ou\\.  Ate,  L«<. 
AM.  Dai  aa  da'.  AkU  Dtt  ov 

pur  taa. 
Nci  a«  nai',  ^aa*  /«a. 
Toi  0«  eo*,  A*«e  t»$. 
Paiaapa\«>«Hr  f«f. 
Sui  •«  «a*,  «ar  Im. 


Singutier, 


<Mi.Dd.OékOki. 
Itar.  AI.  Dal.^a. 
Aer,n.Aee.L: 
AkLlhlAêl.  Dm, 

Nal,  rfana  (a. 

Prt ,  pevr  It, 
SttJ .  «w  la. 


Cet  article  se  met  devant  les  noms  mascu- 
lins qui  commencent 
cepte  i's  soÎTie;  d'une  j 


par  toute  consonne ,  eX' 
aulre  consonne. 


iVam.  Il  lifcro. 
6Akl)«llikr«w 
JD*'.  Al  libro. 
Aee.  Il  libro. 
AH.  nal  libro. 
Nrl  libfv. 
Col  Jibro. 
Pal  libro. 
8ul  libro. 


Ifom.  1  libri. 
6tfM.  Daiaade'llbri* 
Ortl.  AiMA'Ubri. 
Aee,  I  libri. 
Abl.  Dai  ou  da'  libri. 
Nai  aa  na'  lîbri. 
Cet  aa  eo*  libri. 
Pei  ou  pe'  libri. 
ni  mt  au*  tibri. 


BX  EMPLI. 

S'mgutUr, 

Nom.  Im  iitrt, 

Gân.  Dm  Ihre. 

])at  4a /l'ara. 

Arc.  /.«  livr*. 

Abl.  Do  ou  par  tt  Ihrt. 

Dana  /«  liarr. 

Atte  ta  Itm. 

Pour  te  livrai 

Smr  la  Uara. 

Pluriel, 

Nom.  L«<  fiar.4. 

Géo.  Dm  ft'arra. 

Dai.  Au»  tiurma. 

Aee.  Laa  tivraa, 

Abl.  D««  ou  ptr  lu  Ihrta. 

Dana  Isa  livrât. 

Aue  la»  iiwru. 

Pour  In  livra». 


Sur  le»  Ihraa. 

L'article  la  se  décline  ainsi 


Singulier. 

K«m.  La.  ATaai.  la. 
G4m.  Délia.  Gém.  Da  ta. 
DaU  Alla.  Dot.  A  ta. 
Aee.  La.  Aee.  I.a, 
AU.  hmllm.  Ail.  Da  la. 
Ndia ,  dama  la. 
«Jolla ,  aau  la. 
Patia  aa  par  la ,  pamr  la. 
£allaMiaa  la,  «or  la. 


Pluriel. 
Wam.  La.  iVaat.  Lu. 
GéH.l\tslh.Gém.Dea. 
Pal.  Alla.  Dot.  Aux. 
Aee.  La.  Aee.  La». 
AU.  Dalla.  AU.  Du  ou  par  te». 
Nelle  au  le  ,  ion»  la». 
€olle  aa  con  ta ,  aue  le». 
Pelia  aa  pcr  la ,  po»  la». 
Sulle  av  au  le ,  «ar  laa. 


(i)  Quokinra  usa  ta  «arvcDl  égalamnii  da  l'artiele  lo  da- 
vaiii  Ira  noma  qui  oammeneant  par  m  «  eommw  la  sia« 
rprle  i  au  plunol  U  ftut  tanjoun  auployar  fartiala  * li, 
#/i  M'i ,  toa  ooelai.  '  -r    *  a    « 


Cet  article  sert  pour  lei  noms  féminins  qm 
commencent  par  une  consonne  queloonque. 

BX  BMP'L'X. 

Singulier, 

^  Nom.  U  auiMMb 
.  Gio.  Da  /a  mtaïUaa. 

Dat.  il  la  Biaûan. 

Aer.  £a  maiaaii. 

Abl.  Da  fa  oo  fac  tevMMMi- 

Daaa  la  maiaom. 

Aaae  la  mataan. 

Paar  la  ataiaam.         .    ' 

5ar  la  miaieaa. 

Pluriel. 

Nom.  £««  aiaiaaaa. 

Géo.  Daa  maUon». 

])at.  Aax  aiataana. 

Aeo*  Lu  Miaiaaaa. 

Abl.  Oa«  ou  par  lu  mêuama. 

Dam  lu  Maiaaa«. 

Aaae  In  oiaïaaaa. 

Paar  In  mamme. 

Sur  laa  maiaam». 


Nom.  La 
G.én.  Dclla  caaa. 
Dat.  Alla  caaa. 
Aee.  La  eaaa. 
AU.  Dalla 
Nella  ca»a. 
Colla  eaaa. 
Palla  caaa. 
Sulla 


Ifam.  La  caae. 
Géu.  Dalla  ra*c. 
Dat.  Alla  caae. 
4rr.  Le  race. 
AU.  thillaeaaa. 
XHIti  care. 
Colle  eaaa. 
Palle  eaaa. 
Sulfe  caae. 


L'article  h  sert  aussi  pour  les  nMos  fémi* 
ninsqui  commencent  par  une  voyelle;  mais 
alors  on  supprime  la  lettre  a ,  et  1  on  mist  ont 
apostrophe  à  la  ploc^. 

.      BXBMrirB. 


Singulier. 


/Vaai.  L*aaiima. 
Gém  Haïr  anima. 
Daf.  Air  anima. 
Aer.  L'  anima. 
AU.  Dell'  anima. 
Nrir  arima. 
floir  .mima. 
Par  r  anima. 
Safl'  anima. 


JVaoi  La  anime. 
Gém.  Dclle  anime. 
Pat.  Aile  anima. 
Are.  Le  aniaie. 
AU.  Dalle  anima. 
Nelle  anime. 
Oolle  anime. 
Par  la  anima. 
SiiUa  anioia  (i). 


Noas.  Vi 

Gên.  De  tu 

Dai.  A  Câmta, 

Aee.  Vêma. 

Abu  Da  ott  par  V*ma,  t 

Danal'iaia. 

Aaae  tAme. 

Paar  t'ânta. 

Sur  rêaia. 


PlurUL 


Nook  la»  Âme». 
G4n.  De»  âme». 
Dat.  Aux  imu, 
Aee.  Laa  âaua. 
AU.  Du  ou  par  laa  iauu 
'  Dan»  laa  âuiaa, 
Aaeeluêmu. 
Paar  lu  ima». 
Smr  têê  âaua. 


l 


Observez  qu'on  fait  l'âision  de  Ta  dans  l'ar- 
ticle devant  1rs  noms  qui  commencent  oar 
un  e  ;  on  dit  l' eminente ,  /*  e^teuzioni ,  Jell^ 
eminente ,  delt  eieêuùêni^  etc..  les  ëminen- 
ces,  les  exécutions,  des  éminencesy  des  exécu- 
tions, etr..  et  non  pas/e  emin^n^a,  le  eitew 
sioni,  délie  eminente^  délie  eseeuzioni ,  etc.  U 
fiaut  excepter  les  mots  effigie  ^  estaêi.  en  fan  , 
età ,  esiremità,  effigie,  extase  »  emphase,  âge» 
extrémité ,  et  quelques  autres  qui  ont  la  même 
terminaison  au  singulier  et  au  pluriel,  et  oui 
n'admettent  point  d'élision  à  l'article  du  plu- 
riel, afin  qu'on  puisse  distinguer  le  plorid  d'à* 
vec  le  singulier. 

Si  les  prépositions  dans ,  avec .  pour,  sur, 
sont  suivies  des  articles  du ,  aIp  /*,  de  la ,  des  • 
de,  elles  se  rendent  par  in  »  con  «  per^  su,  ou 
sopra,  et  Ton  n'exprime  point  les  artides* 

f  1  )  PluNcura  éerivaina ,  cl  aurioul  laa  poiiea ,  emploirak 
ecn  lo ,  ton  l\  eon  gtt,  evm  la,  eoa  tOy  au  Ban  da  eeila»  uM\ 
aagli  f  «alla .  eaU»>  ^ 


m       /  GRIMMIIRE  ITALIENNE. 


mMi  âTwdii  pam  n  da  iVati,  'cm  pme  $é 
cetfua  ;  pour  de  l'aneott  f  c  danaro,  elc 

Remarquez  que  les  articles  ^u ,  die  /',  <<«  /a, 
ée$t  de,  qui  sont  employas  en  Transis  comme 
articlt%  iiKMiim  dan»  le  nominalil  (siujel  du 
dis^irs),  dans  le  datif  (  régime  indirect) .  cl 
dans  raccuwUf  (régime  direct]^  se  supprinit-Dt 
e»îfaKM« 

Es.  du  nominatif:  Pe  bon  pain  et  de  bonne 
eau  tu/[iseni  pour  la  nourriture  du  eorpt  hu" 
main,  buoii  pane e  buoa' acqua  bastano  p«r  la 
DutHf  ione  del  corpo  umano  :  De  grands  èvé- 
lumens  et  de  grandes  révolutions  suiiirent  ta 
mirideCè^ar,  grandi  avvenimenti  e  grandi 
rÎToluiioDÎ  teguiixioo  la  morte  di  Oesare. 

Bs,  du  éaiif:  Les  gens  de  guerre  soni  sow 
vomi  Muits  d  de  mauvais  pain  et  A  de  mau' 
vaisa  viande  9 1  soldati  sono  spesso  ridotli  a 
|.  cattÏTO  pane,  ed  a catliva  came.  Las  personnes 
destinées  à  de  grands  emplois  doivent  se  pré- 
favar  é  é$>  féfhamses  stisgrâees,  W  persone  des- 
Ihutte  A  grand'  in^ieghi  debbooo  prepararsi  a 
Aiipiactvoli  dugrasie. 

Bx.  de  f accusatif  :  Pour  bien,  éerira  ii  faut 
employer  de  bon  papier  et  de  bonne  encre  ^  per 
bene  scrÎTere  bisogtia  impiegare  buona  carta , 
e  buon  iocbiostro.  Un  discourt  n'est  beau 
qu'autant  qu'il  eçntiant  de  solides  raisonne' 
mens  et  de  nabtee  empressions ,  un  disoorso  è 
bello  îo  quanto  çbe  cpntiene  solidi  ragionq- 
menti .  •  oobili  espresftioni. 

L'article  du  s^ippiMe  en  italien  quand  il  ast 
pria  dam  un  seta  \\m\ié  t  comme  donnez-moi 
du  pain  f  datemi  del  pane,  c'est-à-dire  une 
partie  ou  un  peu  de  pain. 

Les  infinitifs  des  verbes  et  les  adverbes  [yen- 
Tent  être  tftttAoy^  en  italien,  comme  sub- 
stantifs, avec  (es  articles,  il,  lo^  i*,  B&,  // 
eantare  rallejfru .  la  scherzare  é  permesso , 
/' adtttoH  é  eosa  vUe^  le  chant  réjouit,  i«*  ba- 
dinage  est  permis»  la  flatterie  est  uae  chose 
▼ile  ;  mot  à  nioti  le  chanter  réjouit .  le  badi- 
ner est  |>ermi9,  le  fiatier  est  une  chose  viie.  io 
^m  ap  iid  it'gaando%  né  il  corne  ^  je  ne  sais  ni 

2Wind  «  ni  comment  ;  mol  à  mot  :  je  ne  sab  ni 
\  qi4aod,  ni  /«.çonAmenL 

Observaiiotis  tur  les  articles, 

'  On  feûi  ëlaWîr  pour  règle  général^  qu'en 
iUtlen  les  articles  sont  emoloyés  devant  les 
AoQis  substantifs  et  adjectifs  a  peu  près  comme 
«n  lè^  emploie  en  français. 

Tik  Toîci  de's  exemples  : 

IjCS  noms  propres  d'hommes,  comme  Pie- 
irù ,  Pierre ,  Pitolo ,  Paul ,  Andréa ,  André,  ne 
reçoivent  pas  d  Jirtidc.  On  le  met  souvent  de- 
vant les  noms  des  Temmes  qui  ont  une  cer- 
taine câé^rité ,  et  l'op  dît  Al  Fiammetta  ,  la 
Corillà,  Un  l^emploié  aussi  devant  les  surnoms 
et  les  noms  de  famille  ,  comme  il  Petrarea  , 
Àtratqtié,  il  Boeeaedo,  Boceace ,  il  Tasso,  le 

Xwk:  »  elc« 

Le$  nomi  di  villes  eiv  général  n'admettent 
point  d^artîde  ;  11  faut  excepter  U  Caira ,  W 


Caire,  la  ^firandola,  la  Blîrandole  1  f^  f!nafe, 
le  Final,  etc. 

On  net  l'article  defant  les  noms  dei  mon- 
tagnes ,  des  lacs^  des  rivières ,  des  provinces  et 
de»  royaumes,  braqu on  veut  |iârler  de  tout« 
la  jirovince .  (le  toute  la  rivière  et  da  t«il  le 
royaume,  ou  d'une  partie  qu'où  veut  spéciale- 
ment désigner. 

On  se  sert  de  l'article  devant  lef  noms  des 
peiaonnes  et  de»  villes ,  lorsqu'ellea  ont  un  ad-> 
jertif  de  qualité,  ou  qn  litre ,  comme  il  grandp 
AUssandro,  Ah'SSfn'lre  If  grand:  il  re  l>aria% 
le  roi  Dariuft»  l'anêira  Romm,  l'am-ienne  Romei 
jétene  la  dolta.  Allient  la  savante. 

(  n  c^cepie  diin£  \*^  nom»  de  titre,  dam 9 
dom,  maduma,  madame,  sanio^  saint.  Au 
lïom  papa,  pape .  on  peut  donner  ou  refuser 
l'article. 


LEÇON  111.  ■ 

DB8  PlArÔsiTIOat    APfSLÉlS   «IGlIACAil  ,  SIGIBt 
FOUI  LB8  CAS. 

Ces  prépositions  sont  di  <m  d'y  aon  ad,  et 
da.  Biles  répondent  en  français  aux  prépMt- 
tipns  de ,  d',  et  d. 

On  met  le?  prépositions  di,  a,  devant  !« 

noms  qui  cumineiioent  par  une  consonne,  dr 

et  ad  devant  ceux  qui  commencent  par  unn 

vovfllf*.  Da  se  met  devant  les  ransonneset  les 

'  voyelles  pour  diâlingiier  le  génitif  de  l'ablalir. 


BBBlieLS. 


Womt.  Roma .  BMiw. 
Gén.  Di  Hoiua ,  dt  ll0M«. 
Dut.  k  Roui» ,  i  Rom*. 
Abl.  Da  Koiua  d»  Rifmt* 


Nmb.  âlu^Mêf^  khiSÉÊiAt*, 
Gén.  U  dltnandro  ,  iT  Alt-xan- 
Bat.  Addlfêtinéro,i  Alcian. 
Abl.  0«i  Ai*M»niro,é9  mi  par 
Alexandre. 

On  met  les  artirlesi  il,  la^  devant  les  mnU 
Signore.  Signt>ra.  Monsieur,  Madametcommc 
Monsieur  de  VoUaire .  il  Signer  ai  Fottaira  9 
Madame  Riccoboni ,  la  Signora  Riceobonii  d€ 
Monsieur  de  Voltaire,  dtl  Signer  Foliaire: 
de  Madame  Riccobopi,  délia  signora  Riçeç-' 
60m,  etc.  (i) 

Les  articles  le  ou  la  qui  suivent  en  françaif 
Afon<(e«retj|i/04/ama,  se  suppriment  en  italien» 
et  on  se  sert  toujours  de  il,  ta ,  af  ant  Signore, 
Signera  ;  comme  Monsieur  le  président,  il  •$«* 
gnor  présidente  ;  Madame  la  PrinceMe,  la  Si» 
gnora  Principessa  ;  de  Monsieur  le  Président» 
del  Signer  Prexidentcide  Madame  la  Prineessn 
délia  Signora  Principessa ,  etc. 

Au  vocatif,  c'est  à-dire  lorsqu'on  adresse  la 
parole  à  quelqu'un .  on  ne  met  point  d'article 
devant  Signore  H  Signora,  Ex,  :  Gomment 
volis  portex-vous,  Monsieur?  fomc  ^nte.  Si" 
gnore?Qiie  dites-vous.  Madame  liLGonitetsef 
Che  dite ,  Signora  Contesta  ?  etc. 

Ce  que  j'ai  dit  du  singulier  doit  t*applîque^ 
également  an  pluriel. 

(1)  Obttrrtes  qu'on  rcirnnche  !*«  dam  Signort  loglea  le 
tùk  qu'il  «al  auiti  dfaa  iton  »  è  Bohia  qtM  le  iiMt  hé  ««ai 
BMMce  par  une  «  auUie  d^uoe  tewou»a ,  eMame  ff  tig^tré 
Stefan* ,  llonaiear  BiiamM.  «le.  U  M  e«l  de  mM^  4* 
M^nûgwto,  MouKJgueur. 


GRAMMAIRR 

.  Ûl9«f rvfv  i|a*9vce  le  ^n  MUmignon ,  lloii- 
^iKHeuc . Ml  se  i^rl et»  pir|Mi0itiofii éi^à.da, 
t\  l'on  n'exprime  p««  eo  ilali'n  l'aviicie  oui  suit 
Ùfit^têigneuT  i  cooine:  Mtjnseisneyri'Arcbe- 
▼^yt9  Motmgmsr  Afttpp^maû  ^nàt  Monsei- 
Cœur  l'ÀrdieTéqHe»  rfi  BÊtmsigiwr  Arcioêê" 
€09»  f  pie. 

Lorsqvt  rîDfiqHif  ffwiç&is  «  étani  prétédé  de 
la  préoosUion  dâ .  tient  la  pUce  du  nominatif 
€fi  deVacciisatif  dans  le  discours, on  peut  t%^ 
priiapr  celle  prrposilioii  par  \e$  anirles  ii<,h, 
C.  E^.  :  Il  est  «nia  de  Ura  et  d'étudier  les  bons 
auteurs,  è  utih  il  ipug^n  •  êë9iaéija%  i  kuùni 
i$ê9n  i  ViMiH  me  déftfDdes  d'aller  à  la  pnime* 
Dade ,  vçi  mi  9i4iûfê  PmmétFt  «  êp^sto. 

jidu^àdefm^édÊÊfàéâ,  a'cxprimeat par 
le  préposition  a  devant  une  consomie,  rt  par 
ûd  dcrant  une  voyede.  Ex.  :  Je  parle  à  des 
étrangers,  /mrl^  f  fbrtttieri,  Je  m'adresse  à 
iks  amis  •  m'ituiirêMtû  »é  mmiti» 

Air  d$s  se  mid  jiar  la  prêposilinn  dn,  Bt.  : 
Il  a  été  à\l  \}»v  dje^Qommes  savans,/^  $Uitod«ii9 
dm  u0mim  dtHH. 

Les  adjeetifis  de  dimemâiMI .  tels  que  haut , 
Uurgô ,  êic, ,  soQt  suivis  en  français  de  la  prépo- 
aitiiHi^a, comme:  iMmlde  iroîs  pieds,  large 
de  quatre  doigts;  mais  en  italien  on  supprime 
la  préposittop ,  et  ou  dit  :  alto  trp  pipdi ,  Iw^o 


X£f^9  IV. 
sioLaa  rooa  roxsiBa  ta  pi.ua til  dis  vous. 

Réglé  f".  Tons  les  noms  féminins  terminés 
•n  à  ont  le  plurici  eo  a  :  donna ,  femme ,  donn^ 
fammes. 

a.  Tous  les  noms  masenlins  terminés  en  a 
ont k pluriel  en  i  :  Saiië^  Scythe,  5cir< Scythes. 

S.  Tous  les  nonM  masrulios  termitiés  en  o 
tM  le  pluriel  en  is  maetiro,  maître,  maettrt, 
maiCres. 

4*  Tous  les  noms  terminés  en  e  ont  te  plgrid 
eo«:  padre^pèn,padri opères t  madtey  mère, 
wmdri\  mères. 

5.  Tous  les  noms  terminés  en  î  consf^ëh't 
ts  même  liTminaison  ai|  pluriel  :  metropoii , 
métrofNde.  meir»/90/i,  métropoles. 

6.  |jes  mftnosytiabes  et  les  noms  qui  ont  on 
■ooent  sur  la  dernière  syllabe  ne  changent  pas 
de  lermiiiHison  an  pluriel.  PU,  pied  ;  ra.  roi; 

Îrà ,  grUt  ;  eitiâ  ,  #iH«  ;  virtU ,  rorlu  ;  el  l'on 
it  c  <  jstd^  Its  pieds  ;  c  rt ,  les  rois  ;  /a  ^ru  .  les 
grues:  /a  eittà ,  les  villes;  le  vin  à ,  les  vertus. 

7.  Les  noms  terminés  en  ie  conservent  la 
même  tenninaison  au  pluriel.  La  série ,  la  sé- 
rie ,  le  urie ,  les  séries;  la  speaie,  l'espèce ,  le 


Il  y  a  des  noms  en  «0  et  en  gQ  qui  finirent 
■U  plvf iel  en  et  «t  en  gi ,  el  d'autres  qui  se  ter- 
minent eo  ehi  et  en  ghi. 

Bar  ces  terminaisons  on  ne  peut  t^lablir  des 
règles  bien  fixes;  toutefois,  en  eénéral,  l'adjectif 
en  00  et  en  go  prend  l'ii  au  pluriel .  lorsque  le 
lobstaatif  d'où  il  dérivela  possède  ;  mais  il  n'ad- 


met  pas  r/t  (juan^rcelui-ci  en  est  pnvti  Bs*^ 
BieeOf^  riechi  »  de  riehetzai^greco,  g9>eei,  dÉ 
grerS;  antico,  atttiehi ,  deantiehUà;  limc^« 
amiei^àr  amicizia;  turco,  turehi,  de  li^/iia; 
leohgOj  tefihgin  de  teo'ogia ;  aftrologf ,  m$f9» 
togi,  àeattrohgia;  parroeo^  parrœehi,  de^f<* 
rocehia  ;  benefieo^  (fcn^fici,  de  ^j|i^«ii«(S,  gtfi* 
Le  substantif  an  ao  et  en  ^  prend  ï'k  m 

filuriel .  quand  l'accent  tonique  se  trouvé  sur 
n  s)UHbe  qui  précède  eo  et  go.  Ëx.  :  fVôoa, 
fiioehif  lûnga,  lunghi;  ràgo^  rog/ùt  pileo, 
pafchi  t  eltousl  s  autres  dissyliabeft ,  à  l'excep- 
tion de  ûorco*  qui  tait  porci,  prennent  TA  i]|i^ful 
la  dernière  sylial>eest  précédée  d'une consanitti 
eatfifaieo,  êatafahhi .  etc. 

8*  Régir*.  Tdiis  ii'S  noms  féminins  termina 
en  <«  et  en  ga  prennent  une  h  au  plnrial  :  aim'ca»  • 
amie, amcc/ie, amies;  lega^  ligue,  leghe,  ligues. 

Exceptions  ouao  régies  précédentes, 

Mogtie,  femme,  fait  au  pluriel  mo^/i.  femmes. 

Mille  fait  mifa  au  pluriel  :  mille  érus ,  mi^k 
seadiy  deux  mille  écus,  dw  nklla  seudi;  buêl 
bœuf,  fait  au  pluriel  buoi, 

Oomo%  homme,  fait  au  pluriel  aambiii  et 
non  pas  aornU 

bio  ou  ldd^[xj.  Dieu,  fait  au  pluriel  pii,  ef 
prend  l'artide  gU .  comme  :  les  Dreux»  gli  Deîf 
des  Dieux ,  </e^/c  i>a<,  etc. 

Mio,  ttiOt  tuoy  mon  ,  ton .  son  ,  ou  mxttif 
tien ,  sien .  font  au  pluriel  miaf ,  tuOl ,  suoi. 

Les  noms  terminés  en /o,  CQmme  llhrqjo^  2a- 
vetojo ,  etc. .  libraire ,  lavoir,  etc. ,  perdent 
i'o  hn  l  au  pluriel ,  et  font  Hhrm ,  tmvmltoj. 

Les  noms  qui  finissent  en  10  changent  \o  epjf 
au  pluriel;  comme  :  tempio*  templ#,  impj  ^ 
temples ,  principio,  principe,  prineipj ,  pvtnw 
cipes.ete.  Cependant,  si  la  finale  £0C9t'précé« 
àéeieCfchfg,  gl,  00  peut  la  cbangèr  im  «• 
simple  i  itfMsr  former  le  pluriel;  coauntt  l^wi* 
paceio,  rembarras,  gf  impaeei,  les  embarrt^; 
l'œehio ,  Vceil .  gll  occhi ,  les  yeux  ;  il  raggia^ 
le  rayon,  «  raj^^f,  les  rayons (*}«  il  figlio ,  la  fils^ 
i  figii,  les  ttts.  Observez  que  lor^de  Ici  noms 
terminés  en  U>  ont  l'accent  sur  ïi,  soit  ^rqyé» 
soit  so\i!^enténdu ,  comme  natto ,  cicoth ,  etc.^ 
natif.  babi|,lfls  lont  an  pluru^l  natU,  cioiifit.eic. 

11  y  a  quelques  noms  masculins  tendinés  en 
oau  singulier  qui  prennent  aii  ploriel  la  ter- 
mitiaison  en  a  avec  f'articte  du  fém  ^  n:  ce  sont 
U  eentinojo,  la  centaine  :  1/  migliojo^  le  millier; 
(7  mîgUo  ,  le  ïfi'iWe  :  il  moggto ,  le  muid  ;  A  sta- 
jo,  le  boisseau ,  ilpojo^  la  paire:  tuovoXœoL 
qui  font  au  pluriel  te  eentinaja,  te  miglityajlp 
miglia,  etc. 

liy  ad'autrea  noms  masculins  termiiiés  ena 
an  singulier ,  qui  i»euvent  se  terminer  en  f  00 
en  a  au  pluriel.  Lorsqu'ils  se  terminent  en  i\ 
ils  prennent  l'articde  du  masculin;  mund  ils  an 
terminent  en  a  ,  ils  prennent  l'article  du  fèaA- 
msi*  Ce  sont  les  suivans  : 

Singulier,  PtufUU 

AntÙo,  SDoeau.  J»f  «"•/«  •«  <•  «^*'«' 

\\)  U<lê  it«  feè  dît  qu'au  nomfoaitt  .     .^  . 

(s)  fi«Ht/tcw.  bitvfiiil,  r«fM;  TttpkykxA  »/ii4^/  «f  f^f 
au  pluficL  ' 


i 


yin 

Jraccbfbnn 
l^#rfl»«  bojra. 

Carttlh  ,J^ïtêfÊ. 

Ciglh,  •Pareil. 

€•>%$ ,  eotiM. 

DU0 ,  doift. 

Fito,  Bl. 

^•■«'«inmf* ,  fimdement 

Fnuot  Aulu 

FlM9  ,  fUM*U. 

Gjnoeekio  «  genou* 
<*nV«  (  erù 
LtHro ,  lèTtr. 
LêhuuIo  ,  drap  de  lit. 
JÊ*mbr9y  mcmbra* 
Jlar»  t  mur. 

PoaM,  pomme. 
||lce« ,  MO. 

Slridê^  cri. 


GRAMMAIRE"  ITALIENNE 


«  bréeeî  et  f«  kr^eeiû, 

iUdêtlUt  /•  *iitf«(/a. 

I  ca(caf»{  ei  l«  eateagn^ 

i  €»ri  et  i«  emrrum 

î  eatUlli  et  /•  casUtla. 

i  eigti  et  /«  ciglia. 

i  C0mi  et  /«  eente. 

<  éiti  et  /«  dita. 

i  fin  et  /•  fila, 

I  fomdam«»ti  «t  /«  fondammttu 

ifrutUtl  tefiMa  (i). 

i  /"tfa  el  /•  fiad. 

I  ginocehi  et  /•  ginoecUa, 

i  gridi  et  /•  ^f^a. 

i  tabM  et  /•  fak*re. 

i  temtuoli  rt  /•  /«assie/e. 

i  memiri  et  (•  mrm^ra  (t). 

j  m«W  rt  /•  M«ra  (5). 

gli  ùiti  el  l<  e$ia. 

i  pomi  et  («  ^MHNb 

i  faerftt  cl  fe  mcea. 

fli  êtridt  et  /«  §trida. 

•  »MfiaMali  et  /•  eetlùneata. 


LEÇON  V. 

MiCLU  rOOA  COHlTAlTaR  LB  GIliaB  DM  ROMS. 

Les  italiens  ont  deux  genres»  le  masculin  et 
le  féminin.  Les  noms  en  a  sont  féminins. 

Les  noms  propres  d'hommes,  comme  An- 
dréa, Anassagora^  etc. ,  André,  Anaxagore^etc  » 


▼erture.  il  y  en  a  troingiri  sofot  des  deax  gen- 
res :  H  ou  /«  folgiif,  la  foudre  \  Htm  ta  tepré, 
le  lièvre  :  il  on  la  earcêre ,  la  prison. 

Les  substantifs  terminés  en  nfa,  comme 
dmie^  dent;  fonla,  pont ,  etc. ,  sont  pareille- 
ment du  genre  masculin;  excepté  ta  gente ,  le 
monde  uu  les  geris;  ta  mente,  l'esprit;  ta  sof» 
^0n(«,lasoaroe;  ta  ecrr^nU^  le  courant  de 
l'eau,  il  y  en  a  quatre  qui  ont  les  d^nx  genres: 
it  fante,  le  valet  ;  Ai  fante ,  la  servante  ;  it  on  te 
fnmU,  le  front  (t);  il  ou  tu  fonte,  la  fontaine; 
(7  paranfa,  le  parent  ;  ta  parente,  la  parente. 

Les  autres  substantifs  italiens  terminés  en  a- 
onl  ordinairement  le  même  genre  qae  les  noms 
français  qui  y  cxKTftspoodent.  Il  faut  en  excep- 
ter quelques  uns,  dont  voici  les  principaux  et 
les  plus  usités: 


L*  arlê,  t.  l'art.  £41  Uté ,  f.  le  proei». 

Lm  Ml«,  f  le  tonneau.  La  nave,  f.  le  vaitirau. 

Il  cannçeekiatë^  m.  la  luaoUa  La  palad» ,  le  maraw  (t). 

d'approdie.  .  Il  ^rafme,  m.  la 

It  colle ^  m.  la  côltiiir.  raieon 

li  eortàlê^  m.  la  cnur.  La  pigion«,  t.  le  lôytr. 

Il  emil» ,  ro.  la  tinière.  Im  fai«U.  f.  le  repoe. 

La  éi$pêrotio»€  ,  t.  le  déaaa*  Lm  r0t9^  t  le  lilei. 

poir.  ta  rupe ,  t.  le  rocher. 

ÎAi  Ptr0\  f.  le  ffambfaD.  La  talale ,  f.  le  ùliil. 

jAtfenieaft.  la  pliéttix.  La  »oirt*\  f.  le  iori,  le 

Z«  fpr^Ki,  fl  pi.  !«•  cueaus.      Leur. 
Il  fulmint  ,  m.  la  foudre.        La  ttat0 ,  f.  l'éli. 


.» 


bon* 


les  noms  de  dignités  et  de  prolessions  apparie-   J  ^^^'Jf^"^''  "*'  *"  '*'°"-  if^l^tf; 


oant  aux  hommes»  comme  papa ,  monareajc^ 
gitta^  etc.,  pape,  monarfijue,  jurisconâulle.  etc., 
et  les  noms  suivaus  dérivés  du  grec ,  sont  du 
genre  masculin  et  ont  le  pluriel  en  î. 


ilaafraflMui,  anagramme. 
^Ralaaia .  analbéme. 
jipoUgma  t  apophtegme. 
AtiUma,  axiome. 
Cibifl  t  eliniat. 
"Dtadtma,  diadème. 
Ditnunê ,  dileiuuie. 
{^(ema,  diplôme. 
Degna ,  do/nie. 
Dreaima ,  drame. 
Emklema ,  emblème. 
£n/gma ,  énigme. 
Bpfgramma,  épigramme. 
faala«ai««  epectre. 


Idioma ,  idiome. 
Idiota,  tdioi. 
Pianêta ,  planète. 
Potma  ,  poème. 
Prùma,  priame. 
Praftleaia ,  problême. 
Programma ,  programme. 
Sriêma ,  acbiome. 
SiêtmÊta,  lyMeme. 
Sofi^ma ,  topbieme. 
5(«mma,  armoirie*. 
Stratagtmma  ,  tiralagème. 
Têma ,  tbème  (4)> 
TeereoMi,  tbéerème. 


Les  substantifs  terminés  en  me,  comme  eos' 
fuma,  coutume ,  remet  cuivre ,  etc.)  sont  mas- 
culins  ;  excepté  ta  famé,  la  faim  ;  ta  speme , 
l'espérance  (5). 

Les  substantifs  qui  finissent  en  re ,  commit 
limerai  crainte,  ardire^  hardiesse,  etc.»  sont 
aussi  masculins;  excepté  ta  madré,  la  mère  ; 
ta  febbre,  la  6èvre  ;  ta  terre .  la  tour  ;  ta  pot- 
vere ,  la.  poudre  ou  In  pou.ssière  ;  la  cenere,  la 
cendre;  la  ecure^  la  hache  ;  ta  eoltre ,  la  cou- 

(i)  Fr«(fafiiitau|>lurieli /VttUi,  ou  ta  fratta^  loii>qn*il 
eil  quealion  de»  fruiia  des  arbres;  mai»  lonqu'on  prend  ce 
mot  dans  un  «ena  général  ou  figuré*  on  dit  loujoura,  i  frutli 
au  pluriel  %  comme  i  fralli  d^lla  îtrra  ,  les  fruits  de  la  lerre, 
ifhiHi  dttttt  fatieat  lesfruila  du  trarail. 

(s)  Jf«iHir0  fait  au  pluriol  t  membri  ou  /«  mtmbra  ,  eu 
parlant  Att  parties  du  corps  :  mai«  en  parUni  des  personnes 

3 ui  composent  une  sociélé  quelooiiaue ,  coninie  une  sek- 
émie,  un  parlement,  etc.,  il  faut  dire  au  pluriel  im^mbii. 
(3^  On  ne  dît  guère  ta  maru  qu'en  parlant   des  murs 
d'une  forteresse. 

(4)  Quand  f«ma signiAe  eraiata ,  il  ert  féminin,  et  ne 
s'emploie  pas  alors  au  pluriel. 

(5)  Spama  est  poétique  \  eo  proae  on  dit  êfaranta, 


Il  limita ,  m.  la  limite. 


f.  le  massacre, 
m.  l'aMe  d'arbres. 
La  valpa ,  f.  le  rcnaMi. 


N.  B,  Tous  les  aucnentatifs  en  one  sont 
masculins  ;  comme  t^torrione  ,  4a  grande 
tour,  etc.  Foyez  Leçon  Vil. 

Los  substantifs  terminés  en  i  sont  du  genre 
féminin ,  exceoté.iV  Tamiai,  la  Tamise  ;  if  bar- 
hagianni ,  le  ni  hou;.  //  brUditi ,  la  santé  (3)  : 
(/  di^  le  jour  et  ses  con) posés;  comme  iltunedif 
le  lundi  ;  il  martcdi,  le  mardi ,  etc- 

Les  noms  propres  d'hommes  terminés  en  «  » 
comme  Dionigi,  Denis,  Lùigi,  Louis,  etc.  , 
sont  au.ssi  n:asculins.  11  en  est  de  mâme  des 
noms  de  dignités  et  de  pi  ofe.ssions  appartenant 
aux  hommes,  comme  i/ 6a/<  «  le  bailli  ;  i/ cava- 
</0n(t,  le  denlisie,  etc. 

Les  noms  terminés  en  o  sont  du  genre  oiaa- 
culin  j^^xcepté  la  mano^  la  main  (4)*  te  mani, 
les  mains.  % 

Les  noms  pro]ires  de  femmes  qui  finiss^t 
en  o,  comme  Saffo,  Sapho  »  sont  aussi  du^enre 
féminin. 

La  langue  italienne  a  fort  peu  de  noms  en  % 
Ils  sonl  tou.s  féminins ,  excité  il  Perù ,  le  Pé- 
rou, cl  qudqiies  noms  propres  d'hommes, 
comme  Bsaù  »  jSsaïk ,  etc. 

Pour  le  genre  des  adjectifs ,  voyez  la  Le- 
çon VI. 

[i)  La  front*  «ft  plu»  nshé  qoa U  fVonfs. 

(i)  On  trouve  quelquefois  pmluda  «m  aascuUot  waiftr^ 
remeiil. 

(i)  Salutation  qu'on  Tsii  en  buraiit. 

(4j  *}9  •  qneiqiKS  mou  poétiques  en  a,  tels  qae  Caf- 
tu^o,  iMtmo;o.  rvntgo.  f'^ruio,  pour  Cartagina^  imaitrgina, 
vragine,  testudin'.,  Car ibage, image,  abSma,  tortue,  mii 
sonl  du  genre  féminin. 


I> 
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IX 


LEÇON  YI, 

SES    ADIBCTiri, 

Les  adjectifs  terminés  en  o  serrent  pour  le 
mascnlia;  oomme  bet/o,  dotto^  beau,  sarant. 
On  change  Vo  en  a  pour  former  le  féminin  ; 
comme  Mia^doiîa^  Mie,  savante,  etc.  (i). 

Les  adjectifs  qui  finissent  en  0  ou  en  c  ser- 
Tent  pour  les  deux  genres  ;  comme  vn  u&mo 
pTudenU  •  un  homone  prudent  ;  una  donna  prit- 
dent»  y  une  femme  prudente  ;  «n  giorno  diè^ 
pari^  un  jour  impair;  una  giomata  dispari  ^ 
une  journée  impait^e. 

.  Pour  former  le  plun'eJ  des  adjectifs  on  n'a 
qu'à  suivre  les  régies  que  j'ai  données  à  la  Le- 
çon IV,  sur  la  fonnation  du  pluriel  des  noms 
en  général. 

Les  mots  combien ,  boantoup ,  tant ,  eoHcnt, 
trop ,  pou ,  fuivis  de  la  prépostlîon  de  et  d'un 
nom ,  se  rendent  en  italien  par  les  mois  qmau' 
io,  motîo,  ÈtÊniOy  troppo,  pœo,  qui  ne  pre- 
oanl  point  de  prépoution,  deviennent  adjec- 
tifs .  et  s'accordent  avec  le  substantif.  Ex.  Com- 
bien, de  temps,  qaanto  ientpo;  combien  de 
distance ,  quarUa  diatanta  ;  combien  de  sol- 
dats, çiianlc  «o/^a(<;  combien  de  voitures, 
atmnto  €arrot£é{%)i  beaucoup  de  plaisir  ou 
bien  du  plaisir,  moHo  pUteert;  beaucoup  de 
peine  au  bien  de  la  peine ,  moita  peno  :  beau- 
obup d'hommes  ou  bien  des  hommes,  motti 
Momkni;  beaucoup  de  femmes  ou  bien  des  fem- 
mes, tnotîe  donne;  tant  ou  autant  d*argent, 
tantodoMaro;  tant  ou  autant  de  livres,  fonfî 
K^tif  trop -d'Aude,  troppo  iiudio;  trop  d'en- 
nemis, iroppi  nemid:  peu  d'esprit,  poco  9 pi' 
riî0s  peu  ëami»,  poehi  omiei^  etc. 

Les  mots  aMas,^/tt«,  mtiia«,  suivis  de  la 
préposition  do,  et  d'un  nom ,  se  rendent  par 
oMtai,  piii,  monos,  sans  eirprimer  la  préposi- 
tion. Ex.  Assez  de  femmes ,  astai  donne  ;  plus 
d'hommes ,  pik  uomini;  moins  d'enfans ,  mono 
fmeiuiii.  Observes  que  les  mots  osaU ,  più  , 
mono  y  sont  invariables. 

Si  après  plm^  moine^,  il  y  a  un  nom  de  nom- 
bre, an  eiprime  en  italien  la  préposition  de , 
et  OD  la  read  par  di  :  plus  de  deux  ans,  pik  di 
dno  oH^i  en. moins  de  trois  minutes ,  in  mono 
di  tre  minutù 

Piue  do  t  moint^do,  peuvent  s'etprimer  par 
maggioref  minore,  lorsqu'ils  signiGent  plu$ 
grond  ou  plus  grande  ;  piut  petit,  ptus  petite 
im  môindrt,  J&x.  Avec  plus  de  faoililéy  eon 
maggior  facilita  ;  avec  moins  de  danger .  eon 
minor  pericoio, 

Cn  peu  do*e  rend  par  un  poco  dis  Un  peu 
de  pain ,  un  poco  di  pane  ;  un  peu  de  viande , 
un  poco  di  carne.  De  même  un  peu  plus  ae^  un 
pou  moine  de ,  s'expriment  par  un  pœo  piit  di , 

fi)  Metxo,  demi,  !>*aerorde  ht^o  le  pubsianiif  lorsqu'il 
le  prictdf  ,  «I  il  cAl  intiriable  lor«]n*il  le  iuii.  Una  iunta 
libbra,  udq  df  mi  litre  ;  «««  libbrm  »  mtzio ,  oiM  lÎTre  et 
demie. 

(a)  Que,  particule  d'admiration,  li^rniriant  eambitn  ,  «a 
rend  anani  par  fututo,  y«iaiift,  quanta  ,  aaanU  :  qae  de  roi 
turcs  on  leuconlre  d«i«  !ea  rue»  de  Pariai  futfnfe  e^rratte 
i^ imcvntrtn»  ntil*  »trmit  ii  Piuigil 


un  pœo  mono  di.'Exr  Un  peu  plna  de  courage» 
un  pœo  pià  di  ooroggio  1»  un  peu  noins  de  ti- 
midité 9  un  poco  mono  di  (imide^sa. 


LEÇON  VII. 

DBS    ACGMiaTiTIFS   IT   DBS   DlMiaUTirS. 

Les  substantifs,  et  les  adjectifs  employés  com-  ' 
me  substantifs^  peuvent  devenir  augmentatils 
et  diminutifs. 

Les  augmentatifs  terminés  en  one  et  ona-» 
marquent  une  idée  de  grandeur  et  de  grosseur: . 
braccio^  bras,  braecioney  grand  ou  gros  bras; 
donna,  femme,  donnone  ou  donnona,  grande 
00  grosse  femme;  ca<a9  maison,  caufna,  grande 
maison. 

Les  augmentatifs  terminés  en  otto  (  1  )  et  otta 
expriment  une  idée  de  vigueur  et  de  force  : 
giavinn ,  jeune,  giovinotto^  jeune  homme  vi- 
goureux; gio^iine,  jeune  ïemme^  giovinotla ^^ 
jpune  femme  robuste;  i;<«rAio,  vieillard,  vm- 
chiolto,  vieillard  rpJbuste;  veechia,  vieille*,  vec- 
cUiottOy  vieille  robuste  ;  ioro,  taureau,  toroito , 
taureau  robuste. 

Les  augmentatifs  terminés  en  aecio ,  aecia 

et  azzo ,  marquent  une  idée  de  mépris  :  corpot 

"  corps,  corpaccioy  vilain  corps;  popolo,  peuple, 

pQpolaceio  ou  popolazeo ,  populace  ou  vilain 

l^euple.  ^  ' 

Les  diminutifs  en  ino,  ina ,  etlo ,  etta ,  elle  » 
0//a.  erello  t  erella ,  marquent  uue  cerlain^^, 
grâce  ou  gentillesse  ,  comme  faneiutlo,  enfant» 
fanciullino ,  petit  enfant  ;  fanciulla  ,  enfant  » 
fanciuilina,  petite  enfant  ; /tare .  fleur,  fiorel" 
iino,  petite  Ueur,  autrefois  fleurette;  cane  ^ 
chien,   cagnuolino,  joli  petit  chien  ;cflrro  »' 
char,  carretlo,  petit  char;  flume,  rivière, 
fiumiecUo^  pelke ,  rivière  ;   pianta,  plante, 
pianttcellat  petite  plante;  vecchiô^  vieillard, 
vecchiercUo,  petit  vieillard;  vente  y  vent,  wan-, 
(«re/io.  petit  vent. 

Les  diminutif  en  uccîo ,  upota ,  aglîa ,  amt,,. 
tcciatto^  iccitfo /o,  Qiarquent  le  méuris;  uomo^^ 
homme,  omuecio  «  petit  homme  vilain  ;  ca*a  p 
maison ,  caeupola  ,  petite  vilaine  maison  ;  toi" 
daio  .  soldat,  <o/(^a(a^ /ta,  soldatesque  ;  gente, 
gens,  genlame,  un  amas  de  cens;  uomo,  hom- 
me, omiccialo  ,  petit  vilain  homme  ;  donna  » 
femme  9  donnlcciuofa ,  petite  vilaine  femme*^ 

Toutes.les  fois  que.  pour  forroef  des  dimi^* 
nutifs,  on  substitue  à  la  dernière  voyelle  des 
mots  terminés  en  co,  go^ca^  A'rt,^  les  termi- 
naisons qui  commencent  par  e  ou  ( ,  telles  que 
ino,  etto^  elloy  ina,  e((a,  e//a,  etc. ,  il  faut 
ajouter  une  h  après  le  e  ou  le  /y,  exemples:  /re*- 
CO9  frais,  fre&chtttOy  un  peu  frais  ,  fresca,  fraî- 
che ,  fretehetta ,  un  peu  fraîche  ;  largo ,  large, 
larghetto,  larghetto^  un  peu  large,  etc. 

Observi'z  que  plusieurs  noms  féminins  en  a, 
qui  expriment  des  choses  inanimées .  comme 
la  tavela^  la  table  ;  teeamera,  la  chambre,  etc., 

il)  ÇcM  pbHimitîpn  •TWl  élé  négligée  P«f  !•  pl-pwi  d* 
pot  gràmaialrieDi. 


GKAMHAIItB  ITAilENNE. 


dfficaiieat  iMSculhis  au  liimiavUr,  «t  fi»»l  «/  i 

(Moili»o .  la  ikelile  labl^;  iiMPMrwi^Ja  peltU 
chambre ,  etc. 

On  trouve  quelquefois  des  diminutifs  de  di- 
minutifs, comme  ucccHeHino  ^  de  uecellctto  ^ 
petit  oÎAeau  ;  eotttlina ,  de  couUa ,  petite 
chose,  etc. 


LEÇON  VIU. 

l»Ka   COIirABATIFS   BT  DBA   ScnBLATIFS. 

On  forme  îç^  comparât} f^ ,  en  mettant  de- 
vant tf>  adjectifs  les  particules  plu ,  plus  ,  ma- 
na ,  moins  .  comme  en  français  ;  à  rexceplion 
de  maggwre ,  plus  grand  on  plus  grande ,  m«- 
iwra,  plus  petit .  plus  pftîle  ou  moindre  (i), 
mi^Hore,  meilleur  ou  meilleure,  meglio,  mieux, 
piffffiore^  pire,  peggio,  pis. 

Si  le  mol  ç'/e,  qui  se  trouve  après  le  com- 
paratif, est  suivi  d  urt  article  ,  comme  gue  fe , 
faa  /a,  que  leê  ,  ou  d'un  pronom  possessif  qui 
eûge  l'article  en  italien  (  voyez  Leçon  XI  ) . 
ofl  se  sert  des  articlt* s  dti ,  étHo  ,  étlh. ,  <te/f*, 
dii  ou  ile\  degli  t  dette  t  comme  :  plus  beaa 
que  le  soleil ,  pih  betlo  det  totô  :  moins  savant 

Sue  l'écolier ,  mena  dolto  deth  scotart  ;  plus 
rbe  que  ses  parens ,  piU  riceo  dô*  suoi  pa- 
r$mti,  etc. 

Lorsque  le  nom  ou  le  pronom  qui  suit  le 
que  ne  prend  point  l'article ,  on  .«e  sert  de  la 
pfrpposition  dl  :  phis  éloquent  que  Gicéron , 
pifi  êtùquente  di  vicerone. 
'  On  se  sert  de  cAa ,  lorsque  fa  comparaison 
8è  IViIt  entre  deux  substantifs,  deux  adjectifs , 
deux  terbes  ou  deux  adverbes.  Ex.  Il  est  m#-}l- 
léur  soldat  que  capitaine,  émif^tior  êotdato 
dhé  eapUàho  (a)  ;  il  est  plus  agréable  que  sa- 
vant 9  èpià  pîaetvoU  ehe  doUo  ;  il  écrit  mieux 
(plll  ne  parle,  «rriVe  megtio  che  non  parta^  ou 
êtrive  megfto  di  qnetla  ehe  parla;  il  vaut 
mieux  tard  que  jamais ,  é  megtio  tardi  ehe  mai. 

Dans  les  comparatifs  d'égalité ,  on  exprime 
lés  mots  aussi ,  <î ,  tant ,  autaut ,  par ,  eosi  ^ 
tànto  ,  dUrettanto  i  et  le  que  se  rend  par  corne, 
lorsqu'on  se  sert  de  cosl ,  et  par  quanta ,  lors- 

3u  on  se  sert  de  tanto  ou  aitreltanto.  Ex.  Mon 
bmestiquo  est  ahssi  fl<lèle  que  le  vôtre  ,  U  mio 
eervo  é  cosi  fedele  corne  it  vostro  ;  ou  it  mio 
^vo  ê  ianià  Ou  attreltanto  fedele  quanta  il 
voàtro.  On  peut  même  supprimer  cosl,  tanto  , 
altrettanto ,  et  dire  simplement  :  U  mio  servo 
Àjèdele  eome  ou  quanto  il  Vostro. 

Aussi    hien^  que,   autant  que  ^   signi6ant 
cpmmet  se  re\i(}ent  en  italien  par  corne  ou 

.(0  I)>P*  1««  ehom  «owceplible*  d'ëlrr  meHurfec,  on  or  M 
■•n  laioaU  de  magçlor*  c(  dfi  mlnort ,  mais  de  pih  grand* , 
pih  ^flé ,  f^'h  ptreotm*  El.  Voire  montre  eu  plue  grande 
eu  plus  peiiie  que  h  mienne  ;  diiee:  it  wutro  oriuch  i  più 
gronde  ou  più  ptccoh  dml  tnio,  et  non  pas  nazglor*  ou  minor* 
ml  mio. 

(*)  O^rttt  f}n'0Q  rend  ^ae  par  eh* ,  loreqtie  les  «nb- 
8|«niifc  evaparéa  «Tec  œ  qui  en  dépend  ne  vont  «éparé» 
que  par  le  moi  «jue.  Dan*  le  ca«  coniraire  ,  on  m  «eu  ordî- 
Mjreœent  de»  article*  dej  ,  dtlto  ,  d*Ua  ."elc,  comme  dans 
Mnnp^  lâif  raftr  :  Lo  France  me  platr  plos  qne  l*E»pagQe , 
le  f  r«ii«M  mi  pMc*  ptk  dtllm  Spagu^. 


quanto,  Ex.  je  le  désire  «ussi  bien  que  von» 
ou  autant  que  vous,  b  deiidero  eome  ou  9  ««nia 
voi. 

On  forme  les  superlatifs  absolus, en  cban- 
géant  U  voji^lle  linale  de  l'adjectif  eu  «MMgia 
pour  le  masculin ,  et  en  issima  pMir  le  féoii* 
nin;  comme  dotto ,  .savant»  dettssKime^  Ut%f%^ 
vantau  fort  savant  ;4/pila,  savante,  d»UM^ 
ma,  très  savante  «M  fort  savante.  Il  faut  eS' 
ci'pter  oitimos  très  bon ,  fetsimo^  très  aMwvais» 
integerrimç^  très  ia\è%r^  f  eai^kterrin%a,  kr^ 
saluhre.  acerrime,  trà  rude«  #</ff^arrfm#» 
très  célèbre ,  qui  s'écartent  de  U  th^\%  gêné-; 
raie. 

Observez  qu'encbangeant  la  dernière  v^eUe 
des  adjectifs  eu  iMi«i«m«n(a«  oii  en  iwn^qfiB 
des  a^vt-rbes  qui  sont  suiierlalifs:  eiieippless 
aeeorto,  adroit,  aecortissimamente ,  tr^lKlroif 
teoM^nl  ;  d^i^  ,  sa  vaut.  deftlU^im^mwie  fKrt^ 
savamment*  Il  faut  excepter  Itêsiittimti  ^  tite 
bien ,  qui  ne  suit  pas  la  régie  Kéuérale  (1). 

Les  noms  encoei  go^  r«  et  ^ ,  aui  pr^n^ 
nent  une  h  au  pluriel  (  v<iyex  Leçon  i  V  )  ,  it 
prennent  aussi  au  superlatif  devafit  les  termir 
nai.soi»s  issimo  ,  unifia  ,  iuimi  •  iseime  ,'<4H^ 
mamente.  Sx*  Franco  ,  franc ,  fra,nchiMim^  % 
très  franc ,  franchiêsimatnente  »  très  fr«npbt- 
ment  ;  tungo ,  long ,  iunghissisifo ,  Ir^  U|ig  « 
tumghiuimamente  .  très  longuepient ,  et9« 

Le»  superlatif  relatifs  se  forment  ei^  mifA^ 
tant  il  più  t  U  mena .  /a  ^Ut  t  /«  iNfiui  devant 
ra4iectif.  Ex.  Il  est  le  plus  heureux  des  bo<iH  ^^ 
mes  ,  egli  é  it  più  felice  degti  uomini  qu  fn^  *  ">• 
gU  uomi^jk  i  elle  est  la  plus  malheyreHl»  (W 
femmes  »  et  lu  é  t»  più  iuf^tieê  MU  4mm$  m 
fra  h  donne- 

Les  adjectifs  terminés  en  i0 ,  compe  aenf  P(|t» 
rio,  eaviû,  etc.,  cnn traire ,  sag»9  f  Ifl^»  font  eu 
superlatif  eantramnimo .  savitsime  ,  «i  non 
pas  emtrariittimo  >  saviisêimû ,  eic* 


I 


LEÇON  IX. 
DES  noits  na  aoiiBte* 

Lt9 nombres  cardinaux  sont  ti  un,  ima  (a)» 
unu  (3),  s  dtsé^  3  fra,  4  qumttna,  5  etmfme^  6 
sei ,  7  sette,  8  oito ,  9  nove  ,10  ^taai. .  1 1  •!«<« 
dieiy  12  dodiei,   13  tredtei^  t4  quaùordhi  ^ 

i 

(lY  On  penl  aasei  ne  serrir  de  méfie 'on  •«««<  Jinraol  les 
B^feetifii  od  le*  adfcrbea ,  pour  furmcr  iin  avperlMîri  eqr» 
tout  lorsque  le  mol  aérait  trop  long  ai  l'on  ebfnfepii  1^ 
dernière  «oyelle  de  l'adjectif  en  itumo  ou  en  imimëm  «(•; 
ain»i  Ton  dira  moito  ou  eMai  lutinghnotw ,  Irèa  flatlcnr  | 
niefM  on  aMat  fiieiiifAeeel«eale,  irèa  fl^UeuiMueDl  i  wi  Hea 
de  dire  :  liuinghav^tluùmo .  liu^ngh^aotiMimifmonU, 

{1}  Un  »e  mi-l  deranl  un  nom  nuMulin  qui  ebmmenee 
par  on*  comonne  00  par  ane  To^efle .  eomme  im  ti¥rp,  mi 
lÎTrè;  iM  Mitce,  no  ami.  (/ne  a'emplne  dèTiot  mm  nwn 
masculin  qui  commence  par  une  »  auivie  d'une  conaonne, 
comme  finp  âcuâQ ,  un  éou  ;  un  lonquc  imi  n'eyt  auîn  d'wi- 
oun  nom.  Ex.  £n  roili  un  ,  «eeen*  «ne. 

{i)  Due  «e  met  de*api  les  nom»  Rmininc  q«î  oommen« 
cent  par  une  conaonne  quelconque,  comme  «ne  e«M,  um 
naiion ,  etc.  On  met  «n  avec  une  apo«ir«pi)C ,  an  lieu  de 
lue,  desanJ  le*  nom*  féminins  qui  romwenceni  par  uoa 
vojctle  .  opouoe  wi*  iimic« ,  une  unie  i  ^^l'  ngiMt'ue ,  uuf 
iujufttice ,  elo. 


GBAMHAIRB  ITALIENNE. 


iS  fUÎMlec  4  1%  mdim .  17  éieéi  MiU  on  #î- 
etoMtttte ,  18  </<eM  0f !•  ou  éUioito ,  19  itei 
iKM.*»  «m  <éî«caiiiot»«.  »o  iwnii.  91  vmI'  «110,  a  a 
«tnlf  ifif0,  etc.  3e  inan  ta,  5 1  !#«■/'  un^  (  1  ),  etc., 
4o  ÇMaranfa  «  5o  Mayuniifii)  60 ,  ttâaanla  ,  70 
•tll<uil«  «  80  othiuim ,  (^  tt0iiaiil«  f  100 efnlo, 
SOI»  4fifcaml«  CM  dugent» ,  Soo  irecêntù  ,  4Ô0 
^MiIlTOMiil* ,  etc.;   1000  mWé,    sooo  cf«# 
iiiê'« .  Pie. .  I  oon,4MO  «Ji  miiHomë  on  migtitmê, 
O*z0  eentM ,  dnasê  muI»  «  etc  ,  sr  Rndent 
en  iiaiien  p»r  miiU  ëemu^  mitU  û  dttg^nlo , 
tu  mtm  pm  fur  unM»  eenlo ,  àotiUi  eemto ,  etc. 
Obst-rves  que  lorsque  verni*  uim^  trêmt'  mio, 
Mal*  M«a  ,  iriAt'  iiii«  •  ele.,  f)rf^*èdent  k*  iNiin, 
le  oom  «e  m«d  ioajoiin  ao  singulier,  parée  qa'il 
a'a«f^»rrlc  a? et!  umo .  «im  .  comme  vént^  un  anna, 
▼in^l> an  an5  ^  fiwal' «n^  «caeiii.  trente-  un  éciis, 
^mmrmnV  umm  gkiwêa^  quarante-une  guio^  « 
etc.  Maïs  lurMfue  le  nombre  soit  le  nom  ,  le 
MKii  M  ws^X  an  ploriel .  parce  qu'aler»  le  nom 
ft'aeDorée  avec  aaaft  »  Uemta ,  quatvntm  ,  eir.  ; 
cooMne  «nn<  aaal'  mmo,  wadi  irtmt*  mnOj  ghi» 
née  quar^knl'una ,  etc. 

9t  nprèa  te  préposition  émnê  il  y  a  m  nom 
ée  nonubre  niWt  d'un  Mb»tantff  qui  àéin^at 
ni«  eapnre  (le  ternp^,  on  rrad  la  ptépoiAtion 
ife«a  par  /V«  «  toutes  les  f^fis  qu'en  veut  expri- 
tfi^r  on  temp«  futur.  Bx.  Je  partirai  dam  deux 
■i(iA!(  •  ^Fl<r^  /Va  due  m€fL 

Pcwh'  rendre  en  italiea  :  (/  «if  d»it»  heurêf  , 
frwM  Jb«ifve«.  eic,  ou  /•  oaii«  »Ue»dià  dêu» 
kétêtmÊ ,  d  #'««  AaMfte ,  et  autres  pbirases  sem- 
blables,  fi  n'est  pas  nécessaire  d'exprimer  le 
mot  Aeavwt;  maison  peut  se servlrstmplement 
d«  nombre  eardinat  avec  l'artiele ,  et  dire  smi» 
as  étté  ^hit^%  fi  •»^to  mliê  due ,  mllê  »r$,  etc. 
lipHnombresoHinaoxflont  •  primo,  iêfondù, 
feree,  qmarê^i  quinio,  têëlo,  iêttimo,  olîavo  ^ 
nene ,  diimo ,  undetimo  ,  duoéecimo ,  deeitn» 
tei*40  OQ  Irêdteuit^o ,  éeeimo  quarto  ;  dêeifk^ 
f  «mf#  •  décimo  %ê*t9 ,  deeimo  nuimo ,  deehno 
effer»,  deeimo  nnno  ^   vtntetimo^   ventesimo 
primo ,  etc.,   trtntetimo  ,  quamnteâitné ,  eAt- 
feenlMCMo,  «ejitoiilsf(ma>  jc/lanféinne .  a/- 
femfa^i'mo  ,  neveu /««/m^ ,  etnleelmo  ,   mc/lé- 
Jimo ,  premier  ,  second  ,  tmi^iéme ,  etc.  En 
cbengeant  l'e  finit  en  a,  on  forme  le  fMnin, 
CMirnie  prima  ,  êeeo^da ,  iena  ,  première ,  se* 
conde ,  troisième ,  etc. 

Dernier  j  dernière ,  se  rendent  par  uUimo , 
elftme. 

Les  noms  de  proportion  aveè  division  se 
fbnnent  des  nombres  cerdineux  »  comme  (7 
ferse  )  le  tiers ,  il  qHtirto ,  le  quart .  elo,  :  on 
dit  aussi  ta  terza  parte  ,  ta  quarta  parte ^  etc. 

Les  nombres  ocdinaux  remplacent  en  îla«* 
lien  les  nombres  cardîneux ,  dent  on  se  sert  en 
français  apr^s  les  nonfis  des  papes,  des  rois,  des 
pnnces;  Gregori»  deeimo  âesîo,  Gré^ire 
seise ,  Ènrieo  quarte  ,  Henri  quatre ,  Luigi^ 
PhUîppo  primo ,  Louis-Philippe  premier. 

•1^  RèQiar({ue«  t^iM  vmtl  perd  IV,  et  fr«nfa,  qwirttnm 
tr.Me.,  prHcDl  r«  dffvaol  tin,  uno ,  una  ,  t^fta  ^  comiii« 
Mal*  «H  ,  »«i>rMifO,  r«»r  una,  vtnt'  otto.  tr*»f  un,  trant*  umo, 
tnwP  UHû,  tTfnV oita, élc;  qarirjiie*  UDii  écrivent  tcnfun  m/i. 
inw,  9««fvna,«<w(«(f0,  rr«iilii«i.  trtnîuno,  (rcnfunii ,  (rcii> 
tfttÊ,  tic,  têm  tpufeiropbc 


Bo  français,  les  nond>re«  orr^naos  penvein 
devenir  adverbes  numératMs ,  comme  ^remi^ 
rememi ,  eewMkmknt ,  troieiémenéent  •  fee- 
fWdmemsitf<etc.  ;  mafe  en  italien  nxmm  n'aveiié 
que  primJBremanfe  et  eeetmdariametitë  ;  #n-> 
suite  ,  nons  disoas  1  m  terto  kiego ,  in  ^apm 
iaege ,  etc.,  en  treisièoK  lien ,  en  quatrième 

lien  y  etc. 

Les  nombres  distnbQlifssoot  «f  «ne  «rfene, 
un  à  un ,  a  due  a  due ,  deux  k  deux  »  etc.,  tutti 
e  due ,  tous  les  deux ,  tutti  e  tre,  tous  les  trois^ 
etc. 

Les  nombres  cpliectifs  sotAioMe  deeina^ 
una  dozzina ,  una  veatina,  una  troniina,  etc.» 
un  eentintyo  ,  anmigëejo,  une  dixaine,  une 
douzaine ,  ane  tingtaine ,  une  trentaine ,  etc., 
une  centaine ,  un  minier.  . 

C7as  huitaine  ,  une  quiktaîne  et  reDaeot  en 
italien  par  atfô  giomi ,  quludiei  giothl  «  huit 
jours ,  quinze  jours. 

Les  nombres  muttiplicàtlft  sont  :  1/  depfh^ 
a  trtpfot  a  ^uadrupiof  etc.»  le  doublet  )i 
triple ,  té  quaarupte. 


LBÇON  X. 

DIS  raonons  piasoaaa^^ 

Première  pertonnp  de»  dêoqp  fsnrff, 
SinguUer.  Pinriei, 

JStm.  H-,  m*i ,  io.  IfiMM ,  mL  ^ 

Gén    De  luoi ,  di  ma.  D«  nous ,  4t  noi. 

Dml.  A  n4«i  t  ^^  ^*  ^  <"'#  iM^   ih  mm»  •  «•(.«.  M,  a«. 

Jef.  Moi ,  mt ,  in«.  Nous  «  m»i  .  ci ,  «« ,  ■«. 

4bL  De  (oo  par)  i^i,  ^m  m».  De  (•«  par]  Dotu  ,  ia  ngi. 

Seeonde  permmne  dee  éBu»  gemwm» 
Singufier*  Pli/rieL 


Jf ym.  Tu ,  loi ,  fil. 
Gin.  De  loi,  dit*.' 
Atfr.  A  loi,  «  h,  tf,  If. 
Jet.  toi ,  I» ,  M. 
rec  0  i«i ,  «  <«. 
Jkt.  De  IM ,  da  U. 


De  voua,  tfi  mm. 

A  «ous ,  a  *•{,*/,  •#. 

0  veoa ,  û  aat. 
De  WMM ,  ^  »«(• 


7ro(<(êms  personme  dm  genre  mnumiim* 
Singulier,  Pluriel» 

JV0a1.II,  Itti,  agU  ou  «Ma,  Ib.    eii^,   9$n»ê  o«i   #«^4 

e/,  •'.  «f'i.  a*. 

Ma.  De  lui ,  4  fttf.  D'eus,  rfifof^. 

Ileâ  A  lut «4 tel. c«f,/i.       AMK.teM.f^,  4& 

JfP.  itiii ,  (ai ,  a  .  /a.  JBujt ,  toro 

»r.  De  lai,  da  lui  D*eux,  ia  /«ra. 

3>0M(^A  ^frcnane  i^«  ^enre  flmkitt. 
Singulier,  PlurtpL 

iVtfn.  Elle ,  el/a  ou  «••«.  ElTea ,  «f/aaa  ou  «mt. 

GéH,  DVIle .  ii  /«i.  Délies ,  éi  lor». 

Dai  A  ail»,  a  M<,lr.  AaHoa.tflara. 

4er.  KN« ,  («r,  *■  Kltaa.  lapa,  la. 

JH.  iraHa ,  U  M.  BTeOea ,  dm  U 


Il  TQut  obfiertér  que  les  pronoms  eu  noml- 
tif  se  suppriment  très  souvent  eo  pacUintet 
cir  éceivant. 

R.  marqaez  aussi  que  este,  di  mm,  ad  éee^ 
da$0*os  eaa^dieeea^adesiatdaeua 
lerTent  pour  les  personii»  el  ks  ekniea 


GRAMMAIRE  ITALIENNE. 


fgfi,  éi  /«î,  éUa«  di  /«î,  etc. ,  se  disent  plus 
]»ropreinent  é&  pi^voones. 

ÛêiMO,  delta  9  et  au  pluriel  Hêtêi,  éctu^  ne 
df emploient  qu'avec  les  \erbes  «mwv,  être, 
et  parère ,  semUer.  lisse  rapportent  toujours 
aux  personnes ,  et  ex  priaient  qnelqne  chose 
dt'  plus  que  égli  ou  mm,  êlU  ou  etia.  £x.  Egii 
é  desio,  c'est  lui-même  ;  mi  par  dessa  »  il  me 
s^mbk»  que  c'est  elle-même. 

t  PrêHom  Soi. 

PoiiU  de  DomiDatif. 


Ginittf. 
Dêtïf. 

ÂUVUMUf, 

Ablatif. 


I>c  soi ,  ii  tt. 

A  »oi,  «M,  91. 

Soi  «  M  ,  M. 

De  Ml,  i«tè  (t). 


Au  lien  de  dire  oon  me^  eon  le^  eon  te  y 
avec  moi ,  a?ec  toi  •  avec  soi ,  on  dit  plus  com- 
munément meeo,  teco  ,  seco  (a). 

Les  pronoms  composés  sont  :  lo  gtesgo  ou  io 
mtdetimo .  dî  me  ttesto  ou  di  me  medssimo  ; 
eila  itetsa  ou  etla  medesima ,  di  Iti  ttessa  ou 
di  iei  medetimm ,  noi  êteui  ou  noi  medesimi , 
etc.,  moi-même,  de  moi-même,  elle-même  , 
d'elle-même,  nous-mêmes. 

Le  pronom  en  se  rend  par  ne.  Ex.  Une  fa- 
veur en  procure  une  autre ,  un  favore  ne  pro- 
cura un  aiiro. 

Le  pronom  y  se  rend  par  et  ou  vi.  Ex.  Si 
TOUS  ne  voulez  pas  que  le  mal  «u^mente .  ap- 
portez-y remède ,  <•  non  voleté  the  il  maie 
cretcay  poneteei^  ouponettvi  rimcdioifi)» 

%• 

BllffABQOes« 

Les  pronoms  nous  et  vous^  lorsqu'ils  sont 
au  nominatif,  c'est-à-dire  lorsqu'ils  sont  le  su- 
jet du  discours,  se  rendent  par  noi  el  voi,  tou- 
tes les  fois  qu'on  les  exprime.  Ex.  Nous  par- 
lons«  noi  partiamo  ;  vous  écoutez ,  voi  meol- 
tate.  Mais  si  ces  pronoms  sont  à  l'accusalif  ou 
BU  datif,  c'est-à-dire  s'ils  sont  le  régime  direct' 
ou  indirect  sans  préposition,  ils  se  rendent  par 
ai  et  vi,  Ex.  11  nous  parle .  egli  ei  parla  ;  elle 
TOUS  écoute,  elia  vi  oâeolia. 

Me,  te,  te,  se  rendent  par  mi ,  <«,  si. 

Lui  s'exprime  par  gU,  quand  il  Veut  dire  à 
lai;  d  par  le,  quand  il  veut  dire  à  elle,  Ex. 
J'aime  mon  fi^bre,  je  lui  écris  souvent,  c'est- 
à-dire  j'écris  à  lui ,  amo  miofraUlhy  giitcrivo 
spetto;  j'estime  ma  cousine  «  jp  lui  envoie  de 
temps  en  temps  des  présens,  c'est-à-dire  j'en- 
voie à  •  elle ,  ttimo  mia  dtgina  ,  le  mando  di 
quando  in  qiiandode'  regati. 

Le  pronom  U  se  rend  par  lo  devant  une  con- 

(.;  Obeerrcs  que  lonque  l'action  réfléchit  «or  la  pet* 
Mnne  qui  la  fait ,  on  >e  aM-t  de  m.  rt  non  paa  de  lui  ou  /•  i. 
Ex.  n  te  fie  trop  à  lui-mèuM ,  «m  elle  »e  fle  iropi  à  eU«- 
même ,  agit  «  /Ua  irvppo  «  u  tUuo ,  ou  ella  $t  fiém  troppo  a 
fc  ktetta ,  el  non  paa  a  lid  êttno ,  a  Ui  êttâié. 

(9)  Lea  peêlrs  »e  a^rTcnt  quelquefoi*  de  mofCû ,  vo^ra , 
|ift«r  êm  nM .  «en  9M  ,  avae  imna,  atea  voua. 

(Vl  Lonqu'îl  rai  quealioo  d'un  lieu  on  «c  aert  de  m,  ai  l'oa 
piirie  d'un  lieu  où  J'on  eal  ;  el  de  »<'.  ai  l'on  parle  d'un  lieu 
06  Ton  Vrai  pa  .  Rz.  Jt  auis  i  Parie  ,  Ten<*a-y,  *>fm9  m  fa* 
rigi .  wewUn  ;  il  «at  i  Milan ,  j'ai  «nvia  d'y  feUer,  h  «  If^ 
4$aê  •  *f  #f <M  é*  «n4«rai» 


sonne,  et  par  /*  devant  une  voj^le.  Bx.  le  le 
sais,  io  toeo  (i).  Je  l'aime,  io  r  amo, 
La  se  rend  par  ta  devant  une  oonaonDCf  el 

{lar  /'  devant  une  voyelle.  Ex.  Je  la  respecte  et 
'admire,  la  ritpattoe  /'  ammiro, 

Lee  s'exprime  par  li  au  masculin .  et  p>ar  Sa 
au  féminin.  £x.  Ce  sont  de  mes  écolier»,  je  lea 
connais,  tono  miei  eeolari,  /cMfMte9(a);  œ 
sont  de  mes  voisines,  je  les  vois  souvent,  ame 
mie  vitine ,  le  vedo  êpeuo. 

Moi  et  (oc,  après  l'impératif,  se  rendisnt  par 
mi  et  ti  Ex.  Képondez-moi,'  rispondetêmU s 
garde-toi ,  guardaii» 

Lorsque  les  pronoms  mi ,  et ,  li ,  vi ,  «4 ,  loct 
suivis  àelo,  la,  li,  gU,  le^ne,  ils  chanfçnit 
ri  en  e  :  el  au  lien  de  dire  mi  lo ,  mi  ta,  mi  //, 
ei  lo ,  ci  la  y  ci  li ,  etc.,  on  dit  msio,  ma  la  , 
me  li.  te  lo,  ee  la,cê  liy  etc.,  en  séparant  ces 
pronoms  lorsqu'on  les  met  avant  le  verbe  ,  et 
en  les  joignant  lorsau'on  les  met  après.  Sx. 
Me  lo  figura ,  je  me  le  figure:  te  lo  promeita.y 
je  te  le  promets;  poUte  attieuraraone 9  Toua 
pouvez  vous  en  apurer,  etc. 

Toutes  les  fois  que  le  pronom  gU  est  suivi  de 
toy  ta  t  /i ,  le,  na,  on  y  ajoute  un  0 ,  et  l'oD 
n'en  fait  qu'un  seul  mot  avec  le  pronom  qui 
le  suit,  comvaeglielo  diedi,  je  le  lui  donnai; 
vi  prego  di  parlargliene ,  je  vous  prie  de  lui 
en  parler,  etc.  Observez  que  le  pronom  gli  se 
met  toujofirs  avant  /o,^«>  li,  la  9  "••  et  t'en 
ditér^ia/0,.^/iata,  gltaU^  glialey  gliana,  le  lui, 
la  lui ,  les  lui ,  lui  en ,  et  oon  pas  h  gU^  U 

gli  •  etc. 

Remarquez  aussi  que  les  pronoms  se  mettent 
après  le  yerbe  auquel  ils  se  joignent,  de  ma» 
mère  à  ne  former  qu'un  seul  mot  à  la  première 
et  à  la  seconde  personne  de  l'impératif  (  lors- 

3u'il  n'y  a  point  négation  ).  à  l'infinitif,  et  aux 
eux  participes  (5).  Ex.  Faisons-le,  /a«fia- 
molo;  aimez-moi  *  amatemi^  je  serai  bien  aise 
de  vous  voir ,  avrà  piaeere  di  vedervi  ;  se  re- 
pentant ,  pentendoti  ;  s'étant  repenti ,  «Man^o 
dosi  ^«nli(o,ou  simplement,  pentitoti ^  ea 
sous-eniendaînt  tttendo,  11. en  est  de  même, 
lorsqu'il  y  a  plusieurs  pronoms  .  comme , 
dites-le-moi ,  ditemelo  ;  je  vous  prie  de  le 
lui  dire*  vi  prego  di  dirglialo;  vous  ne  man- 
querez pas  de  nous  le  faire  savoir,  won  mojtr 
cherele  di  fareelo  tapore  (4)« 

(1  )  On  ac  aert  quciquefnia  de  il  pour  h  ;  comne  il  M  povr 
/a  t0,  etc.,  nuù)aaiai»  defant  une  $  euitie  d'une  autre 
conaonne. 

(t)  On  cnpioie  ordiuaireDeBl  gli  au  lien  de  II  devwt 
lea  voyellea  :  el  Ton  dit  la  gli  odo .  je  lea  tnlenda ,  etc. 

[3)  Dana  ira  auirei  icnipa  en  met  In  pronoaia  avanl  le 
Terbe,  et  aurto ut  dan»  le  diaroura  familier;  m*h  les  éeri- 
Tkint  ne  auiTenl  paa  ciaeiement  cell*  rc|rle. 

(4)  Remarquei  qu'on  reiranehe  toujoura  l'a  final  do 
rinfinilirioraqu'il  e%t  auifi  d'un  pronom.  Ceit  pourquoi 
Ton  dit  90é»r9i,  iirglialo ,  ric,  et  non  pat  v«dar«pl,  itira' 
glitlo^  ei«.  Si  nnflmtir  Hnit  en  rr*  ^  eomme  totf ,  con- 
darra,  etc.,  on  aapprime  ra  devant  le  pronom,  et  rm 
écrit  Urgli ,  lui  ôter  ;  r*mditHo ,  le  conduire ,  etc.  Obaerrem 
au«ai  qa*en  italien  on  doit  mvUie  lea  pronoUja  aprèa  l'tnfi- 
niiifou  le  patticipe  qu'il»  précèdenl  tujmédiaicnent  en 
frani^aia ,  comme  on  voit  dana  le»  rxemplea  citée  :  Faiu  ii« 
mamfitertt  1*9'  de  noui  le  fairt  uipoir  .  non  mancberela  dî 
farrclo  aa^.^rr:  t'étant  reptntit  CMendori  pcniiio  ;  ri  ce  ae< 
rail  une  raukcdedîref  nçn  ra«n«f|i^r«la  di  far*  Mip9re§lo\ 
0$i0ndo  p9nM$9U 


GRijrMAiRË  itàliennï:. 


LmOf  leur,  se  met  presque  toujours  après  le 
verbe  sans  s'y  joindre^  comme  prometio  igrû , 
je  leur  promets  ;  «#  parkrd  hn ,  je  lem>  en 
parierai  ;  datent  Icta,  donnez-leor-eD  •  etc. 

Quand  il  y  a  des  pronoms  avec  ms»,  voilà 
au  voici«  on  les  met  toujours  après,  et  Ton  n'en 
fail  qu*«B  seul  mot  »  comme  «ecomi,  me  voilà 
on  me  voici  ;  eeetme ,  en  voilà  ou  en  voici,  etc. 

Lorsqu'on  met  les  pronoms  après  le  temps 
d'un  verbe  qui  se  trouve  d'une  seule  syllabe  • 
H  faut  doubler  la  consonne  initiale  du  pro- 
nom qui  suit  immédiatement  le  verbe,  à  l'es- 
ceptioR  des  pronoms  gU  et  bro.  Ainsi  Ton  dit  : 
fammi  il  piaeerê,  iais-moi  le  plaisir;  vaUêne , 
va- t'en  •  et  non  pas  fitmi ,  vatene  »  etc.  ( t ).  La 
même  règle  sert  pour  les  temps  des  verbes , 
quel  que  soit  Je  «Hnbré  de  leurs  syllabes ,  qui 
finissent  par  une  voyelie  accentuée;  mais, 
dans  ce  cas  •  en  doubuot  la  consonne  initiale 
du  pronom,  on  supprime  l'accent  qui  se 
trouve  sur  la  dernière  veyelle  du  verbe  qui 
précède  le  pronom,  comme  pr^goUo,  il  le 
pria:  fBrmwtiy  il  s*arréta;  au  lieu  de /irs^d 
i0,  ferma  $i ,  etc. 


LEÇON  XI. 
Bss  moaoMs  poisatsits. 

Il  y  a  six  pronoms  possessifs  t  savoir  :  il  mio, 

ii  tuo,  il  suo,  ii  noitro,  il  oottro^  ilioro, 

mon ,  ton ,  son ,  notre .  votre ,  leur  ;  ou  le  mien, 

le  tien ,  le  sien ,  etc.,  dont  le  pluriel  est  <  migi, 

i  tupi,  i  êuoi,  i  noiiri,  i  vostrij  i  loro ,  mes  , 

tes,  ses,  nos  vos,  leurs;  ou  les  miens,  les 

tiens,  les  siens,  etc.  lU  font  au  féminin  /«  mia, 

la  tua,  lu  ma  ,  fa  nottra ,  /a  rosira ^  ta  toro, 

ma ,  ta,  sa ,  notre ,  votre ,  leur  ;  on  la  mienne, 

lu  tienne ,  la  sienne,  etc.,  dont  le  pluriel  est 

/a  mîa,  U  {«•,  /a  tua ,  /a  noffr»,  /a  voiirt , 

h  loro  t  mes,  (es,  ses,  etc.  (a). 

Ohserrez  que  le»  pronoms  possessif  se  dé- 
clinent avec  In  articles  i7,  det,  ai,  dal,  ta  , 
dtita,  a  lia  9  dalla ,  etc. .  comme  :  mon  livre , 
il  n^io  iibro  :  de  mon  livre ,  dtl  mio  libro  ;  à 
mon  livre ,  al  mio  lihro  ;  de  mon  livre  ,dalmio 
iibro:  mes  livres,  c  miailibri;  de  mes  livres, 
dm'  miêi  iihri  :  à  mes  livres,  a'  miti  lihri;  de 
me»  livres,  da'  miêi  libri.  Ma  grammaire ,  la 
wna  gramatica;  de  ma  grammaire,  délia  mia 
gramatiea ,  etc. 

Cependant  lorsque  les  pronoms  possessifs  se 
troavpnt  devant  les  titres  d'honneur,  comme 

(i/  Il  bal  M  MHivenir  qu'on  n«  doubir  pa»  la  coiuonne 
du  pronom  qui  «uit  l'iuÂnilif  d'un  terbc  devenu  niono- 
■yllate  en  prrdani  T*  final  ;  comme  dirmi,  me  dire  ;  farU , 
le  faire ,  au  lieu  de  iimt\i ,  fatal: 

t)  Loryqite  la  rboac  dioni  on  parle  n'appjriieol  paa  au 
aemiiwttf .  on  dit  éi  ttd^  ii  hi ,  au  lieu  de  mê$o  ,  «aa  ,  luoi , 
m*,  vartotil  loraqu'il  prnt  y  avoir  équivoque  en  ae  Her» 
v«Bi  4c  m» .  Mia .  etc.  Ainai ,  pour  rendre  eu  italien ,  Paul 
aime  Pierre  el  •••  eiifan*,  eVit-i-dire  le^  enran»  de  Pierre; 
Paul  aime  Sophie  et  «et  enAtD*.  c'eM-è-dire  le»  enr«iM  de 
avilie  ;  il  faut  dire  :  Pmoît  «ma  PUUêti  ii  lui  figiimtll,  ou 
ifg'i'»!»  éilm^Pa^amm  S»fin  •  i  ai  M  figlinoti,  ou  i 
^l'mli  éi  iti.,  el  non  pat  i  êuvi  figHuati ,  parce  que  en  m 
•errant  de  mmi .  on  pourrait  eotendre  que  Paul  aime  m* 


XUI 

êignoria,  seigneurie;  êeeeliânta,  excellence; 
altezxa,  altesse;  sanfîfd,  sainteté;  mdêsîà^ 
majesté,  etc.,  et  devant  les  noms  de  parenté 
ci-après;  paire,  père;  madré ^  mère;  ^io^ 
oncle;  sût,  tante f  nifiotey  neveu,  nièoe;  fi- 
glio,  fib;  fgiia  ,  fille:  fraUiio^  frère;  fora//a, 
sœur  ;  marcfa,  mari  ;  megliê ,  femme  ;  eognato, 
beau-frère  ;  eognata ,  belle-sœur  ;  eagino ,  cou- 
sin ;  cugima^  cousine;  ils  se  dédment  avec  les 
prépositionK  di,  a,  da.  Es.  Votre  m^eslé, 
vostra  maettà;  de  votre  majesté,  di  wulra 
wutestà  ;  à  votre  majesté ,  a  vostra  maeetà  ; 
mon  père,  mio  padre  :  de  mon  père,  di  mio 
pqfire ,  etc.  Cette  règle  n'est  pas  toujours  stric- 
tement observée  ouant  aux  noms  de  parenté  (i  ). 

Remarqua  qu  on  met  toujours  I  article  de- 
vant les  noms  de  parenté,  lorsqu'ils  sont  au 
diminutif,  comme  il  voeiro  fratellino,  la  mia 
torellina,  etc.  votre  petit  frère,  ma  petite 
sœur,  etc. 

Au  pluriel,  on  se  sert  toujours  de  l'article, 
et  l'on  dit  le  vottre  maettà ,  vos  majestés  ;  i 
nostri  padri ,  nos  pères ,  etc. . 

Lorsque  les  noms  de  parenté  sont  accompa- 
gnés d'un  pronom  possessif  et  d'un  adjectif,  ou 
du  pronom  possessif  loro,  leur ,  avec  ou  sans 
adjectif,  ils  exigent  l'article,  noiéme  au  singu- 
lier. Ex.  Mon  cher  père,  U  mio  earo  padre  ; 
de  mon  cher  père,  del  mio  earo  padre ^  etc.  ; 
ta  jendre  mère,  la  tua  tenera  madré  ;  de  ta  ten- 
dre mère,  délia  iua  tenera  madré  ,  etc.  ;  leur 
onde ,  (/  loro  zio;  leur  tante ,  la  loro  aca ,  etc. 

Pour  rendre  en  iUlien  :  Monsieur  votre  père, 
madame  sa  mère ,  etc.,  on  dit  il  voetro  tignor 
padre,  la  tua  tignora  madré ^  etc.,  et  non  pas 
il  tignor  vottro padre,  etc. 

11  faut  aussi  employer  l'artide  toutes  les  fois 
qu'on  met  le  pronom  possessif  apr^s  un  m>m 
quelconque ,  comme  la  maeetà  tua,  sa  majesté  ; 
il  fratello  mio^  mon  frère,  etc. 

Au  vocatif,  c'est-à^ire  lorsqu'on  adresse  la 
jMioié  à  quelqu'un ,  oo  supprime  toujours  l'ar- 
ticle, comme  avvieiaatevi^  amieomio ,  appro- 
chez, mon  ami  ;  ateottato ,  miei  figti ,  écoutai, 
mes  enfans. 

(Jm  de  met ,  ma  de  tes ,  «a  de  tes  ;  aaa  do 
met ,  irna  de  tet^  une  de  tes,  etc.,  peufent  se 
rendre  en  italien  par  an  mio ,  un  tuo,  un  tuo, 
una  mia ,  una  tua,  una  tua ,  etc.  ;  comme  un 
mioamico^  un  de  mes  amis;  una  tua  amlea^ 
une  de  tes  amies,  etc. 

Pour  exprimer  t%  italien  e'ett  à  moi,  à  toi, 
à  lui,  etc. ,  lorsque  Ton  veut  marquer  la  pro- 
priété ou  la  possession  de  qudque  chose ,  on 
dit  :  è  mio  ou  mia,  é  tuo  ou  tua,  é  tuo  ou  tua  ; 
et  au  plurid,  sono  miei  ou  mie  ,etc.  Ex.  Ce  li- 
vre est  à  moi ,  questo  libro  é  mioi  cette  mai- 
son est  à  vous,  quuta  casa  é  vostra,  etc.  (a). 

(0  Si .  au  lieu  d*  paért ,  madrt ,  mariU ,  me; fi« .  fretalfa 
êorelim ,  on  ae  aert  de  grmilêrg   gtiùMt* ,  apMo,  ,p«,a  on  can! 
•erfe,  fenoaoa.  gtrmwm,  il  font  mettre  rariiclc,  et  dire 
U  mio  g0nit0r0 ,  Im  mia  g'nitrir* ,  etc.  ' 

|t)  Il  7  a  quelque*  phraaea  oA  Von  ne  ae  »eH  que  dea 
pr^pOMtio09,  8Tev  le*  pronum*  potMMÎfiii  feUee  aoni  \t% 
aniraittc*  ;  Vi  k  tgU  ^nairkm  c—m  di  wiUv  gmauf  y  a  t>ll 
quelque  eboae  de  votre  goOt?  EgHf»  Utt9  a  •««  t»gtim ,  % 
me  MMM ,  il  bit  tout  i  m  volooté,  iu  luitakle.  E9Ù9tt%. 
Um§  di%r,.  «'«I  taa  cotttatae  de«.  S  pie  piarere  d<,  a*^ 
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tu  FftOMas  BÉHOlIflTaATIPS. 

^•mm  éémffmîrûtifé'nit  ôêf^  ptttt  prodi» 
é»  ettnl  qui  parte. 


■«•€DU|r. 


iSte^H/iéf. 


PUtriêL 


||«hb  ^H*,\M,  ccfliil,  c«>  Hoia.  Q«««ti\  ecft,  «cwi,e«ut> 


ci. 
4U».JpifiMal*,4««tt,d«e».  Gto.  D*  fMtti,  4»  cet,  d« 

Itti^de  e«lui<ci.  ceux  ,  de  ceux-ci. 

Mi.  i  f««h(0 ,  A  et ,  à  celait  liai,  d  f  uMfi ,  A  cet ,  ft  mm  , 
'  «CfllaM.  Aemkoi. 

AU.|tofMtf«|  d«Mtd««*-  Abl.  IKi  «ntfcti,  de  cet,  de 

Hii ,  d«  6cl«i-d.  cea( ,  de  ceuxcL 

Stkgutiêlr.  Pluriel. 

Hom.  ÇuMfe ,  celte ,  celle  «  Nom.  QmetU ,    ce» ,    reliée  , 

ccUcei.  ceilreei. 

•Ml.  Bt  f  umM  .  d*  «eue,  de  IHn.  Di  f  iMita ,  de  eeè ,  de 

«•A* ,  de  fcil«<«i»  orUe»  •  de  ecHfV-ci. 

Uet.  A  MMfa,  A  cette,  A  1)m.  J  f  «vite ,  à  ce»,  A  ocllef  « 

celle ,  A  et^Ue-ci.  A  cellen  ci. 

âftL  B»  fmmtà .  de  c««e ,  de  AU.  Oa  ^ «#»«• .  de  ce» ,  de 

9Mê^ 4ê ccUe-d ( i)»  celle» ,  de  «clleeri. 

Pt^n^hî  éimonttratif  ttnn  objet  proche  ée 
àeltd  à  qui  Con  pnrîe. 

Màttulin,  Féminin, 

t«»,  cfdvi,  eeto»-    Cff*tl»^  cette  «  celle,  celle- 

lA  (aj. 

éémmutr^if  tttn  objH  éfeignâ  de 
veÉÊd  qui  pêrèOk 

JÊtttuIln.  Féminin. 

Oi*/fe,  e»,  celui,  celui-    Quêlla  ^  celte,  celle,   celle- 
lA  (S).  lA. 

ib  w  dérlinent  comm^  9««ifo  et  qmétta. 

Otwrtci  qttc  f  vMto  et  quetia  s'emploient 
tossi  pour  signifier  une  cImm  proche  de  temps 
éii  de4tocmir«,c'efti-à-dire,  une  chose  qui  vient 
d*étf«  faite  00  sommée;  au  lieu  que  eetetto  et 
«PMela expriment  MBlemeniun  ob|ct  proche  de 
«lai  è  qui  l'on  parie  ou  à  qui  l'on  écrit.  Qaeth 
et  quêtU  s'emploient  pour  tout  ce  qui  est  censé 
tëeigBé  »  soit  de  lieu,  soit  de  temps  ou  de  dis- 


•m  Atouts. 

Les  Français  ajoutent  quelquefois  ci  ou  là 
après  le  substantif  précédé  de  ce,  cette ^  ces; 
conmie  ce  Uvr&^i^  cet  te  tm  kj»-cif  ces  hom  me*-  là  ; 
mais  les  Italiens  disent  simplement  questo  libre, 
^ue$ta  tavota ,  quegli  uomini^  etc. 

Inon  plebir  df>...  Sia  In  nottro  pottr» ,  c'rti  en  notre  pou- 
itkt.  Sine  mnétHo  e  cm*  Ma ,  je  »uî<  «Hé  ehei  lui.  itAutnitt» 
da  p&ïïU  mktt ,  teluca-h  de  ni*  part. 

(i;  On  peut  «s  aer^ir  de  «tA  pour  feeala  avee  les  mot» 
•urne  ,  «Mfd'iia,  wre ,  nc>t(#,  comme  «lamane,  «(aaialftna  , 
•é  natÎD  \  ttêHT» ,  ee  »oir  \  atwMtt*,  cette  noit. 

{%)  Ob  dll  anNÎ  eaé^o^  eeé^ttm,  etc. 

le)  ÛD  emploie  fM:l«  ao  ainivUer.  et  ftiriou  f«c'  pour 
faefli  au  pluriel,  lonque  le  nom  »uiT«ni  cooimrner  par 
«•e  csoremie,  à  moin»  qne  ce  ne  aoil  une  «  aoifie  d'une 
antre  èon»ena«<  b  Quel  lihrt .  ee  litre  :  f «et  ou  fa«'  liirit 
fkt  livrer  Lomqoe  le  nom  commenre  par  nne  Tojelle , 
^mpM  enuM  »  oner» .  ami  «  bonueur ,  on  dii  «n  siiifulicr 
m$U'  MMce ,  fnett'  mer»,  et  an  pluriel  «««f/î  oeuc», 
^•iieri. 


lie, 
Uicr 

f- I 


Qoand  on  vient  de  nommer  den  dum  oa 
deax  personnes  dont  on  continue  à  parler^aosf» 
et  qmeete  signiBenl  la  dernière*  et  quêHg  cl 
quelle  la  première.  Et.  :  Dmil'  mm  pmrte  mi 
irme  l'amme^  MV  mitrm  hwéhgne  ;  q*eHe  ^tÊole 
eh'  ia  ti  perémU^  et  queetoeh^ie  mivtméklU^ 
d'un  e6té  m'ootraïae  l'amonr  »  de  l'a«U«  la  oa- 
ière;  caioi*là  veut  que  jeta  pardoone,  ei«clla- 
ci  que  je  me  venge, 

CHMarvei  qu'on  ensploie  avec  plus  d'élégance 
f«aelcetfiraf/<au  nominatif  da  singuliiir,  loi»- 
<fu'on  parle  d'un  homme,  comme f«Mfl  /k  fk- 
Itee ,  quegli  tfortunato^  oeltti^  fiil  hcureas.  ca- 
Iui4à  malheureux. 

Pour  donner  plus  de  force  au  dittrours,  nous 
mettons qtietqtielbis  les  pronoms  démonstratif 
f  fiM^o ,  «ofatfo ,  quelm,  queête^  HC,  avec  les 
pronoms  pOKses&ifs;  oomm*'  qmett^  voelro  rffs- 
torêo  m«o//àn^. vol redifwout-s m'offense;  mcit- 
à-mot  :  cr»  votre  discours  m'ofren.<Be. 

Cettui .  celui-ci  ;  coUti ,  c<*|{e-ci  i  eo/vt .  <^- 
lui-là  ;  rolei ,  celle-là  ,  dont  le  piurid  est  nt- 
ton»,  eolûTo  pour  les  deux  genres,  s'emiJnieat 
toujours  «ubstantivement.  et  ne  ae ditent <f ne 
des  personnm-s.  Dans  le  discours  familier,  on 
ne  s'en  sert  que  pour  marquer  du  mépris. 

Cela  se  rend  par  rià  quand  il  a  une  signiGca- 
tion  générale  et  indéterminée.  Il  se  rend  par 
quetto^  lorsqu'il çxprime  une  chose  qui  est  pro- 
che ou  qui  fait  le  siijt't  du  discours;  et  |»ar 
ftfa'fo,  lorsqu'il  signifie  une  chose  qui  est  cen- 
sée éloignée.  Car*  sa  rend  pre^^que  toujours  par 
questo. 

Ca  joint  au  verbe  être  se  supprime  très  sou- 
vent en  italien.  Ex.:  Je  lis  le  TasM  et  TArtoile, 
parce  que  ce  sont  les  meilleurs  fioètcs  it»tienS, 
teggo  il  Tasso  e  l'Ârtasto,  perché  eomo  i  nrf- 
gliori  pœti  itatiani. 

Ce  qui ,  ee  ^as  se  rendent  par  ciâ  eke  ou  qmel 
che ,  comme  :  ce  qui  me  plaît  en  vous  «  c'est 
votre  pnidenoe.  eià  che  ou  quel  che  mi  piaee 
in  voi .  è  la  voslra  prudenea  ;  je  n'ai  pas  ce  que 
fe  voiidrais ,  non  ho  eià  che  ou  quel  ehe  norrti.  ' 
Cependant  lorsque  ce  qui ,  ce  f  ne  se  r»ppi>r- 
tent  à  une  partie  antérieure  de  la  phrase,  ib  se 
rendent  ^c  il  die,  qui  signifie  la  q*tul  eesa. 
Ex.  :  Ma  mère  est  malade,  ce  qui  m'oblige  die 
partir,  mca  madré  é  ammalata.  iléhe  m^ohbliga 
a  pnriire. 

Tout  ce  qui .  tout  ce  que  peuvent  s'expriner 
par  tutto  eià  che,  îutte  quel  che^  ou  simple- 
ment par  quanta.  Ex.  :  Jk  ferai  tout  06  qui  dé- 
pendra de  moi ,  farà  tutto  rià  che ,  tutto  quel 
ehe  ou  quanto  dipenderà  da  me  ;  je  ferai  to«t  ce 
que  vous  voudrez ,  farà  tutto  eià  ehe ,  tuttoquel 
che  ou  qumnte  vorrete. 


LEÇON  XIII. 
BIS  noirons  iHTiaaooitiFs  it  aiiitirs. 

Le  pronom  intcrrogalif  ^ai  se  rend  en  ita- 
lien par  ehi  ;  de  qui ,  di  rhi  ;  è  qui ,  a  ehi  /  de 
qui  otf  par  qui ,  da  ehi.  Le  pronom  que^  quoi^ 
ae  rend  par  ehe  :  et  le  pronom  qoêl ,  queiU  af 
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mdptrcfctf  ou  fmU^i^  Mt  aa  pluriel  qnttliy 
et  <{acli|uefois  q»ûi  par  abrériation. 

BXBMfLIS. 

De  qui  pariei^vous?  di  ehiparlate? 

Que  diteS'Totitf  d«  qu'est-ce  que  vom  dites? 
efce  éUf7  ou  r/ke  <v«a  d!i/e/ 

QiiViit-re  que  la  grammaire  F  f  na  eo$a  à  ta 
gramatiem^ 

De  quoi  s'agit-il  ?  di  ehe  si  Inttfmt 

Quelle  eut  la  maison  ?  ^va/*  é  ia  eata? 

Quelles  afTaires  avea-TOus?  ehê  affari  avettf 

Voitidcun  épéi's;  laquelle  voulpt-irousf  Mro 
dlue  êpmé»  ;  f  «nf  potett?  et  ttun  pas  fà  quai  vo~ 
Uie?  Oïaermqueçiiaiê,  employé  pour  expri- 
mer un  doute  ou  pour  interroger ,  ne  prend 
point  d'article. 

Quel  homme  !  quelle  femme  !  quels  prodiges  ! 
ekë  uomo  I  eh$  donna  !  quai  prodigi  (i^  / 

On  se  sert  souvent  de  ehi  pour  exprimer  «s- 
/«<  qui  OD  qui ,  prit  dans  un  sens  indHermioé 
et  général.  Bx.  :  €hi  dîea  quiuto  ha  ragiont^  ce- 
lui qui  dit  cela  a  raimn ,  ou  qui  dit  cela  a  raison. 

Ùii  signifie  aussi  quelquelois«/eiinocAa.Ex.: 
19on  avaa  ehi  h  eamoUuse ,  il  n'avait  personne 
qui  leconsolét ,  cest-à-dire »  non  atia  aieuno 
ihê  io  eontotatêê, 

Quoi^  sans  interrogation,  s'exprime  par  eAa 
avec  l'article,  lorsquU  se  rapporte  à  une  par- 
tic  précédente  de  la  phrase^  Ex.  :  César  d^ra 
de  régner;  à  quoi  il  parvint  enfin  pour  son  mal- 
bear,  Cêsar§é4iidêrd  târegnaro;  alehêgimnié 
fmaimaniê  pef  ma  fvantura, 

Chê  sigûifie  quelquefois  ear,partêquê.  Bs.: 
DîlêÊ  tiharammié,  ami  ti  pnmetio  dinoh  par- 
krnê  «  whaM ,  dis-le  franchement,  car  je  te 
promets  de  n'en  parler  à  personne. 

Les  peoaoms  relatifs  se  dédiaenC  de  la  ma« 
BÎère  suitante  : 

Shtgali$r.  PtarieL 

Néa.  Ckê,  il fMi<«,  te  fMl««  Non.  Ck4 ,  i  quaîi .  h  «un/! . 

^W ,  l«qi«l,  la^jlNlIe.  «pii .  Iwqtt«lt,  tef^MllM. 

Oén.  tk§m,i»t  f Mf»,  dHIa  Géo.  IN  mI,  d«*  fmU .  éetlt 

umh^  é»  ^,  dii^*l,  dt        ^mh ,  d«  qui ,  4M<|««b , 

Uf  a«Ua  t  4Mi.  desquelles ,  dont. 

D»L  À  rm ,  rmi ,  al  f  m/«  ,  Itet  A  rui ,  «ai ,  ai  f  uafi,  «i/« 

mllm  f Mf«,  à  qni,  auquel,        fuall ,  •  qui,  auxquels,  aux- 

X  iMMlla  iimMw. 

AM.C»«,cai,it  fa«/«,  U  Aeo.   CA« .   eui«  I  f««//,  /« 

^rnaUf  qn«»  l«qu«l,  la-        f«a/i,  que,  lesquels,  les- 

onclle.  quelle*. 

AU.  9a  eut.  d«f  fuaie.  iëlla  AbL  Dm  eal .  M  faafl,  d«//e 

M«l«.i»  qui,  duquel,*      «aaf/.   de  qui,  desquels, 

du  laqvtlle,  dunl.  desquelles ,  dooi. 


]1  fiMt  obaerree  que  eui  se  dit  plus  commu- 
nément des  personnes ,  et  que  eho^  il  auahp  ia 
f  «a/ls ,  se  disent  des  personnes  et  des  ciioses. 

On  place  souvent  di  eui  ou  eui  entre  l'article 
et  le  nom,  comme  dans  les  cas  suÏTans  et  autres 
lemblibles  :  One  femme  dont  le  nom  est  Aspa- 
iie«  tnm  dmtna  Udieui  nûma,  ou  simplement 
ii  eui  neiiif  ê  Jtpasia,  L'homme  à  la  protec- 
tioa  de  qui  011  duquelje  dois  ma  fortune,  fuomo 


i*i 


mSm 


mIyî  du 


faef,  fudfe,  f «•'**  «««Ass, 
thà  toivquil  fsl   iikinèdlM». 
et  par  fUÉia»  fuatf,  bnqaH  tu  mt 


alia  éi  eui ,  ou  alla  eui  pfoioê^fmt  k  éaêbo  û 
mia  fbriuna» 

Les  poètes  se  servent  très  souvent  de  anifa 
pour  exprimer  di  eui ,  dei  quah ,  dtlla  quala^ 
ééi  quaii ,  dtlla  quaii,  da  eui ,  àal  quatc  »  eau 
ctti,  eol  quala,  pereui,  etc. 

4inor  é*p9*9  ta  fartera  o  Vtrca 
Onde  êéwtprê  va  careo.         ^aiso.) 

ti'aiDOtir  déposa  le  carquois  «I  Taru  doot  U  est  tmijoan 
cbaigé. 


Quah  avec  laie  signifie  qualité  ou 

blance  ;  comme  qualeé  il  padra  JaUéU pgtlb^ 
tel  est  le  père ,  tel  e<t  le  fits  ;  lah  quah  io  la 
vidip  telquejeieTÎs.  lli>eutao»«iavoirlaméme 
signification  sans  taie^  comme  divéwne  putlido 
quai  é  la  maria,  il  devint  pèle  comme  la  moft. 


LEQOJIf  XIV. 

DBS  eaoRoiis  iHoiTiaiiiir^s. 

Lorsque  tûui  »  toute  se  trouvent  devant  Un 
substantif  au  ^ngutier  sans  Tarticle,  ib  se  ren- 
dent par  o|r>i<.  <{ui  ^1  des  deux  genres,  qui  doit 
toujours  précéder  un  nom  •  et  qui  ne  s'emploie 
qu'au  singulier  [  1)  ;  comme  tout  homme  savafit 
est  loué  y  ogni  uomo  dottoê  lodalo .  toute  femme 
prudente  est  estimée,  ogni  donna  prudente  é 
êtimata. 

Tout  le  monds ,  tenant  la  place  de  cA^eirn  ou 
de  (a«i4»  se  tend  par  egnano^tiattunàon  tutti, 

Altro,  autres  lorsqu'il  est  employé  absolu- 
ment ,  et  sans  rapport  à  aucun  nom .  signifie 
autre  ehote,  comme  parUamodTaltro,  parlons 
d'autre  chose* 

AltH  est  quelquefois  employé  snbstanlire- 
ment  au  singulier ,  et  alors  il  ne  se  rapporte 
qu'aux  personne»,  comme  dans  rexeraple  siii- 
vant  :  AHri  è  dotto ,  attri  i  i^ofttnfa  •  l'un  est 
savant,  l'autre  est  ignorant ,  au  celui-ci  est  sau- 
vant, celui-là  est  ignorant.  On  peut  aussi  dira: 
ehié  dotto,  ehe  i  ignorante  ;  quai  è  éottot  quai 
é  ignorante  ;  ou  questi  é  dotto,  quegli  é  ign»" 
rahte» 

Jltrui  n'a  point  de  nominatif.  Il  fait  au  gé- 
nitif ifa/frui ,  d'autrui;  au  datif,  ad  uttrui^  à 
autrui  ;  à  l'ablatif,  da  altrui  «d'autrui*  On  peut 
même  suppiimer  les  prépositions  au  génitif  et 
au  datif;  car  on  dit  il  maie  altrui ^  ou  F  altrmi 
mate  pour  il  maled'  altrui,  le  mal  d'autrui , 
eià  ehe  ti  deva  altrui  ,ou  eiô  efte  altrui  ti  deve  , 
pour  eià  ehe  si  deua  ad  aiirmi ,  œ  qu'on  doit  à 
autrui. 

4^/fr«c  avec  l'article  signifie /a  bien  d'autrui; 
comme  :  biêogna  guardarti  di  tor  l'attrui^  «m 
doit  se  garder  de  prendre  le  bien  d'autniî. 

iViiiiiD  ou  nesfuno,  personne;  niante  ou  nuUu, 
rien ,  lorsqu'ils  précèdent  le  verbe ,  n'admet- 
tent point  la  particule  négative  nen;  comme  : 
niuno  é  pienamente  feliee ,  personne  n'est  par- 
JaiteBDcnt  beweiu  ;  mais  il  mut  employer  — 


(1)  Il  tfj  a  ffue  le  oiot  O^aisseiili.  la  TeoMaint,  «1^  ipj 
cet  joint  à  amu ,  qui  est  pluriel. 


XTl 


gHâmmaire  italienne. 


se  met- 
twstunOf 


lorsque  nî«n^  ngauno,  niente^^nulla, 
tent  après  le  ver^  comme  :  non  v*é  \ 
U  JoV  a  personne,  etc. 

Quaiehê ,  quelque ,  ne  s'emploie  cfu'au  sin- 

gilier,  et  l'on  dit*  au  pluriel  ^icuni,  aleuné, 
I.  :  Quelques  messieurs»  aleurd  tignori;  qntl' 
q\mt\âmcSyaleunôtignore» 

Quelque ,  tout ,  devant  un  adjectif  suivi  de 
9110  et  d'un  verbe,  se  rendent  par  per  (^uanto 
invariable ,  sans  exprimer  le  que ,  ou  simple- 
ment par  per^  en  exprimant  le  que,  £x.  :  Quel- 
que savant  que  vous  soyez  .  ou  tout  savant  que 
vous  éteSf  vous  ignorez  bien  des  choses,  per 
quanto  doilo  voi  tiatê;  ou  per  doito  che  voi 
'tiate  ,  ignorale  motte  eose.  Quelque  heureuse 
qu'elle  soit,  elle  se  croit  toujours  malheu- 
reuse ,  per  quanto  fortunata  elia  sia  ,  ou  per 
fnrtunata  eh*  eita  tia^si  crede  êempro  inJtUce. 
Si  quelques  trouve  devant  un  substantii.  suivi 
déçue  et  d'un  verbe  au  subjonctif,  il  se  rend 
par  per  quanto  ^  qui  s'accorde  avec  le  substan- 
tif ,  et  l'on  n'exprime  pas  le  que,  Ex.  :  Quel- 
ques efforts  qu'il  fafise,  il  n'atteindra  jamais  son 
but,  per  quanti  sforzi  egU  faccia  ,  non  arri- 
vera mai  al  tuo  fine;  quelques  richesses  qu'ils 
possèdent ,  ils  ne  seront  jamais  contens ,  per 
quanta  riecJtesze  egtino  poesedanoy  non  $aranno 
mac  wntenti. 


LEÇON  XV. 


BIS  TBKBIS  ADXILIAIBBS  ATBBI  , 
BT  BSSBBB,    AtBB, 


AVOIB  , 


Prisent. 

rai,  1*0  A»  fi 3. 

Tu  M,  ta  ktti. 

Il  a.  tglika. 

Noot  avoitf ,  n»7  abUam0. 

Vout  avm ,  99»  tivtU. 

Ibont ,  egtino  A«nN«. 

Tmparfait, 

Tafaii,  Î0  aMvaott  «vr«. 
Ta  avaia ,  la  aarti. 
Il  avail,  »gli  owva  ou  oara. 
Nou»  aTÎons ,  1101  avraaoïd. 
Vou»  avirt ,  001  avesat*. 
IbaTn^at,  •giiiù  aw«v«i)0 
ou  ovcana. 

Pané  défini, 

Tva» ,  ta  aML 
Tu  eut ,  la  ap««li. 
)l  eut ,  «gU  «Ma. 


Préeent, 

Je  tuia ,  lo  «omo. 

Tu  rt,  la  Mi't  <•'  ou  M. 

Il  rat  ,  egti  h. 

Noua  «ominra ,  noi  aiaaia. 

\oUf  Aie»,  «ortfsta. 

11»  aonl  »  tgtino  $9n9. 

Imparfait, 

Jf'élaiii,  io  era  (>). 

Tu  élHia,  tu  tri. 

Il  élail ,  tgli  tra. 

Nous  fiions ,  noi  «ravaaia. 

Tou»  Plias  ,  v9i  «ravttt*. 

Ib  élaipni ,  «glino  anraa. 

Passé  défini. 

Je  fus ,  l'a  fui. 
Tu  fu» ,  tu  fuiti. 
IIAit,af/«fw. 


(1)  La  lellre  k ,  comme  on  Fa  tu  dans  la  première  leçon 
•iir  la  prouoiwialioD  ,  ne  s'aspire ,  ni  sa  prononce  en  an- 
euDC  manière  au  rommenrcmenl  des  moi»  iialiena  ;  on  l'a 
con»erTée  seuleairnt  à  la  léle  de  ers  quatre  pernonnea  du 
-verbe  uvn  :  ka,  &a(\  ho  ,  knnPOf  pour  tes  distinguer  d'au» 
1res  mol*  qui  ont  une  signiilcalion  dilIVreiiie.  Dr»  auteur* 
nodeme*  ont  voulu  introduire  l'uMig^e  de  retrancher  ceiii<  A, 
et  d'y  pubaiiioer  un  acceni  nur  la  Tojrlle  qui  pfor*  cani 
luenoe  le  mot.  Il#  êerivem  donc  b^ùi,  A  ,  ènno,  main  veile 
innovation  n'a  point  été  admise. 

(t;  Quelques  uns  disent  du  ara,  *ro,  au  lieu  de  avavi, 
era ,  et  se  »er*eni  de  la  terminaison  en  0  pour  tous  les 
verbes  à  la  première  personne  de  l'impaifait .  comme  etntf 
pruPO ,  9endev9  ,  $ar9iv9 .  j'achclais ,  je  vendais ,  je  srrvsis  ; 
mais  eett«  manivro  n'est  guère  en  usage  ches  ^a  bon*  au' 
tean. 


NoiiM  cAoMa ,  MOI  «aamma» 
Tous  eûtes,  voi  99»Ut» 
Ils  eurent ,  uglino  9bber9, 


NflUafiaiet.iMl/fl^ 
Youafates  ^  9âi  fttî». 
lia  furent,  tgtb»o  furwnc 


Passé  indéfini.  Posté  indéfini. 

J'ai  eu  ,•  h  k9  aaafa ,  etc.         Ta!  été ,  10  asiie  aleta  en  al«. 

ta,  etc. 

Ptunfue-petrfait.  Plusque-parfitii, 

i'aTais  eu,  la  ava»«   «»«•    Tavaia  été ,  •»  ara  aCela  ou  sf  •- 
i0.  etc.  la,  etc.  (i) 


Futur, 


Futur, 


J'aurai ,  ta  acr<k. 
Tu  auras .  ta  tarai. 
Il  aura  ,  tgii  a»rà. 
Nous  aurons,  noi  a9rtmo. 
Vous  aures  ,  vgi  «orata. 


Je  serai ,  m  aari. 

Tu  seras ,  fu  $araL 

h  fera,  9gU  êtwà ,  on  /la  6u  fia. 

Noua  aérons,  nataorcaïa. 

_  ,        Vous  serez  ,  voi  •ar^t*. 

Il*  auront,  affin» avranna.      Ils  seront,  oglino  «aromte  on 

Impératif. 

Aie ,  abbl. 
Qu'il  ait ,  abhia. 
Ayons,  abhiamo, 
Ayes ,,  uMalo. 
Qfi'ils  aient ,  abbiam9. 


Impératif. 


Sois,  0(1  ousf'a. 
Qu'il  soit,  «l'a. 
Soyons,  «l'ama. 
Soycs,  «lala. 
Qu^ila  soient ,  fiana. 


Présent  eonjonetif       Présent  eonjonetif. 


Que...  Chê... 

J'aie ,  io  abbia. 

Tu  aies,  fa  abhi  ou  abbiu. 

Il  ail ,  tgti  albia. 

Nous  ayons ,  n»  uhbîémo. 

Von» ayes,  voiabbiate. 

Ils  aient ,  egUn9  abbian». 


Qne...  Che.., 

Je  aois ,  îa  sia. 

Tu  sois,  tu  êii  ou  «la. 

Il  soii ,  ogii  n'a. 

Nous  soyuns,  moi  tiam9. 

Vous  soycs ,  004  «Mfa. 

llssoieul,«f{iiiasMRa  on  oit 


Imparfait  eonjonetif.    Imparfait  eonjonetif. 


Que...  Cht... 

J 'eunse  ,  io  ovoui. 

Tu  euwes .  tu  avoui. 

Il  eût ,  ogii  avtm. 

Nous  enssiou,  moi  aoouimo. 

Vous  eua<iicx ,  i>o/  avote. 

Ils  euaaent ,  oglimo  aveiêtro. 

Conditionnel, 

J'aurai* ,  îa  aarai. 
Tu  anraia,  fu  awrogti 
11  aurait,  tgli  avrtbbe. 

Noua  aurions,  aei  •arcaiMa. 
Von»  auricx ,  ooi  avtttta 
lu  auraient,  oglimo  avrebbtra. 


Que...  Cht.., 
Je  fus#e ,  io  foui. 
Tu  fusses    tu  fauL 
Il  nt ,  ogH  f>*tt€. 

Nous  fusaions ,  nai  fm 

Vous  fussiei ,  «01  fooi». 
Ils  fussent,  oglimo  fouora. 

Conditionnel. 

Je  serais ,  io  taroi. 

Tu  serai»,  fusarajii. 

11  scrail ,  fgli  iarobbo,  ou  oth 

ria,  ou  fora. 
Non«  serions  ,  n^*  saraaiao. 
Vous  srriea ,  voi  oaroau. 
lisseraient,  oglioaoarobbor^. 
m    ou  tarebbomo,  ou  s  trtamo,  oa 

foraao. 


Participe  présent.         Purticipe  présent. 


favonio. 
Ayant    Via  aotro. 
ou       .n*it*ttooro. 
en  ayant.  Vran  evoro. 
t.coll'  aooro. 


V 


assan^a. 
m  etttro, 
noW  eomêro. 


Etant 
ou 
en  étant.  Jeon  atssra. 
eoil*  oMoort. 


( 


Participe  pasU,  Participe  pat^é. 

En  ,  eue ,  «safa,  m.  evuta.  t.    El* ,  «fafs ,  m.  «fafa  ,  t 
Plur.  ovafi ,  m.  asnfa  ,  f         Plur.  sfafi,  m.  sr<rfa ,  f.  (»). 

fu  11  faut  que  les  étrangers  fasscnl  bien  attention  à  deux 
ciioses,!*  que  dans  les  temps  composés  du  verbe   a»$.ré 
on  emploie  le  même  rcrbe  pour  servir  dauiiliaire.  et  no^ 
pas  le  verbe  avère  ;  on  dit  io  louo  stato,   la  ora  sfafe.  etc. 
et  non  pas    w  ko  $tato.  io  avovo  otato ,  etc.;  a»  que  le  parti* 
cipe  pasae  s  accorde  en  ftenre  et  en  mimbre  avec  le  noaii 
naiif:  cl  l'on  du.  pour  le  m^iaculin:  io  um., tiato  au  aîiwn- 
Ler.  et  aa.  «.«-tasl/ifi,  etc    au  pluriel,  i'ai  M  .  no.ia  aïooa 
«té:  pour  le  feminm,  on  dit  te saiia  ateta  mu  aîniluUer  .  at 
noi  ttaaw  êttOo ,  etc. ,  au  pluriel.  ^  * 

(s)  Fajnla naU prMdoult^ 


GRAMMAIRE  ITALIENNE. 


Pour  mioix  apprendre  ces  deux  Terbes  *  ou 
pourrait  les  conjurer  entemble  et  dire  :  co  ho 
un  Ubro,  e  né  iono  amtenfo;  j'ai  un  livre»  et 
j'en  suis  content  ;  iu  kai  «n  Ubro ,  «  ne  tti  cou- 
'  isHio,  tu  as-  un  livre  et  tu  en  es  content;  et 
ainsi  du  reste. 

aSM  ARQUES. 

On  supprime  très  souvent  en  italien  les  pro- 
noms au  nominatif,  et  Ton  dit  :  Ad,  Aac.Aa,  etc., 
ionOf  9ti,  é,  au  lieu  de  û  ho^  tu  kai^  etc.^ee 
qu'on  peut  faire  aussi  danstous  lesautres  verbes. 
Pour  la  négation  »  on  se  sert  de  non ,  qui  si- 
gnifie aa,  n*  ptu ,  ne  point.  Es.  :  Je  n*al  pas 
d'argent,  ou  je  n'ai  point  d'argent«  io  non  ho 
éfmnaro  (i  )  ;  tu  n'es  pas  diligent ,  tu  non  sei  di" 
ligente,  etc. 

Dans  les  interrogations  on  peut  mettre  les 
pronoms  personnels  après  le  verbe ,  comme  ho 
10  T  ai-je  ?  toi  tuf  es-tu  P  etc. ,  ou  supprimer  les 
pronoms,  comme:  hopariuto  bonet  ai-je  bien 
parié?  hmi  eapitof  as-tu  compris?  etc.  Le  ton 
de  Ja  voix  indiquera  Tinlerrogation. 

Lorsque  la  préposition  à  précède  un  infini- 
tif qui  dépend  des  verbes  avoir  ou  étrot  elle  se 
rend  en  italien  par  da^  comme  :  j'ai  à  vous  re- 
mercier, ho  da  rbngrazUrvi;  il  est  à  craindre, 
é  da  temerti ,  etc.  (a). 

Biêore  per  ou  «lora  per  signifie  être  sur  le 
point  ou  près  de ,  comme  <o  iono  ou  ilo  per 
partiro  •  je  suis  sur  le  point  ou  près  de  partir , 
011  je  Tais  partir. 

Lorsque  le  verbe  mmus  signifie  la  possession, 
il  gouverne  le  génitif.  Ex.  :  Di  chié  quttta  pon* 
naî  é  di  mio  fratôlto^  à  qui  est  cette  plume? 
^e  est  ft  mon  frère. 

Coêt  tnoî)  e'^t  toi,  t^oii  lui^  e'eêt  nous^ 
c'est  voue ,  eotont  euso ,  se  rendent  en  italien 
par  fon  îo,  iei  tu^éogHy  eiomo  noi,sl€t§  voi, 
êono  egHno ,  etc. 

Pour  rendre  en  italien  eV«l  d§  moi  qu'on 
parlo ,  e'eêt  à  toi  que  je  l'ai  ordonné  ^  ou  autres 
phrases  semblables,  on  dit:  di  me  si  paria,  ou 
et  parla  di  me;  a  te  l' ho  comandatOf  ou  f  Ao 
eamandalo  a  te ,  etc. 

Lorsque  e'eel  à  moi ,  e*eet  à  toi ,  c'af  f  d  lui^ 
t*€êt  à  noue ,  etc. ,  sont  suivis  d'un  verbe , 
commeie'ett  à  moi  àparteryeetàtoiàjoaêrMc-w 
on  dit  :  sta  a  me  ou  focca  a  me  a  parlare ,  êta 
atoou  toeca  a  te  a  giuœare ,  etc. 

Il  y  a,  il  y  avait ,  etc. ,  se  rendent  en  italien 
de  la  manière  suivante  : 

Il  y  a ,  e'  à  ou  v'  é  ;  au  pluriel ,  ei  sono  ou  vi 

iono. 

11  y  avait ,  e'  era  ou  v  cta  ;  au  pluriel ,  c'a- 

rano  ou  v'orano. 

Il  y  eut,  cifu  ou  vifu  ;  au  pluriel ,  ti  fmrono 

ou  t'i  fuTono» 

Il  y  a  ou  ;  e'é  ou  v'i  stato  ou  tîaU  ;  au  plu- 
riel, ci  sono  ou  vi  fono  stad  ou  stato  »  et  ainsi  des 
autres  temps. 

(i)  Olwann  qae  !«•  ItdieM  n*npriaicBt  pfti  1«  i»  q«I 

'  rdc    1«   Mbauniif  dan»  c«Ue  pbnue  cl  «uuea  ma- 


(t)  Rrmarqura  que  rinfiallifoui  «uil  h  prf|»o»iti(Mi  4a, 
pr^dée  du  tcrbo  etun ,  rcf«U  touTCSl  te  h  ,  4»!  t*plé- 
••■I*  !•  pMMt 


XTII 

Il  yen  a ,  il  y  en  avait ,  etc. ,  ée  n*é  ou  va  n% 
ce  no  sono  on  va  ne  sono ,  ee  n'era  ou  «a  n'am» 
es  n'^rana  00  va  n'arona,  etc. 

Observez  qu'il  faut  mettre  ce  verbe  au  plu- 
riel lorsque  le  nom  dont  il  est  suivi  est' au  pli^ 
riel.  Ex.  :  Il  y  a  de  beaux  édifices  en  Italie,  vi 
sono  belle  falbriche  iri  Italia ,  et  non  pas  v*é.  . 

On  supprime  al  ou  vc  quand  on  parle  d'un  es- 
pace de  temps.  £x.  :  II  y  a  deux  mois  que  vous 
apprenei  l'italien ,  sono  due  mesiehe  imparato 
titaliano.  Lorsqu'il  s'agit  d'une  chose  qiii  est 
tout- à-fait  passée ,  comme  :  cela  arriva  il  y  a 
deux  mois ,  on  peut  dire  :  cio  aecaddo  duo 
mesi  fa. 


LEÇON  XVL 
ais  vuuus  ax  aas  VARTieipat. 

Conjugaison  des  tfois  vtrbee  riguHori 
a»  are  9  ère ,  ire« 


aaiaaiiT. 


Coicpr  art. 


J'aehiU ,  «le. 
Compr  o. 
Compr  i. 
Compr  a. 
Compr  iamok 
Compr  aie. 
Compr 


Tend  era. 
FMidrt. 


8*n  ir^a 


J*ackétMi ,  «le. 
Cou^r  af  a. 
Compr  avL 
Compr  ava. 
Compr  avamoh 
Compr  afate. 
Compr  arano. 


J'adtêtai ,  etc. 
Compr  ai. 
Compr  aati. 
Compr  ^ 
Compr  aman. 
Compr  aale. 
Compr  arooo. 


aaisaar*^ 

Je  ««nd* ,  cte. 
Yend  o. 
Tend  i. 
Tend  e. 
Tend  îamo. 
Tend  ele. 
Tend  000. 

IHPAaFÀIT. 

Je  vtmémit ,  ete. 
Tend  eto. 
Tend  erL 
Tend  eva. 
Tend  e? amo. 
Tend  evate. 
Tend  erano  (i). 

wxtêà  airiai. 

/•  vMdb.eie. 
Tend  ei  (  ». 
Tend  eaii. 
Tend  è. 
Vend  ennia 
Tend  cale. 
Tend  eroDOb 


J«  9êr$  ,  CUL 

Serv  o. 
Serv  i. 
Scnr  e. 
Senr  bmob 
Scrr  iie. 
Serr  onow 


Je««reai«,elr« 
Serr  inu 
Serr  irL 
Serr  ira. 
Serr  iTamo. 
Serv  Ivate. 
SerThaoo» 


SerriL 
SerriMi. 
ServL- 
SerTtuBo. 
Serr  hte» 
Serf  iroDo. 


»Assà  iHairiRi. 


J'ai  eeAeM ,  etc.       J'ai  veatfe,  «|«      JW  tare/,  ete. 
Ho  eenpralo ,  etc.  Ho  tend  aïo,  ele.  Ho  aen  ito,  ete. 

aLOSQui'aAarAiT. 

f'WMiê  aektié.  J  *avaU  •tném^  J*m$uk  unL 

j^Teva  eompralo,  Avéra  «eo^nlo  .      AvoTa  aerriiOa 


«ia« 


etc. 


(1}  Oo  du  auaal  wa^i^a^  eenifaae,  ao  U««  da  ean^Ma, 

(s)  Lé  plupart  des  verbes  de  eelie  eoD}i4gaûeo  ont  doua 
lerminaisoiM  au  passé  défiai;  BaToir,  en  ai  eC  ea  cllil 
comme  vsiidei  ou  t md«tti,  fOad)  •«  ffml»fis«  eWsTMt  «f 
centfeflsre^ 


XTIII 


PêdàUfmli  «W. 
Coapr  «r&. 
Mopr  craL 

^ohipr  iffttti*. 
CooifrrNlA. 
GMipr  trumou 


^•Uf«,etc. 
Coéipr  a. 
Codipr  I. 
GoiBlir  taMW. 
Gompr  «It* 
Gonpr  tno. 


GRAMMAIRB  ITAliIENNË. 


rilTOB. 

Ttndcr*. 
Tend  eriL 
Tëod  «ré. 
Tend  eremo. 
Vrod  «•!•■ 
Ttnd  «rMiDo. 

IMriBlTlff. 

V»nd  i. 
Vebd*. 
Vend  i«BO. 
Tend  ete^ 
Vend  auo. 


Sw  iffvt 
8c  rv  ini. 
Berv  ira. 
Sarv  irMa». 
Sert  Ircic. 
San  iranno. 


8m^^  aie* 
8err  i. 
Écrr  a. 
8*rv  iamo. 
Senr  ilr. 
Sert  ano» 


PRiSEIIT  COmORCTir. 


Cft«(qua) 

Coinpr  i. 
Compr  i. 
Compr  i. 
Compr  iiHM. 
Compr  ialc. 
Cowpr  ivo. 


Ck«(que) 

▼«Ofla* 
Vend  a. 
Vend  a. 
VWndtéuièi 
Vend  iate. 
Vendano. 


Ckê  (  que } 
J*  $0rvt, 
SerY  a. 
Scrr  a. 
ScrT  a. 
Sérr  lattio. 
Serv  iaie. 
8err  ano. 


mtASrAIT  6M«0fl€TIF. 


C&«  (que) 
J'aekêtmai0. 
Compr  aaai. 
Compr  ai|i. 
Compr  aaae. 
Compr  aaaimo. 
Compr  asia. 
Compr 


rackUtraU, 
Compr  erei, 
Compr  aread. 
Compr  erahfco 
Compr  eromia»! 
Compr  aresle. 
Compr  trebbero. 


jt  vemnim* 
Vend  enL 
Vend  ceii. 
Vend  eeae. 
Vend  aaaimo. 
Vend  cal«« 
Vattèttsan. 

COBMTMHIlfBi. 

/f  aen^oJa» 
Vend  eraî. 
Vand  efeatk 
Venderelib«k 
Vand  eraanNb 
Vend  ereeic. 
Vend  ei«bkenk 


Ch9  (que) 
Je  ««r*tM«. 
SerY  isai. 
Sert  ÏMi* 
Senr  iaae. 
Serv  iwimOb 
ScTT  iate. 
Serv  ÎMaio. 


Je  Mrefrafa> 
Serr  irai. 
Serr  ircMi. 
Ser.r  irebbet 
Serv  îrammo» 
Serv  imle. 
Serr  irebbeto. 


rABTlOin   PAÉSBVT. 


AcktHnA  «M  M 

«cfcetaul; 
Compr  aoda. 
Con  ^ 

Col  (i)j 
In 
Mal       .    j, 


Vtniwt  ita  au        5«rea«l  ou   M 


eea^alkl. 
Vend  end»* 
Con 
Col 
In 
Net 


Mreaat. 
SerT  codOb 
Con 


Col 

In 

Nel 


a 


PAKTfMM   »Afii. 


Compr  aif,  «lu» 
a3,aia(ii|. 


Vtnda  t  «•, 

M,  «•*« 

Vand  al»»  u«, 


i» ,  /«fft 
Serr  il* ,  iia , 
iU,iCa» 


On  pourrait  conjuguer  ensemble  les  trois  ser- 
bes réguliers  de  I»  iMMière  MiTante  :  Compro 
l0  mi»  mereaa£i9f  U  vmi/do  a  buon  mereato,  • 

(i)  Loraqne  le  verbe  cottmcncc  par  une  •  auWie  d'une 
autre  oonsoune  joa  bb  «M  ie  «*llb,  «M1b«  au  lieu  de  ne/.  <■•/  ; 
eomme  nrlfa  wnMre ,  celle  ttmémr»,  en  éerivant,  en  étu- 
diant ;  <lHM4<b^  m  aert  ^b  bi,  cta.  on  ajoute  m  i  «a 
verba\  «MtoM  *  i»erhm ,  «M  MUNbre. 

(ij  OÊttn^t  que  Im  poèlCa  emploient  trM  looTent, 
eomme  participe»  d«  la  première  eon{ttgai8on ,  lee  mots 
•aivana  qui  aaot  plutôt  de*  adiectifa  t  etfemo  pour  aiornmta^ 
^rflét  Mli^^Mrveaiyirtfl»,  «£MMt  tleii»  pour  ^eeiafe, 
dTOlIlé  ;  ^eaM  pour  rfeinafe ,  douyté  ;  gsaffe  poof  pMftAl» , 
feM  t  ItHM  ««w  iWbaffe .  prM  ;  ^«lae  p6cnr  frMMit» .  dlmi- 
M,  AilJ^aAm  ^<««Pft(fimpirHlMtttitd«a 


dises  »  Je  les  TCûds  à  bon  marché,  et  je» 
mes  «nis.  Cgmpri  h  f««  marrciisû;»/* 
kum  mêrmiio,  $  lervi  hêkê  i  iêtoi  mmid  »  tu 
les  tes  marchandises  «  ta  les  vends  à  bon 
ché,  et  tu  sers  bien  tes  amis;  et  ainsi  du 


ÉBM  ABQOIS  sua  tBS  VBBBISBT  SUB  tSS  PABTICIPBS. 

Les  verbes  terminés  en  mp«  t  fara  t  conime 
maneofê^  pmgûtô,  manquer  •  payer  ^  prennent 
un  h  «près  le  e  et  le  ^  dans  les  temps  où  lee  ou 
le  ^  se  rencontra  devant  les  voyelles  a  ou  î , 
comme  manehi^paghi,  manektrè^pmgkerdf  etc. 

A  la  seconde  personne  du  singulier  de  l'im- 

Séralif .  lorsqu'il  y  a  une  négation ,  on  se  set 
e  Tinfinitif  au  lieu  de  l'impératif .  parce  qu'on 
sous-entend  je  te  prie  on  je  t'ordonne ,  ti^rego 
a  li  oré'vM  %  comme  :  n'achète  pasoelte  maiwm, 
non  eemprar^ueitû  étua  i  ne  vends  pas  ta  mar- 
chandise .  mon  vamfar  la  ina  mapaaiitta. 

Le  verbe  ft^lUnr  se  rend  par  «a/ars  lorsqu'il 
est  suivi  d'un  nom  ^  et  on  y  ajoute  vi  on  «. 
Bb«  1  II  faut  du  temps  pour  apprendre  une  bo- 
gue, vi  vuoU  ou  »  vuoiê  éet  Umpo  par  imprn^ 
rare  une  Unsua*  Lorsque  falloir  est  saivi  d'un 
verbe  à  l'infinitif  ou  au  conjonctif ,  il  se  tend 
par  bitognare.  Ex.  :  Il  faut  avoir  |iatience,^i- 
Mogna  avr  pazunta  ;  il  faut  que  je  vous  dise 
la  vérité»  Utogna  eh'  iavi  diea  Ui  vtriià  ;  mais 
lorsqu'il  est  uni  à  un  pronom  conjonctif^  on  se 
sert  ordinairement  de  aver  biêogno,  Bx«  t  lime 
faut  un  habit»  ko  bimgno  d'un  vetiUo» 

Les  verbes  croire ,  tHdare ,  paraître,  p«rtri 
ou  sembrare ,  et  autres  semblables ,  lorsqu'ils 
annoncent  une  simple  opinion  et  non  pas  mie 
adhésion  positive  à  ce  qu'on  dit,  gouvernent 
en  italien  le  conjonctif»  comme:  je  crois  que 
vous  vous  trompes ,  trtdo  ehé  v*  ingmuniûto;  il 
paraissait  que  vos  raisons  étaient  bonnes  »  pê- 
rova  ou  umbrava  ehê  h  votîro  ragimi  fiùero 
buoné. 

Aller  se  rend  par  venirt  lorsqu'ilest  question 
d'aller  cbes  oa  avec  la  personne  à  laquelle  on 
parle.  Ëx  :  Je  vais  chez  tous,  vengo  dm  vois  j'i- 
rai avec  vous  ,  vêirô  eon  wU,  etc. 

En  Français»  la  particule  conditionnelle  » 


avoiii  danaro ,  oompnrêi  do*  libri  ;  mais  lors- 
qu'on parle  d'un  temps  passé,  il  faut  employer 
rimparfaitde  l'indicatif» comme»  si  dans  ce 
temps-là  j'avais  des  livres  italiens ,  ils  n'étûent 
pas  a  moi ,  «a  aUora  to  «vatia  libri italiani^nto, 
§rano  miel. 

Après  le  particule  conditionnelle  «a  »  si ,  on 
se  sert  en  italien  du  futur ,  toutes  les  fois  qu'on 
veut  parler  d'une  action  à  venir  »  quoique  les 
É'rançais ,  en  pareil  cas  «  se  servent  du  présent» 
comme:  s'il  vient,  nous  le  verrons»  $c  vorrà , h 
vtdremof  j'irai  le  voir  demain,  si  j'ai  le  temps, 
nnift-d  a  modorh  dmmuu^  m  oufrà  tem^^  est  non 
^ie  vJBiia,  0$  ko  Umpo^  etc. 

Oualauefois  on  peut  se  servir  de  l'infinftlf 


GRàUMAmi:  ITALI61SISE, 


IBXf  :  ¥o«s  savei.  ^fjnt  Dieu  eit  misérioordieini» 
sap€t€$kê  IMoémaêtieordiMO ,  ou  mpêêé  mnr 

Les  l^i^Ds  emploient  toujours  le  condi- 
tionnel lorsque  datas  nno  phrase  frencûse  ott 
peut  tourner  rimperfait  ^a  subjonctif  par  le 
temps  incertain ,  comme  :  il  m'eût  fait  pUisir^ 
m'mvr^kkêfaUêpia^Êrêf  parce  qu  on  peut  dire  : 
il  m'aurait  bit  plaisir. 

Poorrendreen  itaUen:quandcelaserait,quand 
oda  arriTcrait  j  on  quand  même  cela  serait , 
quand  même  oela  arriverait .  et  autres  phrases 
semblables,  il  faut  dire:  ^ytmito  eiâ  foise^ 
quando  de  aceadêê9€%  ou  quMmit  anc/ka  cià  foi$^ 
qummB^  anafca  tià  mêtëdêsse ,  etc. ,  et  non  pas 
qtianda  eià  $arêbbê  j  qutméo  eiâ  ^eeotUrMê* 

Obseirez  qoe  lorsque  le  verbe  craindre, l0- 
iHipa,  cal  inivi  de  laoonjooctioii  f  «a  et  de  la 
parlicule  nëptive  na^  cette  particule  se  sup- 
prime en  italien.  Ex.  :  11  craint  que  son  ami  ne 
part««  laaiadba  ii  ««a  «miao  p»U;  mais  pour 
exprimer  :  je  crains  que  mon  ami  ne  vienne 
pas ,  o«i  tout«  autre  pnrase  semblable ,  il  faut 
ivndra  né  pmâ  par  mem  »  et  dire:  immo  aAa  il  mî» 
amieo  non  vmga. 

Pour  ezpaimer  en  français  la  proûmitë  d'une 
aurtion  faite  ou  à  faire ,  on  se  sert  des  verbes  va- 
nô*,  aller;  mais  en  italien  on  s'exprime  de  la 
manière  suivante  :  le  viens  de  le  voir .  l'ho 
Védmi^  fiaao  fo  •  ^oe'  mmzi,  tê§U^  orm^  $t  atti,  in 
quéêio  pttwfa.  Vous  ne  croirez  paf  ce  que  je  vais 
"VOUS  dire .  non  endêrêie  quel  ehe  vi  dira,  qu^l 
ehé  sùno  per  dirvi  »  ou  quel  afc#  mi  fm^è  ara  a 
dir¥ié  Je  vais  venir.  9ênga  iuàiio .  etc. 

Quant  auparticipepessé,  il  faut  observer  qo*il 
s'accorde  ordinairement  •  ccmmie  en  français , 
«vcc  son  régime  direct,  lorsque  ce  régime  pré- 
cède le  participe,  comme:  la  lettre  que  i'ai 
éorile .  ta  êêiiêra  ekê  ho  sçritta  :  mais  quana  le 
régime  est  placé  après  le  participe,  on  peut 
aocorder  ou  ne  pas  accorder  le  participe  avec 
son  régime.  Ainsi  on  peut  dire:  Aa  êeritta  /• 
itiiara,ouh0»eritta  la  /0ff0ra,j'ai  écrit  la  lettre. 

Les  verbes  passifs  se  forment  avec  l'auxiliaire 
cMsare  et  le  participe  passé  qui  s'accorde  avec 
le  sujet,  et  ils  gouvernent  l'ablatif.  Ex.  :  L'i/tomo 
diligtniêè  hdato  da  <«<<«,  l'homme  diligent  est 
loué  de  tout  le  monde  (i}« 

Les  participes  absolus  se  forment  en  suppri- 
■Mnt  les  mots  ava»do  ou  eiundo ,  comme  :  fitiio 
quêitOf  ayant  fait  cela  ;  ftnita  la  canm  ,  le  sou- 
per étant  fini. 

Jprét  qt^ilout  vu  im  ami,  lortqu'ilaura  lu 
num  livré ,  et  autres  phrases  semblables ,  peu- 
Tentserenidre  en  italien  de  la  manière  suivante  : 
vadaiù  e¥  ekbe  U  iu9  amUo  ;  Ittto  ekê  «vr4  H 
Ii4r««  etc. 


liEÇOlf  XVU, 
nu  vanaas  iti^Gvi^iias. 


U  n'y  4  que  quatre  verbe»  irréguliers  dans  la 

(i)  Ob  iMvtmiHiMaarviffdh 
«M«r« ,  et  Mirt««l  Ml  préMM ,  m 


(i)  Ob  p««t  miHi  M  aarviff  dh  «Mlr*  «  à  te  pteee  ihi  furb» 


•IM« 


première  conjugaison  en  «m  9  savoirs  OMÉara , 
dare,  (kra^  fiera. 

Le  verbe  andarOf  aller,  comme  aussi  tous 
1rs  verbes  de  mouvement,  tels  que  vfmra.  ve- 
nir ;  mandara ,  envoyer;  carrera ,  courir,  etc., 
suivis  d'un  autre  verbe  à  Tin^nitif  ^i  en  dé- 
pend ,  prennent  la  préposition  c,  si  le  verbe 
qui  suit  commence  par  une  consonne,  et  ad, 
s'il  commence  par  une  voyelle,  comme  :  vado  a 
travara  i  miai  amiei ,  je  vais  trouver  mes  amis; 
vanita  ad  aaaitarmi ,  venea  m'averttr ,  ete. 

On  emploie  quelquefois  le  verbe  amdara  à  la 
troisième  personne  du  présent,  au  li€u  du  ver^ 
be  davara^  devoir,  comme  :  eaaila  aoM  nom  va 
failat  que$U  eota  non  va  i^tla^  etc.,  on  ne 
doit  pas  faire  cela .  on  ne  doit  pas  direcela«  etc. 

On  peut  aussi  se  servir  des  verbes  andara , 
ttara ,  vansra ,  avec  le  participe  présent  »  poUr 
exprimer  une  certaine  continuation  ou  succes- 
sion de  temps  ,  comme  :  îa  vo  la^genda ,  je 
lis  ;  f«  ttûi  giuœando^  tu  joues;  agli  mi  vlan 
raceoniando^  il  me  raconte»  etc. 

Quand  le  verbe  donner.  darOt  est  suivi  d'un 
autre  verbe  k  l'infinitif,  qui  en  dépend ,  en 
rend  la  préposition  à  parifo ,  comme  ;  donnez- 
moi  à  manger,  datami  da  mangiaira  f  donnez- 
nous  à  boire ,  daiael  da  éera* 

TABLB  ais  viiBis  laaAaeLiBif. 

Bemarquez  que  les  verbes  irréguliers  de  la 
deuxième  et  de  la  troisième  conjugaison  n'ont 
que  quelques  temps  irréguUers .  et  que  le  temps 

2ui  l'est  le  plus  généralement  est  le  prétérit  dé- 
ni. Je  vais  donner  ouelquea  règles  pour  bien 
comprendre  cette  irrégularité* 

h»  première  personne  du  prétérit  défini  se 
termjne  en  i .  comme  :  aecan ,  j'allumai.  La 
seconde  suit  la  taraunajai»  do  rw6iÂli(«  tt  fHk^ 
est  régulière  :  aeaand^U  •  ttt  al^mas.  La  troi- 
sième finit  en  a;:^eile  est  irrégulière  :  aceeta , 
il  alluma.  La  première  et  la  seconde  du  plu-r 
riel  août  régulières  «  comme  :  «aaaa4smmo , 
nous  allumâmes  s  aaeendaata,  vous  aUnmâtes; 
à  la  troisième  du  singnlier  qui  est  irréguhère  » 
on  n'a  qu'à  ajouter  Ta  syllabe  ro ,  mtcatara , 
ils  allumèrent ,  pour  former  la  troisième  per-: 
sonne  du  nluriel.  Le  participe  présent  est  tou- 
jours régulier  ;  le  passé  se  forme  de  la  première 
personne  du  pi-étérit  défini ,  en  substituant  In 
terminaison  masculine  ou  féminine ,  aeeato  , 
aeeati ,  oacata  ,  aecua* 

Pour  ne  pas  confondre  la  terminaison  brève 
ou  longue  oes  verbes  de  la  seconde  conjugaison , 
je  les  ai  séparées  ;  et.  outre  la  première  per* 
sonne  du  parfait  défini,  j'y  ai  ajouté  la  seconde, 
qui  est  régulière,  ce  qui  mettra  les  élèves  à 
même  de  conjuguer  sans  dilficidté. 

Afin  qn'on  puisse  conjuguer  plus  laoilemenC 
les  verbes  irrégaliers.  j'ai  inaiqné  dans  les 
quatre  premiers  verbes  les  temps  mime  qui 
sont  réguliers. 

vitBis  iBBitooLifas  an  iiA  raaniàaB 
eonjMAison,  nu  abb. 

Andai» ,  aUvr.  prdg.  io  vado  lu  toàtti ,  ete.  pM,  ééfUt 

•HVo,,tut9i,  ffUTa^pi^  k  aodai ,  <v  minA ,  agi 

andiaiBo,Toiai|i||)|e,«|^  aii4A,al(;«|ffMtf<9A||lii««l4| 

Bo  vanno.  imp.  io  andava .  aono  andalb , ...  noi  dam 


XX 

.  nidad.  plmâ^,  parf^  io  era 
an4ato, ...  uoî  eravamo  an» 
itXi.- futur ^  io  andrà,  tu 
aDclrai ,  etc.  Impir^tjf,  yb 
ttt ,  Tsda  colui ,  andicoM , 
aodata ,  T»dano.  frié.  eonj, 
ch«  io  Tsda ,  cbe  lu  TMla. 
ehe  egli  tada ,  cke  noi  an» 
diamo ,  che  Toi  aiidiaie , 
cbe  coloro  Tadano.  împ, 
evnj.  che  io  andaiai,  clia  ta 
audaMÎ ,  cle.  caméitiom- 
n»l  ,  to  andrci.  la  andres- 
li ,  etc.  puri.  ftéu  andan* 
do.  part.jnutéf  andato,  aD> 
dati,  an<Mta,  aodale. 

Jktn ,  donner,  prit,  io  do,  lu 
dai ,  cfli  dà,  noi  diamo, 
Toi  date,  cgiino  danno. 
imparf.  io  daTa, ...  noi  da< 
Tamo.  pa9ié  iifimi^  io  dicdi 
•«  deili ,  lu  deftii,  egli  die< 
de  «M  dette  eudiè,  noi  dem- 
mo,  Toi  dette ,  egtino  die- 
drro ,  detl^ro  eu  dicrono. 
^u»4  Méfimi,  io  bo  dalo , 
...  noi  abbiamo  dBto.p/wf . 
pêrf.  io  avRvadalo, ...  noi 
aveTanM)  dalo.  futur  ^  io 
darô. ...  noi  darcmo.  im- 
per, dà  lu,  dia  eoini,  diamo 
soi,  date  f  m,  diano  coloro. 
préê.  eouj.  ehe  io  dia ,  ehe 
noi  diamo , ...  cbe  eglino 
diano  eMditno.hnparf.c9nj* 
cbe  io  deaû .  cbe  tu  deiei , 
cbe  egli  deiae.  cbe  noi  dea« 
ûmo ,  cbe  Yoi  desie .  cbe 
«glino  deaaero.  ecndititn» 
net ,  io  darei ,  noi  darem- 
no.  partie,  prit,  dando  , 
part.  pM.  dalo ,  dali ,  data, 
date. 

It.  B.  On  conjngue  de 
même  aon  dérivé  ridarê  ; 
mais  eireonéarê,  riitméa- 
re ,  cte.,  aoot  régulier*. 


grammaihb  italienne. 


fên^  faire,  wi*.  io  fo  au  Aie- 
cio,  tu  Tai ,  egli  fb,  noi  fae- 
cîauo.  Toi  f^tc,  eglino  bn- 
no.  imp.  io  fiiecTa  ,  ...  noi 
faecTamo.  paui  iéfM ,  io 
feei,  lu  faecvli ,  rgli  fcce , 
noi  facemmo  ,  voî  fliee«le, 
eglino  fecero.  poi.MéfiiiS. 
io  be  flitto, ...  noi  abbiamo 
fatto.  plui^.  ptirf'  io  aTOTa 
fhtto, ...  noi  aTeramofaiio. 
falur,  io  far6 ,  ...  noi  fare* 
mo.  bnp.  faiu,beeia  colui, 
feoriamo  noi,  fale  Toi,  fae- 
ciano  col&ro.  préi.  eonj. 
cbe  io  bccia,  ...  cbe  noi 
fSieeiamo.  imp.  emj.  cbe 
io  facoai,  ...  eb«  noi  Ci- 
eci»iaio.  conditionnel,  io 
ftrvi,...  noi  farcmmo./Ntrf. 
préê.  ficendo.  parl.poa^, 
fallo,  falti,  fatia,  folle. 
Les  dérÎTé*  »c  ooujuguenl 
de  même. 

5far« ,  resirr.  pré$.  io  Mo,  tu 
■lai ,  ^li  ata ,  noi  «liamo , 
Toi  siaie,  eglino  atanno. 
tmp.  io  «laTa,  ..  noi  slava* 
mo.  parf.  défini,  io  alHli , 
tu  ateaii ,  e{(li  atctte ,  noi 
Mcmmo ,  TOI  atcaie,  rglino 
sieltero,  futur,  io  aiarô, ... 
noi  riarcmo.  impér.  »ta  lu , 
atia  em  aléa  colui .  atiamo 
noi ,  State  Toi .  siieino  ou 
sicano  coloro.  préê.  eonj. 
rhe  egli  «lia  ,  . . .  cbe  noi 
siîamo.  imp.  eonj,  cbe  io 
steati ,  cbe  tu  alésai ,  ebe 
rgli  sleaae ,  ehe  noi  stessai» 
mo,  cbe  Toi  sicsie,  che 
eglino  slrssero  •«  sirasono. 
eoniitionnel  ,  io  stard , 
...  eglino  slarebbono  eu 
alarebbero. 

N.  B.  Contraêtarc  et  au- 
tres dériTés  sont  régulirrs. 
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AeUHàota  ,  alluiuer.  p.  i, 
acctsi ,  accendcati ,  acce* 
ae ,  accendemmo ,  aeeen- 
dcste ,  acccaero.  part.ptég. 
uoecndendo.parf.  peM^,ac> 
ecso  ,  i ,  a ,  e. 

il«e/ng«rsi  on  êecignorù,  fe 
préparer.  V.  cingcre. 

Aeeogliêro  on  aeeorro,    ao- 
eueillir.T.  cogliere. 

Jeiorgtrêi,  «VipereeToir.  pas. 
d.  Bcconi,  accofgesli ,  etc. 
part.  paêÊéf  aecorlo. 

Jeearrora  ,  accourir.  V.  cor> 


duruêfero ,  augmenter.  T. 
crcacere. 

Jddurr«o\i  adducoro ,  appor* 
tar.  préê.  add'ueo,  adduci , 
«dduce.  adduciamo,  ad' 

.  duecie,  adducono.  nuf. 
adduocTa,  etc.  p.  d.  addus* 
ai,  «dduecati,  adduase,  ad* 
ducemmo,  adducesic,  ad» 
dussero.  fut.  addurrù,  de. 
impér.  addoci ,  addaca,ad* 
duciamo,  adducrte,  addu* 
cano.  pr^s.ren/.addnca,ad- 
duca,  adduea,  adduciamo, 
addueiate,  addneano.  imp. 


eonj*  addoeesai,  etc.  eondi- 

f/enn.  addurrei ,  ne.  part. 

préê,  addueendow  p.  pâmé , 

addotto. 
Affiggêra ,  aflie^er.  V.  prcBg> 

gère. 
^/îïjggars,affliger.  p.  d.  afflis- 

si,  aflljgesli,ct«.  part.paêU, 

afflitlo. 
Aggjungtro  ou  aggiagnero, 

a|ouler.  T.  giungcre. 
AIgtro,  geler,  n'a  fus  /«  f  ost^ 

définL  aisi ,  elc. 
Jlludaro ,  laire  allusion.  V. 

deludere. 
il  mmstftr<,admel  Ire.  V.  mel- 

tere. 
Aneidtro  ,  tuer.  Y.  rrridere. 
Antêporro  préférer.  V.porre. 
Apptndwr* ,  pendre,  p.  d.  ap> 

pesi ,  appendesit.  p.  pat. 

appeeo. 
Apporroy  ajonier.  T.  norre. 
Approndar* ,  apprendre.  T. 

prender». 
Ardaro,  brûler,  p.  d.  arai,  ar* 

desli.  port,  paêêé.  arso. 
Arrtndorti^êt  rendre.  V.rcn- 

dere. 
Arridtra ,  warire.  Y.  ridera. 


Arr^tro,  {oOicr,  u'u  fsa  la 
tramima  peroonn»,  du  si** 
guli'sr  du  pr.  arroge. 

Aêeondtro ,  monter.  V.  scen* 


(i)  ObaeiYW  fn  tea  Tcrbca  termiti/c  en  rr« ,  eomne 
larrt ,  Iran  « ,  apparticDoent  i  •«»  conjugal»  q3. 


Aêcondor;  eaeb^r.  p.  d.  asco- 

si ,  asc(>ndr»li .  etc.  parf. 

puêêé,  Bscoslo  eu  asi  oso. 
Afriuoro,  mettre  au  nombre. 

Y.  scrirere. 
Aêpargar;  asperger.  Y.  sper- 

gère. 
Aêûittro,  aiaiiler.  p.  paué^u- 

aialilo. 
Aêêoloora,  absoudre,  p.  rf.  aa* 

»olsi ,  aMolTt»ii,  i»ie.  part, 

paêêé  ^  afeolulo  «a  aMolto. 
itfss«ré«rs,ab80rber.parr,p4M. 

assorlo. 
^««ansrs ,   cul  reprendre,  p. 

à.  aMonsi,  asaumeati ,  elc. 

perf.  poêâé ,  assuma. 
Aêtargera,  abeierger.  Y.  lar- 

gère. 
Aatrarra  on  cttrasre,  abstrai- 
re, V.  trarra. 
il«frmg«r«oM  oilrig  Rer«,c«n- 

traiudre.  Y.  atriiigere. 
Attandara  ,  altendrv.  Y.  ten* 

dere. 
Attingara  ou  afligii«re,aitcin- 

drc.  Y.  lingere. 
AUorcara,  tordre.  Y.  lorcere. 
Attrarra  ou  attraara ,  attirer. 

Y.  trarre. 
Awincara ,  lier.  Y.  Tineere. 
^sss/gers.enfclopper.Y.vol* 

gère. 
Caggara,  tomber,  v«rk«  eu- 

eian  dont  il  na  raala  fue 

caggia,  eaggende,  chat  la* 

pokfaa. 
Ckiadaraf  demander,  priaant, 

chicdo.  at  em  poéùa,  chieg- 

go.  p.  d,  cbirsi ,  rbicdesti , 

elc.  part.  pau.  ebieslo. 
Chiudara,  fermer,  p.  d  cbiiiai, 

ehiudesli ,  etc.  part,  paaa, . 

cbiuso. 
Cingara  ou  eignara.  ceindre. 

p.  d.  cinsi,  eingesti ,  ciaae, 

cingemmo ,  cingesie .  cin- 

sero.  parf.  préê.  cingrndo. 

parLpaêaé,  cinto,  i,  a,  e. 
C^TMiu-i^ers ,  elreoneire.Y. 

recidere. 
Cireenaerhare ,  circonicrire. 

Y.  scfiTere. 
Cocara,  cuire.  Y.  euocere. 
Cogîiara  ou  eorra^  cueillir. Y. 

sciogliere. 
Commattara ,  commetlrc.  Y. 

me  Itère. 
Commoaara,  attendrir.  Y.  mo- 

Taro. 
Compiangera,  plaindre.  Y. 

piangere. 
Comparre  (Compoier.  Y.  porre. 
Comprandara  ,  comprendre. 

Y.  prend  ère. 
CeMpnmsre ,  comprimer.  Y. 

opprimer. 
CewiprsMctfsrs ,  compromet' 

tre.  Y.  metiere. 
Compungara  on  eompaguara, 

affliger.  Y.  pungere. 
Conrkiudara  ,   conclure.  Y. 

ebiuderr. 
Cenriadara  ,  conclure.  V.  de- 
ludere, 
Coneanera,    concourir.  Y. 

rorrere. 
Caticuoeara  ,  digérer.  Y.  cuo- 
ocre. 

CeRi<ssrsHtf«re  el  eondUeamda» 
r«,  condescendre.  Y.  acea* 
dare. 


Candarri  o«  eamduearo ,  CMl* 

duire.  Y.  addurre. 
Configgara ,  clouer.  Y.  ûg- 

gère. 
Confaudara  ,  confondre.  Y. 

ronderc. 
Cangiungara  et  rangiugmrra, 

unir.  Y.  giungere. 
CoMMsItsre ,  unir.  p.  d.  coo- 

nessi,  ronnetieali,  elc.  parf. 

paêêé ,  eonneaso. 
Couoêrara,  connaître,  p.   rf. 

conobÛ ,  conosccsii,  etc. 

parf.  paaad,  oonosciuto. 
Cau^uidara ,  abattre.  Y.  reci- 
dere. 
Conêiêtara,  consisicr.  Y.  as- 

siaierc. 
Cvuêptrgara  ou  taapargartt 

asperger.  Y.  spergere. 
C«B<«Mtfre,  con»ommcr.  T. 

assumere. 
Comtandara,  dicter.  Y.  tCB- 

dere. 
Cantoreara,  tordre.  Y.   tor- 

•  cere. 
Camtraporra  «    oppeaor    Y^ 

porre. 
Conirarra  ou  eontraera ,  con- 
trée 1er.  Y.  trarre. 
Ceneincers,  conTaincra.  Y- 

Tineere. 
Ciirrs ,  cueillir.  Y.  Codiere 
Carraggara ,  corriger.  V.  rcg- 

gère. 
Corrara^  courir,  p.  d.  coni, 

corresti ,  etc.  parf.  poss^ , 

corso. 
Carriapomdara ,  ooiraspondre. 

Y.  ri^ondere. 
Corrodara,  ronger.  Y.  rodere. 
Corrompera,  corrompre.  Y. 

rompere. 
Coapargara^  anoscr.  Y.  spar- 

gère. 
Coêpargera,  arroser.  Y.  aa- 

pergere. 
CoêtriHgara    el    coatrignara , 

contraindre.  Y*  stringere. 
Craaeara ,  croître,  p.  d.  creb- 

bl ,  creaeesti ,  etc.  parf. 

pois,  cresciulo. 
CrocifiMara,  crucifier,  p.  d. 

crocinasi  ,    croeifiggeeti , 

pari,  paêê.  crocifisao. 
Cuaeara ,  cuire,  p.  d.  rusai  , 

euocesti ,   cosse ,   cocem- 

mo  ,  cuoeesie  ,   cosscro. 

parf.  puêê.  eotlo. 
Daeidara,  décider.  Y.  red- 

dere. 
D«cr««£rr«  ,    décroître.    Y* 

rrescere. 
Dadurra,    déduira.    Y.   ad- 

dnrre. 
Dtlmdera,  tromper,  p.  d.  de» 

Insi ,  deludesii ,  etc.  part. 

paêê.  deluio. 
Daparra ,  déposer.  Y.  porre. 
Daprimara  ,  déprimer.  Y.  op- 

primore. 
Daridara ,  rallier.  Y.  ridera. 
Dsscrissrs ,  décrire.  Y.  scri* 

Tcre. 
Dsstsfere,  se  désister,  Y.  aa- 

aîacerc. 
Dclrorrs,  déduire. Y.  trarre. 
Difanétra,   défendre,  p.  d. 

difepi,  dîfcndcstl,  etc.  part, 

p.  difeso. 
Diffondare,  répandra.  Y.  foa* 

ocre. 
Dlinsf  tore,  dèmetlt*.  Y*  met* 

1ère. 
Dipingara  ou  dipignara,  peia* 

dre.Y.  pincera. 
.  I>in'fers,dingcf. Y. érigera 
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dr«.  T.  pT«n4tr«. 
IfMffiirfMV,    àtaemaàn.  T. 

•eenderc. 
J)Uei»rr«  et  ^Mêffilert ,  di* 

lier.  V.  MÎorrc. 
DiMMrr«r» ,  diacouiir.  Y.  cor* 

reie. 
IKMHl«r«,  dÎMuter.  p.  à  dis- 
CIMH,  dueiHoM,  «le.  /mtL 
^M.  diteuM». 
XKtgimtgtr»  cl  dîfgtugutrt^ 

M^parcr.  Y.  giangcrc. 
JHÔMrffen,  dcotfrtlre.Y.  n«l- 

tcrr. 
Ji'wpcr»  oa  dÎMivcvcrc»  dé- 

lournrr.  Y.  aiovcffc. 
XKtMrdsr*  ,  di«p«(»cr>  #.  tf. 
di*ferdri.  dUpcfdrMi,  «le. 
^«rt.  p«M.  dbperduto. 
Diffcrffr*,  dbprner.  p.  tf. 
dvpcrai    pmri.  pmm.  dis* 
perao. 
t)kp*rr*,  Hmoitr.  Y.  porre. 
nkUméw,  «tendre.  Y.  Men* 


IllitfBX««r««  diMingtwr.  Y. 


INMagfî'fa  oa  éi$tûrrOt  dé* 

fourner.  Y.  togliere. 
Dùtrmrr*  ou   diêtragn^  dit- 

traire.  Y.  trarro. 
Dûirmggtr* ,    détruiro.    Y. 

■iraggcre. 
Vi999ll*rm,  éimmttên  oa  di'«. 

••rre«   arraeker.  Y.  ivcl* 

lofo. 
nMdare,   difiaor.   Y.  reci- 

dore. 
Xl«f  f  «re  «  «Bre.  Y.  legitere. 
Elidtf  ,  éKder.  Y.  rccidcrv. 
£/«^rf«»élad«r.  Y.  dchidere. 
BrgTët  ériger.  ^.  4.  erai, 

^rgeali .  ete.  p.  pëu.  erlo. 
Brifra,  élcrar.  /i.  «f.  ereaN , 

origeali,   eto.   part,  pa$a, 

«rHio. 
JUcMtrt ,  cxrlora.  Y.  dclu- 

dcra. 
Biif  rr* ,  «sifer.   forf.  pt$i. 

•Mllo. 
B«itar«,  ciinor.   Y.    actii. 

Icrv. 
BtptUér* ,  eipober.  p.  4.  a». 

palai ,  ttpelcsii,  etc.  pari. 


Etptm^  capoter.  Y.  P^tra. 
frpr<«cr«,  csprioicr.  V.  op* 

priaaere. 
Irfcptferw,  élcodre.  Y.  iao- 

dcre. 
&f/«fMr«,  éteindre,   p.  i, 

cation,  aaiiiifcooiti ,  et«. 

p.  poM.  ealinlo. 
Bi>(r«rr*,  csttoire.  Y.  trarre. 
F«n4«r« ,  fendre,  p.  4,  feo- 

dei,  fendcati.   porf.  paie. 

fcndoto ,  Cecao. 
T*gg*f*  •    fleber.   Y.   afli- 

goaa. 
Fimgtê,  feindre.  Y.  piofieio. 
Foodare ,  flbndre.  p.  4.  Ibai , 
li,  «te.  porf.  poat. 


lî ,  ele.*p«rf.  pa».  sionlo. 
JUmdtrt ,  tromper.  Y.  delu* 

dera. 
iMmerycre,  plonger.  Y.  mer. 

gère. 
Jmp*t!9r0t  poutcer.  Y.  ea- 

pellcfo. 
Jmpûrrt,  ordonner.  Y.  porro. 
Jmprimtro^  iniprinier.V.op* 

primcrc. 
IiukitUêre ,    «nfcmer.    Y. 

ckindorc. 
I»ti4ert ,    graver.  Y.  raci- 

dere. 
Imfiadtr* ,  eofermer.  Y.  do- 

ladere. 
Jmcarrtr»,  eoeourtr.  Y.  eor* 

lere. 
J»trt$e«rê,    Mra  llcbc.   Y. 

ereteere. 
Xm4mrr€  ou  iWncara,  induire. 

Y.  addurrc. 
Imfingwê^  feindre.  Y.  fin* 

gère. 
Imfom4Êr»  ,  inftiMr.  Y.  foo- 

dere. 
Ia/rangcrc,reaipr«.  Y.  fran* 

gère. 
ImframMv*    ou     htramut- 

Un ,  eutrettwtlre.  Y.  niei- 

trre. 
lugùmgan,    ordonner.   Y. 

ginngere. 
Jnamwre,  inaerfrc,  Y.  aeri* 

Tcre. 
loMjfcra ,  iosirter.  Y.  ac»ia 

tara. 
Jm$0rgtro  ,   ta  coalerer.  Y. 

aoigcrc. 
Iol«iid«ra,  enlaodre.  Y.  tcn* 

dere. 
Iatcratc(t«r«  ,  diaconlinuer. 

Y.  nieilere. 
hlfrpcrr*  ou  iniraparrt ,  in- 

lerpoaor.  Y.  porre. 
lnt*rmap*r*,   tnlerronpre. 

Y*  rooipcre. 
lBfÎJig«rc  ou  iutignêr*t  Irtm- 

pcr.  Y.  tiogere. 
Imtnpmdtr*^  entreprendra. 

Y.  prendere. 
I»tri4«i0  f  tremper.  Y.  rcei  • 

dere. 
lmlr»4nrt ,    introdnire.    Y. 

addurra. 
I«lra«i«tl«rc ,  ioiroduire.  Y. 

mellcre. 
Jntmdru ,  introdaire  illéga- 

Irmetil.  p.  d.  iniruai,  in- 
««Iradcati,  «te.  pui.  pu»,  in- 

triiio. 
Jnaéwt  envaliir.  Y.   pe^ 

auadere. 
L*4*f ,  léaer.  p.  4,  Icai.  pari. 


Ltggtra ,  lire.  p.  4,  lem,  Icg- 

gcMÎ.  p.  p-  ietio. 
tfaaamcltore,  cnlamcr.    Y. 

metiero. 
tf  crf  are,  plonger,  p.  4.  lBe^ 

II,  oMrgeaii.  ete.  parl.poa. 


^aMHMlbre ,    «BlranMlifa. 

Y.  nKilere. 
Frvofcra,  roaupra.  p.  4.  fraa* 
«i,fraofeaii,  etc.  parLpati, 


tfMMre,  mêler,  part.  poc. 

macoïuto. 
jr«ffcra ,  matire.  p.  4.  miû  , 

■etioKi,  «te.   port.  pa$. 


FrappMTÊ,  «olremeitra.  Y. 

^orre. 
Fnggarê,  frire.  Y.  aflligere. 
tr«»e/f«ff«rc,  a*aganouiUer  p. 

4.  fonaflea»!,  Kcnaflettacti, 

•le.  p.  p-  genaSeMo. 
Cfangare  oa  |««gMn ,  «rri* 

«■r.  p.  d.  graoii ,  giainu 


JiahUra^  mordra,  p.  d.  mer* 

«I ,  mordcfli ,  eto.    part. 

paM.  mono. 
Jtf  aearc  au  maa9*r*^  mouvoir. 

pkd.moaci,  movc*ti,  cic. 

part.  pof.  moMO. 
Jraofcra  et  MHgaara ,  traire. 

p.  4.  monii,  mongCMi,  etc. 

porf.  pat.  munto. 
/fOMcrc,  Mitre.  p«  4,  nac^i, 


,  etc.  part,   pat, 

naio. 
ifateaiidara ,  eaeher.  Y.  ««- 

eoadere. 
H9giîg*r9 ,  nigligcr.  p.  4.  ne- 

gletai,  negligciti,  elc  porl. 

pa$.  negietlo. 
ttaoetr*  ou  naetrt,   nuire. 

prit,  nuoro.  p.  d,  noc4|ui , 

noccati ,  etc.  part,  pat.  oo- 

ciolo. 
Offtnâtra ,  oITcnaer.  p.  4,  offe* 

•i .  olTcndeaii  porf.  p.  of- 

feto. 
OMncftore,  oawUre.  Y.  mol* 

lere. 
Opparr* ,  oppoter.  Y.  porre. 
Opprimtrc ,  opprimer.^  p.  4, 

oppretai,  oppriaMtli«  etc. 

part.  ^«f.  opprorao. 
Patc»rt ,  paiirc.  p.  4.  paacei , 

paaeettt.    part.    pat.   paa- 

ciulo. 
Ptreomr* ,    pareonrir.    Y. 

correre. 
Ptrratttrê,  frapper,  p.  4.  per* 

cocti ,  pcrcoietli.   p.  pat. 

parcwM. 
Ptr4trt.  perdre,  p.  d.pordei 

•M  peiaL  part.  paa.  perdu* 

toao  penob 
Pcmefltrc,    perm«llr«.   Y. 

meticre. 
PtriUtertt  pcrwkier.  Y.  «Mia* 

lere. 
Ftoa^araet  piagmara^  pion* 

rcr.  Y.  Ck'angcre. 
Pbtgtra  ou  pigatre^  peiodro. 

p.  4,  pinai  «  pîngcati ,  etc. 

porf.  pat.  piuto. 
Parctra  «  prêacnier.  p.  d  por- 

M ,  porgiitli,  aie.  part,  pat, 

porto. 
Parrt    ou    pencra,    maître. 

pr^.  pongo  «  pont ,  pon<( , 

poi^iamo  au  poniamo, 

ponete  ,  pongono.  mp.  po- 

nera ,  elc.  p.  4.  poai ,  po- 

neali. /*•<(  porrà,  elai«p. 

pooi,  ponga,  pnngliiamo 

aa  pooianfio,  ponetc ,  poo* 

gano  prêtant  eamj.  ponga  » 

ponga.  ponga ,  pofi|$lii«uio 

aa  pooiauM ,  ponghiale  a« 

p«niale ,    pongano.    im^, 

ronj.  poncMi ,  rie.  eaadil. 

porrei.  p.  p.  ponendo.  p. 

pa«.  poMo. 
Paaparra^  ralimer  moiot.  Y. 
■     porre. 
Praridara  ,  couper.  Y.  reei* 

dere. 
Prtrarrara,  devancer.  Y.  cor* 

rere. 
Prafiggara ,  déterminer,  p.  4. 
.    proGcai,  prefipfcati,  ete. 

part.  p.  prefltto. 
Pramttt'rt ,  poaor  avant.  Y. 

meitrrc. 
Ptaadara,  prendre,  p.  4,  pra* 

H  .  prenilecli ,  eio.  pari. 
•    pot.  prMO. 

Praparra^  pvèpocer.  Y*  porro. 
Prafrtfg/iarc,  choisir.  Y.  aee- 

gli«re. 
Praterieara/preaerifO.  Y.Kri  • 
.    vere. 
Pratomara,  prèaomer.  Y.  «i- 

au  mère. 
Pratan4ara,    prétendra.   Y. 

lendere. 
Pratarmattara ,   «mettre.   Y. 

me  Itère. 
Pra4arra  ou  pradatara ,  pro- 
duire. Y.  addnrra. 
Pra/andcra,  dÎMipor.  Y.  fo» 

dere. 
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jplnanaftara ,  proncitre.  Y* 

mollerc. 
Promaaara   oo    prooiaaaara  , 

promouvoir.  V*  movere. 
Proptrra  an  prapvaara  ^  pro« 

poser.  Y.  porro. 
Prarampara^  ccbler.  Y.  rom* 

pore. 
PnaelagUara   ou  f^teiarra  » 

délier.  Y.'seioglicre. 
Proaeriaara ,    proserife.    Y. 

serivere. 
Praatandarwi ,  ao  proaiener. 

Y.  teadere. 
Prataggara^  proléger,  p.  4. 

protessi ,  proteggeati ,  etc. 

porf.  paa.  proletto. 
Pratrarra  oa  pratraara ,  pro< 

longer.  Y.  trarre. 
Pamgara  ou  pugmara,  piquer  2 

p.  4,  punai^  pungesti ,  etc. 

part.  paa.  paulo. 
BaHolf  ara,  rabaisser.  Y.  b«l- 

tCfO. 

Bae€an4ara,  ailnmer  de  nou* 

veau.  Y.  aeeendere. 
ïïacekiudfra^  renfermer.  Yi 

ebiudere. 
laecaffiara  ou  rarrorra^  rc- 

caeiUîr.  Y.  eogiiere. 
Madara^  rater,  p.d.  raaî,  ra< 

deati ,  aie.  participa  patti^ 


naggimagara   oa  raggiapM» 
ra,  rejoindre.    Y.  giun- 

goio* 
tiaaaolg*ra\   envelopper.  Yt 

T(%ére. 
Haaaatuaara  ou    n'ottoaiara   , 

reprendre.  Y.  assomere.^ 
Eaeidara ,  couper,  p.  4.  reei- 

st ,  recidesu ,  elo.  port,  p* 

rcoiso. 
BadÎMart,  racheter,  p.  tf.  re- 

douai .  redimesli,  etc.  p.  p. 

redento. 
Raggara^  ré^r.  p.  4.  rosai, 

rcggesiL  p.  p.  retlo. 
Banéara,  rendre,  p.  4.  red, 

rendesii ,  elc  p.  p.   reao. 

Quelquea  une  coniagucnl 

ce  verbe  comme  9am4ara^ 

régulier. 
Kaprimara  ,    réprimer,   p.  4. 

repretsi ,  repirimeaii ,  ete. 

pari.  pat.  rcprrtso. 
tiaaerivara  ou   riaerùiara ,  é- 

crire  de  nouveau.  Y.  seri- 
vere. 
Baêialara^  résister.  Y*  •■>*■ 

tare. 
Kttputgara  an  riapiguara^  re  ' 

pousaer.  Y.  sp ingère, 
laaln'agcra,  riatriagara  et  ria  • 

lrf>Ntra,  reatreindre.  Y* 

sinngorc. 
BioMandarc,  allumer  de  mm- 

veau.  Y.  aeeendere. 
Kar4ara,  brûler.  Y.  aidore. 
J«cA«ad«ra,   demander.    Y* 

ehiedere. 
Biehiu4ara ,     refermer.     Y. 

ebiudere. 
BMagarat    environner.  Y. 

«ingère. 
Biaagliarw  oo  ricarra^  eneil* 

lir.  Y.  eogiiere. 
tUeampdrra ,     modérer.    Y* 

porre. 
Birandarra,  ramener.  Y.  «on* 

durre. 
Rieangiumgara ,  reloiodre.  Y. 

ginngere. 
Rieamatcara,  reconnallre.  Y. 

eonoseero.         . 
jUcarrorc .  vecootir.  Y.  cor> 
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glielc,  ferlgaivi.  pré»,  mmj. 
Se*niér0^   descendre.  ^   d. 


V.  cuocMv. 
Miéwo^  rfrr.  ^  tf.  fW,  ri* 

detti ,  etc.  f«rf.  p.  ^W. 
IMarr*.  réduift.  ▼.  aidttrra. 
IU*itn ,  revMiitf  ■'•  fM  rie- 

di  f  neoe  •  necMM  «  pfwv>  « 

«I  rieda,  riedane  »  éMfAvl. 
•  «t  pré»,  ttftfk  • 
MfoHâën ,  refuadl»!  ▼.  fcn- 

Xf/Vvn^ire,  rfttHbivwT^  fr«D- 

|ere. 
MfHMvre,  Mtv  dv  m^uwm. 

T.  friggvre. 
wufnttgêtt ,     n^MWdfe»    ¥• 

mttggtrt,  flvtlni,  T»  leg||«rc. 

JWhmTm  ',  itniiiv»  ^>  ■•  nluv* 
•î  ,    rilueetli  ,    etCt'  «du* 


Mimetttn^  lUMWrtt.  ▼.  net- 
ter*. 
BMMrd«r«,  reinordf«kT>«(br« 


,êM* 


îtte.  T.  WM- 


lte«Uad«rt,  leofcuaw.  T« 

ehludere. 
B<Mer«M«r«  ,     dépUûi%.    Y. 

crtwret 
Xiiw»/f«r«,  «nvelopper.  T. 


Setùudêrt ,  oavrir.  Y.  cUa* 
det*. 

Sei0gU«re  tm  teitm  «  délier. 
|»^«.  a*i«l|to ,  f«M|li,  ■eio- 
glie.  MiogliaiiiOfiicioclicte, 
MÎolgDiu».  f.  d.  Mi«lai,aeio- 
glmci ,  «le.  fat  Mkglicrô 
o«  Miorri.  imp.  teioitli , 
wiolga  ,  «eMfliaaM  ,  icio- 
glieie  ,  aciolgaDO.  pHs. 
emj.  JCtolya  «  Me.  f .  inc 
■eio||litvri  0u  tetorrcL  p.p. 
•eielle. 

Seommttttr» ,  parier.  Y.  Met- 

Awwfwrre,  déiwigat.T.  ceu- 

porre. 
Stonfigg9r9t  tsinere.  T.  af- 

aiggtr: 
Awelef'Mrt  »  lordfe.  v  •  lof • 

ecrm 
5c0*99lgtr0^  bouletener.  T. 

▼elfere. 
S€*rger*t  voir.  T.  aecurnere. 
5rrw«r« ,  écrire,  p.  é.  eerÎM , 

•eiftvAi.  p.  p.  aeriltov 
5ee«(«r»,  seeouer.  V.  pcrraO' 


5MfMrr9  .    tovMnïre.     «• 


Sovroggimng*r9t  tantÊÙT.  Y. 

Spargw» ,   répandre,   j».   d. 

•paru  ^iyergealî,etc.  ^«rt. 

pa*.  apario. 
SfêgMTt  H  tpmngtrv ,  4lein< 

dre  p.  d.  •peu»! ,  ipegiicek 

li ,  eie.  part.  pa*.  apentob 
Sptmdw»^  dépm*er.  p.  é.  spe« 

»i,  »pcade»ti,  eicf  péri,  ft. 


Sptrgtrt^duDrtvtr.  /».d.lpc^ 
fli,  •pergeili,  etc.  pmrt.  ^$. 
»per«o. 

Spingmre  ou  $pigtt9r* ,  pou»* 
êer.p.  d.  •piiiM,»pingcMi, 
ete.  ptat.  p«t.  If  into. 

Sptrgar* ,  déborder.  Y.  por- 
gère. 

Sitndtn ,  étendre.   Y.  ten* 


5«dkrr»,  féduire.  Y.  addnrre. 
9mm^g«M  eu  «nugner*,  dea- 
léeher.  Y.  mnngere. 

f  remner.  v.  me* 


XJ^MMra,  repatire.  Y.  pee* 


Mpêrtuotti'ê  t  iwnpper*  Y« 

percuotere. 
Kperr* ,  ceelier.  Y.  aorte. 
Mt^tnitr» ,    repreodie.   Y. 

prendcre. 
Miprêémrrê ,    ivproduire.   Y* 

prodnrre. 
■ipriMtIfara ,    i^proMCtre. 

a  meiiere. 
■iMrwore  ^   TêeTH^   *  •  ecri< 


Mueuotêrê^  réveiller.  Y.  muo- 


■mmi  MTf  «  feeevraret  Y.  iwol- 

▼ère. 
«••rjtfri»  le  felerer  ^  tohm* 

«lier.  y.  eoigere. 
RifMpimgtrt^   repooMT.  Y* 

•pingere. 
MUping»r»  eu  rùùignén ,  re« 

jtOttMer.  Y.  tpii^ve. 
Ait^endare*  répondre,  p.  d. 

mpoai ,  riapoudeeit ,  eie. 

ptn.  pâBt  riapoato. 
Bùtrmger*    ou    rùtrigntr» , 

^ifeaiTCMwiew  V*  ainngere. 
Bilingare  on  rîHigaere,  élcin* 

vre.  V .  tingcre. 
MitogttÊM  on  ritorr«,pren^ 

de  nonreau.  Y.  tojpiere. 
Xtlerverv,  retordre.  Y.  tor- 

eere. 
Atf^enWf  délirer.  ^ .  i^ei^e. 
Mhivtrt  «  rerÎTrc.  Y.  Titete. 
Èàtotgtrt    letonmer.  Y.  val- 

gerr. 
jbdere,  venger,  p.  drfjfbif,  rai, 

rodctti.  part  poê.  reee. 
Beei^re.  rompre,  p.  d.  rap* 

pi,  rompeati,  ete.  pttrL  pat, 

relto. 
Se*gli*r€  on  acerre  ,  efcebir. 
pti$.  aeelge  «  teegii ,  ace» 
glie ,  icegliano.  aeegliete, 
eeetgooo.  p.  d  «celai ,  ee  e 
glieati,  etc.  imp.  «eoglt 


Sêtckitidwrt,  frmer  i  moiiié. 

v«  CM  ndere. 
woccerrere ,  eeeovrir.  V»  eor* 

rere. 
9ùgfimtg»rÊ9i  •orgiugman, 

■fouler.  Y.  giongere. 
Sommorgtr» ,  rnbageiger.  Y. 

OMtgei^a 
SwiiMMftara  ,   «eumetire.  Y. 

meltcre. 
Sapporr*  ,     aenoictlre.     Y. 

porre. 
S9praggiang«r9  ou  Boprtggiu- 

gntr* ,  turrcnr.  Y.  ginn- 

gerè. 
S»prttppiftt,mtnn  dcaena  Y. 

porre. 
^ptatefhuT*  ,    mettra     l'a- 

drcMe  à  une  leiire.  Y.  ecri* 

vere. 
Sopramiavf ,  •urvirtn.  Y*  ti- 
moré. 
Sopprimarêt  auppriaaer.  V. 

epprimere. 
SoprmUndtf^  avoir  la  enrîn* 

leodence.  Y.  iniendere. 
Sarg*f0 ,  ae  lever,  p.  d.  aorei, 

aorgeati.  p.  p.  eerlo. 
Sorpnmà4r0,  aurpremlma  Y. 

prcndere. 
8mrr*gg9rê ,  eenteuir;  Y.  reg> 

gm. 
5errid«r«,  Murire.  Y.  rMcre. 
SêÊ€twat€i  aoMcnre.  Y.  acn- 

vête. 
Sptpfndêr* ,  snapendre.  ptirt. 

difUà,  eoâpèal ,  aoipeMlce* 

ti ,  etc.  pni.  pat.  aoapeao. 
êptpbtgtrn    en    aoapifncr*, 

pousaer.  Y.  apingcra. 
^rtàtlendar  a,  aone-cntendre. 

Y.  lendere. 
5e<fMMfl»re  et  aeemcHarf  « 

■oumettre.  Y.  mrttera. 
8«n»pwf ,     âsaulettir.     Y. 

porre. 
JMiMcrîiMit  «  eoomrire    Y. 

■erivere. 


SlorcT» ,  lordre.  Y.  lorcerr. 
Sfraceorwrt ,  cuire  trop  long- 

lenips.  Y.  eocere. 
Stravtgtrt ,  tourner.  Y.  vol • 

gère* 
SlrhtgrM  oè  ttrigntr*  ^  aer* 

rer.  p.  é.  ttrinn,  airingeeli, 

Ptc.  part.  pat.  rircito. 
Struggttê,  fcndre.  p.  d.  Mme» 

N ,  airuggefti .  «lo.  part. 

pat.  altiHto. 
Saddiridfre  ^  aubdi viser.   Y. 

Tecidcra. 
SvtiUr*  ou  SMrr«,  airaebei. 

p.  d.  avdai ,  aveUesti ,  etc. 

part.  pat.  atelio. 
S90tgtrt ,  détourner.  Y.  vol- 

gère. 
Smpparra^  aappoeer.Y  jierre. 
Suttiittrt  y  luibairiler.  v . 


Ttnétr* ,  tendre,  p.  d,  (eai , 
tendeall,  ric    ^rf.   pfl«. 

tfliO. 

Terfare,  eaavycr.  p.  d.teni, 
tergesti ,  ete.  ^erf.  pat, 
teno. 

Tingtrt  ou  fignare  ,  teitidre. 
V.  pingerc. 

TogUtrt  iHi  ferra,  filer.  Y. 
setogliei  e .  * 

Toreert ,  tordre,  p,  d,  torai , 
torceall ,  part.  pea.  terto. 

Tradurre ,  traduire.  Y.  ad- 
dnrre. 


TtÊflggan ,  percer.  T.  «ftig^ 

gère. 
Tra«i«<f«rr,  entremeilfe.  Y* 

ttetlere. 
Trarr*  bu  treara ,  tirer,  prêt, 
iraggo.  traggi  «■  trei,  iree, 
tragghiamo  ee  tra|amo  , 
iraelc,  treggouo,  îm^.  iree- 
va ,  CM.  p.  d.  traiat,  traea- 
il ,  treaae,  trafmmo,  iraee- 
tc  ,  traaacro.  fmt  trerro  , 
etc.  imp.  tra^li,  tregga, 
tra{amo,  tracle ,  treggano. 
pr.  eonj.  traggi  .  tragpe  , 
tragga ,  ira]amo ,  iraggbia- 
te,  Iraggano.  imp.  eaaf. 
Ireeasi  ,  etc.  r«nd.  lierrri. 
ele.  part.  prêt,  tracndo» 
^art.  pat.  tratto. 
Trattegfitr*  et  traM«rrr,ehofr 

air.  Y.  seegticre. 
Tratetmdar* ,  aurnionler.  Y. 

acenderc. 
rre«(r#iT«ra,  otttre-peawr.  T. 

correre. 
ri««erie«r«,   irantervre.   Y. 

acrivere. 
Tratfondmrt^  trtnrfbeer.  Y. 

fondere. 
TreMMttare,  tranamellve.  Y. 

meitet«. 
Tratporrt ,    ttaoipoacr.   Y. 

porre. 
Tratolgtrt ,  tooraer.  Y»  ^el- 

gere. 
Vcndtf  ,    t«ef.    V.    i*ei- 

dere. 
Vngtrt  ou  «gnert,  ofbdraaY. 

puDgere. 
fttipandtra^  vWpewei^  Y. 

aoapcodere. 
Tineara ,  vaincre,  p  d.  vhal, 

vlncesii.  p.  p.  vtnio. 
fivtrt ,  vivre,  pat,  déf.  vM, 
viveaii ,    ete.    fat.    vivr^. 
candît.    vivrei,  cie.  pert. 
pat.  viiaulo. 
I^alara ,  vouloir,  prda.  vegtte 
«M  vo',  vuoi  V  vnole  «  v»-" 
gtiamo ,  voleté ,  vajplieiM, 
p.  d.   volU ,  voleali .  eie. 
jal.  vorro ,  etc.  pnt.  eeny  • 
vof(lia,  etc.  condilian.  «or- 
rei  f  Ole. 
Felgera ,  tontner.  p.  â.  vol* 
ai .  volgcsd  .  ei«.  pêrL  p. 
vdto. 


YEUBt  IKBiOVLIttS^M  LllKeONM«OlllVBAI9DK» 
EV  WB  ftOHG. 


idii(Mad«r««  prévoir.  Y   ve-  CMare ,  tomber,  p.  dL  «eddi  , 

dere.  cadesti,  ète»/et  cndrè. 

Jtttdtra ,  éire  aiaîe.  p»  d.  mt-  aamdU,  endrei ,  ete. 

atn  ,  Maedeati ,  ein.  pert.  Câdtra ,  ac  eeweiar  ,  n*c  fiM 

p.  aaaiio.  Pour  Ice  atHrea  mi  enle.  préa.  aai  eelevn. 

leeepa ,  Y.  aodere.  ùnp.   mi  «■!■«.  p,  d.M  ta 

Atttntrt ,  «batrnir.   Y.  te-  prU,  eamj.  mi  cagUe. 

«er*.  Campiaeara^  complaim.  Y. 

Jitaaart ,  tenir.  Y.  tenere.  ^aeere . 

Ap9tderm,  a'aperceeekw  Y.  (Sandalarai,  Aire  «leomnli 

vedera.  mem  deemrfeléeMY. 

Brra ,  boire.  pr4$,  bon  «  bei ,  doiere. 

lMe,beiamo,  beele«  bee*  Centmaf» ,  coMeA.  Y.  Ift- 

no.  mp.  beeva .  etOb  p.  d.  ocre. 

bewi,  berati ,  bewe,lM*  Oeeedere.  dècb>ir.Y.ee4etie. 

eemmo .  bemie  «  betvm.  Dalenera ,  «réier.  Y .  toMre* 

fat.  ber& ,  ete.  imp,  bei .  Dîtced  ara.  déeboir.Y.neéem. 

bea  .  beiamo ,  beete,  hea-  Wapaeera,  déptaira»  Y.  pln> 

no.  pfd«.  CMif .  bee  »  beâ ,  eere. 

bea ,  bebmo.  beele ,  bea-  Memedere,  diMtader.Y.p«t^ 

no.  imparf.  eonj,  beeaai ,  anadere. 

•te.  (.   inc.    berei ,    el«.  Aafovo  et  de<«f8K  m  plei  adre. 

part,  préa,  bevende.  perC  pr.mi  dolge  m  ^oglio  ,  li 

pa$.  bevnto.  Baaara  tM  rè»  duoli,  ai  dnnie ,  oi  d«^  •- 

•tpiMMité.  ■m,viMe•^m4a%•aa. 


GRAMMAmË  nALIEMNB. 


xXItf 


ci ,  4ole««v1 ,  dolgami.  pr. 


Um*  •  ••«oir.  pr4».  to ,  aat  t 
M.  ivpinaino,  «apete,  mo- 

«iMie  »  H  a*l|(aiio.  Matf  I.        MppU,  aappiaaio,  Mp«t« , 
—s  a«iT« ,  *lc.  aappiaoo.  pr.  k.  Mppia.rtc. 

^o  M  deffiia,  dabW  ,  deti    <«irf«-«.  a'aaMoir.  #r<«.  icgr*» 

«■  dci^drbbc.dave  m  d»e,        aicdi,  aiede ,  acdiaup ,  m- 

aokbûiaio,d«  tctc,  drbbo-        delc,  aersono.  pr,  raiy.arg- 

Ao  ,  dcTMO ,  daggiMo  m        ga.  acs; a,  Mniai  aediauM. 

dMQ«.  p,  d.  daadU.faC»'^        acdiirta.  «M»*»- 

trè.  «ir.  pr.  «•/  dabka,    Soggimctn^èin  aujeLT.|i»* 

dabba ,  debba  •«  d«i|tia  ,        eere. 

éobë«aa«,  débbMi*,  d«b-  Salm ,  «foir  «Mlaoae.  prdk 
M»^  aog|M.»«oli,aaola.aatl«- 
aw ,  aolala ,  aoglîeva.  ô^ 
««leva.  préê.  emj.  toglia,M> 
y.ia,  aoglia  ,  toglianio ,  ••• 
gtiaie.  àogltain^  p«r<.  pMk 
mUi».  Dana  toa  tempa  j^i 
ne  «ont  pa»  indiouia  id  , 
OD  ■#  aert  do  tcrba  aaaara 
a«ee  le  parti<'ipe  «a/i'la,  «t 
reo  d'il  :  i>  fW  M/jfa,  elo. 

îtff/viMÎata  p^nmmt  ilmgm-    Scprauté*r0t  auneoir.  V.  «e* 

Uàr0émpré»«mtdariiM€maf,         dcm. 

leca«tUe»,«fiiaaara«Hff««    Saf(<M«ra,iOuirnir  V.trnere. 

pçmtUpêéùu  ^pi«cara.dèpbircwV.piM«ir». 

lf«jtl«ur«,  maÎDlcnir.  T.  te*    Spnnêd^rt ,  dèpourToir.  T. 

Bcre.  vedere. 

Off aiMra.  ebianir.  V.  irncrc.     Tmeert,  ac  taire,  prrfa.  taecio. 


fUMCt   IBBiO0Ut«$  9B   LA  TtOIflil» 

COffJCaAISOI   Kpl  IftB, 

Oburvallon  gumtkUê  êur  Im  verbeê  tn  ire. 


LaavwbMféfvlMn  4t  «rtia  aaailidw  ■»»«:  J< 
inilirt .  f^'^—  .        ]■■*■■     evMMitva,  canaarfira,  ifp«r- 
iin ,  dimntiM ,  diaaafiri ,  rfiaaaièna ,  i^mim ,  ftigln ,  fa* 
ilira,  pmUrt^  p^nUni,  p«n«giûrê, 


tiraî,  rwantira,  rÙB^Hr*  .mguir»,  taMira,  «/^|A«,  «m»- 
tiM,m»MUr€,  êmUtê ,  Maaarlîra  ,  aaartira .  fMa«idJra .  •«• 
firw.  L«a  ««irva  T«flk*«  •■  ^« .  o«  ••  uaaiaai  4Mt  ■  lable 
auiaMMMwkviainéfttlaritèa,  m  m  €t 


dovrai ,  etc. 

Bf  ■••«l«rc,  c^aivaloir.T.  ra- 
ter*. 

G4«cara,  Mra  CMTbé.  y.  la- 


lmtMrUm*r*  M  imtrmll€nan , 
rvlrrlrnir.  V.  teocre. 

Larara  ei  luar^,  élrc  pcroiN. 
^ca  daa«  9rrktê  n'anf  fiM 


P«rvr« .  aeaaUer.  pré*.  pa|o 
pari.  pa«-a,paianio,paraie, 
pafono.  p.  a.  parvi,  pareiti. 
fmt.  pMTO ,  dr.  praa.  ranj. 
I»«ia,  aie.  eaadiliaMMi, par* 
rei«  parrcali.  pvLpmaêi^ 
psroto  al  parao. 

P^fViMirfara ,  petaua4ar   p.  d. 


laei,  iM«,l 


M.  lacala, 


iMirw .  abolir.  pr^<.  «Mia-  pio,  empi.  Mipî» 

ce,  Aboiiaci,«Miae0.  «b*-  ^ia«ia,  aiffta,  «Baj, 

lirait,  abolit»,  abolit  •on»*  mp.  empi,  enapiA.  fffnpi*- 

laip.ab«li»ei,»bol'M«»,ab^  i*9«  — piw  •  ««piaiM. 

lia«M«  abolitc,  aboliaea^.  prié.  ctmj.  ebe  enfiiat  «le* 

prtf*.  r**;.  abolira.  aM*»*  &Mra.  parir.  V.  Htciiaw    yè 

të^  aboUaca .  aboli wiOi  •<  C(>a,  aller.  *'«  f aa  /«•  f«nf a 

Uliala , aboliacaii^  mi»09» :  t^ •  a«M  MIms 

bgrref,pM»lK«oaî«W««r  nU .  civM*  #a  gUiM, /^ 

coaWM  uMir*,  on  «Mioie  laia ,  etc.;  gkli ,  gi  a«  gb* 

arraira  :  il«al  réfulivr,  #1  gpmtm , ffai» .  giaaM,  I» 

a^rtfvt  cB  poéii*.  «■(bwi||iftt*Cit*«tti»|«k« 

périra.  ^tarftUm.V.a||p-  giagi,  «la.,  foa /'«lta«M« 


gilt,«IW. 


la«si«no.  part.  d.  Iae4|ul.ta- 

crali,  de  imp4r.  laei ,  faO' 

«la,  iaiicia»e,  t»ccla>  «aa- 

eiane.  pr4t.emi.  taceÎB,«ae- 

cia,  taccia,  taeeiaaio  ,  tao- 

eiate,  uociano.  pari  paa. 

laciwio. 

pffrauMi.  pnrauadaali,  ala.    tMtT*^  laDir.  pfi^.  laiwia, 

p,  pmui,  per»iia»o.  licni,  Ueoe ,  lengbiaiao  wt 

Piacara,  plaire.  V.  taeere.  teniaoïo,  leaeto ,  lengono. 

"  p.  d.leaai,iafDeaii,e4e./'«l. 

tarri.  Impàr.  liMÎ ,  lca««. 
trngbiamo  vt  ieniaiao,te- 
BCta«  tenfcano.  prit.  rwmj. 
lenga  ,  teoga .  le«gB  ,  ta*, 
gbiaoa*  «a  taniaoïo,  leva*. 
te,  tcniraoo.  eondititnn^l , 
terrai,  de. 


T.  «- 


Polara,  ponroir.  pré$.  poMO , 
puoi,  puô  ou  pnole,  po*. 
•iana,  p«Mc,po4a«io.fat 

a*  a.  iaoM»  ialc,  aoa.ca»d. 
poir«t,cte. 


#reatd«r«,pré44ar.  Y.aod»n.  TratlaiMra,  aalreicaih  T.  !•> 

Fr«M/ara ,  prévaloir.  V.  «••  Dam* 

fera.  rraaadara\  T«ir  da  trBrara. 

Praaadarr^préroIr.T'Vcdere.  T.  vedere. 

> ,_   y^  ^^  falara.aaliiir.pria.  a^|H»«« 

va|go.vali,val«,ri 


br»  :  Dtau  aw  paaaé  ddfaii 
M  fdl  4rpp«ri<  ON  tUfvm, 

Cl  an  participe  pa«d  ^ppp*        _    .^ 

fila  «y  «ppanM.  Il  «a  «al  lartratra,  inMruire.  y.  «•«»- 

de  DiCoBc  de  ctmparir:  lire  ;  maia  an  paaaé  défini, 

Aprir»  .  ouvrir,  par.  à,  aprii  on  dit  iaafraaai ,  bufraiafi, 

aaapcrM.  apriali.ele.  pârf.  d  au  participe  paa»é  »  Im» 

pm».  aperto.  traira  et  «aalralla. 

Ammlir»,   aaaaiUir.    Y.    »ft<  b(ar#liEf .  prebiber.  V.  dira, 

lire.  bànwvékê  ,   iolervciilr.  V. 

At»»rhir9 ,  abtoibcr.  V.  abo*  veoirc 

iRe«  Mia   a*  iiiliilfi  ft« .  a»»,  ai»a  fiw il»4  1«  » 

pané  il  fait  aaaarkila  ««  «»•  iaa«o  ,  hifo  ,  irde,  ira»» 

acria.  no,  iio,  allaai  il  miMt, 

A99*»irt,  arriver.  Y.  vcnîre.  U$  alfaMat  (  «a««  l'raiM,  aaaa 

ifaaaffèv,  •âartfr,  M  WB-  £n«s,«filranl;  alfd. 

{^gae  «wama  «Mira  .  «c  Utitéir*,  «««dire.  V.  dfa»« 

comme  aèjcalicr.  M*nr» .  anoBrir.  pr^  mf  ojo 

Btnêdire ,  beair.  Y.  tfire.  #•  moro,  a«  pàint,  mwt* 

Cinm^mèr* ,  «Dtiroatttr.  Y. 

MOil«. 

comptoir*,  conparalii**  Y. 
apparire. 


,-m.  f»L  monrb  a* 

■iorr6 .  de.  fanpdr.  mnoif 


I,  arrêter.  Y.  tomre. 
laavffdan^  M  corriger.  Y.  vc- 


valete,  vajdioao.  p.  '.vaU. 
▼alesli,  de.  fmf.  varrÀ.,de, 


•  nrvirir.  Y. 

«vanlMrfc 
JKcadara,  retomber. Y.  eada- 
m. 

|l^  nnani,  mMMC,  ma* 
Dtaaao.  riiiiaii«te,rinangi»* 
DO.  p,  é.  rîiaaî,  rîmaacali. 
•icu  fmL  riMMai.  àapar.ii» 
«MOI .  iMaanga  ,  riMaaift- 
me,  rioianda,  rioiangaao. 
prH.  rtmj.  fiiapga,  rinaa* 


rioungbiaie  ,  rimangaoo. 


«aioia,a«gliaM^  pré(t.smf, 
Mfftia  t  'te.  eaa^iljaiiaaf  « 
varrei,  varreatî ,  de.  poff . 
paa.  ▼alnlo. 
§r0i»r9,  voir.  pré».  ve4n,««|> 
fo  aa  vaggio  ,  radi ,  rade, 
vcdiaiDO  0»  veggiaiDO ,  vo* 
4de,Te4o*oaa  iiiggiiaa 
pkd.  «édi,«a4eati,«tc.f«f. 
*adr&,  aie.  iiipdr.  vadt,  v»- 
da,  Tc^iaoïo  ao  ri^ggiaaao, 
vadcte,  vadaBOMveggMM. 
pr4f.iaaiif.  «aéi  *"  ^t  _^ 
etc.  part.p.  vedolo  aa  viMa. 


airuire.  Y.  inatmira. 
Onfrad^ira,  contaedirQ.  Y. 

di(«. 
Caatraiiiaira.    uuiHiaarfr. 

Caaaaaira ,  convatûr.  Y.  va- 

mra. 
Caprira ,  ca«vrir.  Y.  apfiva. 


mooiaiDO  aa  naoriaipo  « 
moriia,  jiMli4ano  pa  «lo» 
rano.   pr.    et9j-    aaiM^a. 

MiaOia     aawala  aa  aaoaa  * 

riafca.  noojano  a«  paar 
0. 1.  meart.  nioriivl  Ml 


rano. 


^auri,  de  «aipdr.  enci.  ta-    Kulrln  »  Mnrôr ,  a«  9VB^ 
cia ,  cuciamo ,  cueSte .  ctt         guc    comme  dkùlÎM  ,   fi 


ciano.  pr^.  aaay.  cbe  eu-  comme  régulier,  di 

Dira,  dire.  prit,  aioo ,  die»  ûAva,  ollKr.  Y.  i^Ncira. 

ao  dr,    diee ,    AcCamo  «  Olv-r .  aaniîr,  «*a  aaa  aBva , 

dita ,  dieono.  imp.  dîeeaa  ,  oliri .  ^Bv*  •  waao  .  ba- 

«ta.^  à.   dM,  diaaali,  parfét. 

dàoa ,  dicamaBO .  dicaair  «  paraaaiM ,  parrtaibw  Y.  «•• 

diawro.  la^^.  dl ,  dica  ,  nlie. 


■diliaMaMi.rimaaaei.part.  Vti^ro ,  voulair.  p.  vo^  aa 

p.  riwaaio  ao  riaaaao.  vo',  vooi,  voole aa  vné.vo- 

Maapara,  aaaafc.Y.  aapara.  gtfma.  voleie,  vo^ocph 

JKaadarw,  rialder.  Y.  aadara.  H.  ralG ,   valeali  «  aie.  (al- 

HîUmtrt^  rr tenir.  Y.  lenerr.  vorr&,  ^tc.  pri0.  a.  vo^ia , 

W»0érr0t  revoir.  Y.  vedcra.  etc.  coadif.  vorrai,  etc. 


«•4i«ov^H»«  I  «ciamo,d«le,dieaDO,prdB.  rrrtfjra .  pièdiaa.  Y.  4fa«. 

.  veteioaa  villa.  I  ««.).  dém  ,  «a.  iaip.  caw.  fimwm^,  préa^mr.  Y.  mt 

lair.  p.  vo^  aa  I  diee»ai ,  etc.  part.  pr.  dl-        nire. 

Vnole aa  Vné.VI^  mamÀA.    »m»1.  amrt.  ddlO.  Mmdirm       vaiAUrMr.  Co  VOtIm 


t.  pr. 

cando.  part  pmrt.  ddto.       ,Mi»dir0  ,  ratoarner.  Ce  vavba 
WêC0prir0  .     déeanvfir.   ▼.    '     poél}qi«e  n'a  mic  ritH ,  ta 

aprirc.  idaamip»    laaaa,   p  ^• 

OwoNwaaîra,  oe  paa  tamt-        tovroab 

oîr.  V.  venire.  tiimpparir0,  reparJUia.  V.  ap. 

DîMoctra ,  découdre.  Y.   aa*        parîrv. 

cita.  Mapd'rw,  omrfir^MVpeaa. 

IlMir^ ,  dédire ,  dire.  Y.  dira. 

Die «nItw,  devenir.  Y.  veaire.    ]tiéaa«<<b'a .    Moir  dé  ncpi. 
Soipira  ,templir.   pf4$,  mm-        vaaa.  Y.  «w. 


XXIT 

Vcfprlw,  reeranir.  T.  co* 

prire. 
Il  êin,  redire.  T.  dire. 
XJMdrt,  rétiMir.  T.  rinseir*. 
Mi»*r»irê ,  relroufci*.  Y.  tc* 

nircb 
HÏM/irv,  remonier.  V.  Mllrc. 
Mmntuin ,  rcMoufeoir.  Y. 

Tenire. 
Jlw«iiir«,  ntoaner.  Y*  ve- 
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JliMcîr*,  réaaiir.  Y.  iMcire. 

Sûlir*^  monter,  préi,  ia%o , 
■ali ,  Mie ,  HtyhUmo ,  m- 
lit*,  «aiKOlio.  bn^r.  «ali , 
Mlgà  »•  «ilgbMiBO ,  nlite  , 
eelgmo.  ^r.  cmi*.  lalga,  ial> 
fa ,  Miga ,  aalshiano ,  aal* 
^biala,NipBo. 

Sfmp^nr»,  diiparrftra.  Y. 
comparire. 

5ea«*«mrt,  d*  p«»  coDT«Dir. 

.         ■ 

•  veniae. 

Seofrh*^  déeoQfrir.  Y.  eo* 

pnre. 
&iwfre«  daewdfe*  Y*  ca* 

eha. 
firMJre,  découdre.  Y.  eu« 

cire. 
M«pflUf ,  «BMTelir.  Y.  abo* 

lire.  Mai*  au  part,  paaeé  on 

-dit  t»pit»tHt9  OH  Mp«l(«. 

Stgrin ,  MBlIKr.  p,  i.  «offirit 
«■  aof^rei.  p.  poa.  soflbrto. 

tf^prawmirf,  ranenir.  Y. 
voBirea 


5c«Mair*,  «ceourir.  Y.  Te- 
Dire. 

5m««nir« ,  se  rcasouveoir.  Y. 
venire. 

^«mVa,  l'étanoair.  Y.  tc- 
nire. 

Véir* ,  entendre,  prit,  odo , 
odi ,  ode ,  adiamo,  ndiie, 
odono.  impir,  odi ,  oda  , 
udiaaio  ,  udite,  odano. 
prit.  eo»j.  oda,  odi ,  oda , 
■diamo ,  udiate ,  odano. 

Vnùré,  venir,  préê,  veugo , 
TÎeni ,  Tîene ,  veDiaoïo  •■ 
venghiamo,  Tcnile .  ven- 
fono.  p.  d.  Tcnni ,  veniail , 
etc.  fut,  Terrô.  imp.  vicni, 
Tcnga,  Teniamo  «a  vrn- 
gbianio,  Tcnile ,  vengano. 
pré».  e»KJ.  Trnga  ,  Tcnga  , 
Yenga ,  veogbiamo  a«  ve- 
Diamo ,  Tenghiate ,  venga- 
no.  e^niit,  verrcL  porf.  p, 
Tenuio. 

I7««fre,  sortir,  préitnt,  eaco, 
cici ,  etce ,  naciamo  ,  us 
cite,  eicono.  ônp.  urci- 
Ta,c|o.  p.  d.  uaeii,  uscisii, 
usd ,  etc.  tmpér.  esei ,  e*. 
ca ,  usciattio,  nseiie ,  ea- 
vanof  préi.  ctmj.  rsca  ,  es- 
«a,  esca,  usciamo,  us- 
date,  eseano.  imp,  eomj. 
cbe  nscisM ,  ete.  eond.  us- 
cirei ,  ete.  part,  pr.  uscon* 
do.  part.  pas.  niciio. 


LBÇON  XVIII. 

ITAUUr  LB  PIOBOM  ON. 

On  s'aprime  dans  les  temps  simples  par  il, 
arec  cette  différeDce  que  la  particule  on  ré(nt 
toiûours  la  troisième  |>ersoDne  singulière  du 
▼erbe  ,  et  a?ec  la  particule  ii ,  le  rerbe  doit 
s'accorder  avec  le  nombre  du  nom.  Ex.  On 
craint  la  pauvreté  «  ti  Urne  la  pov§rid;  on 
chercbe  les  richesses  «  ii  eêreano  U  rieekâttê^ 
etc. 

^  Obserrez  qu'on  supprime ,  dans  les  temps 
simples ,  les  pronoms  h  y  ta,  tes,  lorsqu'ils  se 
troufent  après  la  particule  on.  On  le  dit ,  ti 
éiee  ;  on  les  connaît ,  «c  conoseono. 

Quand  on  exprime  les  pronoms ,  on  les  met 
atant  «.  Ex.  On  médit ,  mi  si  dirOf  et  non  pas 
•c  me  dice.  On  dirait  epcore  mieux  me  tien 

Lorsqu'il  y  a  une  négation ,  die  précède 
toujours  la  particule  fî  et  les  pronoms.  Ex,  On 
ne  dit  pas  •  ou  on  ne  le  dit  pas ,  11011  ii  diee  ; 
on  ne  me  dit  pas*  non  mi  a  diee,  ou  non  mi 
vmH  detîo  s  on  n'en  parle  pas ,  non  te  no  parla. 

Observez  que  si,  devant  fi«,  $t  change  tou- 
jours en  ta,  sôit  qve  la  phrase  soit  affirmative 
ou  négative. 

Queli|ucfois  on  met  simplement  le  verbe  à 
la  troisième  personne  du  pluriel ,  sans  expri- 
mer on*  Ex.  On  dit  que  nous  aurons  la  guerre, 
dieono  ehê  avremo  la  guerra. 

On  peàt  aussi  se  servir  de  l'auxiliaire  essore^ 
en  mettant  le  verbe  au  participe  passé ,  surtout 
lorsque  la  particule  an  e&(  suivie  des  pronoms  1 


tnê^  to,  le,  la f  les  f  lui,  nous,  vous,  Uur, 
El.  On  m'attend,  sono  aspetfato;  on  t'en  par- 
lera, ienssard  partatoi  voilà  les  marcban* 
dises  qu'on  lui  a  demandées  ,  eceo  le  merean^ 
aie  cho  gli  sono  siate  damandate  (i). 

On  y  se  rend  par  vi  si  ou  ei  si.  On  y  voit 
beaucoup  de  monde  «  vi  si  vede  mol  ta  gente , 
ou  ci  si  vede  molla  génie. 

On ,  devant  le  pronom  réfléchi  se ,  s'expri- 
me par  unOf  taluno ,  alcuno  ,  allri,  aleuni  00 
noij  selon  le  sens  de  la  phrase.  Ex.  On  se  flatte, 
«110,  taluno,  aleunOf  ou  al&isi  lusinga,  eu  bien, 
aleuni  ou  taluni  si  lusingano ,  ou  noi  ci  lusin^ 
ghiamo ,  et  non  pas  si  si  lusinga.  On  |>ourrait 
égalementse  servir  de  irno,  taluno,  allri  ^  etc., 
pour  exprimer  on,  sans  qu'il  fût  suivi  du  pro- 
nom réiféchi  m,  comme  :  on  croirait,  si  tred&^ 
rtbbe ,  on  bien  uno  ,  taluno ,  ou  altri  crede^ 
rtbbe ,  etc. 


LEÇON  XIX. 

au  ADVBBBBS  ,  DBS  PB^POSlTIOlfS  ,  DBS  COB JOJTC- 
TlOlfS  BT  DBS  IITTBBJBCTIOHS. 

^  L'adverbe  sert  à  exprimer  la  manière  ou  les 
circonstances  de  la  chose  dont  on  parle.  Il  y 
en  a  de  plusieurs  sortes  ;  savoir  :  de  temps , 
de  lieu ,  de  quantité ,  etc. ,  comme  :  mainte- 
nant, hier,  jamais,  toujours;  où,  ici,  là; 
combien  ,  peu  .  beaucoup ,  trop ,  etc. ,  ors . 
jeri ,  mai ,  iempre  ;  dove ,  yuc ,  qua ,  eosti , 
eostà,  là;  qttanto,  poco,  moUo ,  troppo,t\Q, 

Observez  que  les  adverbes  de  lieu  ici ,  là  , 
se  rendent  en  italien  par  qui ,  qua ,  eosti , 
eostà;  mais  on  emploie  qui,  eosti,  avec  les 
verbes  de  repos ,  et  qua ,  eostà ,  avec  les  ver- 
bes de  mouvement.  Il  faut  encore  observer 
que  qui ,  qua ,  marquent  le  lieu  où  est  celui 
qui  parie ,  et  eosti ,  eostà ,  le  lien  où  est  la 
personne  à  qui  l'on  parle. 

11  y  a  plusieurs  adverbes  qui  ont  la  termi- 
naison en  mente.  Pour  leur  formai  ion  on  n'a 


toujours  réminin.  Ainsi  de  l'adjecli 
ricra ,  riche,  on  formera  l'adverbe  rieeamente, 
richement^  de  certa,  certaine,  eertamente, 
certainement.  Quand  l'adjectif  finit  en  0,  on  y, 
ajoute  seulement  mente  :  grande,  grande, 
grandemente,  grandement ,  diligente^  dili- 
gente» diligentemente ,  diligemment. 

Si  les  noms  adjectifs  se  terminent  en  le  ou 
re,  il  faut  retrancher  le  dernier  0,  comme  fk» 
dite ,  fidèle .  fedelmenie ,  fidèlement ,  partico- 
tare^  particulier,  partieotarmente ,  particu- 
lièrement. 

Quelquefois  on  se  sert  de  l'adjectif  au  lieu 
de  l'adverbe,  comme  :  io  vi  parla  ekiaro ,  pour 
viparlo  ehiaramente ,  je  vous  parle  clairement. 

(1)  Dans  Im  temps  composés  des  verbes ,  on  emploie  tou- 
jeur*  l'auxiliaire  »t**r»,  soit  que  la  particule  «n  soit  suivie 
d'un  pronom  ou  qu'elle  ne  le  soil  pas.  Ex.  :  on  a  dit ,  on  ■ 
écrit,  i  êtato  dttlo ,  k  tleto  icrtUo  |  on  m*a  dit ,  oo  m'a  écrit, 
ou  è  sfaledetta,  mihitato  srriffe,  ete. 
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Les  prépo«tîons  marquent  les  rapports  que 
les  choses  oui  entre  elles. 

•  La  préposition  chez  ,  lorsqu'elle  se  trouve 
après  un  Terbc  de  mouvement,  se  rend  com- 
Diunémenl  par  dal^  dalto ,  dalla ,  dai ,  dagU, 
dalh,  li  elle  est  suivie  d'un  article  ou  d'un 
pronom  possessif  qui  exige  en  italien  l'arlide, 
et  par  da  »  lorsqu'elle  n'est  suivie  d'aucun  ar- 
iide.  Ex.  Je  vais  chez  le  prince,  vado  dal 
principe  ;  il  est  allé  chex  son  marchand ,  é  an- 
daw  dal  sho  mereanlc  ;  il  est  venu  chez  moi , 
é  vcnuio  da  me.  Si  la  préposition  chez  se  troure 
après  les  verbes  de  repos^  on  la  rend  souvent 
par  m  eaâa  ,  ce  qui  signifie  dans  la  maison  ; 
et  par  pressa  *  oppresse ,  lorsqu'elle  n'a  pas 
cette  signification.  £x.  Il  demeure  chez  sou 
oncle  »  sta  in  wta  di  suo  xlo  ;  je  reste  tout  le 
jour  chez  moi ,  sto  iatto  il  giorno  in  casa  , 
ssus-enîendu  mia  (i);  c'était  l'usage  chez  les 
Grecs  et  les  Romains,  era  l'  uso  presso  i  Greci 
0  I  Romani, 

La  préposition  en ,  lorsqu'elle  signifie  eom- 
in«,serendpari^.  Ex.  Habillé  en  pavsan , 
c'est-à-dire  comme  un  paysan^  vesiito  da  eon' 
tadino.  Cette  préposition  Va  signifie  quelque- 
fois prè#</«,  ou  environ.  Ex,   Fisse  da  cent* 
«jim,  il  vécut  près  de  cent  ans;  /la  da  due  mi" 
lioni  di  eapitate,  il  a  environ  deux  millions  de 
capital.   Quelquefois  elle  suppose  un  verbe, 
comme  :  tjueste  sono  azioni  da  bastonate,  c'est- 
à-dire  da  merilar  bastonate,  ce  sont  des  ac- 
tions à  mériter  des  coups  de  bâton.  Elle  signi- 
fie aussi  avanti^  dewBui,  coiame:  io  passava 
speêso  da  casa  sua  ,  je  passais  souvent  devant 
sa  maison.  On  s'en  sert  également  pour  mar- 
quer l'usage  d'une  chose»  comme  :  berreita  da 
noUe ,  bonnet  de  nuit  ;  seatola  da  polvere , 
boite  à  poudre ,  'etc.  Dans  les  adirma lions  et 
les  sennens ,  da  a  rapport  à  la  qualité  et  au 
caractère  de  In  ]>ersunoe  qui  parle.  Ex.  77 
0iuro  da  gafaniuomo  ch'  io  non  l'ho  veduto  , 
je  le  jure  en  honnête  homme  «  ou  foi  d'hpn- 
oéte  bomme  •  que  je  ne  l'ai  pas  vu. 

Chaque  préposition  demande  après  elle 
quelque  cas ,  que  je  marquerai  dans  le  recueil 
suivant  : 


(  »  » 


A  efiié .  Mf «af* ,  ûtUio^  dat. 
A  l'igard,  ritftU,  f*r  ri*' 

/t€tta.  dat. 
Apri* ,  dofo.  are.  |rén. 
Avant  «  pn*4Mi.  géait.  aumtL 

dal  aoc. 
Au-detè ,  dl  là.  abl. 
Au-devant  ,    incontr*.    dal. 

gèn. 
Au  oiiliaa,  in  mn»».âM.  gktt. 
Anpris ,  afeaaiQt  alMô.  dat. 

•^rciMou  prtêM.  g  én.dal. 

ctaee. 
AoMNir*  «UariMt  M(*rii«.  dat. 

g4n« 
Cbes,V.  ei-dc«nt,  ae  alinéa. 
Con«enMDl ,  tirem.  dal.  et 


Conira  ,  cênirû ,  génit.  daL 
•ec. 


Drdana.tfanlraf  «nfra.  pw 

«ntro.  dat  ace.  cl  géïk 
Dehors ,  ftitri.  gpo. 
Derrière ,  4t*tro.  dal.  ace. 
Dupout,  ai  Mit»,  dat. 
Dtmiw  .  di  âtpra,  dat. 
Devant  ,  tfavanti,  e»a*ti ,  in- 

nonsi,  dmanii,  dal.  ace. 
En  baa  ,  gtù.  gén.  aliL 
Ba-drç& ,  di  f im.  abl. 
En  face  ,  dirimpettg ,  ûi  (m- 

et»,  dal. 
Entra ,  frû.  aee.  géa. 
Entera,  »«ry».  aw.  gén. 
EoTÎron ,  circa,  ineirea.  ace. 

dal.  intorng.  dat. 
EK«>plè,    )  «CMffa,   tccêt- 
Harnii.     f     itMlo,  aee. 
lion,  fuori.  g*n. 
Le  long ,  lungo.  aee. 


(i)  Povr  rendre  en  ilalirn  je  mû  ehti  mai ,  lu  au  ekét 
Uit  il  9a  rhét  lui,  etc.,  on  dit  vado  a  ea$a  ou  a  ra$û  mia  ,  tu 
v«î  a  ea$a  on  a  eua  taa .  «g/i  va  a  ea»a  ou  a  eata  «ha,  et  non 
paa ••do dûmo,tu  «m  da U ,  ogU  »a  da  te ,  etc.;  ^oîqve 
dtn  arnt  précédé  iei  d'an  verbe  de  mouvenem. 


Loin ,  tontano  ,  luitgi.  abl* 
Oulre ,  9/(r«.  dal.  arc. 
Parmi ,  fra.  ace.  g»n. 
Prè«  ,      I  vtVina.  dat.  gén. 
Proche,  ^preeta.  gèu.dat.ace. 
Sana ,  a«»s«.  gén.  are. 
Selon ,  têcondoM  giiuta.  ace. 
a  êeeonda.  gén. 


XXV 

Sous,  èoUo.  ace.  gén.  dat. 
Suivant,  $ecoudo,  aee. 
Sur,  topra.  ace.  gén.  dal. 
Touchant ,  eirea ,  ace.  dal. 
Vers  ,  MrM.  ace.  gén. 
yia4<Tia ,  dirimpetto^  rimpeU 
t»,  JN  faccia.  dit. 


Les  conjonctions  servent  à  lier  Us  phrases^ 
Observez  que  benchè^  quantunque,  quoique  ; 
afTincM ,  afin  que  ;  parché ,  pourvu  que ,  ré- 
gissent toujours  le  subjonctif ,  comme  en  fran- 
çais. .  , 

L'interjection  sert  pour  exprimer  quelque! 
mouvemens  de  l'âme ,  comme  la  joie ,  la  co- 
lère, la  douleur,  la  crainte ,  etc.  Ex.  Oh  me 
ftliee  !  que  je  suis  heureux  l  brave  !  bravo  !  a 
merveille;  su  via,  allons;  animo  !  courage  1 
gnaiavoi!  malheur  à  vous',  o/iimi  /  hélas l 
oibd-!  fi  l  deh  ,  eh  !  hé  î  ziilo ,  tittê  !  paix  , 
sforiunato  me!  disgraziaîû  me!  malheureux, 
que  je  suis  l  etc. 


LEÇON  XX. 

son  LIS  PAaTlCDtBS  IXPLJKTIVIi  9  ET  SDB  LIS 
MOTS  QUI  SOHT  SDSCBPTIBLBS  OE  BBTBAflCBB* 
MBHT   BT   D*AUGMBI|TATI05. 

Des  Particules  expUtives, 

Via  se  met  quelquefois  après  les  verbes  an- 
dore  ,  eendurre  ,  fugglre  ,  gettare  •  torre , 
comme  *.  andar  via ,  eondur  via ,  etc. .  s'en 
aller  y  amener ,  etc.  Il  sert  à  donner  plus  d*ex« 
pression  et  plus  de  force  au  discours. 

Fia  piii  ou  vie  piit  signifie  beaucoup  plus, 
Ex.  Quest*  uomo  é  via  piii  ou  vie  piit  dolto 
che  saggio,  cet  homme  est  beaucoup  plus  sa- 
vant  que  sage. 

Pure  sert  aus^i  quelquefois  à  donner  plus 
d'énergie  à  la  phrase ,  comme  :  dite  pure , 
dites,  ou  vous  n  avez  qu'à  dire;  ondate  pure% 
allez,  allez;  date  pure,  donnez,  donnez. 

Il  en  est  de  même  de  poi .  comme  :  oh  l 
queslo  poi  non  é  vero  «  oh  l  cela  n'est  pas  vrai. 

Jtlrimenti  est  aussi  quelquefois  explétif, 
comme  :  io  non  so  allrimenti  chi  êgli  sia  »  ]e 
ne  sais  pas  qui  il  est. 

11  en  est  de  même  de  bello ,  comme  :  bell* 
•  faito,  tout-à-fait ,  achevé  ;  di  bel  nuovo ,  de 
nouveau;  a  bello  studio ,  a  beUa  posta ,  à  des- 
sein, exprès,  etc. 

Foru ,  già ,  mac ,  servent  aussi  très  souvent 
à  donner  plus  de  force  au  discours ,  comme  : 
credete  forse  th'  io  m'  ingannif  croyez- vous 
que  je  me  trom|)e  f  Io  nol  credo  già ,  je  ne  le 
crois  pas  ;  che  é  queslo  mai  ?  qu'est-ce  que  cela  f 

On  trouve  quelquefois  tnac  sempre  ou  lam- 
pre  mai  pour  sesnpre,  toujours;  maisi ,  mainà 
pour  si  no ,  oui ,  non. 

On  dit  souvent  con  esso  lui ,  eon  esso  Ui , 
eon  esso  noi^  con  esso  voi,  con  esso  hro ,  etc.  y 
pour  dire  ai;«c  lui ,  avec  elle ,  avec  nous,  avec 
vous,  aveeeuXi  etc.,  où  esso  n'est au'e«)Ié- 
tif,  et  sert  pour  les  deux  genres  et  les  deux 
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TRAITÉ 


DE  LA 


VERSIFICATION   ITALIENNE. 


La  poésie  étant  la  principale  branche  de  la 
lilléniture  italienne,  ce  traité  doit  trouver  ici 
sa  place. 

On  peut  considérer, 

1*  Les  vers  en  particulier; 

9*  Les  ouvrages  en  vers; 

3<*  Les  licences  poétiques. 


CHAPITRE  PREMIER. 
S  I«'.  Des  vers  en  pûrtteulUr. 

Les  vers  italiens,  ainsi  que  les  vers  français, 
consistent  dans  le  nombre  des  syllabes  et  dans 
la  rime;  et  il  y  en  a  même  sans  rime,  ce  qui 
n!a  pas  lieu  eu  français. 

S  a.  Du  nombre  des  syilabeê. 

Les  vers  étant  considérés  selon  le  nombre 
des  syllabes,  peuvent  ôlre  distingués  en  grands 
et  en  petite 

Mais  il  faut  faire  ici  une  observation  géné- 
rale, qui  est  que  la  nature  ries  vers  italiens, 
de  quelque  nombre  qu'ils  soient,  est  d'avoir 
Taccent  sur  la  pénultième  :  on  en  trouve  toute- 
fois oui  l'ont  sur  lanté-pénultième ;  on  les 
appelle  tdruecioU ,  c'est-à-dire  glissans ,  parce- 
que  leur  cadenœ  finale  passe  vile,  et  ces  vers 
ont  une  syllabe  de  plus  que  l'espèce  ordinaire 
à  laquelle  on  les  rapporte.  De  sorte  que  si  les 
vers  ordinaires  sont  de  ooie  syllabes,  les 
tdrueeioli  seront  de  douze  :  si  les  ordinaires 
sont  de  huit  syllabes,  les  tdrueeioU  seront  de 
neuf,  etc. 

Bt  au  contraire,  on  en  trouve  aus^i  qui  ont 
leur  accent  sur  la  dernière;  ils  sont  appelés 
eadentif  et  ceux-ci  ont  une  syllabe  de  moins 
que  les  vers  ordinaires  de  la  même  espèce.  De 
sorte  que  si  les  vers  ordinaires  sont  de  onie 
syUabes,  ceux-U  seront  de  dix;  si  les  ordi- 
naires sont  de  huit  syllabes ,  ceux-là  seront  de 
sept. 

S  5.  Dês  grands  vers, 

La  nature  des  grands  vers  est  d'être  com- 
posés de  onze  syllabes ,  qui  fait  qu'on  les  ap- 
pelle endeeasillabi  ;  ce  sont  les  vers  héroïques  , 
comme: 

A  eader  ?»  chi  Uvppo  io  »]io  sale. 

Pm. 

Mais  selon  l'observation  précédente ,  cette 


I 


sorte  de  vers  a  ses  sdruceioli  de  douze  syllabes^ 
qui  ont  l'accent  sur  l'anté-pénultième,  œmme  : 

L'iavidia,  fisliuol  mio,  m  ticMa  maeera. 

Sinu. 

Et  elle  en  a  d'autres  de  dix  syUabes,  qui  ont 
l'accent  sur  la  dernière,  comme  : 

Di  vil}  abbonda ,  cbS  virtù  non  ba. 

Liaanr. 

$  4*  De  Fhimlstiehe  des  grands  vert ,  où  fan 
eansidére  i'aeeent  et  la  césure. 

Les  grands  vers  italiens,  aussi  bien  que  les 
français ,  se  divisent  en  deux  parties  appâées 
hémistiches  ;  mais  c'est  à  la  première  pailie 
qu'on  donne  principalement  ce  nom. 

Le  lieu  où  se  fait  ce  partage  s'appelle  césure, 
c'est-à-dire  division. 

Ce  partage  n'est  pas  toujours  égal  dans  les 
vers  italiens ,  comme  il  l'est  dans  les  français  ; 
c'est-à-dire  que  leur  premier  hémistiche  ne 
contient  pas  toujours  le  même  nombre  de  syl- 
labes, comme  le  nôtre. 

Celte  inégalité  dépend  de  l'accent  qui  do- 
mine dans  l'hémistiche  ;  car  la  césure  est  tou- 
jours à  la  fin  du  mot  où  se  trouve  cet  accent. 

Or,  cet  accent  peut  se  trouver  en  deux  pla- 
ces différentes  ;  savoir  :  sur  la  quatrième  syllabe 
du  vers ,  ou  sur  la  sixième,- ce  qui  produit  six 
sortrs  de  césures  différentes. 

Car  lorsque  l'accent  est  sur  la  defnière  syl- 
labe du  mot ,  la  césure  est  aussi  à  la  quatrième 
ou  à  la  sixième  syllabe  du  vers,  comme  l'ac- 
cent. 

A  la  quatrième  i  comme  : 

Pcr  finsion  non  crcaea  il  Ter  ni  Mt  na 

A  la  sixième,  comme  : 

Non  altro  ch'  un  Mapir  brave  A  la  moiie. 

Para. 

Quand  l'accent  est  à  la  pénultième  syllabe 
du  mot ,  la  césure  alors  est  a  la  cinquième  on  A 
la  septième  syllabe  du  vers. 

A  la  cinquième ,  comme  : 

Oia  non  ■*  aeqniala  liberti  par  piangtn. 

Para. 

Uiar r  efai  apeme  in  moital  eoaa  ponc. 

Para. 

A  la  septième,  comme  : 

Cbe  piaga  aolÎTedula  aaaai  men  duola. 

Para. 

Et  ces  deux  dernières  césures  sont  plus  esti- 
mées. 
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Bnfia.  lorsque l'aecciii  est  à  renté-pénnl- 
tième  syllabe  do  mot,  la  césure  est  à  la  sixième 
on  à  la  huitième  sjllabe  du  irers. 

A  la  sixième,  comme  t 

BcB  ricordaiidoû  de  P  alla  inginrM. 

PtTI. 

L  la  bnitième,  rmame: 

Vi  p«Micri,  ai  bfriM  •  d*  iacUoMra. 


Mais  ces  deux  dernières  césures  sont  olus 
rares,  et  celle  qui  se  fait  ici  sur  la  sixième 
syllabe  du  vers ,  lorsque  l'accent  est  sur  la  qua- 
trième, doit  être  distinguée  de  celle  qui  se  fait 
aussi  sur  la  sixième ,  lorsque  l'aocent  se  trouve 
sur  œtle  même  sixième  syllabe,  parce  que  la 

Î prononciation  eu  est  diflerente  •  et  que  lirs  Ita- 
iens  ne  oonsidèrrnt  la  césure  que  par  le  repos 
de  l'accent.  Car  au  lieu  que  la  césure  (st  riche 
i  celte  sixième  syllabe ,  où  se  trouve  aussi  l'ac- 
cent; an  contraire  elle  y  est  moins  belle  ,^  et 
rend  le  vers  languissant,  lorsque  l'accent  n'est 
que  sur  l'anté -pénultième  du  mot,  et  à  la  qua- 
trième syllabe  au  vers. 

Il  faut  aussi  remarquer  que  les  Italiens  ne 
finissent  pas  toujours  leur  sens  &  la  fin  du  vers, 
mais  anticipent  quelquefois  sur  l'autre»  comme 
en  latin  : 

Dî»  nMMfgcr  mi  manda  :  io  lî  revrlo 

La  Mia  mcnia  in  «no  nom*  :  o  qtiknia  wptnm 

jLvar  d' alla  viltoria  .  e  quanta  acla  ! 

Tktt. 

^  5.  Dôi  pttiii  v«*<. 
I«es  petits  vers  sont,  comme  en  français, 
ceux  qui  sont  composés  de  huit  syllabes. 

Taderete  an  eafaScr» 
Dalo  in  prada  a  nnovo  «mmra 
Giè  MOfdaio  d«i  prlmiern 
Pnnar  pœo  il  proprio  onore , 


ête. 
Gaïa. 


Ou  de  sept ,  comme  : 

Cancarron  d' ofn'  !nloi^ 
Aafci  canori  c  bianrbi 
QvctekarAdiiaamaio 
AddafeÎMon  roB  canio , 
Qvct  cba  del  Mincto  aller» 
IntencrlMon  T  aura ,  «Ir. 

Ou  de  six ,  comme  : 

L«eoc  trcmcndo 
Sbran^  eombattanda 
La  ligra  erudck , 
CingÛalc  ttmnio 
IKtiMC  abbaihilo 
11( 


Miann. 


Cicotina. 

Ou  de  daq,  commet 

Silraaio,  obnni, 
Taaaic  e  ntnfe  « 
Nan  pareaicl* 
Il  mol  cal  piadr , 
Hè  laianrompato 
L*alu  quicia 
IX  qncaU  Daa ,  «f  r. 

Oa  en  iérucclêli,  qui  font  six  syllabes:^ 

Limpidi  rÎToli, 
Ftrtili  paMali, 
FraHioi  e  plaianî , 
Boiari  a  Mliei , 
EdaraaMaroini, 
SaOri  a  Driadi ,  $U. 
«  ViMio; 


Ou  de  quatre  en  sérueeioiU 

Poiehè  Togliono» 

Sicile  perfide , 

Ch*  in  perpctuo 

Reali  vcdovo 

D*  ogni  giubilo , 

Slale  pregovi 

TeHimonii 

De  r  csequia 

Cb'  aggi  calcbro ,  ttc 


yuuMOf 


AVIS. 

Four  mesurer  ces  vers  italiens,  avant  de 
passer  outre,  il  est  bon  faire  ici  quelques  re- 
marques, sans  lesquelles  les  personnes  qui 
ne  sont  point  assex  versées  dans  la  langue  ita» 
tienne,  auraient  peine  i  en  mesurer  les  vers. 

1.  Toutes  les  (ois  qu'un  mot  finit  par  une 
voyelle ,  et  que  le  mot  suivant  commence  anssi 
par  une  voyelle .  .'il  y  a  élision .  comme  en  la* 
tin,  et  cela  ne  fait  qu'une  syllabe ,  comme  : 

llolto  rflî  opri  col  acnno,  e  ron  la  mano. 
Dîne  ella,  é  Rin»lo  ,  e«erfe  a  me  conviena  » 
Se  fui  eoU  alT  onor,  aola  aile  pane. 

Ta»*, 


9.  On  élide  aussi  quelquefois  la  finale 
d'un  mot,  lors  méflie  que  le  mot  suivant  com- 
mence par  une  consonne.  Voici  un  exemple  de 
l'une  et  de  l'autre  élision  dans  on  vers  de  Pé-> 
trarque ,  qui  est  pour  cela  même  fort  estimé. 

Ftor,  frond*,  erb\  amtr'',  and*,  aure  êoapif 
pour  pan ,  fronéi^  et  aria ,  etc. 

3.  Il  y  a  souvent  plusieurs  voyelles  (]ui  ne 
font  toutes  ensemble  qu'une  syllabe ,  soit  dans 
un  même  mot,  soit  en  plusieurs  mots  diCTérens*. 
comme: 

DÎMa ,  c  al  fanti ,  apic^  la  ? ela  a  andanna 
Ove  il  destina ,  etc. 

Tai*. 

Car  pour  mesurer  ces  vers ,  il  faut  considé- 
rer que  l'a  final  de  dUtê ,  et  les  trois  autres 
voyelles  qui  le  suivent,  ne  font  qu'une  syllabe  : 
que  l'î  et  l'a  dans  ipiêgà  n'en  font  encore 
qu'une ,  non  plus  que  la  dernière  de  va/a  avce 
I  a  et  l'a  qui  la  suivent,  de  sorte  qu'il  faut  ainsi 
mesurer  ce  vers* 


1 

Bia 


iMeaiUanlllItpial 
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llalvallaei 


f&  !  la  )  va  I  la  e  an  I  don  I  ne. 

4*  Mais  de  même  que  les  Latins  omettent 
quelquefois  la  synalèphe,  comme  dans  Vkfiie  : 

Ter  ennt  aonaii  imponara  Falio  Oimm. 

de  même  les  Italiens  adoptent  la  licenœ  de 
ne  pas  élider  quelquefob  les  voyelles,  oomme 
dans  Pétrarque, 

Cha  è  <|M8la  parA  ^a  ri  l'apprane, 

OÙ  l'on  voit  que  eAa  è  font  deux  syllabes. 
'  5.  Quoique  les  diphtbon^ues ,  c'est-à-dire 
les  voyelles  qui  sont  dans  une  même  syllabe 
dans  un  mol ,  se  lient  toujours  dans  le  miliev 
du  vers,  néanmoins ,  à  la  ne  du  vers ,  elles  se 
divisent,  comme: 

Bd  ia  del  mio  dcjar  mlntaira  Aii. 

PiTI. 

où  l'on  voit  qu'îtf  et  mio  ne  font  qu'une  syllabe 
chacun,  au  lieu  que  fui  en  fait  deux,  parce 
qa'il  ot  è  la  fin;  et,  au contreire, dadsleTers 
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suivant  da  même  tuteur,  fkt  ne  bit  qa*nne  syl- 
labe ,  parce  qu'il  est  danf  ie  miUen  du  Yen. 

Fa? ot«  foi  gna  tomp*  ùmàt  avrcRU. 

On  peut  remarçiuer  ki  même  différence  en 
moi  dans  ceux-ci  : 

L*  almi  ita  1*  noa  •  T  aUn  glorto  mli* 

Fin. 

E  4t«*  la  éhiavi  a  qaella  Bua  ncoiiea. 

Pna. 

Bt  de  même  en  anuii ,  dans  ks  saiTani  : 

Sa  li  riaeiiilKa  il  tatnpo  yaaM  onai 

Pbtr. 

^eciavi  eauii  di  ^uaala  aver  mereade. 

PiTI. 

Ce  dernier  se  doit  mesurer  ainsi  : 

1    1  a  I  »   I   4    1*1    «     I    7    I  8   I    9    \w\]l 
Kao  I  eia  1  tîo  I  nrai  I  dl  |  qucs  |  la  a  |  var  I  mar  |  ea  I  dr« 

Ce  qui  suffit  pour  nous  serrir  d'exemple. 

6.  Les  mots  qui  sont  pris  du  latin  m  pro- 
noncent d'ordinaire  avec  toutes  leurs  syllabes» 
comme  en  latin:  ûvtnhne,  etmditimiéf  reli- 
gUme^  et  soioblables,  sont  toujours  de  cinq 
voyelles  dans  W  Tame  et  ks  meilleurs  poètes  : 

r'iique  quelques  uns  y  lassent  la  contraction 
Vio  en  une  syllabe. 

jnmÊmm  tU  ordinairement  de  trois  syllabes» 
et  «rmaniMo  de  cinq. 


CHAPITHB  II. 
%  %f.    Dm  h  pintk 

Toutes  ks  rimes  italiennes  sont  masculines, 
parce  queks  Italiens  n'ont  pas  dV  muet  comme 
nous.  Elles  finissent  aussi  toutes  par  des  voyel- 
les, parce  que  tous  les  mots  de  la  langue  finissent 
par  une  voyefte ,  excepté  ceux  qui  souffrent 
ffuelque  apocope  ou  relrandiement  final ,  dont 
on  ne  ae  sert  jamais  à  la  fin  des  vers. 

De  là  vient  qne  ponr  mettre  quelque  difTé- 
rence  dans  leurs  rimes,  qui  autrement  seraient 
Trop  «embliMes ,  ils  ne  se  contentent  pas  de  la 
dernière  syllabe ,  mais  ils  prennent  la  rime 
depiNS  k  voycik  de  la  pénultième.  Ainsi ,  ta- 
paano  ne  rime  pas  I  s&mo,  mais  ft  mono; 
•rif««e  EÛne  paaii  ir«la,Mais  à  sefuUto^ 
ÂMMiDs.eUu 

S  1.  Z>ii  méhng9  et»  rtmat. 

Lajmésie  italienne  diU^re  en  deux  choses 
de  k  Irançaise ,  toocliant  le  méknga  des  rimes. 

La  première  est  que  nous  n'avons  que  trois 
rimes  différankadeaiiite  qui  n'aient  point  été 
précédées  par  desTiraes  semblables,  et  qu'ab* 
jolument  même  il  n'y  en  a  jamab  trois  diiTé- 
lentes  de  suite  dans  nne  même  stance;  maii 
nn  ftaiien  cela «st loct  ordinaire,  comme  on 
ferra  dansks  eaenyksf  uenous  g^yortCTOWi 
cl -après. 

La  seconde  différence  est  goe  ks  Italiens 
n'ont  jamais  plusieurs  rimes  consécutives  de 
deun  eu  doui^  comme  notis  en  avons  dansai^s 
versliéroîqttM  et  nos  comédies;  maisx|oand  ik 
«ntmis  flfiux  cimes  de  9iih^^£iU<em&lenttefi 


antrei  »  «Nmn«  naoB  AikoBS  diM 
Ce  qai  fait  plusknraméUnjies  dont  noua  pain 
lerons  dans  le  obapitre  snivimt  t  des  ouvraQ» 
en  vers. 


GHAPlTaB  UI. 

Des  OMvr«|pM  M  «ers  kàref^uet,  §i  A  lean 
diffûTÊH»  ehdngemêns^ 

L'octave  est  une  stance  de  baît  vers,  et 
c'est  de  ces  stances  que  tous  les  poèmes  sont 
composés. 

Les  rimes  y  sont  arrangées  de  cette  manière. 

Le  premier  vers  rime  avec  le  troisième  et  le 
cinquième,  le  second  avec  le  quatrième  et  le 
sixème,  et  le  septième  avec  le  huitième. 

Cbiama  gti  abilator  da  T  ombra  elemo 
II  rauoo  »iioa  dclla  Urtaraa  trouba: 
TremaD  le  tpatloM  atrc  eavarna 
£  r  aer  eiaco  a  quel  rniDor  riaibanib«  ; 
Ne  •!  MrtdcDdo  mai  da  le  superpa 
Rrgioiii  dcl  eido  il  folgor  piomba  ; 
Né  ■!  teoMa  giamnai  tr»ma  U  lerra 
Quaado  i  vapori  io  aap  gnf  ida  ««m. 

TMa. 

S  9.  Dêt  tianees  de  six  vert,  appêtim 

sestine. 

Les  Italiens  ont  aussi  une  autre  sorte  de  stan- 
ces composées  de  six  vers,  dont  le  premier  rime 
avec  le  troisième ,  le  second  avec  le  quatrième, 
et  les  deux  derniers  ensemble ,  comme  : 

Diva  cbe  *l  tacro  ad  oooralo  fonle 
Dove  glorla  ai  bev^  in  guardia  avcle. 
Bal  Toairo  ombroao  e  toHUrio  moula 
Un  icmpio  moM  a  bbbriear  toandeta , 
Un  tempio  oV  immortal  poaeia  •'  adori 
Queata  doana  da'  Galli,  e  dca  da*  Cori.' 

Ma». 

S  3.  Des  tianeu  de  iroU  vap#,  0ppetéêê  tetiMi 
ou  leria  rima. 

On  dispose  encore  les  vers  héroïques  d'"?* 
autre  manière,  qui  est  appelée  Urta  rlm^*^^ 
met  trois  vers  à  chaque  s'ance ,  dont  le  P**" 
mier  et  le  troisième  nment  ensemble,  et  le  *^ 
cond  rime  avec  le  premier  et  le  troisième  d*î* 
seconde  stance ,  et  le  seoond  de  la  secon 
stance  avec  le  premier  et  le  troisième  de  I 
troisième  stance,  et  ainsi  jusqu'à  la  fin  d'un 
chant  ou  d'an  chapitre,  qui  nécessairement 
doit  finir  par  une  stanee  de  quatre  vers,  afin 
qu'il  n'y  ait  point  de  vers  qui  n'en  ait  un  autre 
avec  lequel  il  rime. 

liC  poème  de  Dante ,  et  tous  ks  Triomphes 
de  Pétrarque,  sont  de  cette  espèce  devers*  et 
l'on  en  compose  aussi  les  satires  et  les  descrip* 
lions  d'un  voyage,  d'une  batailk,  de  quelque 
accident  ou  chose  semblabk ,  qu'on  appelle 
cûpitolL 

Pétrarque t  dans  le  Triomphe  du  Temps; 

£  vidi  *l  tempo  riosenar  tal  prede 
De'  Toatri  nomi ,  cb*  i*  gli  abbi  par  n  vSb 
Bancbè  la  graia  di  ne  ai .  *4  crade  | 

Gcea  cbe  «empra  al  vanto  ai  lm(u(la , 
£  pur  di  faite  opinion  n  paaffe , 
Lodando  piu  *l  morir  facabio  9k*'n  Mil»  , 

Qttanlifsi^lià  Iblici  morll  in  ftaoa. 


DE  LA  YËRSlrtCATlON  ITALIENNE. 


QoMBli  oaiieri  in  vltiaa  TMcliiesM  ? 
AleoD  iàct ,  bcM*  4  cU  «po  mm*  ,  «te. 


On  fait  Aussi  des  é^ogoes  en  têrta  rima  âm 
Ters  êdrueeioU,  oommc  est  rAicadie  de  San- 


O  para  M«  ;  •  Mm 

Or  eeiMMco  ^o  io  ek*  U  momlo  tMtabil« 
Taste  p^gÎT»  più  «paM»  più  iavcieni ,  «Ce 

S  i,Dê»  quairmùu  appelés  qiiateroazii, 
ou  quarta  rima. 

Une  quatrième  manière  d'arranger  \e%  rén 
héroïques ,  est  cdle  qu'ils  appellent  ^uartû  ri- 
«•«)  qui  sont  des  stances  de  quatre  Ters,  dont 
le  premier  rime  avec  le  quatrième,  et  le  second 
•vec  le  traisième* 

On  se  sf*rt  de  cette  sorte  de  vers  pour  les  âé- 
pe$  et  pour  exprimer  les  passions;  en  foici  un 
eieraple  fait  sur  le  Golysée  de  Bome  i 


M  cIm  or  ijoa  IM  l«  rmne  •  I*  erlia 
Dal*  ricorro  a  un  dicperaio  «rrattléf 
O  quaata  t*ltc  «Diro  la  carte  e  qaaaic 
Vi  IcMÎ  c  vi  amaiîraî  moli  Mperb«  I 

Or  a  trrra  piaeele  cbe  a  le  «telle 
Erger  pria  ■•levalo  II  capo  ail«f«t 
Oodc  dubbio  e  eonAiw ,  entra  in  peiwiaro 
Crtiler  non  poMo  anror  ebe  tiate  quelle. 

B  pur  quelle  toi  aicie,  alil  iaieo  e  corne 
Sielc  dat*  prim*  onor  lullc  cadute 
Cha  fcmaea  gii  un  lempo  leoDMciDle 
Non  acrbate  di  voî  altro  ckc  *l  nome  i 

Ou  bien  de  ceux  dont  le  premier  rime  ayec 
le  troisième,  et  le  second  avec  le  quatrième; 
mais  ce  n'est  que  par  quelque  bizarrerie  des 
poètes ,  comme  dans  les  vers  composés  de  mots 
qui  ont  tous  l'aocent  sur  la  dernière. 

S  5.  Du  ionnet» 

Le  sonnet  est  semblable  au  nôtre,  quant 
Mk  huit  premiers  vers,  qui  sont  disposés  de 
deux  laçons  différentes  :  l'une,  plus  ordinaire , 
dans  lamielle  le  premier  vers  rime  a?ec  le  qua- 
trième, le  cinquième,  le  sixième  et  le  huitième. 

L'autre»  moi  us  usitée,  où  le  premier  rime 
avec  le  troisième,  le  cinquième  et  le  septième; 
et  le  deuxième  airec  le  quatrième ,  le  sixième 
ci  le  hoitièmek 

Mais ,  pour  les  six  derniers  Ters ,  il  t  a  deux 
sortes  d'arranftemens  tout  difTérens  de  ce  qne 
nous  observons. 

L*uo  est  de  faire  les  trois  premiers  Ters  du 
dernier  sixain  de  trois  rimes  diflérentes,  et  les 
trois  derniers  répondant  en  ces  trois  rimes  dans 
l*ordre  que  l'on  Teut ,  comaM  dans  Pétrarque  : 

S' avAr  taon  h ,  elii  dunque  h  quel  eh*  i*  MntoV 
Ma  •'  egli  è  tninr ,  ntr  dfo  «M  rota  è  qvale  > 
Se  boona,  ond'  è  I  effeilo  aepro  monalei 
Se  ria  ond  é  •!  doice  omî  toroMnio  } 

S*a  nia  vogiia  ardo ,  ônd*  i  il  pianto  e  il  laai«nlo? 
S*a  niai  mia  gtado ,  fl  lacneoiar  ab«  «aie  f 
O  «i««  morte ,  •  dileiiaM  naie 
Came  pnoi  lanio  in  ne  ■'  in  nal  «oatenlo} 

B  s' Io  *1  eonicnlo  a  gran  torio  mi  dogllo , 
Fra  $\  Contran  vcnii ,  io  fra§i|  harra , 
■iiffovo  hi  alla  mar  ecnaa  gnfafwi 

Sllieve  di  aater,  d*  *mr  û  rarea 

Cb*  i  inedNmo  non  m  quel  eb*  i*  mt  vofUo 


XxXt 

L'autre  arrangement  des  six  derniers  Ters  du 
sonnet,  c'est  de  Taire  rimer  le  premier  aTec  le 
troisième  et  le  cinquième  «  et  le  second  aTec  le 
quatrième  et  le  sixième,  ooilmie  dans  une  com- 
paraison faite  sur  la  Jérusalem  du  Tasse,  effi- 
giée  en  histoire  pfer  un  excellent  pMntre  : . 

MoTon  qui  due  gran  fabri ,  arte  eoo  arte 
Emule  a  lite  ove  r  un  1*  altro  amnaglta  » 
Si  che  dH  lor  quai  pcrda ,  h  mal  jtio  vagfin 
Pende  ineerto  ilfiiMÎiw  in  dappianartaL 

L*  no  canundo  d*  Amor  P  armi  e  di  Marte  , 
L*  orrecebie  apptipi ,  e  gl*  intelleiti  abbagOa 
L' ahro  mentr«  éii  èanto  i  tami  intagUa 
Sa  tcbemir  |:Ii  oeebi ,  r  fa  ipirar  le  carte. 

Sremer  non  ben  ai  pu&  quai  più  TÎraae 
Bcpriaia ,  imprima  illnatii  Ibrma  e  belle , 
0  la  muta  piitura  .  o  la  loquace. 

Intcnio  a  qnaite  maravigiie  a  qoella 

I)ubb>ow>  arbitra  il  mondo ,  ammira  e  taeè , 
Là  le  florie  d*  ApoUo ,  e  qui  d'Apalla. 

aiaa. 

J  6.  Des  ouwragês  mélis  de  grmuds  $i  de  pêUtê 

VÊtM, 

Ces  ouTragfs  peuTent  se  rapporter  à  nos 
stances,  où  l'on  entremêle  souTent  de  grands 
et  de  petits  vers;  c'est  pourquoi  cela  peut  Ta- 
rier  presqu'à  l'infini. 

Les  plus  ordinaires  sont  les  stances  de  douze 
vers ,  qui  sont  souTent  composées  de  Ters  de 
onze  et  4e  sept  syllabes ,  comme  : 

Senpre  tnumaiio  il  cato 
lluoia  le  eo»e  umane, 
E  eelato  ite  lama  il  quand»  a  '1  «o«A. 
Dal  de«|o  perwaio 
Crade  l' ofi^  al  dimaoe , 
Ma  del  gioir  non  Irova  altro  ebe'  f  nome» 
Cbe  da  fDnte  ineMmta 
Coo  immuiabll*  Mrle 
Drrivan  le  minerve 

JB  gli  infortunli  trae  fortune  iofbnila. 
Se  una  cura  dormi,  l'allra  fu  deeia , 
£  da  tempcêla  uacl  uuora  tempa»la. 

Les  stances  de  sept^  huit  et  onsc  ven  sont 
encore  fort  belles»  comme: 

Scmi  Toi  cM  cba  gadata 
Il  flaire  ba  par  nature  : 
Ocebi  miei  quanio  redelè 
CoD  tacite  rapine  il  lempo  fbn, 
Bnon  piaogo,  e  non  iramo,  e  no*  n'atirialo, 
S'ogoi  mondano  acquitlo , 
S*  ogDÎ  ca»a  cbe  fu , 
8i  eanglainpolve,  auainottloniapih. 

Sal.  B. 

Bt  ainsi  de  plusieurs  autres  espèees,pres- 

l'à  l'infini. 

S  7*  Du  madrigaU 

Le  madrigal  répond  à  répigramme  latine,  et 
n'est  proprement  qu'une  es|ièce  de  poésie  qui 
consiste  en  une  stanoe  composée  de  Ters  de  tou- 
tes sort  es ,  en  tel  nombre  et  en  tel  ordre  qu'il 
plaît  à  l'auteur* 

Sur  fimâgêtTun  erupffm  »  fni$»  par  Jae^uft 
Patma ,  painiro  P9Wmmé. 

PiciMo  qoanfo  aecorto 
Foaii,  o  d'Adria  fcliee  illustre  ingegno , 
Quando  nel  emdo  leano 
Feali  CNUgue  e  non  tlta  la  tguta 
Del  re  délia  natur»; 
Cbe  ae  vivo  il  fs>oeti ,  U  W» 


qu 


)cïxu 


TRAITÉ 


Dalo  gli  avrîa  col  mom  »Beo  *1  dolore. 

Pur  t»le  i  1«  piuuni , 

C.be  per  Doiilro  rooJbrto 

Spircria  ,fMrlerM  ,  m  dob  di'è  nort*. 

Aulrédê  moint  de  vers,  iur  Pimage  de  saint 
Paul ,  fait»  par  Tttien* 

Scubrù  §ii  norto  «t  mondo 

Qvniit  Dienlrc  d«l  eitti  vi»e  lonlano. 

Or  di  color  A  «afio  e  si  Creoado 

L'  adorua  iliurlrc  mano , 

Che  rbi  «rdeaic  iiMaeiuc  il  Te|ro,  itfioto 

Diria  t  imagin  vha ,  «  lui  dîpinio. 

§  8.  Des  vers  sans  rimes,  appelées  scioUi» 
e'est-à'dire  déliés» 

Gomme  les  Italiens  ont  consenré  dans  leur 
langue  beaucoup  de  choses  de  la  langue  latine, 
il  semble  qu'ils  en  ont  au^si  retenu  celle  sorte 
de  vers.  L'ouvrage  le  plus  célèbre  en  ce  genre, 
est  l'excellente  traduction  de  TEnéide  de  Vir- 
gile, par  Annibal  Garo.  Elle  est  devers  de 
suite  comme  Virgile  même,  ne  [wuvant  pas 
contenir  de  atances  diverses,  ce  qui  dépend  de 

la  rime. 

Le  corps  de  Fourrage  est  de  vers  héroïques 
de  onze  syllabes ,  comme  ceus-ci  : 

E  già  .  la  dio  tncrcè ,  lascbno  i  Peni 
La  lor  Tierena  :  e  la  regina  in  prima 
S'ioibcvc  d'uoQ  afTHlo,  e  d'uoa  nicnt« 
Yarso  i  Iroiani  aOiibile  e  benigna. 

Mais  le  poète  y  a  mêlé  quelquefois  des  vers  de 
douze  syllabes,  appelés  sc/ruccio/i ,  principale- 
ment quand  il  fait  parler  les  dieux,  comme  dans 
la  réponse  de  la  Sibylle ,  au  sixième  livre. 

Vcrranno  i  Teucri  al  regoo  di  La? ioio , 
Di  eio  l' affido.  Ua  benlO»io  d'cMcrri  ^ 
Si  p^ntirjDoa.  Guerre,  guerre orribili 
Sorgcnie  veggto ,  e  pieu  di  rangue  il  Tcfere . 

Il  se  sert  aussi  des  vers  de  dix  syllabes ,  qui 
finissent  par  l'accent,  comme  quand  il  repré- 
sente la  mort  du  bœurqu'EnteUe  tua. 

Si  aeoaae ,  bareolli ,  morto  eadè.  , 

De  même  que  Virgile  avait  mis  : 

ExaDÎmisque  ircmens  procumbii  humi  boi. 

En  quoi  il  exprime  parfaitement  toutes  les 
beautés  et  les  grâces  du  plus  excellent  des 
poètes  latins. 

Il  y  a  aussi  des  vers  héroïques  qui  sont  seioUi 
à  la  nn  do  vers ,  mais  où  la  fin  du  vers  précé- 
dent rime  avec  le  milieu  du  vers  suivant,  et 
ainsi  de  suite,  comme  dans  Sannazar. 

M enando  un  giorno  gli  agn!  presao  un  ffume 

Vidi  un  bel  /âme  in  raeaxo  di  quell'  onit 

Cbe  coo  due  Honi*  Irecce  aJlur  mi  «(riM«, 

B  mi  iipinM»  un  «oilo  in  meiso  *1  c»r« 

Cbe  di  C9l»r9  atanaa  laiie  c  roM , 

Poi  M  nêieott  in  modo  drntro  a  I'  almm 

Che  d' altra  Mfma  non  m'  aggrava  il  peM ,  «fr. 

On  fait  encore  plusieurs  compositions  de 
vers  de  toute  espèce  sans  rime  ou  avec  rime , 
cottime  sont  les  Pastor  fido,  l'Aminte  du  Tasse, 
et  autres  de  divers  auteurs,  comme  dans 
Marin  : 

Erarannocre»cenle 

Giunta  a  I*  cti  virile 

Quanlo  il  giorno  alla  nolle  AMrea  parrggM , 

Ed  allô  Dio  ridcnle 

Il  vote  giovenile , 

Di  pin  lieto  color  apano  rocvcggia* 


A  le  pianle  verdc^îa 

La  già  pur  diansi  inaridila  ehiodl* , 

E  'I  aoT  comincia  a  walurar  le  poma. 

L'  avf  er»aria  del  giorno 

D^  abÎMO  oacnra  figlia 

Del  ailtmio  e  del  aonoo  uraida  madré  «  ei«. 


CHAPITRE  IV. 
Des  licences  poétiques, 

La  plus  grande  difficulté  qu'offre  aux  oom- 
mençans  la  lecture  des  poètes  italiens ,  vient 
principalement  des  licences  poétiques,  qui  con- 
sistent dans  certains  relrancliemens  ou  dans 
certaines  augmentations  que  les  poètes  font  à 
plusieurs  mots.  G'est  ain.«i  qu'ils  emploient  : 

ABBO,.pour  ho,  j'ai.  Dante,  Inf. ,  3a, 
vers.  5. 

AaiTmiBBi ,  pour  abiterébbe,  il  habiterait* 

Acc6lo  ,  pour  aceôgUio,  c'est-à-dire  oceogR 
lui,  reçois-le.  Dante,  Purg.,  i4*  6. 

Akb  ,  pour  àere,  air. 

Aggio,  aggi.  aggia,  agciatk,  pour  ho, 
abbit  abbia^  abbiate, 

AcGiuirGilao.  ^ut  aggiungèvano,  ils  ajou- 
taient. Dante,  Inf.,  34.  4o* 

Aggbato,  pour  grato ,  agréable.  Dante, 
Par.,  a3 , 7. 

AoRO ,  pour  agnéllo,  agneau.  Dante ,  Par., 

4,4r 

Aja  ,  verbe ,  pour  abbia.  Dante  »  Inf.,  ai, 
60.  —  V.  àggio, 

A bLÔTT A,  pour  a//ôra,  alors.  Dante,  Inf», 
5 ,  53. 

Alha,  pour  anima,  âme, 

Amhe,  pour  amen,  ainsi  soit-îK  Dante, 
Par.,  ti.,Si. 

Amôx  ,  amô,  il  aima.  On  trouve  la  même  li- 
cence dans  la  troisième  personne  du  passé  dé- 
fini de  tous  les  verbes  de  la  première  conju- 
gaison ,  comme  cantàe,  parlée,  etc. 

Akcob  811 ,  pour  ano0re/i0  sii,  quoique  tu 
sois.  Dante,  luf.,  8,  Sg. 

Amdabo  ,  âmdab  ,  ARBÔBifo ,  pour  andàrono, 
ils  allèrent.  Il  en  est  de  même  de  la  troisième 
personne  du  pluriel  du  passé  défini  de  tous  Jes 
verbes  ;  comme  ternir,  teméro ,  teméron ,  f«* 
mémo,  pour  temèrono.  Sentir ^  sentira^  sen^ 
tirant  sentimo^  powt untirono,  etc. 

A  RDI,  pour  vadi ,  tu  vas.  Dante»  Inf., 
4,33. 

AifoiARNB  ,  pour  andidmocene,  allons» 
nous -en. 

AiiTB,  AHTi,  pour av^nfi,  avant. 

Appo,  ^\it a p pressa,  près«  auprès. 

Appbôbo,  pour  approvo ,  j'approuve.  Dante, 
Par.,  iS,  i36. 

Aba  ,  pour  aitàre^  autel. 

AbbIsco,  pour  arrisieo ,  je  risque. 

Astf^nso ,  pour  assènzio ,  absinlhe. 

AssÔBTO,  pour  afforé/fo^  absorbé.  Tasso, 
1.4- 

Atarb,  pour  aiutàre,  aider.  Dante,  Purg., 
Il,  34. 

Auoivi ,  pour  udd,  j'entendis.  Dante,  Inf., 
26,78. 
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Xroài ,  ^piamaugêiR,  oÎMaiix. 

A6»i ,  arec  l'acoent  tar  Vu,  pour  avvétzi , 
«ccoutumés.  Dante,  Inf.,  11,11. 

Ao»o,  avecVaccent  sur  l'a ,  poar  ardito , 
hardi.  Dante ,  Par.,  Sa,  63. 

AvB ,  pour  Aa  •  il  a. 

Ayii ,  poor  ûoévi,  ta  aTaîs.  Dante,  Inf. , 
39,  110. 

AvB',poQrao^mi,  il  arait.  Dante,  Purg., 
3,  108. 

Avéjf ,  pour  abbiàmo ,  nous  avons.  Dante , 
Inf.,  a3,  ai  •  et  Par..  3 ,  7a. 

ATAN,poQr  aviaMO,  ib  araient.  Dante,  Inf., 

34.49- 

hyÉgm ,  pour  apêiti  tu ,  ta  eus. 

A^miA  et  itiIaho  ,  poor  avrébbê  ^t  avrém" 
fii0,  il  aorait  et  noas  aurions.  La  même  licence 
a  lieu  dans  le  temps  incerlain  de  tous  les  ter- 
bes,  comme  pwhria  poar  parlerebbe, 

AFTBUÀmo,  poor  awênàrio,  adTcnaire. 
Dante,  Parg.,  8,95. 

BAciAaaa,  pour  baeidmœi,  baisons-nous. 

Baco  ,  pour  Baeeo,  pour  la  rime ,  Baochus. 
Dante ,  Inf.,  ao,  59. 

BATifrio,  {Mur  battUUro,  les  fonts  où  l'on 
baptise.  Dante,  Par.,  i5.  i34« 

Battéo,  pour  b€Até,  il  battit.  Dante,  Purg., 

Battésiio,  pour  baitètUno,  baptême. 
Bbatitùdo  ,  pour  btailiùd&nt,  béatitude. 
Danlie,  Par.,  18,11a. 
Bpè ,  pour  bévve,  il  buL 
BaoLi,  pour  bêiiioa  bei,  plur.  de  beliih  beau. 
Bbhchbs,  poar  benehé,  quoique. 
BiiOB ,  pour,  biéefte ,  de  biéeo,  désbonnéte, 
Dante,  Inf.,  aS,  3 1. 

BoBÔLCB,  pour  bi/blehe,  tâmînairieif  se- 
meuses. Dante ,  Par. ,  a3 ,  1 3a. 

BoLLA ,  pour  bolla,  ou  rigonfiaminio  d*  ac" 
ftftf.  Dante,  Purg.,  i^,3t. 
Ca  ,  pour  MM,  maison,  Dante,  Inf.,  i5, 54. 
GAoio ,  poor  eûdde ,  il  toifaba. 
Caogi A, pour coi/a,  qu'il  tombe.  Dante, 
Inf.,  6,  67,  du  Terbe  eàggen,  tomber,  d'où 
l'on  forme  aussi  eaggh,  eagge,  eaggéndo,  pour 
€ado,eadê»cadénao,}eiomïe,  il  tombe,  en 
tombant ,  de  l'infinitif  cadére ,  tomber. 
Cajio  ,  pour  eanéto ,  gris. 
GAriA ,  pour  empiua,  il  était  contenu.  A* 
riosto. 
GArioLi,  pour  eapêUiy  cfaereux. 
G Aaoo ,  pour  eàrieo ,  diargé. 
Gabhk,  pour  v€no^  vers. 
Gabôh,  pour  Cbnml«,  Garon. 
Gatio,  pour  priêOf  pris. 
Gayo,  pour  eavalo,  tiré.  Arioito. 
Gat6i  ,  pour  eavàUi,  il  les  tira. 
Gau ,  poar  ttia ,  il  cèle.  On  dit  de  même  ù 
la  seconde  personne  do  présent  de  l'indicatif, 
cl  aox  trois  personnes  du  présent  do  subjonc- 
tif •  amant  parle  y  pour  tu  pwrU,  etc. 
Gbh  ,  poor  00  na ,  nous-en« 
Gmbd  ,  pour  eAa,  que. 

GfliaaaB,  pouraarMbis,  demander;  d'où  se 
forme  cAaro  ou  ehiiro,  chwc  ou  ehîén ,  je  cber- 
die  f  il  cberche, 
1. 
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Gi?a ,  pour  eîUadmo, dtùyen,  Dante,  Par., 
8,116. 

CLAAa ,  pour  tirage,  niassacre. 

Glacoi,  poor  ehi&di,  tu  fermes. 

Go ,  pour  «1/90,  bot,  extrémité.  Dante,  lof. . 
ao.76. 

Gom',  coho  ,  pour  coma,  comme. 
'  Goacirio ,  pour  etmeepiMeo,  je  conçois» 

GoRFAOB,  poor  eonvUne,  il  conrient. 

GoarajcBira,  pour  eonveitne,  il  cooTÎnt, 
pour  la  rime.  Dante,  Inf.,  a5 ,  4  a. 

Gom,  coaaa ,  pour  eoglière ,  cueillir,  que  l'on 
prononce  arec  1  o  ooTert. 

GoaméM,  poor  eogliéremo,  nous  cueille- 
roos. 

GosTAtto ,  'pour  cottàrtoy  le  ^payer  cher. 
Arioslo,  c.  a,  st. 3. 

Caa*,  poor  credo  ^  je  ci-ois. 

GasDiA ,  poor  eridèa,  je  croyais ,  poor  la 
rime.  Petrarca. 

GaESx,  ao  lieu  de  eredi^  il  crut,  pour  la 
rima  Dante,  Purg.,  3a,  3a. 

DMA ,  pour  dia ,  que  je  donne  (Dante) ,  que 
l'on  prononce  ayec  l'a  fermé. 

Dm AHO,  poor  diano,  qu'ih  donnent.  Idem. 

DAbbia,  au  lieu  dedebba,  que  je  doive,  pour 
la  rime.  Ârioato. 

Duf ,  DBaao ,  déono,  pour  débbano ,  ils  doi- 
Tant.  Dante,  Inf.,  DiBaao,  wmtdéUero, 

Dbo  .deggi  ;  deggiàmo,  deggiàu ,  denne  et 
dionoy  je  dois ,  etc.,  du  Terbe  dovire. 

Dbo.  pour  Dio. 

Dbmi,  pour  ti  rfaoa,  Ton  doit  prononcer  !'« 
oa^ert 

Dbtbo,  au  lieu  de  diétrOf  derrière,  pour  la 
rim&  Petrarca. 

DbyM A ,  pour  davéa ,  îl  derait 

DiA ,  pour  dea,  déesse. 

Dicéi,  pour  dieévi,  tu  disais.  Malmantile. 

DicBsrdr  pour  dieésii  tuf  dis-tu  ? 

DiCBB ,  an  lieu  de  dieu ,  que  je  dise  ,  pour 
la  rime. 

DiB,poari^/,  joor. 

DiiHi ,  poor  me  diéde^  il  me  donna. 

DiBBiro,  DiÉBoa,  oiÉBiio,i>iBa,oiiBO,  pour 
diédero,  ils  donnèrent. 

DiriGio,  poor  sifîfieto, édifice.  Dante,  Int, 

34,7- 

DippMbto,  pour  differito,  différé. 

DiBÔB ,  pour  dira ,  je  dirai. 

Disr  ACB ,  pour  ditfà ,  il  défait. 

DisBÔBB ,  pour  dieonàre^  déshonneur. 

DiTTB ,  pouri/<l(0  (participe),  dites.  Pe- 
trarca. 

Difôazo ,  poor  divàrzto ,  dÎTorce. 

Dô ,  poor  dove ,  où. 

Dovteo,  poor  dobbiamo^  nous  devons. 

E',  pour  egU,  egUno ,  ils,  ou  lai,  ils. 

EBÉRB,pour  vaticV  mano,  hébéter.  Ariosto 
et  Petrarca. 

Bb  .  pour  è ,  il  est.  Dante ,  Inf. 

Ello,  bi  ,  BLLi,  pour  egii ,  eglino ,  il ,  ils. 

Ea ,  saao,  pour  fono,  ils  sont. 

Eo ,  pour  îo .  je  ou  moi. 

EasB ,  pour  estera ,  être. 

Essi ,  pour  ii  é ,  on  est  (Pron.  l'a  ouYert.  ) 
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Eari  y  mm  ,  lUTo  ,  uti  •  puar  qttmin  , 
quute ,  etc.,  oelie-ci ,  celles-ci. 

EflniRflFATTO  y  pour  spaventàU  ,  épou- 
Tonté. 

Facb,  pour /Si,  il  fait. 

Facémo,  pour  fatelàmo ,  dous  faisons. 

Faci  y  pour  pu,  tu  fais. 

Fal  ,  pour  falto ,  fiiute  (nom  ) ,  ou  fait  cela 
(verbe). 

Falli  ,  pour  falUsee»  il  se  trompe ,  ou  /à  a 
Ui  •  fais-lui. 

Fare.  au  lieu  de  ^,  il  fait»  pour  la  rime.' 
Dante,  Far.  27. 

Fè ,  pour  fidê ,  la  foi. 

l^à.  rio»jK>ur/»e0.ilfit;piA,rAAif,  pac^- 
▼AN ,  pour  facéva  »  etc.  ;  rii ,  pour  feà  ;  riL- 
u  y  avec  Te  fermé  »  pour  /i  /»«e;  rsHMO»  pou^ 
faeémmo  ;  riR!iB ,  pour  110  fêCê  «  il  en  ût. 

Fitcioif  •  pour  fècero,  iU  firent. 

FiB ,  pour  feèe ,  il  fil. 

FAllo  (pron.) ,  avec  !*•  fermé,  pour  h  feee, 
il  le  fit. 

Fèkr  ,  au  lieu  àtfcet  «  il  fit ,  pour  la  rime. 
Dante,  Inf. 

FKiiirOf  pour  fieeroy  ils  firent. 

Feji 81 ,  pour  si  féew ,  on  les  fit. 

Fbb  ,  avec  Vt  ouvert ,  pour  fero  »  féroce , 
fier. 

Fim,  avec  Te  fermé ,  pour  fictro,  ils  firent. 

Fbe A,  pour /7^ra,  bêle  féroce,  ou  furisea, 
qu'il  blesse. 

Fbrci  ,  pour  fironeit  ils  nous  firent. 

Fbhb  •  pour  ftriscô,  il  blesse ,  •  ouvert. 

FiIbro  .  pour  fèeero ,  ils  firent .  a  fermé. 

Fbesi,  pour  si  fèeero,  ils  le  firent. 

Fis5SB,  wAMT.ViOyUQ\ïT  facéite,  faeéstero,  fit, 
tissent  ;  ou  tagfiô,  il  coupa. 

Fbsti,  rKSTB,  pour^c^(i'«  faeétUf  tu  fis, 
vous  files. 

FiA ,  riAR ,  pour  tard ,  sardnno ,  il  sera ,  ib 
seront. 

Fis ,  pour  fia,  ou  sarà^  il  sera.  Dante.  Par., 

7»  «ï4. 

Fisif ,  pour  tardnnù ,  ils  seront. 

FiBE ,  pour  fiire ,  bâles  féroces ,  ou  pour  fû- 
rltee. 

Fiiri ,  pour  iifia,  ii  tard ,  il  te  sera. 

FoBA  9  FôRAir ,  pour  tarébbê,  sarébbêto,  il 
serait ,  ils  seraient. 

FosTù,  pour  foêii  iu ,  tu  fus. 

Fboi  ,  pour  fruirt^  jouir.  Dante,  Par.,  19, 3. 

Fdci,  pour  e»  fa,  {il  fut,  pour  la  rime. 
Dante,  Par.,  ao.  66. 

FoB,  pour /tt, il  fut.  Dante,  Inf.,  a,  i4i. 

Fom ,  pour  fùrono ,  ils  furent. 

FoBi ,  pour  fuàri ,  dehors.  Dante ,  Purg. , 

FoBo ,  pour  tadro ,  voleur. 
Gaudb  ,  pour  goé^. 
Géra,  pour  ^iidncca. 
GiAGÉR ,  pour  giaeèvano ,  ils  demeuraient. 
CiHo ,  pour  andiàmoy  nous  allons. 
GiHMO ,  pour  andàmmo ,  nous  alliâmes. 
Gimd,  oiBAi ,  pour  andro ,  andrài ,  j'irai ,  tu 
iras. 

GiùB ,  G1Ù8O ,  poui:  gui  9  en  bas^ 


Gbbtb  ,  pour  gravût  pesant. 

GoABSA ,  pour  guardia ,  garde. 

GoAmmô ,  pour  guMrirà ,  je  guérirai. 

Ha',  pour  hai ,  tu  as. 

Haggio,  pour  A0»  j'ai. 

Halhi  ,  pour  ma  ?  Aa  y  il  me  l'a. 

Ha'mi  ,  pour  mi  Aaî,  tu  m'as. 

Havb,  pour  /ra,ila. 

H  AT  VI ,  pour  vi  ha ,  il  vous  a. 

HoLLB ,  pour  têho,jt  lui  ai. 

I',  pour  io,  je. 

I«c  AECo ,  pour  intdrico ,  fardeau. 

iRGHiôns ,  pour  inghiottitca ,  il  avale* 

Ir  u>,  pour  neiiOf  dans  le.  Ir  la,  pour 
neiia ,  dans  la.  In  u,  pour  fia//a ,  dans  les. 

IflôrB,  au  lieu  de  pàvtro^  pauvre,  pour  li 
rime.  Dante,  Par.,  19,  109. 

iRsiMBBB  «  pour  cnscama,  ensemble. 

InsÈso ,  pour  intù ,  dessus. 

1e, pour an^âiv,  aller. 

Ibi  ,  lEiDB ,  pour  areobaiénop  arc-en-del. 

IssA ,  pour  ara ,  adUto^  maintenant.  Dante, 
Inf.,  a5,7. 

Ita  ,  pour  gi ,  oui. 

IvAR ,  pour  anddvano,  ils  allaient. 

Labbia  ,  pour'vtso. 

LabOeb,  povLTfatiea,  fatigue. Dante, Purg., 
aa,  8. 

Lahagra  ,  pour  Alemagna,  Allemagne. 

Large  ,  pour  6t7âiieca ,  balance.  Tasso, 

La'vb  ,  pour  id  ove,  là  où. 

Lace  ,  pour  làuro ,  ou  aliôro,  laurier. 

Lbcb  ,  LicB ,  pour  è  léeito ,  il  est  permis. 

Lbggiavah  ,  pour  lêggêvàmo,  noua  lisions. 

Ler',  pour  guéne,  lui  en. 

Lbtahb  ,  pour  tétanie ,  prières. 

Lbttbb  ,  pour  léitere,  lettre.  Tasso. 

Lbvôbsi,  pour  levdronti ,  ils  se  levèrent. 

Lici ,  pour  U ,  ou  ivc. 

LiciTO ,  pour  iécito,  licite,  permis. 

LiRCi ,  pour  di  quindi,  de  là. 

LoGBo ,  au  lieu  de  lôgoro,  consommé. 

liOMB ,  au  lieu  de  lume,  lumière ,  pour  la 
rime.  Dante ,  Inf.,  10 ,  67. 

Maogio  ,  pour  maggiàre,  plus  grand.  Dante, 
Par.,  35,54. 

Macralmo,  pour  mafiubiîmo ,  magnanime. 

MatMea  ,  ponr  maUna,  matière. 

Hb'i  pour  megiio^  mieux. 

Mbd^mo  ,  HBDiaiio,  pour  medé»imo ,  mène;. 

Mbb  .  MivB ,  pour  me ,  moi ,  me. 

Mbmôea  ,  pour  memorca,  mémoire. 

Mbr  ,  pour  mena ,  moins. 

Mbrbebrti  ,  pour  ti  menaritM ,  nous  te  con- 
duirons. 

Mebigge  ,  pour  meatao  çiàmo ,  midi. 

Mbebô  ,  |)our  mènera ,  je  conduirai. 

Mtcioo ,  pour  omieidio ,  homicide. 

Misso .  pour  messo ,  mis. 

Mo ,  pour  or  ora ,  tout'à-rhenre.  Dante , 
Inf.,  10,  ai. 

MoBio ,  pour  moici  »  il  mourut. 

MoBBùB ,  pour  morrô,  je  mourrai. 

MoTA,  pour  motta,  mue.  Danle,  Purg., 

?iAHOEATO ,  pour  ifinaiitorâfo  «  amourcttx. 
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ffiHTi ,  HAHZi  ,  yoat  innânzi,  ttfmii. 

Neb  ,  pour  né ,  ni. 

MiGGiiiiizA ,  pour  nêgligmza ,  négligenoe. 

Niim ,  yamniinte,  rien. 

Noi  »  pour  oniiôt,  tu  ennuies,  o  ouTcrt. 

Nôsco ,  pour  eon  noî,  avec  nous. 

Not,  pour  ii0(  «  nous ,  pour  la  rime. 

OBBiDBim ,  pour  ubbidUnU,  obéissant. 

Pari  ,  pour  pàniê ,  glue. 

PABTio  y  pour  parti  «  il  partît.  Il  en  est  de 
même  dans  toutes  les  troisièmes  personnes  du 
passé  dé6ni  de  la  troisième oonjugaisoo,  comme 
câ?io ,  pour  eapi ,  etc. 

Pavb  ,  pour  pinémla ,  il  craint. 

PiEsàTaA ,  pour  ^a^véra ,  il  persévère. 

Pli ,  pour  pMe,  pied. 

Pioa ,  pour  più  ,  plus. 

Poxao,  pourpôifoiu»,  ils  peuTent. 

Poi.  pour /rorre*  mettre. . 

PotMsi  ,  pour  poîivaù ,  on  pouraiL 

PovRA ,  pour,  pàvtra ,  pauvre. 

Paawoaab,  fKmr  prwiàérô  ^  diner.. 

Paaco»  pour  prt^hiéra,  prière. 

Paanca,  pour  prumpe^  prince. 
Prvâ  ,  pour  pn/rom  proue.  Arioste. 
Pu6tb  •  et  PuOLB,  pour  pità  »  il  peut. 
Quai  y  pour  quali,  quels. 
Quia  ,  pour  ptrehè,  parce  que 
QtTiGt  9  pour  qmi^  ici. 
Rbima  9  pour  regiMa,  reine. 
Rbtbo,  pour  dUtroy  derrière; 
RirfDB,  pour  ritoma,  il  revient. 
RiTéa  9  pour  riiàgiiert^  reprendre. 
RoMpaa,  pour  roii»f»«r»,  rompre. 
Ropra ,  pour  ruppé.,  il  rompit. 
Sallo  ,  pour  /«  M  »  il  le  sait* 
Saui  9  SALSB,  pour  fiiùtaUi  je  montai»  etc. 
Aahca  9  pour  MR^a,  sans. 
Satti?  pour  ti  ta?  trouves-tu?  — Satti 
bobnor  trouves-tu  bon  ? 
Sb',  pour  «M  9  tu  es. 
Sbxdo»  pour  aMBn^,  étant. 
Site  •  pour  jc^(a,  vous  êtes, 
SethOi  pour  teviro,  sévère. 
SiBoiftAii  9  pour  têdivano,  ils  s'asseyaient. 
SiHiuuiAirTB,  pour  simiiménte,  semblable- 
ment. 
So,  pour  10110,  je  suis. 
SopKBAiio,  pour  soprano,  le  dessus. 
SrBif  ■ ,  SPBMB ,  pour  spêranta ,  espoir. 
SriaTO»  pour  âpirito,  esprit. 
Sta  mahb,  pour  guetta  mattina,  ce  matin. 
Stb',  pour  tiôtu,  il  demeura. 
Stivcob,  pour  e#lm^«#«  il  éteint.  Dante. 


S' To  9  pour  #a  tu ,  si  tu. 

Sumio  9  pour  mmmo,  le  sommet. 

So80,  soB ,  pour  tu  ,  en  haut. 

Tai  ,  pour  tali ,  tels.' 

Tb',  pourli^c,  tiens. 

TiiRb0  9  pour  tUniloy  tiens-le. 

To'  et  TOI ,  pour  togli  y  tu  6tes. 

ToLO  9  pour  iàgUlo ,  prends-le.  Burchiello. 

ToHm  9  pour  /ô^/ûnc^ôte-moi. 

Taoflco,  pour  troHcàto,  coupé. 

ToB,  pour  ta. tu. 

UdIl  ,  pour  ttdilo  »  je  Touïs. 

Doi6 ,  pour  udirà ,  j'entendrai. 

UmLBMBiiTB,  pour  umilméniey  humblement. 

UscIbii  ,  pour  uteivano ,  ils  sortaient. 

UsciiHo,  pour  uteivano,  ils  sortaient. 

Uscio ,  pour  utri  9  il  sortit. 

U'  et  'vB  9  pour  doooj  où. 

Valso  ,  pour  vatûlo,  valu. 

Ve'  et  VBi  9  pour  vedi ,  tu  voi,s. 

'Vb  .  pour  dov  9  où.  Tasso .  c.  9,  st  68. 

VBoiaTO,  pour  vedérti  tu  9  te.  voir  toi- 
même. 

Vbglio  9  pour  vêethlo ,  vieillard. 

Vbl  9  pour  o  9  ou  ;  pour  vdo  9  voile  ;  pour 
veto,  vous  le. 

Vbllb  9  pour  vofàre^  vouloir. 

Verbssb,  pour  voiltêêt  vint. 

Vbb  9  pour  vari0,  vers. 

ViRciA  9  pour  vmeAoa,  II  en.  est  de  même 
dans  tous  les  imparfaits  de  la  seconde  conju- 
^ison. 

ViviMO ,  pour  vividino,  vivons. 

Vo*.  pour  voglio ,  je  veux. 

VosGO  »  pour  eon  voit  avec  vous. 

Yui  9  pour  V0Î9  vous. 

VodLi  9  V060U  9  pour  vuùi,  tu  veux. 

Les  poètes  retranchent  toujours  une  /  de 
l'artide  io ,  dans  ceux  de  ses  cas  où  il  y  en  a 
deux  9  ainsi  que  dans  les  prépositions  ,neUo  9 
nelia  9  nelU ,  nette  9  etc. ,  en  séparant  la  pre-^ 
mière  syllabe  d'avec  la  seconde  ;  au  lieu  de 
delto,  detla;  nêlhy  netta,  negli,  ils. écrivent 
de  to ^de  ta,  de  gti,  de  te  ;  ne  to,  ne  ta ,  ne  gti. 

Les  poètes  emploient  it  devant  les  verbes , 
au  lieu  de  to  :  comme  it  vede,  pour  io  vede;  it 
dicéva  9  pour  to  dieéva.  Ce  qui  se  fait  encore 
quelouelois  en  prose. 

Il  laut  aussi  faire  attention  que  les  poètes  se 
servent  plus  souvent  des  verbes  en  gio ,  que  de 
ceux  qui  so  nt  en  dOf  quand  ils  ont  deux  ter- 
minaisons: ils  écrivent  plus  souvent  veggio, 
que  vedêf  veggendo  que  vedendo^  etc. 


«1 

«    * 


^^^^^^^  ^■^*^^^^^^^^»%«^%<^%^o^^%%l^^%%%' 


ABRÉVIATIONS. 


«dj. «diectif. 

•dv •  •  advecbe. 

Îagric).  .  «  •  •  .  agriculture, 
aoat) anatomie. 

(antiq.) antiquité. 

farch.) architecture, 

[arith.) aritbiBétic|ue. 

fastr.) astronomie. 

rblas.) blason. 

(bot.)  ••••••  botanique. 

(braa.).  •  •  •  .  .  brasseur. 

(chim.) chimie. 

(chîr.) chirurgie. 

(comm.) commerce. 

oonj conjonction. 

(de  l'espag.)  •  •  •  de  l  espagnol 

(did.) didactique* 

dim.    ......  diminutif. 

e.  et  f. eaux-et-foréts. 

f.  ...•••#•  féminin. 

Îfam.) familier, 
fauc.) fauconnerie. 

fi£ 6gurément. 

(tort.) fortification. 

g genre. 

gén génitif. 

(géog.) géographie. 

fsramm.) grammaire.^ 

rbist  anc^ ....  histoire  ancienne, 
(hist.  nat.) ....  histoire  naturelle, 
imp. .  •  .  .  •  •  .impersonnel. 

^impr.) imprimerie. 

mteij. interjection. 

îron. ironique. 

8ard.) |ardin ,  jardinage, 
ur.) •  .  jurisprudence. 


Hat.) latin. 

(logO logique. 

m masculin. 

Îman.) manufacture, 
mar.) marine. 

fmath.) mathématiques. 

[med.  ......  médecine. 

[mus.).   ..'••.  musique. 

[naT.) naTal. 

(opt.) opti<{ue. 

part participe. 

(peint.). .....  peinture. 

(phil.) philosophie. 

(phys.) physioue. 

pi pluriel. 

(poél.) poétique. 

pop populaire. 

(poss.)  ......  possessif. 

pr pronom. 

(prat.) pratique. 

rprép.) préposition. 

(prov.) proverbial. 

relat relatif. 

(rhét.)  ......  rhétorique. 

s. .'  substantif. 

t terme  de. 

T ferbe. 

V Voyei. 

Y.  a. yerbe  actifl 

Y.  n •  .  Yerbe  neutre. 

▼•  pr. verbe  pronominal. 

▼.  r verbe  réfléchi. 

(vèn.) vénerie. 

t marque  de  l'A  aspirée. 

* vieux  mot 


i^tiMiwiimiiX^O^^*  »%»x^>«»»>4»<»%»iM  ■  MU»  >)taii<Mh<  nifc<»»*<»  »»fc4»ii*%»<»»<w'^»» 


DICTIONNAIRE 

FRANCAIS-ITAI.XEN. 


A. 


A  »  i.  ffl.  TOfeOe*  Un  a^  ^ax  a ,  un»,  duû  m^ 
MM»  i6w4i  :  eo  iUtlkn,  les  lettres  de  l'alphabet 
soDt  des  deux  genres.  Il  ne  sait  ni  a  9  ni  o«  non 

A  (avecTaocent,  à)  «  prép.  a,  ad;  aq,  4/# 
atfr  ;  Aox,  aî  ^  «//« ,  a^/c  ;  alk.  Donner  à  Pierre, 
à  lotoine,  darê  a  Pisiro,  ad  Antonio,  Ce 
obmp  est  à  Pierre,  è  di  Pietfo,  Il  est  à  moi , 
é  mio.  Bans  l'instant  je  suis  à  tous  ^ar  ora 
aM0  aoM  voî.  Je  suis  tout  à  toiis,  tout  à  loi, 
f«ll(0  vatiro,  («fia  suo.  JUler  à  Rome  «  a  Aoma. 
IVé  à  Rome,  m  Amim.  Instrument  à  quatre 
oacdest  di  ^uaitro  corde.  Maison  à  Tendre, 
moalîn  à  Tent,  da  vendtrû ,  éa  vonio,  Profes-  1 
leur  an  odilége  de...  mol  eotlegio  di...  La  ci- 
gogne au  long  becy  dai  tango  boceo.  Pallas  aux 
yeux  birus,  ooehioMzurra,  dagU  oechl  aaturrL 
A pea  de  frais,  oon  pooa  opua^tipoeo pretso^ 
par  pochi  danarL  On  trouTera  d'autres  exemples 
en  cherdiant  les  mais  auxquels  cette  préposi- 
tion se  ioint. 

*  A  AI  SIBR,  T.  a*  mettre  &  l'aise>  adagiaro, 
mtmmtutttro, 

AB,  s.  nu  masa  d$gU  Bkreif  tundtdmo 
éM  mtnjù  ehilo ,  U  quînio  dol  retigioto. 
AB  A  ,  s.  m.  étoffa  di  iana  faita  in  Turt^ia» 
ABAB  (les) ,  s.  m.  marinaii  iurehi  provo^ 
nîemti  da  iêva  stroûrdinaria» 

ABABIL  on  abaiilo  ,  s*  m.  uetetio  vûto  o 
mthgorieo  di  oui  <t  ^arla  n»lt  Aleorano» 

AB  AC  A,  s.  m.  Imo  a  aanapa  d^  Amtriea.'^^ 
ÊÊttm  éifitù  éAdamo  ekê  visn  nolC  Indio» 

ABACO.  V.  ABAQVil. 

ABAGOT,  s.  m,  ontttmmtê  di  testa  dogii 
amtiehi  wmomaretU  inglêii, 

ABAI>1R  »  ABAOBim  00  Aanim  »  s.  m«  noma 
deila  plâtra  ehê  dbelo  invoUê  di  lini  ai  naseer 
di  Ciopa  ,  a  cAa  Satumo  ôi^'^»  ertdondo  di'* 
vcrQr0  U  fatal  bambino» 

ABAISSE ,  s.  f.  fam,  basse-pâte,  poita  eho 
êorve  di  fonda  ai  paotieti  francati. 

ABAISSEMENT,  s.  m.  action  d'un  corps 
qoÊ  s'ékngne  an  baissant  d'un  point  plus  âere , 
étal  qnâ  résulta dacaMïB  action,  a^aoïMmanfa, 
H  eaêara.  —  ,  fig.  umillaziono ,  bauetga  , 
mwaiiimmkîo ,  «AtÂnana.  Abaiisement  Tolon- 
ta&aa»  umùlU^  nmdêêUa, 

ABAISSER»  T.  a.  abbautrê,  ealtaro.  Abais* 
regwdl»  rftÔMP  sd   9gu9rdi»  Pieu 


abaisse  les  soperbes  »  ea^ea ,  doprbnê,  ULtîérrâ, 
^(jardin.) ,  abnsser  une  brancbe  »  tagOar  an 
ramo  vicino  al  tnmeo. 

ABAISSEUR ,  adj.  m.  se  dit  de  cerUinf 
musdes,  doprestorem 

ABAJOUE  y  s.  t  eavîtà  delU  guaneo  d§lU 
Mtmmîa. 

ABALOURDIR ,  r.  a.  fam.  rendxe  lourd  « 
stupide  •  sbahrdirey  ttordire. 

ABAFIDON.s.  m.  abbandono.  ATaban** 
don  f  adr.  m  a66an<fottO ,  itK  prêda  al  easo  ,  m 
balla  di  tutti. 

ABANDONNBMElfT,  s.  m.  délaissement 
entier,  abbandonamonto ^  doroliuonû»  -—y  fig. 
ditâottttoxza  f  ditordino, 

ABANDOEIVBR,  t.  a.  abbandenare.  S'a- 
bandonner, abbandonanif  dani  in  prêda  p 
gbigottiniy  perderti  d'animom 

ABAQUE,  s.  m.  (matb.)  sorte  de  4^1e 
pour  tracer  des  figures,  pour  apprendre  à 
compter,  a66aM,  lavola  pitlagorica. —  (arcb.)» 
partie  supérieure  d'un  chapiteau  de  colonne  p 
abbaco ,  eim€ua, 

AB  AS ,  s.  m.  peso  la  Persiaper  le  perle» 

ABASOURDIR,  y.  a.  fam.  Y.  AiAUiuaBii.' 

ABASSI ,  s.  m.  moneta  di  Persuu 

AB ATAGE ,  s,  m.  /a  fatUa  e  la  spesd  pet 
tagtio  degli  atberi, 

ABÂTARDIR ,  t.  a.  faire  dégénérer,  <m- 
bastardire ,  alterare ,  guastare. — ,  t.  r.  degs^ 
t^trarejratignare,  imbastardire,  imbastardirsi. 

ABÂTAHDISSEMEETV»  s.  nu  a/faroaiana,. 
eorrutione ,  degener^iùne, 

ABAT-GHAUTEB,  s.  m.  larfa  di  Iana  di 
bassa  qualité, 

ABAT-FAIM,  s.  m.  fam.  grosso  peeeo  dt 
came ,  ece, 

ABATIS,  s.  m.  tagliamento  df  albofi.  --  , 
demolizùme,  ravina,  Abatis  de  gibier»  dero- 
UïXlt,  ele.  frattaglie,  Abatis,  luogo  dove  s^ 
ammazzano  gti  animait  ne*  maeeSi.  — ,  en 
t.  de  chasse,  tracée  degH.  animatine*  botehim 
Cuir  d'abatis  ,  euojo  in  came,  » 

ABAT-JOUR,  s.  m.«66aifia,  spîragtîo, 

ABATTANT, s.  m.  imposta  osçutq  chssV 
atea  e  abbossa  seeando  il  lame  che  vuot  darsi , 
ad  una  bottega, 

ABATTE!  i^lt  gndegjtidt  dM^  navet 
ptrnM, 
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à 


j  ABE 

terdiction  des  consuls  da  Lermi,  mmIaiimi 
€hê  vUia  it  iraffleo, 

ABATTEMENT  •  9*  ny  diminaticm  de|b^ 
ces  ou  de  courage ,  a^i^ltf^^,  t^Otif^^ta^ 
mfralimûnîo, 

AB ATTEUR ,  s.  m.  qui  abat,  abb^tUorê, 
dîaruUùre*  —,  iron.  miUmiaiorût  pttrabo* 

UtHû. 

AB  ATTHB,  t.  a.  mettre  à  bas ,  reiiTener, 
dbbait9r09  attêrrare^  é§moRre»  — ,  fif  •  affiewh 
Rrû,  fiaetart  •  far  pêrdere  it  eoraggto,  — ,  au 
jeu  de  trictrac ,  abattre  du  bois ,  ftr  moit$ 
eûsû*  —les  cuirs t  teorlieaart.  —un  chapeau» 
Imtar  U  pieghe.  — »  ▼.  r.  le  Tent  s'abat,  U 
venio  «*  atquBta,  — ,  t.  de  mar.  appartarsi  dût 
fiio  éêl  vêniOg  metter0  un  vomuUo  alla  banda 
ptr  eaMnarh.  •—  ,  t.  n.  laseiarti  tratportarê 

ÂlOrîÇtJftES ,  s.  f.  pL  traeeê ,  pétU  dti 
tervoi 

ABAT-yENT,  abavi]it,s«  m.  eopêri^a 
foggla  di  iéito  di  finettri,  tcc  — ,  iiuojapw 
rj^arai%  ^li  atbpridtU  vmto,  — ,  tôparehio  d^ 
fomeUlntne  fabbrîche  di  zueekérOm 

ABBATIAL,  Bi^.abbaumle. 

ABBATË ,  s.  m.  badia,  abbazia» 

4BBJÈ^s.  m.  abate,  abbate.  Jouer  à  l'abbé, 
ilgîuQco  dit  maettro,  in  <ttî  ciaafiuno  <Uvô  [are 
gio  ehêja  il  direttûre, 

ABBESSE  ,  s,  m.  b0dêiê^  ,  ^bhadêtêa, 

AB(j  (j^rQD.  abécé)  «  s.  m,  ff  abbiecL,  P  ai- 

fltbeto,'-^,    5:  *  P'^^^PJ* 

ABGipDEB  ,  ▼.  D«  se  tourner  en  abcès,  fxr 
poU^rna. 
'  ABCES,  s.  m.  apostème,  ateetso,  apoitema, 

»D  ALAS ,  s.  m.  pi.  riUgiosi  peniunL 
DEST,  S.  m.  purifiioùonê  Ugal^  di^ 
Turcht  ê  Persiani. 

'  ABDICATION,  s.  f.  a^ion  par  laquelle  on 
i%nonce  volontairement  à  une  dignité  souve- 
raine dQDt  9n  est  ravéi^o.»  abdications,  ri~ 
n^ntic^. 

ABDtCjtnglltT.  a.  rinunxlat  la  €orma$it 
Mgnp.  «  0  qùatunquê  impiego,  — ,  t»  de  juris- 
prudence ,  diseredarêm 

ABPOMEN,  s.  m.  t.  d'anal.  le  bas-Tentvfi, 
addofhiné  ^hasso  ventre, 
'  ABDCGTEUR,  a^j.  et  s.  m,  ûpitêto  dl 
§^Ti\mu$eûlAj  abduepmtt  t  abdmttare» 
•  ATOtCTTON ,  s.  f.  t  d'anat.  abduvUmê. 
V  ABÉG^PAIKE ,  s.  m.  abbeetdario, 

ADÈEii.  f.  ta  cateraita  delta  gora  di  un, 
t^utino.         * 

ABEILlE',  s.  f.  moacbd  à  miel,  apê^ 
peeehia*    ^, 

jICBS  I  s. m.  arbre ,  « Mt'.eêa, 
[EVTS,  s.  UK  concession  <l'eaux,/Si* 
ebtià'iî  iervirti  Uetle  pubbtiehe  ac^uc* 

'^  AI^ËqUER  ou  ABBCQOM,  r.  a.  îjn^- 
éhre  gti  ueceltetd,  ' 

ABEIVH^VRR,  s,  qu  Imb0eei9iura  di  un 
fiunÙ, 
]  ABERRATION  «  s»  f.  ifiouT^mentdes  étoi^ 


ABO 

AB  HOC  ET  AB  H  AG,  adv.  mots  fam.  aom- 

4B90iïutS|l  I,  T.  a.  Iiv^r  en  horreur,  a6- 
èenirt,  omarê,  detêttoH» 
ABIGÉAT,  s.  m.  Tol  de  troupeaux,  M- 

AB  IMS ,  s.  m.  fouRie  trè^  |iround»  abigêô, 
prûfhnda  voragine.  — ,  ng.  ruina,  infema, 
•^  (blas.) ,  Heentro  dette  seudo. 

ABIMER,  V.  a.  précipiter  dans  un  abtme, 
inâbltiore^  nabiuare,  eobbisifre,  êomnur' 
gère,  — ,  ug.  distruggere,  rovinare.  — ,  t.  n. 
profimdarê,  inabinani, 

AB-JIf TESTAT ,  adv.  ab-intêtiaUo,  eemza 
îestamento. 

ABJECT,  E,adj.  abbietto,  vit». 

ABJECTION,  fc  f.  abbié%Sùnê^emÊiim9m§> 

ABJURATION, s.  f.  akbimiwamÊ. 

ABJURER*  ▼•  a.  renoncer  à  imeo|û]iiaD, 
surtout  religieuse,  abbiurore*  AbjuMr  atter» 
reurs,  sef  chimères,  «fçif  d' mgamha* 

ABLAGTATION,  s.  f.  (méd.)easaatiDB4a 
rallaiteoient,  ipçppamênttK  Y.  tevjiAaau 

;  ABLAI9 .  s.  n,  dépouiUa  (fe  blé, 
tniêtut», 

ABL ANIER ,  s.  m.  atbêr»  daUa^em 

ABLAQUE.  s.  C.  (comœ.)  soiebiiBia,biyv 
sus  de  la  pinne  marine ,  Mia  deita,P9nià. 

ABLATIF,  s.  m.  sixième  om  deA  laagoaa 
oà  les  noms  se  déclinani,  abktiv^^ 

*  ABLATION ,  s.  L  (diir.)  action  d'ei^iai^ 
ter  une  partie  malade ,  $tMtpamêniOs 

ABL  ATI  VO ,  mot,  adr.  pop.  Ablatiro  tiial 

en  un  tas,  tout  «waembla et  en  déaotdrey  mUa 

rinfusa. 

ABLE  ou  AiiiaixB,  %  sk  ^taira  argmttina, 

ABLÉGAT,  s.  m.  vicaire  du  légat»  fW> 

legaio. 

*  ABLÉ6ATI0N .  s.  L  eorta  d'atUio  m  ê^- 
gtiûntieiù  potevanû  etmAumm*i  ter  figtL 

ABLERET,  s.  m«  filet  pour  praâra  M 
ables,  torta  di  r^tp  detta  kitatkèut, 

ABLUER,  ▼.  a»  /avor.  ma  tdtiiUtm  pmt 
farta  ricomparire, 

ABLUTION,  s,  f.  akttmime,  pttfifmr 
aîbne. 

ABNÉGATION ,  a»  L  mme§aziaM ,  rîMm- 
tia» 

ABOI ,  AïoiBMBRT,  a.  «ik  le  cil  Aatord  du 
chien,  abbt^ùmméop  kOrata,  •^,  a«  pi.  abobb, 
extrémité  où  le  cerf  estiéduit  -«^fig.  èti«  am 
abois  «  tner  fumidi  tpwwnam^  att'  uHimém^ 
trtmiià. 

ABOLIR,  ^  a.  et  t.  anader,  oéo/îra,  h^ 
vare,  annieniare. 

ABOLI  SSBMBNT,  s.  m.  okoBaiMm. 

ABOLITION,  ê.$,  V.  ABouBsftmiVT.  — « 
pardon  du  prince,  perèântff  graàkm^ 

ABOMAWS,  s.  m.  «mifmcimk  -^  l'vnda 
estomacs  des  aoîmaax.  qui  ransitel» 
caillette» 

ABOMINABU,.ad$.  ahkalmn^Êik. 

ABOMIN  ABLEMENlUdfn 


.« 


i 


ABO 

ABOmVATIOft,  s.  l  abb€minio,  #!#• 
itaxUme ,  àèMmikaiiohe. 
*  iLBOHmÉH,  Y.  a.  érroir  en  borreur, 

ABONDAMMENT,  adt.  aibùnéUvotmenie^ 
topÙMimente» 

ABONDANCE ,  s.  f.  grande  qtrantité  »  «6- 
éomtoiM,  O0jpûi.  Parler  d'aboDdance^  sans  pré- 
ufratkm,  éitê  tt  braecm ,  tenta  preparamento. 
r roT.  de  Taboodance  du  cceurla  boudie  parle» 
Al  lingaâ  balte  ëové  H  émit  duofe. 

ABONDANT,  E.  adj.a660»tfanl«,tfoi>t2/<»i(y, 
feHiie. 

ABONDlïRf  T.  a.  àbbonéare,  — ,  fig.  abon- 
der en  son  s^m  «  utere  ptrtinaee, 

ABONNÉ,  ÊB.tf.  abonné  pour  le  tbéâitre, 
cifocûito. 

ABONNEMENT,  s.  m.  paUo^  ajtpdHo^ 
iûnvêtitiime^  astoeiatione, 
ABONNER ,  T.  a.  et  r.  far  patio ,  appât- 

iani,  atsotiani,  pagàr  an  tantOy  valutaH, 
ttimare, 

ABONNIR,  f .  a.  miglhran.  — ,faîrc  sécher 
è  demi,  praseiugare.  — ,  v,  r.  et  n.  miglio- 
rara,  éfvinh  migliore. 

ABONNISSEMENT,  s.  m.  migHoranta. 

ABORD ,  s.  m.  accès ,  arriva,  ingresto  net 
^ta,  afftaenxa,  eaneorto.  —,  6g.  aeeetso^  in- 
eantro  9  ateogtienta.  — ,  adv.  d'abàrd,  tout 
d'abord ,  mbifo ,  a  prima  vitia. 

ABORDABLE,  adj.  qu'on  peut  aborder, 
aeeagsibila,  — ,  6g.  bottme  qui  n'est  pas  abor- 
dable •  uomo  ruviéo ,  stortete. 

ABORDAOB,  s.  m.  arrembaggio;  abbor- 
éo;  urto  t/elia  navi  naïf  abbardara, 

ABORDER,  T.  n.  prendre  terre,  appro* 
dara^  abareara,  arrivara,  fiangera  a  riva,  et 
poét.  êoreara  m  tu  ta  riva^  Aborder  d'un 
nea,  avvïemarti  ad  an  taogo,  — ,  ▼.  a.  joindre 
on  Taisseau,  abbordare.  Aborder  debout  au 
eôrpt  011  en  belle,  arrembaref  ventre  att  ar» 
rambaggio.  —,  accoster  une  personne.  a66or- 
dora  anù ,  andare  alla  volfa  al  uno. 

ABORIGÈNE^,  s.  m.  pi.  naturels  d'un 
pays ,  par  opposition  à  ceux  qui  sont  venus  s*y 
éUbllr,  ûbortgtni. 

ABORNBMBNT.  s.  m.  timUare,  timîta" 
9iûna.  __ 

ABORNER ,  T.  a.  mettre  des  bornes  à  un 
terrain ,  timitara ,  par  eonfini 

A  SORTIE,  IVE ,  adj.  abortîvo, 

ABOUCHEMENT,  s.  m.  enlrerue,  con* 
férence  de  deux  ou  plusieurs  personnes ,  a6- 
boeeamamto,  eoffoquia,  —  (anat.),  rencontre 
des  orf6<:es  de  deut  vaisseaut,  abbœeamanta 
£  vasi  o  eanali, 

ABOCCHER ,  Y.  a,  faire  trourer  deux  ou 
plusieurs  personnes  dans  un  lieu  pour  conférer 
ensemble ,  far  abboccare»  —  ,  v.  r.  abboccarti. 
Venir  a  eottoquio» 

ABODCHOUCHOU ,  s.  m.  pannû  di  Maw 
tiglia. 

ABOtJ-BANNES,  s.  m,  od  vftit-i^ijr, 
âfeaih  d'Bgitta .  tûntico  Ibi, 

ABOCMENT,  s.  m.  assemblage  de  menui- 
fCne,'  ciMifMitVf  a* 
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AUpUQUKMENT,  s.  ».  sW»u.  éi  •««» 
iàte  ad  an  mueehto  di  vteehio, 

^£2?t2^^^'  ''•^'  ^«'''el'abouquemcnl.t; 

AnOUT,  s.  m.  ugnatura  ntlta  tettatà  é  im 
ptxxo  di  Itgnama* 

ABOUTÉ,  ÉE.  adj.  (blas.)  tontrappotto. 

ABOtJTER ,  Y.  a.  (ar^h.  nav.)  unira. 

ABOUTIR,  ▼.  n.  toucher  par  un  bout, 
tarminarsi ,  finira,  riuseira.  —,  en  parlant  des 

apostèmes,  clous ,  etc.  far  eapo,  marcirê ; 

t.  àt\ard,jRorire, 

ABOUTISSANT,  E.  adj.  finito,  eanfinanta. 
—  ,  s.  m.  pi.  tcnans  et  aboutissans ,  timiti,  eon- 
fini. —  ,  fig.  partieotarità  y  raggiri  di  un 
affaré» 

ABOUTISSEMENT ,  s.  m.  se  di^  d-ui? 
ibcès  quF  aboutit ,  tuppuraziohe: 

ABOYANT ,  E .  adj.  abbajanu, 
ABOYER ,  Y.  n.  japper,  se  dit  des  chiens. 
abbajare,  talrart.  — ,  Cg.  aboyer  après  quel- 
qu'un .  gridar  dietro.  —  après  une  chose , 
datidorarta  avidamente^  atpirare,  anetarc  ad 
una  eata.  —  à  la  lune,  pardere  il  tempo  $  il 
fiaio ,  fara  tforxi  inutiti. 

ABOYEUR.s.  m.  abbajator$.  —,  fig.  ('m- 
partuno^  eiartone. 

ABRAGADABRA,  s.  m.  voce eabalittiea. 

ABRAQUER.  y.  n.  (mar.)  tirara  una  eordm 
di  mono  in  mano. 

ABRASION,  s.  f.  uleerationatuperfieiatà: 

ABR  AXAS,  s.  m,  paroia  superstiuota. 

ABREGE,  s.  m.  rittritto^  eompendio, 

adT.  en  abrégé,  brevementé,  eompendiotû" 
mente. 

ABRÈGEMENT,  s.  m,  abbreviamento. 

ABREGER,  y.  a.  rendre  plus  court,  oA- 
breviare,  rittrignere, 

ABREUVER,  ▼.  a.  faire  boire  le  gros  bë- 
tait,  abbeverare,  —,  humecter  profondément, 
adaequare.  — ,  fig.  abreuver  quelqu'un  de  cha« 
grins,  eolmar  tfaffanni.  S'abreuver  de  larmes, 
tpargernê  in  gran  eopia, 

ABHEUTOIR,  s.  m,  lieu  od  Ton  mène 
boire  les  animaux ,  abbeveratojo, 

•  ABREVETER,  y.  a.  lattngarê,  Ingan^ 
naro,  insidiare, 

ABRBVIATEUR,  $.  m.  abbrtviatore. 

ABREVIATION, s.  f.  abbraviamanto,ûb- 
broviiiiurn. 

ABRI,  s.  m.  iuoro  riparato,  rîeovarà,  rU 

fiigio.  — ,  adv.  à  rabri ,  à  couvert,  m  talvo,  in 

tieuro. 

ABRICOT,  5.  m.  metiaea,  atùicoeea» 
ABRÏGOTÉ.  s.  m.  eonfetto  di  meliaca. 
ABRICOTIER  ,  s. m.  matiaca,  âlbercocea, 
ABR  1ER  ,  ABBiTKR,  T.  a.  t.  de  jard.  metlri 

ft  Tabri,  rîparar  dalle  ingiuri^  del  tempo, , 

^%.proteggeraydifendere, 

ARRIVENT,  s.  m.  riparo  contra  il  venta. 

•  ARRIVER  ,  V.  n.  apprùdare. 

ABROGATION,  s.  U  antmltazione^  eat- 
tazione» 

ABROGER,  Y.  a.  abrogara,  castara. 
ABROHANl,   s.  ni.  muttolina  fimittimà 
êk$  vienê  dût  Ben  gâta. 
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àBROTONB»s.  m.  plaiite«a^f«liM«  abruo^ 

ABROTONOlDB  »  s.  f.  qui  resMmblc  à 
l'abrotone ,  tpéeU  di  abruottna, 

ÂBROUTI,  I£,  «dj.  dicêti  défliulh^i, 
i  eaî  polUmi  mmo  itati  mangiati  o  gtuuti 
étt  bettiami.     

ABRUPTO  fEK),  adv.  (lat.}  sur-le^cbamp, 
§»  abrupto,  air  improvvito» 

ABRUTIR  *  ▼•  a.  rendre  comme  béte , 
Cadre  devenir  stapide  »  rtadara  êimilê  a'  bruti, 
— ,  T.  r.  Utupidvrt ,  divênir  ùuêtuatOm  Y.  Aii- 

ABRUTISSEMENT ,  s.  m.  l'état  d'an 
homme  abruti  »  stupidêzza» 

ABSCISSE  9  s.  f.  partie  de  Taxe  d'une 
courbe,  aseitsa, 

ABSENCE,  s.  f.  éloîgnement»  défont  de 
présence,  assenza ,  ionianansa,  — j  fig.  dis- 
irazionê ,  imavvêrtênta, 

ABSENT  •  E,  adj.  et  s.  asunié,  Umtano. 

ABSENTER  (S') ,  y.  r.  oitanianit  atUmU- 
luanim 

ABSIDES.  V.  APsioit. 

ABSINTHE ,  s.  f.  plante,  astênzio, 

ABSOLU  ,  U£ ,  adj.  attoluto,  indipea- 
dantê,  —,  impsrioio ,  magutraU, 
^  ABSOLUMENT ,  adT.  astolutamêntôt  in-- 
tiêramente^  —  (gramm.  ),  senza  r^ggimamto. 
Absolument  parlant ,  in  gtn»raU. 

ABSOLUTION .  s.  f.  assotuzioM. 

ABSOLUTOIRB,  adj.  qui  porte  absolu- 
tion •  atsoluiorio, 

ABSORBANT,,  E,  adj.  et  s.  m.  astorbenta. 

ABSORBE,  £E,  part.  atsorbUo.  -^  en 
Dieu  y  dans  l'étude,  auorto  in  Dio^  nelb  iiu* 
dio, 

ABSORBER,  T.  a.  engloutir,  attirer ,  o^- 
90rb§re,  OMtorbirt^  inghioUira.  — ,  fig.  can- 
tumara,  diuiparê,  —  (cbim.),  iêmpararêf 
leamarv  Paitività.  —  t.  r.  eanêumarii,  im^' 
mtrgtrtU 

ABSORPTION,  s.  f.  attotbimmilo. 

ABSOUDRE,  T.  a.  décharger  juridique- 
ment un  innocent  d'un  crime.  —  (  dév.) ,  re- 
mettre les  péchés,  at$olvêre, 

ABSOUS,  OUTE,  part,  attoluio,  anoUo, 

T«  AatOODlK. 

ABSOUTE,  f.  f.  attoluzicne  tolenna  dtl 
giovedl  sanio, 

ABSTÊME,  s.  m.  qui  ne  boit  point  de  TÎn, 
attcmio, 

ABSTENIR  (S*) ,  ▼.  r.  s'empêcher  de  faire 
une  chose,  se  priver  de  son  usage,  att^ 
narsi  da„» 

ABSTENTION,  s.  f.  atlo  dêl  giudiee  ché 
rieuta  di  dar  sentênza,  —  (prat),  ripudio  tt  una 
êueeeuioné, 

ABSTERGENT,  E,  s.  m.tiBÔi.asiergente. 

ABSTERGER,  t.  a.  nettarê  una  piaga, 
t0rg§re, 

ABSTERSIF,  ITE,  Bài.jutertivo. 

ABSTERSION ,  s.  f.  astûrëionê ,  ntUa- 
menio, 

ABSTINENCE,  s.  f.  astinenxa. 

ABSTINENT,  ]l,a(b'.  tutinnîU,  tobrlo. 
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ABSTRACTION ,  s.  f.  séparation  que  l'es- 

S  rit  fait  d'une  qualité ,  d'un?  propriété ,  etc. 
'avec  le  sujet  où  elle  est  inhérente,  ««- 
frosûma.  Avoir  des  abstractions,  uura  ob" 
traita, 

ABSTR ACTIVEMENT,  adv.  artrailiv^ 
mante, 

ABSTRAIRE, T.  a.  faire  abstraction,  of- 
traare,  têparara, 

ABSTRAIT ,  E,  part  et  adj.  aiiratto.  —, 

s.  m.  V.  GORCAIT. 

ABSTRUS,  E,  adj.  aitruso,  oteuro* 

ABSURDE,  adi.  atturdOf  ridieotc. 

ABSURDEMENT ,  adv.  anurdamania. 

ABSURDITE,  s.  f.  ce  qui  est  évidemment 
contraire  à  la  raison ,  asturditâ, 

ABUS ,  s.  m.  abuto,  errore» 

ABUSER,  V.  a.  tromper,  ingannara ^  sê" 
durrû,  — ,  v.  n.  abuser  de  sa  force,  abuaarag 
servirsi  mala.  S'abuser,  ingannarti, 

*  ABUSEUR ,  s.  m.  ingannaiorê, 

ABUSIF,  IVE,  adj.  qui  est  contraire  ans 
règles ,  abuiivo. 

ABUSIVEMENT,  adv.  ahusivamanla. 

ABUTER  ,  V.  n.  jeter  une  boule,  une 
quille,  etc.  vers  un  terme  convenu,  pour  dé- 
ader  qui  jouera  le  premier,  tirar  paik,  pias- 
treil»,  ece. 

ABUTILON ,  s.  m.  pbnte ,  abutUo. 

ABTME,  ABTMsa.  Y.  abÎvi  ,  abimii. 

AG  ABIT ,  s.  m.  earta  qualità  na'  frutti. 

ACACIA  ,  s.  m.  œazia ,  acaeut ,  albaro 
d'Egitlo,  Acacia  ou  cassie  des  jardiniers, 
gaggla. 

ACADEMICIEN ,  s.  m.  aeeademieo. 

ACADÉMIE, s.  t  aeeademia. 

ACADÉMIQUE ,  adj.  aceadamieo, 

ACADBMIQUEMENT,  ady.  aecadcmica- 
mente, 

ACADÉMISTE,  si  m.  aeeadamista,alanma 
tP  un*  aeeademia, 

ACAGNARDER ,  v.  a.  et  r.  fam.  accoa- 
tumer  à  une  vie  fainéante ,  infingardire ,  impi' 
grirê. 

ACAJOU ,  s.  m.  arbre  d'Amérique ,  aeaju, 
ACAMPTE,  a4j.  (  opt.)  ehe  non  riflatta  U 
tume, 

ACANTHABOLB,  s.  m.  (chir.)  Morta  éi 
pinzette, 

ACANTHACâ,  ÉE,  adj.  spino$o. 

ACANTHE,  s.  f.  plante, «wnto. 

ACARIATRE ,  adj.  d'une  humeur  aigre  et 
fâcheuse ,  fattidioso ,  inereteevolê, 

ACARNE ,  ACABRAv,  s.  m.  torta  di  pttea 
dt  mare,  — ,  cardo  con  fiori  larghi  ê  giatti, 

AGATALECTE  ,  acatalbctiqds  ,  a^J» 
tcra  de  la  poésie  latine,  acatalettieo, 

ACATALEPSIE,  j,  f.  défaut  d'inteUi- 
gence ,  impotsibilifà  di  sapere  ê  di  capire, 

ACATALEPTIQUE,  a^.  privo  5'  intaili^ 
genza, 

ACCABLANT,  E,  adj.  qui  accable,  pa- 
tante,  grauoso,  — ,  importuna,  moletto ,  aee, 

ACCABLEMENT ,  s.  m.  oppretsiona ,  ag* 
graoamenio.  —  (méd.  ),  dérèglement  de 
pouls,  diêordinc  d$t  poiso^ 
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ACCABLER  9  ▼•  a.  abattre  par  trop  de 
chane,  opprimer»  »  aggravarg.  Accabler  de 
bienfaits ,  eoimar  di  bênêfUJ,  Accabler  de  re- 
proches ,  tariear  d*  improperj, 

ACCAPAREMENT ,  s.  m.  monopole  sur 
les  denrées,  monopolio. 

ACCAPARER,  t.  a.  enlerer  des  denrées 
poar  les  vendre  plus  cber,  far  un  monopolio* 

AGGAPARFDR,  s.  ni.  incêttatore. 

*ACCARER  ,  T.  a.  (prat)  eonfrontaro. 

ACCARI ATION .  s.  f.  tonfronio, 

ACCASTILLAGE  et  accastillage,  s.  m. 
»  coiltlli  délia  poppa  ê  dêtla  pruad* una  navê, 
— ,  aceoMieUamanto. 

AGGASTILLÉ  et  accastbllA,  adj.  che  ha 
eosîtlU  da  poppa  0  da  prma.  — ,  aeeaiUltato* 

ACCEDER ,  T.  n.  aderire  eon  altri, 

ACCliLiKATEVR.  TRIGE^  s.  et  adj. 
amkratnro,  aeeelerativo, 

ACCÉLÉRATION,!. f.  augmentation  de 
Wtesse,  aeee/eramonto ,  prettezxa, 

ACCÉLÉRER ,  r.  a.  hâter,  presser,  aeeû' 
krore ,  affreiiaro* 

ACGENSE ,  s.  f.  dipondonta  dt  un  podero 
da  un  altro.  Ce  pré  est  une  accense  de  ma 
ferme. 

*  ACCENSBR  y  T.  a.  unir  un  podtrtad  im 
ûttro, 

*  AGCENSES ,  s.  m.  pi.  «orfa  if  uieiori  di 
Jloma  aniiea. 

ACCENT ,  s.  m.  ton  de  la  voix  et  signe , 


modo  di  aeeen" 


aecento, — ,  prononciation , /ronunsta. 

AC 
tuare» 

ACCENTUER ,  ▼.  a.  aeemtuarê. 

ACCEPTABLE ,  adj.  aecoitaHlê, 

ACCEPTANT .  E ,  adj.  et  s.  atetitantê. 

ACCEPTATION ,  s.  f.  aeeoitasionot  riu- 
vimento, 

ACCEPTER ,  T.  a.  aeeêtiarê    rieovêro, 

ACCEPTEUR,  s.  m.  auêttatorOf  aceot" 

Umie. 

"^  AGGEPTILATION ,  s.  f  remise  d'une 
créance,  rilatcio  dt  un  dtbilo» 

ACCEPTION,  s.  f.  Acception  de  person* 
nés.  TÎtpeitOf  rîguardo,  —  (gram.),  signi» 
fieato ,  $«nso. 

ACCES  ,  s.  m.  abord ,  entrée  dans  un  lieu, 
fodlité  d'approcher,  aceeuo,  ontrala ,  udito. 
Accès  de  nèvre,  porotsitmo,—,  fig.  impoto 
iniamo*  ^ 

A  CCESSIBLE ,  adj.  aeeenihite.        ^ 

ACCESSION,  s.  f.  consentement,  aeeeê» 
sîoiM. — ,  adjection ,  aeereseimênto ,  aggiunia» 

ACCBiSSlT  ,  s.  m.  (lat }  avoir  un  accessit, 
des  accessit ,  approcher  du  prix ,  oeeusit, 

ACCESSOIRE,  a4i*  ^^  s*  •^cuooria,  av- 
voniiedo, 

ACCESSOIREMENT ,   adv.  aeutwria'» 

mamtê. 

ACCIDENT ,  s.  m.  cas  fortuit,  accidenté, 

awanimanio.  Par    aocident,  per  accidente, 

aeaeo. 

ACCIDENTEL ,  ELLE,  adj.  accidentaUm 
ACGIDENTELLEBIENT  »  adv.  aedden- 

imimmt9. 
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AGGIPITRES,  8.  m.  pL  (lat.)  iieM/ZUî 
rapina, 

ACCISE ,  s.  f.  taxe  anglaise  sur  les  bois- 
sons ,  assisa ,  baliello» 

ACCLAMATION,  s.f.  cri  de  joie,  d'ap- 
probation ,  acclamazione ,  applauao. 

AGGLAMPER,  v.  a.  (mar»)  fortifier  un 
mât  en  j  attachant  des  pièces  de  bois  par  les 
côtés,  rinfortaro  un  albiro^  un*  antenna,  sec. 

ACCLIMATER ,  t.  a.  et  r.  avvoszarô  ad 
lia  nuovo  clima. 

*  AGGOINTABLE,  adi.  êodabUe,  affa- 
bile. 

*  AGGOINTANGE,  s.  f.  liaison  familière, 
intriraiehextafOmiei^ia,  praiiea» 

ACCOINTER .  y.  a.  pratîeare. 

AGGGISEMENT,  s.  m.  (méd.)  calma. 

^AGGOISER,  T.  a.  eaUnarOg  mitigarê» 
aequetaro. 

ACCOLADE ,  s.  f.  abbraeciamento,  —  9 
trait  de  plume  joignant  plusieurs  articles» 
frappa,  — ,  cérémonie  de  l'ancienne  cheva- 
urie ,  abbraeciata» 

AGGOLAGE,  s.  m.  I9  attaeearta  viicai 
pâli, 

ACCOLER ,  V.  a.  fam.  abbraeeiarê*  Aoc»- 
1er  la  vigne ,  ûgar  ai  palo.  Fig.  —  plusieurs 
artidcft  dans  un  compte,  unire  ariieoti  per  via 
dt  una  grappa»  —  ,  lier  ensemble»  attaecare* 

AGGOLURE,  s.  f.  liens  de  paille,  etc. 
vinehi,  /«garni,  etc. 

AGCOMMODABLE,  a4j.  ehe  ùpuà  ag- 
gittêtarê ,  aceomodubile. 

AGGOMMODAGE ,  s.  m.  apprêt  des  vian- 
des, apparecehio  dette  vivande.  — ,  oc^ancMliiro. 

ACCOMMODANT,  E,  adj.  faeile,  traita' 
bile. 

ACCOMMODEMENT,  s.  m.  ajustement 
fait  à  une  maison ,  peu  usité ,  aeeomodamentOt 
ristorOf  riparo. — ,  accord. moyen  de  se  conci- 
lier, réconciliation  9  erapfMîsna^  eampomt^ 
mfnto,  accordo. 

ACCOMMODER,  t.  a.  donner,  procurer 
de  la  commodité,  eanvenire ,  ifiar  eonfoeevole, 
adattarê ,  auettare»  Accommoder  son  goût,  etc. 
Mn/ôrmonî.-^ a  apprêter  à  manger,  appa~ 
rtechiare^  eondiro,^^,  iron.  je  l'accommoderai 
comme  il  faut ,  maltrattare  ,  aeeoneiarepel  dl 
dalle  futc,  eonciar  maU.  — ,  terminer  des  af- 
faires à  l'amiable ,  aceordare ,  paeifieare ,  rieoik» 
éiliare,  eemporre  litigi,  distemumifece.  ko 
commoder  «pidqa'on  de  quelque  chose ,  van* 
derêg  imprettare,  —,  v.  r.  s'aoconunoder, 
adagiarti ,  aecomodani,  eeter  eonienio,  — ,  en 
plaisantant,  s'accommoder  de  tout  ce  qu'on 
trouve  sous  sa  main,/»iifmC0rs,  involareenfroM' 
ekê*ta  opti  cota  che  si  trova. 

ACGOMPAGNAGE,s.  f.  t  demanuCact. 
de  soie,  vclatura, 

ACCOMPAGNATEUR , s.  m.  qui  accom- 
pagne la  voix  avec  quelque  instrument,  a^eom- 
pagnatore, 

ACCOMPAGNEMENT,  s.  m.  aceempam 
gnamento ,  carteggm.  ,,      ^ 

AGGOMPAGNEII  ▼.  a.  aUer  de  comp». 
gnie  atec  quelqu'un»  gtempagnoBré ,  fcprtara« 
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mùHf  9teoppkir0»  S'accompagner,  aecompu" 
gnarti, 
ACCOMPLI,  lE,  part.  compUo^Urminato» 

—  ^  adj.  perfettOf  iquUito, 
ACCOMPLIR  ,  y.  a.  achever  entièrement, 

têmpirtt  iêrminare,  adempiere^  effeltuare, 
ioddisfart  ta  promuia,  —  ,  T.  r.  compieni , 
§Jfet  tuant, 

ACCOMPLISSEMENT^  s.  m.  eompim^n" 
io ,  adempimento 9  pcrfetione. 

ACCON  ,  s.  m.  bateau  plat  pour  aller  sur 
la  Tasc^  barchctia  eon  fonda  piano, 

ACCORD,  s.  m.  accorda,  convenxiaM*-—f 
tonêtnto,  unione.  D'accord  ,sibbene,  i  vero, 

—  (mus.),  concento^  accorda ,  ar/nont'a»  pro^ 
porzlone. 

ACCORDABLE.adj.  aeeordevoU. 

ACCORDAILLES,  s.  f.  pL  pop.  signa- 
ture des  conTentions  matrimoniales ,  sponta» 
iitîa, 

ACCORDANT,  E,  9ià\,  accordant: 

ACCORDE ,  s.  f.  commandement  de  ma* 
rine  >  vega  intiemê, 

ACCORDÉ,  ÉE,  s.  io  tposOp  ta  tposa,  pro^ 
massi  in  matrimonio. 

ACCORDER ,  ▼.  a.  aonctdare  »  aceordare^ 
eonciliare,  eonvênira.  S'accorder,  confarsî ^ 
êoiicordara. 

ACCORDEUR ,  s.  m.  aecordatorê  di  tiru" 
tnenti  musicali. 

ACCORDOIR,  s.  m*  outil  pour  accorder 
les  instrumens,  chiava. 

ACCORER,  T.  a.  (mar.)  étayer.  puntetlara. 

ACCORDÉ  ,ÉE ,  adj.  (fort.}  défendu  par  un 
ouvrage  à  corne ,  cornuto, 

*  AGCORT ,  E ,  adj.  poli ,  complaisant  ^  ci* 
viie,  tortue, 

•  ACCORTISE .  s.  f.  cîi;i7M  ,  eortisîa. 
ACCOSTABLE ,  adj.  fam.  affabita ,  doice, 

bênigno, 

ACCOSTER ,  T.  a.  fam.  aborder  quelqu'un 
pour  lui  parler,  avvieinani,  pretcntarsi.  S'ac- 
coster de.  ••  frequentare ,  praltcare, 

ACCOTAR  ou  iccoTAKD,  s.  m.  (mar.) 
pièce  de  bordage ,  la  sola, 

ACCOTTER  y  V.  a.  et  r.  fam.  appuyer,  ap» 
poggiare^  accottare» 

ACGOTTOIR.S.  m.  appoggio,  tostegnê. 
Accottoir  d'un  fauteuil ,  bracciuoto, 

ACCOUCHÉE,  s.  f.  puerpera,  paria» 
rUnia. 

ACCOUCHEMENT,  s^m^pario^  puer» 
p$rio, 

ACCOUCHER,  V.  n.  enfanter,  partorirt^ 
figliare,  — ,  fig.  produrre ,  dare  m  iuce, — ,  v, 
a*  ricogUereitpario,  atsistere  aiia  partoriante, 

ACCOUCHEUR,  s.  m.  celui  dont  la  profes- 
sion est  d'accoucher  les  femmes,  raccogUtorê 
dêl  porto, 

ACCOUCHEUSE,  s.  f.  sage-femme,  Uva- 
irie$, 

ACCOUDER  (S'),  T.  r.  s'appuyçr  du  coude, 
mppoggiarsi  col  gomito. 

ACCOUDOIR  .  s.  m.  appoggio, 

ACCOtfE,  ÉE,  adj.  eervo  senxa  garrtttf. 

àCGOUERf  t.  a.  donner  le  coup  à  un  * 


ACC 

•u  défaut  de  l'épaule ,  ou  kû  C9up(er  le  Jarcet^ 
tagltar  il  garrttto  al  eervo. 

ACCOUPLE ,  5.  f.  lien  av^  lequel  on  i|lta- 
che  les  chiens  ensemble ,  guiuzagitoi 

ACCOUPLEMENT,  s.  m.  accoppiamnUa, 
eongiitngimento. — ,  ia  coprilura,  la  monta. 

ACCOUPLER ,  V.  a.  unir  deu&  à  deux  ,  ««. 
eoppiare.  Accoupler  des  bœufs  ,  aggio^at^ — , 
appareiller  le  mdle  et  la  femelle,  appqjar^.'»^ , 
V.  r.  se  dit  des  animaux,  cougiungtrsL 

ACCOURGIR,  V.  a.  etr.  diminuer  de  Ion- 
gucur,  aeeorciarê ,  diminuirf.  -^  son  chenûa , 
abbreviar  camminû, 

ACCOURpiSSEMENT ,  s.  m.  en  padaot 
d'un  chemin  et  des  jours  ^  aecorciamênlo ,  o^- 
breviamento, 

ACCOURIR,  y»  n.  aUer  promptemciit  i 
une  personne ,  à  un  lieu ,  aecorrare. 

ACCOURSE,  s.  f.  (mar.)  galleri^,  tarsia 
d'un  bastimento, 

^ACCOUTREMENT,  s.  m.  abUa  «Imm- 
gante,  ridicolo. 

*  ACCOUTRER, T.  a.  fam. parer d'babiu, 
métier  m  arnete.  Accoutré  de  tootcf  pièces, 
fort  maltraité .  matconcio. 
.  ACCOUTUMANCE,  s.  f.  umu^  c9i. 
fume. 

ACCOUTUMER ,  t..  a.  faire  praidie  une 
coutume,  une  habitude,  Miuêfarê,  ocawU- 
mare,  •— ,  y.  f .  anvettarti, 

ACCOUVE,  ÉE ,  adj.  fam.  qui  ^e  U 
coin  du  feu ,  inflngardo,  pigro ,  negkittato, 

*  ACCRAVANTER  ,  v.  a.  accabler ,  écra- 
ser, iehiateiarê.  opprimera, 

AGCRÉDITER,T.a.  etr.  mettre  en  crédit, 
en  réputation ,  aceredliarê ,  Içdarù,  -^  j  fig.  ««- 
ioriztare. 

ACCROC ,  s.  m.  tquareio,  stfaecio,^r»  ^tti- 
eto,  uncino,  ' 

\  ACCROCHE,  s.  f.  intiampo^  riiarda, 

ACCROCHEMENT,  s.  m.  appiecam^tOt 
Cappiccare ,  l'appenderp, 

ACCROCHER,  v.  a.  suspendre  à  un  don, 
à  un  crochet,  appiceare,  sospend^t.  Accro- 
cher un  vaisseau,  i/ncimire,  aggrappare,  — , 
fig.  ritardarot  fratiomare, — ,  pop.  earpir^  ooè 
attuzia.  — ,  v.  r.  aggrapparsi. 

ACCROIRE  ,  V.  n.  faire  croire  ce  qui  n'es( 
pas ,  dare  ad  intendere.  S'en  faire  accroire , 
prêt  u  mère  ,  tpacciarsi  d*astai. 

^•CROISSEMENT,  s.  ol  at;arêteimûmio. 

ACQROtTRE,  v.  a.  rendre  plus  grand, 
aecrete^e ,  amp tiare.  —  (  prat.  ),  accroître  à... 
tomar  in  vantaggio, 

ACCROUPIR  (S') ,  ▼.  r.  aeeoeeolarù,  mêl- 
teni  a  sedcre  tutfe  catcagna, 

AGCROUPISSEMENT,  s.  m.  hitareoe^ 
eotoni,  tedutoëutte  ealcagna^ 

ACCRUE,  s.  f.  augmentation  que  reçoit 
une  terre  par  la  retraite  des  eaux  ou  par 
l'extension  et  la  crue  d*un  bois,  aetruéi- 
mento.  Jeter  des  accrues,  far  un'  aggiunta 
allé  relL 

ACCUEIL,  s.  m.  oeeogtioifaf  rieê»i~ 
mtntû, 

ACCUEILLIR ,  yf.  a.  recevoir  qodqoNia 


■ 


\ 


AGE 

qui  tknt  I  aiot,  aeeogkên,  rîgiixi^*— »  fi^. 
AmmomBU  par  l'onge  »«riir  tûtfifàâo  éêu». 

ÂCGUi*  »  s.  m.  am^ipirlQ,  via  mhm  m^  , 
|hHÉ»  if  MW  ^i|f«^  ^^  mgmiati  p«i*  r  ItaMinc  c7 

AGCQLRIiENT,  s.  m.  d^  de  coorbure 
4ci^8taii|iies  d'uBmâsean,  pin«>p0jolo  if og'iu* 


ÂCG€IiU  »  ▼•  a.  pousser  en  un  coin  où 
Tmk  oe  poinc  plus  recôler,  ttiigmêré ,  wrrar# 
M  /«0^o  ^onm  non  si  passa  fnggire,  S'aecutef^ 
rinesoitueeUirsi ,  strigmrti  ai  muro, 

ACGUMULATBUa»  s.  m.  (obl  Mceumu" 
latûTû, 

ACOUtfOtiTIOIV^  s.  m.  acsnmaÙLtiême, 
mueehio. 

hCGVMVLMB,  «  ▼.  a.  anaaier  a  mettre 
ciiseoil)le«  aeeumuiar^t  «iMiMitorf •  — ,  v«  r. 


MGCUBBITAIRK,  i.  m.  Mr»#  «tf* 


AGQUâATBOE,  i.  m.  aemsaiarê,  imêot" 
peton, 

ACCUSATIF ,  8.  m.  quatrième  t»  des 
langues  qui  ont  des  dédinaisaaa,  ëoeuêatiwo^ 

AGG  USATIOSf ,  s.  t,SMum,^t  âttêda^bia" 
êùno, 

AGGUSBB,  ▼.  a.  readre  une  plamte  en 
knlice  eontra  <pid«|Q*an  pour  crimc«  éacuaâr», 
ÊtaoQiparêf  aaeagwiuirê»  Accuser  son  }ea  , 
aeeuêorê,  dit  U  sus  eartê»''^  t.t«  acvoMrtîii 
canfimÊT  (ê  prùprsÊ  mipê. 

AC£NS«  s.  m.  isrni  lomiia  m  êmto^ 

AC£fifi£li£]fT,s.  m*  mffmwemuêf  ^ 
pcdiazianê, 

ACESSSÊk,  tu  a.  doantr  ft  eeat »  aiaf à«  » 
porro  a  etnso  •  appodUare. 

▲GÉPaAIiB»  ad},  acêfido y  mtétu  êopo* 

AC£RBE  »  ai^  aospév,  aiyra. 

AGERBITÉ  y  s.  f.  Apretë  an  goùt«  mm^ 
ksâà» 

AJCÉRÉ,  ÈB,  adj.  randa  tiancimlpar  if»« 
der,  o^nMà». -^  (méd.)  ,  otlrui^Mle*— « 

AGÉRER  y  y.  e.  mettca  de  Vaeier  daas  du 
1er  <|a'aa  Teufc  lendra  tranchant^  mtitÊrê  tuc' 
tU^jo  a  un  fsrro. 

AGBRibSS»  A  a.  pb  mnpkstr»  m  àai  um 
Mlfia  cera» 

AfiSRBAj^si  f.  aïoiftde  pmfiunl  dè§&  ca- 
(îdbcy  oeerMU  ^ 

*  ACSRTAllSflR ,  ¥^  a«.  ap^aiiiMni»  acM»- 

AC;BaOBII€UI,.8.  L  (méâl>4e>aafMMiaê  a/r 
aeûfi^d* 

AfifiAOUT  »  S»  adfi  sMifiêaimf  ^âtui 
mido,  œidifimKlêk 

AGAïAMIîB.»  s»  m.  ^  afeeiaftafM). 
cliez  les  RoouMMv.  pdii  Tase.et  flMsare  paur 
la»  Umiides;!  par  eilb  aata*  objets  ooncavcs, 
aoêtahuh,  acêtahoh, 

AwXATK.  s.  m*  ivaia  iC  uHi  ssdi.. 

AGÉTBGJU  BURB*  a4i»  qai  tientdufoA^ 

do  TÎIMU^i  ëtêtOiO,  Mêdo, 


ÀGO  9 

ACHALANDÉ ,  É£ ,  pari.  Bouticpft  aéki^ 
laudée.  M#«|«  le*  airvlofa. 

ACHALAnDBB^  y.  a.  faire  ai^ir  deschà^ 
lands»  aUsitar  gli  atweaforc,  S'achalander  J 
êeirwditarsi, 

AGHARBBMBlfT  »  f.  m.  frrort ,  HIM 

ÂGHARKBR ,  t.  A.  iCor  atis  btsiU  coAU 
vùTû  U  gnsta  dkHa  eema. — ^  fia.  animer,  IH^ 
riter,  aecaiiâv»  itftacirs.  6'aaiarfeer*  biv^ 
ionirsis  stizzhrsi,  avvwUursi  am  furore  aUà 
prêda* 

ACIIA7 ,  s.  lit  eonspwt* 

AG  SE  »  s.  f.  lierbe  qui  rencnlilean  pevàD  i 
pétrosêihtù ,  pf^zoémtb, 

ACHSBS  .  s.  m.  pj.  hmhiêUf  *4mM. 

AGHEMINEMENT  ,  s.  m.  htwimiim 
WÊênij. 

AGHBlillf BR,  Y.  a»  nattra  m  iraini  A»£ 
«amaiiaM ,  dirigerez  —,  t.  r.  évvkarsi, 

AGHËRON,  s.  m.  ^Maranlu.  ^^  ^  fl#.; 
wmU. 

AGHETER ,  t.  a.  eomprarê, 

AGHBTBUR,  s.  m.  «m^afortf. 

AGHBTBUSB,  &.  î.  ^ùmprûtrioê^ 

AGHÈTEMBHT»  a.  *i.  AM^|KnMra.  ^^ 
perfezione,  ^ 

AGHEVira»  ¥.  a  fiàîr  udec!k)éee<Mtentti. 
eéa,  oomplorùg  finira ,  iêrmhm^0,  AcAérer 
quelqu'un  ,  finir  di  nwinorh  a  d^a^Mfrh* 

ACBILLB  (nèsoa  •' },  s,  m,  H  t^Jinê 
€Adkkkiê^  laeofda magnst. 
.  AGHlLLiE,s.t.&ttta,asft2/ite. 

AGHILLEIDE,  s.f.  poème  de  Staoa^  jMH* 
iêid», 

AGfilT ,  s.  m.  mtta  S  miê. 

ACHWPBMBNT,  a.  m.  pl«m  d^aeheppei 
ment ,  inêmmpo,  osûêêsbIo^ 

AGfiOREB,  «•  m;  pt.  pétifii  vÊcêHs,  Aif« 
time,  acori, 

AGfiBOMA'nQl^,  adj.  (optj  qt»  fcit 
▼oir  le»  obfais.  m^  ODuieur  dtran^ttè^  êên- 
tnaiico, 

AGOBOmOI» ,  aâji  sa  dif  dirli«ei«  <M du 
coucher  d'un  astre ,  au  ononant  où  k  soWl  in^ 
aoadie  »  aœnîiaa» 

ACIDE,  a4j.  et  s.  aeido,  Pàédo^ 

AGlDiriGATIOei  ,m  i  (dhiaL)fl9aPiii%r. 

A^ClDlTi,  3.1  sieidUàrSuidèkM  r^àéio- 

ACIDULE ,  adj.  aàdHUf,  agrwUoi  > 

AGIBUMHI  ».  n.  a.  mmariôratidl  (k  f  da/« 

thoeosa, 
AGIBR»  s.  BU  aMÎtto^ 
AGlBRlB,«.IL^eâKraMf  aoégo.  > 

AG0LYTAT ,  s.  m.  (eed;)  la  pUv.haut  dea 

quatre  ardre^minem^y  oioHtatèf» 
ACOLYTE  y  s.  m.  qui  a  reçu  Vao(Ma«>> 

uoUtù,  -»y  %  a%aari^  a  wmpagnê  MiUti- 

A€0lf  Af ,.  i.  m.  aib0rtf4eAMrUmi 
AfG<MUT  ,  a»  UK.  plante  vénénaasa,  aaoNîi^ 
ACOQUINANT,  E,a^iî  qui  at«ire,««iaala 

têtUl^'^rch•>»'^pigmo$^,  . 

AG0QUI9BR»  ▼.  a.  impigrtr§^  mfingar^ 


s  ACT 

ifiH,  S'aet^uiner  •  impoHr&nini  f  dont  ait 

AGOUSMATE ,  fé  jd.  peu  us.  mou  éi 
tirumâHti  o  di  voei  umam  cht  ci  par  uàirû 
ttêU'  ûrUi» 

ACOUSTIQUE»  s.  f.  teUnxa  ù  têorU  i^* 
M«Nc.  —  (méd.)»  remèdes  nnwstiqaes,  buoni 

ACOUTRBUB  »  s.  m.  t.  de  tweor  d'or, 
t^Uà  ehe  nttrim  i  fm  délia  êrafiUi. 

ACQUÉREUR  »  s.  m.  acquUtaiorê ,  Mm- 
praior^ 

ACQUÉRIR  t  T.  a.  aequlttare 9  êUenen, 

ACQUÊT ,  s.  m.  (prat}  bêtU  aequiitaih  — » 
0tUUâ»  —•fiompra,  aequuio, 

ACQUETER ,  t.  a.  (prat.)  mequîsiâré. 

ACQUIESCEMENT»  s.  m.  caïuento»  ap* 


ACQUIESCER,  r.  n.  dëfërer,  céder»  se 
ionmetUe ,  mccoMêntin  »  eoniêntani, 

ACQUIS ,  t.  m.  aeqttiitog  la  cota  aequiê» 
faUu  — ^art.  V.  lOQo^aim. 

ACQUISITION,  s.  f.  action  d'acquérir, 
tOMêguimênto, 

ACQUIT»  s.  m.  quitaaui,  rcMvafa»  paga* 
mmto,  louer  à  l'acquit»  giuoearê  a  Ai  dsa 
fiogar  iutio»  Acquit  a  caution  »  Mtêtta  di 
frûtuito. 

ACQUIT-PATENT.  Y.  vatert. 

ACQUITTEMENT,  s.  m.  néoL  adem- 
pimmio  d"  un  pbbligo, 

ACQUITTER  »  y.  a.  adampin  un  ûbbligo , 
êoddiêfaroad  un  dôbiiûm  — ,  t.  r.  francani, 
iibêrarti.  Acquitter  une  chose,  une  personne» 
9gra!oarla»  iAêraria» 

Acre,  adj.  piquant,  corrosif,  acre,  atpro» 

ACRE,  s.  m.  mesure  d'un  arpent  et  demi  ou 
CBTÎron  •  mûttm  di  iêrrmto  di  120  piêdi, 

&CRETÉ ,  s.  f.  amtta ,  asprêauu 

ACRIDOFHAGES,  s.  m.  pi.  mmgiaiori 
di  heutte, 

ACRIMONIE .  s.  f.  âcreté ,  aerimania. 

ACRIMONIEUX,  EUSE,  a4j.  aerimo* 
fiiofo. 

ACROBATE ,  s.  m.  danseur  de  corde  chez 
les  anciens ,  êaiiânno  di  corda» 

ACROCHORDE,  s.  m.  terponio  di  Java, 
tango  Otto  piodi, 

ACROMION  ou  AcaOMii7V,s.  m^aaromiOt 
la  êommiiâ  dcUa  tpallê, 

AQRONIQUE.  V.  leamoiiiQui. 

ACROSTICHE,  s.  m.  et  a^j.  acrotiioa, 
gorta  di  êchono  poêtieo» 

AGROTÈRES,  s.  m.  pi.  acrotatj,  spodê  di 
piêdUtallL 

ACTE  »  s.  m.  action  •  opération  ,  alto  j 
OMma,  optroMiona»  -^  »  disputa ,  difeia ,  tesi, 
—,  chacune  des  principales  parties d  une  pièce 
de  théâtre,  alto.  —,  au  pi.  atti,  d$ei$toni, 
rogistri  puiblid. 

ACTEUR»  s.  m.  atton  da  comm$dia»  — » 
fig.  attoro ,  prindpai  attoro, 

ACTIF ,  I VE ,  adi.  qui  agit,  <]ui  a  la  vertu 
d'agir,  qui  eiprime  l'action,  atUvo,  atto  ad 
Qgbro ,  oporotOp  pronto. 

ACTION,  0.  t  afVM«  op^ra^  alto,  —, 


ADE 

gêttû,  vioadtà.  —,  dimanda  fidta  m  giadUi». 
Action  de  grâce ,  ringroaiamaaia* 

ACTIONNAIRE»  s.  m.  qui  a  des  aetioas 
dans  une  compagnie  de  commerce,  aaionario» 

*  ACTIONNER ,  y.  a.  agir  en  justice  »  oMm» 
ffior  in  giudizîo, 

ACTIVEMENT,  adT.  «MÛMinsnto. 

ACTIVER,  ▼.  admettre  en  actifité»  donner 
deraclÎTité.    , 

ACTIVITÉ,  s.  f.  faculté  adive,  attwUà. 
*-,  6g.  dêêtrca*a,  vivaeitàf  proataaza  matt 
Oporaro, 

ACTRICE, s.  f.atfrMi. 

ACTUEL,  ELLE,  adj.  vtrOs  roaU,  «l- 
tuûie.  — f  prucntêt  pretonianeo, 

ACTUELLEMENT ,  adT.  ara ,  al  pra- 
iontê. 

ACUTANGLE,  adj.  (géom.)  qui  a  tous  les 
angles  aigus,  acuùaa^oh, 

ADAGE,  s.  m.  maxime  de  quelque  ancien» 
moMtima,  santoata,  adagio» 

ADAGIO ,  adv.  (mus.)  lentement  »  adagio» 

ADAMANTIN ,  adj.  de  la  nature  du  dia- 
mant, adatnantino. 

ADAMIQUE,  a4j.  Teneadanûque»  fsrra 
adamica. 

ADAMITES  ou  A»Ainivs»  s.  m.  pL  ada- 
mitiy  iorta  éPeraticim 

AD  ANE,  s.  m.  poisson  du.  Pô,  adoUo  ou 
adeno, 

ADAPTATION ,  s.  f.  odaitamanto, 

ADAPTER ,  T.  a.  appliquer,  ajuster  une 
chose,  adattaro,  accooÊomaro»  '^,appiieara9 
far  un*  apolicationa, 

AD  ATIS  ,  s.  m.  moiêoiima  di  Bangala» 

ADDITION ,  s.  m,  ce  qui  est  ajouté  à  quet 
yat  chose  »  addiziano,  giunta,  —,  au  pi.  iiatê 
m  margine, 

ADDITIONNEL,  ELLE»a4i«  ekociag" 
giange, 

ADDITIONNER  »  t.  a.  de  plusieurs  som- 
mes n'en  faire  qu'une,  oaaimava,  far  an'  ad- 
acMona. 

ADDUCTEUR ,  s.  m.  (anat.)  se  dit  dea 
musdes  qui  font  mouvoir  en  dedans  les  parties 
auxquelles  ils  sont  attadiés,  addattaro, 

ADDUCTION,  s.f.  action  des  musdes  ad- 
ducteurs, addusiono, 

ADEMPTION  »  s.  t  réfocation  d'un  legs , 
etc. ,  odcntione, 

ADENOGRAPHIB»  a.  t  description  dea 
glandes,  admografia» 

ADj^OlDES,  a4j.  pL  adoaùiM»  glan^ 
duloti, 

ADÉNOLOGIE»  s.  f.  traité  des  glandes» 
adenologja, 

ADENOTOMIB,  s.  il  diasectioD  des  glan- 
des, adenotomia. 

ADENT,  s.  m.  (mennis.)  lafaesaf  wisadSsiifa. 

ADENTER,  t.  a.  rovoteiara. 

ADÉPHAGIE»  s.  f.  appotiio  ooraee. 

ADEPTE ,  s.  m.  initié /OiMtf. 

ADÉQUAT»  a4j.  (prou,  qaa  à  l*itaL  )  en- 
tier ,  parfait ,  o,dêquato. 

ADEXTRE»  BE»  adj.  (blas.)  pièce  qui  CQ 
a  tme  autre  à  sa  droite  »  oddHtmo* 


»  ADM 

ADHÉRBNGB .  s.  t  union  d'une  chose  à 
■■e  Mitre  •  mdtrMui ,  «rWim. 

ADHÉRENT ,  E,  adj.  attâecaio^  tinilo, 

ADHERENT,  £,  s.id.  a^lmvn/tf,  faaUfrt. 

ADHÉRER,  ▼.  n.  être  attaché  à...  €U9r  ai' 
iqgggto  •  mnito ,  adêrlre.  —  (prat. } ,  raiifieaTû 
eS/Cnuavo  aito  iê  prime  ittatuê, 

ADHÉSIOU ,  s.  f.  union ,  adjonction ,  con- 
sentcmeat,  eongiuwùoM,  ûee&nseHtimêntOt 
amfermazwme. 

AD  HOC  (lat.)  y  pris  adverb.  exprès,  a  belia 
pùtia ,  a  M  fine, 

AD-HONORSS ,  adr.  du  lat.  se  dit  de 
eaux  qui  ont  un  titre  sans  fonctions,  per  To- 
Mw,  nlos  communément,  tiéf  honorem, 

ADiARTE .  s.  m.  adumto,  céipeivenere. 
ADIAPHOBJB,  s.  m.    ipirito  di  tartaro^ 

aà'  é  tmtm  neesun  odare, 

ADliPHORlSTE ,  s.  se  dît  des  luthériens 
niltfëi.  mdiffereHte* 

ADIEU ,  s.  m.  adéiû.  Le  dernier  adieu  «  U 
aeftdoéi  narîenza»  Adieu — Ta(mar.),  teêii 
tgnwrdî  ionh,  ena  aila  banda, 

ADIPEUX.,  EUSE.  adj.  adipoio, 

*  ADIRER,  ▼.  n.  Y.  «oabii. 

ADITION ,  s.  f.  /'  aceelUzioné  ^  ana  art- 
dità  ,  lo  entrame  in  posiesto, 

ADIVB ,  s.  m.  (nat.)  mammifère  afritano, 
éei  ganere  da'  eani, 

ADJ  AGENT,  B,  ad].  a<(f*iiceiito,  eùnUgmo. 

Adjectif,  s.  m.  adleltivo,  aggettlva, 
OLggiunio, 

ADJBGTION ,  s.  ft  aggiunzienê,  accosta- 

mento, 

ADJECTIVEMENT,  adr.  adieilivameHios 
ADJOINDRE,    V.  a.  joindre  avec,  ag' 

glungera. 

ADJOINT,  B,  part,  aggiunio.  —>  s.  m. 
aggiunîo,  lÊUfgoienente. 

ADJONCTION ,  s.  f.  (prat.)  aggianta  di 
giudiei ,  di  eommis*ari, 

ADJUDANT ,  s.  m.  ejuiante, 

ADJUDICATAIRE,   s.  aggiadteafariû » 

oppaHtttore, 

ADJUDIGATIF,  IVE,  adj.  aggiadiaUp- 
rion  — ,  arrêt .  sententa  d  aggiadicooiane, 

ADJUDICATION,  s.  f.  aggiudicax'ume, 

ADJUGER,  T.  a.  attribuer  par  autorité 
de  justice,  a^^ttti/iMre,  anegnarper  tantenta, 
deiikerare. 

ADJURATION ,  s.  f.  etùreismo^  eeongiuro, 

ADJURER, T.  a.  commander  au  nom  de 
Dieu  de  faire  ou  de  dire  quelque  chose ,  taon" 
fiorar*.  ewreistare,  — ,  fig.  sommer  de  dé- 
clarer ,  miimaret  erdinare. 

ADMETTRE,  t.  a.  ammaiiere^  Ttetvtef 
approvare* 

ADMINIGULB,  s.  m.  (prat.  )  ce  qui  aide 
\  faire  preuve,  amminieolo,  appoggio,  — 
(méd.).  ce  qui  facilite  l'effet  d'un  remède,  aju- 
iOyaoiiieeo, 

ADMINISTRATEUR,  TRICE,  s.  «m- 
mmùfrtfora,  direHore,  mmâfro.— ,  gifvema^ 


ADMINISTEAIIF,  1VE>  adj,  ammini- 
9Êrati90. 
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ADMINISTRATION,  s.  f.  amminUtra^ 
tione. 

ADMINISTRER  ,  t.  a.  gouverner,  ammi- 
niêtrare,  govemare, — ^tomministrare, 

ADMIRABLE,  adj.  ammirabile^  mara- 
vigdoto. 

ADMIRABLEMENT,  adr.  ammir&fnt» 
mente*  ottimamente. 

ADMIRATEUR,  TRICB,  s.  ammiratore, 
ammiratriee. 

ADMIRATIF,  IVE ,  adj.  ammtrafcVo. 

ADMIRATION ,  s.  £.  ammirazione,  mara" 
vigtia» 

ADMIRER,  T.  a.  ammirare,  etupini,  — , 
venerare. 

ADMISSIBLE,  adj.  rieevibile,  ammisii" 
èiie. 

ADMISSION,  s.  f.  ammistione^  rieevi" 
mento. 

ADMITTATUR,  s.  m.  (lat.)  approbation, 
ehe  iia  ammtttto. 

ADMONÉTER.T.a.  (prat.)amin0ncr«.  ' 

*  ADMONITEUR,  TRICB,  s.  ommonî. 
tore,  ammonitriee. 

ADMONITION,  s.  f.  ammonixîone,  avvi^ 
io ,  riprensione. 

ADOLESCENCE ,  s.  f.  l'âge  entre  l'en- 
fance et  la  virilité ,  adoteteenza ,  giovinezyi- 

ADOLESCENT,  s.  m. adolescente,  giovine, 

*  A  DONC .  adv.  adunque, 
ADONIEN,  ADOHiQoi,  adj.  adonicoj  vereo 

antico  d'  un  dattib  e<t  un  epondeo, 

ADONIS ,  s.  m.  torta  di  arbugto, 

ADONISER ,  V.  a.  et  r.  (fam.)  parer  avec 
aflectation,  exùrnare,  allindare^j  aseettarti 
eon  affettaziane^, 

ADONNÉ,  ÉB,  adj.  et  part,  dato^  appKeaio , 
dedito, 

ADONNER  (S*),  v.  r.  se  livrer  avec  passion 
à...  dediearii ,  applicarti  eon  eahre^  ester  de^ 
dito,  darsi  interamente  a...  — ,  v.  u.  (mar.)  le 
vent  adonne,  eomincia  ad esser  propizio, 

ADOPTER ,  V.  a.  adottare ,  prender  aleuno 
per  sttofigiiuolo.  —  ,  fig.  rieevere^approvare, 

ADOPTIF,  IVE,  adj.  adottive. 

ADOPTION ,  s.  f.  adozione. 

ADORABLE,  adj.  adorabiie,  amabite t 
gentiiitsimo, 

ADORATBUR.  TRICB,  s.  adoratore^ 
amante  9  vegheggiatore,  — ,  ammiralore.  — , 
adoratrice ,  eee, 

ADORATION,  s.  f.  adorazione^  somma 
ossequio. 

ADORER ,  V.  a.  rendre  à  Dieu  le  culte  qui 
lui  est  dû,  adorare»  -*,  6g.  tmiar  eon  tras' 
porto, 

ADOS,  s.  m.  ajuola,  soiao  di  terra  contro 
una  muraglia  bon  esposta. 

ADOSSER ,  V.  a.  mettre  le  dos  contre .  et 
fig.  appuyer  contre ,  adossare. 

ADOUBER,  V. a.  V.  BAOooBia.  — .  v.  n.  aux 
jeux  de  trictrac  et  d'échecs,  toceare  per  acco- 
modare ,  e  non  per  giaocare, 

ADOUCIR,  V.  a.  rendre  doux,  tempérer 
rêcreté,  addoteire,  mitigare.  Adoucir  sa  voix, 
une  expression,  abbassaro  ta  voçOf  correggere^ 
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moéêrûTê  ma'  «fpftfff îpim.  —  (peint),  mnmoi^ 
^idm  9  tor  via  la  durwzn*  ^  »  v.  r*  radéM* 
elrsi .  ealmwti. 

ADOUCISSANT.  B.  idi,  ehe  addolcisee , 
mitigativo.  —,  s.  m.  rim^io  vaievote  a  roâ- 
dohire, 

ADOUCISSEMENT,  s.  m.  addolctmênto. 
—  y  fig.  mitigazionê* 

ADOUCISSEUR ,  s.  m.  ouvrier  qui  adou- 
cilles  ^iacç»,  che  rwie  puiiti  gH  speeehL 

ADOUB,  ££,  adj.  t  da  chasse,  appa-^ 
jûio. 

AD  PATRES  (lat.},  aller  ad  patres,  ma- 
rin, 

ADRACHNE,  u  f.  pianiaemeui  i  Chi- 
nui  fanno  ta  caria. 

ADAAGANT»  s.  f.  gomme,  dtagranl$, 
draganU. 

AD  REM  (|at.) ,  à  la  chose,  répomdre  ad 
rem ,  a  propotito ,  eonvenevoimente ,  ad  rtm» 
•ADRESSANT,  E,  adj.  (prat.)  qui  s'a- 
dresse. 

ADRESSE,  s.  f.  indhrhzo,,  deitrezsa ,  m* 
gacUà,  abilità.  Tour  d'adresse,  gîuùeo  di 
mono,  una  burla, 

ADRESSER ,  r.  a.  envoyer  directement  à, 
IndirUtarût  mandarc.  S'adresser,  mdirUzarsig 
far  capo*  — ,  v.  n.  eoglier  la  mira ,  dor  n»i 
iegno. 

ADROIT  »  E,  adj.  duiro^  aeeortaf  ahUôt 
ingégnoso, 

ADROITEMBNT.  adv.a^(ram0iif«,  9ee. 

ADULATEUR.  TRICE,  s.  aduhton. 

ADULATION ,  s.  f.  flatterie  hasse  et  inté- 
ressée, aduiazionê,  luttnga, 

ADULER ,  Y.  a.  flatter  bassement, 4Hf«/«r«. 

ADULTE,  aâi.adulto, 

ADULTÉRATION,  s.  £  aduiitramaUo ^ 
aduUerazîone, 

ADULTÈRE»  s.  m.  aduH$rh,  —,  a4j* 
adultéra, 

ADULTÉRÉ, É£,  adj.  et  part.  aduUtmtû, 
faUificato, 

ADULTÉRER,  v.  a.  allérer,  fabîfier  un 
remède  par  un  mélange  d'autres  drogues, 
fal§ificar$,'~~,  v.  n.  vieux,  commettre  le  crime 
d*adultère,  de  violement  de  la  foi  conjugeJe, 
aduUerarê,  eommaitêre  aduUm;io, 

ADULTÉRIN  ,  B,  adj.  qui  est  né  d'adul* 
tère ,  adutterino,  iliegittimo, 

ADUSTE ,  adj.  abbrueiatç  ^  aduêiù,  riarto, 

ADUSTION,  s.  f.  adusîioM,  injiamma* 

ADVENTICE,  adj.  (scol.)  accidentel,  «v 
ventizio. 

ADVENTIF,  IVE.  a^j.  (prat.)  m^dUà  m-' 
oMpêUaia, 

ADVERBE,  s.  m.  avverbio, 

ADVERBIAL, E,  adj.  avvarbiaU. 

ADVERBIALEMENT,  adv.  amtêtbial- 
vtanto» 

ADVBRBI ALITÉ .  s.  f.  OLverbiaiità. 

ADVERSAIRE ,  s.  m.  awarsaria, 

ADVERSATIF .  IVE.  adj.  avvtrjotwo. 

ADVERSE,  a^j.  ovvsrso»  contrario,  FoP* 
tune ,  partie  adverse. 
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ADVERSITÉ,  s.  L  €9vmUé,  ^miInk 

rietà, 

*  ADVERTANCB,  s.  f.  «dmKsma. 

^GILOPS,  s.  m.  9orU  wmkuth  doit  •»- 
duo» 

AÉRÉ.  ÉE,  adj.  «rioM. 

AÉRER,  V.  a.  donner  l'air  i  on  bâtinMIt, 
chasser  le  ivauvais  air  ,  dar»  far  pr^ndpf  «riib 

AERIEN .  ENNE .  adj.  aereo,  ^aria. 

AÉRIFORMB,»^  quilles  pie^riétés  de 
Tair,  aeriforme. 

AÉROGRAPHIB,s.f.  descHpIiondelttr, 
Oêfûgrafia, 

AÉROLITUES ,  s.  m.  pi.  pîeirci  méléo-i 
riqu^  ou  tombées  du  ciel,  aorotUt 

AÉROLOGIE,  s.  UaarologU. 

AÉROMANTIE,  s«  t  art  de  deviser  piv 
le  moyen  de  l'air,  aârimanzian 

AÉROMÈTRE,  s.  m.  instmo^M  qui  sert 
I  mesuvar  la  oundeDiatâawLnu  la  raréflÉMclinii  de 
Vair,  aerometro, 

AÉROMÉTRIE,s.  f.  Kienmdts  fjnp^^ 
tés  de  l'air,  oarimaCrMt. 

AERONAUTE,  s.  n.  mromtÊ$w* 

AJÎROPUOfiB,  s.  m«  (méd.)  qw  cndnt 
l'air,  aerofobo, 

ABROFHOBIB ,  s.  f.  crainte  de  Ifise,  «aro- 
fbbia, 

AÉROSTAT,  s.  m.  artottato,  btlia^ê  êmo- 

AÉROSTATION. s.  t  araoitaziomê, 
AÉROSTATIQUB ,  adi.  awrt^lwft. 
AÉTITE,  s.  f.  minéral,  M».  V.   piiMMit 

AFFABILITÉ,  s.  f.  afTabi&ià,  UÊÛgnUà, 

AFFABLE,  ^âya/fabita,  grazioso, 

AFFABLBMENT,  adv.  yeir  jm  f^éi/- 
menU. 

AFFABULATION ,  s.  f.  /•  mtraU  MIa 
favota,  affabutazio, 

AFFADIR.  V.  a.  rendre  (aiàti,rtmkr<^im- 
êipido»  (erra  U  sapore. 

AFFADISSEMENT,  s.  m.  «njcpîd^HM»    . 

AFFAIBLIR,  ▼.  a.  rondro  fiinUe„  inda- 
boUrtf  affiâvotira*  «*  les  monnaies,,  din»-^ 
nuime  U  valore, 

AFFAIBLISSANT,  E,  a^j.  eA#  îndbAo- 
/ôcs.  —  (méd.) ,  dôbilitanU, 

AFFAIBLISSEMENT ,  s.  m.  diminotion, 
des  forces,  itidêboUmenio ,  êmrmumnto,  /Sa- 
vùtetiza, 

AFFAIRE,  s.  f.  affara,  ocaupatian»,  -^, 
Utâf  briga*--^  tommêrzio.'^yfatto  d^armi,  acth. 
Ce  médecin  m'a  tiré  d'affaire,  m'  hajNtarit»^ 
Penses  i  voa  afiaives,  ai  faUi  voiiri.  Ccst  mon 
affaire ,  ce  sont  mes  affaires ,  eid  mi  rigiuardom. 

AFFAIRÉ,  ÉE,  ad|j.  aftmÊotdktOt  oecu- 
paio. 

AFFAISSEMENT,  s.  m.  sprofmUkmamtok 
divailamento. 

AFFAldSKR,  ▼•  aw  cmktmUtU  fiOêo^ 
iprofimdaret  dar  gik*  —,  addaairar  Ufatnmêm 

AFFAITER,  v.  a.  apprivoiser  un  oiseaa 
de  proie,  dimestkam, 

AFFALÉ,  ÉB,  adj.  dteoêi  dol  vMca^dk 
'  mm  pua  andar  oUro» 
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AFFALER  «  t.  a.  abaisser,  amm^marp. 


AFFAMB,  ÉE,  part— ,fig.  affamé  de 
gloire ,  va  go  di  gloria. 

AFFAMfiA»  V.  a,  affamare ,  indur  ea- 
r€»tia. 

AFFAIf  ITBES,  s.  f.  pi.  bUnip  daté  a*  mîf- 
Uiori  M  vêCê  di  dmnwo, 

AFFÉÂGEMENT,  ».  m.  appodi^zloM. 

AFFÉA6£B,T.  a.  donner  en  fief,  a^po* 
dSiifapCm 

AFFBGTATIOIV ,  s.  lufftUazloM,  urîi» 
feio.  —  •  ipolecûf, 

AFFECTER  •  v.  a.  tippCteùre  #  deêiiuw$ 

f  uAfciis  fonéo  o  aitro  ad  im  certo  uso.  «— , 

mofirar  afittÇppr$diiêzUm$.  — ,  affeUar;  — , 

far  pcmpa.  — ,  ambire^  aspirare.  — ^  com- 

wut09eit,  far  impressions»  —  ,  t.  r.  eommuo-' 


AFFECTIF,  lYE«a4j.  afftiUvo»  ekê  muûvé 
g£affsttt. 

AFFECTION ,  s.  taffezime,  bnevoienz€, 

AFFECTIONNE.  SB,  adj.  affuianaio. 

AFFECTIONNER»  V.  a.  aimer,  avoir  du 
peocbant  pour  »  omaiv.  porîar  afftzionth>  — , 
ir.  r.  affeztonarsi.  Affectionner  quelque  chose^ 
értanar  con  caJora, 

AFFECmilETJSEMENTi  ad?,  affeltuosa- 
nuakim%  amorwohntnU, 

AFFECTUEUX,  BX7$E,  aà],  affeîtuôto, 
benevoto. 

AFFERENT,  B,  a^j.  (prat.)  paru  dd 
€0€redi* 

AFFERMER  «  r.  a.  affiiUura,  dar4  o  pren^ 
àttrc  afiUo» 

AFFERMIR»  ▼.  a.  et  r.  rendre  ou deTcnir 
fefme  m  9tabillr0 g  foriifieare s  eansoiidarâ, 

AFFERMISSEMENT,  s.  m.  appogghf, 
$o§tagn^  -^ ,  fie.  tUar$€SM ,  êia&iUtâ. 

AFFETB,  ÉE»  adj.  trop  recherché,  affei» 

AFFETERIE,  s.  f.  manière  recherchée  da 
parier  ou  d'agir,  affétiation^ 

AFFETTUOSO  (  ital.  )  ,  a?ec  expresiton , 
tendre  (mus.) ,  affettuoto, 

AFFICHE,  s.  i  €arMlQ,  smitaali^uh' 
hruo. 

AFFICHEE ,  T.  a.  attacher  un  placard 
pour  avertir  le  public  de  quelque  chose,  porrê^ 
9âiggêre  un  eari^.  Afficher  le  bel  esprit , 
fir  U  bêlio  spiriio.  Afficher  sa  honte,  pubbii- 
car  ia  proaria  vargogna, 

AFFICHEUR ,  s.  m.  eoUi  ek$  aiiaeea  i 
earuiïi,      .      . 

AFFIDE .  EE ,  adj.  fidato^  fsdtlc 

AFFILER,  ▼.  a.  aiguiser  j  donner  le  fil»' 
arroiare  •  dar  itûb ,  aguztars  i  ferri, 

AFFILIATION,  s.  f.  sorte  d'adoption, 
tËasiona.  —  (ecd.)  »  affiliationé. 
"AFFILIER,  T.  a.  adottare. 

AFFILOIR»  s.  m.  pieira  od  aitro /fer  dur  U 
fib. 

AFFINAGE  »  s.  m.  acUon  d'affiner  »  affi' 
aamento ,  raffinamento,  — ,  art  d'affiner.  V. 

AFFINBMENT,  s.  m.  V.  ArriaAai  dans 
Il  première  acception. 
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AFFINER  »  ▼.  a.  purifier  par  le  feu  oo  par 
ouelque  autre  moyen  »  affinaro,  depurare,  Af- 
nner  le  ciment,  êminuszolare,  trilare*  — , 
aguxzaro ,  far  la  punta, 

AFFINERIE,  s.  f.  fariêra,  fuMMomi\ 
raffina, 

AFFINEUR,  s.  m.  affiaaiort. 

AFFINITÉ,  s.  f.  afiniià,  aihama,  pa- 
rentado.  — ,  eonvwienza  ^  uniana,  Uga. 

AFFINOIR ,  s.  m.  ptUina  per  raffinar  <4 
lino. 

AFFIQUET  »  s.  m.  kasioneino  fvrataper 
tsner  al  fianco  uno  de*  fsrri  ne'  lavori  4\ 
maglia. 

''^  AFFIQUETS ,  s.  m.  pi.  par  raillerie, 
tnnameuti  da  donna^ 

AFFIRMATIF.*  VE ,  adj.  affermaiivo. 

AFFIRMATION,  s.  f.  afltnna^ioMt  os- 
têveranza. 

AFFIRMATIVE,  s.  f.  proposition  qui  af- 
firme,  affirmaiiva'  Dire  une  chose  d'une  qia- 
nière  affirmative,  çsiicurare. 

AFFIRMATIVEMENT,  adv.  ^fisrmatî' 
vamente. 

AFFIRMER,  V.  a.  assurer,  soutenir  qu'une 
those  est  vraie,  affarmarp,  accsrtaro. 

AFFLEUBAGE,  s.  m.  bonne  mouture, 
tpotvero, 

AFFLEURER,  t.  a,  meUce  de  niveau 
deux  corps  contigus,  adcguars,  cangu^gliarpx 
far  pari, 

AFFLICTIF ,  IVE ,  adj,  peine  afflictive, 
pena  afflittlva, 

AFFLICTION» s.  f.  affUsioiêy  troifagOo. 
ambaseia. 

AFFLIGEANT,  E,  efiyaeerbo,  dolorosa^ 
discaro, 

AFFLIGER  »  v.  a.  causer  de  la  douleur,  du 
déplaisir ,  affliggorû,  travagUarê,  —,  v.  r.  af 
fl'^ggsrsit  aUrisiarù. 

AFFLUENCE  ,  s.  f.  affiuensa ,  abbam- 
dtmza^  copia* 

AFFLUENT,  E»  aiQ.  affhanU,  abian^ 
dante, 

AFFLUER ,  V.  n.  se  rendre  en  un  même 
canal ,  eoncorrere,  — ,  unirti ,  m^iter  foca, 

AFFOIBLIR.  V.  awiiblie. 

AFFOLER  ,  V.  a.  fam.  s'alToler  de  quel- 
qu'un ,  de  quelque  chose,  inKaprieeiartcns  paz- 
zamentfi.  liaiguiUe  de  cette  boussole  est  affo- 
lée t  non  indica  il  nord. 

AFFOLIR ,  V.  n.  devenir  (bu ,  mpaxzîrê, 

AFFORAGE ,  s.  m.  diritto  ché  si  pagava 
por  vender  vino. 

*  AFFORER  ou  affsoaii»  v.  a.  fittar  it 
prezzo. 

AFFOUAGE  »  s.  m.  dritto  dl  tagtiar  Ipgna 
I»  un  bosco, 

AFFOURCHER,  v.  a.  disposer  deux  an- 
cres en  les  jetant  à  la  mer,  de  manière  que 
leurs  cables  viennent  à  former  une  espèce  de 
fourche»  dar  fonda  ad  una  stconéa  aneora  di 

^^  AFFR AtCHBR ,  v.  n.  le  vent  affraîche , 
U  vanto  rinfresca.  _ 

AFFRAJfCHI .  IB,  s.  sckiavo  fatm  nb$n. 
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AFFRANCHIR,  ▼.  a.  mettre  en  liberté, 
ûffranoart,  dotutre  la  liberté.  AiTraDchir  la 
pompe,  atciugar  la  tentina.  —  un  héritage, 
tgravarlo  tT  ogni  carieo. 

AFfrRANCHISSEIlENT,  s.  m.  aUa  col 
quai»  ti  libéra  altrui  dalla  urvitù, 

AFFRES ,  s.  m.  pi.  les  alTres  de  la  mort, 
î  têrrori  délia  morte, 

AFFRETEMENT,  s.  m.no/o. 

AFFRETER ,  ▼.  a.  prendre  un  vaisseau  à 
louai^e ,  nolôggiarû  una  nave, 

AFFRÉTEUR .  s.  m.  noUggialor; 

AFFREUSEMENT»  adv.  spavgnUvol^ 
monte. 

AFFREUX  ,  EUSE  ,  a^j.  ipaventevole  » 
orribile. 

AFFRI ANDER,  v.  aNfàr  goloto  o  leceardo, 
allettare,  — ,  adetcare  il  faleone. 

AFFRIGHER ,  ▼.  n.  (agric.  )  laisser  une 
terre  affricher,  non  dar  ad  un  iêrreno  la  eul" 
tara  ehe  gli  eonvtene. 

AFFRIOLER  ,  t.  a.  attirer  par  quelque 
appât ,  adescare^  allettare,  lutingare. 

AFFRONT ,  s.  m.  affronto^  ingiurla. 

AFFRONTER ,  v.  a.  attaquer  avec  har- 
diesse »  avec  intrépidité,  affrontare^  atsalire, 
— ,  fig.  eimentani^  farti  incontro. 
'     *  AFFRONTEUR ,  EUSE,  s.  gluntatore, 
ingannatore. 

AFFURLEMENT  y  s.  m.  velame,  invoglio, 
— ,  vettilo. 

AFFURLER,  v.  a.  fam.  envelopper  la 
tète  a  le  corps ,  coprire ,  invilupparp  «  imba" 
eueeare. 

AFFUSION ,  s.  f.  spruxto ,  aspertions, 

AFFUT,  s.  m.  earretta  da  eannone,  — ,  fig. 
et  prov.  être  à  raffut ,  es$ere  in  aguato. 

AFFÛTAGE,  s.  m.  loallettir  il  eannone. 
-— ,  affilât  ura  di  ordigni  di  ferro»  — ,  raeeoncio 
di  eappello  vecehio, 

AFFÛTER ,  V.  a.  mettre  le  canon  sur  son 
affût,  altestire  il  eannone, 

AFIN ,  coni.  affine,  afflnehè,  per,  aeeioeekè, 

AFIOUME,  s.  m.  Hno  di  Levante, 

AFRICAIN ,  E ,  adj.  d'Afrique,  afrieano. 

AGA ,  s.  m.  commandant  turc ,  aga. 

AGAÇANT,  E,  adj.  aizzante,  ehe  provoca^ 
seduce^  eee, 

AGACE  ou  AGASSI ,  s.  f.  pie ,  gazxa, 

AGACEMENT  ,  s.  m.  allegamenio  de* 
denti, 

AGACER ,  V.  a.  causer  aux  dents  une  sen- 
sation désagréable  et  incommode,  comme  font 
les  acides  •  allegare  i  denti,  — ,  fig.  eeeitare , 
imporiunare^  solleeitare,  — ,  allettare,  tmuO' 
vere, 

AGACERIE,  s.  f.  vezzi,  lusinghe, 

AGAME,  s.  m.  lucertola  tt America, 

AGAMI ,  s.  f.  uccello  ttAfrlca  ed^ America, 

*  AGANTE  (  mar.  ),  prends,  prendi ,  ag- 
guanta. 

AGAPES,  s.  f.  pi.  agape,  patto  dei pri- 
mitivl  Cristiani  nelle  ehiete, 

AGAPÈTES,  s.  f.  pi.  agapete,  tpeeie  di 
tnonache  antiehe. 

AOARIC,  5.  m.  plante  parasite ,  espèce  de 
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champignon  qui  s'attache  ou  tronc  des  arbres,' 
agartco, 

AGASYLUS,  s.  m.  suivant  l'Académie 
française,  P  arboseellù  ehê  produee  la  gomma 
ammoniaca, 

AGATE ,  s.  f.  agata,  pietra  dura, 

AGATIS.  s.  m.  daxno  eagionato  dai  bai" 
tiame,  Y.  oItib. 

Age,  s.  m.  durée  ordinaire  de  la  vie,  età. 
Un  homme  d'Age,  sur  l'âge,  veeehia.  D'un 
certain  âge,  attempato.  Cneval  hors  d'âge, 
non  ha  più  i  segni  a  eut  si  rieonoece  t  età  eut 
cavalli.  Agn  de  la  lune ,  i  giomi  délia  lunm. 

Agé,  ÉE,  adj.  attempato  i  veeehio.  Agé 
de  vingt  ans .  in  età  di  vent'  anni. 

AGENCE ,  s.  f.  agenzia. 

AGENCEMENT,  s.  m.ordine,di$potizUmB, 
artifizio, 

AGENCER ,  V.  a.  fam.  aeeomodare  ,  ag" 
giustare, 

AGENDA .  s.  f.  (lat.)  Ubro  d^  rieordi. 

AGENOUILLER  (S*),  v.  r.  se  mettre  i 
genoux ,  inginoechiar$i» 

AGENOUILLOIR  ,  s.  m.  inginoeehiato/o, 

AGENT,  s.  m.  agente^  opérante.  —,  mû- 
nisîro.  Agent  de  change  et  de  banque,  agente 
dieambio, 

AGÉOMÉTRIE  ,  s.  f.  ignoranxa  delta 
geometria. 

AGÉRASIE,  s.  f.  (méd.  ]  vieillesse  vigou- 
reuse ,  vecehiezza  végéta, 

AGER ATE ,  s.  m.  plante ,  agerato, 

AGGLOMÉRATION,  s.  f.  riunUme  la 
forma  rotonda. 

AGGLOMERER  (S') ,  v.  r.  ridarti  in  ma- 
chio, 

AGGLUTINANT,  E,  ou  AcoLoriKATir, 
ivs  ,  adj.  (méd.)  qui  colle,  agglutinante  ^  cam- 
gluiinalivo, 

AGGLUTINATION,  s.  f.  agglutinazUrnêy 
eonglufinazione. 

AGGLUTINER,  v.  a.  réunir,  consolider 
les  chairs,  les  peaux,  eonglutinarOf  agglttU" 
nare, 

AGGRAVANT ,  E .  adj.  qui  aggrave ,  ag^ 
gravante, 

AGGRAVE,  s.  m.  la  seconda  solenneful^ 
minaxione  ifun  monitorio  eeelesiaetieo, 

AGGRAVER,  v,  a.  aggravare^  aimiaii- 
tars, 

AGI  AU,  s.  m.  pupitre  de  doreur,  eorta  di 
leggio, 

AGILE,  adj.  agile,  snello, 

AGILEMENT,  adv.  agilmente,  pronta^ 
mente, 

AGILITÉ,  s.  f.  agilUâ,  leggerjteza.  ^ , 
sveltezza  di  eorpo, 

AGIO ,  s.  f.  aggio,  profitto  eulle  monete, 

AGIOGRAPHE.  V.  hagiogbaphi. 

AGIOTAGE,  s.  m.  traffieo  utarojo  di 
viglietti,  promesse,  edaltre  seritturedi  corn' 
merdo. 

AGIOTER .  V.  n.  faire  l'agioti^. 

AGIOTEUR,  EUSE,  s.  qui  fait  l'agio- 
tage. 

AGIR,  V.  n»  faire  quelque  chose,  /âr»« 
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ùftmê,  —,  agire,  influlr0,  —,  Irattare,  nui' 

AGISSANT»  E ,  a^j.  aillvo,  opêroio. 
^  AGITATEUR ,  s.  m.  qui  provoque  un  tu- 

Bolte,  uue  sédition ,  egitaiote, 

AGITATION ,  s.  f.  agttazianê.  — ,  fig.  tn- 
quietudoM,  turbastonâ,  fermtnlaziontg  ma- 
vimenio  ôtffmo. 

AGITER ,  y.  a.  remuer  en  dirers  sens ,  a^î- 
îan  .tmêUfverû ,  settùterê,  — ,  discuter  une 
question»  agitmrê^  diteuttrt ,  trattare, 

AGLAlA»  s.  m.  arbusio  délia  Coehin- 
ckùu, 

AGLATIA,  s.  t  fruitû  di  cul  glî  EgUûmi 
fëcean  rieoUa  in  inverno,  t  che  dava  il  nome  a 

AGLUTITION,  s.  f.  (méd.)  diffieoUâ, 
impo$àbUiii  d'inghiot  tire, 

AGJiÂNTBE  (pron.  ag-nante).  s.  m.  ou 
Boif  M8  MAYkMEê  ,  orboiceUo  délie  Antille, 

i6i\AT ,  s.  m.  (pron.  ag-nat) ,  se  dit  des 
coUatéranx  descendant  par  mâle  d'une  même 
soDcHre  masculine  »  agnato. 
AGFIATION,  s.  f.  agnaswne. 
iGNATIQUE ,  adj.  degli  agnati, 
AGNEAU ,  s.  m.  agnelio,  oeeorino. 
AGNEL,  s.  m.  monnaie  d'or  du  temps  de 
jrfxiis  IX ,  agnoto, 
AGNELER .  v.  n.  far  un  agnelto. 

*  AGNELET  ,  s.  m.  agneUino, 
AGNELIN ,  s.  m.  tana  agnelUna. 
ACNkS  ,  s.  f.  ragaxza  semplice, 
AGNUS ,  s.  m.  Agnutdei» 
AGNUS-GASTUS  ou   vitsz,  s.  m.  ar- 
buste, cgno'casto, 

*  A  G  ON,  s.  m.  agons,  hita. 
AGONIE ,  s.  f.  agonia,  —  ,  fig.  engotcia^ 

affknno» 

AGONISANT,  E  y  adj.  et  s.  agonizzante. 

AGONISER,  Y.  n.  élre  à  l'agonie^  ago^ 
niszare, 

AGONIST ARQUE ,  s.  m.  celui  qui  prési- 
dait aux  exercices  des  athlètes,  aganittarea, 

AGONISTIQUE,  s.  f.  art  des  athlètes, 
eganiêtica,  — -,  adj.  agonislieo ,  ca. 

AGONOTËTE,  s.  m.  surintendant  des  jeux 
publics  en  Grèce,  agonoteta, 

AGOUTI ,  s.  m.  piecoto  animale  delt*  Ame- 
ricûm 

AGRAFE ,  s.  f.  fibbiaglio. 

AGR  AFER ,  ▼.  a.  attacher  avec  une  agrafe, 
affibbiare, — ,  v.  r.  afferrani,  aggrapparsi. 

AGRAIRE,  adj. loi  agraire ,  leggeagraria$ 

AGRANDIR,  v.  accroiUe,  rendre  plus 
grand  ,  plus  étendu ,  aggrandire^  ampUfieare, 
— ,  fig.  ingrandire ,  arriechire.  S'agrandir , 
êbtrgarti,  distenderc  i  tuoi  poderi,  -~^  fig.  «i*. 
Tteaurti. 

AGRANDISSEMENT ,  s.  m.  amplifica- 
tione ,  aumento, — ,  fig.  ingrandimenioy  innal' 
uunento. 

AGRÉABLE  ,  adj.  gradevole  ,  aecHto , 
kggiadro. — .s.  m.  taire  l'agréable,  fore  il 
gahutie.  Avoir  pour  agréable ,  aver  in  grado  , 
aggradire.  Prélércr  l'utile  à  ragréable,  CutiU 
eldilfitcvQh, 
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AGRÉABLEMENT,  adv.  iiêlamèàte^  gio. 
condamente ,  toavemente, 

AGRÉÉ,  s.  m.  à  Paris,  agréé  au  tribunal 
de  cominerce ,  eautidico  presto. . . 

AGRÉER ,  T  a.  recevoir  favorablement , 
gradirey  açeettare  ^  ricever  tfolentieri  ;  parmei' 
ierej  toffirirCf  aecomentire^'^^eorreJare  unm 
nave.  — ,.  v.  n.  piaeere  ^andar  a  genio, 

AGREGAT,  s.  m.  aggregato  dipiù  eorpi, 

AGRÉGATION,  f^ laggregLone.  -- 
(chim.) .,  aggregamento, 

AGREGE ,  s.  m.  admis  à  suppléer  un  pro- 
fesseur, aggregato,  tupptente, 

AGRÉGER ,  V.  a.  admettre  dans  un  corps, 
aggregarey  assoeiare, 

AGREMENT,  s.  m.  approbation ,  appro^ 
bazime,  oMeTuo.—, qualité  par  laquelle  on 
plaît ,  grazîa  ,  vezzo ,  vaghezza.  —  ,  sujet  de 

satisfaction,  piaeere,  soddisfazione. ,  au  pi. 

omemens  d'habits,  guernizioni,  frtgi,  orna'- 
m^nfi.-- (mus.),  grazie. 

AGRES ,  s.  m.  pi,  attrezzi ,  arredi,  tccdi 
una  nave, 

AGRESSEUR ,  s.  m.  celui  qui  attaque  le 
premier,  agretêore^  attaUtore, 

AGRESSION  ,  s.  L  asiolimento. 

AGRESTE  ,  adj.  agreste,  eampereceio, 
saluai ico.  —  ,  fig.  zoticOy  incivile, 

AGREYEUR  ,  s.  m.  operyo  ehe  fa  il  fil  di 
ftrro, 

AGRICOLE ,  adj.  adonné  à  ra^ricnlture, 
dato  aW  agricoUura, 

AGRICULTEUR ,  s.  m.  cultivateur,  agrU 
coUare ,  coUivaiore,  — ,  poét.  eultore, 

AGRICULTURE ,  s.  f.  Varl  de  cultif  er  la 
terre ,  agricoUura^ 

AGRlE  ,  s.  f.  dartre  corrosi?e ,  agria, 

AGRIFFER(S'),  v.  r.  s'attacher avecles 

AGBION,  s.  m.  ou  osHOisiuty  generê 
d'insstti, 

AGRIOPHAGE,  s.  qui  vit  de  bétes  sauva- 
ges .  agriofago, 

AGRIOTTE  ,s.  f.  sorta  dicirUgia. 
AGRIPAUME,  s.  f.  cardiaque,  plante, 
eardiaca. 

AGRIPPER,  V.  a.  pop,  saisir  avidement. 

abbraneare ,  aggrappare. 

AGRONOME ,  s.  m.  versé  dans  1' 
AGRONOMIE,  s.  L  ieoria  deW  agricole 

iura. 

AGROUPER ,  V.  a.  (peint.)  assembler  des 
figures  en  groupes,  aggrappare, 

AGUERRIR,  V.  a.  accoutumer  h  la  guerre 
et  fig.  à  quelque  chose  qui  parait  d'abord  pé-^ 
nible ,  agguerrire ,  avveztare  ai  disagi, 

*  A  GUET,  s.  m.  poste:  étra  aux 
stare  in  agnato, 

AH  ,  interj.  aA,  deh^  ahimè, 

AH  AN  ,  s.  m.affannoy  ttento^  fatica» 

AUANER,  V.  n.  avoir  bien  de  la  peine  en 
faisant  quelque  chose ,  penare, 

-AHEURTÉ,  ÉE,  adj.  pertinace,  tes- 
îardo, 

AHEURIEVENTi  s,  m,  Ôttinazi(m0,cth 
parbictàt 


aguets, 
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AHETJRTER  0*),  t.  r.  s'cfiniâtrer  »  s'obs- 
tiner, âtttnûrtl,  intetUwsL 

AHI  t  iaten.  de  douleur,  ahi 

*  AHURIH ,  T.  a.  troubler,  resdre  stttpîde, 
ibafordirê. 

ht,  s.  m.  ou  rAiissrax  A  Tson  doigts,  qua^ 
ifhipeds  dêlt  Amttiea  mmdianaU, 

AIDB,  s.  ï*  assistance  qu'on  donne  on  qu'on 
reçoit,  tguîe^toecorto.  —,  poét  oita.  — ,  s.  m. 
qui  a)de  dans  me  fonction ,  iotiegno ,  appog' 
gh.  —  an  pi.  anciens  subsides  sur  les  boissons. 
tttmdi.  A  l'aide»  adr.  m  ajuto, 

AlDEB,t.  a.  ajttiarê,  tûvvtnirê,  toeeor^ 
rtTû,  —  à  quelque  cboaa,  rtmtrîlacrvi.  —  à  la 
lettre ,  tnppSrt  a  tfuêi  ehe  non  à  detto.  S'aider , 
far  U90  di„.  •— ,  Dieu  aidant»  ^^  tfjutê  A 

AIK»  interf. eh^oh,  uhL 

AtSUL,  5.  m  avoh,  nwno^  Au  pi.  AînTta» 
a9ûh  patemo.  o  mattrno.  Aîcnx  y  aafanafc. 

ATEULB  ,  s.  f.  ffvoto ,  fwnfiff. 

AIGLE ,  s.  m.  aquUa.  — ,  fig.  avoir  des 
jeux  d'atgle ,  av9r  ocehi  di  tmee,  grande  ptr^ 
tpieaeia.  —,  pupitre  d'église ,  leggio.  — ,  fam. 
crier  comme  un  aigle  9  tirilimr», — ,  s.  f.  (blas.) 
Taigle  impériale. 

AIGLÔff ,  s.  m.  «qttUmo,  ûqalhilo. 

AIOLURES ,  S.  f.  pi.  matdttê  rmucnerê 
negU  iteeêUi  di  raphm. 

AIGRE,  adj.  agnff  oetrbô y  ûgro.  Son 
aigre,  tiridenU ,  aeuto»  -*>,  s.  m.  agro.  Ce  via 
sent  Faigra ,  sa  d*  auto, 

AIGRB-DE-CÈDRE,  s.  m.  glultbb^  H 
teérox  agro  di  eedro, 

AIGRE-DOUX,  OUGB,  adj.  agroêb!u. 

AIGREFIFf ,  S-.  m.  fam.  escroc,  gabba-' 
tare,  Aigre6n  ou  aielefin  ,  poisson  de  la  mer 
do  ^otafpêsee  ûmile  at  baeealà, 

AIGRELET,  ETTE,  ^lA}. agtetio ^ aetr- 
beilo, 

AIGREME^ ,  adT.  agruminie,  aterba* 
manféa 

AIGREMOTTVE,  s.  f.  agrimonia^  planta. 

AIGRE  MO  RE  ,  s.  m.  torta  di  carbone  pet 
fttoehi  ariifietali, 

AIGRET ,  ETTE,  adj.  Y.  iioaiLn. 

AIGRETTE  ,  s.  f.  geria  bianea  ,  beeeari* 
vale,  iorfa  d*  aeeetlo.  •«,  piamino^  pennae* 
china,  fimto  di  piuma ,  cennino  di  gemma. 
— ,  pennaechio  di  erint  ,  che  si  mette  in 
testa  a*  cavalii,  — ,  eerîi  raggi  di  fuochi  arti- 
fieiaii* 

AiGEBUR ,  s.  f.  agretxa,  aeerbezta,  ace- 
tosità*  —  ,  fig.  amarezsa ,  rtividezza,  — ,  tan" 
éore ,  dise  pore» 

AIGRIR  ,  T.  a.  et  r.  rendre  ou  détenir 
aigre,  far  inagrire,  diventar  ogro,  — ,  fig. 
inatprire,  esaeerbare.  S'aigrir ,  fig.  inasprirsi, 
esaeerharsi, 

AIGU,  UE,  adj.  acalOp  tagtiente,  affitato. 
— ,  fig.  acuto ,  pénétrante. 

AIGUADE ,  s.  f.  faire  aiguade ,  faraequa, 
provveder  d' aeqaa  doke  una  nave. 

AIGU  AIL,  s.  m.  rosée  du  matin ,  ^crorra  « 
rugiada  mattutina. 

AlQ0ftTBR ,  t.  a.  bagmr  netf  atqua,  « 
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AIGUE-MARfHE,  s.  f.  béni,  aeqtM 
rùut ,  beritto  ^pietra  preaUnà, 
AIGUIÈRE,  s.  f.  mesâraba^  wM»  dbt  imiêt 

aequa  par  ta  iovotàf  broeau 

AIGUIERÉB  ,  s.  f.  iriM  plana  brocea, 

AIGUILLADE,  s.  f.  pun^ato,  stimolé  éi 
panaere t  baeipet  farU  eatnmtnare. 

AIGUILLE,  s.  f.  petit  outil  à  coudre ,  ëgâ. 
— ,  pointe  de  pyramide,  de  clocher,  gamtia , 
pinnaeoto.  — > ,  poét.  pina.  Aiguille  de  cadran , 
«ftVa,  gneman».  Disputer  sur  la  pointe  ^nne 
aiguille,  sa  eosa  da  natté.  De  fil  en  alg^iHe,  la 
oonyersation  tomba  sur  cette  matière ,  dT  ana 
in  uUraparota, 

AIGUILLÉE,  i,  t  longneor  dé  fil  pour 
raiguille,  gagliata, 

AIGUILLER,  T.  a.  iagSar  M  ettétnaità 
dagli  eeckiw 

AIGUILLETTES,  t.  a.  ûlBtttiarê  eûtk 
ttringhe. 

AIGUILLETTItR ,  t.  m.  stnngajo. 

AIGUILLIER ,  s.  m.  aetaedo  da  aghi.  —, 
agorojo ,  fabbricatar  di  aghî, 

AIGUILLON ,  s.  m.  punglCtonê,  ttaaziea" 
lojo ,  bastone  con  punta  ai  ferro  per  siimotare  i 
bovL  —,  aguglione,  pungob  dette  api^  9€9pa^ 
eecm  — ,  fig.  inciiamento,  stimûiâ. 

AIGUILLONNER,  t.  a.  ftg.  rtimatare, 
spronare,  » 

AIGUISEMENT,  s.  m.  agaatamenio. 

AIGUISER ,  T.  a.  rendre  pointa ,  Iran* 
chant,  aguizare,  affitare.  — ,  fig.  ttatdear 
fappetiio.  — ,  assotiigiiar  fingogno. 

AIL,  s.  m.  AVLX,  pi.  agtio.  Gousse,  tète 
d*ail,  spieehioj  capo  d^agtitf. 

AILE,  s.  f.  ala.  Les  ailes  d*une  église.  Il 
parti  iateraâ  ij^anà  diiesa.  Les  ailes  d'une 
armée ,  a/a .  como  detP  esercito, 

AILÉ,  EB, adj.  d£ato. 

AILERON,  s.  m.  pantûdelC  ala, — ,  pittna, 
ala  de'  pesei. 

AILLADB,  s.  f.  agtlata. 

AILLEURS,  ady.  altrove,  -^  ^  di  pià, 
inottre. 

AIMABLE,  adi.  amabite. 

AIMABLEMENT,  adv.  amabitmenté. 

AIMANT,  s.  m.  eotamita, 

AIMANT  ,  E,  adj.  porté  à  aimer,  amoré' 
vole» 

AIMANTER ,  t.  a.  frotter  d'aimant,  eaté- 
mitare. 

AIMANTIN,  E,  adj.  magnétique,  ir«- 
gnetîeo. 

AIMER,  y.  h,  amare,  ater  caro,  poler 
bene,  portar  affteione,  essere  affexionatù.  Il 
aime  à  chasser,  ama  la  eaecia,  si  ditaitm  Si 
eacela.  J'aimerais  mieux  être  pauvre  qiiK 
d'être  criminel ,  vorrei  piuttosto  essor,,.  Arùiat, 
se  plaire  dans  un  lien ,  eompiaeersi  in  ttn  tuogê* 
Il  aime  ses  enfans,  ama  i,..  Il  aime  le  vin,  if 
vinogti  place.  J'aime  cette  déclaration  i^ùéitk 
diehiarazione  mi  é  eara, 

AINE ,  s.  f.  angttinajd,  — ,  têtia  tfatéûêita 
da  infliaar  le  arringhe, 

AINE ,  BB,  adj.  et  s.  primoganitoi  —,  p« 
ext.  toute  personne  plus  âgée  qn  nue  autre. 
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AtlfBSSE ,  s.  f.  âfoit  d'aînesse ,  prtmogê- 

*  AINS,  ooig.  adr.  mais ,  arant  que  y  muti, 
Aim  aa  çoatraire ,  tu»  «/  eimirano. 

MNSi ,  adr.  «vi,  m  quttia  guisa.  Ainsi 
aoM»  ^mI  ata,  mmm»  Ainsi  que,  adr.  eama  , 
$guûimmt9  dka»  «  cas/  modû  êhe,  êce, 

AIK,  i.  m.  subatance  fluide  qui  eiivelo|ipe 
notre  flabe»  arta»  oars^—* ,  Tent.  vaato.—- , 
■âanèn,  fiaçooi  madbi  monibm^  pm>9am9ikto. 
—  (mos.  ),  arûi,  arislta.  Par  air,  per  va* 
mM.  JI  aa  donne  des  airs  de  candeur,  ia 
fil  dm  gTÊmâêt  itMim  éti  grands*  Avoir 
l'air  bon  y  l'air  mauTait,  êutnoo  eaiUvo  ta-' 
pêUû^  Il  a  de  Totre  air»  Aa  quaitke  nfmi- 
glûatMa  <an  voi. 

AlR&m ,  »•  ■■  cuÎTre ,  rmnê.  —,  flg.  avoir 
nn  fnmi  dt  aMn ,  «Mare  êfkeâiaio» 

AIRB,  s.  f.  place  oti  l'on  bat  le  grain ,  m. 
'^fmdàeê  oiseaut  de  proie ,  nido,  -^  (  arch.), 
espace  oompris  antre  les  murs  d'un  bâtimenti 
^wai.  -^  (géoaa.  ),  cnaoe  que  comprend  une 
%iife,  «rea.  —  (  mar. },  aire  de  tent^  espace 
■ftrt|né  dansin  boiîssole  pour  cbacon  des  trente- 
deux  vents  y  rombo. 

AIRÉB,  s.  f.  onantité  de  gerbes  qu'on  met 
«a  une  fbia  dans  raire»  tfjata, 

AIRELLE,  s.  f .  ou  vianus, arbrisseau. 
P0rf  anff* 

AIREE  •  ▼.  n.  faiie  son  nid ,  ne  se  dit  que 
des  faucons  et  des  vautours,  fare  il  nido^  par* 
tamdoti  di  faietni,  §e^ 

Al  S,  s.  m.  ûuôf  tavoladi  legno. 

Ai5AllCE»  s.  l  fiacilité  dans  tmiioa  qi^on 

fait,  dUinvattura ,  pronietxa,  agêvohzta,  fih 

tHiié*    HoBHna  qui  tit  aveo  aisance  i^  itomo 

ehe  vive  nûgU  ûgt,  na'eamodifêee,  V.  Qàawm 
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AISE,  s.  f.  contentement,  p'utetra^  gio^ 
jtL,  €igw»  oppéHûmià,  9€iQj  têmpOé  Aises, 
agi^  comadiià,  — ,  bomme  qui  est  à  son  aise» 
momo  ngliUùt  tomoda^  oputênU,-^,  adv.  à 
Taise ,  fteitwtmtte ,  a  àelfagia ,  $ênaa  tUnio, 

AIftV.adi.  eomUHÎo,  soddit fuite* 

Al  HÉ ,  ÉÉ ,  adj.  oa  qai  est  facile,  /âeiM.*-. 
lîche ,  eamodo ,  agiato,-^,  libre ,  dégagé,  êdoi" 
fa,  disinvoito, 

AISEMENT,  adv.    fuUmMie ,  agéwt- 


*  AldEMfinT,  s.  Vk  êomodô,  tainna. 

AI35ADE,  s.  ù  pmHa  dalla  pappm,  ovaeo* 
wineùt  la  Stella, 

AISSEAU ,  Sk  m.  y.  iMsirra. 

Al  SSELIER ,  s.  m.  pièce  de  bois  à  deux  te^ 
iwna^  iKia«î,  ^gg*  •  ^  tarvom  in  molii  lawori 
di^  earpentieri, 

AISSELLE,  a.  f.  dàsont  du  brasàFen- 
droit  où  il  se  joint  à  l'épaule ,  aiulla. 

AISSBTTE,  s.  f.  ou  aissbav,  s.  m.  pitaaia 
a$€ia  di  kotiyo, 

AISSON ,  s.  m.  aneora  da  qamiiro  marra • 
rmffi, 

AITIOLOGIE,  s,  f.  (  niéd.  ),  ^mté  delà 
caose  des  maladies,  aHioUgla. 

AJOUG .,  V.  jona  isiaiia. 

AJOU  EBf  HE,  «41*  (  btas.  )  fitmMl^ 


AJOURmHBNt,  s,  in.  assignation, eifa- 
«•ami.  -^ ,  ienvei  de  la  discussion  d'tme  itflîAre, 
aggiamamtnto, 

AJIOURNER,  T.  a.  assigner,  eHara,  — *  re 
mettre  la  discussion ,  aggiomare, 

AJOUT  AGE,  s.  m.  (  t  de  fondeur  )  i  ag- 
giunta^  laga  di  meialli, 

AJOUTER,  V.  9t,aggiangtPa,  Ajouter  foi, 
prestar  fede ,  dkr  erêdanaa. 

AJUSTAGE,  s.  f.  aggUuiùmenia  délia 
manalû, 

AJUSTEMElfT,  s.  m.  aceoneUmênia,  lur- 
eomodamento,  atuito, 

AJUSTER ,  ûggiutiaH,  aeeomodatê,  -^ , 
en  t.  de  bijoutiers,  f ncajionara ,  aetoneiare. 
—  t  de  chasse,  togliat  di  mira.  — ,  iron* 
railler ,  maltraiter ,  caneiar  mate ,  matttggiar 
aUuno,vUUmeggiafb.'^,y.  r.  ëggiaHani , 
aeeoneiarsi ,  abMHni,  préparant. 

AJUSTEUR,  s.  m.  ouvrier  qui  ajuste  le 
poids  des  monnaies ,  eggiustatare, 

AJUSTOIR,  s.  m.  bilakdno  par  ûggineîar 
lamoneie. 

AJUTAGE,  AjvToiB^  s.  m.  icrht  di  eannû 
di  metaUa,  da  eul  etce  Cûcqaa  da  ana  fén* 

ALARASTRITE,  s.  f.  piefra  ftcanea  è 
trasparaniét  fitUa  atabmtro,  alahaetra  dégli 
antiehi, 

ALAISE,  ¥.  ALteté 

ALAMRIG,s.  m.  limbUeài  hmbteco, 

ALAMBIQUBR,  v.  a.  s'afaitobiqner  f  es- 
prit ,  /am6ieoarft  il  earvello, 

ALAN ,  s.  m.  alako ,  §orta  di  cane. 

ALANGUIR  (S*),  v.  r.  (mot  employé  pa* 
J.-J.  Rousseau,  mais  que  l'usage  n'a  pas  adop- 
té ) ,  perdre  son  énergie»  illanguidirè. 

ALARGUER,  v.  n. aihntanarsi  dalêarîva^ 
iUiargarti» 

ALARMANT,  E  ,  adj.  nouveHc,  sîtuatwn 
alarmante ,  ehe  agita  »  che  inquiéta, 

ALARME,  $4  f.  cri  ou  signal  pour  feire  cou* 
rir  aux  armes,  ail* arme, — ,  fig.  tpavtnto,  ter* 
rare:  aa  pi.  in^4iiâi«dim ,  pêne, 

ALARMER ,  v.  a.  donner  Talarme,  altaf^ 
mare ,  gpaventare»  —,  v.  r.  spaventarsÙ 

ALARMISTE^  Si  m.  chi  eagiana  sii- 
quietudine  con  nuova  o  prediticni  thUttre. 

ALATERNB,  s.  m.  arbrisseau ,  alatemo. 

ALBAGORE,  s.  m.  espèce  de  scombre» 
albieoro. 

ALBÂTRE,  s.  m.  alabattfo,  —,  poét 
eetrema  eandideeta, 

ALBATROS,  s.  m,  oiseau  oqoatîque  du 
Gap .  albatro» 

ALBERGE,  s.  f.  espèce  de  petite  pèche 
précoce ,  pesca  primatiecia, 

ALBBRGBAGB;  itaaioivarr,  s.  m.  bail 
i  emphyt^ose%  âppodiaaione  ,  enfiteuei. 
^  ALBERGIBfi ,  s.  m»  arbre,  peseo  prim»^ 
tiêtia, 

ALBIGEOIS,  s.  m.  pi.  sectaires  sous  Pbf^ 
lippe-Auguste,  ainsi  nommés  de  la  ttUe  d*  Albfi 
AlbigetL 

ALBiNOS,  s.  m»  pK  nègtes-blancs,  a/- 
bini. 
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ALBIQUB,  s.  f.  tpêciê  M  erMû  o  Una 
tianehieeia, 

ALBOR A»  s.  f.  aibifta  ,  $p€eU  di  rogna  o  di 
lêbbra, 

ÂLBRAN»  s*  f.  jeune  canard  sauyage»  cm- 
iroecOf  anitroeeolo. 

AliBUGINE,  EE,  adj.  se  dit  de  ceruines 
membranes  blanches  9  albugin§o. 

ALBUGINEUX,  £US£«  adj.  qui  est  de 
couleur  blanche,  albuginoto, 

ALBU60,  s.  f.  tache  blanche  à  la  cornée 
de  l'œil,  albug'me. 

ALBUM,  s.  m.  libro  d^  rieordL 

ALBUMINEUX,  EUSE.  adj.  qui  con- 
tient de  l'albumine»  albuminon. 

ALCADE ,  s.  m.  juge  d'Espagne,  alealdo, 

"^  ALGAEST,  s.  m.  dissolvant  supposé 
unÎTcrsel  par  les  alchimistes,  «JauiU 

ALGAIQUE  ,  &  m.  alcaieo  »  êorta  di  veno. 

ALCALESGENGE,  s.  f.  fermentation  al- 
caline y  aieatesetnza, 

ALGALESGENT,E,adj.  qui  tend  àl'alca- 
Lescence,  aitaleseente. 

ALCALI ,  ,s.  m.  sel  de  soude,  etc.  aktUL 

ALCALI  GÈNE  »  adj.  qui  engendre  les  al- 
calis, aieaUgmo. 

ALCALIN ,  adj.  alcaCmoy  alcalieo. 

ALCALISATION. ,  s.  f.  io  aieatiztan. 

ALGALISER ,  ▼.  a.  dégager  dans  un  sel 
neutre  l'acide  et  Talodi ,  alcalizxaré, 

ALGE  ou  ALCii ,  s.  f.  plante  ,  o/cm. 

ALCHIMIE ,  s.  L  alchimia. 

ALCHIMILLE,  s.  f.  plante,  pié  di  temu, 
steihria,  alchimiltam 

ALCHIMIQUE,  adj.  a/e^uiRiV»F. 

ALCHIMISTE^  s.  m.  atehimitta. 

ALCOHOL ,  s.  m.  (  chim.  )  esprit  de  Tin , 
olcol.  — ,  esprit  de  vin  ^rès  pur ,  esprit  ardent» 
tmouûTZêntô* 

ALGOHOLISER,  t.  a.  aleoUtzare, 

ALGORAN  ou  cobah,  s.  m.  livre  delà 
loi  de  Mahomet ,  Aleorûno. 

ALCOVE ,  s.  f.  enfoncement  dans  une 
chambre  pour  placer  on  lit>  areoa ,  alcovo , 
aleova, 

ALCYON,  s.  m.  ou  HAiTiR-rAcsavE,  genre 
d'oiseaux ,  aleione. 

ALGY0N1EN,ENNE,  adj.  alcionh,—, 
jours  alcyoniens ,  i  quaiiordici  giorni  intamo 
al  tolitizio  (t  invemo, 

ALDÉBARAMf  s.  m.  la  plus  brilhmte 
étoile  de  l'œil  du  taureau ,  aldébaram. 

ALDERMAN,  s.  m.  officiais  muaicipaU 
in  Lonptra» 

ALEATOIRE ,  a^j.  (  prat.  )  chê  dipende 
da  evenii  ineerti, 

ALEGTOIRE  ou  ALBCToariaKi ,  s.  f. 
pierre  qu'on  croyait  se  former  dans  l'estomac 
on  dans  le  foie  des  vieux  coqs ,  alettoria, 

ALECTOROMANCIB  ou  albctbtomaii* 
ciB,  s.  f»  aleîtoromamia,  divinoiione  pcr 
mezto  di  un  galfo, 

ALÈGRE,  adj.  allegro  ^  snelb,  agiU* 

ALÈGREMENT,  adv.  IwtammU,  »(- 
vamantô  •  eon  brio, 

ALÉGRBSSEï  Si  f.  alhgr^sza,  gioja. 
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ALEINE,  £.  f.  p€iea  di  mon,  êpéaié  éL 
razaa. 

ALEIRON  on  AU>toir,  s.  m«  pièce  d« 
métier.d'étoffeen  soie,  ditoia. 

ALENE,  s.  f.  poinçon  de  oordonnier,l0BÎiui. 

ALENE ,  EE,  adj.  (  bot  )  tenniné  en 
pointe  fine ,  comme  une  al£ne.  V.  ce  mot 

ALÉNIER  »  s.  m.  fitbrieaior  di  Uêina. 

A  L'ERTOUE ,  Auincooa  »  adv.  orMwi- 
éino ,  d^intamo, 

ALENTOURS, s.  m.  pi.  iaoghieifeûnniàmL 

AUÊRION,  s.  m.  (bias.  )  aigloa  sans  tête 
et  sans  pieds  »  aUriona» 

ALERTE,  adv.  debout,  prenez  garde» 
alf  eria,  êtaio  atienti, 

ALERTE,  adj.  gai,  vigilant, acaoi*to«  vigi- 
laniô,  vivoeo,  /mIo.  —  ,pris  aobst.  donner 
une  alerte ,  mMUr  in.attarmo» 

ALEVIN,  s.  ra.  menu  poisson  qoi  sert  à 
peupler  les  étangs ,  avannoito,  pe$eiolùiù 

ALEVINAGE,  s.  m.  i  pueioUai  rigoUati 
neir  aequa  dai  puealori. 

ALEVINER,  V.  a.  mtltarû  pudaialU  in 
una  petchiera. 

ALEVINIER,s.  m.  iorbaiojo  di  péêcioimL 

ALEXANDRIN,  adj.  se  dit  des  ven  fran- 
çais de  douze  syllabes,  aUsiandrino, 

ALEXIPHARMAQUE  ou  ALBziTteB,  s. 
m.  et  adj.  alesiifarmaeo ,  amultio,aleigiîmriô9 
eontravveleno. 

ALBXIPYRÉTIQUE,s.  m.  et  adj.  /U« 
brifugo. 

ALEZAN,  a4j*  tauroy  eolor  rouieeia  d^ 
eavalli, 

ALEZE,  s.  f.  pannolino  eha  mattosi  sgiiai 
matati» 

ALGALIE ,  s.  f.  t.  de  chir.  sonde  creose, 
fan  (a  icannelldia, 

ALGANON ,  s*  m.  eaiana  r/ie  fi  M«(f#  tf 
galooUi, 

ALGARADE,  s.  f.  Cam.  braoaia, 

ALGAROT,s.  m.  «orfa  di  vomito. 

ALGEBRE,  s.  m.  calcul  des  grandeoncn 
général ,  art  analytique,  algobra, 

ALGÉBRIQUE,  adj.  algebraieo. 

ALGEBRISTE,  s.  m.  algobrittû, 

ALGORITHME,  s.  m.  science  des  dobh 
bres ,  atgoritmo, 

ALGUAZIL,  s.  m.  (pron.  gua  à  l'ital.) 
archer  espagnol,  et  par  plaisanterie ,  archer 
quelconque,  alguazih, 

ALGUE ,  s.  f.  alga^  oliga ,  $oria  d*  arba 
marina, 

ALI  AIRE ,  s.  t  (bot.)  espèce  de  julienne» 
teordeo ,  attiaria, 

ALIB ANIES  ,  s.  f.  preealUi ,  eoria  tola 
d  bambagia» 

•ALIBI,  s.  m«  (prat.)  absence  d*one  per- 
sonne d'un  lieu,  prouvée  par  sa  présence  dans 
un  autre ,  alibi, 

ALIBIFORAINS,s.  m.  ^\.pretesiî,teu»a* 

ALIBORON,  s.  m.  ignorant  qoi  se  mêle 
de  tout ,  êaeeêntonê,  imèHroglionOm 

ALIBOUFIER , s.  m.  arbre,  j/y. di  Hanoea. 

ALiCflON ,  s,  m.  «/#  d$ila  rwofe^f  mu/iiio 
aaequa. 


ALL 

ALIDADE/  s.  Ci  aUdada,  rigûpêr  mina» 
gUangot!, 

ALIÉNABLE,  adj.  alitmabUe. 

ALIÉNATION,  s.  f.  transport  de  pro- 
pnëië,  tttUnaxùme,  vendit^i,  iratlazion  dî 
aowiîjiîo.  —  des  esprits,  etc.  ripugnanza,  avver- 
iUme,  —  d'esprit,  alienazione  di  mente,  dit" 
tmûme ,  paztia. 

ALIÉNÉ.  ÉE,  adj.  fuw  di  m.—,  part.  Y. 

ALIÉNER ,  T.  a.  transférer  à  an  autre  la 
propriété  a  un  fonds,  etc.  atienare^  vendere, 
inuferir  in  attri  H  dominio.  Aliéner  Tesprit , 
fir  impastire.  —  les  cœars^  far  perder  faf- 
feiie. 

AhlGf9EWBl!rrfi,mMveiiamenio,dirtUura. 

ALIGNER  ,  T.  a.  ranger  sur  une  même  li- 
gne, UvêtlÊre^  disporre  in  linea  retia» 

ALIGNOlBEfS.  f.  outil  d'ardoisier^  conio 
di  ferra, 

ALIMENT ,  s.  tn.  alimento ,  eibo, 

ALIMENTAIRE, adj.  alimenUrio. 

ALIMENTER,  T.  a.  nourrir,  fournir  les 
alimens  nécessaires,  nulrire,  aiimeniare. 

ALIMENTEUX, EUSE ,  adj.  aiimtntoso, 
uairifivo, 

ALINÉA .  adT.  à  la  ligne,  da  eapo,'^ ,  s.  m» 
observer  les  alinéa ,  i  paragrafi, 

ALIPTIQUE,  s.  f.  (méfl.  chez  les  anciens), 
mrie  di  un  gère  i  ccrpi  per  eonssrvar  la  $«lute, 

AlilQU  ANTE,  adj.  f.  (pron.  qua  à  Vital.)  se 
dît  des  parUes  qui  ne  sont  pas  exactement  con- 
tenaes  dans  un  tout,  atiquanio  :  deux  est  une 
partie  allouante  de  sept. 

ALIQUOTE,  adj.  et  s.  (pron.  quo  k  l'ital.) 
opposé  à  allouante,  aiiquoêo  :  deux  est  une  par- 
tie alîquote  de  six,  deux  est  Taliquote  de  sh, 

ALISMA.,  s.  f.  plante  aquatique,  aiismo, 

ALITER  (S*),  T.  r.  ei^r  infermo  a  ietto. 
{AlUitetrei  n'est  plus  employé  qu'au  figuré.) — , 
▼.  a.  obbligarû  a  etare  a  Utto  :  la  oèTre  l'a 
aNté. 

ALIZE,  s.  f.  fniit  de  l'alizier,  bagola. 

ALIZÉ,  adj.  vents  alizés,  vents  réguliers 
qui  sonf  lient  de  Test  à  l'ouest  entre  les  tropi- 
ques ,  venii  eteeti  ;  et  subst  etesie. 

ALIZIER ,  s.  m.  arbre,  ioto^  bagoiare, 

ALKALI.  V.  ALCALI. 

ALKERMÈS ,  s.  m.  alehermee,  cenfezione 
eTûlehermet,  Alkennès  ou  graine  d'écarlatc, 
kgrmeê  c  grana  di  teariatto, 

ALLAITEMENT ,  s.  m.  Taction  de  donner 
I  téter  y  aiiattmnentOm 

ALLAITER ,  v.  a.  nourrir  de  son  lait,  a/- 
latlara ,  dar  il  lutte, 

ALLANT,  s.  m.  qui  va  et  vient:  cette 
maison  est  ouverte  &  tous  allans  et  venaus,  a 
eki  9t  e  viene ,  a  tutti, 

ALLANT ,  adj.  eA#  orna  di  ûndare,  di  eor- 
ffrs,  €OC9 

ALLANTOTBE,  s.  r.  allantolde^  mon- 
branm  ehe  eireonda  itfeto, 

ALLÈGflEMENT,  s.  m.  atteltunento ^ 
afffflffiiia. 

ALLÉCHER,  v.  a.  attirer  par  le  plaisir, 
la  séducttoo ,  «//«florv,  adetcare^  ottrarre, 

ALLÉE,  s.  f.  passage  entre  deux  murs» 
1. 
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anditOf  torriéojo,-— ,  promenade  en  loigoeur 
entre  deux  rangs  d'arbres ,  viale  d'tUberL 

ALLÉGATEDR,  s.  m.  aUêgantttçhùaà" 
duce  autorité, 

ALLÉGATION,  s.  f.  allegwione,  dtasi(mê» 
proposta, 

ALLÈGE ,  s.  f.  seafa^  battello. 

ALLÉGEANCE,  s.  f.  sollievo ,  allevîû' 
mento, 

ALLÉGEMENT,  s.  m.  V.  alléoeakcs. 

ALLÉGER ,  V.  a.  décharger  d'une  partie 
d'un  fardeau,  a//e^;«rw,  egravart, ^ ,  ûg. 
sottevare,  ricreare, 

ALLÉ6IR,  V.  a.  diminuire  in  ogniêêntê  il 
volume  cT  un  eorpo,  AUégir  ou  auégérir  un 
cheval  (man.  ) ,  allegerirlo. 

ALLEGORIE,  s.  f.  allegorîd. 

ALLÉGORIQUE,  adj.  aHegorieo. 

ALLÉGORIQÛEMEIVT ,  adv.  altegorieM- 
mente, 

ALLÉGORISER ,  v.  a.  expliquer  selon  le 
sens  allêicoriqoe,  altegorizzare, 

ALLÉGORISEUU^  s.  m.  edUgorietu,  ehê 
fa  allégorie. 

ALLEGORISTE,  s.  m.  allegor'uta,  chê 
tpiega  allegorieamente, 

ALLEGRETTO ,  dim.  à'aUegro.  V. 

ALLEGRO,  adj.  et  s.  m.  (mus.)  qui  in- 
dique un  mouvement  vif  et  gai,  allegro, 

ALLÉGUER ,  v.  a.  citer  une  autorité,  «/« 
legare ,  eitare ,  produrre. 

ALLELUIA ,  s.  m.  petite  plante  qui  fleu- 
rit vers  Pâques,  où  Von  chante  I'allxluia  dans 
les  églises,  aeetotella,  alteluja, 

ALLEMAND.  £,  adj.  tedtteo,  allemanno. 

ALLEMANDE,  s.  f.  aria  e  danza  tedeseam 

ALLER ,  V.  n.  se  transporter  d'un  lieu  à  un 
autre ,  andare,  eamminare,  far  viaggio  ,  aa$* 
eare,  venira. —,  faire  ses  nécessités  natureUes, 
andar  del  eorpo,  II  y  va  de  ia  vie,  de  la  ré- 
putation.  «i  arrii^Am  la  vita,  la  riputazionê* 
On  va  commencer,  si  tta  per  eominciare.  Se 
laisser  aller,  aeeondiseendere.  Le  pis  aller  il 
peggio  ehû  posta  aeeadere.  Au  pis  aller,  ad?. 
a  peggio  andare,  alla  peggio.  Au  jeu^  s'eâ 
aller  d'une  carte,  dar  via  una  caria.  N'allez 
pas  croire ,  non  vi  diate  a  pensare, 

ALLÉSER  ,  V,  a.  ingrandire  il  ealibro  <t  un 
cannone;  allésoib,  trapano  per  ingrandir lo  g 
ALLi80Bi ,  métallo  ehe  code  nel  trapanarlo, 

ALLEU,  s.  m.  on  ne  dit  que  franc-alleu 
allodio ,  bene  altodiale,  libero,  ^ 

ALLIAGE,  s.  m.  lega  di  mglalli,  ngelm 
d*  alligazione,  ^ 

ALLIAIRE.V.  ALiAiaa. 

ALLIANCE,  s.  f.  union  par  mariage,  a/- 
leansa,  parentado.  —,  fig.  union  et  mélancê 
de  plusieurs  choses,  mescuglio,  unione.  —  i/- 
leanza,  lega ,  eonfederazione — ,fede,  anelh 
matrimor^tale, 

ALLIE,  ÉB,  subst.  parenie  di  affinHà^ 
affine,  alfeato,  eonfederato, 

ALLIER  ou  Hiu.iBB ,  s.  m.  paretella,  sorta 
di  reiê  per  pigliar  perniei, 

ALLIER,  V.  a.  allegara,  far  lega  di  m^ 
ialH.  — ,  V.  r.  tppartniarsi ,  eonfArarei^ 

a 


U  ÀlàÔ 

ALLITÉRATION,  s.  f.  {rhà)  aÙHM^ 
xione,  bhticeid. 

ALLOBROGS,  S.  m.  àthbroio,  uom  gtos- 

tolano. 

ALLOCATION»  k.  f.  approvâztone  (tuna 
partila  in  conto. 

ALLOCUTION,  8. 1.  aringa^  pàrUta. 

ALLODI AL ,  E ,  adj.  atlodiale. 

ALLODIALIXÉ,  s.  f.  (pral.)  adodià- 

m. 

ALLONGE,  s.  f.  pièce  pouX-  allonger,  giunta. 

Allongement,  s.  m.  aiiungamento. 

ALLONGER»  v.  a.  rendre  plus  lonp,  al- 
iungare.  —,  faire  durer  davantage,  differire; 
inènàr  ùk  htngo,  -—  un  coup  d'épée ,  ttar  una 
êtoeeata,  —  (fam.)  la  courroie,  trar  profilto 
éêl  poeo. 

ALLOUABLE,  adj.  ehc  dcve  pauàrti  in 

ALLOUER,  ▼.  a.  approuver,  passer  une 
Aépèùsè  elknployée  danâ  un  compte,  approvoM 
un  eonto, 

ALLUCHON ,  s.  m.  dêhtê  d*  una  fuda. 

ALLUMER ,  V.  a.  mettre  le  feu  à  .. .  ne- 
èHkdtrû,  infiûtMnarê,  appicear  fuoco,  —,  fig. 
allumer  la  guerre,  eecitar  la  guerra» 

ALLUMETTE .  s.  f.  sotfandh. 

ALLUMEUR,  s.  m.  colui  eha  aecehdè, 

ALLURE,  s.  f.  andamentig  andaiura,  —, 
fièv  ahdamento^  Invîamônto, 

ALLUSION .  s.  f.  altuiiont. 

AliLUVÏON  j  s.  f.  aiiuvipne,  terreho  por^ 
9Êio  M  ^aàiéh»  $itO  dà'  fiumi, 

ALMADIE.  s.  f.  petite  harqùe  d'écorce 
4^\bte ,  ûhnaata. 

ALHAGESTE,  s.  m,  recueil  d'observa- 
tions aslronom^ues,  almagttîo  :  Falmageste 
dé  Plok>mée ,  de  Riccioli. 

ALMAN ACH ,  s.  m.  almanacco» 

ALMANDINE  et  alâbahdiai,  s.  f.  ala- 
hàndma ,  pitira  prezîosa, 

ALMICANTARAT,  s.  m.  (mot  arabe) 
ètrcle  paraUèlé  à  Thorizon ,  fl/miicun/aro. 

ALMONDE ,  s.  f.  mitura  per  C  otio  in  Por- 

ALOES ,  s.  m.  arbre  des  Indes ,  plante 
médicinale  d'un  suc  fort  amer,  aloè, 

ALOËTIQUE.adj.  (méd.)  atoUico. 

ALOGNE,  s.  m.  V.  Bouia.  ^ 

ALOI ,  s.  m.  titre  que  doivent  avoir  l  or  et 
l'argent,  lega.  — .  Cg.  buona  o  cattiva  qualità 
di  persona  o  di  cota, 

ALONGER.  etc.  V.  illowgir. 

ALOPÉCIE,  s.  f.  maladie  qui  lait  toniber 
les  cheveux  •  alopecia ,  ptlaiina, 

ALORS,  adv.  altora,  in quelpunia^  ^ 

ALOSE,  s.  f.  poisson  ,  cheppta,  la>ceia. 

ALOU ATE ,  s.  m.  scimmia  urUmtc  tCAtM- 

rfe«'  .     ê' 

ALOUCHI,  s.  m.  gomma  awù  otiorifera. 

ALOUETTE,  s.  f.  altadola^  lodola.  Alouette 
bupée,  aUodnla  eapelfuta. 

ALOURDIR  ,  T.  a.  rendre  lourd,  apesan- 
\iT,$tardire^sbaJordire. 

ALOUVI.  lE,  adj.  insatiable  (fam.) ,  aJ7a« 

fluil^  eofué  an  lupo. 


ALÛ 

AlOYibfi,  s.  m.  Ugà  pèr  far  vasi  di 
itagno. 

ALOTAU,  s.  f«  dorsOf  p^tso  di  came  di 
I  bue  pre$o  nelia  tdiigna, 

ALOTER ,  V.  a.  allegare,  aggiuttar  la  Icga 
délie  monete, 

ÀL^AGNE,  s.  m.  aninnaU  lanigère  del 
PerU. 

ALPÈS,  s.  m.  pi.  te  Atpî,  maniagne, 

ALPHA  ,  s.  m.  atfa  ,  prima  ieUerà  de' 
Greci.  Alpba  et  oméga ,  principio  e  fine* 

ALPUAEET,  s.  m.  alfabeto,  f  abbiccù  —, 
Gg.  c  primi  prîneipj ,  gli  etementi. 

ALPHABÉTIQUE,  adj.  aifabtlito. 

ALPHABÉTIQUEMENT,  adj.  atfabeïi" 
camente. 

ALPHONSIN,  s.  m.  îirapaUe,  strumento 
ptr  ettrarrt  le  patle  da  schioppo  dal  eorpo. 

ALPHOTtSINES ,  adj.  f.  pi.  taUe^  alpbon- 
sines,  ainsi  uommées  a'Alpbooke,  roi  do  Cas^» 
tille,  totale  al  famine  di  compati  aitronomlei, 

ALPHOS,  s.  m.  (  chir.  )  alfOf  nwrfea, 
vitiliglne,  toria  di  maiattia» 

ALQUIFOUX ,  s.  m.  tpécîe di plomboag^ 
vole  a  polverizzarsi ,  ma  diffkiU  a  fânderti, 

ALSINE,  s.  f.  plante,  orecchia  di  topo* 

ALTÉRABLE,  adj.  alieraUle. 

ALTÉRANT,  s.  m.  (méd.)  aUerativo, 

ALTÉRANT,  E,  adi.  ehe  muove  la  eete. 

ALTÉRATION,  s.  T.    changement  dans 
l'élat  d'une  chose ,  aUerazione,  mutazione,  —  » 
grande  soif,  tele  ardente, 
.  ALTERCATION,  s.  f.  débat,  contesU- 
lion,  atlereazione ,  conteta  di  parole, 

ALTÉRER  ,  V.  a.  changer  Vélat  d'une 
chose,  alterare,  mulare.  — ,  changer  en  mal, 
guastare*  — ,  émouvoir,  troubler,  commua^ 
vere ,  pcrlurbare.  —  ,  causer  de  la  soif,  aue- 
tare.  —  les  monnûes ,  faUificarle.  — •  v.  r.  lès 
vins ,  les  bonnes  mœurs  s'allèrent,  si  guattano, 
si  eorrempono. 

*  ALTERNAT,  s.  m.  action,  droit  d'ol- 
terner.  allcrnazione ,  falternâre. 

ALTERNATIF,  IVE,  a^j.  altcmativo, 
che  opéra  a  vicenda, 

ALTERNATION,  s.  f.  altemazione,  eom- 
binatione, 

ALTERNATIVE,  s.  f.  option  entre  deus 
dioses,  aitemaliva. 

ALTERNATIVEMENT,  ailv.  aitemati'- 
vamente,  a  vicenda, 

ALT£Ri^E,  adi.  attemo,  teambievote, 
ALTERNE.  ÉE,  adj.  (bias.)  se  dit  des 
pièces  qui  se  correspondent,  allemo, 

ALTERNEIt,  V.  a.  agir  tour  à  tour,  a/Zer- 
nare»  operare  a  vicenda, 

ALTESSE ,  s.  f.  titre  d'honneur,  altMtë. 

ALTlIÉA.  V.  GUIHAOVI. 

ALTIEK,  ÈRE.  adj.  altitro ,  mregante. 

ALTIMÉTRIË,  s.  f.  allimetria,  arte  di 
mUurar  le  altezzê, 

ALTISE,  s.  m.  eoria  di  tearafaggio^  im» 
tetio, 

ALTO.  s.  m.  ou  qiimtb  ai  violb»  vioian^ 
t  ALUCO^  S.  m.  espèce  de  hibou,  f/VqccoV 
barbagianm. 
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AMlMI^^  t  mHmJk,  HiiiM^  i»èMi  ftr  I  émiiiiàiàtê\ mÈÊmÊtmr4^  nifÉbHi  fm^Ê^tl»  i. 


ALUiNÛr',  s.  m*  <<]biiii.)  veiMeau  ftiibli- 

*ALUffSLIiB,  ».  f.  fafNA  iff  tùnèttû,'-', 

AUJM  IfVË .  !(«  f.  U0»  ^W  éthwtc. 
ALUMIJNEUX.EVM,  àdj.  attaiAihen, 

AI«DN ,  »*  «i(  «Z/nm» ,  «frr»  itfe. 

ALUMBR,  ▼.  ».  tremper  dttns  dâ  l'eau  d'à- 
hm ,  attMndtMre ,  dur  taitamt, 

ALVARDRt  s«  f.  gmtr^  éi  grûthtgà^ 

ALVÉOLAIRE,  adj.  elveoiarf, 

ALVËOfiE',  ê.  n.  oeïMe  des  abeilles ,  or- 
iiM>  «fcmrftf.  — V  tratis  où  les  dents  sont  pla^ 

ALYP<NI  9  ft.  fth  af<0d  »  firtAiee  purgetiibo, 
ALYSBE,  s»  f.  terî  ^ba  eontro  h  moHure 

à^  ami. 
AMAIlIilTÉ  ,4.  f.  mméhiUtà,  fiaeevolttuu 
AIIABB8»  s.   f.  (blas.)  amatdi,  trt  fktcc 

parmistls^ 
AMADIS,  s.  m.  m9tsa  mmiicathe  t'affib^ 

AM A  DOB  »  s.  m.  cêea  fitlia  d^una  tpeciû 
éi  fango  par  tuxânêei^  U  fuoeo. 
*AMAJ>OVfillE|fT,8.  m.  (lam.)  earttsûy 


AMA^ËTTE»  s.f.  iiiAflldb^tji^MMia. 
AMATELOTEB,  t.  tu  maoppian  i 


AMADOUER ,  t.  a  ihtter,  caresser  pour 
allirer  à  soi,  carctxarû,  lutingart. 

AMAIGRIR,  Y.  a.  rendre  ma'rgre,  dima- 
frér*^  wmmgraré,  ûMi^tHàthft,  setmùte, 

AMAIGRISSEMENT, s. m.  tmûgrimtnMt 


AMAILLADES  ou  AMàikibis,  s*  T.  pi. 
rrtd  dm  p0ieûtùn, 

AMALGAME ,  s.  m.  amatgamaf  unton*  di 
WÊeUiiii  eût  me^eurw. 

AMALÛAMER ,  V.  a.  Dnre  tin  amalgame, 
mmtmtgmnat^ 

AMANDE,  s.  f.  finit  «  mandota,  mnndorla. 
— ,  «lima ,  o  Mems,  ehe  é  H$t  noceiôh  di  ahuni 
ftntu 

AM  Afî  Wk  y  f.  ta,  boisson  de  lait  et  d'amandes 
hnfét»  H  iMssées ,  amir/ftoi»  di  mandùrU. 

AMANDIER ,  s,  m.  arbre,  mandorh. 

AMANT,  "^ê,  amante,  innanwraio,  amiao. 

AMARANTE, s.  f.  fleur«.et  adj.  coufeur, 
■MMi»ji#»;  ieiantiio. 

AMARANTINta,  s.  f.  sp.  diamdràktq. 

AMARINER ,  V.  a.  remplacer  l'équipage 
^Wn^tAs$eÊiù'pt\i^marinére. 

AMARQUE,4.f:y.  aouig. 

AMARRAGE,  i.  d.-  f  atione  di  Icgat  un 
oaMeeih» 

AMARRE ,  À.  f.  çavd,  gûtnéna. 

AMARRER,  t.  a.  lier  arec  l'amarre,  (e-w 
gmn  eon  ana  g^menà. 

AMftRYLtif  S ,  t.  f.  pittMa  tfiHiveAa  ptr  il 
êmo  fiore  eh'  é  simile  al  nafcifO .  — ,  nome 
lÊmM  fâffàHa. 

AMAS,  s.  m.  mueehiû,  monUi  motltta- 

AMA9AER  *  t.  a.  faite  hhmiub  ,  «sendte, 


(1  ' 

AMATEURES,  m.  aaimii,  Mi«Mt.  ^ém 
^yewMif^tM,  diàtfimtê. 

AMATIR,  T.  a.  ôter  le  poli,  abba^êM^ 
MikVnùrÈaMi  éa  iuëendmta  dêà  Métallo. . 

AMAUBOM,  s.  f. maladie detTeiax^^i*» 
ttattHi^à..  ... 

AMAZONE,  s.  f.  amaxtone»  ftamàamm^ 
taggiôèa  0  gaa^mrm* — ,  gmne.di  pappégaUi 
dî  eohw  giaih, 

AMB A€HT ,  8.  aR«  torta  digiuritdhimm 

AMBAGES,  s»  A  pL  peu  us.  tiacaya0v« 
tions,  ambage,  circonhcutione  ofmrvv, 

AMRA AVALES,  S4  f.  pL  fiilé  m  met  di 

AMBASSADE,  S. f.  ttmboMeeriapitgaMimtdk 
hnbaâeiala. '-■' ^  (mn»^m4àiaggiô,     . 

AMBASSADEUR, s.  m.ambateiadoH^*^» 
î$m.  fM$i«ffgiepé, 

AMBASSADRIGB,  s.  f.  imbasét/thtê.  -^, 
fam.  tnêstaggitra, 

AMBESAS,  s.  m.  coup  de  dé  qui  amèof 
deux  as  au  trictrac,  ambtuti* 

AMBI  $  9.  m.  macekina  pêt  le  luitaêiêni. 

AMBIANT,  E,  adj.  oméfrala. 

AMBIDEXTRE ,  adj.  ambidatrê. 

AMBIGU,  U£,  adj.  ambiguû,  dubbià^ 
êifutvoeo,  — ,  s.  m.  pmtû ,  ii»  eui  $i  iêrv»  m/ 
tempo  emrfii  e  ftuita* 

AMBIGUÏTE ,  ^  f.  mmbiguttà.duhM^Êêa, 
tHenrHà, 

AMBIGUMENT,  adv.  amhigaamênH. 

AMBITIEUSEMENT  ,  adv.  amhWiMir^ 
menle. 

AMBITIEUX,  EUSE,  adj.  et  s.  «mé» 

gtoto ,  Voriûio. 

AMBITION .  j^.  f.  ombMatw,  fà$Uiy  éorti^ 

AMBITIONNER ,  t.  a.  ambirt. 

AMBLE ,  s.  m.  alhire  du  cheval  entrtl 
•paset  le  trot ,  .ûtnbio ,  poriAntê ,  Iraimo. 

*  AMBLER ,  V.  n.  nUer  Vamble,  andar  éi 
portante, 

AMBLEUR  .  s.  m.  andèa  o(ftcter  de  la  pc^ 
tite  pcnrie  du  i^i ,  eerlo  ufpziaté  di  iuLvaUm'itzam 

AMBLYGONE,  adj.  obtnsangtc,  otluHU^ 
gofOi  ambtîgtmio.' 

AMBLYOPIE,  s.  f.  abùagliamtnii  âmt^ 
nui  ne  lia  vista, 

AMBON  ,  s.  m.  frc6</7ia. 

AMBOUTIR ,  ▼.  a.  render  una  toiH,  cOKf' 
ettva  da  tma  parle  e  eonvessa  dalf'ût^ra,  •  • 

AMBOUTISSOIR ,  s.  m.  ou^il  pook*  Mft- 
boulir,  V.  AMBooTiB  ;  et  ponr  former  la  léte 
des  pros  clous ,  chiodaja» 
■    AMBRAGAN ,  s.  m.  poisson  dnnefr,'«ili^ 
bracane.  ■  .     .' 

AMBRE  .s.  m.  ûmbra',hortatoilantàreêi'' 
nosa  e  odorifsra, 

AMBRER ,  Y.  a.  '^arftimer  tfehnbrêy^taw- 
brare, 

AMRRETfE,  i.  C\ttni;fJttm ,  fio^'té  «Aa 
ha  r  odor  dêW  ambra, 

a. 


âo  AME 

AMBBOISXl,  t.  f.  mmrtiUiM  dtt  dien. 

êmbroiia.  —  (bot.)>  pmU  imriUima» 
AMBULAUGB  ,  8.  f.  ospifAt  miUtn^  ehe 

vm  éiètHt  «/<*  «mtalff. 
AMBULANT,E»  %di.ambttlmU,  ehe  «cm- 

MiiM.  HomoM  Mttbalanty  ekê  é  tem/fre  m 

tammino,  HApital  ambulaot»  ehê  fiêgue  fm^ 


AMBULATOIRE»  a^j.  tî  é/û*0  di  jfîurisdi- 
gimê  ehê  nom  à  fiêui  in  u»  Imogo,  La  Tolonté 
de  l'homme  est  bien  ambulatoire ,  vwrlttbiUg 


ÂMS,  8.  f.  principe  de  la  Tie,  anima,  spU 
riio,  — .  î^.  fmta  uifariui  ta  atlàfa,  gran" 
éiKUL  dôih  mtnU  e  éti  euor$;  penotut;  parte 
MiCarMi  dbM0  nutifli;  eid  ekê  <fc  nêU*  inUmû 
di  akmna^  eoM. 
.   *kUi,tS,^w^.bmamaiù,dU^to, 

AHÉLAliCBS,  s.  m.  torta  di  netpoUit  c 

AMÉLANGHIER»  s.  m.  arbre»  $<nia  di 
meêpoh, 

AMÉLIORATION,  s.  f.  meUleur  état» 
chanmMit  en  bien»  migliattananMo, 

AMELIORER, T.  a.  rendre  meilleur ,  nù'^ 
giimwrê, 

AMEN  ^mot  hébreu)  »  ainsi  soitril ,  am^n, 
eûtl  mm.  Dire  amen,  eoÊuantirê  — ,  iam.  jus- 
qu'à amen ,  iino  al  fine, 

AIGÊNAGEMENT»  s.  m.  aûoonaamênto 
étf  legnami  rêdsi, 

AlfiâNAGBR,  ▼•  a.  teparare  il  Ugname 
reeito  par  gti  uti  diffortnii  a  eui  si  destina. 

▲MENBABLE,  adj.  qui  peut  se  corriger, 
mntndahiU.  —,  sujet  à  l'amende,  nuritevoia 
di  mmltm*  di  ammanda. 

AMENDE,  s.  f.  peine  pécuniaire»  mu/ta, 
ammanda.  Amende  honorable ,  rétractation* 
peine  infamante,  ammtnda  onoravota» 

AMENDEMENT,  s.  m.  changement  en 
meus,  êmêndoMonê,  eorrtùonûm  —  »  engrais 
des  terres,  eaioria,  tstamé, 

AMENDER  •  v.  a.  condamner  à  payer  l'a- 
mende t  €9ndanaùr€  alla  m  alla ,  ail'  ammenda. 
•— ,  rendre  meilleur,  tmandare^  eorrsggtre. 
Amender  des  terres,  Utamare,  ingnusara  un 
4wrtmo,  —,  setmara ,  ealar  di  prêzso, 
.  AMENÉ, ÉE,i)art.  condùilo ,  acc-^^i.  m. 
aaandat  d'amener,  ordine  di  eallara, 

AMENER,  ▼.  a.  eondurre,  mtnare,  tîrarc 
4  ae,  introdurrô,  métier  in  usa  gualehe  cota. 
Amener  les  Toîles ,  ammainare. 

AMÉNITÉ ,  s.  f.  agrément,  ce  qui  fait 
411'nBe  chose  est  agréable  et  gracieuse,  amû- 
nità ,  piaeevalciza  di  poète,  — ,  fig.  gioeondità, 
.eeauità» 

AMENUISER ,  ▼.  a.  atsotligiiare, 
AMER,  ÈRE,  adj.  qui  a  de  l'amertume, 
^maro,  —,  douloureux,  aeerbo^  tormentoso, 
•i— ,  s.  m.  fiel  de  quelques  animaux ,  fiele, 

AM&REMBNT,  adT.  amaramentû,  doloro- 
aamêntê^ 

A.MERTUME,  s.f.  amarezza,'-- ^  fig.  ama» 
ritudinè,  affanno,  afflizione. 

.  AM£TQISTE»  S.  f.  pierre^  précieiMe,  ama- 
tttia. 


*•     •     • 


KUMmvaaVT ,  s.  m.  *i4fUn  fini. 

mentoda  eamera,  ece* 

AMEUBLIR,  y.  a«  rendre  menbl*. rendre 
de  nature  mobiliaire,  investir  in  béni  rnebiâ  i 
danariprovenienti  da  boni  eiabUi.-^  des  terres, 
sminujigotare,  tpelveriszar  ane  terra. 

AMEUBLISSEMENT,s.m.  hinvutiria 
mebUi  i  danari  fitovegnenti  da'  béni  eiabili» 
—,  «  mobili  steui  eamproii, 

AMEUTER ,  ▼.  a.  mettre  des  chiens  en  état 
de  bien  chasser  ensemble,  auvezear  î  eeni  a 
eaeeiar  inêieme.  —,  fig.  attroçiper  et  animer 
plusieurs  personnes  pour  les  faire  agir  de  con- 
cert, tellevarey  far  génie.  S'ameuter,  au  réc. 
atetarti 

^  AMI  9  lE ,  s.  celui ,  celle  avec  qui  on  est  lié 
d'une  affection  réciproque,  amieo,  amiea.  Ce 
mot ,  en  italien  comme  en  français» s  étend  aux 
animaux,  aux  plantes,  aux  couleurs»  etc. 

ABilABLE,  adi.  amiehevole,  eeHete,  ami' 
eo.  Vente  à  l'amiable,  vendita  privala. 

AMIABLEMENT.  adv.  amieheuelmente. 

AMIANTE,  s.  m.  amiante,  materia  m»- 
neralô, 

AMICAL ,  E,  a4i«  amichevole, 

AMICALEMENT,  adv.  amieamenie. 

AMICT ,  s.  m.  sorte  de  linge  bénit,  aanV/0. 

AMIDON ,  s.  m.  amido. 

AMIDONIER,  s.  m.  amidafo. 

AMI6NARDER,  AMiciioTEa,  ▼.  a.  mot 
pop.  et  iam.  flatter,  far  te  pareline,  eareg- 
gtare. 

A-MI-LA  (mus.)»  a-mi-ia. 

AMINGER  ou  AHiKoa,  v.  a.  rendre  plus 
mince ,  assoit  igliare. 

AMIRAL,  s.  m.  ammiraglio,  générale  dette 
armale  navali.  — ,  vasceUo  primario  di  flotta. 
Amirale,  s.  f.  moglie  di  ammiraglie,  —tgaiera 
eapitana. 

AMIRAUTÉ,  s.  f.  ammiragliato. 

AMISSIBLE,  a(^j.  t.  de  Uiéol. ,  amissi. 
bile,  che  sipuà  perdere. 

AMITIE ,  s.  f.  affection  ordinairement  par- 
tagée ,  amicizia.  — ,  plaisir,  faveur  :  faites-moi 
1  amitié  de  . . .  fatemi  il  piaeere,  il  favore. 
Amitié  des  couleurs,  amveniema.  —,  an  pi. 
caresses,  paroles  obligeantes,  finezze,  gen^ 
tilexze. 

AMMAN,  s.  m.  tiiclo  di  dignità  nella  Sv»*- 
xera. 

AMMEISTRB,  s.  m.  scabino,  sp.  di  m|- 
dace  in  aleune  eitià  tedesehe. 

AMMI ,  s.  m.  plante  ombellifère,  ammi. 

A  MM  1  TE ,  s.  f.  materia  pieirosa  formata  di 
graneltini  attaecatï  infieme^ 

,  AMMODYT£,s.m.  ou  ascdiua  j>e «a^i^, 
tp.  di  pesée.  . 

AMMON  (cojor^  pM.  V.  lumoane. 

AMMONIAC,  AQUE,  a^j.  ijonedc  sel 
et  de  gomme,  ammoniaco, 

AMMONIAQUE,  s.  L  (n^uv.  chi^,)  f  tii- 
fima  speele  d'alcali, 

AMMONITE,  s.  m.  coquiUe fossille»  em- 
monite. 

AMNIOMANGIE,  s.  f.  divination  n^r 
YatamoSfûmniçmanfta,       ,5. 


AMP 

AMlf  lOS,  s.  hl  enreloppe  dafëtiis,  mimiâ. 
AMNISTIEES,  f.  tmauttia,  ptrémo g9» 
mrmiê. 

ABfODIATEUR ,  s.  m.  qni  prend  à  ferme, 
ûffitiuah,  eanduUorê, 

AHODIATIOir,  s.  f.  afflUô. 

AMODIEH ,  ▼.  a.  affermer  mie  terre  en 
grain  oa  en  argent,  conduire  ,  pigttarê  a  fttto 

AMOINDRIR,  Y.  a.  diminuer,  rendre 
moindre,  diminaire ,  ic&mnre, 
AMOINDRISSEMENT,  s.  19.  iCmiiirt. 

A  moïses  ,  5.  f.  pi.  pezzi  difegna  cfie  ser^ 
9<mo  p€r  tcncr  nniti  eerti  iav'ori  'ai  grotso 
Ugname,    

AHOLETTBS  ott  moisks,  s.  f.  i)!.'(mar.) 
k^fhideWargtoio,  dove  si  mettgno  iê  tiangh$» 

AMOLLIR,  y.  a.  mùttifieare ^intenerire, 

—  ,fij.  ûffeminare, 

■  AMDLLISSEMENT.5.m.mo«//îc4meii#a. 
A UOME,  s.  m.  fmit ,  omomc?^ 
AMOMI.  s.  m.  pepê  delta  Giamaiea, 
AMONÇBLEM£NT,.s.  m.  ^  ammonth- 
ektara ,  mueehio. 

AMONCELER,  t.  a.  aeeumularep  oîn- 
mueehiar§»  * 

AMONT,  aèr,  en  remontant,  di  topta, 

4t  îiucr.  —  (mar.).  tcnt  d'amont,  rf*  orienta. 

^AMORCE ,  s.  f.  app^t .  esea,  *- ,  poudre 

dans  le  bas^înet  d'ime  arme  à  feu ,  poherino, 

—  ,  6g.  Mca,  allcUamênio,  vatzi,  (usinghe,  » 
AMORCER  ,  V.  8.  adatearû ,  por  f  eeca  ; 

miiateara,  aU&ttara^  Urarem  iusinghê. 

AMORÇOIR.  F.  TAxiÈaE  et  VRtuLt. 

AMORPHE ,  adjL  (nat.)  senza  forma  dis-^ 
iimttt.  Polype  amorphe ,  substance  amorphe. 

AMORTIR ,  T.  a.  rendre  faible,  eeemareg 
aaimguere, —,  en  parlant  des  herbes,  macù' 
poTûf  ammottirt.-^  des  couleurs,  diminuira 
tk  frappa  vivaeità  de'  eolori,  —  les  feux'de  la 
jeunesse ,  calmar  il  bolhr  délie  passioni.  — 
des  rentes,  liberarti  dal  earieo ,  attinguerh, 

AMORTISSABLE,  adj.  che  si  puà  eetîl^ 
gaere. 

AMORTISSEMENT, ibt  ritcaîio,  ef- 
foisiane  if  on  censo.  "       «B^ 

AMOUR  ,  s.  m.  principe  d'union,  tM" 
'attachement  j  l'objet  aimé  ;  passion  d'un  sexe 
pour  l'autre,  clc.  amore.  Dans  celte  deir- 
nièrjB  acception;  ce  mot,  en  français,  est  fé- 
minin au  pluriel  :  ardentes  amours  ,  fol- 
les amours.  Amour- propre ,  amor  proprîo, 

OrgogliO,  

AMOURACHER  (S') ,  v.  r.  prendre  une 
passion  folle,  ineapriecire,  invaghirti. 
AMOURETTE ,  s.  f.  eaprieeio  amofoèo» 
AMOUREUSEMENT,  adr.  amorotamén- 
te  y  affettuosamente, 

AwO0RÈtJX.EUSB,adj.mfwm«rfl<a.— , 
invaghitOy  afceto,  ^ 

AMO V  IBlLnr ,  s.  f.  quàlitd  di  cota  am- 
.  movibile. 

AMOVIBLE,  adj.  ammovibite, 

*  AMFASTELBR ,  v.  a.  (teint.)  impiumar 


AMP  ai 

fMnhfiB,  s.  U  ompéRU^f  9*ff*  Mte- 
WHnota, 

AMPHIAtiTROSB,  s.  f.  ârticuiatUm 
mixte,  onfiariroiL 

AMPHIBIE»  adj.  qui  vit  sur  la  tenect 
dans  l'eau ,  anfibio. 

AMPHIBOLOGIE,  l%  f.  double  sens  d'une 
phrase  mal  construite,  onAbologia, 

AMPHIBOLOGIQUE,  Bd^,  amfiMQgm ^ 
equwoco, 

AMPHIB0L0G1QUEM£?(T*  «dr.  «n^- 
bohgieamente» 

AMPHIBRANGHIES,  s.  f.  ph  espace»  au- 
tour des  glandes  des  gencÎTes,  anfiàronehiêm 

AMPHIBRAQUB ,  s.  m.  pied  de  Te»  la- 
tin, anfibraeo.  V.  AurmuACMM» 

AMPHIGTTONS ,  s.  ra.çU  mfiMnl 

AMPHIGOURI,  s.  m.  fam.  taniafara, 
ditcorao  senz*  ordinê  e  priva  di  seneo» 

AMPHIGOURIQUE,  adj.  ateuro,  bar- 
letco», 

AliIPIlIMAOBE^  s.  m.  pied  de  vers  Mo, 
une  br&ire  entre  deux  longues,  le  contraÎM 
d'amphibraque,  amfimaerOm 

AMPUIPROSTYLE,  s.  m.  temple  qui 
arait  quatre  colonnes  par  devant  et  quatre  par 
âernèTt^anfiproetihi, 

AMPHIPTÈRE,  s.  m.  (blas.) drago  aUdo» 

AMPHISBÈNE,  s.  nu  anfu^OM,  satta  di 
serpante, 

AMPHISCIENS ,  adj.  m.  pi.  jinfis^,  àaà 
abitanii  délia  tona  torruta. 

AMPH1SMILE,8.  m.  bi9toH,^ammëiitt^ 
Strumenta  di  ehirupgla. 

AMPHITHÉÂTRE ,  s.  m.  grande  eneeiiil* 
avec  gradins  ;  lieu  éleré  dans  un  théAtie  tîs» 
à-TÎs  de  la  scène ,  anfiiaairo» 

AMPHITRITE,  s.  m.  ^siwr»  di  ««wi 
marini, 

AMPHORE,  s.  f.  mesure  de  liquides  cbeK 
les  Romains,  anfara.  •   r 

'    AMPLE,  adj.  ampi0. 
.  AMPLEMENT,  adv.  ampiamamte,  (argi^ 
iitêMe» 

AMPLEUR ,  s.  f.  ampiêdta. 

AHPLEXIGAULE,  adj.  fogtia,  eka  ah- 
tomia  ilfiutà  délia  $ua  pianta.  \ 

AMPLIATIF.  IVB,  eAy  a^Hmiwh, 
,    AMPLIATION,  s«  f.   ampliaktawg  M» 
monta,  '  >*     /- 

AMPLIER,  V.  a.  peu  us.  ampliare,  m- 
treeeere.  —  (  prat.  ) ,  eUffkrire. 

AMPLIFICATEUR,  s.  m.  amplifieaio^ê. 
êsagerante, 

AMPLIFICATION, s.  f.  ampUfieaxiom, 
AMPLIFIER,  T.  a.  mnplifUiute,  aggramm 
dire, 

AMPLISSIMB,  adj.  titre  d'honneur  qu'on 
donnait  tfti  recteur  de  l'naif  ersité  de  Paris , 
ampfittimo. 

AMPLITUDE ,  s.  f.  amplUudme,  linaa 
che  deserive  la  bomba,  <•««,  area  doit  orissenia 
dal  punto  ove  ti  leea  um  astro  wimb  dave  tra^ 
monta, 

AMPOULE  ,8.  f.  ampêUa.-^  va9tiehatta, 
bolU  aequajwtiu  • 


àê-  AKA 

fié,  ampoitoto  ,gonno» 
AMMULEVTB,  s.  C  éntpo(lt$9a^frol00Uf 

4t  $abbia* 

AMPUVATiOH  9  s*  f.  f iv9«f m ^nA' »  «m- 
puiaxione. 

putation ,  antfiirfaiv ,  lro?i<iw^ 

pnrtiiz'foto  di  earatteri  o  figure» 
.  AMURER*  ▼«4.(mB(,;|  taideolesc^r- 
Sges  des  voiles ,  <trflr  tefani 

tittviper  pàénnti  /#  fciii- 

-  ^  AMUAGUB,  .1».  Lamwmp  n^onkU ,  /•£- 
cîa  deW  olio, 
AMt7MfiE£  »  adj,  §k$  puà.9$f994n>€rtUo, 

AliU»ANT>  £^  a(^  ^iumwifl0,   di^i- 
îêvoh. 

AMUSEMENT»  $.  m.  triMuil^t  ffNfa- 
fmnpo;  sutterfuglo,  inganno, 

.  AHUSER  ,  ▼.  a.  acheter t  fcûie  .H*^  ^^ 
iMwa,  trmtêênm^t  Uéer^  <i  éa^«.  -^ ,  diyert^ 
par  des  choses  agréaJileft  «  iolle^^r^ ,  rietêarf^ 

AMUSETTE,  s.  f.  i««  («««fmintfnio^ 
bëgétteHtL  •  '  ..:.''''»;• 

'  AMUSEUn,  «.m.  iroft^iMûrf. 
AMY6D  ALRS,  s.  il  pi.  gavigne,  cerU  gUv^r. 

AMYGOOLOÏDB^f,  L  pi§tra  chû  r(^âMfi^ 
wtigtiétmiémpf^iyifMréB. 

AN,  s.  m.  anno»  Le.  bout  d^  ji'ao»  «un** 
MTMnia.  Pas  an^'aviiiia/r9«n|Bis  '«i^f  01^10» 

AN  A,  s.  m.  raeeoUa  éi  <9^a^c«,  di  dctii,  tfCm 
Mtmûgimma^  BotHipar,tian(^  ^  #«• 

AN  ABAPTISME ,  f.  m.  opinion  des  ana* 
baltes»  mmbàlHimei* 

ANABAPTISTES ,  s^m.  pL  sectaires  qyj 
ne  baptisent  les  enfans  qu'à  ('4^e  'diO  nriapn , 
iKi/fèàttèêiic^  •     ■•»'>  . .   .-  . 

ANACANDEP,  s.  m.  terpentello  delC  iêoi^ 
dikiadagatear^dêi^diéeti.imittttarsinêiC  ofto^ 

ANAOARDB»  s*  m.  fruit»  awaeardo, 
AJfAeATAApXtQVf,  s.  m.  et  iw])].  re- 

""  ANAGÉPHALEOSE»  s.  f.  anaufuMm^ 

wpiiûgm^^  '  «n         • 

ANAGHORET£,.«.  m.  uimeorefa,  êoU- 


ANAGURONISME.  s.  m.  anacfonUmtf , 

éi  ^fmmhgiifk  \    : 

^IIApLA^ÏiQiCJE.  9.  f.  M^pftficqa,  ^orfa 
dêtt  oitiea,  chg  ha  ptitoggeito  te  refratianÂ» 

mi  émt  éo*  primpi  ^««n^  éuwm^tfWO  U 

govemo. 

V  AllA^OOLLÉMATES,  |.  m.  p|.  «ociens' 

ANAGOSXfiMiito  f.  â»ia  di  9^^  41  to« 

ASAaGBÉONXIQUE,  a^j.  atmrmiiêo. 
9ui  gusio  dêUê  0di  dr  ÀTMtiHmêê* 


•mqie,  t^n^i^dtQ  di  4ê^*»^  «f  r^ 
det(*  aofuê, 

ptOii. 

ANA6ALLIS,  V.  ^oçioa. 

*  ANAGARlSi.  I.  m.  ou  BOIS  M4n;»  oim* 
giridc ,  aUbûtv  delC  America, 

AlfAûOGIE,  s.  f.  tmagogiû,  êtevaUwÊ^ 
dêit  û^ima  a  J>io. 
ANAGOGIQUE»  a4î«  an/igogiwt  mi$t^ 

Al^AGRAMMATISER.  y.  a.  faire  de^ 
aoDwri^mnM^  •  tm^igpaxnmfiitMfe^ 
ANA6|IAMMATISTE^^  m.  cAa  fa,  «m- 

grammi. 

Ai^AGp^HB,  V  f,   tflWfnasitioq  f(es 
leltreu  ^'un  mot  t  «4vvwnat«- 
. '^ANALABE,  3.  nou  ^(a^a«  jp^flf  i£i/r 
a^cto  </«^/(  dntieki  nuinàei  grêei* 

tneiili  «ce/fc  ai  ovak^â^^^ri* 

ANAZaBA^K^»'^  9^  pla^îspbibac»  fpi* 

AN  ALEPSIË  ,  s.  f.  rieuperamènto  di  forte* 

.  ANALOGIQUE  »  adj.  àtalpgkp. 
ttfuUogicame^U, 

.  AN ÀLOGlSME,  4.  Q.  anahgUmi. 

ANALOGUE,  «^i. aiui/9f à. 

ANALYSÉ»  s.  i^oMiJisù 

ANALYSER,  V.  a.  faire  l'fnalya^,  Uré- 
duçtiop,  la  résolution  d'un  gojtm  dfn«  ^ 
ppncipcs,  fyr  C  analUi,  comptmqiftr^ 
.   ANALYSTE ,  s.  m^  vnatjo  nêU'  ^nuUitL  . 

ANALYTIQUE,  a4k  analUin,  ... 

ANALYTlQUBM8!N?;,^y,^«rv*»<  4pi^ 

ANAMQEPPIOSE»  s.  jT.  rçpré9enUtîo9 
double  »  tableau  qui«  à  différentfs  ^istances  » 
représente  les  objets  de  manières  dllTéraitf^, 
OfH^morfui.    -  ^/> 

ANANASl:jM.  anann^,  Ptfi^^  ^ff^^fi 
4êl  Péril.        ^^ 

k^Ky%%T%,^m.<mapukp'^jarUkd^più^ 
gi  po%9UL, 

AN APESTIQUB ,  s.  m.  vtr^p  «om^ofla  di 
ajuipe4li.  ' 

*  ANAP^ONESE,  s.  f.  mui/huMi  0  êm- 
tlzio  del  eanto  per  dUatare  i  poimont^  , 

ANAPIIOBB.  s.  £  (t^b)  ^ftifw^.  ripêli- 
tione,     . 

ANAPLÉROTlpUB,  a4j.  sed^t  desmé- 
dicameos  prô|Nres  f  feke  x^f lire  Vqb  ^ifs  » 
anaplerotieo.  *     , 

-  ANABC|[|E.s.f.f|liareftj<,#to^W<^Mr0 
tapoa 

AN ABCHIQUB ,  adj.  muirtihUto. 

AN  ARCHlSTE,s.m.  par  tlgugno  deltas^ 
ehia, 

AIlASARQUE.s.  t  anai^ir^»  sorte  éi 
enfiagionê  dêi  €0rp0» 


dr  vati  def  eorpo, 

ANASTOMOSER  (S*),^  r.  unirti^mhoc" 
etnrti  lie*  vasi  un  neifatfrû. 

ANAT£»s.  f.  etrtM  matçria  nellû  îndie^ 
ehe  fa,  i(  eotor  .rotso, 

ANÂTHÉbIaTISER,  y.  a.  seomun'œarû, 

*  ANATHÉMATISME,  s.  m.  anatemû' 
îUme. 

Alf  ATHÈME  ,  s.  m.  teomunlea,  anatema, 

ANATOGISME»».  nv  an^îpcUmo,  inté- 
resse detlT  mttrésié. 

AIVATOMIE,  s.  f.  anatomia, 

ÂNATOMIQITE.  adi.  flna/om««>. 

ANATOMIQUEMENT,  adv.  watomioL' 
wnfnte» 

A!f  ATOMISER ,  t.  a.  nofomittare. 

A^A:fOMISTÇ»  s.  m.  esperia  ndla  nffo- 
mia;  notomisla, 

AKATRON.  V.  iiATtoif. 

*  AN  AZiE .  s.  m.  albero  del  Madagascar, 

*  ANGELLK,  I* /^  aife/Zii. 
ANC^TRES^»  s.  m.  '^1.  onfenatt,  mag^ 

giori.  — ,  parens,  aniècestori  y  predeeessorL 

ANGETTÇ3  p*  B09LiMis,s.  m.  pt  ou 
coBBf  DB  Bouti9Ç8 1  P^otts  di btwina ,  eerli  capi 
ett  corda  di  veUi.  -      ' 

ANGHAy ,  s.  m.  vato  da  ripor  caltlna, 
ANGBË ,  5.  r.  llnguetla  di  aïeuni  strumènti 
dafiatot  eannell»  iT  ottone  negli  organi  ;  ta^a- 
^tto  per  eùi  passa  ta  farina  nstta  madia  del 
mulino.     ,  *"  ' 

A^GH]^,ad]j.  m.  (blas.)  se  dit  d'an  cime- 
terre recourbé'/ torfp. 

AI^GBER  ,  T.  ô.  métier  la  tmgueita  ad 
une  strumento  di  musiea» 

ANGHILOPS .  $.  m.  tumare  netf  oechîp. 
ANGHOIS .  s.  m.  poisson  »  aedtuga, 
ANGHYLOSE,  s.   f.  anehiioti,  Unione  di 
due  ossa, 

ANCIEN,  ENNÇ,  adj.  antico,  veeeffto: 
^mziano,  dèeano,  —  ,  s.  m.  personaggîo  deW 
emtichitd.  .  .i         .. 

ANCIENNEMENT,  adr.  ontteamente. 

ANCIENNETÉ,  s.  f.  antiehità; aniianità. 

ANClIiES»  s.  m.  pi.  aneUe,  piecofo  leudo 
eke  i  Bomani  eredevano  cataio  daï  eielo. 
"  ANClf  ITÎ,  $fi .  adJ.  (bot.)  a  due  iogU. 

ANGOLI^,  s.  f.  planietoquifegia, 

ANCONÉ,s.  m.  museoto  det  gomito, 

ANCRAGE, s.  m.  V.  Moçruics.  —,  droit 
d'ancrage ,  dneoraggto, 

ANGhÉ  ,  s.  f.  ancora ,  ferro,-^^  çouyemer 
aiir  rancre ,  virare  a  pieeo. 

ATI CRBR ,  ▼.  D.  gettar  Paneora  ^a^orare, 
▼.^.  s'établir,  «(«friïiffi  bene: 

AN  CRU  RE ,  t.  f.  grinza ,  pi£gn  nel  panjiO, 

AJUD a:  s.  in.'ttlberodetBrasîfe:  ' 

ANOABATE,  s.  m.  gtadiatore,  eombat- 
fen(0  alla  ciecei. 

ANDAILLOTS.  V.  oaiccots. 

ANDIN,  s.  m.faleiaia. 

ANDATf TE ,  adv.  (  mus.  )  andante, 

*  ANDANTINO,  adv.  (  mus.  )  andtmtino, 

*  AN  DIRA,  s.  m.  aogelin,  andira,  atbere 
ée  BrûsUk  ■  '  ^    - 


AlfDOUILLE ,  9.  f.  ifede  di  mg^i- 
tutceio,  , 

ANPOUILLE.  EE,  adj.  dueti  delcer^^ 

a  eut  sonp  spantate  te  coma, 

ANDOUiLLSR/s.  m.  certo  çomo  pîeeoto 
di  eervo.  '^ 

ANDOUILLETTB,  s.  l  fialfiêt{e  di  copie 
di  vHetto,  ' 

ANDRQGYJïE.s.  m.  ^((ro^îaa,  «n^a- 
frodito. 

ANBROtPE,  s.  m.  figitra  umand  ehe  ^ar 
via  di  molfe  parla  e  cammina,  " 

ANDROMÈDE,  s.  f.  andromedia,  eest^Ua- 
tione.  ■    '       -  '  . 

ANDROSACE,  s.  nj.  androsaee,  *ppci<  àf\ 
gttineo.  ... 

ANDROTOMIE ,  s.  f.  auqratohib  ,  oscfro- 
ùfmia ,  cioé  anatomia  de'  eorpi  umani.  ' 

Ane,  s.  m.asino,  eiaco.—^^  fi^.  uon^  ^o* 
rante,asiMceio,goffenêiastkû. 

ANÉAI^TIR,  ▼.  ^.  annientwr^i  distrug' 
gère.  —,  s'aoéintir  devant  Dieu',  abbastaftk* 
umiltarsi.  ^ 

ANÉANTISSEMENT*  9.  m.  annicMia- 
mento,  ànnien^lamenlo,  — ,  fiç.  tfiodimento  di 
foHunaf  rovina\  disirazione»-^  ,  en  t.  de  dévot. 
abbassamento,  umitiaztume.  ^*' 

ANECDOTE,  s.  f.  aneddoio^  tratto  parti- 
rolare  di  sforia,  •  r  .•     •> 

ANECDOTIER,  s.  m.  fam*  ^i{(a»  cff 

aneddoti  "Tl     .     ^ .  • 

ANEE  ,  s.  f.  charge  d^in  âne ,  soma, 
ANÉLECTBiqUE  ,  a<i|}.  cAa  ger  fire/^ 
mento.nontlelettrhea»  '  "       i    • 

ANÉMIE,  s.  f.'  èceetsiva  diminutio^e  di 

sangue.  -       •  - 

ANÉMOGRAPHIE  ,  s.  t  anemograna,, 
descriztone  de' venfi.  '^  "      *     •   '• 

ANÉMOMÈTRE^  s.  m-  anemmetjro^stru* 
mento  per  tfiisurare  la  forta  del  venio.      '"  "  ' 

ANÉMOMETRIE,  5.  f.  anepiom^Ha^ 
carte  dt  misurare  t  venti, 

ANÉMONE,  s.  f.  fleur ,  nn^none. 

ANÉMOSCOPE,  s.  m.  anemoseopio,  stra^ 
mento  ehe  seirve  a  prédire  il  cangiametttà  M 
venti.  '  *  ■   • .  •  ' 

ANÉPTGRAP9E ,  adj.  eheè  swza  iitplo, 
ANERIE,  s.  f.  aimifa.        '  '^'^ 

An  ES  SE,  asirm ,  mieeia, 
ANESTHÉSIE ,  s.  f.  privaxione  del  taîto, 
ANETH,  s.  m',  plante  ombellif^re,  anefo,* 
ANEVRISMAL»E,  a4j.  anevrifmatéâ: 
ANBVRI$ME,s.  m.  Cméd.  Yanevrîfma. 
ANFftACTUEUX,  EUSE,  a^j,  plein  de 

détours .  forfaoxo,  iorto ,  intrigàto. 
ANFRACTyOSlTÉ,s.  t  détours,  t^- 

tuoiità,torlézzà,  giri,  intrighi,^  (anat)  au 

pi.  ditaguagUanza  netta  supêrfteîe'detleossd»' 
AT^OARD,  s.  di.  silo  per  tenerearri  éear- 

rette,  T.  bargabd.  '  '^. 

ANGE  •  s.  m.  angelo ,  a^giola.  ^oge  »  p^Ue 

di  cannone  attaccate  a  due  capi  di  una  eatena. 

Rire  aux  anges,  ridere  sofo  esenita  faf  moXio. 

Ange ,  una  persona  pia ,  un*  àurta  persor^a,, 

I  G  ban  ter  comme  un  ange  ,  eecelltntemènie.  " - 
ANOÉIOGRAPHIE^  s.  f.  description  def 


a4 


ANH 


poids ,  des  mesures ,  des  Yaisseaox  et  des  in- 
f trumens  de  ragricultore ,  angeiografia. 
'  ANGKLIN,  s.  m,  albtro  grande  dêlBmile, 

ANGÉLIQUE,  adj.  angttieoy  et  6g.  ccee/- 
Imte, — y  9.  f.  plante,  angeUea. — ,  iorta  dighi' 
Uerra, 

ANGELIQUEMENT^  adv.peu  us.afi^e/i- 

*  ANGÉLITES ,  s.  m.  pi.  JngelUi ,  er$îieL 

ANGELOT ,  s.  m.  torta  di  formaggiô  di 
Vormandia.  — ,  aniica  moneia  diFraneia, 

ANGÉLUS»  s.  m.  prière,  fJve  Maria. 

ANGINE ,  s.  f.  inflammation  de  gorge,  an' 
^ina ,  tcharanzia» 

ANGIOLOGIE, s.  f.  angiologia^  ehc  traita 
^'vati  d»t  eorpo  umano, 

ANGIOSPERME,  adj.  angiospermatieo ,  § 
êi  dUs  di  certe  piante. 

ANGIOTOMIE,  s.  tangiotomia^ineitiôna 

'vatideL  corpo» 

ANGL^lIS,  s.  m.  Pingtête,  Hnguagglo 
^g^  tngieti. 

ANGLE ,  s.  m.  angoto, 

ANGLE,  ÉE,  adj.  (  blas.  )  angoiato, 

ANGLET ,  s.  m.  intagiio  seavato  ad  ango» 
h  retlo. 

ANGLEUX.  EUSE,  adj.  se  dit  des  noix 
qu'on  détache  avec  peine  de  leurs  coquilles, 
maleMcia» 

ANGLICAN,  B,  adj.  qui  a  rapport  à 
la  religion  dominante  en  Angleterre,  «n- 
gUeanû* 

ANGLICISME ,  s.  m.  anglieismo. 

ANGLOMANE»  AHCLOMAniK,  appattionëto, 
paâsione  par  gP  ingiâsi.  Néol. 

ANGOISSE,  s.  f.  angotàa,  affanno,  cor» 
dogliOf  ambateia.  Vo\re  d'angoisse,  sorta  di 
p$rê ,  a  tirumanto  di  ferra.  — ,  fij^.  avaler  des 
poire«  d'angoisse,  trangugiar  ditgusti, 

ANGON,s.  m,  giavêliotto  de^  Franchi. 

ANGORA ,  s.  m.  et  adj.  gatto  d^ Angora, 

ANGOURIE  ou  AiroooBi ,  plante  cucurbi* 
taie  des  Antilles,  cocomtfro,  en  Toscane;  en 
plusieurs  pavs  d'Italie ,  anguria, 

ANGUIGHURE,  s.  f.  traeoUa,acuitiai- 
tâêca  Ueomo  da  eaccia, 

ANGUrLLADE,s.  Lstaffilata. 

ANGUILLE,  s.  f.  poisson,  anguUla. 

ANGUILLEKS,  s.  m.  pi.  (mar.  )  canaux 
à  fond  de  cale  pour  conduire  l'eau  à  la  pompe, 
éanguUlû,  lumière, 

ANGUILLIÈRE,  s.  f.  vivier  d'anguilles, 
et  tannepour  en  prendre,  anguUliera, 

AlIGUlSy  s.  m.  (  liât.  )  genre  de  serpens  : 
êngue. 

ANGULAIRE,  adj.  angolare.  — ,  s.  f.  ar- 
tère dans  rœi  l .  angolare, 

*  ANGULEUX.  EUSE,  adj.  angohio. 
ANGUSTICLAVE,  s.  m.  sorta   d'abita 

tfoettre, 

*  ANGUSTIÉ ,  ÉB  ,  adj.  se  disait  d'un  che- 
■lin ,  stretto ,  angutto, 

ANHÉLATION,  s.f.  respiration courle et 
fréauente«  h  anelare. 

ANHÉLEK ,  ▼.  n.  manUmr  fuoco  nella 
ftfmÊêê  dm  V9iri. 


ANN 

ANICBOCHE,  s.  ra«  fam.  oitûcoht  m- 
iopgo. 

ANIER  ,  ERE,  adj.'  aùnajo  ^  guldaiot 

j*      *  • 
o    atimi, 

ANIL,  s.  m.  aniU  V.  ihdico. 

ANILLE ,  s.  f.  (  blas.)  Cer  de  moulin ,  ferro 
da  muUno,—'  (bot.),  nlet  de  la  vigne,  des 
pois,  etc.  vilieeio,  filo,  filuzzo, — ,  au  pl« 
fam.  béquilles  d'une  vieille  femme,  grueeta, 
ttampella, 

ANIMADVERSION,  s.  f.  (  prat.  )  rî/^ren- 
tione. 

ANIMAL ,  s.  m.  afttma/0,  bettia,  — »  a^j. 
animale,  La  vie  animale,  les  esprits  vitaux  et 
animaux^ 

ANIMALCULE,  s.  m.  anlmaUUo^  ani- 
ma iino. 

ANIMATION,  s.  f.  t'unionê  dcli'  anima 
al  eorpo,  animaxione. 

ANIMELLES ,  s.  f.  pi.  (  cuis.  }  granatU  d& 
montone, 

ANIMER ,  V.  a.  animare.  Ce  mot,  dans  les 
deux  langues ,  se  prend  dans  les  mêmes  accep- 
tions. , 

ANIMOSITÉ,  s.  f.  animosità,  odio. 

ANIM0VISTE5,  s.  m.  pi.  (  pbjfs. }  om- 
movisti^  . 

ANIS  •  s.  m.  anîcû,  pîania,  0d  U  tuo  têmê 
inzttceherato, 

ANISER,  V.  a.  eoprir  dPaniùi,  fort  anm 
erostata  d'anici, 

ANISETTE,  s.  f.  anitetto. 

ANKYLOGLOSSE ,  s.  m.  andnhgbsn^ 
vizio  nel  filet to  delta  lingtia, 

ANKTLOSE,  s.  L  anehilosit  privation  di 
moto  nelle  artieolationi  0  glunture. 

ANNAL,  E  ,  adj.  annuo. 

ANNALES .  s.  f.  pi.  annalî. 

ANNALISTE,  r.  m.  annalitta ,  scriitar 
if  annali. 

ANNATE,s.  f.  annata,  eerto  diritlo  det 
papa  in  forxa  del  quale  godeva  délie  rendit^ 
d' un  anno  de'  bemefizj  êcelêêiasiiei» 

ANNEAU,  s.  m.  anello. 

ANNÉE,s.r.  anno. 

ANNELER ,  v.  a.  arrlcciare  i  eapellL 

ANNELET,  s.  m.  pelit  anneau;  ent.de 
Lias,  et  d'arch.  anelletti,  littelletti, 

ANN  ELU  RE,  s.  f.  innanellamenio  ^  rîe- 
tiatura, 

ANNEXE,  s.  f.  annatsOf  unilo, 

ANNEXER,  V.  a.  attaccar,  unira, glugnarâp 
eongiugnere. 

ANNEXION ,  s.  f.  unionôf  eonnesiione. 

ANNIHILATION,  s.   f.    V.    ih^artis- 

SMKHT. 

ANNIHILER.  V.  a.  Y.  AaiAJiTit. 

ANNIVERSAIRE,s.m.et  adj.  «amvar- 
tariot  annuale, 

ANNOMINATION,s.  f.  (rbét.  )jeu  de 
mots,  paranomastà,  bisticeio, 

ANNONAIRE,  adj.  annonario,  ehe  prov'- 
vede  vettovaglie, 

ANNONCE,  s.  f.  avviso pubblùo. 

ANNONCER,  v.  a.  ûnnunsiare,  far 
pndieare;  avviêare. 


ANT 

Airif OHGIADB ,  s.  f.  amimMtfa  »  nomê  di 
tUcuni  ordlni  monaitiei  emitiiari, 

ANIVONGI  ATIOlf ,  s.  f.  message  de  l'ange 
Gabriel  à  la  Vierge,  ^aincnsiasûiiie. 

ANNONE  9  s.  m.  (  bbt.  anc.  )  provision  de 
vivres poar  un  an,  «iiiiona, 

AIHIOTATEXJR,  s.  m.  glotsaion,  corn- 
wumUAort» 

ANNOTATION ,  s.  f.  annoiazUfne ,  nota. 

ANNOTER,  V.  a.  far  un  invtntario  di  béni 
êtfuestrmti. 

AN^rOTINE.  s.  f.  (liturgie  calh.)  Pâque 
annotine,  fannuu  Paiqua, 

ANNUAIRE ,  s.  m.  eaUndario. 

ANNUEL,  ELLBp  adj.  annuo,  annuaie, 

ANNUELLEMENT,  adv.  annuaimante ^ 
egni  anno. 

^  ANNUITÉ ,  s.  f.  pmliio  annuo  eon  obbligo 
di  pagmr  annualmtme  gC  inUtttsi,  eunapor- 
thnê  dei  capitale, 

ANNULAIRE,  adj.  doigt  annulaire,  anu- 
(are,  analario.  — ,  s.  f.  iorta  di  brueo. 

ANNULATION ,  s.  f.  annultazionCf  eatta-^ 


ANNULER,  V.  a.  rendre  nul,  annultare , 
aassara ,  rivœare. 

ANOBLIR.  V.  a.  nobilitarù,  render  nobile, 
ûnnobitirt, 

ANOBLISSEMENT, s. m.  bi  annobiRre, 
rêêcritto,  patente  di  nobilià. 

ANOCHE ,  s.  f.  plante ,  airepiee, 

ANODIN,  E,  Bày  anodine,  iêniîivo,  e 
dieeei  di  medicamento. 

A  NO  LIS,  s.  m.  specie  di  lueerlola, 

ANOMALIE,   adj.  anomaio,  irrego/are» 

ANOMALIE,  s.  f.  anomalia,  Irregolarità, 

ANOMALISTIQUB,  adj.  temps  que  la 
lerre  met  à  revenir  d'un  point  de  son  orbite  au 
même  point .  anomatittieo» 

ANOMlE.s.  f.  (h.  nat. )  coquilles  mulli- 
valves  à  écailles  inégales,  anomia,  anomio. 

ANON,  s.  m.  atinetio,  pultdro  aiinino, 

ANON  NEMENT,  s.  m.  action  d'ânonner.  V. 

ANONNER,  V.  n.  lam.  proferir  tarda^ 
meule,  biateiare  o  tmozxiear  te  paroée. 

ANONYME,  8.  m.  et  adj.  sans  nom,  ano- 
ttcmo. 

ANORDIE,  s.  f.  (mar. )  tramontanata, 
burraua  di  venta  det  nord. 

ANORDIR ,  V.  n.  (mar.)  le  vent  anordit , 
<i  ttvvieina  al  nord. 

ANOREXIE,  s.  f.  anoretsiaf  tnappcienza. 

ANSE,  s.  f.  manieo  di  vaMO.  — ,  cala ,  ieno 
di  mm^ 

ANSÉATIQUE,  odj.  anseatieo,  §  si  dice 
di  eerie  eiilà  unité  per  il  eemmercio, 

AMSER ,  V.  a.  aceerchiare  di  ferre. 

ANSPEGT,  s.  m.  (mar.)  manavelta. 

ANSPESSADE,  s.  m.  ianeia  êpeszatû, 
beeee  effixiale  tt  infanterie, 

ANTA ,  s.  m.  y.  ta»». 

ANTAGONISME  ,  s.  m.  anlagenitmo , 
asione  d'un  muteolo  oppotta  a  quelle  d*  un 
aUro. 

ANTAGONISTE,  s.  antagoniita,  rivale, 
emah. 


ANT  uS 

ANTA  LE ,  s.  m.  torta  di  eonehiglia, 

ANTALGIQUE,  adj.  V.  ahodir. 

*  ANT  AN  .  s.  m.  /'  anno  innanzi. 

ANTANAGLASE,  s.  f.  (rbét.)  aniane- 
elati. 

ANTANAGOGE ,  s.  f.  V.  léctiiiiirATioir. 

ANTANAIRE,  adj.  faleone  ehe  ha  aneora 
le  sue  prime  penne. 

ÎNTARGTIQUE,  adj.  anlartieo. 
NTARES,  s.  m.  Stella  di  prima  gran^ 
dezza,  eh'  è  net  euore  dello  scorpione, 

ANTÉGÉDEMMENT ,  adv.  antécédente^ 
mente,  prima, 

ANTÉCÉDENT,  E,  adj.  antécédente. 

ANTÉGESSEUR ,  s.  m.  antuessore ,  pre* 
deeessore. 

ANTECHRIST,  s.  m.  antîeristo. 

ANTÉDILUVIEN, ENNE,  adj. qui  apré- 
cédé  le  déluge,  antediluviano. 

ANTÉMËTIQUE ,  s.  m.  rimedio  eontro  U 
vomito, 

ANTENNE,  s.  f.  onfenna,  e  pennone,  ehe 
sostîene  la  vêla  ;  au  pi.  antenne,  cerle  cornet 
mobili  di  aleuni  ineetti, 

ANTENNULE,  s.  f.  antennetta. 

ANTÉPENULTlÈMB,adj.  antepenaltime. 

ANTÉPRÉDIGAMENS,  s.  m.  pL  (log.) 
antepredieamenti, 

ANTÉRIEUR,  EURE,  adj.  anteriare. 

ANTÉRIEUREMENT,  adv.  anterier^ 
mente, 

ANTÉRIORITÉ ,  s.  f.  antériorité,  priorità 
di  tempo. 

ANTES ,  s.  m.  pi.  cerli  pilastri ,  ehe  ««a- 
vansi  negli  angoli  degli  edifitj, 

ANTESTATURE,  s.  f.  t.  de  guerre,  trin- 
eieramento  di  palafitto  e  arena. 
I       ANTHÉLIX ,  s.  m.  antelice,  cireuito  inte* 
riore  dell*  oreeehie  esteme, 

ANTHBLMINTIQUE,  adj.  antelmintteê, 
rimedio  contrario  a*  vermi. 

ANTHBRA,  s.  f.  (pbarm.)  jaune  du  mi- 
lieu de  la  rose ,  entera, 

ANTHOLOGE,  s.  m.  nom  d'un  livre  ap- 
pelé Fleur  des  Saints,  flerilegio. 

ANTHOLOGIE,  s.  t.antelogia  o  raeeoUa 
d^  epigrammi  greei. 

ANTHORA,  s.  m.  aconit  à  fleurs  jaunes, 
qu'on  croît  être  un  contrepoison ,  antora ,  acù' 
nito  salutifero, 

ANTHRACITE,  s.  m.  antraeite. 

ANTHRACOSE,  AiTTHaAZpS.  F.  antraee, 
eerta  malattia  degli  oechi ,  earbonehio. 

ANTUROPOGRAPUlE,s.f.  antropogra- 
fia  •  deserizione  délie  parti  det  eerpo  umano, 

ANTHROPOLOGIE,  s.  f.  antropologia, 

ANTHROPOMANCIE ,  s.  f.  antropoman- 
zia,  odivinàzioneper  mezzo  délie  viscère  umane. 
ANTHROPOMÉTRIE  ,  s.  f.  antropome- 
tria, 

ANTHROPOMORPHITE ,  s.  m.  antrope- 
morfita ,  celui  ehe  aitribuisee  a  Dio  la  figura 
umana. 
ANTHROPOPATHIE,  S.  f.  emtropopazio. 

ANTHROPOPHAGE,  s.  m.  et  adj.  antro- 
pofago,  celui  ehe  mangia  came  umana. 


ANTHBOPpPHAGTB,  s.  f.  amtropofmfU. 

AIlTuYLLiDE,  s.  f.  piaule  lëgumineuse, 
toktUUo ,  anlUUde. 

AI9T1,  prép.  d'oppositioQ ,  el  quelquefois 
d'aDtëriorité,  anli  :  aulichambre ,  aulipode. 

AN TI  ACIDE ,  s.  m.  el  adj.  rim4dio  eoniro 
gli  acidi. 

ANTI  APOPLECTIQUE,  adj.an/iflpo/»/«- 
iico, 

ANTI  ARTHRITIQUE,  adj.  anf  ior/ri^a, 
contro  la  goUa. 

ANTlASTHMATIQUE,adj.  rimedlo eon- 
iro C  aima, 

ANTIBACGHIQUE,  s.  m.  pied  de  Tcn  la- 
tljq  y  aniibaechio. 
*  ANTICHAMBRE ,  s.  f.  anticamera. 

AMTIGHBJÈSE,  s.  f.  anticrui,  eonv^n^ 

%lOWm 

'  ANTICHRÉTIEN,  ENNE,  adj.  antlcrU- 
iîono. 

ANTICHTONB,  adj.  antipode,  anticlono. 

ANTICIPATIOII,  s.  i.aniicipozionA,^, 
Vturpauone. 

ANTICIPER, T.  a.  awtîeipare,  prevenirc; 
uturpare, 

AlNTI COEUR , s.  m.  iumoro che  vUne  a'  ea- 
valu  dirim petto  al  euoro, 
'    ANTICONSTITUTIONNAIRE,  adj.  di- 
eeii  in  Franeia  di  chi  é  contrario  alla  boita 
Gnigîniiut, 

ANTICONSTITUTIONNEL.ELLE,adj. 
contrario  aile  cottUuzioni  dollo  slato. 
'    ANTICONSTITUTIONNELLEMENT, 
adv.  t|i  modo  contrario  aile  cottituzioni  dsllo 
êtato, 

ANTIDATE,  s.  f.  date  mise  à  uo  jour  an- 
térieur à  celui  de  Tacte ,  antidata, 

ANTIDATER ,  v.  a.  apporrt  un'  antidata, 
antidatare, 

ANTiûOTAIRE,  s.  m.  recueil  de  remèdes, 
antidotario, 

ANTlDOTE.s.m.  antidoto,  contraweleno. 

ANTIENNE,  s.  landfona. 

ANTIFÉBRILE,  adj.  contro  la  febbrc. 

ANTIFFE,  8.  m.  battitor  di  ttrade. 

AIfTIGORlUM.  s.  m.  vetrina. 

ANTI- LAITEUX,  EUSE,  adj.  (méd.) 
^«0110  a  far  pastarc  il  latte, 
'  ANTILOOIE,  s.  f.  contradiction  dans  les 
idées  d*un  même  discours ,  antilogia. 

ANTILOPE,  s.  m.  génère  di  mommiferi, 

ANTIMOINE,  s.  m.  antlmonio, 

ANTIUON  ABCHIQUE ,  adj.  antimonar- 
chico» 

ANTIMONIAL  ,   E  ,  adj.   antimoniale  , 
dt  aniimonio. 

ANTINATIONAL,    £,    adj.  oppoito  al 
eoratterct  al  gusto  nationale. 

ANTINËPURÉTIQUE,  adj.  bon  contre 
les  douleurs  de  reins,  antlnefritieo, 

antinomie;,  s.  f.  antinomia,  contrarleià 

ANTINOUS ,  s.  m.  constellation ,  antinoo. 
ANTIPAPE ,  s.  m*  fau\  pape ,  antipapa» 
ANTtPARASTASB  ,  s.  t.  (rhct.)  antipa^ 
rastasi. 


ANT 

ANTIPATHE,  s.  m.antipûtê,  eofpaUùn^rOm 

ANTI PATH lE . s.  f.  antipatla ,  av'versiont^ 

ANTIPATHIQUE,  adj.  antipatieo^  ripu^ 
gnantô. 

AISTIPÉRISTASE,  s.  f.  contralto,  «nft- 
periitasi, 

ANTIPESTILENTIEL, ELLE, ad(i.  con- 
tro la  peste. 

ANTIPHLOGISTIQUE,  adi.  antiflogiê- 
ttco. 

ANTIPHONAIRE,  ARTiraoïiiit ,  s.  m. 
livre  d'antiennes,  aniifonario. 

ANTIPHRASE.  8.  r.antifraii,  ironia. 

ANTIPODE,  s.  m.  antipodo. 

ANTIPTOSE.s.m.  (gram.)  posizlono  ^êm 
eato  per  un  allro. 
•    ANTlPCTHIDE,adj.fliifi>afr«/o. 

ANTIPYIQUE,  adj.  (méd.)  baono  cofifo 
la  tuppurazione, 

ANTIPYRÉTIQUE ,  adj.  febbrîfugo. 

ANTIPYROTIQUE,  adj.  6a«ioprr  «pi«»f- 
talure, 

ANTIQUAILLE,  s.  f.  t.  de  mépris, «neî- 
eaglia,  antieagUaeee, 

ANTIQUAIRE,  s.  m.  antiquario. 

ANTIQUE,  adj.  antico;  poét.  prltco,  ■#- 
tusto.  — ,  s.  m.  étudier  l'antique,  tantieo.^t 
adv.  à  l'antique ,  aW  antica ,  $al  gusto  antîeo, 

ANTIQUER ,  ▼.  a.  omare  il  taglio  de' Ubrî 
con  coloria  oro,, 

ANTIQUITE,  s.  ï.antUhitd. 

ANTISCORBUTIQUB,  adj.  antitcorba' 
tico, 

ANTISEPTIQUE, a4i.«nfî/)«i<rirfo,  «l«^ 
settico. 

ANTISPASE .  s.  f.  rivulsîonû  di  umori, 

ANTISPASMODIQUE,  adj.  aniispasmth 
dico, 

ANTISPASTIQUE,  adj.  repellento. 

ANTISPODE.  s.  f.  spodio  falsificato. 

ANTISTKOPHE.s.  f.  seconde  sUnce  de) 
chœurs  dans  les  pièces  dramatiques  ^ecqueSt 
antistrofe. 

ANTISYFHILITIQUE,  adj.  buono  comtro 
la  sifilide* 

ANTITHÉES,  s.  m.  pi.  ^enj  cattîvî^ 

ANTITHÉNAR.  s.  m.  V.  abdcctbum. 

ANTITHÈSE  ,  s.  f.  (rbét.)  VkiUeêi,  c/m- 
trapposlo. 

ANTITHëTE,  adj.  (rhét.)  antit^,  você 
ap  posta. 

ANTITHÉTIQUE,  adj.  e/ie  à  confruppoifo. 

ANTI  VÉNÉRIEN.  ENNE,  adj.  anitoo- 
nereo. 

ANTIVERMINEUX,  EUSB.  a4L.  ttuti- 
vêrminoso» 

ANTOBGIENS,  s.  m.  pi.  peuples  placés 
sous  le  même  méridien  et  sous  une  latituoe  bp- 


posée ^ais  égale,  antecj ,  antoerj. 

"  _■  Iles  de 

^arofaniche  restan  tu 
la  raceolta. 


ANTOFLES .  s.  m.  pi.  antofles  de  gîroOf 
(comm.) ,  garofanîche  restan  suif  albero^thpé 


ANTOISER,  T.  a.  ammuchiare,  stivar4 
ê  dieesi  del  letame, 

AN  TOIT,  s.  m.  galloccia^  tlrumM^to  per 
la  costruzion  de'  vascelli. 


ftlTTONOV^S^ ,  8.  î.  {rh<t)  ««ffl«t»M-  [      AF^^^I"?'  «^ï-  (•»"'•)  m»» Pétale,  v^ 


*  ANTOX A .  s.  f.  pîanta  la  eui  radiée  endui 
^(Vnç  contre  i(  mor«o  di  iestia  veUnosa, 

AUTRE,  s.  m.  antro,  eavtma;  groUa^  tpû- 

ANTBISQpÊ  ^  s.  m.  iorta  di  pionUi, 

ANUCR  vu  »uota ,  f^Ho  modp  dl  prm" 
é$r  fe  pemtei, 

AJIUITBR  (S*) ,  ▼.  r.  etponi  in  vlaggio  ad 
êtêêr  sarpr^o  dalla  noîte, 

ANUS,  s.  m.  forante^  ano,  orificia  dflf 
iMlestitfp  retto, 

AFntlÉTÉ,  s.  f.  antielà,  tratagtio,  antia^f 

êmboieiam 

AQRAStB, s.  f.  tinviiîbUiti  degti  d$i. 

AOBlSTÇ/s,  in.fçi'aiilO  aoritto^  passato 
Hmpti€f> 

*  AORTE  f  ^  f.  ûorta,  grande  arterta. 
AOÛT ,  s.  iQ'  (pro».  OUI) .  agosto.  La  mî- 

AOpxf,  EË,  part,  flu  y.  înurité  aoûter^ 
wtmiuràto  dal  ealdo  d'agatto, 

AOÇFTERON,  s.  m.  mjsiitai^,  eolui  ehe 
hvora  alla  ricoÙti  do'  granî. 

*  ÂPAjGOGIE  ,  s.  f.  Qog.)  preuve  d'une  ppo- 
posîtioii  jpfar  1  absordilé  du  contraire ,  apagogia, 

ÂC!  A^OGLQUE ,  a^  apagogico. 
APAtSER  ,  y.  a.  et  r.  plae^re,  acqiuotarû  , 

"  jjkPJil'A.CBÏlTÎE  ,  5.  f.  plante  des  monts 
A.pàlacbc» ,  ra/MiVdcMi¥i  »  il  eastîrm. 

*  A  P^LATâ  f  s.  m.  ioria  di  pianta,  odorota^ 
mmtifiinalo. 

aPALE,  s, m. vuetto dûlNord,  timilealla 

*  '  APANAGB,s.  m.  appanaggiù;  atte^mtn' 

'   APÂl^AGBR,T.^.<M««^ii4r«04/«r«iin4i/r- 

aanaggib, 
APArf  AGISTE,  8.  m.  €Qlm  çhe  ha  un  ap^ 

^ApInTROPÎE  ,  5.  f.  Mpe^iû  dr  InfemUà. 

tPAftiNE .  s.  f.  pfafttc ,  aparini^ 
PARtTOIRE,  ».  t.pariciarta,  erba, 
APARTÉ ,  s,  m,  ^ao^  s  s^u  pi.  ce ju'un  ac- 
teur 'dit  8  part  sur  là  scène  •  apa¥u:  tJn  aparté  » 

APATHIE  's.  f.  qpatia,  indptfnza. 

APATHIQUE.  «d>  $pa*9ionatOfprivo  d'af- 
idti»apaiico» 

APÉuEUTE,  s.  m.  ignorante. 

APENNIN,  s.  ou  Apfnninû,  monU^hâpar-' 
UnQ  ù0r  lo  mê$go  /'  îlalia, 

APIÉPÇIE*  S.  f-  nuda{iia  cU  Impêima  fa 
dig«iiîon0* 

♦PERCEVAPLE .  a^}.  vjfi^^,  fu. 

•  APERCEVAITCE,  s.  f.  faculté  d* 

^ERGEVQIR ,  ▼.  a*  seorgore.  S'aperce- 
voir »  'a9ved0rtîf  aceorgêrii, 

APERGUER, ▼.  a.^OÊlan  «4  uceeliû ,  iia- 
t^re  II  laogo  dçve  $VriUra  la  nottè» 

APERÇU,  UE,  part,  seorto,  V,  apikcb- 
▼oiB.  — ^,  »•  m*  au  premier  aperçO,  a  prima 

AP^ÇITlPn  ÎV)J,  adj.  $frtti»o,  pp^lino. 


APETISSEMENT,  s.  m.  appiecotaiMnio, 

seematn$nt6, 

APKTISSER ,  V.  a.  et  n.  rendre  ou  dcve» 

nir  petit ,  appîecolare,  ImpiceoUre,  teemare. 
A  PEU  PRiS,  adv.  quasi  tuUtu  quasi 
APâÉLlE,s.  m.  afelio,  cioè  la  maggior  lo^r 

tananza  d*un  pianeta  rapporta  alsoU.^ 
APHÉ RÈSB .  s.  f.  afttûsi ,  cioé  troneamentp 

nel  prificipio  d'und  parala» 

APHONIE .  s.  f.  afonia  ,  privatione  di  vou» 
APHORISME,  a.  m.  aforisma^  m^s^in^a* 
APHORISTIQUE ,  adj.  aforUtica. 
APURAGTE  ,  s.  f.  barea  degU  antiehL 
APHRODISIAQUE,  ad>  ofrodisiaco. 
APHRODISIES ,  s.  f.  pu  Afrodisity  féAf 

in  onor  di  Fenero, 
APHRODITE,  S.  m.  uno dei  nomi  di  Vf 

Tfiêro, 

APHTE  »  s.  m.  urte  uUeri  n^lta  boeea. 
API ,  s.  m.  petlt^  nomote  rouge,  v^lu  ap^ 
pînota. 

APIQUER ,  ▼.  n.  (mv.)  andare  o  w«f» 
a  piceo.  '        ' 

APITOYER,  T.  a.  movere  a  eompastionet 
impietosire, 

APLANER,  r,  a.lainer,  parer,  garzfré, 
tardai ,  éare  il  eatdo»  ^ 

APLANEUR ,  s.  m.  qui  aplanc ,  garxatore. 
APLANI1\,  ▼.  a.  appianaro,  pareggîar^. 
•»  ,  fig.  ai^anir  les  obstacles,  UvafU, 

AFLANlSSEM£NT,s.  m.  tpianamenia^ 
portgeiamento. 

Aplatir,  T.  a.  ttiacôare^  ammaeear^, 
far  piano, 

APLATISSEMENT,  s.n^.  losfianammto, 
ta  iehiaeciàtura, 

APLATISSÇUR,  s.  m.  spianaiore. 
APLESTER,  T.  a.  ipiégar  (a    vêle,  (c^r 
vêla. 

APLETS,  s.  m.  pi.  reti  per  lapetca  Mie 
çringhe, 

APLOMB ,  s.  m.  l' appiombo ,  U  perpendi- 
eolo^  —  »  odv.  perpendieotare. 

APLUSTRB,  s.  m.  (hist.  anc.)  davan  gU 
anîieiti  un  tat  nome  a  un  ornementa  posta  fiotl' 
aito  delta  poppa  délie  lor  navt. 

APNÉE,  5.  f.  apnea,  maneanxa  di  respira. 
APOCALYPSE,  s.  f.  y<poca/ttw«. 
APOC  ALYPTIQUE ,  adj.  style  apocalypti- 
que, o<£Nr0. 

APOCOPE,  s.  f.  (gram.)  retranchement  à 
là  fin  d*un  mot.  —  (chir.) ,  froidure  d'un  oa , 
apocope*  troneamento, 

APOCRISIAIR£,s.m.  (hist.  anc.)orBder 
établi  pour  faire  les  messages ,  apœrisiarîù. 

APOGReUSTIQUi;.».m.(médO  aà^rin- 
gent ,  répercussif ,  apoerottieo. 

APOCRYPHE,  ad),  apoerifo,  non  auten- 
liao;  sospttto, 
APOCYN  ,  s.  m.  plante ,  apocino. 
APODE,  adj.  a/><n/o. 
APODICTIQUE,ad|.fl/ïorf</ft«),w»<<«i<#, 

dimostrativo, 
APODOSE ,  s.  f.  (réth.)  apodm. 


: 


jeus  en 


aÔ  APO 

APOGEB,  m.  apogêo,  punio  delta  magglor 
diitanza  di  un  pUmeia  dalla  terra. 

APOGON ,  s.  m.  ou  roi  dej  bodgits  ,  petea 
del  Mediterraneo. 

APOGRAPHE,  s.  m.  copie  d'un  écrit 
apografo ,  per  opposizione  ad  autografo, 

APOLLINAIRE,  a4i.  se  dit  des  je 
l'honneur  d'Apollon ,  apolUnare, 

APOLLOlH,  s.  m.  Jpollo,  JpoUinêpdio 
dclPamattc, 

APOLOGÉTIQUE, adj.  apotogeOcQ,  di- 
fêntivo, 
^   APOLOGIE .  s.  f.  apologia ,  difeta. 

APOLOGISTE  ,  s.  m.  apotogUta. 

APOLOGUE , s.  m.  fable  morale»  apologo. 

APOLTBONIR,  ▼.  a.  iogliar  le  unghie  a 
fin  aeeeilo  di  rapina, 

APOLYTIQUE,  s.  m.  sorte  de  refrain, 
apoUtico.  , 

APOMEGOMÉTRIE ,  s.  f.  (géom.)  art  de 
mesurer  les  objets  éloignés  »  apomecometria* 

APONÉVROGRAPHIE ,  s.  {.  aponeuto- 
grafia ,  de^erixione  degli  aponeuroii, 

APONEVROLOGIE ,  s.  f.  aponearologia, 

APONÉVROSE,  s.  f.  aponaurota,  espan- 
êîone  membranosa  di  un  Undine, 

APONÉ  VROTIQUE,  adj.  a/Nm0Mrolâw. 

APOPHORÈTBES^s.  m.  pi.  (hist.  anc.) 
étrennes ,  apoforete, 

APOPHTBÈGME,  s.  m.  apopegma,  mofio 
brève,  acuta  tentenza, 

APOPHTGE ,  s.  f.  (arch.)  cembra ,  einta, 
imoteapo  delta  cotonna* 

APOPHYSE,  s.  f.  apofaif  parte  eminante 
dette  otsa. 

APOPLECTIQUE,  adj.  apoptttîeo. 

APOPLEXIE,  s.  f.  apoptessia,  goeeiota^ 
apcp  testa, 

APORE  ou  APoaiSME,  s.  m.  (géom.)  pro- 
blème que  l'on  avait  cru  impossible  à  résoudre, 
aporiema, 

APORRHEE,  s.  f.  talazione  tutfurea, 

AP0S10PÈSE,s.  f.(rélh.) réticence, a/>o- 
tloptii. 

APOSTASIE .  s.  f.  désertion  de  la  religion 
ou  d'un  ordre  religieux  «  aposîaêia, 

AP05TASIER,  V.  n.  apottasiare. 

APOSTAT,  E,s,eiadi.aposlata. 

APOSTF,  ÉE ,  part,  eorrotio,  ecc. 

APOSTËME,  s.  m.  apostema. 

APOSTER  ,  V.  a.  corrompere^  tubomare; 
appottare;  metterein  agualo, 

APPOSTILLATEUR ,  s.  m.  glossatore. 

APOSTILLE ,  s.  f.  pottitta ,  apottitta. 

APOSTILLER,  t.  a.  pottUtare ,  far  pot^ 
iitte. 

APOSTIS ,  s.  m.  appoggio  dp'  r^ml  iulte 
galee, 

APOSTOLAT ,  s.  m.  apottotaia. 

APOSTOLIQUE,  adj.  apostotieo. 

APOSTOLIQUEMENT,  adv.  aposteHea- 
mente, 

APOSTROPHE,  s.  f.  fig.  de  rélh.  ou  ai- 
rtitMAvùEfapostrofe. — ,  «igné d'éltsion,  apae- 
trofo. 

APOSTROPHER,  t.  a.  far  un'  apoitrofe. 
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APOSTUME.  T.  AFÔniMi. 

APOSTUBfER,  T.  n.  tmposttmirê^  nutt' 
eirem  far  eaf^o  ossia  pottema, 

APOTHÈME^  s.  m.  caleto,  aria  Ioim 
geometriea. 
APOTHÉOSE,  s.  f.  apoteosi,  deifiotunana. 

APOTHICAIRE,  s.  m.  tpexiale. 

APOTHICAIRERIE ,  s.  f.  spexieria  ,  bai- 
tega  detto  speziate;  f  arte  detlo  tpeziate, 

APOTOME ,  s.  m.  apotome»  differenta  di 
due  oiianiità  ineommensurablU, 

APÔTRE  ,  s.  m.  apostùto,  —,  prov. 
faire  le  bon  apôtre, /àr  /'  ipocrita^  U  6ae- 
etulloné. 

APOZÈME,  s.  m.  apouma^  deçolto, 

APPARAITRE,  v.  n.  se  rendre^  vîsibife, 
apparirey  comparire^  présentant  alla' vitta,^ 
attrui. —  (diplom.),  faire  apparpitce' de  ^n^ 
pouvoir,  farta  conoscere,  — ,  v.  imp.  il  a|){M- 
rail  de  temps  en  temps  des  hommes  de  genie^ 
compaiiseono  di  quando  in  quando  acnnî^ 
sommi. —  (prat.),  paraître,  sembrare,  parère» 

APPARAT,  s.  m.  apparatoy  pampa, 

APPARAUX ,  s.  m.  pi.  aîtrazxi ,  arredl, 

APPAREIL,  s.  m.  apprêt,  attirail ,  v/m^- 
recctiiOf  apparato,  pompa,  — s  ce  qui  sert  à 
panser  une  plaie ,  appareeelUo. 

APPAREILLÉ,  ÉE,  pari,  yoile appaml- 
lée.  vêla  spiegata,  data  «t  ven'ti, 

APPAREILLER,  ▼.  a,aieeampagnttrt^  «e* 
coppiare.  — ,  mettre  à  la  voile ,  spiegar  le  vole. 
S'appareiller,  unirtc.  Appareiller,  en  t.  de 
bâtimens .  dar  le  mîsure  alto  searpeltino» 

APPAREILLEUR,s.  m«  eoluicha  Hgf^a 
piètre  alto  searpelttno, 

APPAREMMENT  ,  adv.  apparaniêmânié, 
vlrîsimilmente, 

APPARENCE, S.  f.  t'apparenza^Udifaoru 

APPARENT,  E,  adj.  apparente,  ehiaro; 
riguardevote, 

APPARENTER  (S'),t.  r.  imparantareL 

APPARBSSER.  v.a.  infingardire.  Peu  os. 

APPARlEMEliT.  s.  m.  aeeoppl^mmto. 

APPARIER,  ▼.  a.  appiyare,  acœppUtre, 
aeeompagnare, 

APPARITEUR,  S.  nL  tursarê^  meao; 
bidello. 

APPARITION ,  s.  f.  apparizîana;  viehim. 

APPAROIR ,  V.  n.  t.  de  palais,  appwvrej 
essor  manifesta.  Il  n'est  uftité  (|n'à  l'infinitif  et 
à  la  troisième  pers.  de  l'indicatif  :  faire  ap- 
paroir de  son  bon  droit  ;  il  appert  que... 

APP ARONNÉ ,  EB ,  adj.  marqué  par  les 
officiers  jaugeurs,  segnato  dagli  itaziatarL 

APPARTEMENT,  s.  m.  appartamenta, 
quartiere. 

APPARTENANCE,  s.  f.  appartenmua, 
attenenza, 

APPARTENANT,  E,  ëà]. appartomntê  , 
patinante* 

APPARTENIR,  V.  n.  appartenere ,  spat^ 
tare;  risguardare,  coneemere;  esstr  parante» 
atlenenle, — ,  imp.  il  appartient,  eonvianep 
toeeaysi  richiede, — ,  en  t. de  formule  ;eM«r 
di  davere  ;  aver  causa ,  dirifto, 

APPARU ,  UB ,  part,  appareo ,  ace. 
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APPAS,  s.  m.  pi.  btUexUi  ttUratîvê, 
APPIT,  s.  m.  uea,  —9  6g.  aiiraUiva, 

*  APPATELER ,  t.  a.  Imboceare  faneiatUf 
ÊMÎmëH,  êce. 

APPÂTER ,  ▼.  a.  adêseare.  — ,  donner  à 
maniçer  à  quelqu'un ,  imbœcare. 

APP  AU  MB,  adj.  (blas.)  gppalmaio. 

APPAUVRIR,  V.  a.  impovmrire.  —  ,  V.  r. 
divmir  pwcro, 

APPAUVRISSEMENT,  s.  m.  riducimenlo 
m  portrlà^a  mueria, —  ,  ^^  poverià  dt  una 
imgue ,  manemnza  di  voeabolL 

APPEAU  ,  s.  m.  fisehic ,  fisiio.  — »  en  par- 
lant des  oiseaux  •  ricttiamo. 

APPELAS,  m.  appeliOf  appcilazlonê, -^ , 
TÊimgntL^    moêtray  ehiamata,  •^  ^  dUfida  in 

APPELANT,  E.  s.  et  ac^j.  appetlmlâ. 
— .  par  rapport  aux  oiseaux ,  riehiamo. 

ArPELEn ,  t.  a.  nommer,  nominarê^  ehia- 
wiêrt,  appsUare,  — ,  mvvertire,  — ,  Gg.  r/iûr- 
■MTi,  invitarê.  —  ,  citer,  eitarê^  ehimnar  in 
gimdixio,  — ,  v«  n.  appellarô,  appêltarsi  da  una 
tmdtnxm» 

APPBtLATIF.  IVE .  adj.  appêiialivo. 

APPELLATION ,  s.  f.  appelfasione.  On 
dit  appellation  des  leltres ,  accoppiamenlo  dette 
Uttere ,  il  eompitare, 

APPENDICE,  s.  f.  chose  ajouta  à  une 
autre  avec  laquelle  elle  a  du  rapport ,  appen- 
dicB,  giunta. 

APPENDICULÉ,  ÉE.  adj.  (bot.)  plante 
appendiculéei  ché  ha  uno  0  piU  gambi  pr<H 
lungati, 

APPENDRE,  y.  a.  appsndere,  iospcndere, 

APPENS.  V.  Go«TAP«ar«. 

APPENTIS ,  s.  m.  UUoja, 

APPERT.  V.  APPitoia. 

APPESANTIR,  y.  a.  aggravare,  r$ndcr 
pesante.  — ,  fig.  indetfotir  it  cervetto,  afpevth 
tire;  offutear  to  tpirito,  — ,  y.  T.  aggravarsi^ 

APPESANTISSEMENT,  s.  m.  aggrava- 
mento,  j^ravczza, 

APPETENCE ,  s.  f.  appetensa,  propentione. 

APPÉTER  ,  y.  a.  désirer  |>ar  instinct,  ap^ 
pelire,  detiderare,  bramare, 

APPÉTIRILITÉ.  s.  r.  (i^hil.)  facollà  di 
appetire. 

APFÉTISSANT.E,  adj.  appetHoso,  gtiiol- 
to,  guêtoto.  Personne  appétissante,  grastOf 
frtscam  ritondeita» 

APPÉTIT,  s.  m.  désir  quelconc^ne.  tippe" 
ftlo,  voglia^  brama,  deeiderio,Dés\T  de  man- 
ger, mppetilQ,  famé, 

APPETITIP.  IVE,  adj,  oppeUtivo,  ap- 
piiitoso. 

APPÉTITION,  s.  f.  (pWL)  passion  de 
l'âme  qui  désire ,  appeiistone, 

APPIÉTRIJI  (S'),  y.  r.  sccmardipraso, 

deieriçrart, 

APPLAUDIR,  y.  n.  applaudire,  aceta- 
mare,  opptaudere,  far  apptauto»  —  ,  fig.  tiH 
dore .  confermare ,  approvare. 

APPLAUDISSEMENT,  s.  m.  applauto, 
vetamazione» 
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APPLAUDISSEUR,  s.  m.  aeeUmante. 
APPLICABLE,  adj.  appfieabite.adattabite, 
APPLICATION,  s.  1.  apptieatiane,  appo 

sizione ,  studio ,  diligenza, 

APPLIQUER,  y.  a.  oppticare,  adattare^ 
fam.  Appliquer  un  soufflet ,  dare  uno  schia/fo* 
Appliquer  son  esprit ,  ou  s'appliquer  à  . . . 
appticarsi,  darti,  dediearsi.  S'appliquer  une 
histoire,  approprîarsela ,  appliearla  a  se  siesso, 

APPOINT ,  s.  m.  appunto  ;  resta  par  eom" 
pire  un  pagamento. 

APPOINTEMENT,  s.  m.  règlement  en 
justice  sur  une  affaire,  deereto:  ingiunztanaf 
ordinanza»  — ,  au  pi.  salaire  annuel  d'un 
emploi  ,  oMUgnamenlo,  emotumento,  sti" 
pendio, 

APPOINTER ,  y.  a.  appuniare,  dèeretara, 
ingiugnere,  ordinare, 

APPORT,  s.  m.  mereato,  piazxa  dstmer» 
eaio.  Apport  de  pièces,  deposizione  di  earte 
in  una  eaneetteria.  — ,  au  pi.  béni  efie  ta  mogtiê 
porta  in  matrîmonio, 

APPORT  AGE ,  s.  m.  porto,  nolo. 

APPORTER ,  y.  a.  portare,  reeare ,  arre"- 
eare ,  produrre. 

APPOSER ,  y.  a.  apporre^  appticare,  adat- 
tare,  por  sopra, 

APPOSITION ,  s.  f.  apponimento,  apposi- 
zione ,  apponizione,  ponimento, 

*  APP  RAYER ,  y.  a.  appralire,  ridurre  « 
prato. 

*  APPRÉBENDER ,  y.  a.  si  dieeva  di  ca- 
nonicheaa  ehc  ossicurava  la  propria  pretfenda 
a  penona  teetta  da  Ici, 

APPRÉCIATEUR,  s.  m.  estimalore,  ap~ 
prtzzatore^. 

APPRECIATIF,  IVE,  adj.  qui  marque 
l'apprêciafion,  peu  us.  appreezativo. 

APPRÉCJ  ATIOi\,s.f.  estimazione,cstimo. 

APPRÉCIER,  y.  a.  mettreà prix,  stimarg, 
apprezzare,  porre  il  prezzo,  valu  tare, 

APPRÉHENDER,  v.a.  craindre,  temere, 
aver  paura,  provar  inquietudine:  on  appré- 
hende les  suilcs  d'une  affaire.  —  (prat.), 
prendra?,  saisir,  eatturare,  arreslare  :  on  l'a 
appréhendé  au  corps. 

APPREHENSIF,  IVE.  adj.  apprensiuo. 

APPKKUENSION  ,  s.  f.  timoré,  appren^ 
sione.  —  (pral.  ),  eailura, 

APPRÈN DRE ,  y.  a.  enseigner ,  insegnare, 
ammaestrare,  — ,  acquérir  une  connaissance, 
imparare,  — ,  communiquer  une  nouvelle ,  eo- 
munieare ,  avvortlre ,  far  conoseere,  — ,  recc- 
yoir  une  nouvelle,  intcndcre.  Apprendre  par  * 
cœur ,  imparare  a  mente, 

APPRENTI,  I£, s.  et  adj. /â/r^rar^orf  on 
di  bottega.  — ,  au  fem.  ragazza,  tavorante, 
eke  impara.  —,  fig.  teofare,  prineipiante, 

APPUENTISSAGE,  s.  m.  seuola,  occupa- 
sione  f  stato  di  chi  impara  un*  arte ,  e  tempo  che 
dee  stare  ad  impararla,  — ,  Gg.  prova,  saggla^ 

APPRÊT,  s. m.  apparecclUo ,  preparaziune. 
Chapeau  sans  api>rt*t ,  eappetto  senza  colla»  — , 
assaisonnement  des  viandes ,  apparecchio ,  ac"^ 
eoneiumento  delte  vivande.  Apprêt,  pittura  di 
velri. 


36 


kPK 


*  AMhfitE ,  s.  r.  mbtiilleite,  pftta  o  /èf- 

APPRÊTÉE  i  V.  a.  apparecehiare^atteslire, 
preporare,  apprutare*  Apprêter  à  rire,  rcnr 
dàrti  riéîcolo.  Air  apprêté,  affeltato. 

AFFRÉTEUR,  s.  m.  t.  d*arts,  apparu- 
'ehuitore,  , 

AFPRIVOISÇMÉIIT,  s.  m.  peu  us.  aéàl- 
nietltcamènlo .  dihitilicazione. 

APPRIVOISER,  y.  a.  addimutlcaH ,  ad- 
dolcirô,  ammantare,  mmuuefare,  —  «  fig.  ren* 
der  iûcîabth  :  en  ce  sens ,  il  est  aussi  réciproque, 
mddirnesiicùrti ,  eee. 

APPROBATEUR,  TRtGE,  f.  approvà- 
tùrt,  approvafrîcù» 

APPBOBATIF.  IVE,  adj,  approvalivo. 

APPROBATION  ,  s.  î.  approvazione. 

AtPROGUANT)  2,adj.  cdiuimiU,^, 
prép.  cîrca. 

APPROGËB,  s.  r.  avvieînamenîo,  aceoi- 
iamento ,  vîcinanza» — »  en  t.  de  guerre,  au  pi. 
approcci, 

APPBOiCHER,  V.  a.  ûvviclnare,  «pprtë- 
taré ,  eonfrontara.  — ,  t.  h.  et  r.  avvlcinarti, 
aeeottarti,  aisomigtiarsi, 

APPROFONDIR ,  t.  a.  ajffandare ,  cavarû, 
icavare  aiio.  — ,  fig.  peneirare  mddenlro-,  ap^ 
prûf&hdat'ê ,  mtemarsi ,  etaminare  a  fonda, 

*  APPROPRIANGB,  s.  f.  apprapriazionê, 
APPROPRIATION,  s.  f.  appropriazionp, 

to  appropriarsi  una  quàieha  cota, 

APPROPRIER ,  t.  a.  proportionner,  con* 
former,  approprîare,  adattare,  con formate, 
—  ,  V.  r.  usurper,  appropriant,  usurpare, 
arrogarti, 

APPROUVER,  r.  a.  approvare, 

APPROVlSIONNEMENT,5.m./»rw.m*/a. 

APPROVISIONNER,  v.  a.  prowedare, 
far  te  provvîste. 

APPROXIMATIF,  IVE,  adj.  cA0  <i  awi- 
€Îna  air  ttattezza, 

APPROXIMATION,.*;,  {.approttimazione, 

APPUI ,  s.  m.  appoggio,  tottegno,  — ,  Bg. 
t^ulo,  proUzione,  tottegno.  — ,  punio  d*  ap- 
poggio dcl  bitico, 

AFPUI-MAIN ,  s.  m.  baguette  de  peintre, 
bacchelta,  mazza, 

AFFUTER ,  V.  a.  soutenir  avec  un  appui, 
appoggiate,  puntcliare.  — ,  poser  sur,  appog* 
giarc ,  posàre.  —  »  accoter,  addottare.  — ,  ai- 
der, ajutare,  favorire,  proteggert.  S'appuyer 
sur  de  bonnes  raisons ,  fondarsi  tu,,,  — ,  pe- 
ser sur ,  calcare ,  premere, 

APPUYOIR ,  s.  m.  colonnino,  tce. 

Apre,  adlj.  mde  au  goût,  au  toucher, 
atpro.  — ,  ûg.  crudûiô,  fiera,  severo.  Homme 
'Apre  à  Varient,  attaeeato ,  affezlonalo.  Apre 
à  la  curée,  avido,  ghiotlo, 

APRE,  &  m.  aspra,  moneta  dl  Turchia; 
toria  di  piecoto  petce, 

APRÈLE  ,  s.  f.  sorte  d'herbe,  atperelta, 

APUKMENT,  adv.  aspramante. 

APRÈS,  prép.  dopa,  in  teguito.  Courir 
après,  corrcr  dietro.  Copier  d'après  nature, 
dal  natutate,  dal  vero.  Ce  tableau  est  d'après 
Raphaël,  eopiato  da  un  quadro  di  BaffaêUo, 


Faire  altehdiré  ^fà&  soi,  /kfft  éifêU^  Par- 
ler d'après  qiielqu*uik ,  tteàiuio  attano,  $oprm 
i'auioriià  di..,  — ,  adv*  après  tout  f  per  a/lr^, 
iuttavia.  Après  coup,  thfppo  tdtdi,  dùpo  U 
fatto.  Ci-après ,  dooo ,  più  toitth 

APRES-DEMAIN»  adv.  doiMLh  Vahra, 
potdomani,      ^  ^ 

APRÈS-DiNsE,  s.  t.  U  dfipùprànxo^ 

APRÈS-MIDI,  s.  f.  parte  dalla  gtariÊmia 
ira  i(  mtxodi  a  la  mm  :  cornnkent  jugerais-jb 
un  homme  que  je  n'ai  vu  qu'un  après-midi^  1.<J. 

APRÈS-SOUPÉE,  8.  f.  Udopoeena. 

kPf<ETÈ,s.t.atpretut,aeerbiU,nividUÉà, 

APRON ,  s.  m.  tp.  di  petet  ptrtico, 

APSIGUET,  s.  m.  lingatUaeh^  nUâlui 
trittaiti  dette  earratze. 

APSIDES ,  s.  m.  pi.  Vapogio  a  U  pûrîgéç. 

AFTE,a(y.d6<M,af/o. 

APTftRE  .  s.  et  adj.  inant^K»  d^ata. 

APTÎTUDË ,  s.  r.  aUitudine^  abilUà, 

APUREMENT,  s.  m.  taldo  d^uneânià, 

APURER ,  ▼.  a.  taldar  un  conta. 

APUS.s.  m.  gênera  di  eruèiaeei, 

APTRE,  adj.  (  chim. }  inaltérable  et  infu- 
sible  au  feu ,  apiro, 

APYREXIE,  s.  f.  (  méd.  )  întermissioa  oa 
cessation  de  la  fièvre ,  apirestia, 

AQUADOR  .  s.  m.  (  h.  nat.)/>éAy  votante, 

AQU  ARELLE,  s.  f.  lavis  colorié,«e9ii«re//a. 

AQU ATILE .  adj.  aequaiife. 

AQU  A-TINTA,  s.  f.  de  l'ital.  aequa  lînlA, 
gravure  qui  imite  le  dessin  au  lavis. 

AQUATIQUE,  adj.  aequatico,  acquajao* 
lo.-^ ,  niaréca/^ux>  paludoto. 

AQUEDUC ,  s.  m.  aequidoeoio^  mequidaltê, 

AQUEUX ,  EU  SE ,  adj.  aaquoto ,  acquao. 

AQUILAr-ALBA,  s.  î.  dulat  aqailaalba» 
tubtimato  bianco, 

AQUILIN,  E,  adj.  oet  aquiUn,  mm 
aquilino. 

AQUILON,  s.  m.  aquilonê yiramonUma, 
borea. 

AQUtLONAIRE,  adj.  aquihnare^  be^ 
reate. 

AQUIQUI ,  s.  m.  tctmià  det  Brasiia. 

AR  A ,  s.  m.  gros  perroquet .  ara. 

ARABE,  s.  m.  Ârabo. — ,  fig.  uom  baetidXè, 
fiero,  imperioto. 

ARABESQUES,s.f.pl.  rabateki,  anbê- 

«cAi,  ornamentî, 

ARABIQUE,  s.  f.  arabica,  gomma  araUeâ, 

ARABLE,  adj.  labourable,  arabila. 

ARACHNOYDE  ,  s.  f.  ëraenoide,  èuêa 
membrana  dei  eervetto. 

ARAGK  ,  s.  m.  Uquora  t^iWlMa. 

AR  AIGNE  ,  s.  f.  filet  pour  prendre  les  gri- 
ves, etc.  ragna, 

ARAIGNÉE,  s.  f.  ragno,  ragnateilo.  Arai- 
gnée de  mer,  torîa  di  gambero  manna,  —  y 
te  ta  di  ragno. 

ARAMBER,  v.  a.  arrembarOt  uneinare  âmk 
nave  par  abbordarla, 

AR  AMER ,  V.  a.  t.  de  Inanuf.  allungar  eùk 
nn  rototo  an  pezzo  di  panno, 

ARASEMENT,  s.  m.  aggua^UamttKio , 
eonguagtio. 


KnASÊti ,  ▼.  a.  ùgguagliûit  una  muragîU, 
fttpari,  eonguagliare. 

AR ATOl  RE .  ailj.  aratorio. 

ARBALESTIilLLE,s.  f.  instrument  pour 
ptodre  en  mer  la  hauteur  des  astres ,  balci- 
irigtia. 

ABBALÊTB  ,  s.  f.  arme  de  Irait,  arc  d'a- 
der  tnooté  «iir  son  Tât  »  halettra. 

ARBALÉTHIEH.  s.  m.  balêttrîere.—,aa 
pi.  (mar.)  pontrmi. 

ARBALÉTRIÈRË,  s.  f.  ùn/tstricra, 

ARBITRAGE,  s.  m.  arbitrio,  giudicio  di 
êrbilri;  eatcofOf  combinazlono  dei  cambi. 

ARBITRAIRE,  adj.  arbUrario. 

ARBITRAIREMENT,  adv.  arbUrarU- 
mente*  a  suo  taiento, 

ARBITRAL,  E,  adi.  jugement  arbitral, 
arbilralo^  sentenca  (Parlitri, 

ARBlTRÀLEMENT.adv.  per  via  dar- 
bitri. 

ARBlTRATIONpS.  f.  (prat.)  eompramesso. 

ARBITRE,  s.'m.  arbitrio  ;  arbitre,  coni' 
promiss/trio  ;  arbitra ,  padrone  assoluto. 

ARBITRER,  v.  a.  arbitrare,  giudicar 
coma  arbitra. 

ARBOLADE,  s.  f.  sorte  de  ragoût,  erbo- 
lato. 

ARBORER,  ▼.  a.  Inalberare,  alberare,  — , 
fig.  diehiararti,  iegnare ,  eee. 

AHBORIBONZE.s.  m.  bonze  mendiant 
du  Ja])on ,  arboribanzo» 

ARBORISATION ,  s.  f.  dessin  naturel 
d'arbre  sur  une  pierre.  V. 

ARBORISÉE  .  adj.  et  s.  f.  dentritc,  albe* 
Tête  ,  pietra  fiorita. 

ARBOUSlER.s.  m.  arbrisseau. eor^e;££0/(?, 

ARBRE ,  s.  m.  albero»  Arbre  d'un  moulin 
à  Teot ,  sttgoto,  Mtravone* 

ARBRISSEAU,  s.  m.  petit  arbre,  ar60- 
teelto^  aiborieelh, 

ARBROT»  s.  m.  petit  arbre  garni  de 
gltiaux  yfrasehetia  invisehiate, 

ARBUSTE,  s.  m.  arbuste. 

ARC, s.  m«  areo. 

ARCADE,  s.  f.  arco,  voila. 

ARGANE  •  s.  m.  produit  chimique  dont  on 
faisait  un  mystère,  areatio. 

ARCANSONyS.  m.  suc  résineux  du  pin, 
sp.  di  peee. 

ARCASSE,  I.  f.  la  parte  etttrîore  délia 
poppa  di  una  nave. 

ARC-BOUTANT,s.  m./)t/iii/«>,  punteUo. 
—  ,  fig.  sotte ffno^  la  principal  persona. 

ARC-BOUTER,v.  a.  puntettare,  soitenere, 

ARG-DOUBLEAU ,  s.  m.  arca  doppio. 

ARCEAU,  s.  m.  areo,  volta.  — ,  t.  de 
chirurg.  eaêtelta  ycanale* 

ARC-EN*ClEl4,  s.  m.  iride^  arcobalena. 

archaïsme,  s.  m.  (gram.)  arcaiimo , 
vocabolo  antico. 

ARCHAL.  V.FiL. 

ARCUANGE ,  s.  m.  areangalo. 

ARG.i  ANGÉLIQUE ,  s.  t.  plante,  arean- 
galica. 

ARCfifEp  s.  f.  votta,  arco  di  ponte ,  orca* 
L'arche  d'alliance ,  /'  area  del  Testamento, 
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ARGHÊÊ,  %  f.  (chim.)  principe  àft  la  vie 
dés  végélaux,  ntoaf  centrale. 

ARCHELET .  s,  m.  archetto,  archettino. 

ARCUBOLOOIE,  s.  f.  (prun.  le  ehè  à 
l'ital.)  science  des  antiquités,  antiquaria, 

ARCHÉOLOGUE,  s.  m.  anti^uario. 

ARCHER,  s.  m.  arciere,  arcatore  ^  sagit* 
tario.  — ,  sbirro  abirro. 
*    '^  ARCHEROT,  s.  m.sc  disait  de  Gupidon. 
arciero ,  fàrelrato . 

ARCHET ,  s.  m.  archetto  del  violino,  -—  , 
châssis  de  bois  courbé  en  arc .  archatto ,  ar^ 
euceio. 

ARCHÉTYPE ,  s.  m.  arclmiipo,  modeHo, 
prima  farina. 

ARCHEVECHE,  $.  m.  arcivetcûvadoî  pa- 
lazzo  arciveteouale. 

ARCHEVÊQUE,  S.  m.  areivtteovû^  me- 
tropolita. 

A  RCHI ,  mot  grec ,  arci ,  tignifiea  piii  eke^ 
corne  arciveteovo ,  areiprcte, 

ARCHICHANCELIER.s.  m.  gram  om- 
eelliere. 

AKCHIDIACON  AT,  s.  m.  areidiaeonalo. 

ARCHIACONË,  s.  m.  territorio  sotto  la 
giurhdizione  delC  areidiaeono, 

ARCHIDIACRE^  s.  m.  arcidiacoao, 

ARCHIDUC,  s.  m.  areiduca. 

ARCHIDUCHÉ  ,s.  m.  «mVtfco/i?. 

archiduchesse  ,  s.  f.  areiduchena. 

ARCHlÉGHANSOiV,s.  m.  grancopp'iare. 

ARCHIÉPISCOPAL,  E,  adj.  amwj- 
covalc. 

ARCHlÉPlSCOPAT.s.  m.  arâvescovado. 
AKCHIGRELIN  ,  s.  m.  fune  composta  di 
piit  funicelle. 

AUGHIMANORITAT,  s.  m.  «re/iônaii. 
dritaio. 

ARCHIMANDRITE,  s.  m.  itrehiman- 
driia. 

;ARGHIPATELIN,  s.  m.  far^Ueeal- 

tri^timo. 

ARCHIPEL,  s.  m.  autrefois  AacHirti.AGs, 
iiCBiPKLAGUE,  mer  semée  d'tles,  qreipdago* 

ARCHlPOMPE,s.r.  (marOwiKma. 

ARCHIPRESBYTÉRAL ,  £  .acQ.  arci- 
presbiterale. 

ARCHIPRÊTRK,  s.  m.  areipreie, 

ARCUIPRÊ IRÉ,  s.  m.  arcipreUto. 

ARCHITECTE,  s.  m.  architetto. 

ARCHITECTONIQUE,  adj.  arekiutto^ 
nico, 

ARCHITECTONOGRAPHE,  s.  m.  colai 
clie  descrive  una  fabbriea» 

AllCHITECTONOGRAPHIE,  ».  f.  da- 
scrizione  di  qualunque  edipzio, 

ARCHITECTURE ,  s.  f,  architaiiura. 

ARCHITRAVE,  •.  f.  arch'Urave. 

ARCHITRICLIN.s.  m.  direiîora  iT  un 
eonvito» 

ARCHIVES ,  s.  m.  pL  ârehivj. 

ARCHI  VIOLE,  s.  f.  sortadi  gra^ieembmlo. 

ARCHIVISTE,»,  f.  arekivuta. 

ARCHIVOLTE,  s» f.  (ardi.)  arehiuolto» 

ARCUONTAT.  ».  m.  dignité  date  «r- 
conte. 
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ARCHONTE ,  s.  m.  areonte,  prineipùi  dl- 
gnitàinAUn».  f 

ARGUURES ,  s.  f.  ecnlu  mtomo  aiU  ma- 

ein»,  ,     , 

ARÇON  ,  s.  m.  àrelone.  —,  en  t.  de cha- 

pel.  arco.  ,    . 

ARÇONNER ,  ▼.  a.  t.  de  cbopel.  battre 

a  corda,  .  , 

ARCONNEUR ,  s.  m.  baiUtore  a  corda. 
AR(iOT.  ».  m.  fccela  delC  ottone. 
ARCTIQUE,  adj.  sepienirionol,  artleOf 

§et(entrionalc. 

ARCTOPHILAX  ,  s.  m.  ou  le  houTier, 
conslellalion ,  boote ,  arlofitaec, 

ARCTURUS  ou  aictobe  ,  s.  m.  cloilc  de 
première  grandeur, art «r0. 

ARCUATION  ,  s.  f.  (chir.)  curoaiura  deW 

ARD  ASSES ,  s.  f.  pi.  icte  di  Pertia. 

A  R  DÉ  LION ,  s.  m.  fuccendUre  ,  impigllar 

ARDEMMENT ,  adv.  6g.  ardenUmenU, 
ARDENT,  £,  adj.  ardente,   acceso.-^, 
^e.detiderotittimo;  tollecito.foeoto,  vivutimo. 

♦  ARDER  ,  AEDM.  V.  BftÛL». 

ARDEUR,  s.  f.  ardore.—,  fig.  «mprta, 
desidfirio  Intenfo.  .... 

ARDIEEIE .  s.  f.  grosta  corda ,  eht  s  aw^- 
tuppa  al  tubbio  notla  fabbrlea  do'  iappeîL 

ARDILLON,  s.  m.  ardigUone,piintale  dclla 

fibbia,  .     .        , 

ARDOISE ,  S:  f.  ptelra  lavagna ,  iattra. 
ARDOISÉ , ÉE ,  adj.  eotor  di  lavagna, 
ARDOISIÈRE,  s.  f.  cava  dclla  lavagna, 
ARDU ,  UE ,  adj.  arduo,  difficile. 
ARE,  s.  m.  unité  des  nouvelles  mesures  de 

sur  face ,  aro, 

ARE  AGE,  s.  m.  agnmensura. 

AUEC ,  s.  m.  rerto  frutio  rf'  Indîa. 

A  RÉFACTION ,  s.  f.  disttccamento, 

ARÈNE  ,  s.  f.  arena .  sabbia, 

ARÉNBR,  V.  n.  (arch.)  se  dit  d'unbâli- 
ment  qni  s'est  affaissé ,  qui  a  baissé ,  venir  giit. 

ARkNEUX.  EUSE,  adj.  arenoto. 

ARÉNICOLE,  s.  m.  ou  lombbic  uibin» 
gon.  di  vermi  marini. 

ARÉOLE,  ».f.  petite  aire  ou  surrace, 
ojuoh ,  areola ,  ajtiia,  —  (anal.) ,  cercle  co- 
loré du  mamelon,  areola. 

ARÉOLE ,  EE .  adj.  (bol.)  che  ha  leggms^ 
time  dUuguaglUiMe. 

ARÉOMÈTRE,  8.  m.  pèse-bqueur ,  areo' 

AKEOPi^GE,  s.  m.  célèbre  tribunal  d'A- 
tbènes,  et  fig'  assemblée  de  magistrats,  d'hom- 
mes d'état ,  areopago, 

ARÉOPAGlTE,s.  m.  areopagtta, 

ARÉOSTYLË»  s.  m.  édifice  à  colonnes 
esoacées,  areostih ,  intereotonnio, 

ARÉ0TECT0NlQUE,5.f.^ar/«  d'arehi- 

iétittra  miUtore, 

ARÉOTIQUES,  s.  m.  (méd.)  atettifar^ 
marei,  rimedj  peraprire  i  port  délia  pel/ê, 

ARER  •  ▼•  n.  (mar.)  chasser  sur  les  ancres , 
Qf^re, ,  T.  a.  misuror  iolidi  colla  tesa. 

ARÉTB,  5.  f.  roita  do*  potei^  *pina,  titea. 


ARG 

—  •  pièce  de  bols  taillée  à  Vive  arèle ,  lognô 
tagliato  a  eanto  vivo.  Arêtes  ou  queues  de 
rat  •  eerto  etcreteenxo  nello  gambo  do  eavalli  s 
rotto  ^Kollo. 

ARÊTIER,  s.  m.  t.  de  cbarp.  iaoHiU  o 
diagonale  del  tetto, 

ARÉTIÈRES,  s.  f.  pi.  intonacaiura  di 
getso  f  che  i  coneialeîli  meltono  agli  angolim 

ARÉTOLOGIE,  s.  f.  (did.)  traité  de  la 
▼ertu ,  arelologia, 

ARG  AL  A  ,  s.  m.  grande  airono  d'  jifrica* 
ARGANEAU.  V.  obqaiibao. 
ARGEMA ,  s.  m.  Y.  albdgo» 
ARGEMON ,  s.  m.  mlbugino  degeneraia  m 
ulcéra,   . 

ARGÉMONE,  s.  m.  pavot  épineux ,  arge- 
tnone, 

ARGENT,  s.  m.  argonio:  il  denaro.  Ar* 
geut  mignon,  donaro  di  riserva,  di  rUpar- 
miû.  Argent  blanc ,  moneta  bianca.  Un  bonr* 
reau  d'argent ,  un  gran  tcialaquaioro, 

ARGENTER,  t.  a.  inargeniaro^  argonUre, 
ARGENTERIE ,  s.  f.  argonteria,  tupolUt" 
iilo  d*  argento,  vasellame  </'  argenio, 
ARGBMTEUR .  s.  m.  argenlatore. 
ARGENTEUX.  V.  pAcdhibuz. 
*  ARGENTIER,  s.  m.  tetoriere. 
ARGENTIFIQUE.adj.  t.  d'aldi.  cA#Ai 
la  virtù  di  convertire  in  argento. 
ARGENTIN,  E,  9iù\.  argeniîno. 
ARGENTINE,  s.  T.  plante ,  bodenlilla, 
ARGENTURE ,  s.  m.  arte  d' inargonlaH, 
0  le  foglie  d  argento  attaccato. 

ARGILE,  s.   f.  argUla,  creto  argiglia, 
ferra  da  stovigUe. 
ARGILEUX  ,  EUSE,  adj.  argilloto. 
ARGON,  s.  m.  bâton  arqué  pour  prendre 
des  oiseaux ,  archciio. 

ARGONAUTE,  s.  m.  (hist.  nat.)  nautile 
papyracée,  tp.  di  eonehiglia.  — ,  au  pi.  (hist. 
anc.)  Argonauli. 

ARGOT,  s.  m.  jargon  des  filous,  gergOf 
parlar  furbesco.  —  (  jai*d.) ,  bois  au-dessus  de 
l'œil ,  quel  icecumo  ch*  è  al  di  sopra  dollm. 
gemma. 

ARGOTER  ,  V.  a.  (jard.)  (ogliaro  ii 
iiceo. 

ARGOTIER,  s.  m.  chi  parla  un  gorgo, 
'^  ARGOULET ,  s.  m.  carabin ,  homme  de 
néant,  arfasatlello,  dappoco,  teimunilo. 
ARGOUSIN  ,  s.  m.  agaxtino ,  comilo, 
ARGUE ,  argano , pliera  dell'  oro. 
ARGUER ,  y.  a.  tirer  à  Targue^  arganaro* 
—  (prat.  et  en  pron.  l'u),  arguire.  Arguer 
une  pièce  de  faux ,  iottênoro  ch'  é  faiuu 

ARGUMENTAS,  m.  argomonto,  indtuo, 
prova,  ragione, 

ARGUMENTANT,  s.  m.  argomonianto  ^ 
argomentatorê» 

AR6UMENTATEUR  ,i.m.neseditqu  en 
mauvaise  part  ^  disputatore,  questionatoro  ^ 
iefittico. 

ARGUMENTATION  «  s.  f.  argomom-' 
iacione, 

ARGUMENTER ,  T.  a.  argomonfr^t  ëd- 
darrp  orgomonti. 


ARM 

ARGUS,  s.  m.  argo,  invigUatorê,  — ,  ipiti0 
a  eenra  marina. 
ABOUTIE,  s.  f.  argttfêzia,  soUiglUxza, 
ABGYUASPIDES^s.  m.  pi.  gUargiraspi- 
éi,  eoloro  été  nêlU  armaU  antiehe  portavano  gU 
seudi  itargtnio. 

ARGYROCOHE,aâj.  t.  d'astrom.  uria  co- 
tHÊÎa  ii  eohr  étargento, 
AR6YROGONIE,  s.  f.  la  pUtra  fiiasofale, 
ARGYROFEB,  s.  f.  argiropea,  arU  di  far 
argêntû, 

ARIAIflSHE,  s.  m.  wnanitmo^  feretia 
dtgii  Jriani, 
ARIOB,  adj.  arido,  t§eeo.  •— ,  fig.  ttmiiê, 

hgrëio.    

ARIDITE ,  s.  f.  arîdêxza  »  iiecità ,  €aidità* 
ABIDURB^  s.  f.  aridêita ,  magrtzza. 
ARIETTE,  8.  f.  arUtia^  eantoncHa» 
ARIGOT  ,  s.  m.  torta  di  piffero. 
AA1S£R>  y.  a.  (  mar.  )  tnandar  giU,  m- 
kfê. 

A  RI  ST  ARQUE,  s.  m.  nom  d'an  commen- 
titciir  d' Homère.— j  fig.  critique  rigoureux, 
Aritiareo. 

ARISTE ,  EE ,  adj.  (  bot.  )  garni  d*arètes , 
•Ttffafo. 

ARISTOCRATE,  s.  m.  et  ad),  partisan  de 
l'aristocratie,  arUtœralieo» 
«  ARISTOCRATIE,  s,  î.  aritiocrazia ,  go- 
Wêrno  ^uno  Mtato  in  mano  delta  nobUlâ, 
AKISTOGRATIQUE,  adj.  arUiocratieo, 
ARISTOCRATlQUEME»T,adT.  infor^ 
0i«  arUioeratiea. 

ARISTODÉMOCRATIE,  s.  laritUnU- 
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ARISTODÉMOCRATIQUE,  adj.  arUtth 
dtmaeraiieo, 

ARISTOLOCHE, s.  f.  arùtologto,  pianta 
w^ieinalt, 

ARISTOTÉLICIEN,  ENNE,  adj.  arUto- 
iêliea ,  êêguaee  délia  dottrina  d^ ArisloUlt* 

ARiTHMANCIE.s.  f.  aritmantia,  arU 
^auJovinare  par  via  di  numeri, 

ARITHMÉTICIEN ,  s.  m.  aritmlieo. 

ARITHMÉTIQUE .  s.  f.  science  des  nom- 
bres, art  de  calculer,  arUmetica, — ,  adj.  qui 
appartient  à  c«*tte  science,  aritmetieo, 

AEITHMÉTIQUEMENT,  adv.  aritmeii- 
aunanta, 

ARITHMOMANCIE.  s.  f.  l'art  de  deviner 
parles  nombres,  arUmomanzia. 

ARLEQUIN,  s.  m.  arleeehino, 
"     ARLIQUlNADE,s.  f.  buffonêrla,  azîon 

d^oHeeehiMf» 

ARMADILLE ,  i.  f.  (de  l'esp.  )  armatelia, 
grmateîta,  — >«  S*  m.  (  b.  nat.  ]  tatou,  arma^ 
dUhf  tatuta. 

ARMARINTE  ou  CAcairs ,  s.  m.  pianta 
ombrallifera, 

ARMATEUR ,  s.  m.  qui  arme  un  vaisseau, 
armature,  — ,  vaisseau  armé  pour  la  course , 
et  le  capitaine  de  ce  vaisMau ,  navearmalaper 
eonegguire,  armatere, 

ARMATURE,  s.  f.  armadura, 

ARME,  s.  f.  arme,  arma.  Faire  des  armes, 
tiftr  des  armes  )  giuçear  di  9chçrmay  far  d'or* 
1. 


mi.  Maître  d'armes,  ichermidore.  Suivre  ks 
armes ,  miiitare ,  guerreggiare.  Armes,  inte^ 
gna.  V.  ABMOiBiBs. 

ARMÉ,  ÉE,  part,  armato,  ece.  A  main  ar- 
mée,  armata  mano. 

ARMÉE ,  s.  f.  esereitOy  armata. 

ABMEJER,  T.  n.  (  mar.  )  travailler  à  s'a- 
marer  dans  un  port,  %lar  ormeggiando. 

ABMELINE,  s.  f.  pelle  di  ermellino. 

ARMEMENT,  s.  m.  appareil  de  guerre; 
— ,  ce  qui  sert  à  armer  une  flotte,  armamenio, 
— ,  les  armes  d'une  troupe ,  Parmatnenlo ,  ie 
armi. 

ARMÉNIENNE ,  s.  f.  pietra  médicinale, 

ARMER,  v.  a.  armare;  aêtotdar  génie ^ 
métier  in  arme;  prender  Parmi. — ,  fig.  mu* 
mVft ,  diftndergi,  armarsi.  —,  en  l.  de  manè- 
ge,  ineappoeeiar$i, 

ARMET,  s.  m.  elma,  eetaîa. 
RMILLAIRE,  adj.    sphère  armillaire, 
c'est-à-dire  composée  de  plusieurs  cercles , 
ifera  armillare, 

ARMILLES,  s.  f.  pi.  tmanigOe.  —  (  arâi.) , 
littelli  nel  capitelUf  trordine  derico, 

ARMISTICE,  s.  f.  armiitizio,  tregua. 

ARMOGAN ,  s.  m.  tempo  adaîtata  alla 
navigaziûne, 

ARMOIRE,  s.  f.  armario,  eredenxa. 

ARMOIRIES,  s.  f.  pi.  araié^  êiemma, 
eeudo  gentilizio. 

ARMOISE,  s.  f.  artemisia  f  torta  d'orbe 
odori/era. 

ARMOISIN,s.m.  tpeeieditaffetà  ermisino. 

ARMON ,  s.  m.  uno  di  que'  pezzi  di  legna^ 
me ,  ira  mezto  a*  quoCi  é  fermato  il  timona 
dalla  earrozza. 

ARMORIAL,  s.  m.  raeeoUa  tfarmi  gentil 
Itzie. 

ARMORIER,  V  b.  far  le  armi  gentitizle. 

ARMORISTE,  s.  vi,ehifafarmegentUiu$. 

ARMURE ,  s.  n^  armatura ,  armi, 

ARMURIER, s.  m.  armajuolo. 

AROMATE,  s.  m.  arvmato. 

AROMATIQUE, adj.  aromatieo. 

AROM ATISATION.  s.  f.  lo  aromatizzare. 

AROMATISER, T.  h. aromatizzare^ 

AROMATITE,  s.  f.  aromatite,  pietra  pré- 
ziota, 

AROME ,  s.  m.  principe  odorant ,  aromo. 
L'arôme  des  fleurs .  l'olezzare  do'  fiori. 

ABONDE,  s.  f.  (  fortif.  )  à  oueue  d'aron- 
de ,  a  coda  di  rondine.  Dans  quelques  pays  on 
appelle  aronde  l'hirondelle. 

*  ABONDELAT,  s.  m.  petit  de  l'hiron- 
delle, rendinino ,  rondinetta, 

*  ARONDELLE  ou  biiordiclb,  s.  f. 
vieux  mot  que  Ton  disait  pour  hirondelle ,  roH' 
dîne,  rondinetta.  —  (mar.),  arondellcs  de 
mer,  teappavia^  brigantini ,  eee.  — ,  t.  de  pê- 
che ,  corda  gutmila  d*ami. 

Ali  PA  ILLEUR,  s.  m.  chi  eerta  te  pagliaolo 
éP  oro  ffa  f  arena  de'  fiami. 

ABrÉGE,  AtràciMinT  (mus.),  s.  m.  «r- 
ptggio,  arpeggiamento. 

ARPENT,  s.  m,  mesure  de  Xenttjug^rOf 
bjtbttlcala. 
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ARPENTER,  V.  a*  mUurwr  /•  terré* 
ARPEÎËCTEtTR,  s*  m»  àgrlmentore, 
ARQtJÈBUSADE ,  s.  f.  archibugiatét. 
ARQUBBUSfi .  s.  f.  arehibu$o ,  artokugfo. 
Arquebuse  à  croc  *  ipingarda. 
ARQUEBUSER,  y,  a.  arehibusarë. 
ARQUEBUSIER, s.  m. arehihusierê. 
ARQUER .  T.  Q.  courber  en  arc ,  archeg" 
gUtre. 

ARRACHEHEIVT ,  s.  m.  strappatnento , 
t9ôlument9,  —  (ardu) ,.  $pigo(i»  pêducd  tUlie 
voUe. 

ARRACHER,  t.  a.  ttrappare,  svelf^re» 
sbarbar**  D'arracbe-iûed ,  imeesumiémenU  » 
éi  éêguUo. 

ARRACHEUR  »  s.  m.  arracbeur  de  dents» 
de  cors  »  eavadend,  eolui  die  spieoa  i  cmlU. 

ARR  AGHIS ,  s.  m.  t.  d'eaux  et  foréls ,  dU 
tvellimenio ,  »raJdieamtnto  dt*  botchi  giovani, 
AR&AlSOnifER,  Tîeux  nal^.V.  nàmn- 
alla, 

ARRANGEMENT,  s.  m.  ditposUioM^or- 
tfcnet 

ARRANGER,,  t.  a.  asuUare y. ordinare , 
diiporrt  ;  occomodwrù  ^  aggiustarû,  —  «  au 
r.  s'airangexi  chez  soi ,  aceomodarti  bmm  in 
cota. 

ARRENTEJAENX,  s,  m.  itigion»,  af- 
fiito. 

ARRENTER ,  y.  a.  afflitare ,  appigitmare, 
ARRÉRAGER»  v«  n.  mm  pagar^  /#  nmdUe 
tmnuaU, 
ARRÉRAiGES ,.s.  m. pi./'  onWnaCa. 
ARRESTATION,  s.  C  arretto,  mituntu 
ARR£T,s.  m*  ^fcr0fo,  sentenza;  arreita, 
Bfettre  aux  arrêts,  vietar  f  utcltad'un  luoga» 
ARRÊTÉ,  s.  nu  deereio^  ordinanaa.  Ar- 
rêté de  compte  «  conio  taidatOf  approvato. 

ARRÊTE- BOBUP, a.  nu  ammidêy  bonû- 
gnt.iùHa.if  erbtu 

ARRETEE,  V.  a.  faire  cesser  le  monr»- 
ment,  amstare^  /«rmar«;.etpareit.rifeiier«^ 
eatlurare.  — ,  résoudre,  déterminer,  ritoi- 
vere,  decidere,  ttabUire,  Arrêter  uu  coropto, 
aggiuiiar  un  conlo.  — ,  ▼.  r.  s'arrêter»  arrêta 
tartif  fermarsi,  irattenerti:  cessar  di  f/r^, 
dttuUre.  — ,  V.  n.  fcrmani,  farako, 

ARBÊTISTE  ,s.  m.  compiialore  di  decreiiy 
tentênze^  eec, 

ARRHEMENT»  s.  m.  caparramento. 
ARRHER .  y.  a.  s'assurer  d'un  marché  en 
donnant  caution,  caparrare,  innarrare, 
AHRHES.s.  f.  pi.  arra^  eaparra. 
ARRIÉRE,  inlerj.  lungi^  aila  targa*  En 
aii^rièVe,  ady.  Indielro,  in  ritardo.  —  (roar) , 
s.  m.  la  P9PP*^  Vent  arrière,  vmUo  in  poppa, 
ARRIÉRÉ ,  s  Tn«  paiement  relardé ,  /'  or- 
retralo ,  gll  arrttraU, 

ARRIkRE-BAN,  s.m.  uUimo  banda. 
ARRIERE-BOUTIQUE,  s.!.  boiUgadi 
dendro^  fmdaco. 

ARRIÈREGHANGB,  a.  m.  l'intercêiê 
dôlC  cnfcmctf. 

ARRIÈRE-CORPS,  s.  m.  parii  d^W  ôdU 
ficio con  mcnasporio* 

ARRIÈBE-GOUR,  s.  f.  ileorlik di  dUtro. 
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ARRIÈRE-FAIX  ^  s.  m.  iutméîmt 
brana  neffa  quale  sta  involto  il  ftto. 

ARRIÈRE-FIEF,  s.  m.  feudû  MpmuimiU 
ff  ûtfro  feudb. 

ARRIÈRE-GARBE,  s.  f.  rtiroguardia. 
ARRIÈRE^GOUT,  s.  m.  guslo  spiaemU 
ekô  latcia  un  eiboy  itna  bevmuém* 
ARRIERE-MAIN ,  s.  m.  manroMêeio », 


veseuniê, 

ARRIÈRE-NETBU»s.  m^  bisnip^i;  fi^ 
gliuot  det  nipotê* 

ARRIÈRE-PBTIT-FILS,  s.  m.  pmml- 
pote^  pronepofe. 

ARRIÈRE-POINT,  s.  m.  iorta  di  pmnfo 
indietro, 

ARRIÉRER,  y.  a.  differlre.  S'v^cer.y. 
r.  restar  indietro.  —  ,  ûg.  ri<(ar  dtbitar»,  iwii 
pagar  a  suo  tempo, 

ARRIÈRE-SAISON,  s.  fi  fino  delf  m- 
tunnom 

A'ItRIÈRE-VASSAL ,  s.  m.  ilvastallo  tf  «a- 
atiro  vastallo» 

ARRIÈRE-VOUSSURE,  s.  f.  apsniumû 
volta  dette  porte  o  finettre. 

ARRIMAGE .  s.  m.  dispowim  dùHê  mer- 
canzie  in  un  vateetto, 

ARRIMER,  y,  a.  ditpoftt  Uearie9d'  uwa 
nave. 

ARRIMEURS,  s.  m.  ^h' itpettori  ptr  la 
coltoeazione  dette  merci  nelle  navi* 

ARRISER ,  y,  a.  (mar.),  ammainÊm^  «- 
tare  y  abbassoré, 

ARRIVAGE,  s.  m.  arriva  in-p^rJû',,!'  eun 
prodare. 

ARRIVEE,  s.  f.  arriva,  venuta, 

ARRIVER,  y.  n.  aborder,  ap^frûetn^^^ar- 
rivare.  —,  parvenir  au  but,  arrivara^  giun^ 
gère,  —,  avoir  lieu,  survenir,  ûasade^,  «a- 
ventre,  succedere, 

ARROBB ,  s.  f.  poids  eapa^nd*  d'enrtron 
vingt-trois  livres^  arrosa. 

ARROGHE,  s.  f.  atrepie»,.  smië  di 
pianta, 

ARROGAMMENT .  adv^  «rroganttmwiê, 
ARROGANCE ,  s.  f.  arrpgmxay  tattarigia, 

traeotanta. 

ARROGANT.  E,  adj.  et  s.  6er,  hautain» 
arrogante  f  suptrbo  :  on  rit  de  l*ini{«orlant ,  ùa 
se  plaint  de  Tarrogant.  La  Br. 

ARROGER  (S'),  y.  r.  arrogant^  attrikmt^ 
si,  ascrivcrsi  arrogûntemante, 

*  ARROI ,  s.  m.  train,  équipage*  ^' 

ARRONDIR,  y.  ar  ritondare^  totuka^  -«- 
son  champ .  sa  terre ,  etc.  aeereseere ,  aûmm^ 
tare*  •—  une  phrase ,  une  période ,  aggimgtmt 
una  frase ,  rendtr  armonioêo  un  periodo» 

ARRONDISSEMENT,  s.  m.  il ritandaroi 
ritondetxa,  — ,  circondario  ^  eantone, 

ARRONDISSEUR  ,s.m.<ro/irie/baWfOM^ 
ARROSAGE,  ABRosamar,  s*  nu  epruttùi 

infusion  d*  acqua;  adacquamento ,  iniuiffia* 

mento, 
ARROSEMENT,  s.  m,  adaeqummentûi 
ARROSER,  y.   a.   innaffiatûg   irrigârêi 

adaequare.  —  de  larmes»  bagim  di  pioHiêt  éi 

tagrime. 


AUT 

ARROSOIR  f  s.  f.  vMioda  Umafftdrê,  wuui' 

ARnmiAOB.  T.  diMiniÉM ,  ete. 

M8  oa  M<n  ,9.  tn.  pi.  (dp  intio  artiM), 
«Mttkres ,  dMS'cMe  phrase  >«âigneruftciieval 
A»qiiitrems,«irflr  iMirÉ««  tm^^mvûilo'pm 
1$  ottotfro  V4n^  dêiU  garni», 

*toS>BflA'L,s.*m^arMina/»«  mrmêHë. 

ARSENIC,  s.  m.  ortenieo. 

ARrairiGft}L,«,^.  db#  ^  U^mUtà 

*  ARStPi  ,^Vï:'\èaumaka,^étthi4mHulaii 
éêtftt$i9.  « 

ARSlSyt.  t  têêmtiên  délia  voee  net  prîn- 
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ART, s.  m.  orte,  mêtiUref  fiféftêthM»  «*-> 
%.  miifickf ,  mdttnrùi. 
4RTÈRC ,  ft.  f.  «HM^. 
«RTBAIBL ,  BLL«,  ii^.  «€Wt«^ 
'ARTÉRlOLE.t.  f.art§fimMa. 
AIITBRIOLOGlB.s.  f.  m'iériêhtia. 
âBTBRtOTOMtB,  B.f.  «rteri^KmiM.  «M 

iAB«TÊSfBN ,  aéj.  m.  poiu  erlési«ii ,  poito 
foré  peur  trouver^  <mx:  jaiUissaiites  •  /mws» 
éfc'/  w—ra  InvMititfiM  eli«  si  ûfêiene  «mv«im^ 
i/ope  irovar  ti  potst^e  iinché  si  trwi  una  sor^ 
gBnS^'d'  «fliqfiNi  Mua  «^  p«r  /a  nAluM/e  sua 
forza  ritatga  alla  tnperfiàt  delta  ierni, 

ARTHRODIE,s.f.  (anat.)  orfrairia^  ar- 
Hêtdtmùmê,  tmmmmowê  deW  eiaa. 

ARTICHAUT,  s.  m.  eareiaffo ,  «Hi- 
flAîiawg.  . 

ARTICLE, s.  m.  ariieolo,  giuntura,  nodû; 
tapi  o  parti  d^-  wmo  êeritio,  <— ,  en  -graramaire  9 
partie»lwek»pnêe§dé^namL 

ATTIGULAittB  «  adj.«pf«rlim#iil*a^tfii- 
lare,  aréiwalare, 

AR'SlQVhhnO»,  t.  f.  attkoUtintù, 
modo  ^giamtam. 

ART1G0LHR,T.  a.  prononcer  distineto- 
nsai,  pf^êrtrmêttamtnU ,  êiliabarê.  — ,  dé- 
duire par  articles,  ditparre  m  ùfdjm.»,  êpeci» 


*  ARTIEN ,  s.  m.  ttudtntê  di  filowfa, 

ARTIFIOB,  s.  m.  artifkio,  mrte,  indus- 
tria,  ttratagêmma,  malitia.  Feux  d'artifioe, 
faaehi  d*  artifiti», 

ABTIRIGIBL^.BLbB,  adj.  artifiaiëlê, 
ariifieioso, 

ARTiriGlBLREMENT ,  adv.  mnifiaosa- 

WÊÊStU, 

ARTiPlGIEB,  s.  m.  ehi  fa  fitoehi  d*  ar^ 
tiâaio. 

^LRTIFIGlEUSEMBNT,adr.  artificiosa- 
inaaië,  a»tufamah49 ,  malitiosamênte, 

ARTIFIGIEGX ,  ROSE,  adj.  aHifiâmo, 

atfato. 

ARTiLIiE,EB^adj.  (mar.)  vaisseau  ar- 
titté  de  iDutefrpièccSi  elmhaÀuUi  i  saoi  iomnomi, 

ARTIUBK  ou  âitiLuiB»  a.  »•  ^oofrief 
drflttHlerîe,ari^!«îira. 

ARTILLERIB»  9.  m.  atfîgUêria. 
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ARTILLEUR,  s.  m.  ehi  suvê  j^  ^p. 
îiglitria. 

A>RTitfON,  s.  m.  0iiar.)  metxana,  a^pn 
di'mmeana, 

ARTISAN,  s.  m.  ariigiano,  artpfic^^ 

ART18<>N,  AaffSMMr,  Aaroison,  s.  m.  ii- 
gnuola,  tarh. 

ARTISOfINE,  ÉEf  ad^.  jtûrfafo,  fiorrçso 
da'  tarti, 

'ARÏISIfE,  f.  ai.  êr9iêta,  valente  arU- 
fiée. 

ART»W£M<BNT  >  adr.  artifieiafmênîB, 
ingegnosamente, 

ÂRTOUTfiBS,  s.  f.  pi.  pierres  creuses. 
arioliti, 

ARUM  ,  s.  m.  plante,  speeie  di  dragimi^a, 

ARUSPIGE,  s.  m.  arutpiee^  {ftdooinQ- 

ARUSPiClNE ,  s.  f.  wttspieio. 

ARITTHÉNOirOES,  s.in.  pi.  (a^at,}  ^fji- 
noidi^  pieeioiê  tat'iiiagini  meUa  laring», 

A  R YTH  M  E ,  s.  m.  indtboUn%pnlff  dei  pçUo, 

ARZEGAIE ,  s.  f.  sorte  de  pique ,  mazta 
ferrata. 

AR2EL,  BLI4E,  adj.  se  dit  d'un  çhéyil, 
àalumo  dal  piâda  dùUa  stâffit. 

AS ,  s.  m.  essa ,  un  sol  punîo  sopra  un  ^ad!^ 
o  carta, 

A8ARBT  ou  ai ipinr ,  «. m.  plante^  ^^a^v, 
nardo  salvatîeo, 

ASARINE,  s.  f.  plante,  ntarinpt, 

ASRBSTE,  s.  m.  asbtttâ,  pietra  delta  ne» 
tara  dalf  mmianto, 

ASCARIDES,  s.  m.  pi.  ësqiridi,  piftoVi 
9€rmi  rotondi, 

ASCENDANT  »  B ,  adj.  aseendentc;  orq»- 
eop0  i  indoh ,  inetinatiome;  fbriyna,—,  fig.  sp^ 
pariarità,  predominio.  Nos  ascendans,  c  no^irl 
ascendenti,  antênati» 

ASCENSION,  s.  f.  l'AsemtÎQnâ,  l^wi{ta 
aitielo  di  G,  €.  —  (pbys.  ) ,  aseension$ ,  s^Ut/a, 
ascendimento,  —  (astr.  ) ,  ascension  droite  pu 
oblique  d'un  astre ,  aseénstone, 

ASCENSIONNEL,  ELLE,  adj.  t.  d'astr. 
aseenêianario, 

ASCÈTE,  s.  m.  a4O((ic0j  chfi  ri  eonsat^ 
alla  divfttione. 

ASCETIQUE,  adj.  ascetieo,  contempla'- 
iivo,  attenante  alla  eçntemplaziane. 

ASGIENS, s.  m.  pi.  (géogr.  )  sans  ombre, 
asciiy  gli  abitanti  délia  zona  iorrida,  U  <ifi 
earpo  nwi  fa  ombra  quando  hanno  il  sole  al 
zénith, 

ASCITB ,  s.  f.  bydropisie  du  bas-ventn, 
aseite. 

ASGLÉPIADE,  adj.  et  s.  m.  sorte  de  t^ 
latin  ,  aselepiadeo,  — ,  s.  f.  aselepiade. 

ASIARCHAT,  s.  m.  f  asiareato,  anttea 
dignité  neW  jésia, 

ASI  ARQUE .  s.  n.  /  asiarùx, 

ASI  AT  1  QUE ,  adj.  asiaiieo.  Style  asiatique, 
asiaticoy  diffuse.  Luxe  asiatique,  asiatieo,  ee- 
eeseive.  Mttvs  asiatiques,  tosiumi  asiatiei^ 
effeminali, 

ASiLB,  s.  m.  asilo,  luogo  (fî  réfugia,  n- 
ceneao, 

ASINB,  adh  L  bdte  «ine ,  bettia  oimma, 
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ASODËS,  fl.  f.  uniû  di  fûkbte» 

ASPALATHB,  s.  m.  arbuste,  tupalato* 

ASPB  ou  18PLB ,  s.  m*  dévidoir  pour  la  soie» 
matpo, 

ASPECT,  s  m.  t;cfAi,a«/aft0.  — ,  objetde 
Tue ,  aspetiOf  apparenta. 

ASPi&RGR,  s.  f.  sparagio,  atpûrago. 

ASPBRGÉ,  ÉB,  part,  asperw,  ecc. 

ASPERGER,  V.  a.  arroser  par  petites 
gouttes  avec  ua  goupillon ,  atpêrgere. 

ASPERGES,  s.  m.  goupillon,  Mpenorio, 
aêpergofp. 

ASPERITE,  s.  f.  ruviditta,  teabrotUà, 
ûtpretxa, 

ASPERSION,  s.  f.  Caspersione. 

ASPERSOIR,  s.  m,  aspergés,  V. 

ASPERULB,  s.  f.  plante,  aspsruging, 

ASPH/^TE,  s.  m.  atfalto,  torta  di  bUftme* 

ASPHCfOÈLE,  s.  m.  plante,  atfodlUo,  a«* 
iuia  regiû. 

ASPHYXIE ,  s.  f.  privation  subite  du  pouls 
et  de  la  respiration ,  aspssia, 

ASPHYXIÉ, ÉE ,  adj.  eofpito  d' asfiuia. 

ASPIC ,  s.  m.  atpe,  aipiiê,  — ,  fig.  iingua 
matêdiea.  — ,  espèce  de  lavande  ;  buile  d'aspic, 
olio  di  spigo, 

ASPIRANT  ,  E  ,  adj.  pompe  aspirante  , 
tromba  aspirante*  — ,  ausubst.  postuiante,  ean- 
éidaîo, 

ASPIRATION,  5.  f.  /'  aspirazione  dêtC 
aria  oppotia  ait  etpiraxione  o  etalazione,  — , 
l'action  des  pompes  aspirantes,  le  mouvement 
de  l'âme  vers  Dieu,  aspirazionû. 

ASPIRER ,  v.a.  atpirare,  —,  Gg.  bramar». 

ASPRE  ,  s.  m.  aipro,  piecota  monûia  turea. 

ASS  A-DOUX,  s.  m.  atsa  dolce,  beituino» 

ASSA-FOBTIDA,  s.  m.  assa  fctlda. 

*  ASSABLER ,  etc.  V.  iRtfABLEa. 

ASSAILLANT,  s.  m.  aggressorê,  astaUtcrûm . 

ASSAILLIR,  V.  a.  astaiire* 

ASSAINIR ,  V.  a.  rendre  sain ,  render  sa-j 
lubrtp  tanare.  Assainir  un  pays  par  le  dessè-»» 
chement,  sanare  un  ierreno,  prosciugarto  dalle 
ae^ue  slagnanii, 

ASSAINISSEMENT,  s.  m.  il  render  ta- 
lubre-  L'assainissement  d'une  maison ,  d'une 
cbambre. 

ASSAISONNEMENT,  s.  m.  eontUmento, 
— ,  fig.  grazic ,  eondimento, 
.  ASSAISONNER ,  v. a.  eondire,  aceonciare, 
perfezionare  con  condimenli, 

ASSAKI ,  s.  f.  titolo  dclla  suUana  favorittu 

ASSASSIN,  s.  m.  anatsino. 

ASSASSIN,  E,  adj.  poét.  micidiaie  :  fer 
assassin,  yeux  assassins. 

ASSASSINAT ,  s.  m.  assastinio,  assassina^ 
mcnlo,  , 

ASSASSINER,  v.  a.  assassinare,  uceidere 
a  tradimenlo.  —,  fig.  maltrattare,  imporitt- 
mare. 

ASSATIONf  s.  f.  aisazione,  preparazione 
di  rnedietne, 

ASSAUT ,  s.  m.  assallo,  ailacco.  Poire  m- 
saut ,  giuotar  d*  armi,  far  assatto.  — ,  fig.  lex- 
iazione.  Faire  «sMQt  d'esprit,  gartggittrt, 
€ont€ndere. 
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ASSÉCHER*  V.  n.  meiiere  a  teeeo.  -^ 
(  mar.  ) ,  en  parlant  d'une  terre,  d'an  rocher 
dont  la  marée  se  retire ,  rimanere  m  seteo. 

ASSEMBLAGE,  s.  m.  unume,  eec,  V.  amas. 
—  ,  en  terme  de  menuis.  eommetturat  eonf 
metlititra. 

ASSEMBLÉE,  s.  f.  auemblêa,  adu^ 
nanza. 

ASSEMBLER,  y.  a.  raunare,  raeeeglîer», 
adunare,  riunire»  — ,  en  terme  de  menuis. 
eommettere ,  eombaeiare,  emgegnare» 

ASSEMBLEUR^  s.  m.  ragunatore. 

ASSÉNER,  V.  a.  gearicar  un  eolpo. 

*  ASSENTATEUR,  s.  m.  flatteur.  V. 

ASSENTIMENT,  s.  m.  aseento»  coiumua. 

ASSENTIR,  V.  n.  astentire,  consentire, 
prettar  jf  attenta, 

ASSEOIR,  V.  a.  mUtere,  porre  a  tedere* 
— ,  en  t.  de  bâtim.  porre»  eotloeare,  fermaré, 
ttabilire,  AsMoir  les  gabelles,  ordinaref  «m- 
porre,  metter  la  tatta,  —,  fig.  asseoir  en  juge- 
ment «  fondar  il  giudieio ,  parère ,  eee»  Asseoir 
une  cuve ,  la  préparer ,  .porre  il  vagelh.  As- 
seoir  un  cheval  sur  les  anches,  meiier  il  eaxalh 
sit  f  anehe.  Asseoir  un  camp ,  stabiiire  ,alten' 
doi^e»  —  une  rente,  eoUeearla,  S'asseoir,  te- 
dere^  aeeamodarsi.  Asseyez-vous,  je  vous  en 
prie ,  ti  aceomodi ,  la  prego, 

AS.SERMENTER ,  v.  a.  domandere  il  gin- 
rament'-o» 

ASSERTION,  s.  f.  atterzianê,  atterto^ 
affermazione. 

ASSERVIR  ,  Y.  a.  toliometiere,  eutog^ 
gettare, 

ASSERVISSEMENT,  s.  m.  lervaggio, 
tehiavitk ,  giogo, 

ASSESSEUR,  s.  m.  attettore. 

ASSETTE  ou  iisetti  ,  s.  f.  marteau  avec 
un  tranchant  d'un  côté ,  piccozza, 

ASSEZ,  adv.  abbastanza.  V.  tkop.  .    * 

ASSIDU,  UE,  adj.  attiduo,  ineeteante p 
etatlo,  diligente,  —,  au  subst.  eorligiano,  ter' 
vante, 

ASSIDUITÉ,  s.  f.  attiduitâ,  diligenza, 
applieazione  continua» 

ASSIDÛMENT,  advl  astiduamente ,  eoR-> 
tinuamente, 

ASSIÉGEANT,  £,  adj.  attediante,  at- 
tediatore- 

ASSIÉGER ,  V.  a.  assedîare,  ttrignere, 
eireondar  d*  astedio,  — ,  fig.  impart unare,  star 
tempre  attorno.  v 

ASSIÉGÉS,  s.  m.  pi.  gli  assediati, 

ASSIENTE ,  s.  f.  t.  espagn.  attiento ,  nome       ^ 
di  Uma  compagniaper  il  traffteo  d^  negri, 

ASSIENTISTE,  s.  m.  assientista,  parie- 
cipû  délia  eompagnla  delV  attiento, 

ASSIETTE,  s.  f.  tUuaziane ,  petit ura ,  po» 
tlzione,  tHo,  luogo  proprio,  — ,  en  t.  de  ma- 
nège, potitura^  bel  modo  di  ttare  in  tella, — , 
fig.  dispotizion  delt  anime,  titttaztone,  —, 
sorte  de  vaisselle  platte  qu'on  sert  à  tablé, 
itmdo,  piatlelh,  —,  en  t.  de  mar.  ttiva  dalla 
nave,  — ,  en  t.  de  teint,  govema  dei  vageUû* 
— ,  en  t.  d'hojrlog.  la  virota, 

ASSIETTEE,  s.  f.  un  tendit  pimo,  Vw  us. 
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ASSIGNABLE,  adj.  ehé pitô Merminarti 
mi  preeUtone* 

ASSIGNATES,  m.  (jurisp.)  aisegnaziûne 
a  renàiia  topra  un'  ^idUà.  Les  assignats , 
mHc  monêiata ,  ereaia  in  Francia  net  ^789 ,  e 
toppnsêa  ne/  1796. 

AS8IGNATI0N ,  s.  t  astegnamênto ,  «- 
têgnasiane  ;  eitazUmô;  poUzzeita  di  eitaziane, 
—,  poor  rendez-vous  y  appunlamenlo. 

ASSIGNER,  T.  a.  assegnare,  dar  in  asse^ 
pmmtnio;  indicare,  far  eanoseere;  eitare» 

ASSIMILATION .  s.  f.  assimikzionê. 

ASSIMILER,  Y.  a.  r§nder  simile,  astimi^ 

ASSIS,  E,  part,  ch»  tta  a  êedcre,  ada- 
fûtto;  êUnaîo,  coUocato.  — ,  s.  m*  iorta  di 
faiM. 

ASSISE,  s.  L  (arcb.)  rang  de  pierres,  fila 
di  pieir0  delta  mtdcsima  atlezza.  — «au  pi. 
t.  de  droit,  séance  de  juges ,  le  assise,  La  coar 
d'assises  à  Paris,  H  tribunal  eriminale, 

ASSISTANCE ,  s.  f.  assistenza,  presenza, 
— ,  compagnie,  assemblée,  auembUa,  auditO' 
rio.  — ,  en  quelques  ordres  religieux ,  il  défi- 
milorio. 

ASSISTANT,  £,  adj.  et  s.  assisUntt, 
preêonta,  asjanfe. 

ASSISTE ,  ËE,part.  assistito,  eee.  Y. 

ASSISTER,  T.  n.  être  présent  à...  astis- 
tara,  asser  présente,  — ,  t.  a.  aider,  secourir, 
ajutara,  sovvenire,  soccorrera.  —  (prat.) ,  être 
asaisté  de...  essere  aeeampagnato ,  tusistito. 

ASSOCIATION,  s.  f.  soeietà,  eompagnla. 

ASSOCIE,  ÉE,  s.  attœiato,  compagnon 
tocio* 

ASSOCIER,  T.  a.  assoeiare,  far  sociêtà, 
prandarê  un  eotUga  ;  ricever»  in  una  eom- 
pagnUs,  —  •  V.  r.  assoeiarsi  ;  legar  amieizia, 

ASSOOÛE ,  s.  f.  mot  espagn.  argenio  vivo, 
marciirto;  galecne  destinato  a  trasporlarlo, 

ASSOLER,  T.  a.  (agric.)  aliemar  le  col- 
tare. 

'   ASSOMMANT,  E,  adj.  cke  stanea  eeees- 
shtamante, 

ASSOMMER ,  T.  a.  aeeoppare ,  ammazzare, 
ueeidera;  baltere,  far  mat  govemo*  — *,  fig.  dar 
noja,  angustiare,  inquietare, 

ASSOMMEUR,  s.  m.  qui  assomme,  ant" 
mazzatore, 

ASSOMMOIR ,  s.  m.  trappoia  da  topi,  tee, 
basione  simile  a  mazza. 

ASSOMPTION,  s.  f.  enlèyement  de  la 
Vierge  au  cid,  et  jour  de  cette  fête,  Asiun" 
zioma, 

ASSONNANCE,  s.  f.  ressemblance  impar- 
faite des  sons  dans  la  tenninaison  des  mots , 
duimenza  simile ,  ma  non  eguaU  :  ex.  beur, 
heant  licto,  petto. 

ASSOR ATH  ou  isobith  ,  s.  m.  Astoratte, 
likrû  délia  tradiziani  de'  maomettani.' 

ASSORTIMENT ,  s.  m.  assortimento,  eon- 
eordanza,  seompartimento. 

ASSORTIR ,  V.  a.  assortire;  acetfmpagnare, 
etmnpstrtirog  ordinare,  unira,  provvedere  gU 
attortimesiti  naeetsarj.'^t  y,  n.  eonfarsi,  eon- 
wasûrat  tueompagnarsi ,  mdar  bane  insieme. 
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ASSORTISSANT  »  E^  adj.  ecnfmMie, 
eonvenevole. 

*ASSOTER,  V.  iifriTuaa. 

ASSOUPIR , T.  a.  indur  sopor^,  assonnara^ 
addormentare  permelà.  — ,fig.  ealmare,  se^ 
darOf  sopire. 

ASSOUPISSANT,  E,  adj.  sonnifero,  $0- 
poroso. 

ASSOUPISSEMENT,  s.  m.  sopore,  son* 
nolenza,  — ,  fig.  indotenta,  pigrizia. 

ASSOUPLIR,  y,  a.  ammorbidare,  ram- 
mottare;  render  maneggevole,  morbido,  am-» 
morbidire.  Assouplir  un  cheval ,  addestrar  um 
eavallo,  — ,  ^S'fi"'  ^iMnsuete ,  render  docile, 

ASSOURDIR  ,  y.  a.  assordare,  indur  sor^ 
dUà,  assordire.  — ,  en  peinture,  digradara  s 
lami  dette  mezzetinie. 

ASSOUVIR,  V.  a.  apaiser  sa  faim,  et  fig* 
son  ambition ,  sa  vengeance,  taziare,  satotlare, 
appagare,  sbramare. 

ASSOUVISSEMENT,  s.  iai.  satotlamMto, 
sazielà ,  inttro  sfogo  dette  passioni, 

ASSUJETTIR ,  V.  a.  soggettare,  sottomét" 
tere;  frenare,  réprimera,  — ,  en  mécanique  « 
far  che  una  cosa  stia  fissa,  — ,  t.  r.  assoggat^ 
tarsi, 

ASSUJETTISSANT,  B,  adj.  ehê  sotto» 
mette  ad  obblighi  penosi;  ehê  prtva  troppo  dl 
tibûTtà, 

ASSUJETTISSEMENT  »  s.  m.  ûssoggeî^ 
tamento, 

ASSURANCE,  s.  f.  sieurezza,  eerteatai 
tauzione,  matteveriai  franehezza,  fldueia,  pot" 
tesso  ;  fermezza,  ardire.  Coup  d'assurance 
(mar.) ,  coup  de  canon  qu'on  ^ire  en  arborant 
son  pavillon,  tiro  di  sieurezza  di  bandiera, 
tiro  pcr  assicurar  la  bandiera. 

ASSURE,  s.  f,  il  ripieno  degli  aratzi  o 
parai  i. 

'  ASSURÉ,  EE,  ad{.  sieuro,  ferma,  franeo. 
Mulet  fort  assuré,  mub  sieuro  ne'  piedù 

ASSURÉMENT,  adv.  sieuramente,  eor-^ 
tamente, 

ASSURER,  y.  a.  assieurare,  affermaro, 
aeéertare;  testimoniare;  eautelare.  S'assurer 
en  quelqu'un,  fidarsene.  —  de  quelqu'un, 
prœacciarsane  il  voie ,  ta  protezione,  —  de  la 
personne  de  . . .  arrestare,  catturare,  impri* 
gionare»  —,  Taire  qu'on  n'ait  point  de  pem",  ^ 
ratsieurare,  animare, 

ASSUREUR ,  s.  m.  assieuratore  di  merci 

ASTELLE ,  s.  f.  sorta  di  appoggio  prttto 
i  chirurg/n. 

ASTER ,  s«  m, plante,  attero,  atteroide. 

ASTÉRIE,  s.  U  asteria,  ocehio  di  gattâ, 
specie  diopato, 

ASTERISME,  s.  m.  (astr.)  synon.  de  con- 
stellation ,  asterismo. 

ASTÉRISQUE,  s.  m.  asterîsco,  stettetta. 
'  ASTHENIE,  s.  f.  (méd.)   ettrema   d§- 
botezza, 

ASTHMATIQUE,  adj.  asmatico,  botto. 
'  '  asthme;  s.'  m.  boltagginOf  asma.        ^ 

ASTIC,  s.  m.  canna  0  otso  da  ealzalai, 

ASTICOTER, y.  y.  (pop.)  tormantar  di 
tmttinuo  par  <osa  du  nulta. 
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ASl'ltAGALB»  s.  m.  t.  d'arch.  asfragah», 
kattoHeino,  boitaêcino»  — ,  un  dcsos  du  tatoD, 
0i$tragaio, 

*  ASTRAL ,  B ,  adj.  atirafe, 

ASTRANTBE  ,  s.  f.  plaDttf ,  astranzia, 

ASTRE^  s.  m.  attro. 

ASTREINDRE,  ▼.  a.  cosiringtrt,  astrin,' 
gère,  obbligare,  violettiûre pêftnwo,  forzare. 

ASTREINT,  E,  part,  asiretto, 
^  ASTRINGENT,  E,  ac^j.  atlringênU,  sti- 
iteû, 

^  AStROlTfiy  s.  t  ûstrotte,  pUêra  sUUaria, 
pitiorU, 

ASTROLABE,  s.  m.  astrù/ahio. 

ASTROLOGIE,  s.  f.  asirologia. 

ASTROLOGIQUE,  adj.  astrohgieê. 

ASTROLOGUE,  s.  m.  atirologo* 

ASTRONOME ,  s.  m.  attrônomo. 
"   ASTRONOMIE,  s.  f.  oilroRom/a. 

ASTRONOMIQUE,  adj.  astrotwmUô. 

ASTRONOttIQTJEHENT,  ady.  offrano- 
micumenté, 

ASTdC£ ,  s.  f.  fuse  »  finesse ,  atiutîa , 
'furberta^  seaitrêzzaptagaeitâ,  matUia  :  Tas- 
tuce  est  une  finesse  dans  le  mal ,  mais  en  petit* 

ASTUGIEUSSMEKT,  «df,  nM.^uia- 

ASTtlGÏBtlIt .  EÏÏSE .  arfî.  aiiuto. 

AST YNOMES ,  ».  n.  pi.  (  k  «pç.  )  dm^s- 
trats  de  police  des  villes ,  astmomi, 

ASYMÉTRIE,  s.  f.  défiMt  de  propor- 
tion, attimmeiria^ 

ASYMPTOTE,  s.  f.  atsînioiê^atslntoh^ 
mrta  iinea  géomêtrica, 

ATABALE,  s.  m.  alêbaUê^  tamhuto  alla 

ATARAXIE,  8.  i  aUrMuia,  impêrtërba-^ 
gione,  indotenxa. 

ATAXIB,  s.  f.  hrefolanêà  HêUê  trUi  à 
giomi  ieritici  dette  febbrï, 

ATAXlQÙEi  adj.  irre^ôtare. 

ATELIER ,  s.  m.  lieu  ou  travaillent  des  ar- 
twtci  ou  certains  ouvriers,  tuoga  éti  tavêro  di 
fitiori ,  ituUori ,  ecc, 

ATBLLANES ,  s.  f. pi.  ateltané,  /*  tddtanâ^ 
^tmmedie  <tegU  Antichi  Rotnàni. 

ATËMADAtLBT,  t.  m.  Utoto  d$t  primù 
mâUstro  in  Persiit. 

ATERMOIEMENT, S.  m.  dittuMne  c/te  l 
atdilori  4anno  a  un  debitûre. 

ATERMOYEU,  T.  a.  aeeordar  proroga  ai 
debitciti,  •— ,  v.  r.  s'accommoder  avec  ses  <^éan- 
ciers  •  venir  a  composiùone  eo*  crediiori» 

ATHANOR  4  s.  m.  ancien  fourneau  à  Tu- 
àage  des  alchimistes,  atanar^  a(anor,forno  di 
riverbêrOf^ 

ATBEB  ,  s.  m.  atêo,  aieîtta. 

ATHÉISME,  s.  m.  àttiêmo. 

AtQÉISTiQUE ,  a^.  mot  nouveau  em- 
plové  par  Voltaire ,  aUistieo, 

ATHÉNÉE^  s.  m.  réunion  littéraire.  aUnso^ 

ATBBÏIOMB,  s.  m.  ût$rbmû,sortU'd^tipo' 
tf«ma. 

ATHLETE ,  s.  m.  toiiaîorê ,  êtleki. 

ATHLÉ  riQUB ,  s.  f.  Ai  totta,  r  artê  d^gd 
lUtêti.  — ,  adj.  ûîletieo. 


ATT 

ATHLOl*BfrtB ,  s.  m.  cfpàatê  diê  prul^ 
d€va  aigiuœhi  ginnieL 

ATINTER#  ▼•  a.  t.  pop.  ûcconeiare^  o*- 
tetlare,  adomare  eon.  ioverchia  appReazionêm 
S*atinter .  atlUtanî, 

ATLANTE,  s.  m.  (arch.)  QitmU,  itatua 
die  xoillene  it  eornictone, 

ATLAS,  s.  m.  atlante,  raeeotib  dîeartêgtth 
grafiche.  — ,  t.  d*anat.  c'est  la  première  ver- 
tèbre du  con ,  otpinzîo. 

ATMOSPHÈRE,  s.  f.  atmosfera, 

ATOME  ,  s.  m.  aiomo,  eorpuuûlo  indivi- 
êibile. 

ATOMISME,  s.  m.  c7  sittma  deeti  ^mnî. 

AT0M1STB,  s.  atomUta. 

ATONIE ,  s.  f.  inftrmttà  d^  Hiarvi ,  tnde^ 
botimento, 

ATOUR  •  s.  m.  ogni  iorta  itamamenta  dim- 
neteo.  Dame  d'atours,  inearieatà  di  vettire  ^n^ 
principttêa. 

ATOXJRNBR ,  y.  a.  1km.  adonmf  km 

donna. 

ATOTTT,  S.  m.  t.  du  jeu  de  cartes^  trionfo. 

ATRABILAIRE,  adj. atrabiiêare ,  iiixzm. 

ATRABILE ,  X.  f.  atrabila,  itmor  nero. 

ATRAMENTAIRE ,  S.  t  pUtra  di  vî- 
triuoi^ 

ATRE  .  s.  m.  foyer ,  fù€oUif9»  tamminâ» 

ATlB^OGE,  adj.  airoe'e,  énorme,  erudelé. 

ATROCITE ,  s.  latroeUà,  tnormltà,  cru- 
dellà. 

ATROPHIE,  sJmrofta,  tùnmé,  màMmui. 

ATROFHIÉ,  ÉE,  a(Q.  t  de  tnéf^^MM- 
eatû. 

ATTABLER  (S'} ,  v.  r.  par»  a  JUufptâ^ 
r€starvi  astai, 

ATTACHANT,  B,  adj.  ehê  tega.  ^,  %. 
e/ia  adesca. 

ATTACHE,  s.  f.  te^ûme,  Un  cliien,  un 
cheval  \  l'attache ,  un  cane  ait»  Mtcaa,  uft 
eavatto  legalo,  Attadie  de  diamans,  ferma- 
glio  di  diamantu  ^^  fig.  ttUeeo,  fiMMSÙmê^ 
ineltnazione. 

ATTACHEMENT,  s.  m*  aijtaieamvao, 
ùjfetto,  înetinatian»,  — ,  apptîeattone, 

ATTACHER ,  v.  a.  attateàrt^  (égare  ^  eip* 
piceare,  — ,  6|.  obbligare  ^  tener  soggetta. 

ATTAQUABLE  ,  a^.  dw  pud  dtiaecarsi, 
user  aualito. 

AfTAQtJANS,  s.  m.  pi.  attâlUort,  ûg* 
greoifri, 

ATTAQUE ,  s.  f.  atflion  d*engager  le  com- 
bat ,  trataut  pour  s'approcher  d  aine  place  as- 
siégée, atlaeeo.  —,  assaut, ^aCIa^cv,  auatto, 
— ,  reproche  couvert,  ruse  pour  découvrir 
quelque  chose,  taeco,  attaeto ,  atsaito,  — , 
impression  subite  de  quelt^es  maladies,  «f- 
taceo  di  golia  o  dapoplesiia ,  auatJiù  di  pet» 
bre ,  eee. 

ATTAQUER ,  y.  a.  attaUré,  aUacenr  f  inU 
mieo ,  invettirto  i  insttttare,  provocarp,  cr- 
ritar  eon  ingiurie.  On  dit  au  récip.  s'attaquer 
à  quelqu'un,  prendeneta  contro  ^uateuno  :  il  ne  - 
faut  pas  s*a( laquer  à  plus  fort  que  soi. 

""ATH^OIfR ,  y.  a.  Udiarê,  attcdiare^  an- 
nojare. 
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ATTBIIYDRB  »  t.  a.  eogiieré.  «-,  attraper 
(B  chemin ,  raggiu^n$r  imo  eammlnwndo.  On 
ffit ,  atteindre  un  certain  âge ,  arnvart  a  una 
etrta  età,  — ,  il  signifie  aussi  arrivare,  aggiu' 
$Ute^  etfig.  giirffnere,  pervtnirt. 

ATTEINT,  F,  part.  V.  le  terbe.  At- 
teint de  tndadie,  de  peste,  etc.  attacealo, 
êuaUtoda  infcrmîià^  toeeo  di  petit.  Atteint  de 
Crime,  areusnto, 

ATTBlHTE^s.  f.  coup  dont  on  est  atteint» 
ttipù,  pèreotia  eo'piedi, — ,  fig.  donner  atteinte 
è quelque  chose,  aUaecarê,  nuocere,  prtgia- 
étun.  Atteinte»  fig.  attatcOy  toeco ,  astalto. 
Une  atteinte  mortelle ,  eotpo  mortalc. 

ATTEL  ABE,  laiCRoiDs,  s.m.  insecte  aqvLa- 
tiqoe ,  ûittiobo ,  aracnoidp, 

ATTEIAGE,  s.m.mif  ta  dieavalU^  bovi,  tce, 
lïn  attelage  de  six  chevaux ,  ana  muta  a  sel  ca-^ 
vaUi. 

irnBLBR.  r.  a.  attaecttre^  attûccar  icû' 
imUiaUa  carrozxa,  çiUaeear  içUo, 

ATTELE ,  s.  t  ttramenio  db'  vasaj  di  ter- 
IV;  iamà  dt  bgno  net  mediear  U  ferite.  — , 
an  pL  pêtizi  di  tegno  che  si  attacc<tno  al  éoUo 
dit  eavûHi  da  eoftoxta. 

ATTfiLOIRB,  9.f.  tôrta  di  eaviglia  rotonda 
pet  l0earrette  dû'  eannoni  td  aUri  earrl. 

ATTBIHANT,  E,  a^j.  eontigao,  vîciaOt 
attaunté,  -^,  adv.  eielno,  aceantQ  ^  allato* 

ATTENDRE,  v«  a.  aspeitare,  aitendere. 
On  attend  après  tous  ,  on  n'attend  plus  qu'a- 
près cela,  é  gran  tempo  chê  tcete  a$peîtaiùy 
non  s'atpetta  più  altro  fuorehè ,  ace.  Attendre 
sicDÎfie  aussi  sperarê,  aspfilare ,  pfomettàr$i, 
S^ttcndra,  t.  r.  aêpéttarsl,  eredert,  lutin- 
goret ^  far  conte,  far  capHaie,  fondarsi,  — , 
adv.  ea  «tiendant,  fratfanto,  mtanlo;  finoa 
ehBf  ^ttot&m 

ATTENDRIR,  ▼.  a.  tnfenerire,  motUflca- 
r«.-— ,  fig.  intentrire,  rmider  tenttbite  aÛa 
eampéêêimnieé  S'attendrir,  v.  r.  inteneritti , 
etier  toeeo  di  eompattione^ 

iTT1^DRIS8A3(T,  E,  adj.  eompm^ 
eSomevo/Oj  che  intenerîtee, 

.ATTEN0RI9MME)fT,s.  m.  teÊeniza, 
eompaeeione,  phlà,  • 

'ATTBitDD ,  a(h.  per  rigaardo,  rispetto,  a 
eagieeèê,  Altendu  que,  aitesoehà,  coneiottia" 
thé  ,per€ioeekè. 
ATTBH TAT,  s.  m.  aHettiatà^  deiHîo^  efi- 


ATTBÎfTATOIRB»  ad},  attentat^iù. 

ATTEffTfe,  s.  f.  atpeitam^nto^  atpetia^ 
tf  mêpeitâûone,  tpevanta  di  buona  riuteU 
te,  dmiderio.  Table  d'attente  •  tavota^  pietra, 
eee^  ap^ateeehûtta  per  pittura  o  itcritione. 

ATTEUTER,  ▼.  n.  eomm«c<are,  fare  un 
aitentaio. 

ATTENTIF,  IVB,  a^.  aHento,  intenta, 

ATTBlf TlO!i,  s.  f.  attenzione^  appitea^ 
siem  dt  amimà,  ofj^ieh»itâ, 

ATTEnTIVEMEIIT',  adr.  attentaniÊntB, 

ATTENUANT.  E,  adj.  atténuante. 

ATTÉNDATtÔIf ,  s.  f.  debeUzza,  fiac- 
é»êMmm<f  êeadimento^  di  forte, —  (  prat.  ) .  tdmi- 
nasianêifaeeéteai  ««,  t.  dephys.  afteira^uiona. 


ATT  39 

AfTÉlfOER,  ▼.  a.  ettènaarêf  atténuant 
affievolire,  —,  en  t.  de  méd.  rmder  flaidi, 
tciûlti  glî  umori» 

ATTÉR  AGE,  a.  m.  il  laogo  dettameêtmr  dl 
un  vnscelto, 

ATTÉRIR  ou  knMMtaM^Y,n.{mat,)pren' 
der  terra. 

ATTERRER  ou  Aniaaa ,  v.  a.  terrasser, 
atterraref  ahbattére,  — , %.  accabler.  affUg» 
gère,  abbattere ,  coMUjuidtre*  — ,  ruiner,  Jéses- 
pérer,  rùvinare  affaito,  dar  t  uilimo  erollo» 

ATTERRISSEMENT,  s.  m.  a//iivioiia» 
adunamento  di  fangoodi  tarana. 

ATTESTATIOEI ,  s.  f.  atlettato^  dapoti^ 
zione^eertifiealo,  altettazione. 

ATTESTER,  v.  a.  atfestare,  affermera ^ 
eertîficare;  chiamare  ptr  tettimanio, 

ATTIGISME,  s.  m.  délicatesse  de  goCtt 
particulière  aux  kxhéD\tm,attieitmo,âqui$i-f 
têzza  di  gutto, 

ATTW.DlV^,y.  a.ràffieddareatquaniatrat' 
tiepidire. —  »  au  récip.  rattiepidirti ,  dlvéttir 
tiêpido.^ft  dedév  raffreddarti» 

ATTIÉDISSEMENT.  s.  m.  fig.  teemor 
mento  d'amore,  iiepidezza^  dimiiutaten  di 
fervore, 

ATTtFFER^T.  a.  fàni.amara,/iaf/«iar#, 
aggiastare ,  aceonciar  le  chiome. 

'  ATTXCET»  s.  m.  omament^dticafiopar 
le  thnne. 

ATTIQUE.adi  attiao.êkgtmt^^pfditOé 

ATTIQUE .  s.  r.  t.  d'arch.  petit  étage  qw 
est  au-dessus  de  toii>  les  aulrea  »  aitiea. 

ATTIQUE  PaCX.s.  m.  espèce  de  piédes. 
ta!  au-dessous  de  la  base  des  colonnes,  «llia* 
falsa. 

ATTIHAIXi»  a  m.  t^pareechio,  trmfft 
baga^fîume  »matser  zie* 

ATTIRANT.  £  adj.  au  fig.  /u^bewda, 
attraente. 

ATl'IREH^T.  a.  trarra^  tirtare  a  u,  ^-^  y 
fig.  lutingare%  aUettare»'^,  aaréeip.  «fAirarW, 
meritarti,  cenciltarti, 

ATTISER .  ▼.  a  attiacf  le  €m.  «ftaiMr», 
detfar  il  fuoea,  — ,  au  fig.  îneitare,  ttimoumma 
aizzore, 

ATTITRER..  y.  a.  incaricara,  daa  untL 
eommistione ,  un  imptego.  — ,  en  mauvaise 
part,  témoins ft  as^tasins^  attitrésp,  «fflniMRi 
ifendutig  eorrotti ,  attattini  ehe  weidanopaf 
$ltrui  ordine, 

KtTlTXJVKi,  LaUeggUttwtto^potilufOé 

ATTOLONS.  s.  m.  pi.  nome  eon  eui  l' isola 
Maldive  veugono  ekiamate  dagti  abkanU. 

ATTOMBISSEj^R .  s.  m.  torta  dt  aecéh, 

ATTOUCHEMENT,  a.  n.  tatto,  eontttHo* 

ATTRAGTtF,  IVE.  ad\,  aàtrattivOfOito 
ad  aitrarroé  Attractifs,  s.  m.  pi.  sorèm  dit 
medieamenti. 

ATTRACTlOlt,  s.  il  aitrasiona^aUraè" 
mento  ;  /'  attrarre ,  il  tirare  a  ta. 

ATTRACTIdNNAIRË,  s.  ip.  eolui  eha 
tottiene  il  titiema  Neutoniano  eirea  S  attrtt- 
zfone  del  cor  pi. 

ATTRACTRICE.  ad|.  L  fofceatttactife^ 
firta  attratlriee,  attrattina. 
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ATTRAIBE,T.  a.  attirer ^  aiitané^  at- 

Mtaiv. 

ATTRAIT,  s.  m.  attraltiva,  vézzi^alUt- 
Mëmëmlo:  inetinazlonfi, 

ATTR APK ,  s.  f.  trofoperie ,  fam.  butbac- 
€lwia ,  furberia*  — ,  en  t.  de  mar.  rertaiiie 
corde  qui  sert  à  retenir  le  vaisseau,  caiena  di 
rilegno  odieartna, 

ATTRAPE-MK^ON ,  s.  m.  bacchcUone^ 
èaeiapile, 

ATTRAPE- MOUCHES,  s,  m.  .pigCia 
moiehe ,  ueeelh.  G*C3t  aussi  le  nom  d'une 
plante. 

ATTRAPE-IVIGAUD,  s.  m.  fam.  asîuzia 
grostolanh, 

ATTRAPER  ,  y.  a.  prendre  à  une  trappe» 
pigtUtre  ,  eog itère  al  taecio  o  ealappio»  — , 
obtenir  par  industrie ,  conteguire,  ottencr  per 
via  tt  îndustria'.  —'  »  fig.  giuntare ,  traffare  » 
ingannarê,  — ,  dans  le  style  fam.  attraper  un 
rhume ,  une  fièvre,  pigliar  un*  infreddatura , 
una  febbre,  ece. — *  atteindre  en  courant  après, 
raggtugnere.  — ,  fig.  attraper  le  sens ,  la  pen- 
sée d*\m  auteur,  le  caractère ,  les  manières,  etc. 
eogUere  il  vero  senso  tP  un  auiore,  imitar 
bêne ,  ritrarre  al  naturale. 

ATTRAPOIRE .  s.  f.  piège,  il  n'est  point 
uaité  en  ce  sens,  taeeiùolo,  trappoia,  —  ,  fig. 
etifam.  trappoia,  aggiramento. 

ATTRAYANT,  E,  adj.  atlraen/*,  /wiin- 
gkewtlû, 

*  ATTREMPANGE  ,  s.  f.  tempérance  ,^ 
moderazione, 

ATTREMPER,  r.  a.  dar  la  tempra,  —  , 
X.  de  verrerie ,  attrcmper  un  pot ,  risealdarê  a 
p9eo  a  poto. 

ATTRIRUER^y.  a.  unire  un  privilégia, 
êee,  —,  rapporter,  référer,  aUribuire,  aseri- 
verej  riputare*  —,  au  récip.  attribuirii ,  arro^ 
garii,  aseriversi,  eee, 

ATTRIBUT,  s.  m.  ailributo,  propritià , 
anutitione.  —  (  log.  } ,  attribuio,  predicato, 

—  (peint,  sculpt.  et  antiq.)  ,  aitributo,  tim- 
boh. 

ATTRIBUTIF,  IVB,  adj.  (pal.)a«ri- 
Mivo, 

ATTRIBUTION, s.  f.  coneetstone  diprivi- 
legio.  Lettres  d'attribution ,  reserîtto  regio  eon 
facoltà. 

ATTRISTANT,  E,  adj.  attristante,  af- 
ftittivo ,  doloroso, 

ATTRISTER,  v.  a.  attrittare,  aeeorare, 
mfftiggere,  contristare,  indurre  malinconia, 
eamfurtare, 

AtTRITION,s.  f.  atlrizione^dolord'ar 
fmroffeto  Dio  eontratto  dal  timor  delta  pena. 

ATTROUPEMENT ,  s.  m.  gran  calca  di 
moltitudif^e,  rannaménto  tumultuoso. 

ATTROUPER,  y.  a.  raunare,  far  gentê, 

—  ,  au  récip.  adunarsi  in  truppa ,  in  ealca, 
AU  j  contraction  de  la  préposition  à ,  et  de 

l'artide  le  ,  al,  allo.-^ ,  au  pi.  lox ,  ai ,  alli  » 
agit  t  et  au  fém.  atte. 

AUBADE.9.  f.  matîinala,  tuonaré  e  mU' 
ffcM  ehê  ti  fimno  ail*  alba  totto  lefinettre  ov- 
>  allé  parte  d'ëleuno,'-^,  fig.  beffa ,  villania  ; 


AUG 

oltrttggia,  ûuii/A»  f  tehiama£tO ,  ingittrim  di 
parole* 

AU  BAIN,  s.  m.  forestière^  straniero  nom. 
naluraiizzalo  nel  paese  eht  abita. 

AUBAINE,  s.  f.  droit  d'aubaine >  a/^ûui^<> 
gio, — ,  fig.  vantaggio  inaspeitato, 

AUBAN,s.  m.  t.  de  féodal,  antico  dirUia 
în  Franeia  per  aprir  bottega. 

AUBE,  s.  f.  eamicedel  saeerdete.  — ,  '"a/Ac 
del  giorno.  — ,  en  t.  de  raar.  eerto  epazio  di 
tempo  fra  marinari  nel  far  le  guardie»—-,  en  t- 
d'bydraijl.  a/a,  pala  délie  ruote  da  mulino, 

AUBEPlNE.s.  f.  aobApia,  s.  m.  bioMeo- 
spino ,  cerlo  arboscello, 

AUBÈRE,  adj.  cavallo  che  ha  il  colora  ira  ii 
bianco  e  il  bajo. 

AUBERGE ,  s.  f.  Iocanda,alberg0i  oeleria, 

AUBERGINE,  s.  f.  plante,  fefr0iicMEfM; 

y.  MiLOKGfclIB. 

AUBERGISTE, S.  locandiare,  otta:  totan- 
diera ,  ostessa, 

AUBERON ,  t.  de  serr.  boneinelto  dalla  ser* 
ratura  f  atlraverso  del  quaie  passa  il  chiavis^ 
tello. 

AUBIER,  s.  m.  arbre,  oppio.  —,  couche 
tendre  entre  Vécoroe  et  le  bois  des  arbres, 
albumo, 

AUBIFOIN.  V.  BLDiT. 

AUBIN  «  s.  m.  traino^  fandard*  anaketta 
e  spallctta  del  eavalto,  — ,  le  blase  de  Vasif  « 
albume, 

AUBINET,  S.  m.  forfa  di  ponU  di  tarie 
ne*  vascelli, 

AUBOURS.  T.  ^Bcijci. 

AUCUN,  E,  ad*  et  pr.  naesuno,  niuno; 
veruno,' — ,  au  pi.  (prat.)  aleuni. 

AUCUNEMENT ,  adv.  m  varun  modo. 

AUDACE ,  9.  f.  ardire ,  baldanza,  aadaeUm 
— ,  en  banne  part,  anima,  eoraggio, 

AUDACIEUSEMENT ,  adv.  audaaamaate, 
arditamenle,  ^,  en  bonne  part,  franeantmtet 
eoraggiosamen  te, 

AUDACIEUX,  EUSE,  adj.  et  quâqnefais 
subst.  audace ,  temerario, 

AUDIENCE,  s.  f.  mUanza,  aseotto;  udiêiM, 
auditorio^  gti  ascoUanti  ;  tribunale. 

AUDIENCIER,  adj.  m.  </<mi«/A»  eAacAcoiMi. 
i  Utiganti  perché  vengano  ait  udlemxa*  Grand 
•>- ,  auditor  maggiore, 

AUDITEUR,  s.  m.  atcoltante,  udUara; 
Mcolaro,  diseepob;  auditore,  segretaria  del 
nunzio  o  di  nunziatura,  —  de  rote.  V.  aotb. 
Auditeur  des  comptes,  maestro  auditora, 

AUDITIF ,  IVE,  adj.  auditorio  ;  ekasarv 
aie  udiio, 

•  AUDITION,  s.  f.  l'audition  des  témoins, 
audition  de  compte ,  esame  de*  testimos^^  ravi' 
sione  d'un  conio, 

AUDITOIRE,  s.  m.  tribunale.  Il  se  dit 
aussi  d'une  assemblée ,  uditorio ,  udienza, 

AUGE,  s.  ttruogoio,  abbevaraiqjo  aet^U 
bestiame.  —,  en  t.  de  maçon.  masteUa  da  «m- 
pastare  il  gesso ,  tramoggia.  — ,  earf c  aanaH 
ehe  portan  l*  aequa  elle  ruotê  éal  muUno,  «ce. 

AUGÉE,  s.  f.  un  truogoh  piena,  —  «  en  t. 
de  maçon,  un  pien  mastello  di  g^o. 


' 


AUGSLOToiiAiioBKOT,  &  m.  t.  de  s^ 
fines  .«imAîa/a. 

àUGBT,  s.  m.  beeeaUdadêée  ueeetto,  — ,  en 
L de  meunier»  eoênlta  delta  tramoggla, 

AUGHENT,  ».  m.  augmeot  tle  dot»  aci- 
tmmtù  di  dote, 

AUGMENTATIF, IVB, adj.  Mer«frîltiio, 
Mamentativo, 

AUGMENTATION,  s. f. aumento »  acere- 
uimtmto,  inerenwntOf  aumeniazioiw ,  auga» 

SMlto. 

AUGMENTER ,  t.  a.  ««manfuiv,  aeere- 
«OBrt  y  ampliare  ;  aggrtmdin,  ingrandire,  ren- 
det  maggiere  ^ampRfieare,  — ,  ▼.  o.  aaman- 
t»tig  dUatarsi^  oidûr  eretcêndo,  eu. 

AUGURAL,  E,  adj.  auguraie. 

AUGURE,  s.  m.  augurio^  presagto,  prtmù» 
êîîeo,  indUiOf  augure,  arioh.  — ,  fif^.  oiseau 
de  mauvais  augure,  ueeefh  di  ealtieo  augurio, 

AUGURER  y  ▼.  a.  «ir^nors,  pretagire , 
tmghietiurare ,  pnmotileare, 

AUGUSTALES,  s.  f.  pL  fêtes  instituées  en 
i'bonnear  d'Auguste ,  Auguetali. 

AUGUSTAUX,  s.  m.  pi.  prêtres  institues 
en  rbonnenr  d'Auguste,  Auguttali, 

AUGUSTE»  adj.  grand,  vénérable,  au- 
gmêUK  — ,  poét.  le  mois  d'août ,  ugotto, 

AUGUSTIN  (ST-) ,  t.  d'imprim.  «i/»». 

AUJOURD'HUI,  adv.  et  s.  m.  oggi,  og^ 
gidL 

AULIQUE,  s.  r.  IMÎ  leohgiea.  —,  adj. 
emnêigiio  muiieo  m  Atkmeignm, 

AU  M  A  ELLES,  adj.  f.  pi.  beêtie  bovine, 

AUMONE ,  s.  f.  iimoâinm, 

AUMONER ,  T.  a.  dar  por  limoeina,  fer  U- 
Moatna. 

AUMONERIE,  s.  f.  eoria  di  êonefisio  per 
la  etûlriéuxiom  délie  iim&iine,  La  grande  aumA- 
nem  de  France,  ta  earica  det  grà9  lùnoeiniêre, 

AUMÔNIER,  s.  m.  iimoiinlore,  eappei' 

AUMÔNIER,  ÈRE,  adj.  iimaeiniero^ea'» 
rii^terote.  ^ 

AUMUSSE ,  s.  f.  moxMêttû  W  canwieL 

AU  NAGE  ,5.  m,  la  mùura  délie  étoffe, 

AUN  AIE ,  s.  f.  hoieo  cf  onUmL 

AUNE ,  s.  f.  aima ,  misvra  in  Franeia.  — , 
prov*  mesurer  les  autres  à  son  aune ,  juger  d'au- 
Irai  par  soi-même,  miiorar  gli  altri  colla  tua 
mwHk  #  eût  suç  passetto, 

AUNE,  s.  m.  arbre,  ofîtano,  alno.  Anne 
Boiau  ¥.  BouiSAïai. 

AUNÉE ,  s.  f./plante ,  eUnio ,  enula  com- 


AUNER ,  T.  a.  tnisurat  eolt  amui, 

AUN  EUR  ,  s.  m.  lorfa  di  minittro  eopra  le 


A  U  P  A  R  AV  ANT,  adv.  miMiUf,  prima ,  pri' 
mioramênte ,  preeedentemente, 

AU-PIS-ALLEU  •  adv.  ai  peggio  andaro, 

AUPRÈS»  prép.  de  lieu ,  vieino  t  presto* 
AU  R  EILLON ,  s.  m .  onâsAÎMa ,  farta  if  «a 

Uiojodi  Étoffe  diiêUu 
AUREOLE,  t.  f.  aumola ,  earoM  dif  uoitu 

y.  aima* 
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AURICULAIRE ,  adj.  témoin  aoticulaîre  » 
confession  auriculaire,  testimoniod'udiio,  eoa« 
fesêion  tacramentale.  — ,  en  t.  d'anal,  il  se  dit 
de  tout  ce  qui  a  rapport  à  l'oreille .  auricolare. 
— ,  s.  m.  r  auricolare^  U  dilo  mignoto, 

AURIFIQUE,  adj.  aurifero. 

AURONS  E,  s.  f.  plante,  abrotanoy  abruo^ 
tino. 

AURORE,  s.  f.  aarora^  alba,  —,  en  t. 
d'iiist.  nat.  spes.ie  di  belCutimafarfalla.  —  bo-» 
réale ,  météore  lumineux ,  aurora  boréale. 

AUSPICE ,  s.  m.  chez  les  Romains ,  manière 
de  connaître  l'avenir ,  auspieio.  — ,  protection^ 
autorité ,  aff«fi£to,  proie^ione,  aatorità» 

AUSPIGINE,  s.  f.  arte  d'  indovinare  per 
metzo  degli  autpicj* 

AUSSI,  GOnj.  anche,  aneora^  parimentê, 
pure;  perde  f  ma,  quindi  é*  Aussi  bien  que» 
eost  bene  eome ,  aitreltanto^  eguatmente  cho, 
del  pétri, 

AUSSITÔT,  adv.  et  prép.  subito  f  tatto. 
—  dit ,  —  fait ,  dette  fatto, 

AUSTER ,  s.  m.  vent ,  austro ,  note. 

AUSTÈRE,  adj.  austero,  rigido;  Mvara» 
fisro.  Qui  a  une  saveur  âpre  et  astringente  » 
asprOi  lazto ,  raspante. 

AUSTÈREMENT,  adv.  austeramonte^  eoa 
austerità.  Vivre  austèrement,  maaora  unavitm 
austera.  Jeûner  austèrement,  digiunare  riga^ 
rotamente,         , 

AUSTÉRITÉ,  s.  f.  aastorUà^  mortifi-- 
eatione. 

AUSTRAL,  E,  adj.  austraie,  meridio^ 
neUe. 

AUTAN ,  s.  m.  vent  du  midi ,  en  poésie  :  ks 
furieux  autans,  «uff ro ,  ottro,  nolo, 

AUTANT,  adv.  altrettanto,  tanto  quanto^ 

Iquamto ,  per  quanto ,  seeondo  eke.  Autant 
comme  autant,  in  gran  quantitd.  Autant  bieo. 
que,  autant  mal  que,  eosi  bene,  eosi  maie. 
D'autant,  adv.  est  du  style  fam.  boire  d'autant, 
bere  assai.  D'autant  plus,  d'autant  mieux*. 
faille  piii ,  tanio  maggiormente.  D'autant 
moins,  tanto  mono.  D'a>itaot  que  ,conj.  dansle 
seul  style  de  pratique,  perché,  pereioechè, 

AUTEL,  s,  m.  attare^  ara.  Maître -autel , 
altar  maggiore,  —,  fig.  élever  autel  contre 
autel ,  fore  uno  seisma  nella  Chiesa ,  fare  una 
session».  Ami  jusqu'aux  autels,  ta  quanto  non 
è  contrario  alla  religioÊte* 

AUTEUR ,  s.  m.  et  f.  autore^  eagioM ,  or* 
teftee,  — ,  en  t  de  jurisp.  on  dit  :  les  auteurs 
de  sa  race,  maggiorif  antenati. 

AUTHENTICITÉ, s.f.  tegatità,  autenti- 
cita, 

AUTHENTIQUE, adj.  autentieoy  aporo- 
vato,  valide;  eeltbre^  autorevole,  — ,  s.  f.  lot 
romaine,  f  autant iea. 

AUTHENTIQUEMENT,  adv.  autentiea- 
mente^  in  forma  autontica,  per  autentico,  /a- 
gittimamente. 

AUTHENTIQUER  ,  v.  a.auCinlfMra,  far 
autontieo.  Authentiquer  une  femme  (delà  lot 
romaine  authentique ,  si  qua  mulier) ,  diehia- 
rar  rea  eonvinta  aadulterio  una  donna, 

AUTOGÈPHALB,  s.  m«  évêque  grec  qui 
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n'élaît  p99  somim  à  la  jurâletios  du  patriar- 
cl^,  autoeêfah, 
AfJTOGHtHONC.s.  m.  Y.  ABOHciim. 
AUTO-D A-FÉ ,  &  m.  mol  espagn.  smUnta 
deU*  InquisizUme  in  Itpûf*na, 

AUTOGRAPHE!,  s.  m.  eta^j.  qui e!«t écrit 
delà  main  même  de  li'aïUeur,  aatografo,  ^i" 
ginate. 

AUTOMATE,  s.  m.  machine  qui  imite  le 
mouTement  des  corp»  animés,  amUntm^  a«to- 
mato,  — ,  fis.  stnpido, 

AUTOMAFIQUE,  ad^.  mooTemens  auto- 
matraues  «  moti  innoiontarj  del  eorpo, 

AUTOMNAL ,  E  ,  adf .  sans  pL  m.  aietu»- 
nalètdiautunno. 

AUTOMNE .  s.  autunn». 
*  AUTONi)llB ,  adj.  titre  de  villes  gieoqves 
qui  se  gouvernaient  par  leurs  propres  lois,  «»- 
tênomo, 

AUTONOMIE ,  s.  f.  liberté  de  se  çouTcraer 
par  ses  propres  lois,  auton^mia. 

AUTOPSIE ,  s.  f.  aetioB  de  voir  de  ses  pro- 
pres yeux ,  autopsiât  autcssim:  Fautopsi«  d'iio 
cadavre.  —,  chez  les  ancieas,  contemplaztone 
dklta  dwinità. 

.   AUTORISATION ,  s.  f. anioritAiifieordai^^ 
dnuênso,  approvûuons. 

AUTOBISBR,  V.  a.  auiorUzan,  dar^aa* 
toriià,  ' — ,  au  réeip.  arpogarsi^  ûtêumarù^ 
prender  /'  autorità, 

AUTORITÉ ,  s.  f  flir<.«»«V«. 
AUTOUR  ,  prép.  intomo ,  d*  intonw  ;  md^ 
dono ,  mpprtso, 
AUTOUR,  s,  m.  oiseau  de  proie .  a<for«. 
AUTOURSEBIE^,  s.  f.  Tari  de  dresser  les 
autours ,  C  arts  deilù  strœtziert,  di  chi  al(i$VA 
siiddettra  gUattati, 

AUTOURSIBR ,  s.  m.  qui  dresse  les  au- 
tours .  sirozziere. 

AUT^E,  pron.  rel. a/lro. 
AUTREFOIS,  adv.  aitrê  volU,  un  iempo, 
41*  iempi  andati. 

AUTREMENT,  adv.  aitrirnsntôf,  in^aUro 
modo  ;  se  no ,  senzu  di  eho, 

AUTRE  PART,  adv.  V.  ailliobc  D'éutre 
part ,  d'ailleurs,  di  piii ,  por  alfra  pamU, 

AUTRUCHE,  s.  f.  espèce  de  grand  oiseau, 
situtzo ,  strnzsoio. 
AUTRUI .  subst.  sans plur.  gU aUti^  ûiîrui, 
AUVENT,  s.  m.  petit  toit  en  aailHe,  au- 
dessus  des  bonliquês ,  tavofaio, 

AUVERNAT,  s.  m.soHadiwnod'OrleaM. 
Auvemat-de-meunier ,  soria  d'uva. 
làUVSSQUE ,  s.  m.  sorta  di  sidro. 
AVACHIR  (^S*),  V.  r.  indebolirsi,  infn^ 
lirsi,  annuilarst,  êneurvarti, 

AVAGE ,  s.  m.  antiea  diriito  do*  camtfiei 
in  atcunê  provincit  di  Fronda, 

hVKit ,  s.  m.  girata,  eauMono  por  far  iw- 
/ari0  una  lêtUro  dtcambio;  t  ingiU,  atUfosto, 
a  seconda.  Vent  d'aval ,  ponente» 
'  AVALAOB,  s.  m.  diseesa,  aito  di  eoUato  il 
v^o  nello  cantine,  avvatamenlo. 

AVA'LAISON  ,s.  f.  rovesçio  d' aequo,  ior» 
r#Rfd  imp^uosp, 
AVALANCHE,  s.  f.  vokmgû. 
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AVALANT ,  B ,  ad),  an  t.  de  finàm,  «ft« 
discende  *ekeva  a  seconda  deita  eorrenio» 

AVALÉ,  fiE«  part  V.  le  verbe.  — »  adj. 
vizzo,  cadento. 

AVALER-,  V.  a.  imgliiotibre ,  itàngugisirm , 
mandar  giU,  ingozz^re,  iranghiottire ,  iiigm^ 
Jara,  — ,  pour  abaisser ,  aooallaro,  abbasê^k^, 
calare.  On  dit  qu'un  bateau  avale ,  qu'il  va  en 
avalant .  andar  a  seconda  delta  eononto.  Ava- 
ler un  bras ,  tronearo,  iagOaro,^,  en  terme  àm 
comm.  avaler  une  lettre,  un  biUet  de  change^ 
accoUare  una  eambiaiâ, 

AVALEUR,  s.  m.  iooH§ifgiaéeM,  «f^j«- 
tofOf  inghieiliiore. 

AVALlES.s.!.  bL  tam di  boféio  m»r^o. 

AV  ALOIRE,  s,  T.  fam.  grand  gâsier,  gala 

(ditfakita,ta.  —,  partie 4u  barnaia, ^rvMi,  jm- 
braea.  —,  outil  de  chap.  pam^oçfditmo. 
AVALUftB,  s.  fL  «SMèiff  deie  ugm  mutnm 
dfil  eavalh ,  eho  oeoecia  la  vaaeVa. 

AVANCE ,  s.  f.  vaniaggio  ^f  Mmmôia.  —, 
sporto  in  fuori  df  unajkkitiûa»  Étrti  entfvaaae, 
esser  in  avanzo^  — ,  f(g.  faire  des  avance»»  ^rar 
venùtte,  essor  il  primo  a  usof  car|MMi.--T»4ai- 
ticipazione.  B'avaoce,  adv.  onl^c^alamMf». 

AVANCEMENT,  a.  m.  avan^monio,  pt»- 
fitio,  progressa,  vanéaggio  :  pfomofUqno;  fut». 
itma,  <jtna£Mmaiil0.  r^fOSiognamênUllefitièi-- 
paie, 

AVANCER,  V.  a.  poriar  innanti,  avvio^ 
naro  :  siondero,  Otnikipan^ ,  atêofiUé  -^  ,  pdur 
faire  du  progrès,  ovoiMarij  promuMOKO^  Payai 
par  avance,  anUeipare,  pagaro  oMÛipata-' 
mente,  pagar  del  sua  por  uh  akro>  —  ^  y.  a. 
avonoare,  aeeottàrsi» 

AVANlE ,  s.  f.  avania,  ostorsione,  —,  fig. 
fam*  torto,  affronio,  ùuuiia,  âckoHÊÊk 

AVANT ,  prép.  prima,  hmatmi,  mmUè, 
oltre,  addentro, — ^,ai|v.  atier  a?aBt»aai<ariii- 
tumzi.  De  ce  jour-là  en  avait ,  «fia  gfioi  giortiû 
innanzifin  /90(.—,fig. mettre  en  avant,  oite- 
goKo,  âddurre,  produrré» 

AVANTAGE,  s.  m.  vaniaggio,  p/»«  «|^ 
lità  :  superiorimf  eomawdo.  A  VatBBaage*  «dnr. 
vantaggiosamente, 

AVANTAGER ,  y.  a.  vanUggiêto ,  4af  di 
vçntaggio^ 

AVANTAGEUSEMENT,  adv.  vamttiggio^ 
samento,  uiihnente,  eon  vanjtaggÙK 

AVANTAGEUX ,  EUSE ,  a^  uUio,  «a»* 
taggioso.  Une  taille ,  une  coulear ,  une  païute 
avantageuse,  belta  siatura,  nobiia  prosoHtmp 
colore,  omaanonio,  ece,  okosia  Aasè,  al  offd 
bene  alla  persona.  Homme  avantageux  en  par 
rôles ,  baldanaosà ,  preeunîuoêo. 

AVANT-BEC,  a.  m.  le  i^igm,  esaàgUot^ 
goli  delte  pile  d*  un  ponte  di  pietra. 

A V ANT^BBAB ,  s.  m.  /a  ^orfa  d»êMi  tkl 
braeeio. 

A  V  ANT-GCBUB ,  s.  m.  wta  di  iamora  mi 

petto  del  eavallo. 
AVANT.GOHPÂ,8.  m.  eporto,  pmod*mi 

ettipzi»  che  s*  avanza  fitori  dslCordiné» 
AVANT-COU  R ,  s.  f.  anticarte, 
AVANT-GOUaEUB.  s.  m.  antiamiêm, 

fi*^**ro,  — ,  fig.  anaira2i0y|»r«c«rMra. 


MB 

-OOtn^RlÈBE)  s.  C  B*eil  mité 
mVo  pffifent  de  Vauiore  .ta  Mera  éêl  dU 
AVANT-DERNIER,  iR£,  s.  et  adj.  p^ 

ATANT-DUC,  s.  m.  pilotage  qn'oo  foil 
mr  le  bord  d*Qne  rhrière  avanL  de  efmmeA» 
cer  on  pont  «  pûk/kta, 

AVAVfT-F088i6,  &  m.  amifoito. 

AYANT-GARDE,  s.  f.  «Nui^ii«r««a. 

ATANT-GOtT,  l  m.  êag^io. 

AYAHT-HIBR,  adv.  jer  faltro,  i^  tUin 
jtrl,  PaUi'  Un, 

AVAlfTIN,  s.  m.  Y.  •aosta'ma. 

AVAFIT4tfAIN,  s.  m.  eoipe  gkêêi  faneê 
gimoeo  Mkt  path,  é$Ho  Pê9êtcUm»f  vneolta^ 
tura ,  part^  ditumzi  del  eavalto, 

AV&ffT-MI^R ,  s.  f.  t.  de  Ibrtît  antimaro, 

ATANT-PÉQHB,  s.  m.  el  f.  p4êêa  prima- 

'  AfANT.PiBB,  w.  m.  wêHUmik 

AVANT-PIÏU,  s.  mi  U  de  cbaip.  ^aaM 
éi  iravitétto  ehe  m^f !»•  tâpfm  Ut  €orgiu  S  un 
Êfuolo  p€r  Unfirto  a  p'tombo. 

AVANT -^PROPOS,  s.  m.  prêfiaUmû, 
prmmboh. 

ATANT-QUART ,  a.  n.  t.  d'hoirs.  U 
tUfno  dt^ÛftàrH  rf*  orv. 

AVANT-flCBNE,  s,  m.  proiemlo, 

AYANT-TOit ,  s.  m.  gi^^Ja, 

AYANT-TRAIN  »  s.  ni.  Ai  ^orfo  é^mmnli 
dP  0n«  tarrmta, 

AYANT- VEILLE,  s.  f.  antivigiUm. 

AYARB,  s.  eka^.  aiAMl  fpihrdp,  ^suklo, 
miUero,  intêrasafô, 
'   •  AVARBHBJiT,  adr.  aMr«iii«ii<«. 

AVARICE,  s.  f.  avarizia,  spihtemia. 

AVARIC)PPX^EU8B,  s.  et  «df.  mmrê, 
tpiiûreio, 

AV ARIjB ,  s.  1^  awoHê,  damne  €tunduU  md 
tm  vateêHo:  diriito  ehê  h  paga  in  «n  pùHé, 

AVARIÉ,  ÉB,  adj.  ehe  ha  pwâko  mwrèa. 

^VA3TB ,  adv.  bûtia,  fnmn;  eêêtûtê. 

A  VAU-L*B  AU ,  adv.  gik ,  pêr  Ut  eorrmUé. 
Cette  aAiire  est  ailée  à  Tao-l^u»  Faffive  é 
muUrfo  bi  fumo. 

A VÉ ,  ou  AYt  vAtf  A ,  0.  m*  t.  lat  ^^Anu 
fAvemnmria,  f  Ave  Maria, 

A YBC ,  ptép.  am ,  imipma ,  umUananU* 

AYBINBRE,  y,  a.  fam.  eavaré,  iwara, 
maitar/uorifjfar  uteirp  alfam  ima  fiMifafca 

MM. 

AYEINB.  s.  f.  Y.  Avoias. 
AVBLAlfBBË .  s.  f.  gUBtUd$Hagkiamda. 
AYBLINÎS ,  8.  f.  naaeiuaia ,  mvaiUma, 
ikVELlNIER.  s.  m.  arbre,  nœeiuolo, 
AVENAOE,  s.  f.  tanom  tha  si  paga  aon 
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AVENANT, B,a4t>  «'•«im^'^  kggiadro, 
«— ,  màf.  I  l'aTetiant,  prûoorMmatamênie ,  in 
prûpcraiùnê,^f^H,Kt,  a  avenir,  âaaeêétnd», 
vanando  il  eato ,  eee, 

AVÈNEMENT,!,  m.  avvanimento,  atsan" 
tion»,  ataitaaûme  al  tnmo,  L'aTènement  du 
Me»ie,  Ai  vanafa  dal  Mastia, 

AVENIR,  ▼.  n.  ne  se  confiigae  que  dans 
les  troisièiàcs  personnes ,  avvanira ,  sueead^ra,  I 


addivampa,  «nleraanâw* 

AY£NIR,s.  m.  l'avvenire,  il  futuaa, — ,ca 
t.  de  prat.  assignation ,  âtazione.  — ,  ady.  à 
l^aTaitir ,  m  app9ti$o, 

A  VENT,  s.  m.  CAvimnio,  Préelier  l'ATenli 
pradtear  PAwento, 

AVENTURE,  9.  C  avmniara,  aat^^aaei" 
danîa.  Dire  la  bonne  aveniare,  prtdàr  atàrui 
favvenire.  Mettre  à  la  grosse  aveattire,  rô» 
êhiar  grag$m  tamma  di  danaro.  Mal  d'aven- 
ture,/»an«ri«tf  10.  —,  adv.  d^aTenture,  a  eéto, 
a  sor(e,  perveaiura* 

AVENTURER,  v.  a.  auMnlMMira,  o^^r- 


AVENTUREUX,  EUSE,  ad|.  ipol  ^ 
▼iciUit,  amaa^cafila,  atdUa, 

AVENTURIER,  sas,  s.  «iwaïKanMa* 
aomo  o  donna  du  vive  (t  indtairiq.,  — * ,  fipHM 
tianttima, 

AVENTURiNfi,  a.  f.  am/aniiaùut,  êêrta 
di  piaâi^  p9€ziota, 

AVBIIUE,  s.  L  adito,  tntiata;  mak  4^ai^ 


AVÉRER ,  T.  a.  «av«wrv,  vatifkarê, 

AVERNB,  Êé  m.  mémo ,  mfkma. 

AVERSE,  s.  f.  pioggia  diratta, 

AVERUftOli,  s.  L  auvéTâionê f  anlipmia 
naturale,  —  (méd.)  divarùone  d' umorL 

AVBRTIN,  S.  DL  malaUia  daié^ anima, thg 
rende  oêtimato ,  aapatkio,  troêportata ,  (ktiomt 
fimtaMtiaaggina, 

"AVERTINSUK,  SUSB.a.  /bntaffM». 

AVERTIR,  ^.a.  anvêrtire,  avviMor*,  Aver-> 
tir  un  cbeTal,  ianêr  U  eavaiiawegUaêo, 

AVBRTi6»BttENT^  s.  m.  aa««rtcin«ii(o« 
awiso,  monimanto,  rieordo,  — ,  en  t.  de  pal» 
êcriiiura  di  giara  a  di  fidia, 

AVSRTISREUR,  a.  m.  mfia  emaa  di 
carte. 

AVEU  •  s.  Q.  Oanfàêtiana ,  approwaaUma, 
De  l'aveu  de  lool  le  nonde,  di  camstn  eamêè^^ 
ta.  Homme  sans  aveu  ,'M^aift0MA7,  hlrùonê. 

AVEUER  ou  ATOEB,  T.  a«  adœchiar  la  p$^ 
niea. 

AVEUGLE,  a.  et  a4i.  privé  de  la  ^«ue ,  ecM9, 
arbo, 

AVEUGLEMENT* s.  m.  aeekâ,  êoehe^aa, 
aaaaggina  ,  priaaaiona  datta  vitta,  Anfouv- 
d'hui  au  prap.  on  dit  cécité.  — ,  6g;  actew- 
manlo  dair  inUlktia,  eoeitâ  dalla  monta.  •—  « 
adv.  aîtosnMnSa,  atta  aiaca,  ionza  aonsiénm' 
aiana ,  a  ekktai  aeeki. 

A  VfiUALBR,  v«  n,  aamaara,  — .  par  exagé- 
ration, éblouir ,  aa/Dêeara,  abèagliara.  — .  fig. 
tNmbfer  la  raison ,  aaufondara,  aibceinarê, 

A  VBU€LETI1S(A  L'),  adv.  et  fam.à  (Aton, 
alla  efaea ,  a  tantana ,  a  tanioni,  a  tastana ,  a 
akiaai  aeaki, 

AVIDE ,  adj.  avido ,  ghiotta»  iniforda,  -^, 
fif.  bramoiOf  vaga,  vogtioso»  deëideroso,  eu- 
pido. 

AVIDEMENT ,  adv. avidameniCf  antiosa' 
maniap  ingardamania ,  bramatamaniat  eupi» 
damanta, 
AVIDITÉ,  s.  f.  désir  ardent  et  insatiable , 


J 
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widità ,  Ugùrdigia ,  bramùiià ,  tupldiguL ,  ùnf 
gordexssM. 

AVILIR .  V.  a.  avvUirê ,  abbtuêar»,         '* 

AVILISSEMENT ,  s.  m.  avviUmento,  d$- 
pressîone,  umilUizioHe  ^  mbbatiimtHio ,  abbU^ 
zione. 

AVILLONN^R,  v.  SL,afferrar  cogU  artigii, 

AVILLONS,  s.  m.  pi.  /'  ugw  degti  ueeêiU 
di  rapina ,  ariigU.' 

AVINER,  T.  a.  imbw»  divhkQ^  usar  al 
vint».  — ,  T.  r.  avvûiaxscrti, 

AVIRON ,  s.  m.  torta.  di  rmno, 

AVIRONNER,  s.  m.  êpignercolremo* 

AVIRONNIER,  s.  m.  ouvrier  qui  fait  des 
arvirons»  remajo* 

AVIS,  s.m.  avvUo,  parère,  eomigUo  ;  av- 
variêtûM,  awertimenlo;  ragguaglio,  notizia; 
progetto,  gaxsêiia. 

AVISÉ,  ÉB  ,  adj.  prudente,  cattto,  êavio, 

AVISER»  ▼.  a*  avvitarû,  avveriire^  parts» 
eipare ,  dar  ragguaglio.  — ,  t.  n.  faire  atten- 
tion ,  badare  ,  osservate ,  stare  atîênto.  —  , 
s'imaginer  quelque  chose,  l'inventer  pour  quel- 
que fin  •  idàare,  immagmart,  trovare, 

AVITAiLLEMENT  ,s.  f.  il  veliovagliare. 

A  VIT  AILLER,  y.  9i,vetto»agliare ,  prov^ 
Vêdere  di  vettovaglia, 

AVITAILLEUR,  s.  m,  amminutrator  di 
viveri, 

AVIVAGE,  s*  m.  (miroit.)  préparations 
dello  stagna  per  adattarvi  eopra  il  mereurio. 

AVIVER,  v.a.  ravvivare,  pulire  ;  avvivaré 
un  colora  ;  avvivare  p  dorare  a  faoco, 

AVIVES,  s,  f.  pi.  vivoie,  cerie  glandole 
nel/a  gola  dif  eavatit, 

AVi VOIR ,  s.  m.  avvivatûjo ,  stromanto  da 
indoratori. 

AVOGASSER ,  y.  n.  awoeare, 

AVOGASSERIE,  s.  f.  avvoeaxiona,  avvo- 
caria. 

AVOCAT,  s.  m.  avvocûio ,  giureeonMalio , 
iegiela,  —  ,  fig.  protetlore ,  intercestore. 

AVOGATOIRE.  adj.  t.dejarisp.  V.  iwo- 

C1T01BB. 

AVOGETTE,  s.  f.  V.  Bac-conaii. 
AVOINE ,  s.  f.  biada,  vena,  — ,  au  pi.  le 
biade, 

AVOIR,  V.  a.  avers,  potêedere  ,  îenere. 
Ea  menaçant,  on  dit  :  vous  en  aurez ,  ne  toc-' 
chsrste ,  vi  coglierô  ;  et  par  raillerie  :  il  eo  a , 
ns  ha  toeeo,  ha  avuta  la  tua.  Avoir,  se  mH 
souvent,  avec  la  prép.  à ,  devant  un  infinitif: 
j'ai  à  faire  une  visite,  j'ai  à  vous  remercier,  etc. 
io  hoda  fare  una  visita,  ho  da  ringraziarvi,  ecc, 
—  ,  inmers.  il  y  o  un  an,  è  già  un  anno^ 

AVOIR,  s.  m.  fam.  gliaveri,  i  béni  «  eee, 

AVOISINER ,  V.  a.  eonfinare ,  essef  con- 
iiguo^  eanpnanie,  vicino,  conterminare, 

AVORTEMENT,  s.  m.aborlo,  seonsiat  w«. 
diepûrdimsHto, 


AVORTBR.v^a.  abmiH^te^neiani:  «e^- 
pare  ,  eortare,  abortare^  disperdersi»  —,  fi|^ 
tventorSf  guastarsU 

AVORTON  ,  s.  m.  aborle,  seonciatara. — » 
au  fig.  production  d'esprit  trop  prdtipitée,  pe- 
tit homme  mal  fait,  econciatura^  aborto» 

AVOUÉ,  s.  m.  (prat)  causidico^  procura^ 
tore, — ,  autrefois,  ilprotettors  ds'  diritti  d'tmss 
chiesa  o  monastero, 

AVOUER,  V.  a.  confusare 9  dire  sahiaUa-- 
mente ,  franeamente  ;  rieonousre.  Avouer  un 
ouvrai^Eï  d'esprit ,  dichiararsi  auior  di  un  libro. 
S'avouer  de  quelqu'un,  servirsi,  pravalersi  deli^ 
a  Itru  i  nomej  deU'  a  Itrui  au  torità. 

*  A  VOUTRE  ou  AvoDiTU,  s.  m.  bastardà^ 
adulterîno. 

AVOYER ,  s.  m.  magistrato  svitaero, 

AVRIL ,  s.  m.  quatrième  mois  de  l'année» 
aprile, 

AVUSTE ,  s.  01.  (mar.)  nodoclis  lega  due 

corde»  * 

AVUSTER ,  ▼.  a.  (mar.)  annodar  i  eapi  di 
due  fi'ni, 

AiLE ,  s.  m.  ligne  .droite  qui  passe  par  le 
centre  d'un  globe,  as$e.  ^-,  en  géom.  Taxe  d'ue 
courbe ,  ligne  qui  le  divise  en  deux  parties  éga* 
les  et  semblables ,  asse  d'una  eurva, 

AXIE,  s.  f.  crustaré  des  côtes  de  l'Angle- 
terre ,  gen.  digamberi  marini,  astaco, 

AXIKUGE,  adj.  V.  cihikifoos. 

•AXILLAIRË,  adj.  tenante  aW  aseêUai 
aseellare. 

AXIOME,  s.  m.  assioma^  sentenxa. 

AXIPÈTE ,  adj.  centripeta. 

AXONGE .  s.  f.  sugna ,  parts  dsl  grasta 
dcgli  animait, 

AZABiOGLAN,  s.  m.  csrto  fanâulb  ttra'- 
niera  irupiegato  nel  serraglio  dv  Turehi* 

AZÉOARAG ,  s.  m.  ar^,  azadaracm 

AZERBE,  s.  f.  V.  MosdfDa  mâle. 
.  AZEROLE ,  s.  f.  fruit ,  lazaeraota. 

AZEROLIER,  s.  m.  arbre,  lazzeruola, 

AZl ,  s.  m. sorte  de  présure,  sorta  di  gagUo* 

AZIMUT ,  s.  m.  cercle  vertical,  acimiifftfi 

AZIMUTAL,E,  adj.  qui  représente  ou 
qui  mesure  les  azimuts ,  azzimufo/a. 

AZOTE ,  s.  m.  (chim.)  azoto ,  azotto, 

AZUR ,  s.  m.  minéral ,  azzurro,  — ,  sa  cou- 
leur, azzurroy  turchino,  Pierre  d'azur,  lapis" 
lazzalo, 

AZURÉ,  ÉB,  adj.  azurrieeio,  di  eotor 
</'  azzurro, 

AZUR6R,  V.  a.  tinger  d^  azdkrro, 

AZU  RIN ,  s.  m.  merle  de  la  Gniaue,  azur- 
rino, 

AZYME ,  adj.  le  pain  azyme ,  azaimo ,  doé 
senza  hevito  0  fermenta,  -^  ,  s.  m.  pi.  la  fSHe 
des  Azymes .  la  fesia  degli  Aztimi, 

AZt^MITE  ,>  m.  celui  qui  se  sert  du  paio 
azyme»  o^sîmcte. 
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fi,  S.  m.  coiisôOQe,  6. 
BAAZAZ  ,  s,  m.  chitarra  da  quattro  eord» 
m  ato  presto  ahuni  ncgri  d' America. 

BABBL  f    BABTLONE  (    LA   TOlTK    DE  )  «      /tf 

lôrrêdi  BaMU,  di  BabUaàia,  et  par  titlusion, 
|rm  eonfusûmê  în  un'  adananza.  C'est  en- 
tablement la  toor  de  Babyione ,  car  chacun  y 
babille ,  et  touf  du  long  die  l'aune.  Moi. 

BABEURRE,  s.  m.  lait  de  beurre  ^ae^cra 
a  UUte, 
BABIGHB  »  5,  f.  cagnuola,  eagnôtta, 
BABIL,  s.  m.  ehiacehera,  loqaaeità ,  eiar- 
krla ,  duilamwtû, 

BABILLARD,    E,  adj\  éi  s.  eiartùne, 
Ma»ektrtmêi  eianctatore,  eiarlUro, 

BABILLER  ,t.  a.  ehiaeekmwôi  eiartare, 
BABINE,  s.  f.  taêtradicerdanimàlL 
BABIOLE,  s.  f.  inezie,  baratte  fie. 
BABORD ,  s.  m.  (mar.)  cela  est  à  bâbord , 
û  ka$$o  bordo ,  aita  tmUtra, 

BABOUCHE,  s.  f.  paniofcta^  pianêUa, 
Moec9. 

BABOUIN  »  s.  m.  babbuîno .  eelmione^,  ber- 
iMceiane.  — ,  fam.  enfant  badin  et  étourdi, 
petit  babouin,  petite  babomne,  ,6a66iimo^ 
èmbifuina, 

BAC ,  s.  m.  espèce  de  bateau  plat ,  barea 
da  Iraghettar  fiumi ,  chiatta. 

BACAL  AS ,  s.  m.  certaines  pièces  de  bois 
d'an  yaisseau ,  baeeatarL 

BAGALIAU ,  s.  m.  baeeatày  nateiio  tataîo. 
BAGASSAS,  s.  m.  espèce  de  bateau,  6a- 

ttMea» 
BACCALAURÉAT,  s.  m.  premier  degré 

du  doctorat  •  baceellerja, 
BACCARIS,  s.  f/plante,  bacchera  ,  bac 

CarO.  V.   GAHTEI.éE* 

BACGHANAL,  s.  m.  fam.  gran  chUsso, 

BACCHANALE ,  s.  f.  uhc  bacchanalt^ ,  ta- 
bleau ou  bas-relief,  un  baceanaU.  —  ,  débau- 
che bruyante ,  baecanaie ,  slravizio.  — ,  au  pi. 
i  baceanaU,  le  feste  di  Baeco. 

BACCHANTE  .  s.  f.  femme  qui  célébrait 
les  fêtes  de  Raccbus ,  baecante*  — ,  fîg.  donna 
furiosa, 

BACCHAS  ,  s.  f.  feecla  deltugo  di  cedro. 

BACCHIONITES,  s.  m.  pi.  baechionlii, 
tetla  difihsnfi, 

BACCIFÈRB,  adj.  baechîfcro,  ehe  produee 

botehe. 

BACHA.  V.  PACBA. 

BACHASSON,  s.  m.  t.  de  papeterie, 
caisse  qui  donne  de  l'eau  aux  piles ,  irimarelfo. 

BACHE  ,  s.  f.'  iinozza  da  Irombc,  che  in- 
nalzono  /'  acqna,  — - ,  grande  couverture  dont 
on  couvre  les  marchandises  de  voyage ,  eoperta 
da  veiîuraU, 

*  BACHEfiETTE,  s.  f.  ragnzzelfa  grntîle. 

BACHELIER  ,  s.  m.  baccelliere ,  graduato 
In  têiUre,  e  anfîcamente  anche  in  artni. 

BACHIQUE, adj,  appatiêtunic  a  Baeco ^ 
b§ub\eo,di  Bacco, 


BAGHOLLE ,  s.  f.  casserolle  de  coivre  des 
papetiers,  tozto,  ramajuola. 

BACHOT,  s.  m.  barehetia,  burehielto. 

BACHOTAGE ,  s.  m.  condotta  di  un  baU 
tello. 
'  BACHOTEUR ,  s.  m.  barcaju^io, 

BACHOU  ,  s.  f.  torta  di  botte. 

BAC  ILE,  s.  f.  perce-pierre  ou  criste  ma- 
rine ,  erbaeaii. 

BACLAGE,  s.  m«  ditpotizions  di  navi  in 
un  porto, 

BACLER,  y.  a.  fermer  une  porte ,  une  fe- 
nêtre par  derrière  avec  barre,  etc. ,  ttangare^ 
tprangare.  '  —  un  bateau ,  dar  luogo  ad  un 
batteUo  in  an  porlo.  —  les  ports ,  serrure  i 
^orti  can  eatene.  -«  une  besogne,  spaeeiare 
in  frétta.  —,  fam.  c'est  une  affaire  bâclée ,  ta 
faeeénda  éronehiata,  la  eosa  é  fatta, 

BA€Tl\È0m,fi.(.rima»ugliode*f08li4toro 
BACULOMÉTRIE,  s.  f.  art  de  mesurer 
avec  des  bâtons ,  des  verge»,  bacuiometria. 
BADAIL ,  s.  m.  rete  da  pesca. 
BADANIER  ,  s.  m.  arbore  delt  Jndie. 
BADAUD,  E,  s.  bahrdo,  baioeeo, sdoeeone. 
BADAUDER ,  v.  n.  fmrla  da  goffo,  da  al-- 
'.  /oeeo,  eec.  ;  baloeeare, 

BADAUDERIE,  s.  f.  stolidezza ,  balor- 
daggine ,  gofferia. 

BADELAIRE  ,  s.  m.  (blas.)  seiabla.sei^ 
tnittîtra, 

BADERNE,. s.  f.  petit  cordage .  badtrna. 

BADIANE,  s.  f.  anice  délia  China.  L'arbre 
s'appelle  à  la  Chine  pansipansi. 

BADIGEON,s.  m.  intonaco gialHuio^  onde 
si  pingono  le  tnuraglie, 

BADIGEONNER, V.  a.  dar  un  inionaeo 
gialtieeio  sttl  muro, 

BADIGEONNEUR ,  s.  m.  qui  badigeonne. 

BADIN,  E,  s.  et  adj.  faceto,  burievote^ 
giocoso,  seherzoso, 

BADINAGE  ,  s.  m.  scherzo ,  giaoco,  tru" 
stullo;  modograzioso  di  serivere  o  di  par  lare. 

BADINANT ,  s.  m.  cheval  sumaméraire 
dans  un  attelage .  scapolo. 

BADINE ,  s.  f.  baeehettinaf  canna,  — ,  au 
pi.  mollette  leggiere, 

BADINER,  V.  n.  scherxare,  folleggiareg 
esser  faeeto  y  piaeevole  net  eonversare,  nsUo 
serivere,  —,  en  parlant  d'ajustemens  et  d'or- 
ncmens ,  svofazzare. 

*  RADINERIE,  s.  f.  baja,  inetia. 

BAPFBTAS,  s.  ni.  grosse  bambagine 
dell*  Ind'te  orientaK, 

BAFOUER,v.  a.  beffhre,  schemire  ama- 
ramenie. 

BAFRE  ,  s.  f.  pop.  repas  abondant,  pae- 
ehiala ,  stravizso. 

BAFRER,  V.  n.  pop.  mangiare  a  erepa- 
panc'tt^  sbasofpare, 

BAPUEUR  ,  s.  m.  ghiottone. 

BAGAGE ,  s.  f.  eanno  dello  suechero  da  eui 
si  ^  tpr^mttto  it  su  go. 
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BA6Â6Ë,  s.  m.  bagagUo^  fanUUo,  Plier 
ba$:a{;e,/àr  fagoUo^  faggirtene, — ,  fig.  morirs, 

BAGÂllRB,s.  m.fain.  inwntro  fortuito  di 
vtUurt  ehe  imbaratzan  ta  via;  tumulti>,  6a- 
ntffa,  uompigliof  fam. 

BÂGASSE«s.  f.  pop-  bagatcia.^ 

BAGA8S1EH ,  s.  tn.  albero  fruitifgn  delta 

Gulana.  .     •     . 

BAGATELLE,  s.  f.  bagattetta,  eoiada 
pocOf  da  fiW/a;  éuye ,  ÎMsie.»^,  fiy.  bagateliel 
oibô  ! 

*  BAtiAVD,  s.  m.  larron ,  maset^tame, 

BÀGNB .  s.  m.  lieu  où  l'on  enferme  les 
forçats ,  èrgattfito ,  bagno. 

ÉAGNOLET  ou  BàGROLBTTB ,  5.  etèffîa  da 
donna  nçik'plà  In  mm, 

BAGiJE  f  .ft.  f.  anétlo.  C'est  une  bague  au 
doigt ,  eom  di  pîaeere  o  pnffiUo  senza  groM. 

peso,  f 

BAGUENAUDE,  $.  f.  fruit»  sotano,  to- 

tatrc. 
BAGUENAUDER,  v.  a.  baiocean ,  p^a- 

BAGUËNAUDIER.  s.  m.  arbre ,  «o/ano » 
solairo,  — ,  jeu  d'epfans,  sprta  di  giuœo. 

BAGUER ,  Y.  a.  far  la  piaghe  di  un  abiio, 
it  una  twifa. 

BAGUETTE»  s.  f.  baeeheita,  verga.^^ 
t.  d'arch«,  petite  moulure  ronde,  tondino, 
bottaccino. 

BAGUIER ,  s.  m.  caiteitina,  forziêr9Uo  da 
gioje. 

B  AQ  !  inlen.  ah  via  !  oibà  ! 

BAHUT,  s.  m.  forziere^  cofanoy  bauté,'^^ 
«en  t.  d'arch.  /'  tstramUd  o  entta  eonvata 
d^  un  muro^  d'  un  paraptito^  ece,  -«,en  t.  de 
Jardin,  ajuota  fatia  d  dosto, 

B  AUUTIEK  »  s.  m.  eastettajo,  êhtfa  bauK, 

BAI,  £,  adj.  rouge-brun,  se  dit  des  cbe- 
▼aux  et  de  leur  poil,  %'o. 

BAIE,  s.  f.  rade,  petit  golfe,  6a/a«  ea /a* 
— ,  fruit,  baeea ,  coceota,  — ,  ouverture  qu'on 
laisse  dans  un  mur ,  vano, — ,  fam.  tromperie, 
baja  ,  beffa  ,  burta. 

BAIGNER,  V.  a.  mouiUer,  bûgnare.  —, 
mettre  dans  le  bain ,  met  fer  net  bagno.  Se 
baigner ,  prendtre  un  bagno.  Se  baigner  dans 
le  .sang,  nuotar  net  sanguê, 

BAIGN  EUR ,  EUSE ,  s.  qui  se  baigne ,  chi 
prende  bagni.  -^ ,  qui  tient  des  bains,  bagna- 

juoto. 

BAIGNOIR ,  s.  m.  tuogo  dti  bagni, 
BAIGNOIRE,  s.  f.  tinozza  da  bagni, 
BAIL,  s.  m.  afptto,  istrumento  d*affiUo, 
BAI  LE,  s.  m.  titre  que  prenait  l'ambassa- 
deur de  Venise  à  Constantinople ,  baito* 
BAILLARD  ,  s.  m.   sorta  di  bareUa  da 

iintort, 
BAILLE,  s.  f.  speeie  di  tiiio  par  t*  aaqua 

dùtcê  iulie  navi, 
BÂILLEMENT  ,  s.  m.  tbadigtiamento, 

sbadigtio,  —  (gram.),  hiatus,  iato;  eiiaianc 

spiacente* 
B  Al  LLE R ,  T.  n.  âbadigtiare,^ ,  fig.  aprlrsl, 
BAILLER,  ▼.  a.  fiBon.  donner»  dore.  Vous 

me  la  baillez  belle,  voi  voieta  ateoeearmeta» 
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BAIDkET,  adj«-ni*  ooolear  d'un  èheral, 

ipezia  d'isabetla, 

BAILLEUL ,  s.,  m.  qui  remet  les  os  dislo- 
qués •  rompus ,  etc.  sorla  di  ehirurgo, 
BAILLEUR  ,  EUSE  '   s.  ehi  sbadigUa. 
BAILLEUR,  ERESSIE,  s.  éki  dd  tn  «/l 
fitto;  affittdiore, 

BAILLt ,  s,  m.  dl^lfé  a^ûs  l'or»»  A 
MaUe  ,  bâti ,  bati4>o.  — ,,  ^den  6'ffîcier  en 
France,  baHo,  'b'dttvo,  talio;  èht  ha  hdfta, 
autorità*  baillitb,  la  femme  du'baîll). 

BAILLIAGE,  s.  in,  inagitrrâio,  gitirU^ 
dizii^e ,  tribunate  dèl  bàtfo, 

BAÎLIiÔN,  s.  m.  ce  qu^oti  thét  Ams  la 

bouche  pour  empêcher  de  pîarler,  etc'i^afni; 

la  pu  nz*  ceppLe  te  tbàftê  atta  6dci6fl.  Buon. 

BAItLONNBR,  T.  a.  porH'atttiti  in  bœea 

te  sbarre, 

BATLtOQUES ,  s,  t  piame  di  Varj  ébtàri. 

BAILLOTTE»  s.f.  (mar.)  bs^u^,'«tr. 

gtiuoh, 

BAIN,  s.  m.  bagno,  "bagnl,  3aiki-lHârie, 
bagnomaria,  p*ordre  dès  GhévalSèrs-du-Bain  » 
de  Cavatieri  bagnaii» 
,B  AÏOIINETTE ,  s.ï.  bçJUkn^ta ,  arMà. 
ISAlOQUE,  s.  î.baJoeeo/hioAôta, 
B  AIR  AM ,  8.  m.  fête  solennelle  des  Tâtts , 
finiio  il  'Ramadan,  eh'  ê  It  tempo' êU  l&Ht  di» 
giunOf  il  Bairam, 

BAISEMAIK,  s.  ttl.  Bàeiântarid,  tmaggiê. 
— ,  au  pi.  complimens ,  otttquio* 

B  AISEMENT,  s.  m.  action  de  baiser  les 
pieds  du  pape,  baeio ,  badamento, 

BAISER,  Y.  a.  baeiâre^  imprtnker'beei. 
Deux  planches  qui  se  baisent,  siioeeano,  coai* 
bactano  bene, 
BAISER ,  s.  m.  bùisto,  ît  batlete, 
BAISEUR,  EUSE»  s.  qui  aime  à  baiser, 
baciatore, 

BAISOTTER,  v.  a.  baiser  'soaVeùt»  te* 
elucehiarê,  bacîutare, 
hMSS^fS.Î.  diseredito^eato, 
BAISSÉ  ,  bE  ,  part,  tète  baisisëe ,  ardikt- 
mente,  acremente^  wieorosamente. 

BAISSER ,  V.  a.  abbatsare,  catâre:'BsàssltT 
pavillon ,  eedere.  — ,  l'oreille ,  perder  côrag-' 
gio. — ,  V.  o.  cdtare,  eontumare,  ttemafe, 
peggiorare. 

BAISSIERE ,  s.  f.  fondîgtiuàto ,  fondatth 
det  vino. 
BAISSOIRS,  s.  m.  pi.  terbaUj  étectqna. 
B  A I  SU  RE ,  s.  f.  renaroit  par  lequel  un  pain 
en  a  touché  un  autre  au  four»  orliecio,  attae- 
eatura. 

BAJOIRE ,  s.  f.  medaglia  o monetaeon  dae 
teste  di  profila, 

B  AJOU ,  s.  m.  la  plus  haute  des  (ilanchcs'du 
gouvernail  d'un  bateau  foncet,  fatse  superivre 
d'una  ehiatla. 

BAJOUE ,  s.  m.  muto,  grlfo,  gntgiko  :  une 
bajoue  de  cochon. 

BAJOYEilS  ou  BAiOTitBU,  s.tkl.  (b/dr.) 
tpondedi  muro. 
BAL ^  s.  m.  batlo^  fesla  di  batto. 
BALADIN  ,  £,  s.  sdttatore^  sdttafrtte^ 
BALADIN  AGE,  s.  itti  eaUivo-eehêtto^ 
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BALAPRB  ,s.  f.  9ffih,  lâgHif,  ê 
ftmutfne  suiviso, 
BAlÀFREII  •  y.  a.  tfregUtte  ^fart  un  tagltù 

BALAI ,  s.  m.  icapa ,  granaUi*  —,  la  queue 
dt  i'oiseaa  i  eoàa, 
BALAIS  y  adj.  m.  rubis  balais i  ^tateio. 
BALANCE ,  s.  L  bilanein.  -..  fig.  aiama 
xiitif0 ,  rigoroso ,  mlnato.  Paire  petich^r  la 
ralaiDce,  dar  il  tratio  alla  bilançiû»  Il  est  CB 
Ittlazioe»  é  in  forte',  tta  iotpeto.  — ,  signe  du 
lodiaqfae»  Hbra» 
BALANCÉ  V  s.  m.  êorta  di  patte  net  haUo» 
SALÀNGëMENT,  3.  m.  bareollamenlOf 
helennamento  •  U  dondotare;  bUaneiominte, 
^  BALANCER  »  ▼.  a.  centrappetare,  îener 
mtquUibriOj  ûi  bUico.  8e  balancer»  cimu/o* 
M,  baruUare  ,  andare  a  àf%de, — «  en  parlant 
d'an  oiseau,  se  balancer  en  rair«  librani  tall* 
âh.—-  (peint.) ,  tpmparîir  le  figure*  Vne  fi^re 
»t  iurfancée  »  pota  bene,  — ,  t.  n.  être  en  sus- 
pens, «far  m  dubbiot  etter  infra  due. 

BALANCIER,  s.  m.  pièce d'borloge ,  tem-* 
pod'crologiQ,  biUmciere,  pendoh. —  ^machîtie 
pour  frapper  les  monnaies ,  terehie, —  «  ouTrier 
^i  fait  des  balances»  bitaneiajo. 

BALANCINES,  s.  f.  pi.  (mar.)  eorde  ttat- 
een, 

BALANÇOIRE, s.  f.  pièoedeboiscnéquH 
liBre ,  corde  ou  grand  filet  pour  se  bahincén 
atialena. 

BA.LANDRAN,  miLAnaBit,  i,m,  palan» 
éranom  xabbano, 

BAL  ANDRE,  s.  f.palandra,  toria  dinave. 

BALANT,  s.  m.  (mar.)  manovra  non  im- 
plegata. 

BALAOU,  s.  OK  ^«M0  dalla  Martiniea,  die 
à  mollo  difieato. 

BALASSB,  s.  f.  eoltriee  di  Ma  ripiéna  di 
paglia  d*  avena, 

BALASSOR .  s.  m.  staffa  délt  Jndie  fatld 
di  teorza  d'albero. 

BALAST,  s.  m.  (mar.)  zworra  di  tûbbia. 

BAL. AUSTE ,  s.  f.  (mëd.)  fleurs  desséchées 
du  balatistier ,  balautto ,  balausta, 

BALAÙSTlERy  s.  m.  melagrano  telea^ 
lîea. 

BALAYER.  ▼.  a.  tpaszare ,  teopare, 

BALAYEUR.  EUSE.  s.  tcopatore, 

BALAYURES,  s.  f.  pL  tpaxzaîura,  im» 
mmdigia,  lardura. 

BALBUTIEMENT,  s.  m.  balbutie,  il  bai- 
bettare. 

BALBUTIER,  ▼.  n.  et  a.  balbettare,  far- 
tagtiare .  cingueitare.  —  .  fig.  barbugliare , 
parlar  inetiamenie, 

BALBUZ ARD. s.f.espèced'oi9eaa  de  proie. 
fako  pescatore,  aquila  peteatriee? 

BALCON ,  s.  m.  baltane,  tporto  di  eeta^-^^ 
peggiuolo  ;  ftrriata»  —  (  mar.  ) ,  bakoni ,  gai- 
ierie  de'  vatcelU. 

BALDAQUIN ,  s.  m.  dais,  ouvrage  à  co- 
lonnes, sorte  de  ciel  de  lit,  baldaeehino. 

BALEINE  .  s.  m.  le  plus  gros  Ats  poissons 
de^mer»  batena^  eaf  dt  baiena,  -*-,  constel- 
lation, la  bûtena. 


ÈALSINlè»  ÉB .  adj.  gkàMiiù  drUtl  m  6^. 
IgnUé 

B AtiBlNÊAJJ ,  é.  m.  balen^  giàvin^, 

BALËlNlEu,  s.  m.  vatcello  per  là  pJUOÊ 
deila  bajena, 

BALEVRE,  labbrùinferiore.^  (arch.).oê 
qui  excède  d'une  pierre  près  d'un  joint,  rûa/fo, 
tperlo^ 

B  ALI  ou  s  ALii .  s.  toria  di  lingua  dè'>  Brà* 
mini. 

BALICASSE  ou  caoccâs  des  Pbiiip|^nès, 
s.  m.  torta  di  eorvo  cheha  un  dette  eûnto. 

BALIN»  8.  m*  il  parnno  ehe  il  tnéiiè  êoîto 
il  vaglio  per  rieenere  il  grano  mondaïa. 

B  ALINE,  s.  l  grosse  éto(Te  pour  faire  des 
emballages,  tertone, 

BALISE,  s.  f.  (nar.)  ma^e  des  écueils, 
tegno  per  eeiiare  gli  teogU  ;  thttoto  lungo  i 
fiumi, 

BALISER .  T.  a.  fticttre  des  balises .  rrteltère 
i  eegni  a'  navigantL 

BALISEUR  ,s.  m.  torta  d'  uffhlale^  ehê  kë 
f  intpezioûe  dellê  rive  de'  fiami, 

BALISIER,  s.  m.  torta  di  canna  indland, 

BALISTAIRE,  a.  m.  afflHaéedegliantiehi, 
ehe  avea  eura  délie  maee/ùne  da  guerra . 

BALISTE,  s.  f.  machine  de  guerre  cbex  les 
anciens ,  balesira,  bombarda. 

BALISTIQUE .  s.  f.  art  de  rotf^urer  le  jet 
des  bombes,  balittiea. 

B  AlilYAOE .  s.  m.  marque  des  balrreau^  à 
conserver,  eerto  tegno  su  lie  piecoie  queree. 

BALIVEAU  ,  s.  m.  arbre  réservé  pour  le 
laisser  croître,  querciuolo  ritervato,  e  tegno 
ehe  ti  fa  topra  di  ettoper  daoèrh  conttrvare, 

BALIVERNE,  s.  f.  fam.  baja,  ftoftota, 

BALIVERNER.  y.  n.  fratchêggiare,  ehiae' 
ehierare, 

BALLADE .  s.  f.  ancienne  poésie ,  battafa. 

BALLARIN  .  s.  m.  épeeia  di  faléone. 

BALLE,  s.  f.  palla,  palla  dagiuoeare,  patttt 
di piombot  tii  ferro,  eee.  Enfant  de  la  balle, 
figlittolo  ehe  fa  ta  profettione  delpadre,  ^,  fig. 
prendre  la  balie  au  bond ,  prender  la  palla  al 
batxo,  profatar  deW  oecatione.  A  Vous  la  balle, 
tocea  a  vot.  Balle  d'avoine ,  pula ,  loppa ,  hUa 
délia  vena,  — ,  gros  paqiiet  de  marchandises , 
6a//a ,  balhito.  — ,  t.  a  invpr.  mazso,  —  .au 
pL  balles  ramées .  palle  ineatenate. 

*  B  ALLER,  ▼.  D.  ballare,  danidre.  Aller  les 
bras  ballans  .  Mm  mènera  eotU  mani  eiondokmî 
o  tpenzoloni, 

*  BALLET,  s.  m.  ballelio,  bal/o  figurato. 

BALLON  .  s.  m.  paltone.  —,  sorte  dé  vais- 
seau à  plusieurs  rames ,  balniere ,  baloniere. 
—  (  cbira.  j .  gros  matras  ou  bouteille  ronde, 
boeeia.  Ballon  volant. ^/^  eolante^maeehinm 
areottatiea, 

BhLLO^MlEïi,s.m,  ehi  faeùendepallonL 
BALLOT  4  s.  m.  paquet  de  marchandises, 
balla ,  balletta^  invotto.  Fam.  voilà  votre  bal- 
lot .  voilà  ce  qui  vous  convient ,  eceoproprio  it 
fatto  votiro. 

BALLOTTADB,  s.  f.  (nm.)  saut  d'un  che- 
val entre  deux  piliers .  en  jetant  les  pieds  en' 
l'air ,  balloitata^  aria  eotiaemta. 
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BALLOTTàGB,  s.  m.  bathttazûme. 

BALLOTTE ,  s.  f.  paUotiola  ;  suffragio. 
— >,  au  pi.  wisi  per  iû  vcndemmui*  —'aplanie, 
marrokbio. 

BALLQTTER,  y,n.baUoUare^  mandera 
partito ,  a  baisoii ,  a  battotie, 

BALNÉ  AELE,  adj.  aet/ua  propria  par  bagni. 

BALOIRE ,  s.  f.  lungo  petto  di  legno  ch§ 
dà  ia  forma  alto  navL 

B  A  LOI  SE,  s.  f.  tpoeie  di  talipano. 

BALOURD ,  E ,  s«  batordo ,  scipèeono , 
babbhattOf  stupido, 

BALOURDISE ,  s»  f.  balordaggino,  gof- 
faggine,  pecoraggmo,  tiupidtzta. 

BALSAMIER,  s.  m.  arbre  qui  donne  le 
biiume»  balsamino» 

BALSAMINE ,  s.  f.  plante,  baUamina. 

BALSAMIQUE»  adj.  baUamieo. 

BALSAMO  TE,  s.  f.  torta  di  piantû, 

BALSE ,  s.  f.  tattora  dot  PerU. 

BALTIMORE .  s.  m.  oiseau  de  l'Amérique, 
opœié  di  rigogoto. 

BALUSTRADE,  s.  f.  botauttraia. 

BALUSTRE.  s.  m.  bataustro,  infnriala: 
là  ce  balcon  s'enferme  en  un  balustre  d'or. 
Boil. 

BALU8TRER  »  v.  a.  omaro  d'una  batus- 

trata. 

BALZAN ,  adj.  se  dit  d'un  cheval  noir  ou 
bai  marqué  de  bianc  aux  pieds  ,  battano, 

BALZANE ,  t,  f.  marque  du  cheval  Kalzan, 
balzana, 

BAMBIN ,  s.  m,  fam.  bambino,  bambi- 
notto ,  bamboto. 

BAMBOCIiADE,  s.  f.  tableau  grotesque, 
bamboceiata. 

BAMBOCHE,  s.  f.  bamboccio,  fantoeeio, 
— ,  nano,  pigmeo,  — ,  9p.  di  canna  d'India, 

BAMBOGUON,  s.  m.  fam.  bambinetto, 

BAMBOU  ,  s.  m.  atbaro  grando  e  prezioso 
dêlV  Indie. 

BAN,  s.  m.  proclama,  bando;  bando^di- 
nunzia  di  matrimonio  ;  bando  di  guerra.  Four 
à  ban ,  moulin  à  ban ,  etc.  fomo,  mulino  del 
iignore,  dot  ftudaiario. 

BANAL»  JB,  adj.  à  l'usage  duquel  un  sei- 
gneur du  fief  avait  droit  d'assujettir  ses  vassaux, 
ftudale  del  signoro:  moulin  banal,  fours  ba- 
naux.— ,  fig-  qui  est  à  tout  le  monde .  triviale, 

BANALITÉ ,  s.  f.  certo  dritto  d'un  iignore^ 
dl  obbligarc  i  tuoi  vassalU al  suo  mutino,  al  suo 
fomo,  ece. 

BANANE,  s.  f.  le  fruit  du  bananier,  6a- 
nano ,  frutio  dotlo  due  Indie, 

BANANIER  ou  ricuiu  d'adam,  s.  f.  fico 
d^Adamo ,  Calbero  do*  banani  ;  le  iito  fogtie 
iono  seite  a  oUo  piedi  alie. 

BANC,  s.  m.  baneOj  teanno.  On  appelait 
grand  banc,  il  eorpo  de'  presidenti  a  mortajo, 
£tre  sur  les  bancs ,  frcguenlar  le  ctassi  dove  ii 
argomenia,  — ,  écucil ,  rocher  sous  l'eau ,  ban- 
cki,  secche.  Bancs  de  glace,  banehi  di  ghiaecio, 
— ,  (arch)  banco  ^  strato, 

BANCAL,  £,  adj.  qui  a  les  jambes  tour- 
nées en  dehors  et  en  dedans ,  ebikneo  y  chc  ha 
lo  gambc  a  baleitrucdn 
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BABCELLE  f  s.  f.  banehtna, 

BANGUE,  s.  f.  fonda  di  piairm  tmura  m$t 
mare. 

BANCO ,  s.  m.  banque,  banco, 

BANGROCUE,  s.  m.  fam.  V.  baiical. 

BANDAGE,  s.  m.  benda  ,  fascia,  — ,  eer^ 
ehi  dette  ruot^.  -^  (chir.) ,  braehiere, 

BANDAGISTE,  s.  m.  (chir.)  braehierajo. 

BANDE,  s.*f.  benda,  fatcia ,  itriseia,  tîsta^ 
banda; banda ^  frappa,  nmoagnia.  Le  vaisseau 
est  à  la  bande  pour  être  radoubé  •  è  sut  fianeo. 
Il  est  dNine  autre  bande,  è  d*attro  partito.  U 
fait  bande  à  part ,  non  segue  atcuna  bemdiara, 
— ,  au  pi.  (imprim.)  lame  del  torefiio.-^  (adat), 
bandes  ligamenteuses ,  legami. 

BANDEAU.,  s.  m.  bande  qui  ceint  le  front» 
qu'on  met  sur  les  yeux,  benda,  etrleeiaj  fit" 
scia  Bandeau  royal,  diadema.  — ,  fig.  avoir  le 
bandeau  sur  les  yeux,  aver  ta  benda  agU  aeehi, 
euere  aceiéeato  dalla  pastione, 

BANDELETTE ,  s.  f.  dim.  pieeota  banda, 
bàiderella;  bendone,' —  (^arcb.),  moulure  plate, 
ou  listeau ,  liilelto. 

BANDER,  V.  a.  tegare^  fa$eiart^  bendaro; 
tendere,siringere. — ,Bg.  se  bander,  opporùot* 
tinatamente.  — ,  v.  n.  e*ser  teso  :  cette  ooide 
bande  trop. 

BANDEREAU ,  s.  m.  cordon  qui  sert  à 
pendre  la  trompette,  cordons, 

BANDEROLE,  s.  f.  tanderaota,  peiiaon- 
cetto. 

*BAND1ÈRB,  s.  f.  bannière,  6aiitfî<ra.l 

B  AN  D 1 N  S  ,s.m.  (mar .  )  appoggiatqjo,  spondê 
delta  poppa. 

BANDIT,  s.  m.  bandito,  matnadiaro , m^ 
landrino,  tcherano,  matcaltone. 

BANDOIR ,  s.  m.  ttanga  da  tetojo  di  gai- 
toni, 

BANDOULIER,  s.  m.  bandito  ^  ateasim» 
nette  montagne, 

BANDOULIÈRE,  s.  f.  espèce  de  baudrier. 
bandoUera, 

^  B ANDURE ,  s.  f.  planta  amaricana  doadê 
ii  eava  un  liquore  attai  gustoto. 

RANG,  s.  m.  atbero  de'  negriy  ehe  dâ  «m 
spexie  di  vino. 

BANGEMER ,  s.  m.  tpecie  di  ciambeltotto. 

BANGUE  ,  s.  m.  torla  d' atbero  dt  India. 

BANIANS,  s.  m.  pi.  Indiens  qui  croient  i 
la  méteropsicose ,  Baniani, 

BANLIEUE ,  s.  f.  dislretto  dt  una  dttà, 

BARNASSE,  s.  f.  barella. 

BANNE ,  s.  f.  toile  tendue  sur  les  bateaux, 
sur  l'auvent  d'une  boutique  pour  garantir  les 
marchandises,  coperta,  tela, 

BANNEAU,s.  m.  petite b8nn>,co/7«rfcfi«.  . 
— ,  mesure  de  liquides .  tinelto,  barile, . 

BANNÉE.   V.  lAHALITÉ. 

BANNER,v.  a.  coprire^  porre  tma  fa/c, 

BANNERET,  adj.  et  s.  m.  atfiero,  véuit- 
lifero» 

BANNETON,  s.  m.  coffre  percé  pour  con- 
server le  poisson ,  torta  di  tinotta» 

B  ANNETTE ,  s.  f.  panisra, 

BANNI,  s.  m.  exilé,  bndito,  êbamdiip, 
fuQTUicito, 


ti^dàtdù] 
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BANNIÈRB ,  s.  f. 

huêfitm ,  gtmfalonê. 

BAI9IVIR,T.  a.  btakdkû^uUiare,  bandêg-^ 
gUn,  proscriverê,  sfijUlarê,  mandare  in  boff 
ào, — ,  fig.  uateitare/ rrmuovtré.  Se  bannir 
d'une  compttnie .  ûstêneni  d'mndarvt, 

BANMlSSABliB ,  adj.  degno  di  bando. 

BANNISSEMENT,  s. 'm.  bnmdo^  etiiio, 
sfmUc. 

BANNISSANT, -E,  «dj.  dêl  bamdo;  ehê 
itndiâe», 

BANQUETS,  f.  ^cnea,  luogo  •  funzionê 
£  ehi  fa  eommerdo  di  danarc.  — ,  banco  di 
giaaem(ora,  — ,  caisse  publique ,  baneo.^ ,  lieu 
où  les  banquiers  s'assemblent,  banco,  borta, 

BANQUE,  adj.  m.  se  dit  d'un  oairire  qui  est  à 
la  pècke  de  la  morue  sur  Je  grand  banc ,  bac- 
etlorv ,  navû  di  baeeatà.  Etre  banque  ou  dé- 
banquë,  e$sarô  êulla  eoiia  di  Terra  Nuova, 
m$trmê  parîiio, 

BANQUEROUTE ,  s.  f.  fallim^nio,  il  far 
bmikeo  rotio.  Fig.  faire  banqueroute  à  l'honneur, 
far  eotù  ditonorevole ,  mancar  di  parola, 

BANQUEROUTIER,  ËRB,  s.  négociant 
qui  lait  banqueroute,  faiiiio, 

BANQUET ,  s.  m.  repas  magnifique ,  ^n- 
ektito,  convilo, 

BANQUETER,  t.  n.  banehûiiarê,  ienar 
eoHB  éjar  tavola ,  far  banekéito. 

BANQUETTE,  s.  f.  t.  de  fortif.  petite 
âévattoo  derrière  un  parapet,  xœcohy  ban- 
china.  — ,  banc  rembourre,  igaballo,  — ,  en- 
droit éleré  d'un  chemin ,  mareiapiada, 

BANQUIER ,  s«  m.  banehiara  ,  banekiaro, 
eoiui  eha  tiana  U  banco* 

BANQtJISE»  s.  f.  amiono  di  baneki  di 
gkimeeio* 

BANS,  s.  m.  pK  canJiU,  taUide*  eani, 
BANSE ,  s.  f.  paniera  ad  uêo  do'  ealderaj, 
BAN  VIN  ,  s.  m.  diriUo  if  un  frudatario  di 
vandara  il  tuo  vino  a  prefnronta  degli  alîri  par 
un  data  iampo, 

BAOBAB,  8«  m.  le  géant  des  végétaux , 
alhero  d'jifriea  eha  giunge  tino  a  3o  piadi  di 
éuunairo^  •  ehe  si  crada  vlvera  migliaja  d*  onm. 
BAPAUME ,  s.  m.  (mar.)  ttato  éfuna  nava 
fumuio  it  mara  è  êonsa  moto  a  non  $pira  ateun 
waniû. 
.  BAPTÊME .  I.  m.  baiiatimo. 
BAPTISER,  T.  a.  battatsaro,  dar  H  bât- 
têêtmo» 

BAPTISMAL,  E,  adj.  batietimala.  'Les 
fonts  baptismaux,  il  tagrofonta  baltêsimala. 
BAPTISTAIRE .  adj.  registre  baptistaire, 
Kbroda'  baiiesimL  Extrait  baptistatBe,/Mf«i&/ 
bûHoêimo.      . 

BAPTISTERE ,  s.  în.  lieu  destiné  iLl'ad- 
ninisfralion  du  bapténb^  bûiiitterio ,  baîiit' 
ton» 

.BAQUET,  s.  m»  espèce  de  petit  cuTicr  de 
bois,  Un^zza,  eonea, 

BAQUETER,  Y.  a.  6ter  l'eau  d'toe  tâ- 
chée avec  la  pelle ,  etc.  ateiugar  un  foUo.  «-, 
en  t.  de  iard.  anna/fiar  colla  padelia,^ 
BAQUETTE.  s.  f.  ianaglia  dcg'U  agmi.  * 
BAQUBTURES,  s.  t  ^U  le  Tin  qni  %^,  ,. 
1.  .        •  '     .    *   • 


BAR 
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«•mi  tonneau  en  perae  dans  un  vase  placé  au- 
dessous  ^colaiura  di  vino.  r  -«^  «« 

ISA  H  AU  Ab ,  s.  m.  torta  di  Jtarofano 
5ARAQ00IN.  .A..«,o»f^Tm.  Al. 

BARA60DINEB ,  y.  ,.  parlar  eorrotta- 
mmU.—,  T.  n.  tssu.  favtlarétt  nmi  fia-û 
tnienacrCm  * 

BARAGOUINEUR ,  EUSE ,  ..  du  parla, 
pronumta  malt  un  Imguaggio.       ". 

BA2ASSE^^»"r'"''V''*r ''*'*''•• 
BARANGB,  s.  m.*officier chez  les  Grecs. 

cuttodo  délia  rAjaw.  -,  s.  f.  t,  de  salines ,  mai 

neeiuolo  ,spenda, 

BARAQUE ,  s.  f.  hutte  des  soldats ,  ienda 
oaraeea,  ' 

BAR  AQUER ,  t.  a.  et  r.  baraecm,  ritxara 
oaraaenê,  •  « 

RARAtÎaq  "•  ^^**^j^>^fruffa.  Inus.. 

ISAAATTAS ,  s.  m.  tpecia  di  tonio 

BARATTE . ,.  f.  U^Uni  à^i^  U^ 
bat  le  beurre,  Mn^o/a.  ^" 

BARATTER  ,  y.  a.  battre  du  beurre  dU 
àfitcra,  diguaazare  U  latte  nalla  zangola  Ter 
fare  «/  burro,  ®      '^ 

BARATTERlBfc  s.  f.  tromperie  d'un  pa- 

iSAKJtAGANE ,  s.  f.  ouTerture  dfatSauée 
aux  murs  pour  faire  écouler  l'eau  ou  pour  ti- 
rer à  couvert  sur  l'ennemi.  baUUrUri,  apof 
titra ,  feritoja.  *>«/'«• 

BARBACOLE,  s.  m-jcu  de  hasard.  V.  W- 

CAOUPBAHAOM. 

BARBARE,  adj.  barbare,  erJkele.  spia^ 
tato,  duumano,  efferato,  atroce.  —  ;  6ir.  et 
s.  barbare ,  incivile,  rozz<r,  ineotto.  '  ' 

BARBARBMENT.adv.  barbafameHte,\ru^ 
delmente,  ferocemante.  •       •  *  ' 

BARBARESQUE,  adj.  barbaretco 

*  BARBARICAIRË,  s:m.  pittoeedWaMzi 

#  parati,  ^       t , 

BARBARIE,  s,  f.  ci^auté,  barbarie,  éru^ 

•  -/.T'  S'^^'èretédemteufs,  ruitichezza% 
Zrbart:  '^"''^"'-  -  *^«  ^«"W^'  '^Wa, 

BARBARIN  ou  sumoLiT,  s  m.  poisson  d» 
mer,  tnglia.  «  ^ 

BARBARISME,  s.  m.  'emploi  de  mots  ou 

5f?5,  ""^  '  *•  ™«  "^  àiMarœco. 

BARBE,  s.  f.  barba.  —,  fam.  faire  quelmië 
chose  à  la  barbe  à^..JareMnacoia  ^iispetto 
di  une.  Rire  dans  sa  barbe,  sottoridere,  ,ghi^ 

épis,  btn'ba  dette  buuU.^,  en  t. Vie  serrûr. 

g^tta.  Barbe  PU  sous-barbe,  la  partie  de  la 
léte  du  cheval  qui  porte  la  gourmelle.  bar^ 
bcfta.  Barbe  de  çoq .  les  deux  peUts  moîceaux 
de  chair  qui  pendent  sous  le  bec  du  ooq .  bâr^' 

.*JfAitlSl&,  S}  m.  barbero,  cauallo  barbero. 
BARBE  TO  BODC.  s.  m.  plante  wÏSk. 
barba  4U9ficco^,iaiteffiefi^      '      •  ^ 
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5q  B^lR 

BARBI  DB  ÇB£y]ttB,«.f.,  plante,  if^» 

bLRBE  m  JUPITER,  s,  f.  ^rbn^festti, 
harba  éi  Gipve, 

BàRBB  DB  MOINE  ou  ^n^utit,  s.  f. 
plante ,  ç^sçuia. 

BÂBBB'DB  RBIIAIID,  »,  f.  planM  épi- 
neuflç ,  éraganie. 

BA.RBB,  ËB,  adj.  (blas.)  barbaio, 

BAR])CAU,  s.  n.  poÎH^n  d'eau  douoc, 
bwbio,  fXj^'  6ar6a. —  ,  plante.  V,  ftcsi?. 

B4À^HKR,    BAEBOTsa,    Fi^isaa,    V.    p. 

Jnar.)  la  voile  barbeie,  la  ve/a  btUU^  ilvgmto 
k  baiUr  la  velifjn  ralînga. 

BARBELE ,  ËB ,  adj.  se  di(  ^^  flèclies  qui 
ont  des  àeniSydeniato. 
'  ÀARBBRnB,  s.  f.  arte  de*  barbîm. 
BARBET,  EXTE^  s.  bqrbona,  $a^  bfi^bo^ft 
eênë  it  aequa, 

BARBETTE,  L  f.  pîatç-forme  d*o)i  l'on 
tiae  le  eanoin  à  découvert,  barbeau.  — ,  guimpe 
qui  couvraJe  sçin  des  religieuses  ^  ^^r^^ara. 

RARBIGAlf,  s.  m.  oiseau  qui  tient  d^ 
barbu  et  du  toucan ,  tqrt^  di  ucm\19. 

BARBIGHON ,  %m.  petit  barbe^,  cagM.- 
lino  dt  rnExa  de'  barboni. 

BARplER,  s.  m.  barblerf^  Frov^rb,  ^n 
barluer  rase  Vautre ,  les  09s  du  même  ét^^ 
s'eiitr'atdènt ,  una  mano  laia  V  aUrOf 
BARBIFIER .  v.  a.  far  la  barba. 
ÉARBlI^IiON,  s.  m.  petit  barbeau,  plceol 
btrbiô.  ^r  sCrte  de  moustache  du  barbeau  Q^ 
d^abtre  poisson',  barbttta. 

BàRBON ,  s.  m.  vîeniard ,  t.  de  mépris  on 
da  i-aillerier^affronaa  veeehio  barbone, 
BARBONUE,  s.  f.  9orU  di petep, 
BARBOTE,  s.  f.  wrU  di  pçtce  tt  atqua 
dolcë. 

'  BAjQlBOTER,  t.  n.  se  dit  des  oiseaux  aqua- 
tiques qifi  fouillent  danâ  la  boue  ;  y  marcher, 
s'y  ctoltçr,  im^rodotar$i  ^  sgua^xar  nei  fa^go, 
infitngc^sL 

BARBOTEÇR;  s,  m',  canard  privé,  matra 
dqm^iic0» 

^ARBOTIIf B,  $.  f.  vermifuge»  ««ma  ^anto, 
atténtio  marino. 

BARBOUILLAI»  s*  m.  maaraise  pein- 
ture ,  pitturaccia  /  scarabocchio .  — ,  dUcortç 
itnta  capo  né  coda,- 

BARBOUILLER,  V.  a.  macchtare,  spoT" 
iJhra,  imbrattare,   impiastrare»  ^^,  peindre 

froSsiàrement  »  tchiccherare ,    iearaboechiaiv. 
lerbouilier  du  papier,  seriver  nnoltq  e  malfs 
tearabo0chiate* 

BARBOUILLEBR,  s.  m,  artisan  qui  peint 
groasièrement  à  la  l^rosse,  c^ltivo  pîttorp  o 
$eriifore. 

BARBU  i^  U&,  adj.  barbato,  barbuto,  — , 
s.  m.  nonte  di  pesce  e  é*  uecello» 

feÂRBUE,  s.  f.  poisson  de  m^r  plat,,  rombo. 
—  ,  marcotte,  sarment  avec  sa  racine,  <af- 
imntp  barbieaiory  vulg.  marga^tœ, 
*  fi  A^BULjB .  s.  IfirboueOo  çdêrifero  d^U^ 

China*  . 

BARBUKB,  s.  f.  inégalité  qu'on  afft^t 
tme\>iéca  fondue,  ^<?v0. 


BAR 

;ilAAqAI'01f .  f ,  m.  t<Vo  M  n^mù  mi- 

nistro  dtSiam» 

PARCARQ|LI<B;»  ««f.  eansmttia  di gom- 

doiiere,  * 

BARD4KB9  s.  f.«m  afcouraaoa,  plaoia, 
lappola  maggiore^  hardana* 

BARDR,  s.  f.  anpiepne  armure  de  cliflval, 
barda.  — ,  tranche  de  lard  mince  dont  00  ro*. 
c«avr^  )es  TolaiUe^i ,  feifa^^i  lard*  »  kvdtib. 
— ,  s.  m.  prêtre  et  poète  celte  qui  chantait  leâ 
héfos,  Bardo.  Les  poésies  des  Bardes.  IJ  Bardo 
délia  ^elpa  Nera. 

BARDEAU,  s.  nu  petits  aia  dont  an  omiTee 
des  maisons ,  asfiçelle ,  teheg-ge ,  asêerelH. 

BARDELLE ,  s.  f.  bardella^  torta  di  hmOtu 

94RDENOÇHE ,  s.  f.  lorta  di  tioffk^ 

BAPPE^f  V.  a,  mettM  une  barde,  à 
cheval»  bardare^  /lo^iv  to  b4xrdeUû.  ~-, 
rîear  una  barella,  -— ,  couvrir  de  bardet  de 
lard»  lardêllar^ 

BARP£UR«  s.  m*  fintehinp  aie  poftti  Ai 
barella. 

BARDIS,  ç^m.  (mar.)  séparation  4e  plan- 
ches à  fond  de  cale»  tl9iiiQ,  tavahiù. 

RARPIT,  s.  m.  e«mç  di  guerra  éegH  êaii» 
ehi  Germani. 

PARDOT.  a.  m.  petit  nulet.  bwrdetkt.  *-• 
fig.  et  fam.  chi  pofta  U  pe»  degli  oHri,  çki  é 
il  bersagHo  di  tiniti. 

*  BARDQU ,  a.  m.  lourdaud ,  gogê ,  eW 
loeea. 

BARER ,  T.  n.  (chassa)  êêHar^  $u  im  vUu 

BARER.T.a.  y.  »Aa«Ka. 

BARET,  s.  m.  le  cri  d'un  éléphant  ou  d'iu 
rbinopéroa,  il  grida  deil'  elefanté. 

BARFOULS ,  s.  m.  iorta  di  stoffa  di  e»ù  ti 
vestono  i  àfori^ 

P ARGAGJÈIE ,  s,  vu  tortu  di  ntoecherwo, 

BARGE,  oiseau,  V.  coaLiac.  — ,  teimede 
mar.  barcheiia. 

BARGELAGH  ,  s.  m.  ueeello  di  Tartmm, 

BARGUETTIE ,  a.  f.  bateau  pour  passer  les 
chevaux  sur  une  nvièie,  punoeavaHo. 

BARGUI6NAGE,  s.  m.  irruoéuxioné^  «• 
dttgioi, 

BARGUIGNER,  v«  n.  iam.  eeitaM,  $%» 

in  bilico .  balocçare. 

BARGUIGNEUB,  BUSE,  5.  tarda,,  iMfe, 

irrefolwtoi, 

BARICOT,  s.  m.  eerio  frutlo  e  bevmmâik 
dei  Miidagatcar-. 

RARIGOTIER,^  m.  albega  ehe  p»U  U 
barieot, 

BARIGA .  s.  f.  «eta  dfilf  Indié  oriéntalù 
BARIGEL,  s.  m.  barigello,  eapUanmdtk* 
birpi. 
BARl(â,  8.  m.  bari^,  earatellok 
BARILLAR ,  s.  m.  sorta  d'  ufficiale  dig^ 

^  BARIUET,  s.  jn.  dim.  barUetiù.  .^>  en  t 
d'hoHog.  ib  tambour  qui  contient  le  gnmd 
1  rçssçVt, '6ari/0,'  iamkuro.  —  »  OBvité  de  Ver* 
reille ,  c^^o,  tamburo  delf  orêceJm, 

BARlOLlGE/e.  m.  miscuglio  dipHi  êh 
(arC,       _ 


BABLÉRIA  ft  s.  f.  pimia  fi  Amtfiçâ. 
BABLONG ,  GUE,  adj,  se  di(  des  (labiûs 

BARNABITE8,  s.  m.  pi,  Bunt^hUî,  mitia 
a  ehUriei  r^olari, 

iriea  o  tti  tonchigliû»  — ,  obean  ^kiiiali(ioe« 

*  BARIf  AGE»  9.  m,  f  fwuii  d^lk  mU. 
BARUET,  Si.  m.  coquiOage,  «pecîa  4»  ^m^ 

BAROMÈTRE ,  s.  m.  machine  po\ur  oo»^ 
^aUre  \t*  cbapi^mem  <}«  l'almpcp^erf  »  hitf>- 

.BARON  ,  ONNE,  s.  titre  de  noblesse,  b«r 
BARONNAGE,  s.  m.  iam.  etbnrl.  /foro- 

BAE0919ET,  s,  m«  de^ré  dlionnear  «p 
Aiuleterre ,  6«r0n«f  to. 

B  AROMNIE ,  s.  f.  bàrorûa ,  baronaggio* 

BAROQUE,  a4i.  se  dit  des  perles  d'une 
Kondeur  fort  impariaite»  êCÊramaz^o,  ehêwon 
è  btn  içndo,  «r-,  fie.  V.  laaÉGQuvUt  i^i^i^^ 

BAROSANEME,  s,  m.  w^g^ehin^  pgf  «o- 

BAROSCOPE*  V.  BAmoMiTVB. 

BAROTINS,s.m.  pi.  petiubarot;.  T.  «iav, 

BARQUE»  s.  f.  6srce ,  bi^tetia, 

BARQUEROLLE»  baii^vkttp  ,  s.  L  6#r« 
eli«ll4. 

BARRAGE ,  s.  m»  ^tdgggi^  «p/>ra  î  eom  t 
/#  ^M/ie  </a  «orna.  "^ 

BARRAOER,  i*  m,  uaUm%  M  tad^Uito 
pedéiggîOé  « 

BARRAI  Sr  f,  longue  pièce  de  bais  ou  de 
métal,  barra,  itangtu  — ,  trait  de  j^me» 
Ihum,  —  (nuir.)  «  amas  de  sable,  hanc$ ,  seeça, 
-—  (pal.),  mandera  Ubarret  ehifinutre,  tag' 
gêitoTê  agiudicio*  — ,  au  pU  barrhriu  ^,cer(o 
giitoco  di  eof%a* 

BARRÉ,  u  m.  ioria  di  petce. 

BARREAU,  s.  m.  espèce  de  barre »^it- 
^li  »  ftrriatUf  ^^  lieu  où  plaident  les  arocats, 
îribunalô,  udienta.  — ,  corps  des  avocats, 
pKTo.  —  ,  en  t.  d'imp'r.  mazta, 

B4RRER,  V.  a.  ibgrriare,  ftangdre,  -^^ 
a^orzare ,  wn  ittwga  •  $barra*  -^  ^  tirar  li- 
necf  caneeliare.  Barrer  un  port,  Urar  su  U 
eatene  €an  eut  $i  cbiu49no  i  parti ,  imptdime 
t  tntrata, 

BARRETTE,  s.  î,  bonnet,  bemtta. 

BARREUR,  s.  et  adj.  m.  chien  barreur, 
toHa  di  cane  di  eaceia» 

BARRICADE,  s.  f.  retranchement»  bar* 

rieaia, 

BARRIGAUfER,  t.  9i,tbarrarê,  ttangarp^ 
tteeeatarê ,  fur$  una  barrieata.  Se  barricader, 
ûféêrte^arsi^  fin-tificarti.  —,  fig.  quand  un 
nomme  s'enferme  dans  une  chambre,  ehiu- 
dersi ,  terrarù  </«i/ro.  **         « 

BAJ^LilER,  s»  et'adj.  .m.  operajo  che  dâ 
mita  ai^a  barr^  d^i  bHaneier*  dêilê  Mocthf, 

BARRlIlRB/s.  f,  bm'^ra,  itnçatç,  —,  ^ 


^gmê,  riparfi.  *-^  fig.  oitoûoh.  -^,iîeifiaii. 
▼ert  pour  les  sergens ,  caneéllo. 
BARRIQUAÛT,  s.  m,  kmhH^,  bgpi^ 

BJiRRIQUB,  s.  f.  bariie,        " 

BARROJR ,  f.  m.  tuûchiû  dû'  boita]. 

BARRURB ,  ^  f.  fasciaiura  del  Uuif. 

B^MBS,&,(.J^l.$catptedeité. 

BARTAVjELLE,  s,  f.  wpèçe  de  Mid,i« 

louge,  cemi^îe.  J^a  perdra  gr^se,  plm  «ri^ 

s'appelle  etama. 

BARYTE  ou  aiam,  s.  f.  (h,  naf.)  tawiflt 
pesante.  Wile.  ^-'^  w»/ «aa» 

B4RTT0IV,  fi,  n^,  vers  ènBQj  imknà^t 
de  musique  ;  sorte  de  voix ,  barUçffo. 

BAS,  BASSE .  adj.  baefo.  ^^^^  y^e 
basse ,  deboie  o  eorta  vfsia,  —,  fig,  iufifa,  |Ri/«. 
Hmi/e^  hfimo,  Xïp  bas  aloi^  M  fiaspq  i^gg ,  Mi 
minor  perfezione.  —  ,  adv,  a  basse  wAfi,  t^g 
vgee,  sammessçimtntfi»  Mettre  bas  iesaA*m«9, 
po^gF'  l*  armi.  Mettre  cbs^peao  (»§,  ewani  il 
eaopelh.  Jouer  argent  bas,  gUiùear  eol  danofa 
alh  mano.  Cette  femeUe  a  mis  bas,  figlioto^ 
pariorUo,  Il  est  en  bas .  e^/i  ^  giu.  U  est  là-» 
bas,  venez  ici-bas,  egU  i  laggià^wenUe  qgagglif. 

BAS.  s.  m.  cdl;ta,, 

BAS ,  s.  m.  partie  inféjrieqre  des  cbo«^^  H 
bafsOf  HdieoUa, 

BAS  A  AL  ou  BASAL,  s,  m.  piania  d^  ffa^ 
labar, 

BASALTE,  s.  m,  espèce  dP  na^bw^|^^, 
basalU  e  baualte» 

BASANE,  s.  f.  peau  de  mouton prévar^. 
alluda,  r.  -w  .      m 

BASAWÉ,  ÉE,  adi,  brw^>^  fe^,  gpo- 
reiio ,  ntriccifi ,  ifruccie. 

BASCULE,  s,  f.  contJDe-poids,.  Hev^obi^ 
tieo  f  un  ponte  J^mlojo,  aluàm-  —,  iea 
d'enfans,ii/ea(ina, 

BASE,  s.  ji;  imbgmmmuç,  bgu.  -^,pi^ 

dêttallo*  —,  94)ecoto.  —,  fmdanmto.  «a^ 

BASER ,  V.  a.  au  fig.  fondw/^. 

BAS-FON0,  s.  m.  ,qù  il  y  a  peu  d:«an, 
bauo  famb,  wtco  fond».  -,  «a  pi.  ftnriiij 
»<iMi  :  les  bas-Jbnd&eont  fertiles. 

B  ASILAIRE ,  s.  f.  aom  d'une  artère,  ibmi- 
lare. 

BASILIC ,  s.  m.  berhc  odori(^nie«  bse^ 
j»/ico,  ozzimo.  —,  serpent,  A«w/««i.  âma^ 
lucaio^  bafiUscOm 

BASiLICON^  s.  m.  eorta  d*  mgmnta 
ntfiBurativo. 

tfASILlQUE,,,  f.  baeilUa,  temple.  chiéeM 
principale;  autrefois,  haeilica,  eata  reahpub^ 
bUca ,  luagapuhhUco,  —,  sorte  de  Teînc,  J««. 
/ica ,  epattea*       • 

BASIN,  s.  m.  étoffe,  Aam^eyifv. 

BASIOGLOSSE,  s,  m,  muscle  abaisaeur 
de  la  langue ,  baiioglosso,  * 

BASOCHE ,  g.  f.  nMN0«i^Â  «»  tribnnale  a 
Parigt,  che  giudieava  cirta  i  Uligi  che  insat^ 
gevanofraquei  euriali,  * 

BASQUE,  s.  f.  petite  pièce  du  bas  dN». 
pourpoint,  falda.  —,  pi.  le»  quatM  pans  du 
jjïitaucorps, /«/4/mi.    - 
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BASQUB,  s.  m.  né  en  Biscaye.  Courir 
comme  un  Basque,  vetoeêmenie, 

BAS-RBLIÉF»  s.  m.  bano  rilievo. 

BAS6E,  s.  f.  partie  de  music^e  la  plus 
baSM,  U  bittto,  — •  instr.  de  musique,  bûtto, 
battêtto.  Basse  de  Tiolon,  basto^  eontrabatêo, 

BA98B-GONTRB,  s.  f.  eentrabatto. 

BASSB-COUR,  s.  F.  eoriiUy  battaeort; 
Nourdks  de  bassiMsour,  poto  tieure»  Gibier 
dîebasM-conr.jMi/d'iia,  eappomi,  eee, 

BASSE-EAU  ou  bame-msi  ,  s.  L  la  mer  re- 
tirée, bûiSê  aequê, 

BASSE-LICÎE.  y.  Lici. 

BASSE-LIGIBR,  s.  m.  ehê  Umora  aratzi 
éi  batto  lieeio,  # 

BASSEMENT,  adr.  au  fig.  bottamenie, 
gtbbieitamente ,  vitm^tê. 

BASSBR ,  T.  a.  i!0  'unbrattar  la  trama  di 
AlfM  di  eeria  eolia» 

BASSES,  s.  f.  pi.  têeehê,  banehi  di  tabbta. 

BASSBSSB,  s.  f.  dappoeaggine ,  vlltà, 
bauêtsta  dt  anlmo,  eodardia.  — ,  ignobilltà , 
éattexsa  ddia  naieiia»  Faire  des  bassesses ,  far 
^micnilndêgnû,  viti,  infamu  Bassesse  de  style, 
d'expression ,  etc.  modi  baut, 

BASSBS-VOILES,  s.  f.  pi.  veie  maggiori 
4  êUmo  masMira  o  irinehêllo, 

BASSET,  s.  m.  sorte  de  chien  de  chasse, 
•et  fflon*  petit  homme  à  jambes  courtes,  bas' 

itOitO. 

BASSE-TAILL6 ,  s.  f.  (mus.)  ta  parte  dsl 
•batfo,  — ,  tolui  ehê  fa  U  bauo,  — ,  t  de  sculp- 
ture, baeso  rilievo, 

BASSETTE  »  s.  f.  sorte  de  jeu,  basteita. 

BASSIER  t  s.  m.  banco  di  rena  n^  fiumi, 

BASSILE ,  s.  f.  plante ,  tatnfragta» 

'6ASSIN ,  s.  m.  grand  plat,  baeino,  baeile, 
''—•t  pièce  d'eau  dans  les  jardins,  vatea.  Bassin 
à  barbe ,  catino,  — ,  chacun  des  plats  d'une 
balancé*,  guteio  délia  bilaneia,  — ,  poët.  lanee. 
Bassin  de  garde-robe,  eantero^  eetio,  — 
(anat.)  •  la  partie  inférieure  du  tronc,  la  pelvi, 
•'h— ,  endroit  d'un  por$  de  mer  où  les  vaisseaux 
jettent  l'ancre,  eeavo  del  porto.  — ,  fig.  beau 
Jbassin,  bel  piano,  bella  pianara. 

BASSINE,  s.  f.eatimlla,  baeino  grande. 

BASSINER ,  ▼.  a.  chaulFer  le  lit  arec  une 
bassinoire ,  $ealdar  il  Ifttol  -r ,  pour  fomenter, 
mmattare,  bafnare*  Bassiner  une  plaie,  lavare, 
xettar  unajuaga* 

BASSINET,  s.  m.  la  partie  d'une  arme  à 
fcu  pcocbe  de  la  lumière,  tcodellino.  — .  en 
t.  d^anat.  condotto  membranoto  o  cavitâ  délia 
pelvL  — ,  espèce  de  renoncule ,  ranuncolo. 

BASSINOIRE, s.  f.  tealdalelto, 

BASSON,  s.  m.  instrument  de  musique, 
basse  de  hautbois .  bas$one.  «— ,  l'homme  qui 
le  johe ,  saonator  di  baesone, 

BASTANT,  By^adj.  battante.  —,  suffi- 
€i§nte,  battevole, 

BASTE.  S.  m/  Tas  de  trèfle  au  jeu  de 
IShonfbre,  batl^* 

*B ASTER,  y.  n.  bastare,  esttre  a  suffi' 


<B  ASTBRNB,  s.  f.  espèce  de  char,  basUmq^ 
BASTIDE»  s.  f.  noin  donne  en  Provence 
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aux  maisons  de  plaisance,  vîtla,  eaea  di  Mm- 
pagna* 

BASTILLE .  s.  f.  château  à  plusieurs  tours 
fort  rapprochées ,  eastello.  — ,  prison  d'état  à 
Paris,  aujourd'hui  détruite,  BastigUa. 

BASTILLE,  EB,  adj.  (blas.)  eontramer» 
lato. 

BASTINGM6E,  s.  m.  abri  au  moyen 
des  bastmgues.  Y. 

BASTINGUB,  s.  f.  to'des  matdassëes  qui 
serrent  de  remparts  sur  les  vaisseaux*  impa- 
gliatura, 

""BASTINGUBR  (SE),  v.  r.  far  ana  impor 
gliatura, 

BASTION,  s.  m.  6atfûma,  riparo^  baluardo» 

B ASTIONNÉ ,  EE ,  adj.  foHifieato  eon  ^. 
stionii 

BASTONNADE,  s.  f.  baetonata^  colpo  di 
bastone, 

BASTRINGUE,  s.  m.  pop.  bal  de  guin- 
guette, danta  dot  popolaeeio  nelle  taverne, 
r  BASTUDE*,  s.  f.  (mar.)  forfo di  retapée* 
chereecia. 

BAS-VENTRE ,  s.  m.  V.  abdokiiv. 

BAT,  s.  m.  coda  del  pesée.  — ,  petite  mon- 
naie, pieeola  moneta  presse  gli  SvizeerL 

BAT,  s.  n|.  selle  pour  les  bèfes  de  somme, 
basto, 

BATAIL ,  s.  m.  (blas.)  battant  de  docfae, 
battaglio. 

BATAILLE ,  s.  f.  battaglia,  pugna,  fatto 
<t  armi,  — ,  giuoeo  di  carte, 

BATAILLÉ ,  ËB ,  adj.  (blas.)  se  dit  d'une 
docbe  dont  le  battant  ou  batail  est  d'un  autre 
émail,  battagliato, 

BATAILLER,  t.  n.  au  fig.  'eontrastare , 
eontendere,  distutare.  — ,  au  propre,  inus. 

BATAILLJERE,  s.  f.  fune  attaeeata  al 
battagiiuolo  d*  un  muUno, 

BATAILLON, s.  m.  battagl'utnedisoldati. 

B  AT  ANOMES,  s.f.pl.  sortaditela  del  Cairo. 

BATARD;,  E  .  s.  et  adj.  bastardo ,  Ulegit- 
timo ,  spurio.  Fruit  hkXiÊrà .  bastardo ,  §alva^ 
tieo^  (mar.) ,  la  plus  grande  des  voiles  d'une 
galère,  bastarda, 

BÂTARDEAU ,  s.  m.  digue  de  pieux  et  de 
terre ,  tnra. 

BATARDIERE,  s.  f.  plant  d'arhrcs  gref- 
fés, semensajo  o  salvatichi  per  annestare^ 

BÂTARDISE,  s.  f.  bastarderia,  bastar- 
dagglne, 

BATATE,s.f.  V.  fatati. 

BATA  YOLE,  s.  f.  (mac)  espèce  de  garde- 
fou  en  bois,  battagliola.  ' 

BATE ,  s.  f,  parie  pià  larga  delta  lama  di 
ttna  spada,  — ,  eercttio  d*  una  casta  d*  oriuolo 
da  tasca. 

BATEAU,  s.  m.  battello,  (^rc/wWîna.  — , 
fig.  cassa  d'  una  carrozza. 

BATËLAGE,  s.  m.  métier  ou  tour  de  ba- 
teleur, gherminella^  giuoeo  di  mani»^  miàn 
eeria.  — ,  droit  que  l'on  paie  pour  ûire  con- 
duit dflhs  un  oateau ,  sosta  di  dazio  per  l'  im- 
bareo. 

BATE  LES ,  s.  f.  bareata^,  il  carico  cT  mi 
r  batlello,  — ,  fig,  muechia  dipersùne.         * 
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^  BATELBR ,  ▼  a.  eondarre  un  bûUtllo, 
BâTELET»  s.  m.  barehettifuf ,  lêgnetto. 
BATELEUR ,  £U$£,  s.  gtocoiare,  ctark- 
fono,  cwrmadorô.tattam  banco. 
BATELIER,  ERE,;  s.  barcajuoto,  navi- 

B^ER|  ▼.  a*  imbûttare,  porrc  o  metten 
U  batdo. 

BATI«  s.  m.  lmba§titura,  imbasttmento 
iP  art  abiio, 

BATIER,  s.  m.  qai  fait  des  bâts,  battajo, 
battaro,  bastiert. 

BATIFOLAGE,  s.  m.  scherzo  funtiul- 
iêsco» 

BAl^TFOLER,  t.  n.  seherzare,  froMcheg- 
glare  alla  maniera  et*  ragaxu, 

BÂTIMENT,  s.  m.  eaifitioi  fabbrica.  —, 
MM ,  batdngnto, 

BÂTIR,  ▼•  a.  fabbriearê,  edifiearûf  ah 
siruircy  et  fig.  $tabilir9,  fondare.  — ,  V  de 
tailleur,  itShéttlre. 

BÂTISSE,  8.  f.  la  fabbrica,  /'  tdîficazîonû. 

BATISSEUR,  s.  m.  fam.  chi  ti  dil^tia  di 
fdi'  fabbrtcare, 

BÂTISSOIR,  s.  m.  certo  strumenio  de' 
botti{j, 

BATISTE, s.  f.  teta  batîsta. 

^  BAT0K8  ou  BAT0«6i,  s.  m.  pL  batoghi 
OSiia  boitom, 

BÂTON ,  s.  m.  battane,  masza,  Bftton  de 
paTÎlIon  ou  enseisne ,  en  t.  de  mar.  aita  di 
bandiera.  Bâton  de  la  croix ,  asta  délia  erœe» 
Oo  dit  prov.  bâton  ferrât  et  non  ferrât,  maeza, , 
armi  offensive,  Bâ(on  de  Jacob,  instnim.  de 
mathémat.  V.  àrbalestiills.  Bâton  de  cire 
d'Espagne,  bacchetta  di  eerataeea.  — •  prov. 
iTaire  une  chose' à  bâtons  rompus,  fure  jtna 
eosa  in  piit  volte,  — ,  fig.  le  tour  du  bâton, 
gU  incerti.  Bâton  à  deux  bouts,  gorbîa,  mazea 
ferrata  a'  due  capi,. 

BÂTOjfNÉE  D'EAU, s.  Uquaniiià  d'au" 
qua  èlie  sale  alla  pompa  ogniqualeolia  si 
rialxa  la  manoueila, 

BÂTûNnER,  ▼.  a.  bastonare,  .dar  basUh- 
Me,  cltonner  un  article,  eaneellarlo, 

B'ÂS'ONNET,  s.  m.  petit  bâton  qui  sert  à 
on  jeu  d'enfans ,  basionetno, 

BÂTONN^R .  s.,  m.  celui  qui  porte  le  bÂ*  ^ 
ton  d'une  confrérie,  matziere,  iasioniem.  — ,  "^ 
à  Paris,  b&tonnier  des  avocats,  iteapode'  mm- 
sidiei ,  da  lorojJcUo.  , 

BATRA6Hrr£,  s.  f.  pierre,  kfiiraehite. 
y.  cÉipicoinE. 

BATRAÊHOMTOMAGHIE,  s.  f.  combat 
des  grenouille»  et  des  rats  »4itre  d'un  poème 
•attribué  à  Homère,  BatraeomiomachlA. 

BATRACHUS,  s.  m.  bottoneino  che  nasee 
sulla  ^gua  f  massime  ai  ragazsi, 

BATTAGE,  s.  m.  trebbialuta,ilirebbiore, 
battit  uti. 

BATTANT,  s.  m.  marteau  de  cloche,  bat- 
^^glio,  baiioeehio,  —,  partie  d'une  porte  oui 
s'oune  en  deux,  b^ttenU»  — ,  adj.  métier 
battant,  tetajo  attualmen^  in  opefk,  Poçte 
battante,  usdo  con  serraturâ  a  sdruceitAo» 
Habit  tout  battant  neuf,  abito  nacvo,  iaito 
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naoûO.  Battant  de  loquet ,  satiseêndo  eon  fetta 
eeoda. 

BATTE ,  s.  f.  maillet  à  long  manche  pour 
aplanir  la  terre,  mazzeranga,  —  despileuis, 
des  blanchisseuses,  pestone,  pilo».  —  ou  biti, 
ta  frusta,  la  sciabola  di  legno  delC  arlee^ 
china. 

BATTEE,  s.  f.  la  quantité  di  fogli  eh»  «& 
puà  bgttere  in  una  voUa. 

BATTELLEMENT,  s.  m.  dernier  rang  de 
tuiles  doubles  par  où  un  toit  égoutte,  gronda^ 

BATTEMENT,  s.  m.  battement  des  mains , 
de  cœur,  d'artères,  baitimento  di  mani  per  al- 
tegrezza,  batiicuore,  battimento  d'  artériel 
— ,  en  t.  d'arch.  une  barre  qui  cache  l'endroit 
où  les  deux  yentaux  d'une  porte  se  joignent» 
stîpite.  — ,  en  t.  de  musique,  trilto, 

BATTERIE,  s.  f.  querelle  avec  des  coups, 
baruffa ,  subuglio  ,  azzuffament<>K  zufifa,  — , 
balleria  di  eannonl,  — ,  la  pièce  d'acier  qui 
recouvre  le  bassinet  des  armes  à  feu,  mariet" 
Una.  Batterie  de  cuisine ,  stoviglie, 

BATTEUR ,  s.  m.  qui  aime  à  battre,  battî- 
tore  ,  pereuotitorfl.  Batteur  en  grange  •  batti'^ 
tore,  battidore.  —  d'or,  battUoro.  —  de  pavé , 
sfaeeendato,  sdoperato.  — d'estrade,  baititor^ 
di  strada.  , 

BATTITURES,  s.  f.  pL  écaÀWes  des  mé- 
taux, scaglie. 

BATTOIR  ,.s.  m.  espèce  de  palette  dont  c^   ' 
se  sert  pour  jouen  à  la  paume ,  meetoia,  -^^pa 
tsita.  — ,  grosse  palette  pour  battre  la  lessive, 

T.  BATTB. 

BATTOLOGIE ,  s.  f.  baitelogla ,  Tipeti" 
%um  inutile,  U  parlar prolisso» 

BATTRE,  y.  a.  batiere,  dar  busse,  dar 
nespole,  bussare^  pestare,  pereuotere ,  mflT" 
tellere.  Battre  un  nomme  dos  et  ventre,  dar 
eome  in  terra ,  menar  a  mcsca  eieea.  Battre 
la  terre,  mazzerangare,  —  un  çover,  battae- 
eh{are,  —  les  cartes,  meseolare.  —  Vaâemblée, 
la  marche,  etc.  suonar  a  raecoUa,  suonar  la 
marda,  eee.  —  la  chamade,  suonareo  far  ta 
chiamaia,  —  l'estrade,  batter  la  strada,  seth 
prir  il  paese,  —  à  l'arçon^  t.  de  chap.  battere 
a  corda,  ail'  areo,  —  le  bois,  la  plame,  scot' 
rer  le  foreste,  le  pianure.  •—  les  ennemis ,  6a<-  ' 
tere ,  seonfiggere.  —  des  œufs ,  sbatter  le  uot-a, 
—  du  lait  pour  faire  le  beurre,  dibattere,  di' 
guazzare. '•^  t  fig.  battre  la  campagne ,  ueeir 
del  seminato,  sattar  di  palo  in  frasca.  — ,  v.  n« 
son  -cœur  bat,  palpita.  Le  cœor  lui  bat,  ha 
paura.   Ne  battre  plus  mie  d'une  aile,  star 
maie  d^  fatti  suoi.  —  aes  mahis,  batter  le 
tnani.  —  «n  retraite ,  ritirarsi.  —  froid  à  quel- 
qu'un,/àr^/i  cattiva  âeeogRenza.  Le  soleil  bat 
à-plomb  sur  ce  voyageur,  eammina.  sotto  la 
sforza  del  sole,  —  v.  r.  se  battre  >  battersè, 
eombattere.  — ,  en  parlant  d'un  oiseau  dt 
proie  qui  se  bat  à  la  perche,  stamatza  Uali, 
si  dij^atte  alla  brocea. 

BATTU  ,  UE,  pari,  avoir  les  oreilles  bat<t 
tues  %\  rebattues  d'une  e9e\T^,aver  t  oreeehU 
piene  tt  una  eosa.  — ,'  au  s.  les  battus  paieront 
ramend»,  avranno  le  beffe  e  'l  donne., 
BATTUE,  s.  r.  cateia  elamorosa. 
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BATTURE I  s.  f.  vênùcô  tf  oro. -^ ,  en  U 
de  mafioe ,  Batso  fimdo ,  iuea. 

BAU  ou  BAROT»  s.  m.  solive  pour  afTermir 
les  bordages  et  soutenir  les  tillaés  d'un  Tais- 
seau,  bagUo,  bdgtiêtto, 

BAUBI,  s.  m.  braeàùptr  ieprî^  volpt  e  tt- 
gnait.  « 

B  AUD ,  s.  m.  braeeo  da  $eguUç  pér  (a  êae- 
éia  det  arvô, 

BAUDET,  s.  m.  ùàino,  asinclla,  —,  fig. 
âtinû,  ignorante,  — ,  tréteaux  des  scieurs  de 
long ,  piêdica, 

BAuDlR,  ▼.  a.  ammettere,  incUare^  aîzzar 
i  eani  t  gU  uecetil.  — ,  ▼.  r.  *  se  baudir,  ralt»- 
gtAtil. 

BAUDBIER,  s.  m.  pendagiio,  cînta  delta  . 
êpada.  -^ ,  poét.  balleo. 

BAUDROIE,  s.  f. poisson  denier^  mattin 
péêtatoré,  lûavol  marino, 

BAUÙRuCnE,  s.f.  pellicule  de  boyau  de 
bceuf  propre  à  réduire Por  en  feuilles,  minugta, 

BAUGE  «  s.  f.  luogo  fangoto  chôHrvtdl* 
aovodel  eignalê. — ,  un  certain  mortier  de  terre 
grasse  mêlée  de  paille»  tortadi  terra  mescoiaia 
di  pagUa,  foglis,  fieno.êce',  per  govermarne  ie 
fiante  che  si  coltivanone  van*  A  bauge»  prov. 
abbondantemenie ,  in  copia, 
'     B AUGUE ,  s.  f.  herbe ,  earicé. 

BAUME ,  s.  m.  torla  di  menta,  —  •  balsamê» 

BAUMIER  j  s.  m.  arbre  qui  porte  le  baume, 
baliamino, 

B  AUQÛE ,  s.  f.  specU  d'alfa. 

BAUQUIfT,s.  m^estremitàdcilaeanna  de' 

vetrai» 
BAVARtt,  E.  s.  etarliere ,  chiacchierone, 
BAVARDAGE ,  s.  m. parole  iuutili,  eUtnce, 
BAVARDER,  t.  n.  ciarlare,  cînguettare, 
BAVARDER1E,s.  f.  eiarie  continua, 
BAVAROISE,  s.  f.  btvanda  di  ti  eon  ii- 

roppo.  ^ 

BAVÉ, s. f.  bava,  — ,  ichiuma»  — ,  liquorvu- 
coso  délia  lumaea,  • 

B AVER  j  V.  n.  jeter  de  la  baTe ,  far  bava,  le 
verbe  tcombavare  signiÊe  imbrattardi  bava, 

BAVEf  TE ,  s.  f.  linge  qu'on  met  aux  en- 
fans,  bavaglia.  Être  encore  à  la  bavette  «  rt- 
tere  tneapace  di    alcuna  cosa,  -— »  (atira  di 
'•  piombo* 

BAVEUSE ,  s.  f.  poisson ,  spule  di  lèpre  di  ' 
mare.        . 

BAVEUX,  EU  SE,  ad(j.  bavoto,  OmeleUe 
baveme,  frîttnta  molle  e  poeo  cotta, 

BAVOCHlË  ,  ÉE,  adj.  t.  de  gravure  et 
d'imprira.  tratio  ttentaio,  cite  noh  é  franco  ,> 
natta,  — ,  en  t.  de  peint  affocalis{iato ,  apoca- 
Uttial9,yBT  rapport  à  un  coutoufmal  cxéciJté. 

BAVOCHER,  V.  n.  fore  a  $tentOy  ece, 
.  V.  BAVOcné. 

BAVOGHURE»s.  Lttantatura, 

B  A  VOIS,  s.  m.  eeria  tavoia  d'eitimo  de' 
diritti  feudall. 

BAVOLET,  s.m.  cuffia  dacontaSina. 

BAVURE,  s.  f.  bava  di  cota  fonduta  dl 
métallo, 

BATARD  ou  MàiMta,  s.  nu  bailla. 

BATER ,  T»  D.  Uar  rigmardamida  eolia  boccé 
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aperta ,  balotcare,  ^»  fig.  et  fan.  tmêtan  ,  «•- 
pettare ,  bramaré  can  Onsiêtà, 

BATETTE.s.  f.  espèce  de  flanelle,  bcy'atla, 

BATEUR,  EUSE,  s.  ehesla  colla  bocca 
aperta  fitsamente  guardanéo, 

BAZAG,s.  m.  certoaotonè  filat^  cheviana 
da  Gtrnsalemme,  *  * 

BAZAR,  s.  m.  marché  public  et  lieu  où 
l'on  enferme  les  enclaves  en  Orient,  basât', 

batari.  .  .      , 

BD£LLE,s.f.  tpecied'intetto,flo$etoaroi' 

itâcio  che  tta  toiîo  le  piètre  e  U  sebrie  dègU 

alberi,  ^  .      ,     ^^^ 

.  BDÊlitIUM ,  4.  m.  gofnmé-résme des  Ihdcs 
et  de  l*  Arabie/6</#//io. 

bAaNT.  e,  aâ'}.tpalancato  :  gueule béftnte. 

BÎÉATyB».  bacthettone,  baaiapiU,   grOf- 

BÉATIFICATION  ,  s.  t,  bealificaslahê, 
BEATIFIER,  ▼.  &  béatifiéàre ,  dar  UâuHû 
di  beoto,  ** 

BEATIFIQUE  »  «dj.  qui  rend  bîenhen- 

reux.beadfieo,  .     .      ,, 

BÉATILLËS,  s.  f.  pt  tielites  viftiidesMié- 
licales  et  propres  à  manger  «  animettêt  ê^' 

nelli .  ece,  -  *.  »  # 

BÉATITUDE,  s.  t  beatUadmê,  felititi, 

bttona  sorte, 

BEAU,  BELLE,  adj.  belle,  avviOteaU. 
Bel.  devant  un  sinçitter  masculin  qui  «orii-- 
mence  par  une  voyeue  ou  une  b  non  aspirée. 
— ,fig.  mettre  une  chose*  un  raîsonneftienldans 
un  beau  jour,  ipUgor  la  cote  con  chiareata, 
métier  in  chiara  tuce.  Le  beau  monde v  génie 
eolta  ,  ben  nata,  C  ela  n'est  pas  beau ,  non  con- 
viens. —  ,  en  t.  de  mépris,  c'est  un  beau  fripon, 
egli  é  un  bel  birbone.  Beau  et  belle.  9obsU, 
ilbello,  la  beltà,  la  kella,  II  fait  beau,  fa 
bel  tempo.  Vous  avez  beau  faire,  beau 
dire,  etc. ,  fa  hai  bel  fore,  bel  dire,  ece,  la 
cota  va  cotl,  Çien  e% beau ,  bel  etbean»  àdt. 
pop.  affatto ,  iniieramente,  Toufc«bcatf ,  non 
vi date  tatiia firetta.  De.  plos belle, fem.  mag- 
giormente^di  belnuevo,  . 

BEAUCOUP,  adv.mo/to,  attai  /lu  9«a»- 

Utà. 

BEAU-FILS ,  s.  m.  figllastro,  — ,  genaro. 

BEAU-FRÈRE ,  s.  m.  ce^uito, 
.      RSAUMARQUET  ,  s.  m.  $p.  di  flingueth 
l  del  tiM-^ueti  delt  Jfrioa.  ^ 

BEAU-PARTIR  DE  li  M Alîf ,  s.  m.  t. 
de  manège ,  vig^  dtun  eatêlUt  che  carre  m 
linea  reila, 

BEAtU-PÈRE  ,  1.  ».  êaaeatét^tpoir^gM, 

BEAU-PRÉ  ,  s.  m.  un  des  mâts  d'un  vais- 
seau, 6omprM<o.  ...     «  .. 

B»AU-REV01R  ,  s.  m.  ahiliià  dtun  mm  di 
eonosccr  le  tracde  délia  fiera  o  di  pottarei  vi- 
vamxnie  contro  etta, 

BEAUTE ,  s.  f.  bellczta ,  bettâ, 

BEC,  s.  m.  prfiie  Aire  qui  tient  lieu  de 
bouche  aux  oiseaux  ,  becca,  —  »  Cg.  bon  bec, 
bec  bien  affilé,  llngua  tciolia ,  lînguà  afplata. 
Vous  «avez  du  bec  ,*tioii  tiete  mutùla.  Se 
[  prendre  de  liée ,  attacoar  liée.  Coup  de  bec  , 
motto  $at(riae.Û  a  bec  et  ongles,  ta  difen- 


émi.  Tefiirlebêè  dmis  Keaii,^aMHmi#))^ 
namBi  huomp'ûrokètfitîlfkHL 

BÉGAftBB,9.  M. et  adj.  caractèi^ d« ma^ 
tique  en  forme  de  petit  earré  ;  èitquadtv, 

BECASSE  s.  fi  i>iaéaii,  beecacelà,  ^ 

BÉGASSfiAU  ^  %  m.  petite  bécaâte.  éeteae^ 
emo,  « 

BBQ  ASBtHfi  )  s.  f.  oiseau  plus  petit  que  14 
bëcasse ,  btceaccino  reale.  Tirer  la  bécassine  j 
tHNOper  au  jeu  ,  jiuiîeré  in  Ghetto,  iruffarti 

BECGABtJNOA  ^  s.  m.  ^ntè ,  esp;  de;  té^ 
tMidUe ,  hueahungim. 

BEGO  ARD ,  9.  fn.  la  femelle  du  sâuinob ,  là 
ftwnnifm  dtl  salmMoM  ff  iérmonêl 

BEG-GOURBÉ,ou  Atdaârrfe)  s.  m.  ûU 
aeèn  actttalique  -,  monglfon», 

BEG-GROGHE^s.  ikiiViseau,  ^éoifaHo. 

BBG-GRdiSÉ  ,  S.  kn<  oiseau  ,  èredert, 
Imtia.  » 

B£G-D'1KB  i  s»  m.  e#rfo  ta^tllô  éâfate^ 
gnwMi 

BEG-DE-G  ANNE  ;  i,  ÏA.  pieébla  tmnitirà 
Mé  9*àpm  Mn  un  btHtàne. 

BEG-DE-GORBIN,  s.  m.  espèirede  Bàlie-> 
barde ,  êà^étéhi  n  nasëlla,  B»s-decorbias  ^ 
alabardUri,  Gaone  à  bec-dli'^rbiti  ^  mtaza 
ton  eàp9etMa  d  heécê  dl  éiWtfa.  -—  (chir.^  • 
bee-dc-corbtu ,  beodfe-caunet  beo-de-iésard  «/ 
bec^de^ygm.  etc.  ^înserti  ^ar  Ct»^  trtit  iM^/d 
pittghefila  o  altri  corpi  ttrethivrli 

BE€t-OB-6RUB  ou  oimâaraÉ  |  s.  ni.  torte 
él!  plante ,  gtraàlo. 

BEC-EN-G18£AUX«a.  tii.  pmtt  d'disetu, 
^Meùéifti'bitei 

BCG-FIGUB  i  1  m;  diaeàu ,  bhètàJPM, 

BÉGHARU,  Si  kni  oiseau  aquatique  de  pa^ 
9a£e ,  fenieontero. 

BÉGHB»s.  r.vtfn^i  , 

BÊCHER ,  t.  a.  coiipet  et  remuef  lA  ierre 
Htèf  la  bêdie  i  imngàjn^, 

BÉGU^,  s.  m.  ipadï  ditihnmêih  tdn 
i4û0goèbê: 

BÉGHIQGB.  s,  m.  dadj.  M  dit  des  re- 
mède^ bous  cotitrela  toux,  ùieehko, 

BEGQtÉB,  ft.  f.  ce  qu'un  oiseau pi^d  arèc 
le  bec  pour  donnée  ft  set  petits ,  beèettta.l 

BECQUETER ,  ▼.  a.  éêUàré,  éàr  éi  Uuiijb. 

BBQ-sOIE ,  ^  m.  oiseau  aquatique  de  la 
Louif^iane  •  s§gaUm9* 

BlâCUNE,  s.  f.  /lierai  nwf'dio^ 

BEDAINE,  à.  f.  vetiIfTOefo; 

BBDAUIMB ,  s.  Al.  tpeci9  Ui  ekétt, 

BEDEAU ,  t.  m.  hid»i;h,  — ,  à  Paris,  c*est 
'*  un  bas>officter  d'église  portast  baguette   et 
niasse. 

BÉDEGAR,  s.  m.  tpugnadeiia  rotaâoHihà. 

BEDON,  9.  W.  lambaro,  Grt»  bedon, 
paneiatû ,  grÊètà,  tai^pulcnto* 

BÉDOUiNScHiBiDvnis,  s.  m.  pi.  BedaUii, 
'     Arnbi  MuiHL 

BÉB ,  adj.  è  gueule  bée ,  p^t  tapport  tnt 
tonneaux,  çperto,  ipataneatô,  t/ifhdaîâ, 

BÉER.  ▼.  feA-ma^     • 

BÉ-FA-SI ,  t  de  nms.  bi*fa-il,  «'. 

BBFf  ROI ,  t.  m.  tour  ou  clocher  d'où  l'on 
Dût  le  guet,  tonefCampanih.'^  la  dMiheqmy 
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M!,  éitMp^,  —; ,  ditfrpènledesciochestirthna- 
dura  délie  campane,    * 

,  BÉOÀIBMEI»*,  s.  M.  kaihuzU ,  i7  foW 
lare.  • 

BEGAYER  ,  V.  n.  et  a.  îaHagVmre,  UtbeU 

•     BEGLIERBEY.  V.tavl 

BÉGO,  ÛB,  Adi.cfi^héga,eh0Ûimgni 
negrUnehe  patiata  P  età , 

BÈGUE,  s. th.  èl  adj.  baïbo,  ecUini^ic, 
balbuziehtê,  •  • 

BÉGUEULE  .s.  f.  prude  impertinnitt  • 
peiteeola ,  eht  éffeltà  onettd. 

SiSÎÎÎÏ  \  ï  S'  ^"/^  ''^  lambins. 
BEGUINARD,  s»  m.  eonvento  dimkktH^ 
cher^     *  n  ^' 

BÉGWNË,  ^.  f.  fadi..pinzoêhera,  W 
*«'^«»  graffmsanti,  spigolUira^ 

BEGUM  ,  s.  m.  iUoto  d'çm^  ddU  Mtitei. 
pesse^delf  Indostan» 

BEUËN  ou  BÊcHBii,  s.  m.  plante  aleiitèie. 
bten ,  been  rosto,  ^a  biai\eo,  * 

BEIGNET , s.  mjrkiiik di  fJ!a!^'  ' 

BEJAUNE  ,5.  mfgiovane  ge^Vlh  Mirkpma 

m  ha  dncoha  il  btcco  ^Uo,  ^  ,  Ûgigiévanê 

moeco  ,  inelènsà.  On  dit  %.  et  pop.  mo^irer  à 

quelqu  un  son  bëjaune,  mottrfw  ^âtfM  I  suoi 

Bfij^ANÛRB,  s.  if.  sorta  di  bm^uk^  tra- 
tportà.  * 

BELEMENT,  s.  m. ||ftcif  desbrebùt  étH- 
wtnlf.  Mata,  *  • 

fiELEtt5li'E,5.r.0tt 
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beUnniie.       *  ' 

BÉLEFl.  ♦.n."  faire  un  bêlement,  ^to^. 
BELETTE ,  »«  f.  petit  «aaitiaiifète  ctfnas- 
iitT.donnota. 

BÉLjERiS^  m.  niâlqdeliibi<ébti<  itmUme. 
Y  •  ancienne  machine  de  guêtre^  et  aiÉUe  ddt»- 

BELIERE,  s.f.  gmtù  ànUh  dêHêtt^- 
panaji  eut  sta  wtpmo  il  MKMf  Aiti 

B£LITRAILL£,5.  f.  cm^gi'uii  trkpëmdi 

BBLtTEiE  j  s«  m4  mMfaitntôi  birbmt^  if^fe- 
«piM,  manigoidaé  gagUoffo,  gaiém»,  À&- 
fimlê,  tmpiccatêihi  ^  '  ^ 

BÉLITRERIE^sX  birétneriâi  fitrfintttm. 

BBLLB-DAIIE,  s.  L.  l'amatyWà  fletlfe 
roses ,  belladanna,  ^  « 

BELLÂTRE ,  a.m.  et  4dj.  qui  à  une  btrtuté 
mêlée  de  Jadeflr,  bellccelê ,  éeUueéia*  ' 

BBLLE-0B-JOUR  ^  BiiiiM<kftuf  »  ^.  f. 
éipèce  dé  lis ,  $mmmoai§, 

BELI^DE-NUIT.  jalaf  on  Mivtiiii 
Mpéaev*  g9kfmin9di  natlêi 

BELLE-FILLE ,  s.  f.  tihi ,  HHoru.  ->• .  ffllè 
del^persume  qu'on  épouse  en  scemidej  notes, 
figiia$ira^ 

BELLEMENT*  adr.  km.  doucemHEtot , 
pian  piano  f  ttuduk  frêtUi ,  é^  balUh 
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BBftLS-MÈRB.  s.  t  matrigna,  n&Htea, 

BBLIiÉRlS  oa  uuuiai.s.  m.  (hist.  nat.) 
é«r/ii  iir  ndroboimno»    ,  ' 

'     BELLB-SQBUR,  s.  f.  eognaia. 

iBBLLIQOIiE,  s.  f.  tpteiê  di  chioeeiola  ma» 
rima,    •  • 

BELLIGÉRANT»  B,  adj.  se  dit  des  puis- 
aanott  qui  sont  en  guerre,  beiligerante. 

BELLIQUEUX,  EUSB,  adj.  guerrier, 
biUicoto,  moniale,  9 

'  BELLliraiME ,  adj.  fam.  bêHitnmo,---,  s.  f. 
aorte  di  pera, — ,  toria  di  tuHpano", 

BKiLON ,  s.  m«  tina  di  îorehio.^,  gtnere 
di  piante.'^t  torta  di  eoliea  prodottà  dalU  «fa- 
itsioni  délie  mine  dipiambo,  4 

.  BELLOT,  QXTÉy  adjT  fam.  belUiOf,  bel- 
lueeio*  ^  >  « 

,  BELIf  AÇ,  s.  m.  eœrrêtta  pet  îroêperio  dif 

BÉLOMANGIE,  s.  f.  belomanzia,  divina- 
ttioneper  via  di  fireecie. . 

•  BEL-OUTI L ,  s.  m.  V.  hcobhi.. 
BELVEOER ,  s.  m.  lieu  pratiqué  au  baut 

tl'q^  logis^fomrsxo.    j^ 

BLyU>ERE,  s.  f.  plante,  linaria.     . 
BLY^SIE,  s.  f.-  (bot.)  gen.  difalee. 
BÏLZEBUT,  s.  m.  le  diable,  Belzebà, 
BÉMOL ,  f.  m.  (mus.)  bi^moUe, 
BÉMO^ISER ,  V.  a.  porre  in  bimmoUe. 
BEN  ou  bAhiii,  s.  m.  arbre  en  Arabie, 

t  albero^U  bëh. 
BÉNArDE  ,  s.  f.  aggiunto  di  quella  H^ra- 

tara  ehé  ^  âpre  da  due  parti, 
BENATA6S,'s.  m.  tavareèeio  delUpanUre 

^NATE,  s»  f.  espèce  de  caisse  d'osier, 

mieredi  vetriee,  m  utonell^saUne, 

BjÈIfATIER,  s.  m.panierajo  dette  moje  o 
êmûne. 

BÉNÉDICITÉ ,  s.  m.  (du  lat.)  prière  avant 
leregas,  benedieite, 

BÉNSOIGTB, s^m.  (mëd.)  ëlectuairepur- 
gatifet  bénin ,  benedeita, 

BÉDÉpiGTION,  5.  t  benêdiwme.-'ygra- 
aie^jfaoère  del  eielo* 

BÉ^IËDIGTJIONMAIRE ,  s.  m.  rUuaU 
deiie  b€nêdi*iqni. 

BÉNÉFIQCr,  s.  m.  pririlé^e ,  privilegb, 
grûxia,'^,  profit,  guaaagne,  benefizie,  uii- 
Utà,-^^  titre  et  rerenu  ecclésiastique ,  benefl^ 
x!b, — (méd.)»  bénéfice  de  nature,  benefitio  del 
eorpo, — (prat»),  bénéfice  d'inTentaire,  eondi^ 
aione  ehe  i  debiti  j^otkoeùederanno  i  béni  dett  ère- 
diîA.  *  t 

BÉNÉFICIAIRE,  adj.  béritier  bénéfi- 
ciaire ,'^0n#/ic<ario.-  •      . 

BÉNÉFICIAL ,  B ,  a4j.  Ma  amieème  i 
benefUj.  Matièae  bénéficiale,  materia  b'enêfi- 
€iale, 

*  BÉNÉFICIATURE,  s.  f.  prelenda  dé' 
eantûri  /;i  aieane  chtese. 

BÉNEFICIBR.  s.  m.  bene/Uiato,  efè  ha 
un  benefizio  eeelesiasiieo.  « 

BÉNÉFICIER,  v.  n.  irartitUe, 
BENET  f  a4jf  eiupido^  goffo* 
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*  l6NÉyOLB».adj.  lecteur,  aaftitair  béné- 
Tole,  corlese  lettofe,  ateolUtiore  benevoUK 

BENGALI ,  s.  m.  petit  oiseau  d|i  genre  des 
moin^tts  •  beifgalino. 

BÉNIBBL,  s.  m.  mareurio  ermetieo. 
*   BÉNIGNBMENT,  ,adv.   benignMMtie^ 
eortefemenie,  gentilmen^. 

BÉNIGNITÉ,  s.  f.  benignUà,  eartêeia, 
gentilezta. 

BÉNIN,  IGNE,  adj.  bemigno^  urncM, 
dolee.  Mari  bénin,  troppo  facile.  Remède 
b^in ,  dolee,  beni^o.  Le  del  bénin ,  propizio, 

BÉNIR,  T.  a.  benedire,-^,  eonuerare, — , 
benedire,  ifar  la  benedvûonê,^-,  benadire,  la- 
dare^  ringraziare,^,  pour  rendre  beureox, 
benedire,  orosperare,  etmdurre'  a  buan  fine. 
Dieu  TOUS  i>éniss«,  Iddio  vi  amista, 

BÉNIT,  B,  part,  et  adj.  ^^niaenrta. Ban 
bénite  dçcour,  belle  parole  e  inutili, 

BENI,  IB,  parL  benedetto,  eee. 

BÉNITIER ,  s.  m.  vase  à  l'eau  bénite , pila , 
vaso  dell'  aeçua  eanîa, 

BENJAMIN ,  s.  m.  il  benjamine,  il  predi- 
tattod^figli.  ^ 

BENJOIN,  s.  m.  résine  aromatique,  bel» 
auino,  belgivino» 

BÇNNE  ou  BÀiia,  s.  L  gran  panisram 

BENOITE ,  s.  f.  sorte  de  plante ,  eretee  re- 
golarmente  lun'go  le  tiepi  n^  laoghi  fiuchl  e 
ineulîi ,  erba  benedeita, 

BIQUETTE ,  s.  f.  tanaglina  iande. 

BÉQUILLARD ,  s.  nu  mot  comique,  eeUi 
ehe  va  eolle  graceia, 

BÉQUILLE,  s.  f.  gruceia,  etampella, 

BÉQUILLER ,  v.  a.  smuover  la  terrm^ 
'    BÉQUILLON ,  s.  m.  foglietta  appuntata, 
•— ,  becco  di  uecelli* 

BERBE ,  ^m.  epeaie  di  gatto  affrieano. 

BERRÉRA.  y.  tfriifa-Tiirixn. 

BERCAIL,  s.  m.  ovile ,  pecorileg  gregge, 
mandrta,  etalla  dipeeore» 

BERCE,  s.  m.  oiseau,  pettiroeto.—,Bml 
plante,  tfondilio,  ^ 

BERCEAU ,  s.  m.  eulla ,  euna,  laogo  doee 
ha  avuto  prineipio  aleuna  eoia.  Berceau  de 
vigne ,  pergola ,  pergolato. — ,  en  t.  d'arcbit. 
areo.^  volta  a  tutto  eetto, 

BERCELLES,  s.  f.  pL  mfille  per  managgiar 
lo  tmalto, 

BERCER ,  T«  a.  ealtare ,  dimenar  la  eana, 
—,  fl^.  Itttingare. — ,  être  bercé  d'une  cbose  • 
aveme    inteso  parlar  tavente.  Le  diable  le 
bëk'ce,  è  eontinuamente  inquiéta, 
BERCHE,  s,  {,  piceoleannona*  •    \ 

BERGAMÉj  s.  f.  torta  if  arasai  M  pot» 
vahre, 

.  BERGAMOTE ,  s.  f.  poire  fondante ,  bar- 
gamoita, — ,  espèce  d'orançe,  èergamotiû, 

BERGE ,  s.  f.  argine,  riparo,  ripa,  eponda 
alla  di  fiume, — ,  cbaloupe  étroite,  barea ,  bar- 
chetta, — ,  en  t*  de  mar.  tecea  che  veglia ,  $eo» 
glio  a  piramide* 

BERGER ,  s.  m.  pattore ,  peeqrojo  ,  moit- 
driale,  mandriano,  euetode  fiel  gregee, — ,  en 
^ésie  pastorale,  amante*  Etoile  dû  berger, 
1/  piancîa  di  Génère,     . 
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BfiBGÈjRE ,  s.  f.  pûMiorêik,  vilUatûlla,  • 
B6BGBRKTTE,  s.  f.  mittmra  di  vmo  eon 


BERGERIE,  f.  f.  ttûlla  dipteorê,  ovUet 
-ÎAu 

*  BERGEROirifETTB ,  s.  f.  petite  b^ 
|ère,  poitortita, — ,  petit  oiseau  noir  et  Manc, 
tutreit^a  ,  eutretia.  •  • 

*  BERGEROT,  s.  m.  pattorûlto, 
BÉRlGHOT  oa  BiaicBov,  s.  m.  torta  ^  ue- 

têlh.  G^st  le  troglodyte. 

BÏipiL  ou  BiiYL,  s.  m*  espèce  4fAigiie- 
marioe,  ùanlh. 

l^ERLE,  s.  f.  plante  omfa^lifère  »  tîoogat- 
g9lêttro. 

BERLINE ,  s.  f.  carrosse ,  berlina, 

BERLINGOT,  s.  m.  tpêeU  di  berlÎM. 

BERLUE,  s.  f.  fam.  ^d^/cor0,  iraveggoU, 
kêri^giio.  Ayoir  la  berlne,  affuicarti,  avêr 
iê  tmveggùU.  — ,  inondera,  giudicar  Mmle 
dHhané. 

BERME,  s.  f.  t  de  fortif.  torta  di  iponda  o 
wiottoh.  ' 

BBRMIER ,  s.  m.  ouvriec  qui  tire  la  muite, 
mojaiore» 

BERMUDIENNE ,  s.  f.  plante  des  iles  Ber- 
raades.  speeiê  di  piantû. 

BERNABLB,  adj.  qui  mérite  d'être  berné 
et  moqué  ,  ridicolo ,  ^henêvoté ,  degno  di 
riêo, 

BERN AGLE ,  s.  f.  AariMwte ,  #orfa  di  ean- 
ehiglia.  v       • 

BERNAGE,  s»  m.  mélange  de  graines  se- 
mées eo  automne  pour  donner  du  fourrage  au 
printemps  fj^miiitf. 

f  ERNAKO-L'ERMITE  ,  s.  m.  *p.  diemt- 
thero, 

BERNE,  s.  f.  espèce  de  jeu,  c7  ii^batzarû 
âi  una  coperUi,  —  (  mar.  )  «  mettre  le  )>ayiUon 
^eniberne»  iuttrt  la  bandiera  in  démo, 

BERNEMENT,  s.  m.  fatione  deltrabat- 
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BERNER ,  T.  a.  faire  sauter  quelqu'un  en 
fair  par  le  moyen  d'une  couverture ,  trabat- 
zûre.  "^t  fig.  bitrlarê,  bêfpure,  semrnir^ ,  dû- 
ridere.  "» 

BBRNEUR,  s.  m.  d^Âiort,  diieggi^torc, 
bêffkrdo» 

BERNlES^UE ,  adj.  se  dit  d'une  sorte  de 
style  burlesque ,  bêrn^seo^  alla  maniera  dût 
Btmi^ 

BERNlOUE.ex|lr.  adv.  oibà^ykîente  af- 

ÊUOf  ah  »ia»  Vous  comptez  sur  monsieur  P 
miquc.  Fam.  , 

BERNIQUET  i  s.  m.  poç.  être  au  bemi- 
quet^à  la  besace,  tpiantato;  ridoito  in  miscria, 
6ERU8E  ,  s.  f.  ttoffa  di  Liant. 
B^ACE,  s.  f«  bitaeeia^  cornière.  V.'bbi- 

XIQOST.  %  , 

BES  AGI  BB ,  s.  m.  fam.  par  rapport  à  cer- 
taim  moines,  eolui  ehe porta  ta  Ksoeeia, 
BESAiGIlE,  adj.  se  dit  du  vin  qui  s'aijgrit , 

BESAIGUE ,  s.  f.  instrument  de  charpen- 
tier, biteimemto, 
BBSANT ,  s.  m.  monnaie  du  Bas-Empire» 


bitantê»  —  (blas.),  pièce  d'or  ou  d'argent, 
biiante. 

BBSET ,  s.  m.«aflrjeu  de  trictrac,  deux  as 
amenée  du  même  coup  ,  ambaui. 

BÉSI ,  s.  m.  nome  generieo  di  moite  tpeée 
di  père, 

BESICLES,  s.  m.  pi.  lunettes  à  branches , 
oeehiali. 

BESOGHE,  s.  f.  eirumenîo  di^agrieotiura, 

B^OGNE,  s.  f.  opera^negOMO,  faee^kda, 
iavorf.  — ,  le  résultat  du  travail ,  lavorio ,  fat' 
tara.  f 

BESOIN,  s.  m.  bitogno  g'neeetsità , penuria. 

*  BESSON ,  ONNE,  adj.  ^me/Zo.— (mar.). 
rondeur  des  baux  et  des  tiUacs,  C  areatura  de' 
twgli ,  eateeri ,  eee. 

BESTIAIRE,  s.  m.  gladiateur  destiné  au 
combat  des  bêtes ,  bettiario» 

BESTIAL,  E,  adj.  qui  tient  de  la  bête, 
bettiate.' 

BESTIALEMENT,  adv.  bettialmente, 

BESTIALITÉ  «  s.  f.  bestialiià, 

^BSTIAUX)^  s.  m.  pi.  V.  BéTAiL. 

BESTIO]^,  s.  f.  bettiuola,  animatette, 
bestiuotino,  — ,  6g.  beitiuolo ,  ignorantetto , 
babbaceio, 

BBSTION,  s.  m^  (mar.)  figura  di  prua 
aile  navi, 

BÉTA ,  s.  ih.  fam.  bettiaeeiai  ignorantene, 

BÉT AI  L ,  8.  m.  bettiame ,  peeore ,  armentL 

BETE  ,  s.  f.  beitia  ,  belva ,  bruto.  -^,  fig. 
personne  stupide,  bettia,  batordo,  ëctoeeo, 
seempiato, — ,  sorte  de  jeu  de  cartes  et  somme 
que  Von  y  a  perdue ,  ta  bettia, 

BÉTEL,  s.  m.  sorte  de  p^pte  des  Indes, 
beiet.  . 

BÊTEMENT,  adv.  s6tllment,  ètoi(amenle. 

BÉTILLE,  s.  f.  tortadi  mossotina. 

%ÉriSE,9.  f.  itupideexai  metlanaggine 9 
stolt€€ga,  scioceltezta. 

BÉTOINE,  s.  f.  plante  forf  commune,  bet- 
Umiea^  brettoniea, 

BÉTON,  s.  m.  ematio  che  $i  getta  nette  fon^ 
damenta,      '^  •    . 

BETTE ,  s,  f.  plante ,  bieioia ,  bieta, 

BETTERAVE,  s.  f.  barbabietola, 

*  BÉTUNE,  s.  f.  on  dit  à  prés^t  demi- 
fortune,  eanoita  da  quattro  ruote  tirata  da 
un  sot  cavalto,  v 

BÉTU^ES ,  s«f.  pi.  cerU  botti  per  iraspor- 
tar  *ip^*^ vitfo. 

BÉT  Y  LE ,  s.  m.  torta  di  pietra. 

BEUGLmiENT,  s.  m.  muggito^  mugghio. 

BEUGLER  ,y.  ifi  mt^gire ,  far  la  voee  det 
bue.  '■      * 

BEQRRE,  s.  m.  butirro,  burrà.  —  noir» 
ttrutlo  e  annerilo  netta  padetla,  —  fort ,  ûui- 
grito,  — ,  fam.  promettre  plus  de  beurre  que 
de  pain,  promeiter-motto  e  atiender  poco. 
Lait  de  beurre,  aequa  di^  faite. '-^ ,  pop.  yeux 
pochés  au  bf^irre  noir ,  tividi  per  eontutioni. 

BEURRÉ .  s.  m.  eorla  di  pera. 

BEURRÉE,  s.  f.  paneunlo eot  butirro. 

BEURRER,  V.  a.  ammotfare  col  barro 
ttruilo, 

BEURRIER ,  ÈRE ,  «A«  vende  burro. 
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BBUV AATB,  t.  U  dirkiù  Mi  emmêNio 

muriitimo, 

BBVEàU,  myrûàji,  MtoriAo  oa  stAOTtAu, 
s.  m.  sorle  de  c6mpas  etn  ëc^uetré .  iiromcnto 
geûmett'ieo  pef^  irat  portât  gU  angoU^  piffhrello. 

BÉVUE,  s.  f.  errore,  falto ^  \nttneametiio 
pût  ignerrnnMû  ,  êbàglio ,  abbagHû, 

BEY  f  s.  m.  les  Turcs  disenl  Leg,  goaTer- 
nenr  d'une  ville;  il  sigoifie  seigneur  «  et  be- 
gliorbey ,  snigneucdes  seigneurs  «  il  6ej. 

BRZANS.  s.  m.  îela  éi  Bêngala.    " 

BÉZfiSTAN ,  s.  m.  nom  des  marchés  pu- 
blics en  Turquie!  ii  bueitun,  Umeroalo, 

BEZETT  A  f  s.  tn.  *&rta  di  cresponâ, 

B  EZi  fi  Ii  t  s.4n»  pero  tetvatieo. 

BÉZOARD ,  s.  m.  pierre  qu'on  trouve  dans 
le  torps  de  certains  animaux  et  que  Ton  croit 
souveraine  contre  le  venin ,  btUaare.  ^-  »  fot- 
sile ,  beUuar  fouUû» 

BIAir^ou  BiAïf .  s.  m.  lavoro ,  fatîca. 

BI  A16|  s.  m.  obdquitâ,  lôrtuptUà^  tgkêtnbo» 
Couper  une  étoffe  de  biais,  a  tbiêttio ,  a  tra- 
versa, a  sbiêcd,  a  ighembo,'^  fig.  metto,  tna- 
niërUf  ¥erso ,  guisa,  foggU^  Mil,  thod». 

BlAiSBMENT,  s.  m.  •toreimento^  V  ail- 
dar  ibieeo,  —  ,  fig.  attuzia  ^  rigiro, 

BIAISER9  V.  n.  tbitcêre^  tiorcBrefândare 
a  ighembo,  a  tbieco,  — ,  fig.  rigirare^  «cMitt* 
tare^  optrar  eon  aituzla.  — ,  pfendre  quelque 
tempérament  dans  uHe  affaire  ,'  plgUar  il 
pitnêê'pet  fterto,  govemturii,  taper  fitre  il 
tmo  eonto, 

BIAMBONNÉES,  é«  f.  pi.  étoffe  d'  India 
di  teorza  dl  aibero, 

Bl ARIS ,  s.  m.  êorta  di  balena  dmfatUé 

BIBBY  t  s.  m.  paimizio  d*  America  ehe  ha 
nBTâ  il  ^gno*  oiiom  H  frutto. 
'  BIBERON  ,  ONNB,  s.  m.  et  f.  beviiorej^ 
imbriaeoÀe,  trineone,  tavemiert*  — »  petit  Vase 
d'argent ,  etc.  gampilletto,  vato  ehe  ha  un  bwe- 
tuèeitf. 

BIBLE,  s   f.  Bibbia,  la  eaera  Seritiura, 

BIBLIOGRAPHE .  s. m.  versé  dans  la  con- 
naissance dr*  ttvres ,  bibltografif, 
.     BIBLIOGRAPHIE ,  s.  f.  bibliografia. 

BIBLIOGRAPHIQUE,  ad),  bibliografieo, 

BIBLIOMANB,  adj.  bibliomane. 

BIBLIOMANIE,  s.  L  passion  d'avoir  d«s 
livres,  bibliomania.     • 

BIBLIOPHILE  1 9.  m.  bibliofitop  atnalùr  di 
libri, 

BfBLIOTAPHB ,  s.  m.  qui  enterre  ses  li- 
vres, qui  les  refuse  à  tout  te  inonde,  bi- 
biioiûfo,  * 

BIBLIOT APHIE .  s.  f^  bibtiotafia. 

BIBLIOTHÉCAIRE,  s.  m.  blbtiotétêrio. 

BIBLIOTHÈQUE,  s.  f.  libreria^  bibliotecm. 

BIBLIQUE,  adj.  conforme  au  style  de  la 
tfible ,  bibKco. 

BIBUJ3  (AFFAtait,  BA  110x8  oa),  fam.  di  ne»- 
tun  valore,  di  niun  eonto, 

BIC  A,  s.  m.  pesée  delta  Biseagtla. 

BIGEPS ,  s.  m.  muscles  dont  le  sommet  est 
partagé  en  deux  «  biàpite, 

BICHE,  s.  f.  evrva,  eervia, 

BIGHBT,-  8.  m*  mdica  mitum  di  granié 


BIE 

BIGHBTÀGBj  i«  m.  mikA  ifàêéUi  »ui 

grano. 

BICHON,  ONNE, s.  ca^nuo/cn0  eon  Ismgo 
pelo  e  nas9  eorio, 

BIGOQ  ou  pi«D-DB-cBftvRB,  S.  m.  (diarp.) 
'  htxo  piede  d'un  càtalktîê. 

BICOQUE,  s»  f.  castellueeioy  tmMtêtétit9, 
bieocca,      *  • 

BIC0RNIS,3.  m«  muscoh  éiàtékdUùré  det 
braceio,  * 

BIDET, ^.  m.  roRsiflo,  eaeattinSy  bidèîi». 
Doutée  bidet  \  eavatlino  fsrtë,  \ 

B I  DO  N ,  s.  m .  broc  de  bois  ftiàr  li^  vaisRWB» 
eorta  di  barile.  . 

BIELLE,  s.  f.  pezzo  di  rapporto  o  di  tàmu- 
nicazione* 

BIEN,  s.  m.  ben^j  utiles  aîUUà,  vpéiag- 
gio, — ,  opéra  bttona\  di  pieté  ^  di  miêetvsordie, 
— ,  cl  6ene,  i  benl^  fonfero,  Prov.  en  tout 
bien  et  en  tout  honneur,  a  buon  fine,  Mn 
buona  intlruzione,  — .  adir.  bene.  Port  bien , 
benissimo.  Parfaitement  bien  ,  ottimàmtnie,  II 
y  a  bien  troi^ans,  ciika ,  almeno, 

BIBN*AIMâ«  ÉB,  I.  et  feflj.  dlktte^ 
amato.  , 

BIBN-DIRB,  s.  m.  se  mettre  sii^  ktm  bien- 
dire ,  metterfi  sul  çainèi  ê  qalndi. 

BIEN-DIS ANT ,  E ,  adj.  fa^cmifi;. 

BIBN-ÊTRB,  il  ma  gU  agi,  i  tMwdi 
dellamita. 

BIENFAISAHGB,  s.  m.  UM^  hêhefi- 
eenza ,  libtralità  «  gonerosUd^  iiMÉ'mttioNé  c 
far  bene ,  a  giâvare ,  eoriosiû ,  lârghesta, 

BIENFAISANT»  B,  adj.  benefieo,  Obê- 
rate , cowtese,  ehe  ama  di  fitr  b$nt%(trtil ,  ' 
fieenie ,  benigno, 

BIENFAIT,  s.  m.  benefizio^  frazia , 
gio ,  favorë,  piacere ,  buon  ufjjiaot  di^o, 

BlBfiFAlT.adj.  bon/kttOf  èam»* 

BIENFAITEUR  I  THIGBi  srbewfaâor; 
benefatiricoi 

BIENHmjREUK,  EUSE,  adj.  /Min, 
béate.  Les  Rénheureux  dans  le  cièl .  i  beaii. 

BlENllAL ,  B,  adj.  di  due  mmi ,  o^  ^bw 
dmemni.  • 

BreNSÉANGE  »  s.  f.  eonuênienza ,  doetàêë, 
C  okesto,  il  deeehf,  eonvênêvohzta ,  il  oonvO' 
neoote.  Cette  chose  etf  à  sa  biensélîioe,  gU 
eonviene. 

BIENSÉANT*  B«  odf.  deeênto ,  tèn^eiliè' 
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vole. 


BIEN-TENANT  ,E,'s.  possc^nr  des  biens 
d'une  succession ,  possessctt, 

BIENTÔT,  adv.  quax^  prima ,  fra  pœé. 
BIENVEILLANCE,  s:    f.   benevotenza, 
omorevolezza, 

BIENVEILLANT,  E,  adj.  bemvolo,  anuh- 
revole.  •  ^  *" 

BIENVENU,  UE,  s.  eta4j.  grwilîo^  ammto, 
benvisto,  ecto.  Soyez  ht  bienvenu  «  eiaia  U  b§n 
vtnuto» 

BIENVENUE,  s.  f.  feliee  arriva,  te  bm 
venuta.  Payer  sa  bienvenue,  tegah,  fetta, 
pranzo  daio'a*  colleghinelC  eeiûr  rieooulo  tA 
Ml  impiegOf  m  «n  eorpo. 
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BIERE, s.  f.  cercueil,  otaxi,  eaiàletlo.  — , 
boi»»»  êirra,  Mrvogia.  Enseigne  è  bière, 
Mlflira  pitium, 

BJÂVfiK,  s.  m.  sarta^  anUra,  — ^  vecehio 
nùmê  (kl  eatioro  iC  Europa, 

BISZ  •  s,  m.  caaai  d'eaux  qui  tombent  sur 
b  roue  d'un  moulin,  amalû,  i[rrière-biez  «  ca- 
sai au-delà  da  biez .  gortu 

*  BIPPB  »  s,  f.  fmiso  aspeth. 
Biffer,  v.  a.  eancellanf  eauare. 
BIFURCATION ,  i.  T.  (bot.  et  anaU)  divî- 

lioa  eo  deux  branches ,  biforcamnUo ,  divitione 
•  guiséidi  força. 

BIFURQUBR»  ▼•  r»  hiforearêi  %  êparlirsi 
mduêm 

BlGAILLSf  s.  f.  moiM  generico  dtgi*  in' 
uni  voUtiU, 

BIGAUS ,  »•  «t  a4i*  marié  à  danx  peison- 
Mi  en  mène  temps»  ou  marié  deux  (ois,  bi- 

ftlRtf.  * 

BIGAHIS  ,  s.  f.  biMamla. 
BIGAHKADB,  s.  f.  torla  dl  melaraneia. 
Bigarreau,  s.  m.  dricgia  duracina. 
BIGARREAUTIER.s.  m.  arbre,  eiriegto 

BIGAHBER»  ▼.  â.  diTersiûer  des  couleurs 
(jni  tiancfaent,  varitrêf  ëeretiare^  diëiinguere 
AU  ^ià  eolorL  « 

BIGARRURE,  s.  T.  tertzio,  varictâ  di  eo- 
hru  Bicavrarcsi  ma^hi/ê  nta9  o  nen  nette 
pimme  iijfn  uceelio  di  rapina. 

*  BIGË ,  t.  f*  char  des  aociens  à  deux  cbe- 
van.^c^tf. 

BlOliE»  a4j*  gmêrûh,  -^ ,  ^  m.  mim  ingleiô 
eu  lepri. 

BIGLER,  ▼.  B.  gu^fdar  emi  oeehi  bteehi, 
éaguereiot  tbieeare* 

*  BIGUB ,  L  t  boise  au  firant ,  botoM ,  ber- 

BIGKOfiE,  s.  f. plante  d'Amérique,  bi- 
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BIGORNE,  s.  f.  sorte  d'cndume  en  pointe, 
bitornîm, 
BIQOBNEAU  t  a>  A*  un^dinutaa  a  due 


BIGORNER,  T.  a.  Uvunw  ferrami  $u  la 
bieemia, 

BIGOT»  Ey  uài^  défot^tré,  baeehettone, 
toUû  torto,  grafpasanti^ — ,  sAa^  (maiQ  pièce 
de  bois  MTçée ,  bigotêp, 

BIGOTERIE,  s.  f.  baeehêiianma, 

BIGOT tSME,  s.  m.  profetsieti  di  pinMehe- 


*  BIGUER*  ▼.  tu  eambiare ,  far  oermuta, 
BIGUES,s.  f.  (mar.)soutien8de  Dois,  piui- 
i$in. 
BIHAIt  s.  m.  Mtria  dipitmia  d'  Ameriea, 
BIHORREAU ,  s.  m.  uceelio  timi&  aie  ai- 


BÎ JON ,  s.  m.  JorfA  di  rugis» 

BIJOU.  1,  m.  g^»  gl0j0lh*-^,niobilipre' 
Mmif  WmÂi  ,  gentiiL 

BIJOUTERIE,  s.  f.  eommereio  di gii^, 

^iJOUTIER ,  s.  m.  uufiee  gifiJeHUté^^en-, 
dUotdigi^» 


BILAN,  u  m.  registre  de  Tactif  et  du 
p^sif  d'un  marchand ,  bilancio. 

BILBOQUET,  s.  m.  strumento  di  tra- 
ttttllo  fanâulletO).  — ,  outil  de  perruquier, 
piombino,  " 

BILE,  s.  f.  humeur,  bile,  — ,  6g;  bile, 
collera. 

BILIAIRE,  adj.  se  dit  des  conduits  de  la 
bile ,  bilifero. 

BlLlEUIt,  EUSE,  s.  A  adj.  bilieso.  ira- 
condo,  collerieo. 

BIlL,  s.  m»  t.  an^.progello  d'  un  uHo  in 
parlamento. 

BILLARD,  s,  m.  sorte  de  jeu,  bigtiardo', 
mazza  dél  bigliardo. 

BlLLARDER ,  ▼.  a.  tuçear  due  voUe  la  tua 
biglia.  — ,  t. de  manège,  undar  mancinê, 

BILLE  ,  s.  f.  petite  boule  d'ivoire,  pal- 
lottola  ;  palla  •  biglia.  Faire  une  bille  %  ûaeèiar 
la  palla  nel  bueo.  —  ,  t.  d'agr.  rejetons  au 
pied  des  arbres ,  rimutitieeii  «"-,  t.  de  ïogt. 
éguillette  d'escouet  ou  de  couet ,  ttroppolo  da 
ruggere  It  contre.  —' ,  cites  les  emoaUeurâ , 
mazza,  batton  nodoso, 

BILLEBARRER.  ▼.  ai  bigarrer  par  Un 
mélange  bizarre  de  ailTéreiiles  couletirs,  tam. 
vergure%  variure,  tcreziare. 

BILLEBAUDE,  s.  f.  fam.  confuMne.  A 
la  bilicbaude,  eens.'  ordine ,  confatamenie. 

BILLËR,   y.  a.  strigner  la  corda  colla 
^  maxza»  /— ,  t.  de  mar.  ingroppare.  —  j  f .  de 
batelier,  uUaccar  cavaili  a  du^  a  due  per  iirare 
una  barea^ 

BILLET,  s.  tn.  biglictlo^  tlglietlo.  —  , 
cambiale*  —  ,  bolUita^  belUUino,  Billet 
doux ,  bigtietto  amoroio.  Billet  de  santé,  po- 
lizsidbt  pattaporto. 

BILLETTE,  s.  f.  t.  de  bhA  flinio,  bi^ 
gOtito.         .     , 

BILLETÉ,  EE,  adj.  UlieUalo.. 

BifeLETTER,  t.  a.  porre  il  numéro  e  la 
misura  aile  stoffe. 

BILLETTfER,  s.  m.  eommœto  ehèdà  le 
boJletie. 

BILLEVESEE  .'s.  IJavola,  dàneiafrus- 
eolut  inezia  ,  baja^  frolhla. 

BILLION  |«.  m.  t.  d'arith.  mille  millions , 
bilione,  • 

BILLON  ,  s.  m.  Uga  di  melalli,  biglione. 
"^  monela  dte  non  ha  corso.  — ,  la  teeea.  — , 
tralâo^  urmento  di  vite,  cigUçne. 

BILLONN AGE .  s.  m.  delitto  di  ehi  totii- 
iuisce  moneie  a/ftfai»  a//»  buone.        r 

BILLOIVNEMENT.  s.  m.  sottiluzioné  di 
moneie  alterule  aile  buone. 
,    "BILLONNER  ,  ▼.  B.-^tQitituir  monotc  alic 
rate\fllfi  buone. 

BILLON NEUR. s,  nf.  chi  iostituisc^mw- 
Mfa  alierate  m  veà$  délie  buone. 

BILLOT,  s.  m.  tronçon  de  bois,  cepfto. — , 
êbarra  appttcaia  al  colla  do'  eani,  -^  #  libro  di 
volume  groitinimo, 

BIMAUVË.  s.  L  pfante.  V.  goimaovs. 

BiMBELOT  .a.  m.  traHullo  da  bambini. 

BIMBELOTERIE,  i.  t  irattulli  da  bam^ 
bîni. 


6o  BIS 

fiIMBELOTIER,  s.  m.  ehi  fa  o, vende  \ 
îrmtulU  da  bambinL 

BIVAGB,  s.,  m.  la  seconda  aralurny  il  le- 
eondo  lavoro  df  iwrtni. 

BINAIRE,  adj.  oomposé  de  deux  unités, 
6/fMrfO. 

BINARD,  $.  m.  sorte  de  chariot  «  eamito, 

BlN]%,ÉC,adj.y.  G^MiR^i. 

BINER,  T.  t,far  la  seconda  aratura  allé 
terre .  intraversari, 

BINET .  s.  m.  petit  instrument  qu'on  met 
dans  les  chandeliers  pour  brûler  une  «chan- 
delle jusqu'au  bout ,  eannello  di  tatta ,  d'  ar^ 
gentoj  — ,  faire  binet ,  brueiare  i  moeeoli 

BINOCLE^  s.  m.  télécospe  où  l'on  se  sert 
des  àtux  yeux ,  binocolo, 

BmOGULAIRE,  adj.  ehe  serve  ai  due 
oerhi» 

BINOME  «  s.  m.  quantité  algébrique  com- 
posée de  deux  termes,  binomio. 
*  BIOGRAPHE,  s.  m.  auteur  d'une  ou  de 
plusieurs  vies  particulières ,  biografo, 

BIOGRAPHIE ,  s.  f.  histoire  de  la  vie  des 
parlicutiers ,  biografia, 

filPEDAL,  E ,  adj.  </(  </»e /)cWi. 

BIPÈDE,  adj.  bipède,  ehe  ha  due  piedi, 

BIPENNE,  s»  f.  bipenne ^  seurev  due  tagli» 

BIQU  ADR  ATIQUE,  adj.  biquadrato,  qua- 
drato  quadrato.  — - ,  en  t.  d'algèbre,  nome  ehe 
si  dà  alla  quarta  polenta,  , 

BigUB.s.  f.  cMpra. 

BIQUET,  a.  ui.  capretto.  — ,  espèce  de 
tréhuchet,  bilaneeita  da  pesar  moneie,  — « 
saggiatore ,  saggiuolo ,  bifaneia  deli*  ore/b,    ^ 

BIQUETER ,  V.  n.  V.  chbvioter.  —,  v. 
a.  pesar  col  saggiuolo, 

BlRAMil^OP,  s.  m.  soHa  di  zuppd. 

BIRF,  s.  f.  seristdi  nassa  per  pigliar pesce* 

BIRÈME,  %,  f.jsorte  de  vaisseau^neien , 
bireme.  ' 

BIRIBI ,  s.  m.  sorlç  de  jeu  de  hasard ,  bi- 
nbisso. 

BIRLOIR  ,s.  m.  tourniquet,  spranghtita. 

BIROTmÈ  ,  s.  f.  sort^  ai  seta  di  Levante, 

BIS,  £,  adj.  big0f^  ner^ —  ;<fldv.  (dulat.) 
on  s'en  sert  en  musique,  dua  voUe,  di  nuovo. 

Bis  AGE,  s.  m.  t.  de  teint.  it-Yitignere. 

BlfilAÏEDL,  £,  s.  bisavo,  bisavolo,^^^ 
père  du  bisaïeul ,  areavolo, 

BISAILLE .  s.  f.  /'  ullima  farina.        • 

BISANNUEL,  ELLE,  adj.  (bot.)  ehêvive 
due  anni, 

BISBILLE,  s.f.  îam.  ihisbigUo ,  eontesa, 

BIS-BLANG,  adj.  m.  mezzo  bianeo, 

*"  BISGAPIT,  s.  m.  raddoppiamento  tt^na 
siessa  partita  in  im  tonto. 

BISGAYEN,*s.  |p.  espèce  de  fusil  d'un  gros 
calfhre .  arahibugio ,  bheaino. 

BISCHË ,  adj.  m.  o^^î  btsché ,  uovo  da  eui 
eomineia  a  spuntare  il  putcino. 

BISCORNU  ,  UE,adj.£am.'fcn«rfl/piWo, 
storloymalfalto,  — ,6g.  sconefo,  tnalinordine. 

BISGOTIN,  s.  m.  biseo(tin&, 

BISCUIT, s.  m.  biseoUo,  biscottino, 

BISE,  s.  f.  venio  del  nord;  borea,  aqui- 
'one^eee. 
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BISÉ ,  ÉB ,  a<y.  étoffe  bisée,  ritmio  «  n- 
iinia. 

BISBAU ,  s.  m.  extrémité  coupée  en  taliis , 
ugnaîura,  ' —  ,  ce  qui  arrête  la  pierre  d'une 
bague  dans  le  chaton,  rampone,  grano,  —,  t. 
d'impr.  blette,  zeppe, 

BISEIGLE,  s.  m.  outil  de oordonnier,  /i- 
seiapiante,  bitegoh, 

BISERfV.  a.  reteindre,  ritignere.  — t.  n. 
(agric.)  devenir  bis,  degentrare:  les  blé> 
Disent. 

BISET,  s.  m.  patombo^  coAmi6o  aatvaîieo. 

BISETTE,  s.  f.  soria  di  merletto  ordi- 
nario,  ^ 

BISEUR ,  s.  m.  teinturier  du  petit  temt , 
tintore  in  pezta, 

BISMUTH ,  s.  m.  ou  iriin  db  glacb»  é£f- 
mutie. 

BISON*,  ^.m,hisonte,  tero,  hue  eahaiieo, 

BISQU/lIN  ,  s.  m.pelledi  numUme  m^oM, 
vello. 

BISQUE,  s.  f.  au  jeu  de  la  panme,  c'est  un 
coup  que  l'on  donne  gagné  au  joueur  le  plus 
faible,  un  fallo,  — ,  sorta  di  zuppa. —  demi-bis- 
que ,  suppa  con  mena  ingredienti, 

BlSQUBR,v.  n.  po^.  impaûentarsi. 

BISSAG,  s.  m.  bisaccin^  bisaeee, 

BISSE ,  s.  f.  (blas. )  serpent  ,biseia, 

BISSEGTION,  s.(.Ouseùene  o  dhUimt 
p0t  meta.  * 

BISSEXTE ,  s.  m.  année  de  566  jovics ,  bi- 
sesto ,  bisesiile.  n 

BISSEXTIL  ,E,  Bàl  bisesiile. 

BTSSUS  oufoiL  DB  RAcia,  s.  m.  peb  di 
naeehera.  — ,  genre  déplante ,  bieeo.  Bissas  mi- 
néral ,  amiante. 

BISTOQUET,  S.ÛI.  instr.  de  billard,  «locw. 

BlSTOttTE ,  s.  f.  plante ,  butoHa, 

BISTORTIER,  s.  m.  sor&  dipasteth. 

BISTOURI  rS.  m.  instr.  de  chirurgie,  ^om- 
mautte,  bistori, 

RISTOURNER, Y.  a.  fondra  I  iestieeH  agU 
animali. 

BISTRE,  s.  f.  fuliggineUtemperaia. 

BISULGE , .  adj.  se  dit  d'un  quadrupède  à 
pieds  fourchus  *bisulco*      ' 

BITI ,  s.  m.  grand*  albero  sempre  verde  del 
Malalfor.  ^ 

BITORD ,  s.  m«  corde  à  deux  fils  ,4»rdie$ila, 
cordMna,  fuMeellos. 

blTTEK  Le  gIblb  ,▼.  a.  t.  de  mar.  lui  faire 
faire  un  tour  sur  les  bittes  etTy  arrêter,  a^éif- 
tare  la  gomena. 

SIXTES    GBAUrDBS   BT   rBTITBB ,    S.    &  pi.  t. 

de  mar.  la  machine  entière  des  bittes,  MU , 
bitte. 

BITTON,  s.  ni.  pièce  de  bois  par  où  l'on 
amarr^  une  galère  à.  terre ,  cohnna  -e  bittone 
da  cohnna, 

BITUME,  s.  m.  fossile  btfileox  înfimi- 
mablé.  bitume,  aspaltOé 

BITUMINEUX,  BUSE, adj.  bUumhwe, 

BIVALVE,  s.  f.'  bivalve,  eonehiglie  ehe  si 
apr9no  i^  due  parti. 

^IVEAU.  V.  BsrBAr.  j. 

El VI AIRE,  BiTiAi,  adj.  V.  anroin. 
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BI?OI£«"s.  f.  6ivio,  fifrca  t  imboeeaiura 
£  éaê  àirmiû,  siradq  ehe  si  ipartitee  in 
dÊê. 

BIYOU AG.  (  pron.  bivac )  s.  m.  (de  rallem.) 
IKtie  eitraordinaire,  sântincHa. 

BIZÂlLLES,  s.  £  pi.  semences  lëgumi- 
nfiBÊOtVeeeiati,  knti ,  iupini  etimiRm 

BIZARRE ,  adj.  Y.  fahtasqob.  — ,  fi^ç.  ex- 
Inordinaire  »  stravagmiU,  bizuuro ,  êtrano , 
fniMtleo, 

BIZARRXUENT.  aàv.eapriceioMmtnie, 
stroMêment^ ,  fàntatticamente, 

BIZARRERIE,  s.  f.  bizzarna,  ttrava- 

BLAFARD ,  E ,  a4i*  paUido,  êcoUftito ,  di- 

BLAIREAU  y  8.  m,  sorte  de  béte ,  iasto. 

BLÂMABLE,  adj.  biaùmêvoU,  riprcmi^ 
bik. 

BLÂMÉES,  m.  biasimo ,  eorrezioM  ^  ri" 
prmuwHô, 

BLÂMER,  T.  a.  biatimaré,  —  ,eD  t.  de  pa- 
lab,  riprentlerê ,  far  una  eorrezimte. — ,  en  ma- 
tière de  fief,  eenturare ,  taeciare* 

BLAl<IG,GHE,adj.  bitmcc—ynettotpttlito. 
Bboc-manger.,  certain  pressis  de  viande  avec 
do  lait ,  du  ancre  et  des  amandes ,  bianco-moH' 
giârt, 

BLANC  I  8.  m.  ii  bianto^  il  eoior  bianeo» 
Livre  en  blanc ,  libro  sciolto.  Vouer  au  blanc, 
/^  voio  di  vtilir  di  bianeo  un  figUuolo  in  onor 
dttta  B.  V,  Blanc,  une  sorte  de  fard,  biacca, 
mussa»  Blanc  de  l'œii,  eomea,  albugÎMt 
iianco  dûlfoeekio,  —  d'un  œuf,  album^t  chiaru, 
kiameo  éfnovo»  -^ ,  but  oîi  l'on  tire ,  seopo,  ber- 
tâglio^  sêgno.  Mettr<f  un  bomme  au  blauc, 
•vll0r#  «n  uomo  incamiâa, — ,  au  jeu  de  cartes, 
atoir  cartes  blanches ,  aver  carie  bianehe ,  eioé 
umxa  figura*  — , petite  monnaie  qui  valait  cinq 
deniers  :  on  dit  encore  six-blancs ,  due  toldi  e 
M«ss«.  De  btrt  ^n  blanc,  di  tbafxo,  ienaa 
ngmmrdo.  » 

BLANC-BEC,  s.  m.  giovinetto  inesperlof 
tbarbtttcUo* 

BLANC-DE-BALEINE^  s.  m.  cervelle  de 
baleine  »  biancodi  balena ,  iperma  eeii,  * 

BLAIfCHAILLB,  s.  f.  pesée  minute ^  pe- 
tàolini, 

BLANCHÂTRE,  adj.  bianehiecio,  bian- 
ttsîrÇg  thetendeaiyian€0,  bian^chtito, 

BLANGHEMENT .  adv.  tenir  les  enfans 
blaocbement ,  rangiaNi  tpetso  di  bitincheria» 

BLAIICHBRIE.  Y.  Bf^ncnissitif . 

BL  AN  eu  ET,  si  m.  sorla  di  eamiciuola, — , , 
t*  d*imprim«  panno  ehe  si  metlesultimpano,^ , 
telaiojo  di  panno  pel  zueehêro, 

BLANCHECU,  s.  f.  bianckezza ,^andi' 
ittta»—',  par  rapport  aux  cheveux,  eanizle, 
timmlezza. 

BLANCGlMENT,  s.  m.  bianehimtnlo , 
imbimnrumenlo,  » 

BLANGUIR,  T.  a.  imùîanears,  imbian- 
rAtri.  —  du  liçge,  lavare.  — »  en  padpnt  des 
clkeveux,  ineamutire,  divenir  eanuto,  — ,  fig. 
fer  eomparire  innocenté,  luvare*  —  )  v.  n.  iit-  • 
^scehiarp  in  una  profusion** 
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BLANGHfSSAGE,  s.  m.  imbiaj^eaiura, 
imbiancamento. 

BLANCHISSANT.  E,  adj.  chebianeheggla, 
ehe  tende  al  bianm  f^iancheggiante, 

BLANCHISSERIE ,  s.  f.  lieu  où  Ton^blan- 
'  chil  les  toiles ,  la  cire,  etc.  eura,  pur  go. 

BLANCHISSEUR ,  s.  m.  eurandajo ,  pur- 
gatore, 
'  BLANCHISSEUSE,  s.  f.  /avaiula>. 

BLANC-MANGER, s. m.  V.  blamg,  adj. 

BLANC-NEZ,  s*  m.  seimia  detta  mustae' 
ehio, 

BLANC-SEING ,  ai.ARC-sio]i< ,  s.  m.  bianeo 
segno,  caria  sottoscrilta  in  bianeo* 

BLANDIGBS,  s.  f.  t.  de  palais,  cajoleries 
artificieuses,  lusinghe. 

6LANQUB,  s.  f.  sorla  di  gluoeo  o  di  lotto. 

BLANQUETTE,  s.  f.  soHa  di  pera,  — , 
vino  leggiero  di  Linguadoca,  — ,  inlingob^. 
— ,  pop.  vessica  da  tabaeeo.       ^  '' 

BLASER ,  V.  a.  afTaiblir  les  sens  :  les  excès 
l'ont  blasé ,  /'  hanno  reso  insensibile,  — ,  v.  n. 
il  est  blasé  sur  tout ,  é  sazio  di  tutto.  — ,  v.  r. 
rovinarsi  lo  stomaeo  con  aquavite  o  liquori 
forti, 

BLASON,  s.  m.  annoirie,^ftMna,  arme, 
— ,  science  des  armoiries,  araldiea. 

BLASONNER ,  v.  a.  pinger  le  armi  ai  una 
famiglia»  divisare» 

BLASPHÉMATEUR,  s.m.  bestemmiatore, 
btaifemo, 

BLASPHEMATOIRE,  adj.  di  besiemmia, 
btasfemalorio, 

BLASPHEME,  s.  m.  parole  qui  outrage 
Dieu  ou  la  rpliginn ,  -bestemmia, 
*-    BLASPHÉMA ,  V.  n.  bettemmiare, 

BLATIER ,  s.  m.  marchand  de  blé,  grana- 
Jttoio ,  granajo/o, 

BLATRER ,  v.  a.  medicar  U grano  per  ren- 
derlo^reseo. 

BLATTE, s.  f.  tignuola. 

BLAUDB,  s.  f.  sorta  di  zimarra  di^  tela 
grossofana, 

BLE  ou  BLBD  ,  s.  m.  grano  ^  frumenio,  — 
.noir  ou  blé  sarrasin,  saggina,  —  de  Turquie, 
grano  d*  India,  maiz, 

BLÊCHE,  s.  et  «dj.  mou,  sans  fermeté, 
fiacco  fdebole.  Fam.  el  peu  us. 

^EGHIR,  V.  n.  devenir  blêcbe,  m/iae- 
chire.  Peu  ulitc. 

BLÉ  DE  VACHE  ou  MBLAMnauif^  s.  m. 
sorla  di  pianta.  t 

•   *  BLE  OR,  V.  a.  seminar  biade, 

BLE i  ME,  s.  f.  sorte  de  mal  au  sabot  d'un 
cheval  .  speeie  d*  amtrtiiceatura. 

BLÊME ,Adj.  V.pJlLB. 

BLÊMIR,  V.  n.  impaUidirm  V.  rfV.ii. 

BLENDE,  s.  f.  sostanza  minérale  detta 
blenda. 

BLESSE  ,ÉE ,  pi|rt./0Hto ,  eee.  V.  le  verbe. 
On  dit  qu'un  homme  a  le  cerveau  blessé, 
tglihail  eerveUo  nelle  ealcagna, — ,  s.  m.  pK 
les  blessés ,  <  feriti. 

BLEl^En  ^  V.  a.  ferire,  piagare  ,  colpire^ 
impiagare,  appieeare  un  eolpo ,  dure  délie  fa- 
rite,  '^  ^ ^ffendere ,  far  maie*  —,  .moctre^ 
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daniiegghre.  Gela  blesse  la  çudeuK  off^ndt 
l' antità.  —  l'honneur ,  maechia  f  onorp, 

BLESSURE  ,  5.  f.  (erita,  pi^gm,  —,  fig. 
feriîa,  offua^  mâcehia,        * 

BLETTE ,  adj.  f.  poire  blette.  vÛ2tf,  troppç  ^ 
matura.  — ,s.  f.  bette,  bietola, 

BLEU,  BLEUE ,  adj.  de  couleur  d*Bzur,  du 
ciel,  turehino,  azzarro^  etruleo^  eelctUf  ci-» 
letiro,   • 

BLBUaTHE  ,  adj.  tirant  uir  le  bleu,  far- 
ehiniceio .  azzitrrleeh» 

BLEUIR ,  T.  a.  dar  ilcolor  ttrçhlno^ 

BLl  N ,  BBLm,  s.  m.  t.  de  mar.  leva  da  varare, 

BLlï<iDÀOE  ,  s.  m.  l'action  de  blinder,  cià 
ehe  concerne  U  blinde, 

BLINDER,  Y.  a.  ripar^r  la  (rûicM  eçlle 
blinda* 

BLINDES ,  s.  r.  dI.  arbres  entrelacés  pour 
soutenir  les  fascines  aune  trancbée ,  blinde. 

BhOÇ  ,  s. •ha.  V.  iKAs.  Acheter  ,  ren- 
dre en  bioc  ,  etc.  tuito  imiem^ ,  aW  ingrat' 
M*  —  »  gros  morceau  de  marbre ,  mauo , 
eeppo,  — ,  t.  de  mar.  gros  morceau  de  bois  qui 
sert  k  couvrir  la  télé  des  arbres  d'un  vaisseau . 
testa  di  morOm  4 

BLOCAGE  «  9.  m.  BLocéiiLi ,  f.  rottame  di 
piètre^  icagUi,  —,  en  t.  d'impr.  têtiçra  potta 
a  rovetcio  tn  luogo  di  un'  aftra. 

BLOGHET,  s.ro.  X.  decharp.  pièce  de  bois 
mise  sur  les  plate-formes,  p«ti(<m0.  Blochcts 
de  recrues ,  iproni, 

BLOGUS ,  s.  m.  siëge  d'une  ville ,  biocea- 
tuTâf  blocco,  auedia  aHa  larga»' 

BLOND,  E,  adj.  bîondo^  giallo. 

BLOND,  s.  m.  U  eolor  biondo,  doratot  —  _ 
ardent,  ehe  tira  tul  rotto,      * 

BLONDE,  s.  f.  »oHa  di  merktlo  di  seta, 

BLONDIN,  E,  biondetto,  —,  fam.  gio- 
vane  ehe  fa  il  bellp, 

BLONDIR,  V.  n.  biondeggiare,  in\biofàiîre. 

BLONDISSANT,  £,  adj.  biondeggiani^  , 
doralo, 

BLOQUER,  V.  n*  bloeare^  auediare  alfa 
larga^  — ,  en  t.  de  maçon,  remplir  de  moellon 
et  de  mortier  les  vides  entre  les  pierres,  f  m/?  ir 
voîi,  —  ,  en  t.  d'impiu  mettre  une  lettre  ren- 
versée, mettere  una  leitfta  sotlosopra.  — .  en 
t.  de  jeu  de  billard ,  eacciar  la  biglia  allabuea. 
—  ,  t.  de  mar.  impeciare.  »  * 

BLOT .  s.  m.  instrument  à  mesurer  le  che- 
min d'un  vaisseau,  misuralore,  — ,  en  t.  de 
fauc.  sorte  de  chevalet ,  posatqio, 
.     BLOTTIR  (  SE) ,  v.  r.  s'accroupir,  ranni* 
chiarti ,  rtstrlgncrsi  iut^o  in  un  gruppo. 

BLOUSE ,  s.  f.  buea  del  bigljfrdo.  — .  Y. 

BLArDB. . 

BbOUSER  ,W.  a.  au  jeu  de  billard ,  far  bi- 
glia, — ,  fig.  et  fam.  se  blouser ,  îngannarti 
in  tuo  danno. 

BLOUSSE  ,  s.  f  lana  caria, 
.  BLU  ET  ou  BAiDKAu ,  s.  m.  plante ,  fi^lisOf 
battise^ola, 

BLUETTE,}.  i.favilla,  tcintillii^  favil- 
lutta,  — ,  6g.  petite  pointe  d'esprit. 

BLUTEAU  ou  blotoiil,  s.  m.  tioecio  di  fi<m 
dt  farina*  '        '« 
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BLUTER ,  T..  a.  êtacôiate,  abbitraitifre  g 
cernere» 

BLUTERIE,  s.f.  lieu  oùVoo  bluU,  ^. 
ralterla, 

BOA,  s.  m.  terpentô  groiiUtimo^  ^9g9 
attai ,  ma  tenta  veleno, 

BOB  A  QUE ,  s.  m,  anlmaUito  ch^  Aa  maUa 
tomiglianta  col  eaniglio, 

BOBÈCHE,  s.  f.  canna  del eandelierf,  —  ^ 
hoggiuolo  che  ti  mette  ai  cond^iara, 

BOBINE,  s.  f.  tocche%\o  da  ineai\nare te(a^ 
fib ,  eçc, 

BOBINER ,  ▼.  a.  t.  de  tireur  d'or,  lnca^^, 
nare. 

•BOBINEUSE,  s.  f.  donna  ckBlneanna  t(fify 
sopra  il  roccheito^ 

BOBO,  s.  m.  mot  enfantin,  kaa^  «viif, 
dotore,  | 

BOGAGE,  s.  m.  boteh^to t  telooA^ 

BOC  AGER ,  adj.  poét.  ({ul  hante  les  bois. 
botcherfccio, 

BOG  AL ,  s.  m.  bouteille  à  cou  fort  court  et 
à  large  ventre,  boccale,  ingkistara.  — ,  bou- 
teille ronde  pleine  d^eau  dont  quelques  artistes 
se  servent  pour  voir  mieun,  boecia  di  eristatlo^ 

BOGANE  ,  s.  f.  torta  di  balltf,  immaginato 
da  un  certo  Bœan  a*  tempi  dellireglna  Anna 
d'jiustria  e  che  non  è  più  in  usa, 

BROGARD ,  s.  m.  torta  di  maccHina  cca^  >^ 
Ctti  t*  acciacca  Û  minérale  prima  di  fanderlo. 

BROG  ARDER ,  v.  a.  passer  au  brocard ,  «£- 
eîaccare  il  minérale, 

BROGUET.  s.  m.  t.  deméd,  sôeonda  deeth 
tione  di  legni  tudorifiel,  . 

BOBINE,  s.  r  t.  dq  mar.  ehiglia  del  rii- 
tcello, 

BODINERIE,  s,  f.  torta  d'ImprettUe  am- 
eurato  sopra  il  corpo  del  vatcelh. 

BODINURE .  s.  f.  t.  de  mar.  fltnieetk  ^^•' 
tortigtiata  ait*  argano, 

BODRUGHE,  9.  f.  F.  badokochb. 
,  BOESSE,  s.  f.  ttrumento  dd  inanetitti, 
tcultori,  ecc. 

BOESSER,  ▼.  a.  rimettirû  i  iratii  «'  a^ 

BG^UF ,  s',  m.  bue^bove» — ,6g.  uomo  grom 
e  ttupido.  Œil  de  bœuf,  ocdiio  di  bue  •  'aper- 
tura  ovale  o  rotonda  in  una  tala  :  l'œil  de 
bœuf  de  Versailles. 

BOGUE ,  s.  f.  (7  rtceio  yiklla  caMtagna,^9 
ptsce  marina  a  grand*  o$el^i, 

BOHÈME  ou  BOBéHikii,  bbbb,  s.  ragabood 
qui  dit  la  bonne  aventure. et  dérobe  adroke- 
4nent,  tingano,  tingaro, 

BOGON-U^OS,  s.  m.  albero  di  Java,  Ai 
cui  gomma  é  reputata  un  veleno  toitite, 

BOlARD,  s.  m.  seigneur  et  sénateur  da 
Russie ,  vaivode  de  TransiWanie ,  bojardo, 

BOÎE .  s.  f.  torta  di  ttoffa  d'Amient. 

BOIRE,  V. a.  bere,  bevere, — ,  traeannare^ 
mandar  net  gozzo.-^  à  la  santé -de  quelciu'uB , 
far  brindisi\  bere  alla  talute  cfa/rif no.  ^oîn 
comme >un  templier,  bere  tesita-modo, — ,  û^ 
boire  un  affront,  bere,  top  porter  un'  ingiuria^ 
Trov.  qui  fait  la  faute  la  Doit ,  cki  fa  H  w^h 
fa  la  peniioMa.  Le  papier  boit,  ià  ecrfti 


BOM 

ngÊ^-^f  s.  m.  oe  qa'on  Bojt,  ^êthméa,  U 
bërê. 

BOIS,  s.  m.  Ugno,  kgname, — ,  Iceoma 
é$i  etnfo. — ,  baseo,  stha,  foresia.  Garde- 
bois,  gaardakotehi.  Bois  de  lit,  ieitiera, 

BOISTAGS ,'  s.  m.  baseo  dttC  mtarêiaio. 

BOISÉ»  ÉE,  adj.  j^rni  de  meouiserie, 
ÎMlûvoiato,  îniarsiato.  Terre  bien  boisée,  boê^ 
etÊê,  ê§àfa$ê, 

i^OISEB  ,  T.  a.  garnir  de  menuiaeria ,  m» 

BQISBBIE ,  i.  f.  ouTrage  do  menmierie, 
finiarsiato ,  riniavohiù, 

BOISEUX  ,  BUSE  ,  adi.  iegrmo, 

BÛISILIBR,  ft.  m.  t.demar.  bMcajuph, 
tkê  iBgim  ta  hffna, 

BOISSEA^^ ,  s.  m.  tiojo,  mûggh. 

BOISSELEB.  s.  f.  ttno  stajoy  un  moggio. 

BOISSBLIER ,  s.  m.  cohifihtfr  i  moggi, 

^  BOISSON  r  a.  f.  bwandtk ,  kev^rtggio ,  po' 
xitmê;  aequa  passata  per  h  vinaeeê,  vineih* 

BOIT^,  s.  f.  voiétto,  botioio,  seaiùla. 
Boite  du  gouyemail ,  t.  de  mar.  /'  oeckio  é^lia 
/«  dei  lîmma.-* ,  |»etit  mortier  chargé 


à  poudre ,  mattiq^moriartHo* 
BOITE .  s.  f.  Eva,  il  tempo  éi  kéf  U  vino, 
*  BOITEMENT,  s.  m.  fam.  daudlcation , 

9tMpicamenio. 
BOlTËtl,  T.  n*toppi€ar^,  anéof  têppioud 

BOITEUX,  BUSE,  adj.  nip^a,  ossop-" 
Mitq,   imptdito  dtUe  gamb€.  U  faut  alteadre 
Je  boiteux,  bitogna a$p€Uar  h  90pp9f  cioé  la 

J^ÎTIBR,  8.  ni.  $cat9ia  dm  ekipurgOk^»^ 
botsolajo ,  ehi  fa  tcatolc. 

BOKAS,  s.  f.  pi.  iêU  dibamtagtm  diSur^e, 

B#L  ou  B0LU8,  S.  m.  pUbta, 

BOL,  s^t™*  st  TBiati  BOLAiBas,  espèce 
d*ar^le  friaoïe ,  douce  et  onctueuse  au  toudieF, 
koi» ,  itrrm  sigiéhta ,  ffira  temnUt,  iemra 
boinré, 

BOLET,  s.  m.  gen,  di  fi^ghi. 

BOLÉTITE ,  s.  f.  (am  argHhm  ehû  ha  (a 
forma  d*  un  fango,  '  ♦ 

BOLTY  ou  Li  RiiBirtBvx,  s.  In.  pescedet 
Niim. 

BQLZAS,y.  ol  coutil  fabriqué  de  fit  de 
ootoD  aua  Indes .  Rmbagia ,  sorla  di  fHa, 

BOMBA NGB ,  s.  m.  nn.  gtnaâvigtia ,  ttrm- 
whao,  gran  dUpandio  ne/  manglare  »  nôt  bêre. 

BOMBARDE,  s.  f.  bombarda.  . 

BOMBARDEMENT,  s.  m.  U bomb^are. 

BOMBARDER ,  ▼.  a.  bombardart, 

BOMBARDIER,  s.  m.  bombardtere. 

BOMBASlN,s.  m.  étofle  de  soie,  futame 
à^deux  enTers,  bambagino,  fitsiagno  a  duo 
rowatei. 

BOMBE,  s.  f.  bomba. 

BOMBÉ , Ép, part. et  adj.  euvvo,  pUgato, 

BOMBEMENT,  s.  m,  earuUà ,  U  eonvett: 
BOBJBER,  Tr%.  et  if.  eurvare,  far  eurp^, 

tonvasM,  — ,  en  t  de  bijoutier ,  incauar§. 
BOMÈRIB ,.  s.  f.  t  de  mar.  prêt  à  la  grasse 

ayenttire ,  iorîa  di  pmtitOk 


uma 
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BON ,  s.  n.  U  buoM ,  (a  buma  quaRU  di 
m  easa  ^xtauçnziaU ,  it  taalanziate» 


BOIh  BONNE,  adj.  6110110,  affabUe.  Boir 
bamme,  éiion  urnno,  soêmpiaio,  di  bUtna. 
paitM-^y  utile,  aito,  proprio. — ,  pantog-m 
gioto^  aanvanevole,  -^ ,  en  t.  de  finances, 
faire  les  deniers  boni,  mtrar  maUevadare  dl 
unu  iomm»  di  damara.  Trouyer  bon,  tenir 
bon ,  sentir  bon ,  coûter  bon ,  approvare ,  ra^ 
iitlere  cou  aotiamza ,  aver  toaoa  adore ,  èostar 
asêai  €090, 

BON  AGE ,  s.  f.  baaaeoimdi  htare^aaima, 

BONASSE^  adj.  fam.  templicoy  di  pœo 
ingegno,  dolee,di  buana  posta.  r 

BONBANG,  a.  m.  eorta  di  p^ra  bianom 
ehe  eaoati  nello  vidnamo  di  Parigi  a  javva  aé 
amamomti  d'archiioiiura. 

BOMBON,  s.  m.  t.  d'enfant,  friandise, 
ehkoa, 

BONBONNIERE,  s.  f.  seatola  da  ehieohog 
votgarmente,  bomboniera, 

iON-GHRÉTIEN ,  s.  m.  torta  di  pera. 

BONGORB»  s.  m.  torla  di  noreiso. 

BOND,  &  m.  rejaillissement  d'un  corpa 
âastique ,  baiao.  — ,  saut  de  quelques  animaux  » 
balao,  saSêo.  Aller  par  sauts  et  par  bonds,  a 
eaprieeio ,  senza  disegno.  Prendre  la  baUe  aa 
bond ,  pi^tiar  ta  paila  al  balto ,  cagliar  l'oœa- 
sione.  Faire  faux  bond  à  son  honneur,  uumear 
aseêteeto.         ' 

BON  D  A ,  s.  m.  mlbem  affrieano, 

BONDE,  s.  f.  imposta  délia  eaieratta.  -r-, 
fig.  lâcber  la  bonde  à  ses  larmes ,  à  sa  colère, 
•«iorra  i<  frej^  aile  lagrim»,  alla  tolhrm.   * 

BONDIR ,  V.  n.  sattare ,  saltabellare ,  saiêek 
laro ,  f»  sa/ti.— ,  baiaeéhre ,  andar  babelkmi  : 

le»  agneaux  bondiasent  dans  les  campagnes. , 

fig.  cda  fait  bondir  le  Of^pur,  eomimuouere,  fo/, 
ievar  it  énore, 

BONDISSAIT,  E,ad!).  saUottanU^  bmkeêU 
lante. 

BONDISSBMBNT«  s.  nu  il  sqitoltmro,  U 
balxare.  —  ,  fig.  sollevàmen  ta  di  cuore  per  wiv 
p»gmm»a. 

BONDQN's.  m.  iurae&^lô's  chîuta,  toc- 
diiume  di  botte^ 

BpI^PNNER ,  V.  a.  mettre  un  bondon , 
chiudere,  turore ,  serrare,  tloppare. 

BONDON  NIEBE ,  s.  f.  tuee/iiello  da  b^UnL 

BONDREB  ,  s.  f.  uecello  di  rapina, 

BONDUG,  s.  m.ar6aica//o  $pino»o  doit'  In- 
dia.      ^' 

BON-HENRI,  s.,  m.  espèce  d*aiiseriae, 
plante  ^hênopodÙK 

BONHEUR  ,  s.  mu  folieiià ,  pwoiperiià^ 
tpaiaf  ara.— ,évèneaielit  heureux,  ^aoiiavcaiara. 
Depuis  que  je  n'ai  eu  le  bonheur  de  tous  Toir» 
da  ehe  non  ho  avafo  U  torte,  la  forti/ina  di 
uodervi ,  eee,  — ,  adv.  par  bonheur ,  per  buona 
tortè ,  fortunatamento» 

fiqjfiHOMIE,A  f.  fam.  dabb^aggine, 

bomarietà,  bontà. 
BONHOMME ,  s.  m.  uomo  bonario, 
BOfHGHON  ,.a.  m.  booehotta d^ta  farnaee, 
BONIFIER,  T.  a.    no  sa  é\i  ^ère  guo 

des  terij^,  wûgHpMtêM  remdgr  mûgUotê. 
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BONITB,  8.  f.  iorta  di  petee  m«rcmr. 

BONJEAU ,  s.  m.  (agr.)  due  faiCtMi  di  Uno 
aàUi  insieme» 

BONJOUR ,  s.  m.  6i<0ii  di ,  buon  giomo, 
ta  rivûrisco»  ^ 

BONNE ,  s.  £.  nom  donné  à  la  goorernante 
d*an  enfant ,  C^ja,  — ,  Oboi.  ierva. 

BONNEÂU ,  s.  m.  t  demar.  tegnaU  dêW 
tuuora. 

BCffïNE-DAME,  a.  f.  V.  AmaocM. 

BONNEMENT,  ady.  «//a  buoMy  tehietia- 
menté,  êinccramenté,  ntUuralmenie. 

BONNET.». m.  habillement  de  télé,  6er- 
retta^foggta ,  eappeUo,  Prendre  le  boonet, 
prender  la  laurea  dottaraU.  Donner  le  bonnet, 
addottorarê.  —,  t.  de  palais 9  la  chose  a  passé 
à  Tolëe  de  bonnet,  apieni  vofi,  di  eomun  eou' 
g^nto  e  gradimtnto,  — ,  fam.  avoir  la  té|^  pc)b 
du  bonnet,  euvrê  itizxotOf  eotlerico,  pnmio 
ûtPira. 

BONNET ADE,  s.  f.  sbemttatay  eappei" 

UlttLm 

BONNETBR ,  t.  a.  tbtrrtttare ,  far  rive- 
rwza.  Fam. 

BONNETERIE,  5.  f,  l'arte  del  berreitajo, 

BONNETEUR,  s.  m.  fam.  bêrrctiino»  ma- 
riuoio ,  truffalore. 

BONNbTlER,  s.  m.  berraitajoy  ehe  fa 
0  vende  le  berretle. 

BONNETTE,  s.f.  t.  de  fortifie.  toHa  di 
tiparo,  —  »  pl*  t.  de  mar.  sorte  de  petites  Toi- 
les ,  eoUettaeei, 

BONNE- VOGUE ,  s.  m.  (de  l'ital.)  mari- 
nier de  rame,  buonavoglia,  gajfotto  volon- 
farto, 
•  BONSOIR ,  s.  m.  buona  sera ,  buona  nottê* 

BONTÉ,  s.  f.  bontà,  eeeeltenza»  —,  beni^ 
gnità,  liberalità,  dofcezza,  amorevole^a, 
— ,  eortetia,  piacevotézza.  A]pexlab<intéde... 
abbiaie  la  bontà,  eompiaeelevi ,  ti  eompiae- 

eia. 
BONZE,  s.  m.  prè^  chinois  ou  japonais  « 

bonzo. 
BOOPE ,  s.  m.  poisson ,  tpeci^di  tonno. 
BOOT.V  ift.  espèce  de  chaloupe^  boot, 
BOOTÈS ,  s.  m.  const^ation ,  boote. 
B0qXj1LL0N,s.  m.  vieux  mot.  Jf.StçBE- 

ton. 

BQRAXfS.  m.  eritoeoUa  ,  boraee,  eorta  di 

iate, 

BORBORYGME  ou  boibosishi,  s.  m.  sorte 

de  vent  dans  les  intestins,  gorgogUo  fgorgO'^ 

gtiamento. 

BORD,  s.  m.  ettremitâ  ^  orloy^lembo, 
marea,  margine  p-orliecio,  — '  des  rivières  et  de 
la  mer,  riva^  ripa,  $ponda,-^  de  la  mer  seule- 
ment ,  lido ,  ipiaggia,  —  d'un  vaisseau ,  bordo , 
fianchi  d'una  nave ,  %  la  nave  ttuta  :  rece- 
voir sur  son  l)ord.  Vaisseau  de  haut,  de  bas 
bord,  grandt ,  piceolo.  Avoir  un  mot  sur  Je 
bord'  des  Jèvres,  tnlla  clma  délia  Hngaa,  «— 
^poét.) ,  les  s(vnbres  bords*  le  rive  d^lloSiigé, 
deli'  Acheronie, 

BORD  AGE,  s.  m.  Itgnami  ehe  rirééien  di 
fiuni  il  bordo  é  utta  nave* 

BORDÂT ,  1.  m.  ttaffk  d'EgiUo. 


BOS       , 

BOBDAYBR  *  ▼•  n.^  t.  de  mar.  b&ré^g" 
fiarOf  star  sullê  volte, 

BORDÉ,  s.  m.  galon  d'or»  d'argent  ou  de 
soie,  naetro,  trina,  merlettod*oro,  d'arg§nto, 
di  seta ,  eer, 

BORDÉE ,  s.  f.  décharge  de  tous  les'canons 
d'un  des^tés  du  vaisseau.  — ,  marche  du  vais- 
seau quinbrdaie »  bordata. 

BORDE L,  s.  m.  bordelio  ,  poêtribolOf  lupet* 
mire,  poreile. 

BOKDELIEBP ,  s.  f.  pesée  di  aequa  do/ie, 

BORDEBIEFrT,  s.  m.  farté  di  aéoparare 
gli  imalti  in  piena  piitura, 

BORDER,  y.  a.  orlare*  àreondare^  fr^ 
giare  9  atiùrniare.  Une  grande  allée  d*arbres 
bordant  la  rivière  ,  alberi  alliseimi  adombrano 
le  tponde  deifiume, —  (  mar.  ) ,  cotieggtare. 

BORDEREAU  ,  s.  m.  mémoire  des  espèces 
diverses  qui  composent  une  somme ,  nota. 

BORDIER,  adj.  tî  diee  di  vaseeUo  eheba  u» 
fianeo  piit  forte  delC  altro. 

BORDlGCE,s.  m.  t.  de  pèche,  ^^eoa  </î 
ehiuêa  per  pîgliar  petee* 

BORDO YER ,  v.  a.  eerta  maniera  dilavo' 
rare  in  smalto,  ^ 

BORDURE ,  s.  f.  orlo,  emiee.  —,  bordara. 

BORÉAL,  E,  adj.  boréale,  eetientrienaie, 
aquilonare, 

BORÉE,  s.  m.  borea,  aquUone,'  trammi' 
tana  ,  greeo ,  rovajo  ,  vente  eettentrionak* 
■*  BORGNE ,  s.  et  adj.  cieco  d'an  oeehio,  mo- 
nocolo ,  gaereio.  Maison  borate ,  eata  m» 
cura.  Cabaret  borgne ,  bettom ,  osteria  de. 
mal  tempo.  Compte  borgne,  eonio  imbnh 
gliato.  Conte  borgne ,  foûi ,  raeanUp  da  Ae- 
ehiarella, 

9ORGNESSE,  f.  r.  t.  bas  et  inj.  eieoi  da 
un  oeehio.  *  ' 

BORNAGE,  s.  m.  t.  de  pal.  igmimaùime 
de'  eampi ,  il  porre  i  limitin' 

BORNÉ  «  s.   f.4imHe,   termine  ^  eonfhu, 

pietra  ù  alêro  ehe  tpartitee  i  eampi,  —  ,  ^pi<- 

^laitrino  ehe  ti  ^me  aile  porte   o  tango  te 

mura  per  impedireehe  le  voiture  non  (e  dan- 

neggino.  • 

BORNERA,  V.  a.  porre  i  limiti,  i  îerm'mi; 
terminare,  limiiare,  eireondare;  rittrignere 
eireonserivere,  rimerrare.    . 
^     BORKOYER  ,  t.  a.  viftr  ^nn  seul  œil, 
vedere  da  uif  oeehio  sotOi  tbiecare, 

BORNOYEUR,  s.  m.  eotui  ehe  prende  (m 
mira  eon  un  oeehio  per  vedere  êe  una  eota 
dirittJt 

BOKTINGLE^  s.  f.  legni  da  ria&ar  U 
tponda  deita  barea. 

BOSAN ,  s.  m.  gpezie  di  beoanda  fatta  con 
miglio  bollitonetf  àequa. 

BOSEL,  s.  m.  t.  d'arch.  V.  toeb,  abtia- 

GALE. 

BOSPHORE ,  s.  m.  détroit  qui  sépare  Aux 
conlmens  et  Csit  conumnoiquer  deux  mers, 
bosfûro.—  de  Thrace^  «7  cmafe  di  Coêianti- 
nqpolL  •         ■•^ 

BOSQUET*  s.  m.  boiehello. 
'  BOSSAGE,  s.  m.  pierre  saiUante  dlm  mur, 
d*une  colonne,  bozzo,  boizo. 
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BM8B,  s.  t  gùbha,  Merigao.  —  »  f nmarf , 
mfmtmrm,  botta.  — ,  terrain  plein  de  bosses, 
Unmto  m,  momliceiHtSêuguaiL — •  ouvra^  de 
nÊàthoÊÊepopên,imnuÊgiMdirUîêvo9  a^- 
Ml«  iT  arehUttimrm,  —  (vén.) ,  U  ffrimt  eoma 
^  m  eerpo  ekê  miidti.  ^-^  (peint.)  «  trarailler 
d'après  U  bosse,  riirÊm  dal  modêUo.  — 
(mar.) ,  boeeUi  éa  fuoeù, 

BOSSBLAGB,  s.  m.  travail  en  bosse  sor 
delà  Tsbselle,  lavoro  d*  iiwaiw. 

BOSSELÉ,  BB,  adj.  se  dit  de  certaines 
feaiUes  des  plantes  qui  sont  comme  ciselées 
aatarellement,  Aanioeca/«f0,»rîeeîiif9. 

BOSSBLBR,  ▼•  a.  travailler  en  bosse  sur 
de  U  TaiaseUe,  sor  de  l'argenterie»  iavorar 
d^  Ineavo* 

BOSSBLURE,  s.  f,  Utvero  fudKmlê  ehê  teor- 
§m  mpra  U  fogÙa  di  csHa  pitmH* 

BOSSE  II  AN  »  s.  m.  second  contre-maître 
d'un  vaisseau,  Aofimm. 

BOSSBH  et  ataosBia  m  cAble,  v.  a.  a6- 
hottmré  0  ibattofê  «lia  gomenm» 

BOSSETTE,  s.  f.  petit  rond  âevé  en  Bosse 
aoL  deux  cfttés  du  mors  d'un  cbeval ,  bcrehim, 

BOSSIER,s.m.(verr.)  mtMiro  ehériduee  ia 
koûia  in  Uuira. 

BOSSOIRS  on  bossiobs,  s.  m.  pi.  t.  de 
mar.  deux  pièces  de  boit  pour  soutenir  l'ancre, 
grum  di  eappane* 

BOSSU ,  DE,  s.  et  adj.  gobbo,  ierignaîo, 
gikboêo,  — ,  à  Végard  d*un  terrain ,  dUuguah, 
^ieno  di  moniieêUi. 

BOSSOER,  V.  a.  faire  des  bosses  à  la  vais- 
selle qu'on  laisse  tomber,  meeiaecare,  far  guai- 
cA#  botta  sut  meiaUi, 

BOSSY,  s.  m.  albêro  cT  AfrUa,  ii  eut 
frmtio  Êomiglia  a  unapora  aUungaîa, 

BOSTANGI-BAGHI,  s.  m.  intendant  des 
jardins  du  «and-seigneur,  bottangh^batêki, 
BOSTON  •  s.  m.  giuoeo  di  carte. 
BOSTRYGHITE .  s.  f.  toria  dî  pieira. 
BOSUEL,  s.  nu  la  seule  tulipe  odorante» 
tatipono  edoroêo. 

BOT,  a4i>  m.  pied-bot,  pià  etorio ,  dietorlo. 
gtraooUo.  — ,  a.  m.  groa  bateau  flamand,  bolto. 
BOT  AL,  adj.  m.  letfou  botal,  e  port  ara 
eko  trovaei  ira  le  due  aurieoie  dei  euore, 

BOTANIQUE,  s.  f.  scienoe  des  plantes, 
botaniea» 

BOTANISER,  v.  n.  andaraUa  riurea  de* 
mmpliei,  dêiP  orbe,  deUe  pianie. 

BOTANISTE,  s.  m.   boianico ,  eempli- 
aîfta* 

BOTANOMANGIE,  s.  f.  divination  par  le 
mavcn  des  gantas,  botanomanzia, 

BOTANOPHILE,  s.  m.  botanofih ,  ehe  $i 
diîeiia  di  botaniea,     • 

BOTHRION,  s.  m.  t.  de  méd.  eerU  uieeri 
9êiia  eortksa» 

BOTRYS,  s.  UL  (bot.)  botri.  Nom  spéci- 
fique d'une  nrmandrée.  V. 

BOTRYTE,  a.  m.  sorte  de  cadmie  brûlée, 
botrite. 

BOTTB,  s.  f.  moaaa,  fasteih,  faseeito, 
fateio.  -*,clians8arft,  <l««a/0.  En  bottes,  botté, 
«(«MBf(il0.  A  propoidebollea,  fam.  f«iu«  m9- 
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fîv».  Avoir  dn  foin  dans  ses  bottes,  oner  già 
rieeo,  —,  coup  de  .fleuret  ou  d'épée,  botta, 
iioecata,  — ,  ig.  porter  un  coup  de  botte,  em- 
prunter de  Targent,  dore  una  ttœeata.  —,  t. 
de  bot.  radiée. 

B0TTELA6E,  s.  m.  action  de  lier  en 
bottes,  HfarfattetU  diâeno,  pagtia,  ace. 

BOTTELER,  v.  a.  affaetetiare,  affateiare, 
H  far  foMieUi  dipagiia,  diHenOf  eee, 
BOTTELEUR ,  S.  m.  cm  affatiella. 
BOTTER,  y.  a.  fore  elivaii.  Se  botter,  mgt" 
tant  gli  étirait,  etivatartL 
BOTTiER,  S.  m.  ekifa  itivalL 
BOTTINE,  s.  r.  stwatetto. 
BOU ARD ,  s.  m.  eorta  di  groego  marteUv 
da  teeea  :  ueaeasi  anOeamente  per  far  U  eoniJ 
atte  monete. 
BOUBIE,  s.  f.  ueeeih.  V.  ro0. 
BOUBIL,  s.  m.  ueeeih  aejuatiea  tf*  JmO' 
riea, 

BOUG ,  s.  m.  60ce0 ,  eaprone,  eapro.  — ,  t« 
de  oomm.  oêre» 
BOUG  AGE,  s.  m.  êpeàe  di  pianta. 
BOUG  AN,  s.  m.  luogo  preeeo  î  ulvaggî  ovg 
faano  abbrutiolire  e  ieecar  le  eami.  — ,  ^m- 
tieola  ehe  usano  a  tal  effetto,  — ,  fig.  et  pop. 
pottribolo,  lupanare, 

BOUG  AN  £R,  y.  a.  affumar  eteecar  eama 
eome  i  eelvaggi.  — ,  v.  n.  andar  a  eaeeia  dé*" 
buoi  ealvaiiehi.  — ,  dans  le  style  corn,  et  satir» 
bordellare ,  putianeggiare, 

BOUGANIER,  s.  m.  caeciatore  di  buol 
salvaticL  • 

BOUGARDE,s.  f.  coquille  bividve,  euat 
di  bove, 

BOUGARO,  s.  m.  eorta  di  terra  iîgiUata^ 

BOUG  ASSIN ,  «•  m.  eorta  di  bambagina^ 

BOUGAUT,  s.  m.  metta  botte,  pieeolà 
botte  di  mereanziO' 

BOUGH  AGE ,  s.  m.  pattone  di  terra. 

BOUG  BARDE,  s.  m.  t.  de  sculp.  ^nr* 
dina ,  eorta  di  eearpelb» 

BOUGHE.  s.  f.  boeea.  Dire  de  boucbe,  dl 
viva  voee.  Prendre  sur  sa  bouche,  risparmiarei 
dalla  boeea»  — ,  chez  le  roi,  talone  dovo 
t'  imbandisee  la  real  monta.  Officiers  de  la 
bouche,  gonlituomini  di  bœea.  Gheval  fort 
en  bouche ,  eavallo  duro  di  bocea,  ehe  non  o6- 
beditee  al  morto*  — ,  Touverture  d'une  pièce 
d'artillerie,  boeeUf.  boeeatura.  — ,  au  pi.  boo^ 
ehe,  imboeeatura  </«*  ftumi, 

BOUCHÉE,  s.  f.  boeeon»^  morutlo,  boe^ 
eata. 

BOUGHER,  T.  a.  turare,  ehiudêrt^  eer^ 
rare,  etoppare.  —  Esprit  bouché,  ingegnoot" 
tasou  —,  fig.  boucher  un  trou ,  pa^or  un  de» 
bito.  Se  boucher  les  oreifles .  ne  vouloir  point 
entendre ,  stop  parti  gtio  reeehi, 

BOUGfiER,  ÈRE,  s.  beeeajo,  maeoilajo} 
beceaja. 

BOUGHERIE.  s.  î.  maeetto,  beeekerta.  -^ 
ueehione,  maeello,  etrage,  ttratto^  tterminio, 
tagliamentOy  abbatlimento. 

BOUGHET ,  s.  m.  bevanda  fatta  d*  tiequa, 
aueehero  e  eannella.. 

BOUOHETVRB»  s.  f.  ce  q^i  sert  I  bou- 
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<^er  «a  pré,  une  teste*  de.  «M«4fiuAb  ehUiêM^ 
ripàrp»     , 

BÔUGHIN«  ft.  m,,  t.  de^inar.  la  partie  la 
plus  largf;  du  corps  d'un  Tauwau,  Urghuxm 
eàMma  œ  una  nave, 

BOUOHOIR»  «•  m*  plaqw  de  fer  {xmr 
boudier  If^.four»  dUtaim, 

BOUCHON  y  s.  m»  iar^eeioh^  iéffo.  Boo- 
ijion  de  paihe,  de  foin ,  9<r«/$n«£efe  ^  torUfro^ 
— ,  rameau  de  Tetdure  q«*on  oltbelK  aax  m- 
bweU  t  etc.  fraiea.. 

\B09GH0NNERa  V.  a»  Dkettre  enlxiiachoB. 
V.  GBirFoiriiM.  —9  fig.  ccÂeler^  Boodiooiier 
un  cheTal,  ttropkcuure  un  eap^Hû  cam  «n 

BÔUGUOT,  s»  m.  luago  nul  Udo  dêl  imam 
eottrutio  pèr  peteare. 

BOUCLE  9  4.  f;  espjke  d'anneav  à  fims 
usam,  fihbùif,  fbbMgUos  fermaglio.  Boude 
d'oreine,  oreechinot  ptndente,  —,  fig.  anneaitt 

2He  font  les  ^cheveux  fri^,  rieeiot  HKatfo. 
oucle  gibecière,  mhrUllo  o  eampanelh  éit 
portimi,  Mettre  on  matebt  sous  boude»  méfier 

fia  marimro  ^'/p^i- 

fiOUCLËlJLEN't,  s.  m.  agUbUannUo  di 
una  eavalia, 

feOUCLER ,  T.  a.  affibbiare ,  fibbiare.  Bou- 
cler une  catale ,  mtH§r  una  eampoMuti»  n  uma 
mvada,  —  de^  clieveux,  arricciaré  i  càptUL 

-  un  port  y  chiuder  un  p^rio^  t  entrnin  d*  van 

porto,  »  4  * 

BOUCLETTE,  s.  t.  (c&asse.)  petit  anneau 
des  lices ,  campanilla,  torta  di  rote, 

BOUCLIER,  s.  m.  teudo,  rciêita,  tofga. 
-1,  poét.  eUpeo,  —,  fig.  seudo,  aitn^  éO#^ 

*  iÔUÔôN .  s.  nu  hoceone.  Donner  lebou- 

con ,  avvtùmr»'  , 

BOUDEÀ,  V.  n.  dar  tegni  di  dugmioM 

fur  Iruta  ciera  t  taccndo, 
BOUDERIE,  s.  f.  action  de  bouder.  V, . 
BOUDEUR,  s.  m.  celui  qui  boude.  Vi 

Bouosa* 

BOUDÏIH ,  s.  m.  boyau  plein  de  sang  et 
4e  graisse  de  porc  assaisonnés,  sanguina^, 

—  (arcb.)  ♦  gros  cordon  dé  la  base  d'une 
ooloone ,  ioro ,  6a<t(ma.— ,  t.  de  mineur,  torta 
J*  ra^io.  I^eseovi  à  boudin.  V.  iKséoar. 

BOUDiNfi,  s.  L  noeud  du  milieu  d'un  plat 
de  verre,  «orfa</«jw><fo- 
ÊOÛDlNlEBE,  s.  f.  im$utop€T  U  itmgui>- 

m 

**BOtiï)lNtiRB,  s.  t  (mar.)  enrdoppe 
de  cordages,  ta  eienta  o  ghirlandn  dnii'  <m- 

60t3DQIR9  *•  ™*  f  «««''<'  *  onàiç  gàbi' 
n^tiodidùnna,  »  ,      r 

BOUE,  s.  f.  fango,  loto,  Umaeao. 

BOUÉE,  s.  L  U  de  mar*  ugnaiêMe  an- 
cfff^,  —  ,  t.  de  cbapd.  vapore  cU  s'  alza  nêUo 

BOUER.  ▼.  a.  t.  de  monnaie,  uguagtmre  la 
fiuidUà  dclto  montio.      ,  

nie».  V.  le  mol  \\ai.  patadina. 
.B<K9BU3L;,  EUSB,  ad|.  fkngmê,  «Meap, 
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/cmat*.  :KrtfMipn  boneuse,  êtèmpu  '«a  kmns 
mneehùrtn, 

BOUFFANT,  B .  ndj.  jn  èouiSs ,  qui  f«- 
rait  gonflé^  se  dk  des  élollei^  ehe  Hu-gonfloi' 
algniOm 

BOUFFE ,  s.  m.  sptin  éi  mnl  Les  boaffd^ 
(de  l'it^),  gli  mwitiêie  0p9mU^  in  Pn- 

BOUFFÉE,  i.!  ^tt/)Sy.Bo«ili]6èdereift,de 
cbaleur,  de  fièTro.,  toîp[io  di  i^to,  wtmpn  A 
enhro^  fjgïrnem,  ftbbro  pasuggiârà. 

BOUFFER ,  T.  a.  pour,  enfler  les  fooes,  à 
n'a  guère  d'usa^,  gonfinr  k  gamido.  On 
dit  Caoïilièrenient  qn'nn  nomme  MnlTe  de  (to- 
lère, êb.uffare.  — ,  se  d&t  pins  orâinaîrenifcift 
des  étoffes,  gonfiare,  sotlwarû, 

BOUFFETTE,  s.  f.  iuippa,  fàéeo  daéL- 
valti,  —,  tema  OéUdêU'^têèr&jnàmîmnèH» 
gnhro» 

BOUFFI,  lE.part  fig.  hemme  beaffi  d'or^ 
gneil  etdeTaoitéi  ffn/w^  ttnmd»^  piéfh'^ûr- 
goglio»  Style  boum*  ftm^,  mnpoikno, 

BOUFFIR,  V,  a.  etn.neseditaup 
que  d'un  chien.  V.  Birvi.nn. 

BOUFFISSURE,  s.  f.  mfiti4(ÎM$^  gék" 
fiexza,  — ,  fig.  du  style,  ampotlotità» 

•ROUFFOIR ,  s.  m,  ^affioUù  du  bt/bbaj. 

BOUFFON,  OMNE,  s.  btiffimê,  êm^m^, 
giuilaro* 

BOUFFOliNEB ,  v.  «.  éugùnar^^  «uf^ 
nôMgiur^^  frr  U  buffm», 

BOUFFONNERIE, s.  Uém^f^nena»  mn^ 
natan  aiultorm^  to$derîn, 

90UFFR0N,s.  m.  (b.mt.)  aom^rigaire 
de  la  sèche ,  teppia, 

BOUG, s.  m.  fiitû déih  lanieme Om êî ie- 
lobra  nel  Giaponêf  m  oommenmmrimê  Â* 
marti* 

BOUGE»  s.  m.  petit  cririnet  aiipt^B  d^ine 
chambre,  eamermo^ntannotta,  —  >  t  de  ton- 
neliers» le  milieu  de  la  futaille  dans  sa  paHiela 
plus  élevée,  ta  panda,  U  gmfh  éaiU  b&ni 
— ,  t.  de  mar.  la  rondeur  des  baux  et  des  ttt^ 
lacs  d'un  navire»  ^moUataray  arcéHtra. 

BOUGEOIR,  a.  m.  sartn  di  cnntfMWM 
t^nza  pUfie  p  col  nunrôoi 

BOUbER ,  V.  ft.  maoverti ,  cm^im  ifinh  Û 
est  plus  usité  avee  la  négative  :  ne  fA  bodM, 
ne  bouger,  non  mover  pUdo. 

BQUGETTE .  s.  L  bolgia,  vaHgià, 

BOUGIE,  s.  f.  candota  di  eerà,  eato,  ^) 
en  chirurg.  Unta  ineerata. 

BOUGIER,  T.  a.  mettre  de  la  cire  sur  les 
bords  d'une  étoffe ,  îaceMir». 

BÔUGIËRE,  s.  f.  roté  utata  in  Piwmum 
ptr  la  pesea, 

BOUGON ,  s.  m.  pop.  borèottoite. 

BOUGONNBB,  v.  a.  et  n.  pop.  gronébr 
entre  les  deols,  borbottaro, 

BOUGRAN«  a»  m.  bugrakoi  tOHadi  tra- 
Uccio. 

BOUGRANÉE,  adj.  f.  toUe  boogranéè, 
i€la  apprestata  eome  U  bugrane, 

BOUILLANT,  B,  adj.  éoOtnU, fervent. 
— ,  fig.  boiUnit ,  ardania^  ferméo^  fotna. 

B0U1U.ARD',  a.  tt.  t.  <k  «*.  ««KHhl 


Bon 

taUlLIftB»  fl^f.  perHêàmiflMaiàri,  -^^ 
eerlê  éeih  ekê  m  metie  aih  gtoffe  éi  Haut. 

BOUiUifiR ,  V.  a.  caiar^itfsf  f  tttqùi  êoila 
piHtea, 

BOUIIiU)  *  m,  iÊttùy  Mfil^  ea/ikdto/- 

BOVIUIS.  B.  L  iicts  Râtelé»  etiTaAs, 
M»0A ,  eAtf  M  m  <U  iatie  e  fitrimm. 
BOUIiiliiH^  v.ik  koMim.  -^^imtm^,  fur 

ftOI)ItLITOI9B,  •.  m.  i.  ée  nomiftlèv 
donner  le  bouiUitoire,  §$NMr  i  p&ki^i  tntHaUo 

BOUlLLOiBl^  s.  f.  «pèM  de  rmcMi 
piMpre  à  Aiire  èeuiJlk'  de^'eau',  wrt»iâlo. 
BOVI LLON ,  s.  m.  Ôolla ,  scna^Oo  vhêfbt' 

S'en  boùlUan  o«  <ktek,  lOMo^iAito  ^/cfoi*; 
Bft  les  prenÛMï  boèilloM  dfe  m  ootère ,  twl 
^rîmo  imp€tû  dùth'êdBmi»,-^,  en  t*  âeintrècb. 
atcrsMBnMcnmoM  mUavmlla,  JMuiUon  d'M«> 
MUwmê  ^  mmua. 

BOXJiLLOll-UAlfQ  en  moeAiib^  9.  ta. 
plante ,  tassobarboMêo. 

^OCiLLONNBMEKT,  s.  ta.  MiaMiAo, 
èotiieamenio* 

BOUlLLOIfNSE  »  y.n.  ^oUii^  btMràite, 

BOUiUiOtTB,  s.  f.  ^'Hro09  éi  mM».  •^, 

bowBoiiP^  V* 

BOUIN,  s.  m.  eeHa  quantité  di  mAUtm 
unité  intUme  fmr  éÊTtkro  ia  ikêià, 

BOUlë.  V.  MMi. 

BOUISSE»  s.  f.  outil  de  cordonniers  )  te>» 

BOULAI  E ,  s.  f.  eampo  pmntato  di  Iftaliêk 
BOUikANGBRv  ^BK^  s.  fah^^  ptOAt- 

imm. 
BOVliAJTCBB,  T.  a.  ftrUpmm^  fkr pmtû, 

BOULAMERIB,  s.  f.  f  àm  iTi  fêf  il 

pmm.  —*  >  le  Ken  où  Fon  fait  le  pnû ,  /ïiitio. 

BOULE,  s.  f.  gloioj  .f^ia,èfBm,  patif^ 
têêài  grumes  Jfoaftr  dbx  boules»  tf /Ai  A^ecté, 
Alk  paMrfMAs.  Teair  pied  à  boole,  ao  jeu  de 
qMn^  moHerê U  p'mdc  at  segnù ;  et  fi|.  emr 
assidao  md  «n  teimrA  Faire  une  cboM  a  boule 
Tue.  fetiM  riMMMP,  «Ms  àaiarda. 

BOULE  AU  >  s.  m.  Utaila,  ûtèêro  moHo 
ctmdide  e  ^ite  fm  toiiiii  mermmm^ 

BOULÎB ,  s^  f.  t.  de  chandelier,  f^du  déi 

BOULEB,  Tb  D.  par  rapport  aux  pigeons, 

BOUL&T ,  a.  ta.  p9tta  di  emmone.  Boulet- 
nnige  ,  pmUm  infMKta,  Boulot -rataé,  pal  h 
ÏMatemrfa.  —  %  gtuntura  dei  plad*  dei  eavaitL 

BOULETÉ.  ÉB.  adj.  t.  demaoëge,  diaui 
di  Ml  eavalh  tka  ha  il  piêda  thgato* 

BOULETTE ,  s.  f*  polpetia, 

BOULECX,  t^m.eawalh  itou  hath^tML 
farié,  •*,  fam.  c'est  un  bon  bouknx ,  11011  é 

tmo  dP  inaûgno,  ma  frcva^ilia  molto, 

BOUliBV&RT  ou  aoaLarâa»,    1,    n« 
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b^amrde,  éÊêtkn^^  -fipafOf  i&tfiipiêno,ph>- 
pugnaeolo,  — ,  k  Paris,  luogo  di  bôl  pa»* 
99ggio. 

BOULEVERSEMENT,  s.  m.  ditaraim, 
teompigliêy  ravina,  — ,  fig.  Honearto  nagli 
affkri, 

BOULEYERSER,  ▼.  a.  dUtraggere,  à^ 
bàitêPê^  rmiiwf,  ri^êidapû,  ie&mpiglittre, 
ditfare, 

BOUUFVU«)  tti  f.  <j«oaa  a  ia)  iam.  ioiéza 
attemume, 

BOULiCflB ,  a.  L  e$H9  vteto  di  t^ra  in 
asaytfj^  lemavi. 

BOULIER,  s.  m.  Morta  ditgfe  pttdwreeeia* 

BOULIMIE, s.  €.  grande  faim,  li^é^uénte 
et  àt«c  défaiUaoce^^ttiiW. 

BOULIN,  s.  m.  trou  dans  «n  «ofombîev 
pour  dcvner  entrée  aux  pigeons ,  ùeclû  dalla 
ùohmlH^e.  Trous  de  boulin  dans  les  bâti- 
mens  ,  buehi  de'  ponti. 

BOIILINB»».  f.  t.  de  tear.  dier  «  la 
bouline  ,  pour  diresur  lec6té>  oivara,  andttra 
a  arza ,  alla  banda» 

BOULINBR,  ▼.  n.  (mar,)  rnidareaor^i^-, 
valer  dans  un  oamp^  rvéara  :  on  lui  a  bouline 
ses  bardes ,  pou. 

BOCLiNEUR,  a.  m.  êotddto  éhe  tuba  nai 
wmntpo. 

BOULINGRIN,  s.  ta.  pièce  de  gazon  dans 
an  iardin ,  vardara, 

BOU LINGUE,  s.  f.  ecrta  piccola  vth, 

BOULINIER,  s.  rok  vaisseau  qoi  va  ft  la 
bouline.  V. 

BOULOIR ,  9.  m.  instrament  pour  délaver 
la  diaux ,  hottero.  ^ 

BOULON,  s.  m.  t.  de  cbarpeatcrie ,  che- 
ville de  fer  »  chiavarda* 

BOULONNER ,  v.  a.  t.  de  charp.  fermaè^ 
an  peazo  di  lagnantê  ^  quatcfm  aAhi  eatà  ton 
ana  tavieehitt  di  fitro, 

BOUQUE  ,  s.  f.  itretto  di  mafa. 

BOUQUER,  V.  n.  et  a.  en  parlant  d'no 
sintte  on  d'an  enfant,  baciart  farzaiamente  : 
on  lui  a  fait  bouquer  ses  verçes.  _ ,  (rg.  e^ 
dore  alta  fàrta^ 

BOUQUET,  8.  ta.  inûtzo  y  maszetia, 
ma*2oiinû  di  fieri,  — ,  assemUage  de  cer- 
taines choaes  ,  grappoh ,  mazza  ,  pénhino  , 
gruppo*  " 

BOUQUETIER .  s.  m.  voêù  da  fiori, 

BOUQUETIÈRE,  s.  f.  m/m  dia  kjgnda 
fiori, 

BOUQUETIN ,  s.  m.  tlambweo  ,  eapra 
taivatica, 

BOUQUIN,  s.  m.  veechioeaprone.  —,  flg, 
veeehio  luuuriosa.  — ,  ttéro  vecchio  0  di  paeh* 
tfuatirini,—,  itmàtdiio  de' lepritde' eonigli^ 

BOUQUINER,  V.  n.  andar  eareando  libri 
vêcchi.'^f  en  parlant  dalièvre,  montara,  ao- 
prire. 

BOUQUINBRIE.  s.  f.  ammaêto,  eom-' 
méreio  di  libri  vecehi. 

BOUQUINBUR,  s.  m.  qui  bouquine.  V. 

BOUQUINISTE,  s.  m.  ehe  fa  eommtrcîo 
di  libri  veechi, 

BOURA,  s.  f.  eerfv  ttaffa  di  aafd  a  hna. 

S. 
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BOURACAN.  i.  m.  (M*  camelot,  «a- 

fiOURAGANIER .  s.   m.  fabbrieaior  di 

baracano. 

BOURBE, s.  f.  le  fond  des  eaux  croupis- 
santes des  étangs  et  des  marais ,  maUa  , 
meima,  pantanû^  Umaeeio,  fanghigila, 

BOURBEUX,  EU  SE,  adj.  fangoto,  /*- 
maceiosoy  melmotOy  btolente, 

BOURBIER,  s.  m.  pmtaiw,  pantanac" 

BOURBILLON,  s.  m.  marelay  mareiumê* 

BOURBONS,  s.  m. pi.  travi  eke  iOêtûngimo 
te  caldaje,  verganL 

BOURCER .  ▼.  a.  V.  câacu». 

BOURCETTE,  s.  f.  ou  mâche,  plante» 
vateriana  damestiea.  Fam. 

BOURDAIGUB,  s.  m.  tarla  di  pû$ml9. 

BOURDAINE,    s.  f.  arbrisseau,  tptÙB 

d*  ontano. 
BOURDALOU  ou  BooaDAM)OB ,  s.  m.  car- 

done    di   eappeUo.  —,  ttoffa,  —,  eantaro 

biilungo, 

BOuRDE>  s.  f.  pop.  menzogna,  bugia, 
baja.  —,  t.  de  mar.  ta  veta  maettra  maggiore 

délie  galère. 
BOURDELAI ,  s.  m.  wr<fl  rf*  KWfl  ^«a. 

BOURDER.v.  a.  meniire ^ burtarsi / pop. 

BOURDEUR,  EUSE, s.  pop.  menUiore, 

BOURDILLON,  s,  m.   legnam»,  dogliê 

BOURDIN ,  s.  m.  fruUo  timtle  alla  petea. 

BOURDON,  s.  m.  groasa  eampana, —-^ 
bastone  de'  pellegrinh  bordone.  — ,  U  matdiio 
deW  api,  pecchiùne,--  (  impr.  ) ,  latetatura. 
—  (  mu».  ) .  faux  bourdon ,  falto  bordone. 

»' BOURDON  NASSE,  s.  f.  tpeziedila- 

BOURDONNEMENT,  s.  m.  le  bruit  des 
bourdons,  etc.  rombo,  roMO,  ronzio,ronxa- 
mento,  »/ ran*anj.  —  ,  fig.  mormorto,  bubi- 
^ll0  ,  sufolamento  d'orecchi, 

BOURDONNER  ,v.  n.  roMare^  rombare. 
.^ ,  mormoreggiare, 

BOURDONNET ,  s.  m.  (  chir.  )  pcUt  rou- 
leau de  charpie ,  tasta ,  ttueUo. 

*  BOURDOKNIER,  s.  m.  pelUgrmo. 

BOURG ,  s.  m.  borgo,  castethf  terra. 

BOURGADE  ,  s.  f.  borgo^  borgala. 

BOURGÈNE  ,  s.  m.  eoria  di  arboteeth, 

BOURGEOIS,  E,  s.  habitant  d'une  ville 
avec  droit  de  bourgeoisie ,  homme  aisé,  bor- 
geuy  borghese.—ypar  rapport  aux  ouvriers,;/ 
padrone  dcl  commercio ,  d  padrone  di  casa. 
Les  bourgeois,  4  borgheii,  la  elasiemedia  délia 
cUlà.  — ,  adj.  commun  ,  bon ,  mauvais ,  sui- 
vant le,  Mibslanlif  auquel  il  est  joint. 

BOURGEOISEMENT  ,  adv.  alla  maniera 

de'borghai. 

BOURGKOISIE,  s.  f.  Oorghena. 

BOURGEON,  s.  m.  le  bouton  qui  pousse 

aux  arbres,  gemma  ,  Oollone.  —.le  nouveau 

iel  de  la  vigne  ,  poUone^  germoglto,  — ,  bg. 

BOTJRGEONNER,  v.  n.  jeter  des  bour- 
geons, gmmare,  germogliar^.  — ,  le  visage 


lui  botttgfeodfee,  agU  ka 
belle  tul  vito, 

BOURGMESTRE ,  s.  m«.  uo  des  premiers 
magistrats  de  certaines  villes .  kergonuairo, 

BOURGUIGKOTE,  s.  f.   borgogncitéi, 
êoria  di  armatura  di  têêia* 

BOURJASOTTE,  s.  f.  espèce  de  figue, 
brogiotto, 

BOURRACHE,  s.  t  plante potagète,  bor- 
raggine ,  bcrrema, 

BOURRADE,  s.  f.  l'atteinte  qu'un  lévrier 
donne  à  un  lièvre  qui  court,  prêta .  — ,  mîf9 
data  eolealeic  dell'  arehibugio, 
BOURRAS.  V.  BOUE. 

BOURRASQUE,  s.  f.  bunaeea^UmpmU, 
turbine,  — ,  fpHmna.  — ,  fis.  capriedo^  mai 
umore ,  modi  teonel  o  vilUau»  -^ ,  eattivo  traU 
iamenio, 

BQURRE,  s.  f.  poil  de  plusieurs  «nimaas, 
6orra.  — ,  itepaeàûh  délie  armi  da  faoeo.  —  « 
bourre  lanioe,  borradi  lana,  — ,  bourre  toa- 
tice,  la  laine  qui  tombe  des  draps,  eimaiara, 
barra.  — ,  stoppa,  — ,  fig«  superfluiîA  vUe. 
BOURREAU ,  s.  m.  beja,  earnefiee, 
BOURRÉE,  s.  f.  êoriadi  faecma.'^^  fOr^ 
di  ballo ,  e  la  tua  aria, 

BOURRELEE ,  v.  a.  ne  se  dit  qu'au  fig. 
straziare,   tormentare,  inquietare» 

BOURRELET  ou  booblbt,  s.  m.  es- 
pèce de  coussin  rond  et  vide  par  le  milieu, 
carello,  eereine,  — • ,  enflure  qui  survient  au- 
tour des  reins  d'un  bydropique,  enfiaUt,  gwr 
fie^za, 

BOURRELIER, s.  m,valigia}o. 
BOURRELLE.  s.  f.  la  femme  du  booneau, 
bqjetta. 

BOURRELLERIE,  s.  f.  tirazio  t  eeemph, 
tapplizio. 

BOURRER,  V.  a.  metter  h  stopaedoh 
nelV  arehibuto,  —  ,  eirappar  il  pelo,  e  dieeti 
del  eane  ehe  integuendo  la  lèpre  le  ttrappa  il 
pelo  co*  denti.  — ,  pereuotere,  malirattare, 
BOU  RR JGHE ,  s.  f.  paniera  da  potlami, 
BOURBIERS,  s.  m.  pi.  pailles  et  ordnret 
dans  le  blé,  eireppole. 

BOURRIQUE,  s.  f. ânesse,  atina,  mieeta. 
— .  méchant  petit  cheval,  eattivo  ranmino. 

BOURRIQUET,  s.  m.  lorta  ditnaeehina 
per  aUarpeti  di  toîterra,  borricckette, 
BOURRIQUET,  s.  m.  atinelh, 
BOURRIR ,  V.  n.  U  de  chasse,  se  dit  du 
bruit  que  font  les  ailes  des  perdrix  quand  elles 
partent,  lo  ttrepltare  délia  pernice  gtiondo  ti 
leva. 

BOURRU  ,  UE,  adj.  brusque  et  chagrin, 
burbero,  faniattico,  bisbetico. -^Vin  bourru, 
vifw  ùianeo  nuovo  ehe  non  ha  bollilo. 
B0UB6AULT,s.  m.  torta  ditaliee, 
BOUfiSE,  s.  r.  borta,  tatea,  tcarteita. 
Coupeur  de  bourses ,  iagliabarte,  bortajaoh, 
— ,  en  Turquie^  cinq  cents  écus,  borta. — , 
où  les  graines  de  certaines  plantes  sur  pied 
sont  renfermées,  guscio,  baecello,  borta. — , 
lieu  où  s'assemblent  les  marchands-  et  ban- 
quiers, borta,  loggia. — ,  pension  fondée  dans 
uq  collège,  potto  gratuite  m  un  toUegio,  Avoir 
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le  diable  dans  sa  bourse,  9ssere  tenta  danaro. 
Sans  bourse  délier ,  tensa  tiortarû  un  quat- 
trino.  Paire  bon  marché  de  sa  bourse,  vantarti 
di  aver  avuto  una  cota  a  m'mùr  pretto di quM 
cA«  jî  é  pagata. 

BOUfiSEAU,  s.  m.  ioiln  di  piombo  nêUe 
âpêrlurê  de*  ietti  di  iavagna, 

BOOBSETTB.  s.f.  bbrnita. 

BOURSIER,  EBE,  s.  bortajo,  ehe  fao 
9$nd9  êcrte. — ,  cki  é  maatenuio  in  un  tallegio, 

BOURSILLER ,  t.  n.  fam.  metter  eiateun 
h  tua  parie  m  una  tpeta, 

BOURSON ,  s.  m.  bartelUno  de'  eakoni. 

B0URS0UPLA6E,  s.  m.  ampoUetità, 
genfietza  di  siUe, 

BOURSOUFLEMENT,  s.  m.  (cfaim.)  c7 
gtmpâni  d*  un  eorpû. 

BOURSOUFLER ,  v.  a.  enfiar  lapelie  :  le 
▼ent  boursoufle  le  visage.  Visage  boursouflé, 
^niio  gonfla.  Style  boursouflé ,  ampoltotù.  Cet 
bomme  est  un  gros  boursouflé,  un  paihne  dm 
vinlo, 

BOURSOUFLURE,  s.  f.  gmfieMa, 

BOUS  A  RDS,  s.  m.  ^.fumi  del  eervo. 

BOUSCULER,  T.  a.  fBm.gettar  di  qna  e 
di  là  ;  tpingere  da  cgni  parte,  urtare  eentinua- 
mania, 

BOUSE  ou  BOVKB ,  s.  f.  bavina,  êuina,  ttetw 
di  bue. 

BOUSIER,  s.  m.  espèce dlnsecte,  teara- 
faggio. 

BOUSILLA6E ,  s.  m»  muro  o  akto  co- 
âirutto  di  fango  o  di  terra*  — ,  ouvrage  mal  fait* 
êavore  mal  fotto, 

BOUSILLER,  T.  a.  eaetruire  an  muro  di 
terra, — ,  fie.  aeeiarpara ,  ateiabéaitare, 

BOUSILLBUR,  EUSB,  s.  muraiore  di 
eala  mura  di  terra.^^^  fig.  eiabbattino ,  guasta- 
mesfieri ,  eatti^o  operajo, 

BOUSIN  ,  s.  m.  teorta  dalle  pieire  di  mm. 

BOUSSOIRS,  s.  m.  pt.  t.  de  mar.  et  de 
cbarp.  travi  dello  tperane, 

BOUSSOLE,  s.f.  butêola  detta  eatamita. 

BOUSTROPHÉDOIf ,  s.  m.  (du  grec), 
tirta  maniera  di  terivere  altemativamanta 
dalla  dritia  alla  tinistra  e  vieeverta,  eome 
fannati  i  tofctu  na*  eampi», 

BOUSURE,  ft.f.  terta  misfara  per  pulir 
le  manete, 

BOUT,  s.  m.  extrémité  d'un  espace,  d'un 
corps 9  d*an  outrage,  eapo^  eêlremitdn  fine, 
punta.  Un  bout  d  homme  oo  de  garçon ,  «11 
omieciattolOf  un  bambolino»  Le  bout  de  la  ma- 
meHe,  eapeaxah ,  papillay  punta  dalla  mam^ 
mella.  Bouts  d'ailes ,  le  groete  penne  dell*  ali 
#  un  aeeelto ,  ehe  eervono  per  iterivere,  —  de 
flambeau ,  de  bougie,  de  chandelle,  moeeôla, 
—  •  pour  on  morceau ,  une  petite  portion  de 
certaines  cboaes,  petea,  pettuoh,  boeeone.  On 
dit  adr.  è  chaque  bout  de  champ ,  ogni  mo- 
mania,  agni  poeo,  d  futto  paeto.  Mettre  bout 
à  bout  •  aeeumulare ,  matter  intieme.  Le  haut 
bout ,  le  bas  bout,  il  primo,  e  t  uUimo laogo 
a  patio.  Bout  de  fleuret ,  boitona  del  flareiia. 
— ,  en  parlant  du  temps  et  des  choses  qui  ont 
de  U  durée,  fine,  termina.  Bout  de  l'an ,  an- 
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fihertttriOt  Être  à  bout,  ettere  agit  ettremi  , 
non  taper  piU  a  quai  partito  appigliarsi.  De 
bout  en  bout,  da  un  eapo  aW  alirn.  Haïe 
au  bout ,  fam.  aneor  di  pià ,  avanti.  Venir  à 
bout  de...  penir  aeapodi.., 

BOUTADE ,  s.  f.  grieeîo,  griedolo ,  caprie* 
eio ,  ghiribizto ,  biaaarria, 

BOUTANT,  adj.  m.  t.  d'arcb.  mot  qui  n'a 
d'usage  qu'avec  les  mots  arc  et  pilier.  V. 

BOUT- A- PORT,  s.  OL  eapiiano  del 
porto, 

BOUTARGUE,  s.  f.  œufs  de  poisson  salé, 
ueva  di  petee  marinato  eon  ta/e  e  aeeio ,  délie 
quali  ti  fa  una  tpeeie  di  taUieeia,  — ,  butttb» 
gra,  botterita, 

BOUTE,  s.  f.  t.  de  mar.  botte  d*  aequa  dolea 
periaiaggiaiari, 

BOUTE ,  EE ,  adj.  t.  de  manège,  eavaUoeka 
ha  la  gambe  diritte, 

BOUTE  àU  00  Botrr  db  ooivai,  s.  m.  t.  de 
mar.  toria^di  reie  da  peteare. 

BOUTEE,  s.   f.  (arch.)  torta  di  tperona» 

BOUTE-EN-TRAIN,  s.  m.  il  primo  cheee- 
ata,  — p  tarin ,  petit  oiseau ,  lucarine.  — ,  an 
pi.  des  boQte^€n*train,  fam. 

BOUTE*  FEU,  8,  m.  incendiario,  — ,  canna 
da  dure  fuœo  al  cannane,  — ,  eolui  cha  gU  dà 
fuoeo,  —,  fig.  teminator  di  diteordie,  di  tiz- 
aania ,  eommettimale» 

BOUTE-HORS,  s.  m.  jouer  an  boote-hors, 
en  parlant  de  deux  hommes  qui  tâchent  de  se 
débusquer  l'un  l'autre  de  quelque  emploi, 
charge,  etc.  fore  a  teavaUarti,  — ,  fig.  et 
fam.  fa90ndia,faeUiià  di  esprimeni,  — ^  t.  dis 
mar.  battoni  di  eoUeltaecio. 

BOUTEILLE,  s.  tûatto^  bottiglia.  —  ^ 
prov.  être  dans  la  bouteille ,  ettere  dei^tegreta, 
— ,  ampoule  on  resaie  pleine  d'air  qui  ae 
forme  sur  Teeu  qoand  il  pleat ,  bolla ,  tona- 
glio, 

BOUT£-LOF,s.  m.  t.  demar.'piècedeboîs 
ronde  aurdevant  des  vaisseaux  de  charge  .qtii 
n'ont  point  d'éperon,  butta fuori  di  mura, 

*  BOUTER ,  V.  a.  V.  hbttbi.  Bouter  un 
cuir ,  t.  de  oorroy.  teannare.  Bouler  de  lof, 
t.  de  mar.  andar  alla  banda ,  a  orza, 

BOUTBROLLE,  s.  t  ptmtale  di  tpada. 
—  ,  t.  de  doreurs,  punzone,  lieeio.  —,  t.  de 
serruriers ,  catiello  eon  t  agù  ehe  gira  colla 
chiave, 

BOUTE-SELLE ,  s.  f.  t.  de  guerre,  tegnale 
per  montar  a  cavallo, 

BOUTE-TOUT-GUIRB.  s.  m.  fam.  et  bas, 
dilapidatore ,  tàalacquatore. 

BOUTEUX  ou  BOur-DÎi-QO&vaB,  s.  m.  petit 
filet  attaché  à  une  fourche,  tpeeie  di  vanga- 
juola, 

BOUTIGLAR ,  s.  m.  bailello  per  nutrire e 
tratporlar  il  petce  vivo, 

BOUTILLIER,  s.  m.  grand  boutiUier  de 
France,  bottigliere, 

BOUTlQtfE ,  s.  f.  bottega^  fimdaea, 

BOUTIQUIER ,  s.  m.  bottegajo,  T.  de  mé- 
pris. 

BOUTIS,s.  m.  t.  de  chasse,  laogo  dove 
ruffolano  i  eignali. 
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BÛOTISSB,  fl.  f.  piÊê»a  in  «n  «WM. ,  «Aif 
eôlh  na  lar^kêzxA  tpwgû  à»  fuatL 

BOUl^OIR.  s.  m.  iastruinciift  des  mairé- 
dianxi  îineathf9^rat»ia,  -*-«  grtigao  del  eignah* 
—  ,  t  de  corroyeur ,  fûm  ia  êGiamar^ ,  da  pêr 
tttrt  e  da  pargiare» 

BOUTON  ,  s.  m.  èoito»0,  gtmma  dégUak 
btri  —,  6g.  b&llm  cha  nêsee  in  nariê  parti 
del  eorpo.  — ,  bottone ,  botkmeinâ^  palfina  49 
jgM  abiti*  Bouton  de  feu  »  hûitûnA  da  cofitêrio. 

BOUTON-D*ARGENT,  s.  m.  nomedl^ 
ftihê  puaù^m 

BOUTON-DB.  AOSB,  j.  m.  (hifit.  uat.)  «onf« 
dk  ^xnubifftiAm 

BOUTON  -  D'OB ,  s.  m.  fiotê  ^  an  Ui 

BOUTONNÉ,  ÉE ,  part.  hoauM  boute>iHiék 
9kpo,  mùterioto, 

BOUTONNER  .  t.  n.  U  tt  dit  det  arbrs, 
gêrmogiiaraf  eptmtan. •^. ,  t.  q.  lier,  seirer 
BTec  des  boutons, abioitçtuurê^  affibèiarôf  aitt 

BOvVoNNBftlE,  I.  f.  U  lavera,  ê^  hct- 
Éam, 

BOUTONNTER,  s.  m.  bêtitmtgÉh 

BOUTOJVmÈas.  ji.  t  peUte  taillade <i6ns 
m  ha^,  atolo,  ooêhieUe^ 

BOUTRIOT,  s.  m.  tpetiû  di  bali^ 

BOUT-SAIGNEUX,  §.  m.  k  cou  d'us 
vceu ,  d\iD  movton ,  tel  qu'da  lie  wad  à  la  bou- 
cherie, eoilù  di  monlow^  èco. 

BOUTS-RlMÉS,  s.  m.  pi.  9ima  dtàa. 

BOUT0RE ,  s.  f.  fafiauche  séparée  de  l'aN 
brt  et  qui  étant  f^^ntée  en  terre  y  pf)e|ldJ^«^ 
ciïit^UarbateUa^     . 

BOU¥ARD ,  s.  m.  «lavieaa  dont  an  se  ser- 
.▼ffit  pour  frapper  les  momnaies»  «orla.  di  fmn^ 
Ulh.  ^-  «en  t.  de  mané§^,  bgaecA» dai  fiOffo^Utu 

BOUVEMJSNT,  s.  m.  MramMfa  dfi?  fidêr 
gnami. 

BOKiVEWf ,  s.  ta.  tpMiô  di  Mugaetio 

BOUYfiBlE,  i^,  £  bovUê,  êicdU.da  hmL 

BOUf  ET,s.  Bk  sorte  de  rabot,  tnùortatojo, 

BOUVIER,  ERE,  f.À^/â»,  boaro,  -rr, 
vUlano,  ^-  *  constellatioD ,  U  tarro  di  booêê, 

BQU'VIILON,  5.  m.  dim.  bug  gitwme, 
gioveneo  i  tonUo. 

BOiJYRE^IIi,  s.  M.•pitM>iBe,espècc.d'olr 
seau , /rm^(ie//o  marino. 

BOXER  ,  V.  D.  (dePangl.)  fitraéik  pugna, 
giuoeare  a'  pugni, 

BOXEUR ,  «.  m.  eelui  qui  boxe.  V. 

BOYAU ,  s.  m.  buéatiQ  yOtiêêtinos  tleiceale 
de  boyaux,  érnùi^  rûttura,  alUntaiuBa^cre- 
pâtura.  Cheval  qui  a  dn  boyau,  qui  n'a  point 
de  bovâu,  cha  ha  bnoni  fianchi^  che  é  «aase 
/Imc^.'Gordeà  boyau,  corde  d'ioAtrament de 
musique ,  corda  di  minugia<, 

BOYAUDIER ,  s.  m.  cpiui  cM  fa  ie^  corda 
di  tninu^ia. 

BOYÉ,  s.  m.  prei&americantK 
.BOYBH ,  s.  m.  namcêilfl  fiamminga. 

BRAC  ,  s  m.  bracco ,  sorta  di  cane. 

BRACELET,  s,  m.  braceialôUo,  maniglia^ 
tmaniglia. 


reapiwe 


URAQHJ^.T.o.  (ipar.)  Y,  »Mas^ 

llRA^^OQ^Tr  s.  in,  tortà  dieane  da  c«|^V 

B^AÇ^f  Af'*.^»*!'^!-  ^.d'aoat.  dal  braeeio^ 
(Atinanntiol  brqccifo»  ïfracclfç,  l^erfsl)raichiaqx> 
nervi  braceiali, 

^H AÇ44.f  Q ,  V  HV  P^it  d'un  ouja ,  t^nta^io^ 
orsicello.  Inus. 

BRACHYÇi^APQIE.s.  f.  Carl^HC  ob- 
bitptfiatifrn^  ^r^ci^ra/m. 

BRAClllYPTIÉË  ,$.U%.  de  uiéd. 
\\fi^  qqurl^  ^  brachipnw. 

BB  AGH  YSGlEN.ÇRlf:^,  ^.  çke.  H  t'am- 
bra eori^, 

BRACmSTOCROVB.  s^  f<  o^^^mM» 
eicbidt, 

BUACMANK,  VMi^^p«  <h«  ^^^vn ,  s.  m. 

philosophe  ou  prêtre  indi^  »  kfqemtfno ,  Ifm- 

Wif»^ 
BRACQN ,  ^  p.  iréfi^m,  a^ana, 
BHAQQMEIt ,  yf,  p.  eaeoifm  fwctivftifte^^ 

ml^^tlffHiHrre, 
BRACONNIER ,  s.  m.  eaeciaiare,  ckfçm- 

eia  fur{^çmmU^ 

WAPYPiSP$IB ,  s.  f.  t>  méd;.  aigeation 
iMe  e(  iamr&itc,  k^t^ii^w* 

BRAGUB,aaA60Bs,  bsaqui,  diagob,  s.^^ 

dA  n^r*  eor4«  p««^ft  m  U^^ion  4ei9wii  àt 

canon ,  braea. 

gliare,  —  ,  mitlantarti, 
BBAJ  »  s,  p.  espèf«  de  fonlron.»  «d^nfina, 

BRAIE,  s.  f.  linge  dont  q^  eni^pim  ^ 

4ecr«^  4^  enfimi»)  ^f*«  «^*'  /lw«»^  — • 

chez  les^im^mw»»  Mmm«W>  fft'  tiByfan^. 
rr-  g  bfsme»^  5^  f.  pl«  Iwt-d^-çtwuw^â  miP  en 
«a  aeiifi  ii  est  YiewK ,  A>ve^« 

BRAILLARD,  E.,^  aa^j.  gr^eeftifiiar^:, 

BRAILLE,  s.rt.4epéches/[<i((i;<'<>m* 

AftAllOiAB,  ,v  in*  grtifichiar^,»  i<f^(#r». 

jmroi^tit^^  ^rmg^^fp,  fap  ohi^m»  éfw- 

4^1»  «.«(i^ir  ^  «pc;#^  ^<»  et^  dd  j^fyfit^n  »  4f- 

BRAILLEUR,  ÇUSB,  B4j..y.|iM,)f<MIHV. 
m^^ea,!^  àf<m^9^.p  d^ev4  .qw  WAH  ^^ 
souvent ,  niiritore. 

URAIMBKT*  s.iQ*aî4es  ^n^i  .ip^g^io. 

l^AIRfi»  V.  n*  s^4î^  4m  w  de  râne  >  mgr 

aR/kl$JE.>s.i:  ^gè;«^<K:^. 

BRAiftIE&.«..W^  ^rAci<\itf,,d9»Ai  ffirntg 
mettono  U  (a^giaApenfa* 

BRAlM«àS.  §.  f.  bMidiém.  d$'  fym^  p§r 
otiitMUitr  la.  b/fagk^ 

BRAMER  «  V.  0.  K.dit  du  m  4v  ^i^  g^r 
éara, 

BUAMIN  ou  sajiMiiiaft  &  qi.  b^ami^ip' 

BRAN» s.  m.  marin,  ^qua^eheru,  «lewd- 
Bran  de  son ,  or«i«Aa((ft,.<<«mlMr«» 

BRANCADE3 .  «.  i^  pi*  brmM,  gruppo  di 
entetu  da  gaUtotti .  ^Çeu  usité. 

BRANCARD,  s.aué«f«//40  $ori^di  léttfgtu 
— ,  tiai^kê  di  cârimnutiiwç» 


B&A. 


JB1N0HA6B  ,s.wui  rmntdiun  W«M. 

BAANQHS,  s;  (•  ramo  tP  aibtrê.  — ;  pL 
nutic  ^e//6  ««Ml.  --?,  foifia  if  mia  fiunigjia  éi 
ttm  9Uê*o  tépptt,  —  y  rami  deUê  eo^na  di  un 
ttrvû.  —  y  oste  dtlla  briglia.  Branche  de  cooh 
mtsct^  ratnû^  capo  di-  tommtreia.  Brandies 
ii'afChvAt  t.  d'orcb*  tpigotL 

BRANCHER ,  t.  a.  en  parlant  d'an  volew, 
^■^«^000»  a4  «»  A^Ainx  — ,  en  parUmt  de&  oi- 
aeavsL  »  patarsiut  «arono ,  imknKmr^ 

BRAKCHfi-VIISiNfi.  V.  ACâvci». 

BAAMCHI9R .  s.  b.  oêmlio.  di  tapmu  cA« 
wtLdi  fw>atta  wi  frasea  • 

BBAMCttlBB ,  ».  i  jpl.  orgaaes  Mspiratoi- 
resdeapoÎMons,  httmakm. 

BRANCHU  »  US,  adj.  qui  •  btaaooap  de 


BRANDAGB,  s.  f.  iniingolo  provmsalê^ 
BBAliDS.s.  f.  pelU  ariTuste.  iooptu  Cam- 

imaw  pieBM  de oes arbustes,  muuekia* 
BR ANDEBailRG»  *.  t,  êakoffo,  mmtêelto 

^métiohû,  gahèanB.  •*>,  s.  Ok  sovfe  de  boa- 

toonière,  a/amaH«« 

baAKD£VIJi»  a.  M.  (de  l'àRem.)  eau-de- 
▼ie,  acquavite, 
KBAJIDByillIBR,  ÈR£,  $.  êhi  tm  wn- 

BRANDLLliBMBNT  ,  s.  m.  o^ifoMMa, 
ntaio.  * 

JUI4.BUHLLBB,  ▼«  a.  A^(««v,  Muators^ 
tnuovere  in.  qua  e  i»  Aî« 
.     BRAUBlLIiOlRB»  s.  f.  bahiaçoire ,  U  don- 


"^BBAVPIB,  V.  a.  agiter  iia^iaiiae,  wi|i- 
Telot  en  menaçant,  brandire,  imbnandh^, 
im/^fpmré^  BBlere»  u  ballot /un  liomme 
tout  brandi, m  un  tratto,  tal  quaie  n IrMwâf . 

BRAIUMIR ,  a.  n.  tfi4mv  di  paglià  aeeeta 
—  »  corpi  o  malerta  ûeeue  poriatt  via  4r/ 
«Miio'm  g»flaénine  ifHiMMMifo»  -^,'  itprioH  di 
pm§im  ehB'Wâitmùi  mtf  etanpi  pm  àuficors  cAa 
aas  aafiféthW*.  -r,  %  }e»bsiBMDaa  dp  la  dU- 
«%rAe»  de  k  flfoerBe  diik. 

BRANDONNER  ,  iw  a.   braadopnei  un 

BHipi»  wmAîwê  Ipeiffii  df  pàglim^ 

BRABLAIif,  E,  adj.aMv|<itii(a,  oKOkmU, 


BB ANLB ,  s.  m.  vaeillamgnto,  crotlamfnêÊ, 
•apMA.  Airten  IwaBlay  a«Mr#  m  malo  pit  far 
MM  «0ta.  Donner  le  branle.au]^  autres ,  avpitme, 
laiftia  m  mohk  IMtfe  en  branle ,  iHûêmmi^ 
nmr  gli  ûffari ,  avviwrli,  — ,  espèce  de  Ht  Sus- 

rdadb^s  léiTamean,  bptmda»  Branle-bas 
lia  i^r.)f  «OBiflHaodeaient,  oti^hiêdi  métier 
giii  h  htmitù,  -^9  espëe&  dc'danse,  treteone, 
iriBuHê^balloiMwêêonàK 

MABLEMBNT  »  s.  a.  kûreottanwmto, 
m^Ua^  imèimmtmmtOs 

BRANLER,  t.  a.  mu&vere,  teuêtêtê,  di- 
tnûfuu^,  agièam*  -^,  t^  n.  iûKoikirê  ,  cAdeg' 
àuÊra, ,  fatiMMUM ,  themtiré  ,  vaeiihre»  Ne 
Branle  paa  dé  là .  «011  nm>er  piedê ,  tta  ehèko, 

BRANIiâlRE,  s.  f*  itmié  o  ««m  kUieata  , 
ÊÊÊk^êhêù  fa.Mi^  4/<è4«Mi«  — ,  tdeôbaase,  un 


béron  «st  &  la  bntnlotre,  f  akom  vm  tk  ai^ 
eottuo  vofoaruote. 

BRAQUE,  s.  m.  cbien  de  cftasse ,  tpech  di 
cane  da  eaceîu ,  braew. 
BRÀQUEMARÏ,  s.  m.  êcimitarra,  stûtta,, 
BRAQPEMEff T ,  s.  m.  iituasione  di  «M 
etainone  potto  m  mira. 

RRAQUER,  ▼.  1^  afpuniy^  v;ti^  çfLjtrjip^é, 
pTtftder  fattitram 
BRAQUES,  s.  f  ^\.  if  branche  dê/ganfh^. 
Bl^ASr,  s.  ô).  hrdteio,  Airoir  1^  PT^s  re- 
troussés', etteré  iêraceiaio.  -^,  fis.  bras  (\ç 
mer,.  6raerà>,  êtwûHo  di  mare.  — i  canal  oa 
rivière  qui  se  sépare  en  deuiç ,  en  ^rois ,  bracàîo 
di  un  fume.  — ',  cbandeliers  qif oç  attache  à 
une  muraille ,  braeeio  ,  '  venfolà. ,  —  ,  t.  de 
mané^él,  ^  gamba  davakti  df^l  cqvauc.  ■  À 
bras ,  adv.  a  '  fiftta  di  braeeta,  A  tour  àé 
bras,  ean  htta  §ua  fiiTxa.  A  p\('îiis  tir^^  k 
broectaU.  Bras  dessus ,  '  bras  des^uç  ^  pm 
eonpdenta,  A  bras  ouvert  ,  a  braceh.  aper^ 
le ,  èon  ginbifô.  Gliaise  à  br^s  ,  ptdia  â 
braeeiuoU.  Bras  de  balance  ^  bras  ^  lé^' 
"vier,  Unéa  o  raggto  petatorô  dum  biianctQ, 
/java  if  (III  biiieo.  .    .      ^ 

BRASER.-v.  a.  t.  d'anrtwirier.  Joindre  fléuj 
n^orceaux  de  fer  ensemble,  eatdàr^y  o^i^hufÀt 
nare ,  rtutUàre, 

BRA81BB ,  s.  m.  feu  d^  ebarbons  a^dens  ; 
brqee,  bragia,  —,  bas^ip^  de  qo^élal.  p?^|n  îl^  Cfe 
feu ,  braeie^, 

BRASILVBR)  ▼•  â.  feiregtiHer  çp  pev^dè 
temps  sur  de  la  b^se,  c^0r«l{9(ff<  ^  fA?'''^''' 
lo/ore. 

BRA9QUB,  s,  jfk.  mâanj^  ^y^>Ç  ^  ^^ 
charbon  plfé  dbnt  on  ébdu'K  ^intérieur' des 
fourneaux  des  fonderies,  $qrta  finUmûco  eéh 
eu*  ilfk  V'  tnteridri  (kmfmihrit. 
BRASSADE  .  s.  f.  torta  di  rete. 
BRAS)? Age,  !L  flp.  diritto  ehd'avevq  t^p^ 
I^Hàkfre  deth  têeeû  par  k  9pe$a  di  faibrita. 
'  BRASSA  RU,  à,  mv  partie  de  rafemure  q|{ri 
couvre  le  bras ,  bfaemale. 

Brasse  «  s.  t  ^raed»,  miêura  dt  dé- 
versé lunghêzze,  Paiit'de  brasse,  un  fort  ^nd 
paftt ,  pane  da^suppe.  —,  t.  de  inari  miâura  di 
^piedi. 

BRAS^Éfl ,  s.f.  auttiBt  quVn  peut  contenir  • 
entre  ses  bras ,  Irraeeiuki»  ' 

BRASS^BR,  T.  a.  remuer  avec  ses  bras,  rî- 

mf^ar\y  ifiiridere,  tkmeohtre,  B|>asser  de  la 

bière,  fat  fat  birra.  Brasser  \ei  vergues,  t. 

de  n>ar.  braeçiafe  i  pennoni  ,^  t^ettjOpU  in  erma 

•  da  poppaaprua,  eéaiiirgar  k  maniigtiey 

^  perché  veneano  arastmiaffnantt. 

Bf(h89BmV,s.V.luogodovesi  fala  birrm, 
BRASdE^R,  TOSe;  s,  èpiut  eha  fit  la 
birra  e  la  vende  ait'  ii^jgrûtMO, 

BllASSlQAlRÉS,  s.  et  ûàj  pi.  bruehi^  e 
f^falle  de' eavoli.  '' 

'      BRAAISIGOURT,  a,  m.  eavalh  nafo  cofta 
gambe  in  mxcit^ 
'  BRÀSiilÈRBS,  s.  &  pi.  nftadl  ifre{to 

Siubbone  ,  giubbptiho\  Tenir'  quçlqu*op  en 
rassîèi%s,&ns  un  éta^<Se  contrainte,  icner 
eoH^,  stretbo,  - 
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BRâSSm ,  s.  m.  tUiû  deihi  hirra^  4  k  Mîptta 
•hirra  amUnutavL 

BRASSOIR,  s.  m.  t.  de  monnaie»  omna 
4k  rimêseotar  Poro  e  f  argenio  net  kagno. 

BRASURE,  8.  f.  endroit  où  sont  brasées 
deux  pièces  de  fer,  saldaturm. 

BRATHITE  ou  fABiiriTi,  ».  f.  torta  di 

BRAVACHE,  s.  m.  faux  braTe,  bnwaeeio, 
^paeeone,  êpaeeaiwmtL 

BRAVADE,  s.  f.  brwaU ,  tgridamênto, 

BRAVE ,  adj,  corasgloêù ,  intrepldo , prode» 
l^nve  homme  fùnesi'uomo,  gaUintuomo,  —, 
en  mauTaise  part ,  tghérro ,  tagitaeanUmL 

BRAVEMENT,  adv.  fam.  bravammtê,  cou 
^oraggio^  dôttrtunêntê, 

BRAVER,  Y.  a.  bravare^  minaeetare  al* 
ikramtnte.  BraTer  les  dangers ,  affrontarc , 
andar  inemtro  ai  pêrieoli, 

BRAVERIE ,  s.  f.  iam.  tfoggio  negH  abiti. 
.  BRAVO,  a(j|j.  italien  que  Ton  emploie  ad- 
rerb.  pour  applaudir»  6rauo,  brava,  bravU' 
simOf  brauUiima. 

BRAVOURE,  s.  t  bravura^valorû,  eorag- 
gtù,  — ,  au  pi.  prodezuL 
.  BRAVER,  s.  m.  braekierê.  Faiseur   de 
bravers ,  braehitrajo, 

MRA YER ,  y.  a.  enduire  de  brai  un  yais- 
seau«  intpeeiar^t  ipaimarê,  ungtre^  impias- 
trar  di  eatrame, 

BR AYETTE ,  s.  f.  la  fente  du  devant  d'un 
baut-de-chansse ,  breneheita, 

BRATOrC,  s.  m.  Vi^e ,  intidia. 

BRÉ ANNE ,  s.  f.  sorla  di  tela. 

BRIDANT ,  s.  m.  petit  oiseau,  anto, 

BREBIAGE.s.  m.  diriito  ehê  si  tîigwa 
sulié  pêeore. 

*BREBIETTE,&  f.  petite  brebis,  agn&iU, 
pêeoreita. 

*  BREBIS ,  s.  f.  peeom ,  peeonlku 

BRÈCHE  «  s.  f.  breeeia ,  aperlura  ,  rotiura* 
•— ,  fig.  attoMO ,  scaua ,  uHo ,  farita,  -^ ,  sorte 
de  marbre,  brêeda, 

BRÈCHE-DENT,  s.  qui  a  perdu  quelque 
dent  de  devant ,  tdmtato» 

BRÉCHET,  s.  m.  Herno,  otio  dei  pwHo. 

SRÉCIN ,  s.  m.  «11^110  di  fnro. 
REDI-BREDA,  1.  m.  t.  buriesque,  fa- 
CKO  •  pronio  di  paroie  e  di  fatti, 

BREDINDIN ,  s.  m.  (mar.)  petit  pdao  pour 
enlever  des  fardeaux ,  paranàùno* 

BREDIR ,  V.  n«  riunire  eon  eueUoforU  i  et- 
gnoni  ô  timiti, 

BREDOUILLE,  s.  m.  t.  du  jeu  de  trictrac, 
avoir  bredouille,  ester  net  easQ  di  vineer  dop' 
pio,  -*^  fig.  et  fam.  sortir  bredouille  d'un  lieu, 
d'une  assemblée,  uuir  eomt  si  é  mtrûiû,  smxtt 
eaneiusione  di  ni^nU, 

BREDOUILLEMENT,  s.  m.  borbotiamm- 
f9,  bttrbugliamgniô. 

BRBDOUILLERf  V.  n.  bêrbottare^  bar^ 
bmgliarêi  pmrlar  in  gûia, 

BREDOUILLEUR,  BUSB,s.  tariaglwM, 
étitbûitomë  ^borbotttttorû, 

BREF,  BRÈVE,  adi.  br$vê,  eoriû.  —,  au- 
trefois» petit:  Pépin-le-Bref.  —,  9dv.  en  «wn- 


BRE 

m«,'  p£r  dMa  m  ^rma,  allé  euiê*  — •  faii. 
parler  bref,  pariar  prêsto^  spêditâmeni0m, 
Bref,  s.  m,  lettre  du  pape,  6r6«o. 

BREGIN,  s.  m.  filet  à  mailles  étroH», 
bnmgino,  roâirtUo, 

BRÉHA16NE,  adj.  f.  se  dit  des  femdles 
des  animaux  stériles,  et  pop.  des  femmes  « 
sUrile, 

BRÉHIS.  s.  f.  animaledêlBÊadagasem',  tad^ 
eomulo.  È  forsé  il  Uocùrno  dêgU  antiel». 

BRELAN,  s.  m.  sorte  de  Jeu  de  hasard,  biaea, 
biseaeeia ,  biscàssa.  Tenir  brelan  cbes  soi,  dar 
da  giuoeare,  Atoît  brelan ,  trô  carte  simiU, 

BRELANDER,  v.  n.  jouer  sans  cesse  an 
cartes,  biseazzare,  giuoearseoniituiammiie, 

BRELANDIER,  ÈRE,  s.  t.  injur.  6tf- 
eajuoh ,  biseazzicrê;  chi  giuaea  eantinaammia 
a  lie  carie, 

BRELANDINIER,  ÈRE,  a.  maraband 
qui  étale  dans  les  rues,  mereanie  dû  bandMm 

BRELLE ,  s.  f.  zatiat  zatt«ra, 

BRELOQUE,  s.  f.  cutioftité  de  peu  de  va- 
leur, bttgattelle,  coseda  poee, 

BRELOQUET,  s.  m.  unûms  éi  eigHR^ 
tmelUt  ecc.  (enutida  una  sola  eateiut. 

BRELUCHE ,  s.  L  droguet  de  fil  ou  de 
laine,  drogheito. 

BRÈME ,  s.  f  jioisson  d*eau  douce,  raûui. 

BRENEUK,  EU  SE,  adj.  sporco,  smeréaU. 

BRENNE ,  s.  f.  sarta  di  sioffa, 

BRENTE,  s.  m.  génère  d' insetii. 

BREQUIN,  s.  m.  partie  du  vilebreqma ,  t. 
de  charp.  sorte  d'outil ,  verrùieUam 

BB^SIL,  s.  m.  brasiiê,  iegno  dei  BrasUe, 

BRÉSILLER,  v.  a.  rompre  par  petits  mor- 
ceaux, smintuMare»  —  (teint),  iingete  eoi 
brasite, 

BRÈSILLET,  s.  m.  iegno  dei  BraeUe  d*  m- 
feriar  qualiié, 

BRESSIN ,  s.  m.  t*  de  mar.  petrënekim  di 
dirizze, 

BRESTE,  s.  f.  caeeia  col  rtdiimto  a  7  Msea. 

BRET AILLER,  v.  n.  fréquenter  les  salles 
d'armM^  armeggiar  spesao,  giuaetrdi  eekeima, 

BRETAILLEUR ,  s.  m.  chi  é  vogo  éi  fir 
d' armi  e  délia  scherma. 

BRETAUDER ,  v.  a.  tondre  kiégalcmeiit» 
dmar  nuitê  il  pannom  •^,  seemar  U  oreeehie 
dei  cavailo»  — ,  fig.  iaglisur  i  eapelli  tr&ppê 
eorti, 

BRETELLE,  s.  teoria  di  einghiaocer- 
done.  , 

BRETESSB ,  EE ,  adj.  t  de  bias,  tfwrAite, 
doppio  merliUo, 

BRETON ,  s.  m.  t9rla  di  coiuhiglië. 
BRETTE ,  s.  U  fam.  emqttaéàa ,  epûdaeem. 

BRETTÉ,  ÉE,adj.  addeniôikUù. 

BRETTER  on  Baana&Lia  ,  v.  a.  t.  d'ardi. 
tailler  une  pierre  ou  gratter  un  mar  avec  dca 
instrumens  à  dents,  far  taeeke  û  ûtteaaaCart» 
iniaeeare» 

BRETTBUR ,  s.  m.  spadmulme. 
BRETTURB,  s.  f.  dentelure  de  cefUini 
outils  d'artisans,  dtmlaiara,  îatoeeafniw. 

BREUIL,  s.  n^  besao,  eelvacedmi  œe  ei 
ritirun  le  ftere,  -*-  >  au  pi.  (mar.}«  V»  OAioea. 
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MB0ILLER  OQ  bbooiueb»  ▼.  n*  etnav  m 

m;  imkpogfmr  le  veie. 
j  BREUVAGE  »  s.  m.  AeMiu/tf.^  des  dieu, 

■ifAiw.  —  des  anîmaax ,  bêtmnggio. 

BRÈVE,  ik  L  ùUakû  brève»  —,  brève, 
WDtû  ai  muaUm. 

BREVET,  s.  m.  brgveito,  dîptoma.  — ,  ns- 
ttnitû,  Obli^tKMi  par  brevet,  obbligo^  vi- 
gSeitOp  eeriiiurm  privëim»  -*,  t  de  tetor.  «m- 
1  tk  dei  vûgeUê  o  del  vtgeiRnû, 

BREVET  AIRE,  s.  m.  t.  de  prat  pariatore 
S  eêrto  brtvefta. 

BBBVETÉ,  EB,  adj.  ehe  ha  otUnuto  n 
breveitiK 

BREVETER,  T.  a^dâru»  breveito, 

BRÉVIAIRE ,  s.  m.  livre  contenant  Toffice 
^Smn^brêviario,  ufj^îo* 

BRÉVIPÈOES,  s.  nu  pi.  BaéviPBiriiB  et 
BiivtBcwTBa,  adj*  (b.  nat.]  si  diee  degti  ne- 
eeUiekéhan  corîi  i  piedi,  r  ati  o  il  buco, 

BRIBB ,  s.  f.  fam.  iozto  di  pane,  — ,  an  pi. 
brieioië ,  rimoêugli  thé  i  Mervi  dmnno  m  poverL 
—  d'un  livre,  fraei  mwl  actozzute,   tquërei 
I  mal  teetlL 

BRICOLE,  s.  f.  bamais  d'un  cbeval,  tù^ 

pmeomliam  —,  au  jeu  de  la  paume  et  du  biUatd, 

rimbmltOf  rifietsione.  — ,  au  pi.  àngkim  d^ 

porttmtinL  — ,  reti  per  pig&mr  eervi,  daùti,  eec* 

*         — -,  adv.  de  brieole,  par  bricole,  indiretta- 


BRIGOLER,  ▼.  Q.  louer  de  bricole,  giuoear 
éi  rimbûho,  •— ,  fig.  biaiser,  mtdar  per  vU 
tarte. 

BBIGOLIBR ,  s.  m.  cbeval  attacbé  à  une 
dMÎM  de  poste,  i  côté  du  brancard ,  eavûilo 
eUi  hiitmemo, 

BRIGOTBAUX,  s.  m.  pl.cari«  legnideitS" 
injo  de'  ieetiterL 

BRIDE ,  •.  f.  briglia ,  frmto ,  mono,  —,  6g. 
i  servent  à  l'babiUeasent ,  naitri ,  !•• 


qui 

Moeeippmntiekê  fwrwumo  u»  ocehUlla,  Aller 
bride  en  maio,  operar  eaaiûmetUe.  Tourner 
bride ,  muter  peneitre, 

BBIDER.  T.  a.  smbriglurë^  métier  la  bri- 
glm.  — ,  aûifsrs,  eigmore,  êêrrare  etretta- 
maitle. 

BRIDOIR^  a.  m.  eirùeia  di  paimolino  m 
mUmmêcaffê, 

BRI  DON,  s.  m.  Mpèce  de  bride  légère, 
\,epeciêdifilatto. 


BRI 
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BRIE ,  s.  t  grmnota. 

BRIEP,  ÈVB,  adj.  brooe^  eorto. 

BB  1ER ,  ▼.  a.  gramokr  la  pesta. 

BEIBVBIfBNT,adv.  brêvêmêaiô,  $aeem* 
tmmant^ 

BRIEVETE,  s.  f.  krevUà ^  eortêzta. 

BRIPAUOER,  ^.a.darUi  prima  peiHna* 
tara  alla  lama. 

BRI  PB.  s.  f.  frafS0  peaao  di  paae.  Pop. 

BRIPBR ,  T.  a.  t.  bas  et  pop*  divorare, 
wiamgîmr  éêeârdmatamente ,  paaehiare. 

BRIPEOR ,  EU8B,  s.  maagiooê,  pappoù- 


BRIPIER ,  s.  m.  laetra  di  piombo. 
BRIGADE,  s.  f.  brigaia^  t^uadrmiê  if«- 
Jtrdl*. 


BRIGABIBR,  s.  m.  bngadi$re,  eoman- 
dante  d'una  brigata. 

BRIGAND,  s.  m,malandnnOf  moMilzone, 
mamadiero ,  astaisimo  di  ttrada ,  ladrone* 

BRIGANDAGE,  s.  m,  anaainio ,  ladre* 
neccio ,  brieeoneria,  — ,  fig.  estorsione,  ece, 
BRIGANDEAU,  s.  m.  ladroncello. 
BRIGANDBR,  v.  n.  atiattinare^  astaltarOf 
andare  alio.  ttrada, 

BRIGANDIRE,   s.  f.  cotte  de  mailles; 
ghiazterino, 

BlUGANTIN,  s.  m.  petit  Taisseau,  bri- 
gantino, 
BRIGNOLE,  s.  f.  pragaa  di  Brignoles. 
BRI6N0L1E ,  s.  f.  piaaia  ombreUifera. 
BRIGNOLIER ,  s.  m.  arbusto  di  Santo^ 
Domingo. 

BRIGUE,  s.  f.  poursuite  vive  par  le  moTen 
de  personnes  qu'on  engage  dans  ses  intérêts , 
broglio,  manet[gio.  —  ,pour  cabale,  faction.  V. 
BHIGUER.  V.  a.  poursuivre  par  brigue, 
brogliare,  brigare,  — -,  6g.  ehiedere,  eereare 
ardentemente. 
BRIGUBUR,  s.  m.  ehe  briga.  Peu  us. 
BRILLAMMENT,  adv.m  modo  brillante. 
BRILLANT,  E,  adj.  êplendido,  brillante^ 
ifaviilanle ,  rilueente ,  rit p tendante ,  futgido, 
lueido ,   tfofgoreggiante,  — «,  fig.  vertu  nril- 
lante ,  virii{  eotpieua ,  riguardevele.  —  ,  s.  m. 
édat,   luttrOf  splendere^  brio.  —,  splandi" 
I   dezaa,  — ,  diamant  taillé  à  facettes  par-dessus 
et  par-dessous,  brillante.  Peux  brillans,  bie^ 
ticei,  eoneeitini. 

BRILLANTBR,  v.  a.  briltantare^  tagCtar 
a  faeeette  iotto  e  êopra  an  diamante, 

BRILLER,  V.  n.  brilUa^,  ritptendare^  efet- 
gareggiaroy  seintillare ,  ifaviUare^  rilueere.-^9 
fig.  spieeare  ffare  spieeo,  distbtguerti. 
BRIMBALE, s.  f.  mamovetla. 
BRIMBALER,  v.  a.  fam.  agiiare,  teaatare. 
BRIMBORION^  s.  m.  fam.  eoia  du  nulla, 
bagattella, 

BRIN,  s.  m.  ce  qu'une  graine  pousse  d'a- 
bord bors  de  terre,  gambo,  — ,  poUonot  faste, 
pédale  dritto  itatbéro.  — ,  t.  decbarpent.  bois 
de  brin,  legnama  intiaro.  — ,  t.  a  éventail- 
listes,  baeeheite  di  ventaglio.  —,  fig.  peto,  ta- 
pette, erine;  fito  di  paglia,  streme,  erba, 
seheggia ,  fusiellino,  fistuca  di  Ugno^  etc. 
Brin  à  brin ,  a  filo  a  filo.  Brin  d'estoc,  steeeo , 
bastonéf  ma»ta  fnrata.  Brin-blanc,  colibri 
dalla  Guiana,  bnn-bleu.  dal  Messieo, 

BRINDE,  s.  m.  toast,  brinaisi  :  faire  des 
bnndes* 

BRINDILLE,  s.  f.  en  t.  de  jard.  petit  ra- 
meau de  bois  poiissé  par  la  tige  d'un  arbre, 
rimesHticeio, 
BRINGUE,  s.  f.  eavalh  di  poea  apparenta. 
BRIOCHE,  s.  f.  espèce  de  géteau,  earta 
eiambella  di  granst  usa  in  Parigi.  —,  pop. 
bévue,  maladresse ,  seioeeharia. 
BRIOINE.  V.  GOviBovait. 
BRION,  s.  m.  bcrraeeina,  muaeo  di  quertia. 
BRIOTTE,  s.  f.  sorta  d'anémone  a  piuma. 
BRIQUE ,  s.  f.  mattone ,  aaadrella, 
BRIQUET ,  s.  m.  pièce  d'arier  qui  sert  à 
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fucUe. 

^BlQU^TEB^v.  a.  cootrefairedelabnque 
avec  du  plâtre  et  ^  i'occe ,  f4w  le  mettra  d^' 

BRIQtJTETlBR.  s.  m.  ehi  fa  o  vmdc  mot- 

ioniy  mattonicro. 
BBiS ,  s.  m.  t.  de  pal.  fraclAire ,  rotlura , 

fraitura  di  porta,  tiraccialura  d'un sigiUo 

( mar.) ,  pièces  d'un  vaisseau  brisé,  avanzi  dtl 
naufragio,  —  (hlas.) ,  spranga  ttuseto. 

BRISABI^E»  adj.  qui  peut  élre brisé,  fnm- 
gibUe, 

BBISAK^ ,  4.  m.  pi.  t.  de  mor.  andâlte 
pangentL  — ,  tcogU  ptricohsi, 

BUISB ,  s.  L  t  de  mar.  (cerio  vn^liccllo  re- 
gotare. 

BBI^-CÛIX»  s.  m.  £am.  tcaUi  nipkU  0 
peticoiosa^  rampieoUo, 

.  BEISÉËS.,  s.  f.  pi.  rami  ipezzali  spûrû 
pw  ffignaifi  ut.*  botahi.  Reprencke  ses  bri- 
bes ,  revepir  suc  ses  brisées,  rimMUrsi  aW  m- 
iratascUto  lavoro,  ad  una  impnta  ckû  <'«(« 
a  (6a«((ana4a.  Suivre  les  brisées  de  quelqu'un, 
Wgu'^n  lu  pedaU,  Cuempio  di  alcuna. 

Bi^IS£M£XT ,  s.  B^  infrainganehto,  gpet- 
f^m^n^o.  Brisement  de  cœuir,  t.  de  dév.  db/or 
vivo .  ^ontrizione. 

BRISEB»  V.  a.  romperê,  spezzairm,  infugM- 
éPM-o,  fracastqnj  *frvc0Uar4.—,km,hri»n&- 
*     là»  briMos-làrdessus,  finiamoia^  non,  t^  ne  pa^ 
UpiU. 

BRISEUR ,  s.  m.  spezzatare.  Peu  usité*  — 
4'i«gges ,  aacien»  béréftiques ,  tmftUKlaUL 

BRISÇ.YENT  ,s.m.ci6cb0H  mette  iV 
^^frn^  ^li  al&efipe/t  mlearii  dai  vmto. 

^IU$13,  s.  m.  t.  d'^feb.  ^angoMd^toi  ieHo 
a  più  pendenzem 

BRISOIR.  s.  m^meemtiii. 

BHISQUE ,  s.  f.  giuoeodi  carte, 

BÛISIDRB ,  s.  £  t.  de  blas.  toute  pièce  d'ar- 
moi  rie  que  les  cadets  ajoutent  à  l'écu,  Msura, 

BBIZOMANGIË.  s.  f.  divination  par  les 
soiH(es»  kritomoMzia, 

BROC ,  s.  m.  grand  vase  de  bois  pour  met- 
tre 4u  vin,  brœca.  —,  autrefois,  bsocbc, 
êpiedo,  ^idione. 

BRPC4NTBR.  x.  n.  acheter,  vendre  et 
Uoquer  des  curiosités,  rjivteindere  ^  permuUiTe , 
beraii^re. 

BBOGàIITEUR  .  s.  m.  qui  achète,  vend 
et  troque  des  oviosités,  >araitotor»,  cam- 
éiatçre. 

BROCARD, s.  m.  bottone,  mottoehepunge. 
BROGAROBR,  V.  a.  tboHûneggiaré ,  moi- 
t  Hgi^  pereffenéere^  tkottenare^  dar  boHoni, 
pugnere,  tœeare. 

BROCARDBUR,  EUS£,  s.  f.  beffatore, 

fnelteggiaêore, 

BROCART,  s.  m.  sorte  d'étoffe,  breceaio, 
BROGAX£LLE,s.  f.  broceattlle,  wH  di 

itoffa ,  ê  tpecie  di  marme, 

BROCHANT,  adj.  m.  t.  d'armoirie,  at- 
travçreante, 

BROCHE ,  s.  f.  êpieée,  $chidiene,  — ,  petite 
oheviUe  de  bois  pointue,  sipolo.  --,  petite 


BRO 

veqgd  dekrdoBtkftilaoM8iSettrYenl#.4^. 
— ,  drap  à  double  broche ,  pemtç  ben  ieiaciif^ 
—,  point»  de  fer  dans  la. serrure,  pemhm  —  , 
qui  sort  du  milieu  d'un  carton  quand  00 tise  m 
blanc,  agc,  ttUê,  — ,  autres  outils  ou  ÎBSira- 
mens .  ago,  spina ,  fttto ,  baeeheUa ,  eee.  — «•«  as 
pi*  zenne  def  einghiaie, 

BROCHEE p  s.  f.  la  qMnIilé  de  viande 
qu'on  Cait  ou  qu'on  peut  faire  lAtir  à  Ift  foi», 
un  pieno  tpiedo» 

BROCHER ,  V.  a.  passer  de  Toc»  de  Ifar- 
gent.etc.  de  côté  et  d'autre  dans  réioBfe,  teeeer^ 
inireeeiare^  in^iarê  tetiendo,  •— ,  en  parlant  de 
livres ,  legar  m  ruttieo»  — ,  terivere  («  freliM>, 
comporre  in  furitu  -^,  t.  de  marécb.  ferrare  un 
eavatlo. 

BROCHET ,  s.  m.  poissos  d'eau,  doœe, 
lueeio.  Brochet  de  terre ,  i/»eei0  di  (fteerl4u 

BROCHBTER,  v.  a.  percer  de  hrocbeag» 
brochettes,  infitzare»  — •  t.  de  cuis,  weeitere 
una  spranghetia  alÉ  arroUç*  -—  (mar.)  •  mi- 
êttrar  te  gtaminere  e  le  Uêtoh  di  una  nana. 

BROGUETON,  a.  n.  iMûceiia^  peece. 

BROCHETTE ,  s.  f.  tpranghetta^lèlhi^ 
de,  delh  tehidiane.  Elever  des  oiae^Bux  àhiiro- 
cbette,  imboceargU  uecellitCoifitteeUa^  Broehel- 
tes,  pezxMeli  di  fegaielii ,  mmteUe,  40^  infUaii 
edarroêtiti  inpuewliêehiàiank.  —,  ea  général^ 
agot  perniuzzo^  fato,  fuêeeUe,  eoe. 

BROCHEUR,  EUSE,  s.  tegatore  di  (iéw 
afta  rustiea,  «<-,  ehifii  ioMori  di  meglku 

BROCHOIR,  s,  m.  v^orteito  de.  fÊtm 
eavaili. 

BROCHURE, s.  £  Ubjieitû  hgêf^eihrus- 
dû». 

BROCOLI,  s.  m.  chou  d'Italie,  knœeie, 
eavoh  brceeelo. 

BRODEQUIN,  s.  m,  eatz»e ,  UivakUo e 
mezza  gemba,  —,  toiumù,  — .  au  pL  aorte  de 
question,  sortAdi  torture^ 

BRODEE,  V.  a.  riean^et  ùutomi:  diri" 
eamo.  —  fig.  abbeUire,  ornera* 

BRODERIE,  s.  f.  rieamo.  ^,  6g. 
menti,  abbeilimenti ,  grazis  dM  dUêerêû* 

BRODEUR,  £US^,s.  tUnmaâanh  ri€ 
triée» 

BRODOIR,  s.  m.  babine  pour  bi^er. 
sorta  di  rocchetto, 

BBOIE  ou  M AQOB ,  s.  f.  in$t»iBttat  pour 
broyer  le  chanvre ,  nuieiuiia  p9t  mmpett^ia  m- 
napa, 

BROIEMENT,  f.  m.  trXéauente. 

BROMLB ,  s.  m.  tp,  dtaeena^ 

BRONGHADB,  s.  f.  iaox<tHaaiuv ,  ai  m. 
inciampo, 

BRONfifiER,  V.  B.  mdampme. 

BRONCHES,  s.  L  pi.  t.  d'^at,  les  vais- 
seaux du  poumon  qui  reçoivent  Tair.  breneki, 

BRONCBI AL ,  B ,  adî.  broneèîù$B. 

BRONCOCBLE,s.  m.  brancoceU.^.  eairu. 

BROKGOTOMiE,  s.  f.  indaioa  qa'oo  frit 
À  la  trâchée-artèfe,  bmneoiomia. 

BRONTIAS,  s.  m.  pierre  célèbre  ehes  ks 
anciens,  batraehite  0  ekelanile, 

BRONZE,  s.  m.  alliage  de  cutiM  et  d'é- 
tain,  bronze. 


8&0 

fMiJfZtfin  T.  ^  peindre  m  covkw  de 
BROQUART ,  f.  f.  (epM,  mtw  .'cor.  if  an 

IWI. 

BBOQUE .  9.  (.  foula  ^a'  smwgli, 
BRÔQUETTE,  s.  f.  kutUtU,  agul^ih. 
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BBOSSB  •  ••  f.  99iot(H.^  $p4szoU,  BrMie  à 
di^fatu ,  9ir^ghîa^  — «  ^ros  pinoeav ,  gw*9o 
pennêllo, 

BBOSS|SB«  Y-  a.  tp^sakrt,  êdùUtrê*  — 
aa  cbevai,  «lr«ff&«irf,  <fri^4Mr«.  — ,  t.  n. 
€9rrtre  a  travwrso  éti  botehi  •  ^^//e  if  in», 

B90$S1ER  »  •«  Qucfri/^  »v«iidW  •fûtMûlê, 

fok  aUêj^UL 

BROU ,  s.  m.  t.  de  mar.  Técorce  qui  «t 
sar  le  oooo ,  0p6«  d^  fyr  <«ivf ,  ff orf 0  d^  mvi. 
'»',  eaieloDpe  verte  dès  noix»  des  amondcp  et 
des  autres  fruits  à  coquilles ,  malta. 

BROQA.lLL^S,  s.  f.  pi.  îiiMtiv  </•  pol- 
kani  o  petci  tventratipêt  la  eueina» 

9&QUÉ&9  a,  f.  b^e,  V.  aM09i(f.Aai». 

9aOU£X ,  s.  m.  espèce  de  hpuiUon  au  lait 
et  au  sucre ,  èrodêito.  Tout  s'en  est  allé  ep 
Woofit  d'asidoMiBes .  nm  «•  Wvaei  a   muUa. 

BROT7ETTB»  s.  f.  earfilo^^afntlmop  «If- 

BROUETTEE,  y.  ^^  «raiforlarw  eamUio, 
amdurrt  in  eamiûf* 

EllOUETTEUI\,i.  m.  thi  tin  mt  eam^io. 
EROUEXXIER ,  «•  n-  «^  trtuporta  larr a  o 

BHOUHAHà,  s.  m.  fam.  bruit  «KkAis 
four  «pfilaudir  OQÎmpconrçr  »  «nf  sMagnt^Mo, 
tu  fraHuOÊtQ.^  un  fmeoMsa  dâl  difivoto. 

BROUI ,  s.  m.  «Frta  cfi  ioffiatto  dq.  tmaUa- 

BJaOUILUii.Ml|il,,  Ir  atu  (an.  eoa/s- 
«tana^  diiardine,HQÊmrtQ^ 

EEO(UI#IiAfiP  »  8.  nft.  Tapeur  épaisses  «a^ 
^.  — »  adj.  papier  brouiUard,aar<a.  «n^anla» 
aarfa  «liuarMu 

BROUILLE,  s.  f.  V.  BaouiLLiaii. 

BBOUIIaLEMBVT»  s»  m*  la  m$wdm*a 
de*  eohri ,  tonfusUme, 

EBQUXLLEE.  ▼•  a.  mumitrafmmfiméfré, 
^^mfigl'mFa,  imbrogUan*  gumfUva,  géfifu- 
ruffart^rakbarufiwea.  —  fig.  et  Dam.  pHoatar  U 
tnveiiOf  fargè  dar  Ut  fioUa^  far  tmpAMÎrt 
«—  y  T.  o.  parra  U  disordinê*  —  >  ?.  f .  ae  brouBler 
arec  qiwlqu'aii  f  d^Ugusior»»  Le  temps  se 
WoaiUe.  ù  oaram»  ai  ci^ra  4»  «a^i  à  s'oilor- 
blda. 

EROUlUiEaiE.  s.  (,misintaé%nûct,dU' 
9msiûa09  diêgiato^  IUa,  lUigip. 

BROUILLON,  OKNE»  s.  et  a4j.  qui  se 
{lali  à  brouiller,  imbroglumêt  impigUatore, 
turialUH^  imbrogliaipre.  '-^»s.  m.  cequ'on  jette 
sur  le  papier  pour  le  mettreensuita  au  oet ,  ab- 
bostû, 

B30(JIE»T.a.  se  dit  des  blés  et  des.  fruits, 
âmubbiarû,  intrittire,  riardere, 

BROU1861JRB  »  ^.  f.  damo  càa  fiiiig^hê 
#  kttfp^  aiia  biada  a  ai  fruttL 


BROUSS4ltLE9>.4-  l  p1.iMiacAi>«  pra^ 

nM,çetpugUa  maçchUmi,  jasctani. 

BR0U9SIN  OPERABLE,  «m.  «a«r««4«iv^ 
«{^/T  aeerc, 

BBOUT,  s.  m.  ce  que  le  bois  des  jeunes 
taillis  commence  à  pousser  au  printemps, 
mcMta,  poll^ne,  rimcttiticeùf. 

BROUTANT ,  E  »  a4i^  bâte  broutante,  rur 
minante, 

BROUTEE»  T.  a*pa*cQfûrf ,  p9$mrêké$rbe. 

BROUTILLES,  s.  f.  pi.  menues brancbea 
d'arbres  ,fra9a(mi,  tfattoiu.— ,4«fa<(aâa»  toie 
da  ntiUa ,  di  pœo  pretzo. 

BROTERs  ▼*  a*  trUar^t  iminiutûg^  ,  ri- 
durrê  in  polvere  p  stritotara, 

BROYEUR ,  a.  m.  oeluiqui  bruie ,  inomms- 
fars. 

BROYON,  s.  m.  insL  des  imprimeurs  Mir 
brover  l'encre,  maeinaUa, 

BRU,  s.  f.  femme  du  âls.  nama, 

BRUANT»  s.  m.  upnJilq^  trs  bi  pattara a 
il  utrdim^  ^ 

BRUCELLES,  s.  i  pU  motkta,  pinMiU. 

BRUGOLAQUE,  s.  m,  prwo  i  Gmei,il 
cadwa^ro  d'una  scamtmietfto» 

BRUGEOTTE,  s.  L  bragiaiUt .  $oHadifiea. 

BRUGNOS^  s.  m^Pftta  naes»  fruito. 

BRUINE, s. f.  brinata,  spruxtagHafrêdéa, 

BRUINE,  £E»  part,  en  parlant  dés  Mes , 
riaueio»  abbrucitUo  dalla  brinçitu 

BRUIN  ER ,  T.  impers,  piovigginare,  êpêam- 
aohrtt  lamiforaM  fior  gmzaattmgêtalû. 

BHUIRR,  ^.  a.  D%st  usité  qu'à  l'infinitif 
et  à  la  troisième  personne  de  l'ioi^arf.  de  Fui- 
dicatif,  où  l'on  dH.  il  bruyait,  rafuoiia^- 

Siara,  rombara,  tussurripF^,  mmamêggiaim. 
iruyant,  rimbam^mtg,  tonm-o,  ilré^ileaa  « 
fragoroso, 

BRUiâJieMENT,  a.  m.  mmamw^drapiio, 
fragora,  tuêsurro,  framitoi  romoraggiammM, 
rombo^  rianbmnb(t* 

BRUIT  «s.  m.  mmmyi,  d^rapka  »  êuiêwro , 
mormorto,  tumulte,  rimbombQf  âiiamasBMU 
On  dit,  le  bmt  oouct .  le  brait  s.'ei»  répandu 
aue... ,  corra  voca,  s'a  s/iarM  nuùta  «Aa... 
A  grand  bruit»  «an  ^ron  trmo, pampa,  fiute. 
Avoir  bon  ou  mauvais  bruit  9  Ofteaa  kn 
buona  p  aatiimt  ripatoaionp* 

BRULABLE»  a^j-  t^gna  di  anat  btiueiato  : 
c'est  un  livre  brûlable. 

BRULANT,  Et  adj,  eoœntas  «nfnitt,  ab- 
bracianta* 

BRÛLÉ,  ËE,  part.  brumlQ,  tee.  Y.  fe 
verbe.  — ,  Gg.  cerveau  brâlé»  cerreUe  brèléi^ 
«am  foeoiOtfknaiieo^ — ,  subst  il  sent  In  brilé  ; 
ccttA  bouillie  sent  le  bini^lé,  m  d'arti^ah  ^  di 
bru£ia(p, 

BRULBUENT.s.  m.  tnasQ^wt^  akbraaia' 
mtnto^eambutiiana* 

BRÛLER,  ▼•  a.  ardtfra,  abbra^i^ra,  bra- 
eiara^far  fuoco.  Brûler  la  cervelle  .tuer,  ma»- 
dar  le  parvalk  aU'  aria.  Brûler  du  via,  ditttil' 
lar  del  vino.  —  ,  pour  échauffer  CKcesaifement* 
^racMire,  riardara,  ditsaeearê*  Paraxfteusîon, 
riardera,  euocarôt  eOf{tum^tra  »  rodera^  —  r  ▼•  a* 
fréara,.  ^kram^ùt  attep  ^ivfmtQ  daH  fapeo. 
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— ,  simplement ,  être  chaud,  aréere ,  brueiarêy 
ûver  gran  eatdo.  — ,  au  néul.  6g.  être  possédé 
d'une  TÎolente  passion^  ardere.  -«,  pour  expri- 
mer un  grand  désir,  impatience ,  etc.  ardere 
di  detidgrio,  morir  dl  voglia  di  fare ,  dire ,  ece, 
—  •  au  récip.  il  «ignifie  êlre  brftlé,  braeiarsl , 
scoitani,  —  fig.  fam.  brûler  un  gîte  ,  une 
poste ,  etc.  pauar  per  un  luogo  tenza  fermar^ 
vui, 

BRÛLERIE , s.  f.  luogo  dove si  fa,  Caequa- 
vite. 

BRÛLEUR,  5.  m.  brûleur  de  maisons ,  m- 
eendiario,  che  mei(e  fuoco  aile  case. 

^  BRÛLOT,  s.  m.  sorte  de  bâtiment  incen- 
diaire, bruhlto. — ,  fig.  ttom  ardente,  perturba- 
iere.  —• ,  baecone  troppo  earteo  di  droghe, 

BRÛLURE ,  s.  f.  tcottaiura  ,  abàrueia^ 
mente, 

BRUM/kIRE,  s.   m.   deuiièmc  mois  de 
Tannée  républicaine ,  bramait, 
'  BRUMAL,  E,adj.  vernereeeio ,  brumale, 

BRUME  ^  f.  nebbîone,  nuvohdi  buriana. 

BRUME v!t^  EUSE,  adj.  brumoto,  nu- 

Vq1090, 

BRUN ,  E^  adj.  brune, 'foseo ,  nereggiante. 
— *«  es  t.  de  manège,  bai-bran ,  bajo  scuro  p«- 
êia  eastagna  veeehia*  Sur  la  brune,  tut  far 
delta  nette. 

BRUNÂTRE ,  adj.  alquantobruno. 

BRUNELLB,s.  f.  plante  vulnéraire,  bru- 
nella. 

BRUNBT.  ETTE ,  adj.  6roneef<r.  — ,  s.  f. 
pi.  chansons  tendres  et  faciles  a  chanter,  ean- 
toneite  amorote, 

BRUNI ,  s.  m.  t.  d'orfèT.  par  opposition  au 
mat ,  luitraio^  puUlo, 

BRUNIR,  T.  a.  imbrunire,  abbrontare, 
abbrunare,  pu  lire  col  brunitojo, 

BRUNISSAGE,  s.  m.  lavoro  del  brunitore^ 
brunitura. 

BRUNISSEUR,  s.  m.  brunitore. 
^  BRUNISSOIR ,  s.  m.  instrument  pour  bru- 
nir, brunitojo, 

BBUNISSURB ,  s.  m.  manière  d'éteindre 
l'éclat  d'une  oouleur,  ineupimento, 

BRUSG,  s.  m.  mirio  tàlvatieo^  bruecù, 
Tuteo,  pugnilepc» 

BRUSQUE,  adj.  bratco,  areigno,     * 

BRUSQUEMENT,  adv.  bruseamente,  ri- 
gidamente ,  agramenle. 

BRUSQUER ,  V.  a.  iraitar  duramtnte,  far 
villania,  — ,  en  parlant  d'une  place  de  guerre, 
ou  par  anal,  d'antres  objets,  atsalir  subito, 
prendere  di  primo  laneio» 

BRUSQUERIE,  ?.  f.  teortetia,  eattivo 
tratto ,  imuttOf  mata  aeeoglienui ,  villania. 

BRUT,  E ,  adj.  qui  n'est  pus  {)oli ,  greggio, 
gree£0 ,  rMz4t  »  informe ,  di  printo  getto. 

BRUTAL,  £,  adj.  braîafe,  bettiate,  aat- 
vatieOf  ferœe,  animaUieo,  — ,  au  s.  brutale, 
nom  beêtiate» 

BRUTALEMENT,  adT.  brutalmente,  bes^ 
iialmente,  alla  bestiale, 

BRUTALISER ,  v.  a.  dir  villania,  tratlar 
dummente ,  bruteggiare» 

BRUTALITÉ,  s,  f.  brutalUà^  beêtlttUtâ, 
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feroeia.  — ,  eeeessô,  — ,  ràitiehêtut ,  ruvidê^i 

BRUTE,  s.  f.  bruto,  bestia,  —,  fig.  d*«&n 
homme ,  animale,  peeorone. 

BRUTIER ,  s.  m.  oiseau.  Y.  busb. 

BRUYAMMENT,  adT.  remorosamenle. 

BRUYANT,  B,  adj.  rimbombante ,  sonatia, 
ttrtpitoso,  fragoroto, 

BRUYÈRE ,  s.  f.  petit  arbuste,  eriea,  —  « 
lien  où  croissent  ces  petits  arbustes,  maeehiet, 

BR YONE ,  s.  f.  vite  bianea ,  xueea  salvaîiea  , 
brionia, 

BU ,  BUE ,  part,  du  verbe  boire. 

BUANDERIE,  s.  f.  lieu  oiiTon  fait  la  les- 
sive ,  eura  ,  purge. 

BUANDIER ,  ÈRE*,  s.  celui  qui  faille  pre- 
mier blanchiment  an  toiles  neuves ,  euranét^a,, 

BUBALE,  s.  m.  taureau,  cerf  ou  Tache  de 
Barbarie,  bubale, 

BUBE,s.  f.  botta,  pastata. 

BUBON,  s.  m.  tumeur  maligne,  bubbene, 
eieeione. 

BUBONOCÈLE^  s.  m.  hernie  inguinale , 
bubbonocele. 

BUGARDE ,  s.  f.  testacé  btvalTe ,  bueardia. 

BUCCALE,  adj.  (anat.)  glande  buccale» 
delta  bœea, 

BUCCELLATION,  s.  f.  (diim.}  sportif 
zione  a  gran  pezzi, 

BUCCIN,  s.  m.  coquille,  bueetno* 

BUCCINATEUR ,  s.  m.  muscle  entre  les 
deux  mâchoires,  bueeineiorio, 

BUCENTAU  RE,  s.  m.  vaisseau  (|ue  montait 
le  doge  de  Venise  le  jour  de  l'Ascension,  pour  la 
cérémonie  d'épouser  la  mer,  Daeeniaro,  Bm~ 
eenterio. 

BUCÉPfiALE,  9.  m.  nom  du  chenA  d'A- 
lexandre, Bueefato,  — ,  fig.  cmvaito  di  pàrdtê» 
— ,  iron.  roztone, 

BÛCHE ,  9.  f.  pièce  de  gros  bois  de  dimif- 
fage,  tegnUf  pezto  di  legna, — ,  fig.  homme 
stupide ,  babbaecione ,  eeioeeo, 

BÛCHER,  s*  m.  tegnaja,tl$nta  dette  hgnm. 

BUCQERON,  s,  m.  qui  abat  lebois,  f*- 

BUCHÎBTTB,  s.  f.  ramoêcetn,  tegnamê 
minuta, 

BUCOLIQUE,  adj.  baeeùlieo ^  pattùraêe, 

BUDGET,  s.  m.  mot  anglais,  état  actud  de 
l'actif  et  du  passif  d'un  empire,  budjet 

^  BUÉE,  s.  f.  lessive,  bueato, 

BUFFET,  s.  m.  buffelte,ertdenxa,^,eana 
degliergani.  Buffet  d'orgues,  or^«ne(f a. 

BUFPETER.  ▼.  a.^dra  un  buée  aile  foftc» 
ed  apptiearvi  le  labbra  per  bere, 

BUFPETEUR ,  s.  m.  c^  beue  alla  batte. 

BUFFLE,  s.  m.  bufato^  bufolo.  •— ,  fig. 
homme  sans  esprit ,  buaeeio ,  peeorcne, 

BUFFLETlN ,  s.  m.  petit  buffle,  bufûletto. 

BU6LE .  s.  f.  plante  vulnéraire,  bugela. 

BUGLOSE,  s.  f.  herbe  potagère,  bagleeuu 

BUGRANE,».  f.  V.  AaiAn-aawF. 

BUHOTS ,  s.  m.  eoHa  di  piume  <f  eem  éi' 
pinte, 

BU  IRE,  s.  f.  earafflna ,  boeeefta. 

B  UIS,  s.  m.  espèo&d'arbrittemi,  Awa»»  êttteù* 
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BUUAfiTou  MUAT,  s.  m.  aeetih  éi  tMpmcL, 

BUiSSB,  8.  f.  (L  de  cordon.)  marmotU, 
ttuQ  meuaio  da  baiUr  la  tualë. 

BUISSBRIE,  s.  f.  (•gname  ptr  far  dogkê, 

BUISSON ,  s.  m.  busebme,  maeehia,  oru- 
M/if»  eupugliom — ,  botehêtto.  Boiseon  ardent, 
T.  rriiCAaniB. 

BUISSONNET,  s.  m.  pUœi  eupagllo. 

BUISSONNEUX,  BUSB,  adj.  plein  de 
bnHons ,  eêtpttgUûêo» 

BUISONNIBB ,  ÈRE ,  adj.  lapins  hwasf^ 
Bien»  eonigU  ehê  han  le  fana  /Va  eetpu^L 
Faire  l'école  buissonnière  •  maneûr  la  $cuola, 

BUISSUBES ,  8.  f.  pL  moce/iia  tUlP  oro 

TÔUOtlO, 

BULBE»  s.  f.  (bot)  bHlko,  etpolùt*  —, 
s.  m.fméd.)  bulbe. 

BULBEUX,  EUSE»  adj.  bulboM. 

BULIME  •  s.  m.  têttaeeo  univûive. 

BULL  A  IRE,  s.  m.  bolUurio,  raceoltadi  bolie, 

BULLE,  8.  f.  lettre  du  pape,  bolla.  — ,  au 
pi.  hllêf  speMzioni.  Bulle  deau,  buUe  d*air, 
èolU  tT  atqua  »  botlicella,  bolUeina, 

BULLE  «  ÉB  ,adj.  bollMo^  tpidito  m  forma 
ÊMitHtiea. 

BULLETIN,  8.  m.  buUetimo,  polUtîno. 
— ,  vigtUito  «t  avviso.  —  •  eedoltu  —  (mar.) , 
Mkila  di  tervUto.  —,  bollêlia  di  gabella. 
— ,  botletta  di  tanità, 

BUNlAS.s.  m.  râpa  iatvatiea, 

BUPRESTE,»,  m.  insecte  ailé ,  bupretto, 

BURAIL,  s.  m.  sârta  di  ttoffa. 

BURALISTE,  s.  m.  prtpetio  di  gabtlla^ 
TÎeeifitorê» 

BU  RAT,  s.  m.  toria  dipanno  grouolano, 

BUR AT1N6 ,  s.  L  $orta  di  ttoffa. 

BURE,  s.  L  étoffe  grossière,  blgollo.  — ,  lo 
fcavo  o  poxxo  dôllê  minioro. 

BUREAU,  s,  m.  comptoir,  baneo,  tatHh- 
S»o.  — * ,  table  à  écrire,  terîitnjo,  — ,  iàoi.  l'dir 
du  bureau  est  bon ,  te  opparanzo  «on  buone,  — , 
lieu  destiné  pour  y  travailler  à  Teipédilion  de 
certaines  affaires,  ufRzio, 

BUREAUGRATJE,  s.  f.  influenxa  da  capi 
é$gti  ufRai  nelf  amministraùone, 

BURELÉ,  ÉE,  a4i.  rempli  de  listes,  bu- 
rdhto. 

BURETTE,  s.  f.  caraffina,  bomboletla, 
ëmpolUna. 

BURG ALESE ,  s.  f.  lana  di  Burgot. 

BURGAN,  s.  m.  dtioeciola  Amarieana» 
V. 

BURGANDINE,  s.  f.  guicio  </'  una  tpeciô 
éidiioeeiûta  amerieana, 

BURGRAVE ,  s.  m.  seigneur  d'une  irille  ou 
d'un  boarg  en  Allemagne.  6«r^niDi0. 

BURGRAVIAT,  s.  m.  dignità  dol  bur- 

grovio, 

BURIN,  s.  m.  instrument  d'acier  pour  gra- 
ver, bulinOf  boliao. 
BURINBR.  ▼.  a.  iulagliare  col  bulino, 
BUBLE5QUE,  adj.  burietco,  faoelo^gio- 
ooto.  — ,  ridieolo,  stravagente, 
BURLESQU1$.  s.  m-  tiUo  burlesco* 
BURLESQUEMENT ,  adv.  burlueammU^ 
ioUaauaaimêniâf  ridigolotamonlê. 
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BURON ,  f .  nu  dans  ùs  montagMS  d'An- 
▼ergne,  hutte  où  se  font  les  Cromages  ;  en  Ita- 
lie ,  burrone  signifie  antroy  gratta  ,  eaponuu 

BURSAL,  ad{j.  m.  édit  bursal,  édiu  bitt« 
saux , par  cavardaaaro  , odUio  paeaniario, 

BUSARD,  s.  m.  oiseaa  de  proie,  falao, 
barletta.  Busard  de  marais ,  nibbio  paiuttro. 

.BUSO ,  s.  m.  êîÉcea  muf  hatii  da  éotmii»  — 
(  arch.  hydr.  ) ,  assemblage  de  charpente ,  ar» 
madura, 

BUSE ,  s.  f.  oiseau  de  proie ,  bu%tago  , 
bottago ,  boatagro.  On  dit  d'un  sot  ignorant 
que  c est  une  buse,  goffo»  œiœeoaa,  au- 
naeeioy  eec.  Buse,  dans  les  forges,  daeeiaf 
eanale  ehe  porta  t  aequa  tulla  ruata.  —  ,  t. 
d'artillerie ,  tubo  ehe  dà  aria  alla  mina* 

BUSQUEB,  T.  a.  busqner  fortune,  fam* 
cereare ,  tentare  fortâma,  — ,  mettre  un  buse 
dans  un  corpj_ dejupe .  mottere  una  iteeca, 

BUSQUIERE,  s.  f.  luogo  dove  iieaecia  la 
sieeea  del  buito, 

BUSSARD,  s.  m.ipc€ie  di  bottée  berile 
ptr  I  liquori, 

BUSTE,  s.  m.  sculpture  qui  repr^seolo  la 
tèlc  et  la  poitrine ,  bltsto» 

BUSTROPHE ,  s.  f.  V.  BoosTaonÉsoir. 

BUSTUAIRE,  s.  m.  9oHa  di  gladiatere» 

BUT, s. m.  berteglio,  broeeo,  tegno,  mire, 
— ,  iig.  fine,  intente,  êeopo.  But  à  but ,  à 
partie  «gaie ,  del  pari. 

BUTK ,  s.  f.  instrument  de  maréchal ,  m« 
eattro. 

BUTÉ.  ÉE ,  adj.  se  dit  d'un  chien  qui  a  la 
bulure.  V.  ce  mot. 

BUTE  AU ,  s.  m.  nom  vulgaire  de  la  buse 
commune,  fig.  uomo  tlupido, 

BUTER ,  V.  n.  toucher  le  but ,  au  jeu  de 
hiWard,  coglier  la  biglia.  Se  buter,  y^  réc. 
prender  la  mira,  aggiustar  il  eoipo,  fissarêi» 
—,  fig.  mirare ,  pigliar  di  mira^  tendere  a  un 
fine.  — «  T.  a.  buter  un  mur,  rauodare.  ^- 
une  plante,  rinealeare, —  une  voûte  «  bar^ 
bacanart. 

BUTIN,  8.10.  sans  pL  betlinOf  êpeglio,^ 
prtda. 

BUTINER,  T.  a.  taecheggiare,  meltera 
ruba,  a  taeeo ,  abbottinare. 

BUTIREUX,  EUSE,  adj.  burroêo,  grai* 
$0 ,  dtlbi  natara  del  burro. 

BUTOR ,  s.  m.  espèce  de  héron  >  tarabuio. 
Butor,  butorde,  fig.  periona  roesa  e  itupide» 

BU TORDERIb ,  s.  f.  action,  propos  de 
butor.  V. 

BUTTE,  s.  f.  montieeilo,  groppa^  oleva* 
sien  di  terra.  Être  en  butte,  aifart  e$potto. 

BUTTEE,  s.  f.  barbaeane,  pietra  ehe  si 
mette  aile  duo  oitremilà  d'  un  ponte» 

BUTTIERE.  s.  f.  ardiibuty  pet  tirer  ai 
bersaglio, 

BÛTURE,  s.  f.  enfiato  ehe  vierê  a' piedi 
de'  eani  da  eaccia* 

BUVARLE ,  adj.  eheùpuà  ^irr,— ,  fair. 
bevibile,  potabile, 

BU  VEAU ,  s.  m.  strumento  da  muratûre. 

BUVETIBR,  s.  m.  ehi  tiene  bettota,bet* 
iolitrê. 
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BCVWfn^f  ^*  f-  Mfiûêà.  ^  y  fam;  du  plur. 

BUVBUR,  BUM,  s.  SttUdré,  heùne^ 
«iiwJÇ/lMw.  >-  »  t  d'anât.  (niiiorio. 

BuVOTER,  T.  n.  boire  à  petits  coups  etsou- 
teHt«,  Ikritt  tpemi  MmH,  MtsîiiarB,  etiKUttaH. 


BTSSEou  KYKnjtf,  S;  tb.  ilssd  prédetfac» 
BYTTJYB,  ft.  m.  (  bist.  tAt.  )  ^ef e  tT 
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G  •  i.  tn.  i6otiè<M)n6t 

<Jà  ,  adt.  ici ,  qaa  ^  tn  t/ueUto  tUù^  :  viens* 
çj^%  vene^eà.  -^ ,  itaterjection ,  çà  travaHbns , 
crii  »  su  VM.  Çà  et  là  )  çaa  0  iâ. 

GABAL  ot^  tkhin ,  s.  m.  mtreanzia  à 
mâié ,  ai  Urto  dei  uùlore.  Peu  us. 

GABALS,  k.  T.  tradition  juive,  eûhala. 
— ,  art  prétentia  de  commercer  avec  les  es- 
prits, tàhalà,  magiû,-^  y  complût,  intrigue, 
trama,  ^^J^êBl^,  oceutto,  parti to. 

GAvALE.  EB  ,  adj.  aequittaio  ton  Hgiri. 

GABALER,  v.  n.  macchinare,  eosptrarêf 
amgUitHiré,  traman. 

G  AB  A  LEUR,  s.  m.  fàxîûto,  maechinatare, 

G  AB  ALI  STB,  s.  tn.  savant  dans  la  cabale 
desftttft,  ûabai'vttû, 

GABALISTIQGE,  adj.  qui  appartient  à 
l'art  de  la  cabale ,  ttlbaititito, 

GABANE,  s.  f.  eapanna,  tu^urio^  gabbia 
grmuiê*  —  (  ttiar.  )  ,  ctttnmn^,  topârtino. 

G  ABAFÎÈR ,  V.  a.  (  mar.  ]  far  i  camorini, 

CABANON ,  s.  tti.  Éapannelta. 

GABARET,  s.  m.  osterta,  tavema^CA' 
bttKt  borgne ,  bettàla .  ottéria  du  mat  tempo» 
— ,plateau  sur  lequel  on  met  des  tasses,  vassojo, 
— i,  plante  dite  aussi  oreilte  d'homme,  asiaro. 

G AB ARETIER,  ÈRB  ,  s.  ostiercy  tavar-- 
naja, 

GABAS ,  s.  m.  tûjfa  di  pâniera,  eeito.  —  , 
carret'ftmie  di  gninco, 

*GABA8SET,s.  m.  atmadura  delta  testa, 
moriona, 

GAVB6TAN  ,  s.  m.  (ttiar.)  machine,  touir- 
niqaet  pour  rouler  un  câble,  argano,  argâno 
af9ampWêa.^-^,^gùvo  i/o;)]9to.  Cabestan  vo- 
lant» argano  mobite,  the  si  trasporta  da  un 
lOùga  a  if  Vdffê, 

GABIAl,  s.  m.  espèce  dé  cochon  dinde, 
p&Irto  ue^ualieb, 

GABILLATTD,  s.  m.  morue  fraîche,  mêr- 
taatofnseo, 

GABILLE ,  s.  f.  tribu  d^Arabi, 

GABltLOTS,  s.  m.  pi.  (mar.)  chevilles 
qui  tietoent  là  baiancine,  bffnéneUi^  cavi- 
gtktte  di  teottè  di  pappajpeo, 

GABINBT ,  s.  m.  gabinetto ,  studîoto^  ea- 
marina,  — ,  pour  les  secrets  le  plus  cachés  de 
la  cour,  gabinetiOf  tegreti  di  gabinatio. 

GABLB,  n.  m.  eanapo,  gomana^  cavo. 

GÎBLÉ ,  ÉE,  adj.  (blas.)  se  dit  d'une  pièce, 
faite  de  cMes  tonmés.tiftiTrrf^/iafo.— (ai-ch.) 
Certaines  cannelures ,  ttriato  a  baceetli, 

G  ABLEAU  ,  s.  m.  (mar.)  petit  câble^  cavo 
deljfèrra  d*ana  ianeia ,  atzaja,  . 

GABLBR,  V.  a.  tordra  plusieurs  ootdes 


pt>iir  n'eu  Mie  qatmè,  emmeiletè  ta  |»aiMA» 
fw  te  àarie^  . 

GABOGHB,  S.  f.  tête,  fdih.  Utiîa,  capo, 
tueea. 

G  AfiOGHOll ,  S.  m.  pteirA  prégUosa  antorm 
tnfarme, 

G ABOSSB ,  s.  f.  la:eee(lo  del  iàêaû. 

G  ABOTAOE ,  s.  m.  t  de  tnai^.  navt|àtioii 
le  long  des  eûtes ,  naifigatUthe  JuAga  la  aosïù  , 
da  capo  a  capo ,  eaboltaggio. 

G  ABOTER ,  V.  n.  naviguer  le  long  dés  cA- 
tes ,  etc.  na^igùr  (là  autiere, 

CABOtlER,  ÈBB,  s.lorirb  ai  )tàvtgUper 
eostegeiare. 

G  ABOURE  ,  s.ttk.  ôiseAu  du  Brésil,  eabuYo. 

GABRE ,  S.  f.  (mar.)  machine  à  fardeaux^ 
tpeele  di  eapra,  matchma  per  aUarpesi» 

GABRER  (SE) ,  v.  r.  par  rapporta  un  che- 
val ,  impannarsi*  — ,  IGg,  dar  ne*  lûml ,  inàtb^ 
rarsl ,  andar  in  collera. 

G  A  BRI  •  s.  m.  chevreau ,  eo^ntfflo. 

GAWRIOLB,  8.  f.  cavfiuùta,  taprlubta, 
salto. 

GABBIOLER,  v.  n.  fœr  capriolè,  saltan. 

GABRIOLEt ,  s.  ta.  biroéâo  ,  sdrta  di  véi- 
tara. 

GABRIOLEUR,  s.  m.  ckû  fa  eaprUâe, 

CABRIONS,  s.  m.  pi.  (tnar.)  eanèiinrik- 
forto, 

G  ABRON ,  s.  m.  peHe  del  taptttto. 

GABtJS  ou  CÀPirs,  a^.  m.  (caotf),  taval^ 
eappuceio. 

CAGA.  s.  m.  t  d'enfâùt,  eatea, 

GACABER,  T.  n.  lo  stridere  délia  fior- 
niûi, 

GAGADE,  s.  f.  fig.  et  fam.  entreprise  jnaa- 
quée  par  imprudentie ,  eaeUta^  frtltata, 

GAGALIE ,  s.  f.  plante  ,  eaeatia^  eaneanOf 
earvi  salvatico, 

CACAO ,  s.  m.  eaeao ,  sorfa  di  amandbtà» 

CACAOYER  ou  gacaotu»*  s.  m.  m^ 
eûùp  f  albaro  del  eaeao, 

G AG AOTÈRE ,  s.  f.  bosco  e  alherl  ê^i 
eaeao. 

CAGARBBR,  v.  a.  il  gracidare  doit  otà. 
L'oie  cacarde,  eaêarda, 

CACHALOT,  s.  m.  il  masehio  delta  ba- 
loua. 

GAGHATIN«  s.  m.  saria  di  laeea  chê  ^ 
viene  da  Smime, 

GACHE,  B.  f.  ùm.  HpostigUôy  nakeom" 
digliû. 

GACHECTIO0R,  a^i*  d'une  mauvaise 
constitution,  eachattieo, 

GACHER ,  ▼.  la  fuMviUbm^j   osnstv*  B6 


cacher  ée  ^iMlmi'm ,  nàêeÊnétTgR  quei  eh»  <t 
fkm  Se  cacMr  à  qu^qu'uB  ^  far  in  mode  éhe 
wm  Vf  iwriW  9  thê  MM  ««£^M  ovtf  Mtffe.  Vie 
«ehée ,  WfcMte,  toiUarUi.  «prit  caché,  /iiUo, 

CACHET  »  s.  m.  5Î^Î//<?.  — ,  impnmfo.  Let- 
tre de  cachet,  01WS&10  r$gh>  Lettre  à  cachet 
Tolaot,  m  ji^l/^tféurco,  a  fî^i//b  «otofo. 

«AOHETBR,  V.  a.  ngUtan^  suggétlare, 
mêttêrê  »  apporre  il  tigUh* 

CAGHEITE»  s.  f.  fan.  muam/nglio.  V. 
CACHE*  Bn  cachette,  adv.  di  ntueôtto,  WÊài" 


CACHEXIE ,  s«  f.  (méd.)  caehutia, 

CàOBlMBNXlAA,  s.  n.  V.  comotfsefiimi. 

CAGHOLONG»  9.1D.  ip^eUd'ùgata. 

GAGH06,  s.  m.  Bpftk  di  piarrta  det  Psfù. 

GAGIIOT ,  9.  m.  prigitnu  OieuNt ,  êegHtû. 
CACHOTTERIE  ,  s.  f.  fam.  wgreio^  mi- 
iêmo,  p€^lare  ulf  9neokio. 

CAgHOU  ,  s.  m.  meaià ,  mgo  dt  un  uiiiiHt 
dêêt  lndi4. 

CACIQUE,  s.  m.  titolo  di  dignité  neiP4rà 
td  aiirp99 ,  ehê  •^uûpa/e  a  prineips,  générale» 

G  AGIS,  8.  m.  sûrta  di  pianta. 

CAGOGUYLffî,  s.  f.  cfayliBcation  dépra- 
fée ,  eaeûchiiia. 

COGOCHYME ,  adj.  malsaio .  inférmieniû^ 
mtkeêtUo,  -^t  iig.  bizarre,  fmiastieOi  bit^ 
terro, 

OAGOOHYMIB^  s.  f.  dépravation  d'hu- 
meurs 9  eaeo^mia, 

CAGUpJËMON ,  «.  m.  êphiio  maKgno. 

GAGOÉTUE,  a4j.  t.  de  méd.  se  dit  d'an 
ulcère ,  màligno,  mtmteraio, 

GAGOPHONIE,  s.  S.  eaeofonia,  diiéùr- 
dmizM  netie  voci  e  nei  suoni. 

GAGOTROPHIB ,  9.  f.  t.  de  méd.  nutri-  \ 
tùm  cattiva^  depraimht» 

*  GAGOZÈLE,  s.  m.  inus.  *elo  indiscreio, 

CADASTRE ,  s.  m.  eatastro,  pubblico  ra- 
giêtro. 

GADAVÉREIJX,  ECSB ,  adj.  eadavervso, 
etdaverieo. 

CADAVRE,  s.  m.  tnâmt^ro,  eadavere, 
eorpo  morio. 

CADEAU,  5.  m.  petit  présent,  donaiivOy 
prmenU,  regmh. 

CADENAS ,  9.  m.  espèce  de  serrare  qu*on 
applique  et  qu'on  ôte  quand  on  teut ,  tpezis  di 
tmratura,  iuechêUo.  — ,  guaina,  asiuwkf, 
cauêtta  daeoUelti,  eueehêçj  9  forehêtU, 

CADENASSER ,  v.  a.  chiudere  can  uh  lue- 

CADENCE,  s.  f.  en  littér. ritmo ,  armonùr. 
— «en  mus.  eadênta ,  mtiuraf  briito^  posa.  — , 
en  t«  de  danse,  miid^y  cadenga» — ,  t  de 
Bas.  fandamanio  agaah  ê  grarioto  dti  ca- 
xaHo. 

CADENCE R,  v.  a.  cadencer  ses  périodes, 
rmderli  amumioti»  —  ses  pas,  regotarsi  eome 
un  dawutore, 

*CADÈIiE,  s.  f.  caima  di  galêOtîi,  ^ 
(mar.),  cadène  de  hauban ,  tarehia, 

CADBMKTTE,  s.  f.  tneeia  di  tapegU, 
coda. 


CA6  ^ 

GADBT,«TTS>  adj.  ptiiné,  éadàtîih,  Ufià 
giawmay  iec(mdog€nito ,  il  minore,  Branclië 
cadette  d'une  maison ,  ramo  di  famiglia  pm- 
vtniento  da  un  eadoUa, — ^  au  subst.  vokmttiÂo, 
eadoito  nelle  truppo, 

CADETTE,  s.  t  piatrû  ditagUo»  i/ietrada 
pavimenti ,  da  telieiaiL 

GADETTER ,  v.  a.  Hskmre^laitneaiit  «m 
piêîre  di  taglio. 

CADI ,  s.  m.  oadl,  giudioo  Un-eth 

C ADIE ,  s.  f.  arbutto  dArabia, 

CADILESKGR ,  5.  m.  grànproooiio^  <««• 
diior  gontraU  di  gutnvfra  4  Ttirehi. 

CADIS,8.  m.  eadi,oortadi4oh. 

CADISE,  5.  £  o^rta  di  dfoghotto. 

GADITES,  s.  f.  pL  v^toin-^  fooiUi  dot4$ 
Stella  marins, 

ÇADMIE,  s.  f.  tmlrnia^  bottriU^  oiftta  di 
fuligine. 

C  ADOGAN ,  s.  m.  eépoUoito. 

CADOLE ,  s.  f.  êaliseendo  d*  una  portth 

CADRAN ,  s.  m.  orologio  a  sole^  quadituàs, 
mostra  d* orologio,  —,  okrumïïnto  di  éapidario% 
quadrànie, 

CADRATURE ,  s.  f.  lavoro tra  il  quadrmie 
6  lapiasira  d*  un-orofogio. 

CADRATDRIER .  s.  m.  co/cii c^ /a /a 7«F. 
draturt  délia  tipttizUmi, 

GADRE,  s.  m.  eomûa,  «fuadro,  •>-  (mar.), 
quadro  da  rancio, 

CADRER ,  ▼.  n.  «voir  de  Jt  «ontenaboe , 
du  rapport,  quadraro.  Ne  se  dit  pas  des  per- 
sonnes. 

CADUC ,  UQUE ,  ad},  eadueo, 

CADUCÉE ,  s.  m.  eaaueeo,  verga  di  Mor^ 
curio,  — ,  mauM,  ùuegna  di  eapitimuiOf  ma- 
gislrato ,  oee, 

GADUCITB,  /(.  f.  çaduciêd,  'Otâatdueà; 
easacaduea,  —,  en  style  de  pal.  decaétmania, 
seadimanto, 

CiECILlB,  s.  t  serpent,  cœUûi. 

CAFARD,  £,  adj.  ipocrito,  ^ocohâHon^ 
Damas  cafard ,  damateo  a  sota  e  fioratto. 

CAFARDfiRIE,  s.  m.  ipoeriêias  baoehèi- 
toneria. , 

CAFÉ,  s.  m,  eaffé,  frutio,  -^^  éott^ga  da 
eaffé, 

CAFETAN,  s.  m.  sarta  it  abHo  twtkuco. 

CAFETIER, s.  m.  eafftttiete, 

CAFETIÈRE,  s.  f.  caffoitieru. 

G  AFIER,  s.  m.  albaro  eho  produee  ii  cofffk 

C AFRS ,  9.  m.  uêeollê  di  rap^imi  éoUa  Vw 
freria. 

CAGE ,  s.  f.  gabhia  d'acaelH,  «ce.  ^.gtéb- 
bia  0  spccie  di  loggia  stdU  Ncvi.  ^^-^  aasteU»^ 
m  oui  stanno  la  ruoto  in  un  orologio, 

GAGÉE,  s.  f.  gabbiaia,  una  gabbia  piona 
d'  uceelli, 

CAGIER ,  s.  m.  eolui  ehe  vmtde  uetalli, 

CA6NARD,  E,  s.  et  adj.  fam.po/frww ,  îk» 
fingardo.  V.  rimiAirr. 

CAGNARDER,  ▼.  n.  fam.  «far  oùota, 

GAGNARDISB,  s.  L  fam.  pignzia,  poi- 
trmeria. 

CAGNEUX ,  EUW,  ad^.  sbUmuo,  9iC9<lo 
digambt. 
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GAGOT,  £•».  et  adj.  bûtehêitûkey  ûùIUh 
îarto,  ipocriiafgûbbad€O,picehUip0tto^9ehUh 
daeristi. 

GAGOTERIB,  s.  f.  bûeeheUoneria ,  sanîoc^ 
ehierla .  bpeehêttonUmo ,  divosùms  faûa. 

GAGOTISMB,  s.  m.  ipoeritia,  baeeheUth 
nitmo» 

GAGOU,  s.  m.  t*  bas,  uamo  teivaggio, 
tuueotto,  chê  schiva  ta  toeiêià,  ' 

G  A  GUE  y  s.  f.  t.'  de  mar.  nria  di  navc 


GAGUBSANGUE,  s.  f.  disient€rla. 

CAHIER ,  8«  m.  quintêmo  di  carta ,  qua- 
démo ,  eosi  biûneo  corne  seriiio, 

GAHIM-CABA,  adv.  fam.  tant  bien  que 
mal,  de  mauTaise  $jtéct,  a  tna/iaeiioiw,  a  ma- 
tineorpo  •  di  mala  voglla, 

GAUOHANE,  t.  f.  êoria  di  tutaggine  di 

■MTf. 

GAHOT,  s.  m.  batxo^  ialto^  icoua  d'  una 
vêtiura, 

.GAHOTAGE,  s.  m.  bal*o,  irabaUOf  êcot- 
étk  f  ëcutAimênto  ^  tbaitimento* 

GAUOTER,  ▼.  a.  irabalzarû,  bakart, 
icuoierû, 

GAHUTE,  s.  f.  eapanna,  easupoia,  ea- 
êueeia» 

GAÏG  ,  s.  m.  t.  de  mar.  V.  câïqoi. 

GA3EPUT»  s«  m.  eerto  oiioannnaUeo  delU 
Jndie, 

G  AI  EU,  s.  m.  proie,  figiiuoU  délie  eipotte, 

GAILLE,s.  tquegliaf  ueeeilo. 

CAILLÉ,  ÉE ,  part,  rappruo  )  eee,  V.  le 
yerbe. —  ,  s.  m.  lait  caillé,  quaglioy  laite  rap' 
preio,  quagtiato, 

GAILLËBOTIS,  s.  m.  t.  de  mar.  eara'^ 
boilino,  eaneelli  suite  navi. 

CAILLEBOTTE,  s.  f.  latte  rappreto, 
quagtiato, 

CAILLE-LAIT  ou  gallivii,  s.  m.  gaglio^ 
presame ,  pianta  ette  quaglia  il  latte, 

GAlLLEM£NT,s  m.  rappigliamento^qua- 
gliamenio, 

CAILLER»  T.  a.  rappigliare^  quagliare, 
toagulare. 


GAILLETEAU,  s.  m.  quagtia  giovane, 

CAILLETER,  v.  n.  lam.  babilltr,  dar- 
tare,  einguettare, 

CAILLETOT,  i.  m.  rombo ,  pesée, 

CAILLETTE, s.  f.  ventrieino dct  capretto^ 
ehe  quaglia  il  latte,  Cailletlede  quartier,  pet- 
iegola,  donnieiuota  di  strada*  — ,  homme  fri- 
Tole ,  bubbolone, 

CAILLOT,  s.  m.  sangue  rappruo  y  gru- 
moso ,  grumo  di  sangue, 

G  AIL  LOTIS,  s.  m.  speciedi  toda. 

CAILLOT-ROSAT,  s.  m.  torta  dipera. 

CAILLOU, s  m.  pietra  focaja,selce,eiottolo, 

CAILLOUTAGE ,  s.  m. optera,  laiorofatto 
etm  eiottoU ,  pielrime.  Chemin  de  caiUoutage, 
eiotto/ato,  ttrada  lastricata  di  eiotioti. 

G  AlMACAN  »  8.  m.  iitolo  di  dignità  in  Tar- 

CAYMACANI,  s.  m.  tela  fina  di  Bengala. 
CkUUJH  p  i*  m.  cainume,  coccodrillo  dette 


CAL 

*  GAIMAND,  S,  s.  «leox,  piiêeeù* 

CAlMANDER,T.n.  b}rboMggtare.\ .\ 
•Isa.  —  ,  T.  a.  fi|(.  et  fam.  caimander  des 
commandations ,  mendietre  raeeoHumdaei&ni» 

GAIMITIER,  8.  m.  arboteello  fruUifer^ 
tf  America, 

CAYQUE,  s.  m.  esquif  d'une  galère  »  emeea, 
seiaica,  — ,  *^f^^  "*'  '""^  d^Amerka» 

CAIRE,  s.  1.  écoroe  du  fruit  du  cocotier, 
eorteeeia  del  eoeeo, 

CAISSE ,  8.  f.  cofire ,  GolEre-fort ,  cmetti.  —  , 
tambour,  tamburo, 

"CAISSETIN,  s.  m.  eerto  eatsettino  elm* 
mêreanti, 

CAISSIER ,  s.  m.  celm  qui  tient  la  caisse 
d'un  banquier ,  etc.  eassiere, 

CAISSON ,  s.  m.  caisse  sur  roues  pour  mu- 
nilioDs,  vivres,  etc.  easeoMm  ^  (mar.),  m«. 
sont  di  poppa, 

CAJOLER  ,T.  a.  flatter,  caresser ,  /««tn^aiv, 
far  veszi,  eareggiare.  — ,  en  t.  de  mar.  m«- 
vigar  eon  vento  eontrario  a  seeamda  eorrentê, 
stare  su  i  bordi. 

CAJOLERIE,  s.  f.  eaecabatdoie,  esamtëf 
vetzi,  lusinghe,  paroline  ihlcL 

CAJOLEUR,  EUSE,  s.  tuùmghiere, 

CAJUTE  ou  GAMAGKi,  S.  f.  Uttlfissi^  Util 
nette  navi. 

CAL,  s.  m.  durillon  qui  vient  auxpieds et  aux 
mains,  ealto. 

CALABA ,  s.  m.  nome  d*  un  sUhero  dette 
Jndie. 

CALADE,8.  f.  terrain  en  pente,  eatala, 
sce*a ,  ctiina, 

CALA  F,  s.  m.  sorte  d'atberod'  Bgitte, 

CALAISOH ,  s.  m.  t.  de  mu.prvfonditidi 
un  vaseetlo, 

GALAMBAC,  s.  m.  bois  odoriférant,  es- 
pèce d'agalloche,  ealembae, 

G  A  LEMBOUR ,  s.  m.  bois  des  Indes ,  tegno 
odoroso, 

CALAHENT.  s.  m.  plante,  nepitetia, 

GALAMINAIRE,  adJ.  qui  appartient  à  la 
calamine,  calaminario. 

CALAMINE  ou  riBaaa  CALàMiwAïaB,  s.  f. 
giatiamina^  pietra  eataminaria,  Meliamina, 

G  ALAMiSTRER,  v.  a.  ne  s'emploie  qu'iro- 
niquement, friser^  poudrer,  aeconeiare  i  ear 
peili  eon  rieei  e  polvere. 

CALAMITE,  s.  f.  ealamUa. 

CALAMITÉ ,  s.  f.  malheur,  misère,  caic- 
mitd ,  infelieitd ,  tniseria. 

CALAMITEUX,  £USE ,  adj.  se  dit  en  * 
parlant  des  temps  de  peste,  etc.  catstmiiom, 
infetiee, 

CALAMUS-SGRiPTORIUS,  s.  m.  m- 
tamo  serittorio ,  parte  det  eervstto. 

CALANDRE,  5.  f.  ealendra,  uceelto,  —4 
gorgoglione,  tonehio,  sorta  di  verme,  —, 
mangano  per  lusirar  panni. 

CALENDRER ,  v.  a.  msmgoMre,  dsw  U 
tustro, 

CALANDREUR,  s.  m.  tustraiore. 

CALANGUE  ou  GASAaaoa,  s.  f.  (mar.) 
petite  baie  où  de  petits  bâtimens  peuveot  se 
réfugier,  ealanea ,  cala» 


CAL 

CALAO,  s.  m*  oiseau  deatirostrc  de  l'A- 
frique et  des  Iodes  orientales,  idtocaraee,  ' 

GAIiATRAVA,  s.  m.  Calatrava,  ardin^- 
mUitâré  dl  Spagna. 

CALCAIRE,  adj-  m  dit  des  terres  ou  pier^ 
res  qui  contiennent  de  la  chaux ,  ealeareo  ,  eal- 


GALGANËUM  ,  s.  m.  t.  d'anat.  «afea^no. 
CALCÉDOINE,  s.  f.  ealoulanio  ,  ealeùh- 
mo,  pieim ,  speeie  d*  agata  di  eohr  eome  pimio 
iinuvote, 

GALCÉOOIJNEUX ,  EUSB  ,  adj.  t.  de 
joaillier ,  pierre  caloédoineuse  ,  ehê  Ita  quaUhô 
BMcdkûi  bmnta, 

CALCINATION  >  s.  t  action  de  calciner, 
nlcmasUmû,  catànatara. 

CALCINER,  V.  a.  eaUmare,  ridurre  in 
eatcê,  inealeina. 
GALGOGRAPHE,  V.  ckalcograpub. 
CALCUL,  s.  m. calcolo,  conio ,  eompufo , 
itmuimglio.  — ,  t.  de  méd.  ealcoh^  pUlra  ehe 
ti  généra  neila  veseiea.  ^ 
CALCULABLE,  adj.  ehê  pud  ealeolarsL 
CALCULATEUR ,  s.  m.  eaieolatore. 
CALCULER  ,  T.  a.  eateoiaref  compuian, 
CALCULEUX,  EUSE,  adj.  t.  de  méd. 
ttkûloMO,  ënbbionmo* 
C ALDEROIf ,  s.  m.  toria  dl  baltna. 
CA.LE»  s.  f.  ea(a,  ealanea,  unodi  mare 
pêT  rieovero  d^  ôcufimoif  i.  Fond  de  cale ,  le 
Uoi  le  plus  bas    d'un  vaisseau,   iti'va.  — , 
bonnet ,  coiffure  de  t£te  pour  femme,  6«p- 
T0iUtj  cafpa, — ,  lieu  fait  de  talus  où  l'on 
monte  et  d*oii  l'on  descend  sans   marche, 
9bilIo.  — ,  espèce  de  châtiment  assez  ordi- 
naire dans  les  vaisseaux ,  caia  ,  dar  tm  cak. 

GAÎiEB AS  ,    GALBAS  ,    CABGVEBAS  ,  S*  m.  t. 

de  mar.  eordaggio  dêtto  earica  btma  per  te 
M/a  degU  itra^i,  «-,  paranehineda  ttragUo. 

G  JALEB  ASttE ,  s.  f.  xucea  iunga ,  tpéetù  di 
bcitigiia, 

CALEBASSl£R,s.  m.  alb$rod^  America» 

CA.LEB0T1N,  s.  m.  panier  des  cordon- 
niers» ^iinû, 

CALÈCHE,  s«  L  ealtuo.  — -,  autrefois 
iorUi  di  atfpoL 

G  AliEÇON ,  s.  m.  mutanda ,  toUoealM4ml. 

GAL£ÇO]!CNIBR,b.  m.  eoluiehe  fa  iotto- 
êaUomi,  mutandê. 

G A1/EF ACTION,  s.  f.  riseakUmokio, 
êêUfiuùoiM, 

G  AtfEMBOUR  oaoALEMBOORo ,  s.  m.  jeu 
de  mots  à  deux  sens,  eattiwf  bittieeiop 

GA.LEMBREDA1NE.  s.  f.  fam.  vains  pro- 
pos ,  laox-fuyans,  icioechêriû,  tuUtitfugi, 
fnddmre, 

GALENCAR ,  s,  m.  çaianeà ,  Uia  dipinta. 

GALENDER,  s.  m.  nomedi  una  tpecie  di 
nligioti  in  Turehia  o  in  Pertiam 

GAI4ENDES,  s.  f.  pi.  eatende,  ealendi, 
il  primo  giorno  dût  muo,  — ,  adunanta  di 
pmToetU  dUu  ekiué  etanpulri.  Renvoyer  aux 
cidendes  grecques,  a  un  tempo  ehe  non  verra 
MM».  Les  Grecs  n'avaient  point  de  calendes. 

GALENDJUBR»  s.  m.  ctihndmQ^eaim' 


CAL  8b 

CALSNTURE ,  s.  f.  eorta  di  febbrê  «r- 
denté ,  eeeompagnata  da  delirio,        « 

CALEPIN,  s.  m.  recueil  de  mots,  de  notes, 
eaiepino,  —  ,  aomtf  d*  un  voee/ùo  dizidiuiriodi 
moite  Lingue, 

CALER,  V.  a.  ommacnora,  ealar  te  vête* 
—  ,  fig.  iottomelterei j  eedero»  Gale  tout,  t. 
de  mar.  molla  in  bando, 

CAL  FAT ,  s.  m.  t.  de  mar.  eatafato ,  etf /a- 
fao. — ,  Touyrage  ducalfat,  intiero  riparo*-^, 
son  instrument,  mogtio  di  ealafaêQ* 

CALFATAGE,  s.  m.  te  etoppo  da  eatafa' 
tare, 

CALFATER,  v.  a.  netoppare  navigtt, 
eatafatare,  caffatare. 

CAL  F  ATI  N ,  s.  m.  t.  de  mar.  rogâ^to  atta 
peee,  garzone  di  eatafaio, 

CALFEUTRAGE,  s.  m.  rUaramento. 

CALFEUTRER,  v.  a.  turare  te  fésem 
</'  una  porta  o  finettra^  etoppare^  ritarare. 

CALIBRE ,  s.  m.  catibro^  diametro  dêtta 
bœea  d*  un'  arma  da  fuoeo  e  detla  eua  poUa* 
— ,  fig.  et  fam.  eatibro,  quatità,  earattere 
d'  una  peruna.  — ,  en  t.  d'arch.  diametro, 
groftezza^  modano^  tagoma.  — ,  en  t.  de  mar. 
modetto  per  ta  eoitruzione  d*  un  vaeeetto.  — , 
en  t  de  charp.  tquadrueeta,  eompaseo  torto» 

CALIBRER,  V.  a.  misurarOf  eatibrer  to 
patte,  — ,  en  t.  d'hprlog.  miturar  ed  eguagtiat 
identi  dette  ruotOf  eee, 

GALICE,  s.  m.  eatiee,  vaso  saero.  — ,  en 
t.  de  fleuriste,  eatico,  oatieetto^  boeeia,  bot- 
toni  di  fiori. 

GALICE,  EE,  adj.  (bot)  einto  d'  un  ea» 
tiee, 

CALICOT,  s.  m.  êoHa  di  téta. 

GALIGULE,  s.  m.  (JtioU)  eià  eho  dreonda 
immediatamenjô  ta  base  eetema  det  eatiee, 

CALICULE,  EE,  adj.  muni  d'un  cali- 
cule.  V.  ce  mot. 

CALIETTE,  s.  f.  epeeio  di  fungo. 

CALIFAT,  s.  m.  eatiffaio,  digniiâ  di  oh 
tiffo, 

CALIFE ,  s.  m.  nom  que  portaient  les  sou* 
verains  mabométans;  ib  réunissaient  le  pou* 
voir  temporel  et  le  spirituel,  eaUffbt  areatif^ 

CALIFOURCHON,  s.  m.  à  califourchon, 
a  eavateioni^  a  eavatcione, 

GALICE  ou  roo^DB-poissoa,  s.  m.  genêrê 
di  eruslaceL 

C  AlIN,  K,  s.  et  adj.  niais ,  doucereux,  mp~ 
tenso.  Faire  le  câlin,  fam.  eerear  di  ottenere 
ton  smorfiequatehe  eoêa.—,  s.  m.  eertm  eompoetr 
tione  metatiica. 

CÂLINER  (SE),  v«r.  itara  bada^  porder 
il  tempo. 

CÀLIORNE,  s.  f.  t*  de  mar.  paranekine  « 
tre  ocehi, 

CALLEUX,  EUSE,  adj.  eatteto^  pim  di 
catlL 

CALLIGRAPHE,  s.  m.  eopitta  di  teriili, 

CALLIGRAPHIE ,  s.  L  catttgrofia. 

GALLITRICHE,  s.  m.  seimmia  deitm  eai" 
titrico* 

GALMANDE,  s,  f.  étoffe  de  laine  IttStiée 
d't:^Qc6té»</(iraiifSf 

6 


è%  CAM 

GA.LIIA1IT»  s.  m.  etUmtmUi  ehé  êalma  i 

^  CALMAR,  s.  m.  étui  où  l'on  met  des  plu- 
kieià  écrira,  eatâmajo^'^,  poiisoD,  /»mm  caki^ 
mtûû, 

CALfiK ,  «(^ .  tmtUfuUlo ,  ehs  nom  è  inquU' 
i*.  -M. ,  fiff.  e»prit  cakne ,  vie  eelme  et  tran- 
qaille,  tptrito  pheido  t  iratufuUtût  vita  quieia, 
■  OALÛB  9  s.  AI.  eatma ,  kcnaocia ,  abbonae- 
cMMie»!^  — ,  69.  tranquillité.  V. 

G  ALMKil,  ▼.  a.  abbmuteiare,  irmuquiliarê, 
«■(aMM.,  pUmt^ 

GALMI,  s.  m.  sorte  de  toile  peinte  qui 
tient  du  Mofçol  >  te/a  indiana, 

CALOMNIATEUR,  TRICE,  s.  m/mi* 
iiîbl^««  catvnnUftriee» 

CALOMNIE,  s.  f.  ealunnia^  ùccuiê,  faha. 

CALOMNIER ,  v.  a.  blesser  l'honneur  de 
quelqu'un  par  de  fausses  imputations,  eainn^ 
ni'iiM,  ineolpare,  infam^ifea  iorie, 

CALOMNIEUSRMENT.  adT.  eatunnhia' 
mênU. 

CALOMNIEUX.  EtJ9E,  ad),  eatunnluo. 

CALORIMÈTRE,  s.  m.  instrument  pour 
ncsurer  le  calorique ,  eahrimetro, 

CALORIQUE ,  s.  m.  (chim.)  principe  de 
la  chaleur,  càkmeo, 

CALOT,  s.  m.  figure  à  Calot,  figura  grot" 
•iMd ,  di  <fU0M»  d0t  pitUtr  Ctht 

G  A  LOT  IN,  s.  m.  pop.  prtiaceoh. 

CALOTTE,  s.  f.  btrreitim^  eûhUtt. 

C  A  LOYER  ,  s.  m.  m&nûcô  grteo. 

CALQUE,  s.  m.  trait  léger  dNm  dessin 
qui  a  été  cfloué ,  ealeo, 

CALQUER,  T.  a.  contre-tirer un  dessin, 
le  copier  piaip  trait ,  eaieare. 

CALQUER  ON ,  s,  m.  partie  du  métier  des 
étoffei  en  soie ,  eùleoiini, 

CALUMET,  s.  m.  «tfta  di  pipa  ehe  l  set- 
vaggi  pretentano  eome  simbolo  di  patê. 

^GALUS,  s.  m.  (pron.  le  «)  eailo.  — ,  fig, 
nêiMfrtun»,  ealh^  abito,  uto, 

CALVAIRE,  s.  m.  ealvario,  moniîeeUo  eon 

CALVANIER,  s.  m.  uomo  di  giornaia  im 
f «Kipo  di  rateotia, 

CALVILLE ,  s.  m.  espèce  de  pomme,  m/- 
vUta^  earavetla  bUinea  ê  rona, 

CALVINISME,  s.  m.  ealoinismo,  dûUrlna 
di  Calvino. 
.CALVINISTE,  s.  cahinUta, 

CALVtTIE,s.f.  calvitie,  eatvezsa,eaivtxio. 

CAM  AlEU ,  s.  m.  pierre  6ne  de  deux  cou- 
leurs, cammeOf  eameo,  ^,  tableau  peint  d'une 
Seule  couleur,  chiaro'  teuro, 

GAMATL)  s.  m.  maniêlUlta,  manielRna 
da  prêtaîû*  — ,  eapperuedo. 

C  AHALDULES ,  §.  pi.  ordre  de  religieux, 
éOmaidûii,  eamaidoh»i. 

GAMANIOC  ,  s.  m.  tpuiô  di  manhea* 
y.  ■âwioc. 

CAMARADE ,  s.  m.  eamcraia,  ampagno. 

CAMARD,  E,s.  et  adj.  eamuêû,  tamoteio, 
»,  co/  nas9  uhiaeeiaio. 

CAMBISTE,  s.  m.  qui  h\%  le  eomnerœ 
des  lettres  d«  rj^ange,  êambiiia  »  éatukiira* 


CAMBOUIS»  s.  m.  graiio,  am«inM#  é$iig 
rmoi^. 

CAMBRER,  V.  a.  conrber  en  arc,  earvara^ 
piegarê,  archeggiare»  — ,  chez  les  cbarpent. 
garborë,  etniinare,  — ,  au  réc.  inareatti,  eur^ 
varti,  ptfgarsi  in  areo, 

C  AUBHESl^EfSA.  eambrt{ja,torîaditeia, 

CAMBRURE ,  s.  f.  courbure  en  arc,  eur- 
vatara  ,  eurvfimwfo  in  areo. 

CAMBUSE,  s.  f.  (  mar.  )  fuogo  délia  nm9a 
ovê  ti  eonservano  le  provigioni, 

GAMfiUSIER ,  s.  m.  qui  a  soin  de  la  can^- 
buse.  V.  ce  mot. 

GAME  oucKiMi,  s.  f.  genre  de  coqutfles 
bivalves ,  eama ,  eoria  di  nicchîo  bivaivo ,  iR 
gutcio  toitile. 

CAMÉE,  s.  m.  certaine  pierre  sculptée  en 
relief,  eammeo  ,  eameo, 

C  AMÉ  ADE ,  s.  f.  pepa  ealvatleo. 

CAMKLKR,  s.  f.  plante,  eameha,  eamoka, 

CAMÉLÉON, s.  m.  eamahoniê,  animaû 
e  eostelhzione, 

GAMÉLÉOPARD,  s.  m.  girafe,  animal, 
giraffa, 

GAMELINE.s.  f.  plante ,  a/ÛM «  planta 
ehe  dà  tn  olio  fetenie, 

CAMELOT,  s.  m.  étoflfie  de  laine,  eam- 
belloUo,  eiambeltoîto, 

CAMELOTÉ,  ÉB.  adj.  t.  de  manaf. 
faiio  a  guisa  di  ciambelhlêo, 

CAMELOTIER.s.  m.  ftfrta  tf i cnrfa or- 
dinariê, 

GAMELOTINE,  s.  m.  eamtjardoy  JorM 
di  étoffa, 

GAMELOTTE,  s.  f.  à  la  camehitte,  en 
camelot  te ,  mal  failo ,  di  pœo  vatore,  t.  d'im* 
primeur,  de  libraire  et  de  relieur. 

G AMÉRIER  ,  s.  m.  ofticiGr  de  la  chambre 
du  pape,  eameriere  del  papa, 

CAMÉR1STE,  s.  f.  titre  en  Espagne,  etc. 
des  femmes  qui  servent  les  princesses  drâs 
leur  chambre ,  camerista, 

CAMERLINGAT,  s.  m.  dignité  de  ca- 
merlingue, eamartingato^  eamartingatieo» 

CAMERLINGUE,  s.  m.  cardinnl  qui  pré- 
side la  chambre  apostolique,  eamar&ngo ,  ea» 
moffingOm 

CAMION  ,  s.  m.  fort  petite  épingle,  $pU' 
letto,  — ,  t.  de  maçon ,  etc.  petite  voiture  I 
quatre  roues ,  carretto. 

GAMISADE,  s.  f. attaque  de  nuit, où IH 
soldats ,  pour  se  reconnaître ,  mettaient  des 
chemises  par-dessus  leurs  armes,  ineamieiaUt, 

CAMISARD,  s.  m.  nome  ehe  $i  davaa 
eerti  fanatiri  dette  Sevenne. 

CAMISOLE,  s.  f.  V.  CHiMisBTTi. 

CAMOMILLE,  s.  f.  eatnomilla,  erha* 

CAMOUFLET,  s.  m.  fumée  épaisse,  souf- 
flée au  nez  de  quelqu'un  avec  un  cornet  de 
papier  allumé,  fumacefiio,  — ,  flg.  et  ^am* 
affronta  f  onta  i  ingiuria,  —  ,  t.  de  guerre, 
donner  un  camouflet ,  eerear  di  toffoeare  ii  ne* 
mioo  mentre  iavora  alla  mina. 

CAMOURLOT>  s.  m.  speeie  di  maetioa. 

CAMP,  s.  m,  Nett  où  une  armée  se  loge  ^ 
ordre ,  eampo,  ^  ,  position  de  Taraiée  cM»* 


CAN 

fUf  twiw^iifnto,  —,  ramée  umfiê, 
mmp0f  wuiUt  u»clU^  aeuimpaii^  —  ,  fig. 
FoivBM  est  au  camp,  ù  tême  qualchê  u/mk- 
fjtfv.  —  »  Mc9t  iÀMMM  t  tUecaio  »  campo  di  bM^ 
iaglia. 

GAl&PAQRARD.  H^ae^eampffgnvoia'^, 
ta  subst.  un  cqmp«juolo ,  «n  rutiÎ90* 

GAMPAeNB»  &  £.  eampmspm.  9aitre  la 
owpsfQe.  dtfiraré,  Metuo  de»  gros  en  cam- 
pagne, faragirê  mûitê  pêrsone, 

GAUFAQNOL ,  s.  m.  tppù  ^e/mpt^gm- 

GAMPANAIRE,  s.  m.  fmiU9r  dimim^ 


CAN 


8J 


GAMPATCB,  s.f.  opéra  di  «i4a»  on0,4P^ 

cttmpaué,  — .  ea  t>  d*arcb.  cbapiteaw  corÛH 
tbiencl  cMRiposUe,  vato^  tamèm^  •«  »  t.  de 
pby».  baefia  di  vêiro  a  tamp^nm* 

CAMP  aïeule  ou  oartiléi,  s.  f.  planta» 


CAMPB.  s.  m;ufrii9>dl  droghéUo, 

CAJdFBGHS,  s.  n^  arbce  d'AiBjéiiq»ie, 
eempeggio. 

GAMPBIfElITj  a.  m,  «mi^^»  ^ewmpa- 
menlo. 

G  AHPEE,  ¥.  D.  ft  a.  le  dît  d'imc  arasée , 
Éompeggiarê,  pw  campo  ^  aitendarti,  ^ecom* 
parti,  —  »  en  uo  autre  sens ,  poni »  eoUocanl, 
tiiuarti  ,  mêlUni  in,  uit  carlo  nitoggitanenio, 
positurom 

CAMPEBGHB,  a.  f.  eêrto  ordigmo  d^  un 
t€lt'jo  iT  oroxM. 

G AMPfiSXRE.  s.  m.  $orim  di  vttt»  do'  toi- 
d^ii  romani, 

CAMPHORATA.  V.  CAvraariE. 

CAMPHRE,  s«  m.  eanfora^  tpecio  di 
gomma  orient flo,.  U  oui  odoroé  mglio  forto* 

CAMPHRE,  ÉB,adj.  esprit-de-vm cam- 
phré, eau-de-vie  camphi^a,  tpirito  di  vtno 
eanforotOf  oeauaviU  oanforattu 

CAMPHREE,»,  f.  piaote, /vianltf  oiMi 
eomuno  noHa  Provenza  c  Linguadoea ,  «nar- 
for  A  fa, 

C  AMPINB ,  s.  f.  iorta  di  poiUmea. 

G  AMPO  .  s.  m.  fana  di  Spagna. 

GAMPOS,  s.  m.  (dulaU)  litonza  chê  si  dà 
agit  seolari, 

GAMPOTB.  s.  m.  terta  étoffa  di  eoiono 
doUâ  Filippimo, 

CAMUS,  E,adj.  eamttto,  eho  ha  il  nato 
tehiaeciaio  ,  rineagnalo,  — ,  fig.  oo  l'a  rendu 
caouiS ,  ô  rimatto  eon  un  paimo  di  nato, 

CANACOPOLE,  8.  m.  eaiechitfa  degti 
Indiani,  • 

CANADE,  s.  m.  »orta  d'  ueeeiio  ameri' 
tano»  — ,  en  t.  de  mar.  chez  les  Portugais, 
porziono  di  vino  o  d*  aequa  eho  ii  dà  ogni 
giorno  aU*  oquipaggio. 

CANAILLE. s.  {^eanagHa^  pUbagiion—, 
en  badinant ,  marmagiia, 

CANAL,  s.  m.eanah^  dooeia, — ,  eanale, 
lolio  ^  unpume, — ,  en  i.  de  mar.  fineanaio' 
turao  eanale  deiiaputoggia»  Gaaal  d^  Tétrave, 
t*de  ONir,  i7  canal»  éaipempruto  netia  ruola» 
— ,  creui  sous  le  fût  d'una  .aroie  à  feu,  in- 
OÊOutiaioro*   Canal  de    la   verge  ,  uretra , 


mtatp  otimario  »  oondoua  delf  iip/no.  «r-  «  6g. 
eanale,  mexto,  via, 

G  AN  AM  ELLE ,  s.  f.  genre  d^  granioées , 
canne  à  sucre ,  etc.  cannamelè. 

CANAN6,  $•  m«   alh^rq  qromatieo  <f  JtU 

CANAPÉ, s.  Q.  canapé^  leiiuceio, 
G  AN  APSA ,  s.  m.  bisaceia-,   tutca^  taçço 
di  pello^ 

CANARD,  s*  m.  anUra,  anatra,  —  pyrÎT^i 
«aa^ra  domettica, 

CAN  AROER«  ▼*  a-  epararo  armi  da  fuçeo 
da  un  luogo  sicuro, 

CANARDIERE,  &  f.  9orta  di  capanAuceia 
par  la  eaecia  délie  anitre  ma/vaiiehe.  — ,  grai^ 
fusil  pour  les  tirer  d^  loin,  seoppio,  tpingarda. 
—,  ouverture  d'oj^  l'on  pouvait  ti'reF  ii  couvert 
sur  l'ennemi ,  ferliçja ,  arohibusiera, 

CANARI .  s.  m,  serin  des  Canaries  |  m- 
narino. 

C  ANC  AME ,  s.  m.  gomma  <t  Afrita, 

CANCAN.  V.QUAMQDAM. 

C  ANGANI AS^  s.  m.  r^to  delT  Jndio. 

CANGEL,  s.  m.  balauttrala,  balau^tro^ 
tanctUo. 

CANCELLATION.  s.  f,  t.  de  jurisp,  an- 
nuliazione, 

CANGELLB,  s.  m.  goria  digranchio, 

GANCELLER,  v.a.  t.  de  palais,  annnt- 
lare,  cassqre,  eaneeUare, 

CANCER,  s.  m.  canchoro,  ca/icro.  —,  eii- 
chirurg.  cancer  de  Galien,  sorla  di  fascîaturck 
delta  eancro  di  Galeno,  — ,  signe  du  zodiaque, 
eanero. 

CANCÉREUX .  BUSE ,  adj.  coneheros>o. 

GANG  RE.  s.  m.  gambero,  granclùo  di  marc,, 
-- ,  homme  méprisable  par  son  avatice,  tpilor-' 
eio  ,  guitfo,  pilacchera, 

CANDELABRE,  s.  m.  candeiabroy  gran 
eondeUiere,  —,  en  L  d  arch.  amortissement  en 
forme  de  grand  balustre,  uma, 

CAN  OELETTE ,  s.  f.  t  de  mar.  paran- 
ehîno  di  eappone  y  torta  di  corda ggi  da  navi' 

CANDEUR,  s.  f.  tehietiezza,  candidezza  d  i 
animo,  eandoro,  purità,  insenuUà, 

CANDI,  lE,  part.  cani/rf<>.  V.le  verbe. 

CANDIDAT,  s.  m.  eandida io ,  atpiran to  a 
qualehe  cariea, 

CANDI  DE ,  adj.  pîendi  eandoro ,  tehietto , 
tinrero, 

CANDIDEMENT,  adv.  candidamente, 
CANDIR,  Y.  a.  se  dit  du  sucre,   candiro 
Io  zuechero, 

CANE,  s.  f.  femelle  du  canard ,  an/fm /«m- 
mina.  Paire  la  cane,  mancar  d' animo 
CANEFÏCIER.  V.  cassii*. 
CANEPETIERE,  s.  f.  oca  granajuola, 
C  A  N  E  PI  N,  s.  m.  pelle  finissima  dimoniono, 
CANEQUIN,  s,  m.  ttla  bianea  di  eotono 
delt  Indie. 

*GANETER,T.  n»eamminar  corne  «n'  «ni- 
tra. 

CANETON .  s.  m.  le  petit  d'une  cane ,  ani- 
Irîno ,  onitroccolo» 
CANETTE,  s.  f.  V.  caiiton.  —,  petite 

6. 
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cane ,  anitrêtïa.  —,  mesure 9  eanneila.  —,  ftf- 
i0au  pour  déTider ,  eanneib» 

CANEVAS,  s.  m.  canavaeelo,  eanovaeeio. 
,  fig.  premier  projet  de  quelque  ouvrage  d'es- 
prit, il  primo  iàdzzo,  uboozto, 

G  ANIG  A ,  8.  f.  iPecU  di  eanneila  talvatiea. 

GANIGHE,  s.  f  chienne  barbette,  eagna 

êlla  razzû  de'  barbêiiL 

GANIGULAIRE,  adj.  se  dit  des  jours  oh 
le  soleil  est  presque  en  conjonction  avec  la  ca- 
nicule «  eanicolare» 

GAKIGULE  ,  s.  £  ou  u  oband  csiiif , 
const^tion ,  eanîeola ,  il  sirio  cane,  — ,  temps 
oïl  Ton  suppose  que  cette  constellation  domine, 
/a  eœnieola,  il  tempo  canicotaro* 

GANIDE,  s«  m.  wria  di  pappagallo, 

GANIF,  s.  m.  iempmno, 

GANIFICIER.  V.  cassim. 

CANIN  •  E,  adj.  eanlno.  Faim  canine,  dent 
canine ,  famé  eanina,  dente  eanino. 

*  GANITIE ,  s.  f.  blancheur  des  cheveux, 

eMnùtie»  Inus. 

CANIVEAUX,  s.  m,  pi.  selei groue  ne 

pûvimenti  délie  ttrade, 

CANNAGE,  s.m.mûttra</6'/)annî«  tele,€ee. 

€olla  canna, 
CANNAIE,  s.  f.  canneto,  luogo  piantato 

iii  canne, 

CANNAMELLE,  s.  f.  V.  canamblli. 

CANNE,  s.  f.  roseau,  mesure,  canna,  — , 
bdton,    canna,    bastone.    Canne  odorante, 

€alamo. 

CANNEBERGE,  s.  f.  tpecie  di  planta  ac- 

^uatiea» 

CANNELADE,  s.  f.  t.  de  fauc.  sorta  di  vi- 
vanda  per  gli  uccelU  di  rapina.  . 

GANNELAS  ,  s.  m.  cannellini,  confettura. 

CANNELER,  t.  a.  tcanalare^  aeeanalare. 

CANNELLE ,  s.  f.  eanneila,  aromato  note, 
,  amnella  di  iino  e  di  botte.  Mettre  en  can- 
nelle ,  rompere  m  minuti  pezzi. 

CANNELLIER,  s.  m.  albero  délia  can- 

mella.' 

CANNELURE,  s.  f.  teanalatura,  scan- 

nellatura,  ttrie» 

CANNEQUIN,  s. m.  séria  di  tela  dnam- 

êegia  dell'  Jndie, 

CANNER ,  Y.  a.  misurar  colla  canna . 

CANNETILLE,  s.  f.  petite  lame  très  fine 
dTor  ou  d'argent,  canutigtia  di  lama  d'oro  0 
d' argenio, 

CANNETILLER,  ▼.  a.  legare  con  eanu- 
iigUa, 

CANNETTEjS.  f.  t.  de  manufacl.  petit 
tuyau  de  roseau  ou  de  buis  fait  au  tour ,  can- 

netlo, 

CANNIBALE,  s.  m.  peuple  antropophage 
^'Amérique,  et  fig.  homme Téroce,  cannibale, 

CAN  ON ,  s.  m.  grosse  et  longue  pièce  d'ar- 
tillerie, eannone.  — ,  l'artiglieria,  i  cannonl. 
—,  la  canna  d*  archibugio^  pistola,  ece. — , 
•corps  d'une  seringue,  canna  da  serviziale.  —, 
décret,  règlement,  cantme,  décrète.  Droit 
•canon ,  gius  eanonieo,  diriito  eanonico.  — ,  ea- 
none  délia  messa.  —,  il  canone ,  la  cartella  del 
Danone.  —,  en  t,  d'imprim,  sorte  de  caractère. 


•  CAN 

ètnâtÊê.*—,  €A  t.  de  manège  «  tHneù  dëÊlû  gamù 
deleaeailo.  Canon  desÉcritof^,  eatalegode^ 
lAbri  eaeri,  —,  t.  de  chaud,  certain  moineau  de 
fer  foré  et  à  tête  large,  toeutto  a  wnano,  — , 
t.  de  mus.  fuga  in  etmuguenxa, 

GANOnlAL,  E,  adj.  eanonico,  eanonieaU» 
— ,  maison  canoniale,  la  eanoniea, 

CANONICAT,  s.  m.  emon&eoto. 

CANONIGITÉ^  s.  f.  autentiâtà,  ettHomi- 
eitd. 

CANONIQUE,  adj.  eanonieo 9  tegiuîmo, 
eeeondo  i  eanoni, 

CANONlQUEUENT,adT.amaiuaimefifi^ 
MOeondo  i  caneni. 

CANONISATION ,  s.  f.  cérémonie  par  la- 
quelle le  pape  canonise,  canonizzazieme, 

CANOmSER,  t.  a.  inscrire, an  catalogue 
des  saints  suivant  les  règles  de  l'Eglise,  eono- 
nizzare, 

GANONISTE,  s.  m.eanonitia,  dotiore  0 
dotto  in  ragion  eanoniea, 

CANONNADE,  s.  f.  eannonate^  c^pidi 
etmnone, 

CANONNAGB,  s.  m,  arte  di  tparare  i 
eannoni* 

CANONNER,  v.  a.  tirareamtenatef  spa- 
rar  il  eannone.  — ,  en  t.  de  mar.  tirer  le  àoon 
ou  sa  bordée,  eannoneggiare ,  tirer  Ut  fianeaia. 

CANONNIER  .  s.  m.  eannoniere  ,  colui 
cke  i  addetto  al  maneggio  del  cannene, 

CANONNIÈRE,  s.  f.  embrasure,  cemno- 
niera, — ,  tente,  tenda  del  eannoniere,  —,  jouet 
d'enfant ,  cannelto, 

CANOT,  s.  m.  petite  chaloupe,  petit  ba- 
teau pour  le  service  d'un  grand  bâtiment, 
tancia,  ieiatta,  tehifo,  palitehermo,  ece, — , 
pirogue,  bateau  d'écorce  ou  d'un  seul  tronc 
d'arbre,  eanoa,  —  (h.  nat.) ,  alloeeo  dell*  Ame- 
rica  tettentrionale, 

CANQUE .  s.  f.  bambcgia  dnese» 

CANQUETER,  v.  n.  le  tchiamazzar  dellê 
anatre. 

CANSGHY,  s.  m,tortad*  albero  giappO" 
note ,  di  eui  ti  fa  ttna  specie  di  caria, 

G  ANTABILE ,  adj.  en  t.  de  mus.  eaniabile, 

CANTAL,  s.  m.  cacio  deW  Avernia, 

GANTA  NETTES,  s.  f.  pi.  t.  de  mar.  spar- 
ielli  del  iimone  délie  galère, 

CANTATE,  s.  f.  cantaia  :  les  cantates  de 
Rousseau. 

CANTATILLE,  s.  f.  piecola  eaniata. 

CANTATRICE,  s.  f.  (de  l'ilal) eaniairiee. 

GANTUARIDE,  s.  f.  espèce  de  grosse 
mouche ,  canterella.         9 

CANTHUS ,  s.  m,angolo  delt œehio. 

G  ANTIBAI,  s.  m.  t.  de  mar.  Icgname  pieno 
di  spaccature, 

CANTINE,  s.  f.  petit  coffre  divisé  par 
compartimens ,  cantinetia  da  tratporio,  — , 
dans  les  places  de  guerre ,  lieu  où  l'on  vend  du 
Tin  et  de  la  bière  aux  soldats ,  cantina. 

CANTINIBR,  s.  m.  eantinierey  eanlintero, 

CANTIQUE,  s.  m.  eantiea ,  eantico.  Caus- 
tique des  cantiques,  un  ^es  livres  de  Salomon, 
la  Cantica ,  la  tagra  Caniica. 

CANTON» s.  m.  division  territoriale,  di^ 


.  CAP 

iifêiiùt  dfvonrfm».  *-,  partie  d'an  payj.*  >^ 
gimm ,  /mrîô ,  eanicnê.  — ,  les  TÎngt-deux  États 
%u  comiKMent  le  corps  helTétique,  aaUoni 
êwnxéri,  — ,  en  t.  de  blas.  eantons. 

CANTONADE,  s.  f.  le  coin  du  théâtre, 
MRto,  eaniatudêljêatro^  dÊtl\opêra. 

CANTONNE,  EE,  adj  .t.  de  blas.  et  d'arcb. 
mmtomato ,  meeankfnato, 

CANTONNEMENT»  s.  m.  eanioiumeHiû, 
iaogo  di  ripoio  mt  te  iruppê, 

CANTONNER» T.  a.  t  de  ^erre,  tener  a 
ftuiriigre  le  truppe ,  fkr  gii  alhggiamadi  per 
imtêmmrû  o  pw  appareùskUtni  ai  entrar  in 
mmpagna. — »  au  récip.  ritirarsi,  munirùy 
faritfiçtni,  rmfitrsarti. 

CANTONNIËRE,  s.  f.  batulùuUa,  coHina 
diuniêtUf. 
C ANTRE,  s.  f.  aauÊtyoj  panehelia. 
CANULE ,  s.  il  eannelto  é»l  isrvma/s.  — » 
t  de  cbir«  tubo^  etmnêilino, 
CANUT,  s.  m.  oiseau,  ueetlh  detto  eanuto. 
CA.OUANNE ,  s.  f.  iettuggimû  maggiorê, 
CAP ,  8.  m.  t£te;  on  ue  le  dit  qu'en  ces 
phrases  :  de  pied  en  cap»  da  eapo  a  piedi  ; 
armé  de  pied  en  cap,  armof^  di  tiUto  punto. 
^,  pour  promontoire»  eape,  promonioriom 

CAP  DE  MORE,  s.  m.  chetai  de  poil  rouan, 
iêtia  di  meto, 

CAPABLE,  adj.  eapmùB,  aitof  idaneo.  — , 
mi^tigtmîê,  a6ila»  atto  agU  ajfœti,  ehé  se 
n'intémdê  bên$.  Atoîf  Tatr  capable ,  avvr  faria 
gi'  an  preêunitt&so, 

CAPACITÉ ,  s.  f.  au  physique,  qualité  des 
cor^  •  aptitude  à  contenir  d'autres  corps»  ca- 

Ce9ià,'  ampiêzxa  e  profmdità.  —,  au  moral, 
bîleté,  intelligence ,  ecjvoMld»  intâliigmza, 
akUiid,  êdtmeità,  foruL^  virtà,  ditposizionê, 
Syn.  La  CAPACITE  a  plus  de  rapport  à  la  oon- 
naissance  des  préceptes;  riÀBiusTi  en  a  da* 
^rantace  à  leur  application. 

C  APADE ,  s.  f.  t.  de  chapd.  fkU^ 

CAPARAÇON  »  s.  m.  eaptriÙM,  eavertina, 
gumldrappm  d^  emstML 

CA.PARAÇONHER»  t.  a.  poff  la  eoper- 
(«M  ad  un  eavûltoy  bardaré, 

CA.PE»  s.  f.  et^ptu  Rire  sous  cape,  rider 
§eîf  oaeAî.  — ,  en  t.  die  mar.  vêla  di  maettra, 

CAPÉER»  T.  n.  t.  de  mar.  mettre  à  la 
cape ,  c'est-à-dire  ne  faire  usage  que  de  la 
gnnde  Toile ,  meiteraila  eappa. 

CAPBLA6E,  s.  m.  t.  de  mir.  eerda  aile 
eetremità  deMti  alben  délie  mai. 

CAPBLAN  ,  s.  m.  preie  povero  e  pœo 
Jfûnafo.  — ,  iorta  di  peteiatello  di  mare  atsai 

gOMiOtÛé 

CAPELER  LU  BAUBAas»  t.  a.  t.  de  mar. 
iaeeppeHare  le  tarehie. 

CAPELET»  s.  m.  enflipre  qui  vient  à  l'ex- 
trémité du  jarret  d'un  cheval»  eappgHeUo.  —, 
au  jpl.  M^dats  albanais ,  eappelletiu 

CAPELINE  »  s.  f.  espèce  de  chapeau .  eap- 
peilo  da  donne,  ^^y  faseiatura  ehe  utagi  nelle 
ammutaxieni  di  gualeke  memàm, 

G APENDU ,  s.  m.  tarta  di  mefa. 

G  APIGI  »  s.  m.  gattrdùmo  del  êerragSû. 

CAPILLAIRE  »  adj.  délié  comme  les  ch». 
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▼eux,  ea/»î/i!iira  :  plante  »  racine»  tube  capil-> 
laire.  — ,  herbe  employée  en  médecine,  ca« 
pelvenere. 

CÂPILLAMENT ,  s.  m.  (bot.)  racines  che* 
▼élues  des  plantes ,  eapelUanento. 
CAPILLINE,  s.  f.  ipecie  di  funghi. 
CAPILOTADE,  s.  f.  sorte  de  ragoût,  am* 
mortellaio,  — ,  prov.  et  fig.  mettre  en  capilo- 
tade »  taeerar  eon  nwrmorazioni ,  maldieenze. 

GAPION»  s.  m.  t.  de  mar.  capion  de 
proue  et  de  poupe»  ou  Tétrave  et  l'étambord  ^ 
eapione  di  prua  epeppa. 

CAPISCOL,  s.  m.  dignité  de  quelques  cha« 
pitres,  magiteoro, 

CAPITAINE,  s.  m.  eapiUtno»  —  àt  rot 
leurs,  de  bohémiens»  etc.)  eapo  di  ladri,  ea^ 
potquadra  di  bandiii,  ece. 
CAPITAINE-BLANC»s.  m.  iorta  dip$eeê. 
CAPITAINERIE»  s.  f.  charge  de  capi-i 
taine  de  château»  des  chasses,  etc.  ;  étenoua 
de  sa  juridiction,  eapiiananza,  eapitaneria. 

CAPITAINESSE,  ad)),  f.  galère  capiui- 
nesse  »  eapitana, 

CAPITAL ,  E ,  adj.  principal,  principale  , 
primario ,  euenziate*  Lettres  capitales  »  letiere 
eapitali ,  majuicdle*   Ennemi  capital ,  nimiee 
capitale  ,  giurato,  mortale.  Peine  capitale  « 
pena  di  morte.  Péchés  ca^taux,  eapitali  ^  ehe 
tono  laiorgentedegli  alln,  — »s.  m.  fonds  er 
▼alettr disponible,  M/>tfa/ls» /bii^0.  —,  s.  et 
a4i.  f.  città  capitale  ,  la  capitale  tTuno  itato^ 
CAPITALISER,  ▼.  a.  convertir  Vavere  in 
eapitali, 
CAPITALISTE,  s.  m.  cAi  Aa  eapitali. 
CAPITAN,s.  m.  V.  PAirriBoir. 
GAPITAN-PACHA,    s.   m.  ammiragliê 
iurco. 

^  CAPITANE»  s.  f.  la  première  galère  dt 
l'armée ,  ta  eapitana. 

CAPITATION,  s.  £  Uxepar  tête,  capUa^ 
ehme. 

CAPITEL  »  s.  m.  wrta  di  ranno  dieenere, 
e  ealàna  vi»a  perjar  it  iapone. 

CAPITEUX,  EU  SE,  adj.  qui  porte  à  la 
tête ,  en  parlant  du  vin  »  ehe  fa  mate  al  eapo  , 
ehe  dà  nel  eapo. 
GAPITOLE,  t.m.campidûglie. 
CAPITOLIN»sufnom  de  Jupiter,  Capitclino. 
CAPITON,  s.  m.  soie  grossière,  eapitone , 
seta  erdinaria. 

CAPITOUL  »  s.  m.  autrefois  écheirin  de 
Toulouse ,  ipecie  di  titutaeo. 
GAPITOULAT.s.  m.  dignité  de  capitoul. 
GAPITULAlRE,adj.  capitolare. 
CAPITULAIRE,  s.  m.  les  Gapttnlaires  de 
Cbarlemagne ,  de  Charles-le-Chauve ,  le  eoiti" 
titutiani ,  ordinanze  »  regolamenti  in  materie 
dvili  ed  eccletioMtiehe  diêtribuile  in  capitoU,  e 
percià  dette  Capilolari. 
CAPITULAIR£HENT,adT.  ineapitdo 
CAPITULANT»  S,  s.  et  adj.  ca/x'to/knrr 
ehe  ha  voce  in  capitoh. 

CAPITULATION  »  s.  f.  capitoUtùane  , 
eonpenxiotke. 

CAPITULE,  s.  m.  t.  d'église,  petite  leçon 
ap^  ceilaiBs  offices  »  eapimo. 
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nîn ,  "entrar  in  irûittAo,. 

GÀPIVERD,  s.  m.  animal  amphibie  du 
Brésil .  capiverth. 

GAPLAM ,  5.  m.  wrfa  di  pieeoto  ptwe»  eh0 
gerve  d'etca  per  pr^dtrt  il  merluxzo, 

GAPhOMÂlSGIE ,  s.  f.  divinatiatteper  via 

G  APOG  s.  m.  tartâ  di  ^ambAgià  ^na  ehe 
tiùavaàa  unntbero. 

G  APOLIN ,  8.  m.  a(é€ro  dél  Mettico. 

GAPON,  s.  m.  en  t.  de  mar.  ganeio  di 
eâpp0M  col  itto  panmehino,  — ,  fam.  ipœritû , 
furboyvii»  ;  autrefois,  barattiere, 

G  APOITÂKR ,  T.  n.  pop.  faire  le  capon.  T. 
•—  »  mar.  t.  a.  mettre  le  capon  à  œie  ancre, 
eapponare  i'anrora. 

GAPOlVKIÈfiB,  s.f.  t.  de  fortif.  logement 
clause  en  terre ,  ecpponitra. 

G  APOR  AL ,  s.  m.  eaporale ,  bttito  uffiziafe, 

G  APOSBR  ,  y,  a.  t.  demar.  mettrele  navire 
à  la  cape .  tappeggiaP», 

G  APOT,  s.  m.  eitppotto.  — ,  eappa.  — ,  aujeu 
de  piquet ,  faire  capot ,  dur  eappotio.  Demeu- 
rer capot ,  rimantt  amfittô ,  ttupefatio, 

G  A  POTE ,  s.  f.  espèce  de  mante ,  cappotto 
dà  demnm. 

GAPRAIRF. ,  s.  f.  genre  de  plantes,  «a- 
prariû ,  eapfragginfi, 

G  APRE,  s.  f.  espèce  de  petit  fruit  vert, 
eappero.  — ,  s.  m.  etfttale,  armeifore  partiel' 
iare, 

GAPRICE,  s.  m«  eappriecio^  grillo,  bi%^ 

tMTfitim 

GAPR1GI6USEMBNT,  adv.  eaprieeiosa' 
mente* 

GAPRIGEEUX ,  EUSE .  adj.  capriceimo , 
foniaitieo, 

GAPRIGORNB»  s.  m.  constellation  zodia* 
cale ,  caprieomo, 

GAPRIER»  s.  m.  eappero^  arbutio  dte 
pr9dae»  i  tappjeri. 

GAPRIFlGATION,9.  f,  méthode  dont  o« 
te  servait  |>oaT  bdter  la  maturité  des  figues , 
eaprifieàziùne. 

GAPRISANT.  adj.  m.  t.  de  méd.  se  dit 
d'un  pouls  dur  et  in^al .  eapriszante, 

G  APRON ,  s.  m.  firagota  grotsa ,  magîorira» 

GAPRONIER ,  s.  m.  Aralsicr  q[ui  produit 
les  caprons ,  fragaria  che  dà  le  magiostre. 

GAPSB ,  s.  f.  espèce  de  botte ,  eaiteiiino. 

GAPSULAIRE,  adj.  t.  d'anet.  ëpithète 
qu'on  donne  à  certains  ligamens  et  veines , 
eastular^, 

GAPSULB,  s.  f.  t.  dehotan.  partie  delà 

Cte  quî  renferme  les  semences,  cap$uia.  -~ 
it. } ,  membrane ,  invoitierù  délie  artieoia' 
eiohi^ 

*  G^PTAL,  s.  m.  titre .  eapo, 
GAPTATSUR,  s.  m.     t.  dé  pal.    celui 

3ui ,  par  artifice ,  surprend  des  teslamens,  des 
onaiiotis ,  lus ii^hiero  f  etiuto  y  frodetenio» 
CAPTATION ,  s.  f.  emploi  de  ruses  et  ar- 
tifices pour  se  faire  mettre  sur  uu  testament, 
luditghe  n  vtriifiMùi  jfraude,  perfidie. 
CAPTER ,  V.  ê.  prMlen  mm  iuéaegtm^  ; 


MPMf  tef  «î  î  fMrff  di  gaadm^mmrei  ^imMi»- 
dunè* 

GAPTIEUSEMENT,  adv.  fiemdolumnmt^ 
te  9  con  ingann»» 

GAPTIEOX,  EUSE,  aiQ.  ise  «t  des  mi- 
sonnemeos,  des  discours ,  etc.  eazioeo ,  faUâice^^ 
sofbtiee ,  ingmimeeole ,  fraudolenia. 

GAPTIF,  IVE^adj.  frig«ane,«c&ctfiw^Mrt. 
(cm.  Tenir  captif»  êenêrt  m  eoggttciome,  in 
itcfuavità, 

G  APTIVER ,  T.  a.  «u  fiç.  la  beauté  qui  *ia 
captive,  SCS  yeux  ont  <a|>tivéma  Kberté.  im 
beltà  ehe  m'innamom  ;  t  mkk  oeeiù  m'k&m  fwU» 
tehiaeon  Gapliver  la  bienveittanee  de  <|iid* 
qu'un,  catlivarti,  proeaecieirù  «  aeeetlmreip  yoem." 
ciliarsi  •  eee,  i'a^fgno  «  ece, 

GAPTIVITÉ,  s.  f.  caitiviiày  tehi&viià, 
tehiavitiidine.  — ,  6g,  eoggeetêne,  $ekievkk* 

GAPTURE,  s.  f.  oiiriirii,  prtsura,  im- 
prigionamento.  — ,  Im.  b^ttna,  predm  ,  epe- 
glie» 

G APTUREfi  k  V.  tt.  fedre  vût  eipture ,  càf- 
turore* 

GAPUGE,  CAFVGVOH.  §*  m,  emfpueeio, 

CAPUGHONMÉ»  £É,  adj.  tmbaeauegie. 

GAPUGIN,  E,  a*  religieux,  mpptieeimo^ 
eappuecfiut, 

G  APUGIÏ<1  ADE .  s.  f.  cappuccinédû. 

G  APUGINE ,  s.  f.  nmêUtniû  </'/a4K«,  flate. 

GAPUÇl]!flèRE,s.f.  eoea  di  ceftpucùud. 

GAPUT-MORTU€tf ,  t .  «.  i.  de  diinîe. 

V.  T^TB-IIOITK.  ( 

GAQUAGB,  s.  m.  k  dmda  dêilê  «rti^fta 
netsateggiarle. 

GAQUE.  a.  m.  mrtie  di.burihf  harihUo* 

GAQUER,  T.  a.  métier  IWinghemf  6*- 
rili, 

CAQUEROLLE,  s.  f.  peedûU  A'  ram^t 
trepiedi. 

GAQUESAN6UE  im  cAooasAJiaoc ,  a.  L 
style  comique ,  ftimo  di  eatgue^  ditêentettM, 

CAQUET ,  s.  m.  V.  hkteu  —  .  to. 
rabattre  le  caquet ,  far  taœret  fer  «maiitia» 
lire  ,  eonfimdere» 

GAQCJETAGE,s.  in. action  de  aqttettf» 
4/  eiaWiirtf,  io  epetrger  eiemee,  il  mormêfàr 
delta  gente. 

CAQUETER, v.tt.babilkr.  V, 

GAQUfiTERiB,  s.  f.  ciorAi,  demkceie. 
eiarleria, 

GAQUETEUR  ,  EUSE,  s.  Y.  aaïuaj». 

GAQUETOIRE,  s.  teeggSmlA  b^ea  eênm 
brûeduoli. 

C  AQU  ETTE ,  s.  f.  tinotta, 

GAQIJEUR,  s.  m.  marinaro  ehe  meii»lê 
Uringhe  ne'bàrili, 

CAR,  conj.  perché,  peréioeehé^  peitigehè:^ 
poi4^ ,  esemdoM. 

CARABE^  s.  m.  carabe  »  ambra  gtetllë, 

CARABIN, s.  m.  V.  cAAAaiiiiBA.  -^,  pop. 
bt  ^A  tnaa^aise  paK,  giooimiftro. 

CARABIN  ADE ,  s.  f.  àatrefois  ,  searica  di  . 
carabine,'    actuellement,   tour  de  carabi»  » 
bzione  da  gimiimmiro ,  da  teapeitrat>9* 

G  AltARiiXJB«  s.  iaamMia^  arma  dm  fuçm 
^he  wi  ferttbmwÊealli»* 
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CÀRABINBR ,  t.  a.  tracer  eil  dédam  (l*im 
enoo  de  fusil  dcâi  lignes  cttmes»  teanatter^» 
«*  »  T.  a.  c&miaUtrù  uiU  maniera  da'  tara- 
kmi* 

GARÂBlNIER,s.m.  earabina,  camèmkraf 
tùUato  armatodi  çarahina. 

CARABON,  9.  m.  albero  dêU'lndia. 

CA RACAL,  s.  m.  espèce  de  gros  cbat 
d'Asie  et  d'Afrique,  «araai//0. 

GARACHB  oa csAmAa,  s.  m.  tribuio,  che 
i  eristUmi  e  gti  ebrei  pagano  al  gram  «»- 
giiore. 

C  A  R AGOIi ,  s.  nù  t.  d*aich.  escalier  tn  cara- 
ool  •  on  escalier  en  limaçon ,  fcata  a  chî^eeioki. 

G  A  RACOLE,  8.  f.  mourement  en  rond  ou 
en  demi-rond ,  par  rapport  à  un  chcTal  i  tara' 
toih. 

CARACOLER,  y.  n.  earacoUare,  m««- 
vart î  en  giro, 

GAAAGOLI ,  9»  m.  t^rta  éi  composiQ  me- 
taHieo. 

CARAGORE,  s.  Ltoria  éi  nava  deUê  ATo- 
ùicche. 

CAR AGOULER ,  T.n.  la  manière  de  crier 
des  pigeons  mâles ,  lubare. 

GAHAGTÈRJI,  a.  m.  empreinte»  maf<pie , 
OÊurmUerê ,  9crUittra,  — ,  pour  la  distinction 
d'une  personne  •  earaitên,  fualUà»  — ,  eq  t. 
d'impr.  earat(fre. 

CARACTÉRISER  ,  t.  a.  caratterltzar», 
Oêprimere  al  t-jvo  ,  al  naturale, 

GARACTEKiSMB.  S.  m.  fomc^fûmca  d'al^ 
aune  pian  tt  coa  qualehe  parte  étleorpo  umano, 

GAHACTÉa/SXlQUB,  adj.  earait$m- 
iieo. 

CARAFE,  s.  f.  vase  de  Terre  plus  large  en 
bas  qu'en  haut  •  canaffa. 

C AR AFOi^ ,  s.  m.  petite  carafe ,  carafftno^ 
— ,  Tase  de  bois  daus  iecpiel  on  fait  rafraîchir 
une  carafe,  canlimptora ,  cantinetta, 

C  ARAGAGH ,  s.  m.  aoioné  Hi  S  mime, 

CAR  AGATE ,  s.  in.  planté,  earaguata, 

C  A  R  AGN  E ,  s.  f.  résine  que  produit  un  ar- 
bre d'Amérique  qu'on  nomuie  l'arbre  de  la 

CAR AlTE,  s.  m.  tetta  rigida  di  ebrai 

C  A  R  AM  BOLE.i.  f.  action  de  caramboler.  V« 

CaHaMBÔLËR,  t.  n.  U  de  billard,  loc- 
CÊtr  due  palle  eoila  propria. 

CÀRAMEL,s.  m.  aaeehero  d'oreo^  succhero 
eotto. 

GARAMAUSSA,s.  m.  ▼aisseau  marchand 
de  l'urquie,  tandaU, 

CARA^GtB,  s.  f.  torta  di pesce. 

CABAP4(^,  s.  f.  gtttda  délia  iettaggine. 

CAR  AQuE ,  s.  (.  earaeea  •  sorta  di  nave,   , 

GARATES.  91.  cerlain  titre  dans  [l'or,  ea- 
raîo.  —,  H  diee  selamente  délia  bonté ,  délia 
perfezionedeU'om^enon  (P  altri  metatli,  ternir» 
impertinent  à  Tingt-quatré  carats,  imperti- 
nente in  supremo  graao.  — ,  earatOy  peso  di 
Quattro  groni,  — ,  petit  diamant  »  diamantino, 

CARAtÛRB,  s.  f.  t.  ^e  chim.  a/A;^amsn{o 
di  métal  II  alC  oro  in  data  proporzione. 

CARAVAIVB.s.  f.  earovana,  cioè  truppa 
di  viag^iaiori  in  Levante,r^t  campagne  da*  ta- 
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•oUêH  di  Mattà  9ul  ptarp^  -- ,  )i«|ii|ra  di  «m- 
teelli  mareantili  ehe  vanno  di  eeneerva. 

CARAVAFiiER  ,5.  m.  yoiturier  des  casa-' 
▼ancs  du  Levant  ^  earovaniere, 

CAR AYAIf SERAI ,  s.  n.  oepizie  per  ie  otr 
rovane. 

GARAVAJ1SÉRASKIBR,5.  m.  «omm- 
tendante  ail*  albergo  délie  earovane» 

CARAVELLE  »  â.  f.  caravella,  na^iglio, 

C  ARBATINE ,  s.  f.  pelle  di  bettia  in  eartiê* 

GARBET,  s.  m.  grun  capafoa  eomune  dei 
telvaggi  délie  Antilie, 

CARBONATE,  s.  m.  (chim.)  sels  formés 
par  l'union  de  Tacide  carbonique  avec  les  ba-> 
ses ,  carbonate. 

GARBOlfGLB.  s.  m*  rabii^  earbmuchië.  . 
—  ,  maladie.  V.  ciiaBOir. 

CARBONBy  CAveai,  cAaiomQoa  1  OAtao-' 
NiSATiov ,  cAEBONisia ,  voci  d$lta  ehimiea  /ra9- 
ee$e  e  faite  italiane  da'  ckinUci  nœtri  s  aar^o» 
puro,  carbaniog  earbonieo,  earkmasunUmm, 
earbonnixare. 

GARBONNADB,  s.  f.  viande  grillée,  «ar- 
bonata, 

GARCAILLER,  y.  b..  lo  Oridahe  d^lê 
quaglie. 

GARGAI9E,  s.  f.  t.  de  terrerie ,  fourneau 
particulier,  caleara» 

CARCAN ,  s.  m.  cercle  de  fer  attaché  à  un 
poteau  et  qu*on  met  au  cou  des  criminels ,  ^97. 
gna,  — ,  chaîne  ou  collier  de  pierreries ,  veat9 , 
monilô,  careame, 

CARCASSE,  s.f.  tcheletro ,  eaname,  Gfr  - 
casse  de  poularde,  etc.  catrioua,  careame  di.^ 
poUanea,  eec*  ^ ,  Taisseau  ébauché ,  teafe  qel 
battimento.  — ,  en  t.  de  marcfa.  de  modes, 
branches  de  fil  de  fer  couvertes  d'un  pordon* 
net .  gabbia,  — ,  en  t.  d'arcb.  de  charp.  et  da, 
mcnuis.  l'assemblage  d'un  bâtiment,  etc.  ««aô- 
tura,  int^U^/aiura.   —  »  careasta,   soréa  4^. 
bomba, 

GARGI^QllATByX,  EVS^t  àdj.  eim- 
chèroMo,  , 

CARCINOME  ,s.  m.  i.  deniéd,  eweinamii, 
eanckero,  « 

GARDAMlNË,s.  £.  ou  caasiov  prnnia,' 

plante,  eardamindo ,  qreteione» 

Cardamome,  s.  m,  eardamomo ^  arç*^, 
mato»  umenea  medicinala  eh»  e*  vianâ  *n 
gusei  d*Arabia, 

CARDASSE,  s.  f.  espèce  de  cactier,  fuù, 
d^India.  '— ,  peigne  à  carder  la  bourre  de  soie , 
tcardatso, 

CARD^,  s.  t  eardo^  e^rdone.-^^  pour  le 
peigne  d'un  cardeur,  eardo,  èarda^o, 

CARDÉE,  s.  f.  queila  quantité  di  lanâ  py 
bambagia  che  si  à  seardauata  m  cpia  y^/ifo. 

CARDER ,  Y.  a.  eardare,  eeardâ^awep  or- 
minare,  eardeggi^re,  date  U  èarJo» 

CARDEUR,  EUSE,  s.  tçardasei^re,  ear-^ 
daiore, 

CARDIAIRË,  adj.  yer  cardiaîre,  vermd. 
ehe  si  gênera  nel  cuare. 

CARfilAbGIE ,  s.  f.  t.  dèra^.  aniieaon  ^ 
eardialgiOf  eardlaco ,  mal  di  ctiortt  eûfdi^cê  ; 
dolore  di  stomaco  eon  nausea  e  svenimeniOr 
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GARTBBOff.  V.  qdaitmon. 

CARTESIANISME,  s.  m.  fdosofia  di 
Cartettô, 

CARTfiSÏKN,  s.  nr.  earUslano. 

CARTHAME.  V.  cabtime. 

C  ARTIER ,  s.  m.  chi  fa  o  vtnée  earU  da 
giuoco. 

CARTILAGE,  s.  m.  t.  d'anat.  eartUagine. 

CARTILAGINEUX,  EUSE,  ad],  carli^ 
laginoxOn 

CARTISANE,  s.  (.  fil,  soie,  or  ou  argent 
tortillé  sur  de  petits  morceaux  de  carlon  fin  » 
tarioUno^ 

CARTON,  s.  m.  earlone.  — ,  eartone  pft 
far  diugni.  — ,  foglietto  ristampaio  per  er- 
rori  o  eangiamenti, 

CARTONNER,  V.  a.  métier  U carton  nelU 
pUgature  d*  una  stoffa  ptr  darle  U  iustro, 

GARTONNIER.  s.  m.  qui  fait  le  carton, 
eartotajo. 

CARTONNIERES,  s.  f.  pi.  torta  di  vesoe. 

CARTOUCHE,  s.  m.  ornement  de  sculp- 
ture ou  de  peinture,  eartcita,  eartoecto.  — ,  s.  f. 
charge  d'un  canon  ,  d'un  fusil ,  eartçeeic, 

CARTOUCHIER.  s.  m.  pelit  oofTre  où  le 
soldat  met  ses  cartouches ,  bandoUcra ,  pa- 
drona* 

C  ARTULAtRE.  s.  m.  eartotare,  eartolaro: 
registro,  atli  e  scrttture  d'  un  monaihro,  ecc. 

CARUS,  s.  m.  t.  de  méd.  sonnoUnza,  «o- 
pore  tenza  febbre. 

CARVl ,  s.  m.  plante,  carvi» 

C  ARYRDE ,  s.  m.  gouffre  des  côtes  de  Si- 
cile, Cariddi,  Tomber  de  Garybde  en  Scylia, 
eader  d'  uno  in  aitro  mat», 

CAS,  s.  m.  ea$o,  accidente»  — ,  en  t.  de 
gram.  eaêo.  En  cas,  au  cas  que...  eato  ehe, 
eapposto  chc*  En  tout  cas,  «n  ogni  cato, 
eheeché  ne  avvenga.  Faire  cas  de  quelque 
cbfjse,  far  eonto,  capital»  y  aoere  in  istima, 
— ,  en  matière  criminelle,  fait,  action.  deUt- 
to,  reiid.  Pour  les  cas  résultans  du  procès ,  per 
guet  ehe  ritalta  dagti  atti.  Cas  réservés ,  cati 
ritervati.  Cas  de  conscience,  eàio  di  eonecieuza, 
dnbbiO't  terupoto, 

'^CAS,  CASSE,  adj.  qui  sonne  le  cassé, 
rœo,  fioca, 

CASANIER,  ÈRE,  s.  et  a4j.  easafingo. 
Mener  une  vie  casanière,  slarsene  sempré  in 
easa ,  far  vita  ritirala. 

CASAQUB,  s.  f.  casacca.  On  dit  proverb. 
qu'un  homme  a  tourné  casaque,  pour  dire 
qii'il  a  changé  de  parti ,  votlar  casacca, 

CASAQUIN,  s.  m.  dim.  giuhba  dà  donna. 

0  ASC  A  DE,  s.  f.  easeata  d'acaua,  eateratta, 

GASCANES.  s.  f.  pi.  t.  de  lortif.  ioria  di 
fosst, 

CASCARILLE,  s.  f.  écorce  fébrifuge,  «ar- 
teccia  buona  per  la  febbre. 

CASB  ,  s.  f.  eu  style  badin  ,  patron  de  la 
•use,  padron  di  casa, — ,  au  jeu  de  trictrac, 
easa ,  atla» — ,  au  jeu  des  échecs,  icacco^  f  ua- 
dretto  deflo  searchiere. 

CASEMATE,  s.  f.  t.  de  forlif.  lieu  voûté 
tous  terre,  eatamatla,  — ,  adj.  bastion  case- 
■Mté»  batiionê  eùti  caiematlé. 
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GASBRf  V.  n.  t.  de  trictrac,  remplir  nue 
case  avec  deux  dames ,  far  easa ,  eatar». 

CASERETTE,  s.  f.  firrma  dut  caeio. 

CASERNE,  s.  f.  logement  des soldaU,  ea- 
terna, 

CASERNEMENT,  s.  ra.  action  de  easer- 
ner.  V. 

CASERNER,  t.  n.  et  a.  atleggiar  wUé 
coierne, 

CASEUX  ,  BUSE  ,  adj.  de  la  nature  du, 
fromage,  eaeioso. 

CASILLEUX,  BUSE,  adj.  se  dit  d'un 
verre  qui  se  casse  en  plusieurs  endroits,  en  y 
ap(ûiquant  le  diamant  pour  lecooper»  fragOg, 
frangibite. 

CASIMIR  ^  8.1  sorte  de  drap,  MMntr.  T.* 
de  comm. 

CASOAR,  s.m.  oiseau  indien,  euuariêt  Mie 
0  emêu, 

CASQUE .  s.  m.  cûiehett0,  aimoé  Fleun 
en  casque ,  rhez  les  botan.  port  a  eampsata. 

CASQUÉ ,  E .  adj.  (blas.)  armato  di  elmo, 

CASQUETTE,  s.  f.  wla  dt  berretloda 
eacciatorOé 

C  ASSADE ,  s.  f.  mensonge  ^ur  platsantor, 
baja ,  bajuea ,  frotiota.  Peu  usité. 

G  ASSAILLE,  s.  f.  il  primo  êawero  m  mm 
terra,  ta  prima  aralura» 

CASSANT ,  E.  adj.  fragitê.  (meUê  c rvm- 
persi. — ,  par  rapport  à  certains  métaux,  va- 
trino,  erudo.  Poires  cassantes,  perêdip^lpa. 
dura ,  père  sodé. 

CASSATION,  s.f.  acte  juridique  9  A%«<a- 
xione,  annullazione, 

CASSAVE ,  s.  f.  farine  (aite  delà  racine  de 
manioc ,  eassava, 

CASSE,  s.  f.  ca$sla,  frutto  medietnale,^ ^ 
t.  de  guerre,  il  craint  (a  casse,  d'être  cassé, 
terne  Ter  ba  eoisia.  Lettres  de  casse*  orditÊê 
per  eassar  un  ufpziale, — ,  t.  d'imprim.  coisa 
daearatteri, — ,  t.  de  fonderie, /ÎMfa. 

CASSÉ  ,  ÉB ,  part,  rotto,  epeeuito,  V,  )e 
verbe. — ,  fis.  vecchio,  fiacco. 

GASSEAU  ,  s.  m.  coêtettino. 

CASSE -COU,  s.  m.  rompieotto,  tuogeU 
cuifacUmente  si  eade, 

CASSE- CUL ,  s.  m.  se  donner  un  casse-cul» 
eutata,  bat  ter  ima  eulattt, 

CASSE* LUNETTE,  s«  £.  plante,  tolûa- 

C ASSEMOTTB ,  s. f. t.  d*agric inazzuob 
da  ierm  per  ischiacdart  le  zotte, 

CASSE-MUSEAU,  s.  m.  pugno,  sgrm- 
gnone, 

CASSE-NOISETTE,  s.  m.  eirsumêttU ia 
romper  le  nocciuote, 

CASSE-NOIX,  s.  m.  torta  di  métloogas- 
zera. 

CASSE-NOLB,  s.  f.  c*est  le  nom  vulgaire 
de  la  noix  de  gaîler,  gatluzza  «  gattà  da  lâi- 
tori, 

'GASSE-PIBRRE,  s.  f.  V.  sAzitRÂca. 

CASSER ,  V.  a.  rompere,  ipezzare ,'infran' 
gère ,  fracûssaré.  Casser'nn  testament,  un  con- 
trat, etc.  cassartt  annuttare.  Casser  des  gens 
de  guerre,  catsarê,  tieênztar».'^,tàJpbo[ir§p 
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«wrom  «  rmimûT  la  fabula.— «  t.  r«  êpttumi, 
nmpiTsir 
GASSEROLB,  s.  f.  uslensile  de  cuiaiDCy 

GÂSSER09,  s.  m.  calmar,  pêtcB  ealamajo. 

CASSETÉE.  s.  f.  unapienu  eastelia. 

CASSB-TÊTE,  5.  m.  lam.  rompicapo. — » 
en  parlant  du  rin  fumeux,  vinoehe  dà  alcapo. 
— ,  tûrla  d'arme  de'  selva^gi  americanL 

CASSBTIN)  s.  m.  t.  d'impr.  cassettinodi 
teraiieri, 

CASSETTE,  f.  f.  eastelta,  —,  la  casseUe 
du  roi ,  U  suo  tesoro  partieotare, 

CASSEUR,  s.  m.  pop.  grand  casseur  de 
raouelles ,  uom  forte ,  robutto, 

GASSl-ASCHER,  s.  m.  gran  prevotlo 
nelle  armate  t  arche* 

CASSIDOINE,  s.  f.  pierre  précieuse  dont 
les  anciens  faisaient  des  rases ,  murra, 

CASSXE,  s.  f.  acacia  des  jardiniers,  ^a^^ ta* 
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GASSlEfL ,  s.  m.  atbero  ehe  produee  la 
eusia, 

^  CASSIS  ,  s.  m.  iorta  di  teiajo  presto  i  iet' 
titori. — ,  eerio  padetlino  de*  tintori. 

CASSINE,  s.  f.  eattinodi  vlUa,  caia  da 
eampagna, 

CASSlOPÉE.s.  f.  constellation,  eatêiopea. 

CASSIS,  t.  m.  V.  càcis* 

CASSOLETTE ,  s.  f.  braeiere  daprofumi, 
^,  en  t.  d'arcbit  «ma,  pira,  donMéiotano 
fhkti  profumi. 

G  ASSOfVADEy  s«  £.  ruttame,  xueehero  ntn 
rmffînato, 

CASSURE,  s.  f.  ipezuituraj  fratture, 

GASTAGI«£TT£>  s.  f.  castagnella,  toria 
di  naechera, 

GASTAGNEUX/s.  m.  le  petit  plcmgeon, 
oiseau  de  rivière ,  smergo. 

CASTAIN'ITB,  s.  m.  cÊrla  pteira  ehe  ha 
figura  di  fast^gna, 

CASTE,  s.  f.  ca$ia,  nome  dicerte  trlbk 
idoêatre  délie  Jndie  orianlali. 

GASTËLOGNB,  s.  f.  coUre dt  lana  finis- 
sima. 

GASTXLLE,  i.  f.  fam.  hriga ,  Btigh,  ean- 
trasto. 

CASTINE,  s.  f.  soriadipUira  bîmehic' 
cûi  eh»  si  mescola  eçlla  minlera  di  ferra  per 
egevofame  la  fusione. 

CASTOR,  s.  m.  jcatiara,  eoetcH»,  animale 
anfibio. 

CASTOR  ET  POLLUXourao  *ai«t-bliii, 
••  m.  la  litee  di  Sont'  Elmo, 

GASTORJÊUM,  s.  m,  t.  de  pharm.  easta- 
Hb,  tnaieria  che  produee  il  easioro, 

G  ASTB  AMÉTATION ,  s.  f.  l'art  de  cam- 
per des  anciens ,  caslrametazione, 

CASTRAT,  s.  m.  eatiraio, 

CASTRATION,  s.  f.  t.  de chirur.  eaifra- 
(«m. 

CASTRENSE,  adj.  f.  eorona  eastrense, 

CASUALITE,  s.  f.  casualilà ,  accidente» 

GASUEL,  ELLE,  ad|,  eatuale,  aeeiden- 
tele^forluito»^^,  i,  m»  il  easuale,  le  rendile  ca-- 
SMoU» — ,  soria  c*  uteclla  grossitsimo. 


GASUELLEUENT,  adr.  eàsuaimente,  k 
sorte ,  a  easo. 

GASUISTE,  s.  m.  casi$ta^  teologo  che 
procède  per  via  dl  caxi. 

GATACAUSTIQUE,  s.  f.  (gcom.)  «-afa- 
causlica, 

CATACHRESE,  s.  f.  (rhét.)  enlacresî. 

CATACOMBES,  s.  f.  ni.  cavités  souter- 
raines servant  de  dépôt  d'osscmcns ,  cata- 
eomba^  caiacombe. 

GATADRIOPTRIQUE,  s.  f.  traité  de 
la  lumière  réfléchie  et  réfractée ,  eatadrîot- 
irica. 

CATADOUPE  ou  catadopi  ,  s.  f.  cateratta 
d'un  fiume, 

CATAFALQtE,  s.  f.  décoration  funèbre, 
eatafaleo ,  éecoratione  funèbre  ehe  si  pratîca 
nelle  ehiese  m  otiore  de'  morti. 

GATA6MATIQUE,  adj.  t.  dé  méd.  â^fi- 
solidante ,  6 «on  per  le  fratture, 

CATAIRE ,  s.  f.  sorta  di  pianta. 

CATALECTÊ  ou  catalbctiqok  .  adj.  eafa- 
lettico  ossia  mancante  di  una  tiUaba. 

GATALEGTES,  s.  m.  pi.  colletions  di 
frammenti  degli  autori  antieni. 

CATALEPSIE,  s.   Lcatalessia ,  sorta  di 
malattia  per  cui  si  resta  improvvisamentô  Im- 
mobile eol  respira  Hbero, 

CATALEPTIQUE,  adj,  eaialetlitù,  chi è 
attaccato  dalla  eatalessia. 

CATALOGUE,  s.  £.  earpita.  —,  s.  m.  ea-  ' 
talogo,  registre^  lista ^  nota. 

CATALOTIQUE  ou  caiulotiqdi  ,  adj.  ci- 
catrisant, eatalotieo. 

CAT  AN  ANGE,  s.  î,  sorta  di  planta  eo- 
munenellepronineiemeridionaU  délia  Franeia» 

CATAPLASME,  s.  m.  eataptasma^  cm- 
piastro. 

GATAPUCEou  iiPDaoE,s.  f.  plante,  ea(a- 
puzza, 

CATAPULTEES,  f.  machine  de  guerre 
des  anciens  pour  lancer  des  pierres,  etc.  eata^^ 
pulta  ,  brieeola, 

CATARACTE ,  s.  f.  tache  sur  l'œiL  —  , 
chute  d'eau,  cateratta, 

CATARACTE,  adj.  àtiaceatô  da  eaù- 
retta  negli  oeehi,  , 

CATARACTER  (SE)  ,  v.  r.  dicesiàegU 
œehi ,  allorché  vi  si  forma  la  cateratta. 

CATARHÛAL,  E.  adj.  catarrale. 

CATARRHE  .  s.  m.  catarro.  ♦ 

GATARRHEUX ,  EUSE ,  adj.  eûtanwà  , 
ehe  paiitee  di  catarro. 

GATASTASE,  s.  f.  danâ  une  pièce  de 
théâtre ,  le  nœud  de  la  fable ,  eatastasi, 

CATASTROPHE,  s.  f.  le  dernier  et  prin- 
cipal événement  d'une  tragédie,  cafastrofe, 
seiogUmenio.  — »  fig.  une  fin  malheureuse ,  ca- 
tastrofe. 

CATÉCHISER,  v.  a.  eatichîztare  ,  Ime- 
gnar  il  catéchisme. 

CATHÉCHISME,  s.  m.  caleehismo,  in- 
struzione  tu  i  principj  emisteri  délia  fede. 

CATÉCHISTE  »  s.  m.  catechUta. 

CATÉCHUMÈNE,  s. m.  catecumenô. 

CATÉGORIE  .s:  r.  £  *de  logique ,  eaUgâfla, 
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ordîné,  série. -^f  eUute,  tâiibro,  nature, 
quaUià. 

CATÉGORIQUE,  adj.  eatsgorieo^  ehcè 
in  regol^ 

GATÉGORIQUEMBNT,  9ày.eàfgorîca' 
mente ,  a  propotitOf  seeondo  ia  ragione^  d'ana 
mÊnierapreeita. 
G ATEROLES ,  s.  f.  pi.  ime  de'  conigli, 
GATHARTIQUE»adj.  t  de  phann.  co/ar- 
îieo,  purganit, 

CATHÉDRALE ,  adj.  F.  église  cathédrale, 
ehîesa  eattéidrale.  — ,  au  subst.  ia  ealtedrale, 
CATUÉDRANTyS.  m.  eattedrante,  ehe 
integna  in  cattedra. 

GATUÉRÉTIQUE ,  adj.  eorrosivo^  epHeto 
di  eerii  medieamenti, 

CATHËTEy  s.  f.  t.  d'arch.  et  de  géom.  ca* 
tetOf  tinea  a  perpendieolo, 

CATHÉTER ,  s.  m.  instrument  de  chirur- 
gie ,  tenta  seanalata ,  catetere. 

GATHÉTÉRISME,  s.  m.  opération  de  ti- 
rer l'urine  de  la  vessie ,  eateteritmo, 
CATHOLICISME,  s.  m.  eattolieismo. 
CATHOLICITÉ^  s.  f.  catlolicHd^  ii  monde 
eaitolieo, 

CATHOLIGON ,  s.  m.  espèce  de  remède  , 
diaeattolicon, 

CATHOLIQUE .  adj.  cattoUco^  univenaU. 
CATHOLIQUEMBIIT  ,    adv.    eattolico' 
mente  »  da  eattolico, 

G  ATI,  s.  m.  apprêt  propre  à  rendre  les 
étolTes  plus  fermes  et  plus  lustrées ,  oartone, 

CATlLlIfAIRE,  s.  f.  oraison  de  Gicéron 
contre  Catilina,  Catiiinaria.  * 

CATILINETTE,  s.  f.  fleor,  pratellina 
doppia. 
GATILLAC ,  s.  f.  eorta  di  pesea. 
CATIMINI  (EN),  adv.  farlivamente ,  di 
naseoito. 

G  ATIN ,  s.  m.  espèce  de  bassin ,  aitino,  — , 
s.  f.  femme  de  mauvaise  vie ,  meretrice. 

GATIR ,  V.  a.  donner  le  lustre  à  une  étoffe, 
dar  il  lustre, 
GATISSEUR ,  s.  m.  laHratore  distoffe. 
GATON,  s.  m.  un  eatone,  un  savio,  uom 
ehe  fa  il  prudente» 

GATOPTRIQUE,s.f.  traité  delà  réflexion 
de  la  lumière  «  caiottriea, 

CATOPTROMANGIE,  s.  f.  divination 
par  1% moyen  des  miroirs,  catetlromanzia, 

CATUR,  cATRua,  s.  m.  t.  de  mar.  eerti 
bastimenti  indiani,  V.  almadib. 

CAUCHEMAR,  s.  m.  oppression  ou  étouf- 
fement  qui  survient  quelquefois  durant  le  som- 
meil ,  incubo .  fantastma, 

CAUCHOIS,  picsons  CAUCHOIS,  s.  et  adj.  m. 
piccioni  grossi. 

CAUDATAIRE,  s.  m.  eaudatario, 
G  AUDE,  ÉE,  adj.'  qui  a  la  queue,  eau- 
date.  — ,  en  t.  de  blas.  par  rapport  aux  comè- 
tes, bandato,  erinito, 

CAUDEBEC,  8.  ûi.  sorta  di  eappelto  di 
Uma, 

GAULICAULES  ou  Tioàiss ,  s.  f:  pi. 
t.  d'arch.  eauUeoli^  eaeleoU,  eartocei,  viticd^ 
eâpreuoli*  ^ 
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GAURIS  ou  ooftis ,  8.  m«  petite  coquille 
aui  sert  de  monnaie  dans  plusieurs  contrée» 
de  lUnde  et  de  l'Afrique,  eoris. 
CAUSAL ,  E ,  adj.  V.  gadsatif. 
CAUSALITÉ, s.  f.  causalité. 
GAUSATIF,  IVB,  adj.  (gramm.)  eau- 
satine. 

CAUSÉ ,  s.  f.  eagione ,  causa,  motieo,  pro- 
cesse.  A  ses  ayant -cause,  a  ehi  di  ragiome,. 
A  ces  causes  (prat) ,  quindi,  percià,  in  etm- 
seguenza  di  ehe. 

CAUSER ,  V.  a.  eagionare^  eausare .  pre- 
durroy  esser  eagione.  — ,v.  n.  par  lare,  eiar- 
lare  ,  tratlenersi  parlando  famigtiarmente. 

CAUSERIE,  s.  f.  fam.  garrutitâ,  ciarla, 
cianeia ,  eiarteria. 

CAUSEUR,  EUSE,  s.  et  adj.  eianeiatore, 
etarlone. 

CAUSTICITÉ,  8.  f.  mordaeiià.  maligmU 
nel  dire  o  serivere. 

CAUSTIQUE ,  adj.  t.  didact.  eauetice,  ehe 
ha  forta  it  abbrueiar  e  consumar  le  eami,  — , 
fig.  on  dit  qu'un  homme  est  caustique,  qu'il  a 
l'humeur  caustique,  merdaee,satineo,  maU- 
gnOf  pungente.  — ,  en  géom.  c'est  la  courbe 
sur  laquelle  se  rassemblent  les  rayons  réfléchis» 
eaustiea. 

*CAUTËLE,  s.  f.  eautela,  aecorteeza^ 
sagaeità.  —,  en  t.  de  droit,  preeauxiane, 
eautela. 

GAUTELEUSBMBNT,  adv.  d'une  ma- 
nière cauteleuse.  V. 

CAUTELEUX,  EUSE,  adj.  usité  en  mau- 
vaise part  ,<ca//r(fo>  astuto,  maliziato,  furbo. 
CAUTERE,  s.  m.  eauterio,  rottorio^  m- 
eeso,  —,  bottone  da  eauterio, 
GAUT£RETIQUE,adj.  caustieo. 
CAUTÉRISATION ,  s.  f.  U  cauterizsare, 
il  far  un  eauterio. 

CAUTÉRISÉ,  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  — » 
en  t.  de  spirit.  conscience  cautérisée ,  cœeienxa 
uleeraia ,  indurita ,  ineallita  nel  mate. 

CAUTÉRISER^  v.  a.  cauterizzare ,  far 
eauterio. 

CAUTION,  s.  f.  qui  s'oblige  pour  un  autre, 
mallevadorej  sieurtà.  —,  fig.  être  ou  se  rendre 
caution  d'une  chose*  entrar  maltevadore  délia 
verità  d'une  eosa.  Homme  sujet  à  caution, 
uomo  da  non  fidarsene^  solito  manear  di  pU" 
rola. 

CAUTIONNEMENT ,  s.  m.  satisfazienê, 
strumento.  — ,  o  alto  di  maUeveria, 

CAUTIONNER,  v.  e.malUvare,  fidan^ 
zare. 

GAVAGNOLE,  s.  m.  giuoeo  simile  ai  6c- 
ribisso. 

CAVALCADE,  s.  f.  eavaleata,  passeggio 
a  cavalte. 

CAYALGADOUR  (écuvEa) ,  a4j.  m.  «cic- 
dtere. 
CAVALE,  s.  f.  jument ,  giumenta ,  eavalta, 
CAVALERIE,  s.  f.  cavalteria.  —légère, 
«  cavatleggieri, 

CAVALIER,  s.  m.  cavalière^  uomo  o  sel' 
date  a  cavallo.  — ,  sorta  di  fortifieaziane.  — , 
adj.  seioUOf  disinvolio ,  nobile.  Propos  ca- 
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Talier,  froppo  UhmK  Réponse,  manière  caya- 

lière.  hrusea  ,  imperioia ,  aliUra. 

GAVÂLIÈREMEMT,  adv.  eavaUeresea- 
mttil0.  — •  alUrmntnU, 

GA VALQUET,  s.  m.  t.  de  ijuerre ,  U  modo 
éi  sonar  (a  tromba  nelC  avvtcinarti  allé  eiiià 
•  trmerumdoU^ 

GAVE ,  s.  f.  souterrain,  eaïUiiia ,  canova, 
—«caisse  à  liqueurs ,  anovetto,  —,  au  bre- 
lan ,  fonds  d'argent  de  chaque  jouenr ,  fonda , 
hmea.  — ,  a4j.  il  Teine-care^veiui-cava.  Lune- 
ciTe,  tana  eava,  mêsô  tunart  di  venti  nova 
gimum 

G  A  VEAU  »  s.  m.  petite  cave ,  caniinetia.  —, 
lien  de  aépulhire  dans  les  églises,  tomba,  te 
poferOf  tepoftura ,  avello» 

GAVEGÉ,  ÉEy  adj.  cheval  rouan  cavecé 
de  noir,  ehe  ha  la  taia  nera, 

GAYEÇON  ou  gave8«oii  »  s.  m.  fer  pour 
dompter  le  cheval ,  eavêtzone* 

GÂTÉE,  s.  f.  chemin  creux,  eammlno  a 
doeeUi^  tiroda  ineavata, 

GAVER,  T.  a.  creuser  »  miner,  teavare, 
aiMMr0.  —,  t.  de  jeu,  far  fonda ^  far  buona, 
— »  t.  9'escrime ,  v.  n.  eavare, 

GAVERNE,  s.  f.  cavgrna,  tpêlonea^ grotla^ 
nlrog  eava,  speeo, 

CAVERWEUX.  EUSE,  adj.  eavtmoto. 

CAVERNOSITÉ  ,  s.  f.  eavmoùià. 

C AVET ,  s.  m,  (arch.)  monture  rentrante, 
îroehilot  eavtUo. 

GAVIAL  ou  càTiAK ,  s.  m.  oeufs d*estarfeon 
lalés,  eaviale. 

GAVILLATION.  s^  t  sophisme,  subti- 
lité, eavUtaxiono,  eavUio,  sofisticheria,  T.  d'é- 
cole. 

GAVIN,  $•  m.  (milit.)  fasio  per  megiio 
mvieinorti  fltia  piatta, 

CAVITE ,  s.  f.  creux ,  vide,  eavUà ,  eavo, 
kvtcê, 

GATASSE,  s.  f.  torla  di  barea  utata  in 
EgUto. 
GATES,  s.  f.  pi.  seogll  a  banehi  toit'  ac^ 

GATEU,  s.  m.  V.  gaïeu. 

GAZON ,  s.  m,  (h.  nat.)  mammîfero  d$Ua 
Cfcincff,  simile  al  tatso.  Les  nègres  du  pays 
font  on  fétiche  de  sa  queue. 

CE,  cKT,  car»,  et  au  pi.  gib,  pron. 
questOt  qutsîa ,  qaello,  quclloy  cid.  — ,  subst. 
ce  que  je  vous  dis ,  eîà  cho  vi  dico^  C'en  est 
fait,  e'esi-à-dire ,  c'est  à  savoir,  é  finita ,  spo- 
éUa,  taie  a  dirût  resta  a  sapsrt, 

CÉANS ,  adv.  ici  dedans  ;  il  ne  se  dit  que 
delà  maison  où  l'on  est  quand  on  parle ,  qui , 
fM,  î»  questa  easa, 

GGGl.  pron.  démonst»  qui  se  dit  pour,  cette 
cbose-ci ,  quasto,  quesia  c^a* 

GÉGITÉ ,  s.  f.  «cifd. 

CED AI^T ,  E  ,  adj.  (  praU  )  etdenta ,  cht  si 
^hra, 

CÉDER,  V.  a.  laisser,  eadsrâf  taseiarê^ 
•bbawionara,  — «  v.  n.  se  rendre,  e§der$g  ar- 
Hadarn^ 

CÉDILLE,  s.  f.  signe  sous  le  c  (ç)  pour  lui 
donner  k  sqd  de  0#  virgolttia. 
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CÉDRAT ,  s.  m.  arbre  et  fruit ,  c§drato. 
CEDRE,  s.  m.  CA/ro. 

CÉDRIE  ,  s.  f.  gomma  eedrina  dts  cola  dal 
eedr^ 

CEDULE .  5.  f.  cedola,  polizza,  obbllso. 

CEIGNANT,  E,  adj.  eha  eiramdoy  che 
emge.  Geignante,  s.  f.  nomê  délia  duodseima 
vertebra  dorsale, 

CEINDRE,  V.  a.  eingere,  cignere,  eireon- 
dare^  attorniare. 

CEINT .  E ,  part,  einto.  V.  cEiaDEE. 

CEINTES,  s.  f,  pi.  rebords  d'un  navire, 
indnte, 

I  CEINTRA6E,  s.  m.  t.  de  mar.  tous  les 
cordages  qui  ceignent  ou  lient  le  vaisseau, 
>   trinehe^  insenature, 

CEINTURE,  s.  f.  eintola,  eintoh,  einta, 
eintura,  — ,  eircuito ,  gîro,  conlorno.  Ceinture 
de  deuil,  fascia  funèbre.  Prov.  bonne  renommée 
vaut  mieux  que  ceinture  dorée ,  la  buona  fama 
é  preferibile  aile  ricehezze. 

CEINTURETTB,  s.  f.  benda  di  euojo  ai- 
tomo  al  eomo  di  eaecia, 

CEINTURIER,  s.  m.  ehi  fa  0  vende  ein- 
tare. 

CEINTURON,  s.  m.  einturino  délia  spada. 

CELA,  pron.  ciô,  quella  cosa^  questa  casa, 
quelhy  queslo. 

CELADON,  s.  m.  verdaszurro,  vcrde  pal- 
lido, ,— ,,  eîcisbeo ,  molto  galante, 

GELER RANT,  s.  m.  prêtre  qui  ofljcie,  qui 
dit  Ifl  mpsse ,  célébrante, 

CELEBRATION  ,  s.  f.  celebrazlonc ,  la  cê- 
Ubrajûané  de  lia  messa, 

CELEBRE,  adj.  eelebre,  fumoso ,  rinO' 
mata. 

OSLÉBRER.  v.  a.  ceUbrare. 

CELEBRITE ,  s.  f.  celebrità, 

CELER ,  V.  a.  eelare,  nascondere ,  coprire, 
tenêr  segrela.  Cet  homme  se  fait  celer,  fa 
dire  rhe  non  é  in  easa,  si  nasconde, 

CELERI,  s.  m.  plante  potagère,  sedano^ 
petro/ellino  mncedonico, 

CELI^RIFÈBE,  s.  m.  vettura  cefere. 

GKLÉRIN ,  s.  m.  specie  di  sardellu, 

CÉLÉRITÉ,  s.  f.  celeritd,  velociià,  pron- 
iezza ,  prestezza ,  sollecitudine, 

CÉLESTE,  adj.  qui  appartient  au  ciel, 
céleste ,  divino ,  celestiale,  —  ,  fîg.  eccellente. 
Bleu  .céleste.  cHestrinOy  eeruleo,  eelestino. 

CÉLESTIN ,  s.  m.  ordre  religieux  .  eefes' 
^ino. 

CÉLIAQUE,  aà'}.  soccorrtnza^  passa  di 
eorpo.  —  ,  artère  ,  cclîaea,  arteria  che  si  di- 
rama  verso  il  fegato  e  la  mifza. 

CÉLIBAT,  s.  m.  cellbato ^  vila  celibcy 
elato  di  persona  non  maritata, 

CÉLIBATAIRE,  s.  m.  celibe. 

CELLE,  pron.  fém.  V.  cblui. 

*  CELLE,  s. f. cabane,  cella, 

CELLÉRIER ,  ÈRE ,  s.  eellerajo^  eamar- 
lingo  d'  un  manastera, 

CELLIER ,  s.  m.  endroit  d*une  maison  où 
Ton  serre  le  vin  et  autres  provisions,  cella, 
eeUiere ,  dispensa. 

CELLULAIRE, adj.  t.  d'aoat,  cêtlulm. 
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CELLULE ,  s.  f.  eelfa  .  tianzatt  un  frais 
0  d*  iina  monaeaj  dt  un  cardinale  in  cçnchve, 

,  nelils  alvéoks  des  abeilles,  eeliina  ,  bueo 

di  mie.  —  ,  peliteS  carités  du  cerveau,  cet' 
Iule,  —  (bol.) ,  loges  on  cavités  des  fruits, 

caselle, 
CELUI, CELLE, pron.  eolui,eolei,  queUo, 

quellà.  Celui  -  ci ,  celle  -  ci ,  et  au  pluriel 
ceak-ci ,  celles-ci,  eottui,  eosteit  questo , 
quetta,  cotcsto,  çotesta.  Celui-là  ,  celle-là,  et 
au  plur.  ceux-là,  celles-là,  cet  homme-là, 
cette  rliose-là ,  cotui ,  eolei ,  quello ,  quella* 

CÉMENT ,  s.  m.  ou  poudre  cémentatoîre, 
t.  de  chim.  ctmento. 

CÉMENTATIOÏÏ  ,  s.    f.    eementazione , 

ealcinazione, 

GEMEKTATOIRE,  adj.  qui  a  rapporta 
la  cémentation ,  cemsntaiorio, 

CÉMENTER,  ▼.  a.  cimeniare ,  purificar 

foro. 

CÉNACLE,  s.  m.  eenaeoto;  non  èln  usa 
che  nttlo  stile  delta  S,  Seriltura. 

CENCHHIS,  s.  m.  sorte  de  serpent,  un- 

ero. 

CENCHRITE,  s.  f.  (hist.  pat.)  pierre 
composée  de  petits  grains ,  cencrite. 

CENDRE ,  s.  f.  eenere.  Cendre  de  plomb , 
migiiaroia.  —  ,  au  plur.  le  ceneri^  le  tagre 
eentri.  Cendre-verte,  s.  f.  sorta  di  colore, 

CENDRÉ,  ÉE ,  adj.  eentrino,  di  color  di 
centre. 

CENDREES,  f.  écume  de  plomb,  ecorta 
det  piombo»  —  ,  menu  plomb  pour  la  chasse , 
migtiarofa, 

CENDREUX ,  EUSE,  adj.  ceneroto  ,  pien 

di  eenere. 
CENDRIER  ,  5.  m.  ttiogo  dois  stanno  le 

ceneri  ne'  fornelti, 

CENDRURES  ,  s.  f.  pi.  petites  veines 
qui  rendent  l'acier  de  mauvaise  qualité,  sfal- 

dature. 

CÈNE.  s.  f.  laeena  det  S  ignore,  ta  sacra 
eena.  Faire  la  cène  le  jeudi -saint,  far  la 
funxione  del  lavamento  de'  piedi  a'  poveri, 

CENELLE  ,  s.  f.  sorte  de  fruit,  baeea 
detC  agri folio  o  altoro  tpinoso, 

CÉNISME,  s.  m.  chez  les  Grecs  ,  emploi 
confus  de  tous  les  dialectes,  mescugtio  di  tutti 

i  diafeili. 

CÉNOBITE,  s.  m.  eenobîta,  retigioto  ctatt- 
tirate .  e  dieesi  di  eerti  monaei  aniichi. 

CÉNOBlTlQllE,adj.  eenobilico, 

CENOTAPffte,  s.  m.  tombeau  vide  dressé 
à  la  mémoire  d*un  mort,  mausoleo^  tomba  in 
memoria  d*  una  persona  tepolla  altrove  o  di 
eui  non  si  trovan  le  ecneri. 

CENS  ,  s.  m.  ^nso,  rendit  a, 

CENSE,  s.  f.  se  dit,  dans  le  Nord  de  la 
France,  pour  ferme,  métairie,  poderc  data  in 

amto.      ,     , 

CENSE ,  EE,  adj.  riputalo  ,  siimato ,  cre- 
duto,  ienuto,  aifutoper,..  eontiderato ,  ri- 
guardalo  cotnû,  •  • 

CliNSEUR,  s.  m.  censore,  eritieo,  —  <t 
censare  ,  nome  d'  un  magittrato  e  parimcnte 
di  un  ofpciatc  nette  uninrsitd. 


CÉN 

GEITSIBR ,  adj.  m.  bomnie  cènslçr  »  eea- 
sualista ,  appodiatore.  Livre  cepsier,  ti^ro  in. 
eut  si  regitiravano  i  eensi, 

CENSIER,  ÉRE.s.cpii  tient  use  censé  à 
ferme,  a/fîttajuolo,  plojuoh, 

CENSITAIRE,  s.  m.  eensaario,  eolaè  eha 
deve  un  censo  o  rendita  al  signore  di  un  fkado, 

CENSIVE,  s.  f.  redevance  que  certains 
biens  doivent  au  seigneur  du  fief,  ricorni" 
zione,  —  se  dit  aussi  des  terres  roturières 
qui  dépendent  d'un  fief,  distretio^  béni,  terre 
'oggolte  a  eanone^  a  rieognhione,  a  livelh^ 

CENSUEL,  ELLE,  adj.  eensvqtat  t^pp»- 
tenente  a  eento, 

CENSURABL6,  adj.  merUevotê  di  een- 
iurttf  eensurqbite,  riprensibUe» 

CENSURE,  s.  L  censura  ,  eorresshnû ,  rc- 
prensione ,  condannazione*  La  censura.  Ai  d^ 
gnità,  f  uffttio  det  censore. 

CENSURER ,  T.  a.  eehsararef  eorreggere^ 
crilicare.  Censurer  nn  livre ,  une  propositioo , 
eensurare ,  condannare  un  tihro ,  una  prçpih- 
sizione» 

CENT,  adj.  numéral,  «nfo.^,  au  sqbst.  tm 
cent,  un  centinajo, 

CENTAINE,  9.  f.  nombre  cent,  tenthwjo. 
Par  centaines,  a  ceniinaja.  —  ,  brin  de  fll 
ou  de  soie  qui  lie  enseiâ>le  tous  les  fils  d'un 
écbeveau ,  bandolo, 

CENTAURE ,  s.  m.  chasseur  à  cheval,  en 
Tbessalie  ;  monstre  fabuleux  ,  constellation , 
eentauro, 

CENTAURÉE,  s.  f. plante  ,  ceniaurta, 

CENTENAIRE,  s.  et  adj.  eentenariû,  dte 
ha  cenio  anni ,  di  cent*  anni, 

CENTENIER,  s.  m.  centurion ,  capitaine 
de  cent  hommes  chez  les  anciens  Bomains , 
centurione.  —  ,  aujourd'hui ,  eapitano  di  mi» 
Uzia  cke  ha  iteonnando  di  cent'  uomini. 

CENTIÈME,  adj.  centesimo ,  centesima* 
— ,  au   subst.  le  centième,  U  eenttsimo» 

CENTIME,  s.  m.  monnaie,  ceniesime. 

CENTINODE.  s.  f.  Y.  RiHonés. 

CEN  TON ,  s.  m.  ouvrage  composé  de  veis 
ou  de  fragmens  de  vers  pris  de  qudque  auteur 
célèbre  ,  centene,^-,  par  ext.  rapsodie,  rap' 
sodia, 

CENT-PIEDS .  s.  m.  torta  di  serpent». 

CENTRAL.  £,  adj.  centrale,  det  eêu- 
Iro. 

CENTRALISATION,  s.  f.  action  décen- 
traliser. V. 

CENTRALISER,  y.  a.  réunir  dans  un  cen- 
tre  commun,  centraliser  le  pouvoir,  riderle 
tuito  in  poche  mani, 

CENTRE,  s.  m.  centre.  Le  centre  àe 
royaume,  d'une  armée,  etc.  U  centre,  il 
cuore^  il  mezzo, 

CENTRIFUGE ,  adj.  t.  de  pbys.  qui  tend 
à  s'éloigner  d'un  centre ,  eentri fugo, 

CENTRINE .  s.  f.  poisson  de  mer  dont  k 
chair  séchëe  excite  l'urine ,  pesée  perce. 

C ENTRIPÈTB ,  adj.  t.  de  phys.  qui  tendi 
approcher  d'un  centre .  cenlripeto. 

CENTROBARIQUE,  ad).  {niécO  se  dit 
d'une  méthode  qui ,  pour  la  mesure  de  1*^^^ 
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èm ,  cnplole  les  centics  de  graTlté ,  la  etnirth 
êtriea ,  meiodo  eenirobarico, 

GBNTR08C0PIE,  s.  f.  irailaio  dci  eenin, 

OENTUMVIR,  s.  m.  ofiicier  de  l'ancienne 
Borne»  eeniumvlro, 

GBilTUMVfRÂt.  B,  adij.  du  ressort  des 
centDflBvirs,  eeniumvirate. 

GEHTOMVIRAT,  s.  m.  magittrato  een- 
îumvhaje, 

CBH'TQPLB  ,  s.  et  ad],  cêntuplo. 

CERTUPLER,  y.  a.  répéter  cent  fois,  cen- 
tuplieare, 

GSIITURI ATBUR ,  s.  m.  les  centuriateurs 
deMagidebourg.  qui  ont  rédigé  une  histoire  ec- 
clésiastique par  centuries  d'années,  ceniuria- 
fors ,  i  eûntitriaiari, 

GENTURIE,  s.  f.  centaine,  emturia.  — ^ 
en  t.  de  cbron.  teeoto^ 

GBRTURtON,  s.  m.  eenturione,  capitano 
di  esnt*  uomini  nell'  anlica  miUzia  romana, 

CEP,  s.  m.  eeppo  di  vite,  — ,  au  ]^\.  ceppi, 

CE  PEAU,  s.  m.  billot  qui  servait  autrefois 
poar/rappcr  les  monnaies .  ceppo» 

GÉPEc ,  s.  f.  gruppo  <r  alberi  nati  da  una 
wtcsêa  reppafa. 

CEPENDANT,  adv.  pendant  cela,  frat- 
ianîOy  inianto^  in  quetto  niesto,  in  quetto 
fralUmpo,  — ,  toutefois,  néanmoins,  p^r  al- 
iro^  non  perianio^  nuUadimeno,  ciç  non 
ôfftffife. 

CÉPHALALGIE,  s.  f.  douleur  de  tête, 
cêfaMgia. 

CEPHALEE,  s.  f.  dàhrdicapo  dintumo, 
GÉPH ALINE,  adj.  f.  cêfaiina. 
GÉPBALIQUE,  adj.  qui  appartient  k  la 
tête ,  eefoiieo ,  capitale. 

CÉPHALO-PHABINGIEN,  SNNE,adj. 
tefah/aringeo. 
CÉPHEK,  s. m.  constellation,  C^feo. 
CÉRASTE,  s.  f.  serpent,  cerasta, 
GÉRÂT,  s.  m.  eeroUo ,  pomata, 
CER  ATOGLOSSE ,  s.  m.  torta  di  museob 
délia  lingua. 

CERBERE,  s.  m.  (mylh.J  chien  à  trois 
têtes  qui  garde  les  enfers,  et  lig.  portier  bru- 
tal «  Cerberû, 

CERCEAU,  s.  m.  cercle  de  bois,  cerchio. 

—,  $orta  di  rete  da  ueceilare,  —,  au  pi.  plumes 

du  bout  de  l'aile  des  oiseaux  de  proie ,  colUlU. 

CERCELLB,  s.  f.  oiseau  aquatique ,  arza- 

g(da,  hcccofico  di  palude, 

CERCLE,  s.  m.  cerchio,  circoio.  —,  fig. 
emversazione ,  adunanza.  — ,  au  pî.  étals  dont 
l'enscmblf  formait  le  corps  germanique,  i  ctr- 
eoli  delt*  Jmperio. 

CERCLER .  ▼.  a.  mettre  des  cerceaux  ou 
des  cercles  à  un  tonneau,  etc.  cerchiar  una 
botte .  una  (ina,  eec. 

CBRCLIER ,  s.  m.  qui  fait  des  cerceaux  ou 
cerrles,  ctrchiajo, 

CERCOPE.  s.  m.  génère  d' inielii. 
CERCOPITHÈQUE,  s.  m.  ecrcopileeo, 
tpeeiê  di  fcimia, 
CSRCUEIL ,  s.  m.  bara  ,  feretro ,  cata- 

kito. 
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CÉRÉALES,  s.  f.  pi.  feste  in  onor  di  Cf- 
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C^'RÉBRAL,  E,  adj.  cérébrale. 
GÉRÉAiONlAL,s.  m.  eerimoniale^  rituale, 
— ,  aâ],  ^cerimoniale, 

CÉUÉMON  I£ ,  s.  f.  eerimçnia .  cirimonia , 
rito  iacro y  formalltà.  En  cérémonie,  in  pont" 
pa^  solennemenie,  — ,  pour  civilité,  défé- 
rence, etc.  eerimonia ,  alto  cortete,  di  eiiUtà. 
Sans  cérémonie,  sans  façons,  senza  eerimonia. 
CÉRÉMONIEUX,  BUSE,  adj.  cirimo- 
nioso,  ehe  sta  sewpre  sut  convenet^ole. 

GÈRES ,  s.  f.  aivinité  du  paganisme  qu'on 
prend  en  poésie  pour  le  blé,  Cerere,  di^inHÎ 
delpaganesimo. 

(JEIIF,  s.  m.  cervo,  eervîo. 
CERFEUIL,  8.  m.  plante  potagère,  eerfo- 
gtio ,  cerfuglio. 

CERF-VOLANT,  s.  m.  insecte,  mrabeo. 
— ,  j ouet  d*enfant ,  eervo  volante.  , 

CÉRl  ACA,  8.  m.  torta  it  albero. 
CÊRINTHIBNS,  s.  m.  pi.   eretici,   9^ 
guaci  di  Cerinto. 

CERISAIE,  s.  f.  lieu  planté  de  cerisiers, 
ciregeto^  luogo  piantato  di  eiriegi. 
CERISE.  S.  f.  ciriegia,  ciliegia, 
CERISETTE,  s.  f.  sorta  di  prugna, 
G ER 1  SI  ER ,  s.  m.  arbre ,  ciriegio. 
*  CERNE,  s.  m.  rond  tracé  sur  la  terre, 
sur  le  sable,  etc.  cerchio,  — ,  rond  livide  au- 
tour d'une  plaie  et  des  yeux,  eerchio,  Uvidura» 
CERNÉ,  ÉE,  part,  yeux  cernés,  occhipeiU. 
CERNEAUX,  s.  m.  pi.  noci  frcsche,  spar^ 
tite  in  due  e  sgusciate.  Vin  de  cerneaux,  sorta 
di  vino  rosttto. 

CERNER ,  V.  a.  faire  un  cercle  autour  de... 
aecerehiare,  atlorniare.  —  des  noix,  tpaecar 
te  noci  fresche  e  sguseiarne  le  due  meta. 

CÉROFÉRAIRE,  s.  m.  acolito  che  portj^ 
il  eero. 

CÉROMANCIE,  s.  f.  divination  par  le 
moYpn  de  (Iguros  de  cire,  ceromanzia, 

CÉROPISSE  ,  s.  f.  empiastro  di  peep  e 
eera, 

CERQUEMANEUR,  s.  m.  agrimentore, 
misuralore. 
CERRE ,  s.  m.  espèce  de  chêne ,  *erro. 
CERTAIN  ,  E,  adj.  sAr,  eerto,  licuro.  -^ , 
préfix,  invariable ,  ccr/o,  preftsso^  data  y  inva^ 
riabile.  — ,  pour  quelque,  certo^  certe  pertone^ 
ecrte  cofe.  — ,  s.  m.  c'est  certain,  ê  cota  certa, 
è  infailibile,    Quittt>r  je  certain  pour  l'incer- 
tain ,  tasciar  il  rerto  per  l*  inrerlo, 
CERTAINEMENT,  adv.  ccrtamente. 
CERTEAU ,  s.  m.  torta  di  pera, 
CERTES,  adv.  très  certainement;  tenzti 
alcun  dubbio  :  certes  je  soutiendrai  mon  hon- 
neur. ^ 

CERTIFICAT,  s.  m.  attetlalo,  çttoêta* 
zione, 

CBRTIFICATEUR,  s.  m.  en  t.  deprat. 
ou  d'affaires,  matlevadore,  unitamente  ad  un 
altrû  tesiimonio  de'  bandi. 

CERTIFICATION,  s.  f.  L  de  pal.  «If«(- 
tûzione, 
CERTIFIER,  V.  a.  âtlestaré^  far  ftéê. 
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— ,  ep  t.  de  prat*  entrât  malUomdate  per  iin 
ëUro  maflôvaaorc. 

CERTITUDE,  s.  T.  cerUzza.  — ,  pour  sta- 
bilité. V.  ce  mot. 

GËRUMKN,  s.  m.  humeur  des  oreilles, 
etrumû. 

GERUMINEUX,EUSE,  adj.  qui  tient  de 
la  cire,  ceruminoto. 

GÉRUSE,  s.  f.  oiide  blanc  de  plon^,  biac" 
ea,  eerusa, 

GERVAISON,  s.  f.  itagUme  per  la  caccia 
del  eervo, 

CERVEAU,  s.  m.  eeruttto,  cerebro^  célé- 
bra, — ,  întelletio  ,  giudlzio,  — ,  fig.  s'alam- 
biquer  le  cerveau ,  apptiearsi  eon  grande  atten' 
ùone  a  qualehe  cota ,  ttillarsi ,  lambicearti, 
beeearti  il  eervello, 

CERVELAS,  s.  m.  espèce  de  saucisse, 
eervellata. 

CERVELET,  s.  m.  partie  postérieure  du 
Cerveau,  eerebetlo, 

CERVELLE,  s.  f.  la  otatière  du  cerveau, 
cervelle.  Mettre  quelqu'un  en  cervelle ,  le  tenir 
en  cervelle  •  metlere  allrai  il  cervelle  a  partito, 
recarlo  in  dublio^  farlo  star  eospeso.  Cervelle 
de  palmier,  midolla  délia  palma,  cefaglione. 

CERVICAL,  £.  adj.  t.  d'anat.  cemca/0, 
cheap  par  tiene  alla  cervice, 

C£RVIER.  V.  Loop-cEaviBA. 

CERVOISE.  s.  f.  espèce  de  boisson,  cer- 
vogia  ,  bevandajatta  con  grano  ed  erùe. 

CÉSARIENNE ,  adj.  f.  t.  de  chir.  opération 
par  laquelle  on  tire  l'enfant  du  corps  de  la 
mère ,  operazîone  cesarea, 

CESSANT.  E ,  adj.  cessante, 

CESSATION,  s.  f.  cessafionCf  tnterru- 
iione ,  intra laseiamento, 

CESSE ,  s.  f.  sans  cesse,  eenza  inicrruzione, 
ineessantemente ,  conlinuamente.  —  ,  fam. 
n'avoir  point  de  cesse ,  non  cessare  mai ,  non 
aver  mai  riposo. 

CESSER,  V.  n.  cessare,  désisterez  fer- 
marsi, 

CESSIBLE,  adj.  (prat.)  cedevole,  ehe  puà 
esser  cedato. 

CESSION,  s.  f.  cessione^  eedizione.  Faire 
cession,  far  eessione  de'  suoi  béni,  far  cedO' 
bonis, 

CESSIONNAIRE,  ad),  celui  die  aceetla 
una  eessione  ,  cessionario, 

GESTE,  s.  m.  gantelet  des  anciens  athlètes, 
cesto. 

CÉSURE,  s.  f.  repos  dans  certains  vers, 
eesura, 

CET,  CETTE.  V.  ci. 

CÉTACÉE,  s.  m.  et  adj.  (hist.  nal.)  ce- 

tttCCO. 

CÉTÉRAC  ou  DORADiLLA,  S.  m.  plante  ca- 
pillaire .  cetracea ,  citracca,  ' 

CHÂBLEAT7,  s.  m.  corde  qui  sert  à  .re- 
monter les  bateaux  sur  les  rivières ,  alzaja, 

CHÂ6LER ,  V.  a.  et  u.  t.  de  riv.  et  de  mar. 
attacher  un  fardeau  à  un  câble  pour  le  lever , 
alzar  un  peso  m  aria,  * 

CHABLEUR,s.  m.  chi  ajata  1  velturin 
m$l  pattaggw  d$'  /tumû 
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CHABLIS,  s.  m.  alberi aitênaH  dot  «Mto 
ne'  boschi, 

CHABOT,  s.  m.  espèce  de  poisson,  ghioz- 
zo.  —.,  au  pi.  piccole  corde  do'  muratori  par 
fare  i  ponti, 

CHACAL  ,  s.  m.  quadrupède  afrieano  deîto 
teiaeallo  0  lupo  dorato. 

CHACONNE ,  s.  f.  air  de  symphonie,  eûie- 
eona, 

CHACUN,  E,  pron.  sans  phir.  eiaseuno, 
ciaseuna ,  ognuno, 

GHADEG ,  s.  m.  araneio  d* America. 

CHAFOUIN,  E,  s.  fam.  eparutino,  affa- 
matuzzo ,  tristanzuoto. 

CHAGRIN ,  s.  m.  affanno,  angoecia,  corn' 
doglio,  — ,  adj.  malineonieo,  mestOj  êtiztosa, 

—  ,  s.  m.  espèce  de  cuir,  zigrino.  — ,  étoffe 
de  soie,  zigrino,  sorta  di  moerre, 

CHAGRINANT,  E.  adj.  afflittivo,  ter- 
mcntoso ,  penoso, 

CHAGRINER,  v.  9i,angustiare,affannare^ 
aecorare,  addolorare,  — ,   v.  r,  attristani» 

CHAINE ,  s.  f.  catena.  Chaîne  de  diamans, 
frenello,    eollana  di  diamanti.    Mettre  à  la 

chaîne,  mandar  in  gâtera ,  servitude ,  ctf- 

tena,  schiàvitu,  cattività^  giogo.  Chaîne  de 
monlûgoes,  giogo ja  ^  catena  di  montagne. 
Chaîne  de  tisserand,  trama,  ^uissiers  de  la 
chaîne  y  cheportavano  una  catona  d'arc, 

CHAINE,  ÉE.  adj.  (bot.)  fatto  di  parti 
che  si  atiaeeano  alC  estremità, 

CHAINETIER ,  s.  m.  colui  c/to  fa  eate- 
nuzzûy  fermagU,  ece. 

CHAINETTE,  s.  f.  catenella,  eatanutta, 

—  »  t.  de  géom.  la  eurva  catenaria, 
CHAINON,  s.  m.  anelh  di  catena. 
CHAIR  ,  s.   f.  came.   Chairs   baTcuses, 

carni  morte  d'  una  piaga.  Le  péché  de  la 
chair,  peccato  camale,  di  lussuria. 

CHAIRE  ,  s.  f.  cattedrof  sedia  pontificale, 
pulpito,  pergamo.  —^caitedra  di  un  pro- 
fessore,  di  un  lettore  pubblieo,  —,  au  fie.  la 
chaire  apostolique ,  la  sede  aposlotica  ,  la  tanta 
sede ,  la  cattedra  di  S,  Pietro, 

CHAISE ,  s.  f.  siéce  qui  a  un  dos  el  quel- 
quefois des  bras,  sedia,  seggiola.  Chaise  à 
porteur,  seggiola  ,  sedia  portatUe.  Chaise  per- 
cée ,  seggetta  per  isearicare  il  corpo, 

CHALAND  ou  bac,  s.  m.  t.  de  riv.  eorta 
di  battello  chiatto, 

CHALAND,  E,  s.  avventore  di  bottera* 
— ,  compratore. 

CHALANDISE,  s.  f.  usanza  d'  andar 
sempre  dallo  stesso  bottegajo  0  mercante,  —, 
avventori  di  bottega. 

CHALASIE,  5.  f.  allentamento  dclle  ûbre 
nella  cornea. 

CHA L ASTIQUE,  adj.  se  dit  des  médica- 
mens  qui  relAchent  les  fibres,  rilassante. 

CHALCITE,  s.  m.  sulfate  de  cuivre,  ar/- 
citi, 

CHALCOGRAPHE,s.m  graveur  sur  mé- 
taux ,  ealeografo, 

CHALCOGRAPHIE ,  s.  f.  art  de  graver 
sur  métaux,  calcografia. 
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CBALET,  s.  m.  bAtiment  destiné  ^  faire 
des  fromages,  capamwito  per  il  eaeto. 

(T&ALEUR,  s.  f.  calor^f  tatdo.  —  ,fig. 
dans  la  chaleur  du  combat,  de  la  dispute,  du 
travail ,  etc.  ful  ealore ,  net  caldo  aêlia  mi" 
tekia,  delta  ditpuimy  dêl  lauoro,  — ,  eaipre, 
firvorêf  ardorg,  zcto^  affelto.  Les  chaleurs 
d*mie  personne  sont  passées,  U  pastioni  tono 
êmmortiië .  ammortate. 

CHALEUREUX,  EUSE,  adj.  peu  usit. 

CHALIBÉ.  EE.adj.  (chim.)  chargé  d'acier, 
eaUbeatOg  aecU^ato, 

CHALINGUE.  s.  f.  t.  de  mar.  torla  di 
hûttimênto  indumo, 

CHALIT,  s.  m.  bois  de  lit,  iêUiera. 

GHALLULA,  s.  m,  pêêcû  dêi Pcrù, 

*GHALOIR  ,  y.  n.  il  ne  m'en  chaut,  non 
me  ne  eale^  non  me  n* importa,  non  me  ne 
euro, 

CHALON  ,  s.  m.  refe  peeekereeeia» 

CHALOUPE ,  s.  f.  petit  bâtiment  de  mer , 
eeUUupoa ,  bargio ,  eaieco,  laneia. 

CHALUMEAU,  s.  m.  tuyau  de  paille,  de 
roseau,  etc.  eannello.  -^  ,  en  poésie ,  tout  in- 
strument à  vent  et  champêtre,  sampogna,  fi- 
tîola  g  avena, 

CHAMADE,  s.  f.  t.  de  guerre,  son  du 
tambour  ou  de  la  trompette  pour  demander  à 
capituler,  tuonodi  tromba,  chiéÊhala. 

CHAMAILLER ,  ▼.  n.  et  r.  fani.  on  le  dit 
en  parlant  d'une  émeute ,  abbaruffarti ,  acea- 
^igiiarùt  azzuffarsi  ^  arruffarêi,  affarani, 
far  iafferugiio,  — ,  6g.  disputar  eon  ealore. 

GHAMAILLIS,s.  m.  mêlée,  baru/fa,  ea- 
plgUa,  subugtio, 

CHAMARAS  ou  tbai  scoboiuii,  s.  m, 
plante ,  teordeo. 

CHAMARRER,  v.  a.  lisiare,  fregiar  di 
ùaeeaxnani,  galUmi,  eee,  un  abito* 

CHAMARRURE,  s.  f.  fregio di trine, gai- 
tomi  eee»  —  •  igaltani,  le  trine  eee.  d'un  abito, 

CHAMBELLAN ,  s.  m.  officier  de  la  cham- 
bre d'un  prince,  eiambeliano. 

CHAMBOURIN  ;  s.  m.  torta  di  pietrada 
fgt  vetri  di  erittaUo, 

CHAMBRANLE,  s.  m.  intelajatura  p  oT" 
ntmnênto  délie  perte,  finettre,  eammini^  eee. 
^-,  buttola  delta  porta, 

CHAMBRE,  s.  f.  tlanza,  caméra.  Garder 
la  chambre,  euer  ammalato.  Chambre  noire, 
dans  les  monastères ,  ttanta  otcura,  prigione, 
La  chambre,  absolument,  eamera  regia.  Dans 
le  Parlement  d'Angleterre,   chambre  haute 
oa  chambre  des  seigneurs ,  chambre  basse  ou 
chambre  des  communes ,  eamera  alla ,  eamera^ 
batiû, — ,  en  France,  la  eamera  de*  deputati 
û  quella  dei  pari.  Chambre,  se  dit  aussi  de  plu- 
sieurs tribunaux ,  caméra,  magittrato,tnbu^ 
nala.  — ,  en  t.  d'anat.  l'espace  compris  entre  le 
cristallin  et  la  cornée,  eamera.  Chambre  de 
port,  t.  de  mar.  dartena.  Chambre  d'écluse, 
t.  d*aich.  hydraul.  eanale  di  eateratta.  —  ,  en 
t.  d'optique,  chambre  obscure ,  eamera  ottica, 
eamera  otcura.  Chambre  dans  un  canon ,  dans 
«ne  cloche  y  «avcnui  i  VQto  rimaHQ  n$l  fomd§t9» 
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Chambre  d'un  mortier,  d'un  canon ,  eamara , 
eavità  per  iener  la  polvere,  —,  t.  de  chasse  » 
treppola, 

CHAMBRE.  EE  ,  part,  eh'éd'ttna  ttes^ 
ta  eemerata.  Y.  le  Terbe.  — ,  adj.  en  t« 
d'artill.  se  dit  d'un  canon  qui  n'a  pas  été  bien 
fondu ,  cannone  eamerato. 

CHAMBREE,  s.  f.  cameraia  di  eoldatL 
— .  gente  adunaia  in  un  teatro» 

GH AMBRELAN ,  s.  nr.  pop.  artigiano  ehê 
lavera  in  ea$a  non  polendo  aprir  boltega,  — , 
afpltaiuoto  ehe  non  ha  ehe  una  ttanxa, 

CHAMBRER ,  v.  d.  etior  d'una  tieeta  ea- 
mera. — ^  ▼.  a.  tener  ateuno  rinehiueo  ;  iirara 
aleuno  in  luogo  apparlato  per  ingannarlo» 

CHAMBRERIE ,  s.  f.  dignité  du  cham- 
brier.  V, 

CHAMBRETTE,  s.  f.  dim.  et  fam.  eama- 
retta ,  camerutza ,  ttanzetta ,  ttanzolina* 

CHAMBRIER ,  s.  m.  certain  officier  claus- 
tral ,procura(or0.  Grand-chambrier ,  autrefois 
un  des  grands-officiers  de  la  couronne  de 
France ,  gran  eiambeliano, 

CHAMBRIÈRE,  s.L  eamiriora.  —,  sorU 
dittaffile  da  cavalti, 

eu  AME  ou  CAMB ,  s.  f.  nom  générique  de 
coquillage ,  came, 
CHAMEAU ,  s.  m.eammello, 
CHAMECISSB ,  s,  f.  torta  dt  $dora  terre- 
tire, 
CHAMELIER ,  s.  m.  euttode  di  eammel /• 
CHAMOIS,  s.  m.  eamotcio.  Chamois  fe- 
melle, eamozxa,  capra  lalvatiea,  — ,  petto  di 
eamoseio. 
CHAMOISER,  T.  a.  eamoteiare. 
CHAMOISERIE ,  s.  f.  luogo  dooê  ti  con- 
ciano  le  pelli  di  eamotcio, 

GHAMOISEUR,  s.  m.  eonàatorû  di  pelli 
di  eamotcio, 

CHAMP,  s.  m.  pièce  de  terre  labourable  p 
eampo.—,  etiontume,  lantananza,  portata 
d'un  eanocchiale,  — ,  fig.  occasion,  sujet» 
campo,  toggetto,oeeatione,  eomodOf  materia» 
—  ,  auplur.  c  eampiy  la  eampagna,  la  villa» 
On  dit,  battre  aux  champs ,  botter  ta  eatta  ,  la 
mareia.  Champ  clos ,  campo ,  tteceato,  — ,  en 
roécan.  roue  de  champ,  ruota  oriztontale, 
ruota  a  eorona.  Sur-le-cnamp ,  adv.  immanti" 
nente,  ineontanente ,  tubito.  A  chaque  bout  de 
champ ,  a  ogni  tratto ,  a  tutto  pasto, 

CH  AMPART,  s.  m.  torta  di  deeima  ehê  ti 
pagava  al  signored'unfeudo, 

CHAMPARTER,T.  a.  lerer  le  droit  de 
charopart,  riteuotere  il  dirilto  feudale  deito 
chxmfart. 

CH AMPARTEUR,  s.  m.  eolleitore  del  di- 
ritto  dette  champaet. 

CHAMPEAUX,  s.  m.  pi.  prés»  prairies  » 
'praterîe, 

CHAMPETRE,  adj.  campmtre,  vlllêree^ 
cio. 

CHAMPIGNON ,  s.  m.  plante  spongieuse  » 
fungo,  — ,  bouton  qui  se  forme  au  lumignon 
d'une  lampe ,  etc.  fungo ,  bottono  del  laei^ 
gnolo,  eee,  . 

CHAMPIGNOHNlÈREi  5.  f.  fomier  pré-* 
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paré  pour  y  faire  Tenir  dei  dhampignons ,  fine 
ghiéra. 

CHAMPION,  s.  m.  eampionêf  u9m  prode 
in  armé. 

GH  AMPtURE ,  8.  f.  gelée  légère  qui  a  en- 
dommagé les  vignes }  etc.  hr^nata, 

GH  ANGE ,  s.  f.  sorta  dîgiuooo  di  dûdi,  — , 
fig.  livrer  chance  à  quelqu'un  f  sûdarp,  provo- 
eare  attû  disputa.  Gnance  i  fig.  fortuna  ,  torU 
felieû, 

GHANGELANT,  E,  adj.  viiec7/aiil0,  Me. 

GHANGELER,?.  n.  vaciller,  n'être  nas 
ferme,  au  propre  et  au  fia.  vaciUarp,  titu" 
baréffluttuarôfOndôggiare,  tentennar$, 

CHANCELIER,  ERE,  s.  eaneôtlUre,  $ua 
mogli».  — ,  au  f.  jpelite  caisse  garnie  de  peau 
d'ours  oii  on  met  les  pieds  pendant  l'hiver,  pa- 
nierina  daplêdi ,  nonne, 

GHANGELLEMENT»  s.  m.  laeiUamênto, 
ieuiennamenîo M  tenUnnio. 

CHANCELLERIE,  s*  f*  eaneéileria, 

CHANCEUX,  EtJSE,adj.  qui  est  en  bon- 
heur, chô  vincê ,  eh'é  in  fortuna ,  foriunato, 

GHANGIR  .  V.  p.  et  r.  mu0are,  fUv^nir 
muffato;  intanfare  ,  pigUar  di  tanfo. 

GH ANGISSURE ,  s.  f.  muffa. 

OH  ANCRE,  s.  m.  eanehcro ,  eanerû.  —  ea^ 
rie  d^  denti. 

CHANCREUX,  EUSE»  adj.  cé^neherçto. 

CHANDELEUR,  si  f.  il  di  delta  Candclaja, 
delta  Purificazione  delta  MfutQun^. 

CHANDELIER .  s.  m.  qui  fait  4  vend  de 
la  chandelle ,  «an</6MnV>,  eerojuoto.  — ,  usten- 
sile où  Ton  met  la  clfandelte ,  eandellieref  lu^ 
ntiera.  Chandeliers  de  chaloupes 9  d^u^L  four- 
ches de  fer  qui  servent!  soutenir  tout  ce  qui 
est  de  la  chaloupe  ,  piè  ritto  a  forehetta. 
Chandeliers  de  petits  hâtimens,  certains  ap- 
puis de  bois ,  potenxa.  Chandeliers  d'échelle. 
t.  de  mar.  candelieri  délia  tcala.  Chandeliers 
de  listes,  t.  de  mar.  piè  ritii.  Chandelier  de 
fanal,    hracciuolo  di  fanale.  Chandeliers  de 

Sierrier,  buehi  o  fori  di  petriero.  Chandelier 
e  fer  de  pierricr,  eandetliere  da  petriero. 

CHANDELLE ,  s.  f.  petit  flambeau  de  suif, 
eandela. 

GHANEE,s.  f.  grond^ja per dar Cdcqua  alla 
ruota  nelle  eartiere. 

CHANFREIN,  s.  m.  fronte  del  eavallo. 
— ,  en  t.  d'arch.  demi-creux,  scanalatura, 
stria. 

CHANFREINER,  v.a/t.  demenuis.  ta- 
gliar  una  tavola  per  itghembo, 

CHANGE,  s.  m.  eambio,  permuta,  ba- 
ratto,  interttte  ,  profitto,  aggio  tulle  monete, 
—  ,  l'intérêt  de  l'argent  qu'on  prête  selon  le 
cours  de  la  place,  baneo,  —  banco  pubblieo,  e 
iuogo  dove  ti  radunano  i  mereanti.  —  eambio  , 
aioé  Iuogo  dove  ti  eambiano  le  monete.  Prendre 
le  change ,  dicesi  di  uomo  che  in  un  ditcorso  ti 
tvaga,  batte  la  campagna,  etee  dal uminato, 

CHANGEANT^  £,  adj.  variable,  can- 
giante. 

CHANGEMENT,  s.  m.  mutation,  eam^ 
kiamentôt  mutaziono, 

CQA9GER,  y.  a.  cambiarê,  cangiarst 
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mifl«r0.-'i  en  t.  de  mar.  changer  les  Totl^  de 
l'avant  et  les  mettre  sur  le  mit ,  braeciare  §0- 
pra  vento  te  vêle  di  prua.  Changer  de  bord , 
girare  di  bçrdo.  Changer  Tartimon,  fara  Û 
earro  alla  meteana.  Changer  le  quart,  r«i- 
der  la  guardia,  eee. 

CHANGEUR,  s.  m.  eambiatore  di  monèta» 

CHANLATTE,  s.  f.  t.  d'arch.  ecrfc  pexù 
di  gronde. 

CHANOINE,  ESSE,  $,etaumieOf  umoai- 
ehetta. 

GHANSOB,  s,  f.  eantonetia. — ,  fig.  caa« 
zone,  baja,  eorbelleria,  freddura, 

CHANSONNER,  y.  a.  eatireggiarpt  fir 
eantoni  contre  qualcheduno. 

CHANSONNETTE,  s.  f.  dim.  emuoafffa, 
cantoneinaM  eanzoncino. 

CHANSONNIER,  ÈRE,  s.  compositordi 
eanxonl,  poeta  che  fa  canttonL 

CHANT,  s.  m.  canto,  Plain-chant,  caido 
ferma. 

CHANTANT^  E,  adj.  cantabiU,  efichaU 
^azie  del  canto, 

CHANTEAU,  s.  m.  portion,  iporcean, 
totso  di  pane,  en  pariant  de  pain ,  et  surtout 
de  pain  bénit;  en  parlant  d'étoffb,  gherone, 

*CHANTELAGE,  s.  m.  terta  di  dazio 
tulla  vendita  del  vino. 

GHANTEPLEURE,  s.  f.  sorte  d'enton- 
noir, pevesA,  imbuio. — ,  fente  pratiquée  dans 
les  murs  pour  laisser  écouler  les  eaus  »  tfoga- 
iojo,  tpiragUt^ 

^CHANTER ,  T.  a.  cantare.  Maître  à  chan- 
ter, maestro  di  canto.  Je  lui  ai  bien  chanté  sa 
gamme ,  gli  ho  fatto  i  dovuSi  ritnprovetL 
Chanter  iajures ,  pouilles ,  goguettes  à  quel- 
qu'un ,  fam.  tviltaneggiare^  ottraggiar  tdtrui 
eon  parole ,  dir  villanie.  Pain  à  chanter,  of lia 
da  célébrer  la  mesta,  çialda  p9T  tigUtar  U 
lettere. 

CHANTERELLE ,  s.  f .  la  corde  d'un  luth, 
violon,  etc.  eantino,—-',  oiseau  en  cage  qui 
avec  son  chant  altjre  les  autres  dans  lesfilen» 
canterella. 

GHANTERILLE,  s.  f.  torta  dirœchdte 
per  toro  e  argento  fitato. 

CHANTEUR,  EUSE,  s.Miil<ir»,  eania- 
triée. 

CHANTIER,  s.  m.  recintodove  si  fiene'U 
legname  0  le  piètre  da  metter  in  opéra,  — , 
trave,  top po  che  sosliene  fe  botti  in  cantina. 
— ,  grosse  pièce  de  bois  qui  sert  de  chevalet  ' 
à  un  charpentier,  cavalletlo^  toppo.  — ,  eoL 
de  mar.  cantiere^  Iuogo  dove  si  costruitee  un 
vateello, 

GHANTIGNOLE,  s.  f.  bietta  per  sostemtrê 
un  trave  0  corrente  superiore. 

CHANTONNER,  v.  n.  fam.  chanter  à 
demi-voix,  cantacchiare,  canferellare. 

CHANTOURNÉ ,  s.  m.  pièce  d'un  lit  qui 
se  met  entre  le  dossier  et  le  chevet,  asse  ce»- 
tinala. 

CHANTOURNER,  v.  a.  t.  d'arch.  et  de 
menuis.  scorniclare.  — ,  en  peint,  far  tondtg" 
giare ,  rinnaltare,  riUvare  i  eontomi, 

CHANTRE, s,  m.  ean$anie,  emuiorê  di 


cM#M.  —,  poéC.  eanîorê ,  fOêia.  Le  chantre 
de  la  Thrace .  Orfeo.  Les  chantres  des  bois , 
•  eanorî  augéileUL 

CHAIVTRERIB,  s.  f.  la  dignUà  deican- 
fwif ,  nellê  ehUtê, 

CHANVRE ,  s.  m.  êonapa ,  çanape,  — ,  fito 
délia  eanapa, 

GUAN  VRIER  ,  s.  m.  cki  lawfa  il  eanapa, 

CHAOMAIVGIB,  s.   f.    divtnationa    per 

fzo  étiP  aria. 
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G  H  AOS ,  s.  m.  (  proo.  caos  ]  eaoi ,  eonfu- 
tiomt  :  Dîea  débrouilla  le  cbaos« 

GHAPB,  s.  f.  vèt«ment  d'église,  ùlvtata, 
tappm,  — ,  pièce  d'une  boude ,  coda  ailla  fib- 
bia,  — ,  couvercle  â*alembic«  cappeUo  di  mm- 
kieea.  Chercher*  trourer  chape-chute,  ^«a/db 
cota  di  frufo. 

GHAFÉ.  adj.  m.  en  t.  deblas.  se  dit  de 
Técu  qni  s'ouvre  en  chape  ou  en  papillon,  îa- 
aappato. 

CHAPBAI^ ,  f.  m.  eappeflo.  Chapeau  de 
fleurs  9  eonma ,  ghîrlanda  ai  fiori, 

CHAPELAIN ,  s.  m.  bénéficier  tiiolatre 
d'une  chapelle  »  cappailanç, 

CH APELBR ,  V.  a.  chapder  du  pain,  tero' 
tiare  ,  raitiare  il  pan», 

CHAPÈLBRIE  ou  CHAPiLLiiir,  s.  f. 
t  arie  e  il  eommtreia  de*  eappeUi. 

CHAPELET,  s.  m.  grains  enfilés  pour 
compter  le  nombre  des  PaUr  et  des  Ava ,  eo- 
rona,  —  >  couple  d'étrivi^es ,  etafplê,  staffelia 
per  eaiir  a  eavaUo*  —  •  chaîne  garnie  de  go- 
dets pour  élever  les  eaux  »  eappelletto  da  bin- 
dolo,  ingegno  per  innalzar  U  aeque. 

CfiAF£LIBR,ÈRB,s.  cappaUaJa,  eap- 
péltaja. 

C^APELLB,  s.  f.  cappella  f  ehieeeita.  Te- 
nir chapelle .  à  l'égard  des  princes ,  atêistere  a' 
divini  nffitj.  Chapelle,  t.  de  boulaing.  etalodel 
fomo.  Cnapelle  ardente ,  i  iorchi  aeeesi  intomo 
a  un  eaiafaleo  e  iuUo  P  apparecehio  funèbre  di 
aiti  partonaggi,  —  ,  en  t.  de  mar.  Mtit  chapi- 
teau 9  eappa  ehe  cuopre  il  pemo  delr  ago  ealof 
milaio, 

CB  APELLENIE,  s.  f.  benefizio  d'  un  cap- 
pailano ,  eappeliania. 

CHAPELURE,  s.  f.  brieeioie,  rattiature 
dipane, 

CHAPERON»  s.  m.  eappuecio.  — ,  l>ande 
de  velours,  de  satin  ,  etc.  bendone,  striteia, 

—  ycreêta  délia  muraglia ,  tchiena  d*  un  muro» 
CHAPERONNÉ, EE,  part.  V.  le  verbe. 

— ,  t.  de  blas.  ineappellato, 

CHAPERONNER,  vh  a.  chaperonner  une 
muraille,  /ar  la  schiêna,  la  cresia  ad  unmuro 
eamane  o  di  divisione.  Chaperonner  un  oiseau, 
ineappellare  /*  uccello  di  prpda ,  mettergU  in 
eapo  un  eappuecio. 

CHAPERON  NIER ,  s.  m.  uccello  di  rapina 
Oit ue fallu  al  cappello. 

eu APIER ,  s.  m*  chi  èparato  eon  piviale. 

CHAPITEAU,  s.  m.  eapilello  di  colonna* 

—  ,  en  t.  de  menuis.  eapilello  ^  corniee.  — ,  en 
chim.  vase  placé  au-dessus  d'une  cucurbite, 
anienitorio, 

CH  APITRBi  s.  m.  division  d'un  livre»  d'un 
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compte, Mp0,  eapiloh.  —,  sujet ,  matière, 
capîlolo^  matcfia  ,  proposixione ,  punto  ,  tog' 
getio.  Le  chapitre,  i7  eapitolo^  il  corpo  da' 
eanonict, 

CHAPITRER ,  V.  a.  far  una  eorreziohe  in 
pien  eapitolo.  —,  fig.  fiir  una  bravata,  rl^ 
prendere  »  eorreggere  agramen  le, 

CHAPON  ,s.  m.  eappone,  gallo  eattrato* 
— ,  petto  di  panefrtgaia  con  aglio, 

CHAPON  NEAU ,  s.  m.  jeune  chapon,  60^- 
poheelb, 

CHAPON NER ,  v.  a.  eapponqirû»  coMirare  i 
polli. 

CHAQUE,  adj.  sans  pi.  ogni ,  eiateuno, 

CHAR ,  s.  m.  earro ,  earrotza  wuignifica. 

CHARADE ,  s.  f.  eorta  d' enigma. 

CHARANÇON ,  s.  m.  petit  ver  qui  ronge 
les  blés  •  vermieello  ehe  rode  le  biade  n^  gra» 
ntn. 

l^HARBON,  s.  ni.  carbone.  —  ^  ear^otia, 
enfiato  pestilemiaU,  carbonchto, 

GHARBONNE.ÉB ,  adj.  t.  de  peint,  affo^ 
pilisliaio.  —  (agric.^ ,  ehe  ha  II  carbone ,  il  car- 
bonchio.  — ,  part-^V. 

CH  ARBONNEE .  s.  f.  cotlola  di  bue, 

CHARBONNEH ,  v.  a.  tignere .  annerîrê , 
scarabocehiare  eon  carbone, 

CHARBONNIER,  ÈRE,  s.  carbonajo, 
earbanaja,  — ,  earbonaja^  buea  dove  ti  fa  il 
carbone m 

CHARBOUILLBB  ,T.  a;  t.  d'agr.  se  dit 
de  l'effet  que  la  nielle  produit  sur  les  blés , 
involpare, 

CH  ARC  AN  AS ,  s.  m.  etoffi  disetae  bam- 
bagia  deir  Indie, 

CHARCUTER ,  v.  a.  couper  malpropre- 
ment de  la  viande  à  table,  tagUuttare,  ttrop^ 
piare ,  àciupare ,  ttagliare,  ^- ,  par  rapport  à 
un  chirurgien  maladroits  maeellare ^  ttagliare, 
^  CHARGUTBBIBfS.  f.  commercio  delpie^ 
zieagnob. 

CHARCUTIER,  s.  m.  vendeur  de  chair 
de  porc  ,  etc.  pitxieagnolo, 

CHARDON»  s.  m.  cardo  salvaiico.  Char- 
don à  bonnetier  ou  à  foulon ,  labbro  di  ve» 
nere ,  cardo  da  eardare.  —  bénit ,  cardosanio, 
—  étoile  ou  chausse-trape  ,  plante ,  tribolo. 
Chardon  de  Notre-Dame,  chardon-Marie  ou 
chardon  laite  «  tpina  alba,  —  hémorrfaoidal  ou 
ctrstum,  toria  di  pianta  ehe  giova  alleemot^ 
roidi.  Chardon-Roland  ou  à  cent  têtes.  Y.  pa- 
nicAUT.  Chardons,  pi.  punie  di  ferro  fra  icau" 
cêlli, 

CHARDONNER.T.  e.garzare. 

CHARDONNERET,  s. m.  oiseau,  cardef- 
lino. 

CHARDONNET.  s.  m.  fort  montant  de 
bois,  qu'on  met  aux  portes  des  fermes,  ba$ia 
d*  appoggie,  

GHARDONNETTE  ou  cArnoonRiTTi ,  s.  f. 
espèce  d'artichaut  sauvage,  carciofo,  cardo 
talvatico;  prttame  ,  presura, 

CHARDONNUIRE,  s.  f.  luego  pienodi 
eerdi, 

CHARGE,  s.  f.  earico,  peio.  — ,  fig»M«Nr, 
pHOs   ineomode,  graveeea,  earica,  uffêiç. 
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impiego ,  commissione  ,  ordine ,  tncumùenta, 
A  la  charge,  adv.  a  conditUme,  eon  patto. 
Femme  de  charge ,  donna  di  tervizio  che  ha 
cura  délie  biancherie ,  del  vaseliame,  ece.  — , 
fig.  revenir,  retourner  à  la  charge,  far  nuovi 
imialivi,  pressare,  imporfunare.  Charge,  en 
t.  de  peint,  et  belles-lettres,  caricatura.  — , 
carica  (P  un'  arma  da  fuoco, 
.  CHARGEMENT,  s.  m.  cargaison  d'un 
Taisseau ,  carico,  — ,  acte  q^i  constate  ce  qu'un 
marchand  y  a  chargé ,  poUzza  di  earîco. 

CHARGEOIR,  s.  va.,  siromento  per  cari- 
€are.  —  (mar.  ) ,  cuillère  à  canon  qui  sert  à 
charger  sans  gargousse ,  cucehîara, 

CHARGER  ,  V.  a.  caricare ,  par  carieo  ad^ 
dotto  ûtopra.  — ,  pour,  poser  sur..*  potarsO' 
pra,  gravitare,  aggravare,  far  dargiit. — ,  im- 
poser quelque  charge ,  quelque  condition 
•onéreuse,  caricare^  imporre  un  peso,  una 
gravezza,  -^,  donner  commission,  ordre,  in- 
taricare^  eommeitere^  dar  incumbenza,  — , 
UTec  le  pron.  pers.  inearlearsi,  addduarsi, 
prender  l  impegno  di  atsumersi  P  incumbenza. 
Charger  un  registre  d'un  article,  regisirare, 
^crivere  al  registro ,  terivere  a  libro.  Charger 
t[uelqu'un,  deporre  contre  di  alcuno,  dar  cU' 
rico.—  (mar.),  charger  en  grenier,  caricare 
ja  cassa.  Charger  l'ennemi ,  attaecare.  — ,  v.  n. 
et  6g.  esagerare, 

CHARGECJt ,  s,  m.  carieatore. 

CflARGEURE,  s.  f.  (blas.)  pièces  qui  en 
chargent  d'autres ,  toprapponimento ,  ineavai- 
catura, 

CHARIOT,  s.  m.  earro  da  irasportare 
diverse com.— constellation,  /*  Orsa,il  Carro. 

CHARITARLE.  adj.  carilatevole. 

CHARITABLEMENT,  adv.  caritàievol- 
wnenie. 

CHARITATIF,a4j.  m.  subside  charitatif, 
tussidio  cftritatevoloj  contribusione  che  i  canoni 
perméttono  a*  vescovi  di  esigere  nelle  loro  dio^ 
£esi  in  nécessita. 

CHARITÉ,  s.  f.  earità,  amore  verso  Dlo 
€  verso  it  prossimo.  — ,  earità,   Umosina, 

CHARIVARI,  s.  m.  bruit  de  poêles, 
chaudrons,  etc.  scampajuata.  scampanio,chiuC' 
Murlaja.  — ,  Êg.  mauvaise  musique,  mu- 
4ica  arrabbtata,  musiea  da  gatii. 

CHARCATAN,  s.  m.  ciarlatano,  cerre- 
îano,  cantam banco,  ciurmatore. 

CHARLATAKER,  v.  a.  fam.  chercher  à 
amadouer,  à  enjôler,  abbindolare y  ag^irare , 
irapfiolare. 

CHARLATANfiRIE,  s.  f.  eiurmeria^ 
€Îarlataneria. 

CHARLATANISME, s.  m.  ciarlatanismo, 

CHARMANT,  E,  adj.  vexzoso,  vago,  grû~ 
ictoso,  gîorondoy  cheinnamora^  die  incanta, 

CHARME,  s.  m.  incanto,  inrantesimot 
tnagia ,  malia.  — ,  fig.  vaghezza  ,  leggia- 
dria ,  attrattiva.  — ,  il  est  de  plus  grand  usage 
au  plu r.  attrattive. 

CHARME  ,  s.  m.  arbre  de  haute  tige,  car- 
pino ,  carpincé 

CHARMER, V.  a.  ineantare,  ammaliare, 
pffaêciwirc,  --1  incanlarcy  rapir$,  all€ttare, 
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(jiva^Atn;.  Charmer  la  douleur,  rennui,  etc. 
calmare,  mit! gare,  addolcire,  disacerbare^ 

CHARMILLE,  s. f.  piantone^  viale^  spal- 
tierc  di  carpini, 

"^CHARNAGE,  s.  m.  [lop.  temps  où  il  est 
permis  de  faire  gras,  gtbmi  di  grauo  ,  in  eai 
si  puô  mangiar  carne, 

CHARNAIGRE,  s.  m.  sorta  di  cane  da 
eaccia, 

CHARNEL,  ELLE,  adj.  appétit  charnel, 
plaisir  charnel ,  appelito ,  piaeere  camale. 

CHARNELLEMENT,  adv.  carnaUn^f, 
lassuriûsamente. 

CHARNEUX,  EUSE,  adj.  camaso. 

CHARNIER,  s.  m.  lieu  où  l'on  garde  des 
chairs  ssléeSudispensa,- 

CHARNIÈRE,  s.  f.  deux  pièces  de  métal 
enclavées  Tune  dans  l'autre ,  eemiera.  —  d'un 
compas,  nocella.  —,  en  t.  de  semir.  fenne- 
ture  de  fer,  cerniera, 

GHARNON,s.  m.  t.  debijout.  serrur.  etc. 
pezzo^  anello  di  mastietto,  — ,  les  horlpgers 
disent,  eannello  da  cerniera. 

CHARNU,  UE,  adj.  eamoso  ^  atmac- 
cittio  »  camuto  ^po/puto, 

CHARNURE,  s.  f.  la  chair,  came,  eama- 
gione, 

CHAROGNE ,  s.  f.  corps  de  bêle  morte 
corrompu,  carogna,  — ,  careame. 

CHARPENTE,  s.  f.  sorte  d'ouvrage,  U- 
gnome,  armadura  di  tegname. 

GHARPENTER,v.  a.  digrouar  il  tegna- 
me, tagliarto  ail*  ingrosso.  —,  6g.  tagliuz- 
zare. 

CHARPENTERIE,  s.  f .  f  arte  de'  legna- 
Juoli  di  grosso  legname, 

CHARPENTIER,  s.  m.  carpentiere,  le- 
gnajuolo  di  grosso  lepiame, 

CHARPIE,  s.  t  filets  de  vieille  toile,  filae- 
eia ,  faldeila.  — ,  fig.  viande  trop  cuite ,  came 
sfilacciata. 

CH  ARRËE ,  s.  f.  cendre  qui  a  servi  à  faire 
la  lessive ,  ceneraccio. 

CHARRETÉE, s.  Ucarrettata,  earrata, 
carro. 

CHARRETIER,  ÈRE,  s.  carrettiere, 
earrettajo. 

CHARRETIN,  s.  m.  carrettino, 

CHARRETTE,  s.  f.  carretta. 

CHAeCRIAGE,  s.  m.  action  de  charrier, 
et  prix  dç  la  voiture ,  la  condotta,  il  porto  delk 
vettura. 

CHARRIER ,  V.  a.  voilurer  dans  une  char- 
rette ,  trasportar  carichi  con  carro  o  carretta , 
vetlureggiare. — ,  fig.  charrier  droit, /cr  it 
suo  dovere.  La  rivière  charrie, -entraîne  des 
glnçons,  il  ftume  porta  grossi  pezzi  di  ghîacch. 

CHARRIER  ,  s.  m.  pièce  de  grosse  toile 
où  l'on  met  la  cendre  quand  on  fait  la  lessive, 
ceneraeciolo. 

CHARROi,  s.  m.  conduite  de  voitures , 
earriaggio  ,  carrcggio. 

CHARRON,  s.  m.  earradore^  carpentiere^ 
legnnjuolo  che  fabbriea  carri ,  carrozze  ,  ece. 

CHARRONNAGE,s.m./av0r0</icarrai<0r« 
0  carptntiere. 
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CHARRUE,  8.  f.  turairo,  aratolo.  —,  fig. 
tirer  la  charme,  ilrar  V  eratro,  durar  fatica, 
tteniarê  auai, 

CHARTE,  s.  f.  eottituzbne  d&lio  ttalo. 
T.  caiiT». 

CHÂRTIL ,  s.  m.  endroit  destiné  à  mettre 
les  charrettes ,  itanxone ,  rimëssa.  —  ,  longue 
charrette  poar  tran^rter  les  gerbes ,  ecnr- 
nîtome^ 

GH ARTRE  ou  cvartc  ,  s.  f.  anciens  ti- 
tres, anciennes  lettres-patentes  des  rois ,  prin- 
<KS,  etc.  anftr0  dlptoma,  — ,  pour  prison. 
Y.  ce  mot. 

CHARTREUSE ,  s.  f.  maison  des  char- 
treux ,  OTtouas  monattero  tU'  eeriosini. 

CHARTREUSES  ,  s.  f.  pi.  monachô  eer- 
lutine. 

CHARTREUX ,  s.  m.  eertoslno ,  monaeo. 
—  ,  taria  dî  gatto, 

*  CHARTRIER,  s.  m.  archivio.  —,  celui 
qui  le  garde ,  arehivista, 

G  H  AS .  s.  m.  le  trou  d'une  aiguille,  cririia. 
—,  colle  de  tisserand,  boxzima, 

GHASERET.s.  m.  petit  châssis  pour  faire 
des  fromages,  f/r^riV  di  xana  per  far  d  eacio. 

CHÂSSE,  s.  f.  coffre  pour  les  reliques, 
rêliquUtrio.  — ,  ce  qui  tient  une  chose  enchâs- 
sée ,  cassa  ,euiîodia, 

CHASSE ,  s.  m.  pMsto  di  danta, 

CHASSE  ,  s.  L  eaecia,  eaeeiaghne.  —  ,  & 
eaeeiatori ,  gti  ameti  delta  caceia  ,  la  preda. 
— ,  fig.  chasse  morte  •  affare  arrenato,  inca- 
giiaio.  Chasse  de  proue ,  canons  logés  à  Va- 
TSnt  des  vaisseaux ,  eaeeiatori.  -^ ,  t.  de  mar. 
donner  la  chasse,  dar  ta  caeeia,  inssguire. 
Prendre  chasse,  utere  inseguito^  rilirartL 
On  dit  d'une  chaise  de  poste  qu'elle  a  plus  ou 
moins  de  chasse  ^  motleggiar  hene»  — ,  au  jeu 
de  paume,  eaeeia. 

CHASSE-BOSSE ,  s.  f.  plante,  tisimaefita. 

CHASSE-COUSIN,  s.  m.  fam.  caitivo  vino, 
posea.  On  l'étend  à  d'autres  choses. 

CHASSELAS,  s.  m.  «va  bianea  di  oitima 
quatiià. 

CHASSE-MAREE, s.  m.Toitarierqni  ap- 
porte de  la  marét,  peseivendoto*  — ,  ostriehê 
ek»  i  pêseivendoli  poriano  a  Parigi ,  cfctf  pr<h 
priamenîê  si  dictmo  huîtres  de  chasse. 

CHASSE-MOUCHES,  s.  m.  moseajaolOf 
paramoscfke. 

CHASSE-POIGNEB,  s.  f.  strumentoda 
spmdmjo. 

CHASSER ,  T.  a.  eaeeiare,  seaedare,  mon' 
dar  via ,  far  ascire,  tpigner  fuori.  — ,  lieen-' 
tiara.  — ,  condurre ,  far  andare  innanzi,  spi- 
gner».  — ,  au  n.  ,en  t.  d'imprim.  ce  caractère 
chasse  plus  qu'un  autre,  œeupar  pikspazio, 
tmer  pik  di  tuogo.  —,  en  t.  de  mar.  Tai»* 
seau  qui  chasse  sur  ses  ancres ,  arare. 

CEI ASSERESSS .  s.  f.  poétiq.  eaeeiairiee. 

CHAS6EUR ,  EUSE  ,  s.  eaeeiatore,  cae- 
âatriee» 

CHASSIE ,  s.  f.  eispa ,  eaecote ,  eaeea 
d^  aethi, 

CHASSIEUX,  EUSE ,  a4j.  eispoio,  eateo- 
hêOfCispo, 
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en  Assis,  s.  m.  tout  ce  qui  enchâsse  quel- 
que chose;  châssis  de  papier,  impannaia.  — 
d'une  table,  i  piedi  d*  un  tavolino.  ^- ,  sorta 
di  telajo ,  eee. 

CH ASSOIE ,  s.  m.  torta  di  euneo  de'  boita] . 

CHASTE,  adj.  eatto,  pudico,  continente  g 
purOf  onetto. 

CHASTEMENT,  adv.  eatiamenie,  pudica- 
mente ,  </*  una  maniera  easta. 

CHASTETÉ,  s.  f.  eattità , eoniinenta. 

CHASUBLE,  s.f.  pianeia  da  prête, 

CUASUBLIRR.s.  m.  ouvrier  qui  fait  toute 
sorte  d'omemens  d'église  •  banderajo, 

CHAT,  s.  m.  animal,  gatto, 

CHÂTAIGNE,  s.  m.eastagna,  marrone. 

CHiTA  IGNE  D'EAU,  s.  f.  sorta  di  pianta 
aequatiea, 

GHlTAIG]!IERAIE,s.f.c«to^ero,  boseo 
di  castagne. 

CHÂTAIGNIER ,  s.  m.  castagno,  atbero. 

CHÂTAIN  ,adj.  m.  cheveux  châtains,  peto, 
capegti  castagnini ,  di  eolor  cattagno, 

CHÂTEAU,  f.  m.  forteresse,  eastetlo.  — , 
habitation  de  seigneur,  palaxzo,  — ,  prov. 
faire  des  châteaux  en  £f pagne,  far  castelti  t> 
aria.  Château  de  poupe,  de  proue  d'un  vais- 
seau, castelto  di  poppa  o  dt  prua;  eassoro. 
Château  d'eau ,  serbatojo. 

*  CHÂTELAIN,  s.  m.  autrefois,  cel^  qui 
commandait  dans  un  château ,  ou  seigneur 
d'une  certaine  étendue  de  pays ,  eastettano. 

CHÂTELÉ .  £E  ,  adj.  (blas.)  eattellato. 

"^  CHÂTELET,  s.  m.  petit  château ,  casiet'- 
letto. 

'^CHÂTELLENIE,  s.  f.  cattetlania.  —, 
diitretto ,  giurisditione  delta  easteltanla. 

CHAT-HUANT,  s.  m.  barbagianni,  gufo. 

CH ATTABLE,  adj.  degno  di  gastigo.  Feu 
usité. 

CHÂTIER,  V.  a.  eastigare,  punire,  cor^ 
reggere.  — ,  fig.  par  rapport  à  une  pièce  de 
prose  et  de  vers,  hmare^  correggere. 

CHATIERE,  s.  f.  trou  qu'on  laisse  dans 
les  maisons  pour  les  chats ,  gattajuota. 

CHÂTIMENT,  s.  m.  gastigo,  punixione, 
pena. 

CHATON,  s.  m.  gattino,  gattueeio.  —, 
partie  d'une  bague ,  eastone, 

CHATONS,  s.  m.  pi.  t.  de  botan.  fleurs  de 
certains  arbres,  fiocefù  pannoeetkiati  pendenti 
da  satci,  nœi,  eee, 

CHATÛS,  s.  m.  sorta  d'  atbero  del  PerU. 

CHATOUILLEMENT,  s.  m.  action  de 
chatouiller,  tolletieo ,  ditetico.  Le  chatouille- 
ment des  sens,  ditetico,  sotteiico,  titiltamentOy 
pruriio  gradevote. 

CHATOUILLER,  v.a.  sotleticare,  diteti- 
earOf  far  sottetieo.  — ,  fig.  tusingare,  piaeere. 
—  «dire  des  choses  qui  plaisent,  qui  flattent , 
sotleticare  9  prurire  agti  oreechi^  grattar  te 
oreeetkie, 

CHATOUILLEUX,  EUSE ,  adj.  cite  terne 
il  toltetiea.  — ,  fig.  homme  chatouilleux ,  per^ 
maloso.  Cette  affaire ,  cette  question  est  bien 
chatouilleuse,  pefieotosoy  perigtioio,  delicato. 
difficile. 


CHATOYANT,  E ,  adj.  eke  varia  di  eohre 
teeondo  la  diresion  delta  luee. 

GHATOY£MENT/s.  m.  état  de  ce  qui  est 
chatoyant.  Y. 

CHATOYER,  v.  n.  t.  de  lapidaire,  rayon- 
ner, raggiare.  — ,  raggiar  diverti  eolori, 

GHAT-PARD,  s.  m.  quadrupède  d'Amé- 
rique .galtopardo, 

CHÂTRÉ,  ÉE,  paru  V.  le  Terbc.  —  ,s. 
cattrato^  menno^ 

CHÂTRER.  V.  a.  castrare,  eapponare» —, 
fig.  châtrer  un  livre ,  castrare ,  mulilare. 

CHATREUR,  s,  m.  easlraporeelli,cattra' 

porei, 

CHATTE,  s.  f.  femelle  du  chat,  gatta, 
mueeia,  musela.  — ,  barque  qui  a  les  hanches 
elles  épaules  rondes,  ehiaila» 

CËATTEMITE.  s.  f.  bacetieHome^  Ipo- 
erito,  —  •  chefa  il  gatlone^  la  gatta  morta, 

CH  ATTER ,  T.  n.  se  dit  d'une  chalte,  par- 
torire ,  figliare ,  parlandosi  delta  gatta, 

CHAUD,  E,  adj,  (jui  a  de  la  chaleur,  eaUh, 
—,  fig.  caldo,collerico»  fervido,  ardente.  — , 
s.  m.  calore ,  ealdo,  — ,  s.  f.  feu  violent  des 
verreries,  des  forges,  ealdo  di  fomaec.  A  la 
chaude,  adv.  fam.  net  primo  bolhrt,  subito. 

CHAUDE  AU ,  s.  m.  brodo  etie  si  suol  darê 
ullanmova  sposa  il  giorno  dopo  le  nozze, 

CHAUDEMENT,  adv.  ealdamente.  —,  fig. 
vivamentc ,  ferven  temen  te, 

CHAUDIÈRE,  s.  f.  ealderone. 

CHAUDREE,  s.  f.  t.  déteint,  unapiena 
ealda/a. 

CHAUDRON,  s.  m.  eatdaja^  eatdajc, 
pajuolo.  Chaudron  de  pompe ,  t.  de  mar.  gra- 
iteoU  da  tromba, 

GHAUORONNEE,  s.  f.  una  piena  eatdaja. 

CHAUDRONNERIE,  s.  f.  lavorî  det  eatr 
derajo.  ^ 

CHAUDRONNIER,  ÈRE,  s.  ealderajo. 

CHAUFFAGE,  s.  m.  quetia  guantitd  di 
ésgna  ehc  si  abbruàa  da  aleuno  in  un  anno 
persoaldarsi,  — ,  driitodi  iagliar  tegna  per 
t  uêo  proprio, 

CHAUFFE,  s.  f.  t. -dé  fonderie,  fomace 
da  fonderei»  - 

CHAUFFE-CHEMISE,  s.  m.  sealdaea- 

CHAUFFE-GIRË,  s.  m.  impiegato  ehe 
sealda  là  cera  lacea  per  sigilbre. 

CHAUFFER,  v.  a.'  riscaldare,  sealdare.  —, 
V.  n,  le  Ibur  chauffe ,  il  fomo  si  risealda* 

CHAUFFERETTE ,  s.  f.  esoèce  de  boite 
dans  laquelle  on  met  du  feu ,  ealaanino, 

CHAUFFERIE,  s.  f.  forge  destinée  à  for- 
ger le  (er^fyrriera. 

CHAUFFEUR ,  s.  m.  colul  ehe  ha  la  cura 
deljuoio  délie  fomoûî. 

CUAUP^OIR,  s.  m.  lieu  d'un  monastère 
où  les  religieux  vont  se  chauffer,  scaldatojo^ 
itanza  epmune  dûv'  é  H  eammine,  — ,  au  pi. 
linges  chauds  dont  on  essuie  un  malade  en 
sucUr,  panni  caldU  —,  linge  de  propreté,  pan- 
no  Une  dçnncsea. 

eu  AOFFURE,  s  f.  t.  de  forg.  quelle  sea- 
glie  clie  si  staecana  da'  metalU  arroventati. 


CHAUFOUR.  s.  m.  ou  pooa  l  chaux  , 
fomacé  da  calcina, 

CHAUFOURNIER,  s.  m.  cIh  fa  la  toi- 
cina. 

CHAULER,  V.  a.  dar  la  calcina  algrano 
per  stmlnarlo» 

CHAUME ,  s.  m.  stoppla ,  selcîa  delgrano* 
— ,  un  chanip  où  le  cnaume  est  encore  sur 
pied,  stoppia,  campo non  ancora  fkleiato» 

CH  AUMER ,  V.  a.  tagliare,  svcller  ta  stop' 
pta  dalla  terra, 

CHAUMETTB,  s.  f.  faucille,  fateetto. 

CHAUMIERE,  s.  f.  eoêmecia  coperta  di 
paglia ,  capanna, 

GHAUMINE,  s.  f.  eapannueei^  eoparia 
di  paglia  •  tugurio. 

CHAUSSANT,  B,  adj.  en  parleot  des  bas. 
catiante,  ehe  va  bene  alla  garnha.  Peu  us. 

CHAUSSE,  s.  f.  chaperon  que  les  docteurs 
porlaïent  sur  Tépaùle,  batolot  batalo»  — ,  pièce 
de  drap  taillée  en  capuchon  pointu  pour  passer 
les  liqueurs,  manîca  d*  Ippocrate»  Chausse 
d'aisance,  doeâone  dacesso,  — ,  autrefois  au 
pi.  ealzonl ,  brache,  braghestê ,  et  plus  ancien- 
nement, ealxette. 

CHAUSSÉE,  s.  f.  levée  de  terre  pour  rete- 
nir Teau  ou  pour  servir  de  chemin,  argine, 
ghittiata.  Rez-de-chaussée,  plan  terreno, 

CHAUSSE-PIED,  s.  m.  long  morceau  de 
cuir  pour  chausser  plus  facilement  un  soulier» 
ealzatoja, 

CHAUSSER,  T.  a.  ealxare,  catzarjû.  Ce 
cordonnier  chausse  bien ,  fa  bena  la  searpe.  —, 
fig.  chausser  de  près  les  éperons  à  quelqu'un,  ûua- 
gulre,  incaltare^  user  quasi  addosso  ad  anupm 
ehe  fagge.  — ,  prov.  et  ng.  se  chausser  uneopi- 
nion  oans  la  tête,  eaeciarsi  in  eapo  «im  casa, 
— ,  en  t.  de  jard.  bêcher  le  pied  des  arbres 
et  les  fournir  d'amendement,  seaUarm  intono 
per  metiere  il  Ictatne. 

CH AUSSETIER,  s.  m.  mercanta  di  eaixee 
berrette  t  dû  fao  vende  berrette  e  ealzé» 

CHAUSSE-TRAPE,  s.  f.  instrument  de 
fer  à  quatre  pointes,  dont  Tune  porte  toiqourt 
en  haut,  et  qu'on  sème  par  où  doit  passer  la 
cavalerie  ennemie,  triboto.  — ,  piège  pour 
prendre  les  renards,  les  blaireaux,  etc.  fr«- 
oçtclwtto,  trabocchellOm  — ,  plante,  cmlcatrep' 
polo,  tribolo. 

CHAUSSETTE,  s.  f.  mMomIm.  —,  mteta 
calzetta. 

CHAUSSON ,  s.  m.  scappino,  padufé.  -*, 
espèce  de  soulier  plat,  pour  jouer,  faire  da 
armes ,  etc.  tcarpino. 

CHAUSSURE,  s.  f.  eatxamento,  eaizare, 

CHAUT.  V.  GiiALoia* 

CHAUVE,  adj.  calvo,  ehe  non.  ha  pik  «a- 
pelti  0  ne  ha  pochi. 

CUAUVE-SOURIS,  s.  f.  pipistr0lh,not' 
tola, 

GHAUVETE.  5.  f.  cahezza. 

CHAUVIR,  V.  n.  chauvir  des  oreilles;  il 
ne  se  dit  que  des  chevaux ,  Anes ,  etc.  drit&m 
l'ore^hie, 

CHAUX,  s.  f.  calcina,  calée.  Chaux  éteinte^ 
oalee  mescotafa  eam  t*  aequa^  oïdeina  tpantû. 
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Chaux  iàëtâ11i<|aeâ,  chaut  d'étaîn,  etc.  eaid* 
mnùniL 

Cf!A.VAItIÀ,  â.  m.  ueettto  detr  America 
WÊèrUtionatâ  f  che  di fende  i  pûUi  contro  gli  uc- 
ceili  di  rûpîna» 

CHAVIRER,  V.  D.  (mar.)  se  dit  d'un  yais- 
seau  qui  renverse  en  revirant  de  bord ,  andar 
toUOùra, 

GuÉBElk  ou  CHABiK,  s,  m.  espèce  de  vais- 
seau, tciaé^eco. 

Chef,  s.  m.  tête,  ne  se  dit  que  des  saints, 
fwftf,  eapo.  — y  fig.Ie  chef  d'un  corps,  d*une 
assemblée ,  il  capo.  — ,  en  t.  de  guerre,  eapo, 
afnthttier  d*  esercito,  gênerai  d*  armaia.  Cbef 
di[  file,  de  demi-file,  le  fantassin  qui  est  le  pre- 
mier de  la  file«  de  la  demi-file,  capo.  Chef 
d'escadre,  caposquadra.  En  parlant  de  biens, 
d'héritages ,  etc.  on  dît ,  de  son  chef,  dat  canto 
titOf  pcr  crédita  patema,  diretta.  On  dit  aussi 
di  siio  capo  «  di  propria  autorild.  Grime  de 
lèse-majesté  au  premier  chef,  dedUo  di  lésa 
niaesid  in  primo  grado»  — ,  en  t.  de  blas. 
fronte  deito  scudo.  —  »  en  t.  de  cfair.  fatcialura 
délia  fronié. 

GHËF-D'OËtfVRÉ ,  s.  m.  ouvrage  que  les 
aspirans  à  la  maîtrise  devaient  £aire  en  pré- 
se&œ  des  jurés,  par  forme  d'examen,  capo 
rf*  opéra,  taggio,  — ,  fig.  ouvrage  parfait, 
eapo  d' opéra  ^  lavoro  perfUto  rul  tuo  génère, 

CHÈFECIÈR.  V.  cnàvEcwR. 

CHCF-LIEU,  s.  m.  luoge  principale^  capo- 
ifogo.. 

CHBtIDOINE ,  s.  f.  V.  èclkirk. 

CHBL051TE,  s.  f.  (h.  nat.)  pierre  figurée 
représentant  une  tortue  sans  tête ,  chelonile, 

GUÉMER,  ▼,  n.  et  r.  dimagrar  oieai,  dar 
mei  tisicot  ^el  malsotlile* 

Chemin  y  s.  m.  slrada,  via,  eenliero, 
iommino,  -^y  fig.  flra<i!a,  via,  rrteztOy  modo, 
verto,  — ,  t  de  mar.  ecalo, 

CUÈMljArEE,  s.  r.  l'endroit  «ù  l'on  fait  du 
feu,  eammino»  eamino, 

GQBMltfER,  V.  n.  carnnunare,  farestrada. 

^CfiCMISEyS.  f.  eamida.  Chemise  d/e  maille» 
f*aeo  di  magUa.  Gbemise  ahdente*  eamida 
fmpeeûiia,  — ^  en  t.  de  fortif.  revêtement  9  in- 
camieiatura. 

CHEMISETTE,  s.  f.  dim.  eamieiuolft,  far- 
teito  imboltiio,  ^^,  giubbêrelhf  giubbone, 
fereoUinOp 

CHEllÂlti,  $.  f.  lieu  planté  de  chênes» 
fÊtreoio ,  taogo  pitmiato  di  queree* 

CHENAL,  s.  m.  courant  d'eau  bordé  de 
terres»  camale. 

GflEN  ALBR,  v.  Ii.^(iiiar.)  chercher  un  pas- 
lige  dans  un  bas-fond  en  suivant  les  sinuosités 
d'un  courant,  corteggiare  un  eanale  con  io 
êOÊt^dagiio  alla  mano. 

^  CHENAPAN,  s.  m.  (de  Tallem.)  t.  qui  dé- 
signe un  brigand  des  montagnes  Noires,  en 
français  il  signifie  un  vaurien,  un  bandit, 
bendilo,  maiandrino. 

GUÈNEi  s.  m.  arbre,  quercia, 

CBÉ1^£AU  ,  s.  m.  jeune  chêne,  quereiuolo, 
—  grondt^o  tim  doccia  di  gronda* 

OtÉNÊT,  s.  m.  ustensile  sur  quoi  on  met 
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le  bois  dans  la  cheminée  pour  brûler,  atare, 
atari  alplur, 

GHÊHÊTEAU ,  s.  m.  jeune  chêne  en  bali- 
veau ,  Querciuolo  riservato. 

CHÊNE-TERl*,  s.  m.  ou  tkose,  espèce 
de  chêne,  elecy  leeeio.  Chêne- vert ^  plante. 

y.  CBAHAKOlAf. 

CHENE VIÊRË,  s.  t  champ  semé  de  che- 
nevis ,  canapeja,  crnnpo  seminaio  di  canapa, 

CHENE  Vis»  s.  m.  graine  de  chanvre, 
eanapHceio» 

GHENEVOTTE ,  s.  f.  titea  del  canapé.  —, 
eversa  dellû  parte  legnosa  délia  canapd  tpo- 
gliata  delta  tua  teerza» 

CHENBVOTTBR ,  y.  n.  t  d'agric.  métier 
deboli  ramoicelli,  ilerilire, 

GHENIk ,  s,  m.  canile^  ttanta  de*  cani, 

CHENILLE,  s.  f.  sorte  d'insecte  reptile  à 
plusieurs  picds^  brueo,  — ,  tissu  de  soie  velouté, 
"ciniglia,  — ,  plante  de  la  grosseur  et  de  la  fi- 
gure d'une  chenille,  seorpioide* 

CHENU ,  tJÊ,  ad).  canutOf  biancoper  veo» 
chiexta.  — »  en  poésie»  montagnes  chenues, 
montagne  eoperte  di  neve, 

CHEPTEL  ou  GHËpTiiL ,  s«  m.  bail  dé  bes- 
tiaux, affitto  dibeetiami, 

CHER,  CHËiIe,  adj.  caro,  amato,  diiettOj 
di  gran  valore.  Marchand  cher,  mercante  che 
vende  caro.  —  »  adv.  caro,  earamente,  m  gran 
preezo, 

CHERCHE-POINTE,  s;  f.  punteruob  da 
elavajuolo. 

CHERCHER  ^  v.  a<  cercàre  »  rieereëre. 

CHERCHEUR.  BUSE.  s.  chercheur  de 
pierre  philosophale,  chercheuse  d'esprit,  eke 
corre  dietro  a,.,  gran  eercatore  di.,. 

CHÈRE,  s.  f.  trêtlamenio.  Il  se  dit  des 
repas  :  faire  bonnes  grande  cbère;  maigre, 
petite  chère,  viver  bene,  lautamenlef  delica- 
tamente  ;  viver  medef  far  vita  jt^ntata* 
Chère  entière,  fettijko  èompito,  Éfaère  de 
commissaire^  dminare  0  œna  di  grasse  o 
magro, 

CHEREMENT,  adv.  earamente. 

GHÉRIP,  s.  m.  nom  turc  donné  à  un 
descendant  d'Xly ,  seeriffo.  —,  prince  chex  les 
Arabes  et  le»  Maures»  titoUf  de  prineipi  arabi 
0  mori.^ 

CHERIR,  V.  a.  ainàre  tenerametite s  con 
pauione.  . 

CHÉRI8SABLE,adj.  amabile,  degno  di 
tutte  Famore. 

CHERLE9XER,  i.  m.  lieutenant  général 
des  armées  ottomanes ,  eerasehiereJ 

CHERSONÈSE,  s.  f.  (pron.cA  à  l'ital.) 
nom  que  les  Grecs  donnaient  vi\  presqu^iles  « 
Chetsoneso, 

GHERTË»s,  L  prix  excessif,  carestia. 

CHERUBIN, ë«  m.eherubine. 

CHERVIS,  s.  m.  sorte  de  racine,  si- 
sûrû, 

GHËTIF ,  IVE,  adj.  misera,  vile  ,  spre- 
gievole.  — ,  magro,  SparutOf  di  poco  0  niun 
pregio. 

CHETIVEMENT  »  adv.  mesehmamenle , 
miserarnsnte^  poveramenle,  vitmenie. 
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GHÉTRON,  s.  m.  casMtta  pratieaUi  ht  un 

bûttU» 
CHEUQtJE,  s.  m.  «orta  di  êtruzto  dcU* 

America  meridionaU. 

GRBVAGE,  s.  m.  drîUo  eh$  già  §1  Iwava 
su  i  fortstUri, 

GHBVAL ,  s.  m.  tavallo.  Commencer 
un  cheval,  dar  la  prima  seuola  a  un  cavalto, 
Gbeyal  fondu  >  »orta  di  giuœo  fanciulLeseo, 

,  prov.  et  fig.  monter  sur  ses  grands  cbe- 

Taux,  dare  m  ueandcseenxa ,  dar  ne*  tumi.  — , 
lam.  lettre  à  cheval»  tettera  dû  fuoco.  Che- 
vaux', pi*  eavaUi  f  toldali  a  cavallo.  Ghevau- 
légers»  eavalteggieri  f  eavaiti  leggieri^  torta 
di  milieia  a  eavallo.  Cheval  de  bois ,  caval- 
Utio,  — »  fie.  gros  cheval,  cheval  de  bât,  etc. 
uomo  tiupido,  miecione ,  eee, 

*  GUBVALER^  v.  n.  far  pià  gHe  per  una 

casa» 

CHEVALERIE,  s.  f.  dignité  et  grade  de 
chevalier,  cavalleria, 

CHEVALET ,  s.  m.  sorte  de  supplice  des 
anciens  >  tculeo,  eavailetto,  — ,  morceau  de 
bois  qui  sert  à  tenir  élevées  les  cordes  d'un 
Tiolon .  etc.  ponlieello,  — ,  instrument  de  bois 
sur  lequel,  les  peintres  posent  leurs  tableaux 
pour  y  travailler,  teggio.  — ,  étai  qu'on  met 
aux  batimens  qu'on  veut  repi'endr&'Sous  œu- 
vre tpunleUo ,  çatzatoja» 

CHEVALIER,  s.  m.  cavalières  gentiluo- 
mo.  Chevalier  du  guet,  comandanle  délia 
pattugila,  —  d'une  dame ,  cavalier  servente 
m  una  dama,~~,^»  chevalier  d'industrie,  scroc- 
eone, — , pièce  du  jeu  des  échecs,  cavalière, 
eavallo* 

CHEVALINE,  adj.  f.  bête  chevaline ,  bes- 
tia  cavaltina. 

CHEVALIS,  s.  m.  t.  de  riv.  passages  pra- 
tiqués dans  les  rivières  ,  calhne, 

^  CHEVANCE,  Sï  f.  le  bien  qu'on  a,  c  6ent, 
gli  averi ,  ciô  cheji  ppssiede» 

CHEVAUCHÉE  j  s.  f.  t  usité  quelquefois 
en  style  de  pratique,  cavalcaia, 

*  CHEVAUCHEft,  v.  d.  chevaucher  court, 
chevaucher  long ,  cavaleare  colle  étoffe  carte  o 
iunghe.  — ,  en  t.  de  mar.  bois  qui  se  chevau- 
chent, iegni  che  ii  iraversano, 

CHEVÊCHE ,  s.  f.  sorta  di  gufo, 

CHEV£CIER,s.m.  dignitaire  dans  quelques 
églises coUéginles,  capicerio, 

CHEVELÉ ,  £E,  ady.  en  t.  de  blas.  se  dit 
d'une  tète  dont  les  cheveux  sont  d'un  autre 
émail,  crintVo. 

CHEVELU,  UE,  adj.  eapellato,  zazze- 
raiOt  che  ha  lunga  eopellatura.  Comète  che- 
velue y  eameta  erinita.  Hacines  chev^ues, 
eapeltute,  barbute, 

CHEVELURE ,  s.  f.  capellatura,  —,  ehia- 
ma ,  tazzsra,  — ,  chioma  délie  comète.  Che- 
velure de  Bérénice,  constellation,  chioma  d^ 
Bérénice. 

CHEVET,  $,m.capezzale  del  leito,  Che- 
Tel  de  traversin  des  bittes,  t.  de  mar.  /a- 
patza  delta  traversa  délie  bitte.  Chevet  de 
canon,  lêtto  del  cannoM,  Chevet  de  Té* 
glise,  il  fondo  délia  china  dtetro  V  altar 
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maggioré.  Droit  de  chevet ,  torid  di  regûio» 
CHEVÉTRE,s.  m.  t.  vieux.  V.  licou.  —, 

aujourd'hui ,  certaine  pièce  de  bois ,  travicelio, 

piana  eorrente.  — ,  en  t.  de  cbirurg.  faecia"   . 

tara  per  te  fratture  o  lusiazioni  délia  ma^ 

scella  inferiare. 
CHEVEU ,  s.  m.  capelto. 

ICHEVILLE  ,  s.   f.  cavieehio,  eavigiia, 
piuolo.  Cheville  ouvrière,  chiavarda  da  ear- 
rozza,  — .  par  rapport  aux  instrumens ,  ce  oui 
sert  à  tendre  ou  à  détendre  les  cordes ,  bi- 
schero.  La  cheville  du  pied ,  noce  del  piede. 
Cheville  à  tourniquet  ,    randtUo.   Être  en 
cheville ,  t.  de  jeu  de  l'hombre ,  du  quadrille , 
etc.  n'être   ni  le  premier  iSi  le  dernier  en 
carte,   ester  in  mezzo, — ,  en  poésie,  rirai-* 
pimento,  cavieehio, 
CHEVILLER,  V.  a.  incavlgliare ,  attac' 
I  care,  congegnar  con  eavicehie.  — ,  t.  de  teint 
torcer  la  ssta  per  lustrarla,  aceavigliare. 
CHEVILLETTE,  s.  f.  caviglietia,  pemio. 
GHEVILLON ,  s.  m.  t.  de  tourneur,  bas- 
ione  del  dosso  délia  sedia  di  paglia. 
CHEVILLOTS,  s.  m.  pi.  V.  cabillots. 
CHEVILLURES ,  s.  f.  pi.  rame  délie  coma 
de*  cervi. 

GHEVIR  ,  V.  n.  pop.  ridurre  alcuno  a  fer 
quel  che  si  desidera. 

CHEVISSANGE,  s.  f.  chevissement ,  t.  de 
pal.  trattato ,  eonvenzione  con  alcuno* 

CHÈVRE ,  s.  f.  capra  ,  la  femmina  del  M- 
pro ,  del  becco.  Prov.  prendre  la  chèvre  » 
recarsi  a  maie,  disperarsi,  — ,  une  machine 
propre  à  élever  des  uoids,  argano  da  tirar  pesi, 
— ,  en  astr.  constellation,  la  capra. — ,  étoile 
du  Cocher ,  la  Capretta. 
CHEVREAU ,  s.  m.  capretto. 
CHÈVRE -FEUILLE,  s.  m.  sorte  de 
plante,  caprifoglio,  madreselva^  abbraeda- 
boschi, 

CHÈVRE-FIED,  adj.  che  ha  ii  piede  ce- 
prino. 

CHEVRETTE ,  s.  f.  femelle  du  chevreuil , 
eavriuola,  capriuola»  — ,  petit  chenet  bas  sans 
branches  devant,  aUare,  — (pharm.),  vase  i 
bec ,  barattohf. 

.     CHE VREUI L ,  s.  m.  eavriuolo ,  eapriuoif, 
capra  salvatiea, 

CHEVRIER  ,  s.  m.  eaprajo,  guardiano  di 
câpre. 

CHEVRILLARD,  s.  m. petit  chevreuil, 
caprioletto* 

^  CHEVRON  «  s.  m.  pièceMe  bois  qui  sert  à 
iâ  couverture  d'une  maison',  et  qui  soutient 
les  lattes  sur  lesquelles  on  pose  la  tuile  ou  Tar- 
doise ,  piana ,  travicello ,  eorrente.  ~-,  en  t.  de 
blas.  cavalletto  d'arme,  scaglione;  eaaallétte 
rotlo,  capriolo. 

CHEVRONNE ,  ËE ,  adj.  (blas.)  se  dit  des 
pièces  et  de  tout  l'écu,  chargé  de  cbevions, 
capriolaio. 

CHEVROTAGE^  s.  m.  antico  dazio  suite 
câpre. 

CHEVROTEMENT  «  s.  m.  (mus.)  pattodi 
canto  fatto  con  voce  tremamte» 
CHEVROTER ,  t.  a.  partorir  eaprettl  —9 
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T.  n.  faoL  muittr  m  eoUm^ ,  tiar  nêlle  impa» 
tknte,  — 9  aller  par  sauts  et  par  bonds  »  bat- 
s$tittrê,  saltetlart.  Cbevroter  en  chantant, 
eanlar  eon  voce  tremola, 
GHEVBOTIN^   s.  m.  peite  di  eapretio 

CHEVROTINE,  s.  f.  plomb  à  tirer  le  che; 
▼reuil  »  paiiini  da  eaprioti. 

CHEZ ,  prép.  en  la  maison  de. ..  au  logis  de. .. 
(M  easa,  a  easa,  appretso ,  ira,  — ,  subst.  avoir 
UDChez  soi ,  av€r  una  etua  da  te,     ^ 

CHIAOUX,  s.  m.  huissier  turc ,  ehiausso, 

CEIIASSE,  s.  f.  rosiieei,  ichiuma  di  mé- 
iûtU.  —*,  chiasse  de  mouche ,  de  ver ,  etc.  ca- 
eaiura  di  mosehê,  baehi,  ece.  — ,  fig.  fam.  fee- 
eiadel  popolo,  eetsame, 

CHIBOUT ,  s.  m.  torta  di  rêiîna. 

CHICANE,  s.  f.  subtilité  captieuse  en  ma- 
tière de  procès*  eavîtloy  raggiro.  —  ,  gens  de 
chicane  >  euriali, 

CHICANER ,  ▼.  n.  faire  des  chicanes,  ca- 
viUart,  gavi tiare,  titigar  eon  rigiri,  topsli- 
eare.  — ,  reprendre^  critiauer,  etc.  biasimare, 
erilicare,  — ,  6g.  cela  me  cnicane  ,midà  noja, 
mi  tpiace  •  mi  euoee, 

CHICANERIE,  s.  f.  tour  de  chicane.  Y. 

CmCAlTE. 

CHICANEUR,  EUSE,  s.  qui  chicane, 
eavittatore,  utnn  eaviltùèo, 

CHICANIER,  ERE,  s.  etadj.  fam.  bee- 
eaitte ,  aeeatlabrigke ,  ristoto ,  (itigioto. 

CUIGUE,  adj.  trop  ménager^  $piloréiOf 
Mîrelio  ,  ttitieo ,  guitto.  Chiche  lace ,  viio 
equallidû,  tmunlo.  Pois  chiche,  ceee, 

CHICHEMENT,  adv.  avec  avarice,  sear^ 
samente ,  metektnamente ,  a  tteeeheito, 

CHICON,  s.  m.  laitue  romaine,  latiuga 
romana. 

CHIGORACEB,  adj.  eiearaeeo,  délia  n«- 
tara  delta  cieoria, 

GHICOREB ,  s.  f.  herbe  potagère,  eieoria, 
eUorea, 

CHICOT,  s.  m.  reste  d'arbre  qui  sort  un 
peu  de  terre,  eeppaja,  toppo,  — ,  petit  mor- 
ceau d'un  bois  rompu  ^  teheggia ,  stiappa.  — , 
reste  d'une  dent  rompue  j  radiea. 

CHIGOTER,  V.  n.  pop.  contester  sur  des  ba- 
gatelles, ditputar  delta  lana  eaprina,  dell'  0m- 
ira  dell'  aâino, 

CHICOTIN,  s.  m.  a/od,  tugo  amaro. 

CHlBN,CHlENNE,s.eaiie,<;a^'na.Rompre 
les  chiens ,  t.  de  chasse,  riehiamar  i  cani.  — , 
fiç.  entrar  di  mezto ,  interrompere  an  cattivo 
dueorio.  Chien ,  fig.  eane ,  ean  rinegalo , 
viîuperaio,  Prov.  et  fig.  faire  le  chien  cou- 
chant, andare  a*  verti^  dar  te  vmfe,  gratter 
gli  ifrecehi.  Entre  chien  et  lonp ,  eut  far  delta 
nette,  allô  tpuniar  det  giorno,  — ,  pièce  qui 
tient  la  pierre  d'ane  arme  à  feu ,  cane  dello 
ee/tioppo,  —  (astr.) ,  deux  constellations. 

CHIENDENT,  s.  m.  espèce  d'herbe,  gra- 
migna. 

GHIBNNBR  .  v.  n.  mettre  bas,  en  parlant 
d'une  chienne,  fore  ieaietlini, 

GHIER,  T.  n.  eaeare,  andar  det  eorpo, 
êeêricare  U ventre,  andaratambra  ê  a  eelltu 
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Ghie  -  en  -  lit ,  matehera  tudiela ,  moiche- 
raecia. 

CHIEUR ,  EÇSE ,  s.  cacatore ,  eacatrice, 
CHIFFE ,  s.  m.ttoffa  dtbele  e  catliva.  —, 
fig.  uomo  tenta  earatlere,  Fam. 

CHIFFON  ,  s.  m.  cencio,  ttraeeio,  zastera 
potticda  dette  dpnne, 

CHIFFONNER,  ▼.  a.  bouchonner,  tpie^ 
gazzare,  tcipare^  coneiar  mate,  far  corne  un 
cencio» 

CHIFFONNIER,  ÈRE,  s.  qui  ramasse 
des  chiffons  par  la  ville,  ceneiajuolo»  — ,  fig. 
novettiere ,  novetlitta.  — ,  eavittatore ,  litigioto. 
CHIFFRE,  s.  m.  numéro,  figura  dett*  ab- 
baeo,  — ,  manière  secrète  d'écrire,  ci  fera,  ei- 
fra,  La  clef  du  chiffre,  sorte  d'alphabet, 
ehiave  delta  eifcra ,  coniraecifera,  — ,  fig.  cer- 
taine façon  déparier,  eifra,  gergo,  fUvettar 
in  et  fera ,  in  gergo,  — ,  arrangement  oe  quel- 
ques initiales  entrelacées  pour  exprimer  un 
nom  en  abrégé ,  eifra, 

CHIFFRER ,  V.  a.  far  tF  abbaeo ,  compu^ 
tare .  eateolare ,  far  la  ragione ,  far  d$i  eonti. 
Écrire  en  chiffre,  terioerein  eifra, 

CHIFFREUR,  s.  m.  eomputitta,  abba- 
ehiere^  abbaetntta. 

CHIGNON  ,  9.  m.  le<!errière  du  cou,  eo/- 
lottola,  cerviee,  — .  torta  di  aeeaneiatura 
de'  cape  tu  di  dietro  di  una  donna, 
CHlLIADE,s.  f.  mi>%o.  . 
CHILI  ARQUE,  s.  m.  officier  chez  les 
Grecs,  cotonnetto^  ehiliarea,  u/pziaie  prettQ 
de'  Gred  rhe  comandava  mille  uomini. 

CHIMÈRE^  s.  f.  monstre  £Bbuleux,M(- 
mera.  — ,  fig.  des  imaginations  vaines,  ehi- 
mera ,  invention  fantaslica, 

CHIM^ttIQUE,adj.  pUno  di  dtimere , 
ghiribittoso ,  ehimerico ,  tenta  fondamento, 

CHJMÉRIQUEMENT,  adv.   ttravagan- 
tementef  favotosamenie, 
CHIMERISER,  v.  n,  chimeritzare, 
CHIMIE,  s.  f.  chimiea. 
CHIMIQUE  ,  adj.  ettimico, 
CHIMISTE,  s.  m.  ctiimieo, 
CHINA.   V.  SQOini. 

CHINCILLA ,  s.  m.  animataecio  peru- 
viano  grotto  corne  uno  teojattolo,  ta  eui  pelle 
é  molto  ttimata, 

CHINER,  V.  a.  chiner  une  étoffe,  fari 
drap  pi  alla  chinete,  ver'gare ,  teretiar  un 
drappo  alla  foggia  di  quelli  delta  Ctilna. 

CHINFRENEAU,  s.  m.  t.  bas,  coup  d'é- 
pée  ou  db  bâton  au  travers  du  visage ,  tfregio, 
frego,  teirignala, 

CHINQUER,  V.  n.  boire  du  vin  en  dé- 
batiche ,  t.  bas ,  cioneare ,  bere  teioneamenle  , 
axtuffarti  col  vino. 

GHINT ,  s.  m.  tête  bambagine  etie  ci  eapi- 
tano  dalt  Indie  in  bianco  per  etter  dipinte. 

CH10N8  DI  MASTICLIS.  V.     «AITICLBS. 

CHIOURME,  s.  f.  les  forçats,  etc.  eiurma, 
gli  tforzati  e  tutti  quelli  in  générale  che  re- 
migano  topra  una  galea, 

CHIPER ,  v.  n.  pop.  dérober  ,  involare, 
rubare 

CHIPOTER ,  ▼.  n.  fam,  faire  peu  à  peu 
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et  lentement  ce  qu'on  a  à  faire,  far  a  tptt- 
luzzieo  f  trimpeitarûi  indugiare,  ciondolarêf 
non  trovar  hta  ne  vtrào  ai  fare  una  cota  y  di- 
m9narti  net  manico. 

GUIPOTIER,  ÈViEtS.eiondol<mej  uomû 
Unio  t  trre*olu(o, 

GHIQUE,  s.  f.  espèce  de  ciron  qui  entre 
dans  la  chair,  speeie  di  peUicello,  —  ,  en  t.  de 
commerce ,  ftîa  ordtnaria  ftlata  col  rimâsugUo 
de*  bozzoU. 

CHIQUENAUDE^  s.  f.  coup  donné  du 
doigt  du  milieu  api'ès  l'avoir  serré  contre  le 
pouce,  buffetto, 

CHIQuER,  V.  a.  pop.  matticar  tabacco. 

GUIQUET.  s.  m.  particeiia. -- ,  fam. 
chiqiiet  à  chiquet,  a  pocoa  poco, 

GUIQUETeR,  v^ a.  «carc/a5iar  la  lana* 

—  ,  en  t.  de  pâtissier ,  tagtiuzzareg  far  an  con^ 
tornodipasta. 

GUJltÂGRE ,  s.  f.  chiragra ,  etragra,  — , 
qu^  en  est  attaqué ,  ehiragroso, 

GHlRltE,  s.  f.  sortadi  pUira  figurata, 

CHIROGRAPHAIRE.  adj.  qui  est  créan- 
cier rvar  acte  sous  seing  privé ,  chirografario, 

GHIR0L0(21E,  s.  r.  l'art  d'ex|)rimer  ses 
pensées  par  le  mouvement  des  mains  *  chiro- 
logia. 

GHIROMANGIC,  s.  f.  divination  par 
l'inspection  de  la  main ,  etùromanxia. 

GUIROMANGIEN ,  s.  m.  ehiromanU. 

GUIRON,  s.  m.  verme  che  attacca  l' uliva, 

CHIRONIEN  .  adj.  m.  se  dit  des  ul- 
cères malins,  chironlo,  Ghiron  se  fit  avec  une 
flèche  d'Hercule  une  blessure  incurable. 

CHIRONOMIE,  5.  r.  ehironomla  o  sia 
l'  art9  dti  ugni, 

GHIROTONIE,  s.  f.  imposition  des  mains 
en  conférant  les  ordres  sacrés ,  ehiroionia, 

GHIRUdGiGAL.  E,  adj.  chirurgieo. 

GHlRURGIE.s.  f.  ehirurgla  ,  cirurgia, 

CHIRURGIEN  ,  s.  m.  chirurgo,  cerusieo. 

GHIRURGIQUB,  adj.  c^trar^iVo. 

GHISTE,s.  m.  V.  eistb, 

CUITE  .  s.  f.  Ula  îndiana  diptnia. 

GH I TOME,  6«  m.  gran  saeerJoté  dti  negri, 

CniTJBB,  s.  f.  cacatura  di  motehe, 

GH  LA  M YOE ,  s.  f.  espèce  de  manteau  des 
anciens ,  elamide, 

GâOG ,  s«  m.  urio ,  tcotta  »  eolpo,  pereotta, 
muffa,  — ,  fig.  crolîo,    traeollo ,  scosêa. 

CHOCOLAT,  s.'m.  cioccoUia.  Bâton  de 
chocolat ,  bûitoncello ,  bollo  di  cioccolata. 

CHOCOLATIER ,  s.  m.  ehe  vende  doceo- 
laia» 

GHOGOtiATlÊRË,  s.  L  cioceoiatiera. 

CHOEUR,  s.  m.  troupe  de  musiciens,  coro. 

—  ,  la  partie  de  l'église  où  l'on  chante ,  toro, 
Enians  de  chœur,  ragazzi  che  cantano  in 
eoro,  cantori, 

CâOIN*.  s.  m.  selee,  pieira  duraé 

ClHOlNË,  s.  mi.  sorta  d'  albero  del  Bra$ile. 

CHOIR ,  V.  n.  ne  se  dit  qu'à  Tinfînitif  et 
au  part,  cnv,  tomber,  cadere. 

CHOISI,  lE.  part.  fce/(0. 

CHOISIR.  T.  a.  tcegliere,  êeemere  y  ira- 
tceglierè,  eleggere. 
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CHOIX,  s.  m.  scella,  eUtione. 

CHOLAGOOUE,  s.  m.  et  adj.  se  dit  des 
remèdes  qu'on  croit  propres  à  évacuer  la  bile. 
a>lagogo, 

CuOLEDOGRAPHlE,  s.  f.  eolodografîa , 
otsia  la  descrizione  délia  bile* 

CHOLÉOOQUE>  adj.  m. se  dit  du  canal 
de  la  bile ,  coledoco, 

CHÔMABLE ,  adj.  fô(e  chômable,  fetta 
di  preeetlo. 

CHÔMAGE,  s.  m.  tempo  che  si  passa  smua 
lavorarfi, 

CHOMER ,  V.  n.  lasclar  di  lavorare ,  asU' 
nerti  dal  lavoro.  —  ,  riposàre ,  far  festa,  —  > 
V.  a.  celebrare ,  ostervar  la  fetta, 

CHOMET.  s.  m.  sorta  d'  uecelUtto  di  an 
sapore  diiieatissimo. 

CHON DRILLE,  s.f.  plante,  terraarepoh^ 
rad'tchelta ,  radicchio  talvatieo, 

CH0NDR0L06IE,  s.  f.  quella  fmrte 
deir  anaiomia  che  traita  (telle  carlilagini. 

GHONDROTOMIE,s.  U  dissezione  délie 
carlilagini. 

GHOFINE,  s.  f.  eerta  misuta  di  tiquidi , 
foglietta. 

GfitOPINER,  V.  a.  pop.  boire  chopine, 
sbevazzare. 

CHOPINETTE,  s.f.  t.de  mar.  camuUo  £ 
tromba  di  acqua. 

GHOPPEMENT,s.  m.  Indmpo ,  loin- 
ciampare» 

''GHOPPER,  V.  n.  incûtmparw.  —  ,  fig. 
cl  fara.  faltire ,  connmelter  un  errore  moMsiede, 
madomale. 

CHOQUANT ,  £ , adj.  ntûtcsto,  morduee , 
ingiurioso. 

CHOQUER ,  T.  a.  donner  un  choc,  ariare, 
— ,  par  rapport  aux  gens  de  guerre  i  artarsi, 
incontrarsi ,  azzuffarsi.  Choquer  la  toorne- 
vire ,  t.  de  mar.  ripigliare  il  tomàvir^. 

CHORÉGRAPHIE,  s.  f.  art  de  noter  les 
pas  et  les  fi|mrcs  d'one  danse,  eoregrafUi. 

CHORËVÊQUE.  s.  m.  nom  de  ceriain» 
anciens  jprélats,  eorepiuopo. 

GHOBI AMBE ,  s.  m.  sorte  de  pied  oa  me- 
sure de  vers,  coriambo^  verso dl  dm»  êrevi 
ira  dite  (unghe* 

CHORION,  $.  m.  nom  d'une  des  mem- 
branes du  fœtus,  eorion, 

CHORISTE,  s.  m.  coriftaé  emiorêé 

GHOtiOBATË,s.  m.  t.  deméçao*  jfro- 
mento  antieo  da  livellarê,  composta  d'  f<iir#- 
golo  di  venti  piedi» 

GHOROGRAI^HIË,  %.  f.  cor^grafiA  ^  ia- 
scrizione  d*  un  paese, 

CHOROCRAPHIQUË,  adlj.  eoragrafieo. 

CHOROÏDE,  s.  f.  tunique  de  l'oâ  dans 
laquelle  e^t  la  prunelle ,  coride, 

G  HO  RUS ,  ié  m.  (du  lat.  )  (aire  chorus ,  fsr 
coro ,  bere  eantando  in  compmgnitk 

CHOSE,  s.  f.  cosa. 

CHOU  ,  s.  m.  eavoh,  Ghou*flent^  eavoh^ 
fiore.  Chou  de  chien ,  plante,  mereorella  ba^ 
starda,  Cbou-navet ,  plante,  e«ro(a.  Cbo«- 
rave  ou  chou  de  Siam,  cavol  rapeu  —  f  espèce 
de  gâteau,  focaccia ,  pasticcetto. 
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CHOU  AN ,  I.  m.  granêHo  ehâ  mktra  n$lUi 

CHOUCAS .  s.  m.  espèce  de  grenouille 

frise  t  graechia,  ' 

CHOUETTE,  s.  f.  oiseau.  eiveHa,  nottoêa. 
— ,  au  pîquet,  faire  la  choacUe,  ffîitwwr 

ioh  contre  due, 

CHOUQUETou  bloc  ,  s.  m.  Icle  de  more, 
t  de  mar.  gros  billot  de  bois ,  eappelttito. 

CHOYER,  V.  a.  conserver  avec  soin,  ûver 
cura ,  aeearezxare.  Se  choyer  trop .  Mcoltêtàî 
iroppo  o  avêr  toverekia  cura  délia  sua  satute , 
degCi  agi,  eec.  Choyer  Quelqu'un,  lueiare, 
•eeartxzarû ,  andar  colle  huone ,  trattar  eon 
figuardo» 

CHREME,  s.  m.  huile  sacrée,  «rewma. 

CHftÉMEAU  ,  s.  ûv  P^'l  b<^°°?*  ^l  ^ 
métaux  enfans  après  l'onction  du  saint  chrê- 
me. U  berretlino  delta  cresima.  ^ 
CHRETIEN.  ENME,  s.  etadj.  ertttuino, 
CHRÉTIEHNEMENT,  adv.  daerUtiano, 

erîtiianamentâ.  . 

CHRÉTIENTÉ ,  s.  f.  Ai  repubblua  eristté- 
ma ,  criêiianità  ,  il  erUtianetimo. 

CHRIE,s.f.  (rélh).cr/a. 

CHRIST,  s.  m.  ce  mot  veut  dire  oint, 
maison  ne  s'en  sert  jamais  que  pour  sighifier  le 
Messie ,  GetU  Cralo.  Un  christ ,  un  erUte,  un 

erocifuto, 

CHRISTE-MABINE ,  s.  f.  salicot ,  hacdc 
ou  fenouil  marin,  plante,  erbaealiy  U  finoc- 
ehio  tnarino ,  detto  anché  eritatno. 

CHRISTIANISER, V.  a.  fareritOano,  --, 

aiiribuirp  ad  autar  pagano  tentimmUi  eri- 

tlianim 

CHRISTIANISME,  s.  m»  erUtianeiimo , 

tm  religione  er'utiana. 

GHROIIATIQUE,  s.  et  adj.  (mus.)  qui 
procède  par  semi-tons,  eromatUo. 

CHRONIQUE ,  s.  f.  eronUa ,  cronaco.  Ma- 
ladie dironique,  maU  eronioo»  lungo,  inve- 
t§raîo. 

CHRONIQUEUR ,  3.  m.  eroniehUta^  eerit- 
ior  di  eronUhe. 

CHRONOGRAMME  ou  chborooia»».  s. 
m.  inscription  dont  les  lettres  numérales  for- 
ment la  date  de  révènement  dont  il  s'agit .  erp- 
negramma^ 

CHRONOLOGIE,  s.  L  eronologla^  dot- 
trima  dé*  tempi*  * 

CHRONOLOGIQUE ,  adj.  erûnohgico. 

GHRONOLOGISTE  ou  cHaowoixMOB ,  s. 
m.  oimologiita. 

CHRONOMETRE ,  s.  m.  nom  des  insUru* 
mens  qui  servent  à  mesurer  le  temps,  eronç- 
matro. 

CHRONOSCOPE,  s.  m.  synon.  de  chro- 
nomètre p  crtmoHiwo. 

CHRYSALIDE,  s.  f.  éut  d'un  insecte 
renfermé  dans  une  coque  »  aureUa ,  erindide» 

CHRYSANTHÈME,  s.  m.  plante,  cri- 
iOMtêmw» 

CHRYâlTE,  s.  f.  sorta  di  piâtra  mina- 
rah, 

CHRYSOBÉRIL»  s.  m.  sorte  de  pierre 
précieuse ,  critobcrillo. 
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CHRYSOCOLLE,  s.  il  matière  minérale» 
eritoeolla.  — ,  pour  borax.  V. 
CHRYSOCOME,  s.  f.  plante,  erisoeomc. 
CHRYSOLITE,  s.  f.  sorte  de  pierre  pré- 
cieuse ,  grisolitc  g  eriioUto. 

CHRYSOMÈLE.  s.^  f.  crisomele^  insctto 
eoleoîiero. 

CHRYSOPËE,  S.L  (alcbim.)rart  de  faire 
de  l'or,  eritopea. 

CHRYSOPRASE,  s.  f.  pierre  précieuse, 
eriâopatio ,  grisopazio. 
CHU  ,  U£,  part,  du  Tcrbe  choir, «cu/afo. 
CHUGHETëR,  V.  n.  indtar  la  voce  dcUa 
passera, 

CHUCHOTER,  y.  n.  t.  fam.  parler  bas  à 
l'oreille  de  quelqu'un,  bisbigliare,  parloitarcg 
iuêurrare  alf  orecehio, 

GHUCHOTEUR,  EUSE,  s.  qui  chuchote» 
biêbigtiatora^  ehi  à  sotito  di  parlar  alC  orecehio. 

CHUGHOTERIE,  s.  f.  fam.  entretien  de 
ceux  qui  parlent  à  L'oreille,  stt«Mr/v ,  bisbiglio , 
iufotamenîo, 

CHUT,  particule  pour  imposer  sUenoe, 
zilto^  tilenzio, 

CHUTE,  s.  f.  caduia.  Chute  d'humeur, 
scêta  d'fiumori.  Chute,  en  poésie,  ehiuta  di 
un  sonetîo,  madrigale,  ecc,  La  chute  d'une 
période ,  eadenza  ,  numéro ,  armonia  ttun  pe* 
'  rioéo.  —,  caduia,  peecato,  disgrazia*  Chute 
de  voile ,  t.  de  mar.  se  dit  de  la  longueur 
d'une  voile ,  portaia  délie  vêle, 

CHYLE,  9.  m.  suc  blanc  qui  se  forme  des 
alimens  digérés ,  chito. 

CHYLEUX,  EUSE,  adi.  efùloeo. 

CHYLIFËRE,  ad^.  se  du  des  vaisseaux  qui 
portent  le  chyle,  chiUfero, 

CHYLIFICATIOJN.  s.  f.  opération  de  la 
nature  en  faisant  le  chyle ,  chliiftcationê. 

CI ,  adv.  de  lieu  9  ifùi ,  qua  ,  in  qucêio  luogo. 
Ci-présent,  qui  présente.  Ci-git,  etc.  qui 
giaee,  etc.  Qu'es^ceci?  cos'é  quetUttCuM- 
ci,  ceux-ci,  celles-ci ,  questOf  qu€sti^ecc.  Par- 
ci»  par-là ,  qua  e  là,  Ci-dessos ,  ci-dessous,  ci- 
devant,  ci-après ,  quisopra ,  quaeotto,  prima, 
già,  per  Vaddietro ,  pik  eottOf  in  segutio. 

CIBOIRE ,  s.  m.  vase  où  l'on  met  les  hos- 
ties consacrées»  piseido,  dborw, 
•  CIBOULE,  s.  L  eipoiietta, 

CIBOULETTE, s.  m.  cipoltina ,  eipollino, 

CICATRICE,  s.  f.  cicatrice,  mafginêdeUê 
piaghê, 

CICÀTRlCULB.s.f.  dim.  piMo/^cÎMfm». 

CICATRISATION»  s.  f.  cieatrUattiomê. 

CICATRISER,  V.  a.  cicatrissare.  —,  au  r. 
d'une  plaie  presque  guérie»  ammarginarU ^ 
rammarginarsL 

CICCUS ,  s.  m.  iôrta  di  loausU  0  di  oca  eut- 
vatica, 

CICËRO,  s.  m.  caractère  d*imprimerie  » 
cicérone, 

CICEBOLE,  s.  f.  espèce  de  pois  chiche , 
eiecrehia, 

CICÉRONIEN,  ENNE,  adj.  qui  est  en 
bon  lalm ,  cieeroniano, 

CIGINDÈLE.s.  f.  genre  d'insecte  à  corps 
I   brillant  et  à  grosse  tC'te,  eieindela. 
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CIGLÂMEN  ou  PAIR  01  poobciiu,s.  m. 
plante,  cielame,  cUlamino,  panporeino,  pan 
tsrreno, 

GIGUTAIBE  ou  cicûi  aquatiqdi,  s.  f. 
sorte  de  plante  semblable  à  la  ciguë ,  mirridem 

GID ,  s.  m.  (de  l'arabe]  capo,  camandante, 

GIDUE,  8.  m.  boisson  de  jus  de  pommes, 
iîdro^ 

GIEL,  s.  m.  au  plur.  ciioz ,  CÎ0/I0.  Giel  em- 
brumé, tempo  prtso,  foteo.  Ciel  fin,  letnpo 
ekiaro ,  bello.  Gros  ciel,  nuvofoni.  Giel  signi- 
fie aussi  le  paradis .  il  eielo  tmpireo ,  U  para- 
duo.  Grâces  au  ciel,  gratte  al  eielo  ^  a  Dio.  Le 
ciel  l'a  voulu ,  eoti  piacque  al  eielo ,  atsl  Cha 
tHtlulo  Iddio,  O  ciel  1  0/1  etelUl  oh  numi!  — , 
climat,  pays,  clima,  eielo,  paete.  — .le baut 
d'un  lit ,  et  en  peinture ,  la  partie  du  tableau 
qui  représente  i*air»  au  plur.  ciels,  eieh  dtl 
ietto,  f  aria  y  il  eieh, 

G1EE6E ,  s.  m.  eero ,  torchlo  di  e^ra.  Gterge 
du  Pérou ,  plante ,  torta  d'atoé, 

GIERGIER ,  s.  m.  eerajuolo ,  fabbrieanie 
di  ceri. 

GIGALE,  s.  f.  insecte  qui  vole  et  fait  un 
bruit  aigre  et  importun  dans  les  champs  durant 
les  ardeurs  de  l'été ,  eieala, 

GI6ARÉ ,  s.  m.  petit  rouleau  fait  avec  une 
feuille  de  tabisc  à  fumer,  roîolo  di  tabaeeo  da 
fumare, 

GIGOGNE,  s.  f.  oiseau. c/co^a. ProT. con- 
tes de  la  cigogne ,  favole  di  veechiarella. 

GIGOGH EAU ,  s.  m.  eieognino. 

GI6€Ë,  s.  f.  herbe  vénéueusé,  cieuta.    . 

GIL,  s.  m.  ciglio. 

GLLIAIRE,  adj.  t.  d'anat.  eigUare* 

G I LIGE  ,.9.  m.  cilizio ,  eilicio. 

GILIE ,  £8,  adj.  (bot.)  garni  de  cils,  «»- 
gliato. 

GILLEMENT.  s.  m.  action  de  ciller,  torta 
di  malattia  che  fa  tpêteo  ammiceare,  batter  le 
eiglia. 

GILLEB,  T.  a.  ammiceare,  muover  fre^ 
qaentemente  le  eiglia* 

G 1MB  A  LAI  RE,  s.  f.  plante ,  cimWaria. 

G  [ME,  s.  f.  le  sommet  d'une  montagne, 
d'un  rocher,  etc.  eima ,  giogo ,  vettu,  sommità, 
— ,  eaeume, 

GIMENT,  s.  f.  brique  ou  tuile  battue  et  pi- 
lée ,  caUittruzzOm 

GIMENTER,  ▼.  a.  murare  eon  ealeistruzzo, 
— • ,  fig.  eâhjermare,  attodare, 

CIMENTIER,  s.  m.  colui  ehe  fa  0  vende  il 
ealeislmzzo. 

GfMETERRE,  s.  m.  seimitarra,  ttorta, 
stfuarcina.  V.  beaqubmait. 

GlMETiÈRE,  s.  m.eimiterio,  eimiiero, 

GIMIER  ,  s.  m.  l'ornement  du  baut  du 
casque,  cimiero,  eimiere,  cimieri,  — ,  pièce  de 
bœuf  charnue  prise  sur  le  quartier  de  derrière , 
tombe, 

GIMOLIE,  s.  f.  espèce  d'argile,  cimolia» 
— ,  adj.  matière  ciroolie ,  déftôt  qui  se  trouve 
sur  les  meules  à  utguiser. 

G  IN  AERE,  s.  m.  einabro,  torta  di  eolor 

TOttO. 

GINGENELLE9  s.  L  ou  cvlBtiAïf ,  espèce 
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de  petit  câble  de  bateliers,  gomon^tUf  al- 
zaja.  V.  ciirQu«RBi.LE. 

GINÉRAIRE,  adj.  se  dit  d'une  urne  qui 
renferme  des  cendres ,  cenerario, 

GTNÉRATION,  s.  f.  réduction  de  quelque 
combus* ibie en  cendres,  aqera2i<m6. 

GINETMIQUE ,  s.  f.  la  tcienza  del  moto  m 
générale. 

GTNGL  AGE ,  s.  m.  le  chemin  qu'un  vaisseau 
fait  en  vingt-quatre  heures ,  (7  eammino  di  una 
nave,  fatto  in  34  ore. — ,  le  loyer  des  gens  de 
marine .  paga  di  marinari. 

GINGLER  ou  sikclbb,  v.  n.  t.  de  mar.  oir- 
rere,  totcare,  ftire  strada  ,  eorrere  a  forza  di 
vêle,  — j  V.  a.  dar  una  sferzata,  una  batae- 
ehiata,  ece.  — ,  se  dit  aussi  d'un  vejit.  d'une 
pluie,  etc.  vcnto,  neve,  pioggia,  ece.  chedà 
nei  viso. 

CINNAMOME,  s.  m.  aromate  des  anciens 
qu'on  croit  être  la  cannelle ,  cinnamo,  cinna- 
momo. 

CINQ,  adj.  num.  clnque»  — ,  au  subst.  un 
cinq,  un  cinque. 

CINQUANTAINE .  s.  f.  cinquantina. 

CINQUANTE ,  adj.  num.  einquanta. 

GINQUANTENIER,  s.  m.  eapo  di  ein- 
quanta uomini, 

CINQUANTIÈME ,  adj.  etnquantetimo, 

Cï  NQUENELLE ,  s.  f.  tous  les  longs  corda- 
ges qui  servent  à  l'ailillerie,  cavida  artigUeria. 

CINQUIÈME ,  adj.  quinto,  — ,  au  subst  un 
cinquième*  un  quinte,  la  quinta  parte* 

CINQUIÈMEMENT  ,    adv.    în    quinio 

IttOgO. 

CINTR  AGE,  s.  m.  t.  de  mar.  V.  obiutbagb. 

CINTRE ,  s.  m.  fig.  en  demi-cerde ,  areom 
volto,  eentina.k  plein  cintre,  atattotetto» 

CINTRÉ ,  EE ,  part.  V.  le  verbe.  —  ,  en  t. 
de  blas.  globe  ou  monde  impérial  entouré  d'un 
cercle  et  d'un  demi-cercle  en  forme  de  cintre , 
eentrato. 

CINTRER ,  v.  a.  faire  un  cintre,  ceniinare, 
dar  il  garbo  délia  eentina. 

CIOUTAT,  s.  m.  sorte  de  raisin.  Y.  baisir. 

CIPFE,  s.  m.  t.  d'arch.  et  d'antiquaire, 
eeppo,  cofonna  innalzata  sopra  tepoteri  eon 
iterizione, 

CIRAGE,  s.  m.  t'ineeraref  Vinterato  û- 
Ietto.  — ,  t.  de  |>eint.  eattivo  ehiarotcuro,  eo- 
lor di  eera. 

CIRGÉE,  s.  f.  plante,  eireea. 

CIRGIO,s.  m.  ueeellodelt  Indiê,  eheim- 
para  faeilmenie  a  parlare, 

CIRCOMPOLAIRE,  adj.  cireonpolaTe. 

CIRCONCIRE,  V.  a.cirooncidere. 

CIRCONCTSION ,  s.  f.  eirponeitiane. 

CIUCONFÉRëNCE,  s.  f.  eireonferenzti, 
—  eireuito,  giro. 

CIRCONFLEXE  y  adj.  accent  circonfiexe  , 
aeeento  eirconflesto, 

CIRCONLOCUTION,  s.  f.  eireonlocuzione^ 
eireuito  di  parole. 

CIRCONSCRIPTION,  s.  f.  eiremteri' 
ziane,  limilatione, 

CIRCONSCRIRE,  v.  a.  eireanterivere, 
cireondarty  ehiudere ,  terrare. 
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CIRCONSPECT,  B.  ac^j.  dreûipeito , 
fradentê,  eauto ,  eonsidtraio, 

CIRCONSPECTION  ,  s.  f.  eirconspezUme, 
êtearitzza^  avvertenza,  caute(a. 

CIRCONSTANCE,  s.  f.  eireonsiatua , 
einoiUmza.  — ,  en  style  dé  prat.  on  dit .  les 
circonstances  et  dépendances,  ie  dipendenze 
ûperiînenzs,  tcc, 

CIRCONSTANCIER  ,  v.  n.  cireostan- 
tlarû ,  dir  tuf  te  le  eireottanze. 

CIRGONVâLLATIÔN,  %A,  circonvaUa- 
tume, 

CIRCONVENIR  ,  v.  a.  eirconvenire ,  sor- 
prendere ,  ingannare. 

CIRGONVENTION,  s.  f.  inganno  am- 
eertato  •  eireonvtnzione ,  intidia, 

GIRGON VOISIN,  E,  adj.  dreonvitino , 
vifMp. 

CIRCONVOLUTION,  s.  f.  nombre  de 
tours  faits  autour  du  même  centre,  giro  spi- 
nie. 

CIRCUIT,  s.  m.  eireuitOf  giro,  cinta,  — , 
fig.  eireuito  di  parole* 

CIRCULAIRE,  adj.  che  va  in  tondo,  m 
giro  ;  àreolan,  tondo,  — ,  sorte  de  lettre  d'in- 
rormation ,  lettera  eireotare. 

CI  RCULAIREMENT.,  adr.  eircolarmente. 

CIRCULATION ,  s.  f.  eireotazione ,  eireu- 
Utzicntm 

CIRCULATOIRE,  adj.  t.  de  chim.  cer- 
tûn  vaisseau ,  eireotatojo. 

CIRCULER,  Y.  n.  eireolare ,  cireulare, 
-—  p  fig.  eireoUire,  girare.  Faire  circuler  des 
biiletSji /or  girare ,  dar  corso  in  eommereio, 

CIRE,  s.  f.  madère  que  font  les  abeilles, 
ecra.  — ,  bougie  qu'on  brâle  dans  une  cham- 
bre »  etc.  eera .  eandtta.  Cire  d'Espagne  ,  re- 
rtilaeea,  eera  di  Spagna.  — ,  humeur  épaissie 
et  jaune  dans  les  oreilles ,  cerume. 

CIRER,  V.  a.  incerare ,  intonaearê  di 
cerom 

CIRIER ,  s.  m.  ouTrier  qui  travaille  en 
cire  ,  etrajttolo. 

CIROÈNE.  s.  m,  impioitro  per  le  eontu^ 
êioni  o  ammaecature, 

CIRON,  s.  m.  sorte  de  petit  insecte  qui 
s'engendre  entre  cuir  et  chair,  petlieeiio,  — , 
petite  ampoule  caa^e  par  le  ciron ,  ttotliciat- 
ioia,  bollicima, 

CIRQU3,  s,  m.  lieu  chez  les  anciens 
Romains  pour  les  jeus  publics  et  les  courses , 
àrco. 

CIRSACAS,  s.  m.  ttoffa  di  seta  e  bamba- 
gîa  dell*  Jndie. 

GIRSOCÈLE,  s.  f.  ou  HBinii  yAAiQoiusi, 
tumeur,  cinocele, 

CIRUUE,  s.  f.  ineroitatura  di  eera  prepa' 
rata. 

CISAILLER,  ?.  a.  îagliar  le  monete  faite 
0  ealanli, 

CISAILLES ,  s.  f.  pi.  gros  ciseaux  à  couper 
des  plaques  de  métal,  forbici.  De  la  cisaille, 
en  pariant  des  rognures  du  métal ,  ritagti  dette 
monetem 

GISALPJLN,  B,  adj.  cisalpine. 

CISEAU,  s«  m.  tearpello^  OuTjrage  de  ci- 
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seau,  opéré ^  Idvoti  di  scuUura,  — ,  au  pL  m- 
sqje ,  forbiei, 

CISELER  ,  T.  a.  cesellare ,  lavorar  eon 
eeséllo.  Velours  ciselé  «  à  ramages,  vettuto  in 
opéra. 

OISELET  ,  s.  m.  petit  oiseau ,  eesello. 

CISELEUR,  s.  m.  orefice  lavorante  di  mi- 
nuter ta  di  eesello, 

CISELURE,  s.  f.  opéra  di  eesello, 

CI  SOIR,  s.  m.  eesoje,  forbiei  d*  orefice. 

CISOIRÈ,  s.  f.  strumento  per  intagliare  i 
punzoni  dette  monete, 

CISSOYDAL,£.adj.  cissoldale, 

CISSOlDE,  s.  f.  t.  de  géom.  nom  d'une 
ligne  courbe,  eissoide, 

CISTE ,  s.  f.  sorte  de  plante ,  eisHOf  im- 
brentina,  imbri^ane^  rimbrentane. 

GISTOPHORE,  s.  m.  t.  d'antiq.  médaille 
où  l'on  voit  des  corbeilles,  medaglia  cosi 
detia ,  perclté  vi  si  vede  seotpila  una  o  più 
ceste. 

CISTRE.  V.  sisTRB. 

CITADELLE,  s.  f.  forteresse  qui  com- 
mande une  ville .  citiadella. 

CITADIN,  B  ,  s.  bourseois;  se  dit  des  ba- 
bilans  de  certaines  villes  d  Italie,  eirtai/ifiip. 

CITATEUR,  s.  m.  eUatore^  ehe  cita. 

CITATION,  s. f.  ajournement,  eitazione, 
— ,  allégation  d'un  passage ,  eitazione,  auio- 
rità  ,  testimonianza  ^  allegazione. 

GIT  ATOIRE ,  adj.  t.  de  pal.  ehe  cita. 

GITE ,  s.  f.  ville ,  dans  la  poésie  et  dans  le 
style  oratoire,  eiltà.  Droit  de  cité,  i/in'fto  di 
eutadinanza. 

CtTËAUX,  s.  m.  ordre  religieux,  Cisiar" 
dense, 

CITER  •  V.  a.  ajourner ,  cUare,  ehiamar  in 
giudizio.  Citer  son  auteur ,  eitare,  allegare  il 
suo  autore, 

CiTÉRIEUB,  E,adj.  t.dcgéogp.ci7«r/ora, 
di  qua, 

CITERNE ,  s.  f.  eistema ,  serbatojo  sotter^ 
raneo  per  eonservare  l'  aequa  piovanâ. 

GITERNEAU ,  s.  m.  eistemetta. 

GITISE,  s.  m.  sorte  d'arbrisseau ,  eitiso. 

CITOYEN .  ENNE  ,  s.  ciltkdino. 

GITRIN ,  Ë,  adj.  de  la  couleur  du  citron, 
eitrinO' 

CITRON  ,  s.  m.  eedro^  Umone, 

CITRON  AT,  s.  m.  espèce  de  confiture,  e«- 
dronata, 

CITRONNÉ ,  ÉE ,  adj.  eedrato. 

CITRONNELLE,  s.  f.  acqua  oedraia.  —, 
sorte  de  plante.  V.  mAlissb. 

CITRONNIER,  s.  m.  arbre  qui  porte  le 
citron ,  eedemo ,  eedro. 

CITROUILLE,  s.  f.  zueea. 

GIVADE ,  s.  f.  sorta  di  piceolo  pesée  di 
nare,  ^ 

CI  VADIKRE,  s.  f.  voile  du  mât  de  beau- 
pré .  eivada, 

CWT^,  s.  teipolUtla. 

CI  VET,  s.  m.  ragoût  faitde  chair  de  lièvre, 
sorta  d'  inlingolo  fatto  di  eame  di  lèpre. 

CIVETTE,  s.  f.  eipollina ,  eipolla  malligia, 
— ,  sorte  d'aniinal,  zibtito  chê  tomiglia  mba 
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licort  JeniO  e  odoroto. 
GiVJËfUS.s.  f.6ar«(/tf. 
CIVIL,  B,adj.  etVi/0,  polHieo ,  ciUadi- 
nêseo.  Droit  civil,  gius  civUe.  — ,  en  t.  de  pal. 
par  oppositioD  à  criminel,  eivilt,  chê  none 
trimauU^,  —  »  fîg.  mort  civile,  la  perte  des 
droits  de'cité ,  mtfrte  eivite.  — ,  poli ,  honnête» 
eivUô,  eorl$tê,pitUtOf  ^enlt/e,  compito, 

GIVILEMBNT,  adv.  âvilmcnte,  m  ma- 
i0nm  civile,  —  »  eort$9êmniU ,  compU^msnie, 
em  civUtà. 
CIVILISATION,  s.  r.  cw'dià,  lo  incîviUre. 
CIVILISER,  v.  a.  polir  les  mœurs,  rendre 
sociable,  dirozzarcy  iiicivUirt.  — ,  render  «i- 
viU  una  causa  eriminatê»  — ,  fig.  ealmarp,  ad- 
doiein. 

CIVILITÉ,  s.  f.  civiltà^  eivUiiâ,  eortetiû, 
OHUtàf  finêzza  ^  tieeogUemza.  11  n'a  pas  lu 
la  Civilité  puérile ,  non  ha  tetio  il  GalaUo. 

CIVIQUE,  adj.  couronne  civique ,  inscrip- 
tion civique ,  eivica. 

CIVISME,  s.  m.  amorf,  z^o  eittûdinû- 
teo.  Mot  nouveau. 

CLABAUD,  s.  m.  cane  o  bracco  ch»  ha 
lungki  orpcchi,  e  squiltUcô  mal  a  propaûio. 
— ,  fig.  et  pop.  eiarlonê' 

CLABAtJDAG£,s.  m.  abbi^jaminto ,  ta- 

iraio  di  pik  eani  insiêtne,  —,  fig.  teiùamaxzo, 

CLABAUDEli,  v.  n.  abb^jara,  tquiUira, 

boeiara,  —  •  fig.  et  fam.  Khiamaizart^  far 

gran  ehiano ,  gridara. 

GLABAUDERIE»  s.  f.  êchiamazto,  grido 
ecntinuo,  —  ,  fig.  maldicenza ,  il  nKfrmçrare 
d*  aliruL 

CLABAUDEUB,  EUSE,  s.  gridaior» , 
€0lui  ehê  grida  ,  che  iehiamazsa ,  ehé  mena 
rotnortf. 

CLAIE ,  s.  f.  graiiccio,  eanniccîo,  — ,  toHa 
di  rete  de'  peearaj, 
*  CLAIM,  s.  m.  cri,  plainte,  clamore, 
CL  AIN,  s.  m.  t*  de  tonnelier  «   ugnaiure 
délie  doehe  di  botti. 

CLAIR,  s.  m.  ehiaro,  ekiarùre,  lume.  Le 
clair  de  la  lune,  c7  elûarore  délia  iuna,  11  fait 
clair,  fa  ehiaro, —  (peint.),  clair-obscur, 
ehiaroseuro,  monocromalo.  Peintre  qui  entend 
bien  le  clair-obscur,  ombreggia  bene, 

CLAIR, £,  adj.  irasparente,  dùaro,  netlo, 
puliio ,  limpido ,  erittalUno ,  puro ,  Luminoso , 
splendente.  Vin  tiré  au  clair ,  vino  traeaealo , 
invasellato.  Claire  voix,  sons  clairs,  ehiaro, 
eenoro,  aeuto.  Temps  clair,  tempe  ehiaro, 
eereno.  — ,  fig.  ehiaro,  agevole  ^  intelUgibile , 
piano  f  manifutOf  aperlo,  évidente.  Clairs  de- 
niers ,  argent  clair ,  danari  lampantL 

CLAIRE,  s.  f.  eeneri  lavate  o  otta  ealei- 
naie  di  eui  ti  fauao  le  eoppelle» 

CLAIRÉE,  s,  î.  zuechero  purgeto  ma  non 
oolto. 

CLAIREMENT,  adv.  chiaramente,  ma- 
nifettamente^  ûpertamente, 

CLAIRET ,  ETTE ,  adj.  dim.  sa  dit  du  vin 
rouge ,  elareiio.  Eau  clairette ,  sorte  de  li- 
queur ,  ekiarea, 
CLAïaS-VOIS,  ••  f.  wtaé,  tissu  à  daire- 
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voi^f  teminato  rado,  tete^ia  largëmente*  -^^ 
eette,  gralîcci  e  simili*  — ,  apertura  tt  un  vlah 
ehiuta  da  cancelU. 

CLAIRIÈRE,  s.  f.  luogo  in  un  bo$eo  sfifr- 
niio  d' alberi. 

CLAIR-OBSCUR.  V.  claib. 

CLAIRON,  s.  m.  tromba  ehiarina.  — ,  t 
de  mar.  endroit  du  ciel  qui  parait  clair  dans  une 
nuit  obscure,  chiarore» 

CLAIR-SEMÉ,  ÉE,  adj.  largo  y  che  non 
4fittoodento. 

CLAIRVOYANCE^  s.  f.  pertpicaeUà ^  acar 
iezza,  iotiigliezta  d' ingegn». 

CLAIRVOYANT ,  E ,  adj.  perspicace ,  in- 
telligente ,  ^  aeuUf,  di  sottilé  ingegno. 

*  CLAMER^  V.  a.  chiamare,  aeelamare, 

CLAMESI ,  s.  m>  sorta  d' aeeit^jo  che  vien 
dal  Limogino.  ■ 

,  CLAMEUR ,  s.  f,  elamoroM  ooeiamaaien» , 
richiamo,  sehiamazzo.  Clameur  de  baro ,  t.  dé 
justice,  eitaxione  in  giudizio, 

CLAMEUSE,  a4i.  f.  chasse  danneuse,  cm- 
eia  strepitosa ,  clamorosa. 

CLAMF,  s.  m.  t.  de  mar.  pièce  de  bois 
qu'on  met  au  lieu  de  poulie  dans  une  mor- 
taise ,  mezza  puleggia.  — ,  pour  jumelle.  Y. 

GLAMPONNIER  ou  cLAroiriiu,  s.  et 
adj.  se  dit  d'un  cheval  loog-joiaté»  camlh 
giuntato  lungo. 

CLAN,  s,  m.  nomê  di  «na  trihk  n^la 
Scozia, 

CLANDESTIN.  E,  adj.  qui  se  lût  en  ca- 
chette et  contre  les  lois ,  ctandestino, 

CLANDESTINE  ou  usaiB  càcb^i»  s.  L 
epeeiedi  malriearia, 

CLANDESTINEMENT,  adv.  clandesti- 
nameute. 

CLANDESTINITÉ,  s.  1 1.  de  pal.  vizio, 
difetto  d*  un  matrimonio  contralto  clandesii- 
namente* 

CLAPET,  s.  m.  animella  o  eoperchio  a OÊf 
niera, 

CLAPIER,  s.  m,  conigliera y  buîehe ,  tane 
de'  eonigli» — ,  sorta  di  coniglieradi  tegno*  La- 
pins de  clapier  ou  simplement  clapiers,  eonigU 
domestici, 

GLAPIR,  ▼.  n.  se  dit  du  cri  des  lapins, 
siriderè.  -^,  ▼.  r.  se  dapir,  se  blottir,  se  dit 
surtout  dçs  lapins,  rannicehiarsi ,  a^gomilO' 
larsi, 

CLAQUE,  s.  f.  coup  de  plat  de  la  maû, 
claque  sur  les  fesses,  seulaeciata.  —,  espèce 
de  sandale  qui  garantit  des  crottes,  eiaechOf 
gaioseie.  — ,  chapeau  plat,  eappelh  eke  si  piega 
e  si  tien  sotto  il  braecio. 

CLAQUEBOIS,  a.  m.  sorta  di  gravieem- 
balo, 

CLAQUEDENT,s.  m.  pezzente ,  mendieo, 
— ,  fam.  gracchiatare ,  paroltyo, 

CLAQUEMENT,  s.  m.  daquement  des 
dents ,  des  mains,  stridor  d^  danti ,  battuia 
di  mani, 

CLAQUEMURER,  v.  a.  et  r.  t.  de  plai- 
santerie ,  renfermer ,  resserrer  dans  une  étroi^ie 
prison  ,  imprigionarê  ,  ehiader  fra  qaattro 
murm. 
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CLAQUB-OBEILLB,  s.  m.  t.  bqs,  c«p- 
pêilë  mpêrio  0  pendmnU ,  e  chi  h  porta. 

CLAQUER,  T^.  frapper  l'air  d'une  ma- 
nière à  faire  da  bRt,  fiiiredaqaer  on  fouet, 
Hoopiare ,  êtoppUtiare.  —  des  dents ,  des 
nuBOS,  dibatî^t  i  denii,  èatter  le  mani» 

CLÀQUET,  5.  m.  petite  latte  dans  un 
■KNifiB,  ({tti  (ait  un  bruit  continuel,  noito-* 
lime. 

GLAQUBTER,  ▼.  n.  h  tiriderê  dôilê  ci* 
mlê  :  la  cigale  daqueite. 

GLARBQUBT,  s,  m.  tîiaceiaietU  dl  fruHl 

CLAMTTE>  s.  f.  êpt^ê  di  vino  biancQ 
ehiato  e  spumeggianU* 

CLARlGOfiDE ,  s.  f.  eerto  etavUtmbah 
êittieo» 

GfiAAIPIGATION,  s.  f.  ehîariûeazUme. 

GLARIFIEB»  ▼.  a.  ehiarir^,  far  dlvenir 
tkimrê .  Hmpido,  éKmrifieart. 

CLARINE ,  s.  t  sonnette  au  cou  des  ani- 
■anx,  tampanêih  chû  $'attaeca  al  eotlo  dd 
èêsiiami    ehe  ti  eondueono  a  paseolare  nd 

GLÂRINÉ,  ÉB  ,  adj.  (blas.)  se  dit  des  ani- 
maux qui  ont  des  sonnettes,  squUlato. 

GLARUfETTE/s.  f.  sorte  de  hautbois.  Y. 

CXiARTE ,  s.  f.  ihiarezza ,  luee ,  tpttndore, 
lûmes  tucidezza ,  tptendidczza*  — j  au  fig. 
ehimrezzm ,  netiezta,  purità  di  stiie. 

CLASSE,  s.  f.  distinction  des  personnes  ou 
4es  clioses,,  êkuie,  ordine,  grado*  — ,  eùute, 
Mcuola. 

CLASSBMBBT ,  s.  m.  ehssîfieamento. 

CLASSER,  V.  a.  distribuer  par  dusses, 
eêtÊes^icere* 

CLASSIFICATION, s.  f.  ctat^ifleazione. 

CLASSIQUE  ,  s.  et  adj.  auteur  classique, 
qui  fait  autorité,  clatiico. 

CLATIR,  y.  n.  se  dit  d'un  chien  qui  en 
poursuirant  la  gibier  redouble  son  cti ,  squît" 
firCi  bœiare. 

CLAUDICATION,  s.  f.  zoppicamenUf,  h 
teppieare. 

CLAUSE,  s.  f.  elauiola,  elausula, 

CLAUSOIR,  s.  m*  t.  de  niaçou,  guadrcllo, 
matione. 

CLAUSTRAL,  E,  adj.  qui  appartient  au 
doitre,  claustrale. 

CLAVEAU,  s.  m.  maladie  contagieuse  qui 
attaque  les  brebis  et  le9  moutons ,  fuoco  di 
S,  Antonio^ — ,  en  t.  d'arch.  c'est  une  des  pier- 
ns  en  forme  de  coin  qui  serrent  à  fermer 
une  plate-bande,  serraglio,  chiave  dell'  ar- 
ehwolto. 

CLAVECIN ,  s.  m.  instrument  de  musique, 
gravicembalo ,  clavieembalo.  — ,  clavecin  or* 
ganisé ,  gravicembalo  che  ha  un  organo» 

C  LA  VÊLÉ,  ÉE,  adj.  qui  a  le  claveau, 
infetto ,  ammnrbato. 

CLAVELEE,  s.  f.  V.  glaviau. 

CLAVETTE,  s.  f.  espèce  de  clou,  cAJa- 

tetia. 

CLAVICULE ,  s.  f.  chacun  des  deux  o»  qui 
attachent  la  poitrine  aux  épaules,  •laeicota, 
LaClsTÎci^  de  Salomon,  petite  clef,  livre 
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attribué  faussement  à  ce  roi,  ^  Çiavicpla  di 
Sahmone. 

CLAVIER,  s.  m.  ce  qui  sert  à  porter  plu- 
sieurs clef»  ensemble ,  mazzuolo.  — ,  la  rangée 
des  touches  d'une  épinetle,  d'un  clavecin ,  etc. 
iattiara^  toiti, 

CLAYON ,  s.  m.  graticcio,  canniecio,  —, 
chez  les  pâtissiers,  paniera. 

CLAYONNAGB.  s.  m.  palafiila. 

C  LÉCHÉ.  ÉE,  adj.  (blas.)  traforaio, 

CLEF,  s,  f.  chiave.  Clef  d'un  pressoir  , 
madreviu.  —,  flg.  les  clefs  de  saint  Pierre,  la 
puissance  des  clefs ,  ehiavi  di  san  Pietro ,  la 
poiêild  délia  Chiesa,  —,  t.  d'archit.  serragtio. 

CLÉMATITE,  s.f.  plante,  c/«mar«V/e: 

GL6&IBNCB ,  8.  f.  clemenza ,  bénignité 
moderazione ,  dolcezza ,  mansuetudine. 

CLÉMENT ,  E  ,  adj.  clem$nSe ,  buono , 
compansîonevole ,  pietoso. 

CLÉMENTINES,  s.  etadj.f.pl.  recueil  des 
décrétales  de  Clément  V,faii  par  Jean  XXII« 
Clémentine. 

CLEPSYDRE,  s,  f.  eteisidra,  oriuolo  a 
aequa. 

CLÉ R  ACRE,  s.  f.  espèce  de  goutte  des  oi- 
seaux de  proie ,  podagre. 

CLERC,  s.  m.  chierico^^lui  che  per  la 
tonsure  é  entrato  nello  ttato  ecelesiastico.  Con- 
seiller-clerc,  eontig Itère  nd  parlamenti,  inca- 
rieato  «T  un  imptego  proprio  degli  ecclesiattici. 
— .  autrefois  homme  lettré ,  letterato ,  dotto , 
dottçre,  Maitrc-derc,  il  primo  tcrilturale  d'un 
avvoeato,  dun  procuratore,  ecc.  l?rov.  pas 
de  derc  ,  errore  conimesso  per  îgnor^nza. 
Clercs,  dans  les  corps  des  marchands,  mé- 
tiers, etc.  seruientL — ,  dans  les  paroisses, 
derc  de  l'œuvre,  chierieo,  terviente  d'una 
parrocchia.  ^  • 

CLERGE,  s.  m.  ciero,  C  ordine  ecclesia' 
stico  yUcorpo  degli  ecclesiastieî. 

CLÉRICAL.E,  adj.  cléricale.  — ^e/iericalCf 
presbiterale. 

CLÉRlCALEMENT,adv.  cleriealmente , 
chiericalmente ,  eherieat mente. 

CLÉRICATURE,  s.  f.  ckerieato,  chie- 
rieato. 

CLÉROMANCIE,  s.  f.  divination  par  le 
jet  des  dés  ou  des  ossdets,  cleromanzia. 

GLICHAGE ,  s.  m.  action  de  dicher.  V. 

CLICHÉ ,  s.  m.  planche  obtenue  par  le 
clicbage,  forma  fo/(</d.*Mot  nouveau. 

CLICUER ,  V.  a.  et  n.  (impr.)  former  tme 
planche  solide  par  l'enfoncement  simultané 
d'un  texte  mobile  dans  une  masse  de  plomb, 
fare  una  forma  sotida.  Mot  nouveau. 

CLIENT, B,  s.  cliente.  — ,  autrefois,  chez 
les  Romains  y  ad er  ente,  parti giano. 

CLIENTÈLE,  s.  (,clienti,  aderenti,  par- 
tigidni.  — ,  clientèle,  protezione,  patroeinie, 
aderenza. 

CLIGNEMENT,  s. m.  l'action  de  digner 
les  yeux ,  l'ammiccare,  il  bat  ter  gli  ocehi^  il 
far  it  ocehio,  — ,  moto  continua  ed  involonta- 
rio  délie  palpebre. 

CLIGNE-MUSETTE,  s.  f.  jeu  d'enfans 
jouer  à  cligne-musette ,  fer  eapo  a  naseondere» 
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CLIGNER,  ▼.  a.  ammieearêi  far  tP  ouhio, 
ûcetnnar  cogU  oeclù ,  tocehiudtrli. 

CLIGNOTEMENT,  s.  m.  mouTement  in- 
volontaire des  paupières ,  il  batier  délié  pat- 
ptbre,  il  boiter  gli  oeehi. 

CLIGNOTE  H  ,  v.  n.  boiter  gli  occhL 

CLIMAT,  s.  m.elima,  — ,  pour  tout  pays 
différent*  elimOi  patte,  cielo, 

CLIMÀXÉRIQUE,  adj.  se  dit  de  chaque 
septième  année  de  la  vie  humaine ,  climaiencoy 
et  signifie  pericoioeo, 

CLIN,  s.  m.  clin  d*œil,  cenno  d' oeehi,  un 
botter  d' œchio.  Faire  un  clin  d  œil  à  quel' 
qu'un,  ammiceore,  far  (Toeeln.  — ,  fig.  en  un 
clin  d'œil,  m  un  batter  d*  œehio,  in  dan  af- 
iimo, 

CLINCÂILLE,  CLllICAlLUtlt,  CUHCAILLB- 
BIB.  V.  QOIlir.AILLE  ,   CtC. 

CLINCART,  s.  m.  ioria  di  battello  piatto 
chô  il  uta  in  Danimarea  e  Svezia, 

CLINCHE  ,  s.  f.  t.  de  serrurier,  ferro  ehê 
êerve  ad  otzar  il  saliseendo. 

CLINIQUE,  adj.  baptême  clinique,  balte- 
timo  rieevuto  al  letto [delta  morte;  médecine 
clinique  f  ehê  lî  etereiia  al  lelto  degli  amma^ 
loti  ;  elinico ,  ^ijaùca. 

CLINOPOHk.,  s.  m.  plante,  clinepodio. 

CLINQUANT,  s.  m.  baminetteo  stritcio- 
Une  d'  oro  0  d*  argento  per  le  guamizioni 
d  abiti,  canutiglia,  —  ^  ue-  par  rapport  aux 
ouvrages  d'esprit ,  faux  brillant ,  coneettino, 

CLIQU  ART,s.  m.  pierre  très  estimée  pour 
bâtir,  iorta  di  pietra, 

CLIQUE,  s.  f.  fam.  société  de  gens  qui 
Vunissent  pour  cabaler,  frottât  fozione,  trop-' 
pa,  génie  radunata  per  macchinor  frodi,  tn- 
gonni,  ecc^ 

CLIQUET.  V.  CLAQUKT. 

CLIQUETER,  v.  n.  imiter  le  bruit  d'un 
daquet  de  moulin ,  tcricehiotare, 

CLIQUETIS,  s.  m.  tcricefiiolata ,  tquitlo, 
strcpito  d'  ormi  pereotte  intieme.  —  (anat.), 
terepolio ,  erepito  délie  ossa* 

CLIQUETTE ,  s.  f.  sorte  d'instrument  de 
deux  os  qu'on  se  met  entre  les  doigts  et  dont 
on  tire  quelque  son  mesuré  en  les  heurtant 
l'un  contre  l'autre ,  baitigliaolo, 

CLISSE,  s.  f»cannucciOf  graticcio;  tpecie 
di  cettellino, 

CLlSSÉ,  ÉE,  adj*  garni  de  clisses,  inean» 
nucciato. 

GLISSER, T.  a.,  garnir  de  clisses,  inean- 
nucciare, 

CLITIE ,  s.  f,  anémone  peluchée,  clizia. 

CLITORIS,  s.  m.  (anat.)  elUoride, 

CLIVER ,  V.  a.  cliver  un  diamant,  divider 
undiomonte  sema  ugarlo. 

CLOAQUE  ,  s.  m^  cloacoy  ehiavica,ifogna, 
— ,  poszo  nero,  bottino* 

Cloche,  s.  r.  eampanello.  — ,  eerto  for- 
neUo.  Fleurs^  en  cloche ,  fiori  a  eampana  o 
eampaniformi.  ^ — ,  bolla  o  veseica  tu  lia  pelle, 

CLOCHE ,  £E ,  adj.  t.  de  jard.  eopetio  con 
eampane  di  vetro. 

CLOCHEMENT,  s,  m,  soppieamento, 

CLOCIi£-PI£0,  s.  m.  mta  d' organzino, 


CLO 

Marcher  à  doche-pied,  adr.  cammînar  ton  em 

toi  piede. 

CLOCHER,  s.  m.  MtpaniU. 

CLOCHER  ,  Y.  n.  zop picore.  — ,  fig.  îreit- 
iar  maie.  — ,  t.  de  jard,  y.  a,eoprirô  «jm  pi4mia 
eon  una  eampana  di  vetro, 

CLOCHETON,  s.  m.  eampanelluzzo.  Peu 
usité. 

G  LOCHETTE,  s.  f.  dim.  campanettê ,  cam- 
panella ,  eampanellino,  V,  coonris. 

CLOISON,  s.  f.  tramezto,  attito,  palan- 
eato  y  teparazione.  Cloison  de  serrure,  espèce 
de  boite  ^ui  renferme  la  garniture  d'une  ser- 
rure, loti  délia  ptastrainginoeehiati, — ,t.  de 
bot.^  tcompartimenio  de'  gutei  o  liliguo,  — , 
t.  d'ahat.  teparazione, 

CLOISONNAGE ,  s.  m,  atsito ,  m/m- 
eato ,  eec. 

CLOISONNÉ,,  ÉE,  adj,  tramtzuHo,  »- 
parato. 

CLOISONNER ,  v.  a.  tepararé  con  un  tra- 
mezzo,  ' 

^  CLOITRE',  s.  m.  ehîottro ,  elausiro,  wo- 
nistero.convento,  eanoniea. 

CLOITRE,  EE,  part.  V.  le  verbe-  —  ,  en 
parlant  des  religieuses»  obbligato  a  elautura. 

cloîtrer,  ▼.  a.  tforzare  a  fini  fraie  a 
monaca. 

CLOlTRIER,  's.  m.  religieux  fixé  dus  un 
monastère ,  claustrale, 

CLONISSE,  s.  f.  coquillage  bWalve,  pi- 
perone, 

CLOPIN-CLOPANT,  adr.  fom,  et  prot. 
zoppicando, 

CLOPINER,  T.  n.  fam.  arraneare,  aaior 
aneajene,  zoppieare  alquanto, 

CLOPORTE,  s.  m.  espèce  d'insecte ,  por^ 
eellino  ierretire. 

CLORE  ,  V.  a.  chiudere,  terrare,  — ,  pour 
environner  de  haies ,  murs,  etc.  dreondope, 
cignere,  eee.  — ,  pour  achever,  condkiadere, 
finire^  ierminare.  Porte,  fenêtre  qui  ne 
clôt  pas  bien,  vseio,  fnettra  ehe  non  tarra 
bene. 

CLOS ,  E ,  part,  du  verbe  dore,  ehiuto,  eee. 

A  huis  clos,  à  yeux  clos,  a  porte  chùtte,  a 

chmttoechi.  -- ,  au  fig.  se  tenir  dos  et  couvert, 

ttartene  in  ticitro,  in  luogo  di  ticurezzas  aussi 

far  il  musone ,  star  in  tulle  tue. 

CLOS  ,  s.  m.  orio  chiuio,  atsiepato,  affot- 
tato.  ** 

CLOSEAU,  8,  m.  orio  atsiepato  o  einto 
d  ^na  ehiudenda, 

CLOSERIE,  s.  f.  pieeolo  podere  •  code- 
reito.  '^  '^ 

CLOSSEMENT,  s.  m.  il  ehioceiare  deik 
gallina. 

.  CLOSSER ,  T.  n,  se  dit  de  la  poule ,  thioe' 
ctare, 

CLÔTURE,  s.  f.  enceinte  de  muraïUes, 
haies,  etc.  chiutura,  einto,  recinlo,  ehiudenda^ 
iiepe,  ittito  eià  clic  circonda'o  terra  o  ehiadê 
un  recinlo.  — ,  en  matière  de  monastère  de 
liUes,  elautura.  Clôture  d'un  compte,  d'un 
inventaire,  toldo  d'un  conto,  fine  d'an  ta- 
v^ntartQ,  Clôture  d'une  assemblée,  Fuiiim» 
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uuwM ttun^ auimiiea.  —  delà  discossioD, 
de  la  séance»  termina,  fine. 

CLO0 ,  !•  m.  Modo  y  ehiovo^  ogutâ,  agU' 
Ulhy  thitûmijo.  Clou  de  girofle,  de  cÎDabie, 
garofimo,  ehlavp  di  garo farta,  emabro  in  gra- 
mtUi  o  ehiovi,  Glons  à  trois  têtes,  chez  les 
owdoiiiiiers,  koilêltonê.  Clou  de  rœiU  t.  de 
nëd.  espèce  de  sUphylôme,  ttafiiùma,—  ,  fig. 
fim.  mer  le  clou  à  oueLqu'iin,  ribadir  U 

kiodoy  risponder  por  to  rtmo.  —,  t.  de  méd.  fi" 
gnoh ,  eieeiono, 

GLOUGOURDE,  s.  f.  beibe,  gris-de-lin, 
farta  d'  €rba  fra  le  biado. 

GLOUBR,  T.  a.  attacher  arec  des  dous,  m- 
thiodon. 

GLOUET,  s.  m.  t.  de  tonneliers ,  espèce  de 
petit  ciseaa,  fagUuob. 

GLOUIËRB,  s.  f.  instrument  qui  sert  à  for- 
mer les  têtes  des  doos,  dtiodajtu 

GLOUTBRj  T.  a.  guprnir  di  ehiodetii  o 
bùUêlU. 

GLOUTBRIB,  s.  f.  commerce  de  dons, 
t^odtrUim  —,  le  lieu  où  on  les  fabrique,  fab- 
brica  dif  ehiodi. 

CLOUTIBR,  s.  m.  éiiod^juahi  faeUor  o 
wmranlé  di  dtiodagionê, 

GLOUTIÈRE,  tLooYiiai.s.  f.  Y .  CLooiiii. 

GLUB,  s.  m.  eoncUiaboio ,  adunanta  di  un 
pmiiio. 

GLtIBISTB ,  s.  m.  ehe  fa  paru  dcl  club. 

G  LUPE ,  s.  m.  toHa  di  posée. 

CLUSE,  s.  f.  voce  dtl  fateanUro ,  allorehi 
invita  i  cani  a  lovar  la  pemiee. 

GLUSER,  T.  a.  duser  la  perdrix ,  exciter 
les  chiens  i  la  faire  sortir  du  Duîsson,  metior 
a  /eiM,  ëioanarê,  êceitaro  i  cani  a  lêvar  ta 
pormiee* 

G  LYMÈNB ,  s.  f.  plante ,  eitmonio.        ^ 

GLTSSEf  s.  f.  sorte  di  eompotixion  ehi" 
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GLYSTERE,  s.  m*  eristtro,  eristoo,  lir- 
vtcîals^  eiittêro. 

GLYSTÉRI5ER  »  t.  a.  fam.  dar  un  eti- 
otoro. 

GO,  s.  f.  orba  dolia  China. 

GOA ,  s.  m.arboseêth  d*  Ammea. 

G0AGGU8E,  s.  m.  t.  de  paU  epaeeuiato^ 
aeeusûto  insiomo  ad  un  altro, 

GOAGTIF,  IVE,  a^j.  coaltioo^  cho  ha  di- 
fkto  di  eottringero,  di  tfitrtaro. 

GO  ACTION,  s.  t  eooMiano,  ifontrnnenio^ 
eottringimonto. 

GOADJUTEUR ,  s.  m.  eoadjutoro,  cooju^ 
l»o,  coajutatorê.    * 

GOADJUTORBRIE,  s.  f.  eoadjutoria,  la 
évita  y  la  dignità  del  eoadjutoro» 

GOADJUTRIGE,  s.  f.  rdigieuse  adjointe  à 
une  abbesse  ou  prieure  pour  l'aider,  eoadja- 
triee. 

G0A6ULATI0N,  s.  f.  l'éUt  d'une  chose 
eoa^lée  ou  l'action  par  laquelle  elle  se  coa- 
gule ,  ooagulaaiono  ,  prota ,  auagliamento, 

GOAGXJLER,  t.  a.  coagularo,  rappigliaro, 
Topprondoro ,  ^uagtiaro,  — ,  au  récip.  ooagu» 
Itini,  rappigliani,  oce» 

GOAGuLUM»  I.  m.  t  de  chim.  0oaguh. 
u 
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—,  t.  de  chinirgie»  ia  paru  ghbularo,  la  paru 
roita  del  Mangue, 

COALESCEHCE.  ».  f.  (phys.)  rtunion  det 
parties  solides,  eoaUseonta. 

COALISER  (SE)  t.  r.  se  réunir  pour  dé- 
fendre  une  cause ,  pour  former  un  paru,  collo' 
garti,  far  lega, 

COALITION,  s.  f.  au  phys.  eoalêicgnza; 
aumor.  lega,  eollogaûone,  alloanxa. 

C0ARTIGULàT10N,s.  Ldiartrasi. 

COASSEMENT,  s.  m.  il  graddaro  délie 
rane, 

COASSER,  T.  n.  graeidarOf  e  dieeti  dellê 
rano. 

9^^Zl  '  ^  "•  '*^^  ^  '^""«^  «^  America. 

SX«T»  i,*  *•  "*•  ^^^  ^^  ^^BM  nefritieo. 

COBALT  ou  cowLT,  s.  m.  demi-piétal  dont 
on  tire  J  arsenic ,  eobolt,  temi-metallo  da  eui 
ffi  eava  t  artenieo» 

GOBE ,  s.  f.  t  de  mar.  bouts  de  corde 
joinu  à  la  rahngue  de  la  voile,  stroppoleiti da 
imbroglio, 

COBITB,  t.  m.  éorta  di  peeee. 
COCA ,  s.  m.  êorta  di  planta  del  Perà. 

M^2t?^^'^  ^  W»  de  Cocagne,  pour 
aire  fertile  et  abondant,  paete  di  Cueeagna 
— ,  mât  <m'on  ëlère  dans  les  fêtes  publiques.  ' 
COCARDE,  s,  f.  nœud  de  rubans  au  rc-' 
trouasis  du  chapeau,  fioceo,  nappa;  dans  plu- 
sieurs Tilles  d'Italie ,  coeemrda. 

c^X^h ■*^^*  ^ "^^.^ f"" «"•  '''^^«^• 
CiUIjAIIIB,  s.  m.  gallume,  cappcne  mai 

eappanaio.  '^'^ 

COCCIGIEN.  ENNB.adJ.  t.  d'anat.  rda- 
tif  au  cocciz,  cœeigeo. 

COCCIX,  s.  m.  petit  os  attaché  à  Tertre- 
mité  de  los  sacrum,  coeeige^  otsicello  eh'  é 
corne  V  appendice  delt  osto  sœro  a  eut  é  at^ 
taeeato» 

COCHE,  s.  m.  carro  eoperlo,  Cocfae'd'eau; 
certain  bateau  de  Toiture,  barea.  —    s.  f 
trineiterofa,  porea.  ' 

COCHE  ;  s.  f.  entaillure  faite  en  un  oorns 
solide,  tocM,  intaeeatura,  taglio.  La  coche 
d  une  arbriète,  d'une  flèche,  eoeea ,  tacea  délia 
freeeia.  —  ,  en  t.  de  mar.  porter  les  huniers  en 
codie  p  porter  la  gabbia  eulla  testa  di  moro. 

COCHÉE,  adj.  f.  piUules  cochées,  t.  de 
pharm.  pillole  ehe  sono  un  idragogo  violentis^ 
simOm 

COGHENILLAGE,  s.  m.  f  azione  di  tin^ 
ger  m  eoeeiniglia ,  bagne  di  cùceinigHa, 

COCHENILLE  ;  s.  f.  petit  insère  qui  sert 
pour  teindre  »  eoeeiniglia. 

COGHENILLER,  t.  a.  t  de  teint,  tinger 
colla  eoeaniglui, 

COGHENILLIER,  s.  m.  albero  d' Ame^ 
ncasul  quale*eresee  la  eoeâniglia  grana  e  si 
annida  la  eoeeiniglia  insetto. 

COCHER,  s.  m.  eoechiere,  eoçehiero , ear~ 
rozziere.  Cocher  du  corps,  eoechiere  reale, 
— ,  constellation,  il  Coechiere,  eostsllezione 
deir  emisfero  settêntrionale. 

GOGUBR,  T,  a.  se  dit  des  coqs  et  des  oi< 
seaux  qui  couTTcnt  leurs  femeRas ,  galkr$, 

GOGHBRB,  V.  poitb  coeiUi. 
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ÇOCHBT,  »•  m.  petit  «MU  gfiUem. 
COCHIfVlâ,  s.  m.  allodatà  cappêftuM, 
GOCHLÉARU»  &.  »*«•  ■«»■  ^'.»  "'"'^ 
LiBSS ,  pîartlc  antîscortutique ,  cêeiearui. 
GOCHOia^  4.  m.    ietta  di  MUêU  A 

^^'cnÔHr,  s.  m.  poreo.  Cochon  dfe  laïf , 
Dta^chMtto  »  par«i//o  i/a  /aile.  C«ho»  d  Udc, 
'IZTinno  i  Udla.  -  »  en  t.  de  mélaUurgie. 

ÇÔCH01*1^ÊK^S.  t  ce<i|i»'bie*«iie  faU  de 
petits  cochons  e»  une  potlée,  ventrata  <L  «aa 

*^CflOTf WElt ,  T.  n.  /»r  tporeêOt. 
COCHONNEaiB .  s.  f.  U  pop.  Wi«ir&, 

'''coCBAfCmT,  s.  m.  Wi<î»  ^«  l»«ï«) 
iow  feces ,  />ii/r<^<fo<i  ^  ^oi«  ^<^  «*^~»'« 
«091  adrcii^nti  numwî.  - ,.  peUte  feoufe  V» 
lert  de  but  au  jeu  de  bw^es,  Uceo.  ^ff^Jf*' 

COCON ,  s.  m.  la  coque  qui  enferme  It  ^er 

à  soie ,  bozgalo*  ' 

COCOTIBB;  8.  m.  t^^lktm  lUl  coeea* 

COCTÎOW»  s.  f.  coHura,  eoeUufy  «oci- 
m0>i(à,  —  »  pour  îff  tostioo  des  aCaiens.  la 
coction  des  humeuiS  et  des  métaux,  «*iw, 
eozionêdegfiumofi^pttrfizmnd^  mêUMu 

COCU ,  s.  m.  t  pej>.  celui  dont  la  icmiiie 
mmique  à  la  fidéUté  conSugaïe,  6ece^ 

COCU  AGE.  8.  m.  t.  pop.  *«•*•  ^  iMmomo 
che  ha  la  moglb  infûdeh. 

COCTTE,  s.  m.  Coctio,  fumé  pwolotp 

S&0B,  s.  m.  compîïaûon  des  loi**  cowU- 

itttion.,  etc.  codîM. 

CÔDiciWATÉtTK,  s.  m.  qun  percaTait 
des  dîmes  avec  ufl  autia»  ehi  dcamavm  eon.  un 

COWCILLAIRE»  a4i.  contcBn  daps  un 
codiciTTe,corfî«/7flr«.  ,        v 

CODlCItLE ,  s.  m.  écrit  nar  Icqud  an 
«ioute  ou.  Ton  change  quelque  cfiotic  &•  seo  les- 
tement »^orf«rcfl^.  ^    ..      ,    ^u      i:_ 

CODLLLE»  s.  m- 1.  du  jptt  de  rnombie, 

*^f)î5bjrArAniK»  a4.  ««oc^  avec  «ta 
autre  dans  une  mftme  donation  ,e9AmmtM*t0i. 

GCECAIi,  E.ad]  se  dit  de  farlère  et  de  la 
▼eine  qui  se  distribuent  au  cœcuni,  dbealc. 

GOBGlUMfS.  m.  (dttlat)  k  d;ao6l.  ruiU^ 

'  'cOEFFICIlBNT,  s.  m- 1.  d'al«el»e,.«»i/îï- 

eîente»  _,        . 

COEMPTION ,  s.  f.  cmnpra  reetproea. 

COEKCIÉLE,  adj.  (phys.)  che  puô  riêirtn- 
gtni  t^riUntrti  in  m  cêrfespa^. 

CDERCITIF,  IVR,  adJ,  t.  de  p?ï.  coerw- 
tivo,  ehe  raffrena ,  réprima. 

COERCITION ,  s.  f.  t.  de  pal.  raf^na- 

CTOTAT,  s.  m.  ttchf,  pnncipaio  di  eut  si 
gode  la  padronanza  unitamenie  ad  unallro. 

GÛÉTERSEL,  ELLE,  adj.  qui  exiUc  de 
toute  éteriiHéwrec  un  autre,  coi/eriifl. 

GCBUE^i.  m,  partie  ii#Ble  de  l'iiumalf 
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euorê.  —,  »f|W«?  earoiu^iû.  Mal  de  0^5^ 
au  cœur,  mai  di  euorê,  nautea.  Atoii  ^1 
cœur,  être  sans  ceeur*  w#«r  di  euorê'f  di  grmn, 
euor0,  esser  di  povero  euorê^f  ifanimo  vi(e,^ — • 
fam.  remeltie  le  cowif  au  Ventre  à  ()uei5u  un , 
far  euare,  rietmfortare*  Cette  affaire  lient  Mi 
cœur,  star  a  cuotû,  — ,  pro*.  le  cœur  en  dit  à 
^elqu'un ,  tur  îtumorù,  ditposto  a  faruna 
tota»  — .  affection,  ciwre,  affetlo.  f^,  inté- 
lieur,  fond,  dîspoîHlion  de  l'Ame,  ««or», 
antmOf  menfe,-—i  milieu  de  quelque  chose, 
tfjfor*.  Centra  f  meszo,  l#e  cOuu  aoa  avbrtf, 
d'un  fruW,  nocehio  dalC  àtbera ,  UlonodaUm 
para  o  mêla.  Par  dœur.  âdv,  ^munoria,û 

mênfêm  ^       ,  —     #. 

COEXISTENCE  r  s.   f.  toêimmn  H  put 

cota  ml  tempo  iiMsé.  ^ 

COEXISTER,  T.  A.  éttiUré-  •mkin*  «il 
Umpo  isietto, 

*COFriN,  s.  lù.  diBiiino. 

COFFÏNE  ,  i.  f.  hnagha  eonvéua. 

COFFl-NER  (SE]^,  V.  u^UdeiMcC.  ««dit 
dis  œiltols,  arrûneiglîarsi. 

COFFRÉ,  s.  m.  cofano;  forxUra,  casm. 
Coffre-fort,J^i»t«ra.,  «ma  d^va  ti  aiittdona 
i  danari.  Coffre  du  carfo^,  toitaùd,  —,  fig.  les 
coffres  du  roi ,  l*erarlo,  --» ,.  en  t.  de  cbÀmtf;. 
la  cavifà  formata  dalte  eûsTe,  Cavale  quia 
un  grand  coffré,  eavàKa  c/ia  fia  îfianehl  astgd 

COFFRER ,  V.  a,  metlte  dan^  on  «eOre*— , 
fig.  et  (am.  jmprîghnare. 

COFFRET,  s.  m.  éopmêifâ»  fortUrtna^ 
cais«(/ma. 

COFFRETIER ,  s.  m.  oA«  ^  e  vende  /â»- 
fter'*,  cassa,  eofanî, 

COGNASSE ,  i.  t  eofogna  salvaiîôa. 

COGN  ASSIER ,  s*  marbre,  eaiogno, 

COGNAT,  s.  m.  cù^nàtà,  eidàa^gUmt» 
per  cognazioné. 

COGNATION,  s.  f.  çognaahnar  toAgîanr 
zîont  di  partntado. 

COGNATIQUE,  ad>  sùccessftur  cJdfBé- 
ûiquc  ,  suerêisianapat  patte  dl  donne. 

COGNÉE .  s.  f.  sorte  d'outil,  «cifre. — , fr 
jeter  le  manche  après  îa  cognée ,  abandooner 
tout  dans  un  m^eur  au  lieu  de  songer  an  re- 
mède, gitldr  il  manicd  dletfif  aiOt  seare» 
Aller  au  bois  sans  cognée ,  entreprendre  saHi 
moyens  d'exé<iu(io;i^  entrar  In  mare  tensà  *«- 

caUo.  .  -         .  . 

COGNE-FÉttJ ,  s.  m.  ptw.  et  fam.  celoi 
gui  se  donna  bien  de  la  peine  pont  ne  riâi 
M»re,  affannona^  appattbne. 

COGNER,  V.  a.  trapperfort  sur  «né  cftcm, 
batlere,  dar  sopra^  caeeian,  — ,  r,  n.  ftap- 
per.  V.  ce  mot. 

CQGWOfR ,  s;  m.  t.  d*hnpr.  pettfrdi  kgna 
che  setve  a  iër>^e  i  cttfatteri  nef  tetàjtf, 

COHABITATION,  s.  f»  action  de Q»lMm- 
ter .  coa  bilatione. 

COHABITER  ,  ti/  n.^  tivfe  ensaïiNe 
comme  mari  e(  femme,  éoùBifare, 

CaiïÉKENCE  ,  s.  t  0S9r€nta ,  ûomr 
nlmta ,  untoné. 

GOHâRBNX,B»  adj.  eMMMK. 
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GOHÉaiTUR^ÈRE.  t.  qui  hérite  «m  on 
autre,  eoerede, 

GOHÉSIOK,  s.  f.  acibéKOce,  (oroe  qui 
u&it  depx  oorbs ,  eouians, 

COHOfiAtlON,  s.  f.  opéraiîoo  de  chimie, 
rimuêoUmento» 

COÛÛBSB.T.  a.  t  decbimjê,  rimêtcê- 
krû  ta  feeeia  d'un  Hearê  Stl'UMe  p§r  dUiil- 
krto  di  n«oiw. 

GOUOBTfif  s.  f.  Got'ptd*io£Bntenecles  an- 
ciaDft  Romains  de  cinq  à  an  ctuU  hommes, 
toorte. 

COHUE.  $4  f.  lieu  de  petttei  juiticcs,  tri- 
banale.  '-',  fig.  assemblée  lomuliuaice,  Aoani- 
tM/^a  f  ehiauaia,  irioceo,  combibbia* 

COI«  GOIB,  adj.  trmmqaiH9 1  paeifico.  Se 
tenir  coi ,  demeurer  coi ,  êUrti  cheto,  taeere, 
faire  coi,  en  t.  de miàre«  s'arrétef  «^  mo- 
ment ,  fàr  ûlio, 

COiFFE .  s.  f.  wffia,  bmrêtiimi.  Goiiîe  de 
chapeau ,  fodêra  di  eoppêUo,  — ,  tortu  di  mem^ 
brana  tut  eapo  dût  feto  di  frutç  fielo.  -^ ,  en 
(*de  botaa.  calice,  buetiû  o  MPiêcduola  Mfe- 
rioré  délia  penmoeenia  di  eerU  biade. 

GOiFFÉB,  T.  a.  toprir  ii  Mtp9êm  eu  f  fia, 
eappello ,  eappucclo ,  tee.  -^  t  orner  la  tôle ,  m- 
camciar  il  eapo.  Chapeau  qui  cotfTe  bien  «  eha 
si  affà  btne  al  eapo,  —  »  fi(^.  et  faok  se  coiffer 
de  quelqu'un,  d'une  opinion,  ineaprieeiani , 
éùeetarti  nel  eapo,  m  testa.  Coiffer  une  li- 

Îueur,  dar  la  eoneia  ai  vinig    Oeori^  ece, 
Sire  né  roilfé^  p<U|u  utêre  fortunaio. 

COIFFEUR.  £|}S£,  s.  ehi  aeeoàeia  i  aa- 
ptiti  alla  donna. 

CÛIFFDAE.  s.  f.  aeeowtatura  dlo^o. 

Coin  ,  s.  m.  angolo  •  eanio.  Les  quatre 
coins  du  monde ,  la  auatiro  parti  dal  monda, 
Ilegarder  du  coin  de  l'Œil ,  'guardar  aolla  coda 
éaiToeekiOf  eottoechL  — .  uièce  de  fer  ou  de 
bois  propre^  à  feâdre  du  oois»  des  pierres, 
aappa,  étudia*  -^fbielta,  —-.t.  darliiierie. 
Coin  de  mire ,  eonco  di  mira.  — ,  en  parlant  d'un 
bas,  eogno  di  una  ealaa ,  qaal paato  ehê  eopra 
la.  elavieola  del  pieda.  — •  »  en  t.  de  monnaie . 
eoniOf  toTMâllùf  punsafka.  — ,  poinçon  qui  sert 
i  marquer  de  la  taisseUe*  puntano.  Mé- 
daille à  fleur  de  coin ,  medagûa  ban  aonêor- 
aaîau  —  j  fig.  chose  marquée  au  boa  coin, 
eouk  êicaUante,  Mquislta  ntl  muo  gênera.  Coins, 
au  pi.  se  dit  des  quatre  dents  du  cheval  cnii 
poussent  lorsqu'il  a  quatre  ans  el  demi ,  /a- 
giuoii.  — r  gros  fruit  à  pépin ,  cotogno. 

CÔlNGIOBNGB,s.  t.  eoineidanta. 

COÏNCIDENT,  £,  adj.  eoincù/enta. 

GOlnciDBli,  V.  n«  U  de  géom.  s'ajuster 
l'un  sur  l'autre,  eoinddere. 

COÏT,  s.  m.  accouplement, eeîf a. 

COITTE ,  s.f.  V.  couarti. 

COL,  s.  m.  V.  cou.  Le  col  de  la  vessie,  de  la 
matrice  •  il  aolh  dalla  vêetleu ,  delta  matrice. 
Col  de  chemise ,  de  rabat,  de  pourpoint,  ealh, 
aùUare,  eravatta»'^ ,  passage  étreit  entre  deux 
montagnes  4  ^o/a»  fauci^  itreita. 

COLACHON,  s.  m.  instrument  de  musi- 
que» eoloMeiona, 

COLÀRIN,  s.  a.  frîsedu  chapilMu  delà 
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oolomM  tefleese  et  dorique^ 
tonna, 

COLAS,  s*  m.  eervo  dmn0aitb,  Ob  doene 
ce  nom  au  corbeau  parcequ'il  appread  feoil». 
ment  à  prononcer  ce  mot» 

COLATURE,s.f.coAu<,]«i 

COLCHIQUE  oeiea-cmwi»  a.  m.  bleuie 

bulbeuse ,  aotchioot  • 

COLCOtHAR.  a.  m.  c'est  le  iubetamse 

stiller  i  huile  de  vitrioL  èêrta  ii  e&itànka 
COLÔGATAIKB,  l  coHagaMo 

insectes  a  adeseoetlléuse^  aoliMIaVe, 
ÇOLERA-MORBUS,  s.  m.  épanche«m 

de  Dile  )uro/<ntinar64iiw 
COLÈRE,  s.  t.  aaUara^  irà^  atiwaa. 
COLERE»  adjj.  talkrim^  iraeùndOs  itiàWbÊO 

aoiieneo,  traeomâo^  ^Uatoao^  eee. 

SSH*;..n  ™- /^«««  »»»«»'«  alto  sgambm. 
tiULlA&r ,  s«  m.  mrtm  di  petèà  aitmiiè  àUa 
raita. 

COLIBRI,  ».  B,  trè.  JOE  petH  oSaeau 
d  Amérique ,  colibri, 

COLIFICHET,  s.  m.  babiole,  bagatelle, 
comme  mannoUsets.  petits  éaïaai,  vas«. 
cnstal,  etc.  fraeeheria,  ekmfrusagim,  — .  «a 
fig.  omàmmiiaaparflui^  aatU  amJÊMloeaii, 
— ^au  pi.  en  t*  de  monnaie,  sonede  petifê 
DMchine  «  eattaléatto. 

OOLIUB,  cObuife^.  ootm,  s.-  m.  oiseau 
aquatique,  ro/out. 

GOLUI.MAlLLARD.s.  m,  sorte  de  jeu 
oui  un  des  joueu^  a  les  yeui  bandés,  ^loa 
otàta,  il gtuaeo  dalla  aèeea, 

COUQVE.utoaiiaa.éafoHaaiiai. 
COLIR  ou  cou ,  s.  nu  minietr^  o  mnM$r 
ganeraia  natia  Cina, 

GOLISEE,  s.  m.  cék^rè  amphithéâti«  de 
l'ancieone  Rome,  Cbtiêea, 

COLLABORATEUR, s.  m.  iki  lavoNi  éi 
coneeno  am  altri,    .  ^^ 

COLL AOfi, s.m.  ttlUma  prepêmaioHa dalla 
carta.  —,  aatona it ineoltara. 

COLLAT  A  IRE,  s.  m.  invattito  d*  un  Ami. 
fiaia.  ^^ 

COLLATÉRAL,  B.  adj.  et  s.  qmcoocerfte 

la  parenté  hors  de  la  ligne  directe, ^SSS^ 
raie  :  ligne  collatérale ,  les  collatéraux.  -I 
(geogr.),  poltats  collatéraux,  panii  eollat^ 
rfl/i,  entre  deux  poinU  cardinaux.  nonl-«^ 
nord-oueat .  etc.  «oro-esi, 

COLL ATEUR ,  ,.  m.  q^i  a  droit  de  cou- 
ferer  un  bénéfice ,  tottatore, 

W«S«.  Îi2  •'  '•  '•"'«•Kte  conferer  aa 
oollateur.aêé  eHa  U  eotta!a^ ^"^'^/^^ 

^^m:^l,'^^^''l  ''^^^  éclat 
aïona  ,  maraaéa.j^,  en  t.  de  praUque ,  <»/(>. 
atone ,  meontro  di  teritturêé 

COLLATIONHER.    t.  e.  mHmkMira 
rucantrarêmtturo.  ""'*' 
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COLLE,  s.  f.  matière  gluante  et  tenace, 

COLLECTE,  s.  f.  autrefois,  levée  d'im- 
positioDSj  colUtta  ,  aggravio,  imposizionê. 
<— ,  quête  destinée  à  quelque  œuTf  e  de  bien- 
faisance, eolUtta,  — ,  l'oraison  que  le  prêtre 
dit  à  la  messe  avant  l'épi tre ,  eottetta. 

COLLECTEUR ,  s.  m.  celui  qui  recueillait 
Ses  impositions,  cotUtiore,  etaiiore  dette  im- 

COLLECTIF ,  IVE  ;  adj.  t.  de  gram.  qui 
désigne  plusieurs  personnes  ou  choses  sous 
«in  nom  singulier,  ealtettivo. 

COLLECTION,  s.  f.  raceoUa,  compila- 

%tn/e* 

COLLECTIVEMENT  ,   adv.    coUetUva- 

mente  ,  in  modo  coUetlivo, 

COLLÈGE,  s.  m:eotlegioy  eongregazionOt 
Mdunanza  d'  uominid^  aÛtorità,  — ,  lieu  des- 
tiné pour  enseigner  les  lettres,  sciences,  etc. 

^collegUy* 

COLLEGIAL ,  E,  adj.  église  collégiale ,  ou 
âu  subst.  une  collégiale,  eotlegiata. 

COLLÈGUE,  s.  m.  colUga^  compagnonet 
wnogistrmio  o  uffizto, 

COLLER,  Y.  a.  ineoltare ,  appieear  in- 
aieme  eon  eotla.  — ,  au  jeu  de  billard»  placer 
«inè  biUftde  manière  qu'elle  demeure  tout  près 
idelabWe,  mettere  amattonella»  Coller  du 
win.v  chiarir  il  vino  eon  colla  di  pesée  o  bianco 
d'  uovo.  — ,  fig.  fam.  se  coller  contre  un  mur , 
jtar  diriUo  in  piè  contre  un  muro, 

COLLERETTE ,  s.  f.  coUaretto,  gorgiera , 
gorgierina,  —  {hoX.)  finvolucro. 

COLLET,  s.  m.  la  partie  de  l'habillement 
«ni  joint  le  cou,  collare  ^  coUarino ,  bavero. 

,  fam.  les  petils  collets,  gens  à  petit  collet, 

^celesiaMtici.^réV^r  le  collet  à  quelqu'un .  prov. 
«tfam.  far  fronte,  ttara  petto,  a  confronte, 
non  pavmtare.  Collet  de  mouton,  de  veau, 
^Uo  di  casirato ,  vitelto ,  ece»  — ,  sorte  de 
lacs  à  prendre  des  lièvres,  des  lapins ,  laeciaoto, 
Àacclo.,  calqppio.  —,  en  t.  d'arch.  c'est  la  par- 
lie  plus  étroite  par  laquelle  une  marche  tour- 
nante tient  a»  no>au  d  un  escalier,  collo. 

COLLETÉ ,  ËE ,  part,  preto  al  eollare. 
T.  4^  verbe.  — ,  en  t.  deblas.  se  dit  d'un  ani- 
mal qui  a  un  collier  >  collarinato, 

COLLETER,  V.  a.  prendre  quelqu'un  au 
collet,  prender  al  eollare  f  lottare»-^,  v.  n.  ten- 
dre des  collets  pour  prendre  des  lièvres,  etc. 
iender  lacciuoUy  etc. 

COLLETIN  ,  s.  m.  giubbone  tenta  ma- 

eOLLÉTIQUES,  adj.  ce  sont  des  remèdes 
4|ui  réunissent  les  parties  séparées,  rimedj  che 
servono  a  riunire  le  parti  teparate ,   riuni- 

iivié 

COLLIER ,  s.  m.  eollana ,  montVe.— ,  col- 
kare  di  cani ,  sehiavi.  —  ,  traeotla  ,  eollare 
deli*  ordine  equettre.  Cheval  de  collier,  che- 
val franc  du  collier,  buon  cavêllo  da  tiro.-^  , 
£g.  et  fam.  homme  franc  de  collier ,  che 
traita  francamente,  * 

COLLIGER,  V.  a.  foire  des  collections, 
éeirarre,  raeeogliêre. 
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COLLINE ,  8.  f.  co//îna,  eollinetta ,  e»//(- 
celle,  poggUf,  colle, 

COLUQUATIF.  IVE,  adj.  (méd.)  qui 
fond,  (|ui  décompose  les  humeurs,  eolliqua- 
tivo,  liquefattivo, 

COLLIQUATION,  s.  f.  décomposition  des 
parties  Gbreuses  et  glutineuses  du  sang ,  eolli- 
quazione ,  liquefazione, 

COLLISION ,  s.  f.  t.  didact.  le  choc  de 
deux  corps,  urto  di  due  eorpi ,  coHiiUmé. 

COLLOCASIE ,  s.  f.  plante ,  epeeie  di  dra- 
gon tea. 

COLL0CATI0N,s.  f.  t.  de  prat.  eoiloca- 
zîone ,  gradaazione. 

COLLOQUE,  s.  m.  eoUoquio,  eonferênza. 

*  COLLOQUER,  V.  a.  placer,  aollocare. 
—  (  prat.  ) ,  ranger  les  créanciers  dans  l'ordre 
suivant  lequel  ils  doiTent  être  payés,  graduar 
i  creditori, 

COLLUDBR,T.n.t.  de  pal  s'entendre  avec 
sa  partie  au  préjudice  d\in  tiers ,  eolludere, 

COLLUSION ,  s.  f.  inteUigence  des  par- 
ties au  préjudice  d'un  tiers,  coUutione,  m* 
ganno, 

COLLUSOIRE ,  adj,  t.  de  prat.  eollutivo, 
che  importa  collusione. 
^COLLUSOI REMENT,    adr.    coltutiva- 
mente  ,  in  maniera  collusiva, 

COLLYRE,  s.  m.  collirio,  rimedio  per  gli 
ocehi» 

COLOMRAGE,s.  m.  rang  de  solives  po- 
sées à-plomb  dans  une  cloison  de  charpente , 
palaneato. 

COLOMRE,  s.  f.  dans  le  style  soutenu, 
colomLa ,  Colombo.  —  ,  t.  de  tonnelier ,  pialla 
de'  bottaj,       ' 

COLOMBIER  ,  s.  m.  eohmbaja  ,  eo(om' 
bajo.  Au  plur.  colombiers ,  t.  de  mar.  deux 
pièces  de  bois  endentées  qui  servent  à  mettre 
un  navire  à  Teau ,  sorta  di  colonndte,  — , 
d'imprim.  eompotizione  che  ha  troppo  tpay. 

COLOMBIN,s.  m.  minéral,  matitanera, 

•COLOMBIN,  E.  adj.  d'une  couleur 
nommée  aujourd'hui  gorge  de  pigeon ,  colom- 
bino ,  cangiante, 

COLOMBIN^,  s.  f.  t.  de  jai-d.  fiente  de 
pigeon ,  cotombina» 

COLON  ,  s.  m.  colono ,  agrieoltore^  abita- 
tor  di  colonia,  — ,  l'un  des  gros  intestins  qui 
suit  le  cœcum ,  colon, 

COLONEL ,  s.  m.  celui  qui  commande 
un  régiment,  colonnello, 

COLOIIELL]^  s.  et  adj.  f.  se  dit  delà  pre- 
mière compagnie  du  régiment,  qui  n'a  d'autre 
capitaine  que  k  œbnel,  colonnetla ,  la  eo- 
lonnella. 

QOLOmB ,  s.  t  eotonia. 

COLONIAL,  E,  adj.  coloniale^  cheap- 
partiene  ad  una  colonia, 

COLONISER,  ▼.  a.  fondara  una  colonia. 
Peu  us. 

COLONNADE,  s.  f.  eolonnato. 

^  COLONNE ,  s.  f.  eolonna»  Les  colonnes 

d'Hercule,  les  deux  montagnes  du  détroit  de 

Gibraltar,  le  ôolonno  d'  Értole.  Lirre  écrit 

oQ  imprhné  par  colonne^  eotomM^  eohmioila. 
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nUmmnû,  Aa  fig.  coloones  d'iS^lîse  9  de  Tëtat, 
eolnuM,  appoggio,  iotttgno. 
GOLOFHANB  ,  s.  f.  ienbentîna^  pu»» 

COLOQUINTE ,  s.  f.  espèce  de  citrouille , 
colioquUuida, 

COLORANT,  E^  adj.  eo/oninto,  eho  co- 
lon. 

COLORER  «  Y.  a.  «o/0rîri ,  eolwrart,  <t- 
gHer  etm  eoior$.  —•*,  bu  récip.  eotorirsij  pi" 
gUâr  colore,  —  »  au  fi^*  eolorire  i  vUi ,  rieo' 
prirê,  simalare»  Vin  teint,  coloré,  colorito, 
eke  hia  dei  colore. 

COLORIER  ,  T.  a.  eolorire  »  dar  U colorito. 

COLORIS  9  s.  m.  U  colorito  délie  pitture. 
Beau  coloris ,  bel  colorito ,  fretehexza  di  car- 
megjons,  belcolor  délie  fruité. 

COLORlSATlOIi,  s.  f.  t.  depharm.m11- 
iOMemo  di  colore»  ' 

COLORISTE»  s.  m.  peintre  qui  entend 
bien  le  coloris ,  cotorisia ,  cohrilore, 

COLOSSAL,  £,  a4j.  cokuealo ,  gigteeteeco. 

COLOSSE,  s.  m.  eohsso,  gigontè^  uomo 
0  statua  d'  eecedente  graM^esea. 

GOLOSTRE,  s.  m.  U  primo  laite  cho  vien 
dt^o  il  porto. 

COLPORTAGE,  s.  m.  meetiêre^  ufpsio 
de*  merciajuoti. 

COLPORTER  ,  Y.  a.  far  U  merd^juolos 
porter  attomo  merconsif. 

COLPORTEUR ,  s.  m.  merciajuolo  che 
porta  attomo  piccole  merci  ^  Ubrt,  ecc*  da 
vendere. 

COLTI  •  s.  m.  pîceolo  gabineito  alC  eetrO' 
tniià  dt  un  edi/Uio,  —  (  mar.  ) ,  retranche- 
flMtnt  fait  au  bout  du  cbàteau  d'atant ,  paraiio 
de*  magaseinL 

COLURE  ;  s.  nu  cercle  de  la  ^bère ,  m- 
tui-o, 

COLYRES ,  s.  m.  ni.  pAte  qu'on  offre  dans 
l'Élise  grecque,  enVhooneur  des  saints  et 
en  mémoire  des  morts ,  toria  di  paeia. 

GOLZAf  s.  m.  eavol  râpa» 

COMA  •  s.  m.  coma  ,  malattia  toporifera» 

COMATEUX»  EUSE,  adj.  che  imJUa  o 
eagiona  la  maiattia  delta  coma. 

COMBAT  j  s»  m«  combattimeaio ,  euffo  » 
pugna,  baiteglia ,  eoafiitto ,  cortame.  — ,  au 
fig.  eombattimewio  ^  agitaeione,  guerre ,  corn' 
trarietà ,  oppoeieione  ,  eomtesa  »  contrasto , 
diepuia, 

COMBATTANT,  s.  m.  oombatienie^  gio- 
eirantOf  eombaitiiore. 

COMBATTRE,  t.  a.  et  b.  combattere^  pu^ 
gmere,  aeeuffarei»  —,  au  fig.  combaitere,  resi- 
etere,  opporti,  loatrastare,  contenderoy  ondeg- 
giaro ,  eseere  irreeoluio» 

*COMBE,s.f.^rolto. 

COMB  lEN  p  adT.  combien  de  gens,  quamie 
penone.  Combien  Taul  cela?  9«aiifo  vole?  En 
combien  de  temps?  m  quanto  tempo  f  —  à 
quel  point?  quanto,  finoaqual  tegno,  corne? 
— ,  au  subst  nous  en  sommes  sur  le  combien, 
noi  ne  eiamo  eut  quanie. 

COMBINAISON  .  s.  UeombimMOM,  com- 
^niBif  l»f  ^f  tmione. 
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COMBINER  »T«   B.  combiaarû,    uninop, 

msiter  intîeme. 

GOMBLAN .  coMBLBAo ,  s.  m.  corde  à  tirer 
les  canons ,  eanapo,  grotsa  fune. 

COMBLE ,  ad),  colmo  «  traboeeante,  pieno 
a  toprabbondanta. 

COMBLEES,  m.  colmalura,  eolmo,  com" 
mita,  cima,  il  somme ^  la  parte  piU  altek 
d'  una  cota.  —  «  au  fig.  ruiner  de  fond  en 
comble,  ruinare  affatto,  intieramente»'-,  fig. 
il  lolmo,  UsommOf^  C  altceza,grande*za,  ele* 
vazione ,  auge ,  protperità.  Pour  comble ,  adt. 
per  eolmo ,  soprappiit ,  per  aggiunia. 

GOMBLEAU.  Y.  comblak. 

COMBLER ,  T.  a.  eolmare  ,  empir  a  tro'» 
boeso.  — ,  au  fig.  combler  de  biens ,  de  bien- 
faits, etc.  eolmare  „  rieolmar  di  béni ,  di  be* 
nefizj ,  favori ,  eee. 

COMBLETTE,s.  f.  t.de  chasse, /«ifura 
del  piede  del  cervo. 

COMBOURGEOIS ,  s.  m.  toeh  0  interee^ 
saio  in  un  baslimento  mersantile. 

GOMBRIÈRB,  s.  f.  filet  propre  à  prendre 
de  grands  poissons  •  sorta  di  rete  fatta  per 
prendere  pesei  grossi. 

GOMBUGER,   t.  a.  remplir  d'eau  des 
futailles  pour  les  imbiber,  méfier  in  molle  II  ^ 
bottame. 

COMBUSTIBLE,  adj.  eombustibile ,  alto 

a  potersi  bruciare. 

COMBUSTION  .  s.  f.  action  de  brûler 
entièrement ,  combusiionê.  — ,  fig.  grand  dés- 
ordre, combustioney  sconqucuso^  eeo.  :  toute 
la  ville  est  en  combustion. 

COMEDIE,  s.  f.  eommedia»-^,  au  fig. 
commedin ,  burlttta ,  eose  da  ridere. 

COMÉDIEN,  ENNE,  s.  commediante.-^* 
au  fig.  uom  che  fa  bene  il  suo  personaggio  » 
eke  sa  benfingere ,  simulare. 

COMESTIBLE,  adj.  se  dit  des  alimens 
qui  conTÎennent  à  l'homme  «  commestibile, 
buono  a  mangiare. 

COMÈTE ,  s.  f»  astre;  jeu  de  cartes;  co^ 
meta. 

COMÉTÉ,  EE,  adj.  (blas.)  qui  a  des 
rayons  ondoyans  comme  une  comète,  a  co- 
meia. 

COMETOGRAPHIE ,  s.  f.  trattato  delta 
comète. 

COMICES,  s.  m.  pi.  assemblées  pour  faire 
des  élections  importantes,  eomizio. 

COMfNGE,  s.  f.  sorta  di  grosso  bomba.' 

COMIQUE,  adj.  comico,  appartenente a 
eommedia.  —  ,  pour  plaisant,  lepido,  faeeto, 
allegro  ^  piacevole. 

GOMIQUEMENT,  adT.  oomieamente ,  lis 
maniera  comicaj   da  comieo» 

COMITE,  s.  m.  officier  de  galère ,  eom/to, 

COMITÉ,  s.  m.  réunion  de  queïaues  mem- 
bres d'une  assemblée,  d'une  aaministra- 
tion ,  etc.  eomitalo.  —  «  delegazione. 

GOMMA,  s.  m.  t.  de  mus.  comma,  inter" 
vallo  dal  tuono  maggiore  at  minore.  —  ,  en  t. 
d'imprim.  due  punti» 

COMMANDANT ,  s.  m.  eomsmdante. 

COMMANDE,  s.  f.  Mwmdl».  ^ ,  se  dit 
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aiMÎ  ée$  owpuftw  aa'dn  •  oràùnmé  Ôé  fUre  à 

aa  artisan,  Uvoroai  eomando,  Commanàeêp 
en  t.  de  mar.  peliies  eordci  de  metltii ,  iri^ 

GOUMAllDBIfEffT,  e.  n,  û^nê.éo- 

mando ,  'comandam^nto ,  auicnià,  ÀToir  une 
dioee  à  ceonoiaiMiCTDent ,  û»ew  tout  auM.  a  sua 
éUpoiUknê.  Secrétaire  d'état .  des  oomiMn- 
deoMiif ,  t§gr§iûriê  di  $ta  (#  ;  di  gtùmstio ,  see, 
lettres  rifnées  es  commandement,  iêiiérs^ 
ûMlini,  êêê,  êo(i9teriiH  da  mm,  ségntmrio  di 


GOMMANOER  .t.  a.  Mmmdbre,  impûrrê^ 
ingiungerô,  prêê»i9^p$,  crdmarû,  -*,  v.  n. 
Mwr  impêrh,  ûgnêf^mmimrê,  régnais,  r^,  au 
^»  tignoMggiarWg  Pûffrmmr^.  -*,  y.  a.  cette 
éouaance ,  cette  montagne  commande  une 
^Isice  y  iignoreggiarû  ,  soprmtmie,  domin^rê, 
«f  sens  «  eapaderê. 

COMM  ANDERIE.  s.  f.  se  dit  des  bénéGcca 
affectés  à  Tordre  de  Malte,  etc.  commanda, 

COMMANDEUR ,  s.  m.  cbevalier de (rael« 
q«e  ordre  que  ce  soit  et  qui  eiC  pomrvn  d  «ne 
QMnman^ene ,  eommmdaiûM» 

COMMANDITAIRE,  s.  m.  ûiêOciMo  in 
tma  tommanéUa, 

OOMM AITDITE ,  s.  t  «pèce  de  eoddté  da 
mar«*ttands,  eommandiia. 

COMME,  adv.  eùm$,  m  ^uûita  gmêa,  in 
guêi  modo  ehe,  tocondo  eho*  Comme  si ,  toma 
as ,  quaù  ekê,  Comine  aussi ,  t.  de  prat.  ^pa- 
rîaumtê,  0  di  piU ,  îÀnoltwo,  Coanme,  en  quel- 
que façon ,  qtMêi  tpma ,  a  an  etria  modo ,  m 
eeria  guisa,  — ,  en  qualité  àit^tomo,  in  ^«ff- 
(ità  di*  -«P)  lofsqoe,  manCr^^  not  meniro,  nel 
tompo,  nêi  punto,  ace.  ^^ ,  conj.  parceque» 
TB  qiM,  aM«MMe,  potto  ekê,  porciacthi,  et- 

COMMÉAIORAiaON,  #.  £.  on  le  dU  do 
joar  des  morts,  eommomoraMiona. 

COMMÉMORATION,  s.  f.  AimmamaMi* 
tione ,  rieordanza.  Faire  commémoration ,  ^ 


COMMENÇANT,  E»  s.  prineipiantc , 
mimeianiOf 

GOMMEKGEMBNT,  a.  m.  aamiaeMnai». 
to,  prineipio.  Au  commencement ,  da  primei^ 
piâ.  Les  oomaMnoemens ,  prinaipj,  oiêmênH, 
la  prime  ittrutioni ,  1  primi  rudimenti. 

COMMEHGBR  ,  V.  a.  CMm'nrùirs,  ^W- 
piaro  A  (RcomcnaÛHM.  Je  ne  lais  que  commen- 
cer r  ^pnta  hê  c0mimeiaêo.  ^<> ,  ▼.  n.  l'année 
commençait,  «omiatfMioa  Tanna.  -»-«  impers, 
il  commença  à  plenroir,  cominda  a  piooere, 

COMMBNDATAIRE ,  adj.  qm  possède 
utb^éfioe  «n  oanmend^ ,  eommêndaiario. 

COMMBNDE ,  s.  f.  titmde kéncfieeque lo 
pape  donne  à  an  ecciésiasiiqtta ,  cammandia. 

OOMMBNfiAL ,  s.  «t  adj.  m.  qni  m«H(e  à 
ni* mime  table  avec  un  «nr^,  eommmuala, 

COMMEEAURABIUTB,  a.  f.  (^éom.) 
eommanMafabUaà ,  aomsAicfoaa  di  duo  nameri 
•  gramdama*  aka kanma  uma  misapa  tommno, 

C0MMEN8URAULB ,  ad).  U  de  géom. 
eùmmtnàmakiiê^  eha  puà  miêtararti  âiawma. 

OOMIIEBHr  »  4dv«  de  quelle  mnièiaf  po«r- 
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qnoit  aima)  In  thê  m&dêf  pmthéf^^tê.  n. 
le  comment ,  it  toma» 
COMMENTAIRE,  s.  m.  êomênio,  atpoti- 

siono,  interprêtazionê ,  ehiota,  ' — ,   aQ  fig. 
dioêtia  maligmo,  t^dunnlotô, 

COMMENTATEUR,  TRIGE,  s.  eomçn- 
iatorêf  $omemtatrieêm 

COMMENTER,  t.  a.  faire  des  remarques 
et  défi  ddairdssemena  sur  un  livre,  eomentmrot 
inUrpniagfê ,  esporro,  diokiaran ,  eee.  — ,  ftg. 
Wé  n.  tourner  en  maaTaise  part,  toréera  m 
ma(a ,  aggiugma^  a  mai  f  no. 

*  COMMER ,  T.  n.  t  fam.  fkrdi^  parmgçiU, 
doiio  timilitudini. 

COMMiRA«B,  s.  m.  poiiogototù  di 
dmmo, 

GOMMERÇABLB,  adj.  M  imffteo^  éi 
oommoreiOf  eho  si  puà  trafpearo ,  oho  puà  ssr- 
vire  in  eommereio. 

COMMERÇANT,  E,  s,etadj.  tkenêgQ" 
tia,  negoûanto^ 

COMMERCE,  s.  m«  oommoteh,  ntona- 
UtMi ,  Ivaffico.  -^ ,  oammaaicaiion  et  corres- 
pondance f  comméÊtio^  aorrUpondenaa^  aniono. 
Homme  if  agréable  eoflsoMroe,  de  bon  com- 
merce ,  uomo  di  buona  compagnia,  da  fida^" 
mnûf  •— ,  fig.  méchant  oommeroe,  oattiva  pta^ 
tiea, 

QOUUEUGE^,w.n.nêgêiMtê,  traffeany 
far  eommerzio, 

COMMRRGIAli .  B,  adj.  «ammoreiafa. 

COMMÈRE .  s.  f.  eomaro.  ^^  fam.  femme 
de  basse  condition  qui  parle  de  tout  €t  ^eat 
saroir  tout ,  potiêgoia. 

COMMETTAQE ,  s.  m.  <mar.)  roret<tfni. 

COMMETTANT,  s.  m.  t.  de  oomm.  q«i 
charge  un  autre  d'une  affaire,  aammaffanff. 

COMMETTRE,  ▼.  a.  oommoêiora,  fàr^ 
operarmate.  — tcommeitere,  dar  commit$iono» 
<•* ,  en  t.  de  nrat  commettre  un  rapporteur, 
mondnof  ii  jmaiaré  éFuna  eauoa ,  d*  umm  Sio, 
— ,  conier,  ^ammaflsra ,  eom fUkro ,  afféaro , 
raecomandare ,  dar  In  taotôdla.  Commettre 
f|iielqa'uo.  IjeKpaaer  à  recevoir  qudqne  déplai- 
sir ,  asffvpromalfara ,  otporro  •-*-> ,  dans  le  même 
sens,  se  compromettre •  tomprêmotiêrêig  m» 
potfii ,  aiiNanl«f>tJ.  Commetire  en  nom  et 
antoriié  de  quelqn^un,  to^oird  éôêi'  mfiiml 
nome  §d  anUmUà,  Commettra  Ica  ormes  du 
prince ,  la  fortune  de  i'élat ,  ate.  aaporro ,  mot" 
tore  a  ripontagtio^  a  risehio, 

COMMINATOIRE,  a^j- 1  le  pral.  se  dit 
d'un  acte  portant  une  j^ine  en  cas  de  eo»- 
tmvrntioo ,  oomunkiatortOé 

COMMIS,  B,  paît,  rtmmatio.  V.  Cm* 


COMMIS,  s.  m.  <a#l4r«*l04  frsfasfa,  lyir* 
tante.  Commis  de  douane»  à%  négodant  9  m»- 
mtfw  di  éogana ,  gaéêita ,  aca.  ^coMHia  di 
haneà, 

GOMMIBB ,  a.  f.  lief  tombé  en  commiseï 
fiado  eonfltoaêo  aeefa  aoggeUo  ai  demumio, 

GOMMl(IBRATION,s.  f.  «ommtisraaMNa, 
tompatsione ,  pietd ,  minmiom^a» 

COMMIMAIRB,  s.  m.  aamimSfaKa,  dtfa- 
gaio,  — 9  qui  est  établi 


i 
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l»rv,  eunUore,  Goromissaire  des  Tiyres^  «é- 

COMMISSION,  s.  f.  lait,  actioB »  pëchë 
ieecNMiistioD»  q«(  s'oppose  à  eelui  d'oiMtéi*D. 
eommistions»  —,  chmi^  éomiée  à  «(mI^u'ub» 
êÊHumtêhnêg  mrdSitô,  c^mattdt.  — ,  mande- 
ment  da  prince^  etc.  mmmisêiim^,  poietê, 
ââimtà ,  eêmmeêm,  —  »  t.  de  omnt.  pëiêHti  di 


€0MllfMIOIf(IAtRS.  s.iii.<)iiicst  <^r- 
|é  d^uoe  coi]im(s8Mii«  futi^ré,  «fsnto,  «mi- 
arfisfowgn'»>  -~  »  bomne  qu'on  prend  «a  eôin 
des  mes  pour  faire  des  messages  ^  ««ria  éi 


COMllISSOfRB  I  adj.  M  «t  d'usé  elaaae 
dam  l'Iaêaéciitta  anoulle  le  ootttfat ,  ^kuitêia 

COMIitMOM;  s.  i  ewiMiMittM,  mm- 

OOmilTTItf  OS.  s.  «n.  lettres  de  ooamit- 
timuS)  wKPefeiSi  ftivihgh  éi  oûter  oârië^ 
«M  Ma  m  fTMtM  Manfc  «if  «n  MairiiaiM/a. 
Committimus ,  eid  efca  se  ^j|«  /ar  U  priviié" 
gh  dêiU  M  mmmittimmâ, 

GOMMITTITUR,  s.  m.  t«  de  fonmAa^ 
sorte  d'ordoBBanoe  »  ai  commefto  :  êrdiiw, 
■Mmorfia/a  «M  «vmntîMilKr* 

GOMMODAT.  s.  m.  t.  de  {urisp.  prêtera- 
MK.  d*ttBe  dioae  ^'tl  fbat  rendve  en  Baiufe , 
eomodato. 

COMMOOATAIRE»  s.  n.  t.  do  )viap. 
md  ««iprmrto  q«eiqae  Âose  à  titre  de  oonmo- 
dat  •  comodûiario. 

COMMODE,  adj.  €9môéô\tmk9miÊ»ùê»,  •p- 
portimOf  eanfaeenU,  agiatOf  buano,  «Mama« 

QOMM0OI,a.  tmmntt  eolMireou, 


GOMMODÉMBNT,  adr.  tmêdâMiume,'^, 
ajtafaiiitfiiCa* 

COMMODin.a.  r.  smitadftd,  aomwfa , 
«fîo.  —  9  espèce  de  '^tnre^  «affam  ^  m»M* 
Htrû,  «Ae  tmda  mn  àiog9  a(f  tdtrvaer  êtrviziQ 
dit  féhUe^.  —  «  la  fvwaMé  des  ifeax  oiif  oo 
pept  aller,  vieinmnza ,  eonwdo^  fn^ikdj  ptûw-  ' 

COMMOTION ,  y.  f.  eaMMOtCoN^. 
COIIM OAMB ,  odf .  qid  peut  être  <ftm$é, 

COMtlIfBR,^.  a.  coDUBoer  Ib  petBO,  trnn- 
wutiarû,  4eambitir  ta  petw. 

COMMUN ,  E ,  adj.  «onivné ,  <Aa è  d'^gnw 
BO.  Lieux  coiBBMiBS ,  CB  ifkétorîcfie ,  (uogin 
CBBtMlc?  «0ia  l^ifa,  wtigari^  trwitdL  Seqs 
eommuB^  ^aon  «oiuo,  ^udlti^,  -r-^  ^BérM» 
aiBÎi«»a  «  ardhiorfo ,  getteraU ,  unlvtrttdp'  ^t 
droit  eewmioB  ^  V/  ^tat  mniidia.  ~  ^  ordtiittjpe  « 
atfRiMia  «  vofgêf9 ,  ^rénuifio j  irtio, 

CQRIMUN  ,  s.  m.  eamune ,  cdmiinania  , 
eommnità,  — ,  la  thttggiôr  narfe  degii  ^ôminL 
Le  ewBWttfl  des  apôtres,  des  narurs ,  rofflce 
f  éfléral ,  cQmunê  JêgU  apoitotu-^  lam.  il  est  au 
CMBBMni  des  vartyrs ,  é  uotno  tiwdtocr€ ,  tuni  é 
mm»  di  moffi  ANNifart.  •^,  donwstiqiies  les 


GOM  fi^ 

aMa,  Afinc>/( .  6«»M  fkmigikL 

COMMUNAL.  E,  adj.  mppmièMnfp^  t^ 
tnnne  o  o  ^omoBifd. 

CUMMUNA15TÉ,  s.  f.  cimiimild,  «oeraM. 
— ,  corpo  di  comunttà^  i/coiBOfia»  «Wfionniio. 

COMMUNADl,  S.  m.  pi.  tf  coma«6,/FO- 
ScOïc  comifTtt. 

GOMMUrfE,  S.  f.  Ujfi^pcto  4'vna  eOtà, 
dîtudmi ,  il  eomtoit^  —  »  '^  popoto  if  Wi  <»ii- 
iûdo^  pieve,  comunitéL  —  »  1/  »muil9t  he$lf 
p0Mcoli  deiîa  eomunitâ ,  detpuhbRco. 

COMMUNÉMENT,  adr.  eomaBame»f»| 
ordinariamenjte ,  volgttmifiiU» 

GOMMUNl  Airr,  B ,  s.  di#  rUeœ  ta  tàam 
eamuniong. 

GOMMUNIC  AeiLlTE,  s.  f.  pea  us.  eom- 
mtmimbiHtd. 

GOMMUNfGAELE,  adj.  omunmUtê, 
diâ  puà  eomunieartL 

COMMUNiCATIP,  IVS,  nS}.  mmëmi- 
eaiwùj  aito  a  fanl  eomuM.  Homme  commu-, 
aicatif ,  uom  en»  eùmitnica  fnàHmênU  p  vtds^" 
itfri  c/d  eh'ei  ta. 

COMMUNICATION ,  s.  f.  M9ii(iiûtf- 
tSanû ,  partie! pazlone ,  corritpcndmza, 

COMMUNIER >  V.  n.  ^mianitard,  rkê- 
ifore  ta  taera  eamuntonê,  —  ,  t.  a.  comiifii>-. 
eare,  amminitirar  il  mcrmme^Uo  d^lf  aUar€» 

COMMUNION^  s.  f.  union  dans  une  même 
foi ,  réception  du  corps  de  Jésos-Cbrist  dans, 
l'eucharislie,  comunion^,  «^ ,  antifinQe4Mi  veN 
set  que  le  f^oeur  chante  pendast  que  le  f^râtre 
communie,  antlfima,v9ruttOj  €fe. 

C0MMUN1<}UER,  f.  a.  rendre  commuq 
à...  faire  part  de.,.  eamaai€arpp  f»  parip, 
tùa faire  ^  eompartire,  — ,  t.  n*  avoir,  com»» 
merce  et  relation,  tomunltare,  owr  fiornim^r^ 
eio,  firejuentarê ,  pratiear»,  eonvanar^,  — ^ 
t.  r.  ragionqre,  trpttar  famiiiarmçntû, 

GOMMUTATIF.  IVE,  «^j.  justîoo  M>p- 
Biutative ,  tonq/huiatito. 

COMMUTATION,  s.  î.  commutation  4i 
pefne ,  tùmmutatlone ,  MeambiamaniQ  di  poM* 

COMPACITÉ,  s.  r.  t  dîdact,  éfMom  d\ 
dà  ehe  è  von^patto. 

COMPACT,  s.  m.  1>olte  de  covapaf:t,iit 
cânvenzione ,  âipalto  rtciprocp. 

COMPACTE,  ad^.  tomptàto»  U  m  parti 
tono  attai  urrate, 

COMPAGNE,  s.  f.  campagaa,  £ompr(a» 

COMPAGNIE,  s.  r.  tompagnîa^  McUUt^ 
adunanxa  ,  astem^(aa.  CompagBÎa  îe  ^jer- 
6t^\ ,  etc.  brancô  di  pemiei^  tce.  — >  en  t*  4^ 
cbasse,  bêle  de  cornownie,  api^êr  JB^qipT 
deux  00  trots  ans ,  porchfiitû* 

COMPAGNON,  s.  tn.  compagnon  aptifi, 
eolfëga.  — ,  lavaranU  m  qyakha  arUt  Bpn 
coaspagBOB .  tampaguÊgêf  uoma  gioviale ,  pior 
m%wU.  Wâirt  le  0Mi{ngnoB ,  far  il  taputttÎQ^ 
U  aar*  waeaenia. 

GOMPAGNONAGE.a.m.  t.  d'arts  mé- 
can.  spagia  di  tvmpw  m  oui  gU  ppa^éff    êon 

Iobbiigati  a  rettare  eo'iatêoapL 
COMPARABLE ,  adj.  aaanparaêUa,  pm%- 
gonabttê. 


lâo  COML 

'comparaison  ,  s.  f.  emp^Tûtimiê,  pa^ 
raUllot  ir^^ua^/co.SaDS  comparaison  »  ienza 
paragonê,  — ,  similitade ,  eomparazionû  «  sî- 
militudine*  — ,1e  parallèle  qu'on  fait  de  deux 
choses,  êQmîgiUmsû»  Comparaison  d'écriture, 
eonfronto  di  teritture. 

COMPARAÎTRE,  y.  n.  paraître  deyant 
un  ju^9  eomparire,  rapprêiontarsi  in  giu" 

COMPARANT.  E,  s.  et  adj.  chi  comparUcê 
innanû  a  un  giudice  o  notaM 

COMPARATIF,  IVE,  s.  et  adj.  t.  de 
gramm.  qui  est  entre  le  positif  et  le  superlatif, 
êomparativo. 

COMPARATIVEMENT,  adv.  compara- 
tivamtnte ,  rupetlivamenU,  a  paragone, 

COMPARER ,  T.  a.  eomptiragonarê ,  para" 
gonarê,  eonfnmtar^,  agguaeliarô,  adeguarû. 
Comparer  des  écritures ,  etmfrcntar  /•  serUiurê 
prodottê  in  giudizio, 

COMPAROIR ,  T.  n.  V.  compariîtri. 

COMPARSE,  s.f.  ingrettodeUequadrigiiê 
nel  garotâllo,  — ,  pgnonaggio  mutû  sut  ieairo» 

COMPARTIMENT ,  s.  m.  assemblage  de 
figures  disposées  atec  symétrie ,  eomparti- 
mênto,  diêtribuziwM ,  tpartimenio,  eompasio. 
•*,  dorures  à  petits  fers,  indoratur»  d^  libri, 

*  COMPARTIR,  T.  a.  eompatiirêj  di- 
êlribuire, 

COMPARTITEUR,  s.  m.  juge  opposé  au 
rapporteur  et  qui  a  commencé  le  partage  des 
opinions ,  eompariitort, 

COMPARU ,  U£ ,  part,  et  adj.  comparse, 

GOMPARUIT ,  s.  mot  laU  t.  de  pal.  atto 
tho  fa  ftdê  dfêssirsi  una  parte  pr$s§niaia  in 
gimstizia* 

COMPARUTION,  s.  f.  présenUtion  en 
justice, eompoTM^  comparizione. 

COMPAS,  s.  m.  instr.  à  deux  branches 
pour  décrire 'des  cercles  et  pour  mesurer,  eom- 
passOf  sesta,  —  (marO,  la  bussoia, 

COMPASSEMBNT,  s.  m.  t7  eompassaro 
ossia  it  misurar  col  compasso,  Compassement 
de  feux,  t«  de  l'art,  milit.  disîribuzione  ^  scom» 
partimmlo  dette  batterie» 

COMPASSER,  r.  a.  eompassarOf  misurar 
€ot  eompatso  p  proporzùmat  bene.  —,  en  t.  de 
guerre,  compâsser  les  feux,  dispor  bene  i  fuo- 
ehi  e  le  batterie,  — ,  fig.  co|apasser  ses  ac- 
tions, démarches,  etc.  eompassare,  miturare, 
regolare  le  sue  azioni. 

COMPASSION,  s.  f.  eompassione,  pietà, 
miserieordia. 

COMPATIRILITE,  s.  f.  compàtibiUtà , 
convenienza, 

COMPATIBLE,  adj.  qui  peut  contenir 
«▼ec  un  autre,  eempàîibile,  aeeoppiabUe  :  ces 
deux  charges  ne  sont  pas  compatibles. 

COMPATIR^,  T.  n.  eompatire,  aver  eom- 
pasiione,  esser  mo$so*i^ielA,  — ^jopporietre, 
totlerare ,  eomportare.  — ,  convenire  ,  eonfer-" 
marti ,  sussister  insieme. 

COMPATISSANT,  E, ad],  eompassione^ 
vole ,  ehê  ha  eompaesione. 

COBiPATRIOTE ,   s.  eompatriotaf  pa- 
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irhta^  Mfo  wUlo  stesso  paêtê,  netlë  «f«sM 
pairia, 
COMPENDIUM,  s.  m.  (\bX»)  compendio, 

ristretto ,  sommario, 

COMPENSATION ,  s.  f.  eompensoMiom^ 
compense ,  eompensamento» 

COMPENSER ,  ▼.  a.  oompensare ,  dor  il 
eontraccambio ,  bilanciare» 

GOMPÉRAGE,  s.  m.  qualité  de  compère , 
compatemité,  comparatieo,  V  esser  compare» 

COMPÈRE ,  s.  m.  compadre ,  compare.  —, 
fam.  homme  adroit .  fin ,  çtc.  Y. 

COMPERSONNIER,  s.  m.  socio^  corn- 

padrone,    , 

COMPÉTEMMENT,  adv.  d'une  mamère 
compétente ,  eompetentemente. 

COMPÉTENCE ,  s.  f.  competenaa,  giaris» 
dizione,  autorità  tegittima»  —  ,>au  fig.  cap^ 
eiià,  inteltigenza.  —,  eompetenza,gara,  ton- 
eorrenza. 

COMPETENT,  E,  adj.  qui  appartient, 
qui  est  du,  qui  est  suffisant,  eompetenie. 

COMPÉTER,  T.  n.  t.  de  prat.  competere^ 
appartenere,  spettare  ^  tœcare, 

COMPÉTITEUR^  s.  m.  oompetifore,  «m« 
eorrente,  rivale. 

COMPILATEUR ,  s.  m.eompUatore. 

COMPILATION,  s.  t  compUazionê ,  rac" 

coUa, 

COMPILER ,  ▼.  a.  faire  un  recueil ,  un 
amas,  compilare ,  fore  una  raecolta. 

COMPITALES ,  s.  f.  pi.  fêtes  chez  les  an- 
ciens en  l'honneur  des  dieux  domestiques, 
eompiiati, 

GOMPLAIGNANT,  E,  adj.  t.  de  prat. 
querelante. 

COMPLAINTE,  s.  L  plainte  en  justice,  la- 
gnanza,  — .  récit  triste  en  chansons,  lamemior 
zione,  — ,  au  pi.  dogUanze ,  lamenti,  qmerele* 

COMPLAIRE,  T.  n.  eompiaeere,  ander 
a'versi ,  far  la  vogtia. 

GOMPLAISAMMENT ,  adr.  avec  com- 
plaisance, per  eompiatenza,  par  bontâ^  per 
gentilezza^  eortesemente. 

COMPLAISANCE,  s.  f.  eompiacenta. 
Pour  l'effet  et  les  marques  de  la  complaisance , 
lomptacenze,  carezze. 

COMPLAISANT,  B,  s.  et  adj.  compior 
eente,  piacevole^  corteso, 

COMPLANT ,  s.  m.  vignaja  ^  vignato, 

COMPLANTER,  t.  a.  pianiar  alberi^  ete. 

COMPLEMENT,  s.  m.  compimento,  fini- 
mento ,  perf^zione ,  colmo, 

COMPLÉMENTAIRE,  adj.  qui  sert  & 
compléter ,  (Àe  faU  complemenio» 

COMPLET,  ETE,  adj.  comphtOt  «om- 
piutOy  eompito,  intiere ,  finito, 

COMPLÈTEMENT,  aà^.  compitamante, 
compiutamente ,  intieramente ,  perfettamentem 

COMPLÉTER,  Y.  a.  metter  a  namerOp 
fonder  eompiuto»  , 

COMPLEXE,  a4i.  qui  embrasse  plosiews 
ehoses.  Il  est  opposé  à  simple ,  eomploteot  eom' 
plieafo,  composto, 

COMFLEXION,  s.  f.  eomplessionê,  (im« 
peralura,  qualità,  stato  deioorpo. 


COM 

COBfPLBXIONNÉ.ËE.adj.«0m/r/«fffi0M««. 

COMPLEXITÉ,  s.  f.  ^uaiUd  </iJ  eote  Mm- 
pktêt. 

COMPLICATION,  s.  L  complUa^iont, 
ââunamtn  io%amnuut€anéhto  dipià  cose  intUmc* 

COMPLICE ,  s.  et  êàjUJ^mpliee ,  eorreo , 
itmpAgno  110/  déiUto» 

COMPLICITÉ,  s.  f.  eompUcUà^  partici- 
ptukme  in  un  delitio, 

COMFLIES ,  s.  f.  pi.  dernière  partie  de 
Foffice  dÎTin ,  compisitu 

COMPLIMENT,  s. m.  ernnptimento,  alto 
di  Tiverenza .  di  ritpeito  ,  cf  ossêqulo. 

COHPLIMENTAIRE ,  s.  m.  celui  sous  le 
nom  duqvel  se  font  toutes  les  opérations  d*une 
société  de  commerce,  iompUmentario, 

COMPLIMENTER ,  v.  a.  eampUmeniart , 
far  eompHmênti ,  far  atti  d' otttquio, 

COMPLIMENTEUR,  EUSE,  s.  un- 
mûmioêo^  eotnplimûntoso» 

COMPLIQUÉ , ÉE ,  adj.  eompUcaio ,  unlto 
ùuiême,  imbrogliato^  implicaîo. 

COMPLIQUER,  ▼.  a.  rendre  complexe . 
anirinsiemê.  Compliquer  une  aCEaire,  cm^ro- 

GOBfPLOT,  s.  m.  eotpira*ion» ,  matchlna" 
tiona,  trama  y  eongiura* 

COMPLOTER,  T.  a.  maeekinar^y  cospi-' 
rare,  congiurarê, 

COMPONCTION,  s.f.  eompunziona,  pen- 
iimanto  dêgUnrori  eomma$$i. 

GOMPONS»  ÉE,  adj.  t.  de  blas.se  dit 
des  bordures,  bandes ,  sautoirs,  etc.  eompotto, 

.GOMPONBNDE,  s.  f.  eanvenzioniù  cirea 
€êrii  diritti  dovuti  alla  caria  di  Roma» 

GOMPORTEMENT,  s.  m.  amU^anto» 
modo,  manisra. 

GOMPORTER  ,  r.  a.  et  n.  eompartara, 
wffarirêf  pêrmeilarôp  volera  y  eontentira.  — , 
au  récip.  regolarsi^  eondani,  proeadara,  opa* 
rare»  — ,  en  t,.  de  prat.  trovani,  tftere, 

COMPOSE ,  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  — , 
adj.  air,  visage  composé,  terio,  pnto,  grave, 
mot  composé,  formata  di  due  o  più,  parola 
eempotta,  —,  s.  m.  l'homme  est  un  composé 
de..*  i  un  eompoêto  di,,» 

COMPOSER,  V. a.  comporre,  componere, 
—  eeriverëg  eomporre  in  mutica.  —,  en  t. 
d'imprim.  eomporre,  métier  intieme  i  caraU- 
tari.  On  dit  aussi ,  composer  son  geste ,  sa 
mine,  etc.  eomporre,  aeeomodare  il gesto ,  il 
voUOyOee»  — ,  ▼.  ii,aeeerdarti,  aggiusiartig 
resiar  d'aeeordo,  eonvenire» 

COMPOSITE,  adj.  t.d*arch.  ordre  com- 
posite «  ordine  composta ,  compoùto ,  unode^ 
einque  ordinl  d'arehitcttura,  dorieo,  corin- 
tio,  ionieo,  eu. 

COMPOSITEUR,!,  m.  qui  compose  en 
musique,  moMfiv,  eomponiior  di  mutica.  — 
(impr.  ) ,  qui  assemble  les  caractères ,  compati- 
tore,  —  •  qui  arrange  amiablement  un  procès , 
mtervaàiotkta  ehe  ti  frappone  par  eomporre  i 
iitigi. 

COMPOSITION ,  s.  f.  eomposiaione,  eom- 
poiitura,  aeeoetamento  di  pià  cote  intieme» 
—9  4ompomm§ntp^  la  cota  compotta,  •—  «un- 
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poêitionëf  eompotto,  metcolasiga  di  cote,  ^ , 
pour  une'  production  d'esprit,  compotitione , 
eomponimento,  opéra»  — ,  le  thème  que  fail 
un  écolier  sur  quelque  sujet,  tema,  compati^ 
zione,  — ,  en  musique  9  contrappunio ,  compo^ 
tizione.  — ,  pour  accommodement,  compati'' 
eione,  aggiuttamenio ,  aceomodamenio ,  paito^ 
convenxione ,  accorda.  — ,  en  t.  d'impr.  l'ar- 
rangement des  lettres,  eompotizione, 

COMPOSTEUR ,  s.  m.  t.  dimpr.  instru- 
ment  snr  lequel  le  compositeur  arrange  les 
lettres,  eompotUojo. 

COMPOTE,  s.  f.  espèce  de  confiture» 
cempotia ,  conserva, 

COMPOTIER,  s.  m,  piatio  o  vato  per  Ia 
composte. 

COMPRÉnENSlRLE ,  adj.  comprensibile, 
inteUigibile. 

COMPRÉHENSION,  s.  f.  facultéde  com- 
prendre ,  de  concevoir ,  comprentione ,  eom^ 
prensiva.  —  (théol.  ) ,  cognizione  perfeita  :  la 
compréhension  des  mystères  n'aura  lieu  que 
dans  l'autre  vie. 

COMPRENDRE,  V.  a.  comprendere,  eon- 
tenere ,  abbraeàare ,  capire.  Faire  mention  9 
comprendere  y  far  parola  ^  menzione, — «fig. 
comprendere,  intendere,  conoteere ,  capire. 

COMPRESSE,  s.  f.  linge  replié  plnsieurs 
fois  sur  lui-même ,  qu'on  met  sur  les 
plaies,  etc.  guaneialino,  piamaeeiuolo ,  ier» 

COMPRESSIRILITE,  s.  f.  qualità  di  ciâ 
cke  puà  etter  comprettOp 

COMPRBSSIRLE,  adj.  t.  didact.  ehe  puà 
ester  eompreuo  o  si  puà  comprimerez 

ÇOMPRESSIF ,  lY E ,  adj.  t.  de  chir.  eha 
ttringe ,  comprime  bene, 

COMPRESSION,  s.  (. eompretiione, etrin- 
gimenio, 

COMPRIMER, ▼.  a»amprimere,reiirin^ 
gère,  pigiare,  ca Icare. 

COMPROMETTRE .  v.  n.  se  rapporter  de 
la  décision  d'un  différend  au  jugement  de  quel- 
qu'un, eom promet tere.  — ,  v.  a.  compro- 
mettre quelqu'un ,  compromeltere ,  cimentare , 
porre  a p tricota,  ripeniagtio ,  mettcrearischio. 
Compromettre  sa  dignité,  son  autorité,  eom^ 
promettere  la  sua  dignità  ,  autorità,  metterla 
a  ritehio  di  ricevere  offeta,  affronta,  iorto^ 
donna. 

COMPROMIS,  s.  m.  traité  par  lequel  on 
donne  pouvoir  à  des  arbitres  de  juger  des  pro- 
cès ,  comprometto,  —  »  au  fig.  mettre  quelqu'un 
en  compromis  avec  un  autre ,  mtttere  in  ci- 
menta ,  mettere  in  comprometto ,  eeporre  a 
perieolo. 

COMPTABILITÉ,  s.  f.  oUligazionêdiren' 
der  conio  di  certe  ritcottioni  e  spete, 

COMPTABLE ,  s.  et  adj.  obbtigato  a  ren- 
der  conto.  Quittance  comptable,  quitanza  ap" 
provabilf ,  ehe  non  puà  ettere  rigettsUa, 

COMPTANT,  adj.  m.  argent  comptant  1 
danari  contanii ,  00  absol.  eontanti, 

COMPTE,  s.  m.  conte,  numéro,  calcalo. 
Compte  rond,  conto  giusto.  Au  bout  du 
compte ,  fam.  m  fine,  per  fine ,  ogni  eauta 
ban  eontideraia* 
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COif  PTBR  ,  V.  a,  «mUtréy  nitntêrûre,  «n* 
■0Mrar#«  Oa  dit,  coçnpUr  sur  quelqu'un  »  frr 
ggpiiah  f  far  Mfifo.  -* ,  pour  calculer,  eontare  , 
frr  i  tonti ,  talfiuiaré.  Compter  signifie  aussi 
tonimf,  Utimarûttrêderé^  immaginan^  far 
etmtô,  prêpoTii,  — ,  pour  réputer,  estimer, 
avec  la  prëp.  pour,  eontare,  itlimare,  ripu- 
Uarût  guariiarê,  eoMidêrarê,  mver  eom^  o 
p$t,  eec, 

COMPTEUR,  s.  m.  moi  peu  ueitë ,  00m- 
putiita ,  calculatore^  che  conta. 

GOMPTOiR .  s.  m.  banao.d^  mêrcanti. 

COMPULSER,  V.  a.  t.  deprat  eempul- 
$êrt  f  cottringere, 

COMPULSOIRE,  s.  m.  sorte  d'acte  de 
jusiiee^  e0m/i«/«<n»iaj  eréinê, 

COMPUT,  s.  m.  t.  de  chron.  supputation 
das  temps .  eompuio,  tupputazùmê. 

GOMPUTATION  ,  s.  f.  eomputaziMê. 

GOMPtiTlST£,s.  m.  tomputUta,  eh^fa 

m$i,  compati. 

COMTE,  ESSE,  s.  cont^,  centesta, 

GOMTÉi  s.  m.  contM,  tontado.  \\  est 
ftm.  dans  FranchenGomté. 

G0MCA8SBR,  t.  a.  acciaccare ,  petlaré , 
trilart ,  èricci^larê ,  infragnere» 

GONGATÉNATÏOff ,  s.  t  emuaîenatione, 

CONCAVE  ,  ad|.  creux  et  rond,  eoneavo, 

GONG  A  VITE ,  s.  f.  concavitâ ,  eancavo, 

CONGBDEB.  ▼.  a.  accorder  des  grâces, 
des  droits ,  des  privilèges  ,  conced^re ,  aeçor- 
éâTê.  8yn.  ti  accorda  una  dimanda,  §1  concède 
una  grazia. 

CONCENTRATION ,  s.  T.  conceniram€ntOy 
eoncentrationc. 

CONCENTRER,  t.  a*  conecnlrare,  cpi- 
gn^ri  at centro.  — ,  au  réc.  eoncentrarsi, 

CONCENTRIQUE,  adj.r0Reenlr/£O,  chû 
ha  ii  medesimo  centra» 

CONCEPT,  s.  m.  (did.)  concetto,  idea. 

OONGEPTl  P .  1 V E ,  ad|.  abile  a  c&neepire. 

CONCEPTION  ,  s.  f.  concezlone ,  coneepir- 
mfnto. — ,  ingegno ,  faeottà  di  coneepire ,  di 
comprendera  le  cote» 

CONCEnNANT,  participe  îndéd.  eoncer- 
nente  U.,,  refativo  a/..«  — • ,  riguardo  a... 

QONGBRNER,  t.  a.  appartenere,  ipet^ 
tore  p  toccare  ,  concernere  •  riguardare, 

CONCERT  f  s.  m.  harmonie  de  voix  ou 
d'ipstrumens ,  conefirto ,  mitsica, — ,  accord 
de  plusieurs  perM>nnes  pour  Texëcution  de 
quelque  dessein,  concerto,  accorda ,  intelU^ 
genxa.  — ,  adv.  de  concert ,  di  concerto,  d'ac- 
cordo. 

CONCERTANT .  E ,  s.  qui  chante  ou  joue 
sa  partie  dans  un  concert,  concertante,  ckt 
concerta,  aAé/k  l(i  $aa  parte  in  uneoneorto, 

CONCERTER ,  T.  a.  répéter  ensemble  une 
pièce  de  musique ,  eoneertare.  — ,  y.  n,  far  un 
toncerto.  — ; ,  fig.  eoneertare,  erdire.  — ,  pe»- 
satamentc  ùrdinare ,  macekinare.  — ,  réc.  con- 
êttitarti  intieme, 

CONCERTO,  s.  m.  (de  Tital.)  pièce  de  sym- 
phonie, eoneerio,  taono  di  piU  etrumontl  m- 
siome» 
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CONOMSIOfl ,  s.  f.  tonegtdow  •  p^nnU" 
tione ,  diptoma,  —  farra  da  dinodare.  — ,  fig, 
de  rhét.  concessionp. 

CONCESSIONNAIRE ,  s.  m.  qui  a  obteD» 
une  concession ,  cojuâtsionario, 

CONCETTI ,  V  m.  en  mauvaise  part.» 
faux-brillans,  t.  de  lilter.  biitlccl,  ctmeottitd, 
frtddttre. 

CONCEVABLE,  adj.  che  tl  puàcfnmphro , 
eomprendtre,  comprentihîle  ^  eoncepiUie. 

CONCEVOIR,  V.  a.  eoncepirOf  divemh 
graoidaf  poHandosi  di  femmino.  —,  en  par- 
lant des  opérations  de  l'esprit,  tomprtndpff, 
eencepire,  eapire^  bitendore^  eonptcere»  •^ , 
pour  ei primer,  etprimere,  ontmtiare,  ^po^fi' 
care  :  pnrase  mal  conçue, 

GONCHE,  s.  f.  second  réservoir  des  ma- 
rais salans,  serbatojo,  pe$fhi6ra  di  itngf^l  $p(ii* 

CONCHI .  s.  m.  iorta  di  aromato. 

CONCHITES,  s.  r.  pi.  nifthi  0  c^ckiglio 
impietrite. 

CQNCflOlDB,  s.  r.  eoorhe  g^g^ttftriqne 
qui  a  une  asymptote ,  concoida, 

GONCUt  LIOLOGIB ,  s.  f.  partie  de  Uns- 
toire  naturelle  qui  traite  des  coquillages,  cgn^ 
ehigliotogéa» 

CONCIERGE,  s^m.  gardien  d^9n palais, 
d'un  ch^au,  d'une  prison,  easteUono,  perti' 
naje,  carceriere. 

GONGIERGBRIB,  s.  f.  la  charge  de  gar- 
der une  prison,  un  palais,  etc.  eatiettanla, 
t  abttazione  del  epttstiano,  palmzzo  ddlo  prl- 
gioni. 

CONCILE ,  s.  m.  synode,  eoncilio, 

CONCILIABULE,  s.  m.  c&nciHabolo ,  cm- 
àtio  eiandeslino,  — ,  assemblée  de  cens  oui 
complotent,  conciliabolo ,  conventieote ^  a«a- 
nanza  segreta, 

CONCILIANT.  E.  adj.  che  emuilim. 

CONCILIATEUR,  TRIGB,  a.  condfU- 
tore,  paeifieatoro.  — ,  en  t.  de  Jurlsp.  eopdiia- 
ieur  des  antinomies,  eoncHiéitore  dSieggi, 

CONCILIATION,  s.  f.  riaondlia^ùmê, 
ûccordoy  aeeomodamento»  —,  eom^iozkmo 
dette  /eggi ,  ece. 

CONCILIER,  V.  a.  eoneiiiêre,  aecord^re, 
appotiare,  riconciliare.  — ,  par  rapport  6  la 
disposition  favorable  des  esprits,  àmeilîor$f 
eattlvarCf  aequistare. 

CONCIS,  E,  adj.  sddiidudiaoaws,  eait- 
eifo,  brave,  euccinto, 

CONCISION,  s.  tconeitione,  pree^iame. 

CONCITOYEN  ,  ENNB,  s.  eoncUeuitt^» 
çoncittadina ,  delta  itesea  città* 

CONCLÀMATION,  s.  f.  t.  d'hist.  ro^. 
eonelamozione .  chimnato  par  levor  Is  ienfie, 

CONCLAVE,  s.  m.  lieu  où  s'assemblent  le* 
cardinaux  pour  Félectioa  d'un  pape ,  aan- 
cUive. 

CONCLATI8TE ,  s.  n.  qui  l'enferme  dnt 
le  conclave  avec  un  eardinf  1 ,  coneloviita, 
'    COIIGCUANT,  B,  ad$.  oonetudenH,  eké 
eonehiude, 

CONCLURE,  v.a.  eonctadere,  etabitirê, 
ftnire,  fermare^  îermtnare,  —,  pour  tirer 
ttoa  conaéqueiee,  oanehiadont  gimdieêMp  de» 
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éÊtft*  *^»  m  t.  4e  prat.  «Mift*  «  êônehluti&nê, 
ffêéhip  U  rmgl&ki  ^  una  doman^tt, 

G0I9GLUS1F,  IVE,  adj.  eoneMvo,  am^ 
thimdent», 

OONQLUSIOlf  »  8.  f.  e&ntdulonê ,  eofiehiu* 

GOHCOCTION,  s.  f.  t.  didact.  eoneozUme, 
n  éltê  é*  ordinario  éêth  éigeitiene  de^  eibi. 

iiOHCOMBRB,  s*  m,  eelriuolo^  eltnaoh» 
Ctncombre  sauva^,  eotomenth,  eotomenf 

COlilGOMITARGE,  s.  f.  (dKd.)  accompa- 
gBeîncnt ,  etmecmltanza,  aeeompagnamentd, 

GONCOMITANT,  E,  adj.  toneomiltmU, 
§kê  meemnpagna, 

GONGORDANGB ,  s.  f.  e&neordanza ,  crni^ 
f»nnlié,  aeeordû.  Goncordance  de  la  Bible» 
index  aiphabétiqae,  eoneordânza  délia  Bibbia^ 
*— ,  en  gramn,  accord  des  moU  entre  eux. 
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GONGORDANT.  s.  m.  voîk  entre  la  taille 
tt  la  bmae-taille ,  mneordatiU, 

GOIVGORDAT,  s.  m.  conTention  en  ma- 
tière ecclésîaslique,  cùneordato, 

COMGORDE,  8.  f.  €oneordîa,  ùfiwrdo, 
mmimn»,  vohmté  uni  forme. 

COAGORDER,  ▼.  n.  être  d'accord,  an- 
âùrélars,  andar  ^m»  îfwiemtf. 

CONGOURIR,  T.  n.  wneertm^^  cooptrarey 
unirsi  md  una  eosa  ptr  produrre  ifn  effetto.  — , 
être  en  quelque  égalké  de  droit  ou  ae  mérite 
pour  disputer  quelque  chose  ^  etmeori^re,  ga- 
re^gUr:  -^y  en  t.  de  phys.  et  de  cëom.  se 
rencontrer  y  tonecmn ,  tneûntrarti  in  an 
punto, 

GONGOURIIB,  9*  f.  torta  di  droghe  da 
tint  are. 

GONGOUBê,  s.  m.  eçnûorto,  eooperêzime^ 
ttmtorrtmenfû,  — .  affloence  de  monde ,  c^- 
nrâc,  emtca,  moNtiadine  di  gtntê  eoncorn. 

GONGRET,  ETE,  adj.  t.  didacU  assem- 
blé,  joint  et  composé,  eonereto.  — ,  en  chim. 
tonareto ,  eoagulato ,  eangeiato. 

GONGRÉTlOn  y  s.  T.  t.  de  ph^rs.  amas  de 
parties  réimiesen  masse,  eonerezione. 

GONGUBIHAGE,  s.  a.  état  d'un  homme 
et  d'une  femme  cpÀ .  sans  être  mariés,  vivent 
eamne  ^la  l'étaient,  eoneubinato. 

GONGUBIN  AIRE,  s.  m.  qui  vit  dins  l'état 
de  eoncttbina^e .  e&neubinario. 

GONGUBINE,  s.  T.  eoncubinif. 

*  (X>NGCLQUBR .  v.  a.  fouler  aux  pieds , 
aMMfnBaiV* 

GOUOUPISGElfGE,  s.  f.  eoneupitemM, 
eomettpiêeibiiità, 

GOIf GUPISGIBLE,  adj.  t.  dogm.  appétit 
eancopiietble,  eoneupiteibih,  eoneupiteiic. 

GOMURIIEMMENT,   adT.   in   eoneor- 

QOIIGlJRRB!f€B,  s.  f.  ameorrmitay  eom- 
pêtêttMit  g&r«.  Jusqu'à  concurrence,  à  la 
concurrence,  tino  allû  eonearrenza  dl.,,  daè 
êtmo  ût  eûmpimento  di  «ita  tal  somma» 

CONGURRENT,  E ,  s.  çmtorrtntp,  tom- 
pAHate,  rivmfê. 

COVG^BSlOll»  I.  f.  fcxation  d'un  ottcier 


pnbtic  qui  eïdxe  plus  qu'il  ne  lui  est  dû,  çon- 
eunionû  f  anghtrta. 

G0I9GCJSS10NNAIRE,  s.  m.  empMiio-. 
fUrno .  angariatore. 

GONDAMiHARLE,  adj.  ctmdannabth, 

COlfDAMNATlON,  s.  f.  emdannagioné, 
eondannqtione,  eondanna.  Passer  condamna- 
tion ,  tontentlr  cke  la  parle  qvvertarla  rlporti 
U  gluditaio  favorevoU.  — ,  au  fig.  eonfrtior  it 
êtto  torto, 

GOIf DAMKER ,  ▼.  a.  eondânnare,  tenlen- 
^lare,  dannare,  —,  fig.  condamner  une  porte| 
une  fenêtre,  murarla,  turarla,  — ,  v.  r.  fOfi- 
dannarti,  eonfestnr  it  suo  realo, 

CONDENSATEUR,  s.  m.  t.  de  phys.  m«e- 
ehlna  pneamaliea  di  eomprettione, 

GONDENSATION.  s.  f.  t.  de  ph^s,  ton- 
dentazionoy  eondentamenîOt 

GONOENSER,  v.  ?i.  eond$niart,  ûddin- 
tare,  tpestire,  — ,  au  récip.  œndensarti,  eecm 

GONDESGENDANGEi.  s.  f.  eondêscm" 
dema,  eondiseendenta  ^  Indulgtma. 

GONDB9GENDANT,  B,  adj.  eondetegn- 
dente,  indulgente. 

GONDESGBNDRE,  ▼.  n.  eondiseendtre ^ 
tondtseendere ,  teeondare ,  acconfenlire,  Gon^ 
descendre  aux  faiblesses,  au^  besoins  de  quel- 
qu'un, condiscendêre  ^  pieguni^  aeeomomrtl, 
— ,  t.  da  prat.  liberani  dal  earieo  tt  ana  /«- 
teta. 

GONDICTIOH,  s.  f.  (pfat.)  «toiw  eke  si 
ha  di  ripetere  alcuna  cosa, 

GON DIGNE,  adj.  t.  dethéol.  satisfaction 
condigne,  égale  à  la  faute,  eondegno. 

GONDIGNEMEIVT,  adv.  eondegnamenie, 

GONDÏGNITÉ ,  s.  f.  eondegnHà. 

*  CONDIMENT,  s.  m.  assaisonnement, 
tandimenlo. 

CONDISCIPLE,  s.  m.  eondlseepolo,  eomt 
pagno  di  scuoia. 

GON  DISE,  s.  f,  plante,  elleboro  bianeo, 

CONDIT,  s.  m.  (pharm.)  toute  matière 
confite,  confettaio,  eondtéo, 

CONDITION,  s.  f.  la  nature,  l'état  et  Ta 
qualité  d'une  chose  ou  d'une  personne,  eondl' 
xionoy  grado,  stato,  qualité,  essere,  nascOa, 
profpêsione,  partito.  HooiM  de  condition, 
uomo  nobite,  it  alto  range.  — ,  fig.  pour  do- 
mesticité ,  servigio,  — - ,  pour  les  clauses,  char- 
ges, obligations,  moyennant  lesqueUes  on  tait 
quelque  chose ,  condizione ,  pûtto ,  timltazione, 
elausola. 

CONDITIONNEL^  BIiLB,  adj,  çondi^ia- 
nate,  limttaio. 

GONDITIONflELtEMBNT,  adr.  rotufi- 
zîonalmente,  eondizionatamente»  eon  eondi* 
sione. 

CONDITIONNER .  t.  a.  far  ehe  una  mer- 
eanzia  sia  bon  condîzionaia, 

CONDOLÉANCE,  s.  î.  eondogiitnza. 

CONDOR,  s.  m.  espèce  de  vautour  qui  passe 
pour  le  plus  grand  des  oiseaux,  eondore. 

*  CONDOULOIR  (  SE  ) ,  v,  r.  eondoUrsl, 
passar  atti  di  eondoglienza. 

CONDORMAlfTi  B,  s.  9§fta  eristlana  dtf 
primt  êoûoti. 
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CONDUCTEUR»  TRIGE,  s.  eonduliarùf 
guida,  maestro,  •«,  fém.  dmdueitriee.  — 
(chir,)»  isstrument  pour  la  taille,  gui^ia.  — 
(phys.),  corps  qui  transmet  le  fluide  élec- 
trique I  eonduitore, 

CONDUCTIBILITÉ,  s.  f.  (phys.)  proprU^ 
ià  d^  cor  pi  oonduitori, 

CONDUIRE,  T.  a.  eondurre,  guidarû^  me- 
%ara,  estere  teortaf  aceompagnare,  — ,  pour 
aroir  inspection ,  eondurre ,  dirigere ,  aver  $o~ 
priniendenza.  il  se  dit  aussi  des  choses  mo- 
rales et  des  ouvrages  d'esprit,  eondurre ,  ma^ 
neg'^iare  o  traltar  bcne  un  soggetlo,  ecc. 
Conduire  quelque  chose ,  un  ouvrage  à  sa  per- 
fection, eondurre  un  lavoroj  farto,  perfezîo' 
narlo.  Se  conduire,  condurti,  comportarsi,re- 
gotarsi. 

CONDUIT,  s.  m.  condolio,  aequidoeeio, 
canale.  — ,  part.  Y.  conddieb. 

CONDUITE,  s.  f.  condotta,  eondueimento, 
guida^  scorli» — ,economia,  direzione^  govemo, 
eapitaneria,  regolamentOg  contegno,  maniera 
di  govemarsi  nel  vivere.  —  •  en  parlant  des 
eaux,acquidoceio^  eanaledi  fontana,  gora,  eee, 
CONDYLE,  s.  m.  t.  d'anat.  se  dit  de  tou- 
tes les  ëminences  des  articulations^  eondilo, 

CONDYLOlDE ,  adj.  qui  a  la  figure  d'un 
condyle ,  eondiioide, 

CÔNDYLOÏDIEN,  ENNE,  adj.  condi^ 
loideo.  * 

CONDYLOMB,  s.  m.  eondiiama,  etere- 
seenza  camota, 

CÔNE ,  s.  m.  t.  de  mathém.  pyramide  ron- 
de ,  eono.  — .  moule  de  fer  fondu  de  forme 
conique,  tpeeie  di  eono  in  eui  si  versano  i  me- 
tallifutiper  purgarli. 

CONEP  ATE ,  s.  m.  quadrupède ,  espèce  de 
moufette ,  eonepaio. 

*  CONFABULATEUR ,  s.  m.  eonfaba- 
Umte, 

/CONFABULATION,  s.  f.  eonfabuta- 
tione ,  ragionamento  famigUare» 

*CONFABULER,  v.  n.  t  fam.  eonfabu- 
lare  ,  ragionare,  traltenersi  faveUando  fami^ 
gtiarmcnte, 

CONFARRÉATION,  s.  f.  cérémonie  chez 
les  anciens  Romains  «  confarratione. 

CONFECTION,  s.  f.  eanfczione,  —,  t.  de 
pral.  confection  d'un  papier  terrier ,  d*un  in- 
ventaire, formasione, 

CONFECTIONNER,  t.  a.  fabriquer, 
achever  ,  fabbricare  ,  apprestart,  métier  m 
punto.  Mot  nouveau. 

CONFÉDÉRATION,  s.  {. eomfedtrazionê^ 
confederamento  f  aiieanza,  lega. 

CONFÉDÉRÉ  •  ÉE ,  s.  et  adj.  allié  ,  eon- 
fédérale  y  alleato» 

GONFÉDÉRER  (  SE),  v.  r.  amfedararsly 
iinini  in  cnnfederazione  ,  far  iega ,  cotlegarsi, 
CONFÉRENCE,  s.  f.  comparaison  de  deux 
choses,  conferenza,  eonfronto,  paraleilo,  — , 
pour  entretien,  eonferenza,  ragionamento ^ 
tntertenimentofamigtiare. 

CONFÉRER ,  V.  a.  conferire ,  paragonare^ 
eamparare,  eonfrontare.  —,  eonferire,  darê 
attrui  eariik^,  dignité,  êce»  —,  v.  o.  parler» 
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raisonner  ensemble,  aonfetire,  eômunie^  ai" 
trui  i  suoi  pensieri ,  ragumara  insieme,  traiiOF^ 
affari. 

CONFESSE,  s.  aller  à  confesse,  être  à  con- 
fesse ,  etc.  andare  a  eonfessarsi ,  essor  andaie 
a  eonfessarsi. 

CONFESSER,  v.  a.  eonfessare,  affermare^ 
eoneedere.  Confesser  Jésus-Christ  •  la  foi ,  eon," 
fessare,  profetsar  la  fsde  di  Gesii  Cristo.  — , 
récip.  eonfesMorsi,  dire  i  suoi  peecati  al  eosi- 
ftssore,  —  ,  V.  a.  eonfessare  ,  star  a  udir  il  p^ 
nitente  in  eon fes tione, 

CONFESSEUR,  s.  m.  eonfessare^  edbar- 
dote  che  ascolta  le  aiirui  confessioni;  erisliano 
ehe  palisee  per  la  ftde^  santo  ehe  non  à  nà 
apostolo  né  martire, 

CONFESSION ,  s.  f.  eonfessione,  afferma- 
ztone  o  diehiarazione  d*  un  futto  o  delta.  Con- 
fession de  foi ,  professione  dt  feple.  — ,  déclara- 
tion de  ses  péchés ,  eonfessione  sagramantsUe, 
ou  simplement ,  eonfessione, 

CONFESSIONNAL  ,  s.  m.  eonfessionale, 
eonfessionario, 

CONFESSIONNISTE,  s.  luthérien  de  la 
confession  d'Augsbourg ,  eonfessianisia, 

CONFIANCE,  s.  f.  eonfideaza^  fidanaat 
ferma  speranza ,  fidueia.  Homme  de  con- 
fiance, uomo  di  eonfidenza ,  discrète,  tegretOf 
amieo.  — ,  liberté  honnête,  eonfidenxa^  fa- 
migliarità.  ^- ,  pour  sécurité ,  hardiesee.  Y. 

CONFIANT,  E,  adj.  presuntuoso ,  ardite. 

CONFIDBMMENT,adv.  in  confidmiza. 

CONFIDENCE .  s.  f.  eonfidenza ,  eamunl- 
eazien  d*  un  segreto,  — ,  possessiona  fraudO' 
lenta  d*  un  benefieia  eeelesiastieo. 

CONFIDENT  ,  E  ,  s.  eonfidenté,inirin- 
seeo ,  amiee,  famigiiare, 

CONFIDENTI AIRE ,  s.  m.  celai  qui  tient 
un  bénéfice  par  confidence .  eonfidenzietrio, 

CONFIDENTIEL,  ELLE,  adj.  eanfidok- 
ziate, 

CONFIDENTIELLEMENT,  adv.  confia 
denzialmente. 

CONFIER,  V.  a.  affidare,  fidare,  eom- 
metterOf  raecomandare  ,  dare  in  eustodia,  —  » 
au  *récip.  eonftdkrsi^  aver  eonfidenza,  fiéa^ 
eia. 

CONFIGURATION, s.  f. eonfigaraxiena, 
figura ,  forma  particotare  d'  un  earpo, 

CONFIGURER ,  v.  a^figurer  rensemUe, 
eonfigurare, 

CONFINER ,  V.  n.  eonfinare,  essor  eenti- 
gue.  —,  actif,  confinare,  rilegare ,  sbandire. 
Se  confiner,  eonfinarsi ,  ritirarsi^  rintanareL 

CONFINS,  s.  m.  pi.  eonfini,  Umiti,  f«r- 
ttiîm,  frontière, 

CONFIRE ,  V.  &  eonfUtarê,far  eonfetùmê, 
■Confire  les  peaux,  t.  de  pelletier,  mettere  in 
erusca ,  ^e  si  fa  dando  una  eerta  preparaaiana 
aile  petit  di  montona^  d*  agnaUo,  di  iapre ,  eœ. 
in  una  tinozza  o  vagelio  efkiamato  confit»  «on 
sale,  aequa^  farina,  ece, 

CONFIRM ATIF.  I VE ,  adi.  eonfermatiea. 

CONFIRMATION .  s.  f.  eonfirmatima , 
ratifieazione ,  rafferma,  assieuramanto  f  eon^ 
forma,  —  ^  t*  de  rbét.  eanfermaaionê,  prom. 
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*-»  iBcremeDt  de  l'Église ,  eonfirmazUrnê ,  ert- 

CONFIRMER,  t.  a.  amfmnare^  rasso" 
dbe,  renier  pi  il  f§rmo,mant9nere,  ratificare. 
—,  conférer  le  sacremqot  de  confirmation, 
owôiMi^t  ifar  /a  cretima,  ta  eonfermazione, 

GONFISG  ABLE,  adj.  eonfiteahUe,  soggeiio 
a  ftHtfinvi  ytffHff  » 

COnFlSGANT,  adj.  m.  t.  de  pal.  eh0  puô 
mut  aoggêiio  di  eonû$eazione, 

CONFISCATION ,  s.  f.  adjudication  au 
fisc,  eonfiteazimtû ,  i  béni  confiteatL 

CONFISERIE ,  s.  f.  r  arie  dtl  emfêttiêre. 

CONFISEUR  y  s.  m.  eonftiiîw,  confetta- 

CONFISQUÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe. 
Homme  oonfiiquc,  fem.  nom  perduio^  tpaC" 

CONFISQUER ,  y.  a.  eonfiseare ,  appliear 
alfiseo, 

CONFIT ,  B ,  part.  V.  corfiei.  —,  en  par- 
lant de  fruits»  appas$ilo,  vizso,  —  ,  fig.  fam. 
confit  en  dévotion ,  daio  alla  divozitme. 

CONFIT  ,  s,  m.  t.  de  pelletier ,  erusea  pêr 
U  coneia  detU  pM.  — ,  cuve  où  l'on  tient  cette 
préparation  ,iino  délia  erutea, 

CONFITEOR ,  s.  m.  sorte  de  prière ,  eon- 
ftuioné ,  1/  eonfiiêor. 

CONFITURE,  s.  f.  eonfeiti ,  conftliure. 
CONFITURIER,  ÈRE,  s.  eonfettitn, 
eonfettatore  ,  ehi  fa  o  vend»  confetti. 

CONFLAGRATION  ,  s.  f.  confia grasione, 
ineandio  générale. 

CON  FLIT,  s.  m.  t.  vieux ,  amflitto ,  tcon» 
trawanto,  ece.  Y.  combat.  — ,  au  fig.  contes- 
tation entre  diverses  juridictions ,  eonflitto  di 
giariedisiane, 

CONFLUENT,  s.  m.  le  lieu  où  deux  ri- 
vières se  joignent,  eonfiuente,  eongiunzione 
didue  fiumi, 

CONFLUENT,  E,  adj. petite  vérole  con- 
flaente,  amfiuente,  auai  abOondanie. 

CONFLUER  ,  V.  n.  couler  ensemble ,  aver 
t9nfluen%a ,  teorrere  intieme  :  se  dit  de  deux 
rivières. 

CONFONDRE,  v.  a.  eonfondere ,  mesah- 
lar  insieme^  imbrogliare ,  pigliar  una  cota  per 
C  aUrag  convineere ,  far  rimaner  confuso  ,  co- 
prir  tP  ignominia ,  tvergognare. 

CONFORMATION  ,  s.  f.  conformaxione  , 
eostrusione ,  figura. 

CONFORME  ,  adj.  conforme,  tomiglianle, 
di  simil  forma. 

CONFORMÉ,  É£»  adj.  eonfifrmato,  co- 
eiituito» 

CONFORMÉMENT ,  adv.  conforme ^  con- 
fttrwêmenie,  ticeome. 

CONFORMER,  v.  a.  confarmore^  con- 
fûrmarù ,  far  conforme ,  uniformani. 

CONFORMISTE,  s. m.  qui  fait  profession 
de  la  religion  dominante  en  Angleterre ,  am- 
formiita.  Non-conformistes,  tous  ceux  d'une 
autre  communion  ,non  eonformitli. 

CONFORMITE ,  s.  f.  ctmformitA ,  concor^ 
dant€p  çangruenua^  eomigOanza,  êimilita- 
dim. 
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"*  CONFORT ,  s.  m.  conforta,  tollievo,  al- 
leviamento. 

CON  FORT  ATI  F,  I7E  ou  coiïforiaiit,  i, 
s.  et  adj.  corroborante,  ehe  fortifiea ,  rinvigo^ 
ritce ,  rinforxa, 

CON  FORT  ATION ,  s.  f.  se  dit  en  parlant 
de  l'estomac,  des  nerf^,  etc.  eonfortationê , 
eonforto,  corroboramento. 

CONFORTER,  v.  a.  eorroborare,  fortifia 
eare,  rinvigorire,  ristorare.  Dans  le  sens  d'en- 
courager, consoler,  etc.  il  commence  à  vieil- 

CONFRATERNITÉ,s.  f.  affrateUanza , 
todalizio. 

CONFRÈRE,  s.  m.  eonfraielh,  confrate^ 
collega. 

CONFRÉRIE, s.  f.am/irafemiVd,  eongre- 
gazione  relitiosa. 

CONFRONTATION ,  s.  f.  eonfironiazione^    * 
confronta ,  paragone ,  ritcantra. 

CONFRONTER ,  v.  a.  canfrontarOf  rtteon" 
trare ,  paragonare. 

CONFUS,  E,  adj.  eonfuto,  diiordinata. 
Bruit  confus ,  romor  eonfiito ,  strida  confute, 
— ,  pour  honteux ,  embarrassé.  Y. 

CONFUSÉMENT»  adv.  confutamente,  alla 
eonfusa, 

CONFUSION,  s.  f.  eonfusione,  masoit- 
glio,  icompiglio^  disordine,  vergogna,  roi" 
tore .  obbrobrio.  — ,  moUitudine. 

CON  FUT  ATION ,  s.  f.  eonfutazione. 

*  GONFUTER ,  v.  a.  réfuter,  eonfutare. 

CONGE,  s.  m.  sorte  de  mesure  ancienne 
pour  les  linueurs ,  congio. 

CONGÉ ,  ^.  m.  eongedo,  licenxa  dipartlre^ 
di  ritirani:  Prendre  congé ,  pigliar  eongedo 
a  lieenza  o  commiato. 

CONGÉABLE,  adj.  où  le  Seigneur  pouvait 
toujours  rentrer, /)0«f«tfioni  ritoglibih. 

CONGEDIER,  v.  a.  eongedare,  licenziars, 
mandar  via. 

CONGEL ABLE ,  adj.  (pbys.)  che  puô  eon- 
gefarsi. 

CONGÉLATION,  s.  f.  congelazîone,  ag-^ 
ghîauiamento ,  congelamenlo. 

CONGELER,  v.  a.  aggelare,  congelare, 
diaceiare.  — ,  au  récip.  eongetarti,  ecc. 

GONGÉ?<ÈRE,'adj.  muscles  congénères, 
qui  concourent  à  un  môme  mouvement,  con- 
génère. Plantes  congénères,  congénère ^  dello 
tlesso  génère, 

CONGESTION,  s.  f.  t.  de  méd.  ammana- 
menfo  d*  umori, 

CONGIAIRE.s.  m.  distribution  extraor- 
dinaire qu'on  faisait  par  ordre  des  empereurs 
romains ,  congiario. 

CONGLOBATION ,  s.  f.  fig.  de  rhéî.  ac- 
cumulation def>retive8,  conglobazione. 

GONGLOBE .  ÉE ,  adj.  réuni ,  rassemblé 
en  boule  (méd.^l  bpt.).  conglobato, 

CONGLOMÉRÉ,  ££,  adj.  (anat.)  se  dit 
des  glandes  amassées  en  pelotons,  conglomo- 
rato,  aggomitotato» 

CONGLUTINATION ,  s.  f.  atUche  de 
deux  corps  ensemble  par  des  parties  glainteSf 
§ongUitiMMion$»  Feu  usi 
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GONGLtTIIIER ,  t.  a.  mmgimiUui^ê,  at- 

hc€ùre,  unire, 
GONGRATUIiAXlON  ,   §.   f.  amgrtita' 

COnCltAXtJLAtOIRfi  (  4mai) ,  adQ. 

COCfOBATtJL£R ,  ▼.  a.  congraintÊm , 
ratfegrarii  con  aleuno. 

GONGRB  «  s.  ro.  doIssob  de  mer  »  grtmgo, 

CONGBEGANISTE»  s.  indUiduê  di  una 
é€ngrigaziof*e» 

COMGRËGATION,  i.  f.  congtegûxioM , 

Gb!fGR£S»  s.  m.  assemblée  des  ministres 
de  difréreDles  puissances ,  congrêuo, 

COBGRU,  UË,  aJj.  congruo y  convenienU, 
diuvolêt  congruênU,  propriû,  Fortiua  con- 
grue 1 1^  Gongrua ,  la  rtndila  di  un  benefizio, 

CONGRU  AIRE  «  s.  m.  pwroco  thé  Ac  /a 
iota  congraa. 

GONGRUANT,  E ,  adj.  tangrunatê,  con- 
ventvolê*  confdiêvotcm 

GONGRUlSME»  s.  m.(théoI.)  eangruUmo, 

COflGRUlSTE,  s.  m.  fautore  dei  cm- 
gruUmo»         ^^ 

GOMGRtJITfi^  s.  t  convenance^  coHgrui- 
ià ,  ccngruenia, 

GONGRÛMENT,  adv.  peu  us.  congrua- 
menU ,  in  modo  convûnwoU, 

CONTE,  s.  f.  spécie  d*atga. 

COISIFÈRE,  ad],  et  s,  se  dit  d'un  genre 
de  plantes ,  tellct  que  le  pin  ,1e  sapin  ,  etc.  00- 
nifrTO. 

GOl^  II<LE,  s.  f.  iito  praticato  a'  laii  d^  una 
gaUa. 

CONIQUE ,  ad],  se  dit  de  oc  qui  a  rapport 
au  cône  9  eonifo. 

GONl  ROSTRE .  ad],  qui  a  la  bec  en  cône , 
chc  ha  a  biceo  di  forma  conica, 

GONISE.  s.  f.  ^peeie  di  piantd. 

CONJECTURAL,  £,  adj.  conghiéttu- 
raie,  congetlurah* 

CCNJEGTURALEMENT,  adv.  eongeitu- 
ralmenUtper  via  di  congtiturê, 

CONJECTURE,  s»  f.  congêttura,  eon- 
fJiieiiura, 

CONJECTURER,  V.  a.  congelturare,  in- 
fêrire,  arf^uirê, 

CiON JOINDRE ,  t.  a.  congiungtrt^  unir»f 
aUaccar  inileme, 

CONJOINT,  E,  pért,  eongiunto^  unitô, 
tu.  V.  le  verbe.  — «au  s.  et  au  pi.  en  t.  de 
prai.  eongiunti ,  marito  ê  mogOe.  — ^  en  t.  de 
musique  •  i^ra^/o  ccngiunio» 

CONJOINTEMENT ,  adv.  tongiunUunmk- 
tê,  unitamcnlé, 

GONJONGTIF.  lVE,adj.  et  §.  m.  (gram.) 
eongiuntivo ,  pariicola  congiuntiva. 

CONJONCTION,  ».  f.  coMgiuniioHé,  uniû- 
fia,  tongiugmmcnto» 

•  CONJONCTIVE  I  s.  té  membrane  qui 
forme  le  blanc  de  l'œil ,  congiuntiva ,  adnata, 

CONJONCTURE,  s.  f.aoii^iiinfara«  oc- 
êëtumég  cato. 

*  COjN JOUIR  (SE),  T.  r.  Mnfratiiiarfî , 
'  raliêgr^n^i*  eon  aiêuno. 
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^ONlOUlSSANCfi,  I.  f» 
CONJUGAISON,  s.  f.  la  manière  de 
iuguer,  conjugasiqnôf  cong^^gaMM, 

CONJUGAL.  E  ^9ài.«9f^ ugaléfêim§i0^ 
gala  M  mairimoniala, 

CONJUGALEMENT,  adv.  «  numi^tm  S 
marito  e  wîoglia» 

CONJUGUER,  V.  a  et  r.  (M/tmaum.)  am^ 
JHgarê ,  congiugara. 

CONJURATEUBt  t*  m.  amgmrmêmta, 
eongiurata,  eongiuraniâ^**^,  ntag^  ^  êtHgonê, 
fatuechiêrêé 

CONJURATION,  s.f.  «mpiffMCkm,  âom- 
giura  y  eoêpirationa,  —  t  paroM»  d<iDl  %o  se 
sert  pour  conjurer  le  démon ,  la  peste ,  etc«  m- 
eanlêtimo,  —,  au  plur.  prièrea  îMUmtes, 
êcongiurû  ;  firegafffieaCê  ,  ilrallù, 

CONJURÉ,  ÉÉ,  ^wt,  eongiurato.  Y*  le 
verbe.  — •  s. jpl«  las  oonjurés  #  i  eongùirëiii 

CONJURER,  V.  a.  conspirer  coBiK  k 
prince  ou  l'état ,  emgiurârê  «  ùmgi^Êrtirti,  fir 
eongiure,  cotpirarô»  -*,  prier  iustaaMBtianl, 
teongiurara,  iuppliearêf  pragar  êatdamêHêê. 
— ,  se  servir  de  certaines  prières  pMir  dUKer 
les  démons,  $€ongiurarê,  êtareiÉmara*  — ,  en 
parlant  de  superstition,  ûaaanl«r0f  oongimrmréy 
tseongiunwa  ,  eotirigntr  pif  Intamiêièma. 
Conjurer  contre  quelqu'un ,  maeckinmra ,  M^ 
mur  eontro,  giurar  laperdiia  él  êltitHê* 

CONNAlSSABLE .  adj.  aaé  ft  oonMtire, 
conoseibilê^  eognoêcibila* 

CONNAISSANCE,  s.  f .  Idée  •  notion, 
cognixione ,  eonosctnza ,  idea,  nùtiêiâk*  —«liai- 
son peu  intime,  tonoteenta,  praiieUt  M^iei' 
sia,  — ,  exercice  des  facuUéa  de  rame,  «ana- 
tccnta ,  ragiono ,  u$o  dé'  tanti  :  il  a  perda 
connaissance.  — ,  au  pl.  instruction  ,  scKoes, 
eognizioniy  lumi^  doltrina,  ^^,tai»  dn  chasse, 
tracée  délie  fiera, 

CONNAISSEMENT,  s.  m.  (marOM«M 
di  carieo, 

CONNAISSEUR,  EU8E.  s.  qpiaeaot- 
nait  à...  conoteitore ,  ehe  t^intendêdu** 

CONNAÎTRE,  v.  a.  avoirnoUon,  cmm- 
seere»  — 1  s'entendre  bien  à...  intendmrei  di*.. 
— ,  discerner  «  dietinguere  f^rappisétré.  *-»,  t. 
de  pal.  être  compétent^  infofmarti,  irmttaré, 
giudicare,    ,  « 

CONNETABLE  «  s.  olBcier  militaire  et 
titre  de  dignité,  conestabOê,  eMtêêioHhf  ta 
moglie  del  eonestabile» 

CONNËTABLIE,  s.  f.  giaridmimê  del 
contettabile, 

CONNEXE,  adj.  connmêo,  eengUoiio, 
unito,  altafcato,    . 

CONNEXION  bu  coifaaxinl»  0.  f.  liaison 
de  certaines  choses,  cannawiona  «  connassiic. 

'^  CONNI-L,  s.  m.  lapin,  aanigêia. 

CONNIVENCE,  s.  L  coirnivan^a,  diêeêma- 
lazions  I  iolleranza, 

CONNIVER,  V.  n.  iollerare^  diteimûlna. 
far  le  vitie  di  non  vadere.'^t  prow,  fwr  la 
galta  di  Maiino ,  /«  gaUa  morUu 

CONNU  ,  UE.  part,  de  oonnaHrc,  «a- 
noeciuio,  çegnit^,  noiOg  cl  par  eat.  f/mÊn, 
ripataio,  êcê. 
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G0190BE,  s.  U  planta  délia  GuUma. 
ÔOlfOGARFR,  i.  f.  frianta  défié  Anlîtte^ 
COKOIOAK,  E,  éél  éhâ  ha  ràpperlo  ai 
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GONOlOS,  9,  m»  tde  fëom.  corps  qai 
dttiî  et  la  tjatrt  &\m  cône,  conoide. 

CO!IQT7E,9.  f.  eanca  j  gran  ccnchi^lla, 
mmo  marina.  Cemqœs  matifères ,  sorta  di 
tkM  ht  uni  endévati  ana  tolia  ché  si  fat" 
matsero  anatre,  V.  ■sMâCiB ,  chàvak; 

GCMfOOERANT,  s.  m.  cânqùUiatoré. 

GOl^UfiRIR ,  ▼•  d.  éMquiilare,  iuqui- 
tîaté  %f^  t^a% 

iX3mi\^kt ,  t.  m.  f.  dé  ptat  acquéifait 
darant  far  coaramAiiQté  entre  époux,  ^0111  m- 
quiataii  éope  U  mafrîmcniâ', 

CSOMQUATC,  s.  f.  €ânquisla ,  canquitio» 

*  COHQtBTCT ,  T.  af.  V.  corqo<ki». 

GORQUETTE,  ^.  /.  t.  de  fleur.  «/9#ci«  V/» 

fél^hfHûm 

CONQUIS,  B,  pairt.cdfiçfci#far0,  Mfat- 
ikM9,fatta  9U0,  V.  tfoirQu^ait. 

CO!fSACEAIfT,8.etad[î.  m.  cansaeranté, 
ehe  consatra» 

COUS'AGEBlt ,  t.  a.  cùntacrare ,  consa-^ 
gtmfé ,  tâMéûraté,  far  tacro,  dêdiear  a  Ùio, 
-»*,  se  détoner,  dofii  tuito ,  dedîcani,  Vsa^, 
tefmesconsacrtfs»  iâO'i,  inatferabUi ,  ttabitill, 

GO!f9ANG€lff .  E,  ad/,  parent  du  côté 
pMeniet ,  t&mangainéo ,  parante  da  canto 
di  padre* 

COR9AIf€UfNlTE,  s.  f.  parenté  du  côté 
#9  père  y  euMsanguinUà  f  parenttlà  datante 
éti  padrBm 

CONSGIENGB,  s.  f.  sentiment  int^rieur^ 
luttiièri!  nadirelfe  qor  âTeftîC  l'homme  du  bien 
et  du  mal  gq'il  frit.  tacUnaa  , comcienui. 

€0{f9GTEflClED9£MENT.  adt.  eucoo- 
9cionce,  in  eoseienxaf  con  réîtiludinafCoteien* 

GONSciENGfETTX,  EtSE,  adj.  cafcurif- 
tioatf^  etmttiéntiafa. 

CONSGRIPTIOIY ,  s.  f.  iniicription  des 
Français  dr  tingt  à  Tingt-cinq  ans ,  pour  le 
serrice  militaire,  coteritiana. 

GOIfSGRlT,  s.  et  adj.  m.  compris  dans 
la  conscription ,  cotiriito.  —  ,  chez  les  an- 
eien»  Ecnniins,  les  pères  conscrits,  i  padri 
eoseriiti  ,l' lenatart, 

GONSBGftATEtIR,  s.  m.  V.  coHSAciAaT. 

COfISÉGRATfOn,  s.  f.  consaerazioné  f 
H&tuagratfone  f  tontccratione. 

GONSÉGtJTIF,  IVE,  adJ.  eanêuuiivo, 
0ké  éegttê  immOliaiaminie, 

G01ISÉGUTlt£M£IIT»  adt.  tmuéeuti- 
émmintt ,  di  itguUo. 

GOfl9CIL,  s.' m.  eonstglîOf  rîtoluûoné, 
determinazione,  pariUo,  Les  conseils  de  Dieu, 
mféeeféii  àttta  Ptùvviden%a  t'icanugd  divini . 
If  dêcrtti  di  Dio,  Assemblée,  conseil  de 
pKm,  d'état,  etc.  consiglia  di  guerra  ^  di 
êtato,  €€€,  J'en  parlerai  à  mon  conseil,  al 
mh  avvoeaio ,  eu,  — ,  prov.  la  nuit  porte 
conseil ,  la  noUé  é  ta  madré  de'  pantiên,  Get 
bomne  a  bientôt  aasemUé  son  conseil ,  ^rafifa 
M(#dMwiRMaai0N/. 


GONSEILLBR ,  t,  a<  èonHgiign ,  date 

eànsigtio, 

CONSEILLER ,  ÈRE ,  s.  emuigliétê,  Mn- 
tigliera, 

CONSEILLEUR ,  s.  iku  chi  vaol  dar  éan- 
tiglio  :  les  conseilleurs  se  soBt  pas  les  payeurs. 

CO!fâENS,s.  m.  t.  de  jurisp.  eanunia. 

GONSENTAnt ,  B  ,  adj.  eonêéfnimté , 
parttelpén  aceeltanlé. 

CONSENTEMENT,  s.  m.  émÊtsM^ooi- 
ëentOf  aeeorda  f  consêntiméHtê, 

CONSENTIR,  ▼.  û.  eonirntire^oêé&néêth 
tlro  ,  approvarë ,  arr«ndêrsi ,  tattifmêttérêi  at 
giudizio  di  aléuno.  Dans  la  pratique  il  êft 
actif,  consentir  la  tente ,  i'^djudicatocai  d'aae 
terre ,  conséniire ,  pêm^élUté  ,  eêsêra  dt,  im- 
cordû, 

GONSÉQUEMIf  B^T,  adt.  éonglatima, 
amsùguenlemenié  t  in  iéguito ,  péreié ,  in  «M- 
uguemta. 

CONSÉQUENCE,  s.  i. eamêguenaa^  «m- 
etutione,  ieguiio.  On  dit  on  booMnCf  ane 
cbarge,  etc.  de  conséquence,  uomo,eari0niêé$» 
4^  importanza,  di  considenuioné ,  diritiêvo, 
— ,  adv.  sans  conséquence,  tenza  oonn 
guenza,  di  niun  eonio.  En  canéqaenci?,  in 
teguito ,  m  consegiuaza ,  •€€. 

GONSBQUE^T ,  s.  m.  en  t«  de  lag.  at  de 
math.  (7  conuguanU,  tw  coBsëqueiil,  eoai. 
dunque,  per  conuguénsa^  •  përè,  pêrciàm 

CONSÉQUENT,  E,  adj.  chôopér^épaHa 
S€€Ondo  i  medesimi  noi  prineipj» 

CONSERVAtEtH,  TR1C£,9.  awMM«. 
fore,  protettoré,  diftndiéaré »  manâanilarêg  di- 
femorCf  eee. 

CONSERVATION,  s.  L  coiuerirMMa , 
eonservagionef  eaniêrHiimnto. 

CONSERVATOIRE,  s.  m.  amunataria ^ 
êorta  di  coikgio,  — ,  adj.  ehe  tansetw^. 

CONSERVE,  s.  f.  espèce  de  caiifttBia, 
eamerva,  — ,  se  dit  des  natiras  q^éà  tout  de 
compagnie,  navi  tU  eontetva. 

CONSERVER,  ▼.  a.  eonuriare  ^  éèrUréf 
eustodire,  sottêntarc*  guardaré  f  diféndoflh 
guarantiré^  ripararé,  a»ér  eurê.  — ^,  r.  n. 
eontervarti ,  ece.  — ,  t.  r.  avéni  êura*  —  «  ae 
conduire  si  sagement  que  Ton  ne  se  mette  mal 
atec  personne  >  maafencrM  in  una  iavia  nM- 
tratiià. 

CONSERVES,  s.  f.  pi.  oeéhèaU  di  emter^ 
va  ,  che  non  ingrottano  gli  oggetti  ,  ma  Mfw 
vono  unieamenté  ptr  cffnsérvare  la  vitta, 

CONSiOENCE,  s.  f.  (ph>s.)  aClMsematft 
des  choses  appuyées  les  unes  Air  les  auliai, 
sprofondamento f  divallamënta, 

CONSIDÉRABLE  ,  adj.  eontidêrabih ,  di 
riUévo,  d'importanxa,  ragguardaùoie  ^  rimât'' 
ehevole,  stimabiU^  di  eansegaenza^ 

CONSIDÉRABLEMENT,  adt,  éimiidè^ 
tnbnantet  r*olabilmante  ,  moUOg  attai. 

«CONSIDÉRANT,  E,  adj.  fam^ri 
eireotpUto. 

CONSIDÉRATION,!,  f. 
riguardo  ,  tiima ,  ritpêUo,  — ,  pour 
anotif ,  tue,  intérêt  ,eçntidir9^Êtêp  ragiénéf 
maiiaOf  mirti,  éce^ 
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GOIfSIDiRéMBNT,  adr.  pondarttittman' 
tê,  eonsidtratamgniê, 

CONSIDÉRER ,  y.  a.  eentiderm ,  ontr- 
varc^  esaminarû,  ponderare,  far  rifiêuione^ 
gîimartf  far  eonio,  pregiare. 

GONSIGNATAIRE ,  s.  m.  déposiuire 
d'une  somme  consignée  »  tUpotiiario. 

CONSIGNATION,  s.  f.  eonslgnazîonût 
dêpotito. 

CONSIGNE ,  s.  C  l'ordre  que  donne  à  une 
sentindle  celui  qui  la  pose»  ordine  dato  a  una 
Mêniinôtla. 

CONSIGNER ,  T.  a.  amsegnare,  meliet  in 
dBpoiito.  Consigner  un  papier,  dar  un  vigliêUo 
d*  obbligo.  — ,  donner  Tordre  à  une  vedette , 
anuegnare.  — ,  6g.  je  l'ai  consigné  à  ma  porte, 
dar  ordinê  di  non  laseiar  entrare, 

CONSISTANCE  »  s.  f.  état  d'un  fluide  qui 
l'épaissit,  contistênta,  densité.  — ,  état  de 
stabilité ,  eontiitenta ,  stabililà,  — ,  au  moral  » 
eottanta.  Donner  l'étal  de  la  consistance  d*ûne 
terre,  tiûto  di  un  itrrgno  e  tue  appariù' 

ntnxê, 

CONSISTANT  ,  E,  adj.  coMiiiêniê,  ekê 

eonsisiê, 

CONSISTER,  V.  n.  consistêre,  ester  ri- 
poste, store ,  esser  eompoUo. 

CONSISTOIRE,  s.  m.  assemblée  du  pape 
et  des  cardinaux ,  consistorio,  eonsistoro ,  eon- 
eilio.  — ,  assemblée  des  ministres  protestans, 
eonsistariû* 

CONSiSTORIAL,  E,  adj.  qui  appartient 
•a  consistoire,  consisioriale,  BénéGces  consis- 
t>riaux,  dont  les  bulles  sont  demandées  et  ex- 
pédiées par  Toie  de  consistoire ,  benefiy  consi' 
storiali ,  veseovati ,  abazie ,  >/cc. 

CONSISTORIALEMENT,  adv.  m  eonei- 
stero ,  alla  maniera  det  eoncisioro, 

CONSOLABLE,  adj.  ehe  puô  eonsotarsi , 
ehè  ammeite  eonsofazione. 

CONSOLANT,  £,  adj.  eonsolatorio ,  con- 
fortante, 

CONSOLATEUR.  TRICE,  s.  conf0/a<0r0, 
eanfjrtatore,  contolalrice ,  ece, 

''CONSOLATIF,  IVE,  adj.  propre  à  con- 
soler, eonsotativo» 

CONSOLATION,  s.  f.  soulagement  que 
l^on  donne  à  la  douleur  de  quelmi'un ,  consola- 
sùone,  conforte,  contente,  sodaisfazione. 

*CONSOLATOIR£,  adj.  consolatorio, 
consolante, 

CONSOLE,  s.  f.  pièce  d'architecture  saiU 
laite  et  ornée,  mensola,  modigUone,  becca^ 
tôt  h  f  peduceio,  — ,  au  plur.  sporii  nette  cave 
psr  servirscne  di  scata, 

CONSOLER,  T.  a.  consotare,  eonfortare, 
rû^consotare  ,  porger  toftlevo^  conforte,  con^ 
aoiazione.  — »  ▼.  r.  eonsotarsi,  esttr  mènera  f- 
fii'to\  riccmfortarsi. 

CONSOLIDANT,  s.  et  adj.  m.  t.  de  chir. 
eonsotidativo* 

CONSOLIDATION,  s.  f.  eonsotidazione, 
eonsotidamento ,  'riunione  :  réunion  de  l'usu- 
fniit  ft  la  propriété  (prat.). 

CONSOLIDER,  ▼.  a.  au  prop.  ne  se  dit 
que  des  plaies,  contotidaro  «  riuniro  f  udâarfj 
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rammarginarê,'^ ,  en  t.  de' prat.  consolider 
l'usufruit  à  la  propriété,  eonmtidar»,  riuniro, 
— ,  fig.  consolider  une  union,  un  traité ,  etc. 
eonsolidare ,  eonfemutre,  assodaro. 

CONSOMMATEUR,  s.  m.  eomsummtoro. 
— ,  pour  celui  qui  perfectionne  :  Jésus-Christ 
est  Tauteur  et  le  consommateur  de  notre  foi  « 
Gesà  Cristo  è  Vautoro  e  U  compitore  di  nottra 
fede. 

CONSOMMATION,  s.  f.  eonsumosMmo, 
distruzione,  struggimento,  -^^compimento^ 
fine,  perfezione.  — ,  grand  usage  qui  se  fait  de 
certaines  choses,  consumamento ,  eonsumo, 

CONSOMME,  s.  m.  sorte  de  bouillon  fort 
suoculeot ,  eontumato  ,  brodo  soetanzioso, 

CONSOMMER,  v.  a.  eonsumaro,  finire, 
terminare,  spedire,  eompiere ,  maturaro  ,  for- 
nire,  adempiere^  effettuaro.  '^,^eoiuummre, 
far  consume  9  distruggerOf  dissiparo.  Faire 
consommer  de  la  viande,  afin  que  toute  la 
substance  soit  dans  le  bouillon ,  fore  un  eosau* 
mato.  Vertu  consommée,  perfetla.  Etre  con- 
sommé en  science,  dotlissimo, 

CONSOMFTIF ,  IVE ,  s.  et  a4j.  se  dit  de 
certains  remèdes ,  consun{ivo ,  consumotÎMfo* 

CONSOMPTION .  s.  f.  se  dit  de  certaines 
choses  qui  se  consument,  consumazione ,  eon- 
sunzione.  "^ ,  espèce  de  maladie,  consunziene. 
Malade  de  consomption,  tisieoche  eado  mcon- 
sunzione, 

CONSONNANCE .  s.  f.  accord  de  deux 
sons ,  et  cadence  semblable  dans  les  mots,  eon- 
sonanza ,  accorde  di  due  sueni  la  cui  unioM 
piace  ail*  orecehio. 

CONSONNANT,  adj.  m.  t.  demus.eoa- 
sonante ,  accordante,  uniforme. 

CONSONNE  «  s.  f.  et  adj.  lettie,  eonso-^ 
nante, 

CONSORTS,  s.  m.  pi.  t.  de  prat.  eompo* 
gno ,  partecipe  ,  sozio ,  soeio. 

CONSOUDE,  s.  f.  plante  vulnéraire,  eoii- 
sotida, 

CONSPIRANT,  E,  adj.  (pbys.)  qui  agit 
dans  le  même  sens ,  cospirante, 

CONSPIRATEUR ,  s.  m.  eotpiratore^  con- 
giurato, 

CONSPIRATION,  s.  f.  cospirazieno , 
eongiura,  maccfunamento ,  trama, 

CONSPIRER ,  T.  n.  eospirare,  eongiurare, 
aecordarsi.  —  ,  fig.  cooperare.  — ,  y.  a.  il  a 
conspiré  ma  perte ,  la  ruine  de  l'état ,  ha  me- 
ditato,  maechinato,  tenta  to,  ece, 

CONSPUER, T.  a.  fam.  et  fig.  sputarad- 
dosso  f  dileggiare  ,  disprezzare,  deridere*    . 

CONSTAMMENT  ,  adT.  costantemente, 
perseverantemente  ^    invariabilmente ,    oorta' 
mente,  indubitatamente* 
CONSTANCE,  s.  f.  costanza ,  fermezza. 
CONSTANT,  £  .  adj.    costante,  foH/j 
ferme  ^  persévérante ,  slabilê,  corto,  indubt^ 
iato  ,  stcnro,  invar iabi te, 

CONSTATER,  ?.  a.  vérifier  un  fait,  ptû- 
vare,  stabilire,  avveraro, 
CONSTELLATION  ,s.  f.  eostoUazi&ne. 
CONSTELLE,  EE,  a^j.  fatto,  maio  êotîo 
ima  quatehê  eostoUasionê* 
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COKSTBBIfÂTION,  S.  leâiienuiMiùnê, 
tmnrimtnio^  ibiffoitimtnto. 

CONSTERNER,  t.  a.  eotUmarê,  tgo^ 
mtniare,  avvUvn,  fiir  pnrdêre  il  cùraggio , 
fkr  perder  d'animo. 

CONSTIPATION ,  s.  f.  coitîpàtianê ,  tti- 
îtihetsa ,  dur$zta  di  ventre, 

CONSTIPER,  ▼.  a.  eosiipûre,  render  «Ci- 
tieo. 
CONSTITUANT,  E.  tuai.  eontiUuenle. 
CONSTITUÉ,  EB,  part.  Y.   le   Terbe. 
Homme  bien  oa  mal  constitué,  bene  o  maie 
formata  f  eûmplesslonafo, 

CONSTITUER .  v.  a.  centiare,  ester  corn- 
pMe,  tuuUtere,prmare,  eonslituire,  — ,  faire 
consister  en...  riporiare,  far  eontîttere.  — , 
pour  mettre,  établir,  conslUuire,   tiabiUre^ 
ertare  ^inttitiiire  ,attegnare ,  nominare ,  porre, 
-y  p  en  t.  de  pal.  coastituer  quelqu'un  prison- 
Bi^,  far  priglone,  arrettare.  Constituer  une 
rente,  etc.  tiabitiret  attegnare» 
CONSTITUT .  s.  m.  t.  de  jurîsp.  eostituio. 
CONSTITUTIF,  IVE,  adj.  cottituUvo. 
CONSTITUTION, s.  f.  coitituiUme,eom- 
petis'ume,  formatione,  —,  complettiene.  — , 
tottituzion  d'une  rendita,  deereto,  ordinanza» 
kgge,  leggi  fondameniatl  d*uno  staio. 

CONSTITUTION N  Al  RE,  s.  m.  nom  que 
l'on  donne  en  France  à  ceux  qui  ont  accepté 
la  bulle  VnîgenUttt. 

CONSTITUTIONNALITÉ,  s.  f.  qualità 
dîeoea  conforme  atla  eottUuzione. 

CONSTITUTIONNEL,  ELLE,  adj. et  s. 
emteo  délia  eostituzione^  conforme  alla  costî- 
titxione, 

CONSTITUTIONNBLLEMENT ,  adv. 
wtcondo  la  eottitazione, 

CONSTRICTEUR,  s.  m.  costrUtorio, 
CONSTRICTION .  s.  f.  t.  de  phys.  res- 
serrement des  parties  d'un  corps,  cottrîpn- 
menio,  costrizione,  rittrignimento »  condensa- 
mento. 

CONSTRINGENT,  E,  adj.  coslretiUo , 
tirignenfe. 

COISTRUCTEUR,  s.  m.  celui  qui  con- 
struit •  costruUore. 

CONSTRUCTION,  s.  f.  costruzlone,  fab- 
brîea.  — ,  6g.  la  construction  d'un  puème,  etc. 
la  icssilurOf  la  disposisione,  — ,  en  t.  de 
gramm.  arrangement  des  mots,  co>truz'ume , 
sintatsi. 

CONSTRUIRE,  v.  a.  eostruîre s  etÛfieare , 
fabbrieare ,  formare,  — ,  fig.  en  t.  de  gramm. 
arranger  des  mois,  eostrulre. 

CONSUBSTANTIALITÉ  ,  s.  f.  t.  de 
théol.  eontustantialitd. 

CONSCESTANTIEL,  ELLE,  adj.  «n- 
sustanzialo, 

CONSUBSTANTIELLEMENT ,  adv.  con- 
sustanzlalmen  te. 

CONSUL,  s.  m. magistrat,  agrat  diploma- 
tique et  de  commerce,  ecmolc,  console. 

CONSULAIRE,  adj.  qui  apparticnr  aux 
consuls ,  consofare, 

CONSULAIREMENT  .    adv.    consolar- 
ntente^  da  eontùkt  con  autorlià  eonsclare* 
1. 


CONSULAT,  s.  m,  dignité  du  coniul..». 
toiatom  '  ^ 

CONSULTANT.  ...  et  adj.    m.  ««,«, 

CONSULTA*VlON .  5.  f.  conlfrence  d'.w- 
cats  ou  de  médecins ,  comulla ,  anuialÎB 

CONSULTATIVE,adj.  f:^^;  ««. 
sultative ,  aver  voee  eonsultiva  in  un'  assem^ 

CONSULTE,  s.  f.  (hisl.  mod.)  la  Con- 
sulte de  Lyon .  assemblée  italienne  ionvoquS 

^"conIFiTtfS  '^''  •  '"  Consulta  dilLe. 
CONSULTER,  V.  a.  eoiksHltare,  doman- 
dare .  prender  eonsiglie .  consigliarsi ,  ehiedar 
parère.  — .  fig.  consulter  sa  conscience .  ses 
forces,  etc.  r*ni«//«ra,  esaminare.  Consulter 
le  miroir,  speechtarsi,  aggiustarsi  allô  «/md- 
chio.  — ,  absol.  eonsultare,  deliberare,  cmU^ 
nr  msume,  * 

COKSULTEUR  DU  SAINT  OFFICE 
s.  m.  consultore  del  sanio  ofTizio  * 

CONSUMANT.  E,  «d/!  cak.ummU,  d,, 
consuma.  *      • 

CONSUMER ,  T^|«,„,„„^,  rf;„. 

liUnXACil.s.  m.  cahtaUo. 
rfi^^^^^^**  •*•">•  peu  M.  W»».  onfa. 
"contagieux,  EUSE,  a4/.  cantosic*^, 

CONTAGION,  s.  f,  cmiagione ,  infttioms. 
ToM.  *""*'  "^'''  '*"''"»*«»  *•*- 

^^CÔNTAILLBS.  ^  f.  pL  „rla  di  torra  éi 

I   ,/,jpO'*''^MïNATION .  ..  f.  «,«!«„;„. 

./S        *■  "■•  '*^""''  ""*""•  A»^' 

CONTEMPLATEUR,  TRICE,  *  «4- 
ttmplatore.  conlmtplalrlee. 

CONTEMPLAflP,  IVE.  a^j.  et,.  adoMé 
à  la  contemplation ,  eonlemplativo. 

COJITEMPLATION,  s.'f.  aZe«,p,.,i.^, 
ipceulaziona ,  eoiuideraziene.  En  contempla- 
tion, a  eanltmplttùone,  m  eoruidwatimte,  là 

CONTEpLER .  t.  a.  cont,mplar, ,  m^ï- 
tan,  tptcolare.  mirare.  —,  «bjoL  etMnsi*. 

^'£^0NTœM-:s,T!^t'"^!^. 

nro,  contemporaneo ,  dsllo  ttesso  tempo,  delta 
stessa  età,  '^  '    '  ^ 

abbitllo   dttprcîiovoi».  dupretîaUla.divti- 
loto ,  vite.  ^ 

CONTENANCE,  s.  f.  capacité  d'un  vais, 
seau,  étendue,  capacità,  estensione:  —,  main- 
licn.  posture,  etc.  ciera,  aria,  semblante^ 
garbo,  contcgno,  portamenlo.  —,  foggia  M 
prescntapfi ,  maniera  di  stare.  Perdre  conte^ 
nance,  esser  impaeciato,  imbfogliato,  con  fusa 
torprtsQf  smarrirei.  Tenir,  lîure  bonne  coûte* 
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nanoe,  mùttrar  eoragglo,  f»mnta,  rUùla" 

tanM* 

H  CONTENANT,  s.  m.  contininU,  conte 

«fiiltf,  die  eoniienCf 

CONTENDANT,  E, s.  el adj.  compôtUifre, 
Mneorrente^  emolo .  rivale ,  conUndentc. 

*  CONTENDRE ,  y.  n.  disputer,  confen- 
derê,  gare^ffiare. 

CONTENIR ,  V.  a.  eonfenere,  eaf^re^  rae- 
ekiudere,  comprcndere^  farmare^  impédire, 
iêmer  ne'  Vimiti,  trattenere»  —,  raffrenare, 
f^primêre^  moderare,  ritcnere.  Se  contenir, 
▼.  r.  raffrenarsij  eee.  - 

CONTENT,  E,  adi.  tvnUrdo,  soddisfatto, 
mppêgaiOy  eonêotaîo^r  Être  content,  csser  con- 
tento,  aecontentire  t  approvare^  gradire, 

CONTENTEMENT,  s.  ra.  conUnto ,  pia- 
•«gw,  tonientezzat  ioddUfazione,  alUgrtzza. 

CONTENTER ,  v.  a.  contentarc ,  soddiê- 

fore,  appagare.  Se  contenter,  v.  récip.  con- 

Hntérsî,  estcre  conUnto ,  pago,  ioddufatto, 

batitre. 
CONTEHTIEUSEMENT,  adv.  con  con- 

îenxion0,  con  osiinazîqnef  contenziotamente. 

.CONTENTIEUX  JHSE,  adj.  contenzioto, 
eontrvverêo,  UUgiot^^Kpulabile ,  contratta- 
biie,  eontrovertibile, 

CONTENTIF,  adj.  m.  t.  de  cbir.  bandage 
qui  retient  les  topiques  sur  une  partie  malade, 
éOÊtrittivo .  ehe  ritiene  asuo  luogo. 

CONTENTION,  s.  f.  eonteta,  gara^  con- 
lM«fo,  disputa,  eontenzione,  calore  net  di- 
ipatoM,  Contention  d'esprit,  sfarzo,  travagHo^ 
applicttzion  grande* 

CONTENU ,  s.  m.  eonfenuto ,  ciô  che  con-' 
tienti  inquatehe  eeritto,  et  (did.),  in  gualche 
«wa.  — ,  part.  "V. 

CONTER,  V.  a.  raceontare,  narrare,  rife- 
rire.  Conter  des  sornettes,  contar  baje,  narrar 
ieuiMemU,  eantar  favote,  — ,  fam.  en  contera 
vmt  femme,  vaghfiggiare^  far  ait  amore, 

CONTERIE,  s.  f.  fabbrica  di  grosso  vetro 
in  Venezia. 

CONTESTABLE,  adj.  disputabiie,  eontra- 
etabite^  eontrovertibile  »  dubbioso ,  ineerto. 

CONTESTANT,  E,  s.  et  adj.  Utigante, 
eanfenzioso,  iitigioso. 

CONTESTATION,  s.  f.  eontesa,  disputa, 
eontrasto,  altereazione  ^  rissa,  quistioney  Uti- 
gio ,  eantestazione, 

CONTESTER,  ▼•  a.  dispulare^  titigare, 
wnirastareypiatire^  quistionare,  contendete, 

gareggiare, 
CONTEUR,  EUSE,  s.  qui  fait  un  conte, 

narratore ,  dicitore ,  raceontatore. 
•    CONTEXTURE,  s,  f.  disposition  des  par- 
ties, tessitura, 
C0NTI6U,  UE,  adj.  eontiguo^  aitiguo, 

vicino. 
CONTIGUÏTE,  s.  f.  eontiguilà,  vicinansOf 

prossimità. 
CONTINENCE,  s.  f.  contimnza,  conti- 

nênzia, 

CONTINENT, E,  adj.  continente  ,  easto. 

CONTINENT,  s.  m.  t.  de  géogK  grande 
ét^idae  de  pay»,  contimni^ 


ÇON 

CONTINGENCE,  s.  f.  cM«âifiRM,  ._ 

tualità.  Angle  de  conlingeaçe*  t.  de  géam, 
angolo  di  eontingenza. 

CONTINGENT,  E,  s.et  adj.  eontin^tnU, 
incerto,  fortuitû,  casuale.  Futur  contingent 
(scol.),  t  futari  eontingenti.  Portion  coBtin- 
gente,  ou  oien  le  contingent,  çue/Za  parte  ehs 
tocca  a  ciascuno  di  pagare  o  di  ricever^ 

CONTINU,  UE,  adj.  continua,  eeguUa, 
di  seguitOi  non  interrotto,  tenuL  inUr^h, 
Basse  continue,  en  t.  de  mus.  cùntrabaeso,  ba- 
ritono.  Les  philosophes  disent  le  continu. 

CONTINUATEUR,  s.  tn.  qui  continue 
un  ouvrage  commencé  par  un  autre,  eonti- 

nuatore. 
CONTINUATION,  s.  f.  continuazlone, 

durazione. 

CONTINUE,  s.  f.  employé  adverbialement, 
à  la  continue,  alia  lunga , à  iungo  andare. 

CONTINUEL,  ELLE,  adj,  continao,  in-- 

cessante, 
CONTINUELLEMENT,  adv.  di  eoskiinuo, 

continuamente, 

CONTINUER ,  V.  a.  poursuivre  oe  qw  est 
commencé ,  continuare,  perse^uire,  seguitare. 
—  ,  V,  n.  durer,  durare,  contmuare.  — ,  v.  r. 
protungarsi ,  estere  continuato, 

CONTINUITÉ,  s.  f.  liaison  des  parties  du 
continu ,  continuité*  — ,  t.  de  méd.  solution  de 
continuité,  divisione  che  una  piaga  fa  nette 
carni;  continuamente* 

CONTONDANT,  adj.  m.  t.  de  cbir.  cw- 
iundente,  eheammaeca. 

CONTORNIATE ,  a4i.  f.  on  donne  ce 
nom  à  certaines   médailles  de  cuivre,  eo- 

irone. 
CONTORSION,  s.  f.  C0nfor<ton#^  êtord' 

mento ,  divincolawento* 

CONTOUR ,  s,  m.  t.  de  peint,  et  de  sculpl. 
eontorno ,  dintornô ,  tineamento  estremo 
di  una  figura.  Le  contour  d'une  colonne,  d'un 
dôme  ,  eontorno ,  giro, 

CONTOURNER,  v.  a.  donner  à  une  fi- 
gure le  contour  qu'elle  doit  avoir,  eontomare, 
dêlineare,  far  i  contorni.  Taille  contournée, 
s^orto,  di  traversa,  —  (blas.  ),  tourné  vers 
la  gauche  de  l'écu ,  rivo(tato, 

CONTRACTANT,  E,  adj.  eontrattante, 
etmtraente, —  ,  s.  m.  plur.  les  contractans. 

CONTRACTER,  v.  a.  contrattare,  far 
eontrattOy  stabitire,  legar  alieanza  ^  amieiziâ, 
contraere  matrimonio,  obbligaxionê,  eee.  -- 
des  maladies,  contrarre,  —  des  habitudes, 
eontrarre ,  fortnare,  abituarsi,  -^  des  dettes, 
c/i<(e6i7arsi.  Se  contracter,  récip.  t.  dephjs. 
itritirarsi  de*  nervi  e  de"  muscoU,  raggrtn- 
sarsi,  eontrarsi, 

CONTRACTION ,  s.  f.  t.  de  phy».  rac- 
courcissement des  nerfs  el  des  muscle»,  «m- 
tracione,  ritiramento,  raggrinzamento,  — , 
t.  de  gramm.  réduction  de  deux  syllabes  en 
une,  contraztone,  accorctamento,  ^ 

CONTRACTUEL.  ELLE,  adj.  qui  est 
stipulé  par  contrat .  per  contratto, 

CONTRACTURE,  s.  f.  rigidité  des  mi«- 
.  des ,  c«itra««r«, — (  archit.0,  rélréçissemtn» 


CON 

TOt  k  hani  dfmie  colonne,  ruiremaMÎaiiô 
CONTRADICTEUR,  s.  m.  e(mtradUtar$9 

CONTRADICTION,  s.  f.  eontraddiùone^ 
oppmUiôm,  eomirariêié.  — ,  en  t.  de  philos, 
on  dit  qu'une  chose  implique  contradiction, 
loni|u*cue  renfenneen  même  temps  Taffir- 
BMlive  et  la  négative,  imptUar  eontraddiMione, 
Sipril  de  contradiction  ,  spiriiç  di  eontraddi- 
siomê  •  uom  eontradioso. 

CONTRADICTOIRE ,  adj.  il  n'est  eakre 
ea  asa^  qu'en  certainespbrases  du  style  didac- 
tique •  etmtraditiotio»  direttamenté  oppotip, 
— > ,  il  se  dit  aussi  des  jugemens  rendus  après 
que  tontes  les  parties  ont  été  ouies,  giuditio 
tmirmdittorio,  in  amtnaditi&rio* 

COHTRADICTOIREMENT  ,  adr.  cm- 
^mditi9riMmmUê  »  in  modo  eontraditiorio, 
— ,  t  de  pal.  il  se  dit  des  jugemens  contra- 
dictoires ,  in  eonlradiUorh, 

CONTRAIGNABLB,  adj.  t.  de  pal.  die 
poà  ouer  toêtrotto  ai  pogttmenio, 

CONTRAINDRE,  V.  a.  eottrignero ,  vîo- 
knUuro»  êfimmrOf  okùUgoro.  —  ,  gêner,  dar 
9o§$OMKkêy  obbligaro  md  unm  etrîa  ritennietsa. 

—  »  en  t.  deprat.  eoêirignêro  al  pagamonio, 
far  eondannaro  in  giuditio*  -^  ,  fig.  presser, 
êorrarOp  tour  ritirettO,  ineomodare^  eompri" 
■MTU.  —  9  au  récip.  oontoneni ,  fani  vioUnza, 
tnoderartL 

CONTRAINT,  E,  part  tfonato^  violon- 
Utio ,  obbligafo  9  eottreUo.  V.  conTaAiiiftitB. 
— ^*  adj.  gêné»  affoitatOt  eho  non  é  naiuralo, 

—  ,  serré ,  iirotto,  rintêrratOt  raecktaso. 
CONTRAINTE  ,  s.  f.  force  majeure»  vio- 
lence»/brxa,  viotenza,  eoitringimonto,  — , 
fcteaue  9  rUonaiotta,  ooooriià^  eontogno, 
aoggoaiono.  — ,  g£ne  où  meUent  des  habits 
trop  étroits,  gtroitotza,  tirignimonio ,  an- 
gmolio*  —,  en  t.  depcaU  acte  qui  contraint, 
otmianxa, 

CONTRAIRE ,  adj.  eouirario ,  ripagntmie, 
O^pooiOt  oppoiUo,  nomieo,  auvorsarioy  no- 
tivo^  dannoso,  cattipo»  —,  au  subst  iléon" 
trariff  f  oppoUo,  — ,  adv.  au  contraire,  aleon- 
|f«ria,  aW  oppotîo,  m  progiudizio ,  a  danno, 
a  dUtavvaniaggio.  —  ,  s.  m.  jA»  t.  de  philos. 
tortc  d'opposés,  icontrarj, 

CONTRARIANT,  E,  9Â\,  eomirarianU , 
Oùmifodittoro,  cho  contraria,  ehe  eontraddiee. 

CONTRARIER ,  ▼.  a.  eontrariaro ,  eon^ 
timJdiraf  oontrapporù.  —  ,pour  s'opposer, 
oppcrsi^  aitraoorMoro^  impedire, 

CONTRARIÉTÉ  ,  s.  f.  eontrarioià ,  oiîa- 
aoto,  impedimenio, 

CONTRASTE,  s.  m.  opposition,  eon- 
irmoia»  —  (peint,  et  poés.)  ,  eontroito,  variotà 
dt  aitoggiomenti  t  di  cohrifUe.  — ftontratio 
éi  paê$*ont,  di  earattêri, 

CONTRASTER ,  t.  a.  et  n.  être  en  oppo- 
aitioa,  ooniroétaro,  tantondcro*  —  (poés.  et 
peint.  ) ,  faro  un  eontrasto ,  una  variêià  d'  at- 
tmggiamanti ,  di  eolorig  earatUri ,  oce, 

CONTRAT ,  s.  m,  taniruUOp  patio,  mii- 
>,  oowognffn 
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CONTRAVENTION,  s.  f.  eontravvon- 
uone .  trasgrettione ,  preverieaxione, 

CONTRAYERVA ,  s.  f.  plante  du  Pérou , 
eonlraierva,  eontroierbOk 

CONTRE,  prép.  eonlro,  contra,  a  fronle, 
dirimpolto,  in  faeéia,  vicino ,  aW  ineontro , 
da  eanto.  —  •  au  subst,  le  pour  et  le  contre ,  il 
proo  ileontro. 

CONTRE- ALLÉE ,  s.  f.  sorte  d'allée,  eon- 
iraviate,  viato  o  filaro  d' alberi  tateralo  ad 
un  altro. 

CONTRE-AMIRAL,  s.  m.  troisième  offi- 
cier d'une  flotte ,  vaisseau  qu'il  commande , 
coRfr'  ammiraglio. 

CONTRE-APPROCHES,  s.  f.  pi.  (  mil.) 
travaux  des  assiégés  pour  aller  au-devant  de 
ceux  des  assiégeans ,  eontropproeei, 

CONTRE-BALANCER ,  v.  a.  amtrakèi- 
landaro ,  contrappesaro ,  eompontare. 

CONTREBANDE,  s.  f.  contrabbando  , 
mereantia  di  eontrabbando.  Faire  la  contre- 
bande, farileontrabbando,  far  irafpco  di 
merci  vietato. — ,  6g.  etfam.  homme  de  contre- 
bande ,  uom  iotpoito ,  împortuno ,  fatlidioto» 

CONTREBANDE.  GomraiBAaai .  coaxai- 
FAsci ,  adj.  m.  t.  de  blas.  eontrabbtauiato , 
eontratbarrato ,  eoniraffatciato. 

CONTREBANDIER,  ÈRE,  s.  eontrab^ 
bandiorOi  ehe  fa  il  contrabbando. 

CONTRE-BAS,  adv.  t.  demaçoui.  du  bas 
en  haut ,  di  batto  in  aito. 

CONTRE-BASSE ,  s.  f.  grosse  baise  de 
violon ,  contrabbasêo. 

CONTRE-BATTERIE,  s.f.  battoriaop- 
poita  a  batteria ,  conirobatteria, 

CONTRE  -  BITTES  ,  s.  L  oourbes  des 
bittes,  y.  BiTTis. 

CONTRE-GAPION,  s.  m.  (mar.J  ton- 
irooapionêm 

C0NTRE4]ARENE ,  s.  f.  t.  de  roar.  pièce 
de  bois  posée  au  -  dessus  de  la  carène,  eonira-- 
ekiglia  ai  galera, 

CONTRECARRER,  v.  a.  eontrapporù, 
ûitravenaro,  raiitere. 

CONTRE-CHARME,  s.  m. eonfroma/ia. 
CONTRECHASSIS,  s.  m.  contr'  mva- 
frîafa  o  eontr^  impannata,  , 

CONTRE  -  CHAUSSÉE,  s.  f.  confrar- 
gine. 

CONTRE-CLEF ,  s.  f.  eontraoekiava. 
CONTRE-COBUR .  s.  m.  fond  d'une  che- 
minée, frontone.  A  contre-cceur,  adv.  arec  ré- 
pugnance, a  mal  f^ado  ,'a  malincuore, 

CONTRECOUP , s. m.  ribattimaito ,  ri- 
pereuttiono ,  ripiechio .  eontraceoipo, 
CONTRE-DANSE,  s.  L  âonlraddanta. 
CONTREDIRE,  V.  a.  coniraddîre ,  repU- 
eare,  —,  en  t.  de  pal.  opporsi,  rifiutarc,  corn- 
battere.  —  ,  v.  r.  eontraddirti, 

CONTREDISANT.  B,  adj.  qui  aime  à 
contredire ,  eontraddiunto  :  esprit  conlredi* 
sant. 

CONTREDIT,  s.  m.  eonfutaziono.  Sam 
contredit,  iensa  dubbio,  egrtamente.       * 
CONTRÉE,  s.  f.  conirada  o  regiono,  irûtia 
I  dipaoto* 

9« 


l33 


COTS 


GONTRE-ENQXJÉTB ,  %.  f.  iufomazhnê 
contraria  m 

GONTRE-ËTAMBORO,  s.  m.  t.  de  mar. 
eontrnruoia  di  poppa^ 

GONTHB-ÉTAAVE ,  s.  f.  eonîraruola  di 
BTua, 

GONTRE-EXTERSIOll,  s.  f.t.  de  chi- 
rurgie, iteniioHû  per  rimêtterû  una  parte  di- 
ihsata. 

GORTREFAQON ,  s.  f .  t  de  geus  de  né- 
goce .  eontrafjaxione. 

GONTREFAGTEURyS.  m,  amtraffattore, 

CONTREFAGTION,  s.  f.  V.  coRTairAçoji. 

CONTREFAIRE,  T.  a.  eantraffare,  imi- 
tare,  infingere,  limulan»  Se  ooDtrefaire ,  eon* 
traffarsi,  trasformarti, — ,  rendre  difforme  • 
eantraffare^  sfigurara,  — ,  en  parlant  d'un 
livre  ,  cantranare,  Gontrefaire  des  draps  » 
étoues,  tic.  faliifieturû,  eontraffare» 

GONTREPAISEUR ,  s.  m.  contraffaei- 
tore ,  faUiJieatort, 

G0r9TuEFAIT«E,part.  de  contrefaire 
imitalo  i  eontraffatto.  — ,  adj.  difiorme ,  con- 
Iraïïatto,  gobbo,  teiancato^  storpio. 

GONTRE-FANONS  .  •.  m.  plur.  (mar.) 
cordes  amarrées  au  milieu  de  la  vergue  du 
côlé  opposé  à  la  bouline  9  eariea  bolina, 

GONTRE-FINESSE,  s.  f.  user  de  con- 
tre-finesse,  oppor  matixia  a  matizia ,  astuzia 
ad  astutta» 

GONTRE-FORT  ou  ^pbaoit,  s.  m.  contre- 
boutant«  barboeano^  eontrafforto,  sprono, 

GONTRE-FRASER,  T.  a.  t.  de  boul.  rî- 
fii0iiffre  per  ta  terta  voUa  lapatta, 

GONTRB-FUGUE ,  s.  1. 1.  de  mus.  cm- 
irafyga, 

CONTRE-GARDE,  s.  f.  fortification  au 
devant  de  quelque  ouvrage  •  eontraguardia, 

CONTRE-HAGHER,  v.  n.  t.  de  dessin, 
eontrattag  tiare. 

GONTRE-HlTIER,  s.  m.  grand  chenet 
de  cuisine,  torla  d' alare  0  eapifuoco  grande, 
alto  a  iostworo  piU  tpiedi, 

GONTRE-ISSANT ,  E,  adj.  t.  de  blas.  se 
dit  des  animaux  adossés,  eontrauseenti. 

CONTRE-JOUR ,  s.  m.  l'endroit  opposé 
au  grand  jour,  tumo  fatso,  A  contre-jour,  eon- 
irattumt. 

CONTRE-LAMES,  s.  f.  pi.  t.  degaziers, 

TtgOti, 

CONTRE- LATTE ,  s.  f.  sorte  de  latte, 
panconctfto. 

CONTRE-LATTER ,  V.  a./àr  iwpatcaturo 
di^anecneetti, 

GONTRE-LATTOIR,  s.  m.  ttrumgnto 
de*  coneialetli,  j; 

CONTRE-LETTRE,  s.  f.  acte  secret  qui 
déroge  aux  clauses  d'un  acte  public ,  contrat' 
Uttera,  eontrammandato, 

CONTREMAILLER,  V.  a.  tavorar  a  ma- 
gtin  doppia. 

GONTRE-I^f  AlTREjS.  m.  noccUereyiotto 
botman ,  nostr*  omo. 

QQNTRE-M  ANDEMENT,  s.  m.  contr'  or- 
dine^  rivoeaiione  d*  un  ordine,  d*  an  ca- 
wanùo* 


CON 

CO]!fTREMANraR,v.a.<0iif/«miiundW«. 
daro  ordine  contrario,  nvoeare  /'  ordine  ^  îi 
eomando  già  data, 

CONTRE-MARCHE,  s.  L  «oiiframmar- 


CONTRE-MARÉE,  s.  f.  marée  différente» 
marêa  di  rofetd, 

CONTRE-MARQUE,  s.  f.  seconde  mar* 
que ,  marca  o  contramarea. 

CONTRE-MARQUER,  ▼.  a.  meiter  una 
êoeonda  tnarea. 

CONTRE-MINE.  s.  f.  ouvrage soutenrain 
fait  pour  éventer  la  mine  de  l'ennemi,  cm- 
trammina. 

GONTRE-MINER  ,v.  a.  eontramminare, 
far  contrammine. 

CONTRE-MINEUR, s.  m.eolai  ehefate 
eontrammine. 

*  CONTRE-MONT  .  adv.  en  haut ,  verm 
/'  attOf  atlo  intil,  alla  rweicia.  Ce  bateau  va 
à  contre-mont,  eontr'  aeqaa. 

CONTRE-MUR,  s.  m.  murodi  rimforzo. 

CONTRE -MURER,  v.  a.  rînforuKr  «n 
muro. 

CONTRE-ORDRE ,  %.  m.  eontr^ordine.    . 

CONTRE-OUVERTURE,  s.  f.  apoHura 
vifino  ad  una  piaga  par  dar  oUto  agii  aman, 

CONTRE-PAL,  s.  m.  t.  de  blas.  palo  di- 
visa» 

CONTRE-PARTIE ,  s.  f.  t.  de  mas.  eon- 
traparte. 

CONTRE-PASSANT,  E.a^i.  X.  de  blas. 
eontrapattante, 

CONTRE-PERC£R,v.  a.  foraro,  bueare 
dalla  parte-oppotia. 

CONTRE-PESEE,  t.  a.  eontrappoeare, 
bîlaneiare. 

CONTRE-PIED .  s.  m.  t  de  chasse,  pigUar 
itoambio ,  ibagliar  la  etraéa  délia  fiera. — ,  fig. 
il  contrariom 

CONTRE-POIDS ,  §.  m.  tontrappeao.  —, 
fig.  sbilaneio. 

CONTRE-POIL,  s.  m.  eontrappelo.  —, 
fig.  et  fam.  prendre  à  contre-poil  »  al  contrarie, 
ail*  opposio ,  a  eontrappeto» 

CONTRE-POINÇON ,  s.  m.  soHa  diuar» 
petto  o  di  iubbio  ehe  tervc  a'  magnami  per  ri" 
badirchiodi,  etc.  •    • 

CONTRE-POINT,  s.  m.  (mos.)  acooidde 
chants  différens  •  eontrappunto. 

CONTRE-POINTER,  v.  a.  piquer  soint 
contre  point,  imbotlire,  — .  en  panant  d'une 
batterie,  fur  una  controbatteria  di  cannonL 
— ,  fig.  contrecarrer,  contredire. 

CONTRE-POISON,  s.  m.  eoniravoeiemo , 
anlidoto. 

CONTRE-PORTE ,  s.  f.  seconde  porte  au 
devant  d'une  première ,  contrapporta»  —,  dou- 
ble porte,  ^or<Mra. 

GONTRE-POSË,  ÉE ,  adj.  (bbs.)  eontrap- 
posto, 

GONTRE-POSER ,  v.  a.  poriar  mate  una, 
partita  a  libre* 

CONTRE-POSITION, s.  f.  il  poriar  maU 
una  partita. 

CONTR'ÉPREU  VB,  s.  Ht.  d'imp.  épnnft 
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tirée  sor  une  épreuTe  fraîche»  eaniroprova, 
emlTottam'pa, 

CONTRE- RÉVOLUTION,  s.  f.  réroln- 
tion  en  sens  contraire  d'une  réyolution  précé- 
dente »  conirth-rivolutloné, 

CONTRE-RÉVOLUTIONNAIRE,  s.  et 
■dj.  eAe  tenta  una  e&ntro-'rivotttzione* 

CONTRE -RUSE,  cortii-tihbisb,  s.  f. 
toktr*  nttatiûu 

CONTRE-SABORDS,  i.  m.  pi.  (mar.) 
mittrasfortêUL 

CONTRE-SANGLON,  s.  m.  cirta  sogm, 
etn^gia  eh'  à  tUtaeeata  alla  siila  e  a  cui  i'ûf' 
fihhta  ia  einghialura, 

CONTRESCARPE,  s.  f.  (milit.)  emira- 
ttarptu 

CONTRE-SCBL,  s.  m.  t.  de  chanc.  eon- 
fnuigUh, 

CONTRE-SGELLER ,  t.  a.  emtrassigU- 
Utn. 

CONTRE -SEING,  s.  m.  eontnaiêgna' 
tara, 

CONTRE-SENS,  s.  m.  ienso  contrario, 
-— ,  en  parlant  des  étoffes,  du  linge,  etc.  il 
9eno  contrario  é?  un  drappo ,  d' un  panno^  aee, 
A  contre-sens ,  adv.  a  eonirappeio ,  a  eontrap^ 
piede  ,  at  verso  oppotto» 

CONTRE  -  SIGNER ,  v.  a.  signer,  comme 
secrétaire,  ao-deseous  de  celai  au  nom  duquel 
sont  expédiées  les  lettres,  eontrasugnart, 

CONTR'ESPALIER ,  s.  m.  eontraspal- 
liera» 

CONTRE -TEMPS,  s.  m.  eontrattempo  ^ 
aeeiiiente  improvviio,  A  contre-temps,  adv.  a 
eontrattempo ,  fuor  Hiproposito* 

GONTRE-TIRER,  ▼.  a.  faire  une  oontr'é- 
preaTe,  fera  ana  contnutampa, -^ ,  copier 
trait  pour  trait  un  tableau,  un  dessin,  etc.  re^ 
tara  ,  tirare  la  rete  êopra. 

CONTRE-TRANCHÉE,  s.  f.  trincea  op- 
paetm.  a  tfuella  degU  astûUtorù 

CONTREVALLATION ,  s.  f.  ligne  pour 
empêcher  les  sorties  des  assiégés,  centravaUa- 
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COIITREVSNANT,  E,s.et  adj.  eontrav- 
tentore,  eherontrawiena* 

GONTRjS VENIR  ,  v.  a.  eoiifrawenîr», 
maneare,  dltubbidire, 

CONTRE VE^fT ,  s.  m.  paravento. 

CONTRE-VÉRITÉ,  s.  f.  discours  opposé 
à  la  Térité,  diteor$ooppotto  alla  vcrità ,  contra- 
vérité, 

CONTRE-VISITE,  s.  L  nuova  vUita  giu" 
diziariUm 

CONTRIBUABLE  ,  adj.  celui  qui  doit 
contribuer  aux  impositions,  contribuente, 

CONTRIBUER ,  y.  a.  eontribuire,  coope^ 
rare ,  ^gar  coniribucioni, 

CONTRIBUTION  ,  s.  f.  trtbuto,  contri- 
buzione,  — ,  en  t.  de  prat.  quota, 

CONTRISTER,  v.  a.  conlrutare,  afflige 
gère,  travagliare,  dar  malinconia, 

CONTRIT,  E,  adj.  «m/rifo,  eompuntOy 
dolente  d^  suai  peeeati,  —  ,Gg.  iritte,  dolente, 

CONTRITION ,  s.  f.  eonirUione, 

CONTROLE,  s.  m.  registre  double,  régi- 


ttrû ,  TÎMeohtro»  — ,  certain  office,  C  uffiziô  di 
chi  tiene'  i  re^irtri. 

CONTRÔLER,  ▼.  a.  refietrare, -^ ,  far 
marehiare  il  vatetUano,  — ,  ng.  eriticare ,  cm- 
tarare  f  riprendere, 

CONTRÔLEUR, s.  m.  regittratore ,  «înî* 
tealco,  maggiordomo,  —  ,fig.  eritieo,  eentoroi 
Contr^euse .  s.  f.  fam.  eorrettriee, 

CONTBOUVER ,  ▼.  a.  intenter  une  faus< 
seté  pour  nuire,  fingere,  ideare^  immaginisu^ 
a  eeprieeio, 

CONTROVERSE,  s.  f.  eentrovertia^  di^ 
$puta^  diballimenio  %  eœ^eêtasione. 

CONTROVERSÉ,  ÉE,  adj.  dUputato^ 
eontroverso, 

CONTROVEftSISTE,  s.  m.  amtroversî^ 
sta ,  ehe  terive  in  materia  di  eontrovereie  di 
religions, 

CONTUMACE,  s.  f.  refus  de  se  présenter 
en  justice ,  eontumaeia. 

CONTUMAGER ,  t.  a.  eondannare  m 
contumacia. 

CONTUMAX  ou  coutovacb,  s.  et  adj, 
eontuntaee, 

"^CONTUMÉLIEUX^EUSE,  adj.  outra- 
geant ,  eontumelioto, 

CON  TUS,  E,  adj.  eontutOf  ammaeeato, 

CONTUSION,  s.  f.  eontuiiùn»^  ammaeea^ 
mento, 

CONVAINCANT ,  E ,  adj.  cke  ha  forza  di      , 
eonvineere,  eonvincente, 

CONVAINCRE ,  f.Bspenaadere  eonprooê 
dimottrative ,  eonvineere, 

CONVAINCU.  UE,  part,  convinto. 

CONVALESCENCE,  s.  f.  eonvaleteensa, 

CONVALESCENT,  E,  adj.  qui  relève  de 
maladie ,  eanvaletcente, 

CONVENABLE,  adj.  eonvenevote,  diee- 
vote,  eongrusnte,  devuto, 

CONVENABLEMENT,  adv.  eouvenevol- 
mente, 

CONVENANCE ,  s.  f.  eonvenienza,  eon- 
venevoletoa,  confomûtà,  relazione^  propof^ 
tione.  Raisons  de  convenance ,  ragioni  di  eon- 
venienza^ plausibUi» 

CONVENANT ,  s.  m.  nome  ehe  $i  à  dato 
alla  eonfederaxione  degli  Seozteêi  o  tia  alla 
loro  proftstiane  di  fede, 

CONVENANT,  £.  adj.  sorUble,  bienséant. 
Il  vieillit.  V.  convikabli. 

CONVENIR,  V.  n.  convenire^  coneordare^ 
eoneentire,  — ,  euer  conforme^  andar  d'oc' 
eordo,  eorrit pondère,  — ,  essere  eonvenevote , 
affani ,  eonfarù,  — ,  bisognare ,  eiur  d*uo^ 
po, 

*^  CON  VENT ,  s.  m.  eonvento,  eonvenzlone, 

GONVEN TIGULE,  s.  m.  petite  ussembiOc 
secrète  et  illicite,  couvent icolo, 

CONVENTION,  s.  f.  eonvMztonef  ac- 
corda^ paîto,  , 

CONVENTIONNEL,  ELLE,  adj.  eon- 
venzionale, 

CONVENTIONNELLEMENT.  adv.  per 
cçnvenzione» 

GONVENTUALITÉ  s.  (.  cemanltà ,  to- 
eletA  rtligiosat 
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GOll  VENTUElf ,  ELLE ,  adj.  eMvêtktuatê, 
det  eonvênto.  Les  ooDTentuels,  a.  m.  pi.  î  am- 
ffontualis  religtoii  franeeteani, 

GONVENTUELLEMBHT,  adr.  «n  eom»- 
nitâ ,  îa  eotnime. 

CONVERGENCE. s,  f.  position  délires 
qui  ooDTergent  •  eonvtrgênsa, 

CONVERGENT,  E ,  a4).  eanvmrgênie. 

GONVERQER .  v.  n.  (géom.  et  opt)  se 
rapprocher  de  manière  à  se  réunir  en  un  même 
point»  converger»  :  lignes,  rayons  qui  con- 
vergent. 

CON  VERS,  E,  s.  et  adj.  qui  a  l'habit  de 
religieux  çoor  6tre  domestique,  eonvtrso, 
fraieilo,  laieo,  — ,  au  fem.  conversa,  — ,  t  de 
log.  proposition  conTcrse,  fropoeizlono  eon- 
v$r§o, 

CONVERSATION ,  s.  f.  convenationo, 
fmnigjiwre  trotiemmenîo, 

CONVERSER,  T.  n.  oonvenan,  vivere, 
mearo,  trattare. 

CONVERSION ,  s.  f.  eonversione,  eambUb- 
mento^  %ra!fmutaMOM%  — ,  mouvement  que 
l'on  fait  faire  aux  troupes,  eonversione,  [girOy 
eonvertimenio, 

CONVERTIBLE ,  adj.  convoHibile. 

CONVERTIE,  Y. a.  eonvertire,  oambiare, 
irûsmutaref  îraifomutre.  —,  fig.  eonvertire, 
plegare,  far  arrendere,  — ,  t,  r.  convertir- 

CONVERTIS,  lES,  s.  pi.  les  nouveaux 
convertis  •  les  nouvelles  converties,  ehe  iumno 
âbbraciato  la  retigione  cattolica ,  eenueriili^ 
eanvertiië, 

GONVERTISSEMENT,  s.  m,  se  dit  d'af- 
faires et  de  fabrique  de  monnaie,  eonverti- 
meniOf  trasmutaxione ,  beratto ,  permuta, 

CONVERTISSEUR,  s.  m.  fam.  qui  s'ap- 
plique ft  la  conversion  des  âmes ,  convertitora, 
,  CONVEXE,  adj.  dont  la  surlace  extérieure 
est  courbe ,  convesto, 

CONVEXITE»  s.  f.  courbure  extérieure, 
eemveêtità. 

CON  VICiTlON,  s.  f.  eonvintione^  evidensa^ 
ferma  ereéenza. 

CONVIÉ,  ÉB,  part,  invitato.  Conviés, 
a.  m.  pi.  «  eonviiati,  al'  invitaii. 

C0/IV1BR,T.  a.  Mvitare,  convitare,  eed- 
tare ,  provosare» 

CONVIVE,  s.  m.  eonvitalOf  commensale, 

CONVOCATION ,  s.  f.  eonvoeaxione, 

CONVOI,  s.  m.  comitiva  funèbre^  cheas^ 
sistenll'  eseqaie»  — •,  en  t.  de  mar.  eonvoglio, 
— ,  en  ]>arlanl  de  ramiée,  vettovaglia^  fi^g- 
gio,  mtinizioni  da  guerra  e  da  boeea, 

*  CON  VOITABLE ,  adj.  désirable,  duide- 
rabUe,  ehepuà  destare  le  brame. 

CONVOITER,  V.  a.  desiderare,  bramare 
eon  gran  voglia. 

-GONVOITEUX.  EUSE,  adj.  cupido, 
bramoso, 

CONVOITISE  .  s.  f.  cupidigia,  brama^ 
éetiderio  disordinato, 

GONVOLER,  V.  n.  convoler  en  secondes 
on  troiftèmes  noces,  eonvolare  0  passare  a  se* 
conde  nosxe ,  ece. 
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CONVOQUER,  V.  a.  eemopean* 

CONVOYER ,  V.  a.  ne  se  dit  qu'en  ttarine, 
eonvojaret  seortare,  œeompagnar  per  stca- 
resta. 

CONVULSIF,  IVE,a4i.  eonvaltivo,  eOM- 
vulso. 

CONVULSION,  s.  f.  eonvttUiona. 

GONVULSIONNAIRE,adj.  che  ha  eoMmt- 
sioni,  convufsionàrio, 

C00BL1GÉ .  adj.  eoobbligato. 

COOPÉRATEUR.  TRIGE,  s.  eooptra- 
tore,  eooperatrice,  coopérante, 

COOPÉRATION ,  s.  f.  cooparatioM. 

COOPÉRER ,  V.  n.  cooperare,  ooneorrore, . 

COOPTATION,  s.  f.  aggregasUme. 

COOPTER ,  V.  a.  eleggere,  aggregare, 

COORDONNÉES,  s.  f.  pi.  (g^om.)  ab- 
scisses et  ordonnées  d'une  courbe ,  ceorétneie, 

COORDONNER,  v.  a.  combiner  la  dispo- 
sition ,  coordinare, 

COPAYER,  gopavo  ou  coviÎBà ,  a.  m.  «/- 
bero  dcl  Brasile  ehe  distilla  balsemo. 

COPAL ,  s.  m.  sorte  de  gomme,  eopale. 

COPARTAGEANT,  s.  m.  assodata  eha 
doe  rieever  la  sua  parte, 

COPEAU ,  s.  m.  éclat,  certain  moroean  de 
bois,  eopponi,  toppe.  Vin  de  copeau,  vinodei 
iorehio, 

COPERMUTANT,  s.  m.  permatanU. 

GOPERNIGIEN,  s.  m.  eopemieano, 

GOPHOSE,  s.f.  (méd.)  peu  us.  sor4Hà. 

COPMTE  ou  coPTi ,  s.  m.  ancienne  langue 
égyptienne,  coftico,  eoptico,  —,  noms  des 
chrétiens  originaires  d'Egypte  y  Cofti,  Copti,' 

COPIE,  s.  f.  imitation  des  originaux  de 
peinture ,  sculpture ,  etc.  copia ,  osemplare,  ^, 
en  t.  d'imp.  manoseritto,  originale  delC  amtore» 

COPIER,  V.  a.  reserivere^  frafo-ûwrt,  ee» 
piore  unoseritto,  un  quadro,  •— ,  6g.  isnitare, 
cantraffare, 

COPIEUSEMENT ,  adv.  abbondantemêo^ 
tOf  abbondfvolmente ,  eopiosamente, 

COPIEUX,  BUSE,  adj.  oopioso,  rieeo. 
abbondevole^  abbondante, 

COPISTE ,  s.  m.  eopista ,  ehe  copisu 

GO  POU .  s.  m.  tela  delta  China, 

COPRENBUR ,  s.  m,  colui  ehe  prande  ad 
affitto  insieme  con  altri, 

COPROPRIÉTAIRE,  s.  m.  qui  possède 
quelque  chose  avec  on  autre,  comproprio' 
tario, 

COPTE  ,  ÉB ,  [>art.  eampana  rinioeeata, 

COPTER,  V.  a.  tintinnare^saonar  la  eam- 
pane  a  tocchi, 

GOPULATIF,  IVE,  adj.  (gramm.)  eo- 
pulativo, 

COPULATION,  s.  f.  accouplement,  co- 
pula, 

COPULE ,  s.  f.  (log.)  mot  qnt  joint  l'attri- 
but au  sujet ,  copula, 

COQ  ,  s.  m.  mftie  de  la  poule .  gatlo.  Coq- 
faisan,  fagiano  maschio.  Coq  des  jardins,  sorte 
de  planto  toujours  verte,  costo.  Coq  de  bruvà- 
re ,  galh  di  montagna ,  aeeello  salvatieo.  Goq 
d'Inde,  gollo  dPIndia,  Coq  de  la  perdrix,  ii 
masekio  délia  pemiee,  -^ ,  hg.  fam.  It  coq' du 
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Tfflage»  dé  la  paroisse  y  mpûrUmé^  primasso. 
Coq  d'uDC  montre,  t.  d'horlog.  bracciuola. 
Coq  de  clocher ,  banderuola. 

COQ-A-L'ÂNE ,  s.  m.  indéd.  discours 
sans  jugement ,  iproposito. 

COQ  DU  VAISSEAU,  S.  m.  t.  de  mar. 
eKûeo  dclV  ttjnipaggh, 

COQUE .  s.  r.  écaille  d'oraf,  de  noit»  etc. 
guieio  «  scorza,  —  »  en  t.  de  botan.  buccin , 
fiflticolû,  —  de  Ter  à  soie,  botxolo,  —  ,  en  t. 
de  mar.  faux  pli  fait  à  and  corde,  una  volta 
rifenda  ,una  eocta. 

COQUECIGRUE.  V.  coQVtsxGHvt, 

COQUELICOT ,  s.  m.  papavero  iatvûtico. 

COQOELINBR,  v.  n.  dieesi  del  eantar 

4$l  gallo. 

COQUBLOURDB ,  s.  f.  plante  qui  ap- 
proche de  Tanémone ,  fior  di  donna, 

COQUELUCHE,  s.  f.  eappuceio  aniieo, 

—,  espèce  de  rhume  ,  mal  dt  eatfrone  9  fosse 

éantna, 
COQUELUCHON ,  s.  m.  cappuech,  eo- 

alla,  seapolart, 

GOQUEMAR  »  s.  m.  sorte  de  vase,  coco^ 
ma  0  cucuma. 

GOQUEREAU,  s.  m.  torta  di  piccola  iMve. 

COQUERELLÉS ,  s.  f.  pi.  t.  de  blas.  sorta 

d*  aveildne, 

GOQUERET  ou  alkckb^gi  ,  s.  m.  plante, 

ûleachineL 

COQUEKICO ,  s.  m.  eanto  del  gallo. 
COQUBRON ,  s.  m.  t.  de  mar.  eamttino 

di  cucina* 

COQUESIGRUE ,  s.  t.  plcclolîtslmt  eon- 

M  g  lie  di  mare,  —,  au  pi.  fig.  et  fam.  batxt- 
edlé,  cianeié,  eiuffole,  iagattellû,  indie, 

COQUET.  ÊTTE,  s.  et  adj.  qui  cherche 
à  donner  de  1  amour,  civettone,  civttta,  ur^ 

binù, 

COQUETER ,  Y.  n,  fam.  eîveltare»  — ,  en 
t.  de  mar.  vogaré  di  rémo  a  Umonc. 

COQUETIER,  s.  m.  venditor  d*  nova,  —, 
pûliajuolo,  — 9  petit  vase  où  Ton  met  un  oeuf 
pour  le  manger  à  la  coque ,  uovaruolo. 

COQUETTERIE,  s.  f.  eivetieria,  Uzj, 
Utinghê  donnôschc, 

COQUILLAGE,  s.  m.  conchîglîô,  eon- 
ehigtia ,  chlocciola  »  nieebio  marina. 

CQAUIOLE,  s.  f.  nicchio  o  guscîo  di  lii" 
macJ^Êi  petee  marina»  Ne  se  dit  ni  des  huî- 
tres tnaës  tortues. 

COQU ILLIER  ,  s.  m.  eolUzion  di  cûnchi- 
glie  ^  gabinetto  pieno  di  conchislia. 

GOQUILLIÈRE,  a4j.  et  s.  f.  pietra  in  can- 
ehigliê* 

COQUIN  ,  E ,  s,  briccone  ,  mariuob,  fur* 
fantêp, birbanie,  trislo ,  malvagio.  — ,  au  fem. 
meretriee  g  sgualdrina.  —  ,  ad],  fam.  mé- 
tier coquin,  vie  coquine,  mestiere^  vita  chê 
impoUronisce,  ehe  rende  infingardo. 

COQUIN  AILLE,  s.  f.  canagiia,  mar  ma- 
g&a ,  razza  di  bricconi,  Inus. 

COQUINERIE  ,  s.  f.  fam.  brieeoneria,  ba-, 
renaia  ,  furfanieria  ,  gagiiofferia. 

COR,  s.  m.  durillon  qui  vient  aux  pieds, 
calto,  — ,  en  t.  de  vèner.  como  da  cacciatori. 
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A  cor  et  â  (^î,  adr.  eon  grande  tirepita^  «.^ 
fig.  ad  ogni  modo  ,  a  lulto  poiere, 

GORAGES,  s.  m.  pi.  génère  d'  uceelli  ehe 
eomprende  il  eorvo  ,  la  gazza,  C  upupa  0  «d« 
raeia,  ece. 

COR  AGITE,  s.  f.  pielra  figurata  di  eolare 
di  eorvo, 

CORACOBRAGHIAL,  adj.  m.  nom  d'tu 
muscle  du  bras ,  eoracobracéhiale» 

CORACOIDE,  adj.  (soiûU)  coracoide. 

CORAIL  ,  s.  m.  au  pi.  coaAoz  ,  eorallo, 

CORAILLBUR,  s.  m.  ehi  pesea  il  eoralhm 

CORALINE,  s.  f.  plante  pierreuse»  c«m 
ralUna,  planta  pietrota  eome  tleoratto^  eha 
eretce  sugli  scogli  bagnaîi  dal  mare,  —,  espèce 
de  chaloupe  légère ,  eoralUna, 

''CORALLIN,  E,  adj.  coralllno^  di  e»* 
rallOjvermigtio.  —,  s.  m.  eortu  di  êerpentê^ 

CORBEAU ,  s.  m.  oiseau,  eorvo, corbo,  — *, 
en  arch.  mensola ,  becealello ,  modiglione ,  pe^ 
ditccio.  "— ,  en  astr.  constellation  ,  il  eorvOm 
Corbeau  de  mer  «  torîa  di  petee,  — ,  6g.  6m;- 
chino.  —  (mar.) ,  uneino  da,  aitrappar  le  fioui* 

CORBEILLE,  s.  tpanlera,  eeetello ,  ea- 
nestro'i  tporta,  resta ^  fiseella, 

CORBEILLÉE ,  s.  f.  una  piena  eeeta, 

CORBILLARD,  s.  m.  sorta  di  carrozza  pe» 
trasportar  i  morti  alla  chiesa  0  al  eimitenh 

COBBILLAT,  s.  m.  eorvo  piecoh, 

CORBILLON,  s.  m.  cestello,  eeetlno^e^r^ 
belUno.  — ,  sorte  de  jeu ,  gîuoeo   in  eui  hi^  1 
sogna  rispondere  rimando  in  on. 

COBBIN,  s.  m.  bec-de-corbin,  certainûl 
pommes  de  cannes,  beeeo  di  eorvo,  beeeo  di 
eivelta, 

CORDAGE,  s.  m.  eordemtê,  êartiàm», 
funi ,  cavi ,  misura  dette  legna» 

CORDAGER,  t.  n.  (mar.)  eammêttprê  i 
cavi , 

CORDAT ,  s.  m.  (ela  d*  invoglio. 

CORDE ,  s.  f.  corda,  fune.  —,  pour  la  po- 
tence ,  laecio ,  força.  Gens  de  sac  et  de  ooide« 
furfante ,  manigoldo ,  avanzo  di  ferea.  Corde 
de  Dois ,  misura  di  legnami. 

CORDEAU,  s.  m.  petite  corde  dont  se 
servent  les  maçons,  jardmiers,  etc.  eordella, 
corda. 

CORDEE ,  s.  f.  plù  matasse  di  seia  anno- 
date  insieme  ad  una  medesima  furie. 

CORDE  LE  R,  v.  a.  torcere  a  guiea  di  fune, 
aliorcigliare ,  trccctare^  fan  treeee,  intrteeiare, 

CORDELETTE,  s.  f.  cordellina,  eordi-, 
cella ,  funicella ,  spago  p  eordella ,  cordieina , 
funiceua  ^funicolom 

CORDELIER ,,  s.  m.  francescano ,  e  pro' 
priamente  i  minori  riformati  deW  osservanza, 
^  Les  cordeliers  de  la  grande  manche,  i  minoti 
conventuali. 

CORDELIÈRE,  s.  f.  corde  à  plusieurs, 
nœuds,  t.  de  blas.  corde'' ,ra.  — ,  tresse  à  plu- 
siem*s nœuds,  vezzo,  collana,  monile.  —,  t. 
d  arcb.  cordor^e.  — ,  t.  d'impr.  petit  rang  de 
vignettes  de  fonte  qui  forment  un  cadre,/re^ta. 

CORDELLE  ,  s.  f.  petite  corde.  —,  ûg.  et 
iam.  attirer  quelqu'un  à  sa  cordée.  V«  atxi- 
■KB.  — ,  t.  de  mar.  cavo  dl  tonncggio. 
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CORDER,  V.  a.  toreêre,  far  ana  corda* 
Corder  da  Ubac ,  da  bob ,  m^itcr  labacco  m 
corda,  mimrar  U  Usna.  —,  t.  d'emballeur, 
têgar  eon  corda ^  infunare.  Se  corder,  v.  r, 
se  dit  des  raves  et  de  quelques  autres  plantes, 
monlare,  andar  in  sema,  diventare  ttoppoto, 

OORDBRIE,  8.  f.  corder  la  ,  laogo  doua  û 
fanno  Ufunl, 

CORDIAL,  E ,  odj.  cordiale,  — ,  Gg.  cor' 
diale,  affeltuoio^  sineero,  affeaionato ,  di 
cuore,  di  buon  euoret  svisceralo, 

CORDIALEMENT,  adv.  cordialmente , 
emcèramente,  di  euore^  affettuotamente ,  «vi- 
eearaiamenie, 

COR  DI  ALITA,  s.  f.  afleclîoD  tendre  et 
sincère ,  cordiatilA ,  sineero  affctto, 

CORDIER,  s,  m,  funajop^funajuoto,  ehê 
fil  corda, 

GORDIFORME,  adj.  t.  de  botan.  qui  a  la 
iorme  d'un  cœur ,  aordi forme. 

CORDILLAS ,  s.  m.  sorta  di  panno  groe- 
eoiano, 

CORDILLE,  s.  m.  jeune  Ibon  qui  vient 
de  sertir  de  l'œuf,  tonno  appena  naio, 

CORDON ,  s.  m.  eordone,  cordoncellog  cor- 
doncino,  eordelta,  funeila.  Cordon-bleu,  ca- 
valier  deit  ordine  deilo  Spirito  Santo,  ed  il 
94to  ïtastro,  Gordon  de  perles ,  filo  o  vttzo  di 
parla,  — ,  t.  de  guerre ,  cordone  di  soldaii,  — , 
t*  d'arch.  niilit.  cordone, 

CORDONNER,  v.  a.  attorclg tiare,  tor^ 
eara,  far  cordone  ,  a  guisa  di  cordone, 

CORDONnERIB,s.  f.  caizoleria,  ta  bot- 
taga  e  r  arte  del  caholajo. 

CORDONNET,  s.  m.  cordoneello ,  cor- 
doncino, 

CORDOniVIER,  s.  m.  ealaolajo^  cordova- 
niere, 

CORDOUAN,  s.  m.  cuir  dé  bouc  ou  de 
cbèvre  passé  en  ton,  cordovano^  pellûdi  beeco 
o  di  eapra  conciata, 

COIIDOUANIER ,  s.  m.  ouvrier  qui  pré- 
parc les  cordooans ,  coneiator  di  cordovam, 

CORDYLE,  s.  m.  specie  di  lucertola,  — , 
grand'  ajhero  delC  Afriea  orientale. 

GORÉ ,  s.  ro.  génère  (f  insetti, 

CORÉE  ou  CHOISI,  s«  m.  pied  de  vers 
grecs  ou  Jalins.  coreo,  trodteo, 

CORESSfS,  s.  m.  pi.  affamieatoj  délia 
aringhe, 

CORIACE,  adj.  qui  est  dur  comme  du  cuir, 
th' é  dura  corne  cuoja,  dura,  iiglioso,  mal 
ealto.  -^f  6{;.  et  fam.  avaro. 

CORIAMBE,  s.  m.  pied  d*un  vers  grec  ou 
lalin,  de  deux  brèves  entre  deux  longues,  co' 
riatnbîeo ,  coriambo. 

CORIANDRE,  s.  f.  plante  ombellifère, 
éoriandro ,  curiandolo, 

CORINDE  ou  coftiHDuu,  s.  m.  ou  rois  os 
VBHVKII.LB,  plante,  corindo. 

COHINE  ,  s.  f.  quadni^)èdcdu  Sénégal  qui 
ressemble  à  la  gazcUc,  cortna, 

CORINTHIEN,  adj.  m.  quatrième  ordre 
d'architecture,  eorinlio,  il  quarto  ordine  di 
architettura. 

CORiS,  s,  m.  espèce  de  vcscci  fungaceio 
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—,  côcmille  qui.  sert  de  moniuiie  aux  Indes 
orientales ,  cori, 

CORLIBU,  s.  m.  oiseau,  dùurlo, 

CORME  ou  soEM,  8.  m.  fruit  très  acide» 
sorba, 

CORMIER  ,  s.  m.  arbre ,  sorbo. 

CORMORAN,  s.  m.  sorta  d  ucealh  acquêt^ 
tico  che  ha  qualeha  somiglianza  colla  smergo. 

CORNAC  ,  s.  m.  condutlor  d*un  elefanta, 

CORNACaiNE ,  adj.  f.  épitbète  d'une 
poudre  médicinale,  comacehina, 

CORNALINE  ,  s.  f.  pierre  yécleuse 
rouge,  eomalina ,  eomiola. 

CORNARD ,  s.  m.  t.  d'injure  et  bas  qui 
se  dit  à  un  mari  dont  la  femme  est  infidÛe,  beceo, 

CORNE,  s.  f.  rorno.  — ,  au  pi.  la  coma. 
Corne  du  pied  d'un  animal,  eomo,  unghia. 
Corne  du  cerf,  corno  di  cervo,  aussi,  eoro^ 
nopOg  erba  Stella,  denfa  eanino.  Corne  d'a- 
bondance ou  d' Amaltbée ,  comucopia.  — ,  6g. 
avoir  des  cornes,  portar  la  coma,  Ronnet  à 
cornes,  bcrreita  quadrata.  Cornes  du  crois- 
sante le  corna  delta  meztaltina.  Corne  de 
bœuf,  plante , /ifla  ^rMo.  Corne  d'Ammon, 
pietra  dura  che  ha  la  figura  dt  un  corno  d'à' 
rieta,  — ,  le  coin  de  l'autel,  corno  dcli'  altare, 
— ,  t.  de  fortif.  ouvrage  à  cornes,  opéra  a 
corno,  —,  6g.  fam.  faire  les  cornes,  far  le 
fiche.  Montrer  les  cornes ,  mosirare  i  denti, 

CORNEE ,  s.  f.  une  des  tuniqufs  de  l'œil, 
eomea, — ,  pierre  de  la  nature  du  jaspe,  cor- 
nea,  pieiracomea,  Feau  cornée,  polie  indu- 
rila  ail'  aria, 

CORNEILLE,  s.  f.  oiseau  noie,  comac' 
chia.  Corneille  emmantelée,  mulaechîa,  tac- 
cola.  Corneille,  espèce  de  plante.  V.   ltsi- 

MACHIE. 

CORNEMENT,  s.  m.  maladie  d'oreille. 
buccinamento ,  sufolamentOy  fisehiamcnto  di 
orecchio, 

CORNEMUSE ,  s,  f.  instrument  rustique 
à  vent,  eornamusa ,  piva, 

GORNëOLE  ou  coROHioLB ,  s.  f.  epecU  di 
planta  par  la  tintura, 

CORNER  ,  v.  a.  comare ,  sonar  il  eomo, 
— ,  fig.  corner  aux  oreilles  de  quelqu'un ,  sof- 
fiarOf  sufolar  negli  orecchi  a  uno.  Corner, 
fam.  et  tig.  trombetlare,  pnbblicar  dapper- 
tuito,  — t  ng.  au  neutre,  rombar  gli  orecchi , 
fittiar  gli  orecchi,  ^^ 

CORNET,  s.  m.  petit  ror  ou  petite  ^^pe , 
corno,  cornetta,  —  à  bouquin,  ilùle  courue, 
comelto,  —  acoustique,  sorte  d'entonnoir  pour 
aider  les  sourds  à  entendre ,  tromba.  Papier 
roulé  en  cornet .  cartoccio ,  carloccino»  —  ,  ou- 
blie ainsi  roulée ,  cialda ,  eialdone ,  cialdon^ 
cino.  — ,  petit  vase  pour  remuer  des  dés ,  6m- 
solo,  — ,  sorta  di  conchîglie, 

COHNETIER ,  s.  m.  colui  che  raddrizsa  a 
vende  le  corna, 

CORNETTE,  s.  f.  euffui  di  notte.  —,  s. m. 
autrefois ,  étendard  de  cavalerie ,  cornetta. 

CORNICHE,  s.  f.  ornement  d'architecture 
et  de  menuiserie,  comice, 

CORNICHON,  s.  m.  petite  corne,  comi- 
eina,  cornlcino, — ,  retriuole  daporre  nelf  aceto. 
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CORNIÈRE,  ft.  f.  ematê  di  t^gù&ni  o  di 
piombo,  — ,  t.*  de  Aar.  alonge  de  poape,  aUlte, 
— ,  au  pi.  t.  d'impr.  pttti  di  ferrp  aitaeeatl  ai 
^aaitrù  angoli  deî  torchio» 

CORNI LLAS,  s.  m.  le  petit  d'ane  corneille» 
ttrnûechino. 

GORNOUILLE,  s.  f.  eonùola,  fruiiodet 
eomiolo, 

CORNOUILLER,  s.  m.  sorte  d'arbre  dur, 
eomiùto,  eomio, 

CORNU,  U£,  a^j.  ehô  ha  coma,  eornuto, 
•«-,  fig.  amgoÙMO,  ché  ka  piit  punie,  irregolarc 
—,  fig.  el  lam.  des  raisons,  des  yisioos  cornues, 
catiivé  ragioni ,  ekimere ,  visioni, 

CORNU  AU,  s.  m.  poisson  de  mer  qui  res- 
semble à  l'alose,  torta  di  pesu  marino. 

CORNUE,  s.  f.  sorte  de  Taisseaa  de  cbi- 

nÛe.  V.  tBTOBTB. 

COROLITIQUE,  adj.  t.  d'arch.  eolonna 
emata  di  fogliami, 

COROLLAIRE,  s.  m.  t.  didact.  ce  qu'on 
ajoute  par  surabondance .  eorollario ,  aggiunla, 
— f  en  mathém.  conséquence  qu'on  tire  des 
propositions  démontrées,  eorollario. 

COROLLE,  s.  f.  petali  o  sia  foglie delûore, 

CORONAIRE,  adj.  t  d'auat.  se  dit  de 
deux  sortes  d'artères,  eonmaria, 

GORONAL,E,  adj.  t.  d'anat.  seditdel'os 
qui  forme  le  front,  eoronale,  frontah, 

GORONILLE,  s.  f.  gonêre  di  pianU  lega" 
minose, 

GOR0N0¥D£,s;  f.  t  d'anat.  eoronoid^. 

COROSOL,  s.  m.  t&ria  di  meltone, 
'   CORP,  s.  m.  poisson  de  mer.  petce  corvo, 

GORPORAL,  s.  m.  linge  béoitsur  lequel 
on  met  le  calice  et  l'hostie ,  corporah, 

GORPORATiON,  s.  f.  association  autori- 
sée par  la  puissance  publique,  specie  di  com- 
pagnia. 

GORPOREITE,  s.  f.  t.  de  métapbys.  car- 
pareiiAf  eorporalità. 

CORPOREL,  ELLE,  adj.  corporeo,  cor- 
pofaie.  Peine  corporelle,  pona  affiilttva, 

CORPORELLEMENT,adv.  eorporalmentê, 
tauihilmûnte,  reatmenle, 

CORPORIPiCATlON  ou  coaroaisATioii , 
s.  f.  t.  de  cfaim.  op^raxione  ptr  ridanare  a^U 
êpi^iii  lo  iiêsso  eorpo  di  prima, 

GORPORIPIER ,  ▼•  a.  aîtribuir  un  eorpo 
alU  cote  incorporée,  — ,  fixer  en  corps  les  par^ 
tics  épaisses  d'une  substance ,  ridarre  in  eorpo. 
Se  corporifier,  v.  r.  incorporarti, 

GORPS,  s.  m.  eorpo  umano,  dianimalû  o 
di  aiira  eota,  •  parîieolarmente  quel  ta  parle 
dei  eorpo  amano  fra  il  eollo  e  le  anche,  —  • 
viia,  persona,  tlaiura,  — ,  au  palais,  con- 
damnation par  corps,  contrainte  par  corps, 
fur  prigione,  condannar  alla  prigione,  cc^lri- 
gnere  a  far  qualehe  cota  iolto  pena  del  carcere, 
A  corps  perdu ,  adT.  eoraggiosamenle ,  animo' 
tttmenîe,  cen  ralore.  A  son  corps  défendant, 
eonlra  sua  voglia.  — ,  fig.  en  parlant  d'une  so- 
ciété, etc.  or<^(iw,  elaste,  adunansa,  qualità/ 
proftsiion  d*  uomini,  -^ ,  en  parlant  des  gens 
de  guerre ,  eterdlo ,  tguadra ,  leglone  •  eorpo 
di  iruppa.  Corps  de  logis,  et  en  prat.  corps 


COR 


i37 


d'bMel ,  ponimiê  di  cota ,  di  pêlâsaô ,-  la  parie 
principale  d  una  fabbriea,  — ,  recueil  de  plu- 
sieurs pièces  d'un  ou  de  divers  auteurs,  eorpo, 
raecollaj  eollezione,  — ,  en  t.  de  mar.  c'est 
tout  le  bâtiment  sans  apparaux ,  eorpo  o  eeaffb 
liseio  d  un  vaseello. 

CORPULENCE,  s.  f.  grosseur,  volume  du 
corps  de  Thomme,  corpulensa, 

CORPULENT,  B,  adj.  qui  a  de  la  corpu- 
lence, eorpalento. 

CORPUSCULAIRE,  adj.  t.  didact.  qui  est 
relatif  aux  corpuscules,  aux  atomes,  corputeo^ 
lare,  * 

CORPUSCULE^  s.  m.  t.  de  phys,  eorpu" 
êColo ,  eorputeulo, 

CORRECT,  E,  adj.  eomito,  purgalOy 
e$aito,  emendaio. 

CORRECTEMENT,  adv.  eorretîamenle. 

CORRECTEUR,  s.  m.  eorreltore,  ripren- 
$ore,  eentore.  Correcteur  descom()tes,  reviwr 
d^  eonii  o  maeitro  audiiore  ,  eindaeo.  — ,  chez 
les  minimes ,  i7  superiore^  il  padre  eorrettorem 
— ,  dans  les  collées,  eorreltore,  ehi  é  detti" 
nato  a  casligar  i  faneiulli, 

CORRECTIF,  s.  m.  qui  a  la  vertu  de  tem- 
pérer ,  de  corriger,  corretlivo,  — ,  fiç.  adoucis- 
sement à  une  expression  trop  forte ,  a  une  pro- 
position trop  absolue ,  corretlivo, 
.  CORRECTION,  s.  f.  eorrezione,  ammenda^ 
perfezione,  giustezxa,  — ,  riprentione^  avviso^ 
ammonizione,  — ,eattigo.  Sauf  ou  sous  correc- 
tion ,  talvo  errore,  —  (rhét.)  .  correzione, 

CORRECTIONNEL,  ^LE,  adj.  ehe 
tpttla  a  correzione^  che  dà,  che  mérita  corre- 
zione, 

CORRÉGIDOR,  s.  m.  of&cier  de  police  en 
Espagne ,  corregidor.  Mot  esp. 

CORRÉLATIF,  IVE,  Jlj.  corrélative. 

CORRÉLATION, 8.  f.  correlazhne, 

CORRESPONDANCE,  s.  f.  eorritpon^ 
denza,  accorde,  tcambievolezza,  — pcœnmer" 
zio  di  leitere.  Ma  correspondance  m'écrit,  */ 
mio  corrîspondentê  mi  tenve ,  i  miei  corrispon-' 
denii  mi  serivono, 

CORRESPONDANT,  E,  adj.  corriepon- 
dente,  congruente,  conforme.  — ,  s.  m,  celui 
avec  qui  on  a  une  correspondance ,  corrispon" 
dente. 

CORRESPONDRE ,  V.  n.  eorriioondere, 
contraccambiare  f  assomigliare.  — ,  des  choses 
qui  se  rapportent  ensemble ,  rUpondere ,  cor" 
ritponderey  comnnîcare ,  aeeordarsi ,  eonfarsi, 
affarti^  euer  in  faeeia,  a  dirimpello. 

CORRIDOR  9  s.  m.  eorridojo,  corritt*Jo, an' 
dite. 

CORRIQER,  V.  a.  correggere,  rifarmare, 
ammendare,  — ,  raffrenare,  domare,  mode" 
rare.  — ,  riprendere,  rampognare,  tgridare, 
castigare,  — ,  mitigare ,  temperare,  mode- 
rare.  — ,  v.  r.  eorreggerti ,  emendarsi. 

CORRIGIBLE,  adj.  corrigibile.  Ne  Vem- 
ploie  qu'avec  la  nég. 

GORRIGIOLE .  s.  f.  V.  BHWOcéi. 

CORROBORATIF.  IVE,  s.  et  adj.  eorro- 
bcratîvo ,  corroborante. 

C0RR060RATI0N,  s.  f.  eorroboraâiong. 
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CORROBOIUSB,  t.  •.  'tmoêaniré,  /orti- 

CORRODANTES 9  adj.  torr&iivQ,  ûon9^ 
dente. 

CORRODE,  EB,  part,  eamno,  roio. 
CORRODER,  T.  a.  rodera ^  canodere,  eon* 
samûr  p«eo  m  poeo» 

CORROI ,  s.  m.  eone'ia  detlepêllL  —  »  mas- 
sif de  terre  glaise.  argiHaUn  baUuta  thtn 
impoMiata  ptr  argmar  aeque. 

CORROMPRE,  T.  a.  corremfere,  gaa- 
tiare,  pmirtfajre,  dafbrmare,  viscara,  a/fa- 
rare.  ^,  6g.  udurre^  corrampere.  Corrompre 
des  témoins»  un  juge,  «tf6amara ,  eorrcmpere 
per  via  di  danaro-  — ,  en  parlant  de  livres ,  de 
textes,  etc.  cHerare,  eambiarê^  falsiflcArty 
aduUerare,  —,  au  récip.  awTwn/»er«i ,  gua- 
Mtartiy  eee, 

CORROMPU  >  UE  ,part.  eorr&tfo ,  eee. 
CORROSIF,  IVE,  s.  et  adj.  eomtivù. 
CORROSION,  s.   f.  eonotionôt  eonodi- 
wetiio» 

CORROYER, T. a.  iatiran,  palirt  Ueuojo, 
—,  battre  et  pélrir  la  terre  glaise,  imoattar 
iû  enta,  i'trgiita.  Corroyer  un  bassin  de  fon- 
taine ,  un  canal .  etc.  arginare  cwi  ereta  impa-' 
#(af«.  Corroyer  le  fer,  du  bois,  du  mortier, 
battere  il  ferre  menir^  é  infocato  ;  piûUare,  di- 
grottar  legnami;  impuitar  ta  gabbia  eolta 
calcina. 

CORROYEDR,  s.  m.  cùneiatorû  di  ptUî, 
cuûjojo. 

COR  RUDE,  s.  f.  tparago  talvaiicû, 
CORRUGATEUR,  s.  m.  t.  d'anat.  sorte 
de  muscle ,  comigaiôre» 

CORRUPTEUR,  TRICE,  s.  anrutîçnre, 
eorrompitore,  eormUriM, 
CORRUPTIHILITÉ ,  s.  f.  corruHibilUà» 
CORRUPTIBLE ,  adij.  sujet  à  corruption , 
corruUibiie,  eorrompêvole. 

CORRUPTION ,  s.  f.  earratione,  cerrom' 
pimenta,  —  «  fig.  corruiione ,  eorruitela ,  de- 
pravoiione» 

CORS,  s.  m.  pi.  (vèn,  et  blas.)  comi  di 
eervo, 

CORSAGE,  s.  m.  la  taille  du  corps  depuis 
les  épaules  jusqu'aux  hanches,  corporatura^ 
êfatura. 

CORSAIRE ,  s.  m.  commandant  d*un  vais- 
seau armé  en  course,  et  le  vaisseau  même, 
corsait.  — ,  fig.  dur,  inique.  V.  ces  mois. 

CORSELET,  s.  m.  corps  de  cuirasse,  eor- 
taleito. 

CORSET,  s.  m.  gîubba  e  glattacuore , 
gtuMtacorpoy  giubbeitino  da  donna, 

CORTÈGE,  s.  m.  corteggio,  gran  comi- 
tiva, 

CORTICAL ,  E ,  adj.  se  dit  de  la  partie  ex- 
térieure du  cerveau  et  du  cervelet,  eoriicate. 

GORTINE,  s.  f.  tripode  consacrato  ad 
ApoUo. 

CORTUSE,  s.  f.  y.  OBiitu  D*oDU. 
GORU ,  5.  m.  albero  del  Malabar, 
CORRUSCATION,s.  f.  (phys.)  éclat  de 
lumière • /ainpo ,  corutcasione  ^  balenamento, 
CORVÉABLE ,  adj.  sujet  à  la  corvée.  V. 
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CORVÉE  I  s.  f.  ceitaîn  trarail  et  serriee 
que  le  paysan  ou  tenancier  devait  à  son  sei- 
gneur, terviiîty  tributo.  — ,  fis.  lavore  \  faiiaam 
CORVETTE,  s.  f.  êoHa ai  navilio  veloee, 
CORYBANTE,  s.  m.  prêtre  de  Gybèle^ 
Caribante, 
CORYMBE,  s.  m.  (bot.)  carimbo, 
CORYMBl  PERE ,  adlj.  (boU  )  corimhifero. 
CORYPHÉE ,  s.  m.  (du grec},  le  premier, 
le  plus  excellent,  corifeo, 

COSAQUES,  s.  m.  pi.  milice  en  Russie  « 
Cosaeehi, 

COSCINOMANCIE,  s.  l  divinatioii  par 
le  moyen  d'un  crible ,  coâcinomanUa, 
COSÉGANTE .  s.  f.  (géom.)  coioeanie, 
COSElGNEURk  s.  m.  eonsignore, 
COSINUS , s.  m.  (géom.) e0«#an0. 
COSBIÉTIQUE,  adj.  (pii  sert  à  Vt 
sèment  de  la  peau ,  eotmetlco, 

COSMOGONIE ,  s.  f.  science  de  la  forma- 
tion de  l'univers .  cosmogonia, 
COSMOGRAPHB,  s.  m.  cosmegrâfb, 
COSMOGRAPHIE,  s.  f.  description  du 
monde ,  cotmografia, 
COSMOGRAFHIQUE,  adj.  eotmogrmfieo. 
COSMOLABE ,  s.  m.  ancien  instrument  de 
mathém.  eennolabio,  . 

COSMOLOGIE ,  s.  f.  science  des  lois  géné- 
rales du  monde  physique,  eosmologia, 
COSMOLOGIQUE,  adj.  coitMlogico. 
COSMOPOLITE ,  s.  m.  citoyen  du  monde, 
eosmopoUta, 

COSMORAMA,&  m.  tableau  du  monde, 
eatmorama, 

COSSE ,  s.  f.  enveloppe  de  certains  légumes, 
baccello,  guieio,  — ,  sorfa  di  frutto  amarette 
di  Guinea,  Cosse,  t.  de  mar.  V.  oblot.  — ,  t. 
de  parcheminier ,  riiagti  delta  pargamema»^ 
Parchemin  en  cosse,  pelle  di  mantona  a  eu* *i  * 
0  fatto  coder  il  peto.  — ,  croiia  delta  tavagna, 
tottane  ta  terra  cite  ta  eopriva, 

COSSER,  y.  n.  se  ditdesbéUers»  eomeg' 
giare,  cozuin, 

COSSON,  s.  m.  petite  vermine,  tanehio^ 
pintacehiOm 

COSSU ,  UE,  adj.  en  parlant  des  légumes» 
rAa  lia  motta  ecorza,  -^f  fig. 'et  (am.   rtcw» 
agiato  :  homme  cossu ,  maison  cossue, 
COSTAL  ,  B,  adj.  (anat.  )  coitatê. 
COSTON ,  s.  m.  pièce  de  bois  pour  forti- 
fier un  mât ,  lapazsa. 

COSTUME,  s.  m.  usage  des  lieux  et  des 
temps  auquel  le  peintre  et  le  poète  doivent  st 
conformer ,  coUumû.  — ,  habillement  dialinc» 
tif,  vettiio,  vetiiario. 

COSTUMER  .  V.  a.  vuiireeoma  tamvêêaa 
al  personaggio  ehe  ii  rappreeenta, 

COSTUMIER,  s.  m.  ehi  fa  vettiU  da  baih, 
da  leatro ,  ecc. 

COTANGENTE,  s.  f.  t.  de  géom.  Miaii* 
gente. 

^  COTE ,  s.  f.  marque  numérale  pour  or- 
donner les  pièces  d'un  procès ,  lettera  ii«nia* 
rate  clie  serve  di  segno:  sous  la  cote  B,  etc. 
Faire  une  cote  mal  taillée ,  far  un  tacdo ,  $ta* 
gtiare. 


COT 

GÔTB  «  s.  f.  eùêtu,  — ,  %  dnginêt  tîirpé , 
éuetnilmuui.  GMe  à  cAte ,  adv.  à  c6té  l'un  da 
l^tre,  afkmeùj  a  iaiOy  du  emûo,  a  tanio. 
— ,  proT.  fig.  serrer  les  c6tes  à  un  homme , 
ftmmt  un  uomo  aiie  strtttê*  Côte  de  melon» 
decitroaille,  wta,  fiita  éi  meHane^  di  %ucea* 
Gôles  d'un  ▼aisseau  9  «tomôwve ,  oiMma  #  teat- 
im  iT  «n  vaseeifo,  G6te,  le  penchant  d'une 
noniagne»  d'une  coliine»  ptndio ,  pvndîcû ,  il 
éteiiv^ ,  eoiimû ,  poggw,  — ,  les  Tivages  de  la 
mer t^eosia,  tido ,  spiaggia,  1 

COTÉ ,  s.  m.  partie  de  ranimai,  ialo  ,fian- 
€0  f  eotUt,  Ues  côtés  d'une  ëtoflé,  il  vêrto  a  ttna 
fHofftu  — y  partUo,  parte  ^  eanio,  — ,  la  ligne 
de  parenté»  ttirpe,  roMxa,  famiglia^  eanio, 
parte.  Du  côté  du  père,  par  linea  patêma.  Du 
côté  gaocbe,  bûiiardo.  Être  sur  le  côté,  êêsar 
farito .  non  poiarti  muavarêt  êec»  — ,  fig.  an' 
dar  alla  banda ,  osêorvieiHa  a  pardtrc  il  crédita. 
Les  bas-côtés  d'une  église ,  le  parti  laterali 
dP  unm,  akioia  y  ta  navata  laterali.  A  oôlé ,  adv. 
a  eamto  ,  a  lato,  —,  prép.  œeanto ,vieino ,  da 
ana  parte.  ]>onner  à  côté ,  teeetarti  dal  tegno, 
mm  eogliar  net  êegno.  De  côté,  aâr^per  tra- 
vereo,  da  eanto,  — ,  6g.  regarder  de  côté, 
guardmr  eon  oeekh  kieao.  De  tous  côtés,  per 
ogni  iate ,  ^  ogai  parte.  Aller  de  côté  et  d'au- 
tre •  andar  in  voila  qua  e  là.  De  quel  côté?  da 
quai  parie? 

COTEAU ,  s.  m.  colle  ,  eallina ,  poggio. 

COTELETTE ,  s.  f.  eottolina ,  eatterella. 

COTER,  ▼•  a.  notare,  contraeeegnara , 
natare  eecando  la  Utiere ,  i  numtri,  ecc, 

COTERET,  s.  m.  V.  coratr. 

COTBRIB ,  s.  f.  fam.  société  de  famille,  de 
quartier,  etc.  convarsaaiaaaf  eodatà ,  brigata, 
aompaguia, 

COTIiURNB,  s.  DU  sorte  de  cbanssore 
des  anciens  acteurs  tragiques,  eotamo^ 

GOTIQB,  s.  f.  (blas.)  bande  étroite  dans 
l'écu ,  eotiêta, 

COTIGE ,  ES ,  adj.  (blas. }  chargé  de  coti- 
ces  ^eatissato, 

GOTIER ,  s.  et  adj.  qui  a  la  pratique  d'une 
côte  ;  pilote  côtier .  piloto  eoetiere ,  eha  canotca 
la  eoêta ,  cke  ha  pratiea  délia  coêta* 

GÔTIÈRE,  s.  f.  suite^  des^oôtes  de  la  mer, 
eottiera,  ipiaggia^  riviera,  —,  planche  de 
jardinage,  ajaola ,  ajettaf  certo  epatio  di  tetra, 

GOTIOII AG ,  s*  m.  aotognato,  canfetto 
fûtto  êon  eotogne. 

GOTI LLON,  s.  m.  eioppa,  gonnâila,  fonna^ 
Aimer  le  cotillon ,  prattear  tHflentiert  coite 
demna.  — ,  sorte  de  d^nse,  torta  di  balio, 

COTINGA ,  s.  m«  oiseau  d'Amérique,  de 
oottlairs  très  brillantes,  eotînga. 

COTIR,  ▼.  a.  pop.  ammaccarey  pceiara, 
ateiaaeare. 

COTISATION,  s.  f.  i7  far  la  taeta,  ta 
qaata. 

COTISER,  ▼•  a.  tatutre^  ordinar  la  taua^, 
la  quota.  Il  est  aussi  récip. 

C0T1S8URE ,  i.  f.  meurtrissure  de  fruits, 
ammaecaiura  di  frulta. 

QOTOK,  s.  m.  cotane,  bambagia,  *— ,  la- 
nugine.  — ,  duTel  qui  fient  sur  quelques  fruits, 
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niantes,  et&  Ima  dagU  alberi.  On  dît  qu'une 
étoiTe  jette  son  coton ,  mandar  ftari  la  barra , 
iloeh,  — ,  poétiq.  lanugine,  primo  pela  d*  an 
^wvane.  Gotons,  t.  de  mar.  tapaase*  — ,  fig. 
jeter  un  vilain  coton,  andar  in  ruina ^  eeear 
perdatodiriputOMiona,  dar  tegni  di  non  vivir 
motto. 

GOTONNÉ ,  EE ,  part,  cheveux  ootonnéâ, 
eapegU  earti  e  eretpi  a  rieeiuti» 

GOTONNBR ,  ▼•  n.  se  cotonner,  aceoto^ 
naroy  lo  arrieeiarei  dêl  pelo  delpanno.  Les  ar« 
tichauts,  les  raves ,  les  pommes,  eic  se  coton- 
nent ,  pa$$are  •  tememire, 

COTONNEUX,  EUSE,  a^j.  se  dit  priA» 
cipalement  des  raves ,  artichauts,  etc.  paesatOf 
teamo ,  immetzito ,  epongioto, 

COTONNIER ,  s.  m.  pianta  che  produee  U 
eotona. 
•  GOTONNINE,s.f.  «rf0iiiitiui,<0/ac/aM/i* 

CÔTOYER ,  V.  a.  anâare  a  lato ,  a  fianeo , 
da  eanto, —,  andar  lungo  un  fiame ,  an  marOf 
eee,  eatteggiare.  Vaisseau  qui  côtoie,  vateello 
che  va  lungo  il  lido  f  che  va  radende  i  liai,  ehê 
cotteggîa. 

GOTRET ,  s.  m.  faeeetto ,  faeteih  di  legna, 
—,  fam.  huile  de  ootrets,  coups  de  bâtons* 
olio  di  ravere, 

COTTE .  s.  f.  gonnella ,  eioppa.  Donner  de 
la  cotte  verte ,  dittender  su  t  erba  una  donr 
tella  teheraando  eon  lei.  Cottes  d'armes .  eo* 
pravveeta,  tarcotta,  eajone,  vatta  militare» 
Cotte  de  mailles,  ma^lia  ,  giaco^  di  magHa» 
Cotte  morte ,  le  spûglie  di  an  religiaso  morto. 

COTTEKON ,  s,  m.  gonnellina, 

COTTIMO  ou  coTTiaBAn,  s.  m.  imposition 
que  les  consuls  mettaient  sur  les  vaisseaux , 
eoîtimo, 

COTULE, s.  f.  plante  radiée,  cottala, 

COTUTEUR ,  s.  m.  tutare  insieme  eon  un 
attro, 

GOTTLE,  s.  f.  misara- ramona  di  liquidi 
che  conten^M  nove  once,  — - ,  s.  m.  t.  d'anat.  ca* 
vite  d'un  os  qui  reçoit  la  tête  d'un  autre  os, 
aeetabole ,  aeetabuio* 

COTYLÉDON  ou  ifomaiL  db  vincs ,  s.  m. 
plante ,  ombetieo  di  venere ,  coliledone. 

GOTYLOÏpE,  adj.  t.  d'anat.  aeetaboh  dot 
femore ,  eotiloide, 

COU,  s.  m.  partie  du  corps  qui  joiAt  la 
tête  aux  épaules,  eollo.  On  le  ait  par  ressetn- 
blance  de  plusieurs  choses. 

COUAC ,  s.  m.  eattavaaffumata  ridotta  in 
granelU. 

"  COUARD ,  s.  m.  eodarde. 

"^COUARDISE,  s.  f.  eodardiay  vigliae^ 
cheria,  poftroneria. 

GOUCUANT,  s.  m.  accidente  y  ponentOy 
l*  oceaso ,  luogo  dove  tramonta  il  tôle,  — ,  part. 
che  êi  étende ,  ti  coriea ,  $i  mette  a  glacer  e ,  c/10 
tramonta.  Chien  couchant,  «010  da  ferma, 
Prov.  faire  le  chien  couchant ,  andar  aile  belle, 
far  il  lutinghiere,  dar  V  incenso.  Soleil  cou- 
chant ,  il  sole  che  tramonta. 

COOGHE,  s.  f.  poét.  Uiio.  Couche  nup- 
tiale, couche  royale,  letto,  tatamo,-^^  iet^ 
tiera. — ,  fig.  couche,  parte ,  tempo del parte. 
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puerferio,  ftglUtura»  il  parictlre,'^ ,  /aosse 
GOttCDC,  iconciaiura,  aborto. — ,  pannUini  d^ 
bambihi.^t  en  *•  dcjard.  fo«o  A*  terra  e  pae-* 
etamo,  ajetta.  Couche  sourde,  letto  ai  ierrm. 
pari  al  terrmo.  Une  couche  de  pain ,  un  tuoh 
dipané»  Couche»  mano  di  colore,  erotta^  in» 
erostatura^  itrato,  foglia  d'  orood'  argento, 
tfifglia ,  lama  tottiU.  Couche,  à  certains  jeux , 
potia,  invita,'-' ,  en  t.  d'arquebus.  ealeio» — , 
t.  de  boulang.  pannelli,  êu  i  quali  p<ua  il  pane, 
—  ,  t.  de  mar.  etc.  biêtta ,  tearpa* 

COUCHÉE,  s.  f.  osteria,  albergo  dava  i 
viandanti  si  fermano  la  iera.  Il  nous  en  coûta 
tant  pour  notre  couchée ,  pagammo  tanto  pêr 
laeena  0  per  U  letto.—,  plante.  V.  cocubalb. 

COUCHER,  r.  a.  metter  in  lello ,  spogliar 
qualeheduno  ehê  voglia  eolcarti. — ,  coleare^ 
stcndcre,  sdrajare ,  poiare, — ,  t.  n.  giaeere, 
dormira, — «  t.  r.  motteni  a  latto,  diâtendêrsjj 
eorieani, — ,  albûrgar  nellanotte,  dormir  in 
qualehc  luogo. — ,  en  parlant  des  astres,  tra- 
montara,  andar  totto,  spariro. — ,  piêgare, 
far  pondéra,  inelinare, — ,  abbattere,  atter^ 
rare,  ttendere,  gittar  a  terra,  dur  morte.  Cou- 
dier  des  galons,  dentelles,  sur  une  étoffe,  cucir 
galloni,  mertelti,  tovra  una  ttoffa.  Coucher  par 
écrit,  serivere,  métier  in  earta.  Coucher  en 
joue ,  mirer  avec  une  arme  à  feu ,  prendere  in 
mira:  fig.  et  fam.  aver  in  vigta  una  eosa. 
Coucher  au  jeu ,  mettere  in  giuoco.  Coucher 
gros,  giuœar  gran  giuoco,  metter  molto  9*  una 
caria. 

COUCHER ,  s.  m.  il  eoricarti^  il  metleni 
in  letto.  Le  coucher  des  astres ,  l*  occato ,  il 
tramontare. 

COUCHETTE,  s.r.  lettuecio,  letticeiuolo. 

COUCHEUR,  EUSE,  s.  compagno 0 com- 
pagna  da  letto, 

COUCHIS,  s.  m.  travi,  ghiaja  e  terra  che 
si  mettono  totlo  il  lastrico  d'  un  ponte. 

COUCHOIU,  8.  m.  itrumonto  do'  legatori 
di  libri  per  appUear  l'  oro. 

COUCI-COUCI  (derital.) ,  cosi  cotL  Fam. 

COUCOU,  s.  m.  oiseau,  eueolo. — , plante. 

V.  PBIMBVàBB. 

COUDÏ,  8.  m.  partie  extérieure  du  bras  à 
Tendroit  ou  il  se  plie  ,  cubiio ,  gomito , 
gombito.^^  6g.  et  pop.  hausser  le  coude,  ber 
voleMieri  il  vino, 

COUDEE,  s.  f.  cubiio^  braccio^  sorta  di 
mitw^  che  prendo  tutta  l*  estensione  dal  go» 
mito  fino  alla  puntadel  dito  di  mexto^  o  ti 
computa  et  an  pMe  e  mezzo. 

COUDER,  V.  a.  plier  en  coude, /»î«^re« 
eurvare  in  forma  di  gomito, 

COUDRE,  s.  m.  arbre  qui  porte  des  noi- 
settes, nocciuolûf  avcllano, 

COUDRE,  V.  a.  euc(>e. 

COUDREMEMT.  s.  m.  t.  de  tanneurs. 
coneia  dtlle^  pelli  che  i  il  menarle  e  tomirle  in 
un  tino, 

GOUDRER,  V.  a.  brasser  les  cuirs,  menar 
e  tornir  le  pelli, 

*  COUDRETTE,  s.  f.  V.  cooobaib. 
.   COUDRIER,  s,  m.  noisetier,  nocduoh, 
avellano. 
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COUDROIR ,  s.  m.  t.  de  tanneur,  toKtf  di 
tinosta. 

COUENNE,  s.  f.  peau  de  pourceau,  e0- 
îonna. 

COUENNEUX,  EUSE,  adj.  eh'  é  délia 
natura  délia  cotenna;  eanguo  donto,  erasso: 

COUETS,  itcooBTs,  s.  m.  pi.  t.  de  mar. 
ce  sont  les  quatre  grosses  cordes ,  contre. 

*  COUETTE ,  s.  f.  lit  de  plume ,  coHrieOé 

COUILLARD,  8.  m.  (mar.)  bugna  di  ojm 
vêla, 

COULAGE,  s»  m.  colatara ,  seob, 

COULAMMEKT .  adv.  il  se  dit  des  dis. 
cours,  ouvrages  de  prose  et  de  rers,  chiara» 
meïUe^  lindamente,  con  grazia,  eon  faeilità^ 
con  lindura,  andantomente, 

COULA5T,  E,  adj.  ftuido^  liquida,  cor- 
sivo,  eonoro ,  armonioso  9  doleo,  NcEsud  coulant, 
nodo  o  eappio  teortojo  o  cortojo, 

COULANT,  s.  m.  partie  d'un  coUier  de 
femme  qui  sert  à  le  resserrer  ou  à  le  relâcher» 
vexxo  di  ecllana ,  parte  di  monito, 

COULE ,  s.  f.  robe  monacale,  eoeoila* 

COULÉ,  s.  m.  (mus.)  modulaio, — ,  pas  de 
danse .  pa^to  leggiero, 

COULÉE,  s.  f.  en  t.  de  mar.  TéTÎduK  qu'il 

La  depuis  le  gros  d'un  Taissean  jusqu'à  l'étam- 
>rd ,  Stella, 

GOULEMENT,  s.  m.  flux  d'une  diose  li- 
quide, seotamonto» 

COULER,  T.  n.  eolaro^  corroro,  stîHaro, 
goceiolare,  grondaro,  spargersi.  La  vigne 
coule,  intristisee,  non  attechiseo.  On  le  dit 
aussi  de  certains  fruits. — ,  v.  a.  couler  à  fond 
un  vaisseau,  mandar  a  piceo,  eommergere. — , 
6g.  du  temps  qui  passe ,  eorrero ,  trapaesare, 
fuggire. — ,  d'une  période,  d'un  vers,  ooser 
sonoro,  armonioso.  Cela  coule  de  source,  an« 
danto,  eolanio,  cho  va  a  maraviglia.  Couler. 
V.  Filtrer.—  ,  fig*  eaeeiare,  farsearrero,  far 
passar  con  desirezza,  insinuar  eon  garbo. 
^  COULEUR,  s.  f.  impression  que  fait  sur 
l'œil  la  lumière  réfléchie  par  les  surfaces, 
colore.  Faire  prendre  couleur  à  un  r6ti  •  -au 
pain,  etc.  rosolare.  Aux  jeux  de  cartes,  le 
pique ,  le  trèfle ,  le  cœur  et  le  carfeau  sont  les 
couleurs ,  semé.  Couleur,  fig.  preîesto,  eolûrog 
apparenza,  seusa.  Couleurs,  au  plur.  pour 
livrées ,  tivrea.  On  dit  ou  raasadin ,  le  coolettr 
de  feu ,  le  rose ,  etc.  color  di  fuoco,  di  roso, 
Ronne  couleur,  belle  couleur,  se  dit  du  teint| 
bella  eamagione,  bel  sangue,  « 

COULEUVRE,  s.  f.«er/y0,  serpente,  bi- 
scia, — ,  colubro, — ,  fig.  avaler  des  œuleuvres» 
inghipttir  boeconi  amari. 

COUIi^EUVREAU,  s.  m.  piccolo  eolubro , 
serpenielto*  * 

COULEUVREE  ou  bbioibb,  s.  f.  plante 
rampante .  brionia ,  vitalba ,  fsseora ,  vite 
bianca,  zucea  salvatica. 

GOULEVRINE.  s.  f.  longue  pièce  d*artd- 
lerie ,  colubrina. 

COULICOU,  s.  m.  uceello  d'Jfriea  a 
d' America. 

COULIS,  s.  m.  sttgo  «premufo.— 1  adj. 
vent  coulis,  aria,  rento  colato. 
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COOLISSB ,  s.  f.  canal  de  bois,  ou  longae 
niinire ,  tanmh ,  êemmaUitura  ,  meostro,  —  » 
volet  ou  aatre  chose  qui  Ta  et  irient  dam  ces 
lainores,  porki  tevaiéija,  sanuinêteo, — ,  pièces 
de  décoration,  iemuwj.^,  le  lieu  o(i  ces  cou- 
lisses sont  placées»  buefU  m  eut  si  fanno  teor~ 
rtregH  setnarj. 

COULOIR 9  s.  nu  Toissean  pour  couler  le 
lèïi,  eoiaiofo.  —,  pMSage  de  dégagement  ,cor' 
ritojo,  —  9  en  t.  de  mar.  eorrUiorûdipanaggio, 
— ,  sorte  de  panier  ovale,  eoU,  eatza, 

*GOtJLPB,  s.  UeolpHf  mancanta,  pucoio» 
Ten  dis  ma  coulpe.  na  dieo  m  a  cdlpa. 

COULURE»  s.  f.  il  se  dit  des  grains  de  la 
grappe  qui  tombent  ou  se  dessèchent  »  Cintri- 
f ù'r  ielt  uva  ,  dai  eatUre  eh$  fanno  o  ditseeearsi 
gii  tfcmi. 

COUP.  s.  m.  eoipo^  boUa,  ptrcosta,  $p^ro 
dTmrma  ém  fuoeo,  ttro,  traita.  Coup  de  soleil, 
ioétta.  Ce  sont  là  de  tos  coups ,  quetto  à  uno 
dt^  voêiri  tratîL  Chose  qui  porte  coup,  eosa 
cke  porta  eonteguenta.  Un  coup ,  una  voîta , 
^«#,  ira^  eee.  Boire  un  bon  coup,  bere  un 
gran  bieàiiûrepiênc,  Tout-à-coop,  d'un  coup, 
adv.  tU  Mubito ,  in  un  istante,  a  un  tratto^  in 
una  imita.  A.  coup  sûr,  eertamant»,  tenta 
fallo*  Après  coup,  dùpoU  fatto,  troppo  tardL 
A  tous  coups»  a  tutiopaato^  tpêtaoy  ognipoeo* 
Pour  le  coup,  à  ce  coup,  per  questa  volta, 
per  ara.  Encore  un  coup,  aneora  una  votta, 
un*  a  tira  volta, 

COUPABLE,  s.  et  adj.  ehê  ha  eommuiso 
^ualehomaneamfnto  o  éelitto,  — ,  eofpovolê, 
reo. 

COUPE,  s.  f.  tagliê,  tagUamênto dUêgnUf 
pittrêtd  altro  ;  sêgamento ,  tagliatura ,  divi' 
Btona.  La  cau])edes  cartes,  la  taglia,  t'aitar 
hcarte.  — ,  sorte  de  Tase ,  tazaa»  eoppa.  — , 
en  t.  d*astr,  constellation,  fa  tazsa.  -* ,  en  t. 
de  mar.  coupe  perpendiculaire,  horizontale 
d'un  Taisseau,  onza  di  un  vaseeih,  taglio  ori^ 
oùntalû  di  una  navê  ogarbaio  di  forma»  — , 
dans  le  dogmatique,  um  deicalieo. 

COUPÉ ,  s*  m.  fleuret ,  pas  de  danse ,  fio" 
rotto»  — ,  en  t.  de  blas^  tpaecato,  reeito  ,  trin- 
tialo  •  tagliato. 

COUPEAU ,  s.  m*  eotnw ,  tommiià ,  eima, 
giogOf  voila. 

COUPE-BOURGEON ,  s.  m.  iorta  d'in- 
uttc» 

COUPE-CERCLE,  s.  m*  t.  de  matbém. 
une  des  pointes  d'un  compas ,  tagliacorehio, 

COUPE-CU .  s.  m.  fam.  jouer  à  coupe-cu , 
giuoùÊt  una  partita  tenza  dar  la  rivineita, 

COUPE-GO^GE.  s.  m.  luogo  periglioto  , 
strÊida  da  tadru  —,  fig.  biteazxa,  kotlogn, 
Oiterim  ,  o  atlro  luogo  dovo  ti  fa  pagar  pih  dol 
dovore  o  si  eommolto  ingiuttizio  o  furfan- 
terio. 

COUPE-JARRET,  S.  m.  bravo,  tghtrro^ 
tag&aeantone. 

.  COUPELLATION,  s.  f.  t.  de  chim.  sorte 
d'^ration  sur  l'or  et  l'argent ,  il  eoppoUare» 

COUPELLE ,  s.  f.  petit  vaisseau,  topptila 
por  raffinar  l'oro.  Fig.  mettre  à  la  coupeUe, 
mMtçro  alla  cçppoila* 
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GOUPELLER ,  t.  a.  en  t.  de  «htm.  far  pao^ 
tare  porta  eoppoUa^  mottero  alla  eoppolla, 
coppoltaro. 

COUPE-P AILLE  ,  s.  m.  faico  «  gre- 
mota. 

COUPE-PÂTE,  s.  m.  t.  de  boulanger» 
ros^a. 

COUPE-QUEUE,  s.  m,  coltollo  eon  an- 
eino  in  eapo  dot  manieo. 

COUPER,  ▼.  B^tagliarOf  dividoro,  fen- 
dore,  segaro.  Couper  la  gorge,  atoastinare^ 
ttroztaro,  seannaro,  ueeiaoro.  Couper,  t.  de 
chasse,  attravonare, — ,  aux  jeux  de  cartes, 
▼•  n.  UvarOf  altaro,  —  son  vin,  t.  a.  tempo- 
rarlo,  —  la  parole  ,  interromporo.  Couper 
pied  à  un  abus ,  por  tormino  a  un  abuto.  Se  cou- 
per, contraddirti.  Couper,  au  jeu  du  lansquenet, 
T.  n.  giuoearo ,  pigliar  earta.  Couper  par  le 
plus  court ,  andar  allô  eorto ,  por  la  più  eorta 
ttrada.  — ,  Gg.  et  fam.  couper  court,  dir  in 
brovo ,  in  poeho  parolo. 

COUPERET,  s.  m.  eoltollaeeio  da  eaeina 
o  da  boeeaio, 

COUPEROSE,  s.  f.  espèce  de  minéral , 
vitriaoh  mantialo ,  eopparota, 
'  COUPEROSÉ,  ËE,  adj.  piono  di  eosti^ 
botlo,  bitortoU. 

COUPE-TÊTE ,  s.  m.  jeu  où  l'on  saute  de 
distance  en  distance  les  uns  par-dessus  les  au- 
tres ,  iorta  di  giuœo  di  agilùà, 

COUPEUR,  EUSE,  s.  vendommiatoro. 
— ,  qui  joue  au  lansquenet ,  giuoeatoro.  Cou- 
peur de  bourses ,  bortajuolo ,  tagliaboru. 

COUPlS.s.  m.  pi.  eorto  tolo  di  bambagià 
dello  Indio, 

COUPLE  «  s.  f.  eoppia,  pajo,  duo, —  lien 
de  chiens .  ^Mmxa^/ia.  Couples,  s.  m.  pL  t. 
de  mar.  fianeki  dollê  navi. 

COUPLER,  V.  a.  attacher  des  chiens  •  ae-  ' 
eoppiaro ,  attaeearo  il  guinuLglio» — ,  (miÛt.) , 
alhggiaro  a  duo  a  duo. 

COUPLET,  s.  m.  ttrofa  di  eantono.  — ,  en 
t.  de  serrur.  gangkori  o  mattiori  plani  goprap' 
potli.  Couplets  de  presse,  t.  d*impr.  deux 
gixisses  charnières  qui  attachent  le  grand  châs- 
sis au  cotTre  de  la  presse ,  staffe ,  ganoxst. 

COUPLÉTER.  Y.  a.  fam.  far  eanMoni  eon- 
troqualcheduno.  Y.  chahsouhbb. 

COU POIR ,  s.  m.  forbici  di  soeea. 

COUPOLE,  s.  f.  il  eoneavo^  la  parte  iJt- 
tema  d'una  eupola* 

COUPON,  s.  m.  team  polo  o  resta  oavaneo 
di  ttoffa  a  tola.  — ,  politxa  o  bigliotto  di  in- 
tereste. 

COUPURE,  s.  r.  rendrait  où  une  chose  a 
été  coupée ,  toglio .  ineitiono ,  tagliaiura ,  ta- 
gliata.  —,  t.  de  l'art,  milit  jfotto ,  trinciera- 
monti. 

COUR  ,  s.  r.  eorto,  eortito.  — ,  eorto,  pa- 
laxzOf  residema  doi  sourano,-^ ,  euria,  senatOf 
parlamento.  — ,  cortoggio,  tutinffho,  vozzi. 
Paire  la  cour  aux  grands,  oux  belles,  etc. 
eortcggiaro .  vaghoggiaro ,  amorofigiaro* 

COURADOUX,  s.  m.  t.  de  mar.  l'espace 
entre  d^nx  ponts,  corridoro. 

COURAGE ,  s.  m.  coraggio,  euorê,  anima. 
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Aoricz-irons  le  courage  de  l'abandoBiier  ? 
avrtite  il  cuon  •  vi  dartbbe  Panimo  di.». 

GOUBAOEUSliMEDT»  adv.  tùraggioia- 
fitenfe  •  con  gran  euore  «  animôMmgntê, 

COURAGEUX, EU&£,  adj.  eoragg'uuo, 
tnimoto. 

GOUBAMMENT,  adv.  m  fntlu,  mm 
pruteziAf  faeilmênte.  Lire  couramment  •  ieg^ 
gêtê  tpêéitam^nie ,  kggêrc  fentti  eompUarê* 

GOUBANT.E,  adj.  carrenM,  itarrêHU^ 
€olaHU,  —,  &•  m.  un  courant  d'eau  »  iiit  m- 
natê  dPaequa,  rm  ruseeth,  — > ,  una  torrtmté  di 
iNcre»  Payez-moi  seulement  le  courant»  /*ca« 
i9Mtf  chê  cotTê.  Tout  cnurant*  adv.  pruiû , 
/îbM/maa(a,  cm  frûMehêtza^  facilité,  i$nxa 

COU  R ANTE ,  s.  f .  t.  de  mus.  et  de  danse» 
«Ml  eorrmte  ,  la  eomnte.  — ,  pop.  diar- 
rhée. V. 

COURB ATONS ,  s.  m.  pi.  t.  de  mar.  *nw- 
et«o/<  piecoU» 

COURBATU ,  UE ,  adj.  qui  a  la  courba- 
tare.  V. 

COURBATURE ,  s.  f.  sorte  de  maladie  du 
cheval,  toUagglne  eke  naicê  da  iiûnehêzuî, 
— ,  en  parlant  des  hommes,  itandtMxa^  «g- 
graëomento  di  nwmhra» 

COURBE,  adj*  eurvo»  ineurvûtù^  piegaio, 
tcrto,  — ,  s.  f .  linêa  tmva,  — ,  enflure  aux 
jambes  des  chenaux,  eorba, 

COURBE,  EE.  adj.  t.  deUas.  eurve. 

COURBEMEflT,  s.  m.  action  de  courber, 
mcurvatura, 

COURBER ,  ▼•  a.  curvarê ,  ineunare,  pi^ 
gtvû,  /oreari.  •— ,T.n.  et  r.  incurvarsi,  citr- 
vani» 

COURBETTE,  s.  f.  t.  de  manège,  sorte 
de  mouTement  d'un  cheval ,  eorveittu  — ,  fam. 
faire  des  courbettes ,  far  d§ilc  gran  riverênse* 

COURBETTER ,  v.  n.  t.  de  manège,  cor- 
9^tare, 

COURBUBE,  8.  f.  cttrvalura,  inginoeehia' 
tara. 

GOURCAILLET.  s.  m.  appeau  de  cailles» 
quagliira,  quaglierL 

COURGE ,  s.  m,  le  bois  qu'on  laisse  à  la 
taille  de  la  vigne,  il  capo  délia  vite. 

COURGiVE,s.  f,  pauavaniiy  o  ponti  a 
eerda  $epra  aleani  bastimenti, 

COURÇON ,  s.  m.  t.  de  fond,  eerla  spranga 
di  firro. 

.  GOURËE,  s.  f.  t.  de  mar.  composition 
dont  on  frotte  les  vaisseaux  pour  les  voyages  de 
long  cours ,  oattume. 

COUREUR,  s.  m.Ujçer  à  la  course,  ror- 
rtdorû.  —,  qui  va  et  vieot,  ambulenie,  —, 
domestique  qui  court  à  pied ,  lucehé,  — ,  che- 
val de  selle ,  eorridore,  eoniere.  Coureurs, 
cavaliers  en  guerre  détachés  du  gros  de  l'armée 
pour  battre  la  campagne ,  etphralori ,  guatta' 

tari. 
COUREUSE 9  s.  f.  femme  prostituée,  coH" 

taniera, 
COURGE,  s.  f.  ctfCM. 
COURIR ,  t.  a«  et  s*  emnrh  taidêtr  pftHo, 
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MceAif Mf« ,  «laltar  «  telf CM.  Cootir  k  bal . 
aiaéar  dm  un  balh  ail'  aliro^  Courir  les  mes, 
impaaatrêf  ester  meaaa  WMttto.  Courir,  en 
parlant  dm  choses  liquides ,  ecarrtra ,  aeieva» 
—  ,du  temps,  correre,  pasearep  trapmttare. 
-- .  des  bruits  et  des  nouvelles ,  eorrara  vota, 
dirti.  — ,  t.  d'ordonn.  courre  ou  courir  soa, 
emrara  adéoêee  a  «no,  aevoMiarei.  — ,  t.  de 
mar.  courir  sur  son  ancra,  eomtr  tait 
par  iirarti  a  pieco. 

COURLIS ,  s.  m.  V.  eoauiv. 

COURONNE,  s.  f.  ornement  de  têle, 
rotuif  eertOf  glwlanda^  dia 
téore ,  constellation ,  monnaie,  coroaa.  -^ ,  fig. 
Utrano,  Utoglip,  il  principe,  prineipato, 

C0UROI4MÉ,  £B,  part,  canmaio,  eu. 
— ,  t.  d'archit.  ouvrage  couronné, 

COURONJNEHENT ,  s.  m.  « 
eonmaeionef  ceromaxntnio.  —  d'un  vainean, 
d'un  bâtiment ,  ceronammÈa,  (m  mmmità.  -*, 
eorma  »  fine,  perfesione. 

COUROr^iMER,  V.  a.  eomm,  mettera 
una  eonma  sul  capCf  ineonmare*  —,  fig.  riniM- 
R«rara  ,  gaidardonare  ,  perfesianara  ,  finir 
glorioêaanenie,  eon  anore.  —,  earemara,  di* 
pingeret  eeeipiref  cee.  una  eorona.  Les  arbres 
se  couronnent,  ati  alheri  cha  ai  uceano  eaUa 
cima  •  eke  invec^iano» 

*  COURRE.  V.GOOBiB. 

COURRIER^  ÈRE,  s.  qui  coutl  la  poatt 
pour  un  service  public  ou  particulier»  comme» 
corriero. 

COURROIE,  s.  f.  rora^^M.  — , prov.  d 
bm.  étendre  la  corroie,  éindre  ses  wmIs< 
delà  des  bornes  de  l'équité,  alUmgmr  in 
reggia, 

COURROUCER ,  v.  a.  et  r.  4rri<««, 
vêre  a  êdegno,  adirarei,  earratdanL  —,  k 
pervenare,  fremere. 

COURROUX ,  s.  m.  eolkra ,  wraeeio,fa^ 
rare,  êdegno  ,  ire,  êtieza,  rieeniimtenta.  Le 
courroux  de  la  mer,  mare  in  tempaeta,  in 
burraeca ,  che  impervena, 

COURS ,  s.  m.  eono.  Cours  du  temps,  de 
la  vie,  /'  andar  del  tempo,  U  eorret  âtgH 
awfd  fH  deeono  delta  nita.  -^  des  affaires,  «û, 
corso,  incamminamento,  —  des  choses,  corM;, 
voga,  moda  ,  esiio. 

COURSE ,  s.  (,  corso ,  giro.  — ,  fig.  le  ooon 
de  quelque  emploi ,  etc.  corso ,  earriara.  — , 
acte  d'hostilité  lait  en  courant  les  mers,  mst* 
rsria ,  ruberia.  —  (mar.),  vaissrau  armé  en 
coun«e  ,  per  eorteggiare ,  per  andar  m  eoreo. 

COURSIER ,  s.  m.  corsien^  dettriero,  —, 
en  t.  de»mar.  ia  corsia  d*  ana  gaiea  ad  ,it  eon» 
none  che  vi  sta  sotto. 

COURSON ,  s.  m.  branche  de  vigne,  d'ar- 
bre, capo  délia  vile,  ^- ,  vettone^  poliona  0 
altro  ramo  che  U  gian&niere  hetia  mUotehè 
dee  taffliare  il  resta  dell*  albero. 

COURT ,  E,  adj.  qui  a  peu  de  longuenr, 
oui  ne  dureguèrc  .eorlo,  brève  ^  àrieve.  Court 
d'argent,  ecareodi  danari.  Couper  court,  dir 
brève,  spedire.  Esprit  court ,  tngegma  anam» 
tardo.  S'en  retourner  toutowirt,  êsM^^  à 
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wuaUùiêmtê,  $mua  ritardo*  Demeurer  oourt, 
amumt  ifi  mêmoria  ,  rutar  tmia  sapsr  plu  eh» 
éàrt,  —  9  fig.  tenir  oourt ,  ivMrt  a  frmko ,  «m- 
tm§rt.  Prendre  quelqu'un  de  court  >  pigtiar 
«Ito  tirette. 
COU  AT  AGE»  s.  m.  métier  de  courtier, 

COURTAUD,  £,  adj.  qui  est  de  taiUe 
courte,  grosse  et  entassée ,  tastottOf  cazz^ 
itlhf  eammogiof  iangoceio»  Cheval,  chien 
courtaud .  etrialdo,  itnza  coda  t  oneekiê* 

GOURTAUDER,  T.  a.  iagtiar  ta  coda. 

COURT-fiOUlUiON,  s.  m.  manière  d'ap- 
prêter certains  poissons^  in  ziminOf  marinaio. 

COURTE-BOTTE,  s.  m.  t.  badin,  petit 
homme,  nanereih,  nanerottoh, 

COURTE-HALEINE, s.  f.  V.  asthme. 

eOURTE-P AILLE,  s.  f.  ^luoeo  detU  bu- 

COURTE-PAUME,  s.  f.  paUacorda^  giaoeo 
dioaiia  rinchiuto. 

COURTE-POINTE ,  s.  f.  couTertnre  de 
lit  piquée  et  de  parade,  eoUre* 

COURTIER  ,  s.  nu  itntate, 

COUBTILIERE ,  s.  f.  $orta  di  hmbrieo 
dm  ii  forma  nol  teiamo  o  dà  moUo  giuuto  ai 
vagoiabili, 

COURTINE,  s.  f.  U  Tieillit,  eartina  dt  letto. 
—  ,  en  t.  de  fortif.  mur  entre  deux  bastions, 
ctfrftiifC. 

COURT-JOINTÉ ,  adj.  m.  se  dit  d'un 
cheval  qui  a  le  paturon  court,  giunlaîQ  eorto. 

COURTISAN  ,  s.  m.  eorligiano, 

COURTISANE,  s.  f.  cortigiana^  donna 
dapartito* 

COURTISER,  T.  a.  lam.  eorUggiarû,  far 
ait  amor»,  eareggiare, 

*  COURTOIS,  B,  adj.  cortese ,  gmtiiê, 
etvtm» 

*  COURTOISEMENT ,  adv.  eorlesmnûntt^ 
geniiimint», 

*  COURTOISIE  ,  8.  f.    totictia  ,  gcnti- 

COURTON ,  s.  m.  torto  fiiam$nto  deiia  ea- 
wupa, 

COURU,  U£,  part,  cono,  ece.^,  aâ^. 
ricercaio,  in  voga^alla  moda. 

COUSEUSE,  s.  f.  femme  qui  coud,  cucc- 
Crcee. 

COUSIN,  B,  s.  eugino^  fratU  eugino. 
Cousins  issus  ôf\  germains,  figli  di  cugini,-^, 
fara.  parente  t  amieo, — ,  aorte  de  moucheron, 
coHMora ,  lanzara. 

COUSINAGE,  s.  m./>aroAf0/ii,  parentado, 
tfignazionê. 

^  GOUSINER,  T.  a.  appeler  quelqu'un  cou- 
nn,  irattarti ,  ehiamarsi  eugini.  — ,  fam.  faria 
da  eugino ,  invitarsi  da  se  qua  e  ii  senta  ri- 
guardom 

^  C0U8IN1ÈRE ,  s.  f.  sorte  de  gaze  autour 
d'un  lit ,  sansarioref  arnete  per  ripararti  dalle 
aanzare* 

COU  SOIR ,  9.  m.  ittvokt  eko  serve  a  eu 
we  libri^ 

COUSSIN I  u  vu  cuicinçf  gumeiaUf  piêh 
mamff* 
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COUSSINET,  8.  m.  gumeùtUtiQ. 
COUSU,  U£,  parL du  verbe  condre^eueito. 
COÛT,  s.  m.  (pal.)  ta  spesa^  il  eosto, 
COÛTANT,  adj.  m.  le  prix  coûtant,  quel 
ehê  Costa ,  al  prezzo  ordinarto. 

COUTEAU ,  s.  m.  coltello.  Couteau  de  tri- 

Înère^  colteUo  a  due  iagli.  — ,  prov.  et  fig. 
ingua  eke  ta  g  lia  e  euce.  Coup  de  couteau ,  eol- 
iellata  ,  et  fig,  affUtione  eitrema ,  doior  en- 
ienso. 

COUTELAS,  s. m.  seimitarrat  SQuareîna* 

COUTELIER .  s.  m.  eoltellinajo. 

COUTELIERE,  s.  f.  coltelUera,  gaaina 
da  eoltelli.  —,  celle  qui  vend  des  couteaux, 
ciseaux ,  etc.  eoUeUinaja. 

COUTELLERIE,  s.  f.  e  arte  e  la  bottega 
dêl  coltclUnaio,  — ,  en  général,  eiô  che  «»  /g- 
vora  osi  vende  da'  eolteliin«{j, 

COUTER,  V.  a.  valoir^  ooffara.— ,  fig. 
eostare,  eagionar  perdita,  danno ,  doiore,  sM- 
leeitudjne, 

COUTEUX,  EUSE,  adj.  qui  cause  de  la 
dépense,  dispendioso» 

COUTIEU  ,  s.  m,  fabbrieatore  di  traiieeio. 

COUTIL,  s.  m.  (on  ne  pronoaœ  pas  VI) 
grosse  toile  où  il  y  a  des  barres  de  couleur , 
traUecio. 

COU  TILLE ,  s.  f.  épée  ou  dague  usitée  en 
France  sous  Charles  YI 1 ,  stoeeo, 

COUTEE,  s.  m.  fer  tranchant  qui  fait 
partie  de  la  charrue,  eo(ictla  dinanzi  per  i  ri- 
seontri,  déniait» 

COUTUME,  s.  f.  eestume^  abito,  uso ,  os- 
suefaxione*  A  ma  coutume,  al  mio  solito. 
Comme  de  coutume,  seconda  U  solUo,  — ,  de 
ce  qu'on  pratique  ordinairement  «  costume, 
modi,  usanze,  stile. 

COUTUMIER,  ÈRE,  a4j.  fam.  eolilo, 
avvezzo,  usato,  a«<«6^/to.  Droit  coutumier, 
pays  coutumier,  icggi  manieipaU^  paose  eho 
si  govema  con  tali  leggi, 

COUTUMIER,  s.  m.  libro délie  leggi  mu- 
meipali. 

COUTURE,  s.  f.  cttdtura.  —,  t'arte,  Va- 
atone  e  il  modo  di  eueire.  — ,  cicatrice,  se- 
gno,.  cttcitura,  sfregio,  taldatura,  —,  fig. 
armée  délaite  à  plate  couture,  affalto,  intie- 
ramente  disfatta. 

COUTURIER,  s.  m.  t.  qui  n'est  guère 
usité,  agucehiatore f  sarto,  sartore»  cueitor». 
— ,  en  anat.  un  muscle  de  la  jambe ,  sartorio. 

COUTURIÈRE, s.  f.  tartora,  cucitriee. 

COU  V AIN ,  s.  m.  embrione  delta  api, 

COUVAISON ,  s.  f.  temps  où  couve  la  vo- 
laille, cova,  covatura, 

COUVÉE ,  s.  f.  les  œufs  qu'un  oiseau  couve 
en  même  temps  et  les  petits  qui  en  sont  édos, 
covo  ,  eovata,  — ,  fig.  razxa, 

COUVENT,  s.  m.  eonuento,  monattera. 

COU  VER,  V.  a.  n.  et  r.  se  dit  des  femelles 
des  oiseaux,  coi^ore.  — ,  fig.  covare,  eeser  na- 
seosto,  alimontare,  fomsntare  in  tegreto»  Cou- 
ver des  yeux ,  mirar  con  oeehio  affettuoso  e 
eenttnto  ,  diuorarsi  cogU  ocehi  una  persona. 

COUVERCLE  f  8.  mt  coperchiQ ,  ehiusino, 
çop^ttqfo* 


i44  CRA 

COUVERT,  s.  m.  toute  chose  dont'  on 
couvre  une  table  lorsqu'on  veut  manger ,  ter- 
vizio  di  tavota,  '—tposata.  — ,  logement,  a/- 
làggio,  albergo,  — >  lieu  planté  d'arbres, 
ombroto,  folio,  coptrto. — ,  t.  d|écriYainy  invo~ 
glio,  invollo.  •-*,  tetto,  Uttoja ,  coperto,  A 
couvert  y  adv.  in  sieurOf  a  coperto ,  m  luoj^o 
di  thurtita ,  in  saivo, 

COUVERT ,  £,  paît,  du  yerbe  co«Trir.  Y. 
Homme  couvert ,  uomo  timulato.  Mots  cou- 
verts,  paro/o  equivoehe.  Vin  couvert ,  vino 
rottOt  otcuro.  Pays  couvert ,  patte  teivoto, 

COUVERTE  ,  s.  f.  émail  qui  couvre  une 
terre  cuite  mise  en  œuvre,  vernico.  — ,  t.  de 
mar.  pont  ou  tillac.  eoverta, 

COUVEBTEMEIiT»  adv.  copvrtamenU , 
êigretammtê ,  eelalmnente. 

,  COUVERTURE ,  s.  f,  coperdiio ,  coptrta , 
*eoilre,  «cAiavina,  eoperlina.  Faire  la  couver- 
ture du  lit ,  far  la  HmboccaUira  del  tetto.  Cou- 
verture de  cneval ,  gualdrappa,  —  de  châtai- 
gne ,  rieeio ,  tcorza  tpinottL  deUa  eattagna,  — , 
ng.  pretetîo,  colore,  apparenta  f  matchera. 

COUVERTURIER ,  s.  m.  mercante  di  co- 
perte  o  collri, 

COUVET ,  s.  m.  pot  à  anse  que  les  pauvres 
femmes  remplissent  de  cendre  chaude  ou  de 
charbon  et  mettent  sous  leurs  jupes  en  hiver, 
marilotto, 

COUVEUSE,  s.  f.  ehioceiachecovtt, 

COUVl,  ad},  m.  œuf  à  demi  couvé ,  ttantio, 

COU VRE-CHEF»  s.  m.  fazxoletto  di  eapo, 
-— •  en  cbirurg.  fatciatura ,  bende  per  il  eapo, 

COUVRE-FEU ,  s.  m.  eoperehio  del  fuoco. 
^-f  coup  de  cloche  dans  les  villes  de  guerre , 

3m  marque  l'heure  de  se  retirer,  la  campana 
eir  armi. 
COUVRE-PIED,  s.  m.  eopertina  da  tetto. 

COUVREUR,  EUSE,  s.  conciatetti,  la 
moglie  det  ctmeitttetti,  e  donTia  che  copre  le 
tedle  dipagliom 

COUVRIR,  V.  a.  coprire^  natcmdere,  ve- 
lare.  — ,  ricoprire,  eoprire^  vettire,  — ,  en 
parlant  des  animaux  qui  s'accouplent  avec 
leurs  femelles,  eoprire,  talire,  mont  are ,  par- 
tandoti  d*  animali  ehe  t'  aecoppiano  tra  loro 
per  effttto  delta  generazione,  — ,  fig.  dittimu' 
tore ,  eolorire ,  mateherare.  — ^riewpire.  — , 
appareecliiare  ta  tavoUi,  Couvrir  la  joue,  c'est 
donner  un  soufflet ,  dare  una  eeffata,  — ,  au 
récip.  coprirti,  metlerti  il  eappetto,  la  ber^  1 
retta,  eee, 

COVENDEUR,  s.   m.  ehi  vende  insieme 
eon  al  tri  una  cota  comune, 

COXÂL,  adj.  m.  (anat.  }os  coxal,  otto 
detl'  anea. 

COY,  s.  m.  animale  d*  Amtriea  più  grotto 
del  topo  di  eampagna, 

COY  AUX,  s.  m.  pi.  piedi  di  travieclli  cite 
porgono  il  tetto  in  fuori. 

CRABE ,  s.  m.  granchio  di  mare. 

CRABIER,  s.  m.  oiseau  d'Amérique  qui  se 
nourrit  de  crabes,  ueccllo  ctie  ti  aUmenta  di 
grancfti. 

CRAC,  s.  m.  mol  qui  se  dit  du  bruit  que 
font  les  bois  qui  se  fendent  et  les  étoiles  qu'on  ] 
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déchire  ,  etc.^  fam.  erie ,  erae ,  troeekto*  *-  , 
inaladié  des  oiseaux  de  proie,  eateinaeeio,  —, 
inteij.  fam.  a  un  tratto,  in  un  subito. 

CRACHAT,  s.  m.  tputoy  tputatckUf.—^ 
prov.  se  noyer  dans  son  crachat,  affogarû  m  tm 
bicchier  d*  arqua. 

CRACHÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.—,  fig.  et 
fam.  c'est  le  père  tout  craché,  egU  Ita  iuiie  te 
fattezze  delpadre. 

CRACHEMENT,  s.  m.  ta  tputara. 

CRACHER  v,ii.  spulare,  tputaeelûare* — , 
V.  a.  cracher  des  injures,  cracJier  au  nés,  fig.  et 
fam.  vomitar  ingiurie^  tputarin  faeda» 

CRACHEUR,  EUSE, s.  cite  tputa  epetto. 

CRACHOIR,  s.  m.  tpulaceliiera ^  vota  # 
eattetta  per  tputarvi  den^ro. 

CRACHOTEMENT,  s.  m.  lo  tputeuxhiare 
tpetso. 

CRACHOTER,  v.  a.  cradier  peu  et  sou- 
vent .  tputaeeftiare. 

CRAIE,  s.  f.  ereta, 

CRAINDRE,  V.  a.  temere ,  pavenlara. 

CRAINT,  E,  part,  temuto. 
^  CRAINTE,  s.  f.  timoré,  trepidaziona»  Sai- 
si de  crainte,  intimorito,   impaurato.    Sans 
crainte,  intrepido.  V.  psua. 

CRAINTIF,  IVE ,  adj.  timido,  paurato. 

CRAINTIVEMENT,  adv.  t.  peu  usité,  f«- 
midamente,  paurotamente. 

CRAMOISI,  s.  m.  eftermlêi,  crmwtino. — , 
rotto  vivo ,  tCNro. 

CRAMOISI,  lE,  adj.  tinto  in  ettarmUL  —, 
prov.  et  fig.  homme  sot  ou  laid  en  cramoisi, 
tcioceomarciOf  bruttittimo. 

CRAMPE,  s.  f.  contraction  convulsive  et 
douloureuse,  contortione  convultiva  e  dolorotOf 
intormentimento ,  granchio. — ,  adj.  goutte- 
crampe  ,  tpeeie  di  podagra. 

CRAMPON,  s.  m.  pièce  de  fer  recourbée, 
rampone^  ramp icône,  — .  ramponi,  ferri  da 
ghiaccio  per  t  eavatli. 

CRAMPONNÉ,  ÉE.  adj.  (blas.)  se  dit  des 
pièces  qui  ont  à  leur  extrémité  une  demi-po- 
tence ,  temipolenziato,  — ,  part.  V. 

CRAMPONNER,  y.  a.  attaceara  eon  un 
rampone,  Crami)onner  un  cheval,  ferrar  a 
gftiaeeio.  — ,  au  récip.  se  cramponner,  aggrap" 
parti ,  attacrarti  forlemente  a  quatelie  cota. 

CRAMPONNET,  s.  m.  pieeoto  rampone. 

CRAN,  s.  m.  enlaillure,  coche,  taeea^  in- 
taglio,  intaceatura.  — ,  fig.  et  fam.  la  fbrtunc, 
la  santé,  elc.  d'un  homme  ont  baissé  d'un 
cran,  tminuire,  mancare.  — ,  pour  certaine 
plante.  V.  kaifort.  —,  t.  de  mar.  mettre  un 
vaisseau  en  cran,  dar  caréna^  abbattere  un 
vascello.  — ,  t.  d'impr.  petite  profondeur  qui 
est  vers  le  bas  de  chaque  caractère ,  intaglio. 
CRÂNE,  s,  m.  os  qui  renferme  le  cerveau, 
eranio.  — ,  fam.  c'est  un  crâne ,  è  un  ottinato, 
un  aeenttabrighe. 

CR  An  ERIE,  s.  f.  fam.  action  d'étourdi, 
bravata. 

CRANIOLOGIE,  s.  f.  thîmû  di  Galt. 

CRAPAUD,  s.  m.  insecte  venimeux,  rotpa, 
botta.  — ,  en  t.  de  marécb.  grosseur  molle  qui 
vien t  sous  le  talon  du  cheval  ,fuo. 
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CBAPAUDAILLE,  s.  f.  pourcAivosÂius, 

Veto  soUUitsimo.  . 

Cl\  APAUDIÈRE,  s.  f.  luogo  pUno  di  rospio 
hotte. — ,  fi^,  liioffo  ttmUfo,  pieno  M  sudieiume. 
CRAPAUDll^rE,  sif.  ùatrackito,  pletfa, 
dente  o  pafato  di  pctce  petrifieaio.  Pu  ereduto 
allre  volte  che  iài  plelra  ti  trovaste  velià  testa 
di  un  rospo  o  dt  una  rana»  — ,  phiolc  vulné- 
raire,  erùa  giudaiea,  — ,  morceau  de  fer  ou  de 
bronze  creux  oh  entre  le  gond  d'une  porte, 
dado  di  JfUichi  d'  usei.  Pigeon  à  I9  crapaudine, 
U  de  cuisiné  y  piccioni  aUa  gratôÙa. 

CR  AîBpUSSIK  ,E .  5.  se  dit  d'un  lr&.pelit 
honune  contrefait  etaussi  d'une  femme  >  cari- 
eaturan  caramogi^ ,  cazxatelto, 
CRAPULE,  s.  f.  erapttla^  erapulo^jUà* 
CRAPULE|l»  V.  n.  crapuldre,  manglar  e 
bere  êoverehia mente, 

CRAPOLEUX ,  EtJSE  ,  adj.  erapulime 
tavemajo,  gorgione, 
CRAQUELIN,  s.  m.  toria  di  eiambeUa. 
QRAQUEMENT,   s.   m.    sehioppetta'a , 
tericehioiata.  —  ,    eonvuUione   dei    mttseoil 
dette  mascelle ,  che  le  fa  eroseiare. 

CRAQUER.,  T.  n.  serieekiolare ,  teoppiare, 
— ,  pop.  iùattarB,  flcear  eafote^  dar  pansane, 
CRAQUKRIE,  s.  f.  ùugia,  miUantcria. 
CHAQUÈTEMENT,s.  m.V.CAQUEMEAr. 
CRAQUETER,  v.  n.  tcoppiettart,  tcrie- 
ehiotare  sovente,  > 

C  n  AQUEUR.  EUSB,  s.  pop.  mUlanlatom, 
ciarlone,  bugiardone* 

^  CHASE ,  s.  f.  f.  de  gra&un.  grecque ,  accor^ 
clamento,  — ,  t.  de  œëd.  craii  0  sia  ttato  na- 
turaie  dei  tangue. 

CRASSANE,  s.  f.  sorta  di  pera, 
GRASSE,  s.  f.  ordure  qui  vient  sur  la  peau, 
tucidurrtti  spordiczza ,  upprcitia^  brutluhi, 
Mzzura,  siidicitime,  hrdura.  Grasse  du  col- 
lège, del'écoie.  ruslichczza ,  zotichecza.  —, 
aiarizia-f  pidaeehieriû,  —,  adj.  crawa,  grosso- 
lano.  — ,  fig.  ignorance  crasse,  îgnoranza  xu- 
pina,  crassa, 

CRASSEUX, BUSE,  adj.  ets.  sporco,suei- 
dOt  sudieio,  immondo,  lordo,  soràido.  — ,  fig. 
ipitorcio,  avaro. 

CRATÈRE  j  S.  m.  espèce  de  tasse  chez  les 
Romains,  cralcre,  — ,  la  partie  supérieure  d'un 
volcan  .  cratère,  * 

CRATiCULER,  t.  a.  t.  de  pejiiit.  et  de 
pBV.  retaro,  gratlcotare.  *"  ' 

CRAV AGUE,  s.  f.  spccte  di  $fcrza. 
CRAVAN,  s.  m.  oiseau  aqnaliquc,  berna' 
tia.  — ,  t.  de  mar,  ost riche  da  earena. 

CRAVATE,  s.  m.  cavailo  di  Croasia.  — , 
S-- f.  linge  qu'on  m^  autour  du  cou,  cra- 
talta. 

CRAYON,  s.  m.  iapis ,  mafita.  — ,  fig,  ab- 
bozzo  di  disegno ,  cec, 

CRAYONNER,  v.  a.  dcUneare  colla  ma- 
tila ,  abbozxare^ 

CR AYONNEUR ,  s.  m.  delineatore,  abbos- 
tetore. 

CRÉANCE,  s.  f.  instruction  secrète  par 
rapport  à  une  négociation  ,  islruzione.  Lettre 
d«  créance  y  UHuaeredcmiaiet^yX,  de  vèn. 
1. 
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chien  de  1>onne  créance ,  lUuro,  — ,  deiie  bc- 
tLve,  crtdito. 

i^nAA.! .  S.  m.  seconda  eavalleritzo, 
CREATEUR,  5.  m.  creatore,  che  erea  e 
eara  dot  ntente. 

création;  s.  f.  creoiwne.  -,  fi*.  ,/«- 
biUmento,  ^ 

CRÉATURE,  s.f.  \tomo,  donna,  bambino. 
fanciullo,  persona,  creatura,  le  cose  ereate 
—  »  P^J^^  fofctta, 

l^lihLEULE,  s,  f.  mslrument  de  bois  dont 
on  se  sert  au  lieu  de  cloches  le  jeudi  et  le  yen- 
dredi  saints,  te*«(/<i;   •  *  wicren 

CRÉCERELLE,  5.  t  oiseau  de  proie, 
gheppiOyacertello.  ^       ' 

CUÉCHE,  s.  f.  mangiafoja  de'  buoi.  Lu 
sainte  prêche ,  presepio. 

V  ^^^^^^^^  s-  ^-  petit  bufTet  à  côté  de 
autel  pour  les  burettes;  endroit  où  l'on  serre 

CREDENCIER,  s.  m.  credtmiere,  che  ha 
la  cura  delta  eredenza.  • 

CRÉDIBILITÉ.  ,.  f.  t.  dé  dogme,  crtdiii. 
ta  a ,  eredenza. 

CRÉDIT,  s.  m.  réputétiùn  où  l'on  est  d'être 
sohahie,  credito.  Faire  crédit,  far  crédita,  ven^ 
dcr  a  crédita.^,  fig.  crédita,  stima,  ripata-^ 
ztono,  autontà.  A  crédit,  adv.  imui/mente, 

mdamo,  senza  pro.  r-,^.  sènza  fandamcnla, 
senza  prove,  ^  1  » 

arUcle  uneparlie  dans  un  compte  enVaveurdtf 
deleî^To  °'  '^'^Sittrare  netla  pagina 

?At^l7^^^'^\  "\-  ^'  ^^"^ooce,  creditere. 
CilLDO    s.  m.  (du  al.)  il  credo,  ilsimbolo 
degit  yfpOIttotu 

c  RltD  ULE .  ndf .  credulo ,  eorrlvo 

CRÉDULITÉ,  s.  f.  facilité  à  croi'resnriin 
londemcnt  léger,  cretlatitd. 

CRÉER,  Y.a.crcare,  cavar  dai nul/a.  —, 
Hg.  stabiltre,  fandare, 

LREMASltR.  8.  m.  t.  d'anal,  membrane 
c^ul  environne  le  cordon  des  vaisseaux  spcrma^ 
tiques, ^lewifirana  che  circonda  il  cordone' dc-^' 
vast  spcrmatici ,  crtmastcri. 

CRÈME,  s.  f.  er^ma,  fiordi  latte.  Crèine 
fouclléc .  capo  di  latte.  Crème  dé  tartre    mJ- 

CRÊMENT.  s.  m.  t  de  gram.  aecresci^ 
mento  dt  iiUabe, 

ClTÈftlER .  V.  n.  en  parlant  du  lait ,  schiu  - 
marc .  rappigUarsia  guisa  di  crema 

CREïSEAU  ,  s.  m.  mcrh  d'un  nutro. 

CRE.^ELAGE,s.  m.  cordon  sur  l'épaisseur 
d  une  pièce  dé  monnaie,  granitura,  il  cordon^ 
ctno  ch  é  mtorno  aile  mùncte, 

^^}™'^hW^^\.;ï.mcrtare/întaglinclleruote 
CRENELURE,  s.  f.  mcrlatur„.  '^"*'^"'"*- 

^^0\J^,%.ercolOyEvtopconato in  America. 
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GRÊPB,  s.  ta.  wHo,  iota.  Crêpe  làm^  vèh 
lUeio.  Grèpe ,  absol.  veh  a  luHo, 

CRSPÎIr»  V.  a.  mereiparo,  arrieeîûrê  a 
guita  di  €retpOf  di  tocta,  —,  v.  r.  arrkciarsf, 
tMcreiparti, 

GRBPIN ,,  s.  m,  fam.  perdre  son  samt-cre- 

S  in,  pour  dire  perdre  tout  ce  qu'on  a  ;  façon 
e  parler  tirée  des  cordonniers ,  mii  appellent 
un  saintHTépin  le  sac  dans  lequel  ils  portent 
leurs  outils ,  il  »uo  avère. 

CREPINE,  s.  f.  trina,  feangia, 
CRÉPIR  »  V.  a.  intonoeara,  rineaffitrê  un 

muro, ,  .  . 

GREP1S8URB,  s.  f.  l'action  de  crépir, 
Pazîone  d'intonacarêf  di  rin^affarû  un  miiro» 
intoni^o ,  intonaeo. 

CRÉPITATION ,  s.  f.  bruit  d'une  flamme 
qui  pétille,  ichioppettio ,  tcoppietlio* 

GtVEPODAlLLE.  Y.  cra»adoaiu.b.    . 

CRÉPON ,  s.  m.  sorte  d'étofie,  cretpone. 

CRÉPIJ  *  XJ8  ,  adj.  se  dit  des  cheveux,  d'un 
crêpe  fort  frisé ,  et  en  t.  de  bot.  de  quelques 
ûnme$^riceiuto,  erespOf  arrieeiato. 

«CRÏ^USGTJLÀIREf  adj.  erépuuolaH,  ap^ 
partenente  a  erepiiÉCQb ,  di  ereputeçlo. 

GUÉPIJSCXJLE,  s.  m.  lumière  du  jour  après 
le  soleil  couché  et  après  la  fin  de  la  nuit  jus- 
qu'au lever  du  soleil,  tbru^za,  er»pu$eoh, 

kfttzzolo» 
GREQUIER ,  s.  m.  prunier  sauvage ,  t.  de 

blas.  vepre,  «    _ 

CRESEA.U  ♦  s.  m.  torta  di  taja. 
CRESSON ,  s.  m.  sorte  d'herbe,  ereseionêy 

natturzUf ,  agrttfo. 
CRESSONNIERE»  s.  f.  luogo  ove  si  irova 

dût  crMCtohe. 

CRETE ,  8.  f.  chair  rouge  dentelée  sur  la 
tête  de»  coqs  ,  poules,  etc.  eretta.  —,  huppe 
de  quelques  oiseaux ,  eîuffo,  pennaeehio,  Grete 
d'un  fossé,  eiglione.  Crète  de  coq,  t.  d'anat. 
émioence  de  l'os  ethmoïde,  cresia  digatlo.  — , 
t.  de  bot.  eresta  di  gallo ,  planta.  — ,  fig.  et 
fam.  lever  la  crête,  levar,  alzare  la  etetta, 
intuperbirsi.  Crêtes  «  en  t.  d'archit.  creste  di 
bêtto  perle  grmde. 

CRETE,  EE,  part.  Un  coq  bien  crôté, 
erestuto ,  ereHoso ,  chc  ha  betla  crcsta. 

CRÎÈTELER  ,  V.  n.  il  eantar  dclle  galllne 
âopo  aver  deposle  le  aova.  » 

CRETIN ,  s.  ra.  habitant  de  (juelques  mon- 
tagnes goitreux  et  stupide ,  ûretino. 

CRÉTlNlSME ,  s.  m.  mataltia  de'  cretini. 

CRETONNE,  s.  t  sorte  de  toile  blanche, 
tOrla  di  iela  bianca. 

CRETONS  »  s.  m.  pi.  torta  di  pat{p  per  i 
polli  tratio  dal  seVo. 

CREUSEMENT,  s.  m.  seavamenlo. 

CRETJSER,  V.  a.  teavare,  cavare,  inea» 
vare,  — ,  fig.  approfondire ,  iniemarsi ,  tapere 
'a  fonde.  Se  creuser  le  cerveau ,  lambiccarsi  il 

eervellck 

CREUSET,  s.  m.  vaisseau  de  terre  où  l'on 
fait  fondre  les  métaux ,  crogiuoh.  — ,  fig,  mis 
au  creuset ,  po»io  ad  ogni  pjrova. 

CREUX,  CREUSE,  âdj.  caeo,  votOt  eon- 
tatû,  cavaio ,  incavato ,  navato.  -— ,  pour  pro* 
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fond,  0099 i  profmdo,  tapo^  allû.  —  »  %. 
viande  creuse,  cÎM»  di  pœa  iostanza.V  •^ik'XhM.. 
Esprit,  cerveau  creux,  pensée,  imagination 
creuse,  eervel  vuolOy  pontieri  fantatlici,  tpir 
rito  visionario* 

CREUX,  s.  m.  cave  s  caviiày  il  eoneavo, 
fotto,  baeo.  Le  creux  de  l'estomac,  la  fonta^ 
nella  deilo  etomaeo.  Creux  de  la  main ,  c/  eon- 
eavo delta  mono.  .— ,  t.  de  mar.  creux  d'un 
vaisseau,  'puntale^  profundità  delta  siiva» 
Creux .  moule ,  forma  ptr  far  rilievi,    • 

CREVASSE,  s.  i  erepaccio,  crop^Ufta  9 
tpaeeatura,  feuara, 

CREVASSER,  v.  a.  et  r.  ipaecare^  feu- 
dere,  eropare,  tcrepotare. 

CliiVfi-COBUR,  s.  m.  fam.  grand  dé- 
^isir  mêlé  de  dépit  (sans  s  au  p^),  erepaeuere* 

CREVER,  V.  a.  et  n.  erepare,  rompere^ 
seoppiarOf  tpotxaro,  aprirsi,  ipacearei,  tere- 
polare.  — ,  morire ,  perire.  On  dit  aussi  absol. 
se  crever,  mangiare  a  eropapetU^  fuor  di 
mitura.  Crever  d'argent ,  de  biens,  etc.  topPab- 
bondare,  îraboeeare.  Crever  de  rire,  smaseel' 
lare,  seoppiar  dette  risa.  Crever  les  yeux .  «e« 
eiteare,  eaivar  gti  oeetii,  Sp  cçeverde  travail, 
de  fatigue ,  ammaztarti  a  lavorare.  — ,  fig. 
crever  le  cœur  ,  far  eompauiono ,  intemerire. 
—  ,fam.  gros  crevé,  grosse,  crevée,  aomo, 
donna  grotsa. 

CREVET,  s.  m.  t.  d'aiguîH.  sorte  de  lacet, 
stringa ,  passamano. 

CREVETTE  ou  chbvuttb,  s.  f.  V.  sim- 

COQDB. 

CRI ,  s.  m.  grîdo ,  ttrido ,  ttridor»,  strilte. 
Les  cris  des  veuves  et  des  orphelins ,  i  etamori 
e  igemiti  doit*  orfhno  e  delta  vedova.  — ,  pro- 
clamation de  la  part  d'un  magistrat ,  bando» 

CRIAILLER.  V.  n.  fam.  gridare' spetso, 
mettere  tuiio  il  di  la  cota  a  romore. 

CRlAlLLERIE,s.  f.  fam.  grido^  gridio. 

CRIAILLEUR,  EUSE ,  s.  fam.  grldaior; 
'  ehe  grîda  ietnpre. 

CRIANT,  E,  adj.  qui  excite  à  crier,  îa- 
giuttOt  inique,  erudele,  cne  muove  a  doter ii. 

CRIARD ,  E ,  adj.  gridatore,  rampogno$e, 
etm  grida  per  nulta  ,  ette  non  fa  altro  ehe  gri-' 
daroi  Dettes  criardes.  V.  dittss.  Oiseaux 
criards ,  uqtelli  ehe  stridonp, 

CRI  ARi)E ,  8.  f.  grosse  toile  gommée ,  tela 
gommât  a. 

CRIBLE ,  s.  m.  instrument  fiour  neltojer 
les  grains,  erivetlo,  cribro,  vagtio,  staetio, 

CRIBLER,  V.  a.  eriveUare ,  vagliare ,  tiae-' 
eîare ,  mondare,  pur  gare. 

CRIBL£UR,s.  m.  vaglialoro. 

GRIBLEllX ,  adj.  m.  t.  d'anat  se  dit  d'un 
petit  os  qui  est  au  haut  du  nez,  cribri forme, 
*eribroso ,  ossieetlo  ehe  é  ait'  alto  det  naso. 

CRIBLURE,  s.  f.  vagtiutura,  mondigtiadi 
grano, 

CRIBRATIONjS.  f.  t.  de  chim.  cr«*r«- 
zione,  teparazione  faita  ptr  eribro. 

CRIC ,  s.  m.  machine  à  roue  de  fer  avee 
une  manivelle  pour  lever  de  terre  un  farde«u, 
thartineiio. 

CRIG-CRAG ,  moi  qui  eiprime  le  bniît 
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<jue  ftit  une  chose  qa'on  déchire  i  qaon  casse» 
eriti  0'ac.  Y.  Gba.c. 

GRIGOYDE,  s.  m.  et  adj.  t.  d'anat.  carti- 
lage qui  enTÎronne  le  larynx ,  ericoide, 

CRI-CRI,  s.  m.  le  grillon  domestique, 
grilh^  eantqjuoh^  grith. 

CRIEE ,  s.  f.  bando»  pubblieazione. 

CRIER,  ▼.  ^  gridfire,  flrillare,  mtiter 
etamori ,  ehiamare ,  parlqr  forte,  — ,  doierti , 
hgnargi^  sgridarc  ,  bravare.'—f  proclamer 
pàT  autorité  de  justice  «  pubbticare  a  ciion  di 
iromba,  bandire,  intlmarCf  gridare,  vcndere 
perle  êXrade.  Crier  à  pleine  t^te,  gridare  a 
talto  potere.  Les  boyaux,  la.  porte,  les  roues 
crient,  gorgogiiare,  siridere,  clgohre, 

CBIERIE,  s.  f.  gridamentç,  tgridamento. 

GUIEUR,  BVSE  y  s,  gridatore^  gQrritore. 
Jurés  crieurs,    bandilari. 

CRIME,  s.  m.  deliltOf  mU falto,  colpa, 
fàllo ,  maneamento, 

CRIMINALISEB,  V.  a.  (  prat.  )  rtnder 
eriminaU. 

GRIMINALISTE ,  s.  m.  auteur  de  matiè- 
lies  criminelles,  eriminaUsia. 

CRIMINEL,  ELLE,  s.  et  adj«  reo,  de^ 
tinquente,  cotpevole,  cwiminMiê,  peecaminçto, 
vUioso ,  dmnnabUe.  Action ,  peusée  crimi- 
nelle, tribunal  criminel,  erimtnafe* 

CRIMINELLEMENT ,  adv.  m  modo  pec- 
eaminoto,  vitiosamente.  Poursuivre  quelqu'un 
crimineUesnent  •  'crîminalmente. 

CRIN ,  s,  m.  long  poil  au  cou  et  à  la  queue 
des  cberaux ,  crine ,  ehioma.  Plein  de  crin , 
erinMto. — ,  fam.se  prendre  au  crin,  aceiuffarsL 
Crin,  dans  les  mines,  intervenlo ,  interruxione 
degti  Btraii  nette  minière, 

CRI  NIER .  s.  m.  eolui  che  eoncia  i  crini, 

CRINIÈRE,  s.  f.  tout  le  crin  qui  est  sur  le 
cou  d*un  lion  ,  d'un  cheval/  giubba^  ehioma. 
-— ,  couverture  qu'on  met  au  cheval  à  Técu* 
rie  •  coperta  dtt  cavallo, 

GRINON,  s.  m.  petit  ver  qui  vient  sous 
la  pean ,  crinone, 

G  BIQUE,  s.  m.  t»  de  mar.  c'est  une  es- 
pèce de  petit  port  le  long  des  côtes ,  teno  , 
eatetta. 

CRIQUET,  s.  m.  eavaltuecio^  cavallo  di 
poeà  valore. 

GRISB ,  s.  f.  état  critique  d'une  maladie 
et  des  affaires ,  erisL 

CRISPATION ,  s.  f.  increspamcnto , rag- 
grinzamento. 

CRISSEMENT ,  s.  m.  stridore  do'  denii. 

CRISSER  ,  y.    n.  far   ttridere  i  denii. 

y.  CAlRCEl. 

CRISTAL,  s.  m.  pletra  iratparento  o 
fragile  che  si  forma  nette  viteere  deila  terra, 
erit talto.  Cristal  de  roche ,  crisialto  di  roeca,  e 
anehe  una  epeeie  di  veiro  det  pik  purgUo  e 
iimpido, 

CRISTALLIN ,  s.  m.  corps  mou  et  trans- 
parent de  l'œil,  il cristattino, 

CRISTALLIN,  E.adJ.  erûf^/fÎM,  irae- 
parente  came  eristalkf* 

CRISTALLISATION ,  s.  f.  ooogélatioD 
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CRISTALLISER,  t.  a.  n.  et  r.  erM<a/< 

lizzare, 

CRISTALLOGRAPHIE,  s.  f.  description 
des  formes  qu'affectent  les  minéraux,  cristal- 
tografta. 

CRISTALLOÏDE,  s.  f.  (bot.)  er^a  cri-  . 
statitna ,  eristaltoide, 

GRISTALLOMANCTE,  s.  f,  divination 
par  le  moyen  dps  substances  polies  ,  cristatkh 
manzia, 

CRISTE-MARÎNE,  s.  f.  erbacafi, 

CRITIQUABLE^  adj.  che  si  puàcrUicare, 

CRITIQUE,  adjjjméd.)  se  dit  des  jours 
où  arrive  une  crise ,  eritico.  Ce  qui  a  rapport 
à  la  critique  •  eritico, 

CRITIQUE  ,  s.  m.  eritico ^  eentore. 

CRITIQUE,  s.  f.  criiica,  censura. 

CRITIQUER,  V.  a.  çriticare, 
.    CROASSEMENT,  s.  m.  tt  eroeidare,it 
cantonal  corvo. 

CROASSER,  V.  n.  eroeidare,  graechiare, 
cantare  corne  il  corvo, 

GROG,  s.  m.  unemo,  gancio ^ rampino. 
Crocs,  fi^rowi  mustecchi^  basetteritcrie,  Groc- 
en-jamoe ,  c'est  mettre  de  telle  sorte  son  pied 
entre  les  jambes  de  quelqu'un  qu'on  le  lasse 
tomber,  gambetto. 

CROCHE,  adj.  «<orf(i,  bittorto,  sghembo, 

CROCHE  ,  s.  f.  note  de  musique,  eroma. 
Double  croche,  biseroma. 

CROCHET,  s.  m.  petit  croc,  uneintito, 
arpione,  rampone,  — ,  peson  ou  romaine, 
stadera,  — ,  passe-partout ,  grimatdello,  Cro^ 
chets  ,  au  pi.  coreggiuote  da  gerla,  — ',  en  t. 
d'imprim.  parentesi ,  grappe»  Crochets  d'ar- 
mes ,  t.  de  mar.  ganei  da  rastrelliera.  — ,  en 
t.  de  menuiserie ,  crochet  d'établi ,  granchio, 
— ,  fig.  et  prov.  être  sur  les  crochets  de  quel- 
qu'un, vivere  a  spescy  a  spatle  d'  altrL 

CROCHETER,  v.  a.  aprir  coi grimatdeito, 

CIIOGHËTEUR  ,  s.  m.  faeehino.  Croche- 
teur  de  serrures,  portes,  etc.  tadro  ckcapre 
cet  grimatdello  parte  ^  serigni,  eec» 

CROCHU,  U£,  a4j.  curvato^  adunco , 
uncinaio, 

CROCODILE,  s.  m.  animal  amphibie, 
ceccodrilto. 

CROCUS ,  s.  m.  V.  siriAR. 

CROIRE,  V.  a.  et  n.  credere ,  prestar  fede, 
uguire  il  consigiio ,  il  parère  aitrui ,  imma- 
ginarsi ,  pensare ,  iiimare, 

CROISADE,  s.  r.  ligue  contre  les inûdèles, 
erociata,  — ,  constellation,  Crociera. 

CROISAT ,  s*  m.  erosazzo,  mmuta  di  Ge- 
nova. 

CROISE,  EE,  part.  V.  le  verbe.  — ,fam. 
demeurer  les  bras  croisés,  star  cotte  mani  alla 
eintola.  Lm  croisés ,  s.  m.  pi  i  erociati, 

CROISEE,  s.  f.  fincsira,  —,  ielajode'  vetri 
di  finesîra»  Croisée  de  l'ancre,  eeppo  detP  an- 
eora. 

CROISEMENT ,  s.  m.  action  de  deux 
choses  qui  se  croisent  ^  incrocieehiamento, 

CROISER,  v.  a.  inerocieckiare ,  aitraver^ 
Mare,  eancellare  ^eassar  ta  icritlura,  -*- ,  t.  de 
prat*  $egrw  €on  mut  avc^  una  êcrUtur^^  m^  , 

10. 
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▼.  n.  en  parlant  des  habits,  rabais,  clc.  «jt«i- 
vatciaré.  —,  ▼.  r.  se  croiser,  crociarsi,  enirar 
nfitla  erœUîe.  —,  fig.  se  traverser,  s'oppo- 
ser .  attravenarsi ,  opporsi,  —  ,  en  l  de  mar. 
tneroctare  uno  tpaxio  di  mare. 

CROISBTTB,  S.  f.  pjlanlc  dont  les  feuilles 
sont  disposées  en  croix,  peltimbrosa.  — 
(  mar.  ) ,  clef  au  bâlon  d'un  pavillon,  croutîa. 
—  (  blas.  ) ,  petite  croix .  eroeêlta, 

GROISBOr,  s.  m.  capiUine  ou  vaisseau 
qui  rôde  sur  une  côte  pour  la  garder  ou  pira- 
ter, ehc  inerœia  uno  $ùi^  di  mare, 

GROiSIÈRE.s.  f.cfcndue  de  mer  où  les 
vaisseaux  croisent ,  erocUra. 
GROISILLB,  s.  f.  t.  de  cordier,  eroee. 
CROISILLON,  s.  m.  braeciodicroee,  tra- 
versa. 

GROISSANGB.  s.  f.  erescenxa,  crescf 
mento,  aumento  in  grandetza  ,  Incremento.  •■ 
CROISSANT,  s.  m.  iima  crescente,  na- 
ttente,  — ,  Cg.  et  poél.  l'empire  du  croissant , 
timptro  dé*  Turchi.  —,  t.  de  jard.  instrument 
de  fer  pour  tondre  les  palissades,  roneolonc, 

,  branche  de  fer  recourbée  aux  jambages 

des  cheminées,  gantL — ,  branches  recour- 
bées de  fer  oii  de  cuivre  aux  iK>rtes  et  aux  ri- 
deaux de  fenêtre ,  uncmt,  çanci, 

G  ROI  SUEE  ,  s.  f.  tissure  d'une  élofTc 
croisée  ,  tessitura ,  incroeiato  ,    merociechla' 

mento.  . 

G  ROÎTRE ,  V.  n,  ereseere ,  aumentare ,  m- 
grandirtii  moUipUearti,  — ,  en  parlant  des 
herbes,  plantes,  etc.  creseere,-  germogtiare , 
attignare ,  piglîar  radiée. 

GROIX,  s.  f.  croce.--,  fî^.  eroee ^  affli- 
xione ,  tribotasione,  — ,  proy.  n'avoir  ni  croix 
ni  pile,  non  aver  un  quaitrino.  Croix  de  par 
Dieu ,  Talphabet  ou  TA ,  B ,  G .  /a  tania  eroee^ 
Valfabeto,  l'abbieeL  Croix  de  Jérusalem,  fwre 
«lieolor  di  fuoeo.  Mettre  en  croix,  eonpccare 
in  erœe,  erocifiggere. 

GROM ATIQUE ,  adj.  V.  cheoh  atiqoe. 

CROMORNB.  s.  m.  nome  de'  tuonidelP 
orgûHO  aU*unisono  delta  tromba. 

GRON  ou  caAH  ,  s.  m.  V.  falur. 

GRONB ,  s.  m.  machine  à  charger  ou  à  dé- 
charger les  vaisseaux ,  crona. 

G  ROQUANT,  s.  m.  hm.povero,  pezzente, 

mendico, 

CROQUANT,  E.  adj.  eke  siride  soilo  i 
dênii,  ehe  seroseia.  — ,  absol.  une  croquante, 
eiatdaf  eialdone* 

CROQUE ,  s.  f.  manger  quelque  chose  à  la 
croque-au-scl,  mangiar  una  eosa  senzaaltro 
eondimenlo  ehe't  sale.  — ,  fig.  et  fam.  un 
homme  en  mangerait  un  autre  a  la  croque-au- 
sel ,  il  manfîereobe  in  intalata. 

G])L0QU£-N0TB  ,  s.  m.  fam.  eaitivo  suo- 

malore, 

CROQUER ,  V.  D.  manger  quelque  chose  de 
sec  ou  de  dur,  tgrelolarc,  sgranoeehiare.  —  , 
V.  a.  mangiar  cou  ehe  tgretolano,  eroreare. 

.dans  le  style  fam.  trangugiarcavidamenie, 

dtvorani.^^  t.  de  peint,  sehizzaro.  dipi- 
gnêrê  eoti  alla  grotta.  — «  fig.  en  parlant  des 
ouvrage»  d'esprit,  abbotzarm,  —,  t.  de  mar.  | 
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croquer,  accrocher  le  croc  de  palan ,  meroeiarc. 
Croqtier  le  marmot.  V.  MAauor. 

CROQUET  ,  s.  m.  pan  pepato^  eiam- 
bella  ehe  Jgretota. 

CROQUIGNOLE,  s.  f.  espèce  de  chique- 
naude ,  buffet  la, 

GR0QD[ON0LER,v.  a.  darde'  buffettt. 

X]R0QU1S»  s.  m.  t.  dé  peint,  sehizzo, 
primo  pensiero» 

GROSSE,  s.  f.  bastoriù  eurvo  in  cima.  — , 
pastorale  y  baston  di  vescovo  o  abate.  Grosse 
d'arquebuse ,  calcio  d'arehibugio. 

GROSSE ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  — ,  adj. 
qui  a  droit  de  porter  la  crosse,  ehe  ha  gius  del 
pastorale  ;  di  portar  il  pastorale. 

CROSSiERy'v.  n.  jouer  avec  une  crosse. 
mandar  la  patla  con  un  bastoneino  eurvo.  —  , 
fig.  trattar  con  disprezto. 

CROSSETTR ,  s.  f.  branche  de  vigne .  fi- 
guier, etc.  barbaiella ,  mazzuola»'^,i,  d'arcb. 
risalto. 

GROSSEUR,  s.  m.  ehe  manda,  tpigne  la 
palla. 

CROTALE,  s.  m.  tambour  de  basque  des 
prêtres  de  Cybèle  ;  serpent  à  sonnettes ,  ero- 
tato. 

GROTAPHITE  ou  TXHPoa  al  ,  s.  m.  mnsde 
très  fort  des  tempes ,  qui  relève  la  mAchoire 
inférieure,  crotafito.  — ,  adj.  mnsde  crota- 
phile,  muscolo  crotafîio, 

CROTON .  s.  m.  génère  d'arboseelli  ed  al- 
beri  délie  due  Indie,  — ,  s.  m.  pi.  pezxi  di  zae- 
chero  ehe  restano  nel  erivello. 

CROTTE,  s.  f.  lotot  fango.—f  fiente  de 
certains  animawL  ^  eacherello ,  piltacola ,  cce- 
cola,  zaccliera. 

GROTTER ,  V.  o.  et  r.  salir  avec  la  crotte, 
'imbrattare,  lordare,  infangare,  sporeare. 

CROTTIN .  s.  m.  se  dit  des  excrémens  de 
quelques  animaux ,  pillaeola,  eaehercllo. 

CROULANT,  E,  adj.  erollanie ,  vieino  a 
eadere. 

CROULEMENT,s.  m.  V.  itBouLEuc:«T. 

CROULER,  V.  a.  tomber  en  s^affaissaot, 
ammoltarêtfranare,  — ,  smàttare.  — ,  en  par- 
lant des  b  Ali  mens ,  Tovinare,  sbonzolare.  — , 
t.  de  mar.  rouler ,  ruzzolare.  Crouler  un  bâ- 
timent. V.  LARCBB.  — ,  t.  de  châsse,  crouler  la 
queue,  fuggire  a  lutta  passa. 

CROU LIER,  ÈRE,  adj.  se  dit  des  terres 
dont  Je  fond  est  mouvant ,  sorta  di  terreno  non 
stabile,  paludoso^  facile  a  smottarc,  a  spro' 
fondarsi. 

GROUP,  8.  m.  (le  p  se  pron. )  angine 
membraneuse  du  larynx,  malatlia  particotare 
de'  fanciulli. 

CROUPADE ,  s.  r.  t.  de  man.  saut  plus  re- 
levé que  la  courbette,  capannone. 

GROUPE,  s.  f.  partie  de  derrière  des  bétcs 
de  monture ,  de  charge ,  groppa.  — ,  sommet 
d'une  montagne ,  giogo ,  cinta ,  vetta  di  monte, 
sommitàl 

CROUPETONS  (A),adv.  fam.  d'ene ma- 
nière accroupie ,  a  eœeoloni. 

CROUPI  ADER .  V.  n.  t.  de  mar.  ^nouillcr 
en  croupière ,  ttenihrê  una  coda  da  poppa* 
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GROUPIAT  ;  s.  m.  t.  de  mur.^npiomba* 
titra. 

CROUPIER ,  s.  m.  ehi  ha  parle  eon  cld 
ikn€  il  giuoco. 

CROUPIÈRE,  s.  f.  morœau  de  cuir  que 
l'on  ]>asse  sous  la  queue  d'un  cheval ,  groppieta^ 
—  »  t.  de  mar.  câble  qui  arrête  un  vaisseau 
par  son  arrière»  ormeggio,  riUgno  di  poppa. 
Tailler  des  croupièresà  quelqu'un,  insegnirta 
vivameniâ ,  dargtî  molto  da  fart* 

CROt^lOK ,  s.  m.  os  pointu  à  l'extrémilé 
de  l'épine  du  dos,  gropponc 

CROUPIR ,  T.  n.  se  corrompre  faute  de 

mouvement,  il  se  dit  des  liquides,  stognarê, 

coMire,  eornmperti.  Croupir  dans  le  vice, 

m^retr  net  vizio, 

CROUPISSANT,  Evadj.  chc  tlagna,  (ta- 

gnanîe. 

CROUSTILLE,  s.  teorteeciaola ,  crostlno. 

CROUSTILLER,  V.  n.  mangîar  corlcc- 
eluolc  (ti  pane  dopo  pasto. 

CROUSTlLLEUSEMEKT,adv.  pop.  /à- 
celamtTiU ,  btiffonescamentc. 

CROUSTlLLEUX,EUSE.adj.  û%,  6uf- 
fane,  ftiteto,  giocoso^  burlcvole, 

CROÛTE,  s.  f.  parlie  extérieure  du  pain 
durcie  par  la  cuisson ,  erosta ,  corteccia.  Croûte 
de  plaie,  de  murailles',  sehîanza^  intonaea- 
iura.  ^- ,  fam.  maiivj^^bkau ,  eerotto, 

CROÛTELETTfi,  s.  f.  V.  cttOLsxitiK. 

CROUTON,  s.  m.  pezzo  di  corUceia  di 

pane.  * 

CROYABLE,  adj.  degno  d'  ester  eredaio, 

credtbile. 

CROYANCE,  s.  f.  credenta,  parure,  opi- 
nionc  ,  fede ,  rellgione. 

CROYANT*  B,  s.  quî  croit  ce  que  la  reli- 
gion enseigne,  eredenie,  fedelc :  Abraham  fut 
le  père  des  croyans. 

CRU ,  s.  m.  terroir  où  quelque  chose  croît, 
terrcno ,  fondi,  béni  :  vin  ,  ble ,  etc.  de  mon 
crû.  — ,  lan».  cela  est  de  votre  crû ,  di  vostra 
invenzione.  Cela  n'est  pas  de  votre  crû ,  non  é 
farina  del  vostro  saceo. 

C  RU ,  UE ,  part,  des  verbes  croire  et  croî- 
tre. V.  ces  mots.  —,  adj.  qui  n|esl  pas  cuit, 
crudo,  non  colto.  — ,  t.  dcméd.  indigesto. — , 
fig-  et  fano.  en  parl.nnt  d'une  production  d'es- 
prit, imperfetlOf  non  Umato.  Botté  à  cru ,  sli- 
valafo  /tnza  ealze.  Discours  cru,  réponse 
a*ue,  acerbo,  aspro,  daro,  ineivife.  Monter 
un  cheval  à  cru ,  tenza  teila ,  a  bi^osso. 

CRUAUTÉ,  s.  f.  spietatezza,  crudeUày 
inumanità,  barbarie,  iirantiia» 

CRUCHE,  s.  f.  sorte  de  vase,  nrezztna, 
brocea.  Prov.  tant  va  la  cruche  à  l'eau  qu'enfin 
elle  se  casse ,  lanio  va  ta  gaila  al  tarda  che  al» 
fin  vi  /ascta  ta  zampa/r^i^%.  cl  fam.  c'est 
une  cruche,  un  uomo*'slupido ,  un  atino,  un 
vcro  somaro, 

QHUCBÉE ,  s.  f.  ana  piena  brocea, 

CRUCHON,  s.  m.  piccota  brocea,  mcs- 
zina, 

CRUCIAL, E,  adj.  fait  en  croix;  incision 
cruciale .  ineisione  a  guisa  di  croce, 

CRUCIFÈRE ,  adj.  (bot.)  se  dit  des  plantes  ' 
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dont  les  fleurs  sont  disposées  en  forme  de  croi.\, 
erucifero. 

CRUCIFIÉ.  ÉE,  part,  crocipstc. 

CRUCIFIEMENT,  s.  m.  erocifissionot 
erucifighnçnto» 

CRUCIFIER  ,  v.  a.  crocifiggero ,  confie^ 
care  in  su  lia  croce. 

CRUCIFIX,  s.  m.  eroctfisso, 

ÇRUDlTÉ,s.T.fr{i</d2sa.  — ,au  pi.  indi- 

Îjestione. — ,  en  peint,  lumières ,  couleurs  trop 
brtes,  erudezze. 

CRUE,  s.  f.  aeereseimento ,  incremento, 
ingrandimento. 

CRUEL,  ELLE,  adj.  crudete,  spielatoy 
barbaro,  inumano, 

CRUELLE5IENT,  adv.  erudeimenle ,  bar- 
baramentOf  dispietatamenie. 

CRUMENT,  adv.  crudamente,  con  cru^ 
deszfi. 

CRURAL ,  £,  adj.  t.  d'anat.  crurale,  ap- 
parlentnte  alla  ^amba, 

CRUSTACÉE,*s.  et  adj.  se  dit  de  certains 
animaux,  crustaeeoy  eroslaeeo, 

CRUZADE,  s.  f.  monnaie  du  Portugal, 
erasada. 

CRYPTE, s.  Mieu  souterrain  où  l'on  en- 
terre les  morts,  luogo  soUerraneo»  — ,  t«  d'a- 
nat. eaviiâ, 

CRYPTOGRAPHIE,  s.  f.  arte  di  scrivere 
e  parlaresenza  essor  inteso, 

C-SOL-UT.  t.  de  mus.  cesolfauL 

CUBATURE  ou  clbà^ion,  s.  f.  (géom.) 
art  ou  action  de  mesurer  la  solidité  d'un  corps , 
cubatara,  eubicazionc.- 

CURE ,  s.  m.  solide  régulier  à  six  faces  car- 
rées et  égales;  produit  d'un  nombre  mulliplié 
par  son  .carré;  cubo\  — ,  adj.  eabo,  cubico, 

CUBÈBE,  s.  f.  (pharm.)  se  dit  de  certains 
pe(it«  fruits  secs^cubebe, 

CUBER ,  v.'jà,  t.  de  gcom.  cubare^  ridurre 
in  eabo, 

CUBIQUE,  adj.  i?«Acco.     • 

CUBITAL  ,  £ ,  adj.  eubilafe. 

CUBITUS,  s.  m.  ( du  lat.)  ^omcfo, 

CUBOÏDË,  s.  m.  un  des  os  du  tarse,  eu- 
boiâe. 

CUCERON  ,8.  m.  insetlo  che  si  gcncra 
net  legavni, 

CUCUBALE ,  s.  m.  la  paresseuse  ou  la  cou* 
chée^sorladipiania. 

CUCULLE,  s.Lcdcuito,  tappa. 

CUCUPUE,  s.  f.  t.  de  pharm.  berreita  ec- 
faliea. 

CUOURBITAGKE.  adj.  (dulat.)sc  dit  de 
certaines  plaintes ,  eucurbilaeeo, 

CUCURBITAINS.  s.  m.  pL  espèce  de 
vers  plats,  cucurbitini. 

CuCURBlTE.  s.  f.  sorte  de  vai.«scau  pour 
distiller,  cucurbila, 

CUEILLE ,  s.  f.  (mar.)  lé  de  toile ,  ferzo^o 
sia  teta  di  vêla, 

CUEILLERET,  s.  m.  t.  de  prat.  certain 
état  de  cens  et  rente,  ealastro. 

*  CUEILLETTE,  s.  f,  récolte .  rflfco//rt  , 
rieolln.  —  ,  deniers  recueillis  dans  une  qucle, 
collet  ta ,  raceoUa. 
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GUSILLEUR,£USE,  s.  raeeoglUore.  îl 
ne  se  dit  aue  prov.  homme  dit  ea  cueilleur  de 
pommcsi  neroes.  tic.  malvtstUo ,  stracciato, 

CUEILLI ,  lE ,  part,  eolto .  raccoUo ,  tcc. 

CUEILLIR,  V.  a.  raeeogUere,  eogliere, 
torrôt  raecorre,  staccare,  spiceare  frutli  da- 
gU  alberi,  — ,  fig.  m ieUre. 

CUEILLOIR,  8.  m.  pa^kra,  eeiteiia,  fi- 
icelia, 

'^  CUIDER,  V.  a.  pensarôt  immaginarsi , 
figurarsi, 

CUILLER  ou  coiLLiai,  s.  f.  euechiaj'o. 
Cuiller  de  bois,  à  pot,  à  potage,  elc.  meêtola. 
Cuiller  à  pot,  romajuoto.  Cuiller  de  pompe,  t. 
de  ibar.  pigna  da  forare  U  trombe» 

CUILLERÉE ,  s.  L  curchiajata. 

CU1LL£R0N>  s.  m.  (7  coneato  del  eue 
dùajo, 

CUILLIER ,  s.  m.  ou  yul[^.  spatolb  ,  l,  f. 
oiseau,  mestohn»^  paiettone,  albardt^oia.  — , 
sorta  di  petce, 

CUirVE,  s.  f.  t.  de  chim.  vaso  di  enta  chc 
terve-a  distillare  deW  ecqua  forte. 

CUIR,  s.  m.  petiCf  caojo.  Cuir  bouilli, 
euojo  duro,  — ,  lig.  et  i)Op.  un  visage  de  cuir 
bouilli ,  figura  da*eembali. 

GUIR/LSSE.s.  {,corazza,  u$bergo ^  loriea. 
Défaut  de  la  cuirasse,  eongiuntura  dtUa  eo- 
razza,  — ,  Cg.  endosser  la  cuirasse ,  andar  a 
guemggiare, 

CUIRASSÉ,  ÉE.  adj.  et  part,  armatodi 
eoraszû,  — .  Gg.  apparecchiato  alla  difcsa. 

CUIRASShR,  V.  a.  armar  di  corazza^ 
d*  utbergo,  di  lorica, 

CUIRASSIER,  s.  m.  sotdato  armato  di 
eorazza  ê  di  picca. 

CUIRE  ,v.  a.  cl  n.  préparer  certaines  cho- 
ses [mv  le  feu ,  ou  v.  n.  êtie  sur  le  feu  pour 
cuire,  euoecre. —  ,  en  parlant  des  alimens, 
toncuottro ,  digerire*  On  dit  de  certains  légu- 
mes qu'ils  cuisent  bien ,  e»ser  cottojo ,  di  facit 
euoeilura.  — ,  v.  n.  frixsarû ,  bruciarû,  far 
mate,  dolere»  -^,  fig.  et  fam.  il  vous  en  cuira 
quelaue  jour,  ve  ne  pantirete, 

CUISANT,  E,  aJj.  coeente^  ardente,  do- 
lorato,  pénétrante,  pungento. 

CUISINE,  s.  f.  CMcina,  castetta  da  c«- 
eina.  Fairela  cuisiàe,  cueinare.  Fonder  la  cui- 
sine, ifa6(iip  l&  tpeee  per  la  cucina. 
*  CUISINER,  V.  n.  cuclnare,  apparecchiar 
t»  vioandù, 

CUISINIER,  ÈRE,  s.  euoco^  euciniere, 
euacOf  cuciniera. 

CUISSART,  s.  m.  partie  deTarmure  qui 
couvrait  les  cuisses,  cosciule, 

CVlSSE,s,(.coseia. 

CUISSE-M  ADAMB ,  s.  f.  sorta  di  pcra. 

CUISSfiTT£,s.f.  t.  de  draperie,  mezza 
fmjuola. 

CUISSON,  s.  f.  cottura,  cozionc»  Pain  de 
cmssan  t  pane  eaiereceio  ^  pane  casalingo,  — , 
douleur  d'un  mal ,  brucioro. 

CUISSOT,  s.  m.  coscia  di  taluaggiua, 

GUISTRK«  s.  m.  nom  de  mépris,  tervo  de- 
gli  scoiari ,  de*  maestri  di  seuola  ,  pédante, 

CUIT,  E,  part,  cotto,  ecc,  V.  cliai. 
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CUITE ,  s.  f.  cuisson  ;  se  dit  des  briffes, 
de  la  chaux,  etc.  cottura,  cuodlura  :  première, 
seconde  cuite. 

CUIVRE  ou  CDiYAB  aoDQi,  s.  m.  rame, 
puivre  jaune  ou  laiton,  ottone,  rame  di  Co^ 
rinto*  Cuivre  de  rosette,  noir,  rame  piU  pur-» 
gaio,  tnen  purgato.  Cuivre  blanc ,  calciné ,  al* 
chimia,  rame  bianco,  ferreito  di  Spagna , 
rame  abbraeiato» 

CUIVRER,  ▼.  a.  ('miter  Cindoratura  eon 
l*  otione, 

CUI VRETTE,  s.  f.  petite  anche  de  cuivre 

Î[ui  sert  d'embouchure  aux  instrumens  à  vent, 
inguetta,  bocehetta  di  ttrumento  da  fiato, 

CUI  VREUX ,  adj.  m.  pris  subst.  t.  de  teint. 
fiorata ,  sehiama  ,  eretpo. 

CUL,  8.  m.  le  derrière,  eulo^  forame,  le 
naticlie,  posteriore,  — ,  le  fond  a'uoe  chose, 
eulo,  fonda ^  il  di  dietro.  Cul-de-lampe,  fleu- 
ron c^ue  les  imprimeurs  mettent  à  la  nn  d'un 
chapitre,  d'un  livre,  etc.  vasi,  fiori.  Cu]-de« 
jatte ,  uomo  senza  gambe ,  eotee ,  ece,  attratto. 
Cul-bas,  torta  digiuoco.  Cul  de  basse- fosse, 
carbonaja.  Mettre  cul  en  vent,  métier  in  pop- 
pa,  alla  vtla  o  a  sccco.  Ciil-de-sac.  V.  tu» 

FASSE. 

CULASSE ,  s.  f.  eakita  del  cawone,  del 
facile.  .,,.    , 

CULBUTE,  s.  f.  QWfiin  saut, capifom 60/0. 
— ,  ûg.  gran  rovcscio  dl  fortuna,gran  eadata. 

CULRUTER,  V.  a.  etn.  renverser. /«r /*«« 
capilombolo»  — .,  fig.  culbuter  un  homme ,  le 
ruiner,  gettar  a  basso,  roviuar  qualchedano, 

eu  LE ,  t.  de  mar.  sorte  de  commandement 
pour  dire ,  en  arriére ,  rineula, 

CULÉES,  s.  f.  pi.  cosee  d'  un  ponte.  — ,  t. 
de  mar.  donner  des  culées,  toecare  dipoppa, 
di  calcagnolo, 

CULER^  y.  a.  t.  de  mar.  rinculare ,  andare 
indictro, 

CULERON ,  s.  m.  t.  de  bourrel.  partie  de 
la  croupière ,  codone. 

CULIER,  adj.  m.  boyau  culier,  /'  inteelino 
rcltô. 

CULIËRE,  s.  f.  certo  canalcttp  di  pietra, 
eolatnjo. 

CULINAIRE,  adj.  art  culinaire,  arte  di 
far  ben-la  cueina, 

CULMINANT,  adj.  m.  t.  d'as^p.  punto 
délia  maggior  altezza  a  un  astro. 

CULMINATION,s.  f.  t  d'aslr.  moment 
du  passage  li'im  astre  par  le  méridien ,  eulmi" 
nasione, 

CUL^IINER,  V.  a.  se  dit  d'un  astre  lors* 
qu'il  passe  par  le  méridien ,  culminare, 

CULQT,  b.  m.  le  dernier  oiseau  éclos  d'une 
couvée,  et  le  deruieujié.des  autres  animaux, 
/'  uliimo  nato.  — ,  u^^t  fam.  le  dernier  reçu 
d'une  compagnie,  /'  ulUmo  aggregato. 

CULOrrB,s.  i.calzoni,  brache. 

CULOrrER,  v.  a.  mettcre  in  cabani,  far 
catzoni. 

CULOTTIN.  s.  m.  pop.  ragaxto  cheûô^ 
mincia  a  portât*  i  ealzoni* 

GULTE^  s.  m.  honneur  qu'on  rendà  Diea 
par  des  actes  de  religion,  euttoK 
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CULTBLLATION,  s.  f.  t.  de  géom.  U  mi- 
êutar  /«  attesta  »  le  distaruê» 
CULTIVABLE,  adj.  propre  à  la  culture» 

GULTIVATEUB,  s.  m.  eoltivaian. 

CULTIVER,  T.  a.  eoUitart. 

CULTURE, s.  f.  eoUura,  eolHvatêone. 

CUMIN ,  s.  m.  plante  y  eiminQf  eommo* 

CUJtfULATIF,  IVE,  adj.  t.  de  jurisp. 
eumulaiivo, 

.     CXJMULATI VEMENT,  adv.  eumulûtitfa" 
wunte. 

CUMULER,  V.  a.  eumubure,  radunan, 
riunire  piU  oggetli» 

CUNÉIFORME,  adj.  (anat.  et  bot.)  eanei- 

CUNETTE  ou  cdvbttb,  s.  f.  t.  de  fortif. 
certain  fosse ,  eunttla. 
GUPl  DE ,  adj.  avide ,  cupufo. 
CUf  IDITÉ,  s.  f.  cupidità^desiderio^  brama. 
— ,  concupUcenza ,  appetUo  dUordinato. 

CUPIDON»  s.  m.  dieu  fabuleux  de  Tainour, 
Cup'tdo, 

CURABLE,  adj.  chù  pua  euranif  i^Mrsi; 
cmrabilé  •  ianaBUe, 

CURAGE,  s.  m.  nêliamentOm  -^,  idropepe 
o  pepe  aequaiieo, 

CURATELLE ,  s.  f*  eara,  ufficio  dêl  eura- 
tore. 

CURATEUR,  TRIGB,  s.  administrateur 
des  biens  d'un  mioeur  émancipé  y  d'un  majeur 
interdit,  etc.  curaîorû,  eurairicê» 

GURATIF,  IVE,  adj*  curativo,  atto  a  eii» 
rûTâ, 

eu  RATION ,  s.  f.  t.  de  méd.  aira,  eara- 
gùmê» 

CURGA8 ,  s.  m.  frulio  dêlC  America, 
CURCUMA,  aoDCHiT  ou  airmAX  o'^hdb, 
s»  m.  sorte  de  niante,  eurcuma,  eueuma. 
.  «  CURE,  s.  t  soin ,  en  ce  sens  il  est  vieux  : 
cttrUf  ioUteituéb^ ,  travagUo,  —  iméà.),cura, 
guarigUme  di  malaltia,  — .  remèae  donné  à  uu 
oiteau,  piumaiû,  — ,  bénéfiœ  avec  charge 
d'âmes  ,eura,  piev$, 
CURÉ,  s.  m.  earato^  parroco,  pwfonp» 
CURE-DENT,  s.  m.  tiuzxieadëntu 
CURÉE,  s.  f.  repas  donné  aux  chiens  de 
chasse  de  la  bête  qu'ils  ont  prise,  patto  dil 
eanl.  Faire  curée,  en  parlant  des  diiens  de 
chasse,  mangiani  la  fUra  predata;  en  parlant 
des  hommes,  fie.  divorar  taito ,  predar  tutto. 
GUR£*MOL£,  s.  m.  machina  per  tiûtlar  i 
fiumi, 

CURE-OREILLE,  s.  m.  ttuztkorteehU 
CURE-PIED,  s.  m.  instrument  de  fer  cro- 
dia  pour  nettoyer  le  dedans  du  pied  des  che- 
Taux,  euratntitat  intattro, 

CURER,  T.  a.  Mer  les  ordures,  la  terre  d'un 
puits,  d'un  fossé,  d'un  canal ,  etc.  nêttare,  vth 
tare»  Se  curer  les  dents ,  l'oreille,  ttuzziearé  o 
fiaffar»  4  deMi,  gU  onethi.  —,  en  parlant  des 
oiseaux  deproie, pur^arc. 

CURETTE ,  s.  f.  instrument  de  chirurgie , 
eucehùya,  ^ ,  t.  dé  mar.  petit  fer  pour  net- 
toyer la  pompe  d'un  vaisseau ,  lingiteila. 
CUREUR,  s.mi  cureurde  paits,  votapo€%%* 
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GURIALyS,  adj.  pùrroeehlÊk. 
.  CURIE ,  s.  f.  dixième  portion  d'une  tribu 
chez  les  anciens  Romains ,  euria, 
CURIEUSEMENT,  adv.  euriotammU. 
CURIEUX,  BUSE,  adj.  eurioso ,  vago  di 
sapere,  — ,  se  dit  aussi  des  choses,  parilcolaH, 
raro,  scetlû,  — ,  au  subst.  amat^re^  eurioso. 
— .  indiscret,  eurioso ,  indUcreto, 

CURION ,  s.  m.  chef  et  prêtre  d'une  curie 
institué  par  Romulus,  curîone. 
eu  RIOSITÉ,  s.  f.  eur'îOiità.^,  tmgotarità, 
CURMI ,  s.  m.  sorte  de  boisson  ancienne, 
eurmi. 
GUROIR,  s.  m.  bastme  da  nettar  F  arotro, 
CURSEUR,  s.  m.  t.  de  math,  corps  qui 
glisse  dans   une  fente  ou  coulisse,  torsoja. 
Curseurs,  t.  de  mar.  marUlUdella  balestrigUa, 
CURULE,  adj.  siège  d'ivoire  à  l'usage  de 
certains  magistrats  romains,  sedia  dt  avorta  in 
uso  pretso  m*  magistrati  romani,  curule, 

CURURES,.s.  f.  pi.  iorduro  o  fanghiglia 
ettralla  da*  pozzi,  eccm 

CURVILIGNE ,  adj.  formé  par  des  lignes 
courbes ,  eurmlinto. 

CUR  VITE  ^  s.  f*  curviiâj  turv9zza,  eur- 
taittra. 
CUSCUTE .  s.  f.  plante  parasite,  euseata. 
GUaSON  NÉ ,  ÉB,  adi.  se  dit  du  bois  rongé 
de  ceciaiDs  vers ,  roso  da*  gorgogUoni. 

"^  CUSTODE,  s.  f.  rideau  ^'on  met  dans 
certaines  églises  à  côté  du  miâtre-autd ,  cor- 
fûia.  Prov.  donner  le  fouet  sous  la  custode, 
eaiilgmro  m  Hgreio.  — ,  la  couverture  qu'on 
met  sur  le  ciboire  où  l'on  garde  les  hosties  coq- 
sacrées  ,  vêla  di  euêtodia  o  di  pistide.  — ^ ,  s.  m. 
religieux  qui  fait  l'office  du  provincial  absent, 
custode, 

CUSTODIE,  s.  (é  eerio  num§ro  di  eonvênîi 
sogfetti  ad  un  euttode» 

CUTANÉE,  adj.  eulaneo,  eht  appartiene 
alla  eute ,  alia  pelU, 
CUTICULE,  s.  f.  (méd,  et  bot.)  eutieota, 
CUTTER ,  s.  m.  êorta  di  nave  inglete. 
CUVE,  s.  f.  tino.  —,  t.  de  teint,  vagtlh , 
tifWi  vagellono, 

eu  VEAU,  s.  m,  petite  cuve,  tlnoKo,  ti- 
nella, 
CUVÉE ,  s.  f.  an  tino  pieno. 
CUVELAGE,  s.  m.  tavolato  nelt  Interior 
delte  mine  per  impedir  ehe  la  itrrt^  non  am- 
motti, 

GUVELER,  T.  a.  revétîc  de  planches^  far 
un  atsito  0  un  tavoiato ,  ace. 

CUVER,  V.  n.  latoiar  il  vino  ncl  tino  a  bol- 
lire  eoW  uve  infranie.  Cuver  son  vin ,  digerir 
U  vino  bôouto.  •*- ,  fig.  calmar  la  iua  collera. 
CUVETTE,  s.  f.  baeîno,  nuuiello. 
CUVIER  ,  s.  m.  cuve  pour  la  lessive , 
tinello. 

CYATflE ,  s.  f.  ancienne  coupe  des  Grecs 
et  des  Romains,  cialo. 
CYCLAMEN ,  s.  m.  plante ,  cietafnê. 
CYCLE,  s.  m.  certaine  période , £m;/o.  — 
solaire.  38  anni  —lunaire,  19  ann».  --«  de 
l'indlction  ,  i5  anni, 
CYCLIQUE,  adj.  c(V;.'(co« 
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CYGLOlDEf  s.  f.  t.  de  géonu  certaine 
ligne  courbe ,  cîeloîde, 

GYCLOMÉTRTE,  s.  f.  (géom.)  art  de  me- 
surer des  cercles,  eiebmetria. 

CYGNE,  s.  10.  oiseau  et  eonslellalion,' 
etgno, 

CYLINDRE  f  $•  m.  solide  à  base  circulaire 
et  d'égale  grosseur  partout ,  eilîndro. 

CYLINDRIQUE,  adj.  eilindrico. 

GYMAISfi ,  s.  f.  t.  d'arch.  eimata,  lista. 

GYMRALE,  s.  f.  instrument  de  musique» 
eembatoy  cembolo. 

CYNANTROPIIIE,  s.  f.  frenesla  prodoUa 
da  morsura  di  cane, 

CYNIQUE,  s.  etqdj,  einico,  mordace,  — , 
osceno.  Impudente» 
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CYNISME,  s.  m.  doctrine  des  cyniques  ;%. 
impudence,  elnismo. 

CYNOCÉPHALE,  s.  m.  sorte  de  singe  à 
museau  de  cbien  ;  animal  fabuleux  adoré  par 
les  Egyptiens,  dnœefalo, 

GYNOGLOSSE.  s.  f.  V.  larcdb  ob  chibr. 

CYNOSUIiE,  s.  f.  t.  d*aslr.  einotura^  orsa 
minore. 

CYPB'ÈS  ,  s.  m.  arbre,  cipreuo. 

G  YSTËPATIQUE,  adj.  conduit  de  la  bile, 
eitlepatiço  o  sia  êpatieo. 

GYSTIQUES,  s.  f.  pi.  pris  adj.  nom  de  cer- 
taines artères,  cistieo, 

CZAR,  INE,  s.  titre  du  souverain  de 
Russie ,  r£(xr,  ezarina, 

CZAROWITZ,  s.  m.  figtio  dello  exar. 
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D ,  s.  m.  consonne. 

D  A ,  partie,  afiir.  oui-dà ,  nenni-dà ,  eerto 
ehe  Mi ,  cfrtoeh»  no,  mai  fif  mai  no, 

D'ABORD ,  adv.  prima.  El  d'abord^  e  per 
cominciare ,  e  comincianda,  eec,  V.  abord. 

DACTYLE,  s.  m.  pied  de  vers^ncien, 
d  une  longue  et  deux  brèves,  datiilo,  * 
HDAGTYLIQUE ,  adj.  dattHico.       , 
^  pAGTYLOGlE,  s.  f.  arte  di  eonversare  pcr 
via'di  sefrntfutli  cotte  dita, 

DACTYLONOMIE,  s.  f.  /'  arte  di  contar 
tut  te  dita, 

DADA  ,s.  m.  t.  enfantin,  eavallo. 

DADAIS,  s.  m.  fam.  scimunitOy  altocco, 
batordo,  merendone ,  barbagîanni, 

DAGORNE  ,  s.  f.  vacea  cite  lia  perduto  un 
eomo,  -— ,  par  dérision  ,  pop.  donna  brutta  , 
fastidiosa ,  spiaeewUe, 

DAGUE,  s.  f.  daga y  eiitfitto ^  cottetlaecio 
dascarnare.  Dague  de  prévôt,  t.  de  mar.  eapo 
di  corda, 

*  DAGUER,  V,  a.  feruieoila  daga  ,  Uilûi' 
tare,  — ,  v.  n.  en  pariant  des  oiseaux,  volar 
presto, 

DAGUES .  s.  f.  -pi.  premier  bois  du  cerf,. 
coma  di  ccruiatto, 

DAGUETi  s,  m.  eerviatto,  ecrvo  di  due 
anni/fufone, 

DAIGNER,  V.  n.-  degnarsi^  cpmpiaccrti, 
avcr  ta  bon  ta, 

DAILLOTS ,  s.  m.  t.  de  mar.  anetti  da 
(cgar  le  vcte. 

DAIM ,  s.  m.  espèce  de  bête  fauve ,  daino , 
dammOé 

DAINE,  s.  f.  la  femelle  du  daim,  daina^ 
damma, 

DAINTIEÎIS ,  s.  m.  pi.  t  de  vcn.  ïesticoti 
delrervo» 

DAIS,  s.  m.  balctaeclûno.  Ilaut-dais,  so- 
glio ,  trono  rcale, 

DALLE ,  s.  f.  gronde,  grondaje  di  pietra, 
—  ^  cote,  pictra  da  affitar  fcrri.  — ,  pierre  de 
cuisiné,  lavatojo.  —  ,  t.  de  mar.  petite  auge 
dans  un  brûlot  ;  dalle  de  |K)mi)e ,  |>elit  Canal, 
canatetto,  canalcs 


DALMATIQUE ,  s.  f.  daUnatiea,  toRiaUa 
deidiaconi,  ece, 

DAIiLON ,  s.  m.  certa  grondaja  nette  cave. 

DALOT,  DALON,  DAiLLOf  .'^  m.  t.  de  mar. 
pezzi  di  tegno  nette  aperture  dei  fianelù  di  un 
bastimento  per  to  teoto  delC  acque, 

*  DAM  ,  s.  m.  dommage  ;  s'il  lui  arrive  du 
mal ,  à  son  dam ,  se  gtiene  capiterà  mate ,  sue 
danno.  — ,  t.  detbéol.  la  peine  du  dam,  ta 
pena  del  danno.  Dam- Dieu  et  Dame -Dieu, 
Seigneur  Dieu,  dâmentddio.  — ,Tidam,  pour 
vicedominuSf  vieedomino.  Dam  chevalier,  si" 
gnor  cavalière, 

DAMAS,  s.  m.  étoffe  en  soie,  damatco^ 
dammatco,  Damas  cafard,  broeeatclto,  — ,  es- 
pèce de  prunes,  0ruAa  di  dammasco,  amo- 
scina.  Acier  de  damas,  acciajo  di  damaseo. 

DAMASONIE,  s.,  f.  flûte  de  berger, 
plante,  damasonio, 

DAMASQUETTE,s.  L  espèce  d'étoffe ,  <^ 
masehôlto. 

DAMASQUIN  ,  s.  m.  sorte  de  poids,  sorta 
di  peso  del  Levante ,  damatefiino, 

DAMASQUINER ,  v.  a.  enchâsser  des  pe- 
tits fileU  d'or  ou  d'argent  dans  du  fer  entaillé, 
damaseftinare, 

DAMASQUINERIE,  s.  f.  /'  arte  del  da- 
maschinare. 

DAMASQUINEUR ,  s.  m.  eotui  che  da- 
maschina,  ^ 

DAMASQUINURE  ,  s.  f.  ûmamcnto  da- 
maschino,  damascaiura, 

DAMASSÉ ,  s.  m.  linge  damasse,  bianehe- 
ria  di  tavota  damaseata, 

DAMASSER ,  v,  a.  faire  des  figures  sur  le 
linge ,  damascarc ,  tessere  a  opère, 

D  A  M  A  SS  U  RE ,  s.  f  .  ouvrage  damassé ,  da- 
mascatura. 

DAME  ,  s.  f.  signora,  padrona,  </ama.  No- 
tre-Dame, la  Madonna.  — ,  sorte  d'nier- 
jcclion  de  surprise  ou  d'étonnement ,  m  v«- 
rità  !  per  certo  !  capperi  l  pape  !  cospeito!  — , 
au. jeu  de  ti'ictrac  ou  de  dames,  dama,  "i 
aux  échecs,  regtna,  — ,  au  jeu  de  cortex» 
donna.  ■ 
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DAMB^JBANNE,  s.f.  anfora,  fiateùne. 

F-,  pop.  éamigiana, 
DABIER ,  T.  a.  au  jea  de  daines ,  iiielt/e 

une  aatre  dame  par-dessus ,  dêmare,  -* ,  aux 

échecs,  damer  un  pion,  andar  a  dama.  —  , 

%.  damer  le  pion  à  quelqu'un ,  forgU  ieita , 

mon  lemerh ,  vinetrto. 
DAMEBBT,s.m.  </amerfno«  cicitbêOy  zer* 

hmo,  zerbincHo ,  doim^jufdo. 

OAIUER  ,s.  m^  échiquier >  iaoùlkre ,  icae- 
dii§r9. 

DAMNABLE ,  adj.  darmabite^  riprovabU$, 
— ,  pemizioso ,  abbominevoh, 

DAMNABL£MBNT,adt.  dannaUHmetite^ 
bloilmûvoimenU ,  pemiziotamente* 

DAMNATION, s.  f.  dannazionef  donna- 
gûnû  p  perdizione, 

DAIlNlË,s.  m.  qui  est  au& enfers,  dannato» 

DAMNER ,  ▼.  a.  dannare ,  condannare , 
mtmdan  clV  inftmo.  Se  damner ,  v.  a.  dan» 
narsl,  merUarsi  t  infemo,  — ,  on  dit  fam.  et 
par  esagération,  cela  me  damne,  me  ferait 
daumer.,  *:îô  mi  fa  disperare,  arrabbiare,  mi 
fanbbe  dan  al  diavoio.  C'est  son  âme  dam- 
née, i  pronio  a  iecondare  agni  tuo  eapriùcio* 

DAMOISEAU  ou  DAVoiaBL,  s.  m.  autre- 
lois  »  jeune  gentilhomme ,  donzello  ;  aujourr 
d'hni ,  donnojuolo,  damwino,  zerbinoito» 

*  OAMOISBLLE,  s.  f.  (pal.)  dcmoisdle, 
damigalla. 

DAKGHÉ .  ËE,  adj.  (blas.)  se  dit  des  piè- 
ces de  Técu  dentelées,  faito  a  dtnii,  ien- 
iato. 

DANDIN,  s.  m.  fam.  be$cio ,  bambo ,  don- 
do/onê,  batordo,  batoceo^  tcimuniiOy  uomo 
ineito. 

DANDINEMENT, s.  m.  cUmdolamento ,  il 
etondotare, 

DANDINER,  y.  n.  cUmdolarti,  dmdo- 
lani» 

DANGBR,  s.  m.  ritehio^  pericotOf  péri' 
gtio,  azzardo,  — ,  t.  de  jurisp.  la  décima 
pariém  ^-  ,  t.  de  mar.  tcogU,  banchi  di  tabbia^ 
tccehe, 

DANGEREUSEMENT,  adv.  pmcobia- 
meni€,  gravcmente,  pariglioêamente, 

DANGEREUX,  EUSE,  adj.  ptriglioso, 
perieoloto.  ' 

DANS,  prép.  ne/,  nelto^nelia^  n«4,  r0- 
^'t,  nelle.  Dans  la  chamhre,  nelta  ttanza. 
Dans  peu  de  jours ,  di  qui  a  pothi  giorni,  fra 
poeo.  Dans  le  dessein,  dans  la  vue,  etc.  coUa 
nitra,  eoll*  idea,  eee, 

DANSE ,  s.  f.  danza,  balio. 

Danser,  ▼.  %i.  et  a.  danzare^  batlart. 
Prov.  et  6g.  faire  danser  quelqu'un ,  dar  da 
fiwt.  Maître  à  danSer ,  moM/ro  di  ballo, 

DANSEUR,  EUSE, s.  danzatore,  balle- 
rôio ,  satlator$ ,  danzatriee ,  ecc.  Danseur  de 
corde ,  ballerine  da  corda ,  funambolo, 

DANTA  ,  s.  m.  V.  tapu. 

DAPHNIE,  s.  f.  génère  di  cruttaeei, 

DAPHNITE ,  s.  f.  cerla  pietra  figuràta. 

DARCINE.  s.  f.  V.  DABSB. 

DARD ,  s.  m.  arme ,  dardo^  ttrale, 

DARDANAIRE ,  s.  m.  ancien  noiii  qu'on 
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damnait  à  an  monopoleur ,  inee(More ,  mono- 
politta, 

DARDER,  ▼.  a.  dardeggiare,  tirar  dardi, 
taeiiare.  Blesser  avec  un  dara,  firir  eon  dardi, 
— -.  fig.  lancer  ou  répandre  çà  etlà ,  saettarô, 
vibrer  raggi,  teuardi,  eec, 

^DARDEUR,  EUSE,  s.  eaUtatore ,  ar- 
eiere ,  freeciaîore ,  taeîtatrice» 

D ARDILLON,  s.  m.  languette  piquante 
de  l'hameçon,  la  punîa  œuta  delt  amo^  dow- 
dêilo. 

*  DARINS,  s.  m.  pi.  t.  de  comm.  tela  di 
etmapa  di  Seiampagna, 

DARIOLB ,  s.  f.  berlingozzo,  p0iccetto. 

DARIOLETTE ,  s.  f.  nom  de  la  confidente 
d'une  héroïne  de  roman ,  eameriera,  canfi-^ 
dente. 

DARIQUE,  s.  f.  antiea  monela  perciana. 
diano  de*  DarJ.  Or  dariqoc,  oro  fine, 

DARNAMAS ,  s.  m.  coton  ainsi  appelé  de 
la  plaine  où  on  le  cultive,  la  miglior  bamba- 
gia  di  Smirn§. 

DARNE,  s.  f.  autrefois  se  disait  pour  dalle; 
une  darne  de  saumon,  une  dame  d'alose  « 
feita. 

DARGE  ou  DAiciRS,  s,  f.  partie  intérieure 
d'un  port,  darttna. 

DARTOS,  s.  m.  (anal.)  darton, 

DARTRE ,  s.  f.  maladie  de  la  ()eau,  terpi- 
gine  e  empeliggine ,  volaliea.  — ,  sorte  d'ul- 
cère, serta  d*  ulcéra  che  formasi  tulla  groppa 
de*  eavalli, 

DARTREUX ,  EUSE ,  adj.  eh'  é  délia  sper 
eie  dtllê  volaiiehe ,  délie  empetiggini. 

DASSâRI,  s.  m.  prête  tndiano. 

DAT  AIRE,  s.  m.  officier  de  la  cour  de 
Rome ,  datariùp  che  pretiede  alla  daUria  ro- 
nutna, 

DATE,  s.  f.  ce  qui  marque  le  temps  et  le 
lieu  où  une  chose  a  été  faite,  data.  Prendre, 
retenir  date ,  pigliare  un  tempo  ,  fissare 
un'  epoea, 

DATER,  T.  a.  mettre  la  date,  melter  la 
data.  —  ,  fig.  dater  de  loin ,  parlar  di  cose  vee- 
ekie,  lontane,    ' 

DATERIE ,  s.  f.  office  du  datai re ,  et  lien 
où  il  exerce  sa  juridiction ,  daltria. 

DATIF,  s.  m.  (gram.}le  troisième  cas,  en 
grec  el  en  latin ,  dativo, 

DATION, s.  f.  (prat.)  action  de  donner  non 
gratuite,  dazione. 

DATIVE,  adj.  f.  tutelle  dative ,  fuld/a 
dativa ,  eioè  data  ptr  autorità  del  giudict, 

DATTB,  s.  f.  fruit, ^fftfro,  daltilo. 

DATTIER ,  s.  m.  palmier  qui  porte  les  àdi- 
te$,  datterOt  pabnadaUilifera,  ^ 

DATURE ,  s.  f.  sorta  dittramonîo, 

DAUBE,  s.  f.  siufhtOi  *orta  d*  intingolo. 
— ,  pour  la  viande  assaisomiée ,  earne  stufata. 

DAUBER ,  ▼.  a.  pop.  battre  à  coups  de 
poinç,  battere»  darde  pugni,  — ,  fig<  mot- 
teggiare ,  tparlare, 

DAUBEUR,  EUSE,  s.  fam.  mo/<«^^ûi- 
fora,  matdieente, 

DAUGREBOT,s.  m.  t  de  mar.  9orla  di 
piccoto  battimento  da  petea. 
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DAUPHIN,  s.  m.  «riasonet  eonsteQation* 
delfino.  — ,  fils  aiaé  des  rois  de  France  » 

DAUPHINE,  s.  f.  femme  du  dauphin» 
gpûta  dût  dêiftno  di  Franàa.  -^,  espèce  d'é- 
toffe, deifino, 

DAVANTAGE ,  adv.  plus,  pià,  di  ptk,  di 
vaniaggio. 

DAVIER,  s.  m.  instrument  de  dentiste, 
eanê ,  eavadmti. 

DE ,  prép.  di,  da.  Un  morceau  de  pain',  un 
iozzo  di  partû.  Gela  dépend  de  vous,  eiô  di^ 
pende  da^i*  Parlons  de  cette  affaire,  pariiamo 
di  questofàeeenda.  De  près ,  de  loin,  da  viei- 
90,  da  tantano,  -^ ,  adv.  de  travers,  de  cOté, 
de  concert,  par,  di, 

DE ,  s.  m.  petit  cube  à  faces  marquées  pour 
jouet ,  dadc,  — ,  cylindre  creux  pour  coudre , 
ditale,  —  (  arcb.  ) ,  ce  qui  est  entre  la  base  et 
la  corniche  des  piédestaux ,  dado.  Tenir  le  dé 
dans  une  compagnie ,  primeggiarvi  nei  favel- 
tare.  Avoir  le  dé  ,*]ouer  le  premier,  aver  ta 
mono,  A  vous  le  dé.  tocea  a  voi  di  parlare. 

DÉBÂCLE,  s*  L  f  improvviso  seiogU" 
mento  </*  un  fiume  ch*  é  ttato  mn  tempo 
diacelato,  —  ,  débarrassement  d'un  port , 
êgombramento  (t  un  porto,  pirehê  t*  aeeeeso 
vi  tia  tibero» 

DÉBÂGLA6B,  s.  m.  action  de  débâcler. Y. 

DBBAGLER,v.  a.  débarrasser  un  port. 
tgombrare  un  porto.  —  ,  v.  n.  en  pariant  des 
rivières  glacées,  diteiorsi,  ligue farti  iattùa 
un  traito,-^,  pop.  Icvaroi  eatenaeei  délie 
porte ,  ece, 

DÉBAGLEUR,  s.  m.chi  à  inearieato  difar 
tgombrare  unporto. 

DÉBAGOULER.  v.  a.  dire  indiscrète- 
ment tout  ce  qui  vient  à  la  bouche  ,  t.  bas, 
ehiaccheraref  parlar  daeeioeeo,  tattamellare , 
berlingare, 

DEBA60ULEUR,  s.  m.  pop.  elarlonet 
ehiaerherone, 

DEBALLER,  v.  a.  ibaltarey  teiogliere, 
aprire  le  balle, 

DÉBANDADE,  s.  f.  aller,  vivre  à  la 
débandade,  ditordinatamente,  eonfusamente , 
ditsolutamente ,  «/renalamenf^. —.fig.  mettre 
tout  à  la  débandade ,  iateiar  ogni  cota  in  ab- 
bandono,         • 

DÉBANDEMENT,  s.  m.  relagtaxionei  al- 
lentamento, 

DÉBANDER,  v.  a.  sbendare,  ifrendre^ 
sfaseiare ,  tor  la  benda,  — ,  détendre  un  arc, 
un  pistolet,  allentare,  rilateiare. — ,  par  rap- 
port aux  soldats  qui  se  dispersent,  sbandarsi. 
DÉBAI<ÏQU£R,  v.  a.  t.  de  jeu,  tbancare, 
vineer  tutto, 

DÉBAPTISER,  v.  a.  il  se  ferait  plutôt 
débaptiser  que  de  faire  teHe  chose,  £am.  sbat- 
tezzarti, 

DÉBARBOUILLER,  T.  a.  îam.nettare, 
lavare ,  mondare,  — .  v.  r.  netterii ,  eec. 

DÉBARG  ADOUR  ,  s.  m.  lieu  pour  débar- 
qaer  ce  qui  est  dans  un  vaisseau  ^tbareatojo, 

DÉBARDAGE.  s.  m.  action  de  débarder, 
ItL  tcaricare  un  battetlo  di  tegnà» 
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DÉBARDBR,  ▼.  a.  tcariôir  un  bàiUih 
di  legna  ,  iirar  eattere  o  attri  legnami  a 
terra^^ 

DÉBARDEUR»  s.  m.  homme  qui  debarde^ 
faechino,  bejoto* 

DÉBARQUÉ,  s,  m.  un  nouveau  débvqnë, 
forestière  appena  arrivato, 

DÉBARQUEMENT,  s.  m.  &>  shemo. 
Troupes  de  débarquement  destinées  à  une 
descente  chex  l'ennemi ,  trappe  da  ibarœ» 

DÉBARQUER ,  v.  a.  et  n.  tbareare.  -^ , 
pris  subst.  au  débarquer,  ath  ebarearû^  aib 
sbareo ,  ail*  useir  di  barea, 

DÉB'ARRAS.  s.  m.  fiim.  cessation  d'em- 
barras, gran  soUievo* 

DÉBARRASSER  ,  v.  a.  êl  r.  epama- 
re,  tgombrare,  tor  l*  imbaroMOù,  t  caipce- 
tfîo,  Uberare,  tbrigare,  tor  d^  imhpgSo^ 
disimpegnare, 

DÉBARRER ,  v.  a.  ôter  la  barre,  sbat^ 
r«r». 

DÉBAT .  s.  m.  disputa^  rûM,  quitiione, 

DÉBÂTER,  V.  a.  ôter  le  bât,  ebmetëH, 
levare  il  batte, 

DÉB ATTABLE,  adj.  toggotto «  quietiaiM* 

DÉBATTRE.  V.  a.  debattere,  eimtnutaref 
eontendere^  ditputare.  Se  débattre,  t.  r,  di^ 
.  baitersi ,  dimenarti, 

DÉBATTU  ,  UB ,  part.  V.  le  verbe. 
Compte  bien  débattu,  cause  bien  débattue , 
ben  etaminato,  ben  diteuseo. 

DÉBAUCHE ,  9.  f.  erapola ,  tlraviszo ,  di* 
tordine^  ubbriaekeeza,  eomettaslone.  — ,  dih- 
tolutesza ,  disonettd,  — ,  honnête  réjouissance 
dans  un  repas,  goztoviglia^  rùreazione.  Lien 
de  débauche  nbettola ,  bordeUo  ,  ehtaeso, 

DÉBAUCHÉ,  ÉB  ,  s.  uom  dietoluto,  ti- 
bertino,  — ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  a4i.  tro^ 
golatô^  dato  œ  piaeerl ,  ditordinato, 

DÉBAUCHER ,  v.  a.  eorromperc,  tviare, 
frattomare ,  tedurre.  Se  débaucner,  v.  récip. 
darti  alla  dittoluiezzA  —,  pris  en  bonne 
part,  svagarsi,  divertirti  onettamenfê^  toile' 
vartialquanlo. 

DÉBAUCHEUR,  EUSE,  s,  corrutiûre, 
tedultore, 

'^  DEBELLER ,  v.  a.  debellare, 

DÉBET  ,^s.  m.  t.  de  finance,  ce  qu'oli 
comptable  doit  après  TarrCté  de  son  compte , 
dee ,  è  debitore ,  retta  m  debilo  di,  • .  eee, 

DÉBIFFER.  V.  a.  ruinar  le  ttomaeo.  In- 
debolirloy  guastaroil  temperamentû  ^  teon^ 
certarlo. 

DÉBILE,  adj.  estomac,  cerveau,  mé- 
moin*  débile,  debole^  fievole, 

DÉBILEMENT,  adv..  debolminto ,  fiât- 
eamente. 

DEBILITATION ,  s.  f.  debilitamûnto  ^  i»- 
fralimento ,  seadimento  di  fcrze  ,  dekilUth 
zione. 

DÉBILITÉ^  s.  f.  faiblesse,  dêbokâta, 
fievolezza, 

DÉBILITER,  y.  a.  debilitare,  abbaltere, 
infralire^  affievolire^  infievolire. 

DÉBILLARDER  »  t.  a.  t.  de  cbaipent 
fur  parti 
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TlÉBlthEfX,  T.  a.  t.  debdteL  détacher  la 
eutde  des  chevaux ,  sciogHêrc  i  eavalU. 

DÉBIT,  8.  m.  spaccio,  esito ,  vendita, 
swureh.^^,  fig.  faeUiià  o  dlfficcUà  di  pro- 
attJKÎa.  — ,  t.  ae  teneur  de  livres ,  debiio, 
pwilla  di  debitOm 

DÉBITANT,  £,  s.  vendilaro,  venditrue, 

DÉBITER ,  ▼.  a.  twidere,  ipaeeiare,  eti" 
itre,  distmrre.  — ,  fig.  débiter  des  DouveUes, 
diotttgare^  pmbbllear  nuove.  — ,  t.  de  eharp. 
débiter  le  bots /  marcare  e  garbare  i  peszi  di 
hgna, 

DEBITEUR,  TRIGE,s.  qui  a  des  dettes, 
éebilnre ,  débitrice. 

DÉBITEUR,  EUSE,  s.  qui  débite  des 
noorelles,  nowêlUen,  novêUitta ,  eh^  tpùceia 
nuove. 

DÉBITTER ,  ▼.  a^  X  ^^'  )  dérouler  le 
câble  des  bittes,  tbiliart  la  g^nona. 

DÉBLAI  9  s.  m*  enlèvement  de  ievvt  Sierra 
lêvaia  per  agguagtiar  il  suolo  o  pur  altro  og- 
^lo,  — ,  fig.  débarras  de  gens  ou  de  choses 
mcommodes,  /'  ei»»r  disimpaceinlo  di,., 

DÉBLATÉRATION,  s.  f.  acUon  de  dé- 
blatérer. V. 

DÉBLATÉRER  ,  v.  n«  déclamer  contre. . . 
sparlarû  di. . . 

DÉBLAYER  .  v.  a.  sgombrare,  ripulire  û 
meiief  in  ardine  una  cota,  ece. 

DEBLOQUER,  v.  a.  t.  d'imprim.  correg^ 
gtroje  leltere  roveseiate, 

DÉBOIRE,  s.  m.  le  mauvais  goût  qui 
reste  de  quelque  liqueur  après  qu  on  l'a  bue, 
caitioo  guslo ,  sapor»  che  rimanê  dopo  aver 
bevuio  quatehû  lieore.  —  ,  fig.  nqja,  faslidio, 
ditguêto  rhci  placer  i  cagionano. 

DÉBOÎTEMENT,  s.  m.  ditlogamento 
cP  un,  o$so. 

DÉBOÎTER,  V.  a.  et r.  ditlogwte.—,  t. 
de  ineQuis.  ditunirti,  scommeH$rsi. 

DÉBOIUDER  ,  V.  a.  dar  /'  uscita  aile 
ûcque ,  aUare  la  eateratla.  —  ,  n.  et  r.  tro' 
boecare,  uteir  ean  impelo^  atlagare, 

DÉB019D0NJNER,  v.  a.  torre  il  coeehtume 
dalla  botte. 

DÉBONNAIRE ,  adj.  dpux  et  bon  jusqu'à 
la  faiblesse,  bmâfio  ,  bonaceio, 

DÉBONN AIREMENT ,  adv.  il  vieilUt. 
bonariamente. 

DÉBONNAIRETÉ,  s.  f.  U  vieillit,  bona- 
rietà. 

DÉBORD.  s.  m.  t.  de  œéd.  cfjluito, 
^ffuthne  ,  rlbnceo., 

DÉBORDÉ,  EE,  part.  V.  le  verbe.— , 
adj.  fig,  dîsiolkto ,  liccnzioio ,  tfrenato  t  ira- 
viaio. 

DÉBORDEMENT .  s.  m.  inondation  des 
fivières,  riboceo ,  traboccamenio ,  etcreseenzA 
/  aequa»  — ,  en  parlant  des  humeurs ,  effu» 
shne ,  êcesa  d*  umori.  — ,  fig.  invasion» ,  im- 
ptio  di  popoUf  ioldati,  tcc,  distûlutêsta  ^  9e* 
*<*to ,  eec. 

DÉBOI(DER ,  V.  D.  sortir  du  bord,  se  dit 
des  rivières,  traboccare,  trapelare.  — ,  en 
parlant  des  humeurs ,  tpandtni,  diffanderti, 
^,  fig.  se  déborder  co  injures,  proromper» 
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in  ingiariâf  êfâffwêi  oltraggiÊndo»  — ,  en 
parlant  des  habits^  étoffes,  etc.  tpctgere^ 
avantare  in  fuari.  Se  déborder,  t.  de  mar. 
scottarti,  aUanianarn.  Déborder,  y.  a.  torrâ 
t  orlo. 

DÉBOSSER,  V.  a.  ibotzar  una  gomcna, 

DÉBOTTER ,  v.  a.  cavar  gli  itivalL 

DÉBOUCHÉ^  s.  m.  t.  de  comm.  jÊUfdo, 
facilita ,  ^ia  daêpaeeiar  le  ntereanzie. 

DÉBOtJGHSMENT,  s.  m.  la  tpae€iar,lo 
siurare  una  eoia. 

DÉBOUCHER ,  y.  a.  6ter  ce  qui  bouche, 
aprirâftehiuderei  dinerrara,  tturare,  epac^ 
eiare ,  nettare.  — • ,  t.  de  méd.  evaeuare,  tor  la 
oêtruticni.  — ,  t.  de  guerre ,  uêcire ,  patsare, 
valienre.  .  , 

DÉBOUGLjill  •  V.  a.  sfibbiare.  Débonder 
les  cheveux,  jdlïfare  i  riceL 

DÉBOUILLI  ,\ s.  m.  t.  de  teint,  opération 
pour  éprouver  la  qualité  du  teint  d'une 
étoffe .  taggio ,  prova» 

DÉBOUlLLlfi,  V.  a.  faire  un  débouilli, 
provare, 

DÉBOUQDEMEBT ,  s.  m.  uteita, 

DÉBOUQUER  ,  v.  n.  t.  de  mar.  uteir 
dall'  imboeeatura ,  da  uno  ttretto. 

DÉBOURRER»  v.  a.  lavare  U  fangOy  il 
loto,  il  limaeeio. 

DÉBOURGEOISER,  v.  a.  peu  os.  togliêre 
altrui  la  eittadinanza*  ^'Y .  oEBootais  au  fig. 

DEBOURRER,  v.  a.  tborrare^  cavar  la 
barra.  —  ,  fig.  et  fam.  dirotaare ,  ditgrottare. 

DEBOURSAS,  m.  déboursé,  tbarto. 

DÉBOURSÉ,  s.  m.  avance,  argent  dé- 
boursé ,  la  tomma  antieîpaia ,  il  danaro  tbor^ 
tato. 

DÉBOURSEMENT,  s«  m.  tborto,  paga- 
mento  de'  propij  denari, 

DÉBOURSER ,  v.  a.  tbortarê,  pagara , 
meitere ,  eavar  fuora  i  denari, 

DEBOUT,  adv.  in  piedi,  riito,  étante. 
Être  debout ,  estere  uscita  dai  letto ,  etsêr 
levato.  — ,  absol.  debout ,  tueu,  levatevi.  — - , 
.t.  de  mar.  vente  contrario  di  prua.  Naviguer 
debout  à  la  lame ,  croiser  la  lame ,  navigare  di 
prua  ni  mare. 

DÉBOUTER.  V.  a.  t.  de  prat.  rejeter  la 
demande  qu'on  fait  en  justice ,  diehiarar  ille- 
gitlima  la  dimanda  di  aleuno, 

DÉBOUTONNÉ,  ÉE,  part,  êbottona- 
to^  eec.  Manger,  rire  à  ventre  déboutonné, 
mangiar  a  crêpa  pelle ,  êganasciarti  dalle  risa, 

DÉBOUTONNER,  v.  a.  tbottonare.  Se 
déboutonner  avec  un  ami,  svelarglian  seereto, 
parlargli  col  euor  tulle  labbra, 

DÉBRAILLER  (SE) ,  v.  r.  se  découvrir  la 
gorge  avec  indécence,  tpeit&rarsi,  seoprirsi 
indecentemenle. 

DÉBREDOUILLBR,  v.  a.  t.  du  jeu  de 
trictrac ,  lever  la  bredouille ,  guadagnar  quai* 
che  punto  onde  non  perdtr  mareio.^ 

DÉBRIDER,  V.  n.  tbrigliare ,  levât  la 
briglia  al  cavallo.  — ,  fig.  travailler  toute  la 
journée  sans  débrider,  tensa  interruziona. 
Débrider  son  bréviaire  t  dirto  in  fretta ,  a  pre^ 
cipizioé 
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DÉBRIS,  s*,  m.  gU  avanzi  di  una  nave 
naufragaie,  —  ,  ^g,  avanzoy  rétlOt  reliqnie* 
— -,  dégât  fait  dans  les  hôteileries,  frangi- 
nêgtiii,  danni,  le  cote  spêtzate. 

DÉBROUILLEBIENT,  s.  m.  action  par' 
laquelle  on  dëmâe»  »ewgtim$nlo,  dilucida- 
ùone. 

DÉBROUILLER,  y.  a.  teiogiier» ,  dilaei- 
dare^  spianare, — ,fig.  dUirigare,  svilttppare» 

DËBBUTIR ,  T.  a.  digrossarû  i  eriêtalli , 
eomiveim  a  pulirti, 

DÉBUCHER ,  ▼.  D.  sortir  du  bois ,  en  par- 
lant des  bétes  fauves ,  scovar  ta  fiera.  On  dit 
subst.  se  trouTer  au  débûcher  de  la  béte. 

DÉBUSQUEMENT,  s.  m.  action  de  dé- 
busquer. V. 

DEBUSQUER,  v.  a.  cb^cr  quelqu'un 
d'un  poste  avantageux ,  seacemr^ ,  far  uscire. 

DÉBUT ,  s.  m.  le  premier  coup  au  billard , 
au  mail,  etc.  il  primo  tiro  ,  il  cominciamenlo 
del  giaoeo.  -^ ,  fig.  commencement  d'une  en- 
treprise, d'un  discours,  etc.  prineipio^  intrO" 
duzionô,  esordio,  eee, 

DÉBUTANT,  E,  s.  dii  eomitiela, 

DÉBUTER  ,^.  n.  giuœar  primo ,  cmniri' 
ciar  ilgiuoco,  — ,  6g.  prineipiare,  far  tt  primo 
pasao.  — ,  y*  a.  ôter  du  but«  eaeciare,  torrt, 
portar  via. 

DEGA,adT.  de  ce  cAté-ci.  di  qua,  da 
quetta  parie.  Deçà  et  delà ,  da  una  parte  e 
date  altra. 

DEC  ACHETER,  v.  a.  dituggellare  ^ 
levare  il  stiggello, 

DÉCADE,  s.  f.  deçà,  deeina,  décade. 

DÉCADENCE,  s.' f.  feiM/imen/o^  caduta. 
—  ,  ou  Q^.  decadenza  t  deciinamento,  rovina, 

DÉCA6ER,  y.  a.  ôter  la  cagt ,  tgabbiare, 
eavar  dalla  gabbia. 

DÉCAGONE ,  s.  m.  figure  de  dix  angles, 
deeagono. 

DÉCAISSER,  y.  a.  teatsare,  eavar  dalla 
eafsaje  mereanfie. 

DÉCALOGUE,  s.  m.  les  dix  commande- 
mens  delà  loi  de  Mofee,  il  Decalo^o. 

DÉGAMÉRON,  s.  m.  ouvrage  qui  contient 
les  actions  de  dix  journées,  Decàmerone, 
opéra  c/assiea  del  Jloeeaecio, 

DÉCAMPEMENT ,  s.  m.  (milit.)  tV  levart 
le  tende,  gli  alloggiamenti. 

DÉCAMPER ,  V.  n.  levare  il  campo ,  tlog^ 
giare.  — ,  fig.  ritirarsi,  batl.ertela ,  fuggire, 

DÉCANAT,s.  m.  la  dignité  de  doyen, 
deeanato, 

DÉCANISER ,  y.  a.  t.  de  pal.  far  le  veci 
del  decanol 

DÉCANONISBR ,  y.  a.  teanonizxare, 

DÉCANTATION  .  s.  f.  t.  de  chim.  tra- 
vasamento,  deeantazione, 

DÉCANTER^  y.  a.  t.  de  chim.  verser 
doucement  une  liqueur  qui  a  déposé,  trava- 
tare,  decantare. 

DECAPER,  y.  a.  nettoyer,  dérouiller  les 
métaux  ,  leiar  la  ruggine^  il  verderame 
de*  metalli. 

DECAPITATION,  s.  f.  action  de  déca- 
piter ,  dceapilazione. 
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-  DÉCAPITER,  y.  a.  decapitart.decollare. 

DÉCARRELER,  v.  a.  smattonare^  levar 
via  i  mat  ton  i. 

DÉCA8TYLE ,  s.  m.  t.  d'arch.  édifice  qui 
a  dix  colonnes  de  face,  edifizio  di  dieci  co^ 

DÉCASYLLABE  ,  adj.  i.  de  gramm.  qui  a 
dix  s\llabes,  deeatiClabo. 
DÉCATIR,  y.  a.  ôter  le  cati,  levare  ii 

DÉCÉDÉ .  ÉE,  part,  defanto^  morio. 

DÉCÉDER,  V.  n,  mourir  de  mort  nalu-* 
relie,  mmr^. 

DÉCÈLEMENT ,  s.  m.  palesemenio ,  sœ- 
primentOt  revelazion  d'un  segreto. 

DÉCELER,  y.  B,paiesare,  upprire,  riv&* 
lare  119  segreto. 

DÉCEMBRE ,  s.  m.  dernier  mois  de  Tannée 
commune,  V/tfc4^i6r^, 

DÉGEMMENT  «  ladv.  deeênUmente,  cvn- 
venevplmente, 

DÉCEMVIHAL,  E.  adj.  deeenvirata, 

DÉCEMVIRAT,  s.  m.  decenviralo. 

DÉCEMVIRS,  s.  m.  pi.  dtx  magistrats  de 
la  république  romaine ,  decenviri.  On  appe- 
lait   déccmvir  ,   decenviro  ,    chacun    deux. 

DÉCENCE,  s.  fJ'decenzà  ,  deanv,  conve- 
nienza ,  convenevoUzza.  ' 

DÉCENNAL,  E,  adj.  qui  dure  ou  qui  re- 
fient tous  les  .dix  ans ,  décennale,  decAnne. 

DÉCENT,  E,  adi.  décente,  eonvenevole, 
dicevole* 

DÉCEPTION,  s.  f.  t.  de  pal.  inganno, 
frode, 
,  DÉCERNER,  y.    a.  ordonner  juridique- 
ment ,  decrelare,  ordUnare ,  imporre» 

Djj^GÈS,  s.  m.  mort  naturelle,  morte. 

DECEVANT,  £,  adj.  ingannwoUj  faU 

DÉCEVABLE,  adj.  facile  ad  essor  ingan- 
nato. 

DÉCEVANCE,  s.  f.  fallaeia,  inganno. 

DÉCEVOIR,  y.  a.  sedurre,  ingannare^ 
gabbare, 

DECHAINEMENT,  s. m.  furia,  scaiena'^ 
mento,  tratporto  controdi  aleuno» 
.  DÉCH  A tNER  ,\.  a.  seatenare,  trar  di  em- 
iena, — ,  fig.  aecanare ,  tUzzdre,  provoeara. 
^,fig.  et  rècscatenarsiyinfurîare^  imbe- 
slialirsi, 

DÉCHALANDER,v.  a.V.DÉsACHÀLiXDsa. 

DÉCHANTER ,  v.  n.  changer  de  ton,  ra- 
battre de  ses  prétentions,  fam.  cambiar  di 
modo  ,  abbassar  l'ait ,  calare, 

DÉGHAPERONNER,  V.  a.  ûler  le  chape- 
ron aux  oiseaux  de  proie ,  diseappeltare, 

DÉCHARGE , s.  f.  scarieamento,  — ,  ttan- 
zino  in  una  casa  da  riporvi  masserizie  di  poeo 
uso» — ,  sparo,  tirid'arme da  fuoco.Déchar^ 
de  coups  de  bâton ,  bastonate,  — ,  certain  acte,* 
searieo ,  rieevuta»  — ,  défense ,  excuse ,  justifi- 
cation, discolpa,  — ,  en  parlant  d'une  fon- 
taine ,  d'un  étang ,  sbocco ,  uscita.  Décharjgc 
des  humeurs ,  corso  d'humori,  Dé<ibarge  de  la 
conscience ,  s^ravio  delta  coscienza»  •— ,  t.  de 
maçomicrie,  impostatura» — «  t.  de  serrurerie  » 
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hnrc  il  fermât*  eanccUL  — ,  soulagement.  V. 
DÉCUAKGEMEI^T^  s.  m.  searicamÊnIo , 

étearico. 
DéGflAR6E01R,s.  m.  ntlh de' tettUori. 
DËCU  ARG£R ,  ▼.  a.  searieare,  ailêggerin, 
tgrûiare,  —  sa  colère,  sfogar  ta  collera.  — , 
tenir  quitte,  liberare,  far  quitanza.  Se  dë- 
tbarger,  à  l'égard  d'une  rivière,  seartearsi, 
wuitir  foee»  — ,  t.  de  mar.  décharger  une 
voile,  voUar  (a  vêla  ti  che  la  gonp  il  vento. 
«— ,  t.  de  boulang.  décharger  un  levain ,  slem- 
prare  il  tievito, 

DÉCHABGEtJR,  s.  m.  cotai  cite  teariea  i 
bêUdtî. 

DËGHÀRMER,  t.  a.  iorre,  dis  far  Vlncan- 
Utimp. 

DÉGIIAR^^É,  É£,  ^\.tcarno^  tttmualo, 
tmunio.  Style  décharné  «  aridô ,  prlvo  dl  gra* 
sle, 

DÉCHARNER,  v.  a.  ûlerin  chair  de  des- 
sus les  os,  «carnare,  spot  pare. — ,  amaigrir, 
tmagraréf  dlmagrare, 

DÉCUASSER.  V.  a.  faire  sortir  de  force 
une  cheville ,  eavare  il  cavtee/ilo eonfitto  »  sclilo- 
dore. — ,  far  eerto  passo  dl  contraddanza. 

DÉGHAOMER,  T.  a.  t.  d'écon.  rust.  ou- 
vrir une  terre ,  rompere ,  seassane. 

DÉGU  AUSSEAŒIKT ,  s.  m.  lo  scaltamtnto 
degtialberi. 

DEC  HAUSSER,  r.  a.  seatzare^  eavaro 
searpû  o  catze.  — ,  scalzar  atberi  a  vitL  II  se 
dit  aussi  des  dents  et  d'un  mur,  dlsunire  i  denti 
dalla  genglva,  scavare  un  muro.  Les  moines 
déchaussés,  gti  scabL 

I>JÊCHAUSSOIR,s.  m.  instrument  dont 
se  servent  les  dentistes  pour  déchausser  les 
dents  avant  de  les  arracher,  seahaiojo, 

DÉCHÉANCE,  s.  f.  perdlla  di  dlrltto. 

DËCUET,s.  m.  diminution  de  prix,  cato, 
Hminuzlohe  ,  dimin uimento ,  teemarnenio  , 
tmisumo,  — ,  t.  de  mar.  dériva. 

DÉGHEVELER,  V.  a.  arruffarei  capcgli, 
ecppigliare, 

DÉCHIFFRABLE,  adj.  cite  puà  dicife- 
Têrsiy 

DECHIFFREMENT,  s.  m.  tplegatione^ 
HlAiarazion  delta  ci  fera  e  Calto  del  dieiferare. 

DÉCHIFFRER,  v.  a. dieiferare ,  diclila- 
rare,  decifrare ,  spiegare  la  ci  fera.  — ,  Cg.  *i;«- 
Uippare ,  spianare ,  penetrar  atldenlro. 

DÉCHJFFREUR,  s.  m.  dieiferatore. 

DÉCHIQUETER,  v.  a.  sminuztare ,  (a^ 
gliuttare  f  stagliare.  —,  t.  de  potiers  de 
terre,  faire  plusieurs  trous  à  une  pièce,  6k- 

DÉCHIÇUETCRE,  s.  f,  en  parlant  d'une 
étoffe,  eineischio,  fraitagtio. 

DÉGUIRAGE ,  s.  m.  dépècement  d'un  ba- 
teau, d*un  train  de  bois,  il  far  in  petti  i  bar- 
tkeUi  veeehi .  te  salîere. 

DÉCHIRANT ,  Ë.  adj.  qui  déchire  le  cœur, 
eke  sirazta  il  euore  :  situation  déchirante. 

DÉCHIREMENT,  s. m.stracciamenlo,  ta- 
eeranento.  — ,  6g.  à  l'égard  du  cceur  et  de  la 
coDsôenre,  eqnardamento  ^  strazio ,  rimorso. 

DECHIRER,  ▼,  a.  «^raccùirr»  laeerare,. 
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-^  »  fig.  offènderê ,  ollnggUar  ton  maldieenxa^ 
squarciare,  lacerar  le  viscère  ^  il  cuore  per 
eom'pastiane. 

DECHIREUR ,  s.  m.  t.  de  riv.  elii  fa  m 
petzi^i  battelli  veeehi* 

DECHIRURE,  s.  f,  squardo,  equareia» 

DÉCHOIR,  T.  n.decaàere^  venir  mena, 
onddre  al  basto. 

DÉGHOUER ,  V.  a.  t.  de  mar.  i«i^/ûiw , 
far  ritcmare  a  galta  un  bastimento  incfigliaiâ^ 

DÉCHU ,  U£ ,  part,  du  verbe  déchoir,  de- 
caitulp^  ecc. 

DÉCIDÉ,  ÉE,  part,  deciso,  tce.  Homme 
décidé ,  uom  fermo ,  invariabUe» 

DÉGlDÉIIENT,adv.  deeUivamente , riso- 
luiamenle. 

DÉCIDER ,  T.  a.  déciderez  dêliberare,  f<< 
sotvere.—tUrminare,  deddere  ardilamentem 
Se  décider^  risolverti^  detc^minarsi  per  una 
cosa. 

DÉCIMA  BLE,  adj.  deeimabile. 

DÉCIMA  L ,  E ,  adj.  calcul  décimal ,  ealeolo 
décimale.  — ,  t'  de  jurisp.  deeimale,  di  de-^ 
cima. 

.  DÉCIM  ATEUE ,  s.  m.  qui  a  ledroit  de  le* 
ver  la  dîme,  deeimatore. 

DÉGIMATION ,  s.  f.  decimazion». 

DECIME,  s.  m.  dixième  partie,  deeimo. 

DÉCIMER ,  V.  a.  sur  di.\  soldats  eq  punir 
'  un  dérti ç^né  par  le  sort ,  deciniare» 

DÉCIMÈTRE,  s.  m.  la  décima  parie  de( 
'  métro., 

DÉCINTRER,  v.  a.  6ter  les  cintres  d'une 
voûte  (arch.) ,  levar  via  le  eeniine  d'una  voila, 
d'un  t'oHo. 

DÉCINTROIR,  s.m.  t  de  maçon,  sorte 
de  marteau ,  gravina  apenna* 

DÉCIRER,  V.  a.  ôter  la  cire^  l$»ar  ta 
eera. 

DÉCISIF .  IVfi ,  adj.  deeisivo. 

DECISION ,  s.  f.  deeisionef  sententa. 

DÉGISIVEMENT,  adv.  dtciMivamitnie. 

DÉGISOIHE,  adi.  m.  t.  de  prat.  dt>ci$luo. 

DEGL AMATEUR,  s.  m.  dselamaiot-e. 

DÉCLAMATION,  s.  tdeetamazione.^^. 
diseorto ,  orazîone ,  aringa ,  dieeria. 

DÉCLAMATOIRE,  adj.  declamatorio. 

DÉCLAMER ,  v.  a.  deetamaret  reeitart}  ad 
alla  voce. — ,  v.  n.  gridar  eonlro,  farinvei' 
tiva. 

DÉCLARATIF,  IVE,  adj.  t.  depraL  (^ 
etarattrio. 

DÉCLARATION,  s.  î.  ditAiaraximu*  — . 
legge ,  ordine ,  edii  to ,  eec, 

DÉCL ARATOIRE,  adj.  (prat.)  qui  dé- 
clare iuridiqucment,  deelaratorio. 

DÉCLARER,  r.  a.  dicfiiarare,  palesare, 
manifestore ,  tcoprire. 

DEC  LA  VER,  v.  a.  (  mus.  )  substituer  une 
dcf^une  autre,  eombiar  ehiave. 

DECLIC ,  s.  m.  espèce  de  bélier  propre  à 
enfoncer  les  pieux ,  torla  d'ariete  a  foggia  di 
mamzeranga  dte  alzato  code  eon  forza  per  af^ 
fondm  i  pâli. 

DÉCLIN,  s,  m.  dccrvnmto,  tmmammt^i 
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éâcadmta,  (bu.  *-»  le  ressort  d'une  armeè 
feu  ^jnolla  dii  eanê* 
DEGLII9ÂBLB,  adj.  t.  de  gramm.  <Ctf /ira- 

DECLINAISON /s.  f,  t.  de  gramm.  et 
d'astr.  declinaziaM.  —  de  raimast,  duUna-- 
zUmê  detC  ago  catamiiato. 

DÉCLINANT,  adj.  m.  se  dit  d'un  cadran , 
deelinante,  eke  déclina, 

DÉCLINATEUR ,  &  m.  instrument  pour 
d^rminer  la  dédinaison  ou  rinclinaison  du 
pian  d^un  eadran ,  declinatore, 

DÉCLINATOIRE,  s.  m.  et  adj.  t.  de  prat. 
te  dit  des  moyens  allégués  pour  aédiner  une 
juridiction .  declinatorlo. 

DÉCLINER»  ▼.  a.  deelinare,  ealçre,  comîn- 
dar  a  maneare,  — ,  t.  de  gramm,  faire  passer 
un  nom  par  tous  ses  cas,  deelinare.  Décliner 
son  nom  9  dir  ii  tuo  nom9,  •— ,  t.  de  prat.  d^ 
elinartt  afp€lUa\per  UUgitilmilà  dlgiurudi- 
twtu.  — ,  t.  gnomon,  deelinare ^  piegare. 

DECLIVITE,  s.  f:p9ndio,  chinât^ f  china, 

DÉCI^OlTRER ,  ▼.  a.  faire  quitter  le  doi- 
tre ,  far  usetre  dal  chiottro.  '^ ,  t.  r.  tMciar  il 
chiQsirOf  et  fig>  porti  m  liberlà,  respirât  f  aria 
iihera. 

DÉCLORE,  y,  a.  aprire,  tant  la  cfiiud&nda, 
te  siepi  0  allro  eh$  aUornia  un  orto  o  simili, 

DECLOS,  E,  part,  qui  n'est  pas  dos,  apcriû. 

DÉCLOUER ,  V.  a.  schîodare. 

DÉCOCHBM'£NT,  s.  m.  tcocco,  lo  scocùxn 
Mwafiréccia, 

DECOCHER,  y.  a.  lancer  une  arme  de  trait, 
Uûceafe,  ianciare» 

DÉCOCTION,  s.  f.  boHitura,  decotto,  doco- 
ttione, 

pÉCOGfilOIR,  s.  m.  t.  d'imprim.  ùiettada 
itrignere  eii  allargar  le  forme, 

DÉCOIFFER,  y.  a.  torre  la  cufpa  o  allri 
omament  i  dal  capo.  — ,  twpigliare.  Décoiffer 
une  bou*teille,  «(urore. 

DECOLLATION,  s.  f.  se  dit  du  martyre  de 
saint  Jean-Baptiste, «feco//acîone. 

DÉCOLLEBIENT,  s.  m.  t.  de  charpent. 
ihidccntura.  —,  l»  seoltare  o  scoUarsi,  stacea- 
mênip  di  ûota  inooUaia,  * 

D7ÉC0LLER ,  y.  a.  decollare^  motzar  (a 
têstft,  •*■,  tcolkare»  tlaeear  le  eose  incottate.  — , 
au  .iieu  de  billard,  décrier  une  bille,  scottar 
dalla  mattonetia,  — ,  y.  r.  scoUarsi ^  stae- 
eai  •«!. 

DÉCOLLETER,  y.  a.  scollare,  scoprire, 
siàudar  il  cotlo ,  il  seno. 

DÉGOLLEUB,  s.  m.  mœrinajo  clie  iaglia  la 
ietta  a*  merluzzi  a  misura  che  si  peseano, 

DÉCOLORER,  y. a.  icolorire,  stignen,  tor 
via  il  colore ,  tcolorare, 

DÉCOMBRER,  y.  a.  Oter  les  décombres, 
'  ngttare,  torre  i  rimasugli  d*  una  fabbrica, 

DÉCOMBRES,  s.  m.  pi.  muriceia,  macc" 
ria,  rottamef  rimasugli  di  fabbrica, 

DÉCOMMANDER,  y.  a.  contremander, 
diar  cpnlf*'  ordine ,  contramnuaadare. 

DÉCOMPOSER,  y.  a.  t.  de  cbim.  analyser, 
teomporrôf  dis  fore,  riditrr»  un  eorpo  a'  euoi 

fvînci^'.  —I  en  néoan.  fcompmrê  U  nwvi" 
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tnânta  d*  m  eorpo,  —,  t.  de  oùdhâxL  dimésH 
an  itttio  in  piii  parti, 

DÉCOMPOSITION,  s.  f.  t:dediim.  éi-^ 
scwglimenio  f  rcsoluzionê  d*  un  mtsto  ne'  suai 
prineipj.  — ^  en  mécan.  division  d'  un  movi- 
mento,  — ,  t.  deméd.  tciogUmenio,  disfad" 
menio,  rapporta  agli  umaridel  eorpo»  — ,  t.  de 
mathém.  division  di  un  tuito  in  piii  parti. 

DÉCOMPTE,  s,  m.  iconio,  soltrazitme, 
somma  da  sbailere  da  un  eonto.  — ,  t.  de  pa« 
lais,  lista,  nota  detlo  êpeeo  da  un  dtbitore  per  i 
eredifdri^  ccc. 

DÉCOMPTER .  y.  a.  .samiare,  dedurre  da 
una  sommai  — ,  fig;  seulement  à  rîn&nilif,  de^ 
durre,  calare ,  ieemare. 

DÉCONCERTER,  v.  a.  sconcertare^Mur- 
bare  un  concerto,  — ,  iig.  guastar  i  disegnif 
sturbare.  — ,  au  réc.  sconeertarsi ,  ecâ. 

*  DÉCONFIRE,  V.  a.  défaire  enlièreroenl 
dans  une  bataîHe,  sconfiggere.  — ,  fig.  conf&n^ 
dere^  porre  in  iscompiglio.  Il  est  déconfit,  ^  i»- 
vinato,  è  spaectato, 

DÉCONFITURE,  s,  f.  sconfUU,  rotta, 
stragç. — ,  fig.  falUmento,  ruina. 

»  DÉCONFORT,  s.  m.  sconforte. 

DËGONFORTER,  y.  a.  scoraggiars,  dUani- 
mare, 

DÉCONSEILLER,  y.  a.  sconsigliare^  dit- 
suttéerc^  distorre,  stomate,  Timuovere, 

*  DÉCONTENANCE,  s.  f.  la  seomporsi, 
turbomenio. 

DÉCONTENANCER ,  y.  a.  imborazzart, 
confondere,  iurbare,  — ,  au  récip.  confandern^ 
imbrogliarsi ,  non,  saper  piû  che  dire  né  eke 
fore,  turbarsi, 

DÉCONVENUE,  s.f.  fam.  sveniura^mala 
sorte  ,  cultiva  riuâcita, 

DÉCORATEUR ,  s.  m.  chifa  deêorazûmi 
ieatrali  o  simili. 

DÉCORATION,  s.  f.  omamento,  abbelH- 
mento,  decorazione,  — ,  en  parlant  du  tliéAtre, 
apparato  da  st^ena,  — ,  en  parlant  des  persan* 
nés,  dîgnità ,  titolo  d' onorc,  decoro^  ece. 

DÉCORDER,  y.  a.  d'ufarc  una  corda. 

DÉCORER,  y.  a.  par  rapport  aux  théâtres, 
places,  etc.  decorare,  omare,  abbellire,  — ,  MjT 
rapport  aux4i très,  dignités,  etc.  iHustrarCff^ 
ferir  titoli  o  dignité, 

DÉCORTICATION,  s.  f.  actioa  d'écorcer 
ou  peler  des  branches,  racines,  etc.  Mcortiea- 
mento ,  lo  scorlecciare ,  sbucciare. 

DÉCORUM,  s.  m.  (du  lat.)  garder  le  déco- 
rum ,,(/Moro.  Il  est  fam. 

DECOUCHER ,  y.  n.  et  a.  difrmireef» 
dormirefuori  di  casa, 

DÉCOUDRE,  y.  a.  et  n.  diseuàrt,  ecacm^ 
tdrucirc.  Il  en  faut  découdre,  proy.  et  fam.  ti» 
sogna  venir  aile  sirène^  aile  mani,  —,  en  t.  de 
mar.  se/uavare  una  tavola ,  schiodare  un  pêcte 
di  veringola  o  serretta.  Les  affaires  sont  foft 
décousues,  gli  affari  vanno  alla  pcggio,  — ,  y.  r. 
scucirsi ,  disfarsi, 

DÉCOULANT,  E,  adj.  qui  déoonle,  «or- 
rente ,  cotante .  che  distilla. 

DÉCOULEMENT.  s.  m.  eafmnmio,  HmO^ 
Uim$»to,  eeerrîmiitta. 
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tgr§,  — ,  fig.  émaner»  dérirer. 

DÉCOUPE,  ËB,  part,  tagtiato  a  petti,  ecc, 
Y.  le, verbe.  — ,  U  deblas.  i$minato,  tpano. 

DÉGOUPBB,  ▼.  a.  iagliareapêxti,  tagUuz- 
MTV»  aminuzzan,  irineiare.  On  découpe  aussi 
des  ëlofles,  des  caries  «  etc. 

DÉGOUPEUR,  EUSE>  s.  chê  frastaglîûj 
fnppaf  eineUelûa, 

DÉGOUPLER,  T.  a.  se  dit  des  chiens  cou- 
(,  sguinzëgUarûf  iciorre  i  bracehi ,  disiac- 
\s — ,  s.  m.  le  déçoupler,  io  telogli&re,  Udi' 
™_eaf»  «  éoni.  —,  fîg.  mandar  éieîro,  tpedire. 
Jeune  homme  bien  découplé,  svMtOy  ben  falto. 

DÉCOUPOIR ,  s.  m.  ciseau  pour  découper 
la  ar.e,farbiei da  frattaglitNre  (a  ^ana, 

DÉCOUPURE,  s.  f.  taillade  faite  pour  or- 
■ement  sur  des  étoffes,  sur  du  papier,  etc. 
froMiaglh,  rilagtio.  >— ,  se  dit  aussi  de  la  chose 
découpée ,  eoia  iogliaia,  ritaglio, 

DÉCOURAGEMENT,  s.  m.  perte  de  cou- 
rage, vilià,  pusiiianimità,  abbattimtnio  d^a^ 

wimo, 

DÉCOURAGER,  ▼•  a.  Àter  le  courage, 
swwgguarû  t  invitife'p  ditanimarê^  diseonfbr^ 
fflv,  far  perdêrê  il  eoroggioy  abbattercy  sbi- 
gHiif.  — ,  aurécip.  scomggiarsi,sconfortartiy 
duëmimani^  êbigottini,  tgomentarsi,  smar- 
rirti  o  perdcni  d' animo,  eee, 

DÉéOURS,  s.  m.  décroissement  de  la  lune» 
ênrnoxnvulo  di  luna ,  tuna  seema.  — ,  en  {pr- 
iant des  iDaladies,  deeVauu^ione  délie  fcbbru 

DÉCOUSU,  UE,  part,  de  découdre.  Style 
décousu,  Miu'  crdine  neile  idée,  non  ben  con- 
egteruito. 

DÉCOUSURE,  s.  f.  endroit  décousu,  sdru- 
etto,  sdrueio,  lo  icucito*  — ,  t.  dejvèn.  par  rap- 
port aux  chiens  blessés  par  le  sanglier,  squar- 
cio,  ferita  fatta  colle  zanne, 

DECOUVERT,  E,  part.  V.  le  Terbc.  A  de- 
niers découverts,  danarieonionii.  A  découvert, 
ath  ecoperîOyîX  au  fiff.  apertamente ,  elfiara- 
inenU,  ete,  A  visage  découvert,  a  faecia  tvela" 
ta,  eenta  rigiriy  eee. 

DÉCOUVERTE,  s.  f.  tepperta,  ricerea, 
trmtato,  invtnzione,  — ,t.  de*  guerre,  ancfars  a 
rieonoteere'  il  pa^e  nemieo. 

DECOUVREUR,  s.  m.  celui  qui  a  fait  une 
découverte,  seoprilore. 

DÉCOUVRIR,  V.  a.scoprire.  Se  découvrir, 
eavani  il  eoppelto,  la  benetta.  —,  t.  de  guerre, 
décoqvTÎT  la  frontière ,  sprovvedere ,  sfomire. 

DÉCRASSER,  v.  a.  rlpuUre,  netlare,  îorre 
Usuéieiume^ieiocquare,  risciaequare,  —,  iig. 
cet  bomtne  a  acheté  une  charge  considérable 
pour  se  décrasser,  queet*  uomo  ha  compralo  una 
eariea  per  nobititani. 

DÉCREDITE,  £E,  part.  <||^j.  discrédi- 
te^. 

DÉCRÉDITEUENT,  s.  m.  dUcrediio. 

DÉCRÈDITER,  v.  a.  eeredilare,  diteredi-^ 
tare,  —,  6e.  far  perder  la  stima,  l' auiorità,  eee, 
11  est  aussi  récip. 

DÉCRÉPIT,  B,  adj.  deerepilo,  assai  vee- 

chic» 
ràCRÈPlTATlON,  9.  f.  t  de  chim.  w^- 
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ptêttiâf  MéOpfiê  éi  §aU  eut  faoeo,  —,  eaMna' 
tUmede*  sali. 

DÉCRÉPITBR,  v.a.  t.  de(àùm.dUseeeare, 
ealcinare ,  bruciare  il  sal  eomune, 

DÉCRÉPITUDE,  s.  f.  deerepild,  éecrepi- 
tezzOy  estrema  vecehiêt/za, 

DÉCRET,  s.  UL  deereloygiudkio,  ordine, 
eomandamonto»  —,  sentenzam  Le  décret ,  re- 
cueil d'anciens  canons,  de  conciles,  constitu- 
tions, sentences^  colUxion  d*  antiebi  eammi, 
di  eoncilj,  eostituuoni  y  eee,  deereto, 

DÉCRET ALE,  s.  f.  épitre  d'un  pape ,  de- 
ereto/e ,  et  plus  souvent  decrelali, 
^  DÉCRÉTER,  v.  a.  t.  de  pal.  deentarty  cr- 
dinare  per  deereto, 

DÉCRÉTISTE,  s.  m.  t.  de  jarîspn  cano- 
niste<  decretalista. 

DÉCREUSER,  V.  a.  V.  oéciiusBR. 

DÉGRj ,  s.  m.  banda,  proibitiona,  -*,  6g. 
ditcredilo*  diêistimûs  eeapiio  nel  crédita,  nella 
riputazioney 

DÉCRIÉ,  É£,  adj.  homme  décrié*,  uomo 
sereditatOy  di  mal  nome,  di  ripulaxienè  eattiva, 
di  fama  eatliva,  Con4uite  décriée,  biasimato , 
vituperata ,  disapprovato, 

DÉCRIER ,  V.  a.  vielarey  proibire  per  vîa 
di  bando.  —,  6g.  eereditaroy  diffamare,  dir 
maie  d*  alcano, 

DÉCRIRE,  V.  a.  deserivere,  rappresentare, 
dipignere  eon  parole. 

DECRIT,  E,  part,  deeeritto^ 

DÉCROCHEMENT»  s.  m.Taction  de  dé^ 
crocher,  staceamento, 

DÉCROCHER,  v.  a.  siaecare,  spîceare.  —, 
en  t.  de  fonderie  de  caractères,  eavare,  distac' 
car  la  lettera  dalla  forma, 

DÉCROIRE,  V.  a.  ne  croire  pas«  discret 
dere^  dir  di  no, 

DECROISER,  V.  a.  t.  de  chap.  nuatar  le 
pieghe  aile  falde. 

DÉCROISSBBIENT,  s.  m.  deeretJknto, 
eeemamento ,  diminuzione, 

DÉCROÎTRE,  ▼.  n.  decreteere^  ealare, 
seemare,  diminuîre, 

DÉCROTTER,  v.  a.  nettarcy  tevar  il  fango, 

BÉCROTTEUR ,  s.  m.  dti  neUa  le  scmrpe, 

DÉCROTTOIRE,  s.  f.  spazzola  da  ripulir 
le  searpe,    ^ 

DECROUTER,  v.  a.  t.  de  vèn.  par  rapj^ort 
aux  cerfs,  ripulir  la  testa, 

DÉCRU  ,'UE,  part.  V.  D^caoÎTu  et  »<- 

CROIRB. 

DÉCRUE ,  s.  f.  la  quantité  dalla  guala  una 
cota  fui  seemato, 

DÉCRUER ,  V.  a.  euoeare  ilfilo, 

DECRU  MENT,  s.  m.  action  de  décruer,  il 
euoeere  ilfilo  perprepararlo  alla  tintura, 

DÉGRuSEMENT,  s.  m.  lo  immergere  i 
bozzoli  neli*  acqua  bollenle  per  isvolgeme  la 
seta, 

DÉGRUSER,  V.  a.  métier  i  boazoli  nelt  ae- 
qua  bollenteper  isvolgeme  la  seta, 

DÉÇU .  UE ,  part,  de  décevoir.  « 

DÉGUIRE,  V.  a.  (pharm.)  eorreggere  tac" 
eetso  délia  eoeitura*  —,  T.  Ti  liqu$fani  p§t 
difeito  di  cçeiturti. 
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DfiGUPBLSB ,  Y.  a.  vêttan  adtgîo  un  lU 

DÉCUPLE  y  s.  m.  et  adj.  dix  fois  autant , 

deeuplo, 
DÉCUPLER ,  Y.  D.  Aumattar  dstdecupio, 
DÉCURIE,  s.'  f.  compagnie  de  dix  person- 
nes ,yM;uria. 

DÉCURION,  s.  m.  decurioM ,  caporaU  di 

dieci 

DÎCUSSATION,  s.  f.  t.  d'opt.  et  de 
géom.  incrocicchiamento  di  raggio ,  di  lineâ, 

DÉDAIGNER ,  ▼.  a.  et  n.  disdegnareydi- 
tpreztare,  aver  a  vite, 

DÉDAIGNEUR.s.  et  adj.  m.  (anat.)sedit 
du  muscle  abducteur  de  l'œil ,  Indignaiorio, 

DÉDAIGNEUSEMENT,  adv.  disdegnosa- 
mtnU,  sprettalamcnte, 

DÉDAIGNEUX,  EUSB,  s.  et  adj.  di- 
spr&zxanle,  sdâgnanU, 

DÉDAIN,  s.  m.  di$pregio,  dîidegno,  sprez- 
tamento. 

DÉDALE ,  s.  m.  labyrinthe  •  labirinto, 

DEDAMER,  ▼.  n.  au  jeu  de  dames»  tda- 

mare, 

DEDANS,  adv.  dentro,  entra.  Au  dedans, 
«/  di  denlro,  —,  prép.  dentro,  per  entra ^  per 
mezza  :  il  passa  par-dedans  la  ville.  — ,  t,  de 
niar.  mettre  les  voiles  au  dedans,  serrar  le 
vêle ,  mtttere  a  ttceo» 

DEDANS,  s.  m.~/'  interiore  ,  ildi  dcntra  : 
dans  les  courses  de  bagues ,  avoir  deux  ou  trois 
dedans,  portar  via  due  volte  a  ire  C  anelh, 

DEDICACE,  s.  f.  consécration  d'une  église, 
dtdieazione,  dedieamento.  — ,  adresse  d'un  li- 
vre, dedicatoria,  iettera  dedicatoria. 

DÉDICATOIRE,  adj.  épitre  dédicatoire. 

y.  D^OI^ACB. 

DÉDIER,  V.  a.  dcdieare,  eansaerare»  —, 
dutinare,  ttabilirc.  Dédier  un  livre,  dedi- 
carc ,  intiiolarc. 

DÉ0IRE,  V.  a.  ditdire^  disapprovare ,  ne- 
gare,  — ,  V.  r.  disdirtiy  titrât  tar$i^  mon- 
car  di  parola,  — ,  fig.  il  ne  peut  s'en  dédire, 
non  puâ  far  a  meno^  non  puo  tdrnare  indietro, 
egli  è  nella  rete, 

DÉDIT,  s.  m.  révocation  d'une  parole  don- 
née, disdetta,  — ,  la  peine  contre  celui  qui  se 
dédira,  disdetta.  —  ,  part.  V.  d^dikb. 

DÉDOMMAGEMENT,  s.  m.  compensa- 
zione,  compensa,  risareimento ,  riparazione 
dei  donna,  * 

DÉDOMMAGER ,  v.  a.  risarcire,  ri  far  de' 
danni ,  eompentare  il  danno ,  riparare. 

DÉDORER,  V.  a.  disdorare,  tnrre  V  indo- 
rai urn, 

DÉDOUBLER,  v«^  0.  ôter  la  doublure, 
seucire ,  discucire  la  fadera,  — ,  t.  de  carrière, 
dédoubler  une  pierre,  spariire  in  due  una 
pieira  per  lo  lungo, 

DÉDUCTION,  s.  f.  soustraction,  il  to- 
gtiere ,  il  diffaleâre ,  ta  scemare,  — ,  énuoié- 
ration  en  détail,  narrasione,  ûsposizione. 

DÉDUIRE,  V.  a.  dcdurre^sottrarre^  dif- 
fateare ,.  ter  via.  — ,  esporre  minutamente , 
raeeontaref  dedarre ,  cavare. 
DÉDtJlT,  E ,  part*  dedottp,  eee^ 
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«DÉDUIT,  s.  m.  passe-temps,  dioerii- 
mento ,  trnstuUo, 
Dl^ESSE,  s.  f,  dea,  diva, 

DEFÂGUER  (SB),  v.r.  s'apaiser  après  Itf 
colèrf ,  peu  us.  depor  t  ira ,  la  sdegno» 

DEFAILLANCE,  s.  f.  deliquio ,  evcni- 
mento  f  sfinimcnto,  smarrimento  di  tpiriti, 
— ,  en  cnim.  sciosUmenio,  Uquefazione,  — 
(astron.).  V.  ictipsB. 

DÉFAILLANT ,  E  ,  s.  t.  de  pral.  qui 
manque  de  comparaître  enjusiice,  cAc,  citaio 
per  cause  civUi,  non  eomparisce,  — ,  ligne 
défaillante ,  Unea  di  famigUa  estinta ,  cÂe 
manea. 

DÉFAILLIR,  V.  n.  mancare,  ftnire,-^ 
svenire,  eûdere  in  ditujuio,  venir  meno, 

DÉFAIRE ,  V.  a.  disfare,  distruggere^  ab- 
batteroy  uecidere.  — ,  scostare,  caeciaroy  II» 
berarsiy  epaceiarii.  Se  défaire  d'un  bénéfice, 
d'im  homme,  d'une  chose,  etc.  c^nr  congedo% 
rimandare,  vcndere ,  cambiare ,  deporre  ,  ri- 
tutnejar  un  bencflzioy  ccc,  ' 

DÉFAIT.  E,  part,  disfatto,  distruito  ,  eee, 
V.  le  verbe.  Homme  défait,  smortOy  sfiguralo, 
estenuato, 

Dl^AITE,  s.  f.  déroute  des  troupes,  rotta, 
sconfitta ,  disfatla,  — ,  débit  facile  d'une  mar- 
chandise ;  de  défaite ,  di  facile  smario,  — ,  ex- 
cuse artifideuse,  pretestOy  scusa  spcciosa, 
sutttrfugio, 
DEFALCATION,  s.  f.  V.  socstr4Ctioh. 
DÉFALQUER,  v.  a.  dîffalcare^  dcdurre, 
sotlrarre,  tbattere, 

DÉFAUT,  s.  m.  difctto,  vlzioy  imper fe- 
zione.  Au  défaut ,  in  vecc  di.„  in  maneanza* 
— ,  t.  dcprat.  mancanza  di  comparire.  —,  t. 
de  chasse ,  les  chiens  sonr  eu  défaut  «  pcrdcr  il 
silo,  smarrir  la  iraceia.  Défaut  des  côtes,  T  a- 
tremità  dellccoUe, 

DÉFAVEUR,  s.  f.  disfavare,  dUcredHoy 
disgracia, 

DÉFAVORABLE,  adj.  che  nonéfavore- 
vote  :  àlifavorevole ,  contrario, 

DÉFAVORABLEMENT,  adv.  rf*  ana «ia- 
niera  dinfavorcvolc ,  ditfavorcvalmenfe, 

DÉFÉCATION,  s.  f.  t.  de  chim.  et  de 
pharm.  lo  sclùarirsi  d'  un  liqugre ,  il  purganip 
il  porre  giit  la  fucia. 

DÉFECTIF  ,  adj.  m.  verbe  défectif,  di- 
fettivo. 

DÉFECTION,  s.f.  abbandono  di  un  par- 
tito,  —  ,  t.  d'astrolog.  V,  éclipse. 

DÉFECTUEUSEMENT .  adv,  diffcltosa- 
mente, 

DÉFECTUEUX,  ËUSE,  adj.  difettosoy 
imperfettOy  mancantey  guasiOy  manchevole, 
— ,  en  t.  de  prat.  cite  ha  nulUlà ,  die  non  ha 
le  condizion i.pÉ^rril te, 

DÉFECTWIilTÉ,  s.  f.  difetto  ,  mcnda, 
peecoy  magagna. 

DÉFENDABLE,  adj.  qui  peut  être  dé- 
fendu contre...  dîftndevole, 

DKFEND  ANT ,  part,  actif,  faire  une  chose 
ô  son  œrps  défendant ,  con  ripu^nansa  ^  eon- 
tro  sua  voglia, 

DÉFENDEUR,  RESSB,  s.  t.  de  pal.  ce- 
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hii,  celle  ft  qui  Von  Tait  une  demande  en  jus- 
tice ,  r^ ,  rga  ,  difenditrice, 

DBFBNDBE ,  v.  a.  difendere,  amtênfOMt 
riparare,  ra'uUrû  al  nemieo,  '^tproteggere, 
iotlenere^  patrœinare. , — ,  viêiarê,  proibirt. 
—  ,  V,  r.  difendersi  colla  forza,  —  ,  pUdirt , 
non  aceordarii  cirea  itprtxxo  dette  merci,  — y 
^fendersif  seotparti  — ,'  ripararsi,  ftcscr» 
varsi,  Je  ue saurais  me  défendre  de  1  aimer, 
MA  poMso  a  meno  di  non  amario, 

DEFENDS  ,  8.  m.  t.  deforisp.  qui  regarde 
la  bois;  un  tel  bois  est  en  défends,  il  taglio 
di  quel  bo$eo  è  proibito,  i  besiiami  non  poi$ono 
$ntrarvi  a  pascolare, 

DÉFENSE,  s.  f.  difesa,  proîcziono,  to- 
tiegnOs  rtparo,  —,  divielo ,  /jr«6c»icw«.  Dé- 
fenses, au  pi.  t.  de  prat.  difeUf  ritposU^ 
tcrilture.  — ,  sentenza  di  totpauione  délia 
eucuzioned'  un'  allra  sentenza.  — ,  t.  de  for- 
lif.  diftsCf  foriipeationi,  ripari.  Déjenscs  ou 
boutc-hora,  t.  de  mar.  bultafuori  da  allar^ 
gare.  — ,  bouts  de  mâts ,  de  câbles  ou  de  cor- 
des ,  pagtietli  — ,  les  doux  dents  d'en  bas  qui 
sortent  de  la  gtienle  du  sanglier  et  dont  il  se 
sert  pour  se  défendre,  sauna,  ganna ,  tcana. 

DÉFENSEUIl,  s.  m.  difeneorêy  difcndi- 

iore  •  proieUore. 

DEFENSIF,  IVE,  adj.</i/l:rt«tfO.— .s.f.étre, 
8e  tenir  sur  la  défensive,  star  êulla  difentiva, 

DÉFÉQUER .  V.  a.  t.  de  cbim.  ôter  Les  im» 
puretés  d'une   liqueur  ,  pur  gare  ,    Uvar  la 

feecia. 

DÉFÉRANT,  B,  adj.  pc«  u».  condetcen* 

dente.    ^ 

DÉFÉRENCE,  s.  f.  eondcseendensa t  ri- 
spetto,  osservanxa,  ossequios  compiacimtnio* 

DEFERENT,  E.  adj.  (astr.)  se  dit  des 
cerdes  qui .  suivant  Ftolomée ,  portent  la  pla- 
nète avec  son  épicyde ,  cireoli  dcferenli,  — 
(anat.)«  vaisseaux  dèférens,  vati  defereniLDé- 
lérent ,  s.  m.  terme  de  monnaies ,  morca  delta 

zeeea, 

DÉFÉRER,  ▼.  r.  condiseendere^  tecon- 
dare,  compineere, — •  andare  a  vertOy  alla 
seconda  y  ubbidire  ossequiosamente. — ,  v.  a. 
dare  y  ascrivere  ,  dtcrctare  onari ,  ère.  Déférer 
le  serment,  proporreil  giuramenle»  —,  pour 

dénoncer.  V.  , .  ,         , 

DÉFERLER  ,  v.  a.  t.  de  mar.  déployer  les 

Toile« ,  splegàr  le  velc, 

DÉFERRER,  ▼.  a.  ôter  le  fer  du  pied  d'une 
bêle  de  monture,  sftrrare.  — ,  fig.  et  faui.  tu- 
rar  la  bocca ,  eonfondtre ,  sconcertare»  — ,  au 
récip.  sferrarsi ,  turbarsi ,  ece. 

DÉFETS ,  s.  m.  pi.  t.  de  librairie,  M«m- 
ptari  imperfdti, 

DÉFEUILLÀISON ,    s.  f.    cadata  délie 

DBFEUILLER  ,  v.  a.  ôlcr  les  feuilles, 
tfogtiare  ^  Uvar  le  fogllê,  sfrondare. 

DÉFI ,  s.  m.  distida ,  sfidamenlo ,  provoea- 

dÉFIANGE,  s.  f.  diffidensa  9  timoré,  SQ- 

spcit^» 

DÉFI  AUX ,  E ,  adj.  diffldcnte,  êospettgsê  , 

ifmbroso* 
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DÉFICIT,  t.  m.  (du  lat.)  œqm  manqne, 
déficit. 

DÉFIER ,  T.  a.  efidëre ,  disfidare,  ehiamar 
t  avversario  a  battaglia  ;  dans  nn  sens  pltai 
doux ,  je  TOUS  défie  de  deviner  »  seommeitechû 
nom  indœiuate.  —,  an  récip.  diffidare,  mm 
fidarsiy  sespettare,  — ,  t.  de  mar.  star  m  «f- 
tesizione.  Défier  l'ancre  du  bord,  etifender 
Caneora  dût  bordo.  Défier  du  tent ,  portât  in 

DJ^FIGURER ,  Y.  a.  disfigururei  sflgm-      * 
rars ,,  difformare ,  eviUtre^ 

DÉFILÉ,  s.  m.  chemin  étroit  à  travers  le- 
auel  les  troupes  ne  sauraient  passer  qu'en  dé- 
niant,, strette ,  gote  «  asigusiie  de'  passi. 

DEFILJSR,  T.  a.  sfilare.  —,  t.  r.  sfilg»es, 
uecir  d*  un  filo\  eordoncinoy  eee,  — ,  ▼•  n.  en 
parlant  d'une  marche  de  troupes,  mardareêHm 
sfilata. 

DEFINI,  lE,  adj.  nombre  défini, paflié 
défini,  determinato. 

DÉFINIR  ,  Y.  a.  determinare,  fiesare,  «- 
segnare.  — ,  definire ,  eireonstripcre»  —,  dif^ 
finire ,  decretare ,  determinare ,  deddere. 

DÉFINITEUR ,  s.  m.  parmi  les  religîens, 
accesseur  ou  conseiller  dn  général  ou  du  pro» 
Yinci;il ,  definitore. 

DÉFINITIF,  IVE,  adj.  difj^itiwo.  ^ ^ 
définitive,  determinatitfo.  Éndébnitive,  adv. 
Mfpnitivamente. 

DÉFINITION,  s.  f.  definizione.  —,  deei- 
sione ,  dettrminazione. 

DÉFINITIVEMENT,  adv.  definitim* 
mente, 

DÉFINITOIRE ,  s;«i.  lieu  o&  s  aisembretat 
les  principaux  officiers  d'un  chapitre  cénéral 
ou  provincial,  definitorio.  —,  l'assemuée des 
officiers  de  l'ordre ,  definitorîo, 

DEFLAGRATION,  s.  f.  t  de  cb».  mbknt^ 
eiamento,  ineendio. 

DÉFLE6MAT10N,  s.  f.  Upurgare,  ret- 
tifieare,  il  tor  via  la  flemma  da  una  eo* 
stanza, 

DÉFLE6MKR ,  y.  a.  t.  de  chîm.  raffùutre , 
tor  via  ta  flemma,  purgera. 

DÉFLEURIR,  T.  n.  sfierire,  perder  il 
fiore.  —  •  Y.  a.  disfiorare ,  (orra  il  fime, 

DÉFLEXION,  s.  f.  t,  àt  ^^%  pîega^ 
tura<,  torcimento  :  la  déflexion  des  rayons  de 
lumièra. 

DÉFLORATION,  i.  U  deflaramne^mur^ 
ginamento. 

DÉPLORER  ,  Y.  a.  ivergindre, 

DÉPLUER,Y.  n.  en  parlant  d'une  planèliv 
seost^^rsi^ 

DÉFONGBMENT ,  s.  m.  T  aff«  detlosfon" 
darOi  sfondamento. 

DÉFONCER,  Y.  a.  sfiméâre  ana  betU» 

—  ,  t.  de  corroyeurs,  fooler  aux^eds  nn  cuir 

'  pour  en  ôter  les  fosses ,  ealeare ,  eomcuteam» 

— ,  Y.  r.  sfimdarsi,-^p%,  de  jardin,  seggrot" 

taM. 

DÉFORMATION ,  s.  f.  deformaziene, 

DÉFORMER .  y.  a.  gâter  la  forme,  defitt» 
mare*  difformare, 

DÉFOOBTTBR  »  y*  «.  t.  de  leHcurt ,  6ler 
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lAfioaBtquîaiern  à  fouetter  le  liim^  iônê, 
êdoglUre  iafunieêUA* 

DÉFOUBNB&fT.e.  ^fanuurû,sfimMrey 
moardai  fatno. 

DÉFRA.I  »  s.  m.  paiement  de  la  dépense 
d'une  maiflOD,  d'un  équipage  »  etc.  êpêsa. 

DEFRAYER»  ▼•  a.  payer  la  dépense  de 
godqu'uny  êpun^t  ^<v«  ofor  ta  tpêta.  — , 
se.  înlraKMari  tcm,  focêtU  »  motti  »  eee, 

DEFRICHEMENT» s.  m.Udiitodaf^  la- 
MMMim  ffrriM  hœoUo, 

DEFRICHER,  t.  a.  dUtcdarê,  Umonirù 
tm  Urrmio imeolUh  —,  ipiamarê,  spUgan  tina 

DEFRICHEUR  »  s.  m.  M  dUtoda  iin  <«r- 


DEFRISER»  y.   a.  diêfàr^  i  rmi,  gua-^ 

tÊÊfUf 

DEFRONCER^T.  a.  dUfar  UpUghe,  Dé* 
fireneer  le  sourcil,  ae  dérider  le  {iront,  ratêere- 
iuar  lafronU ,  prînderû  un*  oWa  9$r«mi ,  tieia* 

DSFROQUE,  s.  f.  dépouille  d'un  moine, 
gpçgdOf  spoglie.  Il  se  dit  par  extension  de  la 
succession  mobiliaire  des  autres  personnes^ 

DÉFROQUÉE ,  ▼•  a.  ôter  le  froc  »  ifratwre, 

—  ,  fig.  ipogliare,  — ,  y.  r.  quitter  le  froc, 

D£FUNER,T,  a«  t.  de  mue»  teapp&llarê 
gU  alberi  dêile  ioro  monovrc. 

DÉFUNT,  E»  s.  et  a4j.  dùfuido^  morio. 

DÉGAGÉ,  ËE ,  adj.  et  part,  riêcotio,  Uhé- 
Mi0»  Ub§ro,  êàoUo,  Cet  nomme  a  le  corps 
bien  dégagé,  des  airs  bien  dégagés,  uomo  di- 
êùmgUOp  ehêtmtta  t«n  êovêrehia  famigiiarità, 
•— ,  en  arch.  ces  chambres  sont  dégagées»  $ianzê 
diêimjpégmtdê  »  libère. 

DEGAGEMENT,  s.  m.  ditiaeetcmmio , 
iêkêHà,  êctolUMa» — ,  escalier  dérobé,  seata 
apef0ta. 

DÉGAGER  »  ▼.  a.  retirer  une  chose  qui 
était  engagée»  rùeuofare»  pîfûwr  un  pêgno» 

—  >  fig-  pou^  débarrasser,  délivrer»  détacher. 
y,  ces  mots.  Dégager  un  soldat ,  sa  parole ,  ou 
faner  il  emgtdo  aaun  taèdtUo,  riiirar  la  parola 
datû.  -^f  pour  tenir  sa  parole ,  je  vous  avais 
promis  votre  argent,  je  viens  dégager  ma  pa- 
role» numtênêr  la  parûta.  Dégager  un  appar- 
tement ^diiimpêgnirû  una  itanMa»  Dégager  la 
tête,  la  poitrine ,  tearieare  la  testa ,  eee. 

DÉGAINE  9  s.  L  iron.  et  pop.  mata  grasia, 

DÉGAÎNER»  V.  a.  eguamare,  tfbdêrort 
/«  epjda,  T^ ,  fig.  eavar  danaro  di  tatea* 
DÉG AlNEUR  »  s.  m.  spadaeeino, 
DÉGANTER,  v.  a.  et  r.  eavar  i  guantU 
DÉGARNIR»   y.  a.  ôter  la  garniture  de 
quelque  diose  »  egatmire ,  lever  le  guemUian  i 
'^f  egombêrare,  spo^liàre  de'  mobiti.  Dégar* 
nir  une  place,  eformre,  sprowedere.  Se  dé- 
garnir, aUeggerirsi  di  panni, 

DÉGÂT»  s.  m.  guattOf  ruina  »  donne,  di* 
aartamanfo.  —  »  consommation  de  denrées,  de 
Tivies»  sans  écooomie,  strage  »  caïuamo»  mîii- 

DÉGAUGHIB»  r.  a.  !•  d'artiste»  draier 
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un  owrage  en  bob»  en  pierre^  etc.  addiriz" 
sare.aeeoneiare, 

DÉGAUCHISSBMENT,  s.  m.  eonei'a,  m- 
regglÊmenio, 

DÉGEL ,  s.  m.  etrugglmento ,  seiogRmenta 
del  ghiaecio, 

DÉGELER.  V.  b.  tdogliere  ildiaeeiû.^, 
V.  n.  et  r.  didiaeeiare ,  struggerei  il  diaeeio, 
—  »  infipen.  il  dégèle ,  didiaecia. 

DEGÉNÉRATION ,  s.  f.  degengnudane, 
deierhrattene,  deterioramentû, 

DÉGÉNÉRER,  v.  n.  degenerare;  iralL 
gnare,  imbastardire,  ^ ,  û^.  mutarti,  etm^ 
vertirtif  teemar  di  perfeziene,  duedere  dalla 
primn  btmtà, 

DÉGINGANDÉ,  ÉE,  adj.  mezza  rot  ta, 
diilogate. —  »  iam.  homme  de  mauvaise  conte- 
nance, ditadatto,tguajato^  tciamannato. 

DÉGLUER,  V.  a.  ôter  la  glu  »  «;?«m«MÎ , 
disvitehiarti.  Se dégluer  les  yeux,  fregarsi  gU 
œehi, 

DÉGLUTITION  »  s.  f.  t.  de  méd.  dégluti- 
alêne. 

DËGOEILLER ,  v.  a.  et  n.  Tomir  ce  qu'on 
a  pris  avec  excès,  il  est  bas,  vomitare  »  rceere, 
firr  getto. 

DÉGOBILLIS,  s.  m.  pop.  il  vomko.  k 
malv'ia  vomitata, 

DÉGOISER ,  V.  a.  et  n.  se  dit  des  oiseaux , 
garrire ,  cantare.  —,  fig.  et  fam.  streparlare, 
eiarlare, 

DÉGOMMAGE  ^  s.  m.  V.  oscaïUBHaiiT. 

DÉGONDER ,  v.  a.  Mer  une  porte  de  ses 
gonds,  tgangherarêj  eavar  de*  gangheri,  de* 
eardini. 

DÉGONFLER,  t.  a.  dissiper  le  gonfle- 
ment, êgonfiare. 

DÉGORGEMENT»  s.m.sboeeo^  egorga- 
menip, 

DEGORGEOIR ,  s.  m.  t  d'artill.  fit  difme 
ehê  terve  a  nettare  il  fœon  del  eannone. 

DÉGORGER,  V.  a.  et  n.  déboucher  un  pas- 
sage engorffé,  tgorgare,  nettare  ,  sturare.  —, 
t.  dechapel.  et  de  teint,  guaztare,  risciaequart 
una  étoffa. 

DÉGOURDI .  lE ,  part,  ravvivato ,  violle 
date  intormentimanto y  eee»  V.  le  verbe.  —, 
subst.  c'est  un  dégourdi,  scaltro,  aceorte, 
svellq. 

DÉGOURDIR ,  V.  a.  Mer  l'engourdisMî* 
ment,  rawivare,  terre  finlirixzamento y  eec 
eetorre  le  membra  intormentite.  Faire  dégoui^ 
dir  de  l'eau,  intiepidirla  alquante.  — ,  fig.  et 
fam.  dégourdir  un  jeune  homme,  dirotsare^ 
èmpraii^ire ,  ieoxtonare* 

DÉGOURDISSEMENT,  s.  m.  raevlva- 
mente ,  ri$ealdamento  ,  eeioglimento  dette 
membra  indotentite  ,  intirit^ite, 

DÉGOÛT,  s.  m.  dUgustOy  nausea,  gve- 
gtiatezza.  — ,  fig.  ripugnanza^  alianasiome, 
foMtidio,  avyersione, 

DÉGOÛTANT,  E,  adj.  etemaeheveh, 
naueeoiOy  naueeantey  fattidioso. -^  ^  ûa.  in- 
ereseevoteg  ttamaehevole.  —,  afftUlivù,  pe* 

d'é60ÛTÉ,ÉB,  part.  eh$ ncn ha appp- 
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ffl#,  mmppéltokUi   dlêguitato,  — ,    siibst. 
faire  le  d^oùlé ,  fit  h  svçgtùifa ,  il  dclkaio. 

DEGOUTER ,  V.  a.  tvogliarty  far  perderê 
Uguito  •  CappêtUo,  far  venira  a  niga.  ^-,  fig* 
éUgmttara,  geturw  fa$iidiOt  siamoeare, — , 
t*  r.  dUgustarsi ,  venirû  iJt  cdio, 

DÉGOUTTANT,  E,  adj.  goceielanie, 
grondante  a  tiUla  a  siiUa;  eh»  gocéioUj  ehè 
coica  a'gceeiofé, 

DÉGOUTTER ,  ▼.  n.  goeciolart^  tiUhra, 
goeeUarê^  castor  a  gçeeiole,  gnmdart  a  ttilla  a 
ttUia  ,  m  gaeda  a  goeeia.  Les  cheveux ,  le  froat 
lui  dégoutleot  de  sueur,  gli  cola  U  ttuiar  da'  at- 
ftgUm  gii  gronda  U  tudar  del(a  fronit. 

DEGRADATION,  s.  f.  spogiiamtnh,  pri- 
vation d'un  gradot  duna  digniià,  — ,  donna, 
gaaëio.  — ,  arniiblissemeot  de  la  lumière  »  des 
couleurs,  degradamtnto. 

DÉGRADER,  v.  a.  dêgradart,  daparre. 
-— ,  dans  un  sens  plus  doux,  avvUire^  dapri- 
mare.  Dégrader  un  bois ,  une  maison ,  etc. 
rutnarê ,  danneggiare^  distruggere ,  spogtiart, 
«— ,  t.  peint.  digradarû0  tfumare,  am fonder  i 
/vmi,  I  eotorL  -~,  t  de  mar.  spogtiare  un 
batiimanto  veeckio* 

DÉGRAFER,  T.  a.  détacher  une  agrafe , 
êtaecare,  sfibbiare. 

DÉGRAISSAGE,  s.  m.  U  dignutar  le 
paiti,, 

DEGRAISSER,  ▼.  a.  digrauare,  tevar  U 
gratta.  Dégraisser  un  habit,  eaiMir  le  maeehie 
di  gratta  o  dPunto. 

DÉGRAISSEUR,  s.  m.  eavamaethie. 

DÉGRAISSOIR  ,  s.  m.  t.  de  manuf.  sorta 
di  eav'tgliaiiyo  par  attorcera  a  tpramer  la  lana 
prima  di  pettinarla, 

DÉGRAS,  s.  m.  t  de  chamois,  folio  di 
pêêeedopo  che  ha  tarvito  a  teamoêeiar  le  pelti. 

DEGRAVELER ,  ▼.  a.  t.  d'kydraul.  noUar 
i  doecioni  •  •  eondolU  d*aequa, 

DÉGHAVOIEMBNT.  s.  m.  effet  d'une 
MO  courante  qui  dégravoie,  teavamento,  seal- 
aamento  fatto  dalC  acqua  eorrente. 

DÉGRAVOTER,  V.  a.  sM/2ar«,  tcauare^ 
é  dieeti  deU'  acqua  eorrente, 

DEGRÉ ,  s.  m.  teala.  — ,  tealino,  ^ ,  ilg. 
grado ,  digniià.  Degré  de  parenté  et  de  con- 
sanguinité .  grado  di  parentela. 

DEGRëEMENT  ,  s.  m.  état  d'un  vaisseau 
dont  pn  a  ôté  les^grès,  ditarmamenio» 

DEG  BÉER  ,  T.  a.  ditarmar  una  nave^ 
torra  ad etsa  vêle,  tarte,  eee. 

DÉGRÈVEMENT,  s.  m.  lo  alleggerire 
MM  tatttt. 

DÉGREVER ,  t.  a.  esêntare  in  parte  tfuma 
iaua. 

DÉGRINGOLER ,  t.  n.  et  a.  fam.  teender 
le  tcale  preclpitotamente,  —  ^  fig.  coder  a  pre» 
eipitio, 

DÉGRISER ,  T.  a.  distipar  tubriaehezsa, 
— .  fii^.  rUlutione  délie  pattioni, 

DÉ6R0SSAGE,  s.  m.  t.  de  tireurs  d'or, 
attottigliemento  dette  verghe  d'oro  o  dargenfo, 

DÉGROSSER ,  y.  a.  t.  de  tireurs  d'or,  far 
oattare  le  tastro  alla  traflla, 

DÉGROSSIR,  T.  a.  ôter  le  plus  gros  de  la 
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matière »«5r0<Mr0,  digrotsan,  ebottaré.  —, 
t.  de  batteurs  d'or,  baitere  a  mazzeita,  —, 
fig.  il  se  dit  aussi  des  afiaires,  des  sciences,  etc. 
rittlïiarare^  dilueidaratquanlo, 

DÉGUENILLÉ,  ÉE,  adj.  dont  les  habits 
sont  en  lambeaux,  ttracciato,  laeero,  i»ii- 
cioto» 

DÉGUERPIR,  y.  a.  t  de  prat.  abbando^ 
nare  una  pottctsione^  unottabila»  — ,  fig.  et 
fam.  ^déguerpir  d'un  lieu ,  fuggirti ,  tloggiare. 

DEGUERPISSEMENT,  s.  m.  abbaShna- 
tnentp,  eettione. 

DEGUEULER.v.n.  pop.  vomitare,  reeore. 

DÉGUISEMENT,  s.  m.  traveetimenlo.  —, 
fig-  finzione^  finta  matehera,  disùmulazione» 

DEGUISER,  y.  a.  travettlre,  matcheraro^ 
immatcherare,  —,  contra ffare.  ^,  fig.  cêtare, 
nateonderê.  Se  déguiser,  mascheraniy  fingert, 
distimutare, 

DEGUSTATION, s.  f.  attaggio,  oêtaporm^ 
menlo,  guttamcnto* 

DÉGUSTER,  y.  a.  goûter  les  liqueurs  pour 
s'assurer  qu'elles  ne  sont  point  altérées',  atéag- 
giore.  far  il  taggio, 

DÉUALER,  y.  a.  n.  et  r.  render  bianea  la 
pelle  imbruniladal  sole, 

DÉUANGUÉ,  ÉB,  adj.  tàmeato,  cho  va 
aneajone. 

DÉHARDER ,  y.  a.  t.  de  cfaane,  iM0^(Mr# 
«  bracchi  Ugaii  a  quattro  a  quattro  o  a  tei 
a  tei, 

DÉHARNAGHER,  y.  a.  hvar  via  gli  ar- 
neti  del  cavatlo  di  tiro, 

DEHORS,  ady.  fuori.  —,  s.  m.  tt  di  fitori, 
l' etteriore.  — ,  fig.  les  dehors,  le  apparente, 
'      DEIGIDE ,  s.  m.  se  dit  des  Juifs,  deiddio. 

DÉIFICATION,  s.  f.  deipcaziono,  divinU- 
aaùme. 

DÉIFIER,  y.  a.  deifieare,  dlvinizaare. 

DÉISME,  s.  m.  système  des  déistes,  deiemo, 

DÉISTE,  s.  qui  rejette  la  révélation ,  mais 
reconnaitun Dieu,  deitîa. 

DÉITÉ.  s.  f.  dieu  ou  déesse  de  la  mytholo- 
gie, deiià,  diviniiâ, 

DÉJÀ,  adv.  gid,  di  giâ,  —,  pour  aupara- 
vant. V.  ce  mot« 

DÉJECTION,  s.  f.  t  de  méd.  egettiono^ 
etcremenii  d'  un  ammalato. 

DÉJETER  (SE),  V.  r.  se  dit  du  bois,  pie- 
garti^,  ineurvanî, 

DÉJEUNÉ  ou  DâiRURBK,  s.  m.  eolazione, 
eolezione,  ateiolvere.  Déjeuner-diner,  gron  co- 
lazione. 

DÉJEUNER ,  y.  a.  far  eolatione. 

DÉJ.01NDRE,y.a.</iifae«ar»,  ditgiugnero. 
— ,  V.  r.  dittaeearti,  eee, 

DÉJOINT,  E,  part,  ditgiunto,  eee.  V.  ©*- 

lOlNDBB. 

i  DÉJOUER,  y.  n.  t.  de  mar.  en  parlant  d'an 
pavillon ,  tveniolare, 

*  DÉJUC ,  s.  m.  U  tempo  dtllo  tvegliarti 
degliureelti  o  degli  uomini. 

DÉJUGHER,  y.  n.  nar  rapport  aux  poules. 
ttteir  di  pollejo,  — ,  ng.  et  fam.  se  déplacer 
d'un  lieu  haut  et  élevé,  tnidiarOf  fitr  ventr  giù, 
DBLA,ady.  V.  LÀ. 

11. 
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DÉIiABREMBNT,  s.  m,   diifûâmmto, 

êcomoiglio, 

DÉLABRER,  y.  a.  déchirer,  mettre  en 
lambeaux,  heerert,  ttracdaré,  — >,  6g.  par  rap- 
port à  une  armée,  ditsîparey  guastare,  discr^ 
tare,  rovinare, 

DÉLACER,  T.  a.  défaire  un  lacet,  dtslaC' 
ciare,  ^ ,  se  dit  surtout  du  corps  de  jupe  d'une 
femme ,  ailetUùre  la  etringa, 

DELAI, s.  m.  ritardo,  indagia. 

DÉLAISSEMENT,  s.  m.  abbandonamento, 
abbandono,  dcrtUziont,  — ,  t.  de  prat.  c«i- 
.cûm«  ,  abbandono  di  béni, 

DÉLAISSER,  y.  a.  abbandonarcj  iatciarûf 
.votger  le  tpatU.  — ,  t.  de  prat.  ctdare.  Dâms- 
.ser  une  poursuite  commencée,  detistcra* 

DÉLflLRD£R,y.  a.  t.  d'arch.  seanlonare, 
,  agiiar  a  tbitco  una  pitira  o  martetlaria. 

DÉLASSEMENT, s.  m.  rtercationcripoio, 
goUievo,  toilazzo. 

DÉLASSER,  y.  a.  ripoiare,  iorrt  lastan- 
eht%xa,  — ,  y.  r.  ricrêoniy  tolievarù ,  ripigliar 
forzo»  ristorarle. 

DÉLATEUR,  S.  m.  delatare^  aeeusatore. 

DÉLATION ,  s.  f.  aceuia,  denunsia. 

DÉLATTER ,  y.  a.  torre  U  aitieêlle  da' 

-DELAYE,  EB,  ad),  par  rapport  aux  cou- 
leurs «  dilavaio,  tbiadato,  pallulo, 

DÉLAYANT,  adj.  et  s.  m.  se  dit  d'un  re-^ 
mède  qui  rend  les  humeurs  plus  fluides,  dituenle, 

DÉ  PAYEMENT,  s.  m.  stmnptamtnlo  y 
liqucfatione. 

DJSL  AYER  ,  y.  a.  slempcrarâ,  dilucrê,  di- 
seioglier*» 

DÉLÉATUR,  s.  m.  t.  d'impr.  tegno  di  là- 
var9^ 

DELECTABLE,  adj.  dihttabiiûy  diUttoto, 

DÉLECTATION,  s.  f.  dUcUax'wné,  diiel- 
.  tanzfl. 

DÉLECTER,  y.  a.  dUtllare,  rterearc.  Se 
délectrr*  fam.  comphcersi ,  diitUarti, 

DÉLÉGATION,  s.  f.  delegazione.  —,  acte 
de  transport ,  assegnamenlo,  cession», 

DÉLÉGUER,  y.  a.  detcgare,  depuiare,  — , 
en  parlant  de  fouds  qu'on  assigne ,  attegnare. 

DÉLESTAGE,  s.  m.  lotearieo  délia  zavorra, 

DÉLESTER,  y.  a.  ecariear  la  zavorra  d  an 
bastimcnto. 

DÉLESTEUR,  s.  m.  quegti  che  fa  ttariear 
la  zavorra. 

DÉ  LÉ TERE,  adj.  (méd.)  nocivo^  pemieioso. 

DÉLIAISON  ,  s.  f.  tconnessione. 

DÉLlIiÉUANT,  E,  adj.  ehe  délibéra  :  as- 
.  seniMce  (dôUbéranle. 

DÉLIBER ATIF.  IVE,  adj.  t.  derhét.  oui 
raisonne,  qui  persuade,  deliberativo.  Voix  dé- 
libérât ivc.  voce  detibcraiiva  ,  voce  di  suffrogio 
pelle  delibera^ioni  di  qualcho  toeieid  o  adu' 
tianza, 

DÉLlBÉRATI0iN,6.  L  deliberasiona,  rito- 
lutione ,  dtei$ione. 

DÉLIBÈRE.  ÉE,  adj.«cio/to,  facile ^  tpe- 
dito,  Ubero,  franco.  De  proix)^  délibéré,  a  beih 
ttudio»  —  f  t.  de  prat.  s.  m.  scntenza,  giudi» 
eio.  C'est  un  délibéré,  uom  ritoluio^  ardiio. 
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DÉLIBÉRÉMENT,  ady.  $pidi(Êm$ntê,i 
franchezza^t  delibéralamanie. 

DÉLIBÉRER  ,  y.  n.  et  a.  déliboraray  eoR- 
sultare,  eeaminare.  — ,  riiolverêf  delermineatsi, 
— ,  t.  de  prat.  délibérer  sur  le  registre,  venir 
md  una  sentenza  finale, 

DÉLICAT,  E,  adj.  delieaio,  estfuitito.  Es- 
prit délicat,  ingegno  soUite  e  acuîo,  — ,  fig.  dif- 
ncile  à  contenter,  ichizzinoso,  difficile.  — , 
pour  délié .  6n ,  fino,  gentile.  Chose  délicate  à 
manier,  fragile*  — ,  fig.  manière  délicate  à 
traiter,  periretosoy  rieehio'to,  — ,  faible,  debole, 
ttranaeeio.  Sommeil  délicat,  tonna  leggiero^ 
Homme  délicat  sur  l'amitié,  eensibilet  getato» 
— ,  6g.  cette  personne  a  la  conscience  délicate, 
icrupuloio,  aelieato  di  coseienza. 

DÉLICATEMENT,  ady.  deUeatamentê ^ 
dUieatameniey  eon  dilieaiezza, 

DÉLICATER,  y.  a.  careggiar  treppo^  irai- 
tare  eon  ioverdtia  delicatezza, 

DÉLICATESSE,  s.  f.  de)ieatezui,  gmti- 
lezza, 

DÉLICES,  s.  f.  pi.  delizia,  piacerOf  diletto, 
— ,  ati  sing.  on  le  fait  m.  c'est  un  grand  délice. 

DF.LICIEUSEMENT,ady.</e/moMm«Rf«. 

DÉLICIEUX,  EUSE,  adj.  dclizieso,  diUi^ 
tevolixsimo. 

DÉLICOTER  (SE),  y.  r.  t.  de  manège, 
icapestrami, 

DÉLIÉ»  ÉE ,  part.V.  le  yerbe.— ,  adj.  sol- 
îile,  fino,  — ,  fig.  acttto,  disinoolio,  fine,  eot- 
tilcy  accorto,  smaliziaio. 

DÉLIENNES ,  s.  f.  p).  fêles  à  Athènes  en 
l'honneur  d'Apollon ,  Délie. 

DÉLIER,  y.  a.  diseiorre^  tlegare,  snodare. 
— ,  (jg.  absoudre.  V.  ce  mot. 

DÇLINÉATION,  s.  t  delineazione. 

DÉLINQUANT,  s.  m.  celui  qui  a  commis 
un  dçlit,  reo,  delinquente, 

DELINQUER .  y.  n.  (prat. )  contreyenir  à 
la  loi ,  fallire,  deUuquere. 

DÉLIQUESCENCE,  s.  f.  t.  de  cbim.  deli- 
quetcenza ,  ttrugftimento, 

DÉLIQUESCENT,  E,  adj.  deliqucecenle , 
deliqiteftittivo, 

DÉ  LIRE.  s.  m.  delirie,  famcfieamenio. 
.  DÉLIRER,^  y.  n.  6lre  en  délire,  deU* 
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DÉLIT,  s.  m.  t.  de  prat.  delitlo.  Être  pris 
en  flagrant  délit,  ettcr  collo  sul  fatiOy  teser 
'prêta  in  flagranli, 

DÉLITER ,  y.  a.  posar  le  piètre  in  aliro 
piano  che  il  naturale  délia  falda. 

DÉLITESCENCE,  s.  f.  t.  de  méd.  rifUate 
delC  ttmor  morbifico  di  fuori  in  deniro. 

DÉLIVRANCE,  s.  f.  libcrazione,  llberli. 
— .  contegnazione.  llenreuse  déliyrance,  paHo 
felice, 

DÉLIVRE,  s.  m.  arrière-faix ,  «aam/Z/mr. 

DÉLIVRER,  y.  a.  mettre  en  liberté,  libc 
rare.  >— ,  mettre  entre  les  mains,  contcgnare. 
— ,  affranchir  d'un  mal,  d'un  danger,  iibrrare, 
ealoare ,  eampare.  — ,  accoucher.  V.  ce  mol. 

DÉLIVRBUR,  s.  m.  garzonedl  ttallache 
dittribuitee  la  biada  per  i  cavalli, 

DÉL06BMENT,  s.  m.  tgombrammio,  m«« 
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Uzian  éltaia»  —  »  t  deguer.  u$eUa  dagU  ûi- 
taggMmenti, 

DÉLOGER,  ▼.  n.  iiûggUtrû,  mutar  ea$a.  — , 
t  de  gner.  useir  dagli  alioggtamênlL  — ,  ▼.  a. 
tRthggîar^,  farabbandonar  una  e4ua»-^t  faire 
sortir  quelqu'un  d'une  place  commode  où  il  s'é- 
tait ipis ,  seaeeiarê ,  fars  u$cir  da  un  postû, 

DEL0N6EB,  t.  a.  t.  de  fauooD.  schglier  la 
tniga  «</  «n  uceeito, 

DÉ  LOT,  s.  m.  t.  de  mar.  ancllo  di  ferro 
eh»  meiteti  in  un  anello  di  corda ,  péreliè  non 
M  tagtiuia  da  quellaelte  ti  fa  eniiarc, 

DÉLOYAL,  E.  adj.  dUl§alê,  perfido. 

DÉLOYALEMEÏIT,  adv.  dUleaimcnte. 

DÉLOYAUTÉ. s.  f.  duicaltày  follonia,  per- 
pdia^  infcdêltà. 

DELPHINIUM,  s.  m.  V.  n»  d'alovbtti. 

DELTOÏDE,  adj.  se  dit  d'an  muscle  qui 
sert  iLJlever  le  bras  en  haut,  delloîde» 

tMîl}GE,  s.  m.  inondation  générale,  di- 
luvh, 

DÉLUTER ,  ▼.  a.  t.  de  cbim.  farra  (7  iuto 
da  un  quatehô  vaso,  slutare,  ittirare» 

DÉMAGOGIE,  s.  f.  affeziane  al  partîio 
popolart ,  faxiont  popoiare, 

DÉMAGOGUE,  s.  m.  eapo  d^  una  faticn 
popolara. 

DEM  AIGRIR,  t.  a.  t.  de  charp.  et  de  ma- 
çon. OÊtoitigliare ,  piatlare,  smagrira, 

DÉMAIGRISSEMEI^T,  s.  m.  tmagrû- 
manlp,  smagrimtnto ,  atttnuasione, 

DÉUAILLOTTER,  t.  a.  sfateiare  un 
ùambino, 

DEMAIfT.  adv.  et  s.  m.  domanU  dimani,  ta 
dimane  .  Après  -  demain ,  posdUnanif  doman 
C  aflro, 

DÉMANCHER,  t.  a.  ôter  le  manche,  m- 
varê  il  tnaniof,  —  .t.  r.  useir  dal manico»  — , 
fig.  commencer  à  aller  mal,  eroflar  nelmanico^ 

DEMANDE,  s.  f.  domanda,  riehiêêta^  in* 
farrêgazione.'^t  t.  de  cbarp.  et  de  mar.  la  de- 
mande du  bois ,  ia  richi^sta  tP  un  tegnû  per  la 
sue  dimensâmi*  —  •  t.  de  mathém.  dimanda , 
postulato, 

DEMANDER,  t.  a.  domandare,  ehiedere, 
interrogare^  eereare^  bramare,  atigara^  addi» 
mandare,  prtgare^  inehitdere.  Demander  son 
pain ,  tnmndieorû ,  limosinore. 

DEMANDEUR,  ERESSE,  s.  t.  de  pal. 
qui  intente  en  justice  une  action  contre  un 
autre,  aitûra,  dimandalore,  pttilar»,  diman- 
datricô,  attrieê  in  giuditio, 

DEMANDEUR,  EUSE,  s.  qui  demande, 
importun ,  dimandalora ,  dimandalriea. 

DÉMANGEAISON,  s.  f.  piztieorê,  pru-- 
fîio.  — ,  fie.  vogtia  di  far  una  cota. 

DÉMANGER ,  ▼.  n.  et  r.  pizxieatê,  aver 
prurito,  voglia  di  grattarti.  On  le  dit  aussi  fig. 

DÉMANTÈLEMENT,  s.  m.  domolix'uine ^ 
fûiauazionc,  tpianamûntOf  h  smantellara ,  il 
dcmolirt, 

DÉMANTELER.  ▼.  a.  tmantellare,  démo* 
lire,  Boianare^diroecarc, 

DAIIANTIBULER.t.  a. autrefois  rompre 
la  mâchoire ,  imauellare*  —  ,  à  présent .  fiim. 
guatUre ,  rwinare ,  mandat  a  vmlU  ,  fracas • 
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sm-êt  rompcre.  Cette  montre  est  démantibulée, 
è  guotta, 

DEMARCATION, s.  f.  ce  qui  marque  les 
limites,  demareasionê  :  ligne  de  démarca- 
tion. 

DÉMARCHE,  s.  f.  andatura,  passo,  >-  , 
fig.  andamento ,  porUanento ,  eottume ,  moifo 
di  proeedere. 

DÉMARIER  >  T.  a.  eatsare ,  annuUar  un 
mairhnonio, 

DÉMARQUER,  y.  a.  îorreil  segnoy  la 
marca, 

DÉMARRAGE,  s.  m.  t.  de  mar.  agitation 
qui  démarre  un  vaisseau  ,ciàehefa  strappare 
gti  ormeggi. 

DÉMARRER  ,  r.  a.  t.  de  mar.  scioglicre', 
ditiaccare, — ,  pour  changer  de  place,  partirez 
tgombrare,  — ,  t.  n.  en  parlant  des  vaisseaux 
qui  partent  du  port,  salpare ,  sciogRere. 

DÉMASQUER,  T.  a.  etr.  smateherarê, 
Uvar  la  masehera.  — ,  fig.  seoprire. 

DÉMASTIQUER  ,  t.  a.  levar  il  mastieo  « 
dUtaeear  dal  masiieo. 

DÉMÂTER ,  T.  a.  et  n.  abattre  le  mât  d'un 
vaisseau,  disarborarCi  abbatlere,  rompere 
C  alberojf  una  navef  etc. 

DÉMÊLÉ,  s.  m.  rissOf  tonleta,  quereU , 
disputa. 

DÉMÊLEMENT .  s.  m.  sîrigamcnio,  evi- 
luppif, 

DÉMÊLER,  V.  a.  sviluppare,  separars , 
dieldarare,  dieifferare,  — ,  fig.  se  démêler 
d'une  affaire ,  d'un  combat,  etc.  ditbrigafsi^ 
useir  felieemente  da, . . 

DEMEMBREMENT  ,  s.  m.  smembra-- 
tnen/f*, 

DÉMEMBRER,  V.  n.smembrare,  sbra^ 
nare.  — ^^.fig.  separare» 

DEMÉNAG12MENT ,  s.  m.  sgombra- 
mentn,  h  thggîare. 

DÉMÉNAGER,  v.  a.  transporter  ailleurs 
des  meubles,  sgombrare.  — ,  v.  n.  fig.  elfam. 
sbggiare .  sgomberare, 

DÉMENCE,  s.  Upazzia,  follia,  stoltezza. 

DÉMENER,  V.  r.  dimenarsi,  ogitarsi. 

DÉMENTI,  s.  m.  mtntiia»  —  ,  fig.  enta, 
teorno. 

DÉMENTIR,  V.  a«  smenfire,  dare  una 
mcniila  ,  negare ,  far  vedere  il  contrariât  —  , 
fig.  démentir  sa  naissance ,  sa  profession ,  etc. 
)  non  operar  seeondo  la  sua  nascita ,  profes^ 
sione^  aer.  •—  ,  se  démentir,  fig.  non  durar 
nel  bene ,  ralleniarsi,  — ,  en  parlant  des  bà- 
timens  et  d'autres  ouvrages^  cafn6iAra,  gua- 
slarfi^ 

DÉMÉRITE,  s.  m.  demerilo. 

DÉMÉHITRR  ,  ▼.  n.  demerilore. 

DÉMESURÉ,  ÉB,  adj.  smisuroto ,  ee- 
ecssiro. 

DÉMESUnÉMBNT,  adv.  smûurafc- 
men  fn  «   i ira bocehevolmen te. 

DÉMETTRE,  v.  a.  âter  un  os  de  sa  place, 
dislogare.  — ,  se  démettre,  deporre,  diafarsi , 
rinuntiare, 

DÊMEUBLEMENT  ,  s.  m.  sgcmbcro  » 
sgombro ,  l*  ailo  di  sgombrare* 
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DÉHEfJBLER ,  t.  a«  tgrnnbêmré ,  tmchi* 
giiarô. 

DEMEURANTES,  adj.  aàîfanle. 

DEMEURE. &  f.  domieilioj  sUrixAf  sog» 
giorno  f  dimora,  ritardo,  — ,  t  de  pal.  un 
homme  est  en  demeure  avec  ses  créanciers , 
§$uro  In  ritardo  f  indietrom 

DEMEURER ,  y.  n.  abilart^  staro,  dimo- 
rare,  alloggiart,  soggiornare,  — ,  fig.  durare, 
persistera ^  retiare,  avanzare,  rimamere,iar' 
dare,  tlar  gran  tempo  a  fart ,  a  dire,  ece, 
fermarsi ,  atpettare^ 

DEMI»  I£,  a:]j«  sing.  mezto^  mezta. 
Entendre  à  demi-mot,  eapirametta  voce, 
Dèmi-dieux,  temidei*  — ,  s.  f.  la  demie  ,  /a 
meti*  ora>  — ,  adr.  à  demi ,  per  meiàt  a  meta, 

DEMI-GERGLE,  s.  m.  instrument  do 
mathématique,  mezzo  eerchio, 

DEMI-LUNE,  s.  f.  t.  de  fort,  mexta  iuna. 

DEMI -MÉTAL,  s.  m.  substance  minérale . 
mezzo  meialh,  eomo  /'  antimonio^  /'  arsenitOi 
h  itinco  •  eee. 

DEMI-SETIER,  s.  m.  petite  mesure  de 
liqueurs,  metuttino, 

DÉMISSION,  s.  f.  dimistUme^  rinunzia, 

DÉMISSIONNAIRE ,  s.  et  adj.  eo/iic  a 
oui  vienfalto  una  rinunzia» 

DEMITTES,  s.  f.  pi.  toiles  de  coton  du 
Levant ,  dimito, 

D1^M0GRATE,4.  m.  V.  DévocaÀTiQUE. 

DEMOCRATIE,  s.  f.  gouvernement  po- 
pulaire ,  demœrazia, 

DÉMOCRATIQUE,  adj.  democraiieo. 

DEMOCRATIQUEBIENT»  adv.  démo- 
ormiieamoHie» 

DEMOISELLE,  s.  f.  fille  honnête,  da* 
migtUa.  — ,  insecte  à  quatre  ai}es,  eavatfcf/a. 
—  ,  hie,  mazzeranga,  — ,  nome  d  una  grà 
di  Namidia  e  di  moiii  pesei, 

DÉMOLIR,  ▼.  a.  se  dit  des  bâtimens,  <£»- 
molire,  ' 

DÉMOLITION, s,  f.  domotizione,  abbat^ 
iimenio.  — ,  roUami,   rimasugti  di  fabbrica. 

DÉMON ,  s.  m.  demonio ,  diavoio,  — ,  fam. 
faire  le  démon ,  far  U  diavoio,  imperversare. 
— ,  selon  les  anciens,  génie,  esprit,  soit  bon, 
soit  mauvais  .  demonio ,  genio, 

DÉMONÉTISATION  ,  s.  f.  action  de  dé- 
monétiser. V, 

DÉMONÉTISER ,  t.  a.  dichiararo  die  una 
moneia  non  ha  piit  corso, 

DÉMONIAQUE,  s.  et  adj.  indenumiaio, 
spiritato,  demoniaeo ,  ossesso»  — ,  fig.  fttrioso, 
bestiale  f  indiavoiato,  infuriato,  impervet' 
ean(e,  — ,  eh'  è  fuori  di  se. 

DÉMONOGRAPHE,  s.  m.  qui  a  écrit  sur 
les  démons ,  dcmonogrefo, 

DÉMONOLÂTRIE,  s.  f.  eulto  det  dt- 
monio, 

DÉMONOM ANIE ,  s.  f.  traité  sur  les  dé- 
mons ,  demonomania, 

DÉMONSTR  ARLE ,  adj.  dimostrabile, 
DÉMONSTRATEUR .  s.  m.  dimostratare, 
DÉMONSTRATIF,  iVE,  adj.  dimosira- 
tivo. 
DÉMONSTRATION ,  s.  f.  dimoitraxione. 
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DÉMONSTRATIVEMENT  ,  adr.  disno* 
strativamente,  in  modo  dimostrativo, 

DÉMONTER ,  v.  a.  6ter  à  quelqu'un  sa 
monture ,  iorre  la  eavaleatura.  Ce  cheval  à 
démonté  son  homme ,  seavaleare ,  seavallaro , 
far  eader  da  eavallo,  ^ ,  en  parlant  d'ouvra- 
ges de'' main,  disfare.  Démonter  un  canon, 
smontar  un  eannone,  —  un  gouvernail,  t.  de 
mar.  issare  fuori  il  timone»  — ,  fig.  eom foa* 
dêre^sconeeriare. 

DÉMONTRABLE,  adj.  dimostrabile. 

DÉMONTRER ,  v.  a.  dimosirare ,  provara 
ail'  evidenza.  — ,  en  anat.  far  una  dimwtra' 
zione  anatomicsL 

DÉMORALISER,  v.  a.  rmidér  immorale. 
Mot  nouveau. 

DÉMORDRE ,  v.  a.  laseiar  tid  cKe  si  ara 
preso  eo*  denii,  — ,  fig.  et  fam.  codera,  tam- 
biarsi  d' opinione ,  désistera. 

DÉMOUVOIR ,  ▼.  a.  t.  de  paL  ift^iiii 
dissuadere ,  disviare ,  distomare,         ^^ 

*  DÉMU,  UE  ,  part,  smosso^  eee,  Y.  at- 

MOOVOIB. 

DÉMUNIR,  v.a.  ieoar  il  fomimento  ^  la 
difese  d'  una  piazza» 

DÉMURER ,  V.  a.  tmurare  una  parla  o  fi- 
nestra. 

DÉN AIRE .  adj.  decennario^  di  dieei. 

DÉNANTIR  (SE) ,  v.  r.  abbandamara  U 
P^g^f*  già  yiûivuto, 

DÉNATTER,  ▼.  a.  tireeeiaro,  disfar  h 

DÉNATURÉ,  ÉE,  adj.  inumano,  snatu- 
rato. 

DÉNATURER ,  v.  a.  far  vendita  o  per- 
muta de'  proprù  béni. 

DENDRITÉ,  s.  f.  t.  d'hist.  nat  sorte  de 
pierre,  dendrite  ^  aiberina, 

DÉNÉGATION ,  s.  f.  action  par  laqaeUe 
on  dénie  en  justice,  negasione,  disdetta, 

DÉNÉRAL,  s.  m.  moddlo  per  la  mo- 
note. 

DÉNI ,  s.  m.  refus  d'une  chose  due ,  na^a- 
zione ,  rifiuto. 

DÉNIAISÉ,  ÉB,  part.  V.  le  verbe.  —, 
s.  aeeorto  ,  furbo  ,  maitziouf, 

D<<NIArSEMENT,8.  m.  burta,  inganno, 

DÉNIAISER,  V.  a.  rendre quelqu'untnoios 
nms.seailrire,  'pulire, diroszare,  -*»le  trom- 
per, oeffare,  ingannare. 

DENICHER,  V.  a.  snidare,  eavardelnide, 
—  ,6  g.  eaeciare.  — ,  au  neut.  fuggiro ,  œc, 

DÉNICHEUR,  s.  m.  chi midia gti  ueeetti, 
•^,  fig.  et  fam.  dénicheur  de  merles,  de  fau- 
vettes ,  uom  aeeorto  o  soUécito, 

DÉNIER ,  T.  a.  negart,  — ,  rieusert^  dir 
di  no, 

DENIER,  s.  m.  le  douzième  d'un  sou,  et 
le  vingt-quatrième  de  l'once,  danaro.  Denier 
vingt,  interesse  d*  un  eapUaiealS  per  loo* 
Denier  à  Dieu ,  eaparra.  — ,  au  pU  somma  di 
dsnaro, 

DÉNIGREMENT,  s.  m. diffamazione ,  U 
diffamare,  tf 

DÉNIGRER  ,v.  a.  diffamare^  setoditaret 
denigraro,  macehiare. 
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DÉNOMBREMENT ,  f.  m.  mumêMuiiane. 
— j  numeroMMf  deserizionê,  etH$o, 

DENOMBRER ,  v.  a.  faire  un  dénombre- 
ment •  annûvërarê,  sp^fkame  ii  numéro. 

DÉNOMINATEUR,  s.  m.  (arilhO  ieno- 
minatore, 
DÉNOMINATIF«IVE»a4i.  dmominath^. 
DÉNOMINATION,  a.  L  tfmonuïuisîoM , 
ëppêllatlonê  ,  naminoMUmem 

DÉNOMMER,  t.  a.  t.  de  ^ràL  d^n&mi' 
imn^étêignçrû  a  nomê»  ^ 

DENONCEE,  t.  a.  dinutuMirêy  farnâtù, 
iaiimprê  »  aeeutaré^  dmwuiartm 
DENONCIATEUR ,  •.  m.  ûcctuaiorê, 
DENONCIATION,  s.  f.  dvnuMuMmwnép 
mlimazUmp,  accusa.  — ,  t»  de  prat.  mibiiario. 
DÉNOTATION ,  s.  f.  émomUuuUmê,  in- 
diemtiomâ^  notifieaziom, 

DÉNOTER,  ▼.  a.  êigmifieara,  émotarê, 
notifiearê, 

DÉNOUEMENT,  s.  m.  fie.  ce  qui  dére- 
kppe  le  noeud  d'une  pièce  de  tbéAtre ,  tdùgU* 
mmkîo,  inodammiîo»'^ ,  en  parlant  d'une  af- 
faire, d'une  intrigue,  têrmime,  Mneiasione,^, 
en  parlant  d'une  difliculté ,  la  tolutionê. 

DÉNOUER ,  y.  a.  défaire  un  noeud ,  ditiuh 
dore  y  snodar»,  êécrre  an  nodo ,  dinodare, 
-^,  fig.  iàogliarêj  roadar  piii  agUa ,  snûUo  ,  ace. 
-— ,  gnodan,  tpiêgare,  manifuiara»  —,  au 
récip.  <c*onl,  slaceiarsL  — ,  û^^divûniar  pik 
€igiia  ,  «ee.  Cet  enfant  se  dénoue ,  ihodasi, 

DENRÉE ,  s.  f,  danata ,  vêUo»agîia ,  oc'e- 
iiiagiîa^  grascia^  vcvm.  Mawraisé  denrée, 
eattiva  mcriMiisîa. 

DENSE,  adj.  t.  didac.  dtmo,  tpauù,  ton- 
dêntato  ,  etntrario  di  rare* 

DENSITÉ,!,  f.  dêtuitâf  speuêzaa. 
DENT ,  s.  f.  dênU.  A?oir  une  dent  contre 
quelqu'un ,  avar  uno  tuUô  coma.  — ,  6g.  man- 
ger de  toutes  bcs  dents,  mangUar  a  due  pal* 
mamiu  Montrer  les  dents,  moitrarê  idmti, 
resisiere.  Être  sur  les  dents,  et$€n  dibattuto , 
dîairmUo»  Blalgré  lui  «t  ses  dents,  a  sao  mar- 
do  ditpêito.  Dents  de  peigne,  de  scie,  de 
herse .  etc.  datdc,  dtmtelh, 

DENTAIRE,  s.  f.  plante,  deniana, 
DB9TALB,  âài,{.  se  dit  de  quélc^es conson- 
nes, dantaU,  —^  s.  f.  sorte  ae poisson,  dm» 
tiea.  — ,  tpccU  di  vermi  marinL 

DENT-Dfi-GHIE5 ,  s.  f.  sorte  de  plante , 
dmta  canino. 

DBNT-DE-LION ,  s.  f.  Y.  Mêwnur. 
DENT-DE-LOUP,  s.  f.  ^oira  di  firrû  eAa 
ûiimvtrm  i  eignani  déila  bêrtina. 

DENTÉ ,  EE,  adj.  deniaio,  chê  ha  denfi, 
—  ,t.  debotan.  il  se  dit  de»  pétales,  feuil- 
les ,  etc.  mcriatOf  fatto  a  denti, 
DENTÉE,  s.  f.  dentaia ,  m<fnû. 
DENTELAIRE  ou   bbbbe  avx    CAffcaas 
on  MAL«BBBB.  S.  f.  plante,  phmbaggmê. 

DENTELÉ.  ÉÉ,  adj.  dgniato,  taftlaio  a 
damti.  ->,  eh€  ha  dwti ,  fatio  a  dênU.  -* ,  t. 
de  blas. .  dênttUato ,  iagUuzsaio ,  iniagiiaio, 
DENTELÉE ,  s.  f.  stnrta  di  tuiipano, 
DENTELER ,  v.  a.  fagtiar  a  foggUi  di 
dmkii* 
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DENTELLE, a*  I.  marlaiiodi  tafa  o  fh. 
DENTELURE  ,  s.  f.  outrage  de  sculptuie 
dentelée ,  dentêiio. 

DENTICULE,  s.  f.  ornement  d'ardiUeG-' 
ture,  dentêlto,    , 
DENTlCULE,ÉE.adj.tdeblas.<toilé/Aifa. 
*  DENTIER  ,s.  BU  ifenfarara. 
DENTIFRICE,  s.  m.  medieamêkio  dà  ri- 
pulirê  i  damii, 
DENTISTE ,  s.  m.  ca»admktL 
DENTITION, s.  f.  t  de  méd.  UmMtM  i  ^ 
dêâti ,  h  spuntar  de'  dmli* 

DENTURE,  s.  f.  d§ntatura,  ordiw  da'dsn- 
ti,  compommmtû  dt^  danti. 

DÉN  UD  ATION,  s.  f.  t.  dechir.  êeêprimtmto 
«f  un  Otto. 
DÉNUÉ ,  ÉE ,  ad{*  priva. 
DÉNUEMENT ,  s.  m.  privoMimu ,  tpogOa' 
m§nio, 

DENUERj  V.  a.  tpogtianf  t^in^dû^ 
nudarCg  privare. 

DÉPAQUETER,  t.  a.  apriré,  nlluppèra 

an  pachêtto,  un  piegû,   un  invagUo ,  im  jk" 

teaito  di  cote  minute» 

DÈ?AnikGBh,ir.à.fardeeadot$dinUittà. 

DÉPAREILLER ,  t.  a.  ditpajan,  teom" 

pagnaro. 

DÉPARER,  T.  a.  tparmn,  «^uamAra.  — , 
ronderê  mon  vitioto ,  eee.  fitr  teompariro. 
DÉPARIER»  ▼. a.  if«</M{/ara,  teompagnaro, 
DÉPARLER, v.n.  fam.il  ne  déparie  point, 
nan  eetta  mai  di  parlote. 

DÉPART,  s.  m.  pcrfaïua,  a»âgta^,  paHîta, 
— ,  t.  de  chim.  tpartimonlo ,  êêparoMhne 
dêlP  oro  dalt  argmta. 

DÉPARTAGER ,  t.  a.  t.  de  pal.  Mar  le 
partace,  torra  C  ugaagliatua  d^  parent, 

DEPARTEMENT,  s.  m.  dittrièutitm, K- 
partimênio,  pariimêntp,  dipartimonio.  —y 
division  dn  territoire  français ,  dipoftimtnto. 
Département  de  la  guerre ,  de  la  marine ,  di" 
pariimonio^  minitiaro.  —  des^  troupes ,  çirar-' 
ii$rù  d'  atloggio. 

DÉPARTEMENTAL,  E, -ad),  tkê  tp$îta 
ai  dipurlimenti  délia  Franêia. 
*  DÉPARTIE,  s.  f.  V.  DiTAiT. 
DEPARTIR,  T.  a.  ripariirt,  tpartirt , 
ditpartirô,  dittribuiro,  ^,  T.  r.  se  départir 
de  son  devoir,  manêor  atpropriodovatê, 

DÉPASSER ,  ▼.  a.  retirer,  eouora^  iirare. 
—,  devancer,  chrepattaro,  tatciar  addiétro. 
DÉPAVER,  V.  a.  /etwr  ifa/Âci,  itpavimmto» 
DÉPAYSER,  T.  a.  foire  sortir  qudlqu'un  de 
son  payi)  ipatriare.  '^,  6g.  en  matière  de  dis- 
pute, écarter  du  bot,  donner  le  change,  ftr 
piitdtre  la  eromoiifana,  tttitiro. 

DÉPÈCEMENT,  s.  m.  h  tbramre,  U fa- 
gH»r  a  peati,  il  far  in  hrani. 

DÉPECER,  V.  a.  tagtiar  a  pêittl,  ièmutrtt 
tpittare,  tboeeone$ilarô» 

DÉPECEUR,  s.  m.   méreaitia  di  barehê 

•ecchie,  ehe  te  tptttn  par  vondêmê  il  lêgnmmo, 

DÉPÊCHE,  s.  f.  ditpateh,  tpaêdâ,  spm^ 

zione,  teîlera, 

DÉPÊCHER,  ▼.  a.  tbrigâra ,  tptdirt.  — 
ÎAvîara,  mmdan^  Dépêcher  qudqu'tm ,  dm- 
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masxoré»  ucddirê,  9ec,  -*»  Uiuorar  prestoi  ma- 
tamwU»  8edépécfaer,y.  r.  se  bâter.  V.  ce  mot. 

BtiPEINDRE»  ▼.  a.  dipigmgn,  rapprcHn-- 
taré  ^Jttteriverê  eom  parole, 

DEPENAILLE,  ÉE,  a^j.  a^iato^  iaeero, 
nroeeumê, 

DÉPEND AMHBNT,  adr.  ioggêHamentas 
etm  dipêndênuté 

DÉPENDANCE,  s.  f.  dipendenta,  togge^ 
sîona»  êttbordinaaione,  —  de  terres  qui  dé- 
peadeat  d'une  autre»  pêrtinenxa.  — -,  ce  qui 
fait  partie  d'un  tout ,  ptrtinentê ,  dipendenxe. 

DÉPENDANT,  E,  adj*  dipêndtnte^  sub- 
ordinato,  soggetlo, — ^qui  relève.  V.bilbtib. 
—  ,  t.  de  mar.  tomber  en  dépendant,  arrivar 
eon  piedole  véie, 

DÉPENDRE,  T.  n.  dipendare,  euârso^- 
gtHo ,  milopotio,  — ,  pour  relever,  provenir, 
s'ensuivre,  dépenser.  Y.  ces  mois.  —,  t.  a. 
diita^arêi  cëlart,  $piuar€  una  cota  appcsa, 

DÉPENS ,  s.  m.  pi.  t.  de  prat.  spcse, 

DÉPENSE,  s.  f.  «p«M,  dUpendiù,  —,  di- 


apmia ,  guardaroèa, 

~>ENSER,v.a.  Man 

Dépensier;,  ère  ,  adj.  prodfgo.  — , 


DÉPENSER ,  V.  a.  spendere. 


ekê ama  di  êpandirû,  —,  s.  m.  spenditore, 

DÉPERDITION,  s.  f.  perte  qui  cause  dé- 
périssement, dépgrditUmô,  — ,  en  chim.  ea/0, 
coiicifmii>,  perdita, 
^  DÉPÉRIR,  V.  D.  deieriarûrê^  êminuire,  p»- 
rhre,  — ,  p^^wrare,  dêeaderê.  *— ,  seûmar  di 
ftigore  ydebtUtarti ,  eontumarsi ,  hgorani, 

DÉPÉRISSEMENT,s.  m.  péggioramanto^ 
dctêrifirazioM, 

*  DÉPSRSUADER,  t.  a.  fam.  far  muiara 
tP  opiniûne, 

DEPETRER .  T.  a.  débarrasser,  en  parlant 
des  pieds,  dUpatojaré,  diiîrigart,  — ,  fig.  et 
fam.  délivrer,  iiberarê,  tee, 

DÉPEUPLEMENT,  s.  m.  epopoUuioM. 

DÉPEUPLER,  V.  a.  •popolarc. 

DÉPHLEGMATION,  s.  f.  optraxwna  eki- 
mica  jfcr  eui  ti  sflemma  un  lieort. 

DEPHLEGMER.  v.  a.  t.  de  chim.  dimi- 
ftairû  ta  parié  aequêa  <f  un  lieorê. 

DÉPIECER,  V.  a.  démembrer, /àrm^«rs«, 
êmambrare, 

DÉPIÉTÉ ,  ÉE«  adj.  aggianto  ehe  $i  dà  a 
panid  êardaii  ban  êguali, 

DEPILATIF,  IVE,  adj.  qui  fait  tomber 
le  poil ,  les  cheveux ,  dapUatorio, 

DÉPILATION.  s.  f.  depilationê,  Hdepi- 
iarêfj'  atio  0  C  effelto  di  dipeiarê, 

DÉPILATOIRE,  s.  m.  dapUatario,  thé  fa 
cmCwia  i  pciL 

DEPILBR,  ▼•  «.  dâpêtaré,  dipélara,  far  ea- 
dtraipalu 

DÉPIQUER,  T.  a.  addûkira^  disaurbaré, 
eamajarê,  caknara,  disaêprirs. 
^  DEPISTER,  y.  a.  découvrir  en  suivant  la 
Ipkitftaoprirêf  trovar  le  traeca. 

^  DÉFIT,  s,  m.  dUpailo,  eorrueeiOf  raggine, 
dUdagnOf  tihaa»  Eo  dépit,  a  dUpeito,  noa- 
ottante. 

DÉPITER  t  T,  «•  et  r,  diiptttara^  adirar$i, 
êtÎMÉfriU 
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DÉPITEUX,SU8E,  adj.  fattîdioio.dUdé^ 
gnoso,  arrapina(o,eolférieo,  ttizzoso, 

DÉPLACÉ,  ÉB,  part.  V.  le  verbe.  —,  pour 
mal  placé, /«or  di  faogOf  mal  situato. 

DEPLACEMENT,  5.m.  rimovimeniod'una 
eosa  dal  suo  luogo, 

DÉPLACER,  ▼•  a.  rimuovcre,  iorre  una 
cota  dal  suo  luogo,  — ,  fig.  levar  un  impUgo, 
una  rariea.  —  ,  t.  de  prat.  sgomberaro, 

DÉPLAIRE,  V.  n.  dispiaeerê,  disguêiarOf 
dar  noja ,  far  dispiaeera,  — ,  v.  r.  inertseara  a  ■ 
t$  tfesto,  contrislarsi,  -*,  par  rapport  aux  ani- 
maux, êoffrircy  pat  ire,  —  ,£g.  on  dit  que  des- 
plantes  se  déplaisent  en  un  endroit,  non  alii" 
gHarvolaniieri ,  iniriilire, 

DEPLAISAISCE,  s.  f.  dégoût.  V.  ce  mot. 
Prendre  quelqu'un  en  dépiaisance,  disgustarti^ 

DÉPLAISANT,  £,adj.  dUpiattvote y  m0-> 
ItilOy  fastidiosoy  ditearo,  saxievole,  impariuno, 
inereseevole,  grave  y  gravoto. 

DÉPLAISIR,  s.  m.  dispiaearêy  affliaiau^ 
erepaeuorù  ,  amarezta, 

DÉPLANTER,  V.  a.  spianîare. 

DÉPLANTOIR,  s.  m.  ilrumento  àd  osa 
di  tpiantare. 

DÉPLIER.  V.  a.  epiegare,  dîstandere. 

DÉPLISSER,  V.  a.  disfar  le  pieghe. 

DÉPLOIEMENT,  DiPLoiManTOUDirtOTB- 
MBHT,  S.  m.  action  de  déployer,  élat  de  ce  qid 
est  déployé  •  to  apiegarcy  il  far  mostra, 

DÉPLORABLE,  adj.  lagrimevoloy  depto- 
rando ,  deplorabile,  eompastionevole, 

DÉPLORABLEMENT,  adv.  deplorabU- 
mente,  misera bilmen te ,  infelieemente, 

DÉPLORER,  V.  a. eompiangere,  dcplorare. 

DÉPLOYER,  V.  a.  spiegaie,  dislcndere, 
seiorinaro.  —,  fig.  déployer  toute  son  éloquence, 
tout  son  savoir,  far  mostrUy  spiegara,  far  pcm' 
pa  délia  sua  eloquenza ,  seienza ,  eee.  Rire  à 
gorg<*  déployée,  sganaseiare  dalle  risa, 

DÉPLUÙEll,  V.  a.  etr.  spennaro,  spatt'» 
narsit  perder  te  penne. 

DÉPOINTER  ,  V.  a.  iagUare  i  punît  d'anm 
petza  di  panno, 

DÉPOLIR,  V.  a.  forre  il  lustro,  appam- 
nare,, 

DEPONENT,  adj.  se  dit  des  verbft  latins 
qui  ont  la  terminaison  passive  et  la  signification 
active ,  verbo  déponente, 

DÉPOPULARISEB ,  v.  a.  far  perderc  Caf- 
fettodet  popolo, 

DÉPOPULATION ,  s.  f.  spopolaziona. 
.   DÉPORT,  s.  m.  t.  de  prat.  payer  sans  dé- 
port, payable  sans  déport,  senta  diluMme» 
tmmttniinenti ,  issofatto, 

DÉPORTATION.  5.  l  deporlazione,  roté' 
gazinne. 

DÉPORTEMENT,  s.  m.  œndotta;  ma-^ 
niera  di  vivere ,  di  traltare, 

DÉPORTER .  V.  n.  t.  de  palais ,  désistera  » 
asicnersiy  eessare,  — ,  v.  a.  relegara. 

DÉPOSANT,  E,  adj.  laffimonûi,  ehod^ 
pone  in  giuditio. 

DEPOSER  •  V.  a.  deporre,  privar  una  di  </(- 
gnità,  —,  depositare,  métier  indeposiio,  affi- 
dare,  — ,  iêstifictre,  render  tcstimimianzom  .. 
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DÉPOSITAIRE ,  s.  depotilario,  ^,  cbes 
les  rdigiciu ,  eamartingo.  Dépositaire  des  se- 
cretsde  quelqu'un ,  eonfiiiente. 

DEPOSITION ,  s.  f.  «lêponimtnto,  la  pri^ 
vûsitme  ttuna  cariea,  uffizio,  ece.  — ,  depoii" 
ticmêm  tcêlimindanza  m  giudizio. 

DEPOSSEDER,  t.  a.  ipogtiare  uno  dt* 
béni ^^eaeeiarlo  dal  pouêsso, 

DEPOSSESSION ,  s.  t  t.  de  prat.  priva- 
ùane,  spogUamgnio  </•'  btni, 

DEPOSTER,  ▼.  a.  tMciarû  ttun  posto, 
tpostare^ 

DEPOT ,  s.  m.  depos'ito, . — ,  deposixione ,  il 
dtpasUare. — ,  depositariaf  iupgo  di  depoiiiù, 
magaizino  di  deposUo.  — ,  t.  de  méd.  il  se 
dit  d'un  amas  d'humeurs ,  taeeaja.  Dépôt  â^\k- 
nM.Medimônio  ehù  fa  l'urina. 

DEPOTER  «  ▼.  a.  t.  de  jard.  torrequalehe 
pianta  dal  tcsto, 

DÉPOUDRER,  V.  a.  spolverare,  tevar  ta 
palverc  da*  eapetli  o  dalla  parrueca. 

DEPOUILLE .  s.  f.  tpogiia ,  pelle,  vuchio 
enojo  délia  terpe ,  dêgli  inielti^  seogliOf  ecc,  — , 
Dans  le  style  soutenu ,  pelU  di  belva  ferœs. 
—  •  le  corps  d'un  homme  après  sa  mort,  la 
spoglia  mortale.  — ,  ce  qu'on  remporte  des  en- 
nemis, preda  di  $poglic.  — ,  la  récolte  des 
fruits  de  l'année,  il  raeeoUo,  la  rieolta,  — , 
fig.  iç  tpoglio, 

DEPOUILLEMENT,  s.  m. spogliamenlo , 
privazion  volontaria  d'ogni  cota.  — ,  rittretto 
d'unjnventariot  d'un  procêtto,  eee, 

DEPOUILLER,  v.  a.  tpogliare.nudar», 
svestire,  ignudare.  — .  en  jiarlant'dcs  ani- 
maux, seorlieare.  — ,  en  panant  de  ceux  qui 
quittent  leur  peau,  tpogliarsi,  por  giù  il  vee- 
ehip  cuojo.  —,  en  parlant  de  tout  ce  qui  dé- 
couvre la  chair  ou  les  os ,  scortiear  fino  al  vivo, 
tcoprir  fosia,  — ,  des  arbres,  déporte^  far  ea^ 
der  la  foglie.  — ,  fig.  se  dépouiller  des  pas- 
sions ,  etc.  ipogliarsi.  — ,  pour  recueillir  les 
fruits  de  la  terre,  raeeogliere.  Dépouiller  un 
compte,  un  inventaire,  far  un  risirello  d'un 
eonlOi  d'un  inventarîo.  V.  raivia. 

DEPOURVOIR,  V.  a*  sfornire,  sprovvt- 
dtrct^privar», 

DÉPOURVU ,  UE .  paru  sproweduto ,  eee. 
y.  le  verbe.  Au  dépourvu ,  aZ/a  iprovviêla, 

DÉPRAVATION  «  s.  f.  eorruzione,  depra^ 
vazione, 

DÉPRAVER ,  V.  a.  gâter,  eorromptre ,  dû- 
prauarej  Mrvertira,  guattare,  vitiare, 

DBPUEGATIF,  IVE.  «dj.  (de  IhéoL) 
fonmile  déprécati?e ,  à  l'égard  des  sacremens , 
d^reraiivo, 

pÉPKÉCATION,  s.  f.  figure  oratoire  et 
prière,  demeaxione, 

DEPUÉGIATION,  s.  f.  état  d'une  chose 
dépréciée,  teemamûnto  dcl  vaiord'unacota, 
tvilimento  delprezzo, 

DÉPRÉCIER,  V.  a.  aUassarù  ilprezzo, 

DÉPRÉDATEUR,  s.  m.  ladro,  preda- 

DÉPRÉDATION,  s.  f.  vol,  saccheggia- 
>RMtoj  Tuberia,  depredazione  ^  guatlv. 
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DÉPRÉDER;  ▼.  a«  depredoH,  meltera 
taeeo, 

DÉPRENDRE,  v.  a.  distaeeare,  iêpararé, 
— ,  au  rédp.  tîaeearti ,  tepararti,  —,  fig.  ri- 
eredersi. 

DÉPRESSER,  y.  a.  torre  il  luttro  oT 
panni. 

DÉPRESSION,  s.  f.  t.  dft  phys.  depres- 
iione,  abbattamenio.  Vivre  dans  la  dépression, 
umiliazionef  abbiezione,  avvilimento,  depret" 
tione. 

DÉPRESSOIR ,  s.  m.  tiromento  di  ehirur- 
gia  per  comprimere  la  duramadrêm 

DÉPRI ,  s.  m.  t.  de  prat.  diminuziene  che 
si  ehiede  a  un  iigncre  di  eià  ehe  H  gU  du  per- 
vendita  0  appodiazione» 

DÉPRIER ,  V.  a.  opposé  à  prier,  ditinvi- 
tare,  mandarti  a  seusare  pressa  gl' inviiati, 
— ,  eonvenire  délia  diminuzione  deteenso ,  mc.. 

V.  BÉPRl. 

DÉPRIMER,  Y.  a.  deprimere,  awilira, 
abbassare, 

DÉPRISER,  V.  a.  témoigner  qu'on  fait 
peu  de  cas  d'une  chose ,  rinvilire ,  spregiare, 

DÉPROPRIEMENT,  s.  m.  teêiamenîo  det 
gran  maestro  di  Malta, 

DEPUIS,  prép.  </opo,  da.  Depuis  ^u, 
non  ha  gran  tempo.  Depuis  que  vous  m  aves 
quitté ,  dal  tempo  ehe,  da  eh» ,  eee* 

DÉPURATIF,  IVE,  adj.  (méd.)  atto  a 
depurttr  il  sangue. 

DÉPURATION,  s.  f.  t.  de  méd.  de  chim. 
depuraùone^  purificazione  ^  purgamenio. 

DÉPURATOIUE.  ad],  atto  a  depurare. 

DÉPURER^  V.  a.  depurare^  purificare^ 
purgare. 

DÉPUTATION,s.  tdeputazione.'',id^ 
putati ,  la  deputazione. 

DÉPUTÉ .  s.  m.deputalo,  delegalo, 

DEPUTER,  V.  a.  envoyer  avec  commis- 
sion, deputare,  delegare, 

DÉRACINEMENT,  s.  m.  sradieamenio  f 
svellimento. 

DÉRACINER ,  T.  a.  tradîeare,  svellere, 
sbarbare.  — ,  fig.  estirpare ,  guarire  af- 
fatto. 

DÉRADER,  V.  n.  t  de  mar.  seostarsi 
dalla  spiaggia  dopo  aver  salpato ,  abbandonar 
la  spiflggia. 

DERAISON ,  s.  f.  maniera  dt  pensare 
contraria  alla  ragione, 

DÉRAISONNABLE,  adj.  sragionevole , 
irragionevole, 

DÉR AISONNARLËMENT.  adv.  irragio- 
ncvol mente,  senza  ragione ^  sâoceamentem 
'  BÈl{JL\SOS^El{,r,n.ragionardaseiocco, 
tener  discorsi  prtvi  di  senno. 

DÉRANGEMENT,  s.  m.  disordine ,  eon- 
fusione,  seoncerto,  seompiglio, 

DÉRANGEIU  V.  a.  disordinare  j  eonfon* 
dire ,  scompigliare ,  scaneertare.  — ,  au  fig. 
scompig  tiare  i  ingarbugtiare.  Déranger  «dé- 
mailler la  bonnette ,  t.  de  mar.  sfibbiare  b 
tcopamare. 

DÉRAPER,  V.  n.  t.  de  mar.  rilirar  /'  an- 
J  eora  dalC  aequo. 
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DÉBATÉ»  ÉB,  part,  «mm  mika.^ ,  a^. 

tis,aifegro,  dêstro ,  ieaitro. 

DÉRÀTBK,  ▼.  a.  iûrre  iû  milta. 

DÉBAYURE,  s.  tfUo  thé  tpmriUûùduê 
eampL 

DERECHEF ,  adT.  di  mtcvo^  éa  eapo, 
un*  altra  voita, 

DÉRÉGLÉ ,  ÉE,  part  tregolaio ,  <ee.  V.  le 
verbe. -7,  adj.  duteluio^  tviai», 

DÉRÈGLEMENT,  s.  m.  tng9kiex*a^ 
ditordine^  sregolamenio, 

BÉBÉGLEHENT^  adv.  srtgolMtmmtù, 

DÉRÉGLER,  ▼.  a.  et  r.  sngotttre,  team» 
ptrre^,  ditordinare, 

DERIDER^  T.  a.  fÊrtpmrtkrugk^,  U 
grinze, 

DÉRISIOm ,  s.  f.  dêriêUme.  Tourner  en 
dérision ,  meUtr  in  ridieoh.  Dire  par  dérision» 
dinin  dUprêgio. 

DÉRIVATIF,  IVB ,  adj.  t.  de  méd«  sai- 
gnée déri^ative ,  dmvativo, 

DÉRIVATION ,  s.  f.  derivetione.--,  t.  de 
■^.  et  d'hydraul.  derivatione  degU  umori  ; 
viaeheù  fa  prenderê  ait  mequt, 

DÉRIVE,  B.  f.  t  de  mar.  sillage ,  dêrwm, 
dêcUnazUm  dalla  tirada, 

DÉRIVÉ ,  s.  m.  mot  qui  dérive  d'un  autre, 
dmivaio, 

DÉRIVER»  T.  n»  t.  de  mar.  s'éloigner  du 
bord ,  du  rivage ,  tetuiarsi  da  una  ntMt  o  dalla 
tpiaggia,  — ,  derivarê,  deel'mar  dalcammino, 
-^  ,  venir  de...  tirer  son  origine ,  venir  da, . . 
frorre  originel  —,  t.  de  grainm.  dmvan ,  far 
derivarê. 

DERME ,  s.  m.  (  méd.  )  pe/^ 

DERMOLOGIË,  s.  f.  t.  d'anaU  qui  traite 
delà  peau»  dermolûgia* 

DERNIER,  ÈRE,  adj.  uUimo,  L'année 
dernière ,  f  anno  teor$o ,  protaimo  paâtato. 
Le  dernier  des  bommes,  il  piU  vile ,  indegno, 
— ,  (am.  Ne  vouloir  jamais  avoir  le  dernier, 
9ûkr  tanprô  avtr  r  uUima,  En  dernier 
lieu  ,  adv.  ptr  ultimo,  finalmenie» 

DERNIÈREMENT,  adv.  ulUtnamente , 
non  ^  guari,  noné  gran  tempo,  poeo  fa. 

DÉROBÉ.  ÉE,  adj.  et  parU  invoUdo, 
Escalier  dérobé  ,  $eala  tegrela.  Fèves  déro- 
bées, auxquelles  on  a  enlevé  la  première  peau, 
favtêguseiale.  Faire  quelque  chose  aux  heures 
dérobées ,  fn  oro  libéra  dalla  ordinaria  occupa- 
»coni.  • — ,  adv.  à  la  dérobée ,  furtivamenta, 

DEROBER,  V.  a.  rubaro,  involarct  terre. 
Se  d^ber ,  tottrarti ,  tfuggire ,  tcansare» 

DÉROCHER,  V.  a.  précipiter  d'un  roc. 
irarupare.  Dérocher  l'or,  levome  ittueidume. 

DÉROGATION,  s.  f.  derogazione,  deroga, 

DEROGATOIRE,  adi.  derogatorio, 

DÉROGEANGE,  s.  f.  action  par  laquelle 
on  déroge  à  la  noblesse,  derogatione,  de- 
roga. 

DÉROGEANT,  B,  adj.  derogante ^  che 
deroga, 

DÉROGER ,  V.  n.  statuer  quelque  chose 
de  contraire  à  ce  qui  avait  été  statué ,  dtro^' 
gare,  — ,  ^ire  quelque  action  indigne  de  sa 
profession ,  far  ditonore. 
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DÉROIDIR ,  ▼.  a.  ammarMtrf. 

DÉROMPOIR  9  s.  m.  t.  de  papet  «(i«mî0^ 
ferro  da  tagliar  i  eenei* 

DÉROMPRE.  V.  a.  t.  de  faucon,  le  dit 
d'un  oiseau  de  proie ,  t^  di  poiio  ed  affondat 
i*  uecello, 

DÉROQUER ,  V.  a.  V.  D^iocna. 

DÉROUGIR  ,  V.  a.  <drre  Urotto,  —  ,  t.  a. 
et  T.divenlar  mon  rotso. 

DEROUILLER, V.  a.  ôter  la  rouille»  ir«^« 
ginire,  dirugginaro, -^ ,  fig.  diroauaro,'  pU" 
lira. 

DÉROULER,  V.  a.  evolgarêf  ëvitmpparê, 

DÉROUTE»  s.  f.  perte  d'une  armée,  rotta^ 
icanfiUa  ,  ditfalta*  —  »  fig.  ravina  ,  per^ 
dita ,  eec.  Mettre  un  homme  en  décoote  dani 
une  dispute,  melter  in  êocùo,  ttrignare  oean- 
vineera  altrui, 

DÉROUTER»  y.  a.  dittomart^  ffflvûva» 
fora  tmarriro  lattrada,  dieviare,  tviârê»  — , 
fig.  ditviare^  ttone. 

DERRIÈRE ,  s.  m.  il  petteriore  tf*  «im 
eo$a,  ildidietro. — »  adv,  après  les  autres» 
diatrOp  addietro,  dopo,  -— ,  prép.  dietrOf  aile 
$paUe  ;  sens  devant  derrière ,  atta  rinfkea,  *- , 
fig.  on  dit,  cet  homme  a  toujours  qndque 
porte  de  derrière»  agU  ha  tampra  ^uaÙtê 
$utterfugio, 

DERVIS  ou  DB&TicHB ,  s.  m.  mome  turc , 
dorvi$, 

DES,  particule»  deta,dêile,  de* ,  daiU, 
dalle,  da ,  —  ,  partitif,  eerii,  diverti,  et 
s'emploie  par  ellipse  :  il  7  a  des  hommes 
qui...  des  savans  qui...  aleuni  »  eerii ,  diverti. 
— ,  pour  plusieurs,  pareeehi,  molti,  varj, 
aleuni  :  il  a  été  des  années  sans  le  voir. 

DÈS  »  pré|>.  da^finda,  dal,  dalh  »  éaUa. 
Dès  que»  conjonction^  tetto  ehe,  cmne  prima, 
giaeckè,  potioehé. 

DÉSABUSEMENT,  s.  m.  il  ditingannaro, 
ditintfannû. 

DÉSABUSÉE»  V.  a.  et  r.  ditimsanneoe, 
tgannarti, 

DÉSAGCOBD ,  s.  m.  ditaniane  di  tenli' 
menti. 

DÉSACCORDÉE,  v.  a  détruire  l'accord 
d'un  instrument,  ditaceerdare,  teordare, 

DÉSACCOUPLER,  v.  a.  diegiagnere, 
tcopptare  »  tcompagnare  »  teparare, 

DÉSACCOUTUMANCE»  s.  Uditato,  Il 
vieillit 

DÉSACCOUTUMÉE,  r.  a.  dUutarê,  M- 
tvex^are, 

DÉSACHALANDEB»  V.  a.  faire  perdre! 
un  marchand  ses  pratiques ,  torre  »  tviar  g& 
avventori  da  una  bettega, 

DÉSAFFOURGHER,  ▼.  n.  t.  de  mar. 
lever  la  teeonda  aneora  di  potta. 

DÉSAFLEURER,  v.a.  t.  d'arcbit.  donner 
à  deux  corps  l'un  près  de  l'autre  une  taille 
différente,  ^(«eoa^lfa^/iara,  mm  eoréeggiare. 

DÉSAGRÉABLE,  adj.  tgraziato,  tpiaet- 
vole ,  ditcaro. 

DÉSAGRÉABLEMENT  «  adv.  tpiaeevot' 
inaaf^* 

DÉSAGBÉEB»  v.  n.  dispitteere,  non  0-' 
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étfëgmhfM  venê,  mon mmw  grtuiiio,  —, 
t  de joar.  V.  oioRiim. 

DÉSAGRÉMENT,  J.  m.  dtàgaHô,  nùja, 
ékpiaeere  jfîaiiidio, 

DÉSÂ JUSTER  y  ▼.  fl.  gmoêtare,  setmtiare, 
im§  émit  ûBsetto.  Ce  cheval  est^out  désa- 
juste,  seoneertûto.  '^ 

DÉSALTÉRER,  t.  a.  dittetare,  ewar  ta 
mU. 

DÉS  ANCRER,  T.  o.«a/pai««  ie^ar  Pan- 
are. 

DÉS  APP  AREI LLER,  ▼.a.V.  DipAMiLixa. 

DÉSAPPOINTER,  t.  a.  Uenuiarû^  eauar 
dal  ruolo  un  soUatOf  un  offidalô, 

DÉSAPPRENDRE.  T.  a.  éisimparan, 

DÉSAPPRORATEUR ,  TRICE,  s.  chê 
Hiapprova, 
*    DE 
sione 


SAPPRORATION,  s.   f.  ditapprwa- 
DÉSAPPROPRIATION ,  $.  f.  tpraprîa- 


Mione. 


DÉSAPPROPRIER ,  t.  a.  se  s^appko- 
rmiii ,  T.  r.  tpropriani,  ahbandanar  ogni 


DÉSAPPROUVER,  t.  a.  ditapprovart , 
klativnart. 

DÉSARRORER,  t.  a.  (mar.)  ealarta 
^andùara ,  abbatler  gii  alberi, 

DÉSARÇONNER ,  v.  a.  tcavallare ,  gittar 
di  sêtlot  et  ng.  amfondtrt  C  aweftgrto  in  cûn» 
ioêa  di  pmrolû. 

DÉSARGENTER ,  v.  a.  «onv  C  argênio 
daUû  cote  inargeniaiê»  -^ ,  û%,  tfarnir  di  de- 
narû 

DESARMEMENT,  s.  m.  disarmammto. 

DÉSARMER,  t.  a.  svetiirê  ogni  arma- 
dura  ,  mcficr  giU  t  armé ,  levar  il  eampo , 
disarmar  un  vateelh,  —  ,  aa  fi^.  ditarmart , 
pimearc,  ûddoieire, 

DÉSARRIMER ,  t.  a.  t.  de  mar.  diêti- 

DÉSARROI ,  s.  m.  (ayec  la  prëp.  en)  dés- 
ordre dans  les  aflaires ,  etc.  disordine,  seompi» 
gUo ,  eattivo  iiato, 

DÉS  ASSEMRLER ,  v.  a.  dugiangert ,  #lae- 
eare  2^eommett*re,  i 

DÉSASSORTIR ,  y.  a.  Mcompagnare. 

DÉSASTRE,  s*  m.  diuutro,  iventitra. 

DjBSASTREUSEMENT,  adv.  in  modo  di- 
ioitroêo ,  ieiaguratammte, 

DESASTREUX ,  EUSB ,  adj.  dhattroto, 
€alëmitoso. 

DÉS  AVANTAGE,  i.m.  $vantaggio,  m- 
eomodo.  —  •  danno  ,  ptrdita, 

DÉSAVANTAGEUSBMENT ,  adv.  ton 
iâvantaggio,  malo,  ton  diseapilo,  pngiuditio' 
voitnênio* 

DÉSAVANTAGEUX,  EUSB,  adj.  «von-- 
taggjoio  tprêgiudizietote. 

DÉSAvBU  ,  8.  m.  dénégation,  nogatione, 
— >,  fif(.  eambiamenio, 

pÉSAVEUGLER ,  t.  a.  fi;,  aprîre  gU  oc- 
en,  — ,  iRÈing«nnarê  ,  illuminarê. 

DÉSAVOUER,  T.  a.  nier  d'aroir  dit  ou 
lait  quelque  chose,  negare,  — ,  ne  vooloir  pas 
reconnaître  une  chose  pour  la  sienne ,  rifiutare. 
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— ,  déclarer  qu'on  n'a  pas  donné  ordre,  dUap- 
provarê. 

DESCELLER,  t.  a.  détacher  ce  qniesl 
soellé  en  plâtre,  ipiombare, 

DESCENDANCE ,  s.  tditemdmta,  tiirpe, 
t^giwggio,  razta,  naseiia,  limoa. 

DESCENDANT,  E,  adj.  iundêHie^  ehe 
êconde.  — ,  fig.  les  descendans,  la  disetndinMa  , 
i  pOMterif  ia  proie  ^  eee, 

DESCENDRE,  t.  n.  discênderê,  colore. 
^•,  declinare^  eeadere ,  obbassani,  — ,  pour 
être  issu  d'un  père  commun,  diteendtre ,  va- 
nerf.  — ,  L  die  gueire,  descendre  la  garde, 
la  tranchée,  smontare  la  guardia.  —,  pour 
faire  une  irruption  à  main  armée ,  êoomere , 
entrar  eon  impeto,  — ,  t.  a.  calarOf  portor 
già. 

DESCENTE,  s.  f.  diseeea,ealoia.  *,  iMM» 
pondio.  — ,  impetoy  seorroria  di  nontiei.  Des- 
cente de  croix ,  immagino  eho  roppreeonta  il 
modo  «m  emi  6.  C.  fa  depotio  dalla  eroet.  — , 
t  de  méd.  aUtniatura.  — ,  t.  d'archit  iubo^ 
eatinone  per  eondur  acqua. 

DESCRIPTIF^  IVE,  a^j.  de$entiivo. 

DESCRIPTION ,  s.  f.  deserUiono.  — «  m- 
vontwrio.  — ,  ragguogliù. 

DÉSEMBALLAGE,  s.  nu  t.  de  oomm.  h 
êbatlare. 

DÉSEMB ALLER  ,  t.  a.  êballaroy  opriro^ 
diêfaro  le  balle  di  moreantiê, 

DÉSEMB ARQUEMENT^  s.  m.   eêarœ^ 

V.  DiaÀAQUSMIlIT. 

DÉSEMBARQUER,  T.  a.  ebarean,  V.  d«* 

BAaQDEll. 

DÉSEMB^RRASSÉ,  ÉE,  adj.  oeioUo 
dTimpaeeio, 

DÉSEM  BOURRER ,  t.  a.  eavor  dolfango. 

DÉSEMPARER,  ▼.  n.  pmriirti ,  ebrattor 
il  poète.  — ,  abbandonore  ttn  iuogo.  Désem- 
parer un  vaisseau  ,  dioarmar  una  nave ,  torro 
via  gli  arredi. 

^DÉSEMPENttÉ,  ÉE,  adj.  sponnato, 
tenta  piumo. 

DÉSEMPESBR,  t.  a.  for  Fomido,  ia 
tatda, 

DÉSEMPLIR,  T.  a.  volare  in  parle.  Sa 
maison  ne  désemplit  point  de  monde,  la  tua 
eata  é  temprt  piona  ai  pereono.  Se  désemplir, 
teemare ,  eomumare. 

DÉSEMPRISONNER,  t.  a.  fam.  tpri- 
gionare. 

DÉSENCHAÎNER,  t. a.  teatenare. 

DESENCHANTEMENT,  s.  m.  il  torro 
fineantetimo ,  tamalia, 

DÉSENCHANTER,  t.  a.  tevar  fineonio. 
—  «  Qg«  guarîr  uno  dalla  tua  pastione. 

DRSENCLOUER,  t.  a.  tchiodare. 

DÉSENDORMl,  lE,  adj.  à  demi  éveillé, 
mezzn  ira  il  tonne  e  Cetter  detto, 

DÉSENFLER,  v.  a.  n.  et  r.  tgonfiore, 
tgonfiarti. 

DÉSENFLURE,  s.  f.  tgonfiomento,  lo 
tgonftare, 

DÉSENIVRER  ,  t.  a.  far  pattore  tubbrio' 
ehexzo.  — ,  T.  n.  ne  désenivrer  point ,  ottor 
tempre  ubbrlaco. 


: 
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pÉSEMUYER,  T.  a.  nerêoré,  eactiar  ta 
noja ,  la  malineonia.  Se  désennuyer,  y.  r.  fo/- 
iaMtar»i,  rierûâni, 

D£S£NRAYER ,  t.  a.  6ter  la  corde  oa  la 
cbaîne  qui  empêche  que  la  roue  d'une  Toiture 
ne  tourne ,  tctogiier  le  ruoie, 

DÉSENRUUMER,  y.  a.  guaririi  raffred- 

DÉSEURÔLER,  y.  a.  darilemgtdù  a'  m/- 
dati. 

DESENROUER ,  y.  a.  guarîr  dalla  rauea- 
dîne,  dalla  fioehêxta. 

DËSENSEVELIR .  y.  a.  dUoUerarê,  du- 
êeppeftire,  cavar  dalla  ttpoliura, 

DÉSEIVSORGELER,  y.  a.  V.  oisneHAR- 

TH. 

DÉSENSORCELLEME^T ,  s.  m.  Y.  ste- 

SHCHJ^RTBMBlfT.  ^ 

DESENTÉTER .  y.  a.  faire  cesser  l'entôte- 
mcnt,  dUingannare ,  igannare, 

DRS£NTORTlLLER,y.a.Y.i>iTORTiLui. 

DÉSENTRAYER ,  y.  a.  iorre  Upastojaad 
un  cavallo, 

DÉSÉQUIPER,  y.  a.  Y.  d^sarmIr.  , 

DESERT ,  E .  adj.  inhabité, peu  fréquenté, 
^sstrto,  iolilario,  iolinga^ — ,  s.  m.  deMtrto^ 
êolitudine. 

DÉSERTfi  .  ÉE ,  part,  abbandonato. 

DÉSERTER,  y.  a.  et  n.  diteriare,  tcap^ 
pare,  laiciare.  — ,  t.  de  mar.  abbandonar  aU 
eunorontro  tua  voglia  in  terra  êtranUra, 

DESERTEUR,  s.  m.  soldat  qui  quitte  le 
serrice  sans  congé,  ^û^rfore.  — ,  6g.  eki  ha 
abbaydonaio  la  vera  fedé,  la  buona  causa, 

DÉSERTION ,  s.  f.  4/  diwtare.  Désertion 
d'appel,  t.  de  prat.  icadimcnto  dal  giut  di  p(h 
ter  appellare  da  un  giudieatb, 

DÉSESPÉRADE.  s.  f.  i  la  dcsespérade, 
alla  disperaia,  alla  direttat  dispcratamente, 

DÉSESPÉRANT,  £.  adj.  ehc  mette  in  di- 
ipcraiione,   , 

DÉSESPÉRÉ,  ÉE.  adj.  et  s.  disperato. 

DÉSESPÉRÉMENT,  ady.  disperalamente, 
perdutamentti.  ~> ,  êmodaiamente ,  alia  cieea, 

DÉSESPÉRER,  ♦.  n.  disperars.  —,  y.  a. 
cavar  di  sperama.  — ,  y.  r.  ditperargi, 

DÉSESPOIR,  s.  m.  disperaziane.  Être  au 
désespoir,  rincrucere^  doUre^  ipiacer  molto  di 
non  pottr  fart,  dire ,  tee, 

DÉSHABILLÉ,  s.  m.abUo  da eamtra délie 
donnf. 

DÉSHABILLER,  y.  a.  tpogliare^  svcslire, 
eavare  i  vettiminti  di  dosso»  — ,  y.  n.  et  r.  Mpo- 
glieni, 

pÉSHABlTÉ,  ÉE,adj.i/iM6itafo^  déserte, 
toiitario, 

DÉSHABITUER,  y.  a.  svesua^,  disuuare, 
fur  perder  l*  utanta»  •— ,  y.  r.  ditutarti,  di- 
svetxarsi. 

DÉSHÉRENCE,  s.  f.  t.  de  droit,  giag  to- 
vra  i  benidi  ehi  muore  tenta  legitlimo  erede, 

DÉSHÉRITÉ,  ÉE,  adj.  diteredato, 

DÉSHÉRITER,  y.  a.  diteredilare ,  ditere- 
dare,  diredare ,  p'rivare  dell*  eredità, 

DESHON^^ETE,  adj.  ditontsto,  indccente, 
tcOnciOf  vitaptrûto. 
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DÉSHONNÉTEMENT,  ady.  di$ûiust4t^ 
mente ^  ece. 

DÉSHONNfiTETÉ,  s.  f.  ditonetfâ^  vU- 
lania. 

Dl^SHONNEUR ,  s.  m.  dittmere. 

DESHONORABLE ,  a^j.  vergognato^  o6* 
brobrieto, 

DÉSHONORER,  y.  a.  ditonorare. 

DESIGN ATIF,  lYE,  adj.  indieante. 

DESIGNATION,  s.  l  detignaùmu^,  indi- 
eazùn»e,  eontrattegno. 

DÉSIGNER,  y.  a.  ditegnarty  indieare,  — , 
eutcgnare.  Désigner  à  quelque  dignité,  char- 
ge •  etc.  nominare .  proporre, 

DÉSINGORPORER,  y.  a.  teorperare, 
tmembrare. 

DÉSINENCE,  s.  f.  terminaison  des  mois, 
detinr,n£a. 

DÉSINFATUER ,  y.  a.  ditingannare. 

DÉSINFECTER,  y.  a.  purgaredalt  infs- 
stone, 

DÉSINFECTION,  s. f.  h  purgare  qumlche 
IttOgo'dall'  infcsione, 

DÉSINTÉRESSEMENT,  s.  m.  ditinte- 

DÉSINTÉRESSER,  y.  a.  far  eke  ateano 
rinunxi  alC  interesse  che  avea  in  an  negozio, 
— ,  n.  et  pron.  se  désintéresser,  ditinteret" 
«orfî. 

DÉSIR ,  s.  m.  desiderio,  vagltezza,  brama. 
—,  t.  de  prat.  au  désir  de  la  coutume,  a  tenare 
dell*  ordinanta ,  ece^ 

DÉSIRABLE,  adj.  desiderabile. 

DÉSIRER,  y.  a.  desiderare,  bramare, 

DÉSIREUX,  EUSE,  s.  eupido^  bramoso, 
vago,  desideroso. 

DÉSISTEMENT,  s.  m.  il  desistere»  cessa- 
mentoy  rinunzia» 

DÉSISTER  (SE) ,  y.  r.  abbandanare,  den- 
elere. 

DÈS  LORS, ady. da ^ueltempo.da qutlCora, 
— ,  t.  de  palais,  dès  à  présent  comme  dès  lors, 
adesto  par  allora, 

DESMOLOGIE,  s.  f.  (anal.)  qui  traite  da 
ligan)ens,  desmologia, 

DÉSOBÉI  K ,  y.  u.  disubbidire^ 

DÉSOBÉISSANCE,  s.  f.  duubbidienxa, 

DÉSOBÉISSANT,  E.  adj.  disubbidiente. 

DÉSOBLIGEAMMENT,  ady.  disobbligan- 
tementOn  scorie* emenle  ^  villanamcnle. 

DÉSOBLIGEANGB,  s.  f.  disposixlone  a 
dar  rîfiuto,  a  asare  scortesia, 

DÉSOBLIGEANT,  E,  adj.  dieobbUganît, 
tcartfte, 

DÉSOBLIGER,  y.  a.  disobbligare^  asare 
scortesia ,  far  t/ualehe  dispiaecre. 

DÉSOCCUFATION,  s.  f.  disoecupaxime, 
oziosità,  ozlo, 

DESOCCUPER  (SE),  y.  r.  disoccuparsl 

DÉSŒUVRÉ,  ÉE,  adj.  scioperato,  sfae- 
ctndnto,  ozioso, 

DÉSOEUVREMENT,  s.  m.  ozlù^  oziotitâ. 

DÉSOLANT,  E,  adj.  altrittanU^  déso- 
lante .  doloroso, 

DÉSOLATEUR,  s.  m.  desolalore»  dîstrat- 
tort. 
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DÉSOLATION,  s.  f.  dêtùkzùme,  gututOt 
Têeina,  — •  afflùûone  9itrema, 

DÉSOLER,  T.  a.  desolûre,  distrugggrê,  *~, 
attristare,  anguMîtarê  grandêmente, 

DÉSOPILATIF.  IVE,  uâj;  t  de  méd. 
étiûsjrumttôt  dlioppUat'wo. 

DESOPILATIOff ,  s.  f.  êdoglimmto  4U^ 
wtruzUmL 

DÉSOPILEB,  ▼.  a.  disoppîhre^  ditewglkrs 
hostrusionL  —  la  ratef  fam.  fkr  riéUr*,  ratl^ 

DÉSORDONNÉ,  ÉE,  adj.  dUordinato^ 
tùnfuMO,  okhaHuffotatOn 

DÉSORDONNÉMENT,  adv.  dltordinaia' 
mmkiê^  wcapetiratamente  ^  tieenuotamente, 

DÉSORDONNÉE,  t.  a*  et  n.  troubler  Tor- 
dre •sortir  de  l'ordre,  disordintn^, 

DÉSORDRE,  s.  m.  disordins,  teoneerlo. 
—  ,  eonfittUmû,  tcompiglio.  —  •  turbamûntOt 
pauiane  ,  commovimenio  d*  animo»  — ,  dissO' 
iuietsa  di  cottumL 

DÉSOR6ANISATEUR,  s.  etadj.  chi  iurba 
f  ordine, 

DÉSORGANISATION,  s.  f.  U  turbareor- 
dins, 

DÉSORGANISER,  y.  a.  détraire  les  or- 
ganes, duorganisuire,  — ,  troubler  l'ordre, 
l'organisation  d'an  corps  pcii tique,  iurbar 
i*  ordine ,  scomporre  gU  ordmi  delto  êtalo* 

DÉSORIENTER,  v.  a.  far  perder^  la  Cra- 
montana,  — ,  6g.  teoneertarû,  eenfopdere. 

DÉSORMAIS,  adv.  d*  or  'mnami^  in  aviw- 
nirCé 

*  DËSORNER,  T.  a.  dismdonutrê. 
DÉSOSSER ,  ▼•  a.  dÙMtarPf  eavar  ie  ona, 

tirar  /'  osta  dalia  came, 

DÉSOURDIR,  T.  a.  défaire  ce  qui  a  été 
.  ourdi .  peu  us.  ditfar  P  ordito, 

DESPONS ATION,  s.  f.  promessa  di  maîri- 
monio,  iponsalitiê.  On  dit  mieux  fiaoçaiUeSi 
V.  œ  mot. 

DESPOTAT,  s.  m.  élat,  pays  gouverné  par 
un  despote  «  êiato  governaio  dtspoticamtnte, 

DESPOTE,  s.  m.  qui  gouverne  arbitraire- 
ment •  despolo  t  difpoto. 

DESPOTIQUE,  adj.  ditpoUeo,  signorih, 

MSSOlutOm 

DESPOTIQUEHENT,  adv.  diêpoUca-^ 
mtnlû ,  eon  autorilà  astoiulaé 

DESPOTISME,  s.  m.  autorité  absolue, 
ditpoiismo. 

DESPUMATION,  s.  f.  t.  de  cliim.  dtêpu-^ 
.  mmione* 

DESPUMER,  V.  a.  tpumarê,  ior  la  schiuma. 

DESQUAMATION, s.  f.  t. de  uiéd.  iltorrê 
U  squame, 

*  DESROI,  s.  m.  dlsattro. 
DESSAIGMER,  v.  a.  se  dit  des  cuirs  qu'on 

met  dans  l'eau  pour  en  faire  sortir  le  taug.  dis- 
^    sanguinare. 

DESSAISIR  (SE),  ▼.  r.  rcUcher quelque 
chose  (fu^ou  a  en  sa  possession,  rilaseiare,  «6- 
ktindonare,  redcre,  Utsciar  prendere,  latciar 
in  aUbandono. 

DESSAISISSEMENT,  s.  m<  riUsci^,  di- 
mitsionê. 
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DESSAISOJfNBR.  v.  a.  t.  d*agric.  eam- 
biar  C  ordine  netla  euifura  dette  terre. 

DESSALER ,  t.  a.  tevar  il  sale ,  dissalare. 

DESSANGLBR ,  t.  a.  atlentare  le  einghie» 

DESSAOULEE,  r.  a.  digerir  ta  crapala* 
— ,  T.  n.  il  ne  dessaoule  jamais,  egli  è  sempre 
ubbriaco» 

DESSECHANT,  B,  adj.  disseceante,  dU- 
teceativo, 

DESSÈCHEMENT,  s.  m.  disseeeamento ^ 
ditseeeaMone ,  essicazionê, 

DESSÉCHER,  v.  a.  prosdugare,  disseeeare^ 
seeeare,  render  eeeeo ,  rasâugare,  ior  f  ami-' 
dità,  ^^ ,  6g.  inaridire* 

DESSEIN,  &  m.  di/egno,  intonsione^  prO' 
posito*, — ,  sehittû,  detineazione^  disegno.  — , 
scenografia ,  piano ,  disegno  d*  una  fabbriea, 
— ,  /'  idea ,  il  progetto, 

DESSELLER ,  t.  a*  dter  la  seUe,  disettare. 

DESSERRE .  s.  f.  dur  à  la  desserre ,  tenace. 

DESSERRER,  v.  a.  relâcher  ce  qui  est 
serré  f  altentaret  atlargare,  sferrare.  Desserrer 
les  dents,  un  coup  de  pied,  un  soufQet,  etc. 
aprir  i  denti ,  dar  un  buon  calcio ,  eee. 

DESSERT,  s.  m.  le  dernier  service  detable, 
te  fruité  e  atire  eose  dopo  pasto. 

DESSERTE,  s.  f.  gti  avanzi  dopo  tavota, 
— ,  l'action  de  desservir  unfe  charge  ouim  bé- 
néflbe,  assisienza, 

DESSER  V  ANC,  s.  m.  qui  dessert  un  béné- 
6oe  au  lieu  du  titulaire»  assistante  ad  un  be- 
nefi*ialo, 

DESSERVIR,  V.  a.  spareeehiare  ta  tavela, 
—,  disservire,  nuœere,  far  eattioo  uffieio.  —, 
amministrar  un  bénéficia, 

DESSICCATIF,  IVE,  adj.  dUseeeatîvo, 
atto  a  disseceare. 

DESSICCATION,  s.  f.  t.  de  cbîm.  dissee^ 
easione, 

DESSILLER ,  v.  a.  aprir  gti  oeeJU.  —,  fig, 
dessiller  les  yeux  à  quelqu'un ,  disingannare. 

DESSI N ,  s.  m.  art  de  dessiner,  représ^a- 
tion  au  trait,  disegno,  ^MF  > 

DESSINATEUR,  s. m.  disegnatore^  deli- 
neatore. 

DESSINER,  V.  a.  disegnare,  detineart. 

DES80LER ,  v.  a.  cavar  f  un^hiea'  eavalli 
e  simiti,  — ,  dessaisonner.  V.  ce  mot. 

DESSOUDER,  v.  a.  dUiaeeare ,  iorre  la 
saldatura.  Se  dessouder,  disfarsi  la  saldatura 

DESSOULER,  V. a.  Y.  oiâSAouLia. 

DESSOUS ,  adv.  solte.  —  ,  s.  m.  le  dessous, 
il  di  sotto.  Au-dessous ,  prép.  al  di  sotlo, 

DESSUS,  adv.  sopra,  su,disopra.  — , 
s.  m.  le  dessus ,  il  di  soora,  — ,  la  su«criptiou, 
la  sopraseriila.  — ;  t.  oe  mar.  gagner  le  dessus 

du  vent,  il  vantaggio  del  venio ,  t.   de 

mus.  un  dessus,  un  beau  dessus,  «H  soprano^ 
un  bel  soprano.  Par-dessus,  prép.  et  adv.  «o- 
pra ,  oltre ,  di  pila.  Au-dessus ,  prép.  al  di  so" 
pra,pià  su,  sovra,  oltre,  at  di  là,  eeeedente  o 
superiore  in  gualehe  eosa.  On  dit  qu'un  homme 
se  met  aunlessus  de  tout  ce  (|u'on  peut  dire  de 
lui,  non  eurarsi,  non  prendersi  fastidio  di. . .  eee. 
Là-dessus,  «iiwa  eià,  in  quel  meBtr^t  eon 
eiù,  eee. 
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DBSTIIf ,  s,  m.  ^Mài»«  foMtà,  art*. 

DESTIIVATlOn,  s.  f.  dêiiintakmê,  éêli- 
iêtaalom^*  --•  «  Osa ,  vohnià,  itktakùomiê, 

DBSTINBB.  s.  f.  dettlm,  torf. 

DESTINER  >  T.  s.  éutûmnf  detêrminarê, 
— ,  ▼.  a.  detiinart  •  ûMitgnart ,  eottituirê, 

DE5T1TUABLE,  adj.  ehê  haun  impUgo 
amovibiU^  eht  puâ  e$t$r  rimosto ,  privato  di 


DESTITUER ,  ▼*  a.  dêparre,  priver  d'am 

DESTITUTION,  s.f.  Y.  Dârotmov. 

^DESTRIER ,  s.  m.  cheTal  de  laain ,  àt ba- 
taïUe  •  duiritrOn  , 

DESTRUCTEUR,  s.  m.  dutruttcf,  m» 
UrmiMitore,  dêiotatorê» 

DBSTRUCTIBILIUÈ,  s.  f.  qualiià  di  eiè 
tkê  puà  êê$er  dUtrutto. 

DESTRUCTIF,  I¥E ,  adj.  diOrattivo. 

DESTRUCTION ,  s.  f.  diitrutioM,  uier^ 
wùmû,  rovimm. 

DÉSUDATION .  $f  f.  t.  de  mëd.  raeiir 
abondante»  excessÎTe,  suivie  de  pustules, 
prttssa,  ritettidûmêmto, 

DÉSUÉTUDE,  s.  f.  dituso^  ditiuêiudinê. 

*  DÉSULTEUR ,  s.  m.  ehi  taltû  d'un  ea- 
fHtUojopra  an  ûitrù, 

DÉSUNION ,  s.  f.  sêparuzioné,  disfiuH'- 
siaiM».  — ,  distmicné,  dissemianû. 

DÉSUNI R  »  V.  a.  disgiugner» ,  dividtrt ,  t$- 
pmare,  iiaccare, 

DÉTACHÉ,  ÉB,  part,  êiaecttto,  m».  V.  le 
"verbe.  — .  t.  de-  forlif.  pièces  dëlacbées, 
opereesteriori, 

DÉTACHBKBNT,  s.  m.  dliiaceo^  alima- 
giofie.  — ,  t.  de  guerre,  dUiaecamenio  di 
irmpM. 

DETACHER,  t.  a.  siaeeart,  disUteeaf, 

êpieetir^s  *l9gar9»  — ,  Meporare»  —  ,  fig.  rimuo- 

vêH* — ,  teoêtarê.  ^•,t.  de  peint. /ar  hm/- 

fM,  tûndeggiare,  — ,  ecvdr  le  macehie,  — , 

•^F.  ditiaeearsi^  seîorsi,  ece.  — ,  «cof/arfi,  eee, 

DÉTAGHEUR  ,  s.  m.  Y.  oâcmiissBiia. 

DETAIL ,  s.  m.  t.  de  comm.  vendre  en  dé- 
tail. V.  BÉTAiLLii.  — ,  par  rapport  aux  af- 
faires,  récits,   etc.  pariieotanià ,   taeconto, 
'  En  détail,  adv.  al  minuto,  ipezxafamente. 

DÉTAILLER,  v.^a.  couper  en  pièces,  tmi- 
nussarê^  $ptttmre^  iagliar  a  petxi,  — .vendre 
en  détail,  vûndere  al  minuto.  Détailler  une 
aflhire ,  cirwrtanxiare  bene ,  narrare  partita- 
mênU^raetontare,  ragguagliare, 

DÉTAILLEUR,  s.  m.  t.  de  comm.  dû 
vênéa  al  minulo ,  ai  riiaglio. 

DÉTALAGB, s.  m.  action  de  détaler.  Y. 

DÉTALER ,  V.  a.  et  n.  resserrer  la  roar- 
•chandise  qu'on  avait  étalée ,  levar  la  mostra , 
ehiuderc  la  Uiiega.  — ,  v.  n.  pop.  fuggini^ 
batiêTiala^  tparire,  darla  a  gambe, 

DÉTALINGUER ,  v.  n.  I.  de  mar.  seio- 
gtUre  il  eanapo  dell*  aneora, 

DÉTAPER,  V.  a.  levar  h  iioppaeeio  d'un 
csiMma. 

DETEINDRE,  ^  a.  etignerf ,  eeoêmtrp,^, 
an  récip.  evuiire ,  êeotmtni* 


DET 

DÉTBLEB,  ▼.  a.  et  ».  diOautBtê  I  emomt- 

U,  eee,  dalla  earrotxa ,  dai  earro, 

DÉTENDRE,  v.  a.  lelâcberoe  qui  était 
tendu,  alteniare^ëtiorre,  ritaaare. — ,  6ter 
les  choses  qur  sont  tendues,  dieUueare,  spa- 
rare»  —,  en  parlant  des  pavtUons,  k^tuv, 
epianî»  te  tendes 

DÉTENIR,  V.  a.  détenir  le  bien  d'avtnii, 
quelqu'un  ea  prison ,  rclanar»,  ueurpare  Cal- 
irai  tjanêr  prtgione^  dtienera.    \ 

DÉTENTE,  s.  f.  ce  qui  faitlâcber  lercsMrt 
d'une  arme  à  feu .  grUteito.  ~ ,  l'actioo  que 
fait  cette  sorte  de  ressort,  h  eeattare^  momot*. 

DÉTENTEUR ,  TRICB,  s.  t.  de  prat.  d^ 
teniore ,  poÊtesêorê  f  poteediiaret  pœsêditriea. 

DÉTENTION,  s.  f.  eatlivitày  prigionia. 
Détention  d'un  bien,  riientionê^  poêtêeùane 
in^ttsta  de'  èeni  alirui, 

DÉTERGER ,  v.  a.  t.  de  raéd.  dêtargne, 
purgnre.memdare ,  lavare,  fbrbire^  natter». 

DÉTÉRIORATION ,  s.  f.  peggioramento, 
deierioramentû. 

DÉTÉRIORER,  v.  ^,  peggiorare ,  ridmrre 
m  eaiiivo  ttato,  —  »  deteriarare, 

DÉTERMINANT,  B ,  adj.  qui  détermina, 
dêier  minante. 

DÉTERliINATIF,IYB,a4J.  (gramm.) 
qui  détermine  la  signification  d'un  mot,  ifefar- 
*minativo, 

DÉTERMINATION,  s.  f.  d^termiiusiaiia, 

risoluxioaa ,  diliberazione, 

DÉTERMINÉ,  s.  m.  eapmee  di  tuHû,  ea- 
parbip,  proteruo. 

DÉTERMINÉ,  ÉE.  adj.  et  part.  «r</fto, 
ritolulo,  animoto ,  arritehiante,  Ghaiseur, 
joueur,  buveur  déterminé,  eaeeiatore,  gioeo' 
tOTû^  beullare  di  prefessione. 

DÉTERMINÉMENT,  adv.  riM/alamaiilf, 
eoetaniemente,  ^,  detarminatamente ,  ardita" 
tnenie,  coraggiotamente, 

DÉTERMINER,  y.  a.  delerminart^pn- 
eerivere,  eiabUirey  deeretare,  deddare,  cm- 
chiudere,  deliberare.  — ,  t.  de  philos,  fisiare^ 
muovere,  dirigerez  Déterminer  un  mot  à  un 
sens,  le  sens  d'un  mot,  aiM^nara,  Habilire, 
fiuare, 

DÉTERRÉ,  s.  m.  il  a  le  visage  d*un  dé- 
terré .  ha  la  faeeia  d'un  morio, 

DÉTERRKR .  v.  a.  ditoiiêrrare ,  dieeeppei- 

lire ,  eavar  daltepolero ,  fig.  steprire ,  in- 

vare, 

DÉTERSIF.  IVE,  adj.  (mëd.)  astereiee. 

DETESTABLE,  adj.  abbaminevolef  ete- 
eran^,  dctestabile ,  eâecrabite,  peuimo, 

DÉTESTABLEMENT  ,  adv.  ;»«Mtiit«- 
mente,  malissimo, 

DÉTEST ATION,  s.  f.  dtieHazione,  abbc 
minazione. 

DÉTESTER,  v.  a.   deteetare^  eeeerart, 
bettemmlarey  abbomlnare,  abborrire,  aterin  • 
orror^,  in  abbominatiane. 

DÉTIGNONER,  v.  a.  pop,  seapigliara. 

DETIRER,  v.a.  étendre  en  tirant,  siiran, 
diilendere, 

DÉTISBR ,  T.  a.  rûniravM  iltmm  dal 
fuoeo. 


DET 

DiTISSER,  ▼.  a. àéùkt  on  tissa,  sfsf- 

rg,  dîiieutrc ,  disfurê  ii  têttato, 
DÉTONATION ,  s.  f.  (cbim.)  ioflamma- 
tioo  jubile  avec  bruit,  detotuaUmti. 

DËTONBR,  T.  o.  ne  pas  chanter  juste, 
tlaonaré,  teoriarc,  -— ,  aa  fig.  êtttr  éiuO' 
iMal»,  poea  eaufaeêvah, 

BETONNER,  y.  n.  faire  une  détonation  y 
mfiMmmarsi  con  fragore  improtfvUo, 

DÉTORDRE,  ▼.  a.  détortiller  une  chose 
tordue,  êtoreerê,  gvUupparû^  tvoigere.  Se  dé- 
tordre le  pied,  le  bras,  etc.   tlogarsi,  gtor- 
ctnL 
DÉTORQUER,  t.  a.  détorquer  un  pas- 
*  sage,  toreêre,  ttravolgerê  U  ttntû  deiie  terit" 
iwr9,êspûrlB  a  suc  modo» 
DÉTORS ,  E,  part.  Y.  DiTOiBai. 
DÉTORSB.  s.  f.  V.  BSTOtsi. 
DÉTORTILLBR ,  ▼.  a.  défaire  ce  qui  était 
tortillé,  ttoreere ,  tvoigere, 

DÉTOUPBR ,  T.  a.  eiurmre,  levor  ia  iteppa 
§d  untL  boitiglia ,  «ee. 

DÉTOUHLLONNER ,  ▼.  a.  6ler  les  bran- 
ches inutiles  d'un  oranger,  ^c6riucar0,  tagliar 
Ueeeeume  dagU  oranei, 

DÉTOUR,  s*  m.  giro,  tinuotUd,  -^tCtr- 
MÎf0,  gifûvoUay  ondirivietii,  rigiro.  ^•,  un 
endroit  qui  Ta  en  tournant,  giri,  rigiri , 
piaitoU,  piêgatura^  Le  détour  d'un  chemin 
qui  s'éloigne  du  droit  chemin,  cireuifo.  —,  fig.  ' 
giro  di  parole,  digreeêione»  — ,  ciurmeria,  ri^ 
girOffinzione, 

DÉTOURNE,  ÉB,  part,  rivollafo»  ira- 
viato,  eee.  Rues  détournées,  itrade  peeo  fre- 

Suentate,  rimoie,  — ,fig.  prendre  des  chemins 
étoum^,  vie  ttorte,  oblique.  Louange  dé- 
tournée. Iode  ingegnota ,  fetla  eon  gpirito, 

DETOURNER,  t.  a.  rivoltare,  traviare, 
olkmtanûre»  —' ,  rimaovere, — ,  dittrarre,  dit- 
êuadere  »  «cofterw.  — ,  v.  n.  piegare  a  désira  o 
et  sinitira,  Uteeior  la  êirada  diritta,  — ,  ▼.  r. 
laseiare^  sviarsi,  scotiarti, 

DËTR AGTBR,  t.  n. mormorare ,  detrarre , 
levar  lafama. 

DÉTRACTEUR,  s.  m.  deiratiore,  mole- 
dicoy  maldicenie ,  tparUdcre. 

DÉTR ACTION,  s.  f.  deirœcione,  maldi- 


DEY 


DÉTRAN6ER,  v.  a.  t.  de  jardin,  eaeeiare 

Éli  animali  noeivi  :  il  faut  détranger  les  taupes, 
m  mulots ,  etc. 

DÉTRAQUER,  y.  a.  faire  perdre  à  un 
Gheral  son  allure  ordinaire ,  sconcôriar  un  ea- 
vallo,  — ,  en  parlant  d'une  montre ,  etc.  dis- 
ardinore,  guatiare,  — ,  fig.  cet  aliment  détra- 
que l'estomac ,  tiemperare  lo  stomaeo,  — ,  fig. 
aéiourncr  d'un  train  de  fie  réglée,  etc.  ri- 
muovere  dalle  azioni  viriuote  ,  perverlire. 
Se  détraquer,  t.  t.  tcomporti ,  guatiarti^ 
iviarti» 

DÉTREMPE,  s.  f.  t.  de  peint,  guazzo, 
aoquerelio.  Peindre  en  détrempe ,  acquertl- 
lore  j  iOceoT  i  dittgni  eon  aequerelfl.  — ,  prov. 
et  fam.  un  mariage  en  détrempe,  mairimoniû 
fnio. 
DÉTREMPER,  t.  a.  simptrarê,  intri' 
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itap».  Détremper  de  l'acier,  Inmu»  latêmpora; 

farp^rdere  la  tempera. 

DÉTRESSE, s.  f.  gène  extrême,  grande 
peine  d'espiÉt,  situation  fâcheuse,  aneiotà, 
angu^ia,  eordoglio.  Être  dans  la  détresse, 
nelV  indigenza.  Le  Taisseau  fit  des  signaux  de 
détresse ,  ch*  era  in  gran  perieolo* 

DÉTRESSBR ,  y.  a.  disfiir  ta  trteeo^ 

DÉTRlM£Nar,s.  m.  deirimmUo ,  danm , 
ptegimd'izio. 

DÉTRITER,  y.  a.  détriter  les  dim,  <lrt- 
iolarOj  maeinare, 

DÉTROIT,  s.  m.  tireiio^  àraeeio  diwure. 
— ,  Jtimo.  —  ,  dtséreito  di  giuriêdUimie, 

DETROMPER ,  v.  a.  dUingannare ,  egojk'^ 
nare ,  irar  dt  orrore.  — ,  ▼•  r.  diiingmmarei  , 
rierederti,^ 

DÉTRÔNER,  y.  a.  deporro  un  eovrtaiû, 
eoedarlo  dai  toglio. 

DÉTROUSSER,  V.  a.  défaire  une  choae 
troussée ,  laseiar  andare ,  abbastare.  Les  da- 
mes se  détroussent,  te  dame  kueiaiw  aadar 
giit  lo  ttraicieo*  — ,  fig.  rubare^  astasti' 
nare. 

*  DÉTROUSSEUR,  s.  m.  (adrone,  ma- 
Uuulrino, 

DÉTRUIRE,  y. a.  dUiruggere,  éemolire. 
—,  fig.  guaMtarOp  rovinare.  — ,  far  perder  la 
tiima  •  terediiare, 

DETTE ,  s.  f.  chose  due ,  debito.  Dette  ae- 
tiye,  crédite.  Dette  passive,  debito.  Dettes 
criardes,  mercede  deglioperajy  debitivergo^ 
gnosL  — ,  fig.  debito ,  dovere, 

DÉTUMESGENGE,s.  f.  (méd.)  #^«m/ia- 
mento. 

DEUIL,  s.  m.  duolo,  trisiezza.  Les  mar- 
ques extérieures  du  deuil ,  laiio,  brano^  gra- 
maglia. 

DEUTÉRO-CANONIQUB,  adj.  mis  plus 
tard  dans  le  canons  des  Écritures,  deutero  ea- 
nonieo, 

DEUTÉRONOME,  s.  m.  cinquième  et 
dernier  livre  du  Pentaleuque ,  Deuteronomio, 

DEUX ,  s.  et  adj.  due.  Piquer  des  deux  , 
pungere  eoi  due  iproni ,  et  fig.  fuggire.  Phi- 
lippe  deux ,  •eeondo. 

pEUXIÈMÉ.  ady.  seconde. 

DEUXIÈMEMENT ,  adv.  soeondariamen» 
te ,  secondamenie  ;  in  seeendo  luogo. 

DÉVALER,  V.  a.  diseendere,  porter  giit. 
Ce  mot  est  bas. 

DÉVALISER, y.  a.  yoler, svaligiare,  rw 
bare. 

DEVANCER ,  y.  a.  preeedere ,  preeorrere, 
andare  avanti ,  prevenire.  -^ ,  fig.  superare , 
avantare, 

DEVANCIER ,  ERE ,  s.  predecessore,  «- 
ieeessore.  — ,  au  pi.  i  nosiri  antenati. 

DEVANT,  prép.  vis-à-vis,  dirimoeiio, 
innanzi.  — ,  prima,  davanii,  —,  alfa  pre- 
senza^alcospetioy  dinanzi.  — ,adv.  ci- devant, 
innami,  poeosopra.  — ,  s.  m.  il  dinanzi.  Al- 
ler au-devant  de  quelqu'un ,  amdare  imeentro. 
—  ,  au  fig.  prevenire  r  altrui  brama»  Prendre 
le  devant ,  les  detans,  prtcorrero ,  aiUieiparef 
preœeupare. 


i^e  DEY 

DSVANTIEB,  s.   m.  pop.  grmbiaiê, 

^TSeV  ANTIÈRB,  ».  f.  gonnêtta  aperia  diô- 
tro  ad  ttso  di  cavatearc, 

DEVANTURE,  s.  f.  U  dlnansi  d' una seg- 
gttta ,  d'  una  mangiatoja ,  eee,  — ,  parU  «- 
ttmad*  una  botlega. 
^  DÉVASTATION  ,  s.  f.  guasto,  ritma, 

.  ditiruzione ,  dtvaêtaziont. 

DÉVASTER,  V.  a.  dwastart,  dUlruggen, 

TCvinarô»  , 

DÉVELOPPÉE,  s.  f.  t  de  géom.  evoluta, 
DÉVELOPPEMENT ,  s.  m.  utoglimento , 

itrigawnto,  svUuppamtnto.  — ,  t.  de  géom. 

-  iviluppo ,  cvoluzione. 

DEVELOPPER,  t.  a.  tvilapparty  dU fit- 
gare  ^  scioglUre,  aprire,  svolgêre^  dUtmdére. 
.  —  ;  fifç.  iciom  y  fiichiarare. 

DEVENIR)  ▼•  n.  divenire,  cangianL  De- 

•  YcniP  à  rien ,  ridurti  a  nuita, 

DÉVENTER,  ▼.  «.t.  de  mar.  tirlgnert^ 

ùicgaret  volger  le  vefe. 
DÉVERGONDE,  EE,adj.fam.«/iMreia/o, 

iMisa  freno  di  ver  gagna. 

DÉVERGONDER  (SE),  v.  r.  perder  la 
vtrgOEna ,  il  rostore ,  darti  alla  dUsolutezxa. 

DEVERGUER  ,  ▼.  n.  (mor.),  ôlerles  ver- 
eues.  levar  le  antenne,  ipennoni. 

DÉVERROUILLÉE,  t.  a.  levare  iieaiû- 

DEVERS,    prép«  verso.  Par-devers  soi, 

-  préito  di  té ,  dal  canto  tuo, 

DÉ  VERS ,  E ,  adj.  inclinalo,  ehe  piega ,  ehe 

■  fum  é  a  piombo.  —,  t.  de  charpent.  marauer 

le  bois  suivant  son  dévers,  /a  sinittra  dei  le- 

DÉVERSÉ,  ÉE,  pari,  piegato,  inclinato. 
Du  hois  àé^tné,*torto,curvaio. 
DÉVERSER,  ▼.  n.  votgere,  piegare^  non 

'  estere  a  piombo. 

DÉVERSOIR,  s.  m.  l'endroit  auprès  d'un 
moulin  où  l'eau  surabondante  va  se  perdre , 
.  risciacqttatojo. 

DÉVÊTIR,  V.  a.  avec  le  pron.  pers.  sve- 
ttire,  alleggerirû  d'abili.  —,  t.  de  praU  »en- 
dere,  spropiarsi  d'aleuna  cota,  eedtre. 

DÉVÊTISSEMENT,  s.  m.  U  de  jurisp.  ri- 

•  nttnsîa  0  cettione. 

DÉVIATION .  s.  f.  sviamento ,  deviamento, 

fandnr  giii  di  ttrada. 
DÉVIDER ,  V.  a.  innasparc,  avvoigerc  Ufi- 

•  Utto  in  tut  natpû,  —  >  dipanare,  aggomitolare 
traendo  il  fito  dalla  matasta. 

DÉVIDEUR  I  EU  SE,  adj.  ehi  innaspa,  chi 

'  TOVIDOIR  ,  s.  m.  natpo,  guindolo ,  ar^ 

eotajOw 
DÉVIER,  V.  n.  se  délourner,  deviare ,  ira- 

vittfe»  % 

DEVIN ,  s.  m.  indovinoy  divinatore, 

DEVINER,  V.  a.  indovimare»  pretagire, 

€9nghi0iturare.  *   .  ^    •        j-  - 

DEVINERESSE,  s.  f.  indovina,  divina- 

%EVINBUR.  ».  m.  fam.  pour  devii.  V. 
DÉVlRERf  ▼•  n»  ^  de  mar.  teorrere*  Le 
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câble  dévire  de  dearas  le  cabestan ,  Ai  gmnêna 
êeorre. 

DEVIS,  s.  m.  litta  dette  tpee§,  piano  dette 
cote  4>  eteguirti. 

DEVISAGER,  v.  a. défigurer,  wieare ,  dif 
formare ,  teraffiare. 

DEVISE ,  s.  f .  impreea  ,  union  d'un  eorpû 
Jîgurato  e  d'  un  motto,  La  figure  qui  esl  le 
corps  de  la  devise,  ta  figura  delF  impreea i 
les  paroles  qui  en  sont  l'âme ,  it  motto. 

*  DEVISER,  Y.  n.  dUcorrar  famitwr- 
mente, 

DÉ VOIEMENT ,  s.  m.  diarrea. 

DÉVOILEMENT,  s.  m.^  tvetameaio,  lo 
tvetare ,  torre  it  veto. 

DÉVOILER ,  V.  a.  altar  itveh  ad  una  mo- 
naea.  — ,  teioglier  da*  voti  una  monaea.  —  , 
fig.  tvelare,  tcoprire,manifettare. 

DEVOIR,  V.  a.  dovere,  ettere  débitait. 
—  yCtser  obbligato ,  ienuto.  * 

DEVOIR ,  s.  m.  dovere,  debito,  earia>,  ob- 
bligazione.  —  ,  t.  de  collège,  it  iema  ed  attre 
cote  ordinale  dat  maettro.  Les  derniers  de- 
voirs.  <r/i  uttimi  uffitj. 

DÉ  VOLE ,  s.  f.  t.  du  jeu  de  cartes ,  faire  la 
dévoue,  perder tutto, 

DEVOLU ,  U£ ,  adj.  écbu  par  droit,  éevo- 
tuio^  ricaduio,  -^,  bénéfice  obtenu  en  cour  de 
Rome  qui  était  vacant  par  incapacité,  un  devo- 
luto. 

DÉVOLUTAIRE,  adj.  cA«  ùttiene  un  dewh 
tuto, 

DÉVOLUTIF,  IVE,  acy.  devotutivo. 

DEVOLUTION,  s.  f.  acquisition  d'un  droit 
dévohi,  devoiuzione, 

DÉVORANT,  E.adi.divorante.  —,  tlte 
divorn,  cite  ingoja.  Air  dévorant,  ariatoUUe, 

hÈSQ\\MÎi\}'^,s.m.ghieUone,mangion€, 

DEVOUER  y  V,  a.  divorare^  ingojare.  —, 
fig.  consumare^  rovinare.  Dévorer  des  yeux, 
divorar  cogti  occlii ,  desiderare  vivamente, 

DÉVOT.  E .  s.  et  adj.  divoto. 

DÉVOTEMENT,  adv.  divotamente,  eon 
divozione. 

*  DÉVOTIEUSEMENT,  adv.  V.  d*vote- 

MBHT. 

*DÉVOTIEUX.EUSE.s.  etadj.  V.dévœ. 

DÉVOTION,  s.  f.  divozione.  Être  à  la  dé- 
votion de  quelqu'uu,  dipendere  dàtt*  attnti 
eenno. 

DÉVOUEMENT,  s.  m.  divozioney  osuquie, 

DÉVOUER,  V.  a.  dedicare^  constgrure.  — • 
V.  r.  darti  lulio,  conte grarsi,  dar  ta  vita,  tacri' 
ficarsi  ail*  attrui  l^cne. 

DÉVOYER,  V.  a.  tviare,  (rardivia,  /m- 
viare.  il  vieillit.  — ,  cagionar  la  diarrea ,  ta 
toccorrtnza:  ces  fruits  l'ont  dévoyé. 

DEXTÉRITÉ,  s.r.  dcttrczza,  detterilàj 
aîtezza,  aitiludine.  — ,  fig.  accorUzza,  de' 
ttrczza,  tagaeilà, 

*  DEXTUK,  s.  r.  main  droite,  dettra.  —, 
t.  de  blas.  braecîo, 

DEXTREMENT,  adv.  fam.  con  dcttretta, 
dettramenîe^  ingegnotamente. 

DBXTRIBORD  ou  sTtiBoaD,  s.  m.  (mar.) 
ta  parte  dcstra  dçtta  naxe. 
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DIABETES ,  s.  m^  maladie  qui  çmpécbe 
de  retenir  son  urine^  diab<Ul  ^ia^ctica. ,        ^ 
Dl  ABÉTIQUB,  adj.  qui  ft  ^  maladie  «p-. 
pelée  di^bciès^  dû^bedco.  '    ♦    ; 

"  Vd  A  BLE ,  s.  m.  dlavolo ,  dtmonio.  Dire  le  * 
diable  de  quelqu*uû ,  dir  iuHi  i  malt  d  unm 
ptrsona.  Il  o*est  pas  s^  diable  q d'il  est  noir; 
^ntm  è  H  catUvo  eome  moHrà  ait'  ûpfMreàta, 
TIM  le  diable  par  4a  fbeue,  stt'ntar  a  pîvêrû. 
Faire  lé'diable  a  quatre  «  /ar  il  diauof»  t  pt^\ 
%ht  et  quértpifbjS.  /bf  grodfgt,  far  il  pûtsi-. 
bik,  C*e$tlàlc  dtablé*,  tq  difjfiefiltà  ednthte,  €t^.  ' 
G  est  an  bon,  un  pauvre  diable^  un  bu&no^  un 
hravo  ttdtnoy  pwt9»  notéo.  Au  diable  celui  qui* 
le  fera»  sfut^  if  dia^ph  a  far  là  tato^sdl.Bn 
dliible  f  aûv,for^tfill**eeees$o. 

<DIABL£ME!ST.  adr.  iaxtt.  •çf^t^améSite, 
tfyana mérite  ,*tommimen te*,  vivamente,        •  « 

DIABLEIUE,  s.  r.  diavoleAà,  tofrtlegh^ 

nàalifixtOt  /if  fora.  — ,  ealtivon^narf^  eapriceio* 

*01  A  BLESSE,  «/f.l.  d'injure,  diavolêtêtf 

donné  oltrt  mîsura'im/Étrtinénte,  Bonne,  pau- 

Treldfablifise  •  buena ,  povêra  feMtninaT" 

•1M  ABLBZPT ,  e\cljini.  ttm.  je  n'ai  garde  f 
non  ton'^ti  teloeeo.,  '    -  -*      * 

DÎ  ABLOTiPr,  s.  nf.  rfitfVo&Wa.-— ,  fig.Va- 
iîmàlât  ftlneiuHo  i%olentt.  Diablotins. V/ùlva- 
/•Jt/,  diûvohhi  f  apeeie  di  tue^kcrini» 

DIABOLIQUE,  BâyMiaboHeo ,  dd  Jiavoh, 
--^fûi.  tnf^rnaht-pBistilfO. 

DlABfOLlQDEMENT.*  adt.  dtahoMea- 
^^cniefpm^er!(i»WtwH0,    ^  ^  *       *     ■ 

ÛTABOTANUM^^s.  m.  lorte  d'empfôtre, 
diabotonon  -t    ^  '   '  ,         ^ 

1>I  ACARTH  AME,  si  m.  t.  de  m^.  diae^ 
iam0,     *  » 

DIAGOD^.  s.  m.  sirop  de  tètes  de  pfevot 
l^anc  •  diaeodim,  » 

DI  AGON  At»  s,  n.  le  second  des  ordres  sa- 
crés, diaconat^.       '"*  '  *    . 

brAGONESSE.'s.  f.  VeuTe  on  fille  destinée, 
daos  la  (jria]Uiv^É^1ise,ècertains;ninistèr^, 
diaeuAtiAL  '  ,      •  .    ,    • 

DIACRE,  s.  ni.  diaeono,  • 

Dl  ADÈME ,  àr.  m.  dkuihna ,  '  eàrûna. 

Dl  AGN03E,  s.  f.  (niéd.)  éimsnffsL^ 

DIAGNOSTIQUE,  ad],  t.  de  méd.' signe 
cpii  iiidu)iie  la  cause  des  maladies,  di^otUcQ^ 
indieûlil-'O.         •     *   * 

Dl  AQOiVAL,  B,  adj.  èl^  (math.)  dU^ 
naU.  ••  • 

DI  A60N  ALEM  BlfT,adT.  dîagmtalmtnU, 

DIAGEÈDÉ,  s.  m.  dia^ridiof  4oiuiivo  ga- 
gHardû  dl  teàmmea.      * 

DIALECTE,  s.  m.  langagi^particiilier,  dm- 
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D!  ALOCXJER^T.  n.  difllo^isêarê,  far  /,«-.  * 
tart  m  dialo;;p,  ■'  ,     .  *^    ♦  ^ 

uiABAAPii ,  s.  m.  pierre  precieuw,  dU-' 
mante;  et  poët.  adamante.  i 

.    3>1  AMAI^TAl  AB ,  s.  ra.  gUiJôUier'e. 
;  ^ÎAMARGARITON,  s.  m.  remède  dont 
f  les  pe  ries  son  l  la  base ,  diamargariton 
,    DIAMÉTRAL,  E,  adj- «/âiinî/i4/«. 

DIAMETRALEMENT.   ^tÎ  ^ùqneîratJ   . 

Dl  AMOTRE,-  $.  tn,  lign^  dmiè  qui,  pas-  J 
sanl  par  le  centre  d'un  cercle,  Je  divise  en  dcur  * 
parties  égales ,  di^meiro,  ^ 

Ir   rDIAMORVM.s:,,.  sir«  dtf^ïVres,  Ji^ 
moritm.      .  *      ^  .  < 

DIANE,  s.  f.  batterie  d^  tambour  à  fa 
poiBle  du  jour,  rf««Mi.  BaWla  diane,  battcr 
Uidi^na.         '  ',        '  , 

•  .  Ç'A'^T^?»  ^-  »n.  t.  tr^  fami  au  lieu  dé 
dipble,  diamtne.  •       ^ 

plAPALME,4.  m. onguent,  rfiflrMWiri.  • 
'guento  dttseeeatiijp,  -    *  < 

•  DlAPASME^s^m.  po^^r««/ori/«ï^.    '' 

■.    DIAPASON,  s,  m. '(mus.)  étendre  des  sons, 
'que  peut  partounr  de  bas  en  haut  une  yoix  ov 
un  instrument,  diapanm,  ~   *  « 

»DIAPtoÈ&BAv,m.  t.de.«éd.    aicaai* 
iângttâ  da'  poA  V  ^asî  del  eorpo.  * 

DIAPENTE,  s.  T.  I.  de  mus.  quiule,  la  se-  * 
<:0nde  des  consoeâaoQcs',  diapgn  te, 

•  D^'PHANE,  adj.  d^afk^,.  IrasparenU, 

DIAPIIASÉITÉ'.  s.  tdîafanUd,  tra^pa. 

•DIAPBqBiHlX,  im.  «êduaf»  paijatif. 
dtanmep y  dtaitniofh,  .      *^     " 

ÛIAPHOfrÈSE    ,:  {.  étacoalidn  par  iei    * 
fort»  (le  la  peau .  tUuArtti. 

DIAPUOR^IqOb,  a4j.  rf«i/4„j&«.  «.'  - 
doNfieo,    t       e  ^    .  - 

D1APHBAS¥ATIWB,   «»j..A/  dia- 
framma  laiaftammaii'co,         , 

piAPÎIRAGM»^  8,.m.  t.  daiat  muscle 

3 m  sépare  la  jpottnne  d^arec  le  bas-ventre  i 

•  ,  V  A  *  "  *•  *  Ï^E ,  port,  du  verBe  diaprer.  aul 
n  esj^ point  u^lé,  t.  .de  bla$.  picclHtUo  di  van 
eotôrt.  Prunes  diaprées,  ^orta  di  ttisine. 

•  Dl  APRim;  s;  53a,  élecltmire  de  prunes,  dia- 
prano,  dtapr-unis,     '  ,  «    -" 

*  DIaPRURE,  s.  f.  vfinetà  ii dioH,       * 
DIARRHÉE,  s.  t  diwrrui  ftateorren^.  , 
,    DIARRUQDON.  s.  m,  composition  où  il 
entre'  des  roses,  diarrodon,     *  •  .       , 

•  DIARTHbOSE^s.O-t/d'eDatsoi'ted'ar^ 
ticulation  mobile,  iftartfoii.  .  . 

DUSCORDIUM,  s.  m.  opiat  fait  de jcor. 
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DIASÉMSTt,  s.  m.  éleetcmire  purgatif 
'dODt  le  sébeste  fait  la  basa ,  ilRatébeêten» 

DIASÉKS,  s.  m.  ëlectjLiaire  de  séné ,  dia-- 
jtfia. 

«  DIASOSTIQUB,  s.  f.  nom  de  la  médecne 
,  préseRvatWe ,  fa  diasostiea. 

'  DI  AS'TASE,  s.  f.  t.  d'anat.  V.  LoxATiOir. 
^     DI ASTOtE ,  s*  f .  dilatation  du  cœar ,  <fiff- 
9ioU.  ^ 

,   DIASTTLE,  s.m.  édifiée  dont  les  colonnes 
sont  éloignées  Tune  de  l'autre  de  trois  de  leurs 
'  diftmàtrrs,  HlûitUo, 

DlATESSARpN,  s.  m.  eompcitziâiie  *tii> 
^ualirp  Jrqghê,  — ,  sorta  dî  teriaca,  —  ,  t.  de 
^ mus.  quarte»  la  troisième  des  conscoDances,^ 
'  dUtestarok,  t 

DlATÔJ^t^E,  adj.  qui  procède  par  les 
tops  naturels  de  t«  gamme ,  diatonlco. 
*      blATR AGAÇANTE ,  s.  m^  (  pbarm.)  dia- 
,  drapante,    *       ^  ' 

•   Df  ATAIBE,  s.  f.^itique  amère  et  Tiolenle, 
diêlrika,       .         •        .  '    * 

•  DtGELIESj.  s.  f.  pi.  diodxêfscfne  libéré. 
DIGÉLISTË^  s.^nL  qui  jauail  les  dicélies» 

dtettisla.  *        y       ^ 

DICHOTOME's  acljj.  t.  d'astron.  lalaoe  est 
àioliotdme  lorsqu'on  n'en  volt  que  Id  moitié,* 
4fCD/'oiRA,  TtifpaflUo. 

DICHOTOMIE ,  s.  f.  état  de  la  lune  lors- 
qu'on nVn  Voit  que  la  moitié,  dieotomU,» 
iparHitfientB  in  due /jarti, 
.  '  4>ICTAME ,  5.  m.  sorte  d'herbe,  dittamo,  ,^ 
Diclame  de  Crète.  V.  rRAxmvLLR. 
»     DlCTAMEN,  s.  m.  t.  dogm.  dettamêdùUa 
•  tatcUma.        •    *  * 

DICTATEUR,  s.  m.* souverain  magistrat 
•'  qi^on  nommait  extraordinairement  à  Rome, 
ditiatore. 

DICTATORIAL^  E,  adj.  ditlatorCo, 
DICTATURE,  s.  f.  ditialura,  digntià  dût 
diilatore, 
'  DICTÉE,  s.  f.  Uéhne  ehe  si  d^lla  agli  teù-* 
baioaUri. 

DICTER 9  ▼.  a*  déUarê»  —  ,  iugg$rin.  —, 
û^.  inngftare ,  dàUfireJ 

DICTION,  s.  r.  ditioné^  éloeuzî&n»^  ma-^ 
niera»  nkododi  dite.  — »  d^Hà,  motlo,  «en- 
(fnxii.     •  •       • 

DICTIONNAIRE,  s.  an.  recueil  alphabé- 
tique des  inots  fl' une  langue,  d^une  science,  eic. 
•ffstdaaria,  voeabokarié^  testieo, 
DICTON,  s.  m.  cfe<(0,  provwb^  inifaii* 

siotO. 

DICTUM,  s.  i8f.  t.  de  pal.  Operéto,  ordt-* 

•  DIDACTIQUE,  adj.  didtuealieo ,  mitruU 
fMO,  La  didactique»  s.  f.  V arU  didattaficH, 
tnttiuUiva,  Le  didactique,  s^  m.  il  gêner»  di» 
Uattatleo. 

DIERESE  yN  s.  f.  opération  chirurgtcpie, 
diéresi,  —,  U  de  grammi  dÂvisum  d'une  diph- 
tongue en  deax^y^bbcfl,  diêrm* 

DIBRVILI^.  a.  m.  ûrbottêlté  vmktUêc'^ 
.  d^U*  America  t  ehê  pxpduea  fiortUt/ù  di  e^ar 

DIÈSB  oa  Diiaxs,  s.  m.  (moft.)  marqua  qui. 
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misi'devnit  «ne  tetMa  bH  baoMr  d^aa  àetA- 
ton.^eîû.     ){    *         ■*     '         ' 

DIETE,  s.  f.  dmai^égoUi  di  acUa.  — »  as- 
.  semblée  de  quelques  état%.  ékta,  atêemblem, 

piËTÉTlQUB,  adj.  dttieiieo:  — .  s.  f. 
'(méd.) /a  diêietiea. 

t  (JNEU-,  «.  m.  Dio,  Jdiiê,  Bon  Diea!  mod 
Dieu!  esdam.oA  Dlo!  Dio  bmonél  Les  dieux, 
\ti  dit  de'geHUVt,  Dieux  !  «kdaiù.  oh  deîték 
àéh!  oh  sUUet' 

.DIFPAMANT,^£,  ad|.  vituporoto^éUffih' 
malorio^  ignominioto, 

DIFFAMATEUR,  s.  m.  maldieenUt/pear' 
êatore,  j 

DIFFAMATION,  s.  f.  diffamaxtone. 

DIFFAMATOIRE,  aaj.dV/Tàmafoi^  • 

DIFFAMER,  ▼.  «.  diffumare,  êcrediltaé^ 
infvmare. 

DIFF^REMlf  ENT,  iTdv.  differentmneni^ 
divorsann''ite.  ■     • 

DI  FFÉKENCE ,  s:  f.  différenza ."^ dlvgrio. 
—,  en  loKÎqoe ,  diffe^enu^  êperte^dieiinxitn^ 

DtFFrtKENClER.*T.  ^.differenziare,  dT- 
tiingfi^ré,  diveréifiearo,  * 

,  •  DIFFEREND  ou  nirrtanrr,  s, m.  débat, 
contestation .  querelle,  disputa  «  Utiffio ,'  e«ii- 
iesa ,  quiittlaito.  •  * 

'!DIKFÉLmNT.  E.  adj.  diffwtfnie  ^  divers. 
.  DlFFÉitENTlBL,  ELLE.  adj.  (math.) 
difpreKziaH,  * 

*  DIFFÉRER, T.  a.  et  r.  differir$y  indugiof^, 
ritii^dare\  prçlu^^m ,  J^ektut  in  iango,  /un»» 
eraiti^are.'-^v,  n.  sans difTél^, rtt6i'fo,  temsa 
initugtarê.  *        **  * 

DIFF^RER,y.  a.  Mfferirê.essdi'dietimUÊ, 

DIFFICILE,  adjr  diffieife,  mahgevo^, 
.arduo.  HoTnme  difficile,  hotho diffiéiU,  tlrano, 
bizzarro.  Faire  le  difficile,  fàre  il  presiœo^  îî 
difflcoUosù.  '    * 

DlFFICILBirENT,  adv.  diffieilmtéU, 
matageifoln^bntê.  .  •  *     .  ■ 

DIFFlCULTI^.s.f. dimeottà,  ottaeoh.  —, 
obbiezion9f  dmbbto.  — ^aiffertnita  ^'caHieu. 

*  Paire  difffcuUé  de  quelque  eno^  mefr  rîtrow. 
^nsdiirGrutté,  adv.  tenzûJkUo\  eerlamenîf.. 

OIFFICULTUEUI^,  EUSE.  adj.  1^- 
eolloto  #  Inquieto,  capriceu^sâ^  ^ 

DIPFOltliE,  adj.  difformo^  i^otirmmo, 
contra ffaito:  -^ ,  Cg.  defbrme ,  to^ao ,  êaido. 

DIFFORMER,  t.  a.  t.  *de  paL  difformarê, 

tOf  ht  figtÊTfl,  r         '  * 

.  DÏFPORMlTÉr,  s.  f.  diffbrmild.  •     ' 
.  DIFFRACTION,  vf.t.Vo^.</i/rw«0iia, 
inflêtBion»  d^  raggi  nêi  earferé  suUa  eMpatfi" 
eie  dê(  eprpf, 

DIÈFUS.  B,  adj.i/c^tfka,  protîtâo. 

DIFFUSÉMENT,  adt.  diffitmmmU»  pf^ 
Hstamenlc,  mita  ditieta,         » 

DIFFUSIOfi.  s.  L  djifmmmê,  dtffmdl- 
mtffto ,  ifltrgiménto.  ^- ,  «n  parlant  de  style» 
proiijftità* 

DIQASTRIQUB,  adj.  eertaiosttuaciesqiii 
ont  liomme  deox  tentfts,  dtgmt^î^. 

DiOfiBBR»  T.  a.  et  n;  digmra.  --,  fif  .  ar- 
dinoT^  difkeidare/ — »  mfportar  eonpattÊÊmâ 


DIL 

DiaESTB»  s.  m.  rccn^I  to  èkà^tm»  it§ 
^as  fameta  jfarisconsultcs  romains ,  Dig§tfo, 
PtaUlêiie, 

BJGBSTEUR^s.  m.  rase  propie  à  cuira 
promptemeot  des  TJandes  et  à  tirer  de  la  gelée 
des  os  même .  éiffegigm. 

DIGESTIF. ÎVE ,  s.  et  adj.  di^eHivâ ,  thô 
ûjuta  fa  dis;€tiionô, 

DlGESTIOIi,  s.  f.  diguttmé,  imntîi- 
mento.  — ,  fig.  uq  mauvais  traitement  est  de 
dure  digestion,  difpeiie  a  tôllêrare, 

OIGB8TOIRE ,  s.  m.   V.  dicisteor. 

DIGITALE ,  u  f.  plante,  digii^lo, 

DIGITATlOlf,  s.  f.  (anat.  )  prolonçc- 
inent  chamn  d'an  muscle  qui  rvpresente  le 
fqrme  d'un  doijjt ,  éigitationt. 

DIGNE  «  ^i,d$gnû,  meritevolê. 

DIGNEMENT,  adr.  dégntimmUê,  merUa- 
mgntc* 

DIGNITAIRE,  s.  m.  fregmlo  di  quaiehe 
dfgniià. 

DIGNITÉ,  s.  f.  dignUd,men(o,  tmpm^ 
Uoi^a .  — ,  moMtà ,  gravité ,  mofistà  ,  Uloh , 
posto ,  diilmsione  emintnU,  alto  grmdo. 

DIGRESSION ,  s.  f.  ce  qui,  dans  un  dis- 
cours .  est  hors  du  sujet  principal ,  digressiâne, 

DIGUE, 8.  f.  chaussée <  sorte  de  rempart 
eontre  les  eaifx .  trrgine.  —  ^  fig.  ottacolo. 

DIGUER.  T.  a.  diguer  un  cbeval,  spro' 


DIP 


DILACEBATION,  s.  f.  lactn»i«n;  itree- 
eufntento.  ^ 

DILAGÉRER,  t.  a.  heerflrt,  dllmiare, 
dUaeerar^  squareiare^  far  m  brani,  tbrûnarê, 

DIIiANlATEUR .  TRICE.  s.  squmreui' 
tore, 

DILAPIDATEUR,  TRICE,  s.  9eialae- 
'qntôr§. 

DILAPIDATION,  s.  f.  seiaheguatura, 
dilap'idamtwto  ficiakeqaammto, 

DILAPIDER,  T.  a.  dilapidare,  teialac^ 
quare^  spender  profutamenie. 

DILATARILITÉ ,  s,  f.  t  de  phys.  dikta- 
bitità.      •  ^ 

DILATABLE,  adj.  dilatabile. 

DILATATEUR,  s.  m.  (anat.)  se  dit  des 
muscles,  ditatatorio» 

mLAT/LTlOfi,  s^WUafftziùne,  dilata- 
tnenfo,  dUatanza^    , 

DILATATOIRE.  adj.  pris  subsl.  instru- 
mentdechinirgie,  dilataiorê ,  tpteulo^    - 

DiLAÏ£R,  V.  a.  dilatâtes  ampttare,  al- 
iargare,  rartfare, 

DILAT01UE,adj.  t.  de|^1.  qui  fait  diC- 
férer.  dUaiorio.  * 

DILATER ,  Y.  a.  difftnre  ,  ritatgtare,  — , 
T.  n.  proerastinare,  . 

DILEGTION,s.  tdilt£{one,  amcre,earità» 

DILEMME,  s.  m.   {\o^.) dilgmma, 

DILIGEMMENT,  adv.  diligmitemtnte , 
Mtlmtùmente ,  priutammte^  totltdtamiûnte.  . 

DILIGENCE,  s.  U'dtligmza,  iolkcitudine, 
twûttezxM  ^*att$niiog0»  —  ,  voiture,  ta  diti- 

'  DILIGENT,    £,  adj.  dUigent^,  chlOq, 

fnta^.  — ,  vègiiêiate ,  Uudhêo. 
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paiGBNTXR  ,  Y.  n.  affi^ttirû,  iol- 
hettare,  avaeeiarê,  tpedirc,  far  €on  dili' 
gwta, 

DILUVIEW,  ENNE,    adj.  qui  a- rappor 
au  déluge ,  dituvwno, 

DIMACHÈRB,s.m.  g(adiatore  che corn- 
bmiieva  ent  duê  tpade» 

DIMANCHE .  s.  m.domwiea. 

DÎME  ou  DUMi.  s.  f:.le  dixième  des  fruits 
de  la  terre  payé  à  l'Eglise  où  au  seigneur,  fa 
décima. 

DIMENSION» s.  f.  dimensionê,  misura! 
DIMER,  Y,  a.  dtdmarel  riseuoter  ta  d»^ 
cim»,  * 

DÎMEUR,  s.  m,  asaltor^  di  decimm. 

DIMINUER,  T.  a.  diminuirc,  sminuire, 
ttgnaare,  at/eggerire,  —  ,  v.  n.  diminutra  a 
diminttirsî  f  eatare. 

DIMINUTIF,  IVB,  s.  m.  et  adj.  diml 
nutivo. 

DIMINUTION,  s.  f.  diminuziana.  •«- 
UMmento. 

DIMISSOIRE,  s.  m.  {eccl)  dimiuoria. 
piMISSOUlAL,  Ç,  adj.  lettres  dimisso- 
nales,  dimissoric, 

DINAMJQUE,  s.  C  V.  dyuauiqui. 
DINAKDERLE,  s.  f.  uUntiUd'  ottona. 
DINANOIER,  s.  m.  otlonajo. 
.  DlNO£,s.  f.  poule  d'Inde,  potlanea. 
DINDON,  s.  nupotto  d' India. 

DINDONNEAU, s.  m. /»o/A>i/'  Indiagio»' 
vane, 

DINDONNIÈRE,  s.  f.  custode  de' gal^i' 
.  d  India» 

^DINÉE,  s.  f,  itpranzû^  te  spcte  pel  mtdc- 

*"îfîîf  JL'"^'^'^  ^^  *'  A>nin«a  viaggiando. 

DINER  ou  Di«>^,s.  m.  it  desinarc ,  H 
pnnze,  * 

DÎNER ,  V.  a.^dcsinare,  pranzare. 
^  DlNEUR  ,  s,  m.  dttinatore.  C'est  un  beau 
din<*ur,  manqiatore, 

DIOCÉSAIN,  E,s.  et  adj.  diocesano, 

DIOCESE,  s.  m.  territoire  de  la  juridic- 
tion d'un  évoque,  diocesi. 

DIONYSIAQUES,  s.  f.  i^\.  fcste  prsseo  t 
Greci  in  onore  dl  Daceo,  Dionisiaehe. 

DIOPTRB,  s.  m.  instrument  de  chirurgie. 
specuto  0  dllatatore,  Dioplres.en  t.  de  mar. 
trou»  percés  dans  les  pioaulcs  de  l'alidade  d'un 
astrolabe,  diotlra,  riguardo. 
^  DIOPTRIQUE ,  s.  f.  science  de  la  réfrac- 
tion de  la  lumière ,  diottrica.  —  ,  adj.  ce  qui 
a  rapport  à  la  dioplrique ,  diottrico. 

DIPHTHONGUE,  s.  f.  réunion  de  deux 
sons  en  une  syllabû,  dit  Ion  go, 

DIPLOE.  s,  m.  t.  d'anat.  substance  spon- 
•^gieiise  qui  sépare  les  deux  tables  du  crâue , 
diploide, 

DIPLOMATE,  s.  m.  dû  conotee  tadi- 
phmazla,   • 

DIPLOMATIE,  s.  f.  scienoc  des  rapports 
des  intérêts  relatifs  des  puissances  entre  elles , 
diplomaz'm, 

DIPLOMATIQUE,  adj.  diptomalieo. 
DIPLOMATIQUE,  s.  f.  l'art  de  reconnaî- 
>tre  les  dipl^es  authentiques ,  diptomaiiea. 
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DIFLÔMB  f  s.  m.  diploma,  méritée  f  pu' 

tente. 

DIPSADK,  ».  m.  gros  serpent .  i/î>Mr. 

DI PTÈRE ,  adj.  et  s.  (arrh.)  édiûce  à  deux 
rangs  df  colonnes.  —  (bol.) ,  insecte  à  deux 
aîles,  dittcro. 

DlRGi  V.  a,  dire ^  parfàre,  fuvelhre,  eee. 
Dire  sa  leçon ,  recilare.  —-la  messe ,  eelebrâre, 
dire.  Gela  va  sans  direj  auetto  t*  intende^ 
ifuatto  va  da  se*'C*esl'M\re^  vale  a  dire^ 
fîoé.  Qu'est-ce  à  dire?  ehe  vuol  dircio  ?  C'est 
tout  dire  •  non  ti  puà  dir  di  più.  Cela  vous 
plait  à  dire ,  (o  'dite  per  gentihtta ,  votele 
tchertare.  Gela  ne<dit  rien  *  non  serve  a  nuila, 
nutta  tign'tfica.  Dire  à  (Quelqu'un  son  fait. 
dirgli  it  faite  $uo.  En  *dire  pis  que  i>endre» 
sparlare  quanta  mai.  Il  dit  d'or,  parla  beniS" 
simo, 

^IRG  ,  s.  m.  t.  de  pral.  i(  detto^  a  delta. 
Le  dire  des  témoins ,  It  deposiùoni  de'  tesli- 
wûr\j.  Au  dire  des  experts,  a  detla  dû'  pertti* 
Prouver  son  dire ,  provar  eià  ehe  ei  afferma. 
Lu  bien  dire,  /'  omato  partare.  «Soi-disant , U, 
de. pal.  $0  dietnte,  ehe  ti  diee  :  un  tel,  soi- 
disant  docteur.  ■   ' 

DIRECT,  E,  adj.  diretto. 

•DIR EGTE ,  5.  f.  t7  dittrêtto  <r  un  féudo. 

DIRECTEMENT ,  adv.  direltùmente.'— , 
fig.  a  dr il  titra. 

iJlRËCTEUR  ,  TRICB ,  s.  direttore,  di- 

ttttrire. 

DIRECTION, s.  f.  dînzione. 
'  DIRECTOIRE. s.  m.  diretlorîoJ 

DIRIGER,  V.  a. re^^ra,  comandare,  di' 
rigere,  governar'c.  Dînjçcr  Ses  pas,  «es  re- 
gards ,  etc.  votgcre  ,  dirizzare  it  passe,  lli 
sgeardi^  cec. 

D1R1MANT,E,  adj.  t.  de  droit  canon, 
empêchement  dirimant;  qui  emporte  la  nullité 
d'un  tnariage ,  dirimente. 

DISCALE,  s.  m.  t.  de  cotom.  déchet  du 
poids  d*une marchandise  qui  se  rend  au  poids, 
ealo,  eantumo, 

D  (SG  ALER .  T.  ti.  t.  de  teint,  sminutre  «  a 
dicesi  dit  peso  delfa  seta  dopo  ester  eotta, 

DlâCEPTATlON  ,  s.  f.  diseettazione , 
dispnlo.  , 

DISCERNEMENT,  s.  nt;  dittinsione.— ^ 

,  diseernimento  f  giudizio.' 

DISCERNER  ,   V.  a.  disetrnerey   dlstin- 

guère.» 

DISCIPLE,  8.  m.  diteepob ,  scotare. 

D1SCU*LINABLE  ,  adj.  diteipHnàbite  , 
dineipftnevole  ,    dûeile, 

DISCIPLINE ,  s.  f.  ditcîplina,  magistère^ 
ammaestramcnto,  regota,  modo  di  vivere*  — , 
sorte  de  foiicl  el  ses  coups ,  disciplina. 

DISCIPLINER,  V.  a.  disciplinare,  am- 
maetlrare,  tslruire^  educare,  percuoicreo 
pcreitolcrxi  eolla  disciplina» 

DISCOBOLE,  s.  m.  torla  tti  tilletû  dê- 
stinaln  agit  escreizj  dgl  dlteo. 

DISCONTINUATION,  s.  ï.  discentinua- 
zione ,  inthrront pimente ,  intcrrusiont. 

DISCONTINDER.  ▼.  a.  disconiinuarê, 
inirefarûprc.  —,  au  neul.  ecte^pe. 


DIS 

DlflCONVENAlGB,  s.  f.  éU^fop^nm^, 
diseerdanta,  differenta, 

DISGONfENia,  ▼•Ji.  diterepare',  dister- 
dore  9  non  ester  d*  Êceerd^è  êtsere  di  diffe" 
rente  tentimente. 

*  DISCOUD,  adj.  m.  dieeorde. 

DISCORDANCE»  a.  (.  diseardanea ,  du- 
tmansa, 

DISCORDANT,  B,  ajj.qui  n'est  point 
d'accord  ,  diteerde,  diterepante^  différente. 

DISCORDR  ,  s;  f.  diteordia,  dissensitme, 

DISGORDER,  t.  n.  (mus.)  diteetdare. 

DISCOUREUR  ,  I^USE  ,  a.  eiarlaiasw. 
C'est  un  beau  discoureur^  é  un  gran  pûrtatere, 

DISCOURIR ,  V.  n.  dutorreré,nigimunre, 

DISCOURS,  s.  m.  ditearsQ. 

"^  DISCOURTOIS,  E,i.«e9r«Me,  ineieUe. 

«DISCOURTOISIE,  s.  t  eeorteeia  ,^  ru- 
tiiehetta,  incivilfà. 

DISCRÉDIT,  s.  m.  ^iteredite. 

DISCRÉDITÉ.  ÉE ,  t^àyditeredilato. 

DISCRET.ÈTK,  adj.  ditereto,  eireospetto, 
^prudente.  —  (matb.),  quantité  discr^ , 'op- 
posée à  la  continue,  gaanlità  dieereia, 

DISCRÈTEMENT,  adv.  dieereUanenU  ^ 
prudentemente ,  êaeiamente. 

DISCRÉTION,^,  r.  nUcrtumte,€irtontpe- 
aïona,  aviertensut.  Se  nicttVe  à  la  disc^lioB 
de  quelqu'ui\,  rhnetttrsi  tdC  altrui  giudizio  ^ 
disecmimentQ ,  Mrtfitria,  fie  rendre  à  discré- 
tion ,  darti  a  diterèxione.  Vivre  à  dîicrétton , 
vivtre  a  sprsi  altrui:  . 

-   DISCBÉTIONNAtRE,  adj.   iaseUtoaUa 
diserezione  di  aleeno  :  p<^uvoir  discrétionnaire. 

Dl^CRÉTOIRE;s.Yn.  lieu  des astcinblées 
dans  quelques  communautés ,  dlscretorio, 

DISCULPATION;  s.  f.  diieetpa,  giutii/i' 
easione. 

DISCULPER  •  V.  a. et  r.  dUeotpare,  w«- 
tarsi ,  seagtenare. 

DISCURSIF,  IVE,  ad/,  (log.)  dUeer- 
tivo, 

DISGUSSIF,  IVE,  adj.  (méd.)  se  dH  de» 
remèdes,  risoluente.  '  • 

DISCUSSION, s.  r.  diseuttUme,  disumina^ 
eontrovertia.  —,  t.  de  prat*  diteutiione,  ven- 
dita\ 

DISCUTER*  ▼.  ^f^iieuteres  ejamûinra, 
eonsidtrar  M(^'/men/f.  ujscutei;  les  biens  d'un 
"détiileur ,  discuter  un  homme ,  staggire  î  besù 
d*  m  deùtiore  e  venderli  alC  ineanto. 

DISERT,  R.  adj. /iumufo* 
«  DISBRTEMEN7»  adv.  can  faeondia. 

DISETTE,  s.  r.  penuria ,  earestia,  inopie, 
êcareezza  ^ndigenza. 

''DlSETtEUX,  EUSB,  àdj.  bùognete, 
disaffiato.''^ 

.  DISEUR, 'EUSE,s.ifwiKir».—deconic8, 

^e  bons  mots ,  de  nouvelles ,  ^i/rAifara,  mot' 

Aeggiatorey  neibel lista,  — >  de  bonne  aventure, 

astrologo.  Beau  diseur ,  cAa  affetta  Mi  -parler 

htne, 

DISGRÂCE,  s;  f.  perte 'des  bonnes  grikcs 
d'une  pcrsontie  puissante',  dÀs^tatia,  tdegn», 
*  teiagura  ,  Infelieltà. 

DISGRACIÉ, 4ÈBf  part.  eÊâtOê^vmdlê 
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DIS 

mmu. 

DISGRACIER,  ▼.  a.  ^rivar  dtUë  gimgUt^ 
aroUzwnet  cet.  ' 

01SGRAC1EU8BMEOT .  adr.  indvU' 
numte,  seontetethente. 

OlSGRÂGJEDXt    BUSE,    td}.   ^ivro, 

]>lSGRÉ6ATI0If,s.  f.  (opt.)  dispersion 
des  rayons  de  lomière,  action  4^  fatiguer  k 
iw  par  Uiip d'éclat,  éiigregaziine.  Le  blanc 
cause  la  disgrégation  de  U  Toe  ,  /a  dUgrfgd" 
ziane  tteita  vUta, 

DISJOINDRE,  T.  «•  dkgtungere.  Ne  se 
dit  pas  des  choses  matérielles. 

DISJONCTIP,  IVE,  adj.  t.  degramm. 
partirule  di^ionctÎTè ,  partiteflti  disgiuntivtt. 

DISJONCTION  •  s.  f.  dUgiuHsiane,  upa- 
fwsi'ifiaj* 

DISLOCATION»  s.  f.  déboitement  d'un 

os  •  ditloMWUM, 

DISLOQUER,  T.  a.  dishgûrê,  ettvnr  ék 
luégp,  — ,  ▼.  r.  ditiagûnk  — ,  6g.  et  fam. 
cela  loi  a  disloqué  la  cerTcHe ,  gU  6a  faiio 
vûtîar  ilcerveih* 

BISPARADB,  s.  f.  faite  prompte»  t^ort- 

.DISPARAITRE,  t.  n.  tparirê,  diépmrin* 
AToir  dispani,  être  disparu^  etserc  tparàom 

DISPARATE,  s.  f.  V.  icAax.  ^,  a^j. 
▼oilà  des  cboscs  bien  disparates,  duparato, 
dUgiunio  t  disJiUniie» 

i^ISPARITE ,  s.  f.  disparità ,  difftnnM  » 
éivmriù .  divergUà*      * 

niSPARlTfON.s.  f.  SMrUùmê. 

DISPENDIEUX,  EÙSE,  adj.  dUpen- 
di9so. 

DISPENSAIRE,  S.  m.  traité  de  la  prépa- 
ration des  remèîles,  rUeitarié,  < 

DISPENSATEUR,  TRICEPS.  dupgHia^ 
iore. 

DISPENSATION  ,  s.  f.  dUpenMûzîone, 

DISPENSE  «  s.  r.  ditpêmsa,  lieenta,  privi^ 
Ugiê. 

DISPENSER,  T.  a.  dlyfên^re,  permei^ 
iére ,  dnr  licttm*  Dispensez^moi  de  faire  cela , 
perdonaitmi,  'iCutaUmi»  -— ,  dispensare,  di-  ^ 
ttribuir;  -^ ,  t.  de  pbaim.  pesarc  a  êcomfur^ 
tire  g  f  ingrédient  i,  « 

DISPERSER.  T.  a.  diipergèrû^  sparpa^ 
glinrê;  iptmiceiarê^  dUtribuire  inpiù  parti, 

DISPERSION,  s:  f.  diipcTtknê^dUpifgi' 

DISPONIBLE ,  adj.  dont  on  peut  disposer,  ^ 
disponibile, 

DISPOS  «  adj.  m.  $v^l1o,  êeiotto  di  ment' 
bra ,  freseo ,  dèsIrc,  agile ,  $netlo ,  gagtiardp,  * 
*  DISPOSER, T.  a.  dispom , antéttare ,  ae- 
eçmûdare.  »- ,  v.  n.  disparrct  eognandar  Ih 
padronê, 

DISPOSITIF,  IVE.  a4j.  t  deméd.^ra- 
parai ioo. — ,  s.  m.  t.  de  pal.  /'  enuneiativa 
d^nnn  $enl§nta, 

DISPOSITION  .  s.  f.  dhposizime,  ordiH», 
metonciofêentp,  — ,  potetfà  di  dure  «  arbiirio, 
— - ,  mtiiiadina,  imtinaùana  a  fn  ag0»oimant§ 
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tkêêekètisia.  •— j  pantiêrOf  ttolonià,  -^,  op- 
paree^io,  indittio, 

DISPROPORTION,  s.  f.  di$propùnitmp , 
divario^  dûmarità  ^divenità,  dituguaglianta, 

DISPROPORTIONNÉ.  ÉE,adj.  quiman- 
qtie  de  proportion  •  de  convenance,  ditpropnr* 
sionata^  sproporzionato,  ehe  non  ha  propor» 
àiont,  disÊimtle  f  disuguafe, 

lyiSPROPORïXONNÉUENT,  adr.  spro- 
porzianatamcnte. 

DISPROPORTIONNER,  T.  a.  tproptrA 
tionart* 

DHiPUTABLE,  adj.  dîgputabiU. 

DISPUTE,  s.  f.  disputa,  conleta,  rista, 
titigio,  gara,  —  •  eoniroversia  ,  ^uistionê  , 
difesa, 

DISPUTER,  T.  n.  et  a.  rissare^^alUreara^ 
tontraiiare.  —,  disptUate,  garfiggidra, -^  j 
fig.  disputer  le  terrain ,  difend^re  vivaménte 
la  tua  ragione ,  It  sue  case ,  ece^ — ,  eoniewlkea^ 
wneederta^in  beUttta^  brutlezza ,  bontà  , 
fierczza^  eee,  —  .  disputare,  difend$r  la  prù- 
pria  opiniorut  impugnando  l'  aUrui, 

QlSPUTEUR,s.  m.  disputatart , conten- 
xioso. 

DISQUE ,  s.  m.  ^rte  de  palet  plat  et  rond 
que  les  anciens  lançaient  avec  force,  disco,  speçie 
ai  piastTtlla''cke  gii  antichi  gcHavano  Iqntan» 
p$r  far  mostra  ai  lor  farza  e  dcstrczza»  — , 
en  Darlant  des  a&Kn'BMiseQsolarej  lunare,eee,i 
etde^a  partie  des  fleurs  radiées  qui  en  occupe 
le  centre ,  disco. 

PISQUISITION,  s.  f.  t.  didact.  d^sqvisi- 
Mione ,  esame  diligente,  . 

DISSECTEUR  ,  s.  m.  V.  oitséQCKtH. 
■  DISSECTION,  s.  f.  ditteaazioçe^, incision 
def  corpo  umano» 

'[  DISSEM8LARLB  ,'«dj.  disiimile,  divern^ 
discorde, 

DJSSEMRLANCE,  s.  f.  disuguaglianza, 
dissimilHudine  ,    dissimiglianiii ,  diversité  , 
^diiparilà:  ^  . 

DISSEMINER,  ▼.  a.  répondre  çà  et  lè., 
di^entinare ,  spargerein^qua  e  in  là,  corne ehi 
semina, 

DISSENSION, s.  î,.disfeniione,  ditcordia, 
contrasta, 

DISSENTIMENT  ,^.  m.  U  disstntire, 

DISSÉQUER ,  T.  a.  t.  de  cbirurg.  nditû- 
mitzare,  ineidere. 

DISSÉQUEUR ,  s.  m.  anfitomisla,  eha  fa 
tezione,  incisura  flieadaveri, 

DISSERTATÇUR,  s.  m.  qui  disserte. 
dis»er4atore ,  disputatore,  c/ia  9ta  suite dister" 


tazioni. 


DISSERT AXIOlf,  s.  f.  discours  savant,  • 
disseriazionê.  * 

DISSERTER.  V.  a.  far  una  ditserêattmte ^ 
^ifcorrtre  tcienlifit^^enfe. 

DISSIDENCE ,  s.  f.  seisstone, 

DISSIDENT,  s.  m.  qui  n'est  pas  de  la  re- 
ligion dominante,  diisidenlâ, 
'    DISSIMIL AIRE ,  adj.  t..  didact.  distim  i- 
(are. 

i     DISSIMULATEUR  ,  s.  m.  dissimùlatore, 
i9fignitora.  Terme  peu  usité. 
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finsione,  éopplcxta» 

DISSIMIJLÉ .  ÉE,  part  distimulato ,  eee, 
—  ,aOj.  et  5.  vont  timuùito,  finto,   doppiù» 

DISSIMULER,  V.  m.  disêimuUre ,  finger 
Mlutamentô,  —  »  infinger^  di  non  vederé , 
udire» 

DISSIPATEUR,  TRIGE,s«  dUsipaion^ 
^Rstipatriec, 

DISSIPATION^  s.  f.  dissipamenio,  $prt^ 
'caiuras  uiaiacquamtnio ,  disêruziçnê.  •». 
disirazione,  divagamento, 

DISSIPÉ.  ÉB,  part  esprit  dissipé,  di- 
ilratlOy  disatUniOw 

\    DISSIPER ,  V.  a.  et  r.  disslpare,   seiar- 
rare,  ridur  al  nuUa, 

DISSOLU ,  UB ,  adj.  dissoluto,  impudico  , 
ifrmato. 

DISSOLU  BLE ,  adj.  t.  de  chimie,  dUêola- 
bile, 

DISSOLURfENT,  adr.  dissolutamentc  ^ 
êfrenaiamenU ,  alla  tcaputrata,  alla  cllscola, 
iieenziosamente, 

DISSOLUTION,  s.  f.  diuo/uzione,  teio- 
glimenlo.  La  dissolulion  du  corps ^t  de  l'âme , 
la  scpàrazionc  dell*  anim€i  dalcorpo.  La  disso- 
lution d*un  mariage,  lo  tciogiimenio  del  ma-  ' 
irimonlô.  — ,  dért'glemenl  de  vie,  dissolu^ 
tezza ,  sfrenalczza,  ditoncstà,  êfrtnata  U- 
ctnza. 

DISSOLVAIT.  E,;  adj.  (cbîm.)  ^ûw/- 
ventc,  diuotutlvo, 

DISSONIS  ANCE.s.  f.  (mus.)  diteordanza, 

DISSOOANT,  E,adi.  (mus.)  dlts^- 
liante. 

DISSOUDRE,  Y.  a.  et  r.  dUcioglitra^ 
tlemperarc,  — ,  6g.  dissoudre  un  mariage,  etc. 
êeiorre  un  matrtmonio, 

DISSOUS,  OUTE,  part  V.  dissoudhii. 

DISSUADER,  V.  a.  disstiadcre ,  sconsi- 
gtiarc,  êiornare,  diitornaro,  rimuovcre,  êcoH~ 
for  lare. 

DTSSU  ASEUR,  s.  m.  fam.  disconstgUatoré. 

DISSUASION,  8.  r.  disiuasione, 

DISSYLLABE,  adj.  t.  de  gramixi.  ehe  è  di 
due  sillaùô  «  di$siUebo» 

DISTANCE,  s.  f.  distanza.inferiath.'^y  - 
fig.  differcnza, 

DISTANT,  E,  adj.  disUtnte^  dlscosto, 

DtSXXùNDRE,  V.  a.  t.  deméd.  diitendere, 
$  tir  are. 

DISTENSION .  s.  f.  U  de  dur.  si^ramento. 

DLSTILLATEUR,  $.  m.  dlstUlalore. 

DISTILLATION. 5.  f.  dhtillazione. 

DI8T1LLAT0IRE,  adj.  dUlUlalorio.  Art 
•     dJsliiii')loii'c.  la  chimica^ 

DlSThLLER,  V.  a.  dîstiffarc,  iamùiecare»  • 
•— ,  V.  n.  dtsiiltare  ,  goccioïhro,  — ,  fig.  spar- 
f^erc.  Sedijlillercn  Xarmus,  dis farsi  in  lagrinu. 
DisliJlerson  esprit,  lambltearii  il  cervtlto. 

DISTINCT,  E,  ad'}J dlninto ,  diverto,  se- 
paraffl.  — ,  clùaro. 
^      DISTINCTEMENT ,  adv.  dUiintawente, 
hiarameiilô, 

DISTINCTIF  .  IVE,  adj.  dittintivé. 

DISTINCTION,  s.  f.  diUintieM,  4cpa- 
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9taioM^  *^  I  tUfittenseû  '^  ,iieèog£êMé , 
iesie  ,  onori  pariieùlari.  Homme,  action , 
ploi.  charge  de  diMinciioo.  tâggtùLfdèvùte»  di 
molla  eensiderazione. 

DISTINGUÉ. <  ES.  adj.  diuinto  ,  rag- 
gnardevole.  — .part.  V, 

DISTINGUER  ,  v.  a.  dittingùcra,  diner- 
nere,  ravvisare.  — ,  differmziare ,  separmrê* 
ha  vertu,  le  mérite,  etc.  distinguent  un 
homme,  innalzare,  rendere  rûgguardê¥9iô,  8e 
distinguer  par  sa  valeur,  tegnaiani^- 
-  DISTIQUE,  s.  m.  deux  vers  qui  for- 
ment un  sens,  dltiico. 

DISTORSION ,  8.  f.  tipreimemî9. 

DISTRACTION  .  s.  f.  dUt,r^one ,  êvagm^ 
mento.  — ,  en  parlant  des  aCfaires ,  iHsira" 
ziane  falienaMme,  eeparasipne, 

DISTRAIRE,  V.  ù^disirarre,  ivagarê.--^ 
distogUere,  frastomare.  — ,  <(ividere,  âmam  > 
brute,  Mepararf, 

DISTRAIT,  E ,  adj.  et  s: m.  diaapptUalê, 
disiretto.  -^  .-part.  V,  otsTaiiin. 

DISTRIBUER,  v.  i.  dUtribuire,  dividèrê^ 
— ,  ordinare,  ditporre* 

DISTRIBUTEUR,  TRICB.  ^disiribw 
f«ro,  distribtttriee, 

DlSTRIBUTlF,IVE,adj.  ditlribaîivo ^ 
ehe  dà  ad  ognuno  il  suo ,  eià  cna  gii  toeea,  . 

DISTRIBUTION ,  h.  f.  dietribuûcnë,  di- 

epenêaxione ,  divtêione,  — *»  t.  d'isipr.  lo  $eom' 

porre  le  letUre, — .  t.  de  peint  éhiaroetaro 

bene  teotnpartito ,  tteeordato^^pitiura  bmnor* 

.dinata, 

DISTRIBUTIVEMENT,  tAs.  U  est  a|H 
lM)sé  à  collectivement,  distrihuîivamtnte, 

DISTRICT .  s.  m.  t  de  prat.  étendue  de 
juridiction ,  ditlretto,  — ,  fig.  cela  n'est  pas 
de  Aon  district,  moh  toMi^  a  ma  il  giadi- 
earne. 

*^  DIT ,  s.  m.  bon  mot ,  dette ,  mctio  ,  ««»- 
tenza,  mastima,  ey>ofkegma. 

DIT,  DITE.  part,  de  dire,  et  adj.  dette» 
soprannomato,  Charles  V ,  dit  le  Sage,  Car-' 
lo  quinte',  soprannomato  ilSaggio. 

DITHYRAMBE .  s.  m.  poéiie  en  l'hon- 
neur de  Bacchus,  <tf(f<ram6o* 

DITHYRAMBIQUE,  adj:  ditlrkmêieo. 

DITO  ou  DiTTo.  adj.  t.  de  «égoc.  dette, 
suddetto,  lo  stetfo  giorno t  eec. 

DITON,  s.  m.  t  de  mus.  intenralle  composé 
de  deux  tons ,  ditono, 

DI  URÉTIQUE.  s.  ta.  et  adj.  (méd.)  diur*-    ^ 
tieo ,  ehe  muove  f  urina, 

D 1 U  RN  A L.  s.  m.  diurno  »  tibro  de'  ereti, 

DIURNE,  adj.  d'un  jour.  </f«ma.  Le  mou- 
Tement  diurne  de  la  terre  •  U  nwto  diurno, 

DIVAGATION,  s.  f.  diva^moMto,  evaga- 

DIVAGUER,  V.  n.  vagare,  divagûre,  Hsdr 
del  sen»ina(o, 

DIVAN,  s.  91.  cons^  du  gnpud-seigiieDr, 
divmo. 

*  D!VE;adi.  r.  divina. 

DIVERGENCE,  ?.  f.  t  deg^m.  état  de 
deux  lignes  qui  vont  en  s'écartant.  divergaaMd* 

DIVERGENT,  S,  adj.  divergeuiê. 
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mVBBSfE, adi.  diveno,  diffgrmi^fdiui^ 
lUê,  vario.     , 

DIVBRSEMEIIT/adT.  dlvcruMiênH,  fif-^ 
.  firent tmemtê .  in  variû  modo. 

DlVERSIPlABLE,adi.<;/i<<«>fi()  tariarp, 
.  DIVERSIFIEB»,  t.  a.  divtrtiffcareT^^'* 

mre, 
DIVERSION,  s.  f.</i*i»«rji<m«.      -* 

DIVERSITÉ ,  s.  tVivenlià,  vmrieià ,  diffe- 

mtza. 

D i  VEBTi  R,  V.  b;  diveriire,  dirtornar^.  En 
ce  acns  il  yieïllit.  — »  frattonutnù,  invotary,  ce- 
Itiv.  — •  ricremreu  tollazzûrc.  — ,  au  récip.  di" 
ttrtirsi,  eoc.  Se  divertir  de  qvelgu'oji,  prpH' 
étni  Mtaoro. 

DIVEliïlSSAliT,  E,  adj.  HlMievoU, 
rlereatirot 

DIVERTI^IEMEMT.  s.  ti.yii;«rf imento , 
ipastù^  tiereazione ,  paâÊotempo,  êoUazMo,  ira- 
êtmllû,  — ,  dan^  un  oi>ëra  et  dans  une  comédie. 
iAtermttzo,  ballo.  Urvertissemenrde  deniers» 
de  fonds,  dittrazion  dt  dê^aro, 

DIVIDENDE,  s.  m.  t.  d*aritb.  diéldèndo, 
tuimero  dm  diiîdên,  <— ,  par  rapport  aux  com- 
pagnies de  conmerce,  le  produit  d*une  action, 
U  ^rodoUo. 

DIVIN ,  E,  adj.  divlno,  di  Blo.  —,  fig.  M- 
vh^ ,  ccicfie ,  iingplare ,  ôceelUnié* 

Divination, &.  c  divii^zioM,  augurh, 

preditt^ottê, 

DlVlN\T01RB;.a4j.  deladivihation.  in- 
dovinatorto.  — .  s.  f.  iaeekêtîa  indovinatoria. 

DIVINEMENT,*  adr.  divlnainsnie,   ptr^ 
virlU  dl  Dio.  "»  6^*  et  fam.  divlnametUc,  oui- 
■  mamente  ,  per  eeccUtnzû, 

Dl  V 1  NI SKR ,  ▼.  a.  divinizxare»  far  divino, 

DIViPilTE.  s.  r.  divi^iîà,  ta  DivlnUà, 
JddUf»  —,  te  diviniià  dt^  p^ani^  i  faisi  dci.  — , 
6g.  c'câi.une  divinité,  ^t^a  diviniià,  una  bel- 
t»za  céleste. 

DI  VIS,  s.  m.  t.  de  prat,  le  contraire  d'indi- 
▼is,  posséder  ^râWis^averciascunoiasua  parte, 

DIVISE,  s.  f.  t.  de  Mas:  divisa. 

DIVISER,  ▼.  a.  eUvidere^  sepmrarp.  — ,  fig.^ 
ditunire ,  seminar  zizzanla. 

DIVISEUR,  b.  ra.  t.  d'arilh.  nombre  par 
kqw^on  en  divîso  un  plus  grand  ,  divisore. 

DIVISIBILITE,  s.  r.  t.  didact.  divisibUe, 
^nlilà  di  cià  che  puà  esser  divisa* 

DIVISIBLE,  adj.  divisibite ,  separahiU. 

•  DIVISION,  s.  f.  divitioney  spartizlône^  rfr- 

tHribuzionày  amnuzzamento.  — ,  au  fîg.  divi-  , 

tiane,  distensionâ»  •— >  t.  d'archit.  divisipnê,  ' 

partUione* 

D1V0B€B,  a.  nu  divorzio,  separazione  ira 
marito  e  mogiiê.  —,  simple  brouillerie,  distcn- 
«lana,  oantrasto ,  separazione,  — -,  fig.  faire  di- 
vorce avec  iâpiaisir,  rlnunzi^rvi. 

PIVORCER  ,  f.  n.  /hr  divorzio;  separarsi. 

DIVULGATION.  5.f.  divolgazione ,  puù^ 
êtiemmentot  divotgamtnto. 

DIVOLGUBR,  V.  a.  divoigarc^  far  noio  al 
pubblleo^  far  eomun§, 

DIX,  adj.  Dumëral,  dlect,  dleei.  —,  pour 
dbièmc,  decitno.  — ,  s,  m.  le  dix  du  mois, 
«  «fieci  o  a*  dieci  d$l  mesc» 
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dl^tlÈMB,  adj.  deeimo.  -<•,  s.  m.  Uaua 

dTXÎcme  ^  ta  décima  parie. 

DIXIEMBMENT,  adv.  in  deeima luago. 

D1XME,S.  f.  y.  DÎMB. 

'* DIZAIN ,  S.  m.  stanza  diditei  verti^ 

Dl  Z A 1 N  E ,  S.  f.  décima  ,,  ii  numéro  dl  dted. 

D1ZEAI>«  s.  m.  *die€i  eovani  o  dieci  faseeitl 
dl  sif  amc  o  fieno  accolù insieme. 

DIZENIÉR,  s.  m.  chef  d'une  dizaine»  capo- 
dieâi ,  capota  le  di  quartiere» 

'D-I^  A-RÉ ,  s.'  m.  t.  de  mus»  le  ton  de  rë  , 
dctasore. 

DO ,  s.  m.  (mus.)  syllabe  que  les  It^ens 
subslituent  en  soldant  à  celle  d'ut ,  do. 

DOOI  LE ,  adj.  propre  à  recevoir  rinslmc- 
iïon  fdisciptinaùile ,  ammaeslrabilû,  docile. -^p 
qui  se  laisse  gouverner,  dociU^  doiee,  mansueto, 

DOCILEMENT,  adv.  con,docilità,  di  buomt 
90glia.  can  nnlmo  atlento.  ** 

DOCILITÉ,*.  f.</ocî/i>â. 

DOCl^ASIE,  ooGiMàSTfQUB,  s.  f.  t.  de 
■  cbim.  Tart  d'essayer  en  petit  les  mines,  ta  dO' 
ehnasiica,  '  *         . 

DOCTE,  adj.  dùHo\  seièniifieo,  erudito, 
seienziato.  ^,  s.  Q).  leSadort^,  idoiti. 

DOCTEMENT,  adv.  doiiamenie,  erudita- 
mente ,  scie ti i ifito mente. 

'DOCTÈDR.  s.  m.  dottore,  laureaio.  Doc- 
teur^ rêi^ent ,  dotlorCf  professore,  eaitedratUe» 
<— ' ,  farn.  uomo  dotlo ,  taecemte ,  abile. 

DOCTORAL,  E,  adj.  d^ilorah,  di  dottore, 

DOCTORAT^  s.  m.  làurea  dotiorate,  dotlo- 
rato. 

•-  DdOTORERIE.  s.  Clesl,  emme  pubblieo 
di  çhi  vuoi  rieevere  îî  dottoraio. 

DOCTRINAIRE,  s.  m.  prêtre  de  ladoc- 
'  trine  chriHienne  ;  partisan  de  thc^ries  poli- 
tiques ahstrai les  et  modérées,  doitrinario. 

DOCTRWîAL,  E,  adj,  dottrinatc. 

DOCTRINE,  i.  f.  dottrina^  sapere^  mas- 
sime^  insegnomenti ,  scienza,  erudizîone. 

DOCUMENT ,«.  m.<prat)  titres,  preuves, 
lenseignemens,  documenta. 

DODÉCAÈI>RL\  s.  m.  (géom.)  A>nt  la 
surface  est  formée  ^  dobze.penlagones  régu- 
liers ,  doffecaedrtf, 

DODÉCAGONE,  s.  m.  polygone terAiiné 
par  douze  côtés,  dode9g9no, 

DOD I N  AGE ,  s.  m.  eoria  di  etacdo. 

DODlP)BR,v.  n.  U  d'hortog.  avoir  du 
mouvement,  muoversi  un  poco.  —,  au  réc« 
sedodiner,  fam.  erogiotarei,  eareggiarsi ,  pal- 
tronire,  poltrire,  vivergnella  mollezza. 

DODO»  s.  nu  t.  enfantin  «  andore  m  dor* 
mire.  Faire  dodo,  far  la  nanna.  , 

DODU .  UE,  adj.  grassotto,  paffuto. 

DOG  AT,  s.  m,dignitâ  dlDoge.  —,  <i*po 
o  dura  la  di  iat  carica, 

DOGE^  s«  m.  autrefois  chef  delà  république 
"de  Venise  ou  de  Gênes ,  doge. 

DOGMATIQUE ,  adj.  qui  regarde  les  dog- 
mes, dogmatico. 

DOGMATIQUEMENT,  adr.  dogmaiiea^ 
mente. 

DOGMATISER.  V.  a.  dogmallszare.  —, 

far  il  sapnteUo ,  it  Hr  saeccnte. 
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DOGM  ATI5Etm ,  s.  m.  se  dit  en  mauVIise 
part,  disseminaiore di dogmi, 

DOGMATISTB,  s.  m.  eoiui  c/tê.dogpta'^ 
ihza, 

DOGME,  s.  nt.  maxime  de  religion  où  gt 
science,  dogma,  domma,  ^ 

'DOGUE,,  s.   |n.  gros   cbiep'' courageux, 

DOGUES,  si  m.  jyl.  jt*  de  mar^  àfrti  buctd . 
tulle,navi  per  passarvi  le  corde  deiie  vêle*  ^ 
DOGUIN,  £*,  s.  pelil  du  Jbgup;  ata$fi  gio- 

DpIGTf  s.  m.  partie  de  la  main  ou  du  pieà, 
diiô,  -r* ,  mesure  égale  à  la  grandeur  duTravers  - 
d'un  doigt»  dito,  m^ura.  Toucher  au  ^pïgl 9 
iùeear  con  mano.  Sajc^r  une  cliose  sur  1^  bout , 
du  doi^! ,  aper  una  eo$a  ^t4tilâ  dUa,  Mettre  le 
doigt  entre  Je  bois  et  J  écorce;  Uoparsi  ira' 


R,  T«  n.'  far  ig^dare  te  dil4i,.sopra 
tf.  — ^  s.  in.  manière  de  doiglev. 


dtîo. 

DOIGTER 
uno  stromentê, 
pqriamento  di  maho»,it 

POIGTIER^I»  m.  dîUle.  , 

.DOL,  5.  nu  t  d^  palafs /<fa/o. 

DOLEANCES,  s.  r.  pi.  fàm.  j)laintës.  dt- 
gtîanze,  quereie,  querimonie, 

DO  LE  AU ,  s.  m*  m^la  di  memnaja  fer  if* 
gfiar  la  lavagniL    ,.  '        » 

DOLEMRitEiNTt.adv.  dogiio^amente ,  l^- 
mêntevolmentô.  *>         «  ' 

DOLENT,  B.  adj.  doknte,  afpittoiagcth- 
rato  iMddotoralo.  *  ,'  ..      ' 

•■  DOLER ,  V.  a.  l.   d;aH ,  aplanir  le  Jjwis , 
pîalhre,  :— ,  tquadraré, 

DOLIMAN ,  s.  m.  abilo  tureiièi€0  che  t'uea 
,  in^ieatro.  ♦ 

DOLOIRE,  s.  r.  outil  da  tonnelier,  maji- 
naja,  —  ,  pièce  du  blason ,  dscîa  eenza  ma- 
nieo.  *  ' 

DOM  ou  Doif ,  titre  d'bùnneqr  qui  YÎent.du 
lalin  DOHiNCs,  «fora.  ,      .,      ' 

DOM  AINB ,  fii^m.  ptitr.itpùHio  »  pattetsione, 
lie  domaine  .les  biens  de  l'état ,  palrtmonio 
deth  âfaio,  Uans  plusieurs  pays  d'Italie ,  on 
à\i ,  il  demanioT '      *   \ 

DOMAMAL ,  £ ,  adj.  domaniale. 

DOMBET»  5.  m.,  albero  deiC  Isola  di 
Francia.  ' 

DOME ,  s.  m.  voûte  demi  sphérique  p  cU' 
pola.  —  (chim.) ,  sorte  de  chapiteau,  river^ 
berû, 

^DOMEBIE,  s.  f.  iilèlo  di  aleurw  badieche 
erano  una  torta  di  Apedati, 

DOMESTICITE,  4.  l  ^ualUà  di  domt- 
siicOpditctvitore.   ■ 

DOMESTIQUE,  adj.  domeifko;,  caieree-^ 
eioydi  ema,  casalin^,  </i meif/ro. —•se  dit 
a  ussi  des  animaux  prives  qui  demeurent  dans 
les  maisons  «  domesiico,  —  ..yubst.  tervidore  « 
^mtglto,  11  a  changé  tout  son  damcstique,  la 
^^migJia  t  iservidori.  Je  ne  veux  point  (|u  on  se 
qièle.  de  .mon  domestique.  gUaffari  di  eaio, 
t  U  eha  ti  fit,  in  eajut. 


DON 

DOMÇ^TIQCEMENT?,  adf.  fltii«ni«y  di 
eervo.  --•,  domesUcûmentè^'fyfnr^HarniefkU, 
^itmstieamenie ,  eon.dirncslitmezza, 
»  DOl^IGlLE.s.  m.  domicHifi,  abUatîOK»  ^ 
dimqra .  ^bùfgo ,  riettLo,^yyoèX.oeteno, 

J)OMlCiyAlUB,  adi#(pral.)  domi^lt^ 
rii.  Visite  domiciliaire  •  fatta  mtdomieilw  per 
aularîtà'ài  ffiustizi/a.  " 

DOMICILIER  (SBJÎT.  r.  t.  de  pral.  fitear 
V  dim  icitip  ,  liantiatii ,  abitare.  - 

■DÔM 1 FIG  ATÏOIl .  s.*  f.  (astrol.)  division 
du  ciel  en  4puze  maisons ,  dontificazione,    ^     , 

DOMINAPIT.Ç,  adj.  </omm«n fi,  eîgnà' 
reggiantém  prédominante, 

DOMrwAKTB,  s.  Ct.  àt  ums,  dominaniê» 
la  qttinta  eopra  la  nota  lo^j^  :  ej^  sôus-dôoiî- 
nanl^,  'sollO'domînantt ,  là^guarta, 

DOTfllNATJEUlï',  s^m.  do^inaforg;  w 
.vrano^tigt^reggiàlorei  .  ,    .    »  • 

BOMUSATlON ,  s.  C  dçmiHto;  ugnorim» 
itnperio ,  domnazione.-^,  ordine  angeltto.    * 

DQMlSER,v.a#rfomi«ara,«^«or(B^^*«*.  • 
—  ,  6g.  '  Movrabbondare  f  predominare.  —  ,10- 
prastare^  dominare,         , 

DOMINICAL ,  E ,  adj.  dominicale,  dcl  5?- 
gnore»  LtUrp  dominicale,  quj.  dansie  calen^ 
dricr,  mai-que  le  di  manche,  /«/<<ra  doihimiale, 
Oxiisoa  dominicale,  ilpater,  l'oràtione  fiomi^ 

,meale,     '  •   .         *      . 

DOMINO,  s.  m.  camail  noir quç  portait  im 
ecclésiastiqiie  en  hiver, eappucclo,  —.habit de 
bol  mas^\xé.eSppuceio,  bauia*  — t  jen,  </o- 

/ninâ. 

UOMlNOtERIE,  s,  î^carlè  colorate: 
DOMINQTlER,  s.  m.  chi  vende  carte  rà-* 

lornte.    .  ,  ». 

DOMMAGE,  s.  naf.  danno^   pregiudiiio, 
discapilo.  p'tst  gommage |  é  gran\dannù ,  è 
,un  peceato  cVtfl.*.        ,  , 

DOMMAGEABLE» adj*  dannoso,tvan(ag- 
gioso,  noeivo. 

DOMPTABLE^ adj.  dpmabile,  che  et puè 
'domare, 

^  DbMPTEB,  V.'  a.  domare»!  sogghgâres 
vincèire ,  soUom^tere.  On  le  dit  des  aniinaux» 
domare ,  aJdimestieare ,  far  manstfeto»  '— 
les  pa^jons .  </0mar»,  frenare,  moriifiear  le 
passioni» 

DOMPTEURf  s.  m.  celyî  qui  dompte,  <fo- 
malore, 

DOMPTE-VENIN  ou  asglkpus,  s,  m. 
plante ,  ascfepiade,  ' 

DON ,  5.  m.  dono,  présente,  regalo ,  dona- 
iivo,  — ,  dono  ,  facoUà*  facilita,  privitcffé, 

DONATAIRE  ,  adj.  denat^rio,  a  cuisifa 
una  donazionc,  . 

DONATEUR,  tRICB.  s.  donatore ,  dona- 
tricfl. 

*"  DONATION,  s.  f.   donazlone,  dono  faite 
p'èr  atio  puOblico, 

DONC ,  conj.  banque  ,  adunque, 

DONDON ,  s.  f.  fam.  grastoUa,  potputà. 

DONJON  ,  s.  m.  îirrf  en  forme  dé  tuiir.  là 
plus  fort  cl  le  plus  clerô  d'un  château ,  torre 
torricff/a  d'aria^  rorca, - 

DON JONNE ,  ÉB ,  aclj.  (blas.)  torrifella^e. 


DOR 

DONNANT.  B ,  adj.  ehe  éà  vôicntleri  :  il 
a'cst  pas  donnaot. 

pORSiU,  s.  f.  (ûdiMiribuiioncdùH^  carte  a/ 
giuûco. 

DONNER •  ▼•  a.  évé,  domare,  —,  £09m- 
g*tnr$t  rim^tere,'^,  cagionare^.procufare, 
—9  aeeifrdarê ,  permtUêre,  —  ,  aterivere ,  ai' 
tiibuir^  Donner  dans  ies  bàlimens«  les  ta- 
bleaux ,  elc.  tpe»der  voientieri  in  fabbruh^, 
pUturCs,  7cc,  Donner  dedans,  absoi.  et  fam. 
dur  nêlia  trappoia ,  incorrtrA  nelC  •guato, 
—  ,  en  parlant  des  fruits  de  la  terre ,  /ïroi/iirra 
('a  topia, . 

DOrSNEDR,  EUSËt  s.  fam.  daiorty  da- 
ijiec.  * 

DONT,  particule,  dcnde^  dieui^  dich$, 
dti  quah,  datquafêt  detla  ^aU,  dtttla  guale, 
dei  quati ,  detU  ^uaii  f  dai  quali,  dalle  quûli, 

DQN2ÛSLLE,  s.  t  se  dit  en  mauTaisepart, 
dontetfa,  — ,  nonie  di  un  peuê  di  mara, 

DORADE,  s.  f.  npisson  de  iner,  oro/a.  -^, 
conMeUation.  V.  xipbias. 

DORADILLB^  s.  f.  V.ctfraaAf. 

DORAGE  ',  s.  m.  t.  de.cbap.  ilmettere  an* 
ptzta  0  fianehctii  a'  eappelU  pcr  farli  eomptt' 
rirpià  fini,  — .  t.„  de  pâtissier,  il  eotar  giallo 
eh»  si  dà  tapra  la  pasia, 

DORÉNAVANT;  adv.  yor  innanzi^da 
quinei  innanti ,  nélP  avvenirê, 

DORER,  V.  a.  dorara,  indorara,  dbten- 
d^re,  appiecar  l'oro  >  mal  1er  Cero*  Les  mois- 
sons oommencent  à  t^  dorer,  h  moàêi  eomin' 
eiano  a  Liondeggiare» 

DOREUR.  EUSE,  s.  doratore',  indora» 
tor§f  meliiforo, 

DOKlEN.  adj.  m.  mode  de  musique  et 
dialecte  des  Grecs .  dorîo, 

DORIQUE,  adj.  le  second  ordre  d'arcbi^ 
lecture ,  dorito. 

DORLOTEft.T.  a.  fam.  tareggiare,  lu" 
iitigare.  -^,  aurécip.  tirer  tugU  agi^  earear  c 
saoi  comodi. 

.  DORMANT,  E.  adj.  i/arm/ea/f.  Eau  dor- 
mante, çequa  stagnante.  Ghàssis  dormant , 
''f.nasira  chô  non  si  âpre.  Pont  dormant ,  ponte 
kvatajo  chefion  s' alxa,    . 

DORiM EUR,  EUSE ,  s.  dormiglione,  dor- 
migltosa.  ^ 

&0UM1  R ,  V.  n.  dormirû ,  riposare ,  pigliare 
il  sonntf,  -^,  proT.  cl  iig.  4prmir  comme  un 
sabota  dormire  corne  un  ghiro.  Dormir,  fîg.  par 
rapport  aux  eaux ,  sta^piare ,  non  iscorrere,  im- 
paludaro,  —  ,  f,  le  dormir ,  Il  dormire,  il 
sonne ,  tt  riposo. 

DORMITIJP,  adj.  et  s.  m.  sonnifçro,  nar- 
cdiieo ,  addormenlatore  ,  che  fa  dormire» 

DOROIR,  s.  m.  pennsUo  a  u>o  d*indorare 
la  pasia.  . 

DORONiG|  s.  m.  plante,  doronlco, 

DORSAL  ,  Ë ,  adj.  (analO  dorsale,  ehe  ap- 
partient al  donc. 

DORTOIR*  s.  m.  dormitorio, 

DORURE,  s.  f.  dorât  ara  ^  doramento,  in^ 
doramrnto,  iaJoratura,         « 

DOR  YG  UM  UM  ,s.  n).  piivi/a  leguminqsa , 
4ori<ntQ.  ^ 
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DOUYPHORE^",  s.  m.  pi.  doriferi  o  guar-^ 
aie  imperiali» 
'  DOS,  s.  m.  dorsOf  schiena.  —,  proT.  faire  le 
gros  dos^'^re  il  grosso.  Avoir  bon  dos,  aver 
buone  spalle.  Tourner  le  dos ,  fuggirseta;  par 
mépris,  volger  le  spalle^  disprezzare.  Avoir 
quelqu'un  à  dos, se  mettre  quelqu'un  à  dos» 
avère  o  farsi  un  nemtco.  — ,  fig.  le  dos  d'un 
oonteau,  la  costola  d'un  eoHelto.  Le  dos  d'une 
chaise,  siège  à  dos,  spallitita.  Toit  en  dos 
d'âne ,  Ut(o  a  sehiena  d'asino.  Dos  à  dos  j  adt, 
a  spalla  contre  spolia  ,  a  spolie  unité, 

DOSE.  s.  f.  quantité  presc|[ite,  quantité 
4X)nvenable ,  dosa ,  dose, 

DOSER ,  y.  a.  meiler  la  débita  dose. 

DOSSB ,  s.  f.  t.  de  charp.  sfuseiatura. 

DOSSERET,  s.  m.  t.  d'arrb.  pHastrino» 

DOSSIER ,  s.  m.  partie  d'une  chaise,  d'ua 
banc,  d'un  lit,  s  palliera,  dorsiere,  capoletto» 
— ,  en  prat.  pièces  attachées  sous  une  même 
étiquette, /efcrifCiire. 

DOT,  s.  f.  bien  apporté  en  mariage  par  Té* 
pouse,  dote,  dota, 

DOTAL ,  £ ,  adj.  dotale.  Deniers  dotanv  » 
denari  dotoli ,  portait  in  dote. 

DOTATION  ,  s.  f.  dotatione,  ossegnm^ 
tione, 

DOTER ,  V.  a.  dotarefdar  la  dote.  — ,  «- 
segnar  una  rendita, 

DOU  Ai  RE ,  s,  m.  usufrutlo,  rendita  atso- 
gnata  alfa  moglie  in  easo  di  vedovanui. 

DOUAIRLER,  s.  m.  t.  de  prat.  eltl  rinun- 
%ia  ai  béni  pattwni^  eontenlandosi  *degli  assc" 
gnati  alla  madré, 

DOUAIRIÈRE,  s.  f.  vedovo  che  gode  de' 
béni  assegnatidal  marilo. 

DOUANE ,  s.  f.  dogana,  gabella  detla  do- 

DOUANIER)  s.  m.  doganiere,  offkiaUdi 
dogana, 

DOUBLAGE,  s.  m.  (mar.)  fodero  di  naoL 

DOUBLE ,  adj.  doppio.  —,  au  fig.  dôppio^ 
simuéatOt  finto,  traditore, 

DOUULE,  s.  m.  monnaie, //o/7/»îa. 

DOUBLÉ,  ÉB.  part.  V.  le  verbe.  —,  en 
matliém.  raison  dou niée ,  ration  1/0/1/7 la.  Doa« 
blé  en...  foderatodi,,* 

DOUBLE  AU .  s.  m.  t.  d'arf:b.  arc-dou- 
bleau ,  arco  doppio, 

'     DOURLB-GROCBE.s. f.  (mus.) 6<feroi»ia. 
•     l;OUBLE.FBUILLB,s.  f.  plante,  ofrio. 

DOUBLEMENT,  adr.  dopphmente  ^  du- 
p4ieaiamenU ,  al  doppio,  a  doppio,  — .  it 
doppio. 

DOUBLEMENT,  s.  m.  t.  de  prat.  enché- 
rir par  doublement ,  ràddoppipndo. 

DOUBLER  ,  y.  a.  ad^ppiare,  raddoppiarê^ 
doppinre,  dupUcare,  Doubler  le  pas ,  a ere/erara 
ilpasio,  — fi.'  de  mar.  doubler  le  cap.  pat- 
sare,  oUrepassare;  une  étoffe,  etc.  soppan-' 
nare,  foderorf.  Doubler  en  cnivfc,  t.  de  mar. 
faseiar  di  rame  an  bastinwnto,  — ,  au  tbéâlre» 
doubler  qn  rôle .  un  acteur,  far  la  parie  d'un 
altro  0  /ir  due  pnrU.  —  ,  au  jeu  de  paume ,  la 
l)a)le  a  doublé    lotcar  due  volie  terra. 

DOUBLET ,  tjf,  m.  pitira  falsa,  gioja  oHU 
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filiale.    -^  ,  «u  jca  de- trictrac,  pmigHa, 

BOUBLETTE,  s.  f.  unode'  tutti  dêW  or^ 
gmno, 

DOUBLEUR,  EUSSES,  /i/aloiti,  filairieê 
chê  doppia  ta  lana  o  la  utn  pût  famé  siofpt, 

DOUBLE  -  VALLON  ,  s.  m.  périphrase 
poétique  «  U  Pamauo. 

DOUBLOIR,  s;  m.  t.  de  manuf.  en  soie» 
midoppiatojo. 

DOUBLON,  A*'  m.  monnaie  d'Espagne» 
Mbionê»  — ,  t.  d'impr.  duplicatunu 

DOUBLURE ,  8.  r.  fothra,' s^panmo.  —, 
miaiMcatura ,  doraturm,  mc.— -  (niar.)i  offlco- 
mento  di  r€f,m/, 

DOUG ,  s.  m.  iorla  diseimmÎM. 

DOUG  AIN ,  s,  m.  arlire  ^jutrta  di  meb, 

DOUGfi-AMËRE,  s.  f.  V.  solahom. 

DOUGBÂTKE;adj.c^/a<>No,  téolcmato, 

DOUCEMKNT.adv.  adagio,  pian  piano. 

DOUGEREUX,  EUSE,  adj.  êdoUinato, 
tmaeeaio.  — ,  ^^,*dotee  diulê^  tcipita^  afftt- 
ialuzut.  Vers  doucereux ,  lettre  doucereuse, 
choses  doucf reuses,  verti^  Itll^r»^  eosc  insi- 
pidû ,  addoleinatê,  —  «  subsU  cet  homme  fait  le 
doucereux  auprès  des  femmes ,  far  il  terhino, 
HgaUaat^p  ilvugOm 

DOUCET.  ETTB ,  s.  et  adj.  fam.  faire  k 
doiioel,  far  il  belle  g  il  ehettino» 

DOUCETTEMENT,  adv.  fam.  adagino. 

DOUCEUR,  s.  f.  dolcùzta,  —,  au  6g.  pia- 
eêre,  gusto,  diletlo,  agio.  — ,  gratta,  affabi' 
lHàf  doleetza,  a)mabilità^  bonté.  Conter,  dire 
des  douceu»  à  une  femme,  pajfolinû  dolà,  pia' 
eôvoletze  gaifinti,  molli  amorosi. 

DOUCHE,  s.  f.  épaocheroent  de  certaines 
eaux  minérales  qu'on  fait  tomber  sur  une  par* 
tie  malade ,  dœeia ,  doeeiatura, 

DOUCHER, V.  a.  docciare,  dar  ladoeem, 
U  doecio.  ^ 

DOUCIN,  s.  m.  t.  de  mar.'  l'eau  douce  mé-* 
Ue  avec  Teau  de  la  mer,  dolcigna. 

DOUCiNE.  s.  f.  U  d'arch.  *cert«irte  mou- 
lure, modanatura  ondeggianto^  meta  comteua 
e  mttà  eoneaua ,  gola ,  onda ,  intavalatp,  sima. 
— *,  t.  demenuis.  espèce  de  rabot,  incorzatojo, 
piaUêtto  da  scornidaro. 

DOU  ELLE,  s.  r.  t.  d'arch.  se  dit  de  la  coupe 
des  pierres  propres  à  faire  des  f oùtes ,  de  là 
courbure  d'une  voûte,  ipigolo. 

DOUER ,  V.  a.  t.  de prat.  assiettrar  alla  mo- 
glie  l*  usufrutio  d*  una  parle  de'  proprj  bcnl,'^ 
--,  dotare,  fhgiare^  adott^pre^  arricchiréf  pri- 
vilegiaro  «pezialmente. 

DOUILLAGE,  s.  m.  t.  de  manuf.  eattiva 
quAlltà  d*  unit  étoffa  per  la  diversité  délie  trame. 

DOUILLE ,  s.  ^m.  manche  creux ,  manico  di 
bajoM»tta,  picea,  eee^  canna  ycajunella^  iubo, 
9e€hio  dovo  t*  incontra  il  nymfèo  dP  an  marlelto. 

Douillet,  ette,  adj.  ii«»iiet,  doux  à 

l'attouchement,  Morbido, pattoso,  morbidetto, 
moltketto.  —,  par  rapport  aux  (personnes ,  ef" 

Éminato,  delieato,  —,  au  subst.  il  fait  le  doiiil- 
t,  c'est  un  douillet,  ietiOiOj  ehe  ti  e^ogivola , 
M  tofggta. 

DOUILLETTEMENT,^dT.  mollemc^te,^ 
morbidamcnêêg  dêlioatammtp ,  letio$amontA,      \ 


D0I7LEUR«  s.  f.  éoUfrt,  àf/KMA,  «Me- 

rezia ,  doglia ,  eordoglio. 

*  DOU  LOIR  (SE),  T,  r.  dçlertL 

DdftJ£OUR£USEMENT,  adr.  avec  dMi* 
leur,  dolorosamonU,  afjRÊmnatatnmU, 

DOULOUREUX,  BUSE,  adj.  dolorpto, 
dmarà.  — »  en  parlant  des  parties  du  corps  « 
egnsitivcf ,  teiuibàle» 

.  DOUTE,  s.  m.  dubbio,  ineertet^.  —,  f»« 
more  y  appretuione,  êOspMtlf. 

DOU^R,  ▼.  n.  dlibitare^etiere  indubbio. 
Homme  qui  ne. doute  de  rien,  on/ito,  rifo/ic* 
to,  ère.  — ,  avec  le  pron.  pers.  conjeclorery 
soupçonner,  sotffetlare^  aver  tnditio  Jr  nnm 
co*a  y  insoÈpetlirii ,  avvcderti,  .    *^ 

DOUTEUSEMBNT,  adv.  dubbiowmmkte\ 
incertamente. 

DOUTEUX,  EUSB,  adj.  dmbbieeù,  ineerto. 
Réponse  douteuse,  am^ i^ifa.,Per9omie  dou- 
teuse, soipotéa.  Monnaie  douteuse,  eho  puàtê* 
ter  faita, 

DOUVAIN,  s,  ^.  legna  da  fardoghe. 

DOUVE,  s.  f.  noga,  tegname  dafar  botlL 
-— ,  tpeeie  di  ranuneo^  o  pié  eeruino.  —,  t.  d*hy- 
drauL  mur  d'un  bassm  contre  lequel  l'eau  ba|, 
muro  intariore  d'  ana  vatea, 

DOUX.  DOUCE,  adj.  dolee,  grmio,  toave, 
gattoto.  -^,  par  rapport  aux  viandes,  à  un  po- 
tage, etc.  dolce  di  tale,^  intipido.  Taille-douce» 
tailles-douces ,  rame,  'rami  int^liati  per  far 
ttampe.  Faire  les  yeux  doux  f^ocçfiieggiare,  far 
ait  amore,  vagheggiere.  JLlheval  doux,  tavallo 
cke  non  iitanea,  quîeto,  non  ombroto.  Voilure 
douce,  d^lee,  che  vion  eonquatm^  PMe  douce, 
pioggia  minuta  y  aequerella.  —,  tranquille, 
dolee ^  tranqutllOf  plaeido,  —,  Gg.  dolce,  affa- 
btle^  umano/benigno/eee.  Style  doux,  ttilo 
faeilOf  andante^  nalurate,  Biiletdoux,  M^/ieifo 
amoroso.  — .  en  parlant  des  métaux,  traltabiU^ 
pioghevolepageoolealavorarei,  fouX  doux,  adv. 
pian  piano,  adagio. 

DOUZAINE ,  s.  f.  doezina,  dpdUi.  —,  fig, 
et  fam.  un  poète,  on  peintre  à  la  douzaine, 
poetuzzo,  p^eta,  piltor  tfozMmale]  da^ozplna* 

DOUZE,  s.  et  adj.  dodicL  Louis  douze,  dtf^ 
deeimo.  .     » 

DOUZIEME,  adj.  et  s.  duodecîmo^  dodiee- 
timo.  Un  douzième,  an  dodicetimo ,  unadodi' 
eetima  parte. 

DOUZlÈMEa^ENT,  adv.  in  duodeeima 
luogo, 

DOXOLOGIE,  s.  f.  t.  de  brév.  U  glorîê 
patri  e  il  gloria  in  exeeleît,  ^ 

DOYEN .  ^  m^ecanoj  il  pik  anxiano. 

DOYENNÉ. s,  qt.  decanate^  4igni(à  del de- 
eanûelasuaeasa.  Poires  de 'doyeané.  V*  roiai. 

DRACHME,  s.  f.  (pron.'dragmc)  dramma, 
antica  mqneta  ed<ora  peso  ch'  é  l'.sHflva  parte 
d*  un  oncta. 

DR  ACONITE,  9<  f.  pierre  fabuleuse,  draco* 
nite ,  pielra  fuvolosa  che  alcuni  han  preUté 
trovarsi  nella  testa  del  flragqne.^ 
■    DRAGA^,  s.  m.  l*  ottremi^à  detla  poppa 
d' una  galea,  •    •    , 

DRAGÉE,  f.  (  piccoli  confcUi,  chircfiù^ 
dolei  ,*  zuccherini  f  traggta,  ,-^  $  memi  pli;^, 


« 

ceodriae,  wùgUaruQlêi  pMnê,  -*,  mélange  de 
lU#eis  crains  pour  les  chevaiu ,  fitraMm, 
,  DBAGEOIR ,  s.  nii  ttêâaia  4a  eonfUtU  ^ , 
t  dlioriog.  intaecatura. 

DftAGÈON,  s.  m*'b6argeoD  <^ui  pousse  aa 
pied  des  arbres  et  des  plaoles,-  figUuoH»  fim$^ 
fuiectt  vilieci* 

DRÂGEONNBB,  t.  d.  pousser  des  dra- 
geons,  paliutart,,'rifigiiar^, 

DRAGON»  s.  ta.  moostre  fabuteux  à  qui  on 
doone  des  griffes,  des  ailes  et  une  queue  de  ser- 
pent, drmgo,  dragofu,  — ,  fig.  penonue  aca- 
riâtre, mùmç  <<is2ata«  inéiavolaîo,  — ,  aorte  de  ^ 
troupes,  dregonL  —,  gros  lézard,  ipeci^  di  lu- 
têriola  ehe  paré  aiaUu  Dragon  de  mer,  rtrganû, 
drtggnê  tnarino,  ~-^ ,  oouslellation  ,  Drûgone» 
—,  fi^.  et  iron*  dragua  de  vertu,  émna  ucêt^ 

DRAGONNADE ,  s.  f.  (hist.  mod.)  per- 
jéctttions  dans  les  Gévenoes  contre  les  prote- 
slaos  par  les  dragons  de  Louis  XI V ,  dragonaUi* 

DRAGONNE,  É£ ,  adj.  (blas.)  dragonato, 
cou  Md9  di  drttgùnêm 

DRAGONNfiAU.  s.  ■L'Ch.  nat. ) i^niione. 

DRAG€E.  s.  t  outil  ^ui  sert  à  iirer  du' 
lable  des  riTÎères,  9U€c/tiûja,  — >•  t.  de  mar. 
Mii#  du  rUener  i  emnoni  e  dé  puemr  mf  an- 
eora  pcrduta  ntt  fimdo  dêl  Niana.  Drague  d'a- 
virons, ÎFé  rémi  IsgûU  ijuîame.  — ,  t.  d&pécbe, 
refe  </a  pigtUtr  ottriehe* 

DRAGUER  »  y.  a.  t.  de  mar.  ^Mcor  /'  «n- 
eora  ptrduta.  —,  t.  de  rivière.  liettoyer  le  fond 
d'un  canal  avec  la  drague,  nêtimré  it  fmdo  tt  un 
ÊKMdêg  W  ifu  fiumh  adla  euethiêja. 

DRAMATIQUE ,  adj.  se  dit  des  ouvrages 
de  tii^âtre ,  drammafieo.- 

DRAM  ATI STE;  s.  m.  ehe^eompûne  cptrt 
érammAticke.  * 

DRAMATURGE,  s.  m.  se  dit  en  mauvaise. 
fttti ,  auiûr0  di  drëmmi, 

DRAME,  s. m.  pièce  de  théâlre^  ttramma, 

DR  A  NET,  s.  m.  i.  de  p^he.  filet  tratné  en 
mer  par  dcù&  hommes,  M^/a  di  slrateico  vrete 
che  due  ugmimi  g€iiam>  in  mare  inottrandovisi 
pik  ehe  ponono,  ^ 

DRAP,  s.  m.  étofie  de  laine  ^patmo,  —  de 
lit,  knzuolo,  XiTZ^à*ottàtsdii^»drapp(r,tioffa 
d*or9,  diiêia.  Drap  mortuaire  f/rcnno/îiatf^rtf, 
di  mariorio.  Drap  d'or ,  se  dit  d'une  sorte  de 
coquillage ,  âp€ct$  di  niceldom 

DRAPANT,  s.  m«  t.  de  papet.  planche  car- 
rée, Mmi^r*. 

DRAPE,  SE,  part  V.  le  verbe.  Bas  dra- 
pés, ealte  fûiiraU.  —,  t.  de  botao.  tanuginosc, 

D  R  AP  L\A  U,  s.  m .  eéncioistraeeia  di  pantio, 
tin0  0  iana.  I^apeaux ,  pe^se,  fasee.  Drapeau, 
'enseigne,  sUndardo,  bandtêra»  iHsegnaj  vet- 
iiih.  — 1>  t.  de  méd.  et  de  diir.  maladie  des 
yeux,  suffufiimô*  — ,  fig«  se  ranger  sous  tes  dra- 
penix  et  quelqu'oB,  abbraeeiar  il  parilio  di 
Miûàn9. 

DRAPER  »  ▼,  a.  eûprir  di  hruno  o  da  iuiio 
una  €arrot*a ,  teitiga ,  eec.  —,  t.  de  peint,  et 
da  soulpt.  draper  une  Ûgure,  pannêggiare,  — ^ 
^  tili0U$ggimré^  diUggiaM,  nkêrnirp  akunû, 
difnt  mate. 
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DRAPERIE,  s.  f.  drapparla.  ^,  t  dft  pë&t. 
et  dé  sculpl.  panneggiamento»   - 

DRAPIER .  s.  m.  panwyuoto,  faffhHeaiorê 
0  mercanU  di  panni, 

DRASTIQUE,  adj.  se  dit  des  remèdes  dont 
ractioR  est  vive  et  prdnipte,  dràstiea* 

DR  AVE  ou  DuAaA,  s.  £.  ^ante  cruoiièrb, 
draèa. 

DRAYER,  V.  a.  t.  de  corroyeurs,  êeammrê 
la  pelH» 

DRAYOIRE ,  ^.  f.  eoltùito  da  icâmmrâ  h 
p$lU. 

DRAYURE,  s.  f,  rognure  de  cuir  tanné» 
eàmiecio» 

DRÊG  HE ,  s.  f.  marc  de  l'orge,  ââ  ehê  ruim , 
dêli'  orzo  dopo  ehê  m  «'  d  tpmnMia  la  êfirra. 

DRÈGE, s.  f.  t.  de  pâche^ sorU dirais,  — ; 
peigne  pour  dréger,  lurf a  di  pattinû  enn  oui  êi 
distaeea  il  liniotna  mila  pianta. 

DRÉGER,  V.  e.  t.  d'écon.  rust.  dittaecafa 
il  Unsema  dalla  piantOm 

DRELIN,  s.  m.  mot  inventé  pour  imiter 
le  son  d'une  clochette^  drelim^  dindin,  tintin  : 
T^ntin  sonando  eon  ai  dolc^nota,  D. 

DRESSÉE,  s. r.C.  d'épinglier,  fih  d aikm» 
pastato  ail*  argano. 

DRESSER,  v.  a.  diriauarê^  dddirizaare, 
rizutre,  alzara,  lavar  m,  —,  appitmara^  tffuo* 
gliare.  Dresser  un  lit ,  une  tente,  une  batterie 
de  canon,  un.éehafaud,  assailarû  un  klto, 
piantare  una  ianda,  ana  batieria,  atzarp  an 
paUç,  Dresser  un  buflet,  un  potage j,  le  fruit, 
apparaeehiara.  —  un  piège,  lendere.  *—  un 
pian,  le  plan  d'un  ouvrage,  lamîpnte  d'ui^-acte, 
un  contrat*  etc.  diilêndltray  metUra  in  iieriUo, 
formarOf  eom parte,  ~-,  volgere,  Srizaare,  --^, 
àddeslrare ,  formate  y  imiruire.  — ,  t.  de  gra- 
veurs eii  pierres  fin^,  lieekate»  lastrare.  — ,  t.  de 
(laveurs,  mazzerangare,  — ,  t.  4^  charpen- 
tiers ,  menuisiers  ,  etc.  p*ulirû,fmeltorafUù, 
affaeei^,  —,  t.  de  chapeL  ttirare  périmai  ter 
in  forma.  — ,  t.  de  Serruriers,  fur  pari,  egaa- 
ghare, 

DRESSEUR,  s.  m.  t  de  cardiers ,  tuyau 
de  fer  creux  ,  diritaaloje, 

DUESSOIR..S.  m.  t.  de  {graveurs  en 
pierres  fines ,  loitra  di  ferro  eu  eut  si  liseiano 
le  piètre  fiée, 

DRILLE,  s.  m.  mot  de  mépris,  eatîivo 
soldate,  toldatp^te.  On  dit  fam.  c'est  un  bon 
drille,  uomo  gioviateg  buan  eojnpagno,  kaun 
eanterala:  un  pauvre  drille,  mesâino;  un 
vieux  drille ,  ^eldaio  veterûnQ,* 

DRILLE,  s.  f,  eencîOi  ttraeeio  da  far  earîa, 
—  ,  t.  de  bîjaut.  serrur.  etc.  espèce  de  porte-   ^^, 
foret,  trapano  a' manOk  ^  ^ 

DRISSE ,  s.  f.  t.  de  mar.  sorte  de  cordage, 
dirisza*' 

DRPGB(AN ,  s.  m.  dnigowanno,  inter^ 
prête, 
•  DROGUE,  s*  (,  drogÊ,  isngrediente.  —  ^ 
fîg."  et   fam.  eattiva  roàa,  meteanzia,  mo^ 
ne/A ,  ece.  catliva. 

DROGUER,  v.  a.  dar  trappe  medkinef 
eariear  di  rimedj, 

DROGUERIE,  s.  f.  ^ragheria. 
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.   DROiGtJBT  »  8.  m.  espèce  d'/Sloffe ,' «fro- 

ghetto. 

DROGUIBRy  s.  ^m.  armadid  éi  droghe, 
—  .  Mcalola  da  traspfirtar  ingredi§nti» 
.    DROGUISTE,  s.  m.  droglùcre,  drâghUro, 
cke  vende  droghe, 

DROIT,  K.  adj.  drUtc'pêrpendico/an,  —  » 
ritto  apiombo.  -^,  ce  qui  est  .opposé  à  gauche, 
éêstro  s  dettra. '■r ,  ^z.gi^ito,  iineero^  ono- 
rato.  À  droite,  adv.a  main  droite,  a  d0*ira, 
a  man  detira, 

DROIT,  s^xrudiriUo,  ei^  elU  é  glastoe 
ragianêvote ,  giustizia  ,  il  gius ,    giurUpr^' 
dênxay  ieggh  dviUo,  potettà,  giu9. — .  proT. 
etfig.  c'est  ic  droit  du  jeu,'  etc.  /'  uio,  lo 
tiiUf  dà  che  tipntica»  Droit,  gmbetla,  doziù^ 
'dogana,  A  bon  droite  adv.  eor^ragione,  merl" 
icmétitc,  A  tort  ou  à  droit  t  adT.  m  ogni  modOf 
adriiio  o  a.  tario,  a  torié  o  a  ragione. 
'  DROIT,  adw.  diritto,  o  diritlurm.  —,  fig. 
faire  marcher  droit,  teturé  in  dovere. 
DROITE ,  s.  r.  la  nuùu)  destra, 
DROITBMENT,  adv.  reliament»^  giudi-  • 
zio^amente,  * 

DROITIER,  ÈRE,  adj.  eliB  ti  serve  dtlla 
man  i^sira, 

DROtlURE,  s.  f.  etfuitâ,  rêttitudine^ 
tandidezta  d' animo,  £o  droiture ,  adv.  dirit^ 
Utmenljf ,  a  diritturm»   • 

DROLE ,  adj.  fam.  giœoso^  faeeio ,  libero. 
-— ,  s.  m.  un  drôle  de  corps ,  an  uom  motleg' 
gt»>oU^ buflUro,  C'est  ua  drôle,  fiirko^  ina- 
riuotof 

DHÔLB^JBNT.  adv.    fam.  mu   garbo^ 
gusiosqmente ,  en  mbdo  singolare, 
*  DROLERIE,  s.r.  fam.  buffmeria^  tcher- 
'  MO  ,  gafanteria  ,  motto, 

DROLfiSSE  «  s.  f.  femftina  di  ealtihû  vita, 
01<OMi]^D  AIRE ,  s.  m.  espèce  de  cbamc|ii> 
dromedario,   ■      ■   " 

DHOPAX,  s.  m.  sorte  d'emplâtre,  depi^ 
iaiorio ,  merdocto. 

DROSSART,  s.  m.  nom  du  ^ef  de  justice 
en  Hollande  et  à  Liéce,  eapagiitstiziere. 

DROS$E,  s.  £»  t.  de  mar.  cordage  du  canon, 
eordame  warinaresco*  ' 
D  KO  0 1  iYE.  s.  r.  bUaceia,  tasca  de*  ealderai, 
GbRU .  DKUBt)  a4i.  se  dit  desojseaux  prêts 
as  envoler  du  nid,  uccelUno'aHo  a  tnidiare, — , 
fi^.  et  fam.  viraeê,  vigorosii,  gojo,  allegro, 
giy'oso,  gagllaPdo,taiw,  — ,  par  rapport  aux 
biCs,  licrhes,  etc.  foUo,  démo,  $pesso,  <«r-\ 
ralo ,  abbondante.  Dru  et  menu ,  a(lv.>  eopiosa- 
mente ,  spcsto e  minulo,  — ,  autrefois  arudo  , 
drnda, 

DRXJIDB  ,  s.  m.  (fruidot  saeerdoto  appreiso 
gli  anîichi  GûlU,  ^ieux  druide,  nomo  vtcchio 
aecoria ^  sperimentafo,  tai^io,   .        •■ 

DAVADE.  s.  f.  nymphe  des  bois,  driade. 

iDRYOPTÉRtDE.s.  C  V:  rocciaK. 

D  D ,  pftrtîcule ,  dellô ,  dSll^ ,  del.  — ,  part. 

Uh  .  s.  m.'  c&  qui  est  dû,  il  dtbito  oilioo, 
il.  fi lito,  — ,  il  dovere ,  /'  obbftgo, 

UUALISME,  s.  m.  ou  pitiéiuib,  </aa« 
lismo^ 


DUP 

DUBITATIF ,  I VE ,  adj.  éabiuaiw: 

DUBITAJ*IO]!l.s.  f.  {vUi.) duKîatumê. 

DUaiTATIVEIIfil!^T,ady.  avec  doi*e« 
dubitaiivamenlê» 

DQC,  s.  m.  autrefois  chef  d'armée,  dueaf 
eapiiano  o  condottiere  d*  eeereiti,  —  ,  aujour- 
d'hui prince  souvrrain  et  litre  de  dignité» 
duea,  — .  sorte  d'oiseau .  atptcco. 

DUCAL,  R,  adj.  ducale. 
.  DUCALES ,  s.  f.  pi.  t.  de  pnanuf.  en  laiaef» 
ratée  dette  dueaii. 

DUCAT  ,  s.  m.  monnaie  «  dueato. 

DUCATON  ,  s.  m.  monnaie  .  dueatone. 

DUCÉIf  AIRE,  s.  m.  (bist.  rom.)  chefd» 
deux  cpnts  hommes,  dueenario, 

DUCHÉ,  s.  m.  dueea  ,  duckea,  dueaio* 

DUCHESSE,  s.  f.  dueheeim. 

DUCTILE,  adj.  se  dit  des  métaux  qui 
peuvent  s'étendre  sous  le  marteau,  dattile. 

DUCTILITE,  s.  f.  duitilitàt  propriêU 
de'  meialU  di  reggere  al  marleth ,  di  astolti' 
glitirsi  «  ece, 

DUÈGNE  ,  s-  f.  femmina  attompaîa  a 
brutta  tproposta  hlla  euetodia  dtUe  gionani, 

DUEL ,  s.  m.  combat  singulier  ,*daelUk,  — • 
(  gratnm.  grecque) ,  duale, 

DUELLISTE,  s.  m.  qui  se  plaii  à  le 
battre  en  duel,  </«e/Ainfe. 

*  DUI  RE .  ▼.  n.  aggradare^  piacera ,  ro«V0* 
ntre ,  aecomodare,  Cela]^  ne  me  duit  pa^,  chb 
non,  m' aggrada,  non  mi  va,  non  miateamodâ , 
non  mi  eonviene, 

DUITE  ,  s.  f.  fh  di  ripiêno, 

DULCAMARA  «    s.  r  douce  -  amère.   V. 

soLA  irox. 

DULCiFIÇATIOIf»  s.  f.  doteifieazlanog 

addolàmenta,  ' 

DU  LC 1  FIER ,  ▼.'  a.  t  de  chim.  addokir^ , 
do  Ici  flairé. 
.'    DULIE ,  s.  f.  culte  qu'on  rend  aux  saînti, 

dulia. 

DÛMENT,  %îv.  I,  deprat.  dêbSlamenta, 
eanvenerolm^nle ,  eecondo  ogni  regoh ,  a  ténor 
di  ciô  eh*  è  prcêcrilto ,  eomeeonvitnn. 

DUNE.s^f.  ordinait^meptouiiM,  au  plur. 
dunaf,  monlicôtlo  di  rma  ck^  Jf  etUnde  iun^ 
le  rine  det  mare. 

DUNETTE ,  s.  f.  Vêlage  le  plus  élevë  de  la 
poupe  d'un  vaisseau ,  çe$saro, 

CkjO,  s*  m.  (mus.)  duetio, 

DUODÉNUM ,  s.  m.'  (anal.)  le  premier  des 
int<*^tins  grêles,  </uo</0io. 

DUPE,  s.  f.  meftotto,  balordo,   uce^laU^ 
minchiono,  faetb^d  etser  ingannath.  — ,  jeu 
de  cartes.,  sorta  ai  giuocn, 
*'     DU  PE R  ,  V.  a.  ingannare ,  ueeellare ,  H{«- 
iarla  ad  uno ,  gabbare, 

DUPERIE  «s.  f.  inganno.-^,  furberia. 
— ,  scioQchezza.  ' 

DU  PEUR ,  s.  m.  peu  us.  ingannatore. 

DUPLICATA,  s.  m.  double  d'une  dépêche, 
d'un  brevet,  il  dupliealo^  eoptà", 

DUPLTCATIP. I¥E,  adj. c/ie/"*  fo </«/»«- 
eauîo'te .  ehe  reddaapia, 

DUPLlCATlOif ,  s.  f.  t.  ie  géon.  dupliem' 
ùonê. 


OUPLICATURB.  s.  f.  U  d'a^  éep^-- 

DUPLICITÉ,  s.  f.  éupfhUâ,  ^ ,  an  6g. 
4hpp'umui^  finzi<me,  simuioMionêf  duplicilà, 
mfiffnimtntû. 

DUPLIQUE,  s.  f.  t.  de  prat.  ritposta ,  re- 
pUen^  eontrarrUpoUa, 

DUPLIQUER  •  T.  D.  t.  de  prat.  eonirarri- 
êpomdere,  rùpondgrû  ml  rispondentê^*         "  « 

DU  R  •  E ,  adj.  duro^,  ftrmo  •  sodo,  — ,  fig. 
dura,  mcttéo,  gravtl  nwt^sit/,  erudêtê,  ri- 
$idOf  §€€.  Vie*dure,  vila  tttniaim ,  autttfa  ^ 
dismgiatû.  Dar.  à  émooToir,  à  dij^érer,  dfffi- 
tiieë  eommyovere,  a  digtrirt»  l)ûr  àsoufTrir, 
ùuopportaèiU»  Pinceau  dur,  morcrâu  d'afcbi- 
tecture  dur,  erudo,  grosioUtno,  Têle  dure»* 
fin  dur,  etc.  V.  ces  mots.     .       '       "       ^    . 

DUR.  adv.   V.   BORBHEIIT.  * 

DURAB£Ef  adj.  eomen^abih,  durevolê^ 
durMlc^  péhnanentê.  ilabUê. 

DURAGINB .  s.  f.  espèce  dépêche,  ^artMO 
dumeidif» 

DURANT,^  prép.  per,  net,  durante",  in 
têmfio,       ■  .  '  ,    ' 

DURCIR,  T.  a.  Murarê^addurare,  far 
dmrû,  rmndê^  dur».  —  »  ▼.  d.  et  r.  uuUirire, 
divênir  duro"^  fortJficarsL* 

D  U  ROISSBMENT ,  S.  m.  indurimenio,   . 

BURE,  s;  f.  coucher ^ur  la  dure,  tullû 
fma,  pfT  ttrra. 

DURSB,  f .  f.  duraHonCf  iunghezta^du' 
vmUÛ 

.DUREMENT,  adv. . </iframtfnlf.  — .  Og^ 
Tûizamgnie  »  enfdeimentê  •  eon  n%ata  gratta^ 

U)ClRQrMteBvs«f*  fa  membrane  qui  en- 
veloppe le  (^l'^au ,  durmmadre .  la  mtmbraniifi 
€9leriarê  d«l  eeroeOb»  • 

DURER,  V.  D.  durare^  suitittcre ^tOMêt^ 
Mffî.  >^,  conlinnare^  tosUncrc,  réêisiere,  * 

DURET ,  ETTE .  adj.  fam.  durttio. 
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DUKE^  i  5.  f.  durtzzû ,  dutUâ.-^,  poét. 
dnrù.'^f  eaflo,  duritd»  —,   fig.  dureté  de 
sljle ,  stile  ineoUo,  sUntatQ;  de  pinceau ,  ma- 
niera ilenlala  ,  gr$lta.  Duretés/  pMrole  duré , . 
ruvide^  vUfane.  ' 

DUltlLLON.  s;  m.  calh,  dùrezia: 
DURIUSCULE,    adj.  dunUo,   alquanto 
dura, 

DUTROA ,  s.  m.'aarra  di  pianla  ameri- 

t     -  • 

cand»  • 

DUUMVIR,  s.  Cl.  ancien  magistrat  tot 
main  .^aAm#/ro.  t 

DUUMVIRAT,  s.  m.  duumvlroto, 

DUVEU?,  5.  m.  menue  piume  des  oiseaux  , 
ptnna  matta,  ealuginêt  caluggint,  ptlurta* 
—  ,  fig.  lanugin^f  prima  barba.  —  ,Januginê 
de^frutU.  •  . 

DUVETEUX,  EUSE,  adj,  t.  de^faucon. 
•se  dit  des  oisrau\ ,  pipn  4!  phUrîà.    '        * 

DYNAMIQUE,  s.  f.  la  seiènta  délie  foh» 
motentL'  ' 

DVNAI^TË,  s.  jn.  p(tH  souverain  qui  dé- 
pendait d'un  autre ,  dinafta» 

CTYN  ASrre .  s.  f.  suite  de  roîs  d  une  même 
race  qui  ont>éi;né  dans  un  pays ,  dinutiia^      • 

DiP'EfQUES,  s.  m.  pi.  registres  des  an- 
ciens où  l'on  conservait  le  nom  des  consuls  et 
des  ma{;tstrat&,  dtbtiei.  § 

DTSGOLE,  adj.  qui  s'écarte  de  l'opinion 
reçue .  dhrrf ponte ,  dittordanù, 

DYSPEPSIE,»  f.  t.  de  méd.  dlgeiiioi?  tt^ 
borîota ,  di^eile,  ' 

DYSPMBjE ,  s.  f.  t.'deméd,  d'apnêa,  Jiffi-. 
eoltà  di  respiro.  '- 

DVSSËNTERIE,  s.  f.  dévoiemebt  avec 
douleur  d'entrailles,  di^tênteria, 

DYSSENTÉKIQUE.  adj.  dissmt^tto. 

DYSTecrUE,  a.  {.harto  lnborio$ô. 

DYSURIE  ;  s.  f.  dUficpUé d'uriner,  lieuria, 
tdiêsuria. 


•  •■ 


E 


C,  s.  m.  vofeHe.  • 

EAU ,  a.  f.  ar^fia,  — ,  oluie ,  âequa ,  plog-  ' 
fîa,  piovAf  fcr.  Étfe  tour  en  eau.  gnmdâr  di 
euAtre,  -> ,  pop«  lâcher  de  IVau ,  epander 
mequa ,  upfânre.  Les  eaux  ({ui  tombent  du  ter- 
veau.'^/i  amori  eUe  eadono  ^  ehe  stîtlano  dal 
etrebrç.  Eau  bénite  de  cour,  belle  evane  pa- 
rote.  —  (mar.) ,  faire  de  l'eau,  farhtqud,  pro- 
vedtrti  d' aei/tnt  do/ee^t  Faire  (*au ,  se  d«t  dlin 
navire  où  l'eau  s'inthnlait  .far  aetfua^emplhsi 
d' oequaT  Les  eaux  sont  basses,  vi  è  poca  ae- 
qmn  net  fiame,  et  (ig.  poeo  danarcneUa  hhrsa^ 
Revenir  sdr  l'eau,  fig.  rétablir  §es  affaires,, 
fomafw  «  galtà,  Slettre  de  l'eau  dans  son  vin , 
frf'tmr  /*  impeio  ,  moderar  h  prelensioni. 
Fondre  en  eau ,  verser  des  larmes,  en  abou* 
dancé.  eUruggeni  in  Ja^rinn.  Btittre  l'eaa, 
imodre  une  peid^  inutile  ,  pestât  f  ntqua 
net  mortajo.  €e  ragoût,  ce  fruit  ne  sent  que 
l'eau ,  non  itm  empare. 

EAQr-DB-VlS ,  s.  f.  ûequMUê, 


EAU-F(TRTE,  5.  f.  a^^iia  forU, 

EAU-SECONDE, V  f.  aequa seconda, ece. 

EAUX  ET  FOKÉTS,  s.  f.  pi.  sorte  de  jurî-. 
dirt  ion ,  fiami  e  bciehi. 

EBAHIR   (S*),   V.    r.   fain.   s'étonner, 
,elvpirsi,  reslûre  sttîpéfatto/sbalordiio, 

*£BAUlSSEttl?NT,  s.  m.  sorpreta ,  sba- 
tordimenlo^ 

ÉBARBER ,  V.  a.  ôter  les  parties  excë- 
daiAesdu  papier,  dibmfbare,  iosare.  ^  des 
pièces  de  monnaie,  iondmre.  —  .  t.  de  jardin. 
sb'mrbare t^mondare^  tosare.  — -.t.  de  graveur, 
rinftlmre  i  trdîli  l!cl  butlino.  .  . 
'  EBARBOIR ,  s.  m.  outil  pour  éba^ber,  ' 
eeeeHo,  riappola,  ecsoja.     \  * 

;BBARBURE^  s.  f.  t.  de  graveur,  pieeiâla 
V  barba.  -    ' 

EBAROUI .  1£,  adj.  t.  de  mar.  desséché, 
bastimento  tetnnmentûto» 

EBATS,  s.  n.  pi.  solta$MÇj  pastatempo 
trattutlo^  épdtso.  » 


tds 


DUA 


.   DROGUBT  »  s.  m.  espèce  d'j^toffe,  cCiv- 

gheiio.  " 

DROGUIER,  s.  ^m.  wrmadib  di  droghe, 
—  ,  Mcalofa  da  trasporlar  ingredienti, 
.    DROGUISTE,  s.  m.  droghiert,  drdghitro, 
ehfi  vende  droghe, 

DROIT,  B,  adj.  drHio^'pêrpmdicolarû,  —  » 
TîHo  a  piombo.  ^ ,  oç  qui  est  ppposé  à  gauche, 
éêstro  s  dettra,  — ,  fis.  gifitto ,  sineero^  cno- 
rato.  À  droi^,  adv«a  niain  droite,  a  dfittra, 
a  man  detira, 

DROIT,  s^nudlritlo,  ei^  élu  è  giasioe   1 
ragiaitsvoiê ,  giattixia  ,  ii  giuê,    giurUpr^- 
denza,  leggi%  dqiUo,  polettd,  giut» — .  proT. 
et  6g.  c'est  le  droit  du  jeu,'  etc.  /'  uio,   lo 
sliU,  eiô  chê  iipntica.  Droit,  gubefla,  dazio^ 
-dogana,  A  bon  droite  adv.  eon,  ragUmê,  meri~ 
iamento.  A  tort  ou  à  droite  ady.  în  ogni  modo, 
adrilio  0  a.  Iqtio,  a  iorlà  o  a  ragione. 
*"  DROIT,  îdy.  diritio,  a  diriliunu  —,  6g. 
faire  marcher  droit,  tenerê  in  dovcre. 
DROITE ,  s.  t  la  mano  désira. 
DROITEMENT,  adv.  reltameniê^  giudi-  * 
siosamente,  * 

DROITIER,  ÈRE,  a^j.  eh»  si  tervê  dclla 
man  4p*lra. 

DROITURE,  s.  f.  ê^uità,  rtUitudina^ 
aandidezza  d' animo.  Ba droiture,  adv.  dirit- 
tam^nte ,  a  diriitura»   • 

DROLE,  adj*  fam.  glœoso^  faeeio,  Ubero, 
-^ ,  s.  m.  un  drôle  de  corps ,  un  nom  motieg- 
gû»>QU'l' puf liera.  C'est  ua  drôle,  flirbo,  ina- 
riuolof        ^ 

DRÔLBft^NT .  adv.   fam.  mu   garbo^ 
gusihsam'ente ,  in  mbdo  singolara, 
«  DRÔLERIE,  s.  r.  fam.  buffoneria^  eeher- 
MO  ,  galanteria  ,  motlo. 

DROLfiSSE  ,  s,  r.  fem^ina  di  ealtitë  vite. 
lUiOM^DAIRE,  s.  m.  espèce  de  cbamcfa, 
dromedarlo,  -      '   ^ 

DHOPA'X,  s.  m.  sorte  d'emplâtre ,  ^e;>»- 
.  Ukiorio ,  mcrdoeeo, 

DROSSART,  s.  m.  nomducbef  de  justice 
en  Udllande  et  à  Liège,  eapaginstiziere. 

DROSSE;  5.  f.  t.  de  mar.  cordage  du  canon, 
cordame  warinareseo, 
DKOOlNE.s. r.  bitaceia\  tosca  de*  catdtrai, 
DRU .  DRUB^i  ajj.  se  dit  deso^iseaux  prêts 
às*cnToIcr  du  nid.  uecellino'atlfi  a  tnidtare, — , 
Ëg.  et  fato.  vivait  vigofotq..  gajo,  allegro, 
gifljoso,  gagliardo,sano.  — ,  par  rapport  aux 
bt&s,  herbes,  eKc.^foUo^  dento,  $peuo\  str-% 
ralo ,  abbondanle.  Dru  et  menu ,  adv.  copiota- 
mhnte ,  tpesso e  minuta,  — ,  aùlrefois  drudo  , 
drttda', 

pUXJlDB  ,  s.  m.  tfruidot  tacerdote  approtso 
gli  antichi  GàUi,  ^ieux  druide,  HOmo  vecchio 
aceorto  t  tperiàjtnialo ,  eahio»   •       •« 

DRVADË.  s.  f,  nymphe  des  bois,  driade. 

DRYOPTÉRlDETs.  f,  V.  rocciaK. 

DO .  particule ,  dcltô ,  dcllfi ,  del,  — * ,  part. 

V.  DRVOIB. 

DIj  «  s.  m.  'ce  qui  est  dû,  il  débita  aiiivo, 
ili  $  lilo,  — ,  i7  dovere ,  /*  obbfigo, 

DUALISME,  f.   m.  ou  pnmiisMMf  dua^ 

lisnio^ 


DUP 

DUBITATIF,  VTE ,  9^.  dMiaiito. 
DUBITAXI0]!I.5.  f.  (rhét.) </«6«t4K«ni#. 
DUBITATIVBIIfi!IT,adv.  avec  do«te, 
dubitativamente, 

DQG,  s.  m.  autreTon  chef  d'armée.  <£ifOi» 
eapitano  o  eoudottiera  d' etereitt,  — ,  aujour- 
d'hui prince  souverain  et  litre  de  digoité» 
duea.  — ,  sorte  d!oiseau .  al^^eeo. 
'  DUCAL,  R,  adj.  ducafo, 
,  DUCALES ,  s.  f.  pi.  t.  de  manuC  en  laÎMf» 
raeee  dette  dueaii, 

DUCAT  ,  s.  ip.  monnaie,  dueata* 
DUCATON  ,  s.  m.  monnaie  ,  dueatone, 
DUCÉN  AIRE,  s.  m.  (bist.  rora.)  chef  de 
deux  cents  hommes,  dueenario, 
DUCHÉ,  s.  m.  dueea  ,  duchaa,  dumio. 
DUC  H  ESSE ,  s.  f.  dudtoësa. 
DUCTILE,  adj.  se  dit   des  métaux   qoi 
peuvent  s'étendre  sous  le  marteau,  daltile, 

DUCTILITES  .  s.  f.  dttttilità^  proprUU 
de*  metatU  di  reggera  al  marUth^  di  astotti- 
gliarti  ,  ecc, 

DUÈGNE  ,  s-  L  fammina    aîtêmpatû   o 
.  brutt'a  ^proposta  kilo  cuttodia  deHégiavûnL 
DUEL ,  s.  m.  combat  singulier  ,'daélh*  — 
{  gramm.  grecque)  ,  duale. 

DUELLISTE,  s.  nu  qui  se  plait  à  le 
battre  en  duel ,  duelfante» 

*  DUI RE .  V.  n.  aggradare^  piaeere  ./««M- 
nire ,  aeeomodare.  Cela'  ne  me  duit  pas  cid 
non  m' aggrada,  non  mi  va,  non  miateomoda , 
non  mi  conviene, 

DUITE  ,  s.  f.  fh  liî  ripieno, 
DULCAMARA  ,   s.!,  douce  -  amère.   V« 

SOLA  NOM. 

DULCIFIÇATIOIf-,  s.  U  dokifiaakM, 
addoleimenla,' 

DU  LC I FIER  ,  V.*  a.  t.  de  chim.  addoUxf , 
dofcifieara. 

•    DUfilE ,  s.  f.  culte  qu'on  rend  aux  saioti, 
duUa. 

DÛMENT ,  %)v.  I.  deprat.  d^bttamenîa, 
eonvcnevolm^nte ,  tecondo  ogni  regoh,  a  ténor 
di  riô  ch*  è  preicrilto ,  eome  eonvirnsi. 

DÛNE.s.«f.  ordînaitvmeot  dumbs,  an  plur. 
dunaj,  monticùtio  di  r^na  ehf  H  Oitendo  itmgo 
le  riue  del  mare, 

DUNETTE ,  s.  f.  l'étage  le  plus  élevë  de  la 
poupe  d'un  vaisseau ,  cnsoro. 

I>UO,  s.,  m.  (mus.)  duetio, 

DUODÉNUM ,  s.  m.'(anatO  le  premier  des 
intestins  grêles ,  duodeno, 

DUPE,  s.  f.  mertottOi  babrdo,  ueeeUato^ 
mincliionfi,  facile  ad  etser  ingannath.  .r- m  je» 
decarits^  torta  di  giuœo. 

D]Q  PE R  ,  V.  a.  ingannare ,  aeeellaro  ,  piaà- 
tarla  ad  uno ,  gabbare, 

DUPERIE»,  s.  f.  êii^anno.  — ,  furberUt. 
— ,  sciocehezza,  ' 

DU  PEUR  ,  s.  m.  peu  us.  ingannatoro,, 

DUPLICATA ,  s.  m.  double  d'une  dépèdie, 
d'un  hrevet,  c7  dupliealo^  copiai 

DUPLTCATlF.I12E,adj.c/r«/5i  AirftffA- 
eatlo'te .  cUe  roddoppia. 
I      DUPLICATION ,  $•  f.  t.  de  gàom.  du^m- 


DUPUCATURB,  i.  f.  t.  d'açsU  4(i^pt«' 
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DUPLICITÉ,  s.  t  duptkHiu^,ëu  fig.  ' 
éoppUzut^  finûoM,  siimtUiMioM^  duplieUà, 
mfignimento, 

DUPLIQUE,  s.  f.  t.  de  prat.  rîiposia .  re- 
pSea,  eontmrrUpMia, 

DUPLIQUER  •  T.  n.  t.  de  prat.  cotUrarri- 
tpandgre,  rùpomUrê  ai  rispondenU."  f 

DU  R ,  E ,  adj.  rfura ,  ftrmo ,  iodo,  — ,  fig» 
dmrop  ûe§réo,  grave,  molesiû,  etudête,  ri- 
gidOi  eee,  Vie'durey  vila  ttmtaia ,  ^usttra , 
dUmgiata,  Dur  à  émouvoir,  à  digérer,  dlffi- 
tUêa  eommuowBTé,  a  digerirt,  l)iir  à  souffrir , 
iniopporlaèih.  Pinceau  dur,  morcrau  d'aMchi- 
lecture  dur,  erudo,  grostoUtno, ^'£élt  dure,^ 
fin  dur  «  etc.  V.  ces  mou.     -       *       '       ^    • 

DUR,  ad V.  V.   BURBHERT.  * 

.  .i>U  R  AB£E  f  adj.  eotaervabih ,  dur^vah , 
dttrmkîhf  péhnanente^  itabitâ, 

,  DU  RACINE ,  s.  r.  espèce  dépêche ,  pêrtUo 
durueiidh, 

DURANT,  prép.  pt,  net,  durante*,  in 
temfh. 

DURCIR,  T.  a.  Murarêgraddurare,  far 
dare,  rendef  dur»,  -*,  t.  d.  et  r.  indarit^e, 
divenir  duro^  frtriifiearsi,* 

B U  ROISSBMENT ,  S,  m.  indurimento,   . 

BURE,  s;  f.  coucher ^ur  la  dure,  tulta 
tma  ,  pfr  terra. 

1>U  RÉB ,  s.  f.  durati^e ,  lungtiezta ,  dU" 
rmia. 

.DUREMENT .  adv.  •  daromenU.  —  ,^  6g^ 
r^izamente^  erudetmente ,  eon  mala  gratîa^ 

tD0R&ll6RE»s.f.  fa  n>embr«ine  qui  en- 
Teloppe  le  <%r^au .  âuramadre ,  la  membrantf 
ettenore  dtl  eervetlb,  «  î 

DURER,  T.  D.  durare^  suetUtere ^conseP' 
9arsi,  —,  eûntinnare^  toêtenere.  riêisiere, 

DUEET ,  ETTE .  adj.  fam.  éirettd. 


DURETE  i  s.  f.  durezzû ,  di^ità.  —,  poél. 
duré»  —  •  eatfo ,  darità.  — ,   Og.  dureté  de 
stvle ,  ttile  ineoUûy  stentalo;  de  pinceau',  ma- 
nura  stèntala ,  ^«/ fa.  Duretés»  paroie  dare^ . 
'ru  vide  y  villane.         '     '       ' 

DdrtlLLON.  s;in.  M/fo,  darezza: 

DURITJSCdLE,  adj.  dureito,  atquanto 
darOf 

UtjTROA ,  a.  m.''Mf<a  di  pianla  aiperi- 
eana.  "*     ■'  .  "     ■  • 

DUUMVIR,  s.  m.  ahciëi)  magislrat  *roT 
vA\o  ,doûmêiro»  • 

DUUMVIRAT ,  s.  m.  dmmvirato! ^ 

DUVET,'s.  m.  menlK  plume  des  oiseaux  ; 
penna  malta,  ealugîne,  ealaggîrte,  peiuria,^ 
—  ,  Gg.  ianugine,  prima  barba,  —  ,^anugine 
de^frutti  ■         • 

DUVETEUX,  BU^E^adj,  t.  de^Wicon. 
•se  dit  ét^  OTseaiii ,  plen  dt  ptturiâ.    '       * 

DYNAMIQUE,  s.  f.  la  scienta  délié  fohe 
mo'-enft.  •   ,  . 

DVNASTE,  s.  |n.  pçtU  sourerain  .qui  dé- 
pendait d'un,  autre ,  dhtatta* 

OYN  ASTïE ,  s.  f.  suite  de  rois  d'une  même 
race  qui  onttéi^né  dans  un  ttB\9 ,  dinlutia*      « 

DYPWQUES,  s.  m.  pi.  registres  des  an- 
ciens  où  l'on  conservait  le  nom  des  consafn  et 
des  magistrats^  d§btiet.  # 

DTSCOLE,  adj.  qui  s'écarte  de  Topinion 
reçue ,  disri^epante ,  di^ordanié, 

DYSPEPSIE, s^  f.  t.  de  méd.  dlge$\ion^  /a- 
borioia ,  diffieile,  ^ 

DYSPMSe  ,  s.  f.  t.*de  méd,  dispnia ,  Jiffi^ 
eollà  ai  rtfpiro. 

D¥SS|2NTKRIE,  s.  T.  dévoiement  avec 
douleitV  d*enlfa*iires,  </«|faiir«>ia.     '    "     . 
DYSSENTÉKiQUE ,  adj.  ditsenUrteo:     . 
tser-    ,      UYST^CmU y  s.  i. parte  laborioso, 

'    D YSUR  lE ,  s.  f.  dUfiçplté  d  uriner,  ituaria,  ' 


«  diêturia. 

•  K 


E,  S.  m.  voyefle.  • 

EAU ,  a.  f.  acqaa»  — ,  pluie]^  dequa ,  ptog- 
gta^  piovûf  eee,  Èife  tour  en  eau,  grondar  di 
euéira.  — ,  pop*  lâcher  de  Feau ,  epander 
mcqua ,  uririàre.  Les  Aux  ({ui  lom'bent  da  éêr- 
Teau.*^/(  umori  ehe  eadono y  ehe  idllanç  dal 
eareêrç.  Eau  béni ^  de  cour,  belle  e  vane  pa» 
rote,  —  {ttist,) ,  faire  de  Tcau,  far  kequd,  pro- 
vedtrti  d' acgtfir  dotce^  Faire  eau ,  se  dk  dlin 
navireott  l'cati  9'iatK>duit  ,^ar  aet/aa^  empihV 
d*  aequa,'  Les,  eaux  soçt  basses,  vi  è  poàa  ae- 
quo, net  fiume,  et  ftg*  poeo  danarcnella  hhrsa^ 
Revenir  ^\ît  Veau»  Gg.  rétablir  Ses  aiTaires,. 
tomane  a  gatlà.  Mettre  de  l  eau  dans  son  vin , 
frmar  P  impeto  ,  moderar  le  fireiensioni. 
Fondre  en  eau ,  verser  des  larmes  en  abon- 
dance, mraggeni  in  Jagrime.  Bâtfre  l'eau, 
pnendre  une  peinr  inutile ,  pestât  t  ncqaa 
net  moritfjù.  €e  ragoût,  ce  fruit  ne  sent  tfat 
l'emi ,  mm  het  tapore* 

EAUUDB-ViB ,  s.  f.  tequavUe. 


EAU-FdRTE,  5.  f.  aequa  fortâ, 
EAU*SECONDE,s.  f.  aequa  seconda  ^  eee. 
EAUX  EX  FORÊTS,  s.  f.  pi.  sorte  de  juri-* 
diriion.  ûumi  e  boiefu»  ' 

ERAHIR    (S''),  V.'  r,   fam.   s'étonner, 
,$tupirsi,  resUtre  stiipefaao'sbalordiio, 

*EBAHlSSEyENT,  s.  m.  sarpresa ^sba- 
tordimenta^ 

ÉB'ARRER ,  V.  a.  ôter  les  parties  excé- 
daiAesdu  papier,  dibafbare,  iosare, —  des 
•  pièces  de  monnaie,  iondare,  —  ,  t..  de  jardin. 
sbkrbare  «, mondarat  iosare.  —,  t.  de  graveur , 
rinfttare  i  tràVti  tel  butlino,  .  , 
^  '  EBARBOiR/s.  éi.  5utirpbar  ébaAer,  • 
eeeeHo,  riapfiofa,  ecsoja,     \  * 

je  BARBU  REj  s.  f.  t.  de  eraircnr,  piceiôla 
barba,  •       •    •  ^      . 

EBAROUI,  Ifi,  adj.  Jl.  ^emar.  desséché, 
baetimento  tèommentato^ 

EBATS,  s.  m.  pi,  soltatsoy  paitaiempo 
trastullo,  épdaa,     '  « 


igi  ECH 

ÉGHARDONNER,  t.  a.  ôCer  les  chardons» 
lOT'ô  ieardoni, 

ÉGIiÂRDONNOII^r.  m.  itrumenio  pêr 
tagtinre  Lcûrdû^i  dàUa  terra,. 

HCUAUNER,  V.  a.  icamar  fe  petn.   ' 

ÉGIIAHNOIR  ,  s. 'In.  ttramcnt'o  €là  teaf^ 

narp,  •  ^  . 

ECH ARINUIIE  ,-8.  f.  ttftniccio  ehc  a  loglie 

éaUè  petti. 

ECU  ARPE .  »  f.  grande  pièce  (ic  taffetas , 
d'éloffe.  Clc.  tiarpa.  —,  û^.  changer  tl'é- 
cterpe,  changer  de  parti ,  voflar  banâiera, 
eamMar  parlilo.  —  ;  -baudr*  qui  sert  à  soutenir 
le  bra»  blessé  oO  saigné ,  fascta.  Un" coup  qui 
▼a  «*n  écharn^ ,  un  irnverso,  itn  fnanrovescio. 

ÉljHÎaARPBft.  V.  a/  dar  unt  spatlùéclaia, 
un  'hndcnH  .  fart  unç  v/reglo^sfregiare. 

*  -ÉCHARS.  E,  âdj.  V*;  cBitHs. 

ÉCIÎARS.adj.  tn.  pL  (niti.)  vânti  ehe 
ghiniPbHO  «  ton  cangianao'diregionê, 

J^.OfrARS^lËNl',  adv.  V.  CBICBKHBIVT. 

ÉGHAHSER.'v.  n.  t.  dé  raar.  giuoear  ehe 
fa  «7  vent».       • 

•  ÉeHArf\SBTSr  s^-  t  searsegzûi  ittfeXto 
d*  upa  pfoneta  fcarsa^ 

•  ÈGHASStS,  s.  f.|)V:  longs  Bâtons  sur  les- 
quels on  pose  le  pied  pour  ètrC  plus  élevé  en 
marchant,  trow'poli, 

ECHASS1ER8,  i,  rh.  pi.  datte  -€  ùectUi  . 
ehe  hané'nghtsnttib»,     • 

•  'ËCHAUBOULE/EE,  adj.  pien  ai  costL 

i  rossùrr\  , 

ÉCIIAUBOULURE,  s.  C  j)elîto  éleyure 
roii^  sur  la  pedé,'  rotsorey  -riscaldanléitùt^ 
danajQ.  •  ' 

•  ÉfcUAU^ÉÎs.  ni.  ecrta  cîamùella. 
EQflAUDÊRÎ  V.  ».  setafgitare,  tpntzzait , 

se(fttar§  cot^aeqim  eatda,  ', 

ECU  AUDOiR  ;  %.  m.  luogo  dov»  si  donna  . 
le  vottalure^  taldtiie  che  servons  a  tal  uopo, 

ÉCBAUFFAlftON,  s.  f.  mal  causé  par 
urto  éhalcnr excessive,  t^ttôrt ,  riscaidûmfn%. 

fWBh^^TK^lL  ,  E,  adj.  che  rUealda. 

ÉOHAUFFBMBNT,  s.  m.  risealdamento.» 

ÉCHAUt  F  KR  »•'■▼•  »•  scaldare^rxscaldare. 

^{\^,'h\{tammare ,  ettccndcreit  iângue.  Ut 

llUc.^*y^^n'\^\\.  tcatdariif  prctider  cafore. 
S'échauffer  sur  la  voie, *cM^«ïi*7a  fiera  con 
ealore.  -*  .  au  fîjÇ.  àwetenWsi',  âee^ndersi , 
infitinimarsi  d*  ira  y  rf*  hmore.        • 

ÉCHAtJFF^URKB.  s. t.  fam.  émotion, 
col  reprise  mal  conceflée,  egiiouone,  impree^ 
n'ùt  coneertdtti,  i^cica, 

ÉCIIAUFFURE,  s.  f.  petite  rougeur,  éie- 
vure  rouge  surla  peau,  ri«Â/</ainAt<(^j  roteorOy 
danajo.  »        •      * 

ÉCUAUGI^ETTE,  s.  f.  guCfilf ,  vedetta, 

veleiia,  *  • 

ltGHAULER<  v.a.  V.  chAuliI».    • 
'ÉGUÉANGE»  s»  f.  le«termeVj  échoit  le 

paiement  d'une  chose,  seadenza",  termine.^' 
-^'.CQBAUX,  s. m.  pi.  fosse  per  4o  seoh  dette 

aeoMê,         ♦      • ,     '      •  '  '       • 

ECUEG.  s.  m.  t.  du  Jeu  des  échecs,  seaeeo. 
Échec  et  mal,  ^aèco  matta,  ~.  lig.  tenir  des 
Irôujli's,  une  p'Hce  ta  échec,  iéherm  hûda,  far 
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cAtf  Hmw'in  timoré,  £cliec,'IB|^  perte  considé- 
raole  quissuient  de%  troupes,  roi  ta  ^  secnfitta^ 
perdila.fj^eai  ûn«grand  ^chec  à  sa  ravfUE,.-à 
ra  fortuAe,  tic^disgratta,  ^colpa  sforiunato^ 
etotjo ,*<cg«a. JEched .  pl.  jeu,  ecacchi, 

ECIIELBTTE,  s.  ft  pelite  échelle  que  l'on 
atlnchci^u  bât>l'uu  cheval,  «ca/e/fa. 

ÉC  HE  LIER,  s.  m.  jcatetta  a  guûa  di  ra- 
strellû,  ^    ■  -   4    ,< 

ÉCHELLE,  s.  f.  scaffi,  — ,  place  die  com- 
merdi  sur  les  côtes  des  mers  du  Levant,  tealo,- 
tcati  di  Levante.  Aprèslui  il  faut  tirer  l'échelle, 
prov.  non  si  saprclbe  far  meglio. 

ÉGIIKLON,  s.  m.  pièce  de  boîs  qui  traverse 
Vechclle,  piuolo  di  scata  portatiU*  — :$  fig-  sca* 
flno,  ffradino.  ^, 

ÉCHfillAL, éCHE.TKAD,  4cffE5KT,s.  m.gron** 
àajn  dï  legno  ne*  tetti, 

ÉGUEKILLER,  v.  a.  ôter  les  chenilles,' 
tevnr  i  èruehi,  ^ 

ÉCnBNlLLOm.  s.  m.  t.  ai  jardinage,, 
itraminta  a  iiso  di*fevare  i  br^çhi,  ctsoje  per 
Ici  are  i  nidl  de\  bruchi,    '    *      • 

ÉCHENO.^.  m.  bassio  d(»  lerrq,très  s*ch« 
bù  tombe  ftfmcloàen  fusion  pour, couler  delà» 
dàif<;''le  moul^,  t.  âe'fond.  brnàno , ^voMéa^éi 
terrS  ^duitissima.'  .  • 

'ÉQUEYBAT^,  "s.    m.    matàtus  di  fila, 
Sd(fl ,  ecc.  *  ^ 


ÉCHEVINAGE,  s.  m.  eoiisotàt(f,  atrfea 
dcffo  Scabino.  ."     '    '  *  *      » 

•  ÉCHlF^ITp;  a^.  t.  dcvênpr.  j^orar«,  In- 
go^o.   '  ■       ♦  .     •  "» 

£CHIFjf'RE,''s.  m.  mur  vamptait  m uro  da 
scafjk,      » 

'  ËGflJ  LLON,  s.  m.  nuage  (fbi  pMsc  IVeaû  de 
la  mer,  scr'one.^ 

EGIMNE ,  s.  f.  sc^iena.  •*,  ornement  d'ar- 
''chit«cliire.*V.  ov«. 

ÉCtf  lUfÉI^,  ^.  f.  schiena  t  peito  di  tchtena 
diporco.    ^  t       *"" 

6CUrt^'El!t,^v.  fLy/iiomharf,  rothpar  a 
scttieni.  — ,  Gg.  pceiàere^  ^d^tcre  oltraggiffem' 
menfSy  acmgpare  a  fSrpa  di'eolfi,       ^ 

EGHtNiTË,  s.  f.'oursid  t'ossile,  eehinite. 

ÉGH]Nt)£apRB,5.  f^geAre  d^mhelliftrcs 
^ont  Tes  fruits  sont  hérissés  de  pointes,  eehîno- 
fora. 

ÉG  H  fN  O  PB .  s.  m.  (bdt.)  eehinopo,  •       •• 

ÉGn IQUETÉ,*  ÉB ,  adj. <  scaecato ,  futio 
a  scacchL  *        .  ' 

*ÉGEi(vUIEB,  s.  m.  scaeehtere,  —  ^'tûNa 
di  tribu nafe  in  Inghiltcrra.'  ♦ 

ÉGUO,  s.  m.  soivrétltk'bi  ;  et  s.  f.  n}iliplie 
amoureuse  de  Narcisse,  eco.  ' 

ÉGQOTR,  V.  n.toccare  m  sorte  ^  centre ^ 
eadër  in  maha,  inpÔterOm — ,  eif  parlant  d*mi 
*)[}aifment,  *«co</^tf.  — f  en  parh^nt  de  per- 
•sonrf^s.  ineonivare ,  eapjtar  %cne  o  tnale  :  vont 
ne  «iauHM  que  bien  'échoir. 
.  ÉGJtipME.  t.^e  mar.  eavigiia  di^  le^r»'^ 
di  ferro  chejitêa  i  rmi, 

ÉGUOPPE^s.  if  pclîle' boutique  mwf^ 
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penUs  et  «rionée  contre  une  muraifle»  bôU&-' 
gumtu  —  d'orièvre  »  elapoQUita»  —  de  sculp- 
teur» de  graTeaç,  eeM^/ino,  siiietio*  —de 
serrurier,  tagiiaolo. 

ECHOPPER,  T.  n.ftfrviriî  </•//«  eiappoUt, 

ECHOUEMEMT,  s.  m.  f  arrcnart  ehê  fa 
tm  bastimento^  i*  ineagliarti. 

ÉCHOUER  ,T.  n.  donner  sur  le  sable,  sur 
un  écueil ,  emnore,  ineagliare^  dar  in  stcco , 
louarû,  dar  salle  itéeke,  —  ,  v.  a.  far  mui/ra- 
gara*  —  •  6g.  mm  riuêchra  •  ineiampare. 

ÉCHU ,  UE»  paru  d'échoir. 

BGIMER  ,  T.  a.  dieimar» ,  tcoronar  gli 
êlharL 

ÉCLABOUSSER ,  t.  a.  faire  rejaillir  de  la 
boiie ,  ichUxar  ilfango ,  taeeharare. 

ÉCLABOUSSURE,  $.  f.  sacêhera,  tddzzo 

ECLAIR  «  s.  m.  balaao,  lampe, -^^  poët. 
et  6^.  les  éclairs  des  yeux ,  il  folgorar  degU 
oeehL  —  •  en  chim.  lumière  étinceiante  à  la 
nr&ee  dn  bouton  d'or  ou  d'argent  qui  reste 
sur  la  co«n>eUe .  splmdara, 

ÉCLAIRAGE,  s.  m.  l*  iHamhuuiùnê  or-- 
éinaria  di  una  eUiàm 

ÉCLAIRCIE»  s.  f.  (mar.)  ehiarore  nei 

ùelon 

ÉGLAIRGIR,  ▼.  a.  sehiararê,  ritehiarare» 
-^«  en  parlant  de  choses  liquides,  rendêr 
piit  flaido,  —  f  pour  diminuer  le  nombre  , 
seemar  il  numéro,  tnmeara  una  parte,  ~#  fig> 
MluekUaret  tpiegare  ,  tchiarire ,  appianare. 
Eclaircir  quelqu'un  ,  Utruire  ,  informarê , 
gehiarire* 

ÉCLAIRCISSEMENT,  s.  m.  ritçhia" 
ramanto,  dilueidazione ,  ichiarimenio ,  eonfê* 
ranaa  par  dira  ognano  lé  sae  ragiani, 

ÉCLAIRE  ou  cn^iDOini ,  s.  f.  ]ilante,  et- 
iidoniat  eanerognola  maggiore  e  minora» 

ÉCLAIRÉ  »  ÉE,  adj.  ritchiaralo.  —,  fig. 
datlo^  Ulrutto, 

ÉCLAIRER»  T.  impers.  Manare,  lampeg' 
gUnrêf  folgorara,  folgoreggiare^  eoruseare, 
— ,  T.  a.  ilUtminara,  dar  laee,  — ,  fig.  c7- 
luiirat  la  mmle*  — ,  neut.  fcar  lume,  —  »  t.  de 
peint,  lumeggiara, 

ÉCLAIRETTE,  s.  f.  plante,  eelidoniao 
egmerognola  minore* 

ÉCLAIRBUR,  s.  m.  (milita)  celui  qui  Ta  à 
la  découverte,  esplondora,  rieonoseitore, 

ÉCL ANCHE ,  s.  f.    laseketta  ,    eouia  di 

ÉCLAT,  s.  m.  morceau  de  bois  brisé, 
eekeggia,'-^ ,  sptendorej  lampeggiamenio ,  yt- 
veoia  di  lame ,  lume»  lustra.  —  ,  fig.  gforia, 
'  magnifioanta  ,  spieea^  splendore,  -^  ^  ^^^ 
aussi  des  sons,  strido ,  itrepito,  romore,  Edat 
de  rire ,  seroseio  di  risa, 

ÉCLATANT,  E ,  adj.  splendido,  rilucenie, 
laminoso,-^,  strepitoso,  sonore, 

ÉCLATER^  T.n.etr.  sehiantere,  spettarti^ 
snoseiare*  — ,  seoppiaret  far  romore,  stri- 
étre,rispiÊndare,  ««ui Cî/tera. --,  fig.  éclater 
de  rire ,  sgonaniar  daila  risa.  Éclater  en  in- 
jures, etc.  prcromperê  in  in^iuriOf  ece,  — . 
Tenir  à  k  cmuMiiMBice  de  Vaut  ie  wmitt  ««- 
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nifêttàrsL  On  dit  qu'une  petaonneéclate  »  dar 
nilla  furie  ,  far  palase  il  sua  sdegno,  —  ,  par 
rapporta  l'esprit,  à  la  gloire,  etc.  eomparira, 
rilueere ,  rt«/>«iiMfar«. 

ÉCLECTIQUE,  adj.  aggianto  da' fihsofi 
ehe  senaa  partieolare  sisigma  seelgono  la  opi" 
nioniplit  verisimili, 

ÉCLECTISME,  s.  m.  phUosophie  éclec- 
tique, y.  ce  mot. 
EGLEGME,  s.  m.  elattaario  lambiliao. 

ÉCLIPSE ,  s,t  obscurcissement  d'un  astre 
par  interposition,  eeelisse^  eeclissi.  — • ,  fam. 
cet  homme  a  fait  une  éclipse ,  è  sparito, 

ÉCLIPSER ,  V.  a.  eeebssare.  — ,  fig.  oieic- 
rarp* 

ËGLIPTIQUE,  s.  f.  ligne  qui  trace  la 
route  du  soleil  sur  le  xodiaque ,  eelittiea*  — «  , 
adj.  qui  a  rapport  aux  éclipses ,  eclittieo, 

ÉCLISSB,  s.  f.  petit  ais  que  ^  diirur- 
giens  appliquent  sur  les  parties  fracturées, 
stecea,  — ,  rond  d'osier  ou  de  jonc  où  se  fait 
le  ffomaee ,  gratiedo. 

EGLISSER ,  T.  a.  mUtara,  adailar  ie 
sit^he  a  una  fr^tura, 

ÉCLOPPÉ ,  ÉE,  a4j.  fam.  seianealo,  ma- 
lalieeio,  eee,  —  (blas.),  rotto, 

ÉCLORE,  ▼.  n.  sortir  de  l'oeuf,  de  la 
coque,  en  parlant  des  oiseaux  et  des  insectes  , 
sehiudere,  naseare ,  spuntare,  venir  alla  laee, 
— ,  en  parlant  des  fleurs,  s'épanouir ,  sehiu" 
dere  ,  ailargarti ,  aprirsi ,  sbocciare,  — ,  fig. 
le  jour  vient  d'édore,  (/  dl  é  spantato ,  eo^ 
mineia  a  spuntare.  — ,  par  rapport  aux  pen- 
sé^, desseins ,  etc.  apparire ,  mestrarsi» 

ÉCLOS,  E,  part,  d'éclore. 

ÉCLUSE,  s.  f.  eateratta^  cataratiela,  pO" 
seaja,  imo^Ui^  sportello  dalla  eataraita, 

ECLUSÉE,  s.  f.  eau  qui  coule  après  avoir 
Ucbé  l'écluse,  l'ae^ua  délia  gora,-  -» ,  train 
de  pierre,  de  charpente  qui  entre  dans  les  dif- 
Cérôites  écluses ,  fodaro. 

ÉGLUSIER ,  s.  m.  eusleda  délia  mI#- 
raitm, 

EGNÉPHIS,  s.  m.  aorte  d'ouragan  «  «0- 
aa/to. 

ÉCOBANS,  s.  m.  pi.  V.  icvBisx. 

ÉCOBUE,s.f.miUTa. 

ÉCOBUER,  V.  a.  starpartg  bruéara  a  rU 
pulir  il  terreno, 

ÉCOFR  AY ,  écoraoi ,  s.  m.  grasse  table 
d'artisan ,  banco, 

ÉGOINSON ,  s.  m.  pietra  riquadrata  ehê 
forma  l'  angolo  dai  vano  d*  und  porta  e  fl- 
nestra, 

ÉCOLÂTRE ,  s.  m.  ecclésiastique  autrefois 
établi  dans  quelques  cathédrales  pour  en- 
seigner la  théologie,  théologale, 

ECOLE  ,s.  f.  seuola.  Petites  écoles,  seuola 
basse.  Ecoles  pies,  uuole  pie. 

ÉCOLIER,  ÈRE,  s.  seolaro,  studente , 
diseepolo,  prineipiante  ^  sera,  — ,  ùm,  pren- 
dre le  chemin  des  écoliers  j  andar  perla  pib 
langa, 

EGONDUIRE,  V.  a.  refuser  avec  ména- 
gement, rieusar  eon  dastratta. 

ÉCONOMAT ,  ••  m.  §eçnomato. 

i3 
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ÉOOFrOMB,  a4|.  tetmnâ,  tu.  V.  Méiiflcm. 
s.  Uûntmo,  spêÊkdUoM.-^  >  tçotmmë,  tBm- 
mtnet, 

ÉCONOMIE ,  s.  f.  arl  de  bien  admini- 

^  ponUmé,  Mf  Bttttnû,  «€0.  —  ,  épatgoe,  ri- 
sparmio. 
BC090MIQUB,  adj«  êemiomieo.  — ,  s.  f. 

{mrtie  de  la  philosophie  morale  qui  refarde 
e,  gouYenieaient   cPuna  fenitte,  /'  econth 

EGONOMtQUBICBNT ,  adr.  aceniNm- 
Mm«ti«i. 

BCONOMlSBR,¥.  a.mmmmUtrûfadhP4r». 

ËCONOMISTB,  s.  m.  ehi  terive  suir  tes- 
Mamie  pùiiêiea, 

BOOPB ,  t.  f ,  pdia  crame  à  rebords  pour 
TÎder  Veav  deg  bateaux .  g^m9$tt, 

BGOPERGHB,  s.  f.  auiebine  pour  élerer 
kt  i^oids ,  fiiieonë  oa»  Ugtia  ehê  9*  ngglungé  a 
«A  mfafna. 

EGORGE  ,s.  f.  buê0i0,mfttêeek^  «rorM. 
^ttcaia.  ^,  fig.  mpewfieiêf  apptarm—f  cor- 
ûeùa  etttrioro. 

ÉGORGER ,  ▼.  a,  uotutrê,  sktt$eiawê,  di- 

BGORGHB^i;  (A) ,  adv.  pop.  e»  fflinant, 
en  M  traînant  sur  le  derrière,  a  téruceioh. 
ÉGOBCHER,  V.  a.  êcaHie»9,  iemojarê. 
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JgORGHERIB  ,  s.  f.  swffUeahifo. 

ÉGORGHECR,  s.  ».  MoHÎMfora.   - 

ÉCORGUURB.  fl.  f  iMrfJMfarfl. 

EGORE  ,  t.  f.  facvrpcmenl  d'une  cMe. 
eotta  àirupaia, 

ÉGORff  BR ,  V.  a.  rooipre  une  oome ,  <00r- 
nare,  -^ ,  en  pariant  des  cboses  qui  ont  des 
angles,  teantonmMs  «miMtora.  — • ,  au  fig.  #mi- 
muirôt  froneora. 

EGORNIFLBR ,  v.  a.  Gam.  cherchera  man- 
ger aux  dépens  d'autmi ,  urocearê ,  /«r»  if  pa- 

9Ê$êitOL 

ECORMFLERIE.s.  T.  taroeco,  lo  «aive- 
«M ,  Ufaiê  il  pmuuita* 

ECORNIFLEUR,  EUSE,  s.  poraui»^^ 
ieroeeons, 

ÉCORNURE ,  s.  f.  éclat  emporté  de  l'engle 
d'une  piefre^  etc.  jiiih«o« 

ECOSSE  R,  y.  a.    iguieiarê,    eavar  dal 

ECOSSEUR,  EVS^,s.MÉgusêh. 

ÉCOT*  ».  m.  ce  que  chacun  paie  de  sa 
part  pour  un  repas ,  «M«a.  -«,  personnes  qui 
mangent  ensemble  dans  un  cabaret,  Mg»Uu 
«*«»  tMne  d*arbre  où  il  reste  encore  des  Souts 
de  hranebei  coupées,  toppo* 

ECOTE,  ÉE  ,  adj.  (bias.)  se  dit  d'un  tronc 
doat  les  menues  branches  sont  coupées,  mod&- 
roto. 

ÉOOTER,  ▼.  a.  Mer  les  côtes  des  feoilles 
de  Ubac;,  ievûr  I9  eoite,  h  sîrie  4eUê  fbglU  di 

EGOUANE,  s.  f.  lima  da  aggiutiar  /« 


ÉGOUANEB,  y.  a.  mggiutHar  U  wwmÊU 
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ACûiniTa^s.  m.  pi.  V,  «mu. 

BGOUFLB,  s.  m.  «orlc  de  uihki^ 
ÉGOUtEMSJNT,B.  m.  $ôêF9immtç.  m^. 
mento ,   fluuo ,  effutiont ,  t»9a ,  ftuêê»,  «•  « 

ÉCOULER,  Y.  n«  Msirarf ,  eohHg  ptu- 
tarûf  spandvrti,  têrrptê^  effç^éêrai.  —,  fig. 
«aomsra,  «wimVa,  éUeguaru.  On  dit  qu'une 
chose  s'est  écoulée  de  la  BBéaMtre,  «aaV  1^ 

EGOU  R6E0N ,  s.  m.  orgecarrce ,  eu  d'aw- 
tomne  ou  de  printemps,  orso. 

BGOURTÉR,  y.  a.  axetrciof,  MêtrHre^ 
ieoreiar0,  —  un  chien ,  un  cheval ,  etc.  HimUm' 
Im  eoéa  •  h  w€oéhiê>, 
ÉCOUTANT  ,  £,  aitt.  «scnlfaiila. 
ÉCOUTE,  s.  f.  liettd*ùà  l'on  éooHte  sans 
être  vu ,  torta  di  tribuna*  Être  aux  éeaqtea  9 
êpiturû,  pûf  mvmiù.  'SoBur^éeoute ,  dains  les  mo- 
nastères de  filles,  tm9C9Umirie0k  •^,  s.  m.  jpl. 
t.  de  mar.  certains  cordages,  ictàu, 

ÉCOUTER ,  V.  a.  tmoltwt,  fenfîr*,  ^ir- 
g€ré  orecekio,  --.  d»  mdimxa,  m^tcehiê»  <—, 
w/fr  vêiêfUiêri.  Écouter  s^i  passion,  têg9tlrla  ; 
U  raison .  arrêndwii  ai(m  mgimê.  N'éeottics 
pas  œt  homme  »  mm  gli  date  cnAina.  5*éooa- 
ter  parler,  parlar  adagio  0  eon  ^ffr'Utimm, 
mmwÛHirêi  p*rUmd».  Il  s'écoute  tr^  »  Ac  Mm- 
ara  paura  en  #ifervM&ifa. 

ÉGOUTBUX .  BUSE,  «dj.  en  paitet  tf  vn 
cheval ,  ëûaKanta. 

ÈQOUTI LLB ,  s.  f.  swtt  d'ouTertu»  d«Bs 
VB  vaisseau ,  kcecapartç^ 

ÉGOUTILLOMS^  s.  m.  pi.  tpwêêUi  dm 
^Wfujiorfa, 

BGOUVETTB,  9.  L  vimu  mot*  V«  vm- 
GBTTi.  ÉûOttvette  de  baulangen,  gmmiimM 
mlnumifç, 

ÉGOU VILLON .  s.  m.  écouvilk»  dn  foor, 
du  canon ,  tpaasaiojo ,  Umâta  ptt  $pë990r  U 
forno ,  il  eannone, 

ÉGOUVILLONNEB,  v.  a.  «|wa«M  f/ 
fmo ,  pat$a9  la  /ano/a  0  riptMmr  il  tannmUk 

ÉGPflRAGTlQUE,  a4),  se  dit  de^  re- 
mèdes, apêtitivOf  d$oHrua9itê, 
ÉCRAN,  s.  m.  sorte  de  meuble , p^r^ifmtt* 
ÉCRASER, V.  a.  telMUfiture,  sti^etkre, 
pettare,  guateire^    amvMegoPt,  m/fvm^erp. 
-^ .  pour  le  flg.  V.  aDiaiB« 

ÉCRÉMER ,  V.  a.  <svar  «7  fhr  dêi  km. 
^~.  fig.  et  fam«  ifitirart»  lorrê  il  wuglio, 

ÉGRENER ,  V.  a.  t.  de  fonder,  de  canot 
vofare ,  il  torre  il  picectf* 
ÉGRBNOIR ,  s.  m.  linino  pet  jfM^ 
ÉGRÉTER,  V.  a.  6ter  le  aumnet  d'une 
muraille,  palissade,  etc.  dieimatt»  êfitmUftê, 
ior  via  la  eima, 

ÉCREVISSE.  s.  f,  genre  de  cnviacés, 
gamùêro*  granûkio.  —,  signe  dq  lodîaque, 
CanerOi  Granehio. 
ÉCRIER  (S')  T.  r.  fêttûtmrf,  gridmp* 
ÉGRILLE,  s,  f.  dbyonnagedoQto»  ferme 
les  décharges  des  étangs  pour  empêcher  his 
poissons  d*en  sortir,  e^mteci^ 
ÉGRIN,  s.  m.  petit  o^Nst»  uirigmê. 
ÉCRIRE,  ▼.  Q.  atiHveN.  «--«^cfévfPt  kh 
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!««•—» fif,  composer  qffelqmcvm^d'tft- 
prit,  terivwû,  comporro,  métterê  in  iteriito^ 
iuriorû  ptr  iseriitâ, 

ÉGBIT,  s.  m.  ce  qui  est  écrit  sur  I«  pa- 
^er,terUio,  terUiuHi*  — •  au  pUoparaeem- 
^tê  iu  quatche  materia.  Mettre  par  écrit  i 
meU^rt  in  i»€ritto,  $erivere, 

fiCRlTEAU.  s.  m.  a^ri^Ho»  iitriMmê. 

EGRITOIRE,  s.  f.  ealamtyo, 

ÉGaiTURB»f«  taeriitêira,  smaotcnrat- 
Uri.  —  9 1.  de  prat.  la  écritures ,  tê  stritUtrê , 
gU  aiti*  L'Écriture,  VEcri tore  sainte*  les  Écri- 
tares,  M  Scrittur^^  la  ScriUura  mmU»  hfgre 
Carte, 

ÉCRIVAILLEUR«  iciiirAssiEB,s.iii.faiii. 
■lanvais  auteur,  terOiorelkm 

ÉCRIVAIN,  s.  m.  inMfIra  dl  êeriiiura, 
— '  ,  êtriUan»  — »  autorê  ttnn  iikro*  —  »  «erc- 
«ana  df  un  vûte^io,  -*#  terivûno  pnbblica, 

ÉCROU,  s,  m.  eAioccîo/aj  eavo  déUa  vtla. 
— ,  t.  de  mécan.  mâéM9iie  ',  d»4o ,  g^MUf* 
-— ,  article  du  registre  des  mprisoimeineiis, 
rtgisiro  de*  eare$raiim 

SCROUELLES,  s.  f.  pi.  tumaurmaligne, 
êcrofrUp  $erof4y  gmgoJe. 

EG ROUER ,  Y.  a.  régistran  tê  c§recrûtimi 
$ul  tiàro  dtt  eareuiêre. 

*  ÉGROUES,  s.  f.  pi.  urticolo  d*lU  tUta 
p  naCa  dêUê  prwfMont  dn  kocm  dtlU  etun 
reaU. 

ÉGROUIR^  T.  a,  6alUra  un  metaUo  « 
freddê,  indunrh  baUtndoto  d  frtddo, 

EGROUISSEMENT.  s,  m,  U  katUn  a 
frêddo  un  mêtull9,  iUu0  induromênto, 

ÉCROULEMENT,  s.  m.  V.  Aaooi«MajiT. 

ÉGROULER  ($') ,  T,  r.  tomber  en  s'aflais- 
sant  f  affoodare,  pro/bndërsi, 

ÉG ROUTER  »  Y.  a,  têroêture,  seorteeeiun, 

ÉGRU»  US,  adj.  fil  écru,  soie  écrue, 
trudo ,  grtgglo. 

ECSARGOMB  ,s.  m.  «larMesa^a  «amoia. 

ECTHÈSE  ,  s.  f.  profession  de  foi  d'Hé* 
raclius  en  fatcur  du  monothéisme ,  «c<«<i. 

EGTYLOTIQUE,  a4).  se  dit  de  certaine 
remèdes,  comnivo^  proprio  p$r  toniumarê  I0 
tailotità. 

EGTYFE ,  s.  f.  t.  d'anliq.  immaginê  di  ri- 
lievp, 

ECU»  s.  m.  bouclfcr,  armoiries,  icuio, 
Hudê ,  pavesp , pahue,  — ,  monnaie,  icu^» 

BGURIER,  s.  m.  trou  de  Tavantdu  vais- 
seau .  cubia, 

EGUEIL,  s.  m.  teogito, 

ÉGUELLE,  s.  f.  tcodtlla.  — ,  proT.  mettre 
tout  par  écuelles,  iratturê  ipkndidamentê*  Ar- 
chers de  l'écuelie,  birri  cht  arrcstaiano  i  maa* 
dieuniiper  ecndurti  alUf  tpeduie, 

ÉGIjELLÉE.s.  L  umi  icodeiia pi$na ;  una 

seodcih. 

EGUISSER,  Y.  a.  êthianiare,  stiantgr$un 

ulbero» 

ÉCULER,  Y.  a.  gâter  la  chaussure  par  le 
drrrière,'Ma/ca^narf, — ,  au  récip.  «ca/ctr* 
gnani, 

ÉGULON,  s.  m.  wto  di  r««a  de'  tera- 
JuqU, 
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ÉGUMANXf  B»  êài.  9pumÊmtê,  êpumêg" 

gimte,ipumoio,  , 

ECUME,  s.  f.  sthiumut  tpuma,  — »  bûva, 
KGUM£NlQU£,a4i.  V.  cucçmiMiquM. 
ECU  MER,  Y,  %,  tçhiumarCf  spumërg, 
fort  sdûuma,  di$ehiumarû,  tpunuggiart,  -<<%,  ■ 
Y.  a.  schiumare,  Uvar  via  iaschiuma.  Écumei 
les  mers,  les  rôles,  eorseggiarû,  undarê  m 
etfrta,  —,  fam.  écumer  les  marmites,  andare 
ëceattando  pnmzi,  ^ 

^  ÉGUMEUR.  s.  m.  •>  de  marmite, /varat- 
iilo.  —  de  mer,  eonaro ,  pirata,  , 

BGUMEUX ,  EUSE ,  aty.  ipumotQ ,  tehiw 
fnofOm 

EGUMOIRfi,  s.  f.  ustensile  de  cuisina. 
sgkUtmaruQla» 

ECURER.  Y.  a.  frrbirê,  lavar$^  ripulirt, 
nêltar  gli  utensiii  di  euwui, 

ÉGURETTE.  s.  f.  t.  de  luthien,  rûMlig 
tojo. 

ÉCUREUIL ,  s.  m,  quadrupède ,  sew'aCfpAr. 

BGUREUR,  EUSB ,  s,  qui  écure  fa  ïmôs- 

selle  et  la  batterie  de  cuisine.  guatt9r0t  ^««f- 

^^ 

ECURIE ,  s.  f.  t/a//a.^,  fi^uipâggiQ  ^w 
principe ,  teuderia. 

ECUSSON.  s.  m.  écu  d'armoiti«,  seuth. 
•^^  une  manière  d'entar,  impiattrêgitmê,  is- 
neito  a  oeehio. 

EGUSSONNER.  y,  a.  enter  en  écuvon. 
appiailrare»  %mpiattrare,annutar  a  otehie^ 

ÉCUSSONNOIU,  s.  m.  ceiteihda  far  gU 
innetti  a  occlùo, 

.  ECU  YER ,  s.  m.  uudim.  ^,  gentHuamt, 
patrtzio,  —  ,  qui  a  la  charge  de  l'écurie  d'Un 
prince,  teudi^re,  -^,  qui  apprend  le  manège. 
scudiere,  cavalier tgto,  -«-^  qui  donne  la  main 
à  une  dame,  cavalière  servenle,  Ecuyer  irap- 
cbant ,  sealco  diprineipe,  —  de  cuisine .  eapth-  ' 
cuoco  nelle  eorti  de'  grandi. 

EDDA ,  s.  f.  nom  d'un  célèbre  recueil  my- 
tbologiaue  des  peuples  du  Nord,  Bdda, 

EDEN  ,  s,  m.  ilparadito  ieriettre. 

EDENTER,  y.  a.  sdentare,  ramperai 
dentid'una  sega^  d'un  peitiwe^  art. — ,  au 
part,  qui  n'a  phis  de  dents,  êdenîat^,  eden- 
taut. 

EDIFIANT.  E,a4i.  ^ifieente^  uem- 
plare ,  cdificatorio ,  di  buon  eeempie. 

£d1F1GATEUR.  s.  m.  edi/Uatorê. 

EDIFICATION ,  s.  f.  edificaziQne,  —,  au 
ù$,  edificazione ,  buon  etempio. 

EDIFICE,  s.  m.   edifîeio,  edifleio,  fkb- 

ÉDIFIÉ ,  ÉE,  part,  edifieaio,  Y.  le  Yerbe. 
Il  s'en  retourne  très  édifié  du  sermon ,  edifi- 
eaio ,  eompunio ,  eommosso.  Mal  édifié ,  Man- 
dalexiato, 

ÉDIFIER,  Y.  a.  bâtir  un  édifice  public, 
edifieare,  coi traire,  — .  fig.  il  détruit  au  lieu 
d'édifier,  diitrugge  invece  di  edificare,  — »  dftr 
buon  etempio.  —,  9ppagare,  eontentare^ 

ÉDILE,  s.  m. magistrat  romain  qui  ÂYait 
insneclion  sur  les  édifices  publics,  edUe, 

EDI  LITE.  s.  f.  dignité  des  édiles,  edilità. 

ÉDIT .  s.  m.  $dUtç,  ordimdel  principe: 

i3. 
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ÉDITSUB  »  s.  m.  qui  a  loin  de  l'impressioii 
de  t'ouTrage  d'un  autre,  M^ifor». 

ÉDITION,  f.  Lédithne,  imprestîonê  d'un 
Ubro^  puhbUeaùont  psr  via  (Uliâ  stampê* 

ÉDBEDON>s.  m.  lAuginedfeerii  uecêlU 
MNcrtê,  di  euiêi  fknno  eodrieine. 

EDUCATION,  s.  f.  êdueaxlone,  ailôva- 

EDULGORATION9  9.f.iu/^/(»mento,  In- 
nâa)iuan€nîo, 

ËDULGORER  9  t.  a.  annaequarû  per  ad" 
doldrûn 

ÉFAUFILEB,  T.  a.  tiicr  la  soie  d'au  ru- 
ban^ d'an  boutd'étofife}  etc.  sfiiacciarê  ^  *fi- 
tare. 

EFFAÇABLE,  adj.  ehe  pud  sameeltarst 

EFFAGEB,  ▼.  a.  eaneêiiany  seaneêllaret 
tatsareg  dar  di  ptmna,  — 9  par  rapport  à  la 
beaaté)  fart  tmtarire,  perdere,  — ,  6g.  en 
parlant  de  gloire,  sorpanare,  oteurare^  vm- 
t0te,  taperarê.  Effacer  le  corps,  une  épaule,  etc. 
dacRS  la  danse ,  Tescrime ,  le  manège,  star  bene 
In  guardia ,  teiuni  ton  grazia, 

EFFAÇ  UBE  ,  8;  f.  caneeliatura ,  eassazione, 
'  taneelUanento ,  frego, 

EPFANER,  ▼.  a.  y.  irFBuiLLCs. 

EFFARER,  t.  a.  et  r.  décontenancer, 
-mettre  hors  de  soi ,  tgomentare ,  atterrirp  :  il 
s'efiare  de  peu  ;  il  a  l'air  effaré. 

EFFAROUCHER,  y.  a.  spaven1ar$ ,  tgo- 
mentare.  — ,  fig.  disguttare ,  dar  avvertione. 

EFFECTIF,  IVE,adj.  effettivo.  Homme 
effectif,  uom  di  parcla, 

EFFECTIVEMENT,  adv.  tifetlivameMe, 
reatmenU,  mfaiU,  coneffeiio, 

EFFECTUER,  y.  a»  6/7èeCtfap«,   eteginre. 

EFFÉMINATION ,  s.  f.  cffaminatczza , 
rilastamento ,  TllasjaUzxa, 

EFFÉMINÉ,  EE,  s.  et  adj.  effeminaio, 

EFFEMINER  ,▼.  a.  effêminare,  ammoUr»^ 
dittohare  Uvigordell*  animo, 

BFFENDI.  s.  m.  homme  de  loi  chez  les 
Turcs,  cffandi. 

EFFERVESCENCE,  s.  ï. effervêscenxa. 

EFFET,  9.  m.  résultat,  affetto.  — ,  ex^- 
tion ,  esecuzione ,  tfftito^  iucetsto ,  esiio»  — , 
billet,  obbtigo,  vîgliettOm  — ,  bien  d'un  par- 
ticulier, béni ,  roba ,  mercanzie.  En  effet ,  adr. 
In  ^ftl ,  rwtmtnU,  —  (peint.) ,  effet  de  lu- 
mière, ma  Ao  di  iuee. 

EFFEUILLAISON,  s.  f.  1/  levar  ie  foglia 
d^unapianta, 

EPrBUlLLER ,  ▼.  a.  et  u  tfogiiare ,  êfrim- 
dore ,  tfogtiarsi, 

EFFICACE,  adj.  effieae».  —,  s.  f.  effi- 
tacta, 

EFFICACEMENT,  adv.  effîeacemenU. 

EFFICACITÉ,  s.  f.  tfficaeia. 

EFFICIENT,  E,  adj.  cause  cfQciente, 
waata  effieianie, 

EFFIGIE,  s.  f.  effigie, ^immaginê,  ri- 
frftdo. 

EFFIQIER.  y.  a.  exécuter  en  efGgie,  im- 
pIcMra,  ornafm .  «00.  in  effigie, 

EFFILE»  EB»  port.  V.  le  yerbe.  Atoîi 
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la  taille  effilée,  U  visage  effilé,  ioiiitê ,  grûeik» 
tfilaiê. 

EFFILÉ,  s.  m.  certain  linge,  manickeHi 
tfilati  da  lutte. 

EFFILER,  y.  a.  défaire  un  tissu  fil  à  fil, 
tfilare ,  ifilaeeiare. 

EFFILOQUER,  y.  a.  efTUer  une  étoffe  de 
soie  pour  en  faire  de  la  ouate,  tpiaeeiare  un 
drappodi  teta, 

ÉFFILURE , s.  f.  fils  ôtés  d'un  tissu,  d'une 
toile  ou  d'une  étoffe, /?/^ccf a. 
'    EFFI O  LER ,  y.  a.  segfure o  sfbgtiar  iigrama 
ehe  Ittuareggia ,  pereh^  va  in  toverchiarigogiio, 

EFFLANQUEE,  y.  a.dimagrare,  stenuar 
un  eavallo» 

EFFLEURA6E,  s.  m.  h  teaifire  tepelîi. 

EFFLEURER ,  y.  a.  6ter  un  peu  de  la  su- 
perficie de  craelque chose,  de^la  peau,  tcatfiref 
eaiterire,  Bulearer  la  terre,  e\c.  muovere,  toi- 
tevar  leggermente.  —,  fig. tocew , poMsar  leg' 
giermente ,  alla  sfoggita. 

EFFLEURIR ,  y.  n,  t.  de  chim.  far  fiarata^ 
tnuffa  ,  venir  in  effloreieenta» 

EFFLQRESCENCE,  s.  f.  effloreeeenxa, 

EFFLOTER,  y.  a.  (mar.)  teparar  daifa 
flotta  :  un  coup  de  yent  eilQota  notre  yaisseaa. 

EFFLUENCE,  s.  f.  émanaUon,  effluuo, 
effluëio,. 

EFFLUENT',  E,  adj.  matière  effluente, 
emanazione, 

EFFLUVE,  s.  m. effluvio^  .emanozione. 

EFFONDREMENT,  s.  m.  t.  de  jard.a/- 
fondamento,  tcavamento, 

EFFONDRER ,  y.  a.  affondare,  seavare  le 
terre  coneimando,  ^^ ,  êfondare^  tpextare^  ece. 
—  ,  Mbitdellare,  cavar  le  interiora  a'  vola  tilt* 

EFFONDRILLES ,  s.  f.  pi. ordures  au  fond 
d*nn  yase,  fmdigliuolo,  poeatura. 

EFFORCER  (S'^ ,  y.  r.  êforzarei.  — ,  pro- 
curare,  far  il pouibile per.».  —,  tentare,  dar 
opéra ,  fur  ogni  tforzo, 

EFFORT ,  s.  m.  sforto,  —,  mal  qui  résulte 
pour  un  cheyal  d'un  trop  grand  emploi  de  sa 
force,  ttortilatura ^  etorta, 

EFFRACTION,  s.  f.  frattura,  rottura 
falta  da  un  ladro  per  rubare. 

EFFRAYANT,  E,  adj.  tpavontoso^  orri- 
bile,  spaventevole» 

EFFRAYER^,  a^  $paventare .  êbigotiire. 

EFFRÉNÉ,  EE,  ^j.  au  fig.  sfrenalo,  /l- 
eenzioio. 

EFFRITER,  y.  a.  user  une  tenc,  tfrai» 
tare  un  terrenO. 

EFFROI,  i.  m.  ipavento 9  terrore. 

EFFRONTÉ ,  É£,  s.  et  adj.  sfaceiato y  pé- 
tulante, sfrontnto ,  protervo. 

EFFRONTÉMENT ,  ady.  tfaedatamente, 
impudentemenfe,  gfrontatamente, 

EFFRONTERIE, s.  f.  sfucciatezui,  tra- 
eotansa^sfaeeiatagginef  baidanza» 

EFFROYABLE,  adj.  spaventevole,  or- 
rende.  — ,  fig.  bruttissimo, 

EFFROYABLEMENT,  ady.  eeeêssiva- 
mente,  tmisuratamente ^  oltre  misura, 

EFPUMBR,  y.  a.  peindre  légèrement, 
rendre  Taporeux ,  efuamr^. 


EGO 

BFFUSION ,  s.f.  ëpanchement  ^  iffu$ion$,  I 

ÉGAGROPILK.  s.  f.  boule  de  poils,  de 
crins  ou  de  soies,  qu'on  trouve  dans  la  panse  de 
pliiMeurs  quadrupèdes  ruminans.  egagropifa, 

ÉGAL,  E,  Mj.  eguaUt  pari,  — ,  fig.  inat- 
ttrahile,  — - ,  )K)nr  uni ,  ugualû ,  piano ,  lix&o, 

ÉGALÉ,  É£»  adj.  t.  de  fauconn.  piedtitt^ 
tmio ,  macthialo,  — ,  part.  V.  le  verbe. 

ÉGALEMENT, s. m.  certaine  distribution 
qui  se  fait  entre  des  enfans  bériticrs  de  leur 
père  oa  mère,  uguagliamenio,  — ,  adr.  egual' 
mante,  éelpari^  aUrtitanio, 

ÉGAUSR»v.  a.  agguagliare,  pareggim, 
appianare»  — ,  adûguara ,  andar  àel  pari.  Éga- 
ler quelqu'un  à  un  autre,  paraganare^  ton* 
frontare. 

ÉGALISATION*  8.  f.  t.  deprat.  aggua- 
gii^menio ,  adeguamento. 

ÉGALISER ,  ▼.  0.  agguagliare ,  far  aguale* 

IBG ALITÉ,  s.  L  Mguagliansa,  egualità, 
—  ,  eon/vrmiià.  — ,  uniformité. 

EGALUfiES ,  s.  f.  pi.  macehie  bianehe  che 
i  fateonibanno  sut  dotto, 

ÉGARD,  s.  m.  considération,  riguarda , 
TÛpeito ,  eonsideraziane.  Eu  égard,  par  ri' 
v/^efto.  A  l'égard,  in  quanta  a...  riguarda,  a 
eomfinnto.  Maîtres  et  gardes  «  pour  maîtres- 
égards,  parmi  les  marchands,  approvatori. — ,  à 
Malte,  tribunala  eha  par  deputationa  giudi* 
€a»n  la  lili  de'  eavalian. 

ÉGAREMENT ,  s.  m.  êmarrimênta  di  stra- 
da*  — ,  tviamanto,  traviamanto,  — ,  au  fig. 
errora,  traaUnnento,  — ,  ditordin» ,  dittaiu- 
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ÉGARER^  ▼•  a.  tramart,  tviara^  fara 
anuarir  la  ttmda.  •— ,  fig.  far  uteir  delta  driita 
via,  indurre  in  arror$.  ",  emarrire,  perdere» 
—  ,  au  réc.  emarrirsi ,  tviani ,  uteir  di  strada, 
y,  arrare»  •— .  forviare,  uicîr  di  propasito, 
c^rer  la  bouche  d'un  cheval ,  gua$tar  la  baeea 
drun  éavallo^ 

ÉGAROIÉ,  ËB,  adj.  en  pariant  d'un  che- 
val,  ferita  nal  gorretta. 

ÉGAYER,  V.  a.  raUagrara,  divertire,  t«- 
nar  alUgra ^  rieraare.  Égayer  un  ouvrage,  son 
style,  son  sujet,  etc.  raidar  piU  gioconaOf  più 
amena ,  eoUazsaeala,  Égayer  au  bâtiment ,  un 
tableau,  une  broderie,  etc.  adanuareper  ren* 
der  pik  iaggiadra ,  piii  ailegra  una  fabbrica , 
ana  pittura ,  aee.  Égayer  son  deuil,  eominciar 
m  partare  il  pieeol  bruno»  Egayer  un  arbre, 
tatoMuare ,  epandare. 

ÉGIDE .  s.  f.  egidat  teudo  di  Fallade. 

ÉGILOPS,  s.  m.  ulcère  au  grand  angle  de 
Vo^.egiiope, 

ÉGLANTIER,  s.  m.  raea  eanina^  piania. 

EGLANTINE,  s.  f.  rœa  eanina,  flore, 

ÉGLISE ,  s.  U  ehieea.  Homme  d'église,  «c- 
.  eUeiaetieo p  del  elaro»  Cour  d'église,  giurisdi' 
aiana  aeeletiattieê^ 

ÉGLOGUE,  s.  L  eghga ,  poeela  paato* 
râla, 

ÉGOGER,  V.  a.  t.  de  tanneur,  tagliara  le 
eetremiià  suparflMa  dalla  pelU. 

ÉGOHINB,  s.  f.  scie  à  maÎD,  pieada  eagm. 

SOOtSBR  «  V.  n.  parier  trop  de  toi  i 


gnificar  sopra  mûdo  h  ao$e  tue^  mautr  vampo. 
Peu  nsité. 

ÉGOÏSME,  s.  m.  egaitmo^  disordinato 
amor  di  te  stetta,  ^ 

ÉGOÏSTE .  s.  m.  egoUta, 

ÉGORGER  ,  V.  a.  geannaref  tgpxtara , 
etrozzare,  méttar  a  fil  di  spada,  ueeUÏare.  — , 
fig.  ruiner  la  réputation  ;  la  fortune,  etc.  de 
quelqu'un ,  ridurr»  m  eatdvo  statOf  eoneiar 
maje ,  rouinare ,  spiantare, 

ÉGOSILLER,  V.  a.  pour  égorger;  inos. 
— ,  V.  r.  tfiatarti  par  troppo  gridare  :  et  en 
parlant  d'un  oiseau,  ammazzani  di  eaniara, 

EGOUT,  s.  m.  grondaja,  eaduta  dt  aequé 
da  alto ,  chiaviea  ,  fogna ,  tmaltitmo* 

ÉGOUTTER ,  V.  a.  faire  écouler  peu  à  pev 
l'eau  de  certaines  choses,  sgrondare ,  sgoeath 
lare .  aseiiigare* 

ÉGOUTTOIR .  s.  m.  ustensile  de  cuisine  9 
igo/xiolatojo. 

ÉGRAINER,  V.  a.  V.  i^gbinvr. 

EGRAINOIRE,  s.  f.  V.  éGasiroiBs. 

ÉGR  AFPER ,  V.  a.  tgranallara,  epieeaf  gR 
aeini  0  i  granelti  dell'uva  dal  grappolp» 

ÉGRATIGNER ,  V.  a.  graffiara^  egraf^ 
fiareyicalfire,  — ,  faire  une  certaine  feçon  sur 
quelques  étoffes  de  soie  avec  la  ppinte  d  un  fer, 
cineitehiare.  Il  se  dit  aussi  d'une  manière  et 
peindre  à  fresque,  dipignara  a  tgraffio  0  m 
tgrapto, 

BGRATIGNURE,s.L  graffiatara tgraf- 
fio. tgraffio ,  tealfit ura, 

ÉGR  A  VILLON  NER ,  v.  a.  t.  de  jardin,  m- 
var  lepiante  dalla  terra  colla  tue  zolle  9  0  eeal» 
zamele  alquanto  prima  di  traptantarla, 

ÉGRENER,  y,a.tgranare,  tgrappellarû» 

ÉGRENOIRE,  s.  f.  «orfa  di gabbia. 

ÉGRILLARD ,  E,  adj.  et  s.  vivaM„fvsA0« 

ëGRILLOIR  ,  s.  m.  grille  pour  empêdier 
que  le  poisson  ne  sorte  d'un  étang,  ût/SnTÛifa, 
gratieola, 

ÉGRISÉE,  s.  t  polvêre  dé*  diamtmîL 

ÉGRISER ,  V.  a.  tfregar  il  diamanta  gr$g» 
ffù ,  lavorarh. 

ÉGRISOIR,  s.  m.  botte  dont  on  se  sert 
lorsqu'on  égrise  lesdiamans,  tagliuola. 

ÉGRUGEOIR ,  s.  nu  marttyetto  par  fratt- 
ger  il  sale, 

ÉGRUGEB,  V.  ti.aeeiaeeara,pettaraf  $bri- 
eiûlara, 

ÉGRUGEURE,  s.  f.  parties  séparées  en 
égTmant,  ratpaiura. 

EGUEULÉ  ,  BE,  adj.  pop,  eha  ha  llgotao 
pieno  (tingiurie  adi  villanta, 

ÉGUBULER,v.  a.  tbœeare,  ramper  U 
eollo  (fun  vatOm 

ÉGYPTIACadj.  m.  (pharm.)  egiaiaeo. 

ÉGYPTIEN,  s. m.  V.  aoBiviaii. 

EH,  interj.M.oA. 

ÉHANCHÉ ,  BB,  adj.  Y.  ailBAScaé. 

ÎHERBER»  v.a.  V.  siacuta. 
HONTE,  ÉE,  adj.  «frvnfafo,   «tfsrf»- 
gnato, 

ÉHOUPER,  t.  a.  couper  la  dme  d^ 
arbre,  MtrMiar»,  dtdmar  unalbaro.   • 
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.  ÉJAGCTLATBUR,  adj.  m.  (anat.)  ^««it/tf. 

îùrh. 

JÊJAGULATlOIf ,  s.  f.  émission  de  la  se* 
mence y  eJtiettla9ionô,  — ,  prière  fertente ,  gîa* 
euialorWf  oraiione  giûcuSatùrui, 

ËJÂGULATOIRE.  adj.  (anat.)  eh€  geita, 
théhneia. 

ÉJAMBEB,  T.  a*  Mpmw  ta  eostû  daltê  fo- 
gUêdei  tabateo, 

ÉJ  ARRER,  V.  a.  t.  de  ehapel.  eavrt  i  peii 
va  ni. 

EJECTION,  s.  f.  U  manditr  fuori  gU  esere-' 
menti ,  uêcita  degti  eterêmétiti, 

ÉLABORATION,  s.  f.  ôhboraUzta. 

ELABORER,  y.  a.  et  r.  (hist.  nat.  et  méd.) 
•loforara. 

BLAGUER^  ▼.  a.  dirûmtpre,  rtmondêre^  pth 
lâTj. —.fiR.  troncar  U  iûvêrchiê  cosâ,  ripulire* 

BLAGUEUR,  s.  m.  poiatcre. 

ELAN,  s.  m.  mouTement  subit,  stunew. 
B!an  de  dévotion,  mwiménto  affèttuoso  verto 
Dio,  --,  quadrupède  ()ui  ressemble  au  cerf  par 
le  bois  et  qui  est  aussi  grand  que  le  cbeval , 

ÉLANCEMENT,  s.  m.  douleur  subite  et  de 
peudedar^,  sjMfimtf,  dolùraeuto,  miento, 

BLANGE,  ÉB,  adj.  se  dit  d'ua  cheral,  ite- 
nuaio,  sparutô,  éimagraîo;  et  par  dérision 
d'une  personne,  iêgûUgno^  tûtiilâ,  tparu- 
iêlio, 

ÉLANCER,  V.  n.  causer  une  douleur  aiguë, 
êpoiimare^  dur  dolorê,  tpasinw.  —,  au  récip, 
•élancer,  bmeiarti ^  ihattfo^ ,  sattare,  nv$n- 
#«Mt»  icagliérii, 

ÉLARGIR,  ▼,  a.  milargare,  itargarê,  am» 
pliais,  dilatmre.  — ,aurécip.  imgrandirtU  di - 
Mtendêtêif  aearêteeref  amptiarû  itn  giwdinoo 
potêêiaione ,9ce.--^,fm>  unir  di  prigiene. 

ÉLARGISSEMENT,  s.  m.  ailargamento, 
imgrmditnêniû  p»  iarg9.  ^,  sprigionumênto, 
ttfemi&në  dai  carcêre* 

ÉLARGISSURE,  s.  f.  eià  eht  tiaggiugnê 

ÉLASTICITÉ,  s,  f.  .ttnikità. 

ÉLASTIQUE,  adj.  qui  a  du  ressort  ou  qui 
le  produit,  eitttiieù» 

EL  ATÉRIUM,  s,  n.  t.  de  pbarm.  suc  da 
concombres  sauTages  épaissi  par  évaporalion, 
eiaterio, 

BLATINB,  8.  f.  V.  vatTOTi. 
ÉLEA6NUS .  s.  m.  sorte  d'arbrissean,  ai^ 

ÉLECTEUR,  TRIGE,  s.  eiêltorê,  pUtiriêe, 
le  moglië  deif  eWtor; 

ÉLECTIF,  IVE.  adj.  eUttivo,  cht  sifrpêr 
tlêzitmê^  Royaume  électif,  tegno  éMîivà,  U  eui 
r»  H  fa  pcr  elettori. 

ÉLECTION ,  s.  f.  êhMne ,  seelta,  •— ,  an- 
cien tribunal  magiêtrâto  deH»  gravêtté,  dazL 

ÉLECTORAL,  E,  adj.  êhttotah. 

ÉLEGTORAT.  s.  m.  ehUoraîo. 

ÉLECTRICITÉ,  s.  f.  etmMtÂ^  ^MU  itei- 

ÉLECTRIQUE,  adj.  etêlîrieo, 

ÉLBCTRISABLB,  adj.  ihe  pué  wmn  êiet- 
irisMûio» 
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ÉLEÉTRISATION ,  s.  f.  (  pbys.  )  h  ôtét" 
trîztare. 

ÉLECTRISER,  ▼.  a.  êlêitriztare,  eomuni' 
car*  la  virlà  éUUriea, 

ÉLEGTROMÈTRfi,  s.  m.  instrument  pour 
connaître  l'électricité ,  eleliromêtro, 

ÉLECTROPHORE.  s.  m.  iostrument 
cbar^é  de  matières  électriques ,  tUtiroforo. 

ÉLEGTUAlRE,s.  m.  confectioD  médicale, 
eleUluario,  tattaaro» 

ÉLÉGAMMENT,  adr.  a/a^cnfamanfa,  cou 
êleganta,  deiieatamêntê. 

ÉLÉGANCE,  s.  f.  eUgaïua,  ddieaiezta^ 
puUuzta  di  lingaû,  — ,  lûggiadria.,  gtrazitit 
êiêganza, 

ÉLÉGANT,  E,  adj.  élégante,  ohuiio,pti-' 
tito.  -—,  gtntiie^  leggiadro, 

ÉLÉGIAQUE,  adj.  qai  appartient  à  Tâé- 

ÉLÉGIE,  s.  f»  poésie  dont  le  styet  e$t  triste 
et  tendre.  elegUié 

ÉLÉGIOGR  APHE,  s.  m.  etegUtùo^  urittar 
d*  eîegie, 

ÉLÉMENT,  s«  m.  corps  simple,  êhmenio, 
eorpo  sempH^  ehe  entra  neth.  eompoeieiene  de* 
eerpj  mistl»  Éiémens.a^manfî^  prineipj» 

ÉLÉMENTAIRE,  adj.  elementeref  eiemen* 
taie ,  elemenlariâ» 

ÉLÉMl ,  s.  m.  résine  d'Amérique,  eiemL 

ÉLÉOSAGGHARUM,  s.  m.  en  chimie, 
sorte  d'huile,  oHo  e$ietmale  imeorp&raîù  ton 
sueehere, 

ÉLÉPHANT ,  s.  m.  le  ]ilus  grand  des  qua- 
drupèdes, ele fonte,  tiofante. 

ÉLÉPHANTI A818;  s.  f.  espèce  de  lèpre, 
elefantian ,  tpeeie  di  lebbra  ehe  rende  ta  petie 
Turota  eome  euêlta  detf  etefante. 

ÉLÉPHANTIN,  B,  adj.  relatif  à  l'élé- 
phafft,  elefantine.  Livre»  éléphantins,  tibri  ehê 
eentenevame  gtrmtîi  dei  êenato  di  tiema^ 

ÉLÉPHAS .  s.  m.  sorta  di  pianta, 

ÉLÉVATION,  s.  f.  eievaeione,eiê9ame9kto, 
— ,  par  rapport  à  un  terrain, a/la«s«,  eminenam, 
etevateeta,  prombtenta^ — du  pouls,  battement 
plus  fort  qu'à  l'ordinaire,  etewunome  dei  poteù* 
— ,  par  opposition  au  plan,  mtxata,  dttegmedeltm 
faeeiata,  proepetto  di  an  eéRfhio,  — ,  fig.  eeai* 
iatione,  —  f  hmatzamento  delt  anima  eereù 
Dio.  ^ .  granéeeàa^  nebittà  d'amUno,  di  «9- 
raggiû.  —,  en  parlant  du  style,  eleeateÊam^  i«- 
btimità  di  ttite» 

ÉLÉVATOIRE,  s.  m.  instrument  de  cbi* 
rurgie,a/«va<ar^     * 

ÉLÈVE,  s.  ^tHMOO,  ûtamw^  ieolara. 

ÉLEVER ,  ▼.  a.  etevare,  alxare ,  bammlMatè^ 
kvér  in  attû%  ergere.  — -,  innatzare^  prûmuo- 
vere,  êott^itre,  -^ %'all4vare^  nadrire  un  /Sir- 
tialie.  — ,  athvare,  eoHieareanimaU,  «Mari, 
plante,  eee,  —,  fig.  tdaearef  dieeipUnaré^ 
istrttiret  formere.  On  dit  qu'une  tempête,  an 
orage  s'est  élevé ,  eargere ,  eoUevani  utea  tam- 
pesta.  S'élever,  neut.  et  récip.  en  parlant  de  k 
peau,  gonfUire,  generar  baltitetie» 

ÉLEVURE,  s.  f.  petlle  b«4beqni  Tient  sur 
la' peau,  âo/Ai  •  en/lcfa,  éolBoôUêt  an/Sa- 
«laHW, 
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ÉliICTEOtOB»  a4j.  («uat.)  oeHiiMi 
brane»  vaeinaU, 

ÈIéWÉB  f  T.  a.  relrandier  une  lettre,  eH- 
^«re.  iùltrarrc  una  UiUra,  fore  un*  eiitianâ»^'^ 
au  récip.  celte  lettm  s'élide,  c'est-à-dire  souffre 
éli5ion ,  «'  e/iVa ,  W  trotica» 

ÉU6IBiUXÉ,6.  f.  mpackddi(H>ierM' 
9€re  »le(to. 

ÉLIGIBLE.  adj.  eli^ibUê.^t^gihih, 

ELI  MER  (S'),  V.  r.  logarani,  tdrueir§i, 

ÉLIMINATION,»,  f.  aclioD d'éiimiher.  V. 

ELIMINER,  ▼.  a.  (alg.)  éliminer  une  quan- 
ti lé,  une  inconnue»  fitria  sparirû.  — ,  fi^«  moii- 
darvia. 

ÉLINGUB,  s.  m.  t.  de  mar.  6fflca)  t^rda 
am  eapfioper  aU«r  pesL 

ÉLINGÙBR,  T.  a.  t.  de  mar.  aitorniare  U 
mtrei  eoUa  braen  pw  Imbarçariû  o  êbarearU» 

ÉLINGUEX,  s.  m.  stonint  éoll*  argmw. 

ÉLIRE,  y.  a.  êitggêrc,  iraMMgtUn,  far 

ÉLISION,  s.  t  suppression  d'une  voyelle  fi- 
liale à  la  rencontre  aune  autre,  $UiiQn4.l 
ÉLITE  p  s.  f.  le  meilleur  de  quelque  ciiote, 

ÉLIXATION,  s.  f.  action  de  faire  bouillir  à 
p«tit  feu,  tUuazUme. 

ELIXIR,  s.  nt  liqueur  spiritueuse*  elisirêf 
tlUinfiU^  — f  fîs>  ilfiort,  i(  pià  ieeiîOg  U  pik 
squUito, 

ELLE.pron.  f.  ef«a,  «//a,  lei,  coUi, 

ELLEBORE,' s.  m.  (bot)  plante  qui  excite 
le  vomissement ,  et  que  là  anciens  croyaient 
bonne  contre  la  folie,  êtle^rû, 

ELLÉBOÏllNE,  s.  f.  espèce  dWbis,  #//«• 
iarina» 

ELLIPSE,  s.  f*  (géom,  etgramm.J  «/â^i, 
elute. 

ELLIPTIQUE,  adf.  •iittieo. 

ELME  (FEU  SA.1KT-}.  s.  m.  se  dit  de 
certains  feux  qui  voltigent  sur  la  s«Hace  des 
etux,  les  anciens  les  nommaient  Castor  et  Fol- 
lux  ,  fûoco  sanV  Elmo  o  sani*  Érmo. 

ÉLOQUTION,  s.  f.  Mêcugim^,  $tUê,  4^1- 
titra, 

ÉLOGE»  s.  m.  ûhgiOf  emeomiêf  pim$girko, 
Uudle,  loda^  Iode, 

ELOIGNEMENTy  s.  m.  lUlùmitamuwiio , 
hnUntinztk^  dUtanga, 

BtOlGNÉR,  T.  ••  a/^nlamu« ,  «flOi/«ra , 
ihnUtuiret  sepûMn^  rtmuovêrê.  On  dit  en 
peinture  qu'une  figure  s'éloigne  bien  dans  un 
tableau,  fuggir  6aa«,  âfûndar  m  dovtre*  On  dit 
aussi  qu'une  personne  n  est  pas  éloignée  de  faire 
une  chose,  non  vipiigtMLrêf  wm  avêr  diffieoM 

fLONOATÎOIf,*.  f.  angle  compris  entra 
le  lieu  du  soleil  et  celui  d'une  planète,  tous 
deux  vus  de  la  terre»  aUotkimamuUù^  kmta" 
iMitsa  apparêniû, 

ELONGER,  V.  f.  (marifi«)  mKlani  « 
railla* 

SLOQUEMMSNT,  adv.  «^ii#fil«m«i|iu 
famdttmêniû ,  cMi  a/oaaMMa. 
ÉLOQUENCE .  s.  (•  a/ayuMM. 
ÉLOQUENT,  £»  adj.  tUnimU. 
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ÉtU»  s,  ih.  pfédcitiné  à  la  fie  étncnaUe» 
$le(tOf  predeêiinalo. 

KLUGIDATION.  s.  f.  (did.)  dihàdasiânf, 

ÉLUGUBUATION.  s.  f.  tlucubrationê^ 
optra  fnUa  «on  lutta  ditigenta, 

ÉLUDER,  V»  a*  et  r.  êiudôre,  tcansan,  m- 
gannarêp  tckivarê^  êfuggite. 

ÉLY5ÉB.  s.  m.  t.  de  mythol.  s^our  des  hé- 
ros et  des  hommes  vertueux  après  leur  mort , 
/'  Eiiio^  gU  EHtj.  -^ ,  adj.  les  chanips  élysées 
ou  les  champs  élysiens»  1  tampi  tlUji 

ELTTRES,  s.  m.  pi.  étuis  qui  oouvrentles 
écailles  des  iasectPS  à  étuis ,  ttHir^^ 

ÉMACl  ATI0N,5.  f.  amaigrissemeai,  #ma- 

ÉMAIL»  A»  m»  composition  faîte  de  verra 
calciné,  de  sel,  de  métaux »^Ck  tmatto,  — . 
pour  l'ouvrage  émaillé»  tf/iara,  tavorQ  di 
tmaitOf  0maitûtura,  Porcelaine  d'un  bel 
émail,  di  Mla  vamtoi,  di  bù  tolan,  — ,  fi^é 
rémail  des  depts»  lustto,  tmaii^  de'  dênlu 
Émavx  »  au  pi.  se  dit  des  oouteut»  et  des  mé< 
tai»  en  armoiries  j  imaHi, 

ËM AILLER,  V.  a.  êmaltart,  toprir  di 
gmattOé^  — ,  fie.  em|l)eUir,  orner»  V*  ces  mots. 

ÉMAILLEUE ,  s»  m.  imtdtiiu,  inmita- 

EMAILLURE,  s.  f.  /'  arlâ  dtUo$maUMr9% 
^,  pour  l'ouvrage  de  cet  art»  anaitaturê, 
smaiio. 

ÉMANATION ,  s»  f.  emanusimiê»  dêrtm- 
tiane,  diptndénza, 

ÉMANCIPATION»  s.  f.  emMmpatmiê, 
mumeeppûÈioM, 

ÉMANCIPER,  V.  a.  mettra  hors  de  la  puis- 
sance paternelle,  mettra  un  mineur  en  état  de 
jouir  de  ses  rerenus,  tmanelpàtûf  cmamù^ppmt^ 
nHMmppoff'  — «  V.  r.  affraUihrsi,  utdtdtt 
dovere,  prendersi  iroppa  libertàê 

ÉMANER,  T.  a*  emamrp^  proe§der0à 


iwra. 
ÉBt  AR6EMENT,  s.  m.  h  êcrivôrû  in  nkët* 

EMARGER,  v.  a.  wrcwrf ,  notare  in  m«f» 

* 

BMASGULATION,  s.  f.  eattraiura,  mutrë* 
zion$, 

ÉMASGULER.  v.  a.  cattrûtê. 

BMBABOUINBB,  t»  a.  amuser  quelqu'un 
d'espérauces  chimériques,  faai.«/isH«ra«  luêin* 
gare*  uaceHàf, 

EMBALLAGE  »  s.  m.  i^  imbëikrê  •  i'  in* 
voglia  in  oui  si  hgano  le  mereanzie* 

EMBALLER,  v.  a.  imMlâfé,  leg^^fe  in 
balla. 

EMBALLEUR»  a.  m.  ehi  fit  k  Mtg,  dU  itn- 
boita.  — ,  pop.  hâbleur,  ^ara^olano ,  aîoWlMiat 

EMBANQUÉ,ÉB»parU  t.  de  mar.  ètracai* 
banque»  eêêer  giunto  albamo  di  Terr§,  ffueva, 

EMUARGAOÉRE.  saaAiflAoosa,  s.  m» 
Imago  d' imbarc»  degli  Spagnue&  nM  mat  Pn^ 
çifieo. 

EMBARDBR,  v^  o.  t.  damar*  §toitar$i, 
alhrgarsi, 

EMB AEGATIOR ,  •»  l  $oHâ  éi  di^ei 
navieelli» 
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EMBâRGO,  s.  m.  (de  l'espagnol)  métH 
l'embargo,  vietar  l*  uteila  del porto, 

EMBARQU£MBNT,s.iD.  imbarco,  imbmr- 
câmento, 

EMBARQUER,  ▼.  a.  imharearê^  melter 
netta  navê,  S'embarqueri  imbartarù^  entrât 
nella  nav0. — ,  fig.  Imbateare,  impegnare;  et 
•a  récip.  imbarearsif  impegnarsi,  intngarsi. 
EMBARRAS,  s.  m.  hnbarazzo,  imbroglio, 
tmpûdimtntof  intrîgo,  diffieoUà^  ostûeoto,  — , 
fig.  eonfuiUme,  întrigo^  nodo,  impieeio,  fran» 
gmte. 

EMBARRASSANT,  E,  adj.  ineomoéo,  eho 
àà  imptbuw. 

EMBARRASSER ,  ▼.  a.  imbanmaro^  in- 
gtmibraro.  —,  impedire,  icomodare,  torrt  la 
liberté,  ta  facoità  di  fkr  qualehe  cota.  — ,  fig. 
imbrogHarOf  intralciare,  — ,  inquielare,  mo/e- 
etare,  S'ëbabarraeer  de  tout,  darsi  briga,  pen- 
êiero  d*  ogni  menmna  casa.  Ne  vous  embarras- 
lef  point  dans  cette  aflaire-là,  de  cette  aflaire-là, 
mon  V*  intrigate  injqueU'  affare»  non  ve  ne  pi' 
gliate  penêiero,  briga.  On  dit  d'un  homme  ma- 
ude  que  sa  tète,  sa  poitrine  s'embarrasse,  c7 
eapo,  il  petto  ineomineia  ad  aggravarsi, 

EMBARRURE,  s.  f.  frattura  dei  eranio^  in 
€ul  una  tcheggia  tolto  t*  osto  sono  comprime  ta 
duramadre. 

EMBASE,  s.  f^  (horlog.)  assiette  résenrée 
fur  Tarbre  de  la  grande  roue ,  risalto, 

EMBASBMENT,  s.  m.  espèce  de  piédestal 
d'un  bâtiment,  basamentOf  bate^  imbasamento. 
EMBATER,  t.  a.  fore  un  batto.  — ,  Gg. 
charger  quelqu'un  d'une  chose  qui  l'incommo- 
de, mettere,  earicare  il  basto  addotso  a  une, 

EMBÂTONNER,  t.  a.  fam.  et  peu  us.  ar- 
mar  d*  un  battane. 

EMB  ATT  AGE,  s.  m.  il  porre  ad  una  ruota 
i  eerehi  diferro, 

EMBATTBS,  s.  m.  pi.  rents  réglés,  venii 
regotari  ehe  tpirano  sut  Mcditerraneo  dopo  la 
eanicota, 

EMBATTRE,  t.  a.  ecrehiar  diferrouna 
ruota, 

EMBAUCHAGE,  s.  m.  action  d'embau- 
cher. V. 

EMBAUCHER,  t.  a.  fam.  impegnare  un  la- 
vorante,  un  garzâne  per  un  datp  tempo  in  una 
bottega,  — ,  indurre  eon  arte  qualcuno  a  furti 
toldato,  ad  arrolani, 

EMBAUCHBUR,  s.  m.  ehi  obbliga  un  gio* 
vine  ad  una  battega  ,ol*  induce  adarrolarti,  a 
,  farei  êoldato, 

EMBAUMEMENT,  s.  m.  h  imbatêa- 
mare. 

EMBAUMER,  ▼.  a.  imbatsamare,  imbalsi- 
mare,  dur  odorOf  otire,  gettare,  rendere  buon 
odore ,  êphrare  gran  fragranxa ,  profumare, 

EMBBGUIIIER,  v.  a.  mettre  un  béguin . 
imbaeueeare^  camuffare,  mettere  attrui  il  ba- 
eueeOf  la  cuffia,  eec,  —,  envelopper  la  tète  de* 
linge,  etc.  incapueâare,  imbavagliare,  —, 
fam.  entêter,  persuader,  imbertonare,  eaeeiar 
in  eapo,  eu, 

SMBBLliE,  s.  f.  parte  del  mêMto  d*  un  na' 
viglio ,  presù  nêlUi  êua  lunghe^ta. 
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EMBELLIR ,  t.  a.  abUllire .  fregiare,  ak- 
bellare ,  dar  garbo,  — .  t.  n.  divenir  belle,  « 

EMBELLISSEMENT,  s.  m.  abbeltimenio, 
omamento,  fregio, 

EMBERLUGOQUER  (S'),  v.  r.  pop.  îm- 
bertonarti ,  ineapricciarti, 

EMBESOGNË ,  ÉE ,  adj.  affairé ,  /veem- 
dato ,  faeeendiere, 

EMBICHET AGE ,  s.  m.  mitura  presse  gU 
oriuolçj. 

EMBLAVER ,  v.  a.  seminare  un  terreno 
grano ,  ringrenare, 

EMBLAVURE ,  s.  f.  ierrene  seminato  a 
grano. 

EMBLEE  (D*),  adv.  prendre  une  TÎlIe 
d'emblée ,  prendere  una  eittà  di  prima  giuntaf 
di  lancio,  ail'  improvviso.  Emporter  une  afTaire 
d'emblée ,  in  un  tratlo ,  di  subito. 
EMBLÉMATIQUE,  adj.  emblematico, 
EMBLÈME,  s.  m.  figure  symbolique,  0m- 
blema, 

*  EMBLER,  ▼.  a.  ravir  avec  violence  ou  par 
surprise,  mbare^  invotare, 
EMBLIG,  s.  f.  plante,  emblice, 
EMBODINURE .  s.  f,   t.  de  mar.  eicala 
deW  aneora ,  ghirlanda, 

EMBOIRE  (S'),  V.  r.  t.  de  peint,  imbevcrsi^ 
prosciugarsi ,  inzup parti, 

ËMBOISER,  V.  a.  pop.  adeseare,  tirar  eon 
vezzi  e  lusinghe^  ciurmare,  eivetiare,  îneairii- 
€elare, 

EMBOISEUR ,  EUSE,  s.  eiurmatere,  in- 
eantatore,  eîurmatriee,  ineantatriee. 

EMBOÎTEMENT,  s.  m.  ineastro,  ineastra- 
fttffl. 

EMBOITER,  ▼.  a.  ineastrare,  — ,  conge^ 
gnare.  — ,  commettere  un  tubo  dentro  l^altjv, 
tmboeeare, 

EMBOÎTURE.  s.  f.  ineatsatura^  cavité^ 
ineastro,  — -,  au  pi»  assieelte  ehe  sono  in  capo  e 
in  fonda  d'  un  useio, 

kMBOLISME,  s.  m.  intercalation ,  embo» 
lisme\  eembolismo^  eêmbolisma. 

EMBOLISMIQUE,  adj.  intercalaire .  «m- 
balismico, 

EMBONPOINT,  s.m.  grassezza,  freschezta 
di  eamagiane,^ 

EMBORDUlRER,  V.  a.  ineomieîare. 
EMBOSSER ,  V.  a.  t.  de  mar.  amarrer  un 
vaisseau  de  manière  qu'il  ne  puisse  éviter,  le- 
gar  un  vascetlo  in  modo  ehe  non  presenti  la 
prua  al  vento. 

EMBOSSURE,  s.  f.  t.  de  mar.  norad  sur 
une  manœuvre  auquel  on  ajoute  un  amarrage, 
intagliatura  di  un  eavo  eom  un  altro, 

EMBOUCHÉ.  ÉB,pèrl.  trombettato,  eee. 
V.  le  verbe.  — ,  t.  de  blas.  ehe  ha  il  beeeueeio 
di  un  allro  colore. 
EMBOUCHEMENT,  s.  m.  imboceaturm, 
EMBOUCHER,  V.  a.  trombettare,  strom- 
bettare,  dar  fiato  a  una  tromba.  — ,  au  fam. 
imbœeare,  métier  in  bocca  le  parole,  istruin 
di  eià  ehe  si  dee  dire.  Homme  mal  embouché  » 
sboeeato.  S'emboucher,  v.  r.  ne  se  dit  que 
d'une  rivière ,  imboeeare,  riaseire^  metter  eapo 
0  fiée,  sboemre* 
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EMBOOGBOIBi  s.  m.  fàrwa  da  àiUtrgûn 
gU  ttivali, 

EMBOUGHURB,  s.  f.  imbc«aiura,  fiH»^ 
koeca  di  una  baja^  di  un  porto,  — ,  imboeetuttra, 
fnno  dût  eavallo,  —»  imboeeaiura  »  boeeuoào   1 
dkgl*  inttrumtnti  da  fiato,  | 

*  EMBODEB ,  T.  a.  pop.  mfMgare, 

EMBOUQUBR,  t.  n.  t.  demar.  imboe- 

eoro-. 

EHBOUBBBR,T.  d.  Infangore ^  gôtiaro 
m  un  paniano,  — >  t.  r.  ammêmman,  impan- 
itmarsi, 

EMBOURBER*  t.  a.  Y.  kemboosbeb. 
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BMBOXJRSER,  y.  a.  imbortare»  métier  1  raldo. 


EIIBRYULKIE ,  s.  f.  mbriulehio  ,  tf- 
iratione  det  frto  ne*  parti  non  naturaiL 

EMBÛCHE»  8.  f.  imboseata,  insldia  ^ 
aguato, 

EMBUGHER  (S*),  v.  r.  le  cerf  s'embùchc» 
renlre  dans  le  bois,  »*imbosea ,  si  rimelva, 

EMBUSGADEyS.  Limboicata^  appotta- 
menio, 

EMBUSQUER  (S'),  t.  r.  imboteûrsi  ^ 
s  tare  ^  meiterti  in  aguuto, 

ÉMENDER»  V.  a.  ammendûre ,  eorreggerOf 
riformare. 

ÉMERAUDE, s.  f.  pierre  précieuse,  «me- 


nêila  bOFSa. 

EMBOUT$ ,  ES ,  adj.  t. de  blas.  guemiio, 
EMBOUTIB  ,  T.  a.  t.  de  chaudr.  etd'orf. 
ftr  un  lavoro  eonvetto  da  una  parte  t  eoneavo 
dall'  ultra, 

EMBOUTISSOIR,  s.  m.  t.  d'orfëv.  bot- 
tonitra,  «- ,  t.  de  serrurier,  etc.  ehiodaja» 

EMBRAQUER  ,  y,  a.  t.  de  mar.  tm6nic- 
coj^  y  iirar  una  fune  a  farza  di  braeeia, 

EMBRASEMENT,  s.  m.  incendio , eom- 
bustione ,  abbrueiamento, 

EMBRASER ,  v.  a.  ardere,  aceendere  ,  în- 
eeindiare  •  infiammare,  infocare. 

EMBRASSADE,  s.  f.  abbraeeiamenio^ab^ 
braceiare,  abbraeciata. 

EMBRASSEMENT»  s.  m.  abbraeeiamento^ 
ampUsso. 

EMBRASSER,  t.  a.  abbraeeiare,  stri- 
gnere  colle  braeeia,  — ,  fig.  conlenere ,  eoni' 
prandere,  —  »  ineariearii  di  un  affare. 

EMBRASURE,  s.  f.  ouverture  pratiquée 
dans  un  mur  pour  tirer  le  canoo ,  cannoniera. 
—  d'une  fenêure,  d'une  porte,  vano, sguanr 
cio,  tehianeio.  ^ 

EMBR£^EMBNT^  s.  m.  b  emerdare, 
imbrattamento* 

EMBRENER»  t.  a.  emerdare,  imbrattare 
di  ttereo.  , 

EMBREUVE,  EE,  adj.  t  decharp.  ûi- 
iaeeato ,  indentato. 

EMBRÈVEMENT,  s.  m.  t.  de  charp.  in- 
deniûtura^  intaecatura, 

EMBROCATiON,  s.  f.  t.  de  chir.  es- 
pèce d'arrosement  et  de  fomentation,  embroe- 
easionOi  doeciatura,  embroeea, 

EMBROCHER,  t. a.  infiùtare»  porrenello 
eekidione ,  nello  spiedo. 

EMBROUILLEMENT,  s.  m.  imbroglio^ 
teompiglio ,  impieeio  ,  intrigo ,  guazuibugUo, 
EMBROUILLER ,  T.  h.  imbrogliare ,  in- 
irigare ,  intraiàarf. 
EMBRUINÉ,  EE.part.  Y.  bidihé. 
EMBRUME  •  ££,  adj.  nebbioso. 
EMBRUN! R,  t.  a,' abbrunare,  earieare 
di  colore  scuro. 

EMBRYOLOGIE,  s.  f.  trattato sopra  U 
ftio, 

EMBRYON,  s.  m\embrione,  feto  informe, 
abboteo  det  parto,-^,  au  6g.  très  petit  homme, 
omieeiaitoh ,  aborio, 

EMBRYOTOMIE,  s.  tdUeêeùmanmtê- 
mMi  df  im  embfionêp  (f  im  feto. 


ÉMERGENT  ,  adj.  m.  (pbys.)  se  dit  d'un 
rayon  qui  sort  d'un  milieu  après  l'avoir  tra- 
verfié ,  émergente. 

EMERl ,  s.  m.  pierre  ferrugineuse  fort 
dure,  tmtriglio,  pietrada  ripulire  metalU, 

ÉMERILLON,  s.  m.  oiseau,  tmerigliOf 
tmwiglione, 

EMERILLONNE,  SB, adj.  vivaee,  feeto^ 
svelto,  brioso,  dôstro  corne  uno  smeriglio. 

É MÉRITE,  à(]j.  ehe  ha  tervito^  ehe  ha  il 
suo  eongedo ,  ehe  ha  meritato  il  riposo  e  gU 
stipendj, 

ÉMERSION,  s.  f.  se  dit  des  planètes  qui 
après  avoir  été  cachées  commencent  à  repa- 
raître, emersione. 

ÉM£BYE1LLER,T.  a.  inaravi^/îar0,  eor 

gionare  stupore.  —,  fam.  au  récip.  maravi- 
rliarsi  >  tratecoiarCg  ttrabiliare, 

ÎMÉRUS,s.  m.  V.  sAré  bâtabd. 
MÉTIQUE ,  s.  m.  et  adj.  certain  vomitif, 
emMieo. 

ÉMÉTISER ,  V.  a.  purgar  eolt  emctico  , 
meecolare  di  emetico, 

ÉMÉTO-GATH ARTIQUE ,  s.  m.  et  a^j. 
purgative  doppio, 
ÉMETTRE ,  V.  a.  metter  fuori .  produrre, 
EMEUT ,  s.  m.  t.  de  fauc.  eaeaturm  d' uo- 

cetlL 
ÉMEUTE,  s.  f.  ammutinamento ,  toUev- 

zione, 
ÉMEUTIR  ,  V.  a.  eacarct  parlandoti  d'  «e- 

eelli  da  preda, 

*ÉMEUT1T10N ,  s.  f.  /•  ation»  di  ehiedere 
una  dignittL 

ÉMIER ,  V.  a.  froisser  entre  les  doigts , 
ttrilolare ,  tminuzzare  ,  triture ,  sbriciotare, 

ÉMIBTTER,  V.  a.  émier,  sbrteiolare,ri- 
durre  in  bridoli» 

ÉMIGRANT,  E,  adj.  ciU  emigra. 

ÉMIGRATION ,  s.  t.  emigrazume. 

ÉMIGRÉ,  ÉE,  adj.  et  %,emigrat)0. 

ÉMIGRER ,  V.  a.  quitter  son  pays  pour 
aller  s'établir  ailleurs ,  emigrare. 

ÉMINCÉ,  ÉE,  part  tagliuzaato^  tminus- 
zato ,  eec,  — ,  subst  une  émincée  de  poularde, 
una  fetlolina, 

ÉMINCER,  V.  a,  tminuztare i  tagliar  a 
pierotê  fette ,  tagliuseare, 

ÉMINEMMENT, adv.  eiiifMii(«mffil0,  m 
êupremo  grado, 

ÉMINBRCB ,  s.  t  emineiMM ,  altexta ,  eoi" 
/cm  ,  tUtitra*  -*  *  titre  d'boimeiirt  ominanMa. 
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ÉMIRBRTy  S,  ad).  «mûMif*,  êênUê. 
— ,  fig.  #ccc/Apn<0»  grûnéissimo,  ->,  pour  im» 
minent,  immmente,  proêtimo, 

ÉMINENTISSIME.adj.  litre  des  cardi- 
nati^ .  fmmmîimmo. 

ÉMIR  •  s.  m.  titre  de  dignité  des  descen- 
dant de  Mahomet ,  emir. 

ÉMISSAIRE,  s.  m.  mandatarlo,  emista- 
rio ,  ffiia.  Bouc  émissaire ,  dans  l'ancien  Tés- 
tamejit ,  bouc  que  l'on  chassait  dans  le  désert  » 
chargé  des  maiédictions  qu'on  voulait  dé- 
tourner de  dessus  le  peuple»   eaprù   tmU- 

ÉMISSION,  s.  f.  emi#u0na,  il  mandaf, 
h  tpingtr  fuora»  Émission  des  voeux  ^  pnfu' 
sions  r^Hgiota ,  (7  fore  i  voit  iotetmi. 

EMMAGASINISR,  v.  a,  perrê  in  un  mû- 
géxzino, 

EMM AIGRIR,  y.  a.  etn.  V.  amaiorh. 

BMMAILLOTEMENT,  s.  m.  m^éo  di 
stringere  in  fosce. 

EMMAILLOTER.  V.  a.  fiueidr»,  aeeon- 
dare  un  buméino  iiW/a /aaaa* 

BMMANGBBMENT ,  s.  m.  t.  de  dessin, 
ûttûctttturu, 

EMMANCHER,  ▼.  a.  porre ,  metierê  U 
mumùo. 

BMMAMGHBUR,  s.  m.  ehi  pùneimû-^ 
niehî  agit  sirumenli, 

BMMANliEQUlN ER  »  t.  a.  p&rre  in  una 
tetiû  le  radid  d*  una  pûinta  col  tuo  pane» 

ÉMMANTELE ,  EE,  adj.  corneille  eoi- 
mantelée ,  cormueehia  di  cehr  mttzo  higiû  e 
ntêtso  nero, 

EMMARLNER,  y.  a.  garnir  un  vaisseau 
de  l'équipage  nécessaire,  marinere*  Geos  em- 
marinés^  marinarifatti, 

*  EMMÊLÉ»  ÉB;,  a^j.  imbrûgUaic, 
EMMÉNAGEMENT,  s.  ul  h  metUr  in 

erdiné  i  mobtU  in  una  catu  m  cui  si  va 
ad  ahiiare, 

EMMÉNAGER  (S*),  y.  r,  ditporre  a  fora 
iuago  i  mohUi  in  utta  casa,  —  ^  provvêdirêi  di 
mobili  td  ttientili  di  cata* 

BMMÉIMAGOGUBS ,  s.  m.  pi.  madiea- 
menti  ehe  promuovono  i  menitrut* 

BMMBNBR ,  v.  a.  eandurra  via ,  portare , 
menare  ,    trarre  seeo, 

BMMÉNOLOGIB,  S.  f.  traUato  de' mm- 
ëtrui. 

EMMENOTER,  ▼.  a.  porre  le  manette, 

EMMIELLER,  v.  a.  ungtre  di  mêle, — , 
eondir  di  maie.  Emmieller  un  étai  1 1.  de  mar. 
riempire  uno  etraglio.  Fardes  emmiellées, 
metate. 

EMMIELLURE,  s.  f.  ealaplatma  pat  gli 
enfiati  e  emmaeeature  de'  eavalU, 

EMMITOUFLER,  ▼.  a.  envelopper,  mi- 
bavagliare,  camuffare»   imbacuccare» 

EMMORTAISER,  v.  a.  intaeeare,  inea- 
itrare  a  dente  in  terao» 

EMMOTXÉ,  ÉE,  a4j.  arbre  emmotté, 
aibero  eradiaaio  eoUa  tolla  nei  eeppo» 

EMMUSELER^  v.  a.  mettare  ^  porre  la 
mueoUera. 

*  ÉMOI,  a.  m*  «i^oMiCi  inqmtudina* 
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ÉMaUlBHT,  B,  adj.  éOMUletH»^  «Mf- 

lifieativo, 

ÉMOLUMENT ,  s.  m.  gahi .  pmfit^  amo- 
lumenia,  prafUto^  uiiie  ^  gvadagné»*^y  an 
pu  cRsiiel d'une  charge.  itatuaU,  gt' ittearii* 

ÉMOLUMENTERy  v.  n.  gumdagnarai 
profil  tara,  avantaggiarsi, 

ÉMONGTOIRE ,  a.  m.  emantoria  i  Tairas, 
le  ntîz,  la  bouche,  les  pores,  sont  les  émoac-» 
toiras.  —  «  au  pi.  gUmiota  eeeratorie, 

ÉMONDE ,  s.  f.  etarea  dagii  uoeaiti  di  m- 
pina, 

ÉMONOBR,  ▼.  a.  potare^  Hmon^mv^  K- 
naifar  gli  alkari» 

ÉMONDES,  s.  f.  pi.  fratche  tC  aléarifi" 
mondati,  —  d'oliviers ,  iilUe» 

ÉMOTION,  s.  temoMne^  9noaùma.  Il  y 
a  de  réreàiion  dans  le  peu|>le,  tomn^tsa^ 
eommouimento ,  tumulto,  agttaziona* 

BMOTTER,  v.a.  rompar  h  xaUe. 

EMOUCHER,  V.  a.  caaciar  le  moieka. 

BMOUGHBT ,  a.  m.  nom  du  mile  de  l'ë- 
pervier.  V.  niaosutv. 

ÉMOUGHBTTB.  s.  f.  rataa.aoparUimda 
eaeeiar  le  motche  a*  eaoaUi% 

ÉMOUCUBUa,  8.  m.  dW  eaateia  la 
mosehe* 

BMOUCHOIR,  s.*  m.  qoaue  de  cheval  at- 
tachée à  un  manche,  eaaeiaatoteha^ 

ÉMOUDRB,  ▼.  a.  anviare,  mfflÈtra , 
agutxare  coUelli,  eetoje,  eee, 

ÉMOULBUR.  s.  m.  arrotmê,  dhaagaaaa 
eaiielli^ate, 

ÉMOULU,  UB,  part,  d'émoudre.  CSom- 
battre  à  fer  émoulu,  haitarii  a  epaéa  traita, 

BMOUSSBR ,  V.  a.  6ler  la  pointa  à  un  in» 
stmment,rMlii«a«ri,t^«»f4ri9  fooéare  of- 
l(f«o.  — ,  au  réc.  les  ferremens  s'émouisentt 
pardara  il  fila,  epuntareif  diaanir  ottutOm  —  , 
fig.  indebotire,  abbatiera. — ,  en  pariant  da» 
arbres ,  Mer  la  mousse,  leoar  ia  barraeeina, 

ÉM0U8TILLER,  v.  a.  fam.  meUf«  eu. 
gaieté,  dieporre  aW  aUagriat  mêîtara  ta  u- 
tro. 

ÉMOUVOIR ,  ▼.  a.  eeeUara ,  agUara^amn- 
muovere,  — ,  au  réc.  turharn^  akeraraL 

EMP Al  LLER ,  v.  a.  impagliara ,  awatger 
di  pûglia ,  aeeoneiar  neila  Pûglku 

EMPAILLEUR,  BUSB,  a.  thêoaprêêO' 
die  oon  paglia* 

EMPALEMENT,  s.  m.  aupplice  parmi  les 
Turcs .  impalasionê, 

EMPALER ,  V.  a.  ficher  un  pal  aigu  dana 
le  fondement  d'un  homme  at  le  faire  sortir  par 
les  épaules  ou  par  le  crâne,  impalmre, 

EliPAN,  a.  m.  longueur  de  la  main  ou- 
verte ,  palmo. 

EMPANACHER ,  r.  a.  guanir  di  panme- 
chio. 

BMPANBa,v.a.t.  data».  «iffarAiM^ 

ûi  panna, 

EMPANON ,  a«  mi.  t  de  charp.  asrto  frovî- 

OêilO. 

EMPAQUETER,  v.  a.  agardaUara,  fera 
«•  pUge»  an  fkrdeila,  un  rinvoléOk  «-,  t*  r. 
avvolgersi  no'  pmmi,  o  f jrnMi.  *«,  par  npptet 
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flBx  pertomiei  prendes  dans  un  carrosse,  im 
coche,  etc.  Mtcr»  stivûto. 

£MPARBR  (S'),  T.  r.  împadnmM,  up- 
pTopri^rsl,  impoêttmanî.  — »  fig.  en  parlant 
des  passions,  iominki^,  êigmoregffiare, 

ElftPASME,  s.  m.  polvere  profumata. 

BHPÂSTELSR ,  y.  a.  t.  de  teint,  impiu- 
mtir  di  guûdo, 

EMPATEMENT,  s.  m.  épaisseur  de  ma- 
çonnerie qui  sertae  uied  à  un  mur,  nodo  o  cm* 
hmMmnunlo  tt  un  eJifizlo»  —,  pièces  de  bois 
qui  servent  de  base  a  une  grue ,  bighe  if  «ma 
grtta  0  nuuehina  ad  alberare» 

EMPÂTEMENT*  s.  m.  état  de  ce  qui  est 
pâteux  ou  empalé t  impiattriceiamento,  impû'^ 
êêmm^nto, 

EMPÂTER,  T.  a.  imptaslriedare,  impa* 
starê.  -~,  ingranar  il  poUam€  ton  poita 
dp  ortù% 

EMPATURE,  s.  f.  t.  de  mar.  jonction  de 
deiu  pièces  de  bois  mises  à  côté  l'une  de  l'au- 
tre» la  panllatara,  eombagiamento^  laparella. 
Faire  dea^empetures»  tLpparêilmrp* 

EM PAUMER ,  V.  a.  ricêver  la  palla  n$léa 
patma  dtiia  mana  «  rUpignerUi  fortementê,  —, 
fig.  empaumer  une  afiaire,  la  parole,  aver  la 
ûhiave  d*  aleun  ntgozi»,  pigliar  la  parola,  — 
la  Toie,  t.  de  chasse,  irovarlà  traeeia. 

EMPAUMUAE ,  s.  f.  le  haut  de  la  tête  du 
cerf  ou  du  cberreuil,  paleo, 

EMPEAU ,  s.  m.  inn$$to  falîo  naltà  eortte^ 
m0  delf  alêarû, 

EMPÊCHEMENT,  s.  m.  impedimento\ 
impaaei»,  ataieota^  oppoêÎMÙma. 

EMPEGilER  «  ▼.  a.  impadiré ,  impaceiara, 
S'empécber  de...  asUnersi,  eontênêrsi,  far  di 
mafia ,  rlmatiêr  di  fiire,  traUmnatti^  ritanarsi, 

EMPEIGNE,  s.  f.  dessus  du  soulier,  to- 
majo, 

EMPELLEMBNT,  s.  m.  eaieraH^  nêUê 
cartiere.  — ,  im  posta  di  cttteraila, 

EMPBLPTÉ.  adj.  m.  uceelh  ehê  mm  dlg§^ 
risée  eià  tkê  ha  trangugiaîo, 

EMPENNELER,  t.  a.  (mar.)  mouiller  une 
ancre  à  la  suite  d'une  autre,  appênneltara, 

EMPENNELLE,  s.  f.  petite  ancre,  angora 
da  pamnêlh*  Mouiller  l-empennelle ,  appennel- 
tare, 

EMPENNEE,  ▼.  a.  garnir  une  flèche  de 
plumes,  ImpenHore»  guarnire  di  penne, 

EMPEREUR,  s.  m.  imperatorê. 

EMPESAGE ,  s.  m.  r  inàmidare,  il  far  la 
ialda. 

EMPESÉ*  ÉE,  part.  Y.  le  verbe.  —,  fig. 
style  empesé .  affeifato,  freddo ,  ricercaio, 

EMPESER,  V.  a.  accommoder  le  linge  avec 
de  l'empois,  inamidares  dar  la  solda,  dar 
f  amida,  — ,  t  de  tisser.  imb<n»imare*  — , 
t.  de  mar.  empeser  une  Toile ,  bagnar  la  veia. 

BMPB8BUR,  BUSE,  s.  elàinamida,  chi 
dé  ^  amido. 

^EMPESTER»  ▼.  a.  appestare,  infeitare, 
M^affvra,  appieeat  la  peste,  —,  fig.  ammor^ 
bare  ^  pu  tire  di  pessimo  odore. 

BMlPÈTRBR»  t.  a.  et  r.  «mbarraaur  les 
pieds,  impasiqjan*  — »  en  parlant  des  cbetau« 
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riM^iiIffafa.  •',  6g.  intrigarêt  imbaiMttaare , 
impedire ,  ingombrare-^ 

EM^lSlTRUM,  S.  A.  plante,  ampaero. 

EMPHASE,s.  f.  c(i/a<i. 

EMPHATIQUE,  adj.  enfatieo, 

EMPHATIQUEMENT,  adv.  enfittica- 
mente, 

BMPHRACTIQUE,  adj.  se  dit  des  médi- 
cament visqueux ,  emplasitOQ» 

EMPHYSÈME,  s.  m.  maladie  qui  fait  enfler 
le  corps,  tum«*ur  forftiée  d'air,  enjUema. 

EMPHTTÉOSE,  s.  i  bail  à  longues  an- 
nées ,  enfiiéusi ,  Hvello, 

EMPHYTÉOTE.  s.  m.  enfiteuiicario,  ti^ 
vellario. 

EMPHYTEOTIQUE. adj.  enfiiealicf. 

EMPIÉTANT,  B,  «dlj.  t.  de  vèner.  et  de 
blt'A.  a/ferrante. 

EMPIETEMENT,  s.  19.  usurpaziene, 

EMPIÉTER,  ▼.  a.  usurper  dans  l'hénUge 
d'autrui,  usurpare;  aller garn  usurpando  sulP 
altrui  postêssioni.  La  mer  empiète  sur  les  cOtes» 
diêtendersi.  — ,  fig.  usurpare ,  meiter  piede, 

EMPIFFRER ,  v.  a.  faire  manger  escessi- 
remenl,  impinzare,  empiere  fine  alla  gola,  fkr 
manftare  a  erepa  pelle.  -^^  fam.  il  s^est  bien 
empiffré  depuis  peu,  ingrassarsL 

EMPILEMENT,  s.  m.  t  ammuechiarefOC" 
cstmulamenio. 

EMPILER,  v;  a.  sli9are,  ammuadtiare» 
mettere  una  eosa  suif  altra, 

EMPI RANGE,  s.  f.  t.  de  commerce  marit. 
V,  BéoHBT,  coaaurnoa. 

EMPIRE  ,  s.  m.  impertOj  tegno,  dominio* 
momarehia.  Il  se  dit  aussi  de  la  raison,  des  nas- 
sions ,  etc.  imperio,  eamando  ,  autorité ,  /»o- 
distà. 

EMPIRER,  T.  a.  peggiorare,  deteriorare§ 
far  peggiore.  —  »  t.  n.  peggiorare^  dUventar 
peggiere. 

EMPIRIQUE,  adj.  se  dit  d'un  mëdeda  qui 
ignore  ou  dédaigne  la  théorie  et  ne  sait  que 
l^xpérienoe,  empirico,  — ,  s.  m.  clarUtamo. 

EMPIRISME,  s.  m.  empiristre, 

EMPIS ,  s.  m.  génère  d' insetti, 

EMPLACEMENT,  s.  m.  espace  de  terre 
où  on  peut  faire  bâtir ,  silo ,  luogo^  posto»  '-l 
action  de  placer,  colloeazùme, 

EMPLAIGNER ,  v.  a.  V.  laiiibb. 

BMPLASTRATION,  s.  f.  impiasiNtmemto. 
—  ,  t.  de  jard.  innesto  a  oeehio. 

EMPLÂTRE^  s. m.  impiastre»  empiastro. 

EMPLETTE,  s.  f.  eompra,  ineetta. 

EMPLIR,  T.  a.  empiere  f  riempiere,  eet- 
mare,  rieolmare,  fomire,  rifemire, 

EMPLOI ,  s.  m.  impiego,  ueOf  eariea^  uffi- 
txo,  uffieio, 

EMPLOYÉ I  EE,  part.  Y.  le  verbe.  —,  s. 
m.  impiegato,  ehi  h^  un  inipiego  pubbtieo, 

EMPLOYER ,  T.  a.  impiêgare,  adaperare, 
adoprare .  mettere  in  uso ,  in  opéra, 

ÉM PLUMER,  V.  a.  guernir  di  piume.  — , 
fig.  il  s'est  emplumé ,  s»  é  arricehUo  in  tel  im* 

EMPOCHER,  y.  a.  Cua.  imborsare,  ûifa* 
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EMPOTGUnSIl  »  T.  a,  impugharé^  aSbran» 
tare ,  agguantare. 

EMPOINTER,  r.B.fitrUpunta  agUtpUli. 

EMPOINTEUR ,  i.  m.  agutzaiore^  dit  fa 
la  punia  agit  spiUi,  ^ 

EMPOIS,  s.  m.  coUe  d'amidon»  taida, 
ami'^o, 

EMPOISONNEMENT»  s.  m.  atlotsiea- 
mênto,  avvelûnamêntOf  aiiossicagione: 

EMPOISONNER,  t.  a.  avvelenarê,  atloi- 
iieare,  dar  morte,  — ,  ammorbare,  appestarû, 

EMPOISONNEUR,  EUSE,  s.  ai;ve/«na- 
tort.  — ,  fig.  comif  tortf ,  nom  pemicioso, — , 
poéL  adj.  le  charme  empoisonneur*  (Rac.) 

EMPÔISSER ,  T.  a.  V.  poissib. 

EMPOISSONNE ,  ÉB ,  part,  pien  dî  pesci. 

EMPOISSONNEMENT,  s.  m.  il porrt  in 
un  serbatojo ,  eauale,  ece,  pesci  o  peseiatclti, 

EMPOISSONNER ,  v,  a.  mtlttr  pesehtM 
in  uno  stagna ,  eer.aeeià  moUiptiehino. 

EMPORTE,  £E ,  adj.  impctuoso,  ttiztoso, 
furioso. 

EMPORTEMENT,  s.  m.  impelo,  irasporto. 
Emportement  de  colère ,  furore,  impeto  di  col- 
lera, 

EMPORTE-PIEGE,  s.  m.  instrument  pro- 
pre à  découper,  stampo,  — ,  aufig.  satirico, 
tnoivace» 

EMPORTER,  ▼.  a.  portar  via,  trasportare. 
— t  ttraseinare ,  eondurre  a  forza*  — ,  au  ljg> 
en  parlant  des  passions,  trasportare,  far  ascir 
A^  gangheri,  a*emporter ,  absol.  incoUcri/si^ 
adirarsi.  L'emporter,  superare ,  vincere ,  pre- 
valere.  — ,  peser  davantage ,  sbilaneiare»  £m> 
po|^er  une  place,  cm^a</pontr«c.  — ,  pouretti-^ 
rer,  entraîner.  V.  ces  mots. 

EMPOTER,  T.  a.  porpiante,  ece,  in  un 
vaso. 

EMPOUILLE,  s.  f.  t.  de  pal.  les  fruits, 
la  moisson  encoi'e  sur  pied,  frutti  pendenti, 

EMPOULETTE,  s.  t  V.  ihpoolkttb. 

EMPOURPRÉ.  £E,  part,  tinto,  colorito  in 
pûrpora.  Y.  le  verbe.  Du  raisin  empourpré, 
des  fleurs  empourprées,  uva,  fiari  porporini, 

EMPOURPRER,  ▼.  a.  en  poésie,  colorer  de 
ronge  ou  de  pourpre,  coUrrirai  porpora,  tîgner 
di  porpora, 

EMPREINDRE,  t.  a.  impronUre,  stam- 
pare.  — ,  au  6g.  imprimere ,  scoipire. 

EMPREINT.  E,  part.  V.  empabindri. 

EMPREINTE ,  s.  f.  imprestione,  stampa , 
impronta ,  impronto, 

EMPRESSÉ,  ÉE,  adj.  qui  agit  avec  ardeur. 
diligente,  soUeeiio.  — ,  qui  veut  toujours  faire, 
affannonej  faccendiere. 

EMPRESSEMENT,  s.  m. premura,  cura, 
diligenta,  solleeitudine, 

EMPRESSER  (S*),  T.r.  af/rettarsi y  esser 
solleoito,  premurojfo, 

EHPRIMBRIE,  s.  f.  cuve  où  l'on  met  les 
cuirs  en  coudrement,  truogolo, 

EMPRISONNEMENT,  s.  m.  inettrcêra- 
aione,  h  imprigionare, 

EMPRISONNER, T.  a.  imprigionare,  m- 
gabbiare,  ineareerare, 

EMPRUNT,  s.  m.  prestige.  --,  fig.  une 
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beaatéy  des  Tertos ,  etc.  d'emprunt,  ehe  non  é 
naturale ,  prête  in  prestito  o  a  prestanza, 

EMPRUNTE,  ÉE,  part  ehiesUf  o rieevuto 
in  prestito.  On  dit  qu'un  livre  a  paru  sous  un 
DOffl  emprunté,  nomefinlo.  Air  emprunté,  aria 
d*  uomo  impacdato, 

EMPRUNTER,  v.  a.  clnedere  o  rieevcre  in 
prestito,  — ,  6g.  emprunter  le  nom ,  le  bras,  la 
pldlbe,  etc.  de  quelqu'un ,  «0n;îr#c\  valersi.  — 
une  pensée  d'un  auteur,  rubtSchiare, 

EMPRUNTEUR,  EU  SE,  s.  chi  prendo  in 
prestito, 

EMPUANTIR, T.  a.  ptitzare,  putire, 

EMPUANTISSEMENT,  s.  m.  puzza, 
eloaea, 

EMPTÈME ,  s.  f.  amasde  pus  dans  une  ca- 
vité, surtout  dans  la  poitrine,  empiema, 

EMPYREB,  s.  et  adj.  m.  il  eielo  emplreo, 

EMPYREUMATIQUE,  adj.  empireama-^ 
tico ,  che  ha  odor  di  braciato, 

EMPYREUME,  s.  m.  empireuma,  odore  di 
liquore  bruciato, 

ÉMU,  UE,  part,  commossoj  ece,  ¥.  émou- 

TOIB. 

ÉMULATEUR ,  s.  m.  emulo,  emutaiore, 

ÉMULATION,  s.  f.  emulazione, 

ÉMULE ,  s.  m.  emulo ,  rivale, 

ËMULGENT,  E ,  adij.  se  dit  des  vaisseaux 
qui  portent  le  sang  aux  reins,  emulgente, 

ÉMULSION,  s.  f.  sorte  de  potion  rafraî- 
chissante, emulsione, 

ÉMULSIONNER.  v.  a.  apparecchiare  a 
gaisa  dt  ematsione .  far  un*  emulsione, 

EN .  prép.  in ,  dentro^  ira,  da,  net,  nello, 
nella.  Être  en  manteau,  en  deuil ,  prendre  un 
malheur  en  patience ,  etc.  esser  eoperfo  eon 
mantello,  esser  vestito  a  bruno .  sopportar  eon 
pa*ienza  ana  disgrazia.  Agir  en  roi ,  en  mui» 
tre,  etc.  far  dare^da  padrone.  En  tant  que  > 
in  quanto,  per  quanto,  eome, 

EN,  pron.  rel.  ne. 

ÉNALLA6E,  s.  T  (gramm.)  ené^llage, 

*  ÉNAMOURÉ,  EE,  adj.  innamorato. 

EN  ARRRER ,  v.  a.  t.  d*horlog.  fermar  una 
ruota  sut  sue  albero. 

ÉNARRHER ,  v.  a.  V.  abrkei. 

ÉN4RTHROSE,  s.  f.  cavité  d'un  os  qui  re- 
çoit la  tête  d'un  autre  os,  enartrosi. 

ENCADREMENT,  s.  m.  h  incomîeiare, 

ENCADRER,  v.  a.  ineorniciare, 

ENCAGER,  V.  a.  ingabbiare,  metter  in 
gabbia,  —,  par  plaisanterie,  mettre  en  prison, 
ingabbiare ,  imprigionare, 

ENCAISSEMENT,  8.  m.  loineassare, 

ENCAISSER, T.  a.  incassare,  adattare,  ao- 
eoncîar  nelle  casse, 

ENCAN .  s.  m.  cri  public,  incanto, 

ENCANAILLER  (S') ,  ▼.  r.  yiverê,  trat- 
tare  eon  persane  vili ,  eon  eanaglia» 

ENCANTHIS,8.m.  (méd,) sortadi  tumore, 

ENCANTRER,  v.a.  (manuf.)desoie,  ran- 
ger les  canons  dans  la  cantre ,  impaneaa^ 

ENC  APÉ,  ÉE,  a(]|j.  t.  de  mar.  eeeer  frm  M 
e  piit  eapi, 

ENC APELE ,  EE,  adj.  (mtt.)  fmnaU,  h- 
gMo. 
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SNGAPUGHOHNjBR  (S'),  ▼.  r.  &m.  un- 
bmeaeearti .  incappuedanu 

£1IGAQU£R ,  /.  a.  nwiUrê ,  aeecneiar  h 
aringhô  nû'  barilL  -^,  en  parlant  des  gens^i  <<('- 
Vttre  ,  ealeare. 

EN CASTJBLER  (S' ) ,  T.  r.' se  dit  d'an  cbe- 
Td  qui  a  le  talon  trop  serré»  rattrapparsi,  inr 
etuieiiani, 

ENGASTELURE,s.r.  douleur  qu'éprouTe 
OD  cheval  qai  s'encastèle»  ineasU^latura, 

£NGASTILLAGB.s.in.  V.  iccamtillagi. 

ENGASTREMENT,  s.  m.  incmtratura. 

l^ltGASTRER ,  V.  a,  ineasîrare ,  ineastar$, 

ESGAUMfiy  s.  m.  Soila,  cicatrice  di  tcotta- 
iura» 

ErVGAUSTIQf  E,  adj.  se  dit  d'une  pein- 
ture, d'un  tableau  dont  les  couleurs  sont  pré- 
parées avec  de  la  cire,  encautiico,  pittura  a 
fuœo» 

ENGAVEMEPiT,  s.  m.  Upcrrt  ineantina, 

ENGAVER .  ▼.  a.  nwttere  in  cantina. 

SNGAVEUR,  s.  nu  ehi  ripoac  i  vini  o  si' 
tniii  n»Ua  cantina; 

ENGEINORE,  t.  a.  cignete^  emeondart^ 
aîtomiare  di  mura,  fotti ,  eee. 

ENGEIPîT,  E,  part.  Y.  tifCK«iDBB.  —,  ad]. 
femme  enceinte ,  donna  incinta ,  gravida. 

ENCEINTE ,  s.  f.  recinio ,  eircaHo  ,  giro, 

EtIGENIES,  s.  f.  pi.  fêtes  chez  les  Juifs  en 
mémoire  de  la  puriGcation  du  tempte  par  Judas 
Machabée ,  £neenûi ,  Bneenie. 

ENCENS,  s.  m.  inanso.  — ,  fig.  iodi,  adit- 
ia^ni. 

ENCENSEMENT,  s.  m,  incensamento , 
t  tneentare, 

ENCENSER,  v.  a.  incensare^  dar  C inetn- 
90.  —  »  adatare ,  iutingare ,  inetnsare. 

ENCBNSEXm^  s.  m.  au  fig.  fidalatore^ 
imtingatore» 

ENCENSOIR,  s.  m.  instrument  pour  en- 
censer, incensitre ,  iuriMc,  — ,  constellation , 
ailarê» 

ENCEPHALE,  adj.  se  dit  des  vers  qui  s'en- 
-  gendrent  dans  la  tète,  encefalo, 

ENCÉPHALITE,  s.  f.  ioria  di  pieira, 

ENCHAINEMENT ,  s.  m.  terie,  teguito , 
eonnessione.Y,  liaison. 

ENCHAINER,  V.  a.  incatenare. 

ENCHAINUBE,  s.  f.  ineatenalura ^  iega^ 
mento  con  caiena, 

ENGHANTELER,  v.  a.  wiUrtopraiem- 
iiêri. 

ENCHANTEMENT,  s.  m.  incanietimOy 
mafia,  fait  ara,  ineanio ,  stregheria»  — ,  au 
fig.  incanto,  maravigiia, 

ENCHANTER,  v.  a.  incaniarej  amma- 
liarêf  affalturare.  — ,  au  fig.  luiingare,  atUt- 
tare.  ^ 

ENCHANTEUR, ERESSE,  s.  ineaniatare, 
incantatriee ,  maliarda.  — ,  fig,  ciurma" 
dote,  eee. 

SNCH APER ,  ▼.  a.  raeehiudere  un  bariU 
di  polvere  de  fuoeo  in  un  aitro  bariie, 

ENGHAPERONNER,  V.  a.  ineappueeiare, 
.  —  ,  en  t.  de  fauconn.  ineaûpelkre. 
*E!«GflARTB,  B£,  adj.  imprigimaH. 
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BHGHASSER,  t.  a.  Uuae(rttre»  ùteauare. 

— •.  au  6g.  atiaceare, 

ENGH ASSURE ,  s.  f.  ineastraiwra,  inea- 
etona(ura ,  eommeilitural 

ENCHAUSSENER .  v.  a.  t.  de  mégU. 
mettre  les  peaux  dans  la  chaux ,  incateinare, 

ENGHAUSSER,  v.  a.  t.  de  jai^.  se  dit  des 
légumes .  rieorieare, 

ENGHBNOTS,  s.  m.  pi.  eenaletti  di  legno 
nelie  cave  di  lavagna. 

ENCHÈRE ,  s.  L  offce  faite  au-dessus  de 
quelqu'un  dans  une  vante  ou  pour  un  bail  à 
ferme,  aamentOiOecrescimefito  ait  ineanio. 
Folle-enchère ,  pena  che  porta  ehi  nonpuà  wd- 
ditfitre  ali*  aumento  offerte.  — ,  prov.  payer 
la  folle-enchère ,  pagar  il  fio  delta  proprta  te- 
mérita. 

ENCHERIR  ,v.  a.  foire  une  offre  au-dessus 
de  quelqu'un ,  offerire  ail*  incant^,  — ,  fig. 
superarof  vincere,  far  pià» — ,  rendre  une 
marchandise  plus  chère ,  rinearare ,  far  caro, 
— ,  V.  n.  rinearare ,  ereeeer  di  prezzQ. 

ENCHÉRISSEMENT,  9»  m.  il  rinearare, 
t  aumento  del  prexto. 

*  ENCHÉRISSEUR,  s.  m.  qui  met  une  en- 
chère ,  ehi  aecruee  il  prezzo  nelV  tneanto. 

ENCHEVAUGHURE,  s.  f.  jonction  de 
quelque  partie  ou  pièce  de  bois ,  ineavaleaturoj 
soprapponimento. 

ENCHEVÊTRER ,  v^.  ineapestrare.  S'en- 
chevêirer,  en  parlant  d'm  chenal,  ineape- 
ttrarsi.  — ,  fis.  aitueeiarsi, 

ENCHEVETRURE,  s.  f.  assemblage  de 
deux  fortes  solives ,  commesiura,  travatura^ 
impaleatura  fatta  a  mbdo  da  peter  reggere  le 
gelé  de*  eammini.  — ,  par  rapport  à  un  che- 
val ,  quel  maie  eh*  ci  si  fa  mlC  ineape- 
ttrarsi. 

ENGHIFRÈNEMENT,  s.  m.  embarras 
dans  le  nez .  eorizta ,  gravedine» 

ENCHIFRENER,  v.  a.  embarrasser  le 
nez .  eagionar  una  eorixza ,  unû  gravedinc. 

BNCHIRIDION,  s.  m.  t.  grec,  tibric 
eiuolo  portai  île ,  manuale» 

ENCHYMOSE,  $.f.  effusion  soudaine  de 
sang  dans  les  vaisseaux  cutanés,  enchimoti, 

ENCLAVE,  s.  f.  les  bornes  d'une  terre, 
d'une  juridiction,  distretto,  — ,  terreno  ehe  si 
ttende  dertiro  un' altra  terra.  Celte  paroisse 
est  une  enclave  d'an  telévéché,  annesêo,  di- 
pendente. 

ENCLAVÉ ,  ÉE,  part,  rinchiuso ,  eee.  —, 
t.  de  blas.  ineassato. 

ENCLAVEMENT,  s.  m.  lo  antre  un  ter- 
reno^ un  distretto  ad  un  altro, 

ENCLAVER,  v.  a.  ehiudere^  serrare,  eon- 
tenere ,  raeehiudere  in... 

ENCLIN,  £,  adj.  inelinato,  proelive. 

ENCLIQUETAGE,  s.  m.  t.  d'horlog.  // 
moto  ehe  fanno  intieme  varj  ordigni  negli  oro- 
logi, 

ENCLITIQUE ,  adj.  t.  de  gramm.  grecque, 
petit  mot  que  Ton  joint  au  mot  qui  le  précède , 
tncliliee» 

ENCLOlTRBRi  r.-a.  raceltiudere  in  un 
ehmtro. 
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BNQLORS,  n  a.  tMutkfy  «ffmikiv  di 

mura  ,  di  tUpl ,  eee, 
ENCLOS ,  p«rt.  d'enclore. 
£19CiL0S«  s.  m,  fuiniOf  itêceato,  $iêp€' 

fik. 

BNG LOTIR.  V.  n.  (chasM).  mtenarii. 

KNCLOTURB,  s*  f.  ^tûiwtitklritmmo, 

EKCLOUEB,  V.  a.  inchUMkir  mn  mvlh.. 
^ ,  buh^odmrt  ie  artigUêriô*' 

ENCLOUUUE,  s.  f.  iHehi^aturmd'un  ùê- 

90th* 

BNGLUME,  s.  f.  «lasae  de  fer  sur  laquelle 
on  bal  les  méiau&y  incudiM,  imeude^  ûneu- 
dimê,  tptettdé.  — t  osselet  de  l'oreflle  mVtxnt, 
mnMidiinê* 

ENCLUMSAUoo BiicuMot«  «.m.  U d'arts 
méc.  ûneudinetta .  iatsttlelto.  — ,  faffo  a  f«f- 
$$iio  «  matio. 
'     ENCQC  HEU  BNT  »  s.  m.  Cimcoem^f. 

ENG0t6lER«  T.  a.  nietiFeU  corde  d'un 
arc  dans  la  cocha  d*uiie  flèche,  («cocmm. 

EINCQGHDRB,  s.  f.  (mar.)  inimeettturû. 

ENCOFFRKR.  t.  a.  maanm.  -.  fig. 
iniprimonare, 

£NG01GNUaE,s.  f.  amlonate .  m^/it; 

EBGOLLAGB.  s.  m.  «i  i6ir  la  toitm  ai/a 

peiU^ 

ENCOLLER,  T.  9^  d»  U toUa  di  imM- 
lacet.  — »  Imbozzimare. 

ENCOLURE ,  fti  f.  i7co//a,  eûêptîîpdMca- 
vlh*  —  »  lg<  et  («n.  ea  mauTaise  part»  «tmi, 
cera,  apparenta*  ' 

ENCOMBRE,  s.  m.  fiu«.  V. 

ENCOMBREMENT^  s.  m.  mgombm, 
imkaimaOf  impateiù, 

ENCOBlBREu  »  ▼.  a.  ingomàrarê,  titm- 

MM. 

*  ENCONTRE,  s.   m.  ineetktro  ,  aviomu" 

Hra, 

ENGOQUER  »  t.  a.  t.  de  mar.  tntMaara. 

ENCORBELLEMENT,  s.  m.  t.  d'arch. 
saillie  •  f^ort^S  piomàatajo. 

ENCORE,  adT.  aneora,  tutlwla.  -7.  di 
nitovo,  un'altra  tolta.  Encore  que,  conj.  «a- 
éonhé .  ^uaniU94fUê. 

ENCORNAIL^  s.  m.  t.  de  mar.  trou  au 
haut  d'un  mâU  aai«,  iniaglio, 

ENCORNE,  adj.  (méd.  Tétér.)  javart  en- 
corné, ifui  Tient  sous  la  corne  du  cheval, 
giârda, 

ENCORNER ,  ▼.  a.  guemirdi  coma  le  due 
eiiremità  di  un  areo. 

ENCOULOlRy  s.  m.  (manuf.)  sbarra* 

EI^COURAGEMENT.  s.  m.  inearaggia- 
mento, 

ENCOURAGER  •  ▼.  a.  Ineoraggiare ,  anl- 
mare,  eeeitare ,  inanimire ,  dar  animo. 

ENCOURIR ,  V.  a.  incorrere. 

ENCRASSER,  ▼.. a.  maechiare»  intudi- 
eiare.  S'encrasser,  insudiciani, — ,  fig.  et  iam. 
avvitirii* 

ENCRE,  ft.  f.  mehi0tiron 

SNCRENÉB.  adj.  f.  pris  suhsL  t.  de  gros- 
ses forges ,  ferro  sodo, 

ENCRER ,  V.  a.  distribuer  l'cacre  sur  une 
planche,  àîckioslrare* 


END 

ENGR1ER«  s*  m.  emiamojo.  « 

ENGROISBR ,  t.  a.  (inaouf.  ^  âMraewfw. 

BNCROIX ,  s.  m.  (  manuf.  )  merotiMara, 

EKCROUÉ,  adj.  ae  dit  d'un  arbre  abatlu 
et  tombé  sur  un  autre ,  impaceiaêa  me'  rami 
^  «a  ûibany^ 

ENCUIRASSER  (S'),  ▼«  r.  fam.  se  dit  de 
la  peau,  duj^linge,  des  habits,  etc.  crassem. 
indurirti ,  iMa^ara ,  far  eatta. 

EJRCU LASSER,  v.  a.  t  d'armurier,  mét- 
ier la  eulmUa  ad  un'  anma  da  fuoeo» 

BRCUVEMENT ,  s.  m.  il  métier  met  tîno. 

ENCU  VER.  T.  a.  metiet  m  un  tino. 

ENCYCLIQUE.  Idj.  circulaire .  emeieiieo. 

ENCYCLOPEDIE,  s.  f.  encbainement de 
toutes  le»  sciencM .  emeîctemdUu 

ENCYCLOtÇDIQUE.aAJ.  êiuiêhpe^m. 

ENCYCLOPÉDISTE,  s.  m.  ehî  eerieeeo 
icriee  nsif  opéra  deH*  Encttlopedla, 

ENDÉCAGONE,  s.  m.  t.  de  géom.  figure 
à  onze  angles  et  à  onze  cMés ,  endUeagamâ. 

ENDBRUQUB.,  adj.  emdêaMO  »  préprio 
d'  un  paese* 

EUDfSiTU ,  s.  f.  aoUkmeeêiÊra  di  daê  tegni 
cite  entrano  f  uno  dentro  f  aitra. 

ENDENIB .  ÉE ,  adi.  (  blas.  )  demtata. 

ENDENTER.  y.  a.  ^orra  i  dmti  allé  rmete 
flf'  un  maliaio  ed  alité, 

ENDETTER,  t.  a.  indehitearêt  tag^tmar 

ENDÊ VÉ ,  ÉB  »  a4i.  et  s.  pop.  imeéUento, 

eêilerieQ^  tiiizosOm 
BNDEVER.  T.  B.  pop.  arrabbiaré^  alît- 

ENDIABLÉ,  ÉE,  adj.  et  s.  îan.  imdutwù- 
ieio^infuriaia. 

ENDIABLER,  t.  n.  Cmi.  krrabbiara,  égr 
melle  furie» 

EI^IMANCHBR  (S),  y.  r.  lam.malltr# 
i  tuoi  begU  mbilL 

ENDIVE,  s.  f.  i^anle.  niAVia«  «mAVÎc. 

ENDOCTRINER ,  v.  a.  enseigner  queïqwe 
doctrine ,  addoitrinare  «  istruire. 

ENDOMMAGER .  t.  a.  ne  se  dit  que  des 
choses,  danneggiare,  niiaaera,  dammfitare, 

ENDORMEUR  ;  s.  m.  %.  flatteuri  V. 

ENDORMI ,  IB ,  part.  V.  la  verbe.  Esprit 
endormi ,  iiuptda. 

ENDORMIR» T»  A^addermemlare,  emci- 
iiar  tonno ,  auonnare.  — ,  fig.  tenare  a  bad^, 
ifattemere  — ,  v.  r.  Cm.  anmeghiitirei  »  îa/îii- . 
gardirti.  S'endormir  dans  le  TÎoe,  etc.  iii«r- 
cire  nel  vixio,  eee* 

*  ENDOS^  s.  m.  V.  aanossiMBiiT. 

ENDOSSE,  s.  f.  le  faix  et  toute  la  peine 
de  quelque  chose ,  fam.  addouamemto,  pema , 
incamodo,  failea, 

ENDOSSEMENT,  s.  n.  ce  que  l'on  tarit 
au  dos  d'un  acte .  1)  se  dit  surtout  des  lettres 
de  change,  ^ira la. 

ENDOSSER ,  T.  a*  —  le  harnais,  la  cui- 
rasse, addoeutre*  —  une  lettre  de  cb^ge. 
far  la  giraia,,  \ 

EliDOSSEliR,  a.  m.  cdui  qui  met  son 
nom  sur  le  do»  d'une  lettrt  de  change ,  gin^ 
tario^ 


ENF 
mraoïT  «  f.  ».  iM«9«  ^«n»»  ftfrAfk -*  » 

fig.  iato  •  eoito ,  v§n^» 

SLNI>U1R£  9  y  m  «.  coa^rir  d'un  eadiiU ,  m* 
îonieart^  inUmaearc,  dar  l' mfowuio. 

BNDUIT,  s.  m,  couche  de  chaux»  plâ- 
tre» etc.  iiU9m€ù,  ùUOÊMcaiufa^  imiomëeQ,  «« 
ionaeato, 

BM  i>UHÂlf  T  »  E ,  acQu  qi:9  smiflre  tout 
sans  min»iirer»f«Kirafil#»  pazUnic  Uoaime 
mal  endurant,  impati§nU ^  intoiierante» 
I  BNDURGia ,  V.  a.  iWitrîr*^  ta^ivM.—  » 
render  tolUranU  deila  féUica^  pena,  «k.  — » 
ri««4ar  ^Awala»  «^  ,  figi  mûâpritê ,  incru' 
délire. 

SNDVRCISaEMBNT .  i.  m.  fi&  Mura- 
tl« ,  oalMMsitfiia.  *<  »  ëamasa^k'  caori. 

ENDURER,  ▼.  a.  sopportere,  ioitêveM» 

mpMfwrê  ^  ^a(«Pa  •  $effnrê, 

KNÉORiMB.  s.  t  (■«d.  )  9iib6taii€e lé- 
gère qui  flotte  au  «Uieii  de  Vuriee,  Mio» 

ENSR6IE.  »,  £.  fMT^te.  egkmna,  fana. 

ÎNBRGIQUB»  adL  «narfiao. 
NERGIQUEMENT  ,     adv.    mm^- 

^ENÎBRGUMÈNE,  s,  aiMr^ewaaa,  oum», 

uM&maaÂafaw 

SHKRYA^TIOII,  u  f.  (inéd.)«batleBMnt 
4c»^  forces  9  tnarveaiana^ 

£II£RY£R.  T.  a.  Mflnrara,  mdêêeKn,  in- 
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ENFAtTEAU ,  s.  m.  tuile  creuse,  iegoU^^ 
iegçlo^  iêéf^ké^,  HgeCmo, 

ENFAlTyEMBNT»  s.  m.  luttai  di  pi^mbù 
fer  U  eaMTt  wre  «fa'  HUi^    . 

ENFAITER .  t.  a.  mprit  mm  «Ma  ca»  mn-^ 
krUi  a  iSaaCra  di  piom^* 

ENFAKCE.  s.  f.  mf/udsie,  pumiMia.  Tcoi- 
Wr  en  enfaeoe»  nakèemkirê.^ 

ENFANT ,  9.  m.  figih,  figUuo^  — ,  ham- 
himy  fvèeiuÛ^^  infanH  9  regaxao,  Enfiîas  de 
kl  hallt:,  figUnêU  cm  $êguome  a  far  ia  prafu- 
êien»  dêl  padwê.  Sufaiis  de  elMsiur,  anatoW. 
Snrans  troutés,  faneiaUiuposH,  — »9.  i  belle 
eelMt.  beila  ragat»ihmm 

ENFANTEMENT ,  s.  m.  partQ,  Uparfo- 


ENFANTER,  y.  a.  paHorirt,  dore  eUa 
iuee  nm  bambinQ%  —,  fig.  produrre^  dore  alla 
taee  un'  apëra^ 

ENFANTILLAGE,  s.  m.  fanciullaggim , 
ragczzata ,  fraschiria ,  puerititd, 

ENFANTIN.  E,  9^,  mfamtitlÊ,  faneiul- 
ItHO,  bambiMê€0%p tiêriU^ 

ENFARINÉ, ÉE, part.  Y.  le  verbe.  — , 
tam,  hooDUBe  enCarine  de  quelque  chose» 
.science»  etç  H^vr^lnfarinaio»  an/ere  una  mé- 
diocre cognieione  di  eneccketsia. 

SNFABilNER ,  v.  a.  et  r.  w/àrmara. 

*  ENFEER ,  V.  a.  enchanter,  siregere. 

ENFER ,  f.  w^  imfemù,  -*•  (  chim.  ) ,  ekeu- 
kiorio ,  sorte  di  vaso^ 

ENFERMER ,  V.  «.  ckiadere*  9merare  dm- 
Iw,  •— ,  eigm^re»,  attemiare^  «apAara»  acr. 
S'anfiNTiner,  dmdoHi  «n  a«««. 

m BftIUSa*  f«  ««  et  r.  ÎMfiUên  »  it^f^ 


dA  banda  a  Umte^  péiêsat  eon 
an  fcree»  — ,  fig.  dire  quelque  chose  contre 
soi-méiiie  »  eonfmdersL 

ENFILADE,  a.  £  riseamtro,  fugadi  itan- 
ze ,  ttanzt  in  fila,  — ,  fij;.  une  looj^ue  en&lade 
de  discours ,  agtiata,  dealata. 

ENFILER,  T.  a.  ânfilare,  infihare.  BbG- 
1er  un  chemin,  andar  diriUe  ptr  ana  tirada, 
— ,fig.  ekfam.  enfiler  un  discours,  infiharepfàr 
un*  agtiaia,  ana  ekalaia, 

ENFIN  9  adv.  fimahnmie ,  in  fine,  in 
tomma, 

ENFLAMMER ,  t.  a.  m/la«iaiaf«,  aeeen- 
dere, — ,  fig.  au  récip.  affocarti,  ardere  d  amih 
re,  di  ceilera,  eee. 

ENFLÉGHORES,a.  L  pL  t.  de  nar.  cer- 
taines eordes ,  aritetU. 

ENFLEMENT,  s*  m.  enfiagmme^  enfia- 
menîo* 

ENFLER,  T.  a.gaH/iai^»/lm«-.yfig.  en- 
filer le  cœur,  le  courage,  allargar  ii  emeee» 
aaw^mUar  ii  eeraggie.  -^  »  ponr  eneigudllir , 
intuperbirôf  far  divenir  vanagtmnoea*  ^ïSfT 
Si»  style  »  scrtvere  ni  ittik  gonfle,  mmpeltoto, 
— ,  T.  n.  el  r.  ênfiere,  gqnfiarsL 

ENFLURE,  s.  f.  enfiegiene.  gonfimza, 
gonfiamenlo,  enfiatura, — ,  iig.  enflure  du  style, 
du  cour ,  emno/M(d ,  êvperbia. 

ENFONÇAGE,  s.  m.  t  de  tonneliers,  U 
metter  it  fonda  aile  botii. 

ENFONCE»  £E,  part,  eifmk^,  som- 
marta.  Y.  le  irerbe.  Avoir  les  yeux  enfoncés 
dans  la  téle«  aaargli  oeoki  affosMiis^  inca- 
velÂ. 

ENFONCEMENT  »  s.  m.  ce  qui  parait  le 
plua  éloigné,  ionkmanea,  tfondaio,  — ,.  ac- 
tion d'enfoncer ,  rom^imanlo,  aitttrramento» 

ENFONCER,  y;,n.aaendare,  immergere, 
conficcare.  —  ,  abbatUre ,  sfondare ,  rompere. 
Enfoncer  un  tonnean,  son  chapeau  dbas  sa 
tête,  aggiutioM  U  fbndoalh  boUi,  eaieere  il 
eappello  in  cape»  ^ ,  ▼.  n.  aliuffarù^  andar 
a  fonde*  — *,  au  récip.  «nfcmorfî^  inottna^i. 
— *,  fig.  obbandenarsi ,  ingeifarti»  Epfonoer 
un  bataillon,  un  escadron,  etc.  ebaragUatef 
seon/iggere» 

BNFONCEUR,  s«  m.  enfonoeur  de  portes 
ouvertes ,  gonfianugoU^  arei fan  fane. 

ENFONÇOIR ,  s.  m.  $orta  dl  pcetone. 

ENFONVURE,  s.  f.  fonde,  legname  dba 
fa  it  fonda  dalle  botii,  --- «  di«4  d*  una  ttktiara 
eko  umo  eommcése  m  piano  per  sotUgno  dalle 
maieraue  •  arc. 

ENFORCIR,  V.  a.  rinfortare,  rinvigorire, 
efforzarû,  inforeare ,  in  fort  ire.  ^ ,  v.  ii«  et 
r.  iufortire,  divenir  aeeta, 

EN  FOR  MER,  v.a.  t.  de  chap,  métier  meila 
forma,  1 

ENFOUIR,  v.  a.  toUcrrare^  namender 
eeilerra.  —,  fig.  il  ne  faut  pas  enfouir  le  ta- 
lent ,  nateoadere ,  lateiat  infruituoti  i  4e- 
knii. 

ENFOUISSEMENT .  s.  m.  i/  Mrliirra«i«|. 
to  di  eose* 

SNFOUISSEUR.  s»  m.  lAî  »«m«m^  sot^ 
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EKFOTJRG  HEMENX ,  s.  m.  mrU  di  in«r- 

M,  — ,  t.  d'arcb.  spigoti  dtgli  angoU. 

BNF013RCHEK ,  v»a.  fam.  monter  à  cbe- 
Tal  jambe  de  là ,  jambe  deçà ,  infùrcart  gU  ar- 

BNFOIJRCHCRE ,  s.  f.  t.  de  cbasse, 
coma  di  etrvo  ienninaU  a  foggia  di  forea. 

ENtOUUNER,  V.  a.  infoimare,  melttrc 
in  forno.  — ,  fig.  et  fam.  bien  ou  mal  enfour- 
ner, indiriztare  bene  o  mal»  una  cota, 

EHFRAYURE,  s.  f.  t.  de  drap,  dirozza- 

tara. 
ENFREINDRE ,  t.  a.  violare,  iratgredm^ 

eeniravvenire, 

ENFROQUER ,  ▼.  a.  ne  se  dit  qu'en  plai- 
santant ,  ineappuceiare ,  far  fraie, 

BNFCIR  (S*),  ▼.  r.  fuggire  ,  seappare, 
—  ,  en  parlant  d'une  liqueur,  colore,  spiltare, 

trapelare,  «.     .  «. 

ENFUMER ,  V.  a.  affumteare^  affumare  , 

dar  fumot 
ENFUTAlILLER,  t.  a.  rtpor  mereatuie 

denirohotlL,  „    ,         , 

ENGAGE,  EB,  part.  V.  le  Terbe.  —  ,s. 

un  nouvel  engagé ,  un  naovo  arrolato. 

ENGAGEANT,  E,  adj.  atirattivo,  lusin- 

ghwrOm 

ENGAGEMENT ,  s.  m.  pegtio,  promessa^ 

aeeordot  obbligo,  — ,  arruolamenio  d*  un  sol- 

daiOn 

ENGAGER.v.  a.  impegnare,  mgaggtare. 
-^^  dar  in  pegno.-^,  obbligare,  meiUre  m 
dovere  di„.  On  dit  qu'une  chose  engage  la  poi- 
trine, opprimere,  aggravare,  —,  au  récip. 
impegnani,  obbtigarsi,  arrolaui.  S'engager 
dans  un  bois ,  dans  un  défilé ,  inoltrarsi  troppo, 
ENG AGISTE ,  s.  m.  ehi  tiene  m  pegno, 
ENGAÎNER  ,  T.  a.  ingitainarô,  poire  netla 

guaina* 

ENGALLAGE ,  s.  m.  (teint.)  t  ingallala, 

ENG  ALLER,  ▼.  a.  ingaltare. 

ENGEANCE ,  s.  f.  race  de  certaine»  espè- 
ces d'animaux .  rassa^  specie^  soria,  —  ,cn 
parlant  des  hommes  et  en  mauvaise  part,  razza 
di  gente  eaitiva ,  eaitiva  genia  :  les  hypocrites 
sont  une  mauvaise  engeance. 

BKGEANCER ,  v.  a.  fam.  impaceiare  :  qui 
nous  a  engeances  de  cet  homme  P 

ENGELCRE,  s.  f.  enflure  des  mains  et  des 
pieda  causée  parle  froid,  gêtone,  pedignone. 

ENGENDRER»  ▼.  a.  generarCf  produrre, 
éar  l*  ttsere.  — ,  au  récip.  l'or  s'engendre 
dans  les  entrailles  de  la  terre,  formarsi,  — , 
fig.  en  mauvaise  part ,  generare,  indurre ,  far 
venire ,  naseere ,  etscr  eagione.  Les  procès 
s'engendrent  aisément  dans  les  familles,  tui«cere, 
iollevarti, 

*  ENGER .  V.  a.  V.  bhbairassih  . 

BNGERBER,  V.  a.  mettre  en  gerbe,  en- 
tasser des  choses  les  unes  sur  les  autres  «  aceo- 
•oiiar#.  —  »  ammontare,  aeeumuiare, 

*  ENGIN,  s.  m.  ingegno^  indastria , or- 
gane. Engins  de  guerre,  maechinê  militari, 
tîrumenti  bêllici, 

BNG LOBER ,  v.  a.  riunire,  cangtobare, 
BNGiiOUTIB«  T.  a.  inghioHirf,  trmgti-» 
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giarê,  Ingoikrê,  ingojarô» -^  ,^»  dilâpidaHf 

dissipare,  — ,  appesiare» 

ENGLUER,  v.  a.  impaniare,  initueare, 
intrider  di  pania, 

ENGONCER,  v.  a.  se  dit  des  habits  qui 
montent  trop  haut,  ester  mat  folio  ,  parlandoti 
u  di  abiii, 

p  ENGORGE ,  ËB ,  part4  V.  le  verbe.  — ,  en 
parlant  d'un  cheval,  impedilOy  ehe  ha  ert~ 
paeei. 

ENGORGEMENT,  s.m.mér<^^amen«o,  cm- 
barazao. 

ENGORGER ,  v.  a,  ingorgare,  fiirora,  îm* 
pedir  il  vareo  a'fluidi, 

BNGOUBMbNT,  s.  m.  état  d'une  personne 
engouée,  affog^menio ,  toffœazione,  toffœa^ 
menio. 

ENGOUBR ,  V.  a.  affogare,  eoffoeare^  eoffih' 
gare.  — ,  fig.  s'engouer  d'une  personne ,  moi- 
prieeiarii,  imbertonarti. 

ENGOUFFRER  (S'),  y.  r.  se  dit  des 
tourbillons  de  vent  «  ingolfarti ,  nmerrarti,  — , 
des  rivières  ou  ravines  d'eau,  epro fondant  ^ 
abittarti* 

ENGOULER,  v.  a*  pop.  ingojare,  inghiei- 
tire,  ingollare» 

ENGOURDIR,  V.  a.  iniormeniiro^  indo- 
tenzirOi  intirizzire*  — ,  fig.  anneghitiire*  — , 
au  récip.  agghiaceiarti ,  attiderarsi  pel  freddo, 

ENGOURDISSEMENT  ,  s.  m.  intirizza-^ 
menio,  aiûderazione,  —,  au  fig.  iiordimenlo^ 
indolenza, 

ENGRAINER,T.  n«  V.  BRcaiirEa. 

ENGRAIS,  s.  m.  erbajo,  paseolo.  — ,  eiâ 
ehe  si  dà  al  poltame  per  ingratsarlo.  — ,  U- 
iâme ,  eoneime, 

ENGRAISSEMENT,  s.  m.  ingratsamentù 
délie  terre.  Assembler  par  engraissement,  t.  de 
charp.  coi^giimzione  forsaia  di  due  legni  dotl* 
intaglio  eot  dénie, 

ENGRAISSER,  v.  a.  ingrauare,  impin- 
guare.  — ,  eoneimare»  lelamare»  —,  souiller 
de  graisse,  ineudiciare,  tordare,  —  ,  t.  n.  et  r. 
divenir graito 9  impinguarsi,  in$udmartL  —, 
fig.  arriechire, — ,  en  parlant  des  liqueurs» 
ineereonire,  guoeiarei. 

ENGRANGER ,  v.  a.  riporre  il  grano  ncl 
granajo, 

ENGRAVEMENT,  s.  m.  arrenamenio, 

ENGR AVER ,  v.  a.  engager  un  bateau  dans 
le  sable ,  arrenare ,  ineagliare,  —  j  au  récip. 
arrenarti, 

ENGRÉLÉ ,  ËB ,  adj.  (blas.)  deniellaio. 

ENGRÊLER,  v.  a.  rieamaroa  guiea  di 
picciol  mertetio. 

ENGRELURB,s.  f.  petit  point  que  l'on 
roetè  une  dentelle,  smerhlura.  — ,  t.  de  blas. 
déniai  ura. 

ENGRENAGE,  s. m.  ineasiratura ,  imboe- 
eaiura  de'  denti  d'una  ruoia  eon  un'  alira. 

ENGRENER,  v.  a.  porre  il  grano  nelia 
iramoggia  per  maeinare,  —. ,  fig.  il  a  bien  en- 
grené ,  ha  bon  eomineiaie.  — ,  nourrir  de  grain, 
mgratsare  i  polli,  tee,  -^  la  pompe  (mar.), 
la  faire  jouer  pour  vider  l'eau,  ageotisra  ta 
fivmte.  <—,  T.  0.  et  r.  cd  parlant  a  une  roue 
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dIoBt  les  dents  tntrent  daos  celio  d'aBecntre» 
ineastrare, 

ENGBENURB»  s.  f.  t.  d'borlog.  ineatiro , 
imboceatura. 

BJNGRI,  s.  m.  speeU  di  tigre  tteiia  bana 
Btiopia. 

ENGROSSER, T. a.  îim.ingravUiate,  im- 
prégnant, rendert  ineinta  umù  donna» 

ENGRUMBLER  (S'),  t.  r.  se  mettre  en 
grumeaux,  aggrumarsi,  qaagliarsi,  aggru' 
tnoiarsi ,  rappigiiarsi  in  grumL 

ENGUICHURE ,  s.  f.  imboecaîura  dût 
eomo  da  eaeeia, 

ENGYSGOPE,  s.  m.  Y.  micioscopi. 
ENHARDIR,  ▼.  a.  ineoraggiarôy  inani- 
HiM,  daranimo,  fareorag^io^  avvaicrarâ  f 
rlncorare ,  animare, 

ENHARMONIQUE  »  adj.  qui  procède  par 
quarts  de  ton ,  enarmonieo. 

ENHARNAGHEMENT,  s.  m.  barda- 
mstiiOm 

ENHARNAGHER,T.  a.  y.  hàbràcbbb. 
BNHCGHÉ.adj.  m.  V.  Hocsi. 
ENHTDRE,  s.  m.  urpente  aequatieo.  — , 
au  pi.  petites  géodes  de  Galcédoine  qu'on 
trouve  dans  le  Vicentin ,  sarta  d'aetile, 
ÉNIGMATIQUE,  adi.  enigmatieo. 
ÉNIGM  ATIQUEMENt  •  adv.  ûnigmaUea- 
ynente, 

ÉNIGME  4  s.  f.  enigma,  indovinelh, 
ENIVRANT  9  E,  adj,  qui  enivre,  ineb- 
brkmU.        ' 

ENIVRE,  ÉE,  adj.  ubbriaeo^  briaco.  —, 
part.  V.  le  verbe. 

ENIVREMENT ,  s.  m.  n*est  guère  d'usage 
qu'au  fig.  ebbrezta ,  êbriêtà, 

BNiVRER»Y.  a.  ubbriaeart»  imbriaearêy 
mabbriare. 

BNJABLER,  t.  a.  mettre  les  fonds  des 
tonneaux  dans  leurs  jables,  eaprugginare. 

EN  J  ALBR ,  V.  a.  t.  de  mar.  porrê  U  eâppo 
ait*  aneora. 

ENJAMBEE,  s.  f.  espace  qni  est  entre  les 
deux  jambes,  spazio  dd  patso. 

ENJAMBEMENT,  s.  m.  se  dit  lorsau'on 
Ters  enjambe  sur  un  dutre,  il  panar  tke  fa 
il  sento  (t  uno  ad  un  aliro  verso, 

EN  J  AMBER ,  v.  n.  étendre  les  jambes ,  far 
un  gran  patso,  ^^^  marcher  à  grands  pasi 
epaeeiar  ii  terreno,  andar  ratto»  Enjamber  le 
ruisseau  •  aecavalciare  un  ruseelh.  — ,  6g. 
stendersi,  inoUrarsi,  Vers  qui  enjambe  sur  le 
vers  sui^£nt,  verso  rottOi  interrotto,  eee» 

BNJABLER ,  V.  a.  mettre  en  javelles, 
mmmanare  ^  aeeovonare  i  fore  i  eovoni, 

ENJEU ,  s.  m.  ce  que  Ton  met  au  jeu  en  le 
commençant ,  la  posia^  la  parte  chc  o/pti  giuo- 
eatore  mette  fuori  al  eominciar  dcl  gUtoco, 

ENJOINDRE,  V.  a.  ingiuk'nero ,  im- 
porre.   , 

ENJOLER,  T.  a.  adeteare,  infinoeehiare, 
uetcllare, 

ENJÔLEUR,  BUSE,  s.  oiurmadore^  bin- 
fhlo ,  bindoUme. 

ENJOLIVEMENT»  s.  m.  abbeltimentç, 
OÊConetûtura, 
I. 
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BNJOLIVBR,  T.  a.  abbêlUrê,  offazzenare, 
mdamare, 

ENJOLIVEUR ,  s.  m.  adomatore, 

BNJOLIVURB,  s.  f.  omamento^  fretfh. 

ENJOUE,  ÉB,  adj.  lietOf  fsstevole,  leggia- 
dro,  amena,  gioeondo  ^  piaaeooU. 

ENJOUEMENT,  s.  m.allegria^gioeonditâ^ 
piaeevoletza, 

ENKIRIDION,  s.  m.  petit  livre  contenant 
des  remarques,  préceptes,  etc.  enehiridio^  ma' 
nuale* 

ENKISTB,  EE.  adj.  t.  dé  méd.  ehiuso  m 
uiui  pellicola  o  membrana, 

ENLACEMENT,  s.  m.  allaeeiamento ,  an- 
nodamentOf  allaceiatura  ^  tegaiura. 

ENLACER,  V.  a.  allaceiare, annodare,  in* 
iraleiarey  intreeeiare,  legare.  Enlacer  des  pa- 
piers, infilzare. 

ENLAGURE.  s.  f.  (cbarp.)  action  d'enla- 
cer, foro  îh  eui  «'  impernia  una  eavieehia, 

ENLAIDIR,  T.  a.  diffannare,  ëvisare^  $for» 
mare,  îravisare,  far  bruito,  — ,  v.  n.  diven 
brutio,  imbruttire,  rimbrutiire. 

BNLAIDISSEMENT,  s.  m.  c7  diveni 
bruito. 

""ENLANGAGË,  ÉE,  adj.  faeondo,  ben 
parlante ,  ehe  lia  la  lingaa  seiolia, 

ENLARME,  s.  m.  petites  branches  de 
troène  que  le  pécheur  met  le  long  d'un  ver- 
veux ,  rami  di  ligattro  eon  eui  si  guemitcono  i 
negossi. 

jENLARMER,  v.  a.  a^giugn$r§  alla  reté 
una  ammagtiatura  di  funuelle, 

ENLEVEMENT,  s.  m.  rapt,  ratto^  rçipi- 
mento» 

ENLEVER,  y.  a.  innalzare,  alxare,  portare 
in  alto,  mandar  ait  aria,  — ,  raplre,  tirare, 
prendere,  portar  via.  Enlever  un  quartier,  un 
régiment,  une  place ,  sorprendere ,  attalire  ii 

nemico  aile  tende,  investir  una  piazzUf  eee, 

au  fig.  ravir,  charmer.  V.  ces  mots. 

ENLEVEURS  DE  QUARTIERS,  s.  m. 
pi.  soldati  che  assaliscono  i  nemici  nel  lot 
eampo, 

ENLEVURE,s.  f.  V.  Mlbvubb. 

ENLIEB,  V.  a.  joindre  les  pierres  ensemble 
en  élevant  un  mur,  collegare» 

ENLIGNER,  v.  a.  réduire  la  surface  des 
corps  à  une  même  ligne,  pareggiare,  spianare. 
eonguagUare,  odeguare,  far  pari, 

ENLUMINER,  V.  a.  colorire,  alluminare, 
miniare  rami,  carte  gtografiehe,  ece,  —,  rî- 
gnere,  far  rosseggiare  U  guanee,  —,  pop.  far 
il  naso  rosso ,  azzuffarti  coi  vino, 

ExNLUMINEUR,  EUSE,  s.  miniatortdi 
rami ,  stampe ,  ecc, 

ENLUMINURE,  s.  f.  minîatura,  farte  lU 
cùfortr  rami,  ecc,  — ,  l'estampe  même ,  ra6te 
caria  •miniata.  * 

ENNÉAGONE.  s.  m.  figure  de  neuf  côtés, 
cnnagono,  figura  di  nove  lati. 

ENNEMI,  lE,  8,  nimicotnemico,  inimieo, 
avvertario.  —  se  dit  aussi  des  choses,  nmïico^ 
contrario .  opposto ,  avverso, 

ENNOBLIR.  V.  a.  nobiiitan,  illtsMrare.  in^ 
gwtilirê   annobilire* 
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SlfHOIE,  «.  m.  iopeiit  i  deux  ma,  an- 
fôtibena ,  terpenlû  a  due  teste, 

ENNUI  •  S.  m.  nojm,  têdh^  nneMietmmto^ 

ENNUtA^NT,  E,  adlj.  qui eonuie,  n»Joio, 
faêtîdioso,  impcriMM^  inePêsemfoUfêtêiêeh^ 
vpifi,  moUstp, 

ENNUYER,  ▼•  a.  aniuyara^  in^uUêarê^ 
f$MM09!fp,  attftikr§,  nqfarêf  mfustidirû,  rUtue- 

ENNUYEUSEMENT,  ady.  nojotammu, 
mùr§»c$vobn$nt^9  Hufithfivoimgntêf  foMUHoia- 
mente,  eon  noja, 

ENNUYEUX .  EUSE .  adj.  V.  BMaurAiiT. 

ENOISELEB,  f.  a.  (fiiuG.)  drasscri'oueau, 
ammoêêtrërft  addutrar  C  uêtetto, 

ÉNONCE ,  EE ,  part.  mummAîû ,  êee.  V.  ia 
verbe.  — ,  s.  m.  un  simple  énonoé,  un  fauf 
6}OBCét  Cl»  êtmpU00  dello  »  wul  faltiià  a^mi- 

ENONCEE,  r,  a*  muneiare,  e$pnmm>ô,  al" 
legm. 

ENONGIATIP.  IVE,  adj.  mumUtivê. 

MîiO^ClJkJlQl!i,6A.enu»emztêM,êipre$^ 

j<0fi0,  iocuzlone. 

ÉNOE<;UEJ[LLIR.  v.  a.  gonfatê,  render 
super bo ,  org$$Up$o,  fgr  mmtarê  lu  empertU^ 

ENOBBlE»  adj.  tnif^mâ,  êeceseivo,  tlfrmi'-* 
natg.  -^^  ^»^9^fimdo ,  discn^to. 

ENORMEMENT,  adv.  enorwemenU,  smù 
4uratamft44,  sUrminatamentê, 

ÉNORMITB»  ^  f.  mmmiià,  smwiraU 
grtmdezMi.  ^ ,  Ml  fif.  stroéUâ  ,êUêsto^  gra- 
vezza,  fierezza, 

ÉNOUBE ,  T.  a,  t>  de  maiiuf.  farre  î  groppl 
al  oannL 

EN0UEUSE9  ,  •*  L  |rf.  artigivU  €hé  tûi» 
gPH»  ^'gropjti  ûUê  stoffs  di  iana, 
^ENQXJeBANT»  B,  adj.!».  eunoso,  «. 
dagatore. 

ENQUÉRIE  (0'}^  V.  r.  mformarsi,  în- 
VtstUare ,  mtêrrçgûwê ,  inquisir»,  imdagmre, 

»ENQUERRE,  v.  a.  (blas.)  enquérir. 
Armes  à  enquerre  »  ef»  donna  tuoge  m  tereart 
C  origine,^- ,  »»f,  peu  us.  UchtestM,  rieerca. 

ENQUETE .  s,  f.  invesiigatMns ,  infontM- 
tUciêt  inchUsta  ginridica,  Chaiid)re  des  en- 
quêtes, magistrato  ptr  h  ULusê  d*  appeU 
lazione. 

ENQUBTEE  (S') ,  T.  r.  informarsi,  ekU- 
der  nuove  d*  una  persmtsL,  d^  una  eosa.  Il  ne 
s'enquête  de  rien ,  non  ettra  di  nulia, 

EIIQUÊTEUR.s.is.  juge  qui  fait  une  an- 
quête,  giudiee,  inquisitore, 

EN  QUI  S,  E,  part,  d'enquérir,  en  style 
de  prat*  int/srrçgmto, 

ENRACINER  /S'),t.  r.  mû^.ûbùarbi^ 
eare,  adignare  »  radicare,  barbiearê ,  fkr  ra^ 
dise*  invetarare, 

ENH  AGE .  ÉB  9  part.  arabèUtç,  tabbiasô, 
V.  le  verbe.  — .  lam.  un  mal  enragé,  une  dou* 
leur  emagéeffierissinw,  erudelissimo,  ^  ,  au 
•ubst.  cet  homme  est  un  enragé,  ditpev^to. 

ENBAPEAJIT,  B,  adj.  faoï.  éUpmmto, 
erudeh,  auro. 
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BIIRA6BE  f   ▼.   n.  arrakhUpré,   divênir 

rabbioso,  —  fig.  et  (aqi.  arrabbian,  morlrdi 
é^rê,  mûrir  dlvoglU^  aver  grtn  desidgrlp 
dû,,  stizzarsif  ineoUerirsi^  Inveknirsi  ^  dl-^ 
epêrmreî, 

ENBAYEMENT,  8.  m.  action  d'eiirayer  V. 

ENRAYEE  »  v.  a»  eûmmeiiere,  ineastrmr  i 
razxi  deUé  ruate  ntl  mozzo,  ipgûr,  qrreststr 
h  ruete,  — ,  fig.  frenare  V  impeto,  —  ,  en 
apiaol.  éusolemrt. 

ENRAYURB.  a.  f.  légmê  son  cul  si  frr^ 
m0n  h  ru9ée  d*  una  cmratta  o  simiie  neiia 
seendêre  per  una  ehina  troppo  rapida, 

ENRÉGIMENTER,  V.  a.  Aiiiim  reggi- 
menie  e_far  emîrairê  in  esso, 

ENEEQISTRBMBNT  ou  iiraBotTas- 
MiRT,  s.  m.  regUtramnû,  f  pt^Q  di  régi" 
sipfiPê,  registratura, 

ENREGISTRER,  v,  a.  rtgUtnirp,  pom 
a  registre. 

ENRHUMER ,  r.  a.  causer  du  rbpxne  »  M'* 
frûddare,  earumare  tnfreddatur»» 

ENRHUNER,  v.  a.  t.  tfépln|J.  m^U^  lé 
capoeekia  ogH  spUti. 

ENRICHIR ,  T.  a.  arriecfdre.  -^ ,  au  fie. 
•  amare  g  fregiare ,  abbéHire» 

ENRICHIgAEMEKT»  s.  m.  |hi  propre 
et  au  fig.  rieekezaê,  fregi,  aébettimenlo,  ir» 
namen'to. 

ENROCHEMENT  «S.  m.  fimdmpntçto- 

pra  un  {erreno  paladoso, 

ENROLEMENT,  s,  m.  ^rruçlgmm^O» 
raoh, 

ENROLER.  V.  a.  arrpfon,  «iffvA/ura* 
•9^9ef«  atfa  baneûf  —  |  au  réc.  arroUrrsi  per 
soidato,^ ,  par  extension,  impegntrri* 
ENROLEUR .  s.  m.  thi  arrueia, 
ENROUEMENT,  s.m,ftofagginp^anUh 
Miura^afPûeammtû,  pœagume,  fiodktzta^ 
raueedine, 

BN  ROUER ,  T.  a.  co^ianar  fioehetta,  rpu- 
eedine. — ,au  réc.  s'enrouer ,  affiocare,  /tr^ 
fneare.  Il  parle  enroué ,  porta  cân  vpee  raucap 

ENROUILLER,  V.  a.  arrugginirp,  irruf^ 
ginirûf  inrugginire,  frr  rugginoso.  — ,  au 
9éé}^,arruggin(rsi,  —,  fig.  l'oisiveté anrouille 
Tesprit,  arrozztre,  far  rôztû, 

ENROULEMENT .  s.  m.  ce  qui  est  tourné 
en  spirale,  spira ,  wduta. 

ENROULER,  v.  a.  roulet/une chose daaa 
une  autre ,  avvoltoiare. 

BNRUÉ ,  s.  f.  sillon  fort  large  fait  par  là 
charrue,  porea»  a 

*  EN  S ,  adv.  di  dpntro, 

ENSABLEMENT,  s.  m.  banto  d*  arpm 
fatto  da  un  fiume, 

ENSABLER ,  v.  a.  et  r.  faire  échouer  sur 
le  sable ,  arrenare ,  ineagUarp, 

ENSACHER,  v.  a.  insaeeare,  mettarê  m 
SfLeco, 

.    ENSAPRANBB ,  v.  a.  iignar  ctd  utffe- 
rano» 

ENSAISINEMBNT  ,  s.  m.  rieognUiona 
ad  apprQva$ione  d*  un  nuovo  can$uûrh  0  /I- 
90iiario, 

ENSAISINBB,  t.  a,  ensaisinerimeoatrtft 
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rîconçseerê  ed  approvarê  un  nuwo  c«Wf<aw  « 

Hveiùrio. 
BNSAUÇLANTER,  ▼,  f«  mtqngmnare, 

hrdnre  dl  Mangue, 

ENSEIGNE,  s*  f.  imegn^,  #<fi^nfl«P.  *«>- 
éUNi,  vuMUe.stwdarde.  —,  M  eartea  di  al- 
fiere,  Baseigne  de  diamans ,  de  pierreri^, 
penniM  di  diamanti  o  alire  gioje.  —  ,  t.  de 

mar.  handiera  di  poppa, 
ENSEIGNEMENT,»,  m,  InHgnamentê , 

ammaestramente,  Utruziane.  ^ 

ENSEIGNER  ,  t.  a.  Insegnitre,  addottrt^ 
mar*,  ammafOrfre,  istruirej  moilrjr». 

ENftBLL9 ,  ÉB ,  adj.  cheval  eqsdle ,  qui  a 
le  dos  un  peu  enfoncé,  teihio.  Vaisseau  en- 
scllë ,  troppo  ba$Éû  net  mezto. 

ENSEMBLE,  adv.  insUmê,  meempagnlû. 
— .  subst.  il  y  de  belles  Auprès  dans  ce  ta- 
bleau, malsrensemble  ne  vaut  rien ,  /  liwiem*, 
U  tutlo,  ta  eompotUme. 

ENSEMENCEMENT,  ».  «•  f«miiMi|iw«<», 

êonenta.  _  , 

ENSEMENCER,  t.  a.  jeter  de  la  semence 
sur  des  terrés  labQuHes,  teminan,  ^emear- 

ENSERRER, ▼.  a.  enflenner,  endorç;il 
est  vieux,  et  n'a  d'usage  qu^en  poésie.  V.  ces 
mots.—  ,  mettre  dans  la  serm,  ine<rtrc  >  phtu- 
deré ,  rlpcrre  neita  êtufa. 

ENSEVELI, E,  part,  wpo/ïo,  êêppmto. 
— .  fie.  Imm$rt0, 

ENSEVELIR,  T.  a.  wp^(/trfl,  dartepot- 
infû.  —   V.  r.  rintanarsi,  immerg^tip 

ENSEVELISSEMENT,  a,   m-    «P«flrr«- 

mento,  U  seppettire.  ..   ,         >  a 

*       ENSIFORME,  adj,  (anat,)  «yqonymc  de 
xiphoïdc ,  mueronatp* 
ENSIM  A6B,  s.  m,  /'  hnifw|/ara  la  ftma 

ENSIMER,  T.  a.  eoncUir  éa  tançL  eon  olio, 
ENSORCELER,  ▼.  a.  ammatiarê,  affattu- 
rare ,  ineantare ,  fl/^c«|iare. 

ENSORCJBLEUtt .  s.  m.  maHardo,  iir$- 

'^ENSORCELLEMENT,  s.  m.  ««/ia,  fiffa^' 
iuroMianê,  ffiseino,  ineanto,  fattura,  amma- 

BNSOUFRER.  v.  a.  V.  soufSEft. 
ENSOUPROIR ,  s.  m.  lieu  où  l'on  expose 
les  étoffes  à  la  vapeur  du  soufre,  •otforatojo, 
PN30CBLE  ou  ^i»uB|.i,  s,  f.  ^ubm  der 

Utaj  da  ietsert.  .         ,         ^.  # 

BNSOYER,  ▼.  a.  t.  de  cordon,  attaecar  la 
M9tota  att*  esiremilà  det  filo  per  cacir  tescarpê. 

ENSUITE,  prép.  après,  ensuite  de  cela, 
ensuite  de  quoi,  dopo  eiô,  dopo  di  «*«•—*  adv. 
ensuite  nous  ferons  le  reste ,  etc.  dippi. 

ENSUIVANT,  E ,  adj.  (prat.)  le  dimanche 
ensuivant,  #«^«ent#,rfo|M>,  . 

ENSUIVRE  (S),  V.  r.  ie^a<re,  vtnirdo- 

0,  diêtro.^,teguirêfderivaTt,praeed€re,êee. 

l  s'ensuit  de  là  que...   etc.  gumdi  m  j#- 

*^"bNT ABLEMENT.  s.  m.  eorona  detr  edifl- 
îa,  cifrnieione.  -,  l'arAitravc . la  frise  et  U 
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comipht  prises  ensemble ,  topraomato. 


ENTf  BLEB  (8*)»  ▼•  p.  U  de  nti^e,  in- 
iavolar^i»  tssçr  ^^t^^v^tata^ 

Er^TACUCB  K  ^-  3*  infecter,  sozzarû,  lar" 
dare,  maectiiarûy  imbraitare. 

ENTAILLI^,  s,  f.  eoujmre  faite  dans  le 
bois,  la  cbair,  etc,  «ncovo,  inta^Uo,  inçattrÇf 
intaecûtHra,  (acca^  taglk.  Entaille  carrée,  »»- 
taglio  a  quadpftlo  ç  ad  ugnalura.  Entaille  per- 
due ou  à  bouts  perdus,  à  sifflet,  intagliQ  o  in- 
ea^ro  a  ertiv^^.  Eniaille  pour  Umer  les  scies, 
mona  da  limar  ta  Mcgfte.  Entailles  ou  dents 
d'affût  de  bord ,  de^t€  dût  t£^io  dçk  cannên»* 

ENTAILLER,  y.  a,  faiire  une  entaille,  *»<a- 
g/iurfl ,  pirp  una  {aec^  o  inlaeça^urq* 

ÈNTAILLURE,  s.  f.  V.  bataille. 

ENTAME,  s.  f.  Y.  INTiMBtB. 

ENTAMER,  y,  a.  #c<i//«r»j»  e^lterirp.  —,  CQ- 
mineiar  a  t$vatf  um  parép  di  alcuna  co^a  »  a 
fafup  M«0|  ((  ^omumarM*  — ,  fig.  cet  homme  se 
laisse  eutamer,  pi^ar§^  ndêre^  l^»^iarêi  far 
torto.  Entamer  uu  corps  de  troupes,  tf9mU^ciar 
a  meiifre,  in  rçita  it  n^aaieo, 

ENT AMURE,  s.  f.  icalfil^ur^.  i^iaeca^wra. 
—  d'un  p^in,  it  primpp^*9  kagtiai^  f  wtic' 
cîo,  —  d^un  jambon»  d  «0  pâté ,  U  ço^in^m ^ 
iogiiarto. 

EN  TANT  QUE,  conj.»  in  quantfi^  c(m$, 
(n  qualitd  di,.,  tcc, 

ENTASSEMENT,  s.  m.  mucchlo»  ccmnf?^ 
amassa,  mante,  bica, 

^NT4S5]^B>v.  «i.iwim«n<<MW,#miiuitMr«, 
ammueeliiare ,  t^mmontic^ttqre»  nçcumulare. 

ENTE ,  s.  f.  innesto,  ntsta,  marza  per  çnr 
neitare^ 
ENTl^MENT)  )•  ia.  inn^tamenUf- 
ENTELÉCQIE,  s.  t  (did.)  for^^  essen- 
tielle, perfection»  em<e/<«^ùi« 

ENTELLB ,  s.  f.  speeie  di  tçimmîa  d€lMa^ 
labar, 

ENTENDEMENT,  s.  m.  'mtetkito,  ûifM- 
dimcntOy  intetligi^n^,  —,s^no,  giudizio, 

*  ENT£NDEUR,*s.  m.  mtendilore.  Il  n'est 
d'usage  qu'en  ces  phrases  :  à  bon  entendeur  sa- 
lut, buono  ppr  ctii  capkce;  à  bon  entendeur  pe|i 
de  paroles ,  «  buon  intenditore  U  pqrl^r  CifrtOf 
a  biian  inUndilor  poche  parole. 

ENTENDR]^,  v.  a.  ouïr,  imienderéf  adiré, 
sentire,  — ,  comprendre,  çoiii/)i'en</er0,  eapire, 
tntendere,  — ,  être  habile,  avère  sperUnza^ 
esser  periio.  -^,  v.  r.  être  d'intelligence  avec... 
intendersela  eon,,.  S'entendre  à  une  chose,  s'y 
connaître,  intenderhi  di  unéi  cosat  interd^nenê. 
— ,  V.  n.  entendre  à...  conseatire  ;  il  veut  bien 
entendre  à  un  accommodement.-—,  prétendre, 
vo/(0re,  esigere.  J'entends  que  vous  fassiez  cela» 
é  mia  intensione ,  vogfio,  intendo, 

ENTENDU,  UE,  part,  et  adU.  inlMO,  eee. 
Un  tableau,  un  habit  bien  entendu,  ben  fattOf 
bene  inteso^  cotte  dovute  proprietà.  Faire  l'en- 
tendu ,  fare  it  taccenie ,  i/  doiioreUe,  Bien  en- 
tendu que.  acondizione  çhe„.  purctté, 
'  ENTENNES ,  s.  f.  pi.  t.  de  mar.  appoggi  0 
bighe  délia  macehina  da  atherare» 

TeNTENTE,  s.  f.  significato^  eemo.  — , 
t.  d'arts ,  goût,  esprit I  grîmûa,  çrdUt^,  dhposi- 
tione*  aceordû, 

14. 
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ElITSB»  r.c.  inMitare/far  un  innaiê,  '^, 
■a  fig.  annêitare,  aggiugnêre. — ,  U  decharp. 

iniêttwr»*  — y  t.  de  fauc.  ritquittire,  rinnettar 

U  PMifid* 

BlfTEBIHEMENT.s.  m.  (prat.)  admis- 
sion d'uxie  enquête,  ratifieazione,  — ,  pour  vé- 
riBcaiion ,  homologation.  Y.  ces  mots. 

ENTÉRINER,  t.  a.  ratifieare^  dichiarar 
vatiéo. 

ENTËROGËLE, s.  f.  sorte  de  hernie,  en- 
patura. 

ENTÉR0L06IE,  s.  f.  t.  ^e  méd.  traitaio 
gu  i  vUcêri  dei  eorpo  itmano, 

ENTERREMENT,  s.  m.  eseqitie,  fune- 
rali, 

ENTERRER,  t.  a.  seppeUire,  toiterrûrei 
fnorîL  — • ,  au  fig.  s'enterrer  tout  vif,  appar^ 
tani,  allontanarsi  dai  mondo.  Enterrer  son 
secret,  ses  talens ,  naseondêre,  iener  eelalo, 

ENTES ,  s.  f.  pi.  oiseaux  empaillés ,  ucù^U 
impttgtiati  eke  tervono  di  zimbeih. 

ENTÊTE,  EE,  part  et  adj.  ostinato^  ea- 
parbio ,  pertinaee. 

ENTETEMENT,  s.  m.  o$tinazianê,  eapar- 
hUrla  9  pwiinacia ,  durtttiM. 

ENTÊTSR ,  T.  a.  dar  net  eapo,  ttordtre, 
vffttsear  la  metiteé  — ,  fig.  far  intuperbirt,  in- 
vanité,  —,  au  récip.  inte»tarti,  incaprieeiarsi, 
otiinarsL  «^v  v*  n.  impreisionare  :  qui  tous  a 
entêté  de  cet  homme  ? 

ENTHOUSIASME,  s.  m.  fureur  prophé- 
tique ou  poétique,  entutiasmo,  estro,  faror 
pûêtieo. 

ENTHOUSIASMER,  y.  a.  rapire  ttammi- 
razione ,  ineantarê,  — ,  t.  r.  ineaprlcciartL 

ENTHOUSIASTE,  s.  v'uUmario,  fanatieo. 
—,  nom  de  certains  hérétiques  qui  se  croyaient 
inspirés.  «nffiWafU. 

ENTHYMEME,  s.^m.  (log.)  argument  qui 
n'a  que  deux  propositions  dont  la  seconde  est 
la  conséquence  de  la  première,  tntimêma  :  je 
pense,  donc  J'existe. 

ENTICHER,  T.  a.  commencer  à  corrom- 
pre, magagnare,  intaecare ,  guastare  :  fruits 
entichés.  — ,  fig.  et  feun.  entiché  d'une  opinion, 
^tinatoin.., 

ENTIER»  ERE,  adj.  et  s.  Intero,  totàh,'"^ 
opiniâtre,  ottinato.  GheTal  entier,  qui  n'est  pas 
liongre,  eavallo  intero, 

ENTIÈREMENT,  adv.  interamente^  af- 
faiîo,  toialmvnît,  dei  iutlOf  pUnamente^  000* 
(uiamentê ,  onninamente. 

ENTITE,  s.  f.  (did.)  ce  qui  constitue Tes- 
•sence  de  quelque  chose,  entità, 

ENTOILAGE,  s.  m.  te(a  rada  0  pcr  lo  pih 
fatta  à  magtiô  per  guamUioni. 

ENTOILER.  ▼.  a.  remettre  de  la  toile  à  la 
dentelle  d'une  cravate,  etc.  aggiugntre  nuova 
tela»  Entoiler  une  estampe,  ineotiar  m  ia  teia, 
•  ENTOIR,  s.  m.  V.  omeffoib. 

ENTOISBR,  T.  a.  t  de  maçon,  far  mueehi 
In  ifuadraio  per  miturarnô  il  eubo» 

ENTOMOLOGIE,  s.  f.  traité  des  insectes, 
mitamologià, 

ENTOMOLOGISTE,  s.  m.  qui  s'occupe 
d'entomologie,  eniomologitta. 


•ENT 

BNTOMOPHA6E.  s.  et  adj.  qui  fit  d'in- 
sectes ,  mtomofago» 

ENTONNEMENT,  s.  m.  l'  imboUar  i  /c- 
quidi, 

ENTONNER,  t.  a.  imboitare^  métier  vino 
nelle  botti.  — .  fam.  cet  homme  entonne  bien, 
bere  sovercfiiamenle,  11  se  dit  aussi  du  vent , 
ingoffarti,  rinterrarti.  — ,  mettre  eh  ton ,  cit- 
tuonare»  intonare,  dar  prineipio  al  eanto, 

ENTONNOIR,  s.  m.  imbuto.  Entonnoir  de 
bois  pour  les  tonneaux ,  pevera,  — ,  en  anato- 
mie,  cavité  dans  le  cerveau,  infundibob,  im- 
buto. —  ,  instrument  de  chirurgie,  eannelh, 

ENTORSE  ou  oiroasa,  s.  t  stortilalura , 
ttorta.  Se  donner  une  entorse,  storeeni  un 
piede,  — ,  fig.  donner  une  entorse  à  un  pas- 
sage, ttoreere,  travolgere, 

ENTORTILLÉ.  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  —, 
fig.  style  entortillé,  intraleiato, 

ENTORTILLEMENT,  s.  m.  ioreitura,  av 
volgimento.  —,  au  fig.  intreeciamento  di  $iUe. 

ENTORTILLER,  v.  a.  awiluppare,  avvol- 
gère,  inviluppare,  —,  au  récip,  avviiiechiarti, 
atloreiglîarsi,  avi»oUieehiarti,avvinehiarsiy  at- 
torcerti.  — ,  fig.  intraleiare,  imbrogliare, 

ENTOUR,  s.  m.  contomOs  dintomo^  viei- 
nanza. 

ENTOURER,  v.  a.  attomiare,  eignere.ae-- 
eerchiare^  cireondare. 

ENTOURNURE,  s.  f.  échancnire  d'une 
manche,  ineavo,  giro  dt  una  maniea, 

ENTR' ACCUSER  (S'),  v.  r.  aeeutarti 
C  uno  l*  altro, 

ENTR' ACTE,  s.  m.  intermezzo •  inter-» 
medio, 

ENTR'AIDER  (S') ,  v.  r.  ajuiarti  vieende- 
volmente ,  porgeni  seambievole  ajuio* 

ENTRAILLES,  s.f.  pU  viscère,  iniestini^ 
inieriora.  — ,  au  fig.  Irtux  profonds  de  la  terre, 
viscère  delta  terra.  —,  affection,  viscère,  ani- 
ma, euore, 

ENTR'AIMER  (S'),  y.r.  amarsi seambie- 
volmente, 

ENTRAÎNANT,  E,  adj.  ehe  trae  seeo. 

ENTRAÎNEMENT,  s.  m.  forza  che  trae 
seco.  Ne  se^  dit  qu'au  figuré ,  l'entraînement 
de  l'exemple,  laforza^  il  pericolo  deW  esempie, 

ENTRAlNEll,  v.a.  trascinare^  straseinarey 
trarre,  —,  au  fig.  attraere^  rapire^  iirar  seco, 
— .  eagionmre ,  produrre. 

ENTRAIT,  s,  m.  t.  de  charp.  astieeiuola, 

ENTRANT,  E,  adj.  peu  us.  insinuant,  en- 
gageant, eii^trante. 

ENTRAPETÉ.  ÉE.  adj.  t.  d'archit.  un  pi- 
gnon  entrapeté,  pezzo  di  muro  alla  sommtlà 
del  colmo  di  un  edifizio, 

ENTR'APPELER  (S»),  v.  r.  chiamarsi 
V  un  r  allro, 

ENTRAVAILLÉ,ÉE.  adj.  (Wa5.)sedit 
des  oiseaux  qui  ont  un  bâton  entre  les  ailes  ou 
les  pieds ,  tormentato, 

ENTRAVER,  v,  a.  mettre  des  entraves. 
impasiojare,  mettere  le  pasioje,  —,  t.  de  fauc. 
raceonctare .  adattare  i  geti  dell*  uccelb. 

ENTR'AVERTIR  (S'),  v.  r.  darti scam- 
bievolmente  avviso,  avverttrsi  C  un  r  altro. 


ENT 

BIfTRAVES,  s.  f.  pi.  fers  ou  liens  qu'on 
met  aux  pieds  des  chevaux,  poMtoja,  — ,  au  fig. 
impedimenio,  ostaeolo, 

ENTRA  VON.  s.  m.  U  euojo  detlê  pattoje  in 
eui  ai  serra  U  pic  dût  eavalh»' 

EN  TUE,  prép.  fra,  tra^  net  numéro,  in 
mezzo*  Je  le  remettrai  entre  vos  mains,  ne/» 
nslto,  netia*  On  le  retire  d'entre  ses  mains« 
dal  •  daHo ,  dalla. 

ENTRE-BAiLLÉ  p  ËE  ,  adj.  socehiuto. 

En TR£*B Ailler,  ▼.  a.  entr'ouTrîr  un 
peu ,  a  prit  atquanlo ,  socchiuderê, 

EJNTRE-BAISER  (S'),  v.  r,  danitcam- 
bievofi  baeig  baeiarti  /'  un  /'  allro. 

ENTREBANOES,  S.  f.  pi.  i  due  eapi  d' una 
pêzza  di  stoffa  di  tana, 

EMTREBAS,  s.  m.  difetto  nelie  stûffe  pêr 
/'  inegualità  ddia  trama, 

ENTRECHAT,  s.  nK  sorte  de  saut,  Mprio^i. 

ENTRECHOQUER  (S'),  v.  r.  urtarti  l'un 
/*  aiiro ,  êconirani.  — ,  fig.  gareggiare  >  eon- 
iraddirsi  C  un  /'  altro  eon  amarezza, 

ENTRE-GOLOUNE  ou  mtri-colorjib- 
MBiiT,  8.  m.  espace  entre  deux  colonnes,  inter" 
eolunnio,  intereolonnio» 

ENTRE-CÔTE ,  s.  f.  petzo  di  bue  fra  du0 
ente» 

ENTRECOUPER,  ▼.  a.  couper  en  divers 
endroits,  taglieggiare.  — ,fig.  discours  entre- 
coupé de  citations,  etc.  interroiio,.  Les  soupirs 
entrecoupent  la  voix ,  ironcare  la  voce.  S  en- 
trecouper ,  en  parlant  des  chevaux ,  etc.  darai 
d'  una  gamba  eoW  alira  eamminando,  offtn" 
dcrsi  nette  gambe, 

ENTRE-DETRUIRE  (S'),  v.  r.  dlttrug- 
gorsi  i'  un  l' allro, 

ENTRE-DEUX,  s.  m.  iramezxà,  il  mette, 
epartimenio,  cià  ehe  é  Ira  due, 

ENTRE-DONNER  (S'),  v.  r.  dani  ecam- 
bievotmente,  farti  vieendevotmente  un  qualeftc 
donc» 

ENTRÉE,  s.  f  entrata,  ingresto,  adiio,  —, 
fig.  oceasione,  opporiuniià^  agio,  A  l'entrée  de 
Iniver,  tul eomxnciamento  deli*  inverno.  En- 
trée de  ballet»  introduzione,  eomparsa  di  balte. 
L'entrée  d'une  rivière,  imboccatura,  bocea  d*  un 
fiame,  — ,  sorte  d'impôt,  gabelta,  dazio  <f  cn- 
traîa,  — ,  certains  mets,  antipatio. 

ENTREFAITES,  s.  f.  pi.  dans  ces  entre- 
faites, sur  ces  entrefaites,  in  îanto ,  in  quesio 
fhentre,  in  questo  tempo,  in  quetto,  in  quetta, 

£NTRE#RAPP£R  (S*),  v.  r.  battersi, 
pereuolern  insieme, 

ENTREGENT,  s.  m.  fam.  dUinvollura, 
garbo,  dettrtzza. 

ENTR'ÉGORGER  (S'),  v.  r.  ecannani 
C  un  r  altro,  tt*enarti  scambievotmente, 

ENTRE-HEURTER  (S'),  v.  r.  urtarsi 
V  un  r  altro, 

ENTRELACEMENT,  s.  m.  inireeciamenlo, 
intreeeio, 

ENTRELACER,  v.  a.  intreceiare,  anno- 
dore  imieme.  Au  propre  et  au  (ig. 

ENTRELACS,  s.  m.  pi.  omemens  d'archi- 
tecture, i'iirfeeûilttra. 

ENTRELARDER,  t.  a.  tardcllarû,  —,  fig. 
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me$e$ref  meteoUtrê^  porté  eùn  iugnditnii,  mik 
dire,  —  un  discours  de  passages  grecs  ou  la- 
tins .  interire ,  infiltare, 

ENTRE-LIGNE,  s.  f.  espace  entre  deux 
lignes ,  interlinea.  — ,  ce  qui  est  écrit  dans  c^ 
espace ,  scrttto  interlineato, 

jBNTRELUIRE,  t.  n.  traluetre,  trasparire,. 
ENTRE-MANGER  (S'},  v.  r.  mangiani„ 
divorarti  P  un  l*  altro. 

ENTREMÊLER,  t.  a.  frammisehiare „ 
frammeltere  ^_frapporre,  meseolare, 

ENTREMETTEUR,  EUSE,  s.  metzano,. 
mediatore,  — ,  au  fém.  en  mauvaise  part,  ruf^ 
fiana. 

ENTREMETTRE  (S'),  v.  r.  intramiteni,. 
frapporsi,  intrapportif  ûdoperarsi. 

ENTREMETS,  s.  m.  mets  qu'on  sert  oitre 
les  viandes  et  le  fruit,  tramesto, 

ENTREMISE,  s.  f.  interposiziane ,  tra-' 
messa^  ministero,  mediaziûne.  Entremises  em- 
mortaisées,  t.  de  mar.  riteonîri  e  riempimenti 
indentati  lungo  i  eontradormienti, 

ENTRE-NERFS,  s,  m.  pi.  U  de  relieur,  l& 
tpazio  etie  è  tra  le  eoreggiuole  sut  doreo  (t  un 
libre. 

ENTRBNUIRB  (S*),  t.  r.  nuoeênifun  « 
P  altro, 

ENTREPAS,  s.  m.  certaine  allure  d'un  cbe* 
val,  trapasso. 

ENTREPERCER  (S') ,  t.  r.  ferini  F  un 
r  altro. 

ENTREPOSER,  ▼.  a.  mettor  le  merci  In  uii 
magazzino  di  depotito, 

ENTREPOSEUR ,  s.  m.  prepotto  ûd  un 
magazzino  di  depotito, 

ENTREPÔT,  s.  m.  magazzino  di  depoùio^ 
tuûgo  di  conserva* 

ENTREPRENANT,  E,  a^j.  ardito,  au- 
daee,  animoso,  temerario. 

ENTREPRENDRE,  v.  a.  intraprendere , 
pigliar  a  fore,  impegnarti,  obbligarsi,  —, 
pour  attenter.  V.  ce  mot. 

ENTREPRENEUR ,  EUSE,  s.  qui  entre- 
prend à  forfait  un  bâtiment,  un  ouvrage,  ap- 
paltatore,  intrûprenditore ,  eapo  màettro, 

ENTREPRIS.  E,  part,  impreto,  inirapre- 
sOf  eec,  y.  le  verbe.  — ,  a4i*  embarrassé,  per- 
dus, y.  ces  mots. 

ENTREPRISE,  s.  f.  imçreto,  intraprendi- 
menio.  —  signifie  qudquefois  usurpazione,  af- 
tentato ,  vioUnza, 

ENTRE-QUERELLER  (S'),  ▼.  r.  oiatire, 
eontendere,  bctotîare. 

ENTRER,  V.  n.  entrare,  andare,  eenetrara 
dentro,  — ,  fig.  entrer  dans  le  sens,  dans  la  pen  - 
sée  d'un  anieur,eapire,  penetrar  il  eenso^  il 
penstero  di  aleuno.  Entrer  dans  une  aflaire» 
aver  parte ,  hteretse.  Entrer  dans  les  senti- 
ment ,  etc.  de  quelqu'un ,  entrar  a  parte, 

ENTRE-RÉPONDRE  (S'),  v.  r.  ritpondersi 
a  vicenda, 

ENTRE-SABORDS,  s.  m.  pi.  t.  de  mar. 
iavole  di  fodera  tra  gli  tportelli. 

ENTRE-SECOURIR  (S),  t.  r.  ojutarti 
eoceorrersi  team  bievotmente, 

ENTRE-SOL,  s.  m.  (sans  s  au  pi.)  logemo  ^ 
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pris  sur  la  hauteur  dVn  étage,  surtout  du  rez- 
de-chaussëe .  meszaniûo. 

ENTRE-SUIVRE  (S*) .  t.  r.  Sêguirti,  im- 
eedersi ,  venir  dieiro. 

ÈNTRETÀILLÈ.  s.  T.  pas  de  danse,  tnV 
eiat«.  —  (grav.)  ,  taille  légère,  inciturm  pià 
doUe, 

EiNTRETAlLLËR  (S'),  v.  r.  se  dit  d'un 
cheval  «  ftrirsi  Ib  gambc  »  duni  d'  an  pié  con- 
tra C  altro. 

EINTREtAILLOhË.s.  t  blessure  au  pied 
d'un  cheval  qui  s'entretaille ,  farlta,  piaga  che 
viene  a*  pié  a*  un  cavatio  che  fî  urta,  che  tl  dà 
d*  un  pié  eontra  C  altro* 

ÊNTRETEMPS,  s.  fii*  intervalh,  tpazto  di 
tempo  chô  passa  tra  un'  azumo  «  t  attra» 

ÉNTRETÊfJËMEf^t,  s. m,  (pal.)  V.  lïf- 

TBFTIBR. 

ËNTRETENI  R,  T.a.  reggere,  congiugnere, 
êOêtentrOf  teher  toUegaîo,  tener  insieme.  S*en« 
t  retenir,  sostenorsi^  reggeni  avitenda.  Entrete* 
nir,  wMBrvatOf  mantenere,  intraitenert,  U- 
nero  abada.-'fnuilrlre,manteneret  sostoniaro, 
far  le  spese,  — ,  au  récip.  mantenersi  a  proprie 
spos^.  S'entretenir,  ra^ÎMiorsy  tnAtmiorsi^  com- 
versare,  tener  ragionam&nto.  Les  amis  s'entre- 
tiennent par  lettres,  gU  amici  diseorronà^  fa- 
vellano  insieme  per  via  di  lettere, 

ENTRETENU,  VE,  adj.  (blas.)  se  dit  des 
clefs,  etc.  liées  par  leurs  anneaux,  atîaèeato. 

ENTRETIEN^  s.  m.  manfenimento,  sàsien- 
amento,  — ,  sussistenza^  intrallenintenlô,  suS' 
tidio  ,  spota  di  mantenimento, -^  ^  eonverta- 
*ione',  ragionàmento ,  eonferpma,  confahula^ 
sione.  Entretiens  spirituels,  trûitonimenii  tpi- 
riiuaU, 

ENTRETOILE ,  s*  f.  ornement  de  dentelle 
mise  entre  deux  bandes  de  toile ,  reticêlto, 

ENTRETOISE,  s.  f.  pièce  de  bois  mise 
entre  d'autres  pour  les  Soutenir,  traversa^  ira- 
verso.  —  croisée,  traversa  a  craeé,  — ,  t.  d*ar^ 
til.  ealastrolU* 

ËNtRETUËR  (%'),  T.  r.  ûmmazzûni  t  un 
V  altro. 

ENTREVOIR,  T.  a.  seorg§re,  vêderê  un 
pœo^  eominctar  a  vedere,  J'ai  entrcTu  les  des- 
seins ^e  cet  homme ,  etc.  aeeorgersi ,  addarsi , 
àvpêdsrsi^  veder  in  aria^  oreemtiro.  S'entre- 
voir, ateùntaru,  abbôetarn,  far  congresso.  — , 
se  rendre  visite,  visUarsi, 

ENTREVOUS.  s.  m.  espace  dans  un  plan- 
cher entre  deux  poutres ,  spazîo  in  un  paloo , 
cIC  à  tra  una  travc  e  /'  altra, 

fiNTREVÛB ,  s.  f.  eonferenza ,  eàngrùsso, 
ttkboceatnmito ,  amversazione. 

ENTftOQUËS,  s.  m.  pi.  sorte  de  pétri6ca- 
tion  9Ln\ma\e ,  enlroehite^  entroco. 

ËNTR'OUtR,  V.  a.  udireaïquanto,  iênttr 
gaaléhe  cosn,  infendere  un  fioeo» 
ENTR'OO  VERT.  E.  part.  V. 
ENTR'OUVRIR .  v.  a.  ouvrira  demi .  soe- 
chindere,  aprire  a  mezzo^  per  tnetà,  — ,  au  réc. 
la  terre  s'entrouvn*,  êehiudersi,  aprini,  fea- 
dersi. 

KNTURE  ,  s.  f.  l'endroit  où  Von  place  une 
ente,  innesttrgtone,  inntitamtaiio.  —,  au  pi.     i 
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petites  pièces  de  bois  qui  en  traversent  une 
grosse ,  ttaversû. 
ÉNULA-GAMPANA,  s.  f  plante.  Y.  kv* 

ËNUMÉRATËTJR ,  S.  m.  chi  fa  un*  enumê- 
razione. 

ÉNUMÉRAtlF.  IVB,  adj.  the  tervB  a 
faYe  un^  tnùmirûiiont, 

ÉNUMÉRATION,  s.  f.  dénombrement, 
et  Pî<ure  de  rhéti  èhumtmtione, 

Ë^ft'MÉRËR,  V.  a.  dénombrer,  enitm»- 
rare. 

ENVAHIR,  V.  a.  in\^deféy  itnpadronlni , 
usurpare. 

ENVAHISSEMENT,  S. m.  action  d'enva- 
hir,  h  invadere ,  la  usurpitttone, 

ËNVALËR,  V.  Bi  t.  de  pécheur,  toner  il 
negosso  nperto. 

eNVÉLIOTËR,  ▼.  a.  t.  de  faucheur,  fàr 
muechi  di  ficnù. 

ENVELOPPE)  s»  f.  invogtté,  (nvolto^  in- 
voglia ,  eopvtlà.  — ,  t.  de  fbrtiC  ouvrage  qui 
en  couvte  Un  autre .  parutlû, 

ENVELOPPÉ,  ÉË ,  part,  inviluppûtû,  iV 
votto,  eee.  V.  le  verbe.  Discours,  raisonne- 
ment enveloppé ,  tueuro,  (mhrtgtiAtû^  intral^ 
data. 

ËNVELOPPËMËNt ,  s.  m.  (nviluppa- 
meUto, 

ENVELOPPER ,  ▼.  a.  thvituppbfé,  îtiWf- 
gere ,  avvitappaH  ,  th/iwlgett ,  rinvoltare  , 
naseàndete,  cètûrt,  ntdsthêrûn,  immasthe^ 
rare,  -^,  fig.  enveloppei*  qudqu'un  dans  une 
accusation,  etc.  intrigarot  compHnétn  akuh» 
in  un*  aeèuta ,  eee. 

ENVENIMER,  v.  a.  awifênaret  attoÈit-^ 
eare.  — ,  eu  fig.  Inàtprtrt ,  inerttértitB. 

EN  VERGER ,  v.  6.  t  de  papet  tttnéBH  û 
dovorô  i  fbgU dl àària.  —,  t.  de  vahnter ,  {n- 
tréeciare  eon  ^eiflàt. 

ENVERGUERj  v.  a.  attacher  les  voiles 
aux  vergues ,  InfknH  u)\ûveta ,  inànteniuiH. 
ENVERGURE  ^  s.  f.  (mar.  )  position  des 
verbes  atec  les  mâts  et  les  voiles,  tltuàsitin» 
9  diméniUme  dé'  penminl.  —,  étendue  entre 
les  dent  extrémités  des  ailes  déployées  d'un 
oiseau,  tufigheiÈé  eh*  é  dû  uh  Êmnatb  ïïW 
altro  deW  ait  ttetê  d*  Un  ueàtlh, 

ËNVËRJtJRB ,  s.  f.  t.  depapet.  f  /Tfc  c/*o^ 
ton^,  tu  eut  iùn  tompoiîê  lé  fàhnê  Mh 
earta, 

ENVERS,  prép.  à  l'égahi  âe..meM9.  En- 
vers et  contre ,  contre ,  eontra. 

ENVERS ,  s.  m.  il  vértô ,  U  Hnweh.  Tom- 
ber à  Tenvers,  coder  supino^  rt  mvweCo,  ^tiâ 
pancia  îh  ariè, 

ENVËRSAtN,  s.  m.  t.  de  drap,  tp^deéi 
soHigliumé. 

EISVERSER,  V.  a.  dar  V  uUimûeûtdaturû 
a'  pannt. 

ENVI ,  s.  m.  ne  se  dit  qu'adverb.  à  Tenvi , 
a  gara ,  a  ptovd ,  ùk  ethulaziotiég  a  eoAtonrtn' 
*a,a  competenta. 

EN  VIE ,  s.  f.  invidia.  — .  rô^/ia ,  deiidério, 
— ,  se  dit  encore  des  marques  que  des  en  fans 
apportent  quelquefois  en  naissant,  naseènttt. 
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nt^iim.  ^  •  peUtt  filets  qui  86  détecbaïC  de  la 
peau  autour  des  ongles,  refa/a^  pipita. 

£N  VIEILLI ,  lE  I  adj.  ou  (ig.  pétheut  en- 
▼ieiUi  y  habitudes  envSeiUifls ,  peceaiêrê  ûHi" 
ntkio  •  tfiAili  invêcchiaii, 

BNVIER,  y.  a.  invidiare,  portât  invMMr* 
—  »   ^ralMifi^  eniAir*»  éêêidttaH* 

BUVIBUI,  £USli,a4i.  et§.  inviduno^ 
invido  ,  asiioso, 

ENVIRON .  prép«  elrùt,  inehûm,  intàrM. 

BNVinONNER,  v.  a«  mtUfmUa-û,  tlnmi- 
dore  B  eignere ,  aecerchiarg, 

KN  VIRONS,  i.  m.  pi.  «m/orm,  eùHfliU, 
vieinanse^  iuoghi  eotufitinit  viêUuio. 

ENVISAGER,  v.  a.  (fuardén  in  fkeek, 
fiêêmjr0  m  »ùUê,§imUirë,mirare,**,  iêtuukrare, 
rlguardare ,  rimirare,  onerv^n  «  eàûmimêf^. 

BN  VOl ,  s»  m«  action  d'enforer  ,  àpêdi- 
i>ii#*  —  »  dernier  ceu^t  d'ane  baliade ,  ctc« 


rtpreêa, 

EN  VOILER  I  T.  r.  U  de  lerruir^  le  oodrbar, 
ûurunrti» 

EN  VOISINjé,  ÉE ,  ady.  fam.  Mé  /te  vieini. 

ENVOLER  (S'),  T.  r.  valar  vim,fugginé 
imvolarêl,  àmpûar  via»  êhktUtrêt 

'^  ENVOUTER,  V.  a.  preûnder  di  togtiêr  kt 
viUt  ad  ûlettno  pêr  m^Éto  W  un  flmioiew  di 
€9ra  che  ti  ir^figgê  o  «i  èrueimé 

ENVOYE»  s.  u.  raiiùsti%  d'un  prinœ  dans 
une  cour  étrangère,  tnvùifo, 

ENVOYER,  ▼.  a.  inaûifi,  tpéàtH^  maii- 

ÉOLIPYLE I  9.  m.  boute  creuM  de  tnëlal 
q«i'<Hi  repliplit  4'aau  et  qu'on  met  ptH  du  ftn 
•  pour  en  faire  éraporer  la  fumée»  wiipHa. 

BONfiS  ou  ions  «  s.  m.  pK  (du  greo)  êéêth^ 
éternité, 

BPAGTE,  •»  ii  nombre  de  joui»  qu'en 
igoute  à  l'année  Iwiaire  pour  l'égaler  à  l'année 
solaire»  a^fla. 

BPAGNEUL.  B.t.  «âne ifi ^^^Ha. 

EPAGOMÈNES,  adj.  m.  pi.  i  eiwiut  gmni 
tkm  aariMvana  di  tàmplêmmkto  âtt  oiliia  êgUio 
e  eafdeo. 

fPAILLBR  »  y.  a.  iwMar  C  ew. 
tPAlS.  AISSE,  adj.  IfMfVj  grotm ,  4orf0« 
-«  *  fphétdêmo,  fUté,  Homme*  dl^viA  ëpidt« 
alf«0Ofafà»  fÊttieêht  maeiiânghgrOf  mrpaa^ 
auto.  Cet  bomme  a  l'esprit  épais,  ttupkhf 
roz90 ,  mattrmh  t  é  gtit$êlûko  ,  di  gfùêêa 
patéût  Pier^D  qui  a  deux  pieds  d'épais,  a/iMM, 
groMMea.  Aemer  épais,  Mminaf^fa. 

ÉPAISSEUR  I  s.  f«  gratêêitêm  »  U  grvètOf  b 
99mm  y  /'  uitÊmm  d'  an  »Ud9,  -^  d'une  forêt, 
des  brouillards ,  de  l'iiri  etc.  ii  fUiê ,  d§ntUàf 
tpwezsa, 

ÉPAISSIR ,  ▼«  a.  spênarêf  eondêntâté,  fkr 
denso.  — ,  ▼.  n.  el  f •  ipeitirê ,  divanir  denw , 
tpwstirêim  -«  »  fig«  di9mUr  êttifido,  grêuviano, 
grottto ,  maitruitt. 

EPAISSISSANT .  B .  adj.  Ukgmntdivû* 

EPAISSISSEMENT.  s.m.  con</an<amai/fp, 
tptumm%  to  êpmtirwk 

ÉPAMPREMENT ,  ••  m*  spmnpÊnti»i<Mh 

SPAHPRER,  t.  a.  ^r  laa  pamp^ei, 
fpampanarûé 
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ÉPANADlPLOSB,s*  f.  (rfadt.)  «^ii«fi. 

ploti. 

ÉPANAFHORE,  A  f,  (rhétôr.)  êpûtm- 

fora. 

ÉPANCHEMENT  .   s.  m.  iftmdiMênio , 

tpargimento ,  effusione, 

ÉPANCHER  t  ▼«  a.  êpàrgere»  vûtHirt , 
9pand$re,  Epanober  son  oœor«  affrite  it  tuo 
euore» 

ÉP ANGHOIR  t  s.  m*  buea  pêr  dow  t' aêtfua 
iitt^tmde. 

ÉPANDBEt  ▼•  a.  spufgvtêi  diffoHd$ré , 
diêpergerê  »  épûrgêrti  -^  «  au  récip.  lea  eaui 
s'ëpandirent  sur  la  campagne^  /*  ae^aa  m  itê» 
9§ra  ,  inondtirùno ,  étc, 

SPANORTHOSB,  &  L  (rhéU)  mcndt^ 

EPANOUIR  (  S'} .  Y.  r.  se  dit  des  fleurs  « 
ichiudêtiiM  ibuêciarw,  upririi,  —  «fig*  âOli  ti- 
sage ,  son  front  s'épanouit  «Mranartfi* 

ÉPANOUISSEMENT»  s.  m.  ûpHmmkh, 
dHëhoMn;  —  $  fig.  épanouissement  de  rate , 
de  cœur,  utlûrgmmeniQt 

EPA  R  CET  ,  s.  m.  espèce  de  foin  ,  f^#éîa  di 
êêdrûhgol»  9  irifrgUo, 

EPARER  (S'),  V.  r.  le  dit  d'un  cheval^ 
tprangmr  €m(d  ,  trmrtatci, 

EPARGNANT»  £»  a^i*  parw ,  eke  ti- 
sparmia, 

ÉPARGNE  «  s.  f.  ritpatmiét  pantmonk, 
eeonomia. 

ÉPARGNER»  y.  a.  riêparmiafê,  êpàru- 
gnaré.  ^-  »  fig«  épargner  quelqu'un .  9»ér  H- 
guardot  qumtthe  tiêftU*^  pérdtmmrla,  N'é*- 
pargner  peitonne,  dtr  mmle  di  tutti ,  non  la 
pttaonàr  a  ntMirao. 

ÉPARPILLEHBNT»s.m.  ia  tpwrpugliarOf 
la  tHuazione  détle  auo  ipmrpagtiate, 

ÉPARPILLER,  r.  a.  ipurpûgiittH,  ipmP' 
gêru  in  qum  9  in  iâé 

ÉPARS  »  B  f  adj.  ditp9rt9 ,  êpaHo. 

ÉPARVIN  ou  inavia  »  s.  n»  tumeur  dere 
aux  jarrets  d'un  cbeval  »  spavenio ,  tpavênié» 
-»  I  pour  ftostose*  V. 

ÉPATÉ,  ÉE,  part,  tenza  ptede ,.  «ce.  V.  le 
▼erbe«  -^  $  t^  de  mar.  ancre  épatée,  nnatfa 
cui  manea  un  aneino» 

ÉPATER  »  V.  a.  usité  au  seul  part,  épaté; 
au  propre ,  il  se  dit  d'un  verre  qui  a  le  pied 
caisé  9  èiieki§r9  leiiea  piédt»  Nei  épaté»  ttiaê' 
eSuiOm 

ÉPAUFRURE ,  s.  f*  t«  de  naçon. ,  êehoggUt 
di  pi9tra, 

ËPAULARO  »  %*  m.  grand  poisson  de  mer  » 
s^iec#  iT  otia  eA#  hu  lu  figufu  dt  im  dul/h», 
ma  é  moliû  più  grOiêu, 

ÉPAULE ,  s.  firi^^..  «mira.  On  dit  fif. 
et  fam.  prêter  l'épauleli  qiMïlqu'on,  fiiro  tpùlta, 
p9tg^é  «juto. 

*  EPAULEE ,  s.  f.  iforzo  fat(o  colle  $put(9* 

ÉPAULEMBNT,  s.  m«  1.  Me  fortif.  ^^- 
bionata,  fascinata,  — ,  t.  d'arch.  muragUadi 
iôitegno.  Épatiiement  d'un  tenon,  Higii9  « 
«pa//a  d*  an  puxêo  di  lognamu. 

EPAULER,  y.  a.  disloquer  une  épâUle» 
tpuUuH*  '^  ,««  fédp.  êpliui'n,  '-  ,  figi  êpui' 
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lêggiau,  ajutan,  fm  altrui  ipatt»  »  êOtîên§têf 
tœwrfêrê» 

EPAULETTE,  s.  f.  fiutUa  parte  dP  iiii 
èutio  a  cui  i'  afRbbian  le  maniehe» 

ÉPAULIÈRÉ.  s.  f.  armure  qui  couTratt 
les  épaules ,  spallaceio, 

ÉPAUBE  •  s.  f.  solive  qui  sert  à  la  leTée 
d'un  bateau  foncet  y  trave  ehe$êrvê  a  far  le 
panehe  nulle  ehiatle.^ 

ÉPAVE,  adj.  se  dit  des  choses  égarées» 
êke  non  ha  padnme.  Droit  d'épave»  diritio 
^  impadrantrti  de*  béni  derelitti, 

ÉPE AUTRE ,  s.  m.  espèce  de  froment  petit 
êUjoogeAiTe,  farriçelh  ,  spelda. 

ÉPÉE ,  s.  f.  tpada.  Coup  d'épée ,  spadac' 
lata»  Fil  d'épée,  fagtio  délia  tpada,  Boute- 
idc  de  l'épée ,  fittnfa/(0.  Traîneur  d'épée,  tpa- 
ûac^no, 

BPEIGHE,  s.  m.  oiseau»  espèce  de  pic, 
leehio  varia, ^  pioehio  sarto, 

ÉPEIGNEE .  adj.  f.  doga  roUa  alla  zina. 

BPELER ,  y.  a.  nommer  et  assembler  les 
lettres  qui  forment  un  mot ,  compitare^  aceop- 
piar  le  letUre. 

EPELLATION.s.  f.  art  ou  action  d'épe- 
1er;  eompiiazione ,  il  eompilare»  - 

ÉPENTHÈSE.s.  f.  l^ramm.) epenUti. 

ÉPERDU,  UE.  adj.  smarrito,  ttordito^ 
etupefrtto ,  sbalordito, 

ÉPERDUMENT,  âdy.  sviteêratamMê  f 
appoMsionoiamenie ,  vivamente, 

FiPERLAN ,  s.  m.  torta  di  pesée, 

ÉPERON,  s.  m.  sprone,  sperone,  —,  fi§, 
f ttmo/0.  —  9  rides  au  coin  de  l'ceil ,  grinze  , 
rughe,  —  •  ergot  de  quelques  animaux .  sprone 
del  gallo  0  del  cane.  — ,  pointe  qui  fait  la 

S  roue  des  galères ,  sprone  di  galea.  — ,  pointe 
e  certaines  ûems^  sperone. 
ÉPERONNÉ,  EE,  adj.  ehê  ha  gli  spronî» 
epronaio.  Personne  éperounée,  qui  a  les  yeux 
ëperonnés,  ehe  ha  grmzoso,  rugoso  i'  angolo 
tugli  œehi.  Fleurs  éperonnées,  fioriaspero- 
nella. 

ÉPERONNIER ,  s.  m.  eolui  ehe  fa  o  tende 
epronL 

ÉPERVIER,  s.  m.  oiseau  de  proie»  tpar^ 
viere.  — ,  filet  pour  pêcher ,  ritreeine.  — - ,  en 
chirurgie ,  bandage ,  faseiatura  délie  pifghe  • 
fratturedelnasù, 

ÉPHBBB ,  s.  m.  jeune  homme  &  l'âge  de 
puberté ,  giovanetio  di  quaîtordici  onni,  di 
primo  pelo ,  di  prima  barba» 

ÉPHÈDREfS.  f.  arbrisseau  «  coda  eaval' 
ihu^  — ,  s.  m.  certain  athlète  chez  les  anciens, 
atlêta  senut  antagonisia ,  e  ehe  pereiô  era  eo- 
eiretto  aeombaitere  eolt  ultimo  vineitore, 

ÉPBÉL1DE8 ,  s.  f.  plit^hes  qui  viennent 
au  visage,  teniigglne^  Itntigme, 

ÉPHÉMÈRE ,  adj.  qui  ne  dure  qu'un  jour» 
effimero. 

EPHEMEEIDE6,  s.  f.  pi.  tables  astrono- 
mi  ques»  effemerlde* 

ÉFHBSTRIE ,  s.  f.  sorte  d'habit,  abito 
asaîo  nella  Greda»-^,  fêle  |  l'honneur  d« 
Tirésias ,  Bffétirie. 
SPQETBS  •  s.  m.  pi.  magisii^aU  d'Athènes, 
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mùgisirato  in  Mène  ehe  eentèntiaea  i  miet^ 
diali. 
ÉPHIALTB.s.  m.  V.  c Avouait. 

ÉPHIPPIUM,  s.  m.  sorta  di  eonehiglia. 

ÉPHOD,  s.  m.  ceinture  des  prêtres  hé- 
breux ,  efod. 

EPHORES,  s.  m.  magistrats  éublis  à  La- 
cédémone  pour  balancer  l'autorité  royale  , 
efori. 

ÉPI, s.  m.  s^iga  delgrano. 

ÉPIALE,  adj.  fièvre  épiale,  speeie  difèbbre 
continua, 

ÉPI  AN,  vulg.  PI  m  ,  s.  m.  malattii^  ende- 
jniea  nelf  Indie  oeeidentalL 

ÉPIG ABPE ,  s.  m.  Y.  piaiciapi. 

ÉPIG  AUME,  s.m.  uleera  ehe  si  forma  neila 
pupilta  dell*  oechio. 

ÉPlGE,s.  f.  speeie,  aromate.  Pain  d'c- 
pice,  pane  pepato.  Épices,  sportule^  onorario 
de*  giudici, 

ÉPIGÈDE  ou  ÉPicéDOjr»  s.  m.  sorte  d'orai- 
•on  funèbre  chez  les  anciens,  epieedio, 

ÉPIGÈNE  ,  adj.  se  dit  d'un  mot  commun 
aux  deux  sexes,  epieeno:  enfans,  pareils. 

ÉPIGER,  V.  a.  eondire^can  spezierie^  Ton 
aromati,  ( 

ÉPIGÉR  ASTI  QUE,  s.  et  adj.  se  dit  d'un 
médicament,  epieerastico ,  addotcitivo, 

ÉPIGERIE,  s.  f.  spezierie,  spezie,  aro* 
mati. 

ÉPIGHÉREHE,  s.  m.  se  dit  de  cerUins 
syllogismes ,  epicherema, 

ÉPIGIER,  ÈRE,  s.  droghUre. 

ÉPIGRÂNE,  s.  m.  ce  qui  environne  le 
crfine ,  epieranio. 

ÉPICURIEN,  s.  m.  sectateur  d'Épicure, 
par  ext.  voluptueux ,  epieureo, 

ÉPIGURiSME,s.  m,  epicurismo ,  morale 
diEpicuro,  — ,  vita  rilassata,  volutiuota. 

ÉPIGYGLE,  s.  m.  petit  cercle  dont  le  cen- 
tre est  dans  la  circonférence  d'un  plus  grand , 
epieielo, 

ÉPIGYCLOÏDE,  s.  f.  (géom.)  sorte  de 
courbe ,  epicicioide, 

ÉPI  D  EAU  ou  poxÀaociTOii ,  s.  m.  plante 
aquatique ,  potamogeto. 

ÉPIDÉMIE ,  s.  f.  maladie  qui  attaque  un 
grand  nombre  de  personnes  à  la  fois,  epî- 
demia* 

ÉPIDÉMIQUE,adj.  epidemieo, 

ÉPIDÉMIUM ,  s.  m.  planta  rinfreseanie. 

ÉPIDERME ,  s.  m.  la  première  peau  de 
l'animal  et  la  plus  mince,  epMfermû/a ,  eaticota. 

ÉPIDIDYME,  s.  m.  éminence  qui  s'élève 
autour  des  testicules,  epididimo, 

ÉPIDOTE ,  s.  m.  sostanza  minérale, 

ÉPIÉ,  ÉE,  adj.  disposé  en  épi,  fatto  a 
epiphê,  — ,  part.  V.  le  verbe. 

EPIER,  V.  n.  spigare^far  la  spiga,'-^^  v. 
a.  tpiare,  osservare^  notare, 

ÉPIERREMENT,  s.  m.  H  torre  o  butUw 
via  te  piètre, 

ÉPiERR£R,.v.  a.  fevar  le  piètre,  pargar 
dalle  piètre  un  giardino, 

ÉPIEU,  5.  m*  spiêdo  da  etueia  del  cm- 
ghiale. 
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ÉPIGASTRB,  s.  m.  partie  supérie«re  du 
bas-rentré,  eplgattrio. 

SP16ASTRIQU£.  adj.  tpigattrico, 

ÉPIGEONNER .  y.  a.  t.  de  maçons,  adop^ 
iw  il  ffêuo  quasi  sodo. 

EPIG  LOTTE  ou  ldbtti,  s.  f.  languette 
qui  courre  et  fennA  la  glotte,  epigloUa^  epi- 
^loUidô ,  ugola, 

EPIGRAMMATIQUB^djVff^'n'"^'^- 
ÉPIGKAMMATISTE,   s.    m.    celui  qui 

lait  des  épigranunes ,  epîgrammatorio  ^  epi" 

grammaiieo,  epigrammatitta» 

EPIGBAMME,  s.  f.  petite  poésie,  trait 
piquant ,  bon  mot ,  epigramma, 

EPIGRAPHE,  s.  f.  epigrafc,  titolo,  ueri- 
siûne, 

ÉPILATOIRE ,  adj.  qui  sert  à  épiler ,  ctte 
itadica  il  pelo, 

ÉPILEPSIE,s.  f.  epilcptia,  mat  cadueo, 
mal  maestro^  battigia, 

ÉPILEPTIQUE ,  adj.  et  s.  epilcUieo. 

ÉPILER,  V.  a.  tradieare  il  pelo, 

EPILOGUE,  s.  ttLtpilogo,  epUogazîone, 
epifogatura, 

ÉPILOGUER , T.  a.  et  n.  censurer,  biati- 
mare,  critieart,  enuurare, 

}èPILQG(JEUR,s.  m.  fam.  censore,  erltieo. 

ËPIMÉDIU  II ,  s.  m.  $orta  di  pianta. 

ÉPINARDS,  s.  m.  pi.  sorte  d'herbage, 
spinaee, 

ÉPINGELER,  ipiKGBB,  ÉNOusa,  t.  a.  ri- 
vedere  il  panno,  pizzicare  colle  molleUe, 

ÉPINGOIR,  s.  m.  gros  marteau  fendu  en 
angle  par  les  deux  bouts ,  piecone. 

EPINE,  s.  f.  sorte  d'arbre,  spino^  pruno. 
— ,  fig.  spine,  pêne,  fastidj ,  diffieoUà.  Épine 
arabique,  plante;  Mpeeie  di  tpina  bianea, 
Épine-vinette,  arbrisseau,  bêrberi,  erespino. 
Épines,  t.  de  chim.  lapilli, 

ÉPINETTE,  s.  f.  petit  davecin,  spinetla. 

EPINEUX,  EUSE,  aâ],  tpinoso. --y  fig. 
malagevole ,  intraleiato,  —  •  en  parlant  des 
personnes,  fisîcoto,  fantastieo,  coeapengieri, 

ÉPI  NG ARE ,  s.  m.  pièce  de  canon  qui  ne 
pas^  pas  une  livre  de  balle  ,  tpingarda. 

ÉPINGLE,  s.  f.  spillo,  spillctto^  $pilla. 
Cet  homme  est  tiré  à'quatre  épingles,  affeU 
latuzzo  ,  aitillatuzzo.  On  le  ait  aussi  d'un 
discours  aflecté,  etc.  ttudialo,  ricerealOy  eee. 
Épingles,  ce  qu'on  donne  à  titre  de  présent  à 
la  femme  de  c«ui  avec  qui  on  a  fait  un  marché, 
rtgato,  ipille, 

BPINGLETTE  «  s.  f.  spUlo  da  hannoniere. 

ÉPINGLIER,  ÈRE ,  s.  qui  fait  ou  vend 
des  épingles,  «/>c//«(fa/a. 

ÉPINIÈRE ,  adj.  qui  appartient  à  Tépine 
du  dos  •  spinale. 

ÉPINIERS,  s.  m.  pi.  bois  ou  fourrées  d'é- 
pines ,  maeehione ,  spineio, 

ÉPINOGUE ,  s.  m.  eaffé  di  prima  sorte. 

ÉPINIGTIDBS,  s.  f.  pi.  petites  pustules 
qui  s'élèyent  la  nuit  sur  la  peau,  pieeolo  ulcère, 
pustule ,  belle. 

EPIPHANIE,  s.  f.  fête  des  Rois,  Epi- 

ÉPIPHONÈME,  I.  m.  (rhét.)  épifimma. 
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ÉPIPHORE ,  s.  f.  écoulement  continuel 
de  larmes,  epi  fora  ^  distiltazione  ^  flustione, 

ÉPIPHTSE,  s.  f.  éminence  cartilagineuse 
unie  au  corps  d'un  os ,  epifisi.  —  (  méd.  ) , 
beniie  de  l'épiploon,  epiplocete, 

ÉPIPLOGÈLE,  s.  f.  (méd.)  hernie  de  l'épi- 
ploon ,  epiplocele, 

ÉPIPLOYQUE,  adj.  qui  appartient  à  l'é- 
piploon ,  epiploico, 

ëPIPLOMPHALE,  s.  f.  emia  ombellieale. 

ÉPIPLOON  ,  s.  m.  membrane  qui  couvre 
uni*  partie  des  intestins,  epiploo, 

ÉPIQUE,  adj.  oui  rapporte  une  action  hé- 
roïque, embellie  de  fictions  et  d'épisodes; 
poème r  poète,  poésie  épique,  poema  eroico  , 
epico. 

ÉPISGOPAL,  E,  adj.  episcopale,  ve- 
scovile^ 

ÉPISGOPAT,  s.  m.  episcopalo ,  veseovade, 

ÉPISGOPAUX  ,  s.  m.  pi.  en  Angleterre , 
ceux  qui  tiennent  pour  Tépucopat,  episeo' 
poli,  • 

ÉPISGOPISBR,y.  n.aspiraral  veseovado. 

ÉPISODE,  s.  m.  action  subordonnée  à 
l'action  principale  d'un  poème,  etc.  episodio. 

*ÉPISODIER,  V.  n.  far  episodj,  omar 
dP  episodj, 

ÉPISOOIQUE ,  adj.  episodico. 

ÉPISPASTiQUE,  adj.  (méd.)  qui  attire 
les  humeurs  au  dehors,  epispastieo. 

ÉPISSER,  y.  a.  entrelacer  une  corde  avec 
une  autre,  impiombare  un  eavo,  ingrossar  una 
funey  intrecciare* 

ÉPISSOIR  ,$.  m.  cornet  à  épisser,  eaviglio 
da  impiombare. 

'    ÉPISSURE,  s.  f.  entrelacement  de  deux 
bouts  de  corde,  impiombatuha* 

ÉFISTASE,  s.  f.  (itiéd.)  sostanzaeltenuota 
alla  superficie  deW  urina. 

ÉPI  STATE,  s.  m.  eapo  de'  senalori  aie- 
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ÉPISTÉMONARQUE,  s.  m.  antieo  titolo 
d'un  ofpàale  délia  ehiesa  greca, 

ÉPISTOLAIRE,  a4j.  epistolare ,  pistolare, 
di  luttera ,  di  lettere.  — ,  au  subst  auteur  dont 
les  lettres  ont  été  recueillies,  epistolariv. 

EPISTYLE,s.  f.epittilio,arthitrave. 

ÉPITAPHE,  s.  f.  inscription  faite  pour 
6tre  mise  sur  un  tombeau,  epitafio, 

ÉPITASE,  s.  f.  epitasi,  fintreecie  d'un 
eomponimento  teatrale, 

ÉPITE ,  s.  f.  eaviglia  a  eonio. 

ÉPITHALAMB,  s.  m.  epitalamio,  eanto 
nutiale. 

ÉPITHEME,  s.  m.  sorte  de  remède,  pit^ 
tima ,  epiilima ,  epitima. 

ÉPITHËTE ,  s.  f.  (rhét.  et  poés.) ,  adj.  tpi- 
teto ,  aggiunlo. 

ÉPlTHYME,s.  m.  sorte  de  fleur  médici- 
nal f>,f/'i<(mo,  epitimio. 

É PITIE,  s.  m.  (mar.)  petit  retranchement 
de  planches,  eastetta  da  palle, 

ÉPITOiSE,  s.  f.  sorte  de  chaperon  que  les 

Î^résidens  des  cours  souveraines  portaient  sur 
'épaule  dans  le»  grandes  cérémonies,  iorta  di 
batalo. 
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ÉPITOin.0.  m.  instrument  dt  ftr,  fé^ro 
da^rmr*  lêeaviglit» 

a^ITOMB.  84  m.  epitonw,  êompândio, 
soihmmrid  ,  ristroUoé 

*ÉP1T0MEB«  v«  a*  abbrèviare,  e9mp$n» 
éUtre, 

ÉPiTRE.  s.  f.  pistola^  eplttoU,  teltêra. 
~^,  paflie  de  la  tneate  qui  précède  l'évangile, 
cphfoia. 

ÉPITROPli,  Bé  f.  fig.  dé  rhét«  épiitrof», 
permiiêioMi  —,  9.  m.  espèce  d'arbitre  chez 
les  Grecs  modernes  »  iorta  d'arbitnté 

BPIZOOTIE»  s.  f.  maladie  contagieuse  des 
bestiaux  i  epizootia» 

ÉPIZÔOTI VUB  »  ad).  êpUootiw. 

ÉPLA,IGNER  ,  V.  a.  eardare  i  pannl, 

ÉPLAIG[V£UR,  s.  m.  eardutorê  dl panni. 

ÉPLORË  ,  £E ,  adj.  lagrimoso,  piangenîe^ 
adtfiflorato ,  iagrimQtUé. 

i  PLOTâ ,  SB ,  a4j.  t.  de  blas.  aigl«  éplojré, 
ipifffmte. 

EPLUGHiGE,  s.  m.  t.  de  chapel.  tcêttadi 
peU. 

EPLUGHEMENT»  s.  m.  mondifleamêMo, 
—  t^HtHamenhf  d'érko  e  grani. 

BPLUGHfiR,  t.  a.  mondun,  H$Hâre, 
mondifiear»,  scegliere,  sbueehiare, —"  ^  ôtef 
la  vermine,  spoUinanL  — ,  figi  et  fam»  éplu- 
cher lin  OQvrage ,  la  vie ,  les  actions ,  etc.  îii- 
vtttigarè,  eMMinûr*\  gumrdarla  n§t  soUiiêé 
-^«  ti  dechapel.flcea^^ar»,  setrrêf  àvùhûre. 
Éplucher  la  laine ,  $pila€*arè* 

EPLUGHEUR,  EUSE.  s.  qui  épluche. 
-*  >  au  fig.  invêsiigaiore  êoUile^ 

EPLUGHOIR,  s.  m.  t.  de  vannier,  ûoUello 
éif  paniêr^j» 

ÉPLUGHURB,  s<f.  mondiglia^  marame, 
êpattûtHHt  iûêitumt,  pattume, 

ÉPODE,  s.  f.  troisième  partie  d'un  chant 
divisé  en  strophe*  antistrophe  et  épode,  epûdo. 
Les  épodes  d'Horace,  Vuttimo  Ubro  deleanzo^ 
ni9ft  d'OftuAo,. 

ÊPOINTÉ ,  ÉB  »  a4i.  se  dit  d'un  chetal  qui 
s'est  démis  les  hanches  »  d'un  chien  qui  s'est 
cassé  les  os  des  cuisses,  êwûntaiot 

ÉPOINTBR,  V.  a.  i^anfardi  guoiiar  Im 
punia, 

ÉPOINTURB,  s.  f*  ihgamwnîo  0  toHuta 
délia  eoteia  fia'  oliic. 

ËP0I8  )  s.  m.  pK  eùrnlcM  in  cimà  0'  pat' 
ehl  d'un  wvo, 

ÉPOMIS  ou  Afoiiidb  ,  s.  f.  parte  êëperiate 
dettm  Mpalia» 

ÉPOliGE  ,  s.  f.  espèce  de  plante  marine , 
spifgna.  Passer  l'épohge  sur  un  tableau ,  sûr  tm 
écrit»  eanceUare;  sur  uneaotion,  dimentieare. 
— •  ce  qui  fdrme  té  talon  des  animaux  ^  fna/fd. 
— ,  tumeur  aux  jambes  des  chevaux  »  emppeh 
/efl9. 

ÉPONGER ,  V.  a.  nettare ,  ripuUre  éon  unm 
spugnti  ^  poêsar  lé  epugna» 

ÉPONTILLES,  s.  f.  ph  (mar.)  pièces  de 
bois  qui  sonttennenl  les  ponts,  celonnetitf  pun- 
tetieUL 

ÉPOPÉE,  s.  r.  caractère,  genre  de  poèoie 
épique,  epopeja. 
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ÉPOQUBi  8.  f.  point  fixe  dafls  lltlsldre» 

epoea» 

ÉPOUDRER ,  V.  a.  spolvmwre,  levât  wia 
la  nphere,  ripultrê, 

ÉPOUFFER(S'),  V.  T.ieappar  ^im^fug^ 
girti  naicosamente^  ivignare. 

ÉPOUILLER,  V.  a.  spideeehiaret  '«w 
via  i  pîdoechi . 

ÉPOULbÉ^  s.  m.  fito  intmmêîê  pet  tièmpir 
l'orttiîo, 

ÉPOULLËUR,  S.  m.  opm^jo  ehe  inémrnë 
il  plo  s^ra  i  eanneUi, 

ÉPOULLlNou  àfûLwt,  n  m.  eanneth^ 
tpota. 

ÉPOUMONNER,  v.  a.  et  r«  têtu  ifiatani, 
teerarsi  i  polmoni  a  forza  di  gridare, 

ÉPOUSAILLES, s.  f.  pi.  Vtea/a<o»  tpén- 
salizie,  celêbraMne  del  matrimonie* 

ÉPOUSÉE,  s.  f.  celle  qu'un  homme  vient 
d'épouser  ou  va  épouser,  tpaiu* 

ÉPOUSER,  V.  a.  spoêare,  ImpàtiHâre.  -^  y 
au  fig.  dani  «  atlaeearsL 

ÉP0U8BUR,  s.  m*  fam.  scapolo  ehé  wot 
prender  mogUe» 

ÉP0U8S£TER,v.  a.  êpoMaùlare  f  têofêt^ 
tare,  ncttar  colla  tpmemoUu  — ,  fig.  et  Iam< 
tpeizare  t  baiionaret  pereueiêfe, 

ÉPOUSSETOIR^  s<m.  penhello  de  tpàe- 
zolare  il  diûmante* 

]|POUSS£TTE,  s.  f.  spazzola,  seopettm. 

ÉPOUTI,  s.  m.  petite  ordnfe  dans  les 
draps  «  hrdura, 

ÉPOUTIER ,  V.  a.  tor  le  maeekiê  duf  ùunni. 

ÉPODTIEUSE,  s.  L  «o/W  cAa  naiia  » 
pamdt 

ÉPOUVANTARLE ,  adi.  spaventêvole,  or- 
rende  t  ttraordinatio ,  eeeedenief  eee, 

EPOUYANTABLEMBliiT ,  adv.  epavenU* 
volmente,  terribilmenie.  — ,  eèéeeêwamenté* 

ÉPOUVANTAIL9S.  m.  epaUMêekié ,  êpû^ 
ventacchiOé 

ÉPOUVANTE,s«fii^«Mnto,/»flifra«  far- 
rora,  (/>iii;anfi>manfo* 

ÉPOUVANTBR,  v,a.  «^avMifaré,  attêt- 
rire,  sbigoitire,  impûutwefêpdurare,  inti^ 
moriret 

ÉPOUX,  OUSË,  s.  epiUot  epem*  Lea 
époun .  marttô  e  moglie. 

ÉPREINDRE  t  Vé  è*  presser  une  tihose  pouf 
en  tirer  le  suc,  a^rwnara. 

ÉPREINTBS*  s.  f.  pL  envies  fauasea  et 
douloureuses  d'aller  à  la  selle  «  pùndiy  doter 
deiff*  iniettinié  «^i  t.  de  ohaMe»  pûitktê  éèlta 
lonirn, 

ÉPRENDRE  (S') ,  ▼.  n  iHèaprieeirti,  itiH 
bertenafti. 

ÉPREUVE, s.  Lprova,  eaggiê,  êpenenma, 
tentative*  *^,  vertu  qui  est  à  l'épreuve  de  ta 
médisance,  tuperwre.  Être  ou  n  être  pes  à  l'é- 
preuve de  la  tentation  |  rmisierê  û  eég^iêHte 
alla  ttnîaxione^  —«t.  d'impr.  6oâia,  fûg9o 
êtampaio  da  eorreggere»  *^  (grat.)  »  prûve  » 
prime  itampe  di  un  rame. 

ÉPRIS ,  B ,  part  d'éprendre  »  ^re«0,  âivt- 
ghito,  ecc. 

ÉPROUVER»  T.  a* essayer*  V.  M ttdt. ^» 


EQÛ 

catmultre  pâtetpëriÈnce,  prûv^j^t,  ètpêrimêi/i* 
tûre ,  far  prova ,  esperienza* 

ÉPHOUVBTTE,  s.  f.  t.  de  chir.  îentû, 
iasia.  — ,  machine  pour  éprouver  la  poudre  à 
tirtt^  proviho  f  ptûbeUa» 

ÈPSOM»  s.  m.séi  d'epsoril,  toîfaiê  dl  ma- 

EPTAGORDE»  s.  m.  Hrû  di  têîU  cbfdê, 

BPTAQOrVB ,  9.  m.  figure  à  sept  côtés  et  à 
septanetes,  ettagono. 

lEPUCEH  »  ▼;  8.  tpak(âr9t  îor  lé  putti. 

EPUISÂBLE.  adj.  aauribile.^ 

ÉPUISEMENT. 6.  m.  dissipation  de  Ibrces 
et  d'csprlls,  fifinithentOi  diêiipttziùnê  t  dlifdt- 
eûtntnio,  i>ôltknitnlo, 

tiPUISEtl ,  Y.  a.  disseeearey  miliiiv,  fuvar 
Vneqûâ ,  émuriréi  *^,rifinirei  eoniuman^ 

ÉPUISÉ ,  ÉE ,  pari,  entutio. 

EPUISETTB,  s.  r.  MicêUm  da  aeeetli, 

É^ULIE ,  s«  f.  excroissance  de  chair  attx 
gencÎTes  des  dents  molaires ,  epuUd^* 

É  PU  LOflS,  s.  m.  (il .  certains  prêtres  de  Tan* 
cienne  Rome,  epuloni, 

ÉPULOTIQCB  ,àdj.  et  S.  m*  se  dit  de  cer- 
tains médicamenSf  eteùtfiztnntêt 

ÉPUABi  s;  f.  daegnc  in  gtandé  d'un  êdi- 
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SPURÉ,  ÉB|  part*  Y.  le  terbe.  Sentimens 
épurés,  nokUi  pHrL 

ÉPURBMENT  »  s.  m.  action  de  rendre  pur, 
iltrnderpuro. 

ÉPUBER ,  T.  Béparlfîettrê,  afflnûr^^  pur- 
garê ,  HpurgêH.  Épurer  le  goût  •  ruffinar  U 
guftt,  tthdttlô  più  iifuiiUo, 

ÉPUBOB  ou  ntiTt  cAtAtoct  1 1.  f.  herbe , 
eatqpuzza. 

ÉQUAUT,  9.  ffié  t.  d'astr.  éyiianl». 

ÉQUABRIB,  V.  a.  tailler  &  angles  droits, 
tquadrgrêi  quadrarg\  *—»  A//arffttr>« 

ÉQUARRIS6A6B)  s.  m.  t.  de  charp*  rifira- 
drûîura ,  qttùdNtturtt. 

ÉQUARRISSËMBAT,  s.  m.  (a  quadra- 
tum  d'un  mzso  di  legno. 

ÉQUARRI9SBUR  »  s*  tn.  thi  fà  m$itUté 
di  ueeiétté  t  f»f  in  pmti  t  êévmWu 

ÉQUABBISSOIR  ^  s.  m.  t«  d'horl.  a/ter- 
gàtuo, 

BJtTATBUA ,  s.  m.  cêrtls  de  la  sphère , 
equaioTê,  ^ 

ÉQUATION» 04 f.  (math.  )  eqtMMwa,  pu- 
rêggiâmêuîo,  «^ ,  t.  d'horl.  pendule  ou  montre 
à  éi^uatioil ,  ûTûtogU  û  tethpo  irif^ia* 

ÉQUERRE,  s.  f.  instrument  pour  tracer 
uik  angle  droit  )  t^aorfra .  Fausse  écmeite ,  tf  aa- 
dra  foppa ,  pifferclio,  Équerra  de  bois  à  épao- 
lement,  quartnénono,  — ,  t.  de  mar.  pùtêlèà^ 
ium,  pamlla. 

ÉQUESTBE ,  adj.  statue,  figure  équestr  e 
tiûtitu,  figumtqâutrê^  Ordre  équestre  »onfiW 
a^Mifra ,  eava/lirNea. 

ÉQUIARQLEtadj.  (géomO»  se  dit  d'une 
figure  qui  aies  angles  égaux  à  ceux  d'une  autre, 
eqttimgiitô. 

ÉQUIGRURAL.edj.  se  dit  d'un  triangle 
qui  a  deux  côtés  égaux,  equierur^,  iionefe. 
ÉQUIOMTANT,  B »  ad),  également  éloi- 


gné dans  tout»  ses   parties  de^é   êqvidi^ 

stanle. 

ÉQUINBTTES  ou  ^«^oaLatras  db  ai- 
■otTeTtts>  Si  f.  pi.  t.  de  mar.  ipHloni  da  ténû^ 

ÉQUILATÉRAL,  E«  adj.  qui  a  les  Côtés 
égaux,  eqttiiatero, 

ÉQUILATÈRE.  adji  se  dit  des  fi^resdont 
•  les  côtés  sont  égaux  à  ceux  d'une  auire»  9ifui(â* 
tero. 

ÉQUILBOQUET,  §«  m.  t.  de  tïharp.  in- 
strument qui  sert  à  vérifier  le  calibre  des  nior<» 
tai^s .  tortm  di  itrumënto, 

ÉQUILIBRE,  s.  m.  t(luUibH» ^  é^ttûppé- 
tamento ,  tquHibfution;  Oter  l'équilibre  »  mH* 
lanttarê.  —  $  fig.  faire  l'équilibre,  pûft^giàH^ 
adettuare, 

ÉQUILIBRBB,  t.  a.  §quinbfàtê. 

ÉQUILLB.  s.  f.t.  de  saline,  croûte  qui  se 
forme  au  fond  des  poêles  par  la  grande  ardeii# 
dufleU ,  tgtûfb. 

ÉQUIMULTIPLE ,  adj.  (arilh.)  equimoliP- 
pliee. 

ÉQUI^OXB,  s.  m.  temps  da  l'année  th. 
les  nuiLs  et  les  jours  sont  égaux ,  e^ucnosio. 

ÉQUINOXIAL»  B,  adj.  equinaàlûtê. 

ÉQUIPAGE,  s.  m.  equipaggio^  freno.iir* 
rêdo,  wofttdo.  Il  a  équipage,  ha  cttMvtaa» 
Être  en  bon  ou  maurais  équipage ,  ef«era  éena 
0  mute  i»  urnê$e,  in  buono  o  eatli^o  itdio.  Équi- 
page se  dit  de  tous  ceux  qui  montent  uâ  Tais» 
seau  •  tquipaggio.  Équipage  d'atelier,  of llisasi, 
amesi. 

ÉQUIPB ,  s.  f.  noUibre  de  bbteaut  atteehés 
les  ims  aux  autres,  pià  èaiieUi  eondûtil  ûiHahit. 

ÉQUIPÉS ,  s.  f.  impnmarriiehitvùUé  fe- 
meraria ,  biasimwole» 

ÉQUIPEMENT,  S.  m»  urmamtnto  ,ûUuti' 
mento  d'una  nave, 

ÉQUIPER,  ▼.  a.  ftmirêt  nrrêdatê,  eoTH- 
dêH,  «^ ,  au  récip.  me^fartf  in  omaM»  -^  «  an 
parlant  d'une  flotte,  d'un  Taisseau,  etc.  atU^ 
étire,  «rmare. 

ÉQUIPOLLBNOB,  s.  f.  44fuipoll§HM, 
eifttiwiiênza, 

ÉQUIPOLLBNT,  B,  adj.  equipoU$ni9, 
equivaientêt,  — ,  s»  m.  equittaléMe,  tqt*i- 
valenta,  —  >  adf.  à  équipollent  »  «  prêpat' 
*iong.  Peu  usité. 

ÉQUIPOLLBB,  T.  a.  tquivêitHt  nttte 
equivaitnU, 

ÉQUITABLE ,  adj.  giuêio,  rtlîê ,  tàgionè- 
vûiûy  êquo^  dia  opéra  ean  équité, 

ÉQUITABLEMENT,  adv.  giuitamenîef 
reittnnmiU ,  eon  êquiià^  giurtitia, 

ÉQUITATION ,  s.  f.  ia  manisra  o  PatHA 

ÉQUITÉ ,  s.  f.  eqviH ,  reflifuA'aa. 

*  BQUIYALBMMERT»  ady.  c^uiaa/efiCa- 
tnaiife. 

ÉQUIVALENT,  B,  b^%  éqnlvahnie,  di 
vâtor»,  di  pregh  egmale.  *->  s.  m.  /'  s^cicaa- 
ItnU. 

*  ÉQUIVALENCE,  s.  f.  equivahntà. 
ÉQUIVALOIR,  T.  n.  êquivaierc^  êtterdt 

vaiore,  di  pngio  êguateé 
ÉQUIVOQUE,  adj.  afaîvaeo»  «m6%imi* 
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— ,  dtthùtOé — ,  pour  béTue ,  inadrertaDce ,  s.  f# 
tquhyoeo,  errera, 

EQUiyOQUER ,  T.  D.  vaierti,  servirai d'€' 
quivoei,  S'éauivoquer,  v.  r.  fam.  equivocarê , 
sbagiiare,  air  una  parola  per  un*  alira» 

ERABLE» s.  m.  arbre»  acêro^  tiewa, 

ERADIGATIF,  IVE.adj.  se  ditdecei^ 
tains  remèdes,  eradieativo, 

ËR ADIGATION ,  s.  f.  sradieammto. 

£  RAFLER,  y.  a.  éoorcher 'légèrement  la 
peau,  tealfiref  seortieare. 

ERAFLURE,  s.  f.  seaifiUura^  êcalfitto, 

ERAILLEMENT,  s.  m.  t.  deméd.  arro- 
vês^aiura  delta  palpepra  inferUtre. 

ÉR AILLÉ»  £E,  part.  Y.  le  verbe.  Œil 
ëraillé ,  coiiepaipebre  di  sotto  arroveseialt. 

ERAILLETr»  t.  a.  se  dit  des  toiles  et  des 
étoffes  de  soie  dont  le  tissu  est  relâché  ou  ef- 
filé- ragnare, 

ERAILLURE,  s.  f.  chose  éraillée,  Ura- 
gn^f  la  eosa  ragnata. 

ERATER^r.  a.  iorre  lamitza, 

ÈRE»  s.  f.  point  fixe  d'où  l'on  commence  à 
compter  les  années ,  era* 

EREGTEUR^  s.  et  adj.  m.  nom  de  cerUins 
mujcles ,  eretlore, 

ÉRECTION  y  s.  f.  erczionsp  istituzione, 
fimdaxionê. 

ÉREINTER ,  y.  a.  sfilar  U  reni,  guattarsi 
il  fito  délie  reni,  dilombare. 

ÉRÉMITlQUE,adj.  d'ermite,  eremiiieo, 
ëOlilario ,  da  romiio* 

ÉRÉSIË  ,  s.  f.  génère  dipianie  monopelaU. 

ÉRÉSIPÈLE ,  &  m.  V.  iarsiPÀLB. 

ÉRÉTHISME»  s.  m.  tentionevioienta  dclle 
fibre» 

ERGO,  s.  m.  mot  latin»  ergo,  dungue:  il 
nous  fatigue  de  ses  ergo. 

ER6(>-GLXJ ,  s.  m.  mot  familier»  voce  dido- 
risione  p$r  farti  beffe  d'un  gran  ragionamenlo 
ehe  fiulla  eonehiude» 

ERGOT ,  s.  m.  pointe  dure  qui  vient  aa 
derrière  du  pied  de  quelques  animaux ,  sperone. 
— ,  fig.  et  fam.  se  lever  sur  ses  ergots,  enfrar  in 
cpllera.  —  »  maladie  qui  attaque  le  seigle.  V. 

ERGOTÉ»  ÉE,  adj.  coq  bien  ergoté»  ehe 
ha  forti  speroni.  Seigle  ergoté ,  segata  allô- 
gliaia. 

ERGOTER»  V.  n.  fam.  disputer  opiniâtre- 
ment »  contendere,  piaiire,  guistionare* 

ERGOTERIE,s.  f.  cavillaziane,  sofisma, 

ERGOTEUR»  s.  m.cheeonlrasta main  pro- 
poëiio, 

ÉRIDAN^  s.  m.  constellation  australe, 
ErUlano, 

ÉRIGER,  V.  a.  ergere,  innalzaretfabbri- 
earéy  levar  in  alto  y  rizzare.  Ériger  une  terre 
en  comté ,  marquisat,  duché  »  tlabilire  »  ereare, 
— j  au  récip.  s'attribuer  une  autur^ité,  un 
dr^t ,  etc.  arrogarsi^  ateriverti,  far  la  da,.. 

ÉRI6NE,  iiiHB  ou  AiBiGiiB,  S.  f.  (chir.) 
petit  instrument  à  crochet,  uncino. 

ÉREGONE,  s.  f.  constellation  de  la  Vierge, 
Brjgone, 

ERINAGÉE»  s.  f.  tortad'arboteelh, 

ÉRIS$011  ou  KiâsoRf  9.  m.  grappin  de  (et, 
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ancre  à  quatre  bras«  grappino,  aneora  di  guaU 
tro  marre. 

.    ERMIN ,  s.  m.  dazio  ehe  si  paga  negli  tcali 
d^  Levante. 

ERMINETTEouHBRHiHBTTB»  s.  f.  outil 
de  charpentier»  pialleita  da  pulire.  Erminette 
à  marteau,  aseetta  da  legnajuoli,  ateia  iorta* 

ERMITAGE,  s.  m.  romitçrio ,  eremo,  ere- 
milor'w f  eremitaggio ^eremiloro,  — ,  fig.  tuogo 
dUab'Uato,  toUtarlo, 

ERMITE» s.  m.  rûmito,  eremita,  soliiaria, 
anacoreta» 

ÉROâlON ,  s.  f.  (méd.)  eroiione,  eorrosione. 

EROTIQUE ,  adj.  erotieo ,  amatorie. 

ÉROTOMANIE,  s.  f.  (raéd.)  dcUriOy  far- 
netico  amoroso» 

ERRANT,  E»  adj.  errante ,  vagabonda  ^ 
erraiieo,,  randagio,  vagante,  — ,  fig.  ehe  erra 
in  materia  di  fede  :  nos  frères  errans. 

ERRATA»  s.  m.  (sans  «au  pi.)  indication 
et  correction  des  fautes  survenues  dans  l'im- 
pression d'un  ouvrage»  errafa»  lista  degli  er- 
rori  di  stampa, 

ERRATIQUE»  adj.  (méâ.) erraiieo ^  irre* 
golaref  ehe  non  serva  regola. 

ERRE,  s.  f.  aller  grand  erre,  belle  erre, 
andar  presto;  et  fig.  spendertroppo^  far  trop  po 
grande  spcsa.  Erres  »  pedate  del  eervo,  —  »  fig. 
suivre,  marcher,  aller  sur  les  erres  de  quel- 
qu'un, segnar  le  tracée,  eamminar  su  forme 
ai  aleuno ,  battere  Cistessa  strada.  Reprendre  . 
les  premières,  les  dernières  erres,  rieomin- 
eiare ,  ripigtiar  un  lavoro ,  un  affare  intrala- 
seiato,  — ,  t-  de  mar.  l'andar  d'un  vaseello» 

ERREMENS»  s.  m.  pi.  ne  se  dit  qu'au  fig. 
et  en  parlant  d'affaires.  V.  xhbb. 

ERRER»  V.  n.  errare,  andar  vagando  ait* 
avventura. — »  fig.  ingannarsi^  sbagliarot 
prendere  errore  o  abbaglio» 

ERREUR  »  8.  f.  errore ,  eresia ,  falsa  opi- 
nione.  — »  au  pi.  fig.  eolpa ,  fallo^  manea- 
menio»  sbaglio.  Les  erreurs  d'Ulysse»  leavven- 
ture  d*  U lisse, 

ERRUIN  »  adj.  m.  se  dit  des  remèdes  qu'on 
introduit  dans  les  narines,  errino^  enrinù. 

ERRONÉ,  ÉË,  adj.  «rroneOj  erronico. 

ERS,  s.  m.  ou  VKSSB  roibb,  plante  iégumi- 
neuse ,  ervo,  veggiofo ,  lero  ,  orobo ,  rubigtia, 
moco.  - 

ERSE»  adj.  langue  erse,  Unguaggiode* 
montanaridi  Seozia,  — ,  s.  f.  (mar.)  V.irBOPB. 

ERUGAQUfi,  s.  f.  plante»  speeie  di  ru- 
eheita. 

ÉRUCTATION,  s.  f.  eruttazione,  ilrut- 
tare,  il  tirar  rutti, 

ÉBUDIT,  E»  adj.  et  s.  erudito. 

£RUDI':i[lON,s.  f.  grande  étendue  de  sa- 
voir, erudizione, 

^RUGINEUX,  EUSE,  adj.  rugginoso. 

ERUPTION  ,  s.  f.  eruzione,  sortila ,  useita. 

ÉRUPTIVE»  adj.  f.  si  dice  di  malatlia  ehe 
produee  un'  eruzione, 

ÉRYNGË ,  s.  m.  ou  r ar icaut  qu  ghabdor 
A  cKiiT  tItbs»  plante,  eringê,  Éryil^e  marine 
tringio  marina, 

ERTSIME ,  s,  m»  plante  f  tnetano* 
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ÉRTSIPÉLATEUX.  EtrSB,  adj.érâîpe- 
laîoêo  »  appto'tnwnie  a  rhipola, 

ÉRYSIPÈLE,  s.  m.  tumeur  superficielle 
ioflammatotre ,  riùpota. 

ÉRlTHROlDE,  s.  f.  t.  d'anat. «rc7roû/0. 

*  ES ,  prép.  dans^  les ,  ncUi,  nette  :  docteur 
ès-lettres.  maître  ès-arts. 

BSGABBAU,  s.  m.  tgabetto. 

BSGABELLB,s.  f.  Y.  isgabbiu. 

ESC  AGHE ,  s.  f.  mono ,  freno  di  eavatto, 

ESCADRE,  s.  f.  iquadra  di  vaseotti  di 
guerra» 

ESCADRON,  s.  m.  troupe  de  cavalerie  or- 
dinairement de  quatre  compagnies,  sguadronê. 

ESGADRONNER,T.  n.  se  mettre  en  esca- 
dron •  sehierarti,  unirti  a  formare  sguadroni. 

ESCALADE .  s.  f.  assaut  donné  avec  des 
échelles,  scatata» 

ESCALADER,  v.  a.  emporter  par  esca- 
lade, seatare.  —  une  maison,  ieatar»  ,  satire 
eon  seate  in  una.eata, 

ESCALE,  s.  f.  faire  escale  dans' un  port, 
dar  fonde  in  un  porto,  gettarvi  t'aneora, 

ESCALIER ,  s.  m.  teata.^ 

ESC  A  LIN,  s.  m.  pietota  moneta  de*  Paesi 
BasMÎ, 

ESCAMOTAGE,  s.  m.  action  d'escamoter, 
rinvofare»  il  rapir  destramenie, 

ESCAMOTE ,  s.  f.  pattotta  di  iuvero  di  eut 
BÎ  tervono  dettramente  i  giuoeatori  de'  bostO' 
toiii. 

ESCAMOTER ,  t.  a.  fare  sparire ,  giocar 
di  manOf  espitare,  earpirOj  rubare. 

ESCAMOTEUR,  s. m.  etpifétore,  efiegioea 
di  mano. 

ESC  AMPER ,  T.  n.  pop.  teappare ,  fugglre, 
eeampare,  darta  a  gambe,  sbrattare  it  pacte. 

ESCAMPETTE,  s.  T.  pop.  il  a  pris  la 
poudre  d'escampette,  darta  a  gambe,  sbrattare 
'U  paeu,  menar  to  spadone  a  due  gambe. 

ESGANDOLE,  s.  f.  chambre  du  comité 
dans  une  galère,  eseandota. 

ESC  AP ,  s.  m.  t.  de  fauc.  Taire  escap ,  indi^ 
car  fa  preda  atV  ueeelto  di  rapina, 

ESCAPADE  s.  r.  scappata. 

ESC  APE ,  s.  f.  la  partie  ioréricurc  d  une  co- 
lonne ,  Clmo  seapo  detta  colanna, 

ESGARBALLE,  s.  f.  dent  d*cléphant  du 
poids  de  vingt  livres  et  au-dessous ,  avorta , 
donii  it  etefante, 

ESGARBILLARD,  E,  s.  et  adj.  fam. 
felto,  faeetOi  aeeorto^  disinvotto,  soltazze* 
vote. 

ESC ARBITE ,  s.  f.  t.  de  mar.  sorte  de  pe- 
tit vaisseau  de  bois  creuse,  gavctta, 

ESGARBOT,  s.  m.  sorte  d'insecte,  seara- 
frtggio, 

ESCARBOUCLE,  s.  f.  espèce  de  rubis, 
earbonclùo, 

ESGARGELLE,  s.  f.  t.  de  plaisanterie, 
searseifa ,  barsa ,  saeeoecia ,  tasea, 

ESCARGOT ,  s.  m.  gros  limaçon  à  coquille, 
tumaea ,  ehioeeiota.  Il  est  fait  comme  un  es- 
cargot, spuajato,  s  formate  y  svenevots. 

BSGARLINGUB  ou  conrarQviLLi,  s.  f. 
V.  eiauaoos. 
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ESCARMOUCHE^  s.  L  tearamueeia,  ba- 
datueeog  guerriceiuotam 

ESCARMOUCHER,  r.  n.  êearamueeiare, 
badatuceare.  —,  fig.  diiputare.  —,  au  récip. 
s'escarmoucher,  difendersi  teggermente, 

ESGARMOUGHEUR ,  s.  m.  badatueca^ 
iore,ehe  êcaramueeia. 

ESGAROTIQUES  ou  tscHAmoTiQuis  , 
s.  m.  pi.  et  adj.  remèdes  caustiques,  esearO" 
iieo, 

ESCARPE  ,s.  f.  pente  de  fossé,  searpa. 

ESCARPE,  EE,  adj,  trarupato,  erto , 
seoseesoy  alpestre,  </t><f/'ato.  — ,  part.  V.  lé 
verbe. 

ESCARPEMENT,  s.  m.  (  fortif.  )  pente. 
searpa,  pendio, 

ESGARPER ,  T.  a.  îagtiare  a  searpa* 

ESCARPIN,  s.  m.  soulier  léger ,  searpino. 
— ,  au  pi.  sorte  de  torture,  stangttettaa  dadô 

ESCARPINE,  s.f.  pièce  d'arliUerie,  irom^ 
tfone  da  eavatletto, 

ESCARPOLETTE,  s.  f.  j«,,  y,nJ„io, 
dondofo,  strumento  per  dondotarsi. 

ESC  AUDE ,  s.  £  petite  barque  sur  les  ma- 
rais, seoda, 

ESCAVESSADE  ,  s.  f.  secousse  du  ca- 
Tesson ,  trincîata  di  eavezzone» 

ESCHILLON,  s.  m.  météore  fort  dange- 
reux ,  iromba  d  acqua  marina, 

*  ESCIENT,  s.  m.  à  son  escient ,  sciente- 
mente.  A  bon  escient,  saputamente,  con  w- 
gnieione  di  causa. 

ESGLAIRE,s.  m.  (fauc.)  oiseau  d'une 
belle  longueur ,  sorta  d*  uecetto  di  rapina. 

ESCLANDRE,  s.  m.  accident  bruyant  et 
désagréable,  ditgraua  ehe  reea  dUonore. 

ESCLAVAGE ,  s.  m.  sehiavitù ,  servitù, 

ESCLAVE,  s.  et  adj.  êehiavo.—,  fig.  tervo^ 
soggetto.  —,  en  poés.  amante,  vago.  N'être 

^»^*^^^  ^^  ^  P®™*®  »  manftrrar  di  parofa. 
ESGOBARDER,  V.  n.  user  ou  abuser  de 
la  doctrine  du  père  Escobard ,  ingannare  eon 
frode. 

ESCOBARDERIE,  s.  f.  action  d'escobar- 
der.  V.  ce  mot. 

ESCOCHER ,  T.  a.  t.  de  boulang.  batter 
ta  pasta  cotta  patma  detta  mano. 

ESGOFFION ,  s.  m.  t.  pop.  euffia. 

ESCOGRIFFE,  s.  m.  st^occone.  ladron- 
eelto,  sgang/terato,  bertuccione. 

ESCOBIE,  s.  f.  (mar.)  grosse  chevQle  de 
DOIS ,  scarmo. 

ESCOMPTE,  s.  m.  seonto,  detrazione.de- 
faleo ,  diffateo. 

ESCOMPTER.  V.  9i.seoniare,  sbattere , 
defateare ,  dtffaleare, 

fiSCOPEUCHE,  s.  f.  maeetnna  per  atzar 
pes».^^  pertiea  per  ta  eostruzione  de*  ptmti. 

ESCOPETTE,  s.  f.  speeie  di  earabina  ettè 
portavasi  a  armaeolto. 

ESCOPETTlSlilE,  s.  f.  satva  d*  aretû^ 
busate. 

ESCORTABLE,  adf.  t.  de  faucon,  se  dit 
d*un  oiseau  sujet  à  s*écarter ,  etie  si  attontana 
deUia  sua  direzume» 

ESCORTE,  s.  f.  teorfa,  guida. 
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per  ticurezta, 

,     ESGOUAP£,s.   t  squadra  d*  infimUriii. 
S3CQUP,  s.  m.  t.  de  mar.  pai9Uti  per 
getiar  C  aequa. 
ESCÛUKGÉE,  s.  f.  êeufiçéa^  tferta, 
£8G0URG£0N ,  8.  m.  sorte  d'orge  bâtîve 

3u*on  fait  miiiiger  en  vert  aux  chevaux  ,  9orta 

SSGOUSSji ,  s.  f,  fam.  course  pour  mieux 
sauter  •  rincarta* 

BSGRIME,  8.  î,ickerma,  tehenno, 

ESGBIMVR,  V.  n.  et  r,  se  battre  avec 
des  OeuretSp  iirar  di  tpada,  giHQomr  di  «cA«f- 
ma  ,  tch^rmirç,  -^f  fig*  dUptif^rê ,  quifthmeg- 
gUitt.  S'escrimer  de  quelque  cbqse,  savoir 
reH  servir  j  fdp^rf^  utQ  d%  afpuna  mm^  «a- 
pfr»nc  tervirê. 

ESCRIMEUR  , s.  m.  qui  ^Und  l'art  d'ei- 
cpimer,  sek$rmidorêi  tçhêrmiiarê. 

ESGROG,  s/m,  9crQçeimê%    barai$i4r§  ^ 

ESCROQUER,  v.  a.  scroeeare ^  irufftrê $ 

gi^nl^n,  ngtr^ffgnare ,  earpir^. 
ESCROQUERIE,  's.  f.  truffu,  frçdf.  in- 

faune»  b^ratieria,  ghermmtlh $  g\ant9tig. 
ESGROQUEUR ,  BUS^,  s.  chi  nroçptu 
E-Sl-MI ,  t«  de  mus.  ton  de  mi ,  me* 
i;SPAG£j  s.  m.  ipa^io  ,  </(«lans4« 
ESPACEMENT,  s.  m.  (arch.)  $pt»k»  di- 

ESPACER.  V.  a.  nporture^  poFrfquéUke 
ipuzio,  qualchp  dUtfttitfh  -»  »  t.  d'impr*  tpa- 
zieggkrp» 

SSFADE  •  s,  f,  palelte  pour  affiner  le 
chanvre  »  sçotûla> 

ESPADÊR,  v.  a.  se  servir  de  Tespade 
pour  faire  tomber  les  cbeoevottes  ,    teoie- 

fiSPADEUR»  s.  ni.  ouvrier  qui  affine  le 
chanvre  en  le  frappant  avec  le  tranchant  d'une 
palette,  tcùtôlaîore, 

ESPADON,  s.  m.  grande  et  large  épée» 
ipadoM.  «—  ,  sorte  de  poissoq ,  ppsep  tptda , 
giave. 

ESPAPONNER,  V.  n.  mamggiarp  h  tpa- 
4oM%  servirai  delio  §pad(me, 

ESPAGNOLETTE .  s.  f,  sorta  di  rmtia 
finiiiipw»  '—  >  espèce  de  ferrure  pour  les  fe- 
nêtres, spagnotetta. 

ESPALB.  s.  f.  certain  espace  dans  une 
galère.  «pa/Ziera. 

ESPALIER .  s.  m,  le  premier  rameur  d'une 
ealère ,  poriotaîto,  spalhere,  — ,  rangée  d'ar- 
bres fruitiers  «  spalliera* 

ESPALLEMENT ,  s.  m.  V.  jadgbagb. 

ESPALMER»  V.  .a.  enduire  de  suif  fonda 
le  dessous  d'un  vaisseau»  ff a/more ,  rimpai' 

mare, 
ESPARGOUTTE  ou  aspAiooifiB ,  s.  f.  ou 

'  rsTiT  MCQoiT,  plante,  ditetê,  êttiroa  Mfe- 
roide» 

ESPATULB,  s.  f.  Tulg,  glaïeul- puant, 
plttttte  •  fpa|M4i  /«Im(0. 
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E6PAURB ,  8.  f,  M>)ive  pour  lH  «lOitiiie  tion 

des  bat^ux ,  Iwa  t  iramçplh* 
ESPECE.  Sf  f.  4/9^£(«,  ffe0(«i  —  9  Mr'd* 

razxa  ,   gualità.  —  .  ê^Hg,  faito  p^T\lc9hwt' 

Payer  fn  espèces ,  fagar  in  eantanti.  Espèce . 

en  philos,  tppei^ ,  idên.  -- ,  nu  pi.  en  pbarm. 

polveri  composte,  misiura  di  poiveri^ 
ESPERANCEf  S.  f.  4/>«ra|i2«,  4/i«m#, 
ESPÉRER  I  v.  a.  epergre^  ener  fpo^miuu 
ESPIEGLE  I  s.  et  eitj.  ee^ttrç,  furfim^lh, 

furbettOn 
ESPIÈGLERIE, s.  f.  fam.  petite  ipalice 

que  fait  un  enfant  vif,  a$iffzip  |  H$«fiiié^  mtb- 

iiziat  $caUrime^tOf  leattrûzza, 
ESPXHÎACE,  s.  f.  (marO  »prte4e  T9iM«au, 

pinazza, 

ESPIJSGARPi  s.  m.  peti^  pièce  d'artUle- 
rie ,  êpingarda, 

ESPINGOLE,  9.  f.  fusil  à  caqon  évasé  et 
qu^on  charge  de  plusieurs  balles  »  Wu  4i 
tpingarda, 

ESPION,  s.  m,  f/iÎMMi  npi^f  êpiMi0ret 
espioratarp. 

ESPIONNAGE,  s.  m.  atto  4i  9piifPn  ^  fuê- 
stiêre  di  9piQ, 

ESPIONNER ,  V.  a.  ipiare, 

ESPLANAPE  ,  S.  i;  (fovtiC)  spi^^da, 
spianalo. 

ESPOIR ,  s.  m.  ipprunza ,  fidiêpÎM, 

ESPQNTON.  s.  m.  ipuntonp,  ^^mp  in  ««ta, 

qaasi  mezzm  pitea. 

fSPRINGALLE,  s.  f.  ^Êfrt^  di  k^tp^trp. 
SPRIT.  ^  m.  ipiritp.  Le  Saint-EspHt. 
lo  Spirito  Sanio,  r-,  être  incorpoi*el,  ëpmto. 
— ,  âme  de  l'homme .  anima ,  ipirito,  —  ^  par 
rapport  à  ses  facultés  inteliectuelles.  mênie^ 
irtiedeito,  ingégno,    ipirito,    Formçr   Tes- 

S  rit  et  le  cœur ,  ta  mente  p  il  enfiy^.  — »«  ses 
iverses  qualités  dans  les  écrits,  daps  le  monde» 
tpiriîQ^  brio^  aeume,  ^çcortezza,  l'icdpc'Mj- 
pertpieaeia,  pfic,  r—  (chim.)  »  Ouide  très  sub- 
til >  spirito. 

ÉSQUAIN,  psQuam,  «sqm*>  s.  m.  t«  de 
mar.  fodera  dipoppa, 

ESQUIGHER ,  v.  n.  et  r.  au  jeu  de  re- 
versi  «  e^itar  di  prptidpre  dmndo  h  ewt^i  pià 
bassa. 

ESQUIF)  s.  m.  petit  canot,  sehifg*  tan- 
€$tta ,  joii;^ ,  viola ,  palisçaltnp, 

ESQUILLE,  s.  f.  petit  édat  d'un  qs  frac- 
turé .  sehegsia ,  tektggiwùlp,  iT  ei#e» 

ESQUIBIAN,  s,  m«  (  m^r. }  quartier  ifig^- 
stro, 

ESQUINANGIE.  s.  t  maladie  de  la  gorge, 
seheranzia ,  àngina ,  tçhinanzia ,  squinanxùu 

ESQUINE.  s,  f.  cheval  fort  ou  faible  d'es- 
quine  ,eavaUo  forte  o  debote  di  sAlena.  —  ^ 
plante.  V.  sqoihb. 

ESQUIPOT,  s.  m.  petit  tronc,  e»$Httti 
de*  barbipri, 

ESQUISSE,  s.  f.  iehiMf,  eone^t»^  ab- 
bozzo. 

ESQUISSER,  V.  a.  sehiguarê,  aee^m^i* 
eon  leggeripsimi  tooehi  il  primo  concetto, 

ESQUIVER,  V.  a.  et  r.  ephivore,  pvUêrt, 
êiudprê,  tfuggirPf  iemsare ,  tehifitrq^ 
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JIAQU1V8 ,  ».  f.  ierrû  sôm  êuiilêâppono 
«  p§m  «fi  9Uêehe9f9  meifê  raffinerie, 

BMAI«  s.  m.  ppovMt  sagglo^  êpérimmto, 
spêriônzat  eimmiio.  Coup  d'essai ,  ta  prima 
P'9vq  t  ii  prim»  ntggio» 

ESSAIE ,  s.  f.  sorte  de  racine ,  raâieê  nm 
Mvî  $i  iignê  di  êMriaêUt  nelf  Ifutië, 

ESSAIM,  s.  m.  Tolée  de  mouches  à  mid, 
seiame,  êàmmê.  -*• ,  fig.  gran  num$ro  £  uo^ 
muni,  iêliUti,  «m, 

ESSAI  MER,  ¥.  n.fkr  h  uiame, 

ESS ANGER ,  t.  a.  laver  du  linge  avant  de 
le  l^siiver«  idagutLiUrtf  riêùiaequare* 

ESSARTER ,  ▼.  a.  défricher  en  arrachant 
]«»|)Dil.  kl  épines,  jwi/iiiv,  diûelkrêy  tUr^ 
pare^  sradicare, 

ESSAYER,  T«  a.  mimggîmrê,  ffrûvare  , 
sperimentare^  tentoMf  «aman ,  êmggtare ,  far^ 
(l  ^MM,  (a  ^POfMi*  --* ,  au  rëcipr.  prùvarsi^ 
fifftfpfQrti, 

ESSAYEUR,  8.  m.  officier  qui  fait  l'eisai 
de  la  monnaie ,  êaggîatore. 

ESSE,  a.  (f  cbQviUe  de  fer  tortue  qu'on 
met  au  bout  de  l'essieu,  aeeiarino,  — ,  crochet 
au  bout  du  fléau  d'nna  balance  »  gtouia  delta 
Hkf^m*  -y  •  morceau  de  fer  qui  sert  à  aoero- 
cher  les  pierres  qu'on  veut  élever ,  piêehêtUh 

ESSE  AU.  s.  m.  Inearvaia. 

ESSENCE»  s.  f.  essenza,  naiunu  -«,  en 
ibimie ,  cumum .  uiratto^ 

ESSBllIEliïS,  s.  m.  pi.  secte  de  philo, 
^nphff  juifs  «  JBfMiic* 

ESSENTIEL,  ELLE,  adj.  uMwiah,  «* 
mhniQmmiê  n§êUtario*  *-- ,  impartamtêy  di 
gran  riliêva.  Homme,  ami  essentiel,  t^9mû^ 
mmkadafiimê  tëpiiale,  dm  êontOÊnti  sêpra, 
— j  aufubtt.  reasentiel,/'ai«f}i«aés, 

ESSENTIELLEMENT ,  adv.  têtnzial- 
■Mula ,  m  wmdo  p$Ê$naialê, 

ESSERA  ou  soBA ,  s.  m.  dartre  humide 
•veCfléiDancettSon,  boliaumniiea, 

SSSETTE.  s.  f.  marteau  à  tète  ronde  et  à 
larve  tranchmit  •  ttnéa  «Pacettia. 

ESSEULÉ,  EE,a4j.  abbandwuiia,  lateiaJto 
Vdo ,  êohlU  da'  ûemMcanii  *d  omieL 

ESSIEU ,  s«  m»  pièce  de  bois  ou  de  fer  qui 
entre  dans  k  noyeii  des  roues ,  ioia  daita  car-' 
T9aMa,aâsû, 

ESSIMER ,  V.  a.  amaigrir  «n  oiseau ,  «m«- 
grirtf  nuienmra. 

ESSONNIER,  s.  m.  (blas.)  quadraîo. 

ESSOR ,  s.  m,  certain  vol  d'un  oiseau  de 
proie,  vio  aka  ptmudoM  gli  uuêUi  di  repima 
tûiittmmdûii  moéiê  in  aria  a  abbandonandôêi  al 
vento.  — ,  fig.  donner  l'essor  à  son  esprit,  dar 
aarritra ,  lataiar  tikaro  il  vareo, 

ESSORANT,  E,  adj.  (  blas.  )  se  dit  d'une 
ceriMne  postare  des  oiseaux ,  êoranta, 

ESSORS,  ES ,  part  teetato,  *-  (blas.) , se 
dit  de  certains  toits ,  iagoèato. 

BSSÛRBR  rSO  ,  V.  r.  •fitcar  un  vafo.^, 
T.  a.  exposer  à  1  air  pour  séc&er ,  far  aiciugare, 

ESSORILLBR,  v.  a.  moazur  t  ortcehiê. 
— ,  fig.  et  fam,  iagliara  i  eapalii  m9ltù  eoHi, 
UêêrûoÉêoi, 

BBtOUPIfBB^  T*  ••  wMte  fNsqiit  htan 
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d'halehie,  far  pêtdar  il  fèaio,  fiar  eoieare  il 
fiaiç. 

ESSOURISSER ,  v.  a.  couper  à  un  eho- 
Tal  un  cartilage  nommé  souris,  tagliar  ^u^tla 
eartilagine  ck*  é  ntlh  nari  d§*  cavatii  e  eha  li 
fa  êbruffkré. 

ESSUGQUER,  ▼.  a.  tirer  le  moût  d*nne 
cuve ,  tvintipe* 

ESSUI,  s.  m.  lieu  propre  à  sécher  quelque 
chose,  tUndltojo, 

ESSUlE-MAlN,  s.  m.  bandlnêlk  »  afclic 

ESSUYER ,  ▼.  a.  ôter  Teau, la  sueur,  ete. 
roêâugapay  targtra,  aseiugare,  sêêcarê, — , 
fig.  topporiare ,  etsere  espotto  a...  Essuyer  des 
affronts,  des  reproches,  etc.  toHararty  mandar 
giii' 

EST,  s.  m.  orient  «  lavanH.  — ,  vent  qui 
vient  de  Portent ,  kvanie ,  euro.  Est-nord- 
est,  graeQ'lôoantê,  Bst-sud-est ,  stirçaeo-la- 
vanta,  Bst-quart-de*nord-est  ou  quart-au- 
nord-est,  quariadi  levante  a  greco.  Est-quart** 
d6»sud-est  ou  est-quart-au-^ud-rest ,  quaria  di 
levante  a  seiroeeo, 

BSTAGADE  ,  s.  f.  sorte  de  digue,  paliz- 
gâta.  —  (  mar.  ) .  grosses  et  longues  pièces  de 
bois  garnies  de  fer  et  de  chaînes  que  l'on  met 
à  l'entrée  d'un  port  pour  la  fermer ,  eatena,  e 
f'  iniendê  d*  una  o  pih  travi  ineattnata  o  /W*- 
raiê. 

ESTADOU,  s.  m.  $ega  a  mono. 

ESTAFETTE,  s. f.  courrier,  ttaffetta. 

BSTAPFIER ,  s.  m.  valet  de  pied  portant 
livrée .  êtoffUre. 

EST  API  LAOS,  s.  f.  êfregia,  slaffitata. 
— .  fam.  ttraeeiatura ,  iqaareio, 

BSTAFILADBR,  t.  a.  tfregiare,  far  un 
tagtio  sut  visa, 

fiSTAIMS,  s.  m.  pi.  (mar.  ]  alette  ,  fravi» 

ESTAMB  ,  s.  f.iaina  tricotée,  ttame, 

ESTAMET ,  s.  m.  pietala  ito/fii  di  /ana. 

ESTAMINET,  s.  m.  tabagie,  bottega  éi 
em/fè  o  betloUi  dove  ei  fuma  e  tt  giuoea, 

EST AVLFE,  9.  i.sîampa,  immagine»  effi- 
gie ,  rame. 

ESTAMPER,  V.  a.  itampare,  imprimare. 

ESTAMPILLE , s.  f.  eiampatelta,  impran" 
ta  o  marca  délia  caria  o  di  mereanxle, 

ESTAMPILLER,  V.  a.  tnarourey  impri- 
mera ,  apporte  la  marea ,  /*  impronla, 

ESTANG ,  adj.  m.  navire  estanc,  ban 
ehiuto, 

ESTANGES,s.  f.  (mar.)  certains  piliers, 
eolotmeitê ,  puntellelH.  Estance  à  taquets  « 
eeala  al  puntello. 

ESTASES,  s.  f.  pi.  t.  des  manu  r.  desotrie, 
fl(igg^  dette  caste* 

ESTATES  R,  s.  m.  t.  de  prat.  eedênie, 
eke  eede  i  tuei  béni  a'  ereditari. 

BSTAVILLON,  s.  m.  pe/h  tagiiata  da 
formare  un  guanto, 

BSTBBIËN AIRE ,  u  f.  (mar.)  se  dit  de 
deux  pièces  de  bois  qu'on  ajuste  aux  extiémi- 
tés  des  madriers,  êtamenale. 

ESTER,  V.  n.  t.  de  pal.  eompûrira  in  giu» 
«Càis,  start  in  giuditio» 
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BSTiRG,  s.  r.  natte  de  jonc,  stuoja» 

ESTER  UE.  s.  f.  (mar.)  espèce  de  petit 
port,  Ai/a«  ca/ella. 

ESTERLET,  s,  m.  oiseau  aquatique  /  «^ 
eelio  di  palude  deit'  Aeadia. 

ESTER  LIN ,  s.  m.  peto  di  vent*  oHo  grani 
a  mezzo. 

ESTIMABLE,  adj.  apprezsabUc j  stima^ 
kii0  f  pregevole. 

ESTIMATEUR ,  s.  m.  stimaiore »  appres^ 
Matore,  prezzattfre. 

ESTIMATIF,  adj.  m.  (prat)  se  dit  d'un 
acte ,  d'un  devis  d'expert,  estimativo. 

ESTIMATION,  s.  f.  ûtUmazione,  ilima- 
zhmé^  siimtu 

ESTIME,  s.  f.  sUma,  amiOy  prtgio,  ap" 
prtzzameniOy  eonsiderazione.  — ,  t.  de  mar. 
êtùna  délia  d'utwkza  a  eorto  délia  nave, 

ESTIMER,  Y.  a.  esUmeare  ,  siimart^  ece, 
— -,  apprtzzare,  valutare,  — ,  pregiare,  con- 
tiderarùf  far  eonio.  — ,  enderc,  giudicarct 
pretumere, 

ESTIOMÈNE,  adj.  se  dit  des  ulcères  cor- 
rosifs ,  eorrosivo. 

BSTIVE,  s.  f.  contre-poids  qu'on  donne 
aux  vaisseaux,  tiiva, 

ESTIVER,  V.  a.  (  mar.  )  Uioar  in  travc, 

ESTOC,  s.  m.  épée  longue  et  étroite, 
tlocco»  •^,- pointe  d'une  épée^  punia  délia 
spada:  frapper  d'estoc  et  de  taille.  — ,  fam. 
ligne  d'extraction,  tlirpe,  Ugnaggio<,  eeppo, 
— ,  fam.  dites-vous  cela  de  votre  estoc  ?  di  vù^ 
$lra  testa.  Brin  d'estoc,  mazza  ferrata.  Cou- 
per un  arbre  à  blanc  d'estoc ,  a  fior  di  terra» 

ESTOCADE,  s.  f.  autrefois  longue  épée, 
aujourd'hui  grand  coup  d'épée  aXonfgéiStoeeata, 
— ,  fam.  emprunt  que  veut  faire  un  escroc, 
stoeeata, 

ESTOCAOER,T.  n.  stoeckeggtare ,  bal- 
iertif  ferire  oollo  $toeeo»  — ,  fig.  et  fam.  di' 
ëputare  ,  tfuiitioneggiare  ,  ienzonare  viva- 
tnénlôm 

""ESTOC  AGE,s.m.  toria  di  diritio  signorilc. 

ESTOMAC  ,  s.  m.  siomaeo,  —  ,  pour  sein, 
poitrine,  bœea  dello  slomaco. 

ESTOMAQUER  (S*),  v.  r.  fam.  offm- 
^  derti ,  recarsi  per  maie ,  pigiiar  il  broncio  , 
aver  a  maie,  tener$i  offero. 

ESTOMPE ,  s.  f.  t.  de  dessinât,  pelle  o 
earia  rotoiata  par  dore  con  la  polvere  il  ehiaro* 
eeuro  al  diugno, 

ESTOMPER,  V.  n.  se  servir  de  l'estom- 
pe. V.  ce  mot. 

ESTOQUIAU,  s.  m.  eertoanelUUo  in  una 
terratura, 

*  ESTRAC,adj.  m.  cheval estrac,  sirocco, 
sgropponato. 

ESTRADE,  s;  f.  t  de  guerre,  battre  l'es- 
trade* baîtere  ta  slrada,  baltere  il  eammino. 

ESTRAGON,  s.  m.  herbe  odoriférante, 
serpentaria. 

ESTRAMAÇON,  s,  m.  autrefois  sorte  d'é- 
pée ,  sorla  di  spada.  Coup  d'estramaçon ,  du 
tranchant  de  l'épéi*^  stramazzone ,  fendentc* 

ESTRAMAÇQNNER,  r.  a.  lam.  dar  di 
taglio,  difendente. 
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ESTBAPADE ,  s.  f.  eorda»  etta ,  sappfi^ 
tio  délia  corda.  — ,  strappala ,  trattodi  corda, 

ESTRAPADBR,  r.  a.  dar  la  corda,  tm 
strappala ,  collare. 

ESTR  APASSER,  y.  a.  t.  de  manège,  stra- 
pazzare  un  cavallo. . 

ESTR^PER ,  ▼•  a.  -*-  le  chaume,  segar  ta 
stoppia. 

ESTR APOTRE,  s.  f.  faUiuola, 

ESTR APONTIN  ou  hamac  ;  s.  m.  t,  de 
mar.  espèce  de  lit ,  strapuntU  chê  serve  pfr 
dormir  netla  branda, 

ESTRAQUELLE,  s.  f.  t.  de  Terrer,  pata 
da  infomare, 

ESTR  ASSE,  sraASBs  oucàboassb,  s.f.  borra 
di  teta. 

ESTROPIAT,  s.  m.  fam.  pezztnte ^  itrop^ 
piato  0  ehe  finge  di  esserlo, 

ESTROPIER ,  V.  a.  storpUtrCy  stroppiare% 
guastar  le  membra.  Estropier  un  passage ,  une 
pensée,  etc;  guastare  un  pasto^  un  pen- 
siero,  eec, 

ESTURGEON ,  s.  m.  gros  poisson  de  mer, 
storione. 

ESULB ,  s.  f.  plante,  esula, 
ET ,  conj.  0.  ed.  Et  caetera  (on  pron.  le  t), 
eceeiera ,  e  simili» 

ETABLAGE,  s.  m.  louage  d'une  ëtable, 
stallaggio. 

ET  AELE ,  s.  f.  statla ,  stallaggio,  Étable  A 
cochons  «  poreile.  —  fmar.),  pié  di  ruota. 
S'aborder  de  franc  éiahle,  abbôrdarsixli  puntm, 
dardipunta  in  una  gâtera, 

ETABLER ,  v.  a.  melterê  nella  ttalla ,  daro 
stafla, 

ETABLI ,  s.  m.  table  des  ouvriers,  banco 
dajalengame,  fkbbro,  fsrfajo  ed  attri, 

ETABLIR ,  V.  a.  stabUire ,  fissure ,  tmdere 
stabile  e  ferme,  assicurare,  posare.  — ,  créa- 
re,  —,  dar  prineipio ,  avvalorare,  — ,  fon- 
dure.  Etablir  une  nlle,  maritare ,  eofloeare  o 
stabilir  in  matrimonio.  — ,  un  fait ,  l'état  de  la 
question ,  posare .  stabilire, 

ETABLISSEMENT,  s.  m.  stabilimento. 
-— ,  statu to,  —,  postOf  carica,  impiego,  —  , 
istitttzione,  — ,  prineipio.  L'établissement  des 
quartiers ,  dislribuzione  de*  qaartieri.  L'éta- 
blissenvent  d'un  fait ,  d'une  question  ,  etc.  /ôn- 
damento ,  esposizione» 

ÉTADOU ,  s.  m.  êtrumento  per  fore  i  don* 
telli  a*  pettini, 

ÉTAGE,  s.  m.  espace  entre  deux  plan* 
chers  dans  un  bâtiment,  apparfamenfo,  piano, 
~  •  £ig'  grado,  ordinCf  condizione.  Sot  à  triple 
éta^e ,  ail*  ultime  segno, 

ET  AGE  R ,  V.  a.  se  dit  seulement  de  la 
cot)pe  des  cheveux .  rafftlare  i  eapelii, 

KTAGUE,  ÉTAQUB ,  s.  f.  (mar.)  V.  itacde. 

ET  AIE ,  s.  f.  ou  ÉTAT ,  s.  m.  puntello,  •*- , 
t.  de  blas.  caprioto  dimezzato. 

ÉTAIM.  s.  m.  la  partie  la  plus  Gne  delà 
laiqe  cardée ,  stame, 

ET  AIN,  s.  m.  métal  blanc,  stagno, 

ETAL ,  s.  m.  baneo  del  beeayo, 

ÉTALAGE,  s.  m.  mottra  di  morcanzia, 
.— ,  dasio  chepagmi  p$r  Oêporla  «  oonéiêm. 
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Faire  étafage  de  son  espnt,  de  ses  ricbes* 
set  •  etc.  far  pompa ,  far  mostra» 

ÉTALAGISTE»  s.  m.  mereante  ehê eipcne 
Im  sua  mereajuia  nette  tirade,  nette  piazze» 
Mot  nouT. 

ÉTALER  ,  T.  8.  esporre ,  mettere  in  ven- 
tila. — .fi^.  tpiegare,  far  pompa  o  mostra.  — , 
t,  de  mar.  étaler  la  marée,  dar  fonda  per  ta 
muireucflutsù. 

gALEUR ,  s.  m.  merclajuoto» 
AL  1ER,  s.  m.  Ifecenjo  ehe  vende    ta 
eûrne  at  baneo. 

ÉTALIISGUER,  T.  a.  Y.  taurgc». 

ÉTALON  ,  s.  m.  cheval  enlier ,  <<a//one. — , 
modèle  prototype  de  poids»  démesures,  mo» 
det/o ,  campione, 

ÉTALONNEMENT  oa  iTALONKACi ,  s.  m. 
pToiHi,  aggiustamento  d'  un  peso  o  mUura. 

ÉTALONHER^v.  a.  aggiustari  pesiote 
miêure, 

ÉLALONNEUR,  s.  m.  uffieiate  elie  aggiu- 
êia  i  pesi  o  te  miture, 

ÉTAMAGE ,  s.  m.  action  d'étamer ,  io  sta- 
gnitre^  it  eoprire  o  intonieare  di  stagna. 

ÉTAMBORD,  s.  m.  (mar.  )  pièce  de  bois 
qui  soutient  le  gouTernail  »  ruota  di  poppn, 

ÉTAHBRAIES  ,  s.  m.  pi.  (  mar.  )  boeca- 
pùrji ,  mattre  degti  atberi, 

ET  AMER ,  ▼.  a.  enduire  d'étain  fondu. 
staMnare,  eoprire  di  stagna  fuso. 

ÉTAMEÙR»s.  m.  stagnatorey  ehi  intaniea 
di  fiagno  fuso, 

ET  A  Ml  NE,  s.  f.  sorte  d'étoffe  de  laine, 
ëtamigna.  — ,  tissu  peu  serré  pour  passer  une 
poudre,  ane  liqueur  «  baratta,  —,  fig.  passer 
par  i'ét  ami  ne,  <ftfc«ar0,  ieandagiiare ,  esa-- 
miwar  per  minuto. — ,  au  pi.  petits  filets  qui 
s'élèvent  des  fleurs ,  stami. 

ET  AMI  NIER,  s.  m.  ehi  fa  tastamîgna,  eee, 

ÉTAMPE,  s.  f.  outil,  stampo. 

ÉTAMPER ,  ▼.  a.  percer  un  fer  de  cheval, 
far  i  buchi  de'  ehiodi  a*  ferri  nP  un  eavaito. 

ET  AMURE,  s.  f .  ce  qu'on  emploie  pour 
l'étnmage.  stagnât ura, 

ÉTANCHEMENT,  s.  m.  siagnamento  ^ 
fUtngno  det  sangue. 

ÉTANCHER,  v.  a.  arrêter  ce  qui  coule. 
eiagnare ,  ristagnare.  — ,  au  fig.  élaoclier  les 
larmes,  la  soif,  aseiugar  te  tagrime,  frenare 
it  pianto;  dtssetare^  cavar  ta  sete. 

ET  AN  CHOIR,  s.  m.  coUetto  per  eatafa- 

tarft  te  ItoHi» 

ÉTANÇON,  s.  m.  punteth. 

ÉTANÇONNKR.v.  a:  puntetlare, 

ÉTANFICHE  ,  s.  f.  hauteur  de  plusieurs 
lits  de  pierre  qui  font  masse  ensemble,  at- 
jlezxa  di  pitt  strati  net  ta  eava  di  piètre, 

ÉTANG,  s.  m.  réservoir  d'eau  ,  stagna, 
"     ÉTANT,  s.  m.  bois  vivant  et  sur  pied,  in 
piedi^  sut  sao  fusto ,  sut  suo  pédale. 

ÉTAPE,  s.  f.  lieu  dans  une  ville,  dans  un 
port  où  Ton  décharge  les  marchandises  appor- 
tées du  dehors,  searieatojo,  —  ,  vivres  pour 
lestroopes,  station  militaire  «  tappa,  Br&ter 
l'étape,  ^atrar  oltrc  ttnta  fermant,  bruciar 
gti  mtlûggiamêniL 
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ÉTAPIBR ,  s.  m.  clu  distribuiseê  vtveri  a 
foraggi  a'  sotdaii» 

É  i* AT ,  s.  m.  ttaio  ^'eondixione ,  grado^  —, 
naseitat  impiego,  uHizio.  -»,  dominio,  etaio, 
signoria,  regno.  I^nir  une  chose  en  état, 
fermare,  tenertaldoy  tener  pronto,  aU'  ar^ 
dine.  Faire  état  « /br  capitale,  «onfara.  État 
des  pensions,  etc.  lista  ^  registro.  Tenir  un 
grand  état ,  lutso^  sussiego.  Étal-major,  e^ato 
maggiore. 

ETATER,  V.  a.  t.  de  pal.  tener  registro 
dei  danari  per  dame  eonto  a'  ereditorL 

ÉTAU,  s.  m.  machine  dont  les  serruriers 
se  servent  pour  affermir  les  pièces  qu'ils  tra- 
vaillent, morsa,  baneo. 

É TAVILLON ,  s.  m.  t.  de  gantier,  petto 
di  ruojo  proprio  per  formare  un  guanto. 

ÉTAYEMENT  ou  trAinutur ,  s.  m.  U 
puntetlare  e  lo  stato  delta  cota  puniellata. 

ÉTAYLR,  V.  a.  appuyer  avec  des  étais  9 
puntetlare  y  sorre^gere,  — ,  fig.  eostenere* 

ÉTÉ,  s.  m.  saison,  «la(e,  esiate, 

ÉTETGNOIR  ,  s.  m.  spegnitojo, 

ÉTEINDRE,  T.  a.  speguere,  smortarOp 
ettinguere ,  ammorzare.  —  les  couleurs ,  les 
lumières  d'un  tableau,  ammorzare^  far  itmor^ 
tire,  ammortire  i  eolori ,  le  luei,-^,  fig.  e#/ia« 
guère»  frr  eessare,  sedare^  rintuzzare,  affii- 
tire,  aeeketare,  abolire,  cancellare.  Éteindre 
une  race,  sterminare ,  distruggere^  etiin^ 
guère, 

ÉTEINT.  E,  part,  d'éteindre.  Teux 
éteints ,  tenta  vivaeità.  Voix  éteinte,  débile  f 
fwra, 

ÉTEMPER ,  Y.  a.  t  d'horL  farprenderea 
un  pezzo  la  figura  di  un  altro, 

ÉTEND  AGE,  s.  m.  cordes  sur  lesçpielles 
les  imprimeurs  font  sécher  les  feuilles  impri- 
mé'*^, stenditojo, 

ÉTENDARD^  s.  m.%andiera^  ttendardo, 
ins^gna. 

ÉTEXfDOIR ,  s.  m.  petite  pelle  à  long 
manche  qui  sert  4  placer  les  feuilles  impri- 
mé''s  sur  l'étendage ,  sorla  di  paletta. 

ÉTENDRE ,  T.  a.  stendere,  distendere.—, 
dilatare ,  assoitig tiare.  —  les  ailes ,  les  bras, 
spiegar  t  ali ,  sbarrarsi  nelle  braeeia.  —  un 
homme  sur  le  carreau ,  ammazzare ,  eec,  — -' , 
augmenter,  agrandir.  V.  — ,  s'iTiNDEB ,  sfaa- 
dersi,  allargarti,  andar  tontano.  Cette  somme 
peut  s'étendre,  aseendere,  andare  tino  a,  .  . 
—  ,fig.  s'étendre  sur  ouelque  sujet,  ditten-- 
dersi ,  ragionare  alla  aistesa  tu  qualehe  og" 
getjo. 

ÉTENDUE ,  s.  f.  esteneione  ,  ampietsa , 
giro. 

ÉTERNEL  ,  ELLE,  ajj.  etemo,  etemate^ 
ehe  non  ha  prineipio  né  fine,  —  ,  au  subst.  il 
ne  ^  dit  otie  de  Dieu  ,  C  Eterno. 

ÉTERNEDLE.s.  f.  plante,  sempreviva. 

ÉTERNELLEMENT,  aàir,  eUrnamente ^ 
ab  eterno.  — ,  sempiternameniey  in  sempi- 
ierno ,  in  perpétua. 

ÉTERNISER,  y.  a.  eternare , perpetuare 
immortalare ,  fnr  eterno» 

ÉTERNITÉ,  s.  f.  etûmiiâ. 

i5 
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tîre. 

ÉTPKNUMENT ,  s.  m.  slarnuio. 

ÉTERSILLON,  s,  m.  c^rto  puntelioncUû 
minUre, 

AXÉSIES.  s.  f.  pi.  tlesie^ventircgotarL 

]£TÊT£MBNT  ,  s.  m,  b  tcoronarp  un  af- 

ËTËTERyTta*  tarronare,  teapêxf^tr  un 

ETEUF,  8.  m.  petiUs  balle  p4Hir  jouer  à  la 
loBf;ue  paume ,  ^ «//a. 


sup- 


ETEULE  ouB£TEuiLB,  s.  f.  MtoppU* 

ÉTHER ,  s.  m.  matière  subtile  qu'on 
pose  remplir  l'espace  au-dessus  de  l'atmo- 
sphère ,  etere ,  ettra^  poét.  «Ira.  — «en  chi- 
mie ,  éteré ,  spirito  di  vino  raffinato» 

ÉTHÉRÉE,  adj.  eterûo^  a€no< 
'   fiTBlOPS,  s.  m.  (cbim.)  oxide  de  fer  noir, 
oxide  de  mercure  sulfuré  noir,  éiippÉ. 

ÉTIQUE,  s.  f.  (du  grec)  ^tieaj  moral», 

ÉTHMOlDAL,  E«  ac^.  ûpparUn^nte 
air  elmoide, 

ETHMOfDB ,  s.  m.  t.  d^anat  Tan  des  huit 
05  du  crâoe ,  ttmtiée, 

ETHIf  ARGHIE,  s.  f.  la proYince où  l'etb- 
narque  commande,  etnarehia, 

ETHN ARQUE,  s.  m.  chez  les  anciens, 
commandant  d'une  profince ,  einarea, 

ETHNIQUE,  9A\,etnico,pagano. 

ÉTHOLOOIE,  s.  f.  traité  des  mceurs, 
da  manières,  Mologia. 

ÉTHOPÉE ,  s.  f.  peinture  des  moeurs,  des 
passions  de  quelqu'un ,  tîopta. 

ET  1ER ,  s.  m.  unia  di  fiutç  éa  eond^  U 
acque  dei  mare  nuii  siagni  talati 

JÊTINGELAUT  ,  E  ,  adJ.  teiniUlanU,  bnl- 
Canff,  sfavitlante.  sptendenie, 

ÉTTNGELÉ,  adj.  (blas.)  semé  d'étînceUes, 
tfarillato, 

ÉTINGELER ,  ▼.  n.  zcintUtare^  tfavilîart^ 
riipjtndere,  sfoigorarû^  ffogoteggiar$. 

BTINGBLETTE,  s.  f.  scintithUa. 

ÉTINCELLE ,  s.  f.  ieintUIa^  fiivUla, 

ETINCELLEIfENT,  s.  m.  scintillammto. 

ÉTIOLER  (S') ,  T.  r.  se  dit  des  plantes  et 
des  branches ,  maitere  icudiicio  rami  ioUill, 
lunehi  t  seolaritL 

ETlOLOGiE,  s.  f.  science  qui  traite  des 
causes  des  maladies ,  aiictosia. 

ÎTIQOE,  adj.  etieoy  tuîco.  ^,  tUnuato, 
macitento, 

ETIQUETER,  ▼.  a.  mettre  une  étiquette» 
notare ,  iégnarc ,  porra  una  soprateritla, 

ÉilQUETTE,  s.  f.  petit  écritau,  topra- 
icritta ,  butigtta,  -*- ,  eertmoniaie  dicorte, 

ÉTIRE ,  s.  f.  t.  de  corroy.  ftrro  da  sbre- 
icîare, 

ÉTIRER,  ▼.  a»  étendre,  allonger,  disien- 
dêra,  — *  t.  de  serrur.  metterê  in  fonde.  Mar- 
teau à  étirer,  eortota  da  moiiorê  infondo. 
— .  t.  de  corroy.  sbreseian. 

ÉTISIE,s.  f.  phthisie,  maladie  qui  des- 
sèche tout  le  corps ,  iisiea ,  iisichozta, 

ÉTOFFE,  s.  I.  ttoffa,  — ,  Oitrazione ,  eon" 
dnionê  :  homme  de  basse  étofllk  — »  dUpoii" 
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timi  feim,  Uflonio .  eopaeHà  :  il  y  •  de  Vdlof  e 
dans  ce  jeune  hommCr 

ETOFFE ,  ÉB ,  part.  V.  le  verbe,  IlQqmie, 
cheval  bien  étoffé,  uomo  bcn  v^tiia,  agiaio, 
cavnlto  rieco  di  pelo, 

ÉTOFFER ,  V.  0.  guamir  ben$^oorr0éprc, 
fornire  di  sioffo, 

ÉTOILE,  s.  f.  tteHatOitro.  — ,  prov.  cou- 
cher à  la  belle  étoile,  dormir  aU'arWf  a  «Mo 
êcooerto.     , 

ÉTOILE,  ÉB,  adj.  sîtUato^  9or$no, 

ÉTOILE,  s.  m.  fauialura  p§r  lo  frnHwté 
dfitfojiomoe  h  iassazioni  dêgU  omon, 

ÉTOILEE ,  s.  f.  torta  di  tuiipano. 

ÉTOILER  (S*)  ,▼.  r.  se  dit  d'une  bopteilk. 
ftrti  unafessura  a  guiia  di  ttoUa, 

ÉTOLEtS.  f.  omemeiit  sacerdotal,  sfote. 

ÉTONNANT,  E,  a4i*  m^nmigliçto ,  ^tu- 
ppndOi  sorprendfnte  f  ttraordinario, 

ÉTONNEMENT,  s.  m.  ttufioro,  êorpmg, 
pour  le  fie.  V.  iaBABLimiiv, 

ÉTONNEMMENT,  ady.  (an),  nutravlglie- 
tamfntpi  stupondamenU, 

ÉTONNER,  T.  a.  tbigonirct  impaurm» 
— ,  fig.  HuoUrp,  eroliarp,  — ,  «u  fëcip.  tfif- 
pinij  eeo.  maravigtiar$u 

ÉTOQUERESSES,  s.  f*  ^.  onla  di^tar- 
dasio, 

ÉTOQUIAU,  s.  m.  t  d'bori,  piuoh, 

ÉTOU ,  s.  m.  banco  d$'  m^^Uaj, 

ÉTOUFFADE,  s.  f.  soria  4  iniwgoko. 

ETOUFFANT,  E,  adj.  thp  offoga^  #<- 
fitcq^  iogtiê  il  réipiro,  •*,  anmntp,  anoktnle, 

ÉTOUFFEMENT,  s.  m.  nffagamonlq, 
toûjpcamfinto. 

ETOUFFER,  y.  a.  affogifre,  mffocare^  sof- 
fo^aro ,  suffœaro,  — ,  ▼.  n.  /«r  pordere  U  rp- 
tpvro,  --- ,  au  fig.  supprimer,  détruire.  V.  ces 
mots.  Étouffer  de  rire,  rire  avec  eic^,  «6a(- 
licargi  dalU  rita^  ridpro  imo^pratamonlf* 

ÉTOUFFOIB,  s.m.  instrument  pouré^in- 
dre  des  charbons,  formaooUq» 

ÉTOUPAGE,  s.  Q.  (ch^. }  pu^  4a  rag^ 
gittgnerê»    ' 

]f  1 OUPE  ,  s.  f.  $toppa, 

ËTOUPER,  ▼.  a.boucber  avec  de  l'^oupç, 
stopparo,  turorot  intamra^  rt/MMiff .  — ,  t. 
dejpbarp.  raggiugnore. 

ÉTOUPEBIE,  s.  f.  itia  di  stoppa. 

ÉT9UPILLE,s.  f.  iucigwUo  no'  faoefti 
artjficiati, 

ÉTOUPILLER ,  ▼.  a.  mottor  gli  itoppm 
a'  fuoehi  d*  ariifieio, 

ëTOUPIN,  s.  m.  t.  de  mar.  ftoita  per 
tpigner  la  pçlverê  no'  cannoni» 

ETOURDERIE,  s.  f.  ttolidetga,  ttupidiêé, 
slolidità ,  tioUizia,  balordaggimo  »  teompiotza, 
boijaggino,  toompiataggino, 

ÉTOURDI,  lE,  adi|.  et  s.  qui  agit  sans 
considérer  ce  qu'il  lait,  intootato^  ttupido^ 
stolto,  uompio,  tioli^o ,  êbatotirttio,sîir^iio, 
ineonêidoraio ,  imprudontOf  A  l'ëtourdie,  adf. 
y.  iTouaaiMEjiT. 

ÉTOURDIMENT,  9àr,9tarditamtfH$t  ip- 

considonitamcnt0tibaUHraiam$$l$,  m  m- 
paooata. 


—  y  fig.  /br  rcmaR«r«  attonUo,  S'ét<Micdir  sur 
quelque  cboB^^dûtû^mrsi ,  wmrimni^  dUtrarti. 
---  la  douleur»  ûdiormcniar  U  dêt^r^f  far 
divêttionc ,  disirarre.  Cette  viande  n'est  qu'é- 
tourdie, hm  avuto  uma  hggiêta  taUura,  non 

ÉTOUnoiSSÀnT»B.a4}.  ekâHordUtê, 
QjLMorda ,  astordante. 

ETOi}tlOISS£MBN*r  »s.  «.<for<(bici£<i, 
sMatdkmtmiQ  »  ininmamtn^^  •— ,  fig.  «<u- 

ÉTOURNBA0  ,  s.  on.  oisenu.  $tornù^  ëlfir- 
nêih,  ^«cheval d'an  poil  gris  jaunâtre,  ea- 
vnlio  tiomêllo^  -^  ^  jeune  nomme  quî  bit  ke 
capable .  un  vtro  stomeiio^ 

ÉTOUTEAU.  s.  m.  t.  dlioriac.  caaûrAèa 
^ta  a//a  rifola  dtlU  $/msria  d^un  oriimitK 

BTnANGE,  a4i.«UraMa>  forutUn,  <(r«- 
a«0ra.  — ,  au  fig.  «irana,  «Iroiiaf  aala. 

ÉTRANGEHENÎ»  adv.  tir^nammU^ 
«CMonfiMnamaiilf.  /ii^  WWi*  «lo  camaiic» 

jftTKAUGEB.  jfeaB.a.  eiad).  ftraiiiM, 
fortttiero  ,  eh»  non  è  dtl  «oiolo  »  4c//a  ofm^o- 
f  nia»  aas.  Ce  iaitest  étranger  à  la  cawe ,  irfra- 
nÂtro,  ogMMnia,  €k»  nan  Am  ehêfarê  £on.«« 

ETRAFiGBR .  ▼.  a.  et  r.  fam.  chmfter  d'nn 
lieu*  iaaaeîac*)  tdùmUnare,  far  fnggiKêt  arâir«, 
dUmi*v€M9Mrê  dg.  oM^nr  «n  an  mù^» 

*  ÉrRAKQBTB,  a.  f.  cara<l«r*  <^t  mm 
aalroiufti 

ÉTRÂKGLBIIENT,  s.  m,  refscrremant 
excessif,  amIraaMNa.  *-  »  fileiqui  unit  les  deux 
partÎM  dant  «a  oampasc  h  €or^  da  quelques 
Visses»  sirtiHinu 

BTKASiGLER,  na.  «Iv«n^a£arf,  êtroA%arê, 
êuffaeaw^  mfiêgm^t  ^ffagam.  —,  riMtringtr 
troppo^  strrarû,  — ,  fig.  étrangler  une  afTaira, 
4^a«0ianiL  «— ,  $p»dhf€^  giuétc€r  am  trtppa 
fretta.  — ,  neut.  seoourea*moi»  j*étrangla, 
aamrrf  tMM  »  «a  ^^ 

ETRANGUILLON^  s.  m.  maladie ,  ««rmir 
gnAlûit^i* 

BTR  APE,  s.  C  petite  firaciUe,  /Siteea. 

J^TftAPSa  »  f .  ne  i^glUtm  /«  stqp^ê. 

ÉTRAQUE,  s.  f.  t.  deaMv.  katgimxa  éU 


ÉTRAVB,  iT4BL0Ki  ou  ÉTAiLB,  S.  L  t*  de 
«Mr.  mata  dipwtta, 

ÀTRE,  ▼.  auxilf  aiMi^a,  «lar«,  <Mv«rif, 
duTûte,  iraittnéWH.  «— *  fig.  le  bien-être ,  if /< 
e^gi»  I  eawflrft.  Quand  il  Taurait  maltraité,  qu'en 
serait-il?  aceadere^  ruuUart,  •— «  appartenir, 
«Mira,  gpê^mrê,  tceenrêé  C'est  à  tous  da  vous 
£aire  obéir,  *féiUi  a  voU  C'est  à  tous  à  jouer, 
fœea  a  i/oL  Ce  ebamp  est  è  votre  fr^re ,  é  di 
votlrû  fraittio:  il  est  à  voua,  é  wUro. 

ÊTRE,  s.  m.  «sfara,  «nfa.  Etre  sopréme, 
EnU»Mf^0m9. 

ETRECIR,  V.  a.  et  n.  ttrignerê,  rîslri- 
gmtft  ritirigmarm,  riitrwMÎ,  ruppieeinin  m 
(arghezta, 

ÉTREGISSEMENT ,  s.  m.  êiringimmtio , 
figtHgnimênt^t  <<pa<lar«. 

ÉTRBlGNOiaS ,  s.  m.  pi.  t  de  m 
aa^^ania»  ilraminfe  da  kgm^uÊtt* 


JtTaSUIDBB,  T.  a.  strmg0rêM  aami*^ 

m^/^ertf ,  itrignere. 

*  ETRf  INTB,  s.  f.  tirêtUftîr9Hmr^. 

ËTRENNE.  s.  f.  présent  qu'on  faitUpre- 
mieriour  deltannée,  rûgaia,maneia,  gtrgtma. 
----,  fig.  /a  prima  vtndiiache  ntldi  ontlla  t€U 
(inwna  fa  un  mercanU,  — ,  î/  ^rtmo  usa  cha  U 
fadi  una  <ûta, 

ÉTREN  NER.  v.  a.  regalar$,  dap  la  «Irean^, 
— -,  ricwerc  U  primo  dtnara ,  occ,  *— ,  oHtr  tl 
primo  a  servir  SI  (tuna  eosa» 

ETB^SILLON,  s.  m.  pmkiolkk  «£t  fas<an«r 
muragUe. 

^TRÉSILLONNER»  v.  a.  pmêoUm-  un 
muÊTo  chê  panda  o  sbonz.oia. 

ÉTRIER,  s.  m.  appui  du  picé  suspendu  à 
la  selle ,  ttaffa,  -— ,  sorte  de  bandage ,  futaie 
tara  par  U  eaaaié  di  tangua  dal  piada*  —,  un 
des  quatre  osselets  de  la  caisse  du  tambour, 
iiaffa.  Etriecs,  t.  de  mar.  aaaaiii  impiom" 
éati. 

&TRIÈRE ,  s.  f.  petite  bande  qui  sert  à  at- 
tacher les  élriers  à  la  selle»  stafjpta, 

£TRU4«B.  V  U  espèce  de  peigne  de  fer, 
ttrrgghia ,  ttrigiia  da  eavalU, 

ETRILLER»  V.  a.  frollecttfnc  rëtrille, 
tiragginara .  fragarc .  atri^iùna, 

ETRIPBR,  v.a.  fvanfrara^  eaaar  Uim(a~ 
riora. 

ÉTRIQUÉ,  ÉB,  ad),  fam.  habit  ariqué, 
e/ia  non  è  ampioabboitanza.  Ouvrage  étriqué, 
troppo  êoarcinlo. 

STRIVliRE,  s.  t  la  courroie  des étriers» 
staffil: 

ETROIT,  E ,  adj.  rU^'iv»  amgialo.  Con- 
science étroite  •  wigiéiL,  rigoroia.  Front  »  crâne, 
génie,  esprit  étroit»  sanui  tmmo,  ingagno 
aarla«  Umiiaia^  -->«adv.  à  l'étroit,  in  Utogo 
wiâiralto.  — ,  fig.  être  à  Tétroit,  sjfsra  alla 
Uf^ta ,  9iv€ra  nallê  ttrattê^sa. 

ETROITEMENT,  adv.  strêUamanla y  allô 
itretto.  — j  r«|fOfOMmanfe.— ,ai^rcMamaara, 
praeimmania ,  sca^o/armcnfa,  £trokenent 
joint,  perfctlamente eongiuniOi^ 

ÉTRON,  s.  m.  stnmWttlPontakK 

ÉTRONÇO^NER,  v.a.  U  de  javd.  ietro- 
nnrôf  tagtiar  a  eoronm  un  aikero. 

ËTROrE  ou  naasB  di  pooua»  s.  f.  (mar.) 
certaine  corde ,  ttroppolom 

ETROUSSER,  v.  a.  aggiudiaara  ^atsagnar 
pcr  tsntenxa, 

iTRUFFÉ,ÉE.  adj.  se  dit  d'un  chien , 
azzoppato .  sciancato. 

ÉTRUSQUE,  adj.  (archit.)e/ra«co. 

ÉTUDE,  s.  f.  fl<i4Ù0.— ,  cognitioni,  ^  , 
fig.  itudio ,  arie,  cura»  ditiganza  parlieo/ara  « 
^ra  alcuna  cota,  — ,  itudio,  êeriUnfjo,  Aaaco. 
— ,  serin  ura  eh»  sono  in  depoiito  negli  tUtâi 
d»'  noioj  o  proecuraiori  :  il  a  vendu  son  étude 
douze  mille  francs ,  agU  ha  9»nd^  la  su»  terii' 
tare  per  dodiei  mfla  lira,  ^ 

ÉTUDIANT, 's.  m.   ttudanta^  •tudiaaUa, 

ÉTUDIÉ ,  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  —,  a4|. 
êimulato»  dSottato.  — ,  ban  laaaraia» 

ÉTUDIER ,  V.  n.  et  a.  aiudiar»,  applimm 
ail»  $tudio,  —  4  fig«  oêotroam ,  »»amin»a*  —  « 
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arec  le  pron.  pers.  siuélant^  ingegnarsi,  prce" 
eurwre  dL„ 

ÉTUDIOLE ,  s.  f.  buffet  à  tiroir  popr  les 
papiers,  ttudiolo,  tiipo. 

ETUI ,  s.  m.  aitueeiOf  guaina.  Élui  de  cha- 
peau ,  à  peigne»  à  couteaux,  eapptllUra,  pet^ 
tintera,  eolUlliera, 

ÉTUVE,  s.  f.  sittfo,  ÉtuTe  de  corderie, 
êiufuda  ce^ramê  perJneatramarô  i  fili. 

ÉTUVÉE ,  s.  f.  sorte  de  cuisson  et  d'assai- 
sonnement ,  êîufato,  ^ 
'   ÉTUVEMENT,  s.  m,  fomentaziona,  fo- 
mtnto,  iuffumigio, 

ETUVER ,  V.  a.  ne  se  dit  guère  que  d'une 
partie  malade,  fomentare ,  spru^tare,  tavarê, 
ÉTUVISTB ,  s.  m.  celui  qui  tient  des  bains 
et  des  études ,  stufujuoto, 

ETYM0L06IE,  s.  f.  origine  d'un  mot, 
êiimofogia ,  origine  d'un  voeaboto, 
ÉTYMOLOGIQUE ,  adj.  etimotogieo. 
l&TTMOLOGISTE,  s.  m.  qui  sait  les  éty- 
mologies,  qui  travaille  dessus,  etc.  etimoto- 
gisia. 

.  EUBAGES ,  s.  m.  pi.  nome  ePuna  eiasio  di 
druidi» 

EUGHÀRISTjLB .  s.  f.  eucaritlia. 
EUGH  ARISTIQUE ,  adj.  euearittieo. 
EUGOLOGE ,  s.  m.  livre  d'office  pour  les 
dimanches  et  fêtes,  eueologio, 

SUGRASIE,  s.  f.  (méd.)  bon  tempéra- 
ment ,  eueratia, 

EUFRASlEp  s.  f.  plante,  eufragia. 
EULOGIES ,  s.  f.  pi.  t.  de  liturg.  choses 
bénites,  0«/o^(a. 

EUMENIDE8,  s.  f.    pi.  nom  des  furies 
â*tn{tr,  furie  in femotif  Eumenidi, 
EUNUQUE ,  s.  m.  eunueo. 
EUPA'IOlREyS.  f.  upatorio,  erba giutitt. 
EUPHEMISME,  s.  m.  (rhét.)  M/?mMm0. 
EUPHONIE ,  s.  f.  son  agréable  d'une  yoix, 
d'un  seul  instrument»  eufimia. 
EUPHONIQUE,  aâi! deir  eufonia, 
EUPHORBE ,  s.  f.  plante  et  gomme  mé- 
dicinale, euforbio, 

EUROPÉEN,  ENNE,  adj.  europeo. 
EU  RU  S,  s.  m.  le  vent  d'est,  euro, 
EURYTHMIE,  s.  f.  (arcb.)  bel  ordre, 
belle    proportion,    euritimia,    convenienza, 
èeW  ordine,  alta  dispotizione. 
•  EUSTYLE,  s.  f.t.  d'arch.  fabbriea  a  co- 
lonne ben  ditposte, 

EOTRAPÉLIB,  s.  f.  art  de  plaisanter  avec 
finesse ,  eutropctia. 

EUX ,  pi.  de  lui  »  et»i ,  loro. 
ÉVACUANT.  E,ou  ivicoATiF,  iv»,  adj. 
et  s.  (méài^acualivo,  évacuante. 

ÉVACUATION,  s.  f.  euacuazione,  le  eva- 
tuationi» 

ÉVACUER  ,  V.  a.  et  r.  evacuare,  espel/ere. 
— ,  V.  a.  ftfrf^  una  guemigione  »  tasciar  libéra 
una  eittà, 

ÉVADER  (S*),  V.  r.  échap])er^  fuggire, 
aeappare,  svignarû,  eec, 

É VACATION ,  s.  f.  svagamento,  ditira- 
zlone^  ivaeationo, 
ÉV ALTOÏiNER  (S*) ,  v.  r.  fam.  et  peu  us. 


EVE 

irûtUr  eon  troppa  famlliarità  o  abueare  delte 
proprioforze, 

EVALUATION,  s.  f.  eitimazione. 

EVALUER ,  T.  a.  ttimarot  valutare^apprez' 
tare,  dar  la  naluia, 

ÉV ANGÉLIQUE, adj.  evangelieo, 

ÉVANGÉLIQUEMENT,  adv.  ovangolica^ 
mente,  ttana  maniera  evangeliea, 

EV  ANGELISER ,  y.  a.  evangelizzare ,  wm- 
gelitzare ,  prediear  il  f^angelo. 

ÉVAN6ÉLISTE,  s.  m.  evangelisla.  -, 
t.  de  pal.  celui  qu'on  donnait  pour  assistant  à 
un  rapporteur,  ajutanle. 

EVANGILE,  s.  m.  doctrine  de  J.-C.  et 
livre  qui  contient  celte  doctrine ,  Evangelo^ 
Evangeliot  Vangelo. 

ÉVANOUIR  (S'),  V.  r.  eoenire,  tramortire, 
v^ir  mono,  trambasciare,  idilinquire,  tineo- 
pif  tare,  — ,sparirey  ivanire,  — ,  t.  d'algèb. 
faire  évanouir  une  inconnue  d'une  équation , 
farUparire  un*  ineognita, 
,  ÉVANOUISSEMENT .  s.  m.  deliquio,  m- 
ntmento ,  efinimenlo ,  tramoriimento ,  tineope, 
sintopa^  tmarrimento  di  tpirUi, 

ÉVAPORATION,  s.  f.  evaporatione,  esa- 
latione.  — ,  fig.  vaniià,  leggerezta  di  mente, 
di  eervello, 

ÉVAPORÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  —, 
adj.  vano,  leggiero,  eventato  :  tête  évaporée. 
— ,  s.  distipato ,  volubile  :  c'est  un  évaporé. 

EVAPORER  (S').  V.  r.  euaporare^  eea-' 
(are,  sfamare.  Cet  homme  s'évapore  en  vaines 
idées ,  paseersi  di  chimère.  On  dit  absol.  qu'un 
jeune  homme  commence  à  s'évaporer,  eva» 
poranif  eominciar  a  darei  al  bel  tempo,  ai 
piaceri ,  eec.  — ,  fig.  éva(k>rer  son  chagrin ,  sa 
bile,  ivamparo,  ealmare,  mitigare,  addol" 
cire, 

ÉVASÉ .  ÉE,  pjart.  V.  le  Terbe.  Nez  évasé, 
naito  di  larghe  nariei, 

ÉVASEMENT,  s.  nu  t.  d'archit.  dilata- 
mento» 

ÉVASER,  V.  a.  dilatare^  allargaro^  slar^ 
gam  y  strombare, 

ÉVASIF,  IVE,  adj.  dte  Iwia  in  dubbio, 
iningenno  :  réponse  évasive. 

ÉVASION,  s.  f.  fuga,  seappata^  repente 
part  lia. 

ÉVÉCHÉ.  s.  m.  veseovadOf  dioeeii,'-'^ 
vetcovado ,  dignité  veseovile,  — ,  veseovado , 
dit  à  vetcoviie,  palazzoveseovi/e, 

ÉVEIL,  s.  m.  fam.  naova  intereeeante  cko 
gi"frne  im pensai n» 

ÉVEILLÉ,  ÉO.part.  V.  le  verbe.—  ,  adj. 
fig.  allegro,  vivaecy  toUeeitOy  ardente,  — , 
s.J  iiim.  une  petite  éveillée,  eivettuola.  Un 
cvpillé,  uno  scnilro. 

ÉVEILLER  ,  V.  a.  tvegliare,  destare,  ri- 
svegliare.  — ,  fig.  scuotere ,  ravvivare ,  ralte^ 

EVENEMENT,  s.  m.  evento,  accidente, 
avvnimentOy  avventura  ,easn. 

ÈyEîiT,s.m.sapordistantio,  di  riseal- 
dato,  di  rancidoy  di  guasto.  Mettre  à  Tévent  • 
teiortnare^  st/entare,  — .  fig.  et  fam.  avoir  la 
tête  à  révent,  ostere  sventato,  volubiie.  Tête 


EVI 

à  Térent)  eervêi  tfoea,  uom  hggiêro*'^^ 
t.  d'art,  boulet  qui  a  trop  d'ërent»  palla  iroppo 
piecola  relativamênie  al  eannone:  vento  délia 
palla,  —,  s.  m.  pi.  conduits  fonnés  dans  la 
fondation  des  fourneaux  des  fonderies,  «/la- 
taiqj, 

ÉVENTAIL  «  s.  m.  vtntaglio,  ventola, 
ventaruola» 

Éy ENTAILLISTE ,  s.  m.  ehi  fa  •  ven- 

ÉVENTAIRE,  s.  m.  plateau  d'osier,  ca- 
méra di  vtirice» 

ÉVENTÉ.  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  —  ,  s.  et 
adj.  avvemtaiOf  tventato ,  stordilo ,  eerveilmo, 
m>ventaUUo. 

ÉVENTEMENT,  s.  m.  c7  veniUare /U  far 
aria. 

ÉVENTER ,  T.  a.  vtntilara ,  far  aria ,  spie- 
gare  al  vento,  — ,  donner  deTair,  déboucher, 
ouvrir,  êventare,  aprire,  sturare^  dar  aria. 
Éventer  le  grain ,  tvêniotare,  — ,  fig.  éventer 
un  secret ,  un  complot .  I9  mine ,  teoprire,  pa- 
iesare  ,  sveniar  la  mina.  Éventer  les  voiles ,  dar 
le  vêle  a*  venti.  S'éventer,  altérant  ^  gua- 
etar^L 

ÉVENTILLER  (S*),  v.  r.  l.  de  fauc,  rf*- 
kitjer  faU. 

É  VENTOIR ,  s.  m.  gros  éventail  d'osier  ou 
de  plumeiv,  veniarola^  ventaruola, 

EVENTRER,  V.  a.  tventrare,  eviseerare, 
ebuHtllare* 

ÉVENTUEL,  ELLE,  adj.  eventuale,  fan- 
daio  gu  quatche  evento  ineerto. 

ÉVENTUELLEMENT,  adv.  aeeidenlat- 
mer»  te  •  raso  che,  per  accidente, 

ÉVÉQUEy  s.  m.  veeeovo, 

ÉVERDUMER,  v.  a.  t.  de  confiseur,  tin- 
ger  di  verde. 

ÉVERRER,  v.  a.  t.  de  chasse,  tagliar  il 
filefio  a  un  cane, 

ÉVERSIF,  IVE  adlj.  qui  renverse,  êver- 
êore ,  dit*riiggilore, 

ÉVERSION,  s.  f.  renversement  d'une  ville, 
d^un  état,  etc.  dietrmxiime ,  eterminio ,  ravina, 

ÉVERTUER  (S),  y.  r.  s'exciter,  s'effor- 
cer tforzani ,  adoprarsi ,  meitere  itudio, 

É VEUX ,  adj.  terrain  éveux ,  terreno  ehe  ri- 
tien  l'aequa$  toggetloa  impantanarti ,  ram- 
morbidilo^  ee«, 

ÉVICTION,  s.  f.  t.  de  pal.  action  d'évin- 
cer .éptsione. 

ÉVIDEMMENT,  adv.  evidentemênte^  ma- 
nifrttamente, 

ÉVIDENCE ,  s.  f.  evidenxa,ehiaretza ,  eer- 
t§ata, 

ÉVIDENT,  fi  •  adj.  évidente,  ehiarof  ap' 
patynte, 

É  VIDER,  V.  a.  faire  sortir  l'empois  du 
linge,  rammcrbidire ,  lêvar  la  salda,  — ,  t.  de 
taiU.  incavare,  — «  t*  de  serruriers,  toum.  etc. 
Oêtûttig tiare  t  ritirare, 

ÉVIER,  s.  m.  conduit  par  où  s'écoulent  les 
eau%  d'une  cuisine ,  acquajo, 

ÉVILASSE ,  s.  m.  sarta  d'ebano, 

ÉVIIiiCER,  V.  a.  t.  de  pal.  ripetere  il  tua 
dm  aliri  posiedulo. 
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ÉVIRÉ ,  ÉE,  adj.  (blas.)  eaetraio. 

ÉVITABLE,  adj.  peu  us.  evitabitâ,  ehe  pué 
evifarti  ,  tcansarti ,  êfuggini, 

E  VI TÉE,  s.  f.  (mar.)  larglmta  diftume^  eee, 
ehe  sia  battante  perché  un  vaseello  vi  ii  potea 
tiberamente  girare  :  cette  rivière  n'a  pas  assez 
d'évitée. 

ÉVITER,  V.  a.  evitare^  sehivare,  fuggirê, 
cansare.  — ,  t.  de  mar.  éviter  au  vent ,  m«f  fera 
o  presentar  la  prua  al  vento;  éviter  à  marée , 
mettcre  la  prua  alla  eorrcnte, 

*  ÉVITERNITÉ .  s.  f.  durée  qui  a  un  oom- 
mencement  et  n'a  point  de  fin ,  eempitemita, 

É  VOCABLE,  adj.  ehe  puô  entre  avocaio, 
condotto  a  un  altro  tribunale, 

ÉVOCATION ,  *.  f.  acUon  d'évoquer,  ratla^ 
di  evoeare  0  di  avocarû, 

ÉVOCATOIRE,  ad|.  cédule  évocatoire^ 
eedola  o  alto  per  cui  si  intima  alla  parte  ehê  l 
cauita  é  avoeata  a  un  altro  tribunale, 

ÉVOBÉ,  s.  m.  cri  des  bacchantes,  woè, 

ÉVOLUTION,  8.  f.  evoluùone,  eeereisio 
militare, 

ÉVOQUER,  v.a.  faire  venir  à  soi,  ehia" 
mare  gli  spiriti»  l'ombre  de'  morii.  —  (pal.)  9 
avocare,  tirar  a  se  una  causa,  chiamar  al  suo 
tribunale. 

ÉVULSION,  8.  l  divellimento ,  svelli'* 
mento ,  sradieamento. 

EX,  prép.  latine  qui  marque  œ  qu'une 
personne  a  été,  etc.  ei-ministre,  eœ-ministro, 

EXACORDB,  s.  m.  instrumenta  six  cordes 
ou  système  composé  de  six  sons,  esaeordo^  et 
vulg.  una  sesta. 

EXACT,  E.  adj.  esatto,  puntuaU ^  dHi- 
gente ,  accurato,  sollecite» 

EXACTEMENT ,  adv.  êsattamente ,  aceu- 
ratamenie  ^puntualmente, 

EXACTËUR,  s.  m.  celui  qui  exige  des 
droits  plus  forts  ou  ave<?  dureté,  esatto,  dura  o 
tngiusto. 

EXACTION,  s.  f.  eoncussione,  esazion» 
ingiusta. 

EXACTITUDE,  s.  f.  esattesxa ,  puntua- 
lilàf  accnratezza,  diligenzom 

EXAÈpRE,  s.  m.  Y.  hbxa&obb. 

EXAGËRATEUR,  s.  m.  ampUfieatore » 
esagerante. 

EXAGÉRATIF,  IVE,  aê^a^ranle, 
amplificanje.  ^P 

EXAGERATION ,  s.  f.  esagenmione ,  am^ 
plificazione  ,iperbole, 

EXAGÉRER,  V.  a.  esagerare,  ampUfi- 
eare,  aggrandireon  parole,  iperboleggiare, 

EXAGONE ,  s.  ta.  V.  nxicoin. 

EXALTATION,  s.  f.  esaltaxionê,  ekva' 
zione,  esaltamento.         % 

EXALTER,  V.  a.  esaltare,  ma^ifieare, 
todarey  vantare»  innalzare  con  lodi,  —  ,  en 
chimie,  affinare^  purificarc ,  perfezionare, 
purgare.  .  ^  ^ 

EXAMEN, s.  m.  esame,  discussions ^disa-^ 
mina, 

EXAMINATEUR,  s.  m^uaminatore^  re- 
visore ,  chi  ha  la  eommissione  di  esannnare» 

EXAMIfVER,  V.  k.esaminare,  rivedere. 


aSo 


EXC 


*»,  risguûrdare  aeeuraiawventê ,  ottervar  am 
0itinttone ,  ditaminare,  — ,  ▼.  r.  fam.  /<^o- 
rarn  :  habit,  linge  examiné. 
'    SX ANTHÈME ,  s.  m.  éruption  à  la  peau , 

KXAKCHAT.  s.  m.  partie  d'Italie  gon- 
Ternée  par  un  exarque,  et  dont  Ravenpe  était 
b  capitale .  Esareafo, 

EXARQUE,  s.  m.  celui  qui  commandait 
tn  Italie  pour  les  empereurs  de  Constanli- 

nople,  etareo ,  dignité  ecclésiastique  chez 

les  Grecs,  au-dessous  de  ct41ede  patriarche, 
êsarco ,  etarea, 

EXASPÉRATION,  s.  t,  etatptrationt, 

EXASPÉRER»  T.  a.  eiatptrare^  etaeçr^ 
tare ,  ina»prire, 

EXAUCER,  T.  a.  etaudirt,  aeconditûpi'- 
être , ptegarsi  attepreghiêre éf  aleuno. 

EXGAvATIOIV,  s.  f.  êedvmnentê,  teavo. 

EXG  AYER  ,  ▼.  a.  creuser,  teavarp, 

EXCÉDANT ,  E ,  a4j.  accci/aiife.— ,  s.  m. 
H  ioprappiù  ,  f  ueedentû  somma, 

EXCEDER.  T.  a.  outre-passer ,  aller  au- 
delà  de... ,  eeetdetû ,  trapauart ,  froseaiu/^ra, 
êuperaré ,  patsar  U  iegno ,  oitrepassarû ,  tee» 
— ,  battre  à  l'excès,  fatîgner,  importuner, 
pgreuotere,  itancart,  annajare^  Mcoara. -— , 
Y.  r.  s'excéder  de  débauche ,  de  traTail ,  elc 
rovinarsi,  stancarti  soverehiinn€nt9, 

EXCELLEMMENT,  ady.  tenUtnitmenU^ 
perfûitanieni$f  ottimamentef  a  mttraviglia,  ptar 
êceelUnza ,  egregiamente» 

EXCELLENCE,  s.  f.  eeeelttnta^  perfe- 
xioM,  ùngolarità.  — ,  titre  d'honneur  i  eece/- 
tenza» 

EXCELLENT ,  E ,  adlj.  ueêttmU^  iqui- 
silo,  emînanfe. 

EXCELLENTISSIME .  a^j.  êee$tl0niissi-^ 
mOj  diiieaitsstmo  ^  sqaisltistimo, 

EXCELLER,  v.  n.  eeeederôf  sapérarê  , 
fpieeare,  soprasiarp,  sopravantart  ^  vineert 
mprtgio.  —  ,  poét.  eeeellere, 

EXCENTRICITÉ,  s.  f.  distance  entre  le 
centre  et  le  foyer  de  l'ellipse  que  décrit  une 
planète ,  êeeetdricifà, 

_        -  ^^  ^  ccrdes 

ont  un  centre 


£;s:CENTRIQUE,adj.  se  di 
Aieagés  l'un  dans  l'autre,  qui  c 
différent ,'  eeeoÊirîeo, 


eeeemti 
F^^^prép.  hors,  fuoreké,  sahtOy 
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êee€Îtuaio,  I^K  ehe,  fuorché,  fraffone,  fuori 
ehe,fuorsflamente,  eecettoeheg  trânne. 

EXCEPTER ,  T.  a.  etuiiuare ,  ueluétrê, 

EXCEPTION,  s.  f.  aecetione,  êeeetlua- 
sicma,  t^usiont*  A  Pexception.  Y,  ixcarr^ 

EXCÈS ,  s.  m.  eccesso ,  soprappiit ,  tsorbi- 
iantaf  sûpràh^ondanza .  sfoggiù.  ^ ,  absol. 
dlssolutezta t  intemf4ranza,  aisord'mt.  *~,  t. 
de  praC.  àffksa^  insutto,  oUraggio*  A  l'excès, 
ùtirtmodo,  fuor  d^  ogni  misara.  — ,  il  ae  dît 
aussi  du  vice  sans  bornes,  eeeesso^  dîsorbi- 
tanza,  dtsmUura ,  smoderaUzsa, 

EXGES81F.  lYE,  adj.  eecêsslvo,  sover* 
ehio,  esorbiiante,  smodgrato,  stratœchêvolc, 

EXG188IYBMBNT,  adv.  eeeessivammiic , 
êeeêdêtaemmU ,  imodgnaamimlê,  dUoréina^ 
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BXGIFSK^  ▼.  D*  t.  de  pal.  daté  o  oppor 

EXCIPIENT,  s.  m.  (pharm.)  ihueitag- 
gbie. 

EXCISE ,  s.  f.  imp6t  mis  en  Angleterre  sur 
>  la  bi erre,  le  cidre,  etc.  assUa, 

EXCISION,  s.  f.  riseceamcn(o» 

EXCITARiLITÉ,s.  f.  V.  laciTiiiLirt. 

EXCITANT .  adj.  et  s.  m.  (méd.)  ecettante. 

EXCITATEUR,  TRICE.  s.  dans  une 
communauté  ,  la  i)ersottne  qui  réveille  les  au- 
tres, risvegtiatorty  risvegliatrieê,  — ,  t.  de  phy- 
sique ,  stromento  per  eeeitorê  le  scintille  cfet- 
triehe, 

EXCITATIF,  IVE,  «dj.  (méd.)  iarîte- 
iivo ,  provûCûtiffO  «  movtntë, 

EXCITATION  ,  s.  f.  eeeitamwïto, 

EXCITER ,  T.  a.  tcdlart*  ~~ ,  provocare  ^ 
invitare,  ineitare,  stîmolurt,  muovere.  — .  en 
parlant  de  choses  morales,  infiammart^  invo' 
gliare\  suseitûre,  invaghire^  eonfortart^  ge- 
nerar  brama ,  aeecndere. 

EXCLAMATION  ,  s.  f.  tselamatione , 
gridù  t  selamazione,  tehiamazzo. 

EXCLU,  UE,  ou  Bxci.Di,B,  part,  esda- 
so^eee.  Y. 

EXCLURE  ,  T.  a.  tseladtrt ,  ribuUare, 
— .  seaeeiar  vitt ,  rimuoverc, 

EXC LU81 F ,  I YE ,  adj.  uetasiva. 
'  EXCLUSION  ,  s.  f.  esclusione,  aselusiva» 

EXCLUSIVEMENT>adv.  êsciwvamenie, 

EXCOMMtJNIÇATION,  s.  f.  seomun'tfa, 

EXCOMMUNIÉ,  ÉB,  part  Y.  le  verbe. 
— ,  au  subst.  Tisage  d'excommunié ,  squalUdoy 
smunfo,  

EXCOMMUNIER ,  t.  a.  scomimleare. 

EXCORIATION ,  s.  f.  écorcfaure  de  la 
^Bu^eseoriazione,  $eortieamentû, 

EXCORIER  y  T.  a.  far  una  eseoriaziont , 
seorlicare, 

BXGRÉMBNT,  s.  m.  aseramaniOg  feeda, 
— ,  fig.  par  mépris,  excrément  de  la  nature» 
frceia  dâi  popolo, 

BXCRÉMENTEUX,BfJSE,  a^j.  9$crf- 
menfoso ,  feccioso, 

EXCRETEUR, adj.  Y.  BzettfToiti. 

EXCRÉTION,  s.  f.  êscrazionê, 

EXCRÉTOIRE,  adj.  (méd.)  oêeroMo. 

EXCROISSANCE,  s.  f.  enruemzti. 

BXCRU.  UE.  adj.  arbre  excru,  aibmro 
erasciutofuori  d$l  boseo  ove  si  trov^ 

EXGuBITBUR,  s.  m.  t.  d'antic[.  garde 
du  palais  ^guardia  ,  smtinella» 

EXCURSION,  s.  f.  seorrtritt,  Ineirrràme. 

EXCUSABLE,  adj.  seus^biip,  dagiw  di 
sêusa. 

EXCUSAT10N,s.  f.t.  dejurispr.  énseol» 
pa,  sgravio. 

EXCUSE,  s.  f.  scMsa,  seusationê ,  di- 
seolpa.  Paire  des  excuses  à  quelqu'un ,  ehiadar 
seusa  fperdono. 

EXCUSER  ,  ▼.  a.  seusara^  seùtpara,  ftti- 
gionara. — ,  ammeltare  le  stusp^  assott*ara* 
— ,  pcrdonare ,  esimtre.  S'excuser  de  &lre  «pe 
chose ,  thiader  litÊmsa  di  nm  farta, 

BXGU8SI0N  •  8.  f.  nosêà,  MwlimMff». 
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IXÉAT,  0.  tn.  (dn  lat.  )  petoiasîon  h  un 
ecclésiastiqae  de  changer  de  diO(;èse  »  txeat* 

KXKGliABLB,  adj.  éettttabiU,  MtmhiU, 
mbbommevole.  — ,  pettimo. 

BXBGRâBLEM£NT,  adv.  âèbominBvol' 
mrnilé,  pêêttthafhentt. 

EXÉCRATION,  s.  f.  êtenazionê,  d^etta-- 
zionû  ,abbominazione ,  abbomitiiù, 

EXÉGHATOIRB,  adj.   (théol.)  eucra- 

EXÉCRER,  T.  a.  detettûre,  abbominare, 

EXECUTABLE,  ùdy  eieguibiie. 

EXÉCUTER,  y.  a.  wgulre,  effkttnai'», 
md^mpittt.  —,  ttqu9*trwrû,  $taggif9,  —,  ^'Îm- 
êîUiare,  Exécuter  militairement,  fiar  un*  cse- 
eutfâHè  mUiiare»  Musique  bien  exécutée,  mu* 
ika  ben  eantala ,  suonnU, 

lIXECUTEUR  ,  TRIGB,  s.  tieeuîùre, 
mhkitirû.  Exécuteur  de  la  haute  justice,  mai* 
tne  de^hautes-œuTres ,  etm9fu  ,  boja. 

EXÉCUTIF,  IVE«  adj.  se  dit  dupouToir 
qui  fait  exécuter  les  lois,  tneutivo, 

BXÉCUTI019 ,  s.  (.é9êettt{M0,  adempi- 
mênio.  —  de  meubles,  staggimmio,  uqu^ 
ëiro,  —  facile»  légère,  lourde, etc.  en  parlant 
d'an  peintre,  d'un  ^ê/fenr ,  maniera  facile , 
franea,  ttgntata^  ««.Homme  d'exéaition, 
u&mo  di  risolntUmê. 

EXÉCUTOIRE,  s.  m.  et  adj.  etuutatio. 

BXÈDAE,  s.  f.  salle  d'assemblée  des  an* 
ciens,  luogo  dove  ii  raguAavano  fliotofl  e  Ht- 
iêriel  perfitre  U  tore  amférwntt, 

EXÉQB9B,  i,  f.  (littér.)  narra^îohe,  tipth 
ihiene. 

EXÉGÈTES,  s.  m.  pi.  ibome  dl  egHlgU" 
neonsMlti  f  jftene, 

EXEGÉTIQUB ,  S.  f.  t.  d'algèbte,  l'an  de 
trouver  les  racines  des  équations  d'un  problè^ 
me,  probltma  é99geiieo^ 

EXEMPLAIRE,  s.  m.  modèle,  prototype , 
proloiipo ,  arehètipo ,  modêtto,  — ,  copie  ii&- 
primée  d'un  outrage,  eûpià,  étêmptart,  — , 
a4j.  esemplare ,  'ehe  puà  tttvirt  a  0Wtipiû» 
Dans  le  premier  sens ,  il  est  Tieux. 

BXBHPLAtREHBIlT  ,  adT.  eêmptar-^ 
mêntê,  eon  êtêmplarUà, 

EXEMPLE,  s.  m.  etempio,  tktmph,  mo- 
dtUo ,  têêmplare.  — ,  ttempio ,  paragone*  Par 
exemple,  adr.  p^rHemplo,  9»bigta2Ui, 

EXEMPT,  £.  ad{.  6$intê,  tmmunâ,  U' 
Barû,  fiùneo,  pripiltgiaio,  -—,  s.  m.  sorte 
d'ofGcier  de  police  »  ajutanU»  sêrgetUe,  eapo- 
rah,  etc, 

EXEMPTER,  ▼.  à.  fianftfi^,  eitmêre^ 
prwitigiarê,  franeare^  far  êtentt,  Rberarû. 
— ,  pour  dispenser.  ▼.  ce  mot. 

EXEMPTION ,  s.  f.  «Miuîbftd,  flwuhigU, 
prtviUgio,  immunitàk 

EXERCER,  T.  a.  aMrrîfaréy  avtesÈan^ 
addestrare,  aetoitumùré.  d'exercer,  éserti" 
turti,  ûpptkarii,  — ,  fig.  exercer  son  élo- 
quence, son  esprit,  etc.  etêreitarê,  impie' 
gare ,  metter  m  opéra,  —  la  patience  de  quel- 
qu'un, eimentare^  orûvare.  — «pratiqMr  , 
«Mfa,  etereîtare  wv  artâ,  su»  Exercer  son 
droit,  $§nirêt  âct  tu»  dritto,  uc.  Exercer 
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l'hospitalité,  etc.  praiitare,  ûuttar  m  pra- 
tiea, 

EXERCICE,  s.  m.  eiercitîOf  œeupaxicna, 
lavoro.  — ,  au  fig.  pena ,  tormenio^  fatîea» 
—  de  piélé,  pratieap  etereizio  pio.  -~  d'une 
charge j  funxlone  d*  unn  cariea.  Paire  l'exer- 
cice, en  t.  de  guerre,  far  gU  estrcîtj. 

EXÉRÈSE. s.  f.  (chir.  )  opération  par  le- 

3ueUc  00  enlève  uo  corps  élraiiger  renfermé 
ans  une  partie*  eseresi. 

EXERGUE,  s.  m.  espace  laissé  au  bas  dû 
type  d'une  médaille,  pour  mctlre  une  inscrip- 
tion, etc.  eurgp. 

EXFOLIATIF,  iVE.adj,  (méd.)  qui  fait 
exfolier  les  os  cariés ,  eha  fa  tfaldar  C  oMv. 

EXFOLI ATION ,  s.  t.  sfaldaiura. 

EXFOLIER  (S'),v.r.  se  dit  d'un  oS  dont  les 
parties  cariées  se  détachent  par  feuilles  «  ifai- 
dàre, 

EXFUMEE.  T.  a.  (painlure)  morCifi' 
tare.  * 

EXHALAISON,  S,  f.  Ma/az«9lU,  vapora, 

EXALATION,  s.  f.  (chim.)  avaporazione, 
tvaporamanio, 

EXHALER»  ▼.  a.  et  r.  attlare^  mandar 
fùori,  — ,  tvaporarêi,  ifumara  p^  etafarê,  tva^ 
porare,  —  »  au  fig.  toUevara,  dissiparê,  alU- 
viare ,  fare  tuanire, 

EXHAUSSEMENT,  s.  m.  t.  d*arch.  éU- 
vatione,  atiezza, 

EXHAUSSER,  t.  a.  ne  se  dît  qu'en  t. 
d*arcb.  miui{car«,  soUêvart. 

EXUÉRÉDATION  ,  s.  f.  diteredazione. 

EXHÉRËDER  .  ▼.  a.  (jurispr.)  diseredaré , 
diradoTû  tprivarê  dûW  aredità, 

EXHIÉEft.  T.  a.  représenter  en  justice» 
êsibira^  produrrt,  pnteniare. 

EXHIBITION,  s.  f.  €tibizîon0f  prennta- 
zione, 

EXHORTATION,  s.  f.  $toriazlon$,  «an- 
farto.  — ,  diseorio,  raglonamênto  pio, 

EXORTER .  T.  a.  tsoH^re,  eom  fortara. 

EXHUMATION ,  s.  f.  ésumaziono  ,  disoi* 
tarramenio^  U  dito^iarrûrt, 

EXHUMEll,T.  st.dUoîUnûra,  distoppUlire 

tm  morio»  ^^ 

EXIGÉ ,  EB  ,  part,  tiaiio ,  ue.        jaM 

EXIGEANT»  E,  a^j.  qui  exige  iHPe 
dcToirs .  d'attentions,  esigenta.  ^ 

EXIGENCE,  s.  f.  Mf^aiiM.  &el5n  l'exî- 
gCBce  du  cas ,  tecondo  ehe  it  cato  richiêde* 

EXIGEE,  ▼.  a.  etigêra.  —,  rlchîedertp» 
forÉOf  riseuoiera,  pretendere,  — ,  ail  fig*  eti- 
garé  •  domandare ,  riehiadera, 

EXIGIBLE,  ad}.  qu*on  peut  exiger ,  aii^i- 
biie ,  riseuotibUêf 

EXIGU.  UË,  ad),  fiun.  fort  petilt  piê- 
eoh  tpiccoUiiimo ,  modieo,  pleeoCinù ,  êtiguo, 

EXIGUÏTÉ,  s.  f.  piecolezuk  «tliwiui. 

EXIL .  s.  m.  etilto ,  banda. 

EXILÉ»  ÉB,  part  et  a.  ait/ûUa,  Aah- 
ditQ. 

EXILER  ,  V.  a.  eii/iara,  êbandira^  maft* 
darp  in  **ijio,  tbandeggiara* 

EXILITÉ,  s.  f.  inozia  ,  taggerêzza, 

'  EXINANITION,  8.f.Y.  iTACoitioii. 
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EXISTANT,  B,  adj.  qui  exifte»  M^ifraf^ 
ehê  $titU ,  ehe  i  in  atio. 

EXISTENCE  »  s.  f.  etUlûnza, 

EXISTER,  T.  D.  être  Actuellement,  atoir 
Vè\Tef€suterâ,  etsere, 

EXODE ,  s.  nu  second  lirre  du  Pentateu- 
que,  Etodo,  — ,  sorte  de  poème  ancien,  in- 
ttrmezxo ,  esodio. 

'^EXOINB,  s.  f.  t.  de  jurisp.  certificat 
qui  prouTe  Timpossibilité  de  comparaître  en 
personne ,  sorta  d'  attettato.  De  là  les  mots 
BKOima  et  bxoihecb  ,  également  vieux  et  inu- 
sités. 

EXOMIDE ,  s.  f.  MTta  di  vette  tiretta  e 
MfiV  iiumiehe  tU*  Grêci, 

EXOMOLOGESE,  s.  f.  (histoire  ecclé- 
siastique) pénitence,  conressîon  publique,  eso- 
mobgêtL 

EXOMPHALE,  s.  f.  tumeur  du  nombril, 

êionfato, 

EXOPHTHALMIE,  s.f.  sortie  de  l'œil  hors 
de  son  orbite,  malattia  dtlV  oeehio, 

EXORABLE,  adj.  peu  us.  ehe  si  tateia  vol- 

gir  da'  prisglii, 

EXORBITAMMENT,  adr.  «mûtirafd- 
mente,  eecessivamenU ,  tbardettatamcnte, 
smoderatamenU, 

EXORBITANT,  E,  adj.  eiorbiianU,  tmo- 
éeraio,  ikardettato. 

EXORCISER,  T.  a.  user  d'exorcisme,  uor- 
citzare.  Exorciser  l'eau ,  le  sel,  etc.  bcnedire 
C  aequa ,  il  taie ,  mc. 

EXORCISME .  s.  m.  paroles  et  cérémonies 
pour  chasser  les  démons ,  escreiimo* 

EXORCISTE ,  s.  m.  uoreisia, 

EXORDE,  s.  m.  première  partie  d'un  dis- 
cours oratoire ,  esordio, 

EXOSTOSE,  s.  f.  tumeur  qui  s'élève  sur  la 
surface  de  l'os ,  Mostost. 

EXOTÉRIQUE ,  adj.  votgare,  eomunate. 

EXOTIQUE,  adj.  (bot.)  qui  ne  croit  point 
dans  le  pays,  esotieo ,  avvmlizio, 

EXPANSIBILITÉ,  s.  f.  faeoltà  di  egpan- 
déni,  di  ditatarti. 

EXPANSIBLE ,  adj.  ditatabilt, 

EXPANSIF,  IVE,  adj.  etpansivo.  Ame 
.  tJMÊÙvt,  ehe  gode  aprir  il  $uo  euore,  i  tuoi 

sd^mai. 

VpmSIOIC,  s.  f.  ipandimento^  dilata^ 
tkmST'—t  en  anat.  etpaneione, 

EXPATRIATION,  s.(.  h  Mpairiaré. 

EXPATRIER.  T.  a.  tpatriare,  privar  délia 
patria,  —,  aurécip.  abbandonar  la  patria,  ipa" 
triarsi, 

EXPECTANT,  e;,  adj.  atpettante,  ehe  è  in 
ÊMpettativa,  Médecine  expectanle,  ehe  per  agire 
tupetta  te  operazioni  délia  natura. 

EXPBGTATIF,  IVE,  adj.  qui  donne  droit 
d'attendre ,  aipeltaiivo, 

EXPEGTATION,s.  f.  espettazione^  ûipet- 
tati9a, 

EXPECTATIVE,  s.  f.  aspettativa ,  tpe- 
ranza,  —  (tbéol.) ,  esame  o  tesi  pubbliea  d*  un 
lieenxiate, 

EXPECTORANT,  E,  adj.  êtpetiorante , 
he  ipurga  il  petto. 


EXP 

EXPECTORATION»  s.  f.  action  d'expec- 
torer, etpurgaûone. 

EXPECTORER»  ▼.  a.  mandar  fuori  dai 
petto,  êf  pur  gère, 

EXPÉDIENT,  s.  m.  etpediente,  eompento. 
Il  eut  expédient,  i  eonuenevote,  utile.  Getar* 
rèt  a  été  rendu  par  expédient, /ler  eontpoiizione, 
aie  amirhevole, 

EXPÉDIER,  T.  a.  spedire,  ibrigare,  —, 
ierminare^  decidere,  eonehiudere.  »,  «/»««- 
eiare  «  mander  per  le  poste  alf  altro  monde, 

EXPÉDITEUR,  s.  m.  t.  decomm.  eom- 
missionario .  spediuoniere, 

EXPÉDITIF,  IVE,  adj.  espediiivo ,  atto 
a  spedire ,  ehe  speditce, 

EXPÉDITION,  5.  f.  speditione^  prestezza^ 
diligenza,  — ,  t.  de  prat.  eopia  d'  un  aifo, 
<r  una  serittttra  giudiziale.  — ,  entreprise  mi- 
litaire, spedizione,  impresa  militare.  Homme 
d'expédition,  uomo  speditivo,attivo,  franco, 
— ,  se  dit  aussi  des  dépèches,  spaeeio^  spedi" 
zione. 

EXPÉDITIONNAIRE,  s.  m.  et  adj.  spedi- 
zioniere, 

*  EXPELLER ,  T.  a.  chasser,  espeilere, 

EXPÉRIENCE,  s,  f.  eperienza,  prova, 
pratiea,  cognizione, 

EXPÉRIMENTAL,  E.  adj.  esperimentele. 

EXPÉRIMENTÉ.  ÉE.  part.  V.  le  verbe. 
— ,  adj.  esperte,  lersato,  islrutto,  ehe  ha  ep%~ 
rienta  .  sperimentalo, 

EXPÉRIMENTER,  t.  a.  eperimentare, 
provare ,  eimentare ,  fare  sperienza  o  prooa. 

EXPERT.  E.  adj.  esperto^  esperimeniato t 
pratieo»  -—  «  s.  m.  perito, 

EXPIATION,  s.  f.  espîezione. 

EXPIATOIRE,  adj.  espiatorio, 
.  EXPIER ,  T.  a.  espiare,  purgare* 

EXPILATION.  s.  r.  (jurisp.)  espUazionê, 

EXPIRANT.  E.  adj.  moribonde^  spirante. 

EXPIRATION,  s.  r.  lo  spirare,  la  seadenza 
di  un  termine  eonvenuto.  —  (phys.) ,  etpira* 
zione ,  esalazione. 

EXPIRER,  ▼.  n.  spirare,  merire,  — ,  fig* 
spirare,  terminare,  aver  fine,  venir  a  terminé, 
.— ,  T.  a.  (did.)  patare^  alitare^  espirare. 

EXPLETIF,  IVE,  adj.  t.  degramm.  eepU- 
tivo,  riempitivo, 

EXPLICABLE,  adj.  epiegabile  ehe  puà 
spiegarsi,  espiieabile. 

EXPLICATIF,  IVE»  adj.  esplieativo,  di- 
ehierativo. 

EXPLICATION,  s.  f.  spiegazione^  Sehia^ 
razione^  esptieazione ,  spiegamento,  eektari" 
mento,  interpréta  zione.  Avoir  une  explication 
arec  quelqu'un,  for  ehe  si  diehiari.  Demander 
l'explication  d'une  injure ,  ehiedeme  eonto. 

EXPLICITE,  adj.  espUeito,  espresso,  di- 
ehiarato ,  formale, 

EXPLICITEMENT,  adv.  esplieitamente , 
espressamente,  in  modoesplieito^  formalmente, 
ehiarissimamente, 

EXPLIQUER,  ▼.  a.  epiegare,  diehiarare, 
—  ,  T.  r.  dirquel  eh»  si  pensa, 

EXPLOIT,  s.  m.  action  de  guerre  mémo-* 
rable,  fotto  illustre,  aziono;^  impresa  eegnalata. 


EXP 

«— •    acte  d'assignation ,  eitû^enê ,   intimé" 
zion». 

EXPLOITABLE,  adj.  qui  peut  être  saisi  et 
'Tendu  par  justice»  ettcuUvo ,  che  pua  euer 
prcso  e  venduto  per  giuslisia, 

EXPLOITAflT.adj.  m.  messo,  birro,  eee. 
cAa  dà  le  eitazioni,  ttaggitce,  «ce. 

EXPLOITATION .  s.  f.  Taction  d'exploi- 
ter, ta  g  lia  di  legnami  su  l  pédale,  — ,  govemo 
•  coltivazione  d*  un  podere ,  ece. 

EXPLOITER,  T.n.  (prêt.)  eîtare,  înti- 
mare»  iiaggire.  — ,  ▼.  a.  faire  valoir  une  terre, 
eolllvare  da  se  ,  far  vater  un  podvre. 

EXPLORATEUR,  s.  m.  celui  qui  va  à  la 
âëcouverte  dans  un  pays,  dans  une  cour  étran- 
gère .  espioratore,  espforante, 

EXPLORER,  V.  a.  espiorare. 

EXPLOSION,  s.  f.  éclat,  bruit  que  produit 
la  poudre  à  canon,  l'or  fulminant,  etc.  lors- 
quils  sVndamsnent,  scoppîo,  scoppiata. 

EXPONCE.  s.f.  (JHiisp.)  altodiremU- 
sione ,  di  cession  di  itveilo ,  di  eanone, 

EXPONENTIEL.  ELLE,  adj.  t.  degéom. 
transcendante ,  esponenzia le. 

EXPORTATION,  s.  L  t  de  conun.  aspor- 
(azione  .  i7  portât  fuori, 

EXPORTER ,  y.  a.  asportare,  portar  fuori, 

EXPOSANT.  E.  s.  et  adj.  esponente. 

EXPOSÉ,  s.  m.  espostOj  aitegazlone. 

EXPOSER.  T.  a.  esporre,  métier  fuori ^  in 
visla,  ->- .  êituare ,  eoÛoeare.  < — ,  diehlarare . 
Mpiegare,  — ,  arrischiare^  avventurare.  — ,  v.  r, 
se  mettre  au  hasard  de...  esporsi,  eimentarsi, 
porsi  a  ripeniaglio  di,„  Exposer  un  enfant, 
êiporre,  abbandonare, 

EXPOSITION,  s.  f.  êsposizione,  tituagione. 
— -  •  narrazione  ,  sposizione,  int  er prêt  azione , 
epiegazlone.  — ,  en  parlant  des  enfans ,  abbau' 
donamentq, 

EXPRES,  ESSE.  adj.  espreseo,  ehiaro,  pre- 
eiso,  —,  au  subst.  un  espresso,  una  persona 
mandata  a  posta  per  una  cosa, 

EXPRÈS,  adT.  à  dessein,  a  posta ,  a  belta 
posta,  a  bel  diietlo,  a  belto  studio,  seietUemente, 
ûppostolamente. 

EXPRESSÉMENT,  adr.  espressamenle ^ 
êegnatamenle ,  determinafa mente» 

EXPRESSIF,  IVE,  adj.  espressivo,  ener- 
gUo, 

EXPRESSION,  s.  f.  action  d'exprimer, 
mpTdê^ûne, 

EXPRIMABLE,  adj.  che  puô  esprimersi^ 
spiegarsi  Oin  parole, 

EXPRIMER,  T.  a.  spremere,  eavare, 
estrarre,  —,  esprimere,  manifestar  il  suo  con- 
eetto,  —  .  éiehiarare ,  descrivere  al  vivo, 

EX-PR0FE8S0,  adv.  (du  lat.)  exprofesso^ 
pienamente ,  per  professione. 

EXPULSER,  ▼.  a,espellere,mandar  fuori, 
uaeeiar  eon  violenza ,  estrudere. 

EXPULSIF.  ITE/adj.  espuUivo,  che  spi- 
gne  fucri, 

EXPULSION,  s.  f.  action  d'cxpubej-,  de 
ponaser  dehors,  espuUione, 

EXPURGATOIRE,  adj.  index  expurga- 
toirc,  catalogue  de  livres  défendus  à  Rome 
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ji»c|u'à  ce  qu'ib  aient  été  corrigés,  êspurgU' 
torio, 

EXQUIS.  E.  adj.  squisHo,  otlimo,  preli" 
bato,  esquisito,  eccet tente,  scella, 

*£XQU1SEMENT,  adv.  squisitamente, 
eon  isguisitezza ,  eceeltentemente, 

EXSIGCATI0N,5.  f.  (cliim.)  essieeazione. 

EXSUDATION,  s.  f.  (méd.)  sueur  critique, 
traspirazione, 

EXSUDER .  T.  n.  traspirare ,  useir  fuori  a, 
maniera  di  sndore,  ma  insensihilmente, 

EXTANT,  E,  adj.  (  prat.)  che  esiste,  ehe  i 
in  natura. 

EXTASE,  s.  f.  estasi,  ra pimenta  di  spirito, 
— ,  au  6g.  ravir  en  extase,  far  andare  in  esUui, 
rapir  d*  ammirazione, 

EXTASIER  (S*).  V.  r.  essor  repUo,  divenir 
estatico,  andar  fuori  di  se  per  la  gioja,  per  lo 
stupore. 

EXTATIQUE,  adj.  estetieo. 

EXTEMPORANÉ,  ÉE.  adj.  (méd.)  qui 
s'exécute  sur-le-champ,  estemporaneo, 

EXTENSEUR,  adj.  et  s.  m.  se  dit  des 
muscles  qui  servent  à  étendre ,  estensorîo. 

EXTENSIBILITÉ,  s.  L  qualUà  di eiô che 
i  eslendihile, 

EXTENSIBLE,  adj.  eslendibile,  esiensivo, 

EXTENSION,  s.  f.  eslenûonê,  distendi- 
menlo  f  stiramento  ,  stiratura.  — ,  en  parlant 
des  nerfs,  allentamenio,  distension  di  nûr»H,  •— 
de  privilège,  d'autorité,  estensionos  aliargû' 
mento. 

EXTÉNUATION,  s.  f,  diminution,  au 
propre  et  au  iig.  estenuazione, 

EXTÉNUER,  V.  a.  estenuare,affralire,  in- 
debolire  defleforze,  minorare ,  scemare, 

EXTÉRIEUR,  E,  adj.  esleriore, 

EXTÉRIEUR,  s.  m.  esieriorità,  l'  ett^ 
riore.  •— ,  apparenza  ,  /'  estrinseeo, 

EXTÉ  R I  EU  REM  ENT,  adv.  eUeriormonte. 
estrinseeamente^  di  fuori, 

EXTERMINATEUR,  adj.  et  s.  m.  stermi- 
naloro ,  che  stermina, 

EXTERMIN.ATION,  s.  testerminio,  di- 
struziane ,  ravina,  — ,  t.  de  math,  avana- 
scenza. 

EXTERMINER,  v-a.  esterminare,  distrug- 
gère,  mandarin  ravina,  — , au  fig. «(«rw^iaara» 
êstirpare,  scaedare, 

EXTERNE,  adj.  esterno,  estrinseeo.^, 
s.  m.  qui  n*est  pas  à  demeure  dans  un  collège, 
mais  qui  v  vient  du  dehors,  estemo, 

EXTINCTION,  s.  f.  estinzione,  spegni- 
mento,  — ,  fig.  mancam^ntOf  cession  totale* 
—  d'une  rare ,  d'une  rente .  estinzianê, 

EXTIRPATEUR,  s.  m.  esiirpatore ,  ehê 
estermina ,  che  estirpa ,  che  distrugge, 

EXTIRPATION,  s.  f.  estirpazione.  — .  fig. 
distruzione  intera .  sterminio. 

EXTI RPER ,  V.  a.  êstirpare,  sveUore,êra-' 
dieare,  — ,  fig.  dissipare,  disperdere,  stermi- 
na re, 

EXTISPICE,  s.  m.  inspection  supersti- 
tieuse des  anciens  dans  les  entrailles  des  vic- 
times, estispicio. 

EXTORQUJI^v.  a.  obtenir  par  violence, 

*•  *«  ^ 
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ropSn,  MrappùH.  —  l'atvtt  d'un  crime,  far 
eonfisssare  un  deliiio  a  forza  di  tçrmcnti. 

EXTORSION, s.f.  estonhne,  êsazioHe  vh- 
lenta,  angherid, 

EXlh  ACTION,  s.  f.  opération  de  chimie, 
chirurgie  cl  arilhmélique,  eslraxion»,  — ,  ori- 
^ne .  naissafice,  estrastonê ,  êlitpe,  HgnaggtOy 
prûfftnie,  prosûpitt,  rttzxa,  tehinita, 

EXTRADITION,  s.  f.  action  de  rcmetlrc 
ui\  prisonuirr  à  5od  prince  naturel ,  estraéi- 

EXTRADOS,  s.  m.  t.  d*arcfa.  oppose  à  in- 
trados ,  ta  parié  eêlcrbre  d'  un  ûreù  0 
votta. 

BXTRADOSSÉ,  ËB.  adj.  Toute  extra- 
dossée,  oreo  o  votta  i  euispigtdi  son  pari  datta 
parte  di  fuori. 

EXTiiAlRB,  T.  a.  tirer  ce  dont  on  a  besoin 
d'un  livre,  d'un  acte,  estrarre,  —  (chim.),  tirer 
d'un  njixte ,  titrart».  «^la  racine  carrée ,  cubi- 
que d'un  nombre  (arith.) ,  tttrùtrt,  trovar  ta 
radie», 

EXTRAIT,  s.  kn.  esitûiio,  etsenza,  —  «  en 
parlant  d'un  livre,  d'un  procès,  etc.  êitratto, 
eompendiôj  ristretto.  -—  baptistaire,  mortuaire, 
fedê  di  tfattesimOf  attestatodi  morte, 

EXTRAJVDICIAIRB,  adj.  qui  n'est  pas 
dans  la  forme  ordinaire  des  jugemens,  etlra- 
giudieiatt, 

EXTRAJUDIGIAIREMENT,  âdv.  tttra- 
gîttdiciùtmentt  9  fuori  dette  eomuete  formatità 
dei  giudixj, 

EXTRAORDINAIRE,  adj.  eifra0f</iiuirfb, 
ttrono,  inuiitatOy  ttraordinario,  — ,  raro ,  iin" 
gôtart.  — ,  ausubst.  ttraordinario ,  fuor  det 
eonsuefû,  cota  insoUta. 

EXTR  AORDINAIREMENT ,  ad?,  «rfra- 
otdinariamenle^  straordinariamente, 

EXTRAPASSÉ,  É£,  adj.  (peint.)  fait  à  la 
bdie  et  sans  correction ,  itrapazzato. 
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BXTRATAQAMHENT,  adv.  <f  une  m«- 
niera  stravagente,  itravagantemente, 

EXTnA\kQkfiC%s,î.itrévagaH£a,  6£s- 
zarria ,  ûrtigûgofd,  fantottichtritt. 

EXTRAVAGANT,  E.  adj.  et  s.  itram-- 
gante  ^  bittarro  y  fantasîicoy  eee. 

EXTRAVAGGBR.T.  n.  fitmetteare,  deR- 
rftre.  — ,  fur  eûse  tconce, 

EXTRAVASATION,  s.  f.  êtravasamtnto. 

EXTRA  VASER  p*),  ▼.  r.  ne  se  dit  propre- 
ment que  du  sang  et  des  humeurs,  ëpandèni, 
stravaxnttt,  »travénar$i. 

EXTRÊME,  adj.  eitremoy  viotento,  eccar- 
tivo  «  eectdente. 

EXTRÊMEMENT,  adt.  eHremamente, 
tommamentey  grandemente ,  tùraetatamente. 

EXTRÊME-ONCTION,  s.  f.  sacremeht 
de  Téglise.  estrema  untlone,  olio  ianto, 

EXTRÉMITÉ,  s.  f.  eitremitâ,  tapo.  pontUy 
termine  iT  una  cota.  — ,  etiremo,  f  uttimo  pê* 
riodo ,  V  attimo  momente ,  tcâ, 

EXTRINSÈQUE,  adj.  (did.)  effrcfuera. 

EXTUMESQENCE.  s.  f.  prineipio  (T  enfia- 
giûne, 

EXUBERANCE,  s.  f.  esuberûnta,  ioprab- 
bondanza ,  ridondanza ,  eeeedentû, 

EXUBÉRANT,  B,  adj.  toprabbondetHté, 
eecedente ,  ridondante, 

EXULCÉRATIOrr,  s.  f.  uuturaziout, 
eeuteeramenfo ,  uteerazione. 

EXULCÉRER,  y.  a.  (méd.)  teutetrûrt, 
piagare,  uteerare,  impiagare, 

EXULTATION ,  s.  f.  etuttatltmet  grmi 
gioja ,  gran  giubbilo* 

EXULTER ,  T.  n.  tressaillir  de  jcit,  etut-* 
tare ,  tripudiarey  brlttar  di  gioJa, 

EX-VOTO,  s.  m.  (dulat.)  offrande  pro- 
mise par  un  yoeu,  ex-voto ,  tabetla  oetivn, 

EZTÉRI,  s.  m.  sorte  de  jaspe  yert,  «oHa  éi 
diaiprû  detta  Nuotoa  Spugna. 


F,  consonne;  s.  f.  en  pron.  effe^  s.  m.  en 
pron.  fe, 

FA ,  s.  m.  note  de  tfinsique ,  fa, 

FABAGO  ou  PAcx  clrtiBi,  s.  m.  plante 
qu*on  dit  bonne  contre  les  vers ,  fabaria. 

FABLE,  s.  f.  fiction  ;  mythologie  ;  sijct  d*nn 
poème,  d'un  roman  ;  apologue  ;  mensonge ,  fa- 
vota.  Etre  la  fable  de...  la  risée,  ester  ta  fa- 
vola  di,.,  eturfavota  a.,,:  atpopot  tutto  favota 
fui  gran  tempo.  Petr. 

FABLIAU,  s.  m.  ancien  conte  en  vers .  no- 
vetta  in  versi  de*  primi  tempi  detta  potsia  fran- 
ûese, 

FABLIER ,  s.  m.  se  dit  de  La  Fontaine,  It 
favotegjiiatore  pcr  eeeettenza, 

FAbRÈGUE, s.  m.  plante,  etinopodio, 

FABRICANT,  s.  m.  fabbricatore. 

PABRICATEUR,  s.  m.  fabncateur  de 
fausse  monnaie,  fatsamonete,  fattatore  dl 
moneie,  Fabricateur  de  faux  actes,  /v/sa- 
rîo. 


FABRICATION,  s.  f.  fabbritazioné,  maiii- 
fatlura, 

FABRICIEN,  s.  m,  T.  haigoiluii. 

FABRIQUE,  s.  L  fabbrica,  eostruziôskê, 
manifaitura ,  edifizio, 

FABRIQUER ,  y.  a.  fabbricare ,  tMeaH, 
eostruire.  — ,  fig.  et  en  mauvaise  part,  rnaen- 
tare ,  (ingère* 

FABULEUSEMENT,  adt.  favotosamente^ 
pntamenle ,  eon  modojkvotoso, 

FABULEUX,  EUSE,  a^j.  favototo,  finio, 
immaginato. 

FABULISER,  y.  a.  fittfoteggiarê. 

FABULISTE,  s.  m.  favoteggiatore, 

FAÇADE,  s.  f.  faeetata^  prospettù. 

FA^E,  s.  f.  faedû,  viso,  votto.  — ,  tato^ 
parte  di  superficie  piana,  — ,  fàtciatA,  fronte 
cT  ediftzio,  protpetto.  Faire  face ,  t.  de  guerre, 
etsere  a  riseontro  at  nemieo*  — ,  fig»  dans  ce 
même  sens,  far  fronte,  essere  inea%o  dî  tod- 
dis  fore  a'  prcprj  impegnL  Faire  Tdt^face» 
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4irteff«f  (a  froMé,  éffpùrti.  Bil  fecê,  fct  faeèUt, 
mt(û  pfêtensm^  éitimptiiû.  A  kl  Sm».  Ai  /àee«ff| 
«/  eoipêffâ  éi. 

FACE,  adj.  m.  ftini.  ua  homme  bien  (lace, 
momo  di  éetfù  atptito. 

VAGBR»  V.  B.  t.  de  bassClte,  ptgliar  di  fae- 
eia,  othi  prima  earta, 

FACÉTIE,  s.  f.  jkcetiû  «  mùtiû  atgato  e 
piacevole, 

PAGÉTIEOSEMEIIT.  aév.  faeeîûmentt , 
piarâvoimeniâ,  con  modo  faeeto, 

PAGÉriEOX,  EUSE,  adj.  fitetio,  U- 
pido ,  festevote  t  piacevole  t  motîtggmtûre , 
hmriiero,  ioHastevoie, 

■ACETTE ,  s.  f.  petite  face,  faeeetta, 

FACETTER,  ▼.  a.  tailler  à  faoetles  un 
diattiant  ,  etc.  affitceôttare ,  tagfiare  a  fae^ 
cette, 

FiCHÉ,  ÉB,  adj.  mdUpeiîito,  icotru^ 
biato,  dolente  y  stizzito, 

FÂCHER ,  V.  a.  $tietire,  proveeare  a  tde- 
gnOi  affliggere,  aceorare.  — ,  au  récip.  ffi>- 
«(>«',  adirard,  — ,  y.  impers,  il  me  flcbe 
de.»,  mi  dmole ,  m*  inetesee, 

*FAGHBRIÈ,  s.  f.  ditpiaeefe,  affanno,  di- 
iguito ,  rammûrieù. 

FÂCHEUX,  EUSB.  adj.  péoiUe,  tpiûee- 
voie,  penoto^  fitilidioto.  -- »  s.  importun, 
importuna,  §eecatore,  seeeafiitole, 

FACIAL,  E,  adj.  t.  d'anat.  eke appariiene 
al  volto ,  alla  faistia. 

*  FAC  I  EN  DE ,  s.  f.  embala .  raggiro. 
FACILE,  adj.  faeile,  agevole.  Homme  de 

facile  accès,  ^eniViio,  îrattabile^  domettitOt 
certeee.  Homme  facile,  eompiaeevole  ^  arren- 
devoU,  amdUeendenle ;  en  matiraise  part,  de^ 
bofe,  ehe  ti  toMcia  mener  per  U  imuo. 

FACILEMENT,  adv.  faeilmente,  agevol- 
menfe,  confariRtà, 

FACILITÉ,  s.  f.  féàlità,  agevolezza, 
— .  en  mauvaise  part,  Aboiêzza. 

FACILITER  ,  V.  a.  fmeilitare»  agwolare, 
render  facile,  agevole, 

FAÇOTf ,  n.  f.  manière  dont  une  chose  est 
faite,  montera,  foggia ,  tavoro.  — ,  trarail  de 
l'artisan,  fatturay  fetiea.  Homme  plein  de 
façons,  uome eerlmonieso*  lia  bonne,  mauvaise 
façon ,  buone ,  eedtive  manière.  De  façon  que, 
adv.  di  mode  ehe ,  talmente  ehe.  In  maniera 
che,..  En  aucune,  en  nulle  façon,  etc.  in  ve- 
run  modo. 

*  FACONDE,  s.  f.  faeandiaf  eloquenzû, 
FAÇOFfFfER,  t.  a.  affazzonare;  putîre, 

aéemarey  fregîafe ,  abbtuire.  — ,  t.  d'agr. 
araref  lavorare  ht  terra.  — ,  au  fig.  formare, 
eeltivare ,  imtruire.  — ,  r.  n.  fam.  far  di  motte 
eirimonie. 

FAÇOff FTIBR .  ÈRE ,  adj.  eerimotiîosû  , 
ehe  ita  troppo  iulïe  eirimonie» 

FACSIfkiLB,  s.  m.  (du  iat.)  imiution 
parfaite  d*nne  écriture,  fae  ihnile. 

FACTEUR ,  s.  m.  facteur  d'orbes,  de  cla- 
vecins, artefice ,  facitor  d  organt,  di  gravi" 
eembaii,  — ,  agente^  fattore.  — ,  eolal  ehe 
dUpttua  pet  ta  eittà  le  iettere  délia  posta, 

FAGTIGB,  «4|.  flUtizio  9  àrtificiaU 
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FACTIEUX,  EUSB,  s.  et  adj.  fatioso,, 
capo  di  parlito,  sedisioto^ 

FACTION ,  s.  f.  fnione ,  attual  evreigio  » 
eentinella,  —,  faaUme,  partito. 

FACTIONNAIRB ,  adj.  ehe  é  di  fatime , 
ehe  é  m  «atofinf/te. 

FACTORERIE ,  s.  f.  bureau  oii  sont  les 
facteurs  des  compagnies  de  commettre,  fui- 
toria, 

FACTOTUM  ou  rAcroroir.  s.  m.  (do Iat.) 

3ul  se  mêle  de  tout  dans  une  maison ,  fateeik" 
iere,  appattone,  nte$tûlone,  ter  faeeenda. 

FACtUM  ,  s.  m.  atti,  atlegaxioni,  etpcui- 
xione  (t  una  causa ,  d'  ana  lite, 

FACTU  RE ,  s.  f.  état  de  marehandises  ven- 
dues ,  façon ,  fattura. 

FAC  U  LE,  s.  f.  macthia  laMinom  misofe, 

FACULTATIF,  IVE,  adj.  die  dû  fiaottà, 
potere, 

FACULTE,  s.  f.  /keoltÂ,  potenxa,  pote- 
stà,  — ,  denoy  talento,  •*- ,  virtii,  forza,  -^, 
la  faculté ,  il  eorpo  de'  dottori^  profsstorl,  aee. 
— ,  au  pi.  fatoltà ,  rieehezte,  entrate ,  avefe  ^ 
béni  di  fort  una,  — ,  t.  de  prat.  diriito,  giut^  < 
ragieni. 

FADAISE,  s. f.ffetbedk«sM,mézûi,  rtd- 
dura ,  gofferia ,  fraeeheriit^ 

FADE ,  adj.  scipito ,  insipide. .— ,  6g.  cou- 
leur, louange  fade,  eetore  smorto^  Me  no- 
jevole. 

FADEUR,  s.  f.  seipîtezza,  intipidezta. 
— ,  fig.  spiacevolezza ,  eeceatura  ,  sâoeeh^ 
rta. 

FAGOT,  s.  m.  fasteth,  faseetto.  •—,  fit- 
gotto,  fardello.  —  ^  Uename  affasteltato  ta 
appareeehiaio  per  ^ualehe  opéra  ,  lavoro.  — , 
fig.  ce(  bomme  sent  le  fagot»  pizziett  ^  ere- 
tieo.  Conter  des  fagots ,  raeœntar  fneole ,  frot- 
iole.  — ,  il  de  mar.  barque,  chaloupe  en  fe- 
got,  barea^  laneia  in  ptzeî. 

FAGOT  AGE.  s.  m.  lo  affaHethre^  il  Idv&ro 
ehe  si  fa  affastellando, 

FAGOTAILLE ,  s.  f.  faseinaia, 

FAGOTÉ .  ÉB ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  fig. 
voilà  un  homme  bien  fagoté,  ttom  disadatto , 
fastet  mal  legato, 

FAGOTER,  v.  a.  affaetcltare ,  affaseiere, 
far  fasttllo.  — ,  fig.  et  fam.  meitere  alla  nn- 
fusa ,  a  caîafascio,  mescolar  pîù  cose  insieme. 

FAGOTBUR,  s.  racolai  ehe  lavera  a  far 
fttitelli,  fatci,  ehe  aflÉ^/O' 

FAQOTIN,s.  oMr  babillé,  bertucéla 
vestita,  brighetla  ,  pagïïauio.  On  dit  fig.  d'un 
mauvais  plaisant ,  que  c'est  un  fagolin ,  é  an 
zanni ,  un  brighelta  ,  un  buffbne. 

FAGOUE  ou  FAGoRE,  s.  t.  glandule  qui  est 
au  haut  de  la  poitrine  des  animaux;  chcie 
l'homme  elle  s'appelle  thymus;  dans  les  veaux, 
ris  de  veaux.  Y.  ces  mots. 

FA6UENAS,  s.  m.  odeur  fade  et  mau- 
vaise sortant  d'un  corps  malpropre  et  mal 
disposé,  tanfoyputzo,  lezzo, 

FAIBLE  ,  adj.  sans  force,  debole  ,  fiacco  , 
fraie.  —,  s.  m.  défaut,  passion ,  il  debote , K 
difttto ,  la  paMsionPi  C  inelinazione  domisiuntê. 

V.  FÂiBLIlil. 
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FAIBLEMENT,  ady.  avec  faiblesse,  é^ 
bolmêntef  fievolmênle, 

FAIBLKiSSE,  s.  f.  deboUzza^  fievotettOy 
fralezta^  fiaechezza.  Avoir  du  faible,  de  là 
faibie^e  pour  quelqu'up ,  porUtrgU  amor 
grande,  aver  una  gran  propenùont  per  lui, 

FAI  BLIR ,  V.  n.  perdre  de  sa  force ,  céder, 
rifaseiarsi  ,  ralleniarsi ,  scemar  di  vigore , 
eedere. 

FAÏENCE,  s.  f.  poterie  de  fer  vernissée, 
mtyoUca. 

FAlKNGERIE ,  ».  f.  fabbriea  di  mojotiea, 

FAÏENGIEH,  ERE,  s.  chi  fahbrUa  e 
Vende  la  moJoUca* 

FAILLI ,  s.  m.  celui  qui  a  fait  faillite,  fal- 
Uto,  fallitore, 

FAILLIBILITÉ,  s.  f.  possibilité  de  se 
tromper ,  falUbilità. 

FAILLIBLE,  adj.  soggelio^ad  errore ,  eh» 
puô  ingannarsi ,  fallibilc, 

FAILLIR,  V.  n.  fallire,  errare.  — ,  în- 
gannarti ,  prender  errore.  — ,  finire ,  man^ 
tare,  venir  mena.  — ,  t.  de  comm.  faire  fail- 
lite, fallire,  far  fallimento. 

FAILLITE,  .H.  f.  banqueroute  non  fraudu- 
leuse ,  fallimento ,  il  farpunto, 

FAILLOISE  ,  s.  f.  t.  de  mar.  luogo  del 
tramontar  del  tôle. 

FAIM,  s.  t  famé,  appeiilo  grande.  Faim 
canine,  buUmo  ,  maie  di  lupa,  — ,  fig.  mou- 
rir de  faim,  morir  di  fume,  ester  miterabile* 
— ,  6g.  avidité  ,  eupidigia, 

FAI  M- V  ALLE  ,  s.  f.  maladie  qui  vient 
aux  chevaux ,  maie  dell*  orzuolo,  tpeeie  di  mal 
eaduco  de'  cavalli. 

FAINE,  s.  f.  fruit  du  hêtre  ,  faggiuola, 
ieme  efrutto  del  faggîo, 

FAINÉANT,  E,  s.  et  adj.  infuCgardo , 
ecioperatOg  poltrone,  perlone^  pi^ro  ^  tfae- 
eendato ,  neghittoxo ,  perdigiorno, 

FAINÉANTER ,  v.  n.  fam.  impoltronlre, 
ttar  neghitloto ,  inftngardire ,  fuggir  la  fw 
tica  t  slar  nzioeo. 

FAINÉANTISE,  s.  f.  infin garda ggine , 
pigrizia  ,  infingardia  ,  infingarderia  ,  neg^ 
ghienxa, 

FAINEAU ,  8.  m.  dim.  de  faine,  faggiuo- 
Ima, 

*  FAINTISE,  s.  f.  V.  TEOMPIBIE. 

FAIRE,  V.  a.  créer,  produire,  former,  fa- 
briquer ,  composer  g^Lécuter,  etc.  fare , 
tr€4xre,  formare,  P'^^ÊÊÊà»  fàbbrieare^  eom^ 
porrOi  eteguire ,  porr^m^effetto^  ece.  Je   n'y 

Jmis  que  faire ,  non  so  che  farvi.  Je  ne  puis  me 
aire  a  ce  bruit,  non  potso  avvezzarmi.  11  fait 
du  vent ,  fa  vento.  Il  fait  beau,  fa  bel  tempo. 
Faire  une  chambre  ,  un  lit ,  ripiilir  una 
ttanza ,  rifar  un  letto.  L'or  fait  bien  avec  le 
vert,  fo  bcne,  conviene ,  li eonfà ^  tpicca  bene. 
Je  n'ai  que  faire  de...  non  ne  ho  bisogno,  non 
nefoeontOg  non  mené  euro.  Faire  semblant 
de..»  far  vitta,  far  motlra.  Il  peut  se  faire 

3ue...  puàdartif  puô  entre.  Faire  accroire , 
ar  adintendcre.  Il  l'ail  bon  ici,  qui  ti  sta  bene. 
On  le  faisait  mort,  lo  dicevano  morfo.  — 
(mar.),  faire  le  nord,  le  sud,   navigare  al 
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nord  y  al  tud.  Faire  vent  en  arrière ,  preméêf 
il  rento  m  poppa.  Faire  pavillon  ,  altar  ban* 
diera.  Dans  les  autres  acceptions  de  ce  verbe  , 
ui  sont  très  nombreuses,  on  peut  traduire 
tire.  — ,  s.  m.  t.  des  beaux-arts,  maniera, 

FAISABLE, adj.  possible,  permis, /àm- 
bile,  leeiio. 

FA  IS AN ,  s.  m.  espèce  de  coq  sauvage  «  /a- 
giano.  Poule  faisane ,  fagiana. 

FAISAN-BRUYANT  ,  s.  m.  eorîa  dP  ama- 
tra. 

FAISANGES,  s.  f.  pi.  eià  che  il  fiitaario 
é  tenuto  di  dare  offre  il  fitto. 

FAISANDEAU ,  s.  m.  fagianotto,  fagiano 
giovane, 

FAISANDER  (SE),  v.  r.  se  dit  du  gi- 
bier, mortifieare,  laseiar  tiagionare  la  eaeeio/' 
gione. 

FAISANDERIE,  s.  f.  lien  où  l'on  élève 
des  faisans,  figiania. 

FAISANDIER,  s.  m.  celui  qui  élève  des 
faisans ,  custode  de'  fugiani, 

FAISCEAU,  s.  m.  faseetto.  —,  au  pL 
chez  les  anciens  Rtimains ,  verges  liées  ensenn 
ble  avec  une  hache  au  milieu,  j^«A. 

FAISEUR,  EUSE,  s.  facUor»f  ehe  fa» 
che  lavora. 

FAISSELLE,  s.  f.  vaisseau  à  faire  des  fro- 
mages,/(.fce/^a. 

FAISSERIE,  s.  f.  ouvrage  de  vannier  à 
claire-voie,  favoro  del panierajo» 

FAISSIER,  s.  m.  panierajo. 

FAIT ,  FAITE ,  part,  fatto ,  eee,  V.  faim. 
Aussitôt  dit,  aussitôt  fait,  detlo  fatto.  C'en 
est  fait ,  ella  è  finita ,  é  fatta.  Homme  fait» 
d' eià  matura, 

FAIT,  s.  m.  fatto,  azîone,  opéra  y  storitu 
Beaux  faits  d'armes ,  illuttri  imprtee.  Mettre , 
poser  en  fait,  avanzare,  affermar  per  vero. 
Dire  à  quelqu'un  son  fait ,  dirgli  il  fatto  stto. 
Défait,  adv.  infutti.  Tout-à-fait,  affaîtOy 
del  tntio. 

FAItAGE  ,  s.  m.  pièce  de  bois  qui  fait  le 
sommet  de  la  charpente  d'un  bâtiment ,  trave 
che  regge  il  eomignoto  e  lastra  di  piombo  che 
il  copre,  — ,  t.  de  jurisp.  diritto  annuo  ehe 
pagavasi  al  signore  da*  proprietarj  délie  case 
per  il  eomignofo, 

*  FAITARD,  s.  m.  V.  Paebssiux. 

*  FAITARDISE,  s.  f.  V.  FAiiiitAimsK. 
FAÎTE .  s.  m.  comble  d'un  édifice,  eolmo^ 

comignolo,  —  ,  en  parlant  des  arbres ,  eima , 
sommità,  vetta. —  ,  fig.  le  faite  des  grandeurs, 
de  la  gloire ,  etc.  (7  tommo,  il  eolmo^  C  atig» 
délie  grandezze,  de  lia  gloria,  eee. 

FAÎTIÈRE,  s.  f.  espèce  de  tuile  courbe 
dont  on  couvre  le  faite  d'un  toit ,  tegohy 
tegolino,  La  faîtière  d'une  tente,  atia^  fe- 
risto, 

FAIX,  s.  m,  peso,  caricoy  faseio,  toma. 
Ce  bâtiment  a  pris  son  faix ,  il  euo  tlabili- 
mentoy  la  sua  fermezza.  Faix  de  pont,  t«  de 
mavine  ,  taiiole  di  ponti  indentate^  seconda 
cor  s  te. 

FAKIR  ou  PAQPia,  s.  m.  (bist.^  sorte  de 
dcrvis  ou  religieux  mahométan, /ÂAir. 
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F  AL  AGAy  s.  f.  battonaiât  ê  paneonê  tu  eu* 
il  lega  H  patitnte  negli  ttati  barbansehl» 

FALAISE,  s.  f.  terre  ou  rochers  escarpés 
le  long  des  bords  de  la  mer,  spiaggia  alta , 
Mtoglhara, 

FALAISER,  V.  n.  la  mer  falaise,  Tomp0 
mita  $€Ogliera ,  atta  ipiaggia, 

FALARIQUE,  s.  f.  espèce  de  dard  et  sorte 
de  poutre  ferrée  composés  d'artifices,  dont 
les  anciens  se  serraient  dans  les  sièges ,  /a/tf- 
riem* 

FALBALA,  s.  m.  certaines  bandes  d'é- 
toffe ,  guarnizione ,  bahana ,  falpatà, 

F AIjC ADE ,  s.  f.  t. de  manège,  torla  di  ma'^ 
m$ggio  dcUç  da  ateuni  a  reptiion», 

FALGAlRE.s.  m.  antieo  soldaio  armato 
di  ttJta  tpecU  di  teimitarra, 

FALGIDIE.  s.  f.  t.  de  jurisp.  certain  drott 
d'un  bérili«*r , /a ^Via« 

*  FALIBÛUKDE,  s.  f.  pop.  bugia^  favolû, 
noveiU, 

*  F  A  LL  AGE,  s.  f.  la  fallace  d'un  argument, 
fûltaeia  dT  un  argomenio, 

FALLAGlEUSEMB^T,adT.fff//a0em0nto, 
eau  inganno,  fMotenUmtnte  ^  asiutamente , 
furbe$eamentê, 

FALLACIEUX,  EUSE,  adj.  ^a//aee,  ca- 
gannêvotê ,  frodotente  «  ingannatore ,  fur- 
bêteo, 

FALLOIR  ,  T.  impers,  être  de  néces- 
sité ,  de  devoir  ,  etc.  bitognarê  ,  cotivenî- 
re ,  eec.  Gombieo  vous  faut-il  pour  voire  mar- 
chandise? quanio  ei  vucle^  cota  pretendtt»? 
1\  s'en  faut  de  beaucoup,  atsai  manèa.  11  s'en 
est  peu  fallu ,  maned  pœo. 

FALLOT,  s.  m.  grande  lanterne ,  tanlar- 
îume,  fanale.  —,  pot  à  feu,  vato  pieno  di 
•  eombuBtibiii ,  chê  tiêiui  nceeso  la  notle  ne' 
gran  eortiti. 

FALOT,  E,  adj.  ridieoh,  stravagante, 
êêipiio  ,  strambo,  babbicne^  in$ul$o, 

FALOTEMKNT .  adv.  fam.  teiœeamente  ^ 
buffoneteamenie ,  ridic&iotamente. 

FALOURDE,  s.  f.  gros  fagot,  futUHodi 
tegne  nn  po'  grosse. 

FALQUER ,  V.  n.  faire  falqoer  un  cheval, 
fiw  ii  maneggio  dette  del  repellone,  Y.  fal- 

OADB. 

FALSIFICATEUR  ,  s.  m.  faU'tpeatore, 
falsario^  Msatore, 

FALSIFICATION,  s.  f.  fatsificaxiona  , 
fafsipeamento. 

FALSIFIER.  V.  a.  falnficare,  faUare, 
eentraffnre,  alterare,  affaisare. 

FALTUANCK.  s.  m.  nome  ehe  gti  Svie- 
seri  danno  a  tutti  i  vulnererj  in  generaie, 

f^ALGN.  s.  m.  se  dit  de  coquilles  brisccs, 
frantume  di  nieehi,  V.  rALONiina. 

F  ALUN  EH.  V.  a.  eoncimar  la  terra  ton 
frantumi  di  nieehi,  • 

FALUNIÈHE,  s.  f.  amas  de  coquille?  bri- 
séff  qu'on  emploie  en  engrais,  amassa  di  fran- 
tumi di  nieehi  ehe  trovaei  setterra  e  serve  di 
eeneio  aile  terre, 

*  FAME ,  s.  f.  renommée,  ^mo, 

FAMÉ,  ÉE,adi.  Être  bien  famé,  mal 
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filmé,  avère  û  non  aieere  buon  nome ,  utêre  m 
bttona  0  mala  riputexione. 

FAMÉLIQUE,  adj.  et  s.  famelico,  affa- 
maâi, 

FAMEUX,  EUSE,  adj.  famosOf  rino^ 
mato ,  Célèbre ,  insif^ne,  illustre. 

FAMTLIAKISBR  (SE) ,  v.  r.  addomesti- 
carsi,  divenir  familiare,  — ,  absol.  affrateU 
larsi,  —  avec  la  douleur,  avuezzarsi,  —  avec 
un  auteur,  inlenderlo  bene, —  avec  une  langue, 
parlarla  eon  faeilitd, 

FAMILIARITÉ,  s.  f.  famitiarilà  ,  dime- 
stichesza,  intrinsirhexta. 

FAMILIER»  ERE,  adj.  famiglîare,  îii- 
trinsseOf  amico.  —  ,  abituale,  eonsueto.  — , 
au  subst.  dimeslico ,  ehe  usa  con  soverehia  fa- 
migliarità,  — ,  s.  m.  pi.  officiers  de  l'inquisi- 
tion ,  famigliari, 

FAMILIÈREMENT,  adv.  famigliar- 
mente  y  domestieamenle ,  famigliarescamente , 
idla  domestica,  intrinsccamente. 

FAMILLE,  s.  f.  famiglia  ,  casato,  stirpe^ 
eehiatla.  — ,  en  parlant  des  grands  d'Italie, 
famiglia,  famigli,  seruenti,  servitori  iP  un 
signorc.  —  (hist.  nat.)  ,  assemblage  de  genres 
qui  ont  entre  eux  des  rapports ,  famiglia  di 
piante,  di  nieehi,  ece. 

FAMILLEUX,  BUSE  .  adj.  t.  de  faucon. 
famutenlOt  ehe  ha  sempre  famé, 

FAMINB.  s.  f.  disette  générale  de  blés,  etc. 
fitme,  eartstia  f  penuria  de*  viveri.  Crier  fa- 
mine sur  un  tas  de  blé ,  prov.  €sser  rieeo  $ 
fingersi  povero. 

FANAGE,  s.  m.  action  de  faner  et  salaire 
du  faneur,  il  far  seccare  C  erba  e  il  salaria 
degli  operarj. 

F  AN  AI  SON,  8.  f.  segaiura  del  ficno, 
tempo  di  taie  raceotta, 

FANAL ,  s.  m.  grosse  lanterne  sur  les  vais- 
seaux ,  feu  allumé  sur  des  tours  à  l'entrée  des 
ports  de  mer ,  fanale, 

FANATIQUE ,  s.  et  adj.  fanatieo, 

FANATISER,  V.  a.  render  fanatieo, 

FANATISME,  s.  m.  zèle  outré  en  matière 
de  religion ,  fanaiismo. 

FANE,  s.  f.  fogtie  délie  plante. 

FA  N  ER ,  V.  a.  far  seccare  l*  erba  tagliata.  — , 
pour  flétrir.  V.  l'c  mot.  — ,  au  récipr.  appas- 
sirOf  disseccarsi.  Beauté  qui  commence  à  se 
faner ,  beltà  ehe  vien  mena ,  sparisce ,  eec, 

FANEUR,  EUSE.  s.  qui  fane  les  (oins, 
giornafiere  ehe  fa  tcceare  il  fieno. 

FANFAN  ,  s,  m.  t.  enfantin  ,  vœe  di  eiii  le 
madri  e  le  balle  si  senono  per  far  veszi  ai  fan- 

Ma'       *  *  *  I 

eiiintnt 

FANFARE ,  s.  f.  suon  di  trombe,  concerto 
di  strumenli  militari ,  clan gore,  trombata. 
Sonner  des  fanfares ,  dur  fiuto  a'  corni  da 
caceia, 

F  ANFA  R  ER ,  v.  n.  saonar  di  trombe ,  eec. 

FANFARON,  s.  et  adj.  m.  faux  brave. 
spaeeone,  spaecamonti^  smargiasso.--^,  qui 
se  vante  au-delà  de  la  vérité,  de  la  bienséance» 
millantatore,  vanagloriou) y  areifunfano, 

FANFARONNADE  ,   s.   (.    miUanteria 
vanto,  ostentazione t  jattansa ,  burbanta. 


s^U  FAR 

FA5FABONI9EBIE  »  s.  f.  os(mUtm$ , 

boria,  mWanteria, 

FANFRELUCHE,  ».  f.  Cp«D.  oncmeDt 
▼ain  et  de  peu  de  valeur,  eianfrmaglia^  *bmr 
fC€çla ,  eiancififruscoit, 

FA^'GE  .s.  (. /inixo,  /oto. 

FANGEUX,  EUSE,  a4)./tfji^M,  l^tvo, 
timouf,  lotoUnle, 

FANION.  9.  m.  étendard  de  serge  qu'un 
yalel  porte  à  la  télé  de»  équipa^  4'iuie  bri- 
gade, ttendardo,  bandiera. 

FANON ,  s.  m.  peau  qui  pend  sguB  la  gorge 
dubceuf,  giogaja,  pofilioitya»  -^ ,  barbe  d'une 
baleine»  btrùf,  barstgU,-^,  t,  de  laanég.  as- 
semblage de  crins .  Itrbttta,^^ ,  les  deux  peu- 
dans  de  la  mitre  des  ëvéqucs ,  btndçn:  **  j  t. 
de  mar.  prendre  le  fanon  de  l'artimon,  t§ruk' 
rolo  di  mezzanM,  far  il  ierzerolo  alla  mttzmia» 
—  ,  t.  de  rhir.  utria  di  fMoialKra, 

FANTAISIE,  s.  t  fantatiM,  immagimÊ^ 
tîanê,  —,  pmifUro,  idea ,  mgnie»  — ,  wlomié, 
deMîderio,  eapriceio»  — ,  opinicms,  parfr^t 
iênnç»  Fantaisies  musquées,  proT.  vo^tU,  idoô 
ifrtfif. 

FANTASMAGORIE,  «.  f.  vt  de  faire  pa- 
raître des  fantômes  par  une  illusion  d'n^quis» 
fantaimagoria. 

FANTASQUE  ,  adj.  biatairç,  lutia$ieo, 
eapriceioso ,  fantaitleo,  itrano,  stravagaMi$, 

FANTASQUEMENT  >  adr.  fimiaséiea- 
ment9 ,  ((uiidiosamvntfi  »  por  taprkcip,  ca- 
priççloMamente, 

FANTASSIN,  s.  m.  soldât  à  pied,  Amf«9- 
elno,  fante^  pedcne, 

FANTASTIQUE,  adj.  fkmetiûio,  finto. 
— ,  ehimerico^  vano,  itnmaginatio» 

FANTASTIQUEMENT ,  adv.  /«iil«#tfM- 
mente, 

FAI>ÎJASTIQUER,  y.  n.  suivre  sa  fan- 
taisie,  imaginer»  fantaiiiearê,    • 

FANTOME,  s.  m.  tpttra ^  befana^fan- 
tasma,  fan.iH9vna%  larvay  çmbra.  —  ,  ehi- 
nfera^ldce  vone,  vi$ion(.  Fantômes,  en  atjle 
didactique,  fantoâUn^,  immagaû, 

FANTON,s.  m.  V.  imtoh. 

FANUM.s.  m.  (du  lat.)  iempio  ehe  Ipa- 
gani  ergevano  in  onor  d*  un  eroa, 

FAON,  s.  m.  eêniaiio^  cerveito,  mtvmI- 
ielh  ,  eetbialto ,  caprioletio. 

F AONNEU  ,  y.  n.  se  dit  des  biches  et  des 
femelles  de  chevreuils,  figliare, 

FAQUIN,  s.  m«  homme  de  néant,  qui 
fait  des  actions  basses,  trislo^  briceonê^  fur- 
fanU,  masealtonc^  — ,  figure  d'bomme  contre 
laquelle  on  courait  avec  une  lance  pour  s'exer- 
cer ,  iaraeino ,  quintana ,  chintana» 

FAQUINERIE.  s.  C  fam.  brUtoMria,  fur- 
fanleria,  gagUoffaggine^  agiow  viiup^nvoh^ 
indtgna. 

FAQUIR  ,  s.  m.  V.  fakib. 
,    FARAILLON,  s.  m.  (mar.)  petit  banc  de 
sable  séparé  d'un  plus  grand  par  un  caB#l, 
uua, 

FARAIS,  s.  m.  t.  de  pèche,  ftmieêUa  eon 
(ui  ù  fanno  U  rtti  p€p  U^  p9§ca  dêt  to- 
ralk- 
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FARAl&ON,  •<  f.  V  de  wm$^  k  fK 
pfrma  <A#  prfndê  U  w^tq  toffianih, 

FARCE,  «•  f,  aiMisonyemeqt  df  viandes 
bâchées  OMnu  avec  des  b«rbei.  ri^n^immim» 
ripieno.  — ,  espèce  de  petite  comédie,  /ivcc 
— ,  fig.  cçmmùlia,  poi^  ridkotm» 

FARCEUR,  s«  A.  €9lm  efkê ttappratêmjkg. 
aommêdié,  fofttê.  *^  »  au  fig.  bnffmt  »  «M^ta- 
diante, 

FÀRCIN,  4.  m.4eaM^,  ro^nM  d»*  mr 
valUt  éce. 

FARGIIIBUX,  EUS8,  a4j.  tMèémiK 

FARCIR ,  y.  %,  itemplir  de  fai«a»  ^mfm^ 

di  condimtnto.  — ,  au  ii^«  ce  livre  cal  &rci 

de  grec,  de  latin ,  df  ciUiioiis»  é  piâtto  m^ppitk 

Se  farcir  Testomac  de  vMnjdeSy  intpimmHL 

/FARClSSfiUR.a.  q.   qui  ftmil,  eêd 

*  FARClSSUhE.s.  t.fmmpimmia. 

FARP,  s.  n».  composition  pourcsilbdliria 
peau,  bellcito,  fueto.  —  (rbét.},  faux  ar* 
nement«  lisei^  or^a^Ai.— ,  fig.ittai4miite^«. 

FARDAGB,s.nu  X.  4Am»f*  mmam di pi^ 
fardciU. 

FARDEAU  »  1.  Bk  fw.  /pm»,  «ma  ^. 

au  fig.  eura,  inearito,  toma, 

FARDER,  y,  a.  li^çiani^  imMIêUtni^ 
axzivnani,  —  ,  fig«  inorpêUof^^  mtiâtmn 
ab  bel  lire  eam  falti  o  vani  ornamênti. 

FARDIER,s.  n.  •UGMaau.n,  i.  1  vet- 
tura  p§r  troêporiara  graui  pm$i  S  mmrmOk 

FARFADET,  s.  m.  dimiûàHi»,  &Uai*9. 
-^t  fig-  uomofrivola,  Uggim^,  wMUt* 

FARFOUltliER,  V.  A.  ai  a.  fan.  fonîKct, 

frugart ,  mescere* 

FARGUES  •  s.  f.  pi.  t.  de  var.  pUnckvoa 
cordages,  difeiê  del  bardo, 

FARIBOLE,»,  f.  choMS frwole.  ^ 
pola ,  baja^  ehiacehera ,  ehiappolena , 
ekié  •  ciiuica. 

FARINE,  «.  U  fmna.'^^  6gw  gcaa  de 
même  farine,  ganté  €  un  pal»  •d'amm  kuacta. 

F AhlfiEH,  y. a.  in/urinaM. 

FARINETfS.  m.  dé  à  jouer  marqué  sur 
une  seule  hce ,  farinaeeio, 

FARINEUX,  SUSE,  aâi.  ùkfkrikata , 
atperto  difarma,-^  ^  farinaam,  daUm  imImw 
delta  farina.— ,  che  $i  t  farina  faeitmênU.-^, 
en  peint.  9hianeakt,  —,  en  sculpl.  figure  fa- 
rineuse ,  bavoso,  figura  cka  ha  Ampfflc. 

FARINIER.  s.  m.  farinajolo. 

FARINlËRE,s.  f.  tuogo  dovaùrip^mk 
fotinoM 

FARLOUSE ,  s.  f.  allodola  maUaUna^p^ 
iragnota,  corriera, 

FAROUCHE, a4}.  faroea,  fUro,  tataatim. 
— ,  imtraUabitê ,  êcorUté,  rmvida,  — ,  rîTfVfo, 
tchifoy  tolitario,  — ,  mine ,  air  farouche  »  aât 
gnoto,  irato^ 

FASCE,  s.  f.  t.  de  blas.  fiueiÉU 

FASGË,  EE,  a4j.  fiueiaio. 

FASGIA-LATA,  s.  n,  (du  lut)  mosdede 
la  cuisse  fort  long ,  foMoia  laia, 

FASCICULE,  s.  f.  (phaim.) /MMtftf. 

FASQE.  s.  f.  t.  de  conchyliologie,  /ttle> 
«iTMcwlÎM  mile  aamkigilê. 


FAT 

FASCIIVA6£«  ft.  m.  ouTrage  (ait  arec  des 
fûscioes ,  fasetnata, 

FASCINATION,  9. f,  fits^înwiôM.  ffitei^ 
nop  malia,  fattura^  fati«cehi$rUi  y  affatciiW' 

PASGINS,  9.  f.  fascina ,  fasUlh  da  pnpir 
fossi  ofar  rjpari, 

FASPCINEQ ,  T.  a.  nffiueùwe,  affatîmrare, 
ammadare,  — ,  fig«  akiagliarp,  iiéurrtf  af- 
fateinarf ,  offusearê, 

F ASBOLE  »  s.  f.  léguma ,  fagiaola. 

FASIER ,  ▼.  n.  t.  de  mar.  les  voiles  fasiaat» 
le  veU  ntmportanû* 

FASSUBB ,  s,  f.  quêlfa  parte  dêl  4rnpfH> 
i0t$uto  ehe  non  é  angora  ai  tuùbip* 

FA8TE ,  fi.  m.  saos  pi.  futto ,  boria ,  attari- 
gia,  pompa,  grandozza,  iup$rhiapOiimi^ 
^ion$, 

FASTES ,  s.  m.  pi.  tahlei  ou  lÎTres  duoa- 
lendrier  des  anciens  Romains  »  fatti*  -^  «  fîç. 
registre  public  des  actioni  mémorable^,  fatU, 
Uhro  de*  fasti. 

FASTIPIEUSEMBNT,  adn  foêtiéiQia- 
monté,  importunamonto ,  tidhsamenie. 

FASTIDIEUX,  BUSE,  ac^.  fattulioio. 
Impart  anù  ,  n^'ofo  ,  tedhto  ,  ineroteevoto, 
soeoanto, 

FASTUEUSEHENT  ,  adv.  fastouimcnf, 
burbanzotamonio  t  atteramonte. 

FASTUEUX .  BUSE,  a4i.  fiittoto,  vana- 
giorioto,  kurbanzoso ,  borioto* 
^  VbJt  y  s«  et  adj.  Mcioecop  balcrdot  impor^ 
tinontp,  moccicona. 

FATAL,  E,  adj.  sans  pi.  au  m.  dettinaiOy 
ftttaio,  inpvitabile.  -^,  dôçUîwo.  ^,  funotio , 
mfeiieo,  dUgraziato%  avoniurato, 

FATALEMENT,  adv.  faialmonf^  misé- 
raménte,  sgrazlatamenta ,  inftUcsmenlc» 

FATALISME ,  s.  m.  doctrine  de  ceux  qui 
attribuent  tout  au  destin ,  fatalismo. 

FATALISTE,  s.  m.  qui  atUibua  tout  au 
destin ,  fatisia  .  fataOsta, 

FATALITÉ, s.  f.  fatalità,  dcêtino  inevl- 
inf»iio, 

FATIDIQUE,  adj.  poét.  qui  déclare  l'or- 
dre des  destins  i  faîu&eo^  indovino, 

FATIGANT,  E,  adj.  foticoso,  ponûsOy 
difReilé,  — ,  pour  ennuyeux.  V.  ce  mot. 

FATIGUE,  s.  î,  fiitiea,  pena,  malagé- 
voUzxay  affanno,nqja,  stanekézaa, 

FATIGUER ,  y.  a.  stanearé,  faliearé*'— , 
fig.  tormontaré  •  affannara,  — ,  neut.  affoti- 
cstrsi ,  pénaro  «  siontaré,  — ,  au  part,  usé .  oui 
a  perdu  sa  fraîcheur  y  affotCeato,  squallido, 
usaio» 

FATRAS,  s.  m.  amas  confus,  faseio  ,  eu- 
mulo ,  monté  di  eose  inutili,  — ,  fig.  fatras  de 
paroles  ^guaztabuglio  di  parole» 

'^FATRASSER,  t.  n.  impiégar  il  tempo 
tit  cosé  da  nulUu 

FATUAIRB ,  s.  m.  enthousiaste,  aomo  ché 
$i  irédêva  o  fingéva  inspirata  daDio  adannun' 
tiar  lé  cosé  awéniré* 

FATUISMB»  s.  m.  esprit'  et  caractère  du 
fat ,  fÊiuHd.  Peu 
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FATUITÉ,»,  f.  fataità^  seiotdtézzay  sto- 
lidûzza,  impértUionza ,  Itabbuatsagginô ,  fira- 
vaganza, 

FATUM ,  s.  m.  (du  lat.)  fato^  destina  se- 
conda ta  dotirinade  fatalisii, 

FAUBBRT,  s.  m.  t.  de  mar.  halai  de 
vaisseau ,  retazta. 

FAUBERTBR,  t.  a.  t.  de  mar.  retazzaro. 

FAUBOURG,  s.  m,  partie  d^une  ville  au- 
delà  de  son  enceinte,  borgo,  sobborgo. 

FAUCHAGE .  s.  m.  tagliamcnio  do'  fUni  a 
ialario  dsl  falciatoré. 

FAUCHAISON ,  t.  f.  stagiom  detla  roc- 
eolta  dé'  fieni^ 

FAUGBARD,  s.  m»  falduola  cou  lungo 
pianieo,  falea,  fiençja, 

FAUCHE,  s.  f.  V.  fAOCHACB. 

FAUCBÉB  «  s.  f.  cid  ché  tin  fMator^  pua 
ségare  in  un  giorno^ 

FAUCHER,  y.  a«  couper  avec  la  (aux, 
falciarc  ,  segar  eon  falcé, 

FAUGHET,  s.  m.  riteau  avec  les  dents 
de  bois  ,  rasirtUo,  rastretHna. 

FAUCHEUR,  s.  m.  falciatora. 

FAUCHEUX  ou  pauchbub,  s.  m.  serta 
di  ragno  campagnuolo  di  piccot  oorpo  a  di 
gaïubé  tungkissimé. 

FAUCHON,s.  m.fatcétto, 

FAUCILLE, s.  f.  sorte  d'instrument  rural, 
falciuoia. 

FAUCILIiON,  s.  m.  specié  di  falciuoia. 

FAUCON .  s.  m.  oiseau  de  proie,  faloona, 
faleo.  —,  espèce  de  canon,  falconéj  jakç- 
netto. 

FAUCONNEAU ,  s,  m.  dimin.  de  faucon , 
oiseau,  falconcino,  — ,  canon , /à/eoiiaf la. 

FAUCONNERIE,  s.  f.  falconoria,  ta 
caccia  det  falcono. 

FAUCONNIER,  s.  m.  apprivoiseur  d'oi- 
seaux ,  faleoniéré.  Monter  à  cheval  en  faucon- 
nier, satire  a  eavatlo  dalla  parle  dcstra, 

PAUC0NNIÈBE,9.  f.  gibecière  de  fau- 
connier, taica  ^e'/â/coa««r»,  bolgia^  bisac 
cia ,  tasca  da  sélta. 

FAU  D AGE,  s.m.  il marekiare  ta  stoffe pié- 
gâté  cou  un  ûlo  di  sela, 

FAUDEit ,  V,  a.  piegar  una  stoffa  in  modo 
ché  i  due  lembi  si  trovino  uniti.  •—  ,  marchiaré 
una  stoffa  piegata  con  un  fifo  di  seta» 

FAUUET ,  s.  m.  gratieeio  nette  manifat- 
turé  di  *^offc, 

FAUFÉL,  s.  m.  espèce  de  noix.  V.  abbc. 

FAUFILER,  V.  a.  faire  une  fausse  coulure 
à  longs  points,  imbastire ,  cuclre  a  tunghi 
punti,  — ,  fig.  se  lautiier,  insinuarsi  eon  arte, 
inirodursi  in  una  société ,  ecc, 

FAULDES,  s.  f.  pi.  fossés  où  Ton  fait  du 
charbon,  /oMe  da  carbone,  cetine^ 

FAUNALES,  s.  f.  plur.  fesU  m  oimt  di 
Fauno, 

FAUNE ,  s.  m.  dieu  champêtre  des  Ro- 
mains ,  Fauno,  ïddio  àe*  çampi* 

FAU-PERDRIEU,  s.  m.  uccéllo  di  rapine 
cbé  piglia,  lé  pémici, 

FAUSSAIRE,  s.  m.  fUiorio,  ÉaMon, 
ckê  «/«im  §li  «Mi  onêfad^  f^Ui. 
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F&DSSE-BBAIE,  s.  f.  t.  de  fortif.  fttM- 
broeOm 

FAUSSE-GOUGUE,  s.  f.  aborio. 

FAUSSE-GOUFE,  ».  f.  t.  d'orfé?.  top- 
ptitino, 

FAUSSE-FLEUR,  s.  f.  pore  Imperfetio. 

FAUSSEMENT  »  adT.  faltamcnte,  con 
faUUà. 

FAUSSE-QUILLE .  s.  f.  (  mar.  )  eontra- 
ehlg/ia, 

FAUSSER ,  V.  a.  faire  courber  un  corps 
solide,  piegare^  siorcerc.  Fausser  une  serrure, 
Queclef,  guatiarsli  ordigui,  gl*  ingegni,  pU- 
gdte.  Fausser  sa  fui ,  sa  parole,  etc.  vioiare, 
mancar  alla  sua  promessa,  ter, 

1  AUSSES  -  LANGES .  s.  f.  pi.  ou  passb- 
Tor«4RT,  s.  m.  t.  de  mar.  cannoni  di  iegno, 

FAUSSET,  s.  m.  dessus  de  voix  aigre  et 
ordinairement  forcé,  fa ftctto.  —  ,  petite  broche 
pour  boucher  un  tonneau  ,  zaffo  da  turart  il 
foro  dello  spitlo. 

FAUSSETÉ. s.  f.  falsità,  mtnzogna. — , 
doppiezza  ,  madzia  ,  ipocrisia, 

FAUSSURE ,  s.  f.  orlo  mferion  délia  cam- 
pana. 

FAUTE,  s.  f.  fallo^  errore^  tratgrttsione. 
— ,  dihllo.  — ,  bUogno,  mancanza.  — ,  fam.  ne 
▼ous  faites  pas  faute  de  cela,  non  vi  risparmiate 
quesla  cota.  Faute  d'argent,  faute  de  soins,  ptr 
mancanza.  Sans  faute,  tenza  falio,  ticuritsU 
mamente. 

FAUTE  AU,  s.  m.  sorte  de  bélier,  sorta 
d^  arieteo  bolcione  da  tfondar  porto,  abbatter 
mura,  tee. 

FAUTEUIL,  s.  m.  udia  a  braceiuoU, 

PAUTEUIL-DE-POSTE,  s.  m.  V.  tb^- 

MOOMOIB. 

FAUTEUR ,  s.  m.  qui  favorise  un  mauvais 
parti,  fautore, 

FAUTIF.  IVE,  adj.  fallace,  faUibiie,  —, 
tcorretlo ,  difftUuoso,  pieno  d' trrori ,  di  falii, 

FAUTRICE,  s.  f.  fautrice, 

FAUVE,  adj.  fatvo,  rossiccio,di  cotor  Ito- 
nino,  Betes  fauves,  satvaggine,  animali  sei- 
voggi,  cervi,  daini  e  capriuoli,  — ,  s.  m.  sorta 
d*  ucceUo  acquatico. 

FAU  VET,  s.  m.  le  mâle  de  la  fauvette,  «i- 
pinero. 

FAUVETTE,  s.  f.  petit  oiseau,  capintra, 

FAUX,  s.  f.  /à/c«,  faite  fiemija,  -  ,  en 
anal,  faux  de  la  dure-mère,  falce.  Êlre  en  faux, 
en  parlant  des  planètes,  falcato,  — ,  s.  m.  oi- 
seau, fafeînetio, 

FAUX.  FAUSSE,  adj.  falso,  fa'lace,  men- 
sognero.  — ,  sitpposto^  afleratn^  faUi/îeatOy 
fmlo,  contra fpitto  y  artipzioso.  Faux  sel,  sale 
di  contra bbttndo.  Un  faux  exposé,  t.  de  prat. 
un  fulso  supposlo,  unafalsa  testimonianza.  — , 
faussfS  pointes,  faux  brillans .  concettini,  argu- 
zie.  Faux  bond,  faux  pas,  rimbatzo  in  fatlo, 
sdrueciolo.  Faire  faux  bond  à  son  honneur,  etc. 
V.  BORD.  Fausse  porte,  dans  une  place  de 
guerre,  porta  da  soceorso.  Fausse  clef,  conlro- 
thtave.  —,  t.  de  prat.  arguer  une  pièce  de  faux, 
s'inscrire  en  faux,  asscrire  che  una  cosa  é  fatsa, 
obbligûrsi  a  provart  ia  fatsità  d' ma  cosa»  — , 
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aàT,faUo,falsamentt,  —,  au  subst  dîscer- 
ner  le  vrai  du  faux ,  dittinguero  il  v§ro  dal 
fatso, 

FAUX-BRILLANT,  s.  m.  falso  tustro. 
apparenza  boita  e  failaeo, 

FAUX-ETAMBOT ,  s.  m.  i.  de  mar.  con. 
iraruota  dipoppa» 

FAUX-jfoUR  ,  s.  m.  faiso  tome, 
FAUX-MARCflER,s.ii,.iim/ii/iir«,f<».<«. 
FaUX-PLI,  s.  m,  tattiua  piega  in  ana 
stoffa, 

FAUX-PONT,  s.  m.  t.  de  mar.  ponU  a 
tassa, 

FAUX-RACAGE,  s.  m.  t.  de  mar.  ««- 
îratrozza  o  trozza  da  abbozzare  i  pennoni  in 
tombattimento ,  ealtna  da  pennoni, 

FAUX-SABORDS,  s.  m,  p|.  i.  de  mar. 
tontrasporttlii. 

i      FAUX-SAUNAGE,  s.  m.  vendita  di  sate 
di  contrabbando, 

FAUX-SAUNIER  ,  ,.  m.  tonîrabban- 
diere  di  sait ,  veuditoro  di  saie  da  tontrab- 
bando, 

FAUX-SEMBLANT,  s,  m.  falsa  appa- 
renza^ fnlsa  dimostrazione, 

FAVEUR,  s.  f.  favore,  grazia^  beneptio, 
— ,  stimay  approvaziane,  benevoienza, -^  ^ 
amore,  protezione,  eredito.  En  faveur  de.., 
inriguardo ,  in  tonsiderazîone  di,,,  a  vanlag- 
gio,  A  la  faveur  de...  coli*  ajuto  ,  toi  soteor- 
so .  per  via  di,..  Prendre  faveur,  jhrsi  tredito, 
prender  voga,  ~,  ruban  très  étroit ,  nastrino, 

FAVORABLE,  std},  favorevoie  ,  propi- 
zlo ,  prospéra  t  eortese.  Blessure  favorable, 
fcrita  leggiera  ,  cite  non  é  perieolosa, 

FAVORABLEMENT,  adv.  eortesemtnU^ 
favoreioi mente .  graziosamente, 

FAVORI ,  ITE,  s.  favorito.  Le  favori  d'un 
roi,  cagnotto di  corte ,  faiorito  d*  un  re,' 

FAVORI,  ITE,  adj.  favorito^  graio , 
amato  a  preferenza,  eiie  riesce  piit  caro, 

FAVORISER.  V.  a.  favorire,  ajutara, 
proteggtre,  fauoreggiare, 

PEAGE,  s.  m.  contrat  d'inféodation  et 
tenure  en  iief ,  appodiazione  e  tontra^tp  tt  m- 
fùudaziono, 

*  FÉAL.  adj.  m.  fido,  fedeie,  —,  fam. 
c'est  mon  féal,  il  mio  pdo,  il  mio  tara.  A  nos 
amés  et  féaux  ,  style  de  chancell.  amati  0  fa- 
deti, 

*  FÉAUTÉ  ,  s.  f.  fedeilà. 
FÉBRICITANT.   E,  adj.  et  s.  fkbbriei-- 

tante,  febbncantCf  tormentato da  febbre, 

FÉBHIFUGE,  s.  m.  et  adj.  febbrifugo, 
buovo  a  caeclar  ia  fàbirre. 

FÉBRILE,  adj. /è^6n7«. 

FÉCALE,  adj.  f.  matière  fécale,  eirr»- 
mento .  fectia ,  merda. 

FÉCER,  V.  n.  se  dit  des  liqueurs,  lastiar 
del  ]trdimen1o ,  délia  ftceia, 

FÈCES  ,  s.  f.  pi.  /eccia,  fondigliuoh,  utU- 
menip  f  posa  titra, 

'  FECl  A  L,  s.  m.  (au  pi.  fédaux]  prêtre  qai» 
chez  les  Romains ,  intervenaient  dans  les  dé- 
clarations de  guerre,  les  traités  de  paix  et  d'«l<- 
liance,  feeiate. 
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FÉCOND ,  B ,  adj.  au  prop.  et  ao  flg.  f^ 
«0111^,  fertile  t  eopiôso ,  nbbondante» 

FEG01IDANT,E,  adj.  feeondêntê,  ehs 
iontribuisee  alla  feeondaztûne. 

FECONDATION  ,  s.  f.  fêeonéazionê. 

FECONDER,  t.  a.  feeondare,  rentier  fk' 
condo ,  fêrliliztare* 

FÉCONDITÉ,  s.  f.  feeondUà,  fertilUày 
abbondanta ,  feraeità. 

FÉCULE ,  s.  f.  polvêre  bianea  eke  ii  rteava 
dallé  radici  del  giehero ,  brUmia^  eec,  —  i  sé- 
diment «  posatura ,  fondigUuob, 

FÉCULENCE  ,  s.  f.  feeâa ,  posatura 
delf*  orina, 

FÉCULENT,  E,  adj.  ftteioto,  Impuro^  chê 
gênera  feeeia, 

FÉDÉRALISTE^  s.  m,  amieo,  partlgiano 
del  govejno  federotivo, 

FÉDÉRATION ,  s.  f.  union,  aUiance»  con- 
federazione ,  eonfederamento, 

FÉDÉRATIF,  IVE ,  adj.  fedarativo. 

FÉE,  s.f.  fata  •  ineantmtrtea, 

*  FÉER ,  T.  a.  ne  se  dit  qu'en  cette  phrase 
prise  des  TÎeux  contes  des  fées:  je  tous  fée  et 
refée  ,  îb  v'  ineanto  a  vi  rineanio. 
^  FÉBRIE,  s.  f.  fattura^  fatagioM^  maUa, 
inatntetimo. 

FEINDRE  «  T.  a.  flngere,  infingere,  in- 
fignere^  simuûire  i  far  vUla  di,,*  — ,  immagi' 
nare. 

FEINT,  E ,  j»rt.  de  feindre ,  finto,  ^,  rap- 
presentato  îa  pUtura  :  porte  feinte,  etc. 

FEINTE 9  s«  f.  finuone^  doppiezta.^-p  en 
matière  d'escrime  «  ûnia. 

'^  FEINTISE ,  s.  f.  V.  FiiRTi. 

FÊLE,  8.  f.  barre  de  fer  creuse»  eanma  di 
fêrro^  per  ioffiare  i  vetri» 

FÊLER,  T.  a.  et  r.  fendre  un  vase,  un 
cristal,  etc.  erepolara,  fnuUrùp  rompent, 
eerepolartL  — ,  fam.  aToir  la  tète  fêiée,  le  tim- 
bre fftlé .  aver  un  ramo  -di  pazzia. 

FELICITATION,  s.  f.  eongratulatione. 

FÉLICITE,  s.  f.  fetÀdtà^  beatitudine, 
iOWfno  content 0, 

FÉLICITER,  t.  a.  eongratulanl  —,  au 
récip.  rallegrarsi,  provar  eoniento,  menar 
festa,  provar  toddUfazUme ,  applauderti,  gUh 
riarti ,  eompiaeersi  di  oota  ben  fatta, 

FELLE ,  s.  f.  t.  de  verrer.  morceau  de  fer 
en  fo|rme  de  canne,  eanno. 

FÉLON,  ONNB,  adj.  fellme,  rlbelle, 
traditore,  —  ,  autrefois  il  sigttifiait  aussi  cruel, 
erudele^  barbaro  ^  fello, 

FÉLONIE,  s.  f.  fetlonia,  ribeltiono. 

FELOUQUE,  ft.  f.  petit  vaisseau  à  rames, 
fcluea, 

FÊLURE,  s.  Ufessura,  crtpatura^  fen» 
ditura. 

FEMELLE,  s.  f.  animal  qui  conçoit  et 
porte  ses  petits,  ftmmina. —  (bot.),  fleur 
aans  étamme,  femmina.  —  (mar.).  anneaux 
qui  portent  le  gouvernail,  femmimeilo.  — >, 
adj.  femmina:  un  serin  femeUe. 

FÉMININ.  B,  adj,  femminino,  femmi* 
mile. 

IÎ&MINiSBR«T.  ••  iaîxe  du  genre  Céminin, 
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fitr  dêt  gmere  femminino ,  dan  una  Urmina» 
sione  o  desinonza  fkmminina. 

FEMME,  8.  f.  femeUede  l'homme,  /em* 
mina  g  donna»  —,  épouse,  mogUe^  êpoêa* 
Prendre  femme,  ammogliarti^  maritani, 
prendor  moglie.  Femme  de  chambre,  eamO'» 
riera.  Femme  de  charge,  qui  a  soin  du  linge, 
de  l'argenterie .  etc.  donna  di  servizio* 

FEMMELETTE,  s.f.  donniceiuola,  pei^ 
Ugola,  donnueeia,  berghinella» 

FÉMUR ,  s.  m.  mot  lat.  femoro,  ouo  doUa 
coteia. 

FENAISON,  s,  f.  h  fake,  ii  tempo  éUla 
êegatura  d^  fieni.  * 

*  FENDACE,  s.  Lfesêura, 

*"  FENDANT,  s.  m.  fendontê^  colpo  di 
taglio.  — ,  fam.  faire  le  tendant,  fkr  U  kra^ 
vaeeio,  il  rodomonte. 

FENDERIE,  s.  f.  t.  de  forges  de  fer, 
t  arte  e  /*  aziono  di  fendere  il  ferro  di  lamiorû* 
-— ,  laoep  dove  si  fende  e  se  ne  fais  vergho. 

FENDEUR ,  8.  m.  fenditore,  ehi  tpaeea  ê- 
fende,  — ,  proT.  et  fig.  fendeur  de  naseaux  » 
epaetone» 

FENDIS,  s.  m.  /'  ultima  parlitUmê  dê^ 
eeppo  <r  aaa  pieira  di  lavagna* 

FENDOIR,  s.  m.  outil,  etromento  per 
fendere ,  dividere  «  êpaeeare, 

FENDRE,  V.  a,  fendere , êpaeeare ^  divi- 
dere, s  fendere.  —,  aprire^  equareiare,  toi- 
earo,  —  la  presse,  etc.  romper  la  eatea ,  fïrti 
largo.  —  ,  fig.  le  bruit  me  fend  la  tête ,  mi 
rompe  ileapo.  —,  ▼.  n.  la  tête  me  fend,  mi 
martêlla.  Le  cœur  me  fend  de  douleur,  U 
euore  miti  spezta ,  tento  straziarmi  il  euore. 

FENÉTRAGE ,  s.  m.  /a  finetire  d  an  edi- 

fitio*  — ,  la  disposieioneo  compartimente  dellê 
medêtime, 

FE^tTîiEyS.{,finestra. 

FENIL.  s.  m.  fenUe ^  fienile, 
^  FENOUIL,  s.  m.  plante  et  graine  aroma- 
tique, espèce  d'anet,jSRoocAûi. 

FENOUILLETTE,  s.  taequaviU  di  finee- 
diio.  — ,  eorta  di  mêla  ehe  ha  il  guHo  del  /?- 
noeehio, 

FENTE ,  s.  f.  fesso,  erepatura ,  fenditura , 
erepaecio.  -* ,  au  pi.  gersures  ou  intervalles 
vides  de  rocher, /wiurtf,  dieiUoni,  fihni,  — 
capillaire ,  t.  de  chir.  frattura  eapillere,  A  Té- 

Sord  de  la  cavité  d'un  os ,  fenditura,  —,  sorte 
e  greffe,  taglio. 

FENTON  ou  rAHTON ,  s.  m.  eatena  o  êpran» 
ga  persaldetza  de'eamminL 

FENUGREC ,  s.  m.  plante  légumincuse , 
espèce  de  trigonelle ,  fien  greeo ,  fleno  grtee , 
êortadi^ianta. 

FÉODAL,  E,  ad}.  ^iii(a/0.  Droit  féodal, 
giutfeudale, 

FÉODALEMENT ,  adv.  m  viHà  di  gioê 
feudafe, 

FÉODALITÉ ,  s.  f.  fkudalità. 

FER,  s.  m.  métal,  ferro.  Se  battre  à  fer 
émoulu,  battersieon  arme  affilate  o  taglienti, 
— ,  fig.  altereare  eon  tutto  ealore.  —,  en 
style  orat:  et  poét.  ferro  ^  aeeiajo,  pugnalep 
ipoda ,  ^,  — ,  ^u  pL  fvri,  ceppl^  otfiM. 
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VBR'-BIiAMG»  s«  m.  fier  es  lune  niACê  et 
lecouTert  d'étain  •  làtta.  Sanft  pU 

FEBBLAUTIER,  b.  in.ouTrier.  quitra- 
^ille  fm  fer-blantf^  (mltajo^  ehi  Uawra  « 
Ailto. 

FBR^GHAUDy  s.  mu  maladie,   inmir 
éUOt  ribolUmênio  di  ifiMiulao* 
*    FER  O'AIGUILLBTTB ,  b.  m.  pMêh 

SmET  D'ESPAGNE,  a.  m.  aortedhéna- 
lile  9  fênêêto  éi  S/mgna  f  ipêcU  éi  mûUfa,  di 
lapir,  d' amatiia, 

SÉRiAL,  B»  «4*  qui  est  de  fétie,  /#- 
I. 

FERIE ,  s.  f,  t  d'égKat,  pour  dédfMr  les 
îoon  de  la  semaiBe  à  l*exoeptioii  du  diflundie» 
fênû,  ^orm  ftriélê^  -^yches  leaandeiia, 
JOUI' de  repos ,  fma. 

FBBINB ,  a^j.  f.  toux  fërine  »  attciMf* ,  ehê 
rêtûie  ad  êgnl  rimtdiei. 

*FÉRiRtT»a.  saiiscoiq>fiérir»fliiw«i 
Aalfara ,  lffis«  dwaattffiar  nuUû. 

FERLER ,  ▼•  a«  (mar.)  êetmnlê  va/a^ 

FERLET ,  s.  m,  sfrimianto  m  u$o  mUe 


FERMAGE,  s. a.  t^tto»  /ifla. 

FBRMAIL  9  s.  m.  Tîeux  mot  cnii  s'csl  con- 
servé dans  le  blason  »  ftrtmaglh ,  iarcMc» 

FERMAILLB»  adj.  m.  (bl».)  écii  fei> 
iMiUé»  tttiéo  tari»  di  farmmglL 

FERMAILLÉ*  s.  m.  fèrraia ,  mftnUku 

FERMANT,  E,ad$.  à  iour  fermant»  à  por- 
tas fermantes»  a/  aiirfar  M  giarm^  ai  chiud$t 
déHêpart: 

FERME,  adi.  ferme ^  ioléo ,  fim ,  ttahik. 
—  9  f «cora ,  frÊMÊO  9  rùoiuiû  9  §edo ,  ômnoéi/a. 
*-* t  firlê,  vigarûio  9  $akh 9  ftrmo  9  «Aa  nom 
vaeiua,  — ,  todo,  duro,  — ,  au  Og.  rottanfa, 
immuiabilê^  durmndég  im^mimrMih,  fhso. 
Avoir  le  jugement,  l'esprit  ferme,  giadigio 
MidOi  nemrOf  rtiio.  Ferme»  adv.  /àmamanfa» 
$aldam€nU ,  ron  frmm!h§z»m,  — ^  abaol.  ferme , 
tarûggio  #  «niiiM  «  f fafe  mtdo» 

Ferme  ,  s.  f.  bien  de  cam|wgne  donné 
à  loyer,  podsrê ,  poituêiene  data  m  afflito»-^^ 
bail  ou  louage  d'un  bien  quelconque ,  gf/Hio , 
êoetnioM,  àilùgoMiomê^  mppûlio.  —,  déconn 
tion  du  fond  d  un  théâtre,  scmm  $tahi(§^  —, 
I.  de  charp.  eavaihiio  ^  vna  Mioja» 

FERMEMENT,  adv.  fortement,  fort^ 
mente,  fermamente.  ^^  ,  aYecassuranoe,  o^ 
gorofOTfianfa.  rcfo/iifcmanfa.  — ,  invarid:)!»- 
ment,  cnvariafti/manfa,  rotfanlasiaaia,  ônma- 
tûbilmamtê,  eee, 

FERMENT,  s.  n|.  fermmiio,  îtêvito. 

FERMENT ATIF,1Ve,  adf.  fèrmmUtiivo, 
êhê  ka  la  virOi  di  fermantare. 

FERMENTATION ,  s.  f.  farmeniatUme. 
— ,  au  fig.  boliorc  9  disienthMû,  agitation», 

FERMENTER  9  t.  d.  fnTnentare,  /orman* 
iarêf  lêvUara, 

FBRMBR,  vw  a.  ehittdarê ,  Hrrara,  -— , 
pour  endore,  thiaégra^  êorrmr  aireondando, 
mHtfmiar  di  mura,  fouit  «ce,  — ,  ▼.  n.  et  r. 
étredoB,  8e  ckm,  iSMr  cAiiiso,  $mrmto,  «ir- 


fêrœia,  fieretod,  /kra- 
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FERMETÉ,  8.  î-formi^gM,  todnêM  «  êtn^ 

bUiià ,  ialdêaza  ,  êoiidità ,  immobUitd.  — ,  au 
fig.  eoffoaaa ,  immatabilitàf  farta t  fermaata^ 
êtabiliiA, 

FJSRMEUR  9  s.  m.  se  dit  du  raosde  orbî- 
Cttlaire  des  paupières ,  f  orbicoUra  o  eUiara. 

FERMETTE,  s.  f.  (archit.)  cavatleltino. 

FERMETURE ,  s.  f.  ce  qui  sert  à  fermer , 
terratura^  ehiutura, — des  ports,  de  bordage, 
la  ehiuiao  serratara  deiportt ,  il  primo  rombô 
êotto  ta  ineintêm 

FERMIER ,  ERE,  s.  afflH^uoto ,  appai- 
iatora. 

FERMOIR,  s.  m.  agrafe  pour  fermer  dea 
IiTres,  etc.  borehia^  firmaglio»  — »  t.  de 
charp.  espèce  de  ciseau ,  tearpatto.  Fermoir  à 
nei  rond ,  searpalb  a  tgorbia* 

FERMCRES ,  s.  f.  pi.  (mar.)  îavôU  di  aia» 
te  è  toHo  l'atgua,  a  tavole  d'opéra  maria  H  $ 
iopra  le  groue  ineinte,  Fcrmures  de  sabords» 
tavole  d  opère  morte» 

FERNÂMBOUG ,  s.  m.  tegtiub  di  fluwm^ 
bueo. 

FÉROCE  9  a^j.  etudete*  airoêe,  térribik, 
fèroee,  foro,  —,  fig.  tpirito  riottoiù ,  ea^or* 
aîa  ,alttero ,  Aitwa. 

FÉROCITÉ 9  s.  f.  fe 
ekà, 

FÉROCOSSB,  s.  m.  arhoieetlo  del  ÈÊàdtt- 
gasear  ehe  produee  un  fratto  buono  dà  nuHh* 
giare, 

FERRAGE ,  b.  m.  paga  del  boUo  e  piombo 
de^panni» 

FERRAILLE,  B.  f.  fêrraeào,  ferra  vu* 
ehio,  tferra, 

FERRAILLER  ,  ▼.  n.  far  rumare  aolh 
ipade  sehermendoti.  —  ,  batiersi ,  fer  ^arma, 
<—  ,  fig.  dieputare,  eontrastare,  amtendare  p 
piaiire* 

FERRAILLEUR ,  s.  m. eehermidore.  —, 
ferravecehio. 

FERRANDINB ,  s.  f,  étoOe  légère,  far- 
randina, 

FERRANDINIER  ,  s.  m.  eettyuolo,  dm 
lavofa  ferrandine» 

FERRANT,  adj.  m.  qui  ferre,  maréchal 
ferrant,  manitealco  ,  ferraiore ,  ehe  ferra  en- 
valu,  muli,eee, 

FERRE,  s.  f.  pintetta  di  vetrajo. 

FERREMENT  ,  s.  m.  ferramento ,  fini, 
ameei  di  f^rro  da  lavorara, 

FERRER  ,  T,  a.  ferrare,  eonfieear  i  ferri 
a'  eavalti,  —,  proT.  ferrer  la  mule,  fara 
agreste ,  eamprar  per  uno,  e  fargti  pagar  pià 
wro  del  cotto.  Ferrer  des  aiguillettes,  mal(er« 
il  puntale  agUagheiti, 

FERRET,  s.  m.  fer  d'aiguillette,  puntmh 
d  aghetto  o  itringa» 

FERRETIER ,  s.  m.  marUlh  da  baHata 
i  fkrri  da  eavallo, 

FERREUR,  s.  m.  ferreur  d'aiguillettes, 
eolui  ehe  mette  i  puntali  agU  aghetti»  —  ^  t» 
de  comm.  martatore  de'  panni»     , 

FERRIËRE ,  B.  f.  sac  de  cuir  oii  l'en  porte 
en  Toyage  ce  qu'il  faut  pour  ferrer  un  dier^, 
jvn^iaw* 
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FBRRON,  s.  m.  ehi  venétê  il  fêrro  im  Aams. 

PEBRONNEBIB.  s.  f.  fabbriea,  iuogo 
dovc  ti  vende  o  ti  tavora  di  ferro» 

FERRONNIER,  ÈRE,  8.  mêreatantê  di 
frrro, 

FERRUGINEUX,  EUSE.  adj.  finigna, 
ferruginOMOy  fprrugigno^ 

FERRURE,  s.  L  ferratura ^ U fnrare  i ea- 
vûUi,  ferrai ura  de*  eavalli.  Ferrure  d*uii  Tsi»- 
seau,  (7  guamimenio  di  ferro,  i  ferramenii 
d^  un  vascelfo, 

*  FERTÉ .  s.  f.  Y.  roBTEBiass. 
FERTILE»  a4j.  fertile^  feetmdo,  a^^oii- 

dante ,  féroce ,  fruUuoso. 

FERTItËMENT ,  âdv.  ferîUmeniey  ferti- 
iemehte»  abbondantemeniefCon  fkrtitità» 

FERTILISATION ,  s.  f.  feândasionê. 

FERTILISER,  t.  a,  fertiHtzare,  feecat- 
dore,  render  fartiU ,  feeondo. 

FERTILITÉ,  s.  t.  feriHiU  ,  abhon^ma, 
firtitezzu, 

*  FÉRU  ,  UB,  part,  ferilo;  se  dit  quel- 
quefois en  badinant  et  au  6g.  U  est  féru  de 
cette  femme ,  i  tQHa ,  i  innamorûto  morio. 

FÉRULE ,  s.  f.  ferta,  iftrsa,  —,  pour  coup 
de  férule ,  sferzata»  — ,  6g.  être  sous  la  £érule 
de  quelqu'un ,  etsere  toîto  ta  disciplina,  — > , 
plante  ombellifère  ,fêrula ,  piania  médicinale* 

FERVEMMBIVT,  adT.  ferventemtnte,  cm 
fsrwire. 

FERVENT,  E,  adj.  Urvente,  v§€mmt0, 
inienso  ,  [erworoeo ,  fervido. 

FERVEUR,  s.  f.  fèrvare,  affetto,  telê, 
veemenza ,  ardore ,  ealore. 

FEBZB ,  s.  f.  fmar.)  ferto  di  tela  da  vêla. 

FESCENNINS«  a^j.  pi.  se  dit  des  rers 
libres  et  grossiers  qu'on  chantait  à  Rome  dans 
les  fêtes ,  fesctwainig  eoel  delU  dalla  citià  di 
Feecennia, 

FESSE,  s.  f.  natiea,  chiappa, 

FES8E-G  A  HIER ,  s.  m.  fam.  ehi  fa  il  ma- 
etîere  di  registrare  scritiurê,  di  forme  invtOr 
iario. 

FESSEE ,  s.  f«  tanu  êeulaeeiata ,  teulae* 
eione, 

FESSER ,  T.  a.  sculaetMrt. 

FESSE-HATaiEU,>.  m.  fam.  ueurajo. 

FESSEUB,  EUSE ,  s.  iam.  sîaffllatùre. 

FESSIER,  s.  m.  pop.  natiehe,  ehioppe, 
e«£9. — ,  adj.  muscles  fessiers,  gluiêi  délie  ne- 
tiche.  —,  on  le  dit  aussi  de  certaines  artères > 
délie  natiehe* 

FESSU,  UE,  adj,  iam.  naiieuia,  eha  ha 
groste  noiiehe* 

*  FESTAL,  B,  adj.  de  (èit,festivo, 
FESTILOGB,  s.  m.  raglomammio,  traU 

tatOf  opéra  eopro  le  fette* 

FESTIN,  s.  m.  bonehettot  eonvito,  patio t 
trattamenio  eospieuo, 

*FESTINER.  ▼.  a.  dm.  bancheitare,paéteg- 
giare,  trattare,  iéner  eorte,  far  bonehetto,  fer 
iratiamemtù, 

FESTON ,  s.  m.  faisceau  de  brandies  d'ar- 
bres en  feuilles  entremêlées  de  fleurs  et  de 
fruits,  futméé  — «  omemcal  d'ardûtccHirêf 
fiëtme. 
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FB8T0NHBR»  r,  a.  hUagli»  fmtmi,  /Ki- 
etagliar  a  futonL 

FESTOYER,  T.  8.  iam.  farfé$9a  ad  edamo. 
fargH  grata  aceogHénza ,  rkever  uma  etm 
fesia, 

FÊTE,  s.  f.  fétla,  giorno  feeiit^o.  Fête-Dicoé 
fetla  dél  Corpae-Domini,  —,  fitia,  epeiiaeolo, 
feeiino.  —,  fig.  troubler  la  fête,  gmaetar  ta 
foiia.  Faire  fête  à...  far  buona  aecogUenza,  8a 
faire  de  fête,  introdursi  in  un  Iuogo,  mitehiarêi 
di  unofjaresenxa esiervl ehiamaio* 

FETE.  ÉE,  paru  homme  très  fêlé.  6i»  a». 
duio  ,  bon  aceolto, 

FÊTER,  ▼.  a-  feUeguiaro^  fularo,  ca/a- 
anira,  sotennizxare  una  fetla,— ^  proT.  saint 
qu'on  ne  fête  point,  uomo eoaza eredilo» 

♦FÉTEUR.  s.  C  fetore, puaao,  leaea. 

FETF  A  •  s.  m«  mandamonio  dot  mufîL 

FETICHE, s.  m.tet  adj.  seditdes  idolesda 
nègres,  etc.  fettiscL 

FETICHISME,  s.  m.  culte  des  c^tî^hff 
V.  cr  mot* 

rkïlliZ,t^.fétido,puxéolmta,fetiéoeo, 
fetente^fiatoto, 

FÉTU,  s.  m.  fuiueo,  fetiuoa.  fittaeo,  fit. 

eeellmo  di  paglw.  Tirer  au  court  fétu,  t««r  k 

^"^îi?;  ^  ifH^  ^  gramigna. 

FETU-EN-GU,  rAii4ji*aa-co  ou  rAïUA-a» 
Qssoa .  s.  Bd.  uceello  d^  iropioL 

FEU,  s.  m.  UD  des  quatre  élësncns  des  an- 
ciens, le  seul  qui  ne  soit  pas  décomposé, /îiaM. 
—,  6g.  brio,  tolendore,  ardore,  ealoro^  affoUo, 
poMtUmo.  Les  ieux  de  la  nuit .  gU  oetrL  Le  feu 
du  ciel ,  il  fulmime.  Feux  foUets ,  fuoeid  fktul. 
Prendre  feu  »  incoUorirêL  Mettre  le  ira  sous  le 
▼entre  à  quelqu'un,  eecitarlo^etissarlo  forta- 
mente.  Ce  village  a  cent  feux,  coté^famigtié. 
Les  feux  de  l'amour,  la  fUanme.  Couleur  de 
feu,  affocato.  Feu  Tolage,  espèce  de  dartie,  a»- 
laliea,  faoeo  eolvaiieo. 

FEU  ,  FEUE.  a4j.  se  dit  au  sing.  de  ceas 
mii  sont  morts  U  n'y  a  pas  long-tempa.  fii ,  do- 
funto.  Il  n  a  pas  de  fémmm  quand  il  précède 
rartide  :  la  feue  reine,  feu  la  reine,  Uifuro-' 
giaa ,  la  regima  d^unia* 

FEUDATAIRE,  a,  hudaiar'w. 

FEUDISTE ,  s.  m.  et  adj.  feuditia. 

FEUILLAGE,  s.  m.  fifgHama,  froadi, 
froMche ,  frappe* 

FEUiLLAISOrr,  s.  f.  t.  de  botan.  il  moi- 
terfoglie ,  «7  riunovare^gn*  anao  U  foaUa, 

ifEUILLANTINB,  £  f.  poeia  IfigLm, 
berltngozto. 

FEUILLE,  s.  f.  partie  de  la  plante,  fitgim 
—  de  papier,  fitglio  di  caria.  Feuille  Tolmte! 
foglio  o  caria  volante,  foglia  dinaoeata.  — 
(chir.),  folda ,  ecaglia  ^  oeto.  —,  châais  d'un 
paravent,  qaadrelhdiporavoaiialibneeino,  — 
d'or.d'araent.elr. Jb^/iriroi»,  d'mrgoato.  oœ 

FEUILLE ,  ÈÉ,  adj.  (blasj  fogliaio. 

FEUILLEE,  s.  f.  couvert  fait  de  branches 
d'arbres, /rofeafo. 

FEUILLE-MORTE,  s,  m.  et  adi. aofcrifl 
foglia  morta* 

FEUILLBR .  V.  n.  (peint.)  rqiréienler  les 
MiiM  d  un  arbre,  frapparo,  fi^Mémo» 
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FEUILLERBT,  s.  m.  outil  de  menuisier 
pour  former  des  feuillures  i  sponderuola, 

FEUILLET»  s.  m.  fogtiettOy  mezxofugtio 
di  caria» 

FEUILLETAGE,  s.  m.  pâte  feuilletée,  tfo- 
giùtia,  sfogtianpMta  ifbgUata, 

FEUlLLETÉa,  t.  a.  tourner  les  feuillets 
d'un  Wwrt,  iguadamarej  volgere.  — ,  ttudiort, 
eoniultare,  —,  far  posta  êfogUata ,  fare  tfo^ 
gliar  ta  patta, 

FEUILLETON,  s.  m.  petite  feuille,  fih- 
gli^tta  »  fpgliuzza,  ^- ,  petit  feuillet ,  partie  de 
certains  journaux,  fogUetto» 

FEUILLETTE,  s.  f.  mesure  de  TÎn,  fo- 
gliaita. 

FEUILLU,  UE,  adj.  foglioio ^  frondoto ^ 
fogtiuto ,  fogliato,  fnmzuio» 

FEUILLURE,  s.  f.  entaillure  dans  les  fenê- 
tres et  les  portes,  baiîMte  o  battitojo  d*  useio  o 
finestra ,  icanatatura  negU  usci  o  {intitre  per 
ehiudar  giusto. 

FEU  H  RE,  s.  m.  pagiia  d*  ogni  iorta, 

FEUES,  s.  m.  pi.  spate  faite  per  ta  eottivO' 
%Um  dette  terre. 

FEUTRAGE,  s.  m.  U  feltrare^  atio  detfel- 

frorf. 

FEUTRE,  s.  m.  étoffe  non  tissue,  fcltro, 
—,  par  dérision,  eappetiaeeio^  eattivo  cappella. 
— ,  Dourre  dont  on  remplit  les  selles,  borra, 

FEUTRER,  ▼.  a.  façonner  le  poil  pour  un 
chapeau,  fettrare,  — ^  remplir  débourre,  riein* 
pir  di  barra, 

FEUTRIER,  s.  m.  ehi  prépara  il  feltro, 

FEUTRIÈRB ,  s.  f.  pezza  per  imbastire, 

fSvE,  s.  f.  légume^  fava,  —  de  haricot, 
fava  mestotana.  —  d'Egypte,  colocasia,  — , 
maladie  des  chevaux.  V.  lampas. 

PÈVEROLLE,  s.  f.  petite  fève ,  fava  tgu- 
êéiata  •  tecea, 

FÉVIER,  s.  m.  arhre  épineux  d'Asie  et 
d'Afrique  ,gledittia, 

♦  FÈVRB ,  s.  m.  forgeron ,  fabro, 
FÉVRIER ,  s.  m.  mois,  febbrajo,  febbraro. 
FI ,  FI  ooHC ,  interj.  via,  via  ;  oibô, 

FI  AG  R  E,  s.  m.  earrozza  d' affu  to  in  Parigi. 
— ,  par  mépris,  cattiva  earrozza. 

*  Fi  AMETTE .  s.  L  cotor  di  fiamma. 

FI AliG  AILLES,  5.  f.  pi.  promesse  de  ma- 
nage  en  face  de  Téelise,  epoialixie^  sponealizie» 

•FIANCE,  s.  t.  fidanza,  fede,  fiducia. 

FIANCER,  T.  a.  promettre  mariage  en  face 
de  l'église,  promettere,  darfededi  matrimonio, 
,se  dit  aussi  du  prêtre  {{ui  reçoit  cette  pro- 
messe*, celebrargli  sponsali^  tesponsalisie*  — , 
au  suSst.  les  Gancés,  î  prometti  eposi, 

FIAT  (t.  latin) .  Dio  il  voglia, 

FI  ATOLE,  s.  f.  iorta  di  pesée, 

FIBRE,  s.  f.  fbra,  filo  di  carne,  —,  filet- 
tinù  </'  alberi  e  di  pian  te, 

FIBREUX,  EUSE,  adj.  composé  de  fibres, 

fibroto, 
FIBRILLE ,  ï,  f.  fibrilta,  fibretta,  piceola 

fibra. 

Fie ,  8.  m.  excroissance  de  chair  qui  vient 
BOtoiir  de  l'anus,  fieo ,  erests  »  tattere. 
.  FICELER*  T.  a.  l$garê  con  lo  spago. 
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FICELIER ,  s.  m.  naspo  da  spago,  da  un- 
maspare  lo  spago, 

FICELLjS  ,  s.  f.  petite  corde ,  spago ,  eordi" 
cina, 

FICHANT,  E,  adj.  t.  defortif.  feu  fichant, 
fuoeo  rhntrante, 

FICHE,  s.  f.  morceau  de  métal  qui  sert  aux 
penlures  des  portes,  etc.  matticito,  mastietta' 
tara ,  ganghero.  — ,  partie  du  pilotis  qui  doit 
être  enfoncée,  punta  det  pato,  — ,  marque 
qu'on  donne  au  jeu ,  marea. 

FICHER,  T.  a.  eonficeare^  cacclar  dentro, 
fiecare.  Ficher  des  pieux ,  affondar  pâli. 

FICHERON.  s.  m.  cheville  de  fer,  punte^ 
ruolo. 

FICHET,  s.  m.  morceau  d'ivoire  pour 
marquer  les  parties  au  jeu  de  trîc-trae,  steeea, 
pemitzzo, 

FICHOIR.  s.  m.  morceau  de  bois  fendu  qui 
sert  à  tenir  à  une  corde  les  images  qu'on  expose 
en  vente,  cavicehio^  legno^  ecc, 

FICHU,  UE,  adj.  t.  d'injure,  scioeeo ,  im» 
pertinente  finatnato,  ecc, 

FICHU,  s.  m.  sorte  de  mouchoir,  fazto^ 
letto  da  eolto. 

FICIIURE,  s.  f.  (mar.)  espèce  de  trident, 
fioeina. 

FIC0ÏDES,8.  f.  pi.  famille  de  plantes  exo- 
tiques,  ficoide, 

FICTI  F,  I VE,  adj.  fattizio,  fittizio,  imma- 
ginario ,  finto, 

FICTION,  s.  f.  finzîone,  favoiay  tnvenziona 
favolosa,  menzogna,  bugia,  fingimento,  fizione, 

FICTIONNAIRE.  adj.  droit  fictionnaire, 
fondato  sopra  finzione  di  f^ius. 

FICTIVEMENT ,  adv.  per  finzione.  Mot 
nouv. 

FIDÉICOMMIS.  s.  m.  fedceommetsoj  fida- 
commetxo,  fidecommisso, 

FipÉIGOMMlSSAlRE,  s.m.  et  adj.  fede- 
eommistario ,  fideeommessario ,  fidccommis^ 
sario. 

FIDEJUSSEUR,  s.  m.  t.  de  pal.  fidejus^ 

FIDÈJUSSION,  s.  f.    V.  CAOTiOHREHIlIT. 

FlDÈLE.adi.fidOffidatOjfedele,  leale,  —, 
veridico ,  esatto,  — ,  qui  est  dans  la  vraie  reli- 
gion,  /edfe/e^  cristiano.  Les  fidèles,  au  subst.  i 
fedeli, 

FIDELEMENT,  adv.  fedeimente,  ieaU 
mente. 

FIDÉLITÉ,  s.  f,fedeltày  tealtà,  ftde.  En 
peint,  la  fidélité  est  1  exactitude  i  représenter 
jusqu'aux  moindres  détails  de  la  nature,  esat- 
tezza,  accuratezza, 

FIDUCIAIRE,  s.  m.  fiduciario. 

FIDUCIEL,  ELLE,  adj,  fidueiale, 

FIEF,  s. m.  feudo.  Franc-fief,  feudo  accor* 
data  a  pertona  non  nobile. 

FIEFFÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  —,  t.  de 
pal.  ufïïziale  dipendenle  da  un  feudo.  — ,  adj. 
ne  se  dit  qu'avec  des  subst.  qui  marquent  un 
vice,  et  signifie  que  ce  vice  est  au  suprême  de- 
gré, di  prima  riga,  di  primo  tango. 

FIEFFEE,  V.  a.  bailler  en  fief,  appodian, 

FIEL,  s.  m.  bameur  oonteoue  (Caos  un  petit 
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réserroîr  attaché  au  foie,  ftlê,  flête*  <— ,  6g. 
fetê,  amêntta,  odiOf  raneore.  Fiel  de  terre. 

y.  rUHETiaBB. 

FIENTE.  9.  f.  excrément  de  béte,  tlaliatleo^ 
sUreo  •  eoneh  ,  fimOs  fin»^  »  tnoia, 

FIENTER,  1,  n.  pousser  dehors  la  fiente, 
ttallare,  eaeare. 

FIER,  ▼.  a.  afjpdarp,  eonfidare,  fidare,  ami- 
mettere  ail*  altrui  fede,  necredtre^  raccomafi' 
éare.  Se  fier,  afpdarti ,  riposarsi  êuU*  atirui 
parota  o  fede, 

FIER .  ÈRE ,  adj.  fiera,  altiero,  fœoto^  au- 
daetf  baldanzotOj  iracotaio,  arrogante^ prttunr 
iuoto%  borioiOt  fasioso^  orgoglioto.  — ,  t.  de 
blas.  se  dit  d*iin  lion  hérissé ,  tuptrbo, 

FIER- A-BRAS,  s.  m.  pop.  fanfaron,  taglia» 
eanloni,  bravaeeio,  tmargiasêO,  ammagzatette, 

FIÈREMENT,  adT.  peramente,  allera- 
mente ,  orgogliosamente  ,  ialdanxotamente, 

*FIERTA6LE,  adj.  se'disait  d'un  crime 
dont  on  ponvait  obtenir  le  pardon  en  levant  la 
fierté  ou  châsse  de  saint  Romain  à  Rouen  9  lU- 
Uito  ehé  puô  (^tener  grazia, 

FIERTE, s.  f.  V.  cBissi. 

FIERTÉ,  s.f.  fiereztay  alterîgia,  prolervia^ 
iuptrbia,  atterezza*  — ,  en  bonne  part,  ali^ 
rezza,  nobile  orgoglto,  La  fierté  du  pinceau, 
bravura  dl  pennello,  ^ 

FIÈVRE,  s.  f.  fermentation  extraordinaire 
du  sang  et  des  humeurs ,  febbre.  -^,  fig.  o/le- 
razione,  agîlazione,  inquietudinê. 

FIEVREUX.  EUSE,  ad],  oui  cause  la  fiè- 
vre .  febbroeo»  febbrieoso ,  ché  inauee  febbre,  —, 
qui  est  attaqué  de  la  fièvre»  ftbbroso^  febbrid- 
tante.  ^ 

FIEVROTTE.  s.  f.  febbriema,  febbrteial- 
tota  •  pbbrella ,  febbrieella ,  febbruzza, 

FIFRE,  s.  m.  petite  flûte,  et  celui  qui  en 
}Oue ,  pi/fero, 

FIGALE,  s.  f.  torta  di  navé  indtana, 

FIGEMBNT,  s.  m.  rappigliamento,  eoagU' 
tazlonê,  coagulamentQ,  Upestimênlo,  congela» 
mtnio,  amgelazion»* 

FIGER.  V.  a.  etr.  rappiglUtre^  eong$larû% 
rappigUarsi .  isDôttir$, 

rIGUE,  s.  t,  fruit,  fieo*  Prov.  moitié  figue, 
moitié  raisin ,  meta  di  buon  grado  e  meta  pw 
forza,  ira  bene  e  maie,  eotl,  eosL  Faire  la  figue, 
far  le  fiche,  — ,  coquillage,  torta  di  niechio 
délia  eîastû  degli  anivahi, 

FIGUERIE,  s.  f.  lieu  destiné  pour  la  cul- 
tore  des  figuiers,  fiehêto, 

FIGUIER,  s.  m.  genre  d'arbre  dont  la  fleur 
est  renfermée  dans  le  fruit ,  fico .  ficaja. 

FIGURANT.  E,  s.  figurante ^  ballerino. 

FIGURATIF,  IVE,  adj.  figurative,  enig- 
matîcOf  timbolico.  Flan  figuratif,  earta  topû^ 
grafiea. 

FIGURATIVEMENT,  adv,  ûgarativâ- 
mente,  per  modo  di  figura  é  stftto  figura, 

FIGURE,  s.  f.  figura,  forma ,  atpetto.  — . 
immagine,  impronta,  gimbolOf  rap présenta' 
zione  misteriosa,  iimboUca^  mUtica»  — ,/i- 
gura  rettorica.  Figures,  figules,  enfléchures, 
i.  f.  pi.  t.  de  mnr.  petites  cordes,  griulle* 

FIGURE,  EE,  part,  figurato,  ete.  V,  le 
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verbe.  Copie  figurée,  copia ptattinima,  fatia 
a  puntino.  Sens  figuré,  metaforîeo.  — «  8,  le 
figuré,;  style  figuré, pienoc/i  figure.  Pierres  fi- 
gurées, che  hanno  in  esse  ateuno  figure  di  anî-   - 
mali ,  di  piante^  eec* 

FIGUREMENT,  adv.  figuratam^nie,  m&r 
taforicamente. 

FIGURER, V.  a.  figurare ,  éipignere^  tcot' 
pire.  — ,  avec  le  pron.  pers.  figurarsi .  ideartif 
immaginarsi  eome  simboto,  — ,  v.  n.  far  buon 
accorda,  si  or  bene  insieme,  far  simmetrla, 

FIGURINES,  s.  f.  pi.  (peint.)  ^gurestrè^ 
petites .  figurine,  figurette. 

FIGURISME,  s.  m.  opinion  dl  cotoro  chê 
riguardano  came  figurati  tutti  gli  avvenimêntl 
dÙvecchio  Testameiato* 

FIGURISTE,  s.  qui  suit  la  doctrine  da 
figurisme.  V-  ce  mot. 

FIL,  s.  m.  petit  brin  long  et  délié  tiré  de 
diverses  matières ,  filom  Couper  de  droit  fil» 
tagliar  a  dùrittofilo ,  per  diritto.  — ,  tranchant 
'd*un  instrument  qui  coupe ,  fih,  iaglio.  Don* 
nerle  fil  à  un  rasoir,  à  un  couteau,  etc.  dar  il 
fila  a  rasaj,  affilarli.  Il  se  dit  aussi  fig.  du 
courant  de  l'eau,  filo,  filonedell'acqua*  --, 
fig.  suite  ou  tissu  d'un  discours ,  filo ,  tetsi^ 
tara ,  seguito  di  un  diteorso,  — $  poét-Ie  filde 
la  vie ,  il  fila  ,  h  ttame. 

FILADIÈRE,  s.  f.  petit  bateau  à  fond 
plat,  filadiere,  battelMto  a  fonda  piatto, 

FILAGE,  s.  m.  il  filatOf  maniera  di  fitare 
lino,  lanot  seta,  eec» 

FILAMENT,  s.  m.  menus  fileU  qui  com. 
posent  le  tissu  des  chairs',  nerfs,  plantes,  etc. 
filamento  ,  fibra,  fibrilla. 

FILAMENTEUX,  EUSB,  adj.  /l/am«n- 
îoso ,  che  ha  fitamenti, 

FILANDIÈRB,  s.  tfilatrîce,  donna  che 
fila.  —,  adj.  poét.  les  sœurs  filandières,  le 
Porche, 

FILANDRES,  s.  f.  pL  fils  blancs  et  longs 
qui  volent  en  l'air  dans  les  beaux  jours  d'au- 
tomne, /t/omanfo.  — ,  filets  blancs  qui  parais- 
sent dans  les  plaies  des  chevaux ,  filandre.  — > , 
longues  fibres  qui  se  trouvent  dans  la  viande, 
tiglio,  filamento.  —  ,  petits  vers  d'oiseaux , 
filandre. 

FILANDREUX,  EUSE ,  adj.  filamonioso, 
che  ha  filamento, 

FI  L  ARDEAU ,  s.  m,  brocheton  bon  à  frire, 
piccolo  luteio,  —  9  aibero  giovine  fCatto  fasto  • 
diritto. 

FILARDEUX.  EUSE,  adj.  se  dit  des 
pierres  ou  des  marbres,  venato^  che  ha  fili^ 
che  ha  venuzze, 

FI  L  ARETS ,  s.  m.  pi.  (m»T.)fitaretti. 

FIL  ARIA,  s.  m.  plante  à  fleur  monopé- 
tale. filUrea. 

FILASSE,  s.  f.  stoppa  dieanapa,  lino^ccc. 
— .  filamenti  délia  eanapa ,  ecc, 

FILASSIER,  ÈRE,  s.  chi  vende  e  usa 
eloppa  di  eanapa .  lino ,  cee. 

FILATRICE ,  s.  f.  femme,  qui  tire  la  soie 
des  cocons,  filatriee,  — ,  étoffe,  étoffa  di  ateia 
esêta, 

FILATURE,  s.  f.  filatura. 
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FILB  f  s.  £  lon^  suite  de  personnes  on  de 
cbmes  ,JUa ,  ierie ,  ardine ,  fiktre» 

PI  LÉ  »  s.  m.  orp  y  argentofifaSo,  pa$tato  aUa 

FILÉ ,  ÉE.  part,  jours  filés  d*or  et  de  soie, 
glornl  feitci,  viia  âolee ,  fortunata. 

FILER,  T.  a.  filare,  attoreere  il  filo,  —, 
6g.  filer  le  parfait  amour,  vaghegeiare,  fart  il 
eateamotto,  — ,  t.  de  mar.  filer  le  câble»  les 
manœuvres,  mollarê^  dar  fune,  laiciarta  eor^ 
rtre ,  moiiare  te  mÊnovrê'-  — ,  au  jeu ,  filer  la 
earte»  escamoter,  flir  isparlre  una  cûrîû  e 
dame  an'  mitra.  Filer  ses  cartes  »  les  dëcou- 
Trir  peu  à  peu,  uueehiêtlart.  — ,  ▼.  n.  filare, 
êeorrtre  eon  lenîezza.  — ,  fam.  filer  doux,  appîa- 
eavoiirê ,  andar  eotU  buone,  divenlr  mansueto» 
•» ,  aller  de  suite ,  sfitan,  andar  alla  fila ,  a» 
dUiro  Caltro, 

FILERIB ,  s.  f.  luogo  dovê  si  fila  ta  M- 
twpa  per  famé  delfilato  o  dette  fum, 

FILEl\  s.  m.  fil  délié ,  fih  tottile,  fiteito , 
fitttzzo,  ^^,  ligament  sous  la  langue,  fiteito^ 
taitinguagnolo.  —,  petit  fil  des  plantes  et  des 
berbes,  /i/o,  fitutto. — ,  rets  pour  prendre  du 
poisson  ou  des  oiseaux,  raie.  Tenir  un  cheral 
au  filet,  espèce  de  petite  bride ,  ienere  un  m- 
vattô  m  fltettoi  et  en  pariant  des  bommes ,  <•- 
fnara  Ifaaa, 

FILEUR,  EUSB,  s.fllanlê,  fitatorB,fita* 
ince^ehefila, 

PILEUX ,  s*  m.  (mar.)  taquet  à  deux  bran- 
ches, gandot  bilta» 

FILIAL,  E,  adj.  qni  est  du  detoird'un 
bon  fils,  filiale. 

FILIALEMBNT,  Bàf,filiatmente,  amth 
niera  di  flgtio. 

FILIATION» s.  f.  fitiazUme, 

FILIGITE,  s.Lsorta  di  pietra  figtxrata. 

FI  LIGULE,  s.  f.  plante  capillaire,  poXî- 

FILIÉRE,  s.  f.  morceau  d'ader  percé  d'un 
ou  plusieurs  trous  inégaux,  filiera,  trafita.-^t 
pièce  de  bois  qui  sert  aux  couYertures  des  bd* 
timens,  corrente,  —,  instrument  qui  sert& 
faire  d^  vis,  madrevite,  femniinaper  far  le 
viti,  — ,  t.  de  carrières,  vena  o  tpaeeatura  a 
piombo  nette  eava*  — ,  t«  de  faucon,  ficelle 
d^nviron  dix  toises ,  lunga. 

FILIFORME,  adj.  mince*  flexible  comme 
un  fil ,  fiti firme. 

FILIGRANE,  s.  m.  t.  d*orf.  ourrage  tra- 
vaillé à  jour,  en  forme  de  filets, /f%rami. 

FILIPENDULE,  s.  f.  plante,  filipendula, 

*F1LL1TRE,  s.  m.  beau-fils  ,/r^/ûrfrr0. 

FILLE,  0.f./?^/<a,  figliuota.  Petite-fille. 
nîpûle,  ntpeiina.  Arrière-petite-fille,  proni' 
pote.  Belle-fille,  nuora;  figtiastra.  —,  pour 
marquer  simplement  le  sexe  féminin,  ziletta, 
ragazza,  bambina,  — ,  par  opposition  à  j 
femme  mariée,  zifetta,  donzelta ,  ragazza  nu-i^ 
bile,  vergine.  Fille  d'bonneur,  damlgelta 
donore  ;  de  joie ,  meretrice.  — ,  poét.  les  Filles 
de  Bfémoire,  le  Mu$e, 

FILMTTE ,  s.  f.  fam.  petite  fille,  raga»- 
zina ,  figliuotina  «  donsellina,  ragazzuecia, 

FILLEUL,  B ,  s.  celui,  celle  qu'on ii  tenu 
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•UT  les  fonts  de  baptême ,  figCtoeeîo ,  fig^ 

Fli:X>GHB,  s.  f.  gratta  corda  di  muram. 
— ,  cerio  tettuto  di  fito  o  di  teta. 

FILON,  s.  m.  veine  métallique,  filona, 
traedaf  vena  délia  mrniera, 

FILOSBLLE,  s.  f.  teta  flatcia ,  foreitOn 

FILOU,  s.  m.  mariuolOf  bartajuob,  gîao* 
eaiordi  vantaggio,  teroceane,  farinetlo,  ta- 
gVuibartê. 

FILOUTER ,  T.  a.  rubare  aecortameata» 
— ,  truffare .  mariolare ,  ingannare. 

FILOUTERIE,  s.  t  marioterta ,  truffa. 

FILS ,  s.  m.  fislio.fi^liuoto.  — ,  ragazzo, 
faneiulh.  — ,  t«  de  ITcnture  sainte ,  le  fik  de 
l'homme,  figTiaotodetf  uomo^  GetU  Critto» 
Petit-fils,  nipote,  nipotîno.  Arrière-petit-lÔs, 
pronipote.  Beau-fils,  genero;  figliattro. 

FILTRATION,  s.  f.  ftttrauone,  filtre. 

FILTRE,  s.  m.  filtre,  eotatojù  di  fettro , 
panne,  earta ,  aee.  — ,  t.  d'anat.  organi  eecra-* 
ion.  —,  breuvage,  y.  rviLTiE. 

FILTflER ,  v.a.  et  n.  fettrare,  eotare. 

FILURE ,  s.  f.  il  fitato. 

FIN ,  s.  f.  fine ,  f 0rmcne.  — ,  eeopo ,  mira  » 
ditegna.  — ,  prov.  à  telle  fin  que  de  raison ,  m 
bttcnftna»  Faire  une  fin,  fittarti,  ttabilirth 
A  ces  fins ,  pereid,  perd ,  per  tal  motivo.  —  * 
la  mort ,  fine,  morte* 

FIN«  B,  adj.  fino,  tottite,  minute,  œ. 
ttmû,  eeeeltente.  —,  éilicato,  epiritoto,  tqui- 
tito,  ingtgnûtù.  —  ,aaeartc,  tagaee,  teatiro. 
Fines  herbes, epfrecMforote,  aromatiehe.  Avoir 
la  taille  fine,  tagtio  di  vita  tottile^  bon  fiitto» 
Tettx  fins,  physionomie  fine,  vieta acuta ,  /!- 
tienomia  detieata.  — ,  prov.  c*est  un  fin  renard, 
votpeveeehia;  un  gros  fin ^  babbaccionc,  bag^ 
gèo,  eee.  —,  an  sobst.  le  fin  d'une  affaire» 
t'ettenziale» 

FI  NAGE,  s.  m.  étendue  d'une  juridiction, 
d'une  commune,  etc.  dittretto. 

FINAL,  B,adj.  finale,  uttimo,  eetremo» 
Cause  finale ,  eaueafinate,  primaria. 

'^FINALEMENT,  adv.  finatmsnte,  m 
fine,  in  ultime  tuogo» 

FIN  ANGE,  s.  h  fam.  danaro  contante,  —, 
au  pi.  il  pubb&eo  ietore.  — ,  Carte  di  tavarea 
ben  împiigare  te  impotizioni.  —^ ,  dans  toutes 
les  acceptions .  finanaa*  Mot  nouveau 

FINANGER,  v.  a.  pagar  ta  finanza^  h 
ttato.  —,  fan)*  pagare,  tbortar  danaro^  tpen» 
dere. 

FINANGIER,  s.  m.  appallatore,  finan- 
ziere.  —,  adj.  écriture  financière,  carat tera 
tondo. 

FINASSER,  V.  n.  fam.  trattareon  attuzia 
faeife  a  teoprire. 

FINASSERIE,  s.  f.  attuzia  inetta. 
.   FINASSEUR,  BUSE,  s.  eÀî  vuolfardm 
attuto ,  e  non  puo  riuteîre. 

FINiTRK,  s.  Uteta  dieattîva  quatUA. 
FINAUD ,  E,  at^.  fara. rusé  dans  de  petites 
choses,  celui  ette  vuol  farta  da  attuto ^  da  ac- 
cùrto,  da  tmalizlato  in  cote  da  natta.' 

FINEMENT,  adv,  aetortamente ,  /ùia- 
ni«nl0i  a«fttfamMl0,  tagaaemente,  eon  fi* 
nezêa. 
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PIffBSSB,  s.  f.  ^iMfM»  toHigHêMtuH  —  « 

Savoir  toutes  les  finesses  d'une  langue^  la  de- 
iicat0zza,  i  modi  — ,  en  mauTaise  part»  atiu^ 
sia ,  artifltio,  tnatizia.  Bntendre  finesse  à  «me 
chose .  interpreUtr  cm  malUia. 

FINBT,  ETTE«  adj.  matix^Utô,  fiir- 
betio ,  maliziaio» 

FINI ,  IB ,  part.  V.  le  Terbe.  — ,  en  par- 
lant de  tableaux  et  d'ounuges  d'esprit ,  em- 
dotio  a  pêrfêMhnt*  -*«  au  subst.  le  fini  d'un 
ouvrage  «  tultimamano,  fuUimo  traito^lg 
perfezhnê, 

rlNlMENT,  s.  m.  {i^nQfinimenêo. 

FINIR,  V.  a.  finira  y  terminare ,  eompire  f 
nwndar,  a  Hne ,  eonehiudtrô,  fomiré.  Finir  ua 
ouvrage»  fomirûf  perfrzimare ,  éar  fukin%€ 
mono.  — ,  absol.  finissez  donc ,  finiiêia ,  tp^-^ 
éitevi.  — ,  au  neut.  v«i/f  aftw^  maaearê, 
rettarê ,  eettarû, 

FINITO ,  s.  m.  (do  lat.)  taUo  if  un  eenH* 

FINITBDR.adj.  m.  oerda finiteiir, rorîs- 
Montû  naturale» 

FIOLB,  s.  f.  ampoila,  biKÔûf  fiaiû, 

FIEMAMBNT,  s.  m.  le  àû  fiirmamênh. 

FISC,  s.  m.  ttésor  di;  prince  «  de  l'état  « 
fi$eo ,  camem* 

FiSCht,  B|  a4|*  procnreor  fiscal,  ivoeaC 
fiscal ,  fiicale. 

FISOIiÈRE,  s.  f.  fitoltra,  Utt^l^  fttf  «n-^ 
dur  a  eaeeia  de'  fitoU,  dêgU  tmprghU 

FIS5IPÈDB ,  adj,  se  dit  des  quadrupèdes 
qui  ont  le  pied  divise  en  plosieun  doigts»  H" 
êuleo ,  fit$$p$dêf  ebê  ha  fagnê  fmtâp 

FISal7B|l|  s.  t  f^Êêurûf  ftfwt  ipautL" 
iura, 

Ff STUIiBi  s.  £  ulcère»  fisiot^. 

FISTuLBÙX. BUSB ,  adJ.  infistolita^ehê 
é  detta  natura  detla  fittota»  Il  se  dit  aussi  des 
(euiUes  faites  en  tuyavt,  en  flûte ,  a  eannêilo, 
accartoeeUito, 

FIXATION,  s.  f.  opération  de  chimie ,  /!»• 
MU»0fM,  -^m  détermination  du  prix  d'une 
charge ,  tiaùUim$nto ,  dêtermbiMMonê. 

F1XB|  9di.jp$êo,  d^îarmintdOf  immoh^» 
eetto,  itabile.  On  ditsubstant.  les  fixes,  pour 
dire  les  étoiles  fixes,  le  tî^le  fluê, 

FIXEMENT,  adv.  regarder  fixement, 
guardan  fittamenUp  ecn  qtUnziane^  tmur  gU 
oeehi  Urmi  in  itna  eoia  ,  mirar  fitio* 

FIXER  »  Y.  a.  fiiMttref  fermare,  Habithrê. 
— « ,  ispêtsirê ,  eoagMlarê.  — ,  au  récip.  fitsarsl, 
prûpor$i,  ntolvtrsi,  d$i§rminani,  ttabiUre» 

FIXITÉ,  s.  f.  (chim.;  propriété  qu'ont 
certains  oorps  de  n'être  pomt  volatilisés  par  le 
feu,  fiuêzta. 

FLACCIDITÉ ,  s.  f.  se  dit  de  l'état  des  fi- 
bres relâchées,  fiaeîdità,  flaecidê^M/f, 

FLACHE,  s.  f.  t  de  charp.  albcrûttiè  chê 
$i  rava  netla  tfa$ektura  d$l  Ugno, 

FL  AGHEUX ,  BUSE ,  e^j.  Ugnamt  thé  ha 
quaichepoeo  delta  bttecia ,  ehe  ha  molio  albore. 

FLACON ,  s.  m.  petite  bouteille,  boeeafia, 

FLAGELLAN8,  s.  m.  pi.  fanatiques  qui  se 
flagellaieDt  en  public,  flagcltanii. 

FLAGELLATION,  £.  f.  flagûilêshnê. 
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FLAGBLIiBB,  ▼.  a.  fiagêllmre. 

FLAGEOLET,  s.  m.  petite  flûte ,  autùlo , 
aufolmo ,  sampegiuu 

FLAGEOLEUR,  s.  m.  tanatar  dl  tampo-  ' 
gna,  di  sufolo, 

FLAGBER,  t.  n.  pop.  (pron.  flâner) 
niaiser ,  baloeearei  tUir  a  baéoceo, 

FLAGNEUR,EUSB,adJ.  pop.  qui  niaise, 
che  batoeea. 

FLAGORNER ,  v.  a.  fan.  aduUarê-  M- 
fntniôm 

FLAGORNERIE ,  s.  f.  ftm.  adalaalmiê  a$- 
tampagnaia  daJfaUi  rmppatti, 

FLAGORNEUR,  EUSM ,$.  ehiaa^  fini 
bûtto,  per  adutara,  dite  mole  degU  aM.* 

FLAGRANT,  lidj.  iagrant  dSit,  êalfoîto^ 
in  fragranti* 

FLAINB,  8.  f.  tvrta  di  iratieih. 

FLAIR,  s.  «.  t.  de  chasse^  ^^fff^  M 
cane, 

FLAIRER ,  T.  a.  fiuiaira^  adoroM ,  amim^ 
iore ,  seniin*  —  •  fig*  et  fam.  /MiMmlcM,  pr^ 
vedere, 

FLAIRBUR ,  s.  m.  (am.  êerûcmêf  pMMê" 
itto,  ghiotttme  y  eee, 

FLAMRANT  ,  E  ,  adj.  fitfmmeggitmH  ^ 
fiammanta,  avvampanie,  ard»niô,  ' 

FLAMBART,  s.  m.  carbone  eonfamaiam 
mefà,  —  (  mar.  ) ,  fiioeo  fataa  ehs  si  pana 
suif  albero, 

FLAMBE,  s,  f.  iiîs  ou  gUtad,  eortavie 
fleur ,  eoliellino,  ghiaggiuolo» 

FLAMBÉ,  ÉB,  part.  «6^pir«lalc«» ,  «m. 
y.  le  verbe.  — ,  a«  ng.  et  par  plaisanterwi 
rovinato ,  dUirutto,  preeo ,  anéato  bu  rovlna, 
andato  a  mate, 

FLAMBEAU ,  s.  m.  l0re^,  fSeeê ^  fiaeêôk. 
-^ ,  fiondele  di  eera  a  di  sego.  — ,  eandelliarêg 
doppiere. 

FLAMBER ,  v.  a.  passer^Mir  le  dessus  da 
fen ,  abbrueiaeéhtaref  abbrustiarf.  Flamber  un 
chapon ,  des  alouettes ,  etc.  pilloîîarê.  —,  ▼•  s. 
fitanmeggiare,  avvamoare, 

FL  AMBBQGB ,  s.  f.épée ,  ipada.-^^  pop. 
mettre  flamberge  au  vent ,  enadt/re^  ififdprarê , 
tguainar  la  spada» 

FLAMBOYANT,  B,  adj.  fiammeggiante , 
splendente.  — ,  t.  de  peint,  se  dit  de  oertaivs 
contours  coulans,  ondcggianiê, 

FLAMBOYER,  v.  n.  briller,  $eimiUiaref 
ritplendêre  ,  brilUu^,  i/avillare»  Peu  us. 

FLAMBURBS,^.  l  pi.  taches  ou  inégiit- 
tés  dans  une  étoffe  teinta ,  maeehia. 

FLAMET»  s.  m.  torta  éf  ueeella, 

FLAMINB,  s.  m.  prêtre  chez  les  Bomaiss, 
ainsi  nommé  des  flammes  de  Jupitnr ,  fit  Mars 
et  de  Romulus,  qu'il  portait  sur  son  voik, 
ftaminio, 

FLAHMANT.s.  m.  iorta  d*  ueeelle. 

FLAMME,  s.f./9afiiiiM.—,fig.  et;poét./iam- 
me  amoroHf  passione  amtfra$a,  —  (mar.) , 
banderole,  fiammn,  bander uoia.  ^',  instru 
ment  d'acier,  taneetta  da  eavar  sangua  «'  «#* 
vûtii. 

FLAMMÈCHE,  s.  L  étincelle,  fk»Ula ,  fa 
taifescfi  g  faveletea» 
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FLAUHEROLB»s.  f.  pnûeofatuo. 

FLAMMETHS  ,  $.  f.  instrument  de  chi- 
mreie  •  ttrumento  p§r  lé  eoppêtU  a  lagdo, 

FLAMMULB»  s.  f.  plante,  flamula. 

FiiAN  •  s.  m.  tarte  au  lait  9  speeU  di  torta. 
*-  •  pièce  de  métal  taillée  en  rond,  pûiMa  di 
wtéUulo  tagKato  tondo ,  p€r  rîeêverê  il  eomo^ 

FLANC .  s.  m.  fianeo  »  iato. 

FLANCHET  •  s.  m.  quelia  parte  del  met* 
luMMo  th*  é  totto  P  ata. 

FLANC HIS,  s.  m.  (blas.)  petit  sautoir  alésé, 
troeê  di  «f.  Andréa» 

FLANGON  ADE,  s.  f.  t  d'escri^,  ttoecata 
di  ftatuo. 

FLANDRELET ,  s.  m.  forfa  di  fbeaeeîa. 

FLAËDRIN.  s.  m.  sobriquet  que  Ton 
'  donne  aux  hommes  élancés»  fam.  minghêr' 
UnOf  iantemuio^toiîiiinOf  aÙampanato* 

FLANELLE,  s.  f.  ftaneila. 

FLANQUANT,  E ,  adj.  t.  de  fortif.  an- 
|^e«  bastion  flanquant,  fAncheggiantCm 

FLANQUER ,  t.  a.  t.  d*archit.  milit.  fum- 
tarû ,  fiatuheggiare.'^f  pop.  flanquer  un  bon 
MMiCflet,  iparare  un  hêlto  ichiaffo» 

FLAQUE, s.  UpoxMLf  pQztttnghêrût  /«- 

FLAQUEE.s.  U  fam.  ëbruffo,  tproMtOt 
êpruzto, 

FLAQUER,  ▼.  a.  jeter  arec  impétuosité 
de  l'eau,  etc.  contre... ,  sbruffare,  tprizzarê, 

FLAQUIERE,  s.  f.  pwrté  detla  bardatura 
d^  itn  muto. 

FLASQUE,  adj.  fiaeeo,  floteio ^  deboU , 
tnervato ,  fralë ,  tanguido  ,  molU ,  tpotwaio* 

FLASQUES ,  s.  f.  pi.  t.  d'artil.  deux  piè* 
ces  de  charpente  qui  composent  Taffùt  d'un  ca- 
non ,  fUtêche  éP  una  earretta  da  eannone» 

FLATIR,  T.  a.  battre  arec  le  flatoir» 
é«ff»r0  U  manete  da  eoniare»  ridurte  a  débita 
groseeMgàjper  e$ê«r  eoniatê* 

FLATÔIR  ,  s.  m.  espèce  de  marteau  , 
matiâtio  da  far  nuinate,  *-»  marieiiino  da  ûi- 
cîforî. 

FL  ATRER ,  T.  a.  appliear  un  ferro  taldo  $a 
ta  fronfe  d' un  «one  monieato  da  un  attra  cana 
mrrabêiato. 

FIi^TRURE,  s.  û  t.  de  chasse,  lieu  oii  le 
gibier  poursuin  par  les  chiens  s'arrête»  ma§' 
ehia, 

FLATTER,  ▼.  B.adutarû^  piàggiare,  ii- 
niara,  (usin^arê,  gratmr  û  ereeehte*,  On 
dit  qu'un  j>eintre  flatte  une  personne,  abbel-' 
iira^  aggiugnere  omamenti* — ,  tromper  en 
déguisant  la  Térité,  adesear  eon  parou,na' 
seondere  il  vero.  Se  flatter,  luiingarti ,  per^ 
iuaderêi.  Flatter  sa  douleur  ,  son  ennui , 
ingannare,  pasear  la  noja,  «m.—  ,  proT.  flat- 
.  ter  le  dé ,  trarre  i  dadi  ton  maUzia  ,  ariificiosa'' 
A  mente. 

*     FLATTERIE,  s.  f.  adulazume^  lusinga, 
eareggiamento ,  tqja,  moine ,  blandimento. 

FLATTEUR .  EUSE ,  s.  et  adj.  adulatorûf 
iuiinghiere,  lutîngatore,  pîaggiatore.  Miroir 
flatteur,  epeeeehio  mentitore,  eho  inganna, 
aduku  ÀToir  les  manières  flatteusies»  matUêrû 
dçteif  earuamfali. 


FLE 

FLATTBUSEMENT  »  adt.  luwngitwot' 
msnte  ,  earezzavolmente, 

FLATUEUX,  EUSE,  adj.  fltrituoeo,  efèo 
gênera  flati  •  parlandoii  di  alimonti ,  di  eibi* 

FLATUOSITÉ ,  s.  f.  flatuotiià ,  ventositâ, 
flati  f  venti, 

FLÉAU  t  s.  m.  instrument  qui  sert  à  battre 
le  blé,  eoregfiato. — ,  fig.  flagello,  tribolo' 
ziane ,  calamUà ,  diegrazia ,  grande  avvertità, 
gastigo»  — ,  Terge  de  fer  où  sont  attachés  les 
deux  nassins  d'une  balance,  raggio  pesalorOp 
ferro  a  traverto  délia  bilancia  da  eui  pen^ 
dono  i  piatti  0  coppt,  —  \  barre  de  fer ,  ebarra 
0  tpnmga  di  ferro  de*  portent, 

FLEËHE ,  s.  f.  trait,  dard,  freeeia ^ saetta, 
dardo,  êtrale,  — •  longue  piè<«  de  bois  oui 
joint  le  train  de  derrière  d'une  roiture  à  celui 
de  dcTant,  timone. — ,  aiguille  de  clocher, 
taêtta,  pinnaeolo,  guglia.  — ,  ouTrage  de  for- 
tification, torta  di  riparo,  — ,  constellation, 
taetta»  —,  au  trictrac,  eeaeeodove  ti  faC  im» 
poitatura  délie  dame,  • —  d'un  arc  (géom.), 
eaettay  teno  ,  verso, 

FLECHIR,  T.  a.  fléchir  le  ^nou,les  ge* 
■oux,  inchinar  il  moechio,  piegar  U  ginoe^ 
ehia.  Fléchir  sous  le  joug,  etabsol.  fléchir, 
piegarOf  eottomeUenif  ineurvarti  sotto  Ù 
giogo,  —,  fig.  ▼•  a.  émouvoir,  piegare,  eom" 
muovere ,  intenerire.  — ,  v,  n.  s'adoucir,  pi&» 
gare ,  eederet  arrendgrei. 

FLÉCHISSEMENT,  s.  m. genufleuionê , 
piegatura  délie  ginoeehia. 

FLÉCHISSEUR ,  adj.  et  s.  se  dit  de  cer- 
tains musdei,  fleuorio. 

FLEGMA606UE,  s.  m.  et  adj.  se  dit  de 
certains  médicamens,  flemmagogOf  ehe  purga 
lapituita, 

FLEGMATIQUE,  a^i.  pituiteux,  ftam- 
mcfîco,  pituitoto,  ehê  abbonda  di  flemma» 
— ,  au  fig.  paziante ,  moderato ,  potato, 

FLEGME,  s.  m.  pituite,  flemma^  pituUa, 
— ,aa  fig.  paaienta^  mod«rasiono$  tranquit^ 
Utd. 

FLEGMOR,  s.  m.  tumeur  inflammatoire 
cifCODScrite  «/efiimaM. 

FLEGMONEUX,  EUSE,  adj*  flemma- 
noto, 

FLET,  FLU  ,  FLÉTAN  OU  FAITAll ,  S.  m.  pM- 

eolo  puee  di  mare» 

FLÉTRIR ,  T.  a.  appattirê,  seeeare ,  seoto- 
rire 9  torre  la  freeehezza.  —,  fig.  diffamare^ 
diêonorare.  Cet  homme  a  été  condamné  à  être 
flétri,  marchiato  tu  Ut^epalla  eon  ferro  ro- 
vente, 

FLÉTRISSURE ,  s.  f.  smarrimento  di  co- 
lore,  di  beltczza,  lo  appattirê,  ditteeeamento, 
— ,  au  fig.  maeehiai  ignomiàia,  ditonore» 
—,  t.  de  pal.  eegno  fatto  eon  un  ferro  infœata 
eulle  tpalte  d'  un  reo, 

FLETTE  ,  s.  f.  barthetta  di  fiume. 

FLEUR,  s.  f.  flore.—  du  teint,  eama" 

tione  fretea  ,  vermiglia ,  ben  eohrita,  — ,  au 
g.  il  meglio,  la  parie  piU  nobile^  piU  bellUf 
ptit  eeelta,  —,  au  pL  pour  flueurs,  /lorc, 
purga ,  manetruo.  —  blanches ,  maladie  des 
(àauaa ,  purgho  bianthe*  A  fleur,  adv,  m  li^ 
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PêSû,  apianù,  ttoêto^  a  fth.  A  fleur  d'eao ,  « 
fior  flf*  aegua.  Médaille  a  fleur  de  coin ,  ben 
eoHtervata, 

PLEURAGE,  s.  m.  tpolvwo  o  prima  forina 
cA«  esee  éalla  erutea  o  tritelio  rimaeinato, 

FLEURÂISON «  s.  f.  i7  fiorire e  il  Hnpo  o 
stûgion  det  fiorirû. 

FLEUR-DE-LIS»  %.  L  fiordaliêo ,  giglio. 

FLEURDELISÉ,  ÉE,  adj.  (bot.)  se  dit 
d'une  plante  en  ombelle  dont  la  fleur  à  cinq 
pétales  imite  la  fleur-de-lis  des  armoiries  »  a 
fiortito.  — ,  part.  V. 

^  FLEUR DBLISER ,  y.  a.  couTrir  de  fleurs- 
de-lis,  ornar  /ft  gigliefiordalisL  Autrefois, 
marquer  d'une  fleur-de-lis  avec  un  fer  chaud. 

FLEURE ,  FLEuiBTi,  ruoEoiiai ,  Et ,  adj. 
(blas.)  infiorito,  V.  xairLi. 

FLEUhÉE,  s.  f.  t.  de  teint,  certaine  écume 
légère,  fioraia,  erupo, 

FLEURER  »  y.  n.  g$itarê  û  rendêr  odarû  • 
oRre^  olettare.  ProT.  cela  fleure  comme 
baume ,  tcmbra  vantaggioso  atsai^ 

FLEURET,  s.  m.  61  de  soie  grossière, 
fiùretto^  borra  di  seta,  — ,  épée  sans  tran- 
chant et  terminée  par  un  bouton  pour  ap- 
prendre à  faire  des  armes,  fioretio, poiutto» 
*-  »  pas  de  danse ,  fioretta, 

FLEURETIS,  s.  m.  pi.  t.  de  mus.  onui- 
menti  dêl  eanto. 

FLEURETTE,  s.  f.  petite  fleur,  t.  de 
poésie  fMistorale,  fiorcUo ,  fiorettino ,  florino. 
—  ,  au  fig.  paroline  dolei,  amorote,  msxà  , 
piaeêv^Uzzé  galanti» 

FLEURI ,  lE ,  part.  fioritOy  fjorido.  Teint 
fleuri ,  Muanee  cohrile,  eomagiimô  frttea  « 
VirmigiuL ,  eohrita ,  ineamaiina.  En  peinture, 
couleur  fleurie ,  eoiore  freteo. 

FLEURIR  ,  T.  n.  produrre  fiori,  far  fiori, 
— >,au  fig.  tiserû  in  andito ,  in  grande  ripu» 
îatlcne, 

FLEURISSANT.  E^sAi.fl&ridcficrênte, 
eh*  é  fiorilo ,  eh'  é  adamo  di  fiori, 

FLEURISTE,  s.  m.  fioritia,  eoltivatore 
di  fiori • 

FLEURON ,  s.  m.  espèce  de  représentation 
de  fleur  servant  d'ornement  «  rawne ,  fiorane. 
Fleurs  à  fleurons,  fiori  a  ttella* 

FLKUVE,  s.  m.  flume ,  flumana, 

FLEXIBILITÉ .  s.  f.  ftestibUità ,  arrendê- 
votezta ,  fletiibiiitade ,  fiessibilitaie. 

FLEXIBLE,  adj.  flestibile,  pieghevole, 
eêdente,  — ,  au  fig.  compaaionûvolt ,  piêiotOf 
arrendâvoie»  Esprit  flexible,  agevote,  doeiie, 

FLEX  ION,  s.  f.  fiessionë,  eu  i  vatura^  piega- 
tara,  — ,  mouvement  opéré  par  les  raust'ifis  flé- 
chisseurs dans  les  membres,  fiessionc,  fletsura. 

FLIBOT,  s.  m.  sorte  de  petit  vaisseau, 
bailimento  olandete  da  eenio  tonneitate, 

FLIBUSTIER,  s.  m.  sorte  de  pirates  de 
toutes  nations  qui  couraient  les  mers  d'Amé- 
rique .  fiiibuitiere. 

FLI N ,  s.  m.  poivere  di  pietra  con  eui  si 
pufiseono  le  tpade, 

FLI  POT ,  s.  m.  t  de  menuis.  rapporta  par 
Oùprirê  i  di/witi  dêl  lavaro. 

FLOCON ,  I.  m.  petite  touffe  de  laine,  de 
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foie»  etc.  fioeeOf  biaeeolo.  Il  se  dit  aussi  de  la 
neige ,  fiùieo  ,  falda  di  nevt  ehe  eade  quando 
fioeea, 

FLORAISON,  s.  f.  éUt  des  arbres  en 
ûemt  il  fiorire  degli  alberi^  fioritura,  fiori'- 
tetta, 

FLORAL,  E ,  adj.  qui  appartient  à  la  fleur 
ou  qui  raccompagne,  florale. 

FL0RAD£S,  s.  f.  pi.  fettû  in  onoredi 
Flora. 

FLORAUX,  adj.  m.  pL  jeux  floraux, 
giuoelû  in  onore  di  Flora ,  e  denominaziona 
deW  aeeademia  di  Totosa, 

FLORE,  s.  f.  traité  des  fleurs  d'un  pays 
particulier,  flora, 

FUORÉAL,  s.  m.  second  mois  du  prin- 
temps de  l'année  républicaine ,  du  ao  avril  au 
19 mai,  fiorile. 

FLORENCE ,  ÉE ,  adj.  t.  de  blas.  il  se  dit 
d'une  pièce  terminée  en  fleur-de-lis,  /lo- 
rente, 

FLORENTINE,  s.  f.  eerto  drappo  di  ida 
ehe  ii  fabbried  in  origine  a  Firenze, 

FLORE  R ,  V.  a.  t.  de  mar.  tpalmare  eo( 
$ego  un  basiimenio,  dar  il  sego  ad  un  basU-- 
manto, 

FLORÈS,  s.  m.  t.  emprunté  du  lat.  faire 
florès,  far'beUa ,  pair  grande  $pe$a. 

FLORILÈGE,  s.  m.  anthologie , /Zorî/a- 
gio ,  antotogia,  — ,  au  pi.  (hist.  nat)  antho- 
philes,  famiglia  d'  âueiti» 
FLORIN  ,  s.  m.  monnaie ,  fiorino, 
FLORIPARE^  adj.  {hoi,)ehe  non  prodttcê 
aliro  ehe  fiori, 

FLORISSANT,  E,  adj.  au  ^^.  florido, 
ehe  è  in  eredito^  ehe  é  in  gran  riputaxume, 

FLOT ,  s.  m.  onda ,  flutto.  Vaisseau  à  flot , 
a  galla.  Mettre  un  bâtiment  à  flot ,  »eagliara 
un  batlimentOt  melîerlo  a  galla  ,  farlo  gaU 
leggiûre.  Flots,  au  fig.  pour  foule,  folla,  calea. 
Le  sang  coule  î  grands  flots,  il  tangue  teorre  a 
torrenti, — ,  quand  la  mer  monte ^  principio 
del  flutto,  11  y  a  flot ,  vi  é  marea  alla.  Flot , 
t.  de  sell.  fioeeo.  Jeter  du  bois  à  flot  perdu  « 
geitar  tegnami  uiolti  in  un  fiume  aeeio  la  eor^ 
rente  gli  tirateini. 

FLOTRES  ou  feotiib  ,  s.  m.  pi.  peizi  di 
panno  tu  eui  ti  mettono  i  fi) gli  di  car  ta  nel  le' 
varli  dalla  pfrma» 

FLOTTABLE,  adj.  se  dit  des  rivières,  etc. 
sur  lesquelles  le  bois  peut  flotter ,  ehe  pua  tro' 
teinar  legnami  teiolti  e  tottener  a  galla  fitderi 
0  zattere. 

FLOTTAGE,  s.  m.  il  eondur  legnami  a 
seconda  delV  aequa, 

FLOTTAISON,  s.  f.  partie  du  vaisseau 
qui  est  à  fleur  d'eau ,  la  tinea  di  fior  d*  aequa , 
il  bagnq  e  atciuga, 

.   FLOTTANT,  E,  adj.  flultuante,  ondtg-  J^ 
giante,  ehoondeggia^  ehe  flotta  ^  ehe  galleg- 
gia»  ^  ,  fig.  dubbioto  ,  irretoluto  9  ineerto , 
indeterminato ,   vacillantes   titubante» — ,  t. 
de  peint,  draperie  flottante ,  tvello ,  ehe  svo' 
latza, 
FLOTTE,  s.  f.  flotta,  armaia  navale. 
FLOTTÉ,  ÉB,  part,  agitato  dalt  onde  a 
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dtf  marosi.  Visage  de  bois  flotté  i  iparutot 
igraziato,  svenwûte, 

FLOTTEMENT,  s.  m.  t.  de  guerre,  par 
rapport  aux  troupes ,  ondeggiamtnto, 

PLOTTER,  ▼.  n.  gatlegglarc ,  mdee- 
giare ,  fiottarô  ,  mareggiare.  Faire  flotter  du 
bois ,  gîtiar  iegni  in  un  fiume  percha  Ytêno 
porlati a  féconda,  —,  au  6g.  vaeillarû»  iUu- 
bare,  dubiîare. 

FLOTTILLE, s.  f.  piceola  flotta, 

FLOU ,  adr.  (peint.)  d'une  mani^re  tendre 
et  It^gère ,  in  manUra  morbida ,  pattoia. 

FLODETTB,  s.  f.  V.  girouette. 

FLUANT,  adj.  m.  papier  fluant,  earta 
tenza  colla.  « 

FLUCTUATION,  s.  f.  (chiror.  )  agita- 
zione ,  fluttione. 

FLUGTDEUX,  EUSE,  ad{.  agité  par  des 
mouvemens  contraires  ,  fluttuante  ,  flut-» 
taoto, 

FLUER,  y.  n.  en  parlant  de  la  mer,  eor^ 
rerc,  Mcorr^re.  ^> ,  par  rapport  aux  humeurs, 
colore,  toorrere,  Mpargerti,  flaire. 

FLUET ,  ETTE,  adj.  debole ,  fraie ,  molle, 
tanguido^efleminato,  sparuto» 

FLUIDE,  adj.  et  s.  fluido,  eerrentê, 

FLUIDITE ,  s.  r,  fluiditâf  fluidezta,  gua* 
litd  di  eid  ehe  é  fluide* 

FLUORS,  s.  m.  pi.  çrittatU  eoloriti  motto 
timilialle  gemme, 

FLUTE,  s.  m.  instrument  de  musique  , 
flauto,  — ,  gros  bâtiment  de  charge  ,  6<i«fi- 
mento  da  tratporto,  — ,  sorte  de  navette  , 
epuola  de'  ktvoranii  if  ara<».  Flûte  de  berger, 
damatonio. 

FLuTA,  ÉB,  adj.  armonioto,  dolec,'^, 
fig.  ditaglio  iveito  e  iottile. 

FLÛTERf  ▼.  n.  euonare  il  flauto,  — ,  pop» 
bere. 

FLÛTBUR,  EUSE,s.  zonator  di  flauto* 

FLUVIATILE,  adj.  coquillage  fluviatile , 
etmchiglia  d' aequa  dolee,  fluviatile. 

FLUX,  s.  m.  mouvement  réglé  de  la  mer, 
flutso,  — ,  écoulement  des  excrémens ,  flusso, 
êoeeorrenzat  eaeaiuola.  — ,  à  certains  jeux 
de  cartes,  suite  de  plusieurs  cartes  de  même 
couleur  ,  fruste ,  fruttt, 

FLUXION ,  s.  r.  fluttione. 

FLUXIONNAIBE,  adj.  toggetto  aflat- 
êloni. 

FOCALE ,  s.  m.  futeia  ehe  gli  antiehi 
portavnno  al  colto. 

FOÈNE,  s.  f.  sorte  de  trident  propre  à  la 
pèche .  fiocina, 

'^  FOERRB  ou  FOABHB,.s.  f.  longue  paille 
de  blé,  paglia  lunga. 

FŒTUS ,  s.  m.  l'animal  formé  dans  le 
ventre  de  sa  mère,  feio, 

FOI ,  s.  f.  lapremière  des  trois  vertus  théo- 
logales, fede,  fe.  Objet  de  la  foi  ffede,  reli- 
giOM,  eredenza  in  Getlt  Critto.  Ma  foi^  par 
ma  foi ,  în  fede  mia ,  alla  fe.  — ,  fcde ,  pro- 
messa ,  ticurezza ,  lealtà ,  tettlmonianza , /a- 
delta,  omagçio^  vattallaggio.  En  bonne  loi, 
de  bonne  foi,  adv.  di  buona  fèdê,  candlda' 
tnente ,  tlnoiramente* 
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FOIBLB ,  rotBLiiiiHT,  ronussi^  voulik. 
V.  r A1BLB  ,  riiBLSMERT ,  etc. 

FOIE ,  s.  m.  gros  viscère  placé  au-deasous 
du  diaphragme  et  du  cdté  droite  fcgato. 

FOlIf ,  a,  m.  fieno,  ttrame.  — ,  sorte  d'in- 
terjeetion  qni  marque  le  dépit  et  la  colère ,  /?  ^ 
fi,  ah,  eanehero ! 

FOIRE ,  s.  f.  j^ara»  mercato  pubblico,  — , 
cours  de  ventre  ^  fam.  eacajuola,  diarrta^  tôt- 
eorrenza ,  flutto  di  ventre. 

FOIRBR,  V.  Or  t.  bas,  tquaeeheraraf 
caear  liquida. 

FOIREUX,  BUSE,  adj.  pop.  ehe  ha  ta 
eaea/uoia, 

rois ,  s.  f.  volta ,  flata.  De  fois  à  autre, 
di  quando  in  quando,  di  tanto  in  tanto,  A  la 
fois ,  tout  à  la  fois ,  nel  tempo  ttêeeo,  in  uno , 
intieme ,  tui  un  tratto, 

FOISON,  s.  f.  sans  pi.  abondance,  fom. 
eopia,  affluenza,  dovlzia,  ditorbitanza ,  grau 
quantité.  A  foison,  adv.  in  gran  eopia, abben» 
devolmente ,  targamente,  eopioiament0,  a  fr~ 
tane,  a  riboeeo,  in  ehiœea. 

FOISONNER,  T.  n.  abbondare,  eoprih^ 
bondare.  On  dit  de  certains  animaux  qu'ils 
foisonnent  beaucoup,  moUiplicare,  ereecera 
înquantità,  ribgccare,  avéré  a  riboeeo, 

FOIT,s.  m.  t.  de  mar.  un  grand  Ibît  de 
mât ,  molta  alberatura. 

FOL  ou  FOU,  FOLLE ,  adj.  ifoAo,  impaz^ 
zalo,  folle,  mentuatto  f  pazzû,  teioceo^  motto. 
-— ,  tietû,  gajo ,  faeeto. — ,  babbeo ,  teempiato, 
pineone. — ,  imprudente ,  ttravagante  ,  ttram» 
bo.  Un  fou  rire,  rito  invotpntario.  De  la  folle 
farine,  fritceUo ,  futeello, 

FOLÂTRE,  adj.  feheruvoh,  giocoeo^  a^ 
tegro. 

FOLiTRBMBlIT ,  adv.  uehêruvobMnto, 
altegramente  9  giocotmmente, 

FOLÂTRER,  V.  n.  teherzare,  pa^teg*' 
giare,  ruzzare ,  volera  II  ehlatto ,  far  la  fanfa- 
rina,  far  ilgioviale, 

FOLÂTRERIB,  s.f.  peu  us.  teiœehofgêf 
inezie,  baja^  trattullOf  scherzo» 

FOLICHON, QNNE,  adj.  fam.  V.roa- 

TBB,    BADIN. 

FOLIE ,  S.  f.  pazzla ,  ttoltezza ,  etottisUs, 
matteria,  bettaggine,  demenza^  imprudonza, 
stravaganza,  —  ,  ingzie,  stranezzp.  — ,  pot- 
tione,  mattczza ,  furore,  — ,  au  pi.  ditoraini, 
distolutezze, 

FOLIÉ,  ËE,  adj.  t.  de  cbim.  ridoito  (n 
tottilistimefoglie. 

FOLILÉT  ou  FOLLET,  s.  m.  (vèn.  )  mor- 
ceau levé  le  long  des  épaules  d'un  cerf,  dereo 
âel  cervo, 

FOLIO,  s.  m.  ( du lat. }  folio  recto,  la 
prima  faeeîata.  —  verso  ,  la  seconda;  U 
verso  e  il  retto*  —  (imprim.) ,  ta  eifra  <C  0jfi|c 
pagina.  Un  in-folio ,  Itbro  în  fbglio, 

FOLIOLES ,  s.  f.  pi.  t.  de  bot  fogliotlmo, 
foglietie  t  fogliettine, 

FOLIOTAS,  m.  (serr.)  ressort  qui  pousse 
le  demi -tour,  botîone  a  gruecia, 

FOLLE ,  s,  f.  sorte  de  filet,  reio  4$  pêooar 
raaao,  romblosimitU 
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FOLLEMENT,  adv.  pammente,  êtotta- 
mtntt  f  vtBMontnu ,  îneoiuidcrataiMnte,  fol" 
iemenU, 

FOLLET,  BTTE,  adj.  îîkm,  pâxtenHo , 
Bchtsrtetok^  êottazzevoU ,  allegro,  gioolate. 
Poil  follet ,  Imagine ,  prima  barba.  Feu  follet, 
fuœo  fattto.  Esprit  follet,  tpiriîo  fbiletto, 

FOLLICULE, s.  f.  t.  d'hist.  Dat.  fifUteolo, 
foiitettto*  —  ,  s.  m.  (anat.)  piiiûolo, 

FOLLICULEUX,  EUSE,  adj.  t.  d'anat. 
eke  é  delta  natura  de*  folticoli, 

FOMAHAUT  ou  tomalhadt,  s.  m.  (astr.) 
9ieUa  nelta  boeca  del  peut  australe. 

FOMENTATION. m  f.  sorte  de  remède» 
famênio^  hagnuolo ,  fomentazione. 

FOMENTER ,  t.  a.  famentare ,  applieare 
Ufamenio, — ,  tnirattenere ,  nodrirê^  farda^ 
rare,  —,  fig.  pramuouere^  incitare,  mai^i^ 
nere,  nodrire,  alimeniare, 

FONGAILLES ,  s.  f.  pi  lettîera, 

FONCÉ,  ÉE,  adj.  fam.  ^anarmo,  peea- 
nlato,  addanajato,  rieco  di  contante.  — tpro' 
fonda  ^  vtrtato  moUo  in  ana  setanza  ,  eec. 
Couleur  foncée,  colore  earieo ,  forte ,  oscuro^ 
eeuro ,  cupo. 

FONGë AU ,  s.  m.  t.  de  Terrer ,  tondo  io» 
pra  euisifannè  tepadetle, 

FONCÉE,  s.  I.  eertafotsa  nelle  cavo  di 
tavagna, 

FONCER,  T.  a.  mettre  un  fond,  fareil 
fondo  a  un  moggîo^  a  una  boite,  ece.  Couleur 
foncée,  eolor  earieo,  cupo.  Homme  foncé, 
qui  a  un  grand  fonds  d'areent ,  danaroso , 
rieco  in  eontanti.  — ,  habile  dans  une  matière, 
pro fondo  ,  venatittimo,  — ,  t.  n.  autrefois 
faire  les  fonds,  dar  i  danari,  ibortare.  Foncer 
sur  l'ennemi ,  attalire  con  impetOt  seagliarsi 
addosso ,  piombar  sopra, 

FONCET,  s.  m.  grand  })ateau,  piatta , 
ehtaita.  •— ,  t.  de  serrur.  coptrchio  délia  serra' 
tara. 

FONCIER,  ERE,  adj.  seigneur  foncier, 
ilpadrone  del  fondo ^  délia  terra,  eec.  Rente 
foncière,  rtddtlo  d  un  fondo ,  ehé  si  rieava  da 
una  possessione,  da  una  tenuta.  Homme  fon- 
cier dans  une  science,  dans  son  métier,  etc. 
profimdo ,  eapace ,  perito* 

FONCIÈREMENT,  adT.  profondamente, 
— ,  internamonte ,  tnollo  addentro.  — ,  essen» 
ÈÎalmente ,  sosfanzialmente, 

FONCTION,  s.  Lfitnzumet  ministero^ 
uffizio. 

FONCTIONNAIRE ,  s.  qui  exerce  une 
fonction,  impiegato,  uffitialOf  ministro, 

FOND,  s.  m.  Hendroit  le  plus  bas  d*unç 
chose  creuse,  fimdo.  De  fond  en  comble ,  da 
eima  in  fondo»  — ,  ettremità ,  eenlro,  —,/'##- 
sthtialet  il  punio  di  un  affare,  di  une^ite, 
dottrima ,  eec.  Faire  fond  sur  quelqu'un ,  far 
capitale ,  eec.  Le  fond  du  carrosse ,  il  di  dietro 
intemo  délia  carrozza.  ^~ ,  en  parlant  de  ta- 
bleaux, fonda,  eampo.  Aiond ,  au  fond ,  adv. 
«  fondo ,  a  dentro .  in  soslanta, 

FONDAMENTAL,  E,  adj.  fondamen" 
taie,  — ,  âg.  principale ,  esienztale» 

FONDAMENTALEMENT,  adT.  (  did,  ) 
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fimdamentalmente ,  con   buon  fmdamento, 
siabilmente .  validamente ,  frndatamen  te. 

FONDANT.  E,  ad|.  llquefattivo ,  cho  sî 
fonde ,  ehe  si  seioglie.  — ,  solutivo,  atioaseio* 
gUere,  afondere, 

FONDATEUR,  TRICE,  s.  fondatore , 
fondatrice, 

FONDATION  .  s.  f.  fmdamento  ,  base. 
— ,  fimdazione ,  legato  pio, 

FONDEMENT,  s.  m.  fossé  pour  com- 
mencer à  bfttir,  et  maçonnerie  qui  te  remplit, 
fbtso  del  fôndamentOf  fondamento,  ^,  fig. 
batOt  tostegno ,  punto  essenziaie.  — ,  motivo, 
ragione ,  causa,  — ,  pour  l'anus ,  fondamento, 

FONDER ,  T.  a.  fondare,  gettare  i  fonda- 
menti.  •— ,  fig.  stabilire»  appoggiare,  —  tout 
son  espoir ,  riporre  ogni  lua  speratua, 

FONDERIE,  s.  f.  fmderla. 

FONDEUR,  &  m.  fonditort, 

FONDIS ,  s.  m.  abime  sous  les  fondemens 
d'un  édifice,  sfondemento,  sprofmdamento, — , 
éboulement  de  terre  dans  une  carrière ,  fnma , 
seoscendimento, 

FONDOIR,  i.  m.  iuogo  dopo  i  beeeaj  Qr 
guejfanno  il  grosso, 

rONDRÉf,  T.  a.  fondera  f  struggere,  llquO' 
fare,  tciogliere.  Fondre  une  cloche,  une  sta- 
tue, etc.  gettar  campane,  statue,  eec,  — ,fig« 
fondre  la  cloche ,  eonehiudere  un  affare.  Fon- 
dre un  ouvrage  dans  un  autre ,  ehtuder  in  un 
opéra  cid  ehe  si  trova  in  un*  altra.  — ,  ▼•  D« 
ligue farsi ,  smagrire ,  diseamarsi.  Fondre  en 
larmes,  piagnere  amaramente ,  teioglierti  in 
lagrime, — ,  en  peint,  fondre  les  couleurs,  unir^ 
i  cotorif  le  tinte.  —,▼.».  tomber  impétuea- 
KTùent ,  avventarsi ,  piombare  addosso. 

FONDRIÈRE,  s.  f.  ouverture  dans  la  su- 
perficie de  la  terre,  frana.  — ,  terrain  ma- 
récageux, paWa,  paJule^  marese,  terrenopan' 
tanoto, 

FONDRILLES,  s.  t  pi.  lordurenelfimdo 
de'  vasi. 

FONDS,  s.  m.  fondo,  Riens^fonds,  béni  tf  x- 
bili.  — ,  somme  d'argent ,  fonda  di  danaro. 
— .  capital  d'un  bien ,  i7  fondo ,  il  capitale. 
Placera  fonds  perdu,  en  rente  viagère,  a  vt- 
talizio. 

FONDU,  UE,  part.  ttruttOj  Ciquefatto, 
tquagtiato ,  eec.  Jouer  au  cheval  fondu ,  giuoco 
faneiulleseo.  — ,  fig.  maison  fondue  dans  une 
autre ,  i  béni  d'una  easa  uniti  con  guêtti  d^un* 
altra, 

FONGIBLE,  adj.  (jurisp.)  «cifMW<<0//eeMe 
éke  si  consumano  usandone, 

FONGITE ,  s.  f.  pietra  figarata  ehe  imita  il 
fungo. 

FONGUEUX ,  EUSE ,  adj.  fungoso ,  dell» 
natura  delfungo, 

FONGUS,  s.  m.  (du  latin)  fungo^  eserû- 
seenza  earnosa, 

FONTAINE,  s.  f,  fontana,  fonte,  sor- 
gante, 

FONTAINIER ,  s.  m.  celui  qui  a  soin  des 
font<iines  publiques,  fontaniere* 

FONTANELLE ,  s.  f.  ouverture  au  crâne  ; 
ulcère,  fracture ,  pMite  fontaine,  fontanelle. 
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F0NT4^GE»  8*  f*  nœud  de  rubans  que  les 
femmes  portent  sur  leurs  GoifTure,  foeeo  di 
naâtro. 

FONTE,  s.  f.  action  de  fondre,  êetogU- 
menio,  struggimento  ^  liguefazione.  Fer  de 
fonte  ,  ouvrage  de  fonte,  lauori  di  gtlto,  di 
ferrB  ttrutto.  — ,  composition  de  métaux, 
métallo. —  (imprim.),  corps  complet  d'une 
même  sorte  de  caractères,  earatten.  Tableau 
d'une  belle  fonte,  bcn  unito,  tinte  bene  ttnite, 

FONTENIER ,  s.  m.  V.  roHTAiniiR. 

FONTIGULE,  s.  m.  fontanclla,  eaute- 
rio* 

FONTS,  s. m.  pi.  fnite  ùattetîmaU.  Tenir 
un  enfant  sur  les  fonts ,  ttner  un  faneiullo  a 
batttsimo, 

FOQUB,  s.  m.(mar.)—  de  beaupré,  de  mi- 
sène,  voiles  à  trois  pointes  que  l'on  met  en 
avant  avec  une  espèce  de  boute-hors ,  flocco, 
trinehêttina ,  pollaeeonê, 

FOR,  s.  m.  extérieur, /ôro  êttemo.  — ,  in- 
térieur ou  de  la  conscience,  foro  interno. 

FORAIN ,  £ ,  adj.  foraneo ,  forasiitro^  itra- 
nierê.  Traite  foraine ,  dasia  d'importazlone  o 
d'esportazione  iulte  merci, 

FORBAN ,  s.  m.  pirata ,  eorsalef  eorsaro, 

*  FORBANNIR,  V.  a.  etitiart. 

FORÇAGE,  s.  m.  l'eceedente peio  di  mo» 
neta  pili  di  quel  che  i  pretcritto, 

FORÇAT,  s.  m.  forzatOf  eondannato  al 
ramo  o  alla  gafera, 

FORGE,  s.  f.  forza ,  robuttezza  di  eorpo  , 
gagliardla ,  potere ,  poseanza,  — ,  au  pi.  forte, 
trappe  armate,  — ,  patenta  di  uno  ttato.  ~^, 
impeto  f  violenta»  — ,  tôiidità^  ialdetza.  Force 
lui  fut,  fu  forta,  fa  d'uopo,  fu  neœsiità» 
Faire  force  de  rames ,  de  voiles ,  vogare  eon 
gran  forza ,  a  voga  arraneata ,  invelarsi  di 
tutte  le  vêle.  — ,  ng.  forza\  energia  d'un  vo- 
cabolo,  eapacitd,  penetrasione  d'ingegno;  i/i- 
gore,  forlôzza  d'animo,  — ,  dans  le  coloris , 
vivezza  di  coloriio, 

FORGÉ,  ÉE,  part.  forzatOy  eu,  V.  le 
verbe.  Get  homme  est  forcé  dans  toutes  ses  ac- 
tions ,  affetlato.  Style,  vers  forcés ,  ttile ,  versi 
êtentati, 

FORGEAU ,  s.  m.  t.  de  chasse ,  piquet  qui 
retient  un  (ilet ,  ttaggio» 

FORGÉMENT,  aJv.  fortatamente ^  mal- 
grado ,  per  forza ,  a  mareia  forza ,  a  marcio 
dispetto^  adonta,  a  farta. 

FORCENÉ,  ÉE,  adj.  fwsennato,  furi- 
bondo,  infurtato,  furioto,  imaniante^ 

FORCEPS,  s.  m.  (du  lat.)  tenailles,  ci- 
seaux de  chirurgien,  forcipe, 

FORGER,  v.  a.  forzare ,  sforzare ,  ajrfrt- 
gnere,  obbligar  per  forta,  violeniare.  —  ,  rom- 
père,  prender  per  forza.  —  ,  aUerrarOt  »pez' 
tare,  abbattere,  rompere.  Forcer  de  voiles, 
far  farta  di  vêle. 

FORGES,  s.  f.  pi.  grands  ciseaux  pour 
tondre  les  draps ,  etc.  forbiei,  cesoje. 

FORGETTES ,  s.  f.  pi.  petites  forces ,  for- 
bieette. 

FORGIÈRE,  s.  f.  pelit  étang  où  Ton  met 
du  poisson  pour  y  multiplier,  peschienu 
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FORGLORB,  t.  a.  n'est  en  usage  qu'au 
pal.  à  l'infinitif  et  au  part,  eseluderê. 

FORCLOS,  E.  part,  etclato. 

FORCLUSION,  s.  f.  eselusioa. 

FORER ,  V.  a.  percer  une  def ,  un  canon, 
bueare, 

FORESTIER ,  s.  m.  uffitîale  de*  botehi. 

FORÊT ,  s.  f.  grande  étendue  de  pays  cou- 
vert de  bois ,  foresta ,  ielva,  batco ,  ooscaglia» 

FORET,  s.  m.  tpillo,  punteruoh, — ,  êaetta^ 
punta  di  trapano. 

FORFAIRE,  V.  n,  faire  quelque  chose 
contre  le  devoir,  mis  fart,  prevarieare.  Elle  a 
forfait  à  son  honneur,  ti  é  Uneiata  eorrompere. 
—  V.  a.  un  fief,  rendere  un  feudo  confisea- 
bile,  soggetto  a  canfiscazione, 

FORFAIT ,  s.  m.  crime  énorme  ,  misfatto, 
teeleratezta,  — ,  marché  par  lequel  on  s'oblige 
de  faire  une  ohose  pour  un  certain  prix ,  cot- 
timo,  appalto, 

FORFAITURE,  s.  f.  prevarleamonto. 

FORFANTE.s.m.  fam.  V.  hIblige. 

FORFANTERIE,  s.  f.  Y.  bIbliui. 

FORGE ,  s.  f.  lieu  où  l'on  fond  le  fer,  et  la 
boutique  d'un  maréchal ,  fueina ,  magona ,  fer- 
riera. 

FORGEABLE ,  adj.  ehe  puo  lavorarsi  neila 
fueina. 

FORGER ,  T.  a.  donner  la  forme  au  fer, 
fabbricare  alla  fueina,  lavorarOf  battere  il 
ferro  a  caldo.  — ,  fig.  inventare,  immaginart 
chimère^  favote^  iogni , ghiribiztarû ,  girando* 
lare. 

FORGERON  ,  s.  m.  qui  travaille  aux  for- 
ges, fabbre.  Prov.  en  forgeant  on  devient  for- 
geron ,  failando  t* impara. 

F0R6ET,  s.  m.  t.  d'archit  tporto. 

FORGETER,  V.  a.  (archit.)  se  dit  d'un  bâ- 
timent qui  s'avance  hors  de  l'alignement ,  spor- 
ger  in  fuori ,  uiclr  di  linea, 

FORGETURE,  s.  f.  V.  fobgit. 

FORGEUR,  s.  m.  qui  forge  le  méUl,  fa6- 
bro»  — ,  inventatore ,  fabbricalore»  — ,  fig.  qui 
invente  quelque  fausselé,  fabbrodi  menzogne : 
gran  fabbro  ai  calunnie.  T. 

FORHU ,  s.  m.  suono  del  eomo  per  rîcAûi- 
mare  i  cani. 

FORHUIR,  y,  n.  forhuir  du  cor,  «i/onar« 
il  eomo  per  riehiamare  i  cani. 

FOR  11  US,  s.  m.  (chasse)  intettini  e  car» 
came  del  eervo  che  ti  danno  per  eibo  a'  cani» 

FOR  JETER,  V.  n.  V.  pohgbtbb. 

*  FORJUGER,  V.  a.  giudicarê  ingiuetà^ 
mente. 

FORLANGER,T.  a.  êcovar  la  fiera,  (eoar 
la  lèpre. 

FORLANGHURE  ou  forlaitçvbb,  s.  f.  dé- 
faut dans  les  ouvrages  de  haute-lisse ,  mala- 
fallal 

FOR  LAN  E ,  s.  f.  danse  très  gaie  du  Frioul, 
en  ustfge  dans  les  états  de  Venise,  forlana. 

*  FORLIGNER  ,  v.  n.  tralignare,  degene- 
rare.  —  .  fam.  manear  ail'  onore,  aW  onestâ. 

FORLONGER .  v.  n.  se  dit  des  bctes  qui 
étant  chassées  s'éloignent  du  pays  ordinaire , 
atlontanarti. 
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FORMALISER  (SE) ,  t.  r.  teandalUMni, 
formaii^zarti,  aversi  a  malCf  biasimare,  of- 
fensent ,  avère  a  oUrageh. 

FORMALISTE»  aà}.  formaiista ,  ciWmo- 
nioêo .  minuta  oiurvatore  de'  etmvenevoli. 

FORMALITE ,  s.  f.  formaliti ,  formula, 

FOR-MARIAGE,  s.  m.  t  de  coutume, 
malrimonio  disproporzionato  o  irregolare, 

*  FOR-MARIER  (SE) ,  v.  r.  maritarsi  cm 
ptrtona  dimîglioreondizione* 

FORMATAS,  m.  hauteur  et  largeur  d'un 
volume,  forma ,  formato. 

FORMATION,  s.  f.  formatione,  composi- 
zione,  ereazionet  fwmamento» 

FORME,  8.  f.  forma,  figura,  êembianta, 
—  ,  maniera^  formatità,  — ,  stalle  de  chœur, 
manganetla,  — ,  tumeur  qui  vient  au  paturon 
d'un  cheval,  formeiia.  —  (impr.).  châssis  ob 
sont  rangés  les  caractères ,  forma,  —  (mar.) , 
bassin  ,  baeino,  eantiere.  —  (vèn.)  ,  lièvre  en 
forme,  au  gîte,  lèpre  al  eovo.  Argument  en 
forme»  in  forma,  secondo  le  regole.  Pour  la 
forme,  per  la  forma ,  per  talvarte  apparente, 
per  eonformar$i  ail*  uto. 

FORMEL ,  ELLE, adj.  formale ,  etpretto , 
positive ,  précisa, 

FORMELLEMENT^  adv.  precUamente , 
etprestamente,  — ,  etsenzialmente ,  tottanxial- 
menle, 

FORMER,  V.  a.  dar  forma,  formare, 
ereare  y  produrre .  generare,  — ,  eomporre ,  or- 
dinarot  fabhrieare,  coneepire,  ideare  un  pro- 
getlo,  ece,  — ,  farOf  disporre,  istruire,  adde^ 
etrare.  — .  v.  r.  au  prop.  et  au  fig.  formarti, 
ester  prodalto ,  prcnder  forma, 

FORMERET,  s.  m.  areo  d*una  volta  go- 
tica. 

FORMI ,  s.  m.  inftrmità  che  viene  al  beceo 
degli  uecelli  di  rapina. 

FORMIGAIRES,  s.  m.  pi.  (hist.  nat.)  hy- 
ménoptères, nome  generiea  délie  formiehe, 

FORMICA-LÉO,  s.  m.  V.  fooemi-lior. 

PORMIGANT.  adj.  m.  (méd.)  se  dit  d'un 
poub  ix'tit ,  fuible  et  fréquent .  formieolante, 

FORMIDABLE,  adj.  formidabile,  spa- 
ventoso,  tremendo ,  spaventevole, 

FORMIER ,  s.  m.  du  fa  e  vende  forme  da 
searpe, 

FORMUER,  V.  a.  faire  passer  la  mue  à  un 
oiseau ,  mêltere  In  chiusa ,  rinchiudere  nella 
muda, 

FORMULAIRE,  s.  m.  formulario,  for^ 
malaria, 

FORMULE,  s.  f.  modèle  d'un  acte  solen- 
nel,/ôrmu/a  ,  formola.  — ,  ordonnance  du  me- 
decin .  ricetia,  —  d'algèbre ,  formula ^  formola, 

FORMULER,  v.  n.  (méd.)  [are  una  ri- 
cetia, 

FORNIC  ATEUR  ,  s.  m.  fomleatore, 

FORNICATION  ,  s,t  fornieasione, 

FORNIQUER,  V.  n.  fornieare. 

FOR-NOOER,  V.  n.  t.  de  tisserands,  sba» 
gRare  nelf  andalura  de*  fili, 

FORPAYSERouFORrAiTiByT.  n.  (chasse) 
undar  alla  pastura  molto  bntano  dal  eovo. 

*FORS,  prépt  hormis I  excepté,  m/v9«  ee^ 
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eeito,  eeeetittatOf  faorehi^  tolione ,  tranne: 
tout  est  perdu  fors  l'honneur. 

FORSENANT,  adj.  se  dit  d'un  chien  cou- 
rant qui  a  beaucoup  d'atdeuVf  ardente  nell'in" 
scguire  la  fiera, 

FORT ,  E ,  adj.  forte  ,  robuste ,  gagliardo, 
vigoroso ,  nerboritla,  membruto,  salda,  atto 
«  ^gg^t"^  a  «n  P^o.  — ,  ben  fortifieato,  — , 
malagevoloy  aspro ,  furîoto^  violenta.  — ,  po^ 
tente,  — ,  en  parlant  de  bois ,  fitto;  de  bleds , 
impagliaio.  Vin  fort,  liqueur  forte,  vina,  /i> 
eore  generoso.  Beuite  fort,  o^ro.  Haleine  forte» 
fetente, — ,  au  moral ,  estremo,  energieo  :  forte 
passion ,  forte  expression.  A  plus  forte  raison , 
€on  piii  ragione*  Fort  sur  l'histoire,  aux 
échecs ,  etc.  valente.  Se  faire  fort ,  impegnarsi 
a...  Se  porter  fort  pour  quelqu'un ,  assicurare 
eh'  egli  aeconsentirà. 

FORT,  s.  m.  forleres^,  forte*za,  rocca, 
bastila,  fortificasione ,  baluarda,  — ,  l'endroit 
le  plus  fort  d  une  chose ,  i7  forte.  Dans  le  fort 
de  rhiver,  ne/  cuor  del  vemo. 

FORT .  adv.  fortemenle ,  forte,  can  forza , 
con  veemenza,  vcementementCf  gagliarda~ 
mente,  vigorasamettte,  — ,  devant  i'adj.  mo/- 
tissimo ,  assai,  al  somma, 

FORTEMENT ,  adv.  fortemente,  conforta. 

FORTERESSE,  s.  f.  lieu  fortiBé,  for- 
tezza ,  rocca ,  bastita ,  fortificazione. 

FORTIFIANT,  E .  adj.  se  dit  des  remèdes, 
des  alimens  qui  fortifient,  corroborante,  che 
aecresce  le  forte. 

FORTI  FIG  ATEUR,  s.  m.  farlîfieatore, 

FORTIFICATION , s.  f.  forlificatione ,  ri- 
para.  — ,  la  forlificatione,  farchitettura  m«- 
tilare,  • 

FORTIFIER,  V.  a.  fortificare,  munire. 
— ,  afforzare,raffartare^  render  forte,  carro^ 
borare,  rinforzare.  — ,  au  récip.  fortificarsî^ 
divenir  più  forte, 

FORTIN ,  s.  m.  castelletto^  farlina* 

FORTITRBR  ,  v.  n.  se  dit  du  cerf,  sran- 
tare,  sfuggir  i  cani. 

*  FORTR AIRE ,  v.  b«  rubare .  partar  via. 

PORTRAIT,  E,  adj.  affralita,  spossata, 

FOnTnklTUiŒy  s.Laffralimentod'  un 
eavalto. 

FORTUIT,  E,  adj.  forluitOy  avvtnuta  a 
cato, 

FORTUITEMENT,  adv.  fortuitamente ^ 
a  caso^  fortunasamente ,  inaspettatamente, 

FORTUNE,  s.  f.  fortuna,  accidenté,  casa, 
— ,  avvenimenio  buoua  a  cattiva.  Fortune  de 
mer,  tempo  fortunale.  Fortune,  stato,  grado, 
condiziono.  Fortune  de  vent,  venti  farzati. 
Voile  de  fortune,  la  quadra  di  una  tartana,  di 
una  galera. 

FORTUNÉ,  ÉE,  adj.   fortunato^  avven- 
tnrato,  ccc.  Iles  fortunées,  le  Canarie ,  lelsole^ 
fortnnate.     , 

FORT-VËTU  ,  s.  m.  aoma  vestito  con 
abitipiii  ricfihi  che  non  permette  il  sua  stata. 

FORUM,  s.  m.  (du  lat.)  fora,  piaztadel 
mereata,  délie  ad unante,  délie  fiere, 

FORURE ,  s.  f.  trou  fait  avec  un  foret,  furOf 
buca  fatiocol  trapano. 


954 


FOU 


FOSSE ,  s.  L  fotio,  fbuë ,  finuttû.  -* ,  fût- 
mella ,  /bjpia  per  le  vlU.  -^,  iepolUtra,  — »  t. 
de  tanneurs,  /oftflj  moriajo,  eanale,  Fosae-à- 
IJOD  (mar.).  il  fonda  da  prua.  Fosse  aux  mAUi 
rteinto  da  tenere  gU  atberi  in  conserva.  Basse- 
fosse,  cachot  très  profond  dans  une  prison , 
earbonaja. 

FOSSÉ  9  s.  m.  fosie  creusée  en  long,  foi' 
$ato,  fessa, 

FOSSBT ,  s.  m.  brochette  de  bois  pour  bou- 
cher un  tonneau»  zaffo, 

FOSSETTE,  s.  I.  pctil  creux  en  terre, 
buea ,  fosselta^  fossina*  — ,  creux  au  menton  » 
aux  Joues,  pozteita,  — ,  chasse  aux  petits  oi- 
seaux *  schtaeeia» 

FOSSILE,  s.  m.  et  adj.  se  dit  des  corps 
qu  on  trouve  dans  la  terre ,  fossile, 

FOSSOYER  ,  ▼.  a.  affossare  ,  aîtorniare, 
chiadere^  eignere  ,  farlifieare  eon  fossi, 

FOSSO'raCR,  5.  m.  qui  fait  les  fosses 
pour  cdlerrer  les  morts  »  bteeamorti ,  6ee- 
eft&io. 

FOU,  s.  m.  oiseau  palmipède  des  Antilles, 
pazze.  — ,  adj.  V.  fou 

FOUACE,  s.  f.  foeaecia ,  stiaeelaia, 

FOU  ACIER .  ÈRE ,  s.  chi  vende  foeaceie, 

FOU  ARE,  s.  m.  impôt  sur  chaque  feu, 
dlriito  signorile  ehe  s' imponeva  ad  ogni  foh 
tnigjuim  " 

FOU  AILLE,  s.  f.  part  que  l'on  fiait  aux 
diiens  après  la  chasse  du  sanglier,  inuHi 
de*  eanim 

FOU  AILLER,  t.  a.  fiim.  staffUare  so- 
vente, 

FOUDRE,  s.  f,  fulminé  f  folgore,  saetta, 
—  ,  s.  f.  pi.  \fs  foudres  de  l'église,  la  seomu' 
niea.  —,  s.  m.  grand  tonneau  d'Allemagne» 
eorta  digrassa  botte. 

FOUDROIEMENT ,  s.  m.  fulminazione. 

FOUDROYAUT.  E,  adj.  fulmiiùnte,  fat- 
minatorOf  che  fulmina, 

FOUDROYER ,  t.  a.  frapper  de  la  foudre, 
fulminare^  eolpire,  pereuotere  col  fulmine, 
— ,  6g.  avventar  cannonate ,  rmnare  a  colpi  dl 
eannone,  — ,  en  parlant  d'un  orateur,  fulmi^ 
nare  «  tunnare, 

FOUEE ,  s.  f.  chasse  aux  oiseaux  qu'on  feit 
la  nuit  à  la  clarté  du  feu ,  frugnolo,  frugnuoto , 
fomuolo, 

FOUET,  s.  m.  sferta,  frutta^  staffUe.  —, 
staffilata ,  sferzala, 

FOUETTER ,  ▼•  a.  donner  des  coups  de 
fouet,  sferzare,  stafplare ,  frustare ^  dore  o 
pereuotere  eon  isferta.  —  de  la  crème,  des 
ceufe,  sbaitere,  ^  nu  lirre,  legar  un  libre 
colle  eordicine  f  per  segnare  gli  spartimenti  del 
dosso.  — ,  t.  de  maçons,  far  f  intanaeo. 

FOUETTEUR,  s.  m.  stoffilatore^  eee» 

FOUCADE  ou  FooGAssi,  s.  f.  sorte  de 
mine  ou  fourneau,  mina. 

FOUGBR  s  y.  n.  se  dit  du  sanglier  ,  grufo- 

tore, 
FOUGÈRE,  s.  f.  sorte  de  plante,  feUo, 

FOUGON  ,  s.  m.  la  cuinne  d'un  navire, 
foÊomo, 
FOUGUE ,  s.  f.  moutemeitt  violeat  et  co- 
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lériqne»  foeOt  furiat  bollore,  impeiù*  «-, 
fig.  ardeur  de  la  jeune»e,  ardore,  trasporto, 
fuœe  gîovenile,  — ,  saillie  des  poètes,  estro, 
furor  pœtico.  Mât ,  vergue ,  etc.  de  fougue ,  L 
de  mar.  albero  di  eontramezzana. 

FOUGUEUX ,  BUSE  .  adj.  foeoso ,  im- 
petuoso ,  violenta ,  furioto^  veemente,  fervomtef 
ardente, 

FOUIE ,  s.  m.  arbuste  ta  eut  foglia  eerve 
alla  tintura  del  nero, 

FOUILLE,  s.  f.  eaeamenio,  seauemenÊo» 

FOUILLE-AU-POT«  s.  m.  petit  maimi- 
ton,  guatterino, 

FOUILLE-MERDE,  t,  m.  sorta  di  seearm^ 

FOUILLER,  y.  a.  et  n,  eavare,  seav^rom 
Fouiller  quelqu'un,  —  dans  mi  champ,  dans  les 
livres ,  etc.  (ru gère ,  rieercare ,  investigaro, 
—  (sculpt.) ,  traforare.  —  (peint) ,  incupire  là 
tinte ,  farlepiit  oseure, 

FOUINE,  s.  L  grosse  belette, /àiiM. 

FOUIR ,  V.  a.  scavare ,  eavare,  ^ ,  eo  par- 
lant de  la  terre,. van^ars,  eappare, 

FOULAGE ,  s.  m.  premitura  dellê  aringko 
ne'  barili,  — ,  t.  de  drap,  sodatura, 

FOULANT,E,adj.  pompe  foulante,  tromba 
f  atlante, 

FOULE,  s.  f.  folla^  ealea,  moltitudmo» 
iurba,  pressa  y  folta,  —,  fig.  se  tirer  de  la 
foule,  contraddistinguersi ,  segnalarsi.  — » 
adv.  en  foule ,  à  la  foule ,  a  folla ,  m  abbem" 
danxaf  a  sehiere,  eee,  — ,  t.  demanuf.  ^utti* 
chiera ,  il  sodare  i  panni,  —,  t.  de  chapeliers , 
folla  ofola, 

FOULÉE,  s.  f.  t.  de  chamois,  quaniità  éi 
pelli  stivate  e  eoncie  per  la  gualehiera,  — ,  aa 
pi.  t.  de  chasse,  tracée ,  orme,  pédale  éeUê 
bestie, 

FOULER ,  y.  a.  ealpestare,  pigtare ,  cou- 
euteare.  Fouler  des  drops,  des  chapeaux ,  to^ 
dare  i  panni  ,  fotlare  i  eappclU*  — ,  fig.  fou- 
ler aux  pieds,  coneuleere,  trattar  emi  sommù 
dispretzo,  — ,  angariare ,  opprimerai  — «  bles- 
ser ,  ammaeeare,  piagare, 

FOULERIE,  s.  U  lieu  où  l'on  foule  les 
draps,  gualehiera, 

FOuLEUR ,  s.  m.  celui  ehe  spresno  t  sarn» 

FOULOIR,  s.  m.  instrument  de  canoa- 
niers ,  battipalle.  —  des  ouvriers  en  draps , 
chapeaux ,  etc.  rolleito,  bastone, 

FOULOIRE,s.  f.  table  où  Ton  foule  les 
chapeaux,  banco  délia  folla, 

FOULON  ou  F0CL0XR1EJI,  s.  m.  artisan  qui 
foule  des  draps,  /b//ofi0,  purgatore^  geoÊ» 
chierajo.  Terre  à  foulon ,  gualehiera^  purga. 

FOULQUE,  s.  f.  sorte  de  poule  d'eaa, 
genre  d'oiseaux  nageurs,  gallinotla, 

FOULURE ,  s.  f.  ammaecidura ,  eanmme^ 
eamento ,  eontusione,  — ,  au  pi.  tracée ,  orm^  , 
pédale  del  cervo,  —  ,  L  de  oorroyeur,  ^ffta- 
tura, 

,  FOUR,  s.  m.  lieu  où  l'oo  bit  cuire  le  pain, 
fbmo;  où  l'on  fait  cuire  la  chaux,  la  bri- 
que ,  etc.  fomace,  — ,  lieu  où  Pou  ciidic  cens 
tue  l'on  enrôle  par  force  «  Mmamdtgliê*  Four 
e  campagne ,  fonuUo, 
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POURB A5DRÉB  •  a^.  £,  le  dit  de  hhini» 
loi*  meseoiata  wn  mltra  dt  diverta  qitaiUd. 

FOURBE .  s.  f.  furàcria,  inganno .  furpm^ 
fêrUif  barûtteria^  gktnnîneUay  giunttria,  mn- 

—  y  A.  m.  truffalorûf  larattierep  brieeonêt 
tnariuolo,  giuntatort. 

FOURBBB ,  ▼.  a.  mgannarê  »  barare,  truf' 
pa^ ,  gianiare  »  eamunart ,  aggirare» 

FOURBBRlE,  s.  f.  V.  fourbb. 

FOURBIR*  y.  a.  forblrê,  puiirtj  nttiart, 
têrgêre ,  iustrare  e  dare  U  putimento ,  la  luetn» 

FOURBI  SSBVR ,  s.  m.  ipade^o. 

FOURBISSURB,  s.  f.  pmtitura^  lustre, 
rîputimento  ^  lueenUzta. 

FOURBU,  UB,  «y.  eâvalh  attrappaio 
nêlle  gambt, 

FOURBURBf  s.  f.  infgrtmtâ  dti  cûmIIù 
aitraopûto  nelU  gambê, 

FOU RG ATS,  FOOBQons,  roois,  saivoloiis, 
s.  m.  pi.  t.  de  mar.  pièces  de  bois  triaBguIaires, 
firreaeeL 

FOURCHE .  s.  f.  Instrument  à  trois  bran- 
dies, fcrea.  Ces  branches  s'appellent  rcbbj. 
Fourches  patibulaires»  força ^patibob, 

FOURQHÉ ,  EB ,  part  foreuto,  êce.  Pied 
fourché,  datioehô  pagavoêi  tn  ctrti  luoehi  pêr 
t  introàaùonê  dei  beitiamô  aventû  Upi  foêto» 

*  FOURCHBB,  s.  f.  forcata, 

FOURCHER,  T.  n.  biforearti,  diramarsi, 
êparlirti  in  due,  m  trê,  — ,  fif.  cette  famiOe 
n'a  point  fourché ,  non  ha  proaotto  ck$  mu  aol 
ramo.  La  lan^e  vous  a  fourché ,  av€te  deito 
ttma  parolaper  un*  aUra, 

FOURCuET,  s.  m.  poêtema  fra  due  diia. 
-~ ,  divUione  d'un  ramo  in  due, 

FOURCHETTE,  s.  f.  ustensile  deuble, 
foreluita,  ^ ,  certain  endroit  du  pied  du  che- 
val ,  fettono»  — ,  instrument  de  chiruiigie ,  fat" 
ehêiia, 

FOURCHON,  s.  m.  branche  d'une  fourche 
ou  d'une  fourchette,  rebbio. 

FOURCHU  «  UE.adj. /wvcfto,  blfcrouto. 
Paire  l'arbre  fourchu,  fart  quoreiaf  avor  il  capo 
abbasso  ed  iplûdi  in  alto, 

FOURCEfURE ,  s.  f.  foreatura. 

FOURGON,  s.  m.  instrument  pour  remuer 
la  braise  et  le  bois  dans  le  four,  forchetlo,  at" 
tizzatojo,  — ,  espèœ  de  charrette  qui  a  un  ti- 
mon, earretta, 

FOURGOIfHER ,  t.  a,  rattiztare  U  fitoeo^ 
muooere  i  îiszoni  del  fuœo  eollo  molle  e  disof" 
dinarli,  -^ ,  fam.  seompieliare, 

FOURMI,  s.  tfiirmtea,fifrmieola, 

FOURMILIÈRE,  $.  (,  formîcajo ^  formi* 
eoU\jo,  — ,  fig.  buUeame^  moltitudino ,  gran 
numéro,  gran  quantité, 

FOURMI-LION  ou  FOB«tCA-i.io,  s.  m. 
insecte  qui  se  nourrit  de  fourmis ,  nitrmico- 
teone, 

FOURMILLANT ,  ad^.  m.  t  de  méd.  se  dit 
d'un  pouls  très  faible ,  fomumUmU^ 

FOURMILLEMENT,  s.  m.  picotement, 
bruliehio,  informieolammtù,  formUoUo. 

FOURMILLEB,  t.  n.  éraiïMJV,  ^«Ibm. 
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Ce  livre  fourmille  de  fautes,  oe  pays  fourmille 
de  moines ,  de  soldats,  etc.  abbondare.  -*> ,  fam. 
picoter  entre  cuir  et  chair,  sent  ire  un  brûlis 
ehlo ,  un  farmieoUo:  la  main  me  foMrmille. 

FOUR  NAGE ,  s.  m.  anîieo  dirilto  euleuo- 
eimento  del  pane  al  fomo  del  signore» 

FOUHNAISE,  s.  f.  fornaee. 
^  FOURNEAU ,  s.  m.  vaisseau  propre  à  eon» 
tenir  du  fou ,  fomelto,  — ,  grand  four  où  l'on 
fond  le  vtncfomaee  da  veiraj.  — ,  creux  fait 
en  terre  et  chargé  de  poudre  pour  faire  sau- 
ter une  muraille,  etc.  mina» 

FOURNÉE,  s.  f:  infomata, 

FOURNETTE,  s.f.  petit  four  à  calciner 
l'émail .  fomelktto. 

FOURNI,  IB,  adj.  ehe ka  copia,  ben /br- 
nito.  Bois  bien  fourni ,  folio, 

FOURNIER,  ERE,  s.  fomajo. 

FOURNIL ,  s. m.  la  fabbricao  bottegadopé 
è  il  fomo, 

FOURNIMENT ,  &  m.  fuuehetfeda  taurwl 
lapolvere, 

FOURNIR»  T.  a.  eomministrarCf  fonUre. 
"-»  porgerOi  prevvedere,  munire.  — ,  09m- 
pire,  terminare,  — ,  t.  n.  tovvenh^ ,  bastare  f 
je  pourrais  fournir  à  la  dépense  ;  je  ne  saurais 
fournir  à  tout.  * 

FOURNISSEBfENT,  s.  m.  (comm.)  mise 
de  chacun  dans  une  société,  quota  di  ognl 
êocio. 

FOURNISSEUR,  s.  m.  provveditore. 

FOURNITURE,  s.  f.  proovieiono,  eommi- 
niêirazione,  fomimento,  — •  petites  herbes 
qu'on  met  dans  la  salade,  orbette  deU'  ôim* 
lato, 

FOURRAGE. s.  m.  foraggio,  vettovagUa. 
— ,  action  de  fourrager,  U  foraggiare,  —  » 
troupes  qui  soutiennent  ceux  qui  vont  au  four- 
rage, tquedroni  ekeastislono  i  foraggieri, 

FOURRAGER»  t.  n.  foraggiare,  andare  d 
foraggio,  — t  y.  a.  eaeekeggiare,  prodare,  far 
saecomanno,  guasiaroj  dareilguaeto,  predare, 

FOURRAGEUR,  s.  m.  foraggure,«Mva 
in  foraggio, 

FOURREAU,  s.  m.  fodero,  guaina,  —, 
t.  d'agric.  guedo  délie  biade  prima  che  si  veg' 
gia  la  tpiga,  — ,  pelle  and'  é  eoperto  il  mem^ 
bro  del  eaoallo.  Faux  fourreau,  toprafodoro, 
—,  proT.  coucher  dans  son  fourreau  »  dormir 
veitito, 

FOURRE»  EB,  part  fieeato,  eee.  rPa^'S 
fourré,  ben  imboschito^  ehe  ha  molta  boteaglta» 
Paix  fourrée,  pare  finta.  Médaille  fourrée» 
medaglia  ineamidata,  — ,  fig.  coup  fourré» 
eontraitempo,  eattivo  uffûio,  distervigio* 

FOURRÉE,  s.  f.  eorta  di  soda. 

FOURRELIER,  s.  m.  chifa  i  foderû 

FOURRER,  V.  a.  fieeare,  eaeeiare ,  intro- 
darro,  meseolare,  metter  dentro  »  inserire,  — , 
donner  en  cachette,  dur  di  toppiatto,  di  na^ 
ecoetOm  — ,  fig.  fourrer  quelque  chose  dans  l'es- 
prit de  quelqu'un ,  eaedar  una  eoea  in  cape  a 
une,  —,  en  parlant  d'un  iauxmonnayeur,  în- 
eamieiar  una  mcneta.  Se  fourrer  dans  une  af- 
faire» impegnarei  w  unaffart.  Fourrer,  fodo» 
rw$s  êoppeamarê»  Se  fouÉîrer,  le  bien  fourrert 


t 


356 


FRA 


imptUiuUnnî,  Fourrer  les  câbles,  les  mâts  et 
les  manœuTres»  fasciart  é  fare  la  maniea  atie 
gomone» 

FOURREUR,  s.  m.  pêlllcciojo,  pellieeiere. 

FOURRIER ,  5.  m.  omcier chargé  de  mar- 
Guer  les  logemens  des  gens  de  guerre,  forhre, 
furierc,  fori^. 

FOURRIÈRE,  s.  f.  uffizio  wiia  real  casa 
efiû  riguardava  il  provvulimento  délie  legna ,  ô 
tuogo  dovesi  riponevano.  Mettre  un  cheTal,  etc. 
en  fourrière ,  séquestrer lo, 

FOURRURE,  s.f.  pellieeta^  pelle.  —,  abito 
fitderato  di  pelli  colpet0  lungo^  manlo  foderato 
di  pellicce. 

FOURVOIEMENT, s. m.  V.tGiaBiiERT. 

FOURVOYER ,  v,  n.  et  r.  V.  ^gareb. 

FOUTE  AU ,  8.  m.  hêtre,  faggio. 

FOUTELAIE,  s.  f.  lieu  planté  de  fou- 
teaux  ^faggeto. 

FOYER,  s.  m.  focolare,  — ,  au  pi.  fig.  pour 
maison ,  casa ,  famiglia ,  fuocù, 

FRAC  ou  païQDi ,  s.  m.  abito  dT  uomo  ora 
in  uso  in  quasi  tutta  l*  Europa, 

FRACAS,  s.  m.  fracasso,  romoret  ehiasto, 
strepito ,  fragore, 

FRACASSER ,  ▼.  n^raeauarey  tpezzare^ 
rûmpere ,  infragnere,   ^ 

FRACTION,  s.  f.  frazione^  rottura^  frûttu' 
m.  — ,  en  parlant  de  nombres ,  fraziane,  roito* 

FRACTIONNAIRE,  adj.  (arith.)  frazio- 
nario. 

FRACTURE»  s.  f.  frattura^  rottura. 

FRACTURÉ,  ÉE,  adj.  (ciiir.)  fratturato, 

FRACTURER,  v.  a.  far  una  frattura, 

FRAGILE,  adj.  fragile,  fraie,  soggetto  a 
Tcmpersi,  a  spexzarti,  — ,  fig.  eadaeo,  passeg'- 
giêro ,  trantHorio ,  fragile, 

FRAGILITÉ,  s.  f.  frag^Htà,  fratezza,  de 
bolezta  di  fotza  o  d*  animo. 

FRAGMENT,  s.  m.  frammento,  pezzo, 

FRAI ,  s.  m.  action  de  frayer,  en  parlant 
des  poissons,  frega ,  fregola ,  fregolo.  — , lieu 
où  ils  fraient,  fregolo.  — ,  diminuzion  dipeso 
nelle  monete  per  fregagione  usandone, 

FRAÎCHEMENT,  adv.  con  un  graio  freseo. 
•— ,  nuoi'ametife,  di  fresco,  poco  fa. 

FRAÎCHEUR,  s.  f.  frescura ,  freschezza ^ 
freseo.  — ,  t.  de  mar.  vente  su  /'  aegua, 

FRAÎCHIR,  v.n.  t.  de  mar.  se  dit  du  vent, 
rinfreseare  •  rinforzare. 

FRAI  RIE  ou  FBtfaiB,s.  f.  fam.  réjouissance, 
gozzoviglia ,  lo  sguazzare ,  far  tempone, 

FRAIS,  FRAÎCHE,  adj.  fresco y  ehe  ha 
fresehezsa.  —,  nuovo,  di  poco  tempo.  Troupes 
fraîches,  gentefresca^  soldatesea  nonaffaticata. 
Visage,  teint  frais  fresco,  colorito,  vivaee.  — , 
fresco  •  ehe  non  é  seeeo  o  talato,  — ,  au  subst. 
piaeevole»  ehe  ricrea,  — ,  t.  de  mar.  vent  frais, 
bon  frais,  vente  fresco,  steso.  Reau  frais,  petit 
frais,  buon  vente ^  piccolo  vente. 

FRAIS,  s.  m.  pi.  spesa,  eosto,  dispendio,  — , 
fig.  recommencer  sur  nouveaux  frais,  ricomin' 
eiare  di  nuovo  un  lavoro. 

FRAISE,  s.  f.  fruit, /ravo/a.  fragola.  — , 
mésentère  et  boyaux  de  veau  et  d'agneau,  rete^ 
pannicoh»  omento*  —  |  espèce  de  collet,  sorta 


di  eotUoro  inerespMto  aita  efagnuofa.  —  »  rang- 
de  pieux  qui  garnit  une  fortification  de  terre 
I>ar  dehors,  palizzata,  —  ^  t  d'horior.  eiria 
lima. 

FRAISER,  V.  n.  plisser  à  la  manière  é'one 
fraise,  increspare,  —,  t.  de  fortif.  palipearo , 
far  palipeata. 

FRAISETTE,  s.  f.  èotlarinoalla  spagnuofa, 
FRAISIER,  s.  m.  fragaria^  la  pianta  deih 
fragole» 

FR  AISIL ,  s.  m.  eenere  det  carbone  fbuiic 
cke  si  eava  dalla  fueina. 

FRAISOIR,  s.  m.  espèce  de  foret,  eaetia 
d*  un  trapano.  — ,  sorte  de  vilebrequin,  tra- 
pano  a  petto  ehe  ha  una  piecola  saettuzza  par 
iavori  gentili» 

FRAMBOISE ,  s.  f.  fruit,  lampion» ,  lam^ 
pone ,  mora  di  rovo, 

FRAMBOISER,  v.  a.  accommoder  avec 
du  jus  de  framboises ,  coneiar  con  tampiani, 

FRAMBOISIER,  s.  m.  plante  épineuse» 
rovo  ideo ,  la  pianta  det  lampione. 

FRANC ,  s.  m.  unité  des  monnaies  dans  le 
nouveau  système,  /ranco,  lira  itatiana, 

FRANC.  FRANCHE,  adj.  franco,  Ubero, 
ehe  é  padrone^  ehe  ha  signoria  di  se»  — ,  eienl^ 
immune ,  ehe  ha  franchigia.  Jouer  part  fran- 
che, fare  a  salvar  la  posta.  —,  sineero,  teaie, 
sehiettoy  pien  di  eandore,  ingenuo.  Franc  co- 
<ïuin,  vero  brieeone.  —,  intero^  compito  :  deux 
jours  francs.  Arbre  franc,  qui  porte  du  fruit 
doux  sans  avoir  été  enté,  albero  dimestieo.  En- 
ter franc  sur  franc,  annestar  dimestico  soprm. 
dimestico  ;  enter  franc  sur  sauvageon,  anneeiar 
dimestico  sopra  salvatico.  — ,  adv.  franea" 
mente,  Ubèramente»  —,  assolutamente,  affatto 
affattOy  intero  intero. 

FRANÇAIS,  AISE,  s.  et  adj.  franceee, 
franzese ,  Itngaa  franeese.  Parler  français ,  en 
bon  français,  parlar  franeamenîe^  chiara- 
mente ,  arditamente,  apertamente. 

FRANC-ALLEU,  s.  m.  V.  alleu. 

FRANCATU,  s.  m.  sorta  di  mêla. 

FRANC-ETABLE,  t.  de  mar.  on  dit  que 
deux  vaisseaux  s'abordent  de  franc-étable , 
abbordarsi  di  punta  ,  dar  di  sperone. 

FRANCHEMENT,  adv.  t.  deprat.  esente, 
libero  d*  ogniaggravio.  —,  franeamente,  ingO" 
naamenle,  tinceramente,  schieitamente. 

FRANCHIR ,  V.  a.  saltare^  sormoniare, 
tuperare,  passare  arditamente^  valieare.  Fran- 
chir les  bornes  du  devoir,  de  la  pudeur,  ottre^ 
passare,  eccedere  i  limiti  del  dovere,  délia  ve- 
reeondia.  —  les  obstacles,  vincerlL  —  le  pas, 
le  saut,  impegnarsi  in  impresa  ptrieolosa. 

FRANCHISE,  s.  f.  franchigia ^  esenziona. 
—,  asilo,  luogo  di  sieurezza,  —,  pour  sincérité, 
candeur.  V.  ces  mots. 

FRANCISER,  v.  a.  franeeseggiare 9  dar 
una  desinenza  franeese.  Se  franciser,  prendar 
le  manière  francesi^ 

*  FRANCISQUE,  s.  f.  hache  d'armes  des 
Francs,  azza  de'  Franchi, 

FRANC-MAÇON,  s.  m.  membre  de  la 
franc-maçonnerie,  franco muratore. 

FRANGOiiIN ,  s.  m.  oiseaa  »  fnauoiiguk 


FRA 

FRANG-QUâRTIER,  s.  m.  t.  de  blas. 
^uart0  franco. 

FRANG-RÉATm^.  m.  sorte  dipera. 
FRÂNGSALÉ.    .«.  m.  antieo  dlritto  di 
pr§mderêalla  gabêlitLeertsLquantUàdiittiê  tenr 
sa  pagamento. 

FRANCK,  s.  f.  frangia^  etrro»  talsana. 
FRANGÉ,  ÉE,  adj.  (boU  et  blas.)  fran- 
giaio, 

FRANGER ,  ▼.  a.  garnir  de  franges,  fran-» 
gwrê, 

FRANGER  ou  raAiiGiu ,  s.  m.  eki  fa  o 
vende  te  frange, 

FRANGIPANE,  s.  f.  pâtisserie,  marzapane. 
— .  parfum .  ^rta  diprofumo,     ' 

FRANGIPANIER, s.  m.  a/6«ro4<' America, 
FRANGULE,  s.  C  ou  aori  hoir,  arbris- 
seau dont  l'écorce  est  purgative,  franguta, 

FRANQUE  (lamqdk),  adj.  f.  jargon  usité 
dans  le  Levant»  et  mêlé  de  français,  d'italien, 
d'espagnol .  etc.  tingua  fronce, 

FRANQUETTE  (jL  la  bqurb),  exp.  adr. 
fam.  francamente,  senza  eerimonie, 
FRAPPANT,  E,  adj.  sorprendenie, 
FRAPPE,  s.  f.  empreinte  que  le  balancier 
fait  sur  la  nionnaie,  eonio,  impronta  deUa  m«- 
dagtia  o  moneia, 

FRAPPÉ,  ÉB ,  part,  eolpito,  perede'tOj  eec. 
Vers  bien  frappés,  hen  faiti  ;  frappés  au  bon 
coin,  ehe  hanno  venuttà,   ehe  dureranno» 
Frappé  d'étonnemcnt ,  preso  da  meraviglia. 

FRAPPEMENT,  s.  m.  ne  se  dit  que  de 
l'action  de  Moïse  frappant  le  rocher,  percoU" 
mento, 

FRAPPER, y.  a.  pereuotere,  baUere,  eol» 
pire.  L'heure  a  frappé,  r  araé  eonaia.  Frap- 
per son  coup,  far  il  muo  effeilo.  Frapper  de  la 
monnaie,  des  médailles,  eoniare.  Franper  mon- 
naie, baiier  numeia.  Il  fut  frappé  ae  la  subli- 
mité de  ses  principes,  eororetù,  — ,  ferire,  toe- 
cari,  muovere.  Frapper  à  route,  riehiamari 
eaniper  rimetter.ii  suite  faite* 

FRAPPEUR,  EUS£,s.  fam.  percussore, 
fisriiore, 

FRASER  ,'t.  a.  m«f(ar  la  farina  alla  posta, 
FRASQUE,  s.  f.  fam.  capresteria,  vivexza, 
eervellinaggine ,  eeappeta, 

FR  ATbR,  s.  m.  (du  lat.)  gartone  ehirurgo, 
FRATERNEL,  ELLE ,  adj.  fratemOy  fra- 
emale,  fratelleoole  ^  fratelleseo, 

FRATERNELLEMENT,  ad?.  fraUHnol- 
mente,  da  fratello, 

FRATERNISER,  T.  n.  viuere  corne  fratetU, 
FRATERNITÉ,  s.  f.  êraiernttà,  frolei* 
Unm. 

FRATRIGIDB.s.m.  meurtrier  de  son  frère' 
on  de  sa  sœur,  fratridda.  —,  le  meurtre  même, 
fratricidio, 

FRAUDE, s.  f.  fraude,  inganno,  truffa^  ira- 
neilog  baratteria ,  gherminella» 

FRAUDER,  v.a.  frodare^  ingannare,  gab' 
hâre,  truffare*  baraîiare. 

FRAUDEUR  ,  EUSB  ,  s.  fredatore,  m- 
gsmnatore .  fraudolente,frodoknte ,  frodatore, 
FRAUDULEUSEMENT,  adr.  fraadolen' 
iêmente ,  cm  frcde,  cm  mmlêra  fiwMêhiu 
u 
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FRAUDULEUX.  EUSE,aclJ./r<i/î^Ani/(;, 
in^aftnafore  f  pien  di  frode» 

FRAXINELLE,  s.  f.  plante,  frassinetlo, 
ginœehiêlto ,  ditiomo  biq/tco, 

FRAYÉ,  ÉE,  part  V.  le  verbe.  Gbemin 
frayé,  via  haltuia, 

FRAYER,  V.  a.  fare,  battert^  aprit  la 
strada.  — ,  fig.  se  frayer  le  chemin  à  une  di- 
gnité, à  un  emploi ,  farsi  strada,  — ,  pour  fi-ô- 
1er,  frotter  contre  quelque  ehose,  fregare^  too" 
eare  leggermente.  — .  v,  n.  se  dit  des  poissons 
quand  ils  s'approchent  pour  la  génération,  fre- 
garcj  andar  m  fregola,  —,  se  dit  des  ;choscs 
qui  s'usent,  f  regare,  usare,  eonsumar  fre» 
gando,  — ,  fam.  unirei,  accordarsi.  § 

FRAYEUR,  s.  f.  spavenio,  terrore,  paura^ 
sbigoitimenlOfSpaventamento,  smmgo. 

FR  A  YOIR,  s.  m.  segni  ehe  restano  nif  tron» 
chi  degli  aibtri  quando  il  eervo  vi  si  i  ftegato 
U  eapo, 

FR  AYURE ,  s.  f.  action  des  cerfs  qui  frot- 
tent leur  bois  contre  les  arbres ,  fregatura. 

FREDAINE,  s.  f.  trait  de  libertinage,  folie 
de  jeunesse,  capresteria,  scappata,  disordine, 
caîlivaneuola* 

FREDON  ou  vaiDOHssilaiiT ,  s.  m.  rou- 
lement et  tremblement  de  la  voix  dans  le 

*^**^«;,t*i'î,V*^''^*'*^"''  i^Sf^ggMwenio. 

I«H£UATE,  s.  f.  vaisseau  de  guerre  léger 
à  la  voile,  fregata.  —  d'avb,  corriera,  fre* 
goto  corriera.  —  (h.  nal.),  uecetlo marino. 

FREGATON,  s.  m.  barque  vénitienne, 
marsigliana, 

FREIN,  s.  m.  mors,  freno^  morso,  — ,  en 
anat./rcM«/D,  filette.  —  ,  fig.  ritegne.  'Freins 
ou  rcfreins (mar.),  ribalso  e  rincaUo  delV  ondoy 
dei  eotpi  ai  mare. 

FR£LAMPI£R,s.  m.  pop.  homme  de  rien, 
uomo  da  suceiole ,  ciompo, 

FRELATER ,  v.  a.  fatturare  il  vino ,  alte- 
rarlo. 

FRELATERIE,  s,  talterazione  del  vino, 
dei  licori ,  délie  droghe, 

FRÊLE ,  adj.  fragile ,  fraie,  facile  a  rom- 
persi,  dtUcato.  —  ou  vaaoct,  s.  f.  en  quelques 

pays ,  damigeila,  ^ 

iftit!.LUt.tl£,  s,  f.  peUte  boupede  soie. 
poechctto ,  noppino, 

FRELUQUET,  s.  m.  fam.  bomme  léger, 
frtuea,  fraschotta,  fritelh,  farfallino/faUml 
belle, 

FRÉMIR,  V.  n.  être  ému  avec  une  sorte 
de  tremblement,  f  réméré,  et  anciennement 
aussi  /remir»,  fremUare.  —,  en  parlant  des 
liijuidcs  qui  commencent  à  bouillir ,  gorgo^ 
Êliare ,  gril  lare ,  grUlettore,  — ,  en  par&nt  de 
la  mer  qui  s'agite,  fremere,  romoreggiare » 
muggire. 

FRÉMISSEMENT,  s.  m.  fremitç,  crrore. 

— ,  tr^ore ,  agiloeione, 

FRÊNÇ,  s.  m,  arbre,  fraesino, 
FRÉNÉSIE ,  s.  f.  frénésie .  delirio.  — ,  fig. 

pensier  fontaâtico,  eeenso  eP  emere,  di  co/- 

/em  )  eec. 
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JPfljiltoQini.  f.  et  ady.  frênêtieo,  far^ 
Mrtirir,  furhto  ^  (UUrmtte. 

i'KfiQUBMIilENT,  adv.  frequ$nUm$ntê ^ 
êpesto,  sovente,  ip^têamtntê» 

FEÉQUENGB.  s,  f.  freifuetu^.  La  fré- 
quence du  pouls,  eeferità  a§l poito, 

rafQuENT  f  E ,  adj.  fnquenie  •  ^  m- 

FnQUEMTATIP,adi.«|  s.  m.  («ranoin.) 
v«r)ia  qui  marque  l'aolipD  fréquence  de  soo 
priaiilir,  frtqueniativo :  criaiHar  «M  le  fré- 
qifeiiUlif  oc  crier. 

FIlfiQUSMTATIÛll,a.f./in«9iiMilcsc0ii#, 

ir0yiv«rauiMa. 
i        'FRBQUBIÎTBB^  v.  a.  fifâ^ttêniçrê,  tm- 

eommemÊJû» 

FftEQCIN,  a.  m,  ^olto  ^  zuethêro,  da 
Uirwpê  é  iimUi. 

FHjBRE  ,  s.  m.  fratello.  —  •  poët.  /wi<». 
r^,  titre  que  l'on  donne  à  un  religieux  claus- 
tral, /M|  fraH.  Beaii-frèce,  wputU.  Faux 
frère  t  MA  traéiuê  cma  tociêià. 

FBE4BA1S .  a.  f.  oiseau  de  nuit,  #<»><• 

FRESQUE .  s.  f.  pittura  a  fresco, 

FQSSitJRB,  a.  f.  paKies  ioiéc^|eui«ft  de 
4:effiai0s  animaux,  frêiîm^iU. 

FBET  m  «OM8  •  a.  ip.  louage  dfuo  Taiiaeau 
pouf  14'^  ^  'oer ;  naip  «  moUggh, 

i'R^TSR.  9.  a.dMBer  ou  prendM  à  louage 
iMi  TaifftMu .  npieggùtrê* 

FR£;TEfJR,  §.m.  prapriétaire  d'^n  vaî«- 
seaa  q^i  le  donne  i  louage ,  mtléggmtôrê. 

FRÉTILLANT,  E,  adj.  lesto,  vi»aê0,  fru- 
âfif^n  fwHMêiinp,  ek9  mm  puè  $i0r  firme, 

^FRETILLE,  s. {./Ml««f. 

FflETlLLEMENT,  «.  m.  éimtntLmmUo, 
dimenlp ,  guizzo. 

FB£TILL£R  .y.  n.  dimenarst,  tguizzarey 
guizzare ,  agUartl,  mumiersi. 

FDÉTIM,  s.  m.  p^uiolini^  pesdaUiU.  —, 
fig,  rifiuto,  mondigtia,  ficela,  quelchesiscartam 

FRETTE.  a.  r.  lieo  de  fer  pour  «mpécher 
les  moyeux  des  roues  d'cdater ,  cckIm  dêi 
mfnzç  d^ki  ruota,  —  9  nomp  di  tLliri  cêrchi  di 
fiffr0  «//  ufç  mjdêtima* 

FRETTE ,  ÉE  ,  adj.  (blas.)  se  dit  des  piè- 
ce$  /couvertes  de  bétons  ^  sautoir ,  coperio, 
€9fupllaio. 

FREUX,  s.  m.  ou  gbolls,  s.  f.  oiseau  « 
ipêtip  di  eapnacekiam 

FAIABILITÈ.  1. 1  fiWiUà  y  qvaUU  di 
eiô  cf*c  è  fitabiltm 

Fpl A^LB  •  adj.  itmnuzsêvolê,  fiiahilô. 

FBUHD,B.adj.  ghiotto,  Uceardo ,  dUi- 
eaio,  i»mai|<f  di  luoni  iozeom^HoTctan  friand, 
»4ini$Uo,  ûppitUaso ,  guaoto,  — ,  fig.  Iiomvie 
friand  de  nouyeUes*  de  conaièdies,  ete.  vago» 
prtmiptÇp  Byo.  Le  rai  as  d  aime  les  morceaux 
déticats;  lecouaMAiiD  aime  à  faire  bonne  dièrai 
h  couif  aamasge  brutalement;  le  eouLV  avale; 
le  OLODTOH  est  vorace. 

FRIAFiDIW,  a.  f.  féMi4êmia,  iupôimia, 
-rr  •  au  pi.  fibi  ghieiU.  ' 

FBiCAMiiEAU ,  s.  m.  traadMde  veaui«f« 
dée ,  knibagolo  di  vittlto,  torta  di  stufid9. 
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FBIGAS8ÉB»  8.  f.  Tianda  frioaiaéa»  /W* 
eastea. 

FRIGAS6BR9  T.  a.  friggêrêtfkr  unm  fiU 
cattPM,  ' ,  fig.  et  pop.  kiteaziuirep  ruinûrù, 

btni ,  ditsiparli, 

FfilGASSEUB  9  s.  m.  eattiwo  êu9co^  m»- 
ti^ù  eu$htier9, 

FRICHE,  s.  f.  têrreno  toéo,  ntm  eotiùmi^ 
Su  friche*  adir.  iatêUp , HmzM  coHum ,  mumi 
dissodarfi, 

FBIGOT,  a.  m.  pop.  aj^lserte  didboe 
êingotannentô  di  earne  e  (f  uiêéifg^ii* 

FBlGOTBft  »  V.  n.  pop,  pgUÊni  son  avi- 
diià, 

FBIGTiOM,  s.  f.  t.  da  chir«  fiêgammU^, 
itrqpirciamsrU»,  fr$gagi<me. 

FfilGËFlBB,  V.  a»  i.  didaet  r^ffM- 
dflre, 

FUIGIDITli,  f.  f.  i.da  iansp.  état  à^éa 
homme  impuissant,  firigiéitâ ,  imp9t0U»> 

FRIGORIFIQUE  »  adj.  qui  caiifie  le  |jH>id, 
fiigorîfico, 

FBIGOTTBR,  ?.  n.  se  dit  du  chant  da 
piasan  •  9frtngu9iiêrê. 

FBILEUIL ,  EUBB  »  a4i-  fi^dMuê.  fiO- 
dosOi  ehe  terne  itfrtddo» 

FBILLER ,  V.  n.  t.  de  teîni.  firig§9fê,  ma 
dietû  dêt  vagéllo:  la  auve  £nUe. 

FBIliAIRB,  sr  m.  aaoisda  l'année  de  k 
ci-deTant  république  française,  fiitrmlê. 

FRIMAS,  s.  m.  gjine  nu  ^séail,  ^rina, 
érinttt4  s  pruins. 

FRIME,  s.  f.  fam.  le  semblant,  la  anna 
que  l'on  fait  de  quelque  chose;  il  n'en  a  lait 

2uela  frime,  nm  ne  hû fyUo  skê U  mosirm^ 
a  folamimiê  fiito  piiUJi.*.  etf. 

FRISOART^B,  adj.  vÎMca,  Ma//a,  ava/ln, 
hrioto,  tpiriioto»  -^ ,  lam*  an  aubat.  ne  jeune 
homme  Cait  le  énngaat ,  ULPvemfuûùi ,  efitr 
eiaio,  sfroniato, 

FRINGILLE .  s.  f.  (bist.  nat.)  naaia^ane» 
rico  délie  passere. 

*  FRINGUF.R,  V.  n.  taileilare,  tmtUrêir 
Imre.  — ,  t.  a.  frioguer  ya  verre*,  uimequam  un 
bieehiâtê. 

FRIOLET,  s. m.  êm^^  dipem, 

FRION ,  a.  m.  d^to  fstro aiUeeaio  mif  «ra- 
4ro. 

FRIOU,  s.  m.  (mar,)  canal,  passage  ponr 

les  barquea,  ^"«A^^Âo* 

FRIPER,  y.  a.  fam.  cfaiffoo^er,  gâtaa» 
êeiuparp,  guatUr»,  hgtprta^,  rovinamé.  ---» 
fig.  e|  pop.  ma^ifquairt,  dUêpidarê,  i//tfî- 
pare,  mandar  a  maie,  tcipare,  eonsummr^ 
•^ ,  fam.  manger  avec  avidité ,  ingtifan ,  divo* 
rare ,  inghiottire,  iHtmgmgiwe, 

FRIPERIE ,  s.  f.  mêêtiêr  di  rigMiitêtiê^  A| 
sue  koUegOf  -^ ,  fûrr/ra ,  sinmi»  '  robe  UÊmt, 
robe  da  rigaitimti  ^  eeuM ,  vpcthiume,  «-^,  lam* 
se  jeter  auir  l#  friperie  4e  quelqu'un ,  mwan- 
iarêi  addotto  a  uno  e  jwffaieaar/a ,  figFffU  ivMa» 
hU ,  êparùunéf 

FBlF19-8AUOB,i.fli.pap.  gefio^,^*âaCa 
fana. 

#BiFIBi  I  iiB,  a.  uni  %il  Je  nélte 
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d'acheter  et  de  rendre  de  vieux  habits,  rtgêi* 

FRIPON  ,  05NE.  s.  iruflkiortt  krieeanê, 
^tUUnmêy  guUÊonô,j^agl(offo,  ladro,  — ,  fam. 
moneifo,  birboneello  ybrieconecUo ,  mariuolo. 
—  ,  en  badinant»  briceonctUo,  furbetto,  fur- 
btiechioilp»  — «  adj.  air,  œil  fripon ,  mine  fri- 
ponne, tcallro,  tveiio. 

FRIPONNBAU ,  s.  m.  brUeoneeth ,  fur- 
fantéih. 

PRIPONUBR,  ▼.  a.  truffare,  aggirarê, 
bûrarêf  camuffare.  — ,  t.  n.  birbonciggifirê , 
thrti  alla  éiitoluietza, 

FRIPONNERIB,  s.  f.  baratiirig,  furfan- 
t$ria,  mafioiêrkL,  truffa  ^froét. 

FR1QU£T ,  fr.  m.  pfitfer$lla  efpih  p'^ii  ptc- 
eoia  tpeeiê, 

PRi  RB ,  T.  a.  friggere. 

FRISE,  s.  f.  pièce  d'architecture ,  frtgh, 

,  ornement  de  sculpture  dans  un  vaisseau, 

fregiata.  — ,  étoffe  de  laine  à  poil  frisé,  ro- 
vétcio,  —- ,  t.  de  guerre ,  cheval  de  frise . 
grosse  pièce  de  bois  pour  défendre  une  brèche, 
cavailo  di  Prisa,  — ,  toile  forte  et  ferme ,  tela 
éiFrua. 

F  BISE ,  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  Chou  frisé , 
cavofo  rieelo ,  crespo, 

FRISER, ▼.  a.  crêper,  anneler,  boucler, 
arricciafôy  ineretpaPô  ,  inaneitarû,  —  ,  fig.  le 
▼ent  frise  Tcau,  it  venio  incretpa  f  onda,  — , 
touclier  légèrement,  pa^sare  a  flor  di  peih.  — , 
fig.  et  fam.  cet  homme  a  frite  la  corde,  egU  ha 
fa'ilio  la  carda,  il  laeeio.  —  (impr.),  celte 
presse  frise  «  dupUcare,  controstampare ,  dop- 
piegglare, 

FRISOIR,  t.  m.  «orfa  di  eeitellQ  e  téru'' 
mtnto  da  arrieti^r  Ip  Mtùffk, 

FRlBOff ,  s.  m.  t.  de  papet.  sirçeei  di  ri- 

fiuio, 

FRISOTTER,  t.  a.  friser  menu,  htmel- 
iarê  ,  fur  ried  ft)U{  §  minuti, 

FRISQUETTE,  9.  f.  t»  d'impr.  certain 
châssis .  fratehpiia. 

]PRISSON,s.  m.  briu'uh,  ribrçzzpdi  fnb- 
bri,  — ,  fig.  raceaprieeio  f  iremore^  brivido, 
ghtado.  iremito, 

FRISSONNEMENT,  s.  m.  brivido,  tre- 
mtfra ,  r*àr««o.  — 1%  *rimî/p,  ghi^do,  iro' 
more, 

FRISSONNER,  ▼.  a.  prop.  et  fig.  avoirle 
frisson ,  avoir  peur ,  âentir  ribrtxzo»  tremarê , 
ieniirti  gttar  ttianguê,  eec, 

FRISURE,  s.  f.  /•  inanetfare,  f  inera- 
tpare ,  f  arriuiamenlo  da'  eaptlti,  — ,  riceiaja» 
inaneliûfnento, 

FRIT,  K,  part./Vcffo.  V.  fiibb. 

FR1TILLA1RE,  s.  f.  tpecis  di  iutipano. 

FRITTE ,  s.  f.  cuisson  de  la  xpatière  du 
j^TTcfritto^  boUllo. 

FRITURB,  s.  f.  frittura^fritiume, 

FBI  V OL^,  adj.  frivoto ,  dcbote ,  vano ,  leg- 
giaro ,  di  poca  Imporianza. 

JfRlVOLlTÉ,s.  f.  frivûlêzui,  Uggerezza. 

FROC ,  s.  m.  eappuccio,  eoeolla.  Quitter  le 
froc ,  tfratarti» 

FaOlD,  a.  m.  firaddo.  -* ,  6g.  i9Hê.  Souf- 
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fler  le  froid  et  le  chaud ,  pror,  parUr  in  fa» 
vcre  e  in  contrario. 

FROID.  FROIDE,  adj.  froddo.  Habit, 
manteau  froid,  teggiero,  cho  non  ripara  dal 
frêddo.  — ,  fig.  serio,  grave,  disappai$iona(Of 
iigi<ilo^  lênio,  Batlre  Iroid  à  oumqu'un,  fiw 
un  vi*o  serio,  — .  fig.  style  froid ,  freddo,  eha 
non  eommueve.  Raillerie  froide,  freddura,  A. 
froid,  adv.  sans  mettre  au  feu,  freddo,  senza 
fuoco  :  teindre  à  froid. 

FROIDEMENT, adv. /r€4/rfafii«n«a, m  ma- 
niera cl\e  si  padsce  il  freddo.  — ,  fig.  lenla^ 
mente,  seriam^nie ,  con  s^nel^» 

FROIDEUR  ,  s.  f.  freddez^a.  -*,  fig.  tie- 
pîdezza^  indîffere^za* 

FRQIDIR,  T.n,  et  r.  affroifda^a,  div^nir 
freddo ,  raffreddarsi, 

FROIDURE,  s.  f.  frsddo,  frtddura,  il 
verno ,  il  ghiado ,  i{  g^to.  • 

FROIDUREUX.  EUJB,  adj.  peu  us.  fri- 
\eu\ ,  frcddohso  ,frçddosQ. 

FROISSEMENT, s.  m. /re^amento^fcAioc- 
ejamento,  contus{on$. 

FROISSER,  V.  a.  ammaccaroy  infragnera, 
—.pour  cliiflbnner,  spiegatzare ,  ecc, 

FROISSURE,  s.f.  ammaecalura^  livid9r$, 

FROLEMENT,  3.  m,  Uggi^  toceo  pat- 
sando. 

FROLER.  V,  a.  toccar  lcggerm$nte  pui' 
tando,  striscinre» 

FROMACàE ,  s.  m.  cacio,  formagglq. 

FROMAGER,  s.  m.  vasa  forma  ptr  far 
Hsciftgar  il  eaçio, 

FROMAGER.  ÈRE, a.  forwaggiaio. 
FROMAGERIE  ,  s.  f.  catçina^ 
FROMAGEUX,  EUSE  ,  adj.  castosç. 
FROMENT,  8.  m.  furmeuto ,  frtmmUo, 
FROMKNT-LO.CAR.s.  m.  V.  iiiioxa*. 
FROME^I T4CE.ee,  adj.  {bQl.)^r4ri««n. 
taeeo. 

FROMEPiTEE ,  s.  f.  epeeie  di  farinata 
fatta  con  latte  e  zucchcro, 

FRONCE,  s.  f.  grinza  nefla  earta. 

FRONCEMENT ,  s,  m.  eipigtio ,  ineresp^ 
men{o  t(dk  fronU. 

FRONCER ,  V.  a.  —  le  sourcil ,  iacrespara, 
aggrotlar  le  ciglia  ,  aecigliarsîy  far  eipigtio , 
guardar  col  vi$o  delf  firme,  —  une  éloffe  ,  etc. 
picgart,  raggrinzare,  far  le  pieghe,  ridurra 
in  crti^pe^  inerespare. 

FRONClâ,  s.  m.  te  erespô^  U  piegKe,  iH' 
crcspatura, 

FRONCl.^,  s.  m.  V.  roaovcia. 

FRONDE,  s.  î.frombola,  fonda,  fromba, 
scagiia.  —,  t.  de  chir.  faseia  a  quatîro  capL 

FRONDER.  V.  a.  et  n.  scagHar  pieire  colla 
frombola.  — ,  tirare^  gettar  addosso,  —,  fig^ 
biasimare,  centurara,  sparlare,  eriUcare^  vitu" 
perart .  tacciare. 

FRONDEUR,  s.  m.  nui  laaoe  avec  une 
fronde,  frombotiçre ,  frompatora»  —  ,  fig.  chi 
parla  coniro  ilgovemo. 

FRONDIPORE,  s.  f.  piauiamgrUtima, 
FRONT,  s.  m.  partie  du  visage  depuis  In 

racine  des  cheveux  jus(|u'aux  sourcils ,  /roii/«. 

—  ,  tout  le  visage,  faeeta,  visa,  voila  ^a^ppf  la, 
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icmbiante.  Marcher  de  front,  di  fronie,  in- 
tieme.  Marcher  en  front  de  bandière,  nella 
fita,  in  linea  degti  siendardi.  Il  a  un  front 
d'airain,  non  arroseitcô  di  nutla. 

FRONTAIL,  s.  m.  V.  fbortiau. 

FRONTAL,  s.  m.  bandeau  qu'on  met  sur 
le  front,  fronlaiô  ,  benda,  — ,  adj.  (anal.)  qui 
appartient  au  front ,  frontale,  dtHa  fronie  : 
muscles  et  sinus  frontaux. 

FRONTEAU,  s.  m.  sorte  de  bandeau  ju- 
daïque où  était  écrit  le  nom  de  Dieu ,  fron» 
taie,  —  ou  frontail  des  chevaux ,  frontale. 

FRONTËVAL,  s.  m.  sorta  di  lulipano. 

FRONTIÈRE,  s.  f.  frontiera,  confiai,  li- 

iti  d'  uno  ëtato.  — ,  auj.  limitrofo, 

FRONTIGNAN  ,  s.  m.  excellent  vio  de 
France ,  frontignano, 

FRONTISPICE, s.  m, face  principale  d'un 
édiGce,  faeciata,  —  ,  page  qui  est  à  la  tôle  d'un 
livre ,  frontispieio  ,  froniesplzio. 

FRONTON,  s.  m.  ornement  d'architecture, 
frontUpixio.  — ,  t.  de  mar.  V.  miboir. 

FROTTAGE,  s.  m.  fregamenio,  etropic- 
ciamen to  «  frega tara. 

FROTTEMENT, s.  m.  eonfricaiione,  ttro- 
finamento,  eotUsione, 

'  FROTTER  ,  y.  a.  frtgart ,  itrofinare ,  net- 
tare,  ioffregare,  — .  ugnere,  imptastrare.  — , 
iig.  et  lam.  se  frotter  à  quelqu'un,  usare, 
unirti ,  legarti ,  atsociar$i. 

FROTTEUR,  s.  m.  qui  frotte  les  plan- 
chers ,  spaztino» 

FROTTOIR ,  s.  m.  linge  qui  sertàt  rotler, 
forbitojo ,  iirofinacciolOf  tciugatpjo,  — ,  pe*za 
da  nettare  i  rasoj. 

FROUER ,  V.  n.  faire  un  sifflement  à  la  pi- 
pée pour  attirer  les  oiseaux ,  zufotare  ,  fischia- 
re,  fisiiare. 

FRUCTIDOR ,  s.  m.  dernier  mois  du  ca- 
lendrier républicain ,  fruttidoro, 

FRUCTIFÈRE,  adj.  qui  porte  des  fruits, 
fruttifcro  «  pomifem, 

FRUCTIFICATION  ,    s.    f.    fruttifica- 

tione, 

FRUCTIFIER,  v.  a.  fruttarô»frutltpcare, 
fare  o  render  frutto.  — ,  fig.  giovare,  pro- 

durre* 

FRUCTIFORME ,  adj.  ehe  ha  la  forma  di 

un  fruit 0. 

FRUCTUEUSEMENT  ,  adv.  fruHuosa- 
.mente,  utilntente,  vantaggiosamente, 

FRUCTUEUX.  EUSE,  adj.  fruttuoto , 
utile  ,  aiovevote .  che  porta  guadagno. 

FRUGAL,  E,  adj.  frugale,  sobrio,  pareo, 
temperato,  moderato. 

FRUGALEMENT,  adv.  frugalmenie,  so- 
oriamente, 

FRUGALITÉ,  s.  f.  fn^alità,  sobrieià, 
temperanza ,  moderoxione  ncl  vivere, 

FRUGIVORE,  adj.  animaux  frugivores, 
frugiooroy  che  si  pasee  di  biade,  ecc. 

FRUIT,  s.  m.  production  végétale,  frutto. 
—,  d<»S6ert,  le  frutta  in  tavola ,  formaggio  e 
fruité,  —.enfant,  prête,  frutto.  —,  gain, 
profitio,  guadagno,  bénéficia  ^  frutto  *  —,  au 
pi.  enfrafa^  r€ndtia,rpdaitQ, 
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FRUITAGE,  s.  m.  toute  sorte  de  fraitSt 
frutta ,  f  rut  te. 

FRUITE,  ÉE,  adj.  (blas.)  earieo  difrutti^ 
fruttifero.  * 

FRUITERIE ,  s.  f.  ditpmsadelle  frutta. 

FRUITIER ,  adj.  m.  fruttifero ,  fruitifieo^ 
fruttificante ,  fruitiferoto, 

FRUITIER,  ÈRE,  s.  qui  vend  du  fruit, 
fruttujolo,  fruttajuolo,  ehe  vanda  fruits, 

*  FRUITION ,  s.  f.  jouissance ,  fruitions, 
godimento, 

FRUSQUIN,  s.  m.  popw  i  mobili,  gti  ar^ 
nesi ,  il  peeulio  d*  un  uomo. 

FRUSTE  ,  adj.  se  dit  d'une  médaille»  me- 
daglia  eontumata ,  frutta. 

FRUSTRATOIRE ,  adj.  frustratorio.  —  , 
au  subst«  vino  coneio  eon  xuechero  e  mu- 
nella. 

FRUSTRER,  v.  a.  defraudara,  fruttrart, 
deludere. 

FUC  A  ,  s.  m.  iorta  di  pesce. 

FUCUS,  s.  m.  sorta  dipianta  marina* 

FUGACE .  adj.  (méd.)  pasteggiero, 

FUGITIF,  IVE,  adj.  et  s.  fuggitivo. 
Pièce  fugitive,  opéra  di  poeo  volume,  ope- 
retta»  Onde  fugitive ,  ])oét.  fuggente,  fuggî- 
tiva ,  ehe  seorre ,  ehe  passa, 

FUGUE. s.  f.  (mus.)/«^a. 

FUIE  .  s.  f.  espèce  de  petit  colombier, 
stanzotina  di  colombi. 

FUIR ,  V.  n.  fuggire,  alzare  i  matzi,  on- 
dare^  a  briglia  sciolta,  andar  via,  battereela  , 
eorsela,  darla  a  gambe,  ece.  Ce  tonneaa 
fuit,  ver<ar«,  siillare^  trapelare.  Fuir,  v.  a. 
fuggire  t  scansare.  — ,  6g.  se  fuir  soi -môme, 
cercar  di  soffocar  i  rimorsi,  di  fuggir  la  noja, 

FUITE,  s.  f.  fuga,  il  fuggire,  fuggita. 
— ,  iig.  alionianamento ,  indagio,  sutierfugio, 
tergiversazione, 

FULGURATION,  s.  f.  tampo,  folgara" 
zione. 

FULIGINEUX,  EUSE,  adj.  yapcursfu- 
ligineuses,  fiUgginoso,  fuHgginoso. 

FULIGINOSITÉ ,  s.  L  t.  de  chim.  filig^ 
gine,  fultggine. 

FULMINANT,  E,  adj.  fulminante  ,  fra-- 
goroso .  futminco ,  slrepitanle ,  cite  fulmina.. 

FULMlNAT10N,s.  f.  t.  de  droit  canon  et 
de  ch'imxe  ^  fùtminaziane. 

FULMINER,  V.  a.  fulminare.  — .  r.  n. 
adirarsi,  tempestare ,  seorrubbiarsi ,  sbuffare^ 
a  itérai  si  ail'  eeeesso. 

FUMAGE,  s.  m.  fumieatione,  to  affumar 
f  oro  e  /'  ariisnto  filatoper  colorirh. 

FUMANT ,  £ ,  adj.  fumifero,  fumoso,  /a- 
mante,  — ,  fig.  il  est  tout  fumant  de  colère, 
egli  è  grnndemenie  in  collera. 

FUMÉE ,  s.  f.  fumo.  —  ,  odor  de*  eibi  arro- 
stiti,  — ,  ettalazione,  vapore. — ,  au  pi.  /n- 
méa .  vapore.  — ,  t.  de  chasse,  pastura,  fattm, 

FUMER  ,  V.  n.  fumure,  far  fumo,  — ,  sfu" 
mare,  esalar  fumo,  vapori.  Fumer,  v.  a.Vîi- 
micare,  seccart  al  fumo.  Prendre  du  tabacen 
fumée,  fumare.  —  ,  engraisser  la  terre  avec 
du  fuDuer,  allelamarpf  dar  il  eoneio  aiié 
tcrrt» 
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FUIVTERON ,  5.  m.  iiszo  di  carbone  mal 
eottOf  fumajuoto, 

^  FUMET,  s.  m.  odore,  gatio  gradevole  del 
vlno  ,  del  taivatieo,  ece. 

FOMETERRE  ou  coaioALK.s.  f.  ou  risL 
fil  Tiaii,  s.  m.  plante,  fumostcmo ,  eori- 
dalio, 

FTJMEUR  y  s.  m.  ehi  é  avvezzo  afamar  ia* 
ùaeeo, 

Pp  MEUX,  EUSB,  adj.  famoto,  ehe  manda 
fuml, 

FUMIER,  5.  m.  tetame,  letamajo ,  fime, 
eaneime,  stolfatico,  eoncio  ,  fimo, 

FUMIGATEUR  ,  s.  m.  ehi  fa  su/fumigi, 
fumigaxioni, 

FUMIGATION ,  S.  f.  euffumigh ,  pro- 
fuma,  tuffumieazionê  y  tuffumieamento ,  fu" 
migatione. 

FUMIGER ,  T.  a.  (chim.)  suffamiettrê, 

FUMISTE ,  s.  m.  ehi  ta  fan  in  modo  ehe  i 
eammini  non  fumino. 

FUMURE,  s.  f.  il  Ittame  délie  bestie  la- 
nose  ehiuee  in  un  pareo, 

FUNAMBULE,  s.  m.  danseur  de  corde, 
funambolo,  ballerine  da  corda, 

FUNÈBRE,  adj.  qui  concerne  les  funérail- 
les, funèbre,  funerale,  funereo.  — ,  triste, 
lugubre,  lugubre,  dolente,  di  mal augurio. 
Oiseaux  funèbres,  nottumi. 

FUNER  ,  T.  a.  (mar.)  —  un  mât,  guamlra 
un  albero, 

FUNÉRAILLES,  s.  f.  pi.  fanerah,  ese- 
quie,  — ,mortorio,  pompa  funèbre. 

FUNÉRAIRE, adj.  frais  funéraires ,  di  fw 
nerali ,  funereo,  funerale  ^  funèbre. 

FUNESTE,  aâu  funetio,  perieoloeo^  in- 
feliee ,  infautto ,  ai  eattivo  augurio. 

F1JNESTËMENT ,  adT.  i/i>^a2Mtom«if«« 
infelieemente ,  in  maniera  funesia. 

FUNICULAIRE,  adj.machinefuniculaire, 
argano ,  maeehina  funicolare. 

FUNIN ,  s.  m.  t.  de  mar.  ileordame  d*  un 
bûsiimento.  Le  funind'un  tel  mât,  d'une  telle 
▼ergue,  la  manovra  d'  un  alberoy  duna  vêla , 
il  «IIP  guumimanto.  Mettre  un  vaisseau  en  fu- 
nin ,  guamire  un  vateello.  Franc-funin .  cavo 
piano, 

FUR ,  10  rvM  iT  A  UI80BI ,  A  roa  n  a  mb- 
nmm ,  adv.  faoï.  a  miiura  ehe.,, 

FURET,  s.  m.  animal  dont  on  se  sert  pour 
prendre  des  lapins ,  furet to.  -r- ,  bomme  ^ui 
s'enquiert  de  tout  •  curioto ,  indagatore ,  ui- 
vestigatoro, 

FURETER .  ▼.  a.  cbasser  au  furet ,  andar  a 
eaeeia  col  furetto.  — .  pour  fouiller,  frugare, 
inetagare,  -— ,  fig.  inveetigare  ,  terutinare  , 
s  p  tare, 

^  FURETEUR,  s.  m.  ehi  va  a  eaeeia  de'  eo- 
nlgli  col  furetto.  — ,  fig.  rirriofo,  invettigor 
forv .  ehi  eerca  di  ritapore  i  fatti  attrui. 

FUREUR»  s.  f.  furore^  edegno^  ftenetia, 
rmbbia,  smania,  furia^  irritamento,  impeto, 
—  poétique,  estro,  faror  poetieo.  — ,  vaneg' 
giamento,  intania, 

PU  RI  ROND,  E,  s.  et  adj.  furibondo,  im- 
peîuoto^  fvreennato,  rabbioso,  tmaniante.         I 
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FURIE,  s.  f.  furia,  tlizxa,  impeto iwodO' 
ralo  y  rabbia. — ,  cecesso,  iratportoy  ar.for 
violente.  Celte  femme  est  une  furie  d'enfer, 
furia,  me  géra,  donna  indiavotata, 

FURIEUSEMENT  ,  ûdv.  fam.  furiosa- 
menie,  esiremamente  ^  ait'  ereetto. 

FURIEUX,  EUSE.  adj.  et  s.  furioso,  be- 
ttiale ,  pazio  y  impervenato ,  tmaniante,  in-- 
furiato  ,  impetuoto,  eccettivo. — 9  ttupendo , 
êtraordinario. 

FUR  IN ,  s.  m.  (mar.)  mener  un  vaisseau  en 
furin,  metter  in  mare,  piloltare  fuori  un  ba- 
ttimento. 

FUROLLES,  8.  m.  pi.  etalaziani  infiam" 
mate. 

FURONCLE,  s.  m.  vnlg.  dou,  espèce  de 
flegmon  enflammé  et  douloureux,  fignola, 
ciccione  ,  furuneolo. 

FURTIF ,  IVE ,  adj.  furilvo,  clandettino, 
tegreto ,  oeculto .  nateoso. 

FURTIVEMENT,  adj.  furtivamente,  na- 
eeotamente,  eelatamente,  elandettinamente  f 
tegretamente  ,  alla  sfuggita. 

FUSAIN,  s.  m.  arbrisseau  de  baie,  /ic- 
tagfjine,  tilio. 

FUSAROLLE,  s.  f.  (archit.^  petit  orne- 
ment en  forme  de  collier ,  sous  1  ove  des  cha- 
piteaux ,  futajuolo. 

FUSEAU,  s.  m.  instrument  pour  filer, 
futo.  — ,  pour  faire  de  la  dentelle ,  tmfutola, 
—  (borl.) ,  ala  di  un  roeehetto.  — ;  prov.  avoir 
des  jambes  de  fuseau ,  des  bras  de  fuseau ,  fu' 
teragnoU  ,  futeragnole ,  gambe ,  braceia  di 
ragno. 

FUSEE,  s.  f.  un  futo  pieno.  — ,  prov.  dé- 
mêler une  fusée,  tbrogliare  la  matatta, — , 
pièce  de  feu  d'artifice,  razzo,  — ,  t.  d'horlog, 
petit  cône  cannelé,  piramide.  Roue  de  fusée» 
grande  roue ,  gren  ruota ,  ruota  délia  piror- 
mide.  Arrêt  de  la  fusée ,  alletta  délia  piramide, 
— ,  t.  de  maréçh.  toprotso. 

FUSELÉ,  £E,.adj.  (blas.) /(/M<o. 

FUSER,  V.  n.  t.  de  phys.  et  de  méd.  dila- 
iarti ,  tpanderti ,  allargarti  tciogliendoti. 

FUSEROLLE,  s.  f.  futeelletto  ehe  patta 
nella  tpuola. 

FUSIBILITÉ,  s.  f.  qualité  de  ce  qui  est 
fusible ,  futibitità, 

FUSIBLE.,  adj.  futile^  fusibile,  ehe  tl  puà 
fondere. 

FUSIL,  s.  m.  fueile,  battifuoeo  ,  aeeia- 
rino ,  acciajuolo ,  aeciajolo.^—^  y  fueile,  archi» 
buto,  tehioppo. 

FUSILIER,  s.  m.  arehibutiercy  tchioppU" 
tiare.  • 

FUSILLER,  V.  a.  archlbugiare ,  pattara 
par  C  armi, 

FUSION,  s.f.  Itquefdzione,  fuiioneyfaztone 
di  fandfrt, 

FUSTE,  s.  f.  vaisseau  de  bas  bord  à  voi- 
les ot  à  rames ,  futta. 

FUSTET,  s.  m.  espèce  d'arbre,  teotano. 

FUSTIGATION,  s.  f.  acl»n  de  fusligir, 
frutia ,  frustatura ,  fiagelfazione. 

FUSTIGER,  V.  a.  fruttare^  flagellare 
dar  la  frutia ,  tferzare ,  tcopare. 
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FUSTOG,  8.  m.  torla  di  Itgnô  da  Unturê 
e  da  favori  di  tornio, 

FÛT ,  s.  m.  le  bois  sur  lequel  on  monte  un 
fusil,  un  pistolet,  etc.  cassa  da  sehioppo,  écà, 
^--ffuito^  vivo  delta  cofonna,'  — ,  botte.  Fui 
d'orgue,  easta  d'  organi,  —  ,  t.  de  vèn.  fusto 
o  fuso  de*  rami  o  palchi  d*  un  cervo, 

FUTAIE  ,  s.  f.  boico  d*  albtri  dTaito 
fusto. 

FUTAILLE,  s.  f.  vaisseau  de  bois  ,  botte, 
— ,  botlum9,  quantité  di  botli:  Toilà  bien  de 
la  futaille. 

FUTAINE,  s.  f.  étofie  de  fil  et  coton ,  fu- 
êtagno. 

FUTAINIBB  f  s.  m.  lavorani9  di  futia- 


GAG 

FUTÉ,  Éfi ,  a4j.  fam.  fin  ,  rusé,  eeallro  , 
astuto.  -7-  (blas.) ,  fustato. 

FUTEE,  s.  I.  specie  di  mastic»  par  ritm'' 
pire  iftssi  det  legname  difettoto. 

F-UT-P  A ,  l.  de  mus.  fefaut. 

FUTl LE ,  ad},  futile.  Inutile,  vano,  di  niun 
vatore ,  di  niun  momento, 

FUTILITÉ,  S.  f.  inutilità  ,  vanitd^  leggm- 
rezza  ,  cota  da  nuUa^cosa  vana. 

FUTUR,  E,  adj.  faturo,  vegnente,  che 
sarà ,  ehe  dee  etstre ,  che  ha  da  venire. 

FUTURITION,  s.  (.  cîô  ehe  ha  da  aceadera. 

FUYANT,  Ë,  adj.  {^\oi.) ehe sfagge ,  ehe 

fugf^«- 

FUYARD,  E.  s.  et  adj.  qui  fuit,  qui  s'en- 
fuit du  combat  »  fuggitivo,  fuggiasco. 


G 


G ,  S.  m.  consonne. 

*  GABANi  s«  m«  espèce  de  capote,  gub- 
bano. 

GABAR ,  s.  m.  tpéde  di  sparviere, 

GAB  ARE,  s.f.  bastimentù  da  trasporto.  -^i 
navicetlo.  — ,  barca  delta  eoHtegna  tûpra  i 
fiumi,  •—' ,  bareà  peichereccia, 

GABARI  ou  GiBABiT,  s.  m.  (mar.)  garbo 
d*  una  nave.  — ,  ftiodtth  d'  onza  dl  una  nave. 

GABAR IBR,  s.  m.  conducteur  d'une  ga- 
bare .  portefaix  qtd  la  décharge  ,  navaftitrû , 
naviehttre. 

GABATINE,  s.  L  fam.  donner  delà  ça- 
batine  à  quelqu'un  ,  ciarmare  ,  infinocchta- 
re%  dar  ciancie^  dût  parole  9  dar  û  berê,  dar 
ftnotchio. 

GABELAGB,  s.  m.  tMipo  ehe  Usateetapà 
fia'  granaj  prima  d*  ester  messo  in  vendita. 

G  ABELER,  T.  a.  métier  il  sait  ne*  granaj, 

GABELEUR ,  s.  m.  gateUiert  det  sale. 

GABELLE,  s.  f.  gabetladelsale.*^,  gin- 
najo  det  salé.  Frauder  la  gabelle,  farfroth, 
non  pagûf  la  gabéllAdet  sAle  ,  eee.  — ,  fig.  et 
fam.  Scan sarc ,  esimersi  eon  destrezta  da  (foat* 
ehe  cota. 

GABELOUX,  s.  m.  nom  qu'on  donnait 
par  mépris  auk  employée  de  la  gabelle ,  gabàl- 
lotio. 

*  GABER .  V.  a.  et  b.  railler ,  se  moqder , 
gabbaH ,  buriarsi ,  dileggiare,  sehthkirif. 

QABET.s.  m.  (mar.)  girouette,  gtMta, 
banderuotà. 

GABI  AN,  s.  m.  huile  de  gabian,  tpeeie  dipé* 
irolio,  âtioditatiô. 

GABIE ,  s.  L  (mar.)  bune  ou  cage  41^  est 
au  haut  da  mât,  eoffa. 

GABIER ,  s.  m.  guardia  alla  coffh.  -^  dn 
m&t  de  misène ,  sentinella  al  trinehettô. 

CABILLAUD,  s.  m.  sorta  dimerluizû. 

GABION,  s.  m.  (milit.)  panier  rempli  de 
tarre ,  gabbione  da  riparo. 

GAB10NîVADB,s.  f.  ouvrage  de  gabions, 
gabbionata. 

GABIO^NER,  V.  Q.  gabbionarù  ,  riparar 
aon  gabbioni,  far  gabbionale. 


G  ABORDS,  s.  m.  pi.  (mer.)  t  hr^lH, 
GABURONS  ou  clihk,  I»  m.  pL  Y.  10- 

MBLLB. 

GAQHBiS.  f.  en  parlant  d'une  serrure, 
boeehetta  deîla  êtmtghetta*  -^  à  scellement, 
boceheiîa  da  ingessaré  0  da  impiohibaiit. — ,  t«  de 
pâtiss.  matterello  o  êpioHatojâ  tia  ikît»rê  Ai 
pasta, 

GÂCHER,  V.  B»  impastarCf  intHdt^  U 
geiso  e  h  smatto. 

GÂCHETTE ,  s.  f.  t.  d'araaebas. grillaiie. 
■^,  nottotino  ehe  é  ferma  sulm  jttastré  di  uka 
terrât  ura. 

GÂCHEUR,  BU8B,  s.  po^i.  mettâskta, 
mercantesta  ehe  vende  a  oil  prette% 

GÂGHEUX,  BUSB,  àdj.  gkazt&êèi 

GÂCHIS»  s*  lb<  ordure #  gaamm,  I*- 
game. 

G  A  DE,  s.  m.  séria  di  pèsee, 

G  ADÈLE ,  s.  m.  fruit,  uva  spina* 

GADELIER ,  s.  m.  arbfie,  oébanêlêÊ  ekê 
prodact  /'  kva  iptkaé 

GADOUARD ,  s.  m.  fidangemr  f  vMMMto. 

GADOUE,  s.  fi  sieree. 

GAFFE,  s.  f.  uneino,  graffio,  raffio.  «^# 
t.  de  maf.  gitaîtie  Mt  tanch. 

GAFFER  «  ▼•  fibMfle<Rli^é,  èkir  d^  muîm» 
ihganeilliii ,  i^taff\tHi  SnéOèeitre. 

GAGE.  i.  m.  pegûêf  gaggi^t  riê^rdêmea^ 
deuriàk  *^ ,  xptîeeà.  -^ ,  aitesiaie,  — ,  âtt  pL 
salaria,  stipendia,  paga.  Casser  atil  gagl9» 
dar  t'  êf^ba  eassia,  eatsarèi  tieenziarê, 

OAGËR,  V.  fi.  êeùmmeitiHi  fkn  mm 
êcômmesta.  — ,  iàtariofêt  siipendiare,  fMi#  et 
suo  solda. 

GAGERIB  i  s.  f.  saisie-gagérie  i  t.  dé  pt^t. 

se^uestirà  di  mobili,  siaggina. 
GAGEUR,  EUSE^  s.  stemnwttiiore^  ekm 

sehtpté  vttot  far  scemtnma. 

GAGEURE,  s.  f.  «commMM.-^tfig.  et  fam. 
soutenir  la  gageure,  sostener  f  impegno ,  slar 
fctnio,  durare,  persislere.  —  ,  chose  gagée  « 
il  pegno ,  eîô  ehe  «*  è  seothmessO. 

GAGISTE,  s.  m.  ialariato,  stipendie»^ 
c/i'  6  al  solda  di  atcuno,  ehe  tira  stipendia. 


GAI 

GACNABLE,  adj.  que  Ton  peut  gagner 9 
guadagnevolB  »  gmdagnahUê, 

GAGNAGÈ,  s.  m.  liea  où  tont  pâitre  les 
troupeaux  et  les  bétes  CniTes,  pascolo^  fA- 
êtura,  bandiia,        , 

GAGFIANT,  B,  s.  qui  eà^e  aa  jeo>  h  la 
loterie ,  vineHofé  al  fiiuoeo ,  at  lotto» 

GAGNB  -  DËHIER  ,  9.  m.  faashlnô ,  èà- 
ttùggiù  ,portaîore, 

GAG!HË>PAIN  ,  s.  m.  éld  ehè  dé  da  vivèr» 
a  tma  pêrsâna.  La  tmelle  d'tin  maçon  est  son 
gagne-pain ,  ia  eaczuola  é  il  podere  d*  un  mu*- 
tntare. 

GAGNE-PETIT,  a.  m.  réifioulenr,  ar- 
rotino.  — ,  ehi  ti  contenta  di  peeo  guadagno. 

GAGNER ,  T.  a.  guadagnare,  far  gua- 
dagno ,  Vlntenf  at  giaoeà.  Gagner  sa  vie  à  filer, 
chanter,  etc.  eampar  d$lfilaio,  delta  profeè- 
êîon  di  éantart.  Gagner  f  otlenére ,  ripaHare, 
meritare.  Gagner  quelque  chose  sur  ouelqu'on. 
sUr  l'esprit  ae  qaclqoSin,  mdurte  aleuna  a  far 
qualehe  ùdsa.  Gagner  quelqu'un ,  vintergnil 
denaro  al  giuoeo.  Gagner*  intignoririi ,  rtti* 
dor$i  pâdrone,  —  ,fig.  ealtivartill cuorê ,  f  a- 
^icltia  ,  ece.  Ga(pier ,  giugnere ,  arthnre, 
—  ,  T.  n.  ù9anxar»l ,  far  prûgresii.  Gagner 
du  temps ,  aeifulstar  tempo ,  ïmdaglare,  Ga- 

S ner  chemin ,  pay^»  faiv  titamT  Ua^er  le 
erantj  les  devans,  affteitaril.  Gagner  au 
pied ,  la  guérite ,  les  champs ,  faggite.  —,  âg. 
gagner  le  dessus,  cogliér  il  vaniaggiù,  ior-' 
montaré.  Gagner  le  vent ,  prendre  le  dessus  du 
vent ,  guadagnàfe  il  sepratento, -^ ,  prot.  ga« 
gner  quelqu'un  de  la  main ,  vineet  délia  manùi 
etser  prttna  d*  un  altto  a  êhê  ehe  ti  eitt.  La 
nuit  nous  gagne ,  ti  fa  nette, 

GA6U1 ,  s.  f.  pop.  grosse  Mrai ,  gros^  ré- 
jouie, i£oniia  ben  tarehiata  ,  m  àaohi  flanehie 
di  buàn  amore, 

GAI,  GAIE,  adj.  gejo,  allegro ,  gioeondo , 
piaeevoie ,  fettotù  ,  ^i«f a ,  fkàtêvole ,  ihre  , 
gioviale.  — ,  t.  de  blas.  eberal  gai ,  eavàlb 
tenza  eeita  e tenza  ^riy^^ia.  Allons  gai,  adr. 
andiamoallêgtûmente,  pretttft  tmaïamoùtn- 
iando, 

GAIaC,  S.  m.  guglatù^  tt^tmtù, 

GAIËlABNIr,  adr«  atlegratninté ,  fètte- 
vàlmenîOi  gajainéntey  giqjotoméHté ,  pheâvoi* 
m«$te.       , 

GAIETÉ  oûftAlti,  S.  t  giojà,  giabUo, 
fttta ,  allegretta ,  letizia ,  gajezea .  giulività  , 
eentento,  allègtia.  Cet  auteur  a  dé  la  gaieté 
dans  sob  Style,  ègU  hà  unù  ttile  afhèûô ,  pia- 
eevok.  De  gaieté  de  ccAir,  iékItA  thotm^ 
tenzà  rafioM.  Ghevai  qui  a  de  U  gaieté, 
Y^aaa,  brià^  tplrtià^ 

6A1LLAIID,».  tn.  fmâr.>  éléTatimi  sur 
le  ttllac  &  li  p^ôUe  et  à  là  poupe«  Abf«AI)« 
eattero, 

GAILLARD,  E,  adj.  joyeux  avec  démon- 
stration, ^(dcd<tf,  fitéétô,  vivân,'^,  sain  et 
^w»,vegetOf  iono,  gagliardo.  Conte  gail- 
lard, alquahto  esceno.  Vent  gaillard,  forte ^ 
frtddo,  — ,  subst.  c'est  Une  gaillarde ,  dohna 
treppo  libéra. 

GAILLARDE 9  s.  f .  ancienne  datise,  et 


GAL 


a65 


sorte  de  caractère  d'imprinerie,  gagUardù* 

GAILLARDEMENT,  ady.  allegrag^enU, 
gajamente  ,    gioeondamente  ^   fetievolmente, 

GAJILLARDET,  s.  m.  (mar.  )  pavillon 
échancré  et  arboré  sur  le  mât  de  misaine^ 
gûgUardetto. 

GAILLARDISE,  s.  L  allegria  libéra. 

GAIN,  8«  m.  profit  «  guadagno,  utile, 

GAÎNE ,  s.  f.  étui  de  couteau ,  gttaina ,  fé* 
dero,  —  (botO  *  bœeello,  eiliqua, 

GAInIER,  s.  m.  chifuk  guniné. —  ^  sorte 
d'arbre ,  atbêro  ehe  produee  il  fiera  dette  di 
S,  Gittseppé» 

GAfT£,s«  f.  y^«iiiBTi. 

GAJAN  ,  s<  m.  torde  marine. 

GALA ,  s.  m.  fêle ,  réjouissance.  Gala,  un 
jour  de  gafa ,  tm  habit  de  gala,  giemo  di  gala, 
abito  di  galaé 

GALACTITE,s.  f.  (hist.  nal.)  galatiite. 

GALAMMENT,  adv.  galaniemtnte ,  eom^ 
pitamente»  —  ,  palitomente ,  Itggiadramente. 

GALANGA,  s.  m.  racine  des  Indes  ories* 
f/Aes.  gafengàé 

GALANT,  B , adj.  galante,  garbate,  gén- 
tii0,  évite ^  graùoto^  ^a/>.  Galant  homme, 
galantuomo.  Homme  galant,  fort  galant,  eka 
ûmoteggia  )  fa  il  galante,  il  belie,  Femfne 
galante ,  ehe  ha  raggiri  amoroti.  Esprit  galant, 
manières  galantes,  vago,  eerletêt  amabih, 
dilettoto, 

GALANT  t  s*  m.  amante ,  setbiAê ,  duia- 
morato,  va  go, 

GALANTERIE,  s.  f.  gatantefia,  pâli- 
tetea ,  grazia.  —  ,  eiviltà,  eertetia  prêtée  le 
donne,  — ,  amorevolezza  verte  le  donne*  — -» 
regufaeeîo, 

GALANTIN.  s.  m.  eerbinotto  ridieeio. 

*  GALANTI8E.  s.  f,  galanterie. 

*  GALANTISER ,  y,  a.  Mra  le  galatitin, 
fare  il  belle,  galanteggioH, 

GALAUBANS,  s.  m.  pi.  (mal'.)oorâeÉpour 
affermir  les  mâts ,  pateratti. 

GALAXIE,  s.  f.  i^îa  laftea,  galattéa» 

GALBANUM,  s.  m.  espèce  de  gomtoe» 
galbano.  •^ ,  fam.  donner  du  galbmum)  éat 
faite  promette. 

GALBE,  s.  m.  (arch.  )  ttofglawment  ftit 
avec  grâce ,  gerbe, 

GALP.,  s.  r.  rogtltt,  tettèkiat 

GALÉAGE  ou  GALÉAssitS.  f.  grande  ga- 
lère, gùieatxà, 

GALÉE,  &  f.  t.  d'impr»  plineha  enrée 
avec  un  rebora ,  edniâggié^ 

GALBFRETIER ,  s»  m.  pftp.  bmniM  de 
néant  et  mal  wèi\ï  |  gaUêHê,  maeealeeikê,  gé* 

uAiftOâ,  s.  tti.  plftfttC)  gaiegâ,  eapHrèe. 

GALENE,  s.  L  auMbre  de  plomb,  galetiM. 

GALÉNlQUi)  ê4J»  {nM.)  géteniee. 

GALSmSMB,  B.  m.  doctrine  deGriScB» 
galenitmp. 

GALBNISTE ,  s.  tUé  médecin  attaché  au 
galénismi*,  gafénitta, 

GALÉOPSiS  ,  s.  m.  plante  labiée  ,  go» 
hopti. 

GALER  (SE),  t,  r.  pop.  grattarti. 
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GALÈRB  ,  s.  tégalta ,  gâtera,  — ,  /«  pwa 
dtHa  g^ta,  àel  remo.  El  TO(;ue  la  galère,  prOT. 
iegua  dte  pub,  gi  vada. 

GALEHIB  y  s.  f.  gaileria^  loggia.  —  ,  an- 
dito,  — ,  cette  pièce  du  vaisseau  qui  est  au- 
tour de  la  poupe  et  qui  est  découverte,  ga(- 
€ria ,  balamô,  — ,  allée  ouverte  d'où  l'on  re- 
garde les  joueurs  de  paume ,  baicone,  — , 
Toûte  sons  terre,  gatltria, 

GALERIEN,  s.  m.  gateotto^  forsaio. 

GALBRNE .  s.  (.  vent  entre  le  nord  et  le 
couchant,  tnaettro,  maatraie, 

GALET,  s.  m.  cailloux  polis  et  plats» 
ghiaja,  — .  sorte  de  jeu,  moréfta, 

GALETAS ,  s.  m.  étage  pris  dans  un  com- 
ble, tolajo,  ëoffilta^  toffitto,  — ,  logement 
délabré  et  malpropre,  topaja,  stamberga. 

GALETTE,  s.  f.  gaUtta,'  biseotto,  fih 
eaeeia, 

6ALE0X,  ECSB^adj.  rognoso,  tcabbioto. 

GALIMAFRÉE,  $,  t  pop.  frieoitea , pot- 
patte  di  avanzi  di  carna, 

^GALIMART^  t.  m.  étui, ffffiicc/o,  busla. 

GALIMATIAS ,  s.  m.  discours  embrouillé 
et  confus,  anfanamcnto,  dUcortù  $enza  eon- 
etusioM ,  ehe  non  eonehiude. 

GALION  p  s.  m.  grand  vaisseau  qui  allait 
d'Espagne  en  Amérique,  gatêone, 

GALI0TE,5.  f.  espèce  de  petite  galère  « 
gaUoita»  — ,  long  bateau  couvert,  ehlatta. 

GALIPOT,  s.  m.  résine  liquide,  ragia 
tlqniJa, 

GALLE,  s.  f.  t.  debotan.  gatta,  . 

GALLICAN,  E,  adj.  français  ;  le  rit  gai- 
ican ,  riio  gatlicano. 

GALLICISME,  s.  m.  gatUcitmo ,  franee- 
Mmo. 

GALLINAPANE,  s.  m.  uecelto  americano. 

GALLINASSE,  s.  î,  eorvo  del  Messico. 

GALLIUM,  s.  m.  V.  cailli-lait. 

GALOCHE  ,  s.  f.  espèce  de  chaussure  de 
cuir,  gatoteia, — ,  t.  de  mar.  sorte  de  poulie, 
gatoceia,  '-^ ,  pièce  de  bois  en  demi  -  rond 
qui  sert  à  porter  les  taquets  d'écoutes ,  pa- 
siaeca  dette  tcotle,  — ,  trou  à  dami  couvert  par 
une  petite  pièce  de  bois  voûtée,  buea  da  go-, 
mane  nei  boccaparii. 

GALON ,  s.  m.  gattone,  guamizion  d*  oro^ 
di  arganto ,  <f«\««la;  nattro^  Galon  de  livrée, 
paitamano, 

GALON N£R,  v.  a.  guamir  di  gatlonis 
tistare,  gattonare. 

GALOP,  s.  m.  la  plus  rapide  allure  d*un 
cbeval,  gahppo.  Il  s'en  va  le  grand  galop, 
pop*  se  ne  va  per  te  pot  te  ,^muore. 

GALOPADE ,  s.^  f.  gatoppata. 

GALOPER  ,  V.  n.  eatoppare,  gaatoppare^ 

andar  di  gatoppo.  — ,  fig*  et  fam.  affaiiearti , 

terrera,  — ,  v.  a^  galoper  quelqu'un,  ineegaire^ 

peneguitare.  —  un  cheval,  far  galoppare, 

Mtcndar  di  gatoppo» 

GALOPIN,  s.  m.  petit  commissionnaire, 
fantOf  eereitoraeeio ,  mesto.—^  petit  mar- 
miton •^«affero. 

GALOIIBET,  s.  m.  petite  flûte  à  trois 
trous,  torta  di  flauîo  eampeetre. 
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GALVANIQUE,  adj.   qui  a  rapport  au 

galvanisme,  gatvanieo. 

GALVANISME,  s.  m.  phénomène  ana- 
logie à  celui  de  l'électricité,  et  découvert  par 
Gaivani,  gatvanitmo» 

GALVAUDER,  v.  a.  fam.  maltraiter  de 
paroles ,  tgridare ,  riprendere  agramente» 

GAMBADE,  s.  f.  teambi&tto,  tatto, 

GAMBADER,  r.  u.  corvettare ^  bateaTOf 
tattabellare ,  eatieretlare ,  ,tcatnb  iettare. 

G  A  MB  AGE  «  s.  m.  gabetta  ehê  pagavasi 
per  ta  birra, 

GAMBES  DI  BUKis,  s.  f.  pi.  t.  de  marine  » 
petites  cordes ,  gambadona, 

GAMBBSON,  s.  m.  cotte  d'arme,  gltiaz-^ 
xerino. 

GAMBILLER ,  v.  n.  frétiller,  gambettata» 
egambctlare,  ipringare,  guizzar  co'  piedi. 

GAHBlT^s.  m.  V«  ^c  jeu  d'échecs,  ^ojit- 
betto. 

GAMELLE,  s.  f.  écuelle  de  bois,  gaveita„ 
Être ,  manger  à  la  gamelle,  mangiare  eo'  eot- 
dali  o  marinaj, 

GAMIN ,  s.  m.  pop.  ragatto  di  pîazta. 

GAMME,  s.  f.  table  (x^ntciiant  les  notes 
de  musiqne,  sol  fa  ^  tôt  fa.  —  ,  prov.  et  fam. 
chanter  la  gawie ,  changer  de  gamme ,  eantar 
ta  zoîfa  a  unl^  dare  ttna  sbrigttata  ;  eambiar 
modo  di  trattare  ,  di  vivere* 

GAMOLOGIE,s.  f.  t  didact.  diseorso, 
irai  lato  suite  notze  o  circa  H  matrimemo» 

GANACHE,  s.  f.  la  mâchoire  inférieure 
du  cheval ,  ganatcia, — ,  fig.  et  fam.  il  est  une 
ganache ,  grosso ,  goffb. 

'  G  ANCHE ,  s.  f.  sortadi  sttpplieio  ehe  ueati 
in  Tarc/Ua. 

GANER,  V.  D.  au  jeu  de  cartes,  taseiar  ta 
base,  non  prendere. 

GANGLl FORME,  adj.  (anat.)  qui  a  la 
forme  d'un  ganglion ,  gangli forme. 

GANGLION ,  s.  m.  (anat.)  noeud  dans  le 
cours  d'un  nerf,  gangtio*  — > ,  tumeur  dure  et 
ronde ,  gozzo. 

GANGRÈNE, s.  f.  (pron.  cangrène)  mor- 
tification de  quelque  partie  du  corps,  om- 
erena ,  gangrena,  11  se  dit  aussi  au  fig. 

GANGRENER  (SE) ,  v.  r.  eancrenart ,  di- 
venir  eanerena ,  farsi  eanerena.  Il  a  la  con- 
science gangrenée ,  è  un  matvagio. 

GANGRENEUX ,  EUSE  ,  adj.  eananê- 
noso,' 

GANGUE,  s.  f.  pietra  meiattiea. 

G ANI  VET ,  s.  m.  instrument  de  chirurgie , 
cottetlo  in  asta  eurvo, 

GANO ,  adv.  t.  de  jeu  de  l'hombre,  las- 
eiate  andare,  e  cite  ta  mono  venga  a  me. 

GANSE ,  s.  f.  trina,  eappietto,  — ,  cor- 
doncino.  Ganse  de  diamans,  occhietio  guemUo 
di  diamanti. 

GANT ,  8.  m.  guénto, 

GANTELÉE  ou  cAMriinTLx,  s.  f.  plante, 
baeearo. 

GANTELET ,  s.  m.  espèce  de  gant,  mano- 
peta,^,  t.  de  chirur.  bandage,  faseiatitra 
detta  mano. 

GANTER ,  T.    a.  mettere  i  guanti.  Ce 
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gany  f^ntenlbien ,  guanii  die  s'adattan  bene, 
€he  stanno  assai  ùenê, 

GANTERIE^  f.  guantiy  mereidaguantajo' 

GANTIER .  ERE.  s.  guantajo. 

GARAGAY»  s.  m.  ueceilo  di  rapina  éeW 
America ,  cbe  é  detla  grandezza  det  nibbio, 

GARAMANTiTE,  s.  f.  nom  que  Ton  don- 
nait anciennement  au  grenat  »  garamantite^ 

GARANCE .  si  f.  plante  dont  la  racine 
lert  à  teindre  en  rouge ,  robbia. 

GARANGER,  ▼.  a.  teindre  en  garance/ 
arrobhiare,   tinger  eon  robbia. 

GARANGIÈRE,  s.  f.  eampo  teminato  di 
robbia, 

GARANT,  E,  s.  tiatrtày  matfevadore , 
eauzione,  — ,  t.  de  mar.  bout  de  cordage» 
Cûtonna, 

GARANTIE,  s.  f.  tnaUeveria ,  tieurià, 
eauzione.  —,  en  matière  de  procès,  d'af- 
faires »  etc.  indennità^  indennizzazione, 

GARANTIR  ,  v.  a.  mallevare,  entrar  eau- 
tione,  guarentire^  garantirez  talvare,  pre- 
tervare.  Se  garantir  d'une  chose,  preservar^ 
eene, 

GARAS, s.  m.  tcrta  di  teia  di  Suratte. 

GARBIN ,  s.  m.  vent  de  sud-ouest,  gher- 
hino,  tibeeeio^  garbino,  agherbino, 

GARDON  ,  s.  m.  U gallo  delta  perniee, 

GARBURE,  s.  f.  torta  di  minestra, 

GARCE ,  s.  f.  pop.  tguaidrina, 

GARCETTE,  s.  f.  tguaidrinetia.  Gar- 
cettes.  t.  de  mar.  cordes,  gatchette,  gertl, 

GARÇON,  s.  m.  enfant  mâle,  figfiuoh 
maschiof  ragazzo,  /ânciW/o.  <—,  célibataire, 
êcapolo.  — ,  valel ,  gartone  ,  iervidore.  — , 
ouTrier,  apprenti,  fatiorino^  garxone  di  bot' 
tega.  Garçon  d'écurie,  mozzo  di  stalta,  ttal- 
lone.  Garçon  de  bord ,  t.  de  mar.  mousse , 
mozzo, 

GARÇONNIÈRE , s.  f.  t.  bas ,  tfaeciatetla, 
ehe  ama  i  ragazzi ,  i  giovani, 
^  G  \RDE,  s.  f.  guet,  guardia,  eattodia,  un- 
tinelfa,  — ,  femme  qui  sert  les  malades  et  les 
accouchées,  ^tf a r</ûi,  guardadonna.  Être,  se 
tenir  sur  ses  ganles,  avvtrtito,  aceorto.  Pren- 
dre garde, />i^/iiirci;>en«i>ro,  usareautela.  Ces 
fruits  sont  de  bonne  garde,  conservant  gran 
tempo.  N'avoir  garde  de  faire  telle  chone,  guar- 
drtrti,  astenerei.  — ,  guardia^  fomimento,  etso 
delta  tpada,  — ,  au  pi.  t.  de  serrur.  ingegni^ 
Garde -magasin,  magazziniere.  Garde  des 
sceaux,  grand-officier  de  la  couronne ,  guardo" 
tigiUi,  Gardes  des  privilèges  des  universités, 
eutlodi  e  eonservatori  de*  privilegi. 

GARDÉ,  ÉE.  part.  V.  le  verbe.—,  aux  jeux 
de  cartes  «  un  roi  gardé ,  un  re  aeeompagnato, 

GARDE-BOURGEOISE,  s.  f .  V.  gabdi- 

MOILI. 

GARDE-BOUTIQUE,  s.  m.  fam.  mar- 
chandise qu'on  ne  peut  vendre,  mereanzia  ehe 
non  é  di  vendita  ,  ehe  non  trova  avventori. 

GARDE-FEU.  s.  m.  grille  de  fer,  ferrata 
di  un  eammino.  Gardes-feu ,  t.  d'artili.  et  de 
mar.  guardaeartoeei, 

GARDE-FOU,  s.  m.  balnstres  ou  barrières 
qu'on  met  au  bord  des  quais,  des  ponts,  etc. 
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pour  empêcher  de  tomber^,  parapetto,  tponda, 
êpafleiia,  riparo, 

GARDE-MANGER,  s.  m.  guarda  vivande, 
mosraJHofa .  dispensa, 

GARDE-MEUBLE,  s.  m.  guardaroba, 

GARDE-NOBLE,  s.  f.  andeo  giut  di  sue- 
eederea'  béni  d*  un  padre  o  d'  una  madré, 
finchè  i  figiiuoii  sieno  giunti  a  una  eerta  età, 
eon  obbligo  perd  degti alimenti, 

G\RDE-NOTE,  s.  m.  titoio  de'notjj. 

GARDE-ROBE,s  f.  chambre  destinée!  à  y 
mettre  les  habits,  le  linge',  et  tout  ce  qui  re- 
garde les  bardes,  guardaroba,  spoglia,  abiti, 
— ,  caeatoja,  cessa.  Aller  à  la  garde-robe,  andare 
alla  seggetta ,  ai  cessa.  Garde  -  robe  ou  cyprès, 
plante  vivare,  santolina. 

GARDER,  V.  a.  custodire^  eonservare,  ser^ 
bare.  Garder  la  maison,  le  lit,  star  in  casa,  te^ 
ner  il  tetlo.  Garder  son  sang,  mantenerti  net 
sito  stato.  Garder  la  fièvre ,  un  lavement ,  rite* 
ner  ta  febbre,  un  serviziate.  •— ,  t.  de  chasse, 
les  chiens  gardent  le  change,  i  eani  stanno  tulla 
passata,  — ,  prov.  vous  m'en  donnez  bien  à 
garder,  mêla  datead intendere,  me  l'aecoecate. 
— ,  veiller  à  la  conservation  d'un  prince ,  etc. 
far  guardia ,  vegliare  alla  custodia  ;  d'un  ma- 
lade, des  prisonniers,  des  troupeaux,  assisterez 
guardare ,  condurre  al  pascolo.  — ,  conserver, 
difèndercy  proteggere.  — ,  liberare^  assieurare. 
Dieu  vous  gardu,  Dio  vi  guardi,  Dio  vi  eon- 
serri.  Garder  son  ban  ,  finir  il  tempo  del  suo 
esilîo.  Garder  des  mesures,  la  bienséance,  pren- 
der  misure,  mantenere  il  decoro.  Se  garder, 
preservarsi ,  avvertire, 

G  ARDEUR,  EUSE.s.  gardeur  de  cochons. 
guardiano  di  porci,  poreojo,  porcaro,  Gardeusé 
de  vaches ,  baccara ,  guardiana  di  vacche,  di 
giovenche. 

GARDIEN ,  lENNE,  s.  guardiano,  custo- 
de, difensore,  protettore. 

GARDIENNAT,  s.  m.  office  de  gardien 
dans  un  couvent ,  guardianeria. 

GARDON,  s.  m.  petit  poisson  blanc,  ghioz~ 
zOy  pesciatelto  d*  acqua  dolee.  Frais  comme  un 
gardon ,  plein  de  fraîcheur  et  de  santé,  eano 
come  un  pesée, 

GARE,  impérat.  du  verbe  garer,  guarda, 
bada.  — ,  s.  f.  luogo  su  i  fiumi  dapotervi  ti- 
rera le  barche ,  sicehé  non  ne  impediseano  la 
navigazione, 

GARENNE,  s.  f.  lieu  à  la  campagne  où  l'on 
conserve  les  lapins ,  eonigliera, 

GARENNIER,  s.  m.  custode  délia  eoni* 
gliera. 

GARER  (SE),  V.  r.  guardarsi,  preser- 
varsi, — ,  V.  a.  garer  un  bateau,  legar  una 
barea  in  Inogo  apparlato  d*  un  fiume  onde  non 
ne  venga  impedita  la  navigazione. 

GARGARISER  (SE),  v.  r.  se  laver  la 
gorge  avec  quelque  liqueur,  gargarizzare, 

GARGARISME,  s.  m.  liqueur  pour  garga- 
riser, action  da  se  gargariser,  gargarisme, 

GARGOTAGE,  s.  m,  pasto  sporco,  mal 
prépara  to. 

GARGOTE,  s.  f.  petit  cabaret,  bettoùi, 
osteria  da  buan  mereato,  tavema. 
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GARGOTEU,  t.  a.  frequtniar  le  beiktle, 
ûbborraceiarti. 

GARGOTIER,  ÈRE,  s.  beitoliére^  iaver- 
najo,  eolttiche  tien  bettola» 

GAnOOUILLADE,  s.  f.  balielio grotteseo. 

GARGOUILLE,  s.  f.  endroit  dune  gout- 
tière par  où  Teau  tombe .  gronda.  — .  espèce 
d'anneau  au  bout  des  mors»  eêlremitd  a§U*asta 
del  morto. 

GARGOUILLEMENT,  s.  m»  gorgoglla- 
menio,  gorgûgiio» 

^  GARGOUILLER,  t.  n.  barbotter  dans 
1  eau ,  sgua2zar  neif  aegua, 

GARGOUILLIS,  s.  m.  gorgogUo, 

GARGOULETTE,  s.  f.  toria  di  vaso  o 
broeca  di  terra  che  utasi  nell^  îndie  orieniati, 

GAltGOUSSE,  s.  f.  t.  d'arlill.  charge  de 
poudre  enveloppée  d'un  carton,  eartoccio* 

*  GARIGUE,  t.  1  lande,  terre  inculte, 
*  lama,  V.  lande. 

G  A  RI  TÉS,  s.  m.  pi.  t.  de  mar.  garotti, 

GARNEMENT,  s.  m.  fam.  farfantello. 
MauTitis  garnement.  V.  taubiiit. 

GARNI,  lE,  part.  V.  le  \erbe.  Chambre 
garnie,  mobigliaîa.  Plaider  main  garnie  (prat.)« 
liiigare  ettendo  in  poêseeso  délia  cosa  per  eui  tt 
litiga, 

GARNIMENT,  s.  m.  guemimento^  forni- 
menio, 

GARNIR,  ▼.  a.  fondre,  guemire,  omare^ 
prowedere,  abbellire^  fregiare,  — • ,  avec  le 
pron.  perS4  prendere ,  provvederti  ;  ripararsi  i 
difendersi, 

GARNI SAIREt  s.  m«  aoma  mesio  a  di- 
kiora  in  eoêa  di  ehl  non  ha  pagfilo  le  imposi" 
»ioni, 

GARNISON,  s.  t  guarnigione,  preeidio, 
guernigione* 

G  A  liN  I SSE  UR ,  s.  m.  celui  ehe  guernisce» 

GARNITURE ,  s.  f.  guamitura^  fomimen- 
tOy  ^uamizione,  guernizione^  guarnimento, 
—  (iroprim.),  legni,  lasire,  e  tuUoqael  ehe 
serve  a  disporre  le  pagine  onde  ii  iirino  i  fogli, 

GAROGUOIR,  9.  m.  sorta  di  [une  atiorei- 
gliata  nello  ttesso  verto  délie  fila» 

GAROU,  s.  m.  ou  laoréolb,».  f«  arbre  tou- 
jours vert,  dafnoide,  biondella. 
.  GAROUAGE,  9.  m.  aller,  être  en  garouage» 
fam.  andar  in  ehiatso. 

GARROT,  s.  m*  garrêt»,  guidaleeeo  o  tpalla 
del  eavallo,  — ,  fig.  et  fam.  cet  homme  est 
blecaé  sur  k garrot,  rtcaver  un'wffma  nell' ano- 
re ,  nel  crédite,  — ,  bâton  court,  randello,  — ^, 
oiseau  de  mer«  ^uaitr*  ocehit  Garrot  d'arçon, 
randello  Jclla  tella. 

GiRROTTER,  v.  a.  lier  étroitement,  ag^ 
graitigtiare  f  legare  itrettamante*  -^,  fig.  et 
fam.  garrotter  quelqu'un ,  strignere» 

*  GARS  t  »•  m*  garçon ,  ragarzo. 
G  ARUM  f  s.  m.  ialamoja* 

GARUS,  9.  m.  élixirqui  porte  le  nom  de 
son  inventeur,  sorta  dieliisire^ 

GASCON,  ONNE,  s.  et adj.  di  Guascogna. 
— ,  pp»)v.  miUantatore. 

G  ASCOMISME,  s.  m.  façon  de  parler  gas  ^ 
conne,  gatconismo* 
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GASCONNADB,  s.  f.  fanfaronnade,  gka- 
sconata,  iraxoneria,  millanteria, 

GASGONNER  ,  v.  n.  millantarsi, 

GASPILLAGE,  s.  m.  teiupio,  tprecalura, 
tciupinio^  tcipazione,  tpamazzamento, 

GASPILLER  ,  V.  a.  sorecare,  scialaequare, 
dissipare,  biseazzare,  fondere,  sparnazzare, 
— ,  scipare ,  sciupare ,  guastare^  eoneiar  maie. 

GASPILLEUR,  EUSE,  s.  idalacquatore, 
ditsipaiore,  tparnazzatorè. 

*GASTAD0UR,s.  m.  pi  onnier,^u<i«f  a/or*. 

GASTER ,  s.  m._(du  grec]  ttomacoy  ventre. 

GASTRILÔQUK,  9.  V.  VIJITHILOQDB. 

GASTRIQUE,  adj.  stomacal,  gastrieo. 

GASTRITE  ou  cASTaiTid ,  9.  f.  infiamma' 
2/0110  dello  stomacom 

GASTROGNÉMIENS,  9.  m.  pi.  muàcles  ju- 
meaux qui  concourent  au  mouvement  du  larse 
sur  la  jambe,  gastrocnemio, gattroenemii, 

GASTRO-COLIQUE,  adj.  ce  qui  a  rap- 
port à  restoroac  et  au  colon,  gaiirùcoVico. 

GASTRO-ÉPlPLOfOUE,  adj.  qui  appar- 
tient â  l'estomac  et  à  Tépiploon ,  gasiro  epi- 
ploieo* 

GASTROLltltE ,  5.  m.  gkléUone, 

GASTROMANGIE,  ».  f.  sorte  de  divina- 
tion ,  gattromanziat 

GAStROM ANIE ,  s.  f.  ghhtiomia. 

GASTRONOME,  s.  m.  ghioUo  de*  bumU 
eibi. 

G  ASTRONOMIE,  s<  f.  pastlonoper  i  buoni 
àbi. 

GASTRORAPHIE,  s*  f.  suture  pour  réuDÎr 
les  plaies  du  bas-ventre  ,  gasirorafia, 

GASTROTOMIË,  s.  f.  ouverture  pratiquée 
au  veiitre,  gattrotomia. 

GATEAU,  9.  m.  berlingozzo,  foeaeeià, 
tchiacciata,  tticeiata.  — ,  prov.  et  ug.  avoir 
part  au  gâteau ,  enfror  a  parte  di  un  utile  ^  éi~ 
viderlo.  Gâteau  de  miel,  fiale,  favo.  Gâteau, 
en  9culpt.  pezza  di  eero  0  di  terrû  da  model- 
Ifire. 

GATE-METIER  ,9.  m.  celui  qui  donne  M 
marchandise  ou  sa  peine  à  trop  bon  marché, 
guaitamesiieri. 

GÂTER .  T.  a.  guastare ,  rovinarê ,  danneg" 
giare^  scipare,  teiupare,  uoneiare ,  alterarê, 
mandar  a  maie*  —  ,  corromperem  Voilà  ua 
homme  qui  gâté  bien  du  papier,  imbrûttar 
fogli  t  iporcar  di  molta  eartà.  Gâter  quel- 
qiTun  dans  l'esprit  d'un  autre ,  nuoeere  ait 
altrui  W/vttf a^iona.  Se  gâter ,  guattartitpu^ 
trefarsi,  eee.  eambiar  di  bene  in  ma/a*  Ëà- 
lant  gâté ,  mal  allevato  per  troppû  doleeaza% 

GATTË,9.  f.  t.  de  mar.  retrancbement  pra* 
tiqué  au  dedans  d'un  vaisseau ,  eaeta  dm  ttibia. 
—  ,  au  pi.  planches  qui  sont  à  l'angle  formé 
par  le  nlat-i>ord  et  par  le  pont ,  mankeroni» 
^  G  AUGHB ,  adj.  qui  e&t  opposé  à  droit ,  <•» 
nistro^  maneo,  stanco.  — ^  ng.  esprit  gaoclie, 
ing^gno,  intelletto  siorto.  Cet  homme  a  les 
manières  gauches,  egli  ha  modi  teonci,  sgra» 
ziati.  Pièce  de  bois  g.'iuclie,  storto.  A  gauche, 
adv.  asinisira,  dal  lato  manco,  —  ,  fig.  pren- 
dre une  chose  à  gauche,  «mislromenfa,  in  maia 
parle. 
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GAUCHEMENT  ,  adv.  igarbatamentê  , 
seoHciamente, 

GAUGHEB .  ERE .  s.  qui  se  sert  de  la 
main  gauche  plutôt  que  de  la  droite ,  man- 
eino, 

GAUCHERIE,  s.  t  ditadaiiaggine ^  alto 
êconcio, 

GAUCHIR,  ▼.  D.  pUganlj  tehivare  un 
eofpo,  icantarê.  — ,  fig.  gauchir  dans  une  af- 
faire f  non  operar  ton  itcfùetUsza, 

GAUCHISSEMENT,  s.  m.  il  piegarsi , 
ichifumento, 

GAUDE^  s.  f.  plante  pour  teindre  en  jaune, 

GAUDAGEi  s.  m.  action  de  gauder,a</o 
di  tinger  eol  gumdok 

GAUDER ,  ▼.  a.  tînger  coi  guado. 

*GAUD1R  (SE),  V.  r.  prwdcrsi  fesîa, 
giuùco  s  diiferiirêi ,  Milaiutrti ,  prwidwêi  toi- 
tazxo, 

GAUFRE  <  s,' f.  rayon  de  miel ,  fialô,  fnvo, 
— ,  espèce  de  pâtisserie  cuite  entre  deux  fers, 
ior'a  ai  eialda» 

GAUFRER,  t,  a.  imprimer  sur  des  étoffes, 
êiampar»  It  étoffe» 

GAUFRECR  ,  8.  m.  rtumpatoré di  tioffe. 

GAUFRIER,  s.  m.  forma  di  ferra  da  far 
eialde, 

GAUFRURE»  s.  f.  empreinte  faite  en  gau- 
frant ,  ttampa, 

GAULE,  s.  f.  perîica ,  bacchîo,  battoeehio, 
bùtrhétia^  frutta  da  eatmttL 

GAULER^  y.  a.  battre  un  arbre  avec  une 
gauie,  abbaeshiarû ,  baeehiare, 

G AULETTE ,  s.  f.  baecheUina. 

GAULIS|  s»  m,  branches  d'un  taillis,  va/- 
tonu 

GAULOIS»  B,  édj.  il  ne  se  dit  pas  ici 
comme  un  nom  de  nation,  mais  comme  un 
mot  d'usage.  •*-  ,  prov*  c'est  un  bon  gaulois, 
uomo  franco,  tineBfo,  Probité,  franchise  gau- 
loise, probilà  f  tehkliexza  partieolaro.  Cet 
homme  a  les  manières  gauloises ,  fatio  alf  an- 
tita,  —  I  au  subst.  on  dit  d'un  neux  mot  en 
français ,  que  c'est  du  gaulois  «  voco  antiea,  di' 
iuiata ,  ntodo  di  dira  antieo  «  ditutato, 

GAUPE ,  s.  f.  fam.  donna  tuditia^  êciaita , 
teiamannaia ,  iporea, 

G  AU  RE  S,  s.  m.  pl<  (de  l'arabe  )<  syno- 
nyme d'infidèleA .  vcana  dall  arabe ,  aiforaiori 
deifaoeo  nêilaPertia,  On  les  nomme  aussi  Gué- 
bres ,  infedgtip  thiseradenti, 

GAUSSER  (8E}«  t.  r.  pop.  V.  aAiLua, 
•a  ifeoqDBi. 

GAUSSERIE,  s.  f.  burla,  béja,  gabbo, 
beffa,  bttffk» 

GAUSSEUR,  XUSE,  a^j.  èûfptrdo,  b^f- 
feggiatora* 

GAV ACHË ,  s*  m.  ti  d'injure .  uomo  vite, 

GAV ASSINE .  s.  f.  t.  de  manuf.  stoffa. 

QAVASSINIÈRE,  s.  f.  t.  de  mauuf.  en 
8oic«  fitni  doUo  $eempio. 

GA  VETTE,  s.  f.  lingot  d'or ,  vtrga  d*  oro 
prtparata  per  paxsarta  per  la  filiera. 
GAVIDELLE,  s.  f,  plante ,  ^muWtf/^a. 
G  AVION ,  s.  iD.  pop.  gosier.  V.  ce  mot. 
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GAVITEAU,  s.  m.  morceau  de  bois  qui, 
flottant,  marque  l'endroit  où  est  l'ancre ,  ga 
viieifo. 

GAVOTTE,  s.  f.  danse  vive  et  gaie,  ^a- 
voita. 
GAZ,  s.  m.  fluide  aéri forme,  gaz. 
GAZE,  s.  f.  tissu  léger,  clair,  transparent, 
pour  la  parure  des  femmes,  veh ,  tocea. 

GAZELLE,  s.  f.  sorte  de  bête  fauve,  gaz^ 
zelia,  • 

GAZKR,  T.  a.  metter  un  vélo.  — ,  fig.  ga- 
zer un  conte ,  une  histoire ,  veiare ,  parlar  eo- 
pcrio,  totlo  meta  fora» 

GAZETIER ,  s.  m.  qui  compose  la  gazette, 
gazzcitiere. 

GAZETIN ,  s.  m.  petite  gazette,  gazzêt- 
tino. 

GAZETTE ,  s.  f.  gazzettat  foglitito  tt  ûv- 
visî,  — ,  iig.  et  fam.  cieatiero  ,  novellitta, 

GAZEUX,  EUSE,  adj.  délia  natara  d§l 
gaz, 

GAZIERj  s.  m.  chi  fabbriea  la  tocea,  il 
vélo. 

GAZON,  s.  m.  terre  couverte  d'herbe  courte 
et  menue,  terreno  erhoea.  — ,  au  pL  piote^ 
zolle  di  lerra  eon  erba. 

GAZONNEMÊNT,s.m.  il  far  lépiote, te 
toile  di  terra  eon  erba,  V.  CAZOflt 

GAZONNER,  t.  a.  revêtir  de  gazon,  eo- 
prir  di  piole  0  d*  erbucce,  V.  gazo«« 

GAZOUILLEMENT,  s.  m.  ramage  des 
oiseaux,  garrito,  il  garrir  degli  uecelli.  —  , 
murmure  des  ruisseaux,  il  mormorare^  il  mor- 
morio  delt*  ondom 

GAZOUILLER,  v.  n.  en  pariant  des  oi- 
seaux ,  garrire.  — ,  en  pariant  des  ruisaeani , 
mormorare ,  tuturrare.  ' 

GEAI .  s.  m.  oiseau ,  tpecie  di  gazxm, 
GÉANT,  E,  s.  gigante^  giganteêsa,' 
GEINDRE,  V.  n.  fam.  ^aniart, /a^nàrfc , 
pigolare ,  dolersi,  lamentarti. 

GEINf)RE,  s.  m.  nom  donné  par  les  bou- 
langers de  Paris  à  leur  maSlre-garçon,  maestro 
impastatore. 

GÉLATINE,  s.  f.  substance  animale  en 
gelée,  gelai ina» 

GÉLATINEUX,  EUSE,  ad),  gelalinoso» 
GÉLAUDAR  ,  s.  m.  nome  d^  uno  etaffiere 
in  Persta. 

GELÉE  ^  s.  f.  getot  ghiaceio,  diaeeio^  ge- 
Ittta ,  gielala.  Gelée  blanche,  brina,  brinata, 
pruina^  rugiada  congclata,  -^,  sue  de  viande 
congelé,  gelatina.  — ,  jus  de  quelques  fruits 
cuits  avec  le  sucre  $  amterta. 

GELER,  V.  a.  gelure,  diaeciare,  agghiac» 
eiare»  — ,  v.  n.  la  rivière ,  les  vignes  ont  gelé, 
il  fiume  è  agghiaeeiato ,  te  viti  sono  riarsê  dal 
gela»  — ,  V.  impers,  il  gèle,  fàgMaceio, 
GELI  NE .  s.  r.  V.  pooLi. 
GELIIiOTTE,  s.  f.  pollastra  insrasêata, 
pollnstrone  ingrassato.  Germolte  des  bois ,  pe- 
tite poule  sauvag.* ,  galitna  regina. 

GÉMVURE,  s.  f.  danno  patito  dagli  at- 
berip/r  la  gela  la,  ptr  gelieidio. 

GEMEAUX,  S.  m.  pi.  un  des  douze  si- 
gnes du  zodiaque,  gemim,  i  gemelii. 
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GÉMINÉ,  ÉE,  ar!].  t.  de  pal.  arrêts  gémi- 
nés ,  reifêralo.  —  (bol.),  feuilles  géminées ,  ge^ 
minato,  duplitalo. 

GÉMIR,  V.  n.  gemere,  gemlre^  rammarc- 
enrsi,  cfolwsL 

GÉMISSANT,  £,  adj.  g»menlet  geme- 
bondn. 

GÉMISSEMENT,  s.  m.  plainte  doulou- 
reuse, gemito  9  pianto ,  iamento,  sotpiri  dO' 
loroii. 

G19MME ,  adj.  se  dit  du  sel  tiré  des  mines ^ 
m/  g^mma,  — ,  6.  f.  pi.  peu  us.  gemme. 

GÉMONIES .  s.  f.  pi.  lieu  chez  les  Romains 
où  l'on  exécutait  les  criminels  et  où  Ton  ex- 
posait leurs  corps ,  gemonie. 

GÉN  A  L ,  E ,  adj.  (anat.)  qui  appartient  aux 
joues,  ^«na/0.  Glande  génale,  ^2in</ii^a  «a/i- 
vaie, 

GÊNANT ,  £ ,  adj.  ineomodo ,  moleslo. 

GENCIVE,  s.  tgengiva^  gengia,  gingia, 

GENDARME .  s.  m.  cavalière  ad  elmo,  ca^ 
vatiere  di  cavaitate.  —  •  eavalleggtere,  — , 
impropr.  gendarme,  uomo  d'  arme,  — ,  au 
pi.  soldati ,  uomini  di  guerrq.  — ,  bluettes  qui 
sortent  du  feu ,  tciniiUe  ,  favilfe,  ^ 

GENDARMER  (SE) ,  ▼.  r.  s'emporter  mal 
à  propos  pour  une  cause  légère ,  fam.  adirarsi 
per  nttila. 

GENDARMERIE,  s.  f.  soldateica  a  êa- 
vatlo  e  a  piedi»  — ,  pop.  gendarmeria. 

GENDRE,  s.  m.  le  mari  de  votre  fille,  ge- 
nero. 

GÊNE,  s.  f,  tortura,  tormenio,  colla  y  cor- 
da ,  martirio ,  martoro  ,  mariorio,  — ,  au  fig. 
affanno,  fattidio,  ineomodo ,  noja,  pena  ,  mo- 
testia. 

GÉNÉALOGIE,  s.  f.  genealogia,  série, 
numrrazione  degti  antenati  o  d*  altri  parenti, 

GÉNÉALOGIQUE,  adj.  genealogico. 

GÉNÉALOGISTE,  s.  m.  genealogisla. 

GÉNÉPI ,  s.  m.  assenzio  dell'  Alpi. 

GÊNER,  ▼.  a.  molettare ,  incomodare, 
împedirei  movimenli  del  corpo,  —,  imquie* 
tare^  porrein  soggezione ,  dar  noja. 

GÉNÉRAL,  É,  adj.  universel,  générale, 
— ,  il  se  dit  aussi  de  plusieurs  char^^es ,  ofii- 
ces ,  etc.  générale,  —  ,  au  subst.  général  d'ar- 
mée, gênerai  d"  armala.  Le  supérieur  général 
d'un  ordre  religieux ,  il  générale.  En  général, 
adv.  in  générale ,  eomunemente,  — ,  terme 
de  guerre ,  battre  la  générale ,  sonare  a  rac- 
mlta. 

GÉNÉRALAT ,  s.  m.  generafato ,  eariea  di 
générale. 

GÉNÉRALEMENT .  adv.  universellement, 
generalmente,  eomunemente ,  universalmente. 

GÉNÉRALISATION  .  s.  f.  action  de  gé- 
néraliser .  il  generalizzare, 

GÉNÉRALISER ,  v.  a.  en  matiiém.  et  en 
pbys.  genernteggiare  y  gênera Uzzare ,  rendere 
générale  ,  star  su  i  getterali. 

GÉNÉRALISSIME,  s.  m.  generaiissimo. 

GÉNÉRALITÉ,  s.  f.  generalità,  univtrsa- 
iilà,  — .  au  pi.  generalità,  eose  gênera U, 

GÉNÉRATEUR,  TRICE,  adj.  (géom.) 
se  dit  de  ce  qui  engendre  dans  son  mouve- 
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ment  soit  une* If^ne,  soit  une  surface,  soit  an 
soWdç ,  generatert ,  génératrice. 

GF.N  É  II  AT  I F ,  1 V  E ,  adj.  generativo, 

GÉNÉRATION  ,  s.  f.  action  d'engendrer, 
generozione,  Ingenerazione,  generamcnto.  — , 
postérité,  generazione,  razza  y  discendenti, 
— ,  production ,  generazîone  ,  produzione  :  la 
génération  des  plantes ,  des  minéraux ,  etc.  «•^ 
tous  ceux  qui  vivent  dans  un  même  temps, 
generazîone,  La  génération  présente,^//  uomi^ 
ni  dêl  nosiro  tempo,  la  présente  generazîone, 

GÉ:SÉREUSEMENT,adv.^M0roMim6nf0, 
nobilmente ,  cavallerescamcnte» 

GÉNÉREUX  .  EUSE,  adj.  generœo,  no- 
bile,  magnanimo,  —  ,  poétiq.  généreux  cour- 
sier, no6//  destriero, 

GÉNÉRIQUE, adj.  (gramm.)  ^m^nV». 

GÉNÉROSITÉ,  s.  f.  generotitd,  nobittà, 
I  libernlità,  grandezza  d*  animo, 

GENÈSE,  s.  f.  premier  livre  de  l'ancien 
Testament ,  Genesi, 

GÉNESTROLLE^  s.  f.  plante  pour  tein- 
dre en  jaune,  erba  ginestra,  etie  serve  a  fi- 
gnere  in  giallo. 

GENE*! ,  s.  m.  arbuste ,  ginestra,  — ,  cbe- 
val d'Espagne,  ginnetto,  giannetio, 

GÉNETHLIAQUB,  adj.  se  dit  des  poë- 
sies ,  des  discours  composés  sur  la  naissance 
d'un  enfant,  genelliaco,  — «  s.  m.  pi.  astro- 
logues qui  dressaient  des  horoscopes  au  mo- 
ment de  la  naissance  d'un  enfaot,  geneiliad, 
geneatici, 

GÉNETHLI0L06IE  ,  s.  f.  genettiohgU. 

GENÉTTE,  s.  f.  specie  di  galto  salvatiœ. 
À  la  gencttte ,  adv.  aller  à  cheval  à  la  genette» 
cava  Icare  colle  staff  e  cor  te,  edla  turea, 

GENEVRETTE,  s.  f.  sorte  de  vin,  vino 
di  ginepro  o  concio  con  coccole  di  ginepro» 

GENÉVRIER,  s.  m.  V.  gbkibvkk. 

GÉME,  s.  m.  bon  ou  mauvais  esprit  «  ge- 
nio.  Le  génie  delà  peinture,  delà  poésie,  etc. 
i7  genio  dclla  pittura  ,  délia  poesla ,  ece»  — , 
talent  naturel  pour  quelque  chose  qui  appar- 
tient à  l'esprit,  genio,  inclinazione  partieolare^ 
vocazione ,  talenio  naturale.  Travailler  de  gé- 
nie,/fivorar^*  invenzione.  Le  génie  d'une  lan- 
gue, ilaenio,  il  gutto  d'  una  lingua»  Legénie, 
l'  arte  dell'  ingegnere. 

GENIÈVRE,  s.  m.  arbuste  ,  sa  graine, ^î- 
nepro ,  coccola  del  ginepro, 

GENIPA,  s.  m.  arbre  d'Amérique,  ge~ 
nipa. 

GÉNISSE .  s.  f.  jeune  Tache  qui  n'a  point 
porté .  giovenea  ,  vacca  giovine, 

GÉNITAL,  E.  alj.  qui  sert  à  la  ^én- 
lion, ^génitale, 

GK  NI  TIF,  s.  m.  (gramm.)  genitito, 

GÉ.MTOlRES.s.  m.  pi.  testicoli. 

•  GÉNITURK,  s.  {.proie,  figliaolanza. 

GENOU,  s.  m.  ginoechio.  A  genoux,  m 
ginocchio ,  inginocchioni.  -"  ,  fig.  fléchir  le 
genou  devatit  quelqu'un  .  cederey  arrendersi, 
ëottomcttersi y  ece.  Genoux  de  fond,  de  por- 
ques ,  de  revers .  de  petits  bâtimcns  (mar.)  ^ 
prims  stamînare, 

(vENOUILLÈRE,  s.  f.  armure  qui  couvre 
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le  genou  «  glnœehUlto,  H  gii^ficclno  et  uho 

GEIïOUILLEUX,  EUSE.  adj.  (bot.)  no- 

doto. 

GENRE,  s.  m.  qui  a  sous  lui  (ilusieurs 
ttpcces,  génère.  —,  par  ex  t.  tpecie  ,  eor- 
fa,  maniera.  —  ,  style,  façon  d'écrire,  ^- 
nere  »  modo  di  eerivere,  — ,  en  U  de  gramm. 
génère  mateolino  g  eee,  — ,  en  anat.  genre  ner^ 
neux  »  tous  les  nerfs  pris  ensemble ,  gtnere  ner- 
voto,  i  nervi. — ,  en  botanique,  assemblage 
de  plusieurs  plantes,  génère,  famigUa  di  piante, 

GENT ,  s.  f.  nation ,  on  ne  s'en  sert  qu'en 
poésie  ;  la  gent  qui  porte  le  turban ,  i  Turehi, 
— ,  au  pi.  le  droit  des  gens ,  il  gius  deUe  genti. 
Gens ,  personnes ,  n'a  point  de  singulier  ;  il 
est  masculin  quand  l'adjectif  le  suit,  et  fémi- 
stn  quand  il  le  précède ,  sente,  persane ,  uomi' 
ni  :  voiU  des  gens  bien  Uns  ;  ce  sont  de  bonnes 
gens.  —,  les  domestiques,  i  famigli,  i  ser» 
vidori.  Les  gens  de  lettres,  d'église,  de  ro 
be ,  etc.  te  persone  Utterate,  gli  eectetiasiici , 
i  magittrati ,  eec, 

♦  G  E  N T ,  E ,  adj.  gentiU ,  graxioto. 

GENTIANE,  s.  f.  niante  ,  genziana. 

GENTIL,  s.  m.  pi.  gentils,  gentile^  pa- 
gano,  idolâtra. 

GENTIL,  ILLE,  adj.  geniile,  graxioto, 
va  go ,  leggiadro ,  avvenente. 

GENTILHOMME  ,  s.  m.  (pron.  comme 
gentille)  ;  au  pi.  gbhtilshommbs  (pron.  sans 
ri)»  geniiluomo.  — ,  cavalière. — ,  gentil- 
uomo  di  eamera. 

GENTILUOMMERIE,s.f.  gentiluomine- 
ria ,  nobiltà  ridicola. 

GENTILHOMMIERE,  s.  f.  petite  maison 
de  gentilhomme  à  là  campagne,  casino^  pic 
cola  eata  di  eam^pagna. 

GENTILITÉ,  s.  f.  gentilità,  gentiletimo. 

GENTILLATRE  ,  s.  m.  petit  gentilhomme 
dont  on  fait  peu  de  cas ,  gentiluomo  per  pro- 
euratore. 

GENTILLESSE,  s.  f.  gentilezza ,  Uggia- 
dria.  — ,  au  pi.  modi  piaeevoli ,  grazioii ,  co- 
iueee  curiote ,  vaghe. 

GENTIMENT,  adv.  ne  se  dit  qu'ironi- 
quement, gentitmente,  vagamente  y  otiima- 
mente. 

GÉNUFLEXION, s.  f.  genufleisimey  in- 

ginoedùaxione. 

GÉOCEN TRIQUE,  adj.  se  dit  d'une  pla- 
nète vue  de  la  terre,  ^«ocen/rtco. 

GÉODE ,  s.  m.  co«iue  pierreuse ,  géode. 

GÉODÉSIE,  s.  f.  science  qui  enseigne  à 
nesui-er  et  «à  diviser  les  terres,  geodesia. 

GÉODÉSIQUE.  adj.  qui  a  rapport  à  la 
géodésie ,  geodelico. 

GÉOGRAPHE, s,  m.  gtografo, 

GÉOGR.\  PHIE ,  s.  f.  dest^rjplion  du  globe 
terrestre,  ^w^rfl/7/i. 

GEOGRAPHIQUE, adj.  geografieo. 

GEÔLAGE.  s.  m.  sorte  de  droit,  cid  che 
pmgatida  eareerati  al  carceriere, 

GEpLE.s.  f.  prigione,  careere. 

GEOLIER,  ÈRb,s.  qui  garde  les  prison- 
niers, carcùritre ,  custode  délie  caruri. 
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GÉOM ANC  lE ,  s.  f.  art  de  deviner  par  des 
points ,  geomanzia. 

GÉOj^l ANCIEN,  lENNE,  s.  geomante. 

GÈOM  AN  TIQUE,  adj.  geomantieo. 

GÉOMÉTRAL,  E ,  adj.  geometrico, 

GÉOM  ET  RE.  s.  m.  geometra. 

GÉOMÉTRIE,  s.  f.  science  qui  a  pour  ob- 
jet t<^ut  ce  qui  est  mesurable ,  gtometria, 

GÉOMÉTRI(;)UE .  adj.  geometrico.  Esprit 
géométrique  ,  c  est-à-dire  juste  ,  méthodi- 
que, etc.  ypiriio  geometrico. 

GÉOMÉTRIQUEMENT,  adv.  géométrie 
eamente. 

GÉORGIQUE ,  s.  f.  qui  a  rapport  à  la  cul- 
ture de  la  terre ,  georgica. 

GÉOSGOPIE,  s.  f.  connaissance  des  qua- 
lités de  la  terre ,  geoseopia, 

GÉOSTATIQUE  ,  s.  f.  (matb.)  gtostatica. 

GÉRANIUM  ou  lie  os  gros,  s.  m.  plante, 
geranio. 

GÉRANT ,  adj.  et  s.  m.  che  amministra  :  le  ' 
gérant  d'un  journal. 

G  ERRE  ,  s.  f.  faisceau  de  blé  coupé ,  co- 
vonet  manna.  — ,  fig.  une  gerbe  d'eau,  molti 
getli  d*  arqua  insicme,  un  faseio  d*acqua, 

GERBÉR ,  s.  f.  botte  de  paille  où  ii  reste 
encore  quelque  grain ,  vigtiola ,  pagUuolo. 

GERBER  ,  V.  a.  mettre  en  %e,Tht .  accovo- 
nare ,  ammannare ,  far  i  eovoni.  — ,  metter  le 
botli  nelta  eantina  una  suit  altra. 

GERBIÈRE  ou  moole,  s.  f.  mucchio  a  pi- 
ramidedipaglia,  cheeuopre  fieno,  grano,  eee. 
per  eonserjiarlo, 

GERCE,  s   f.  insecte,  tignuola,  tarma, 

GERCER ,  T.  a.  faire  de  petites  crevasses  à 
la  peau,  et  par  ext.  à  la  terre,  etc.  far  ère" 
polare ,  spaccaroy  aprire,  fendere.  — ,  v.  n.  et 
r.  spaccarsi ,  fendersi ,  erepolare  :  les  mains 
gercent ,  se  gercent  au  froid. 

GERÇURE ,  s.  f.  crevasse  qui  se  fait  sur  la 
peau  et  sur  le  bois  ou  dans  ta  maçonnerie  » 
spaceatura .  fessura ,  crêpa  tara ,  terepolatura , 
serepolo ,  fesso ,  pelo. 

GÉRER.  V.  a.  amministrare. 

G  LR  FAUT ,  s.  m.  oiseau  de  proie,  girfalco, 
gerftileoy  girifalco. 

GERLAN  ou  gbilot,  s.  m.  tinozzada  car' 
tiere. 

GERMAIN,  E  ,  adj.  se  joint  toujours  avec 
cousin  ou  cousine,  et  il  se  dit  de  deux  person- 
nes qui  sont  les  enfans  de  deux  frères  ou  de 
deux  sœurs,  sermano.  Issu  de  germain,  nato 
da  frattUi  cugini  0  soretle  eugint.  Frère  ger- 
main,  frère  de  père  et  mère,  fratello  ger- 
mono.  — ,  au  subst.  il  a  le  germain  sur  moi, 
egli  à  cugino  fratello  di  mio  padre  o  di  mia 
madré, 

GERMANDRÉE,s.  f.  plante,  eamêJrio  , 
ealamandrea ,  ea/amandrina ,  quçrciuoia, 

GERMANIQUE,  adj.  qui  appartient  aux 
Allemands  ,  à  l'Allemagne ,  germanico,  aile- 
mann  0. 

GERMANISME,  s.  m.  façim  de  parler 
propre  à  la  langue  allemande,  germanismo. 

GERME ,  8.  m.  germe,  germoglio,  anima. 
Faux  germe,  la  matière inlonne qui  provient 
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d'une  coDcrption  défectueuse,  mfi(a,  — ««fig. 
tâme ,  eagionê. 

GERMER ,  ▼.  n. 'pousser  le  germe ,  gêriM- 
giiare,  germinare,  — ,  fig.  fruUifiear§» 

GERMINAL  ,  s.  m.  septième  mois  du  ca- 
lendrier républicain ,  gtrmil^ 

GERMINATION,  s.  f.  gêrminatlow,  U 
gêrmogUare, 

GEHHOIR ,  s.  m.  luogo  dope  $ify  gtrmo^ 
gUar  l'arzo, 

GÉROFLB,  s.  m.  V.  ciiorii. 

GÉRONpiF,  ^.  n).  (•  de  ^ramva,  gerun^io. 

GERS  AU ,  s.  m.  (mar.)  corde  de  poulie , 
sirop  po  h, 

GERZEAU ,  s.  m.  méchante  herbe  qui 
crottnarmi  le$  blés,  erha  eatlivçi, 

GÉBIBR ,  s.  m.  le  second  ventricule  de  cer- 
tains oiseai|x ,  ventrigiio, 

*  GFSIIIB,  s.  f.  ii  partod'  una  donna. 

*  GÉSIR,  cia,  ▼.  n.  être,  être  couché, 
tiare*  giacere*  Vj  cît. 

QESLB,  s.  f.  plante,  eicêrekia.  Gçsse  sau- 
vage. V.  GLAHD  DE  TIBBE. 

GESTATION,  s.  f.  se  dit  du  temps  que  la 
femelle  pqrte  son  fruit,  U  portare,  — ,  exer- 
cice des  anciens  Romains  qui  se  faisaient  por- 
ter pour  rétablir  leur  santé,  U  farsi  portare» 

GB6TAT01RE,  adj.  f.  chaise  gestatoire, 
tedia  portât ile. 

GESTE ,  s.  m.  l'action  ou  le  mouvement  du 
corps,  gesto,  aiteggiamtnio.  Mepacer  quel- 
qu'un du  geste,  minaeciar  eon  aiti, 

*  GESTES,  s.  m.  pi.  ^esta^  gtsio,  im- 
preta ,  faite  giorioto»  On  dit  en  plaisantant , 
les  faits  et  gestes,  la  vita  e  miracoU, 

GESTICULATEUR,  s.  m.  gestieulatore , 
ehe  fa  iroppi  gtstL 

GESTICULATION,  s.  f.  action  de  %&t\- 
cu\er,gestieulation0  9atto  di  gettire  faundo 
tféppi  gp*^^  ^^l  discorto, 

GESTICULER,  V.  n.  gettire,  attcggiare^ 
getteggiare ,  far  getti. 

GESTION ,  s.  f.  amministrazhn^ ,  maneg- 
gio  ^eoverno,  gesio,  cura ,  provvedimentp. 

G£UM,s.  m.  torta  di  piania  vulnert^ria 
ehe  eoUivaii  ne'  giardini  a  cagion   del  tua 

fiore. 

GIBBBUX ,  EUSE,  adj.  t.  de  méd.  bossu, 
gobbosOf  gobbOf  gibboto ,  gibbitto  :  la  partie 
gtbbeuse  du  foie. 

GIBBOSITË,  s.  tgobba. 

GIBECIÈRE,  s.  f.  camierey  eamiera,  car- 
niero ,  tatea  dp*  eaecialori,  de'  giocolari  Tour 
de  gibecière,  giuoeodi  mono. 

GIBELET ,  s.  m.  petit  foret  propre  à  per- 
cer un  muid  de  vin  dont  on  veut  faire  l'essai , 
tpiUo,  tguUto.  —  ,  prov.  et  pop.  coup  de  gi- 
belet,  grain  de  folie,  ramo  di  pazzia.  11  a  un 
coup  dégibelet,  aiventatelto ,  teimunitttîo. 

GIBELINS,  s.  m.  pi.  nom  d'une  faction 
des  douzième ,  treizième  et  quatorzième  suè- 
des ,  attachée  aux  empereurs  et  opposée  aux 
Guelfes  partisans  du  pape ,  ghibellmi. 

GIBIILOT,  s.  m.  (mar.)  pièce  de  bois  cour- 
be ,  eappueeino  délie  tperane* 

GUUOiOTTE ,  s.  1.  frieutêa  di  poUi. 
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GIBERNE,  s.  l  tatea  di  partoed  del  M<- 
dato,  * 

GIBET,  s.  m.  for^,  ^tiMo ,  giubbeito, 

GIBIER,  s.  m.  eaeetagione 9  talvaggina, 
tàtvaggiume,  Meno  gibier  «  ueeellame,  uectU 
lagione, 

GIBOULEE,  s.  f.  ondée  de  pluie  mêlée 

3uelqi)efois  de  grôle ,  nembo ,  rovetéo ,  on- 
ata  :  les  giboqlées  de  mars. 

GIBOYA,  s.  m.  grax^  ter  pente  del  Bratii$, 

GIBOYER4  V,  I).  arquebuse  à  giboyer, 
poudre  à  gi|>oyer«  arçhibufp,  rnunitione  da. 
caccia,  — ,  par  plaisanterie,  épée  à  giboyer« 
ciriquqdea,  draghinatta,  tpadaçeia. 

GIBÔYEUR,  s.  m.  qui  chasse  avec  Tap- 
quf  buse ,  çaçei^iore  1  ço/«(  cAf  V4  a  eaeeia.  eoU$ 
tehioppo» 

GIBOYEUX .  EUSE,  adj.  a)>ondant  ai  |i- 
bjer ,  pieno  di  tafvagginf  ■  bt^ono  p^r  (a  edecta, 

GIGANTESQUE  4  adj.  giga^te*eo  ,  cha 
iiçne  del  eig^nte, 

GlGANTliNE  ou  FAj)Hisiiaii«»  s.  m.  tori€ 
di  piania, 

GlGANTOMACHI^,s.  f.  comb^l  desgéans 
contre  les  dieux,  gigantea^  gigantomachia, 

GIGOT,  s.  n\,  éçlancbe  de  mouron,  lae- 
eketta ,  cotcia  di  cattrato,  — ,  au  pi.  (e  gambû 
di  dieiro del  eavatlo, 

GIGOTTÉ,  ÉE,  adj,  cheval,  cfiien  bien 
eigolté,  cavallo,  cane  ck$  h^  l»  e9^c$  gratêû^ 
hen  earnote. 

GIGOTTER,  V.  n.  (irar  calci  mortndo» 
dititndtr  e  allungar  le  gambe^  —  ,  en  parlant 
des  en  fans ,  igambeitare, 

GIGUE,  s.  f.  grande  GU^  dégingandée,  t. 
bas,  ragazza  disaautta,  — ,  pqp.  fa|»6a.  — , 
air  de  musique  fort  gai  et  danse  laite  sur  cet 
air,  giga. 

GIGUER,  V*  n.  pop.  baltare^  êafiara  ai 
tuono  ,  tu  II'  aria  délia  giga, 

GILET  ,  s.  m.  ginbbettiuo,  far^\tQ, 

GILLE,  s.  f.  rtie  peschereccia,  — ,  s.  iq* 
du  pom  d'un  personnage  des  petits  si^ectacles* 
uomotciocçQ,  ttolido,  t^t^pido.  Faire  giile,  pop» 
fagmre. 

GIMBL^TTE,  s.  f.  tiamkfllfi, 

GINGEMBRE,  s.  o^.  plante  qui  croit  afix 
Indes,  zenzero,  zenzevero. 

GINGEOLE,  s.  C.  luogif^e^l^  g^let^,  dmm 
è  tiiuata  la  bustola» 

GINGLYMË,  s.  m.  t.  4'apat,  charnière» 
sorte  d'articulation ,  ginglimo, 

GINQUET,  s.  m.  v'mitOt  v'^^V^'^^  '** 
lieffmo. 

GINGUET.  ETTE, adj.  qui  a  pe»  de  force» 
de  valeur,  debole,  metehina  :  vin,  habit 9  et 
(ig.  esprit  ginguet. 

GINSENG,  s.  m.  plante  de  Tartarie  et  da 
Canada  très  recherchée  des  CJhinoi^,  ^*ii- 
teng, 

GIPON ,  s.  m.  fioeea  co}i  eui  i  ealzçiai  îk* 
cerano  il  euqjo, 

GIRAFE,  s.  f.  quadrupède  d'A^(]ue«  |fî« 
raffo. 

GIBANDE,  8.  f.  girandola  dt  açqaa  o  di 
fiioehi  arlificiali. 
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GIRANDOLE,  s.  f.  girandota.  V.  gihakiib. 
— y  chandelier  à  plusieurs  branches .  eandeta- 
bro  a  piii  vUieei,  — ,  au  pi.  pendans  d'oreilles 
de  dianans,  etc.  orecehini^  ptnnino  di  dia- 
mantiy  eee,  —  ou  lustre  d'eau ,  torid  di  planta 

GIBASOL,  s.  m.  pierre  précieuse»  girë' 
totê^  eÛlroph ,  sorUi  di  pèrderoUa, 

GIR AUMONT ,  s.  m.  specie  di  zueea  o  ci- 
triuoto  indiano, 

GIROFLEES,  m,  «orle  d'^plçerie,  gara- 

fimç,  - 

GIROPLKE.  s.  f.  ▼.  viotiEM. 

GIROFLIER ,  s.  m.  arbre  qui  porte  le  clou 
de  girofle,  Valbtro  ehê  produe»  l'aromato  detêo 
garofano, 

GIRO^ ,  s.  m.  l'espace  entre  la  ceinture  et 
les  £enouK  quand  on  est  assis,  grembp,  ieno, 
—  wcht)  »  partie  de  la  marche  où  l'on  pose  le 
pied/  /a  Urghezza  des  H  scatini  d'ftna  icata. 
Ramener  au  giron  de  f^lJse,  ripondur  al  tene 
dalla  ehiesa. 

GIRONNE,  ÉE, 9.dj.  t.  de  )>1^.  ep  pariant 
d*un  écu  [grembiato, 
'  (jIIRÔNNBR  ,  T.  a.  t.  d'orfttr.  rltandara. 

GIROUETTE,  s.  f.  pièce  de  fer-blanc  en 
forme  d/e  banderole  sur  un  pivot  en  un  lieu 
élevé,  bander tiota.  — ,  ftg*  cet  homme  est  une 
girouette,  iticotUifitef  kaiuf^uola^  ^ndtrajof 
tûeea  klvento,  earràeola,  Uggiaro^  leggiari. 
T-f  au  p).  pièces  d'étoffes  qu'pi»  ipet  au  haut 
des  mâts  «lies  vaisseaux,  vena. 

GiSANt^  t,  adj.  «oflMi/f.  Vaisseau  gi- 
sant ,  battlrnantff  incqghato, 

GISEMENT  I  s,  m.  (mçir.)  sttupzionê dette 

€0$te, 

GtT,  tfoi^ème  personne  du  présent  de  l'in- 
4icaMf  du  verbe  gésir;  on  dit  encore,  nous  gi- 
sons, lis  gisent,  il  gisait ,  noi  glacciamo ,  esti 
gif^cianpf  fgU  giaèeua.  Gi-g|t ,  ainsi  on  com- 
mence les  épitaphes ,  7 ai  giace.  — ,  fig.  et 
fam.  consiste ,  sta^è  riposto» 

GÎTE ,  s.  )[n.  lieu  où  L'on  CQ^che,  alber^ , 
atanzii ,  alloggîo,  jostcrifl ,  ricovero.  — ,  lieu 
où  le  lièvre  se  repose ,  i7  covo  dctla  lèpre,  — , 
en  parlant  d'un  moulin  ,  la  maeina  inferiore^ 
quita  eh*  è  immobile, 

GÎTER,  V.  n.  pop.  albtrgare,  dimorare, 
atloggîare^  dormira^  ttar  di  casa. 

GIVRE,  s.  m.  6rma, ne66ia  gelafa,  pruina, 
b^tnaia.  — .  s.  f.  (blas.)  terpente, 

GLAÇANT,  Ë,  adj.  cA?  raffreddq,  pha 
gela, 

GLACE,  s.  f.  ghiaceio,  diaceip.  Ferrer  des 
chevaux  à  glace ,  leur  metlre  des  fers  cram- 
ponnés ,  ferrare  ^  gfùqccio.  —  >  fig.  homme 
ferré  à  ^ace ,  moîio  vertato  in^  Vif»,  <^P^^«  —  > 
lam.  rompre  la  glace,  rompere  il  ghiaceio,  ten- 
tare  il  guado,  —,  miroif,  çriêiallQ ,  $pfcehîo. 
Glaces.  iQrbtlli,  getati. 

Qffi^(it,  EB,  par^.  V.  le  verbp,  — ,  se 
dit  a.vHi  4e  plusieurs  choses  polies  et  luisantes, 
l^êtratô^  pulïio.  Glacée,  plante  glacée,  fi- 

eoide,  . 

GLACER ,  V,  A,agghtacciar0^  ghtaceiare, 

diaçeipre,  cgngpUr^^  aggelarp,  raggetar:  — , 
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en  peinture ,  par  rapport  anx  couleurs ,  ve- 
lare^  dore  una  velatura.  Glacer  des  confitu- 
res, des  fruits,  etc.  far  una  etvstata  di  zue» 
chero»  —  la  crème ,  rosolare. 

GLAGEUX.EUSE,  adj.  en  parlant  des 
pierreries ,  ehe  ha  maeehie, 

GLACIAL,  E ,  adj.  di  ghiaceio.  Mer,  zone 
daciale,  tnar  gelalo,  zona  glaciale,  — ,  au 
fig.  air  glacial ,  réceplion  glaciale,  a«/ielto,  ac- 
eoglienza  frtdda, 

GLACIÈRE ,  s.  f.  lieu  pour  y  conserver  de 
la  glace .  ghiacciaja ,  diaccuija. 

GLACIER  y  s.  |n.  chi  vende  torbetti.  Mot 
nouveau. 

GLACIERS,  s.  m.  pi.  amas  de  glace, ghlae- 
e{  perpet  ui ,  mon  fagt^e  dl  f^h  iaecio^ 

GLACIS,  s.  m.  talus,  tpalto,  spianata, 

—  ,  en  peint,  il  se  dit  d'une  couleur  légère  et 
même  transparepte ,  velatura* 

GLAÇON  ,  s.  m.  morceau  de  glace,  dîae- 
eiuoto ,  pezzo  di  ghiaceio,  — ,  au  pi.  panchi  di 
ghiaceio. 

GLADIATEUR,  s.  m.  gfadiaiore,  aeeoi- 
tellanie ,  aecoUellatore ,  tpaaaecino. 

GLAÏEUL,  s.  m.  planai  phiaggiuolo, 
triée.  Glaïeul 'puant,  espèce  d^ris  sauvage, 
spaiula  fetida.  * 

GLAIE  ou  GLATI,  s,  f.  t>  (le  verr^v.  sfogo 
delta  fornaee, 

GLAIRE,  s.  f.  bave,  eatarro,  amore  vc- 
icido.  —  ,  ehiar^  d  uovOf  albume, 

GLAIRER,  V.'  a.  pattar  C  albume  eulùi 
CQperia  d*  un  lîbro, 

GLAIREUX.  EUSE ,  adj.  pieno  d'  umori 
vlscosi.  — ',  che  gênera  caigrro  o  umori  viseosi, 

GLAISE,  s.  f.  terre  glaise,  ajrgilla,  argi- 
glia  ,  terra  0  ereêa  da  tloviglie. 

GLAISER .  V.  a.  intoi\hcar  </*  §rgllla. 

GLAISEUX,  EUSE. adj.  argilloso, 

GLAISIËR^,  s.  f,  luçgo  onde  eavofi  t'af" 
gilta. 

GLAIVE,  s.  m.  dans  le  style  soutenu, 
spada,  brando.  Celui,  qui  frappt^ra  du  glaive 
périra  par  le  glaive,  ehi  di  eqlieUo  ferisce  ,  di 
eoltello  perisce,  La  puissance  du  glaive ,  il  di" 
ritio  di  vita  c  di  morte.  Le  glaive  spirituel, 
glurisdizione  eecletiastica ,  airillo  dt  scomu" 
nieare. 

GLA&IA  ou  LHAMi,  s.  m.  monfpne  d^t 
Péril, 

GLANAGE,  s.  m.  Iq  iplgolare. 

GLAND,  s.  |n.  fruit  au  chêne, ^<aii</a. 

—  ,  fig.  ouvrage  de  fil,  nappina.  Gland  de 
terre  ou  gesse  sauvage,  plante,  ealapuz- 
za  minore.  Gland  de  mer,  espèce  de  co- 
quille ,  balano,  — ^  t.  d'anat.  ghianda,  fiiva, 

GLANDE,  s.  f.  partie  spongieuse,  destinée 
à  filtrer  quelaue  matière  du  corps,  glanduta, 
— ,  ti^meur  accidentelle ,  ghiandola ,  enfiato. 

GLANDE,  ÉE,  adj.  se  dit  d'un  cheval, 
che  ha  Ipglajidule  enfiatOt  biûammate, 

QLAND|SÊ^s.f.  raecolta  aelle  ghiandcEa^ 
voy  er  des  cochons  à  1^  glan4ée ,  mandare  i  porei 
aile  ghiande, 

GLANDULAIRE,  adj.  glandulaf 

GLAI*I>ULE  ,8.  f.  glanduUtia. 
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"*  GLANDULEUX,  EUSE,  adj.  composta 
di  ghiande,  che  ha  ^hlandol»,  glanduioso. 

GLANE  ,  s.  f.  mazzo  di  tpighe  raccoUe  net 
rispigolarc.  Glane  de  poires  de  blanqucUe, 
ramo  ben  earieo  di  ptruzze.  Glane  d'ognons , 
resta ,  tnaztaoh  di  cipoUû, 

GLANKR,  V.  a.  ramasser  les  épis  laissés 
dans  un  champ  moissonné,  spixolare,  rispi- 
golare,  ristopptare.  — ,  au  %.  faire  de  |)etils 
gains  dans  une  affaire  où  un  autre  en  a  fait  de 
£rands ,  rispigolare ,  spigoiare, 

GLANEUR,  EUSE .  s.  spigolatore. 

GLANIS,  s.  m.  pcscôdel  A*t7o. 

GLANURE  .  s.  f.  ce  qu'on  glane  après  la 
moisson  ,  spigotatura, 

GLAPIR ,  V.  n.  se  dit  de  la  voix  aigre  des 
petits  chiens  et  des  renards,  schiattire ,  gagnO' 
tare,  — »  fig.  striliare,  stfuittire, 

GLAPISSANT,  £,  adj.  che  ichiattiscô,  che 

gognXAa. 

GLAPISSEMENT  ,  s.  m.  mugolamento, 
mugolioj  g0gnotamentOy  gagnoiio. 

GLAS,  s.  m.  suono  di  campana  perogonia  o 
morte  di  aUuno.  « 

GLAUCOME,  s.  m.  certaine  maladie,  giau- 
eoma^  suffusione,  cateratla. 

GLAUX,  s.  m.  V.  hbbbb  ad  lait. 

GLÈBE,  s.  f.  (du  lat.)  terre ,  fonds  ;  escla- 
Tes  de  la  glèbe,  schiavi  délia  gleba,  — ,  en 
chimie,  motte  de  terre  qui  renferme  quelque 
métal  ou  minéral ,  gleha ,  xoUa, 

GLÈNE ,  s.  f.  HTto  d*  un  osso. 

GLËNOIDALE  ,  adj.  f.  ou  GLéROÏDB,  adj. 
et  s.  f.  (anat.)  se  dit  de  toute  cavité  légère  qui 
sert  à  l'emboîtement  d'un  os  dans  un  autre,  gle- 
noidale,  glenoide.  Cavités  glénoïdales,  teni 
gienoidali ,  glcnoidi. 

GLETTE,  s.  f.  t.  allem.  scoria,  calcina  o 
littarg irio  del  p iom bo» 

GLISSADE,  s.  f.  sdrucciolamento,  sdruc- 
éioh  invalontario. 

GLISSAMMENT,  adv.  sdrucciolevolmente. 

GLISSANT,  E,  adj.  sdrucciolevole ,  sdruc^ 
eiolante,  sdrucciotoso ,  cadcvolc^  lubrico, 

GLISSÉ ,  s.  m.  certo  passo  di  dama, 

GLISSEMENT,  s.  m.  (pbys.)  scorrimenlo, 
idrueciolamento, 

GLISSER,  v.  a.  sdrucciolare ,  smtieciare. 
L'échelle  glis«a  ,  cela  me  glissa  des  mains , 
scorrere^  fuggir  di  mono.  — ,  fig.  patsar  leg- 
germente  sopra  quaicke  cosa ,  far  motto  di  al" 
cuna  cosa  senza  troppo  ar restar vlsi  sopra.  — , 
au  récip.  camminar  pian  piano,  cntrar  di  sop- 
piaito  m  qualche  luogo,  — ,  v.  a.  far  passare , 
porre  alcuna  cosa  coii  destrezza ,  senz*  altrui 
eaputa,  in  qualche  luogo.  Glisser  un  mot  dans 
un  discourif ,  une  clau«  e  dans  un  contrat ,  in- 
terire  una  parafa,  una  clausula^  eee, 

GLISSEUR,  s.  m.  fam.  dû  sdrucciola  sul 

ghiaeeio. 

GLISSOIRE,  s.  f.  chemin  frayé  sur  la 
glace  pour  y  glisser,  sdrucciola^  striseia,  fatla 
eut  ghiûccio  pet  isdrueciolarsi* 

GLOBE,  s.  m.  corps  sphérique,  globa^ 
carpo  tferica ,  rotando,  — * ,  boule  d'or  surmon- 
i  é«  d'une  croix,  marque  de  dignité,  globo,  palta. 


GLO 

GLOBULAIRE,  s.  U  plante ,  spteiû  di  pra* 
telUna, 

GLOBULE ,  8.  m.  petit  globe,  globetto» 
globettine. 

GLOBULEUX,  EUSE,  adj.  composé  de 
globules ,  qui  en  a  la  forme ,  globuloso, 

GLOIRE  ,  s.  m.  glaria  ,  onore,  /uma,eêi^» 
brità,  — ,  specchio ,  spleudore ,  pompa.  —  ,  en 
mauvaise  part ,  vanagloria ,  orgoglio.  Gloire  » 
la  bealitudine ,  la  glaria  céleste. 

GLORIEUSEMENT,  adv.  gtariosamenU. 

GLORIEUX,  EUSE.  adj.  glorioso ,  degno 
di  glaria,  pieno  di  glaria.  — ,  en  mauvaise 
part,  borioso f  ambizioso ,  vanagloriaso, 

GLORIEUSE .  s.  f.  pipislrello  di  mare. 

GLORIFICATION  ,  s.  f.  élévation  de  la 
créature  à  la  gloire  éternelle,  gtorificameinto, 
la  glorificazione. 

GLORIFIER,  V.  n.  honorer,  ghrifiearê, 
lodare,  dar  gloria  ^  render  glaria,  onararm, 
magnifieare.  Se  glorifier ,  vanagloriarsi ,  von- 
tarsi, 

GLORIOLE ,  s.  f.  gfariuzza ,  vanità. 

GLOSE,  s.  m.  glosa,  chiosa,  eommeato^ 
noie. 

GLOSER,  V.  a.  glosare,  ehiosare,  far  chiosa. 
—  ,  V.  n.  ctnsurare ,  biasimare ,  travar  « 
ridire. 

GLOSEUR  ,  EUSE,  s.  chtosatore,  ceneorû, 
biasimatore. 

GLOSSAIRE ,  s.  m.  dictionnaire  des  mots 
obscurs  d'une  langue  corrompue,  gfossario. 

GLOSSATEUR ,  s.  m.  auteur  qui  a  glosé 
an  livre,  glosaiorOt  critkoy  chiosatore. 

GLOSSE,  s.  f.  t.  d'anat.  V.  laiigoi. 

GLOSSIEN ,  ENNB,  ady.  qui  appartient  à 
la  langue ,  glossieo. 

GLOSSOG  ATOCHE ,  s.  m.  instrument  de 
chirurg.  sptculo  délia  bocea. 

GLOSSOCOME ,  s.  m.  instrument  de  chi- 
rurg. casselta  per  le  fratture  e  lussazioni  dtilm 
coscie  e  délie  gambe, 

GLOSSOGRAPHE,  s.  m.  glossografo, 

GLOSSOGRAPIIIE,  s.  f.  description  de 
la  langue ,  gtossografia. 

GLOSSOLOGIE,  s.  L  traité  sur  U  langue^ 
glossotogia. 

GLOSSOPÈTRE,s.  m.  pierre  précieuse 
qui  a  la  forme  d'une  langue ,  glossoptetra. 

GLOTTE,  s.  f.  petite  fente  du  larynx  qui 
sert  à  former  la  voix ,  glotta. 

GLOUGLOTER  ou  cloogloctbk,  ▼.  n. 
qui  exprime  le  chant  d'un  coq  d'Inde,  ii  mh- 
tare  dei  gallinaeci. 

GLOUGLOU ,  s.  m.  bruit  d'un  liquide  sor- 
tant d'une  bouteille ,  glo  glo. 

GLOUSSEMENT,  s.  m.  cri  de  la  poule  qui 
glousse,  il  chioceiare  délia  chioccia. 

GLOUSSER ,  T.  n.  chioceiare ,  eroeeiare. 
GLOUTRRON ,  s.  m.  V.  baboâicb. 
GLOUTON ,  ONNE ,  s.  et  adj.  qui  mange 
avidement  et  avec  excès,  ghiotto ,  mangion», 
ghioUone,  leceone^  goloso  ^  vorace  ,  paeckiosm^ 
pappatore.  V.  raiA  5  d. 

GLOUTONNEMENT  ,  adv.  ghioîiamem^ 
te ,  eott  avidità ,  eon  ghiçtiomia ,  am  vartteité. 
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GLOUTONIVERIE  ,  s.  f.   ghioUonerU , 
ghiottomia ,  golatiià, 
GLU  ,  s.  f.  viêehio,  vitcOf  panîa. 
6LD  ANT ,  B ,  adj.  vitcoto ,  visehîoto» 
GLUàU  ,  s.  m.  petite  verge  frottée  de  glu , 
ponione ,  paniuzza ,  paniuzxo  ^  paniuzzola, 

GLUER ,  T.  a.  inveseare ,  impaniare ,  in- 
veuhUtre ,  invUeare  ,  impiasirieciare, 

GLUI .  8.  m.  paille  de  seigle  dont  on  couvre 
les  toits .  grotîa  pagtla  di  tegaia. 
GLUTEN,  s.  m.  gluUne,  coda, 
GLUTINâMT  ,  Ey  ou  GLUTiirATip ,  ivi,  ou 
AGoivriiiATip,  ivi ,  adj.  se  dit  des  remèdes  qui 
réunissent  les  parties  divisées  ,  gluimativo , 
congtuiinativo ,  agglutinante. 
'     GLUTINBUX  ,  EUSE  . adj.  glutlnoso ,  vi- 
f«oio,  tenaee^gagUosOg  vuehioto,  ' 

GLYGONIbN  ou  GLTCoiriQOB,  adj.  m.  se  dit 
d'une  sorte  de  vers  grecs  ou  latins,  gtieo' 
hmo. 

GLYPHE ,  s.  m.  t.  d'arch.  canal  creusé  en 
rond  ou  en  angle,  gtlfo, 

GLYPTOGRAPHIE ,  s.  f.  connaissance 
dés  gravures  sur  des  pierres  précieuses ,  gUttO' 
grapa, 
GNAPHALIUM ,  s.  m.  plante ,  ^a/a/ib. 
GifOME,  s.  m.  GiroMioa  ,  s.  f.  noms  de 
certains  génies  que  les  cabalistes  supposent 
habiter  dans  la  terre ,  gnome. 
GNOMIQUE,  adj.  sentenzloso. 
GNOMON ,  s.  m.  t.  d'astr.  st^le  de  cadran 
solaire ,  gnomone ,  stUe  dT  un  ortuoto  a  tôle. 

GNOMONIQUE  »  s.  f.  art  de  tracer  des 
cadrans  solaires,  gnomoniea. 

GO  (tout  di),  expression  pop.  libéra^ 
mente»  senza  eerimonie,  di  $balzo. 

GOAZIL,  s.  m.  on  nomme  ainsi  en  Perse 
un  châtelain  ou  commandant  d'un  fort ,  ea» 
êtellano. 

GOBEE ,  s.  f.  boeeone  àke  $i  éà  a'  eani  per 
mfvelenarU. 

GOBELET,  s.  m.  petit  vase  mii  sert  à 
boire,  bieehiere  »  taz9a.  — >,  qui  sert  a  escamo- 
ter f  bossoleito  ,  bottolo.  Le  gobelet ,  eerto 
iuogo  spettanto  ûtlareal  mensa^  e  chi  $erve  pet 
la  medeeima, 

GOBELIN  ou  ooBtiif ,  s«  m.  esprit ,  lutin 
dont  on  menace  les  enfans,  spirito  foUetto^ 
befana. 

GOBE  LINS,  s.  m.  pi.  manufacture  de  tein- 
ture et  de  tapisseries  à  Paris ,  Gobelini. 

GOBELOTTER ,  v.  n.  tbevazzare ,  eentel- 
tûTû ,  bombettare»  ibombettare ,  bere  a  centel* 
Uni  •  a  sinzini ,  tenere  il  beeco  in  molle. 

GOBE-MOUCHE,  s.  m.  ipeeie  di  lueerta. 
—'  9  ueeellino.  —  »  fig.  uomo  eredulo  e  che  tta 
baheeando* 

GOBER,  V*  a.  lam.  inghiottire,  irangugiare, 
ingoatare,  ingollmre^  ingojarem  — ,  prov.  et 
fig.  batoeôere,  seherzare.  —  ,  fig.  et  Oam.  berti 
una  eosa.  -— ,  arrettare  ,  aeeaffare. 

GOBERGER  (SE) ,  v.  r.  pop.  godeneta, 
burlare ,  prendere  i  $uoi  eomodi. 

GOBERGES ,  s.  f.  pi.  atti  da  eottenere  il 
$mc€onê  dt  un  Utio. 

GOBET,  i.  nif  f«m.  b9ùcm^  %  boeenuêllû  eh$ 
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e'  ingûtza,  — ,  fig.  etfam.  prendre  un  homme 
au  gobet .  quando  men.  se  /'  aspetta, 

GOBETER ,  V.  a.  faire  entrer  du  plâtre  en- 
tre les  joints  des  moellons  d'un  mur ,  riturarr. 

GOBEUR,  s.  m.  pop.  celui  qui  avale  tout 
d'un  coup,  inghiottitore. 

GOBIN  .  s.  m.  bossu ,  gobbo ,  gobbetto. 

GOBLIN  «  s.  m.  V.  goiiliii.- 

GODAI LLER,v.n.fam.  beremollootpeito. 

GODE  ou  GADi ,  s.  m.  eoria  di  petce, 

GODELUREAU,  s.  m.  fam.  mmehhneeilOf 
eivettone  i  smanùere* 

GODENOT,  s.  m.  fantoceio ,  burattino^    ^ 
bamboccio.  — ,  ng.  uom  eoniraffatto ,  etroppiato 
délia  pertona, 

GODER ,  V.  n.  far  una  eattiva  piega, 

GODET,  s.  m.  vase  à  boire  .sans  pied  ni 
anse,  eiotola,  — ,  cette  partie  d'une  fleur  qui 

soutient  et  renferme  lesTeuilles,  ealieetto. , 

t.  de  fondeurs,  boeea,  principale  délia  forma. 
— ,  chez  les  peintres,  petit  vaisseau  où  ils 
mettent  leur  huile  et  leurs  couleurs ,  alberellê. 

GODICHE ,  s.  m.  pop.  benêt,  seimunito. 

♦  GODINETTE,  s.  /.  la  bella  ,  l' amante. 

GODIVEAU,  s.  m.  sorte  de  pâté,  enn 
etata  ,pastieeio» 

GODBON,  s.  m.  pli  rond  aux  manchet- 
tes, etc.  piega 9  ineretpatura.  —,  t.  d'orfèv. 
espèce  de  moulure,  orlatura  del  vatellame. 

GODRONNER,  v.  a.  faire  des  godrons, 
inerespare  bianeheria,  •— ,  filettare,  orlare  il 
vatellame, 

GOÉLETTE ,  s.  f.  (mar.)  petit  bâtiment  à 
deux  mâts ,  goletta. 

GOEMON ,  s.  m.  V.  vaibcs  et  sakt. 

GOÈS  ou  oouBT,  s.  m.  torta  d'  uva  bianea, 

GOÉTIE,  s.  f.  espèce  de  magie  infâme  « 
invocation  des  démons  malfaisans  pour  nuire 
aux  hommes,  eoezia. 

GOFFE,ac(j.  fam.goffo,  seioeeo^  inello» 
eeimunito,  ditadatto^  fattellono,  babbuatto» 

GOG AILLE,  s.  f.  pop.  gozsoviglim^  êtra* 
vizto.  Faire  ^og^\\\t,gavazuBre,  goztavigliarê, 
etar  in  gozzoviglia. 

GOGO(i).  adv.  eopiotrnnente^  agiaiamenle. 
Vivre,  être  à  gogo,  fiim.  vivere  negU  agi, 
ne//'  abbondanta. 

GOGUENARD ,  S ,  s.  et  adj.  mauvais  plai- 
sant, beffatore,  beffardo. 

GOGUENARDER,  V.  n.  burlare,  eorbûl- 
lare  »  tojare  «  dar  la  toia. 

GOGU£NARDERIE,s.  f.  eeherxo,  burUu 

GOGUETTES,  s.  f.  pi,  propos  joyeux, 
motti^  novellOf  faeezie.  —,  fam.  être  en  go- 

SuetteSj  en  ses  goguettes ,  eif are  m  ^urlo,  di 
uon  umore,  tgaazzare»  Chanter  goguettes  à 
quelqu'un  •  sviîlaneggiarem 
GÔINFRADE ,  s.  f.  pop.  patto  da  goheo. 
GOINFRE,  s.  noi.  pop.  mangione,  golœo^ 

Y.  FRIAND. 

GOINFRER ,  V.  n.  pop.  manger  beaucoup 
et  avidement, erapulare,  paeehiaref  êbatoffiare. 

GOINFRERIE, s.  LgoUuità,  ghiottomia^ 
ghiottmeria. 

GOCTRE  ou  aouàni ,  ••  m.  tnmeor  grasie 
€t  spongieuse  qui  tient  à  la  gorge,  gotMO* 
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GOtTRBUX ,  BUSB ,  a4).  gOMtutê. 

GOLFB ,  s.  m.  bnsde  mer ,  golfo. 

GOLIATH ,  s.  m.  gêntrê  ^  intêtti, 

GOLILB,  s.  f.  €oUarê  •  bov$M  ûlkt  Mpê,- 
gnuùfti* 

GOLlSl ,  s.  m.  bois  deTÎngt  ans,  mlkmac 
hotre  di  ékiotiù  M  vmtf  mmim 

GOMMB ,  i.  €.  fwrnno. 

GOMMB-ARàBIQUB,  f.  f.  gmnmêra- 
bka ,  bpmhêrattu 

GOMMBR.  T.  m.ingommârê,  —  une  cou- 
leur ,  meitere  un  poeo  ai  gmmna, 

GOMMBUX,  BUSB,  ad{.  gommûm,  gom- 
mUforo 

GOMMIER,  s.  m.  t  albero  dêlkgûmmm» 

G0UPH08B,  f.  H  t.  d'ostéologie,  cipèce 
d'articulation  immobile»  gonfoù^  «m«teva- 
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GOND,  f.  m.  mrpmnt,  gangk§n, cmréùtê, 

GONDOLB,  s.  f.  batMu,  gaméoh.  •--,  pe- 
tit vHWieau  à  boire»  ehioÉM ,  Im/»m« 

GOHDOLIBR ,  s.  m.  gomdJUrt. 

GONPALON  ou  aoMPAfloii,  s.  m.  famifère 
4'éKiiaetgM/à'M«» 

GONFALONIBR  ou  ooirrAmMriM,  •«  a, 
gmJkiomurê, 

GOUFLSIIBIIT»  «.m.  gonfiamêmio ^ m^ 
fia£km§.  mJhmmi»,  V«  tmwuimm. 
^OKFLER ,  ▼.  a.  gêmfiarê ,  tnfimrê»  Y.  m- 


GONGRONB ,  s.  f.  V.  coÎTai. 

G0Nllf,k  m.  pop.  c^ett un  aallM gODin , 
un  vwofurbo, 

GOBlOMËTaB»  s.  m.  êttutmàU  put  mî- 

uwt  gli  mngolL 

OOniOMâTRIB»  a.  f.  «rfa  éi  wdtmf»  gCi 
tmgelL* 

GONNE ,  s.  f.  (mar.)  fiitaiUe .  gmma. 

G02I0RHHEE,  1. 1.  g9noma,  jwfasiaiii. 

GOR,  s.  m.  atiero  lUif  inéim  i  emi  fruUi 
êmmglumo  atU  €ûstagnê, 

GORD ,  s.  m.  pè<Âerie  oonstruite  dani  une 
mièix  »  gradeiie  o  paii  pianMi  m  mêdo  dba 
gmidmo  il  peteê  aa/ic  re<a. 

GORDIEN,  adj.  m.  nœud  fordien,  moéo 
gordioRO, 

GORET ,  s.  nu  petit  cochon  ;  on  ne  le  dit 
qu'en  plaisantant,  porûêito,  porêhêlio^  por€$tr- 
Mû  9  peréeUimo^  pvrcêiMto.  — ,  espèce  de 
balai  dans  les  Taisseaux,  fntiamza  éi  êêopa  odi 

GORETBR,  y.  a.  nettoj^er  avec  un  ^oret,  > 
frtiiûrk, 

GORGB, ••  f.  ^0/a,  fàméi  -^«  mnM  Mki 
gotm^  ttroxta,  êtrûzxuSê,  gêrgoxta,  gorgat^ 
sii/a ,  gorg^^tulo,  -— ,  pttt0 ,  tmuf.  Couper  la 
for^,  êcokmarCf  êtroMort.  Rire  à  gorge  dé- 
ployée, êganastuir  émiic  ritm.  Rendre  gorge, 
vomitare ,  et  fig.  rôtiiiuire.  Gorge  de  monta- 
gncfl, goiôpfauei,  —«t. d'arch*  moulure  con- 
cave ,  golm  9  Mvaffa,  guuio. 

G0RG£  ;  BB ,  a4i.  t.  de  blas.  se  dit  du  cou 
de  certains  animaux  ,gotato* 

QOR6B*D£-FiGfiON ,  s.  m.  cato*  mn- 
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GORQÉB,  f.  t.  §mm 

GORGBR,  ▼.  a.  soûler»  $aiollmr^.  h  . 
zar€ ,  tmpir  fino  a  geUu  —,  fig.  en  pariani  des 
ricbeMcs,  coimar$ ,  eee.  Ce  cherai  a  les  jambes 
gorgées,  Im  le  gamU  gonfiê, 

GORGERB.  s.  f.  collet  antique  des  Cemnai, 
gorgi^rm,  —  (mar.),  tmgliammte. '^ ,  att  pi. 
pêzti  di  UmlUtmarù» 

G0R6BRET ,  s.  m.  instrument  delithoto- 
mistes ,  ianagda  éilëiûtrieê, 

GORGBRBTTB,  s.  L  gorgUrtâtm^  gat- 
giêfinû, 

GORGBR  IN  «  s.  m.  pièce  de  raranureqû 
couvrait  la  gorge .  gprgUrm.  —  (arch.) ,  la  pe- 
tite frise  do  chapiteau  dorique,  co/^Senaa. 

GORGBTf  s.-m.  espèce  de  rabot,  ^«a#- 
lêtio. 
,  GORGONBLLB.a.  f.asrfedîtik, 

GOSIER,  s.  m«  partie  intérieure  de  la  for- 
ge, gchy  êtrozza^  gozzo,  gcrguzzuUf  gtr» 
giêm  »  gargàMzm,  — ,  cenal  d'où  sort  ta  voix , 
canna  delta  goto»  Cette  femme  a  un  beau  §»-* 
sier,  êlUiha  ana  bethvoee, 

GOSSAMPIN ,  s.  m.  alkm-û  dêUa  hgmèt^- 
gia  :  on  l'appelle  aussi  fromager. 

GOSSE, s.  £.pop.^fr|fie/p^ridMra. 

GOTHIQUE,  s.  m.  et  adj.  qui  Tient  des 
Geths,  g4)lieo  :  architecture,  écriture  gotbt<pw. 
— ,  fig.  trop  vieux ,  hors  de  mode ,  gotko  «  an- 
iieo,  aitutato* 

GOUACHE  on  «ovaike,  s*  f.  piUmMi  m 
guùMMOg  piititra  a  iêtnpera. 

GOUDRON,  s.  m.  eaframa, 

GOUDRONNER,  v.  a.  nptJwmê,  ÔMaCre- 

GOUÊLBTTB,  s.  C  ?•  ooiLins. 

GOU£MON»s.  m.  V«  vaxbch. 

GOUBT ,  s.  m.  (bot.)  génère  di  pimUê. 

GOUFFRE  ,  s.  m.  vamgine  ,  ^amif  » 
gtrge^  abiug, 

GOUGE ,  s.  f.  espèce  de  ciseau ,  sger^  , 
êeÊurféUc  a  doeaia, 

GOUGER .  V.  a.  fararêeolU  dteeîeu 

GOUGETTB,  a,  L  ugurbMmm»  pictÊi/L 
sgorkia^ 

GOUINB ,  s.  f.  eantinUera, 

GOUJAT^  s.  m.  valet  d'année»  g^lapf^, 
mcmrdo ,  h^ûglimm, 

GOUJON,  s.  m.  petit  poisson  blané,  dU#M9- 
— ,  lam.  faire  avalier  le  goujon  à  quelqu'un  » 
trappokn»  — ,  t  d'arts,  oievilla  de  fiar  4 
pointe  perdue,  pêrmio*  Goqjon  de  gond  »  ^tgo 
d'  un  arpkne. 

GOUJONNER  «  V.  a.  ômui^miw  »  jneMar 
«n  pêmio, 

GOUJURB»  s.  f.  (mar.)  entaille  fiîte  au- 
tour d'une  poulie  afin  dencocher  l'étrope» 
inernuUaUifa*  Goiyare  de  cbouquet,  * 
ffro. 

GOUIifiB »  s.  t  pop.  crasse  booobée, 
eata. 

GOULET  »  s.  m»  entrée  étnHedVm  port  » 
imboccatura  tirtOm  iT  «n  parfum 

GOUUAFRB,  a4}.  et  s.  gla«l0B»  umm- 
^iona,  diluvianê,  pappûMkJÊtiê ,  gUêHmm, 
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GOULOT»  t.  m.  Mima  «  buceiuolo,  ûOlh 
tT  un  fidueo  o  ùmiU, 

GOULOTB ,  s.  f.  petite  rigole  pour  1  é- 
couleœcnt  des  eaux,  eanaietio,  éœcla, 

GOULU .  UE ,  adj.  et  5.  ghioito,  gohto^  «V 
gordo ,  ghiotîone.  Goulu  de  mer,  U  pttec  ean». 

GOULU  MEUT,  aài,  avidameniCy  ghtot- 
tamtntû»  ingotdamente  f  gpioiament^ 

*  GOUPIL. 8.  m.  volfié»  V.  iiHAaa. 

GOUPILLE,  s.  t  petite  cheville,  punîa^ 

eapigiUi, 
GOUPILLER  ou  eooriLLEa,  t.  a.  mettre 

une  goupille  ,  porrê  un  eavigliolo. 

GOUPILLON» s.  m.  aspersoir pour  Veau 
bénite ,  asperiorw,  atpêrgolo.  —,  lostrument 
pour  nettoyer  des  vases,  tpastoim,  pênngUo, 

GOUPILLONNER ,  ▼•  a.  nettoyer  avec  un 
goupillon ,  spattare» 

GOUR.  s.m.  creux  plein  d'eau,  gora^ 

GOURD.  S,  ad].  tniiriaiziU,  indûUmito 

dal  freddo. 
GOURDE ,  s.  f.  svaM S€eca  »  vota  ausçdi 

Unvvi  actfua  o  vino.  — ,  fam.  m§mogna. 

GOURDIN,  s.m.  pop.  gros  bâton  court, 
batlone,  balacchiOf  p'tUo,  frugone, 

GOURDINER ,  v.  a.  donner  des  coups  de 
gourdin,  tofonare,  baUeekiare,  dar  cotpi  di 

bataechio.  ' 

GOURE ,  s.  f.  drogm  altêrata ,  eontreffatta, 
GOURBAU  .  s.  m.  Mpeciê  di  fieo. 
GOURER  .  V.  a.  pop.  burtare,  ingannart, 
GOUREUR,  s.  m.  eolui  ehe  faftifica  U 

droghe, 

GOURGANDINE  ,  s.  f.  V.  couaaos»; 

GOURGANE  ,  s.  f.  petite  ftve  de  marais , 
pWM  satuatica ,  fava  di  paUide  butma  a  nutn^ 

giare» 

GOURGOURAN ,  s.  m.  étoffe  de  soie  tra- 
vaillée en  gro5-de-Tours ,  et  qui  vient  des 
Indes, /(w^orflfio. 

GOURMADE ,  s.  f.  coup  de  poing ,  igru^ 
gno  ,  igrugnone ,  sgrugnata. 

GOU  R  M  AN  D.  E.  s.  et  adj.  ghtotîmê,  mon- 
gion$,  btecone,  paeehione,  poppacehioKê,  tee- 
cardo.  V.  rauiro.  Branches  gourmandes,  celles 

2[ui  poussent  avec  beaucoup  de  vigueur  et  qui 
puisent  les  autres ,  rigoglto. 

GOURMANDER,  v.  a.  bravare^  tgrtdore, 
ripraiderôf  darê  una  ibrigliata,  una  tbngUa- 
tara,  Goumwnder  la  bouche  d'un  cheval ,  for- 
mgntart  un  cavailo  eolia  brigtia»  —,  fig.  gour- 
roander  ses  passions,  tignorcggiare,  frenare, 
domare ,  tenere  a  freno. 
GOURM ANDINE ,  s.  f.  torta  di  pera, 
GOURMANDISE,  s.  f.  golatUù,  ghiotio- 
nana,  ghiottomia,  eee. 

GOU  RM  AS,  s.  m.  t.  de  salines;  tuyau  de 
bois  fermé  d*an  tampon ,  mgaeeiû, 

GOURME,  s.  f.  humeurs  impures  qui  sur- 
viennent aux  jeunes  chevaux ,  amutro.  On  dit 
fig.  des  enfans  qui  ont  la  gale.  etc.  qu'ils  jet- 
tent leur  purme.ro^naw. 

GOURME ,  EE,  part.  V.  le  verbe.  —,  fig. 
homme  gourmé,  uom  potatû,  grave. 

GOURMER,  V.  a.  mettre  la  gourmette  à 
im  cheml,  parr§  «n  ♦«r*««f«to.  —,  battre  à 
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coups  de  poing,  para  pugiù^  baUêrùalh pugfui. 
GOURMET,  s.  m.  qui  sait  connidtre  et  goCk 
ter  le  vin ,  atsaggiatorê, 

GOURMETTE ,  s.  f.  chaînette  attachée  «i 
jnors  du  cheval ,  barbaztatp.  — ,  fig.  etfaam 
Ucher  la  gourmette  &  quelqu'un ,  rilatciarê,  ai' 
Itntare  il  frenos  —  (mar.)  ,  mgatso  da  ëCQpa, 

GOURNABLER,  v.  a. — un  vai^eau,  t  de 
mar.  mcavigliara  a  Ugno. 

GOURNABLE ,  s.  m.  (mar.)  cheville  et 
bois  qui  sert  au  bordage  d^un  vaîsfleao*  eavigiim 
di  legnopûr  ta  iavolé  di  piano,  aea» 

GOUSSANT  ou  goossaot,  s.  et  adî.  m.  m 
dit  d'un  cheval  gros  d'^ianles  et  coiirt  de  reins, 
et  en  t.  de  fauconn.  d'un  oiseau  trop  lourd, 
cavaUo ,  ueeelto  goffo, 

GOUSSE,  s.  U  renvelo|4>e  de  certaines 
graines,  bacéoilo,  eiiiqua.  Gousse  d'ail,  tpio^ 
ehio  et  agtio. 

GOUSSET,  s.  m.  creux  de  l'aisselle  et  aa 
mauvaise  odeur,  ditelb,  iuoodoro,  tilo.  r— , 
petite  poche  de  culotte,  borullino,  —,  mor- 
ceau de  toile  mis  à  une  chemise  à  rendroil  de 
l'aisselle,  gherono  di  tela.  — ,  petite  coofofe 
de  menuiserie ,  tista  di  iegno,  auiceiuola. 

GOUT,  s.  m.  guito,  — ,  saporo,  — ,  odaro* 
— ,  au  fig.  diteêrnimento ,  intelligeaxa,  —, 
amore,  vaghozza,  desidorio,  iueliuaziono^ 
Gela  n'est  pas  de  mon  goût,  di  miopiacero^ 
gradimenio ,  eec.  Cet  ouvrage  est  de  bon  goût, 
opéra ,  lavoro  bon  faite.  —,  en  parlant  à'mk 
auteur,  etc.  maniera ,  stite,  gueto, 

GOUTER ,  V.  a.  guitare»  a$tapetare,  as- 
saggiara,  sentira,  apprendere,  diseentert  par 
mezzo  del  gutto*  — ,  gustare  ptr  via  deU*  odo- 
raio,  provare ,  tentire,  ^- ,  bg.  je  goûte  bien 
ce  que  vous  dites ,  grodire^  approvare,  eec.  Je 
n'ai  jamais  pu  goûter  cet  homme ,  non  poteni 
confère,  non  poter  convivere.  Goûter  la  bride, 
t.  de  manège ,  adattarsi  alla  briglia.  — ,  v.  a. 
meren^re, 

GOUTER ,  s.  m.  léger  repas  entre  le  dinar 
et  le  souper,  merenda, 

GOUTTE,  s.  f.  gocda,  stilla,  Moeaoia, 
poca  quantité.  Mère-goutte ,  vin  tiré  de  la  cuve 
sans  pressurage,  preemone,  arooeUo,  —  ,  t.  de 
fondeur,  taggio.  — ,  adv.  ne  voir,  n'entendce 
goutte  y  non  vederpunto,  non  intemder  niante 
effattOs — ,  maladie,  gotta ,  podagra ;  quand 
elle  affecte  les  mains,  chiragra.  Goutte-sereine, 
obstruction  du  nerf  optique,  gotta  sonna. 
GOUTTELETTE ,  s.  f.  peu  us.  gœciotina. 
GOUTTEUX,  EUSE ,  adj.  gotioeo^  poék- 

GOUTTIERE,  s.  f.  canal  par  où  les  eau 

de  la  pluie  s'écoulent  des  toits ,  etc.  gronda^ 
gTondtaja,  — ,  bande  de  cuir  qui  avance  autom 
de  l'impériale  d'un  carrosse ,  êtriteia  di  euojo, 
— ,  creux  donné  par  le  relieur  à  la  tranche  d  ua 
livre,  guteio,  riga,fiietto.  —,  au  pi.  (mar.) 
longues  pièces  de  bois  épaisses  et  creuses  pla** 
cées  sur  les  ponts,  trinearini,  — ,  trous  dans  le 
bois  des  vaisseaux  par  où  l'eau  passe,  ombrinaU, 
GOUVERNAIL,  s.  m.  timonsdi nava,  —  , 
fig.  tenir  le  gouvernail,  govemareg  ra^garê  umo 
etato. 
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GOUVERNÂNS ,  s.  m.  pi.  par  opposilion 
à  ceux  qui  sont  gouvernés ^  govemanii. 

GOUVERNANCE,  s.  f.  certaine  dignité 
dans  quelques  villes  des  Pays-Bas,  govemo, 
giurUdtziane  già  tiabilita  in  aleuni  tuoghi  dt^ 
Paesi  BassL 

GOUVERNANTE  .s. f.  celle  qui  gouverne, 
et  la  femme  du  gouverneur,  govematrice ,  go- 
vêmatora.  — ,  qui  a  soin  de  l'éducation  des 
enfans ,  aja ,  govematriee.  — ,  qui  a  soin  d'un 
ménage  de  célibataire ,  donna  di  easa. 
.  GOUVERNE,  8.  f.  t.  decomm.  conduite, 
regota ,  norma, 

GOUVERNEMENT,  s.  m.  govcrno,  im^ 
pero.  — ,  minUtero,  ministri,  — ,  U  palazzo 
dôl  govematore, 

GOUVERNER ,  v.  a.  régir, govôrnare,  r«- 
gotare,  — ,  avr  la  cura ,  c7  manêggio  di  alcuna 
eoia,  — ,  edueare,  Crouvemer  quelqu'un ,  a  ver 
eredito,  gran  poUre  sopra  U  »uo  spirito.  Se 
gouverner,  regolarsi ,  condursL 

GOUVERNEUR,  s.  m.  govematore  d^  una 
provincia,  d' una  foriezza, — ,  govematore,  ajo. 

GOYAVIER,  s.  m.  arbre,  «or^a  di  pero 
i  ndiano.  Son  fruit  se  nomme  goyave. 

GRABAT,  s.  m.  letticelloy  lettueeio,  eat- 
tivo  tetto,  eaniie. 

GRABATAIRE,  adj.  vaUtudinario,  mala- 
ticeiOg  malsano, 

GRABE AU ,  s.  m.  se  dit  des  fragroens ,  cri- 
blures,  etc.  de  quelque  drogue,  rottame,  fran- 
tumif  frammenti, 

GRABUGE,  s.  m.  fam.  Hte,  briga,  llUgio^ 
garbugUo,  contesa.  V.  koisb. 

GRÂCE,  s.  f.  grazia^  favore.  Ë Ire  dans 
les  bonnes  grâces  d'une  personne ,  etser  favo- 
rito,  amato  i  estere  in  grazia  y  in  eredito.  Gi'â- 
ces,  grazia,  garbo,  gentilezza.  Bonne  grâce, 
petit  rideau  étroit  au  chevet  d'un  lit,  cprii- 
naggio.  Grâces ,  certaine  prière  faite  à  Dieu 
après  le  repas ,  ringraziamento.  Grâce,  pardon 
que  le  prince  accorde  à  un  criminel,  grazia , 
perdono.  Coup  de  grâce,  /'  uliimo  eroUo,  il 
colpo  ehe  consuma  la  ruina.  De  grâce,  adv.  di 
grazia .  in  grazia, 

GRAGIABLE,  adj.  degno  di  grazia,  ehe 
mérita  grazia ,  perdono. 

GRACIEUSEMENT,  adv.  graziosamente, 
gentitmente,  piacevotmente ,  amorevoi mente, 

GRACIEUSER,  v.  a.  fam.  trattare  con 
amorevolezza ,  eonaffabilità,  con  gentilezza, 

GRACIEUSETÉ,  s.  f.  fam.  amoreuolezza, 
civiltdy  graziotità.  — ,  regaluecio,  donuzzo, 
presentuzzo,  regalazzo, 

GRACIEUX,  EUSE,  adj,  grazioso,  cor- 
iete,  amabile^gentite,  grato,  vago. 

GBACILITÉ,  s.  f.  gracilità,  totligUezza, 

GRADATION ,  s.  f.  figure  de  rhét.  grada- 
sione. 

GRADE,  s.  m.  grado,  dignità,  gtato,  posta 
d*  enore. 

GRADÉ,  ÉE,  adj.  qui  a  un  grade,  gra- 
duato, 

GRADOS  ou  GRAS-DOS,  s.  m.  pesée  di  mare, 

GRADIN,  s.  m«  tcalino,  seagUone,  — , 
grado ,  gradinQ, 


GRi 

GRADINE ,  s.  f.  ciseau  dentelé,  gradina, 
GRADUATION,  s.  f.  division  en  degrés» 
gradazione ,  graduçzione,  —  ou  chambre  gra- 
duée, fabbriche  dove  si  fa  svaporare  l' aequo, 
in  cui  si  è  difclolto  il  sale, 

GRADUÉ,  s.  m.  qui  a  des  degrés  en  quel  » 
que  faculté ,  graduato, 

GRADUÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  Feu 
gradué,  en  chimie,  fuoco  graduale, 

GRADUEL,  ELLE,  adj.  qui  va  par  de- 
grés, graduâtes  Substitution  graduelle,  sosti- 
tuzione  in  gradi  0  graduale.  Psaumes,  gra- 
duels, salmi  ehe  gli  Ebrei  eantavano  sui 
gradini  del  tempio.  Le  Graduel,  livre  d'église 9 
il  Graduale, 

GRADUELLEMENT,  adv.  par  degrés, 
gradua Imente,  gradatamente,  graduatamente* 

GRADUER ,  V.  a.  diviser  par  degrés,  con- 
férer des  degrés ,  graduare. 

GR  AFIGNER ,  v.  a.  pop.  ne  se  dit  que  des 
chats,  sgraffiare,  mfpare, 

GRAILLEMENT,  s.  m.  «uono  raiic0. 

GRAILLER,  v*  n.  suonar  il  como  per  ri- 
chiamare  i  cani, 

GRAILLON,  s.  m.  rimasuglio,  avanzo, 

GRAIN,  s.  m.  grano,  granello^  aeino 
<r  Kia,  coecolfi  di  ginepro,  bacca  o  orbaeea 
d^  alloro.  Grain  de  chapelet,  avemmaria,  Ua 
grain  d'encens,  lagrimad*incenso,fiaiho\\<jde 
à  gros  grain,  eattolico  ehe  pizzica  delP  eretieo. 
Grains  de  petite-vérole ,  bollicetla,  pustuleita 
di  vojvolo.  On  appelle  grains  d'or  les  morceaux 
d'or  très  purs  qui  se  trouvent  dans  les  rivières 
ou  sur  la  surface  de  la  terre,  ^ran«y/(m,  mi" 
nuzzoli  d'  oro.  Grains  de  vent ,  et  simplement 
grains,  en  t.  de  mar.  turbine  improvviso.  Grain 
pesant  ou  grain  qui  pèse,  t.  de  mar.  nuwto  di 
vente.  — ,  petit  poids,  grano. 

GRAIlfE,  s.  f.  semé,  semenza,  sementa, 
semente,  — ,  fig.  et  fam.  mauvaise  graine ,  eat- 
tiva  razza ,  cattiva  genia,  eattiva  semenza, 

GRAINER,  V.  n.  V.  gebuir. 

GRAINETIER ,  s.  m.  V.  greretibr. 

GRAINIER,  ÈRE,  s.  ehi  vende granao 
semenze  al  minute, 

GRAISSAGE,  s.  m.  action  de  graisser, 
C  ungere. 

GRAISSE,  s.  m.  grasso,  sugna,  adipe, 
untumOf  grassume*  — ,  fig.  il  fiore,  il  me- 
glio  d'  una  cosa. 

GRAISSER,  v.a.  frotter,  oindre  de  graisse, 
ungere,  ugnere. 

GRAISSET,  s.  m.  grenouille  verte ,  ra«/»<?, 
botta, 

GRAISSEUX,  EUSE,  adj.  adipoeo,  pin- 
guedinoso. 

GRAMEN ,  s.  m.  (mot  lat)  graminée,  gra» 
migna, 

GRAMINÉE,  adj.  délia  specie  délie  gra- 
migne. 

GRAMMAIRE,  s.  L grammatiea,  grama- 
tica. 

GRAMMAIRIEN,  s.  m.  grammatleo,  grU' 
matico, 

GRAMMATICAL,  £,  adj.  gmnmalUate, 
gramaticale. 
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GRAMMATICALEMENT,  adv.  gramma- 
tiealmente ,  seeondo  le  regoie  délia  gramalica, 

GHAMMATISTE,  s.  m.  profossor  di  gra- 
matica. 

GRAMME,  s.  m.  chez  les  Grecs,  le  34* 
d'one  once;  chez  les  Français,  à  peu  près 
19  grains  ;  unità  dcUù  misure  di  peso  nei  nuovo 
iitUtna, 

GRANAL,  s.  m.  $peew  di  pianta, 

GRAI9D,  GRANDE,  adj.  grande,  alto, 
largo,  spazioto.  Il  y  a  grand  monde  à  ce  spec- 
tacle, gran  gente,  gran  numéro  di  penone. 
Le  grand  monde,  il  gran  mondo,  la  corte,  le 
persone  d*  alla  dltiinzione.  Nous  ottendîmes 
deux  grandes  heures»  due  grosse  ore,  più  di 
due  ore,  Alexandre  le  Grand,  Alessandro  Ma- 
gno.  Pierre  le  Grand,  Pieîro  il  Grande,  Grand 
homme,  uomo  di  aliomerito;  homme  grand,  di 
âlta  siatura.  En  grand ,  adv.  di  grandezza  na- 
turale  :  il  s'est  fait  peindre  en  grand.  Agir, 
travailler  en  grand,  trattare,  lavorar  nobil" 
mente,  A  U 
gnifieenza. 
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mente,  A  la  ^Hie,  splenéidamente  ^  eon  ma- 


GRANOELET,  ETTB,  adj.  grandieello, 
grandetto. 

GRANDEMENT,  adv.  fam.  grandemente. 

GRANDESSE,  s.  f.  gualUà  di  grande  di 
Spagna. 

GRANDEUR,  s.  f.  grandezza,  etfig.  ec- 
eellenza ,  su b limita j  altezza,  dignité,  —  d'un 
crime,  gravezta,  enormità, 

GRANDIOSE,  adj.  t.  d'arts,  grandiose, 

GRANDIR ,  T.  n.  devenir  grand,  ereseere, 
divenir  grande. 

GRANDISSIME,  adj.  fam.  grandissimo, 

GRAND-ŒUVRE,  s.  m.  la  pietra  filoso- 
fale. 

GRANGE,  s.  f.  lieu  où  Fon  serre  les  blés 
en  gerbe,  eapannueeia  o  gran  caméra  ove  si 
mette  a  rieovero  la  messe. 

GRANIT  ou  GEAHiTi,  s«  m.  pierre  fort 
dure,  grenue  et  de  différentes  couleurs ,  gra- 
nité. 

GRANITELLE ,  adj.  et  s.  se  dit  du  marbre 
et  d'une  pierre  ressemblant  au  granit ,  grani- 
iello,  granitelta, 

GRANITIQUE,  adj.  fatto  di  granito  : 
montagne .  roche  granitique. 

GRANIVORE,  adj.  et  s.  animal  qui  vît  de 
graines ,  granivoro. 

GRANULATION  ,  s.  t  action  de  çranu- 
1er,  ilfarpallini,  migliarote  0  simile  di  alcun 
métallo. 

GRANULEE ,  v.  a.  mettre  un  métal  en 
petits  grains ,  ridurre  in  granelUni ,  coma  mi^ 
gliarole^  pallini^  eee, 

GRAPHIE,  s.  f.  (du  grec)  description;  il 
entre  dans  la  composition  de  (>lusieurs  mots, 
comme  géographie,  hydrographie,  etc.  grafia, 
deierizione. 

GRAPHIQUE,  adj.  (didact.)  rendu  sen- 
sible par  une  figure ,  grafieo, 

GRAPHIQUEMENT,  adv.  d'une  manière 
graphique ,  graficamente. 

GRAPHOlDE,  8.  f.  ^anat.)  appendice  de 
V06  des  tempes,  C  apofisi  itiloide» 
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GRAPHOMÈTRE ,  s.  m.  instrument  pour 
mesurer  les  angles  sur  le  terrain ,  gra/bmetrom 

GRAPPE,  s.  f.  grappolo,  raspo,  graspo, 
racimolo.  — ,  espèce  de  gale  aux  pieds  des 
chevaux,  resta.  Mordre  à  la  grappe,  fig,  eo- 
gUere  avidamente, 

GRAPPILLAGE,  s.  m.  atto  di  raspollare, 
et  fig.  di  rubacehiare. 

GRAPPILLER,  v.  n.  cueillir  les  petites 
grappes  laissées  par  les  vendangeurs ,  roepol" 
lare.  — ,  6g.  et  tam.  far  qualdie  piecolo  gua^ 
dagno,  rubacehiare. 

GRAPPILLEUR ,  EUSE ,  s.  ehi  ratpolla , 
et  fig.  cAi  rubaeehia. 

GRAPPILLON,  s.  m.  grappolueeio ,  rad" 
molo ,  grappoletto ,  grappolino. 

GRAPPIN ,  8.  m.  t.  dé  mar.  ancre  à  quatre 
becs,  aneora  di  galea,  — ,  instrument  de  fer  à 
pointes  recourbées  qui  sert  à  accrocher  un 
vaisseau,  grappino,  ferro  di  bruletto,  eee. 
Jeter  le  grappin ,  mettre  le  grappin  sur  quel- 
qu'un ,  fig.  impadronirsi  del  suo  spirito, 

GRAPPINER,  V.  a.  t.  de  mar,  aggrappare, 
uncinare  le  navi, 

GRAPPU ,  UE ,  adj.  ramoto,  piùn  di  grap' 
poli. 

GRAS,  GRASSE,  adj.  grasso,  pinguê. 
Dormir  la  grasse  matinée,  dormir  tutta  ta 
mattina,  alzarsi  molto  tardi.  — ,  unto^  sudi" 
eiot  imbrattatOf  Impiastrieeiato  d*  untumOm 
Huile,  encre  grasse,  vin  gras,  olio,  .mehiostro, 
vino  ispessito.  Terre  grasse,  tcrreno  limae^ 
doso,  fertile^ereta  da  lever  l*  untumea*  panni. 
Jours  gras,  giomi  in  eui  si  mangia  came, 
giomi  eameseiàlesehi.  Peindre  gras ,  dipignere 
eon  morbidezza ,  ritœcarc  a  fresco.  Le  gras  de 
la  jambe,  polpa  délia  gamba.  Parler  gras» 

V.  GBA88EYEB. 

GRAS-DOURLE,  s.  m.  tripe  du  premier 
ventricule  de  bœuf,  trippa  di  manzo,  di  bue, 

GRAS-FONDU ,  s.  m.  affection  inflamma- 
toire du  bas-ventre  des  chevaux,  malfonduto» 

GRASSEMENT,  adv.  vivre,  payer  grasse- 
ment, vivere  comodamenie,  pagar  largamante. 

GRASSET,  ETTE,  adj.  fam.  graesotto, 
grassoceio. 

GRASSETTE,  s.  f.  sarta  di  pianta. 

GRASSEYEMENT,  s.  m.  prononciation 
d'une  personne  qui  grasseyé,  U  oiaseiar  le  pa- 
role ,  eee. 

GRASSEYER,  v.  n.  biaseiar  le  parole,  tar- 
tagliare,  seiltnguare. 

GRASSEYEUR.  EUSE.  s.  taHaglione. 

GRASSOUILLET,  ETTE,  adj.  grassot- 
îino. 

GRATEAU,  s.  m.  inslrument  de  doreurs, 
raitiatojo, 

GR  ATERON ,  s.  m.  plante ,  aparine. 

GRATIGULER.  v.  n.  (peint.)  retare. 

GRATIFICATION,  s.  f.  gratifieazione, 
dono» 

GRATIFIER,  v.  a.  gratifieare ,  gratuite. 

GRATIN,  s.  m.  quella  parte  délia  pappa 
0  minestra,  eee.  ehe  resta  attaecata  net  fondo 
dalla  pignatta, 

GRATIOLB,  &•  f.  plante,  stmcoeavatlo. 
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GRATIS,  adr.  (du  lat)  sans  qu'il  en  coûte 

GRATITUDE»  s.  f.  gratUaditu,  ricano- 
âcênza, 

GRATTEBOSSE,  s.  f.  brosse  de  fib  de 
Ulon ,  gratlabagja, 

GR  ATTEBOSSER,  t.  a.  gratiaUgiare, 

6RATTE-€U,  s.  m.  eoetola  roum  délia 
ma  ehô  rtêta  dopo  eadute  te  foglU*  —,  fruit 
de  l'ë((Uotier,  frutio  delta  rota ean'ma. 

GRATTRLEUX,  EUSE.  adj.  ieabbùuo» 
eké  ha  ta  votatUa. 

GR ATTELLE,  s.  f.  menue  ^,  uabbia^ 

GRATTER»  t.  a.  graitare.  —,  f  regare, 
êiropieeiare»  — ,  rtutzatare,  raspmre. 

GRATTOIR »s;m.  rasiiatojo. 
^  GRATUIT,  E,  adj.  gratuito,  data  per  gra- 
SM.  -*»  t.  depbUos.  supposition  gratuite  t  ehê 
m$n  Ika  fondamento. 

GRATUITÉ»  s.  f.  earaitêrc  di  tiô  ekû  é 
gratuito, 

GRATUITEMENT,  ad^.  gratuitamenU, 
par  grasia,  sensa  pagamsnta^ 

GRA  VATI  bR ,  s.  m.  charretier  qui  enlève 
lesgraTois,  carrettiere  dm  iraiparta  la  marie- 
CM#  i  ratUani  dt  fabbriehom 

GRAVE,  adj.  grave 9  pétante,  — ^fêrio, 
pu»ftoto,  autorevoU*  -~  »  tmportanla,  di  gran 
rilievo.  Acreot  erave,  aeeenia  grave, 

GRAVÉ»  EE,  part.  V.  lererbe.  Avoir  le 
tisage  gravé  de  petite  térole,  ovcr  U  votto  but- 
tarato, 

GRAVELEE,  adj.  f.  ceodre  gravelée»  ea- 
ttêra  di  Totcana ,  allume  di  feceia, 

GRAVELEUX.  EUSE,  adj.  sujet  à  la  gra- 
Telle ,  eataototo.  — ,  mêlé  de  gravier»  renota, 

GRAVELLE,  s.  f.  maladie»  renalla. 
GRAVELURE,  a.  L  fam.  dUeorto  tibero. 


GRAVEMENT,  adv.  ^rawmaiifa»  patata* 
wmiHt  aen  gravité» 

GRAVER,  ▼.  a.  intagHare^  inàdare,  teol" 
pire»  Graver  dans  sa  mémoire,  imprimare, 
tplpir  ana  eoea  mella  memoria,  net  eaare. 

GRAVEUR»  s.  m.  iniagUatorét  êeultùre. 


GRAVIER ,  s.  m.  ghiaja,  rena,  tabbia. 

GRAVIR  •  V.  o«  arrampkêrti. 

GRAVITATION»  s.  L  gravitaaione ,  h 
efano  dd  gravi, 

GRAVITE,  f.  L  gravité,  gravaata,  peto, 
—  ,  terieté,  eontegno.  — »  importanza. 

GRAVITER,  T.  n*  gravUara,  tendara  a 
petare  verto  un  punto. 

GRAVOIR ,  s.  m.  ttrumanto  par  far  f  în- 
eamUatmra  alla  eatte  dagti  ecehialL  — ,  ilru- 
mmnta  dd  aaraluoïL 

GRAVOIS,  s.  m.  rimatugUo  mondiglia  del 
geeea  eiiaeeiata»  — ,  eateinacei^  rottami  difab- 
brirhe, 

GRAVURE,  s.  f.  intaglia,  l' opéra  d  inta-^ 
gtio.    , 

GRE,  u  m.  grade ^  volonté,  vogHa,  arbi'» 
trio,  A  votre  gré»  gutto,  piaeere.  — -,  fig.  se 


GRE 

labser  aller  an  gré  des  flots  »  da  Tent«  etc.  k» 
teîarti  andare  in  batla  delf  onde,  in  preda  al 
tento,  ecc.  Savoir  gré,  bon  gré,  mauvais  gré 
à  qudqu'un,  tapar  baon  grado,  ettar  obbii" 
goto ,  etter  0  non  ettere  contente  o  todditfatto 
dialcuna  cota.  Bon  gré»  mal  gré,  per  amora  0 
per  forza.  De  gré  à  gré,  atP  amieltevolc, 

GRÈBE,  s.  m.  genre  d*oiseaux  plongeors, 
ueeelio  di  palude. 

GREC,  GRECQUE,  adj.  et  s.  fam.  da- 
stro ,  astuto.  Ce  n'est  pas  un  grand  grec ,  non 
é  moito  vatente,  Y  grec,  iptiton  ,  i  greeo. 

GRECQUE»  s.  £  t  de  relieurs»  piaùola 

•a^«. 

GRECISER,  v.n.  employer  des  tours  grecs 
en  écrivant ,  greeizaara. 

GREGISME,  s.  m.  grecUmo. 

GRÉGISTB.  s.  m.  greeista. 

GREDIN,  E,  adj.  eueux,  guitto,greito^ 
vile,  tordido,  eee.  — .  brieeone^  furfante,  gm- 
leona,  — ,  petit  chien  à  lon|M^ils,  tpecia  di 
pieeoti  eani.  ^ff 

GREDINERIE»  s.  f.  tordUleaza,  ttitl^ 
eheiza. 

GRÉEMENT,  s.  m.  (mar.)  arredi  di  mm 

GRÉER ,  V.  a.  (mar.)  arredar  una  aave. 

GREFFE,  s.  m.  eaneelleria, 

GREFFE,  s.  L  petite  partie  d'un  arbre 
qu'on  ente  dans  un  autre»  marza,  natta,  .— 
en  croix,  en  flûte,  en  arc,  en  approche»  en 
écusson,  annctto  a  erùee^  a  aneilOf  ÛMcnva- 
aione,  approttimazîone,  annetto  a  oeekio, 

GREFFER»  t.  a.  ammiare,  innattara, 
nettare ,  interire, 

GREFFIER,  s.  m.  eancetilere, 

GREFFOIR ,  s.  m.  eoitetto  da  am^i, 

GRÈGE,  s.  L  soie  grège,  sortant  de  des* 
sous  le  cocon ,  teta  graggia, 

GRÉGEOIS,  adi.  m.  feu  grégeois,  faoeo 
eha  brucia  tu  C  aequo, 

GRÉGORIEN,  ENNB,  a^j.  se  dit  d'un 
abant  d'église  ordonné  par  Grégoire  I*'»  et  da 
calendrier  réformé  par  Grégoire  XIII ,  gregO' 
riano. 

/  GRÈGOES  ,  s.  f.  pi.  broche.  Il  a  mb 
bien  de  l'argent  dans  sesgrèçues»  Acem^îlo  U 
bortalHno^  ti  é  fatta  atsai  rteea,  U  en  a  dans 
ses  grègues,  aver  avuto  ditgraaUu  Tirer»  laia- 
sar  ses  grtoies*  faggirtene^  morire, 

GAÉLu,  aoj.  long  et  mena,  eotlite,  grm^ 
cite,  dilieato.  Voix,  ton  grêle,  debota,  aeuto, 
tettile.  Intestin  grêle ,  tenue, 

GRÊLE ,  $.  f.  grandine,  gragnmota, 

GRÊLÉ ,  ÉE .  adj.  visage  grêlé,  fam.  ^f- 
terate.pien  di  bulleri, 

GRElER,  V.  impers,  grandinara,  tempo- 
ttare,  piover  gragnuota,  -^»  v.  a.  guastmr 
eotta  grandine. 

GRKLET  on  tkttr,  s.  m.  martetla  da  mu* 
ratori, 

GRELIN .  s.  m.  le  plus  petit  des  câbles  d*on 
vaisseau .  gheriino, 

GHÊLON ,  s.  m.  grandine  grottittima, 

GliELOT,  s.  m.  Délite  sonnette,  tonagfioM 
tonagtiuzxo,  tonaguno,  — ,  fig.  attacher  le 
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mbt,  mrUêMÊni  U  frUm9  s  k  dSileidlélBt 
«rattacher  le  f^re lot.  La  Font. 

6RBL0TTU»  t.  b.  irtm»  di  (rMa ,  dE- 
b€Ktêir9  «  dentL 

GREIX>U«  s.  Ht,  »aj0  fmttv per  rUhtrrê  ht 
e&m  m  graïutti, 

GRBLOUER ,  ▼.  a.  riiwffé  ik  mra  in  grm^ 
MaMi  fmw  pmrtfkttrùt, 

GRÉMI  AL ,  s.  m.  morceau  d'étolTe  ont  fait 
partie  dea  orneBMiispoatificavn  •  kwegàa. 

GRÉMIL,  s.  m.  plante»  mêgîinsole, 

GRENADE 9  s.  f.  fruit,  ^rûtuitû,  im/«- 
grtmo.  —  «  boulet  de  fer  plein  de  poudre  et 
qu'on  jette  à  la  main ,  granata» 

GRENADIER ,  •.  m.  arbre*  nuktgrmuf, 
grmmiiiÊ»  — »  au  pl«  soldats  qni  jetaient  de»  |pre- 
nades,  gHmûtiêrî, 

GRENADiLLS  ou  vuoa  aa  la  ràaston^ 
$•  f.  fior  éeliapastionê* 

GrBNAGB,  s.  m»  gramtwrtkMa  pohere 

GRENAILLE,  s.  £.  nétal  réduit  en  petit» 
§ratns ,  ^rvna^ Aa. 

GRBN  AILLER  9  t.  %  mettre  un  mëUl  en 
petits  grains,  ytinayliara ,  rkhtrr^  un  mêê^H^ 
m  piâtoH  fHUiL 

GRENAT,  ai  m.  pieire  précteine d'un  ronge 
foneé ,  gT€iuiiù* 

6RENAUT,  s.  m.  poisaon  I  grosse  tète, 
mmgginê. 

GRENELER  »  y,  a.  faire  paraître  des  grains 
sur  «uelqun  elMse,  gramrê. 

GnENER ,  ▼.  n.  produire  de  la  graine,  grm' 
WMTÊ,  grmùi^  "^y  ▼•  a.  rkturre  in  granêlS» 

GRBNETERIB,  s.  f.  trûffko  de'  grtnuH 

GRENBTIBRtBRB,  s.  bktdaji»9h,  grtf 
nêjmoh,  — >  I  s.  m/  autrefois  officier  au  grenier 
à  sel ,  Radiée  dêliê  iiti  eirca  h  gûMie  M  uth. 

GRBNETI8 ,  s.  m.  tour  de  petits  grains  au 
botd  des  BMnnaies,  grmUium  iefUt  momtM. 

GRBNETTB8,  s.  f.  pi.  petites  graines  qui 
donnent  la  coulai  jaune,  eaecols  m  tpmmr^ 
via*  MT  h  Hnturm  Im  ghèh. 

GRBIIIBR,  s.  m.  grtnuffû^  taffHHi,  Gre- 
nier à  foin ,  à  sel,  fmUe,  magaztinû  a  gëbêiêê 
éÊiêâiê,'^,  «nitaa  gimriêéimonê  9opra  tatega- 
MUl  — ,  t.  de  mar.  cassa  pat  earicar  a  graim 
#  «ifri  ifvna^  êimUL  Charger  un  Taisseatt  de 
grains  en  grenier,  aarinsp  a  emsa. 

GRBIIOT4  s.  m.  soHa  di  ptêê^. 

GRENOUILLE,  s.  f.  rana^  ranoeehia,  rù^ 
nsadkja;  —,  \m  d'nnprim.  partie  de  la  presse 
dut  est  sur  la  platine  et  qui  reçevt  le  prrot  de 
l'arbre,  4adb  é»é  pMmê, 

GREN091LLBR ,  i^.  n.  pop.  T.  lynoanii. 

GRENOUILLÈRE,  s.  f.  lieu  marécaceux 
où  se  retirent  les  grenooiUes.  jHnvfanoj  pahkdê. 
Une  §reneoîtlèfa«  €am  fakhitalta  m  610^0 
amido,  maUamo, 

GRENOUILLBT  on  seaAU  an  SAionoa, 
Sw  m*  plante,  gtno^^tmfo» 

GHENOUILLBTTE,  s^  f.  plante,  ^Mb  A* 


GRENU,  UB^  a^.  granif»,  gran/ma,  — , 
fig.  par  iappnit  èeertainaenifs  »  ém  gramto» 
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GRÈS,  s.  tt.  pierre  fomé«  de  saUe  fin» 
pteira  èigia,  —,  poterie  de  terre,  $miadi  sia* 
vigHa  fabMeata  ton  er$ia  rsnata,  —,  t.  de 
vèn.  les  grosses  dents  d'en  baut  d'un  sang  lies» 
ganas9e. 

GRBSIL,  s.  m.  petite  grêle  oa  brouéa« 
nêVêfattê, 

GRESILLEMENT,  s.  n.  naw;^,  navaaea» 

GRÉSILLER,  ▼.  Impers,  ne  se  dit  qu'en  . 

{>arlaiit  de  grésil  qui  toeabe,  naufaa^c.  -^»  t.  a. 
e  feu  a  grësitlë  ce  parchemin ,  aggrovigUara, 

GRÉ5ILL0N,  s.  m.  te  êaraa  farima^  forma, 
êigia.  — ,  nom  vulgaire  du  grillon ,  grith^ 

6 RÉSOIR ,  s.  n.  ttrumêata  du  vairafo. 

G-RÉ-SOL,  s.  m.  (mus.)  gesolrêut, 

GRBSSERIE,  s.  f.  piêira  bigiammaia 
Optra,  — .  ttovigtU  ftHë  ea»  ereta  ranoêa, 

*  GREVANGE,  s.  f.  ebagnn,  eardt^lh. 

GRÈ¥E ,  s.  f.  plage  unie  et  sablonnenae  • 
spiaggia*  — .  à  Paris,  place  publique  oè  l'an 
fait  les  exécutions. 

GREVÉ,  ÉB,  part,  dameggiaio,  ^ ,  t  de 
jurisp.  gravalo  ean  abéUga  di  êoHitusiona» 

GRIMER,  ▼.  a.  nuoôtre,  damuggiarêf 
dtmniftarû^  manamêHerê ,  fir  danwK 

GRIBLETTE ,  s.  f.  gnltade  de  poro,  de 
▼eau,  enveloppée  de  lara,  (fraciuoUt  iards4* 
laia, 

GRIBOUILLAGB,,s.a.  ^«Nara  ^ssrillnra 
malfiiéia. 

GRIBOUILLER,  ▼.  a.  fon.  iMra^a0*MM\i 
tporear  ht  caria,  faieh» 

GRIBOUILLETTB,  s.  f.  jeu  ^enfans, 
giatfca  fancittllâHO  ché  ti  fk  soi  gaîtar  akana 
aosa  in  mazto  ad  an  grmapo  di  ragaati, 

GRIBOURI,  s.  m.  ptcada  scarafsggia» 

GRIÈOHE ,  adj.  f,  T.  oaTia  et  Ma. 

GRIEF,  EVE,  ad},  grand  et  filcheux» 
énorme  >  jfvva ,  panosa ,  enarmai 

GUIEF,  s.  m.  torta,  rfmno,  ptegMtaia, 
qaarela^  dogHanta,  GHefi,  t.  de  pal*  aMi,  ri" 
mostranu  amtsnenti  ragioni  per  cai  «•  aval 
âppetlara  du  ana  smttanta, 

GRlBVElfENT,  nàf,  gravtmênH» 
.   GRI  È VETE.  s.  f.  gravata,  msonmîà  d  an 
deliito ,  d  un  pteeato. 

GRIFFADB,  s.  f.  t.  de  flMeon».  coup  de 
griffe ,  farita  chs  fit  1^  aaeaih  di  rapina  cagH 
ortigH.  — ,  fig.  sgraffiût  sgrafflaiorot 

GRIFPABD,  s.  m.  spemé  d^ a^niàs grmêê* 

GRIFFE,  s.  r.  ongle  crochu  et  point» de 
certains  animaux,  orttf  fi»,  ^ranet. 

GRIFFER,  ▼.  a^  prendre  avee  la  gvtfllb, 
tMrancar9<,  pigHar  èogH  ortMi, 

GRIFFON ,  s«  ai.  espèce  dfnînett  de  ppoia, 
grifona ,  (hri^, 

GRIFFOfTNAGB,  ».  m.  éerilur»  bmI  fer- 
mée ,  searabùcchio, 

GRIFFONNER ,  ▼;  a.  éefire  «  dessiner  mal, 
êtarabocêiuaré ,  êch icchararê • 

GRIFFONNEUR  ou  aairvomiian*  s^  B^ 
cattivo  teriiiare.  Mot  nouv. 

6RÎGNON,  s.  m.  aHîeeia,  crasta  dt  pana 
più  co*ia, 

GRIGNOTER,  n  n.  rasie^mre.  — ,fg. 
kuê€ara%  eatmr  piottha  uHh*^ 
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GRIGOU,  s.  m.  îam.  guidon»,  pUœeo» 
guitlo,  pieearo^  baron»,  brieeone. 

GRIL,  s.  m.  ustensile  de  caisine»  grata, 
graileola,  graietta, 

GRILLADE ,  s.  f.  U  euocerê  sa  la  graielia. 
-^ ,  en  parlant  des  riandes  grillées ,  earbonatoy 
kraeiuoh  arrottite.  Faire  grillade  «  far  rlteal' 
dur  êu  la  graUlla  001*110  già  arrostita. 

GRILLAGE,  s.  m.  oparazione  del  fuoco 
cke  si  fa  a'  meialU  prima  di  fonderli. 

GLILLE ,  8.  f.  barreaux  de  fer  ou  de  bois 
se  traversant  les  uns  les  autres,  rastrello,  grata, 
ftrriata,  inforriata,  —  ou  grille  de  feu ,  gra- 
tôlla.  —  (blas.)>  gratieolare,  — ,  parlatorio 
di  monaeke. 

GRILLA,  V.  a.  arrostir»  su  la  graMa, 
— >^  brueiare*  — »  en  parlant  du  soleil,  euoeerep 
rùurdêre,  — ,  fig.  et  dam.  je  grille  d'impatience, 
ou  absol.  je  grille ,  muojo ,  ardo  d*  impaiienza, 
di  voglia,  — ,  metierô  una  ferriata,  una  grata, 
—  une  fille  y  fam.  farta  monaea, 

GRILLETrS.  m.  ou  ghillbtti,  s.  f.  t.  de 
blas.  sonnette  ronde,  sonaglîo. 

GRILLETË,  EE,  adj.  (blas.)  sonagliato, 

GRILLON ,  s.  m.  petit  insecte ,  grilla,  — , 
cordelette  pour  serrer  les  doigts  aux  criminels, 
fanieelle, 

GRILLOTER ,  y.  n.  to  Uridera  del  grillo, 

GRIMACE»  8«  f.  contorsion  du  visage,  mor* 
fia',  eontorsione,  — ,  fig.  faire  la  grimace  à 

2uelqu'uo ,  far  catiiva  aceoglisnza.  Ce  collet 
lit  la  grimace,  ha  una  cattiva  piega,  — ,  boite 
de  toilette,  seatola  o  guancialclio  di  spilli, 

GRIMACER ,  y.  n.  far  morue,  eonlorsioni 
di  volto,  — ,  fig.  ce  collet,  cet  habit  grimace , 
fa  eattivê  pieghe,  non  campeggia  bens. 

GRIMACIER,  ÈRE,  s.  et  adj.  smorftoso^ 
ehe  fa  smorfie,  eoniorsioni,  — «  fie.  ipocrito, 

GRI  M  AU  0«  s.  m.  écolier  de  basse  classe, 
teolaretto  délie  seuole  inferiori. 

GRIME,  s.  m.  fam.  seolaretto,  seolaruceio 

da  nulia. 

GRIMELIN  »  s.  m.  t.  de  mépris,  petit  gar- 
çon» babbuino^  mazzamarronê ,   bamboccio* 

,  joueur  mesquin  «  giocatore  cke  gioca  pœo 

0  €0n  timoré. 

GRIMELIN  AGE,  s.  m.  giuoeodi  poea  con- 
siderazionô,  — ,  guadagnuzzo. 

GRIME  LINER»  t.  n.  giuocar  poeo  e  eon 
timoré,  -^t  far  un  pieeolo  guadagno, 

GRIMOIRE ,  s.  m.  recueil  de  conjurations 
magiques,  libro  di  magia,  — ,  fig.  et  fam.  di* 
eeorsi  oscuri,  setittura  ehe  non  pué  leggersi. 

GRIMPER,  y.  n.  arrampicarsi ,  inerpi- 
earti ,  rampiearsi ,  ripire ,  aggrapparsi.  — ,  fig. 
eattrt  a  stento  ,  eamminare  per  t  erta, 

GRIMPEREAU ,  s.  m.  petit  oiseau,  pieehio 
pieeolo,  pieehio  grigio, 

GRIMPEURS,  s.  m.  pL  sortadi  uecelU.  Le 
mot  rampiehino  en  italien  est  adopté  poar  les 

Slantes,  et  n'est  pas  encore  admis  en  parlant 
es  oiseaux. 

GRINCEMENT,  s,  nu  grincement  de 
dents,  ttridor  de'  donti, 
^GEinCBE»  y«  a.  grincer  les  dents^  dign- 
giuan  i  dentif  ringhiaro ,  êtrider  eo*  donti* 


GRI 

GRINGOLÉ,  ËB,  adj.  (blas.)  êorpmii- 
fera, 

GRINGOTTER,  y.  n.  se  dît  des  ptits  oi- 
seaux ,  garrire  ;  et  par  plaisanterie  des  hom- 
mes, eaniaeehiare ,  eanticehiare ,  eanterellare» 
GRINGUENAUDE,  s.  f.  petite  ordure, 
sudieiume ,  pillaeehera^ 

GRINGUENOTER,  v.n.  UeantardeW  uei- 
gnuolo. 

GRIOTTE ,  s.  f.  sorte  de  cerise,  tiâcioia, 
amarasea ,  marasea,  — ,  espèce  de  marbre , 
misçhio  0  mistio. 

GRIOTTI£R.s.m.  arbre,  amarateo,  ma^ 
rasco,  viseiolo. 

GRIPPE,  s.  f.  fam.  bizzarria,  eaprieeio, 
tieehioy  fantasticaggine ,  grillo,  umore*  — , 
fam.  se  prendre  de  grippe  contre  quelqu'un , 
prevenirsi  contro  di  aleuno.  —  (méd.),  sorta 
di  malatlia, 

GRIPPER,  y.  a.  attraper  subtilement  et 
avec  rapacité ,  adunghiare  ,  arraffare ,  arrap-' 
pare ,  aggaffare ,  arranfiare  ,  aeekiappare  , 
ghermire,  — ,  fig.  et  pop.  rubare,  — ,  y.  r.  en 
parlant  d'étofïes,  raggrinzarsi;  de  personnes , 
tneaprieeirsi ,  imbizzarrire» 

GRIPPE-SOU,  s.  m.  fam.  spiloreio,  cho 
ama  i  pili  piceioli  e  i  pià  sordidi  guadagni» 
— ,  autrefois,  ricevitore  delV  alirui  rendit» ^ 
mediante  un  pieeiolo  luero. 

GRIS,  E,  adj.  couleur  mêlée  de  blanc  et  de 
noir,  bigio.  Homme  gris,  brillo,  eiasehav, 
alquanto  arso  dat  vino,  — ,  eanuto,  ineanu^ 
iito.  —y  s,  il  bigio ,  il  eolor  bigio.  Gris  cen- 
dré» brun,  de  more,  bigio,  cenerognoh* 
nero^  grigio.  Gris  de  pede,  de  lin,  eolor  per-^ 
latOf  gridellino.  Temps  gris,  tempo  foseo* 
Vert-de-gris,  verderame.  Petit-gris,  s.  m»  sorte" 
de  fourrure  grise,  vtjo,  varo.  Faire  grise  mine, 
fam.  far  cattiva  ciera,  . 

GRISAILLE,  s.  f.  t.  dépeint,  ehiaroseuro. 
— ,  mescolanza  di  eapegli  bianehi  e  eastagni» 

GRISAILLER ,  y.  a.  tinger  di  bigio. 

GRISÂTRE ,  adlj.  bigie^. 

GRISER,  y.  a.  inebbriare.  Y.  iHiviEt. 

GRISES,  adj.  f.  pi.  sœurs  grises ,  $pui» 
d' orsoline. 

GRISET ,  s.  m.  jeune  chardonneret  »  cor- 
delRno. 

GRISETTE,  s.  f.  drappo  ordinario  di  eo- 
lor bigio,  — ,  donnieciuola ,  femmina  volgarom 

GRISOLLER,  y.  n.  il  eantar  deli*  alio- 
dola, 

GRISON ,  ONNE,  s.  et  adij.  eanuto,  «m- 
ekio.  —  ,  servitore  travestito  con  abito  di  /»- 
vrea  bigla,  — ,  pop.  âne,  asino,  mieeio. 

GRISONNER,  y.  n.  ineanutire,  divemr  m- 
nuto, 

GRIVE,  s.  f.  oiseau,  tordo. 

GRI  VÊLÉ ,  ÉE ,  adj.  pieehiaio  di  bigio  0  di 
bianco. 

GRI VELËE ,  s.  f.  produit  illicite  dans  un 
emploi,  guadagno  ilicito  ch»  si  fe  nêW  am-' 
mbûstrazione  it  una  earica* 

GRI  VELER,  y.  a.  fàau0rubarô,  ruêtu- 
ehiarOffar  guadagni  illoeiti, 

GRIVBLSRIB  >  s.  f.  V.  ouYtii*. 


GRO 

GRlVBLEURyS.  m.  ladraneethf  furbo, 
dte  fa  gumdagni  ilUeiti. 

GRIVOIS,  s.  m.  se  dit  d'un  drille,  d'un 
soldat  éfeiUé  et  alerte ,  buaneompagno,  dUin- 
volio  y  aceorto, 

GRIVOISE .  s.  f.  vivandière ,  femme  d'ar- 
mée, donna,  $faeeiata^  tardiia,  baldansosa^ 
igualdrimlia,  — ,  adj.  ton  grivois,  chanson 
grivoise»  iroppo  Ubero  ,  aiquanio  oteeno. 
^  GROGNARD,  E,  s.  sgridaiare,  maleon^ 
itnto, 

GROGNE,  s.  m.  cri  des  pourceaux ,  ^m- 
gnlto.^'f  fig.  et  fam.  borbottamento ,  qaeri' 

_      « 

tnonWu 

GROGNEMENT^  s.  m.  grugnUo.  —,  fig. 
borbaitamento ,  borboglitanento ,  qutrimonia. 

GROGNER ,  v.  a.  grugnire ,  grugnare,  — , 
6g.  et  fam.  borbotlare,  broniolan,  gorgo- 
giiare.  V.  geommblei,  ,'''' 

GROGNEUR,  EUSE,  adj.  et  s.  fam.  bor- 
boitatorê,  borbottonû,  brontoltme,  bufonehino, 

GROGNON, s.  m.  V.  gbogneor. 

Groin  ,  s.  m.  museau  de  cochon ,  grugno, 
grifo. 

GROISON,  s.  m.  cr0/a  bianca,  poivtria^ 
sala. 

GROLLE,  s.  f.  V.  FRBDz. 

GROMMELER,  V.  n.  fam.  borboîtare. 

GRONDARLE,  adj.  riprentibUe.  Peu  us. 

GRONDEMENT ,  s.  m.  brmtoiam§nio. 

GRONDER ,  V.  n.  broniotare ,  bufonehiare^ 
mur  ileaiabrone  net  fiasco,  parlât  fra  i  denti, 
r- ,  fig.  le  tonnerre ,  l'orage  gronde ,  mormo- 
reggiare,  romoreggiare*  — ,  v.  a.  sgridare, 
garrirô,  rampognare. 

GRONDERIE  ,  s.  f.  rlmprovero,  sgrida- 
menio,  riprensione  ^  rampogna, 

GRONDEUR,  EUSE,  s.  et  adf.  garri- 
UfrCf  igridaton.  — »  sorte  de  poisson.  Y.  aoo- 

OST. 

GROS,  GROSSE,  adj.  grotso.  Femme  gros- 
se ,  donna  gravtda ,  ineinta.  Le  présent  est  gros - 
de  l'avenir,  gravido,  pregno^Èitt  gros  de 
faire ,  de  dire  une  chose ,  aver  gran  vogtia, 
sommo  duiderio.  —,  grossier,  grosso  jgrot^ 
SO/4UI0.' Grosses  paroles, ^oro/e  ingiuriose,  vil- 
tanâ.  Gros  temps,  mer  grosse ,  Umpo  barra» 
êcoso»  mare  in  tempesta.  —,  s.  m.  le  gros  de 
l'arbre,  de  l'armée,  U  troneo  d'  un  atbero,  il 
grosso  deii'  esercito.  Le  gros  d'un  vaisseau ,  la 
paneia  <f  un  6a«l(in«ftto.Gros-de-Nàples,  gros^- 
de-Tours,  étoffes  de  soie ,  grossagrana .  grosso 
di  Tours,  Gros,  pour  drachme,  la  huitième 
partie  d'une  once,  un  grosso ^  una  dramma, 
Coudier  gros,  au  jeu,  métier  moUo  sopra  una 
'  caria,  et  fig.  arrischiar  molto,  porsi  a  gran 
eùnenio.  Faire  le  gros  dos  ^  fart  uomo  tt  im- 
porianza.  Avoir  les  jreux  gros,  gonfi.  Avoir  le 
cœur  gros,  piano  di  dolore:  le  cœur  gros  de 
soupirs.  Rac.  En  gros,  adv.  aW  ingrosso. 

GROS-BEC ,  s.  m.  soHa  di  fringuelto ,  /rî- 
eana» 

GROSEILLE,  s.  H  (ruit ,  ribes,  uva  spina. 

GROSBILLER,s.m.  arbrissMu,  ri^ai,  uva 
êpina, 

OROSIL  »  a.  m.  t.  de  TCfffer,  rotiomêé 


GRU 


â8l 


GROSSE,  s.  f.  douze  douiaihes,  grossa^ 
dodici doztine.  •—•  (prat.),  l'expédition  .d'une 
obligation ,  d'un  contrat ,  etc.  oepia  dt  un  eon^ 
trattOf  ece, 

GROSSERIE,  s.  f.  grosseria  di  ferro.  Il  ne 
fait  que  la  grosserie,  egU  vende  solameniû 
ail*  ingrosso. 

GROSSESSE, s.  f.  gravidanza,  grossezza^ 
pregnezza. 

GROSSEUR, s-  f.  grossetza  j  spessezza, 

GROSSIER,  ÈRE,  adj.  épais,  grosso, 
grossolanoy  maieriale*  Donner  une  idée  gros- 
sière d'une  chose,  dame  un*  idea  sommarîa, 
un*  idea  in  grosso,  — ,  incivil ,  peu  poli ,  gros' 
solanoy  seonciOf  rozzo ,  svenevole,  ineolto , 
senza  putilezza ,  incivile,  rustico,  villano» 
Marchand  grossier,  mercanie  ehe  vende  aW  m- 
grosso, 

GHOSSIÈBEMENT,  adv.  d'une  manière 
grossière ,  rozzamerite  ,  solieamenie ,  grossO" 
lanamcnte,  — ,  imparfaitement,  in  grosso  $ 
sommariamente. 

GROSSIÈRETÉ ,  s.  f.  rozzezza,  ineivilià, 
rusticità, — ,  parole  grossière ,  villaniaf  pa^ 
rola  seoneia. 

GROSSIR ,  V.  a.  rendre  eros ,  ingrossare , 
aumeniare, — ,  v.  n.  et  r.  devenir  gros,  au-^ 
mentarsi ,  farsi  maggiore ,  divenir  grosso, 

GROSSOYER ,  v.  a.  (prat.)  (aire  la  grosse, 
fare  ,  siipulare  in  pergamena  una  serittura 
d'  obbligo ,  un  coniraito  ,  tee, 

GROTESQUE, "adj.  figure  capricieuse  et 
ridicule,  groiiesco,  — ,  au  fig.  cec^ui  est  extra- 
vagant, bizarre,  grotiesco,  batlertno. 

GROTESQUEMEINT ,  adv.  ridicolosa- 
menie,  slravagantemenie ,  in  maniera  ridi- 
cola, 

GROTTE,  s.  f.  groiia,  antro,  speeo, 
iana,  eavema,  spehnea, 

GROU,  s.  m.  GBOUBTTB,  s.  f.  terra  argit- 
losa  e  pieirosa, 

GROUETTEUX,  EUSE,  adj.  se  dit  d'un 
terrain  composé  d'argile  rougeâtre  et  de  pier- 
res .  pietroso. 

GROUILLANT.  E,  adj.  pop.  qui  grouille, 
brulieante ,  che  bruliea ,  che  si  muove.  Tout 
grouillant  de  vers ,  de  vermine ,  ehe  ha  un  bu- 
lieamedi  vermini, 

GROUILLER  ,  v.  n.  pop.  remuer,  bruti- 
caroj  bulieare,  muoversi.  Le  ventre  me  grouil- 
le, migorgoglia,  — ,  fourmiller  ;  cela  grouille 
de  vers,  brulicare  per  li  vermini ,  essore  pieno 
di  vermini, 

GROUINER ,  V.  D.  se  dit  du  cri  du  cochon, 
grugnire ,  grugnare. 

GROUPE ,  s.  m.  groppo,  grnpfo, 

GROUPER ,  V.  a.  mettre  en  groupe ,  ag" 
gruppare,  -» ,  v.  n.  ces  figures  groupent  bien 
en.«emble ,  9i<e//(0 /i^ara  sianno  beneaggrup^ 
paie  insieme* 

GRUAU .  s.  m.  avoine  mondée  et  moulue 
grossièrement,  orzo  o  avenu  mandata.  —, 
DouiUie  feite  avec  cette  avoine,  pappa,  pa- 
tenta. — ,  espèce  de  farine,  tritello,  staeeiàf 
taré,  triteUino,  —,  sorte  de  machine,  maieehiiiot 
da  alzan  gran  pesi. 


d8d  GUE 

GRUE »fl*f. grfM  oîsMu ,  gru ,  gtnm ,  gi^m*  | 
— ,  proT*  faire  le  pied  de  grue,  uMpMUr  tum^ 
gamtnté  ta  pmdi,  —  ,  fam.  niais,. scibero, 
babbuatso.  —  ,  pour  constellation ,  Gru,  — , 
machine  de  bois»  grum,argano  da  aixargran 
pêti, 

GBDERIEpS.  f.  autrefois,  tribumaiede*  gia- 
diû  ét^  batehi  e  ftr$iU* 

GRUGEOIR.s.  m.  ustensile  de  cuisine, 
mortajo  éi  kgno* 

GRUGER  ^T.  a.  tgranaeekiarê ,  sêrieioimre. 
— ,  fig.  et  fam.  rmtgré  y  àivorarm,  numgiMt  h 
eoâie  mé  alcuna, 

GRUME,  s.  t  bois  coupé  qui  a  encore  son 
écorce .  Ugnê  eoiU  kuceia  o  teorxa. 
*  GRUMEAU ,  s.  m.  portion  de  sang  ou  de 
lait  caillé ,  grumû, 

GRUMEL,  s.  m,  farina  di  venu  per  iodaré 
i panni 

GRUMELER  (SE) ,  m.  aggrumarù,  rap^ 
pigHani  »  formarn  m  grami, 

GRUMELEUX,  EUSE,  adj.  ronekioêû, 
rwtido,  TQxiigiMw  y  tcahra,  —  »  grumoêo* 

GRUTEB,  ERS. ad). faw»n,  faisan  graver, 
falcone  addcsîrato  a  voiar»  atla  gnêa^  fûgutna 
ÙMÛh.  alla  graa. 

^  G R  U  YE£ .  ad j.  m.  seigneur  gruyer.  Minora 
ehû  avava  gi«s  su  c  koêehi  de  tmoi  vaumUi* 
•^-»,  s.  m.  «nl«n»  gtudieê,  V.  civiaii. 

GRUYERE ,  s.  m.  târia  di  eaeio. 

GUAIRO!  inlerj.  cri  de  fiauconnerie pour 
McKer  l'oiseau,  àcdla/a. 

GUÉ ,  s.  m.  gitmdo ,  gmt»zo ,  vado.  — •  »  fig. 
ionder  le  gué)  tmtaré  il  vado  •  maitêni  a  qumt* 
ak^immsa, 

GUÉABLE,  adj.  qu'on  peut  passer  à  gué> 
guadoto ,  eh*  ti  puô  guadare. 

GUERRES,  s.  m.  pK  V.  oâomas. 

GUÈDE  ou  PA8TKL,s.  f.  plante^en  usage  chei 
les  teinturiers,  guado^  glastro,  La  cuve  du 

GUÉDER,  V.  a.  pop.  soûler, Mfof/ara.  — , 
t.  déteint  dar  U  guaae,  impiumar  di gmado^ 

GUÉER,  V.  a.  baigner, ^iia^Mra,  digua^ 
mtv,  kagnoTê,  lavar  nêU*  aequa, 

GUELFES,  s.  n. pi.  Guêtfi,  V.  eiBELina. 

GUEMBE ,  s.  r.  frutto  dci  Raragumi. 

GUENILLE,  s.  f.  eeneio,  sirûBeio,  — »aa 
pi.  panni  frutti^  ttmsummii^  hgorL 

GUEN1LL£UX,£USB,  adj.  ctfneîoM. 

GUERI  LLOR,  s.  m.  petite  guenille ,  êtrae- 
«•a,  caitn0. 

GUENIFE,  s.  f.  peitegola,  donna  vîM. 

GUENON  ,  s.  f.  la  femelle  d'un  dnge ,  àar- 
luceia,  êcimia.  —,  fie.  sguaUhinm, 

GUEN^HE ,  s.  L  petite  guenon,  bttiut- 
MM,,  ieimteîta ,  jn0IIiiîii«. 

GUÊPE,  s.  f.  insecte  qui  ressemble  à  Ya- 
beitte,  vêêpm. 

GUÊPIER ,  s.  m.  vetpajo ,  vtêp^l^ 

*  GUERDON,  s.  m.  guiderdonêf  Utarh. 

* GUERIK)NNER ,  t.  a.  récompenser, 
guiditrdonare  f  prmniarê, 

GUÈRE  ou  soàais,  adv.  on  sVn  sert  avec 
la  négative ,  ^aro,  non  molto,  non  iroppo,  11 
n'y  a  guère  que  lui ,  poehi  •  mmnamfitait  di  lai» 


GUE 

OUSRBT,8.iii.lem]aboaré6  etnoBca- 
aemencëe,  magguê^  maggkàkê,  wtûggiatkaf 
eampo  aetoneio  a  moM. 

GUÉRIDON  ,  s.  m.  totale  rotante ,  ^ 
ciola  e  ron  un  toi  piede. 

GUÉRI  R  ^  y.  a.  gaofirt,  mnmé,  ntamm , 
ntiiiHiro  Al  ionité.  — ,  ▼.  B.  rteuporar  la  as- 
mf4,  la  taluêo, 

GUERISON  .^Mi^ama,  gam^gioma,  gam^ 
mnonto» 

GUÉRISSARLE,  adj.  qu'on  peut  guérir, 
tanabiie ,  gttaribih. 

GUERISSEUR,  s. m.  dba ^«nrcfra  ahruL 

GUÉRITE ,  s.  f.  petite  loge  où  une  sesli* 
nelle  se  met  à  oovrert ,  eatotto  da  oontinelfa, 
-*,  petit  donjon  au  béot  d'un  bâtiment,  hm* 
toma  o  hggetta  topra  ietto». 

GUCRLANDB,s.  f.  (mar.)  pièee de diar- 
penterie  courbée  ou  tournée  en  ceintre ,  goêa. 

GUERLIN  ,  s.  m.  V.  «aHim. 

GUERR£,#.  f.  ^ffarm.  Aller  à  la  pelHe 
guerre,  andar  a  foraggiaro,  —,  tig,  comhat-' 
timonto,  eontraêto, 

GUERRIER,  ÈRE,  adj.  gueniêro,  éeftU 
eoto ,  martiale,  — ,  s.  ^«arriaro ,  gaerriera, 

*  GUERROYER,  Y.  n.  guerreggiare. 

GUERROYEUft ,  s.  m.  guenvggiatara. 

GUET ,  s.  m.  garda ,  guardia,  êeatéa ,  aan- 
iinella.  — ,  fig.  être  au  guet ,  a^oir  l'oeti,  IV 
reiUe  an  guet,  tpaar»,  afnr  m  oeehia  iëêo, 
air  aria.  Guet  cte  la  mer,  gaardim  atia 
eoête* 

GUET-APENS .  s.  m.  embâebe  dreasée 
pour  assassiner  quelqu'un,  hmbataaia^  agmaÊû, 
tradimenlo.  — ,  fig.  dmieîn  prémé^té  de 
nuire ,  insidia,  trama ,  irappakria. 

GUÊTRE .  s.  t  sorte  de  cbaussore,  aaes. 

GUÊTRER ,  ▼.  a.  «b^mt  ^  aata, 

GUETTER ,  ▼.  a.  observer  à  demain  de 
surprendre,  de  nuire,  alloceare^  adoeehîmê 
per  tendate  imiéHe ,  epiara.  -* ,  aw  fig.  aff^ 
ffara.  aMpettareal  margn,  attand$ra» 

GUEULE,  s.  f.  bouebe  de  la  plupart  des 
quadrupèdes  et  des  poissons,  èoaea ,  gain,  -—  g 
pop.  et  par  mépris,  baeca  delf  aama.  Mot»  de 
ffueule,  parole  êporaha.  La  gueule  d^ca  hwt^ 
d'an  sac»  boeea» 

eUEULÉE ,  s.  f.  pnp.  grasse  baoebée,  êm- 
eala,  — .paroles  sales,  ateeniià. 

GUEULER  ,  V,  a.  pofw  bdbler,  m/mata, 
ênfimaggiare,  aggirarêi  imparala*  •— f  t«  de 
cbasse  «  abboeeare^  addantara. 

GUEULES .  s.  mrt.  de  blas.  pwmw 

GUBUSAILLB ,  s.  f.  iam.  piebagUa , eiar* 
magliaf  oânaglia,  bardagHa^  gantaglia»  r»- 
baldaglia, 

GUEUSAILLER«T.o.  fem.  bMmaggimm, 
paltanaggiara^  datreiafat  la  birèa, 

QUEUSANT,  E,  adj.  gwux  gueuwC, 
gueuse  guensante^  patUmiem^  «featAnfatMa, 
eialtronSf  areaiiane» 

GUEUSE,  s.  f.  pièce  de  fer  fondu  qui  a^W 
pUiiem'ore  purifié*  ferraeda, 

GUEtSER,  ▼.  n.  et  a.  baranaf,  pHoe- 
eare. 

GUSI7SEHIB,  t*  f.  Ibm.  îadigm»,  M»'- 


GUI 

gêM0t  mitêrln,  -»,  fig.  chose  de  tU  priZ| 
partkeriA^  pidpeeKieria. 

GUEUX,  EUSE»  adj.  indjeent.Dëcessi- 
teuz,  qû  est  réduit  à  mendier  ;  il  est  lam.  pez^ 
gênté ,  mmuUeo,  mUiro  »  povero.  Mener  une  vie 
fort  gueuse,  msnar  una  vîta  tîentaim.  — , 
s.  m.  mtndicanie^  — »  s.  f»  Uulra,  êgmat- 
drina. 

GUHR  f  s.  m.  de  TaUem.  terre  meUilœhe 
minulissime, 

GUI»  a.  m.  plante»  viiehîa^ 

GUICHET»  s.  m.  petite  porte  pratiquée 
dans  une  grande,  tporteiio,  — .  petite  onver- 
ture  à  la  porte  d'un  cabaret,  finestrinm^  spor- 
iellino,  ^- 1  porte  d'armoire  y  pcriieeiMoia  , 
eportetio, 

GUICHETIER,  s.  m.  Talet  de  geôlier, 
commis  à. la  garde  des  guichets,  tervUore  del 
earcerUre. 

GUIDEES,  m.  ao  prop.et  B}iu^,guûia,  tcoria, 
eanduttore. 

GUIDE,  s.  f.  lanière  de  cuir  qui  sert  aux 
cochers  pour  diriger  leurs  cheyaux»  redini, 
guinzaglio. 

GUIDE- ÂNE,  s.  m.  t.  d*horlog.  guida  del 
trepano,  — ,  cià  ehe  serve  di  regola  mgC  igno- 
ranti, 

GUIDER,  y.  a.  guiderey  eondurre,  me- 
nare ,  mottrare  la  via,  il  eammino,  — ,  au  fig. 
govemare ,  reggere^  dirigere,  regolare. 

GUIDON ,  s.  m.  petite  enseigne  d'une  com- 
pagnie de  gendarmes ,  bandiera,  stendardo.  — , 
fomcier  qui  porte  le  guidon ,  alpere*  — ,  en 
musique»  certaine  marque  que  l'on  fait  au 
bout  d'une  ligne,  ugno ,  ehiamaia.  Guidon  de 
reuToi  »  qui  indique  où  doit  être  placée  une  ad- 
dition qu'on  fait  à  un  écrit ,  ehiamaia,  iegno, 
fu»/d«  -»,  t  d'artill.  petit  bouton  pour  guider 
la  vue .  mira. 

GUIGNARD,  s. m. espècede  petit  pluvier, 
ueeelio  di  patte  del  génère  de*  pivieri, 

GUIGNE»  f.  L  tpecie  di  eiriegia, 

GUIGNER»  ▼•  n.  regarder  du  coin  de 
VœW  i  far  oeekioltno  s  ammweare,  — ,  v.  a.  lor* 
gner,  guardar  toit'  ocehio ,  toîtecco  o  di  tôt' 
tecehi  »  guardar  eolta  coda  deW  œe/ûo,  — ,  fig. 
et  lam.  far  attegnamento ,  aver  la  mira  ad  al- 
euna  eeta. 

GUIGNIER»  s.  m.  l'arbre  qui  porté  des 
guignes ,  eiliegio* 

GUIGNON.s.  m.  malheur»  surtout  an  jeu, 
dUdetta,  ditgratia, 

GUILBOQUBT»  s.  m.  t.  de  menuis.  graf- 
fiêttp  eomune. 

GUILDITE,  s.  f.  aequavite  dizuechero, 

GUILÉB,  s.  f.  pluie  soudaine  et  de  peu  de 
durée, <eo<M^  nemfro,  rovetcio, 

GUILLAGE»  s.  m.  t.  de  bratterie , /»r- 
mentatiene  délia  birra» 

GUILLAUME,  s.  m.  sorUde  rabot,  tn- 
eerxeinjo,  piallutxo, 

GUtLLEDIN,  s.  m.  cheval  anglais  qui  va 
Famille ,  ehihea  tngUse. 

GUILLEDOU  ,s.  m.  courir  le  guilledou, 
fam.  êordeUttre,  andare  m  ehioâto,  in  gat- 
teeeo. 
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GUILLEMETS,  s.  m.  t.  d'împrim.  dou- 
bles virgules,  t^(r^o/elf0  doppie* 

GUILLEMOT,  s.  m.  oiseau»  pwtere, 

GUILLER,  V.  n.  se  dit  de  la  bière  » /"er- 
mentare,  boliire,       

GUILLERET,  ETTE  ,  adj.  gajo,  tvelto, 
leggiero.  Habit  guilleret ,  troppo  ieggiero  per 
la  ttaf;ione. 

GUILLERI ,  s.  n.  eanto  delta  patunu 

GUILLOGHBR ,  y.  a.  disposer  des  lignes, 
des  traits  avec  symétrie ,  rabcteare. 

GUILLOGH'IS,  s.  m.  ornement  formé  par 
des  lignes,  des  traits  de  différentes  formes 
entrelacés  les  uns  dans  les  autres ,  rabesehi. 

GUILLOTINE,  s.  ù  instrument  de  sup- 
plice pour  trancher  la  tête, '^At^/t^/ftna.  Mot  * 
nouv. 

GUILLOTINER ,  ▼.  a.  trancher  la  tête 
avec  la  guillotine ,  ghigliotiinare.  Mot  nonv. 

GUIMAUVE,  s.  f.  malvavigto,  bismalva^ 
altea. 

GUIMBARDE,  s.  f.  torta  di  carre, 

GUIMPE ,  s.  f.  morceau  de  toile  dont  les 
religieuses  se  couvrent  le  cou  et  la  gorge,  tog- 
goto^  et  poét.  taera  benda. 

GUINDAGE,  s.  m.  t.  de  mar.  action  d'é- 
lever des  fardeaux ,  ghindaggio.  »- ,  tearieal 
— ,  cave  da  imbarear  peti,  ece, 

GUINDANT,  s.  m.  (mar.)  altezza  detta 
bandiera, 

GUIND^ ,  ¥.  a.  hausser ,  tirar  in  alto  per 
via  d*  argtmi;  les  mariniers  disent,  ittare^ 
ghindare.  -^  ,  ▼.  r.  fig.  et  en  mauratse  part , 
dar  nel  ttrbtime.  Cet  auteur  est  guindé,  ttentm' 
tOy  affettato,  che  va  tulle  nubi, 

GUINDERESSE,  s.  f.  (mar.)  cordage  pour 
guinder ,  ghindatto, 

GUINEE,  s.  f.  monnaie  d'or  en  Angle- 
terre ,  ghinea, 

GUINGOIS,  s.  m.  travers,  tgembo,  tor^ 
tuoiîtà.  De  guingois ,  ady.  a  ggkimbo,  a  tra- 
verto,  a  eeaneio,  a  tguaneio ,  a  tehimbeteie^ 
—  ,  fig.  et  lam.  avoir  resprit  de  ^ingois,  aver 
il  eervello  per  traverto.  Guingois  de  l'esprit , 
ttravottttra ,  stravolgimenio, 

G  V I NGUETTE ,  s.  f.  petit  cabaret  hors  de 
la  ville,  bettûla. 

GUIPER  ,  y,  a.  aggiungere  un  eapû  di  teta 
tulla  teta  già  torta. 

GUIPOIR  »  s.  m.  êirumeHio  da  far  le 
frange, 

GUIPURE ,  s.  f.  tpeeie dimerletlo  éirefe o 
di  teta  eon  orojtlato, 

GUIRAPANGA,  s.  m.  ueeelio  dtlBratile. 

GUIRLANDE,  s.  f.  ghirfanda,  emwm  di 
fiori.  >^  ,  t.  de  mar.  V.  eon  la  ma. 

GUISARME,  s.  f.  tcure  adue  tagli 

GUISE ,  s.  f.  chaque  pays  a  sa  guise,  cha- 
cun vit  à  sa  guise ,  ogni  pœte  ka  i  smeî  cotfa- 
mi,  ognuno  vice  a  tuo  moth^  ognitnù  ha  le 
tue  fogfte.  En  guise ,  adv.  a  guita ,  a  modo, 

GUITARE,  s.  f.  instrument  de  musique, 
ehitnrre ,  ehîtarrino. 

GUI  TERNE  ,  s.  f.  (mar.)  sorte  d'arc-bon- 
tant ,  tostegnoy  reggiiojo  dette  anteitn»  S  una 
mttechina. 


284 


HâB 


GUITRAH,  s.  m.  eairame, 

GUMÈNE ,  s.  f.  t.  de  blas.  le  câble  d'une 
ancre ,  gomtna  ,  gomona, 

GUNDELLE,  s.  f.  sorta  di  planta, 

GUSTATIF,  IVE,  adj.  se  dit  des  parties 
qui  constituent  l'organe  du  goût,  guttativo, 

GUSTATION ,  s.  f.  gustamcnio. 

GUTTE ,  s.  f.  gomma  gutta, 

GUTTIFËRES,  s.  f.  pi.  famigiia  di  piantê. 

GUTTURAL,  £,  adj.  qui  appartient  au 
gosier ,  gutturale.  — ,  qui  se  prononce  du  go- 
sier ,  gutturale/  ûspirato  ,  pronumiato  in 
gola, 

GUY  ou  GDI  f  s.  ra.  t.  de  mar.  bastone  di 
randa  o  di  ghisto, 

GYMNASE,  s.  m.  lieu  destiné  cbez  les  Grecs 
aux  exercices  du  corps ,  ginnatio ,  palet tra. 

6YMNAS1  ARQUE,  s.  m.  chef  du  gym- 
nase 9  ginnaiiarea, 

GYMNASTE,  s.  m,  maestro  d' etereitj  pa- 
iêêtrici ,  ginnastiei, 

GYMNASTIQUE,  s.  f.  l'art  d'exercer  le 
corps ,  ginnattica. 

GYMNIQUE,  adj.  qui  appartient  aux  exer- 
cices du  corps ,  ginnico,-^,  s«  f.  science  de  ces 
Exercices,  ginniea» 
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GYMNOPÉDIE,  s.  f.  danse  en  usage  à  La- 
cédémonc ,  ginnoptdla, 

GYMNOSOPHISTES.  s.  m.  anciens  phi- 
losophes indiens .  ginnosofitti, 

GYNANTHROPE.  s.  m.  ermafrodito. 

GYNÉCÉE ,  s.  m.  appartement  des  fenames 
chez  les  Grecs ,  gineceo. 

GYNÉCOCR  ATE ,  s.  m.  partisan  de  la  gy- 
nécncratie.  sineeœrata» 

GYNÉGÔGRATIE.  s.  f.état  où  les  femmes 
peuvent  Kouvemer,  gineeoerazia, 

GYNÉCOCR  ATIQUE,  adj.  qui  arapport  à 
la  gvnérocratie ,  gineeoerato. 

GtNÉCOMANIE ,  s.  f.  panione  eceeênva 
per  tô  donne, 

GYNÉGOMONE ,  s.  m«  eentor  delte  donne 
in  Atene, 

GYPSE,  s.  m.  pUtre,  gesto.  Gypses  on 
pierres  gypsenses ,  piètre  rannote» 

GYPSEUX,  EUSE,  adj.  de  la  nature  du 
gypse,  rannoto* 

GYROMANCIE,  s.  f.  divination  qui  se 
pratique  en  marchant  en  rond,  giromam- 
zia, 

GYROVAGUE  •  s.  m.  moine  errant,  giro^ 
vago. 
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NoU.  Ltt  mote  murquét  d' 

H ,.  consonne  ;  s.  f.  si  on  prononce  ache  ;  s. 
ra.  si  on  prononce  cette  lettre  comme  une 
simple  aspiration ,  telle  qu'elle  est  dans  le  mot 
suivant. 

4-  HA,  interjection  de  surprise,  ah  I  ahi  !oh! 

H  ABE  AS-CORPUS,  s.  m.  loi  anglaise  qui 
donne  à  un  prisonnier  la  faculté  d'i^tre  élargi 
sous  caution,  habcas  corput.  Mois  latins. 

HABILE,  adj.  capable,  abile,  etperto, 
intelligente  f  eapace,  — ,  t.  de  pal.  qui  a  droit, 
attOj  ehe  ha  diritlo  :.  habile  à  succéder. 

HABILEMENT,  adv,  aceortamente,  eon 
abilità ,  destramente  ,  eon  garbo, 

HABILETÉ^  s.  f.  abilità  ,  idoneiià,  eapa- 
eità ,  intelligenza. 

HABILISSIME,  adj.  fam.  abilittimo. 

HABILITATION, s.  f.  abitUazione. 

HABILITÉ,  s.  f.  t.  de  prat.  habilitée 
succéder .  eapacità  a  tuecedere. 

HABILITER ,  v.  a.  t.  de  prat.  abilitare, 

HABILLAGE ,  s.  m.  t.  de  rôtisseur,  ae- 
eoneiatura  de'  volatili,  eee,  per  arrostirli. 

HABILLEMENT,  s.  m.abito,  vetUmenio, 
veêtOf  panni.  —  de  tête ,  armadura  di  eapo, 
elmo. 

HABILLER ,  y.  a.  vêtir ,  fournir ,  donner 
des  habits,  vettire,  — ,  v.  n.  ce  tailleur  habille 
bien,  quel  tartore  fa  gli  abiti  oitimamente ; 
cet  habit  habille  bien ,  va  bene ,  sta  ben§. 
Habiller  une  carpe,  ntltare,  preparare. 

HABILLEUR 9  s.  m.  eoneiator  di  peUiceie^ 
pêUieeiaJo,  pelliedere, 

HABIT,  s.  m.  abito,  vcstim^nto^  vestito, 
vettc ,  pawiUf  drappif 


an«  crois  f  ont  lli  iipirée. 

HABITABLE  ,  adj.  qui  peut  être  habité. 
abitevole,  abitabile.  Toute  la  terre  habitable, 
tuUo  f  abitato, 

HABITACLE,  s.  m.  se  dit  dans  rÉcritore 
et  dans  le  style  soutenu,  habitation ,  demeure, 
abiiaeolo,  —  (mar.J ,  armoire  de  bois  où  Ton 
renferme  la  boussole,  ehietola, 

HABITANT ,  E ,  adj. et  s.  abitante ,  dimo- 
rante ,  abitatore,  — (poétiq.) ,  les  habitans  des 
forêts ,  de  l'air ,  le  belve ,  le  fiere ,  gli  augelii, 
gli  abitatori  délie  foreste,  dell*  aria. 

HABITATION,  s.  f.  abitazione,  dimora, 
stanza,  domicilio.  — ,  propriété  in  una  eth 
lonia, 

HABITER,  V.  a.  et  n.  abitare^  albergare  , 
stanziare.  —  avec  une  femme ,  aver  eont" 
mereio,  itsare, 

HABITUDE,  s.  f.  accoutumance,  ablto, 
abitudine ,  consuetudine.  —  du  corps ,  costitU' 
zione ,  temperamento,  ditpatiiezza  dei  eorpo* 
^^ ,  famigliariti ,  pratica ,  eonoseenzam  Avoir 
une  tiabitude,  un  eommereio  galante. 

HABITUEL,  ELLE,  adj.  tourné  en  ha- 
bitude, abitiiale,  consueto, 

HABITUELLEMENT,  adv.  abituklmentê, 
per  abito, 

HABITUER ,  V.  a.  abituare ,  avvetxart. 
— ,  V.  r.  dimorare,  fermar  la  dimora» 

f  HÂBLER ,  y.  n.  chiaeeherare ,  anfanare, 
mÙlantarti. 

t  HÂBLERIE,  s^Lmiltanterlat  vtmto^ 
jattanza. 

t  HÂBLEUR,  EUSE,  s.  grand  parleur, 
areifanfano,  etarùme^  parabolano» 
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f  HAGHB^  s.  f.  espèce  de  cognée,  ateê, 
aseia.  Hache  d'armes,  picozza  di  punta  e  ta-' 
glio,  azza.  Livre  imprimé  en  hache,  tibro 
itampato  a  eohnn§  disu^uaii.  Les  arpenteurs 
disent  :  cet  héritage  fait  hache  sur  un  autre, 
temden,  avancare.  Avoir  un  coup  de  hache, 
lam.  aver  un  ramo  di  fotUa. 

t HACHER,  V.  a.  sminuztare^  tritare.  Ha- 
cher avec  la  piyime,  le  crayon .  le  burin,  irat^ 
Uggiare^  incroeieehiare  i  tratti.  — ,  t.  de 
charp.  far  taccha  eotC  ascia, 

i  HAGHEREAU,  s.  m.  petite  cognée, 
pieeozzino,  piceola  seure*  piceola  acceita, 

t  H  ACHETEE,  s.  f.  marteau  tranchant 
d'un  côté,  ptnnatOy  tegoio.^ 

4*  HACHIS ,  s.  m.  viande  hochée,  amnior* 
tetlato, 

t  HACHOIR,  s.  m.  petite  table  sur  la- 
quelle on  hache  les  Tiandes ,  taglUre. 

t  HACHURE,  s.  f.  intagUo.  --,  au  plur. 
t.  de  grav.  tratti  ineroeiati ,  tratteggi, 

f  HAGARD ,  E ,  adj.  feroee ,  sdegnoso , 
fiêro.  Esprit  hagard .  intrattabite t  rustico» 

UAGIOGRAFHE,  adj.  et  s.  se  dit  de 
quel(|ues  livres  de  la  Bible  et  d'un  auteur  qui 
a  écrit  sur  les  saints,  agiografo* 

HAGIOLOGIQUE,  adj.  qui  concerne  les. 
saints ,  les  choses  saintes ,  agiologieo, 

f  H  AH  A ,  s.  m.  aptrtura  ai  murojt  un 
gîardino  eonuna  fossa  ai  di  fuori, 

^  HAHË,  interj.  t.  de  chasse,  você  per 
ftrmar  î  eani, 

f  HAIE,  s.  f.  siepô^fratta.  Haie  vive, 
eStiudênda  fatta  eon  pruni  o  simili.  Se  mettre, 
se  ranger  en  haie,  mcttersi  in  fila, 

f  HAÏE,  interjection,  cri  des  charretiers, 
wfce  de^  earrtttieri  per  incitare  i  eavalU,  Haïe 
au  bout ,  di  pià ,  di  sovrappiù, 

t  HAILLON,  s.  m.  guenillon,  eeneio, 
êtraecio. 

-|*  HAIM  ou  haïr  ,  s.  m.  amo* 

\  HAINE,  s.  f.  odio,  raneore,  malavo- 
glianza ,  abborrimtnto.  Eu  haine  de...  in  odio^ 
par  avversione, 

•  t  HAINEUX,  EUSE, adj.  maiigno,  «- 
tioto ,  portaio  ail'  odio, 

-f  H  AiR ,  V.  a.  odiarût  abbominara,  aver  a 
noja,  detestara,  nauseare ,  non  poter  ioffrire, 
€i$ere  aiieno. 

•f  H  AIRE,  s.  m.  espèce  de  petite  chemise 
faite  de  crin  ou  de  poil  de  chèvre,  eiiieio,  ci" 
iieeiOi  eiiizio. 

f  HAÏSSABLE,  adj.  digne  de  haine,  odic 
voie,  epiaeevole,  inereseevoie ,  moletio,  no- 
jotOf  faaiidioso^  imporiuno, 

•f-  HALA6B,  s.  m.  l'action  de  haler,  de 
tirer  un  bateau,  allaggio ,  tonneggio  </'  una 
navo, 

j*  HALBRAN,  s.  m.  jeune  canard  sauvage, 
anitroeeo,  anitroerolo  naivatico, 

f  HALBRENÉ,  ££,  adj.  t.  de  fauc.  ehe 
iuiT  ali  tarlate»  — ,  lig.  lacero^mai  in  amesê, 

•)'  HALBRENBR,  v.  a.  chasser  aux  hal- 
brans ,  andar  a  eacêia  degii  anitroecolù 

f  HALE^s.  m.  impression  d'un  air  chaud 
et  sec  sur  le  teiot  «  catdura ,  e/felto  dpiC  aria 
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«  dôl  ealor  del  $olo  ehe  abbronta ,   diaeeca* 

HALE- A-BORD ,  s,  m.  (mar.)  corde,  aita 
a  bordo, 

HALE-BAS,s.  m.  (mar.)  corde  ou  ma- 
nœuvre ,  earicabauo  per  i  pennoni, 

HALEINE,  s.  f.  atito,  fiato,  Lena,  reepirOf 
aiena.  Courte  haleine.  V.asthmb.  — ,  ûg.  ou- 
vrage de  longue  baleine,  opéra  di  gran  tempo. 
En  haleine,  in  esereizio, — ,  fig.  tenir  quel- 
qu'un en  haleine ,  tener  suita  corda ,  tulr  m- 
certezza.  Tout  d'une  haleine ,  tenza  interru- 
zione.  Perdre  haleine,  êtfe  hors  d'haleine, 
perder  fiato ,  euere  epaiato.  Discours  à  perte 
d'haleine,  iunglùssimo  e  nojoto.  Haleine  de 
reni^  fiato, 

f  HALEMENT,s.  m.  t.  de  mar.  corda 
con  un  gruppo  da  aizar  petl. 

HAIJÉNeE,  s.  f.  respiration  accompagnée 
d'une  odeur  désagréable,  aliio  puzzolente, 

HALENER  ,  V.  a.  pop.  sentir  l'haleine  de 

guelqu'un,  fiuiare^  annatare,   odorare.  —  , 
g.  et  l'am.  halencr  quelqu'un ,  esaminar  unOf 
oeservarto ,  ttudiar  ii  suo  debole. 

-^  HALER ,  V.  a.  ne  se  dit  que  d'un  ba- 
teau ,  tirare  a  braeeia.  Les  mariniers  disent  : 
ailare.  — ,  pour  exciter,  il  ne  se  dit  que  des 
chiens ,  aizzare ,  instigare*  Haler  le  canon  à 
bord ,  tirarii  eannone  dentro  o  fuori  dei  bordo, 

•}<  HÂLER ,  V.  a.  et  r.  noircir,  être  noirci 
par  le  hâle,  abbronzare ,  abbruttoUre ,  ann»" 
rire  y  essere  abbronzalo  ^  annerito  dai  soie, 
H ALÉSIER ,  s.  m.  arbusto  d'  America, 
HALETANT,  E,  ao^.    ansante,  ane- 
tante  ^  affannoso,  anetoso,  sbuffante. 

f  HALETER  ,  v.  a.  ansare,  aneiarOf 
atitare,  ansimare,  ansîare, 

f  HALEUR,  s.  m.  batelier  qui  tire  un 
bateau  avec  une  corde ,  alzajo, 

H  A  LIME,  s.  m.  arbrisseau,  aiemo, 

f  HALLAGE,  s.  m.  droit  de  halle,  dazio 
ehe  si  paga  per  ie  merci  sposte  su  i  mercati  o 
fiera. 

HALLALI,  cri  de  chasse,  voce  de' eaceia^ 
tori  per  avvisar  essere  ii  cervo  agii  estremi, 

f  HALLE,  s.  f.  place  publique,  ^/ozza , 
mercaio,  — .  fig.  langage  des  halles,  faveiia 
deivolgo,  dtlia  plebagita, 

t  HALLEBARDE  ,  s.  f.  sorte  d'arme, 
iabarda,  ata barda, 

t  HALLEBARDIER,  s.  m.  aiabardiere» 
ianzo  armato  di  aiabarda ,  ehe  porta  ala^ 
barda, 

t  UALLEBREDA ,  s.  peu  us«  persona 
grande  e  mai  fat  ta» 

+  H  ALLIER,  s.  m.  buisson  fort  épais, 
macehia,  siepaglia,  macchione,  — ,  employé 
ou  marchand  aux  halles,  impiegato  o  vendis 
tore  alla  piazza  dei  mercaio, 

HALLUCINATION,  s.  f .  (méd.)  égare- 
ment du  jugement,  aliueinazione, 

HALO,  s.  m»  cercle  coloré  autour  des 
astres,  atone, 

t  H  ALOIR^  s.  m.  iuago  dove  $i  fa  seeearê 
ia  canapa, 

4*  HALOT,  s.  m.  buea ,  iana  deiconigH, 

t  HALOTEGflNIB  ou  ukuoKQa,  s.  f» 
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gueila  parte  dêlt  alchimia  ehê  ha  i  mfi  par 
abbieito. 

^  HALTE ,  t.  f.  pause  que  font  des  gens 
de  ^erre  dans  leur  marche ,  pota ,  fermata. 
Faire  halte ,  /èrmorif.  Halte,  t.  milit  ferma ^ 

Êrmatevi  Halte ,  pasfo  cAe  si  fa  alla  formata, 
tMe-\k,olà,atiolà. 
I  HÂMAGyS.  m.  espèce  de  lit,  branda 

a 

omofteana  ^  amacam 

HAMADE  ou  HiiièDEyS.  f.  (hlas.)  fiasce 
formée  de  trois  pièces  alésées,  amaide. 

HAMADRYADE,  s.  f.  (myth.)  nymphe 
des  bois ,  amaériada* 

i  HAMEAU,  s.  m.  barghetto^  eaaatê. 
AME€ON,  s.  m.  petit  crochet  de  fer  pour 
f>rendre  du  poissou ,  amo.  — ,  fif.  mordre  à 
"hameçon ,  tateîani  prendere  at  boecone* 

HAMPE  »  s.  f.  bois  d'une  halld)arde ,  d'un 
épieu,  asta,  battanedetl'  aMta,  di  itnotpiedo, 
—  d*ttn  pinceau,  affccecuo/a ,  manico  detpan" 
nelh,  — ,  t.  de  chasse,  U  petto del eervo. 

*  Y  HAK,  s.  m.  oepizioper  ta  caravane, 

*  \  HANAP,  s.  m.  grande  tasse  à  boire, 
pecehero ,  eiotofcne,  tazza  o  bicchier  grande  » 
nappo  majtiseoh* 

t  HAMGHE,s.  f.  partie  du  corps  humain, 
anea .  eoieia,  — ,  t>  de  man  la  partie  du  vais- 
seau qui  parait  en  dehors  depuis  le  grand  ca- 
bestan jusqu'à  l'arrasse ,  i7  quartiere, 

flANEBANE  ouHimBAiiB.  V.  jvsquiami. 

•{*  HANGAR ,  s.  m.  rimessa  di  carrozze, 
earrette ,  eee.  longs  appentis  dans  les  aràenaux 
et  ateliers  de  construction,  tettoja  </'  im  arte- 
nafe, 

f  HATtNETON,  s.  m,  insecte,  icara-- 
faggio,  — ,  fig.  et  fam.  jeune  étodrdi ,  <ven- 
tatOj  baiordo,  avventato,  spa^aldo. 

f  HANSCRIT,  s.  m.  langue  sarante  des 
Indiens,  iingua  indiana  in  eui  sono  ecritti  i 
tibri  dellm  religione* 

f  HANSE  ou  HAH8I  TBDTOHIQVE,  S.    f.  Al- 

sociationé  délié  ciltà  anseatiehe. 

f  BANSIÈRE,  s.  f.  t.  de  mar.  sorte  de 
cordage ,  earo  di  tonneggio ,  da  rimburehio, 
eavi  manesehîf  cavi  di  ancora, 

f  HANTER ,  T.  a.  et  n.  fréquenter ,  ueare^ 

Sraticare^  frtquentare.  Frov.  dis-moi  qui^u 
antes  et  je  te  dirai  qui  tu  es,  dimmi  ehi  pra^ 
tichi ,  e  tî  dira  ehi  ni. 

•f  HANTISE ,  s.  f.  atanza ,  pratica  f  fami' 
tiarità ,  frtquentazitmt» 

\  HAPPE,  s.  m.  demi-cercle  de  fer,  eer- 
ehio  di  ftrro  del  mozto, 

t  HAPPELOPIN,  s.  m.  cane  da  caccia 
motto  ingordo» 

j  HAPPELOURDE,  s.  f.  pierre  fausse 
qui  a  Téclat  d'une  pierre  précieuse,  gioja  falta, 
— ,  fig.  ()ersonne  qui  a  plus  d'apparence  que 
démérite,  bellimbusto, 

4-  HAPPER ,  T.  a.  se  dit  d'un  diien ,  ae<- 
ceffare»  abboccare,  imboccere ,  aztannare, '^ , 
fig,  acchiapparey  afferrere  ,*ghenmre. 

■^  HAQUENEË,  s.  f.  petit  cheval  qui  va 
Famble,  ehinea,  eavaHo  ambiante* 

f  HAQD£T,s.  m.  espèce  de  cburctte, 
eatrattam 
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HAQTJETIER,  s.  m.  earrettaja, 
^t  HARAMB, s. m. a/6ir0  da  emiêtHUl  ta 
gomma  taecamaeea, 

f  HARANGUE, s.  f.  dtacoors  à  mie  as« 
semblée,  à  un  prince,  etc.  aringa.  —  »  fig>  et 
fiam.  diteerêo  nojoeo, 

t  HARANGUER,  t.  a.  armgare, — ,  t.  b* 
perorare ,  dectamara,  pratare» 

•{-  HARAÏIOUEUR  ,  &  m*  arîngaiore  , 
oratore, — ,  fig.  nand  parleur,  graiehiam, 
bertingatere,  bubbone ,  parolajo, 

•f-  HARAS,  lien  destmé  à  loger  des  étalooft 
et  desjumens,  ratza^  mandria, 

f  HARASSER,  v.  a.  fatiguer  à  rexcès, 
êpoteare^  itraeeare,  atlattare,  snervare,  oc- 
easeiare, 

t  HARCELER ,  t.  a.  agacer,  provoqoer , 
balestrare,  dardeggiaTe,  affliggere,  tribeiare, 
vettare, 

f  HARD,  8.  m.  t,  de  gantier,  ferra  ém 
ammorbidar  te  peitL 

f  HARDE,  s.  f.  troupe  de  bétes  lanves, 
branee  di  cervi,  dainig  eapriueli,  eec.-— , 
lien  oui  attache  les  chiens ,  guinzaglio» 

•f-  UARDER,  V.  a*  aecoppiar  eani  quaîtro 
aqaattro^  §eia  $ei» 

^  HARDES,s.  f.  pi.  bagaglie,  maeea^ 
rizte,  panni ,  eguipaggw, 

-)•  HARDI,  lE,  adj.  arditOy  coraggiaea^ 
franco ,  animoso,  di  gran  euore.  Style  hardi  9 
plume  hardie,  ardito,  eetletfoio;  penna , 
mano  franco,  — ,  en  parlant  de  certains  ou- 
vrages de  l'art ,  ardito ,  nobile ,  straordinarîo: 
voûte  hardie. 

t  HARDIESSE,  s.  f.  qualité  de  ce  qui  est 
hardi,  ardimento^  audacia,  ardire^  eeraggie, 
fermezza,  sieurezza ,  animo, — ,  licence» 
licenta,  libertâ, — ,  témérité,  insolence,  po^ 
tulanza,  audacia,  sfacciataggine. 

t  HARDIMENT»  adv.  arditamente,  ««- 
dacementOt  francamente,  baldanzosamente, 

t  HAREM ,  s.  m.  appariamenîo  dette  ma- 
iulmane. 

t  HARENG .  s.  m.  petit  poisson ,  arimga. 

f  HARENGAISON,  s.  f.  it  tempo  datki 
pesea  delf  aringhe,  e  la  petca  délie  mede- 
timê, 

t  HARENGALE,  s.  f.  petit  poisson,  taeea. 

t  HARENGÈRE,  s.  L  pescivendok^--, 
fig.  donna  tboccata ,  tfacciata, 

t  HARENGERIE,  s.  f.  luogo  doua  $i 
vendono  te  aringhe. 

t  H  ARENGUIËRE ,  a,  f.  rate  da  prmdar 
aringhe. 

*  t  H  ARGNER  (SE) ,  v.  n.  et  r.  arrUearm. 
biitieciarti ,  proverbiartU 

f  HARGNEUX,  EUSE,  adj.  Hizzoeo,  fiù^ 
coiOy  riiêoeo,  increseevole ,  beecatite,  aeeattor- 
brig/ie, 

'^HARCOULER,  v.  a.  pop.  premdera 
ptr  la  gola  e  scuotere, 

t  HARICOT,  s.  m.  plante,  fa^iaoto^-^f 
ragoût ,  intingoto  fatte  di  came  di  eaatrato  e 
râpe. 

I  HARIDELLE,  s.  t  méchant  cbenA 
maigre,  bueealfma,  rona,  roaaoaa. 
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HAELBoQ  atiu  »s.  t  «pèœde  ploagtoo, 

mêrgo-oea ,  oea  marimu 

HARMALB,  s.  f.  plante  >  «rmora,  ruta 
iûivaiiea  moUé  adonna, 

HARMONICA,  s.  m.  instrument  de  mu- 
sique composé  de  Terres  de  différent  timbres, 

HARMONIE,  s«C  aniiM(i«.^»scinm«lrfa, 
^dimet  oceordo^  mmvmîmtztu  •—y  t.  d'erch. 
^uona  dUtributûmê» 

HARMONIEUSEMENT,  ad?,  «nnmîa- 
tamente,  armonicamenté .  eon  ërmoni^* 

HARMONIEUX,  EUSE^acQ.  êrmmiioto, 
eanuv ,  srmonieom 

HARMONIQUE,  adi.  Êarmumica. 

HARMONIQUEMSNX,  adv.  ormfMÎM- 
mênîe^  armoniotamtnte, 

HARMONISTE,  s.  m.  savant  dans  l'har- 
monie, armsiiMte. 

t  HARNACHEMENT, s.  m.  c/ma(lir^/< 

t  HARNACHER,  r.  a.  metlfe  k  bannis 
à  un  cheTal,  hardameniarê ,  tnêtim^  gii  «r- 
mtsi,  il  pnkimado  a  «n  eavmlh» 

t  HARNAGUEUR,  s.  m.  9èlhjo ,  ak»  fa 
êêliêtfomimtnti  da  cavatio* 

f  HARNAIS ,  s. m,  armure  complète  d'un 
cavalier ,  armatura,  arme.  Endosser  le  bar- 
nais,  abkraeeigr  ta  miliaia»  Elanchir  sous  le 
harnais,  iwcekuartnêl  mt$iiar  dalla  guamu 
^,  en  parlant  d'un  cheval ,  ûmem ,  bardatura, 
fornimanio  d*  «m  €availû  da  talla  a  da  tira,-^^ 
tout  l'équipage  d'un  voiturier  ;  carroaaa  , 
earri,  vetiure.  Cheval  de  harnais,  tawalh  da 
iirOf  daeamtUu 

f  HARO,  s,  m.  exprevioo  normande, 
taquutro.  Crier  haro  sur  qudqu'un ,  dar  ad- 
dosio  ad  aleuno  ;  à  oesmob,  on  oria  haro  sur 
le  baudet  I#a  Pont. 

HARPAGON ,  s.  m.  fam.  avaro. 

t  HARPAILLER,  v.  a.  aazuffarti,  aeea- 
pigHarû ,  taltarsi  agit  ocehi,  — ,  «u  fam.  se 
disputer  avec  indécence,  êviUamggiarsi^  Mf«- 
pêrarsi ,  eontrastarê  coma  le  ptit^ole. 

*  i  HARPAILLEUR,  s.  m.  ladro  di  con'- 
tado» 

t  HARPE,  s.f . instrument demusique,  arpa, 
arpe,-^f  pierre  d'attente  qui  sort  d  un  mur, 
morte.  —  ;  coquille  bivalve  ,  torta  di  nieehio 
êioalvû  délia  ûgura  d*  un'  arpa, 

t  HARPE.  ÉE,  adj.se  dit  d'une  espèce 
de  lévriers,  eorta  di  levriarv. 

t  HARP£AO,s.  m.  V.  Quàna  n^iaorn- 

JUOK. 

f  H ARPÉGEMENT,  s.  m.  (de  1  ital.^  t  de 
mus.  arpeggiamenio ,  arpeggia» 

t  HARPER,  V.  B..arraffare,  affarrare^ 
ghirmire. — ,  v.  r.  Dun.  afferrani^  mcca- 
^gUarsi.  —,  v«  n.  t.  de  manège,  alutr  le 
gamhe  di  dieiro  tenza  piêgare  il  garetta, 

t  HARPIE,  s.  f.  oi;9eau  labuleux,arpta, 
uceello  favoloeo.  -- ,  fig.  arpla,  uoma  rapaee , 
furia,  diavolo  in  eame* 

f  H  ARPIN,  s.  m.  ganeio,  rampim  de' 
eajuoli, 

t  flAHflSTB,  a,  m.  mmam  tf  »yo. 
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t  HARPON»  s.  m.  dard  à  deux  croes  re- 
courbés pour  la  pèche  des  gros  poissons  de  mer, 
rampaae ,  delfiniera ,  fioeina  da  pamta» — ,  t« 
de  cbarp.  pièce  de  fer ,  tpranga ,  arpete. 

t  HARPONNER,  v.  a.  tmieiar  il  ram- 
pons ,  la  fioeina ,  ta  delfimeram 

t  HARPONNEUR,  s.  du  pécheur  choisi 
pour  lancer  le  harpon,  fiœimierw»  ehe  tira  di  fia- 
eina, 

t  H  ART ,  s.  f.  lien  de  fiigots ,  ritorloh ,  ri- 
iorîa ,  iproceo,  —,  la  corde  avec  laquelle  on 
pend  les  criminels  ,  laeeia,  A  peine  delà  hart, 
pena  ta  força. 

j-  HASARD ,  s.  m.  eato ,  eorîe,  auetdo ,  ac- 
tiJenle ,  riselUo^  perieoh.  Parler  au  hasard,  a 
eaeOt  ineoÊkêidgratamenta*  A  tout  hasard ,  adv. 
in  ogni  eato  ,  ad  ogmi  avanto.  Par  hasard ,  par 
avveatara.  • 

t  HASARDER,  v.  a.  assardare  ,  arri- 
eehiare ,  avveniurare. —  prov.  hasarder  le  pa- 
quet, parit  a  tepentagliOt  temlar  la  eorie.  — , 
V.  r.  arriscliiarsi ,  esporti^  avpenturarmL 

t  HASAHDEUSEMENT.  adv.  periadota' 
mania ,  eon  risctiiot  eon  perieoh, 

f  HASARDEUX,  EUSE,adj.  érrieekian' 
te ,  audace,  — ,  aszardoeo,  parieolaeo* 
4*  HASE,  s.  f.  coniglia  o  teprefemmlna, 
HASTv.  s.  m.  arme  d*ast  •  arma  m  atia, 
HAST  AIRE»  s.  m.  soldat  romain  qui  por- 
tait une  pique,  Mom^  armato  d'atîa,  atiaio. 

HASTE,  s.  f.  t.  d'antiq.  javelot  sans  fer, 
atla. 

H  ASTÉ ,  ÉE,  adj.  (bot.)  à  deux  lobes  en 
fer  de  pique,  aeiato, 

t  HÂTE,  s.  f.  fretla^  Êotleeitudine,  prt^ 
tieeza.  Avec  hlte ,  en  hèle ,  fretiototamenta , 
presiamente*  A  la  hâte,  in  frotta ,  in  furia. 

t  HÂTER,  V.  a. êollaeHare,  slimotara,^, 
affrettare,  far  fore  pretto.  Hâlerla  fruits, 
dar  eatoria  oeaneif  par  far  preeio  makmraro 
i  fruttu  Hâtes- vous,  êpaiceiatevi, 

^  HÂTEUR,  s.  m.  certain  officier  des  cui- 
sines royales ,  cuaeo ,  la  oui  itpaxione  ara  di  ea- 
€inarl*arroito, 

t  H ÀTIER ,  s.  m.  eorla  di  grandi  atari  ad 
uêo  di  reggere  lo  eehidiona, 

t  HlTlF .  I VE ,  adj.  se  dit  des  fruits  et  des 
fleurs ,  primatiedo,  maiuro  di  buon'  ora,  pre- 
maiuro.  — ,  fig.  esprit  hâtif,  ingegno  anataro 
avanii  il  tua  tempo, 

t  HÂTIVEAU  ,  s.  m.  pera  primaiieeia, 
t  HATIVEMENT ,  adv.  prematuramanie. 
\  HÂTI  VETE ,  s.  f.  précocité  des  fleurs , 
des  fruits,  il  maîararadi  kucn*  ora^  ^eeeer 
primatieào. 

t  HlTURE,  s.  f.  t.  deserrur.  ferra  eka 
termina  ad  un  chiavisiello, 

t  HAURANER ,  t.  a.  t  de  mar.  attacher 
a  un  piquet  le  hauban  d'un  engin,  etc.  dar 
voUa  al  vente  di  mna  graa ,  di  ana  kiga, 

t  HAUBANS,  s.  m«  pi.  (mar.)' gros  cor- 
dages, tarlie,  earehie, 
,    t  HAUBERGEON,  s.  m.  petit  haubert, 

Igiuaaaerina, 
t  H  AUBERGIER ,  s.  m.  odui  qui  tient  «a 
fief  de  haubcct,  foadaim^ 
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t  HAUBBBT ,  s.  m.  sorlc  de  cuirasse  an" 
cienne,  giato,  piattrone.  Fief  de  haubert» 
feudo  ehe  obbligava  il  ftadatario  aiervlreil 
r0  neiiû  guerre  coi  giut  di  poriare  ilgiaeo» 

f  HAUSSE ,  s.  f.  eiô  ckc  serve  ad  afsare. 
— ,  t.  de  comm.  aumento*  —  en  parlant  des 
effets  publics,  la  hausse  et  la  baisse ,  i^allo  e  il 
batto,  il  eresrere  e  il  ealare, 

t  HAUSSÉ,  ÉE,  adj.  (blas.)  altato. 

t  HAUSSE-COL,  s.  m.  petite  plaque  de 
cuivre  doré  que  porte  au-dessous  du  cou  un 
olficier  d'infanterie  quand  il  est  de  senrice , 
gorgiera ,  gorgîerina ,  gorzerino, 

f  HAUSSEMENT,  s.  m.  alzamtnio^  in- 
naltaminto.  il  n'est  guère  usité  que  danft  les 
cas  suirans:  Haussement  d'épaules,  stretta  o 
sirignimenio  di  spalie,  alzaia  o  altar  di  tpalte. 
— ,  t.d'bydr.  dans  i'opéiation  du  nivellement, 
atuLia ,  neile  operationi  del  livetio. 

t  HAUSSE-PIED ,  s.  m.  t.  de  faucon,  il 
primo  ttceelto  che  aitale  l'airone.  — ,  t.  de 
chasse ,  hceio  corsojo. 

t  HAUSSER  ,  y.  a.  aizare,  innàlzare,  far 
pik  alto 9  tevare,  sollevare,  —  les  épaules, 
strignere  le  spalie  ,  strignersi  nelle  spolie.  Le 
temps  se  hausse,  l'aria  si  rasstrena,  si  racconeia. 
—  fig.  hausser  le  cœur,  le  courage  de  quelqu'un, 
ineorare,  incoraggiare.  — ,  ▼.  n.^creseere.  — , 
t.  de  mar.  arrivar  a  scoprir  un  bastîmenlo  die 
$i  eaecia,  — ,  t.  de  commerce ,  erescere ,  au- 
meniareil  prezzo, 

HAUSSOIRE,  s.  f.  ordigno  per  fermar 
Pacqua  ne'  mu  Uni, 

t  HAUT,  HAUTE,  adj.  alto,  —,  pro- 
fondo,  basso,  JèieT  les  hauts  cris,  stridere, 
doiersi  attamenle.  Le  haut  bout  d'une  cham- 
bre, d'une  table,  il  primo  luogo ,  ilposioiCo- 
nore.  Tenir  la  bride  haute,  tener  la  briglia, 
caria.  Hauts  pays ,  i  paesi  piii  loniani  dal  mare 
0  .pià  vieini  alla  sorgente  di  quaidie  gran 
fiume.  Haut  et  puissant  seigneur,  Ulusiris- 
simo  signore.  Haut,  eccellente,  grande,  egre- 
gio.  Haut  appareil ,  gran  pompa ,  ireno.  — , 
en  t.  de  chirurç.  operazione  del  iaglio  per  la 
reinella.  Haute  usolence ,  injustice ,  etc.  eeccs" 
^'ivo,  straordinario 9  énorme.  Homme  haut, 
ûUiero ,  super bo,  arrogante.  Ce  cheval  fait  des 
baut-le-corps ,  andar  trottone  o  a  balzi.  Haut 
le  pied ,  ritiratevi ,  partiamo.  Renvoyer  des 
chevaux  haut  le  pied,  rimandar  i  cavalii 
ignudi, 

f  HAUT ,  s.  m.  faite,  sommet,  Palto,  il 
somme ,  itcolmo ,  la  eima,  il  giogo,  ilvtrti^t 
la  vetia,  La  chambre  haute  en  Angleterre,  la 
caméra  de*  pari.  Traiter,  regarder  quelqu'un 
de  haut  en  bas ,  guardare  ton  alterigia ,  villa- 
neggiare. 

HAUT-A-BAS,  s.  m.  petit  mercier  aiobu- 
lant ,  merciajuolo, 

HAUT-A-HAUT,  s.  m.  cri  de  chasse, 
voce  con  eui  i  eaeeiaiori  chiamano  un  eompagno 
ne//* andar  alla  eaceia  del  cervo. 

f  HAUTAIN ,  £ .  adj.  fier,  altiero,  orgo- 
glioso,  arrogante  f  su perbOf  iracotato,  înildan' 
90SO ,  imperioso, 

t  HAUTAINEBIENT ,    adr.    eupêrba- 
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mente,  imperiosamente ,  «/IÎ€r«inénf0,  ton  ai- 
ierigia ,  baldanxosamente, 

t  HAUT-BOIS ,  s.  m.  instrument  à  vent, 
oboé;  anciennement flaRiunne//aj  ehiarina,-^<, 
celui  qui  joue  de  cet  instrument,  oboè^  suona-» 
tore  doboé, 

t  HAUT-BORD,  s.  m.  vaisseaux  de  haut* 
bord ,  vaseelli  d'alto  borda. 

t  HAUT-DE-CHAUSSE  ou  baut-de- 
CHAUSSES.s.  m.  broche»  eatzoni. 

fHAUTE-GOMTRE,  s.  f.  t.  de  musiq. 
contralto, 

t  HAUTE-LICE,  s  f.  fabrique  de  tapis- 
séries  dont  la  chatne  est  tendue  de  haut  ea 
bas ,  fabbriea  d*arazzi  di  alto^lieeio. 

HAUTE-FUTAIE,  s.  f.  boseo  d'alberi 
d'alto  fusto, 

t  HAUTE-JUSTICE,  s.  f.  V.  jostici. 

t  UAUTE-LIGIEB ,  s.  m.  fabbrieatoredTa^ 
ratzi  d'alto  Hceio, 

t  HAUTE-LUTTE,  s.  f.  Bg.  emporter 
quelque  chose  de  haute-lutte,  d*autoritde  eom 
.  gran  maggioranza. 

t  HAUTE-MARÉE,  s.  f.  marea  ûita, 
piena ,  aeqne  piene. 

t  HAUTEMENT,  adv.  au  fig.  aitamentep 
liberamente^arditamente.  — ,  seopertamentOp 
animosamente. 

t  HAUTE-PAIE ,  s.  f.  solde  plus  pande 
que  l'ordinaire,  alla  paga\ — ,  celui  qm  la  re- 
çoit, ehi  gode  délia  stessa. 

tHAUTE-SOMUE,  s.  f.  la  ealonnà,  U 
fondo  di  danaro  del  bastimento  da  non  impie^ 
garsi  clie  per  il  earieo, 

t  HAUTESSE,  s,  f.  titre  du  grand-sei- 
gneur, Alttzza. 

t  HAUTKS.VOILES,  s.  f.  pi.  les  huniers 
et  les  perroquets,  le  vêle  ad  alto, 

t  HAUTE-TAILLE,  s.  f.  voix  moyenne 
entre  la  taille  et  la  haute-contre,  tenore, 

t  HAUTEUR,  s.  f.  aUezza^aliura,pro^ 
fondità,  — ,  dans  les  choses  morales,  /«r- 
mezza ,  costanza  ,  vigore.  — ,  arroganxa ,  al" 
terigia ,  orgoglio ,  alterezza. 

t  HAUT- JUSTICIER,  s.  m.  eotui  cke 
aveva  il  diritto  délia  giustizia  superiore, 

t  HAUT-MAL ,  s.  m.  Y.  iriLEPSii. 

t  HAUT-PENDU ,  s.  m.  t.  de  mar.  nir- 
volo  di  buriana ,  da  burrasea, 

t  HAUTS  d'oic  vaisseau  ,  s.  m.  pi.  U 
bordo  alto  di  un  vaseelio. 

t  HAUTS-FONDS,  s.  m.  pL  t  de  mar. 

boêsifondi, 

t  HAUTURIER.  adj.  et  s.  m.  pilote  hau- 

turier,  01/0/0  navigatore ,  osservatore, 

t  HAVE,  adj.  pailido,  smorto,  squalSdOp 

eparuto. 
t  HAVET,».  m.  uneino,  ganeio, 
t  HAVIB ,  V.  a.  ne  se  dit  que  delà  viande, 

abbrustolare .    abbrostire,    abbrueiart,    —  » 

V.  n.  et  r.  abbrostirsi, 
.  t  HATRE,  s.  m.  port  de  mer,  porto, 
t  HAVRE-SAC  ,  s.  m.  bisaeeia  de'  êol- 

dati, 

t  HÉ,  interj.  eh,oià,^,  aki,  oh. 

*  t  BSAVME,  i,'  ou  casque»  a&M»  $K 
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timone  nt'  pleeoli  battUnentU 

HEBDOMADAIRE,  adj.  qui  se  renou- 
velle chaque  semaine»  ebdomtuÉûno,  d'ogm 
teillfnana, 

HEBDOMADIER,  s.  m.  se  dit  d'un  cha- 
noine» eUomaiUario,  eanonîto  di  tettimtmm» 

HEBERGE,   à.    f.  (fal.)  alUzsuL   d'un 

tdifitjo. 

HEBERGER,  t.  a.  fam.  tUbergarû,  altog- 
giart  (  rifitvtrt  adalbergo, 

HÉBÉTÉ.  ÉE»  s.  eladli*  êtupido ^balardo. 

HÉBÉTER,  V.  a.  ratdên  slupido. 

HÉBRAÏQUE  .adj.  ebraico,  êbrw. 

HEBRAlSAHT»  s.  m.  va-taionêUa  Un- 

gm  tbratea. 

BÉBRAlSME,  s.  m.  façon  de  parler  pro- 
pre à  la  lancoe  b^raîque,  tbraitmo. 

HÉBREU ,  s.  m.  langue  hébraïque»  ébrêQ* 
-* ,  a4i«  le  texte  hébreu,  le  peuple  hébreu  , 

ûbpio, 

HECATOMBE»  s.  f.  sacrifice  de  cent  tîc- 
times»  eeatomiê,  êeaiumbe, 

t  HÉGBE ,  s.  t  tbûira  ^^in  emro, . 

HECTARE,  s.  m.  m«Jie  de  cent  ares, 
près  de  deux  grands  arpens  »  dtaro.  Mot  aou?. 

HECTOGRAMME,  s.  m.  poids  décent 
grammes,  etiogramma.  Mot  noiiv. 

HECTOLITRE  «  s.  m.  mesure  de  cent  li- 
tres ,  0(to^'lro.  Mot  nouT. 

HECTOMÈTRE  «  s.  m.  mesure  linéaire  de 
cent  mètres ,  eitêmetro»  Mot.  nouT* 

HÉDÉRACÉ»  adj.  m.  t.  d'anat.  pitêw 
pûmpmifprm». 

HEDERIFORME»  a4i.  t.  d'anat,  V.  wàm- 

PTVirOIHI. 

BÉDTPNOlS,  s.  m.  eieatia  taivatioL, 
HÉDTSARUM  ou  saihfoim  d'Espaoks, 
s*  m.  plante,  editaro. 


_     .  epoca 
gti anni  daltafuga  di  Maomêtto. 

HEIDUQUE,  s.  m.  êoldalo,  fgniçeeino 
unghêfû.  —  »  serviâ^re  m  Ftwuia  veitUo  a 
fàggia  éif  wldtUi  ungkêri, 

HÉLAS  a  interj.  ohimé,  akimà  »  omè  »  Usto 
mû.  ^,  an  svd)st.  il  fit  de  grands  hélas»  ei 
mandé  fuora  alti  lai, 

HÉLÉPOLE ,  s.  m.  maedimM  da  gufrra 
uMia  da'  Grtei  pat  §ifkugnarê  eUlà, 

•)•  HÉLER  »  V.  a.  ehiamarê.  —  un  saTire» 
ektamare  apartmnanio, 

HÉLIArITflEME»  s.  m,  «aai  d'oe  ou 
■TSOPi  01  oAaioija»s,f.  plante , /yanacM  cAî- 
ronia. 

HÉLIAQUE,  adj.  (astr.  )  se  dit  d'un  astre 
qui  se  lève  on  se  couche  dans  les  rayons  du  so- 
leil »  aliaeo.  —  »  adi.  et  s.  (bist.  anc  )  sacrifice 
en  l'honneur  du  soleil»  eliaeo,  taarififj  eliaeL 

HÉLl  A8TES.S.  m.  pi.  tribwnal  d'Athènes 
qui  s'assemblait  en  plein  air  au  lever  du  so- 
leil •  «(*<>''*•  „     ,     , 

HÉLICE,,  s.  f.  t  de  géom.  et  d  arch.  aiica, 

«f  îra/a.  — .  t,  d'astr.  caaHelWtioii»  cna  WMg- 
gfarê,  êUoê. 
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HBRCHEYSUM ,  s.  m.  plttla  »  alSerîM. 

HÉLICOlDE,  a4j.  t.  de  géem.  qui  a  la 
fonne  de  Vhélioe  »  eSaida, 

HÉLICON,  K  m.  a/M9Mi»  c7  monta  Par- 
na$90i 

HÉLICOSOPHIE,  s.  f.  art  de  tracer  des 
hélices»  e/tfOM/fo.  ^ 

HÉLINGUE,  s.  f.  t.de  cord. airoppab. 

HELIOCEUTRIQUE,  ad),  (astr.)  dont  le 
centre  est  le  soleil,  eUoaentriao, 

HELIOCOMÈTE  »  s.  f.  aiioeomtUt. 

Hl^LlOMETRE ,  s.  m.  aiiamairo. 

HELIOSCOPE ,  s.  f.  lunette  pour  regarder 
le  soleil,  tliotaopiû ,  têloêeopia* 

HÉLIOTROPE»  s.  m.  ou  nm  kux  vn- 
EOBS,  s.  f.  plante»  aliotropim  maggiara,  ^-^ » 
pour  tournesol,  Yoycs  ce  mot.  — ,  picrrre 
précieuse,  •Uoiropia, 

HELIX,  s.  nu  tour  extérieur  de  roreiile« 

HELLAIfOPICES  ou  ■ulamodioois  , 
s.  m.  pl«  officien  qui  présidaient  aux  jeux 
olympiques ,  êitanodiei, 

HBLLÈI^ES,  s.  mj\.  Grecs  Csisant  partie 
du  corps  belléoique ,  oilai^» 

HELLÉNIQUE  (cobps)  ,  adj.  etianieù. 

HELLÉNISME,  s.  m.  êliamimc,  gra- 
aumo» 

HELLÉNISTE,  s.  m.  érodit  versé  daqs 
la  langue  grecque ,  aUaniêia, 

HBLMlNTHlQUE.adj.y.  vEtHiraei. 

HELMINTHOLITES,  s.  m.  pi.  vek«  pé- 
trifiés., êlmintoUti» 

HELOSE.s,  f.  maladie  des  yeux.  V.  éa^- 

UMEItT. 

-f  HEM ,  interj.  oh,  aeeo,  thL 
.    HÉM  ALOPIB ,  s.  f.  épanchement  de  sang 
dans  )<f  globe  de  l'œil  »  amalapim, 

HEMATITE»  s.  £  sorte  de  pierre»  iimi* 
lîla,  hpii  •  cinabro  mmaraUm 

HÉMATOGÈLE,  s.  t  hernie  causée  pir 
du  sang  extravasé ,  emaiaaeit, 

HÉMATOSE»  s.  f.  action  par  laquelle  k 
chylese  œnvertit  en  sang,  amatasL 

HÉMÉROCALLEouptBua  d'ov  JOiia,s.L 
ou  uf-àMO»àu«  s.  m*«m«f«M^. 


HÉMI  »  mot  qui  signifie  demi  et  qui  entrt 
dans  la  composition  de  divers  mots  de  sden- 


ces,  etc.  iomi,  mêtao.  f 

HÉMICYCLE,  s.  m.  demi-ceide ,  sami- 
àreoh, 

HÉMINE,  s.  f.  vaisseau  servant  dem^ 
anre  chei  les  Romains ,  mintu 

HEMIONITEou  AmoaiTa}  s.  f.  plante  c»- 
pillaire.  amionite. 

HÉMIPLÉGIE  ou  siMiruxii.s.  f.  para- 
lysie de  la  moi^é  du  corps ,  ami^/M/ff. 

HÉMISPHÈRE,  s.  m.  amUfaro. 

HÉMISPHEROlDB .  s.  m.  tamiffymdê. 

HÉMISTICHE,  s.  m.  amUiiekh^  moÈwa 

HI^MITRITÉE ,  ad),  se  dit  d'une  sorte  de 
fièvre ,  fkbbra  iomitanana, 

HÉMOPTYQUE»  adj.  qui  crache  le  stti^ 
tkê  tpaîa  éêngua, 

aSMOPTYSIB,  s.  r.  ipatê  di  nmgoê. 

^9 
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fiiMORROÎDAL .  B ,  «^  êmorméBh. 
HiMOBBOlDALE .  9.   f.   petite  obéli- 
doine,    plante,  eelidimui  o  cenêrognokt  mi- 


HÉMORROtDES ,  s.  f.  pt  mÊMjk  à  r»- 
niis»  <nifrrr»<<l<ji  mancî. 

HB^ORiOlSSB.  s.  f.  À  dît  èrlft  ftame 
malade  d'un  Umbl  im  saa^  que  J.*C.  guérit  en 
la  toucbaïkl,  «moproûio. 

HÉMOSTASIB  »  ».  f.  «èifl^»»  imfwwtilâ 

HENDEGAQQNB ,  s,  >n.  «pi  a  «iew  a»* 

H£liBiÉCA9Yi.LABE  >  ad),  w  dit  de»  tms 
éa  oBfe  syllabes,  «MteMacV/oA^  «Aa  km  méim 
êil/abê. 

t  HBIINIB^T.  B.  sodil da  ckeval,  mAnVv» 
Oiuiifrira,  rignan, 

t  KKMliUSâEliBlIT ,  s.  ai.  te  cri  di»«be- 

HIÊPAR,  s.  m.  t.  àà  cUnie^  fÊgûiùéi 
BÉPATALGIB,  s.  f.    dbuleiir  as  Im», 

HEPATIQUE, adj.  quUppartiMtaafbte,  < 

éftûtico,  — ,  s.  f.  plante,  epaUea^  liehêm^,  fé' 

HEPATITE,  SL  £  piorre  pi^ciewa  defai 
covlcvs  d»  iÎNie,  i|^alA«*  -—  (méd)^  i&flam- 
imsù^  du  foèe,  a^olâlfli 

HEPTAGONE,  s. m.  (^m.  )ig«De^la 

^EPTAMÉRON,s.  m.4}UTragedltiaéeii 
sept  journées.,  aytnmwona. 

HlPVABeiaB,  SL  L  aoo  du  gwHmme- 
nient  d'Anglelerr»,  «land  il  étail.  Igiarlagé 
•«Blre,sepb  jmîs  »  coIwcAm. 

HÉRALDIQUE ,  adji»  se  dit  de  1»  «ûtteo 
éa  hlaeoD.el  d^armoiriesy  owairffdo^ 

t  HEHACT,  8.  Bk«ffiGierciiOTgéd«»pro- 
daowAioM,  ete.  M/db. 

H£RBAGB,KE»adf.  sa  ditdeoertalVMs 
plADkea,  ttibaiê,  ar6«taa* 

HERBAGE»  S(»  n^  ««*a«9«0i  —  ,  pM 
ybesbe  des;  piés,  paU»um,  pate^,  tpêaggio. 

HERBE  AU  CHAT  on  oimwa ,   s»  1 


HERBE  AU  LAIT  s.  f. 


OLADX  OU  «tâLMP, 

Gfi&  av  aar  vooans  éi»* 


a.  BW  jorte  4i  tiiimalih, 
HERBE  AUX  EH 

HERB'E  AUX  MITES ,  %  l  ^itiéiaria. 

liEIlBJSiLKiBa.tk  ■«en  padantd'UB  san- 
glier, patiuimjuik 

UERBBB;»  lu.  ai.  eipotea  sua  l^faeriie;^  on 
heri^d»  latoile%  des  chewcuac,  ete.  MMnê , 
df if (in  rfcr  m  ^'inht 

HERBERIE,  s.  f.  iuogo  da  imb'uumf  i^ 

UERBETTE,s^£^aB»pQéM«)«ré^rfl«r  Al 


BER 

MBBBfBB,  t.  m.  ooOiectiioii  dé  plantes 
mises  entre  deux  femR«|  de  papior,  crioùfjù , 
ipàffftii».^ — ,  piemier  rentncule  deâ  animaux 
qui  ruminent,  ît primo  vtntrîeoto  degU  mù- 
mali  ruminanii, 

H BR BIÈRE . s.  f.  Tcndeuse  dTierbes,  iv 
vméugHoh  é^or^  ^  tfteeotà, 

HEBBlOIf ,  s.  Bk  eoUBiia  rùttnuh  éa.  om- 
elarlô  petit. 

HEBBIVCMI9»«df.  qoitenoorritd'beilMS, 
êrbivoro, 

HBRBOBISATION,s.  ttfhmzkmf,  U 
ccgtiêr  terè^  metScinAlim 

HEBBCmiaBB ,  y.  n.  «r^oi'Br^  »  çtMbrê , 
togtier  créa  mcéiehmH. 

HERBORISBUB .  s.  m.  cA»  vuxogBiÊ  êrêg 
pêf^  të  êtwiio.thHa  botttnkm, 

HERBORIOTB,  s.  m.  etM^,  erkmlm, 
mhmfuoh,  êefMUeiHe» 

HBRB9,  CE,  ad}.  erèoM,  npor^rot^. 

UERGO-TEGTOniQUfi»  s,  t  Tort»  A 
fêrtifÊÊ^Upk»t9,  frindêntmenii,  tee. 

HBRGULE ,  ».  m.  consteUatûm»  M^to9$, 

fHÈBB,  s.j|^  e^est  wt  patirrehère^imno 
fMreP»  a  •mzm^ftd^ih  >^ ,  espèce  de  jeu  de 
carie» ,  t^Htt  éî  gimôm  él  carte, 

HBRÉI>ITAIRE ,  ad}-  trediiorw ,  ereéU^ 
volé ,  ehe^  men&  dkf  dirifto  tlî  êtutesiiong^ 

HBRBDITAIBBBfERT,  adr.  per  ghn  éi 
crédita  y^er  diriîto  di  êueeeteimn* 

HBRBBtrB,  s.  f.  drott  de  soccession^bien 
qu'un  boDune  laisse  en  oMmcant»  ûw^^  m* 

HERESIARQUE,  s^n.  auCeucd^webé- 
fférie ,  fondateur  d'une  secte  bërétibue,  »ra- 
tiarea, 

BÉBÉ8tB,Sbf:  doctrine  contraire  à  k  foi 
et  tmx  d^ion»  île  Ï^^Rse ,  ertiitt. 
HERETIGITB.S.  f.  (dogm.)  «»ftc  d^m^itt, 

HÉBilTlQDE ,  tOi^  qui  appartient  àPN- 
TéSÊêf  eitêwùib,  anpfÎQ^,  coiktinieiiLtcertsia.:^*'^ 
s.  m.  qui  proftase,  soutient  quidqQe  bannie. 


HERBEUX, BUSE,  a4iw  mhotg^puék 


t  BARIMI,  iB^  adf.  vnuto ,  «rrûdto; 
et  poét.  M*to.  Homme  bërissé,  fiiieo^ê^  Iw- 
*»nb».  L'biver  bérissé  de  |^«IÇ0A9,  un  pédant 
bérisoé  de  grec  tt  de  fatftt,  eopertOy  ingofnbro, 
armaio» 

t  HÉBIBSBB^,  T.  A.  etr.  mrtixmn»  so/é»- 
varti  i  eapettk  per-kÊMa  &tpav9Klto.  — ,  r.  a. 
«mAfelof»,  rÎMOfv  t  Itelion  bérissesa  crfaiièie. 

t  HERISSON,  s.  m.  petit  quadnipèdle  oon- 
tpeif  de  piquansi  rieci»,  —  dt  mer,  poisaoo, 
pwei^  merîiMK  — ,  t.  de  méc.  rifalfer  dtnjMm» 
~ ,  t.  de  ^erre,  ibarra  armaUk  di  pwi^éi 
ftffû-pep  eiHudéw  « i»  pa$ê&, 

fUWmygMmi,  ÉB,  ad|.1,  debb&se 
di^  d'un  animal' aacrt»apr,  arrkeiaiir,  <m^ 

Htelf  A«B,  %  nr.  aiw«hr,  mmgg^.  — . 

0ÉR1TER,  T.  a.  etn.  laecueiUir  tsaftioc^ 
M8lio»,ii»Meiirav#;«etpeét.  r^^,  -^«fe;*»»* 
m^g»  Msmp»,  nsn  frmUgnm^i'  iT  ■  ftâfW    ' 
des  Tertus  deies  ancétie». 
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VtfRlimi ,  ÈBB.  s.  ertée.  Cest  uneii- 
che  héritière ,  una  rieea  ereditiera» 

HEBMANOAIHB  (la  saikti)  ,  s.  f.  en 
Espagne ,  t  soUnii  dMi'  InquUizùm/t. 

UÉRMA?UIiO]IITE .  s.  m.  et  adj.  qui  a 
les  deux  sexes ,  ermafrodito» 

HEBMÉTlQtJE ,  a^j.  «rmefceo. 

HERMÉT1Q€£ME^T,    adr.  mmaiea- 

HERItlN,  s.  m.  plantt  labiée,  $artM  tli 
pianla. 

HERMINE,  s. f.  petit  animal  blaoc ,  er- 
mellino.  Manteau  doublé  d'ermioe,  ptttieâa 
^ermelfino. 

HERMINE^  É£«  adj.  (  blas. }  armetii- 
moto,  

HER MINETTE,  s.  f.  V.  ntMiaim. 

HERM1TA6E.  s.  m.  Y.  ximitaos. 

HERMITE.  s.ni.  V.EaniTB. 

HERHODACTE  oa  HBUûDm,  s.  T. 
p!acte  dont  la  fleur  ressemble  à  celle  de  l'iris, 
êrmodattîto. 

f  HERNIAIRE  ,  ac^.  ehirur^o  die  êap- 
pRea  alla  cura  de!V  emté.  —,  s.  f.  V.  bki- 
moLB. 

f  HER  N I E .  s.  f.  descente deWaas ,  emU, 

t  HTîRNIEtrX,  EUSE.  adj.  ernloto, 

ffiERNTOLE,  TDiQosTTB  ou  BumiAïui, 
s.  t.  plante,  eriti^ria. 

HlÊRODlENS,s.  m.pl.jeçUires  dxezlcs 
Juifs  «  troéiani. 

âÉROÏGOMlt^UE .  adj.  naleomuo. 

fiÉROlDE,  s.  f.  épttreen  Tcrs composée 
sous  le  nom  d'un  héros,  etc.  erolde.  Les  liérofdes 
d'Ovide. 

BÉROYNE,  9.  f.  femme  qui  a  du  courage 
et  de  l'élévation  d'âme,  er0Ûia«  êrjussa;  et 
poét.  virago, 

HÉROYQtJEy  adj.  eroîeo.  Temps  héroï- 
ques, Umpi  oseuri  dêll*  antlciùià. 

HEROÏQUEMBINT,  adv.  eroieamentê. 

H  É  R OÏS  M  E ,  s.  m.  ero'mno. 

t  IlÉBON,  5.  m.  grand  oiseau ,  aghlrone , 
dirons.  Masse  de  héron ,  penne  detta  tua  coda» 

f  HARONNEAU,».jn«^4cc0(04unme, 

tninONNlBR.  ERE,  adj.  fauron  tié- 
ronnier,  faJcone  addtttrato  alla  aucia  dett  ai- 
rûne.  Oiseau  héronnier.  ueetUo  tcamo.  — , 
fam.  cuisse  bétonnière ,  eoêdaatciulta  e  tpol- 
pata,  Ferome  héronnière*  dcuma  magra, 

\  BÉRONNIÈRE,  s.  f.  ierbaiojo  o  uceel- 
liera  per  gU  aironi, 

f  HÉROS ,  s.  n).  €rot ,  eampiong ,  uoruQ  <7- 
tutlre  in  guerra. 

t  HBRPE ,  s.  f.  (méd.)  dartre  corntfive  cnii 
»*élend  sur  la  peau,  impetiginc»  — -  de  plat 
ljord(mar.),  forma  dl  quartiere.  — ,  orne- 
ment de  sculpture,  vottigUote.  Herpès  ma- 
rines ,  s.  f.  pi.  ricehczse  dcl  mare  portate  da 
'  etso  iul  iido, 

t'HERSAGE,  «.  m.  erplcamento,  terpi- 
.care, 

t  HERSE,  s.  T.  instrument  de  laboureur, 
erpice,  gratieciû.  —,  grille  à  grosses  pointes 
de  l)ois  ou  de  fer,  iaraelnetca.  —,  cbandelifer 
d'ég^uMB  fait  en  triangle /<ae<f<.  Herse  de  pou- 
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fie,  t.  de  mar.  ttr9ppoio  di  hnzetto.  Heise  (|e 
gouvernail ,  eatêne  iUl  tinumA. 

t  HERSÉ ,  Éfi ,  part.  V.  le  reribe.  —,  a^j. 
(blas.)  en  parlant  d'un  châteaa  repnéienlé 
avec  une  herse,  saroâneseaio» 

t  HERSER,  T.  a.  trpieart^  Mplanar  ffftt  tr* 
piee. 

f  HERSEUR,  1.  m.  Aî  erpîea  t^  Icrrm, 
chi  f  plana  la  terra  col  grtttiuio, 

HESITATION,  s.  f.  ûtitazione,  dahitm- 
%tone,  incertezta,  ^itamento^  dubiio^  duth- 
htezzn, 

HéSiTER,  V.  n.  eeîUre,  duhîUg^,  ^Ur 
dubbîoiO ,  star  în  forse, 

HESPÉRIS ,  s.  t  (Ixft.)  plante  dont  les 
fleurs  sont  plus  odorantes  le  soir,  ts^ride, 

HETEROCLITE,  adj.  t.  de  gramm.  qui 
s'écarte  des  règles ,  eteroeltto.  — ,  fig.  stravà^ 
gante .  tfrano.  — ,  irregolare,  eontro  r^ola, 

HÉTÉRODOXE ,  adj.  terme  opposé  à  or- 
thodoxe, eterodatio,  contrario  di  orutd/ufo^' 
eonirnrlo  aistatîmenti  détia  reÛgione, 

HÉTÉRODOXIE,  s.  f.  opposition  aux 
sentimcn s  orthodoxes,  eierodouia. 

HÉTÉROGÈNE,  a^.  eterogeneo ^  dH di- 
versa  notura,  , 

HÉTÉROGÊN£llÉ,s.  t  eUrogeneitâ. 

HÉTÉROSCIENS,  s.  m.  pi.  (géoiçr.)  les 
habitans  de  chactine  des  deux  zones  tempérées 
qui  ont  à  midi  des  ombres  contraires,  eleroey. 

t  HÊTRE,  5.  m.  grand  arbre,  faggio. 

•HEUR, s.  m.  boTïheur, /brf uYtff.  — .prov. 
il  n'y  a  qu'heur  et  malheur  dans  jce  monde .  la 
sorte,  iicaso  décide  delta  ftiaggior parte éell» 
eoèe, 

HEURE ,  s.  f.  mesure  de  temps,,  ow.  II  est 
deux  .heures,  sono  due-oroj  sono  le  due,  — , 
adv.  sur  l'heure,  aW  istante;  toutâ  l'heure, 
or  ora ,  fra  poro ,  fra  brève.  Heure  indue,  tke 
,  '  non  tonviene.  faites  cela  dans  wos  heures  per- 
dues, nti  momenti  d'  ozio.  Heures,  livre  a  é- 
glise,  uffisio^  ufptianh^  leore,   ' 

HEU  REUSEMENT,  adv.  feûeement^  for- 
iunaiamenl£,  faustamente,  per  buona  ven^ 
tara, 

HEUREUX,  EUSE,  adj.  feTtee,  fortunatû^  > 
bcato,  benavventuraio.  — ,  beato^  trxntquilto, 
corftento.  —  ,  propitio ,  prospero.  —  ,  oitimo  , 
singotarcy  eeceltente.  D'heureuse  mémoire ,  di 
felice  mcmoria.  Avoir  la  main  heureoce,  essêr 
fortifnato  atgiaoco^  et  fig.  riuscire» 

f  HEURT,  s.  m.  choc,  urto,  scossa, 

t  HEURTER,  V.  a.  choquer,  urtare.  —, 
fîg.  heurter  la  raison^  le  Sens  commun ,  etssrt 
contrario  alla  ragione ,  al  sano  giudîzio.  On  ne 
peut  faire  aucune  chose  sans  heurter  beaucoup 
de  gens,  offendere,  disguttar$,  — ,  t.  n.  hu$^ 
sûre ,  pieehiare  a  una  porta. 

t  HEURTOIR ,  s.  m.  marHlb  detla  pprfk. 

H  EU  SB,  B.  f.  (mar.)  pî^on  de  la  pompe» 
jstantufo. 

HEXAÈDRE,  s.  m.  cdbe,  t.  de  g^om.  coips 
compris  sous  six  faces,  esaedro^  ^ubo. 

dEX AGONE,  s.  mi  et  adj;  qui  a'ïrt  OLgles» 
six  côtés .  esagono» 

llEXABIÉttOXI  »  s.  m*  (thécC)  eommeiH 

»9, 
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Uîre  9r  YmmiÈ^t  des  six  joun  on  de  II  cré** 
lion,#Mw<y. 

BBXAlliTRB,a4i.ets.iii.  YenUrtinde  ûz 
pieds,  «MnMCnv. 

HEXAPLBS ,  8.  m.  ouTn^  d'Origène  qui 
aMlient  en  six  colonnes  six  Tenions  grecques 
deUfBible,£jMl9* 

HBXAPODBS,  s.  nu  |>Lânsectes  qui  ont 
ikjpettes  »  êtÊpoéi,  di  ni  piêdi* 

HBX ASTxLB ,  s.  m,  qui  a  six  ccdonnes  de 
liront,  êmiîih,  di  sêicotcnnê, 

HIATUS,  s.  m.  (du  lat)  rencontre  de  deux 
Toyelles  sans  âision ,  iato  ;  il  alla  à  Athènes. 

f  BIBOU ,  s.  m.  oiseau  noctame  »  barba" 
gumm  »  f  tf/b*  —  t  fi(*  et  iank  «orna  m^Auico- 
fdcù  ekê  ptMgê  la  tacttid, 

HIBRIDB,  a4j*  se  dît  des  mots  tirés  de 
deox  lannies  et  des  animaux  nés  de  deux  es- 
pèces diuérentes,  ibrido. 

^  HIG,  s.  m.  se  dit  lam.  du  nœud  d'une 
•fiaire;  Toilà  le  hic,  §eeo  U  punto, 

HlDAL6CB,s.  m.  (de l'espagnol)  titre 
d'une  noblesse  particulière  en  Espagne,  uUlgo, 

*  f  HIDBUH,  s.  f.  orridagxa^  orriditâ, 

ÎHlDBUSBMBIf  T,  adv.  orridamettie, 
HIDBUX,  BUS£,  adj.  arrido,  «patwi- 
têffoêb,  bruttifêim^ 

HIDROTIQUB,  aiiy.  se  dit  des  médica- 
nens  qui  provoquent  la  sueur,  êudorifieo, 

f  ulB  ou  aufoisBLLi ,  s.  f.  instrument  k 
battue  le  pavé  9  maataramga,  maszapteehia. 
Hie-mouton,  instrument  è  enfoncer  les  pilotis 
en  terre»  baria  »  bteea,  battipalo. 

BIBBLB,  s.  i  planie  lemblable  au  sureau , 
êbmo,  êbuh,  pUmta  moiio  timitê  nalh  fog&a 
misaiKbaeo, 

HlÉMAt,  By  adlj.  delViver»  îamc/a»  var- 
mah,  délvênom 

\  HIBMBNT,  s.f.  action  d'enibncer  avec  la 
hie;  cri  dM  pièces  de  bois  qui  se  firottent, 
mritdMaUu 

HIENB,  êm  f.  «uadrupède  semblable  au 
lonpf  et  beaucoup  mus  féroce»  imia,  iana. 

HIBR,adv.ym. 

f  H1BR«  ▼.  n.  se  servir  de  la  bie,  affaadar 
maU  colla  bwUu 

HIERAGITE ,  s.  L  pietra  par  h  amanddi. 

HIÉRAGIUM,  s.  m.  ou  nKaBa  a  L*irEa« 
inaa  j^raeîbf  êpêcia  di  latiaga  talaaliea, 

^HllBARGHIB,  s.  f.  garardila. 

HlÉRARGHlQUE,adi.  gêrardUeQ. 

HIBRARGHIQUBIIBNt,  adv.  amùdodi 
gonuttkla» 

HIÉRARQUE,  s.  m.  gtrarea. 

HIEROGLYPHE,  s.  m.  signe  symbolique 
des  Égyptiens  Jero^/^,  gtroglifieo. 

HIEHOGLTPHIQUB,  adj.  geroglîfieo. 

HIÉRONIQUE.  adj.  jeuxbiéioniques  chei 
les  BomainSi  giuoehi  taeri» 

HIERONYMITBS,  s.  m.  pi.  religieux  de 
saint  Jér6me ,  ganaiminU 

aiËROPHAIITB.»  s.  m.  prêtre  qui  pn^ 
dait  aux  mystères  d'Eleusis,  titujatofaaU* 

HILARITE*  s.  L  joie  douce  et  calme.  «Ai- 

HlPri  ATIUQUB^I.  t  art  de  conn^lrt  e» 
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de  gthérirks  maladies  des  chevanXf  etc.  Mf«- 
rinaria,  ippiatriea. 

HIPPOGABIPE,  s.  m.  cheval  marin  faba- 
leux»  ippoeampo, 

HIPPOGENTAUBBy  s.  m.  cenUure,cin- 
iaitro,  ippoeentaure* 

H1PPOGRA8,  s.  m.  V.  btpooias. 

HIPPOGRATIQUE,  a^j.  ippœratieo. 

HIPPODROME ,  s.  m.  place  de  Gonstanli- 
nople  où  l'on  faisait  des  courses  de  chevaux , 
ippodromo, 

HIPPOOLOSSE,  s.  m.  V.  LAuaiaa  alixav- 

OBI  H. 

HIPPOGRIPHE,  s.  m.  cheval  ailé,  animal 
fabuleux,  ippogrifo» 

HIPPOLITHB,  s.  f.  pierre  jaune  dans  les 
intestins ,  le  fiel  et  la  vessie  du  cheval ,  btl*uar 
noiîralê» 

Hl  PPOM  ANE9  s.  m.  sorte  de  liqueur,  «mot 
atra  «As  nutu  in  fraaa  la  eanallt,  — ,  excrois- 
sance de  chair  que  les  poulains  nouveau-nés 
ont  quelquefois  Atir  le  front,  ippomane. 

HIPPOPHAES ,  s.  m.  arbrisseau,  ippofae. 

HIPPOPOTAME,  s.  m.  animal ampbibie 
è  quatre  pieds ,  aussi  gros  que  l'éléphant»  ippo' 
potamo ,  ippotamo, 

HIRORDBLLE ,  s.  f.  randine^  nmdmaUa. 
—  de  mer,  mndine  di  mors.  Pierre  d'hiron- 
delle, pieira  dircadinû* 

È HISSER ,  V.  a.  t.  de  mar,  altan^  iuara, 
ISTIODROMIE,  s.  f.  art  de  naviguer 
avec  les  voiles,  itHodromia, 

HISTOIRE,  $.  f.  isicria,  $toria.  — ,  «to- 
riétîa,  nooella^  awanimanto»  Voilà  bien  des 
histoires ,  0^  /  quante  iitorie ,  quanta  eirimanMa. 
G'est  une  autrclûstoire,  qu§iia  é  un'  allra 
eota, 

*  HISTORIAL ,  B,  adj.  qui  marque  aoel- 
qoes  points  d'histoire,  ÎMiariala  :  calenarier 
nistorial* 

HISTORIBB,  s.  m.  iitorieOi  êlonea,  iêia- 
riagrafh, 

HISTORIEE,  V.  a.  enjoliver  de  divers  pe- 
tits omemens,  itoriara  :  un  lambris  trop  his- 
torié. 

HISTORIETTE, s. f.  iitoriaUa,  Mtoriatlm, 
gtorialltt. 

HISTORIOGRAPHE,  s.  m.  istotiagrap, 
ëtriUort  d^  ittorte. 

HISTORIQUE ,  adj.  ttorito^  iitorieo* 

HISTORIQUEMEIIT,  adv.  uioricamamta. 
êoeondo  ta  itona, 

HISTRION,  s.  m.  istrignê. 

HIVER,  s.  m.  invarno,  vemo.  L'hiver  de 
l'âge ,  la  vêeehiaia, 

HIVERNAGE,  s.  m.  invamata,  vemaia. 

HIVERN ALf  E,  adj.  iemale,  vemafc. 

HIVERNER ,  V.  n.  passer  l'hiver;  il  ne  se 
dit  que  des  troupes,  invemarû,  pgmare,  teio^ 
vêmare,  pattare  il  vamo  îa  qualchê  luogOm 
S'hiverner,  awaauvti,  t$poni  al  fraddo, 

HO,  interj.  oA,  0,  oki,  oL 

t  HOBEREAU,  s.  m.  oiseau  de  proie,  «I- 
banêlkt  atieto,  — ,Ûf,  et  fam.  gentiUllrei 
pacoard,  pieealù  gtntituemo  di  eampagntu 
'     ^  UOBIN,  S,  m,  petit  cheval,  ublM, 
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-f  HOC ,  s.  m.  êortà  dl  giaoco  di  carte. 
^  f  HOCHE,  s.  f.  coche,  entaillart.  iuea, 
intaeeutura, 

t  HOCHEMENT,  s.  m.  action  de  hocher; 
hochement  de  tête,  croUamêHto  di  eepo, 

f  HOCHEPIED,  s:  m.  ucc^llo  di  rapina 
ehê  41  fa  voiar  ioto  o  prima  dêgU  attri  p§r  dar 
(a  eaeeia  ail'  ainmê, 

t  HOCHEPOT,  s.  m.  ragoût,  ammartêt- 
iato  di  came  di  bue^on  marroni. 

t  HOCHEQUEUE,  s.  m.  sorte  d'oûeao, 
cutrûltota^  eutretta. 

t  HOCHER.  ▼.  a.  eroltarê,  ieuoUrê»  di- 
menar§,  — ,  fig.  hocher  le  mors,  la  bride  à 
quelqu'un,  cccî^ara^  tiUnûlarê,  ammare,  pu" 
gnere. 

t  HOCHET ,  s.  m.  jpetit  instrument  qu'on 
met  entre  les  mains  aun  enfant  au  maillot 
pour  qu'il  s'en  frotte  les  gencÎTes ,  âtmagiio  o 
êimile  cosa  ehe  si  dà  a'  bambiai  par  agavoiara 
V  eruzione  dû'  denti» 

HOGIIEB,  T.  a.  gronder,  pop.  doiêrti, 
rammaritani,  gaaira ,  gagnotare, 

HOIR,  s.  nu  t.  de  prat.  arada,  —,  au  pL 


•  figti  tegiiîimi, 
HO 


_iOIRIE ,  s.  f«  andiîà ,  iaeetUiimé, 

t  HOLÀ,  inteij.  ott,  afci  ^  Ai.  — ,  adv.  olà, 
baiia.  — ,  s.  m.  mettre  le  bolà,  les  holà ,  far 
eassare  ana  eon(eia, 

HOLL  ANDER ,  ▼.  a.  bollander  des  plumes, 
pauar  le  penne  da  serivera  per  la  eanare  ealda 
par  neitartê  e  indurirU*  Batiste  hollandée, 
forte  e  ben  unita» 

HOLOCAUSTE,  s.  m.  eheautto,  tagrifi-- 
aio  di  tuUa  la  viiiima,  -^ .  pour  la  TÎctîme  sa- 
crifiée, otocauito,  viltima. 

HOLOGRAPHE.  s.  m.  se  dit  d'un  testa- 
ment écrit  et  signé  de  la  main  du  testateur, 
otografo. 

HOLOMETQE,  s.  m.  (géom.)  instrument 
pour  prendre  toute  sorte  de  hauteurs,  olo- 
meiro. 

fiOLOSTÉUM  ou  HOLosTioir,  s.  m.  espèce 
de  plantain ,  oloitio. 

HOLOTHURIES,  s.  f.  pL  ammati  marini 
informi, 

fiOLOTHURIOU,  s.  m.  ortiia  marina. 

HOM ,  exdam.  oh,  ah, 

f  HOMARD,  s.  m.  aetaco,  gambaromarino. 
A  Rome  on  TappeUe  leona ,  à  LÏToume  •  peeca 
artnato» 

HOMBRE,  u  f.  jeu  de  cartes,  giaoco 
dalf  ombre.  —,  celui  qui  fait  jouer,  t  ombre, 

HOMÉLIE,  s.  f.  discours  instructif  sur  la 
religion ,  ometia» 

HOMICIDE ,  s.  m.  meurtre ,  omicidio ,  «e- 
cUione  d*  uomo,  — ,  meurtrier,  omieida*  — >, 
adj«  qui  tue ,  mieidiah ,  et  pr.ét.  omiûida» 

^  HOMIGIDEB ,  ▼.  a.  uecidere. 

HOMIOSE ,  s.  f.  t.  de  méd.  eoction  du  suc 
nourricier,  cotiona  éai  eago  natritivo, 

HOMMAGE,  s.  m.  omaggio^  profeatiane  di 
vaseatlaggio.^- ,  6g.  riepetio^  vanaraakma. 

HOMMAÔÉ,  SB,  adj.  oMigato  a  randan 
omaggio, 

""HOMMAOIB*  i.  m.  cAid^MMM^ 


HON  %^ 

HOMMASSB,  adj.  se  dit  d*ttie  fcmaè, 
donnaeeia,  chaha  deir  aomo,  * 

HOMME,  s.  m.  animal ransonnable,  mmo* 
~^  d'honneur,  gatantuorno,  aneêi'  aooM,  uom 
«f  onore.  —  fait,  ^ctfiifo  all^  eta  virile,  —  d*alk 
faires,  agente.  — •  de  lettres,  Uliarato^  —  d» 
loi,  leguta,  eautidico.  Voilà  mon  homme» 
oceo  t  uomo  eh*  io  voglio,  eceo  U  fkito  mio, 

HOMMEAU  ou  ■uMoaciji.i ,  s.  m.  lam» 
omieiatio,  omidaHolOf  emieaiaoh,  mnatta^ 
omettolo. 

HOMMÉB ,  s.  f.  tf  Uoaro  di  ana  gianmim 
di  «Il  uomo,  — ,  eerta  misara  di  tarrme. 

HOMOCENTRIQUB,  adj.  se  dit  les  oer- 
des  qui  ont  un  centre  commun ,  eoneoÊirioa, 

HOMODROME,  a4j.  t.  de  atiécaii.  MHcr 
homodrome.^  omodramo, 

HOMOGÈNE,  a4i*  da  mène  natiire,  mw^ 
gonao,  eh*  é  dalla  eUtaa  naiara, 

HOMOGÉNÉITÉ .  s.  f.  qualité  àtoa^fà 
est  de  même  nature ,  omoganmà, 

HOMOLE,  s.  f.  genre  de  emtlMés,  «ni» 
maie  cruëtaceo. 

HOMOLOGATION ,  s.  f.  approbilkm  par 
autorité  de  justice ,  omologaaiona, 

HOMOLOGUE,  adj.  t.  de  géon*  se  dit  des 
c6tés  qui  dans  des.  figures  semblables  se  oor- 
respoodent  et  sont  opposés  à  des  angles  égMS, 

OOMhgO, 

HOMOLOGUER ,  t.  a.  approufcr  par  M- 
torité  de  justice,  omologara ,  ratifiaara. 

HOMONYME ,  adj.  t.  de  gramm.  qui  a  im 
même  nom ,  omonimo. 

HOMONYMIE,  s.  f.  état  de  plnsieim  dio- 
ses  dilTérentes  comprises  sous  la  même  défto* 
mination ,  omonimla, 

HOMOPH  AGE  on  nueux  maoniAOB ,  s.  cl 
adj.  qui  mange  de  la  chair  crue ,  amofago. 

HOMOPH  AGIE,  s.  f.  ueo  di  mangiof  aami 
erade. 

HOMOPHONIE,  s.  f.  aoncarto  di  v«r^ 
voei  if  an  egual  taono, 

HONGNBTTE ,  s.  f.  ciseau  pointa  a  oatré 
du  sculpteur  en  marbre,  ugnatia, 

t  HONGRE,  adj.  et  s.  m.  cheral  diAtré»  m- 
vallo  catîraio. 

HONGRBLINE,s.f.  anden  babiBcmant 
de  femme .  ungaresca, 

tHONG^ER,  T.  a.  châtrer  vn  cheral, 
caetrare  un  cavallo, 

HONGROTBUR  on  noReiuioB ,  s.  m.  qui 
apprête  le  cuir  de  Hongrie,  eaneûNar  di  sa- 

HONNETE ,  s.  m.  ce  qâ  est  honnête ,  rer- 
tueux,  t  onoiîo, 

HONNÊTE,  adj.  onarafa,  aMtfo,  vû*- 
îuaeo,  conveoMia,  deamia»  Kieuse,  pré-* 
teite  honnête,  onorato,  epecûno.  Présent,  ré- 
compense honnête ,  pramia  dUeraU.  Habit  « 
dé{>ense  honnête,  etc.  daaemia,  eanfaaaaaia. 
naissance ,  condition  honnête ,  noeaita , 
stana  mediaara,  anaeia»  —,  dril,  polt 
obbligante,  affaêUe,  pioateala,  Henaéte  la 
me,  aomo  dabbana*  galmaf  aoma,  omet  acmom 
Homme  honnête,  oariam,  gaoHk.  fionnêlci 
gcBs  y  f#ri0«#  anarflf»  Muaf»  I  tas» 


^ 


fiOR 
BQmPtmamT ,  êdt. 

etntemêntc  ,  eomrtmêvoimetiU  ,    eivlh/M^a  ^ 
eoittêtêmêHÈê,  ênandumenUm. 

BQMliÊTKTÉ,  s.f^tmsità^eonvenienta,  de- 
eâmany  amvêiMvolêMzaf  etniumaUzza,  Faire 
me  boDDétetér^p  un  r€gab  per  rianuueenza. 

9011 NEUR,  s.  m.  estime»  réputation  > 
ênorê,  &Mmwtsa9  fuma,  decoro.  — >  vertu , 
prabitér^n^^y  inUggità.  — ,  ettUà*  Hon- 
DMM» funèbres,  €trlmonU  fanêbri ^  gU  ultimi 
cnori,  —  ,  fig.  faire  les  honneurs  d'une  per- 
snae,  far  U  pmrii  £  uma  persomt.  Faire  les 
honneur»  d'une  nudsosi  » /âr  ^/<  onorid'  una. 
eoM.  Sc^aire  hoeneur  de  quelque  chose  »  rs- 
eani  md  «acre,  siimarti  ouorato.  — »  au  pi. 
nmrA^  impUgo,  ufptiot  dignsià ,  cârUm , 
pcsto  onotrevoie. 

.  ■:  i  HOJ»KI&r  ▼•  a«  V.  DésaenoMEm,  Il  est 
honni  partout,  ^ffîfggiato^  vUuperaio.  Honni 
soil  qui  «tel  y  pense ,  vitûfmrtttQ  tim  eki  mat 
penta,  peggio  ptr  thi  vi  cêrca  malizia, 

aOKOKA&LE,  ad>.  omrevoh,  ghrw$9  ^ 
onorifico ,  orrevoiô ,  xpiendido ,  uoblU  y  ece» 

flUKORAELEMBNT^  adv.  mwrewdmen-r 
te  ,  nobilntenU  f  imareUamenU  »  spiendida- 


HOfiîORAlRE,  adj.  qui  a  les  honneurs 
d'une  place  san^i'exercer ,  d*  anore ,  ptr  onorêj 
ûd  honores  :  conseiller  honoraire.  —,  s.  m» 
réAfilMilioB  y  onarariê ,  merted»y  pagmmenio, 

HONORER,  V.  a.  auorare,  rwerire,  fore 
o  MM^ar  onore  9  ttimare,  aver  ^eoR  eùmeeUo. 
— ,  iitustrare, 

aOJ80RE;S  (  AD  iiosoaBay^adT.  (de  laU ) 
emie^i  îitolù  ad  honerem,  \ 

HONORIFIQUE, adj.  onarifico. 
'  -{-HOKTEr  s.  L  vérgogna,  r9tsorê.  —, 
*  ontoy  ighùminiu,  infamia,  éitonore.  Faire 
benleà  quelqu'un  de  quelque  chose,  ewergo- 
gnare  altrui  di  aicuna  cosa.  Prov.  revenir 
aveosa  œurte  hoate,  tenea  umerriueeito,  Amir 
toute  honte  bue ,  fam.  esure  senza  p  adore» 

i  HONTEUSEMEUT  ,  adv.  brittUmmt», 
vergognosamenie,  vUupertnamenle, 

t  HONTEUX ,  EtfSE ,  adj.  vergognew  , 
eonfttso,  verecondo,  — ,  tvergognato,  vitupère 
v9Ut  dmtuko,  —  y  faeir  morceau  honteux ,  il 
boccone  delta  vtrgogna ,  P  uUimo  boccone  eho 
reêim  in  un  piêilo.  Artères,  veines ^  parties 
honteuses .  pudende  ,  vergognate,  ' 

HOPITAL,  s.  m,spedûle,  oepedah, 

HOPUX£,im.  (kist.  ênc)  aniico giogira- 
tare  armato.  — ,  s.  t.  (hist.  nat.  )  A'^^'''^  '"*'«" 
eenU  cerne  /'  aeeyyOm 

^  t  HOQUET  ,  s.  m.  singhiozzo,  tingozxo^ 
aùfîgultom  Avoir  le  hoquet  ««in^'Aîomrps.  Être 
au  boc|uet»  au  dernier  hoquet,  euere  agli 
utremig  al  tvntolo  delta  morte,  esser  màmo  a 
ipirare» 

i  HOQUETON ,  s.  m.  casaque  brodée  des 
assbecs  »  etc.  eataeca»  — ,  archer  qui  La  por- 
tait g  guardia. 

HORAIRE»  a^i*  qui  a  rapp<  rt  aux  heures» 
ererM. 

HORDE  ,  f.  t  wdM,  truppu  di 
rtantt. 


HOS 

'  HOBÉB»  s.  t  boorcesqne  de  ploki,  km>* 
TOMia.  —  »  au  pi.  anticki  taerifiej, 

f  HORIOlf .  s.  m.  fâm.  coup  violent  sur. 
la  tête  ou  les  épaules,  seappeliotta  ,  eueomoJ 

HORIZOlf,  s.  m.  orizzonte.  —  sensible» 
apparente.  —  fin,  gras,  chiaro^  torbo* 

HOR 1  ZOTITAt ,  E,  adj.  paralIHe  à  rhori* 
zou,  orizzonfate, 

HORIZONTALEMENT  »adv.  crizzoniat-^ 
mente. 

HORLOGE,  s.  f.  orologlo,  orîaolo»  Monter 
une  horloge;  carieare  un  orologio»  —  de  sable , 
a  potvtre ,  da  potvere,  —  solaire,  a  tôle,  da 
sole,  —  d'eau.  T.  clbpsydii. 

HORLOGER ,  ÈRE»  s.  oriaotajo,  orwlajo. 

HORLOGERIE,  s.  f.  C  aHe  detT  oriao- 
tajo, 

t  HORMIS,  prép.  ôf cette  ^  eatvo,  f  torchât 
toltone,  tranne,  eceettueto, 

HOROGHAPHIB.  s.  f.  V.  ghomokique. 

HORO&fÉTRIE,  s.  f.  art  de  mesurer  et  de 
diviser  les  heures,  erometria. 

HOROPTËRE.  s.  f.  t.  d'opt.  orottcre, 
termine  detUu^vishne, 

HOROSCOPE,  s.  m.  observation  £aiU de 
l'état  du  ciel  au  point  de  la  naissance  de  quel- 
qu'un ,  oroseopo,  ateendente, 

HORREUR»  s«  f.  orrore»  terrore,  raeeei- 
prieeio,  epavento ,  eccettiva  paura.  — ,  owcr- 
tUtnê  »  abborrimcnie,  — .  certain  saisissen^ent 
de  crainte  ou  de  respect ,  sanlo,  tegrtto  or- 
rore,  ri§petlo.  Lliorreur  des  ténèbres,  de  la 
solitude ,  epavento ,  sbigottimenlo.  —  ■  ënor- 
mité ,  t*  enormità  d'  un  deUliQ ,  ta  erudêltd 
d'  un  tupptizio.  —  ,  au  pi.  fâm.  vUtaniaj  in- 
famia,  matdieensa  :  on  dit  des  horreurs  de 
cet  homme.  — ,  fam.  c'est  use  horreur»  4 
brutlisûmo ,  é  un  orrore  ,  i  uno  tpavento. 

HORRIRLE,  adj.  orribite,  tpavenlevofâ ^ 
eecessivo,  smisurato ,  spavenioee  ,  orremUt» 

HORRIRLEMENT,  aàv.  orribitmente. 

HORRlPILATION,s.  f.  frissonnement, 
ortipitazione ,  arricciamentô  de'  eapeglL 

•]-  HORS,  prép.  fuori.  Hors  cela ,  da  cià  in 
fuori, 

t  HORS-D'CEOVRE,  s.  m.  cabinet  hors- 
d'œuTre  »  staccato  dut  resta  dett  odifUio,  -~  , 
au  pi.  piatietlini  di  varie  cosereile  cite  si  ser^ 
vono  coUe  minestre,  — ,  dans  les  ouvrages 
d^espril,  i/i^rft«Woii6. 

HORTOLAGE,  s.  m.  queifu  parte  d'  un 
orio ,  in  eui,  sono  le  ajuote  e  le  piamte  basse» 
HOSPICE ,  s. m.  ospizio. 
HOSPITALIER ,  ERE, adj. ospitaie,  eke 
usa  ospilafilà,  — ,  spedallere. 

HOSPITALITÉ ,  s.  £  libéralité  qu'on 
exerce  en  recevant  et  logeant  des  étrangers  ou 
passans  »  ospilaliti^ .  liberalità  net  ricevere  i 
forastieri  ,  dirilto  dtlP  ospitalittu 

HOSPOpAR,  s.  m.  titolo  di  stlcuni  prin- 
eipi  rassalli  dei  gran  sîgnere. 
HOSTIE,  5.  f.  otlia,  viltima, 
HOSTILE,  adv.  qui  est  d'un  ennemi,  qui 
annonce,  qui  caractérise  un  ennemi,  esiUe» 
HOSTILEMENT,  adj.  ostitemente. 
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HÔT1S ,  JSfldE,  J.  CêU^  cakt^  »  4UUrgm» 
Uim  9  oipiu  ,  miê9êa,  VÎTre»  OMoger  à  uMe 
d*b6te  ^mtmglarê  a  pâsto,  — » ,  oelui  qui  dêAae 
on  celui  gui  tieot  une  iiuiiMn  à  lover .  rtm  à 
l'égard  de  l'autre ,  f  MffUtatCÊ^^r^ifftH^uêh 
éP  una  easë» 

HOTEL  «  s.  m.ptdazw.  VhMà  Dieu,  <k 
▼iUe^  des  xnoiuiaiei»  i^tà^  tUgi'  inftrmi,U 
pala^xo  éetta  eitiâ,  la  xecca.  Hôtel»  gtaoîd* 
loaifon  garnia  »  tam  mêkiglima  çA  affitto^  -*^ 
s^le  de  prat.  êata,  tUbêrgo,  Maitr^'t^ôiel» 
maestro  ai  eata, 

HÔTELIER ,  ÈRE  ^  s.  «fte»  «uiCwri. 

HOTELLERIE p  s.  f.  logis  garni,  otieriéh 
-^tdanii  ks  gcaaaea  abb«yes,/flnMf«fte>/lh 

i  HOTTE. fl,  /.  gêrtat  tpoHa^  wêttfi» 
tHOTTEE,  s.  f.  tttmpiêM  g€rla,  ttm 

t  HOTTEtJR,  BUSB,  4,  q«i  porte  la  hotte» 
frûhina,  àatiaggi^,  iknm»  tkêpûtfé  Im  §êrlm 
eome  îjaeehini, 

HOÛAGQE  ou  BovAoâ,  a.  ol  trace  «u 
sillage  de  navire  en  mer,  trmiia,  nh^ 

t  HOUBLON ,  s.  m.  plaide  griiapanU  dont 
les  fruits  entrent  dan»  le.  oemposition  de  U 
bière,  iupoto, 

f  HOUBLONHBR,  t.  &  aoaoUr  Ai  bina 
eo'  WpoU, 

i  HOCEX.0SmÈbfi.  ««1  ^irrflia^iàie^ 

t  HOUCRE,  s.  1 1,  de  mar.  Y.  sormzvt. 
t  HO0E ,  s.  t  Mappa ,  marra. 

fHOUER,  T.  ai  et  n.  *appaf^  p9$Unên, 
HOUILLE ,  s.  f.  tarbon  di  terra, 

tHOULB.s.i;  m^e  ip  testeMa  lier 
après  la  tempête,  ontkggtammio^  omdsêa^ 
agitaziime, 

i  HOULETTE»  a.  f.  bâton  de  berger  »  /»e- 
siçratê»  haoùlo,  verga^  vmtmttra,  -—  »  iil8lf«* 
ment  de  jardinier ,  M««a  iU  meeioia, 

'4-H0tJPPE,s.  LfiaecQ,  nt^pa,^,  en 
parlant  des  plantes  1  pannœchia. 

t  HOUPFÉË .  s.  C  (mar.)  élévation  de  le 
vague ,  Of^Mia.  Prendre  la  bauppée  «  ptÊiUlèra 
U  tempo  eon  /'  onelata.  Feu  es. 

t  BOUPPfiLAlfO£,.a.  ft  sorte  de  cal- 
que «  uùotkê, 

f  HÔUPPER ,  V.  a.  t.  de  cbiMe ,  eAÛMiaiw 
1/  ÊompeigM, 
.  f  HÔUPPIEE  >  a.  DMurbre  ébeaDcN^  «^- 
b^^  icapUozaaio, 

t  HOURAILLER,  V.  n.  chasser  avee  dis 
hguret  t  ettficiare  eon  mitivi  eenû 

t  HOtJEAILLlÂi  s,  «.  iiMiki  tti  anuim 
catù  da  eaeeia» 

f  HOURDACE.  s.  m.  Ufa^brmf  a  *«- 
r«r»  alla  eroua ,  e/M  rusUeik 

I HOUBDER,  V.  A  murera  efte  ntacÎMfc 

t  HOU  RDI,  s.  m.  eu  lissc  oa  ■ooeei,  $%  U 
t.  de  mar.  If  aitimo  baglk  di  popptu 

X  HOURBTvS*  f.  eailinaeeiM  dM  eepcM. 
'  f  HOUit ,  s.  f.  d^onMi  40/ ^enNtfia  ift  A^ea^ 


^s 


tHOUfiQU£,a.& 

^effimmfo'o(4uUEsia. 

t  HOURVABI  «  s.  m.  cri  des  lAianeiis 
pour  rappeler  les  chiens  sur  leeia  premiteca 
voies ,  €erta  voeedâ*  Mecùueri.  — >  ^end  bruil« 
cAiouau  — ,  vent  des  îles  de  l'Am&lqiue»  6»- 
rland  di  terra. 

«"  fHOUSÉ,  Éfi,  adj.  crotté,  meiBllé,  M- 
foMgaiû ,  bagneiQ  dalla  pioggia^ 

*^t  H0U3fiAUX«  u  m.  pi.  sorte  de  ehew- 
sure;  il  y  a  laissé  ses  houseaux>  as*  4  9mp9à, 
ha  tirato  H  caltùio» 

f  HOUSPXLLEA.  V,  a^fam.  tirailler  ^il« 
qu  unpour  le  maltraiter»  /are  aii$  pngmà^  4#- 
baruffitrei ,  accapiglîarei.  — ,  Bg.  et  lam.  Isn*  . 
zoaara .  dUpatareé  eombati^re. 

f  HOUSSAGB,  s.  uu  action  de  bowser» 
h  tpaatoiare* 

f  HOUSSAIB,  s.  f.  tuogopîmû  4t  ««ri- 
fogliû  o  tmUaéU 

f    HOUSSARi)  ,  HDSSAEO  ou  H175A.BD  |   e» 

m.  cavalier  bonfrois  et  sor|e  de  mili  «  à  tbi- 
vaU  ussaro, 

e   t  HOU^E»  s.  L  guaUtrappa^  npûrtUm  ' 
del  aavalh.  Housse  de  ut,  de  chaiaei  de  ca^ 
roase,  eoveria^  eapraecop^rim» 

t  HOUSSER,  v.a.  nettoyer  avec  ua  bail- 
soir  ,  épauoUre  »  netiare  eon  epaztfkU^ 
dt  agrifogiio  0  iimili, 

t  U0US$ET,  a.  m.  ou  Hovaiena ,  j^f. 
eerraturadi  eofani  ehe  ti  ekiaée  ne!  mdeir  éêl  * 
eo^eivHia» 

t  HOUSSIÈRE.  s.  i,  Imogû  pknâ  tt  jm^ 
boieelli,  di  virguttl  tpinoei»  V*  ■oesiAiak 

t  HOUSSINE ,  s.  L  baguette  pour  feire 
aUer  un  cbevel«  teurieeiù^  baeektita. 

t  HOUSSlNElt»  V.  a.  battm  eék  âm  bàè- 
ehéUa, 

t  UOUSSOIR ,.  fc  m,  balai  »  epataèla  d'e^ 
grifogliùo  j/imVe.. 

t  tiOU660r(«a.dnifiragoopiqu«ii»fMMaé 

pugnitopo.  • 

t  HOUX, s«  m.  ngrifbg^^  éitâté bfibiéi^ 
Houx  frelon.  V*  aoessoe*  i 

t  HOYAU ,  s.  a.  houe  a  deilx  fourabei», 
zappenfi»  —  plat»  «ère/lie^  merre» 

f  HUCHE,  s.  f.  grand  ooffre  pour  pétrir  et 
pOuff  aerrèrie  pein,  mmdjm*  Navire  en  buehe» 
t.  de  mar.  bagtimênto  di  poppa  alta, 

f  UUGHEB ,  V.  a.  aftianiât  ad  olAi  MUb 
a  eol  fiitio, 

t  HUGHBT*  ai  wa.  eamo  lâ  èaeeiàtt&»,  i 

HUE  »  iitcij*  vom  de*  earratiiên  par  mai- 
,  n^r  i  eanalli  e  farii  andopa  m  detîra» 

^t  HUtiE,  s.  f.  tehiamaxxo,  gridaéittin  U. 
lapot  •«• ,  fig*  achiaméam^  fiMiaië» 

t  HUER.  v.  «.  gridare  eU  iapa»  »««  fig»  ^ 
êehiÉwuamarêf  dêt  ia  be{jm  »  mdLHn  a  /!e»  . 
chiaie,  •« 

t  HUBTTE^a.  f.  V.  eftiôtti. 

4  fiUGU&NOT^  OTTE,  a.  aem  daMM  ^ 
en  France  anit  celvinistes*  mgaMtio^ 

t  HUGUENOTTE.  s.  f.  tpeeie  di  fat^ 
neito  di  serra  oattA  da  cudnàf  rtVéÊnh  tm 
paMt  viaae«  iaMl^  a  la  b««aéM«lé ,.  ava*  éiila 
net  iugo  di  eoitrato. 


2g6  HUM 

f.HTTGUBNOTISMB.s.  m.  aUvifUnno. 

*  HtJI  •  adv.  oggi,  U  di  prêtante,  '* 
HUILB,  s.  f.  oiio.  Les  samtes  huiles.  Y. 

CHBiMI,  BKTaâm-OirCTIOH. 

HUILER,  T.  a.  ugnire  if  oiio  o  eon  otio, 

HUILEUX,  EUSE,  adj.  otioMO,  otooso, 
okueoo ,  ehù  ha  untumo ,  erauo,  Sausse  bui-' 
leuie  »  »iU$m  mat  rûppigiinta, 

HUILIER ,  s.  m.  Taae  où  l'on  sert  l'haile 
sur  table,  utello,  ampoUima  da  oiio, 

HUI LIBRES,  s.  f.  pi.  t  de  mar.  atiwre. 

*  HUIS,  s.  m.  uuio.  Tenir  Taudience  à 
buis  dos ,  Unir  t  aéignsa  a  parte  ehiuse, 

HUISSERIE,  s.    f.  impoêtatara  d'  wml 

ttUISSIER ,  s.  m.  sorte  d*officier ,  usciere. 
baissier  à  Terge ,  à  cberal ,  servent ,  meuo. 

f  HUIT,  a4j.  ets«  oito.  Le  huit  du  mois, 
gti  oito  dêi  m4se, 

HUITAIN ,  s.  m.  stance  de  huit  Ters  ^ 
ottavû. 

HUITAINE ,  s.  f.  oiio  gîomié  A  huitaine , 
fra  oitogiorni, 

HUITIÈME ,  s.  m.  et  adj.  oiiavo ,  unoi-' 
tûop.  Le  huitième  dtt  mois,  t/  dl  oiio  delmné* 

âUITIÈMEHENT,  adv.  m  otiavo  tuogo, 

HUiTRB ,  s.  f.  coquillage  bivalve  bon  à 
manger,  Mfrcoo.*-,  prov.  huitre  à  l'écaiile, 
momo  tiupido,  vtroatioeeot 

HUtTRIER,  s.  m.  oiseau,  ottraiega,  —, 
Tulg.  teeeaeeia  di  moto» 

t  HULOT  ou  OLOT,  s.  m.  t.  de  mar.  bueo 
doÙtL ruûia  dot  iinumo*  —,  au  pi.  sporielii  nei 
pagliitolo  deilo  gomonô- 

t  HULOTTE  ou  ■oani,  s.  f.  la  plus 
glande  chouette  de  l' Europe,  alioceo.  ' 

HUMAI N«  B,a<|j.  umano,  d'  uomo.  Plus 
qu'humain  ,  iovrumano ,  sovranaiurale*  — , 
aeniible  à  la  pitié,  tirnmnoy  dotée,  affabiUy 
eiêmentef  eoriete.  Humains,  sabst.  dans  le 
style  soutenu  ou  poét.  (7  gonêre  umana ,  i  mot- 
iali. 

HUMAINEMENT  ,  adr.  umanamenie,  a 
maniera  d*  uomo ,  corteeemenie. 

HUMANISER,  v.  a.  domeeiieare,  dime- 
sitearOf  addamestieare ,  render  umanç,  irai' 
iabiie,  propitio,  favorevoie.  -^,  v.  r.  addo' 
meHiêoni,  diveniarpiàioeiabiie,  eonformarsi, 
piegarsi* 

HUMANISTE,  s.  m.  <|ul  étudie  ou  en- 
seigne les  huaianit^,  umanuia, 

HUMANITÉ,  s.  f.  ummniià,  natura  uma' 
»a,henigniiàfam9re»oiêzza,  eommiêerazion». 
Humanités ,  t  irnuuiifd ,  ie  amane  ieiiere ,  le^ 
beUe  Uitere. 

HUMBLE,  ad{.  umiie  ,  modette ,  riepeU 
toto ,  eommetêo,  — ,  euppiiehêvcie,  >-*,  bano , 
vUe^  Ç-* ,  abbieito^  diêpregiaiù,  Trèa^iwnble, 
mniliMsimo, 

HUMBLEMENT  y  adv.  nmiYmaMii ,  mmi- 
(pmmiep  eon  umitià, — ,rispettôMaikenU^  v 
te^ttioaamente.  "— ,  en  poés.  umilmêntêp  bu* 
stam^ie, 

HUMECTANT  ,  E .  adj.  amettamie. 

HOMEOTATiON ,  s.  f.  «tii#ll«MM|  «m- 
mûUâmênio» 


HOP' 

HUMECTER, ▼.  a.  «meMoM^  âiiimM/tf«u 
immotlare.  Les  gens  d'un  tempérament  séc" 
ont  besoin  de  s'humecter ,  rinfreMcanL 

HUMER,  T.  a.  avaler  quelque  chose  de 
liquide  en  retirant  son  haleine;  humer  nn 
bouillon,  un  œuf,  aorbire,  iHgo*t4are.  Humer 
l'air,  le  brouillard,  reepirar  C  aria  ,  laneb^ 
bia,  Prov.  quand  le  loup  voit  qudqne  per- 
sonne le  premier,  il  lui  hume  l'haleine  «  il 
iupo  fit  perdere  la  voce,  U  fiato  a  ^aelU  eh*  «c 
vide  U  primo. 

HUMÉRAL,  E,  adj.  qui  appartient  i  l'é- 
paale ,  omerale,  — * ,  s.  f.  petite  artère ,  om^' 
ralê. 

HUMÉRUS,  s.  m.  Fos  qui  forme  le  bras, 
omere. 

H UMB  UR ,  s.  f.  substance  fluide  d'un  corps 
organisé ,  disposition  du  tempérament  ou  de 
l'esprit,  umore.  Être  en  bonne  humeur  de 
travailler,  de  bien  faire ,  etc.  eaere  d'  umaret 
in  ditpoeizione  di  lavorare ,  ece.  Être  no 
homme  d'humeur ,  belt  umore ,  pertona  tfm- 
vmgante.  N'avoir  point  d'hmneûr,  at jvr  com- 
piaeeniOf  opporiano  alla  êoeietà  eivUe. 

HUMIDE,  adj.  amido,  aequoto. — ,  motte^ 
inzuppeAo,  Cerveau  humide,  eereelh  pitui» 
toto  t  umoroêo.-^  «  s.  m.  se  dit  par  opposition 
au  sec,  umido^  umiéUià,  L'humide  radical  t 
f  umido  radicale. 
HUMIDEMENT,  adv.  m  luogo  umido. 
HUMIDIER  ,  V.  a.  L  de  batteur  d'or, 
amollir  les  feuilles  de  vélin ,  umeiiare,  ram" 
morbidire* 

HUMIDITÉ,  s.  f.  umidiià,  umidotta.-^^ 
au  pi.  umorosità,  umidiià,  pituita^  umari. 

HUMILIANT,  £,  adj.  Kmi/îanfe,  eU 
umilia. 

HUMILIATION,  s.  f.  umiOazhmê ,  Ma»- 
limento ,  aggeeehimenio.  —,  au  pi.  umî/k- 
eioni,  moriificazioni. 

HUMILIER,  ▼.  a.  umiliare,  abbatsare^ 
moHipcaref  far  umite,  riniuezar  f  orgogliOm  ' 
Humilier  son  cœur,  son  espritdevant  Dieu,  etc.  - 
umiliarti  innanzi  a  Dio. 

HUMILITÉ,  s.  f.  umilid.^,  êoilmme* 
iiane,  ritpeito. 

HUMORAL.  E,  adj.  qui  vient  ^les  hu- 
meurs ,  amorale ,  ^  umore. 

HUMORISTE,  s.- m.  et  adj.  amoràia, 
fimiaêlieo,  bitbeiieo ,  fiiieoio.  Les  humoristes,  ' 
modiei  galenisii, 

j-  HuNE ,  s.  f.  sorte  de  guérite  au  haut  d« 
mât  d'un  vaisseau ,'  ûtffk ,  gabbla.  — ,  pièce  de 
bois  à  laquelle  une  doche  est  snspenaoe,  ct- 
*  cogna. 

+  HUNIER ,  s.  m.  rdile  qui  se  met  au  mât 
de  hune ,  9eia  di gabbia ,  le  gabbie,  —,  à  mi- 
mât, fa6^ie  a  me^sô  albero,  mnmaimat»» 
Avoir  ks  huniers  deben ,  aver  le  gabbie  aiiei 
vêla.  Mettre  le  vent  sur  les  huiliers,  itkeHen 
le  gttbbie  M  falikga,  fer  boHere  le  gmbbie^ 
braeeiare  infaeeia* 

f  HUPPE,  s.  f.  oiseau,  bubbolë,  upupû. 
—  ,sa  toufte  déplumes,  ctt^iiOj  ereiia^ 
upupa,  ekeabetuM  di  penne.         w 
t  Um?M,  BB,  9^.  «loiiBtte  huppée. 
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ùttadoU  eapéUttta.  — ,  fig.  et  fanft  les  pins 
huppés  y  sont  pris»  «  pià  teallri  rimangono 
ingamuttL  * 

f  HURE,  s.  f.  testa  M  eignaie,  —-  d'un 
SftumoD,  d'un  brochet*  eapo  di  un  iaiamone, 
d*  un  luecio.  — ,  tpazzoù  da  spolverare  gU 
arûtxi.  — ,  6g.  et  fam.  homme  qui  a  une  tî- 
laine  bure ,  tmigtiato,  mal  petlinato, 

t  HURHAtTT  p  interj.  mot  dont  les  charre- 
tiers se  serrent  pour  faire  tourner  les  chevaux 
à  droite,  a  dettra,  Y.  du. 

•(•  HURLEMENT, s.  m.  urlo,  tehiamazzo. 
—  ,  urio  9  urlamento ,  iiUtio. 

f  HURLER',  ▼•  n,  urUtrê,  ulalare^  mu- 
gotare,  gagnotarê  ,  iirUlare  ,  guaire  ,  ab- 
iojare, 

t  HURLEUR,  s.  m.  torta  di  teimioito 
d^t  Amtriea  meridionatc, 

HURLUBERLU,  adv.  pop.  bruscamtnte, 
s«nzti  rifîesso.  -- .  adj.  et  s.  m.  homme  hurlu- 
berlu, et  absol.  hurluberlu»  aniwntato,  tven- 
tato. 

HURTEBILLER ,  ▼.  a.  se  dit  de  l'accou- 
plement des  béliers  avec  les  brebis,  montare, 
eoprirt, 

*  t  HUTIN,  s.  m.  mutin ,  eaparbio  ^otli" 
nato  :  Louis- le-Hutin. 

t  HUTTE ,  B.  f.  petite  loge  faite  à  la  hâte , 
capanna, 

t  HUTTER  (SE)  ,  y.  r.  farti  anu  ea- 
panna»  Hutter  les  vergues,  t.  de  mar.  imbron' 
Cure  l  pennoni» 

HYACINTHE,  s.  f.  p)anU  (t  pierre  pré- 
cieuse, giaeinto,  Y.  «acihthe. 


HYADES;s.  r.  pi.  îadi.  V.  PLéusis. 
HY 

viAro, 


HYALIN 


I,  s.  r.  pi. 
,  E,  a^j. 


(minéraiog.)  timitê  al 


BYBR1T>E,  adj.  V.  hibbids. 

HYDATIDE,  s.  f.  grosse  vessie  pleine 
d'eau  qui  vient  en  différentes  parties  du  corps, 
idatidûf  vtteiehe  pUnë  d*  acqna  che  vengono 
in  diverse  parti  det  corpo  tanto  esteriormentê 
eA«  interiortnente. 

HYDRAGOGUE,  s.  m.  et  adj.  médica- 
ment qui  purge  les  eaux  et  les  sérosités,  idra- 
gogo ,  mùtieamenio  per  purgare  le  aoque  e  la 
eieroitià, 

HYDRARGIRE.  s.  m.  Y.  mxbcubb. 

HYORARGIROSE,  s.  f.  friction  mercu- 
rielle .  idrargirosi. 

HYDRAULIQUE,  s.  f.  science  qui  en- 
seigne à  conduire  et  à  élever  les  eaux,  idraulica, 
— .  adj.  orgue  hydraulique,  organo  da  acqua, 

HYDRE,  s.  f.  serpent  d'eau,  serpent  fabu- 
leux ,  constellation  ,  idra.  —  ,  fig.  celte  fac- 
tion, etc.  est  une  hydre  à  cent  têtes,  idra 
emnpre  rinasr^nia, 

n YDRELÉON ,  s.  m.  huile  et  eau  battues 
ensemble,  idroteo,  olio  ed  aequa  dibaituii 
isuieme. 

HYDRENTÉROGÈLE ,  s.  f.  (  méd.  )  her- 
nie du  scrotum ,  idrenterœete, 

HYDROGARDIE,s.  f.  hydropisie  du  pé- 
ricarde, idroeardia. 

HYDEOGlBLB.  s.  f.  UtroepU,  »nia  oc- 
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HYDROCÉPHALE,  s.  f.  hydropisie  de  la 
tête ,  idrœefatOt  idropisia  del  capo» 

HYDROGOTILE  ou  icoBLLs  o'iàu ,  s.  f. 
planta  (uqutUîca, 

HYDROGÈNE,  s.  m.  un  des  principes 
constiluans  de  l'eau ,  idrogeno. 

HYDROGRAPHE,  s.  m.  professeur  d'hy- 
drographie, idrffgrafo. 

HYDROGRAPHIE,  s.  f.  descripUon  des 
mers  et  art  de  naviguer ,  idrografia. 

HYDROGRAPHIQUE,  adi.  idrografico. 

HYDROLOGIE,  s.  f.  traité  des  eaux, 
idroto^iit. 

HYDROMANTIE.  s.  f.  divination  par  le 
moyen  de  l'eau ,  idromanzia. 

HYDROMEL,  s.  m.  breuvage  d'eau  et  de 
miel ,  idromele,  bevanda  d^  aa/ua  e  mole* 

HYDROMÊTRE,  s.  m.  instrument  pour 
mesurer  la  pesanteur  et  la  densité  de  l'eau, 
idrometro. 

HYDROMÉTRIE,  s.  f.  science  qui  a  pour 
objet  de  connaître  la  pesanteur ,  etc.  de  l'eau 
et  des  autres  fluides ,  idrometria^ 

HYDROMPHALE,s.  f.  tumeur  aqueuse 
au  nombril ,  idronfalo,  emia  deU'  ombilico, 

HYDROPHIDE,  s.  m.  serpente  d"  acqua. 

HYDROPHOBB ,  s.  m.  et  f.  qui  a  l'eau 
et  tous  les  liquides  en  horreur,  idrofobo. 

HYDROPHOBIE,  s.  f.  horreur  de  l'eau , 
un  des  principaux  symboles  delà  rage,  idro^ 
fobia, 

HYDROPHTALMIE,  s.  f.  (hydropisie  de 
l'œi  1 ,  idroftalm  la . 

HYDROPIPIER .  s.  m.  plante  aquatique 
qui  a  la  saveur  du  poivre,  idropepe,  pepe  ac» 
quatieo, 

HYDROPIQUE,  s.  et  adj.  idropico, 

HYDROPISIE,  s.  f.  épanchement  d'eau 
dans  une  partie  du  corps .  idropisia, 

H  YDROPNEUMATOCÈLE,  s.  lermaoe- 
quosa  unita  eon  aria, 

HYDROP#TE,  s.  buveur  d'eau,  astemîo^ 
ehe  non  bee  vino. 

HYDROSARQUE,  s.  f.  tumeur  aqueuse 
et  charnue,  fi/ro«ar£«. 

HYDROSGOPE,  s.  m.  celui  qui  prétend 
avoir  la  faculté  de  sentir  les  émanations  des 
eaux  souterraines ,  idroseopo, 

HYDROSGOPIE,  s.  f. -prétendue  faculté 
de  sentir  les  émanations  des  eaux  souterraines, 
idroscopia, 

HYDROSTATIQUE,  s.  f.  science  gui  a 
pour  objet  le  poids  de  tous  les  fluides ,  idro^ 
staiiea» — ,  adj.  qui  appartient  à  l'hydrosta- 
tique ,  idrostaiieo. 

BYnROTlQUB ,  adj.  (méd.)  sadàrifieo, 

HYÈNE,  s.  f.  y.  Hiàsi. 

HYGIÈNE,  s.  f.  partie  delà  médecine  qui 
traite  de  la  manière  de  conserver  la  santé, 
igîena, 

H YGROCI RSOCÈLE.  s.  f.  sorta  (t  emia. 

HYGROMÈTRE ,  s.  m.  instrument  pour 
mesurer  les  degrés  d'humidité  de  l'air ,  c^ro- 
meiro, 

HYOROPHOBIE,  s.  f.  horreur  de  l'eau, 
igro fobia.  Y.  HY»AorHoani. 
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HYMEN  (  fieiiteft  sentir  Vn  aoale.)  et  btb)6- 
nii ,  s.  m.  divinité  païenne,  imcM,  imeneô, 
— ,  pour  le  mariage .  matrimonio,  >~ ,  pelli- 
cule dans  le  col  de  la  matrice  des  vierges  , 
imene,  ■* 

HYMNE,  ft.  m.  inno.  En  parlant  de^  hym- 
nes de  l'Église ,  il  est  féminin* 

HYMNODES ,  s.  m.  pi.  nom  donné  pap  les 
Grecs  à  ceux  qui  chantaient  des  hymnes  dans 
les  fêtes,  innodi. 

UYMKOGRAPHE,  s.  m.  compositeur 
d*hvmncs,  Innofirafo ,  ehe  eompone  inni, 

âYMNOLOGlE,  s.  f.  chant  des  hymnes» 
innologia, 

fi  YÔYDE,  adj.  ets.m.  l'os  qui  est  à  la  racine 
delà  langue,  ioiélô,  oisû  çhe  é  alla  radiée 
défia  tingua, 

BYOSClAM£,s.  f.  V.  «usquiame. 

HYPALLAGE,  s.  f.  (  gramm.  ^  trope  qui 
semble  renverser  la  corrélation  des  idées,  ipal- 
tagt  :  il  n'a  point  de  souliers  dans  ses  pieds. 

BYPÉCOON .  s.  m.  plante,  ipeeoo. 

HYPEHBATE,  s.  f.  (gramm.  et  rhét.)  in- 
version .  transposition  de  mots,  iperbato, 

HYPERBOLE,  s.  f.  eiagération  excessive, 
iperboie, 

HYPERBOLIQUE .  adj.  iperbolieo.     . 

HYPERBOLIQUEMENT,  adv.  iperboa- 
edmtnte. 

HYPERBORÉE  ou  HrPEfiBoBJÊBn ,  adj.  se 
dit  des  nations ,  des  pays  trèb  septentrionaux, 
iperboreo ,  «ettenfrionaie. 

UYPERGRITIQUE.  s.  m.  et  adj.  cen- 
seur outré,  einieo ,  mordaee. 

HYPEllDULlE,  s.  f*  culte  qu'on  rend  à 
la  sainte  Vierge,  iperdulia .  eutio  d' iperdulia* 

HYFÉRIGUM  ,  s^  m.  V.  millb- putois. 

HYPÊTRE,  s.  m.  edifiùo^  Umpio  se^ 
perto,  sensa  iello, 

HYPNOBATE.  s.  m.  V.  toMNiHiuLB. 

HYPNOÏIOUK  ,  adj.  V.  «abcotiqub. 

HYPOG  AUSTE,  s.  m.  ce  qui  échauffe  les 
éluves.  siufa,  forneUo, 

HYPOGISTE,  s.  t  plante,  ipocitUdo. 

HYPOGOfïDRE,  s.  m.  (anat.)  parties  la- 
térales de  la  région  supérieure  du  bas- ventre, 
ipoeondrOf  luogo  dei  fcgaio  e  délia  milza.  — , 
ug.  s.  et  adj.  homme  bizarre^  mélancolique,  mi- 
santhrope, ipoeondriacOf  fantattieo,  bisbeiieo, 

HYPOCONDRIAQUE,  s.  et  adj.  malade 
do^t  l'indisposition  vient  ^n  vice  des  hypo* 
condres,  ipocondrieo,  ipûeandriaco,  — ,  Gg. 
bUbetieo ,  eaprîeeioso.  Affection  hypocon- 
driaque. Ipocondria ,  tpocondro, 

HYPOGRAS,  s.  m.  boisson  composée  de 
vin ,  sucre  et  cannelle ,  ippoetasso ,  eoria  di  U- 
eore. 

HYPOCRISIE,  s.  f.  fausse  apparence  de 
piété ,  de  vertu ,  de  probité ,  ipœruia, 

H  YPOGRITE ,  s.  et  adj.  ipocrîto ,  ipoerttm^ 
ipoeritone ,  falso  divoio,  timulatereé 

HYPOGASTRE ,  s.  m.  partie  inférieure  du 
bas-ventre  •  ipogtutrio ,  parte  înferiore  del 
basto  ventre, 

HYPOGASTRIQUfi,  à^.  ipegasirieç. 

HYPOGLOSSES,  s.  m.  pi.  nerls  qui  se 


portent  ^^  y^  Ungoe.  ipoghuip  mêfvi  d^  U 
dittributseonooet  la  tinguti. 

HYPqitfOGHLION,  s.  m.  point  d'appo! 
d'un  levier,  ipomoelio  ,^iviget»  pumiû  aetp-^ 
poggio  délia  leûa. 

HYPOPHORB,  ê,  f.  ulcère  fistuleut  qù 
s'étend  sous  la  peau«  ipùfofû»  uleeraapeHà  , 
prof  on  da  e  fis  tufosa  • 

UYPOPHTUALMIB,  s.  t  éatar  nête  ac- 
ehio  MOtto  la  rornea. 

HYPOPHYSE,  s.  f.  cbute  des  db ,  ipûfiei. 

HYPOPION .  s.  m.  abcès  de  Poeil,  Mrfo 
d*  ateesto  nell*  ocehio, 

HYPOSTASE ,  s.  f:  t.  de  tbéoL  suppôt , 
personne,  ipûttail,  —  ,  t.  deméd.  iedimmiç 
delP  orina, 

HYPOSTATIQUE.  adj.  wâoD  byposta- 
tique,  l'union  du  Terbe  avec  la  nature  ha* 
maine,  unione  ipostallca. 

HYPOSTATlQUEMESt,  adr.  ipotlati- 
eamentc. 

HYPOTÉNUSE  ou  ■wow&fcrSB  ,  s.  f. 
(çéom.)  côté  opposé  à  l'angk  droit  dans  un 
triangle  rectangle,  et  célèbre  démonstration 
d'Euclide,  ipotenuga. 

HYPOTHÉCAIRE,  adj.  ipoUeorw. 

HYPOTHÉGAIUEMENT ,  adv.  ipotêea- 
riamente, 

BYPOTHÉNAR,s.  m.  muscle  du  petit 
doigt,  ipotenare, 

HYPOTHÈQUE,  s.  l  droit  acquis  par  un 
créancier  sur  les  immeubles  de  son  débiteur . 
ipoteca. 

HYPOTHÉQUER,  T.  ft»  IpoteeëH,  îm- 
pegnare,  todare,  date  in  IpùUea, 

HYPOTHÈSE,  S.  f.  supposition,  ipùteel, 
suppottû.  — .  système,  ipoteeiy  sistema. 

HYPOTHÉTIQUE .  adj.  ipoMiea,  wp- 
positiro,  fundato  tut  tuppoito, 

HYPOTHÊTIQUEMBNT ,  adv.  ipoU- 
tieamentâ,  per  Ipoteti, 

HYPOTRAGHÉLION,  s.  m.  (méd.}pcrr« 
inferiore  delcollo.  —  (arch.) ,  parte  délia  eo^ 
lonna  su  eui  s*  appoggia  il  eapiielto, 

HYPOTYPOSE,  s.  f.  (rhét.)  peintare 
vive  et  animée,  ipotlposi. 

HYSOPE,  s.  f.  plante  aromatique ,  ieopù^ 

H YSTËRALGIE .  s.  f.  doulisurdePuténis, 
itteratgia, 

HYSIÉRIQUE.  adj.  qui  a  rapport  à  l'u- 
térus ,  à  la  matrice ,  uterime,  Uietko  :  pataÎMi 
ou  affection  hystérique. 

HYSTÉROCELE,  s.  f.  descente  causée 
par  le  passage  de  la  matrice  à  travert  le  péri- 
toine, isterocele, 

HYSTÉROLYTE,  s.  f.  pierre  sur  laqodle 
on  trouve  représentées  les  parties  naturefles 
de  la  femme ,  iiterolUe^  eerta  peinpêaeiene, 

HYSTÉEOLOtlE ,  s.  f.  obtuiaità  deW 
utero. 

HYSTÉROTOMIB,  s*  U  (iAw.)  dissectÎM 
de  la  matrice ,  isteroiomia, 

HYSTÉROTOMOTOGIE  «  a.  f.  («^ir.) 
accouchement  procuré  par  l'incision  delà  ma- 
trice, opération  césarienne*  çpêrêâème 
sarea. 
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I,  S.  m.  Tovelle.  On  dît  d'an  homme  très 
exact  dans  la  pfus  petite  chose  «  il  met  les  points 
sur  les  i, /a  tailo  in  puntoe  vlrgola» 

I AGHT  ou  YACHT,  s.  m.  (mar.}  sorte  de  hê^ 
timent anglais,  iacht. 

IÂM6Ë,  s.  m.  et  adj.  sorte  de  yers  et  de 
pied  de  vers^ec  ou  latin ,  iambo»  Vers  ïambes  ; 
vértl  iambici. 

IAMBIQUE«  a(^.  composé  d'ïambes,  mur- 
bUo. 

lATHALEPTE,  s.  m.  médecin  qui  traite 
les. malades  par  des  frictions,  imiratétto^Jatra- 
ietto, 

I ATR ALBFTIQUB,  s.  f.  partie  de  la  mé- 
decine qui  guérit  par  les  frictions,  les  fomen- 
tations, etc.  iatraUtlica,  jatrûietlioa. 

lATRIQUE,  adj.  qui  concerne  la  méde- 
cin p ,  ta  trieo ,  ja  trieo, 

lATROCHlMlE,  s.  f.  art  de  guérir  avec 
des  remèdes  tirés  de  la  chimie,  iatrochimica ^ 
jatrochiwica, 

lATEOGHIMIQUE,  adj.  se  dit  des  méde- 
cins qui  se  bornent  aux  remèdes  chimiques, 
Uirochimico  ^jairoehimUo, 

IBERIDE ,  s.  f.  plante ,  genre  de  crucUeres, 
iberide,  ieptdîo,  piperite, 

JUIS.  s.  m.  oiseau  échâssicr  qui  vit  d'in- 
sectes, ae  coquillages,  de  poissons  et  même  de 
reptiles,  ibi,  îbide. 

*  IGELUI ,  ICELLE,  pron.  etnUd,  eosiei, 

IGONEUMON  ,  BAT  DB  PHABAOIf  OU   HAff- 

cbusTB ,  S.  m.  quadrupède  camivore  rappro- 
ché des  martes,  icneumone,  topodi  Faraonê. 
-^,  insecte  qui  a  quatre  ailes  et  uu  aiguillon  , 
vetpa  ienfumone, 

IGinOGRAPHIE,  s. f.  plan  d*un  édifice, 
ièrw^rafia,  ditteno ,  piano  a  una  fabbrica. 

IGIINOGBAPHIQUE,  adj.  îcnografico. 

IGIIOR,  s.  m.  (pron.tkor)  t.  de  méd.  sé- 
rosité âcrc.  sanic  qui  décoale  des  ulcères,  icore, 
êiero  chô  cola  datte  ntetre, 
^  IGHOEÉOX,  EUSE,  a^j.  (pron.  ikoreux) 
ieoroso ,  sicroto. 

1CH0R(^E,  s.  C  moiteur,  sueur  dite 
mal'^ine,  icoroide, 

IGHTYOLITES,  s.  m.  pi.  poissons  pétri- 
6és  ou  pierres  chargées  d'empreintes  de  pois- 
sons ,  ictioliti,  itdotiti, 

IGHTYOLOGIE,  s.  /.histoire  naturelle 
des  poissons,  Iciiotogiat  ittiologia, 

ICIITVOLOGISTE,  s.  m.  auteur  qui  a 
écrit  sur  les  poissons,  ictiotùgiita  ,   ittioto- 

IGHTYOPÈTRE ,  s.  m.  V.  ichtvolitks. 

IGHTTOPHAGE,  s.  m.  qui  ne  vit  que  de 
poissons,  (cfio/<i^0,  ittiofago. 

IGI,  adv.  de  lieu,  gui,  tottà,  in  questo 
tuogo. 

IGOGLAN,  s.  m.  page  du  grand-seigneur» 
ieogtano  fMggiû  dcl  gran  imllano. 

IC0N0CLAS1;B,  s.  m.  briseur  d'imaies, 
ieonoelatta. 


IGQNOGMFHIE,  s.  f.  description  des 
images,  tableaux, etc.  iconografia, 

ICONOGRAPHIQUE,  adj.  iconografieo. 

IGOXOLATRE,  s.  m.  nom  donné  par  les 
iconoclastes  aux  catholiques, Mân«/a<ra,a^o- 
ratore  d*  imaginî, 

IGONOLOGIE,  s.  f.  explication  des  images, 
des  montimcns  antiques,  ieonotogia, 

IGONOLOGIQUB,  ad],  icQuohgieo* 

ICONOMAQUE,s.m.  qui  combat  le  cuUe 
des  images.  (C0Romac<7. 

IGOSAEDRE,  s.  m.  solide  à  vin^t  faces, et 
plus  exactement  solide  régulier  à  vingt  trian- 
gles éqnilutéraux,  icatacdro, 

IGTERE,  s.  m.  (méd.)  débordement  de 
bile  qui  produit  la  jaunisse ,  itierizia.  —  (hift. 
nat.),  speciâ  di  donnofa  ehc  ha  gli  occhi  gtalH, 

ICTERIQUE,  adj.  qui  guérit  l'ictère,  la 
jaunissf^;  qui  eu  est  attaqué  ;  itierico,  . 

IDATIOE,  s.  m.  ver  qui  se  loge  danS  la 
chair  et  qui  produit  des  tumeurs,  uiatid; 

IDÉAL,  E,  adj.  idéale,  — ,  ehimerioo, 
fanlastico. 

IDÉALISME,  s.  m.  système  des  philoso- 
phes qui  voient  en  Dieu  Iés  idées  de  toutes 
choses,  ideatitmo, 

IDÉE,  s.  f.  perception  de  l'âme  par  l'organe 
des  sens ,  idea,  — ,  esquisse  d'un  ouvrage ,  des- 
sin, abbozzo,  dittgno^  projet  lo,  G  et  homme 
n*a  point  d'idées,  $enza  idca,  senza  invensicne. 
— ,  souvenir,  idea,  rimembranza,  fantasia» 
— ,  fig.  visions  chimériques,  ehimera^  imma^ 
ginazione,  fantasia» 

IDEM  (du  lat.)  .le  même,  id^n ,  /'  istesto. 

IDEIXTIFIEU,  T.  a.  comprendre  deux 
choses  sous  la  même  idée,  identiftcare. 

IDENTIQUE,  «dj.  qui  ne  fait  qu'un  avec 
un  autre,  ou  qui  est  compris  sous  la  même 
idée,  identieo, 

IDENTIQUEMENT, adv.  identicamente ^ 
con  modo  idevtjco, 

IDENTITÉ,  s.  f.  ce  qui  fait  que  deux  ou 
plusieurs  choses  n*en  font  qu'une,  identilà, 
medesimczza, 

IDES ,  s.  f.  pi.  chez  les  anciens  Romains,  le 
i5  de  mars,  mai.  juillet  et  octobre,  et  le  i5 
des  autres  mois,  idi, 

IDIOME,  s.  m.  langue  propre  à  une  na- 
tion, idioma,  linguaggio» 

IDIOMORPDE,  s.  m.  id  dit  de  certains 
fossiles,  idiomorfo. 

IDIOPATHIE,  s.  f.  nialadie  propre  à 
quelque  partie  du  corps,  idiopatia,  — ,  en 
morale,  inelinazione  pariieotare  per  ^uatche 
eo$a. 

IDIOPATHIQUE,  adj.  idiopatîeo. 

IDIOSYNGRASIE,  s.  f.  particularité  de 
tempérament,  idiosincrazia» 

Idiot,  e.  ac^.  idiota,  ignorante,  êtupido* 

IDIOTISME,  s.  m.  (méd.)  sorte  de  manie 
qoi  rend  idiot;  (gramm.)  manière  de  parler 
propre  à  oa  idiove  particuief»  idiotitmo» 
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I DOCBASE  ,  s.  f.  produit  TQtcaniqae^ 
gemma  ,  ràcmto  i/§l  Vesuvio, 

IDOINjE,  adj.  t.  de  pal.  idmeo,  atloa,,, 

IDOLÂTRE ,  s.  et  ftdj.  qui  ^re  1^  ido- 
les .  et  6g.  qui  aime  avec  excès ,  laolaira. 

IDOLATRER,  v.  n.  idolatrarê,  anorar 
gV  idolL  — ,  y.  a.  fig.  amart  appatiionata- 
menie,  amare  pazuimente ,  sviseeraiamente, 

IDOLÂTRIE,  s.  r.  adoration  des  idoles. 
idotairta.  — ,  fig.  aimer  une  femme  jusqu'à 
l*id61atrie .  amar  una  donna  pazzamente ,  ido' 
rwrla ,  idolatraria. 

IDOL ATRIQUE ,  adî.  idoUtrieo. 

IDOLE,  s.  f.  figure  qu  on  adore,  et  fig.  ob- 
jet d'une  passion  eitrême ,  idoh.  — ,  belle 
personne  qui  n'est  point  animée ,  Mla  iiatua, 

IDYLLE,  «.f.  sorte  d'églogue  qui  roule  sur 
un  sujet  pastoral  ou  amoureux,  idilio:  les 
Idylles  de  Théocritc.  de  Bion,  de  Mascfaus. 

lEUSE,  s.  f.  iorla  di  qutreia, 

IF,  5.  m.  arbre  toujours  vert,  conif^re,  à 
feuilles  longues  et  très  étroites,  lasso,  naszo. 

IX3NARE,  adj.  fam.  ignorant,  ignsaro , 
ignoranto,  HUUerato. 

JGNÉ ,  ÉB .  adj.  (didact.)  ^i  est  du  feu  » 
de  la  nature  du  feu ,  igneo,  ignUo. 

IGNICOLE,  adj.  qui  adore  le  feu,  adora-» 
tore  deifttoeo ,  Ignleola, 

IGNÔRANTINS,  adj.  m.  pi.  frères  igno- 
rantins  •  confratemita  ehe  inugna  a  teggorû 
a*  faneiullf  poiforL 

IGNITIOIV,  s.  f.  t  de  chim.  état  d'un  mé- 
tal  rougi  par  le  feu ,  tnfoeamento  dot  métallo, 

IGIlOBLE,  adj.  ignobil» ,  vile,  seuro , 
basso. 

IGNOBLEMENT,  adv.  îgnobilmente , 
bassamente ,  in  modo  ignobile* 

IGNOMINIE .  s.  f.  ignominia,  infamia, 
ieomo  ,  obbrobrio ,  vituperio ,  vergogna  ,  bia- 
êimo. 

IGNOMINIEUSEMENT,  adv.  ignominio- 
samenie,  vituperosamente ,  obbrobriosamenle, 

IGNOMINIEUX,  EUSE,  adj.  ignomi- 
nioso  ,  obbrobrioso ,  infâme ,  viîuperoso ,  ver- 
gognoso. 

IGNOBAMMENT,adv.  ignorantemenfe, 
retzamenle. 

IGNORANCE,  s.  f.  défaut  de  savoir,  de 
connaissance,  ignoranza,  ignorantaggine.  Un 
livre  rempli  d'ignorances  grossières ,  libro  pie-' 
no  d*  érrori  madomali ,  d*  tgnorantag^ini, 

IGNORANT,  E,  adj.  ignorante,  Ulttie- 
rato ,  grosso  ,  goffo  ,  rozzo,  —,  t.  de  pal.  il 
est  ignorant  du  tait»  ignora ,  non  è  in  formata 
délia  eosa. 

IGNORER,  V.  a.  ignorare,  non  sapere, 
— ,  v.  n.  fam.  n'ignorer  de  tien,  saper  tuttoy 
saper  di  tutto. 

IGUANE  9  s.  m.  sorte  de  lézard  amphibie, 
iguana ,  lueertola  aeguatiea» 

IL ,  pron.  m.  egU ,  ei ,  e* ,  esso ,  quegli, 
quesii,  —  ,  joint  aux  verbes  impersonnels, 
il  n'est  point  relatif;  il  neige,  il  tonne,  etc. 
neviea  ,  tuona ,  ecc. 

tLfi,  s.  f.  terre  entourée  d'ean,  isola. 

tLES ,  s.  f.  pi.  (anat.)  (§  dut  regimi  mf^ 
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rion  e  taitrûU  dei  basso  ventre*  Os  des  lies,  os 
du  baMÎB ,  oua  innominate, 

ILE#N  ou  luluM,  s.  m.  (  anat.  )  U  denier 
et  le  plus  gros  des  intestins  grêles,  Ueo^  iUa, 
ultime  dsgV  int$stini  tenui, 

ILIAQUE ,  adj.  passion  iliaque ,  passiom 
iliaea  e  volvolo ,  dolori  delt  ileo,  — ,  musde 
qui  fait  mouvoir  l'os  de  la  cuisse  sur  le  bassin  » 
illaeo.  — ,  se  dit  aussi  de  certaines  artères  , 
iliaea, 

ILLÉGAL,  E,  adj.  contre  la  loi,  illégale. 

ILLÉGALEBŒNT,  adv.  in  modoUUgale. 

ILLEGAXITË, s.  f.  eosa  contre  la  legge, 

ILLEGITIME,  édj.  UUgittimo,  mm  te- 
gitiimo. 

ILLÉGITIMEMENT,  adv.  iltegittima- 
mente  f  ingiusiamente  ,  irragieneeotmenle. 

ILLÉGITIMITÉ,  s.  L  illegittimiU,sR/etto 
di  legittimità, 

ILLETTRÉ,  ÉB ,  adj.  Ulettarato. 

ILLICITE ,  adj.  Uleeito,  vietaiOf  proibito^ 
illieiio. 

ILLICITEMENT,  adr.^dans  le  style  de 
prat.  illeeitamente. 

ILLIMITE,  ÉE,  adj.  UUmitKto,  amptiê- 
simo. 

ILLTBÉRAL,  E,  adj.  servile. 

ILLUMINATIF,  IVE,ad|.t.  mystique, 
qui  a  la  vertu  d'éclairer,  illumtnativo. 

ILLUMINATION  .s.  f.  illuminaeione. 

ILLUMINÉ.  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  s. 
en  matière  de  religion ,  visionario.  Illuminés  , 
certains  hérétiques*  setta  degC  itluminatim 

ILLUMINER,  V.  a.  illuminare*  schiarire. 
-— ,  aecender  lumi  e  fuoehi,  —,  fig.  svelare^ 
far  ehiaro, 

ILLUSION,  s.  f.  iliusione^  errere,  ekimerom 
— ,  sogno,  idea. 

ILLUSOIRE,  adj.  ilUisorio. 

ILLUSOIREMENT,  adv.  illusoriamenie. 

ILLUSTRATION,  s.  f.  par  rapporta  une 
famille,  illuitrazione,  distintivi  d  onore,  — , 
par  rapport  à  un  ouvrage,  iUuslrazione ,  spo^ 
sizione^  dichiarazione. 

ILLUSTRE,  adj,  illustre,  ehiaro,  célè- 
bre, — ,  s.  m.  cest  un  illustre,  è  un  illustre ^ 
un  uom  rinomaio» 

ILLUSTRER  ,  ▼.  a.  illustram,  rendere 
illustre,  far  célèbre,  far  chiaro^  dore  onarata 
fama. 

ILLUSTRISSIME ,  adj.  fam.  illustrie- 
simo. 

ILOT,  s.  m.  isoUtta,  isolotta, 

ILOTE,  s.  m.  esdate  à  Sparte ,  Uota, 
schiavo, 

IMAGE,  s.  f.  représentation  en  peinture, 
imagine  f  immagine ,  et  poét.  imago.  — , 
idoJOf  effigie,  simulaero,  — ^,  ressesàblance , 
imagina,  similitudine ,  simiglianza.  Je  feuil- 
lette le  livre  pourvoir  les  images,  la  figure. 
Discours  rempli  de  belles  images^  di  belheit' 
tare,  V/î  imagini  vive,  — ,  â>jet  du  culte  y 
imagine  sacra ,  devoUt. 

IM AGER .  ÈRE ,  s.  venditor  d^  immaginL 

IMAGINABLE,  a^j.  ehe  paà  immmgi* 
narsi  »  immagimabUe» 
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Itf  AGIVAira,  a4j.  imwmfinarh,  finie. 
Malade  imaginaire ,  in  immmgmazhM. 

IMAGINATIF,  IVE;  adj.  ^ul  imagine 
aisément  I  immûginativo ,  immaginantû^  fer- 
tile m  trovûTê,  in  iéemrê  mesM,  tptditnii,  — f 
9.  f»  fam.  immmginativa» 

IMAGIIIATION.  s.  f.  immagtnasioMf 
fmiiMlam — ,  pnuitrOt  idea,  immagine,  ea- 
jmeeio,  — ,  ehimtra,  fimiasla,  ifravûgansa, 

IllAGIIIER  9  Y.  a.  immaginare,  ideart, 
— >,  ôiMiifaiv.— ,  avec  le  pron.  pers.  immagi- 
nani,  -figuruni^  iétarêi,  rappruentûni,  — , 
mteiar$i  ineorpo^  darti  a  endertf  persuadeni, 

IM AN ,  s.  m»  minittro  dHla  reiigionû  prûuo 
i  Turefù» 

IMARET.  s.  m.  spedaUde^  Tarchi. 

IMBÉCILE,  s.  et  adj.  imbêeilie,  dêboU^ 
ariaw»,  batotdo,  tàoctont^  mtnieeatto,  di- 
êtniuito» 

IMBÉGILEMENT,  adv.  da  imbeeille. 

IMBÉGILLIXÉ,  8.f.  faiblesse d'^rH»  cm- 
êêeiiliiài  nioccûgmey  btilmrdagginê, 

IMBERBE .  Si\.  sans  barbe .  imbwbû^  im- 
bêUê,  — ,  s.  m.  êoria  di  peiCô. 

IMBIBER ,  T.  a.  inxuppare,  imbwar^ ,  ant" 
tMdlëft ,  hnmoîlarë,  — ,  au  récip.  imbeversi, 
intupparii»  L*haile  s'imbibe  dans  le  drap, 
f  otio  é  imbêëofo  dmi  pannom 

IMBIBITION,  s.  f.  inzHppûmtnto. 

IMBRIAQUE.  adj.fam.  V.  itie. 

IMBRIGEB,  adj.  t  se  dit  des  tuiles  con- 
«afves;  tnile  imbricée,  Ugotoy  Ugolino, 

IMBROGLIO ^  s.  m.  (de  l'ital. )  V.  eh- 
laoïntLiMBiiT. 

IMBBROORBASI,  s.  m.  mvaHmxgontug- 
giffrê  dtl  grûn  êigMr^ 

IMBU ,  U£  •  adj.  6g,  imbevuto ,  pntenuto, 

IMITABLE^  a4j.  dd  imKani,  ehe  si  pud 
hnitare ,  imitabU*, 

'    IMITATEUR .  TRIGB ,  s.  UnittAmy  imi^ 
imiriet. 

IMITATIF,  IVE ,  adj.  qui  imite,  imita- 
liao.  Harmonie  imitatÎTe,  imitaiiva^  ehe  t$- 
primë  toi  tmcno  P  indoie  deir  oggeito^  ehe  ii 
mdaitm  aleeneetîo. 

IMITATION ,  s.  f.  imltationej  copia,  A 
l'imitation ,  ad  imiiaxi(me,ad  etempio, 

il  MITER,  V.  a.  imitare ,  seguir  f  utmpîo, 
^^fCopiare,         i 

IMMACULÉE,  É£ ,  adj.  Vimmaculée  con- 
ception de  la  Vierge  ou  la  conception  imma- 
culée ,  r  immaeoiata  eaneezione, 

IMMANENT,  E,  aâj.  qui  est  continu,  con- 
stant, immoiiaRfa. 

IMMANGEABLE,  adj.  peu  us.  ehe  non 
puémangiarti, 

IMMANQUABLE,  adj.  ehe  non  pud  mon' 
eare^'eerio^iiearo. 

IMMANQUABLEMENT, adT.  eertamen- 
iêf  infallibUmente,  immancahiimente. 

IMMARCBSSIBLE,  adj.  immareeuibile  y 
UKorruUibile. 

IMMATERIALISTE,  s.  m«  immateria- 
Ksia,  ,  . 

IMMATÉRIALITÉ .  s.  f.  immaleriardâ. 

IMMATÉRIEL,  ELLE,  9^  immaieriak. 
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JjMMATÉRIELLEMEin'  »  adv.  l'mnutfa- 
IMMATRICULATION,  s.  f.  ilmatrieo- 

IMMATRICULE,  s.  f.  enregistiment , 
mairieoia ,  iaua, 

IMMATRICULER  ,  t.  a.  matrieolare ,  re- 
gittrar  alla  matrieota, 

IMMEDIAT,  E,  adj.  qui  agit ,  qai  suit  ou 
précède  sans  intermédiaire,  inirnediaio. 

IMMÉDIATEMENT,  adv.  d'une  manière 
immédiate,  immediatamente.  Immédiatement 
api^ ,  subito  dope ,  immédiate. 

IMMÉMORIAL,  E,adj.  si  ancien  qu'il 
n'en  reste  aucune  mémoire,  immémoriale,  ehe 
pana  ta  memoria  d*  uomo.  Possession  immé- 
moriale, postetto  antiehittimo,  immemora-' 
bile ,  di  cai  non  $*  ha  memoria, 

IMMENSE,  adj.  immeneo,  inflnito, — , 
itirminata,  — ,  eeeettivo ,  ditmisurato^  di 
tmiturata  grandetta. 

IMMENSÉMENT,  adT.  imm^ajamanfa  ^ 
tmisuratamen  te. 

IMMENSITÉ,  s.f.  immefuUâ.^,  vattUà, 
tmituraîetza ,  grandetta. 

IMMERSIF,  IVE,  adj.  t.  de  chim.  calci- 
nation  immersive,  eatdnazione  immertiva, 

IMMERSION  «s.  f.  action  de  plonger  dans 
l'eau,  et  (astr.)  entrée  d'une  planète  dans 
Tombre  d'un  astre ,  immenione. 

IMMEUBLE,  s.  m.  et. adj.  biens  fonds, 
immobile,  ttabiti^ 

IMMINENCE,  s.  f.  imminenea, 

IMMINENT,  E ,  adj.  imminenfa ,  êopra- 
êtante ,  vieino  ad  aeeadere, 

IMMISCER  (S*),  V.  r.  t  de  pal.  mUdiior- 
si,  ingerirsi^  intrigani, 

IMMISÉRICORDIBUX,  EUSE,  adj.cAa 
yiofi  ha  miterieordia  y  ehe  non  ha  campai' 
iione, 

lMMi;CTION ,  s.  r.  t  îngeririi ,  r  inln- 
gerni, 

IMMOBILE,  adj.  fèrmo,  cottànte,  im- 
moto,  immobile ,  tiabile* 

IMMOBILIER.  ÈRE,  adj.  t.  deprat.  ehe 
eonceme  gt  immobili,  i  béni  immobiti, 

IMMOdILISER.tI  a.  convertiren  immeu- 
bles ,  convertir  '  in  immobiti  eià  die  si  pos^ 
siede. 

IMMOBILITÉ,  s.  f.  état,  qualité  de  ce 
qui  est  immobile,  immobilità, — ,  fig.  en  mau- 
vaise part ,  oiio ,  negghienza ,  poltroneria,  — , 
en  bonne  part,  fermesza,  eostanta, 

IMMODÉRATION ,  s.  f.  immoderanxa. 

IMMODÉRÉ,  ÉE,  adj.  immoderato,  ee- 
eeisivo ,  tenta  modo  »  eeeedente ,  tregolato, 

IMMOBÉl^MENT,  adv.  immodcrata^ 
mente,  eecessivamente ,  smisufatamente,  — , 
smoderatamente ,  disordinatamente. 

IMMODESTE,  a^j.  svtrgognato,  immo- 
deste, — ,  indécente  y  invereeondo, 

IMMODl^STEMENX  .  adv.  immodesta- 
mente ,  soergognatamente^  indecentennnte, 

IMMODESTIE,  s.  (.  immodeetia,  tnde- 
e$naa, 

IMMOLATIUR ,  s.  m.  iâârifleatatê. 
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IMMOLATION,  s.  f.  immolaiùm  ,iam- 
fit'iQ ,  lo  immoiaré  ¥na  wttima, 

IMMOLEB ,  V.  a.  îmmotare^  iacnfîcarê. 
.—  y  fig.  immoler  quelqu'un  à  sa  haîne  i  à  son 
ambition,  immolare  aleuno  ai  proprio  odio, 
ambizion» ,  ccc.  S'immoler  poar  la  patrie , 
sacrifiearti ,  esporsi  perh  patria. 

IMMONDE,  ad;,  ne  se  dit  qu'en  matière 
de  religion»  Impure,  imm<mdo,  Esprits  im- 
mondes ,  t  demoitj. 

IMMONDICES»  u  f.  pi.  immomdêzzê, 
totzure,  gporciM,  brutturt, 

IMMORAL ,  £ ,  adj.  contraire  à  la  morale, 
sans  principes  de  morale,  immorale. 

IMMOa ALITÉ.  ^  &  ce  qui  est  contraire 
à  lo  saine  morale ,  canirammQraiitd. 

IMMORTALISER,  y.  a.  rendre  immortel 
dans  la  mémoire  des  hommes,  immeriaUrs. 

IMUORTALlTÉ.s.  f.  immortmiUà. 

IMMORTEL,  ELLE,  adj.  iniiriarla/«.  •^, 
fig.  etemot  perpctuo.  — ,  au  snbst.  on  dit  poé- 
tiq.  rimmorlel,  /'  immortale  Iddig, 

IMMORTELLE,  s.  f.  toria ai pUnUi  e  di 
fiore.  Immortelle  dorée ,  tUcrito, 

IMMORTIFIGATION ,  s.  f.  ^n  matière  de 
dévotion»  lo  ttato  d*  una  ptfvmtk  imm^ttifi- 
eaia  ,  che  non  sa  morfJpearsL 

IMMORTIFIÉ ,  ÉE,  adj.  immoHlpcato. 

iMiviUARLE,  adj.  qui  ne  peut  changer» 
immutabiU,  invarUiùile,  inaUerêbiie, 

IMMUABLEME^iT,  adv.  immuiaint' 
mente.  . 

IMMUNITÉ,  s.  f.  imtnunità t  esen*iene, 

IMMUTABILITÉ»  a.  f.  immutabiUtà, 
iiabUUà  «  immuiasione» 

IMPAIR,  F-, adj.  impari,  caffo,  eaffa, 

IMPALPABLE,  adj.  che  non  fealcuna  im- 
prettione  sentibile  ai  tallo» 

IMPANATION,  s.  f.  t.  detbéoK  une  des 
opinions  des  luthériens ,  impamuione. 

JMPARDONNABLE,  adj.  qu'on  ne  peut 
pardonner,  imptrdonabUe^  irretni$sibile* 

IMPARFAIT,  £,  adj.  imperfelto,  non  fi- 
nilo,  —  •  ehe  à  maneenie  di  gaaiche  cota.  — , 
t.  de  gramm.  le  prétérit  imparfait  ou  simple- 
ment Pimpai'lâit»  i'  imper fetto,  il  preterito 
imper  fetto, 

IMPARFAITEMENT,  adv.  imperfttta- 
mente,  difcttuosamente, 

IMPARTABLB,  adj.  t.  de  pal.  qui  ne  peut 
être  partagé»  impartibilc,  indivisibile» 

IMPARTAGEABLE .  adj.  V.'jiimTiBu. 

IMPARTIAL,  £»  adj.  impartiale,  non 
parzialej  che  non  ha  parzialità» 

IMPARTIALEMENT,  adv.  senea  parzia- 
Utà. 

IMPARTIALITÉ,  s.  f.  imparzialHà. 

*  IMPARTIBIUTÉ,  s.  f.  t  de  juriipr. 
indivitibilità, 

*  IMPARTtBLE. adj.  indivUibiU. 

*  IMPARTIR,  ▼.  a.  comparXire, 
IMPASSE,  s.  f.  oucoi.-ns>SAC,s.  m,ûngi- 

porio .  via  tenta  eapo ,  via  metta. 

IMPASSIBILITÉ  ,  s.  f.  qualité  de  ce  qni 
e»t  exempt  de  soulfirir,  impateihitiié. 

IMPASSIBLE ,  adj.  impanibUe. 
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IMPASTÂTION,  s.  f.  t  de  maçoo.  impam» 
impaitamcnio. 

IMPATIEMMBNT,adv.«jnf»azieafem«al«, 
intoUcrabilmcnte ,  molettamente» 

IMPATIENCE ,  s,  £  impazUteta,  iatell^ 
ranza, 

IMPATIENT,  £»  a^j.  impazUnie,  inH^i- 
lerante,  inguidOp  idegnoto. 

IMPATIENTER,  t.  a.  farperden  ia  pa- 
zitnza,  —  »  v.  r.  im pe tient irsi,  dare  in.  impa- 
tienta ,  uscir  de'  gan^heri, 

IMPATRpNISER  (S)»  v.  r.  fam.  i»^- 
dronirsi ,  intignorini,  faria  da  padmne, 

IMPAYABLE,  adj.  fam.  qu'on  iie  pe«t 
trop  payer,  impagabilt* 

JMP£CGABILITÉ,$.  f.  impeetabiUtà. 

IMPECCABLE ,  adj.  incapable  àt  pécher, 
de  faillir,  intpeecabile, 

IMPECGANCE,  s.  f.  le  sttOpdiehi  mm 
commet^  peccato» 

IMP^lNÉI HABILITÉ.  a.f.  impgnetraii- 
.  liià,  — ,  iig.  riropénétrabilité  des  secrets  de 
Dieu .  incom prentibilUà  de*  tegreti  di  Dio, 

IMPÉINÉXRABLE»  adj.  impenetrabih,  fa- 
ialo.  — »  fig.  les  conseils»  les  desseins  de  Dieu 
sont  impénétrables  9  impcrtcrutabiii  eono  i  di' 
segrti  di  Dio.  Uonune  impénétrable ,  uûm  ee- 
greto. 

IMPËNÉTRABLEMENT.  adv.  pea  us. 
impenUrabilmenie ,  in  modo  imperewdabile, 

IMPÉNITENCE,  s.  f.  endurcissement  dans 
le  péché ,  impenitenta, 

IMPÉNITENT,  E»  adj.  impenitenie,  ia- 
durito  nel  peecato, 

IMPENSES  »  s.  f.  pL  t.  de  praU  impoucs^t 
améliorations»  spetee  migiioramfnii* 

IMPÉRATIF»  IVE,  adj.  imperaiive.  — » 
t.  de  gramm.  il  s'emploie  au  subsU  /'  mipsra- 
tivo,  il  modo  imperativo.  Disposition  im^ra- 
tive ,  t.  de  prat.  dispaizione  imperatwap.  <•- 
mandaliva, 

IMPÉRATIVEMENT,  adv.  imperatiem- 
mente,  con  modo  imperativo. 

IMPER A'ÏOIRE»  s.  f..  idante  ocabellifère 
médicinale,  imperatoria, 

IMPERATRICE,  s.  f.  lemm^  d'un  empe- 
reur ou  princesse  qui  gouverne  un  empire^ 
impératrice ,  imperadriee, 

IMPERCEPTIBLE,  adj.  impereettibih , 
elle  lien  si  puù  scorgere,  che  non  si  discerne. 

IMPERCEPTIBLEMENT»  adr.  imper- 
eeltibilmenle  «  insensibîl mente» 

IMPERDABLE ,  adj.  iam.  ebê  aon  ei  puà 
perdere. 

IMPERFECTION» s. (.imperfetiotte,  di- 
fetto. 

IMPERFORATION ,  s*  f.  d6Uue  de  par- 
ties qui  doivent  nattireUement  être  aavertes, 
imperfoniziane, 

IMPÉRIAL»  E,  adf.  ca  <|ùi  appartipit  à 
l'empire,  impériale.  Les  impériaux ,  gC imper 
fiaiit  Le  ipldaietche  dei^  imperajtwfe^  ifami- 
stridell*  imperadore.  — »  s.  f.  couronne  impé- 
riale» fleur  prinlanièrci  gigfi0  pnenmi^n — » 
grosse  prune»«^«cte  di  eusimm.  -^»  j^  î^pÊfla, 
et  dessus  d'un  carrosse,  f  impêrtale. 
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IMpARlBt7SBMEI>(T,  adv.  Imperma- 
mente,  aiîerûmehte  ^  burbanzosamente  ,  aiit»- 
souunente  •  orgocUoiamenie. 

IMPCRIEXJX^BUSE,  adj.  imperuno^  ai- 
tlere,  êuperbo,  arrogante,  alttttaso^  burbaU' 
tosê. 

IMPERISIIABLK,  adj.  ehe  non  peà  venir 
fnemoy  ehe  non  pud  perire» 

*  IMPÉAlT.adj.  impetite,  ignorante. 

IMPÉRtTIE,  s.  f.  imperizia,  ignorenza, 
iniufpciema, 

IMPBHMÉABItfTIÊ,  s.  f.  quaCdà  di  cota 
ehe  nonpuô  essere  penetrata  dalf  aequa. 

IMPERMÉABLE,  a^.  (pbvs.)  se  dit  des 
corps  au  travers  desqaeb  uo  fluide  ne  peut 
^asseryUn  pénétra  bife, 

IMPERSONI^EL)  ELLE,adj.  Ldegram. 
rerbe  impersonnel,  verbo  împenonale. 

IMPERSONNELLEMENT,  ad?,  d^ram.) 
împersonatmente. 

IMPERTIHEMMENT,  adv.  mal  à  propos, 
împeftinenlemente,  teioecamenUM  ineonve- 
nitntemente, 

IMPERTINENCE,  s.  L  lotiise.^  ImperH- 
nenta^  $eloccktzza,seonvenevotteza,  înselcnza. 

ÏMPERTIIIENT,  E.  s.  et  adj.  imperii- 
nenle ,  Insoientey  àrtogantér  impudente,  scioo' 
eo,  avvenfato,  ttempiato.  — ,  tconclo,  împro' 
prie,  — ,  t.  de  praU  étran^ec  à  la  cbose,  non 
aptrarfenente  alla  eosa, 

IMPEflTURBARTLITÉ,  â.  f  imperturba- 
bilità ,  imperturbaxione. 

IMPERTtfRBABLE,  a^.  imperiurbahlle, 
iranquittinimo. 

IMPERTURBABLEMENT»  adv.  imper- 
tur^abiftnente,  in  maniera  imperturbabile, 

IMPÉTRABLB,  adj.  impetratorio ,  impe- 
ttabiile ,  ehe  ùpuà  impetrare* 
'    IMPÉTRANT»  E ,  s.  (pratO  impétrante, 

IMPÉTRATION,  s.  f.  împetrazione. 

IMPÉTRER,  ▼.  a.  impetraxe,  oilenere, 

lIttPÉTOTtTSBWENT.  adv.  impetuoea- 
mente,  viotentemente ^  empUuosamente ,  rovi- 
notamente,      ^^ 

IMPÉTUEtfX.  KUSE»  adj.  impetuoso, 
vtolento^  furiose,  foeoso,  furibonde,  veemenie, 
gagliardp,  preeipitçso*. 

IMPSTITOSiTk,  s.  £.  impeluoêitâ,  vio- 
tenta  ,  vivaeità ,  furia,  impetOf  veemenxa* 

IMPIE,  s.  et  adj.  empio,  tuerilegOy  irreH- 
glûêe  ^  teelterato ,  nequitoso,  mulvagio. 

UIPIÉTÉ  ,  s.  f. empiéta,  mMuagUâ,  tacri- 
fegto,  inCquità,  trreligiotilà.  Faire,  dire  des 
impifëtés.  /ôre,  dire  cote  empie,  irreligiose, 

rlIPITOYABLE,  adj.  atroce^  erudoitH- 
umano^  fera,  dure,  rigida-^  eevero,  epietato', 
trudelé,  barbare. 

IMPITaYABLEBTENT,  adv.  tpUtata- 
mente,  fieramenle,  duramentey  béwbaramente, 
erudetmente. 

IMPL  AG  ABLB,  a^.  quW  ne  paut  apaiser; 
hnptaeubile,  ehe  non  si  pud  plmcore. 

IMPLANTAT10fr.5.f.  atio d" impSantàre. 

IMTLANTBR  (ST  ,  V.  r.  împtantarsi, 

IMFLE:XB,  a(jf.  se  dit  d'un  sujet  d«  polUe 
dramatique  y  infrccato,  eh$  mm  i  unieo» 
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IMPLICATION,  s.  f.  engagement  dans  une 
aflaire  criminelle ,  implîeaeUme,  — ,  t.  d'école, 
ddntradictioQ,  implicant^,  npugnanea,  disat" 
tenzione ,  trascuraggine, 

IMPLICITE 2  ac^.  impUcitOf  ehe  non  è 
espresso. 

IMPLICITEMENT,  adv.  implieUamente, 
in  modo  impllcitOn 

IMPLIQUER,  V.  a.  envelopper,  engager, 
impacciare,  impUeare,  avviluppare.  Cela  im- 
plique contradiction,  contiene  cote  contraddi' 
torie*  impliea  eentraddizionc, 

IMPLORANT.  £,  ad|j.  ehe  implora,  ineoea, 
demanda,  ehlede  iitantemente ,  umilmente, 

*  IMPLORATION,  s.r.a<to</'ifn/7/orare. 
.  IMPLORER,  y.  a.  implorare,  chiedere 
umilmente,  istantemente^ 

IMPOLI ,  lE,  a^. sans  politesse,  impuUto, 
incivile,  villano,  icorieee,  rozzo,  rteitide» 

IMPOLIMENT,  adv.  vilianamente. 

IMPOLIT£SSE,s.  f.  inciviltà,  ruttichezta, 
vUlania,  rozzezza^  ruvidetza»  riuiieità^  atto 
scortese,  incivile. 

IMPOLITIQUE .  adj.  impolitiee. 

IMPORT AMMENT,  adv.  ûi  modo  impor- 
tante. 

IMPORTANCE,  s«  f.  importanzag  peto, 
rilieee.  11  faitrhommed'iokportaiMe,  eivasul 
grave ,  fa  il  grande ,  ta  fada  grande, 

IMPORTANT.  £ ,  adj.  importante,  dieon- 
seguenza ,  di  gran  conto^ 

IMPORTATION,  s.  f.  action  dimporler 
les  marchandises ,  importazîone. 

IMPORTER ,  T.  a.  fûre  entrer  dans  son 
pays  des  productions  étrangères,  introdurre 
mercanzie  da  paesi  etranieri,  —  ,  v.  n.  et  im- 
pers, être  d'importance»  de  conséquence .  im- 
portare,  rilevare,  eseere  di  mette  o  di  poco 
momenio.  N'importe,  qu'importe?  non  im- 
porta, ehe  importa? 

IMPORTUN,  E,  s.  et  adj.  importune,  mo- 
teste,  nojosOf  spiaeevole,  foMidiêso,  inereseo' 
vole,  sazievole,  seecagginoso, 

IMPORTUNÉMENT,  adv.  impertuha- 
mente,  importunatamente,  con  imporlunità. 

IMPORTUNER,  V.  a.  importunare,  me- 
lettare,  nojaréy  infastidire, 

IMPORTUNIIÉ,  s.  f.  importunità,  see- 
caggine,  molestia,  importvnezza,  nt^a,  fas- 
tidioj  teccag^ine,  fracidume. 

IMPOSABLE,  adj,  sujet  aux  droits, «o^- 
getto  al  catasto. 

IMPOSANT ,  S ,  adj.  grave^  autorevole. 

IMPOSER,  V.  a«  mettre  dessus,  ^wrre  so- 
pra,  imporre.  Imposer  les  mains,  en  termes 
religieux,  far  l*imposizione délie mani.^qwtl' 
qu'un  à  une  entreprise,  à  une  administra- 
tion» etc.  dare  éTautorità  f  ingiugnere,  pre- 
terivere.  —  silence ,  impor  silenzio .  far  taeere, 
—  du  respect,  inspirare  rîspetto,  —  à  quel- 
qu'un ,  perre  alcuno  in  soggezione,  imporre  ad 
alcuno.  En  imposer,  ingannaroy  mentire.  --«, 
t.  dimpr.  disporre  le  pagine ,  métier  in  pa- 
gina. 

IMPOSITION,  S.  f.  action  dlmDoser  .rim. 
position  des  mains,  hnposizionê  al  mm,  — , 
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fig.  impetiUMê  di  quatehê  grûjuùio  im/»»^— i 
éatio ,  gabûlla.  — ,  impoiiâont  di  mornd^^, 
aria  di  superioriià. 

IMPOSSIBILITE,  s.  f.  impouihiUià. 

IMPOSSIBLE,  adj.  qui  ne  peut  être,  ne 
peut  se  faire,  impouikiiê,  — ,  s.  m.  Cimpot- 

gihil€- 

IMPOSTE, S.  f.  (areh.)  partie  d'un  pied 
droit  sur  laquelle  commence  un  arc ,  impo$Ur 

tara. 

IMPOSTEUB ,  s.  m.  impastor^ ,  inganna- 

tort,  furbo,  — ,  ipoerita. 

IMFOSTUREp  sA.impoitura,—i  eaiunnUt» 
— ,  iilutîonef  inganno  dé' semi,  —,  ipoeruia^ 
masehêru, 

IMPOT,  s.  m,  impotUiûme,  gravezta ,  ga- 
betia^ttimot  impotta,  daxio^  tributo, 

IMPOTENT,  E,  Bâi.  impoienU,  attraih, 
privo  deW  uto  d'un  braeeio  ,  di  una  gamba ,  •ce. 

IMMRATIGABLE,  adj.  nm  irattabUe, 
impratieabile,  intraltabih,  fantattieo.  Mai- 
son,  apparlemcnl  impraticable,  inabitabite. 

IMPRÉCATION,  s.  f.  impreeazùmt , ma- 
laditionû,  cseerazianû. 

IMPRÉCATOIRE,  a^j.  jurement  impré- 
catoire ,  giuramenfo  tucratorio, 

IMPRÉGNABLE,  a4i.  (phys.)  ehû  pudêM- 
ter^impreenatO'  V.  ihmÎgksi. 

IMPREGNATION ,  s.  f.  action  d'impré- 
gner, impregnamentOm 

IMPRÉGNER ,  ▼.  a.  charger  une  liqueur 
d*une  substance*,  de  quelques  particules  étran- 
gères ,  impregnare  un  lieort ,  una  $o$tanxa  di 

aualehé  eoia, 

IMPRENABLE,  adj.  se  dit  des  places  de 
gnerre ,  intipugnabUe  ,.inttiptrabite, 

IMPRESCRIPTIBILITÉ,  s.  f.  qaalHà  o 
priui/egîo  di  eiô  ehe  é  im prescrit  tibiie, 

IMPRESCRIPTIBLE,  adj.  qui  n'est  pas 
sujet  è  prescription,  impreterUtibiie^  chenon 
anumetie  pretcritian; 

IMPBESSES ,  adj.  V.  iktxrtiohiiellbs 

IMPRESSION,  s.  f.  impressions,  im- 
pronta,  — ,  elTetde  l'imprimerie,  stampa ,  im- 
pressiane,  — ,  effet  produit  dans  le  cœur  ou 
dans  l'esprit,  impretsianûi  clô  ehê  g'imprime 
nella  menleo  nêteuore. 

IMPRÉVOYANCE,  s.  f.  défaut  de  pré- 
voyance ,  niuna  previdenza, 

IMPRÉVOYANT,  E,  adj.  che  non  prê- 

vede, 

IMPRÉVU,  tJE,  adj.  improvviso y  impen- 
$ato ,  non  preveduto, 

IMPRIMER,  V,  a.  imprimerez  impron- 
tare ,  eomunieare,  — ,  siampare.  — ,  fig.  cai- 
care ,  scoîpire.  Imprimer  des  toiles ,  mesti^ 
care,  dar  fimprimitura. 

IMPRIMERIE  ,  s.  f.  stampa,  sîamperia, 
— .  en  taille-douce ,  stampa  di  ramt. 

IMPRIMEUR ,  s.  m.  celui  qui  exerce  l'art 
de  rimprimcrie ,  stampaiore, 

IMPRIMURB,  s.  f.   enduit  d'une  toile 

"  pour  sertir  aux  peintres,  imprimitura,  me- 

— .  • 

IMPROBABILITÉ ,  s.  f.  qualîté  de  ce  qui 
n'est  pas  probable ,  imprùbabihiâ. 
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IMPROBABLE,  a^i.  improhMiê. 
IMPROBABLSMENT ,  adv.  improbakii- 
man/0. 

IMPROBATEUR .  TRIGB»  a.  qû  désap- 
prouve,'  ditapprovante ,  riprevalore, 

IMPROBATION,  s.  f.  action  d'improa- 
ver,  disapprovaxionêf  ripro»axiona» 

IMPROBIT< .  s.  f.  défaut  de  probité,  i»- 
probità ,  malvagHà. 

IMPROMPTU,!,  m.  (du  Ut.)  poésie  faite 
snr-le-cbamp,  improvvîsafa,  improvviso, 

IMPROPRE,  adj,  qui  ne  convient  pas,  en 
pariant  du  langage, ^m/^roprîo. 

IMPROPREMENT ,  adv.  impropriammie. 

IMPROPRIÉTÉ ,  s.  f.  impropriêid. 

IMPROUVER,  V.  a.  désapprouver,  rtpro-^ 
001*0,  disapprovarê ,  rigettare^  eondaMnare, 

IMPROVISATEUR,  s.  m.  imprtwms^ 
tore, 

IMPROVISER,  V.  n.  composer  et  réciter 
sur-le-champ,  improwitaro,  eomporre ,  e  ra- 
citare  ait*  improvviso,^ 

IMPROVISTE  (A  L'),  expr.  adv.  ait  im- 
provvito. 

IMPRUDEMMENT,  adv.  imprudente 
men  te ,  incau tamenie ,  inavvêrteniemenié  , 
inaf*vedutamente ,  «ensa  consideraxume» 

IMPRUDENCE,  s.  f.  imprudenza,  îna»- 
vertenta ,  errore,  falb» 

IMPRUDENT,  E,  adj.  imprudenU,  in- 
eauio,  malaeeoriOf  ineon*idêraiOf  sconsigHaî», 
inavveduto. 

IMPUBERE,  f.  et  adj.  imputera,  im-- 
pube,  che  non  ha  ancora  gU  anni  deila  pu^ 
bertà, 

IMPUDEMMENT,  adv.  impudentemantêt 
efaeciatamente ,  sfrontatamemtê,  evergognatst- 
mente» 

IMPUDENCE,  s.  L  impudmua *  s/kceta" 
taggine,  arroganza,  arditeaza,  svergogmo' 
tezea, 

IMPUDENT,  E,  adj.  impudente,  sfae- 
ciato,  arrogante,  insolente ,  ardito  ,  gagtioffi, 
êvergognato,  affaeciato, 

IMPUDEUR, >  f.  inMféruêndia. 

IMPUDICIT^,  s.  f.  impudidxia,  diso- 
nestà. 

IMPUDIQUE,  adj.  impudieo^ distmetio. 

IMPDDIQUEMBNT,  adv.  impudiat- 
mente,  disonestamente. 

IMPUGNER,  V.  a.  impugnare,  oppu^ 
gnare,  contrariare. 

IMPUlSSANC£,s.  t  impotênza,  tnabidtJL 

IMPUISSANT,  E,  a4j.  impotmte,  do- 
kple.  — ,  inutile,  vano,  fievote,  thenom  ha 
forte, 

IMPULSIF.  ITE,  adj.  impulsieo. 

IMPULSION,  s.  f.  impuisionOt  tpinta. 
— ,  Cg.  incUamento,  pertuasione, 

IMPUNÉMENT,  adv.  avec  impunité, 
impunemente,  sema  pena.. 

IMPUNI,  IB,  adj.  impunito,  inçastigaio. 

IMPUNITÉ ,  s.  f.  impanità. 

IMPUR ,  E,  a4J.  corrompu  par  un  mé- 
]np%et  impure,  immondo,  — ,  fig.  guaHûg^ 
impudleo,  lec. 
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IllPUnETÉ ,  s.  f.  impuriià .  lordara,  ^ , 
fig.  dÎMonetià ,  impudiclzia, 

IMPUTATION,  8.  *r.  déduction  d'une 
somme  sur  une  autre,  eompcnsaxione,  — ,  ac- 
cusation sans  preuves,  imputmzionc  dicolp«. 

IMPUTER  ,  V.  n.  imputare^  incoipare.  — '^ 
t.  de  finance,  teontm,  gbattere, 

m,  prép.  lat.  in;  in-folio ,  in-quarto,  elc* 
en  parlant  dps  formais  des  livres,  in  fogilo, 
in  qtmrtOt  cec.  En  composant  les  mots,  sou- 
Tent  elle  a  un  sens  négatif,  comme  dans 
inaction,  inazione,  inûn\,  infini lo ,  ec«.  Quel- 
quefois elle  signifie  dedans ,  comme  dans  in- 
corporer, incorporare ,  eee.  Devant  b .  m ,  p , 
elle  se  change  en  im  ;  devant  1  en  il  ;  devant  r 
enir;  imprudent,  illégal,  irrésolu,  impru^ 
dénie ,  iitegaie ,  irrésolu to. 

INABORDABLE ,  ad],  quoone  peut  abor- 
der, inaeeenihitt, 

INACCESSIBLE,  adj.  inaeeêsiibiie.  — , 
fig.  inflessibite. 

INAGCOMMODABLE.  adj.  ehe  non  ti 
puà  oggiuiiare^  aecomodare, 

INAGCORD ABLB ,  adj.  inaeeordûbite. 

INAGCOSTABLE,  adj.  inaeceuibito,  in- 
tmliabilo»  , 

INACCOUTUMÉ,  ÉE,  adj.  insolito,  inu- 

iitktO, 

INACTIF,  iyE,a4j.  nonattivo,  ineito 
ml  agire, 

INACTION ,  s.  f.  cessation  de  toute  action, 
inationûf  cetsamento  doit  mione,  -— ,  ozio, 
indotônta,  negghienza, 

INACTIVITE,  s.  f.  défaut  d'activité, 
nîuua  altiviià,  ' 

INADMISSIBLE ,  adj.  oui  n'est  pas  «ece- 
▼able,  qui  ne  saurait  être  aamis,  inammissi-' 
bile ,  che  non  puù  amfhetttrti. 

INADVERTANCE,  s.  f.  inavvertenzo, 

INALIÉNABILITÉ.  s.  f.  inalienabiUlà, 

INALIÉNABLE,  adj.  inalienabile. 

IN  ALLI  ABLE,  adj.  se  dit  de^  métaux,  chô 
won  puà  itnirsi ,  at/egarjti, 

INALTÉRABILITÉ,  s.  f.  inalterabitità. 

INALTÉRABLE,  adj.  inalterabile ,  im- 
mutabile. 

INAèUSSIBILlTÉ ,  s.  f.  qualité  de  ce  qui 
est  inRmi.«sible,  rtnamiteibilità, 

INAMJSSIBLE.  adj.  t.  de  théol.  qui  ne 
peut  se  perdre.  Grâce  inamissible,  grazia  ina- 
misBibitê. 

INAMOVIBILITÉ,  s.  f.  qualité  de  ce  qui 
est.  inamovible.  Y. 

INAMOVIBLE,  adj.  eho  non  puà  mo» 
verti.      . 

INANIMÉ.  EE,  adj#  inanimafOf  tenta 
anima.  — ,  fig.  genza  brio  ,  ntente  tpiriloso, 

INANITÉ.s.f.  vanité,  futilité,  inanilà, 
vanilÂ  ,  inutitità,  fri^foletza, 

INAN ITION .  s.  f.  faiblesse  causée  par  dé- 
faut de  nourriture .  inedia ,  rifinimenloé 

INAPERÇU,  UE,  adj.  non  vedulo^  eho 
êfiiggi  agli  œehij  alla  menio  :  un  effet  ina- 

^ÎSfÀPPÉTENCE,  s.  f.  (méd.)  défaut  d'ap- 
pélit,  inûppêifnté ,  iVQgliaîiszo. 
1. 
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INAPPLICABLE,  a4j.  eA# nm i «^jy/wn- 
bile. 

INAPPLICATION,  s.  f.  dizappiieëtionê^ 
disatUmione .  im»euraiagfiino, 

INAPPLIQUÉ,  ÉB, adj.  ditapplkaîa» dii- 
atienlo,  sbadnlo,  traseurotOm 

INAPPRECIABLE,  adj.cAanoa  ha  proM* 
to ,  inetlimabVe. 

IN  A  PTITUDE  ,s.  f.  ditadatlaggino ,  imni* 
canza  d'atlitndine, 

INARTICULÉ,  ÉB,  adj.  inoHieotato ^  m- 
dislinfo .  mal  articolaio^ 

IN  ATTAQUABLE ,  adj.  e^  iumpiri»if#ara 
ossafilo ,  inespugnabilê, 

INATTENDU, UE,  adi.improvoiso ,  nom 
pensato^  inatpeliato. 

IN  ATTENTIF,  IVE,  adj.i/uaffenfa,  dU- 
avveduto,  disapplicûto,  ibadato^  irateurato* 

INATTENTION,  s. f.ijiaflansiana,  inao* 
vertenza^  iraseuranza,  ditavvodimento, 

INAUGURAL,  £,adj.  qui  a  rapport  à 
rinausuration ,  inauguraU, 

INAUGURATION,  s.  f.  cérémonie  aa 
couronnement  des  souverains  ,  inoagar^ 
zione,  * 

INAUGURER .  t.  a.  peu  us.  Faire  rinau* 
guration ,  inauguraro. 

*INCAGUER,  T.  a.  fam.  défier  quelqu'un, 
ditfidare,  proooedro.  En  style  de  bas  comique  • 
incaguer  le  destin,  la  fortune,  cneacorfi  dêl 
destino  «  detta  fortuna» 

INCALCULABLE,  adj.  eho  non  puà  etU^ 
eoiarsi. 

INGALICÉ.ÉE,  adj.  {hoi,)  eensa  emtieo. 

INGAMÉRATION .  s.  f.  union  d'une 
terre  au  domaine  du  pape,  ineamoraziane. 

INCAMÉRER .  v.  a.  unir  une  terreau  do» 
mai  ne  du  pape,  ineameraro, 

INGAND£SCBNGB,s.  f.ttalod'uneorp^ 
pentlralo  dal  fuoeo  a  segno  d'imbianearo» 

INCANDESCENT,  E,adj.  qui  est  en  in- 
candescence. V.  ce  mot. 

INCANTATION,  s.  f.  iheanlesimo,  în- 
eantagione,  ineantamonto^  ineanto, 

INCAPABLE ,  adj.  non  idonso^  ineapaeo  , 
inabiie ,  inetto.     . 

INCAPACITE,  s.  t,  ineapoeità ,  inabUità. 

INCARCÉRATION,  s.  î,  tMwrcorazionê. 

INCARCÉRER, v.a.  ineareorato. 

INCARNADIN,E.s.etadj.sortedecmi- 
leur  rouge  ,  ineamatino  ,  teornatino, 

INCARNAT,  £,  s.  m.  et  a4J.  espèce  de  cou- 
leur, incamaioi 

INCARNATIF,IVE,  adlj.  inoÊmaiw^, 
ehe  fa  naseere ,  creteer  la  earno, 

INCARNATION,  s.  f.^  union  du  fib  de 
Dieu  avec  la  nature  humaine,  ineamoMitma. 
—  ,  t.  de  chirurg.  il  rinearnàH. 

INCARNER  rS') ,  t.  r.  en  paHant  de  I'id- 
carnation  «lu  fils  ae  Dieu ,  inearnarzi.  —  «  t.  d0 
chirurg.  rincamare, 

INCARTADE,  s.  f.  espèce  d'insulte  »  in- 
sulto,  affronto,  ibrigliaturû^  itrapoiganMa  9 
pazzla. 

INCENDIAIRE,  s.  intindianù. 

INGENPi^ ,  s.  m.  inMndk^  9omkmgî\oR$^ 

to 
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INCBlfDIEII  •  T.  t.  hieendUirê,  divamr-  { 
part ,  meitere  a  fuoco* 

1?{€ÉHAT10I<C,  8.  f.  h  ineorporar  eera 
eon  atira  materia. 

INGERTAIff ,  B ,  «dj.  éubbloto ,  ineerto » 
mdeUrminato. -^ ,  %,  quitter  le  certain  pour 
rincertain ,  hteiare  i/  eerto  per  l'inecrlo. 

INGBKTAINEMENT,  adr.  dubbiota- 
mania,  eon  ineertetta, 

INGEUTITUDE,  s.  f.  inetrtttza,  încar- 
fîftt^iiia. — .  en  parlabt  du  temps ,  incostantOf 
mutabitità  del  tempo, 

INCESSAMMENT,  adr.  tubiio ,  senta 
indugio.  — ,  pour  continuellement,  il  TeUlit^ 
êontirtuamente .  lanza  eessare, 

INCESSIBLE,  ad),  t  de  jurisp.  chê  non 
pttà  eedersi. 

INCESTE,  s.  m.  conjonction  entre  ceux 
qui  sontparens,  iwcttlo.  — ,  adj.poét.  incai- 
iuoso. 

INGESTUEUSEMENT  »  adr.  ineutuosa* 
mente» 

INCBSTrEUX,  EUSE,  s.  et  adj.  ineis- 

^Oiù* 

^INCHOATIF,  IVE  (pron.  ko),adj.  (did.) 
qui  commence  ou'  qui  exprime  le  commence- 
raeot  d'une  actioa,  ineoativo, 

INCIDEMMENT,  adr.  ineuUni$mmie, 
INCIDENCE,  s.  f.  (géoro.  )   ineidenut. 
Angle  d'incidence,  angoto  d'ineidenut, 

1IIC1DE^T,  5.  m.  éTènemeot,  mvenî^ 
mento ,  easo ,  accidente.  — ,  en  parlant  de 
poème  dramatique,  incidente,  epuodio.  — , 
en  matière  de  procès,  incidente,  punio  adit- 
eutere.  — ,  au  pt.  contestations  qu'on  fait 
naître  dans  les  dtsputet,  dana  les  parties  de 
plaisir ,  etc.,  duhbio ,  contesa  ,ditcustione. 

INCIDENT,  E,  adj.  se  dit  de  certaines 
d'iRicoltés  qui  surviennent,  incidente,  ioprav^ 
vegneiite.  En  optique,  rayon  iocideot ,  raggio 
'  incidente. 

INCIDENT  AIRE,  s.  m.  V.  caicAiiica. 

INCIDBNTER,  t.  n.  far  torgere  ^  mi- 
ieere  ineidenti» 

INCINÉRATION,  s.  î.  ridutione  in  eu- 
nête, 

INCIRGONCIS,  B,  adj.  ineirconaiso , 
non  eirconcieo. 

INCIRCONCISI(K<f ,  s.  f.  an  fig.  l'incir- 
«ondsion  du  cœur,  incirconeisione. 

INCISE,  s.  f.  (rhët.)  petite  phrase  qui  fait 
partie  tl'ui)  m«>mbre  de  période ,  incito, 

INCISE,  ÉË,  adj.  découpé  par  des  inci- 
lion,««.   ineiio,  tagtimzato. 

INCISER,  V.  a.  inàdero^  iagliare,  #tf- 
gtiuzzore,  einei^hiarer 

INCISII*.  IVB,  adj.  (méd.)  ineisivo. 

INCISION,  s.  f.  mcifcona,  taglio, 

lNClTAtelLITE,s.f.  (méd.)  aititudinoa 
rieetjere  ineitamenti,  * 

INCITATIF.  IVE,  adj.  ineitotiuo. 

INCITATION,  s.  f.  ineitmMne,  tneita" 
me'f'O*  iftijfo^onê» 

INCITER,  ▼.  a.  ineilere^  Mimotare,  is- 
tîgate, 

INGIVII*.  B,  adi.  îmutiU^  itùrhee,  ra" 
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vido,  ruetteo.  Demande,  prière  îaciTile»  4»- 
toneeto ,  $eonvênetio/e, 

INCIVILEMENT ,  ad?,  ineiviimoniê^ 
ruttieamente. 

IN  CI  V I L!  SE,  EB,  adj.  rozxo ,  groteêUmo  » 
ruttico ,  senta  coitura, 

INCIVILITÉ,  s.  f.  îneivilU^  nzwêÊÊd, 
vUlanîa ,  ruitichetia ,  rustieaggine, 

INCLÉMENCE,  s.  f.  l'inclémence  derair» 
du  temps,  de  la  saison,  intem perte t  atprazMM 
det  Verne  t  delta  tlagione, 

INCLINAISON  ,  s.  f.  inclinaison  d'un 
plan .  angle  qu'il  fait  avec  un  autre  plan.  îa- 
elinaùùno  a  an  piano  ^  angoio  d*  incUmor 
zione. 

INGLINAirr.  B,  adj.  se  dit  des  cadrans 
solaires,  decHnationo. 

INCLINATIOlf ,  s.  f.  action  de  pencher  • 
inchina,  inelinazione.  — ,  en  chimie ,  on  dit  : 
verser  par  inclination  ,  vertare  per  indtinm- 
mento,  — ,  inelinazione ^  atUtudtoê,  nalural 
dispotizione,  — ,  affezione ,  amore ,  prapem." 
tione.  —  y  la  cota  o  la  perscna  amata* 

I NC Ll  N  E  R ,  V.  a.  inelinare ,  ineanmrû  » 
piegare.  — ,  chinare,  rinchinare.  — ,  v.  a. 
ettere  inelinato,  porlato,  pendore* 

INGLUS,  E,  part,  la  lettre  ci-incluse  t  iiK 
leltêra  qui  ineluea.  -^  au  tubst.  f.  l'iocluiey  U 
inetusa. 

INCLUSIVEMENT,  adv.  inelaeiwimenfe, 

INCOERCIBLE,  adj.  (pbys.)  ehe  nonpmà 
ritenerti. 

INCOGNITO,  adv.  (de  rital.)  sans  être 
connu,  incognito  t  incognitamênto» — »  S.  m* 
gafder  l'incognito,  tener  l'  ineogniio, 

n«GOUERENCE,s.  f.  défaut  detiaisan. 
ineœrenza  .dtserepanza  ,  teonnetsionc» 

INCOHÉRENT,  E.  adj.  qui  manque  de 
liaison,    incoertnte,  eeonnetee^  diserepante, 

INCOMBCSTIBILITÉ.s.  f.  qualité  qui 
rend  incombustible,  incombuetibilità, 

INCOMBUSTIBLE,  a4j.  qui  ne  se 
sume  point  au  feu ,  ivcombutlibUê* 

INCOMMENSURABILITE, s.  C  ii 
mensurabilità. 

INCOMMENSURABLE,  a4î.i] 
turobi/e, 

INCOMMODE,  adj.  fAcheos,  mmiimmA», 
molexto ,  grave, 

INCOMMODÉ,  ÉE,  part,  V.  le  verbe; 
homme  incommodé ,  indispoei^^  Vaisseau  in- 
commodé ,  dannfffgiato. 

INCOMMOOEMENT,  adr.  incomod^t- 
meule. 

INCOMMODER,  v.  a.  incmnodaro,  Îfi/Si- 
sîidire,  nuœtre,  saoneertare,  ditagiate,  cm- 
portunare ,  nojare. 

INCOMMODITÉ,  s.  f.  inoomoâUà ,  dUet- 
^10.  Ce  vaisseau  a  donné  le  signal  d'inoom- 
modité,  naveehe  ha  datoiltegno  di  danneggiê. 
—  |>our  indisposition  ou  maladie.  V.  cas  mots. 

INCOMMUNICABLE,  adi.  ineomunim- 
bile,  ehe  non  ei pud  comunieare. 

INCOMMUTABILITÉ,  s.  t  mmmmmîi^ 
bUità ,  siabitilâ,  ftrmetza, 

INGOMMUTÀBLB,  adj.  •iaktk.  — ,  t^  de 
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prat  produira  incomimiUUe»  bummêtU- 

bil0,  fifrmo. 
INUOliMUTABLBMinT,  tdf.  mMi- 

mutabUmtmiê,  êiabUmeniê. 

IflGOMPARABLE,  adj.  imêOmpmrmkUê, 
êtnzé  pari,  che  non  ha  pari, 

INCOMPARABLEMENT,  «dt*  inennpa- 
rabilmmiê,  tenta  paragonê,  ttnia  mmpatm' 
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INGOMPATIBILlTÉf  t.  f.  antipathie  des 

humrun  et  des  eiprils»  ineompaMilUà,  ra- 

mmMnanuL. 
INCOMPATIBLE,  adj.«M0«i^(i4ila, i«- 

pêtêiMt  né  unirsi,  dm  aaii  poi$n%  emtglmgneré. 

INGOMPÉTEMMENT,  adT.  inemnpêtan" 
iêmmU,  fmrdt  eréine, 

INCOMPÉTENCE,  a.  f.  iMeomptimMm, 
wmneamaa  éi  giwiêéiaimê. 

INCOMPETENT,  E,  a4i*  intmnpêimU, 
dka  ha  Ouamaéimaa, 

INCOMPLET,  ETE,  adj.  tnm  tomplÊêê, 
êtttawiaétiia 

INCOMPLBXB,  adj.  «  al^bie,  oadU 
une  grandeur  incompleia  i  maampkêâa,  «#m- 

^  INGOMPRÉHENSIBILITA  ,  s.  f.  tiAmi- 
aranêibilitâ, 

INCOMPUEHCNSIBLE  ,  adj.  qui  ne  peut 
être  compris,  intômprentiéih ,  ineoneapibtle, 

I^C0MPBESS1BLE,  adj.  tha  nm  «i>«d 
CBmarimêre. 

INCONCEVABLE ,  adj,  mtomMibifa.  Il 
est  inroiicevdble  cambien  on  hii  dît  d'injures  « 
non  ti  poirtbbe  eridtra ,  immaginara,  tee. 

INCONCILIABLE,  adj.  intontUiabKe, 

INCONDUITE . s.  f.  eattiva  améatu.  -» 
aalItMi  Pêgata, 

INCONGRU ,  UB,  ai^.  ^>  est  eontw  les 
r^glea  da  la  syntaxe,  InetinfstàênU,  meon' 
mo.  — ,  fig.  et  en  plaisant  eel  honoM  est 
fort  ioeongni,  têstn,battana,  êpavalih, 

INCONGRUITE,  s.  T.  fente  contre  la  syn- 
taxe, ineongruilà,  ineongruênza.  — ,  ûa^  faole 
eostre  le  bon  sens,  la  bienséance ,  inélbnta , 
ineonvenienui. 


INCONGBOMBRT,  adT.  ûiean^rarenfe- 
wmîU,  ineonvgniênîmnmtût  amiro  la  rêgok* 

INQPNNU ,  UE, s.  etadjj.  $eonêtaUHa,  ih- 
a9gntî0,  aamê  da  nuUa* 

INCONBKQUBNCB.a.f.  %nanm$at»ita , 
îrrggofkritâ  n»i  fànalloTt,  trattara. 

iTfCONSÉQUENT,  B.  adj.  ehê  ùpara  » 
parfa  tmlro  i  proprj  primripj. 

INCONSIDERATION.  s.  T.  intonnéÊra- 
Wianê,  imprudamMa,  balurdagginé ,  ÔMvvar- 
tanta,  uioceaggine ,  intmwiéaraînêa. 

lACONSIDËBlS,  ÉB,s.  et  adj.  cneiiwcVa- 
raio ,  imprtfdenlÊ ,  Mconiigliûio, 

INCONSIDÉRÉMENT,  adv.  ineantidsrn^ 
taménU,  imprud€nUm€ntê,  inavvedutamaniû, 
0  caiù,  altm  êpentiaralâ,  aif  afontata,  aiUt 
kahréÊ,  alla  okta,  «mm  fi/fêiêima, 

INCONSOLABLE,  at\y  inêonmimbih* 

iNCONSOtABLBMENT,  adt.  èneimiola'- 
bihmniê ,  tmacr  tiré^arê  eaitM/dacaaa. 

1NC0IIS7  AMMEH?,  aAv 
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bUità ,  lêggerwata  •  talubitHà» 

INCONSTANT,  E,  acQ.  kmsimttê,  «o/a- 
biie ,  mulabilû, 

INCOIISTITUTIONBIBL.  BIXB,  a4j. 
ineostiluzionaie, 

INCONTESTABLE,  adj.  qui  cft  certain, 
ineamiêttabUê ,  indubiiaiOé 

INCONTESTABLEMENT,  adf.  eertv- 
nemeot,  ineamêutakilmeniêg  da^tâmén$$^  m- 
dmbUaimmemta  ^  int^ntrmiêaiilmênia, 

INCONTESTÉ»  ÉB»  ad{.  ÎMaÉfiMnli, 
indabitta, 

INCONTINENCE,  s.  f.  «lainlcimiM,  6i- 
temparamâm,  -*-»  en  pariant  et  Vàtint  (ni'en 
ne  peut  retenir,  kmpaùmam  diriêênar  fmrtné^, 

INCONTINENT,  E,  at^  ùt€én»'inêmU,  »V 
tempérante^  ifrenato,  lieenùoee,  dièeêimêD^ 
laatMfcaaa» 

mcONTlNBNT,  adr.  immiùiminto.tu^ 
èitù. 

INCONVENANCE,  s.  f.  déravtdebl«- 
séance,  ineenveniênaa,  tetmoenetohtem, 

INCONVENANT,  B,  adj.  qni  mmique  de 
bienséance,  sconvenewole  ,  dieditamêet  naiiaa 
aîaiifa ,  imtomreniente* 

INCONVÉNIENT,  f.  a.  iàéenMiâênte, 
éimealià ,  dieordine. 

INCONVERTIBLE,  adj.  ehe  nom  eipaè 

INCOaPOR  ALITÉ,  a.  f.  t  doga.  «i 
raîità, 

INCORPORATION,  a.  f.  a 
nniivne» 

INCORPOREL,  ELLE,  a^j.  kmrpom, 
ineorpoMie^  ehe  aan  ha  totpê* 

INCORPORER  .  y.  a.  ineorporof,  meeeo 
lir».  Incorpenr  des  terres  an  êanHône ,  la* 
eorporare  o  far  imeorporo  di  boni  m  éemeâmê 
dêè  Mteom 

INCORRECT.  E,  adj.  icorretto, 

INCORRECTION ,  s.  f.  mamevnmt  ék  tar- 
foxiontm 

INC0RRI6IBILITÉ,  s.  t  iM«rf%(6ft. 
Utà. 

INCORRIGIBLE. ady.  tnâÊrteg^lèiÊê ,  in- 
mrwigièile ,  imemtmdabiie* 

INCORROMPU ,  DE.  adi.  ineonMto^ 

INCORRUPTIBILITÉ,  s.  f.  inèorrvttibi^ 
lità.  — .  fig.  intégrité  d' uomo  ehê  «ait  fi  U 


INCORRUPTIBLE,  adj.  muorrmUiMe. 
— > ,  invorrr-tte,  inlegerrinto. 

INCOR  RU  PTION ,  s.  f.  InaamaÎMe. 

INCRASSANT,  E,  adj.  t.  de  méd.  imerée- 
eante, 

INCRASSER ,  T.  a.  t.  daméd.  itpeeeiH  U 
eemgme»  gfiaa^eei. 

INCREDIBILITÉ,  s.  f.  ineredibitUé. 

INCRÉDULE,  %  et  ad|.  imeradaàf,  tnkerê- 
d9nf9m 

INCRÉDULITÉ,  s.  T.  inendatitâ. 


INCRÉÉ.  ÉE,  a4j.  inertato, 
INCRÉM  BNT ,  B.  as.  (  ^éottt.)  inenài^U. 
INCROYABLE.  9^  imandikUe,  éa  mm 

ao« 
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€rtd€ni,qmêii mûraviglîotê.  -^ ,  inuplieabUe, 
iirâordinarto ,  eee,  V.  bicemif. 
INCROYABLEMENT.     adT.   tnereMbil- 

mente, 

INCRUSTATION ,  j.  f.  sorte  d  omemeDt 
d'architecture ,  inerottaiura. 

INCRUSTER.  ▼.  a.  couvrir  de  marbre, 
jaspe,  etc.  une  muraille,  un  pilastre,  etc.  in- 

INCUBATION,  s.  f.  action  des  Tolatilfs 
qui  couvent  des  œufs,  eovntura,  eovazionê, 
in€Mbaxioné,  il  eovare  dégii  animait  ovipari, 

INCUBE,  s.  m.  démon  qui,  suivant  une 
«neur  populaire,  abuse  des  femmes,  incu^o. 
—  (méa.)f  cauchemar,  ineubo,  fantaiima,  op- 
srêitioné  die  viVn  nêi  tanno, 

INCULPATION,  s.  f.  t.  de  pal.  aeeuta, 
hnpntazumê* 

INCULPER ,  T.  a.  incolpare,  aeea^ionarê* 

INCULQUER,  T.  a.  répéter,  ineuleare, 
imprimerê,  pertuadûre,  ripeter  iovaUé,  r#- 
fliear  enn  veêtnenMa, 

INCULTE,  adj.  ineullo,  tratandalo.  Esprit 
inculte,  ros<Oy  matëriaU»  Moeurs  incultes,  eo- 
Murni  riltanifferûei,  êcc 

JNCULTU RE ,  s.  f.  stato  dl  tow  ineolta, 

INGURABl LlTÉ .  s.  f.  T esterô  ineurabite, 

INCURABLE,  s.  et  adj.  ineurabite,  ima- 
nëbitô, 

INCURIE  j  s.  f.  ineurta,  tra$earansa,  na- 
gligên^m,  indolemtm,  trascurataggine, 

INCURIOSITÉ .  s.  f.  négligence  d'appren- 
dre ce  qu'on  ignore,  ineuriositâ. 

INCURSION ,  s.  f.  course  de  gens  de  guerre 
«n  pays  enoemi,  ineurtione,  uorretia. 

INCURVATION,  s.  f.  ineurvazion^ ,  w- 
€iirvatura. 

INCUSB ,  adj.  f.  médaille  încuse ,  medaglia 
€onlata  d*  incave, 

*  INDAGATEUR,  s.  m.  indagqîore,  inve- 
9iigaiorû, 

INDE,  s.  m.  couleur  bleue  qu'on  tire  de 
rindigo^  indaeo. 

INDËRROUILLABLB.  adj.  qui  ne  peut 
être  débrouillé,  ineêtrieabile, 

INDÉCEMMENT,  adv.  induwiémêtitê , 
weonveneirotmentê  ,  ineonvenientemenlt ,  eon 
mata  graxia ,  $eostumaiamênte* 

INDÉCENCE,  s.  f.  sconvênêooletxa,  in- 

INDECENT,  E,adj.  indécente,  ditdieevole, 
httùnvenêvole, 

INDÉCHIFFRABLE,  adj.  inestrigabiU , 
ehenon  ti  puà  leggere,  dieifferare.  —,  6g. 
ineomprÊntibitô  f  oteuro,  imbroglUtto, 

INDÉCIS,  E,  adj.  indeeiio»  Homme  in- 
décis, iiTWo/«f0. 

INDÉCISION,  s.  f.  ineeriesza,  irreeolm" 

sione, 

I N  DEC  LIN  AB  LE ,  adj .  indeetinabile. 
INDÉCOMPOSABLE ,  adj.  itideeomponi- 

kUe. 
INDÉCROTTABLE,  adj.  fig.  pedaniesta. 

— .  raâtieo»  . 

INDÎfECTIBILITE^S.  {.qualité  d»  eiè 

^kê  mom  puà  vMmeurê* 


IND 

INDÉFECTIBLE,  adj.  t.  dogm.  l'église 
est  indéfertiblo ,  non  puà  maneare. 
"'INDfiFENDU.UE.adj.  indifiso. 
INDÉFINI,  lE.  adj.  indefiniio. 

INDÉFINIMENT,  adv.  indelerminata^ 
mente. 

INDÉFINISSABLE,  a4j.  ehe  Ikon  si  puà 
definire. 

I N  DÉ  LÉB  ILE ,  adj.  qui  ne  se  peut  effacer, 
indélébile ,  ehe  non  «i  pud  eaneellare. 

INDÉLIBÉRÉ.  ÉE,  adj.  indêliberato. 

INDEMNE,  adj.  t.  de  pal.  dédommagé» 
indenne,  eompemato, 

INDEMNISER ,  T.a.  payer  des  dommages, 
indennlztare, 

INDEMNITÉ,  s.  f.  dédommagement»  in- 
dsnnità,  indennixzamento,  — ,  acte  par  lequel 
on  promet  d'indemniser,  eeritta  d*  obbtigu  di 
eompen»are  i  danni, 

INDÉMONTRABLE,  adj.  indimettrabUu, 
dtenon  puà  dimottrarti. 

INDÉPENDAMMENT,  adv.  independm^ 
temente,  — ,  eenta  rîguardo  aleuno.  — ,  eenta 
ripesso  ad  a  lira  cota. 

INDÉPENDANCE,  s.  f.  independênta. 

INDEPENDANT,  E,  adj.  qui  ne  dépend 
de  persopne.  independente ,  non  eoggetto  ad 
alouno,  tibero, 

INDÉPENDANTISME,  s.  m.  eistemm 
degV  indi pendent  i. 

INDESTRUCTIBILITÉ,  s.  f.  tfualità  m 
stato  di  eià  die  non  si  puà  distruggere* 

INDESTRUCTIBLE,  adj.  weapaee  tt  m- 
ser  distrutto. 

INDÉrERMIN  ATION,  s.  f.  irresêlutiane, 
ineertezxa, 

INDÉTERMINÉ.  ÉE,  adj.  indM$rminatù, 
indefinito.  — ,  pour  irrésolu.  V.  ce  mot« 

INDÉTERMINÉMENT,  adv.  indttermi" 
nalamente,  senza  specipeare, 

IN  DÉVOT,  E,  adj.  indivoto,  indevoto. 

INDÉVOTEMENT,  ad?,  eon  pœa  divo^ 

INDÉVOTION,  s.  f.  indevozîonê,  indiv^- 
zione» 
INDEX,  s.  m.  (àû\Bï.)  tavqfû ,  indice,  ra» 

{tertorio  di  un  libre.  —  e xpurgatoire ,  cata- 
ogue  de  livres  défendus  à  Rome,  t  indice.  —, 
second  doigt  delà  main,  indice,  dito  îMdieûm 

INDICATEUR,  s.  et  adj.  ehe  indiea.  -- 
(anat.),  muscle  de  l'index,  indieatoriô. 

INDICATIF,  IVB,  adj.  indieativo,  iWî- 
conte.  — ,  s.  m.  mode  des  verbes ,  indicative  , 
affirmative» 

INDICATION,  s.f.  indietuianê,  Indizio» 
segno,  eontrassegno» 

INDICE,  s.  m.  inditio^  argomento,  «f- 
gnale. 

INDICIBLE,  adj.  inesplieabile,  indUibifa^ 
ineffahile. 

IN  DICTION,  s.  f.  convocation,  Indixîma, 
coniocazione  d' un  concilia ,  ece,  — ,  espace  de 
quinze  années,  indizione. 

IN  Dieu  LE,  s.  m.  piceolo  inéitio» 

INDIENNE,  s.  f.  toile  peinte,  indianm. 

INDIFFÉREMMENT,  adv.  méiffermUê* 


IND 

ïtê,  fnêdtmmu.  —,  îiidltitliitam«ii(«« 
êguatmenté* 

JNDIFPIÏHKNGB,  s.  U  indifferensa. 

INDIFIËRENT.  E,  adj.  indifferenH, 
uguaU,  ÂcUons,  choses  indiflerentes ,  a^tom , 
eoiûindiffarentî,  — «  ehê  mm  loeea,  non  muave^ 
non  dà  tntêruto,  — ,  indeterminûio,  — ,  frtd' 
do,  lento,  ingenvbiié,  —,  s.  m.  pi.  les  indif- 
féreni  ne  peuvent  se  faire  une  idée  de  ramitié , 
§1*  indifftrfnii ,  tte, 

IN  OTGÉM  AT,s.  m.  peu  us.  V.  nktonkurà, 

JllDIGENGB,  s.  f.  indigonta,  povortà» 
neeetsiià,  hisogno. 

INDIGÈNE,  s.  et  adj.  ce  qui  est  né  dans 
un  pavs ,  indifteno, 

lIlblGENT.E,  adj.  indigonto,  muuiitoêo, 
Utognoto,  mendieo,  povoro» 

INDIGESTE,  adj.  indigetîo,  indlgettibiU, 

—  ,  6g.  non  perfezionato,  non  moiso  in  ordin», 
'  INDIGESTION,  s.  f.  mauvaise coclion  des 

alimeos  dans  l'estomac ,  indigoitione» 

INDIGÈTE,  s.  m.  nom  que  les  anciens 
donnaient  a:  x  dieux  du  pays  et  aux  héros,  Dei 
tnUlari  e uom'mi  messi  ntlnumono  degU  Dei, 

INDIGNATION,  s.  f.  indignoxiono,  ede- 
gno, 

INDIGNE,  s.  et  adj.  indegno ,  immérité'' 
vole.  — ,  sconvenevoU ,  vtrgognoto.  — ,  eat' 
iuto,  vUuperoÊO,  C'est  un  indigne»  fam.  egli  è 
un  indegno, 

1 N  DTGN  EMENT,  adr.  îndegnamenie ,  ean 
indegniià, 

INDIGNER,  T.  a.  tdognaro,  provoeoro» 

—  ,  V.  r.  idegnarti ,  adirarti, 
INDIGNITÉ, s.  f.  indegniià.  ^,tnormi' 

fi.  — ,  oUraggiot  intulto,  affronlo,  villûnim.. 

INDIGO ,  s.  m.  fécule  Ûeue  tirée  de  Tindi- 
gotier.  indaeo.  —  ,  plante  ,  aniL 

INDIGOTEBIE,  s.  f.  luogo  dovo  ii  pré- 
para l*  indaeo. 

INDIGOTIER,  i.  m.  pianîa  e  arbutio  da 
toi  si  trae  V  indaeo. 

INDIQUER,  ▼.  a.  indieare,  aeeennare, 
mottrore,  dinotart,  —  une  assemblée  à  tel 
jour,  eoniHfcare, 

INDIRB,  s.  m.  diriiio  féodale  di  raddop* 
piare  in  eerti  eaei  eià  eh*  era  dovuto  da'  vaesalU, 

INDIRECT,  E,  adj.  iiu/ûvCfa.  Voie,  Tues 
indirectes,  via  eaiiivo,  mezzi  eeonvenevoU , 
fini  nafcoei,  Megreli. 

INDIRECTEMENT, adT.  indireitamante^ 
di  rimbalto» 

INDISCERNABLE,  adj.  qu'on  ne  peut 
discerner,  indieeemibile, 

INDTSCIFUNABLB,adj.  indoeUa,  indi- 
aeiplinobile, 

INDISCIPLINE»  s.  f.  monMiua  di  ditei- 
ptina. 

INDISCIPLINÉ,  ÉB,  adj.  indiuiplinoto, 
ignorante. 

INDISCRET.  ETE,  s.  et  adj.  inditereio, 
imprudante,  — ,  lo^aaea,  eiarliero.  Regards 
inaiscrets,  sguardi  tmprudenii* 

INDISCRÈTEMENT,  ady.  indisareia' 
munie,  imprudentemente» 

INDISCRÉTION,  s.  f.  inditerêzionê,im'> 
firadoMa ,  indUcriaume ,  indieeraiêMaû. 
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INDISPENSABLE,  adj.  ùUUtpmuabiU^ 
neeessario, 

INDISPENSABLBMENT»  adr.  indUpam^ 
eabilmente,  neeeteariamente, 

INDISPONIBLE,  adj.  ti  dieêda'  baniâ 
eui  non  tionà  diêporrein  ieeiamenîa. 

INDISPOSÉ,  ÉE,  adj.  légèrement  ma 
lade .  inditpoito,  — ,  part.  V. 

INDISPOSER,  T.  a.  aUman,  iniUsra^ 
provorare^  ditgvttare* 

INDISPOSITION,  s.  f.  maladie  ]é|(ère, 
indisposieione,  indispoêizianaella,  — .  éloigne  < 
ment  pour...  alienaxiona,  avvereiona* 

INDISPUTABLE,  a4i.  qui  ne  peut  être 
disputé,  eha  non  è  ioggelto  a  diepuia,  inam^ 
tratiabile. 

INDISSOLUBILITÉ,  s.  f.  qualité  de  ce 
qui  est  indissoluble,  au  propre  et  au  fig*  ciufîf- 
eolubililà. 

INDISSOLUBLE,  adj.  au  propre  et  au 
fig.  qui  ne  peut  se  dissoudre  •  inditiolubite, 

INDISSOLUBLEMENT,  adv.  indiseaia^ 
biimenle.  ^ 

INDISTINCT,  E.  adj.  qui  est  confus,  M* 
diêtinte, 

INDISTINCTEMENT,  adf.  indieiinta" 
mente,  eonfueamento.  — .  bùRffèraniemantê 
indiviMamente ,  alla  rinfuea^    etnaa  diëtûn' 
sione. 

INDIVIDU,?,  m.  être particnUer de dia- 
que  espèce,  individuo, 

INDIVIDUALISEE. T.  a.  (did.)  considé- 
rer individuellement,  séparer  de  l'espèce^  m^ 
dividuare» 

INDIVIDUALITÉ,  s.  t  indiaiduolità. 

INDIVIDUEL, ELLE.  adj.  mdioidualê. 

INDIVIDUELLEMENT,  adr.  individMl- 
mante* 

INDIVIÂ.  E,  adj.  qui  n'est  point  diTÎsé, 
indinito.  Par  indivis,  in  eamana, 

INDIVISIBILITÉ,  s.  f.  indivuiùiSià. 

INDIVISIBLE,  a4  indieidao,  Mîvâî- 
bile ,  inteporabile, 

INDIVISIBLEMENT,  adv.  indiëuibU- 
mente  y  ineeparabilmente* 

IN-DIX-HUIT.  s.  m.  libro  in  dUioito. 

INDOCILE,  a4j.  indocile ,  renio. 

INDOCILITÉ,  s.  f.  imdacilitâ y  mameamBm 
di  docilité, 

*  INDOCTE,  adj.  ignorant,  indailo. 

INDOLEMMENT,  adv.  ean  indolanaa. 

INDOLENCE,  s.  f.  indiflérence  pares- 
seuse, indolenaa.  V.  KoaoBALAaca.  —  (méd.). 
absence  de  douleur,  ineansibilità. 

INDOLENT.  B,  s.  et  adj.  iVuMnfa,  m- 
différente.  — ,  ineantibile.  Tumeur,  humeur 
indolente  •  eke  non  fa  maie ,  che  non  dà  datore 

INDOMPTABLE  ou  ihsohtablb,  a4j. 
qu'on  ne  saurait  dompter.  UidaaMLbila,  da  mon 
poterti  domare. 

INDOMPTÉ.  ÉB,  adj.  indamito,  fiaro. 
D'un  courage  indompté,  coraggiotieêima, 

IN-DOUZE,  s.  m.  libro  in  dodiei. 

INDU,  UE.  adj.  indebUo,  intampetiiaa , 
improprio» 

INDUBITABLE,  adj.  dont  <m  ne  pc«t 
douter,  indubitabilaf  ecrtietimo. 


S|o 


IMÉ 


msOllTABLtlIBll'r»  adv.  k^èiiMi^ 

wunté^  etrtamgnté,  tenta  dubbio. 
lliDDGTiON,  t.  r.  ùuktMimkê»  pênàmmèê^ 

€tmt»guéma. 

dtdurrt  umm  mmmffmmkuu 

INDUtGSMMBNT ,  •ér.  «m  MiifyMyH, 
tcrtestmênU, 

IHDOLGBKGB.  s.  f.  ÎM^i^MM,  mmâl- 


INDULTyib  mgriMMOM^étnarlepape, 

INDULTAIBE ,  s.  m.  qui  a  droit  à  iiaU- 
wÊêmm  vatia  4'imi  îadull»  liMl«lltenoi. 

iBDVMBlfT^ad^  w4bftîfim»t» 

INDURATION ,  s.  C  (chir.}  cndwigMa. 
gMnl  f  iméiumnmkiiK 

IKDVnBlB,  s.  t  'mdaMria ,  mg^gma  , 
éattptmfg  érêê.  Vivra  d*iiidiiatna»  trêvmr 
modi  éi  vivêre  buoni  o  caUivL  Gbavatnr 
d^dartfia^  éara^  timffaltr^,  mnetkùmtê. 

INDUSTRIEL,  ELLE,  mot  nouYeao,  on 
ivMWMiâA,   a,  ê^    vieux  laol,  tkm  pwo^ 

«Mr0c»i  — ,  •*  m.  «^  siéu^M^èt  mâmtéria, 

mi  commsrdo ,  «ee.  :  les  industriel.  Mot  bo«t. 

llfDUBMIBOâBlIBNT,  a4«.  w^Mln»- 


INDUSTBIBUX»  BU8B,ad|i.  tailiaMMo, 

INDUTS,  s.  m.  pi.  dans  les  éatisat  da 
Pariai  meèêêimiiek  a/Sc  asfûAma  aUm  mêua 
cou  Mfwiei  •  Isaûatfc  a  f«aMMa  îA  rffcmng 
•  it  todéUu0fUf» 

INÉBRANLABLE,  adj.  immola^  ÙÊum»^ 
èit0f  mAIMpiw.— 9  %.  firme,  Mtfaaia»  rt- 
fo/iifo  »  i}it»ar«BacAi« 

INABR ARLABLElftBNT ,  adv.    ftrma- 

\,  ImnaAi/- 


■Miiltf,  ineommutëbitmêniém 

IMBIT.  B,  «V.  aM^Oa. 

INEFF  ABILITB,  s.  irtnpoinUlitéd'asBm. 

mer  qaakmtbaM  paa  daspaaoka»  ùutffiMuà, 

INEPFiIBLE,  ad^ou  oepeaiâtraaxprimé 
^Aea  piroèM,  m^gabHê,  utÊÊummàii^,  in* 
êtplicttbité, 

INBrTA^ABLB,  adj.  uuÊiÊéêUh,  4tk  non 
poiem  iaiwi  f  mmt^Êftmv^  »  âêim 

INBPVICACB.  114.  nus  effet,  iuMsâee. 

IBBFHOAOITÉ,  i^  f,  m€0iotêiêà. 

INEGAL  ,  B,  a4.  àugméU,  diêttgmmlm^ 
ôMMMiMa^  kuiabilt»  •—  •  an  paciaald'uD  ter- 
•an  f  d'un  ebemm  r  tomktwm,  aapw^ 

IHBOALBMBNT,  «}▼«  i£0««iiaiMcat«  « 
imifttmknêmiég  djmgumlmtMtê» 

INBOAU'f  A,  s.  1  ôm^m/iM,  «M^TMâd, 
imparité,  diiuguastianza* 

i^^LÉOAMMBNT,  adv.  mm  «/b^Msa. 

INÉLBOANGB,  s.  L  Mfêito  éi  êhgmwuu 

INÉLBOANT ,  B,  adj[.  intfhgtmê^  ,  înor- 
aaCo,  imc9itm,  m$ffMiK 

INÉLlGlBILITéy  s.  f.  iMopûioiià  éi m^ 
aMai 


INiLIGlBU,  ad»,  qai  M  |UM  «trtdki, 

îji#/iir(6i7e. 


l<4i»Mî. 


0/iFcoife. 
lNÉNABBABLB.adi,2i 

cta«^«. 

INBPTB,a4i.  mâiu^  4£Malia«  «m  «Ma. 
-7-^  «««0cva  *  ^ai0*  9  r«irMl9^ 

INEPXIB,!.  f.  Umia.  «ejwdbaMa,  faf 
fiêimf^teùtùtkêriii^  sprûpotii^^ 

INÉPUISABLE.  a«  immuO»^  «dsf. 
oMfa,  pM*i:iiiM,  ci|Mf(ca^ia.  e4»  aaa  /iKd 
Mitir  meaa  »  immmribihï  Cet  IwiaMiia  a  des 
richctsca  inépaisablaa.  un  (oiidi  iaépcûi^le  de 
science,  gran  copia  di  riceht9af%  «  é^ritmm 

INËQUlLATtEB»  «4-  {\M^)  4^Ui 
iaii  in^gaali, 

INBRMB»  a4i,  (éd.)  saitt  ama»  ms 
épine,  inerme,  «eiiaa  sdMraia» 
INBBTB,  a4i.  «Ma  reiaart*  saaiaaMU, 

INBHTIB,  a.  C  (phj;s.)  |^Mi|uriétd  dea 
corps  ,  inartia.  —  »  fiic<  paraïao  j^  mtrum  , 
ignmvia ,  pignsia,  nêggkiàttu^ 

INBRUDn\  B»  aSiMmiavdilîaa.ia» 

INESPÉRÉ.  B8,  ad|.  ài^nria»  tei- 

gpêliato,    ,     , 

INESPÉRÉ!! BIT  »  dlv.  îaip«ra«mi«i«, 
MiaMp^itatamêmia^ 

1NR8T1MABLB,  a^i.  «4saM  Aa  ^<«a, 
m«<f<m«Ai7A 

INÉTENDU , UB.  a^  aaa  asiM». 

INEVITABLE .  adj.  tnévitabiU. 

iNÉViTABLBBiBNT  ,  adv.  iwmëéiàU- 
menfe,  neeettariammiia* 

INBKACT^  B,  a4).  «i^ fi^ania»  taasaïf* 
jra»l#,  ^aç*  amiiêk 

INEBAGTITUDB,  a»  i  ûieiirM,  aa^^.. 
gtmta,  traseuroMMOm 

INEX(.:USABLE.  adj.  ftiaïaMaili. 

INEXECUTABLE,  a^j.  qui  aapeat 
iBéc«tè.  ttUftfvftWa. 

INEXÉCUTION,  s.  CaMMM«M  iT 


INEXERCÉ.  ÉE,  a^â 
fMii  ha  eMôreizio, 

INEXISTBNGB.s.  1  UmMcmêUH. 

INEXORABUS,  a^i.  mmtaiih^  im 
méiia. 

INEXÛBABLBHBBT ,  adv. 
manie, 

.  INBXPÉEIBIICB,s.f.ia 
perizia. 

INEXPÉRIMENTÉ,  ÉB,  a4.Mayarlo» 
eke  ntm  ha  pralîca, 

INEXPIABLE,  adj.  mê^iaik. 

INEXPLICABLE,  adj.  mtplUùkik. 

INEXPRIMABLB.adg.  mmfmmMh^ht^ 

diàbiît, 

INEXPUGNABLE,  d^  kiÊêpmgtmbO^, 
insuparabitt ,  InvineibÛé, 
INEXTINGUIBLE,  wàu  hêêUngaikli^ 
INEXTRICABLE  .«ckL  4»M<i«d0a«ib. 
INFAILLIBILITÉ,  s.  f.  imMlibUité. 
INFAILLIBLE,  tidL  infiiUdUa,  tm^ 
INPAILLIBLE&lfiiiT,    a^.    mfiUiièiê^ 
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INFAISABLE',  adi.  ehû  non  $i  puà  fv^ 

INFAMANT,  B,  adj.  diffamante. 

IFiFAMATION ,  s.f.  infamazion; 

INFÂME ,  adj.  flétri  par  les  lois,  par  l'o- 
pinion publique,  infâme, — ,  digne  de  blâme, 
vituperoso,  —  ,  fam.  sale  ,  tporeo ,  êudieto» 
Lieu  inrftœc,  pottriboto. — ,  s.  m.  c*est  un 
înTâine  «  é  un  infâme ,  un  uomo  eoperto  «f  m- 
fam  ta, 

INFAMIE,  s.  f.  infamîa,  disonore,  —  , 
vergogna ,  vitupéra.  —  ,  viUanla  ,  Indegniià, 

INFANT ,  E ,  s«  titre  des  eofans  puînés  des 
iDÎs  d'Espagne  et  de  Portugal ,  infante. 

INFANTERIE,  s.  f.  gens  de  guerre  qui 
marchent  et  combattent  à  pied,  infanterla, 
eoidati  a  piedî, 

INFAMTIGIDE,  s.  m.  meurtre  d'un  en 
lant,  infantieidiû, 

INFATIGABLE,  adj.  infâtieabiie,  ind^ 
fesso. 

INFATIGABLEMENT ,  adr.  infatlcahil^ 
mente,  înstancabifmente, 

INFATUATION,».  f.préTcntion  exces- 
sive et  ridicule  pour  une  personne  ou  une 
chose ,  preventioné ,  preoeeupatiane, 

INFATUER,  V.  a.  préTenir  jusqu'au  point 
d'abuser,  prtoceupare,  prevenire  finû  ai punto 
d' ingatmare  ;  injatuare, 

INFECOND,  £,  adj.  inféconde ,  tterite, 
infrutiiiOÊO, 

INFÉGONDITt/  s.  f.  tterilità,  infecon- 
dità. 

INFECT,  E,  adj.  infetto  ^  ommorbato^ 
infettatOj  putzotente,  guasto,eorrotto,  con- 
tagioso  •  appuzzato ,  fetente, 

iNFEGTBR,  ▼.  a.  inftttare^  appestare. 
—  ,  fig.  çorrompere,  guattare* 

INFECTION.  S.  f.  puzto  ^  fetore,^, 
lezto,  pestimo  edere,  -^«  infetione^  conta" 

*'În'f*LICITÉ  ,  s.  f.  infeiieità, 

INFRODATION.  s.  f.  infeudasionû. 

IN  PÉODER  .  T.  a.  donner  une  terre  pour 
être  tenue  en  fief,  infeudare. 

INFÈRE,  adj.  (bot.)  ehefa  corpocol  iubo 
det  eafiee  :  ovaire  infère ,  dcmi-inf^re. 

INFÉRER»  T.  a.  inferire^  dedurre^  eon- 
ehiudere, 

INFÉRIEUR.  E,  8.  et  adj.  qui  est  pl^çé 
au-dessus .  Inferiôre  ,  piU  baito. 

INFÉRIEUREMENT.  adv.  men  bene, 
mon  degnamente. 

INFÉRIORITÉ,  s.  f.  inftrtontd, 

INFERNAL.  E,  adj.  infernale,  f  inferno, 
Pierre  infernale,  en  t.  de  chimie  eauetieo 
ûttuafe. 

INFERTILE,  adj.  steriie.infteondo, 

INFERTILITE,  s.  f.  tterUità. 

INFESTER,  ▼.  a.  infutare,  tribolare  » 
mettere  a  ruba.  — ,  mofetlare,  ineomodare* 

INFEUILLÉ,  EE,  adj.  (bot.  )  senta  fo- 

*  VnFIBULATION  .  s.  f.  op<<ration  de  chir, 

et  de  méd.  vct^r.  infibutazione. 

INPIBULEK,  ▼.  a.  fur  C  iufihulntlone, 
INFIDÈLE,  s.  eladj.  infedeU,  ditUalê. 
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Mémoire,  récit  infidèle,  manckêvoUf  élterato. 
— ,  pour  qui  n'a  pas  la  vraie  foi,  infedeb, 
miteredente» 

INFIDÈLEMENT,  adv.  InfedetmenU » 
dislealmen  te, 

INFIDÉLITÉ,  s.  f.  infcdettà,  perfidîa^ 
ineostanza.  Infidélité  de  mémoire,  deboiezza^ 
maneanzadi  memoria.  —,  en  parlant  de  reli- 
gion ,  infêdellâ ,  errore. 

INFILTRATION,  s.  i.Cazioned' unfluido 
eht  s' intinua  per  i  port  d'un  totido, 

I NFILTRBR  (  8'  ) ,  ▼.  r.  passer  comme  par 
un  filtre ,  iminuarti ,  penetrare ,  pattarê 
corne  per  feltro, 

*  INFIME ,  a4j.  le  pins  bas,  le  plus  pedt, 
infime. 

INFINI ,  TE,  s.  m.  et  adj.  qui  n'a  point  de 
bornes ,  infinité ,  C  infinito.  — ,  pour  innom« 
brable.  infinité,  innum^rabile.  Al'infinîy  adv. 
in  infinito ,  a(f  infinito. 

INFINIMENT,  adv. î»/?ni7amenfa,  senz0, 

INFINITÉ,»,  f.  infinité j  moUitudine  Ul- 
numerabile. 

INFINITÉSIMAL,  E,  adj.  t.  de  géom.  . 
calcul  infinitésimal,    cateoto  degt   infinita-^ 
mente  piecoti, 

INFIN ITIF , s.  m.  U de  gramm.  înfinitivôf 
infinito. 

INFIRMATIF,  IVE,  adj.  t.  de  pal.  che 
rende  nulle  .*  arr6t  infirmatif  d'une  sentence  a 
eheannuUa,  invalida. 

INFIRME ,  s.  et  adj.  malade  qui  a  quelque 
infirmité ,  informa ,  infermiecio  ,  eagiênevoto , 
maloto,  — ,  an  moral,  debole,  infirma  y  fra- 
gile. 

INFIRMER ,  V.  a.  Ater  la  force  à  un  acte, 
invalidare,  annuUare.  Infirmer  une  preuve, 
un  témoignage .  indeboUre ,  Kcemar  la  fbrza» 

INFIRMERIE,  s.  f.  infcrmerla, 

INFIRMIER.  ERE.  s.  qui  a  soin  d'une 
infirmerie,  în^rihîeiv,  inftrmiera. 

INFIRMITÉ,  s.  f.  indisposition,  maladie 
habituelle ,  Inftrmitày  malattia,-^ ,  au  moral, 
debotetza ,  imperfeMme. 

INFLAMMABILITÉ,  s.  f.  ditpoêizionê 
ad  infiammarsi, 

INFLAMMABLE,  adj.  aecendibile^  ûê' 
eentibiU ,  Infiammabite. 

INFLAMMA'^ION,  S.  f.  inftammazhnê, 
infiammamtntOf  aeeendimento. 

INFLAMMATOIRE, a4j.  infiammatorio, 
inpammat'tvo, 

INFLEXIBILITÉ, s«  f.  lnfio$$ibiliiA ,  ri- 
gore ,  fermezza. 

1 N  PL  EX  I  BLE,  adi.  infteuibUe,  inesorabUê. 

INFLEXIBL^MEN'r ,  adv.  infletsibU- 
mente  ^  ottinatamente, 

INFLEXION, s.  f.  -^devoix,  fieetione^ 
piêghevotezza  di  voce^  <^  de  corpi,  piegû-' 
mento .  portamento»  «^ ,  t.  de  gramm.  ma- 
nière dpnt  les  verbes  se  conjuguent  et  les  noms 
se  déclinent ,  infiettione, 

INFLICTIF.  IVE.  arlj.  qui  est  ou  doit  Atrc. 
infligé,  di  candannagioae  :  peine    ioÛiclive, 
I  pena  afflittiva. 
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INFLIGTIOK ,  s.  f.  eaïutannâ^tonê  aptna 

mfJUitliva. 

JNPLIGER,  T.  a.  améannare  ad  ùna  ptna, 
INFLUKNGE ,  s.  f.  influenza^  influiso, 
INFLUENCER ,  t.  a.   au  6g.  eicrcUar 

mn'  infiuenza, 
INFLUER,  ▼.  a,  înfluire,  eoniribuire , 

ameorrere, 

INFORMATION,  s.'  f.  t.  de  prat.  infor^ 

malîva,  informazioM.  Aller  aux  inforniRlions, 

prendre  des  iafonDatioos,  prenderû  informa- 

INFORME ,  adj.  informe. 

INFORMÉ,  s.  m.  t.  de  paL  informa- 
mionê. 

INFORMER,  T.  a.  in  formaté. — ,  raggua- 
gliara» 

INFORTIAT,  s.  m.  second  volume  du 
diseste  compilé  sous  Jostinien ,  Inforzato.  , 

INFORTUNE,  s.  f.  infortunio,  tvtntura, 
éitgrazia, 

INFORTUNÉ,  É£,  adj.  sfortunalo,  sgra- 
cûi(0,  MventuraiOt  infeiiet,  inforlunalo. 

INFR ACTEUR,  s.  m.  trangresseur ,  ira- 
tgressore .  violulor  ifella  ît^gté 

INFRACTION ,  s.  f.  trims;;ression ,  viola- 
Mtone^  traigresiione,  infrazione» 

INFRUCTUEUSEMENT,  adv.  în/ml- 
tuotamente,  tenta  pro,  »énza  frullo, 

INFRUCTUEUX,  EUSE.  adj.  infrut^ 
iuMo,  Stérile.  — ,  fig.  inutile» 

INFUS,  E,  adj. science  infuse,  scienza  m- 
futa, 

INFUSER ,  ▼.  a.  infondere,  meitere  in 
kifusione. 

INFUSIBLE ,  adj.  infatibile,  ehe  non  puà 
fondersi. 

INFUSION, s.  f.infusione. 

INGAMBE,  adj.  agile,  tnello. 

INGENIER  (S')  9  ▼.  r.  fam.  ingegnarti, 
induttriargi, 

INGÉNIEUR ,  s.  m.  homrcc  instniit  dans 
le  f^énîp  militaire  ou  civil,  ingegnere. 

INGÉNIEUSEMENT,  adv.  ingegnota- 
mente,  maettrevolmente. 

IiNGÉNlEUX.  EUSE.  adj.  ingegnoso, 
dêitro,  — ,  artifieiotOf  matêtrevole, 

INGÉNU,  Ufi.  adj.  ingenuo^  schletlo, 
frmico ,  eandido ,  tincero. 

INGÉNUITÉ,  s.  f.  ingenitità,  tchîettezza, 
franehezza,  tincerità^  eandore. 

INGÉNUMENT,  adv.  ingenuamente,  ean- 
ditdamente,  — ,  francamente,  tclùettamente. 

INGÉRER  (S*) ,  T.  r.  ingerirsi ,  intrigarsi, 
inirometterti ,  impaeeiarsi. 

INGRAT,  E.  adj.  ingrat,  seonoxeente, — , 
m  parlant  des  choses,  stérilet  inftuttuoso, 
fattidioso ,  spiaeevoie,  ingrato  :  Iravail ,  sujet 
ingrat. —  «  s.  un  ingrat,  une  ingrate,  un  in- 
grato,  un*  ingrata. 

INGRATITUDE,  s.  f.  ingratitudina^  sco- 
nôMcenza. 

INGRÉDIENT,  s.  m.  ce  qui  entre  dans 
la  composition  de  quelque  chose ,  ingrediente, 
INGUÉRISSABLE,  adj.  qui  ne  peut  êlre 
goéià  iiuurabile ,  insanflbiie. 
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INGUINAL ,  E,  adj.  (çron.  gai  à  l'ital.)  L 
de  chir.  qui  concerne  Taine ,  qui  est  dans 
l'aine  ,  inguinale,  appartenente  alC  in  gaine» 

INHABILE,  adj.  t.  de  jurisprudence, 
inabile ,  ineaparOf 

INHABILETE,  s.  f.  manque  d'habileté, 
niuna  o  poca  aùilità ,  inabililà. 

INHABILITÉ, s.  T.  t.  dedroit,  incapacité. 
inabitità ,  ineapaeilà. 

INHABITABLE,  adj.  inabitabile. 

INHABITÉ,  ÉE.  adj.  disabilato, 

INHABITUDE,  s.  f.  difetto  di  usa,  di 
abitudine, 

INHÉRENCE,  s.  f.seditdc  la  jonction  des 
choM'.s  infiéparabtes  par  leur  nature,  inerensa, 

INHÉRENT. £.  adj.  inerente. 

INHIBER,  ▼.  a.  t.  de  pal.  inîbire. 

INHIBITION,  s.  f.  inibizione,  divieto, 

INHIBITOIRE.  adj.  inibiiorio. 

INHOSPITALIER,  ÈRE,  adj.  qui 
n*e.\frce  point  rhos|iif alité,  inospitale. 

INUOSPITALITÉ,  s.  f.  inospitalild, 

INHUMAIN,  E, adj. miirnano,  disumanOp 
flerOt  crudete^  spietala,  atroce  ,  barbaro. 

INHUMAINEMENT,  adv.  inumana- 
mente,  spietatamente,  barbaramente ,  fiera^ 
mente,  aspramente,  crudalmente» 

INHUMANITÉ,  s.  f.  inumanitâ,  bar^ 
barie ,  xpielatezza ,  fierezza. 

INHUMATION ,  s.  f.  eepoUura,  sotterru- 
mento, 

I N  H  U  MER  ,  ▼.  a.  seppelfire ,  tailerrare, 

INIMAGINABLE  ,  adj.  inimmaginabiia. 

INIMITABLE,  adj.  inimitabile. 

1 N I M I T I É .  s .  (.  inim  ieizia ,  nimiità,  —  » 
antipatia,  ripugnanza, 

ININTELLlGIBi LITÉ,  s.  f.  diftito  d  in- 
telligibitità. . 

ININTELLIGIBLE,  adj.  ininteiligibila. 

INIQUE,  adj.  iniquo,  ingiuiig,  malva^ 
gio, 

INIQUEMENT,  adv.  iniquamenie,  m- 
giustamente, , 

1  NIQUiTË .  s.  f.  iniquità ,  ingiustizia. 

IN  JTIAL.  E .  adj.  qui  commence,  inlziala  : 
lettre  initiale. 

INITIATION,  s.  r.  admission  à  cerlaina 
mystères,  iniziazione» 

INITIER .  V.  a.  admettre  à  la  particii)ation 
de  choses  secrètes,  iniziare,  islruir  ne*  tni" 
Mteri  della'religione»  — »J^S»  ^'"*  '^  prime  te- 
zioni,  istrusioni,  ecc.  Etre  initié  dans  une 
compagnie,  etc.  rlccvere,  ammettere. 

IMOKCTION,  s.  f.  ordine,  eomando. 

INJECTER,  V.  a.  introduire  avec  une  se- 
ringue un  liquide  dans  une  cavité ,  schi^^ 
z et  tare. 

INJECTION,  s.  r.  action  d*injecter  et  li- 
quide qu'on  injecte,  injezione. 

INJURE,  5.  f.  ingiuria,  oUraggio.  — , 
villania  ,  vitupéra.  — ,  fig.  l'injure ,  les  in- 
jures du  temps ,  de  l'air,  ingiurie  del  tempo , 
delP  nria ,  eer. 

INJURIER. y.  a.ingiuriare,  oltraggiareon 
parole,  svillaneggiare,  schemire,  dir  villania. 

INJURIEUSEMENT,    adT.    ingiarioea* 
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ntênfêf  vitupwttatnente ,  oltraggioimnenie , 
vUtanamenlê. 

INJURIEUX,  EUSE,  adj.  offensant, 
ingiurioio  j  oitraggioso  f  eontumelioso,  obbro' 
êriaso,  —  ,  fig.  le  sort  injurieux,  /c  toriê 
iniqtia ,  ingtutta ,  avverta, 

INJUSTE ,  adj.  11119 mo,  ingiutto,  irragio- 

INJUSTEMENT,  adv.  ing'tustamenie , 
iniquamente, 

INJUSTICE,  s.  f.  ingiutiizia,  mujuità. 

IN  LISIBLE,  adj.  c/10  non  pué  Uggerti. 
— >,  fijç.  ehc  non  merila  di  etêer  (etio. 

INNAVIGABLE,  adj.  où  l'on  ne  peut  na- 
viguer ,  innavigabite, 

INNÉ  ,  ÉE ,  adj.  qui  est  né  avec  nous, 
Î1U11/0. 

INNOCEMMENT,  adv.  avec  innocence, 
innocentemente, 

INNOCENCE  «  5.  f.  tnnoeonza,  neitczza 
di  coipa.  — ,  dabbenoggtne ,  teempiaffgine, 

INNOCENT.  E.adj.  innoctnie,  tensa  do- 
litto,  — .  ch$  non  puà  nuocere,  senza  malizia, 
piiro.  —  au  subst.  il  a  laissé  trois  ou  quatre 
petits  innocens,  bambini  ,  faneiulUnt.  Les 
saints  Iiinocens ,  î  ianti  Innoeonli,  —  , 
simple,  umptie'umtf  babbitatso.  On  a  serri  à 
table  des  inooccns,  piceioni. 

INNOCENTER ,  y.  a.  astolvere ,  dichiarar 
innocente, 

INNOMBRABLE,  adj.  innumerovoU^  in- 
numéro  bile,  infini  lo. 

INNOMBRABLEMENT,  adv.  innum*- 
itvolmonte,^  innumerabilmente, 

INNOMÉ,  adj.  t.  de  droit,  contrats  in- 
només,  qui  n'ont  point  de  dénooiination  par- 
ticulière, eontratti  innominati, 

INN0M1NÉS(lks  osK  adj.  m.  pi.  (anat.) 
les  deux  os  qui  forment  le  bassin  avec  l'os  sa- 
crum ,  lô  ossa  innominaie, 

INNOVATEUR  .  s.  m.  innovalore. 

INNOVATION .  s.  f.  innovazione. 

INNOVER ,  V.  n.  et  a.  introduire  des  nou- 
Teautés,  inriovare  :  il  ne  faut  rien  innover. 

INNUMERABLE,  adj.  V.  ihmombbabli. 

INOBSERVATION  ou  ihobskbvancb,  s.  f. 
ino»toruanza^  trasgrêdimento,  tratgrosiione, 

IN-OGTAVO.  s.  m.  t.  de  libr.  in  ot- 
iaoo, 

INOCCUPÉ,  ÉE.  adj.  qui  est  sans  occu- 
pation, ditoeeupaio. 

INNOCULATEUR,TRICE,  s.  qui  ino- 
cule ,  ciii  annesta  il  vajuoto. 

INOCULATION  ,  s.  f .  —  de  la  petite  vé- 
role, inorulazionot  innetlodel  vojuolo, 

INOCULER,  V.  a.  annesiaro  il  vojuolo. 
L'usage  peut  autoriser  le  mot,  inoeularo, 

INOCULISTE,  s.  m.  iMirtisan  de  l'inocu- 
lation ,  parti giano  deil'  inocuiazione, 

INODORE,  adij.  substance  inodore,  ino' 
dorabitOt  inodorifero, 

INOFFICIEUX,  EUSE,  adj.  on  donne 
ce  nom  à  un  testament  où  Thérilier  léptîme 
est  déshérité  sans  cause ,  lostamento  tttoffi- 
eioMo. 

INOPFIGIOSITÉ ,  s.  f,  action  d'inofGcio 
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site ,  plainte  formée  contre  un  testament  inof* 
ficieux,  inofpeioiità, 

INONDATION,  s.  f.  inondazione,  aHa- 
gamento ,  Caeque  ditagate,  inondamento  ,atU- 
gozîonoj  piona ,  rotta ,  fiumona,  — ,  fi^.  inon- 
dation de  barbares,  inondaziono  di  barbari» 
Inondation  d'écrits,  de  brochures,  etc.  una 
piena  di  tcritti ,  di  coHivi  librit  eee, 

I NONDER ,  V.  a.  inondoro ,  dilagare ,  a//a- 

.  INOPINÉ,  ÉE,  adj.  inopinato,  cm/Ms- 
tato  ^  nonpensato,  improvvito, 

INOPINÉMENT,  adv.  inopinatamonto ^ 
inaspettatamtnle ,  impcnsatamente ,  improvoif» 
samenie,  ail'  iwpensata,  o//'  improvviêla, 

INOUÏ  .  lE,  adj.  inaudito,  nuovo, 

IN-PACE,  s.  m.  prison  des  moines,  pri- 
gionê, 

IN-PROMPTU,  s.  m.  V.  impromptu. 

INQUART,  s.  m.  (cbim.  )  V,  quaita-, 

TION. 

IN-QUARTO.  S.  m.  t.  de  libr.  in  quarto. 

INQUIET, ETE,  ady  inquioto ,  agitato. 
travagiiaio^  turboto,  •— ,  moletlo.  Cheval  in- 
quiet, inquieto^  ardente. 

INQUIÉTANT,  £,  adj.  inquUtante. 

INQUIÉTER  ,  V.  a.  etr.  inquietarot  lor- 
mentaro, — ,  moteetaro,  turbare. —  ^  infcS" 
tare ,  travo^daro. 

INQUIÉTUDE,  s.  L  inquietudinê ,  por- 
turbazione,  agilazion'ô ,  tribotaziono  *  paS" 
êione^  trovoglio.  —,  au  pi.  netites  douleurs 
qui  donnent  de  l'agitation  et  ae  l'impatience, 
informieolamen  to. 

INQUISITEUR,  s. m.  inquisitoro. 

INQUISITION .  s.  f.  recherche,  enquête, 
peu  us.  investi gaziono^  ricerea,  — ,  tribunal 
établi  pour  rechercher  et  punir  ceux  qui  ont 
des  sentimens  contraires  à  la  foi  catholique  » 
Vinquitizione  ,  il  santo  offizio. 

INSALUBRE  .adj.  qui  nuit  à  la  santé,  în« 
ialubre, 

INSALUBRITÉ,  s.  f.  qualilà  diciàeh'i 
nocivo  alla  soluté  :  l'insalubrité  de  l'air  .  çtc. 

lNSATIABILITÉ,s.  i'.  au  prop. et  au  6g. 
ineaziabilitù  ,  ingordi^ia ,  inconteniabilità  , 
eupidigia  smoderata» 

INSATIABLE,  adj.  insaziabile. 

INSATIABLEMENT,  adv.  intaziabil- 
mente, 

INSCIENCE,  s.  f.  ignoranza, 

INSCRIPTION,  s.  f.  interizione.  In- 
scription en  faux ,  alto  giudiziale  per  provar  la 
fahità  d'una  terittura. 

INSCRIRE ,  V.  a.  et  r.  eerivore  il  nome  di 
alcuno  ne'  pubbfici  regiitri.  S'inscrire  dans  la 
matricule,  fursi  matrleolare*  S'inscrire  eu 
faux,  aceusare  di  falsité.  — ,  par  extension  , 
on  dit.  Je  m'inscris  en  faux  contre  ce  que  vous 
dites ,  io  nego  ester  vero  eià  che  voi  dite, 

INSCRUTA8LE,  adj.  impénétrable,  im- 
perserutabite. 

INSÇU,s.  m.y.  iRSO. 

INShCTE ,  s.  m.  petit  animal»  insetto, 

INSECTIVORE,  adj.  ehe  vive d'insetti, 

IN-SEIZE,  s.  m.  t.  de  libr.  tn  sedici. 
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JNSBNSl6,1ii:,s.  etadj.  insentato ^ patto, 
Uuuiso,  diaêmnalo,  meritêcaUe. 

INSEISSIBILITÉ,  s.  f.  défaut  de  sensibi- 
lité pfayMque  et  morale,  insensibilitài 

INSENSIBLE,  s.  et  adj.  intensihUc,  ekê 
non  ka  stnlim^nto*  —,  imperecttibitû , cht  non 
aapariscê, 

JNS£NSIBLBMENT  ,  adv.  immitibiU 
mente,  a  pocQ  a  poto, 

IKSÉPABABLB,  adj.  c/i«  non  il  pué  te- 
parare ,  inseparabile ,  indivUlbilem 

IMSÉPABABLEMENT,  adv.  insepara- 
bUmente,  indivisibUmentû. 
IKSeHEB,  V.  a.  inscrire,  trametcoiar&m 

INSERMENTÉ,  ÉB ,  adj.  ehe  ami  prêêtd 
ii  siurammkio  ardinato  dalla  kgge. 

INSEUTION,!.  timMcrzioué. 

INSESSiON,  s.  f.  t.  de  méd.  demi-baîn 
qu'on  fait  préparer  avec  des  herbes  émoilien- 
tes.  etc.  utâétMona, 

.  INSIDIEUSEMENT,  ad?,  en  style  Mvt- 
tenu ,  in«û/(0«amento,  occullamenle^  astuta- 
menle, 

INSIDIEUX,  EUSE,  adj.  en  style  sou- 
tenu et  de  palais ,  intidioso ,  fallme$, 

INSIGNE ,  adj.  signalé,  remarquable ,  l'n- 
êiene,  noiabih*  grande* 

INSIGNIFIANCE,  &  f.  nullUà^  ùual~ 
êQggine  ,  frtddwra, 

INSIGNIFIANT,  E,  qui  ne  signiûe  rien , 
sam caractère,  insipide,  insignifioanie ,  ineon- 
eludente. 

INSINUANT,  E,  a^j.  insinumUe,  luein" 
ghiere, 

INSINUATIF,  IVE.  adj.  atto  ad  mj*. 
nuare. 

INSINUATION,  s.  l  intinua^tons. -^ , 
autrefois,  regUiro  degU  aiiiputbticL 

INSINUER,  ▼.  a.  et  r.  introduire  douce- 
ment, insifittoret  introdurre,  — ,  ii^.  métier 
nelC  animo.  S'insinuer  dans  l'esprit ,  dans  les 
bonnes  grâce»  de  quelqu'un ,  in$inuarsi  nella 
amicizia  di  aleuno,  — ,  t.  de  prat.  regittrare 
ù  far  regntrare, 

INSIPIDE,  adj.  innpido,  tcipito ,  ^, 
eùtoero,  Mgratiato,  ivenevole, 

INSIPIDEMENT,  adv.  imipidamenta, 
eeipUamfnte, 

INSI PIDITÉ,  s.  f.  insipidezza,  scipitezza. 

INSISTER,  V.  n.  insittere,  far  istanza, 
sotlecitare ,  pcrtistere  ,  proseguire  a  chiedere , 
ttar  farmo  in  una  cota*  "- ,  pour  appuyer,  în- 
tUlero ,  fondant, 

INSUCIABILITÉ,  s.  f.  ineompaiibilità, 

INSOCIABLË,  adj.  fâcheux,  intoeiabile, 
ehe  non  pud  vivere  con  aleuno, 

INSOLATION,  s.  f.  t.  de  chim.  exposi- 
lion  au  soleil  de  matières  contenuos  dans  un 
TaÎMeaa ,  U  toleggiarom 

INSOLEMMENT,,  adv.  avec  insolence, 
iniofentcmente ,  arroganlemente  t  burbanzosO" 
mente, 

INSOLENCE,  s.  f.  Intotcnza^  orroganza» 

INSOLEMT,  E,  s.  et  ailj.  intolente,  arro- 
gante. —  ,  iuperbo^  temerarie. 

INSOLER,  T.  B.  (chim.)  etporroed totem 
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INSOLITE,  adj.  t.  de  prat.  cmA'Io. 

INSOLUBILITÉ,  s.  f.  qualité  de  ce  ^ 
est  insoluble.  Y.  ce  mot. 

INSOLUBLE,  adj.  intolmhUe.  —,  en  dii- 
mie ,  infusibUe, 

INSOLVABILITÉ,  s.  f.  impottibiKtà  éi 

pagnré. 

INSOLVABLE;  adj.  dtenon  puàpagarê, 
INSOMNIE,  s.  f.  défaut  de  sommeil,  0«- 
glia,  vigifia, 

INSOUCIANCE,  s.  f.  noneurunza. 
INSOUCIANT.  E ,  s.  Cl  adj.  noneuranU. 
INSOUMIS,  E,  adj.  non  eommeeto, 

INSOUTENABLE, adj.  intoitembUc  —, 
intûffribile, 

INSPECTER,  ▼.  Q.etammar4. 

INSPECTEUR,  s.  m.  vUitatore,  intpai- 
tore, 

.    INSPECTION,  s.  f.  lipetione^  considéra- 
àzione,  esaine.  — ,  ufpeîo, 

INSPIRATEUR,  adj.  qui  inspire,  mêpi^ 
ratore:  (çénie  inspirateur. 

INSPIRATION,  s.  f«  inspirttzione ,  eug" 
gerimettto.  — .  action  par  laquelle  l'air  eutre 
dans  le  poumon ,  tplrazione. 

INSPIRER,  V.  a.  intpirare,  in  fondera  ^ 
mettere  in  euore, 

INSTABILITÉ,   9.  f.  tnttabilità,    bt^ 

ttanza* 

INSTABLE,  adj.  peu  us.  qui  n'est  pas  sta- 
ble, non  fermo^  instabile, 

INSTALLATION ,  s.  f.  action  parlaqoetle 
on  est  installé,  ttabilimento  in  potteteo  d^mt 
benefirio ,  d'una  carica, 

INSTALLER.  ▼.  a.  mettre  quelquan  e» 
possession  de  quelque  charge,  etc.  mettere  im 
poêtestto  d'un  ufpzio^  eee. 

INSTAMMENT,  bûv.  itianiemcnte^eed^ 
damente,  premurotamante» 

INSTANCE,  s.  f.  poursuite  en  fustice, 
itianza ,  dimanda  ,  eitaloria,  — ,  sollicitation 
pressante,  catda  preghiera^  veemenza,  un- 
portunità,  — ,  t.  d'é(!ole,  preuve  nouYclle, 
ittanza,  obiezione^  addizione  di  prove, 

INSTANT,  E,  adj.  prièt^  instantes; 
eatde ,  iterate,  inceitanti. 

INSTANT,  s.  m.  ii  tante  9  ùttimû,  mo- 
mento.  A  l'instant,  adr.  ineentanente,  or  9ra ,' 
tubito ,  adftt'  adcfto ,  in  un  momento, 

INSTANTANÉ,  ÉE,  a4j.  istanlaneo,  âi-> 
etantaneo,  dell'  itfant^, 

INSTANTANÉITÉ, S. f.  etUtenta  istam^ 
tanea. 

INSTAR  (AL'),  adr.  (  du  ïat.  )  t.  de  prat. 
a  guita,a  timilitudine^  neW  ittesto  modop 
corne» 

INSTAURATION,   s.  f.  rietabilimenîo ^ 

rinvovazUme  tolenne  :  instauration  des  jeux 
olympiques ,  instauration  d'un  temple ,  etc. 

INSTIGATEUR,  s.  m.  inttigatore^  fji<^ 
ta  tore  ^  ecriiatore  .  periuotore  ,  promotare, 

liNSTlGATION  ,  s.  f  inttigxizione ,  freifa»' 
meuto,  itimofo,  protoeamento ,  tuggettion»  ^ 
impu/to,  inrilazione, 

INSTIGLER,  ▼.  a.  inttigare,  ineittiraf 
tp  ronare ,  tp  ignore  allruia  checchcttia^ 
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INSTILt  ATIOI? ,  s.  f.  action  d'instiUer, 
êtHiawkme,  fmMîiiittrê» 

INSTILLER,  T.  a.  faire  couler.  Terrer 
lautte  à  goalte ,  ùutiilawe ,  sUfiitrû ,  infimdgwe 
a sîiila  a  %tiUa,  —,  fig.  insinuaro, 

INSTINCT,  s.  in«  înflMto,  ùfînfo,  incR- 
nêtUme.  •*-,  inspirmzioné ,  j^rtSêniimênU, 

INSTINCTIF,  iVE,  adj.  eke  provUme 
dâlf  isiinîo  :  mouraiBeBl  insliociit 

INSTITUER,  T.  a.  établir  de  nouTeaa, 
iMituirê,  liuliliicpf,  rirtahitirê»  —,  éUbiir 
en  fonction ,  pmre  ht  pottêtiê ,  slMiire,  — » , 
nommer  un  héritier,  M«f ilnira  un  êrmle,    " 

INSTITUT,  s.  m.  rèi^qui  prescrit  un 
certain  genre  de  fie ,  âlifala,  tmUiuzmnê, 
r§gota, 

INSTITVTAIRB^  s.  nu  t.  de  juriipr. 
pmJkitCTê  (fintiittiU ,  inêiUatUta^ 

lNSTtTUTBS,*s.  f.  pL  les  principes  du 
droit  romain.  initUitim.  , 

INSTITUTEUR,  TRIGE,  s.  uîUutêrê 

fùnéalort*  —,  mcfflara* 

INSTITUTION ,  s.  f.  iiiUuzlon%  (  a- 
sloae.  — ,  itîrux'umt ,  9éuea*ioné. 

INSTRUGTEU  U ,  s.  m.  celui  qaf  instrait, 
intlruiîore^  integnalore,  ammoêsiwmtarê. 

INSTRUCTIF,  IVE,  a4}.  ùutrutiwo, 
Uêruitiro ,  ché  iiiruiseê. 

INSTRUCTION ,  s,  f.  istruxiaw,  am- 
mttêtiramtnto ,  addoUrmamenia.  —  •  inse- 
gnamenti  ^  i  prteetii  iiêêiiekê  iiétmno.^^, 
tnftrrmazicne,  docamêntû»  — *  d'un  procès, 
fbrmozionê  éTun  proeeiâo.  —,  an  pi.  ordres 
donnés  à  un  ambassadeur ,  etc.  ie  mitrutkmi, 

INSTRUIRE  ,T.  a.  isiruire ,  ùddottnnurê, 
médettrttf,  avvittrre.  —  an  procès,  fprmarê^ 
atdimrt  an  prœ—êû.  —  le  procès  à  quelqu'un, 
fiir  an  proeesso  adnkuno, 

INSTRUIT,  E,  a<^.  qui  abcauooapde 
connaissances ,  éallo,  eoUo,  *9ci$nziûto, 
îitruHo, 

INSTRUMENT,  s.  m.  ûfrwmmto,  anl^ 
gno,  — ,  an  fi^.  h  êtramtmto,  U  mttzo^ 
aiulo»  — ,  t.  de  prat.  intirumemto ,  cmkîfûUù, 

INSTRUMRNTAL,  E.adj.Mlmmanld/a. 

INSTRUMENTER»  ▼.  n.  ro^ara  an  îih 
ttrttmenio,  un  contrat  to  c  iimiit. 

INSU  (AL*).  adT.  «anaa  tapuU, 

INSUBMERSIBLE,  adj.  {}ioX.)  êHù  mm 
pud  tnmmergerti. 

INSUBORDINATION ,  s.  f.  ifî/àlfa  di  iu^ 
hofdinaziont ,  di  tommiuloH;  eaparbieria, 

INStBORDONNÈ,  ÉE,  adj.  ehêmonha 
tuhordinatumc .  p€rvieae» .  eupêrbio, 

INSUFFISANCE,  s.  f.  insuffiewnM ,  m- 
êapaeiià,  fraietta^  éhboUsta. 

INSUFFISANT,  S,  ad].  mtufpeUniêt 
ineapaet,  debolê, 

INSUFFLATION,  s.  f.t  deraéd.  action 
de  soudler  dans  quelque  csTilé  du  corps,  90 f- 
ûamenfo. 

INSULAIRE,  adj.  habitant  d'une  île,  ko- 
lano.  ••-  ,  s.  les  insulaires,  gl'  iso'ani. 

INSG  LT ANT .  B .  adj.  ôlîraggiow. 

J?>t*-II»/rE,s.  r.  imuUo,  oUrogf;lo,  ingiw 
Hia,  oiluut    bêffkggiamentûg     iOpcrehUria, 
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Mettre  une  place  hors  dinsolte,  fortiflearU, 

INSULTER,  ▼.  a.  intuUatt^  oUroggiorê. 
— i ,  ▼.  n.  non  rhpeHare .  far  tUlwaggio. 

INSUPPORTABLE,  adj.  inçontpariakitê ^ 
inêoiterobiU ,  inlolteruMh ,  iusopportabUê,  m- 
ioffrlbile, 

INSUPPORTABLEMBNT,adv.  ùdoUê- 
rakitment»,  încamportoAi/maala. 

INSURGÉ,  ÉK,  s.  el  adj.  riêêUê,  wivei* 

tuOiO, 

IN  SURGENS.  s.  m.  pL  eeni  qui  sç  sonlè- 
▼rm  contre  le  gouvememeiit,  rhtoliuoii ,  rt» 
beiU,  sediziosi.  —  ,  eerfc  cor  pi  di  irmppé  «in 
ghrre  struardinuriamênio  Uvate» 

I NSU  RGER  (  S') ,  T.  r.  se  soulever  eontM- 
le  gouTprnement ,  r%voUar$i,  fibêilamL 

INSURMONTABLE,  adj.  imiufitrnbih, 

INSURRECTION,  s.  f.  aaioa  de  s'insur- 
ger, mturr^tton; 

INSURRECTIONNEL,  EL^E,  adj.  cAa 
ha  dttt  tnritrra»i<mey  ehs  tumuttua, 

INTARULER,  T.  a.  scnuaraii  nome  diaU 
eunone^  pubbfiei  regUiri, 

INTACT.  E ,  adj.  intaito^puro. 

INTAjDl 
înl«nj^i^(7a. 


,  aai. 


INTAGTILE  ,  adj.  ^  naa  «  paè  tûceara , 


INTARISSABLE,  adj.  h 
sauribUf .  indefieienie ,  ineimuêto. 

JNTÉGimL,  E .  adf.  t  de  matbém.  calcul 
intégral,  cateolo  integrah.  — ,  s* f.  tiniêgralë 
d^una  qnaniiià  differenûah» 

INTÉGRALEMENT, adT.  iniegraimanié. 

INTÉGRALITÉ,  s.  f.  $iuiodieo$a  initra. 

INTÉGRANT.  E ,  adj.  se  dit  des  partiaa 
qui  entrent  dans  la  composition  d'un  tout ,  •»- 
têgranîé ,  inUgrah. 

INTEGRATION,  s.  f.  opération  qaèi  se 
fait  par  le  calcul  intégrait  miegraaîant. 

INTÈGRE,  adj.  mm  eêniaminata ,  imcêr' 
roito ,  Integto, 

INTÉGRER,  T.  a.  t.  de  matbém.  trouver 
l'intégrale  d'une  quantité  diflérentieik  ,  k 


^  INTÉGRITÉ  .  s.  f.  miagritd,  prabUé,  ^, 
interez'if ,  perfietùm», 

INTÉGUMENT,  s.  m.  raenubrane  qui 
couTrelps  parties  intérieures,  ihiagummio, 

INTELf^ECT.  s.  ra.  (didact.)  entende- 
ment, inteffettù,  tann&f  menÊe, 

INTELLBCTIF.  IVE,  adj.  appartenant 
à  l'inti^Uect .  inUlUHiua, 

INTELLEGTION,  s.  f.  (dtd.)  action  de 
comprendre,  d'entendre,  decoaeeroir,  inHi^ 
iêzions,  infettigênsa, 

INTELLECTIVE,  s.f,  (did.)  facaHé  in* 
tellecliTc.  faeoiià ,  potanta  intelhtiiva, 

INTELLECTUEL,  ELLB,  adj.  iniêtM- 
iuatûy  iniôtlettiro, 

INTELLIGEMMENT,  adf .  €^  MleUi- 
genza. 

INTELLIGENCE,  s.  f.  inUiletto.  inlên- 
dimênto,  — ,  cognizionêj  idea,  — ,  rorri^pon-* 
dema ,  coneordia,  -^,  tostanut  incarpnrta^ 
—  ,  inteffigenzfi,  aeeordo, 

INTELLIGENT,  B,  adj.  int0tUgtnte. 
— ,  «avia,  aecorio ,  ptrtpieaeu 
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INTELLIGIBLE,  adj.  inteilîgibile^ehiaro. 

INTELLIGIBLEMENT,  adv.  inUtligi'^ 
biimente,  chinramente,  manifestamente. 

INTEMPÉftÂMMENT ,  adv.  inlemperan- 
temeniéf  ditordinatamenit, 

INTEMPÉRANCE,  s.  f.  intemptranta^ 
aketmtinenta,  eeeetto,  tregoiatgzza,  —  ,  fig. 
intempérance  de  langue  «  tovtrchia  lietnza  ml 
favetiare, 

INTEMPÉRANT .  E.  s.  et  adj.  iniempe- 
roMte,  immoderalo,  ineotHinentâ ,  trêgoialo , 
éuordinaio,  ,     ,     , 

lNT£MPËRÉ,EE,adj.ûi/«m/y«ral<i,  im- 
modtralo,  inroniitunU» 

INTEMPÉRIE. s.  f.  dérèglemenl  dansFair 
ou  dans  les  humeurs,  inttmperic,  sregola- 
mento,  disttrdiné. 

INTEMPESTIF,  lYE,  adj.  hors  de  sai- 
son ,  hors  de  propos ,  intempettivo. 

INTENDANCE,  s.  f.  podtsiaria ,  inten- 
éênta.  ",  U  tempo  ehc  dura  la  earica  di  un 
podestà,  — ,  U  dUtrttlo  dêl  medcsimo,  —  ,  /a 
Mua  easa. 

INTENDANT ,  B ,  s.  préposé  pour  avoir  la 
direction  de  certaines  aftaires,  podestà  o  in- 
têndfnle:  ta  mog lie  del  podestà  ointendtnte, 

INTENSE,  adj.  chaleur,  amour  intense, 
iMleniOt  eeeesêivo,  veemênte.      '  ^ 

INTENSION,  s.  f.  (phys.)  force,  véhé- 
roence ,  ardeur,  inlensione  :  l'inlension  de  la 
fièvre. 

INTENSITÉ,  s.  f.  degré  de  force,  d'acti- 
vité ,  grado  di  forza  che  provient  dali'  inten- 
ttone:  l'intensité  du  son,  de  la  lumière. 

INTENSIVEMENT,  adv.  intonsivamento, 

INTENTER,  v.  a.  intenter  une  action, 
un  procès,  intentare, 

INTENTION, s.  f.  inténtionô,  discgno, 
propcnimento ,  fine,  oggetto,  scopo. 

INTENTIONNÉ,  ÉE,  part,  ne  se  dit 
qu'avec  bien,  mal,  mieui^,  ^«10  0  maie  in'» 
ienâionato,  bene  o  mate  disposto, 

INTENTIONNEL,  ELLE,  adj.  qui  ap- 
partient à  l'intention ,  infenzionaie, 

INTER- ARTICULAIRES,  adj.  f.  pi.  t. 
d'anat.  eartHagini  fra  mezza  te  articoiazioni, 

INTERCAD£NCB,s.  f.  mouvement  déré- 
glé du  pouls ,  tregotaiezza  dcl  potso, 

1NT;ERCADENT,E,  adj. seditd'un pouls 
irrégui ier,  po/<o  sregoiato. 

INTERCALAIRE,  adj.  se  dit  de  vers  qu'on 
répètedans  une  chanson,  du  trois  cent  soixan- 
te-sixième jour  de  l'année  bissextile,  et  de 
la  trotîtème  lune  qui  se  trouve  dans  une  an- 
née sept  fois  dans  dix-neuf  ans ,  intercalare. 

INTERCALATION,  s.  f.  addition  d'un 
jour  aux  années  bissextiles ,  intercaiazione. 

INTERCALER,  v.  a.  for  un'  intercala" 
zione, 

INTERCÉDER  ,  v.  n.  intercédera  ,  inter- 
porsi, 

INTERCEPTER  ,  v.  a.  surprendre,  tor- 
prendere^  intereettare, 

INTERCEPTION ,  s.  f.  se  dit  d'une  chose 
dont  le  cours  direct  est  interrompu ,  intérêt» 
9ione^ 


INT 

INTERCESSEUR ,  s.  m.  intêrcestùr$,  î«. 

lereediiore ,  mediatore, 

INTERGESSIOIf  ,  s.  f.  intereeeeioné  » 
priego. 

INTERCOSTAL,  B,  adj.  qui  est  entre 
les  cistes,  intercostale,  ira  una  costola  s- 
f  ultra, 

INTERCURRENT,  E,  adj.  fièvre  inter- 
currente,  ftbhre  che  si  aggiugne  adaltra  ma- 
laiUa.  Pouls  intercurrent,  polso  ineguale. 

INTERCUTANÉB,  adj.  entre  la  chair  et 
la  peau ,  intereutaneo ,  ira  eartn  e  ptUe, 

INTERDICTION,  s.  f.  suspension  des 
fonctions,  interdixionCf  interdeito,  — du  com- 
merce, proibizione ,  divieto, 

INTERDIRE,  v.  a.  interdira ,  vietara.  —, 
suspendre  des  ecclésiastiques  de  leurs  fonctions» 
punir  d*  interdeito»  — ,  étonner,  troubler  ^ 
siupffare ,  iurbarOy  stordire  ,  sbigotîirt, 

INTERDIT,  s.  m.  sentence  qui  suspend 
les  ecclésiastiques  de  leurs  fonctions,  intêt» 
delto, 

INTERDIT,  E.  part.  V.  ihtbbdiu.  ~, 
adj.  turbaio,  stupefatto^  sbalordito ,  smarriêû, 
attonilo  »  stupidito* 

INTÉRESSANT,  E,  adj.inferMMnf*. 

INIÉRESSÉ.  ÉB,  s.etadj.  inl«v4Mfo» 
avaro. — .  parteeipantô,socio, 

INTÉRESSER ,  v.  a.  interessare,  far  par^ 
teeipe,  tirar  dalla  sua.  Cela  ne  vous  intéresse 
en  rien ,  non  v'  importa.  Ce  roman  ne  m'inté- 
resse pas  ,  mi  lasda  freddo ,  non  mi  eommove^ 
non  mi  ioeea,  —  le  jeu  ,  giuocar  di  danari, — , 
V.  r.  prendre  intérêt ,  interessarsij  entrât  « 
parle  de^gli  interessi  di  aleunc, 

INTERET,  s.  m. intéresse,  utile,  vaniaggîo. 
— ,  luero  ,  amor  dcl  guadagno»  — *»  friUto 
if  un  capitale ,  interesse. 

INTÉRIEUR  ,  £ , adj.  inieriore,  intemo. 
Homme  intérieur,  t.  de  dévot,  uomo  malia 
raecolto  ,  pensoto, 

INTÉRIEUR  .  s.  in.  tntcriore,  iniemo^ 
Dieu  seul  connaît  l'intérieur ,  /'  inlemo,  il  se-' 
greto  del  cuore.  Il  est  heureux  dans  son  inté- 
rieur ,  in  famiglia. 

I NTÉR 1  EU  R  EMENT,  adv.  inffriormmto» 
internamente  •  di  deniro, 

INTÉRIM,  s.  m.  ( du lat.)  intérim,  iifraU 
tempo. 

INTERJECTION,  s.  f.  (gramm.)  intérim- 
%ione.  —  d'appel ,  appeltazione» 

INTERJETER,  V.  a.  —  appel,  appeler 
d'un  jugement ,  appetlare  ,  riehiamarsi  da  una 
sen  tenta. 

INTERLIGNE,  s.  m.  espace  blanc  qui  reste 
entre  deux  lignes ,  interlinea,  m 

INTER  LINÉAIRE,  adj.  qui  est  écrit  dans 
l'interligne,  interlineare, 

INTERLOBULAIRE.adj.t.  d'anat.  eke 
ê  ira  i  lobi  delpolmone, 

INTERLOCUTEUR  »  s.  m.  intmrloeu" 
tore. 

INTER  LOCUTION,  s.  f.  (prat.)  giudizio 
interlocutorio. 

INTERLOGUTOIR£,s.  m.  eta^j.  (prat) 
interlocutorio. 
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INTEB^OPE,  s.  m.  Taisseaa  marchand 
qui  fjTffficiiie  en  fraude ,  contrabbandiere, 

JNTKRLOQUBR  ,  y.  n.  (prat.)  «'ff'v  <ma 
tentenza  interhcutoria.  — ,  fam.  imbrogliare, 
confondere, 

IflTERMAXILLAIBE,  adj.  ira  la  ma- 
scelle, 

INTERMEDE,  a.  m.  en  parlant  de  théâ- 
tre •  fn/«rmczzo«  intermedio.  — ,  en  chimie , 
40itanza  ehe  i'  aggiugne  ad  un'  allra  ehe  si 
vuot  distiltare. 

INTERMÉDIAIRE ,  adj.  ehe  è  framezto» 
dî  mezto, 

INTERMEDIAT,  E,  adj.  le  temps  inter- 
mëdîat ,  frattempo ,  tempo  dt  mezza.  Congré- 
gations intermédiales  ,  congregazioni  inler- 
tnedie. 

INTERMINABLE,  i|dj.  interminabile. 

INTERMISSION  .  s.  f.  iniermissione,  in' 
ierrttzione,  interrompimenlo. 

INTERMITTENCE, s.  f. discontinuation» 
intermisticnem  -^  du  pouls  «  iniermiltenza  del 
potxo. 

INTERMITTENT.  B, adj.  qui  disconti- 
B«e  et  reprend  i>ar  intr^rvailes  ;  pouk  intcr- 
mltlent^  lièvre  intermittente,  poho,  febbre 
intermittente. 

INTERNE,  adj.  intsmOt  inferiore. 

INTERNONGE.  s.  m.  envoyé  extraordi- 
naire du  paiie .  internunzio, 

INTERNONCIATURE  .  s.  f.  dignitâ 
éielt  intemunzio. 

INTEROS.SEUX.adj.  et  s.  m.  se  dit  de 
certains  muscles  de  la  main  et  du  pied ,  inte- 
rostêo» 

INTERPELLATION  .  s.  f.  sommation  de 
répondre  sur  un  fait ,  interpellazîone. 

I?iT£RPELLEK,  y.  a.  faire  une  interpel- 
lation ,  inlerpellare, 

INTEUPOLATEUR,  s.  m.  celui  qui  in- 
terpole. V. IRTEirOLIR. 

INTERPOLATION,  s.  f.  alterazioned'una 
seriltura  aniiea,  V.  iifTiKFOMR. 

INTERPOLER,  y.  a.  ajouter  quelque 
chose  à  un  écrit  ancien .  alterare  una  serti tura 
eon  inserirvi  qualetiê  parolaoaggiungervi  una 
frase,  inierpolare, 

INTERPOSER,  v.  a.  interporre,  frap- 
porre^  iniraporre  ,  inframmetterê  ,  tramet- 
iere ,  frammezzare ,  intramettere» 

INTERPOSITION,  s.  (.interposizione,  in- 
frammessa,  interponimento. 

INTERPRÉTATIF.  IVE.  adj.  interpra- 
iatiro. 

INTERPRÉTATION ,  s.  f.  interpréta- 
zUma,  esposizione. 

INTERPRÈTE,  s.  interprète  ,  traduttore, 
tifreimantuo ,  tpotitore, 

INTERPRÉTER  .  y.  a.  interpretare  j  vol- 
garizzare,  etperre,  diehiarar  il  sent imento  delta 
cose,  — ,  spiegare,  prendere  in  buona  o  eat' 
tiva  parte  tfuàlrhe  cosa, 

INTERRÈGNE,  s.  m.  espace  de  temps 
pendant  Irqud  un  état  est  sans  cùef,  interregno, 

INTERÉOGANT,  adj.  point interro 
pimio  inlêrrpgatipo. 
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INTERROGAT,  s.  m.  t.  de  prat.  question, 
interrofazione, 

INTERROGATIF.  IVE,  adj.  inUrrûga- 
tivo  ;  quand  ?  où  ?  quando  ?  dove  ? 

INTERROGATION,  s.  f.  interrogazione, 
domanda. 

INTERROGATOIRE,  s.  m.  questions  du 
juge  et  réponses  de  l'accusé;  procès  verbal  qui 
les  contient;  inlerrogatorio, 

INTERROGER  ,  y.  a.  interrogara,  rieer- 
eare ,  domandare. 

INTERROMPRE  .  y.  a.  empêcher  la  om- 
tinaation  ou  la  continuité  d'une  chose ,  inlet^ 
rompere^  attraversare, 

INTERRUPTEUR ,  s.  m.  qui  coupe  la 
parole  à  quelqu'un  qui  parie ,  interruttore. 

INTERRUPTION  ,  s.  f.  tnterruzione ,  m- 
terrompimento, 

INTERSECTION ,  s.  f.  point  oh  deux  li- 
gnes se  coupent ,  intersecazione. 

INTERSTICE ,  s.  m.  intf  rvalle  de  temps 
réglé  parles  lois ,  interèiizio,  intervallo,  spa- 
zio.  •— ,  distanza  di  mexzo. 

INTERTRANSVERSAIRE ,  «dj.  t.  d'a- 
nat.  intertraverso, 

INTERVALLE,  s.  m.  distance  d'un  lieu 
ou  d'un  temps  à  un  autre ,  intervallo ,  tpaziom 

INTERVENANT ,  E.  s.  et  adj.  eheinier- 
viene, 

INTERVENIR,  y.  a.  intervenire^  esstrê 
présente,  —,  frapponi,  entrar  mediatorê,  ^^ 
inlerporre  ta  sua  autorité. 

INTERVENTION ,  s.  f. intervento ,  inHr. 
venlmento. 

INTERVERSION,  s.  f.  renyersement.  dé- 
rangement d'ordre  ,  inversione  ,  stravotgi» 
mento. 

INTERVERTÉBRAL,  E.  adj.  placé entc« 
deux  yertèbres ,  intervertébrale, 

INTERVERTIR, y.  a.  déranger,  renver- 
ser, stravolgere,  disordinare ,  seanvolgera ,  rth 
vesciar  /'  ordine. 

INTERVERTISSEMENT,  s.  m.  action 
d'intervertir ,  seompiglio ,  seonvotgimento, 

INTESTAT,  s.  nu  sans  avoir  fait  de  tes- 
tament, intestato»  Ab  intestat,  adv.  ab  inUê- 
tato, 

INTESTIN ,  B .  adj.  intestine,  interna.  —, 
au  fig.  guerre  intestine,  guerra  civile,  ùUê» 
siinn, 

INTESTIN ,  s.  m.  intestine,  badelh, 

INTESTINAL, E. adj. înf«f(ina/e,  tUgrim. 
testini, 

INTIMATION,  s.  f.  intimoMOHê^  eita^ 
ziûne. 

INTIME, adj.  mfîm0,  înfrùifMtf 9  eviseê» 
rato.  , 

INTIME,  ÉE,  s.  t  de  pal.  ehieidi/endê 
in  eauta  d*  appeflo. 

INTIMEMENT,  adv.  intimamante,  tir^* 
tiuimamen  te  •  in  trinsecamente^ 

INTIMER ,  y.  a.  t.  de  prat.  iniimara»—, 
eitare  per  causa  d' appellazume, 

INTIMIDATION ,  s.  f .  T  impaunrê, 
P  azione  «T  intimorire ,  minaecia, 

1 NTIMIMR  t  y.  a«  intimonrû ,  imp€wir§. 


3i8 


INT 


INTIMITÉ,  s.  f.  liaison  intime ,  Mffrûiél" 

lJNTITULATION,B.f.  inscription,  titre 
qu'on  met  à  un  livre,  tifo/o,  intcrizione, 
I N  T 1 T  U  LE ,  s.  m.  tUofo  che  ponsi  mé  im  alto, 
INTITULER,  V.  a.  donner  un  titre ,  iiifi- 

INTOLERABLE»  adj.  inioUerûhilê ,  m- 

INTOLÉRABLEMENT  ,  adT.  mioUtra- 
èUments. 

INTOLERANCE»  s.  f.  défaut  de  tolérance 
en  matière  d'opinions  religiëbses,  inlotkrmnMa. 

INTOLÉHANT,  E,  s.  et  adj.  qui  ne  peut 
tolérer  les  personnes  d'une  opiniou  contraire  à 
la  sienne,  surtout  en  nuilière  de  religion,  m- 
tollôranlê, 

lNTOI«ERANTISMB.  s»  m.  doctrine  des 
intolérans.  intoikrmutUmo. 

INTONATION,  s.  f.  imtùtuuUme,  mUma- 
tmra. 

INTRADOS»  &  0.  ou dovblu  ikt^iiivu, 
a.  f.  t.  dVcb.  /c  fùêiU  eo»eava  dugU  ipigoli 
dette  votie. 

INTRADUISI&LE,  adj.  eke  non  ti  puà 

IjrTRAITABLE,  adj.    intrûiiaéiie,   ru- 
viài  M  rustleo ,  scurttte ,  fUro. 
INTRANSITIF,  1V£,  adj.  ( gratnm. )  m- 

*  INTR  ANT,  s.  m.  eoiui  eh'  sra  namâtQio 
par  eteggen  il  rettûre  dtUt  mUoerskà  ai  Pa- 

I NTRÉ  PI  DE.  adj.  imfavUh,  di  gran  caorty 
ineap«i0«i  f^i  l^mtré  ne'  perieoti^  intrepido, 

INTREPIDEMENT,  ëdy.  infrepidamenU, 
impùvidtimênte ,  franeamente,  arditamenie. 

INTRÉFlDllé,  s.  r.  intrépidité^  intf- 
pidéita ,  impûrîurhabitiià  ne'  pericoli. 

lNTRlGAN;r»  E,s.  et  adj.  impigtiai9n, 
faectndierty  appâtions,  mtsiatore,  raggirm- 
$ûrû. 

INTRIGUE,  s.  r.  pratique  secrète  pour 
faire  réussir  une  afTaire,  inlngo,  maneggio, 
prof icAk -^ ,  dans  la  poésie  dramatique,  <«• 
treecio,  —  ,  dans  le  st}le  fam.  inirigo,  imbrO' 
giie ,  nggir».  — > ,  eeifîmereio  êegrêto  éd  amo- 
nuo, 

INTRIGUER,  ▼.  a.  intrigare,  intriearê, 
avvltappttv^ ,  impigtiûre.  —  ,  t.  r.  cet  homme 
s'intrigMC  partout»  inlrtgarti  ,  impaeciarsi  , 
eaeciarti.  — .  v.  n.  c'est  un  homme  qi  i  intri- 
gue i>ontinueliement,  fars  intrigtU ,  manège 
giarti, 

INTRINSÈQUE,  adj.  (philos.)  qualités, 
propriétés  inlriiiSt-qiies ,  quatità ,  proprictà  in- 
trintteht.  Valeur  intrinsèque  des  monnaies , 
leur  valeur  par  rapport  au  poids,  vator  m/Wn- 
wtcc  ^  rtôw. 

INTRINSÈQUEMENT,  adT.  ca/rtiiNi«- 
tmnfe, 

INTRODUCTEUR,  TRIGB,s.  ÂfiliWiil- 
lbr«  ,  initodattricé. 

INTROOUGTIF,  IVE,  adj.  tniroduUitw. 

INTRODUCTION  ,5.  f.  iiémoduzionp ,  in- 
irodueimênto,  —,  fig.  introduction  d'une  in- 
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stanoe,  intrçdatioM  df  un*  Utatuià^  arimiph 
di  Utg. 

INTRODUIRE,  v.  a.  introdurre,  meffar 
denlro^  eondurre,  -^,  fig.  tne«er  in  uso,  dtu^ 
€Ominciamento, 

INTROlT .  s.  m.  le  commencement  de  la 
mrsse,  introiio, 

INTROMISSION ,  s.  i:  (pbys.)  intnmm- 
sionê. 

INTRONISATION,  s.  f.  action  «Tintrooi. 
Beffintroniztaxione,        .  . 

INTRONISER ,  t.  a.  installer  un  érêqae» 
UÊtron  izsAre, 

INTROUVABLE,  tk^  che  wm  gt  pmè 
irovare. 

INTRUS,  E,  s.  et  adj.  qui  est  mis  sans 
droit  en  possession  d'une  choae  •  hiruso* 

INTRUSION  ,  s.  f.  jouissance  d'une  dher-^ 
ge,  etc.  sans  litre,  intrusîone. 

INTUITIF,  IVB, adj.  vifioniDtuiUve  Ae 
Dieu ,  la  visions  intuitive  di  Dio, 

INTUITION,  S.  f.  (tbéol.)  vision  claire  et 
certaine  des  bienheureua  à  régai:^  de  Diei , 
intuizione, 

INTUITIVEMENT,  adv.  d'une  manière 
intuitiTe.  intuitivamente» 

lNTUM£SCE^GE,  s.  f.  gonfiagicnê,  A- 
fuigione^  gonlictza,  gonfiumêntOf  infiamênlOf 
inlumeictnza, 

INXUS-SUSGEPTION,  §.  f.  introdoctfan 
d*un  suc ,  etc.  dans  un  corps  organisé,  suceUh- 
menlo, 

INUSITE,  ÉE,adj.  ÛMoUto,  inutUato, 
disuioto ,  ttrano, 

INUTILE,  adj.  inutih,  ditutUê^nuth.^^ 
infru tiuoM),  infru tUfero. 

IN  UTI LEMENT,  àA^ÀnuiUmtniê,  dUmiU- 
mente  .  iUfrullHotamente ,  seaza  pro. 

INUTILITÉ,  s.  r.  iHutiiUà.  On  le  lalae 
dans  l'iuutilité,  neil*  inazione,  —  ^au  pL  cho» 
ses  inutiles,  futilHà ,  frivoUzzm,  inêtie, 

INVAINCU  ,  U£,  adj.  in^Ulo,  chê  fumé 
elato  vinio, 

INVALIDE,  s.  m.  et  a(Q.  invAlido,  m- 
ferma,  — ,  fig,  inefficace  ,  i?tt//a. 

INVALIDEMENI,  adv.  invandamêtdÊ , 
tênza  forta* 

IN  VALIDER ,  Y.  a.  t.  de  prat  invaKdare, 
far  invalida,  far  nutla. 

INVALIDITÉ, s.  f.  iwalidiià ,  manttUM 
di  l'alidità. 

INVARIABLE,  adj.  iH»Mr»4ibiU,  iminm- 

tabiie. 

INVARIABLEMENT,  adv.  immuiam^ 
mente» 

INVARIABILITÉ,  s.  f.  invatimbOUà. 

IN  VAS  ION  ,  s.  f.  invaùone, 

I^VECT1VE.  c.  r.  invclliva,  brmveiim, 
garrinienio ,  rabbuffo,  rammanzina* 

INVKGIIVER  ,  V.  n.  déclamer  cooM 
quelqu'uu,  bravare^  igridare,  garrire,  pro^ 
vertfiare,  —  contre  le  vice,  sfmiare  U  vUtû, 
tuanare  eon  ro  il  vizio, 

INVENDABLE,  adi.dba 

non  tchdibi/e* 

INVENDU ,  U£, a(q.  non  pmUlulo. 
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INVI^TÀIRE,  s.  m.  dénombrement  par 
écrit  des  effets  de  quelqu'un ,  inventario,  — , 
vtndUa  ail*  inranlo, 

1I«V£KTER,  V.  a.  inventarg^  unr  U pri- 
mo auior^  ,  rinvenire^  trorar  da  prima, 

INVENTEUR,  TIUG£«  s.  inventor»,  in- 
v$ntrieê, 

INVENTIF,  lYE.adj.  qui  a  le  talent 
d*inventer,  ingegnoto^  ché  hm  facile  ('  inven- 
iiva, 

INVENTION,  s.  f.  inventhne,  inventiva^ 
trôvoio ,  ritrovamenio. 

INVENTORIER ,  t.  a.  mvenUriaro. 

INVERSABLfi,  adj.  che  non  puô  rove- 
wiartL 

INVERSE,  adj.  (pbil.  et  math.)  pris  dans 
un  ordre  renversé ,  invtrto  :  proposition  in- 
terse ,  raison  inverse. 

INVERSION,  s.  f.  changement  dans  l'or- 
dre Ionique  des  mots,  inversioné, 

INVESTIGATEUR,  s.  m.  qui  fait  des  re- 
cherches suivies  sur  un  objet,  invetUgalorû  j 
ùulagatore^  rieerealort, 

INVESTIGATION,  s.  f.  peu  us.  iniw- 
iigazlone ,  investi gamenio  ,*inehie$tu* 

INVESTIR,  V.  a.  invesiire ,  eoncedere  il 
dominio,  — ,  a»saiire,  assediare, —^  f  ù  de 
mar.  invesiire,  uriare  negli  êcogli, 

INVESTISSEMENT,  a.  m.  l'investirez 
susallo. 

INVESTITURE,  s.  f.  investilura. 

INVETÉHé,  É£,  adj,  Invderato ,  antieo , 
radical  q, 

INVETEREE  (  S') ,  v.  n.  et  r.  en  pariant 
des  habitudes  ,  etc.  invecchiare ,  invetertire, 

INVINCIBLE,  adj.  invineibiie,  insupe^ 
rabile,  invUlo, 

INVINCIBLEMENT,  adv.  invineiàH- 
mente, 

INVIOLABILITÉ,  s.  f.  invioiabiUtà. 

INVIOLABLE,  adj.  inviolabile. 

INVIOLABLEMENT  ,  adv.  inviolabU- 
menfe,  invioiatamente, 

INVISIBILITÉ,  s.  f.  invisUntità, 

INVISIBLE ,  adj.  invisibile.  --,  fig.  deve- 
nir invisible,  sparire,  dileguarsi, 

INVISIBLEMENT.  adv.  invisibiimente. 

INVITATION,  s.  f.  invUo,  invitazione, 

INVITATOIHE,  s.  m.  l'antienne  [qui  se 
chante  avec  le  Venite  exultemus ,  invita lorio, 

INVITER,  v.  a.  invilare ,  far  invita ,  con" 
vitam,  — ,fig.  ineitarty  atlettare, 

INVOCATION,  s.  f.  invocazione ,  /'mvo- 

eare. 

INVOLONTAIRE .  adj.  invoiçntario, 

INVOLONTAIREMENT,  adv.  involon- 
Uariamente. 

INVOLUCRE.s.  m.  (bot.)  învolucro. 

INVOLUTION,  s.  f.  (pral.)  assemblage 
d*embarras,  de  difficultés,  invotuzione,  invoi- 
vimênio, 

INVOQUER ,  V.  a.  appeler  à  son  aide ,  et 
fig.  citer  en  sa  faveur .  invveare, 

INVRAISEMBLABLE,  adj.  inverisimile, 

INVRAISEMBLANCE,}  f.  inveruimi- 
§liaxaa ,  inveritimilitudine* 
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INVULNÉRABILITÉ,  s.  f.  fataiiirë. 

INVULNÉRABLE,  adj.  invJneroùile ,  fa- 
tato,  che  non  puo  esstr  ferilo,  — ,  fi^.  par  rap- 
port à  l'âme,  au  cœur,  costante  ,  fermo, 

IODE,  s.  m.  (chiip.)  nouvelle  substance 
simple  découverte  dans  l'cau-mère  des  soudes 
de  varpc,  iodo,Jodto^Jodina, 

ION  I  EN ,  E  N  N  E ,  aij,  se  dit  d'un  dialeeie 
grec ,  «>n io .  ionien ,  jon ico.  * 

IONIQUE,  adj.  se  dit  de  la  secte  de  TK- 
lès,  du  troisième  des  ordres  d'architecture,  d'un 
vers ,  d'un  mode  de  musique ,  etc.  Umieo ,  jo^ 
nico. 

IOTA ,  s.  m.  lettre  de  l'alphabet  grec ,  Iota, 
Jota,  11  n'y  manque  pas  un  iota,  non  vi  monta 
un'  aeea^  un  et  te,  un  zéro,  un  iota. 

lOTAClSM G .  s.  m.  /a  pronumia  detj\ 

IPEGAGUANIIA,  s.  m.  racine  vomitive 
du  Mexique,  genre  de  rubiacées,  ipecaeuand, 
ipecaquana, 

1  PS ,  s.  m.  génère  d*  inseîti, 

IPSO  FACTO,  adv.  (duUt.)  par  le  seul 
£aiit .  issofatio, 

IRASCIBLE,  adj.  appétit,  partie  irascible, 
/'  appetitOt  la  parle  irateibile,  V  irascibile, 

^  IRE,  s.  f.  ira,  collera  y  stizzq ,  tdegno, 

I RIS ,  s.  -m.  arc-cn-ciet ,  iride .  iti ,  arco  ee» 
leste,  arco  bateno,  — ,  plante,  coUcUiho,  ghiag' 
giuolo,  irtdc,  ireos,  — ,  la  partie  ooVorée  de 
l'œil  qui  environne  la  prunelle ,  iride  de'W  œ- 
chio,  —  ou  pierre  d'iris,  s.  f.  iris,  —  ouvert 
d'iris,  s.  m*  couleur  qu'on  emploie  à  la  goia- 
che ,  verdegigHû, 

IRISÉE,  ÉË,  adj.  (hist.  nat)  ehe  ha  'a 
tinte  dell*  iride, 

I  BON  lE ,  s.  f.  fi<^re  de  rhét.  ironla, 

IRON IQUE,  adj.  ironieo,  eJte  ha  dtU*  tr^ 
nia ,  che  dice  il  contrario  di  quel  ehe  vuot  far§ 
intendere, 

IRONIQUEMENT,  adv.  /nmûramanfa, 
eon  ironia, 

IRRADIATION,  s.  f.  irradiazione ,  inrû-- 
diationet  illuminamento ,  irraggiamento.  — f, 
pour  le  6g.  V.  BAronNKMBNT.  ' 

IRRAISONNABLb,  adj.  irragionevote, 
irrazionabile  ^  irrazionale. 

IRRATIONNEL,  ELLE,adj.  t.  degëom. 
se  dit  des  quantités  qui  n'ont  aucune  mesure 
avpr  l'unilé,  trrazionn/e ,  sordo, 

IRRÉCONCILIABLE,  adj.  irreconeiga- 
bile .  imptacnhitt. 

IRRÉCONCILIABLEMENT.  adv.  irre- 
eovcitia'ilmenle .  implacahilmtnte, 

1 RUÉC USABLE ,  adj.  da  non  potersi  rcc«- 
sare. 

IRRÉDUCTIBILITÉ ,  s.  f.  (alg. et chim.) 
irredutiihilitd, 

I RRÉ  DUCTIBLE ,  adj.  (alg.  et  chim.)  îr- 
redulli/»lte. 

IRRÉFLÉCHI,  lE,  a4j.  incomideraiù , 
mal  accnrto ,  irrifle^sivo, 

IRRÉFLEXION,  s.  f.  inronsideratetza, 
incomif/eratione ,  sconsideratezza, 

1 R RÉFORM  ABLE ,  adj.  da  non potetei  W- 
formare 

IRRÉFRAGABLE,  adj.  qu'on  ne  peut  COU* 
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trodiréy  inefragabile,  eke  non  ti  puà  eanfu' 
tare. 

lRBÉ6ULARITÉ,9.f.  irregolariià,  tr^ 
gotatezza, 

IRRÉGULIER,  EUE.  adj.  irregoiare, 
fuor  di  refjota ,  tregottito. 

IRRÉGULIÈREMENT,   adv.   irregolar^ 
mentû ,  sregofatamentê. 
..IRRËLIGIEUSEMENT,  adv.  avec  irré- 
Brion,  irretigiotamenie. 
^IRRÉLIGIEUX,  EUSE,  adj.  irrctigîoêo. 

IRRÉLIGION,  s.  f.  irretigione,  irrtUglo^ 

I RRÉMÉDÎ  ABLE ,  adj.  à  quoi  on  oe  peut 
remédier,  trrewediabile ,  insanabile. 

IRRÉMÉDIABLEMENT,  adv.  irremtfi/ta' 
bitmtnlr,  nnza  eht  vi  sia  iuogoa  rimedio. 

IRRÉMISSIBLE,  adj.  impardonoable,  Ir- 
r$mlM»i t  Ue ,  imperdana bile. 

IRRÉMISSIBLEMENT.  adv.  irremUsibU- 
mente,  xenta  remi»$ione» 

IRRÉPARABLE,  adj.  qu'on  ne  peut  répa- 
rer, irretiarabite,  che  non  pud  rltareini, 

IRRÉPARABLEMENT»  adv.  irreparabîl- 
mente,  tenzn  riparo. 

IRRÉPRÉHENSIBLE.  Adj.  qu'on  nesau- 
rait  reprendre,  irreprensibile ,  ehe  non  si  pud 
riprovoré»      , 

IRREPRÉHENSIBLBMBNT,  adv.  in 
mod*  irreprenxihile. 

URÉPROCHABLE,  adj.  intégra  ^  senxa 
copa*  Témoin  irréprochable,  testimonio  ineor- 
yvl/0 ,  irreprenxibUe, 

IRRÉPROCHABLEMENT,  adv.  tenta 
mtritarrimpTOvero, 

IRRÉSISTIBILITÉ,  s.  f.  qualHà  di  cota 
a  eui  non  si  pnôfnr  retiitenza. 

IRRÉSISTIBLE,  adj.  IrretisiibUe. 

IRRÉSISTIBLEMENT,  adv.  irretittibU- 
mente, 

IRRÉSOLU,  UE,  adj.  irretoluio,  dub- 
bioto  ^  tndetêfwinnto. 

IRRÉSOLUMENT.  adv.  Ineerlamente , 
dubbiosnniente ,  In  modo  indceiso. 

IRRÉSOLUTIOIÏ,  s.  f.  irrctotusione ,  «n- 
eerieita. 

IRRESPECTUEUX,  EUSE,  adj.  tenza 
ritpetto. 

IRRÉVÉREMMENT,  adv.  irreverente- 
mente, 

IRRï^VÉRENCE,  s.  F.  irreverensa, 

IRRÉVÉRENT,  E.  adj.  irreverenie. 

irrévocabilité,  s.  f.  irrevocabilità. 

IRRÉVOCABLE. adj.  irrevoeabiie, 

IRRÉVOCABLEMENT,  adv.  irrevocabil- 
mente. 

IRRIGATION,  s.  f.  arrosement des  terres 
par  des  rigoles,  irrigaxione t  irrigamento. 

IRRITABILITÉ,  s.  LqualUà  dicosaatta 
ad  irritarti. 

IRRITABLE,  adj.  che  i  irrita  facilmente. 

IRRITANT.  £,  adj.  (méd.)  qui  irrite,  cV- 
riiante^  ttimotante,  irritativo,  —  (prat.),  che 
annulia ,  ehe  invalida. 

IRRITATI019y  s.  f.  irritazione,  irrita- 
mentQt 
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IRRITER  ,  T.  a.  irritare,  prù^ceare,  hnw- 
tprire,  istigare,  aizzare,  etatperare  .^ccaneg-' 
giare,  invefenire.  Les  eusses  irritent  l'ap^iit 
le  jambon  irrite  la  soif,  irritare,  agatzarm\ 
eecilare,  muovere.  —,  t.  de  phys.  et  de  médi 
irritare,  rendere  irritante,  incrudeiire* 

IHRORATION,  s.  f.  t.  de  méd.  arrose- 
ment, cmbroratione ,  embroeea. 

I R RUPTION ,  s.  f.  entrée  Mibile  des cnne- 
mis  dans  un  paysL,  ineartione,  irruzione  ^  tcar^ 
retia, 

I S  A  BEL  LE ,  adj.  entre  le  blant  et  le  jaune, 
ieabeita ,  saura. 

ISCHIATIQUE,adj.  (anat.)  dcViKhion, 
tetatico ,  sciatica, 

ISCUIO-CAVERNEUX.  s.  m.  muscle» 
erettore. 

ISCHION  (os) ,  s.  m.  Tun  des  trois  os  qui 
forment  les  os  innomioés,  iscfûo. 

ISCHURÉTIQUE.  adj.  (méd.)  propre  à 
gvérir  Ti^cburie,  iteurctieo. 

ISCHUPilE,  s.  f.  suppression  totale  d'u- 
rine, iscuria. 

^  ISIAQUE,  adj.  se  dit  d'un  monument  de 
ranliquité  où  sont  représentés  le»  mystèi«s 
d'Jsis.  isiaeo, 

ISLAMISME,  s.  m.  ittamitmoy  maomet* 
titmo, 

ISOCÈLE  ou  isoscfctB,  adj.  se  dit  d*un 
triangle  qui  a  deux  côtés  égaui .  isoscete ,  equi- 
entre. 

ISOCHRONE,  adj.  (mécao.)  se  dit  des 
-mouvemens  qui  se  foui  en  temps  é^aux,  iso^ 
,  crono. 

ISOGONE ,  adj.  che  forma  angoti  eguali. 

ISOLEMENT,  s,  m.  stato  di  cosa  isolata. 
—  (arch.),  staccamento  d'  una  colonna,  eee* 
Vivre  dans  l'isolement,  viver  nelf  abbandonù, 
vevere  rih'rattssimo. 

ISOLÉMENT,  adv.  in  modo  isotato. 

ISOLER ,  V.  a.  faire  qu'un  corps  Détienne 
à  aucun  autre,  rendere  isolaio.  —,  v.  r.  riti'- 
rarsi  dalla  societA.  Homme  isolé  ,  che  vive 
Molo. 

ISOPÉRIMÈTRE ,  adj.  (  géom.)  se  dit  des 
figures  dont  les  circonférences  sont  égales  «  <«0- 
perimetro, 

ISOSCftLE.adj.V.isocitL». 

ISRAÉLITE,  s.  m.  israelita,  ebreo.  (i'est 
un  bon  Israélite,  un  aomo  leale,  dabbene, 
pien  di  candore, 

ISSANT.  B,  adj.  (blas.)  se  dit  des  lions, 
aigles,  etc.  dont  il  ne  parait  que  la  télé,  uteente. 

ISSU .  UE .  part,  du  verbe  issir,  inusité, 
natn ,  itscito ,  diseeso .  proereato» 

ISSUE,  s.  f.  sortie,  uscita,  sfogo*  Les  is- 
sues d'une  ville ,  gli  esteriori.  — ,  adv.  à  Vis- 
sue  du  conseil,  du  sermon,  al  fine ,  ail'  usciia. 
— ,  fig.  erento,  termine ^  conchiusione,  riusei" 
ta.  — ,  mezzo  I  modo,  tpediente,  compento. 
Issues,  par  rapport  à  quelques  animaux,  frat- 
iaglie.  — ,  t.  de  boulanger,  les  sons  et  le  fleu- 
rage ,  staeciature.  ' 

ISTHME,  s.  m.  langue  de  terre  qui  joint 
deux  terres  et  sépare  deux  mers,  istmo^  /m- 
gua  di  terra  tra  due  mari. 
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I8THM1EN.  BNNB  oii  istsMiQot,  adj. 
4^  htmo ,  rhe  appariiene  aU*  ittmo. 

ITA6UE  ou  itkQVM,  s.  f.  l.  de  mar.  cor- 
dage qui  sert  à  faire  couler  la  vergue ,  amanltm 

ITALIANISER ,  v.  a.  itadaniztare* 

ITALIANISME  ou  iTALiaMB,  s.  m.  locu- 
tion italienne,  itaflanUmo. 

ITALIEN,  ENNE.  s.  et  adj.  itaVumo, 

ITALIQUE,  s.  eladj.  sorte  de  caractère 
on  peu  penché ,  earatUr^  eortivo* 

ITEM ,  adv^  (du  ial.)  de  plus,  tf«m»  éi  piii, 
inotirt,  —  »  s.  m.  fam.  voilà  riteni»  eew  il 
punio. 

ITERATIF,  IVE,8d]»  (prat.)  Uavto»  réi- 
téra to. 

ITÉRATIVEMENT,  adv.  iteratamenie, 
reiieroiamcntê, 

ITÉR ATO  »  s.  ni.  sentence  d'îtérato ,  nuovo 
ordine  di  pagure,  daio  dal  giudlee  ad  un  dêbi» 
tort,  totto  pena  d*  ester  falto  prigione. 

ITINÉRAIRE,  s.  m.  et  adj.  description 
d'un  voyage»  itùutrario,  deteritione  d*  un 
piaggio, 

ITYPH  ALE ,  s.  f.  espèce  d'amulette  que  les 
anciens  portaient  au  cou ,  lit  falto, 
^  ITTPHALIQUE  ,adj.  sorte  de  vers,  vûrto 
itifaUico,  . 

IULE ,  s.  m.  genmre  d*  inseliL 

IVE  ou  fVRTB,  I.  1  plante,  espèce  de  ger- 
mandrée»  «va* 
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IVOIRE,»,  m.  dent  d'éléphant  détacbéa 
pour  être  mise  eu  œuvre,  avorio. 

^  1 VOIUER ,  s.  m.  peu  us.  chi  lavprm  in  dvo" 
rio  ,  chi  »ie  fa  commercio. 

IVRAIE  ou  ivBoii,  s.  r.  mauvaise  herbe  à 
graine  noire  qui  croit  parmi  le  blé ,  loglio,  ^  » 
lîg.  zitzania, 

IVRE.  adj.  e6ro,  eifùrp^  ubbriaeo,  m«- 
àriaiOf  eoUo,  avvinMzzato,  — ,  fig,  meeeto^ 
invasato,  pazzo. 

IVRESSE,  s.  f.  tbbrezza^  ebriêià^  ubbria^ 
ehezza ,  briaehezza  ,  imbriaehezza.  —  ,  au  fi^. 
offuicaménto  di  ment»^  cécité,  eonfuiione, 
—  ,  6g.  la  docte  ivresse,  l'enthousiasme  poé- 
tique ,  l'ettro  popiieo, 

IVROGNE  ,  ji.  et  adj.  imbriacone ,  bevonê» 
iaverniêre,  trinconù,  eUmeatore,  traeannam 
iorcm 

IVROGNER ,  v.  n.  imbriacarsi  tpetto^ 
iberaziare  ,  eionettrCt  crapulare ,  bombeitar^» 

IVROGNERIE,  s.  T.  imbriacalura ,  era- 
pula  .  vinotenza^  beveria,  - 

IVROGNESSE,  s.  f.  pop.  femme  sujette 
à  s'enivrer,  ^ran  bevitriee, 

IVROIE,  s.  f.  V.  ivaiii. 

IXIA  ou  uiE.  s.  f.  plante  bulbeuse  qui 
porte  une  belle  fleur  printannière,  ioMa^ea- 
mafeone  nero, 

IZARI,  s.  m.  (bot.)  garance  du  Levant» 
robbia  di  Levante» 


j. 


J ,  s.  m.  consonne  ,J  hmgff, 
•   *  J  A ,  adv.  déjà ,  gui. 

JAAJA»  s.  m.  albnv  rarod'Amêriea ,  tra^ 
pimntato  eon  eêito  a  Piarra^Ltone ,  e  cke  si  e«- 
tends  per  gran  spazio  col  mêzto  délie  teuUel 
che  seendono  da*  suoi  rami*  • 

JABEBINETTE,  s.  f.  epteUdi  razzatka 
peseasi  suite  coste  del  Brésil»» 

JABIRU,  s.  m.  speeU  d'  ucedlo  che  ha 
molta  simiglianta  con  la  cieogna, 

JABLE,  s.  m.  entaille  de  douves ,  eaprag' 
gine ,  tina, 

JABLER  ,  V.  a.  faire  le  jable,  e^pruggi- 
«HT»,  incavar  la  zina, 

JAB LOIRE ,  s.  f.  instrument  pour  jabler» 
minaUyo, 

J  ABOT ,  s.  m.  poche  d*oiscau ,  gozzo  degti 
uecel/i.  — ,  ornement  de  chemise.  mêrUtto  o 
etriseetta  di  tela  piii  jina  délia  eamieia ,  e  che 
ee^nde  dal  collo  ai  petto. 

JABOTTER  ou  «ABorsa,  v*  n.  caqueter, 
babiller ,  eiarlare» 

J  AC  AN  A .  s.  m.  oiseau  de  l'ordre  des  échas- 
tiers  tjaeana ,  gattinella  del  Bresite, 

J  ÂGÉE ,  s.  f.  plante ,  jaeea ,  giaeea  ,  erba 

trinita* 

J  AGENT,  E.  adj.  (praU)  sans  maître. 
Biens  jacens,  giaeenti.  Succession  jacente, 
giacente ,  /ac«n(a. 

JAGHBRE.  s.  f.  terre  en  repos ,  rmggétê, 
Mva/a«  mtiggiMica^ 


J  AGHÉRBR ,  T.  a.  labourer  des  jachèra  » 

romper  la  terra  ,  dar  la  prima  aratura.     "  «" 
J  AGINTHE,  s.  f.  plante,  fleur ^  giaeintiT, 
jacinto,       , 

JAGOBEE    ou    HEIIB    DB   SAlirT  JaCQUBS/ 

s.  f.  plante  à  fleurs  radiées,  giaeoàeo^  tràa 
S,  Jaeopo, 

JACOBIN,  s.  m.  religieux,  dommii^ano. 
— ,  démocrate  exalté  «  giaeobbino, 

JAGTÂNGE,  s.  f.  vanterie,  giottanza, 
millanteria, 

JAGTATION,  s.  f.  (méd.)  agUazions eon» 
tinua, 

JACTER(SE),  V.  r.  ae  vanter,  ndllam" 
•tarsi,  vantarsi» 

JAGULATOIBB,  a^  se  dit  d'une  priera 
courte  et  fervente .  orazionejaealatoria. 

JADE.  s.  m.  ou  piEaai  aipaafoigoBa  ••  f- 
giada^  melochUe. 

JADIS,  adv.  autrefois,  già,  un  iempo^ 
altre  rolte .  a'  tempi  andati. 

J  AGUAB,  s.  m.  quadrupède  camivoro  delt 
America  méridionale, 

JAILLIR .  V.  n.  saillir,  sortir  impétueuse* 
ment,  zampillare,  spieciare  ,  scaturire ,  sgor* 
gare, 

JAILLISSANT  .  E  ,  adj.  zampillanto, 

JAILLISSEMENT,  s.  m.  action  de  jaillir^ 
tampillamtnto  ^  h  scaturire,  il  sampillara 
dell*  aequo, 

JAISouiAîfTpS.  m.  bitomci  Imitrbuf^m^f 
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vcm  teint*  eoaUrîai  mmwmùuoiê  di  v«- 
fro* 

JÂLAGS^  !•  m.  droit  wi^nairiali  anticà 
gabella  tut  vino, 

JÂLAP ,  s.  m.  plante  pur^ÎTe ,  êeiaroppa, 
jMiapa» 

JÂLB,  s.  f.  grande  jatte I  Ml/110.  —,  ba- 
quet •  «mea  ,  tinMitû» 

^  JALST«  fl.  m.  petit eaîlloa  rond»  eloi" 
toio, 

JALON,  s.  m.  liâton  pow  aligner,  kutcn 

JâLOUNBR  ,  t.  a.  et  n.  ^lanfcr  bêitmU  da 

•iwêlltttê* 

JALOUSER.  T.  a.  p^tûo^gêhtU,  fof(- 
dki^  :  jalouser  ses  coocumns. 

JALOUSIE,  i.  f.  inquiétude  d'un  amant 
soupçonneux  ou  trompé ,  gelotia,  — ,  enrie 
qo'exdie  la  gloire ,  la  prospérité  d'un  concur- 
rent, uwiéia^nvtUitàygêi^êia,  — ,  treillis  de 
hoii  au  travers  duquel  ou  voit  sans  être  yo  , 
getoila ,  ingratieolato  éi  Ugno, 

JALOUX,  OUSE ,  adj.  qui  a  de  la  jalou- 
sie »  surtout  en  amonr,  geUta,  —,  eoTieux , 
invidioto,  — ,  qui  aime  une  chose  et  qui  dé- 
nre  ardemment  la  coiiserrer,  amante,  vo- 
giiotaf  desidêroto  di,.,  :  jaloux  de  sa  réputa- 
tion. —  •  s.  m.  celui  qui  a  de  la  jalousie  en 
mour.  il  get»$a  s  c'est  un  jaloux ,  éitn  gekno, 

JAMAIS,  adv.  et  s.  m.  en  aucun  temps, 
mai,  giammai,  A  jamais,  pour  jamais,  per 
ëêmpre.  A  tout  jamais ,  au  grand  jamais,  mai , 
non  mat,  in  nestun  easo,  in  niun  tempo, 

JAMBAGE,  s.  m.  pHattro,  sperona  per 
Mùitentaré  una  fabbrica.  —  de  cheminée,  ^»- 
ioêêrino.  —  de  porte,  impaitofirrii. 

JAMBE,  s.  r.  partie  du  corps  du  genou  ou 
picd«  gamba,  —  ,«ous-poutre  ,;N(aton/  m  êui 
ê^appoggian  lêtravi. 

JAMBE.  ËE,  adj.  jeune  liomme  bien 
janbé ,  ehê  ha  bclta  gambe, 

JAMBETTE,  s.  f.  petit  couteau  dont  la 
lame  st  plie  dans  le  manche,  eokello  da  taaca, 
—  (arch.) ,  pièce  de  bois  qui  se  met  aux  pieds 
des  chevrons ,  monoahino ,  monaekêtio. 

J  AMblER,  ÈRE ,  adj.  qui  appartient  à  la 
jambe,  gamb§r90la,-^,%,  f.  gambiêra,  -— , 
s.  m.  pi.  nom  de  trois  musdes,  1  tibiali  gam» 
bifri  t  i  gambimti. 

J  AMËON ,  s.  m.  cuisse  ou  épaule  salée  da 
liOro  ou  de  sandier,  /frùsçiutta,  pratùlutto, 

JAMBONNEAU,  s.- m.  pfo$&iutto  pia^ 

J  AN ,  s.  m.  (  trictrac  )  petit  jan ,  grand  jan« 
jan  de  retour,  il  piemo. 

JANISSAIRE,  s.  m.  fisntassin  turc  qui 
servait  de  garde  au  sultan ,  gianizuro» 

JANSÉNISME,  s.  m.  doctrine  de  Jan* 
iénivs  ;  dévotion  austère;  giantcnttmo, 

JANSÉNISTE,  s.  m.  giameni^ta. 

JANTE,  s.  f.  pièce  de  bois  courbée  « 
quarla  d*  unti  ruola, 

J ANTILLEB ,  v.  a.  iqipliquer  des  jaotttles. 
Ttcemot. 

JANTILLE,  s.  r.  gros  ais  autMff  d'une 
ii0ua  èmoHliQ  »  fliM«/4k 
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JANVIBH ,  s.  «I.  -  premier  mois  da  FaMiée 
commune,  gmmah,  gemnarom 

JAPPEMENT,  s.  m.  action  de  japper,  gm- 
gnoUa,  gaenêlamanta  :  abbajamanto,  latrai^ 

JAPPBR^  V,  B.  aboyer,  en  parlant  des 
petits  chiens,  fa^no/lsiis,  gaajolara^  guatras 
abbttiare,  tatrare, 

JAQUE,  s.  f.  ancien  vêtement  de  mailles 9 
giaeo ,  maglia  ,gkiaM9arino» 

JAQUEMART,  s.  m.  marteau  d'horloge» 
figure  d'homme  qui  frappa  les  heures ,  fig»trm 
œ  aama  armaio  eka  boite  la  ara, 

JAQUETTE,  s.  t  easaeea  da' eoatadmi. 
—,  gonnatllno  d§'  bambhii, 

JARDIN ,  s.  m.  giardiuo,  — potager,  Orfa* 

JARDINAGE,  s.  m.  aria  del giardb^ara, 
^-,  union e  di  giardini,  —,  legumieka  par^ 
Umsi  al  mateata.  — ,  dlfeitl  d*  un  dlomanta. 

J ARDINAL,  B,  adj.  ekaeaUhaùn^  ràr- 
ffcni. 

JARDINER  ,  V.  n.  eoMvam  il  giardlno. 

JARDINET,  s.  m.  petit  jardbi,  giardi-^ 
netto. 

JARDIRBU8E,  adj.  f,  émeraode  jardi- 
neuse ,  smeraido  fbteo, 

JARDINIER,  ÈRE,  s.  ^ûip^mcarf .  —  , 
s.  f.  manchette  brodée,  mamehetto  eon pieetoi 
rieamo, 

JARDONB,  s.  m.  pi.  (anan.)  tumeurs  aux 
jambes  d'un  cheval,  ^«r^a,  giardona, 

JARGON,  s.  m.  langage  corrompu,  dia- 
letto,  —  de  convention ,  gergo,  — ,  espèce  de 
pierre  précieuse  jauce ,  giargone, 

J ARGONNER ,  ir.  a.  et  n.  parlare  in  gerga, 
parlar  gergone, 

JARRE,  s.  f. grande  enidie,  ^îora.— , 
mauvaise  laine ,  pela  vano. 

JARRET,  s.  m.  partie  postérieure  du  g«- 
noo  de  l'homme  et  endroit  où  se  plie  la  jambe 
de- derrière  des  quadrupèdes ,  garetfa,  gar-^ 
reîto^  garretla,"-  (arch.) ,  bo$se  d'une  voûte  , 
toHuontà  d'unavolta,  gomiti  if  una  volia. 

JARRETÉ,ÉB,adj.  se  dit  des  quadru- 
pèdes, rke  kaigarreiti  troppo  vieeinT, 

JARRETIÈRE,  s.  f.  ruban,  etc.  t$gacelù, 
-» ,  ordre  de  chevalerie,  glarrettbsm, 

JARS,  s.  m.  il  matehio  doit  œa, 

J  AS ,  s.  m,  (mar.)  bois  qui  soutient  l'ancre 
droite  dans  l'eau  afin  qu'elle  puisse  mordre  an 
fond ,  eeppo^ 

JASER,  V.  n.  causer,  babiller,  crier 
^mme  les  geais,  les  pies,  etc.  eianeiar9,dkiae- 

ÏTÏt^»*!*'*'"'*/  «n^jiattara,  #c^. 

JASER  lE ,  s.  f.  caquet ,  cicateeeio, 

JASEUR ,  EUSE,  s.  Y.  BAa>M.,L»». 

JASMIN ,  s.  m.  arbuste  portant  des  fleers 
d  une  odeur  suave  et  qui  ont  le  même  nopi. 
gelêomina,  gttmin». 

JASPE,  s.  m.  pierre  dure  et  opaque 4e  le 
nature  de  l'agate,  rfîa#/pw>,y«^Wé. 

JASPER ,  V.  a.  bigarrer  de  diverses  coe- 
leurs ,  ieretlara,  pignera  a  maechia, 

JASPURB ,  8.f.  action  de  jasper,  eflht  de 
cette  action ,  ureziatura,  mareata. 

JATTE  ,  8,  f.  irase  rond  toot d^eee  pièce 
et  sans  rebords ,  earto  piatîo  rûtmub*  GuMe- 
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jatte*  ^i  iMTolMmrMs  maihs,  ■ynlla  ptr- 
tte  inféfMure  de  iod  oorpt  dan»  imc  e^ce  de 
jatte  »  u§m0  êiorpUU^  clm  wmreim  €»t  dtrê* 
ianc. 

JàTTSB,  $.U  pleÎB  une  jatte»  mnpiêUo 
piêno. 

JAOGS  »  s.  f.  capacité  «fne  doit  avoir  om 
▼aisseau  fait  pour  mesurer  une  liqueur  ou  dei 
graÎBS .  êUma.  —  «  verfe  qui  sert  à  mesurer  la 
capacité  an  futaiUct,  ittua  i  ëtëgUë,  •*-,  fu- 
taille qui  sert  d'étalon  pour  jQoMer  al  échan- 
tillonner les  autres,  6olfa,  futto  che  serve  M 
nnoJôUë  0tHh  mUu*t§  gU  a/lri. 

JADGJKAGB»  ».  m.  action  de  jauger,  tia- 
xmtura.—,  droit  que  prend  Vofficier  qd  jauge, 

JAUGER,  ▼.  a.  BMmrar  avec  la  jauge. 


JAUGEUR,  s.  m.  celui  qui  jauge»  «fa«i* 

JAUniTRS,  a4i.  qui  tire  sur  le  jaune, 
giaiiieeio,  giaiiaUrê* 

JAUNE,  s.  m.  et  a^.  couleur,  giait^*  — 
d'ouf .  rasfo  d  aawiu 

JAUNIR,  t.  a*  rendre  jaune,  M^/llsr*, 
«•,▼#»«  devenir  jaune,  Ingialtirt, 

JAUNISSANT ,  B.  adj.  poét.  les  moissons 
jaunissantes.  U  biondeggitmiiitpieh^, 

JAUNISSB»  s.  f.  maladie  causée  par  une 
bile  répandue  q^i  jaunit  la  peau,  îasn'sia. 

J AV ARI ,  s.  m.  idPta  éi  mmgkimh  éêU'  iêoU 

JAV AR ,  »<  m.  tumeur  dure  el  doulonrease 
qui  vient  aua  cliovaiBt ,  au  bas  de  la  jambe, 

JAVXAU^s.  m.  île  fermée  de  sable  et  de 
limon  par  un  débordement  d'eau,  itoêoUa  m 

JAVELBR,  ▼.  a.  mettre  le  blé  en  javelle, 
«mm«M»afe  /•  b'têéé^ 

JAVELEUR,  s«  m.  celui  qui  javelle,  M 
ammannti  le  biade. 

JAVSLINB ,  s«  f.  dard  long  cl  menu  qui  se 
lançait .  chiaverina, 

JAVBLLB,  a.  f.  poignées  de  blé  sdé  qui 
demeurent  couchées  sur  le  sillon  avant  d'être 
liée»  en  gerbe ,  numaa,  mmmêlia ,  manmUu 

JAVBLOT,  SI  m.  espèce  de  dard,  gith- 
va/Me. 

JB,  pronom  t  to» 

JBGTiGATIONr  s.  f.  tressailleasent  du 
pouls  qui  indique  que  le  cerveau  est  attaqué 
de  convulsions ,  sbatzo  delpoUo. 

JBGT1S8BS  f  adj.  f.  pt.  teires  jectisses , 
terre  tmwse  q  irasportate,  — * ,  L  de  maç. 
pierres  jectisses^  pûtêe  tûtfa  mtine. 

JEONBUX,  s.  m.  gobelet  évasé  à  anse, 
sepS«  «U  nappât  éi  tea»a. 

JÉfiOVAH,  s.  m.  (  Bwi hébreu)  e  Eimmo, 
Dia, 

JÉJUNUM, s.  m.  (nM>t latin.)  le  second 
intestin  giP^.  j^mto,.  H^ume^  U  ueendo 
degf  intettlni  tenui, 

JÉRÉlAIàiIft,  s.  £.  plainte  firéquenta  et 
importune»  fam.  kmanCaaîraa,  ^«ars/a  (ii<- 
asMenls^  ^uerimtmia. 
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JÉiTTITB ,  a.  ne.  teligitan  de  Uiadaé 

Jésus ,  gesuita, 

JÉSUITIQUB,  adj.  gmmkie$. 

JESUITISME,  ».  m.  système  deeonduk 
des  |ésuik8 1  il  sa  prend  en  mauvaiae  parti 
geemUiemûf  mtmiertt  4if  geemitu 

JESUS,  s.  m.  emUk  di  «êrtoidu  papiflr 
jesua* 

JET,  s.  m.  action  de  jeter ,  ^Afam^nia » 
gettOt  giiiOi  getitdMé**^  d'eau,  g^io  if  ae- 
7*8 ,  tampith.  —  de  lumière ,  tâggi^  éi  tuée. 

—  de  pierre ,  un  titû ,  an  tmr  éi  pietrû,  «^ 
d'abeilles,  mi09à  ecmmê  d'  mpL  *-*  de  mar- 
chandises (mar.),  action  de  les  jeter  à  la  mer 
pour  alléear  un  vaisseau,  getiodi  mevtanzU. 

—  dévoiles,  gutom di veU, ^  (bot),  bour^ 
^eon  développé,  mnpeito,  polhne»  —  »  pour 
jeton  ;  caleuler  au  {et  et  à  la  plume,  to'  êegni 
e  colla  penmm*  Acheter  le  jet  Âi  âet ,  f af fa 
il  peee^  ehê  pr^mdêei  in  un  ^lifo  di  reië.  Canne 
d'un  seul  jet,  eenxu  ttodi.  Figure  d'un  seul 
jet,  <t  un  toigfUo,  venuta  in  uaa  soib  ta//a. 
Voilà  un  beau  jet,  una  Mla  connu ^  uH  bel 
boilane. 

JBT^.a.  m^  pàeso  di  damtu. 

JETEE,  s.  f.   digue,  guitmia,  ghityedm, 

WèOlo, 

JETER ,  V.  a.  lancer  avec  la  main,  la  froi- 
de* etc.  getiurê,  êirêre,  êanehre.-^^  pro» 
duire  des  bourgeons,  siaeeûuv,  «ia<^nmif> 
pelii.  ^  l'ancre  (  mar. },  giitàr  /'  unaarû.  — 
une  draperie  (  peint.) ,  pmkneggtur  bun». .— , 
faire  couler  du  métal  fondu  dans  un  moule 
pour  en  tirer  une  figure ,  gitburu,  far  A  getto 
unm  êèmtum»  -^  de  la  poudra  aaa  yeui»  lig^ 
imgŒMutru  coin  fuiem  pmnpa^  buiiaw  la  poéf 
vere  negli  eccht,  —  une  chose  à  la  tête  dt 
quelqu'un,  fig.  dur^lieh  eenum  ch'  egJi  ém 
ehiêdâh  Gela  ne  se  jette  pas  en  mnuh),  figw 
quetto  non  si  fa  poi  con  Irnnta  fsmlità, 

JETONS,  s.  m.  pi.  pièces  rondes,  «te.  qui 
serrent  à  marquer  et  à  payer  au  jeu*  bmeoU^ 
etvuig.  gektoni, 

JEU^  s.  m.  divertissement^  récréation» 
giuuea%  euilattm,  irasÛuNo,  diberthMnle  ^  ri^ 
creazione»  — ' ,  cxereir*  de  recréation  soumis  i 
des  règles,  giuueu,  giece.  Joue/gros  jeu,  rî- 
schiar  muUe  ml  giuœo ,  et  fig.  m  m»'  impruHi 
Un  jeu  de  cartes ,  un  muzsso  di  edêbê,  Tenit  le 
jeu  de  quelqu'un ,  gîuêeur  pur  un  aUré ,  feiiat 
la  mam  éi  un  ullrû^  Couper  jeu,  heeié^.di 
giutKore ,  fhiir  brâsêmnenté  U  giuecoè  -^  ^.  la 
mise  au  jeu,  te  ^o^a.  Tenir  jeu ,  laner  jb  ^«slW 
ofl^ayoubien,  pwrfawar giuuuu a uki pevéh 
A  deux  de  jeu,  a  pari  eendiaime.  Bon.  JaU 
bon  argent,  dawuero,  da  sema,  êeriummie. 
Cacher  son  jeu ,  fig.  ceiar  berna  i  suai  disegmU 

—  ,  manière,  art  de  tirer  des  aecords  des  in- 
strumens  da  musique,  1/  euena,  il  êasuam^ 
Jeux  de  la  scène ,  le  rappueemtaaiuni  iemtrmli. 
Jeu  d'un  aeteur,  wumiera  ift  va^finsfantarat 
Un  jeu  d'orgues,  an  or^oao.  Jeu  d'une  ma- 
chine (mécan.),  il  moto^  l'ariifiàa^  Mgli|r 
^nasa.  Jeu  àitmtAM^frudduraiHMedi^^^ 
aupK  jfaflaaa/i  dagu  mnHthii*  it^Jeun,  lai 
ris,  laa  gièodr  paét*  iigimaÊ^i  nm  Mj^rfa, 

ai* 
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JBUDi  »  i»  m.  jour  de  la  semaine,  giovedL 

JEUN  (  Â  ) .  adT.  tt  ditfiuno. 

JEUNE,  adj.  et  s.  peu  araiicë  en  âge ,  gîo' 
Hfiia,  giopime.  — ,  le  moins  âgé,  lé  cadet,  il 
Dik  ^tùV9Mê  9  il  minom.  Un  jeune  homme .  un 
très  jeune  homme,  un  giovinê ,  un  giovunetto. 
Jeune  ardeur,  anhr  giovanite»  Dans  son  jeune 
êgCt  nella  tua  giovanssui ,  mclla  tua  prima 
€îà.         • 

JEÛNE,  s.  m.  abstinence ,  digiuno, 

JEUNEMENT ,  adr.  t.  de  chasse.  Un  cerf 
^  diiE xors  jeunement ,  reeeni€mgntê  tpuntati. 

JEÛNER ,  T.  n.  Caire  abstinence ,  digiw 
luir». 

JEUNESSE,  s.  f.  àf^  entre  l'enfance  et  la 
rirïMté, ^iovinezta,  giovêntit,  -^^les  jeunes 
Igens  •  i  ti*ovani ,  la  fiioventù, 

JEUNET ,  ETTE .  adj.  gUwanéllo. 

JEÛNEUR  .  EUSE,  t.  digiunatore. 

JOAILLERIE,  s.  f.  atic  tUl giojaUiêra, 

JOAILLIER,  ÈRE,  s.  giojeUiera. 

*  JORER,  V.  a.  railler,  beffare, 

JOCKEI ,  s.  m.  (  de  l'anglais  )  giovinê  ad 
élégante  tervitor^. 

JOGKO ,  s.^m  tpaei^  di  te  immia  che  piit 
■aomiglia  ait*  iiomo. 

JOCRISSE,  s.  m.  benêt,  bieiolonê.  Mot 
]K>p«  tiré  d'un  valet  de  comédie. 

JOIE«  s.  f.  tItc  satisfaction,  git^a,  aUê- 
grmta ,  gaudio  ,  giuhUo^  Utixia, 

JOIGNANT,  E,  adj.  contigu,  cmtiguo. 
^*,  prép.  tout  proche,  prattimo^  presto,  vi- 
àno 

JOINDRE,  Y.  a.  approcher,  amglungtra, 
€ippronimare, -^  t  ▼•  n.  joindre  h,,,  aggiunr- 
ggre,  unire,  aeoompapwn,  —  quelqu'un, 
raggiugneref  sopraggiugnerê,  •^,  y.  r.  la- 
mnUrarti,  trovarti.  La  lettre  ci-jointe ,  fin^- 
Muta»  A  mains  jointes,  a  man  giunte,  A 
pieds  joints ,  a  piépari. 

JOINT,  s.  m.  articulation,  giuntura*  — 
des  pièces  de  menuiierie,  des  pierres,  etc. 
commttiituray  eùnvento.  Joint  que,  jointe 
cela  que ,  omj.  oltrc  ehe,  tanto  piu  chef  eee, 

JOINTE,  ÉB,  adj.  cheval  court-jointé, 
loni^-jointé^  giuniato  carto  o  lungo, 

JOINTëB  ,  s.  f.  auUnt  que  les  deux  mains 
jointes  peuvent  en  contenir,  giumelta, 

JOINTIF,  IVE,  adj.  (arch.  et  menuis.), 
qui  est  joint ,  commetto^  eombaelaio, 

JOINTURE,  s.  f.  (anat.  )  giunturv. 

JOLI ,  lE ,  adj.  qui  plaît  plus  par  sa  grâce 
et  sa  gentillesse  que  par  sa  beauté ,  vagOtgra- 
tiato ,  Uggiadro ,  veztdio,  avuenenU,  C'est 
joli ,  é  eota  dtgna  di  lode^  va  bene,  mi  place, 
.  JOLIET,  ETTE, adj.  fam.  betUno,  vesto- 
saiîo ,  graziotvM. 

JOLIMENT ,  adv.  le^giadramtntê ,  ra#- 
g4f§mne»te.  Il  se  dit  aussi  par  ironie. 

J  ON  G ,  s.  m.  plante ,  giuneo,  — ,  espèce  de 
baitoe,  vergheita,  verga  ^  aneltefto, 
'   JONCHAIS,  s.  f.  lieu  rempli  de  joncs, 
fianeaht. 

.  -  JONCHEE,  s.  f.  petit  fromage  fait  dans  un 
iMoiier  de  jonc ,  ^ioneala.  — ,  tpargimtnto 
dêfb^^dimti  p$t  U  itrêdb^^tlhtkiHé, 


30V 

JONCHER.  T.  a.  parsemer  un  lieu  d'her- 
bes, de  fleurs,  etc.  giuneara,  teminar  di 
fiori.  —,  par  extens.  coprirt,  tpargara  :  et  de 
sang  et  de  morts  vos  campagnes  jonchées.  R  ac« 

JONCHETS,  s.  m.  pi.  petits  bâtons  d'i- 
voire pour  jouer  à  un  jeu  nommé  le  jeu  des 
jonchets,  batloneini  per  giœare,  tpeeie  di 
tpilli  d'avorio, 

JONCTION,  s.  f.  union,  assembUge, 
eongiunzione  ,  unianê ,  riunimmto. 

JONGLERIE,  s.  f.  giunteria,  eiarlmîa^ 
neria, 

JONGLEUR,  s.  m.  giuniaiore,  eiaféfiilano, 

JONQUE,  s.  f.  vaisseau  en  usage  dans  les 
Indes  et  à  la  Chine,  giunea. 

JONQUILLE ,  s.  f.  fleur  jaune  printanière 
et  odoriférante,  giunehigtia. 

JOU AILLER,  V.  n,  gtuoear  di  poeo  per 
pattatampo. 

JOUBARRE  ,  s.  f.  plante  qui  croit  sur  les 
toits  et  sur  les  murs ,  bonne  contre  la  goutte , 
les  cancers,  etc.  temprevivo. 

JOUE ,  s.  f.  guaneia,  et  poét.  gola.  Ten- 
dre la  joue,  preuntar  la  guaneia.  Coucher  en 
joue,  prender  in  mira  coUo  sehioppo. 

JOUEE  ^  s.  f.  épaisseur  de  mur  dans  l'ou- 
verture d'une  fenêtre  ,  grostezza  del  muro  nei 
vano  d'una  fineetra. 

JOUER ,  V.  n.  se  divertir,  ^iuocare,  soUas^ 
Mni ,  divertirti,  —,  v.  a.  jouer  une  partie 
de...  giuœare  una  pariita,  — ,  toucher  avec 
art  un  instrument  de  musique,  sonore,  —  un 
rôle,  far  una  parte.  Cet  acteur  joue  ce  soir , 
en  parlant  d'un  comédien,  reeitare;  d'un 
chanteur .  eantare,  II  joue  bien,  ^  bene^  rap- 
présenta  bene.  Faire  jouer  la  mme^  far  giuo^ 
car  la  mina  ;  le  canon ,  spararlo ,  tirarh  ;  les 
eaux,  farle  partira,  xampillare,  Jwïtrie^ea. 
teguime  le  regole.  — ,  v.  r.  se  jouer  de  quel- 
qu'un ,  burlarh,  prenderlo  a  schemo  ;  des 
lois,  ditprexzarte ,  prtnderle  in  giuoco^ 
V.  Jeu. 

JOUEREAU ,  s.  m.  fam.  petit  joueur  oo 
qui  joue  mal ,  tbereia, 

JOUET .  s.  m.  bagatelle  dont  s'amusent  les 
enfans,  trattutlo ,  baloeeo.  —  des  vents ,  de  la 
fortune,  6g.  bertaglio,  ludibrio,  giuaeo, 
teherzo.  Il  est  le  jouet  de  tout  le  monde ,  la 
favola ,  il  bertagiio ,  lo  teherzo ,  lo  sehemo» 

JOUEUR,  EUSE.  s.  f.  gîuàeaiore.  — 
d'un  instrument,  tonatore,  —  ,  de  farces»  de 
gobelets,  etc.  gioeolare,eaniamb«me9,  eal- 
timbaneo. 

JOUFFLU ,  UE,  adj.  et  s.  qui  a  de  grosses 
joues,  paffuto. 

JOUG,  s.  m.  pièce  de  bois  pour  atteler  les 
bœufs,  et6«.  esclavage ,  ^îb^o.  ^  (hist.  anc). 
pique  soutenue  par  deux  autres,  et  sous  la- 
quelle  on  faisait  passer  les  vaincus,  giogo, 

JOUIR ,  V,  n.  avoir  l'usage,  la  possession 
d  une  chose ,  godera» 

JOUISSANOB.s.  f.M«ge,po««sioB,«- 
dtmento, 

JOUISSANT ,  E.  adj.  gedoMe. 

JOUJOU,  s.  m.  jouet  d'enfant  idwftaâib^i 
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JOUR  •  i.  m.  espace  de  Tingt-qoatre  heures, 
giorno^  giomtitm.  — ,  par  opposition  à  nuit, 
di,  giorno, — ,  6g.  lumt^  iuec,  ekiarttta. 
Mettre  un  ouvraj^  au  jour,  metUr  in  lucê.  Au 
point  du  jour»  allô  êpuntor  dei  giorno.  — , 
au  pi.  temps  auquel  on  vil,  la  viia.  Vivre  au 
jour  le  jour,  iema  ptntare  alla  dimano, 

JOURNAL,  s.  et  adj.  m.  giomaU. 

JOURNALIER,  s.  m.  homme  qui  traTaîUe 
à  la  journée  9  oporojo,  lavorante  alla  giomata, 
— ,  adj.  giornaliero  f  quotidiano  g  etng.  volu^ 
bile,  ineos tante» 

JOURNALISTE,  s.  m.  celui  qui  fait  un 
journal,  giornalista, 

JOURNÉE ,  s.  f.  intervalle  du  lever  au  cou- 
cher ,  travail  d'un  ouvrier  pendant  un  jour , 
jour  de  bataille ,  bataille  même»  giomata, 

JOURNELLEMENT ,  adv.  tous  les  Joun, 
giomalment0> 

JOUTE,  s.  f.  combat  à  cbeval  ou  sur  Teau 
d*bomme  à  homme  avec  des  lances ,  giottra, 

JOUTER ,  v.  n.  faire  des  joutes ,  giostraro, 
— ,   fig.  disputer,  eontêndtre,  contrastare, 

JOUTEU  R,  s.  m.  celui  qui  joute ,  giostro" 
tore, 

*  JOUVENCE ,  s.  f.  giovineexa  ,  gioventù. 
Fontaine  de  Jouvence»  a  euiti  attribuiva  ta 
virtU  di  ringiovenire, 

JOUVENCEAU,  ELLE,  s.  fam.  ^iW. 
notto. 

*  JOUXTE ,  prëp.  proche ,  vieino,  — ,  se» 
Ion ,  gitttta ,  teeondo. 

JOVIAL,  K ,  adj.  gai ,  joyeux ,  sans  pi.  m. 
giovialé, 

JOYAU,  s.  m.  ornement ,  bijou  à  l'usage 
des  femmes ,  giflja ,  giojello. 

JOYEUSEMENT,  adv.  avec  joie,  allegra- 
mente,  tietamente  j  gioeondamente. 

JOYEUSETÉ ,  s.  f. fam. plaisanterie,  mot 
pour  rire,  molti eekerzoti,  fettevoli, 

JOYEUX,  EUSE.  adj.  qui  a  de  la  joie, 
qui  donne  de  la  joie ,  allegro ,  giœondo, 

JUB ARTE ,  s.  f.  spuie  di  balena. 

JUBÉ,  s.  m.  tribuna,  luogoeleoato  in  al- 
eune  ehiese.  Venir  à  jubé ,  prov.  so^tomet' 
terti. 

JUBILATION,  s.  f.  fam.  réjouissance, 
bonne  Vbère  ,  giubilazione ,  fula,  tripu- 
dw,  giubilo, 

JUBILÉ  •  s.  m.  fête  juive  de  cinquante  en 
cinquante  ans  ;  indulgence  solennelle  accordée 
par  le  ^'^\  giubileo ,  jubileo.  —  ou  jubi- 
laire, adj.  religieux  bénéficier  qui  l'ett  depuis 
cinquante  ans ,  giubilato, 

JUBILER  ,v.  a.  —  un  domestique,  têên- 
tar  dal  êêrvitio  dandogli  la  meta, 

JUCHER ,  V.  n.  et  r.  se  dit  de  quelques  oi- 
seaux qui  perchent ,  eppollajarti ,  andar  al 
poUajo.  Où  s'est-il  juché  ?  fam«  dovi*  à  mai  an» 
date  ad  alloggiare ,  «  fieearsif 

JUGHOIR,  s.  m.  endroit  où  juchent  les 
poules ,  poUaJo ,  poeatojo  eh'  é  nelpollojo, 

JUDAÏQUE,  adj.  qui  appartient  aux  Juils» 
giudaieo.  —  (  bist.  nat.  ) ,  pierres  judaïques , 
punte  0  épine  de'  rieei  marmi  impietrite, 

JUDAlSSR»  ▼.  D,  auÎTre  en  quelques 
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points  tes  cérémonies  Judaïques  t  giadûUM0rep 
ebraizuare. 

JUDAÏSME ,  s.  m.  la  religion  jiûve,  gin* 
daismo ,  ebraiêmo, 

JUDAS,  s.  m.  ouverture  à  un  plancher  pour 
voir  ce  qui  se  passe  au-dessous , 'orfo  tpor^ 
tello  teereto.  — ,  du  nom  de  l'apft^  ^fui  a 
trahi ,  traditore, 

JUDÉE ,  s.  f.  arbre  de  Judée.  V.  «ilNiam. 
Bitume  de  Judée,  atfalto,  nerotpalto,  bitumm 
giudaieo, 

JUDICATUM  SOLVI,  s.  m.  (mots lai.)  t, 
de  pal.  eausion/e,  maltevodore  che  devê  dont 
da  un  forai  tiere  ehe  intenta  «na  lite, 

JUDICATURB,  s.f.  état,  charge  de  juge, 
giudieatitra. 

JUDICIAIRE,  adj.  qui  se  fait  en  justice» 
giudiciarip  ygiudiciale,  —  (rhét. }  ,  genre  jo^ 
Aciatre,  giudidale*  Astronomie  judiciaire, 
giudieiaria ,  giudieativa.  —,$»(,  ùm,  faculté 
déjuger,  la giudieativa. 

JUDICIAIREMENT,  adv.  suivant  les 
formes  de  la  justice  »  giudieiariamêniê ,  giadi- 
eial  mente, 

JUDICIEUSEMENT,  adv.  d'une  manière 
judkieuse,  giudieiosamente,  aesennatamente, 

JUDICIEUX,  EUSE,  adj.  ({ui  a  le  juge- 
ment bon  ;  fait  avec  jugement;  g^udieioto,  aii^ 
tennato ,  tavio, 

JUGE,  s.  m.  gui  a  le  droit  de  juger»  arbip 
tre,  giudieOi  arbitro, 

J  UGEMENT ,  s.  m.  décision  prononcée  en 
justice,  gludieio,  êentenea ^  deereto, -^ ,  fa- 
culté de  l  âme ,  giudizio ,  senno ,  penetrasione, 
^- ,  avis ,  opinion ,  giudizio ,  parère ,  avvità. 
Le  jugement  dernier ,  il  giudicio  univertale, 

JUGER,  V.  a.  giudieare,  deeidere,  •—  ^ 
V.  n.  rredere,  pemare,  immaginarsi  ehe,„ 

JUGULAIRE,  adj.  qui  appartient  à  Ui 
gorge,  veine  jugulaire,  vena  jugulare  o  gin» 
gulere. 

*  JUGULER  ,  V.  a.  étrangler,  icannarê, 
— ,  fis.  pressurer,  imungere, 

JUIF,  IVE,  s.  qui  professe  le  judaïsme,  et 
fig.  usurier,  giudeo,  ebreo, 

J  UILLET ,  s.  m.^  mois ,  tuglio, 

JUIN  ,  s.  m.  mois,  giugno, 

JUIVERIE.  s.  f.  quartier  habité  par  tes 
Juifs,  ghetto* 

J  U  JUBE ,  s.  f.  fruit  »  giuggiola, 

JUJUBIER ,,  s.  m.  arbre  commun  en  Pro- 
vence ,  et  dont  le  fruit  est  pectoral ,  giuggioh* 

JULE  ou  jcLii,  s.  m.  monnaie  de  nome 
d'environ  trente  centimes,  ^iif/ib. 

J  U  LEP ,  s.  m.  (le  p  sonne  )  potion  médici- 
nale ,  giulêbbe ,  giulebbe, 

JULIENNE,  s.  f.  sorte  de  potage,  mines~ 
ira  d*  erbe,  —  ou  juliane ,  plante  qui  se  rap- 
proche de  la  giroflée ,  giuliwui ,  eeperidê,  viola 
matronate, 

JUMART ,  s.  m.  animal  engendré  d*un  tau 
reau  et  d'une  Anesse  ou  d'une  fument ,  d*u  n 
cheval  ou  d'un  Ane  et  d'une  vache,  eerto  ami  - 
mate  ibrido,  metieeio,  mentizo. 

JUMEAU  •  ELLE ,  adj.  et  s.  se  dit  des  en-* 
,  fims  Dés  d'un  même  acoo«chfmeDt»fama//a» 
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^AMftf.  —,  itt pi.  ( «Mt. )  deu  petiti  aw« 

des  qui  concoarent  au  mouTement  dt  la  ouifie, 

JUMELÉ,  CE ,  adj.  (blai.)  te  dit  d'an  mu- 
Ukr  f  d'un  ohe^ron  et  de  toute  pièee  formée 
de  deai Jumdlft ,  gêmêitaUé 

JUMELLES,  ».  f.  pi.  (blas.)^em#/<».  V.ffo* 
MBLÉ.  —  f mar.) ,  tapazze,  —  (menuic.) ,  deux 

Sièoes  de  bois  qui  entrent  dens  le  composilion 
'un  prettoir,  eoMe* 
JUMENT,  s.  f.  femelle  du  cheTal,«iva/Ai, 

JUNTB.s.  f.  (on  ptononoa  jonte)  nom 
donné  en  Espace  à  différent  conseils  d'ndmi- 
■lltralion ,  giuntm. 

J  UPE ,  s.  f.  partie  de  l'habillement  des  fem* 
mes  qui  deseend  de  laoeinture  «uk  pieds, 
gminûtgonnéUû, 

2  UPITERi  s.  m.  planète,  Cimfé*  -^  (cbim.), 
ëtain ,  giove ,  tiëgno,\ 

JUPON ,  s.  m.  jupe  de  dessous,  ^miae/- 
lbia«  gimnMno, 

JURANDE  )  s.  f.  ûhUm  êàtka  ê  uffitio  eût 
torpo  (farti  e  mettUri, 

jURATOIRB  (cAinnô*),  adj.  serment  en 
justice  de  représenter  sa  personne  ou  de  rap- 
porter quelque  cbose  dont  on  est  chargé ,  eau- 
*ioné  gtumtOFÙL 

JURÉ,  s.  m.  membre  du  jury,  gitirûH,  Mol 

BOUT. 

JUREMENT,  s.  m.  serment  (iiU  sans  né- 
cessité ,  glurammto  fiiHû  inmino,  -^ ,  au  pi. 
^t^mmie,  imprtetutUmù 

JURER ,  ▼.  a.  et  n.  '  affirmer  par  serment , 
gturare.  —  ,  promettre  fortement,  ratifier  par 
serment,  glantre,  ûffèrmûrt,  promcUêr^eon 
gluramtnto.  Jurer  la  paix ,  jurer  fidélité,  giu- 
rarfa  paee ,  giitr/tr  ffkeHà,  — ,  faire  des  jure- 
mens,  èêstêmmiarê,  profcrirû  ImprweauonL 
•*-  •  t.  de  mus.  rendre  un  son  aigre ,  diêtoj^ 
dare,  seorticar  ieoreeehie.  — .  en  parlant  da 
deux  choses  dont  l'union  est  choquante ,  dt- 
êcordart ,  fax  brutta  vUfû ,  êkir  mniiêtimo  m» 
êinM,  Juré,  part,  pris  subst.  eeluî  qui  a  fait 
les  sermens  requis  pour  eiercer  une  profes- 
sion ,  etc.  gittHlù. 

JUREUR,  s.  m.  qui  Jure  par  habitude, 
êétirnnmiatore^  giurétlan* 

JURI  ou  JURY ,  s.  m.  commission  de  ci- 
tovens  appelés  pour  constater  l'exiiteoce  d'un 
dâlt ,  gtMt'è.  Mot  Boureau. 

JURIDICTION,  s.  f,  pouvoir  du  juge, 
Nssort ,  étendue  de  oe  poufoir,  gitirisdUitm», 
dittretto  d'  unûgluwUmmmtèt, 

JURIDIQUE  .adj.  qui  est  selon  le  droit  et 
les  formes  de  la  justice,  gimpUUeo,  Mwndb  (a 

JURIDIQUEMENT,  adi^.  givridUammH. 

JUR180ONMJLTE,  s.  m.  qui  professe  la 
droit ,  qui  conseille  d'après  la  disposition  dct 
lois,  gturêC&tiiuUû  yjumpmio ,  iêgiêt€i, 

J  U UISPRUDENGB ,  s.  f.  science  du  dreîl 
ar  eovinaissAnce  des  arrêts,  giuriêprudênta, 

JURISTE^  ».  m.  auteur  qui  a  écrit  sur 
àH  maiièrea  da  droit,  ginritta,  glwUppu' 
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JURON  ti.  m,  ^lafiaiiiaftM  aalîto :  il  ■  )nré 
son  grand  juron. 

JUS ,  s»  mt  suc  qu'on  tire  d'une  chose  par 
expression,  par  coetion,  etc.  ^ugo,  tmeeo^ 

ÊUtO. 

JUSANT,  s.  m.  reflux  de  la  marée,  K*» 

ftttSSO, 

J  USOUE  et  fvsQUBS,  prép.  qui  marque  on 
terme,  in/t>io,/ifia. 

JU8QUIAMB,  s.  f.  plante  dont  le  suc  eat 
narcotique  »  gitii^ummM, 

JUSsION ,  s.  f.  commandement  adresse 
par  la  roi  aux  tribunaux  supérieurs  de  faire 
une  chose  qu'ib  avaient  refusée ,  êonwtkdo  , 
JÊtêiUmê  :  lettres  de  jusslon* 

JUSTAUCORPS,  s.  m.  vêtement  qui  serre 
le  corps  et  descend  jusqu'aux  genoux ,  ^t««rc- 
9iÊ9r0t  ûbito* 

JUSTE,  adj.  conforme  à  la  Justice,  gîu$to, 
êqyo ,  dêbiio ,  retip*  <^,  s.  m.  l'homme  juste, 
Uglutiù.'^f  étroit,  ifraeca,  êtnûio  :  habit 
tron  juste.  --,  adr.  tout  juste,  eu  juste,  il 
parte  juste,  pHcUtmêhUp  ptr  t  ûppunto,  am 
TûgloM*  —,  qui  a  la  justesse  convenable , 

fiustOf  proponionato  y  eonvcnevotc. '^ ,  s.  m. 
abillement  de  paysanne,  giubba  dû.  eon- 
UuHna, 

JUSTEMENT  «  adv.  ^<«#laniiiifa«  ^reef- 
umênUf  a  dûveFtk 

JUSTESSE ,  s.  f.  gwtezxa ,  pruUitm»  ra* 
gHaritâ. 

JUSTICE ,  s.  f.  giuttigU,  r^iUudinê.'^ , 
TÊgionef  U  ginêtû.  Rendre ,  faire  justice ,  ren- 
der  ragionûf  amminiitrar  ta  giuituiot  fitr 
giiiiîUia,  -— *  Igiudiêif  h  em^te.  Gens  de  jus- 
tice, j^enfe,  miniêiri  dêlh  eorfa. —«  pour 
juridiction,  gittitiMim ^ giariêdhionê.  Uaute, 
moyenne ,  basse  justice ,  certaine  juridiction , 
fiuHuia  iupmare ,  medim  ûd  Infiriof^  :  la 
justice  de  ce  seigneur,  de  cette  terre,  ildi^ 
Hniio  deiia  gimrUdiMiimê, 

JUSTICIABLE,  adj.  stf^flo  êHa  gim^ 
itixia ,  altû  Wvmtffialaaa. 

JUSTICIER ,  T.  a.  giMiiîMiëf,  împUeare, 

JUSTICIER,  s.  m.  giutio ,  amante  éêtia 
gltaiiMia. -^ ,  giaêii»ier$y  ckê  hm  gtMê  di  far 
randûTs  giuHUia* 

JUSTIFIANT,  £,  adj.  la  grftce.  ht  ftn  jw^ 
tifiante,  ta  gratta,  ta  Ma  gUtiifieatkiéê 

JUSTIFICATIF,  IVB,  adj.  qui  sert  à  jus- 
tifier un  accusé,  à  prouver  une  allégatioa» 
giuitlfieaiiiHt* 

JUSTIFICATION,  s.  f.  giaêUfitoaimê , 
ieofpamaitia,  -^a  t.;  d'imprim.  tanghtaaa  datte 
tinte  €  dette  pagimê, 

JUSTiriGATOIRB,  adj.  milaagîmHi- 
fkara, 

JUSTIFIER  ,  ▼.  a.  g^uiHfitoK^,  icofparê, 
atsotvere. — ,  vari/faarv, -^ ,  t.  d'impr.  giaaêi» 
fiear  ta  tinae. 

JUSTINE,  s.  t.  ra^aaie  de  Venise,  gla^ 

MÊâsta 

JlixT APPOSITION .  s.  f.  U  de  phys.  ap« 
posé  à  intus-aasoeption,  êoprappammêaia. 
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X.  •  ft.  m.  ooDSomieé 

KAàRSA AK,  s.  m.  tmêlh  di  GronlétMtia, 
Le  nom  en  exprime  le  cri. 

K  AAWI ,  s.  m.  btttanda  che  fmno  ai  Bre* 
tiU  eol  mais  eotto, 

K  ABAK,  fl.  m.  iorta  di  bettoUi  in  Moteavia, 

KABANI  t  s.  m.  tpeeie  di  noiajo  nelU  tcalê 
di  Levantes 

IKAB ASSOIT,  s.  m.  ia grande  êpeeiê  di  ta- 
fusa  netta  Guiana  franeeie. 

KABBADE,  s.  f.  abiio  miUtart  d^  GréeL 

KABIN  «  8.  m*  tnafrimoniù  tempotùneo 
f^*  Turchi. 

KACHIN ,  s.  m.  eonehigUé  dél  Sénégal. 

KAGY,  s.  m.  ûtbêro  deiia  NigrUiat  dei 
qualé  êi/anno  àafchêtti» 

KADnlS,  s.  m.  derwM ,  m&noéâ  iurea  ehe 
haUa  eontinuamanie  girando,  ^ 

KAflOtJANNB,  é.  f.  êpeelê  di  tariaruga 
di  mare, 

KAJOU»  s.  m.  tpêeiê  di  MÎmmta  eon  barba 
grigUi, 

KAKIOUOE ,  8.  f.  iouitltliiima  patiigiia 
da  boeea  neiP  îêoUdtlf  India  a  dlla  China. 

KAILËBLAK,  s.  m.  Y.  albihos. 

KAKERLAQUB,  s.  f.  V.blatti. 

KALÉIDOSCOPE^  s.  nu  trauultad'oUiea. 

KALI ,  s.  m.  planU  marine ,  eaU,  arba  eaii, 

T.  ALKALt  ou  ALCALI. 

KAMIGHI ,  ft.  m.  grande  iteeelta  palatîra 
délia  Guiana. 

KAN  ou  KHAR ,  ft.  m.  oommandadt  Urtare, 
êan  «/#*  TartarL 

KANAAP,  s«m.  (bot)  alimenta  ordinaria 
délia  gjraffa» 

K  An  ASTER,  a.  m.  ednêitro  M  giunee  o 
di  canna  ove  pcnei  U  tabaeeo  ehe  iC  AmÊrim 
v/m  în  Saropa  :  tabac  de  canaster. 

KA9GI AR ,  s.  m.  pugnaU  eha  gl'  Inâiani 
pûriana  alla  ciniura, 

KANNA,  s.  f.  (bot.  )  radiée  ehe  eretee  al 
eapo  di  Bmona  Speranta  »  il  eui  eibo,  al  pa- 
rère degli  Otieniùti,  infonde  vigore  e  allegria* 

KAOLIN ,  s.  m.  terra  di  ehe  êi  eompone  la 
poreelUtna  délia  China. 

KAPlGl-BAGHt,  9.  m.  uffiziale  dei  tui- 
iano  ehe  ha  Je  cura  délie  porte  dei  palatzo. 

KARABE^  s.  m.  V.  cakamI. 

KARAMDA  oacAaAiioAy  s.  m.  fttlmiaio 
dei  Ceilân, 

KAUATfS.  m.  V.  ca&ai> 

KARATAS,  s.  m.  (bot)  génère  ehe  eom' 
prende  V  ananae  dei  Perù,  —  »  tpeeie  di  bi«4i- 
rando  dei  Ciapone* 

KARMBSSfi  ou  uâHissa,  t,  f.  nmnêdi 
earie  fiere  annue  de*  Paeei  Baeti ,  ehe  eek- 
brawieon  danze,  maseherate,  proeeieionit  eee, 

KAS,  s.  m.  châssis  de  papeterie ,  teletta, 

KASBIACO.  s,  m.  giglhjlel  Giapone. 

kASCHOUB,s.Tn./»«<c«  equitito dei NUo 
efte  ha  moUa  jomigliansa  tel  lueeia» 

KAT-CUËRtF .  s.  m.  edillo  deliultane. 
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KATQUI  »  a.  n.  êambagina  di  SaNdé. 

KAVIAG  ou  KAviAL,  a.  m.  V.  catial. 

KAZiNE,  s.  f.  /*  erario  deisultaM. 

KEIRl  .s.  m.  V.  TiOLiax. 

KELELE  »  s.  m.  tpeeie  di  taleio  ehe  viene 
tulle  tponde  dei  Niger  e  che  i  negri  Hanno  in 
gran  venerasione, 

KELEK ,  s.  m.  tpeeie  di  zattera  in  uto  taJiP 
Bufrate  e  tal  Ttgrl 

KÉRAT06L0SSE  y  s.  m.   Y.    crfaito- 

KERATOPHYTE,s.  m.  plante  marine, 
eheratofflte, 

KÉRAUNOSOOPIB,  s.  f.  arte  d'indu- 
vinare  ottervando  il  falmine, 

KERMÈS  •  s.  m.  genre  dlnsecte  et  graiA£ 
pour  teindre  en  rouge ,  ehermet,  grana  dî 
tcarlatlo. 

KERSANTON ,  s.  m.  tàeete  di  franiio, 

KETCH  «  s.  m.  tpeeie  ai  barea  tnglete, 

KIASTRË,  s.  m.  (chir.)  bandage^  fatcia^ 
tara  pelrotolofraiturato. 

KILDIR,  s.  m.  oiseau  |  tpeeie  di  piviero 
délia  Virginia, 

KILO,  s.  m.  (grec.1  mine;  kiliare , kilo- 
gone  f  kilogramme ,  kilolttre  •  kiloniètre  » 
kilostère ,  mille  ari,  mille  angoU,  eee. 

KINA  ou  Kuii-i.tVA,   s.  m.   Y.  quih- 

QOIRA. 

KINATB,  s.  m.  (chîm.)  nomedialeuni 
tali  :  kinate  de  chaux,  etc. 

KING,  s.  m.  taera  terlHura  de*  Chinai, 
— .  nome  d*  uecello  e  d*  aleuni  ttromenti  di 
mutica  netla  China, 

KINKINA9  S.  m.  Y.  QciifQviiri. 

KINO ,  A.  m.  gomma  d*  Afrlca. 

KION,  s.  m.  enfiagione  delt  ugola. 

KIOSQUE,  8.  m.  paTÎllon  de  jardin, 
diloteo» 

KIRGANELLB,  s.  f.  ou  bois  be  bimoi- 
SBfc&i  •  génère  di  piante  deit  îtêla  di  Fronda, 

KIRCH-WASSER,  s.  m.  eau-de-Yie  de  ' 
cerises»  tpeeie  di  roiolio, 

KIRSOTOMIE ,  s.  f.  îndtione  délie  variei^ 

KRÈS,  s.  m.  iitolo  di  nobiltà  ereditaria  in 
Ruttie. 

KNOUT ,  s.  m.  tupplieio  deila  bûtUuata  m 

Rustia. 

KOFF,  s*  m.  barea  olandete, 

KORAN .  s.  m.  V.  alcobait. 

K0RATE8 ,  s.  f.  pi.  tele  grotiotoM  di  Su- 
rate. 

KORBAN ,  s.  m.  fetta  eon  tacrifieic  et  on 
grotte  animale  in  Levante, 

KOUAN  ou  cbouah,  s.  m.  piantereltae 
grana  dieui  ti  fa  il  carminé, 

KR  AKEN ,  s.  m.  mottre  prebabilmente  fa» 
vohîo  dei  mmri  dei  Nord. 

KnEMLlN  ,  s.  m.  palaMMo  impériale  a 
Moscova, 

KURTCHlS,  B«  m.  eorpo  nahile  di  eavaUêm 
ri  in  Pertia, 
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KUSSIR ,  8.  m.  iiromênio  éi  muilca  in 
Turehia. 

KTIf  ANC  IB ,  s.  f.  esquinencie  grave ,  sc/ie- 
rMntia. 

KTRIBLLB,  s.  f.  litanie,  et  Çg.  longue 
liste.  iiUmie^  Utania, 
KYSTE,  s.  m.  (cbir.)  ioria  ai  mêmbranâ 


LAC 

o  pêHieoUi  ths  amtiêmê  umari  nâeivi  :  extir- 
per un  ki^tc. 

KYSTÉOTOMIE,  KrSTioTOMiE  ou  rovcrioir 
AU  PÉAiniii,  s.  f.  operasione  ehirurgica  /»«r 
cauaw  C  orina  dalla,  veseiea, 

KWâI.  s.  di.  grand»  #  béll'  albêro  éei  Gia- 
pon». 


L  f  consonne  j  s.  f .  si  on  prononce  elle,  et 
s.  m.  si  on  prononce  U» 
LA ,  art.  f*  /a.  — ,  s.  m.  note  de  musique , 

LA,  adr.  opposé  à  ici ,  là  ,  cota.  Là -haut, 
là-bas ,  lastà ,  largUt»  Que  dites-vous  là , 
qu'avez- vous  fait  là?  e^^  diUmai^  ekû<tvete 
mai  fattof  De  ce  temps-là,  da  quel  tempo , 
d^allora.  Brisons  là,  fniamola.  Il  faut  passer 
par  là  ou  par  la  fenêtre ,  i  il  sol  partito  ehe  ci 
rimane.  Il  faut  s'en  tenir  là ,  eontentiamoei  di 
questo,  non  si  eerehi  di  piit. 

LABARUM,  s.  m.  (du  lat.  )  étendard  sur 
lequel  Constantin  fit  mettre  le  monogramme 
de  J.-G.  la  haro. 

LABEUR,  s.  m.  poét.  lavoro.  Ces  terres 
sont  en  labeur,  terreno  aeeoneio  a  semé.  —  ,  t. 
d*impr.  ouvrage  considérable  et  tiré  à  grand 
nombre ,  opéra  lunga, 

'^  LABEURER ,  v.  n.  opérer,  operare ,  la- 
vorare  :  en  peu  d'heures  Dieu  labeure ,  prov. 

LABIAL,  B,  adj.  lettre  labiale,  q4i  se  pro- 
nonce avec  les  lèvres;  p,  b,  v,  f.  m;  lab- 
biale,  —  (pal*)>  offres  labiales,  offerte  faite 
di  bocca ,  ai  viva  voce, 

LABIÉ.  ÉE,  adj.  se  dit  de  certaines 
plantes ,  /fori  divisi  in  due  labbra, 

LABILE>.  adj.  mémoire  labile,  memoria 
labile,  infedele. 

LABORATOIRE ,  s.  m.  lieu  où  travaillent 
les  chimistes,  laboratorio. 

LABORIEUSEMENT,  adv.  laboriosa- 
menfe,  slentatamente  ,  con  gran  fatica, 

LABORIEUX ,  EUSE ,  adj.  laborioso ,  fa- 
tieoso^  operoso,  malagevole,  difficile. 

LABOUR,  s.  m.  aratara.  Pièce  de  terre  en 
lidtour,  terreno  acconcio  a  semé. 

LABOURABLE,  adj.  proprio  ad  etsere 
toltivalo.  Terres  labourables ,  terre  roltive. 

LABOURAGE  ,  s. m.  agricollura ,  collura^ 
itramento.  — .  t7  lavoreccio  délia  terra. 

LABOURER  ,  v.  a.  cultiver  la  terre  en  la 
remuant,  arare,  lavorare ,  eoltivare^  fcndcre 
o  svo^liere,  cavare  o  esereitar  la  terra. — , 
fig.  et  fam.  durar  fatica ,  stentare.  — ,  t.  de 
mar.  on  dit  que  le  vaisseau ,  l'ancre  laboure , 
il  vaseello  strasciea ,  tocca  fondo ,  Cancora  ara. 

LABOUREUR,  s.  m.  bifolco ,  agricoltore^ 
Umratore ,  aratore. 

LABUBNE  ou  faux  édini» ,  s.  m.  espèce 

^  cytise ,  maio^  majella ,  avomiello,  avornio, 

LABYRIIfTHE ,  s.  m.  lieu  coupé  de  divers 

iemins,  de  détours,  en  sorte  qu'il  est  très 
Ificileaei)  (rporer  Tisiue,  lab$rinto^  labi^ 


I  rinto.  — ,  fig.  imbroglio  ,  intrigû,  inioUappo. 
•^  ,  partie  de  Voreille  interne ,  laberinto, 

LAC  «  s.  m.  lago, 

LACER,  V.  a.  serrer  avec  un  lacet,  allmc^ 
eiare ,  legare ,  strignere  con  laceiuolo  o  êtrin- 
ga.  — ,  se  dit  d'un  chien  qui  couvre  sa  fe- 
melle .  eoprire.  — ,  t.  de  mar.  attaecar  la  vcim, 
ail*  antenna,  « 

LACÉRATION,  s.  f.  laeeraziant,  tacera- 
menlo ,  siracciamento. 

LACÉRER,  V.  a.  lacirart,  squarciaro, 
straceiare, 

LACERET.  s.  m.  t.  decharpent.  petite  ta- 
rière ,  succhiellino ,  passatare ,  verrina.  —  ,  t. 
de  serrurerie,  piton  à  vis ,  anello  a  vite, 

LACERNE.  s.  m.  habit gn>s»ier  desancieos 
Romains  pour  se  garantir  de  la  pluie,  casaeea^ 
patjmdrano  ,  mantello,  pabtndrana ,  gabba^ 
nelUt. 

LACERON ,  s.  m.  V.  laiteson. 

LACERT,  s.  m.  poisson  de  mer,  tueertsk 
di  mare. 

LACET,  s.  m.  cordon ,  stringa,  laceiuolo» 
— ,  laccio ,  piedica, 

LÂCHÉ ,  adj.  qui  n'est  pas  tendu,  lento , 
allenta(o,  rallentato  ,  molle.  — ,  fig.  neghit- 
toso,  tan  guida.  Style  lâche,  debolé,  snervatOm 
— ,  pour  poltron ,  adj.  et  s.  vile ,  codardo. 

LÂCHEMENT  ,  adv.  vigliaceamenië , 
neghittosamcnte ,  debilmente ,  lentamenfë, 
vilmenle, 

LÂCHER  ,  V.  a.  atlentare^  mollare,  len^ 
tarOj  rallentare^  lasciare^  abbandonare.  — , 
fig.  lâcher  la  bride  à  ses  passions,  darsi  intia- 
rttmente  in  preda ^  abbandonarsi  affatlo  a.., 
—  le  pied,  darla  a  gambc,  fuggire.  — la 
main ,  accordare  un  mercato  per  poco  gaada- 
gno.  —  les  chiens ,  seiogliere  i  eani.  —  de 
l'eau,  spandcr acqua y  orinare.  — un  soufflet» 
dar  uno  schiaffo.  —  un  mot ,  laseiarsi  *f»g' 
gire  nna  parola  ,  ecc, 

LÂCHETÉ,  s.  f.  vigtiaecheria y  dappoeag" 
gine,  — ,  au  p\.  axioni  indegne ,  vilL 

LACIMÉ .  ES.  adj. se  dit  des  plantes, Ai- 
ciniato ,  tagliuszato. 

LACIS ,  s.  m.  reticella  di  filoo  di  seta. 

LACONIQUE .  adj.  concise  la  manière  des 
Lacédémoniems,  laconico, 
LACONIQUEMENT ,  adv.  ^tfcon&cametire. 
LACONISME,  s.   m.    taconismo,  parlar 
brève  e  suerinto, 

LACRYMAL.  E  .  adj.  lagrimate.  Fistule 
lacrymale ,  fislola  loerimale ,  il  taerimatqjo. 
LACRYAIAi;OIR£«  s.  m.  Tase  où  les 
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Romains  oonsenraient  les  larmes  Tersées  aux 
funérailles,  iaerimatorlo.  On  dit  aussi  urne  la- 
crymatoire. 

LACS,  s.  m.  iëcciOf  eapplç, — ,  laeeiuoto 
da  pigliar  ueceiU ,  eee,  — ,  fune  éa  aiUrrar  i 
cavatlL  -* ,  fig.  passion ,  embarras ,  taccio ,  ca- 
iena  f  vincolo ,  aguato»  — d'amour,  certains 
cordons,  nodo. 

LACTAIRE,  s.  f.  plante,  lattt^uola, 

LACTÉE,  adj.  f.  voie  lactée,  trace  blanclie 
dans  le  ciel ,  formée  par  un  nombre  infini  d'é- 
toiles, via  laitea.  Veines  lactées,  lèvent  lat- 
tes. 

LAGTIFÈRB,  adj.  se  dit  des  plantes,  ^- 
iiftro» 

LACTIQUE,  adj.  rchim.)  se  dit  de  l'acide 
du  lait  aifçri ,  faitico.  Mot  nouv. 

LACUNE,  s.  f.  vide  dans  un  livre,  un 
écrit ,  lacuna. 

LADANUM  ou  laidajidm  ,  s.  m.  gomme- 
résine  qu'on  relire  des  cistes ,  laudano, 

LADRE,  adj.  leproso,  iebbnuo. — ,  Gg. 
et  faro.  insensible  «  avaro.  — ,  s.  ladre,  mas*, 
avaro,  spiforeio ,  gaiito, 

LADRERIE,  s.  f.  lepra:  ospilale  de'  U- 
proti,  — ,  fig.  tpUoreeria ,  sordidezza. 

LADY  ,  s.  f*  (de  l'angl.  )  titre  donné  aux 
femme:»  des  personnes  de  qualité,  ladi.  On 
prononce  lédi. 

LAGOPÈDE  ou  lagopooi  ,  s.  m.  oiseau^ 
pamte»  bianca  di  montagna, 

LAGOPUTALMIE,  s.  f.  maladies  des 
paupièi'es  retirées  qui  laissent  l'œil  ouvert,  /a- 
gofialmia, 

LAGOPUS,  s.  m.  (bot.)  pU  di  fepre. 

LAGUE  .  s.  f.  ^mar.]  icia,  V.  sillage. 

LAGUNE,  s.  r.  espèce  de |Hslit  lac,  lacuna, 
iaguna^  tagttme, 

LAI,  LAIE,  adj.  laïque,  laleo ^  seeolare, 
frère  lai,  laieo,  convcmo.  Sœurs  laies,  con- 
verse, —  ,  au  subst.  un  loico,  un  secolarc. 

*  LAI,  s.  m.  complainte,  iamcnti,  Ido^ 
glianze,  /at,  lamentationi, 

LA  te  HE  ,  s.  f.  mauvaise  herbe,  earice, 
LAID,  LAIDE,  adj.  brutlo ,  satzo^  de^ 

farmt,  laido^   disavvenenie.  — ,  au  moral, 

dUonctto,  bruito,  indécente. 

*  LAIDANGE.  s.  f.  ingiuria. 

*  LAIDANGER,v.  a.  ingiuriare, 
LAIDEROn ,  s.  f.  fam.  donna  o  ragasza 

kraUtt, 

LAIDEUR,  s.  r.  bruitesza,  deformiià, 
iaîdczta ,  iozzore.  —  ,  fig.  laidezza ,  vita^ 
pêrlo. 

LAIE,  s.  î.  femmina del cignale,  — ,  viol- 
ioh  in  ana  te  (va, 

LAINAGE,  s.  m.  marchandise  de  laine, 
taniûzio.  —  ,  façon  y'on  donne  aux  draps , 
eardatura, 

LAINE,  s.  f.  lana.  —  de  Moscovie,  duvet 

2ui  croit  sous  le  ventre  du  castor,  lana  di 
iotcovia»  Bêles  à  laint-s.   bestiame  minulo. 
Couverture  de  laine  ,  boldrone. 
LAINBR  ou  LÀKiR,  T.  Q,'eardare% 
LAINBUR.s.  m.  eardatore, 
LAIRBRIB,  i*  f.  ianifizio,  ait#  lanifica. 
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LAINEUX, BUSE,  adj.  qui  a  beaucoup 
de  laine .  lanoso  ,  tanuto. 

LAINIER,  s.  m.  marchand  de  laine,  lana» 
JuqIo. 

LAÏQUE ,  s.  et  adj.  laico ,  êeeo/an, 

LAIS  .s.  m.  qutrciMolo  di  riserua, 

LAISSADE,  s.  f.  t.  de  mar,  eporto  délié 
ruote  di  poppa  e  di  prua, 

LAISSÉ,  s.  f.  corde  à  mener  des  lévriers , 
guinzaglio.  — ,  fig.  et  fam.  mener  quelqu'un 
en  laisse ,  menare  altrui  per  lo  naso»  —  ,  certa 
cordonê  da  eappello.  Laisses  et  relais,  t.  de 
mar.  rieolmi* 

LAISSÉES,  s.  f.  pi.  fiente  des  bètes  fau- 
ves,/àr/e. 

LAISSER,  V.  a.  quitter,  laidarêt  abbandO' 
nare.  Se  laisser  aller  à  la  douleur,  darsUn  prtda. 
al  dolore.  On  dit  qu'une  fille  s'est  laissée  aller, 
laseiani  eedurre.  On  dit  absol.  laissez ,  laissez , 
butta ,  basta,  latciate  ,  eetsate,  fermatevi, 

LAIT,  s.  m.  liquide  blanc  qui  se  forme 
dans  les  mamelles  de  la  femme  et  des  femelles 
des  animaux ,  latte,  — ,  liqueur  artificielle  ; 
lait  virginal,  etc.  laite.  Jeune  lait,  lait  d'une 
femme  accouchée  depuis  peu,  lalie  freteo, 
giovanê.  Dent  de  lait,  nom  des  premières 
dents,  lattajuolo.  Avoir  ime  dent  de  lait  con- 
tre quelqu'un  ,  fam.  aver  il  tarlo  con,,,  averla 
eon...  Pétillait,  siero  di  latte.  Lait  coiipé, 
latte  con  acqua.  Voie  de  lait ,  via  laitea.  Lait 
de  poule ,  rouo  d*uovo  sbatiuto  in  acifua  ealda 
con  zueehero,  — ,  suc  blanc  qui  sort  de  quel- 
ques  plantes ,  de  quelques  fruits ,  latte ,  latti» 
ftccio.  Vache  à  lait ,  uim.  pertona  o  cota  da 
cuisi  traô  continua  profiito, 

LAITAGE  ,  s.  m.  laltidnj. 

LAITE  ou  LATTAivcB,  S.  f.  latte  di  pescc, 

LAITE  ,  ÉE,  adj.  qui  a  de  la  laite,  clie  ha 
il  latte ,  parlandoti  di  pesci, 

LAITERIE ,  s.  f.  lieu  où  Ton  serre  le  lait, 
aucinn, 

LAITERON  ,  vulg.  lacebou  ,  s.  m.  plante 
laiteuse ,  grifpignoh  ,  cicerbita, 

LAITEUX.  EUSE.  adj.  se  dit  de  cer- 
taines plantes  et  de  certaines  pierreries,  lai- 
iifcro,  latlirinoso, 

LAITIKR  ,  s.  m.  t.  de  fonderie ,  tcoria, 

LAITIÈRE ,  s.  f.  donna  che  vende  latte, 
— ,  adj.  f.  nourrice,  vache  laitière,  qui  a 
beaucoup  de  lait,  buona  laitoja, 

LAIION,  s.  m.  sorte  de  cuivre,  oilone. 

LAITUE,  s.  f.  herbe  potagère,  latiuga. 
Laitue  sauvage ,  endivia, 

LAIZE  ou  LAisB ,  s.  f.  larghetza  del panno, 
délia  tela ,  eec. 

LAMA  .  s.  m.  prêtre  tartare,  lama, 

LAMANAGE,  s.  m.  t.  de  mar.  tavoroê 
metticre  do'  locaiieri. 

LAMANEUR  oulocuav,  s.  m.  pilote  qui 
connaît  particulièrement  l'entrée  d'un  port , 
pilota  f  locatiere, 

LAMANTIN,  s.  m.  (hist.  nat.)  mammifère 
amphibie  qui  se  tient  à  l'embouchure  âts 
fleuves  sous  la  zone  torride ,  tpecie  di  foca. 

L AMBDOYOE ,  adj.  se  dit  d'une  des  su* 
tures  du  crâne  qui  riisemble  au  lambda  (A) 
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de  Vilphabet  ^ree>  iambéûldêô,  tanéûidêo, 

LAMBEAU  .  s.  m.  morceau  d'une  étoffe 
déchirée,  branot  péxxo,  brandetlo,  strafn" 
belle,  gh€rone ,  sirûceio.  — ,  fig.  en  parlant 
des  ourrages  d'esprit ,  petto  ^  squarew, — , 
t.  de  chap.  stampù  pit  timbattitura, 

LAMBEL ,  s.  m.  t.  de  blas.  certaine  bri- 
sure, lambcllo, 

LAMBIN ,  E ,  s.  fam.  qui  a|it  fort  lente- 
ment ,  îtktéMiOM ,  infingtuiUieeid ,  baéalMe, 
pwéigiotmi, 

LAMBINBR .  t.  n.  fam.  agir  lentement , 
ttnéûrû  alla  lunga,  tenitnnare^  dîmtnatsintl 
manito,-^^  einti$ehiara ,  àneiiiiare,  Irim- 
pellarê, 

L  AMBIS  ,s.  m.  coquillage ,  ipteU  di  groiso 
nteehio  amBfteanv  dêl  gstiêre  deih  buteine. 

LAMBOUliDE,  s.  m.  nièces  de  bois  dé 
charpente ,  piana ,  tfavieéllb.  — ,  pierre  ten- 
dre des  environs  de  Paris ,  $oftu  di  pUtra. 

LAMBREQUINS, s.  m.  pi.  (blas.  )  orne- 
mens  qui  pendent  du  Casque  autour  de  l'écu , 
fogliami .  frêgi, 

LAMBRIB.  «.  m.  (arcb.),  en  général ,  ce 
qui  est  LU-dessus  de  la  tête»  toffltto ,  volto , 
tielù  d'  una  eamêrû,  — ,  f'^gîOj  arnûm^tiio 
ehê  riâône  intorno  aile  ttante.  Lambris  dorés , 
slante  magnlftche.  Les  célestes  lambris  «  poét. 
U  eielû. 

LAMBRI^SAGE,  s.  m.  impiatlaeelatura  ^ 
inlavôlatâ  o  Uktohâéo  d'un  sâlajo  o  d'un  fre- 
gtà, 

LAMBRISSER ,  v.  a.  revêtir  de  lambris» 
iOffittare ,  implattâedare ,  întavolate. 

LAMBRUCHE  ou  iambrosqùi  ,  s.  f.  sorte 
de  vigne  sauvage»  lambrutea^  lambtuseo,  ta- 
veruito,  ruvizzolo. 

LAME,  s.  f.  table  de  métal  fort  mince» 
lamUf  lamina,  laminetta,  ^,  fer  d'une  épée, 
etc.  lama.  C'est  une  bonne  lame,  maneggia 
bene  la  tpada ,  et  fig»  au  moral»  é  uno  ieallrO , 
una  V0lpé  vecehia,  —  (mar.) ,  vague  de  la 
mer  agitée»  onda,  ondaia^  flotlo. 

LAME19TABLE,  adj.  lamentabile ,  la- 
mêntévolé  »  lagrimévote,  —  »  querub^  campai- 
tionevote. 

LAMENTABLEMENT,  adv.  dototôêa- 
mente ,  di  un  tuonâ  tamentevole ,  lamentevol^ 
mente. 

LAMEN^TATION»  s.  f.  lamenta,  eom- 
piantOf  rammafiûatlone ,  tamentatione ,  ge- 
mitô,  lai. 

LAMENTER,  V.  a.  eompiagnêre.  Il  vieil- 
lit. —  ,  au  récip.  lamentarsi,  tagnartî^  ra«i> 
maricani  ,_far  piagnittei, 

LAMEÎTË ,  s.  f.  t.  de  soierie ,  petite  lame 
de  bois  d'une  ligne  d'épaisseur,  regoleito, 

LAMIE ,  s.  f.  requin  de  la  plus  grande  es- 
pèce »  tamia. 

LAMIER,  s.  m.  eki  ridueetoroo  far- 
gento  in  laminette,  —  ( bot.) ,  plante  labiée. 

y.  LABIli. 

LAMINAGE ,  s.  m«  î/  ridurre  in  vergueei 

o  laminé  un  métallo, 

LAMINER,  V.  a«  ridurr$  in  laAre  o  ia- 
._  • 
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LAHINOII! ,  s.  m.  9ÎHihjo  dâ  fUtarê  lu 
Uanine  un  métallo. 

LAMPADAIRE,  s.  m.  (hist.  anc)  Sort« 
d'officier»  ufpziale  thé  portavà  le  lampaée,  «ce. 
per  fhr  lume  ait  imperadorë ,  eet,  —  »  sorte 
d'Instrument,  itrumento  toitenentetampade. 

LAMPADISTES,  s.  m.  pi.  parmi  les 
Grecs,  ceux  qui  s'exerçaient  à  la  course  des 
flambeaux,  lampaditii, 

LAMPADOPHORE.  s.  m.  iamfiûdiferol 

LAMPADOPHORIES  ,  s.  f.  pi.  (his- 
toire ancienne)  »  feite  che  ei  eêlebravaha  oâlié 
faei. 

LAMPANTE,  adj.  f.  huile  lampante ,  tOim 
ehiaro  depurato, 

LAMpARILLES OU  iioafAaiiU<s,s.  f.  pL 
petits  camelots  qui  se  fabriqtient  en  Flandre  , 
âambellotti  dêttl  tampàtigtte, 

LAMPAS ,  s.  m.  étoffe  de  soie  de  la  Chioe, 
iampatto,  —  »  enflure  an  palais  du  cheval , 
lampasio. 

LAHPASSÉ  »  ÈÊ ,  a4j.  (blas.)  lion  l*m- 
passé  de  gueules,  c'est-à-dire  avec  la  langue 
qui  sort .  ùimpatsato. 

LAMPE,  s.*f.  tampada  f  laeetnd.  Col-de- 
lampe.  V.  col. 

LAMPÉE  »  s«  f.  pop.  un  bitchierone  pién^ 
di  vino. 

L AMPER ,  V.  a.  bere  gran  bieàhierl  di  vtAo. 
-^ ,  V.  n.  pop.  itlneafé ,  ebevattaré  »  ehn- 
tare. 

LAMPERON»  S.  m.  languette  ou  hec  «pii 
soutient  la  mèche  d'une  lampe ,  luminelh, 

LAMPION ,  s.  m.  espèce  de  lampe  qui  sert 
dans  les  illuminations,  luûérna  ,  lue§muzta  , 
lucernetta. 

LAMPROIE  »  s.  f.  poisson ,  lampreda. 

LAMPROYON  ou  lammillon  ,  S.  m«  lam^ 
predottd. 

LAMPS  ANE  ou  biebb'adx  Miiiiixts  »  s.  f. 
plante»  lamptana* 

LANCEES,  f.  lancia,  asiû.  — »  fam*  cl 
prov.  rompre  des*  lances  pour  quelqu'un  ,  di» 
fendere  uno  contre  gli  aggreeeori,  Lauce  d'ua 
drapeau,  bftton,  aeia  delta  bandiera.  —  à 
feu,  fusée ,  razzo  a  foggia  di  laneia,  -—  »  mé- 
téore igné ,  lantia, 

LANCELLÉE,  s.  f.  plante  «  ienehite* 

LANGER,  V.  a.  lanetare,  avventare^  «aa» 
gliare.  — ,  fig.  lancer  des  œillades  »  des  re- 
gards, eicdareo  ^ettar  oeefùaêe^^  ëgt^MrdL 
—  le  cerf,  sc&vAre  tleervo,  —  un  vaisseau  à  la 
mer,  varare  un  bastimento.  —  une  maoœa- 
vre,  çettare  un  cave.  Ge  navire  lance  bâbord 
ou  tnbord  ,  qttetlo  battimento  sveita. 

LANCETTE ,  s.  f.  inst.  de  chir.  ianaittok  » 
laneetta, 

LANCIER,  s.  m.  Cavalier  arm^  d'une 
lance .  lancia ,  cavalière  armatedi  laneieu 

LANCINANT.  E,  adj.  (méd.)»  douleur  laa* 
cinante,  aeuto;  pungente. 

LANÇOIR,  s.  m.  petite  vanne  qui  arrête 
l'eau  d'un  moulin  ,  caleraita,  ehiavieam 

LAND^  N  ,  s.  m.  V.  saoov. 

LANDE  ,  s.  f.  landa ,  pienurà,  gran  Irtfffa 
di  paete ,  di  terreno  ineolto. 
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LANDORAVB,  s.  m.  tilfè  de  (Intlque» 
princes  d'Allemagne ,  immgravio» 

LANDGRAVIAT,  ù  m.  éut  don  land- 
grave, fangravmio. 

LANDIER  ,  t.  m.  grand  chenet  de  cuisine , 
alm^  — *  »  fig.  mémo  frwâéo, 

LANEliET ,  s«  m.  /anîent  mmêthio. 

LANGAGE,   s.  m.   iingunggio,  fkvêiia^ 

—  ,  sti49^  mpéo  éi  élin  ,  fu^«ôaaiv,  fkwl- 
Aira,«ce. 

LANGES ,  s.  m.  pi.  pmnUini ,  paimîeêlU 
dit  èmmbini. 

LANGOUREUSEMENT ,  adv.  languidtb- 
mente ,  deèeimmitëf  fievoimente* 

LANGOUREUX.  EUSE,  adj.  Uingmiâo, 
ittmngmidito.  Faire  le  langoureux  auprès  d'une 
femme,  far  l'innmmorato,  ii euseamùHo^ 

LANGOUSTE,  •»  f.  toeneiâ  tU  ntâtet 
gombero  mann^. 

LANGRENUS,  s.  m.  una  éelh  mauhm 
éeila  tttnA, 

LANGUE,  8.  f.  partie  cbamue  et  mobile 
dans  la  bouche,  principal  oi^anedugoûk  et 
de  la  parole ,  lingua.  Avoir  la  langue  bien  pen- 
due.  bien  affilée,  fam.  non,  morh^  m  tme  iit  Un- 
MM  in  keeea ,  p*rUur  moito  e  fàcltmenie.  Cet 
homme  a  la  langue  grasse,  pranànziM  l'  R 
maiamenle ,  ha  difpcoUà  di  lingus,  C'est  une 
langue  dorée  »  pêtla  ehganiemente,  é  en  hoc- 
eadoro.  Coup  de  langue,  maldiêemta.  Il  est 
maître  de  sa  laa^e*  ea  mantener  U  teeteto. 
Prendre  langue ,  mformarti,  --',  idiome ,  lan- 
gage, iimgaû,  Mfenitf,  linguûggio,  fapeUa. 

—  étante,  qu'on  peuple  pvlc ,  tinguii  viva» 

—  morte ,  qui  n'existe  plut  que  dans  les  li* 
Ties,  Utkgttûmoria»  Jeunes  de  langue»  gio- 
Mmî  fiMiiMiiKlft  daiki  Firontia  pet  imperar  té 
êingue  ûriêMélL  Langue  de  Toiie  (mar<), 
guaina  delta^  vêla,  —  de  bouc  ou  Tipérine 
(bot. } .  ac^«o.  *-  de  cerf,  scolopendre  ou 
pbjlitis  (bot } .  piHidê .  iingua  di  eerw.  •*  de 
ehien  ou  cynogloase  (  boU  )  »  dnégloua ,  lin'^ 
gum  di  cane.  —  de  serpent  (  bot.  ) ,  ar6a  tueeia, 
lingua  êetpemtam. 

LANGUE,  ÉE,  adj.  (blas.) ,  se  dit  des  oi- 
teaox  dont  Ht  langue  sort ,  Vmguaiê, 

LANGUETTE .  s.  f.  petites  nièces  de  mé« 
tel ,  ikimpe  dttm  émirumenia  an  paie.  -^  de 
ballon,  anima  dtl  pallone.  On  appelle  lan* 

gietles  ce  qm  est  taillé,  découpé  ou  cousu  en 
rne  de  petite  langue  au  bord  d'une  toile  on 
d'une  éUMie ,-  tûgiiaio  a  fèggia  di  iingueiie. 
«-,  t.  d'impr«  petite  pitee  de  fer  mince  atta- 
chée hors  a'oenrre  du  cbâisis  de  la  frisquetie, 
manopola»  -^  ou  aiguille,  petite  pièce  de  fer 
d'une  balanoe  qui  sert  à  marquer  Véquiltbfe. 
lingua  o  ago  delta  ùilameêûé  «— ,  petit  morceau 
d'argent  ou  d^  laissé  par  les  orfôTfes  en 
MiUie  à  chaque  pièce  qu'ils  fondent^  koUôn- 
dmo  lÊiciato  dagU  erefiei  pel  eaggio  dtf  1er  la» 
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LANGUEUR  t  s.  f.  hnguore,  languidore, 
langura ,  debeUeea  «  iateuaione.  — ,  angeteia, 
anaieià. 

LANOUEYER ,  y.  a*  etaminar  la  lingua 
dunporcoptr  veder  se  sia  sano. 


^  LANGUEYEUR .  s.  m.  ehi  épropoUo  a  vi- 
eitare  i  porei  per  eeder  te  sieno  tani* 

LANGUIER.  s.  m.  lingua  di  poreo  eoneim 
0  seeeata* 

LANGUIR,  Y.  n.  languire,  ivenire ,  i7/an- 
guidire ,  venir  meno  di  forte ,  divenir  languide, 

—  ,  fig.  merir  di  noja ,  tteniare ,  eoffrire.  Les 
aiTaires  languissent,  andar  in  lungo,  La  na- 
ture languit,  toutes  les  choses  languissent  pen- 
dant l'hiver ,  appaêtire ,  perden  il  vigere»  Un 
discours ,  un  ouvrage  d'esprit  languit,  tanguire, 
ester  ttnta  brio  g  tenta  tpirito* 

LANGUISSAMMENT.  adr.  languiâa- 
mente,  fievotmente^  debotmente» 

LANGUISSANT,  £,adj.  langaide,  Um- 
gmenie,  egte^  <7/ati^uîifito. Regards  languissans, 
qui  marquent  beaucoup  d'abattement  ou  d'a- 
mour, sguardi  languidi,  amorosi» 

LANICE.  adj.  f.  bourre  laniœ,  borra  di 
lana. 

LAN  1ER,  s.  m.  oiseau  de  leurre  f  lanière^ 
speciedi  faleo, 

LANIERE,  s.  f.  bande  de  ooir  longue, 
étroite  et  mince,  aeteggia^  striseia  di  tuojo, 
êiafple,      , 

LANIFERE .  adj.  (zooU  et  bot.)  qui  porta 
de  la  laine ,  lemifere» 

LANISTE,  s.  m.  L  d'antiq.  moêstrodi  gla- 
diateri. 

LANQUERRE ,  s»  f.  gros  bourr^f t  qui 
aide  à  nager ,  specie  di  eerdska  êhê  ms Isnta  su 
t  aequae  feeiÙta  il  nuoto. 

LANSQUENET,  s. m.  autrefois,  fantassin 
allemand,  /onsa,  lunaieheneeco^  — «  sorte  dn 
jeu ,  soria  di  giuoco  di  carte, 

LAN  TER  ou  LurTsa ,  t.  a«  t.  de  chaudr. 
baiier  il  rame  a  eotpi  dittinti, 

LANTERNE,  s.  f.  boite  transparente  pour 
conserver  une  lumière,  lanterna,  '^sourde, 
lanierna  eieca,  —  magique  •  tonfarna  magiea, 

—  (arch.),  tourelle  ouverte  et  placée  sur  un 
d6me,  lanterna,  pergamena,  -^  j  tribune  gril- 
lée ,  gabinetto  o  tribuna  eon  geloeie  aW  l'n- 
torno.  — ,  au  pi.  fig.  fadaises,  fdndonie , 
ehiappole  $  baje*  —  à  mitraille  (artil.)«  espèce 
de  boîte,  pigne,  saeekettiy  lantefnêda  mitra- 
glia.  •— ,  t«  de  mécan.  lanterna,  rœekeite,  — , 
t.  d'essayeurs  d'or  et  d'argent»  eustedia[deila 
bêlaneiam 

LANTERNEAU,  s.  m.  t.  deMlinea,  pie^- 
cola  alzaia  di  terra. 

LANTERNER ,  v,  n.  moseri  badare.siere 
abada,  — ,  y.  a.  importuner,  nq/ere»  infaêii' 
dire  f  teeeare, 

L  ANTERNERIE ,  s.  L  fam.  fadaise  »  seiM- 
chérie,  fanfiUuehe,  baje,  f¥aeeherie, 

LANTERNIER,  ÈRE,  s.  celui  qui  feit 
ou  vend  des  lanternes ,  et  celui  qui  allume  les 
lanternes  publiques,  lanternajo,  -««fig.  et 
fam.  diseur  de  fedaises,  earattyo,  taeeolûika» 
— ,  bomme  irrésolu,  tenta,  irretotuto, 

LANTlPONNAGE,s.  m.  discours  frivole, 
importun,  pop.  iwporimnità,  discorsi  Seioc' 
dû,  in  ut  m  ,  fiëlidioti, 

LANTIPONNER ,  y.  n.  pop.  Unir  des  dis- 
Murs  inuUicSt  nojare,  iediar  eon  fratehe» 
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r/0,  impûrîungrt  ton  êeeeatttre,  frMure ,  «m. 

LANTUBE ,  s.  f.  aclion  de  laater,  i7  baU^r 
il  rame  a  coipi  é'nîinti, 

LANTURLU  ,  s.  m.  refrain  de  chanson. 
11  lui  a  répondu  lanturlu»  fam.  gli  ha  falio  ri- 
fittioeon  beffa, 

LANUGINEUX,  EUSE,  adj.  (bot.)  se  dit 
des  parties  des  plantes  couTertes  de  duvet,  la- 
nuginoto. 

LAPATHUM, s.  m.  (bot.)  V.  patibuci. 

LAPER  ,  V.  n.  boire  en  tirant  l'eau  arec  sa 
langue,  lambira,  bere  eome  bewmo  i  rani. 

LAPEREAU ,  s.  m.  jeune  lapin ,  eani- 
glietto. 

LAPIDAIRE,  s.  m.  giojelliere  ,  tapldario. 
Style  lapidaire,  celui  des  inscriptions  sur  le 
marbre,  etc.  $lUe  lapidarto» 

LAPIDATION,  s.  f.  sorte  de  supplice,  ia- 
pidasiona ,  ailûpidamento* 

LAPIDER,  Y.  a.  assommer 'à  coups  de 
pierres ,  lapiéare ,  uecidêre  eon  sasti  o  sassaU. 
— .  fie.  biasimare ,  gridar  addotto. 

LAPIDIFIGATION,  s.  f.  pelrificazione, 

LAPIDIFIER  ,  y.  a.  (chim)  impieirire* 

LAPIDIFIQUE ,  adj.  tapidescenU,  atto  ad 
impieirirê ,  petrifieo» 

LAPIN,  s.  m.  petit  c|uadrupède  rongeur 
qui  creuse  bous  terre ,  eoniglio, 

LAPIS,  s.  m.  espèce  de  pierre  précieuse, 
lapisfazzoto ,  lapitiazsuli ,  lapUlazzari. 

LAPMUDE ,  s.  f.  robe  de  peau  de  renne, 
nome  cite  si  dà  aile  peUieee  del  Norte. 

'  LAPS ,  s.  m.  t.  de  droit,  laps  de  temps ,  de- 
eorto  di  tempo ,  andar  del  tempo ,  iraseorri- 
menio  di  tempo, 

LAPS,  E.  adj.  (hist.  eccl.)  lauo,  \\  est  laps 
et  relaps ,  abbandonù  piU  voile  la  religione  eat- 
toliea. 

LAQUAIS  ,  s.  m.  iaeché,  stafpere. 

LAQUE  ou  GOMME  •  LAQUE ,  S.  f.  tocca,  — , 
8.  m.  vemiee  delta  China» 

LAQUÉAIRE,  s.  m.  (liist.  anc.)  atteia  che 
in  una  mono  auea  un  laecio^  nelV  attra  un 
pugnale, 

LAQUETON .  s.  m.  piceioh  tocché, 

LAR  AIRE,  s.  m.  (hist.  anc.)  petite  chapelle 
destinée  aux  dieux  Lares .  cappetletta ,  iaber- 
naeoto  ove  riponevansi  i  LarL 

LARCIN,  s.  m.  action  de  dérober. /ârfo , 
rubaménto> — ,  la  chose  dérobée,  il  furlo, 
— ,  Gg.  plagiat,  piagio. 

LARD  ,  s.  m.  tarda,  grano  ,  sugna, 

LARDER  ,  T.  a.  lardare ^  tardetlare* — ,  fig. 
et  fam.  larder  de  coups  d'épée,  trafiggere  eon 
piU  eolpi  di  tpada»  —  la  bonnette ,  t.  de  mar. 
interire  i  eoltellacei ,  gli  seopamari. 

LARDOIRE,  s.  f.  brochette  pour  larder, 
lardatojo,  — ,  t.  d'hydranl.  puntazta. 

LARDON,  s.  m.  petit  morceau  de  lard 
coupé  m  long,  ^ai;c^e//o,  lardeilino. 

LA  RDURE ,  s.  f.  t.  de  manuf.  défaut  dans 
le  tissu  d'un  drap,  seacehini^  trapatsetti, 

LARENIER,  s.  m.  t.  de  menuis.  rebord 
d'un  cbàssis  pour  écarter  l'eau,  gœeiola^ 
iojo. 

LARES  y  f.  m.  pL  dieux  domestiques  des 
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païens,  Larl ,  Dti  do'  foeohfif  numi  ( 

LARGE,  adj.  largo ^  et  poét.  lato.  — , 
s.  m.  larghezza,  largo.  Gagner  le  lar^,  G|;. 
faggire.  Prendre  le  large  (mar.),  aouim'  m 
ûUo  mare.  On  dit  en  peinture,  des  ooa tours, 
draperies ,  lumières  larges ,  magnifieot  ««#/f9. 
— ,  fig.  être  au  large ,  ester  negti  agi.  An.  long 
et  au  large,  adv.  m  lungo  a  in  largo* 

LARGEMENT,  ad?.  liberalmenU^  Ur- 
gamente,  copiosamente ,  abbondaniossêomio,  a 
riboeeo .  ampiamomle. 

LARGESSE,  s.  f.  liberalilà,  targhomsa^ 
donalivi.  Piècn  de  largesse  •  danari  â«  U  ro 
faceva  disiribuire  in  oerti  di  solenni, 

LARGEUR,  s.  f.  larghezza,  il  largo. 

LARGO.  adT.(del'Ltal.)  L  de  mus.  awtc 
un  mouTement  très  lent ,  largo. 

LARGUE,  s.  m.  t.  de  mar.  prendre^  tenir 
le  largue ,  pigliar  il  largo ,  I*  altunu  — « ,  adj. 
Tent  largue,  vent  de  quartier ,  vento  a  mozz* 
nave,  vento  a.quartiere.  Aller  vent  lar^cue» 
par  un  vent  de  travers,  andar  di  venlo  iargo  a 
lasco.  A  la  largue ,  loin  des  autres  vaisseaux  » 
aila  larga. 

LARGUER ,  v.  a.  lâcher  une  manceuvre, 
mollaro ,  allentare.  On  dit  aussi  qu'un  raisseau 
a  largué ,  aprirsî  in  quaiehe  luogo.  — >,  eUUr» 
garsi  per  non  eombattere, 

LARIGOT,  s.  m.  espèce  de  flûte,  Mtfolo. 

LAHlX.s.  ro.  y.  MiLàzB. 

LARME,  s.  f.  lagrima^  laerima,  êtiUadi 
planta,  — ,  goeeiol/t. 

LARME  DE  JORoularmilli  dbs  Ihbes, 
s.  f.  graminée  des  Indes  et  de  l'Archipel» 
idrospermo ,  lagrima  di  Ciobbo. 

LARMIER,  s.  m.  saillie  pour  empêcher 
l'eau  de  couler  le  long  d'un  mur,  grondato/Op 
cordoM.  —  ou  larenier.  V.  ce  mot.  —  ,  au  pi. 
temple  del  Mvallo. 

LARMIÈRES  ,  s.  f.  pi.  fentes  au-dessous 
des  \e\xx  du  cerf,  d'où  5ort  une  liqueur  jaune 
appelée  larmes  de  cerf,  fesei  soito  gli  oechi  del 
eervo, 

LARMILLE,  s.  f.  V.  i.abmr  db  job. 

LARMOIEMENT,  s.  m.  lagrimaziono. 

LARMOYANT,  £, adj.  laerimantè^  lagri- 
mante,  lagrimoso. 

LARMOYER,  v.  n.  tagrimaro ,  piagmao» 
verear  lagrime, 

LARRON,  ONNESSE.  s.  ladro ,  rubctore^ 
Ittdrone,  mariuolo^  involatore:  ladra^  invo" 
latriee.  On  dit  prov.  au  plus  larron  la  bourse, 
laseiar  le  père  in  guardia  ail'  orso.  — ,  t.  de 
libraire,  le  plt  d'un  feuillet  oui,  quand  on  a 
relié  le  livre ,  n'a  pas  été  rogné ,  piega. 

LARRONNEAU ,  s.  m.  peu  us.  petit  lar* 
roD,  ladroneello,  ladrino. 

LAR  US .  s.  m.  oiseau ,  gabbiano. 

LARVES,  s.  m.  pi.  nom  donné  par  les 
poètes  aux  âmes  des  méchans  qu'on  croyait 
errer  sous  des  figures  hideuses,  larve ^  laroa. 
— ,  au  sing.  (hist.  nat.)  intetto  nolto  eiato  in 
eut  naseo  e  che  poi  dove  cangiarti  in  eritalidê, 
in  ninfa ,  in  far  [alla  ;  brueo  naseonte. 

LARYNGOTOMIE,  s.  U  V.  aaoïraoïo. 

MIS. 
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LARYNX ,  u  m*  partie  sopërieure  de  la 
Irachée-artère ,  taring». 

LAS,  ÎRteij.  V.  HÉLAS. 

LAS ,  LASSE ,  adj.  tteneo  ,  êtraeeo ,  itUM, 
infutiàitû ,  annojaîo, 

LASCIF,  IVB.  adj.  latclvo^  lussurioso, 
libidinoto,  — ,  ote^no ,  ditonêttc, 

LASGIVEMEX^T,  adv.  laseivamenie  ^  tibl- 
dinoiamentû,  — ,  otanammte» 

LASGIYEXÉ,  s.  tlauivia,  tatdvUà,  tl- 
bUline,  — ,  oseenità ,  disonêttà, 

LASER  ou  LASiipiTioMyS.  m.  plante  om- 
bellifère»  lasêrpizio,  tUfio. 

LASSANT,  E,  adj.  stanehevoie,  c/ie  affk- 
tiea ,  ehe  ailasêa* 

LASSER,  V.  a.  slancare,  fiaecareg  $trae~ 
ear»\  spottare^  affragnere,  aûauarû. — ,  t.  r. 
êtanearsi.  — ,  t.  de  mar.  lasser  une  voile,  pas- 
sar  i  gerii  ad  una  vefa  ptr  êêrrarla  bene. 

LASSITUDE  ,  s.  f.  latsezta  ,  stracehezza, 
êîraeeagine^  itanehe**a,  — ,  ficvofezsa,  lan- 
guore,  infralimcnio,  — spontanée  (  méd.  ) , 
dont  ia  cause  n'est  point  apparente ,  aecaseia" 
meniQ ,  offrant ura, 

LASTE ,  s.  m*  (mar.),  poids  de  deux  ton- 
neaux ,  tasto, 

L  AT  A  NIE  B  ,  »alhiib-<teiitail  ou  bacbb  , 
s*  m.  paimitio  tVAmeriea, 

LATENT.  E,  adj.  taienU,  aeeuito. 

LATÉRAL,  E,  adj.  qui  appartient  au  côté 
de  quelque  chose ,  lateraiûm 

LATERALEMENT,  adv.  lataraimenie, 
di  fianeo* 

LATÉRÉ  (A) ,  adv.  V.  Liaur. 

LATIGLAVÈ,  s.  m.  tunique  que  por- 
taient à  Rome  les  sénateurs,  latictavio,  tu- 
niea  tenatoria, 

LATIN ,  s.  m.  Ungua  iatina ,  il  lalino,  — 
de  cuisine,  prov.  iatino  catiivoe  bauo.  11  est 
au  bout  de  son  latin ,  fig.  il  ne  sait  plus  où  il 
en  est  •  non  ja  più  da  ehe  parte  i'abbia  «  vol^ 
ioH,  11  y  a  perdu  son  latin ,  fam.  son  temps  et 
sa  peine ,  ha  géttato  vîa  U  ranno  e  it  sappne , 
ha  Utciato  la  coda  al  diavolo.  Les  latins ,  les 
catholiques  d'Occident ,  i  latinL 

LATIN,  E,  adj.  Iatino,  — ,  fig.  le  pays  la- 
tin ,  le  teuole.  Voile  latine ,.  voile  laite  en 
forme  de  triangle  rectangle,  vcla  Iatina. 

LATINISATION» s.  {.  U  latimuare. 

LATINISÉ.  ÉE.part.  latinitzato.  Grec 
laUnisé,  grwo  ehe  i*  à  unité  a'  tentimcnti  délia 
ehieta  taiina. 

LATINISER ,  T.  a.  donner  une  terminai- 
son latine  à  un  mot  d'une  autre  langue ,  lati" 
nixxare, 

LATINISME,  s.  m.  latinisme, 

LATINISTE .  s.  celui  qui  entend  et  parle 
le  latin,  latinista, 

LATINITÉ,  s.  f.  langage  latin,  latinità , 
iingua  Iatina, 

LATITUDE  ,  s.  f.  (gcogr.)  distance- d'un 
lieu  à  Téquateur,  tatitudine,  —  (aslr.),  di- 
stance par  rapport  à  Técliptique .  tatitudine* 
-*,  étendue ,  liberté ,  fig.  latiludinm ,  Ubertà , 
emnpo  :  ce  programme,  ces  instructions  vous 
donofDt  beaucoup  de  latitude. 
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LATOMIE ,  s.  f.  prison  de  Syracuse  taillée 
dans  Se  roc«  latomia, 

LATRIE,  s.  f.  culte  de  latrie,  que  l'on 
rend  A  Dieu  seul,  latria,  latria, 

LATRINES, s.  f.  pi.  lieux  privés,  latrina, 
eetso^  eacatojo ,  privato,  zambra, 

LATTE ,  s.  f.  pièce  de  bois  longue .  étroite 
et  plate,  torrent  e  o  panconeello.  Lattes  à 
baux ,  t.  de  mar.  pièces  de  bois  fort  minces , 
latte. 

L  ATTER ,  V.  a.  garnir  de  lattes ,  asêettare, 
inehiodare  i  eorrenti  o  paneoncelli, 

LATTIS,  s.  m.panconeellatura,  intavola- 
tura, 

LAUDANUM,  s.  m.  eetratto  d*  oppio. 

LAUDES ,  s.  f.  pi.  partie  de  roffice  divin , 
laudi» 

LAURE,  s.  f.  eremo  antieo  in  Oriente, 

LAURÉAT,  adj.  m.  se  dit  de  quelques 
poètes  couronnés,  lauréate» 

LAU RÈGLE,  s.  t  plante»  eamelea ,  mez" 
zereon ,  dafnoide, 

LAURIER,  s.  m.  arbre,  alioro,  lauro. 
Laurier-rose ,  oleandro ,  nerio.  Laurier-thym , 
^  atlifro  salvatico.  Laurier-cerise,  tpeeie  d*  allaro 
ehe  produce  eoeeole  roese.  Laurier  alexandrin , 
espèce  de  frelon ,  lauro  o  alloro  alessandrino. 
Cueillir ,  moissonner  des  lauriers ,  fig.  rem- 
porter la  victoire ,  mietere  allori.  Flétrir  ses 
lauriers,  dieonorar  la  vittôria, 

LAURTOT,  s.  m.  t.  de  boulang.  pozzetia 
in  eni  a'  immolla  lo  tpazzatojo, 

LAVAGE .  s.  m.  lavamento,  lavanda ,  la- 
vât ura,  guazzo,  — ,  coia  troppo  brodosa, 

LAVANDE,  s.  f.  plante  aromatique»  spiga^ 
et  vulg.  lavanda, 

LAVANDIER,  ÈRE,  s.  officier  du  roi 
qui  a  soin  de  blanchir  le  linge,  lavandajof  la- 
vandttja, 

LAV  ANGE,  s.  t  amas  de  neige  qui  se  dé- 
tache tout-à-coup  des  montagnes ,  valangam 

LAVARET ,  s.  m.  torta  di  petee  fluviale, 

LAVASSE,  s.  f.  pluie  subite  et  impé- 
tueuse, ac^uajone  ,  rovescio  ,  aequazzone  , 
nembo, 

LAVE ,  s.  r.  matière  fondue  qui  sort  des 
volcans ,  lava, 

LAVÉ ,  ÉB ,  adj.  se  dit  des  couleurs  peu  vi- 
ves et  peu  chargées ,  dilavato,  sbiadato  , 
'ehiaro ,  debole ,  smorto, 

LAVÉE,  s.  f.  eumulodi  iàna,cauata  dell* 
aegua, 

LAVÉGE,  s.  f.  eerta  pietra  da  far  etovi- 
glie, 

LAVEMAIN,  s.  m.  petit  réservoir  d'eau, 
eatinella. 

LAVEMENT,  s.  m.**  des  autels,  des  pieds, 
lavamento  degli  altari ,  de'  piedi,  — ,  pour  cly- 
siére  i  »erviziale ,  critleo,  cristtro,  ctistero. 

LAVENDER,  s.  m.  espèce  de  linge  ouvré, 
tpeeie  di  rinfranto, 

LAVER)  V.  a.  lauare,  nettar  con  aequa. 
Se  laver  d'un  crime,  purgarêi  d'  un  delitto, 
—,  en  parlant d'im  fleuve,  etc.  bagnare,  di- 
fagare,  —  un  dessin,  aequerelUire,  «^  une 
pièce  de  bois,  sgrotiore  una  tavola. 
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LAVETOII  )  9.  m.  sorte  àè  gfwse  laine 
restée  dnns  les  inoulios,  korrtt. 

LAV£TTK,s.  f.  («tit  bout  de  terchoD, 
âtrofinaeeio ,  MrofinaeetBh,      ^ 

LAV£UB.  EUSE.  s.  Iwaiorè^  gHatiêro. 

L AVIGNON,  s.  m.  petit  coquillage  de 
mtcjatiola, 

liAVIS ,  s.  m.  I.  de  dessin ,  Mtfu^rêih» 

LAVOIR,  s.  m.  résenroir  d'eau ,  lavato/o* 

LAVURE,  s.  f.  —  des  écuelles,  êe'uu^mtk- 
limi,  tevofarra  ^  «eadb/fa.  LaTures,  panni 
les  orfèvres  et  les  motuayeurs ,  emifiacei^. 

LAXATIF,  IVB,  adj.  Imhfwaivo. 

LAXITEi  s.  f.  (méd.)  relâchement ,  défaut 
de  force  et  de  tension  dans  la  fibre,  atkmia- 
tara, 

LATER ,  T.  a.  tracer  une  laie,  apn^  th* 
ffiûiioU  m  itna  êêhm, 

fiATETERlE,  s.  f.  /'  «rfe  dei  bMokjo. 

LAYETIER,  s.  m.  bôêê^hjo,  etaiêtiùjo. 

LAYSTTB ,  s.  f.  tiroir  d'armoire  où  l'on 
serre  des  papiers ,  eautita,  — »  coffret  de  bois, 
êûrignû,  —,  langes ,  etc.  d'un  enfant  nouveau- 
né,  ma«far»ca«  pënnilini  p€r  un  ntueintû  ^m- 


LA£ AGNES,  s.  f.  pi.  pâte,  iaêagne. 

LAZARET,  8.|m.  h6pital  pour  ceux  qui 
sont  infeclés  ou  soupçonnés  de  peste,  laxta- 
rêitûj  ImxtêMtîû* 

LAZZI ,  s.  m.  (de  Tital.)  jeu  muet  d'un  co- 
médien dans  les  ràles  de  valet,  etc.  laz»9 ,  et 
au  pi.  lazzi, 

LE,  article  mase.  la  ,  f.  lis,  au  pi.  il,  lo, 
Uif  li,i,gU,  hiie ciel ,  le  miroir,  l'homme, 
la  femme,  il  eiêlo^  h  $pecehia,  t  uomo^  ta 
donna  ;  les  cicux ,  les  miroirs,  les  hommes ,  les 
femmes,  J  mWf,  gUtpêechij  gti  uomini,  le 
dlsniMi  Li ,  LA ,  LIS,  pron.  adj.  et  relatifs  ;  voilà 
un  bon  livre.  Usez-le,  ecco  un  buon  libre, 
leggêlah.  Vous  avet  la  clef,  donnet-la  moi , 
voi  avêie  la  chiave ,  dattmela  ;  quand  vous 
aurei  les  écus ,  vous  me  les  donnerei ,  quando 
avMie  gU  teudif  me  li  dareH. 

LÉ,  s.  m.  targkezta  d*  itnm  la/la,  d'  un 
panno.  Demi-lé  ,  metza  larghezza, 

*  LÉANS,  adv.  làtntro^  là  dantra. 

LÉARD,  s.  m.  (bot.)  peuplier  noir,  pioppo, 
ûppio. 

LÈCHE ,  s.  f.  fam.  feUa,  ftUoHna, 

LÉCHÉ,  ÉE  ,  part,  et  adi.  iêecaio,  etfig. 
aff$itaio,  leeeaio.  Ours  mal  lécoé,  fam.  homme 
grossier  et  mal  fait ,  ortaeehio  mal  leecato,  fa- 
êtêlhn; 

LÈCHEFRITE,  s.  F.  ustensile  de  cuisine, 
ghiotta ,  Ueearda  ;  vaêo  ptr  ricêven  il  gratso 
eh«  cola  dall*  arrotlo, 

LÉCHER ,  V.  a.  passer  la  langue  sur...  lie- 
mre,  A  lèche  doigt ,  lam.  a  lêeearaene  le  dite, 

LEÇON,  s.  f.  letione,  ammaêttramen%o, 
-T-9  rimprûvero,  — ,  fig.  et  fam.  divttrio,di' 
vertlfà  nel  raceonio  di  alcunm  eo$a. 

LECTEUR,  TRICE,  s.  celui,  ceUe  qui 
lit,  leiioféj  leilrite,  leggiiare^  leggilriee,  —, 
régent  9  professeur  9  leltore ,  doiiore^  profeê- 
aare^ — ,  un  des  quatre  ordires  mineurs,  /si- 


LEG 

LEGTI8TBENM»  a.  n.  pi.  fSmins  à 
Rome,  dans  lesquels  les  statues  des  dieoi 
étaient  posées  sur  des  lits  autour  d'une  table, 
UîUitemio. 

LECTURE,  s.  f.  Mianr.  — ,  alwfia. 

LÉGYTHE ,  s.  m.  t.  d'antiq.  vase  en  forme 
de  grosse  bouteille ,  orwo^  »ftf/^. 

LE  DE  ou  LiDOM,  s.  m.  arbrisseau,  espèce 
de  ciHc ,  imbreniina. 

LÉGAL,  E ,  ad},  qui  conceme  la  loi ,  qui 
est  s<'lon  la  loi ,  legek.  t 

LÉGALEMENT .  adr.  hgmimmie, 

LÉGALISATION ,  s.  f.  iêgmlità,  ûatênlU 
cazionêm 

LÉGALISER,  V.  a.  autemh&re, 

LÉGAT ,  s.  m.  eardtnal  préposé  par  le  pape 
pour  gouverner  une  province  de  l'état  ecclé* 
siastique,  legate,  —  a  latéré  ,  cardinal  envoyé 
extraordînairement  par  le  pape  auprès  d'an 
prtnre  chrétien,  hgaUym  Imierô, 

LÉGATAIRE ,  s.  celui  on  celle  à  quioa 
fait  un  legs,  hgaUario. 

LEGATINB,  s.  f.  w9rH  diHoffk, 

LÉGATION,  s.  f.  leg^mhM,  ambmteertê, 

LÉGATOIRB»adj.  (hist.  roan.)  se  ditdcs 
provinces  que  l'empereur  gouvernait  hii-mèns 
par  des  légats  ou  Iieutenans ,  provîneie  hge- 
iorie. 

L  ÉGE ,  adj.  se  dit  d'un  narire ,  aeiaiw. 

LÉGENDAIRE,  s.  n.  auteur  de  légendes, 
leggendariOf  icritlor*  di  hggemdé, 

LÉGENDE,  s.  f.  lêgge$H(a  de'  tmfi,  Ug' 
gendario,  —,  par  dénigrement,  hggt^t 
lungagnola ,  dieeFÎa,  — ,  l'inscription  çravée 
autour  d'une  pièce  de  monnaie ,  etc.  •«fcrî- 
zicne  cT  ana  meneîa,  tee, 

LÉGER ,  ÈRE ,  adj.  leggiepe^  litet.  Mon- 
naie légère ,  mwwUt  êearea,  —  ,  en  peint, 
archit.  sculpt.  etc.  ivelie ,  fldlû  em  belk 
maefiria,  eampaêe  in.  »«•.—  ,  aisé  à  Mippû^* 
ter ,  facile  a  iopportare,  —,  en  pariant  des  sH- 
mens,  facile  a  digerire.  — ,  agile,  tneth^ 
preste j  detire,  ecioko,  Voiï légère,  veeepti- 
ghevole.  Léger ,  fig.  hggèeri ,  •neûtiante ,  «^ 
lu  bile  ^  pazzarelttK  — ,frivotù,  di  pceow^ 
mente ,  di  niun  conU>*  — ,  toilUe ,  /««va.  Avoir 
la  main  légère  (chir.  et  mus.  ) ,  eptpate ,  iofh 
nare  am  dtlieatezza.  Avoir  le  sommeil  léger» 
svegliarsi  al  memomo  pomoi^ek  Style  léger  et 
facile ,  teietlo ,  andianfa ,  piacevûte,  tpewe,  A 
la  légère,  adr.  an  propr.  armmte^  vuiitoall^ 
leggutra  ;  au  fig.  V .  iRConsiDéBÉmar. 

LÉGÈREMENT ,  adv.  Uggiermenfe ,  kg- 
germentet  eon  teggerezza.  Courir  légèrement, 
correre  velocemenie,  A  la  légère ,  incenHdtr^ 
iamenfe. 

LÉGÈRETÉ ,  s.  f.  hgg€fee»a.  —  de  naÎD, 
proniezza,  speditetza  di  mono*  —  dans  M 
voix ,  veee  piegkevch  9  antwnieta.  —  *  ^*  ^* 
eottanza,  votubilitd.  —  ,  inconeidefêiefu^' 

LÉGILE ,  s.  m.  pièce  d'étoffe  dont  on  coa- 
vre  à  l'église  le  pupitre  de  l'Évangile,  fa//(>dl( 
Itggio, 

LÉGION,  s.  f.  ix>rps  de  gens  de  gui^ 
chez  les  Romains,  legWMf  eqtadra*  -^»  "C* 
echiera ,  ^ran  numéro» 


LEN 

ttOlOHlfÀIRB.  9.  m.  kgkmt^ 

liBGlS ,  s,  e(  a4i.  L  pi,  te  09  conun.  bdl^ 
wici  de  Perse,  tête  UgU, 

LÉGISLATSUa .  TRICB  »  s,  têgUhtore, 
têgitUUriee ,  siaiuiario, 

LEGISLATIF,  IVB;a4j.  pouvoir  légisU- 
tif  t  fMfterfi  iêgiilalivQ» 

LEGISLATION,  8.  f.  droit  de  faire  dei 
lois,  Gorpi  même  des  lois ,  legUig^ioruh 

LSGISLATUEB.  s.  f.  ooips  lé^aUf ,  iW 

gUlûtU  Ttim 

LEGISTE.  S.  m.  Ugiêië,  gûirUperita. 
LEGITIIf  ATION ,  s.  f.  acte  par  leopel  oo 
rend  légitimes  des  cafaos  naturels,  legtttimA" 
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LEGITIME, adj. oonibnneà  la  loi ,  UgU- 
Umo,  *-,  juste*  eto.  giuU»,  oQmvênivole,  iuonp. 

LEGITIME,  s.  r.  portion  que  la  loi  attri* 
but  aux  tnfiuis  sur  les  biens  du  père  et  de  la 
mère.  Ugittima, 

LÉGITIMEMENT,  adv.  UgiHimm^nt^, 

LEGITIMER,  v.  a.  UgUlùnMre.  ' 

LÉGITIMITÉ ,  s.  f.  qualité  de  ce  qui  est 
légitime,  UgUiwnUà» 

LEGS ,  s,  m.  libéralité  laissée  par  un  testa- 
ment.  legato^  tateitOf  iateio» 

LÉGUER ,  V.  a,  donner  par  testament,  lé- 
gère ,  /Su*  'MA'i  o  lateiti, 

LÉGUME,  s.  m.  nom  générique  des  pois, 
des  ftves  et  autres  petits  fruits  qui  viennent 
dans  des  gousses ,  légume ,  eiuoja,  — ,  au  pi. 
toute  herbe  potagère  et  plante  bonne  à  man« 
gar,  légume  9  erbeggio, 

LUGUMINEUX.  EUSB ,  adj.   bgunù^ 


LElGHEt  s.  f'  •oria  âP  sr6«  ehe  fungê  U 
lingua  éegli  animali, 

LEMME,s.  m.  t*  de  mathém.  propositioa 
préparatoire ,  lewma. 

LEMNISGATE.s.f.  t.  de  géom.  courbe  en 
forme  d'un  huit  de  ckiflre,  lemnUeaia, 

LÉMURES,  s.    f.  pi.    larve  9  fantuêimê. 

V.  LjaTBS. 

LÉMURIES  ou  UuoaALBs ,  s.  f.  pi.  feitê 
im  onor  délie  terve,  délie  fantasme, 

LENDEMAIN,  s. m.  rindimani^  U giorno 
dûpo ,  il  di  teguente ,  la  dimane. 

LBNDORE  t  s.  m.  homme  lent  et  pares- 
seux, pop.  uno  ivogliato ,  un  addormentato^ 
an  aceiélioeo,  un  poUrono,  an'  oea  impasto- 
Jata, 

LENIFIER,  T.  a.  lenifieare^  mitigaro ,  eal- 
mare,  lenire^  ammolUre ^  moleere,   addol" 


LÉNITIF,  IVE,  a4i.  qui  adoucit ,  lenitiito, 
—  ,s.  m.  fera,  lanimento^  contolaaiona*  — , 
aorte  de  composition  aaédicinaley  elettaario  le* 
nitivo, 

LENT.  E,  adj.  lento,  pigro,  tarda,  lan- 
guklo;  neghittoto»  Oefido* 

LENTE  •  s.  f.  ttui  dont  naissent  les  pouls, 
leadine» 

LENTEMENT»  adv,  lemtamêtsto,  pigra- 
tmomto^  adagio  f  ton  lenteata,  a  itonio, 

LENTEUR .  a.  f.  kniêaaa,  pigritk  f  tv- 
dOÊfta  f  iardltà. 


LENTICULAIRE,  s.  f.  fossito,  hntkola^ 

ria ,  pietra  lentieotaria, 

LENTICULE  ,  EE,adj,  qui  a  la  forme 
d*une  lentille ,  lenticotare^ 

LENTILLE, S.C  légume. /an fe,/0nliVcA«i. 
— ,  au  pi.  teches  de  rousseur  qui  viennent  aux 
mains  et  au  vi«age,  Umtiggine,  —  ,  verre  con- 
vexe des  deux  côtés ,  lenêe.  —  d'eau  ou  de 
marais ,  lente  palmtre.  ^  de  pendule,  lente 
del  bilonmer^. 

LENTILLEUX,  EUSB ,  adj.  semé  de  ta- 
ches ou  lentilles,  hntigginoeo ^  liiiginùta, 
che  lia  lentiggini, 

LENTISQUB^s.  m.  arbre,  lontUehio, 
lentueo, 

LÉONIN ,  E,  adj.  leenino,  fienino.  Société 
léonine  ,  dove  il  piit  forte  ka  eempro  ragiona. 
Vers  léonins ,  vers  latins  dont  le  milieu  rime 
avec  |a  6n ,  tf«r#c  lionini* 

LEONTOPÉTALON^  s,  m.  plante,  piodo 
di  letme ,  leontopetalo, 

LÉOPARD ,  s.  m.  bêle  féroce,  êeopardo. 
— ,  t.  de  blas.  léopard  lionne»  hoparde  illeoni" 
ta.  Lion  léopardé.  leone  Uloepardito. 

LÉ  PAS  ^  s.  m.  coquillage  uni?alve  qui  s'at- 
teche  au  rocher,  lepada, 

LÉPIDOYDE  ,  adj.  f.  (  anat.  )  se  dit  de  la 
future  écauleuse  du  crâne,  sutura  êemporale. 
•LÈPRE,  s.  f.  ladrerie ,  kUra^  leprm. 

LÉPREUX,  EUSB»  s.  et  adj.  lekèroso,  un 
leprofo, 

LÉPROSERIE ,  s.  f.  tpcdate  per  li  M^ 
krosi, 

LEQUEL ,  LAQUELLE ,  pron.  il  quale, 
la  quale. 

LEROT.s.  m.  rat  dormeur,  topo  hianeo, 
speeie  di  gkiro, 

LES,  art.  et  pron.  plur.  V.  m. 

LESE,  adj.  f.  crime  de  lèse-majesté,  da 
lèse-humanité»  delilto  di  lésa  maestày  di  Itta 
uwumiià, 

LÉSÉ.  ÉB.  part.  iSMO,  eee. 
LESER  .  V.  a.    offmdoro ,  dannoggiaro  , 
nuoe^re  »  ledero* 

LÉSINE,  s.  f.  épargne  sordide,  lésina  ^  ri. 
sparmio  eeeessivo,  spiloreerla, 

LÉSINER»  V.  n.  user  de  lésine,  aseotti^ 
gliare,  riêparmiare,  euere  spiloreio. 

LÉSINERIE,  s.  f.  acte  de  lésine,  epiloo^ 
eeria .  sordidétta, 

LÉSION ,  s.  f.  Mono,  danmo^ 

LESSE,s.£  V.  LAiisa. 

LESSIVE,  s.  f.  ranna,  Nseiva,  êueaio. 

LESSIVER,  V.  a.  farUbuoato,  imêuoa^ 
tare, 

LEST,  s.  m.  pierres,  sable  qu'on  met  au 
iîmd  du  vaisseau ,  oavôrrm ,  stioa, 

LESTAGE»  t,uulo ooeorrare.  Se eHearo 
un  naoiglio, 

LESTE,  adj.  galante,  pulito,  oêseitato^ 
— ,  fig.  testa  tsoelto^  agile.  -^,  en  mauvaise 
part,#M0  delicatonelpartaro,  n^oenveno^ 
ooli. 

LESTEMENT .  adv.  d'une  manière  leste 
ao  prop.  et  an  6g.  V.  Lasts.  * 

LESTER,  V,  a,  Hioaro, 
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LESTEIJR.  s.  m.  baleaa  qpÂ  sert  à  trans- 
porter le  lest ,  tavarrante. 

LESTRlGONS,s.  m.  pi.  nom  d'un  peuple 
de  la  Gampanie  que  les  poètes  anciens  nous 
ont  représenté  comme  des  anthropophages, 
LestrigonL 

LÉTHARGIE  ,  s.  f.  Utargo  ,  Utargia , 
êonnolensa  continua, 

LÉTHARGIQUE,  adj.  letnrgieo. 

LETTRE  «  s.  f.  leitera.  Traduire  à  la 
lettre  ,  tradurv  letUralmente.  — ,  épilre , 
têitera ,  ep'utola.  Lettre  de  change,  cambiale , 
Uittra  di  eambio.  Lettre  de  cachet ,  ordine  re- 
gio  ptf  eui  »  impontva  ad  alcuno  di  andar  in 
etigUo.  Lettres  de  mer,  patentes  pour  na- 
viguer, patenU  mercantile ,  passaporto,  Let« 
très  de  santé,  patente  di  sanità.  Lettres  de  re- 

ÎrésaiUes,  lettere  di  mareo ,  patente  di  corso. 
lettres,  lettere ,  sciehza ,  erudizione ,  dottrina. 
Belles-lettres,  l'éloqaence,  la  poésie,  belle 
lettere,  , 

LETTRÉ,  EÊ,  aà].  scienûalo ,  dotto. 

LETTRINE,  s.  f.  t.  d'impr.  petite  lettre 
indicative,  telieruxza  ehe  terve  di  ehiamata* 
— ,  majuscule  au  haut  des  pages  d'une  no- 
menclature ,  lettere  majuseole  che  tono  in 
fronte  d*  ogtd  pagina  d*  un  dizionar!o. 

LEUGOME,  s.  m.  tache  blanche  qui  se 
forme  sur  la  cornée,  panno .  albugiHe. 

LEUGOPHLEGMATIE,  s.  f.  maladiequi 
est  le  plus  haut  degfé  de  la  cachexie,  leuco- 
fiegmazla, 

LEUR,  pron.  loro,  a  bro,  adetti,ad  etee. 
XI  ne  prend  l's  que  lorsque  le  mot  qui  le  suit 
est  un  substantif  pluriel. 

LEURRE ,  s.  m.  aiir  rouge  en  forme  d'oi- 
seau qui  sert  à  rappeler  le  faucon  ,  logoro. 
Acharner ,  décharner  le  leurre  ,  porvi  un 
ptzzo  di  eame  o  tevameta,  — ,  fig«  appât  « 
esea ,  lutinga ,  allettamento. 

LEURRER  ,  V.  a.  dresser  au  leurre,  ad" 
destrare  un  faleone  al  logoro,  -— ,  fig.  lutin- 
gare  ^  adescare,  prendere  ait  esca, 

LEVAIN,  s.  m«  lievito,  fermenta.  — ,. 
germe  9  temenza.  — ,  au  moral,  fomite^  fo- 
menta. 

LEVANT ,  adj.  m.  à  soleil  lefant,  allô 
epuntar  del  tôle.  Le  soleil  levant  regarde  sa 
maison,  la  »ua  eata  é  a  levante,  guarda  a  le^ 

tante. 
.  LEVANTES,  m. orient,  levante,  oriente. 

LEVANTIN,  E,  s.  et  adj.  natif  des  pa>'s 
du  levant,  Uvantino.  — ,  s.  f.  sorta  di  stoffa. 
Levantins ,  nom  qu'on  donne  aux  soldats  des 
galères  turques,  levantini, 

LÈVE ,  s.  f.  espèce  de  cuillère  à  long  man- 
che _pour  jouer  au  mail,  maglio  a  eucthiaja. 

LEVÉ,  ÉE,  part,  /«vafo,  altata.  V.  le 
verbe.  Aller  tête  levée ,  andar  colla  fronte  al» 
%ata ,  tooperta. 

LEVÉE ,  s.  f.  récolte  de  grains,  raecolta , 
rieolta.  — ,  recrue,  leva. — ,  digue ,  chaussée , 
argine^  dieco ,  terraio.  Levée ,  fine  d*  una  set" 
êiome.  —  d'un  siège,  levata  d'  un  auedio, 
t.  de  jeu  de  carte,  une  main  qu'on  a  levée, 
hêH*  «^f  t  de  laécan,  et  d'borlog.  /îcva,  11  y 
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a  de  la  levée ,  t.  de  mar.  les  vagues  sVlèrent. 
la  mer  n'est  pas  unie ,  martîta,  m  è  délie  me- 
retta. 

LEVER  ,  V.  a.  tevare ,  atzare  ,  iegliere, 
—  à  demi,  tottaltare,  altare  alqaante.Oti 
dit  au  jeu  de  cartes,  lever  une  main ,  far  mm 
bâte,  prender  la  tua  bâte.  Se  lever,  atserùt 
torgere,  levarti  tu  y  aseir  dal  iMto. -^  ,  Và 
Palais ,  la  cour  se  lève ,  la  cour  est  levée ,  /i- 
nire,  ekiudere  la  tettione,  —  ,  fig.  et  fam.  le- 
ver la  crête,  intuperbirsi.  —  le  camp ,  la  gar- 
de ,  la  sentinelle,  levar  le  tende,  la  guerdie, 
la  tentinel/a.  Lever,  torre,  tor via,  — , rimae- 
vere,  — ,  rivoeare,  — ,  prendera  da  un  Mte  ; 
Lever  /les  étoffes ,  fume  ac^uisio.  —  les  im- 
pôts, les  fruits,  raeeogliete.  —  une  sentence, 
un  contrat,  far  tpedire  una  senienza,  fer 
rogar  un  contralto.  —  un  obstacle ,  leeert, 
iogliere, —  le  masque ,  ne  plus  se  contraindre , 
cavarti  la  matchcra ,  la  vitiera.  —  le  lièvre, 
fig.  fare  il  primo  una  propotizion  dclieeta.— 
l'ancre ,  ter  pare.  —  lt>!  pian  d'une  ville ,  le 
tracer ,  levar  un  piano.  —  les  terres  (mar.) , 
en  reconnaître  la  situation ,  rilevar  le  eette, 
— ,  v.  n.  se  dit  des  plantes  et  des  grains,  gtr^ 
mogliare,  tpuntnre.  * 

LEV  EH ,  s.  m.  lêvata ,  il  tevarti.  Le  lever 
du  soleil,  des  étoiles ,  lo  tpuntar,  il  levertl, 
il  torgere, 

LE VEURS ,  s.  m.  pi.  t.  de  papet.  levederi 

LEVIER  ,  s.  m.  barre  de  bois ,  de  fer, 
propre  à  soulever,  à  remuer  les  fardeaux,  liêve, 
ttanga  da  tollevar  peti,  —  d'eau  i  leva  tf  et' 
qua ,  tifone. 

LÉVIGATION,  s.  f.  ttrilolamento ,  pel' 
veriezatione  d*  un  eorpo,  V.  lAviobi. 

LÉVIGER,  V.  a.  (chim.  et  pharm.)  ré- 
duire en  poudre  impalpable ,  polveriuere , 
ttritolare ,  ridurre  in  poloerp  impalpabile. 

LEVIS  ,  adj.  m.  pont-levis,  ponte  levettjt, 

LÉVITE,  s.  m.  de  la  tribu  de  Léwi,  levUt, 
délia  tribu  di  Levi.  — ,  s.  f.  toria  di  gonne, 

LÉVITIQUE,  s.  m.  troUième  livre  do 
Pcntateuque,  Levitico, 

LEVRAUT,  s.  m.  lepratto,  lepreitino,  1^ 
protio,  leproneello ,  lepretto,  leprone. 

LÈVRE,  s  f.  labbro. 

LEVRETTE,  s.  f.  la  femelle  du  lévrier, 
lêvriera,  relira . 

LEVRETTER,  V.  n.  far  la  eaem  delk 
lepri.  — ,  i7  partorire  délia  Jepra, 

LÉVRIGHE,  s.  f.  femelle  d'un  petit  lé- 
vrier ,  tevrierina, 

LÉVRIER  ,  s.  m.  chien  de  chasse  poor  l0 
lièvres ,  levriere ,  veltro, 

LEVRON,  s.  m.  jeune  lévrier,  petit  Je- 
vrier ,  engnolino  délia  raisa  dtf  levrierit  ^ 
vriere  di  razza  piceota.  . 

LEVURE .  s.  f.  écume  de  la  bi^re  qaaod 
die  bout ,  fermento ,  lievito  délia  birre.  --i 
ce  qu'on  lève  de  dessus  et  de  dessous  le  lards 
larder .  eotenna  del  lardo* 

LEXl ARQUE,  s.  m.  magistrat  cbtf  1« 
Grées  chargé  d'examiner  la  conduite  de  ceus 
qa'on  admettait  au  rang  de»  prytaoefi  »^ 
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.  XBXICQGEAFHE,  s.  m.  têuUogrofo, 
vocakoUiiarlo, 

LEXIQUE^  5.  m.  teuico^  dizionario,  V9- 
cakolarlo. 

*  LEZ,  adv.  à  côté  de,  pioche  de;  le 
Plessis  -  lez  -  Tours  ,  Saint  -  Germain  -  lez- 
Paris,  etc.  vlclno ,  allato^  aecanto. 

LJ^ZARD,  s.  m.  replile  ou  quadrupède 
o^'ipwçe  flueertola,  lucerta^  ramarro, 

LaZARDE,  s.  f.  crevasse  dans  un  mur« 
pelo,  erepatura  ,fesso ,  goeciola, 

LÉZARDÉ,  ££,  adj.  crevassé , /«m0^  erê- 
pato, 

LIAIS,  s,  m.  pierre  dure^  d'un  grain  très 
fin  et  qui  peut  se  scier  en  lames  assez  minces, 
iorta  di  pieira  forte,  —,  t.  de  tisserand, 
longue  tringle  de  bois  qui  soutient  les  lisses, 
itanga, 

LIAISON,  s.  f.  epmmêstura ,  coU^amenlo, 
eongianztone  9  anione,  commessùme ,  eongiun' 
tara,  congiuenimento ,  aUMcamento,  ineate^ 
natura,  •— ,  ng.  concaienaûonû ,  eonneisionê* 
— ,  unionef  vincoto  é!  amidzia  ,  «T  intérêt- 
M,  ete.  En  parlant  d'une  pièce  de  théâtre, 
on  dit  que  la  liaison  des  scènes  est  bien  obser- 
vée,/a  testitttra^  il  seguito  délie  tcêM.  Liai- 
son, t  de  fauconn.  gil  attigli  del  falcone 
e  *l  modo  con  eui  adunghia  o  ttfferra  la  preda. 
Maçonnerie  en  liaison,  mungtia  in  piano  col- 
iegata.^  Liaison,  stuceo  da  riempiere  i  conventi 
délie  piètre,  — ,  en  écriture,  unions  dette  têt- 
ière, — ,  t.  de  cuisine ,  cU  che  serve  a  rappi' 
giiare  o  ad  ispestir  un  savore. 

LIAISOMNER,  V.  a.  t.  de  maçonn.  eoll^ 
gare,  un  ire, 

LIANE ,  s.  f.  nomê  generico  dette  pianie 
Hrmentose  d  America^ 

LI ANT ,  E ,  adj.  souple ,  flexible ,  eedevole , 
ûrrendevoiê, — ,  au  morale  complaisant,  doux, 
ûffabite,  affettaoso. 

LIARDj  s.  m.  petite  monnaie,  le  quart 
d'un  sou,  quattrino» 

LIAAOEE ,  V.  n.  fam.  payer  liard  à  liard, 
lésiner,  seaneggiare»  s^uartare  tozero, 

LIASSE  ,  s*  f.  papiers  cotés  et  liés  en^ 
semble,  fateicoio^  mazzo  di  varie  carte, 

LIBAGE,  s.  m.  £ros  moellon  mal  taillé, 
êostaietli  che  $'  aaoperàno  ne'  ripieiU  délie 
fimdamenta  di  un  edifiziom 

LIBANIS  ou  LiBANOLis»  s.  m.  plante  dont 
la  racine  a  l'odeur  de  l'encens ,  rotmarino, 

LIBATION ,  8.  f.  effusion  de  la  li(|ueur  que 
ks  paiet»  oShiml^k  leurs  dieux»  Ubagion»y 
libamento, 

LIBELLATIQUE,  s,  m.  t.  d'hist.  eccl. 
qui  se  disait  de  ceux  qui  se  rachetaient  de  la 
persécution,  libellatico, 

LIBELLE  «  s.  m.  écrit  injurieux,  libella, 
tibelio  infamatorîo. 

LIBELLER,  v«  a«  —  un  exploit,  une  de- 
mande, epiegare  una  riehiuta  fatta  in  tribu" 
nak,  —  un  man^ememt»  une  ordonnance  , 
epeeifietre  i*  umo  d*  una  somma  di  danarê  di 
eui  si  présenta  f  ordine  di  pagamento, 

LIBBLLISTE»  0.  m,  auteur  d'an  libelle, 
fibêlUêta^ 
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LIBER»  s.  m.  (prononcez  l'r.)  t.de  bot.  uno 

LIBERAL,  E,  adj.   libérale,  spkndùio. 
Arts  libéraux ,  e  arh  Uberali ,  le  belle  arii. 
LIBÉRALEMENT ,   adv'.    nbe^^^Me, 

LIBERALITE ,  s.  f.  liberalità ,  g^nwosUà^ 
dono ,  regalo ,  largitd  ,  cortesia, 

LIBÉRATEUR,  TRICE,s,  tibiratare, 

libératrice, 

LIBÉRATION,  s.  f.  liberastiùM.  abera- 
mento, 

LIBÉRER,  Y.  a.  Uberare,  salvare,  esen- 
tare,  sol trarre. 

,  LIBERTÉ ,  s.  f.  libertà,  franckigia.  -  , 
tndipendznza.  —,  faeo/tà  di  fare,  £  dire  ail 
euna  eotç  permessa  dalle  Uggi.  —  ,  en  maa« 
vajse  part ,  ardire ,  licênza,  — ,  en  parlant  de 
la  langue,  du  pinceau,  du  butin,  faeUità  , 
agilità,  buona  disposizione.  Liberté  d'esprit» 
libertàdi  menu, -^  décentre,  ttioltezzadi 
ventre.  JÀhetU» y  libertà,  immunité.  Prendre 
des  libertés,  uswre  eon  sovet^ia  famigtiaritâ, 
prendersi  troppa  lieenza» 

HBERTICIDE,  adj.  peu  us.  distruitUe 
detla  libertà. 

LIBERTIN  ,  £ ,  s.  et  adj.  licênziosù^  dis-^ 
soluto ,  seapestrato,  data  al  Ubertinaggit^, 
aile dissolutezze ,  sviato.  Petit  libertm,6a- 
roncello.  C'est  un  libertin,  un  dissoluio,  un 
discolo.  C'est  une  libertine,  una  femmina  di 
mondo,  sfaedaia ,  eee, 

LIBERTINAGE, s.  m.  Ubertînaggio ,  dis^ 
solutezza,  dlsordine,  leggerezza,  ineostanza* 

LIBERTINER,  y.  n.  Irai,  brieeaneggiare^ 
menar  una  vita  licenziosam 

LIBIDINEUX,  EUSE,  a^j.  tibidinaso, 
laseivo ,  dissoluto,  lussurioso ,  eartûdêm 

LIBOURET ,  s.  m.  ligne  à  pêcher,  (ênza, 

LIBRAIRE,  s.  m. /(6ra/o« 

LIBRAIRIE ,  s.  f.  profession  de  libraire» 
commerce  de  livres ,  corps  de  libraire,  libre-» 
ria.  —,  autrefois,  bibliothèque,  Ubrmw,  bi^ 
blioteea, 

LIBRATIOIÏ.s.  f.  balanoement  apparent 
delà  lune  autour  de  son  axe,  libraziona, 

LIBRE,  adj.  libero,  jgdipendenlê,  eheéin. 
libertà  s  scioliù,  agile.  Etre  libre  avee  quel- 
qu'un, viverû  familiarmentô ,  emza  cm* 
ifionc0.  —,  en  parlant  des  mecs ,  chemins,  eto» 
sgombro  da'  nemid,  eorsari.  Me,  —  ,  délivré 
ou  exempt  de.  •  •  «lenfa,  immtma, —,  en  mm* 
vaise  part ,  tlcenzloso  ,  Umarario,  «c. 

LIBREMENT,  adv.  Iib0ram0nie,  /Wmaa- 
mente,  senza  rispetto,  sehiêitammte ,  alla  U» 
bera.  Vivre,  parler  Ubrement»  vivmeasm 
eapriccîo,  parlar  situerammsU,  franeunanU, 
liberamente. 

LIBURNB ,  s.  f.  frégate  légère  des  ancîenf 
Liburniens,  libuna» 

LIGE,  s»  f.  carrière  où  oombaltident  lef 
anciens  chevalien,  Uzza.  Licea,  sieeemt»^ 
aringo.  — ,%.  centrer  en  lice,  fuir  ]«  Ike* 
entrar  in.  aringo,  sohipor  la  disputa,  eca» 
Tapisserie  de  hante-lioe,  debaisBHice,  «mss4 
<f  alto  licdo   di  bassç  liceio*  —,  fienidlftd'iiil 


34o  LIP 

LIMPIDITÉ,  s.  f.  limpidêtui,  iraiparén" 

za ,  purwxa ,  ehîaretza, 

LIMUHE ,  s.  f.  iimaiura. 

LIN ,  9.  m.  plante  ^  iino.  Grii  de  lin ,  cou- 
leur» pidellino, 

LINAIRE,  s.  f.  ou  LtM  êkvvÂQt,  s.  m. 
plante,  linaria,  otiridc, 

LINCEUL,  s.  m.  drap  pour  ensevelir  les 
morts,  iênzuolonél  ^uatêseppeltiiconti  i  mortU 
— ,  autrefois  drap  de  lit ,  Unzuoto. 

LINÉAIRE,  adj.  qui  a  rapport  aux  lignes  y 
qui  se  fi^it  par  des  lignes ,  iineare. 

LINÉAL,E^  adf.  t.de  jurisp.  iueeesttanê 
pêt  Itnga, 

^  LINÉAMENT,  s.  m.  lineammiio,  fafiexza^ 
4inêatume. 

LINGARD,  s.  m.  fil  déchaîne  qu'on  dévide 
sur  une  bobine  et  qui  sert  à  réparer  ceux  qui  se 
.  mpent  en  tissant ,  eoman</o/o,  riannodo, 

LINGE ,  s.  m.  toile  mise  en  oeuvre  employée 
aux  divers  besoins  du  ménage,  bianeheria,  pam- 

LINGBR,  ÈRE,  s.  ehi  fa  o  vende  bian- 
ekêriê, 

LINGERIE  »  s.  f.  ariê  o  botiéga  di  ehi  fa  o 
Vende  pannillnL 

LINGOT,  s.  m.  barre  d'or  ou  d'argent, 
vêrga  <t  orood'  argtnio,  — ,  petit  cylindre  de 
ftt  ou  de  plomb  dont  on  charge  quelquefois  le 
mïLf  piùmbo  in  verga  o  eannaneper  earieare 
ii  fiteile* 

LINGOTISRE ,  s.  f.  moule  pour  réduire  les 
métaux  en  lingots,  preteltt, 

LINGUAL,  Ey  adj.  qui  a  rapport  à  la  lan- 
gue ,  linguale* 

LINGUET,  s.  m.  t.  de  mar.  pièce  de  bois 
attacbéesur le tiUac,  mulinello. 

LINIÈRE,  s.  f.  terra  seminata  di  lino, 

LINIMENT,  s.  m.  (méd.)  onction  pour 
adoucir,  lenificato,  lenimento, 

LINON ,  autrefois  liomjpli  ,  s.  m.  toile  fort 
déliée,  tela  renta,  renta. 

UNOT,  OTTE,s.  petit  oiseau,  faneth. 
Tête  de  linotte,  cervei  di  gatio,  testa  tventaia. 
Siffler  la  linotte,  pop.  bere, 

LINTEAU,  s.  m.  bois  mis  en  travers  au- 
dessus  d'une  porte,  d'une  fenêtre,  etc.  littello, 
t  architrave  œ  ttna  porta,  eee. 

LION ,  ONNE,  s.  animal  féroce  et  fier , 
teonCf  liane  j  ieoneêsa^  lianesta,—^  signe  du 
zodiaque,  Leone,  Lion  marin,  epeeie di  foea, 

LIONCEAU,  s.  m.  Uoneino,  leaneelb, 

LIONNE ,  ÉE,  adi.  (blas.)  iUeonito. 

UOUBE,  s.  f.  t.  de  cbarp«nt.  de  vaisseau, 
innetto ,  incattro  di  un  atbero  rotto, 

LIPOGRAMMATIQUE,  adj.  se  dit  des 
ouvrages  où  l'on  affecte  de  ne  pas  faire  entrer 
c^elques  lettres  particulières  de  l'alfiliabet, 
itpogrammatico* 

LIPOME,  s.  m.  sorfa  di  iumore  adipefo. 

LIPOTHYMIE,  s.  f.  défaiUancedes  e5prits, 
fnaneanta  di  epiriti,  fipotimiam 

LIPJPE,  s.  f.  lèvre  d'en  bas  trop  grosse  ou 
tnm  avancée,  labbro  infmore  eproparzionato. 
'  LiPPEE,  ••  f.  fam.  bœanw,  bœeaia. 
Fnncbe  lippée,  buom  patto  hui^  $pf»d$n. 
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UPPITUDE,  vidg.  CBÀS8II,  s.f.  t.  de  méd. 
écoulement  d'une  humeur  visqueuse  des  pau- 
pières, lippitudine,  dspaeità ,  attalnUa, 

LIPPU,  UE,  s.  et  adj.  qui  a  une  grosse 
lippe,  eke  ha  il  labbro  di  totto  troppogrouo, 

LIQUATION,  s.  f.  (pron.  qua  à  l'ital.)  ou 
B15SUAGB ,  S.  m.  séparation  de  l'argent  et  du 
cuivre  à  l'aide  du  plomb,  liquefazione»  Pièces 
de  liquation ,  panni,    . 

LIQUÉFACTION,  s.  f.  rufuêfaùoM^  seto- 
gUmentOf  distemperamento, 

LIQUÉFIER ,  y.  a.  tique fare^  ttempetoH» 
— ,  V.  r.  liquefkrii» 

LIQUEUR,  s.  f.  Ueore^  Hquora.  — ^rotelm. 
Vins  de  liqueur,  vini pretibati.  —  bachique, i7 
vino. 

LIQUIDAMBAR  ou  cofalmb,  s.  m.  arbre 
amentac^  d'Amérique,  et  suc  balsamique  qui 
en  découle .  liquidambar* 

LIQUIDATEUR ,  s.  m.  chargé  de  travail- 
ler à  une  liquidation ,  ehi  liquida  i  eonti, 

LIQUIDATION,  s.  L  t.  de prat /i>«m/«- 
tione,  adeguamtnto  dieonti  întralciaiL 

LIQUIDE,  adj.  liquida,  fluido,  flatsikik. 
Les  lettres  1, m,  n.  r,  s'appellent  en  giva- 
maire  des  consonnes  liquides,  eensonanti  /!- 
quide.  — ,  s.  m*  î  liquida ,  gli  atimenli  li^uidi, 
— ,  en  parlant  de  bien  et  d'argent,  tiquidCf 
ehiaro ,  senta  eeeexiona. 

LIQUIDEMENT,  adv.  liquidanmU^cUâ^ 
ramente, 

LIQUIDER,  T.  a.  t.  de  prêt.  Uquidare, 
meltere  m  cliiarp, 

LIQUIDITE,  s.  f.  liquideauij  flu'uUlà, 
liquidità,  fluidezxa. 

LIQUOREUX ,  EUSE,  adj,  se  dit  de  cer- 
tains vins  ,ehahadel  lieere, 

LIQUORISTE,  s.  m.  ehi  fa  liquori^  rm- 
lio,  ecc. 

LIRE,  V.  a.  leggêrtm  — ,  ttudiare^  dîchiâ' 
rare ,  tpiegare,  — ,  fig.  eonoscare  a  œntrtsm' 
gni .  pemetrare  le  intonaioni ,  eee. 

LIS ,  s.  m.  gigUo ,  fhre,  fiordalito,  —,  f** 
gtio ,  pianta  del  gigUo,  Lis  asphodèle,  fideor 
gia»  falangile,  —,  çoét.  l'empire  des  iis,^ 
Fràneia.  Lis  bleu ,  giglio  pavanazze.  Lis  saint 
Bruno,  ^i^/ia<to. 

LISERAGE,  s.  m.  broderie  autour  d'iaie 
étoffe  avec  un  cordonnet  d'or  et  de  soie,  arlo  A 
rieamo, 

LISÉRÉ,  s.  m.  petite  bordure  sur  une 
étoffe,  eordoneino  rieamato  alf,*  orto  d^  «M 
itoffa. 

LISERER,  V.  a.  broder  avec  un  cordonnet 
d'or  ou  de  soie,  rieamare  eon  eordondni^a^ 
0  di  set  a. 

LISERON ,  s.  m.  plante,  vilaedtio. 

LISET  ou  coora-BooaaKoir ,  s.  m.  insecte, 
asuro,  taradore» 

LISEUR ,  EUSE,  s.  (^  a  l'habitude  délire 
beaucoup,  teltore,  leggitoro,  lettriee,  legg*- 
triée. 

LISIBLE .  adj.  leggibita. 

LISIBLEMENT,  adv.  m  maùera  Uggibitê, 
mtelligibilmente,  agevote  a  potersi  Isggere- 

LISIÈRE  I  s.  f.  extrémité  d«  lalùgcv 
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d'une  étoffe ,  ehno$êa ,  erb  dêt  drappo^  •— ,  aa 
pi.  bretelles  poor  soutenir  un  enfant  qui  com- 
mence à  marcher,  iiritee  éi  ptumo ,  iorta  di 
dnghim  o  eorâani,  — ,  bornes  d'un  champ,  d'un 
pays,  estremità,  eonfinip  tîrueia  di  terra  eh» 
tœea  due  lueghi  timitrofi. 

LISSE,  aaj.  Htcio,  potiio, 

LISSE ,  s.  f.  t.  de  mar.  —  de  ribord  ou  car- 
reau, «orefonf»  inctnta  didiseolato.  Lisses,  Ion- 
eues  pièces  de  bois  en  divers  endroits  sur  le 
Bout  des  membres  des  côtés  du  vaisseau ,  tar^ 
demi.  —,  t.  d'ourdissage,  assemblage  de  fils 
disposés  sur  des  tringles  de  bois  qui  embras- 
sent les  fils  de  chaîne,  lied. 

LISSÉ,  ÉB,  part.  V.  le  verbe.  Amandes 
lissées,  mûndorle  înzucckeraie,  eonfettate, 

LISSBR,  ▼.  a.  lÎMciare,  tpienare.  —,  /u- 
Mlrare,  brunîre, 

LISSBUR,  EUSE,  s.  t.  de  papet  car- 
tiers,  etc.  liteiatore,  brunitore, 

LISSOIR,  s.  m.  instrument  de  verre,  d'i- 
Toire,  oui  sert  à  lisser  le  papier,  le  linge,  etc. 
^iteùi,  brunitojo,  liteiafojo,  *«  •' 

LISSURE,  s.  f.  pofissure  faîAlc^aTec  un 
lissoir,  lUetamento, 

LISTE,  s.  f.  luta^  eatalogo ,  nota, 

LISTEL,  s.  m.  t.  d'arch.  liHa,  iUtetla, 
regoletto,  regoto,  — ou  réglet  de  Tarchitrare  » 
iista  o  eimasa  de(t  architrave.  —  du  bas  de 
la  colonne,  imo  seapo  délia  eolonna.  — ,  pia^ 
nmgeo  o  lieta  ehe  tramesta  i  eanali  o  itrie 
dette  colonne  teanalate, 

LISTON,  s.  m.  (blas.)  iUta,  ttriteia, 

LIT,  s.  m.  leito,  letliera.  Garder  le  lit,  es- 
eere  obbligato  al  letto.  Être  au  lit  de  la  mort , 
eU  leito  di  morte ,  in  ferma  a  morte,  moribon' 
dû.  Lit  nuptial ,  (/  tatamo  nuziate,  il  letto  ^»* 
niate.  Lit  de  repos,  lettuccio.  Lit  de  camp, 
letto  da  eompo,  —  de  plumes ,  coutil  rempli 
de  plumes,  eoltrice.  —  de  misère,  ove  ti  mette 
una  donna  per  partorire,  —  de  sable,  d'ar- 
gile, suolo,  itrato.  —  de  pierre,  de  moel- 
lon ,  MtratOf  epianato.  —  d'une  rivière,  letio, 
fimdo,  eanale  d*  un  fiume,  — ,  mariage,  letto  : 
enfant  du  premier  lit,  du  second  lit,  figliuoto 
di  primo,  di  geeondo  letton  Tenir  le  lit  du 
vent,  far  vêla  tecondo  ta  direeione  dei  venta* 
Lits  de  marée,  efriuia  di  correnle.  Lit  de  jus 
tice,  t.  d'hist.  moderne,  trano  reate  in  parla'- 
mento» 

LITANIES,  s.  f.  pi.  prières  en  forme  d'é- 
numération,  Htania,  litanie,  letane,  — ,  au 
sing.  fig.  longue  énumération ,  longue  kirielle, 
tunga  Utania ,  langhiera^  iiritera, 

LITE,  s«  f.  gomma  o  ragia  dell'  isola  di 
Madagascar. 

LITEAU ,  s.  m.  eavo  del  lupo  nel  giorno, 
•   LITEAUX,  s.  m.  pi.  rigke^  ttritee  tur- 
chine  agli  orli  di  aleune  salviette, 

LIT£R,  V.  a.  metter  Upeeee  ne'  barili  uno 
itrato  iu  f  allra, 

LITHARGE,  s.  f.  ozide  de  plomb  demi 
vitreux,  litargirio^litargilio^  litargiro. 

LITHAR6É,  EE  ou  unimoui,  ia,  a^j. 
ûlterata  «on  titargirio, 
LIT  fil  ASIE ,  s.  f.  formatioD  de  la  pierre 
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dans  la  vessie,  Utiati.  — ,  tumeur  dure  au 
bord  des  paupières»  litiatia* 

LITHOGOLLE,  s.  f.  ituceo,  oompoeiziono 
da  ineoMtrar  la  piètre, 

LITHOGRAPHE,  s.  m.  auteur  qui  écrit 
sur  les  pierres ,  litografo, 

LITHOGRAPHIE ,  s*  f.  description  des 
pierres,  litografia. 

LITHOL  ABE,  s.  m.  t.  de  chir.  mollette  per 
estrmrre  la  pietra  dalla  vetciea, 

LITHOLOGIE,  s.  £.  connaissance  des 
pierres ,  litotogia. 

LITHOLOGUE,  s.  m.  naturaliste  qui  écrit 
sur  les  pierres,  qui  les  connaît,  litotoga, 

LITHONTRIPTIQUE,  adj.  se  dit  de  cer- 
tains médicamens,  ehe  teioglie  la  piotra  nella 
veseiea  e  ta  fa  ueeire  disfatta  in  renelta 
coll'  orina.  ^ 

LITHOPHAGE ,  s.  m.  netit  ver,  espèce  de 
tique  qui  se  trouve  dans  1  ardoise,  lUofagOf 
vermieeiuola  ehe  rode  la  tavagna, 

LITHOPHITE,  s.  m.  corps  marin  delà 
nature  de  la  pierre,  litofitom 

LITHOTOME,  s.  m.  instrament  de  chi- 
rurgie ,  litotomo, 

LITHOTOMIE,  s.  f.  opération  de  la  taille 
pour  tirer. une  pierre  de  la  vessie,  titotomia* 

LlTHOTOMIST£,s.  m.  titotamitta. 

LITUOXILE,  s.  m.  legno  petriûeato, 

LITIÈRE,  s.  f.  strame, pa^flia  ehe  ti mette 
iotto  le  bestie,  — ,  sorte  de  voiture ,  tettiga. 

LI TIG ANT,  E ,  adj.  titigante. 

Li  JIGE,  s.  m.  liligio,  lite, 

LITIGIEUX,  RUSE,  adij.  lUigioso^  «m- 
tenzioêo, 

LITISPENDANCE»  s.  f.  eorw,  îompo 
d  una  lite. 

LITORNE,  a.  f.  espèce  de  grive,  tordeUap 
tordaeeio, 

LITOTE  ou  BzxiauAzioir,  «•  ù  (rbét.) 
trope  opposé  à  Thyperbole ,  dir  pœo  per  fer 
intender  motto  :  je  ne  puis  vous  louer,  pour 
dire,  je  bUme  votre  oondaite:  va,  jp^ie  te 
hais  point.  Corn. 

LITRE,  s,  f.  fatda  funèbre  intomo  a  una 
ehiesa,  —  ,  s.  m.  mitura  di  liquidi. 

LITRON,  s.  m.  mesure,  quartueeio^  «a- 
majuoto. 

LlTTÉR AIRE,  adj.  tetterano^  erudito. 

LITTÉRAL,  E,  aà].  littérale ^  letteralê. 
— ,  algébrique,  ealeolo  atgebreieo  o  letteralê* 

LITTÉRALEMENT,  adv.  letteratmente, 
alla  lettera. 

LITTÉRATEUR,s.m.  tetterata^sdenziato, 

LITTÉRATURE,  s.  f.  tetteratura^  dot- 
trina,  erudizionef  eeienxa  di  lettera  ^  eapere, 

LITTORAL,  E,  adj.  de  rivage,  litorale, 
lilorano, 

*  LITURE,  s.  f.  rature,  eaneellatura,  «ma- 
eellazione,  titura, 

LITURGIE,  s.  f.  ordre  et  cérémonies  du 
service  dWinflitargia, 

LITURGJIQUE,  adj.  Uturgieo. 

LITURGISTE,  s.  m.  titurgieta. 

LITUUS,  8.  m.  ihisU  ans.)  bâton  augurai, 
ntw.  •   . 
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'  LIÛRE ,  s.  f.-  eprda  jMr  iêgër  pêù.  — 
(  mar.  )  .  giri  di  coréû  /9«r  tûgar  fpHêment^ 

Lf V  A  n  Ofi ,  «.  r.  cerJc  u  é(ou|)€ ,  farama, 

LlVÈCUE^s.  f.  plante  ombellifère 9  ttvi^ 
Hieo^  Ugavtio. 

LIVIDE,  adj.  de  couleur  plombée  et  ti- 
rant sur  le  wnt,  ilviéo^  nêticcio. 

LIVIDITÉ,  s.  f.  lividczMa,  tividcre. 

LÎVBAISOIV,  s.  î.  firwentagiûn9,e<mâe' 
gnaziont  d'una  mereanMia  venduta. 

LIVRE,  s.  m.  iibro  >  volumt*  Tenir  un  li- 
▼ic  en  partie  double ,  tener  un  Uàro  pgr  bi» 
ianeio. 

LIViiiS  f  s.  t  poidsi  libéra,  -^ ,  monnaie  y 
tara.         ^ 

LITRES,  s.  f.  habiu  de  cralevr  dont  oo 
habille  certains  rslels,  Hvrea-,  divua ,  amîm  « 
foggia  •  iaglia.  Gens  de  livrée ,  urvidori  di 
frvrioa.  Livrée ,  pris  collect.  (a  livrât ,  i  êervi- 
ihri.  •—  (  hist.  nat. } ,  chenille ,  lurmeo,  intetio, 

LIVRER,  V.  a.  darCy  e<m$egnarù,  dût 
nèli»  mani ,  rmetttrt.  Livrer  bataille,  aisant, 
preuniore  la  battagliû,  darê  unoitmllo^  tw- 
hfVd  à  fûlitt  éTarmi ,  affrûntar  il  nêmieo ,  far 
giomata.  On  dit  faoï.  je  vous  livre  cet  homme 
chez  vous  à  telle  heure,  h  w'aisicurû  eke  toH- 
durràqutff  vomo  da  vm  ûHs  tal  ora.  9e  livrer 
entièrement  à  cj^oeiqu'un,  abàtmdimani^  darsi 

r'  ïtieramenle.  Livrer  le  cerf  aux  chiens ,  laêeiar 
eani  dietrôal  eervo* 

tlVHET,».  m.  nbretfo,Hbneeiuoh,  0- 
brino^  librettino ,  librhino* 

LIXIVIATION,  s.  f.  opération  cHimiqae, 
îavatarà  d^llé  etneri  pêr  eaumnè^  i  tali  al-- 
eali» 

LIXiyiBb,  adj.  m.  se  dltdesseb  alkalis 
tirés  des  cendres,  littivialûf  Cusivioêo. 

lOBE»  s.  B.  bout  àt  roroille,  Moi  — 
^anat.  ),  partie  détachée  du  viscère  dont  elle 
laituiic  partie  intégrante ,  (obo,  —(bot.), 
pattivaaHlanie  dans  les  inlervaties  des  écbon- 
emrts  Jobû. 

LOBËvÉB,  adj.  (bot)  partagé  en  lobes  , 
tobato, 

LOBtTLB^  9.  m.  têbuh^  lobûHo^  lo6o  pic- 
eolo. 

LOCAL .  s.  nÉ.  êito,  luogo. 

LOCAL,  E,  adj.  locale. 

LOCALITÉ,  s.  L  pmrlieôiântà,  èir^n- 
iianta  hcale, 

LOGAR  (raoHiHT),s.  m.  Y.  iriAOTiB. 

LOCATAIRE ,  s.  <|ui  tient  à  loyer  tout  ou 
partie  d'une  maison ,  pigionaU ,  a/fitfual». 

LOC  ATI  ou  LocAtis ,  s.  m.  t.  pop.  et  de 
mépris ,  cheval  de  louage ,  emfallo  a  nêh, 

LOCATIF,  I?E,  adj.  avec  le  mot,  rép»» 
ration ,  ehe  ipeila  ai  pigionala» 

LOCATION,  s.  f.  loeazione,  affUiê,  fitto^ 
êlhgaghna. 

LOCH  ,  s»  m.  ipeete  di  aorda*  —  (mar.)  , 
instrument  de  bois  qui ,  suspendu  à  une  corde 
et  jeté  à  la  mer  sert  à  nfesurcr  la  vitesse  d'un 
▼aisseau  •  locka*,  «^oa  loocb  ,  (phar.)  Y.  lok. 

LOCHE,  s.  f.  piccùh  paee* 

LOGUER ,  T.  n.  se  dit  d'an  fer  de  cheval , 
tenlcnnar»,  erooehiarôg  chioeciare,  -^y  prov. 
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etfig.  avair  tôaf«ut  qualquéisr  qA  locht» 
«Mara  ammaiad^eio» 

LOCHIES,  s.  L  pè.  vidange» ,  flux  daing 
qui  arrive  aux  Cernives  après  raccQttcbenwnt» 
loekii, 

LOCMAPi.  s.  m.  Y.  lahahboi. 
LOCUSTE .  s.  f.  V.  •AVTttsftia. 

L0CUTI0I9.  s.  L  (açoa  de  parUr,  Um- 
tiamê  y  mode  di  difo^ 

LOÛS ,  s.  m.  (prat.)  droit  de  lodt  et  ventes» 
/ciM/i-m«a. 

LOP ,  »•  m.  U  de  mar.  la  paru  del  vente  ù 
U  êopravvêtklo.  Aller  au  lof,  «ri^  alf  otm,  éi 
burina.  Tenir  le  lof,  $irig»4ra  la  burina, o^ 
aan  itreito:  Unerai  ad  voêUo  ,  guardar  il  io* 
pra»9€ntû*  Être  au  lof,  9uefe  ail*  crta.  Lofi  le 
point  d'une  basse  voile  qui  est  vers  le  veat,  k 
mura  o  /'  amura  di  una  vêla» 

LOGARITHME,  s.  m. (math.)  bgarUmo. 

LOGAUITHAilQUE.  a^^.  hgarUmicê. 
— <•  «  s.  f.  la  hgariimiea, 

L06I&  ».s^  f.  sorte  de  butte»  tapoMa^  ia^ 
gurio,  eapannuccia,  capammellà*  — -,  a|)patie^ 
mens  dea  <t0ieicr»  inférieurs  dans  un  vatiseaa, 
eamerino.  — ,  petit  réduit  fait  de  doisooaasib 
casoitOy  bûitëguceia..  Loges,  réduits  oàlV» 
enferme  les  fous ,  les  bêtes  féroces  .  tlantîM 
par  i  pazzi,  ehluse  dttla  fiert  na'  mrùgli 
Loge,  le  lieu  où  sont  les  soufflets  des  oigucsi 
paneone  ,  catsa,  d^'  munitci^ 

LOGEABLE .  adj.  abiiaUlâ,  dêvâ  si  paè 
allogiare  eomodamenta. 

LOGEMENT»  8.  m.  abiUtiane ,  itmM , 
aUaggio,  albarga^  oêiaUa,  ^uarUtrû  ovi  i* 
abita. 

LOGER ,  t.  o.  et  a.  habiter,  demeorw 
dans  une  maison,  mbiUra ,  allagginr$t  éim§* 
rare  ,  star  in  tatë*  —,  darmlloggio»  mapH^t 
ricetto ,  ricooerara  in  tam.  •— ,  mdarnaH,  Mt* 
conciora,  abbôltir  la  ea$a,  Ob  dit  £sm«  il  en  Mi 
logé  là,  egU  noM  si  pmga  di  rmgiotta ,  é  a»  Mti* 
naio  ;  ou  bien ,  acto  dùvê  si  é  ridailo* 

LOGETTE,  s.   f.  eapamutuiap  aes.  V. 

E06S. 

LOGEUR,  s.  m.  celui  qui  tient  des  loge; 
mens  garnis  à  bon  marehé ,  ûll»ggiaiar$  A 
génie  bassa. 

LOGICIEN,  s.  m.  hgioÊ,  kMO, 
tice. 

LOGIE,  s.  f.  (du  grec)  il  entre  dans  k 
composition  dcftlttsieurs  mots,  oonmecbio' 
ndogie ,  théologie,  etc.  logiM ,  disoane,  <i«^ 
lato  :  flsiohgia,  aee. 

LOGIQUE,  s.  f.  artdft  raisonner,  logitti$ 
dialeitica ,  leiea^ 

LOGIQUEMENT,  adv.  conformément  i 

la  logique  •  m  modo  hgicala* 

LOGIS,  s.  m.'albergo^  casm,  aUogglOf 
abitazione ,  alloggiamaita.  — ,  9$ieria.  Ma-* 
réchaux  de  logis,  «fifartier'ma$iri» 

LOGISTES,  s.  m.  yA.  magistrats  tlA- 
thènes  chargés  de  la  révision  des  oomples» 
eerti  f;iuàici  ateuitsi, 

LOGISTIQUE,  s.  f.  —  spécieuse,  ancien 
nom  de  l'algèbre ,  logisliea ,  ojrUmtiiitê^  V^ 
aîoM, 
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L0606RAPHIE,  s.  ï.firUdi  teriunêoik 
prêsiezxa  delta  parota.  V.  nkiiOGEÂraiB. 

LOQOGaiPH£ ,  s.  m.  éBignie  qai  consûte 
à  prendre  en  différens  sens  les  différentes  par» 
lies  d*ua  mot  »  logogrifo ,  tpeeie  di  enimma» 

IX>GOMA.CUX£.  s.  f.  dispute  demoU, 
eontesa ,  eantratto  di  parole. 

LOI ,  s.  f.  kgge.  Gens  de  loi.  »  doltorl,  i 
periti  ddta  UggA,  Faire  la  loi ,  dcUar  la  U^" 
gêfdariegge,  comandar  a  bacchcita*  Loi^ 
pour  puissance,  autorité,  legge,  autorité, 
unpeno.  — ,  au  pi.  obbligo ,  dov*re.  Loi ,  ti* 
tre  auquel  les  monnaies  doivent  être  fabri- 
quées, Itga, 

LOJN  »  ady.  lungi ,  diteostOf  lontanû,  — , 
fig.  en  matière  de  science,  d'aflaires  et  de 
questions  délicates,  aller  loin  ,  far  gran 
progre4si,  andar  moUo  innanzi  in  un  affarp, 
Impegnarvui  grandfimtnte.  Cette  chose  va 
plus  loin  qu'on  ne  pense ,  guetta  cosa  è  di  mag- 
gÎQr  rilievo  ,  impartanza  »  erc.  che  altri  non 
(rcde.  Au  loin,  Iftatano^  in  poète  tontano. 
Vous  datez  de  loin»  voi  mi  parlate  di  cote 
veechie.  Loin  à  loin  ,  de  loin  à  loin ,  di  di* 
ttanza  in  dittanxa  »  di  tanto  in  tanlo,  da  luego 
«  luogo.  Revenir  de  loin,  fig.  guarire  da  gra* 
vittima  malattia  ^tatvarsi  da  un  gran  pericolo. 
Loin  d'ici ,  profanes,  lungi  o  profani, 

LOll^TÀI^,  s.  m,  voir  dans  le  lointain  » 
vederc  in  U>ntananza.  —  (peint.],  éloigne* 
Oicpt  d'un  tableau,  iontananza  ,  tfondate. 

LOINTAIN,  E,  adj.  qui  est  fort  éloigna, 
iontanQ  ,  remoto  ,  distante  ,  dittamte  «  di^ 
seosto. 

LOm ,  s.  m«  petit  quadrupède  rongeur  qui 
dort  tout  rbiver ,  gkiro. 

*  LOISIBLE,  adj.  leeito,  pfrmesto, 

LOISIR ,  s.  m*  agiOf  ozio  ,  comodo,  tem- 
pOf  opportunité,  ruquilto,  A  loisir,  a  suq 
betf  asio,a  tuo  eomodo.  Pensez-y  à  loisir, 
mûrement,  ««rtam^/e,  «c^.  Heureux  loisirs  » 
poét,  otj  fortunati ,  ore  feUcU 

LOK,  s.  m.  (de  l'arabe) ,  sorte  d'électuaire, 
Ipe,  loceo.  — ,  t.  de  mar.  V.  tocH. 

LOMBAIRE,  a4j.  qui  appartient  aux  lom« 
bes  y  tombare, 

LOMBARD ,  s.  m.  établisiemeot  où  l'on 
prétait  sur  gage«  lombarda, 

LOMBES  I  s»  m*  pi*  partie  inférieure  du 
dos,  tombi. 

LOM  BRIC  AL,  adj.  m,  (anat.)  se  dit  de  qua- 
tre petits  inuscles  de  la  main  et  du  pied  qui 
font  mouvoir  les  quatre  derniers  doigts  9  /om* 
bricola, 

LOXGHITB  ,  lahcslUb  ou  iahoiitis  » 
s.  f.  (bot.  )  genre  de  fougère,  Içmchite,  —  ou 
lastiforme  (astr.),  eamêta  ckê  ka  lu  fonna 
tf*  una  laneia, 

LONDRB ,  s.  m.  sorte  de  navire»  /onfro. 

LONDRIN . s.  m.  sorte  de  drap ,  Umdrmok 

LONG  »  U£,  ad),  lungo,  iardOf  pigro, 
Babitlong,  tottana,  vetU  luMga,  —  ,s.  m^ 
en  savoir  kong ,  essere  aeeorto,  attuto»  Prakhre 
le  plus  long ,  andar  per  la  piii  lungiu  U  faut 
mettre  cela  de  long,  bitogna  métier  quélïa 
eoia  per  luMgo,  -^,s.  f.  un»  longue/  una 
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tunga,  una  tUlaba  lunga.  A  la  longue  *  avec 
le  temps,  a  lungo  andarêf  eoU*  aauiar  àel 
tempo ,  alla  lunga.  De  long,  du  long,  au  loQg , 
prép.  lungo,  rasente  ,  aecoetoJAn  long,  adn 
amplement ,  alla  dittesa  ,  diffutamgnU ,  ar 
parte  a  parte*  De  longue  main ,  adT«  già  da 
gran  tempo. 

LONGAlïIxMITÉ,  s.  f.  clémence  de  Dieu 
qui  diffère  à  punir ,  clémence  d'une  grande 
flme  ,  fonganimitâ,  tolteranta^  elementa. 

LOnGE^  s.  f.  partie  du  veau  depuis  les- 
côtes  jusqu'à  la  queue,  lombala*  — ,  moraeau 
de  cuir  coupé  en  long ,  guinxaglio^  ^areg" 
gia^  ttriscia  di  euojo^  ttaffite,  tovattob,  toaito, 
— ,  petite  lanière  qu'on  attache  aux  pieds  d'un 
oiseau  de  prwe,  lunga, 

LONGE,  £E.  part.  V.  le  verbe.  Il  se  dît 
aussi  en  t«  de  blas«  de  certains  oiseaux,  eon  a 
lunga. 

LONGER,  T.  a.  aller  le  long  de...  nuir- 
àare,  eamminar  lungo  un  fiume  ^  lungo  an 
boteo ,  eec. 

LONGÉVITÉ,  s.  f.  longue  durée  de  la  yie, 
gualilà  di  uomo  longevo.  Le  mot  longeviîà 
n'est  pas  encore  adopté. 

LONGIMÉTjEllE ,  s.  L  art  de  mesurerkt 
longueurs ,  hngimetria* 

LONGIS,  s.  la  pop.  lambin,  pigro, 
lento. 

LONGITUDE ,  s.  t  (géogr.  )  distance  d'un 
lieu  au  prjsmier  méridien  ,   tongitudine,  -^ 
(astr.),  distance  de  deux  étoiles,  prise  sur. 
l'édiptique  du  couchant  au  levant ,  bngitu^ 
dine. 

LONGITUDINAL,  £«  adj.  longiudl^ 
nale ,  ditieso  per  hngitudine. 

LONGITUDINALEM£NT,adv.  pot  /u». 
go  a  in  lunghezza. 

LONG-TEMPS,  adr.  groaiiompo,  lungo 
tempo. 

LONGUEMENT,  adv.  lungoMoniê^  por 
lungo  tpazio  di  tempo ,  lun^  anni» 

LONGUET  »  ETTE ,  adj.  fam.  lunghetiù , 
alguanto  lungo* 

LONGUEUR .  s.  f.  tunghezasa.  — ,  if«M- 
«one,  eontinuaoiono»  kniés^a ,  iaréanzm, 

LOPIN ,  s.  m.  pop.  Hiorcaan  da  quelque 
chose  à  manger ,  pe»zo, 

LOQUACE,  a4j.  (  pron.  gua  à  lltal.  )  qui 
parle  beaucoup,  loquaeOf  eiarliaro.  Peu  usitée 

LOQUACITÉ ,  s.  f.  (pron.  qua  à  l'itaL  ) 
habitude  de  parler  beaucoup ,  hguaeHà» 

LOQUE,  s.  f.  poota,  bromo.  Habit  en  1»* 
ques  •  fam.  tout  vm  •  iaeero,  ttraeetato, 

LOQUÈLE,  s.  f.  (  piott*fii0  àl'ital.)  bâ- 
lité  à  parler  de  choses  communes  en  termai 
communs,  garmliià,  lognooitàt.,  hguehm 

LOQUET»  s.  n.  petit  morceau  de  fer  qui 
sert  à  fermer  use  porte,  tatieeendo, 

LOQUETEAU  ,  s.  bl  petit  loquet  qui  so 
met  au  hao^  des  voleta  et  contrevents,  aalc- 
teendo  tulpaletto. 

LOQUETTE,  s.  f.  pop.  petit  morceau, 
peztetto,  pezsettino^  petzueloy  ttraedo, 

LORD,  s.  m.  titre  de  »obleMC  eu  AogU- 
terre,  lord,  signoro. 
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LORÉ ,  ÈE ,  adj.  (blas.)  se  dit  des  navi- 
res-des  poissons ,  ûîeUato. 

LORGNER,  ▼.  a.  regardera  la  dérobée, 
guardar  êotV  oeehio,  colla  coda  doit  oeehio  , 
far  oeehiolino.  Lorgner  une  femme,  vagheg- 
gtarê*  —  une  place ,  fam.  avoir  des  vues  sur 
une  place,  adocchîare ,  av^r  l'  oeehio  topra, 

LORGNERlE ,  s.  f.  fam.  guardatura  amo' 
TÊsa  o  di  irauerso. 

LORGNETTE,  s.  f.  petite  lunette,  oc- 
€hiaUno, 

LORGNEUR,  EUSE,  s.  quegii  cks  guarda 
êoU*  ûechio ,  ehe  vagheggia ,  ehe  adocehia. 

LORIOT ,  s.  m.  oiseau  jaune  et  verdâtre 
de  la  grosseur  d'un  merle ,  rigogolo. 

LORMERIE,  s.  f.  ouvrage  de  lormerie» 
pieeoU  lavori  di  ftrro  dt^  ehiodajuoU. 

LORMIER,  s.  m.  qui  fait  des  ouvrages  de 
lormeri  e,  efùodtyuolo, 

LORS  «joint  avec  que,  conj.  quando ,  attor- 
tké.  Lors  die  son  élection  ,/de  son  mariage ,  al 
tempo,  aW  occasione.  Dès  lors,  d'  ollora  in 
poL  Pour  lors ,  allora ,  a  quolla  stagione. 
*  LOS ,  s.  m.  Iode,  obgio. 
LOSANGE,  s.  f.  6gure  à  quatre  côtés 
ég!»sjL,  rcmbo»  — ,  t.  de  blas.  lozanga»  Vitre 
taillée  en  losange ,  vetro  a  mandorla. 

LOSANGE,  ËB,  a^j.  t.  d'armoiries,  lo- 
tangato ,  ammandorlaio» 

LOT  ,  s.  m.  portion  d'un  tout  partagé  en- 
tre plusieurs  personnes  •  porzione ,  parle,  — , 
oe  crue  ga^ne  à  une  loterie  celui  à  ipii  il  ^hoit 
un  bon  billet,  et  le  billet  gagnant,  lotto ,  vin- 
eita  al  lotlo. 
LOTERIE,  s.  t/ofto. 
LOTI ,  B ,  part.  V.  le  verbe.  Le  voilà  bien 
loti,  fam..  et  iron.  gli  i  toecatà  una  beila  eorte, 
$ta  freteo. 

>  LOT  1ER,  s.  m.  plante,  (rifoglio  aroma- 
tieo, 

LOTION  •  s.  f.  en  chimie ,  tavaiura ,  lava- 
mento, 

LOTIR ,  V.  a.  faire  des  lots ,  des  portions , 
far  le  parti ,  dividere  in  piU  porzioni» 

■  LOTISSAGE,  s.  m.  opération  de  docima* 
stique ,  operazionê  del  êaggio  del  minérale  ri- 
dotto  in  Dolverê ,  prendendone  eguat  porzione 
in  diverti  lati  d'  un  mucdiio.  ■ 

LOTISSEMENT, s.  m.  action  de  faire  des 
lois  y  êpartimento  ,  seompartimento  ,  divi' 
M0Ra. 

LOTO,  s.  m.  jeu  de  société  (fûï  ressemble 
à  une  loterie .  tombola  ,  lotto, 

LOTOPHAGES  ,s.  m.  pi.  peuples  d'Afri- 
que  qui  se  nourrissent  du  fruit  du  lotus,  loto- 
fkgi. 
IX)TTE ,  s.  f.  peteê  <f  aequa  dolce. 
LOTUS  ou  LOTOS ,  s.  m.  plante ,  loto. 
LOUABLE ,  adj.  digne  ae  louange ,  lodô" 
voU ,  laudabile ,  degno  ai  Iode, 

LOUABLElf  ENT ,  adv.  laudabUmmUê  , 
Icdevolmente ,  laudevolmonte. 

LOUAGE ,  s.  m.  fitlo,  pigiono ,  affUto ,  ap- 
pigûmamanto, 

LOUANGE,  u  f,  hdê,  êhgio,  lûitdê, 

. 
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LOUANGBR ,  v.  a.  rfw  hdîy  irikttâr 

lodi  a  driito  e  a  torto, 

LOUANOEUR  ,  EUSE,  s.  todêiore  indé- 
feêio,  eneomiatore  nojoiOm 

LOUCHE  ,  adj.  biele,  qui  a  la  vue  de  Ira- 
vers,  loteo,  bireio.  Phrase  louche,  fig.  frau 
oseura,  ambigua,  Vin  louche ,  iorbidû ,  eheka 
data  la  volia,  ~,  s.  m.  au  moral,  difaiodi 
sincerilà ,  apparenza  cquivocà  :  il  y  a  du  louche 
dans  sa  conctuite. 

LOUCHER,  V,  a.  avoirlavuedctraTcrs, 
aver  guardatura  losea,  esser  loteo. 

LOUGUET,  s.  m.  sorte  dehovau.van^ff. 
LOUER ,  V.  a.  donner  ou  prendre  à  louage, 
ûfflttare^appigionare,  darafitlo^  pigtiara 
/î«o.^,  donner  des  louanges,  ladare,  ente- 
miare ,  commendare*  — ,  v.  r.  se  louer  de 
quelqu'un,  de  quelque  chose ,  lodarsi  ét^  low, 
esteme  eontentOi  toddisfàUo,  trovarsl  bine 
delt  effet to  di  una  eosa, 

LOUEUR,  EUSB,  s.  celui  qui  donne  à 
louaee,  allogatere,  af/ittafûre.  —,  qui  donne 
des  louanges  à  tort  et  à  travers,  adulaten, 
lodaiore  insipido, 
LOUGRE ,  s.  m.  naviglio  mercantile.  ^ 
LOUIS,  s.  m.  monnaie  de  France,  lulgi 
d^  oro,  * 

LOUP ,  s.  m.  animal  sauvage  et  carnassier, 
lupo.  Marchera  pas  de  loup,  eamminarqtia.îi$ 
quatlo,  Prov.   tenir  le  loup  par  les  oreilles, 
tener  un  lupo  per  gUoreeehi,  non  $apereA 
quai  partito  appigliarsL  Loup ,  ulcère  qui  vient 
aux  jambes ,   eerba.  -^  ,.  masque  dé  velours 
noir,  maechera  di  vellûto.    Saut  de  loupt 
fbêsa  ùwga,  — ,  t.  de  libr.  instrument  de  bois 
aplati ,  ttecea,  — ,  constellation ,  lupo* 
LOUP-CERVIER  ,  s.  m.  V.  lynx. 
LOUPE,  s.  f.  tumeur  enkistée,   tumore 
nella  tetta  e  net  eollû,  — ,  verre  convexe  (fin 
grossit  les  objets  à  la  vue ,  lente.  —,  t.  de 
joaillier ,  gioja  nalurale  imperfktta. 

LOUPËUX,  EUSE ,  a4j.  qui  a  des  loupes, 
bitorzolato» 

LOUP-GAROU,  s.  m.  suivant  d'anciens 
préjugés ,  sorcier  déguisé  en  loup ,  esprit  ma- 
lin qui  court  la  nuit,  lupo  mannaro,  oreOf 
bilioriay  befana,  êrentaveechia  ^  vertiera,^9 
fig.  et  fam.  uom  taivatito,  orto. 

LOUP-JiARIN,  s.  m.  ^issonjupo  ma* 
rine. 

LOURD,  E,  adj.  pesant,  grave,  pesante, 
difficile  a  muoverti.^^,  6g.  tcûi/»iCo,  grouo» 
lano,  eapoeehio,  babbeo,  ttupido. — ,  t.  de 
peint,  une  touche  lourde,  des  contours  lourds  » 
stentaio.^  Composition  lourde,  egrasiato, 
gretto,  —  ,  au  moral ,  une  lourde  besogne» 
une  lourde  tâche,  grave,  penoto,  faticosOf 
difficile. 

LOURDAUD ,  E,  s.  grossier,  goffb,  ma^ 
zoeeo ,  allocco,  peeerona,  etivale. 

LOURDEMENT,  adv.  duramantOt  petâM" 
temente ,  gaff/mante ,  roztamenie. 

LOURDERIE,  s.  f.  balourdise,  baiardag» 
gine^  goffagginOf  caetronêrUif  peeoraggbMA 
etupideaza* 
*  LOURDiSE»  s,  f,  y.  Lootania. 
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iiOtJRER,  T.  a.  (mus.)  legate  te  noie, 

LOUTRE,  s.  f.  animal  amphibie,  lontra. 
— 9  s.  m.  eappelto  di  lontra, 

LOUVE,  s.  f.  femelle  du  loup ,  lupa,  —, 
outil  de  fer  pour  élever  une  piei*re ,  uli- 
vtUtt, 

LOUVER,  y.  a.  —  une  pierre,  far  ana 
buea  nella  pUira  che  si  vuoi  aUare  coït  uli- 
veittt. 

LOUVET,  ETTE,  adj.  se  dit  d'un  cheval, 
lupino  ,  di  eolor  di  lupo, 

LOUVETEAU,  s.  m.  petit  loup,  lupae- 
ehîno ,  lupîâno ,  lupatino  ,  lupoilo.  Louve- 
teaux »  t  d'arch.  eonj  dett'  utivella. 

LOUVETER,  V.  n,far»  i  tupotti. 

LOUVETERIE,s.  f.  f  equipaggio  per  la 
eaeeia  del  lupo,  — ,  i/  laogo  destinato  per  tai 
eaeeîa. 

LOUVETIER^  s.  m.  chef  de  lalouveterie, 
eaeeiator  maggiore  per  la  eaeeia  del  lupo* 

LOUVOYER,  V.  n.  t.  de  mar.  bordeggiare, 
star  tulle  volte,  —  à  petites  bordées,  bordeg- 
giûre,star  su  i  bordi,  far  piceole  b  or  date,  — 
sur  onze  pointes ,  andar  largo  di  undici  rombi^ 
di  undlei  quarte, 

LOUVRE,  s.  m.  palais  à  Paris,  Lovrt, — , 
par  extension  ,  palazzo  magnijico, 

LOVER  ,  V.  a.  —  un  câble  (mar.) ,  le  met* 
tre  en  cerceaux  «  allungare  piii  duglie  di  gO' 
mena, 

LOXODROMIE,  s.  f.  t.  de  mar.  route 
oblique  d'un  vaisseau,  lossodromia, 

LÔXOOROMIQUE ,  adj.  qui  a  rapport  à 
la  loxodromie  •  lossodromico, 

LOYAL,  E.  adj.  légale,  glusta  la  legge, 
•^,t«  de  prat.  les  frais  et  les  loyaux  coûls, 
spese  lêgittime.  Un  bon  et  loyal  inventaire , 
buono  e  fedele  invent ario.  Il  se  dit  aussi  des 
personnes  pleines  d'honneur  et  de  probité, 
leale,  onesto,  gatantuomo ,  retto. 

LOYALEMENT,  adv.  lealmente,  fcdel- 
mente,  onoratamente, 

LOYAUTE,  s.  f.  lealtà,  probilà,  fedeltày 
integrità. 

LOYER,  s.  m.  pîgione,  fillo,  —,  pour 
stlaire, récompense,  salaria,  mercede. 

LURERNE,  s.  f.  femelle  du  léopard,  le(h 
parda, 

LUBIE,  s.  f.  fam.  chuinte,  caprice  extra- 
TBgant ,  nuprtcejp,  ghinbizzo, 

LUBRICITE,  s.  f.  lubrieità,  lussuria , 
iaseivia,  Inbrichezza,  intpudieizia, 

LUBRIFIER,  V.  a.  lubricare,  render  lu- 
brieo  ,  sdruceiolevole. 

LUBRIQUE,  adj. /(iM If rîofo,  lubricOfla- 
scivo,  impudieo. 

LUBRIQUEMENT,  adv.  laseivamente, 

LUCARNE^  s.  f.  sorte  de  fenêtre  au  toit 
d'une  maison,  fenestrella^  abbaino, 

LUCIOLE,  s.  f.  mouche  luisante |'/</c- 
eiota, 

LUCIDE,  adj.  au  fig.  lueido.  Ce  fou  a  des 
intervalles  lucides,  des  momens  de  bon  sens , 
iucidi  isUervalli, 

LUCIDITÉ,  s.  f.  lueiditâ,  lueidezza, 

LUCIFER  f  s,  m,  étoile  de  Vénus  quand 
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elle  précède  le  soleil,  /««t/ero* —  ,  chef  des 
démons,  lueifero. 

LUCRATIF,  IVE,  adj.  lacroso,  luera- 
tivo ,  utile, 

LIJCRE,  s.  m.  lueroy  guadagno. 

LUCTUEUX,£USE,adj.  (méd.)  plainUf, 
gemente  :  respiration  luctueuse. 

LUGUERATION  ,  s.  f.  V-'^ldcubritioh. 

LUETTE,  s.  f.  morceau  de  chair  mollasse 
àTextrémilé  du  palais,  ugola^  uvola, 

LUEUR ,  s.  f.  clarté  faible,  bagliore,  bar- 
lume,  — ,  fig.  apparenza,  raggio, 

LUGUBRE,  BÔi.  lugubre,  funèbre,  ferale, 

LUGUBREMENT  ,  adv.  miserabilmente  ^ 
in  modo  lugubre,  in  tuono  lugubre,  dolente, 

LUI,  pron.  egU,  —  au  pi.  box,  essi,  loro, 
■  LUIRE,  V.  n.  rilueere,  risplendere,  bril- 
lare,   lueeieare,  splendere,   tralucere^  lam- 
peggiare,  sfavillare^  dar  lume, 

LUISANT,  E,  adj.  lucente,  risplendeute* 
— ,  au  subst.  il  lustro ,  il  lueido. 

LUITES ,  s.  f .  pL  testicoli  del  eignale. 

*  LUITON  ,  s.  m.  V.  lutiw. 

LUMACHELLE,  adj.  m.  marbre  luma- 
chelle ,  plein  d'un  amas  de  petites  coquilles  , 
lumachetta, 

LUMIÈRE,  s.  f.  /tfintf,  splendore^  luce. 
Anges,  enfans  de  lumière,  angeliy  fi^li  di  tuée, 
mettre  un  livre,  un  ouvrage  en  lumière,  dare 
alla  lueey  pubbiicare.  Lumières  bien  enten- 
dues, en  peinture,  tumi  ben  disposti,  pittura 
ben  lumeggiata.  Lumière  d'une  arme  à  feu , 
petit  trou  à  la  culasse,  foeone.  Lumière,  cm- 
boceatura  <f  una  canna  d'organo  nel  pancone, 
— ,  t.  de  mar.  lumière  de  la  pompe ,  l-  aper^ 
iura,  la  luce  delta  tromba.  Lumière,  fig, 
perspieacia,  penetrazione  ^  aeume  d*  ingegno, 
ehiarezzadi  mente.  Le  siècle  des  lumières, 
dei  lumi.  C'est  la  lumière  de  son  siècle,  la 
luee ,  la  gloria ,  /'  ornamento ,  lo  splendore 
del  secolo.  —  (blas.),  se  dit  des  yeux  de  cer- 
tains animaux ,  tuci,  ocehi, 

LUMIGNON,  s.  m.  lueignolo^  ttoppino, 
—  ,  moecolo,  moeeolino, 

LUMINAIRE ;'s.  m.  Dieu  fit  deux  grands 
luminaires,  Dio  fece  due  grandi  luminari,  —  , 
nom  coUect.  luminaria,  quantità  di  lumi  ac^ 
eesi.  — y  prov.  le  luminaire,  la  vista, 

LUMINEUX,  EUSE,  adj.  luminoso,  lu^ 
eido ,  splendido,  — ,  fig.  chiaro,  sublime^  #c- 
ce lien  te, 

LUNAIRE,  a4j«  /«nare.  Cadran  lunaire, 
oriuolo  a  luna,  —  ,  S.  f .  plante,  lunaria. 

LUNAISON,  s.  f.  espace  de  temps  d'une 
nouvelle  lune  à  l'autre ,  lunazione. 

LUNATIQUE,  adj.  se  dit  d'un  cheval 
sujet  à  une  fluxion  périodique  sur  les  yeux, 
lunatieo.  — ,  fig.  fantasque,  eaprieeioso  ,  lu' 
natico.  — ,  s.  m.  le  lunatique  de  l'Évangile, 
•7  lunatieo  del  Fançelo, 

LUNDI,  s.  m.  jour  de  la  semaine,  lunedi. 

LUNE,  s.  f.  planète  secondaire,  satellite 
de  la  terre,  luna.  On  dit  proverb.  prendre 
la  lune  avec  les  dents ,  eozzar  col  muro ,  dare 
un  pugno  in  cielo.  Avoir  des  lunes,  essere  fan- 
tastico.  Visage  de  pleine  lune,  faccia  lwrga% 
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MACULER,  ▼•  a.  et  n.  ne  se  dit  qa'en 
parlant  desfeaiUes  imprimées  et  des. estampes, 
nuteulare,  maeckiare,  imbrattare» 

MADAME,  aupK  mesdames»  s.  f.  aualifi- 
cation  d'une  femme  mariée,  d'une  clianoi- 
nesse,  etc.  madama,  madonna^  sîgnora. 

MADAROSE,  s.  f.  t.  de  méd.  chute  des 
dis ,  caduta  de'  peti  dette  patpebre, 

MADÉFAGTION,  s.  /.  t.  de  pbarm.  am- 
motlamenio ,  immottamento, 

MADEMOISELLE ,  s.  f.  titre  qu'on  donne 
wm  personnes  du  sexe  non  mariées,  madami- 
getta,  damigttta,  iignorina-s 

MADONE,  s.  f.  image  de  la  Vierge  en 
Italie ,  madonna, 

MADRAGUE,  &  f.  la  pêche  des  thons, 
ionnara, 

MADRÉ,  £E,  adj.  tacheté,  screzîato , 
tprizzato,  chiazzato ,  piccfiiato ,  biteotore  , 
mlsc/ûo.  Rois,  léopard,  etc.  madré,  marez' 
zato.  —,  s.  m.  fig.  et  fam.  rusé ,  matois ,  astU' 
io,  sagace,  irlsio,  scattrOy  aecorlo,  matizioso, 
votpe. 

MADRÉPORE,  s.  m.  corps  marin  pier- 
reux, madrepora» 

MADRIER,  s.  m.  sorte  d'ais  fort  épais, 
paname ,  asse  grossa ,  tavotone. 

MADRIGAL ,  s.  m.  petite  pièce  de  poésie, 
madrigate  ,  madriale. 

MADRURE,  s.  f.  tache,  marque  sur  la 

Eeau  d'un  animal,  maeelxia.  — ,  tache  sur  le 
ois,  marczto,  vene. 

MAESTRAL,  s.  m.  nom  du  vent  du  nord- 
ouest,  maestro  f  maetirate  ^  vento  maettro, 
eoro ,  ponente, 

MAESTRALISER ,  v.  n.  t.  de  mar.  tour- 
ner à  l'ouest,  maestrateggtar»,  dectinare  ail* 
oceidenfe. 

MAFFLÉ,  ÉE,  s.  et  adj.  fam.  paffuto, 
carnaccluto* 

MAGASIN,  s.  m.  magazzino^  fondaeo, 

MAGASINAGE,  s.  m.  quel  tempo  l'n  eui 
le  merci  stanno  in  magazzino, 

MAGASINER,  T.  a.  riporre  te  merci  in 
magazzino. 

MAGASINIER, s.  m.  magazziniere,  guar- 
da  magazzino, 

MAGDALÉON  ,  s.  m.  (pharm.  )  basicn- 
eetlo  d*  unguento  o  d*  altro. 

MAGE,  s.  m.  chez  les  anciens  Perses, sa- 
vant ,  chef  de  la  religion  ,  mago,  au  pi.  magi, 
—  ou  maje ,  adj.  juge  maje ,  autrefois  dans 
plusieurs  provinces  die  France,  tuogotenente 
det  siniscateo. 

MAGICIEN,  £NNE,s.  mago,  au  plur. 
maglii  ;  siregone  «  strega ,  maga, 

MAGIE ,  s.  f.  —  nuire,  selon  les  préjugés 
populaires,  œuvre  des  démons,  magia^  stre- 
gonerUif  fattura.  —  blanche  ou  naturelle, 
qui,  par  des  moyens  inconnus,  produit  des 
effets  en  apparence  surnaturels,  magia  bianea, 
magia  naturate.  — ,  illusion  produite  par  la 
perfection  de  l'art,  magia  y  incanto. 

MAGIQUE ,  adj.  magico, 

MAGISME  9  s.  m.  retigicne  de'  magi. 
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MAGI8TER)  s.  m.  (  da  lat  )  mëêiiro  él 
eeuotap  pedantuzto. 

MAGISTÈRE,  s.  m.  Hignité  et  gouverne- 
ment  d'un  çrand  maître  de  Malte ,  màgitfero, 
—  (anc.  chim.) ,  povdre  médicinale  très  fine, 
magiêtero  di  eorallo ,  perle,  eee. 

MAGISTRAL,  E,  adj.  magistrale  y  tmpe- 
rioto,  Gommanderies  magistrales  dans  Tonlre 
de  Malte ,  commande  maettratim  Composition 
magistrale  (  méd.  et  pharm.  )  faite  sur-le- 
champ,  eomposizion  magistrale.  Ligne  ma- 
gistrale ,  t.  des  ingén.  la  principale  d'un  plan  , 
linea  magistrale, 

MAGISTRALEMENT,  adv.  magistrml- 
mente, 

MAGISTRAT,  s.  m.  officier  de  jadicatore» 
d'administration ,  etc.  magistrato, 

MAGISTRATURE  ,  s.  f.  magistratura. 

MAGMA,  s.  m.  t.  de  pharm.  pasta,  pa» 
ttetlo  d'  odore  fatto  di  feceia  d*  unguenti, 

MAGNANIME,  adj.  qui  a  l'âme  grande, 
élevée ,  magnanimo. 

MAGNANIMEMENT»  adr.  magnanima^ 
mente. 

MAGNANIMITÉ,  s.  f.  magnanîmiid , 
grandezza  d'  animo, 

MAGNAT,  s.  m.  dignité  en  Pologne  et  en 
Hongrie,  masnate,  principale, 

MAGNÉSIE,  s.  f.  terre  absorbante»  ma- 
gnesia,  marcassita, 

MAGNÉTIQUE,  adj.  oui  tient  de  l'ai- 
mant ,  magnelico ,  ehe  ha  delta  ealamiia, 

MAGNÉTISER,  V.  a.  eomunicare  o  evi» 
luppare  il  magnctismo  animale, 

BIAGNÉTISEUR,s.  m.  ehi  eomuntem  ii 
magnctismo  animate. 

MAGNÉTISME,  s.  m.  magnétisme,  vîrtù 
magnelica. 

MAGNIFICENCE,  s.  f.  magnifteenga. 

*  MAGNIFIER,  v.  a.  ne  se  dit  que  de 
Dieu,  magnijîcare,  e^altare, 

MAGNIFIQUE,  adj.  magnifieo,  splendido, 
altiero,  — ,  sontuoso,  pomposo.  Style  magni- 
fique, stite  sottevato ,  sublime.  Promesses 
magnifiques ,  promesse  grandi, 

MAGNIFIQUEMENT,  adv.  magnificat 
mente,  eon  magnifîcenza, 

MAGOT,  s.  m.  gros  singe,  scimione,  ba^^ 
tuccione.  — ,  fig.  et  fam.  babbuino,  uomo 
brutlo,  — ,  fig urina  alla  ctiinese  ,ece,  — ,  fam. 
amas  d'argent  caché ,  gruzzofo.  Faire  un 
magot,  raggruzzolare, 

M AGOTERIE, s.  f.  pop.  sparutexza,  gof^ 
faggine, 

MAHALER  ou  bois  »i  sautte-lucie,  s.  m. 
arbre ,  magaleppo, 

*  MAHEUTRE,  s.  m.  sotdato  del  paHiio 
delta  lega  al  tempo  di  Enrieo  IIU 

M  AUOMÉTAN,  E,  s.  et  adj.  moùmeHUta, 
maomettano, 

MAHOMÉTISME,  s.  m.  religion  de  Ma- 
homet ,  maomettisvno ,  maomtltamsmo, 

yAHONNE,s.f.  (mar.)  galéasse  torque, 
maona, 

MAHOT,  s.  m.  (bot.)  firamagerf  «ré»- 
sctllo  dcte  isola  AntUle. 
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MAHUTE,  s.  f.  t.  de  fauc  hvA  des  ailes 
adhérant  au  corps  ,  lo  parti  cUlle  ati  ehê  iono 
attaeeate  aleorpo» 

MAI ,  s.  m.  mois  de  l'année,  maggio,  •— , 
arbre  qa'on  plantait  le  premier  jour  de  mai 
devant  la  porte  de  quelqu'un  en  signe  d'hon- 
neur ou  d'amour»  majo.  Planter  le  mai,  ap- 
pieearé  il  majo,  appicear  tnajof  pianiare  il 
maggio, 

MAIDAN)  s.  m.  en  Orient»  marché» place 
où  il  se  tient ,  maidan, 

''MArEUR^s.m.V.MAiii. 

MAIGRE,  adj.  magro, maeiUnie , tmunio. 
Terroir  maigre  »  tenwi  magro  f  arido,  s  frai- 
iaîo.  Maigre  auteur,  etc.  eaitivo  autore,  ece. 
Style  maigre,  stit»  ineoUo.  Jours  maigres, 
giomi  di  magro, 

MAIGRB,  s.  m.  chair  sans  graisse»  U  ma- 
gro. Faire  maigre»  attenerti  dal  mangiar 
eamôf  far  magro, — ,  poisson  de  mer,  ombrina, 

MAIGRELET»  ETTE»  adj.  fam.  ma- 
grtito,  êparuUilo  ^  tparulino, 

MAIGREMENT ,  ady.  (am.  au  iig.  magra- 
manié,  pareamante. 

MAIGRET,  ETTE,  adj.  magraito,  a» 
po'  affilatOf  atquantotmunto. 

MAIGREUR,  Skf.  magretza ,  astanuazionê, 

MAIGRIR,  ▼.  n.  ammagrire,  ttecohira, 
itraggarsi,  tmngrara  ,  divgnir  magro» 

MAIL ,  s.  m.  masse  de  bois  à  long  manche 
dont  on  se  sert  pour  jouer  en  poussant  une 
boule  de  bois ,  maglio.  — ,  le  même  jeu  »  et  le 
lieu  où  on  le  joue ,  pallamagUo* 

MAILLE,  s.  f.  petit  anneau  dont  plu- 
sieurs ensemble  font  un  tissu,  magtia.  — ,  t. 
de  mar.  il  voto  eh'  é  fra  le  siaminare.  —  »  ta- 
che ronde  sur  Vaài ,  albttgifie.  — ,  ancienne 
petite  monnaie  au-dessous  du  denier,  magUa. 
— ,  poids ,  il  quarto  d'un*  oncia.  Avoir  maille 
à  partir,  aver  briga,  lite.  N'avoir  ni  sou  ni 
maille,  fam.  etier  povarissimo. 

MAILLÉ»  ËE,  adj.  fer  maillé»  infcrriata 
a  gratieola^  ingraticolatom 

MAILLEAU,  s.  m.  petit  instrument,  Uva 
dallé  eettijé  da  cimare  i  panni, 

MAILLER,  V.  a.  armer  de  mailles,  ar^ 
fnare ,  coprir  di  maglia,  — ,  faire  des  mailles, 
far  maglié  di  reté,éee,  — ,  v.  n.  se  former,  en 
parlant  du  noeud  du  raisin ,  etc.  atlegare.  —, 
V.  r.  en  parlant  des  perdreaux  à  qui  les  mailles 
viennent,  metter  le  piume  maeehiate, 

MAILLET,  s.  m.  espèce  de  marteau  de 
boisa  deux  tètes,  maglio,  mazza  da  polo, 
mazauolo,  maaxapicchio» 

MAILLET  AGE ,  s.  m.  t.  de  mar.  la  su- 
parfieio  del  fodero  d'una  nave  rieoperla  di 
chîodL 

MAILL£TER>  t.  a.  rieoprir  di  ehiodi  il 
fbdero  d'una  nave, 

MAILLOCHE,  s.  f.  gros  maillet  de  bois, 
maaauolo ,  maszupieehio. 

MAILLOT ,  s.  m.  couche ,  langes  et  bandes 
dont  on  enveloppe  un  enfant  en  nourrice^  ftuce, 
pannieelli  d*un  bambino. 

MAILLURE,  s.  f.  t.  de  fauc  macehle, 
éeny  $all§  p$KM  d$gli  ueeellU 


MAI 


349 


MAIN,  s.  f.  partie   du  corps  humain, 

manom  —  ,  écriture ,  caratlere ,  teriitura  , 
mono, — ,  levée  de  cartes,  base.  Tour  de 
main ,  giuoeo  di  mano.  On  dit  fam.  faire  sa 
main,  rubara  quando  se  n*ha  il  comodo.  Met- 
tre la  main  sur  quelqu'un ,  sur  le  collet  à 
quelqu'un,  alzar  le  mani,  pereuaterOy  porra 

le  mani  addùsso  a  uno ,  farlo  prigione, ,  t. 

de  pal.  user  3e  main-mise»  sequestrare.  Plai- 
der la  main  garnie,  litigar  a  possessù  piano. 
En  main  tierce,  in  mano  di  un  terzo,  — ,  fam* 
avoir  la  main  légère»  esser  facile  a  dore,  a 
pereuotere.  Homme  de  main,  intraprendente. 
Coup  de  main,  coup  hardi,  assalto  improv- 
viso,  colpo  di  mano.  Être  aux  mains,  se  bat- 
tre, essere  aile  mani.  Faire  main  basse,  non 
darquartiere.  Faire  une  chose  haut  à  la  main, 
fore  ana  cosa  imper iosamente.  Tenir  la  main 
haute,  trattare  severamente.  On  dit  fig.  et 
prov.  (}ue  les  mains  démangent  à  quelqu'un  » 
le  mant  gli  aizzicano.  Main ,  t.  de  raar.  petite 
fourche  de  fer,  forehetta.  Main ,  morceau  de 

fer  où  l'on  passe  l'anse  du  seau ,  moUeita. , 

au  pi.  pièces  de  fer  dans  lesqudles  sont  passées 

les  soupentes  d'un  carrosse,  manigiie,  , 

pour  les  cordons ,  cordohi,  — ,  pour  le  pied  des 
oiseaux ,  picde ,  artigUo.  De  longue  main  ,  da 
gran  tempo,  A  pleines  mains,  adv.  larga- 
mente, 

MAIN-D'ŒUVRE,  s.  f.  sans  pi,  le  tra- 
vail de  l'ouvrier,  optra ,  lavoro, 

MAIN-FORTE,  s.  f.  assistance  qu'on 
donne  à  quelqu'un,  et  surtout  à  la  justice, 
ajuto,  soccorso.  Prêter  main-forte,  darmano, 
aeeorrere  colla  forza, 

MAIN-LEVÉË,  s.  f.  t.  de  prat.  permission 
légale  de  disposer  de  ce  qui  était  sabi  »  atto  eha 
leva  il  séquestra, 

MAIN-MISE,  s.  f.V.  SAISIE. 
MAIN-MORTABLE ,  adj.  t.  de  pal.  cha  é 
di  mano  morta, 

MAIN-MORTE,  s.  f.  on  donne  ce  titre  aux 
fonds  des  gens  d'église  »  mano  morta, 

*  MAINT,  E,  a(H.  plusieurs,  molli,  varj, 
più,  diversi,  Maintefois,  piU  voUe,  spesse  volt^, 
spuse  fiate ,  sovenfe. 

MAINTENANT,  adv.  ora,  adesso,  net  prû* 
sente ,  al  présente ,  presentemente, 

MAINTENIR,  v.  a.  mantenere,  eonser- 
tare ,  sostenere .  proteggere,  difendere,  affcr- 
mare ,  aeeertare,  asscrire,  — ,  au  récip.  man- 
tenersi,  sostenersi,  conservarsi 

MAINTENUE,  s.  f.  t.  de  prat.  Bcte,pos- 
sessof  mantenimento  m  possesso,  — »  en  ma- 
tière bénéûciale,  jugement»  sentenza  definitiva 
di  mantenimento  in  possesso  d'  un  beneûzlo, 

MAINTIEN,  s.  m.  mantenimento,  conset' 
vazione,  — ,  semblante,  aspetto,  eontegno, 

MAIRE .  s.  m,  primo  uffiziale  del  corpo  mu» 
nieipale.  Maire  du  palais,  eolui  ehe  anlica- 
mente  reggeva  gli  affari  dello  stato,  préfet to 
del  palazzo, 

MAIRIE,  s.  f.  dignité,  uffizio  det  prima 
uffiziale  municipale,  — ,  durata  di  detto  uffi- 
zio* — ,  palazxo  di  sua  residenza. 

MAIS ,  CODJ.  adv.  ma,  perà,  ptr  altro,  tut' 
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MALICIEUX,  EU  SE,  a4j.  malltUuo, 
asiuto^  vuiato ,  falUtce ,  êcaUrilo^  inganno- 

vole 
BIALIGORIUM»  s.  m.  scorza  d&l  pamo 

granalo. 

MALlGI9£MENT,adv.itia/;;iuimeiiltf,ma/- 
vagiamenU.  Interpréter  malignement  quel- 
que chose,  torcere  a  tiniiiro  tenso ,  intenderâ 
maliziotamente. 

MALIGNITE,  s.  f.  maiignUd,  maiUia, 
maivagità. 

MALIN,  IGME,  aô],  maligno,  malvaglo^ 
iritto.  — ,  noecvol»  »  cattlvo ,  pemieioto.  Avoir 
da  malin  vouloir  contre  quelqu'un  ,  matvo- 
Ure,  odio,cattua  intwzionfi.  Le  malin,  absol. 
et  fam.  (7  diavolo,    . 

M  ALINE,  s.  f.  temps  des  grandes  marées 
À  la  nouvelle  et  à  la  pleine  lune,  tnarea  mat- 
iima» 

MALINGRE ,  adj.  d'une  complexion  fai- 
ble ,  graeiie,  débile,  sienuaio. 

MALINTENTIONNE  ,  EE  ,  s.  a  adj. 
matevcto, 

MALITORNE,  s.  et  adj.  maladroit,  fam. 
goffo,  babbaccio,  grottolano. 

M  AU  UGE ,  s.  m.  faute  du  juge,  tentmza 
Uicgittima,  nuUa, 

MALLARD ,  s.  m.  piecola  mola  da  arro- 

iino, 

MALLE,  s.  f.  srand  coffre  pour  voyager, 
baule,  — ,  valise  des  courriers  et  des  postil- 
lons, etc.  «û/ifi'/a ,  6o/^itf. —,  grand  panier 
des  merciers  ambulans,  boiieghino» 

MALLÉABILITÉ,  s.  f.  qualUà  di  elà  eh'  é 
maUeabiie. 

MALLÉABLE,  adj.  matleabile,  ehereggê 
at  martéUo, 

MALLÉAMOTHE,  s.  m.  arboteetb  dei 
Malabar. 

MALLEMOLLE,  s.  f.  moitolina  del  Ben- 
gale. 

MALLEOLE ,  s.  f.  os  de  la  cheville  du 
pied ,  malléole  ^  noeea  o  noce  del  piede. 

MALLETIER ,  s.  m.  valigiajo. 

MALLETTE,  s.  f.  petite  malle,  bauleiio, 
boiieghino  porîatile ,  eaiteitina. 

M  ALLIER,  s.  m.  cavallo  ehe  porta  la  va- 
llgia,  eavallo  délie  slranghe. 

MALMENER,  y.  a.  malmenare^  malîrat^ 
tare ,  tartastare» 

MALORDONNE,  ËË,  adj.  (blas.)  mal  or 
dinato. 

MALOTRU ,  UE,  s.  et  adj.  fam.  maussade, 
méprisable ,  sotico ,  insuleo ,  goffo ,  metekino. 

MALPLAISANT,  E,  adj.  epiaeevûlo ^  fa- 
eiidioso ,  tUspiaeente. 

MALPROPRE,  adj.  tpcreo,  lordo,  tucido, 
tudicio,  tosxo, 

MALPROPREMENT ,  adv.  eporeamente, 
bruHamonte  ,  êcanvenevo Intente  ,  sordida- 
mentOf  tchifamente.  Celouvrier  travaille  mal- 
^fo^veavoil,  gftitammie ,  roazamente* 

MALPROPRETÉ,  s.  L  iordidezta,  hul- 
tara ,  gretitsta ,  ipomxia  ,  iporehetla ,  tehi^ 
•  fe^ta ,  iudieiume, 

MALSAIN,  B,  adj,  infêrmiech,  indiipo* 
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stû  #  daboh»  — ,  imalubre.  G^témabame  i  en 
t.  de  màvjondo  mal  ticaro,  segatarL 

MALSEANT ,  E ,  adj.  indécente^  econve^ 
nevole,  dUdiuvoU,  ineonvenevole ,  Ineamv^ 
niente, 

MALSEMÉ.  adij.  t.  de  Yhn.  palehi  de'  ear- 
9Î,  dainl ,  eec*  in  numéro  impari. 

MALSONNANT ,  E ,  adj.  proposition  mal- 
sonnante (théol.),  maUonantef  poeo  orio^ 
dossa.  — ,  poeo  rctla. 

MALT ,  s.  m.  orge  germée  pour  faire  de  la 
bicrre,  orzo  preparaio  per  far  la  birra. 

MALT^LENT,  s.  m.  maltalento. 

MALTOTE.s.  t  malatolta,  eoneuieione* 

MALTÔTlÉR,s.  m.  qui  exige  des  droits 
qui  ne  sont  point  dûs  ou  qui  ont  été  imposés 
sans  autorité  légitime,  gabetliere,  ctattor^ , 
eavaloechio, 

MALTRAITER,  T.  a.  mallraitare,  tira- 
pazxare»  utar  villania,  olireggiare,  itra" 
ziare ,  travagliaro.  —  ,  pregiudicare  •  far 
torio. 

M ALVAGÉES ,  s.  et  adj.  f.  pi.  (bot.)  de  la 
famille  des  mauves,  malvaeeo, 

MALVEILLANGE,  s.  f.  malivolanui , 
odlo,  catliva  volonlà. 

MALVEILLANT ,  s.  m.  mahvoh»  eka  ha 
caltiva  intenzione. 

MALVERSATION ,  s.  f.  faute  grave  dans 
l'exercice  d'une  charge,  prevarieaziane,  coacaf- 
eione,  'etazione  ingiutia,  ladroneeeio. 

M ALVERSEU ,  v.  n.  prevarieare,  far  gaa- 
dagni  illeciti  in  un  impiego,  ecc. 

MALVOISIE,  s.  f.  sorte  de  vin  fort  doux, 
malvagla, 

MALVOULU ,  UE,  adj.  à  qui  l'on  veut  da 
mal ,  odiaio  ,  malvisto ,  tpiacevole, 

MAMAN ,  s.  f.  mamma ,  madré. 

MAMELLE,  s.  f.  téton ,  partie  charnue  et 
glanduleuse  du  sein  des  femmes ,  mammeila  , 
poppa ,  tetla.  Mamelles  flasques,  bozzaeehiami^ 
poppe  vizze, 

MAMELON,  s.  m.  petit  bout  des  mamel- 
les, capezzolo,  pa pilla ,  fragola.  —  de  la  peau, 
chacune  des  petites  éminences  pyramidales  ré- 
pandues sur  la  surface  du  corps  ,  papilla  ,  pm^ 
pillelta.  —  d'un  gond  (mécan.) ,  ago  dt  un  or- 
piane.  —  (bot.),  tubercule, protubérance, 
gemma,  -—,  extrémité  arrondie  d'une  pièce 
de  fer  ou  de  bois,  ago ,  pemiuzso^  arpione. 
'  MAMELONNÉ,  É£,  adj.  (bot)  garni  de 
mamelons,  papilloto. 

MAMELU,  UE,  s.  et  adj,  pop.  qui  a  de 
grosses  mamelles,  popputo, 

MAMELUK,  s.  m.  cavalier  égyptien,  maat- 
malueco, 

MAMILLAIRE,  adj.  (anat)quia  U  fi- 
gure d'un  mamelon ,  mammillare^ 

MAMMAIRE,  adj.  (anat«)  qui  conceme 
les  mamelles,  mammarco, 

MAMMIFERE ,  s.  et  ad|i«  qui  a  des  ma* 
melles ,  mammifero, 

MANAH  T ,  s.  m.  en  style  de  prat«  les  ma- 
nans  et  habitansde  telle  paroisse,  dimok 
ed  abUanii  ^ecc*  Manant,  absoL  vUlamo , 
tadinOf  ruttîco. 


MAN 

M/LNGËLLE,  s.  f.  eattneUa  ûltaeeaia  at  ' 
Toth  deieavatti  da  Vêttura, 

MANGENILLIËR  ,s.  m.  arbre  très  ▼éné- 
neux  df  Amëriqae,  atbero  delte  AntUte, 

MANGUE,  s.  m.  ce  qui  sert  à  prendre,  à 
manier,  manico.  Le  manche  de  la  charrue , 
d'une  écl  anche  ,  d'une  épaule  de  moulon , 
ëtiva  deir  aratro ,.  tiineo  d$l  quarto  <C  un  ea- 
strato.  Branler  au  manche ,  dans  le  manche , 
fig.  barcollare ,  tenlennare,  non  esscr  ferma , 
tuer  vieino  a  eadere, 

MANCHE,  s  f.  partie  du  Tfttement,  ma- 
ntca.  Manches  pendantes ,  maniconU  Gentils- 
hommes de  la  manche,  gentUaomini giA  detli" 
nati  ad  aecompognare  i  figfiaoli  dtl  rt  di  Fran- 
e!a.  Gardes  de  la  manche ,  ehe  ttavano  aecanto 
al  rt,  — ,  t.  demar.  longueur  de  mer  entre 
deux  terres,  eanaie,  maniea,  kvoir  quelqu'un 
dans  sa  manche ,  fig.  poter  disporre  ai  ateuno* 
C'est  une  autre  paire  de  manches,  prov.  c'est 
une  autre  affaire,  questa  é  un*  a  tira  cosa ,  i  un 
atiro  mangiar  di  pasta. 

MANCHERON,  s.  m.  stiva ,  manico 
dêir  aratro, 

MANCHETTE,  s.  f.  ornement  attaché  au 
poignet  de  la  chemise ,  manîchino. 

MANCHON ,  s.  m.  sorte  de  fourrure  en 
façon  de  manche ,  manicotto. 

MANCHOT,  E,  s.  estropié ,  privé  d'une 
main,  d'un  hras,  moneo ,  menno,  moneone* 
N'être  pas  manchot ,  fig.  ester  acearto, 

MANCIE  ou  MAifcv,  s,  f.  mots  tirés  du 

Î;rec  qui  signifient  divination  ;  il  entre  dans 
a  composition  de  plusieurs  mots ,  comme  chi- 
romancie, nécromancie ,  etc.  En  italien  ce  mot 
se  rend  par  mansèa^  ainsi  on  dit,  chiroman- 
tla ,  nêgrwnanzla ,  eee, 

MANDARIN,  s.  m.  titre  de  dignité  à  la 
Chine,  mandarino, 

MANDAT,  s.  m.  rescrit  du  pape  ;  en  t.  de 
jurisp.  procuration ,  mandata.  — ,  en  t.  de 
com.  ordre  de  payer ,  mandata  di  pagamento, 

MANDATAIRE,  s.  m.  celui  en  faveur  de 
qui  le  pape  a  expédié  un  mandat ,  mandatario. 
—  y  en  style  de  jurisp.  qui  est  chargé  d'une 
procuration ,  mandatario ,  prœaratore. 

MANDEMENT,  s.  m.  mandamento^  ot' 
dine,  bando.  — ,  dans  les  lettres-patentes  du 
ffoi  on  dit  ,  si  donnons  en  mandement,  eott 
€omandiamo ,  ordiniamo  ;  il  signifie  aussi  » 
ordine ,  vigliêtto  ail*  ordine ,  mandata, 

MANDER  y  V.  a.  awisare,  apvertire,  far 
êapere^  dar  notiûa ,  dar  parte ,  raggaûgliarOf 
far  eontapèvole^  partieipare.  Mander  quel- 
qu'un ,far  venire,  chîamare  a  ««• 

MANDIBULE  y  s.  t  mateella^  mandi-* 
bota, 

MANDILLB,  s.  f.  eauieea  di  laeché. 

MANDOLINE ,  s.  f .  petite  mandore,  mon- 

dl0/M0. 

MANDORE,  s.  f.  espèce  de  lutb  composé 
pour  l'ordinaire  de  quatre  cordes ,  mandola. 

MANDRAGORE,  s.  f.  plante,  espèee  de 
bdladone  ^mandragela,  mandragora. 

MANDRILL,  s.  m.  tpaeiê  di  ieimia, 

MANDRIN»  s.  m.  ontil  de  sermrieni 
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spina,  —  de  tourneurs  et  de  taUetiert»  cavt- 
gtta.  ^  de  doreurs,  tafferla. 

MANDUCATION.  s.  f.  (théol.)  en  par- 
lant  de  ]*^ucharistie ,  mandueazione, 

M  ANE  AGE ,  s.  m.  t.  de  mar.  lavoro  a  ma» 
no  eke  i  marinai  son  tenuti  di  fare  senta  mer'» 
ecde, 

MANÈGE,  s.  m.  exercice  d'un  cheval» 
maneggio,  ammaestramento ,  essrciziado*  ea» 
valu,  — ,  lieu  de  cet  exercice ,  eavalleritga» 
—  y  fig.  rigiri,  artipeio,  maneggio  ^  negozio 
eoperto, 

MANEQUINAGE ,  s.  m.  t.  d'arch.  seuU 
tara  dette  fabbriehe, 

MÂNES,  s.  f.  pi.  selon  les  anciens,  anime 
de*  morti ,  le  ombre* 

MANGANÈSE ,  s.  f.  minihl  ferrugineux, 


manganèse. 


MANGEABLE,  a4j.  mangereecîo^  buona 
mangiare, 

MANGBAILLE ,  s.  f.  ce  qu'on  donne  à 
manger  à  la  volaille ,  etc.  eibo,  esea ,  pasiura* 
---,  pop.  ce  qui  sert  de  nourriture  à  l'homme» 
eibo,  alimenii ,  eomestibili, 

MANGEANT ,  E ,  adj.  mangiante, 

MANGEOIRE,  s.  f.  auge  des  chevaux.^ 
mangiatoja, 

MANGER  ,  V.  a.  prendre  la  nourriture,  la 
mâcher  et  l'avaler  ,  mangiare,  eibarsi ,  pa^ 
teeni,  — ,  v.  n.  prendre  ses  repas  ,  d^euner, 
dîner ,  goûter,  souper,  asciolvere  a  far  eota» 
mone ,  desinare  o  pranzare,  merendare,  e«- 
nare,  —  ,  fig.  ronger ,  rodere ,  corrodere ,' 
distruggere.  Manger  son  bien,  sprecare^ 
dissipare ,  seiupare.  Ses  valets  le  mangent ,  lo 
rovinano.  Une  forge  man^  bien  du  charbon, 
ron«ttma.  Cette  écriture  est  mangée,  consunta, 
seaneeltata.  Manger  le  blanc  des  yeux  à... 
montar  in  gran  furia  contra,..  Il  la  mange  des 
yeux ,  non  U  siaeea  mai  gU  occhi  d*  adSosêo , 
se  la  mangia  eogli  occhi,  — ,  v.  r.  (gramm.) 
cette  voyelle  finale  se  mange,  elidere. 
,  MANGER, s. m.  viwmda,  mangiare,  eibi^p 
alimenti, 

MA1I6ERIE,  s.  f.  pop.  relever  mangerie» 
ricomineiara  mangiare,  -— ,  au  fig.  matatolta, 
estorsione,  ruberla. 

MANGEUR  ,  EUSE  •  s.  mangiatore  , 
mangione ,  pappone ,  ghiottone  ,  diluvione» 
— ,  iam.  mangeur  de  charrettes  ferrées,  de 
petits  enfana  ,  mangiafèrro  ,  divoramanti  , 
tagliaeantoni.  On  dît  fi^.  et  fam.  d'un  faux  dé^ 
vot ,  mangeur  de  crucifix,  d'images,  de  saints, 
graffiasanti,  pieehiapgtto ,  schi^laeristi ,  ba-- 
dapiU, 

MANGEURE,  s.  f.  endroit  mangé  d'un 
drap,  d'mie  étoffe,  etc.  rosume,  rotura, 
MANGOUSTE,  s.  f.  Y.  icniixuHoa. 
MANIABLE,  adj.  maneggiabile ,  maneg'* 
gevole,  agevole,  arrendmfoU, — ,  au  fig*  trat» 
tabile,  docile, 
MANIAQUE ,  s.  et  adj*  manîaco ,  furiosa» 
MANICHÉEN,  s.  m.  qui  admet  un  boa 
et  un  mauvais  prinope,  manieheo» 

MANICHORDION ,  s.  m.  sorte  d«  da* 
Tcdn ,  tfgnaecardOf  et  iiilg.  pimiofarU. 
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IfANtCtB,  8.  f.  t.  de  tonâeur  â«  ^ap, 
eîromûnto  per  far  a^iV  U  eêtqi&,  —  f  au  pi. 

T.  IIBII0TTB8. 

MAHIB»  s.  f.  mania  ^  pazzia,  mmtttzta, 
tmania. ,  passlanê  eeeetsiva, 

MANIEMENT»  s.  m.  maneggîamento , 
toceamentù*  -~  •  aso ,  movimênto  dêl  iraecio, 
dêtia  gamba»  —  des  armes,  esercisio  tUii' 
ûrmU'-^^  au  fig«  ammînUtrazlonê ,  mansg" 

MAt^IER ,  Y.  a.  manegglarê,  ^oceare,  — « 
fig.  gçv^martp  amminUirttr^,  T^gg^rûy  re- 
gofar  benc*  — les  esprits,  goyematlîcan  arte. 
—  un  sujet  f  trûtiartù.  —  la  plume ,  le  pin- 
œaa  »  etc.  serivêre ,  dlpingw^^  eee-  —  un  che- 
Tal»  menario  dfistrammte.  —  bien  la  parole» 
parlât  eon  focUità  ê  eon  grazia,  — ,  y.  n.  ce 
cheval  manie  bien ,  è  docile  «/  mtmêggio.  Au 
manier,  ady.  en  maniant»  al  iaito,  aW  uto, 
mit  eureiM  ymanefglando, 

MANIÈRE,  s.  In  maniera  f  guUa,  modo, 

Éggia,  Manière  pompeuse ,  enfasL  Étriller  de 
belle ,  de  la  bonne  manière,  daro  una  buoiM 
êtregghialtura.  Manières»  au  pi.  modi^  wna- 
niera  ,aUi  »  toriesia ,  tonUgno.  Trop  de  ma- 
%      taières,  affetiazione,  Par  manière  de  dire  ou 
d'entretien ,  adr*  mot  modo,  per  mwHora  dl 

MAÎilÊBÉ,  £B,  a^j.  cffeliato,  rieereato, 
Mtudiato ,  Mmmanitrûto, 

MANIÉaiSTE*  s.  m.  pUtore  affUiaUt  m* 
SMoi  favori. 

MANIFESTATION,  s.  f.  manifetiozioas. 

MANIFESTE ,  adj.  oonnu  de  tout  le  mon- 
da» mumifettOt  note»  pateiê, 

MANIFESTE,  s.  m.  écrit  pub^  parlec|ttel 
un  souveraia»  eto.  rtnd  cooftiede  sa  conduite^ 

MANIFE$T£MENT,«dv.  «Mtiî/WiamM- 
H$  Apertameniê,  palêêumMê. 

MANIFESTER»  ▼.«.  mMtifulm^  pah- 


MANIGANCE,  s.  f.  fam.  mauYaÎM 
artifiM%  oMMzia^Jm^êria^  èinéoieriâ, 
MANIGANCER»  i^  a.  tel.  «mdina» 

MANIGUETTE«  ».  f.  V.  iffttMim<n. 

MAUtLIiS»  B.  f.  t.  du  iett4l'boMbM«  éà 
^adriUe  «t  du  iri ,  manigUm» 

MANIOC  ou  «âaiaoT>  a.  m*  pUnte  d'A» 
«lériqiie  dont  la  racine  Art  à  faune  delà  ta»* 
aave»tmmtM«» 

MANiPULAIRE»  a.  m.  <lHSt.  aBc)«kef 
d'un  manipule ,  manipolariom 

MAmF€LâTION|  a.  f.  miftiièl^  d'apë- 
rer  en  chtodie  «et  ea  plwkurs  arts»  mtÊtnipekh 
zione» 

MAIIIPUU,  s«  fv  anmtipof^ ,  fi»eéîU»  —, 
bande  d'élofie  qêt  te^offioianseoclëBiaaitimiei 

Sortent  au  bras  gauche,   manipûh. '^ ,  ^ike% 
m  an^ens  ihnnainS^  ibtamla^  nMn/wj^fa  di 
aottafc.  -^  ,t.  de»éé.  marUpoh^  mÊndUL 
M ANiPULM  «  «r^  a.  mamtpoimmé 
teANKH^E,  5.4:  atfttfe  ^t  dani^gttit dont 
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MANIVBAU»  s.  m.  petit  plateau  d'ofiio^ 
petit  panier  plat .  cetUlla  ,  paniêrOé 

MANIVELLE  9  s.  f.  (méc.)  iRaiiavf//a| 
manubrio  f  manîglia  ^  maniglicme, 

MANNE,  s.  f.  (prononc.  uiilne)  drogue  mé- 
dicinale ;  nourriture  que  Dieu  fit  tomber  da 
ciel,  mttnna, —  (prononc.  avec  Vabiîd),  paDier 
à  anse,  panierà,  canettro.  —  »  berceau  d'ea- 
lant  en  osier,  euna,  eulUu 

MANNEQUIN,  s.  m.  sorte  de  panier, 
cMfd ,  panUrm.  — ,  figure  d'homme  de  noii  oa 
d*06ierà  Tus^  des  peintres,  modetlo* 

MAN(XUvRE,  s.  m.  aide-maçon,  etc. 
manotmle^  anarario,  — -  ,  fig.  caîtiw  artUla, 

MANOEUVRE,  s^  f.  cordages,  manwn^ 
iravaglio,  lavorot  fani  di  Sailimento, -^  f 
tout  ce  qui  se  fait  pour  le  gouTemement  d'ua 
yaisseau»  manovra.  — ,  eserâzio  miiiluf, 
— .  fig.  maneggio,  praiiea  di  monda, 

MANGIUVRER,  t.  u.  et  a.  t.  de  mar. 
faire  la  manœufre,  manovrarot  lavorareffar 
andaro  U  fiaai,  —' ,  far  rosarcizio  militare. 
— ,  ,au  fig,  lavorar  toit*  aequa  ,  tour  pror 
iiehot 

MANŒUVRIER, a.  m.  marinyo  inUtii- 
gentê. 

'^  MANOIR,  f.  m.  abitoMm^  ûbiiarQi 
4itbêrgo ,  aua, 

MANOMÈTRE  ou  Hiaoscora,  s.  m. 
(phys.)  instrument  pour  noesurer  la  deosité» 
la  raréfaction,  l'élastidlé  de  l'air»  tfmaomffrv. 

MANOQUB ,  ».  r.  rouleau  de  tabac,  e»éâ 
di  tabatco* 

MANOUVRIER,  s.  m.  gmmêlien.  Ité- 
rante alla  giomata ,  opermjon 

MANQUE,  s.  r.  difuio^meaunmêulû.Ùa 
a  trouTé  dix  écua  de  manque  dans  un  sae  de 
mille  francs,  aï  é  trovato  il  oêùoo  m aartiiii»  ^ 
éUeiêcudi, 

MANQUEMENT,  a.  m.  mmwDtaM,  odpéf 
doliilo  «  arroro, 

MANQUER,  T.  n.  ffumaara,  an«r«,  ftc 
oaro,  faUire,  —«  «var  maneanAi»  pmufurff 
htdardifor  eià  eho  si  doo  ^  far  fallu,  — »  IM* 
efsar  a  nitmoro,  «  smffiùimuu  —,  rêtlar  S 
frrê ,  omtêiier^.  Cette  maison  maiR|«e  |Mr  les 
fondeBieBs,«a(ear#j  ravÂnara,  vanir^ur. lia 
manqué  d'toe  tué,  foeo  memoè  ekê  non  de 
ttmto  »eeko4  Ce  marchand  a  manqué,  faltif» 
ece.  Manquer  !son  eoup,  «oefefwÎK,  fiiUft 
Utolpo^  nan  cogémo  mma  pemtco.  -^  nne  belle 
occasioa,  kt§ei€rU  êfitggire»  OuTrage  man- 
qué ,  difutom.  Projet  manqué  »  emdâto  «a  /S>^ 
mo.  11 1  a  manqué  bdte,  fam.  aï  4  aalvaiê  éi 
na  gfwn  parieoéo» 

MANSARDE ,  s.  f.  se  dit  d'un  toit  dort  le 
comble  est  preaqne  plal  et  lea  oftléa  pre^^'à- 
^gkfoh ,  totto  ûiit  WMmMOrda* 

MANSUETUDE,  s.  f.  t.  peu  us.  manM#* 

MAffTE,  t*  C  gnqdfoikaMÎr  ^9^ 
taienC  iea  dadhttée  iuRitê  ^naUlé dam  lAcé- 
rémoniea»  wianéa,  mmUoUhut^  nutiiiitii. 

MAUTBAD  t  Sé  m.moKtêMâ,  ita^»  ^f 
èrnm.  «M  royale  ftLlodàmttdé  nNhk  «^.^ 
cheminée,  eapanna  d^leammlAO*  -*r%'  V^ 


MAR 

manto, 

MàfîTELlÉ ,  ÉB  »  »dj.  (blas.)  m^eUëio. 

MANTEL£T.ft,m.  tnanUlUtîa.  —>».«» 
priant  des  c«frQ6s«8 . grande  pièce  de  cuir, 
stuoje,  — -,  t.  de  gutri^»  «aekiiit  compaiéc 
de  |>lusiftiirs  madriers,  mûnt$M(0.  —  i  t*  de 
marine  »  manteleU  qm  contre  -  sabordii  $  fe- 
nêtre) qui  ferne«t  1m  Mboids,  MiifriJipar*- 
tetlL 

MAUTBUIiB.  I.  &  nmulfka. 

MANT£LURE»  8.  f.  poil  da  doi  d*oa 
diien .  d'nne  «utre  coulflur  que  odili  df»  corps» 
m§ntôllQ  d'un  mii«« 

MANTILLE .  s.  f.  mûntig^m. 

MANXONNBT»  s.  m.  i-  d^serrw.  mma- 
dutto, 

MAlfTOES*  s.  f.  t  d«  mar.  nmê  dêl 

mare. 
MANUEL,  ELLB,  a4i.  mantwU,  «As  A 

f\  «M  «MM.  »^ ,  au  nbst.  m.  il  itrt  ds  titre 
plusieurs  livres  ou  abrégés  qu'oa  peut  porUr 
àfaoïain,  mttnuûk, 

MANUELLE  MUT,  adt.  WMmmLim^ÊXê^ 
da  mono  a  mano, 

MANUFACTURE,  s.  C.  mmifiitimr;  fab- 
briea ,  faiiura* 

MANU  FACTURER ,  t.  a.  kwanM,  fab- 
bricare» 

M  ABUFACTURIBR ,  s.  m.  mmUfêàiêrê  » 

MANÛMIfiSIOlff ,  s.  f.  actioB  d'afiTranehir 
les  esdaveSyfiMiiiiiRtMiéiiSy  HbmrasUmêdaiêW'» 
vUà. 

MANUSCRIT,  B»  a4.  éerit  à  la  «aia, 
manoseritio.  — ,  s.  m,  ouvrage  manuicrU , 
««RfiMrflItf.  manmteriîio* 

MANUTBNTiOll.  s.  f.  maÎBticB,  eott- 
serration  en  san  cnliei)  «MWimax^MM»  auni* 
tenimento, 

MAPPEMONDE, s.  l  représeotaUoQ  des 
ésux  bémispbèraStiiNif^«fii9iid!s« 

MAQUEREAU,  s.  m.  poissMi  da  mm» 
êgombf*  *-,  au  pi.  tacbes  qui  TieaneBt  aux 
jambes  et  aux  cuisses  quand  on  s'est  ebauffé  de 
trop  près,  vatt^*  -^,  pop.  an  féia.  maque- 
relie ,  rmffian», 

M AQUERBLLAOB ,  u m.  rmill0mmm. 

MAQUIGNON ,  s»  m.  eattonê,  nmaimê, 
Winmls  di  fCMi/^'. 

MAQUIGNONVIAQP,  s.  m.  mutH*, 
ûp9Mi  da  eoMoni,  —,  na«  ssasarla  «s^rsia, 
maneggio. 

MAQÛIQflONKBft,  w.  a.  pmf/kttgmm^  i 
tavaltt,  mrruffhna^U  per  Ubaratoantm^  <*%» 
hm,  far  mantg^iê^  pntim, 

MAQUILLBUR,  s.  m.  bateau  pov  fa 
pèche  du  maquereau,  baîtalh  p$r  puoum 
êgombri, 

MARABOUT,  s»  nu  prêtre  mabomélan 
mil  dessert  me  mosquée,  maraBnêo.  •«-,  voile 
oe  galère  pour  le  beau  temps,  marabuiê ,  ssria 
idlvêfa,  «— ,  gros  i«sê ,  gr^uû  eaffutiam.  •— > 
pop.  uotfio  brutiiisima, 

^  MARABOUTIIV,  S.   m.  U  wU  imnfh 
#«iia  yaAr». 
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MABAtCBBR,s.ia.j( 

un  .marais ,  oriêhnp* 

MARAIS»  s.  m,  terras  basif s  et  bomides  « 
iiagmh  pûiud00  ^,  à  Paris  »  terrain  bas  où  Ton 
fait  venir  des  légumes,  ùrto^ifê  4i  f^ilivon^ 
nbêggu  Marais  sa]aos«saiSnM. 

MARASBIB»  c  nu  naigreui  otrêmr» 
4MMisooiptiaa ,  nrnroimom 

MAuASQUlN,  s.  m.  sorte  deliqueur*  an^ 
rfMAintf ,  roiaUfi  4i  êmaratm» 

M  AI  ATRS ,  %  £.  marignê ,  et  fig»  ttwb^ 
miiiva*  . 

MA&AUP,  B,  s.  briêmme,  maUmdrmÇf 
•Mmma^  V.  #aifoa. 

MABAUOAIliLB»  s.  t  pea  us.  braneodl 
bitbûiù  ,  eciMf /«a,  pûbagim. 

MARAUDS ,  s,  l  acUoQ  da  bntiiitr,  «sr^ 
mifia,Uprfdan. 

MARAUOBB,  V.  ».  ^TfiCsfs,  norme  H 
p000^tfar$  êc^rrtrh* 

MARAUDEUR,  u  m.  ioUktâ  Ma  «4  4 

fHdarê ,  ehaji  tba^da  p§r  prfdant» 

MARAVÉOIS.  s.  m.  petiia  «annaîe  â^ 
cuivre  an  Espagne  f  maravadv^  ^ 

MARBRÉ,  s.  jn»  pierre  dm»  et  solide  qm 
reçoit  le  poli,  manne.  Tabla  de  macbre,  noawf 
4U  aa^ts^  giufUdUimM» 

MARBRER,  ▼•  n.  imiter  las  «eideoif  4« 
marbre,  imiter  U  ntturmOf  aumetaoro, 

MARBREUR ,  a.  a.  ^oHi^iuiê  €b0  4éfi 
■Mrassa  a/M  aariom 

MABBRIBR,  %  i».  vmrmonric^  artH 
gmno  Ms  iawara  U  marmo. 

MARBRIERE,  s.  f.  ea94Mmêïm0. 

MARBRURE,  s.  f,  marezzo,  imHa$i/mgt 
d§(  marmê  mfKm^mrië  oftâcm  âna.  Ubro, 

MARC» a.  m.  (le  eue  se  prononce pokit) 
poids  de  buit  onces ,  mareo*  Poids  de  marc^ 
Hbbra  di  â§d»i  mmis.  OadUau  palais,  aw  marc 
la  Viirt, prorata,  prorata.  Marc^cequi  resta, 
4es£rttits  «t  ^es  berbcis don!  op  a  tiréU suc, 
fÊceia»  Marf  d'olives ,  smnta* 

MARCASSIN,  s.  m.  porcheUo  di$ignak, 
afci  va  #*i^r  ài$9rQ  ^tfa  m^^dre. 

MiUCASSITB,  s.  f.  suUîireda  fer»  aiar^ 

MAI\QB3CEqT.  B,adj.  (bot.}  qui  sècba 
sur  la  lise ,  che  si  ditucea  tuUo  sUlo, 

MAUCllANO,  B,  s.  jucrt^nda,  m^mn- 
Sss«a.  — ,  awaiiora^  cotnpraiora»  — «  a4U 
inarsail'*^*  ^cMibik*  f  lacç  marchande ,  êUOp 
iuaga  di  irafflca^ 

MARCHANOBB  »  y.a.  /^  nsncafo ,  dkja. 
dtrê  i/^iwMaj  tratutdâ^^ratuos  Unsr  um 
mcreatOt 

MARCQAiXDISE^  a.  f.  meroalmma, 
mereantia ,  mêree,  — ,  trafpeo ,  eommerdo,   . 

MARCHE,  s.  f.  aotrelois  frontière  d'un 
dtat{  narcbe  trévisane »  d'Anode,  etc. mare^ 
iviviginia^  dAjMona»  aç^  Marcbe,  sealiM^ 
gradino,mareia^  mosiat  caminimo,  viaggh» 
•^ ,  Ag»  caober^a  .marebe»  naêcomUrê  il  wo 
giaotom  -^t  air  da  quisiqnapour  Ja  marcbc  dfsa 
Uonpes,  moÊpiata,  'm^ram* 

MARCiiÊ*  a»  m.  iswcgla,»  /moshmi  di  «nar* 

faia. mm,  frtfÊg*  J'itabaB  wm^io^mib 


I 


sse 


MâR 


frottatâ  M  pf9tto.  Sortir  d'un  péril  I  bon 
marche  9  uicimea  buon  eontOp  iêmta  qud 
éanno  th»  «î  er§deva»  — ->  fig*  etfom.  avoir 
bon  marché  de  quelqu'un ,  vtn/ttrt  fatilmenie , 
vtnir  facilmenH  a  eapo» 

MARGHB-PIEDy  s.  m.  en>èoe  d'estride* 
de  manche,  prêdeUa  »  sgûbêUQ.  —  »  bord  de 
rÎTières,  planche  en  glacis,  etc.  marôa- 
pUde, 

MARCHER  i  T.  n.  tmnmmarê,  muiare, 
mwvêni  da  un  luogo  aiP  ûUro.  Marcher 
droite  andar  dritlo,  far  U  9uo  dop9rû.  Mar- 
cher-sur  des  épines»  andare  col  eaitar  del 
piam^t  a  pian  pûuo.  Marcher  à  grands  pas 
aux  digirités,  à  la  gloire,  etc.  awioni  a  gran 
passL  Marcher  sur  les  traces  de  ses  ancêtres , 
des  grands  hommes  »  etCi  pr§mtre  le  vettigia 
dêgU  avi,  êce.  — «  t.  a.  t.  de  chapel.  mar- 
cher l'étoffe  d'un  dhapeau ,  ealeare» 

MARCHER,  s.  m.  andamênfOf  porta* 
monio  ,  modo  di  camminare  9  andatura» 

MARCHETTE ,  s.  f.  petit  bâton  qui  tient 
«n  étA  une  machine  sur  laquelle  l'oiseau  ve- 
nant à  «archer ,  se  prend ,  oaraeoeehio, 

MARCHEUR»  EUSE,  s.  qui  marche^ 
eammàutêorê,  eammmatrie$, 

MARGOIiIÈRES»  s.  f.  pi.  roli  da  pigfUr 
ttecêllidi  mare, 

MARCOTTE  »  s.  f.  branche  d'une  plante 
qn^on  met  en  terre  pour  lui  faire  prendre  ra- 
one»  Afin  de  la  transplanter,  botbaUlia^prO' 
BOggimS'  — 9  rejeton  d'œîUet,  margotto. 

M AROOTTER ,  t.  a.  coucher  ,des  mar- 
cottes, m*argoUarOf  far  le  barbatelle^  pro» 

pagginare, 

MARDELLE»s.  f.  V.haboilm. 
MARDI/  s.  m.  jour  de  la  semaine,  «or- 

iêdi. 
MARE»  s.  LpanianOi  l^guna,  lama,  ae- 

çua  tiagmmtOs 

M  ARE  AGE  9  s.  m.  certaine  convention,  «e- 
eordo  de^  marifuari  a  on  tanto  p€r  moto  0  par 
imtto  il  vjaggîo, 

MARÉCAGE, s.  m.  paludêt  lagumOf  oc^ 
ùaîtrifiOf  maremma» 

MARECAGEUX,  EUSE,  adj.  marom" 
mono,  paladoto,  pantanoso,  paiuttre.  AirniiB- 
récageux  ,  omido ,  maltanom 

MARÉCHAL,  s.  m.  artisan  qui  ferre  les 
«hevaux  et  qui  les  traite  quand  ils  soni  ma- 
lades, maniseateo,  —,  titre  de  divers  officiers 
anilitaires,  mareieiaUo,  ^-  des  logis,  guartUr 
moitro,  —  de  France  «  officier  de  la  couronne 
mi  commande  les  armées,  mareteialto  di 
wraneia^ 

HARÉCH ALERIE  »  s.  f.  arte  dol  imim*- 

otaleo^ 

MARÉCHAUSSÉE»  s*  f.  juridiction. 
T.  ooKH^iBLiB.  Compagnie  de  gens  à  cheval, 
€tniiea  eompagnla  di  génie  a  eavatlo  par  la  h- 
éarià  pubbtiM, 

MARÉE ,  s.  f.  le  flux  et  reflux  de  la  mer, 
marêa  »  mar  ereteonio»  — *  peteo  di  mare  non 
ealato,  —  $  fig.^'et  fiim.  avoir  vent  et  marée, 
eateer  Fofioa  nol  ponioref'wêreil  oenio  m 
poppa*  Chaîiibre  ds  la  mnén,  jqridictioBà 
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Paris,  tribonole  ehe  giudicaoo  te  Git  reltdhiê 
a*  peset. 

MAREYEUR,  s.  nu  marchand  de  marée, 
mereante  di  pmee  di  mire  non  uUalo* 

MARFIL  ou  MoariL,  s.  m.  dents  d'élé- 
phant •  ttvorio  non  lavorato, 

MARGAJAT»  s.  m.  fam.  ragaoaaceio, 

MARGE ,  s.  f,  le  blanc  qui  est  auteur  d'ooe 
page  imprimée  ou  écrite»  margine.  — ,  fig.  et 
fam.  avoir  de  la  marge,  aver  eampo. 

MARGELLE, s.  U$ponda,piotradeiearh 
detpozso. 

MARGEOIR,  s.  m.  t.  de  verrerie,  pièce 
avec  laquelle  on  ferme  la  lunette  de  chaque 
arche,  ehiuiino, 

MARGER,  V.  a.  fiw  belU  margini,  Marger 
un  four,  turore  i  fomi  da  vetro. 

MARGINAL,  E,  a^j.  marginale  f  eheiîn 
tnargine, 

MARGOT,  s.  f.Y.  PIB. 

MARCOTTER»  v.n.  il  garrîr  dette  qoegCie 
prima  di  eantare. 

MARGOUILLIS,  s.  m.  gâchis  plein  d'or- 
dures, pantano,  potuaiglwa,  tuogo  giutt^ 
MOio ,  fangoto, 

MARGRAVE,  s.  m.  titre  de  quelques 
souverains  en  Allemagne  »  margravio* 

MARGRAVIAT,  s.  m.  elaio,  dignilà  dêl 
margravio. 

MARGUERITE,  s.  f.  petite  fleur, hud^ 
gheritina,  pratelUna^  Reine  marguerite, 
plante,  eorta  d'asieroide, --^  9  perle,  mar^a- 
riia  ;  ne  se  dit  qu'en  cette  phrase  de  ^Écritar^ 
Sainte  :  Il  ne  faut  pas  jeter  les  marguerites 
devant  les  pourceaux  »  geUar  le  margheriie  ^ 
pord. 

MABGUILLERIE ,  s.  f.  taeariea  di ehi  ba 
ta  tara  di  una  ctdeaa  »  cAb  no  è  eanteoe, 

MARGUILLIER,  s.  m.  tanteeo,€he  ha 
cura  d*una  ehiesa. 

MARI ,  s.  m.  époux»  celui  qui  est  uni  à 
une  femme  par  le  lien  conjugal,  marito ,  om* 
eorte^  spoio. 

MARIABLE  »  adj.  da  marito,  in  eU  de 
prender  marito. 

MARIAGE, s.  m.  mairimonio^  maritog'' 
giOf  nozze ,  spoializiom  —  de  conscience^ 
matrimonio  eegroto»  —  en  détrempe ,  finie , 
eimulato.       , 

MAUIÉ,  ÉE,  s.  tpoto,  tpota.^ — ,  fig.  et 
prov.  se  plaindre  de  ce  que  la  mariée  est  trop 
belle ,  eereare  migltor  pan  che  di  granOm  —  9 
8«  f.  torta  di  dansa» 

MARIER,  V.  a.  epœaré,  moritare,  eea' 
giagnere  in  matrimonio,  —,  proearare  «a 
matrimonio,  — > ,  fig.  altier  deux  choees  ensen- 
ble«  epoearOf  maritare,  aeeoppiaro,  — »,  ao 
récip.  maritarêi,ammogliani. 

IIARIN,  E,  a4j.  qui  est  de  mer  »  qui 
sert  à  la  navigation  ».  marino,  marittimo»  -7-  • 
s.  m.  homnife  de  mer*  marmorB»  marin^p 
lUtoiganiOm 

MARINADE»  f.  t  ia^ngolo  di  tmê  wor 
rîiMta. 

MARIKE  t  s.  f.  ce  qui  oonceme  la  navîg»; 
tioa,  la  oiariRir^i,  ta  nwigesifm^  ^«T^^ 
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mopigturû*  —  t  officiers  destines  aa  serrice  d« 
k  mer,  vaisseaoi ,  paissance  natrale  d'une  na- 
tion» uffiziaU  éêiia  marina  ^  pottnxa  navale 
tfuna  NoxioiM. — ,  odeur,  ^ût  de  la  mer»  oéor 
di  mora,  iapor  mar'mom  Blarine». marîna, 
gpittggia  ,  outa  di  mara.  — ,  en  U  depeinU 
wwrma,  vaduia  di  mare, 

MARINÉ,  ££,  part,  danneggiato  dai 
wiarû  per  enarvi  ttato  troppo, 

MARITÏER,  V.  a.  assaisonner  du  poisson 
pour  le  conserver  long-temps ,  mannart.  —  f 
assaisonner  des  viandes  pour  les  rendre  man- 
geables sur-le-champ ,  cueiwira  a  guiia  di  ma- 
nnaro, 

MARINGOUIN ,  s.  m.  sorte  de  mouche- 
ron, iorta  di  zamara  dell^  America, 

MARINIER,  s.  m.  marinajo,  barearuoio. 

MARIONNETTE ,  s.  f.  poupée  qui  se  re- 
mue par  ressort ,  barattino  >  fantoeeio  di  eenù 
odi  Ugno» 

MARISQUE»  s.  f.  espèce  de  figue  grosse  et 
sans  goût  9  toria  di  /2c0. 

MARITAL,  £,  adj.  t.  de  praU  maritaUé 
di  marito. 

MARITALEMEUT ,  adt.  da  marito^  a 
gaisa  di  marito, 

MARITIME ,  adj.  mariitimoy  marina, 

MARJOLAINE,  s.  f.  herbe  odoriférante, 
majârana,  p§na,  ionsueOt  amaraeo.  Marjo- 
laine à  petites  feuilles»  ptna  gentita ,  mag- 
giorana  bUmea. 

MARJOLET.s.  m.  pop.  tapuUUoj  tac 
ctntino^  civêiiinOm 

MARLI ,  s.  m.  sorte  de  gaze  de  soie  ou  de 
fil ,  toria  di  vôh, 

MARMAILLE,  s.  f.  marmagRa,  raga^ 
taglia, 

MARMELADE,  s.  t  confiture  de  fruits» 
eoniarva.  —  de  coins,  de  pommes ,  eolognato , 
ma/ato.  Cette  chose  est  eu  marmelade»  cotta  a 
guisadipappa, 

M  ARMENTEAU ,  adj.  m.  se  dit  des  bois 
qu'on  réserve  pour  la  décoration  d|une  terre  » 
aggiunto  d'un  boteo  non  eaduo^  riurvaio  ptr 
lornamonio  duna  villa  signorile. 

MARMITE,  s.  t  ustensile  de  cuisine,  /vsn- 
iola ,  pignaiia.  Nez  fait  en  pied  de  marmite  » 
natû  stiaeeiato,  rineagnato,  Ecumeur  de  mar- 
mite, parattUo. 

MARMITEUX ,  EUSB ,  a4î.  et  s.  piteux  » 
poverù  di  taluU  a  di  danari» 

MARMITON,  s.  m.  hi  plus  bas  vadet  >de 
cuisine,  guaitoro. 

MARMONNER ,  ▼.  a.  murmurer  tout  bas, 
borboUare,  brontoùtro^  bufimehiara,  gargo^ 
gliara ,  rimbrûttaro, 

MARMOT,  s.  m.  espèce  de  singe ,  teimia 
ù  bertueeùma  eho  ha  la  coda.  — ,  petite  figure 
grotesque,  teimia ,  figura  ridieola,  —  ,  (am. 
etfig.  petit  garçon,  teimiotto,  babbuinOt  ra- 
gatsotio.  Croquer  le  marmot»  fem.  atpoitar 
tungo  tempo, 

MARMOTTE ,  a,  f.  cjuadrupède  rongeur 
delà  famille  des  loirs  «  qui  dort  rbiver,  mar- 
motia.  ^,  fem.  petite  fille»  marmotla,  ra^ 
gûMMMoeia» 
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HARMOTTBB,,T.  a.  botbctiâfêf  bronUk- 
tara  9  dira  i  patemottri  daiia  bêrtueeia ,  awer» 
il  ealabrona  nol  fiateo, 

MARMOUSET,  s.  m.  petite  figure  gro- 
tesque »  caricatura ,  figura  grottesea,  — -,  petit 
garçon  mal  fait,  earioatura,  caramogio^ -^ ^ 
chenet  sans  pied ,  séria  di  alari, 

MARNE, s.  f.  terre  calcaire  propre  à  amen- 
der les  terres  en  cullure»  marga,  marna» 

MARNER,  T.  a.  coneioMT colla  marga, 

MARNERON,  s.  m.  ourrier  qui  tire  là 
marne  des  carrières,  chi  eeaoa  ta  margOm 

MARNIÈRE ,  s.  f.  eava  di  marga, 

MAROQUIN,  s.  m.  cuir  de  bouc  apprêté, 
marrœekino,  — ,  fig.  pop.  homme  de  peu, 
eaggeitino ,  uomo  da  poeo, 

MAROQUINER,  t.  a.  coneûir  a  gaita  di 
marrocchmo, 

MAROQUINERIE  ,b.  tarte  di  wneiar  U 
marrocehino, 

MAROQUINIER  »  s.  m.  cendaior  dimar' 
tocchino, 

MAROTIQUE,  eà^.  se  dit  du  style  du 
poète  Marot ,  maroiico, 

MAROTTE,  s.  f.  earUf  battone  cm  una  fi^ 
gurina  ckô  ti  portava  da  chi  fkemm  il  pcrto^ 
naggio  di  pazto,^^^  fig.  et  iîam.  pazzia^  og» 
gétio  di  patiione  tregolata  ;  chacun  a  sa  ma- 
rotte ,  ciatcuno  ha  U  suo  ramo  di  follia, 

MAROUGiIIN»s.  m.  pastel  de  mauTaise 
qualité,  gaadono. 

MAROUFLE,  s.  m.  fripon,  rostre  «  ga* 
glioffOf  cialtrone,  guidone,  — ,  s.  t  tarta  di 
colla. 

MAROUFLER,  y.  a.  appiecare  unaUla 
che  ti  vuol  dipigncre  tovra  legno^  gette,  eon  li^ 
colla  dMta  maroufle. 

MAROUTE ,  s.  f.  plante»  camomille  (&- 
tide,  amarella,  cotula  ftiida* 

MARQUANT,  E,  adj.  qui  se  fait  remar- 
quer, che  ti  fadittingitere,  degno  di  nota, 
-"•  t.  de  jeu»  qui  marque»  che  tarée  a  fa, 
puntL 

M  ARQUE  9  s.  f.  marchio,  impronia,  tepus, 
indixio ,  nota ,  contrauegno.  Payer  le  droit  de 
marque,  pagar  ildazio  pcr  eagion  delmarehio, 

—  des  coups,  de  la  petite  vérole,  lividura, 
Matrice,  butiefi  del  vajuola,'-' ^  tache ,  signe 
qu'on  apporte  en  naissant,  voglia»  macehiom 
— ,  ornement ,  intcgna ,  distintivo.  Homme  • 
lettres  de  marque,  uomo  di  prima  riga,  di 
alto  affare;  patenti,  diploma.  — -,  au  jeu» 
jetons ,  fiches  pour  marquer,  tegni,  marche, 
brincoli,  —,  preuve»  tettimonianza,  eonirae^ 
tegno,  indizjp  fOrwa, 

MARQUE»  EE,  part,  et  a^j.  —  de  la  pe- 
tite vérole,  outierato,  -^  au  livre,  noiate, 

—  de  quelque  tache  qu'on  apporte  en  nais<* 
saut ,  ene  ha  ^ualche  vcglia  tuieorpo.  —  d*un 
fer  chaud,  marchiato  dal  boja.  Papier  marqué» 
caria  bollata.  Ouvrage  marqué  au  bon  coin  • 
opéra  eceelUnie.  Goût  maroué,  deeito.  Soinj» 
égards  marqués ,  cvidcnti.  Cheval  marqué  en 
tête,  ttellato.  On  dit  lam.  d'un  borgne» 
d'un  bossa»  d'un  boiteux,  çpi'il  est  marqué 
au  b»  Hgnato ,  tegnato  dtk  Dio^  Etre  marqué 


\ 
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■a  tiM^Cr  «Ml*  fuafih§  sêgûô  i^tâ  fkêiia. 

MARQUCa,  f.  a<  mettrt  u*e  marque* 
tnarearû ,  tegnar§  ,  eonirMsegnmr»,  — ,  mettrt 
One  empreinte  f  mtrehiaref  botlâH*  —  »Spé- 
dfier^  notifimtêi  optUérc,  far  sa^êrt*^, 
témoifinêri  iêttificmfê,  maUrmH,  pr09ûr$é 
— ,  ▼.  m  cet  oorregê  marque ,  ^  jmMUwne  * 
inotébilê,  Gecadrao  ne  marque  pas,  na*  ^«d 
jfû/ieai*  fâra,U sak  aa» ai  ^ aa^ni.  Ce ch»- 
Tal  marque  cncora»  ai  ••  rai^iio  miaPM  «  Hgni 
ëelP  eià. 

MARQUETBR«  t«  A.  marquer  de  plunean 
taches, /riacAiafiara,  ^miêggiâré.  ^ ,  U  de 
menais,  inîûnian,  knmmrdi  tofgiM» 

MARQUBTSRlB^s.  C.  ouTraga  de  pièces 
de  rapport  de  dWersaa  oouktttiy  f«r«Ai*ài<- 
fartftf  r«ra ,  i0V€^  M  îmrtia» 

MARQUETTE,  s.  f.  panfidieêra  v^rgim* 
^,  t.  de  soulptAir*  wio^léUa  di  tnra  dêgli 
teullorL 

MARQUSUR .  s.  m.  odui  çfm  m«rqti6  »  ehi 
nutrehiiu  —,  celui  qui,  au  jeu  de  paume ^ 
tnarqué  les  cbaiics  »t  compte  lel  jeut»  niêr-- 
Êatorû. 

MARQUIS»  s.  m.  ratfefois fêlgneof  Mé- 
ftoié  à  la  garde  des  marches  ou  frontières  d'vo 
Itatf  aujourd'hui  titre  de  noblesse  «  n^attliêêêé 

MARQUISAT,  9.  tt.  tilfe  od  terra  d« 
marquis ,  marêhêtàto. 

MARQUISE,  s.  r.  femme  d'an  màrqttis» 
mareliesa,  —  »  parmi  les  gens  dé  guerre  •  tftîlt 
qa'uB  officier  fait  tendre  par-dessus  sa  tente , 
tifrttt  di  iopraiendé.'^ ,  tariû  êi  péftu 

MARRAINE,  s.  f.  celle  qui  tient  un  «l« 
tant  sur  les  toute  de  baptême ,  mal rtad  $  «tn- 
iola» 

MARRE ,  s.  f.  espèce  de  bôoe  dont  l«s  vi* 
ferons  se  serrent  pour  le  labotir  de  leurs 
Tignes,  marra,  ipeeU di  tûppâ» 

«  MARRI.  I£«  a4j.  fâché,  pê%^té^  do- 
tente, 

M ARROM ,  s«  m.  grosse  cbâuigne  bdnne  à 
manger,  marrone,  —  »  fusée  Tolante,  sottà  di 
pétard».  -^ ,  af\>sse  booele  de  cherent ,  grôêêo 
rieeio.  --,  t.crimprtm.  ourraee  imprimé  clan- 
destinement, opéra  iiampatâ  ûtm  maeêhim, 
fartivamente,  «^y  t.  de  commerce,  coortier 
marron,  qui  exêroe  smis  autorisation,  eensah 
eiandetiino,  -^.  chez  les  militaires,^  ntma  ih 
tut  scrivontl  rare  eer  iê  pattu^liâ.  Règre 
marron ,  qui  s'est  enfoi  dans  les  bois ,  tehUpo 
fuggUiva.  Cochon  marron ,  dieennta  êêleatiûê* 

MARRORIIBR,  v.  a.  tîampar  furtiva* 
mente.  -^ ,  mormorar  sârdamente.  — * ,  (aim- 
neliare  eon  groui  rieei  l  eapegfi» 

MARROff NlBH ,  s.»  arbre  qui  porte 
léS  martCMS  ^  agna.  ~  dinde,  grande  a 
beit  aihm  ekê  eretce  Ai  f^^auiû  JH  euifratto 
i  amarittimo, 

MARRUBE,  s.  m.  planté  labiée,  mai^ 
tobbiù ,  proMiid ,  prastlne. 

MARRUBIASTRE  ou  FAOx«Atavs«,  s. 
m.  plante  labiée  |  matrobbio  nero,  mmrro- 
biditrô. 

MARS,  s.  m.  planète  et  dieu  de  ta  guerre, 
imrte*  —  (  anc.  chim.  ) ,  fer,  U  feno,  —, 
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awif ,  m«f«9.  ^f  ÉéMé  ptar«  mcnDs  gmiai 

qu'on  sème  av  mois  d«  mars,  biade  marMoele, 

MARSAlQUB.a.  U  espèce  da  filet, iviS 
pe^  ta  pe$ea  dêW  nrmghe. 

MAIISEAII  OQ  UAMAetTt  ê»  m»  ari>ra« 
epe^  di  taUio. 

MARSÈGIIE,  s.  tmrniqMroadaniaè 
l'ofge  en  plMÎempspnninces,  oreo, 

MARSILIANB,  s.  i  bâtiment  a  msgs 
dans  le  golfe  de  Venise,  manigHanâ, 

MARSOUIN»  8,  m.pgre9  marÎM.  ^,ê§é 
pop.  i/Mio  dêfimnêt  beritteeiêm. 

M  ART  AGOB,  s.  m.  gigHo  mm»,  mImiiîm. 

MARTE,  s.  t  petit  Quadrupède  caraivoes 
dn  Nord  dont  la  pea«  i  emplMcn  Ibwnre, 
martara ,  mcrf0w« 

MARTBAU ,  s.  m,  ovtil  de  fer  qui  sot  à 
battre,  marfa/Ap«-^  d'armes,  «as».  -**,  un 
des  osselets  de  l'oreille,  malleeh»  Maiteaaè 
planer  ou  à  étirer ,  t.  de  chaud,  cortoimda  mtU 
iêre  in  /bm/a.  '— à  dresser,  nmrUih  eeUa 
bocea  fonda  pet  ispianofe,  -«•  d'une  ports, 
anéihi  marteito  iP  mim  ^ar/«.  •^,  fig.  et  bm. 
graisser  le  marteau ,  ugrnr  te  carrueoiét  dm  k 
maneid  él  portinajo.  Mettra  martel  entête, 
firni.  eeeitar  l'  mquietudîne^  la  getoein.  fer* 
ruqueà  trois  martèmit  ,êhêhûtm  iange  rieeie 
eon  due  nodi,  «^  ^  epeeie  d^  oetrkà, 

*  MARTBL,  s«  A.  y.  MABTnAo. 

MARtBLAOB,  i.  m.  marqua  surles  afbm 
è  abattre,  marîetiata. 

MARTELER,  t.  a.  bsttre  I  eoups  de  mar- 
teau ,  vnartetiare ,  percuoiere  eoi  enatteÛe.  —, 
t.  de  serrur.  eeeeUute,  Yen  marUâés,  fig. 
etentaii. 

MARTELBT ,  S.  m,  T.  «âktwsv,  t  de 
couTr,  et  autres  artisans ,  marlelto  da  cMSiS- 
lar/i,  etc.  — ,  t.  d'orfer.  marteiHnom 

MARTELEUR4  §4  me  ehi  dirigé  il  dM^ 
ioUo  neOe  grandi  faelne^ 

MARTELINE,  s.  f.  t.  de  Ibmlarteel  dl 
SCUlpt.  marteitinak 

MARTIAL,  B,  adj.  mM^idte ,  èeineet9t 
gtterriero.  ^  (chho.  et  pherm,}.  V.  rvaiasi* 

MBOZ. 

MARTIOLBS  00  Lit  vas  a«  ttsuMiei, 
s.  f.  pi.  t.  de  mar.  petites  cordes  disposées  psr 
branches  ou  pattes,  brànéhé  di  tréongoggie* 
petites  cordes  qui  embrassent  tes  roiles  qu'es 
terie,gsr/c. 

MARTIN,  s. m.  généré d^  ttceelU  âtnfenA 
^  on  mattinel  pêdieur,  petit  oisean  bien, 
tordo  marino,  uceelio  di  eon  MgHinO,  fodf 
gnuolo  di  rlvierâ, 

MARTIMET,  s.  m.  esphœ  d'hirondelle, 
rondone,  — ,  espèce  de  petit  diandelief  plat , 
torta  di  bttgia,  —  ,  marteau  qui  est  mù  [ttr  la 
forée  d'an  moulin ,  maxto ,  maglb.  -^,  dis- 
cipline, eferta^  diecipfina.  -— ,  t.  de  mur. 
dtritta  detfa  oorda  di  meétâna. 

MARTINGALE,  s.  f.  sorte  de  eotirroie, 
etriscia  di  euojo  ehe  )^  attaeca  da  an  eapo  elk 
einghîe  e  dâfC  aitfoatta  muter  aoia  del  eavelb. 
louer  à  la  martfngda,  taddoppiare  eompte  k 
poita. 

MARTRE,  s,  f,  y.  HAan. 
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MARTYR,  E ,  s.  cjui  a  sotiBért  la  mort 
poorla  foi ,  et  fiç.  qm  souflVe  où  a  sooi^rt 
Beancoup  poor  une  chose  quelconque,  mardre, 
ifctre  du  commun  des  martyrs,  fam.  être  mé- 
diocre en  son  genre»  dût  cornant  A'  martiri, 

MARTYRE ,  s.  m.  mort,  tourmens  endu- 
rés pour  la  foi,  martirîo,  martiro,  — ,  fig. 
peine  quelconque ,  eùrdogllo ,  p^na^  affanno , 

martiro. 

MARTYRISER,  ▼.  a.  martirUâorê,  m«r- 
ioriare,  erueiare^  tormûntare* 

MARTYROLOGE  ,  s.  m.  martirohgîo  , 
bggendario  de'  martîri  edattfi  sanlL 

M  ARUM,  s.  m.  plante  aromatique ,  maro, 
tearsapepe,  gaitana»  Marum- mastic  «  f  or  ta 
di  ntajorana, 

MASCARADE ,  s.  f.  maêekeraia,  — ,  soriéi 
éi  batlo  ira  piUjtêrtone  immasêheratê. 

MASCARET .  s.  m.  reflux  TÎolcnt  de  la 
mer  sur  la  Gironde,  riflutso  impêtuoto  del 
mare  in  unfiumê  vicîno  alla  fœê* 

MASGARON,  s.  m.  tête  grotesque  aux 
portes,  fontaines,  etc.  wMWcAerwifl. 

MASCULIN,  E,  adj,  mateoiino,  mçi9CU' 

lino  f  matchiU* 
MASCULINITE,  s.  f.  matcollnUà, 
MASQUE ,  s.  m.  faux  visage  de  car-» 
ton,  etc.  et  celui  qui  le  porte,  maschera, 
litra  le  masque ,  eavarti  la  masehera,  torrc  il 
^e(o.  -*,  fig.  être  toigours  sous  le  masque,  far 
h  masehere,  endar  finto.  Masque,  t^te^  fi- 
gure ,  maitheroni  p  matchera ,  forma*  — ,  ng. 
pretetto,  ftnta,  veto.  On  dit  popuj.  d'une 
femme  vieille  et  laide,  la  masque»  la  vilaine 
masque  I  ançroja,  v$eehia  «ciiiica^  brailhsima 
figura, 

MASQUER ,  V,  a.  maichentrê,  immatehe- 
rare.  —,  au  récip.  matcherani^  ecc,  ^ ,  fig. 
nateondere^  eeiare,-^,  t.  de  guerre,  masquer 
ime  batterie ,  porte',  place,  un  pont,  appo$tar 
eoldaii  fforlineare  un  poeio, 

MASSACRE,  s,  m.  uccifUmeM  maeetlOf 
êtrage,  scempîo,  heceheria^  iagiiamenio.  •---» 
Sg.  ouvrier  qui  travaille  mal ,  ciaira((ino.  -«- , 
t.  de  vèn.  tele  du  cerf,  la  ietU  dêl  cervo, 
^,  t.  d'armoiries,  une  tête  de  cerf  avec  son 
))oi|,  pia$9aero. 

MASSACRER, T.  a.  tuer,  assommer  d«g 
hommes  qui  ne  se  défendent  point,  trueîdqrfp 
tagiiareapùzti,  wuuêltare» -^  ^  (g*  et  f^m. 
rovinarfi ,  mandat  4  mat$»  gaa^Uire* 

MASSE,  s.  f.  tnfissa,  mole,  iMdiir4i  <«- 
mulo ,  biea»  —  ,  fondo  dl  dafuro,  Masfei  »  en 
peinture,  se  dit  dt  plusieurs  parties  poisi  j^oëes 
comme  ne  faisant  qu'un  tout,  imiç«Aîii,  — , 
espèce  de  Qtassue  et  gros  bout  de  l'initnfiicnt 
^vec  lequel  on  joué  au  billard ,  maj^za,  «r** ,  oa 
qu^on  retient  sur  la  paye  de  ch^aqgA  soldat. 
matta.  — ,  gros  marteau  de  fer ,  monv  o  maz- 
%a0h  di  ferre.  Masae  d  eau,  plant»  «(piatiaoe, 
mazza  tarda,  mdzsa  palmire,  epiga  deUa 
fifa  paiutir$^ 

MASSE ,  a.  f.  somme  d'ficgeiàt  ^'ob  mat 
aux  jeux  de  hasard,  là  pçeta* 

MASSELOTTE»}.  t  vm$ihtkà  HtUaU 
tacêqJ^^Ù%  formée 
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MASSE-MORE ,  s.  f.  bltti^m  puto  f ar 
nutrîmeniù  de*  bestiand  tuile  lunrf. 

MASSEPAIN ,  s.  m*  pâtisserie  d^amandes 
pilécs  et  de  sucre,  marzapane, 

MASSER,  T.  a.  faire  une  masse  au  jeu. 
raddoppiar  ta  paeta.  M^sse  tant ,  masse  à  qui 
dit,  masse  la  po8te>   co  ito,  ÎQ  raddop" 

pUf^  tee. 

MASSETER,  s.  m.  (anat)  moacle  très 
fort  à  la  parue  inférieure  de  la  mâchoire , 

MASSÉTÉRIQUE ,  adj.  matuteneo. 

MASSICOT ,  s.  m.  oxyde  jaune  de  plomb 
qui  sert  à  vernisser  la  faïence}  wtrim ,  giaUù 
divetro,  . 

MASSIER,  s.  m.  sorte  d'ofllcier,  mas- 

MASSIF.  IVB»  a$.  mmufii^t  firtê  , 
grouom  — ,  fig.  grosêolano.  — ,  en  parlant  ^ 
jardins,  gruppo  if  alb^i  falii. 

MASSIVEMENT,  adv,  todomt^tê»  gr^§r 
iùlanamente, , 

M ASSORAQ  ou  nassoxb  ^  s.  f.  examen  du 
texte  de  la  Rible  par  les  docteurs  juifii ,  jtfnf- 
tora» 

MASSUE,  s.  f.  ctava^  mazza  fmraf^,^ , 
fig.  coup  de  massue,  gran  roveteio  di  fnfiwim^ 
eotpo  d^  $eure* 

MASTIC ,  s.  qi.  gomme  du  lentîsque  et 
sorte  de  composition  pour  coller,  mai<i0«|y  ma* 
tiieo, 

MASTICATIOJTi  fi,  f.  tMaiiçwknê,  ma- 
êtleamenio. 

MASTICATOIRE,  s.  ni,  médioaasentqu'fyi 
fait  mâcher ,  mastteatorio. 

MASTIGOPHORB  ouroiT«-VBtoa«  a.  m. 
hubsier  des  Uellanodices  préposés  aux  jaus, 
maztUre  dfgti  ElUmfdicl, 

MASTIQUER,  V.  q.  appipem,  .tmh  êU 
mattleo ,  imma$liomfe* 
MASTOYDS  ,  adi.  (a^at)  muOêidm, 
M  ASULIPATAN ,  s.  m.  toile  de  eoton  èm 
Indes ,  bambagina  fiaimma. 

MASURE ,  s.  f,  ce  qui  reste  d'an  bâtioMit 
tombé  en  ruine ,  eata  dirœeata,  •— ,  fig.  cwo* 
tare,  Mf^  çatUtm  çh^  nUmmki  reeimu 

MAT ,  MATTE .  «y.  ledit  des  métaiix  ml 
ne  sont  pas  polis,  metalio  fiha  mm  à  brmmtto. 
Couleur  matte,  broderie  matte,  eofora  «{imis- 
Uft^^rkam  ^f9pp9  maetieeio. 

MAT 01»  iopift  M9  »At,  ^«ut^dn  jra 
des  échecs,  malto,  teaeeomaito. 

MÀT  9  s*  m*  ^hto  di  nmte.  Le  |iaiiâ  nât, 
i'  e/4av«  meas^M.  —  d^irtinaa,  de  misai- 
M,eUs.  V.  eesasets. 

MATABÛR ,  s.  a.  au  jea  de  ji'hoabn,  se 
dit  des  trois  oaitea  supéaiéupes,  ^>adiUe,  ma- 
nille èc  baste,  mattadore,  «^y  fi(*  Mme  ^le* 
imiê, 

MATAPIÛ9iS,s.  m.  pL  <a»ar.)  eeidMf 
très  petits ,  matafiem.  •  ^' 

MATAMORE,  s.  m.  feux  bi«vt,  kra^iiÊi 
tiû ,  ipeueamoi^li,  -— ,  s.  £•  prison  eectanie  éel 
esclaves  dans  les  oolonies ,  epeeiê  diargoHûh. 

MATASSE,  s.  f.  soie  crue,  cotée  ajbid  fté 
Di  teint,  otetaise- 
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tf  ATASSINS,  s.  m.  pi.  danse  iMufTonne , 
maUaeeinaltu  —  9  ceux  qui  la  dansaient  »  mat- 
iaceinL  . 

MATELAS,  s.  m.  pièce  d'un  lit.  mato- 
ratiOt  eoltricê.  —,  coussin  piqué  d'un  car- 
rosse, cuteinetio. 

MATELA8SER,Y.a.ytfarm>tfnfl  earrosza 

di  euêcinL 

MATELASSIER,  s.  m.  ounier  qui  fait  et 
rebat  les  matelas ,  mattroiêojo. 

MATELOT,  s.  m.  qui  *ert  à  la  manœu- 
Tre  d'un  vaisseau ,  marinajo ,  marinaro.  — , 
dans  une  armée  navale .  vaisseau  qui  en  ac- 
compare  un  plus  grand ,  conserva. 

MATELOTAGE ,  s.  m.  itipemUo  de'  nw- 

rînari, 

MATELOTE,  t.  f.  mets  de  poissons,  in- 
tingoio  di  varj  pesci,  A  la  matelotte,  adv.  alla 
fifgia  de'  marinarù 

MATER ,  v.  a.  t.  du  jeu  des  échecs,  wial- 
f«ri,  dar^  icaecomatto.  — ,  fig.  mortificare^ 
€on fonderai  umiliare. 

MATER,  V.  a.  garnir  de  mâts,  alberare. 

MATEREAU,  s.  m.  (mar.)  petit  mât, 
bout  de  ;riât .  albereilo. 

MATERIALISER ,  y.  a.  dar  un  eorpà.  Mot 
nouveau., 

MATERIALISME,  s.  m.  système  avant 
pour  base  que  tout  ce  qui  existe  est  matière  9 
maierialUmo. 

MATlf^miALISTE,  s.  m.  maieriaiisla. 

MATÉRIALITÉ,  s.  f.  tna<er(Vi/i<a. 

MATÉRIAUX,  s.  m.  pU  materiali,  — , 
fig.  disposer  ses  matériaux ,  disporre  la  sua 
maieria,  ^ 

MATÉRIEL,  ELLE.  adj.  materiate,  eam- 
pOMtodimaieria, — ^grosêotano,  massieeio,  — , 
fig.  TO*zo,  sêmpliee,  babbione ,  matzamar' 
f^ne,  — ,  t.  d'école ,  il  est  oppcKsé  au  formel; 
en  ce  sens  il  est  subst.  materiale. 

MATERIELLEMENT,  adv.  materîaU 
■MNta,  con  maieriaiità,  grossolanamente, 

MATERNEL,  ELLE.  adj.  mcfema,  da 
wuuire.  Côté  maternel  «  linea  materna  ^  eanto 
di  madré» 

MATERNELLEMENT ,  adv.  d'une  ma- 
nière maternelle,  matemamente,  da  madré. 

MATERNITÉ,  s.  f.  matemità,  quaVUà  di 
madré» 

M&TEUR,  s.  m.  qui  £ait  des  mâts  de  vais- 
seau, moMtro  fabbrieante  d'  albêri^  inalbe- 
raiore. 

MATHÉMATICIEN  »  s.  m.  maiematieo» 

MATHÉMATIQUE,  s.  f.  ou  mieux  11  a- 
«liMATiQuas ,  s.  f.  pi.  sciences  des  grandeurs 
et  de  leurs  propriétés,  maiematiea,  matte- 
matiea*  — ,  a4i.  çjui  a  rapport  aux  mathéma- 
tiques, mattematteo, 

MATHÉMATIQUEMENT,  adv.  mafa- 
yulfeamenta ,  ptr  via  di  matemaiiea, 

MATIÈRE ,  s.  f.  ce  dont  une  chose  est 
laite,  mataria.  — ,  sujet  d'un  écrit ,  d'un  dis- 
cours, tQggittOf  argonMnto^  propasito.  — , 
nwîivo,  eagionû.  En  matière  »  adv.  in  faite, 
sut  soggetto, 

MdtlN  I  s»  to.  espèce  de  chien,  m^fiM» 
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MATIN,  s.  m,  commencement  du  jour» 
mattina^  mattino.  Il  se  lève  matin,  egU  si  aUa 
per  tempo.  On  dit  en  poés.  lematiu  delà  vie, 
iprimi  anni  dcllafaneiullexza. 

MATIN  AL  «  É.  adj.  qui  se  lève  matin  « 
mattutino ,  rke  si  leva  per  tempo» 

MATINÉE ,  s.  f.  mattinaia,  tutta  la  mat^ 
iina»  Dormir  la  grasse  matinée,  dormir  lutta 
la  maitina, 

MÂTINER.  V.  a.  se  dit  d'un  mfttin  qui 
couvre  une  chienne  de  plus  noble  espèce ,  ao- 
prire,  — ,  fig.  et  lam.  fore  unaripassata  »  tor- 
mentare ,  a^ltare, 

MATINES,  s.  f.  pi.  la  première  parUe  de 
roflQce  divin  .  il  mattutino» 

MATINEUX,  EUSE,  adj.  qui  a  l'habitude 
de  se  lever  matio,  solitoa  levarsi  di  buon'ora, 

MATINIER ,  ÈRE.  adj.  l'étoile  oiaLinière , 
la  Stella  matlutina  .  Venere, 

MATIR,  V.  a.  V.  auatix. 

MATOIRS ,  s.  m.  pi.  t.  debijout.  or£  etc. 
ceselli  e  eescHîni  di  varie  fogge, 

MATOIS,  E,  s.  et  adj.  fam.  rusé,  astuto, 
sealtro. 

MATOISERIE.  s.  f.  fam.  auoritzta ,  sa- 
gacità,  — ,  malizia^  scallrezza,  astuzia.  — , 
frode^  ingannOf  insidia. 

MATOU ,  s.  m.  chat  entier  ,^af fa ,  gattae^ 
eio, 

MATRAS,  s.  m.  (chim.)  vase  de  terre  à 
long  cou ,  matraecio,  — ,  autrefois ,  sorte  de 
trait  d'arbalète ,  bolcione^  boizone, 

MATRIGAIRE,  s.  f.  plante  radiée,  eama- 
milla,  matricale, 

MATRICE,  s.  f.  t.  d'anat.  matriea,  vulve, 
— ,  t.  de  fond,  empreinte  en  creux  qui  rend 
le  type  en  relief,  madré .  pila,  — ,  étalon  des 
mesures,  modelloy  campione.  ->-  ,  t.  d'impr. 
moule  pour  la  foute  des  caractères ,  malrieCf 
stampa ,  forma, 

MATRICE ,  adj.  f.  église ,  langue  matrice, 
éhiesa  madré  ^  madré  lingaa.  Couleurs  matri- 
ces, eolori  primitivL 

MATRICIDE,  s.  m.  le  meurtrier  de  sa 
mère,  matrieida.  — ,  le  meurtre,  matri' 
cîdio, 

MATRICULAIRE,  s.  m.  celui  dont  la 
nom  est  inscrit  dans  une  matricule,  matrieo^ 
lato, 

MATRICULE,  s.  f.  rftle  dans  lequel  on 
écrit  le  nom  des  personnes  qui  entrent  dans 
quelque  société .  compagnie .  etc.  matricola, 

MATRIMONIAL,  E,  nd!},  matrimoniale* 

MATRONALES .  s.  f.  pL  fdtes  des  dames 
romaines ,  matronali, 

MATRONE,  s.  f.  t.  de prat.  sage-femme, 
levairiee ,  eomare»  —  ou  dame  romaine ,  iM" 
trôna  romana, 

M  ATTB ,  s.  f.  erba  dei  Paraguai. 

M  ATTEAU ,  s.  m.  t.  de  manut  assemblage 
d'écbeveaux  de  soie ,  matello. 

MATTER,  V.  a.  t.  de  coutel.  por  delftrro 
ooê  ne  manea,  — ,  t.  de  doreurs,  psissar  t* 
colla  nelh  parti  ehê  non  si  voglicn  brunire» 

MATURATIF,IVB,  a4j.  seditdeoer- 
taii»  médicemasi  nurtere^MW»  v«iicnHi/#* 


ME 

MATURATION,  s.  f.  t.d'alcfailn. mûtara- 
tient .  maturamento^ 

MÂTURE,  s.  f.  atbgratura.  —,  tegname 
da  far  albêri  di  nave.  — ,  luogo  da  fobbn- 
eêrlt, 

MAITJRITE.  s.  f.  état  de  tous  les  fruits 
mûrs,  maturità,  maturezza.  — ,  au  fif^.  la 
maturité  de  l'âge,  de  Tespnt ,  Btà  perfetta , 
ëavi&gMa,  todetta.  Avec  maturité,  eongiudi" 

£40  f  CUtitêiu. 

MATUTINAL,  E,  adj.  maituilnatû. 

MAUVÈCHE,  s.  f.  oiseau  du  genre  des 
bécasseaux ,  gambetia  viperina. 

MAUDIRE,  V.  a.  malêdlre»  csêcrare,  ma- 
ladirt,  prtgar  maie  attrui,  —  ,  en  parlant  de 
Dieu ,  riprovare ,  abbandonan» 

MAUDISSON,  s.  m.  fam.  maiedlziêne. 

MAUDIT,  E,  part.  maladtUo.  ->,  adj. 
eattivOg  pettimo»^—^  s.  m.  riprovalo,  pre^ 
êeito. 

MAUGÈREjS.  f.  (mar.)  marche  de  cuir 
ou  de  toile  goudronnée  pour  l'écoulement  des 
eaux  ,  mamea  da  ombrinati, 

*  MAU6RÉ,  adv.  malgré,  matgrado  ,  ad 
onta, 

MAUGRÉER,  t.  n.  pop.  buUmmiate^ 
dire  i  palemostri  délia  bertueda, 

*  MAUPITEUX,  EUSE.  adj.  cruel,  im- 
pitoyable, spietato,  erudeie.  Faire  le  mau- 
piteux .  fam.  far  mottra  di  essert  iribolato, 

MAURE,  0.  m.  V.  mobb. 

MAUSOLÉE  ,  s.  m.  tombeau  magnifique , 
maiitoieo,  et  par  ext.  catafalco. 

MAUSSADE,  adj.  tgarbato,  spiaecvote^ 
tueido ,  rotzo ,  tenza  grazia, 

MAUSSADEMEIVT ,  ad?,  hcùneiameniô , 
tgrûziatamtnie ,  t^arbatamente ,  con  maû 
graxla* 

MAUSSADERIE,  s.  f.  tgarbaUzza,  êudi- 
caria,  mata  gratta, 

MAUVAIS  ,  E,  s.  et  adj.  eatiivo,  —,  110- 
eevoU,  — ,  funetto  y  tristo.  Mauvais  visage, 
eatiivo,  brutto  aspeito.  Mauvais  esprit ,  gar- 
nement, etc.  eattivo ,  maligno,  malagurato^ 
indiavolato,  fasiidioso.  Faire  le  mauvais ,  fam. 
imparvertare f  imbettialire.  Sentir  mauvais, 
0ppatUtre ,  puzxare.  Trouver  mauvais,  l'cMp- 
provara.  Il  fait  mauvais,  fa  eattivo  tempo, 
Les  temps  sont  mauvais,  iritti,  perieologi.  Il 
faut  prendre  le  bon  et  le  mauvais  d'une  affaire, 
il bmono  e*i  eattivo,  il  bello  e'I  brutto. 

MAUVE,  s.  f.  plante,  malva. 

MAUVIETTE,  s.  f.  alhdola,  panterana. 

M  AU  VI  S,  s.  m.  terdo  ,  vltcada^  zieehio* 

MAXILLAIRE ,  adj.  maieellare, 

MAXIME,  s.  f.  moMtima,  prineipio, 

MAXIMUM ^  s.  m.  (du lat  ) le  plus  baut 
degré  où  une  chose  puisse  être  portée ,  mae» 
aime, 

MAZABIE4  S.  m.  epeeio  di  eorvo  dot  jMm-* 
ùeo, 

M  AZBTTB,  s.  f.  mauvais  cbeval,  cheval  qui, 
ne  peut  marcher,  rozui ,  rozzeno,  eavailaeeto, 
— '»  flg.  homme  qui  Joue  mal  à  un  jeu  d*adres6e 
ou  d'esprit  «  ibereia* 

MStpron.  ml.  H  ne  Halte,  wd  luimgo.  l\ 
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faut  m'écri  re,  ierioormi  II  me  disait,  mî  dieeea, 

MÉANDRE  ,  s.  m.'  en  poés.  les  sinuosités 
d'une  rivière,  meandro^  fiume,  ravvolgimento 
inlrigato. 

MËANDRITE,  s.  f.  eorta  di  madrepmtt 
foujàL 

Me  AT .  s.  m.  (anat.)  meaio,dutto. 

MÉG  AIIIGIBN  ,  s.  m*  meeeanieo, 

MÉGANIQUE,  s.  f.  science,  partie  des 
mathématiques,  meeeanieam  — ,  adj.  art,  mé- 
tier mécanique,  meeeanieo,  et  ng.  batso ^ 
ignobile, 

MÉGANIQUEAIENT  ,  adv.  mucamoa" 
memte, 

MÉG  ANISME ,  s.  m.  structure  d'un  corps, 
suivant  les  lois  de  la  mécanique ,  meeeanitmo, 

MÉGÈRE,  s.  m.  protecteur  des  lettres, 
par  allusion  au  célèbre  favori  d'Auguste,  Af«- 
eenate, 

MÉCHAMMENT,  adv.  matamentêg  «m- 
piamenîe,  perversamente, 

MÉGHANGETÉ,  s.  f.  malignité,  iniquità, 
seetiêratezza ,  malizia»  — ,  action  méchante  » 
brieeoneria ,  perversild  ,  ingiustizia,  —  ,  es^ 
piè^lrric ,  baie  ,  beffe ,  burte. 

MÉGHANT,  E,  adj.  eattivo  ^  pesêimo, 
pervenOf  maligno.  — ,  mallzioto  ,  iniquo* 
Get  homme  a  un  méchant  air ,  une  méchante 
mine, etc.  aria  ignobile,  eattivo  atpetto,  eee. 
Méchante  tête,  langue,  ottinato  nelmale, 
lingua  maledicOf  mordaee.  Faire  le  méchant, 
dar  fteliê  furie  f  tmanie,  tee,  V.  mauvais. 

MÈGHE  .  s.  f.  cordon  de  coton ,  etc.  qu'on 
met  dans  l'huile  ou  qu'on  couvre  de  suif  on 
de  cire ,  ttoppino.  — ,  matière  préparée  pour 

S  rendre  aisément  feu  «  etea.  — ,  corde  fiiite 
'étoupe  broyée  et  sèche,  mieeûi,  eordm,  — , 
fig.  éventer  b  mèche ,  sventar  la  mina.  Mè- 
che ,  la  flèche  spirale  d'aciçr  qui  est  à  un  tire- 
bouchon,  vite.  Mèche  d'un  vilebrequin,  d'une 
vrille,  etc.  ferro  daverrina,  foreto,  saetta 
dt  un  trapano.  Mèche  de  mât«  t.  dé  mar.  la 
minchia  deit  albero,  P  anima  dell*  albero. 
—  de  gouvernail ,  /'  anima ,  il  ma$ehio  del 
timone. 

*  MÉGHEF,  s.  m.  V.  MALosra. 
MÉGHER,  V.  a.  fara  ana  zolfatara  ad  una 

botte. 

MÉGHOAGAB ,  s.  m.  (bot.)  liseron  du 
Brésil ,  meeinean.  * 

MÉGOMÈTRB ,  s.  m.  êtrumonto  per  mi- 
êurar  le  lunghozzo* 

MÉGOMPTE,  f.  m.  error  neleonto.  Trou- 
ver bien  du  mécompte ,  avaria  ibajliata  a  gran 
partifo. 

MÉGOMPTER  (SE),v.  n.  et  r.  far  or- 
rore,  ingannarti  neleonto,  prendero abbaglio, 

MÉGONIUM,  s.  m.  opium,  et  en  t.  de 
méd.  excrément  qui  s'amasse  dians  les  intes- 
tins du  Âetna  pendant  la  groisesse,  meeonio. 

MÉCONNAISSABLE,  adj.  travitaio ,  eho 
non  puà  etierû  eonoteiuto. 

*  MÉCONNAISSANCE,  sJ.êeonoeeênaa^ 
ingratitttdine* 

MÉCONNAISSANT,  B,  9ify  uonmmnU^ 
îmgrato. 
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MlÊGONlVitTBE,  ▼.  a.  mUcOMêem,  wm 
eanosccrê,  non  ravvisare,  -^  »  fig.  far  vUta 
4inon  conoscere  l  tuoi  parenti.  — ,  dans  le 
même  sens  avec  le  pron.  pers.  obbHare  qutUera 
Al  propria  naseita  o  siato, 

MÉCONTENT  ,  B ,  adj.  mateontento . 
poco  todi$fatio,  —,  $.  m.  pi.  ceux  qm.  ne 
sont  pas  contens  du  gouTernemeot,  c  mateûn- 

MÉCOlîTE!! TEMENT ,  s.  m.  affanno, 
dUgusto. 

MÉGOHTBNTER ,  t.  a.  diiguttar§,  far 
éiêaiaeere, 

MÉCAÉANT.s.  m.  miseredente,  tnfedele, 
incr^dulo, 

MÉGBOIRE,  ▼•  n.  peu  us.  dUeredere, 

MEDAILLE ,  s.  f.  medagtta,^-^  v,  d'arcfa. 
ba^-^lierde  6eure  ronde,  médagtîone, 

MÉDAILLIER.s.  m.  cabiilet  de  médail- 
les, mus€Ot  armadio  In  «ai  «i  eonsnvano  le 
mêdagUe. 

MEOAILLISTE,  s.  m.  medaglUta,  dUet^ 
tante  di  madagtU» 

MEDAILLON,  s.  m.  medagtlone, 

MÉDECIN ,  s.  m.  mtdico ,  fuieo,  —  d'eaa 
^ouce ,  medieo  da  succiol» ,  medicontolo, 

MÉDECINE,  s.  f.  art  de  conserver  la  santé 
tX  de  guérir  les  maladies^  mcdîeina.  —  ,  re- 
mède ,  medleamento ,  rimidio.  Médecine  dou- 
ce ,  medicina  $oluiiva, 

MÉDECINEfi,  T. a.  dar  médecine,  preseri' 
ver  rimedj, 

MEDIANE,  adi.  f.  veine  médiane,  celle 
qui  parait  dans  le  pli  du  coude«  venu  mediana 
09omftna. 

MEDIANOCHE,  s. m.  (de  Tespaçnol)  re- 
pas en  gras  après  minuit  «  lorsqu'un  jour  gras 
«ommence  à  la  suite  d'un  jour  maigre,  tab^ 

MÉDIANTE»  s.  f.  t.  de  mus.  la  tierce  au- 
ikuttf  do  la  note  tonique ,  medUtnte, 

MEDIASTIN  p  s.  m,  membrane  qui  sé- 
pare U  poitrine  en  deux  parties ,  mei/ia^iW. 

MED1A8T1NE,  s.  f.  nom  des  artères  et 
Teines  qui  se  distribuent  au  médiastin ,  medùi' 
slina. 

MÉDIAT  ,£,84).  mêdiatQ,  intêrpoilo, 

MÉDIATEMENT,  adv.  medialamente , 
meriiote. 

MÉDIATEUR,  TRÏCE,  s.  mediatora^ 
itudiafriae.  — ,  jeu  de  quadrille .  qiuiHiglio. 

MÉDIATION,  s.  f.  mediaztone,  inUrpth 
MMne, 

MÉDIGAGE.s.  m.  plante.  V.  urzEaai. 
MÉDICAL ,  £ .  adj.  medieatô, 
MEDICAMENT .  s.  m.  mediemenip ,  me- 
dUina  •  rimeéiû,  pozume» 

MËDIGAMfiNTAIRE,  adj,  môdieamen- 
-iûrio. 

MÉOIGAMBNTER ,  ▼.  a.  mêdigarô ,  eu- 
nure. 

MÉDICAMENTEUX,  EUSE,  adj.  m^ 
dteamoHlota ,  mediénate. 

MEDICINAL,  E,  adj.  medieinale,  medi- 
mmeniotn.  1 

MÉDIGINIEB,  s.  m.  arbuste,  Y.  kuov,  j 


MEL 

MÉDIOCRE ,  adu  qui  m  «ntra  le  bon  et 
le  mauvais,  le  grand  et  le  petit,  médiocre, 
mezsano.  Bien  médiocre,  etl  dlsoUo  del  me-' 
dioere,  men  che  médiocre. 

MÉDIOCREMENT,  adv.  medîocremenie, 

MÉDIOCRITÉ,  s.  f.  mediaerUà. 

MBDIRE,  T.  n.  mormoraret  epartare^  dir 
maU.  misdire, 

MÉDIS ANCB,  s.  f.  mdldieenza,  sparla- 
mentOf  diffamazione, 

MÉDISANT,  E,  a^.  maidicênie,  eaiir 
rieo. 

MÉDITATIF,  IVE,  adj.  pensose. 
MÉDITATION,  s.  f.  meMUttUme.  ^, 
oraxîqn  meniaie, 

MÉDITER,  ▼.  a.  mediiare,  rup^inere^ 
eansiderare. — ,  fiiosofare ,  rifhtiere.  •- ,  ▼.  n. 
meditare,  —,  tmmaginare,  —,  meditue, 
far  /nmedilazlone. 

MÉDITERRANÉE,  adi.  medUerraneo, 
che  é  dentro  terra..  Mer  Méditerranée,  mare 
Mêdittrraneo,  —  ,5*  f.  la  Méditerranée,  U 
Mediferraneo. 

MEDIUM,  A.  nu  moyen  d'accommode- 
ment, metio  termine,  — ,  plante,  vioU  mci' 
r«na.  — ,  t  de  philos,  milieu ,  me^to, 

MÉDOC,  s.  m.  certain  caillou ,  ^(«(r«  /«- 
eenieche  *i  trova  in  Francia  net  Medot, 

MEDONNER ,  V.  a.  dar  mate  le  carie. 

MËDULLAIBE,  adj.  de  la  nature  de  U 
moelle  ,  qui  appartienlà  la  moelle,  midoltare, 

*  MÉFAIRË ,  ▼.  n.  far  del  maie ,  nueeere, 
preffindieare. 

MÉPAIT .  s.  m.  mitfaiio ,  azionê  reû, 

MÉFIANCE,  s,  L  diffidenza,  tospeUp. 

MÉFIANT,  E .  adj.  diffuimie,  eeipeito$e, 
9mbroso ,  ombratico,  embrativo* 

MÉFIER  (SE),  T.  r.  diffidare ,  nm  fi- 
dartij 

MÉGALANTHROPOGÉNÉSIE,  g.  £  arj 
prétendu  de  procréer  de  grands  hommes,  mege- 
lantropogenetia.  Mot  nouv. 

MÉG ALOGR APHIB ,  s.  f.  art  de  peindre 
les  grands  sujets,  gran  ^uwUo ,  grw pittitra, 
gransoggetto, 

MÉGARpE,  s.  LinMvverlenta^  eameidê» 
ranzû»  Far  mégarde»  inavu^Unleme^a ,  pef 
errore,  '^ 

UÉQtïm,$.i^eg0ra,furia,elùg.4lofm$ 
mdiarplatq» 

MÉQIE ,  s.  f,  art  de  prépaie  les  peau»  de 
mouton,  etc.  erte  di  eoneiétr  /#  pelli  in  al- 
Ma. 

MÉGISSERIE, s.  f.ar«##  eammerah  ^U 
pelli  çonee  in  alluda, 

MEGISSIER,  s.  m.  wnciapelU  m  oiMa. 

MEGLE  ou  «iioi^ ,  a>  t  ei|>èQa  da  pioche 
à  fer  recourbé ,  zappomê* 

MEILLEUR,  £,  adj.  migtioret  pià  buûtM» 
Bendre,  devenir  meilleur,  bonifiifrp,  bemî- 
ficorsi, 

MEISTRB ,  s.  m.  mât,  arbzt  de  neiatre, 
Mlberû  maettro  d*  ana  guùaNi. 

MÉLAMPYRE,  a.  f.  oo  wk  m  vicva, 
s.  m.  planta  la  cui  eenwMA  àmfra^  eamigUê 
ûifrummd9m 


MEL 

UfiLAVAGOGUB,  adj,  et  ^  m.  rt>«fi> 
eh»  p^rga  t*  airàbile. 

MÉL ARGOLIE ,  s.  f.  meUneonin,  mëtin- 
taniaj  manineonia  ,  trutezta  j  affanno* 

MËLANGOLIQUB,  a^j.  et  s.  madnco^ 
nloso,  ipocondriaeO ,  melaneonieo  ^  malineo- 
^^lc0,  ^,  dolente,  effliUo.-^^  lugubre,  ehe 
mtplvi  manineonia, 

BtÈLANGOLIQUEUENT,  ad?.  maUneo-' 
nUameniê,  dolenlemente ,  trUiamente. 

MÉLANGE»  s.  m^mescuglio ,  mescolanza, 
mUtura,  mcttolato,  mitcellanea,  raecolia» 
'^  f  eongiugnimeiito  dt  animal*  di  Âvtrta  spa* 
#Î0.  — ,  metcolamento  di  eclori. 

MÉLANGER,  t.  a.  meteolare,  miichiarc, 
far  una  misiura* 

MÉLASSE,  s.  i  le  résida  da  sucre  ralfioé, 
melaua, 

MELEE,  s.  f.  muehla,  auffa,  baraffa^ 
riêêti^-f  6g.  êubuglio,  litigio, 

MELER  I  ▼•  ^.matcolare^  muure^  mi'» 
achiarê»  meichUrê,  Mêler  du  fil,  des  éche* 
▼eaux,  imbregliarê  ia  matatsê.  Mêler  les 
cartes ,  mitchlare  lu  carte ,  et  fig.  imbrogliare 
gU  affaru  Se  mêler  dans  la  foule ,  parmi  les 
•anemist  caeeiarsi,  impégnarsi  netla  calea. 
Mêler  quelqu'un  dans  une  mauTaise  affdire , 
mtrigai^,  —  une  serrure  i  guastarla,  8e  mê- 
ler de  quelque  cbose»  impaeeîtwii  ^  intromêt- 
iariiy  intrigarti,  ingeriru.  Mêler  un  cberal , 
t.  de  manège ,  eonfondaré  un  eavalto,  — ,  au 
jnoral,  joindre,  unir,  eoi^glungere ^  uniras 
nêler  l'ulile  à  l'agréable.  Marchandise  mêlée, 
fig.  toeietà  composta  di  pertooê  d'  ogni  grado 
0  earaftere  divana* 

MÉLÈZE  du  hkMix,  a.  m.  arbre  résineux  et 
liaîit  comme  le  sapin,  lariea, 

MÉLIANTHE,  s.  wu  plante  d'Afrique, 
OùHa  di  planta  sempra  verda, 

MÉLIGA  ou  MiLiQDi ,  s.  f.  (bot.)  genre  de 
graminées,  meliea, 

MÉLICÉRIS,  s.  m.  (méd.) tumeur  conte- 
ilint  ime  matière  qui  ressemble  à  du  miel, 
mêlicartdêé 

MÉLIEH,  s«  m.  sorte  de  raisin  blanc  qui 
ISsit  de  bon  vin ,  torta  d*  uva  bianca. 

MÉLILOT,  s.  m.  plante,  genre  de  légu* 
mineuses,  in0/i7ot0,  màUUoia,  êaffiola,  arba 
Wêtturina ,  iriboh» 

M  EL  INET,  s.  m.  plante,  earinia, 

MÉLISSE  •••  f.  plante,  melista» 

MÉLITE ,  s.  f.  (hist.  oat«)  gmuta  di  efuê^ 

ÊÊèiit        . 

MEIiLETB ,  s.  f.  êùfta  di  fiea, 

MELLITUE,  s.  m.  minéral  dont  la  coo- 
lear  e^t  le  jaune  miel ,  môiitite. 

MÉLOGHlEy  s.  f«  plante,  gmarêdi  mal^ 


MÉLOGHITE  ou  rttAan  s'iaiiiM»»  s.  f. 

nwloefùlêm 

MÉLODIE ,  s.  f.  melodla» 

MÉLODIEUSEMENT ,  adr.  mêtodiêia- 
mentti, 

MÉLODIEUX,  EUSE,  adj.  mModiMo, 
mêhdicQ  y  pieno  S  m$MUa^ 
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MÉLODRAME,  s.  m.   dni»  mêlé  de 

chant ,  melodramma, 

MÉLOMANE,  s.  m.  qui  a  la  manie  deîa 
musiqiie ,  smanioto  par  la  mutiea, 

MËLOMANIE,  s.  f.  manie  de  la  musique» 
paisione  eccessiva  per  la  musiea. 

MELON,  s.  m.  fruit  d'été  et  rampant, 
popcne,  etTulg.  mallone.  Melon  d'eau,  mal'» 
lone,  coeomero,  et  dans  plusieurs  pays  d'ilalie» 
anguria, 

MÉLONGËNE.  maurme  ou  AOBBaoïiiui 
i.  r«  plante  d'Amérique,  paUmeiaMO,  patron-* 
ciano,  petroneiana, 

M£LONNIÈRE,s.  f.  lie«  où  Ton  élève 
des  melons ,  poponaio, 

MELOTTE ,  s.  f.  peau  de  brebis  atec  m 
laine .  la  pelle  dipeeara  colla  lana, 

MÉMARGBURE,  s.  f.  ttortiUUara,  stiir- 
cimento  di  piedi  it  un  cavallo, 

MEMBRANE,  s.  f.  membrana,  pellicêla* 
—  ,  terme  de  jardinier,  petlieola ,  buceia  Jof- 
Ule. 

MEMBRANEUX,  EUSE,  adj.  mem^rtf- 
nâto. 

MEMBRE,  s,  m.  partie  extérieure  du 
corps  de  l'animal,  mambro.  -^yau  fig.  mem« 
bre  d'une  période ,  de  maison ,  d'un  corps  po« 
litique»  etc.  membro  d*  un  parvodo^  parte  di 
coM,  membrù  d*  un  oorpo  politiea ^  ace.  MenB« 
bres  ou  otites  d'un  Taisseau,  ostoMna^  ecaùni 
d*  un  baitimfnto, 

MF4MBRÉ.  ÉB,adj.  (blas.)  membràto. 

MEMBRU,  UE,  adj.  membruto^  00m- 
plesto  f  atticeiato ,  travarsata,  nerborutOé 

MEMBRURE,  s.  f.  pièce  de  bois  épaisse 
dans  laquelle  on  enchâsse  les  panneaui ,  eor» 
nieedi  legname.  —,  Sorte  de  mesure,  mi* 
êura  par  le  legna» 

MÊME ,  pron.  made$imo ,  istetso,  — ,  adv. 
aaiandio,  anai,  di  piaf  altratlf  pare.  Mettre 
à  même  de...  mêttar  nel  ca$o  di,„  — ,  pop. 
boire  à  même  la  bouteille ,  le  seau ,  etc.  bera 
al  fiasco  i  alla  seectùa,  ecc.  De  même,  tout 
de  même ,  de  même  façon ,  de  même  manière , 
de  la  même  sorte,  nell  isteito  modo,  detpari, 
madesimamenta,  parimente, 

*  MÉMBMENT,  adr.  de  même,  pari^ 
mante,  egualmenie,  jimi/mMif e ,  euii  modé^ 
del pari,  medesimamente. 

MÉMOIRE,  s.  f.  nfemmia ,  rieordanza, 
eommemoraaiono.  —,  rim^màrciica  ,  remU 
niêcenza*  En  poésie,  les  filles  de  Mémoire,  1$ 
Muse,  Le  temple  de  Mémoire  >  il  tempiù  deita 
Ghrin. 

MÉMOIRE, s.  m.  certain  écrit ,  progetta 
in  iseritlo,  istruBtoni,  ristrelto,  notitiOf  ma^ 
matialû,'^,  pour  un  état  sommaire,  nata^ 
lista, -^,  au  pi.  relations,  faits  particuliefs 
pour  wrvir  1 1  histoire,  notiaie  ,  memorie, 

MÉMORABLE,  a<]j.  degna di  memoHa ^ 
memortmlCf  memorabife, 

*  MÉMORATIF,  IVE.  adj.  rîeordevûfe, 
MÉMORIAL,  s.  m.  placet,   mtmoriale, 

êupplioa.  Mémoriaux ,  autrefois  dans  la  cham- 
bre  des  comptes  à  Paris ,  registri  dff  rcati  di* 
plomi 
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MEHAÇANT,  E«  a<!y.  mlnmetloto,  minac- 
eevolôf  mmaccianie, 

MENAGE ,  s.  f.  minaeela. 

MENAGER ,  ▼.  a.  minaeeiort.  — ,  fig.  dar 
indizio,  fat  iemere.  -^,  fam.  promettre,  far 
êperare, 

MÉFf  ADE.  s.  f.  nom  des  femmes  qui  célé- 
braient les  fêtes  de  Bacchus»  M§nadi,  Bat" 
tanil 

^  MENAGE,  s.  m.  gouvernement  domes- 
tique ,^  la  cura  dette  faceende  domettiehe  e 
tutto  eià  ehe  tpetta  ai  mantenlmenio  d*  una 
eata.  Mettre  une  ûlle  en  ménage ,  marilftre 
una  figUttola.  Faire  bon,  mauvais  ménage, 
eomportarti  kene  o  maie,  vivere  d'  accorda  o 
in  aUunione.  Toile,  pain ,  etc.  de  ménage , 
teia,  pane  ,eec.di  casa.  Ménage ,  masserizie, 
ttientiii  di  eucina.  —  ,  attuccio  pieno  di  varie 
bagatteile,  — ,  toutes  les  personnes  d'une  fa- 
mille ,  famigita. 

MENAGEMENT  ,  s.  m.  riguardo,  consi- 
derazione,  ritegno,  ritenutezza,  circaspezione. 
Le  ménagement  des  esprits,  ^  arte  di  rego- 
kOTô  gjli  spiriti, 

MENAGER  ,  v.  a.  maneggiare  ^  regotar 
bene,  govemar  eon  ritparmio,  con  buona 
eeonomia,  — ,  fig.  ménager  ses  forces,  sa 
santé ,  ses  amis ,  etc.  miturar  le  tue  forze , 
usame  con  prudenza ,  ritparmiar  la  ianiiâ , 
gli  amiei ,  ecc.  Se  ménager ,  aver  eura  dei  suo 
oorpOt  trattarti  bene,  eomporîani  bene  con 
tutti.  Ménager  ses  paroles ,  les  termes .  pMar 
le  parole ,  favellar  riterbaio.  Ménager  bien  le. 
temps,  l'occasion,  sa  voix,  prendere  il  suo 
tempo ,  dar  alla  palla  quand'  ella  balza ,  ma- 
neggiar,  regotar  bene  la  sua  voce.  Ménager 
un  terrain ,  une  étoffe  ,  etc.  risparmiare , 
prender  bene  le  misure,  ece»  Ménager  un 
escalier,  un  cabinet,  etc.  dans  un  bâtiment, 
eavar  il  luogo  per  una  seata,  per  un  gabi- 
netto,  ecc,  senza  guastar  il  disegno  principale. 
Ménager  '  une  entrevue ,  une  pension ,  etc. 
procurare ,  far  avrre, 

MÉNAGER,  ÈRE.  s.  et  adj.  eeonomo ^ 
massajo ,  ehe  risparmia,  ehe  fa  roba,  parco. 
Homme  bon  ménager  du  temps,  desasan^ 
té ,  etc.  uomo  ehe  sa  far  buon  uso  del  tempo, 
ehe  ha  eura  délia  sua  salute.  Ménagère,  moâ" 
tara,  terva^  fante, 

MÉNAGERIE ,  s.  f.  lieu  où  l'on  entre- 
tient des  animaux  étrangers ,  rares,  des  bes- 
tiaux, etc.  menageria^  terraglio  de'  gran 
ùgnori  per  euttodir  animati» 

MENDIANT  ,  E,  s.  et  adj.  mandieo,  ee^ 
cattatozzi.  Religieux  mendians ,  mendicanli. 
Les  quatre  mendians .  quatre  sortes  de  fruits 
secs  I  fichi  teeehi,  noeeiuole ,  uve  passe  e  man* 
dorte, 

MENDICITÉ,  s.  f.  mendieità,  mit$ria, 
poverlà  estrema, 

MENDIER,  V.  a.  mendicare,  limosînare, 
birbonâggiare» — ,  paltoneggiare ,  baronare , 
aeeattare, — ,  rietreare^  procauiarsi.  Mendier 
une  saisie ,  une  intervention ,  en  t.  de  prat. 
mendieare  una  staggina^  ece. 

MENDOLB^s,  f.  ou  sosoli  CAOAaiLf  s.  m. 


MEN 

poisson  de  la  Méditerranée  t  menola^êeiave, 
MENEAUX ,  s.  m.  pi.  t.  d'arcbit.  croi- 
sées ,  montans  et  traverses ,  regoli  •  traverse, 
MENÉE ,  s.  f.  prati(|ue  secrète  et  réprében- 
sible ,  pratiea ,  maneggur.  Suivre  la  menée .  en 
t.  de  vèn.  teguir  la  traeeîa ,  eiser  sutle  fititû 
del  eervo, 

MEMER,  V.  a.  menare,  eondarre ,  guidare» 
Mener  le  deuil ,  eondurre  la  eomitiia  funcbra 
alla  ehiesa ,  aï  funerali.  -^y  fig.  mener  quel- 
qu'un, regolare  «  governare  uno  a  suo  ialenta, 
— ,  fam.  se  laisser  mener  par  le  nez,  iaseîarei 
menare  per  lo  naso  corne  un  bufolo,  Prov.  me» 
ner  quelqu'un  à  la  baguette ,  traltar  maie ,. 
comandar  alla  bacehetta,  —  ,  fig.  celanemèoe 
à  rien ,  éà  non  rietee  a  nuita.  Mener  douce- 
ment un  homme ,  un  esprit,  trattare ,  govemar 
eon  dolcezza.  Je  le  mènerai  comme  il  faut,  h 
tratlerô  corne  mcrita.  Le  jeu,  la  débauche 9 
les  femmes  mènent  bien  loin,  il  giuoeo,  U 
dissotutezze,  le  donne  conducono  a  mal  partiiBm 
Mener  la  maison ,  le  négoce ,  le  ménage  9  avar 
ilgoverno,  ladirezione,  regolare  »  dirigare» 

*  MÉNESTREL,  s.  m.    pœta, 
am  butante, 

MÉNÉTRIER,  s.  m.  anciennement, 
natore-i  actuellement,  cattivo  lanator  di 
Uno, 

MENEUR,  s.  m.  eondattore»  —,  fig.  cdni 
qui  e«t  à  la  tête  d'une  intrigue ,  eapo  dipartito. 

MÉNIANB,  s.  f.  t.  d^arch.  rom.  toggia^ 
peggiuotOj  paleo,  specie  di  balcone  o  digalU* 
ria  dit  tporge  in  fuori  cT  un  edifizio, 

MÉNIANTHE  ou  rnketM  o'bao,  s.  m. 
plante ,  trifoglio  aequtUico, 

*  MÉNIL ,  s.  m.  V.  bImeau  ,  villagb  ,  eta 
MFiNIN ,  s.  m.  gentituomo  deidslfinom 
MÉNINGE,  s.  f.  (anat.  )  nom  de  deum 

membranes  qui  enveloppent  le  cerveau ,  mé- 
ninge 9  nome  delta  pia  madré  e  délia  dura 
madré. 

MÉNINGOPHILAX,  s.  m.  sorta  di  tirm* 
menlo  ehirurgico, 

MÉNIPPEE,  adj.  f.  satire  Ménippée,  mê- 
lée de  prose  et  de  vers,  ainsi  appelée  de  Hé- 
nippe  Gadarien ,  philosophe  conique,  safîrc 
htenippea, 

MmISQUB,  s.  m,  veîTO  eonveeeo  da  amm 
parte  e  coneavo  doit  altra. 

MÉNOLOGE,  s.  m.  calendrier  de  l'église 
grecque  «  mênologio, 

M  EN  ON ,  s.  m.  animal  quadrupède,  êorta 
di  beeeo  del  Levante, 

MENOTTE, s.  f.  main  d'enfant,  maiiciMi. 
—  ,  au  pi.  anneau  de  fer  aux  poignets  d*un 
criminel ,  manette. 

MEN  SE,  s.  f.  autrefois  table  à  niaBger, 
monta  f  deseo,  tavola, — ,  ai]jourd'bui  revenu  ; 
mense  abbatiale,  conventuelle,  etc.  maïua 
abbaziale,convontualej  veecovUê,  eeCm 

MENSONGE ,  s.  m.  bugia ,  menMogwu-^m , 
fig.  orrere,  illusione^  vanità» 

MENSONGER,  ÈRE,  aà^,  mêUMOffun , 
mendaeet  bugiardOf  mentitore» 

MENSTRtfE.s.  m.  (  anc  cfaiiDt  )  lî<|aeiir 
propre  à  dissoudre»  m$ttruo. 


MEP 

MBNSTRUBL,  ELLE  9  adj.  qui  a  rapport 
aax  menstrues ,  mtttrunié, 

MEliiSTRUES»  s.  f.  pi.  purgation  que  les 
femmes  ont  tous  les  mois,  mutruo^  mettruL 

MEJNSURABILlTE.s.  f.  qualità  dl  eià 
thê  puà  étMTû  mituraiOm 

MENTAL,  E,  adj.  mtntàU^  ehe  *i  fa 
col  fa  mente  e  tenta  parlarv, 

MENTALEMENT,  adv.  menfaimenfû, 

MBNTERIE,  s.  f.  bugia ^  mMzogna ,  fût- 
tità,  bttbbota^ 

MENTEUR ,  BUSE,  s.  et  a^j.  bugiardo , 
mentitoTê,  -^,  se  dit  aussi  des  choses,  fallaee, 
ingannêvoie. 

MENTHE,  s.  f.  plante  labiée  et  odorifé- 
rante •  mêfitaf  erba  oanta  Maria. 

MENTION,  s.  f.  mmûonêf  commémora^ 
slonc,  memoria* 

MENTIONNER,  t.  a.  (prat.)  faire  men- 
tion ,  mentionarû ,  mêntovan. 

MENTIR.  T.  n.  mmftra,  dir  bugie.  Il  a 
aienti  par  sa  gorge  »  mentir  per  le  eanne  delta 
g9la^  mentir  per  la  gola.  Sans  mentir,  à  ne 
point  mentir ,  în  verità,  a  dir  veto, 

MENTON ,  s.  m.  partie  inférieure  du  vi- 
sage, mento»  — ,  élévation  ronde  qui  est  sous 
la  lèvre  postérieure  du  cheval ,  barbazza. 
Menton  de  galoche,  chi  lut  il  mento  in  fuori 
s  rivoito  in  su. 

MENTONNIERE ,  s.  f.  pezzo  di  tela  chc  $i 
nggiugne  al  mento  délie  matehere,  —  (chir.)9 
faseiatura  per  il  mento, 

MENTOR,  s.  m.  guide,  conseil,  gouver- 
neur* mentore^  govematare ,  ajo, 

MENU,  UE,  adj.  minuto,  iottile,  gracile, 
piecotog  tenue.  De  la  menue  monnaie,  piecola 
menêta,  moneta  bassa.  Le  menu  peuple,  il 
volgo,  ta  plèbe,  —,  s.  m.  compter  par  le  me- 
nu, par  les  menus,  minutamente,  per  minuto. 
Le  menu  d'un  repas,  lista,  nota  d'  un  pasto. 
On  a  mis  à  la  lessive  tant  de  paquets  de  me- 
nu, bianefierle  minute.  Menu  plomb,  pat- 
Uni,  —,  adv.  minutamente.  — ,  fam.  il  pleu- 
vait dru  et  menu ,  spesto  e  minuto.  Marcher, 
trotter  dru  et  menu,  andar  ratto  e  a  patsi 
eorti, 

MENU  AILLE,  s.  f.  fam.  quantité  de  pe- 
tites choses  de  rebut,  de  petite  monnaie ,  etc. 
minutaglia,  marame, 

MEISUET.  s.  m.  danse,  minuetto, 

MENUISE  ou  ciRDBii.s.  f.  petit  plomb 
à  giboyer.  pallini ,  migtiarote, 

MENUISERIE ,  s.  f.  /'  arU  del  fategname, 
— ,  tegname,  tavoro  di  fategname. 

MENUISIER,  s.  m.  fategname,  legna-^ 
maro  «  tegnajuolo, 

*  MENU-VAIR.s.  m.  (blas.)  se  dit  de  l'écu 
chargé  de  vair,  minuto  vajo, 

MEPHITIQUE,  adj.  qui  a  une  qualité, 
une  odeur  malCaisante,  meftlko,  peetifero, 
mortifère  :  air,  vapeur  méphitique. 

MEPHITISME,  s.  m.  exhalaison  pemî-» 
deuse.  mefititmo^  infeetene, 

MÉPLAT,  s.  m.  (peint.)  indieoMionê  de' 
piani.^ 

M£PEBNDEB(SE),t.m6(I^/^«  cr- 
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JKUSrnlD.s.  m.  dupregta,  ditpreeto,  wm- 
euranta.  Au  mépris,  adonta,  sene*  aee^  ri' 
guardp, 

MÉPRISABLE,  adj.  dispretterofef  dispre* 
gevot^^  tpregeeote  ,  dispreoeabile, 

MËPRISABLBMENT,  adv.  ditprezeeeol- 
menti*, 

MÉPRISANT,  E ,  adj.  epreeeente,  eettive, 
disprttztatore,  diepregiatore, 

MÉPRISC.  s.  f.  errore,  abbaglio,  folio ^ 
Wquivoeo,  tbaglio. 

MÉPRISIlA,  V.  a.  dispregiare^  dieprezeere, 
edegnare^  tener  a  vile,  aver  a  eehifo, 

MER,  s.  f.  amas  des  eaux  qui  environnent 
la  terre ,  mare.  Temps  de  mer,  mare  furioeo* 
Coups  de  mer.  eeoue  del  mare.  La  mer  roule  ^ 
brûle,  (  eavattoni  ruzeotano,  il  mare  i  infue- 
eaio.  Mettre  à  la  mer.  far  veta.  Mettre  un 
vaisseau  à  la  mer,  U  mettre  à  l'eau ,  varare  un 
bastimento.  Tirer  à  la  mer,  mettere  la  prua 
al  marof  al  largo,  La  mer  est  courte,  longue, 
ondateeorte,  tungtie.  La  mer  brise,  il  mare 
frange,  La  mer  mugit,  blanchit,  il  mare  mu- 
gisee,  fa  le  peeore,  La  mer  étale,  rapporte, 
c7  mare  è  ferme,  il  mare  risale.  La  mer  se 
creuse,  il  mare  eretee  aprendosi  per  vibrare 
eavattoni,  La  mer  va  chercher  le  vent,  il  marc 
eorre  al  yento.  La  mer  va  contre  le  vent,  il 
mare  chiama  il  vente  dopo  la  burraua,  —, 
prov.  ce  n'est  pas  la  mer  A . boire,  mm  é  eoea 
diffieile, 

MERCANTILE,  a^j.  mercantile, 
MERCANTILEMENT,  adv.  secondo  h 
stite  de'  mercanti, 

MERGANTILLE,  s.  f.  pieeoto  trafRee. 

MERCENAIRE,  s.  et  adj.  mereenario, 
mereenajo,  servile.  Homme  mercenaire,  inte" 
ressato,  venalp, 

MERGENAIREMENT.  adv.  mereenaria- 
mente j  venatmente,  per  mereede. 

MERCERIE,  s.  f.  merceria, 

MERCI,  s.  f.  sans  plur.  misericordia , 
pietà ,  eompaesione.  Je  vous  crie  merci ,  io  vi 
ehiedo  merci,  perdono,  pieté.  Être  à  la  merci 
de  quelqu'un ,  etsere  in  balia ,  in  potere  di  at^ 
cufu).  Grand  merci,  fam.  io  vi  ringrazio, 
grazie.  Voilà  le  grand  merci  que  j'en  ai,  eceo 
la  rieompenia,  la  gratitudine.  Merci  de  ma 
vie,  pop.  eospetto,  eospetto  di  Baeeo.  Dieu 
mera,  grazie  a  Die.  L'ordre  de  la  Merci, 
r  ordine  delta  Mereede,  délia  Redenzion  degii 
ëchiavi. 

MERCIER,  BRE,  s.  meret^fo,  mereia" 
Juolo,  —,  fig.  et  prov,  petit  mercier,  petit  pa- 
nier, non  bieogna  dittendersi  pià  ehe  il  tenpuol 
non  é  tungû. 

MERCREDI,  s.  m.  jour  de  la  semaine, 
mereoledi ,  mercordl, 

MERCURE,  s.  m.  planète  et  dieu  de  la 
fable,  Mereurio,  —,  le  vif  argent,  mercurîo, 
argento  vivo,  idrargiro.  Fixer  le  mercure, 
atiodare  il  mereurio, 

MERCURIALE  ou  poiioli,  s.  f.  plante. 
mereorelta,  — ,  assemblée  du  parlement  de 
Paris  où  l'on  parlait  contre  les  abus,  adu* 
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MER 


nanta  tûlennê  dei  partamenfû  él  FnkmUi»  ^9 
.  fig.  réprimande.  Y.  ce  mot. 

MSRCURIEL,  ELLE,  adj.  qui  contient 
du  mercure .  mercuriale, 

MEliCURlFlGATION,  s.  f.  €itTa%imi$ 
del  mercurio  da*  meialli, 

lAEROAILLB,  s.  f.  t.  pop.  ragatzaglia, 

MERDE,  s.  f.  merda^  tlerco,  tseremento. 
«—  d'oie,  couleur,  verdê  gialio. 

MEROEUX,  fiUSE,  «dj.  mêrdç»,  tmer- 

MÈRE,  s.  f.  femme  qui  a  donné  naissance 
à  un  enfant  p  mmdre,  génitrice,  — ,  femelle 
qui  a  un  ou  plusieurs  petits,  madré.  — .  au 
Ig.  dans  toutes  les  acceptions,  madré.  Mal 9 
▼apeur  de  mère,  mal  di  madré,  maie  isteried, 
ttterino.  Mère  nourrice,  madré  di  latte,  ia  ba^ 
Ha ,  la  nutriee,  — ,  t.  d^bydraul.  madré  tromba. 
Orand'mère,  avola,  nonna.  Mère  goutte. 
V.  couTTi.  Langue-mère.  V.  lauguk.  Belle- 
nère^pie-mère,  dure-mère.  V.  ces  mots. 

MËREAU,  s.  m.  jeton  de  présence  pour 
les  chanoines,  ferlino, 

MËRELLE  ou  MiatLLi,  s,  f.  espèce  de  jeu 
des  eufans  el  des  érdiers ,  iavotetta. 

MËRELLE,  ËE,  adj.  t.  de  iÀason ,  scae- 
eaiOf  fattoa  seacehi, 

MER  I  DIE  N,  s.  m.  grand  cercle  de  la  sphère 
oui  i>asse  par  le  p61e  du  monde  et  par  le  zé- 
nith ,  mertdiano. 

MÉRIDIEN,  ENNB,  adj.  meridiano,  di 
mtito  giorno, 

MÉRIDIENNE,  s.  f.  ou  ligue  miIridibiiiik, 
adj.  f.  t.  d'astr.  meridiana.  Faire  la  méri- 
dienne, dormir  après  le  dîner,  fig.  farùi  me- 
ri^giitnOt  dormir  dope  il  pranzo» 

MÉRIDIONAL,  B,  adj.  méridionale.  Ca- 
dran méridional ,  oriuolo  a  sole  che  é  in  faccia 
al  mtzzodi, 

MERINOUB,  s.  f.  torta  di  marxapane  in 
mezzo  al  guale  si  meito  la  crema  piU  squitita, 

MÉRINOS,  s.  m.  mouton  de  race  espa- 
gnole .  mer/no. 

MERISE ,  s.  f.  fruit,  epule  di ciriegia. 

MKRlSIER,s.  m.  arbre,  tpecitdi  ciriegia, 

MÉRITE,  s.  m.  merito,  — f  pregio,  vanto. 

BIÉRITER,  V. a.  meritare,  userdegno  di,„ 
Mériter  quelque  faveur  à  un  autre,  meritar»,, 
acqui*tare  altruit  far  merittvote. 

MÉRITOIRE,  adj.  meritorio,  degno  di 
premio,  rieompunsa ,  eec, 

MËRITOI R  EMENT,  ad\r.  merltortamente^ 
ton  ocqinsto  di  merito, 

MERLAN ,  s.  m,  poisson  de  mer,  atello,  • 

MERLE ,  s.  m.  oiseau ,  mer/0.  —,  poisson, 
merlo  di  mare.  On  dit  fam.  d'un  homme  fin  et 
roalois  que  c'est  un  fin  merle,  formieon  da 
torbo ,  gatla  di  masino^  pipistrella  vtechia. 

MERLETTE,  s.  f.  t.  de  blas.  petit  oiseau 
sans  pied  ni  bec,  merlo,  merloUo. 

MERLIN,  s.  m.  petit  cordage  ou  ligne  à 
deux  ou  trois  fils,  merlino.  —,  espèce  de  bâche, 
asee  da  spaccar  legna,  — ,  sorte  de  massue 
pour  asksummer  les  bceufs ,  marlello  di  tegno, 

MEBLINER,  t.  a«  nerlûier  une  ToUci  rà 
Ingarf  eon  mir/îao. 
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MES 

IfBftLON ,  i.  m.  le  partia  du  ponpit  antre 
deux  embrasures,  merh  eP  un  parapetto. 

MERLUCHE,  s.  f.  morue  sèche,  merlaeto, 
baecalà, 

MERRAIIf ,  s.  m.  bois  de  charpente  pro- 
pre à  plusieurs  choses,  Ugnamê  da  é»' 
ghe,  Mc. -^,  t  de  Tèq.  ia  materia  deUee&rm 
del  cervo. 

MERVEILLE,  s.  f.  diose  rare,  surpre- 
nante, maraviglia,  maravigUa.  leuna  mer- 
veille, giovinetta  assai  bella.  A  nerreille,  adf. 
a  maraviglia ,  mirm^Umente.  Promettre  monts 
et  merveilles,  far  promesee  grandiêdme, 

MERVEILLEUSEMENT,  adv.  maMpi- 
gliotamente,  egreglamente, 

MERVEILLEUX.,  EUSB,  adj.  meml- 
gtloio,  prodighso,  itupenda,  Attgolare^pere' 
grino,  eccellente,  — ,  s.  m.  se  dU  de  l'iatervc»- 
tion  des  dieux  dans  un  poème,  i(  maraviglkso, 
il  mirabile, 

MRS ,  pron.  V.  mow. 

MES ,  particule  qui  entre  dans  la  composi- 
tion de  quelques  mots ,  et  en  change  la  signi^F 
cation  en  mal,  mis ,  dii,  tee.  V,  MtfSATisTOUb 
uAssSTiMta,  MÉsiNTiLLicanct,  etc. 

M  ES  AIR,  s.  m.  t.  de  manège,  aUuieentR 
le  terre-à-terre  et  les  courbettes,  mexe*  ar^ 

MÉSAISE,  s.  m.  V.  malaise. 

MÉSALLIANCE,  s.  f.  mariage  arec  iuk 
personne  d'une  condition  fort  inférieure,  tf(- 
tivo  parcnlado,  maritaggio  eon  peruma  i  «h 
fcriorcondizione.  Sa  utfsALLiKa  est  plus  usité. 

MESANGE ,  s.  f.  petit  oiseau ,  cingalkgre, 
dncinpotoia, 

MÉSARAlQUE,  ad},  se  dit  des  veines  da 
mésentère ,  mesenterieo, 

MÉSARRIVER,  v.  n.  impers,  avoir  noe 
issue  fâcheuse,  capitarmale,  meagiiormak, 

M  KS  AVENIR ,  v.  impere.  V.  ii<«Aaftivi|. 

MÉSAVENTURE,  s.  UdUapventum,  i^ 
fortuniOf  diêgrazia, 

MÉSENTÈRE,  s.  m.  (anat.)  mesenterio. 

MÉSENTERIQUE,  adj.  mesenterieo. 

MÉSESTIMER ,  v.  a.  en  parlant  despe^ 
sonnes,  aver  a  vite,  ditprezzare.  —,  en  panant 
des  choses,  valutarle  troppo  paeog  stimark 
meno  del  valore, 

MÉSINTELLIGENCE ,  s.  f.  ditagm,  ê- 
icordia ,  distensione ,  disunione. 

MÉSOCOLO^Î,  s.  m.  partie  du  mésentèie 
attachée  aux  gros  intestins,  metocolon, 

MÉSOFFniR,v.n.  offrir mmo dei vahit* 

MeSOLABE,  s.  m.  (math.)  ancien  instra- 
ment  pour  trouver  deux  moyennes  proporlioa- 
nelles,  metolabio. 

MÉSOTHÉNAR^  s.  m,  moffJe.  Tp  am- 

thMrab 

MESQUIN,  E,  a4j.  chiche,  «vm.  -• 
eordido,  mtsero,  gretto,  meschino.  —,  6g. 
t.  d'arts;  povero,  magro^  di  cattivù gastff, 

MESQUINEMENT,  adv.  msedUnemgB», 
iearmmente,  sordidamente ,  gretiamente, 

MESQUINERIE^  s.  f.  spilereefûi.  m^ 
dezza ,  miseria ,  pidôeehieria ,  tudieerta. 

MESSAGJB«s.m.iiMui|^,«ai^MiJb», 


MET 

HESSAGEHf  ÈRE ,  s.  qui  fait  un  mes* 
sage ,  môssaggiiro ,  mette ,  ambateiadorey  <n- 


vtato ,  ece.  — ,  fig.  signe,  avant-coureur,  nun- 
ùo,  forUre,  et  au  fém.  annunxialrice  ^  fo- 
Titra, 

MESSAGERIE  «  s.  f.  nomê  dl  molle  vet- 
tare  pubbtiche, 

MESSE  »  s.  f.  t.  de  rdig.  catb.  le  saint  sa- 
crifice, metta.  Grand*  messe,  mesta  eantala. 
Messe  rouge ,  metta  ehe  ti  eeitbrava  al  ria- 
prirti  dtl  porporaio  Parlamento. 

MESSEANCE ,  s.  f.  indecenza ,  ineivillâ^ 
ectmvenlenza ,  tconvenevolezsa. 

MESSÉANT,  £,  adj.  dUdîcôvcU,  tcanve- 
n$vote. 

MSSSEOIR ,  y.  d,  dkdlre,  etter^  tconve" 
nevofe. 

MESSER ,  s.  m.  (de  Vital  )  V.  mbssiu. 

MESSIDOR ,  s.  m.  mois  de  l'année  répu- 
blicaine du  19  juin  au  18  juillet ,  metsidoro, 

MESSIE ,  s.  m.  le  Clîrist  promis  de  Dieu 
dans  l'ancien  Testament,  Metsia. 

MESSIER,  s.  m.  guardiano  dette  vî- 
gne,  eec» 

MESSIEURS,  s.  m.  pluriel  de  monsieur. 

MESS  IRE ,  s.  m.  titre  d*bonneur  que  pre- 
naient les  nobles  dans  les  actes ,  mtstfre ,  tere, 
poire  de  messirejean  ,  torta  diptra  terotina, 

MESTRE  DE  CAMP,  s.  m.  celui  qui 
commande  un  régiment  de  cavalerie  ou  de  dra- 
ins ,  maettrc  di  campo.  —,  s.  f.  la  prima 
^ompagnia  d'un  reggUnetk  tù  dl  cavaUeria» 

MESUR ARLE ,  adj.  mUurabile. 

MESURAGE,  adj.  muuramento.  —  ,dazl0 
per  it  mitaraio,  s  mtrcede  dst  mituratore» 
— -,  mitura,  ttlimodtun  ierreno, 

MESURE ,  s.  f.  ce  qui  sert  de  règle  pour 
déterminer  une  quan^lé ,  mitura.  —  ,  t.  de 
musique,  tempo,  battuta,  —,  en  poés.  métro ^ 
mitura  de'  vertu  ^- ,  fig.  prteauzitmeM  Rom- 
pre les  mesures  d'un  homaie ,  guattare  •  op- 
porti  a'  disegni  di  aieuno^  Ne  garder  aucune 
mesure ,  utere  tfrtaato.  Ne  point  garder  de 
mesura  avec  quelqu'un,  non  aver  nettun  ri- 
guardû.  Outre  mesure ,  adv.  çUramodo ,  fuor 
di  mitura. 

MESU  RER  ,▼«  a.  chercher  à  conoaiUe  une 
^piaïUité  par  le  moyen  d'une  mesure,  mitu^- 
rare.  —  ses  actions ,  regotare.  —  un  homme 
des  jreox ,  gmardar  dacapo  a  pitdi ,  tquadrarto. 
'—  les  autres  à  son  aune*  V.  adhe.  Se  mesurer 
«vec  quelqu'un',  farparagans  di  te  e$n  ailri^ 
inetttrti  a  eonfronio ,  porei  a  cimstuto ,  cûnoa- 
tarti.  —  ses  paroles ,  miturare ,  petare» 

MESUREUR,*. m.  misuratore. 

MËSUSBR,  T.  n.  akumft  soprutâre,  mî- 
êuMorp ,  Ar  eûiti»o  uto, 

MÉTACARPE,  s.  f.  seconde  partie  de  la 
IMÎB  faire  les  doigls  et  le  poigaet,  meiaearpo^ 

METAGHRONISME ,  s.  m.  anachro- 
aiaoïf  oaranticiftaiioii  de  date,  mefa^roaiimo. 

MÉTAGISME,  s*  ta.  déCaui  datfUpro* 
nonci^tion  de  i'm,  meiaeiewto, 

UiTMUlE ,  I.  f.  espèce  d«  feme»  9tiia , 
^ttffiamêi  pêîkte  af(UUiio. 

HÈTàiii  9«  nu  corps  minéral,  mttatto. 
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MiTALEPSE,s.  f.  (rhét.)  figure  paria- 
quelle  on  prend  l'antécédent  pour  le  consé- 
quent et  vice-versâ  ;  il  a  vécu,  nous  le  pleu- 
rons, oour  dire,  il  est  mort,  metatepti. 

MÉTALLIQUE,  adj.  metatticOy  di  m«- 
taito.  — ,  s.  f.  tcienza,  itcrria  délie  medaglie» 

MÉtALLISATlON,  s.  f.  t.  de  chim.  ri- 
duzione  in  métal fo, 

MET ALLISER ,  ▼.  a.  t.  dé  chim.  ndurre 
in  métallo  0  in  forma  metattica, 

MÉTALLURGIE,  s.  f.  art  de  tirer  les  mé- 
taux des  mines  et  de  les  travailler,  meiattur^ 
gia. 

METALLURGISTE,  s.  m.  qui  travaille 
à  la  métallurgie ,  metatliere. 

MÉTAMORPHOSE .  s.  f.  transformation , 
mttamorfoti.  — ,  fig.  cambiamento  improv^ 
vito.  Les  Métamorphoses ,  t^Metamorfott  d^O- 
vidio. 

MÉTAMORPHOSER ,  V.  a.  tratformart^ 
mutar  ta  forma.  — ,  se  métamorphoser  en 
toutes  figures ,  tratformarti ,  travitarti. 

MÉTAPHORE,  s.  f.  (rbét.)lrope  qui  ren- 
ferme une  comparaison  et  change  le  sens  na- 
turel des  mots  en  un  autre  sens,  meta  fora  p 
iratlato. 

MÉTAPHORIQUE,  adj.  metaforteo. 

MÉTAPHORIQUEMENT,  adv.  metafb^ 
ricmmenle ,  per  meta  fora.  ( 

MET APII RASE,  s.  f.  fradation  tetterale. 

MÉTAPHYSIGIEN.s.  m.  metafisico. 

MÉTAK^HYSIQUE ,  s.  f.  science  des  êtres 
spiritMcls;  art  d'abstraire  les  idées,  metafitica. 

MÉTAPHYSIQUE,  adj.  di  metafitiea, 
metafiMlco ,  astratto. 

MÉTAPHYSIQUEMENT,  adv.  metafi*- 
ticamente  •  in  modo  metafitlco. 

MÉTAPHYSIQUER,  v.  a.  trattgr  an  AN 
gomento  mctafisicamente» 

MÉTAPLASME,  s.  m.  retranchement 
dans  un  mot  d'une  lettre  ou  d'une  syllabe ,  ma* 
taplaxmo,  convertUme. 

MÉTASTASE,  s.  f.  t.  de  méd.  transport 
d'une  maladie  qui  se  fait  d'une  partie  du  corps 
dans  une  autre,  meiattati. 

MÉTATARSE,  s.  m.  partie  du  pied  entre 
le  coude-pied  et  les  orteils ,  metatarto^ 

MÉfATARSlEN,  £NN£,adJ.  e/m  ttp^ 
parlieneal  mef^tarto* 

MÉTATUÈSE,  s.  f.  (gramm.)  transposi- 
tion d'une  lettre,  metateti.  —  (méd.),  chan- 
gement de  place  d'une  cause  morbifique,  ata- 
tateti, 

METAYER ,  £RE ,  s.  fermier  qui  fait  va- 
loir une  métairie ,  cattaldo,  fattore. 

MÉTEIL ,  s.  m.  froment  et  seigle  mêlés 
ensemble;  du  blé-méleil,  grtOM  metcolato. 
Fasse-méteil,  grojuf  meseelato  ara  u»  iartê  dl 
eegala. 

MÉTEL,  s.  m.  (bot.)  tpeeiedi  eiMmamiâ» 

MÉTEMPSYCOSE ,  s.  f.  passage  d'ujie 
âme  d'un  corps  dans  un  autre ,  mslempnmtî, 
trasmîgra  zione, 

MÉTEMPTOSB,  s.  f.  (astr.)  équation  so^ 
laire  pour  le  calcul  exact  desliiofis,  ai«(«m« 
pîoti. 
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MÉTÉORE,  s. m.  phénomène  dsosTaiff 
meteora,^ 

MÉTEORISME ,  s.  m.  (méd.)  forte  ten- 
sion de  l*ab(lonien ,  metearismo. 

MÉTÉOROLOGIE,  s.  f.  science  des  mé- 
téores, metsorohf^ia. 

MÉTÉOROLOGIQUE ,  adj.  qui  concerné 
les  m<^téores.  melécrologieo, 

MÉTÉOROSGOPI,  s.  ro.  instniment 
poarles  observations  météorolo|iques;  instru- 
ment des  anciens  astronomes;  metecroscopo ; 
astrofabio. 

MÉTHODE ,  s.  f.  meiodo ,  ordine ,  regola, 
— ,  abito  f  costume  f  modo, 

MÉTHODIQUE,  a4j.  metcdico^  eon  ri- 
gola, in  regola. 

MÉTHODIQUEMENT,  adr.  metodiea-- 
mente ,  ton  metodo ,  eon  regoh, 

MÉTHODISTE ,  s.  m.  certo  teitario  inln- 

ghilterra. 

MÉTHONIQUE  (cyclb)  ,  adj.  période  di 

IQ  anni, 

MÉTICULEUX,  EUSE,  adj.  susceptible 
de  petites  craintes ,  timido^  pavido,  paven- 
ÎOto  f  putWanime, 

MÉTIER  ,  s.  m.  mettUrûf  arte  meccanica» 
—,  6g.  faire  métier  et  marchandise,  far  pro- 
festhne  d'uAa  cosa.  Gâte-métier,  guastame- 
êtUri.  Homme  de  tous  métiers ,  uomo  buono  a 
tutto.  Métier,  espèce  de  machine  qui  sert  à 
certaines  manufactures,  teiajo. 

MÉTIS,  ISSE,  ddj.  et  s.  personne  née 
d*un  Européen  et  d'une  Indienne ,  ou  d'un  In- 
dien et  d'une  Européenne,  metiecio,  metlizo, 
— ,  se  dit  aussi  des  animaux  engendrés  de  deux 

espèces. 

MÉTONOMASIE.  s.  f.  changement  du 
nom  propre  par  la  traduction  ;  Rufus  pour  Le 
Boux  ;  Ramus  pour  La  Ramée,  etc«  metono- 
masiq, 

MËTONIMIE ,  s.  f.  (rhét.}  figure  par  la- 
quelle on  met  la  cause  ixjur  reflet ,  le  sujet 
pour  l'attribut .  le  contenant  pour  le  contenu , 
la  partie  pour  le  tout ,  etc.  metonimia, 

MÉTOPE,»,  f.  (arch.)  interralle entre  les 
triglvphes  de  Tordre  dorique,  meiopa. 

METOPION  ,  s.  m.  (bot.)  genre  qui  a  été 
réuni  à  celui  des  sumacs ,  metopio, 

MÈTOPOSCOPIE,  s.  f.  l'art  de  conjectu- 
rer par  l'inspection  des  traits  du  TÎsage  ce  qui 
doit  arriver  à  quelqu'un  ,  metoposeopla ,  arte 
d'indovinare  per  via  délia  fronte» 

MÉTRÉ,  s.  m.  métro,  verso,  —,  unité 
principale  des  nouvelles  mesures,  la  dix  mil- 
ionième  partie  de  l'arc  du  méridien  terrestre, 
compris  entre  le  pôle  boréal  et  Téquateur» 
environ  trois  pieds  onze  lignes  et  demie ,  ma- 

MÉTRÈTE,!.  f.  mesure  ancienne  des  li- 
quides, metrefa,  meztaruola, 

MÉTRIQUE ,  adj.  art  métrique,  CoHe  di 
far  v^si ,  arte  metrica, 

METROMANE ,  i.  m.  cki  ha  ta  mania  di 
far  versi, 

MÉTROMAlVlEyS,  f.  manie  de  (aire  des 
terS)  mêtramania* 
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MÉTROMÉTRE,  s.  m.  (mas.)  madene 
pour  régler  la  mesure  d'un  afr,  metrometro, 

MÉTROPOLE ,  s.  f.  autrefois  viUe  capi- 
tale, présentement  ville  aycc  siège  archiépisco- 
pal ,    melropoli. 

MÉTROPOLITAIN,  E , adj.  archiépisco- 
pal ,  metropolitano,  — ,  s.  m.  archevêque*  il 
metropoUtano, 

METS ,  s.  m.  tout  ce  qu'on  sert  sur  la  table 
pour  manger,  vivanda ,  eibo ,  iniingoh ,  mi- 
mangiare, 

METTARLE,  adj.  ehe  si  pua  mettera.  Ha- 
bit, linge,  manteau  qui  n'est  pas  mettable  y 
ehe  non  si  pué  portare^  eheèpassato  di  modam 

MEFTEUR  EN  ŒUVRE,  s.  m.  ouvrier 
qui  monte  des  pierreries ,  giojeliiere. 

METTRE .  ▼.  a.  mettere  ,  porre,  cotloeare, 
mettre  le  dessus  d'une  lettre,  far  ta  sopra^ 
seritta  d'una  lettera,  —  ,  t.  de  palais,  mettre 
quelqu'un  en  cause,  cfcîamffr  m  giudizio  par 
engione  di  malteveria.  Mettre  un  homme  en 
justice,  procedere  criminatmente.  Mettre  en 
métier,  en  apprentissage ,  far  imparar  un  mû- 
stiere.  Mettre  quelquun  au  fait,  en  peine» 
istrttire,  informare  ,  dare  o  cagionar  inquietu» 
dîne.  Mettre  bas ,  en  parlant  des  chiennes  et 
de  quelques  auti'es  animaux,  partorire»  — , 
fam.  se  mettre  après  quelqu'un ,  gittarsi,  av- 
rentarsi  addosso  a  uno.  Mettre  à  la  voile ,  far 
veta.  Mettre  les  voiles  dedans ,  mettre  à  sec, 
mettre  à  mâts  et  à  cordes,  serrar  te  vête. 

M£URLE,  adj.  terre  meuble,  terra  facile 
ad  arare.  — ,  t.  de  prat.  biens  meubles ,  benî 
mobiti.  —  ,  s.  m.  tout  ce  qui  sert  à  garnir,  à 
orner  une  m'aison  sans  en  faire  partie,  euppêl- 
tettili  f  amesi,  mobiti,  masserizie,  baga» 
glic. 

MEURLER,v.  n  arredare,  addobberë, 
mobilare ,  fomir  di  mobiti ,  guamiro  di  ar- 
nesi,  di  supellettiti^ 

MEUGLEMENT,  s.  m.   hbuglu,  t.  h. 

V.  BBOGLKMBMT,  BBDGLEB. 

MEULE,  S.  f.  corps  solide,  rond  et  plat  qui 
sert  à  broyer,  macina ,  mola.  Meule  courante, 
coperehio,  ^-  gisante,  fondo. — ,  roue  de  grès 
qui  sert  à  aiguiser,  mota ,  ruota ,  cote,  —  , 
monceau  de  foin  qu'on  fait  dans  les  prés,  mué» 
c/i(o,  catastOy  eotmo  di  fieno,  — «la  racine 
dure  et  raboteuse  du  bois  du  cerf,  radiée  datte 
coma  det  eervo. 

MEULIÈRE,  s.  f.  pierre  de  meuKère, 
pierre  dont  on  fait  les  meules  de  moulin  •  «/- 
berese,  Pierre  de  meulière ,  sorte  de  modions 
de  roche,  travertino.  Meulière,  eava  dei  trm-^ 
vertino, 

MÉUM  ou  KiloN,  s.  m.  plante  ombdiifèce 
aromatique ,  fineeehietlo. 

MEUNIER,  ÈRE,  s.  qui  gouverne  im 
moulin  à  blé,  mu^ajo,  motinaro,  — ,  poisBOO 
qu'on  trouve  ordmairement  près  des  moulins» 
cefato,  —  ou  blanc,  maladie  qui  attaque  les 
arbres,  metala.  Devenir  d'évcque  mennier» 
fig.  et  prov.  passar  da  buona  ad  infericr  eon- 
dieione ,  di  meseere  tomar  sere. 

MEURTRE,  8.  m.  omieidiat  uceitîomê 
ttttomo*  —  >  fig.  et  iam.  crier  m  meurtre  y  d^ 
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IffM  ûltammU  di^uatehe  Ingiuiiitln.  C'est  un 
meurtrr ,  é  un  ptceato,  un  gran  danno, 

MEURTRI  EH.  ÈRE.  5.  omiada,  ueci- 
sort»  — ,  adj.  tnieidiafe,  fatnitt  moHnle, 
tncTlifefo .  et  \wé\.  omicida.  Siège  meurtrier , 
ope  pcri  mofta  fiente, 

M£UHTRlËR£.s.  f.  ouverture  damlemur 
d'une  fortiGratioii ,  par  laquelle  on  peut  tirer 
à  rouvrrt  Hir  les  assiégeait*  t  frrlttja ,  bo/ff 
hnrditra,  —  ,  I.  de  mar.  meurtrières  ou  ja- 
lousies ,  h'S  trous  d'un  vaisseau  par  où  1  on 
peut  tirer,  traniire. 

MEURTRIR.  V.  a.  autrefois,  tuer,  r/rci- 
Art  ;  à  présent  faire  une  conl union,  i-t  en 
parlant  des  fruits .  froisser,  «imiiKirrartf.  tchiaC' 
eiare»  — ,  en  peint,  adoucir  la  trop  grande  \i* 
vacilé  des  couleurs  avec  un  vernis,  mortifia 
tore, 

MEURTRISSURE,  s.  f.  conlusiont,  am- 
moeramento  f  animaecatttra. 

MEUTE,  s.  f.  nombre  de  chiens courans  , 
mu  la.  Clefs  de  meute,  ii  ntigfiori  eani  di  una 
muttit  et  Gg.ro/oro  eht  hanno  mollo  crédita  nel 
poHito. 

MÉVENDRB,  v.  a.  peu  os.  vendre  à  vil 
prix ,  rendrrt  a  men  dtl  vaiore,  oBcapilo, 

MÉVE^TE,  s.  f.  vtndita  futla  a  vil 
presso .  a  fcapito, 

M  K  Y I)  A  N  ,  s.  m.  mtrealo  in  Pertia. 

M  KZ  A 1 L ,  s.  m.  (blas.)  la  futeia  0  il  mtzto 
dtll*  e/mo. 

M^.ZA  1 R ,  s.  m.  t.  de  mar.  mrzz  aria. 

MÉZANCE  ou  HBici .  s.  f.  (mar.)  cham- 
bre dtl  r«>m«ip  d'une  galère,  mtztania. 

MliZÉRÉON  .s.  m.  V.  laukéolb. 

MKÀZABOUT,  s.  m.  cerla  reta  di  gâtera, 

MKZZAMiNK,  s.  f.  ordre  d'architeciure» 
deuxêlH^es,  tutzzavitto  g  mczzado» 

MEZZO-TERMinÉ,  s.  m.  (del'ital.) 
mexto  lerminû. 

MKZZO-TINTO,  s. m.  estampe  en  ma- 
nière noire,  nuzza  tinta. 

Ml,  particule  qui  ne  »'«Mnploie  jamais  seule, 
mrsxo  :  mi-iiuit,  mi*caréme,  etc.  "— ,  s.  m. 
note  de  musique  ,  mi, 

MiASMI'iS,  s.  ni.  pi.  exhalaisons  morhi- 
fiqties  et  contagieuses,  m iaiitic,  et  au  sing. 
mia^ma* 

MIAULANT,  K,adj.  qui  miaule,  qui  fait 
des  niiauh'roeiiS.  ehe  mitigola,  ehe  gnaula, 

MIAULEMENT,  s.  m.  m  «lu  cliat.  mia- 
goii't ,  f /  miugnlarc ,  il  gnnularc  dtlgatto, 

MIAULER,  v.  a.  faire  des  ndaulemens, 
n»ittf(nfare ,  gnaulart. 

MICA .  s.  m.  espèce  de  pierre  d'un  brillant 
éclat  métallique,  tnieu,  talco, 

M IC ACE ,  ÉE .  ailj.  de  la  nature  du  mica  1 
qui  eu  roiitient .  micacto,  Utichino. 

MiCATION,s.  f.  ji'U  des  anciens,  espèce 
de  moiirre ,  giuaco  délit  mora, 

MICtlK,  s.  f.  pan  lungo.pagnotia, 

MICMAC,  s.  m.  intrigue,  manigance, 
fam.  praiiea  ,  maneggio, 

MICOCOULIER,  s.  m.  arbre,  torta  di 
hio,  bogotaro, 

MICROCOSME*    f.   m.   petit  monde, 
t. 
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monde  en  abrégé,  mrerofaMiOi  pUciotnHm* 

MIQROGOUSTIQUR,  adj.  sedit  des  în- 
strumens  propres  à  augmenter  le  son  9  micro* 
fonio, 

MICROGRAPHIE,  s.  f,  description  des 
objets  fort  |»ctits ,  mierografla, 

MICROLOGIE,  s.  f.  t.  que  Guy  d'Arezzo 
a  donné  à  son  ouvrage  sur  le  chant,  Micro* 
logfa, 

MICROMÈTRE ,  s.  m.  instniment  qui  me- 
sure les  petites  distances,  micrometro, 

MICROPHONE,  s.  m.  V.  MicaococsTiQct. 

MIC  ROSCO  PE ,  s.  m.  instrument  qui  gros* 
sit  les  objets,  wierotropio, 

MICROSCOPIQUE,  adj.  ce  qui  est  pro- 
pre à  être  examiné  par  les  microscopes,  mi'» 
croteopieo, ^ 

M1-I)£NIER,  s.  m.  t.  de  droit,  la  mttà 
dette  spete  faite  da  uno  dt' rongiunii  in  matri" 
monio  per  i  béni  deltaltro. 

M 1 01 ,  s.  m.  milieu  du  jour,  mezzodi^  m«s- 
zogiornoj  tmriggio,  —  ou  sud,  mezzodi, 
mezzogiorno ,  tua.  En  plein  midi .  di  pieu  ma- 
^igg'O,  publieamente^  di  bel  meriggio,  Gher^ 
c  her  midi  à  quatorze  heures,  chf rcbcr des  dif- 
ficultés où  il  n'y  en  a  point ,  eereart  cinquo 
pitdi  al  montant,  eereart  il  nodo  ntl  gianco, 
il  pi  lo  neir  uovo, 

Ml-DOUAIRB,  s.  m.  pension  6xée com- 
munément à  la  moitié  du  douaire  que  Ton  ac- 
rorde  dans  certains  cas  à  une  femme  sur  les 
biens  de  son  mari ,  etrio  atugnamonto  fitito 
ad  una  donna  tui  béni  del  maritn, 

MIE ,  S.  f.  midolla  del  pont.  Autrefois ,  ma 
mie ,  ttiia  eara ,  arnica  itita.  — ,  particule  né- 
gative qu'on  di«ait  au  lieu  de  point,  mica» 
miga ,  punto  :  je  n'en  veux  mie. 

MIEL .  s.  m«  substance  très  douce  fournie 
par  ie<,at>eilles,  ma/a. 

MIELAT ,  s.  m.  vutiàt  ou  miblldii,  s.  f» 
sorte  de  gomme  ^crée  attachée  te  matin  aux 
feuilles  de  quelques  plantes,  mtiaggino^  mc- 
laia. 

MIELLEUX,  EUSE,  adj.  tdoleinttto, 
imnecato,^-  ^  iig.  metato^  insipide. 

Ml  EN ,  MIENNE,  adj.  mio ,  mia.  *-,  s.  m. 
le  mien,  le  bien  qui  m'appartient,  il  mio,  été 
ehe  é  miof  il  mio  bette.  Les  miens,  mes  pro- 
ches, mes  alliés  ,  i  miei,  i  miei  partnti. 

MIETTE, s.  f.  parcelle  depain  cmié,  ^- 
ciota  t  brieiolOf  briciolttla^  tritiofo  ^  minute 
zoto,  —  ,  fam.  très  petit  morceau  de  quelque 
chose  à  niwnger,  mieeino,  ptzzolino,  poctnno* 

MIEUX,  adv.  meglio,  in  miglior  modo, 
più.  11  vaut  mieux ,  è  nttgtio,  va  mcgtio.  Être 
mieux ,  stur  me^iio,  A  qui  mieux  mieux ,  tt 
gv^Of  a  prova.  — ,  fam.  du  mieux ,  le  mieux, 
tout^du  mieux  •  tout  le  mieux  que ,  le  mieux 
du  monde,  tout  au  mieux ,  il  mtglio,  net  mi* 
glior  modo,  non  ii  pua  mtglio,  tes,  —y  adj. 
uour  meilleur,  plus  convenable  «  migliort.  11 
feni  (le  son  mieux,  c'est  le  mieux  que  voua 
puissiez  faire ,  /ùr  ilpotsibilt,  ilmegtiochtsi 
pua,  a  lutta  prova. 

MIÈV UB,  adj.  fam.  U  se  dit  des  cafarn 
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éTeiUéf  et  un  pea  malicicui»  vîiMiWiSr»  m- 
vttza, 

MIÈVRERIE  ou  MièvBiitf ,  s.  f.  muiUîa, 
vhoeità .  pûtuiama, 

MiGMARO,  E,adj.  (am*  gratîoso ,  ves- 
90$o,  gêntUet  tôg^iadro,  vago  ^  vagaeeio^ 
belhtecio ,  teggiaérstto» 

MIONÀUDEBIENT ,  adr.  Uggiadra- 
méntêf  gtntilmênU» 

MlGNARDER,  y.  a.  vezseggîare ,  eareg' 
giart ,  «tmorêvofeggiure ,  fur  veuL 

MIGNARDISB,  s.  f.  deUeaUzza,  leggia- 
étia  dû'  UnêamcnU  dcl  volto,  ^  ,  au  pi.  vetzi» 
(utlnghût  mocntf.  — ,  esnèce  de  fleurs,  sorta 
di  viola  o  garofano  di  color  gridclUno, 

MIGNON ,  s.  m.  le  bien-aimé.  i7  prcdiltUo^ 
iifavoriiû.  — «  U  de  flalterie,  earino*  On  dit 
par  dérision:  c'est  un  joli  mignon,  arrogan- 
iélio. 

MIGNON»  ONNE.  adj.  mignone,  ea- 
gnotto,  i^sgùidro,  gtntiU,  garbato,  — , 
vago ,  ktnfûUo ,  fiotilo.  Papa  mignon  ,  maman 
mignonne»  babbo  mio,  mamma  mia.  — ,  fam. 
argent,  péché  mignon  »  danaro  lampante, 
p§eeàto  fitvcrifo,  tolito, 

MIGNONNE,  9.  r.  t.  de  jard.  corla  di 
pruna,  dipêsea,  ^— »  t.  d'impr.  sorta  di  ca- 
ratt«re* 

MlGNONliEMENT  ,  adv.  detieatamente , 
lêggiadramenlê 9  vagament9f  garbatamentô, 

MIGNONNETTE  .  s.  f.  sorta  di  mcHetto. 
^- ,  êorta  di  garofanetto  onde  si  adornano  i 
etntomideliûojuoiê  ne'  giardini,  «^ ,  pepe  ac' 
ciaceato, 

MlGNOT,  E,  adj.  et  s.  Tarn,  et  peu  us. 
enfant  gâté  •  ritroso  ;  selnetinoto* 

MIGNOTER,  y.  a.  accareszare,  vesteg^ 
giare  ,  eareg giare,  far  moine, 

MIGNOTISE»  s.  f.  vetzi ,  earezxe,  amo- 
revoiezze ,  lusinghe, 

MIGRAINE,  s.  f.  douleur  qui  occupe  la 
moitié  de  la  léte,  omierania ,  tnagrana, 

MIGRATION ,  s.  f.  se  dit  d'un  peuple  qui 
passe  d'un  pays  dans  un  autre  pour  s'y  étiiblir, 
migrazione ,  'trasmigratione, 

MU  AURËE,  s.  f.  se  dit  d'une  femme  af- 
ferlée  et  ridicule ,  smorfiosa. 

MIJOTER,  y.  a.  cuire  lentement  et  à  pe- 
t>rfeu,  euoeere  a  fuoeo  lento. 

MIL,  adj.  uum.  V.  millk. 

MIL  ou  MiiABT ,  8.  m.  (  on  mouillela  leitrel  ) 
fort  petit  grain ,  miglio, 

MILAN,  s.  m.  oiseau  de  proie,  nibbio, 
—  ,  poisson  de  mer  volant,  à  nageoires  épi- 
neuses, appelé  aussi  bélugo,  p^M  rondine, 

MILAN  DR B ,  s.  m.  specie  di  cane  marino. 

MIL  ANE  AU,  s.  m.  piecoto  nibbio, 

MILIAIRE.  adj.  semblable  aux  graine  de 
mil  *  fièvre  miliaire ,  glandes  milinircs ,  ft.bbri 
miliari  o  petecehiaii,  glandit/e  miliari, 

MILICE,  s.  f.  en  parlant  des  anciens,  la 
miii%ia ,  Tarte  mi litare*  —,  eseràto,  trappe , 
soldatesehe. 

MILICIEN, l.nu  soldato  di  milizia, 

MILIEU,  s.  m.  il  mtzeo,  il  eentro.  Le 
point  milieu,   il  punto  di  mc»*ê>  Milieu, 
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mizto ,  ettore,  tentro.  Être  an  milieu  de  l'élé^ 
de  l'hiver,  tic,  nel  mezzo,  net euor  délia  stats, 
delT  imerno,  — ,  fam.  au  beau  milieu,  nel 
bel  mezto.  Au  milieu  de  tout  cela ,  eon  tuUe 
eià  ,  eià  non  perlanto.  U  n'y  a  point  de  milieu 
à  cela,  non  v* éallro  mezzo,  altra  via^  attro 
scampo. 

MILITAIRE ,  adj.  militarc*  —,  s.  m.  me- 
iiîe,  soldato. 

MILITAIREMENT,  adv.  militarmente, 
a  usnnza  de*  soldat  i, 

MILITANTE,  adj. f.l'églisemilitante, l'as, 
semblée  des  iidèies  sur  la  terre ,  la  chieta  nii- 
litanle, 

MILITER  ,  y.  n.  t.  de  pal.  Cette  raison 
milite  pour  moi ,  questa  ragionc  fa  per  me,  é 
in  mio  favore* 

B1I LLE ,  adj.  num.  sans  plur.  (  les  deux  Ine 
se  mouillent  (loint)  dix  fois  cent,  mille,  au 
pi.  nùla.  Dans  la  supputation  des  années, 
quand  mille  e>t  suivi  o'aulres  nombres,  on 
écrit  mil  ;  l'an  mil  sept-cent,  Canno  mille  sel" 
tteento.  — ,  pare\lens.  nombre  considérable, 
indéterminé,  mille,  migliuja,  gran  numéro* 

MILLE ,  s.  m.  mesure  itinéraire  qui  devrait 
être  de  mille  pas  géométriques,  mais  qui  dif- 
fère si'lon  les  pays,  mif;lio  ;  au  pi.  miglia. 

MILLE-FEUILLE  ou  hiibi  a  l4  cou* 
pcRK ,  S.  f.  plante  vulnéraire  fort  commune, 
mllUfogUe, 

MILLE-PLEURS,  s.  f.  ean  de  mille- 
fleurs  ,  urine  de  vacbequ'on  prend  en  remède, 
aeqna  di  millefiori.  Eau  ,  huile  de  mille-fleuis 
distillée  de  la  bouse  de  vache,  aequa,  oUo  di 
mille ftori,  Rossolis  de  mille-fleurs,  de  quau* 
tilé  Je  fleurs  distillées,  rosolio  di  millefiori, 

MILLF.-GRAINE,  s.  f.  V.  pimert. 

MILLÉNAIRE,  adj.  qui  contient  mille, 
millennrio.  — ,  s.  m.  (cliron.  )  espace  de  dix 
siècles. m i7/«nario  :  le  premier,  le  second  mil- 
lénaii*e.  — ,  s.  m.  pi,  sectaires  qui  croyaient 
qu'après  le  jugement  dernier  les  éius  joui* 
raient  de  mille  ans  de  béatitude  sur  la  terre , 
1  millcnari, 

MILLEPERTUIS,  a.  m.  plante,  genre 
d'bypériroïdes ,  iperico,  iperiron. 

MJLLE-PIEDS,  s.  m.  famille  d'insectes, 
millepiedi. 

MILLEPORE,  s.  m.  (bist  nat.)  produc- 
tion poreuse  des  polypes,  millepora» 

MILLERET.  s.  *m«  agrément  ou  bordure 
au  bas  des  robes  des  dames  ,  guarnisîone, 

MILLÉSIME,  s.  m.  date  d'une  médaille, 
d'une  monnaie ,  i7  millesimo, 

MILLET,  s.  m.V.  MIL. 

MILLIAIRE,  adj.  et  f.  bornes  sur  les 
grands  chemins  pour  marquer  les  milles ,  mi* 
g  l  tare, 

MILLIARD,  !.  m.  mille  millions,  biUime. 

MILLf  ASSE.  8.  f.  grand  nombre  et  in- 
certain, fam.  millantamila,  migliaja  a  mûr 
gliojif,  un  numéro  infinito. 

MILLIÈME,  adj.  nombre  d'ordre  qA 
complète  le  nombre  de  mille .  millesimo,  -.-,  s. 
une  des  parties  d'un  tout  composé  de  milto 
parties  9  la  miiUtima  porta* 
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IflLLlBR,!.  m.  nom  collect.  mîgUnJû^ 
mille.  —  ,  mille  IWres  pesant,  un  millier  de 
ftT  I  de  ptomb  «  de  foin .  etr.  mil  te  Ubbre  Hi 
ftrto,  tii  piotnbOy  ece.  ntiffe  fanti  di  fieno,  ett» 

MILLION,  s.  m.  mille  fuis  mille,  mi^'^ 
liêne. 

MlLLIOMÈiMEf  adj.  et  s.  mUltmetimo, 

MILLIONNAIKB,  adj.  et  s.  se  dit  des 
personnes  très  riches,  rieeo  û  mitionl. 

MILLODIN.  s.  m.  espèce  de  canard  saU' 
▼agê  à  tcte  ro\\9ac,  anatra  penetope^  bibbio, 
eaporosio  maggtore  ,  moriglione» 

MlLOHD,s.  m.  V.  LORD. 

Ml  MB,  s.  m.  comédie  chez  les  Romains, 
où  l'on  se  permettait  l'imitation  libre  et  indé- 
cente des  discours  et  des  ai  lions  d'un  paKi- 
ciilier,  tnittiti ,  eommedia,  fana.  Les  acteurs 
de  ces  sortes  de  pièces  portaient  aussi  le  nom 
de  mhnes*  mimo,  balfone^  strione^  Utrione, 
e^mmedianlc, 

MlMl  AMBE,  s.  m.  sorte  de  vers  libres  et 
obscènes  des  mimes»  verti  buffoni^  che  récita- 
van  si  da'  mcmi. 

M I M 1 QU  E ,  adj.  baffênetco ,  buffone ,  ehe 
apparlieite  ai  mime. 

MlMOGltAPUE,  s.  et  adj.  qui  joue,  qui 
rom(K)se  des  miiofs ,  mimogra/o,  seriltore , 
compoxitore  di  mimi, 

MIM0L06IE.  s.  r.  imitation  de  la  voix, 
du  geste ,  etc.  d'une  autre  personne ,  mim^- 
iogia» 

MlMOLOQUE.s.  et  adj.  exercé  dans  la 
raimolo<(ie ,  nUmotogo» 

MIMOSA^  s.  f.  V.  ssHsiTivi. 

MINAGE,  s.  m.  diritlo  che  pagati  iui 
grani  rhe  fi  vendono  in  mereaio. 

MINARET,  s.  m.  tnrreUa  delta  motckeê 
dû  eui  si  ehiama  il  popoie  alla  pregh  era, 

MINAUDER.  V.  n.  aflrH!ter  des  mines, 
des  manières  pour  parsfllre  plus  a<,;réable ,  far 
a  bellOf  il  gratiosOf  ea*ettr  di  ttetzi,  aver 
modi  Utioti*  esscr  pieno  di  affeilasione, 

MINAUDERIE  ,  s.  f.  mines  et  façons  af- 
fectéfS,<miinc»riVi,  Utio,  kttosaggine ,  scede, 
smorfie,  moine ^  modi  a/fitlad. 

MINAUDIER  ,ÈKE  .  s.  qui  est  accoutumé 
à  faire  de  petites  mini'S  afTpctées ,  smanziere , 
leeiosOf  tmanzeroso ,  tmorfioso. 

MINCE,  adj.  qui  a  peu  d'épaisseur,  «o/ft/tf, 
minutOy  delieato,  tenue,  esife.  Rai.<on,  re- 
venu, noblesse  mince,  ragione  debofe ^  en- 
tratasearsa,  nobitià  di  poeo  preglo.  Mérite  « 
savoir  mince,  êcarso,  pieeoh,  médiocre, 

MINE,  s.  f.  physionomie,  extcrienr,  air, 
eicra,  aspelto,  sembianza.  Avoir  la  mine 
bonne ,  line  ,  esser  appariseente .  aver  btton* 
aria.  Cet  homme  a  la  mine  d'dlre  riche, 
fou,  etc.  fam.  eg(i  ha  Vappnrema  o  la  mostra 
d'csser  rieeo,  patto,  eec.  Miae>  pour  conte- 
nance^ fiera,  aili,  gtsti.  — «  prov.  faire 
bmme  mine  à  un  mauvais  jeu  ,  dissimutnre  ae- 
cortamenle.  Faire  mine  de  quelque  chose  ,  far 
viita ,  moitra.  Faire  bonne,  triste,  grise  mine 
à  quelqu'un,  far  buona  ciera  a  uno ^  ftrgU 
gfata  aeeégtienta^  eatliva  eiera,  fredda  acco- 
gli$nza.  Faire  une  laide  mine  à  quelqu'un, /âr 
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bf^nUd  maso,  far  viso areigno,  bruteo.  On  dit 
d*une  femme  qu'elle  fait  des  mines,  moitié, 
smaneerie.  Mine ,  lieu  où  se  forment  les  métaux  » 
minéraux,  etc.  miniera,  mina.  — ,  vaisseau 
qui  sert  à  mesurer,  mina ,  sorta  di  mitura  ehê 
éla  meta  delh  stojo.  Mme,  monnaie  ancienne 
chez  les  Grecs ,  rnonefa  del  va/oredi  eento 
dramme,  —,  cavité  souterraine  pratiquée  sous 
une  fortification ,  etc.  pour  la  faire  sauter  avec 
la  poudre,  mina.  —,  fig.  éventer  la  mine» 
svenfar  fa  mina,  icoprire  un  ditegno, 

MINER,  V.  a.  minare,  far  una  mina,  — ^ 
fi»,  cortsumare ,  cûrrodere,  distruggere  iaim- 
eibttmtnte,  — ,  pour  creuser,  V.  ce  mot. 

MINERAI,  s.  m.  métal  combiné  dans  la 
mine  avpo  des  substances  étrangères,  miniera, 

Ml^BRAL,  s.  m.  mia^baux  pi.  tout 
corps  s«>lide,  inorganique ,  surtout  ceux  qui  se 
tirent  des  mines,  minérale,  materia  di  mi- 
niera. 

MINÉRAL,  E,  adj.  qui  tient  des  mîné- 
raux,  qui  leur  appartient,  minérale  t  règne 
minéral,  eaux  minérales. 

MINÉRALISATION,  s.  f.  eombina»lon9 
délia  nttniera  con  h  zolfo  0  eolC  arsenico, 

MTNÉRALISER,v.  a.  conveHirein  m»- 
nerale,  dar  forma  di  minérale, 

MINERALOGIE,  s.  f.  science ,  connais- 
sance de«<  minéraux ,  mineralogia, 

MINÉRALOGISTE,  s.  m.  mîneralista. 

MINET,  ETTE,  s.  fam.  gatiin^,  gatiag^ 
eio,  miicino. 

MINEUR ,  s.  m.  qui  fouille  la  mine,  qui 
travaille  à  une  mine>  minaiore,  che  tea»a 
alla  mina, 

MINEUR  ,  E,  s.  qui  n'a  pas  atteint  l'âga 
de  majorité,  m/nora.—,  adj.  plus  petit,  mi* 
nore^  men  grande,  inferiore^  mena  impor-- 
tante,  Asie  mineure,  minore.  Ordres,  frères 
mineurs,  minori,  —  (mus.),  ton  mineur, 
tierce  mineure,  minore.  —  (ecclés.),  excom- 
munication mineure,  minore, 

MLN  EURE,  s.  f.  t.  de  log.  seconde  propo- 
sition d'un  syllogisme,  minore.  —,  t.  île 
théol.  thèse  qu'on  soutient  durant  la  liceuce, 
tcsi,  erame  pnbbliro. 

MINUTEUR  ou  mauTnaisTR,  s.  m. 
mots  peu  us.  neinlreen  miniature,  miniatorê, 

MINIATURE,  s.  f.  peinture  très  délicate 
pour  de  pplils  objets,  miniatara. 

MINIÈRE,  s,  f.  mine,  miniera. 

MINIME,  adj.  très  petit  ou  le  plus  petit, 
minimo ,  tenue ,  scarsissimo.  — ,  d'une  cou- 
leur tanni'R,  obscure  comme  celle  de  la  robe 
des  minimes,  lané^  lionatoseuro,-^,i,tsï  pL 
religieux  de  saint  François  de  Pauîe',  i  mi- 
mVî««.  — ,  s.  f.  (mus.J  sorte  de  demi-ton.  mi^ 
ninia.  —,  autrefois  la  note  qu'aujourd'hui  on 
appelle  blanche,  minima. 

MINIMUM. s.  m.  (dulat.  )mtii»mo. 

MINISTERE,  s.  m.  charge,  ministtro^ 
ministcrto,operat  governo,  —  ,  pour  les  mi- 
nistres d'étal ,  1/  ministero  pubbtieo ,  il  mati-, 
strn1o,i  ^iiudtei, 

MINISIÉRIEL,  ELLE,  adj.  qui  aop» 
tient  au  ministère,  ministeriale,  ^^ 

M. 


37a  MIR 

MINISTÉRIELLEMENT.adr.  m  frrma 

mintsteriaie. 

MINISTRE.  ^  m.  qui  sert  à  Dieu,  au. pa- 
blic.  aux  parliculiers,  minUtro.  Chez  lis  pro- 
testans,  celui  qui  fait  le  prêche,  miniuro» 

M I  fl  I U  M  j  s.  ra.  (  cUini.  )  oxidc  de  plomb 
rou<;e,  minio, 

MINOIS,  s.  m.  joli ,  sé'luisanl  minois,  bel 
viictto,  voUo  ieggla/iiv,  fueein  veziosa^  ama- 
bile  moslaeeino,  gruziota  figura, 

MINON  ,  s.  m.  nom  donné  par  les  enFans 
aux  chats,  mueino,  muci  muei,  museinOf 
mucia,  mittcia, 

MINORÂTIF,  s.  m.  se  dit  d'un  remède 
qui  pur{;e  doucement,  minora tivo. 

MINORATION,  s.  f.  évacuation  légère, 
evûenazionceffa ,  evacuaxione  teggera» 

MINORITÉ,  s.  r.  t^  dans  lequel  on  n'a 
pas  l'administi'ation  de  son  bien .  minorilà» 
— ,  en  |)arlani  des  deux  partis  qui  ilivisent  une 
assemblée,  le  plus  petit  nombre,  mlnorilà. 
— ,  règne  d'un  roi  mineur,  minorità. 

MINOT.  s.  m.  vaisseau  qui  contient  la 
moitié  d'une  mine,  sorta  di  misitra  di  grano. 
Minot,  boute-dcbois ,  défense ,  t.  demar.  lun> 
pie  pièce  de  bois  avec  un  crampon  de  fer  au 
bout,  butta fuori, 

MINOTAURB,  s.  m.  monstre  fabuleux, 
demi'-homme  et  demi-taureau .  minotauro, 

MINUIT,  s.  m.  le  milieu  de  la  nuit  •  mesta 
notU. 

MINUSCULE,  s.  et  adj.  t.  d'impr.  se  dil 
des  peiites  lettres,  par  opposition  aux  majus- 
cules ,minuscoio ,  minuseola  :  Ullcrt  mlnori, 
ordinarie» 

MINUTE ,  s.  f.  la  soixantième  partie  d'une 
heure  et  de  chaque  degré  d'un  cercle,  mi-' 
nulo.  -^  ,  dans  la  conversation ,  un  momenio . 
un  istante*  —,  lettre,  écriture  extrêmement 
petite,  Icnf/ tira  \ninuia.  — ,  la  mintUa,  l*0' 
TiginaU  d^nn  eontratto ,  d*una  ttntema  ,  erc, 

MINUTER.  T.  a.  dresser  une  minute,  </(- 
itendere  la  tninula ,  far  una  bozza  di  écrit- 
tara, — ,  projeter  quelque  diosc,  disegnare, 
maerhinart^.  dis  porte  in  sua  mente. 

MINUTIE,  s.  f.  bagatelle,  minuxia ,  eo» 
selluecia  ,  minutiucota  i  bagatletla,  earabat' 
tola, 

MINUTIEUX ,  EUSE .  a  Ij.  ehi  tla  attac- 
eàtoalle  minugiê^  che  cava  il  sot li le  dal  sot' 

aie. 

MI-PARTI,  fE,  aà'i  divisa,  spartito  in 
dut,  — ,  t.  de  blas.  semipariito* 

M IQUELET ,  s.  m.  sorte  de  bandit  des  P y- 
rénées,  sorta  di  bandito  cli^  vive  ne  Pire- 
nei* 

MIQUELOT,  s.  m.  petit  prçon  qui  va  en 
pMerina^ce  au  mont  Saint- Michel,  petlegrlno 
di  S,  Aîichelc.  Faire  le  miquelot ,  pop.  far  Fi- 
pocriia, 

MlllABELLE,  s.  f.  sorta  disusina. 

MIRACLE ,  s.  m.  miraeolo,  porleuio%  pro- 
digto. — ,  j)ar  exagération ,  cosa  singohre, 
prodigio.  A  miracle ,  adv.  fam.  a  maraviglia , 
oUinkaminte.    , 

If  IRAGULE ,  BE,  adj.  et  s.  peu  us,  pcr- 


MIS 

tonù  iuUa  ^uah  ti  credo  esoer  fatto  an  mirm^ 

eolo  :  je  veux  voir  la  miraculée. 

MIRACULEUSEMENT,  adv.  miraeolo- 
samentOt  P^  miraailo,  in  modo  êorprcf^ 
dente» 

MIRACULEUX  ,  EUSE, adj.  miracohto^ 
portentoso,  prndiginso,  mirabiie. 

MIRAILLÉ.  ÉK.  adj.  t.  de  blas.  se  dit 
des  ailes  des  papillons  et  des  queues  de 
paon ,  de  diflerens  émaux ,  seresiato. 

MIRAUOER,  V.  a.  guardar  ftssamento, 
guatare.  Ce  mut  inusité  se  trouve  dans  les  let— 
très  de  madame  de  Sévigné. 

MIRE,  s.  f.  point  où  on  vise  pour  tirer 
une  arme ,  mira. 

MIRÉ.  adj.  m.  se  dit  d'un  vieux  sanglier 
dont  les  défensi's  sont  re<^urbées  en  dedans  y 
eignale  ehe  Im  le  zanne  torle, 

MIRER,  v.  a.  viser,  mirara',  prender  Im 
mira,  — ,  v.  r.  se  regarder  dans  un  miroir  ou 
autre  chose  qui  réfléchit  l'image,  speechiarsi, 
— ,  tig.  s'admirer,  conttmplarsi ,  pavoneg^ 
giarsi, 

M I K IH .  s.  m.  génère  d'insctti. 

Ml HLI FLORE,  s.  m.  fam.  jeune  homme 
qui  fait  l'agréuble,  le  merveilleux ,  Wavana  ai« 
til/alo. 

MIRMROT,  s.  m.  V.  MÉLitOT. 

MIRLITON ,  s.  m.  petite  flûte  de  rosean  , 
specie  di  piffero  ehe  ei  vende  nelle  fure  por- 
trashtUo  de*  fanciuUi. 

M  l  R  ail  DON  ,  s.  m  par  allusion  au  peuple 
des  Mirmitlons  dont  il  est  question  dans  le» 
poètt»s  grecs,  uomo  piceoto e  pretuntuoso ,  na- 
nerot  loto ,  sfnecia  telto» 

MIHMILLON,  s.  m.  gladiatore  ehe  par» 
lava  suit*  eJmo  una  figura  di  pesée, 

M I  ROI  R  ,  s.  m.  speeehio,  spera^  bambohs^ 
criautlo.  —  ,  aulrt-tois  fig.  miroir  de  vertu  » 
de  patience,  specchio^  esemplare  di  lirtù  ,  dC 
pazimzti.  Miroir  ardent,  spevehio  ardente» 
ustorio.  Miroir  ou  fmnlon.  t.  de  mar.  la  reste 
del  timone.  Œufs  au  miroir  ou  œufs  sur  le 
plat ,  cuits  sur  un  plat  enduit  de  beurre  sans 
les  brouiller,  itova  aff»  ittellate. 

MIROITÉ,  ËE,adj.c»ievalhai  miroiiéoa 
bai  à  miroir,  dont  le  poil  bai  présente  sur  la 
croupe  d«'8  marçiues  plus  brunes  ou  plus  clai- 
res, a  speethietti. 

Ml  IlOITERIE .  s.  f.  commereiodi  speerhL 

MlROlTIEI*.9.m.  qui  fait,  qui  vend  des 
miroirs ,  xpeerlùajo^  ehe  fa  0  rende  speeehi. 

MIltOTON.  s  m.  manicaretlo  fatto  sU 
came  già  rolta  eon  inlingolL 

MIRTILLK.s.f.  V.  AiatLLB. 

M I S .  M I SE   part,  de  mettre ,  mesto ,  «r. 

MISAINE ,  s.  f.  (mar.)  voile  entre  le  beau* 
pré  et  la  grande  voile,  trinehetto.  Met  de  mi- 
saine, mât  entre  le  beaupré  et  le  grand  mAt» 
alberà  di  trinchetto» 

MISANTHROPE,  s.  m.  qui  hait  les 
hommes,  misantropo^  uomo di eottivo  umor^^ 
che  odia  gii  altri  uomini,  che  à  nemico  délia 
soeietà. 

MISANTflROPIE  .  s.  f,  haine  des 
hoounes,  misantropiM, 
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"^  lfISGELLiNÉBS.s.r.  pi.  mëlangatit- 
ternirez,  mUcûilanca  «  miteea ,  raeeoUa. 

MlSGIi  10  .  s.  m.  (de  Tiul.)  marbre  dedif- 
féivnt«*s  couleurs,  mistio,  mUrhlo, 

MISCIlilLlTÉ,  s,U  qualità  dieotaekô 
puà  meschiarti ,  i7  poter  mUchiani; 

MISCIBLE,  adj.  (jui  peut  se  mêler,  s'al- 
liera... avec...  me»eibti€,  miseibite. 

MISE ,  s.  r.  ce  qu'on  met  au  jeu  ou  dans  une' 
aorifté  de  commerce  9  ta  ptutn,  —  •  enchère , 
offertault*  ineanlo.  Munuaie  démise,  arj^cnt 
de  mist* ,  ces  pièi^es-là  ne  mot  plus  de  nii«e , 
corso  ^  u$o^  spaciio,  — •  fig.  et  fam.  c'est  un 
homme  démise,  uQmo  di  garbo,  di  vagtia. 
Cette  riiijon .  cette  excuse  n'est  pa^  de  mise , 
ragione^.  srusa  inifaUda ,  non  aeceiiabih» 

MISÉKABLB»  adj.  ets.  malheureux,  mi- 
éêtttbile ,  inftiicc ,  $v0nturalo,  — ,  qui  est  dans 
ia  misère,  povero^  bito^noMO,  mindleo. — , 
méchant;  il  faut  ôlre  bieu  misérable  |iour  faire 
une  action  si  honteuse,  bisogna  csurt  ben 
maivaghf  te^ilerato,  per  far  un'  axione  tanto 
.  indigna,  — ,  mauvais  daus  son  genre;  un  li-  1 
vre ,  un  auteur  misérable,  eatUvo,  che  non  val 
nulia» 

MISÉRABLEMENT,  adr,  mUtrabitmenîc, 
peuimamtntt,  mîsoramvife, 

MISÈRE,  s.  f.  miteiiaj  ealamiià,  infêli' 
€Uà ,  ihd'gtnsa  ,  povertà  titrema^  ptna ,  vf- 
fanno,  noja  — .  fig.  collier  de  niiflère;  il  est 
4lu  st)le  familier,  u/pzio ,  lavoro  assiduo o  po' 
noso  a  rni  otfri  ê'impêgna, 

MlSÉliÉUÉ,  s.  m.  (mot  latin)  espace  de 
teni}»  qu'il  faudrait  ix>ur  dire  le  psaume  cin- 
quantième; je  reviendrai  dans  un  miserere. 
io  Urnerâ  ineonlinenU ,  io  tara  qui  in  an  mo- 
mento,  in  on  de  profundis  ,  in  un  pater  nosUr. 
— ,  colique  très  violente  dans  laquelle  on 
rend  les  excrémcni»  par  la  bouche ,  dolor  deil* 
ittîe*iin'^  ileo. 

M1,SÉK1C0RDE,  s.  f.  miterieordia  ,  corn- 
mîtrruziotte,  pieté,  eompasiione,  cttrità,  — , 
pcrdowh  Être  à  la  miséricorde  de  quelqu'un , 
abbandanarsi  alla  discrezione  di  alcuno. 

MISÉKICOKDIRUSEMENT,  adv.  avec 
miwricorde,  mitericordiotamenle  f  miêvricor" 
di^totmrnte, 

MISÉRICORDIEUX,  EUSB.ad).  mUt- 
rieordioso ,  pieloso  %  eariiatuo ,  compassione- 
voiv. 

MISSEL,  s.  m.  livre  qui  sert  à  dire  la 
messe ,  m.  tsate .  libro  ehc  cohUm»  te  prtgtiiêro 
e  cerimonie  detta  metsa, 

MISSION»  s  f.  <harge,  pouvoir  qu'on 
donne  à  quelqu'un  de  faire  une  chose  •  se  dit 
surtout  en  matière  de  religion ,  nnsiione , 
mandato.  Faire  la  mission,  s'employer  à  la 
.  conversion  des  infidèles  ou  à  l'instruction  des 
chrétiens,  far  ta  missione.  Les  itères  de  la 
mission,  i  padri,  i  retigiosi  delta  mixtione, 
—  ,  maison  où  ils  demeurent.,  la  misiione. 

MlSSIOiNNAlHE,  s.  m.  prêtre  employé 
aux  missions .  misxionario, 

MISSIVE,  adj.  et  s.  f.  se  dit  d'une  lettre 
écrite  pour  cire  envo)éc,  miuivu,  ttlitra 
tniuiva. 
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MÎSY,  s.  f.  pierre  vilriolique,  mî*î. 

M I T  A  IN  E  •  s.  f.  gant  «ans  séparation  pour 
les  doigts,  ou  qui  ne  couvre  que  la  moitié  des 
doigts,  torta  di  guanto,  di  mezzo  guanlo. 
Onguent  miton-mitaine ,  remède  qui  ne  fart  ni 
bien  ni  mal,  acqua  d'ouhi^rimedio  inutile, 

M ITE .  s.  f.  insecte  presque  imperceptible 
qui  naît  dans  le  fromage .  etc.  tarto  .  vermc- 
eelto  rtie  si  gênera  ordinarlamente  net  cado, 

MÎTIÎ.  adj.  m.  tartito .  roMo  di  larto, 

MIT  ELLE.  s.  f.  plante ,  sorf  a  </i*  eoMotida 

0  di  %onicttla  amerieana. 

MI-TERME ,  s.  m.  la  meta  det  termine. 

MITU  R I  DATE .  s.  m.  espèce  de  thèrianue, 
prétendu  contre- poison  ,  mitridate.  Vendeur 
de  milliridate,  charlatan,  et  6g.  hâbleur, 
venditor  d'orvietano^  parabotano,  eerretano  , 

ciarfalano. 

MITIGATIP.  IVE,  adj.  alto  a  miligare. 
,     MITIGATION,  s.  ï.  mitigavone ^  im<i- 
gamrnto. 

MITIGER,  V.  a.  mitigere^  temperare^ 
eddotcire,  eorreggere^  render  piU  mile. 

M  ITONys.  m.  sorte  de  gant  qui  ne  couvre 
que  l'avant-bras ,  torta  di  gttanto, 

MITONNER,  V.  n.  se  dit  proprement  du 
pain  mis  dans  un  plal  avec  du  bouillon  pour  le 
faire  tremper  long-temps  sur  le  feu ,  far  cuo- 
eere  bcne  e  a  fuoco  lento,  —,  v.  r.  la  soupe 
se  mitonne ,  ta  zuppa  botte  a  fuoeo  tenta,  —  # 
v.  a.  dorloter,  eareg^iare ,  erc.  — ,  fig.  efe»Cam. 
mitonner  unr  affaire,  disporre  ,  preparare. 

MITOUCIIE.s.  f.  V.  «iToocHB. 

MITOYEN,  ENNE.  adj.  mur  mitoyen, 
muio  di  mezza  y  eomune^  divisorio,  -— »  fig. 
avis  mitoyen,  un  mezzo  termine.  Parti  mitoyen , 
il  partito  di  mezzo ^  un  metzo  termine. 

MYTOYERIE,  s.  f.  teparazione  di  due 
eredità  eontigue, 

MITRAILLE ,  s.  f.  toute  sorte  de  petites 
marchandises  de  quincaillier,  etiineaglieria ^ 
piccole  mercnnzied'ognitpezie.'^^  toute  sorte 
de  viei\les  ferrailles  dont  on  charge  quelque- 
fois les  canons ,  rottami  di  ferro^  et  vulg.  mi  • 

trogtia.  . 

MITRAILLER,  V.  a.  tirer  ù  mitradle ,  «1- 

rar  cannonale  a  mitragtia  :  on  a  mitraillé  le 

MITRE,  s.  f.  ornement  de  tête  des  évo- 
ques, etc.  milra,  mitria, — ,  coiffure  an- 
cienne que  les  Romains  avaient  empruntée  des 
Perses  «  sorta  di  berretta  de'  Romani,  — ,  t. 
d'anh.  angoti  di  45  gradi,--,  seconde  iér- 
meture  df  cheminée,  eappetio» 

MITRE,  ÉE,  adj.  abbé  crosse  et  mitre, 
abbaye  crossée  et  mitrée,  mitrato,  ette  /«a 
/'  uw  délia  milra  e  det  pattorate, 

MITRON,  s.  m.  fam.  garçon  boulanger, 
gartone  da  fomttjo, 

MIXTE  ,  adj.  mitto^  eorpo  mitto. 

MIXTILIGNE,  adj.  (géom.)  m«fi7îa«d. 

MIXTION,  s.  f.  mistione,  meeeotangm, 

MIXTIONNER.  v.  a.  mitehiare,  meteo- 
tare,  metcere.  —  du  vin,  etc.  fatturare^ 
faUipeare  .  aduUcrare. 

1  MIXTURE,  s.  f.  t.  de  pbarm.  mûfcre. 
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MNÉMONIQUE,  s.  f.  art  d'aider  Ya  mé- 
moire  par  des  signes,  arfa  di  êjuiar  la  me- 
morta, 

MOBILE  f  adj.  qui  se  meut,  qui  peut  ^tre 
mtk ,  mobile.  Fêles  mobiles ,  nont  le  jour 
change  chaque  année» /««/a  mobUi,  — ,  fig. 
changeant,  lolubilt,  leg^îtro^  incostanU, — , 
s.  m.  te  corps  mû  •  mobile ,  eorpo  mctso.  — , 
ce  qui  meut  y  la  force  motrice ,  molore,  forza 
moiriee.  Le  premier  mobile,  selon  les  anciens 
astronomes,  il  primo  mobile.  — ,  au  fig.  pro~ 
motore^  au  tore,  primo  agente.  — ,  en  parlant 
des  passions .  il  principal  molore. 

MOBILIÂIRB  ou  MOBiLiftai ,  adj.  se  dit 
en  général  des  meubles  meublans,  mobiliare^ 
che  dppartiene  a'  mobili, 

MOBILIER.  ÈRE,  adj.  en  stylede  pra- 
tique, mobile.  Succession  mobilière»  eueeet- 
siane  a*  mobili,  ereéeée*  mobili,  — ,  s.  m.  et 
au  sing.  seulement  «  i  mobili.  Il  a  bérilé  d'un 
gros  mobilier ,  egli  ha  avuto  ujia  eredilà  eon- 
eidêrabile  di  mobili, 

MOBILITÉ,  s.  f.  t.  didact,  mobilitâ,  fa- 
ailiià  a  eeter  moeso. 

MOOA,  s.  m.  V.  MOKi. 

MOGHLIQUE,  adj.  se  dit  des  purgatifs 
Violens ,  pur  gante  vioUntistimo. 

MODALE,  adj,  f.  t.  delog.  modale,  eondi- 
wmmalê, 

MODALITE,  s.  f.  (didact.)  mode,  qua- 
lité^ manière  d'être,  modalité ,  ragion  fta^ 
maie  del  modo, 

MODE  ,  s.  f.  moda ,  ueanza ,  foggio.  Bœuf 
à  la  mode ,  bue  eolto  eon  lardo ,  $p9eit  di  tluf- 
filo  di  manto^  Prov.  chacun  Tii  à  sa  mode, 
^gnuno  vive  m  $ao  modo,  a  suagenio. 

MODE ,  s.  m.  t.  de  gramm.  modo  di  eonju' 
gare.-^,  t«  de  philos,  modo,  maniera  d*  essere. 
— ,  t«  de  mus.  modo^  tuono.  Mode  majeur, 
nimeur,  modo  moggiors,  minore, 

MODÈLE,  a.  m.  modelb,  mettra,  esem- 
plare,  anltetipo, 

MODELER,  ▼.  a.  et  n.  faire  nn  modèle, 
un  patron.  — > ,  t  de  sculpt.  modellare ,  far  il 
modelto.  ' 

MODéRATEUR,TRICE,s.t  usité  dans 
le  style  soutenu,  moderalore^  govematore, 
regolatore. 

MODERATION,  s.  (,  moderasione,  equa- 
nimi/é,  moderamento,  modo,  temperamento, 
—,  diminutione. 

MODÉRÉ,  s.  m.  moderato.  —,  adj.  pru- 
dente •  riterrato .  femperato. 

MODÉRÉMENT,  adv.  moderatamente , 
ton  moderasione, 

MODÉRER,  ▼.  a.  moderare^  mitîgare, 
temperare,  frenare,  modificarot  diminuire, 
— ,  ao  récip.  moderarti,  calmarsi,  eee.  — , 
an  fig.  eontenerti ,  ttare  in  cervelle. 

MODERNE,  adj.  maderno. 

MODERNER,  t.  a.  t.  d'art,  rétablir,  res- 
taurera la  moderne  •  rislorare  alla  modema , 
êeeondoil  giato  medemo  :  Benoit  XIV  voulut 
nnderner  le  Panthéon. 

MODESTE,  adj.  modeeto,  riUnuto ,  costw 
wmtc»  Caoleiir  modeilc,  colore  tmortp. 
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MODESTEMENT,  aàr.  mddêekmmiie, 
moderotomente  y  corn  moderatione. 

MODESTIE,  s.  r.  pudeur,  retenue,  mo- 
desfia,  woderazione,  ritenuiezaa  ^  padore, 

MODICITÉ,  s.  f.  médiocrité,  exlgu:të, 
picrolesza ,  lenuilà. 

MODIFICATIF.  IVE  .  adj.  qni  modifie: 
il  se  dit  en  gramm.  de  termes  qui  néterminent 
le  sens  <les  autres .  modifieatino ,  che  modifica, 

MODIFICATION,  s.  f.  modération,  res- 
triction,  moi/i/rai^cona ,  mitigesionOy  reeiri^ 
zioae^  fimitntione,  temperanxa. 

MODIFIER  ,  y.  a.  modipeare^  temperare^ 
addolcire. — ,  donnir  un  mode,  une  manière 
d'étr(* ,  modifieare,  dar  un  modo  di  essere, 

MODILLON,  s.  m.  t.  d'arch.  sorte  de 
petite  rnn«o1e,  modiglione,  mutila. 

MODIQUR.  atlj.  f«n«e,  médiocre^  pîeeohm 

MODIQITEMENT,  adv.  seanamentû, 
mediorrrmtnte  ,  poco. 

MODISTE,  adj.  qui  suit  les  modes,  eA# 
ama  le  mode, 

MODULATION,  s.  f.  (mm.)  suite  de  tons 
qui  forment  un  chant ,  art  de  conduire  l'har- 
monie dans  plusieurs  modes,  modulasiono^ 
misura  armonica  f  artedi  modttlare, 

MODULE,  s.  f.  (  arcb.  )  mesure  pour  les 
proportions ,  diamètre  de  la  colonne ,  moduh, 
— ,  diamètre  d'une  médaille,  diameiro  éT  una 
medaglia. 

MODULER,  ▼.  a.  modulare^  preludtare. 

MOÈDE.  s.  f.  moneta  d'  oro  di  Portngalh, 

MOKLLE,  s.  f.  midolla,  midotlo.  Moelle 
alongée ,  épinière  (  anat.  ) ,  midolla  spinale  ^ 
oblongata. 

MOELLEUSEMENT,  adr.  au  fig.  morbi- 
domente. 

MOELLRUX.  EUSE,  adj.  mtdotloso , 
pieno  di  midollo.  On  dit  an  fig.  qu'un  discours 
est  moelleux ,  qu'une étr.fTe  est  moelleuse,  sa- 
gosog  maneroh,  morbide^  pasloxo.  Vin  moel- 
leux, voix  moelleuse,  vino  abbocralo,  amal.ifm^ 
voce  pîana  e  dolce.  — ,  adj.  et  s.  t.  de  peint. 
morbidOf  pasloso  ^  delîeato ,  morbidezta,  paO' 
iosit4l  del  colorito. 

MOELLON .  s.  m.  sorte  de  pierre  à  bMir 
en  usage  dans  les  murs  de  clôture ,  rotlame  di 
piètre  ch^i  serve  a  murare  nelle  fahbrtcUe. 

*  MOBUF,  s.  m.  t.  de  gramm.  V.  mo»k. 

MŒURS,  s.  f.  pi.  habitudes  bonnes  oa 
mauvaises  dans  la  conduite  delà  vie ,  costnmL 
Avoir,  n'avoir  point  de  mœurs,  utere  costa^ 
maiû,  seostumalo, — ,  inclinations,  coutumes , 
habitudes  d'une  nation  ,  costume  ,_  amstte-' 
iudinCy  ttsansa ,  uso  ,  eostumanxa ,'  fo^gia  » 
stile.  —  (poés.  et  peint.)»  "»«  de*  popoh ,  ea- 
raltere  de*  persane  g gi,  —  (  hist.  nat.  ) ,  na- 
turel, habitudes  des  animaux,  indole,  ao- 
turale ,  consnetudine. 

MOFETTE,  s,  f.  V. moof«tte. 

MOHATRA  ,  adj.  m.  se  dit  d'un  cootrat 
par  lequel  on  vend  très  cher  à  crédit  ce  qu'on 
rachète  aussitôt  à  tîI  prix  argent  comptant, 
moatra,  soria  di  contrai  to  lesivâ. 

MOI ,  pron.  je ,  io.  De  moi ,  à  mo: ,  <ff  ma, 
dame,  a  me.  C'est  moi ,  son  io.  Il  •  laogéîl 
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moi .  n  m$é  II  a  parlé  de  moi  9  ifi  ma.  Qne 
voudra 't-il  de  moi?  ehe  vonà  mai  da  mû? 
Contre  tant  d'ennemis,  qae  vous  resle-tilP 
Moi ,  10. 

M0I0N0I9 ,  s.  m.  petite  partie  de  quelque 
membre,  lorsque  le  reste  est  coupé,  monroita, 
tMncherino, 

MOmAILLB,  s.  f.  en  mauraise  part,* 
montei  in  generute, 

MOINDRE,  adj.  comparatif,  minore,  pià 
pireolo ,  mena  ten»ibHe ,  meiio  riguardevoie  , 
infcriore,  — ,  di  minore ,  </'  inferior  gnalità, 

MOINE,  s.  m.  religieux  institué, pour Ti?re 
ftéparé  do  monde ,  monaeo ,'  fraie.  Moine  , 
chauffe-lit  qui  sert  à  prendre  un  réchaud,  fra- 
kieeolo,  iorta  di  sealdaielio.  Moine  lai ,  frate 
iaien, 

MOINEAU,  s.  m.  petit  oiseau  de  plumage 
gris,  paMsero,  — ,  sorte  de  bastion  dont  la 
pointe  fait  un  angle  obtus,  torla  di  ùastione. 
Cheval  moineau  ,  celui  auquel  on  a  coupé  les 
oreilles,  eortatdo. 

MOINE- DE  MER,  s.  m.  espèce  de  porc 
marin  qui  ressemble  beaucoup  au  daupoin, 
toria  di  porro  marino;  en  lat.  turtlo, 

MOINERIE,  s.  f.  terme  de  mépris,  tous 
les  moines,  ta  f  rater  ia,  i  fiati,  <— ,  tpiriio 
frateteo, 

MOINESSE,  s.  f.  t.  de  mépris,  monaea^ 
reliffiosa, 

MOIJVILLON,  s.  m.  t.  de  raillerie,  frati^ 
eeiio. 

MOINS,  adrerbe  de  comparaison ,  mena, 
non  tanio.  Rien  moins , expression  très  usitée 
en  français;  il  n'est  rien  moins  que  sage,  egii 
è  tutl*  afiroche  savio.  Il  n'y  a  rien  do  moms 
▼rai  qne  cette  nouvelle,  queUa  nuova  é  faists^ 
sima.  Votre  concurrent  n'aspire  à  rien  moins 
qu'à  vous  supplanter,  ei  penta  a  IttlV  atlro» 
Il  ne  le  menace  pas  de  moins  que  de  lui 
rompre  bras  et  jambes,  egU  va  tino  a....  le 
sue  minaccù  ti  tUndano  fino  a...  Moins,  subst. 
H  menoy  ta  menoma  casa.  A  moins  de,  à 
moins  que,  a  meno  di,„  se  nonche,  fuarM. 
Jl  moins,  absol.  on  rirait  à  moins,  di  meno, 
per  meno.  Au  moins,  du  moins,  tout  au 
moins,  tout  du  moins,  atmenoy  per  to  meno. 
Suret  tant  moins,  t.  deprat.  pour,  en  déduc- 
tion ,  in  dedutione.  En  moins  de  rien ,  in  un 
auimo. 

MOIRE ,  s.  f.  étoffe  de  soie  serrée  et  avec 
des  ondulations,  moerro. 

MOIRÉ,  ÉE.  adj.  onde  comme  la  moire, 
ondato  e  marettaio. 
,  MOI  RE  II ,  ▼.  a.  donner  à  une  étoffe  l'œil 
et  la  façon  de  la  moire,  ondare  ê  mareszare  a 
guisff  di  moerro, 

MOIS,  s.  m.  une  des  douze  parties  de 
l'année ,  mese.  — ,  t.  deprat.  les  parties  vien- 
dront au  mois ,  fra  un  mese ,  net  termine  d*  un 
mese. 

MOÏSE,  s.  f.  pièce  de  bois  qui  sert  à  lier 
ensemble  d'autres  pièces .  aeciallone, 

MOISI,  s.  m.  tu  muffa, 

MOISIR  (SR> ,  V.  r.  ^chancir,  muffare  , 
prtndct  ta  muffa  ^  coprihi  di  eerto  panne  0 
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lanugine  che  ê  indith  di^etfrrutUmê,  —  9  ▼.  a* 
c'est  l'humidité  du  lieu  qui  a  moisi  ce  pâté* 
muffare. 

MOISISSURE, s.  f.  altération  d'une cboM 
moisie,  muffa,  alteraxione  di  eosa  muffata, 

MOI  SON,  s.  f.  t.  de  manuf.  dimension 
du  drap ,  tunshezta  delta  trama.  — ,  t.  d'agr. 
bail  à  ferme  a  moitié  de  la  récolte,  affltlo  a 
meta, 

MOISONIER,s.  m.  fermier  qui  doit  la 
moison ,  afflltuale  ienuto  di  dar  m  mêlé  sa 
padrone. 

MOISSINE .  s.  f.  pampre  de  TÎgne  arec  les 
grappes  attachées,  pentoh  d' ttve  attaeetttêûi 
traleio.  ' 

MOISSON,  s.  f.  récoltt  de  blés,  etc. 
messe  ,  raceotta.  —,  le  temps  de  la  moisson  1 
tamiêtiiura,  il  tempo  delta  messe,  délia  ri^ 
eolta.  — .  fig.  et  poét.  moisson  de  gloire  » 
messe  d*aliori, 

MOISSONNER  ,  t.  a.  faire  la  récolte  des 
blés ,  etc.  et  les  serrer ,  mietere ,  far  la  rae* 
eotia  ,  legar  le  biade  d*  un  campo.  — ,  fig.  et 
poét.  moissonner  des  palmes,  des  lauriers» 
misère  palme  e  allori. 

MOISSONNEUR,  EUSE,  s..  mialcCore, 
miel it rire t  che  miete,ehe  sega  le  biade, 

MOITE,  adj.  qui  a  (quelque  humidité, 
qui  est  un  peu  mouillé,  umtdo  ,  umidetto^  ehe 
ha  tfuatette  poco  dt  umidità,  cheiatquantê 
bagnato. 

MOITEUR ,  s.  f.  humidité»  nmidltà, 

MOITIÉ,  s.  f.  Dartic  d'un  tout  ^xy'M  en 
deux  portions  égales,  mufd,  mtzxo.  Être  à 
moitié  avec  quelqu'un ,  fare  a  meta  oameetê. 
De  moitié,  façon  de  parler  adverbiale  ;  une 
sausse  trop  poivrée  de  moitié.  Us  meià  piii  dei 
dovere.  Moitié,  fi^.  la  eansorte.  Il  a  perdo  sa 
cbère  moitié ,  egli  lia  perduto  la  moglia, 
^  MOITIÉ,  adv.  mezto,  meià,  in  psaie* 
Étoffe  moitié  soie ,  moitié  laine,  mesf«  «alPn a 
mezsa  lana.  Du  pain  moitié  aeigle,  moitié 
froment,  meta  segalay  meta  fimnesiiê,  A, 
moitié  •  adv.  per  meta ,  a  meta. 

MOITIR ,  V.  a.  t.  de  Cartier ,  moitir  le  pa- 
pier ,  inumidire, 

MOKA  ou  MOCA  ,  s.  m.  café  très  estimé  q«l 
▼ient  d'Arabie,  moea,  eaffé  di  Moea, 

MOL.  adj.  m.  V.  moo. 

MOLAIRE,  adj.  se  dit  dles  grosses  dents, 
maseeltare. 

MOLDAVIQUE  ou  mélissi  dis  GAWAitaSi 
s.  f.  plante,  melaeitola,  eedronella  dell»  Ca» 
narle. 

MOLE.  s.  f.  masse  de  chair  informe  et  in* 
animée  qui  s'engendre  quelquefois  dans  U  ma* 
trice.^yno/a. 

MÔLE ,  s.  m.  jetée  de  pierres,  marailles 
à  l'entrée  d'un  {lort,  molo,  — ,  poisson  de  mer, 
mola,  peteemofa.  bottateOt  tamburo,  •— ,  t.  de 
mcnuis.  rainure  d'essai  des  languettes,  meidsmo, 
—  (onliq.) .  monument  des  Romains ,  mol».  Le 
môle  d'Adrien,  la  superba  molôehe  /»'  Âdrismo 
aie  ondaTibirina.  Ar. 

MOLÉCU  LE.  s.  f.  petite  partie  d'uncorpi^ 
motceolay  pariietita* 
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MOLËNE.s.  f.  V.  Boviuoir  blavc. 

MOLER,  ▼.  n.  (mar.)  Taire  venl  arrière  ou 
prendre  le  venl  en  poupe,  mollarê,  prtndçreil 
vêntu  m  poppa* 

MOLESTER. ▼.  a.  moltstare^  tormentar$^ 
ûnnojarû  ,  angutliare  ^  importunarû ,  mfatii- 
dire. 

MOLETTE,  s.  f.  partie  de  IVperoa  en 
forme  d'ëloile.  spronella  — ,  certaine  ma- 
ladie des  clievaiix  «  torta  di  tumorê  aUa  giun- 
iura  dei  piedi  dei  eavalii,  — ,  morcfau  de 
marbre  taillé  en  canne  dont  on  se  sert  pour 
bro)er  les  couleurs  ou  autres  corps,  n*ari' 
lullù, — •  melon,  concombre,  potiron,  etc. 
mal  venu  »  ammaecato,  —  ,  petit  instrument 
de  bois  doublé  de  chapeau ,  appelé  aussi  lu? 
Iroir.    qui  sert  à    rechercher  les  glaces  de 

Srand  volume  aprèx  les  avoir  polies ,  Usciatojo, 
lolettes,  espèce  de  grandes  pincettes  souples 
chez  les  orfèvres ,  pintelU* 

MOLETTEU.v.  a.  t.  déglaces,  finir  di 
rîputiré  t  tisciar  i  cristulli, 

MOLIÈRE.  8 1j.  se  dit  dans  quelques  pro- 
vinces de  certaines  terres  grasses  et  maréca- 
gewie^ .  ftnghiglia ,  fit  ta. 

MOL I  NE,  s.  Lianamotina  di  Spigna, 

MOLlNlSTEj  s.  m.  disciple  de  Moliua, 
molinitia, 

MOLLASSE,  adj.  fiouio,  moite.—,  en 
parlant  d'une  étoffe ,  molle ,  iroppo  morbido, 
ehû  von  ha  eorpo» 

MOLLE,  adj.  f.V.  HOU. 

MOLLEMENT,  adv.  être  couché  molle- 
ment, niorbidamente.  —  ,  faiblement ,  lâche 
ment,  drbilmonlo  *  fiaceamonlo ,  pîgramenle, 
—  *  l*S*  offcminaiamcnte s  detira lamente ^  Uzio- 
gamenle ,  ftmminUmentc .  donnescamenie, 

MOLLESSE  .  s.  f.  mollezza^  morbldexzay 
iencrexta,  flettibilità, '^,  tig.  dapporaggino, 
offeminatetxat  infingardia^  riiascuiiezza  d*  a- 
mmo ,  dei'icatezza. 

MOLLET,  ETTE,  adj.  morbidetio,  mol- 
iUeih.  Avoir  les  pieds  mollets,  aver  i  pié  de- 

boti. 

MOLLET ,  s.  m.  petite  frange  qu'on  met 
aux  lits,  aui  sièges,  etc.  frangin,  trina.  Le 
mollet  de  la  jambe,  la  polpa  délia  gamba. 

MOLLETON, 5.  m.  sorte  de  petite élofle, 
moUetionOfOanno  tano  atsai  morbido. 

MOLLI  ERE,  adj.  V.  mulibbb. 

MOLLIFIER,v.  a.  t.  de  méd.  ammollirc, 
moUilicaro» 

MOLLIR ,  V.  a.  invineidire^  dîvenir  vizzo, 
dlvenir  molle,  — ,  manear  te  forze ,  venir 
menu.  Le  vent  mollit  contre  les  voiles,  mollir 
une  corde ,  t.  de  mar.  il  venio  molla ,  mollare 
un  eavo.  Mollir,  fig.  picgare,  cedere^  am- 
mollire. 

MOLLUSQUE,  s.  et  adj.  (hisLnat) 
dasse  d'animaux  sans  vertèbres ,  etc.  mollutco. 

MOLUQUE,  s.  f.  plante  des  iles  Moluques, 
espèce  de  mélisse,  tpecie  di  eedronetla  dette 
iêote  Molueche. 

MOLY  ,  s.  m.  plante,  molio^  moti» 

MOLYBDÈNE,  s.  ï,  substance  noirâtre, 
ItrlUante  comme  du  plpmb  1  ma(i(a  nera. 
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MOLYBDITE,  s.  f.  picira  minoniie. 

MOLYBDOlDE ,  s.  T.  minerai  cité  par  le» 
anciens,  specie  di  miniera  di  piombo, 

MOMENT,  s,  m.  instant,  montenlo ,  ml-» 
timo,  istaate.  Un  bon  moment,  un  buom. 
punto ,  un  tompo  fuiHfrevole,  Cet  homme  a 
l'esprit  égaré ,  niais  il  a  de  bons  momens,  /«- 
eidi  intertfaUi.  Moment ,  en  t.  de  mécan.  pasog 
força,  liera,  A  tout  moment,  à  tous  momens» 
<idv.  ad  agni  ora ,  ad  ogni  tnomento. 

&10MhNrANÉE,  ad},  momonîanootpeu^ 
teg^^ro ,  ra'taeo, 

MOMExXTANÉMENT.  adv.  pour  un  mo- 
ment, |)endant  un  momcïi\^momtntanaamento* 

MOMERIE;  s.  f.  mavarade  :  en  ce  sens 
il  est  vieux .  son  usage  plus  ordinaire  est  au 
Gg.  où  il  se  prend  pour  déj^uisement  de  sen- 
timens,  finziune,  aimo^trti&inne,  tustrOy  infi' 
^nimenlo.  11  se  dit  iinssi  des  choses  <*oncertées 
pour  Taire  rire,  baffoneria  ,  zannata. 

MOMIE,  s.  r.  corps  eqibaumé  par  les  an- 
ciens Egyptiens ,  cadavre  desséché  sur  le  sable 
des  déserù ,  munimia, 

MOMON  ,  s.  m.  défi  au  jeu  de  dés  porté 
par  des  masques .  posta  futta  algîuoco  de'  dadi 
da  quatehe  maschera.  Couvrir  un  momon.  /e-> 
gare,  aceetlare,  tener  la  posta.  — ,  pour  la 
somme  totale  mise  en  }e\i^  la  posta. 

MON,  adj.  m.  pos>«ssif,  mon  livre,  mon 
ami ,  (/  mio  libro ,'  il  mio  amico,  -~.  au  fém. 
ma;  ma  mère,  ma  maison,  mia  madré,  la 
mia  casa  ;  mais  devant  une  voyelle,  on  dit 
mon,  même  au  fém.  mon  &mt,  mon  épéct 
la  mia  anima  ^  la  mia  spada.  — ,  au  pi.  mes» 
mes  livres,  mes  iKeurs,  i  miti  libri,  le  mie  SO" 
relie. 

MONAGAILLE.  s.  f.  t.  de  mépris  fra- 
ttrirt, 

MONACAL.  E,  adj.  appartenante  Tétai 
de  moine .  monacale, 

MON  ACALEMENT,  adv.  da  monaeo,  a 
gU'Sa  di  mtmaro,  fratescamenle, 

MONACUlSME.s.  m.  (pron.  kis)  étal 
des  moines,  monachltmo,  monaeato  ,  fra^ 
tismo. 

MONADE,  s.  f.  être  simple  et  .sans  parties 
dont  les  ieibni tiens  croient  que  tous  les  autres 
^Ires  sont  comjjosés ,  monade ,  ente  templico» 
tenza  parti, 

MONARCHIE,  s.  f.  gouvernement  d'un 
état  par  un  seul  chef,  monarehia^  signoria  su- 
prema.  -^  ,  état  gouverné  par  un  monarque» 
la  monartlùa .  il  regno. 

MONAHCHIQUK,  adj.  monarchico. 

MONARCUigUEMENT,  adv.  sovrana- 
mente ,  da  sovrano, 

MONARQUE,  5.  m.  qui  a  seul  l'autorité 
souveraine .  monmrca  ,  supremo  tignore. 

MONASTÈRE ,  s.  m.  couvent ,  monastero, 
monistero^  monasterio. 

MONASTIQUE,  adj.  monastieo,  ehteonr 
cerne  i  monaci, 

MONAUT,  a<1j.  qui  n'a  qu'une  oreille, 
monco  d*  un  orecchio. 

MONBIN  ,  s.  m.  (  bot.  \  arbre  de  la  famille 
des  térebinthacées,  evria  d  ulbero  eeotico* 
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MOI^GAYA,  s.  m.  étoffe  de  laine  d'une 
grande  6nt*s5e ,  macéijnrdo, 

MONCEAU,   s.  m.   tas»  eumulo  ^  mac- 
ehio ,  monte*  bica,  barca,  massa yêîipo, 

MOi^OAlN.  E,   adj.  mondano^  profana» 
—  ,  s.  itomo  attareaio  aile  roiê  mont/ana» 

MONDAI NEMENT,  adv.  mondanammie^ 
atta  monéana. 

MOKDANITé,  A.  r.  en  style  de  dévotion, 
vt^nitd  montiana,  delmoitdo. 

MON  0  E .  s.  m.  l'univers ,  le  ciel  et  la  terre, 
et  tout  ce  qui  y  est  compris  »  monda,  attirer- 
sa,  ii  cie'o ,  la  terra  e  lulto  quanto  lu  é  eom" 
prêta,  — .  il  se  |»rend  plus  particulièrement 
iKNir  le  globe  terrestre,  pour  la  totalité  des 
nommes  en  f^énéral,  mando.  Le  NouTeau- 
Monde,  l'Amérique,  i7  Nuova  Monda,  Monde, 
p(Mir  un  certain  nombre ,  et  |)Our  une  grande 
quantité  de  perM)nncs:  il  y  a  bien  du  monde 
à  Paris,  il  a  un  monde  d'ennemis  sur  les  bras, 
moita  gfnte,  gran  numéro  di  persane,  egti  ha 
un  monda  di  nemiei  suite  brueda.  Monde, 
la  s^iciélé  des  hommes  ou  une  partie  de  celte 
société  :  fréquenter  le  grand  monde ,  le  beau 
monde. /rr^Mfn/frrtf  (7  gran  manda,  trattare 
colle  personne  eivilL  — ,  la  vie  séculière,  (7 
monda,  il  eeeolo.  —  ,  les  domestiques  de  quel- 
qu'un et  ceux  qui  sont  engagé)  à  sa  suite,  /j- 
miglia,  eorie,  scrvitlari. — .ceux  qui  sont 
sous  1  s  ordres  de  auclqu'un  :  ce  capitaine  n'a- 
vait que  la  moitié  ae  son  monde,  gcnte,  /)«*- 
sone,  —  ,  t  augmentatif,  il  a  dit  de  vout»  tout 
le  bien  du  monde,  egli  ha  delto  di  voi  ilmag- 
gior  bene  cite  si  passa ,  il  muggior  bene  del 
monda.  On  api>elle  l'autre  monde,  la  vie  fu- 
ture, l'allro  manda  g  la  viia  avvetnre.  Il  est 
alléft  l'autre  monde,  pop.  ei  se  n*é  andaio 
ail*  aVra  monda. 

MOMDtR ,  V,  a.  nettoyer;  monder  de 
l'orge,  de  la  casse,  les  fruits,  brillare,  mon- 
dure  f  or'zo,  la  eassia,  leiar  la  pelle  ai 
frutti. 

MONDIFIGAiriP,  IVE.adj.  (chir.)dé- 
tersif ,  qui  mondjlie.  mondifuativo ,  delersiio, 

MONDIFIEH,  ▼.  a.  déterger  une  plaie, 
mondifîeare,  pnrgare,  netlare^  fur  manda, 

MONÉTAIRE,  s.  m.  se  dit  de  ceu\  qui 
fabriquent  les  anciennes  monnaies,  les  médail- 
les ,  monetirre, 

MONIALE,  s.  f.  t  de  droit  canon,  mona^ 
ea,  religiosa, 

MONITEUR ,  s.  m.  celui  qui  donne  des 
avis,  ammonitore,  — ,  élève  qui  guide  les  au- 
tres à  l'enseignement  mutuel,  ammonitore^ 
monitore,  — ,  nom  du  journal  ofliciel ,  Aloni- 
tore, 

MONlTION.s.  f.  avertissement  juridique 
avant  d'excommunier, mom'sione. 

M0!ilT01RB,s.  m.  lettres  d*un  juge  de 
l'église ,  qui  obligent  les  fidèles ,  par  censures 
ecclésiastiques ,  de  venir  déposer  ce  qu'ils  sa- 
vent  des  faits  qui  y  sont  contenus,  monilorio. 
— ,  adj.  lettre  moniloire,  monitoriale 

'  MONITOH I A  L  ,  £ ,  adj.  lettres  monito- 
riales,  monitoriale. 

MONNAIE,  5*  f.  pièce  d'or  et  d'ar|ent 
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marquée  ait  coin  et  aux  armes  d'un  prince 
ou  d'un  état,  moneia,  — ,  on  le  dit  plus  par* 
ticulièrement  des  |)etites  espaces  d'argent  ou 
dehiilon,  moneta  bitmca  o  di  rame,  — ,  liea 
où  l'on  fabrique  la  monnaie ,  xeeea.  Payer  en 
monnaie  de  singe,  en  gambades,  prov.  fani 
beffe  del  ereddore,  Pa)er  en  môme  monnaie, 
reuder  la  panulia.  Cour  des  monnaies , anCico 
magistruto  dette  monetem 

MONNAYAGE,  s.  m.  fabncation  de  la 
monnaie.  (7  butter  monefa,  monetaggia. 

MONNAYER.  V.  a.  faire  de  la  monnaie» 
bat  1er  monttn  ,  conûtre  .  monelare, 

MO^NAYÈRE.s.  f.  V.  ncMUOLMai. 

MONNAYEUR  ,  s.  m.  moneiiere»  battin- 
teeea,  monetatore,Fa\i\  vaoïiDayeun ,  faltalori 
di  moneta, 

*  MONNOIE  .  s.  f.  V.  MOHNAIB. 

MONOGKROS  ,  s.  m.  V.  Licoairi. 

MOiNOCUiiOMATE,s.  m.  tableau  d'une 
seule  rnuleiir,  camaïeu,  monocromalo. 

MONOGLK .  s.  m.  lunette  à  un  seul  verre, 
cannœchiale  monocoh  ,  che  non  serve  ehe  per 
un  orchio,  V.  uiipe  et  fjoacairra. 

MO.NOGORDE,  s.  m.  instrument  de  musi- 
que à  une  seule  corde  |)tiur  connaître  les  diffé- 
rcns  iiitorvalies  des  tons ,  moMorordo. 

MONOGULE ,  s.  m.  sorte  de  bandage  «  a/- 
laeciatura  o  fasciatura  ptsr  la  fistola  laeri» 
maie, 

MONODIE,  s.  f.  t.  d'antiq.  chant  à  voix 
seule,  e5père  de  lamentation,  monodia, 

MONOGAME,  s.  m.  qui  n'a  été  marié 
qu'une  fois,  mAno/^amo. 

MONOGAMIE,  s.  f.  état  de  celui  qui  n'a 
été  marié  qu'une  fois ,  monogamia,  —  (bot.)  • 
etaste  di  piante, 

MONOGRAMME,  s.  m.  chiffre  composé 
des  principales  lettres  d'un  nom  entrelacées  « 
mohogramma, 

MONOLOGUE,  s.  m.  scène  où  un  acteur 
parle  seul,  monafogo,  solilofuioi 

MONOMAGUlE.s.  f.  duel,  monomaeAitf^ 
duel  ta,  ecrinme  singalare» 

MONOME,  s.  m.  quantité  algébrique  non 
divisée  par  des  «ignés,  exprimée  par  un  seul 
terme,  monomia, 

MONOPËT  ALE ,  adj.  se  dit  des  fleurs  qui 
n'ont  qu'un  seul  pétale  ou  feuille,  monO" 
pet  a  ta. 

MONOPOLE,  s.  m.  commerce  exclusif, 
monopolio,  monipotio.  — ,  convention  inique 
entre  des  man:ban<ls  pour  altérer  certaines 
marchandises  ou  en  faire  hausser  le  prix ,  ma- 
nopolio ,  incetta,  trama  di  mereanti, 

MONOPOLEUR ,  s.  m.  celui  qui  exerce  le 
mono{)ole ,  monopolisla, 

MON  OPTÉ  RE,  s.  m.  lempio  rolondo  de- 
gli  anlichi,  eoslenuio  da  un  solo  ordine  di  CO'* 
tonne, 

MONOSTIQUE.  s.  m.  poésie  d'un  setd 
vers,  monofiico, 

MONOSYLLABE,  s.  et  adj.  qui  n'est  que 
d'une  K\ilnbr .  mono*itt»bo, 

MONOSYLLABIQUE,  alj.  vers  mono» 
syUabiqiies»  verti  compotii  di  mowftillabii 
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MOROTONB.adj.  qui  crt  tonjourt 

Bémelon,  monotano. 

MONOTONIE,  s.  f.  unilbniiitë  ennuyeiifle 
àt  too»  dans  le  chant,  le  discours  »  etc.  m&ruH 
toBÛi*  —,  fiff.  manque  de  variété,  manoioniéi, 
mniformiiâ  nojosa» 

MONOTlilGLYPDB.s.  m.  (arcb.)  et- 
paœ  d'an  seul  triglypbe  entre  deux  pilastres, 
WÊOnoiriffiifo, 

MONS,  s.  m.  abréviation  méprisante  du 
mol  monsieur,  un  ur  iaiê, 
.  MONSEIGNEUR ,  s. m.  titre dbonnear, 
mon$ignore,  Me^seignonm,  miti  tignori, 

MO.>SElGNEURISER,T.a.  fam.  donner 
le  titre  de  monseigneur ,  dar  dtlF  iUutiru- 
êimo,  éell*  eftêHêiua, 

MONSIEUR ,  s.  m.  titre  donné  par  eivi. 
lilé*  iignorê.  Messieurs ,  êignori.  — «on  dit 
pop.  c'est  un  gros  monsieur,  la  tpaecia  da 
grande.  Monsieur ,  absol.  l'ainé  des  frères  du 
roi  ;  en  italien  on  dirait,  sua  altetta  reaieit 
data,  il  ffrincipê,  eee,  fraielh  del  re* 

MON.STRE ,  s.  m.  6tre  animé  dont  la  con- 
formation est  contraire  à  l'ordre  de  la  nature, 
mûêtro. — ,  6g.  pgrtona  bruttiulma,  uomo 
erudûjUêimo,  Les  monstres  des  forets ,  lebtstiê 
feroei.  Monstre  d'ingratitude ,  etc.  motiro 
d^  ingrafUttdinô ,  ece.  On  a  servi  des  monstres 
sur  une  table ,  petei  mosiruoii ,  prodigion  , 
grandiislmi. 

MONSTRUIîUSEMENT,  ad?,  moêiruo- 
iamente,  prodirîotamênte, 

MONSTRUEUX,  EUSE ,  adj.  mottruoso, 
prodigiosn,  glranrdinano.  _,  bêsliate,  ece. 

MONSTRUOSITÉ,  s.  f.  au  prop.  et  au 
ûg.  moitruoiitâ ,  earaiterû  ,  vixio  di  eid  ehe  è 
mottruoso. 

MONT,  s.  m.  montagne.  monU»  Le  mont 
Etna,  Genis.  Liban,  etc.  il  monte  Etna,  C^ 
nisio ,  lÀbano  ,  cce.  Les  monts .  absol.  passer 
les  monts .  paênar  i  mtmti ,  le  Alpi,  On  dit  6g. 
et  fam.  promettre  monts  et  merTeilies,  pro» 
métier  mariemontif  promet  1ère  Rome  e  toma, 
Frov.  par  monts  et  pi«r  vaux ,  per  mare  e  per 
terra,  Mont-de-piélé ,  lieu  où  l'on  prête  sur 
gages  à  intérêt,  mante  di  pieté.  Le  double 
mont ,  poét.  il  Pamat$o. 

MONTAGE,  s.  m.  action  de  monter,  mon- 
iamenlo,  t*  aeîonê  di  eid  ehe  si  fa  salire  o  por^ 
tare  ait'  insii, 

MONTAGNARD,  £,  adj.  et  s.  monta- 
ntra, 

MONTAGNE  .  s.  f.  montagna,  monte, 

MONTAGNEUX,  BUSE.  adj.  pays  mon- 
tagneux .  ptMte  montagnoso ,  di  monlugna. 

MONTAI  N,  s.  m.  pinson  des  Ardennes, 
fringuello  montanino ,  montfino. 

MONTANT ,  s.  m.  pièce  de  bois  ou  de  fer 
en  certains  ouvrages  de  menuiserie,  serrure- 
rie ,  etc.  regolo  d'  appoggio  o  sostegno.  Joint 
montant ,  en  maçonnerie ,  eonvento  o  commet' 
tura  perpendieotare.  Les  montans  d'une  ra- 

3uelle,  le  corde  tt  ana  raeeheUa  ehe  vanno 
'  alto  in  bauo.  Vin  qui  a  du  montant ,  eino 
frittante ,  gemeroto.  Prendre  le  montant,  en 
t%  de  fauconn»  aUarei  cet  voie  pik  ««  cho  an 
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alifo  uuêUê,  Monum ,  le  total  d'un  OMule , 
d'une  recette,  etc.  la  somme  totale  dr  mm 
c0Nfo,  eu,  —,  t.  de  blas.  îl  se  dit  de  certai- 
nés  pièces  qui  sont  dressées  lers  le  chef  dm 
l'écu,  moafanla.  Montans.  t.  debottrrelkn. 
portamotso,  sgaancia* 

MONTANT,  B,  a^j.  atcêodamia,  eb$  mm- 
ta ,  ehe  taie, 

MONTE,  s.  f.  accouplement  des  chevaux 
et  des  cavales,  et  le  temps  de  cet  aooouplt* 
ment,  monta  de'  eavalli. 

MONTÉE,  s.  f.  petit  escalier,  pop.  seah 
d*  una  easetta,  — ,  marche,  degré,  sealino^ 
gradino.  Montée ,  salita,  erta ,  auendimenio^ 
montata»  V  alto  del  montare*  — ,  t*  de  Cao- 
connerie ,  vol  de  l'oiseau  qui  s'élève  par  de- 
grés, la  eofonnata, 

MONTER,  Y.  n.  salire,  moniare,  pog» 
giare.  —  •  ereseerOt  alearsi,  sollevarsi.  Mon- 
ter à  l'assaut,  A  la  brèche,  dar  l*  atsatto^  in.' 
veitire ,  monter  tulla  breeeia.  Monter  sur  ua 
vaisseau ,  monter  un  vaisseau ,  imbarearsi  t»- 
pra  un  vaseello ,  eomandarlo»  Monter  «  se  di| 
aussi  d'un  oHîcier  de  guerre ,  d'un  magîa- 
trat,  etc.  aseendere  ad  un  poste  supariarom 
Monter  au  trc^oe ,  salir  sul  trono»  Monter,  en 
jKirlant  d'un  écolier ,  passare  ad  uma  classe  em» 
periore.  Prov.  et  6g.  monter  sur  sas  grands 
chevaux,  monter  aux  nues ,  entrar  in  eotlem, 
in  btstia ,  imbestialire.  Monter  sur  ses  ergots  « 
alzor  la  voce.  Cette  plante  monte  en  graine, 
tallire.   Monter ^^  6g.  monture ,    ereseero  41 
presto^  rimeopàroj  Monter  un  cheval ,  un 
valier ,  eavalrare ,  eesere  a  cavallo,  proevi 
di  eavallo.  Monter  la  garde,  la  tranchée  , 
montar  la  guardia,  ta  guardia  alla  trineom* 
Monter  un  ouvrage  d'orfèvrerie ,  de  menuise- 
rie, etc.  métier  <«,  astetlare  ,  unire  le  parti 
d'  un  tulto.  Monter  un  diamant,  une  mon- 
tre,  un  tourne-broche ,   etc.  ineastonare  mm 
diamante,  legar  diamenli ,  gioje  ,' eariear  um 
orolofiio,   un  girarrosto,  ece,  — ,  Monter  an 
vent,  bordeggiare  per  acquislare  il  vanta.  Mon- 
ter et  démouler  un  gouvernail ,  mot  1ère  o  êO'^ 
rare  il  timone.  Monter  un  métier,  metter  su 
un  telnjOf  assettarlo.  Monter  une  guitare , 
une  viole ,  etc.  rineordare.  Monter  une  cou- 
leur ,  en  t.  de  peint,  cariear  il  eohro. 

MONTEUR ,  s.  m.  chi  fa  le  cassa  da 
logio^  lei'orante  ehe  monta  le  machina,  t 

MONTGOLFIÈRE,  s.  f.  ereostatieo. 

MONTICULE .  s.  m.  montieello , 
eellino ,  poggelto ,  collineiia* 

*  MONT.JOIE,  s.  f.  autrefois  an  mon» 
ceau  de  pierres  jetées  confusément  les  nues  iur 
les  autres,  mucchiodi  sassiper  indicar  le  etrmda 
o  in  segno  di  vittoria^  ece.  —,  s.  m.  iUoio 
d'  un  ufftziale  délia  eorte  di  Framcia. 

*  MONTJOIB  SAINT-DENIS  oa  simpL 
KOMT-JoiE.  interj.  cri  de  guerre  usité  aolre- 
fois  parmi  les  Français  dans  les  batailles»  m«llf 
de*  soldati. 

MONTOIR,  s.  m.  grosse  pierre  oa  gros 
billot  ds  bois  qui  sert  à  monter  à  cheval,  ««- 
valcatfùo ,  montatojOf  montatore*  Le  r6té  d« 
montoir,  le  côté  hors  du  monloir,  HptééaUm 
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tfâfpi,  U  pîedê  0  *l  fianeo  détfro  del  eavûfh, 
Cben'al  rude,  aîsé  au  montotr,  eavallo  inquiêlo 
o  agêvole  ô  docile  a  ehi  h  etivalca,  al  mon- 
iatore. 

BIONTRE.  s.  f.  ('cbantilton»  mostra , 
icampoh,  —  .  ce  que  les  marrhan*is  exposent 
au-derant  de  leur  Doutique,  innegna,  —,  chez 
les  orfèvres,  boite  vitrée,  baeheca.  Montre, 
apparenta,  — ,  au  6g.  pompa,  ostentashne, 
•Prov.  belle  montre,  peu  de  rapport,  attai 
pampani  e  poca  uva»  — ,  autrefois ,  revue  des 
soldats ,  rassegna ,  moitra,  — .  ia  paga  al 
tempo  detla  roiM^na. Montre,  oriuoio  da  tatca. 
—  a  répétition ,  oriuoio  a  repeiitione.  —  à 
équation  .  moslra  a  tempo  medio. 

MONTRER  ,v.  a.  mostrare^  indleare  ^aC' 
eannare,  additare,  far  vedere, — ,  dimoxtrare, 
provare ,  far  palete ,  far  conoseere.  Se  mon- 
trer, mOMlrarti^  présentant^  apparire%  farsi 
vedere.  Montrer  les  dents  à  quelqu'un,  Gg. 
ntoitrare  ii  vi$o  ,  non  eedere  —  les  talons  , 
/tf^'^ire.  Montrer  quelqu'un  au  doigt,  mosirare 
û  dito.  — .  enseigner .  inxegnare. 

MONTUEUX .  EUSK ,  a>Ij.  moniuoso,  al- 
pestre, monta gnoso^  pieno  di  monti, 

MONTURE,  s.  f.  bMe  sur  laquelle  on 
monte,  eavalcatura.  Monture  d'un  fusil ,  d'un 
pistolet ,  cassa  d*  un  archibuso  o  simile.  La 
monture  d'une  tabatière,  d'un  étui.  etc.  as* 
tetto ,  ineastratura»  Monture  de  bride,  porta-' 
morio. 

MONUMENT ,  s.  m.  témoignage  qui  nous 
reste  de  quelque  cbo^e  de  grand,  monumento, 
o—  •  pour  tomneau,  dans  le  disroui*s  soutenu, 
monymento ,  monimento ,  avello  ^  tomba,  se- 
poltura ,  mausoleo, 

MOQUE .  s.  fi  t.  de  mar.  espèce  de  moufle 
san^  poulie,  bigot  fa. 

MOQUER  (vSK),  V.  r.  burhre^  beffare, 
motieggiare  f  sbeffare,  berteggiare,  bitrlnrsi, 
farsi  beffe,  non  far  conto,  — ,  fam.  seherzare, 
eeliare. 

MOQUERTE.  s.  f.  motteggio,  schemo, 
derisionOt  burla ,  ludiLrio,  eorbellalura.  -^^ 
eorhelleria ,  paztîa  ,  eosa  ridieota  o  scioeea. 

MOQUETTE,  s.  f.  étoffe  de  laine,  morv 
ehetla^  sort  a  di  panno  rhe  somiglla  il  uellnto, 

MOQUEUR  ,  KUSE,  adj.  et  s.  qui  se  mo- 
que, «/erù/Tro,  ft^/J'îi  fore,  matlegfiintore ,  di' 
tegfjiatore,  —  ,  s.  m.  spreîe  di  lordo  d*  AmO' 
rica  ehe  imita  il  canto  de^fi  ait  ri  uceelli. 

MOQUOISEAU ,  s.  m.  torta  dieiriegia  che 
wm  arrosta. 

M0RA1LLE9 ,  s.  f.  pi.  tenailles  des  mare- 
cbaut .  morso .  tanoglie  da  malisraleo. 

MORAILLON ,  s.  m.  morceau  de  fer  atta- 
ché au  couvercle  d'un  coffre,  qui  entre  dans 
la  serrure  pour  le  fermer,  maniglia,  lue* 
ehetio. 

MORAINRS,  s.  f.  pi.  vers  descbevaux, 
verminl  o  lombriehi  de'  eavalli. 

MORAL.  E,  adj.  qui  concerne  les  mœurs , 
morale.  Fable  morale ,  0^0/0^0. 

MORALE,  s.  f.  science  des  moeurs,  mo- 
fûU ,  etlca, 

MORALEMENT,  adv»  moralmcntCi 
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MORALISER,  ▼•  n.  moraUttOH^  far  ri' 
floMsioni  morali, 

MORALISEUR.  s.  m.  t  usité  en  plaisan- 
tant ,  predieafftre,  ehe  moralisza, 

MORALISTE,  s.  m.  moralUta^  profeiicr 
di  morale. 

MORALITÉ,  S.  f.  moralUA,  integnamenlo 
morale. 

MORBIDE,  adj.  (peint.)  morbido,  pn- 
sto*o.  -^  (  mé«l.  ) ,  morboso ,  morbifero, 

MORBIDESSE,  s.  f.  (de  l'ital.)  t.  de 
peint,  morbidetza. 

MORBLEU  .interj.  sorte  de  jurement  bur- 
lesque .  rappita ,  eapperi, 

MORBinQUE.adj.  morbifero,  morbifieo, 
dannosoafla  salute, 

MORGE,  s.  f.  t.  de  bâtiment ,  morM  iT  un 
bisiri^, 

MORCEAU,  s.  m.  partie  d'une  chose  bonne 
à  manger,  boeeone.  —  de  pain,  tozeo,  boe* 
eone.  Le  morceau  honteux ,  qui  demeure  le 
dernier  an  plat ,  fam.  <7  boeeone  délia  oergO' 
gna.  Morceau  de  terre,  pezzo,  parte,  -^  d'é- 
toffe, de  boi^,  etc.  petzuolo^  brano.  — ,  par- 
tie d*un  ouvrage  d'esprit  :  il  y  a  de  beaux  mor- 
ceaux dans  ce  poème .  etc.  squarcio^  passa.  — , 
pièce  entière  qui  ne  fait  point  partie  d*nn 
tout:  voilà  un  beau  morceau  de  sculpture, 
peinture,  orfèvrerie,  etc.  peizo^  epera  ,  te- 
voro, 

MORCELER,  v.  a.  diviser  par  morceaux» 
tmemhrare .  f'tr  pih  parti  di  qualche  eosa. 

MORDACHE.s.  f.  espèce  de  tenaille,  mor- 
setto  di  le^no.  Les  s(*rruriers  ont  une  espèce 
de  mordacbc  qu'ils  appellent  seatctta  mastiet- 
tttttt, 

MORDACITE  ,  s.  f.  Qualité  porrosive, 
mordaeità ,  qualilA  eorrosiva  ,  médian  te  ta 
q  lia  le  un  acido  agisce  sopra  di  un  eorpo  solido 
e  lo  seioglie.  — ,  au  fig.  médisance  aigre  el 
piquante,  maHietnza^  detrazlone ,  mordaeità, 

MORDANT,  E.  adj.  t.  de  chasse,  b.Mes 
mordantes ,  mordaee ,  che  morde.  — .  au  Gg. 
esprit  mordant,  mordtnte,  pungente,  mor*- 
dare,  mortftcatiuo  y  mordieante. 

MORDANT,  s.  m.  chez  les  doreurs,  sorte 
de  vernis,  mordente.  — ,  t.  d'imprim.  guida, 
— ,  t.  de  peint,  sorte  de  composition,  mor^ 
dente. 

MORDIGANT ,  E.adj.  mordieante,  aère  » 
corrosif  o^  mordicatlvo.  — ,  au  fig.  mordaee 9 
pungente,   saiirieo ^  matdt'cente, 

MORDICUS,  adv.  (lat.)  avec  ténacité, 
tenaeemente  ,  ostinalamente, 

MORDIENNE  (a  lagiossi),  exp.  adv. 
pop.  sans  façon,  franchement,  sincèremcot, 
alia  hitona .  ton  liberld. 

MORDILLER,  v.  a.  dim.  de  mordre, 
mor^eechiare. 

MORDORl^.ÉE,  adj.  se  dit  d'une  cou- 
leur brune  mêlée  de  rouge,  bruno  misto  di 
rotso, 

MORDRE,  V.  a.  mordere^  morsicare^  sfri' 
gnere  eo*  dmti.  — ,  Cg,  et  prov.  il  s'en  mor- 
dra les  doigts,  les  pouces,  mordent  le  dila  di 
qualche  cota ,  penlirsene»  -^  ,  fig.  et  (lOpi  cette 
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chose  ne  mord  ni  ne  rue ,  eota  ehe  non  fa 
nessun  mate ,  chc  non  reea  verun  pregiuditto. 
On  dit  en  poésie  »  mordre  la  pou^'sière  , 
és*ere  ucciso  in  guerra.  — ,  t.  de  gravure, 
mordre  une  pliiiiclic,  faire  morJre  une  pUn- 
che,  miagliar  ad  aeqaa  forte,  — .  v,  n.  mordre 
dans  du  pain .  à  l'hameçon ,  min-secchiare ,  dar 
éi  dente,  —- ,  l.  d'imprim.  celte  vignette  mord 
sur  les  lettres,  eiser  in  fuori,  non  parefigiare, 
L*eau-rorle  mnrd  sur  lesmëlaux,  eorrodere , 
contumarf.  On  dit  fig.  et  fam.d'urj  homme 
qui  ne  |ieut  comprendre  une  chose,  qu'il  n'y 
saurait  mordre,  non  riesee ,  non  puà  prendere,  - 
vi  perde  il  tempo  ê  C  opéra.  Mordre  ^  d*r  malêt 
mordcre ,  pugnere,  bastnnnre,  eensurare.  — , 
t.  de  teint,  et  de  chap.  imbeverù,  intcrnarsi, 
— .  t.  de  tourn.  taglutr  eon  la  rgorùia. 

MORDU,  VB,  part,  mordutoy  morso,  mor- 
iieato, 

MOBE,  s.  m.  nom  d'une  nation,  mon. 
Proverb.  trailor  quelqu'un  de  Turc  à  More, 
trattfir  duramente,  da  Tureo  a  Muro,  Cheval 
cap  de  more,  cavesse  de  more,  tavallo,  ea- 
vczta  di  moro.  Gris  de  more,  ùigloeupo, 
otenro, 

MOHEAU  ,  adj.  m.  un  cheval  moreau ,  de 
poil  moreau,  cavalh  morello,  dipel  morollo, 
di  tnanlef  morelh. 

MORELLE.s.  f.  plante,  espèce  désola- 
num,  moretla^  eotatroy  ttrigio^  pianla  molle 
£omune%  tpecie  di  solatro, 

MORESQUE,  adj.  qui  a  rapport  aux  cou* 
tûmes  des  Mores ,  mortsco,  — ,  s.  f.  espèce 
de  danse,  h  moresea,  specie  di  ballo  alla 
maniera  dei  Mari,  — ,  sorte  de  peinture  faite 
de  caprice,  rabesclù  ,  arabeschi^  sort  a  di  pil- 
iura  fatta  a  capriecio  the  rapprttenta  d'  wr- 
dinarin  fit^liomi ,  fratche  e  ttmili, 

MORETTE,  s.  f.  espèce  d'au^^mone, <or(a 
di  ûore. 

MOR  FIL,  s.  m.  parties  d'acier  presmie 
im|>erceptibles  qui  restent  au  tranchant  d  un 
r.'iscir ,  etc.  fd  riceio ,  fil  morto.  — ,  dénis 
dVi(^phant ,  arorlo ,  dente  di  lion  faute  ehs  non 
i  ancitra  in  opéra, 

MORFONDRE,  V.  a.  refroidir,  «i^^Aïa- 
dare .  rattrappare ,  inlirtztire  ,  assiderare^  en- 
freddare.  —  ,  v.  r.  raffreddarsi ,  et  fig.  perder 
il  tempo  ad as/ettare^  a  sperare. 

MORFOIVDU,  UE.  part,   de  morfondre. 

MORFONDURE,  s.  f.  sorle  de  maladie 
des  chevaux,  infreddatura,  il  mal  dcUo  in" 
frtildato. 

MOR6ELINE  ou  alsikti,  s.  f.  plante, 
morgel lifta ,  paperina ,  anagallide  ,  orecvhi  di 
topo  t  eentonehio^  pizzagalUna  y  alsine. 

*  MORGUANT,  E.  adj.  inus.  qui  a  de  la 
morgue  ,  arrogante ,  sprezzante, 

MORGUE,  s.  f.  contenance  sérieuse  et 
fière  ,  aria  iprezzante,  aJterigia,  arroganza. 
— ,  guichet  pour  l'examen  des  prisonniers 
que  l'on  écroue ,  luogo  ait  entrar  aella  earcero 
ovê  si  etaminano  i  prigionîeri.  — ,  lieu  d'ex- 
posiiion  des  cadavres  des  noyés,  elc.  came- 
rone  ovo  si  espongono  i  cadaveri  par  etsere  ri- 
tonoiciuti. 
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MORGUBR9  ▼.  a.  braver  quelqu'un ,  ém- 
vare^  rabbuffart,  sgridare  ,  minaeciare  aiii^- 
ramente, 

MORIBOND  9  E,  adj.  moribondo,  m»- 
fiente, 

MORICAUD,  Fi,  adj.  fam.  noir,  fort 
brun ,  hnwnlto ,  brunazzo ,  nericeio,  mor^tt0^ 
MORIGÉMER,  ▼.  a.  former  les  mœurs. 
edueare^  ollettar  bêne,  eottumaro,  dieripii» 
nare  y  adduttrinar^ ,  correggtré^  eastigar^» 
Uner  in  dotera* 

MORILLE,  s.  f.  sorte  de  cbampigoon, 
spuguota. 

M  GRILLON.  S.  m.  sorte  d'oiseau,  mo^ 
retta,  — ,  t.  de  lapid.  tmeraldo  grtggio.  — , 
sorti*  de  raisin  noir,  torfa  di  uva  nera, 

MORINR,  s.  f.  plante  d^  Perse,  mnrimMm 

MORIOGA,  s.  m  albero  del Malnbur. 

MORION,  s.  m.  sorte  d'armure  de  tels, 
morione.  —  .  ancienne  punition  militaire, 
teulacciala  dota  col  calcio  del  mosehelto  û 
coU*  impugnalura  di  una  labarda, 

MORMIRE,  s.  m.  poisson  de  mer,  mcr^ 
morot  mormo, 

MORNE,  adj.  triste,  penùfroeo^  masto, 
dolente,  malineoniro,  maiàttconioto,  ^  ^  6g. 
oscuro  .  nut^oloMO,  foseo.  Couleur  morne  .or- 
tore  âmorto, 

MORNÉ,  ËE,  adj.  t.  deblas.  se  dit  des 
lious  et  autres  animaux  sans  dents,  bec. 
langue  .  griffc-s  et  queue,  nato  morto.  —  ,  se 
dit  aussi  des  armes  courtoises  dont  le  fer  était 
émoussé.  laneia  spuntata, 

MORNIFLË.s.  f.  pop.  coup  delà  main 
sut  le  visage ,  guaneiata  ,  woslaedata .  mottes 
cione,  musonet  palmata. 

MOROSE  •  adj.  chagrin .  sombre  •  bizarre. 
tetro    itiztnso.  bitbetiro. 

MOROSITÉ,  s.  f.  mauvaise  bameur»  <#- 
iniggine  .  mesiizia,  eattioo  umore, 

MORPHINE,  s.  f.  principe  narcotique  de 
l'opium  ,  specie  di  veleno, 

MORPION,  s.  m.  sorle  d'insecte,  piai- 
tonfj  piattola, 

MORS.  s.  m,  freno,  imboeeatnra, 

MORSURE,  s.  f.  morsure  y  puniura  »  tnar» 
tirât  lira.  Morsure  de  puces,  beceafa  di  pu/et, 

MORT,  s.  f.  fin  delà  vie,  morte.  Ùaîrà 
mort ,  à  la  mort ,  odiar  a  morte ,  morfalm^nU* 
Mourir  de  sa  belle  mort,  morir  di  morte  mi- 
turale.  Avoir  la  mort  sur  Ips  lèvres,  ffver  la 
morte  sut  voltn. — ,  fig.  grande  douleur  ,  pena^ 
affanno  grandissime.  —  aux  rats .  iossieo  pes 
sorci.  Mettre  à  mort,  ueèideret  perre  a  morte, 

MORT,  MORTE,  part,  et  adj.  morto ^ 
trapoisato ,  defunto, — ,  fam.  frapper  sur  quel- 
qu'un comme  sur  une  bêle  morte ,  le  frapper 
outrageusement,  dar^eme  in  terra,  bastonar 
di  mala  maniera  ,  dare  senza  ditcrezionOm 
Rois  mort ,  tout  le  bois  c^ui  est  eS(*ctivement 
mort  sur  pied ,  et  qui  ne  tire  plus  aucune  ncMir- 
riture  de  la  terre,  tegname  morticino.  Eau 
morte,  l'eau  qui  ne  coule  point,  aeqita  morfa» 
stagnante  Gens  de  main-inorle.  V.  mai». 
—  •  s.  m.  morto,  et  poét.  estinto.  Le  mort 
saisit  U  vif,  t.  de  jurisprudence*  V^  yut» 
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IIORTADELLB ,  s.  f.  espèce  de  gros  sau- 
OSflun .  mortadetlu, 

HOKTAILLABLB^  adj.cervo  ehânonpuà 
far  tefia*nenio. 

MOItTAISR,  n.  f.  t.  de  menais,  et  de 
chaqi.  Xicie  d'entaiUure  ou  d<*  trou ,  fcmmina^ 
ea*o,  intag'io ,  «>(  vulg.  moriisa, 

M0HTALI1É,S.  f.  mortalilà  Ja  natura 
dette  cote  mortali.  — ,  pettilenza  .  moria. 

MORT-BUIS  «  s.  m.  sorte  d'arbre  de  peu 
d*us8ge,  comme  épines,  ronces,  fçenùts,  elc. 
ëpinty  eefpitfflt.  ecc.  lef^name  morto, 

MOItTE-EAl) .  s.  f.  basse-marée  entre  la 
nouvelle  et  la  ph'ine  lune,  basse  arque  o  moite, 
BIOUTEL,  ELLE.  adj.  qui  cause  la  mort 
ou  qui  parait  la  vouloir  causer,  mer  taie  .  mor- 
tifero,  — ,  qui  est  5u]ct  à  la  mort ,  mortale , 
êovgttlo  a  morte,  — ,  s.  m.  c'est  un  heureux 
mortel ,  ifS  pauvrtf-s  mortels ,  é  un  fdice  mor^ 
tale^  i  poreri  f  i  mireri  mortaîi, 

MOItTELLEMENT  ,  adv.  à  mort,  mor- 
talmente^a  morte.  Offenser,  haïr  mortelle- 
ment ,  0/ftndere  f^ravemente ,  mortafmente, 
MORTE-PA  YR  ,  s.  f.  V.  paye. 
MORTE-SAISON,  s. T.  lewpo inruimanra 
it  favoro  agU  artif;iani,  in  eut  muncano  fjU 
affan  ai  commereianti, 

MORTIER,  s.  m. sable  et  cliaux mélangés, 
gmalto ,  cafdna  da  murare.  — ,  vase  pour 
pîItT,  mortojo. — ,  pièce  d'artillerie  pour  jeter 
des  bombes,  mortajo.  —,  espèce  de  bonnet 
rond  de  velours  noir,  et  bordé  par  en  haut 
d'un  large  galon  d'or,  berrelta  di  présidente  : 
président  à  mortier. 

MORTIFÈRE,  adj.  mortate,  clie  dà  la 
morte ,  rhe  fa  morire .  morlifcro, 

MORTIFIANT,  E,  adj.  qui  humilie  l'a- 
mour-propre  ,  cause  du  chagrin,  de  la  con- 
fusion ,  mortijhante. 

MORTIFICATION  .  s.  f.  mortipenzione, 
tnoermtione  ,  o/jHizionet  disgusto,  a/franto, 

MORTlFfËit,  V.  a.  fain-  que  la  viande 
devienne  plus  tendre,  frotlare,  fur  dienir 
frotlo ,  ammotlire.  — ,  fag.  martificare ,  imire- 
rare,  reprimcretn  corne  ^  i  sensi ,  le  passioni, 
—  ,  aeeorare^uddolorare^ 

MORT-NK.  adj.  nato  morto, 
MORTUAIRE,  adj.  funèbre,  ferale.  Re- 
gislre  mortuaire,  registro,  libro  de'  morii, 

MOHUK,  s,  f.  espèce  de  pois-^im  de  mer, 
mertuzto.  Une  poignée  de  morues,  due  mer- 
h%ti  aceoppiutt, 

MOlWE,  8.  r  humeur  visqueu^^e  qui  sort 
par  les  narines ,  moeeio,  — ,  maladie  conta- 
gieuse des  chfvau\  ,  morrio  de*  eauitli.  — , 
pourriture  drs  laines ,  ihfrtieidame^ito. 

MOHVRAU  ;  s.  m.  morve  épaisse,  moeeio. 
MOMVEU  ,  V.  n.  (bot.)  tmpnlridire. 
MORVEUX,  EUSE.  adj.  qui  a  de  la 
morve .  moceicoso,  mocrioso.  Cheval  morveux. 
eawitlo  IravagUato  dut  mceeio* -^  ^  s.  T.  en 
parlant  d'un  jeune  enfant ,  mœeeea ,  ragaz' 
smeeto, 

MOSAÏQUE,  adj.  motaieo^  rhe  vîen  da 
Mosé  :  loi  mosaïque.  — ,  s.  f.  ouvrage  de  rap- 
port »  en  pierres,  etc.  de  différentes  couleurs , 
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représentant  des  figures ,  niusaîco.  On  dit  plus 
ordinairement  ouvrage  de  mosaïque,  en  mo- 
saïque, opéra  Mu>aicay  un  musaicn. 

MOSCATELINE,  s.  f.  herbe  demuscou 

herbe  musquée,  pianierelta  che  sa  dimuscinom 

MO'^COUADE.  s.  f.  sucre  brut ,  rottame, 

MOSQUÉE,  s.  f.  temple  des  Mahomélans» 

moschea ,  mtsehita» 

MOT,  s.  m.  parole,  parota ,  voce,  vora^ 
boto.  Il  ne  faut  poinls'arrêtfrà  l'écorce  de  ces 
mots,  non  bisoijna  furmarsial  materiale  dellê 
parole.  Un  mot ,  deux  mois,  s'il  vous  plail^ 
fam.  una  parola  ;  favorisea ,  signore ,  io  lio  da 
dirle  una  parola.  Ne  sonner  mot ,  fam.  non  far 
mofto^  non  d'ir  nulla ,  non  aprir  bocea.  Mut, 
offerta ,  prezto  d*  una  eosa  ette  si  eompera.  —^ , 
seutenza,    detio    notabile,    V.    apopbt&ghb. 
Bon  mot,  motlo,  faeetia ,  piaeevotexza.  11  a 
toujours  le  mot  |>our  rire  ,  fam.  egli  abbonda 
in  faeezie ,  in  seherzi  piace»oli.  Le  mot  d'une 
énigme t  d'un  logogriphe,  la  parola^  ta  solu" 
zione  o  spiegazlo'te  d'  un  eniimna.  On  appelle 
mot  les  paroli'S  d'une  devise  ,  elr.  motlo .  im- 
prtsa,  —  ,  en  un  mot,  adv.  in  una  parola  ,  in 
brève .  fiuatmente.  En  un  mot  comme  en  mille, 
alieeorle,  per  dîrvela   in  una  parola.  Mot  à 
mot,  mot  |Mmr  mol,  adv.  parafa  per  parola,' 
Mot  de  guerre,  parola,  motlo  y  conlrassegno 
de'  soldnti,  Prov.  se  donner  le  mot ,  eiser 
d*  inlelligenza. 

MOTACILLE,  s.  f.  petit  oiseau  qui  re- 
mue continuellement  la  queue*  eutrctta  ,  £u« 
trettola. 

MOTRILLEou  motellb.s.  f.  poisson  d'eau 
douce,  espèce  de  loche,  pesce  ehe  ha  due  bar- 
bette ,  conte  il  barbio. 

MOTET, s.  1*1.  psaume,  paroles  de  dévo- 
tion mi.Hi'S  en  nlfisique ,  mottetto. 

MOTEUR  ,  s.  m.  celui  qui  donne  le  mou- 
vement .  tnotore,  che  dà  ii  moto, 

MOTIF,  s.  m.  motiifo,  impulsa ,  eagione^ 
oceosione.  — ,  t.  de  musique ,  principale  pen- 
sée d'un  air ,  moiiro, 

MOTION. s.  f.  (.lidact.)  action  de  mou- 
voir, mozione ,  imputéione ,  movimento,  — p 
proposition  faite  dans  une  assemblée ,  propO' 
sizione  drt  dtscutersi  in  un*  odunnnzt. 

MOTIVE,  aJj.  f.  cause  molive,  causa  ef» 
firieute. 

MOTIVER,  v.  a.  alléguer  le  motif  d'un 
avis ,  ari'ét .  etc.  dar  il  motivo  o  il  voto,  spic 
gare  i  moliri, 

MOTRICE,  adj.  T.  qui  donne  le  mouve- 
ment; vertu,  puissance,  faculté  motrice,  virtit, 
pofenzit  tfieoltà  motrice  o  movcnte. 

MOT'TE,  s.  f.  morceau  de  terre  labourée, 
zotia ,  glebu. — ,  butte ,  colline ,  montieello, 
pofjgrtio.  —,  portion  déterre  aux  racines  des 
arbres,  quand  on  les  arrache,  zol/a,  pane. 
Motte  à  brûler ,  tan  qui  ne  peut  plus  servir 
à  préparer  les  cuirs,  seamosciatiira. 

MOTTER  (SK),  v.  r.  se  dit  des  perdrix, 
no  scander  si  dietro  le  zollt  tome  usano  le  per^ 
uicî. 

MOTUS,  interj.  fam.  motus,  ne  parlez  pas 
de  cela,  zitto,  taeft$,  non  fato  motlo. 
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MOU  t  s.  m.  poumon  de  veau  ou  d'agneaui 

pttttO. 

MOU ,  MOLLE  ,  adj.  qui  cède  racilemenl 
au  loucher,  mofie,  pieghcvote,  soffieejenero^ 
morbitlo^  traUabilc,  Cimirs  .  poires  nio.les, 
ftotce,  vizs9j  fracide,  fradice,  mczze.  Temps, 
vent  mou,  Itatpo  umido,  vento  eatdoe  umiao. 
Mou,  6g.  delicafo,  cfftminato,—-,  dcùolc^ 
paCiO,' — ,  pour  indolent,  c'est  un  homme 
mou  pour  ses  amis ,  indolente ^  freddo,  in^cn- 
tibilc,  ^9  en  peint,  touche,  manière  moite, 
mirnUfi  languîda^diiavata. 

MOCCUACIIE,  s.  L  amidon  fait  avec  du 
suc  de  manioc  desséché,  ami'o  di  manioco, 

MOÛGUARD  ,  s.  m.  espion  de  police, 

spia. 

MOUCHE,  s.  f.  petit  insecte  volant,  mosea, 
—à  miel ,  ape,  ptechîa,  —,  prov.  el  lig.  gober 
des  mouches,  [wp.  pif^linr  l'ucce'Cmo,  star  coUe 
mani  inmûno.  — ,  IJg.  et  prov.  prendre  la 
mouche,  monlare,  taltar  ta  mosca.  — ,  prov. 
faire  un  procès  sur  un  pied  de  mouche  ,piutir 
per  nutla.  —  •po*»r  mouchard,  ipla.  — ,  |.elit 
morceau  de  taffclas  noir  que  les  dames  se  pla- 
çai» nt  sur  le  visage,  neo,  — ,  conslellation  , 
mosca.  Prendre  la  mouche ,  prov.  o/lenderti 
tuai  a  proposilo  ,  sattar  ta  mpsea  al  naso. 
Quelle  mouche  Ta  picpiê?  di  che  û  offcnde? 
p^reliè  gli  salia  la  mosca  ?  Fine  mouche ,  per- 
sonne adroile  el  rusée ,  volpe  lecchia.  Pieds 
de  mouche,  êcritlura  mal  falla,  ealtiio  ca^ 

ratière. 

MOUCHER,  v.a.  sofpare,  netlare  il  naso. 
Prov.  el  fig.  qui  se  sent  morveu)^  se  niouche, 
ehi  si  sente  colpcvole  si  farda  l' applicazione, 

une  chandelle ,  etc.  snwccolare.  — ,  espion- 

ncr,  co^iare ,  spiare ,  tsplorare. 

MOUCHEROLLE,  s.  f.  petit  oiseau«  occhio 

di  bue  t  uccelletto  dclla  grandezza  di  una  capi- 

nera, 

M0UCHER09  ,  s.  m.  moschcrino,  mosea- 

rifio.  —  ,  stoppino ,  lucignolo  di  eandcla. 

MOUCHETÉ,  ÉE,  part.  V.le  verbe.  —, 
adj.  motcoso.  — .  t.  de  bh'is.  moscheUaio.  On 
le  dit  aussi  du  blé  qui  a  une  poussière  noire 
dans  les  poils,  tprizzato  di  polve  nericcia. 

MOUCUETKR,  v.  a.  marquer  un  Tond 
blanc  de  petits  trous  ou  de  petites  taches  noires 
sur  une  étoffe  avec  des  fers,  stampare,  frastw 
gliare.  Mouchcter  de  l'hermine,  picJtietiare, 
itmpestar  V  ermelllno  eon  pelUcce  ncre. 

MOUCUETTE,  s.  f.  larmier  dune  cor- 
niche. V.  i«ABHiKR.  Mouchelle  pendante,  goc- 
eiclaùjo  col  sottogrondule,  — ,  t.  de  oharpenl* 
sorte  d'outil ,  pialla  col  tnglio  a  mezzo  cercUio, 
boilaecio»  — ,  t.  de  menuis.  .outil  semblnble 
au  rabot  rond,  baslone,  — ,  s.  f.  pi.  iiislru- 
ment  pour  moucher  les  chandelles,  tmoccola- 
tore,  smoccotatojo ,  smcccolatnje, 

MOUCHETURE,  s.  f.  ornement  qu'on 
donne  à  une  élon'c,  punteggiatura ,  frasta- 

glio, ,  t.  d'archit.  se  dit  des  ornemens  de 

fantaisie,  ornamrn/i  di  copriccio  onde  si  abbcl' 
lifcono  i  lani  d'  un'  opéra  di  scultvra.  — , 
t.<le  chirurg.  eallerilura ^  sralfitura*  Mouche- 
tures d'hermine,  macchicHCt  punleggisUur§ 
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sulle  pelU  d*  trmêiUtto.  —  •  t  de  M»*  /!«- 
ehetto  d  ennellino. 

MOUCUEUA.  s.  m.  ehi  smœeola  i  tmi 
al  teairo. 

MOUCHOIR,  s.  m.  linge  pour  se  moucher, 
pezzuola ,  moccichino,  fazzotetto  da  naso,  -* 
de  cou,  pezzuola  di  stta  o  tela,  fazzoUtiodû 
collo. 

MOUCHURE ,  s.  f.  —  de  chandelle,  (mw* 
eolitlura. 

MOUDRE ,  V.  a.  macinare.  — ,  6g.  pestarê, 
ammacear  eon  percotse.  Avoir  le  corps  toot 
moulu,  cire  tout  moulu,  esserpestç,  setUirsi 
doler  lutta  la  vita, 

MOUE.  s.  f.  grimace,  sfnorpts,  tisaeeio. 
Faire  la  moue,  fore  un  mal  visa. 

MOUÉE,  s.  f.  mischio  di  sangue  di  êsn» 
eon  latte  e  pane  che  si  dà  ai  catù, 

MOUETTE,  s.  f.  oiseau  de  mer,  genre  da 
palmipèdes ,  gabbiano ,  mugnajo» 

MOUFETTE  ou  mopiive,  s.  f.  exhalai- 
son pernicieuse,  esafazione  dannosa  ehe  s»a* 
pora  nei  sotterranei  dclle  minière,  —  ou  bête 
puante,  animale  earnivoroehe  eesUa  uneatlivù 
odore. 

MOUFLARD,  E,  s.  fam.  qui  a  levûaga 
gros  el  rebondi,  visopaffuto,  fueeia  gnusaê 
rolonda, 

"^  MOUFLE,  s.  f.  mitaine,  guanto  dieeeje 
0  di  lana.  — ,  caisse  de  (KHilie,  t.  de  mar.  &m- 
zello^  et  sur  les  galères,  ghiudazzo.  — ,  t  de 
serrur.  barres  de  fer,  catene  da  fabbriea  eon 
piU  ocrhi. 

MOUFLE ,  s.  m.  assemblage  de  plosients 
poulies,  polispasto,  taglia.  — ,  par  mépris, 
gros  visage ,  uom  che  ha  guatue  paffate.  — « 
en  chim.  sorie  d^  vaisseau,  muffela, 

MOUFLE,  ËE,  adj.  on  nomme  podics 
mouflées  celles  qui  sont  assemblées  dans  uoe 
même  écbarpe,^u/e^^'ût  incassata  in  an  bot' 
zclto. 

MOUFLER ,  V.  a.  pop.  prendre  enseoMe 
les  lèvres  et  le  nez  à  quelqu'un ,  en  sorte  qu'as 
fasse  bouisouûer  ses  joues, /«r  gonfiar  legesm' 
de  ad  afcuno. 

MOU  FL ETTES.  s.  f.  pi.  deux  morceaux  da 
bois  creusés  en-dedans  pour  prendre  k  fefà 
souder,  impugnatura  d*  uno  strumentoemhisi 
si  cava  il  piomito  strntto  dalfttoeo» 

MOUFTl.  s.  m.  V.  num. 

MO  U 1 LL AGE ,  s.  m.  fond  propre  peur  je- 
ter l'ancre,  piaggia,  hwgo  dove  si  pué  getter 
t*  ancora  pcr  mellersi  in  sicuro.  — ,  t.  de  cor- 
royeurs,  façon  qu'on  dona#aux  cuifs,  ammet' 
lumen to  a  im mutlamento, 

MOUILLE- BOUCHE,  s.  f.  espèce  de 
poire ,  srrta  di  pera  moUo  sugosa, 

MOUILLER,  V.  a.  tremper,  bamecter, 
ammoHarc,  annuffîare,  bagnare,  immolleré$ 
umcttare,  irrigare,  rigare,  in/imû/cra,  inlt" 
gnere»  Mouiller  Tancre.  ousimpiemeAlmouil* 
1er.  dar  fondo,  geitar  t  aueora  ,  aneormrsi,  '-* 
lu  double  11  précédée  d'un  i ,  pronunziare  eM 
suono  srlitaceiato. 

MOUILLETTE, s.  f./ètto/ÎMK/i/NOia^ 
intignerU  n«/i#  uwa  aflogetH* 
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IfOUILLOiR  »  ft.  m.  petit  vaie,  $éodMlim 

éti  bagnarviit  le  dila, 

MOUILLUHB,  s.  f.  actioQ  de  mouiller, 
bttgnaiHra ,  immoiiamento ,  bagnamento, 

MOOLAOB ,  s.  m.  t.  de  meuii.  maeinafura, 
•^t  t*  de  Jurispt  dirlttû  di  maeinatura,  — , 
t.  d*8rts  mécan.  il  geitarê  in  forma. 

MOULANT)  s.  m.  garzon§  d'  un  mugnajo 
th»  fil  maeinurê  il  grano, 

MOULE,  s.  f.  petit  poisson  enfermé  dans 
une  coquille ,  datUro  di  mare,  —  »  s.  m.  ma- 
tière creusée  et  préparée  pour  donner  une 
forme  à  la  cire  >  au  plomb ,  etc.  que  Ton  y 
verse  liquide,  forma,  ttampa.  On  dit  prov. 
et  bassement,  conserver  le  moule  du  pour- 

5 oint,  pour  dire»  se  conserver,  se  ménager 
ans  les  périls ,  scampare  o  salvare  ta  ptUe, 
—  »  6g.  se  former  sur  le  moule  de  quelqu'un , 
prtnderio  pêrmodtth^  seguirne  gU  esempi, 

MOULÉ.  EE,  ]KfTi. gettaio  in  forma.  V.  le 
▼erbe.  Lettre  moulée,  leltera  stampata,  «fam- 
pateth*  earmitere  eht  imita  ta  ttampa. 

MOULFE ,  s.  f.  potuere  o  fiingo  efie  irovati 
9ùUo  ta  mofa  dû*  fcrraj. 

MOU  LE  II ,  V.  a.  jeter  en  moule,  gettare  in 
forma.  —  un  bas- relief,  une  statue,  modela 
iarûf  fur  modetti  — ,  fi*;,  se  mouler  sur  quel- 
qu'un f  prtnder  attri  ptr  modetto.  Mouler  du 
bois,  miturar  te  tegna  seconde  it  prctcriito  de* 
magistrati.  —  une  faucille,  etc.  arrolare, 

MOULBRIB,  s.  f.  sorte  d'alelier,  ta  fab^ 
briea ,  i7  tuogo  dove  si  getta  in  forme. 

MOULEUR  D£  BOIS,  s.  m.  officier  de 
police  I  miturator  di  tegna.  Mouleur,  en  géné- 
ral, ouvrier  qui  se  seit  du  moule,  gcHatore 
m  forme. 

MOU LI ÈRE,  s.  f.  luogo  dove  ti  peseano  î 
daiteri  di  mare. 

MOULIN,  s.  m.  machine  à  moudre  du 
grain ,  etc.  mnfino^  motino,  maechina  per  ma- 
tinare  il  granoy  eee.  —,  prov.  et  Gg.  faire 
venir  l'eau  à  son  moulin  ,  tirare  l*  ac*jua  al  sao 
tnêtino.  —  à  foulon ,  à  huile ,  gttatctiiera .  ma- 
€inatoJo*  —  à  papier,  à  tan,  à  écorce,  cartiera, 
gualchiera ,  macina  per  la  xeorta.  Petit  moulin 
à  café .  mutinetto.  —  à  soie,  filatnjo. 

MOU  LIN  AGE,  s.  m.  préparation  de  la 
foie  en  la  faisant  passer  au  moulin ,  /'  a p parée- 
ehio  ette  ti  dà  alla  eeta  faeendosi  patsare  per  il 
fitatojo,  il  torcere  ehe  ti  fa  délie  sete  al  fila» 
tojo. 

MOULINER,  V.  a.  —  la  soie ,  preparar  la 
êeia  facendota  postare  al  fitatojo.  On  cit  que 
les  vers  moulinent  le  bois ,  forare ,  rodere.  — , 
y.  n.  t.  de  jard.  les  vers  moulinent,  ils  creu- 
sent la  terre  •  eavare ,  tcavare, 

MOULINET,  s.  m.  dim.  de  moulin,  mu /<- 
nette ,  motinetlo,  — ,  tourniquet .  barbera,  ver- 
ricetto.  — ,  machine  pour  travailler  à  la  mon- 
naie, cattettetto.  — ,  t.  de  tireurs  d'or,  sorte 
de  broche  de  fer,  torta  di  roeettetto.  Faire  un 
moulinet  avec  une  épée ,  avec  un  bftion  à  deux 
bouts,  etc.  far  U  motinelh  con  ana  tpada  o  ti' 
mile  per  evitar  eotpi. 

MOULINlEfi ,  s.  m,  eolui ehe  tarçe  la  uia 
at  fitatojo. 
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MOULLAf  s.  m.  detiors  o  taegrdoie  math-  - 
mettùno. 

""  MOULT,  adv.  molto,  in  abbondanta, 
abbondanfemente. 

MOULU,  UE,  part  Y.  Hoooai. 

MOULURE,  s.  f.  ornement  d'architecture» 
modanatura ,  membrelto, 

MOURANT,  E,  adj.  qui  se  meurt,  mort" 
bondo ,  moriente,  ehe  muere ,  clie  spira.  Teux 
mourans, /an^tt«nfi,  languidi,  pienidipae» 
tione.  Bleu  mourant,  fort  pâle,  eitetlro. 

MOURIR,  V.  n.  cesser  de  vivre,  morire, 
irapattarej  eetsar  di  vii'ere.  —  de  sa  belle 
mort,  morir  di  morte  naturate.  -^  tout  en 
vie,  morir  di  malattia  violenta.  —  d'une  belle 
é|>ée,  il  eedere  a  nobite  nemieo.  — ,  par  esa* 
gérution,  mourir  de  chaud ,  de  froid ,  de  cha- 
grin, etc.  morir  di  eatdo ,  di  freddo ,  d*  affan^ 
no,  eee.  — ,  en  parlant  d'autres  objets,  au 
phys.  et  au  moral,  morire,  cettore,   etiin- 

guerti,  diteeearti ,  inaridire ,  venir  mena. , 

V.  r.  être  sur  le  point  de  mourir  ;  je  me  meurs, 
1*0  mi  mnojo,  io  muojo,  io  mi  tento  m&rire. 

MOURON  ou  ANAOALLis,  S.  m.  erbadê^ 
gti  ueeettini,  anagallide.  V.  iioBOBtiifa.  — , 
lézard  jaune  marqueté  de  taches  noires,  eortm 
di  rumarro  giallo  tprizzalo  di  nera. 

MOU  R  RE,  s.  f.  sorte  de  jeu  des  pays 
méridionaux,  giuoco  delta  nnra,  V.  migatiou. 

MOUSQUET.s  m.armcàfeu,mo«Ae//o. 

MOUSQUETAOE,  s.  f.  coup  de  mous^ 
quet ,  moxcttetiata ,  eojpo  di  mosetietto, 

MOUSQUETAIRE,  s.  m.  motchettim, 
armaio  di  motcliMto. 

MOUSQUETERIfi,  s.  f.  décharge  de  plu- 
sieurs mousquets,  moteheiteria ,  tcarica  di 
molti  moseltetti, 

MOUSQUETON,  s.  m.  espèce  de  fusil, 
mosefietlofie. 

MOUSQUE'TS.s.  m.  pi.  tapMidi  Tarehia. 

MOUSSA  UT,  adj.  m.  pain  moussaut,  pan 
di  triletto  da  cane. 

*  MOUSSE,  adj.  émoiïsséf  ottusoi  epun* 
tato. 

MOUSSE,  s.  m.  page  de  vaisseau,  motto 
divascetto.  —,  S.  f.  espèce  de  ixîtite  herbe, 
maseo,  porracina.  — .  ce  qui  vient  sur  la  tête 
des  vieilles  carpes,  torta  di  peluria  û  cluffettOm 
— ,  certaine  écume  sur  l'euu  et  sur  quelques 
liqueurs,  se/iiuwn,  tpitma, 

MOUSSÉ,  £B.  adj.  tpttmante, 

MOUSSELINE,  s.  1.  toile  de  coton  très 
Gne ,  mussofina ,  tcla  di  e<Hone  finittima. 

MOUSSER ,  V.  n.  se  dit  des  liqueurs  sur 
lesquelles  il  se  forme  de  la  mousse,  spmmeg^ 
g  tare,  tpumare. 

MOUSSERON, S.  m.  champignon  qui  vient 
sous  la  mousse,  prugnuoto,  tpecie  ai  fungé 
ehe  natee  totto  il  musehio, 

MOUSSEUX,  ËUSE .  adj.  tpitmeggtaniê, 
ehe  tpuma. 

MOUSSOIR,  s.  m.  t.  de  pepet.  eHindrûéi 
fegne  per  itiemprar  la  patta,  —,  frulHno  pnih 
far  tpumare  ta  eioceotata. 

MOUSSON,  s.  f.  saison  oii  soufflent  cer- 
tains vents  réglés  et  périodiques  de  la  mer  des 
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4  Indes,  appdës  moussons,  momùne ,  venti  r#- 
^otnri  c  periodlei  del  mare  detP  Intiie. 

MOUSSU,  UB,  adj.  muncoto,  eoperto, 
pietiO  tli  ntimch'O. 

MOUSSUKE,  s.  r.  t.  de  potiers  de  terre, 
sorte  de  barbe  que  ie  |>erçoir  fait  autour  des 
trouft,  riceio. 

MOUSTAGIJE.s.  T.  barbe  qu'on  laisse  au- 
dessus  de  ia  lèvre  d'en  baul.  batdta ,  muslae- 
thi.  — ,  t.  de  tireur  d'or,  espèce  di*  manivelle, 
mahttbrio,  maniglia.  — ,  lig.  enlever  sur  la 
DMiuslache,  jusque  sur  la  moustache  de  quel- 
qu'un ,  pop.  portât  via  itna  co*a  alfa  barla  di 
Qtcuno,  Donner  sur  la  moustache  à  quelqu'un, 
dare  una  mostacciaia, 

MOUSTIIXE,  s.  r.  sûHa  didonnoia  salva- 
tiea, 

MOUSTIQUE,  s.  f.  sorta  di  sanzara 
dêW  Afriea  t  dtiC  America» 

MOÛT,  s.  m.  vin  doux  qui  n'a  point  en- 
core bouilli ,  moslo ,  vin  dolce  ebe  non  ha  bol- 
lito.    . 

MOUT  AH  DE,  s.  f.  graine  de  sénevé  broyée 
avei:  du  vinaigre,  woslarda,  semenza  di  se  ■ 
napa,  Prov.  s'amuser  à  la  moutarde ,  ot- 
Undere  a  funfaluchc,  slare  a  baduhccOf  bii» 
toecarti. 

MOUTARDIER,  s.  m.  vascflo  da  mottar- 
fia,  _ ,  chi  fn  o  vende  ia  mottarda, 

*  MOUl  I  Kit,  s.  m.  chiesa^  monastero.  Me- 
ner une  fille  au  nioulier,  ntanlarla, 

MOUTON  .  s.  m.  Inlier  clj^lré,  eattrato^ 
monione.  — ,  sa  peau  préparée,  peite  di  mun- 
tone,  ^^ ,  prov.  revenons  à  uo.^  moulons .  iur- 
niamo  a  bomba,  a  botte ga ^  ai  proposito  dei 
dtërorso,  ()(i  dit  fig-  c'est  un  moulou,  il  est 
doux  comme  un  mouton .  doice ,  queto  corne 
{tn  agittHo.  — «gros  billot  de  bois  armé  (ie  fer 
pour  enfoncer  les  pieux ,  bcrtu.  Moulons ,  qua- 
tre piliers  du  train  d'un  c.irros<ie ,  punluni.  — , 
en  parlant  de  la  mer.  vagues  hliint hissantes, 
cavaiioiù^  onde,  fioUo.  — ,  grosse  pièce  de 
bois  dans  laquelle  sont  engagées  les  ai)«es  d'une 
cloche,  cico^na.  Mouton  marin,  petce  mun- 
ionc.  — «espion  dans  une  maison  d'arrêt,  *pia. 
MOUTOMSER  ,  v.  a.  rt-mire  frisé  cosnme 
la  laine  d'un  mouton,  increspare,  anicciare. 
La  mer  moutonne,  solietar  cavailuui,  bian~ 
ekegçiare. 

MOU  lONMER,  ËRE ,  adj.  ctie  ita  ia  na- 
tara  o  *t  earalUre  de'  ntonioni.  La  multitude 
est  moutonnièie ,  tam.  ia  moltiludine  fa  corne 
le  perort ,  duve  una  va  ,  /'  allie  vanuo. 

MOUTURE,  s.  f.  mucinatura,  marina" 
mento,  mttcinio.  —  écononii({ue,  macinalura 
dei  Iriltilio.  — ,  prov.  tirer  d'un  sac  (icux 
moutures,  farsi  pagare  due  voile  pcr  ia  siuta 
€Q>a. 

*  MOUVANCE,  s.  f.  servit  il,  dipendenza 
d*  un  f,udo  du  un  aitro, 

MOUVANT.  £,  aij.  qni  a  la  pui.ssanre  de 
mouvoir,  cite  lia  ia  foiza  di  mnuiere,  rorce 
mouvante,  forz»i  movcnle,  motrice,  — ,   en 

Sarlant  des  sable»  et  des  terres  qui  relèvent 
'un  (ief,  dipendente» 
MOUVKM£MT,  s.  m.  moîOf  movimenlo. 


MUG 

—,  t.  de  mus.  presser,  ralentir  le  moianniM, 
battert  il  tempo  piii  o  mena  presto.  Air  de 
mouvement ,  aria  in  eut  le  batlule  sono  ti- 
gnate.  Chanter,  jouer  de  mouvement,  ranten, 
toitar  benog  a  tempo  j  outrvando  ie  battute, 
Mouvenicns,  ddns  l'art  nrat.  ou  poét.  gli  af" 
fttti^  a  movimenlo  dcgiiaffcUL  — ,  fermenU- 
tion  dans  les  esprits,  stdizione,  tumulte.  Se 
donner  bien  du  mouvement  pour  ou  dans  une 
alTaire,  dar>i  moita  briga, 

M  OU  V  bit.  V.  a.  t.  de  jard.  rimeseoiare, 
tmuovere  il  terrtno»  — ,  t.  de  raffinerie  de 
sucre,  dimenare  o  smuover  h  zueehero  ml 
rafjînario. 

MOU  VERON .  s.  m.  t.  deraffin.  de  sucre, 
epecie  di  mestoia  e  paietta  da  staceare,  smiuh 
vere  lo  zuechero. 

MOUVOIR,  V.  a.  remuer,  muorere,  dar 
moto.  — ,  au  moral,  exciter,  faire aj^ir,  com- 
miiorere,  induire,  eccitare, 

MOYEN  ,  EN  N  E ,  adj.  médiocre,  mezttm». 
Être  de  moyen  âge,  di  mezza  été.  —  (hisU), 
le  moyen  âge ,  il  medio  ei  o  La  moyenne  ré- 
gion (le  l'air,  iamezzana  regione  ded'  aria.-'f 
s.  f.  ( arilliin.  et  géom.  )  moyenne proportioo- 
ncl!e,  nie'fia  proporzionnie, 

MOYEN  ,  s.  m.  ce  qui  sert  pour  parvenir â 
quelque  lin,  mczzo ,  mndo,  e*pediente,  eom- 
penso,  verso,  tijutoy  facoltà.  Et  le  moyen? 
et  quel  moypn  ?  e  corne  poterie  fare,  e  corne 
s' Iwdti  fare?  Moyens,  ricvhizze,  facoilà^  co- 
modi,  béni  ;  la  lento ,  modi  di  riuscire  ;  je  oe 
connais  pas  ses  mo>en<  et  ses  facultés.  —, 
l.  (lepral.  rngione.  Au  moyen,  prép.  me^/ûiAti 
che .  in  rirlii  di  ciie ,  per  mezza  di  cui» 

MOYE^^Al^T,  prép.  mcdianle,  eoimes' 
zo ,  per  »  in, 

*  MOYENNEMENT,  adv.  mediorremeniê, 
cosi  cosi .  mrzzanitmenle ,  ira  bene  e  maie. 

*  MO  Y  EN  4>  EU  ,  V.  a.  procurara,  eonriiiare» 
MOYER.  V.  a.  t.  de  maçunn.  segare  in  da9 

una  piclrn, 

^  MOYi  U ,  s.  m.  jaune  d  œuf.  tuorio,  rossa 
d' tiovo.  — ,  espèce  de  prune ,  sorta  di  susitm 
di  cui  si  fanno  iceciienti  eonfeHi„  —,  partie 
(le  la  roue  où  l'on  emboîte  les  raies,  motzik 
d'  una  runla, 

MOZARABE,  s.  m.  nom  des  chrétiens 
d'EspHgne  vtnus  des  Mores  et  des  Sarra- 
zins,  Muzzarabo,  — ou  hozabibiquk,  adj.  œ 
qui  appartient  à  leur  cuite ,  ^H£iss«tra6o,  iww- 
zaral/ieo. 

MOZETTE,  s.  f.  camail  d'un  évéque, 
nwzsdla. 

Mu  .  UE  .  part,  mossn,  V.  vocvoir. 

MUABLE,  adj.  muiabiie,  valu  bile ,  inslâ- 
bile, 

MCANGE,  s,  r.  t.  de  mus.  cambiamvnlê 
dt  uua  nota  in  un'  allra. 

MUCILAGE  ou  hlqubox,  s.  m.  matière 
visqueuse  épaisse  de  prcs«pie  tous  les  végé- 
taux,  nturihgine^  muceilugfiina, 

MUCILAGINEUX,  EUSE,  adj.  mwa- 
iaggiiwso ,  nitrrllagginoso, 

MUCOSnÉ,  s.  r.  mucosité,  viseosili, 
unwre  démo  délia  natura  dcl  moccio^ 


MUL 

IIU OB ,  8.  m .  drappo  di  itorta  tt  a(beH, 

MUE,  s.  f.  muda  dâgti  veM/Zi.  — ,  dépouiU 
les  d'un  animal ,  le  spoglie»  Le  temps  de  la 
mue)  muda,  mudagUme,  il  Hmpo  dei  tnif- 
dare,  — ,  lieu  où  Ton  met  un  oiseau  quand  il 
mue,  muda  y  grangabbia^  hogoehiaio,  —, 
lieu  obscur  où  l'on  tient  la  Tolaille  pour  l'en- 
graisser, sUa. 

MUER.  ▼.  a.  changer,  muiare,  mudarû» 
cangiart. 

MUET,  MUETTE,  adj.  qui  ne  peut  parier, 
mulo,  mutotoi  ehe  non  ha  tingua^  ehû  non 
Buà  par  tare ,  dte  non  par  ta,  — ,  t.  de  gramm, 
h  muette ,  celle  qui  n'est  p<4nt  aspirée ,  muto, 

MUETTE,  s.  f.  maison  bâtie  dans  une  ca- 
pitainerie de  chasses  •  casa  di  caeda* 

MUFLE,  s.  m.  extrémité  du  museau  de 
certains  animaux,  tnaJo«  ceffo,  — ,  ornement 
de  sculpture»  mûêchennê*  Mufle  de  lion ,  pe- 
ite  fleur,  boeea  di  lione.  —  de  veau ,  plante  ; 
antirrino. 

MUFTI,  s.  m.  chef  delà  religion  maho- 
mctane,  mufti, 

MUGE,  s.  m.  poisson  de  mor,  muggina, 
.aafalo,  ->  Tolant,  faucon  de  mer,  pesée  jm^ 
lantê. 

MUGIR,  T.  n.  mugglres  mugghiare,-- ^ 
fig.  iirepitare,  romoreggiare  g  mugghiare, 
fare  âtrepilo ,  rimbombare, 

MUGISSANT,  E.  adj.  mugghiantê. 

MUGISSEMENT,  s.  m.muggito^  mug- 
ghiamento ,  mugghio ,  muglio. 

MUGU£T,s.m.  plautcà  fleurs  odoriféran- 
tes, m  m^Ac<(0.  ~,fig.et  fum.  galantauprèsdes 
dames ,  recherché  dans  sa  parure ,  terbinetlo, 
civeitino, 

MUGUETER,  v.  a.  faire  le  muguet,  le 
galant,  vagkeggiare,  far  il  bello.  —,  fig.  et 
fam.  muguetcr  une  charge,  ambire,  spiar 
t  oceoêione  di  oiienere» 
'  MUID  ,  s.  m.  mesure  de  liquide,  988  pu- 
tes •  boUe*  —  t  mesure  de  grains ,  de  sel ,  etc. 
mcggie. 

MUITE ,  s.  f.  eau  dont  on  fait  le  sel ,  ae- 
mua ,  da  cui  si  eava  il  sale, 

MULÂTRE,  adj.  et  s.  né  d'un  nègre  et 
d*une  blanche,  ou  d'un  blanc  et  d'une  négresse, 

mulatto. 

f-  MULCTE ,  s.  f.  multa.  V.  amiudb. 
MULGTEjft,  V.  a.  imporre  una  multa,  pU' 

nire, 

MULE,  s.  f.  pantoufle,  pantufola,.mtila, 
^-,  chaussure  sans  quartier,  pianella,  — ,  fe- 
melle de  même  nature  que  le  mulets  muta. 
Mule,  engelure  au  talon ,  pedignone, 

MUI^T ,  s.  m.  animal  engendré  d'un  âne 
et  d'une  {ument,  ou  d'un  cheTal  et  d'une 
inefise,in«&i.  — *  tout  animal  provenu  de  deux 
animaux  d'espèce  différente,  ma/o,  metieeiOf 
mmîisot  baetmdo»  Prov.  garder  le  mulet, 
aspeliar  iungo  tempo.  Mulet,  sorte  de  poisson 
de  mer,  fW|r/(a.  ... 

MULETIER r ERE, s^muiaUtere^  U  mo- 

gtie  éel  mmlaitiere. 

.MULETTE,  a. f.  goâer  dei  oueauX  de 
proie,  ventriglio» 
I. 
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MtJLLE  on  oaiavci  mitui^  s*  et  adj.  ro6^ 
bia  tP  infirior  êorta* 

MULON ,  s.  m.  gran  mueehio  di  ealê  «m- 
massato  su  lia  epiaggia  del  mare, 

MULOT ,  s.  m.  espèce  de  sourir,  topo  di 
eampagna,  Prov.  endormir  le  mulot ,  addoT' 
mentar  per  ingannaret  lusingareper  ingamtare* 

MULOTTER,T.  n.  t-devèn.  en  pariant 
du  sanglier  qui  fouille  les  trous  des  mulot» , 
seavare  le  tane  de'  topi  di  eampagna, 

MULTIFLORE ,  adj.  (bot.)  ehe  ha  doeieim 
di  fiori» 

MULTILATÈRE ,  a^j.  t.  de  géom.  qui  a 
plus  de  quatre  c6tés»  moitilatero^  ehe  ha 
molli  lati, 

MULTILOBÉ ,  SE,  a^j.  (bot.)  à  plusieurs 
lobes ,  ehe  ha  molli  lobi, 

MULTINOME ,  s.  m.  V.  poltkomi. 

MULTIPLE,  s.  m.  et  adi.  t.  d'arith.  nom- 
bre qui  contient  plusieurs  fois  exactemeDt  le 
simple,  multipliée.  — ,  t.  de  géom.  point  mul- 
tiple, punto  moiiipliee  o  d'  intersezion  co- 
mune.  Poulie  multiple  «  t.  de  mécan.  tagUsi, 
polispasto, 

MULTIPLIABLE ,  ad^j.  qui  peut  être  mid- 
tiplié.  moUipUcabilet 

MULTIPLICANDE,  s.  m.  nombre  à  mul- 
tiplier par  un  autre,  moUiplimndoM 

MULTIPLICATEUR,  s.  m.  nombre  pw 
lequel  on  en  multiplie  un  autre,  moUiplieatore» 

MULTIPLICATION,  s.  f.  augmentatioa 
en  nombre ,  moUiplieaeione ,  molHpSeo,- 

MULTIPLICITÉ,  s.  f.  nombre  indéfini  de 
choses  diverses,  moltiptieità, 

MULTIPLIER,  T.  a.  moUiplieetre,  aumen- 
tare,  — ,  ▼.  n.  erueerê  in  numéro  o  in  quat^ 
tità,  — ,  répéter  un  nombre  autant  de  fois 
qu'il^  a  d'unités  dans  un  autrenombre  donné, 
moltiplieare* 

MULTITUDE,  s.  f.  mùHiiadine^  foUm, 
calea,  — ,  il  volgo,  la  plèbe* 

MULTI  VALVES ,  s.  m.  pi.  coquilles  com- 
posées de  plusieurs  pièces,  muliiealvL 

MUNGO ,  s.  m.  speeie  difagiuolo  delF  /i%- 
dia. 

MUNICIPAL,  B,  a4j.  qui  app^ent  à  une 
municipalité .  munieipaîe, 

MUjïlClPALlSER,  T.  a.  inîrodurre  U 
govemo  municipale»  . 

MUNICIPALITÉ,  s.  f.  munieipaiità ,  U 
corpo  degli  ufp^iaU  manieipali, 

MUNICIPE, s.  m.  viUe  d'Italie  qui  parti- 
cipait aux  droits  de  cité  romaine  sans  cesser 
de  faire  une  cité  è  part,  munieipio, 

MUNIFICENCE,  s.  f.  munifieenéa,  libe- 
ralità, 

MUNIR,  T.  a.  fnmuri,  ^aamîr0.Se  munir, 
munirsi,  provvtdersL 

MUNITION ,  s.  f.  munisione.  provoieiona 
da  sierra  e  da  boeea, 

MUNITIONNAIRE,  s.  m.  manizianier^. 
eli  é  inearieato  délie  muniaiani» 

MUQUEUX,  EUSB,  adj.  qui  «  de  la  mn- 
cosité,  mttcoM.  — ,  s.  m.  V.  MooiirÀQa.       , 

MURf  s^m.  ounagedemaçonnericyiiiHM» 
muragUa,  pareil»  BIttf  mitojen,  miirp  diwk- 
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MTÎOt  «MNMMk  Gros  mw,  murëgiU  maeiira. 
Mur  de  refend,  mure  di  ipoHimênî^,  Mur  de 
déluré  «  ifciffftfMk  Mur  d'appui,  spandû^pa- 
rapêtto,  —  •  iam.  mettre  un  homme  au  pied 
du  mur  •  iiringêrê  fra  t  meîê  ê  '/  muro* 

MUR ,  MURE  ,  adj.  matun.  — ,  au  fig. 
i^ ,  bomme ,  jugement  »  esprit  mûr .  étà  ma- 
iurm,  ptrfeiiay  nom  mtiimro ,  pradentô^  ta- 
wio '^  gittéUiota» 

MURAILLE»  B.  f.  murûffUa^  muro^pa- 


MURAL,  E,  adj.  couronne  murale  que 
les  Romains  déeeroaient  à  celui  qui  était 
aonté  le  premier  à  l'assaut^  earona  murate, 
— ,  qui  croît  sur  les  murs,  qui  appartient  aux 
WBts ,  murale, 

MURE,  s.  f.  sorte  de  fruit,  morajgelta. 
MûresBiiTage,  le  &uik  de  certaines  ronces , 
wtûHté  prugnola. 

MUREMENT,  adv.  au  fig.  mainramentê , 
pmuUraiawMiUê  «  coiukbraiamgntû ,  con  ma^ 
iMrUà. 

MURS9E,  s.  f.  poisson  de  mer  qui  m- 
semble  à  une  anguule ,  morena ,  petcû  di 
•  wtMr0  nmii^  aU'  ënguilla, 

MURER,  ▼.  a.  murartf  ehluder  etm  muro. 

MUREX,  s.  m.  (du  )at.)  (hist.  nat.)co- 
aaillage  uDiTalve  liérissé  de  pointes  •   mu- 

MURIATB,  s.  m.  (chim.)  bjdrochlorate, 
murUUe,  uêido  muriaiUo, 
MURXATlQUE,adj.  (diim.)  hydrocblo- 

MÛRIER ,  s.  Bb  arbre,  moro ,  gelso, 

MURIR ,  t»  n.  maturare ,  divenir  maîuro, 
•»-,▼•  a.  matimine ,  ridurrt  a  maturità, 

MURMURAT£UR,s.  m.  et  adj.  mormo- 

ilof»,  botbaiiéitê, 

MURMURE,  s.  m.  mormorio^  bîsbigiio^ 
êtuurrû.  — ,  bueâuanenio ,  pîisipM.  -> ,  bor- 
boliamento,   borkogiiamento, 

MURMURER,  ▼.  n.  se  plaindre  sourde- 
ment, horboitarei  mûrmoreggiare ,  bueinare, 
fuiwrrwé,  —  contre  qnelqu  un ,  mormorare , 
dirmaiûdi.,. — se  dit  aussi  du  bruit  sourd 
qui  court  d'ttoe  BOUTeUe ,  bisbigliare  ^  carrer 
voce,  — ,  en  parlant  des  eaux  et  des  vents , 
mormorare^  suêurrarê, 

MURRHIN ,  E ,  adj.  et  s.  vases  murrhins, 
matière  murrhine,  va«î,  maUria  in  grande 
êtima  pressa  gU  anHehi,  — ,  s.  f.  soria  di  bo" 
vanda  degU  antielU, 

MURUCUGA,  s.  m.  pianta  dûlUt  nwva 
Spagna  simiie  alflor  di  passiane, 

MUSARAIGNE,  s.  f.  petit  animal  qua- 
drupède ,  soria  di  iopo  eampagnuoia, 

MUSARD,  S,  s.  et  ad|.  balouot  aiheeo,  cita 
va  a  sparabico,  a  zanztK 

MU8C ,  s.  m.  animal  de  la  taille  d'un  petit 
chevreuil. ^a«2e//a.  — ,  parfum  liquide  qu*il 
Ibumit  I  musehio.  Couleur  de  musc«  sorta  di 
colora  oseuro.  Peau  de  maso,  peiic  moscaieu 

MUSCADE ,  s.  fv  Bois  do  muscadier  des 
épices^  AOM  muÊcada, 
'MDSGADELLE,  %  U  poire  qu  sait  le 


nus 

MUSCADET, s.  m.  se  dit  d'une  aorte  de 
vin .  vino  ehe  sa  di  moscaUUa» 

MUSCADIER ,  s.  m.  arbre,  e mibarp  daUrn 
noea  moscada, 

MUSCADI5,  s.  m.  petite  pastille  ou  il 
entre  du  musc,  moscardiaa, 

MUSC  ARI ,  s.  m.  plante  bulbeuse  dont  les 
fleuri  sont  en  grelots,  soria  di  pîamia il  cm* 
fhr  é  ador/so  e  al^uania  simiie  ai  giadnia^ 

MUSCAT,  £,  adj.  raisin  muscat,  ««a 
mescadeltu  ou  simpl.  moseadello*  Vin  muscat» 
vino  moicadêih, 

MUSCLE,  s.  m.  partie  charnue  et  fibreme 
du  corps  de^  animaux ,  mugcolOp  mtuemlo, 

MUSCLE ,  ÉE ,  adj.  t.  de  dessin ,  qui  a  les 
muscles  bien  marques,  mtiseoleggiato, 

MUSGOSITÉ,  s.  f.  espèce  de  moïKAe  dans 
le  ventncale  des  ruminans,  speâe  di  falpm 
ne'  veniricoli  dsgli  atimaU  ruminaati^ 

MUSCULAIRE,  adj.  miciMi/m,  musam- 
lare. 

MUSCULE ,  s.  m.  machine  de  guerre  des 
anciens,  aniica  maechina  il*  assadia,  —,  petit 
muscle,  muscoleiio ,  mmcolo, 

MUSCULEUX,  EUSë,  adj.  mùseoiasù, 
museutoso. 

MUSCULI'THE,  5.  m.  (bist.  nat.)  moule 
fossile ,  muscutiie, 

MUSGULO-CUTANâ,  edj.etsuhst.  nom 
de  l'un  des  ner&  brachiaux,  «110  de'  nervi 
brmeitiali, 

M  U  S 12 ,  s.  f.  chacune  des  neuf  déesses  qsVm 
suppose  présider  aux  arts  libéraux,  musa. 
Les  nourrissons  des  muses,  i  favoriii  daiia 
muse.  Les  muses ,  ii((.  ta  poesim  ,  le  baiia  iei^ 
1ère,  —  .  t.  de  vèn.  commencement  du  rut  des 
cerfo .  ii  prineipio  deiC  andar  in  caldo  de*  earvi, 

MUSEAU,  s.  m.  partie  extérieure  de  îa 
tète  de  plusieurs  animaux,  m  usa,  es/fo.  ->-, 
fig.  se  dit  d'une  vilaine  figure,  muso  ;  d'un 
homme  très  arrogant ,  ceffo.  Museau  de  clef, 
la  partie  du  panneton  de  la  clef  dans  lag^i^jp 
les  râteaux  passent,  mulineUa  delta  eAûiva.— , 
à  regorge  museau,  adv.  pop.  a  crepopmeeta. 

MUSÉE ,  s.  m.  lieu  destiné  à  réludeou  à 
rassembler  les  objeto  rares  des  arts  et  dessdeiH 
ces ,  museo,  gaiiiria, 

MUSELER,  V.  a.  Y.  smmosxler. 

MUSELIERE, s.  f.  ce  qu'on  met  à  quel- 
ques animaux  pour  les  empêcher  de  mordre 
ou  de  pailre,  musoltsra, 

MUSEE,  V.  n.  s'amuser  à  des  riens,  àmÊûc^ 
care ,  star  a  baiocco ,  et  anciennement  AvasM. 
Qui  reCuse,  muse,  prov.  eAî  if^ppFvmmtm,^ 
nu  lia  lia.  —  ,se  dit  des  œrls  qui  enirent  en 
nit ,  andar  In  caldo ,  en  amort, 

MUSEROLLE,  s.  f.  partie  de  la  brUe 
d'un  cheval,  mucsm^i,  ta  paria  deUm.  b€igëm 
d*  un  eavaih  die  si  pone  sâpra  U  nsuok 

MUSETTE ,  s.  f.  instrument  de  1 
champêtre ,  eùmtanuta ,  pcMi,  ibum* 

MUSEUM,  s.  nu  chez  lcsancieiis»li4 
lecré  aux  Muses,  mir^âa.  T..  «osis. 

MUSICAL ,E  ,  adj.  miisMMi^. 

MUSIGAIiEMAIIT  »  adv. 
il  modo  muieolu 
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MUSICIEN ,  ENNE,  s.  qui  sait  Tari  de 
la  musique,  musico,  ttMtorc,  tonatorc  ; 
caviatriee^  tonatriee, 

MUSIGO, s.  m.  speclê  di  beitola  na'  Paeti 
Boni  ove  ii  iuona  e  it  eanta. 

MUSIQUE,  s.  f.  science  qui  traîie  du 
rapport  et  de  l'accord  des  sons ,  muslea , 
scunza  delV  arnumia. — j  l'art  de  composer  des 
chants,  des  airs ,  muslea.  — ,  chant  et  concert 
de  voix  et  d'instrumens  «  coro  dei  mutieî.  — , 
compagnie  de  personnes  qui  font  profession 
de  la  musique,  c,  musiei. 

MUSQUE.  EE,part.  Y.  hosqdm.  Paroles, 
ihntaisies  musquées,  parole  dotci ,  capriceù 

MUSQUER  »  T.  a.  immoscaJarc ,  dar  C  o- 
dor  dût  musehio. 

*  MUSSER  (SE) y  T.  r.  nascondertU 

MUSTELLE,  s.  f.  poisson  de  mer^/^a- 
hmbo, 

MUSULMAN,  s.  m.  dénomination  que 
prennent  les  mahomélans  et  qui  signifie  vrai 
croyant,  musulmane. 

HUSURGIE,  s.  f.  t.  de  musique»  arte  di 
ieruirsi  aceonciamenie  dellû  ctmisonanzû  e  dls' 
êonanxt. 

MUTABILITE ,  s.  î.muiabUUà,  instabi- 
lilà^  eambiamento. 

MUTANDE,  s.  f.  vclementde  dessous  de 
certains  religieux  ,  muiande, 

MUTATION ,  s.  U  t.  de  jurisprudence , 
fnutazioRû ,  ^  mutamtnio.  — ,  dans  le  style 
soutenu,  variazionc,  nvoluzione,  mutamento, 
eambiamento. 

MUTILATION ,  s.  f.  maUlazione,  tronca- 
mento .  mulilamento» 

MUTILER,  T.  a.  retrancher,  matilarê^ 
tnozzartf  troneare,  tagliare»  — y  ahsol.  ai* 
êiraro. 

MUTIN  ,  £,  s.  et  adj.  opiniâtre,  ostinato , 
caparbio,  Ustardo,  proteroo.  —y  séditieux. 
V.  ce  mot.  ,    - 

MUTINE.  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  fig. 
en  poés.  les  flots,  les  vents  mutinés,  am- 
giurato, 

MUTINER  (SE) .  v.  r.  ammutinarsi ,  $01- 
ievarsi ,  abbottinarsi.  — ,  en  parlant  d'un  en- 
fant, siixzarsi. 

MUTINERIE,  s.f.  révolte,  tmimuana- 
nxenio ,  abboUinamcnto  f  tamullù,  sedizionê. 
— ,  en  parlant  d'un  enfant,  ostinazione, 

MUTIR,  V.  n.  en  parlant  des  oiseaux  de 
proie ,  eacare. 

MUTISME,  s.,  m.  mutezza, 
MUTUEL,  ELLE ,  adj.  mutuo,  scambiù- 
vole  •  rteiproco ,  vicendcoole, 

MUTUELLEMENT,  adv.  seambUvolmmte, 
vicendêvolmenU  ,  mutuamenlt  «  reciproca- 
mente, 

MUTULE,  s.  f.  t.  d'arch.  modiUon  carré 
dans  la  corniche  dorique,  muiHo ,  modigiiono. 
MT AGRE,  s.  m.  (bot.}  genre  de  cniafèfes, 
miagrOt  miaro* 

MYDRIASB,  s.  f.  indispaûtioo de  l'œil, 
midriasi ,  mai  d*  oeehi  ^e  /a  dilatar  lapupUia* 
MYLOGLOSSES,  adj.  m.  pL  se  dit  des 
deux  asM^es  de  IIa  langue»  mifoglgwK 
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MYLO-H YOIPIEN ,  a4i.  m.  U  ie  dit  d'un 
muscle  placé  transversalement  entre  les  parties 
latérales  internes  de  la  base  de  la  mâchoire , 
miloioidto. 

MYOGRAPHIE,  s.  f.  (anat.}  descnptien 
des  muscles,  mtografla. 

MYOLOGIB,  s.  f.  partie  deranatomieqiii 
traite  des  muscles,  mîohgia. 

MTOMARGIE ,  s.  f.  divination  par  les 
rats,  divinazione  pcr  via  de'  topL 

MYOPE .  s.  qui  a  la  vue  fort  courte ,  eoria 
di  vista  ,  mîopt. 

MYOPIE,  s.î.îne€modi(à  di  e/dhaviUa 
eorta. 

MYOSOTIS,  s.  m.  V.  oasiLu  nvsooits. 

MYOTOMIE,  s.  f.  traité  de  la  dissectioa 
des  muscles,  miotomia, 

MYRIADE,  s.  f.  nombre  de  dix  mille, 
miriado ,  numéro  di  diedmila. 

MYRIAGRAMME,  s.  m.  niesore  de  pe- 
santeur, 10,000  grammes  9  miriagrammom 

MYRIALITRE,  s.  m.  mesure  de  capa- 
cilé ,  20,000  litres.  V.  liteb. 

MYRIAMETRE,  s.  m.  mesure  itînératic, 
10.000  mètres,  miriametro, 

MYRIAPODES, s.  m.pL  V.  MiLLiriias. 

MYRIARE ,  s.  m.  mesure  de  terrain , 
10,000  ares ,  environ  169  arpens,  dieâ  mila 
arî. 

MYRMÉGIE,s.  f.  (méd.}verrue,  mtrmeeiOf 
porro  délie  mani  0  de*  pledi. 

MYRMÉGITE,  s.  f.  (hist.  nat.)  pierte  fi- 
gurée portant  l'empreinte  d'une  fourmi  «  mir» 
metiU ,  sorta  di  gemma, 

MYROBOLAN ,  s.  m.  fruit  des  Indes,  mU 
raMmno .  emblice. 

MYROBOLANIER,  s.  m.  arbre,  min" 
bolanOf  atbero  ehe  prodmee  i  mirabolani, 

MYRRHE,  s.  f.  sorte  de  gomme  odorante, 
mirroy  sorta  di  gomma  odorosa  ehe  stilla  da 
un  albero  delV  Arabia  felice. 

MYRRUINITE.  s.  f.  pierre  qui  a  l'odeur 
de  la  myrrhe,  mirritc,  cke  ha  t  odore  delta 
mirra. 

MYRRHIS .  s.  m.  *erfeull  musqué  ou  d- 
cutaire  odorante,  plante  ombellifère»  m/r- 
ride. 

MYRTE»  s.  m.  arbrisseau  toi^oun  vert^ 
mortella,  mirto. 

MYRTIFORMES  (carorcdlis).  a4i«  f.  pU 
t.  d'anat.  caruncole  mirtiformi. 

MYSTAGOGUE,  s.  nu  qui  explique  les 
mystères  d'une  religion,  mistagogo, 

MYSTERE,  s.  m.  misterio^  mistero.  —, 
fig.  segretOy  arcano.  — ,  inirigo  amoroso.  Aa 
pi.  les  saints  mystères,  il  sagrifiziodella  messa» 
Mystères  de  la  nature,  mitterj ,  cause  oseurp, 
segrete  operazioni  délia  natura, 

MYSTÉRIEUSEMENT,  adv.  tmêterioMa-- 
mente,  inmodomisterioso, 

MYSTÉRIEUX,  EUSE,  adj. tnûf^îow, 
ehe  ha  in  se  dei  misterio* 

MYSTICITÉ,  s.  f.  raffinement  de  dèfO' 
tion,  recherche  profonde  en  (ilit  de  spiritua- 
lité, mistieitd. 

MY6XIFIGATSU&  1.  m«  celui  «lialW 
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de  mystifier,  eohiehe  ha  t  arU  diabuMrê 
delta  eredaîilà  d'  aleuno  per  farlo  burlare. 

MYSTIFICATION ,  s.  f.  aclion  de  mysti- 
fier» /'  atto  di  abutara  dalf  altrui  ereduUlà. 

MYSTIFIER  ,  ▼.  a.  abuser  delà  crédulité 
de  quelqu'un  pour  le  rendre  ridicule ,  abuiore 
dalla  eradulUà  d' aleuno  per  renderh  ridieçlo. 

MYSTIQUE,  adj.  mistico.atiegorleo,  fi- 

garëto. 

MYSTIQUEMENT,  adv.  mUtleam&iU, 
cilegorieamen  te» 

MYSTRB ,  s.  m.  une  des  mesures  des 
Grecs  pour  les  liqueurs,  torîa  di  mitura  de' 
Creci  per  U  Uguidt» 
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MYTfiOt.OGIE,  s.  f.  science  ou  esplica^ 
tion  de  la  fable .  mîtologla,  cognizume  o  $pie- 
gaxUme  délia  favofa» 

MYTHOLOGIQUE ,  adj.  mitotosieo ,  ehe 
concerne  lafavola, 

MYTHOLOGISTE ,  mytholooce,  s.  m- 
qui  traite  de  la  fable  et  qui  en  explique  les 
allégories,  mitologo,  che  tplega,  che  dichiara 
la  favola. 

MYTULUS  ou  viACA^  s.  m.  petit  poisson 
à  coquillage,  mlluh. 

MYURE  adj.  m.  (méd.)  se  dit  du  pouls 
dont  les  pulsations  s  affaiblissent  peu  à  peu, 
miuro. 
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N,  consonne;  s.  f.  si  on  prononce  enne,  ef 
f .  m.  en  prononçant  ne. 

NABAB ,  s.  m.  prince  indien ,  Nababbo. 

N ARABIE,  s.  f.  dignità  del  Nababbo,  e 
ittogo  chè  ne  dipende. 

NABOT,  E,  s.  t.  de  mépris,  personne  de 
très  petite  taille,  nanerottoto,  eazzatello, 

•  NACAIRELS,  s.  m.  pi.  espèce  de  petites 
timballes,  naeehere^ 

NAGARAT,  s.  m.  et  adj.  iodéclin.  rouge 
clair  tirant  sur  l'orange ,  colore  ira  U  rancio  a 

it  ntto, 

NACELLE,  s.  f.  petit  bateau,  navirella, 
harchetta ,  battetletto,  ^,  en  t  d'arcb.  $cana» 

taiura» 

NACRE  ,  s.  f.  coquille  lisse  et  comme  ar- 
gentée, madreperla. 

NADIR,  s.  m.  fastr.)  le  point  du  ciel  op- 
posé au  zénilb ,  nadir, 

NAFFE  ou  nâFLB,  s.  f.eau  de  nalTe,  aequa 
lanfa ,  non  fa ,  aequa  d'odore. 

NAGE ,  s.  f.  passer  une  rivière  à  la  nage , 
en  nageant ,  a  nuoto^  passar  un  fiume  a  nuoto. 
Il  est  tout  en  nage,  fam.  egU  é  tulio  molle , 
gronda  di  tudore.  Sejeter,  se  sauver  à  la  nage, 
gittarti,  salvarsi  a  nuoto. 

NAGEANT ,  E ,  adj.  étendu  sur  Veau ,  nuo- 
tante:  feuille  nageante. 
•     N  ÂGÉE .  s.  f.  tragetto  che  si  fa  a  nuoto, 

NAGEOIRE,  s.  f.  partie  du  jwisson  qui 
lai  sert  à  nager,  ala,  pinna  de'  petei.  —,  mor- 
ceau de  bois  mince .  rond  et  plat  que  les  por- 
'  leurs  d'eau  mettent  sur  leui-s  seaux  pleins,  co- 

{terehio  délie  $ecehie,  — ,  ce  qu'on  se  met  sous 
es  bras  pour  se  soutenir  sur  l'eau ,  gonfiotto , 

ottieello. 

NAGER ,  ▼.  n.  se  soutenir  sur  l'eau ,  imo- 
tare,  îotienerti  iutt'  arqua.  — ,  fig.  et  fam. 
nager  en  grande  eau,  être  en  grande  fortune  ou 
se  trouver  dans  de  grandes  occasions  pour  la 
faire,  aver  un  mare  di  béni ,  rtuseir  ogni  cosa 
a  seconda.  Nager  entre  deux  eaux,  ttar  so- 
spesQ^  in  dubbio.  Nager,  flotter  sur  l'eau,  gai- 
teggîare,—,  ramer,  vogare  ^  remare  y  remi" 
gare ,  dar  de'  remi  in  aequo.  Nager  la  cha- 
loupe à  bord ,  t.  de  mar.  vogare  a  bordo.  Nage 
de  We,  certain  commandementr  ûbùriva  di  * 


farzà ,  fifria  su  i  remi.  — • ,  dans  les  autres  ac- 
ceptions ,  nuotare. 

NAGEUR ,  EUSE,  s.  qui  nage ,  iwtofore  , 
nuota(t*re.^ — ,  qui  rame,  rema  fore,  vogatore» 

NAGUÈRE  ou  RAGoiHBs .  adv.  il  y  a  peu, 
non  ê  guari.  non  ha  motlo,  testé,  poco  fa. 

NAÏADE,  s.  f.  (mith.)  nymphe  des  fon- 
taines, des  lacs ,  des  rivières ,  naïade,  — ,  gé- 
nère di  vermi  acquatici.  -«,  s.  L  pi.  famiglia 
di  plante  acquatiche. 

NAÏF,  IVE,  adj.  naturel,  sans  fard, 
schietio,  naturale.  — ,sincer0f  sent' artifizio, 
franco.  — ,  en  msiuvaise  part,  sempliciotto , 
grosserello ,  stmpUct. 

NAIN ,  NAINE,  s.  et  adj.  qui  est  de  taille 
excessivement  petite,  nano,  caramogio,  na- 
nercUoj  nanerottolo.  CEuf  nain,  sans  jaune  » 
ttow  seemo ,  stérile, 

NAtRE,  s.  m.  noble  indien,  titolo  fra 
g^  Indiani  del  Malabar. 

NAISSANCE ,  s.  f.  sortie  de  l'enfant  da 
ventre  de  la  mère ,  nascita^  nativité.  — ,  sui- 
vant les  astrologues,  oroscopo,  — ,  en  parlant 
des  bonnes  et  des  mauvaises  qualités  avec  les- 
quelles  on  est  né ,  naturale  ,  indolê.  — ,  en  par^ 
lant  de  la  verdarc ,  des  fleurs  et  du  jour»  h 
spuniare,  il  germogliar  dell'  erbe ,  dei  fori  , 
il  naseer  del  giorno ,  il  far  del  giorno.  — ,  fig. 
la  naissance  du  monde ,  d'un  état ,  etc.  luuct- 
mento,  principio. 

NAISSANT ,  E ,  adj.  nascente, 

NAITRE,  V.  n.  venir  au  monde,  nascerc, 
uscir  alla  luce,  venire  al  giorno.  — ,  en  par- 
lant des  végétaux ,  commencer  à  pousser ,  ^cr- 
mogtiare,  spuntare.  — ,  poétiq.  le  jour  com- 
mence à  naître,  il  di  sckiarisce^  spunta  il 
giorno.  — ,  fig.  commencer  à  paraître  tout-à- 
coup:  le  tremblement  de  terre  fit  naître  des 
lies  où  il  n'y  en  avait  jamais  eu ,  sorgere ,  ap- 
parire.  — ,  prendre  origine,  être  produit,  ath 
venire,  trarre  origine.  Ce  niisseau  naît  tout 
près  d'ici ,  quqpto  ruscello  ecatarisce  qui  vî- 
eino.  *' 

NAÏVEMENT ,  adv.  echîettamente ,  natu» 
rotmente ,  ingenuamente ,  eandidamente ,  «V 
fcramente^  btmariamente. 

NAlVfiTiÉ,  s.  f.  iogénaltéi  tchiêttetta. 
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francAecsA,  sinetrità,  ingênuUâg  iimpUelîà, 
naturaietsa,  — >  en  mauvaise  }>art,  ^cmpiag' 
gînû ,  mellonagginê ,  cas  tronma ,  peeoragginti 
het'iaggine. 

.  NANAN,  s.  m.  fam.  motenrantin,  frian- 
dise ,  dolei ,  ehtcehe ,  eiambêlle  ^  eee, 

N  ANNA,  s.  f.  plante  d'Amérique  à  fruit  en 
artichaut ,  ipeeit  ai  ananas, 

NANTIR  •  V.  a.  donner  des  gages  pour  as- 
surance d'une  dette,  dar  pegno,  atsieurare 
€on  pegno.  Se  nantir,  fam.  munirti ,  prowe" 
àersi.  -^,  t.  de  prat.  se  nantir  de  l'effet  d'une 
succession  9  impadronir$i  y  oceupare» 

NANTISSEMENT,  s.  m.  ce  qu'on  donne 
h  un  créancier  pour  sûreté  de  sa  créance ,  />e- 
gnoy  ticurtàm 

NAPÉE»  s.  r.  (mytb.)  nymphe  des  monta- 
gnes >  napea,  —  (bot.)»  génère  di  matvaeee 
delta  yirgivAa* 

NAPEL ,  s.  m.  (bot.)  espèce  d'aconit,  nap^ 
peth. 

NAT'HTE,  s.  f.  espèce  de  bitume,  napa , 
petroleo,  olio  di  iatso,  V.  pétbolk. 

NAPPE,  s.  f.  linge  dont  on  couvre  la  table 
^our  prendre  ses  repas ,  tovagtia.  Mettre  la 
nappe,  métier  tavota,  far  tavela.  Nappe 
d'autel ,  tcvaglia  d*atlare.  Naope ,  torta  di 
rete  per  le  quagtie,  altodole.  Nappe  d'eau, 
certaine  chute  d'eau,  nappa  d'aequa.  Nappe, 
la  peau  du  cerf  sur  laquelle  on  fait  la  curée  aux 
chiens,  pelle  det  eervo. 

'^  N  AQUET,  s.  m.  ralct  de  paume,  eolui 
dte  tegna  fe  eaece. 

"^NAQUETER,  t.  n.  eorteggiare  êervit- 
mente,  vilmcnte,  dasehiavo, 

NARCISSE,  s.  m«  plante,  narciM,  tai- 
xetta.  — ,  fig.  par  allusion  au  Narcisse  de  la . 
fable ,  homme  amoureux  de  sa  figure ,  narci" 
setto ,  adoncinOf  bellimbusto, 

NARGISSITE,  s.  f.  pierre  des  anciens  qui 
nous  esl  inconnue ,  nareistite. 

NARCOTIQUE ,  s.  m.  et  adj.  qui  assoupit  » 
imrcotieo  ,  tonnifero ,  ehe  induce  *onno. 

NARD,  s.  m.  plante  odoriférante  et  j^r- 
fum  des  anciens ,  nardo. 

NARGUE,  s.  f.  t.  de  raillerie,  fam;  Wa  / 
eanehero  !  saetla  !  matanno  !  — ,  prov,  et  pop. 
cette  chose  fait  nargue  à  une  autre,  tmeer 
d^astai^  e*ser  mlgliore. 

NARGUER,  V.  a.  fam.  bravare  dUdegno* 
tamcnte. 

NARINE,  s.  f.  l'une  des  ouvertures  du 
nez ,  nariee .  nari, 

NARQUOIS, E. s.  esprit Cn, subtil,  rusé, 
fam.  furbo  %  teatiro ,  viziato ,  bindolo,  hendo- 
ioney  unguento  da  eancheri.  Parler  narquois, 
parlare  in  gergo. 

NARRATEUR,  s.  m.  narratore y  dicîtare. 
NARRATIF,  IVE.adj.  narrative. 
NARRATION,  s.  f.   récit,  nanatione^ 
raeconlo. 

NARRÉ  ,  s.  m.  discours  par  lequel  on  narre 
quelque  chose ,  narratlone ,  raggaaglio, 
NARRER  ,T.  0.  contare.narrare  ,  rîferire, 
N  AR  V AL ,  s.  m.  célacé  des  mers  du  Nord , 
sortadi  batena^  lioçomo  marinç. 
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NASAL,  E ,  adj.  (gramm.)  se  dit  des  sons 
modifiés  par  le  nez ,  nasale.  —  (  anat. } ,  qui 
appartient  au  nez ,  nasale  «  del  nato. — ,  s.  m. 
(blas.)  partie  supérieure  d'un  casque  qui  tom- 
bait sur  le  nez  en  l'abaissant ,  nasale. 

NAS ALEMENT ,  adv.  eon  suono  nasale. 

N  ASARD  •  s.  m.  sorte  de  jeif  dans  les  or* 
gués,  sarta  di  taslo^lC  crgano,  ehe  imita  la 
voce  ttttn  itomo  ehe  eanti  col  naso. 

NASARDE,  s.  f.  chiquenaude  sur  le  nés', 
buffetto  snt  nato. 

NASARDER ,  t.  a.  fam.  dar  de*  baffeiH 
eut  naso. 

NASEAU ,  s.  m.  ouverture  du  nez  de  l'ani- 
mal ,  nari ,  narici. — ,  en  parlant  d'un  cheyal  » 
froge. 
^  NASI ,  s.  m.  président  du  sanhédrin ,  prf- 
tîdente  det  sinedrio  pressa  gli  ebrei, 

NASILLARD,  £,  s.  et  adj.  qui  nasille, 
ehe  parla  col  naso. 

NASILLER ,  V.  n.  parler  du  netyproffo' 
rire ,  parlar  col  naso* 

NASILLONNER.  v.  n.  diminutif  de  nasil- 
ler, parlar  alquanlo  nel  naso. 

NASITOR  ,  s.  m.  (bot.)  cresson  alénois, 
natturzio ,  agretio. 

NASSE,  s.  f.  instrument  à  prendre  du 
poisson,  berlovello,  nassa,  sirumento  tessuto 
di  vinchi  per  prendere  i  pesei, 

NATAL,  £,  adj.  natale ^  natio,  na- 
tîvo. 

NATATION,  s.  f.  nuoto,  ilnuotare. 

NATES ,  s.  f .  pi.  deux  protubérances  au 
cerveau ,  natiehe, 

NATIF,  IVE,  adj.  native,  natio ,  del 
paese.  Or,  argent  natn .  eavato  tehietto  daila 
terra ,  non  dalla  miniera, 

NATION ,  s.  f.  naeione ,  génie ,  popolo. 

NATIONAL ,  E,  odj.  (au  pi.  siatiovaox) 
qui  est  de  la  nation ,  nazienale. 

NATIONALEUENT ,  adv.  alla  furcid- 
nale ,  m  modo  nazionale ,  da  nazlonale. 

NATIVITÉ,  s.  f.  naissance,  t.  de  déro- 
lion  ,  la  ^^atività  di  GesU  Cristo,  délia B.  fVr- 
ginoydi  5.  Giovanni. — ,  t.  d'astrol.  natività, 
oroscopo. 

NATRON,  s.  m.  soude  carbonat^c,  sorta 
d'alcali. 

NATTA ,  s.  f.  grosse  tumeur  charnue , 
espèce  de  bronrocèle,  natta. 

NATTE,  s.  f.  tissu  de  paille  ou  de  jonc  pour 
couvrir  les  planchers,  stuojay  ffn/a.  —  ,en 
parlant  d'autres  choses  tressées  en  natte ,  trec" 

eia,  V.  HATTBB. 

NATTER  ,v.  a.  couvrir  de  nattes  ycoprirdi 
stuoje.  Natter  les  chevaux ,  les  crins  d'un  ch'e« 
val,  intreeciare  i  erini  sTun  eavallo,  far  le 
treeee  a  un  eavallo. 

N  ATTIER  ,  ÈRE ,  s.  ehi  fa  e  vende  le 
stuoje, 

NATURALIBUS  (IN)  t.  lat.  iam.  dans 
Tclat  de  nudité ,  affatto  nudo. 

NATURALISATION,  s.  f.  h  aeeardare  ii 
privilegio  di  naturalilà. 

N ATUR  ALI  SBR ,  Y.  a.  aeeordare  il  privi- 
legiQ  di  naturaUtâ,  ^ ,  en  parlant  (W  ipqts  et 
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desplirases,  adoitare  una  petola,  un  voca" 
hph,  unafnug. 

;   NATURALISME.  5.  m.  naturatîtà,  ti- 
êt§ma  delta  natura. 

HATURALISTE»  s.  m»  qui  s'applique 
pariiculiàrement à  Thisloire  naturelle»  natu- 

fûltÂtû» 

NATURALITÉ ,  s.  £.  état  cîtïï  de  celui 
qui  est  aé  ou  naturalisé  dans  uu  pays,  natura- 

m. 

IVATURE.  s.  fi  l'universalité  des  chosfs 
créées*  natura,  universo,  —,  l'ordre,  les  lois 
de  runivers  »  natura  .  ordine  delU  cote  natw 
nUif  Uggi  delta  i  Aura,  —,  complexion, 
tempérament»  etc.  natura,  temperamento, 
naturalû,  indolûf  itiinto^  tee.  — ,  sorte»  cs« 
pèce,etc.  tàrta^  êpecie^  razta^  proprtetày 
caratUrêp  eec»  — t  propriété  de  chaque  être, 
natura ,  eitenxa  di  una  cosa.  La  nature  hu- 
maine, il  génère  umano,  gti  uomini,  l'u^ 
mana  natura.  Forcer  nature,  voler  fare  piit 
iÀ  quel  ehe  ti  puà.  Payer  le  tribut  à  la  nntm>e, 
morire.  L'habitude  est  une  seconde  nature, 
la  foruL  deila  consuetudine  vinee  talora  le 
disposUioni  naturali.  Payer  en  nature  ,  cotte 
prvduiimi  naturali  delta  terra.  Peindre  d'a- 
près nature,  dipingere,  ritrarre  dal  natura  te, 
eopUtr  dal  vero»  —  (peint.),  grand  comme 
Afture,  di  grandezza  naturale, 

NATUREL,  ELLE.  adj.  qui  appartient  à 
la  nature»  naturale.  Enfans  naturels,  flgli 
naturali,  tastardi,  non  tegittimi,  "En  Darlani 
d'un  livre,  d'un  passage,  on  dit  :  prendre  une 
chose  dans  son  sens  naturel,  interpretare 
eeeondç  il  senso  vero  o  naturale  o  ovvio,  — , 
faetle ,  andante.  — ,  echiettOf  franco.  — ,  ou- 
vi^  ^ordinariû, 

IhATUREL,  s.  m.  natîvo,  naturale  del 
paeee*  —  ,  natura,  indole,  essenza,  — ,  tem- 
peramento, comptesiumê'  — *  genio,  cottume^ 
m/fetto,  tenerûiza,  —,  talento,  facilita ,  atti- 
iudinê*  N'avoir  point  de  naturel,  far  ogni  cosa 
€0n  mffettatlme*  Cet  écrivain  n'a  rien  de  natu- 
re dansée  qu'il  écrit,  eeriltore  ttentato  ehe 
non  ha  un  stile  andante. 

NATURELLEMENT,  adv.  naturalmente, 
m  modo  naturale»  per  natura,  — ,  da  se,  di  sua 
nntura»  -^t  al  naturale,  al  vivo,  ^,  schietta^ 
mente.  Écrire,  parler,  penser  naturellement, 
eerivare  in  istile  piano,  faetle,  andante ,  par- 
Uor,  pentar  naturalmente.  S'expliquer  naturel- 
lement,  spiegarsi  agevolmente,  chlarissima" 
mente. 

HAUFFE»  s«  f.  U  de  tanneurs,  fosse  rem- 
plie d'eau  tannée  •  fossa ,  mortajo ,  dove  i  cuo- 
jai  tengemo  l*  acqua  desllnata  a  conciare  le 

pelli. 

NAUFRAGE;  s.  m.  nai/fragia,  rompi~ 
mento  di  nave  per  fortuna  di  mare.  — ,  fig. 
diegraMia,  ravina, 

NAUFRAGE,  EE ,  adj.  naufragato,  nau- 
fretga,  ehêhafattonaufragio. 

NAULAGË,  s.  m.  prix  que  les  passa- 
gers pilient  au  maître  d'un  vaisseau ,  nolo, 

Hflf/O* 

NAUMAGHIB,  s.  f.  spectacle  d'un  combat 
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naval  chez  les  anciens  Romains  et  lieu  où  il 
se  donndH,  naumachla. 

NAUSEABONDE,  adj.  qui  cause  des  naît* 
sées,  nauseabondo. 

NAUSEE ,  s.  f.  envie  de  vomir,  naïuea,  r^ 
volgimenio  di  stomaeo,  — ,  fig.  schifo. 

NAUTILE,  s.  m,  coquilUge  de  mer  uni* 
valve,  nautigtio,  conehigtla  marina, 

NAUTIQUE,  aâj.nautieo,  ehe appartienê 
alla  navigazione. 

NAUTONNIER,  s.  m.  nœchiere,  tiautV 
ehlere,  naviceltajo,  barcajuoh. 

NAVAL,  E,  adj.  (sans pi.  masc.)  qai(»B- 
cerne  Ie5  vaisseaux  de  guerre,  navale. 

NAVEE ,  s.  f.  charge  d'un  bateau  «  barat- 
ta ,  navata ,  earieo  d*  un  battetlo. 

NAVET,  s.  m.  racine  bonne  à  manger  et  sa 
planle ,  navone,  napo,  specie  di  râpa. 

NAVETTE,  s.  f.  sorte  de  navet  sauvage  et 
sa  semence ,  râpa ,  semé  di  râpa,  — ,  petit  vase 
de  métal  en  forme  de  nacelle  pour  rencens , 
navicetta  delC  incenso,  — ,  instrument  de  tis- 
serand, spota,  sf)uota.  —,  fig,  et  fam.  faire  la 
navette,  faire  faire  la  navette,  fare,  far  fan 
piit  gite,  piit  andirivîeni.  — ,  sorte  de  petit 
bâtiment,  nazarda.  —,  t.  d'hydraulique, 
y.  sArMOif. 

NAVICULAIRE,  adj,  (anat,  et  bot)  en 
forme  de  narelle.  navîcotare. 

NAVIGABLE ,  adj.  se  dit  des  eaux  où  Ton 
peut  naviguer,  navigabile, 

NAVIGATEUR,  s.  m.  navigatore^  pilota  ^ 
marinaro, 

NAVIGATION,  s.  f.  voyages  sur  mer,  sur 
les  grands  fleuves,  etc.  navigazione.  -<-,  art 
de  naviguer,  navigazione p  nautiea,  ta  marin 
naresca, 

NAVIGUER ,  V,  n.  navîgare,  veleggiara. 
—  debout  à  la  lame,  navlgar  di  prua  al  mara. 

NAVILLE,  s.  f.  canatetto  ehe  eondaee  ta 
acgue  per  fecondar  te  terre, 

NAVIRE,  s.  m.  nave*  naviglio^  navllia, 
vaseetlo,  bastimento,  >—  Argo,  constellation, 
l<fnnve  Ârgo  ,  V  Argonave. 

ImVRER ,  V.  a*  autrefois  faire  une  grande 
plaie,  impiagare,  ferire profondamente.  —, 
acluellemenl,  au  fig.  affliger  extrêmement, 
addotorare,  aceorare,  empir  di  dogtia.  Vous 
me  navrez  de  douleur,  mi  colmate  d*  affanna, 
J*cn  ai  le  cœur  navre ,  sono  oppressa  dal  eordp' 
gtio^  mi  ^nto  laeerar  il  cuore, 

NAZIÈRE,  s.  f.  luogo  da  porvt  nasse  par  ^' 
prender  pesci.  f' 

NE ,  particule  négative  qui  précède  Ipuîoun 
le  verbe,  non, 

NE,  NÉE,  part,  nato.  On  dit  fsm.  qu*on 
homme  est  prié  né ,  egti  non  ha  bisogno  d  et" 
ser  invitato,  egti  è  stato  invitate  una  votta  par 
sempre.  Bien  né,  née,  adj.  eostumatOf  dibuan 
indote.  Mal  né,  née,  adj.  scostumatOy  ineivUa, 
mal  creato,  senza  civittà,  senza  garbe.  Mort- 
né.  adj.  nato  morto.  Nouveau-né ,  adj,  nota  di 
fresco.  Premier-né,  s,  et  adj.  primoganiiek  on- 
zinato, 

NÉANMOINS,  conj,  adr.  nondimanop  |«f- 
tavia^non  pertanto^  eontuttœiù. 
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H  AANT»  1*  Bl«  rien ,  nattât  ntMê»  — »  fi^ 
nittla»  battezza^  viUà,  nullitâ.  Un  homme» 
une  chose  de  néant  9  irn  uomo  vUôf  di  niun 
muto*  ^t  t.  de  prat.  mettre  une  appellation 
à  néaiit»  diekiararnuita g  hivëiUUunaûppél* 
lûziotiô. 

NBBULB,  ÉByadj.  (blis.)  neb^hto* 

NÉBULBUX.  BUSE,  adj.  mawiotê,  mêb^ 
èîoêû  tfoteOf  turhfiiOi  oteurOm 

I>(BBUIiOSITB»  8.  f.  peu  us.  eallgmê, 

MËGESSÀIRE ,  adj.  nteeaaria,  bUognê' 
voie,  indiêpêMûbiU,  —9  s.  m.  ce  qui  est  né- 
cessaire à  la  subsistance,  ce  qui  est  essentiel, 
ii  neeeisario,  l' outnzialtm  — 9  étui  qui  ren- 
ferme différentes  clioses  nécessaires  ou  com- 
modes en  ToyaM,  eaM«</a  dé  viaggio. 

NEGBSSAlBEMENT,  adv.  HeeMMria- 
mtnte»  — ,  infuUibUmttUô» 

NÉGESSlTArïTE .  a^j.  f.  (théol.)  grâce 
néc»aitante .  iiAeMfttenfa. 

NÉCESSITE,  s.  f.  neceftUà,  obbligatiottê 
«tro/la.  —  •  0i0/ài<a.  —  »  bUogno  »slremo,  — , 
imdigeniu.  »,  au  pi.  les  choses  nécessaires  à  la 
vje,  il  necôitario^  i  bisogni  délia  vita.  De  né* 
cessité,  adv,  nseestariamenU, 

I<i£GESSITER,  t.  a.  necestitare,  obbli- 
garé,  vhlsntare,  êfortare y  eostringerp^ 

riBGESftlTEUX.  BUSE»  adj.  nccessitoso» 
biêogfoto,  penurioêQ* 

'  NBGliOLOOE,  s.  m.  sorte  de  registre, 
Ubro  ÎR  eut  ti  trova  la  data  délia  tnortê  dff 
Veseoui  ed  altrê  penona  illueiru 

NÉGROLOGIE,  s.  f.  notice  historique  sur 
un  mort  9  neerologia» 

NÉGROMANGE  ou  nilcROif  akcib  ,  s.  f.  art 

Ïirétendu  d'évoquer  les  morts  pour  connaître 
'arenir,  etc.  nuromansia,  negromanzia, 

HBGROMANGIEN ,  ENNB,  s.  negro^ 
mante  y  negromantessa*  —y  pour  magicien. 
V.  cemot. 

NÉGROSE*  s.  f.  (méd.)  mortifieashne 
délie  esta, 

HBGTARy  s.  m.  (mytfa.)  breuTage  des 
dieux  f  et  iig.  vin  délicieux .  etc.  neitare. 

NEF,  s.  f.  autrefois  navire,  nave,  — ,  par- 
lie  de  l'église  depuis  le  portail  jusqu'au  choeur, 
nave,  navata  d'una  ehie$a.  — .  vase  de  vermeil 
en  forme  de  navire,  vato  d*  argento  dorato 
fatlo  a  guita  di  barea.  Moulin  à  nef,  mulino 
êùpra^  una  barea, 

NEFASTES,  adi.  pi.  (hist.  rom.)  fours 
néfastes ,  où  il  était  défendu  par  la  religion  de 
vaquer  aux  affaires  publiques,  nefatti,  fetiini, 
-^,  jours  de  tristesse,  en  mémoire  d'un  dé- 
sastre, nefatli,  infauttiffunêsti^  giomi  d' ama- 
rezza ,  di  eatiivo  attgano. 

NÈFLE,  s.  f.  fruit,  nespola, 

NÉFLIER ,  s.  m.  arbre,  nespofo, 

NEGATIF,  IVE,  adj.  négative,  ehenega. 
On  dit  fam.  qu'un  homme  a  le  négatif,  egliha 
f  aria  di  negar  tampre  eià  ehe  gli  è  ehiestOf  di 
non  dir  mal  niente. 

NÉGATION ,  s.  f.  negaziont. 

NÉO.\TlVE,s.  f.  proposition  qui  nie,  n^ 
gatiea*  *— .  pour  refus.  V.  ce  mot.  -*,  paiii- 
cule  qui  sert  à  nier,  pariicela  negaiivm»^  -.  \V. 
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.  IIE6ATIYSIIBNT»  adf .  iu^f«Mim#iii#, 

NEGLIGE,  ËE,  ptitUtrateurato^neglêh 
I0,  Mff*  V.  le  TeHje.  Style  négligé,  «ti/a  m« 
ealto»  — ,  s.  m.  mise,  costume  aune  Uvam^ 
qui  n!est  point  parée ,  aAito  iuceàUo, 

NÉGLIGEMMENT,  adv.  negligentemeniê^ 
irasettratauuniê ,  eeiapefatammiie ,  ^an  iranm 
raggjne,  eon  Ueioperatezza, 

NÉGLI6BNGE,  s.  f*  nêgHgéM»,  tnuêeu- 
raggine,  seioperaggine  ^  êbadataggina.  11  y  a 
quelqueCois  des  négligences  qui  ont  de  la  grâce, 
un  e^to  ehe  di  neghHo  ialvalta  à  leggimirc, 

NÉGLIGENT,  E,  adj.  mgligaaie»  traecm^ 
rata  ftpentierato, 

NÉGLIGER,  T.  a.  traicaraf»  frasandarê, 
négligera,  non  far  eonio.  Se  négliger,  badar 
poeoa  $e  $tet$o;  iawfrar  ton  îraeeurateaaa, 

NÉGOGE,  s.  m.  negifaw^  iraffao,  tmfà" 
mereio. 

NÉGOCIABLE»  a^j.  ehe  puâ  êirêakf^  in 
commereio,  ehe  ti  puà  negoaiare, 

NÉGOCIANT,  s.  m.  negùtiênU^  tmffl" 
tante, 

NÉGOCIATEUR, s.  m.  nagaziatore^pm' 
taratere ,  agente. 

NÉGOCIATION ,  a.  L  nagaziazlom ,  ttaU 
tato ,  affare  9  trafflof» 

NÉGOCIER,  T.  n.  negù^âH,  tra^Uare, 
traltar  un  negozio. 

NÈGRE ,  ESSE ,  s.  nom  de  nation ,  Moro, 
délia  Nigrizia,  délia  Mauritania»  Traiter  and- 
qu'un  comme  un  nègre,  traiiar  unùda  sùhtavo, 
matamente, 

NÈGRERIE ,  s.  f.  luogo  do9é  $i  ekiad&na  I 
àioridi  eui  ti  fa  traffUo, 

NÉGRIER,  s.  et  adj.  m.  bâtimens  négtriea, 
battimenti  ehe  fanno  Ù  irêiparto  det  Jféf I. 

NÉGRILLON,  ONNB,  s.  nwrûtilna,  Mo- 
rettina, 

NÉGUS,  s.  m.  empereur  des  Abyssins, 
grand>négus  ou  prêtre  Jean ,  il  prête  Janm, 
l*  imperadar  degli  Abittinj* 

NEIGE,  s.  t.  vapenrs  gelées  dans  l'atmo- 
sphère qui  tombent  par  flocons  blancs,  Mva, 
vapori  eongêlali  nelf  atmotfera  ehe  eade/Min 
fioechi  bianchi.  -— ,  fig.  blancheur  iUlléme» 
eandidoeome  nevû,  di  neve,  OBuCs  àBa-su»^, 
uova  tbattate  in  modo  ehe  la  tehiai^ftmiigUa 
alla  neve.  ?«;  ilh  nO 

NEIGER,  v.n.ae  dit  de  la  neige^ttahe, 
nevieare ,  nevarem  \  «oio'i 

NEIGEUX,  EUSE,  a4j.  temps  Mil*»» 
saison  neigeuse,  nevotOf  da  n«v0.        \qV>'yq^ 

NEILLE ,  s.  f.  t  de  tonnel.  chanviilu  fi- 
celle décordée,  eanapa  o  eorda  tfilaeeiaêadla 
riturar  le  eapruggini,  .n[  ?/ib 

NÉMÉENS ,  adj.  m.  pi. sa  dit  daAJMiniëta- 
blis  par  les  Argtens  dans  la.^UiWiBifiée. 


ni!.]Ui!.ui^iyujs,  s.  jm^tmMmmmtf^'mm' 

êhi  n^m'éi.-irkï^  1^  sitinui  .m  .s»  «  l  JOHIiIVï 
..  BJ^Xlf  ^V*'<^  y^«><bbt.^T{>M4)  WiUllKinè- 
brcs*^^  i^aniv^  tiem^iHiugébnfKd^ê'ék^dkmflmno 

li£lttll  Vibtiii]^f!MK']Qp2ftiin,sk<#^  ré- 
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pondre  négatif  «nent  à  une  interrogaiion  f  no, 
no  $ignoTOt  oibà ,  moi  no, 

rf  ÉNÛPHA.R9  8.  m.  plante  aquatique»  nîn- 
fta,nonufar, 

NÉOGORE,  8.  m.  t.  d*anUg.  consenrateur 
d'un  tem[de,  noœoro.  — ,  adj.  t.  ville  néocore, 
00'  ora  un  tompio  dedieaio  ail*  imporadort^ 
neoeoro, 

inSOGRAPHE,  adj.  et  s.  noTatenr  en  or- 
thographe, neogrojo. 

NÉOGRAPHISME,  s.  m.  ouffiocmAPiii. 
8.  f.  manière  d'orthographier  contraire  à  Tu- 
aage*iiao^ra^cmo. 

NÉOLOGIE»  s.  f.  (du  grec)  proprement 
usage  de  termes  nouveaux,  par  ext.  emploi 
des  mots  anciens  dans  un  sens  diflérent  de  la 
signification  ordinaire,  noohgia,  i'  arte  dot 
fkr  ujo  do*  vœaboU, 

GEOLOGIQUE,  ad{.  neohgîeo. 

NÉOLOGISME,  5.  m.  habitude,  affecta- 
tion .  abus  de  néologie,  neofogitmo. 

NÉOLOGUE,  s.  m.  celui  qui  fait  un  usage 
fréquent  de  termes  nouveaux,  nootogo,  ehe  fa 
ato  ff^uonio  di  tormini  nuovî, 

NÉOMÉNIE,  s.  f.  t.  d'antîq.  nouvelle 
lune,  et  fête  à  son  époque,  neomenia ,  nuova 
luna.fetta  delta  neomonio» 

NÉOPHYTE ,  adj.  naofito,  eritiiano  no- 
otUamonUbaltêztato, 

NÉPBNTE,  8.  m.  remède  des  anciens 
contra  la  mélancolie ,  neponio* 

NÉPHRÉTIQUE ,  adj.  et  s.  se  dit  des  ma- 
ladies des  reins ,  et  de  celui  qui  en  est  affligé , 
nofritieo ,  eho  opportUne  allô  roni ,  che  è  sog' 
getto  al  mal  di  roni.  Remède  néfrétique  ,  bon 
contra  les  maladies  des  reins,  antinefrUico, 

NÉPHROTOMIE,  s.  f.  {chW.)  oporaohno 
del^  ettrazion  délia  pietra  dalle  reni, 

NÉPOTISME,  s.  m.  (del'ital.)  autorité 
des  neveux  du  pape  dans  les  affaires ,  nipo- 
^  iitmo» 

NEPTUNE,  s.  m.  dieu  de  la  mer,  selon  la 
fable  :  en  po^ie  »  la  mer,  Nettuno ,  il  mare, 

NÉRÉIDES,  s.  f.  pi.  divinités  fabuleuses, 
Iferoidi ,  ninfe  del  mare, 

NERF ,  s.  m.  nom  des  cordons  dans  Tinté- 
rieur  du  corps  de  Tanimal,  qu'on  regarde 
comme  l'organe  des  sensations,  nervo,  nerbo. 
On  dit  au  fig.  discours  sans  nerf,  plein  de 
nerf,  diseorsodebolo,  tnervato  ,  dUeorso  nei*- 
voto,  forte,  robuste.  Les  libraires  appellent 
nerf  les  cordelettes  qui  sont  au  dos  d'un  livre , 
eordoncini  oeoreggiuoli  dfun  libre. 

NERF-FÉRURE,  s.  f.  coup  qu'un  cheval 
a  reçu  sur  le  tendon  de  la  partie  ]K)stcrieure 
des  jambes,  malferuto,  eolpo  rieevuto  da  un 
€aoaUo  ittl  tendmo  dette  gambe,' 

NÉRINDE ,  s.  f.  toile  des  Indes,  wrta  di 
bambagina  dette  indie, 

NÉ  RI  TE ,  s.  f.  coquillage  unîvalve ,  nerite, 
eonehfgtia  unieatoe» 

NÉROLl ,  s.  m.  estenza  di  fier  d'araneio» 

NERPRUN ,  s.  m.  arbrisseau ,  prugnolino, 
êutino  satvaiico ,  et  vulg.  $pina  eroeefissi» 

NERVAL,  E,  adj.  Y.xiiiviii. 

llEQfVÉ  •  ÉE ,  port  gwmito  ton  norvi,  ' 


NEU 

— i ,  t.  debki.  à  regard  des  plantes  et  des  lier- 
bes  ^fibrato. 

NÉRVER ,  V.  a.  couvrir  du  bois  avec  des 
nerfs ,  guarnir  di  norois  —  un  livre ,  t.  de  re» 
lieurs,  adattaroeon  colla  ieoreggiuofi  ad  cot 
libre, 

NERVEUX ,  EUSE ,  adj.  nervoto ,  netbo^ 
ruto  ,  vigoroto,  — ,  fig.  nerboMo  ,  masehito. — , 
t.  de  méd.  le  genre  nerveux ,  c  n^rvi.  Demi- 
nerveux  ,  en  parlant  des  muscles  fléf:his5eurs  de 
la  jambe ,  ttminervoto, 

NERVIN ,  adj.  m.  se  dit  des  remèdes  bcms 
pour  les  nerfs,  aito,  proprioa  eorroborato  i 
nervi ,  a  rimetterli  in  forze, 

NERVURE,  s.  f.  nervure  d'un  livre,  or- 
matura  ttun  libre.  — ,  en  architect.  i  liliovi 
.degli  arehi ,  votte ,  ece.  —,  t.  de  brod.  au  mé- 
tier, gambo  d'un  flore  rieamato* 

NESTORIEN ,  s.  m.  sectateur  de  Nestorins 
qui  niait  que  le  Saint-Esprit  procédât  du 
Verbe,  neetoriano, 

NET,  NETTE,  adj.  n«»o,  rinttto^  ri- 
monde,  proprio.  —,  liteio,  putito,  senma 
macehîa.  Net,  pour  vide;  on  dit  au  jeu,  faire 
tapis  net ,  vineer  tutto  il  danaro ,  etie  é  euita 
tavela  del  giueco.  Mettre  au  net  un  écrit,  un 
dessin ,  un  plan ,  etc.  metUre  in  putito.  Avoir 
la  voix  nette ,  voce  ehiara ,  tonora.  Net ,  au 
fig.  nttto,  cltiaro,  facile*  — ,  liquide,  epie^ 
eio,  non  intralciato,  .~-,  franco,  tchietto, 
leale.  Cet  homme  a  l'esprit  net,  mente  ekiareu 
Rien  net,  bene  liquide ,  $enza  debiii.  Net* 
tout  net,  ad V.  uniment,  in  un  iralto,  d'mn 
eolpo  solo.  —,  fig.  et  îam.  franeamente,  senma 
ambiguità, 

NETTEMENT,  adv.  nettamente,  putita- 
mente.  — ,  fig.  cfiiaramente ,  intettigibilmenîo» 
^,  sineeramente ,  liberamente,  franea- 
mente ,  eonfraneftêzza ,  con  tibertà. 

NETTETÉ,  s.  f.  nettezza,  puliUzza.  Net- 
teté de  voiXf  d'esprit ,  de  style,  etc.  cftiarezsa 
di  voce,  mente,  stite,  ece* 

NETTOIEMENT,  s.  m.  nettamonta, 
mondificamento ,  asiersione, 

NETTOYER ,  v.  a.  nettare,  mondare ,  ri- 
putire,  astergcre  ,  purgare,  —la  mer  de  cor- 
saires, pvrgar  il  mare  da'corsali.  —  les  biens 
d'une  maison ,  pagame  i  debiti.  —  la  tranchée. 
caceiame  gti  assediatori.  —  «  t.  de  peint,  net- 
toyer les  contours ,  correggtre  i  dintorni,  — -, 
fig.  et  ironiq.  nettoyer  un  lieu,  nettare  y  svati- 
giare'.  — ,  au  jeu ,  nettoyer  le  tapis ,  vînccr 
tutto. 

NEUF,  s.  m.  ctadi.  num.  nombre  impair» 
nova,  — ,  nombre  d'ordre,  Gharies  neuf, 
Louis  neuf ,  Carlo  ^  Luigi  nano. 

NEUF,  NEUVE,  adj.  nuovo,  novo,  — 
prov.  il  n'est  rien  tel  que  balai  neuf ,  dinovello 
tutto  è  bette.  — ,  fig.  qui  n'a  point  d'expé- 
rience, nuovo,  sorOf  sempliee %  inuperlo,  A 
neuf,  adv.  refaire  un  bâtiment  à  neuf,  tout 
à  neuf,  ri  far  una  fabbrica  tutta  di  niiano. 
De  neuf ,  adv.  cet  iiomme  a  fait  habiller  ses 
^DS  de  neuf,  tout  de  neuf,  egli  ha  fatto  faro 
abiti  nuovi  alla  sua  famîgtia  ,  'egH  lia  vestiio 
di  nuovo  i  suoi  servidori. 


NIA 

KSUBB,  8.  f.  sorte  de  bitioient ,  battU 
mentoper  la  petea  dtiU  aringhê, 

NEUTBALEMENT,  adv«  t.  de  granuk 
nbuiratmtnte* 

NEUTRALISATION»  s,  f.  neutralisua- 
sùm«. 

NBUTRAUSBR,  y.  a.  t.  de  gramm.  rtn- 
dir  neutro. 

NEUTRALITE,  s.  f.  neutratiiâ ,  êiato  e 
^ualiià  di  nêutrale» 

NEUTRE,  adj.  qui  re  prend  point  de 
parti,  neutre,  neutratê^  indîfftrmit  ehenan 
pTW.de  parte  ni  per  una  eosa  né  per  un*  al" 
tra.  —,  t.  de  gramm*  qui  n'est  ni  masculin 
si  féminin,  neutre,  génère  neutre^  Verbe 
Jieulre,  qui  n'a  point  de  régime ,  verho  neutre. 

NEUVAINE.  s.  f.  t  d'église,  prières,  dé- 
Totions  pei^Dt  neuf  jours,  nouena. 

NEUVIEME,  a^j.  nombre  d'ordre,  nono. 
La  oeaTÎème  partie  d'un  tout,  ia  nena  parte, 
.— • ,  5.  m*  il  neno,  • 

NEUVIÈMEMENT,  adr.  in  wmo  luogo. 

NEVEU,  s.  m.  fils  du  frère  ou  de  la  soeur, 
Ttipote»  Neveu  à  la  mode  de  Bretagne ,  il  fl- 
glie  det  eugino  e  délia  eugina  germana»  Ar- 
xière-nereu  et  petit-neveu,  bimipote.  Nos  ne- 
yeux,  dans  le  style  soutenu  et  en  poésie, 
«  potieri ,  i  nipeti,  i  di$eendenti. 

NÉVRITIQUE,  a4).  se  dit  des  médica- 
mens  bons  pour  les  neris ,  neuretieo. 

HÉVROGRAPHIE ,  s.  f.  description  des 
nerfs  «  ngvrografia* 

NfiVROLOGIE,  s.  f.  traité  des  nerfs,  ne- 
vrohjfia, 

NEVROTOMIE,  s.  f.  dissection  des  neris, 
piqâre  d'un  nerf»  nâvrotomia* 

NEZ,  s.  m.  organe  externe  de  l'odorat, 
nato.  — ,  le  sens  de  l'odorat,  odorato,  organe 
esterioÊre  deif  odorato.  Nez  retroussé ,  camus , 
-  maso  pcliate  in  su,  eehiaeeiaio.  Nez  aquilin , 
bourceonnér  naeo  aquilino  ^  bitoreolnto»  Par- 
ler, chanter  du  nez ,  parlare ,  iantar  net  naso. 
'  Jeter  quelque  chose  au  nez ,  buttare  in  faceia  , 
rimproverare»  —,  6g.  et  prov.  mettre  son 
nez ,  le  nez,  prenderù  brighe  che  non  ci  loc' 
eano»  Mener  par  le  nez .  menar  per  noio.  Au 
nez  de  quelqu'un ,  fam.  alla  barba  di  alettno  , 
in  tua  Dreeenea,  On  dit  prov.  que  quelqu'un  a 
.  un  pied  de  nez ,  reitare  con  îanto  di  naso ,  eon 
un  ^almo  di  naso.  S'arracher  le  nez  pour  faire 
dépit  à  son  visage ,  eavar  due  ocehi  a  se  per 
irarne  uno  al  eompagno.  On  lui  a  fermé  la 
porte  au  nez ,  gli  é  stala  chiusa  la  porta  in 
faeeia.  Avoir  un  masque  sur  le  nez ,  aver  una 
.  maiehera  in  visa.  Cette  odeur  prend  au  nez , 
quell*  odore  dà  nel  naso.  Nez,  fig.  buco^ 
punia  délia  nave»  Nez  coupé  ou  pistache  sau- 
vage, sorte  d'arbrisseau,  stofiltilendro ,  pis- 
.  teeehio  satvatieOg  sarta  di  arbusio.  Nez  de 
potence ,  t.  d'horl.  V.  pots» cb. 

Ni  «  particule  conj.  et  nég«  né, 

NIABLE ,  adj.  qui  peut  être  nié ,  negabile. 

NIAIS ,  E ,  adj.  se  dit  au  propre  des  oi- 
seaux de  faucoan.  que  l'on  prend  dans  le  nid , 
I  ueeello  nidiate»  — ,  fig.  simple ,  soro ,  alloceo, 
barbagianni,  eeempio,    SfimunilOy  seioeçç. 
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Faire  ou  eontrefaire  le  niais ,  fure  il  gattone , 
ilnesciop  l'Jndiane,  il  nanni.  C'est  un  de  ces 
niais  de  Sologne  qui  ne  se  trompent  qu'à  leur 
profit,  eglié  eeme  la  gatta  di  Maswo,  ehe 
ehiudeva  gli  oceki  per  non  veder  passar  i  topi. 

NIAISEMENT,  adv.  geffamente^  sum- 
piatamente»  seiœeamenief  da  sàoeco^  da 
goffo. 

NIAISER ,  V.  n.  badiner,  baloeeare ,  /Wi- 
seheggiare ,  pigliar  fuceellino* 

NIAISERIE,  s.  f.  badinerie,  baloeeheria, 
bagatiella ,  fraseheria. 

*  NICE,  a4j.  simple,  niais»  temptieiotte* 

V.  HIAIS. 

*  NICEMENT.  adr.  V.  sih?limiiit. 
*NIGETTE,    adj.   f.  semplieiotta ,  eee. 

V.  NICE. 

NICHE,  s.  f.  enfoncement  pratiqué  dans 
l'épaisseur  d'un  mur  pour  y  placer  une  statue, 
niecliia.  — - ,  petit  réduit  pratiqué  dans  un  ap- 
partement ,  aleova ,  ou  dans  un  jardin,  bugi^ 
gattolo ,  stanzino.  — ,  tour  de  malice  ou  d'es- 
pièglerie .fam.  burla,  beffa,  buffa, 

NICHÉE,  s.  f.  les  petits  oiseaux  d'une 
même  couvée  qui  sont  encore  dans  le  nid ,  ni- 
diata,  nidata.  Nichée  de  souris,  nidiata  di 
topi.  — ,  fam.  réunion  de  personnes  de  mau- 
taise  vie  %  nidiata ,  branco  ai,.,    lupanare. 

NICHER ,  V.  n.  se  dit  proprement  des  oi- 
seaux, nidificare,  far  il  nido.  On  dit  fig.  et 
fam.  qu'un  homme  s'est  niché  dans  une^  bonne 
maison,  porsi^  annidarsi,  eaeciarsi  in  una 
buona  casa. 

NICHBT,  s.  m.  ceuf  qu'on  met  dans  les 
nids  pour  que  les  poules  y  aillent  pondre, 
guardanidio  t  endiee, 

NICHOIR  ,  s.  m.  cage  particulière ,  gab- 
bia  da  far  nidificare  gli  uecelli. 

NICOTIANE ,  s.  f.  V.  tabac. 

NlO,.s.  m.  lieu  prépfll^  par  les  oiseaux 
pour  y  pondre  et  couver  leurs  œufs,  nido. 
Mine  par  nids ,  minière  a  telle.  Nid-de-pie, 
t.  d'art,  milit  sorte  de  petit  logement,  ea- 
sotto ,  nido  di  gazzera.  Nid  à  rats ,  fam,  came- 
ruceia.  11  croit  avoir  trouvé  la  pic  au  nid, 
prov.  sicrede  d'aver  fatlo  una  belle  seopcrta» 

NID  d'oiskau,  s.  m.  plante  qui  croît  au 
pied  des  sapins ,  pianteretla  simile  a  un  nidio 
d'uceelli. 

NIDOREUX.  EUSE.  adj.  qui  a  odeur  et 
goût  de  pourri ,  de  brftlé,  d'oeufs  couvk  ,  în- 
tanfato^  ehe  manda  un  odore  di  brueiato,  eee. 

NIÈCE ,  s.  f.  fille  du  frère  00  de  la  soeur , 
nipote.  V.  niVKU. 

NIELLE,  s.  f.  plante,  ncpitella: -^ ^  ma- 
ladie des  grains  qui  convertit  'l'épi  en  une 
poussière  noire  et  sans  odeur,  go\pe  ,  ncbbia , 
carbone. 

N  lELLER ,  V.  0.  guler  par  la  nielle ,  anneb- 
biare ,    involpare, 

NI  ER  ,  V.  a.  negare  ,  dir  di  no, 

NIGAUD  t  E ,  s.  et  adj.  sot  et  niais«  fam. 
balordo^  scioceo,  scimunito, 

NIGAUDER ,  V.  n.  faire  des  actions  de  ni- 
gaud ,  balnecare.  — ,  s'amuser  à  des  choses  (Je 
rien ,  bahccarsi,  V.  huiski^. 
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5IG ATJDBBIB ,  s.  f.  Mârdagfln» ,  tehc* 
çdgginê ,  seimunitagginê,  V.  «iaisbms. 

iflGROIL  oa  xéooiiL,  s,  m*  poisson  de 
mer,  peehiata, 

NILLB ,  s.  f.  petit  filet  rond  (jui  lort  de  la 
TÎgne  en  fleur ,  viiieeUf, 

If  ILLEB  y  adj.  f.  (blas.)  se  dit  d'une  croix , 

NIMBE ,  8.  m.  cercle  de  lumière  autour  de 
la  tête  des  saints ,  diadêma,  aurfola,  eerehh 
lumînoto  che  èI  vede  intomo  al  eapo  dt   tanti, 

NIPPB,  s.  f.  t.  usité  au  pi.  il  signifie  ha- 
bits, meubles,  eic.  abltl,  arnêsi,  masierizie^ 

NIPPER,  T.  a.  fournir  de  nippes,  eom» 
dare^fornir  dl  panni,amesi,  masserUî4, 

NIQUE,  s.  f.  moquerie,  beffk.  Faire  lanir 
que  I  far  U  fiche ,  avère  in  iatea, 

NISANNB,  s.  f.  racine  médicinale  de  la 
Chine ,  ^itanna. 

NITOUGHE  ouHiTOocHE,  s.  f.  faire  la 
sainte  nitoucbe ,  far  II  baeehettone, 

NITRATE»  a.  m.  fchim.)  nltraW. 

NITRE ,  s.  m«  salpêtre ,  nitrate  de  potasse, 
mVra, 

NITREUX  »  EUSE ,  a^j.  nitroso. 

NITRIËRE»  s.  f.  tuoga  dove  si  eaea  II 
nitro,  , 

NIVEAU,  S.  m.  instrument  de  mathéma- 
tique ,  livetla,  traguardo.  Niveau  d'air,  à  lu- 
nette» tivella  a  aria,  col  cunocchlale.  De  ni- 
Teau .  au  niveau ,  adv.  a  Uvelto^  al  pari,  m  li' 
nea.  Être  de  niveau,  cordeggiaro.  — ^  au  fig. 
être  de  niveau  avec  quelqu'un,  andar  ael 
pari, 

NIVELER ,  V.  a.  mesurer  arec  le  niveau, 
Uvellare ,  mieurare  toi  livelto. 

NIVELEUR,  S.  m.  livellatore ,  che  lloella, 
ehô  miiura  col  fivefte^ 

NIVELLEMENT, s.  m.  lîvellazîane^faîto 
del  Uvellare,  il  misurar  col  livello, 

NI  VET ,  s.  m.  t.  de  rivière,  remise  faite 
par  les  marchands  sur  les  ports  et  dans  les 
chantiers ,  ribasto, 

NIVETTE .  s.  f.  pèche  assez  estimée,  torta 
di  peica  taporita  e  motlo  ttimata. 

NIVOSE,  s.  m.  mois  de  l'année  républi- 
caine, du  ai  décembre  au  19  janvier  inclusi- 
vement •  nctoso. 

NOBILIAIRE,  s.  m*  catalogue  àes  mai- 
sons nobles ,  libro  gêneatogieo  délie  case  no- 
biti. 

NOBILISSIMAT,  s.  m.dignité,  dignltà 
di  nobilitsimo  dell*  Impero, 

NOBILISSIME ,  s.  m.  et  adj.  sup.  titre 
d'honneur  du  Bas-Empire ,  nobihstimo. 

NOBLE,  adj.  noitilc,  —,  eeeellenie^  illu- 
stre ,  raggnardevole.  On  appelle  le  cœur,  le 
Ibie,  le  cerveau,  etc.  les  parties  nobles,  le 
parti  nobili,  il  euore,  il  fegatOy  il  eer- 
velh,  eec. 

NOBLE ,  s.  m.  un  nobile, 

NOBLEMENT ,  adv.  nobilmente, 

NOBLESSE,  s.  f.  nobiUà,  chiaretta  di 
eangue*  La  noblesse ,  la  nobiUà ,  i  nobili,  — , 
fig.  nobillà  d'animOi  eu*  tontâ,  générosité  , 
vahre,  eceellsnza. 
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NOCBr^*  f«  mariage,  iiMf#,  nMrUtffyî». 
— ,  le  festin ,  la  danse ,  etc.  qui  accompagnent 
le  mariage ,  notue ,  la  iotennUà  délie  itûtta ,  U 
banchetto,  le  danee,  eec»  che  feteeompm* 
gnano*  — «  lec  conviés ,  /•  pereotee  eKe  mteie» 
tono  aile  notée* , 

NOOHER ,  «.  m.  pilote,  weeUêfOy  pMo  » 
pilota» 

NOCTAMBULE ,  s.  m.  qd  marche  la  mut 
en  donnant^  nottambub,  noUivago,  eonmmn^ 
bulù, 

NOGTAMBULISMB,  s.  m.  V.  wmnàMÈm* 

USift. 

NOGTILION  ou  au-Bi-LiftvnK,  t.  m*  c»^ 
pècede  chauve-souifs.  tpeeie  dl  noUola» 

NOGTILUQUE,  adj.  il  se  dit  des  eorps 
qui  donnent  de  la  luniièra  la  nuit,  nottUaeo, 
ehe  splende  la  motte ,  «ama  le  lueeiote ,  eee» 

NOGTURLABB,  ê.  m.  instrument  pour 
prendre  la  hauteur  d'une  étoile  9  notiarUbie. 

NOCTURNE ,  a4j.no»tfma.  di  notU, — , 
i.  m.  partie  de  l'office  de  matines,  netturtuf  , 
parte  dell'  uffizlo  divino, 

"  NOCTURNEMRNT,  adv.  nâUunmmm^ 
ie ,  di  notle  tempo,  V.  vert ammist. 

NODOSITÉ ,  s.  f.  (  bot.  )  état  de  ee  qoj  a 
des  nœuds,  nodosité, 

NODUS,  s.  m.  ^dalat.)  tmneurdoMet 
indolente  sur  les  os  ou  corps  humain ,  nodo  , 
tumor  dure  e  ehe  non  fa  dolore, 

NOSL ,  s.  m.  fête  de  la  nativité  de  imtre 
Seigneur,  Natale ^  fetta  délia  naeeUm  dêi  A- 
gnorOm 

NOEUD ,  s.  m.  enlacement  fait  de  qœlqae 
chose  de  pliant ,  nodo  >  eapplo,  -m-  de  n&ans» 
d'épée,  fioceo  dl  naeirl ,  eiciebea,  *-  eoalant  , 
modo  seorritojo ,  nodo  seortofo.  ^^  p  fig.  norfo. 
diffieelià,  —  gordien,  difnculté  qa^  cfoH 
insurmontable  j  nodo  gordiano,  —,  dannlM 
pièces  de  théâtre  ,  intreeeio,  —,  pèor  attadM* 
ment,  liaison,  vineoto,  legame,  modo*  — « 
pour  bosse,  excroissance,  noeekio,  barétai 
colo,  —  ,  rarliclo  de  la  jointure  des  doigts  4e 
la  main,  nodi,  nedelli,  eongiuntaro  délie  dUiiu 
— ,  au  pi.  (  astr.)  les  dem  points  oii  l'édipti- 
que  est  coupée  i>ar  Forbite  dfoae  planètt» 
nodi, 

N06UET,  s.  m.  espèce  de  grand  ftaàtr 
d'osier  très  plat  plus  long  que  large,  a^rfa 
di  paniera  di  einehi, 

NOIR ,  s.  m.  nero,  il  eolor  nere.  Passer  au 
blanc  au  noir,  da  un  estremo  ait  aUrei,  Voir 
toat  en  noir ,  soito  un  aspeiiê  «M/jfro,  Faire 
broyer  du  noir ,  darti  in  preda  alla  if  ' 
^,  nègre,  par  opposition  à  blanc, 
moro. 

NOIR ,  E ,  adj.  nero,  negro.  «-« 
bruno,  foseo,  morelh,  —,  lieido,  1 
infaonato, '■^ ,  sporco  y  eudieh ,  etuielo  , 

— ,  au  fig.  se  dit  des  crimes  et  dea  mai 

actions ,  azion  nera,  ecellerata ,  afraos,  keiqam^ 
— .  anima  nera^  rM,  uom  piemo  <fi  mafiahukto, 
facinoroso,  seelhraio.  Rendre  noir,  diffa 
— ,  8.  r.  note  de  musique ,  nera, 

NOIRÂTRE,  adj.  qui  appi^ehe  du 
nericdo,  brune  f  ehe  tira  eut  nerau 
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IfOIBATTV»  B»  adj,  qui  ulet  cbevtnx  noirs 
et  le  teint  bran ,  neretto^  ch»  ha  capegU  nêri 
ép0tlekriina» 

NOIRGBUB,  s.  f.  nêgr02S0f  nêruM0,  bru* 
neziùy  maechia  ntrâ,  <^y  fig.  ênormità,  icél* 
tendtiM,  êeell^^ggin^ 

NOIRCIR)  T.  a.  annerarû,  mbbrunm^f 
ifitênêbrarê.  —  »  fig.  éenlgrars^  infamare ,  ca-' 
iunniare.  Se  ooireir,  MJfamarsL  V.  nirrk* 
M».  Noircir,  ▼•  n.  et  r.  annerirti ,  ttivtnir 
fwro,  bnbrynfre.  Lé  temps  se  noircit ,  U  eUi 
t'  abbwja»  -» ,  t.  de  mar.  et  t.  d'ouvriers  en 
fer,  tlgner  dinéro,  dat  i/ntra, 

KOIRGISSEUR ,  s.  m.  t.  de  peint,  ou* 
vrier  qai  fait  rachèVement  des  noirs,  tutra" 

JHOtO. 

NOIRCISSURE,  s.  f.  ûnnêrkura,  maee/tia 
nera* 

BOISE,  s.  f.  fam.  querelle,  briga,  eon» 
Usa ,  fitê ,  litigîo,  ditputa. 

NOISETIER,  s.  m.  arbre,  noeeîuoh,  avêt- 
ùmo, 

NOISETTE,  s.  f.  fruit,  meeiuota,  «va/- 
iàna.  Noisette  sauvage ,  bacaetola, 

NOIX ,  s.  f.  frait  •  R0«0.  —  de  galle ,  galla, 
gallosM.  — ,  petite  glande  à  l'épaule  du  veau  • 
nœe  délia  spalla  del  viiello,  — ,  l'os  qui  fait 
remboUementdela  caisse  avec  la  jambe,  noeô 
o  malteoh  Infmort  délia  tibia, 

BOLET ,  s.  m.  se  dit  d'une  sorte  de  tuiles 
creuses ,  tegofa  «  tegoline. 

BOLI-MÉ-TANGËRÉ ,  s.  m.  (mots  la- 
tins) nom  de  queloues  plantes  piquantes  et  de 
quelques  uleères  très  malins,  noU  me  tangere  ; 
ce  qui  signifie,  ne  me  touchez  pas,  non  ioû» 
catmi* 

NOLIS  ott  irOLissimiiT .  s.  m.  fret  ou 
louage  d'un  vaisseau ,  d'une  barque ,  etc.  noh^ 
pagamento  che  §1  fa  per  tratpûrio  sopra  ba- 
tiimenio  di  merean^ie ,  eee. 

NOLISER ,  v.  a.  T.  paérca. 

NOM ,  s.  m.  nome*  — ,  fama ,  riptifatione, 
ereditû,  •— ,  tegno.  •#,  autorité.  Nom  de 
guerre ,  nome  di  guerra  ehe  i  soldati  prendono 
nell'  orrelarsi.  Au  nom  de,  a  nome ,  in  veee , 
per  parte.  En  mon  nom,  en  son  nom ,  elr.  a  mio 
nome ,  a  iuo  nome,  ece.  Nommer  les  choses  par 
leur  nom  ,  parlai'  fuori  dei  denti ,  dire  ichtet^ 
tamente  la  vérité, 

^  NOMADE,  adj.  et  s.  errant,  sans  habita- 
tion fixe,  en  pariant  des  peuples,  errante,  po' 
polo  errante ,  ehe  non  ha  luogn  fisso  da  abitare. 

NOM  ANOE  ou  romani  oie  ,  s.  f.  prétendue 
divination  par  les  lettres  du  nom  d'une  per- 
sonne, nomtmzla. 

NOM  ARQUE,  s.  m.  officier  qui  gouvernait 
un  nome  ou  région  â*igyi)tef  préfet lo  o  go- 
vomatore  di  una  regiene  dell*  Égitto, 

NOMBLES ,  s.  m.  pi.  tjuella  parte  ehe  si 
iagtia  irammexzo  le  eoteie  d^t  cervo. 

iVOMBRANT,  adj.  m.  qui  nombre,  name- 
rante, 

NOMBRE,  s.  m.  unité  ;  collection  d'unités; 
quantité  indéterminée:  multitude  d'objets,  nu- 
merOk  —  singulier,  pluriel,  t.  de  gramm.  nu- 
moro  ùngolare ,  plurale.  Livre  des  Nombres, 
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k  quatrième  dat  livres  de  Moiie ,  «Insî  nomMé 
paroequ'il  contient  le  dénombremeiit  du  pan» 
pie  hâ>reo ,  il  librod^  Numeri,  il  quarto  llbro 
del  Pentateueo»  Au  nombre,  du  nombre,  naf 
numéro.  Il  a  noipbre  d'amis,  egU  ha  molti 
amici.  — ,  harmonie  qui  résulte  d'un  certldà 
arrangement  dé  mots  dans  la  prose  ou  dans  les 
▼ers,  numerOp  armonia  dei  vereo  o  dellm,  pfoea» 
Nombre  d'or,  cycle  lunaire  de-  dix-neuf  mH^ 
nées,  namaro aareo,  namoro  d^  an?. 

NOMRRER,  V.  a.  numeraro^  eontafS» 
tupputare,  ealeotare. 

NOMBREUX,  EUBE,  adj.  mimant, 
eopioto.  — > ,  armanioeo,  armùnieo, 

NOMBRIL,  s.  m.  noeud  placé  au  miliea  du 
▼entre,  belUeo,  ombitieo»  Nombril  maria» 
ehioeeiola  marina.  — -  ou  foyer,  t«  da  fé^vu 
point  de  l'axe  dans  une  ligne  courbe,  fu0eo, 
ombelico.  «*,  t.  de  blas.  Mliao,  oantro  dslh 
ieudo, 

NOME,  s.  m.  poèBM  des  Gieca  en  Tfaoïi- 
neur  d'Apollon,  eanzoni,  inni  in  onore  d'ji^ 
poUo.  —,  chant,  air  assujetti  à  mie eertaiae 
cadence  chez  les  Grecs,  eantilena,  eadanuu 
— ,  préfecture,  gouvemenent,  prefatiarà, 
dipartimenio  t  l'É^pte  était  diviaée  en  trenl»* 
six  nomes. 

NOMENGLATEUR,  s.  m.  sorte  d'esclave 
chez  les  anciens  Romains ,  nomoneiatora ,  caiai 
eha  rieordava  i  nomi  do'  aittadini.  •— ,  ealui 

r'  s'applique  à  la  nomenclature  d'une  science, 
n  ail ,  nomonetaiore. 

NOMENCLATURE,  s.  f.  ensemble  des 
termes  techniques  d'une  science  ou  d'un  ait* 
et  méthode  pour  las  classer,  nomenêlatum. 

NOMIE,  s.  f.  (du grec)  règle,  loi,t.i|mi 
entre  dans  la  composition  de  plusieurs  mots 
tels  qu'astronomie,  anatomle,  etc.  atironomUi, 
anatomla ,  ère. 

NOMINAL,  E,  adj.  nominale,  a  nome, 
per  nome  ;  appel  nominal ,  il  ohiamare  a  nama. 
Prières  nominales ,  preghiere  in  oui  ù  hanmo 
da  nominare  i  fondatori  0  certe  altro  porêonë 
che  han  diritio  di  pretenderlo. 

NOMINATAIBE,  s.  nommé  par  le  roi  & 
un  bénéfice,  deeignato,  nominato  êd  an  Beno* 
ftzio, 

NOMINATEUR ,  s.  m.  q«i  a  la  nomina- 
tion à  un  bénéfice,  nominatore^  ehe  ha  giue  di 
nominare  ad  un  benefizio. 

NOMINATIF,  s.  m.  t.  de  graou».  naiiiAM. 
iivo ,  primo  ea»o  if  an  nome. 

NOMINATION,  s.  f.  nomhkaaUne,  nomi- 
na ,  giu»  di  nominare  ad  an  banefiaio ,  awi- 
ea,  oee. 

NOMINAUX,  s.  m.  pi.  scolasliqm oppo- 
sés aux  réalistes,  eertiteolattiei.  Au  sing.  ko- 

VIIVAL. 

NOMMÉ,  ÉE,  part,  nominaio,  V.  la  verbe. 
A  point  nommé ,  a  baon  punio  e  baona  eta" 
gione,  molto  a  propotiio,  A  jour  nommé,  midi 
prefluo,  ifabiUto,  assegnato, 

NOMMÉMENT,  adv.  spécialement,  nomi- 
natamonte^  tpeeialmente ,  in  itpetie, 

NOMMER,  V.  a.  nominare,  imporro  «l 
nome.  — ,  ehiamar  per  nome.  -»,  diehioMHg 
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êi^gtre,  Gooiitteiit  se  nomae-t-il?  eomê  $i 
diitOÊUif  che  mmê  hmf 

NOMOGANON ,  s.  m.  certain  recueil,  y«e- 
wlta  éi  eanani  e  eoêtUuziimi  impêriaii» 

NOMOGRAPHE ,  s.  m.  chi  serive  êmliê 

Uggi. 

NOMOGRAPHIB,  s.  f.  inUMo  $utU  l^ggL 
nOMOPHYLAX,  s.  m.  tmuênmior  éêUê 

fiOMOTHÈTB,  s.  m.  pnpmio  m  far  U 

MOMPAREIL  ,  EILIiE ,  adlj.  imparêg- 
.£iûUl6,  ehû  non  ha  pari,  ehê  non  ha  patagOM» 
Oêimio,  emînente,  tingolarUiimo. 

NOMP  ABEILLE  »  s.  I.  il  se  dit  en  plusieurs 
arts  de  ce  qu'il  y  a  de  plus  petit ,  ilpià  piecolo, 
U  pià  minuto  ae'  lavcri  o  sîrumanti  di  aleunû 
ar#<*  —  9  sorte  de  ruban  fort  étroit»  nastnno, 
tmtirû,  fhituceia  aâsai  sirêtia,  — ,  espèce  de 
drajsëe  fort  menue  •  xuecharini.  —  «  un  des  plus 
petits  caractères  de  rimprimerie  «  nompariglia. 
Grosse  nompareille»  le  plus  gros  caractère 
après  le  triple  canon, frotM  mompariglia, 

HON ,  particule  nég.  no,  non.  On  le  redou- 
ble quelquefois  pour  donner  plus  de  force  à  ce 
cfu'on  dit»  no ,  no.  Non  pas,  non  già,  Non  tou- 
tefois que  je  prétende...  non  già  eh*  h  preten* 
da.,,  —  t  s.  m.  il  m'a  répondu  un  non  bien 
sec,  egli  m'  ha  dgito  un  no  spiattoiiato.  Non 
plus,  adv.  non  pià  •  nitnte  pià»  — ,  pour  pa- 
reillement :  TOUS  ne  le  voules  pas.  ni  moi  non 
plus,  voi  nol  voloio,  e  mommono  io. 

NON-ÂGE,  s.  m.  t.  de  jurisp.  difttto  di 
M ,  mancanta  dégti  anni  voluti  dalle  tôggU 

NONAGENAIRE,  adj.  nonagonmrio,  eho 
ka  novont*  anni, 

NONAGÉSIME.adj.  t.  d'aslr.  le  nonagé- 
sime  degré  ou  simplement  le  nonagésime ,  il 
novantoêimo  grado,  ou  simpl.  il  novanUiimo. 

N0NA60NE,  s.  m.(géom«)  V.  Rnnikoonu, 

*.N0NANTE,  adj.  uum.  quatre-vingt-dix, 
novanta.  Quart  de  nouante,  t.  de  géom.  qua- 
drantô, 

*  N0NANTER«  v.  a.  t.  de  jeu,  faire  un 
repic,^r  novanin  punti  al  pieehoito, 

*  NONANTIJÏME,  adj.  qualre-yingt- 
dixième,  novanUsimo, 

NONGE ,  s.  m.  ambassadeur  du  pape ,  nnn* 
aio ,  nuneio.  —  •  député  de  la  noblesse  d'une 
province  polonaise  à  la  diète  générale,  depu- 
tatOf  dologatOm 

NONCHALAMMENT,  adv.  nogligonU^ 
monte  »  neghittotamen te ,  iraseurotamon  te , 
ton  trascuraggine ,  in  modo  traseuraio, 

NONCHALANCE,  s.  f.  paresse,  negligen- 
sa,  irateuraggine ,  ibadataggino ,  idopera- 
Uzxa,  ineuria. 

NONCHALANT,  E,  adj.  srogliato,  acei- 
dioto,  négligente  f  pigro,  traseurato. 

NONCIATURE,  s.f.  nuntiatura,  dignité, 
uffitio  det  nuntio, 

NON-CONFORMISTE, s.  en  Angleterre, 
celui,  celle  qui  s'ccarte  de  la  religion  angli- 
cane, «/iicorcfanfe  ,  non  conformista, 
^  .  NONE,  s.  f.  heure  canoniale  après  sexle, 
0^«* 
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RONBS,  s.  f.  pi.  le  huitiètte  joar  après  les 
ides,  nonê,  V.  idm. 

NON-JOUISSANGB,  s.  f.  t.  de  paU  pn- 
Tation  de  jouissance,  privazionê  di  posteeeo  di 
an  podero ,  d^  una  eoea,  eee» 

NONNAIN,  aoHRE,  s.  f.  religieuse,  nuh' 
naea^  suora, 

NON  NETTE,  s.  f.  jeune  nonnain,  moac- 
ehetta,  — ,  t.  d'ornilh.  V.  MisAirca. 

NONOBSTANT,  prép.  non  ottanU,  iuUo^ 
thé,  tebbene^  quantunquê,  comeeehè, 

NON-OUVRÉ,  adj.  m.  se  dit  des  matières 
et  particulièrement  des  métaux  qui  ne  soot 
point  travaillés  »  in  naiura ,  cAo  non  è  in  opéreu 

NONPAIR,  adj.  impair,  impari,  eaffb, 
dispari. 

NONPAREILLE ,  s.  f.  forfa  di  mêla.  —, 
dans  d'autres  acceptions.  Y.  noMPAXEiixa. 

NON  PLUS  ULTRA ,  adv.  phrase  prise  du 
lat.  dans  le  style  fam.  il  non  plus  ultra,  f  v/* 
timo  termine. 

NON-RÉSIOENGE ,  s.  f.  aisonta  dal  twog9 
deila  residenza, 

NON-SENS,  s.  m.  fraso  imbrogliata,  eka 
non  ha  iemo;  guazzabuglio,  seioeeheria  :  cette 
phrase  est  un  non -sens,  un  véritable  galima- 
tias. 

NONUPLB.adj.  nonupto. 

NONUPLER,  V.  a.  ripeteve  nove  voUe, 
moltiplieare  per  9. 

NON-USAGE .  s.  m.  dUuto. 

NON-VALEUR,  s.  f.  se  dit  d'une  tcrre,ctc. 
il  non  fruttare  guando  ei  eonverrebbe. 

NON-VUE,  s.  m.  t.  de  mar.  no65toiM,  cfi« 
impedieee  il  œdere. 

NO  PAGE ,  s.  m.  l'action  de  noper  les  draps. 
il  togUor  i  gruppi  0  le  lordure  attaeeato  a' 
panni. 

NOPAL,  s.  m.  plante,  fico  <f  India. 

NOPER ,  V.  a.  V.  ÉiroDaa. 

NOPES ,  s.  m.  pi.  gruppi  o  lordure  che  si 
trovano  a'  panni, 

NOPEUSE ,  s  f.  i^i  nope,  donna  che  togSs 
igroppi  alla  ttoffa  di  lana. 

NOQUET,  s.  m.  doceelta  di  piombo  negii 
angoli  délie  ielloje  di  lavagna. 

NORD ,  s.  m.  partie  du  monde  opposée  au 
midi,  settentrionû,  il  norte^  la  tramontanm, 
P  aqnilone ,  il  borea.  —  ,  pôle  arctique ,  polo 
artieOf  settentrionale ,  boréale.  — ,  vent  da 
nord ,  aquilone,  borea ,  vento  del  nord.  Nord^ 
est,  partie  du  monde,  nord-est  ;  vent,  greeo: 
nord-nord-est,  vent,  greeo-tramoniana,  Nordr 
ouest,  vent,  maestrale,  maestro, 

NOKDESTER,  noRocoassBa,  v.  n.(mar.) 
en  parlant  de  la  boussole,  deelinaro  verso 
il  nord-est ,  verso  il  nord-ouest. 

NORMAL,  E,fldj.  (géom.)  perpendicofart. 
Ecole  normale,  ove  si  studia  t  arte  d*  ùiso- 
gnare, 

NORMAND ,  E ,  adj.  et  s.  c'est  un  (in  nor- 
mand, un  uomo  scallro.  Répondre  en  nor- 
mand ,  né  si  né  no.  Réponse  normande,  am- 
bigua.  Rcconciliation  normande,  simulata, 

NOSOGRAPUiB,  s.  f.  deseriziona  d^l% 
fnûlaHiç, 
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nOSOLOGIB ,  s.  f.  traité  des  maladies  en 
général,  nosohgia, 

NOSTALGIE,  s.  f.  Tulg.  maladie  du  pays, 
nottalgia^  malineonia  ehe  naêcû  dal  dettderio 
di  rivàere  la  patria. 

nOSTOG ,  s.  m.  plante,  torta  di  mucehio. 

NOTA  (dulat.)^  remarquez,  nota,  otser' 
vaie,  — •  au  subst.  marque  à  la  marge  d'un 
écrit)  d'un  livre,  nota,  *^gl^Oy  ehiamata. 

NOTABLE,  adj.  notabile,  eonsidcrabile , 
ouervabUe ,  degno  di  esser»  considcrato.  Un 
notable  bourgeois,  un  ragsuardêvote  citla^ 
dino.  — ,  au  subst.  les  notables,  h pvnonc  piit 
ragguardêvoli .  i  maggiorenti. 

NOTABLEMENT,  adv.  notabitmente,  am- 
sid^rabilmente ,  segnaiamente, 

NOTAIRE,  s.  m.  officier  public  qui  reçoit 
et  passe  les  actes ,  notajo ,  notaro, 

Notamment,  adt.  spécialement,  sp»- 
eiaimente,  individutUmcnte»  pariicolarmente, 

NOTARIAT,  s.  m.  charge  de  notaire»  no^ 
tariato,  carira  det  noiajom 

NOTARIÉ,  ÉB,  adj.  acte  notarié,  alto 
4iutèntieato  o  rogato  da  un  notajo, 

NOTE ,  s.  f.  nota ,  tégno ,  pottitta,  — ,  an- 
notaûone,  ooervaxiane ,  eommenio,  — d'in- 
famie ou  infamante,  nota  d' infamiay  macehia, 
marchio,  — ,  prov.  et  Gg.  changer  de  note, 
chanter  sur  une  autre  note,  eambimr  di  nota, 
amtare  fu  un  altro  tuono. 

NOTÉ,  ÉB.  part  V.  le  Terbe.  Homme 
noté ,  d'une  mauvaise  réputation ,  noiato ,  con- 
irattegnato. 

NOTER,  V.  a.  notare,  eontiderare,  avvtt' 
tiré,  — ,  tateiaro ,  infamara ,  tvargognaro,  — 
un  air,  un  chant,  ierivere,  rappretantarc  ean 
note, 

NOTBUR ,  s,  m.  eopiaiore  di  mutiea, 

NOTICE,  s.  f.  notitia,  ragguagiio. 

NOTIFICATION,  s.  f.  notificatione ^  il 
nolifieare  •  ifjar  tapoté» 

NOTIPIEIR ,  y.  a.  notifieare  ,  manifo^ 
êtaro ,  esporre ,  far  tapero ,  far  giugnere  a  no^ 
Uzia, 

NOTION,  s.  f.  nozionê,  idoa, 

NOTOIRE,  adj.  noiorio ,  pubblko^  pa^ 
letê ,  manifesta. 

NOTOIREMENT  ,  adv.  notoriamentê  , 
pubblieaméntû .  in  mcniera  notoria» 

NOTORIÉTÉ, s.  f.  noioriMà,  eognizione, 
contesta  pubb/iea.  Actes  de  notoriété ,  atti  di 
molorietà  per  tettimonj. 

NOTRE, au  pK  iros;  irûrat,  au  pi.  ird- 
TBBS,  pronom ,  U  nottro,  i  nottri.  Sans  article 
ni  accent ,  lorsqu'il  précède  le  substantif;  il 
prend  l'artide  et  l'accent  circonflexe ,  lorsqu'il 
est  relatif  ou  qu'il  tient  lieu  de  substantif: 
notre  pays,  i/  notiropaeee;  chacun  aime  son 
paysj  et  nous  aimons  le  nôtre,  ilnoetro:  les 
nôtres  (i  noitri,  i  nottri  eoldati)  rempor- 
tèrent la  victoire.  V,  t6tbi. 

NOUE , s.  f.  tuile  faite  en  canal,  dœeia,  —, 
terre  grasse  et  faomide,  espèce  de  pré  »  paecoh, 

NOUÉ,  ÉB,  part,  amtodato.  V.  le  Terbe. 
On  dit  «fan  cnant  qu'il  est  noué.  V*  ba«ii- 
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«iQoi«  On  dit  d'une  piècQ  de  ihéàlst  qu'elle 
est  bien  ou  mal  nouée  9  Aa  un  bello  o  un  eatiivo 
intreeeio» 

NOUÉES,  s.  f.  pi  t.  de  vèn.  fatte  dei e$n>o 
da  maggio  in  agosto, 

NOOEMENT ,  s.  m.  nouement  d'aiguil- 
lette ,  phrase  pop.  malefizio  per  cul  si  prf 
tende  ene  s*  impekisea  altrui  la  eonsKmazionë 
del  matrimonio, 

NOUER,  T.  a.  lier  en  faisant  un  nœud» 
arModare,  aggruppare,  legare.  —  l'aiguil- 
lette ,  pop.  fore  un  malefieio  per  eui  i*  imp^ 
di$ea a  uno  il eontumare  U  matrimonio,  —,  en 

parlant  d'un  cheval,  far  deçU  tbilaneiani* ^ 

fig.  nouer  amitié ,  une  partie ,  etrignere  ami" 
dxia  ,  ttabilire  un  divertimento,  un  p^tteg- 
giOfOee,  Nouer,  en  parlant  des  arbres  à  fruits, 
allegare.  Nouer  b longe,  t.  de  fane,  metter  m 
ehiuga  ilfaleone. 

NOU  ET ,  s.  m.  nœud  fait  avec  an  linge 
ouRtenant  des  drogues,  eaechetto  d*  odori,  di 
profami ,  toâtanze  odoroee, 

NOUEUX.  BUSE,  adj.  ne  se  dit  que  du 
bois,  nodoeo,  nœchiuto,  nodêroeo,  broetù' 
hto. 

NOUGAT  t  s.  m.  sans  pi.  espèce  de  gâteau, 
mandorlato, 

NOUILLES ,  s.  m.  pi.  espèce  de  pftte,  to- 
gUarini  di  casa,  tagliatelli. 

NOULBT,  s.  m.  sorte  de  canal,  eondotto 

fattodi  dœeionidi  terra  ^  piombo,  eee. , 

enfoncement  de  deux  combles  qui  se  joignent» 
unione  di  due  t$tti  neUe  due  êslremiià  infr» 
riori. 

NOURRAIN,s.m.  petit  poisson. V.  avbuit. 

NOURRI  ,•  lE ,  part.  V.  le  verbe ,  fam. 

être  bien  nourri ,  essore  bene  in  came.  Style 
nourri,  ttilerieeo,  eopioso^hes  maitres  qui 
apprennent  à  écrire  disent ,  lettre  bien  ,  mal 
nourrie,  bon  formata ^  troppo  seiolta^  troppo 
sottile.  ^.,  t.  de  peint,  couleur  nourrie,  «0- 
lore  eopioso.  Trait  nourri ,  pennellaia  nom 
troppo  seiolta,  data  eon  stento, 

NOURRICE,  s.  f.  nuCrcctf,  balia,  Utia- 
triée,  ehe  allaita  un  bambino.  Être ,  donner, 
prendre  en  nourrice ,  essore ,  dure,  torre  a  ba» 
fût.  La  Sicile  était  la  nourrice  de  Rome,  la 
provveditriee,  lanutriee. 

NOURRICIER ,  s.  m.  le  mari  d'une  nour- 
rice, baliOf  il  marito  délia  balia» 

NOURRICIER,  ÈRE, adj.  qui  nourrit; 
suc  nourricier,  sugo,  umor  nutritioo.  —  ,6g! 
et  fam.  en  parlant  d'un  homme  qui  en  fait 
subsister  un  autre,  on  dit  ,  c'est  son  père 
nourricier,  egli  i  ilsuo  nutriealoro ,  eoluïche 
gli  dà  del  pane. 

NOURRIR ,  V.  a.  nutrire ,  alimentare,  eo- 
etontare,  — ,  mantenorOy  far  ereseero  o  vego^ 
tare,  — ,  avec  le  pron.  pers.  nutnrsi ,  aliment 
tarsiyOibanl  Nourrir,  sposare,  dore  il  oUto, 
oroovedore  il  tostentamento,  ht  bois  nourrit 
le  feu ,  la  pommade  nourrit  le  teint ,  le  legna 
alimentano  ilfuoeo,  la  manteea  mantieno  la 
eamagione  frosea.  Nourrir,  A//aff ara,  dar  ia 
poppOy  dar  da  tettaro  ad  un  bambino,  —,  fig, 
aUmmt,  fimârêiooituaU,  odaean,  a/«Mfa* 
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Mm.  —  1 1.  dt  peint,  dar  4i  malip  eùhrê  «  ak* 
^0iiil0r#  ne/  cûtùtê» 
mOV  RRISS4GE ,  s.  m.  i7  modo  di  alUvar 

NOURRISSANT ,  E,  a4j.  moUç  nutritivo 
<A#  ntitriseê  moUo  6mm* 

NOURRISSON»  s.  m.  enfant  qui  est  en 
nourrice,  alliêvo  eht  é  m  batia,  eh' è  on- 
tara  in  euttodia  deila  nuirice.  •— »  6g.  etpoél. 
les  nourriatons  dea  Muses»  atmnni  0  fkvoriU 
dêUê  Mus0,  ipoêiL 

NOURRITURB,  s.  £  nutrimento,  nodri- 
WÊtmê^s  nuiruianê,  tibê*  Prendre  nourriture, 
•n  pariant  de  cpielquet  parties  du  corps .  riâr- 
mtti»  —  1  en  parlant  des  arbres  et  des  pJantes, 
0jii§uk»ré.  Ne  prendre  point  de  nourriture, 
miidifùt  diieeemni,  rsflar  privo  d*  umorê. 
Faire  des  nourritures»  aU^vmt  bettiami  q  poi- 
tami  in  un  podere.  — ,  fig.  en  pariant  de  l'es- 
prit, alimênio,  Pro?.  nourriture  passe  na- 
ture, r  êdueêMimêvinêô,  tupera  natMrom 

NOUS  pronom  pi.  de  ji  et  moi,  noi, 

NOUVEÂ.U  ouxODViL,  ELLE,  |dj.  niiovoj 
■mÊvllo.  Le  nouvel  an ,  l'an  nouTeau ,  il  prin- 
eipio  deli*  anno.  Nouvel  homme,  homme  nou- 
veau ,  /'  a<ima  ri^iNemfe  aUa  gnuia.  Nouveau 
Testament,  partie  de  la  Bible  ,  il  nttovo  Te- 
êtamkêniû.  Passer  titre  nouvel ,  en  style  de 
prat.  rinnovar^  una  utiita  d' obhligo ,  ai  rieo^ 
gnUione,  ece.  De  nouveau,  di  bel  nuovo, 
um'  ûitra  voila,  an'  alîra  fiata.  Nouvean-venu, 
«na  pêTêona  vauUadi  /reiao. Nouvelle  mariée, 
êanuovatpoia. 

NOUVEAUTE,  s.  f.  novUâ,  — ^  cota  nuova, 
iiuoUêa,  tîmordmaria,  ienza  enmpio,  — ,  en 
parlant  des  pois,  fèves,  et  de  quelques  autres 
légumes ,  fruits,  etc.  dans  la  primeur,  novel- 
iizia^  primizia^  fruUe  primaiieeeinprimavêrmf 
parhmdoti  di  piselli  •  favû»  tee, 

NOUVEL  ,  ELLE,  adj.  V.  jioqvbav. 

NOUVELLE,  s.  f.  avis  qu'on  donne  de 
bouche  ou  par  écrit ,  nuova  ,  avviso  •  novûlh. 
Nouvelle  apocirphe ,  nuova  apocrifa»  nuova 
«fca  mérita  eonfermazione.  On  dit  quelquefois 
en  plaisantant,  je  sais  de  vos  nouvelles»  io  $0 
^uûiehû  eota  de'  falti  vosiri.  — »  histoire  agréa* 
Ide ,  conte  »  naiw/Za,  favota, 

NOUVELLEMENT  «  adv.  nûvêllamenie^ 
uttimamenté  »  di  frcMco  ,  reeênUmenié ,  di  re- 
tenu, 

•  NOUVELLBTE,  s.  f.  t.  de  pal.  innova- 
siono,  novità, 

NOUVELLISTE» s*  m.  novelliêre,  novet^ 
tista  »  nooellaiore, 

NOV  A  LE,  s.  f.  terre  nouvellement  défri- 
chée, novale,  maggou,  maggiatiea.  ^-^^la 
dime  levée  par  les  curés  sur  cette  terre,  deci' 
ma  ehe  riseuoUvano  i  parrochi  topra  una  terra 
poita  in  eeliieazione* 

NOVASSE  •  s.  f.  noeemeseada  selvatiea» 

NOVATEUR,  s.  m.  qui  introduit  qudque 
nouveauté,  novatora^  cnnaiiafare. 

NOVATION,  s.  f.  t.  de  droit,  ijimm- 
tion», 

NOV  ELI jEft,  s.  f.  pi.  oonstitutions  de  l'em* 
ptrenv  JwtîBÎea  qui  fiamcnl  la  quitrièsMct 


MU 

dernière  partie  du  droit  romaio»  Nmmllê,  k 
eostituzioni  dell*  imperator  Giiulimano* 

NOVEMBRE ,  s.  m.  mois,  novembre, 

NOVICE,  s.  celui  ou  celle  qui  a  pris  nou- 
vellement riiabit  de  religion,  novizte,  ddka 
preto  difreteo  l*  abilo  re-iigiose. 

NOVICE,  adj.  novizio.  -^  ,  sorom  — »  par 
extension,  main,  plume  novice  »  inespeAa, 
imperita. 

Noviciat  ,  s.  m.  novieiato ,  eartieeter- 
mente  friC  religiosi.  —  ,fig.  tiroeinto^  i  primi 
rudimenti» 

NOVISSiMÉ,  adv.  (mot  latin)  tout  1^ 
cemment,  reeenlamaïKa ,  di  freeco* 

NOYALB,  s.  f.  toile  de  chanvre écrua  pour 
faire  des  voiles ,  tela  da  vêle, 

NOYAU,  8.  m.  partie  dure  et  solide  de 
certains  fruits»  qui  enferme  leur  semence» 
noceioiù ,  eue  dette  fruiia,  Prov.  il  finit  casser 
le  noyau  pour  en  a\oir  l'amande  »  non  si  pmà 
aoer  la  moglie  ebbra  e  la  boite  piena.  lloyau, 
sorte  de  visse,  colonna  di  punto  ferma  o  aibero 
d*  una  ualm  a  ehioceiola,  — ,  t.  d'artilL  barre 
de  fer  longue  et  «nrlindrique,  onîma  del  ean» 
none.  Noyau ,  t.  d'archit  certaine  maçonne- 
rie ,^  OMsatura  d'  una  âtatueu  — ,  nom  de  toute 
saillie  brute  ,  ottatura  degli  aggetii  o  eormù 
e  similt. 

NOYE ,  ÉE ,  part.  V»  le  verbe.  Homne 
noyé  de  dettes ,  des  yeux  noyés  de  larn^ea  «  af- 
fpgato  nù  debiti,  ecehi  molli  o  pieni  di  Im- 
grime.  Ivre  noyé,  ebbriuimo,  eotto  eom» 
una  monna^  Noyé»  t.  demar.  baîteria  ùvppo 
bossa. 

NOYER,  s.  nu  arbre  qui  produit  les  nois* 
noce, 

NOYER,  V.  a.  faire  mourir  dansVeaUy  elc* 
ennt^are  •  offogare  »  far  morire  nelP  eitqum^ 
^•, inonder»  allagare,  inondare.  Noyer,  «1 
jeu  de  la  boule,  se  dit  fig.  lorsque  la  boule  a 
passé  une  certaine  li}(ue  qui  est  au-delà  du 
but,  perdere.  —,  t.  de  peint,  noyer  les  cou- 
leurs, confondere  dotcemente.  Se  noyer,  at- 
negarsi,  affogarsi.  — ,  fig.  immergent ,  tuf- 
farsi.  Se  noyer  dans  son  crachat,  proT.  affogmr 
in  un  bieehier  di  aoqua. 

NOYON ,  s.  m.  sorte  de  ligne,  tmea  okû 
serve  di  limite  al  giuœo  délie  palle.  Foret  à 
noyon ,  t.  d'horl.  foreio  a  noeella. 

NU,  NUE,  adj.  qui  est  tout  découvert,  k«- 
do ,   ignudo*  AUer  nu  pieds ,  nu   janabes  » 
nu  tête,  senza  scarpo,  senza  caUe,  col  ess^ 
teoptrlou  On  dit  :»ubst.  fig.  et  fam,  un  va-nu* 
pieds»  un  masealzone,  un  pezeente.  Nu,  ctt 
parlant  d'un  cheval»  cavallo ,  senoa  eelbn  a 
senea  brigUa.  — ,  fig.  sans  déguisement;  c'est 
la  vérité  toute  nue,  U  pura  e  pretta.  vérité.  II 
lui  a  montré  son  âme  toute  nue,  gli  ha  sveâmto 
il  suo  euore  tel  quele  egli  é.  —  »  sans  on 
ment ,  nac^a ,  sempUee ,  sehietto.  Nu»  subst. 
peint  et  en  sculpt.  /'  ignudo.  Vêtir  les 
vestire  gf  ignudî ,  *  /wveri.  Nu,  adj.  t.    de 
chim.  sehietto,  sèmpUee*  A  nu,  adv.  à  dé- 
couvert, ignudoy  scoperto.  Toucher  un  bçaa 
à  nu ,  toeear  un  braeeio  ignaéo»  lloolcr  un 

eheul  à  m^  A  dos  w^  rmnfmit  a 
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.  jiin  ett^ré  QP9HQ. 

NUAG£»s.  m.  vapeur  condensée,  «1160^ 
n$bkia  ,  vapori  eondeuêati,  —  ,  Gg.  en  {icrlant 
4k  U  vue,  nwolettaj  vélo,  —  de  L'esprit,  f«- 
m$bt4,  dubbj ,  éubbtûtxe,  dubbitU^  perpicê- 
ùlA.  —  «  t«  deméd.  substance  légère  et  blan- 
châtre «  ntbbioUna  c/i«  teorgui  nelf  orina, 
T.  AiioiiMB.  —  9  ulcère  assez  léger  de  la  cor- 
née transparente  »  ponao  im/Za  eomêo.  tratpor- 
rente, 

NUAGBUX»  BUSB,  adj.  mioo/oM,  1106. 
kiom.  — -•  upp^nnatOf  «rolonlo,  sênMa  tuttro, 

NUAISOJS  •  s.  f.  t.  de  mar.  durée  du 
même yenijempo  ineuidura  un  vento  uguaU. 

NUANCE,  s.  f.  adoucissement,  diminu- 
tion d'une  couleur ,  gradas-ianû  dû*  eotori.  — , 
mélange,  assortiment  de  plusieurs  couleurs, 
iueordo,  meieotanta ,  unUtn  dêi  eotori.  — ,  les 
teinturiers  disent ,  impiumo.  — ,  se  dit  quel- 
quefob  fig.  de  la  diflércnee  délicate  et  presque 
insensible  qui  se  trouTe  entre  deux  choses  de 
même  genre,  gradtttiono  msemibile. 

NUANCER ,  ▼.  a.  unire ,  astortir  bene  l  co- 
hri.  —,  au  fig.  ttnira,  nceordar  bine. 

N UBÉCULB,  s.  f.  t.  d*astr.  certaine  tache 
dans  le  ciel,  nuvoietta^  nuvoietto,  nnviUUo, 

—  ,  t.  de  chir.  certain  vice  de  l'oeil ,  nuvo^ 
(fitta,  panno,  vizio  nett  oeehio  pet  euî  si  twg- 
gane  gti  ûggetU  eome  a  Iraverw  délia  nebbia, 

—  ,  t.  de  méd,  V.  nuagi. 

HUBILB,  adj.  qui  a  atteint  l'âge  de  sema- 
Her,  nubile ,  ^u  maritOf  merilale, 

NUBILITE.  s.  f.  âge  nubile,  state  diehié 
&i  eià  di  mariiarti» 

Il UDITÉ ,  s.  f.  état  d'une  personne  nue , 
nudité,  —  4  le  vergogne,  te  parti  eergognoee. 

—  (peint.  ) ,  au  pi,  figure  nude. 

NUE,  s.  r.  nuage,  nube,  nuvola.  —,  6g. 
élever  une  personne ,  une  action  >  jusqu'aux 
nues,  inmal^arfin  tulle  nubi ^  lodar  eomma- 
mente.  Se  perdre  dans  les  nues ,  useir  dei  f  «- 
minato ,  andar  sutle  cime  degli  alberi»  Prov. 
faire  sauter  quelqu'un  aux  nues ,  fur  taliare  in 
€Oltera.  Tonâ)er  des  nues,  rtetar  sorpreto. 

NUÉE,  s.  f.  nube  y  nuvola,  nuvolo,  nu- 

«o(q,  nugolato,  nugolaglia,  nugohsità,  —, 
g.  ^ron  ^uantità  di  pertone,  —,  t.  de  lapi* 
daires ,  maeehia  d*  una  gemma, 
NUEMENT,  adv.  V.  «««mt. 
NUER ,  V.  a.  assortir  des  couleun ,  astor- 
tire  i  eotori  :  les  teinturiers  disent ,  impia- 
mare ,  dar  t  impiumo,  —,  mêler  des  couleurs, 

meecolare  i  eotori, 

JNUIBB,  V.  n.  porter  dommage,  nuMisre, 
danneggiare,  pregiudieare^  far  donna,  fu> 
iorto,  reear  pregiuditio,  offenthre,  —,  atec  la 
négative ,  être  utile,  giovare,  prettar  aerwi- 
gio,  je  ne  lui  ai  pas  nui ,  gU  fui  di  fuaUke 

powtaggio, 

19UISANGE,  s.  f.  t.  dedioil,  donne. 

NUISIBLE,  adj.  nodvo ,  oregiudiziêvol$, 
nœente  ,  nocitivOf  noeevole,  dannoeo. 

NUIT ,  s.  f.  temps  où  le  soleil  est  sous  no- 
tre horizon ,  natte,  tempo  ehe  il  êotê  é  eoiîoil 
tt9Kr9 çri$tOBt^  Il  fttt  wàt,  BUé  ^^  Se 
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mettre  ft  la  nuit,  parsi  a  riteLio  d*  etur  eolto 
dalla  notte.  De  nuit,  pendant  la  nuit,  di 
notte ,  in  tempo  di  notte,  Prov.  la  nuit 
porte  conseil ,  la  notte  i  la  madré  de*  pen» 
êieri. 

NUITAMMENT,  adv.  de  nuit,  en  style 
de  palais  ^not  te  tempo .  tempo  di  notte. 

NUITEE,  s.  f.  espace  d'une  nuit,  nûtto- 
lata.  —,  ouvrage,  travail  d'une  nuit  et  ce 
qu'on  paie  par  nuit  pour  le  gîte  et  la  dépense» 
nottate, 

NUL,  NULLE.  ac|j.  nîuno,  netsuno,  nulio, 
veruno»  aleuno,  —  ,  en  parlant  d'un  contrat  « 
d'un  testament,  etc.  nullo,  invalida,  ^ulle 
part,  în  niun  tuogo, 

NULLE,  s.  f.  caractère  qui  ne  signifie 
rien,  et  qu'on  emploie  dans  les  lettres  en  chif- 
fres, fef<0ra  inutile,  ehe  non  signifiea  nullae 
ehe  «'  interisee  nelle  eifere  per  renderle  piii 
diffieili  a  dieiferare, 

NULLEMENT,  adv.  per  nienie»  in  niun 
eamlOf  mode,  in  vetuna  maniera. 

NULLITE,  s.  f.  nullité,  invalidité. 

NUMENT ,  adv.  nudanneittet  dneeramemte, 
ingenuamente^  aperiamente  ,  eehiettamenta , 
senta  masehera.  —,  t.  de  pal.  ce  fief  relève 
nûment  de...  immédiate  ^  immediatamtnte. 

NUMERAIRE,  adj.  numieiarw ^  moneta 
effettiva, 

NUMERAL  ,  B.,  a^j.  numérale. 

NUMÉRATEUR ,  s.  m.  (arith) 


NUMÉRATION,  s.  f.  t.  d'aritb.  et  de 
prat.  numerasione^  novero,  eomputo, 

NUMERIQUE,  adj.  numerieo,  numerak* 

NUMÉRIQUEMENT,  adv.  numerie*- 
mente ,  eon  regola  e  numéro, 

NUMERO ,  s.  m.  voviaos ,  au  pL  se  dit 
du  nombre,  duchiffire,  numera,  eifra, — , 
ches  les  marchands,  certaine  marque  parti- 
culière et  secrète  j  marea  e  numéro  ehe  i  mar- 
aanêi  pongano  aile  merci  per  rieordarei  dei 
preeeo. 

NUMÉROTER ,  v.  a.  en  langage  de  prat. 
ou  de  march.  porre  i  uumeri  9  tegnare  «  nii- 
meri. 

NUMISMALES,  s.  f.  pi. (miner.)  pierres 
calcaires  rondes  et  aplaties,  piètre  munumali, 
ehe  hanna  una  ferma  eireolare  e  piana  e  eomi^ 
gliano  le  monete. 

NUMISMATIQUES,  aà),  qui  a  rapport 
aux  médailles  antiques,  numitmatko.  —,  u  f. 
la  science  des  médailles,  la  numismatica. 

NUM18MAT06RAPHI£,s.  f.  description 
des  médailles ,  nunùtnuUografia, 

NUMMULAIBE,s.f.  (bot.)  espèce  de  lysi- 
macbie  à  feuilles  rondes  <v>»niyA>  m^»  uetîte 
pièce  de  monnaie ,  nummoiaria, 

NUNCUPATIP,  ady.  m.  se  dit  d'un  tesip-.' 
ment  Cait  de  vive  voix ,  nunçupeUiva,  faito  a 


NUNDINALES,  a^î.  f.  pi.  am  qon  ks 
Bomatns  donnaient  aax  huit  premières  lettres 
de  l'alphabet,  nom  dalle  atto  prime  lelt^re 
delf  alfekeia,  ehe  eerviaang  ai  MoamU  §ftr 
êigmfititûigitimdlitm 
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KUPTIÀL,  E,  adj.  nuztatê,  maritaU ,  ap- 

parttnûnîû  allô  nozze. 
nu  QUE ,  s.  f.  partie  postérieure  du  cou , 

nuea ,  eoppa. 
MUTATION,  s,  f.  t.  de botan.  H  piegarsi 

dttlc  pianU  dalla  parte  del  sole.  —  (  astr. } , 

balancement  de  l'axe  delà  terre ,  nutazione. 
NUTRITIF ,  IVB ,  adj.  nuiriiivo, 
lïUTIUTlON.  s.  f.  nutrizîont, 
IfUTRiTUM,  s.  m.    (pharm.)  onguent 

dessiccatif  et  rafraîchissant  ,    toria  d*  un- 

gumto» 

MYABEL,  s.  m.  albero  del  Malaùar, 
NYGTALOPE,  s.  chi  vedc  meglio  di  noUe 

e/ie  di  giorno. 
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NYGTALOPIE,  s.  f.  maladie  du  nycta- 
lope,  mataitla  d*  oechi,  per  etti  $i  vode  m«- 
glio  dl  nolte  ehe  di  giorno. 

NYMPHE,  s,  f.  (mylhol)  mn/à,  divi^ 
nità  de'  Pagani.  —,  en  poésie,  giovinetta 
(eggîadra.  ■—  (hist.  naL),  premier  degré  de 
la  métamorphose  des  insectes,  ninfa^  erualido. 
—  ( anat.  ),  noms  de  deux  membranes,  ninfe» 

NYMPHÉE.s.  f.  t.  d'antiq.  bagno  pub- 
blieo  in  Roma,  Le  mot  italien  nm/isa  en  le  nom 
d'une  plante  aquatique. 

NYMPHOMANIE,  s.  f.  furor  uUrîno. 

NYMPHOTOMIE  ,  s.  f.  amputation  d'une 
partie  des  nymphes  ou  du  clytoris,  ninfo- 
tomia. 


O ,  s.  m.  Toyelle.  On  dit  pro?.  d'un  homme 
propre  à  rien ,  que  c'est  un  o  en  chiffre ,  egli 
é  un  uomo  da  nulla.  Les  O  de  Noël ,  le  anti- 
fime  delta  novena  di  Natale ,  dateuna  délie 
quali  eomineia  eoll'  o,  O ,  *nteij.  ô  temps  i  ô 
mœurs ,  oh  iempi  !  o/i  eostumi  !  à  que  ne  suis- 
je  en  pouvoir  de...  dehl  pereliè  non  posso  io,.» 

OBÉDIENCE,  s.  f.  en  parlant  des  reli- 
gieux, abbidienza^  obbcdicnza,  — ^^»  ordre, 
congé  par  écrit  donné  par  un  supérieur  à  un 
religieux ,  Ueenza, 

OBÉDlENGl£L,ELLE  ,  adj.  obOedien- 

OBEDIENCIEB ,  s.  m.  religieux  c|ui  des- 
sert un  bénéfice  dont  il  n'est  pas  titulaire  ,  u6- 
bidienziere ,  religioso  ehe  $erve  ad  un  benefizio 
di  eui  non  é  titolare, 

OBÉIR  ,  ▼.  n.  obbedire,  obedirû ,  ubbidire, 
— ,  au  fig.  cedere ,  piogare ,  non  resistere ,  nr- 
rondersi,  — ,  en  parlant  d'un  prince ,  etc.  06- 
bêdire,  ttar  toggetlo ,  ester  toggetto, 

OBEISSANCE  ,  s.  f.  obbedienza^obedien- 
%a,  ubbidienza ,  iommeuione, 

OBÉISSANT, E,  adj.  ubbidiente,  obbe- 
diente.  — ,  fig.  toggetto ,  eollom^tto  ,  arren- 
devole ,  maneggevole, pie^kevoloy  ehe  cède» 

OBÈLE,  s.  m.  t.  de  bibliologie ,  signe  en 
forme  de  broche  employé  dans  les  anciens 
manuscrits,  togno  induantê una  falea  lezione, 
una  repetizione ,  ecc, 

OBÉLISQUE, s.  m.  pyramide  étroite  et 
haute,  obeliseOf  oguglia,  guglia  ;  piramido 
âtretta  elunga, —  d'eau,  t.  d'hydraul.  getto 
if  aequa-a  piramide ,  fontana  a  ptramido, 

OBÉRëR  ,  T.  a.  aggravare  ai  debiti. 

OBÉSITÉ,  s.  f.  excès  d'embonpoint,  pin- 
gutdine,  grassezza  ôitrema. 

OBIER ,  ariEK  ou  aubibe,  s.  m.  arbris- 
seau, oppio, 

OBIT ,  s.  m.  serrice  fondé  ix>ur  le  repos  de 
l'Ame  d'un  mort,  annioertario  per  il  ripoêo 
doit  anima  d*  un  morto. 

OBITU AI RE,adj.  et  s.  m.  registre  obituai- 
re,  tibro  o  registro  degli  anniverearj  fondatiin 
una  dkÎMO.  —,  qui  est  peurru  en  cour  de 
Rome  d'un  bénénce  Taeant  par  mort ,  ehi  of- 
f  tm  un  binefiitio  p§t  obiium  del  bencfisiato» 


OBJECTER ,  y.  a.  opposer  une  dif&cnUé  à 
une  proposition ,  obbiettare,  opporrOf  far  un* 
obbiezione,  un'  oppotiaiono, 

OJECTIF,  IVE,  adj.  verre  objectif, 
verre  destiné  à  être  tourné  du  côté  de  l'objet 
qu'on  veut  voir,  votro  obbiettivo;  ploa ordi- 
nairement ,  fin  obbiettivo.  Dieu  est  notre  béa- 
titude objective ,  le  seul  objet  qui  puisse  faiie 
notre  bonheur,  obbiettioo» 

OBJECTION,  s.  f.  obbiezùrno,  cppoai^ 
zione. 

OBJET,  s.  m.  obbieitOy  oggetto,  aeopOp 
eegno.  — ,  mira ,  fine, 

*  OBJURGATION,  s.  f.  réprimande  vive, 
reproche  violent ,  rimprovero  veemente, 

*  OBJ U ROUER,  V.  a.  faire  une<^{urga- 
tion ,  rimproverare  aaromonte* 

*  OBLAT,s.  m.  soldat  invalide  qui  était 
logé  dans  une  abbaye,  oblato.  — ,  frire  ser- 
vant dans  un  monastère,  oblato,  eomoarm, 
frate  laieo. 

OBLATION,  s.  f.  obblazlonê,  offerta,  prof- 
ferta, 

OBLIGATIO];^,  s.  f.  obbUgaziono,  dàoerm, 
obbligOy  riconoiconsa* — ,  eerittura  it  obbligo. 
Fête  d'obligation  ,  fetta  comandala ,  foeia 
d' obbligo. 

OBLIGATOIRE,  aùj.obbligatorio,  eToê^ 
bligo,  ehe  ha  la  forza  d'  obbligare  seconda  ia 
^tggo. 

UBLI6EAMMENT  ,  adv.  eortesemanie  , 
geniilmentej  urbanamente,  offieiosamenia. 

OBLIGEANCE ,  s.  f.  penchant  à  obliger , 
cortesiay  gentilezza, 

OBLIGEANT  ,  E,  adj.  gontito»  ooHotm, 
offiziosOy  amorevole, 

OBLIGER,  V.  a.  obbligare,  iegara  per 
serittura,  — ,  eostrignere  ,  porro  in  dovare^ 
— ,  impegnare^  stimotare.  — j  prestar  ««r- 
vigio ,  rendtrsi  obbligalo  alcuno.  Obliger  un 
apprenti,  l'engager  chez  un  maître,  oêbS-^ 
gare, 

OBLIQU ANGLE,  adj.  (  géom.  )  à  angles 
obliques ,  obUquangolo. 

OBLIQUE ,  adj,  obliquo^  torfo ,  sgkembo  , 
fravereOf,  bisiorto,  schimbescio ,  sguemeh^ 
btfco.-'y  fig.  fraudofenlOf  ^orto,  DWi^ea.— 


OBS 

(gtamui.) ,  se  dit  de  tous  les  cas  »  hors  le'nomi- 

natif,  oblique* 

OBLIQUEMENT,  adv.  obiiquamMte , 
tortamenU,  in  iralie^p  ptr  Ughembo,  pw 
fianeom^-^,  fig.  ingannevoimênie  ^  can  attuxia , 
îaàlmmêntê,  intUrettamênte, 

OBLIQUITÉ ,  s.  f.  iadinaison  d'une  ligne, 
d'une  surface  sur  une  autre ,  shliquità ,  l^r- 
tmoaiià ,  sghtmbo.  —  (astr.),  obliciuité  de  Té- 
diptique ,  l'angle  qu'elle  fait  avec  réquateur , 
obiiquUà  dêlf  eetittiea,  — ,  fig.  fausseté ,  «m- 
tittia  y  fatsitd,  obliquité, 

OBLITÉREB  ,  ▼.  a.  effacer  insensible- 
ment en  laissant  des  traces,  obUterare, 

0BL0N6,  ON6UE.  adj.  bi$iungo,più 
àmgo  eho  largo, 

OBOLE,  AL  f.  petite  monnaie  athénienne; 
petite  monnaie  de  cuivre  qui  valait  un  demi- 
denier;  petit  poids  de  douze  grains,  oboh, 

OBOMBRER,  v.  b,  obbumbrarc ,  natcoH" 
étre^  coprirê, 

OBREPTIGE.adj.  se  dit  ent  dechanc. 
dea  grâces  obtenues  en  taisant  une  vérité  né- 
cessaire ,  orretii^o,  V.  svbbiptigi. 

OBBEPTiCEMEKT,  adv.  d'une  manière 
dbreptîce ,  avec  obreption  »  in  modo  orrotiisio, 
taeondo  €on  atluxîa  un  fkitù  importante, 

OBBEPTIOR,  s.  f.  t.  dechanc.  réticence 
d'nafait  vrai  qui  aurait  dû  être  exposé ,  orro- 
CMiia j  rottetmta  di  un  fatto  vêro  ehê  dopevati 
otporrû» 

OBSCÈNE,  adj.  mmho»  ditanetto ,  iporeo, 
impudieo  ,laido. 

OBSCÉNITÉ,  f.  f.  otenità,  ditonestd  , 
bruttura, 

OBSCUR  |B ,  adj.  otearo,  bujo^  tenobroto. 
Il  fait  obscur,  il  tempo  ê  foteo.  Obscur ,  fig, 
«ttrusOf  difficile,  •— »  malagevole  a  inten- 
déni ,  seabroso,  — ,  poeo  nota ,  mol  conoseittto. 
Mener  une  vie  obscure ,  être  'd'une  naissance 
obscure»  menaruna  vita  privata^  ettere  igno- 
bih,  di  baaa  aoiufiaima. 

OBSCURCIR,  V.  a.  au  propre  et  au  fig. 
rendre  obscur,  diminuer  la  clarté,  oscurare  , 
offueeare,  — ,  v.  r.  devenir  obscur,  oteurarsiy 
^ffuicarti»  Sa  vue  s'obscurcit,  indebolirtl^  in- 
torbidarsi, 

OBSCURGISSEHENT.s.  m.  au  propre 
et  au  figuré ,  affaiblissement  de  lumière ,  oicu- 
ratione ,  oteuramento, 

OBSCURÉMENT,  adr.  oseuramente, 

OBSCURITÉ,  s.  f.  ûseuritâ,  bujo,  té- 
nèbre, oteuretza,  tenebrosità  ,  tearetza ,  eçw 
rità. — ,  fig.  en  parlant  des  temps  Soignés,  de 
l'aTcnir,  des  écrits,  discours,  etc.  C oseurità 
de*  iempi,  delC  Qwenire,  diffîeoltd  di  eîà  ehe 
é  inintelligibile.  — ,  vie  cachée,  vita  privata. 
L'obscurité  de  sa  naissance,  etc.  fig.  ignoblUtày 
naeeilavUe. 

OBSÉGRATTON,  s.  f.  (  rbét.  )  suppli- 
cation ,  ouecraeione,  — ,  au  pi.  (  hist.  rom. } 
prières  publiques  pour  apaiser  les  dieux,  otse- 
crffsîMii. 

OBSÉDER  ,  V.  a.  assediare  una  pertona, 
importunare,  eiter  êempre  altomo  ad  ateuno 
per  venire  a  eapâ  de'  $uqi  ditegnié  —  t  en  par* 
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lant  du  démon,  selon  le  peuple ,  tourmenter 
par  des  illusions,  invasare, 

OBSÈQUES .  s .  f.  pi.  fanéraiUes  pom- 
peuses, flsequie,  pompa  funèbre. 

OBSEQUIEUX,  EU  SE,  Bày  oeiaquioeo. 

OBSERVABLE,  adj.  (didact.)  qui  peut 
filre  observé,  ottervabite ,  eu  eui  puô  eeerei» 
iarti  P  oitervazione» 

OBSERVANCE,  s.  f.  oitervanza.  ObsA- 
vanceslé«iles,  riti  tegali, 

OBSERVANTIN ,  s.  m.  retigioeedeœ  ot^ 
eervanxa .  otservante. 

OBSERVATEUR,  TRICE ,  s.  oaerva^ 

UUSKRYATION,  s.  f,  otservaziane ,  at^ 

'*^lS^i «?!:""*••  •"'  commenta,  note. 

OBSERVATOIRE,  s.  m.  ipeeola,  asserva. 
torio, 

OBSERVER,  y.  a.  oitervare,  ubbidire, 
non  trasgredir  la  legge,  eonsiderare  attenta*- 
mente ,  notare,  badare,  pur  metito.— -,  «pcara, 
esplorare.  C'est  un  homme  qui  s'observe, 
uomo  eauto. 

OBSESSION ,  s.  f.  action  d'obséder,  état 

^*^iï,SL"T.«l?"  se  croit  obsédé,  ottesiiane. 

UUSIOIANE  ou  OBSioiRRifB,  adj.  ets  f 
pierre  transparente  qui ,  chei  les  anciens ,  te^ 
naît  lieu  de  vitres ,  ossidiana ,  pietra  oteidlana^ 

OBSIDION AL ,  E ,  adj.  couronne  obsidio- 
nale,  couronne  d'herbes  que  les  Romains 
donnaient  à  celui  qui  avait  fait  lever  le  siège 
dune  ville,  o«irfiona/e,  conma  di gramigna. 
ehe  gU  antîehi  Romani  davano  a  ehi  aveva 
fatto  levare  l*  atsedio  d*  una  eittà.  Monnaie 
obsidiouaie,  frappée  dans  une  place  assiéeée 
moneia  oseidionate,  * 

OBSTACLE,  s.  m.  oHaeoh,  impedimenio* 
ntegno,  ' 

OBSTINATION ,  s.  f.  ottinaziane,  partie 
nacta ,  eaponaggine ,  eaponeria, 

OBSTINE  ,lfeE,  adj.  et  s.  opiniâtre  ,  Oiti. 
nato ,  testardp ,  caparbio» 

OBSTINÉMENT,  adv.  ostinatamente, 

OBSTINER  (S'^  V.  r.  osUnarsi ,  intettarsi, 
—  ,  V.  a.  fam.  render  ottinato,  incaponire, 

OBSTRUANT  ou  obstscctif,  iva,  adj 
qui  peut  causer  des  obstructions,  ottruente 
ostruttioo,  * 

OBSTRUCTION,  s.  f.  (méd.)  obstacleque 
les  fluides  rencontrent  dans  les  vaisseaux  du 
corps  animal ,  ottruzione, 

OBSTRUER,  V.  a.  oilrirfre,  cagicntr 
Oitruzume,  " 

le  palais ,  ubbidire ^obbcdire, 

OBTENl  R  ,  V.  a.  ottentre ,  impeirare ,  eon^ 
tegmre  quelehe  u  detidera.  Obtenir  un  arrêt 
ottenere  una  sentenza,  * 

OBTENTION,  s,  f.  (pal.)  impetraziane 

OBTOaATBUR .  $.  m.  t.  elinrtniment  de 
Cbirurgie  .  oUuralor,  d»t  paitto. 
.  OBTURATION,  5. 1 1  decliirnrg.  ««„.. 
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grand  ou'iin  lAgle  droit ,  oilu$o*  On  dit  fig. 
qu'un  nomme  a  Tesprit  obtus,  grossoiano^ 
siordita.,  mattriule, 

OBTUS  ARGLE,  adj.  se  dit  d'un  triang!« 
qui  a  un  angle  obtus ,  oUusiangvto, 

OBUS  ou  OBosisa,  â.  m.  t«  d'artill.  «orM 
iU  mortûJQ  cite  *i  spara  orizzontaimeniê. 

OBVKNTION  ,  s.  f.  impoiixioM  teeiêtia» 
êUea, 

OBVIER ,  Y.  n.  prendre  des  mesures  eih* 
oaces  pour  prévenir  un  mal  >  owiare ,  pnve- 
tiire,  andarû  ineonlrOf    atîontawwef    diiio^ 

OC  A»  s.  f»  aarta  dî  radiée  iP  jémeriea, 
buonm  du  mangiarec  ehe  êerve  a  far  ufta  tpe- 
eU  di  pané  ehiamaio  cavi. 

OCAIGNËR,  V.  a.  — des  gants,  profu- 
mar  con  eerta.  composizione  i  guanii, 

OCCASE,  adj.  f.  amplitude  occase ,  ampU- 
tudine  occidentale* 

OCG  ASION  t  s.  f.  circonstance  ,  conjonc- 
ture propre  à...  oceaiiona%  opportunité  ^  co^- 
modità ,  aeconeczza,  eongiuntura,  -^^  ren- 
contre de  guerre 9  pugna ,  suffa,'^^  sujet ,  ea- 
gicne^  motive. 

OCGASlOIfEL,  ELLE,  adj.  t.  didact. 
cause  occasionelie .  causa  oceasionah. 

OCCASION ELLEMENT,  adv.  ineiden- 
tomenU,  aceidenialmente  9  per  acàdonte ,  a 
caso, 

0GGASI0NER9  V.  a.  occanonart ,  eagio- 

OCCIDENT,  s.  m.  eecidenU ,  œcato.  —  > 
fionenla. 

OCCIDENTAL,  E.  adj.  occidentaU. 

OCCIPITAL,  £,  adj.  (anal.)  occipitale, 

OCCIPUT,  s. m.  le  derrière  de  la  tête, 
occipite ,  nuca,  cotlottota. , 

*  OCCl  RË ,  V.  a.  uccidtre ,  ammatzare. 

*  OCCIS  ,  E  ,  part,  uccito» 

*  OCCISEUU,  s.  m.  uccisort. 

*  OCCl  S  ION  ,  s.  f.  uceiiione, 
OCCULTATION .  s.  f .  (  astr.  )  disparition 

passagère  d'un  astre  par  l'interposition  de  la 
huieou  de  quelque  autre  planète.  oceuUamento, 

OCCULTE,  adj.  cacbé,  occulta,  na^ 
scosio%  têgrcio,  Cûlato. 

OCCUPANT  ,  E,  adj.  qui  occupe,  omk- 
panlo^  che  occupa» 

OCCUPATION,  s.  f.  œeupaziono,  cm- 
pîego ,  negozio ,  faecenda.  Donner  de  l'occu- 
pation ,  dar  impicci ,  dar  da  farê,  —  ,  6g.  de 
rliét.  préoccupazione. 

OCCUPER,  ▼.  a-oceupare^  ingombrare 
tpazio  t  tener  luogo*  Orcuficr  une  maison ,  la 
place  de  quelqu'un  «  abitarc  una  e  sa ,  far  lu 
veci  di  alcuno,  — ,  t.  de  guerre ,  insignorirsi  t 
împadronirsi ,  impossessanL  Occupei* ,  impie* 
gare ,  dar  da  tavorare,  — ,  v.  n.  t.  de  prat. 
ester  precuralore  per  alcuno,  — ,  au  récip. 
occuparsi .  trattenersi ,  impicgarsiy  ettreiturti* 

OCCURRENCE,  s.  f.  oecorrenza,  inconlro, 
occasione ,  caso  ,  emergenza* 

OGCURRENT,  E,  adj.  occarrtnU,  imer- 
gentô ,  che  accade. 

OCÉAN ,  s.  m.  la  grande  mer  qui  envi-  | 


ocu 

ronne  tonte  la  terre,  oomm*.  — ,  adj,  il  neaa 
dit  qu'en  cette  pbrase  :  la  mer  ooéanè,  M 
mare  oeeano, 

OCUK«  s.  f.  y.  ROGIB. 

OCULOCRATIE,  s.  f.  gouTernenent  d« 
bas  peuple,  ocloeraeia ,  govemo  délia  piebe» 

OCOCOLIN  ,  s.  mi  perdrit  de  montagne, 
eorta  di  starna  del  Mueteo  e  del  BrasUe, 

OCRE,  s.  f.  sorte  de  terre,  oera^  oenm, 
gialh  di  terra. 

OCTAÈDRE ,  s.  m.  (  géon.  )  solide  à  hoil 
faces .  ottaedro ,  corpo  toiido  di  alto  fatte, 

OCT AÉTÉRl DE ,  s.  m.  lÀeio  di  oit'  «me. 

OCTANT  ,  s.  m.  (astr.) secteur  de  45  de* 
grés,  set  tore  ai  4^  gmd'u  —,  distance  de  4^ 
degrés  entre  deux  astres, c/M/ansa  di  45  grmdi 
fra  due  pianeti,  0  fra  an  pianeta  êd  il  ««la  : 
la  lune  est  dans  les  odans» 

""  OCTANTE,  a4j.  num.  qnatre-TÎngto, 
otianta,  , 

"*-  OCTANTIEM£,adj.  quatra-Tingtièmc^ 
otianteiimo, 

OGTATEUQUE.  s.  m.  peo  us.  gU  «Tte 
primi  libri  del  vecchio  Tesiameniûm 

OCTAVE,  s.  f.  les  huit  jours  après  œr- 
taine:»  fêtes,  ottava.  Le  dernier  jour  de  l'o^ 
tave,  ottavaf  il  giorno  dell'  ottava,^»,  t. 
de  mus.  ottava.  — ,  stanoe  de  huit  vers  dans 
la  poésie  italienne,  ottava  ,  ttanztu  » , . 
de  commerce»  /'  oitava  parle  di  tum 
sura. 

OCTAVIER,  Y.  B.  t.  de  mus.  far  mAVw 
fino  a  W  ottava, 

OCTA VINE,  s.  r.  sorte  de  petite  épineite, 
sorta  di  piccofa  spinettà, 

OCTAVO  .  S.  m.  V.  i»M>ctàyo. 

OCTIL,  adj.  aspect  ocUl»  la  position  de 
deux  planètes  éloignées  Tune  de  l'antre  de 
quarante-cinq  degrés,  oilavo,  ftosiziono  dU 
due  pianeti ,  l*  un  distante  dalC  altro  4$  grmâù 

OCTORPE,  s.  m.  mois,  ottobre. 

OCTOGENAIRE ,  s.  et  adj.  0</iM^«n«r«b^ 
di  citant'  anni, 

OCTOGONE,  adj.  o<teN^o/0.  ^.ausubst* 
«Il  ottangolo. 

OCTOPIiORE,  s.  m.  (hist.  anc)  Mrto  dli 
lettiga  porta  ta  da  olto  sehiaui,  « 

9CI  OSTYLE,s.  m.  (aivh.)  bâtiment  qui  a 
huit  colonnes  de  front,  facàata  d*  otioeoionsm 
colhcate  in  linea  relta, 

OCTROI ,  s.  m.  concession ,  t.  de  choie. 
et  de  ii «an  dono^  conceuione.  Deniers  d'oc- 
troi, danari  ehe  il  re  ptrmettetta  ad  una  eitté 
di  levare  per  sovvenire  aile  proprie  œcorrenmo* 
—  ,  droit  que  paient  les  IjoLssons,  etc.  pour 
entrer  dans  une  ville,  certa  gabella allô  pori0 
délie  citlà. 

OCTROYKR,  Y.  D.  eoneedorOi  aecoréoto, 

OCTUPLE,  adj.  otto  voite  tanto, 

OCTUPLER ,  Y.  a.  répéter  huit  fois,  iw/. 
tiplirare  per  ûlto, 

OCULAIRE,  adj.  témoin  oculaire,  êooU* 
monio  ocutare,  di  vcduia  —  (anat.) ,  qui  •!>• 
partient  à  l'œil,  oculare,  -«,  s.  verre  ocu- 
laire (optiq.),  C  oculare,  Pierre  oculaire,  «a» 
pèce  d'opercule  de  coquille,  piotra  oouUU. 
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OCVLAIREMENT ,  a<!k.  eeuiarmenu, 
êeulaîamentêy  di  veduta ,  ad  occhi  v^ggenti , 
whibilmente. 

OCULISTE,  s.  m.  chirurgien  qui  traite 
les  maladies  de  l'œil,  ocu lista, 

0DAL1Q€B  ou  ooalisqoi,  s.  f.  femme 
du  séraii  du  sultan ,  odalisea. 

ODE,  s.  f.  poème  lyrique,  ode^  eda. — 9 

ODÉON ,  s.  m.  espace  de  théâtre ,  pietoî 
tmiro  destinato  alla  musiea^  ehc  Ptricle  fcce 
fitr»  in  Attm,  —  ,  nom  d'an  théâtre  de  Paris, 
Odeon, 

ODBtJR,  S.  f.  odaire,  fragranta.  On  dit 
fi£.  qu'un  homme  est'  èl;i  honne ,  m  mauvaise 
Odeur,  adon,  fama^   nominanza  ,  riputa" 

ODIEUSEMENT,  adv.  odlotamtnte, 

ODIEUX  ,  EUSE,  adj.  0</fOM,  etoso,  no- 
Jota  ,  ûdievote,  molesto ,  splaeevote, 

ODIN ,  s.  m.  dieu  de  la  guerre  des  anciens 
Danois.  Odtno, 

ODOMÈTRE  ou  oohpts-pas  ,  s.  m.  instru- 
ment pour  mesurer  le  chemin  que  l'on  fait» 
odomeiro. 

ODOliTALGlE,  s.  f.  douleur  de  dents, 
cdontatgla ,  mat  di  denti, 

ODONTALOIQUE ,  adj.  atto  a  ealmare  U 
dolor  dé  dantî, 

ODONTOÏDE.adj.  apophyse  dans  le  milieu 
de  la  srronde  vertèbre,  odontoidt. 

ODONTOLOGIR,s.  f'.  partie  de  l'anatomie 
qui  traite  des  dent5,  odontologia,    . 

ODONTOPETRES,s.  m.  pi.  ▼.  olosso- 
rtriis. 

ODONTOTECHNIE,  s.  f.  chirurgie  des 
âent«i .  odantotecnia. 

ODORANT,  E,adj.  en  poé&.  adorante , 
ûdaroio,  odarifero.  ->,  pour  la  prose.  V.  ooo- 

ODORAT,  s. m.  odorato^  fiulo ,  il  ten$o  cftê 
ka  per  oggttto  gti  odori, 

ODORER  ,  V.  a.  t.  dogm.  odorare, 

ODORIFÉRANT,  £,  adj.  odori  fera,  odo- 
fûwo. 

ODYSSEE ,  s.  f.  poème  d'Homère  sur  les 
tovsgps  d'UUsse.  Odissea. 

OBGUMÉNiGlTÉ , s.  f.  quatltà  dî  elà  die 
é  ecumenteo. 

OECUMÉNIQUE  ,  adj.  concile  œcuméni- 
que ,  eeumenleo ,  universa/e, 

aSGUMÉNIQUEMEI«T,  adv.  m  modo 
aeumemco. 

GBDÉMATETJX,  EQ^SE,  adj.  edematoso. 

OEDÈME,  s.  m,  tumeur  molle  sans  dou- 
leur, «''ema. 

0BDÉMOSARQUE,'s.  f.  tumeur  d'une 
nature  mo}'enne  entre  l'œdème  et  le  sarco- 
me .  ademosarea, 

OBDIPE,  s.  m.  qui  devine  les  énigmes, 
indovino ,  indavinatore ,  Edtpo, 

0BtL,s.  m.  au  pi.  ybdx,  l'orgnne  de  la 
vue,  oeehia.  On  dit  6g.  ft  fam.  donner  un 
coup  d'œil  à  quelque  chose,  jeter  un  coup 
d'œil  sur  quelque  chose,  dar  un*  oechintoy  gel' 
iar  imo  eguardo,  ProT.  et  fig.  avoir  un  œil 
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aux  champs  et  Vautre  à  la  ville  »  Umm  an  ae« 
ehio  atia  padetia  e  uno  alta  gatta.  On  dit  fam, 
qu'une  chose  crève  les  yeux  »  avère  una  cota 
eut  nata,  casa  visilûle,  évidente*  Mander, 
couver  des  yeux.  Y.  iiAiiGKa,  ooovia.  QBil  de 
chat,  pierre  précieuse,  oeehio  di  gatio,  atla^ 
riot  belocchie.  Yecn  de  chat ,  plante  sauvage, 
antirrinOi  iionide  talvatiea,  lioeea  di  leone. 
— ,  en  t.  de  jardin,  boulon  ,  œohio ,  gemmam 
Enter  à  œil  poussant,  à  œil  dorBaaBt ,  anme^ 
ttarea  ecehia  alterehé  gii  aiberi  metten»  o 
atloreké  sono  in  smeehio.  Œil,  se  (Mt  fi^  âm 
lustre  des  étoffes ,  de  l'éclat  des  pierreries,  etc* 
œehiOf  tuttro  de*  pmrni,  —  ,  eeehio,  bmao  Mal 
pane  a  net  formaggio,  QBil  de  la  volute ,  t. 
d'arch.  /'  œelùo^  U  mezta  delta  volyta,  OBil* 
de  christ  ou  oeulos  christi,  s.  m.  plante,  mta^ 
roide^  OEU  de  bceuf  ou  buphtaunum,  s.  b»- 
plante  à  fleur  radiée,  bufaimOf  oeehio  di  6mw 
OBil  de  bouc,  t.  de  mar.  eeehio  di  èeeea , 
eerto  fenomeno  ehe  ta  l  vol  ta  précède  te  tempO'^ 
ste  dette  uraeuni.  Œil  du  monde»  pierre 
précieuse .  oniee  di  Germania,  detto  atiehe  tm^ 
eedonio.  Œil  d'un  ressort,  U  d'horlog.  oesAib 
d*  nna  motta, 

ŒILLADE,  s.  f.  oeehiata  f  tgaarda y  eût' 
po  d*  oeehio, 

ŒILLÈRE,  adj.  f.  se  dit  de  deux  dent»ci« 
nines  de  l'homme  entre  les  incisives  et  les  mo- 
laires ,  dente  eanino  0  eechiale.  -^ ,  s.  f.  pièce 
de  cuir  à  la  têtière  d'un  cheval  pour  lui  g»- 
rantir  l'œil ,  paroreeebj  ,  tirieeia  di  eaejo  of^ 
iaccata  alta  Itstiera  d'un  cavalto, 

ŒILLET,  s.  m.  trou  fait  à  du  finge^  ft  des 
habits,  entouré  de  points  de  soie  on  de  fil.v»- 
chiêllo,  atole,  — ,  fleur,  et  s»  plante ,  foro- 
fano^  viola,  eioanto.  Œillets  de  poète  y  ^«fo- 
fanetti  tatvatiei.  Œillet  d'Inde,  sorte  de  flem* 
d'automne,  tanaeeto.  Œillet  d'élai ,  t.  de 
mar.  grande  boucle  qu'on  fait  au  bout  de  fé** 
tai  vers  le  haut .  oeehio  di  straglio.  Œillets  de 
la  tournevire ,  bondes -^ue  Ton  fait  à  charv» 
des  bouts  de  la  tournevire .  oeehio  dei  f«nia-* 
vire,  OBillel  de  mer,  garofano  di  mare, 

ŒlLLET£RlE,s.  f.  loûgo piemtato di ga^ 
ofani, 

ŒILLETON,  s.  m.  rejeton,  BaffcoMe» 
barbnietta,  rimetstiieeio. 

Œl  LLETONKER ,  v.  a.  détacher  les  OBÎI^ 
Ictons  des  plantes,  mondare,  treneare  i  rimee* 
iiùcc'  o  barbalette  dette  pianîe* 

ŒN  ANTU  B ,  s.  f.  plante  de  deux  espèces , 
l'une  se  nomme  fili pendule  aquatique ,  filipen» 
dota  aeqaaiiea  :  l'autre  ressemble  à  la  ciguë  ^ 
sorte  dipianta  ehe  ereeee  tra  le  piètre,  timité 
alla  eicuta. 

ŒN*A9,  s.  m.  pigeon  sauvageon  fuyard, 
eofombaceiOf  cetombelhf  eotembo  talvatieo, 

ŒNBLEDM,  s.  m.  t.  de  pharm.  fomenta 
composte  di  vino  edolie  rotato, 

OESOPHAGE,  s.  m.  canal  qui  conduit  les 
alimensà  l'estomac,  esofago, 

ŒSOPHAGOTOMlE,  s.  f.  opération  faite 
à  rœso])ha^e ,  esofagotomia, 

ŒSO  PU  AGI  EN ,  adj.  m.  un  des  muicles  da 
pharynx,  esofagio, 

a6. 


4o4 


OFF 


CBSYPB  .  s.  m.  suint  des  moatoos^  iueU 
duHie  ehê  si  altacea  atla  tana  deiU  puan* 

GEUF«  s.  m.  corps  organique  pondu  parles 
femelles  des  oiseaux ,  etc.  uovo.  Blanc  a  œuf  » 
bùineo  éeiV  uovo.  Jaune  d'œuf ,  rotso  d*  uovo. 
Œufs  à  la  coaue,  uova  affogoto,  uoua  fretchê, 

CëU  VÉ  ,  EB  ,  adj.  pUno  d'  uova. 

GËUVRE,  s.  f.  opéra  f  tavoro. — ,  on  dit  en 
U  de  pal.  qu'une  femme  est  enceinte  des  œu- 
vres de  quelqu'un  ,  o$terô  intinia ,  gravida 
et  un  talé»  Mettre  en  ceuvre ,  mtHoro  in  «f«- 
euzione,  far  un;  et  en  parlant  des  pierreries» 
Ugar  gioje.  OEuTre  ,  chez  les  joailliers  et  les 
orfèvres ,  eastone  in  oui  si  Ugano  t*  gioje.  Dans 
œuvre,  hors-d'œuvre.  V.  ce  mot.  Travailler 
sous  œuvre ,  t.  d'arch.  per  di  sotto.  Blaitre  des 
cenvres ,  des  basses  œuvres,  des  hautes  œuvres^ 
magittralo  degii  operoj ,  voiacosiif  boja.  Le 
grand  œuvre ,  la  pietra  filosofale. 

OFFE ,  s.  f.  jonc  d'Espagne ,  orba  tlramba, 
sparÊûo, 

OFFENSANT ,  £ ,  adj.  ingiurioto,  oUrag- 
gioso ,  villano, 

OFFENSE  «  s.  f.  vittanitty  oUraggioj  in» 
giuria ,  torto.  —  ,  offeta  ,  ptecato^  eofpa, 

OFFENSER,  v.  a.  offendere,  oltraggiare^ 
nuoeere,  fardanno.  — ,  v.  r.offendersi,  aver 
amaU,  sdegnarsi, 

OFFENSEUR,  s.  m.  offensora, 

OFFENSIF,  lVE,adj.  armes  offensives, 
ligue  olfensive,  armi  offensive,  lega  offen-^ 
siva.  — ,  s.  f.  t.  de  guerre,  attaque ,  offen- 
siva, 

OFFENSIVEMENT,  adv.0/70iuii;am#nf0, 
m  modo  offensivo, 

OFFERT ,  E ,  part,  offorlo,  eee.  V.  orriia. 

OFFERTE ,  s.  f.  partie  de  la  messe,  of- 
fertOt  offeriorio, 

OFFERTOIRE,  s.  m.  antienne  qui  pré- 
cède 1  on^rle ,  offeriorio. 

OFFICE,  s.  m.offieio,  ofieio ,  offizio ,  uffi- 
sio,  obbtigo,  dovere,  — ,  sorvigio^  protozione, 
minitUrio,  — ,  earica,  impiogo»  -^  ,  fig.  fun- 
zione.  Agir ,  informer  d'oilice ,  oporare  ,  pro- 
eederc  ex  ofjizio.  — ,  t.  d'église,  prières,  céré- 
monies, etc.  C  uffizio.  Procureur  d'office, 
procurator  fiscale,  Sainl-OlTice.  V.  iiiqcisi- 
Tiox.  — ,  s.  f.  en  parlant  d'une  grande  mai- 
son, bpiiiglieria,  credensa,  tuogo  ove  man^ 
gioïto  i  serviiori,  cià  cheriguarda  il  servizio 
délia  tavola,  tçe, 

OFFiCl  AL ,  s.  m.  juge  de  cour  d'église,  uf 
fitiale^  officiale, 

OFFIClALlTÉ,s.  (.giurisdizione  deW  uf 
ficiale,  — ,  tribunal  dell*  ufficiale. 

OFFICIANT,  adj.  et  s.  m.  qui  ofOcie  à 
l'église,  of/icianle^  célébrante,  cofuichefa  la 
fumione.  Officiante .  f.  monaea  ebdomaJaria, 

OFFICIEL,  ELLE,  adj.  déclaré,  publié 
par  Tautorilé,  officiate, 

OFFICIELLEMENT,  adv.  in  modo  offi^ 
eiale, 

OFFICIER  ,  V.  ii.uffiziare,offiziare,  —, 
eelebrare.  On  dit  fam.  qu'un  homme  officie 
bien ,  mangiar  b^ne,  far  bene  il  suo  jtfficio  a 
tavola. 
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OFFICIER  I  s.  m.  qui  a  on  GiBoe,  une 
charge;  sous  ce  nom  on  comprend  tous  ceux 
qui  commandent  dans  les  armées,  uffiziala, 
offiziale.  —,  qui  a  soin  de  l'office ,  boHi' 
gliere  ,  credenziere.  Officiers  de  la  bouche  , 
du  gobelet,  chez  le  roi,  officialidi  bœca,  délia, 
bottiglieria, 

OFFICIÈRE  ,  s.  f.  monaea  officiale. 

OFFICIEUSEMENT,  adv.  officiosamên-' 
io,  cortesemente,  in  modo  officioso, 

OFFICIEUX ,  EUSE,  adj.  offizioto,  ofjfi^ 
eioso^eortese,  obbliganle.  Mensonge  officieux» 
mensonge  fait  pour  complaire  sans  préjudice 
de  personne,  bugla  officiosa  detia  per  com» 
piacere  senza  danno  d'  aleuno, 

OFFICINAL ,  E ,  adj.  se  dit  des  composi- 
tions qu'on  doit  trouver  composées  chez  les 
apothicaires ,  preparaziono  farmaeeutica* 

OFFRANDE,  s.  f.  don  que  l'on  offre  à 
Dieu ,  offerta,  oblazione,  — ,  par  extension  ^ 
profferta,  esibizione, 

OFFRANT, adj.  celui  qui  offre;  au  pi» 
offrant ,  al  maggior  afférente, 

OFFRE,  s.  f.  action  d'offrir,  ce  que  Frai 
offre ,  offerta,  profferta ,  esibizione^ 

OFFRIR ,  V.  a.  offei^ire ,  esiUro,  pretm^ 
tare,  — ,  profferire, — ,  en  parlant  des  choses, 
présenter  à  la  vue,  et  fig.  à  Tesprit,  prctm^ 
tare,  esporre  alla  vista,  —,  v.  r.  offcrtrsi,  ece» 

OFFUSQUER,  v.  a.  offuscare,  oscurarc . 
ottenebrare,  parare  il  sole.  Offusquer  la  vue  * 
impedir  divedere^  togliere  il  lume,  far  ombrai 
Ces  arbres  offusquent  voire  maison,  parare,. 
tor  la  luca%  ombrare*  — ,  éblouir ,  abbagiia" 
r».  —,  fig.  troubler  l'esprit,  la  raison,  #«iw 
bare,  intorbidare. — ,  fig.  donner  de  l'ombrage,, 
déplaire ,  oscurare ,  offuscare,  inquielare,  Yo-^ 
tre  éclat  l'oilusque,  gUspiace,  inguieia. 

OGIVE,  s.  f.  t.  d'arch.  arceau  en  formes 
d'arrêté ,  arco  diagonale  d*  una  voila, 

OGRE,  s.  m.  monstre  imaginaire;  on  dict 
fam.  il  mange  comme  un  ogre,.inan^'Mf«  coin* 
un  lupo ,  a  crepacorpo. 
Oïl  !  et  Bo  !  inlerj.  oh!  o! 
OIE ,  s.  f.  oiseau  aquatique  plus  gros   que 
le  canard,  oca.  Jeu  de  l'oie,  giuocodelV  oea. 
Contes  de  ma  mère  l'oie,  contes  pour  amuser 
ItîS  enfans,  foie  ,  eantafavole ,  fanfaluehjc.  Pe- 
tite oie,  fraltaglie  deW  odie,  et  au  fig.  «  /  eom- 
pimenta  d*  un  vcslito,  nastri,  guanti ,  capel- 
linoftcc,  et  en  plaisantant,  laveurs  liégèrcs 
piceiole  grazie  délie  belle,  —,  conste  dation , 
oca. 

OIGNON  ou oojioif,  s.  m.  (on  p«rononce 
ognon,  mais  ou  mouille  le  g)  nom  générique 
de  quelques  plantes,  cipoUe,  bulbo.  JPclit  oi- 
gnon ,  cipollina,  — ,  plante  potagère,  à  racine 
bulbeuse  d'une  figure  ronde,  desav<iur  et  d'o- 
deur lotie ycipolla.  Chapelet  d'oijjuons,  reeia 
di  cipolle.  Être  vêtu  comme  un  oif;uon ,  fam. 
estere  ben  impelliceiato.  En  rang  d'oigoon  ,  in 
fila.  Semettieen  rang  d'oiguon^  mettersi  a 
scdcre  dcl  pari  eo'  superiori.  Oignon ,  cer- 
taine dureté  douloureuse,  callosUd  o  cailo 
a*  piedi,  —,  sorte  de  voussure  de  la  soUe  du 
dkCTal ,  toprosto» 
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t)IGI?ONET,  s.  m.  êoria  di  pêra  di  state. 
OIGNOKNlÊRfi ,  s.  f.  orto  o  eampo  di  d- 

OILLK,  s.  f.  (de  l'espagnol)  mélange  de 
plusieurs  mets ,  inîingoto  alla  spagnuola» 

OlffDRByT.  a.  agntre,  ungers.  —  t  en 
parlant  des  saintes  huiles,  dar  C  oUoionto, 
mmminUlrar  fuirema  unzione,  — » ,  ungtre  un 
r#j  un  gran  meerdoU, 

01  Nu ,  5.  m.  vieux  oing,  iugnadl poreo. 

OINT,  E ,  part,  d'oindre,  unto,  — ,  s.  m. 
IViDl  ilu  Seigneur,  (tmù  Cristo,  C  unio  dôl 
Signor€, 

OISEAU,  s.  m.  utcellù,  augello.  Plan  à 
Tue  d'oiseau,  t.  de  peint,  planta  d'  un  disegno 
wduîo  d*  alto  in  basse,  A  vol  d'oiseau ,  m  retla 
fin$a.  Oiseau  branchier,  uccttlo  ramingo,  Oi- 
-seau  dépitoux ,  qui  ne  revient  pas  quand  il  a 
perdu  sa  proie,  ueullo  osiinato.  Oiseau  de 
leurre ,  ueccllo  addestralo  al  logoro,  ehe  toma 
al  pugno.  On  dit  prov.  ce  n  est  pas  viande 
yM>ur  vos  oiseaux ,  non  è  boeeone  p§r  i  voslri 
denti.  Il  est  battu  de  l'oiseau,  seoraggiato, 
—  de  paradis,  constellation ,  ueeetio  delpara- 
diso,  —  on  mieux  augeot,  instrument  dont 
les  manœuvres  se  servent  pour  porter  le  mor- 
tier mir  leurs  épaules ,  vassojo» 

OISELER ,  V.  a.  dresser  un  oiseau  pour  le 
^ol  9  addeslrarû  un  uûeello  di  rapina.  — ,  v.  n. 
tendre  des  filets ,  etc.  pour  prendre  des  oi- 
seaux ,  ueeellare, 

OISELEUR,  s.  m.  ueeellaiof^  ehû  va  a 
taecia  di  ucetlti, 

OISELIER,  s.  m.  ehialleva  a  vmde  ire* 
eeili. 

OISELLERIE,  s.  f.  art  de  prendre  et  d'é- 
lever les  oiseaux ,  ueeûilagiùne. 

OISEUX,  EUSfi,adj.  se  dit  en  style  de 
dévotion ,  otioso  ,  sfitccendato ,  disoeeupato^ 
teioptrato.  Paroles  oiseuses ,  parole  oziose , 
vffii* ,  inuiili,  diseorso  ehe  non  eonehiude ,  che 
non  êignjHea  nuUa, 

01  al  F,  IVE  ,  adj.  otioso ,  disoeeupato, 
^- ,  se  dit  aussi  de  certaines  choses,  inulila , 
ehê  non  serve, 

OISILLON,  s.  m.  fam.  uceellinop  augeUi- 
no .,  ueecUetio ,  augelletlo, 

OISIVEMENT ,  adv.  otioeamente,  seiope- 
rmtamenté, 

OISIVETÉ,  s.  toziOfSetoperatezza^  ozîo» 
$ità ,  oxiosaggine  ,  aeeidia ,  scioperagginê  , 
eUsoceupazione, 

OISON,  s.  m,papero,  oea  giovane.  On 
dit  fig.  qu'un  homme  est  un  oison ,  un  oison 
bridé ,  qu'il  se  laisse  mener  comme  un  oison , 
paolino,  nirooo  paodno,  nuovo  ueeetio  ^  nuovo 
poêce, 

OL AMPl ,  s.  m.  gomma  dt  jimeriea, 

OLÉAGINEUX,  EUSE,  adj.  huileux, 
vHàso,  oleoso. 

OLE  ANDRE  ou  bosa«i  ,  s.  m.  arbrisseau 
aquatique ,  oleandro ,  nerio ,  alloro  rosa. 

OLEGRANE,  s.  m.  dpophyse  postérieure 
du  cubitus,  oloerano» 

*  OLEB  ,  ▼•  j9.  sentir  bon ,  oUztttre  , 
Ifkre. 
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OLFACTOIUE ,  adj.  qui  a  rapport  à  l'o« 
dorât,  o/faUore. 

OLIBAN  ^  s.  m.  olibano,  ineonio  di  prima 
sorta, 

OLIBRIUS ,  s.  m.  fam.  pédantqui  fait  Ven» 
i^nân ,  pedantueeio  j  ter  saeeente,  arrogan^ 
telle, 

OLIGARCHIE, s.  f,  gouvernement  en- 
tre les  mains  d'un  petit  nombre  de  personnes , 
oligarehiOf  governo  ehe  si  amministra  da  poehi» 

OLIGARCHIQUE,  adj.  oligarehieo. 

OLIM,  adv.  (du  latin)  autrefois,  allre  volto, 
un  tempo,  —  «  on  s'en  sert  pour  désigner  les 
anciens  registres  du  parlement ,  gli  antiehi  ra- 
gistri  del  parlamtnto  :  consulter  les  oUm. 

OLINDE,  s.  f.  lame  d'épée  qui  vient  delà 
ville  d'Olinde  dans  le  Brésil,  torta  di  lama  di 
spada* 

OLIVAIBE,  adj.  corps  olivaires,  deux 
éminenres  de  la  partie  inférieure  du  cerveau  « 
eorpi  olivari  o  ganglio  ,  duo  eminenze  dolùt 
parte  inferiore  del  eerebro, 

OLIVAISON,  s.  f.  stagiono  délia  raeeoUm 

délie  oliv^* 
OLIVÂTRE,    adj.   uUvastro ,    di  eolor 

d*  otivo, 

OLIVE,  s.  f.  fruit,  eliva  ,  uliva.^^  nout 
olivier,  ulivOt  oUvo.  Joindre  l'olive  aux  lau- 
riers t  poét.  faire  la  paix  après  des  victoires , 
aeeoppiar  t  ulivo  agli  allori,  —  (  arch.  )  •  or- 
nement en  forme  d'olives,  baeeelletti,  haehe  a 
foggia  <r  ulive.  — ,  coquille  marine  univalve, 

OLIVETE,  s.  f.  plante,  eoria  di  planta  eî- 
mile  alfenugreeo, 

OLIVETTES,  s.  f.  pi.  espèoe  de  danse, 
sorte  di  ballo  usato  da'  Prooenzali  aila  eam' 
pagna  sotto  gli  utivi, 

OLIVIER ,  s.  m.  arbre,  ulivo ,  olivo. 

OLLAIRE,  adj.  f.  sorte  de  pierre ,  ^iafra 
da  fore  stovigtie. 

OLOGRAPHE,  adj.  testament  olographe, 
iestamento  olegrafo ,  seritto.dai  testatore  me- 
desimo, 

OLYMPE ,  s.  m.  montagne  de  Thessalie , 
ollmpo ,  monf*  di  Tessaglia.  — ,  en  poésie ,  •/ 
eieh, 

OLYMPIADE,  s.  f.  espace  de  ^atre  ans 
à  commencer  d'une  célébration  des  jeux  olym- 
piques à  l'autre ,  olimplade. 

OLYMPIENS,  a4j.  pi.  nom  que  l'on  don- 
nait à  douie  divinités  appelées  aussi  simple- 
ment les  Douze ,  gli  Dei  dell*  OUmpo, 

OLYMPIQUE,  adj.  jeux  olympioues,  qu'on 
cMébrait  tous  les  miatre  ans  auprès  d'Ol^jrmpie, 
ville  d'Élide,  en  Grèce ,  giuoehi  olimpiei, 

OLYRE ,  s.  m.  genre  de  graminées,  scan*- 
delta, 

OMBELBB ,  s.  f.  partie  de  quelques  plant- 
tes  •  ombrelle ,  pannodehia. 

OMBELLI PÈRE,  adj.  se  dit  de  certaines 
plantes,  ombreWfsro, 

OMBILIC ,  s.  m.  synonyme  de  nombril , 
ombellicot  betlieo,  ombilleo^  umbilieo, 

OMBILICAL,  Ej'adj.  uaibUieule,  ombei^ 
HlMom 
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OMBILIQUÉ,  ÉE,  adj.  (bot)  pourni  d'un 
cmhW'ic,  ombeticato, 

OMBRAG£,  s.  m*  cmbra,  rwto^  — >  »  fig. 
tOtpeiio. 

OMBRAGER ,  t.  a.  ombrarê ,  ombreggia-- 
T0,  atrttxarù ,  adorexzare,  far  ombra.  — ,  Gg« 
couvrir,  etc.  coprire  ,  adombrare,  eingerfi. 

OMBRAGEUX.  EUSE,  adj.  ne  se  dit  au 
jHTopre  que  des  chevaux •  mulets,  etc.  om- 
broMo,  ehe  ombra,  —,  fiç.  êotptUoto. 

OMBRE»  s.  f,  obscurité  ,  ombra.  -*«  pro- 
lectioov  faveur,  diftsa  ,  favore,  protetione, 
.—  y  apparence  y  apparensa  «  t€gno$  dimostra- 
sionê*  Prendre  l'ombre  pour  le  corps ,  prender 
Vappattnza  per  la  realtà,  —,  en  t.  de  reli^^ion, 
ligne,  figure  d'une  chose  à  venir, en  pariant  de 
l'ancienne  loi  par  rapport  à  la  nouvelle,  figura, 
tipOy  tegno»  — •  en  poés.  anima  ^  tpiriiOg 
Ur»a,  ipùUro.  — 9  en  peint,  ombra  ^  scuro. 
—  «  farra  </' om^ro.  Ombres ,  s.  f.  pi.  (hisU 
jponu  )  €oitnv  çhe  i  eonvUali  eonducévan  ieeo  a 
un  eonvUo.  -^p  jeu.  V.  Bovata.  —9  aorte  de 
|ioiason.  V.  tiMaRa. 

OMBUELLE ,  s.  f.  très  petit  parasol,  om- 
èrêtJin^. 

OMBRER,  ▼•  a.  t.  de  peint  ombroggiaro. 

0MB NETTE,  s  f.  ueeêUodci  SentgaL 

OMBREUX,  EUSE,  adj.  ombrifcro,  che 
jmanda ,  ehe  fa  ombra, 

OMBROMÈTRE»  s.  m.  instrument  pour 
mesurer  la  quantité  de  pluie  qui  tombe  chaque 
année  ^pmbromtlro, 

OMÉGA,  s.  m.  dernière  lettre  de  l'alpha- 
bet grec,  oméga,  •— ,  fig.  dernière  partie  de 
quelque  chose .  fine,  V.  alpha. 

OMELETTE,  s.  f.  œufs  battus  et  cuits 
dans  la  poêle  avec  du  beurre ,  etc.  frittatam 

OMENTUM,  s.  m.  grand  sac  membraneux, 
mince  et  très  fin ,  étendu  sur  les  intestins  grê- 
les ,  omento ,  zirèo, 

OMETTRE,  V.  a.  ommeticre,  ometUre, 
(ralaseiarê,  iùêeUtr  di  fare  0  diro, 

OMISSION  «s.  f.  omitiiono,  ommut'umê  1 
iraiaseiamenio, 

OMNIPOTENCE»  s.  f.  peu  us.  toute-puis- 
ftance  ,ann<po(en2ff. 

OMNIPRÉSENCE,  s.  f.  (didact. )  faculté 
d'être  pr^nt  |)artout  >  onnipresenut, 

OaÀN  ISClEfiCE,  s.  f.  (théol.)  connaissance 
înGnie  de  Dieu ,  onnUeienza ,  seUnxa  di  tuHc 
U  cote, 

OMOPLATE,  s.  f.  os  de  l'épaule  plat  et 
large ,  icap/ita. 

OMPUAGIN,  E, adj.  (pharm.)  buîle  om- 
pbacine,  otio  d*  uUvû  immature, 

OMPUALOCÉLE,  s.  f,  (méd.)  emia  um-- 
hilicale, 

OMPHALODE,  s.  m.  plante,  eomoUda 
minoré, 

ON,  pron.  on  dit,  tidice,  dieeti,  dieono, 
et  poét*  uom  diee.  Je  me  moque  du  qu  en 
dira-t-on ,  mi  rido  di  guet  eho  dira  la  gentop 
ô  êidka  gu^lehë  ti  vuoie.  Croire  sur  un  on  dit, 
sopra  un  êimplico  detio.  Les  on  dit,  c  romori 
thû  si  spargono  »  le  voct  che  eorrono.  On  n'est 
pas  plus  joUe ,  non  puà  darsi  moggior  bolhzzë* 


ONG 

On  n'est  pas  des  esclaves  pour  ètve  aimt  tr^ 

tés,  non  siamo tehiavi per„, 

ONAGRA,  s.  f.  plante,  onagra, 

ONAGRE ,  s.  m.  âne  sauvage,  éntgrOé, 

ON  ANISME ,  s.  m.  onani«ino. 

*  ONC ,  oRQtBs ,  adv.  jamais ,  aiif  im  p  mec, 
giammai ,  en  niun  itmpo. 

ONCE ,  s.  f.  poid'  de  huit  gros,  oncitu  -^9 
animât  quadrupède  délia  Pursia. 

ON  CI  A  LES,  adj.  f.  pi.  t.  d'antiq.  grandes 
lettres .  ieltcro  eubitali, 

ONCLE ,  s.  m.  frère  du  père  ou  de  la  mère^ 
tio.  Grand-oncle,  zio,  frattUo  delC  avo.  Onde 
à  la  mode  de  Brelagne,/rala/toeir^iiioda/^- 
drc  0  delta  madré. 

ONCTION ,  s.  f.  unzione.  Bxtréme-Ono- 
tion,  Estrema'Dnxionêf  Otio  tanto.  Oo  dit 
qu'il  y  a  de  l'onction  dans  un  sermon ,  dana  ua 
livre  de  piêlé,  etr.  libro  pieno  d  unzlont, 

pNCTUEUSBMfiNT.  adv.  d'une  manière 
qui  touclie  te  cœur,  con  unzione. 

ONCTUEUX,  EUSE,  adj.  untuoiOp  oiiéêù, 
grasMO. 

ONCTUOSITÉ,  s.  f.  (didact.)  untuotiià. 

ONDE.  s.  f.  flot,  onda,  flutlo ,  fioîîo p  tmeh 
rose ,  eavallone,  —,  en  poes.  l'eau  en  général» 
acqua.  — ,  au  pi.  ce  qui  est  fait  en  figura 
d'onde,  maretzOf  onde, 

ONDE,  ÉE,  adj.  ondaio,  iiuirasMtOj  /Silla 
a  onde, 

ONDÉE,  s.  f.  grosse  pluie,  écquaztcnê^ 
nembop  roveseiod*  acquû, 

ONDIN.  E.  s.  chez  les  cabalistes»  génie 
des  eaux ,  genio  deti*  aequo. 

ONDOIEMENT,  s.  m.  baptême  sans  las 
cérémonies  de  l'église,  baliosimo  felté  con  dest 
C  acqua  iolamtnio  pronunziando  h  poroié  em* 
eramentali. 

ON  DOY  A  NT,  E,  adj.  ondeggUmte. 

ONDOYER,  V.  n.  ondeggiarop  svcafolsfw* 
—  ,  T.  a.  battezzar  un  bambino  êtnga  U  m» 
rimonie  detta  elûeta. 

ONDULATION,  s,  f.  (pbys.)  mourcoent 
par  ondes,  ondutezione. 

ONDULATOIRE ,  adj.  ehe  va  per  maniée 
zione, 

ONHULER ,  V.  n*  andare  per  onduUuiom^* 

O^ÉRAIRE,  adj.  (prat)  qui  remplit  les 
fonctions  d'une  charge  dont  un  autre  a  le  titra 
et  l'honneur,  omerario  :  tuteur,  syndic 
raire.  , 

ONÉREUX,  EUSE,  adj.  on0iv«0, 
ineomodo,  pesante, 

ONGLE ,  s.  m.  espère  de  corne  «1  bont  des 
doigts ,  unghia  ,  ugna.  — ,  prov.  et  fig.  rogner 
les  ongles  à  quelqu'un ,  tarpare  o  îagliar  f  mU 
a  quatcheduno.  Avoir  du  sang  aux  ongles,  avoir 
bec  el  ongles,  aver  eoraggie,  euore  in  potio  , 
in^egno  e  vahre.  —,  au  pi.  griffes  de  pliisîenrs 
animaux ,  artigliop  branea.  Saisir  avec  les  on* 
gles ,  artigtiare.  Ongle  se  dit  aussi  de  deux  m»- 
bdies  des  veut ,  unguie ,  ugna  dtW  ùechi». 

ONGLE  »  ÉE,  adj.  armé  d'ongiei,  mngkm^ 
tOp  ungfiiuto ,  armafa  tt  arîiglL 

ONGLÉE,  s.  f.  engourdissement  doahMi- 
reux  au  bout  des  doigts  causé  par  on 


OPE 

liNNd»  ungUtHa»  —,  excroissance  membn* 
ncttse,  unguh,  ugnm» 

ONGLET,  s.  m.  certaine  bande  de  papier, 
âiriseim  û  Uêta  di  carta  cueiia  al  dosm  d*  cm 
tibro  per  appieearvi  mmi  o  fogii  êianehL  As- 
semblage à  onglet»  t.  de  menais,  iniaeeaiun  a 
ugnmiura.  -*,  e$p^ce  de  burin,  buiinù a  semr- 
/M,  a  agnatarm.  —,  sorte  de  poinçon,  puti" 
tùfuoh  a  uarpm»  — «t.  d'impr.  fogtitUori» 
êiampate  per  quatche  êrror  notabilc  eono 
nêlië  stampa  d*  un  librB* 

OriGLËTTE,  s.  f.  t.  d'arU  et  met.  burin 
piai .  bttiino  piano  e  a  tcarpa, 

ONGUENT,  s.  m.  certain  médicament, 
anguenio. 

OMROGRITIE  »  s.  f.  art  d'interpréter  les 
songes  •  oniroeritiea, 

OiXlROGBlTlQUB,  s.  m.  iuiarprête  de* 
sggnL 

ONKOTOMIE,  s.  L  (chir.)  tagiiod'  u»  îw 
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ONOGROTALB ,  s.  m.  pélican  dont  le  cri 
ressemble  au  braire ,  onœrotaia ,  groito  «  ptlU" 

CtfllO. 

ONOMATOPÉE ,  s.  f.  formation  d'un  mot 
imilalir,  onomaiopejm;  ex.  bombarde»  ^m« 
barda;  bêler,  betart^  etc. 

ONONIS,  s.  m.  (bot.)anoinVe. 

ONOSMA.  s.  m.  plante,  anosmà. 

ONTOLOGIE,  s.  f.  (didact.)  science  de 
rétreen  général,  ontotogia,  îrattato  deglientU 

ONYX,  s.  m.  espèce  d'agathe,  oniee,  nie- 
eoh.  — ,  maladie  des  yeux.  V.  orole. 

ONZE,  adj.  num.  et  s.  undîci.  Le  onze  du 
mois .  /'  nndiei ,  (7  di  undiei  ,  gli  undtèi  deU», 

ONZIÈME,  adj.  nombre  d'ordre ,  «ni^c* 
mo.  — .  .S-  r  undecimo, 

ONZIÈMEMENT,  adv.  m  undatimo  luogo, 

OOLITHES,  s.  m.  pi.  pisira  formate  di 
pieehj  impietriti  di  figura  tP  uova  di  pesei* 

OPACITÉ,  s«  f.  qualité  de  ce  qui  est  opaque, 
opaeità, 

OPALE,  s.  f«  pierre  précieuse,  opmh,  per- 
derotto. 

OPAQUE,  adj.  opaco,  non  trûtparente, 
the  non  i  diafano% 

OPÉRA,  s.  m.  pièce  de  théâtre,  opéra ^ 
dramma»  «— ,  lieu  où  se  représente  l'opéra, 
isairo^  opéra,  — ,  au  jeu  de  la  comète,  faire 
l'opéra,  far  tutle  le  carte* 

OPÉRATEUR,  s.  m.  qui  fait  des  opéra- 
tions de  chirurgie ,  operatore.  —  et  au  fém. 
opératrice,  charlatan,  empirique,  etc.  ciar^ 
latano,  ealtimbaneo  :  Toyez  Topérati-ice  aussi- 
tôt  en  besogne.  La  Font. 

OPÉRATION,  s.  f.  aperasione,  aûone, 
opéra.  —,  effelto%  operatione  <f  un  rimedio* 
"—>,  t.  de  guerre,  operationi  milUari,  tpeditioni 
guerrière, 

OPERCULE,  9.  m.  (bot.  et  hist.  uat.) pe- 
tit couvercle ,  operoote, 

OPÉRER,  ▼.  a«  faire,  produire  quelque 
effet,  operaref  porre  ad  effetio,  fare^  pro- 
dmrroy  oprarOf  etereiiare,  mettere  in  opéra» 
«*-•  usare ,  aghre ,  produrre  effetio, 

OPES ,  s.  m.  t.  d'arcb*  buehi  de'  iravieeili  o 


deilê  tfâvi  rimûnênU  dopo  thêii  4  fabhrîeâio. 

OPHIDIIQNS  ou  siRPiHB,  s.  m.  pU  genre 
de  reptiles  à  corps  alongés,  fans  pattes,  dont 
quelques  espèces  sont  armées  de  crochets  à 
venin ,  efidiani. 

OPIilOGÈNES,  s.  m.  pi.  t.  d'antiq.  epeeio 
di  eiartatani  ehe  si  dteevano  generati  dm  mn 
terpenle. 

OPHIOGLOSSE,  s.  m.  (bot.)  fougère  à 
feuilles  en  langue  de  serpent,  ofiogtoteo,  ar- 
gentina ,  Hngua  serpentina, 

OPHITE,  adj.  sorte  de  marbre,  ofite,  piê^ 
Ira  terptntina, 

OPIIRISE,  s.  f.  plante,  ofrio, 

OPHTUALMIB,  s.  f.  maladie  des  yeux, 
oitabnia,  oftalmia, 

OPHTHALMIQUB.  adj.  oîlatmko.  Re^ 
mèdes  ophlhalmiques,  rimeàj  ottaimià,  buemi 
per  gli  occhL 

OPUTEIALMOGRAPHIB,  s.  f.  descrip- 
tion anatomique  de  l'œil ,  oltaimografla* 

OPUTHALMOXISTRE,  s. m.  instrument 
de  chirurgie  [h>w  scarifier  les  vaisseaux  vari- 
queux des  paupières,  oMa/mMÛfro,  etruntentm 
Airurgico. 

OPIAT,  s.  m.  sorte  d'électuaire.  oppiato. 
—  ,  p4le  pour  nettoyer  ie<(  dents,  oppiato  per 
i  denti, 

OPILATIF,  IVE,  adj.  (méd.)  ohstructif, 
oppihtivo ,  ottrutdvo. 

OPILATION ,  s.  f.  oppilatione ,  otlruaione» 

OPILER,  V.  a.  t.  de  méd.  boucher,  Of>f»i- 
iare^  oslruerot  riturare, 

OPIMES  adj.  f.  pi.  dépouilles  opimes,  rem- 
portées par  un  général  romain  qui  avait  tué  le 
général  ennemi,  gpoglie  opimt, 

O  PI  N  ANT,  s.  m.  opinante* 

OPINER ,  y.  n.  opinare,  dire  il  $tto  parera, 
dire  Uêuo  untimenta,  -»  du  bonnet,  dir  eoma 
il  compagno ,  ester  del  parère  degU  allri. 

OPINIÂTRE,  adj.  et  s.  entête,  oKiniiCo, 
eaparbio,  protervo,  perlinaee,  — ,  fig.  combat, 
travail  opiniâtre,  pugna  osUnata,  lavoroin' 
dcfesto. 

OPINIÂTREMENT,  adv.  ostinalamonU , 
costantemente, 

OPINIÂTRER,  T.  a.  toelenere  oMlinaia^ 
monte  una  cota.  ~- ,  fain.  opiniâtrer  un  en- 
fant, rtndere  ostînato,  —  ,  v.  r.  ottirtarsi, 

OPINIÂTRETÉ,  s.  f.  osîinazhne,  eapar- 
bieria, 

OPINION,  s.  f.  avis,  opinione^  parera . 
avviêo,  ^.croyance  probable,  ereétnta.  Fausse 
opinion,  arrpr«.  — ,  sentiment,  jugement,  Mn- 
timento ,  giadisto ,  idea . 

OPIUM ,  s.  ni.  suc  de  pavot  soporatif,  op* 
pic,  eu  go  di  papattero, 

OPOBALSAMUM,s.m.gommedeJudêe, 
baltamo,  opobaleama, 

OPOPANAX,  s.  m.  gomme  jaune  que  r<» 
tire  par  incision  d'un  2k\^T9  de  l'ancienne 
Grèce,  oppttponaeo, 

OPPORTUN,  B,  a4j.  qui  est  i  psopos,se< 
Ion  le  temps  et  le  lieu,  opportnno,  eomodo, 

OPPORTUNITÉ,  s.  f.  opportunité, bumi^ 
oeeaiione. 
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OPPOSANT»  E,  adj.  et  s.  avvêrêoriô»  dp- 
ponênle,     , 

OPPOSE.  ÉE ,  part.  adj.  et  s.  opposto,  op^ 
posito^  contrario. 

OPPOSER,  Y.  a.  opporrûf  eontrap porté, 
—  tmetterea  franU,  — ,  fig.  obbieltare,  meU 
tere  dirimpetto,  a  ruMnIro.  —  •  metterê  in 
tonfronto.  ^~*  »  aa  récip.  opporti ,  eontraédire, 
contraitarc. 

X  OPPOSITE,  s.  m.  oppoêito,  contrario,  k 
Topposite,  atV  meontro^  adirimpeUo,  dalla 
parie  oppotia, 

OPPOSITION ,  s.  f.  obstacle,  oppotlùono, 
Imptdimùnto,  eonirariêià,  — ,  t.  de  prat.  06- 
biôzione,  con(raddizion$*  — ,  esprit  de  cod- 
trariété,  contrarUtà,  antipatla.  — .  t.  d'as- 
tron.  /'  oppoêiio»  —  (rhét.),  figare  qui  réunit 
deux  idées  en  apparence  contradictoires,  oppo- 
sisbne  :  une  folle  sagesse. 

OPPRESSER ,  Y.  a.  soffoeare^  opprimero  , 
angttttiarôi  non  latciar  vivero,  non  dar  luogo 
a  rospirare. 

OPPRESSEUR,  s.  m,  opprestore,  angaria» 
torOf  prepotenU,  tiranno, 

OPPRESSION,  s.  f.  oppressione,  aggrava- 
mento,  Iravagtiç,  soffocazione,  soffogamonto. 

OPPRIMÉ,  EE,  part,  et  s.  m.  oppretto. 

OPPRIMER,  T.  a.  opprimero,  gravare, 
angariare» 

OPPROBRE,  s.  m.  ignominie,  obbrobrh, 
viiupero,  infamia^  onta^teorno,  ver  gagna. 

OPSIGONE.  adj.  (didact.)  produit  dans  un 
temps  postérieur,  ostigono, 

OPTATIF,  s.  m.  (gramm.)  subjonctif, 
Ottaiiw). 

OPTÉ,  ÉB,  part,  tcelto,  eUUo. 

OPTER.  V.  a.  sceglUrOp  elêggero. 

OPTICIEN ,  s.  m.  otiUo,  ehe  sa  C  ottîea. 

OPTIMÉ.  adv.  (lat.)  très  bien,  oltima" 
menie, 

OPTIMISME,  s.  m.  système  des  opti- 
mistes ,  ottimUmo, 

OPTIMISTE .  s.  m.  celui  qui  prétend  que 
tout  est  pour  le  mieux,  ottimUta. 

OPTION .  s.  f.  teoUa ,  facoltà  di  seogliere* 

OPTIQUE,  s.  f.  science  de  la  lumière  et 
des  lois  de  la  vision ,  otlica. 

OPTIQUE,  adj.  qui  a  rapporta  la  vision , 
ottieo,  ehe  ha  rapporlo  alf  otlica» 

OPULEMMENT.  adv.  riecamenle^  iplen- 
didamente,  magnificamente ,  sontuosamentOf 
ton  opalenza. 

OPULENCE,  i.  ï.  opuUnza ,   ricchezza. 

OPULENT,  E .  adj.  opuUnio ,  dovizioso. 

OPUNTIA,  s.  f.  plante,  opunzia,  fieo 
d'Jndia. 

OPUSCULE,  s.  m.  oputcolo,  operelta, 
traiiaiellon 

OR,  particule  qui  sert  à  lier  un  discours  à 
un  autre  ,  ara  ;  à  exhorter ,  à  inviter ,  ora , 
or  via,  tu  t  dunque ,  or. 

OR .  s.  m.  le  plus  précieux  de  tous  les  mé- 
taux, oro.  Ou  dit  qu'une  chose  est  de  Tor  en 
barre .  oro  iodo.  C'est  un  homme  qui  vaut  son 
pesant  d'or .  à  un  uomo  eh»  vale  un  iesoro. 
On  dit  poétiquement,  l'or  de  ses  cheveux , 


ORC 

i'aurêa  ehioma,  i  eapelU  dt  ûrù.  L'or  dfis 
moissons,  le  biondeggianti  ^  le  doraio  mouL 
Jours  filés  d'or  et  de  soie ,  giomi  felid ,  M 
fortunatitâimi.  Marché  d'or,  vantaggiozis* 
iimo.  Il  parle  d'or,  egrtgiamente.  Nombre 
d'or»  cycle  lunaire  de  19  années,  auroo  ««• 
mtaro ,  numéro  d*  oro.  Or  blanc.  V.  PLàTiiiB. 

ORACLE ,  s.  m.  réponse  que  les  païens 
croyaient  recevoir  de  leurs  dieux,  oraeotù. — » 
la  Divinité  même,  t  Oracolo^  la  êieua  Divi^ 
nità,  h  ttetto  Dio.  — ,  fig.  eentenzot  detto 
grave. 

ORAGE,  s.  m.  tempête,  tempetia .  pr9^ 
colla,  burrasea,  — ,  fig.  diegrazia,  eaUnnUàm 
— ,  sgridata,   rabbuffo. 

ORAGEUX,  EUSE,  adj.  barraeeooo  ^ 
proeetlotOjJbrtunoto,  iempettoto. 

ORAISON,  s.  f.  orazione,  ditcorso,  roh- 
gionamtnlo ,  dieeria.  — ,  t.  de  dévotion ,  pr^ 
ghiera .  oraxione. 

ORALE,  adj.  f.  loi ,  tradition  orale,  non: 
écrite ,  mais  transmise  de  bouche  en  boucbe» 
voeaief  ehe  patta  di  bœea  in  bœea, 

ORANGE .  s.  f.  fruit  à  pépin ,  metaraneiou 

ORANGE ,  ÉE,  adj.  rancto,  dorato.  Cou- 
leur orangée ,  color  d^  araneio.  — ,  s.  m.  r«ut- 
cio. 

ORANGEADE,  s.  f.  sorte  de  boisson, 
araneiata ,  bevanda  di  tugo  di  melaranea, 

ORANGEAT,  s.  m.coofiturcs  sèches,  dra- 
gées d'éoorce  d'oranges  araneiata,  scorxo  di 
mslaranee  confeite* 

ORANGEil.  s.  m.  arbre ,  itia/arancta. 

ORANGERIE,  s.  f.  lieu  oy  se  tiennent  les 
orangers  en  caisse»  soit  en  été.  soit  en  hiver. 
parte  del  giardino  dettinata  td  melaranà.  o 
stanzone  degli  agrumi  ptr  l'  invwno, 

ORANGISTE,  s.  m.  celui  qui  élève  des 
orangers,  celui  ehe  sa  coltivar  gli  agrumi. 

ORATEUR .  s.  m.  oratore. 

ORATOIRE,  adj.  oratorio ,  da  oratare. 

ORATOIRE,  s.  m.  oratorio ^  cap peiletUu 
— ,  Ja  ea$a  0  la  ehiosa  do'  padri  dei^  «r«- 
torio. 

OR ATOI REMENT,  adw.  oraforUnkénU , 
eon  maniera ,  ton  eloquenza,  con  facondia  ém 
oratore. 

ORRE,  adj.  (  chir.  )  coup  orbe,  colpo  db# 
ammacea ,  eho  aceiaeea,  — ,  t.  de  roaçoan. 
mur  orbe,  muragUa  senza  utei  né  finozir^m 

OR  RE,  s.  m.  t.  d'astr.  orbe,  cerehio» 

OREICULAIRE,  adj.  rond,  qui  va  en 
rond ,  orbioolare ,  tondo  ,  rotonde, 

ORBICULAIREMENT ,  adv.  ingiro.im, 
cerehio, 

ORBIS  ou  ORBi,  s.  m.  totta  di  pesée  ro- 
tonde» 

ORBITE,  s.  f.  la  route  d'une  pknèle, 
orbita  ,  orbe,  la  strada  ehe  tiene  unpim* 
neta  nelle  sue  rivoluzionL  — ,  en  anat.  i*on>ite 
de  l'œil ,  oeehiaja ,  cassa  doit  ocehio. 

ORCANETTE,  s.  f.  plante,  aneusa. 

ORCHESTIQUE,  adj.  et  s.  f.(pconoiic. 
kes)  partie  de  la  gymnastique  qui  concernait 
la  danse  et  la  paume ,  una  deUe  due  parti 
deW  antiea  ginmastica. 


OHI) 

ORCttBSTftB^s.  m.  (prononckes)  place 
des  masiciens  dans  les  théâtres  •  oreheslra, 

ORGHIS,  s.  m.  plante,  tettieoh  di  eane* 

*  ORD ,  ORDE,  adj.  99ke,tporeOt  sudieio, 
êueido^  sotso* 

ORDALIB,  s.  f.  ou  iuoimsht  os  dibo, 
s.  m.  t.  de  jurispr.  anc.  êorîa  di  prova  per  via 
dei  fuaeo ,  dei  duelto ,  €ee* 

ORDINAIRE,  adj.  ordinarh ,  ioUtcam' 
êuêto.  —  9  comuné,  voigare  9  vile.  On  dit  en 
t.  de  pal.  recevoir  les  parties  en  procès  ordi- 
naire, render»  eiviie  mna  causa  crimcfia/0.-- , 
s.  m.  H  viito  ^uotidiano,  — ,  la  misara  di 
vino  ehê  si  dà  ogni  giorno  ai  tervidari,  •— ,  la 
misura  ordinaria  per  1  eavalli»  •— .  /'  ordi" 
Horio  •  ii  tolito ,  il  eonsutio*  Ordinaire,  /'  «r- 
dinario  ^  il  vticovo  dioeesano.  — ,  le  coarrier 
qui  paria  certains  jours  précis,  ardinario,~^, 
à  l'ordinaire,  adn  al  solito,  giustail  eonsueto, 
B'oidinaire,  adT.  d*  ordinariot  pêr  C  ordi-' 
nario, 

ORDINAIREMENT,  adv.  ordinariam$n^ 
te,  d*  ordiaario^  comammenU» 

ORDINAL,  adj.  m.  ordinale ,  ^  ordine, 

ORDINAND.s.  m.  qui  se  présente  à  Té- 
▼éque  pour  être  promu  aux  ordres,  ortfc* 
na»do. 

ORDINANT,  s.  m.  l'ordinanie,  ii  V0- 
seovo  ehe  conferitee  gli  ordini. 

ORDINATION,  s.  f.  ordinazîonê,  faito 
in  eui  il  veseovo  eonferisee  gli  ordini  Boeri. 

ORDO,  5.  m.  (du  latin)  petit  livre  à  Tu- 
sage  des  ecclésiastiques ,  /'  ordinario  0  ealen- 
dario  per  /'  uffizio. 

ORDONNANCE,  s.  î.ordinanza,  ordine. 
—  a  itatutOy  bando,  edittOf  decreio.  Com- 
pagnies ,  habit  d'ordonnance .  compagnie  di- 
êiaccate ,  f  uniforme  dei  toidati  e  degli  uffi" 
aiali,  — ,  les  sergens  et  cavaliers  de  chaque 
brigade,  ordinansa,  — ,  t.  de  finances,  po- 
Uzea  di  finanta ,  monc/ato.  — >  (pal.),  testa- 
mento.  —  (méd.)*  ordine  dei  medico^  rieetta. 

ORDONNATEUR,  s.  m.  ordinatore,  dis- 
ponitore.  Commissaire  ordonnateur,  ehi  fa  da 
iktendente  delta  marina  o  délia  guerra.  — , 
cehiî  qui  ordonne  des  paiemens ,  chi  ordina  i 
pagamenti, 

ORDONNÉE,  s.  f.  (géom.)  ligne   tirée 
d'un  point  de  la  circonférence  d'une  courbe 
perpendiculairement  à  son  axe,  ordinata, 
,    ORDONNER ,  v.  a.  ordinare  ,  dispûrrê, 
^,  comandare,    commettere.  Ordonner  de 

3udque  chose  ,  servirsi  tH  una  cosa  , 
ispome  a  piaeimento,  — ,  t.  de  finan.  ordi- 
nare il  pagamento.  — ,  conférer  les  ordres 
de  l'église,  ordinare ,  eanferir  gli  ordini 

ORDRE,  s.  m.  ordine,  ordinanzaf  eolloca- 
monta,  disposixione*  ^^^grado,  eommissione. 
Ordre  des  créanciers»  nota  graduata  dei  ère- 
dOori  di  alettno.  Ordre ,  ordine ,  stato.  Homme 
d'ordre,  uonto  ben  regolaio.  Les  ordres  des 
anges,  coro  degli  angioli.  On  dit  dans  Téglisc , 
l'ordre  hiérarchique,  ta  gerarehia  eedesia- 
stiea,  — ,  fig.  esprit  du  premier  ordre  «^  inga» 
gnodiprinui  riga.  Ordre  ^  dovere,  disciplina, 
comandot  nome  »  molto,  — ,  ordine ,  congre' 
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gationô  di  Htigiosl  Autrefois,  l'ordre  de  l'é- 
glise» de  la  noblesse  et  le  tiers-état,  /'  or-  . 
dineecelesiastieo^  lanobiUà^  Uterz'  ordino. 
—  ,  t.  d'arch.  ordine,  — ,  décoration,  ordine  j' 
insegna^  traeella.  Ordre,  un  des  sept  sacremens 
de  relise  »  ordine  saero.  En  sous-ordre,  f»-- 
bordinatamente.  Créancier  en  sous  •  ordre  . 
ereditore  ttun  ereditore  attualmente  titigante, 

ORDURE,  s.  f.  bruitura ,  sueidume ,  lor- 
dura , sporcitia ^  sozzara,  maeehia,  spazea^ 
tara ,  immondizia.  — ,  fig.  laideoza ,  vitu^ 
perio.  —,  fig.  et  fam.  disonestd,  oseonità, 
impurità,  sozxurs^ 

ORDURl£R.£RE,s.  et  adj.  qui  se  plaît 
à  dire  de^  ordures  »  des  obscénités ,  sboeeato, 

*  ORÉE,  s.  f.  estremitâ,  confini  <t  un 

boseo, 

OREILLARD  »  E»  adj.  se  dit  des  chevaux 
à  oreilles  longues  et  pendantes,  cavatle  tro^ 
jano  ^  eavatlo ,  giumonto  difsttoso  noileoreC" 

ehie* 

OREILLE»  s.f.  organe  de  l'ouïe,  ww- 
ehia  »  oreeehio.  On  dit  qu'une  chose  chatouille,* 
blesse  l'oreille ,  solUticare,  diletieare,  offender 
f  orecchio.  — ,  fig.  et  fam.  fermer  l'oreille  à» 
quelque  discours»  tener  t  oreeehie  chiuse ,  far 
oreedïie  da  mereante ,  fingere  di  non  inten- 
dere,  esser  rospo  aile  sassate.  Souffler  aux 
oreilles  de  quelqu'un ,  fisehiaro  attrai  negU 
oreeehi,  — ,  prov.  et  en  mauvaise  part ,  corner 
aux  oreilles  de  quelau'un ,  zufolar  negti 
oreeohi.  —  »  fam.  vin  «l'une  oreille ,  vinopre» 
tibato.  Vin  de  deux  oreilles,  vino  pessimo. 
Oreille  damer»  espèce  de  coquillage,  orce- 
cAûimarîiia.  Oreille  de  souris»  plante,  orec' 
chia  di  topo.  Oreille  d'Ane.  V.  cohsouoi. 
Oreille  de  lièvre,  plante»  mara6ttf0.  Oreille 
d'ours,  plante»  eortusa  ,  oreethia  «f  oreOm 
Oreille  de  Judas,  espèce  de  champignon,  torta^ 
di  fungo.  Oreille  de  lièvre,  t.  de  mar.  veto 
tatina.  Oreille  de  l'ancre,  la  largeur  des  pattet 
de  l'ancre ,  oreeehia  delC  ancora ,  ta  larghotoa 
délie  marre  doit*  aneora, 

OREILLE ,  ÉE,  adj.  (blas.)  orecehiato. 

OREILLER,  s.  m.  coussin  à  soutenir  la 
tète ,  guaneiale ,  eapettale  »  origliore, 

OREILLÈRE,  s.  f.  V.  pbbgb-oibilli. 

OREILLETTE»  s.  f.  anneau  pour  soute- 
nir les  pendans  d'oreille»  eorchietto  per  gli 
oreeehim,  —,  t.  d'anat.  deux  sacs  musculeux 
situés  au-dessus  de  chaque  ventricule  du  cœur, 
aurieoie  dei  euore. 

OREILLONS  ou  obillois,  s.  m.  pi.  tu- 
meurs des  glandes  voisines  de  l'oreille,  oreo- 
ehionif  tumori  detie  parotidi. 

ORÉMUS,  s.  m.  (dulat.)  prière,  fam. 
oremus ,  orazione, 

•  ORBR  »  V.  n.  prier .  pregare .  oraro. 

*  ORES,  adv.  présentement»  ara ,  adssso, 
OREXIE .  s.  f.  appétit  presque  continuel 

dans  l'état  de  santé ,  oressia. 
ORFÈVRE,  s.  m.  orefieo,  orafo,  argen^ 

ORFÈVRERIE,  s.  f.  art,  ouvrage  des  or» 

I   fèires  ^orefieeria, 
ORFRAIE ,  f .  f.  oisÉBU ,  froeono ,  firuson». 
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ORFBOI 1 8.  m.  nom  qu'on  donnait  autre- 
fois aux  étoffes  tiasues  d'or,  rieamo* 

ORGANE,  s.  m.  partie  du  corps»  organo» 
Avoir  UD  bel,  un  t>on  organe,  aver  un 
buon  organe,  unn  Mla  voe««  •—  «  fig.  mêzzOp 
ilrumento, 

ORGAfiEAU  ou  aioaiiad  ,  s.  m«  (  mar*  ) 
ocekio  o  ancUo  di  ftrro, 

ORGANIQUE,  adj.(phys.)  se  dit  d'un 
corps  qui  agit  par  le  moyen  des  organes,  eotpo 
organieo.  — - ,  qui  a  rapport  aux  organes ,  qui 
coocourt  à  l'organisation  »  etc.  organieo, 

ORGANISATION, s.  f.  arrangement  des 
parties  qui  constituent  les  corps  animés,  orga- 
nÛMxiVwe.  —  »  en  parlant  des  plantes ,  têSMU 
Ikivi  ,  struiiura.  — ,  fig.  en  parlant  d'un  corps 
politique,  fa  eostUuwme,  eli  oréinidêtlo  iialo, 

ORjSANiSfiR ,  V.  a.  former  les  organes, 
or^anisMinp ,  ar(îe9(ari. —,  joindre  un  petit 
orgue  à  un  clarecin,  etc.  eongiugnêrê  un  or^ 
ganoa  un  gravieembah, 

ORGANISTE,  s.  erganUiûn  99MÎ9T9  o$fh 
miritûit  crgana*   « 

ORGANSIN ,  1.  m.  M<a  iori€.  — ,  Tiilg. 


OHGANSINER  »  ▼.  a.  tormr^  ta  uta  « 
foggia  d  argamimo. 

ORGASME,  s.  m.  (méd.)  agîtaUon  des  bu- 
aMurs .  ûrgatma* 

ORGE,  s.  f«  sorte  de  grain,  ano^  Bro- 
derie, futainei  grains  d'orge, riVamo,  ace.  a 
mue  d*  ono,  a  tpina  peaee*  11  était  autre- 
fois masculin,  et  il  l'est  encore  dans  orge 
mondé,  orge  perlé,  erstf^nom^afo,  orwparlaio» 

ORGEAT ,  s.  m.  sorte  de  boisson ,  ornata, 

OBG  BOLET,  s.  m.  V.  obooullbox. 

ORGIES,  s.  f.  pi.  fêtes  consacrées  à  Bac^ 
cbua  •  or^'ca.  -> ,  au  sing.  débaucbe  de  table , 
UravUt», 

ORGUE,  s.  m.  ou  oacuis,  s.  f.  pi.  tostm- 
asent  de  nmisiaoe  à  vent,  et  lieu  où  cet  instru- 
ment est  place,  vrgano*  Orgue  de  mer,  sub- 
stance pierreuse  qui  crott  dans  la  mer  sur  les. 
rocbers,  organe  marmo.  — ,  sorte  de  herse 
pour  fermer  les  portes  d'une  Tille  attaquée  « 
torta  di  taraeintte^,  — ,  aMemblage  de  plu- 
sieurs pièces  de  canons,  de  mousquets  joints 
•asemole,  et  dont  les  lumières  se  commu- 
niquent, pik  canna  di  motehetia  cemmeue  in» 
êUma  e  eke  eomuniamo  por  ii  foeono, 

ORGUEIL,  s.  m.  orgogfio.  alUrigia ,  «/- 
îortzta^  burbanta,  11  se  prend  quelquefois  en 
bonne  part,  un  noble  orgueil ,  tibiU  orgogUo. 
-^ .  t.  d'arcb.  grosse  cale  de  pierre  ou  die  bois, 
biêiUifteppa, 

ORGUEILLEUSEMENT,  adv.  orgcgHth- 
Marnante  f  tuptrbamcnte ,  eon  aiUrigia,  aitiê" 


ORGUEILLEUX,  EUSB ,  adj.  argo- 
giioÊû  t  baldantoso,  arraganta,  <—  fig.  et  poét. 
iuperbo ,  ailtro ,  totkvato, 

ORGUEILLEUX ,  omiolit  ou  oioelr  , 
s.  m.  petit  bouton  qui  vient  sur  la  paupière  de 
l'oil,  boUaneina,  ûrMaJuolo» 

ORlGnALQUE,s.  m.  roéUl  des  anciens , 
arfaa/fln,  .^  cm  Auricbalque.  V.  oaitaio. 
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ORIENT,  ••  m.  point  da  del  nù  le  loldl 
se  lève ,  orienta.  Vent  d'orient,  euro,  apàiiotm^ 
iuttolana^  et  poéL  voiturno.  Orient,  torianiêf 
la  regione  onentale^  ipopoli  orienêali, 

ORIENTAL,  E ,  adj.  orientale ^d orionH^ 

ORIENTALISTE,»,  m.  dotîo nette  Ungue 
oritntali. 

ORIENTAUX  (  Lis),  s.  m.  pL  gUoriêm» 
talL 

ORIENTER ,  V.  a.  disposer  une  chose  sdoA 
la  situation  quelle  doit  avoir  par  rapport  aux 
quatre  parties  du  monde ,  orleniaro  an  globo, 
una  caria,  eee,  —,  t.  de  mar.  orienter  \âk 
voiles ,  mettar  la  oeiaal  ventOm 

ORI  FIGE,  s«  m*arifieio,  orifiùOfOpar* 
tara,  imboeeaturaw  "-,  boeca,  orto  d  om 
vaeo* 

ORIFLAMME  «  s.  f.  étendaid  des  an* 
c\ens  rois  de  France,  er«/iainma. 

ORIGAN,  s.  m.  pmnle,  origêmo,  atba 
d'  ateiughe, 

ORIGINAIRE,  adj.  origùmrî»  ,  Mrtîeo. 

ORIGINAIREMENT,  adv.  «rî^mcrôi. 
menta,  primi/ivamaale. 

ORIGINAL,  E,  adj.  ariginala.  Pensée 
originale,  pensier  nuooo,  —  ,  au  s.  il  se  dit  des 
contrats,  écritures,  etc.  P  originale  d*  lOM 
êcriltura ,  d*  un  qaadro,  eae.  — ,  autoro  êgm^ 
gio  e  iema  modetlo.  —  •  «omo  biazorro. 

ORIGINALEMENT ,  adv.  d'une  ounlère 
originale,  originahnonte* 

ORIGINALITÉ,  s.  f.  caractère  decequi 
est  original ,  originaliià»  — ,  bizarrerie ,  «fm» 
vaganza ,   hitaarria, 

O  R  IGl N  E ,  s.  f.  origine  ,  prineip  ''n ,  «pr- 
gente»  — ,  noieita*  Ugnaggio,  eitraxwtta. 

ORIGINEL.  ELLE.  adj.  qui  est.  qui 
vient  de  lorigine  ;  justice,  grto  origineàfe» 
giustixia ,  grazia  originale*  Péché  originel» 
peeeaio  originale. 

ORIGINELLEMENT, adv.  dès  l'origine, 
originalmente  ,  teeonde  f  origine» 

ORIGNAL  ou  01I04AO,  s.  m.  V.  witâM, 

ORILLARD,  E.a^j.  V.  oasiUAAo. 

ORlLLON.s.  m.  petite  oreille.— ,  fig» 
écuelle  à  orilloos  ,  ioodella  eolU  oreeekio»  Bas* 
tion  à  orillons ,  oreeehione* 

Oh  IN,  s.  m.  t.  de  mar.  sorte  de  cible, 
grippia ,  torta  di  gomena* 

ORION,  s.  m.  la  plus  belle  des  constella* 
tiens  •  Oriona* 

ORIPEAU.  s.  m.  lame  de  cuivre  mincett 
brillant, erpa/i^.  —,  fig.  faux  brillant,  esn* 
eettino,  bietieeio,  orpallo, 

ORIX  •  s.  m.  t.  d'antiq.  animal  Cabuleux, 
féroce,  orige» 

ORLB,s.  m. t.  de  blaa.<iinfe,  erto  éaih 
teudo.  —  ,  t.  d'arcb.  orlo ,  fikito^  — * ,  i.  de 
mar.  orlo  doUa  vale, 

ORME,  s.  m.  grand  arbre ,  ohmo* 

ORMEAU ,  s.  m.  jeune  orme ,  olmo  giom 
oone. 

ORMILLB,  s.  f.  plant  de  petiU  ormes» 
ohneto, 

ORMIN,  s*  m.  planta  labiée,  gMifio»^ 
erminia. 
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ORUOIB,  s.  f.  lîea  planté  d*oniitt.  «^ 
mtto,  Inogo  piantato  ^  olmi, 

ORNBou  OBMiiB.  s.  m.  espèce  de  Mne 
d'Italie,  omo ,  frassino» 

ORNEMBMT,  s.  m*  ce  qui  sert  à  orner, 
tmamtnto ,  abbeUimtnto ,  fregh,  ^- ,  fig-  œ 
quisertà  rendre  plusrecoininandable,omiim0n- 
to«  frêgio,  (utiro,  — ,  6|$ures  qui  embeUissent 
le  discours ,  amamcnii,  beUêtze  dtl  diteorto* 
*«(bias.),se  dit  de  tout  ce  qui  e&lhorsde 
réoi,  omamùMi.  —,  t«  d'église ,  paramento. 

ORNBR  •  T.  a*  omnr»  •  adomarê ,  abbeUirû, 
frtgiare.  Orner  son  langage ,  son  discours ,  etc. 
êêemplifieare ,  riputire  il  éUcBnù ,  parlare  in 
buona  finrua  û  eon  grazia, 

ORMIEKB ,  s.  I.  trace  profonde  faite  dam 
les  chemins  par  les  roues  d'une  toiture ,  ro' 
ti{jm,-^,  6g.  situation  pénible  d'où  l'on  ne 
peut  sortir,  foita,  pozzanghérm,  stato /tênûêOf 
eimsmêittdiw  atiocea  o  vizicm, 

ORNITHOGALE,  s.  m.  planta  «  ont' 
togaio, 

ORNITHOLOGIE , $.  t  histoire  natnrelle 
des  oiseaux .  omitohifia, 

ORNITHOLOGISTE  ou  oiritholooiib  , 
s.  m.  qui  s'occupr!  d'ornithologie,  omitohgo, 

ORNITHOMANGEouoBmTHOHAiieiM,  s. 
f.  dÎTinalion  par  le  toI  des  oiseaux ,  amila- 
manxia, 

ORNITHOFODE  on  pies  »'oiS£AO,s.m. 
sùrta  di  planta. 

OROBAMGHE.s.  f.  plante,  saeeîamétê^ 
fiammOf  orobùnehe ,  piieiaeane  t  coda  di  iêone, 
mal  d*  oeehio, 

OROBB9  ^  f-  plante»  orobo,  êno,  r«« 
biglia, 

ORPAILLEUR,  s.  m.  chieêrca  lasabbia, 
0  iia  pagUuolt  d^  oro  nt*  fiumi, 

ORPHELIN ,  Ig,  s.  enfant  en  bas  Age  qui  a 
perdu  son  père  et  sa  mère ,  orfano ,  orfanino, 
orfaneth, 

0RPHELINA6E,  s.  nu  état  d'orphelin, 
orfanità. 

ORPHELINE,  s.  f.  oeillet TÎoIet ,  wriadi 
•iola. 

ORPHIE,  s.  f.  poisson,  espèce  d'ésoce, 
torta  dipêsee  ch*  é  ira  il  lueeio  0  /'  anguilla. 

ORPUiLlÈRES,s.  f.  p\.  torta  di r€ii  da 
pêtearé, 

ORPHIQUE,  ad),  qui  appartient,  quia 
rapport  à  Orphée ,  orfleo.  Vie  orphique  ,  TÎe 
sage  et  réglée,  vif  a  mon'^tfrata. 

ORPIMENT,  s.  m.  arsenic  jaune,  arpi' 
manto, 

OR  PIN,  s.  m.  plante,  favagetto. 

ORQUE,  s.  f.   V.  léPAULABO. 

OR»SEILLE,  s*  f.  mousse  que  les  teintu- 
riers emploient  avec  la  chaux ,  aneei/o, 

ORT,  s.  m.  t.  de  marchand,  peser  ort, 
peser  avec  l'emballage,  tara,  brutto, 

ORTBIL.  s.  m. dito  groiêo  del piêdê, 

ORTHODOXE ,  s.  m.  et  adj.  qui  est  sur  le 
droit  chemin ,  artodotio.  V.  oiraonoxis. 

ORTHODOXIE,  s.  f.  conformitéà  la  saine 
et  droite  opinion  en  natière  de  religion, 
mHêdûêita, 
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0RTH0D0X06RAPHB,  s.  m.  auteur 

des  dogmes  catholiques ,  orlodottografo. 

ORTHOOROMIE,  s.  f.  route  d'un  vais- 
seau en  droite  ligne  ,  ortodromia. 

OItTHOGONAL,E,  adi.  (%éoa.)  pew^ 
ptndieotare.  ■ 

ORTHOGRAPHE,  s.  f.  l'art  d'écrire  cor^ 
réclament  les  muts  d'une  langue ,  oriograpa» 

0RTH0GRAPHIE.8.  f.  représentation  de 
l'élévation  d'un  bâtiment  ,•  ortografia»  —  « 
profil,  coupe  perpendiculaire  d'une  fortifica- 
tion ,  a  profila  0  ta  tpaceaio  d'  una  fortiflea» 
sione, 

ORTOGRAPHIER ,  T.  a.  écrire  les  mot* 
correctement ,  orlografitzarc* 

ORTOGRAPHIQUB,  adj.  artografieo. 

ORTHOGRAPHISTE,  s.  m.  ai^Unp  $hê 
traita  di  orfo^rafia» 

ORTHOPEDIE,  s.  f.art  de  corriger  on  d« 
prévenir  dans  les  encans  les  difformités  da 
corps ,  artopadia, 

ORTHOPNÉE,8.  f.  t  de  méd.  diffleotU 
di  ro$pirare^  il  non  poUr  rêtpirara  $e  nom 
eolla  iôêta  driita. 

ORTIE,  s.  f.  plante  à  feuilles  picpantes, 
ùriica,  —,  fi^.  jeter  le  froc  aux  orties,  re- 
noncera la  profession  monacale.  ecclésiasUqoa, 
laiàar  l' abiio,  — ,  mèche  qu'on  insinue  entre 
le  cuir  et  la  chair  d'un  cheval,  ifilafriaiura 
0  pezzetlo  di  euojo  eh$  i  matiteaiAi  eautano 
tra  earne  e  pelle  a'  eaualli.  —  de  mer,  genra 
de  vers  radiaires,  oloturia, 

ORTIVË,adj.  f.  (astr.)  amplitude  orlive, 
arc  de  lliorizon  entre  l'orient  vrai  et  l'orient 
rationnel ,  amplitudina  oriii/a, 

ORTOLAN  •  s.  m.  petit  oiseau,  ortokM^ 

ORV  ALB  ou  toun-BOH«s,  s.  ù  plante  la- 
biée ,  tehiarêa, 

ORVIÉTAN,  s.  m.  espèce  de  thériaque* 
orviêtano, 

ORTGTOLOGIE  ouoarcToosAraii.s.  f. 
histoire  naturelle  des  fossiles,  orittalogim,  orih 
tùgrafia. 

ORYX ,  s.  m.  (hist.  nat.)  antilope,  origa* 

OS ,  s.  m.  partie  dure  et  compacte  du  corps 
de  l'animal,  otso;  au  plur.  omî,  oua*  Osda 
sèche ,  ossicino délia  seppia.  On  dit  fam.  qu'un 
homme  ne  fera  pas  de  vieux  os,  agii  marrd 
giovane,  — ,  t.  de  vèu*  ergots  du  cerf,  iprani 
del  eervo, 

OSGABRION ,  s.  m.  coquillage  de  la  classé 
des  muiti valves ,  «or ta  di  etmchiglia» 

OSCILLATION,  s.  f.  mouvement  d'un 
pendule,  balancement,  tic.  otcillaùone ^  vi» 
brazioM ,  eee,  Y.  oscillbb. 

OSCILLATOIRE,  adj.  oseiUatarh. 

OSCILLER ,  V.  n.  se  mouvoir  alternative- 
ment  en  sens  contraire:  il  se  dit  particulière* 
ment  d'un  pendule,  oteillara,  maovwti  alter- 
nativamente  in  $ento  opposto,  eh*  é  prapri^ 
é^  pandoli, 

OSCITATION,  s.  f.  (méd.)  bAillement 
V.  ce  mot. 

OSGULATEUR,  a^j.  m*  (^éma.)  oteukh 
tore. 

08GULATI0N ,  s.  f.  (géom.)  ofe«&ia«0M. 
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0Sl6,  ÉE,  adj.  ardUoy  audûtê, 

OSEILLB  »  s.  f.  plante  potagère ,  «m<<^m. 

OSER ,  T.  n.  aToir  la  hardiesse  de  foire 
quelque  chose»  o$are ,  ardire.  Vous  n'oseriez , 
te  vi  dà  i* animo ,  u  aveiû  cuore,  —,  t.  a. 
mrritehiare,  avventurare, 

OSER  AIE,  s.  f.  lieu  planté  d'osiers,  vùn" 
eajo. 

OSIER,  s.  m.  arbrisseau,  tineo^  velrle».-^^ 
pour  ses  jets  ou  scions,  tineo,  virninê»  Être 
pliant  comme  de  l'osier,  docile  ^  pUghevoie, 
Atre  franc  comme  osier,  $chi»Uo,  tincero* 

OSMONDE- ROYALE  ou  voociai  a 
VLiuas ,  s.  f.  ftteô  ae^uatiea, 

OSSEG,  6.  m.  sentine.  t.  de  mar.  tenîlna , 
tm  parie  pitt  btttia  délia  nava, 

OSSELET,  s.  m.  petit  os,  ouerelto,  osMetto, 
ottieino.  Osselets,  petits  os  avec  lesquels  les 
enfans  jouent,  aiioeêû^  oaieino  per  eerto  giuoeo 
fanciulleieo,  — ,  certains  os  attachés  à  de  pe- 
tites cordes ,  OMÛrm»  infiUaii  ad  una  funecon 
eai  ti  dava  la  tortura»  — ,  tumeur  osseuse  sur 
la  partie  inférieure  de  la  Jambe  d'un  cheval . 
soprosso.  Osselets  de  l'oreille,  quatre  petits  os 
de  la  caisse  du  tambour,  oseicini  deW  oreechie. 

OSSEMENS,  s.  m.  pi.  os  décharnés,  os- 
tome,  guontUà  d*  oisa  ecarnate, 

OSSEUX,  EUSE,  adj.  (didact.)  otteo. 

''OSSlGULE.s.  f.  V.  noTAO. 

OSSIFICATION,  s.  f.  oteifieasienê,  U 
produni  dette  osta. 

OSSIFIER ,  T.  a.  changer  en  os ,  ottificaro. 
— ,  ▼.  r.  contracter  une  dureté  osseuse,  se  con- 
vertir en  os,  osiifiearsi, 

OSSIFRAGUE,  s.  m.  aigle  de  mer,  owî- 
frago^.otsifraga,  aquila  marina. 

OSSILLON  ,  s.  m.  oisetfo  d'  uecelh. 

OSSU ,  UE,  adj.  otsutOf  fornito  di  grandi 
oiea, 

*  OST,  s.  m.  année,  /'  otte^  formata, 

OSTENSIBLE,  adj.  ottentibilc,  cho  êi 
pud  mottrare, 

OSTENSIBLEMENT,  adv.  off^iiM^c/- 
monte,  viiibifmente. 

OSTENSOIR  et  osnxsoiai,  s.  m.  pièce 
d'orfèvrerie  dans  laquelle  on  expose  l'hostie, 
oêteneorio, 

OSTENTATION,  s.  f.  oetentazionê ^  van- 
ioria,  vanto^  millanteria. 

OSTEOGOLLE,  s.f.  substance  fossileayant 
la  forme  d'un  os ,  osteoeolla, 

OSTEOCOPE,  s.  m.  se  dit  de  certaines 
douleurs  aiguës,  osteoeopo,  dolore  not  quale 
sembra  ehe  t*  infrangano  le  otea, 

OSTÉOGRAPHIË,  s.  f.  description  des 
05,  Oiteograpa, 

OSTÊOLITHE,  s.  f.  os  pétrifié,  oito  îm- 
pieirito*  ^ 

OSTEOLOGIE,  s.  f.  traité  des  os»  oetêo- 
logia. 

OSTÉOTOMIE,  s.  f.  traité  de  la  dissection 
des  os ,  oitêotnmla, 

PSTRAGÉ,  ÉE,  adj.  et  s.  se  dit  des  uois- 
soins  revêtus  d'écaillés,  oeiraeeo,  — ,  s.  f.  pi. 
famiglia  di  ronchigiie  univalve  irregolari, 

OSTRACISME,  s.  m.  bannissement  des 
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bomines  devenus  suspects  à  la  républiqoe  d'A- 
thènes par  leur  célébrité ,  ottraeumû, 

OSTRAGITE,  s.  f.  coquille  d'huftre  pétri- 
fiée, OMtraeite. 

OSTRELIN,  s.  m.  Jkome  dato  in  aleume 
tîorie  a'  popoli  ortontati  riapetto  ait  IngkU^ 
terra. 

OSTROGOTE,  s.  m.  Goth  oriental,  et  6ç. 
homme  qui  ignore  les  bienséances,  ottrogoto, 
ttomo  ehe  ignora  gli  uii  e  i  eostumi  del  paoëo. 

OTAGE,  s.  m.  personne  remise,  gardée 
pour  garantie  de  l'exécution  d'un  traité,  oetag" 
gio ,  statieo. 

OTALGIE ,  s.  f.  douleur  d'oreille,  dolot^  di 
oreeehie, 

OTÉ ,  ÉB ,  part,  tolto ,  oee,  V.  le  verbe.  — , 
adv.  pour  hormis,  eecetto ,  toltone ,  in  fuorL 

OTELLES,  s.  f.  pi.  t.  de  blas.  bouts  de  fer 
de  lance ,  mandorle  pehte, 

OTENGHYTE,  s.  m.  instrument  de  chimr* 
gie ,  eeiringa  per  faro  le  ingezioni  nelt*  oreo- 
ehio, 

OTER,  V.  a.  togliere,  lovare,  rimuovar^ 
— ,  far  eestare ,  far  andar  via ,  fare  eparira» 
— >  du  nombre,  eeeettuare,  ievare  dal  numéro. 
—  les  défauts,  emendare^  eorreggere  i  difettL 
— ,  rubare,  raoire^  portar  via  per  forza.  — 
l'honneur  à  quelqu'un ,  diffamare ,  infamare, 
êcreditare, 

*  ÔTEVENT,  s.  m.  tavolato  per  riparo 
délie  botteghe.  Y.  auvbiit. 

OTHONNE ,  s.  f.  espèce  de  jacobée ,  sorU 
cf  arboeeello  sempre  vetde» 

OU ,  conj.  o.  Ou  bien ,  ovvero.  Gela  est  boD 
ou  mauvais ,  eià  è  buano  o  eattivo.  — ,  p<nir 
autrement  :  la  logique  ou  la  dialectique ,  ùt  io» 
giea  oisia  la  dialetttea  ;  Bysance  ou  Gonstaoti- 
nople,  ^i<ans/0  ottia  Coetantinopoli. 

OU ,  adv.  ove»  dove.  — «  pour  dans  lequel 
et  auquel ,  dove ,  in  eui.  — > ,  pour  à  quoi  ;  où 
suis-jc  réduit?  aehoion  io  ridotto?  — ,  joint 
avec  la  préposition  de,  onde,  donde;  à  U 
préposition  {»ar,  da  ehe  parte,  luogo, 

OUAIGuE,  s.  m.  sillage  d'un  vaisseau, 
soleo  ehe  fa  un  bastimento  net  eorrere.  V.  s ib- 
LAOK.  Tirer  un  vaisseau  en  ouaicfae.  V.  nEvos- 

QGIt. 

*  OU  AILLE,  s.  f.  brebis,  peeore,  greggm. 
Il  ne  se  dit  plus  qu'au  fig.  et  surtout  au  pi.  ea 
parlant  des  chrétiens  par  rapport  il  leur  pas* 
teur,  peeorOf  peeorelle. 

OUAIS,  sorte  d'interj.  fam.  ohL 

OUATE,  s.  f.  coton  fin  mis  entre  deux 
étofTes,  bambagia  ehe  ti  usa  per  toppatmo 
netle  vestL 

OUATÉ.  ÉB,  part,  imbottito  di  bambagia. 

OUATER ,  V.  a.  imbottire  di  bambagia. 

OU  ATERGAN ,  s.  m.  fossé  plein  de  boue  • 
fbteo  paludoto. 

OUBlEl\,s.  m. grand  faucon,  itna  dêUê 
dieci  prineipali  spede  di  faleoni. 

OUBLI,  s.  m.  oblivione,  dimeniieanxm ^ 
oblûf.  Le  fleuve  d'oubli,  selon  la  fable,  if 
fiume  Lete. 

*  OUBLIANCB ,  s.  t  oubli ,  dintentieanuu 
OUBLIE,  s.  f.  sorte  de  pâtisserie  minoe  H 
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nmde  que  Pod  cuit  entre  deaz  feis  •  eiûldawê, 

OUBLIER ,  ▼•  a.  uordarù ,  uiciréimûttU^ 
porré  m  obblio.  —,  dimentUare,  itueiarû 
^uaiehê  eùM  in^uatehe  luogo,  -«>  amm$U§rêf 
tmkueiare.  «—  >  cbliare  una  perumn,  la$€iare 
indieiro.  Oublier  son  devoir,  s'oublier,  tra^ 
nuraréf  maneare  ai  muo  dovtre»  Oublier  qui 
l'on  est,  s'oublier,  dimenHeani  éi  tua  eonki- 
jùonù.  S'oublier,  pour  dire,  négliger  ses  inté- 
rêts, iiMi  tervtrd  étlC  oecatUmôf  non  êaper» 
MM  approfiitara, 

OUBLIETTES ,  s.  f.  pL  autrefois  cacbot 
couTert  d'une  fatisse  trappe,  traboeehdiio , 
iraboeeheib,  intidiûm 

OUBLI  EUR,  s.  m.  qui  vend  des  oublies, 
tiêldavu^f  chefit  o  vanaa  etaidom. 

OUBLIEUX, EUS£,a4i.  imemonito,  eh$ 
«î  dimentiea» 

OUEST,  s.  m.  partie  du  monde  qui  est  au 
soleil  couchant ,  ouett ,  œeidcnte ,  panmie , 
et  poét  oecaso»  — ,  vent  qui  en  Tient,  vento 
oeadêniata,  ponenie,  et  poét.  z^ro,  famonio. 

OU  F ,  ioterj.  ahu 

OU  1 ,  particule  d^afBrm.  «i.  Il  se  redouble 
quelquefois .  ti,  êl.  Il  se  prend  aussi  quelque- 
n>b  subst.  le  oui  et  le  non  ^  il  si  a  il  no.  Oui 
Traimenti  oui  certes ,  oui  sans  doute,  ti  dain 
ffêro»  On  dit  fanu  oui-dà ,  ti  voitntim ,  ti  dav^ 
vtrOt  maitl. 

OUIGOU  •  s.  m.  sorte  de  boisson ,  bevauda 
m  uto  fra  gii  Amerieanu 

OUI-DIRB,  s.  m.  root  indécl.  por  boeea 
dtaUri,  pêr  avtr  intuo  dire. 

OUÏE,  s.  f.  sens  par  lequel  on  reçoit  les 
sons ,  udiio ,  organo  dei luono.  Ouïes,  s.  f.  pi. 

rrties  de  la  tète  des  poissons  qui  leur  servent 
la  respiration,  branche.  — ,  fig.  et  proT. 
avoir  les  ouïes  pâles,  euêro  irittanzuotû  f  eo- 
titmaio, 

OUlR ,  T.  a.  entendre,  udirOf  soniirt»  — , 
dar  udiêmoy  intendero.  -*,  etaudire,  fitre 
assigné  pour  être  ouï ,  «if#r  eUato  davanti  al 
giudice  pet  ailegar  ta  tue  ragionU 

OUPELOTTE ,  s.  f.  torta  di  radiée  medi- 
tinale  ehe  ci  eapita  da  Suratte, 

OURAGAN ,  s.  m.  tempête  violente  accom- 
pagnée de  tourbillons ,  oragano  ,  burratea 
travtrtia  di  piu  venti, 

OU  RAQUE,  s.  f.  (anat.)  petit  cordon  du 
foetus  qui  va  de  la  vessie  au  nombril,  uraeo, 
eondotto  membranoto  del  ftto. 

OURDIR,  V.  a.  disposer  les  fils  pour  faire 
la  toile ,  ordire ,  ditporre  le  fila  per  ictteme  la 
tala^  eee,  — ,  fig.  ourdir  une  trahison,  mae^ 
ehinare  un  tradimento.  Ourdir  un  mur,  rin' 
xaffare* 

OURDISSOIR,  s.  m.  outil  pour  ourdir, 
orditojo. 

OURDISSURE,  s.  f.  ooaDissàai,  s.  m.  ac- 
tion d'ourdir,  orditura. 

OUR  DON,  s  m,  piceola  tena, 

OURLER ,  V.  a.  faire  un  ourlet , or/ars. 

OURLET,  s.  m.  repli,  rebord  fait  à  du 
linge,  à  des  étoffes,  orlo^orlaturan  —  ,  t.  d'hv- 
draul.  orh^  eommettura»  —,  t.  d'arcb.  orlo, 
— y  la  lèvre  repliée  en  rond  d'an  cbéneau  à 
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bord  d'une  ciiTette  de  plomb ,  orh,  tponda* 
—,  filet  sous  l'ove  d'un  chapiteau,  littelletto^ 

OURS,  s.  m.  quadrupède  féroce,  planti- 
grade et  fort  Tclu,  ono* 

OURSE,  s.  f.  femelle  de  Tours,  orta.  Là 
grande ,  la  oetite  Ourse  (astr.) ,  f  Orta  mag^ 
gioret  ^  Orta  minore*  — ,  poét.  le  nord ,  il 
tetientrione ,  il  polo  boréals» 

OU  RSIN ,  s.  m.  rieeio  di  more, 

OURSON,  s.  m.  petit  de  l'ours,  onaechiOf 
onaechioUOi  ortieelùf,  ortatto, 

OURVARI,  inteij.  (vèn.)  V.  HooavAai. 

OUTARDE ,  s.  f.  gros  oiseau  de  beau  plu* 
mage ,  œa  granajuoUn ,  attarda, 

OUTARDEAU,  s.  m.  pieeola  etitarda. 

OUTIL,  s«  m.  tout  instrument  de  travail 
pour  les  artisans ,  etc.  ttrumenlo  che  serve  agU 
opérai  per  i  loro  lavori, 

OUTILLÉ,  ÉB ,  B^,  qui  a  dcsoutib,6aM 
0  mal  provveduto  di  ttrumentim 

OUTILLER,  V.  a,  fournir  d'ontils, prov* 
vedere  di  ttrumenti, 

OUTRAGE,  s.  m.  ii^jure  atroce,  oUrag" 
gio,  intulio,  tlrapazzo, 

OUTRAGEANT,  B,  a^j.  oUraggiante, 
viUanOi  ehe  ottraggia,  che  insulta, 

OUTRAGER ,  v.  a.  oltraggiare ,  offenderê 
villanamente^  strapazzare ,  insultare, 

OUTRAGEUSEMENT,  adv.  oltraggioea-^ 
mente,  viUanamente^  €on  malgarbo ,  m  ma^- 
niera  ehe  offknde, 

OUTRAGEUX ,  EUSE,  «dj.  oitraggioso, 
ingiurioso, 

OUTRANCE ,  s.  f.  à  outrance,  à  touteou- 
trance  ,/ttor  di  modo ,  fuor  di  misura^  eccessi" 
vamsnie.  Combat  à  outrance,  duelh  fino  ait 
ultime  sangue, 

OUTRE,  s.  f.  peau  de  bouc  préparée  pour  j 
mettre  des  liquides,  otre,  otro, 

OUTRE,  prép.  au-delà,  oitre,  dità^  di 
più,di  soprappià,  fin  outre,  in  oltre^  oltre 
di  cià.  —,  adv.  oltre 9  pià  là,  pià  innanzi. 
D'outre  en  outre,  da  parte  a  par  te^  da  banda  a 
banda, 

OUTRÉ,  ÉE,  part,  affatieato,  oppressa. 
V.  le  verbe.  Outré  de  douleur,  de  dépit ,  etc. 
addohrato  tintai ,  indispettito.  Senti  mens  ou- 
trés ,  le  caractère  de  ce  personnage  est  ou- 
tré, etc.  ehe  eeeede  i  limiti  detla  ragione» 

''OUTRECUIDANCE,  s.  f.  tracotanea, 
temerità ,  presunzione, 

""OUTRECUIDÉ,  ÉE.  adj.  temerarîo. 
audace ,  ardito ,  prstuntuoso, 

*  OUTRÉMENT,  adv.  eceessivamente^ 
straboeehevolmente, 

OUTREMER ,  s.  m.  sorte  de  couleur,  az- 
zurro  ,  oltramarino, 

OUTRE-MESURjB,  adv.  oitremisura, 

OUTRE-MOITIÉ,  s.  f.  pià  dsUa  meta. 

OUTRE-PASSE,  s.  f.  abatis,  taglio 
itun  boteo  falto  oltre  i  timiti  atsegnaii, 

OUTRE-PASSER,  v.  a.  oltrepassare^ira^ 
pastare ,  eceedere ,  andar  al  di  là, 

OUTRER ,  V.  a.  accabler,  affatieare ,  m- 
primere  di  soverehio.  Outrer  un  cheval,  affa' 
tiear  melto  un  eavallo,  —  «  offenser  quelqa  un 
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■vec  eicèfl»  cffokdere  grûvtmenH,  —,  porter 
les  choses  au-delà  de  la  juste  raison ,  porîar  (e 
ton  «a*  eeeesêo, 

OU  V  AV  B ,  s.  m.  eanna  éet  Madagatcar. 

OUVERT,  E ,  i-arl.  operlo .  eee,  V.  ouvrir. 
Tenir  table  ouverte,  lener  carte  tanifUu.  On 
dit  qii'un  rbf val  est  bien  ouvert ,  hen  fatto. 

OIJVERTEMEIIT,  adv.  aptriamenU^ 
fhineamente,  ehUrameniû, 

OUVERTURE ,  s.  f.  aoeHarû ,  ipaetmtura^ 
fesâuraf  erepatura,  — ,  bf;.tngrttso,  cùmin- 
eiamento,  -^ .  la  symphonie'par  où  commence 
on  opéra,  sinfimin,  entrata.  Faire  une  ou- 
verture dans  une  délibération,  proporre  un 
ituovo  tnttto .  iiii  nuovo  sptditntt.  En  par- 
lant d'un  procès  jugé  en  dernier  ressort ,  on 
dit  qu'il  y  a  ouverture  à  requtHe  civile ,  v'  é 
luogOy  é  pêrmetto,  ti  puà  fare.  Ouverture 
d'esprit,  ingêgnû .  apgaeUâ ,  fiiciiUé  di  eapire^ 
aeuiettû  ,  pwtpicaeità ,  ptrspieaeia, 

OUVRABLE ,  adj.  jour  ouvrable ,  giorno 
a  iavoro ,  giorno  feriûh. 

OUVRAGE,  s.  m.  opéra,  fatka,  lavorio, 
— ,  produzionê  deli'ingegno, 

OU  V  RAGER ,  V.  a.  enrichir  un  ouvrage  de 
divers  ornemens»  omaro,  fregiare,  arricckiro 
un*  Optra  tonfrtgi,  ton  ornamenti. 

OUVRANT  ,  E ,  adj.  à  portes  ouvrantes, 
atr  apêrinra  délie  porte.  A  jour  ouvrant ,  ailo 
tehiarir  d$l  giorno,  tulP  albeggiaro,  sutfo 
spuntare  det  giorno  ^  atl*  alba,  sul  far  det 
giorno,  et  poét.  ai  primi  atbori ,  ai  mattutini 
atùori ,  eee. 

OUVRÉ,  ÉE,  part.  tavoralOf  teuuîo  a 
opéra.  Fer,  cuivre  ouvré ,  ferra  ^  rame  lavorat<^ 
m  opéra,  Lingr  ouvré.  V.  lirgi. 

OUVREAUX  ,fl.  m.  pi.  aperture  iaterali 
délie  finmaei  di  vetro. 

*  OUVRER.  V.  a.  travailler,  lavorara,  — 
la  monnaie .  eoniare .  batîere  monete, 

OUVREUR ,  EUSE  ,s.ehié  dettinaio  ad 
aprir  i  pnlchetii  del  teairo, 

OUVRIER,  ÈRE,  s.  qui  travaille  delà 
main,  operajo ,  arte/ieet  lavorantef  artigiano. 
— ,  fig.  ces  vers  sont  d'un  bon  ouvrier ,  d'un 
haon  aittore,  —^ ,  adj.  jour  ouvrier  ou  ouvra- 
ble ,  giorno  di  Iavoro»  — ,  cheville  de  fer, 
ehtavarda, 

OUVRIR,  T.  a.  aprirey  ehiudere ^  diser» 
raro,  ditehiavare.  Ouvrir  Jes  ports,  les  mers, 
les  chemins ,  aprire  i  pcrii  •  render  liberi  i 
mari, /e  sfraife.  S'ouvrir  un  passage,  aprirti 
un  vareo ,  uno  sfogo  «  farti  si  roda.  —  ,  enta- 
mer, fendre,  percer,  fendere,  spaccare^  fa- 
gliarê.  — ,  fig.  commencer,  eomineiare.  Ouvrir 


P .  s.  m.  consonne ,  p.  Ph  se  prononce  f. 
PACA ,  s.  m.  animal  du  Brésil ,  paca, 
PACAGE  ,  s.  m.  pâturage ,  poicolo ,  paeia* 
rUfpaseo ,  il  pateolare, 
PACAGER  ,  V.  n.  t.  de  coût.  Y.  faîtib. 
PAGAL ,  s.  m.  aibero  ammeano. 


PAC 

«  wm,  MVrir  le  |ea ,  êêto^U  pfimê  «...  «-»« 
▼.  r.  les  fleurs  s'ouvrent  au  soleil  •  eekiadorai  , 
aprirêif  aitargani, -^ ,  fig.  ouvrir  l'espril» 
aprir  lo  epirito ,  risekiararlo ,  illumUnarh, 

OUVROIR,  s.  m.  bouti(;ue,  lavorat0jù, 
bottega ,  fimdaeo,  — ,  dove  n  tmvora. 

OVAIRE,  s.  m.  organe  où  se  forment  lea 
œufscbet  lesteraelles  ovipares,  ooaja»  — ,  •« 
pi.  (anat.)  nom  de  deux  corps  glandukaz, 
0M(/a. 

OVALAIRB,  adj. (anat.)  ae  dit da  trsa  da 
bassin ,  ovale, 

OV  A  LE ,  adlj.  ooah,  -^ ,  s.  m.  figara  oomh* 

OVATION,  s.  f.  petit  triomphe  cbec  lei 
Romains,  ovasieno. 

OVE,  s.  m.  ornement  d'archkcctniCy  «•• 
VO/0.  eimaetio,  cîifHua. 

OVÉ .  ÉE,  adj.  (bot.)  fatto  eaméim  umio, 

OVICULE,  s.  f.  petit  ove,  movoloieo. 

OV  I  FORME ,  adj.  che  ha  forma  d*  uave, 

*  OVl  LE ,  adj.  se  dit  des  nrebis ,  paemiêe^ 

OVIPARE,  adj.  et  s.  qat  se  reproduit  pv 
des  œufs ,  oviparo. 

OXALME,  s.  m.  vinaigre  împrégoé  de 
saumure ,  aeoto  impregnato  di  eatamaja» 

OXYACANTHA,  s.  m.  espèce  de 
vrier,  oitieedro ,  tpeeie  di  ginepro. 

OXYCRAT,  s.  m.  mélange d'em, de 
gre  et  de  sucre  f^ouierato» 

OXYGROGÉUH ,  s.  m.  eompoaitifm  qa'on 
emploie  en  emplâtre ,  oeeoeroaio, 

OXYDE  ou  oxiai,  s.  m.  (cbim.)  oeoUh^ 

OXYDATION  ou  oxT««aÂno«,  e.  t 
(cbim.  ^  oitidatione, 

OXYDER ,  T.  a.  (chtm.)  êtêoara  eUh  aM» 
(Possido. 

OXYGENE,  s.  m.  (ffaim.)  MfÎMW. 

OXYGONB ,  adf.  se  dit  d'un  triangle  ^  a 
tous  Sfs  angles  aigus ,  aeuziangolo» 

OXYMEL ,  s.  m.  mélange  de  miel  et  de  tî- 
naigre .  ottimole ,  mêle  meeeotaio  eon  aaeio. 

OXYREGMIE,  s.  ù  (méd.)  aeidaaaaéaaÊ 
stomneo, 

OXYRRHODIN,  s.  m.  linimeot  dlinile 
rosQt  et  de  vinaigre  rosat ,  oteirodo  #  werniaoê 
d'olio  e  d^areio  roeato. 

ÔX YS ,  s.  m.  plante ,  irifoglio  aeetam  9  lef- 
gîuola ,  lujula, 

OXYS  ACGH  ARUM.  s.  m.  mélange  de  sa- 
cre et  de  vinaigre,  ostisxaeehora y   ot 
ehera. 

OY ANT ,  E ,  adj.  t.  de  prat.  eolai  o  1 
eut  si  rende  eonto, 

OZËN  E ,  s.  m.  ulcère  putride ,  osmm  •  «I* 
tara  eh»  ti  gênera  dentro  del  nûto» 


PACFI  oa»Afi,s.  m.  (mar.)  nom  de  deux 

Mles,/NVfHi/2ro. 

PAGIFÈKB.  adj.  (hist  anc)  qui  aottoace. 

li  (M>rte  la  paix,  parfera ,  ehaanntmaim  »  efta 

ca  la  paee, 

PACIFIC ATBUE  »  i.  m.  ptdfimmé.  Vol- 


PAG 

tabt  a  employé  le  fém.  tAcirMâvtWB^  P*^/^ 


PACIFICATION  ,B.  t  ûoeifieamento. 
PACIFIER,  ▼.  a.  pmeifieare^  appaéart^ 

PACIFIQUE .  adj.  pûtifieo^  tranquilh, 

PACtFiQUBUENT,  adt. /^act/icamtfnti. 

PAGO«  ••  m.  animal  du  Pérou  «  paeo, 

PACOSÉROGA,  a.  f.  atbero  det  Brasiie. 

PACOTILLE,  f.  f.  pieeoh  fardelh  di 
mêm  pêrmêuê  md  ogni  mtarmajù  dr  imbarearê 
pmrm  toprm  tam  iMva. 

PACTA-CON VENTA,  s.  m.  pi.  (mots 
latins)  oonvcniioii  entre  la  ci -devant  repu- 
bliqoe  de  Pologne  et  le  roi  qui  Tenait  d'être 
4hi,  «acfa  aantroifa ,  patti  eonuenuti, 

PACTE,  s.  m.  pattû^  etmv^Miane,  ûccoT' 
dh^  oppmntammto. 

PACT10N.s.f.V.  PACTE. 

PACTISER,  T.  n.  t.  de  prat.  faire  nn 
|iac& ,  une  cooteniion  ,  pêlteggiarê ,  tonv»" 

PADBLIN,  s,  m.  t.  de  Terrerie,  creuset 
isk  l'on  vitrifie  la  matière ,  ptfi^«/Ai  dtUa  friiîa, 

PADOU  ,s.  m.  ruban  tissu  moitié  de  fil  et 
aKMlié  de  soie ,  noitro  d*  aoeca  a  téia, 

PADOU  A  NE,  s.  f.  se  dit  d'une  médaille 
contrefaite  d'après  l'antique  par  on  graveur  de 
Padoae ,  pM^avcna. 

PAGAIE  »  s.  f.^  sorte  d'avircn  ,  rtmo  di  eai 
mrvamgi  i  Mlvmiiei  per  le  (on  piroghc. 

PAGANISME, s.  m.  paganetivw,  gmtl' 
iêiimê. 

PAGE  ^  s.  f.  un  des  côtés  du  feuillet  de  pa- 
pier, p*g^ti  »  foeeiMtm  d*  «n  Ukro  o  earta,  — , 
écriture  contenue  dans  la  page,  pagina. 

PAGE ,  s.  m.  jeune  gent.ilbomnie  serrant 
auprès  d'un  prince ,  paggiù»  Etre  hors  de  page» 
tmnêitêtpiàêoUû  f  miirui  dipendênta*  Tour 
de  page.  v.  ha  lige  «  isnàoLBais. 

PAGINATION ,  s.  f.  ordine  d$U»  paginé 
di  un  /i6iw. 

PAGNE,  s.  m.  toile  de  coton  dont  les  nè- 
gres et  les  Indiens,  oui  vont  nos,  s'envelopr 
peut  le  corps  depuis  ta  ceinture  jusqu'aux  ge- 
noux, ptritomay  Ula  di  eotome  eon  eai  iseivaggi 
ai  topnno  dalla  eintoia  attc  ginœehia, 

PAGNON  ,  s.  au  drap  très  fin  fabriqué  à 
Sedan ,  pamno  naro  di  Sêdana ,  déilo  pagnmM 
dal  ttio  fabbrieatore, 

P  AGNOTE ,  s.  m.  poltron ,  polirons ,  eo* 
dardo,  vite.  Voir  un  combat  du  mont  pagnote, 
fam,  da  un  luogo  dave  non  «c  corra  akun  rî- 
gehio  ,  dal  monte  doUa  pagnotta, 

PAGNOTRRIE,  s.  f.  codardim ,  potironê- 
rim  •  vittà  ,  vigiiaeehoria, 

PAGODE ,  s.  f.  temple  des  idoles,  pagode , 
tempio  degP  Indiani.  <— ,  idole  qu'on  adore 
éUïS  le  temple,  pagode,  idolo  deg^  Indiani. 
—  «  monnaie  d'oreo  usage  dans  les  Indes»  po" 
goda.  On  dit  fam.  il  remue  la  tète  comme  une 
pagode ,  il  fait  la  pagode ,  muoyo  il  eapo  coma 
um  burattino,  fa  il  buratiino» 

PAGRE,  a.  m.  poisson ,  pesoo  di  mare  •!• 
milo  M  una  pieeola  orata* 

PAGURE,  s.  m.  gearede  crwtaoét  déct- 
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podes,  ftmine  des  nacroores,  pttgwFù^grmi» 
aporro. 

PAÏEN,  EN  NE,  adj.  et  s.  ancien  Idolâ- 
tre, pnganoy  genfiie,  infodeh, 

PAILLAKD,  E,  adj.  t.  de  mépris,  dé- 
bauché ,  laicif •  iutsurioio ,  bordolliere, 

"PAlLLARDERyT.  n.  pop.  bordeliarê. 

PAILLARDISE,  s.  f .  pop.  habitude  de  la 
débauche,  kueivia,  iibidine^  luuuria. 

PAILLASSE,  s.  f.  amas  de  paille  enfer* 
mée  dans  de  la  toile ,  pagfiorieeio ,  tacieaaa.  —, 
s.  m.  bateleur  qui  contrefait  gauchement  les 
tours  de  force  de  ses  camarades,  pagliaeeiom 

PAILLASSON,  s.  m.  sorte  de  paillasse 
<(u'on  met  au  devant  des  fenêtres  pour  garan- 
tir une  chambre  du  soleil ,  Huoja  ehe  si  pono 
innonzi  aile  fineelra  por  riparo  del  soie*  — > , 
t.  de  jard.  paille  qu'on  dispose  pour  garantir 
les  espaliers  de  la  gelée,  etuo/e  fatie  £  paglia 
por  difendere  h  êpalUero  di  albori  dal  freddo 
o  dal  gela.  —  ,  natte  de  paille  pour  s'essuyer 
les  pieds .  etc.  ttuoja  por  diverti  uti, 

FAI  LLE,  s.  f.  tuyau  et  épi  des  gros  et  me* 
nus  blés,  paglia.  Rrin  de  pèilie,  bnucoio, 
futeelh.  Paille  d'atoine»  pnlûy  ioppa ,  lollom 
—  •  fig.  et  prof.  rompre  la  paille  avec  quel- 
qu'un» rompere  f  amteisia.  Tirera  la  courte 
paille,  giuoear  aile  buaeheitê ,  îirof  «sorfa* 
— ,  défaut  de  liaison  dans  la  fusion  des  métaiu , 
gfttldalura,  erepaiura  m  lungo.  Paille  de  fer, 
espèce  d'écailies  oui  tombent  de  ce   métal 

Ïuand  on  le  forge  a  chaud,  ecaglie  di  ferro* 
ailles  de  bittes ,  t.  de  mar.  longues  rhetilles 
de  fer ,  ehiavarde  delta  bilte.  Homme  de  paille, 
t.  de  oomm.  prête-nom,  uomo  da  poeo^  eki 
pretîa  il  suo  nome  in  un  eontratto. 

PAILLE-EN-QUEUE,  s.  m.  oiseau  du 
tropique ,  uecello  ehe  vive  eoito  il  iropioo ,  f î«> 
mile  a  un  pieeione. 

PAILLÉ,  ÉB,  adj.  t.  de  blas.  diapré^ 
pitchiatOy  iprigtatOf  ehiatxaîo  di  varj  coloria 

PAI  LLER,  s.  m.  la  cour  d'une  ferme  où  il 
y  a  des  pailles,  des  grains,  pà^liajo  ^  wriilo 
rusiieo,  dot*o  si  radunano  paglie,  grani  ,  aea. 

PA 1 LLET,  adj  m.  se  dit  du  TÎn  rouge,  mais 
peu  chargé  de  couleur,  iroppo  ehiaro ,  eonoa 
colore.  — ,  s.  m.  t.  de  serrur.  eerta  tutla. 

PAILLETTE ,  s.  f.  petite  lame  très  minoe 
d'or,  d'argent,  etc.  bisantini,  pagliuote.  ^-, 
parcelle  d'or  qu'on  trouve  dans  les  sables  de 
quelques  rivières,  pngUuola,  minuteoli d^  oro 
ehe  trovanti  aile  rive  de*  fiami.  ~^  (bot.}t 
V«  iTAMiaa. 

PAILLEUR,  EUSE,  s.  qui  vend, qui  char- 
rie de  la  paille ,  pagliajuoh. 

PAILLEUX,adj.  m.  se  dit  de  certains  mé- 
taux qui  ont  des  pailles,  tfaldato. 

PAILLON,  s.  m.  petite  feuille  carrée  da 
cuivre  battu  très  mince  et  colorée  d'un  cMé  » 
foglia.  Paillon  de  soudure ,  métal  très  minca 
et  allié ,  aaldatura. 

PAIN ,  s.  m.  pana.  Pain  mollet,  pan  mar- 
bido^  pan  buffetto.  Pain  sec,  toto^  eenzû 
pietanta,  Prov.  cet  homme  sait  son  pain 
manger,  il  sait  mieux  ^ue  son  pain  manger , 
#î  M  emna  si  nmngia  Upam,  ft  ta  i7  fatH 
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êuo,  M  qutnio  tfûle  U  pane.  Long  oomme  un 
jour  sans  pain ,  lungo  cotnê  ta  quaruima, 
MaogtT  son  paio  blanc  à  la  fumée  du  rôt , 
prov.  et  6g.  essan  iptltalore  dei  pUteeri  degii 
aitri  $ensa  antrarne  a  parle.  On  dit  proT« 
qu'un  homme  a  mangé  du  pain  du  roi,  egU  à 
Hato  m  prigUme  o  in  gâtera.  Faire  perdre  le 
goût  du  pain  à  quelqu'un  »  pop.  far  martre. 
Pain  d'épire,  beriaioeolo  ^  pan  pepato,  Paio 
à  cacheter ,  oft/^  ^àalde,  —  à  chanter  (à  chan- 
ter la  messe),  œtia.  Pain,  en  général,  it  pane, 
UvUto,  ta  nutritura,  U  nodrimento  y  it  cibo. 
Pain  de  liquation ,  t.  de  méuU.  pane  faite  det 
eeneraeeie  iiruUo.  .      .  «  . 

PAIN-D'ÉPIGIER ,  s.  m.  celui  qui  fait  et 
▼end  des  pains  d'épices,  eonfortint^jo ,  berieao- 
eotajo^  eantuceiojo ,  ehi  fa  o  vende  it  pan  pe- 
pato. 

PAlR,adj.  m.  pari,  eguale,  simile.  De 
pair ,  exp.  adv.  dei  pari ,  dipari  Traiter  quel- 
lu'un  de  pair  à  compagnon,  trattar  eon  troppa 

tmigliariià,  affraltettani ,  addimesticarti, 
lombre  pair ,  numéro  pari, 

PAIR  •  s.  m.  autrefois  duc  ou  comte  qui 
arait  séance  au  parlement  de  Paris,  et  depuis 
18 14,  membre  de  la  chambre  des  pairs,  pari 
di  Francia,  —,  au  pi.  égaux,  eguaiif  pari, 
ilre  jugé  par  ses  pairs,  da'  suoi  paru 

PAIRE,  s.  f.  couple  d'animaux  de  la 
même  espèce,  mâle  et  femelle,  pajo,  paro, 
eoppia  d' animati  detta  tietsa  tpteie ,  matctùo 
e  femmina,  — ,  deux  choses  de  la  même  es- 
pèce ,  pojo  di  guanii ,  di  toarpe ,  eee.  Une 
paire  de  ciseaux ,  de  lunettes,  etc.  un  pajo  di 
forbicette,  d*  occtiiati,  ece.  Une  paire  d'heures, 
un  livre  de  prières,  un  ofjieiuoto. 

PAIREMEMT ,  adv.  (arith.  )  in  numéro 

pari, 
PAIRIE,  s.  f.  dignité  de  pair,  dignité  d 

^AIRLB,  s.  m.  (blas.  )  se  dit  d'un  certain 
paU  pergota, 

PAIR  OU  NON ,  s.  m.  sorte  de  jeu ,  pari 
e  eaffo  •  pari  0  ditpari, 

PAISIBLE,  adj.  ptacidoy  mantueto,  pa- 
cifiée, quiète ,  tranquUlo, 

PAISIBLEMENT^  adv.  iranquitlamente , 
paeifieamente ,  piacidamente, 

PAISSANT.  E,  adj.  (blas.  )  dans  l'attitude 
•de  paître ,  patcenie. 

PAISSEAU ,  s.  m.  V.  icaiLis. 

PAISSON ,  s.  f.  nom  coUect.  pattura  dette 
bettie  setvadctw,  — ,  giat  di  far  paicolare  i 
suoi  beitiami  in  quatche  tuogo,  — ,  t.  de  gant. 
ftrro  da  diromper  te  pptU  per  renderte  piii  ma' 
nevoti. 

PAISSONNER.  T.  a.  t.  de  gant,  dinm- 
pereo  altargar  te  petli, 

PAÎTRE,  V.  a.  et  n.  pastotare,  pasturarOf 
paicere ,  et  pop.  envoyer  paître  quelqu'un ,  ri- 
butiar  uno  eon  disprtzzo  t  mandarto  a  farti 
henedire,  — ,  t.  de  fauc.  paitreun  oiseau ,  dar 
a  mangiare.  Se  pailrc ,  v.  r.  se  dit  des  oiseaux 
carnassiers,  eibani ,  paaeerti ,  nudrirsi, 

PAIX,  s.f.  état  d'un  peuple  qui  n'est  point  en 
guerre,  pote»  Paix  (ourrée*  pUlrée,  paee 
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fimUif  eimulaia,  the  nom  puédarêrOm  Pniic, 
eoneordia,  armoniaf  unione,  — .  tranquiiiità^ 
terenità  dett'  anima,  «-> ,  eatma ,  quieie.  Bai- 
ser de  paix ,  cérémonie  qui  se  fait  à  la  gramd* 
me^,  (7  ^£10  di  pacOf  dar  la  paee,  Oo  dit 
prov.  qu'une  personne  est  paix  et  aise,  nuoteL 
netl*  abbondanta,  lia  tutti  gti  agi  del  monda, 
—  ,  déesse  des  païens  «  Paee,  dea  dalla  paeom 
Paix  là  l  eh ,  paix  doncl  sorte  d'interj.  mIm- 
aiof  xitio ,  eheti,  taeete.  Paix  «os  plat  et  large 
d'une  épaule  de  veau  ou  de  moutoa  »  palaiUu 

PAL ,  s.  m.  au  pi*  tÀOx  ou  pau  »  pate^ 
pertiea, 

PALADE,  s.  f.  t.  de  mar.  remeggio^ 
vimento  dei  remi,  it  remigare, 

PALADIN ,  s.  m.  paladin» ,  cavalier  1 
te.  On  dit  d'un^igncur  qui  veut  passer  pour 
brave  et  galant ,  que  c'est  un  vrai  paladin ,  egU 
è  proprio  un  paladino, 

PALAIS,  s.  m.  maison  de  prince, etc«  pedae- 
zo  ,  patagio,  — ,  casa  grande  e  betia,  — «  Ue« 
où  l'on  rend  la  justice,  palazto ,  fore ,  senatOp 
caria.  Jours  de  palais,  giomi  non  feriati.  Gens 
de  palais ,  i  curiati ,  i  magistrati.  Style  de  pa-> 
lais,  siilc  euriate,  — »  partie  supérieure  du 
dedans  de  la  bouche,  patate.  — ,  t.  de  boUn. 
h  spazio  tra  te  due  parti  de*  fiori  dwiù  in  due 
labbra. 

PALAIS  DE  LIÈVRE,  s. m.pUmte.  T.uii- 
xBioa. 

P  AL  AMENTE ,  s.  f.  t.  de  mar.  palamemt», 
remeggio  d'  una gâtera, 

PALAN,  s.  m.  t.  de  mar.  assemblaige  de 
cordes ,  de  moufles  et  de  poulies,  paranckine. 
Petit  palan  ou  calebas ,  paranehino  di  ctra-* 
gtio, 

PALANCHE ,  s.  f.  spranga  di  iegno  par 
porter  seeehie  piened*  aequa, 

PALANGRB ,  s.  f.  t.  de  pêche ,  lignes  gar- 
nies d'hameçons ,  fitaecione ,  tente  con  ami  par 
pigtiar  peseï, 

PALANQUE,  s.  f.  espèce  de  fortification 
fiiite  avec  des  pieux,  palaneato ,  fortificoaione 
fuitaeon  pa  ta  fil  te. 

PALANQuER,  v.  a.  se  servir  des  palans, 
atear  pesi  co*  paranehini. 

PALANQUIN ,  s.  m.  sorte  de  chaise  pot^ 
tative,  seggiota  portatite  in  ueo  preesogi*  Jn- 
diani.  — ,  t.  de  mar.  petit  palan,  pmttat- 
ehino ,  paranehino.  " 

PALANQUlI^iET,  s.  m.  t.  de  mar.  fm 
per  muover  il  timone  dette  galère. 

PALARDEAUX,s.  m.  pi.  t  de  mar. 
eetti  coperli  di  borra  e  ealrame  per  tttrare  i 
buehi  d'  una  naie, 

PAL  ASTRE,  s.  m.  boite  de  fer  dans  une 
serrure,  piaslra  acaesetla  0  tastra  délia  eer- 
ratura. 

PALATALE  ,  adj.  f.  (gramm.  )  se  dît  des 
consonnes  d,  t,  1,  n,  r,  parceque  la  langoe 
en  les  prononçant  va  loucher  au  palais,  caïa- 
sonanti  palatine, 

PALATIN ,  E,  adj.  et  s.  m.  titre  de  di- 
gnité, patatino.  Comte,  électeur  palatin ,  mai- 
son palatine ,  patatino ,  patatino*  ~~  (  anaU  )  , 
os  palatins,  91111  palatine. 
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PALATIN  AT»  s.  m.  dipiité  de  palatîn» 
palattna(o. 

PALATINE ,  s.  f.  fouTTure  que  les  femmes 
portent 9ur  leur  cou  en  hiver,  patatina, 

PALATO-PHARYNGIEN,  s.  et  adU.  m. 
muscle  du  palais  et  du  pharynx ,  pmttofih  fa- 
ringto» 

PALATO  -  STAPHYLIN ,  s.  et  a4j.  m. 
muscle  du  palais  et  de  la  luette,  paUito  ita- 
fiUno, 

PALE  9  s.  f.  ce  qui  sert  à  couvrir  le  ca- 
lice,  cop«rlorîo  lUl  calice  ,  pop.  animcUa.  — , 
pièce  de  bois  qui  sert  à  une  écluse ,  imposta 
dette  cateraite  tP  un  mulino.  — ,  bout  plat  de 
l'aviron  •  la  palma  tf  un  remo. 

PÂLE ,  adj.  blémë .  pallido,  êmorto ,  palti- 
dieeio  »  sbianealo  t  ibiadato,  seuro,  tcolorito^ 
interriato,  t^uallido  in  volto,  — 9  en  parlant 
des  couleurs  «  dilavato,  lanruido. 

PALÉAGE ,  s.  m.  t.  de  mar.  tearico  dé' 
grani  da  una  nave» 

PALÉE,  s.  f.  rang  de  pieux  enfoncés  en 
terre .  palata, 

PALEFRENIER,  s.  m.  palafrcnisre , pa- 
iafreniaro.  —  «  mo*zo  0  ganon  ai  gialta, 

PALEFROI,  s.  m.  cheval  de  parade ,  pa- 
hfrenon  cavalto  di  paraia, 

PALÉOGRAPHIE ,  s.  f.  connaissance  des 
écritures  anciennes  »  arl«  di  didferare  le  êcrii" 
taré  aniiche, 

PALERON ,  s .  m.  partie  de  l'épaule  de  cer- 
tains animaux  ,palêHa  dêUa  $paUm, 

PALESTINE,  s.  f.  caractère  entre  le 
gros -parangon  et  le  petit-canon,  palutina^ 
caratiere  di  ttamperia, 

PALESTRE»  s.  DL  t.  d'antiq.  lieu  public 
pour  les  exercices  du  corps,  et  ces  mimes 
exercices  y  pales  Ira,, 

PALESTRIQUB ,  adj.  se  dit  des  exercices 
des  palestres ,  palestrico. 

PALET ,  s.  m.  pierre'  plate  et  ronde  avec 
laquelle  on  joue ,  piastrella, 

PALETTE ,  s.  f.  instrument  de  bois  plat 
qui  a  un  manche  et  qui  sert  à  jouer  au  volant, 
meslola»  — ,  petit  ais  fort  mince  sur  lequel  les 
peintres  mettent  les  couleurs  «  îavolotza.  —  ou 
poèlette  •  petite  écuelle  où  on  reçoit  le  sang  de 
ceux  qu'on  saigne  »  scadetleUa  da  ricevere  il 
tangue  ehe  si  fa  eavare»  — ,  gros  oiseau  qui 
Tit  de  poisson  »  paleitone*  -^  •  peau  à  longs 

Soils ,  pmnello  stiatàato  de*  darmiori,  — ,  t. 
'horlog.  petite  aile  poussée  par  la  rooe  de 
rencontre ,  pa/«ff4i.  —  d'impnmerie,pa/«fta 
coA  cA«  M  ptmde  t  inddosiro.  Palette  a  forer, 
instrument  des  ouvriers  en  fer ,  peitorale. 

PÂLEUR»  s.  f.  pallorê,  squatlere,  equtU- 
iidettm ,  eolare  smano  »  uare^ 

PALIER,  s.  m.  plate-forme  sur  on  esca- 
lier, dmomtoIIoAi. 

PALIFIGATION ,  a.  f.  ilpalifiean. 

PALINDROME,  s.  m.  vers,  discours qni 
présente  le  même  sens  étant  lu  de  gauche  à 
droiteoa  de  droite  à  gauche,  paiindiimo, 

PALINDROMIE,  s.  f.  (méd.  )  retour  d'un 
parcoûsme  de  fièvre,  répemaiioa  d'une  bu- 
tmu.palMrmk. 
u 
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PALINGÉNÉSIB ,  s.  t  (aldiim.)  pré- 
tendue régénération  ou  reproduction  d'un 
corps  détruit,  en  réunissant  avec  art  ses  pre- 
miers éiémens ,  paUngenesUtf  rigenerasionêm 

PALIMOD  ou  FALiROT,  s.  m.  poésie  en 
Vbonneur  de  l'immaculée  conception,  eompo" 
nimenio  poetieo  in  onare  délia  eoneezitma  deUa 
'Fergine  immaeolata. 

PALINODIE,  s.  f.  rétractation  de  ce 
qu'on  a  dit ,  palinodia,  ritrattatitme  :  chanter 
la  palinodie. 

PALIR  ,  V.  n.  impalUdire,  divenir  pallido, 
altividire,  sbianearep  discohrarsim  — ,  v.  a« 
render  pallido, 

PALIS  •  s.  m.  pieu/pa/in,  —,  lieu  entouré 
de  palis,  f)â/i/!tfala. 

PALISSADE,  s.  L  clôture  de  palis,  paCis- 
*aia.  Pieu  de  palissade ,  pah  delta  patisxatam 
— ,  suite  d'arbres  plantés  à  la  ligne,  tpatUgta 
d^  atberi. 

PALISSADER,  v.  a.  entourer  de  palis- 
sades, ^a/i/?Mr»,  slecconare.  Dresser  des  palii* 
sades,  mettere  atberi  a  spalliera* 

PALISSAGE, s. m.  action  de  palissader, 
t7  far  paiipcata^  il  palificare. 

PÂLISSANT,  E,  adj.  i)âle,  qui  yi^i, 
pallido  y  smorto,  ehe  impatOdiêce, 

PALISSER ,  V.  a.  attacher  le  long  des  mu- 
railles d'un  jardin  les  branches  des  arbres 
fruitiers,  tegare  rami  df  alberi  in  spalliera  ûUb 
mura  if  ungiardinOm 

PALISSON,  s.  m.  t  de  gant.  V.  fais- 

SOR. 

PALIURE,  s.  m.  sorte  d'arbrisseau  épi- 
neux ,  patiuro,  arboseetio  spinoea, 

PALIXANDRE  ou  faussa  vbai,  s.  m.  bois 
violet ,  sorta  di  legno  pavonaszo ,  ottimo  pet 
li  tavoridi  tomio  0  ditarsia. 

PALLADIUM ,  s.  m.  Statue  de  Pallas,/»!- 
ladio,  statua  di  Pallade  conservatrice  dellê 
dttà.  — ,  fig.  euitodia ,  sieurtà. 

PALLIATIT,  IVE,  adj.  qui  paUîe;  re- 
mède palliatif,  cure  palliative,  palliativo, 
cura  palliativa ,  che  miiiga ,  non  rtMMb  — , 
s.  m.  un  palliativo. 

PALLIATION, s.  f.  déguisement,  t  usité 
au  fig.  palliamenio,  ilpalliare» 

PALLIER,  V.  a.  palliare^  inùrpêtlare,velare, 
rieoprir  ingegnosamente,  ammantare^  nuuehe' 
rare ,  eolarire.  Pallier  le  mal ,  guarire  m  appa^ 
renaa, 

PALLIUM,  s.  m.  (latin)  ornement  bénit 
par  le  pape  oui  l'envoie  aux  archevêques, 
pallie,  —,  t.  deblas.  espèce  de  croix ,  pallia» 

PALMA -CHRiSTI,  s.  t  T.  fal««  m 
caaiST. 

PALMAIRE,  adi.  qui  appartient,  qui  a 
rapport  à  la  paume  de  la  main ,  palmare, 

PALME ,  s*  f.  branche  de  palmier ,  palma» 
On  dit  qu'un  homme  a  remporté  la  palme» 
pahnay  viltoria ,  gloriam  Pamies,  bourgeons 
blancs  qui  sortent  des  saules  avanCtla  feuille, 
oechi  à  messê  dei  sald* 

PALME,  s.  m.  mesure  de  l'étendue  de  la 
main ,  palmo,  spawuu 

PAIiMK  DE  GfiUST,  i.  &  V.  aicur. 

-  ■    ■  ■ f7 
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PALMBft ,  f  •  a.  -«  tes  aignlllcs,  iiîaeckn  U 
$ap0 tP  anûgopérfar  ta  etuna, 

FALMBTTE.  s.  f.  (arch.  )  ornement  en 
feuilles  de  pehnier ,  palma ,  pUeioit  omato 
ri*  arehitêttura, — ,  petit  palmier  »  pîeciolopal* 
mUhf  pieehh  palma, 

PALMIER,  s.  m.  arbre  qui  porte  les  dat- 
tes ,  pûima ,  palmisio  f  atbtro  ehê  proiueê  dat- 

PALMIP8D1S,  s.  m.  se  dît  de  tout  oiseau 
à  pied  plat,  patmipêdê,  ch^ha  ilpiè  piano  came 
f  œha. 

PALH18TS,  s.  m.  sorte  de  palmier  dtf 
Qes  Antilles  ipalmûto* 

PALMITB,  S.  m»  modle  des  palmiers  t 
etrvelto,  midoUo  dêtla  patma. 

PAIiOMBE  ,  s.  f.  pigeon  ramier ,  /mi- 

Wttibù* 

PALOlVlflEB  y  s.  m.  pièce  du  train  d'un 
carrosse  9  bilaneia ,  bilanetno, 

PALOT ,  s.  m.  rustre,  viilaïuam,  tanghê^ 
rOf  ruitieaeeio. 

PALOURDE, s.  f.  coquillage ,  meekh  ma- 
rbio. 

P ALP AELE ,  a4j.  qui  se  fait  soitir  a«  lou- 
"éhtt ,  pûlpùbile.  —  ,  fig,  ehlaro,  évidente» 

PALPABLEHfilVT ,  ady.  evidmUmmte , 
i^iaramenté ,  da  tocear  eon  mono. 

PALPEBRALi  E,  a^j*  (anat.)  ehe  apparu 
iîin9  atfû  palpébrt. 

PALPER,  T.  a.  toucher  atcc  la  main, 
patpara  ^  faipêggtare. 

FALP1TAI9T,  B,  adj.  palpUmU,  ahê  pal- 
pita, 

PALPITATîOïr,  s.  f.  movrementd^rëglé 
du  coeuï,  palpitaxtone^  baitieucre,  baUisof- 
fa,  baiiitoffiola ,  batiiio,  battlmmto  di  cuora. 

PALPITER  »  ▼•  n.  se  mouvoir  d'un  mou- 
tement  déréglé  et  fréquent}  la  paupière  lai 
palpite,  le  cœur  lui  palpite,  oalpitare,  rnuû" 
vêrti  d' un  moto  irregohn  e  fréquent: 

PALPLANGHE,  s.  f.  pièce  de  bois  qui 
garnit  les  côtés  d'un  pilotis,  tavoloM^  par- 
ianeâ, 

PALTOQUET ,  s.  m.  (pop.)  c'est  «m  franc 
paltoquet .  uom  groêsolano,  ruvida. 

PALUS, s*  in.  t.  de  géogr.  anc.  marais #  les 
isalus  méotides ,  les  palus  pomptins,  paludêp 
le  paludi  meotidi  ^  Upontme, 

PÂMER, y.  n.  sa  pImib ,  ▼.  r.  tomber  en 
défaillance ,  eventre,  tramortîre,  eader»  in  de- 
tiqulo^  venir  mena,  — »  lam.  pimerj  se  pâmer 
de  rire,  de  joie,  morir  dalle  riio,  lauiarel 
tratpoftar  dail*  allegreata. 

PAMOISON,  s.  f.  évanouissement,  dêU' 
quio  ,  tramtfrtiminto ,  evenimmie  i  emarrî' 
menîo  di  tpiriti, 

PAMPE,  s.  LU  (oglie  delgrane,  deW  cr- 
tù,  eee, 

PAMPHLET,  s.  m.  (anglais)  brodnaw, 
■  puicolo,  —.en  mauvaise  pari  Jibelh. 

PAMPHLETAIRE ,  s.  m.  qui  fait  dw 
pampbleU,  eeritiare  dioputeoli  eriùci  di  libelli. 

PAMPINIFORME ,  a4i.  (  anati  qui  i«t- 
semble  au  pampre,  pampinifirme.  Valsacttox 
P«mt>ûai(flVDies,  Teints  et  artères  spennati* 
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ques  contenues  sous  une  enveloppe  oodibuum» 
pampiniferme  :  vaei  pampinJifirmieonoekla'' 
mate  le  vene  e  le  arterîe  tpermatichêf  amt^ 
nuie  sotto  un  imvoglio  eommoê» 

PAMPRE,  s.  m.  pampano  |  iraldc  dl  vUs 
colle  fbglie. 

PAMPRE ,  fiB ,  adj.  (Mas.)  pamp'mmo, 

PAPT ,  s.  m.  partie  considérable  d*un  v6tA- 
ment|  lembo  v  una  veste,  — ,  partie  d'un 
mur  *  ala  di  un  muro,  —,  l'un  des  c6cés ,  Tune 
des  iaoes  de  tout  ouvrage  à  plusieurs  angles  » 
faceiata ,  late.  Pan,  en  t  de  chasse.  V.  »a«- 
SEAU.  Pan  de  bois ,  Ugnami  cKe  fortna»  Ui 
parte  d' innanzi  di  ima  caio*  Pan  >  mesure  de 
neuf  pouces,0a/m0. 

PANACÉE,  s.  L  ranède  univend, ^«mu«, 
panacea. 

PANACHE,  s.  m.  assemblage  de  plnoMl, 

(tennaeehto.  — ,  la  partie  supérieure  d'une 
ampe,  (7  guicio  tuperiore  d*  una  lampadm* 
'— ,  rayures  de  différentes  couleurs  d'une  ileur» 
ecrezio  o  variété  di  eolori  ne'  fiori» 

PANACHE,  s.  L  la  femelle  di|  paon,  ^oo- 
neeta,  ia  femmtna  del  pawme, 

PANACHE,  ÉE,  a^j.  de  diverses  couleurs, 
brînatoy  eereziato,  et  en  parlant  àa  oiseata» 
maeehiato. 

PANACHE  DB  MER,  t.  m.  litlmphyie, 
retepora, 

PANACHER  (SE;,  v.  r.  et  a.  aa  dit  de 
certaines  fleurs,  iereMorêiamaeehmrêi  di  pik 
4olori, 

PANADE,  s.  f.  pmtUà,  raneaCto. 

PANADER  (SE),  y.r.  V.  fAVAwn. 

P ANAGE  »  s,  m,  sorte  de  droit,  ttàdtêpû' 
gasi  al  proprittarlê  dt  ana  foMêU  par  ia  pm- 
ttura  délie  ghiande, 

PANAIS ,  s.  m.  ou  rAan»Aai|  s.  f.  (lente 
potagère,  pestinaea, 

PANARD ,  a4i.  m.  se  dit  d'un  dieval  »  m- 
vallo  ehe  ha  i  due  pisdi  dinanjU  in  fmku 

PANARIS,  s.  m.  tumeur  flegmonenae  an 
bout  des  doigts ,^MMrsM^,  MteraMm 

PANATHENEES, s.  f.  pL  fêtes  athénicB- 
nes  en  l'bonneur  de  Minerve,  fe^  eolmmi  c*a 
•î  eelebravano  in  Aime  m  onare  di  Mimnm^ 

PANCALIERS ,  s.  m.  choux  de  Pancrisas 
en  Piémont ,  eavoU  di  PaneaiierL 

PANCARPE,  s.  m.  (hist.  rom.)  oondwt 
d'hommes  contre  des  animaux,  gimoeg  de^ Sm- 
mani  in  eui  gli  uamimi  aombatievana  emam 
gti  animedi, 

PANCARTE,  s.  L  placttd  affiché,  sm^ 
tello ,  avvieo  al  pubbtieo, 

FANCH YMAOOGUE,  s.  m.  et  a^j.  (iftM.) 
qui  purge  toutes  las  fauacwa,  pmrgawÊa 
vêreale, 

PANCRACE,  s.  m.  (bist.  ana)  ese 
gymnique  comprenant  la  lutte,  k  pugilat»  le 
disque,  la  course  et  la  danse,  peaterwiiog  gliioœ 
-eempoeto  diemqua  êiereUJ  giwuuîiei^ 

PANCRÉAS,  s.  m.  (anau)  masse  rittidiK 
leuse  derrière  l'estomac,  panareoi,  gtgmdmU 
eenghmarat^f  sUuata  dSadv  a/  fmi»  ^M» 
stomaeo, 

PANCRJSAUQUB,  ady.  soc  pmcaMqa^ 
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noie  panerêtHeù, 

PAIfDEGTBS,  8.  r.  pi.  recneft  des  déci* 
sions  érigées  en  lois  par  JusiinieD»  PëwkitB. 

V«  AlOtafTB. 

PANDÉMIE,  s.  f.  PAJiJ>i«iQVB,a4j.V.<»t- 
B^ift .  ipi«ivrt|irt. 

PANDIGULATION,  s.  f.  t.  de  méd.  fia- 
ient ttMMiTemeiit  des  solides,  appelé  aussi  dis- 
tension, éiêfmkéimênio ,  môlo  vtehmto  dif  10- 
Mi,  •— ,  l'inquiétude  de  cette  extension  et 
naKiise,  i(i'r«eefcMim«iif0. 

PAIVDORE,  8«  f.  instrttnetit  de  mosi(t«ie 
qui  ressemble  au  luth ,  panéan, 

PANDOQRE,  s.  m.  ^oUtAo  ungkero. 

PANÉ ,  BB,  part  et  adj.  e&pTtodi  tnttata 
di  ^iM.  Ban  panée  .tfrçaa  Mtuta  am  pane. 

PANÉGYRIQUE,  s.  m.  éloge  pompeux, 
pwÊêfirtt0 ,  ùmtioM  ptaughrieu, 

PANE6TRISTB .  s.  m.  pmêgimfê,  àrû- 
taré  chéfii  ptokégiM^ 

PANER,  ▼.  a.  Goottir  de  pain  émié,  /ôra 
«iMi  eratîntm  dî  pmte. 

PANERBE,  s*  L  plein  un  panier,  plmto  tm 
t$M9itrù ,  un  pamtH ,  amt  cota  piena, 

PANETERIB,  s.  f.  lieu  où  l'on  distribue 
le  pain  ehet  le  rd ,  pmutnetUi,  —,  gii  uffitùdi 
dmh  pûnattetla, 

PAUBTIER,  oiAi(D*vAliaTnit,s.m.  autre- 
fois grand-officier  de  la  couronne,  païuAiteH^ 

PANETIERB,  s.  t  panatiiêfa,  ta$ea  da 
riporvi  Uptnê. 

PANICAUT,  ciiaDoir-ioLiliB  on  i  caax 
TÂTis,  s.  m.  ^«nara  di  piaUê  •mtreilifèH. 

PANIGULE ,  s.  (bot.)  espèce  d'épi,  p»- 
noaeAîa. 

PANIGUlf,  MiitcottPiiris,  s.  m.  (bot.) 
genre  de  graminées,  sorte  de  mifiet,  pânico, 
planta  ihniU  ai  migOo, 

PANIER,  s.  m.  uitensne  de  ménage,  pu- 
Hîtfri,  têtta.  Un  panier  de  raisins,  de  pè- 
ches, etc.  M  panUrê piano,  —  de  marée, /9a- 
BÎari  0  enta  in  eui  si  poHmno  i  peici  alla 
pueheria,  — ,  toute,  arcade  à  anse  de  panier, 
en  t  d'arcb.  arco  o  fiotta  a  metta  botté,  — , 
proT.  et  fig.  être  sot  comme  un  panier,  essor 
pih  grosso  thé  C  aequa  dei  maetneroni.  Être 
un  panier  percé ,  un  dissipateur,  aver  te  mani 
foroto.  —,  sorte  de  jupon  garni  de  cercles  de 
baleine,  guardinfante ,  faldiglia,  —,  ruche 
de  mouches  II  miel,  arma,  atveare.  — ,  t  de 
pèche,  mannequin  d'osier,  eannejo. 

PANIQUE,  adj.  terreur  panique,  frayeur 
subite  et  sans  fondement ,  timoré  panîeo,  t6i- 
gottlmonto  improvviso  e  santa  ragiono. 

PANIS,  s.  m.  V.  >AHicuM. 

PANNAIRE,  s.  m.  certaine  peau  de  ba- 
sane, petto  ehe  euopre  U  subbio  su  eui  $*  ov- 
vùtge  il  drappo  net  tesserlo, 

PANNE,  s.  f.  étoffe  fabriquée  &  peu  près 
comme  le  yelours,  fetpa.  —,  partie  de  la  masse 
d*un  marteau,  penna  de!  marttÙo.  —,  graisse 
dont  la  peau  du  cochon  et  de  quelques  autres 
animaux  se  troure  garnie,  tugna,  êirigolo. 
AToif  deux  doigts  de  panne ,  eetere  gratto  6ra* 

c«f^  —9 1  d«  diaft».  pièce  de  bob  qqâ  sert  à 


souftMfr  les  ilii?Mii  •d'uAe  tMfittaM ,  cai^ 
rente.  — ,  t*  de  mar.  mettre  an  pâme»  se  dit 
d'un  faisseau  (jui  dissose  tes  Toiles  de  manière 
à  ne  pas  contmuer  de  faire  route,  «laf lara  Ai 
pânna. 

PANNEAU ,  a.  im  Ma  «u  titt«ga  caeaM, 
assieeita  o  quadrello,  — ,  sorte  w  ilet^daA- 
êsfjmoia*  —  )  ig.  tendre  nu  panneau,  lan^ra 
àgtiatî^  tramêre  Inoidiê,  têeêeto  «ntf  fiad*, 
ordire  un  IngMMtâ,  fkP  iNléMeMfl»  appmU' 
ehiar  «Mt  moeehlna.  Donner  dans  k  panneau, 
dar  nollo  rote,  ttolta  trûppolà,  — ,  t.  dé  sd- 
liers,  chacun  des  deux  ooosslBetS  qu'on  ttat 
aux  côtés  d'une  selle,  paniottine.  ••— ,  t*  «Tarch. 
face  d'une  pierre  taillée ,  /hcrte  iH  «im  fîafnu 
— ,  chcTalet  d'un  chapelier,  eantaroiÊa. 

PANNEAUTER,  t.  n.  t»  de  chasM,  tendre 
des  panneaux ,  tender  reH,  fkr  IralMiAaflÂ* 

P  ANN  ELLE ,  a.  f.  (  blas.)  fbgHa  di  ploppok 

PANNETON,  s.  m.  mannajë  #  mgegm 
detia  ehiavO, 

PANNIGULB,  s.  f.  fanât.)  neaibfMi«  qui 
est  90QS  kl  graisse,  paiin(eoh,momêrmàêifé 
sotto  il  grosso  0  dà  eai  svno  aowotti  i  mataatf 
dot  eorpo. 

PANOROEAU,8.  m.  écttssoA  des  «raiainai 
mis  sur  une  affiche,  seudo. 

*  PANOPLIE,  s.  f.  annote  oMnplète,  pa^ 
noptlâ, 

PANORAMA,  s.  m.  grand  tableautin»- 
laire  déroulé  et  fixé  sur  les  murs  dVme  fO« 
tonde  éclairée  par  le  haut,  ^ananomu*  Met 
nouveau. 

PANSAGE,  s.  m.  action  de  pâmer  on  <h»> 
rai ,  etc.  f  âvor  tara  di  un  eavalh, 

PANSE,  s.  f.  fam.  i^anfrs ,  panoia,  iripp^ 
httztOf  epa.  Avoir  les  yeux  nioa  grande  qÏM  lî 
panse ,  aver  mono  appeiito  m  gueilo  àko  et  ana» 
deva.  11  n'a  ^as  fait  une  panse  d'à,  na»  fmmêi 
seritto  una  ftnea* 

PANSEMENT,  s.  m.  action  de  panser, 
eura ,  medioamento ,  F  afto  dot  turaro ,  dot  nno 
dieare*  — ,  en  parlant  d'un  chetaJ.  Y*  ras- 
iiea. 

PANSER ,  ▼.  a.  panser  une  plaie ,  tme  hls^ 
sure ,  earare ,  medtearo  una  pioga^  uoa/krita» 
— ,  en  parlant  d'un  cheval ,  l'étriller,  en  «vair 
sohi,  govemaro  un  eavatto,  ttrogghia^,  ta" 
varto. 

PANStJ ,  UE ,  ad],  pënduio.  —,  s.  n.  un 
gros^ansu,  uomo  eorpacâluto,  grosoa  pomdg» 

PANTALON,  s.  m.  habit  et  caleçon  tout 
d'une  pièce,  abltodapantohno,  ^-^^  person- 
nage oela  comédie  italieime,  Pontalono.  «-«, 
culotte  prolongée  Jusqu'à  la  cheville,  ocdu^ 
braea ,  et  vulg.  pantaùmo.  —,  fig.  homme  qni 
joue  bien  des  rôles  pour  parfemr  à  ses  ins» 
pontotone ,  bris^itfa, 

PANTALONNADE,  s.  f.  danse  de  Panta- 
lon ,  betto  de  Pantatono.  — ,  toute  sorte  da 
bouffonneriâ,  ontrala  da  ffloeoiaro^  baffum 
ria,  — ,  fausse  démonstration  de  jme,  de  éef» 
leur,  de  bienveiUance»  etc.  tmorfla  »  trtBffM* 
nota* 

PANTELANT,  B,  «4|.  tfA  hatte^  m* 
êonU  9  dtidkitt0M 
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pAllT8I*BR«T»o. 


PANTSNIfB,  s.   t   toe  en  pmtfmif. 

V*  TCNU* 

PANTHÉE»  adj.  (antiq.)  se  dit  des  figures 
^  léuiiiiiâcni  les  symlxMCS  de  pinsieon  dÏTi- 
witfh,  ptuUêo. 

PAHTHEON»  s.  m.  (hisU  anc)  tenqile 
coBsacfé  i  toutes  les  dÎTinités  à  la  fob,  ^am- 
liaaa,  têmph  Mirûto  m  imlii  gli  DsL 

PAHTEnfeRB ,  s.  L  béte  féroce,  ptmisra. 

PANTIBRB,  s.  f.  espèce  de  filet  9  ^aiuanc, 

PANTIH  •  s.  m.  petite  figure  ponte  sur  du 
ctftoo,  ûgurma  di  mrta  «fta  #i  /«  mmovtrê 

PANTlîfB,  uUpik  wmimeéi  Mta  «wte 


par  lîHMttië» 

PAIIT060N1B,  s.  H  t.  de  géom.  espèce  de 
tiajeotoire  ^pttniamUu 

PANTOGRAPHB,  s.  m.  T.  siaca. 

PANTOIEMENTy  s.  m.   t.  de  faucon. 
aitbiBe  qui  attaque  1»  oiseaux,  gmfuzta  di 
moUmonê  mêgliueeeiU  di  mpuuu 
'"  p aMTOUÈTRB»  s^  m.  (çéouL)  instrument 
pour  nestttcr  toute  sorte  d'angles»  pm/iUn 


PAUTOMIIIE,  s.  m.  acteur  qui  ne  s'ex- 
prime que  par  des  gestes»  pantomimo.  —,  s.  f. 
engage  d'action,  art  de  parier  aux  yeux»  ex- 
pression muette  do  visage  et  des  gestes,  orfa 
jwfmîfWj  et  Tulg.  paniominuu  — > ,  adj.  mioiieo. 
Ballet  pantomime,  Ullo  figurato. 

PAN TOUFLB,  s.  f.  mule,  pantofoia ,  pia^ 

n^l^. y  bandage  pour  la  rupture  du  tendon 

d'Achille ,  aoria  Ju  êcarpa.  — ,  pror.  raisonner 
pantoufle,  ragiûtutr  coms  une  tiivale.  Plaider, 
aûre  un  siège  en  pantoufles,  a  Mt  agio,  a 
sas  eamu)do.  Fer  à  pantoufle,  ferro  di  awalh 
groiiO  in  dêmiro  •  totiiU  di  fuori. 

PAON ,  s.  m.  (pron.  pan)  gros  oiseau  do- 
mestique, pavana.  —  •  constellation,  pavom». 
-^ ,  poisson  de  mer,  vêtdon». 

PAONNB,  s.  t  (pron.  pane)  pmimêssa,  U 
f§tnn^*na  dtl  pavcne* 

PAOWNEAU  ,  s.  m.  (pron.  paneau)  pavon- 
^llg  ^  picciol  pavtmê. 

YhiL,  >•  >»•  ^  eniantin,  père,  bûbbo. 
Grand-papa ,  aïeul,  nonno ,  avo, avoto. 

PAPARLEf^  a4i«  m.  propre  à  être  au 
pape,  papabKêf  buono  par  utére  êleito  papa. 

PAPAL,  B , adj.  papale,  pontifieio. 

PAPAS,  Sb  m.  nom  que  plusieurs  peuples 
d*Orient  donnent  à  leurs  prêtres,  papatto. 

PAPAUTÉ,  s*  t  papato,  poniifiealo,  la 
digniêà  dal  papa. 

PAPE,  s.  m.  chef  de  l'église  catholique, 
papa,  pantefiee,  tommo  paniafiee  romano, 

PAPEGAi,  s.  m.  autrefois  perroquet,  au- 
jourd'hui oiseau  de  carton  ou  de  bois  peint 
"Santé  au  haut  d'une  perche  pour  servir  de  but. 
Mfpagalio ,  têgno,  ueeêlto,  spêctê  di  barsagU» 
41  aui  <î  tira  par  euréUani. 

PAPELARD,  s.  m.  hypocrite,  ^p;»a(arifo, 
éaadmiùmê .  keeoionti» 

]?Af  BLA&DEB ,  t.  n.  fit  t  ipœrito.l 
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PAPBLARDISB.  s.  f.  fausse  défotîon,  fina. 
ipoerisia,  éioûxioma  fiiia^  dmuiatOm 
PAPBURB,  s.  L  «rfa  di  stoffa  di  fiareiiù 

PAPELONRi,  ÉB ,  aiQ.  (Um.)  padigHo^ 
mto. 

PAPERASSE ,  s.  f.  Vieux  papier,  eartmoam^ 
scartafiiccipm 

PAFERASSER,  ▼.  n.  £euilleter,  arranger 
des  papiers,  geariabeltara,  mtotiara  m  ordimm 
sariiittra.  — ,  composer  sans  fin,  faire  des 
écritures  inutiles,  fora  seriUura  sa  ierOtarm, 
tum  eêtêora  di  êpçrear  caria. 

PAPERASSIER,  s.  m.  iam.  qui  aime  à 
paperasser.  êcartaballaiora. 

PAPETERIE ,  s^  L  manufoKlure  de  papier» 
eartiera,  fabbriea  délia  caria,  Coouneroe  de 
papier,  irafpeo  dalla  caria. 

PAPETIER,  s.  m.  fabricant  de  papier,  emr- 
iajo,  — ,  qui  en  fait  le  commerce,  mareaiif«iC 
caria, 

PAPIER ,  s.  m.  feuille  mince  et  artistement 
faite  sur  laquelle  on  écrit,  carfa,  taitil  faUm, 
fatia  ariificiotamante  su  cai  si  scrivc  m  Imoga 
delpapiro  e  deUa  par  gamma.  Brouiller  du  pa- 
pier, proT.  scaraboeàiara.  — ,  fig.  être  sur  le 
papier  de  quelqu'un ,  tsMor  dcbitora  di  alcama. 
— ,  giormale,  straeciafogliû.  —  terrier,  Tolant, 
ragisirOj  foglio  volante.  — ,  papiers,  absoL 
eambiali,  leltere  dicamhio^  scritiure,  caris* 

PAPILIONAGÉ,ÉE,  adj.  (bot.)  légumi- 
neux ,  papilionacco ,  Ueaminosom 

P  API LL AIRE ,  a4j.  qui  a  des  papilles,  qui 
a  rapport  aux  papiJQes ,  papillare. 

PAPILLE,  s.  f.  (auat.)  nom  de  petites 
éminences  répandues  sur  la  surface  du  corps  et 
particulièrement  sur  la  langue,  papiUe,  papU* 

lotie,  V.  MAMBLOir. 

PAPILLON,  s.  m.  espèce  d'insecte  fo- 
lant,  farfaiia,  parpagtione.  — ,  fig.  esprit  lé- 
ger ,  farfalletta  ,  uomo  volubilo,  — ,  au  plur. 
extrémités  du  bonnet  de  paysanne,  canmatk» 
cini. 

PAPILLONNER,  ▼.  n.  fam.  Toltiger  d'ob- 
jets en  objets,  searrere  qua  e  là  alla  montara 
délie  far  faite. 

PAPILLOTAGE,  s.  m.  i7  moio  involott- 
iario  délie  patpcbre  e  l'  effeiio  eha  ne  nacea. 
— ,  sudiciuma  o  maeehieite  nere  iniomo  a*  fo' 
gli  ehe  si  stampano. 

PAPILLOTE,  s.  f.  morceau  de  papier  dont 
on  enveloppe  les  cheveux ,  caria  entra  a  cmi 
s'  aeearioeetano  i  eapegli  per  arriedarli.  Faire 
les  papillotes,  fsr  la  carie  per  avvolgervi  i 
eapegli. 

PAPILLOTER ,  ▼.  a.  et  n.  mettre  les  che- 
veux en  papillottes,  far  le  carie  ait  oggeUm 
di  arrieaare  i  eapegu.  — ,  en  pariant  des 
yeux ,  baiiere  o  muovere  presto  e  «avaloiif «• 
rûnniRfa  le  palpebre;  d'un  tableau  ,  esasr 
troppo  acceso ,  iroppo  earieo  di  coleri  aÎM. 
—  y  dans  Timprimerie,  lorsque  le  caractère 
marque  double,  raddoppiara. 

PAPILLUTS ,  s.  m.  pL  peiacekiê. 

PAPISME,  s.  m.  nom  que  les  prokStVM 

donnent  ««  catholicme ,  papimo^ 
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PAPISTE^  i.  m.  et  «dj.  vfec  et  non  les 
pioteslans  déstgneot  les  catholiques,  papUîa. 

PAPULBS,  s.  f.  pi.  t.  de  ma.  boUê  o  pu* 
9i9tê  €he  vêngeno  tulta  pelle. 

PAPYRAGÉ ,  SB ,  adj.  t.  de  bot.  et  de 
conchyliologie,  mince  et  sec  comme  du  papier, 
pûpiraeec, 

PAPYRUS ,  s.  m.  arbrisseau  dont  Técorce 
intérieure  senrait  de  papier  aux  anciens , 
papiro, 

PAQUA6B,  s.  m.  arrangement  du  poisson 
salé  dans  les  barils  •  et  le  poisson  même ,  petci 
tueoneine*  barili. 

P AQUE  ou  PAqvbs*,  s.  fête  solennelle ,  Pa^ 
tqua.  On  appelle  Pâques  fleuries  le  dimanche  des 
Bameaux,  dommiea  dtllû  Palme.  Faire  ses 
pâques ,  far  la  patqua ,  eomuntcani  alla 
/'««çiiA.Pâquedos  ou  Pâques  closes,  le  jour  de 
quasimodo ,  la  damenica  in  Albit, 

PÂQUERBTTE ,  s.  f.  espèce  de  margue- 
rite blanche  »  margarUina ,  pratellina. 

PAQUET,  s.  m.  assemblage  de  plusieurs 
hardes  ou  papiers  unis  et  enveloppés  ensemble, 
fatào.  p<W>  mazzOi  fardelto^  paeehettOf 
plieo, — ,  Dg.  et  pop.  oeffa,  burla,  buffa. 
Donner  un  paquet  a  quelqu'un,  pror.  et  ng. 
imputare  una  cota  mal  fatia  ad  aleuno,  Pro- 
irerb.  hasarder  le  paquet  9  ofrUchiani ,  etponi 
a  riickio ,  a  pêricolo. 

PAQUET-BOT  ou  faqitbsot.  s.  m.  bâti- 
ment de  traversée,  nave  da  dUpaeeiû  ehe 
porta  lettere  e  viaggiaiori, 

PAR 9  prép.  en,  dans,  durant ,  avec»  f«r, 
nel ,  nella,  da ,  mentre ,  cor.  — ,  Par  là  tous 
reconnallm,  161  eiâ  voi  rieonoieerete.  Il  faut 
labourer  la  vigne  par  le  beau  temps ,  bitogna 
zappar  le  viii  meiUre  il  tempo  é  belle»  0(i 
allez-vous  par  celte  pluie-là  ?  dove  andaie  eon 
questa  pioggiafDe^v  le  roi,  pet  parte  o 
it  ordine  del  re»  Par- ci,  par -là,  adv.  qua 
e  là.  Par-de^,  par-delà  1^  monts,  di  qua ,  di 
là  da'  monii.  Se  retirer  par -devers  un  juge, 
preêio  ,  dal  eanto.  Par  trop ,  beaucoup  trop, 
troppo ,  iconeiamente.  On  le  prit  par-dessous , 

Sar  -  diessus  les  bras,  di  eotto ,  ai  eopra.  Par- 
essus ,  subst.  di  tovrappiU ,  di  giunta.  Par- 
devant,  t.  de  formule ,  davanti ,  alla  preeeiua. 
Par  aventure,  par  hsôard,  a  Mfo,  par  oui' 
dente ,  ece. 

PARABOLAIN ,  s.  m.  nom  donné  aux  plus 
hardis  des  gladiateurs  et  aux  clercs  qui  af- 
frontaient les  plus  grands  dangers  pour  se- 
courir les  malades ,  pearabolani, 

PARABOLE,  s. f.  se  dit  de  quelquM allé- 
gories de  la  Bible,  parabola ,  allegoria,  — 
(géom.) ,  courbe  qui  résulte  de  la  section  d'un 
cône  par  un  plan  parallèle  à  un  de  ses  côtés, 
parabola, 

PARABOLIQUE, adi.  (géom.)  parabolieo, 

PARABOLIQUBMENT,  adv.  allegorUa- 
mente,  per  via  di  parabole»  di  allégorie, 

PARACENTÈSE,  s.  f.  (chir.)  ponction  à 
l*abdomen  de«  hydropiques,  paracenteti, 

PABAGHÈVEMENT,s.  m.  perfeziona- 
namento,  eompimento  dt  un*  opéra,  d'  an  Ut- 
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*  PARiLGUBVEB»T.  «.achcMery/faicrvt 
fomire,  eompire. 

PARAGHROIfISME,  s.  m.  erreur  de 
date  en  retardant  une  époque,  paraero-' 
niemo» 

PARACHUTE ,  s.  m.  maeehina  mdaUatm 
agli  areostati  e  ehe  serve  a  dieeenéere  eenea 
perieolo  anehe  laiciando  andare  U  paUene, 

PARACLET,  s.  m.  consolateur,  le  Sainl- 
Esprit,  Paraclito  ^  Spirito-Santo. 

PARADE, s.  f.  étalage  de  ce  qui  est  le  pins 
beau,  mettra,  pompa,  apparmto,  oeiênta^ 
tione ,  vanto ,  millanteria»  — ,  scènes  bur» 
lesques  des  bateleurs ,  rappreeentoaiem  bmr- 
letAe  ehe  i  gioeolari  fanno  euila  ùorta  pêr 
invitare  il  pooolo  a'  loro  epettoieoU,  — ,  t» 
d'escrime  et  oie  manège,  parata, — ,  t*  de 
guerre,  mettra.  Lit,  chambre  de  parade» 
ietto  di  parata,  caiafako,  eamerm  di  par 
rata. 

PARADIGME,  s.  m.  t.degramm.  «#«m- 
pio ,  modello, 

PABADIGBAlIMATIQUB,s.  t  r  aria 
di  far  figure  di  geeto, 

PARADIS ,  s.  m.  jardin  délideux,  parm^ 
dise,  luogo  deliziote.  —,  séjour  des  bienheu^ 
reux,  ilparadito,  ileielo,  — ,  dans  les  théâ- 
tres, amphithéâtre  au  plus  haut  rang  des 
loges,  1/  paradito.  Oiseau  de  paradis ,  del  par 
radito.  Pomme  de  paradis,  mêla paradiea. 
PARADOXAL,  B,  adj.</îfwradbfM. 
PARADOXE,  s.  m.  et  adj.  proposition 
contre  l'opinion  commune,  paradotto, 

PARArE  ou  pamaphb  ,  s.  m.  marque  faite 
d'un  ou  de  plusieurs  traits  de  plume^  eegno  , 
notafghirimo. 

PARAFER  ou.FAmÂpaxB,  t.  a.  mettre  un 
parafe  à  Quelque  acte ,  eegnare  »  notare. 

PARAGE ,  s.  m.  t.  vieux  qui  signifiait  ex- 
traction ,  qualité.  Dame  de  haut  parage,  dama 
di  gran  eondieienê,  —,  t.  de  mar.  spaeio o 
tratto  di  mare  m  eut  ti  irovano  le  mavi  mêi 
loro  eorto. 

PARA60GB»  s.  f.  (gramm.)  addition  I 
la  fin  d'un  mot,  paragoge ,  aggtugninfine, 

PARAGOGIQUE,  a^j.  ajouté,  paragO' 
gieo. 

PARAGRAPHE,  s.  m.  petite  section  d'un 
discours,  chapitre ,  etc.  paragrafo,  — ,  nom 
de  la  marque  (s)  <ini  l'indique,  paragrafo  9 
fS^ii0  del  paragrafo, 

PARAGUANTB ,  s.  f.  fam.  (  de  l'espagn.) 
présent  pour  un  service  rendu ,  paraguanto  , 
mancium 

PARAISON,  s.  f.  t.  de  verr.  action  de 
donner  une  forme  à  la  matière  fondue ,  il  sof- 
fiar  fiatehi  e  erittalli. 

PARAISONNIEB,  f,  m.  t.  de  verrerie 9 
celui  ehe  Mfffla  i  fiatehi.  Y,  paiaisor. 

PAR  AtTBE  »  y.  n.  et  impers,  se  faire  voir» 
apparire ,  eomparire,  moetrarti, .— ,  sembler» 
parère,  tembrare,  —,  briller,  se  faire  re- 
marquer, segnalarti,  dittinguerti  f  ritplen* 
dere.  Il  parait  un  beau  livra,  etee  m  luee  un 
bel  libre,  lï  y  parait,  on  le  voit  bien,  âiiui 
vidSs»  bm  e'  intemdê. 
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M11UF0IIÈRS8 ,  i.  mf^^ÛMèim 
litre  âê  la  Bible  «  î  ParaUpommkL 

PABALlPflB,  s.  f.  figura  de  rtiétorioiie 
pMT  fiier  l'attentioa  lur  un  objet  en  fei- 
gnant de  le  négliger,  ùmiutonê,  traUuêUt' 

PARALLàCTlQUB,  adj.  angle,  nacbiae 
parallnctîqne«  t  tmgoh  élêih  parkiaêsê^  bm»- 
cAôui  da  d£êÊH9êf  i  urthi  étlU  pamtouêm 

PARALLAXE,  i.  f.(aitr.)  are  comprit 
entra  le  Heu  yérilable  el  le  lien  apparent  de 
Vmftn  «ni'on  obtcrre ,  pmrmimist^ 

FARALLÈLfi,  mQ.  pmmUUo ^é^miiktmU. 

PARALLiUiB,  s.  m.  kiUamÊ,  mrnfmrm^ 
Mme,  pmragomê.  Mettra  ao  pavaUèle,  pmm* 
iWMrê,  mg§9ég(MiM,mmîmé  mé  CÊOnfnm»», 

PARALLÉLIPIPEDl,  s.».  (géoni.)io* 
lide  terminé  par  sis  parallélograinmes  dont  let 
06tét  sont  parallèles ,  pûraiUpipedo. 

FARALLÉUSMS»  a.  m.  pantUêlUmo, 
$quiditttansAm 

PARALLÉLOGRAMME»  f.  mu  (Q^m.) 
figura  plane  dont  les  côtég  oppoiës  sent  parai* 
Mes,  pmHktIêhgfamnm. 

PARALOGISME,  s.  nk  tes  raisonne» 
lient ,  pMNihgUmê ,  fmMOeinw  faim, 

PARALYSIE,  s.  f.  audadie.  parmêisia. 

PARALYTIQUE,  s.  et  adj.  pwaU^eo, 
ûttiéêmî0 ,  itirmtta,  pmttntii&. 

PARAMÈTRE,  s.  m.  t.  de  géom.  ligne 
eonstante  etioTariable»  pt/tamêtro, 

PARAIf  ETE  ,  s.  L  mnAi  éi  musUa  viêimtt 
êlf  uHimm* 

PAR  ANOON.  •.  m.  modèle,  modêih.  Vieui 
ien  ce  sens.  Diamant  parangon,  ttùinmniê 
pgrfiitù^  9êm$a  tlifêtii.  — ,  U  d'imprimerie , 
caractèra  entra  la  palestine  et  le  gros-  texte , 
mtrangemé.  —  «  t.  d'archttectura ,  marbra  pa- 
rangon ^partgomê .  mwmô  nÊro. 

*  PARAN60NNER ,  ▼•  a.  oomparer,  pa* 
TûgûnMre,  ëgguMgiUr^f  cêmfMmHrê,  mm» 

pÛTÛtû* 

PARANOMASIS ,  s.  f.  ressemblance  entra 
des  mots  de  différentes  langues  qui  peut 
nMnraernneorieine  commune,  ^aranomaj/a. 

PAI^ANT,  adj.  tke  orna,  abieltUce. 

PARAHYMPHE,  s.  m.  (  méd.  et  théol.  ) 
dbeoun  prononcé  à  la  fin  de  la  licence,  tU- 
êtùtiê  eh»  si  fit  nêih  pfwn^MloM  if*  an  /lesn- 
giaio 0(t  un  taurtaîo»  —,  cbei  les  Romains , 
jenne  garçon  qui  faiseit  les  honneurs  de  la 
nooe  èl  conduisait  l'épouse  dans  la  maison  du 
mari  ^paraninfr. 

FARAPEQMB,  s.  m.  tnaêêhina  atfromo^ 
mieû  d»gU  antlehl,  —  ,  au  pi.  imvot»  cve  l  Bo- 
rnant incidevano  i  lorê  êéittif  êêe,  — ,  Ubêih 
t»ê  gU  oêtrohghi  fgmrûiHmo  U  vana  rtgolt 
laro, 

PARAPET ,  I.  m.  éléTatioo  au-dessus  d'un 
rampatt,  parapetto,  —,  muraille  à  hanteor 
d'appui ,  tponéa ,  otlo^ 

PARAPHERRAUX,  adj.  m.  pi.  t.  de  fu- 
risprudence ,  se  dit  des  biens  dont  la  femme 
sPest  réserré  la  jouissance  et  radminJslratioa , 
paraftma,  iopriddote,  éanl  êrtrailoML 
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PARAPHIM0SI8,  t.  m.  (d^.)  aiwe 
dn  prépuce  ,Mr«/lai0iî. 

PARAPHRASE,  s.  f.  expUcation  étendue 
d'un  texte ,  amplification ,  paimfimi .  tnéun 
WÊùmamptimlm^  éiffoêa.  —,  fij^. et iàm. aas- 
gëNuiana .  imtai^prêêmxmm  mmtigtm. 

PARAPHRASER,  t.  a.  parafrmÊmtêy  râ. 
d«r  m  parafinati*  — ,  ampHfmwê. 

PARAPHRA8EUR ,  s.  m.  se  dit  es  mmi^ 
▼aise  part,  uuioréi  parafraêi,  froMoggmiorn 
ùuipiiiû» 

PARAPHRA8TE.  i.  m.  pamfiwta»  «fca 
para  frasa  ^  ehê  ampUfiea^  InUtpmiê*' 

PARAPLÉGIE,  s.  f.  paralysie  de  toutes  les 
parties  au-dessous  dn  oou .  parapi$gUu 

PARAPLEXIE,  s.  L  apoplexie  légèra , 
pâraplêtêia. 

PARAPLUIE,  s.m.amiral^«  omênitmm 
par  la  pioggim ,  ombralku 

PARASANGE,  t.  t  mesnra  itinéraire 
cbez  les  anciens  Pemes  (So  sfîMles  gncs,  iy$% 
pas),0arwjMM. 

PARASGBNIUM  on  »oai-SQ««M ,  s.  «. 
iêéidiaira  dsi  taatrù  étgU  mUiaki  é§9ê  gêi 
attorl  $i  vasihamo. 

PARASÉLËNE,  s.  f.  image  de  la  loae  i4- 
flécbie  dans  un  nuage ,  parmaêlam», 

PARASITE,  s.  m.  écornifleur, ^«wilc^, 
icroeeane» 

PARASOL .  s.  m.  pwimiê ,  amhraUê. 

PAR  ASTATE ,  s.  m.  parûêioêa ,  apididùm. 
Y.ipiDiami. 

PARASTREMMA,  s.  m.  distorsion  oon- 
Tulsire .  êtardmamta  aonvmhiva  doêià  èatam  0 
éêUa  faatUt, 

PARATHflH AR 1  s.  m.  (  anat.  )  nom  de 
deux  muscles  du  pied,  paroianara, 

PARATITLAIRE,  $.  m.oMfal»  spégm- 
aiani  ékik  paraiUH, 

FARAT1TLE8,  s.  m.  pi.  expKcation  des 
titres  ou  livrés  dn  Gode  ou  du  Digeste,  pn- 
fmfHto,  tammaria  espoaUian»  éé  fSaft. 

PARATONNERRE ,  s.  m.  apparail  qui,  en 
attirant  peu  à  peu  l'électricité ,  garantit  de  la 
foudra,  «cr^a  ifi  /erro  pwta  m  chim  d*  «n 
adifieto  p«r  proêervariÊ  dal  faimhê. 

*  PARATRE,  s.  m.  pairigno. 

PARAVENT,  %  m.  sorte  de  meuble  pour 
se  parar  du  vent,  paravaniOm 

PARBLEU,  interf.  lurament  burlesque^ 
afpf  perBaeeo ,  aorpo  M  Oiotfa^  affidfdwei  , 
par  Dianara,  easpatia  di..» 

PARC ,  s.  m.  enclos  d*Qne  assex  grande 
étendue,  aaree,  bareo.  — ,  endroit  oA  l'on 
place  l'artillerie,  les  munitions  et  lestÎTres, 
pareo.  — ,  pAtis  entouré  de  fossés  où  l'on  met 
les  bœoA  pour  les  engraisser,  pareo ,  pauoêo^ 
— ,  dâture  faite  de  daies  où  l'on  enferme  les 
moutons  en  été,  agghiaeeio s  peeorija.  — , lieu 
préparé  pour  y  mettra  des  bultres,  rharva 
dalla  ottNeha ,  «luq/».  —,  enceinte  de  toile  où 
l'on  enferme  les  bétes  n<àras,  pareo ,  Aarao  di 
fiera, 

PARQAGE ,  s.  m.  le  s^our  des  moutons 
parqués  sar  dis  terres  laboorabl»,  U  fiu^ 
êtabbio ,  h  êtabbiare. 


PARCELLE ,  s,  t  pmi'mlUi,  pkmh  ftt- 
ttone, 

PARGEQUS,  oonj.  et  ady.  p»ûhê,  pw- 
eSoeehè. 

PARGHASSER»  t.  n.  t  de  vha.  poar- 
suivre  la  béte  sans  aboyer  »  însêguir  la  fi€ra 
êênza  tatratU 

PARCHEMIN,  s.  m.  peaa préparée ^  par* 
gamena,  eariap^eara.  Parchemin  TÎerge,  car-* 
taptetnra  fatta  di  pteora  abortiva,  — ,  idonf er 
le  parchemin ,  fig.  nMnar  m  iungo  un  affan , 
menar  il  ean  per  l'  aja. 

PARCHEMIIfERIE,  s.  l  luogo  éo9^  $i 
eoneia  la  pergamena, 

PARCHEMINIER,  s.  aïk  mcifio  </î  par- 
gamma ,  pergametujo. 

PARCIMONIE,  s.  i:  épargne  exceasiTe, 
ptpralmonia ,  econamia  uirêma» 

PARCIMONIEUX,  EUSE ,  a^j.  économe 
i  Texcès, /Fareo,  itreHo^  aaffi/a ,  Mor<a. 

PARCLOSBS^  s.  f:  (mar«)  planches  qoa 
l'on  met  an  fond  de  cale,  atu  mobiU  dbaaî 
pangono nêlfmdo dT un  liuilimmUû, 

PARGOUBIR,  T.  a.  seorrêre^  ptartomn^ 
vlaggiart,  and»  errando,  ^trara*. 

PARDON,  s.  nu  rémission  d'une  faute, 
d'une  offense,  p^rdono.  Lettres  de  pardon , 
T€$ariUê  di  anula,  di  perdano,  -^»fam.ja 
TOUS  demanae  pardon, p«rd!cmalami,  vi  do" 
mamdoieusth  —ou Angélus,  prière,  ravpm" 
maria, —  ^  au  pL  indulgences  de  l'église,  /a 
Indutgênta ,  U  perdono» 

PARDONNABLE,  adj.p«t<(ma^i/b«  «on. 
gabitâf  tampaiibUc»  ehêèda  perémutanit  ^ 
tampatinU 

PARDONNER ,  ▼.  a.  pgrdanara ,  tonde» 
MÊorû,  (or  groMÙL.  Pardonnei  -  moi ,  vous  me 
pardonnerex,  teusaîmni,  p$rd<matamit  dn 
wkonéo  êcumu  La  mort  ne  pardonne  à  personne, 
M  morte  non  Ul  pirdona  a  ckiockouim ,  iia« 
rUparmia  nonuno, 

PARÉ,  ÉE,  a4i.  (pnt.)  titre  paie,  qui  a 
forme  exécutoire ,  in  formm  OÊêeuioria»  •— 
(mar.)*  vaisseau  paré«  pronto  «  eombaittro. 
— ,  part.  V.  PAMUL. 

PARÉAGE  ou  PAiiAoi ,  s.  m.  t  de  juris- 
prudence féod.  pariiâ,  uguagUanMa  didiriUo  a 
ai  pouMOn 

PAREATI8,  t.  m.  (dulat)  autrefois  let- 
tres de  chancellerie  pour  faire  exécuter  une 
sentence  hors  du  tribunal  qui  l'avait  rendue , 
pmrêatii  ,  si  oêogaitoa ,  $L  ubbidiica ,  sî  fitceia, 

PAREAU  •  s.  m.  (  mar.  )  grosse  barque  in- 
dienne, mrU  di  boroa  digt  Indiami,  * , 
cbaudièrt  profonde  et  étroite ,  taid^ja  éif  t^ 
roiuùfSL  — > ,  au  pL  t.  de  p(k^e ,  g roa  cailloux 
ronds  et  peroéa  qu'on  attacha  le  long  de  la 
oDukre  dWbas  du  filet ,  pii»r%  oh§  i  nlfaa» 
cona  in  fonda  aile  r§ii  da  peteara* 

PARÉGORIQUE ,  adj.  se  dit  da  remèdes 
qweabnent  les  dauleun,  «narfina,  Imùàim, 
àmmUmaidélori. 

PAREIL,  EILLE,  adî.  pari,  ahùk , 
êg*iah^  Toutes  choses  parei&es ,  a  oom  oguali, 
m  ials  pari.  —  «  a.  c^ast  un  heaame  mu  ira  pas 
wm  pa«aR«  dUmmU  pnu  fmm  !■  p» 
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reille/CMBU  laire  à  quelqu'un  us  Utttement 
pareil  à  celui  qu'on  a  reçu ,  rond^r  la  pang&m 
A  la  pareille ,  nêlP  ittetto  modo, 

PAREILLEMENT,  adv.  $imàbnmUo^  «t- 
ék»,  para, 

PARSIRA-BRAVA,  s.  f.  (du  portugais] 
vigne  sauvage,  vite  êoiimiiea  dol  Bra$iU^ 

PARÉLIE,  s.  f*  image  du  soleil  réfléchi 
dans  une  nuée,  porolîo ,  rëpprfsoniaaui  dU 
9oU  tu  uma  nauo/o* 

PARELLB,  s.  f. plante.  V.  fATiaaca. 

PAREBIENT,  s,  m.  parammto ,  frontmlo , 
palioitod'altaro.  —,  mmiichoo  mottro  <f  «sa 
veste.  —  ,  /a  piU  grosee  legne  dt  unfuteUo  0 
foteh.  — ,t.  de  rôtisseur,  ëtrigolo  dfagmeUok 
«— ,  au  pi.  t.  de  maçonn.  fc  fasaûi  aalarcara 
it  ama  ptetra, 

PARENCHYME,  s*  m.  substance  propre 
de  chaque  viscère,  porcacAinia  «  (a  «oilaa<« 
propriadi  eiascun  viteere» 

PARÉNÈSB^  s,  f,  etorioMiùme  a/k  vîrl4« 
ditcor$o  parmMioo  o  morale. 

PARÉNÉTIQUE,  ad|j.  partneiUOf  dbf 
4§orta  oÀU  virtà. 

PARENT ,  B,  s.  pmeeniê ,  aoaaaii^aûi«a« 
eongiunto,  propinquo.  Parens,  c  woeiri  wmg" 
giori,  mUenati,  pfogonUori ,  avi.-^,  plus  par- 
ticulièrement le  père  et  la  mère.  î  gmiiori^. 
Nos  premiers  paréos  Adam  et  Bva,  i  imtri 
primi  padri» 

"  PARENTA6E,  s.  m.  T.  fAMHTi. 

PARENTALES,  s.  f.  pi.  (hist  anc)  £Hes 
instituées  par  Numa  pour  apaiser  les  mânes  dei 
ancCtres,  pareatalL 

PARENTÉ»  s.  f.  parentado,  ptarotdeU, 
eomangminità,-' ,  coUact*  i parenii,  il  «csafa, 

*  PARENTÈLE,  s.  L  nom  coUact,  Y.  fa* 

PARENTHÈSE,  s.  f.  petite  phrase  inci- 
dente et  crochets  ()  «pu  rcnfaraint ,  pa- 
ranfatî. 

PARER,  V.  a.  omora,  abbellire,  iv^iih* 
store,  fregiarot  adffmere%  iUieimÊfe, -^  ^ 
êchermlre,  parmroj  sekitfurOf  fuggire*  — ,  fig. 
parer  un  coup,  soÊnsare»  tibattere  an  eolpë^ 
— un  cap  (mar.),  oUrepaesmrê ,  passar  di  làda 
ameapo,—  un  câble,  une  anore,  préparée 
una  gomenUf  un*  aneora,  —  un  cuîT,  ap^ 
preetmre ,  aonaMira,  —  le  pied  d'un  cheval , 
pareggiar  t  unghia  m  un  euoalle»  — ,  v.  r« 
s'ajuster,  adomarsi,  aeeoneiarsL  Sa  parer  da^ 
contre.. .  difendersi ,  ripsaw^  T  *  ^*  ^9^^^ 
aux  coups,  parare,  ribatiêra  i  eolpi*  On  ■# 
peut  pas  parer  à  tout,  non  si  puà  prmmdere 
ogni  eosa.  — ,  t.  de  manéae ,  c'est  un  eha^ 
val  qui  pare  bien  sur  les  hanches,  fbrmorei, 
Prov.  se  parer  des  pluases  du  paoa,  «p* 
pfopnarsi  f  aêtrai  wimiiê,  ¥•  oanaa,  ai* 
riHoai  .etc. 

PARERE,  s.  m.  avia da ttégodaas  aar  des 

attestions  de  commerce,  parère»  teniimenU 
l  negoaianti   cnHoraa  m  quisêiomi  dl  esm- 
manioL 

PARERQO,  s.  m.  (peint  aroh.  et  scuipt) 
addition  à  un  ouvrage,  porergo,  ornwmûuto 
aggiunto  ad  un*  opéra ,  imfrtuoammi»  »  fsa» 
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P ARESSB ,  s.  f.  énTie  de  ne  rien  foire ,  pt- 
gritia ,  nêgdgenuL  9  aeeidia,  polttcngria,  — , 
»wtgimi9^za  ,  paechêzza, 

PARESSER ,  V.  D.  s'abandonner  à  la  pa- 
resse ,  poUronêggian  »  Infwgardlrt ,  pottrire^ 
hnpoltronirû, 

PARESSEUX ,  EUSE ,  s.  et  adj.  qui  aime 
%  ériter  le  travail ,  poUnmé^  infingardo,  pigro, 
n$gttgenîôf  aeeidioto. 

PAREUR,  s.  m.  ouvrier  qui  finit  un  ou- 
Trafic,  ehi  eompUcê  Poptra. 

PARFAIRE,  ▼.  a«  achever,  compléter,  fi- 
nire,  abbonirep  eompir  a  davere.  Parfaire  un 
paiement  «  une  somme, /àr  untippuntOy  corn- 
pire  una  i<fmma, 

PARFAIT,  E,adj.  perfetio^  finito  per 
ogni  parte ,  intgro  >  eompiio  ,otUmo  ,  tgrtgio^ 
eeeetUnte,  —  «  t.  de  grammaire ,  prétérit  par- 
finit»  preteriteperfgito. 

PARFAITEMENT,  adv.  perfcttamente  y 
inferâmentef  eompiuiamente ,  égregiamente, 

PARFILAGE ,  s.  m.  l'action  de  parfiler ,  b 
efiiaeeîare. 

PARFILER.v.  a.  dépecer  des  morceaux 
d*étofres  riches  brin  à  brin ,  êfilace^re, 

PARFILURE*  s.  f.  tflaeeiatura. 

PARFOIS  9  adv,  qualeke  voUa,  îalera,  tal- 

voila, 

PARFONDREy  v.  a.  terme  de  pein- 
tre en  émail,  faire  fondre  également,  <ma/- 

tare, 

PARFOURNIR,  v.  a.  fournir  en  entier, 
fomire  •  suppUre  eid  ehe  manea, 

PARFUM ,  s.  m.  profumo ,  odor  toave, 
•  PARFUMER  ,  V.  a.  profumare^  dore  odor 
di  profumo,  — ,  îmmoseadare.  Parfumer  une 
maison,  un  lieu,  etc.  profumare,  tuffumi' 
gare,  épargne profumi, far  ti/ffumigi, 

PARFUMEUR ,  EUSE ,  s.  profumUre. 

PAR  FUMOIR ,  s.  m.  petit  coffre  qui  sert 
à  parfumer,  profutniere ,  easietUna  a  uto  di 
profumare, 

PARHÉLIE,s.  f.  V.  piEtfLii. 

PARI ,  s.  m.  gageure,  teommetia.  Le  pari 
est  ouvert  ^puâ  icommettere  ehi  vuoie, 

PARIA  ,  8.  m.  homme  de  la  dernière  caste 
indienne ,.£/«««  d'uomini  ripuiati  infami 
naieindie, 

PARIADE,  s.  f.  itagtone  in  eui  te  pemiei 
t^aeeoppiano,  — ,  pajo  di  pemiei  aeeoppiate 
perfigliare, 

PARIER ,  V.  n.  faire  on  pBt'i,  seommeiterOf 
fore  ima  seommetta, 

PARIÉTAIRE,  s.  f.  plante,  parieiaria, 
veiriuola. 

PARIETAL ,  E,  adj.  (anat.)  se  dit  de  deux 
os  situés  aux  parties  latérales  du  crAne ,  parie^ 
taie,  *- ,  &  m.  pi.  les  pariétaux ,  les  os  parié- 
taux ,  parietati,  partît  del  eranio^ 

PARIEUR,  EUSE,  s.  êeommettUore , 
eeemmettitriee, 

PARISIENNE  ou  siDAjioisi,  s.  f.  carac- 
tère d'impr.  plus  petit  que  la  nomparcille ,  pa- 
tigina ,  eerîo  earattere  di  etamperia. 

PARISIS ,  adj.  parigino ,  monela  aniiea 
franeêêp* 
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PARITÉ  9  s.  f.  partiâ,  9gtiûliià,  egmâi* 
gtianxa,  timilitudine ,  paragome, 

PARJURE ,  adj.  spergiuro,  ehe  ha  giuraio 
il  falto. 

PARJURER  (SE) ,  V.  r.  violer  son  ser- 
ment, ipergiurare^  venir  mono  del  soerm- 
mento,  viofare  il  giuramenio  f  maneare  a  dô 
eheiii  gitrato,  — ,  faire  un  faux  serment  en 
justice,  «par^itf rare,  giurareil  falto, 

PARLAGE ,  s.  m.  Y.  vkbbiàgb. 

PARLANT ,  E ,  adj.  partante,  ehe  paria  , 
ehe  favelta.  Armes  pariantes  (blas.) ,  arme 
parlantiy  ehe  etprimono  il  eognome  délia  fami" 
glia, 

PARLEMENT,  S.  m.  en  France .  ancien- 
nement assemblée  des  grands  du  royaume,  et 
depuis  cour  de  justice ,  partamento,  — ,  en 
Angleterre ,  assemblée  des  Iprds  et  des  dépu- 
tés, partamento, 

PARLEMENTAIRE,  s.  m.  parlamenta^ 
rîo,  ehe  à  del  partito  del  partamento  o  ehe  é 
mvittto  a  partamentare. 

PARLEMENTER,  v.  n.  partamentare^ 
eapitolare,  — ,  fig.  entrer  in  trattato,  intavo- 
lare  una  trattaiiva» 

PARLER ,  V.  n.  parlare ,  faveUare,  profh- 
rire,  ragionare^  diseorrere,  — ,  êpiegarsi, 
dire  il tuo pentiero  ,  eomunicare  le  tue  idée,  Û 
ttto  eentimento,  Prov.  parler  à  son  bonnet, 
partar  eon  te  ttetto,  — ,  v.  a.  parler  français , 
parlar  franeete ,  et  6g.  partar  ehiaramente  , 
franeamente.  Il  parle  hébreu ,  fig.  non  ti  ea- 
pitee  natta  a  quel  eh]  egli  vi  eanta, 

PARLER .  s.  m.  fanelta,  linguaggîo. 

PARLERIE,  s.  f.  fam.  ehiaechiera,  etea- 
lata ,  tantafera ,  eiarla, 

PARLEUR,  EUSE,  s.  parlalore,  eiceia- 
tore ,  ehiaeehierone ,  eîartiere. 

PARLOIR ,  s.  m.  lieu ,  dans  les  maisons  re- 
ligieuses, pour  parier  aux  personnes  de  de- 
hors .  parlatorio, 

PARMESAN,  s.  m.  eaeîo,  parmigiano^ 
formaggio  lodigiano, 

PARMI ,  prép.  <r«,  fra,  nel  mezeo^  mal 
numéro, 

PARNASSE,  s.  m.  montagne  de  la  Pho- 
cide  consacrée  aux  Muses,  et  fig.  la  poésie» 
les  poètes,  pamatto ^parnato, 

PARNASSIE, s.  f.  torta  di piante. 

PARODIE ,  s.  f.  imitation  burlesque  d'un 
écrit  sérieux ,  parodia, 

PARODIER  ,  V.  a.  fare  una  parodia, 

PARODISTE,s.  m.atttor««fi  unaparodUt, 

PAROI ,  s.  f.  muraille,  doison,  en  ce  sens 
il  vieillit,  pareie^  mura  glia,  —,  les  mem- 
branes qui  environnent  l'estomac^  le  pareti  e 
tonaehe  delto  ttomaeo,  —  •  surface  latérale  d'an 
vase,  d'un  tube,  le  pareti  d'un  vato,  d^um 
tubo, 

PAROIR,  s.  m.  instrument  de  marédial, 
rotota,  —  de  chaudr*  palo  torto,  — de  corroj; 
eapra  da  ragguagliar  le  pelli.  —  de  touneL 
raepetta. 

PAROISSE,  s.  tparrûeehim,  pieeê, — » 
ehieta  parrœehiâlê,  —  ^  gliehiianti  d^unm  pei^^ 
roeehia^  /Mpo^ant.  Coq  de  paroisse,  fig.  î/ ^ift 
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PAROlSSIAli ,  E ,  êAi.panœehlmtê. 

PAROISSIEN,  ENIlBy  s.  pameeh'umo. 

PAROtTBE.  T.  n.  Y.  pakaitir. 

PAROLE,  s.  f.  mot  prononcé,  parola^ 
9oee ariUolata.  — ,  ioqueia,  favella,  la  voce, 
U  êuono  delta  vœe ,  moUo  grave ,  tentenza 
dûtto  notabilê.  — ,  pour  mot  ou  discours  •  pa» 
Tûlm,  diicorto.  Porter  la  parole,  parlare  a 
nome  tfuna  eampagnia.  Prendre  la  parole  » 
prenderê  a  parlare,  farsi  a  parlare ,  a  diseor^ 
rerê,  — ,  poar  assurance»  promesse,  parola, 
prometia.  On  dit  qu'un  homme  a  deux  pa- 
roles •  bilingue ,  ehe  ara  parla  in  un  modo  ed 
ora  in  un  altro,  — ,  pour  une  proposition  que 
l'on  fait ,  propo$i*ione ,  trattato»  Parole  d'ac- 
commodement, de  paix,  trattatOt  propoii- 
sione  di  paee,  dTaecomodamento,  Se  prendre 
de  paroles ,  avoir  de  grosses  paroles,  etc.  venir 
a  parole,  venir  a  rista,  a  contesadi  parole  ^ 
aeeapigliarsi, 

PAROLI,  s.  m.  le  double  de  ce  qu'on  a 
joué  la  première  fois,  parolif  doppia  posta. 
—  ,  corne  qu'on  fait  à  la  carte  sur  laquelle  on 
joue  le  double ,  quella  piegaiura  ehe  <î  fa  alla 
earia  par  ugno  del  paroU.  Paroli  de  campa- 
gne »  fait  par  friponnerie  avant  que  sa  carte 
soit  venue ,  paroli  volante.  Faire  paroJi ,  ren- 
dre le  paroli  à  quelqu'un ,  pagar  con  utura, 

PARONOMASIE ,  s.  f.  (rbét)  Y.  vaiako- 

MASIE. 

PARONS  ou  PAiBOHS ,  s.  m*  pi.  i  padri  $  le 
madri  degli  uecelli  di  rapina. 

PARONTGHIE,  s.  f.  Y.  pahaeis. 
•  PA  ROTI  DE ,  s.  f.  (anat.)  glande  au-dessous 
des  oreilles,  gangola^  glandula  tituata  totto 
le  orecchie,  •—  «  tumeur  qui  occupe  ces  glan- 
des, parotidi,  orecetùonif  tumoreche  occupa 
le  gtandute. 

PAROXISME,s.  m.  (méd.)  redoublement, 
accès,  point  critique  d'une  maladie,  paro- 
gismOf  parouismOé 

PARPAILLOT ,  s.  m.  t.  injurieux  et  pop. 
mgonottOt  ealvinitta,  ineredulo. 

PARPAING,  s.  m.  pierre  qui  tient  toute 
l'épaisseur  d'un  mur,  leghe ,  legamtntl, 

PARQUE,  s.  r.  {myth.  )  nom  de  trois 
déesses  dont  l'une  filait,  l'autre  dévidait,  l'au- 
tre coupait  le  fil  de  la  vie  des  hommes ,  Parca^ 
on  les  appelle  poét.  les  sœurs  filandières, 
Cloto  fila ,  jiiropo  annaipa ,  Laeheti  taglia» 

PARQI3ER,  V.  a.  mettre  dans  un  parc, 
dans  une  enceinte,  meitere,  eollocare  m  «a 
riehnMo,  m  un  ehiuto,  — ,  v.  n.  être  dans  un 
parc»  stabbiare  :  faire  parquer  des  mou- 
tons, etc. 

PARQUET,  s.  m.  espace  enfermé  par  les 
sièges  des  juges  et  par  le  barreau  où  sont  les 
av<M»t8,  firo,  tribunale,  — ,  les  gans  du  roi 
lorsqu'ils  tiennent  le  panpet,  il  foro,  —,  le 
lieu  où  les  huissiers  se  tiennent  pendant  la 
séance  des  juges»  etansa  degli  uteieri.  —,  as- 
semblage de  pièces  de  bois  dans  les  chambres 
et  cabinets,  paleketto.  — ,  assemblage  de  bois 
sur  lequel  on  appUcpie  les  glaces ,  impiallaoeia- 
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tara  0  lêgnwne  per  porvi  i  erittalU ,  gli  ipec» 
ehi  di  gran  dimeniiome,  — r,  en  parlant  d'un 
théâtre ,  platea. 

PARQUET  AGE,  s.  m.  ouvrage  de^iar- 
quet ,  intavolato ,  impiallaùatura» 

PARQUETER,  v.  a.  intavolare,  impialke- 
ciare* 

PARRAIN,  5*  m.  patrino,  compare»  tan" 
iolo, 

PARRICIDE,  s.  qui  tue  son  père,  et  par 
extension ,  sa  mère ,  son  frère .  ses  enfans ,  son 
souverain ,  parridda,  patricida,  — ,  le  crime 
du  parricide,  patriàdio,  parrieidiom  — ,  adj. 
main ,  dessein  parricide ,  mono  teellerata ,  di-» 
segno  nefando,  progetto  orrendo^  ehe  fa  orrore. 

PARSEMER ,  V.  a.  jeter  çà  et  là  pour  or- 
ner, êpargere,  seminare^  tempeetare  di  fieri, 
gemme,  eee, 

PARS! ,  s.  m.  Y.  cuàaaB  et  oAuais. 

PART,  s.  m.  (pal.)  supposition,  suppres- 
sion de  part»  supposizione,  eoppretsione  di 
porto, 

PART,  s.  f.  portion  d'un  tout,  parle,  por- 
zione.  Avoir  part  au  gâteau,  fig.  aver  la  sua 
parte  di  aleuna  eo$a.  Faire  part  à  quelqu'un  » 
lui  donner  part  de  quelque  affaire,  far  parte  ^ 
eomunieare.  Je  vais  quelque  part,  le  vado  in 
qualehe  luogo.  D'une  part,  d'autre  part,  eanto, 
banda.  De  part  et  d'autre,  de  toutes  parts, 
da  un  eanto  e  dalC  altro,  da  tutti  i  lati,  A 
part,  adv,  a  parte,  teparatamente,  in  disparte. 
Raillerie  à  part,  daddovero,  senza  burle.  A 
part  moi ,  à  part  soi ,  fam.  fra  me ,  m$eo  êtetso, 
fra  te  e  te,  teeo  ttetto.  De  part  en  part,  da 
parte  a  parte,  da  una  banda  alC  altra.  Gela 
vient  de  bonne  part ,  la  cota  vien  da  buona 
parte ,  la  cota  ti  ha  da  buon  eanalt, 

PARTAGE,  s.  m.  divitionop  tpartimento, 
ripartimento^  parte  ^  porzione,  — ,  tcrittura  , 
ttrumento  di  divitione  d'  una  eredità,  — ,  au 
fig.  ciâ  ch*  é  toceaio  in  lorte  a  tutti  gli  uomini, 

PARTAGER,  v.  a.  dividere^  tpartire  in 
due  0  piu  parti.  — ,  donner  en  partage ,  dure 
per  tua  porzione.  Je  partage  votre  douleur^ 
io  entra  a  parte  del  vottra  datore ,  parteeipa 
del  vottra  rammarieo.  ^ .  en  parlant  dés  dons 
de  la  nature  ou  de  la  fortune ,  eompartire ,  /à- 
vorire ,  for  dono, 

PARTANCE ,  s.  f.  t.  de  mar.  partanza,  —, 
fig.  et  (Btn.partita,  teparazione, 

PARTANT,  adv.  fam.  par  conséquent, 
pereià,  in  eonteguenza^  quindi» 

*PARTEMENT,s.  va.dipartita^Y.nirkRT. 

PARTERRE ,  s.  m.  en  parlant  d'un  jardin, 
parte  di  giardina  dettinata  a*  fiori  e  divita  m 
ajuole.  — ,  en  parlant  d'un  théâtre ,  platea. 

PARTHÉNON,  s.  m.  temple  de  Minerve 
à  Athènes,  Par tonona. 

PARTHENOPE,  s.  f.  génère  di  eruetaeeu 

PARTI ,  s.  m.  union  de  personnes ,  partita, 
parte  f  faziane,  tetta^  unumedi  plU  pertone 
perquafche  oggetto,  partito.  — -',  ritoluzione,  de^ 
terminazione.  Prendre  le  parti  de  quelqu'un , 
fig.  mbbraeciar  il  partito ,  prender  la  difeta. 
Il  a  pris  son  parti,  fi  è  deeita.  — ,  traitement 
qa'on  Cait  à  quelqu'un,  partito,  tarte,  cendi^ 
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S40M,  Tirer  parti  de  (iuelqoedi<Me,fMff«p  A 
pftflUo,  fmr  %tum  uio  di  una  ohû.  Paire  un 
maurais  parti  è  qodqi/aB ,  traitdr  uno  mala- 
meniê,  —  »  troupe  de  gens  de  goerre ,  péttUë, 
btméa  éi  midêti  ehé  si  mandû  ptr  baiUre  la 
eampagna.  — ,  mariage,  pûrtiio ,  matrimonîoy 
mmîaggîo,  torit, 

PARTIAL,  E,  adj.  paniaU,  odtrtmU, 
iêgumtê ,  fkvoMooie, 

PARTIALEMENT,  adr.  panlalmente, 
am  panialità ,  fiivorevolmênie* 

PARTI  ALISER  (SB),  t.  r.  paniaUggUtre, 
mâêtrur  parziafi^^  utên  panUtle. 

PARTIALITÉ,  s.  f.  partlaiUdf  pasiioMf 
gênio,  fkvofû, 

PARTIELS,  adj.  (bot.)  susceptible  de  di- 
TÎsîoii  spontanée,  parhbiie. 

PAKTIBUS(IN)  (motslat.),  érdquc  in 
partibus,  qai  a  un  titre  d'érêche  dans  un  pays 
occupé  par  les  infidMes,  veseavo  in  partibas, 
c'est-à-dire  inpërtlbui  infkMiam. 

PARTICIPANT,  E,  adj.  parieâpe,  paHà- 
eipante,  cofuûpevoie,  eompagno,  et  en  mau- 
Taise  part ,  ewnpHee, 

PARTICIPATION,  s.  f.  partuipazioM. 
**,  eognitiant,  ncthùa. 

PARTICIPE,  s.  m.  t.  degramm.  partiti- 
ph,  — ,  t.  de  finance,  pûrteetpe. 

PARTICIPER,  T.  n.  parleeipare,  ess9r 
pnieàpe,  interatarsi ,  euere  a  parte, 

PARTICULARISER,  t.  b.  parUcolartz- 

tare,  narrAr  minatamente ,  partieoiareggiare, 

PARTICULARITÉ,  s.  f.   partieotarità , 

iîngolarttà ,  proprieià,  spttiatiîà, 

PARTICULE,  s.  f.  paHieelia,  pîceola  ptfr- 

PARTICULIER,  ERE,  adj.  particotare^ 
proprio,  iingolarôy  ipeziate^  separato.  — , 
8.  m«  le  particulier  d'une  affaire,  parlieotari" 
îà,  it  partieolare.  Un  particulier,  un  farf (co- 
lora, Mfi  ttomo  privato.  En  particulier,  adv. 
2h  partleolart,  pariicolarmente.  separaiamente. 
Vivre  en  son  particulier,  vivere  aa  te.  En  mon 
particulier,  ptr  quel  ehc  mi  riguaràa  ,  quanto 
«ma, 

PARTICULIEREMENT,  aàv.partieolar' 
mente  i  tpezialmente,  in  modo  pariicotaref  în 
itpezialtid, 

PARTIE,  s.  f.  portion  d'un  tout,  pétrie, 
porttone,  parfita.  Tenir  bien  sa  partie,  fig.  et 
pop.  far  bene  il  suo  dovere,  etegitir  bene  la  êua 
parte.  — ,  somme  d'argent  qui  est  due ,  parti- 
(a,  somtna  di  danaro  dovuta.-^^  t.  de  comptes 
et  de  finances ,  partie  prenante ,  ehi  ha  rieeuuto 
ê  des  riêcuotere  una  sifmma  di  danaro.  Parties, 
plusieurs  personnes  qui  contractent  ensemble , 
le  pariit  le  pertone  ehe  conirattano.  Coup  de 
partie,  eolpo  deeiiivo,  eolpo  che  décide.  Partie, 
projet  de  divertissement  entre  plusieurs  per- 
sonnes, et  le  divertissement  même,  partiia  di 
divertimento ,  fetta,  fettino,  brigata  di  per- 
eùne  unité  insieme  per  oggtito  ai  divertirsi. 
Nous  allons  faire  telle  cbose,  voulez-vous  être 
de  la  partie  ?  noi  andiamo  a  fare  la  tal  cota  , 
voleté  voi  ester  de*  nostri^  del  nostro  numéro? 

-*-»  pcrtittif  fume 9  commii'^lA>  #m.  — , 


PAS 

p4iaiê ,  M  dif  dos  UtiganiL  —  dvile»  en 
tîêre  crimîndie,  la  parie  dvite,  t  aecusatorCm 
On  dit  <^'un  plaideur  prend  son  joge  à  partie, 
aeeusar  i/  giudiee  di  emluêionê.  — ,  prov.  qui 
n'entend  qu'une  partie  n'entend  rien ,  odi  f  «/• 
ira  parte  o  eredi  poeo.  En  partie,  adv.  porta, 
in  parte  y  non  interamentef  non  in  iûtio* 
PARTIEL,  ELLE,  eOf.  parziaU. 
PARTIELLEMENT,  adV.  par  partîo,  ri> 
partitamente, 

PARTIR,  T.  a.  êpariire,  dividare  m, partie 
ripartire* 

PARTIR,  Y.  n.  se  mettre  en  cbemîn,  />«r- 
tirsi,  andar  via,  dileggidre.  — ,  darsig  prwm' 
dore  a  eorrere.  On  dit  qu*un  cheval  part  biea 
de  la  main,  é pronto  alla  mono,  epedito,  — , 
en  parlant  de  cnoses  inanimées,  teoccarei ,  rnm^ 
ventarsif  useir  con  impeto,  —,  tirer  son  ori- 
gine ,  parlirOy  venire ,  dmvare,  — ,  au  moral  ^ 
émaner,  useire,  venire,  emanare,  —,  s.  m.  le 
partir  d'un  cheval,  le  motu  dot  eavalh^  U 
punto  in  eui  parle, 

PARTISAN,  s.  m.  partigianùf  tagumta. 
— ,  par  rapport  aux  affaires  de  finance»  ga-» 
belliere ,  finanziere,  — «  t*  de  guerre,  eonifief- 
iore  d'avventurieri. 

PARTITIF,  ITE,  a4j.  (gramm.)  /)ar#^ 
tivo, 

PARTITION,  s.  f.  (mus.)  pforiitura,  U 
spartUo.  —  (blas.) ,  partizione ,  divisiane  deiêê 
scudo.  —  (gramm.  et  littér.),  parVumnio,  dl- 
visione^  partizioni, 

PARTNER ,  s.  m.  (mot  anglais)  asaodé  an 
vrbist.  etc.  eompagno  al  giuoeo. 

PARTOUT,  adv.  en  tous  lîeox , <^pp«r* 
iutto,  in  ogni  partes  in  ogni  luogo ,  ava»f ca, 
dovunque, 

PARULIE.s.  f.  infiammaziona  atUgaïf 
gie. 

PARURE,  s.  f.  ajustement,  omam^mto, 
aeeonciamento ,  abbellimento*  Parure  de  dia- 
mans .  de  rubis,  etc.  guamigione  di  diamanîi, 
rubini,  eee.  — ,  dans  plusieurs  arts,  ce  qui  a 
été  retranché  ;  la  parure  du  pied  d'un  cheral , 
f  unghia  tagliata  dal  pU  del  cavallo  prima  dS 
ferrarlo,  ' 

PARf^ENIR  ,  V.  n.  pervanire,  giagmara^ 
arrivare.  Il  se  dit  aussi  absol.  innaUarêi,  fer 
foriuna, 

PARVENU,  CE,  part,  gimnto,  «m««te. 
y.  le  verbe.  — ,  subst.  uamo  ekê  ha  faUê 
fortuna  in  paco  tempo, 

PARVIS,  s.  m«  place  devant  la  gfattde 
porte  d'une  église,  atrîo  ehoédavasii  wmi 
fhiesa,  — ,  chez  les  anciens  Juifs,  (o  ipnit 
eh*  era  iniomo  al  tabemaoob, 

PAS ,  s.  m.  passa.  Faire  un  faux  pas  »  fer  mi 
poisofalso,  pigliar  maie  le  sue  mieurot  mon 
gapersl  regolare.  Pas  de  darc  V.  cuac  Oa 
dit  prov.  qu'un '.homme  ya  à  pas  de  loup,  «i- 
dar  in  punta  di  piedi,  —,  fig«  avoir  le  pas, 
avère  il  passa ,  la  preeedenaa^  De  ce  pas  »  m 
questo punto,  subito  ,  in  questo  momiuo^  m 
questo  istante.  Pas ,  movisnentOf  giia,  «— »  ^ 
daU,  vestigio,  iraeciat    crma   dol 

-*,  luogQ  dmk  9i  p0iMê  $HL  dm 
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ttrtite.  On  dit  fig.  c'est  an  pas  bien  gimot» 
têCâsûmê  pêtiMlosat  paêtodimftfftOf  maUt" 
gêvoiû,  -*»  fig.  et  pop.  il  a  passé  le  pas ,  êgli  é 
morto,  è  b^tUo,  Franchir  le  pas»  dêtërmù' 
wvù  »  rUêUiwn  a  fare ,  dteUkni,  Pas ,  «o^/îa, 
limitant  Uminare,  pauo  dâllë  porta.  Pas» 
^«#10»  wMura»  Pas  d'une  vis,  pani  o  dadi  ituna 
vile.  —,  t.  d'borlog.  pas  d'une  fusée,  giri  dêiU 
pimmidê*  —  ,  t.  de  tnéâtre ,  pas  de  deux ,  pas 
de  trois,  danza  faita  da  due,  da  trê  bmilê^ 
rbU.  Pas  à  pas  9  exprès,  adverb.  mdagi0,  pët90 

p0l9SOtbôiM9. 

PAS,  particule  nég.  je  n'entends  pas,  h 
ses  inimul».  Pas  un  »  nitmo  ^  nêttuno ,  nêm- 
ai#n  tmo. 

PASCAL,  B  »  a^.  pas^uaie,  di  pmsfua. 

PASG  AtlN ,  s.  m.  machine  d'arithmétique 
inventée  par  Pascal ,  p^uquatUiM  1 9oHa  di  tnao^ 

PAS-D'iNE  ou  V9SIIUGI»  s.  m.  plante  » 
furfêrOf  iusêithggimt  unghim  cavaUinm. 
«-«  sorte  de  mors  decheya!,  mofto  acoUê 
ditm,  —  «  inslrumeot  de  maréchaux,  sfrii- 
manto  da  imur  ap^fia  la  kateà  a'  eavatU  pm 
pêê^mê  4$mminar  tmiêrioM,  -^«  sorte  de 

Îavde  d'épéfl ,  eorwe  di  ipada  ehê  eaoprê  iutîa 
imano. 

PASIGRAPHIE,  s.  f.  écriture  univer- 
lelie  de  convention ,  patigrafia* 

PASQUIR ,  8.  m.  statue  mutilée  à  Rome  i 
laquelle  on  attacha  des  placards  satiriques, 
Patqumo,  — • ,  fig.  esprit  bouffon  ,  satirique 
dans  le  genre  bas»  buffam,  paglimeeio,  kri* 
gkeila. 

FASQUIlf  ADE ,  s.  f.  bouffonnerie  satiri- 
que •  pasquinata,  V.  r asqdiii. 

PASQUIN18ER ,  ▼.  a.  peu  iA  ^r  poiqui- 
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PASSABLE,  adj.  chê  iipuo  toUtran,  «M 
paà  pauâra^  midioerê,  MtêrabUê. 

FASSABLBllElfT,  ad?,  mtdloêrêmêiiiê  ^ 
totiêrabitmenîe, 

PASSAGAILLB,  t.  i  t.  de  mus.  danse  es- 
pagnole ei  «oa  air,  aa^ta  di  ttoêttnuu  —  ,  t.  de 
jeu ,  faire  la  pananùllfr»  t^gUar  oom  mm  earH 
tnffrUfre, 

PAMADB ,  s.  f.  simple  paisage  dans  un 
Meu,  poMêoia^  pmêmggU,  Gela  est  bon  pour 
une  passade ,  quêtio  è  buonopêr  una  volta,  mm 
mm  pik,  — >,  tfiesiwa  dimmudÊU  wfÊtta  in 
passando, 

PASSAGE,  s.  m.  action  de  passer,/NisM^- 
giâ ,  trmmii^g  ait» dtl poêmM.  —,  au  moru , 
mataziëmOf  H  Mmbim^  — ,  droit  ou'on  paie 
pour  passer  une  rivière ,  un  pont ,  etc.  pauo , 
éÊziê*  '■^f  cadroii  d'un  auteur  qu'on  cite, 
^Mia.  —,aUnre  mesurée  et  eadencée  du  che- 
val, f/yaM0jr£<o. 

PASSAGER ,  ▼.  a.  passager  ua  cheval ,  le 
conduire  et  le  tenir  dans  l'action  du  passage , 
9pma$êMgiaf ,  pa$mggiaM  an  eavalh, 

PASSAGER ,  ERE ,  i^.  qui  ne  «rit  me 
pa«Kr,  pamggimiê,  eh*  é  di  poêmgg».  -*- ,  fig. 
■liunwtias,  iMouilaHa,  mdueo»  —,  a.  m. 
qui  s'embarque  sur  onviBiiOM  pow  pMfet  ea 
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ooelqQâ  lieu,  pattêggiêro,  -^  »  ^a'a  poîsC 
de  demeure  fixe ,  pcMttggiêro,  vnmdêMtê* 

PASSAGEREMENT,  adv.  en  pass«al» 
pour  peu  de  temps,  di  pMUggio,  mommia- 
naamanfa. 

PASSANT,  E,adj.  chemin  passant,  ni# 
passante,  via  battutaf  ttrada prequ0miatm. 

PASSANT,  s.  m.  pamggtgn,  «mémi^, 
ekc  pat$a  da  un  luogo* 

PASSATION  ,  s.  f.  êiipulazian  d'un  aan» 
trattOy  Cailo  di  far  rogam  un  eontmtta. 

PASSAVANT  ou  rAssc-AVAiiT,  s.  m,  sort* 
de  billet,  oolizaadi  trotta» 

P ASSIS,  s.  f.  le  surplus  [>our  compléter  «ne 
soDune,  differmtta.  —,  au  jeu  de  billard  et  de 
mail,  stgno»  On  dit  fig.  et  fam.  qu'un  homme 
est  en  passe  d'avoir  quelque  emploi,  etc.  ssjax 
ûi  riga,  fia/  coso,  iner§dito  taip  da  pHeroHmêrê 
un  impiego. — ,  au  brelan  et  autres  jeux» 
posta,  —,  t.  de  mar.  sorte  de  canal  de  mer , 
poMMofra  due  hanehi  di  sabbia,  —,  t*  de  teint. 
bagno»  Faire,  donner  une  passe,  la  seconde 
passe ,  mettêTê  in  un  bagno ,  na/  êsoondo  bagno» 
— .  adv.  fam.  à  U  bonne  heure ,  soit,  vie ,  h 
attordi  f  vada, 

PASSÉ ,  é£ ,  ad|j.  cAa  Aa  fnito  iUuo  fam« 
pOf  che  é  fuor  di  stagiono,  oha  non  i  pik 
buono,  — - ,  s.  m.  il  pmstato ,  il  tompo  pauaio. 
Au  temps  passé,  in  altri  têmpi ,  aitro  voliê , 
ne*  tompi  ai^dati,  — ,  prép.  occMtOf  alditàm 

PASSE-BALLE  ou  PASsa-BovLiv,  s.  m*  U 
d'artillerie,  calibratt^o, 

PASS£-GOaOE,s.  1 1.  de  bonrrel.  sorte 
d'outil ,  passaeordê, 

PASSE-DIX,  s.  m.  sorta  di  giuooo  dêik 
^lara, 

PASSE-DROIT,  s,  m.  grâce  accordée  eon* 
trele  droit  et  l'usage,  gratta  ^  privilcgio  9trm* 
ordinario.  -«* ,  espèce  d'injustice  faite  à  qud- 
qu'un  en  ne  suivant  pas  l'usage  ordinaire, 
ingiuêtiMia  praiieatm  eol  (oioiar  di  ioguiro  /o 
§tit6  ordinario. 

PASSÉE,  s.  f .  pMfo  dêUê  boocaoeo, — ,  pu* 
êëia,  — ,  traecia, 

PASSE-FLEUR  y  s.  U  plante  et  fleur,  om^ 
mena. 

PASSEGER ,  V.  a.  t.  de  maaé^a,  poêug* 
giar  un  eavalio^ 

PASSEMENT ,  s,  m.  tissu  plat  et  un  pe« 
large  de  fil  d'or ,  de  soie ,  elc.  poâtanuow, 

PASSEMENTBR ,  v.  a.  chamarrej^depai» . 
lemens,  omare  o  fomir  di  poitamani. 

PASSEMENTERIE,  a.  f.  ariê,  êommofoiê 
dithi  fao  vende  i  panamanL 

PASSEMENTIER ,  ERE,  s.  dû  fk  •  9mâê 
i  paitamani» 

PASSEMÉTEIL,  s.  m.  groMO  memkio 
eon  un  terso  di  êogoia, 

PASSEMUR,  s. m.  ttrUi dl mtiuMmm. 

PASSE-PAROLE,  s.  m.  commandemeat 
donné  à  la  tète  d'une  armée,  qu'on  fiit  passer 
de  bouche  en  bouche ,  il  pOMMmr  porota, 

PASSE-PARTOUT,  s.  m.  se  dit  d'une 
certaine  def ,  tkiavo  eommno.  On  dit  fig.  et 
proir*  l'argent  art  un  bon  passe  parloqt,  r  arv 
âpre  tutte  U  porté.  Pass^partout,  en  t  dt 
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grar.  et  d'impr.  bianco  o  vùio  eke  ti  lâ$éUL  m 
un  r€anê  pêr  porvl  un*  atira  figura  o  UU 
Uram 
PASSB-PâSSE,  s.  m.   tours  de  passe- 

Ïasse ,  gherminêtla  ,  giuœo  di  mano,  inganno, 
'aire  &$  tours  de  passe-passe,  fig.  îngannarê, 
gabbare^ece. 

PASSBPIBD,  s.  m.  danse  bretonne  très 
▼We ,  et  son  air ,  iorîa  di  balh  vivae&  molto 
in  ttto  in  Bretagna  .  ^  aria  di  tal  balh, 

PASSB-PIEBRE,  s.  f.  plante ,  tauifraga, 
Manifragia.  V.  CHaisTE-MAmmi. 

PASSE-POIL,  s.  m.  petit  brodé  d'or, 
d'argent ,  de  satin ,  sur  les  bordures  d'un  ha- 
bit •  pistagna,  ornamento  d'oro,  di  ieia ,  eee» 

PASSE-POMME,  s.  m.  pomme  hAtive, 
iWta  di  porno  primaticcio. 

PASSEPORT,  s.  m.  pa$taporto,  bulletia 
di  patsaporto, 

PASSER ,  T.  o.  aller  d'un  lieu  à  un  autre , 
posture  9  tragitîar§,  valicare.  Passer  par-des- 
sus, mm  aver  riguardo,  non  badare,  non  ot- 
tervare ,  non  por  mtnU.  Passer  outre,  panar 
oltre,  andar  innanxi,  — yproteguiro,  teguir 
a  fart.  Que  s'est-il  passé  ?  eho  é  avuenuto? 
Gomment  s'est  passé  votre  procès  ?  et:,  corne 
ê  andttta ,  eome  t'  è  itrminata  le  vostra 
iitefeee,  J*en  passerai  par  ob.  il  vous  plaira , 
io  mitoiioporrdf  mi  attoggelierd  a  iutto  quel 
ehe  vi  piaee,  a  quanto  vorrete.  Il  faut  qu'il  en 
passe  par  là ,  egli  non  pud  far  a  mono  di,„  gti 
à  forza  di  panar  per.,,  é  cotiretto  «...  Passer, 

au  jeu  du  billard  et  de  mail,  pattare ,  au 

jeu  de  l'hombre.  etc.  darpassata.  On  dit  fam. 
passe,  «ûi,  il  voglio,  aceomento,  vada.  Passer 
a  gué,  à  la  nage ,  pattare  a  guazzo,  a  guada, 
a  nuolo,  guadare.  Passer  le  pas ,  morire,  — 
un  ruban,  infilzare  un  nattro.  —  son  habit, 
sa  robe,  vettire,  addottar  T  abito.  — ,  sur- 
passer en  mérite ,  vineere,  tuperare ,  eeee- 
dere.  Passer  son  envie  d'un  chose ,  envarti  una 
voglia,  appagarla.  Passer  de  la  farine  dans  un 
tamis ,  ttaceiara,  —  au  bluteau ,  abburatlare. 
—,  approuver,  allouer ,  approvare ,  non  aver 
m  contrario ,  aeeordare*^^,  au  fig.  passer  con- 
damnation ,  confettare  il  tuo  lorto,  rrov.  pas- 
ser à  quelqu'un  la  plume  par  le  bec,  fruttrare 
uno  délie  tue  tperanze.  Passer  par  les  armes ^ 
pOMtar  per  t  armi ,  far  morire  d^  arehibutate. 
Passer  au  fil  de  l'épée ,  meitere  a  fil  di  tpada. 
Se  passer,  v.  r.  en  parlant  du  temps,  tcor" 
rere ,  pattare ,  fuggirti,  — ,  en  parlant  de  la 
beauté,  etc.  venir  mono  y  appattire^tmarrir 
la  btllezta.  En  passant ,  exp.  adv.  di  volo, 
alla  tfuggita,  ttradafaeendo.  Se  passer  d'une 
chose ,  atitnertene  ,  famé  tenza. 

PASSE-RAGE,  s.  f.  ou  LépiDiuM ,  s.  m. 
plante ,  lepidio,  ibride ,  et  vulg.  piperite, 

PASSEREAU  ,  s.  m.  oiseau ,  pattera , 
pattero, 

PASSE-TEMPS, s.  m.  pattafempo,  tpat» 
$0,  tollazMo ,  diporto  f  diverfimento,  interteni' 
mento  piaeevote, 

PASSEUR,  s.  m.  qui  mène  un  bac»  un 
bateau  pour  passer  l'eau ,  navalettro,  paeteg'* 
giêro. 
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•  ¥ ASSB-TELOURS .  s.  m.  fleur ,  iàmU»; 
amaranîOm 

PASSE- VOGUE,  s.  m.  redoublement 
d'efiort  pour  voguer ,  voga  ananeata ,  rad" 
doppio  di  forte  per  vogare» 

PASSE-YOLAMT,s.m.  qui  passe  en  revue 
sans  être  enrôlé,  pastovolante,  toldato  tuppatto. 
~ ,  fig.  chi  t*  introdueein  una  eompagnia  nmt 
invitaio ,  in  un  ieairo  tenza  pagare, 

PASSIBILITÉ ,  s.  f.  qualité  des  corps  pas- 
sibles ,  pattibilitâ, 

PASSIBLE ,  adj.  (dogm.)  capable  de  aouf- 
frir,  pattibile,  capace  dipatire,  ehe  pud  pa» 
tire.  I 

PASSIF ,  IVB ,  adj.  et  s.  m.  l'opposé  d'ae- 
tif ,  patsivo.  Dette  passive ,  ce  qu'on  doit ,  dé- 
bita. Dette  active,  ce  qui  nous  est  dû ,  erediîo. 
Voix  passive,  droit  d  être  élu ,  voce  pastiva. 
— ,  t«  de  gramm.  il  pattivo, 

PASSION ,  s.  f.  ensemble  des  souflrances 
de  Jésus-Christ,  la  Pattione.  —,  sermon  à 
ce  sujet,  pattione ,  predica  délia  pattiona,  La 
semaine  de  la  passion ,  dimanche  de  la  pas- 
sion ,  la  teitîmana  di  pattione ,  la  domeniea  di 
pattione.  Passion  hystérique  (méd.  ),  pat» 
tione  itterieUf  pattione  iliaca.  — ,  mouvement 
de  l'âme  excité  par  quelque  objet,  pattione, 
affetto  d*  animo.  La  passion  de  l'amour ,  pat- 
ëiane  amarota^  ou  simpl.  pattione.  On  dit 
d'une  femme  qu'elle  a  fait  de  grandes  passions, 
donna  cht  haavuto  molti  amanti,  cha  ha'fatto 
innamorare ,  tpasimare  molti.  Passion  brutale. 
brutalità^  bettialità.  -— ,  affection  violente. 
inelinazione,  voglia  o  detiderio  intenta,  af- 
fetto grande  per  qualche  cota.  — ,  t.  de 
philos,  l'opposé  d'action,  jMUfûnia,  impret^ 
tione  rieevuta, 

PASSIONNÉ,  ÉE,  part  et  adj.  appaseio- 
nato,amoroto,  preoteupaUi ^  tratportatadalkt 
pattione. 

PASSIONNÉMENT  ,  adv.  appastianaim- 
mente  y  tvitceratamente,  ardentementa  ^  am 
trasporto, 

PASSIONNER ,  V.  a.  etprimere  gU  affeiii^ 
le  pattioni,  render  animato,  afftttuoto.  Se 
passionner ,  v.  r.  appattionarti ,  aeeenefmrei  , 
latciarti  preoeeupar  da  pattione, 

PASSIVEMENT ,  adv.  pattivammita. 

PASSOIRE,  s.  f.  ustensile  de  cuisine»  c^ 
tatojo. 

PASSUIhE,  s.  f.  raisin  séché  au  solefl  ,  «w 
teeeata  al  tôle, 

PASTEL ,  s.  m.  sorte  de  crayon ,  ptMalta. 
—  ,  pitture  fatte  eo'  pattelli.  Orangé  pastel, 
sorte  de  couleur  orangée ,  raneio  teuro* 

PASTENADE,  s.  f.  V.  fawais. 

PASTBNAGUE  ou  pastevaque,  s..f.  ««- 
pèce  de  raie  ,  pattinaea ,  ferraeeiag  peaea 
lombo. 

PASTÈQUE,  s.  f.  melon  d'eau, 
anguria. 

*  PASTEUR,  s.  m. berger,  pattorê^  „ 

dianodi pécore.  Une  s'emploie  plus  qu'au  fig. 
en  parlant  d'unévèque,  dun  curé,  etc.  »«- 
ttore,  pattor  d' anime.  Le  bon  Pasteoc^  U  6aMi 
Pattore,  Gûtk  Critio. 


PAT 

PASTIGHB,  s.  m.  nom  de  certûni  ta- 
bleaux ,  patticdo,  pUiure  d'  imiiationê,  iul 
far  di  quatchû  rtnamato  pitîore, 

PâSTILLB  ,  s.  f.  i^te  d'odear ,  pattlglia, 
pasiieea,  eerta  eompasizione  dipasta  odorout* 

PASTORAL,  E,  adj.  qui  appartient  aux 
ber^is,  qui  regarde  les  pasteurs  ecclésiasti- 
ques ,  pastorale.  Poésie  pastorale  »  bueeoliea. 

PASTORALE,  s.  f.  pièce  de  théâtre  dont 
les  personnages  représentent  des  bergers» 
poitorale ,  bueeoliea, 

PASTORALBMElITyadv.  pattoraimenUf 
m  pasiorâ» 

*  PASTOUREAU >  ELLE,  s.  patiareUo, 
pastortlla, 

PAT,  s.  m.  t.  des  échecs ,  faire  pat,  far  fa« 
vola,  intavolarOs  pattarê,  impallarê, 

PATAGHEy  s.  f.  vaisseau  léger  pour  le 
serrice  des  navires ,  navo  da  dupaecio ,  eor^ 
rUra,  — ,  bureau  de  douanes,  corp»-de-garde 
sur  un  bateau,  patofcûi,  barea  de'  dazi,  guar' 
daporto,  — ,  yoiture  publique  peu  commode, 
Moria  di  earrttta  coporta, 

PÂTAGON,s.  m.  écu  d'Espagne,  patû" 
gonoy  moneia  d'argento, 

P ATAR AFFE ,  s.  f.  traiU  informes ,  tcara- 
boeehio, 

PATARASSE,  s.  f.  (mar.)  coin  de  fer, 
ciseau  de  calfat,  icalpello  da  calafato. 

PATARO,  s.  m.  piecola  moneta  antiea. 
Cela  ne  vaut  pas  un  patard ,  non  vate  una  pa* 
itieca, 

PATATE,  BATAT!  ou  POMM B  SB  TEMMB,  S.  C 

patata, 

PATAUD ,  s.  m.  cane  gîovane  ehe  ha  i  piè 

Îroui.  — ,  fig,  et  fam.  uomo  grasso  e  grofso. 
tire  à  nage  pataud,  pop.  nuotar  nelt  abbon* 
danta, 

PATAUGER,  y.  n.  impantanarsi ,  affon* 
darii  nel  pantano, 

PATE,S.  f.  V.FATTB. 

PÂTE,  s,  f.  farine  détrempée  et  pétrie, 
paita.  Mettre  de  la  viande  en  pâte ,  smuiuz- 
zolar  ta  came  e  famé  patta,  — ,  fig.  homme 
de  bonne  pâte ,  bonne  pâte  d*homme ,  egli  é 
un  uomo  ai  buona  pa$ta^  di  benigna ,  di  buona 
natura. 

PÂTÉ ,  s.  m.  sorte  de  mets ,  pattîecio.  Pâté 
d'ermite,  pop.  noci  e  fiehi  teeehi.  Pâté  en  pot, 
polpetta,  — ,  fig.  tcarabocehio  di  inehiostro, 
— ,  r  aeeozzar  ehe  ti  fa  dette  carte  par  aver 
buon  giuoco,  — ,  t.  d*arch.  milit  fortification, 
paêtieeio.  — ,  t.  d'impr.  caractères  mêlés  et 
confondus,  pattiecio  di  carat teri, 

PATE,  EE,  adj.  (  blas.  )  se  dit  d'une  croix 
qui  a  les  extrémités  en  forme  de  patte,  ctie  tta 
zatnpe»  ^ 

PATEE ,  s.  f.  sorte  de  pâte  dont  on  nour- 
rit les  jeunes  dindons,  etc.  paeta,  beverone, 
— ,  mélan(|e  de  pain  émietté  et  de  petits  mor- 
ceaux de  viande  pour  des  animaux  domesti- 
ques, patto, — ,dép6t  que  font  les  couleurs  dans 
la  ca^fz  y  il  paiiato, 

PATELIN ,  s.  m.  homme  souple  et  arti« 
ficteux  ,  pwggiatorç  »  iusmgfûm  $  tdata- 
Ufr§» 
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^  PATELIN  AGE,  s.  m.  manières  du  patelin, 
pîagenterla,  luiinga ,  soja. 

PATELlIiER,  V.  n.  agir  en  patelin,  piag* 
giare ,  grattar  le  orecetUe ,  adulare»  — ,  v.  a. 
acearetzare ,  tirar  dalla  tua»  — ,  maneggiarè^ 
trattar  eon  dettrezza  una  faccenda, 

PATELINEUR,  EUSB,a4j.  qui  est  adroit 
et  artificieux,  pia^Mlf'ertf,  lusinghiero,  ac" 
corto ,  eealtro. 

PATELLE ,  s.  f.  lépas ,  œil  de  bouc ,  tepa- 
de,  patella,  eonchiglia  univatva, 

PATÈNE,  s.  f.  vase  sacré,  patena, 

PATENOTRE,  s.  f.  pop.  l'oraison  domi- 
nicale ou  le  Pater,  U  Patemottro ,  f  orazion 
dominicale.  On  dit  pop.  dire  ses  patenôtres, 

dir  le  tue  orazioni ,  fare  le  sue  pregtiiere, , 

au  pi.  les  pains  du  chapelet,  ipatemoêtri,  te 
avemmarie  delta  corona, 

PATENÔTRIER .  s.  m.  qui  fait  et  vend 
des  chapelets ,  coronajo,  mereante  di  corone, 

PATENT,  E.adj.  t  de  chaocel.  acquit 
patent,  viglietto  per  cui  è accordata  adateuno 
una  gratifieazione  e  ehe  serve  di  quittanza  a 
chi  ne  dee  fare  il  pagamento.  Lettres-patentes, 
scellées  du  grand  sceau,  tettere  patenti,  una 
patente, 

PATENTE,  s.  f .  brevet  taxé  pour  exercer 
une  industrie ,  faire  un  commerce ,  etc.  pa- 
tente.  — ,  au  pi.  lettres  accordées  par  une 
université  •  etc.  patenti, 

FATEPELU,  s.  m.  fam.  fourbe  avec  dou- 
ceur, ipoerito,  ipocritino, 

PATER ,  s.  m.  V.  patbhôtrb. 

PATE  RE ,  s.  f.  vase  très  ouvert  qui  servait 
dans  les  anciens  sacrifices  ,  paiera  ,  tazza 
de'  sagriûzj, 

PATERNEL,  ELLE,  ad], paterno ,  pater* 
nàle,  Parens  paternels,  biens  patemek,  pa» 
rtnti  dateantodel  padre^  bent  patemi  0  pa- 
trimoniaii, 

PATERNELLEMENT,  adv.  en  père, fa- 
temamente,  da  padre,  eon  affetto  dipadre, 

PATERNITE,  s.  f.  paternité. 

PATEUX,  EUSE,  adj.  pain  pâteux,  pa^ 
stoso,  semicrudo.  Rouche,  langue  pâteuse, 
lingua  pastosa ,  impiastricciata.  Ghemin  pâ- 
teux ,  strada  fangosot  pantanosa. 

PATHETIQUE,  adj.  qui  émeut  les  pas- 
sions ,  patetieo  cite  muove  le  patsioni,  gli  af» 
fetti.  Nerfs  pathétiques ,  quatrième  paire  des 
nerfs  cérébraux  ,patetiei. 

PATHÉTIQUEMENT,  adj.  pateticamen^ 
te ,  in  mot(o  patetieo. 

PATHETISME ,  s.  m.  arte  di  muover  gli 
affetti,  di  eecitar  te  passioni, 

PATHOGNOMONIQUE,  adj.  se  dit  des 
signes  caractéristiques  des  maladies,  palogno- 
monieo, 

PATHOLOGIE,  s.  f.  traité  de  la  nature 
et  des  causes  des  maladies ,  patotogla, 

PATHOLOGIQUE ,  adj.  patohgieo. 

PATHOS,  s.  m.  chaleur  destvle  affectée 
et  déplacée,  stile  affettato  di  chi  prétende 
muovere  le  passioni  .*  il  y  a  bien  du  pathos 
dans  son  .discours. 

PAXIBULAUE,.  adij.  fourche»  patibidu- 


43o 


Ï»AT 


m,  kpithê,  Upatltàèt.  ICm  patibtdaire 
viio  da  forai» 

PATlEllMBflT ,  «dr.  pùtièntêmenUy  eon 
patienta, 

PATIBRGB,  I.  f.  qualité  de  rame ,  pu- 
zUnza,  toHergnza  «  êoffïrtntû.  Hé  bien  1  pa- 
tience >  êbkttké,  pùziênza,  — ,  plante,  (ûpa- 
tlo,  nrniue^  nfmbiee, 

PATIENT,  £,  adj.  pasienU,  saffbrêntét 
iciieranU,  dotée 9  mtto*  — ,  s.  m.  (didact.  ) 
ragent  et  le  patient  »  t  agtnié  e  il  pazienU. 
— ,  celui  qu'on  mène  au  supplice,  U  reo^  it 
emdannato,  — ,  qui  est  entre  les  mains  des 
cfainirgiens ,  f  ùmmalato ,  il  patiente. 

P ATIEUTER  ,  v.  n.  oipeliare  eon  pazUn' 
ta,  ttverpozUntaf  iotlerare. 

PATIrC,  s.  m.  ancien  soulier  de  femme» 
paUino,  pianslia,  — ,  chaussure  pour  pisser 
sur  la  glace,  patîino,  — ,  t.  de  cbarp.  ais  qui 
sert  de  base,  mens^ont  che  tostien  C  arma- 
éurû  dette  ieate.  Fer  à  patin  >  ftrro  di  cavatto 
a  fbggia  dl  pattino, 

PATINER;  T.  a.  pop.  pafpeggiare.  -^,  y.  n. 
térueeiotar  tut  gtiiaecio  eoi  paiiinL 

PATINEtJfl,  s.  m.  elii  tdrueetota  tut  ghiac- 
eio  c&ioattini,  — ,  pop.  et  libre,  patpatore. 

PÂTIR ,  ▼.  n.  paître,  toffrire,  penare, 

PÂTIS,  s.  m.  pâturage  médiocre,  patturût 
pieeioto  paseoto, 

PÂTISSER,  ▼.  n.  far  pattieeL 

PÂTISSERIE,  s.  f.  patlieeeria ,  P  arte di 
far  patfieei, 

PÂTISSIER,  tR1i,$.pattîeeiêrOs  pattet- 
Hère, 

PÂTI9S0IB,  s.  f.  étoffe  de  soie  façonnée 
en  ftos  de  Tours,  aorta  di  gratta  grana  delta 
Chîna, 

PÂTISSOIRB,  s.  f.  iavota  de' patiicciert, 

PATOIS,  s.  m.  langage  rustique,/  inguag* 
giogrottotano ,  di  pertone  ruttiAe» 

PÂTON,  s.  m.  morceau  de  pâte,  patîetti 
da  Ingrattare  il  pottame.  *> ,  morceau  de  cuir 
dont  on  renforce  le  bout  d'un  soulier  en  de- 
dans, eappeltetio  det  tomajo. 

PATORÉALE,  s.  f.  canard  du  Chili  à  crête 
ronge  sur  le  bec,  torta  it  anîtra  det  Cftiti, 

PATRAQUE,  s.  f.  fam.  machine  usée, 
waeehina  vteeftiaf  tquinîemafa,  logera» 

PÂTRE,  s.  m.  qui  garde  des  troupeaux, 
pasfore,  mandriano,  guardiano  di  armenti. 

PATRES  (latin),  envoyer  ad  patres»  far 
morire. 

PATRIARCAL,  E,  adj.  pairiareatê,  ap- 
parienente  at  patriarea» 

PATRIARCAT,  B.  m.pairiareatê^dignUà 
det  patriarea, 

PATRIARCHE,  s.  m.  nom  de  plusieurs 
saints  personnages  de  l'ancicu  Testament,  pa- 
triarca,  uno  d^  primi  padri,  » ,  titre  de  di- 
gnité dans  Téglise ,  patriarea^  —,  premier  in- 
stituteur d'un  ordre  religieux,  patnarea, 

PATRICE,  s.  nu  titre  de  dignité,  pairistOy 
Hloto  di  una  dtgnità  imttiiuita  neU  impero 
romano  da  Cottaniino, 

PATRIGIAT,  »,  nu  dîçùté  d«  patrioe, 
pairutiMf  dignité  di  patrisio 


PAtRIClBN,  BNffB,  s.  et  a^j.  îâsa  dtt 
premiers  sénateurs  institués  par  Romulus,  pet" 
trizio, 

PATRIB ,  s.  f.  le  pays  où  l'on  est  né ,  TéUt 
dont  on  fait  paHie,  patrla,  La  céleste  patrie» 
U  pafùdiso, 

PATRlMOira,  s.  m.  bien  qui  Tient  du 
père  et  de  la  mère,  patrinumio.  —  de  saint 
Pierre,  partie  du  domaine  du  pape,  itpatrim^ 
nio  di  5^.  Pietro, 

PATRIMONIAL,  B,  ad].  pairimmMép 
dérivante  da  pairtihùnio» 

PATRIOTE,  s.  m.  qui  aiau  sa  patrie  et 
cherche  à  lui  être  utile ,  patriotto. 

PATRIOTIQUE ,  9A,pairîoitieo. 

PATRIOTIQUEMENT,  adT.  en  patriote, 
patriottieamente ,  dapatriotto» 

PATRIOO'ISHB,  s.  m.  caractère  da  pa- 
triote,  patriotîitmo, 

*  PATR0CI19ER,  ▼•  n.  parler  longuement 
pour  persuader,  importunare ,  annojar  eon  pë- 
rote. 

PATRON»  ONBB,  s.  patrodhatora ,  pr^ 
tettoré,  atfvoeato.  — ,  padrone,  —  d*un  vais- 
seau marchand,  d'une  galère»  etc.  il  padrom, 
iteapitano  d' una  Hâve.  — ,  prélat  ou  sei^enr 
laïque  qui  a  droit  de  nommera  un  bénéfice» 
padrone,  etie  Aa  padronato,  — ,  modèle  sur  le- 
quel certains  artisans  travaillent,  modaltê, 
eiemptare ,  arettetipo.  — ,  adj.  f.  galère  pa- 
tronne •  ta  teeonda  delta  flotta, 

PATRONAGE,  s.  m.  droit  de  nea&oier  à 
un  bénéfice ,  padronato» 

PATRONAL,  E,  a4i.  fête  patronale,  /»tta 
det  ianto  prottttore,  det  patrono, 

PATRONNER,  v.  n.  t.  de  cartiers»  ea- 
duire  de  couleurs  au  moyen  d'un  patron  »  «0^9- 
rire  eot  modello. 

PATRONYMIQUE,  adj.  nom  commun  à 
tous  les  descendans  d'une  race  et  tiré  de  celû 
qui  en  est  le  père,  patronimteo. 

PATROUILLAGE,$.  m.  pop.  saleté,  amdt^ 
eeria*  tporehezza,  tudieiume,  tporâzia^ 

PATROUILLE,  s.  f.  escouade  mardiant 
de  nuit ,  patiugtia,  teotta.  — ,  t.  de  boulange 
écouvillon ,  tpazzatojo  det  fomo, 

PATROUILLER,  v.  n.  agiter  de  reén 
bourbeuse,  diguazzare  net  fango^  net  ««A- 
ciume.  — ,  v.  a.  fam.  manier  malproprement, 
maneggiare  tconciamente  f  tordare» 

PATROUILLIS,  s.  m.  V.  FAnooiuJieK, 

BOOBBIEl. 

PATTE  ou  PATB,  s.  t  pied  des  quadrupèdes 
qui  ont  doigts,  ongles,  griffes,  zam/m,  piedom 
—  d'écrevisse,  d'araignée,  etc.  branea,  pariam' 
dosi  di  un  gambtro,  di  un  ragno,  eee.  Faire 
patte  de  velours ,  en  parlant  d'un  chat  »  pargar 
ta  zampa  tenxa  tnetter  fuori  gli  ungtiioni^'^ 
se  dit  ng.  des  hommes,  mono,  gampa^  tee.  Être 
entre  les  pattes  de  qndou'un,  ettat  nett  ungkiô 
tt  akuno,  —  pelue,  nomme  dangereux  et 
dont  il  se  faut  défier.  T.  PAiartM.  Graisser 
la  patte  à  quelou'on ,  fig.  et  firai.  le  gagner, 
ligner  te  eârrueote.  Pattes  d'une  ancre ,  mtwm, 
uneimi  à  raffl  delt*  aneora.  — ,  pied  d'an  Tene^ 
d'une  coupe,  etc  piid$  dt  mi  biMm  %  toi. 
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PATTS  D*OIE ,  t.  f.  pltnte  ,pU^mu'^, 
point  de  réunion  de  diverses  allées»  piU  viaU 
ehe  mêtton  eapo  in  un  medetimo  tuogo, 

PATTB»  ÉB,  a4i.  Y.  pat^,  U. 

PATU I IJB  «  ad],  se  dit  des  figeons  qui  ont 
de  la  plume  jusqu'aux  pattes ,  piecione  eaUatê. 

PÀtUBAGB»  s.  m.  pMcohg  pnturû,  nu- 
irimento,  almênto.  Avoir  droit  de  pâturaffe» 
mwrjghii  éi  pateolare» 

PaTUBE»  s.  f.  niiirimênlù,  patiwa^paiio 
dêi  beitiami,  '— ,  fig.  pateoië,  alimenta, 

PÂTUBBB  »  T.  n.  paiturarê,  paicoUtre, 

PÂTUBEUR ,  8.  m.  t.  de  guerre,  chi  mh- 
dueê  l  eawatii  al  paseoh, 

PlTURON»  s.  m,  |^e  du  bas  de  la 
jambe  d'un  cheval  »  poiioja,  pasiuraU. 

FAULBTTB,  s.  f.  droit  qu'on  payait  ponr 
la  transmission  de  certains  offices  »  iorta  dt  ah' 
iieo  diriito. 

PAUMBf  s.  f.  le  dedans  de  la  main,  palma. 
Siffler  en  paume ,  fisehiar  colla  palma  délia 
wmw*  -^9  mesure,  patmo*  Jeu  de  la  paume» 
giuœo  dêUa  palla,  pallaeorda  a  luogo  dave 
êi  giuoea.  —  d'un  marteau ,  pênna» 

FkVJOJBLhE,  s.  f.  espèce  d'orge,  soria  di 
9nOf  êcandêlja,  '-'^  au  pL  gon(U  de  portes 
légères,  mattictiù 

PAUMBB,  Y.  a*  —  la  gueule,  pop.  don- 
ner un  coup  de  poing  sur  le  visage  y  dare  una 
boutda ,  Mio  igrugwmê, 

PAUMIBR,  s.  m.  maître  d'un  jeu  de 
paume ,  fmdnmp  dot  giapco  délia  paliacordam 
—,  ouvrier  ^ui  lait  des  raquettes  de  paume, 
paUtùa. 

FACMILLB ,  s.  f.  machine  d'oiseleur, 
êtangha  pér  gli  aecétU  éka  étrwan  di  zimbéllo. 

PAUMUBE,  s.  f.  sommet  d'un  bois  de 
cerf,  éittémità,  foFéatura  dé'  palchi  dt  on 
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PAUPliRE ,  s.  L  la  pc^u  qui  couvre  TobO  » 
pédpébra.  Fermer  la  paupière,  dormira,  mo^ 
rire.  Poil  de  la  paupière,  la  ciglia, 

PAUSB9  s.  1.  paaëa,  pooa,  formata* 

PAOSER  ,y.n,  far  pausa ,  formani. 

PAUVRB,  a4i.  et  s.  ^ui  n'a  pas  de  bien» 
povoro,  bisognoio,  mtêchmo,  mindieo,  inài- 
ganté^  moéê^itoio,  gratta ,  fonurioso,  -*,  par 
extension  »  disagiato,  ehé  è  m  cattiva  fortunop 
êoarto ,  maneoMto  di*, .  Le  pauvre  homme  1  po- 
varimol  Mon  pauvre  amil  a  pavera  ragaaia! 
mie  earo  amical  —,  dit  par  mépris,  cattitta, 
miêoro,  dkadomot  mcoUa,  — ,  ai  poeo  cuoro, 
frappa  oemplica,  oare»  Pauvres  honteux,  pavari 
vargagnooi*  Pauvre  d'esprit,  t.  de  l'Écritnre, 
détaché  des  biens  de  la  terre ,  panera  di  $pi' 
ritû. 

PAUVREMENT,  adv.  paoaramento,  ma- 
ochinamentés  bisagmoiomente,  miieramente. 

PAUVBES8B»  s.  f.  fim.  donna  mendia 

PAUVRET,  ETTE,  s.  Ism.  paoeretto,  pa- 
aarkia,  caitiveib, 

PAUVRETE, 8.  f.  ^ovarlil,  mendicité,  p<h 
wareaaa^  indiganoeu  -«  de  la  langue ,  flç.  tear^ 
eeasa  di  una  Ungua,  di  iermmi  di  un  tdiamm. 

Il  H  dit  cncoc^  de  cerUiine»  choses  b«8ei  et 
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méprisables,  ooiaocimaa,  vc/ld» 
eose  ipregevoli, 

PAVAGE,  ».  m.  (aotricc,  taoiriaatarû ,  il 
tattrieato  a  eelieiaia^ 
PAVAME,s.  m.  legna  dieammeHa. 
PAVANB,  s.  f.  ancienne  danse  gratc  9  et 
son  air,  pavana* 

PAVAIVER  (SE) ,  V.  t.  poMmaggianif  «r. 
dare eonaria tUtiera ,  orgogliooa* 

PAVa,  s.  m«  pierre  dure,  eamaa,  etc. 
se/ea,  lattriee,  pavimonto*  Chemin,  terrain 
pavé,  ulciato,  lastrico,  pavimonto  intinioiaio. 
bu  pavé,  absol.  taetriao  dieioitoU.  Haut  dû 
gave ,  la  parte  délia  ttrada  pià  vicina  aUo  ooH. 
Être  sur  le  pavé,  non  eapar  dove  albergaro, 
ester  senza  impiego*  Batteur  de  pavé ,  ieiopa~ 
rate,  — ,  fig.  tenir  le  haut  du  pavé ,  oeeupare  il 
prima  posta*  Faire  quitter  le  pavé  à  quelqu'un, 
oaeelar  via  alcuno  par  sempre.  Tâter  le  pavé, 
operar  con  eautela* 

PAVEMENT,  s.  m.  action  de  paver,  ou- 
vrage du  paveur,  tastricaiura ,  4/  latirioam* 

PAVER,  V.  a.  laetricare,  mcdotiolÊra ,  61- 
êinieiare,  uleiare, 

PAVESADE,  s.  f.  toile  tendue  autour  des 
vaisseaux  le  jour  d'un  combat,  impagliatara, 
pavesata* 

PAVEUR,  s.  m.  qui  travaille  au  pavé»  li- 
otrieatare,  ehe  lattriea,  ehe  seleia. 

PAVIB,  s.  f.  pèche  qui  ne  quitte  pas  le 
noyau ,  eorta  di  pesea, 

PAVILLON,  s.  m.  logement  portatif,  padt- 
glione,  tenda^  trabacea*  —,  étendard  de  vais- 
seau, bandiera,  standardo*  — ,  extrémité  éva» 
sée  d'un  cor,  etc.  C  estremitd  pik  larga  é  ana 
tromba,  d'un  eomo  da  eaeeia  e  simiU.  -~,  t*  d'à- 
nat.  extrémité  de  la  trompe  de  failope,  padi» 
gliona  dalle  trombe  0  tube  delfalhppio*'^,  partie 
évasée  d'un  entonnoir,  oampana  délia  imbuîo* 
—  ,  corps  de  bâtiment,  padiffUone*  Baisser 
pavillon .  fig.  rieonoseersi  înikrwro. 

PAVOIS,  s.  m.  sorte  ae  «and  boudier, 
pavoso,  palveso,  roteUa*  —,  t.  de  mar.  tenture 
de  toile  ou  de  drap  qu'on  met  en  Certaines  oe- 
casiona  autour  du  plat-bord  d'un  vaisseau,  p«- 
vetata, 

PAVOISER ,  T.  a.  garnir  de  pavois,  paoa» 
sare ,  cireondar  di  pavesi* 

PAVOT,  s.  m.  plante  sopAifiqoe  à  fleurs 
rosacées ,  papavero*  Les  poètes  disent ,  les  pa- 
vots du  sommeil,  il  eonno,  il  dormira*  —  épi- 
neux. V.  AaeiHoaa.  —  cornu  ou  glaucinm, 
plante ,  papavoro  eomuto. 

PAYABLE,  a4j,  ehe  si  ha  da  pagara,  pa» 
gabile ,  da  pagarsL 
PAYANT,  E ,  adj.  eAa  paga. 
PAYE ,  s.  f.  ce  qu'on  donne  aux  gens  de 
guerre  pour  leur  solde ,  paga ,  pagamento.  ^, 
celui  qui  paie,  pagatore.  On  dit  prov.  qu'il 
faut  tirer  d'une  mauvaise  paye  ce  qu'on  peut, 
dal  mal  oagatore  0  aeeto  o  eercene.  Haute- 
paye  ,  solde  plus  forte  que  la  solde  ordinaire, 
r  ff/fa  paga.  Il  se  dit  aussi  de  qui  reçoit  la 
haute-paye,  ehi  ricoffo  f  atÊu  paga*  Morte- 
paye,  soMatantretanu  dan«  une  garnison  tant 
en  peix  qu'en  guerre^  paga  mofta$  yieu  do* 
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uestique  qu'on  entretient  dans  une  maison 
sans  qu'il  y  rende  aucun  service  9  urvidore  chû 
é  paga  mcrta^  pagato. 

PAYEMENT,  PAiiMEirr  ou  paimiht,  s.  m. 
ce  qu'on  donne  pour  acquitter  une  dette,  pa- 
gamenio,  paga,  — ,  action  de  payer,  paga- 
manto,  Ûpagare» 

PAYER ,  ▼.  a.  s'acquitter  d'une  dette»  pa- 
gara,  toddufara,  Uberarsi  da  un  débita.  On 
dit  proT.  payer  rie  à  rie,  pagar  fino  alf  ulti- 
ma  quatirino.  — d'ingratitude»  aantraeeam- 
biara  eon  ingraiiiudina.  -^  de  raison,  dare^ 
allêgar  buona  ragioni.  —  d'effronterie,  d'au- 
dace, fig.  afMra  sfrantato ,  audace,  far  fronte, 
far  testa» 

PAYEUR ,  s.  m.  pagatore,  che  paga,  desii- 
nato  a  pagarê, 

PAYS,  s.  m.  paesê,  regione,  provineia , 
eontrada.  — ,  patrie ,  lieu  de  la  naissance , 
oatria.  Plat-pays ,  eampagna  9  pUmura.  On  dit 
a  Paris,  le  pays  latin ,  il  quartiere  degU  studi, 
ProY.  cet  homme  est  bien  de  son  pays,  cgii  é 
btn.  tampliea*  meUona,  Juger  à  vue  de  pays , 
giudicar  a  prima  vitta.  Faire  Toir  du  pays  à  un 
homme,  aar  briga,  impaeei.f/lon  pays,  ma 
payse ,  pop.  eompatriota, 

PAYSAGE,  s.  m.  aspect  d'un  pays ,  visia 
di  un  paese,  — ,  tableau  qui  représente  un 
paysage, /;aMa<to,  paete, 

PAYSAGISTE,  s.  m.  peintre  qui  fiait  des 
paysages ,  paesitta ,  pittor  paesitta, 

PAYSAI9,  ANNE,  s.  contadino,  conta- 
dina.  Gros  paysan ,  vilUtno,  riutico,  tanghero, 
A  la  naysanne,  alla  contadinetea, 

P£AGE,  s.  m.  droit  qui  se  lève  pour  un 
passage,  lieu  où  on  le  paie,  padaggio,  gui- 
daggio ,  luogo  dove  $i  paga. 

PE AGER ,  s.  m.  riscotitora  det  pedaggio, 

PEAU ,  s.  f.  partie  extéi'ieure  de  l'animal , 
pelie,  cuojo,  eute.  Prov.  avoir  la  peau  collée 
sur  les  os,  essera  osta  a  palle.  Etre  gras  à 
pleine  peau ,  gratso  a  crapa  ptUa,  — ,  ng.  et 
fam.  vous  avez  beau  faire,  il  ne  changera  ja- 
mais de  peau ,  il  mourra  dans  sa  peau ,  il  lupo 
eangia  il^elo ,  ma  non  il  vazzo.  Contes  de 
peau  d'âne,  petits  contes  inventés  pour  l'amu- 
sement des  enfans,  foie,  raeconti  di  vecehie- 
relia.  — ,  enveloppe  des  fruits>  des  plantes, 
pelle,  pellieola,  buecia» 

PEAUSSERIE,  s.  f.  commerce  de  peaux , 
pellieeeria^eommercio  di  pelli, 

PEAUSSIER, s.  m.  qui  vend  ou  qui  pré- 
pare des  peaux,  pellieciojo,  ptllieeiere,  ehi 
vende  o  acconcia  le  pelli»  Muscle  peaussier  ou 
cutané  (anat.) ,  ehe  serve  a  muover  la  pelle. 

*  PEAUTuE ,  s.  m.  envoyer  au  peautre , 
mandar  al  diavole,  caeeiar  via,  mandar  in 
malora, 

PEAUTRE,  EE,  adj.  (blas.)  se  dit  des 
poissons  dont  la  queue  est  d'un  autre  émail 
que  le  corps,  timonista. 

PEG ,  adj.  m.  hareng  pec,  har^g  en  caque, 
aringa  salata  di  freseo, 

PEGGABLE,  adj.  soggettoa  peceaio^chê 
é  eapaee  di  peecare^  pecéibile, 

PEGGADIbUB,  s.  U  (dercq^agnoi)  pé- 
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ché  léger,  pêeeadigGo^  peeeatc  kggero,vemeile. 

PEGCANT,  E,  adj.  humeur  peccante 
(méd.) ,  qui  pêche  en  quantité  ou  en  qualité  » 
Cumor  peccante. 

PEGGAVI ,  s.  m.  (  lat.  )  un  bon  peccavi  , 
fam.  un  buon  peecaviy  un  buon  atto  ai  amtri- 
*ione. 

PÉGHÉ,  s.  m.  transgression  de  la  loi  di- 
vine ,  peceato,  eolpa.  —  mignon,  peeeato  fa- 
vorito ,  solito. 

PÊGHE  •  s.  f.  fruit  à  noyau ,  perttea ,  pesea. 
— ,  art,  action  de  p^her,  pesea,  pescagiona. 
— ,  droit  de  pécher,  la  pesea. — ,  poisson  qu'on 
a  piéché .  pesca,  cid  che  si  i  pescato,  — ,  les 
perles ,  le  corail  qu'on  prend  dans  la  mer,  pesea, 
délie  oerle ,  </«*  corallL 

PEGHER ,  y.  n.  transgresser  la  loi  divine, 
peccare^  errare^  eommelter  peeeato ,  trasgre^ 
dire  la  legge.  — ,  faillir  contre  quelque  r^le, 
peeeare,  mancare, 

PÉGHER,  V.  a.  se  dit  du  poisson  et  de 
tout  ce  qu'on  tire  de  l'eau ,  peseare ,  eavar  deit 
acqua.  rêcher  un  étang ,  etc.  pesear  tmtto  U 
pesce  ehe  é  in  unostagnoj  pescliiera^  eee.  On 
dit  prov.  où  avez-vous  péché  cela?  donde  msU 
v'avete  eavata  quella casa?  —  au  plat,  proT.  et 
fam.  pesear  nel  piatto.  —  en  eau  trouble ,  pro- 
flttar  del  disordine. 

PÉGHER,  s.  m.  aibre  qui  produit  les  pè- 
ches .  peseo,  persico, 

PÊGHERlE,s.  f.  peicheria,  luogo  émia 
si  vende  il  pesce. 

PÉGHEUR ,  ERESSE ,  s.  qui  commet  des 
péchi^s,  peeeatore,  psecatriee. 

PÊCHEUR ,  s.  m.  qui  fait  métier  dépêcher 
du  poisson ,  pescalore,  L'aoneau  du  pêcheur» 
Canello  del  pescatore^  U  sigillé  pontiffeh^ 
rappresentante  S.  Pietro  in  alto  di 
Martinet-pécheur,  oiseau,  folaga. 

PÉCORE,  s.  f.  t.  injur.  buaecio, 
stolido,  babbaccio. 

^PECQUE,  adj.  et  s.f.  t.  infur.  fam.  monmi 
seoccalfuso^  saputona,  pocoftla. 

PEGTEN,  s.  m.  huître.  V.  paioiix.  — « 
t.  d'anat.  V.  vitaiL. 

PECTINE,  s.  m.  (anat.)  musde  fléchisseur 
de  la  cuisse  ^oetiineo. 

PECTINE,  ÉE,  adj.  (hist  nat.)  «  fôggia 
di  pet  fine. 

PECTORAL ,  E ,  adj.  pettorale,  haotso  par 
il  petto.  Croix  pectorale ,  eroee  veseovila^  — , 
nom  de  dfux  muscles ,  pettorale. 

PÉCULAT,  s.  m.  vol  des  deniers  publics 
par  un  administrateur,  peeulato. 

PÉCULE ,  s.  m.  ce  que  celui  qin  est  en 
puissance  d'autrui  a  acquis ,  et  dont  il  peut 
disposer,  peeulio,  cid  ehe  aequista  un  nUnorm 
par  prnpria  industria  e  di  cui  puà  disporrê, 

""  PÉGUNE,  s.  f.  peeunia. 

PÉCUNIAIRE,  adj.  amende,  peine,  inté- 
rêt pécuniaire,  ammenda,  p$na  peeumimries^ 
interesse  peeuniale.  f» 

PÉCUNIEUX,  EUSE^  adj.  pêùanioe», 
rieeodi  contante,  danaroso*  % 

PÉD  AGUE ,  s.  m.  appû  des  pieds  des 
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YÉDACOGIB ,  s.  f.  inslructîoD ,  ëdiicatiûn 
4es  ^fanA.  pedagosia, 

'  PEDAGOGIQUB ,  aâi.  ptd9gogieo. 

PËOAGOGUE ,  s.  m.  réKçul,.  ««iire ,  pi- 
diisqgo  y  iilitutore  di  funciuiU.  • 

'  rEDALE ,  s.  f.  tuyau  d'orgue  qn'oo  Uti. 
joupr  avec  le  pied ,  pèduU  d'organo. 

FED  ANÉE ,  adj.  m.  se  dil  des  juges  de  riU 
bge  aUi  jtigcnt  debout»  ^Udic^  peduneth . 

PE0AI9T,  E ,  s.  t.  ÎDjur.  pedg^f^ ^  pedan- 
tttçojp ,  ptdaniuxto, — ,  s.  f.  monnfL  taputana, 

'  PÉDANT ,  E  .  adJ.  qui  tient  du  pédant,  p«.. 
dantesco ,  ehc  sente  del  pedanU,  tshû  pu»&a  di 
pêdanU, 

PEDAKTER,  v.  n.  t.  injur.  et  fam.  en^ 
seigner  dans  les  collèges ,  farta  da  p^anU. 

PEDANTERIE ,  s.  f.  pedanUria, 

PÉDAEITESQUE,  adj.  pedantoseo, 

PEDANTESQUEMENT,  adv.  pédante^ 
êcantentût  in  aria  padantuca. 

PEDANTISER  ,  t.  d.  faire  le  pédant,  far 
UptdnntCi  U  taectnte, 

PÉDANTISME,  s.  m.  airde  pédant, />«• 
dant^a, 

PÉDÉRASTE,  s.  m.  toddomita, 

PEDERASTIE,  s.  f.ioddomia. 

PÉDESTRE .  adj.  se  dit  de  ia  statue  d'un 
homme  à  pied ,  pedtstre* 

PÉDESTREHENT,  âdv.  aller  pédestre* 
ment ,  andar  a  piedi, 

PEDIGULAIRB .  adj.  se  dit  d'une  maladie 
où  il  s'engendre  une  grande  quantité  de  pou\^ 
ptBdietttare, 

PËDICULAIRE  ou  cbjcti  sa  coq»  s.  f. 
plante,  Mirafizteea,  siafitagra,  pedieolare^ 
arba  ctie  ueeiae  i  pidocchi, 

PÉDICULE,  s.  m.  t.  de  botan.  pieduolo, 
ffcdirciitolo. 

PÉDIEt}X,s.  m.  le  second  des  muacles 
estcn<eurs  du  pied,  pedidio» 

PÉDILUVE,  s.  m.  (méd.)  bain  de  pied, 
pêdîluvio, 

PÉDOMETRE ,  s.  m.  Y.  ODOMiTis. 

PÉOON  .s.  m.  courrier  à  pied,  padona» 
;  PÉDOl'ROPHIE,  s.  f.  partie  de  la  u«éde- 
cîne  qui  concerne  la  nourri lure  desenfans,  pa- 
dotropa, 

PÉGASE,  s.  m.  chenal  fabuleux  et  constel- 
lation, pé^dio. 

'  PEIgNAGE,  s.  m.  action  de  peigner  le 
chanvre,  etc.  pMnatura  dùi canapé ^  delta 
fana, 

PEIGNE,  s.  m.  instrument  qui  sert  à  dé- 
mêler les  cheveux,  pettine»  — ,  instrument 
des  cardeurs.  tisserands,  etc.  peiiine,  — ,  co- 
quillage bivalve ,  pettine, 

PEIGNÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  On  dit 
au  Gg.  jardin ,  discours ,  etc.  bien  peigné ,  ben 
Unuto,  ban  aceoncto,  aiseitato ,  troppo  slu- 
diato.  m 

PEIGNER ,  T.  a.  démêler,  arranger  les 
cheveux  avec  un  peigne,  péUinara,rw^ntr 
d[ulin,du  chantre,  etc.  patlinar  linOf  ca-- 

TÊIGNXTJR»  s,   m.  ifédintitcKf,  ^«  ca- 
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'  PEIGNIS  R ,  s.  m.  qui  fait  «t  fend  despô- 
gaes,  petttnagnoh. 

PEIGNOIR ,  s.  m.  linge  en  forme  de  man- 
teau que  l'on  met  sur  ses  épaules  quand  on  sa 
peigne,  manlettina,  roechetto ^  aecappatojo, 

:  PEIGNON ,  fl.  m,  U  de  drap^  laine  Goprte 
et  jarreuse  qui  s'amane  dans  les  peignes ,  pal" 
malta.  -;-,  t.  de  cord.  paquet  d^  chanvrei  af- 
finé ^tnaxto  di  eanapa, 

P£lGNUR£$,s.  f.pL  capctlieadati^êi 
petttnare. 

P£IXiLE$,s.  f.  pL  t«  de  papet.  vieux  chif- 
fons de  lin  et  de  chanvre ,  canci  «  straeei, 
PEILLER  •  s.  m.  chiffonnier,  cenaiûjuaio. 
PEINDRE,  V.  a.  dtpignert , pingere.  —à 
l'huile,  dipi^neraaotio.  —  à  fresque,  en  dé- 
trempe ,  diptgnere  a  fresco ,  a  guaxzo ,  a  fam- 
perù,  —  d'après  nature,  dipigitere  dat  natw^ 
rate,  ai  nalurata,   —,   faire   nn  portrait  , 
riirarrè,  — ,  décrire  vivement  quelque  chose  f 
dipignere ,  rapprêtantar  ean  parole  S'achevec 
dépeindre,  uubbriarsi,  finir  di  ruiniargi.  A, 
peindre,  adv.  ben  faito ,  dipinto  a  pennalto, 
a  meraulgUa:  il  est  fait  à  peindre,  cda  voos^ 
va  à  peindre.  — ,  farder.  imbelUUarti ,  pzti' 
marsl,  tiscîarti,  imblaeeani, 

PEINE ,  s.  Upmui ,  cura^  tarmantp ,  mqui&» 
tudinô,  difficottà.  — ,  eastigo,  eandanna- 
gione ,  supplieio ,  torménto,  — ,  fatica ,  «ten/0» 
— ,  ripugnantay  ribrazzo.  8e  trouver  en 
peine,  ettere  in  impicei,  in  guai.  Être  en 
peine  de...  essere  inqulelo,  Prenex  la  peine  dÂ 
taire  cela ,  datevi  l'ineomado  di  for  la  ial  com. 
Fam.  la  chose  en  vaut  bieii  la  peine,  ne  ma- 
rila  la  spua ,  ne  vale  il  pregio»  A  peine ,  adv. 
appena,  non  4  ehe  un  momenio.  A  grande 
peine,  a  tnatapena ,  a  stenlo^  eongran  fatica^ 
PEINE,  ÉE.  part.  V.  le  yerbt.  Ouvrage 
peiné,  tavoro  ttentato, 

PEINER ,  V.  a.  donner  de  la  peine ,  a/JSm- 
nare,  tormentare,  — ,  stentare  inlorno  ad  an. 
iavoro,  — ,  V.  n.  penaroj  durar  fatiea,  -«, 
V.  V,  affannarti ,  darsi  briga ,  prendersi  cura, 
pensiero ,  oeeupartl  seriamente. 

PEINTRE,  s.  m.  pittore,  dipiniore.   Une  ^ 
femme  peintre,  pitiries,  — ,  ng.  qui  reprë*' 
sente  vivement  ce  dont  il  parle  ,piHorê,  vero 
pîtiore.  Homère  est  un  grand  peintre,  prima 
pitior  délie  memorie  antiche, 

PEINTURAGB,  s.  m.  action  de  peinturer* 
V.  ce  mot. 

PEINTURE,  s.  f.  art  de  peindre,  piliara, 
dipintura.  OuirBfiÉ  de  peinture,  ^^iV/ura, 
opéra  di  piliara»  — ,  oouieur  en  général ,  eo- 
tore ,  piltura,  — ,  fig.  ces  choses  ne  sont  qu'en 
peinture,  m  pillura,  in  apparenta.  —,  fig. 
ilcâcription  vive  et  naturelle  de  quelque  diose» 
pittura,  deeeritionêu  rappretenta^iamê  vivtL 
eon  parole, 

PEINTURER ,  V.  a.  peindre  ou  couvrir 
d'une'seule  couleur,  eotorare^  eofofire. 
PElNTUREUR.s.m.  V.  baibouilleoa. 
PELADE,  s.  f.  maladie  qui  fait  tomber  le 
pôil^'ee/afîfta,   alfip^a.  — ,'  t.  de  laiaagc«, 

iMnû.  e/i#  $i  (^  €a4êr  Wê  f^,f  firHdl^mir 
Ma* 
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PBLÂGB  9  fl.  m.  qualité  du  poil  d'une  bètf » 
pêkkmé^pûh;  êoUtrc,  quttUtd  étt  pelante, 

FÉLAMIDË  ,  s.  f.  poissdn  dermer ,  pùht^ 
mtta. 

'PELARD ,  adj.  m.  bois  t>dard  »  iêgw  eh§ 

ti  tcorttf, 

PELÉ  •  Éfi ,  part,  il  m  tout  pelé,  eg/î  ^ 
ar/i**.  —«s.  «fio tpeéûcciétia, 

PÉtB-MÉLB  ,  adr.  conrasément ,  Mn/îi- 
êamenle,  $eomptgtialamÉnU  »  af/a  rinfuta» 

'  JPELER  »  T.  à.  dter  le  poil .  p§lwre ,  spelafc , 
sp0iaeeiare,  -* ,  ôter  la  peau  d'uu  fruit ,  Fé- 
corre  d'un  arbre,  mùndan^  petaré^  rîmân' 
date ,  riiieiinre.  Peler  hi  lerre ,  ptUr0  la  ttmt, 
Uottr  é*  trhe  tUfh  totte, 
'  PÈLERIN,  E,  s.  petfegrinOf  pengrino, 
—  .fi«.  «ci'orltf,  teatlrûM  àesiro,  _  .,   .     - , 

PÈXEKIFl  AGE ,  s.  m.  petlcgrinasglOypel-  1  strarrio^  brand^lo. 

P^tn^izione.  H     PÉNAL,  E,  ad],  qui  assujélit  ft  que^ùa 
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ëggùinitotaré ,  far  gomitoh  »  ûvvoigtrê  bk  §^ 
miêotû. 

PELOUSE,  s.  f.  sorte  de  terrais ,  terrtr 
eoperîa  «T  ar^  minuta  e  folia, 

•PELTB,  5.  m.  pMia,  icuào  aniUo, 

PELU,  UE.adj.  ^mi  de  poîl,  /Mto« 
véltui0.  Balte  peine,  B^.  homme  adroit,  te» 
qua  chêta^  tnûtzhui, 

PELUCHE, s.  f.  sorte  de  panne,  fetpa, 

{}clutxù,  "^ ,  louflffe  de  feuilles  menues  et  du- 
rées ,  pimma  H  fort, 

PELUCHÉ,  Ée,adj.  a  gaiM  H  fêbê, 
ehe  ha  lungopib,  vetfuio.  Anémone  pducoée, 
OHtmone  rhe  ka  (a  piuma» 

PELURE ,  s.  L  buceta ,  «corsa  detU  frotté 
tn^nJate, 
I      P  EN  A ILLON ,  s»  m.  fam.  haiUon ,  egmdùg 


l$g\ 

PÉLICAN,  s.  m.  oiseau  aquatique,  ptttt 
cnno.  — •  alambic   bouché    garni    de   deux 
tajatrt,  peftieanù,  —  ,   instnimcnt  de  chi- 
rurgie, cane ,  ttromenio  per  eavar  identi. 

PELISSE  «  s.  f.  habit  de  peau,  petliC" 

dtt. 

'  PELLE,  s.  f.  outil  de  fer  ou  de  bois  large 
et  plat ,  qui  a  un  long  manche  fffffa  t  p^fetta» 
Prov.  la  pelle  se  moque  dn  fourgon,  se  dit 
d'un  homme  qui  a  les  mêmes  défautâ  que  ce- 
lui dont  il  veut  se  moquer,  la  padeUa  dice  at 
ptijunlcfatli  in  là  ehe  ta  mi  tingi, 
PELLES,  piLLsaii,  pcu.BTaf,s.  f.  unapû" 

Ma. 

PELLETERIE,  s.  f.  l'art  d'accommoder 
les  peaut ,  peUieeerla.  — ,  les  peaux  dont  on 
fait  les  fourrures,  petlicee. 

PELLETIER,  ÈRE,  s.  qui  prépare  des 
peaux ,  ptlifccia/o ,  pettieeUre, 

PELLICULE,  s.  f.  peUkùta^  pctlleuta , 
pclliccina ,  bucciotina ,  eortceeiuola. 

PELOIR,  s.  m.  rouleau  de  bois  pour  faire 
tomber  l^^^^i  des  peaux ,  pelatojo. 

PELOTE ,  s.  f.  espèce  de'  boule  que  l'on 
forme  en  dévidant  du  ni  ou  de  la  laine ,  gomi- 
lolo. .— ,  coussinet  où  l'on  fiche  des  épingles, 
iorseih,  butzo. — de  neige ,  palh.  di  neve.  — , 
marque  blanche  sur  le  front  des  chevaux, 
macchià  btanea  infrontea'cavallL — ,  autrefois 
baile  pour  jf)uer  à  la  paume ,  patla. 

PELOTER ,  V.  n.  jouer  à  la  paume  par 
amusement,  palUggiarc,  Peloter  en  attendant 
partie ,  proverb.  et  figur.  far  qualche  cota  ptr 
tpattentmento  mentre  si  $ta  atUndenda  di 
farneafcaaa  daddovero, — ,  v,  a.  fam.  burtar&f  ' 
maUraltare.  Se  bien  peloter ,  battersi, 

PELOTON,  s.  m,  pellle  pelote,  gomitoh, 
'-,  balle  pour  joUer  à  la  paume ,  oalta  non  rt- 
eeperta.  —,  fig.  petit  nombre  de  personnes 
ramtissées  et  jointes  ensemble;  ainsi  on  dit  : 
ils  étaient  dans  cette  pbce  par  pelotons,  cmc" 
ûrano  a  grûppî  tu  queila  ptutza.  — ,  t.  '  de 

fuerre^  petit  corps  de  troupes,  kquadronif.' 
U\  ifeloton  de  mouches  à  miel ,  des  pelotons 
dèchenfÛes,  d'arèîgriées,  un  grappod^ùpi, 
gaiHHati'i  nUU  di  brùehi ,  tee, 
-raL^TOANBR  i  T,  a.  "mettre  en  ^doickr! 


pane,  pana  fa. 

PENARD ,  s.  m.  fam.  vieux  panard, 
chiana .  verrhfû  teimanito ,  vccehio  pazto. 

PÉNATES,  s.  et  adj.  m.  pi.  dieux  domci- 
tiqnes  des  païens ,  Pmad,  Lari.  — ,  fig.  ha» 
bitation ,  i  noitri  lari ,  la  casa  nostra* 

PENAUD ,  E  ,  adj.  interdit .  attonlto^  ôt- 
tronato  ,  sbahrdito,  stordito  ,  stupefatlo, 

PENCHANT,  E,  adj.  pendante,  deetivu 
— ,  fig.  qui  est  dans  le  déclin»  aaxUiÊla,  ahaé 
sut  ■finira. 

PENCHANT,  s.  m.  pente ,  ptndlon  ckùm^ 
deelivio,  pendiee,  ptndenza.  —  ,  propensioa 
naturelle  de  Tftme ,  pandenza ,  inelinazioma, 
tandcnza,  propensiona.  Se  retenir  sur  le 
penchant  du  précipice ,  être  sur  le  penchant 
de  sa  ruine,  ng.  ritenersi  suit*  orto  del  prtci^ 
pizio ,  csserin  proeinto  it  andar  ravinato»* 

PENCBÉ,  ÉE,   parL  ;»(e^ato,  inciinai^. 
Airs  penchés .  smaneeria,  lezi ,  smarfia, 
PENCUEMENT,s.  m.  inelinazione. 
PENCHER,  y.  q.  et  n.  baisser  qudqM 
chose  de  quelque  côté,   înelinara,  pendarm» 
piegara,   — ,  au  fi^    asar  disposto,   it^cm" 
nare. 

PENDABLE,  adj.  ouï  mérite  la  potence, 
ribaldo  da  impieeare.  Cas  pendable ,  de^o  éi 
força ,  ehe  mérita  la  força. 

PENDAISON,  s.  f.  pop.  impicealmrm , 
t  impieeare  ,  t  impendere  ptr  la  gota, 

PENDANT,  £,  adj.  qui  pend,  ptskdttsim  , 
pendclû.  Procès  pendant ,  file  ehe  pende.  —  , 
subst.  m.  pendant  de  baudrier,  de  ceinla* 
ron ,  etc.  pendagtio.  Pendans  d'oreiUe»  pmtr 
deMi,  oreeehini.  — ,  t.  de  peint  pendans, 
deux  tableaux  d'égale  grandeur  «t  peints  danft 
le  même  goût,  riseontri, 

PENDANT,  prép.  net  tempo.  —,  mà^. 
meutre,  nel  mtntre  ehe. 

PENDARD ,  E  ,  s.  vaurien ,  fripon ,  farwa, 
ribaldo,  scellera to^  furfante. 

PENDELOQUE,  s.  f.  pfrrreries  ^ooténà 
dek  boucles  d'oreille,  peniente  éi oreeehini, 

PENDENTIF,  s.  m.  t.  d'arch.  pandmssaA 
<r  iïnù  lottafuori  Al  perpendîtotù  délia  mmrmm 
i     PENDILLER,  v.  n.  pens^ftr^,  êtim  m^ 
spuo,M»p$iuUtiUiù^a%âm        '  ' 
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,     PENDILLON»  s.  m.  t.  dWlo^.  wêrga 

rlhadita ,  eot  fitito  dtih  icappafMKlo, 

PENDOIH.  8.  m.  u  de  charcutier  »  cordSi 
da  applccare  U  lardo, 

PÈriDliE»  V.  a.  appêndâtû ^  sotpendêTê , 
métier  ptndoioni ;  impiceare,  appiecar  p§r  la 
go/a.  Se  pendre  •  impieearêi^  attaeeûni  ad  un 
iaecio.  Dire  pis  (jue  pendre  d'un  liomme, 
dire  il  peggio  çlte  n  pua.  — ,  t.  n.  eteere  ap' 
pieeato  o  aospeso ,  etar  pêndenU,  penderê, 

fenzolare.  On  dit  prov.  autant  lui  en  pend  à 
œil ,  à  Joreille, ^ft  puà  aeeadere  t  isieno, 
PEKDU.  UE,  |>art.  et  s.  appiecato,   im- 
pieeato.  —• ,  prot.  aussitâl  pris,  aussitôt  peoda« 
êubito^  di  lolto^  a  un  traita, 

PENDULE  »  s.  m.  poids  atUchë  à  une 
verge,  à  un  fil  de  fer  ou  de  soie,  pendule^ 
peudoh.  — ,  s.  f.  horloge  à  pendule  ,  penduio, 
çriuoto  di  caméra, 

PENE,  s.  m.  morceau  de  fer  qui  fait  partie 
d'un^  serrure ,  ttanghella. 
PENÉTRABILITÈ,  s.  l  penetrakintà, 
PENÉTUABLE,  adj.  où  l'on  peut  pénétrer, 
peneirahile. 

PÉNÉTRANT, E,  9à\. pénétrante,  aeuto. 
Esprit  pénétrant.  în^eg^o  perspicace ^  pronto, 
aculo,  sotlilù  y  penetrativo, 

PÉNÉTUATIP.  IVE,  adij.  penetrativp, 
chû  pénétra  di  leggieri, 

PÉ.NÉTRATroN,  s.  f.  vertu  et  action  de 
pénétrer,  penttratione ,  ptnêlramtntQ. — .jfig. 
sagacité  d'esprit ,  perspicacité ,  acume  ,  ocm- 
texta^  sottigtietza  d' ingegno, 

PÉ.NETUER,  ▼.  a.  penetrare^  pa$sa'r  da 
handa  a  banda  ^  internarsi,  entrarc  addentrp, 
—  •  fig.  connaître  à  fond  les  choses,  ecapriri, 
apprendcre.  — ,  toucher  yivement,  conimuo'- 
vere,  addnhrare^  aecorare.  — ,t.  n.  le  coup 
pénètre  dans  la  chair  |  pénétrer  daos  un 
pays.  etc.  penetrar  in ,  ne/... 

PENIBLE,  adj.  torifien  1010,  penoto,falî' 
coso,  arduo, 

PÉNIBLEMENT,  adr.  peaotameniê ^  fa- 
iicosamentê. 
PÉ IM I  DE,  s.m.  sucre  d'orbe,  xueehero  d*orzo, 
PEN  IL,  s.  m.  (anat.)  mtneiabbio,  ta  parte 
mnitriore  del  pube, 

PEN  IN  jiULE ,  s.  r.  penitota. 
PÉN ITENCE,  a.  {.penitcnza ,  pentîmentù^ 
eontrizume,  — ,  maceraiione^  marlificazione, 
— .  fig.  punition  imposée  pour  qut*lque  faute, 
pf.nilenza^  punitione, 

P£MTENCEKI£,a.f.  charge.  fonction»di- 
gnit^de  |ipiiitpncier.  ^«iti<«ns(iWa. 

PÉNITENCIER,  s.  m.  prclrecommis  par 
l'évéque  pour  ahsoudre  des  cas  rescrréS/  peni-' 
Unti'.re, 
PÉN  ITRNT  .  E .  adj.  pénitente, 
PÉMTENTIAUX.  adj.  nu  pL  psaumes 
péiiitontiaux ,  tûfmï  peniteneiali, 

PÉMTKNTIëL,s,  m.  riturl  delà  péni- 
tence, peniltneiale ,  riluale  delta  peni  tenta» 
.  ''PENNADE,s.  f,c<i/ei0. 

*  PKNN  ADtR  .  ▼.  ta.  dare  un  eatciù, 
PENMGE»  ••  Uh  pw»nê  degU  neêeUi  di 
rmpina. 
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PENNE,  %,  L  t.  de  faucon.  p§nnê  ck$  gU 
meeeta  di  rapina  mutano  açm  nnné, 

PEN  NON.  s.  m.  autrefois  forte  de  bânnièTÉ^ 
pennone ,  itendardo^  insegna. 

PÉNOMBRE,  s.  t  (astr.)  ombre  légèite 
avant  et  Faible  lumière  après  let  éclipses,  pa- 
nombra. 

PENOir,  s.  m.  (mar.)  gfronette  de  lîéfe 
garnie  de  plumes,  sorta  di  bander  nota, 

PENSANT,  E,  ad|.  qui  pense ,  ^«iMiif# , 
cke  penta 

PENSÉE  ,  s.  f.  petuiâtûy  peniiêre  ^  petutt" 
mento,  — ,  idea,  — ,  opinicne, -^  ,  «fifan- 
fione.  ^ ,  t.  de  peint,  d'arch.  etc.  premièA 
id^ .  esquisse ,  MchitMo.  — ,  petite  teur ,  vté/«. 
Couleur  de  pt'nséc ,  violet  brun .  eolar  di  rM^ 

PENSER.  V.  n.  pensare,  êadére,  pot 
mente.  — ,  riflettere,  contiderare.  — ,  immé» 

Îinnre ,  aver  in  mira,  — ,  eieer  eulpmntû  di,„ 
ai  pensé  mourir ,  poeo  maneâ  eh'  10  non  me- 
risii.  Penser  à  mal,  pentar  maie.  — >,  t.  a. 
avoir  dans  Tesprit,  pensare,  auet  in  m€ntê» 
— ,  pour  imaginer. croire.  Juger.  V,  ces  moCI. 
*  PKNSBH,  s.  m.  pensée  .  pensiero» 
PENSEUR .  s.  m.  pensatore,  uamo  avp$ÈÊ» 
a  pensare ,  a  rijtettere, 

PENSIF,  IVE.  adj.  pensleroeo,  peniûêê, 
eogitabondot  immtrso  ne  pensieri, 

PENSION ,  s.  f.  somme  d'argent  que  l'on 
donne  pour  ôtre  logé  et  nourri,  penshné^ 
doizina,  — ;  revenu  annuel  qu'on  donne  ou 
qu'on  reçoit,  pensione,  —,  maison  d'éduca- 
tion .  sorta  di  eoUtgio, 

PENSIONNAIRE,  s.  qui  paie  penslo*, 
pensionarioy  dozsinantê.  — .  qui  jouit  d'une 
|)en$ion .  pensionario  ,  ehe  gode  pensîene. 
Grand  pensionnaire,  premier  agent  de  l'ancien 
gouvernement  hollandais,  grën  pensienario. 

PENSIONNAT  .  s.  m.  tuogo  dove  ei  alié- 
vano  faneiutli  o  faneiultê. 

PENSIONNER,  v.  a.  fitr$,  attegnar  im« 
pensione, 

PENSUM,  1.  m.  (lat.)  surcroît  de  frarall 
Imposé  à  un  écolier  pour  le  punir,  pensum, 

PENTAGUOROÈ.  s.  m.  lyre  desandeoi 
ft  cinq  corclesv.  pentaeordo. 

PENTAGONE,  adj.  t.  de  géom.  penlê>4 
gono,  (juinqunngoh. 

PENTAMÈTRE,  adj.  m.  vers  grec  oq 
latin  de  cinq  pieds ,  ptntametro,  c. 

PENT  A  POLE .  s.  f.  (bist.  anc.)  contrée  où 
il  y  a  cinq  villes,  pentapoli, 

PENTATKUQUE .  5.  m.  les  cinq  premiers 
Tivrrs  i\e  la  Rihip,  Pentattueo,  » 

PEMTATULE;  s.  m.  réunion  de»  ehif 
jeux  g\mniqu(*s  des  anciens  Grecs,  et  nom 
de  raiblcte  qui  s'y  livrait  avec  gloire ,  pmi^ 
tatio.  I 

PENTE,  s.  r.  surface  inclinée,  petuR^, 
pendto,  deetivh,  — ,  inclination,  pensent «^ 
ptndcma,  propensions.  —,  bande  qui  pèM 
autour  du  ciel  d'unCt,  etc.  pendagtie ,  bmhsi, 
drtippetfont, 

PENTECÔTE,  s.  U  fête  aue  l'égUieeé-^ 
lèbrc  le  cinquantième  jour  apfèsPâque,  Pm^ 
iecQéte ,  ia  jata  dj^ll/9  SpirOo  Sémto*  \ 
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PENTHÈSB,  s.  r.  dans  l'ëglise  d'Orient . 
ta  fuia  delln  Purifieuzione. 

FENTIÈRB,  s.  f.  fUet  de  chasse  et;  de 
pêche,  sorta  éi  têt; 

PENTURE ,  8.  f.  bande  de  fer  qui  soutient 
les  portes ,  les  fenêtres .  bandûlla. 

PÉNULTIÈME,  adj.  arant  -  dernier, />e- 

PÉNURIE»  s.  f.  grande  disette  ypenicrûi, 
tarûfiiê, 

PÉOTTB,  s.  L  espèce  de  chaloupe  Téni- 
tienne  »  pêota. 

PÉPASTIQUE  ou  paniQui,  s.  m.  et  adj. 
(méd.}  qui  mûrit  les  humeurs,  qui  facilite  la 
digestion  ,  maturanie ,  éigutivo. 

PÉPÉRIN,  s.  m.  (hist.  nat.  )  tuf  Tolca- 
nioue  eris,  pepêrimo. 

PErlE ,  s.  L  (lellicule  qui  vient  au  bout  de 
la  langue  des  oiseaux  et  des  poules  pour 
«voir  eu  soif,  pipUa, 

PÉPIER ,  ▼.  n.  se  dit  du  cri  naturel  des 
moineaux ,  pigoiarû^  pipiiare, 

PEPIN,  s.  m.  semence  de  certains  fruits, 
aeinq,  gnutélio, 

PÉPINIÈRE ,  s.  f.  plant  de  petits  arbres , 
êêmemxç^o^  temimario,  vivajo.  Il  a  la  même 
significiition  an  fig. 

PÉPINIÉRISTE,  s.  m.  gUrdinlerê  ehe 

PEPSIE,  s.  f.  (méd.)  coction ,  </i>M((on«. 

PEPTIQUE,  s.  m.  et  adj.  V.  pérASTiQos. 

PÉQUET,  s.  m.  (anat.)  réservoir  de  pé- 
quet,  où  le  chyle  est  conduit  par  les  veines 
lactées,  àsierna peguâxiana. 

PERCALE .  s.  f.  tela  di  eoion: 

PERÇANT,  £,  adj.  qui  perce,  pénètre, 
mêutOf  appuniato,  pugnente,  a^uzzo,  pene^ 
(fwnfe.  Froid,  vent  perçant,  inimuo,  ga- 
gliardo.  Des  yeux  perçans,  oeetû  ptrtpUaei, 
peehi  etrvUrij  viita  acula ,  soUilé, 

PEUGÉ ,  ÉB ,  part,  fomto^  buealo,  V.  le 
Terbe.  Maison  bien  percée,  com  dit  ha  motte 
finettre, — ,  prov.  il  est  bas  prrcé,  panier 
pcreé,  egti  è  al  boito^  egU  ha  Umani  foraie, 

PERCE  (  EN  ) ,  adv.  mettre  du  vin  en 
perce  t  metiêre  a  mono  ana  botte  ^  spiiiare* 

PERCE-BOIS.  s.  m.  torta  dipeechut. 

PERGB-GUAUSSÉE,  s.  m.  iorta  diua- 
^afaggio. 

PERCE-FEUILLE,  s.  f.  planU  ombelli- 
ftre ,  perforata» 

PERCB-FORÉT.  s.  m.  fam.  chasseur  dé- 
terminé ,  eaeeialor  di  profettione ,  uomo  ap» 
fOtsUmato  ptr  la  eaceia. 

PERCE-LETTRE,  s.  m.  petit  instrument 
d'acier,  êtrumento  da  forarlettere  perinfi^ 
larvi  i  eordoncini  o  nastrini  del  sigUh. 

PERCEMENT,  s.  m.  action  de  percer  et 
ouverture  faite  en  perçant,  foro^  ôuco,  aper- 
Aura,  et  poét  aperta. 

PBBCc-NElGE,  s.  f.  petite  plante,  pian- 
HreUa  ehe  fiorUee  in  inverno  anehfi  in.  mtzzo 
0Uiê  nêvi* 

PERCE-OREILLE,  s.  m.  petit  insecte, 
formieola  pinatjuofa. 
PBRCBPiSRRE,  s.  f.  T.  lAcai. 
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PBROCPTBUR ,  s.  m.  préposé  à  la  recette 
des  impôts ,  esaitore. 

PERCEPTIBILITÉ,  s.  f.  qualUâ  di  co$a 
pereettibite. 

PERCEPTIBLE ,  adj.  qui  peut  être 
aperçu ,  qui  peut  être  perça,  pereettibite, 

PERCEPTION,  s.  f.  recelte,  raeeolta, 
esazione,  ritcotimcnto, -^ ,  idée,  sentiment 
que  produit  l'impression  d'un  objet,  peru- 
zione,  eompren$ione, 

PERCER ,  v.  a.  finrare ,  bueare ,  foraeehia- 
re ,  pertugiare.  Percer  du  vin ,  métier  mano  a 
una  botte ,  spitfarta*  — ,  pénétrer,  penetrare, 
patsare.  On  dit  par  exagération  d'un  bomme 
tout  mouillé  de  la  pluie ,  qu'il  a  été  tout  percé, 
percé  jusqu'aux  os,  luttoammottato,  bagnato 
da  eapo  a  piedi.  Percer  les  buissons .  baliers , 
forêts,  un  bataillon,  etc.  pauar  per  mezso 
atte  maeehie,  atleeelve,  farsi  largo  ^  aprirù 
un  vareo  per  mezxo  al  lu  tehitre ,  ecc.  Percer 
une  forêt ,  un  bois ,  etc.  farvi  aleune  strade. 
Le  soleil  perce  un  nuage,  «prir»,  patsar  per 
traversât  et  poét.  meare.  Percer  l'avenir,  fig. 
penetrar  negti  areani  deW  avenire.  Cela  me 
perce  le  cœur,  me  traûgge  il  euore,  mi  ae- 
eora.  — ,  v.  n.  venir  fuori,  spuntare ,  ueeire» 
Celte  maison  perce  dans  deux  mes,  perce 
d'une  rue  à  l'autre,  aver  /'  utcita  in  due  Hra- 
de,  — ,  fig.  ce  jeune  bomme  percera ,  ù  fard 
diiitnguere, 

PERCEVOIR .  V.  n.  t.  deprat.  raeeogKarê^ 
riicuotere,  etigere. 

PERCEUR,  s.  m.  foraiore. 

PERCHANT, s.  m.  t.  d'oiseleur,  atetUo  di 
richiamo, 

PERCHE ,  s.  f.  poisson  d'ean  douce,  pe$ea 
ptrsieo,  — ,  mesure  et  chose  mesurée,  pertiem^ 
— ,  brin  de  bois,  pertica,  battone  lungo.  -^, 
bois  du  cerf  qui  porte  plusieurs  andouillers, 
pateo  d'  un  eervo.  Se  battre  à  la  perche ,  eo 
parlant  d'un  oiseau  de  proie ,  dibatter  t  «/î, 
distenderte  eome  per  volare, 

PERCHER,  T.  n.  et  r.  se  mettre  sur  une 
perche ,  appollajare ,  appoltajani ,  andarm  a 
pollajo;  il  se  dit  par  extension  de  tous  les  oi* 
seaux ,  andarsi  a  posare  sa  gli  alberi»  Se  per- 
cher^ en  parlant  de  ceux  qui  se  mettent  sur 
quelque  endroit  élevé  pour  mieux  entendre  » 
mett&rsi  in  alto  per  sentir  meglio.  V.    mi- 

CRRX. 

PBRCHIS^  s.  m.  t.  de  jardin,  ehiusura 
falta  con  perliehe, 

PERCHOIR ,  s.  m.  lieuoù  l'on  met  percher 
les  volailles,  pollajo, 

PERCLUS  ,  E  ,  adj.  paralytique ,  atlratîo « 
atlrappalo ,  raltrappato, 

PËRÇOIR,  s.  m.  ou  pbiçoixk,  s.  f.  sorte 
de  foret,  foratajo,  sueehio,  sueehiclh,  — , 
outil  des  marécbi'iux ,  soffice, 

PERCUSSION,  s.  f.  action,  coup  par  !e« 
quel  un  corps  en  frappe  un  autre,  perçut'^ 
sione, 

PERDABLE,  adj.  proeèf,  pari  perdaUe» 
ehe  pu6  perdersi, 

PERDANT ,  s.  m.  qnt  perd  au  fev  / 
dmU.  ^ 
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.  PERDITION,  s.  f.  ptrdjtùmê,  donna- 
tione.  — •  dissipamento ,  rovîna* 

PERDBE ,  V.  a.  pudtrt ,  tmarrire,  rettar 
privo  di  aieuna  cota,  —  ,  fig.  perdre  de  vue 
an  dessein ,  une  affaire ,  non  prosegttire ,  la^ 
teiar  andare.  —  son  temps,  le  chemin»  scia» 
lacquare  il  tempo,  tvîarti,  -^  le  ûl  d'un  dis- 
cours ,  smarrire  U  filo  d*  un  diteorso,  —  la 
tête ,  cttere  deeopitato ,  et  ûg.  impazzirû»  — , 
être  vaincu  ,  avoir  du  désavantage ,  perdere  , 
fur  pwdita.  — ,  ruiner,  rovinaro,  attrmi- 
nare.  — ,  débaqcher  «  dcpravar» ,  eorrompere 
i  eoslumi. — ,  gAler ,  endommager .  sciupare, 
rovinaro,  aannegfgiare,  — ,  v.  r.  smarrirsi^  eec. 
Ce  vaisseau  s  est  perdu  sur  une  côte,  contre 
un  rocher»  incagliare  in  una  spiaggia^  rom- 
paré  In  uno  $eoglio.  Les  esprits  de  ces  essences 
se  perdent  en  l'air .  svanire,  indebolirsl,  per- 
dcrsim  —,  t.  de  billard,  se  perdre ,  caeccar  la 
propria  palla  ntHa  buca.  — ,  fam.  je  m*y  perds, 
1*0  mi  ci  perdo  ,  non  to  cota  pcntarnc 

PERDREAU,  s.  m.  jeune  perdrix,  perni- 
àolio ,  ilarnoUo,  pernice  gtorano,  — ,  au  p!. 
t*d*artill.  milit.  pm  granalo  eon  una  bomba 
eho  partono  a  un  trallo  dallo  stesso  mor- 
iajo. 

PERDRIGOX,  s.  m.  sorte  de  prune,  /7er- 

PERDRIX ,  s.  r.  oiseau,  p$rnie§.  Perdrix 
grise,  siarna, 

PERDU ,  E^  part.  V.  le  verbe.  PuîU  per- 
du. V.  rciTS.  Tirera  coups  pei^us,  spârar 
colpi  a  eato  ttnza  cogiter  cota  alcuna  di  mira. 
Faire  des  fondalious  è  pierres  perdues ,  far 
fondamcnti  di  gcito.  Se  jeter  à  corps  perdu 
sur  quelqu'un  ,  avv^ntarsi,  tcagtiarti  impe» 
iuotomentû  addotto  a  uno.  Mettre  de  l'argent 
à  fonds  perdus.  V.  ponds.  Heures  perdues, 
ore  iibero ,  d*  ozio,  — ,  t.  de  guerre ,  enfans 
perdus»  toldati  espoiti  i  primi  m  un  attalto , 
m  una  ballaglia.  Sentinelle  perdue,  tentinellay 
gttordia  avanzaia.  Homme  perdu ,  perdu  de 
débauches»  de  dettes,  etc.  uomo perdutoj  ro- 
vinatOf  ehe  si  é  rovinata  la  tafuîo  eo'  tuoi 
stravizti^  che  é  carico  di  debiti,  Prov.  courir, 
crier  comme  un  perdu ,  eorrero  a  tutte  gambcg 
gridnr  corne  un  pax*o, 

PÈRE ,  s.  m.  mû  a  un  ou  plusieurs  enfans, 
padro ,  gpnitor§.  Nos  pères,  pour  nos  aïeux , 
ancêtres,  î  nostrî  padri,  i  nottri  magghri,  i 
nottri  antonali,  — ,  eo  parlant  du  pape,  saint- 

S  ère,  $anto  padre ,  bcaiitsimo  padro.  Pères 
e l'église,  pa<^rc,  doitori  delta  ehieta.  Pères 
conscrits,  les  sénateurs  de  l'ancienne  Rome, 
padri  eotcritU,  —,•  titre  de  religieux  prêtre , 
padre*  Père  du  mensonge ,  padre  délia  memO" 
»na ,  il  diavolo, 

*  PÉRÉGRINATION,  s.  f.  voyage  loin- 
tain ,  peregrinatione,  pellegrinazione, 

PERÉGRINITÉ,  s.  f.  eut  de  celui  qui  est 
étranger  dans  un  payi ,  peregrinità, 

PEREMPTION ,  s.  f.  (pratO  instance  pé- 
rimée, iêtoMcm  dioênuUi  invalida,  perché  non 
f'^  Pioteguita  al  tempo  débita, 

PÉREMPTOIRE,  adj.  décisif,  qui  fst  »ans 
TépUque ,  poreniorio ,  dceisivo. 
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PÉREMPTOIREMEMT,  adv.  d'une  ma- 
nière péremptoire,  perentoriamente. 

PERFECTIRILITÉ,  s.  U  <|uaiité  de  ce 
qui  est  perfectible ,  idaneitâ  ,  attitudino  ad  «1- 
sere  perfrzionato, 

PERFECTIBLE,  adj.  susceptible  deper» 
fection ,  perftttibile^ 

PERFECTION ,  s.  f.  porfetione. 

PERFECTIONNEMENT,  s.  m.  perfeatth 
namento,  perfezione, 

PERFECTIONNER,  t.  a.  et  r.  raidrctf» 
parfait,  marcher  vers  la  perfection,  perpnio^* 
nare,  perfetionani, 

PERFIDE,  s.  et  adj.  perfido,  traditore, 
ditleale,  fetlone,  infido  »  miêlealoit 

PERFIDEMENT,  adv.  porfidamenU,  feU 
bmetcamente ,  eon  perfidia» 

PRRFIDIE.  s.  Iperfidia.matvagità,  fe^ 
lonia  ,  dinleallà,  mitleanza,  infedelté* 

PERFORANT,  adj.  m.  nom  de  certains 
muscles,  perforante. 

PER  PORTATIF,  s.  m.  V.  nir  An, 

PERFORATION  ,  s.  f.  perforamento ,  fo^ 
ratura. 

PERFORÉ ,  odj.  m.  se  dit  de  certoins  aa^ 
c!es ,  perforato, 

PERFORER,  v.  a.  t.  d'arts ,  percer ,  p«iw 
foraijf,  traforare^  forenre* 

PÉRI ,  s,  m.  genio  dei  Pereiani» 

PÉRICARDE,  s.  m.  capsule membraoease 
qui  ei\veioppelecœur./»«rieiirtfio. 

]*ÉRICARDIAIRE,  adj.  m.  vers  péricar- 
diaires ,  vermi  ehe  nateano  nel  paricaroêo. 

PÉRIGARDIEN,  ENNE.  adj.  ehetpeUm 
al  perieardio, 

PERICARPE,  s.  m.  ( bot. }  pellicnle  qn» 
enferme  le  fruit,  periearpo,  —  ou  incAfera, 
t.  de  pharm.  medicamenio  topieo  de*  polsideHm 
mano, 

PÉRICLITER,  T. n.  être  en  péril,  ^îm. 
lare ,  etser  m  perieolo ,  eorrer  riateo. 

PÉRICONDRE,  s.  m.- membrane  q«  ie« 
couvre  certains  cartilages ,  perioandro. 

PÉRICR  A.NE ,  s.  m.  membrane  épaisse  qei 
couvre  le  crâne ,  parîeranio,   • 

PÉRIDOT,  s.  m.  pierre  précieuse,  «arta «fi 
tmernfdo  batiardo, 

PÉRIGÉE. s.  m. point 06  une  planète  te 
trouve  quand  elle  est  le  pies  près  de  la  tèrrt  • 
perigeo, 

PÉRIGUEUX,  s.  m.  pierre  notre  fi»n 
dure,  ma n/^/rnafa  det  Feriâord. 

PÉRIHÉLIE ,  s.  et  adj.  m.  point  de  Ter» 
bitc  d'une  planète  où  elle  est  le  plus  près  du 
soleil ,  perielio, 

PÉRIL,  s.  m.  (pron.  IM  momHée)  dan- 
ger .  pcriglio  ,  ritchio ,  eimento, 

PÉRI LLEVSEMENT,  adv.  perigîlôta' 
mon  te ,  riechioeamente ,  perieoleemmenîê, 

PÉRILLEUX ,  EUSE ,  adj.  aan^rrax, 
periglioto,  perieotœo,  risekioeo*  Afbire  pé« 
rilleuse,  saut  périlleux,  effare  delleaêOg  édita 
mortnle. 

PÉRIMER,  T.  n.  t.  deprat.  en  pariant 
d'une  instance,  périr,  se  perdre  par  la  prca^ 
cription ,  pastar  ilterminp,  diventr  invalida. 
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PÉRIMÈTRE.  ».  m.  (gëom.)  costonr,  ér- 

PÉBINEK,  ft.  m.  espace  entre  raniis  et 
les  parti<*s  naturelles,  perineo, 

rÉUlODB,  s.  L  révolution  d'un  astre ,  p0- 
riodo,  — ,  époque ,  mesure  de  temps ,  periodo» 
— ,  phrase  composée  de  plusieurs  membres  , 
pêriodûs'-^,  révolution  a  nue  fièvre  réglée^ 
periodo,  ordine^proçrestodelUfeitùri,  — «s. m. 
m  plus  haut  point  où  une  chose  puisse  arriver* 
pêriodp ,  iermÎHê,  '-* ,  un  espace  de^  temps  va- 
fue.  tpatîo,  iniervailo,  periodo  :  dans  un  court 
péfimle. 

PÉRIODIQUE»  adj.  qui  a  ses  retours 
marqiiést  p^nidieo^  rêgoUtiâ,  — »  en  parlant  du 

»le«  rieeo  di  ptriodi^  armonioio.  Ouvrage 
r(odique,  qui  parait  à  époques  fixes ,  opéra 
ptnoHiea, 

PÉRIODIQUEMENT  .  adT.  p^iùdiea- 
mtute, 

PÉRI(SGIEN8 ,  ••  m.  pi.  peuples  quiba- 
biicat  sous  le  méoMî  parallèle ,  pêriêcj. 

L^ÉRIOSTE ,  s.  m.  membrane  fine  qui  cou* 
vre  1^  os.  periùitia ,  periostéo. 

PÉRIOSTOSE,  s.  f.  gonfiamênto  del  pu» 

PÉRIPATÉTICIEN,  ENNE,  adj.  ptrU 
patético,  arittotétleo, 

PÉHiPATÉTlSME,  s.  m.  pmpatetUmo^ 
là  fiiotofta  d'JrisioUU. 

PÉRIPÉTIE,  s.  f.  changement  subit  et 
imprévu  de  fortune  •  ptripezia,  — .  dénoue* 
HCnt  d'une  pi/'ce  de  théâtre,  etc.  ptriptzia, 

PKRiPlIÉHIE,  s.  r.  contour  d'une  figure 
eurvlii^e*  ptrifiria,  circonferema, 
.   FRKiI'IlRASE,fl.  r.  tour  de  paroles. /»e- 
wifrnH  .  eirrvnlivuzione* 

PÉKIPIIUASËR,  V.  n.  perifrasarCf  utar 
mrtamlocus'ion9» 

PÉRIPLE,  s.  m.  (géogr.  anc.)  voyage  ma* 
rîlifi««  en  rèiovant  «  p^riplo, 

PÉRlPfiOtiA  ou  p<airi.0Q0c,  s.  f.  $orta  di 

PÉKIPNEUMONIE.  S.  f.  inlIammatioD 
éi  pfmmoo  «  ptrlpnêHmonUt ,  polmonèa. 

PÉUIPTËRB,  s.  r.  édifice»  temple  en- 
lanr^  de  cokwnes ,  ptrUUro. 

PE  W IR  »  f .  B.  périrc .  pnirt ,  dîstrufigcrsL 
— .  andar  a  maie ,  eapitar  maie,  rovinare, 

PÊHISCIEKS  ,  S.  m.  pi.  habitans  des  zo- 
nes froides  dont  l'ombre  fait  ie  tour  de  Thori- 
wmk,  pêrUe/. 

PÉRISSABLE .  adj.siiûct  à  périr ,  chc  pat* 
$û,  rfiê  non  dura,  trantUorio ,  etiduco, 

PPRISSOLOGIE,  •.  f.  (rhét.)  répétition 
supofflue  •  peritêofogta, 

VÉBISTALTIQUB,  adj.  se  dit  du  mou- 
▼eoif'ni  des  intestins ,  ptriiUtlUo, 

PÉRISTILB»  s.  m.  galerie  couverte  «ou- 
ItQUf  par  des  colonnes,  poristUio. 

PÉllASYSTOLB,  s.  f.  intervalle  entre  la 
fljUole  et  la  dinnlole,  perisUlo'e, 

PÉRITOINC,  s.  m.  membrane  qui  revÔt 
iatérieun*ment  le  bas*  ventre,  pc»Htoneo, 
P'  PERLE,  a.  r.  glubutc  lUaac  et  <lur  qui  se 
forme  dans  dcsco:iaiUes  bivalves,  porta.  Perles 
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en  poîre,  petto  a  porettino,  d  /w^.  —  l^nh 
que»  d'une  belle  eau, /ver/s  ieammatzot  di 
bfii  colore .  ùianehe,  — > .  t.  d'impr.  sorto  di  ea» 
ratière  minutissirto.  —  «  t.  de  méd.  maeehia  o 
eateralta  def^li  occhU 

PERLÉ .  ÉE  «  adj.  orné  de  perles,  periato, 
fregialo  di  perte,  —  (mus.),  grazioso,  6«7- 
tante, 

PCRLOIR ,  s.  m.  ciselet  ou  poinçon  gravé 
en  creux .  eenito  ineavato. 

PERLURB,  s.  f.  grumeaux  sur  le  bois  des 
cerfs ,  etc.  bitorxoletti  de'  pafchi  d*  an  eorvo, 

PERMANENCE,  s.  f.  durée  constante  d'une 
chose ,  perwanensa. 

PERMANENT.  E.  adj.  permanonte,  dm- 
rabife ,  stabile,  ehe  rimane, 

PERMÉABILITÉ .  s.  f.  ^itatHâ  di  eosa 
permeabile. 

PERMÉABLE,  adj.  (phys.)  qui  peut  étw 
traversé  par  un  fluide,  permeabite, 

PERMETTRE,  y.  a.  accorder,  permoUo- 
ra,  eoneederOj  comportare,  aceonsentire^  eon- 
êeniire.  S'il  m'est  permis  de  parler  ainsi .  m 
m*  è  tecilo  di  partare  cosl.  On  dit  fam.  à  toos 
permis,  viépermesto,  voi  potete  fore  dâ  ehe  m 
piaeerà.  Se  permettre  beaucoup  de  choses  • 
arrogàrsif  astutnerti  ta  tibertà,  la  facolUk 
di.„  eec. 

PERMISSION .  s;  f.  pouvoir,  pêrmtuiono^ 
eoneessione^  facoltà.  Avec  votre  permission» 
eon  vos  Ira  fieenza  ,  coh  vottra  permisiiont. 

PERMUTANT,  s.  m.  permutatore, 

PERMUTATION,  s.  f.  échange,  permutt^ 
eambio,  baralto, 

PERMUTER,  V.  a.  échanger,  permutaro^ 
eambiare. 

PERNICIEUSEMENT,  adv.  pcmizioMû^ 
mente,  dannevotmente ,  eon  danno,  con  pro^ 
giudizt'o* 

PERNICIEUX .  FUSE ,  adj.  dangereux . 
pernieioto ,  dannoso .  noeevote,  — ,  dans  un  sens 
moral,  eati'wo ,  petsinto» 

PER  OBITUM.adv.(I;itin}parmon.  he- 
nefizjo  vacajite  per  la  morte  di  aleuno. 

PÉRONÉ,  s.  m.  os  extérieur  de  la  }ambe  » 
peroneo, 

PÉRONIER,  ÈRE.  adj.  et  s.  m.  qui  • 
rapport  ou  pproné ,  peroniere. 

PÉllONNELLE,  s.  f.  t.  ïniur.  donnietiuo^ 
la ,  pt  Hegola, 

PÉRONS,  s,  m.  pi.  t.  de  fauc.  ipadri  a  fy 
madri  dcgti  iiceelli, 

PÉRORAISON,  s.  f.  conclusion  d'un  dis- 
cours d'éloquence  .  perorazioue ,  epilogo, 

PÉRORER .  V.  n.  Tarn,  discourir, />«r»r4ir». 

PÉROT ,  s.  r.  certain  arbre  «  a/6^ro  da  ta* 
gUo. 

PERPENDICULAIRE,  adj.  opîombo.  --, 
qui  pend  à  plomb,  perp^ndicotarê*  — ,  i.  f . 
(géom.)  tirer,  élever,  abaisser  une  i>crpendi* 
ciilitire ,  tirare,  alsarcf  abbaitcre  una  perpen-^ 
dicolnre, 

PERPENDICULAIREMENT .  odr.  /^rr- 
pcttftirofantH'tite .  prr  iin%n  pcrptéidiiutlttrum 

FERPE>DIf:iî,AltITÉ.s.  f.  .i.tl  de 
qui  eâlperpeudituldiic,  il  pcrpcndievh* 


rERPENDIGVLB,  u  au  Upitpmékah^ 
U  tinêt  p€rp0mdwoiarê.  Le  prrpendicute 
jd'ttoe  borluge^  d'un  niveau,  etc.  U  p§rp»n^ 

F£RPÉTRBU,  t.  a.  faire,  œmovettre, 
mtmdare  ad  effctto ,  commeUarv  »  ptrpttr^rt* 

FEiiPÉ^U  A i  iON  ,  ».  f.  p0^9ia4Mne. 

PEAPÉTUEL,  £LLB,  a^j.  contiawl. 
pcrpMuo,  eoutinuOf  unzafinë. 

PËUfÉTUELLEUËTiT.  adv.  lani  retie, 
ptrpeiuamêntê  t  mai  t^mprê  «  al^rnamanl^. 

rEHFÉTUER,  v.  a,  reodre  perpétuel. 
pêtpêttuiM.  — »  V»  r»4urar  toiyoïiny  pftpê" 

PBHP]6tUIT£,  s.  t.  perpétuité^  ^UmUà. 
A  perpétalié  •  ady«  in  petpUuo ,  ^r  $êmpr§, 

PEBPLEXB,  adj.  qui  est  eu  doute»  pu-- 
mUêêo,  -*,  ambiwup^dubkioy  dukbiota. 

PEBPLBXITE,  s.  f.  pêrphêsHà^  «f»l*> 
meniOf  irruoiuxiane ,  dubkimti^  dukbiêtâ» 

PEUQU161T10N»  l.i:^er^<iâî«iaiM,  rî- 
fi$9ifti .  Uémina» 

PERRR/LU .  s.  m.  ealdaja  tiagnatê, 

PEERIÈUB»  a.  Cr  dans  quei(iues  provinces, 
aarrièfa  »  a>M«  ^ia(M0ra* 

PERRiQUE,  s.  t  peiil  perroquet  »Jdrla  A' 
p^ppfkgaUo  pi€eùh, 

PERRON  *  s.  m.  escaliar  déoovTert  cl  en 
dehors ,  mtoim»  poggiuclo, 

PERROQUET»  f*  01.  oiafeau.  pappagmllo, 
4oupe  à  perroquet ,  ^tana  mmmoUatQ  ntl  vino. 
— ,  chaise  k  doa  pliant  •  êeggioU  piêghêvoU, 
f"  (  flur,) ,  petit  mât  arhorésur  les  hîmes  des 
grands .  pêrrœehelto, 

PKBROT ,  s.  ni.  échereaii  de  fil  de  tnme, 
ma/«i«Ai  pel  rifiUno, 

PERHUf:UE,s.  î.piceohparpagûHo. 

PERRUQUE,  s.  f.  coifTure  de  faux  cbë- 
5rMn,  parrutrm  t  perrueetu 

FE)inUQUIËR ,  s.  m.  pêrrueehiêre, 

*  PËiift,  E .  adj.  de  codeur  entre  le  vérâ  et 
In  Uen»  peMo  •  kiadêSto  umm, 

PEU  SàLTliN,  adv.  (latin)  t.  de  dmit 


PERSIGAlSfi»  s.  L  plante  aquatique  « 


,  Mrsaot,/>arM/ia. 

»  PBRSCUUYATION,  a.C  rvchcacbe  pio- 
land*  •  învMtifasàoiie,  imdaginê^ 

PERSE ,  s.  f.  ida  di  Per^iu. 

PERSE  A  ,  s.  au  (bot.)  aibera  d*  Egitto. 

PERSÉGUTAiNT.  B^adj.^arMyiiKaafa. 
ktIporUmtt, 

.    FBftSÉGUTBA.T.a.f«ria^tei«,«iaa- 
guir€ ,  iorm^niarê,  -*-,  imparêunêrè  »  i§Uui^ 

•PERëicUTEUR  ,  TRIGB  ,  a.  pêMcea- 
Ure,  pertrguitÊiirieë*. 

PBH&BUOTlON^s.  f.  pmuuti0ne,im- 
porinnità  ,  noja ,  moUslia, 

•nuSEB .  lu'  m.  cantt<41ation  f  Pêrêêo, 

PERKÉVÉRAâlMBKT,  ndr.  arec pnfié- 
ipémaee,  /(«rMvévan/amanla. 

PEIiSEVÉRAWCE,s.  L  pmnvmwtui^  pgt^ 


PKUSt«;VÉRANT,  6,  adj.  pe^9€^imU, 
9m$ht*  n^€  ,  Hté' p9r hâtera, 

PKU  S  K  V  É  UK  U ,  ««  m  ptrmvmmn ,  pmtl^ 
$i€r$^  cenlinuaM. 
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PERSICOT  ,s.  m.  liqueur  spirituense» 
Molio  di  ttôefistoU  di  pêrMico. 

PERSIENNE  r  s.  L  sorte  de  jalousie,  4'*- 
jbat-jour  «  pwrtivntu 

PERS&f  UAGE,  f..m.  discours  d'unpeNÎ- 
fleur,  fidMoêiià,  ragionamtnto  di  nna  cAa 
mette  ognl  eosa  in  ridicoh, 

PERSIFLBR ,  V.  a.  rendre  quelqu'un  in- 
ilruoent  et  vicliane  d*aoe  pkitsanierie  •  far 
dire  ieiœcoggini  m  ^umUuno  per  métlerla  hi 
ridieoto.  «— «  t.  n-  êpropoMÎtart^  dir  firfal" 
loni. 

PERSIFLEUR ,  s.  m.  cki  mttU  oHrai  în 
piditùia  tou  IwgU  dire  tpempiaggkU* 

PERSIL,  s.  m.  piaule  |iola^re,  petrot^ 
moia,  prûttûmotp,  pétrtulto.  On  dit  prov. 
et  6g.  grêler  sur  k  persil ,  MâreHêre  ta  ««a 
Muterité ,  f^r^a^  eee.  ftmiro  persomê  d^  naifn^ 
per  €ow  di  nê$9un  ritieva» 

PERSILLADE,  s.  f.  aagoia  fait  de  tn»- 
dics  de  bœuf  avec  du  persil,  krottuoU  tênea 
aon  prezsemûhJ 

PERSILLE.  ÈE.êài.  froMga  pecaiHé, 
anef>  verderagnoia, 

PERSlQUfi.  adj.  ic  dit  d'nA  ordre  d'atdn- 
lecture,  perûêo. 

PERSISTAHGB ,  s.  f  parêUtmum .  fm- 
marra  ,  etabiiHàf  ptnmfêranta, 

PERSISTE^,  ▼.  n.  persittere, 
darara ,  eamtinuare, 

FERSORNAGE .  a.  mu  pêrmmaggio , 
rmgjfnardevoie  »  uêmo  d*  «dio  af/àte.  Un  Tort 
sol  personnage ,  clc.  uno  srioecone  ,  etc.  — •  , 
rôle  «{ue  joue  un  «clcur  ou  une  actrire  ,  per- 
sonaggio  •  intrrioeulore.  Tapisserie  à  persoQ- 
nagM,  4*ratzi  m  figure. 

^PERSONNALISER .  t.  a.  dire  des  pcno^- 
nnlités ,  ingiuriare  aleuno.  -* .  a(»()tiquf  r  das 
.généraiiiéi  à  un  individu ,  farù  una  tfuisiiùh  di 
perstme  in  vête  di  par hra  t€aricam€nte.  «■«« 
persfinnifier.  V.  ce  mot. 

PERSONNALITÉ.  .<.  f.  qualité  de  per- 
sonne t  personalHà ,  qualitA  di  persona,  m»  , 
trait  piquant  et  penottnf4  eobirc  quelqu'un . 
mordacità ,  ingiuria  »  tiUania  eoniro  diakmno 
in  patiicotare.  ^ 

FhRSONN  AT ,  s.  m*  dignité  dans  un  cha- 
pitre,  ioria  di  btnifieia  îa  akunâ  dmtê  catêg- 
di^H 

PÊRSOIINE,s.  f.  se  dit  de  Fbonnne  et  ^ 
\p  feaimc  •  ptnmm»  -*•, s.  m.  nul.  qui  qoe ce 
soit .  ptrtona ,  nestumù ,  nûmo.  -^ ,  qoelqu'Ml  » 
mais  avec  one  interrogation  •  ^uédekcdamOi^  «/• 
eano.  On  dit  pmv.  il  y  a  personne  et  personnt. 
ètêûgna  fer  aéeiinuoné  da  pareanet  a' 
«»,  t.  de  gramm.  perêona. 

PERSONNËËS  on  praaoataf  »  a.  C.  pi. 
■nUe  de  planle«  «  larmie, 

PERSONNEL  .  ELLE.  adj.  qui 
fltoi  marque  la  personne ,  pertenale* 

PERSONNELLEMENT,  adv.  en 
persttnnr,  perMonmlmente. 

rKilSUNMKlER,  V.  a.^  frar/^marà  fn 
pertùHù  le  cote  ideuli  o  inatiimaic* 
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biutaiena.  En  pure  perte  «  «m  donna  • 
mmpauo, 

PERTINEMMENT ,  8dr«  ainsi  qu'il  con- 
vient» e(mv0nmHHmêntê,.ûeÉmeUnnenU. 

*  PERTINEff  CE ,  s.  U  convenanoe,  ptr^ 
tinentë. 

PERTINENT ,  B ,  adj.  qui  est  tel  qu'il  con- 
TÎent ,  ptrihunit, 

PERTUIS ,  s.  m.  trou ,  btieo ,  foro,  pwrlu- 
gio.  —  (g^r<  )  »  déiroii  jSirttio  tm  ttnf  isola 
•  /«  terra  ferma, 

PERTUISANE,  s.f.  espèce  de  hallebarde, 
partigiann ,  daga ,  tvrta  d*  arme  in  a$ia, 

PERTURRATEUR«  TRIGE,s.etadj.  qui 
CMSe  du  trouble,   pertarbaiore ,  periarba- 
.  triu. 

.     PERTURBATION ,  s.  f.  t.  didact.  periur- 
iaùonêt  eommommento* 

PERVENCHE ,  s.  f.  plante ,  pervînea, 

PERVERS,  E , s.  et  a^j.  parvêrso,  malva- 
glo,  •eorratto,  êeottumato,  peuimam 

PERVERSION  «s.  î,perversUmê,  anrom" 
^bhtnio  di  eottumL 

PERVERSITÉ,  s.  f.  pêntarêkà.  ini^uUà, 
Wêgoimtetta,  teoêtumatêoaa.     . 

PERVERTIR ,  T.  a.  faire  changer  de  bien 

.  c&  nal  en  fait  de  religion  ou  de  monde  \  per- 

Afortiraf  earrampera,  —  L'ordre  desohoset, 

ittrbaref  guattare,  —  le  sens  d'un  passage  « 

mUtirare ,  inUrmUr  maie. 

PERVERTISSABLE,  adj.  toggeito  agum- 
êtarett 

PERVERTI  SSEMENT ,  s.  m.  /^arvérti- 
mmiay  ditardmamenio ,  êowêriimanio, 

PE8ADE ,  s.  f.  l'on  des  airs  relerés  du  ch^ 
val  de  «anége,  panda. 


PERSPECTIF,  IVE,  adj.  qui  représente 
«D  objet  en  perspeetite ,  protpaitivo. 

PERSPECTIVE,  s.  f.  partie  d'optique, 
proipettivû,  seenografla,  —,  certaine  pein- 
ture, protpeîiiva^  vedttta  in proepettiva,  — «, 
aspect  de  divers  objets  vus  de  loin ,  protpet» 
tiva ,  pertpeitiva.  En  perspective  ,  cxp.  aidv. 
au  Drop,  etaufig.  intantananta,  da  iiMgi, 

PEKSPiCACn'ÉyS.  r.  perspieaeia,  acu- 
tasza  <f  ingeuno^  *agaeità, 

PER8P1GUITÉ.  s.  f.  evidensai  tlùaretta, 

PERSPIRATION,  s.  f.  (méd.)  transpi- 
ration insensible,  perepirasione, 

PERSUADER,  v.  a.  penuadere,  eonei- 
gliaH,  — ,  V.  F.  ptnuadersi ,  eredere. 

PERSUASIBLe,  adj.  qui  peut  ètrepei^ 
auadé,  dont  on  peut  cenvaiocre,  parsuoei^ 
é«/!s,  panuadavoh, 

PERSUAS1 P ,  I VE ,  ad{.  penuaeivo* 

PERSUASION ,  s.  f.  pereaatione*  —,  fer- 
ma eredtnaa,  —  «  fig.  avoir  la  persuasion  sur 
les  lèvres  ^aver  t  arle  di  pereuadera-f  di  far 
panuadera ,  di  far  erederê» 

PERTE,  s.  f .  dommage,  ruine,  perdita, 
danno , pregiudiaio,  rovina,  A  perte,  ean par*' 
dUa ,  in  perdita.  A  perte  de  vue,  ianghitiitno , 
a  perdita  di  visia ,  piit  ottra  rba  nan  û  paà 
wêdere.  Raisonner ,  discourir  à  perle  de  vue , 
Ûf,  fiirfiiaetroeehe,  filai tere,  langherie,  Co«l- 
nr  a  perte  d'haleine ,  œrrera  a  iatta  lena,  a 


PES 

PESAMMENT,  adv.  pHonUmmia »  gNi- 
Pêméntê  ^  lantàmanta.  Parler,  écrire  pesam- 
ment, parlare ,  eerivara  eon  ttenlo, 

PESANT.  E,  adj.  peeanU ,  grave  ^  etn^ 
roso.  On  dit  fig.  qu'un  homme  a  l'esprit  pe- 
sant, qu'il  est  d'une  conversation  pesante, 
oiTas»,  tarda  d'ingrgno^  seeeagginoeo ,  n». 
J9$0,  importuna,  fatlidioto.  Avoir  la  t^le  pe- 
sante, «lier  il  tapa  aggravato.  On  dit  d'un 
homme  âgé,  qu'il  devient  peiMint.  grave ^ 
lento ,  tarda,  Écu  d'or  pesant,  etc.  seudo  if  ara 
di  paeo.  Cet  homme  veut  son  pesant  dur, 
val  tant*aro  ifoanta  paea, 

PES  AN  TEU  R  ^s.  f.tendance  descorps  graves 
à  leur  centre,  gravita^  peso,  — ,  malaise,  lour> 
deur,  etaneheêiui^  gravetxa  di  membri,  —,  fig. 
pesanteur  d^prit ,  tatdità  é  ingegm ,  inga- 
gnoatluto, 

PESÉE,  s.  f.  action  de  peser,  il  pesarOf 
f  alla  -di  peeare,  — ,  la  quantité  de  ce  qui  a 
été  pesé  «  il  pesalo, 

PÈSE-LIQUEUR  r  s.  m.  instrument  poat 
ppser  les  liquides  (sans  s  an  pi.) ,  peeali^nari^ 
idrometro, 

PESER,  V.  a.^iMfa,  bilaneiara.  —,  6g. 
eontiderare ,  eompassarOf  mitarar  mndisaorsmt 
aeaminare,  -—  ;  v.  n«  peunx^  gravitara.  Il  laut 
peser  sur  cette  note ,  sur  cette  syllabe,  etc. 
appoggiare ,  fermarei,  far  farza  iapra  qual^ 
eJio  cota ,  insutere, 

PESEUR ,  s.  m.  pseatore, 

PESON  ,  s.  m.  instrament  pour  peser,  ap- 
pelé autrement  romaine ,  etadara, 

PESSAIRE,  s.  m.  (méd.)  sorte  de  remède 
solide,  petsario,  peteo, 

PESSE,  s.  f.  arbre,  espèce  de  sapin ,  ^ice^ 
êpeeiê  d*  abete,  V.  rictf a. 

PESSIMISME,  s.  m.  l'opposé  d'opUmîaoïe. 
-V.  ce  mot. 

PESSIMISTE,  a.  m.  l'opposé  d'optimiste. 
V.  ce  mot. 

PESTE,  s.  f.  maladie  contagieuse,  pastis 
lenza ,  posté,  eomitigio,  — ,  fig.  ee  citoyen  est 
vne  peste  publique,  peste  pub'blUa ,  flagalh^ 
eanthero,  — ,  prov.  aire  la  rage  et  la  peste  de 

Soelqu'un ,  dira  agni  mal  poesibile  di  ^aattha^ 
uno,  —,  espèce  d'imprécation»  <9^i,  vengm 
il  canehero,  — *,  espèce  d'inter].. peste,  que 
cela  est  beau!  oA»  eam.*  à  beUoI  oagol  arc. 
Pfeste!  où  prend  mon  esprit' tontes'bes  gentil- 
lesses? (Mol.)  oit  belle,  e  dova  maiK,,  ^m.- 
HHiia,  edoae  mai?,..  ma.Hnavo,  dova  mtoCf,,^ 
aospatia  !  eappéri  l  eee* 

PESTER ,  V.  n.  s'emporter,,  sfrs^î^ara  »  ôs- 
fariara^  mottersi  in'eolfara^  imtraeoHi,  m- 
diavolarsif  indemoniarei  9  invipariro, 

PESTERIE,  8.  f.  emportciment,  êtfÊpfUa, 
fratasêo, 

PESTIFERE,  ad).  (didacL)  qui  cMUtoa- 
nique  la  peste, ./laxl^^ara,  paiUlanmaio. 

PESTIFÉRÉ,  SB,  s.  et  adj.  in&cté  4e 
la  peste  •  appaetata,  .     . 

PESTILENCE,  s.  t,  putihnam ,  peatUm^ 
Ma t maria, petto»  ecÈitagio. 

PESTILENT,  B,  a<y.  pattihmtê,  amU^ 
giaeo,  moriifora. 


PET 

PESTILENTIEL,  ELLE,  adj.  Y*  tEtn- 

IIRT. 

PBftTlLBlfTlEDX,  EUSB,  adj.  V«  Fit- 

YILCJIT. 

PBT,  s,  m.  wenl  qui  sort  du  corps  par  der- 
rière avec  brait,  piiù,  corêggia.  —  de  noun^, 
sorte  de  beignet  rond,  tortadi  friiUUa,  — -en- 
Tair.  vêtuionnoita, 

PÉTALE,  s.  m.  (bot.)  chacune  des  pièces 
4)iii  rompof ont  la  corolle ,  ptiah, 

PÉTALE,  ÉB,  adj.  (bot.)  pourvu  d'une 
corolle, ^«ta/(M/e^  fomito  di  peiati. 

PÉTALISMB ,  s.  m.  à  Syracuse ,  espèce 
d'ostracisme  en  éoriTant  les  Suffrages  sur  une 
feuille,  peiaiiêmo* 

PÉTARADE*  s.  f.  en  parlant  du  che- 
-  val ,  elc.  plusieurs  pets  de  suite,  speieztamtn- 
to,  ta  tputtggiar  h  péta.  --- ,  ttrcpito  ehe  iifa 
€êHû  Iwee*  p€r  dUprtzto  di  fuaiehêdttno, 

PÉXABASSE,  s.  f.  (mar.)  hache  à  mar- 
teau ,,<arf  a  d'astia  aduto  dirigtoppare  ie  navi. 

PÉTARD,  s^  m.  t.  de  guerre,  petit  canon, 
peiardo,  — ,  papier  mis  en  plusieurs  doubles 
garni,  de  poudre  à  canon ,  petardo. 

PÉTA R DE R ,  ▼•  a.  faire  jouer  un  pétard , 
iparare  un  petarnh, 

PÉTABDIER ,  s.  m.  ehi  fabbrlca  o  dà 
fmocfi  a'  petardi, 

PÉTASB,  s.  m.  sùtXt  de  chapeau  des  an- 
ciens,  peinio, 

PÉTASITB.  s.  m.  plante  dont  les  fleurs 
paraissent  avant  les  l^nilles,  pciatiu, 

kiîJJIU^,  «.  m;  la  cour  du  roi  Pétaod, 
€ûêa  mai  regoiafa ,  luogo  di  eonfuii&ne  dove 
ûgnmn  ta  fî  da  padrone. 

PÉTAUDIÈRE,  s.  f.  iaogo  di confutione. 

PÉTAURB,  s.  f  sorte  de  bascule,  pelauro. 

PÉTÉGHIAL,  E.  adj.  se  dit  des  fièvres 
accompagnées  de  pétéchies,  pBteehiale. 

PÉTÉGHIES.  s.  f.  pi.  taches  qui  s'élèrent 
sur  {jJJH^au  dans  les  fièvres ,  peteeehie. 

^ PÉTER,  V.  n.  faire  un  |)et,  spetetzare, 
êcoreggiarêp  Mpeêtaggittr  h  ptia.  —,  prov.  il 
^'oos  pétera  dans  la  main  ,  ag(i  vi  maneherà  ai 
hisogno.  ' 

PÉTEUB,  EUSB,  s.  qui  pète,  pêtardo, 
aAe  tira  peta* 

PÉTILLANT,  B,  adj.  qui  brille  arec  éclat, 
mrdcnU^  vivaee. 

PÉTILLEMENT,  s.  m.  teoppto,  itrepito. 

PÉTILLER,  r.  n.  briller  avec  éclat,  tcop- 
piare  f  geoppiêltara.  Vin  qui  pétille,  èritlare, 
schiztare.  Feu  qui  pétille,  ritplendere.  Cet 
homme  pétille  de  faire  quelque  chose ,  etier 
meecso  dt  roelia  di  far  ana  cota, 

PÉTIOLE ,  s.  m.  (bot.)  gambo  délit  foglie, 

PETIT,  £,  adj.  pieeolo^  pictioio,  — ,  fig. 
être  réduit  au  petit  pied ,  es$er  ridotto  in  mi^ 
itora  ttata,  fartuna,  ace.  Le  petit  peuple,  (7 
pppolo  minuta,  H  vaigo,  ia'piehaglia.  Petit- 
métier,  ioria  di  daida,  Petit*neveu,  petite- 
nièce ,  pranipotê,  Petil^pied ,  certain  os  dans  le 
sabot  d  un  cheTal,  tuetio.  Petite  vérole,  vo/ira- 
l9.  En  petit,  petit  à  petit,  adv.  en  pieeohf  poea 
m  paeo* 

.    PETIT,  s.  m.  animal  notnrellement  né  >  fi" 
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giittoHnûf  bimbo  p  bambino.  Les  petits  d'une 
chienne,  d'un  ohetni , eagnolini ,  paleini, 

PETITEMENT,  adr.  seartamente,  eok 
isearsitd» 

PETITESSE ,  s.  f.  pieeotêtxa.pîeeiolezsa^ 
frivoletta.  — ,  en  parlant  des  qualités  du 
cœur,  de  l'esprit ,  etc.  pteeoletza  d*  anima , 
eP  ingegno,  aeboietut,  batsezta,  viità.  Il  est 
plein  de  petitesse,  il  a  l'eaprit  minutieux,  à 
pieno  et  inezie. 

PETITION,  s.  f.  demande  à  une  autorité, 
petiziûne,  tupptiea.  — de  principe  (didaci.) , 
défaut  de  raisonnement  qm  consiste  à  alléguer 
pour  preuve  ce  dont  il  est  question ,  petiziana 
di  prineipio, 

PÉTITOIRE,  s.  m.  et  adj.  f.  (prat.)  de- 
mande ou  action  pour  obtenir  en  justice  la  pro- 
priété d'une  chose ,  petiiorio, 

PETON,  s.  m.  dim.  petit  pied,  pcdèna,  pic 
eiol  pieda, 

PÉTONCLE,  s.  m.  coquillage  bivalve, 
petonehio, 

PÉTREAU  ou  DBAGioir,  s.  m.  sauvageon 
qui  pousse  du  pied  d'un  arbre ,  poUini,  ri-^ 
we*tieei. 

PÉTRÉE .  adj  f.  l'Arabie  pétrée ,  ArabU 
petrota,  petrea, 

PÉTREL,  s.  m.  oiseau,  pinson  de  mer,  pra* 
eeifario,  fringatita  di  mare, 

PÉTREUX,  s.  m.(aoat.)  V.  aoCHaa. 

PÉTRIGQERIE,  s.  f.  appareil  pour  la 
pêche  de  la  morue  ^  arredi  per  la  pesca  db* 
merlu  tzi. 

PÉTRIFIANT,  E.  adj.  qui  pétrifie ,  patrie 
fico,  ehô  lia  la  virtà  di  far  impetrira, 

PÉTRIFICATION,  s.  f.  corps  conveni 
en  pierre ,  et  action  par  laciuelle  il  est  pétrifié , 
pétri firazione, 

PÉTR 1  FIER,  V.  n.  changer  en  pierre;  îm- 
pietrire,  can^iar  in  pietra. 

PÉTRI  N ,  s."  m.  huche ,  coffre  où  l'on  pé- 
trit 1<*  pain.  mtf<//a. 

PÉTRIR ,  V.  a.  faire  de  la  pâte  pour  en 
faire  du  pain ,  impattarpt  intridere  la  farina 
faeendonê  il  pané, 

PÉTRI SS EUR ,  s.  m.  impattatora, 

PÉTROLE,  s.  m.  bitume  liquide  et  noir 
dans  le  sein  de  la  terre .  petroUOf  olip  di  tassa. 

PÉTRO-PHARYNGIEN,  s.  m.  nom  de 
deux  muscles  qui  s'attachent  au  pharynx  et  à 
l'os  pélr<»ux ,  petrofaringeo, 

PETTO  (IN),  adv.  (ital.^  en  secret,  tu 

PêtIO; 

PETULAMMENT,  adv.  ifrmiatamentê , 
protervamenlej  eon  petulanza, 

PÉTULANCE,  s.  f.  petulanxa,  arroganza, 
intohnza^  tfrontatezsa,  tfaceiataggine, 

PÉTULANT,  E,  adj.  petalaniû,  sfrtmîatù, 
prolervOy  sfueeiato, 

PETUN,  s.  m.  V.  tabac.  Preneur  de  pétun, 
fam.  et  en  mauvaise  part,  tabaeefiista. 

PÉTUNER  ,  V.  n.  en  t.  de  mépris,  premdar 
tabarco  in  fitmo. 

PÉTUNZÉ,  s.  m.  pierre  employée  à  la 
Chine  pour  faire  la  porcelaine,  petume. 

PBV ,  adv.  pœa,  non  motto,  in  poca  yaan- 
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iîtà.  Ten  oo  point,  quasi  nulla.  Ni  peu  Dt 
point,  nUnlé  affatlo.  Si  peu  que  rien,  quati 
nutla.  Peu  à  peu ,  appoco  oppoco.  Daiis  peu, 
fra  poco.  — ,  Dianière  de  parler  abrégée ,  poco, 
poea  eosd.  Si  pru*  aussi  peu,  cosi  poec.  Un 
peu  f  tanl  soit  |ieu ,  un  poco ,  un  pochctlo ,  al- 
quMntJ,  un  tanlino,  un  ianlinelto.  A  peu  près, 
a  peu  de  cbiise  près ,  presto  a  poeo  ^  a  un  di 
pressa,  ait*  ineirca ,  qitasi.  — .  s.  Oi.  UQ  peu, 
un  poco  «  una  picciola  quanlità, 

FEU  PL  A  DE  y  5.  f.  popotazione^  coîonla. 
— ,  |«  de  |i£che«  ptscioliai  da  ripopolare  una 
peschiera, 

PEUPLE,  s.  m.  babitans d'un  pays, /)ap0/(9, 
génie  ^  natUme.  — ,  la  partie  la  moins  considé- 
rabLedes  babitaos  d'une  ville,  popoio,  volgOw 
plèbe.  — .  petit  poisson  qu'on  met  dans  un 
étiing  pour  le  peupler.  peseioUni  da  popotar 
una  peschitra. — ,  rejetons  aui  pieds  des  arbres 
et  désolantes  bulbeuses,  poilani^  rimesêiliccL 

PEU PLER ,  V.  a.  et  n.  remplir  d'babi tans , 
popdaro,  — ,  moUiplicaro ,  moilipiicarsi  per 
via  di  generaziom^ 

PEUPLIER,  s.  m.  arbre  fort  baot,  pîoppOf 
oopio.  —  biaoc,  gtUtero  o  gaiiiee,  -~  -treinble. 
Y.  ce  mot. 

PEUR,  s.  f-  craiole,  frayeur^  paura,  epa- 
ventOi  timoré.  De  peur  quc^.  per  tema  di, 
sut  timoré* 

PEUREUX.  EUSE.  adj. /r««rot0,  tinùdo, 
timoroso, 

PEUT-ETRE,  ad?,  forse,  per  avventura* 
-^ ,  s.  m.  un  pput-étre ,  un  forse. 

PilAÉrON.  s.  m.  pptite  calèche  à  deux 

roues,  biroccinOy  piceiel eoiesse. 

PUAGÉUÉ.NIQUË,  adj.(méd.)rongeanl, 
corrosif,  fiiff'edenieo f  erodenlet  eorrosivo, 

PUALA!SGË,s.  r.  l.  daotiq.  corps  do  pî- 
quiers  des  anc'if  lis ,  fulanço,  squadroue ,  Imi' 
taf;lione^  corpo  d' infanUria.  — ,  os  qui  com- 
posent les  doigts  de  la  main  et  du  pied, 
fjtung,e.  —  ,  espèce  d'araiçnce  venimeuse ^  fa- 
hngi't.' 

PllALANGITE,  s.  m.  soldat  de  la  pha- 
lange ,  falunginrîo. 

PII  A  L  A  N  GOS  C ,  s.  T.  roveteîamenlo  délia 
patpebr^  nelC  interiore  delC  orchio. 

PUALARIS,  s.  m.  ou  «iairr  dis  càra.bibs, 
s,  f.  f,iluiiile,  grano  dette  Cauaric. 

PHALÈNE,  s.  m.  |)apiUon  nocturne,  far- 
faiLi  uotlurna. 

PHALEUCE,  rnALBiQUi,  adj.  m.  t.  de 
litt.  ane.  se  dit  d'un  vers  com|»osc  d'un  spon- 
dée, d'un  dactyle  et  de  ti-ois  Irodiées,  faUncio, 
,  PHALLUS  ,  s.  m.  t.  d'«uti^.  fdlo,  imma^ 
gine  d*  un  priapo  e/ie  portavutt  in  procestione. 

PHARAON  ,  s.  m.  jeu  de  cartes,  bauéita, 

PU  ARE.  s.  m.  grand  fanal  sur  une  haute 
UE>ur  pour  éclairer  le»  vaisseaux  en  mer.  faro, 

PH  ARISAÏQUE,  adj.  farisaico,  di/ariseo, 

PUARlSAlSME .  s.  m.  caractère  des  pba- 
risi<*n< .  forisnismOf  earattere  de*  firisei. 

PIXAUISIKI'I ,  s.  m.  sectiiiitjmf  qui  affec- 
tai i  U'  à^onsmc ,  Fttrisco. 

PUARMACEUXIQU E,  adj.  qui  a  rr.iwrl 
à  la  pharmacie,  farmaceuUco,  •—  ,  s.  f.  partie 
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de  la  médeeîiie  «mî  traite  de  la  composîtM  igà 
médicamens  K  oe  leor  emploi,  êa  farmm»t4ktL 

PHARMACIE ,  s.  f.  art  de  préparer  d  et 
composer  les  reroidcs  »  farmaeim» 

Fil ARMAGl  EN .  s.  m.  qui  exerce  b  phtr- 
Inacie ,  spetinte ,  renditar  éi  maificiaa. 

PU  ARM  ACOLOGIE,  ••  Lacieiioedepliar- 
macie,  farmaeofoffîa» 

PH  A  R  M  ACOPÉB .  t.  f,  traité  q«i  maei^e 
la  mayièce  de  préparer  les  remèdei,  femm»" 
peu» 

PH ABYKGÉB .  a4i.  f.  nos  àfs  arfèm  qoi 
se  distribuent  au  pbarrns ,  faring^Om 

PHARIRGO-STAPHiLIN ,  a.  ».  oan  4a 
deux  oiuseiea  de  la  luette ,  puring^-êtafilmo. 

PaARYKGOTOME,  s.  au  îMciniMt 
pour  ouvrir  le  pharynx,  icarifiar  les  aajfdalM^ 
etc.  •  faringoiomm. 

PUARYNIL)  s.  m*  oriGoe  lia  goBÎer  qui 
loucrbe  à  la  boucbe  •  /ïimn^. 

PHASE,  s.  f.  (aatr.)  chaque  appuenoa 
d'une  planète ,  foMO. 

PHÉBUS , 6.  m.  (lat.)  poét.  Fêbo.  U  smh. 
— ,  st)le  obscur  et  aaspoulé,  Hilê  mgktmtÙM 
rieereato ,  ampoltoso, 

PHÉNlC0PTÈR8,a.  m.  Y.atesAaa. 

PHÉNIGME,  s,  f.  remède  qui  «xciuMa 
rougeur  et  fait  âever  des  ve^es  sur  les  par- 
ties du  corps  où  il  est  appliqué ,  »«M«€aml#. 

PHÉNIX,  a.  m.  oneau  faiwleiiK,  /bnûai 
—  •  fig.  le  phénix  des  oralean,  ete.  ftmim  » 
vMïao,  singolere,  — -,  consteUatian,  i^Miias. 

PHÉriOMÈN E ,  a.  m.  tout  oa  qui  appareil 
de  nouveau,  d'extraordinaire  dans  l'air  «  dans 
le  ciel ,  fenomeno.  -^ ,  par  exU  les  différeos 
effets  qu'on  remarque  dans  Li  nature,  etau  £g. 
ce  qui  surprend  par  sa  rareté ,  sa  nenvctaté, 
fvnomenot  casa  rara,  stuptnda. 

PUlLAiNTROPE,  s.  m.  avii  de  ima$  les 
hommes,  filuntropo, 

PHILAKXROPIE,  s.  f.  fiimntrapm,  mtmêr 
verso  fili  uomiui,  umamiià, 

PHILANTKOPIQUB,  arlj.  i/î /ÏAuUf^fdt 

*  PIllLANTlE,  s.  f.  égoïsme.  fttanzUs. 

Pili  LËLl  E,  s.  f.  chaqfua  des  anctens Grecs* 
î/irio ,  catitone  m  onore  d* ApoHom 

PlilLLYHÉE,  s.  f.  arbuste.  /iV/iVva. 

PHILOLOGIE,  s.  f.  érudition  qui  mm- 
brasse  diverses  parties  ries  bdles-kltfca  et 
principalement  la  critique,  filalngia. 

put  LULOG IQU  E,adj,  di  filolegia. 

V  U I LOLOG  U  B ,  a.  m.  filotogo, 

PUILOMÈLE,  s.  f.  (poéa.)  rossigool./Ua- 
meta,  fUomtna^  rosignùîdo^  usignuolo, 

PUILOSOPUALE,  adj.  L  pient  fibiloeo- 
pbale,  prétendue  transmutation  des  métaux  ca 
or .  la  pielra  (itosofule.  —  ,  fig.  chose  diÛîcile , 
impossible  à  trouver,  eosa  difficUisâissM^mtmi 
impossibile;  ta  pietra  filosofotê. 

PHILOSOPHE,  a.  m.  et  a4i»  fi^a^fi» 
owante  deila  filoscpa»  •«-•  hoinuàa  aa^ft,  #lla* 
sofo,  HOmoche  mesta  una  vita  tranqniUm» 

PHlLoSUPHhR,  V.  n.fifosof,tr^.  ragiotUÊf 
du  jUoi^ofo,  — ,  (o  mauvaise  part,  spee^lnr^^ 
cercar  il  AotiHe  rt  /  sollUe» 

PHILOSOPHIE,  s.  f.  connaissance    de 
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Am^  parleurs  causes  et  leurs  effets,  filoêopa. 
—  ,  ferinelé  et  élévalion  d'espril,  fihtofia  ^ 
fhrtad'animo.  — ,  t.  (l'imprim,  caractère  entre 
le  cicëro  et  le  potil-roniain .  fifosofia ,  tt  ttura. 

PHILOSOPHIQUE,  adj.  qui  concerne  la 
pl))lo<(oiiliie.  fllosfifiro, 

PIlILOSOPHIQUEMENT.adv.  en  philo- 
sophe ,  plosofîca meute ,  da  plotofo. 

PHILTRE, s.  ni.breuT;i|çe,elc.  fju*on  sup- 
pose provoquer  ramuur./î/fro,  maha» 

PHIMOSIS,  s.  m.  maladie  du  prépuce , /î- 

mwi. 

PHLÉBOTOMIE ,  s.  f.  saignée ,  art  de  sai- 
gner, pebotomia  ,  eavata  di  iangue,  salasso  , 
r  arte  di  envûr  sangtie, 

PHLËBOTOMISER,  t.  a.  saigner,  flebo- 
tomare ,  cavar  tangué. 

PHLÉBOTOMISTE,  s.  m.  qui  phléboto- 
mise,  ou  partisan  de  l)a  saignée, /7«6of<7mîif4. 

PHLEGMÂGOGUE.  etc.  Y.  plbgmaco- 
ovi .  etc. 

PIILEGMATIE,  s.  f.  chaleur  violente  cx- 
cilée  par  la  Gëvre,  et  espèce  d'urine  pituitcuse, 
fitmmasîa* 

PU  LOGISTIQUE,  s.  m.  flogUlieo,  infiam- 
mabife. 

PHLOGOSE ,  s.f.  inflammation  interne  ou 
externe  sans  tumeur,  flogosL 

PHLYCTÈNE,  s.  f.  espèce  d'ébullition  qui 
produit  des  pustules,  a/7!;x(one<;Mfanea  eon  pu- 

PHCENICXJRE ,  s.  m.  oiseau  à  queue  rouge, 

iodirotsn. 

PUOLADE,  s.  f  espère  de  coquillage  de 
cinq  pièrcs ,  sorta  di  rowc/ll^•/lVl. 

PIIOMQUR.  <!.  f.  foniru.V.  ACOl'STIQCK. 

PIIOIIONOMIK,  s.  f.  siMenrp  du  mouve- 
ment des  !K»U  'is  ft  des  Huidcs.  f  ronvmw. 
PIIOSPIIOUR,  s.  m.  nom  di"i  sul)sianrps 
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Îrni  ont  lu  propriété  de  luire  rommc  du  fcu« 
Otforo,  mnterla  hcida  ,  che  tucc-ca, 

PllOSPnOlUQUE.  acij.  fosfonco. 

PHRASE,  s.  f.  arr.injçcinenl  d  »  mots  pour 
exprimer  une  idée,  fiase,  clocu z lotie ,  modo 
di  dire.         , 

PHIIASEOLOCIE.  s.  f.  conslniclion  de 
nbnise  pariieulièrc  à  une  langue,  propre  à  un 
CCriviiiik ,  e|r.  fi'iigohf;ia. 

PHUÂSEU,  ▼.  a.  {mus.) tsprimer  bene  una 

PHRASIER,  s.  m.  faiseur  de  phrases, 
fra»e;ig'*t*^ore. 

PHRÉMQtJE,  adj.  sedild'uncarlèreet 
de  quelques  veines,  freniea, 

PHRYGIEN  (Mona),  adj.  m. un  desprin* 
cipaut  et  des  plus  anricns  modes  de  la  mu- 
jîaue  des  Grecs ,  woda  frlglo, 

PHTHlRIASIS.s.  f.  maladie  pédiculoire, 
ftiriasi ,  morLo  pedieutare, 

PHTH 1 S 1 B .  s.  f.  toute  sorte  de  maigreur 
et  de  consomption  du  corps,  llsichma,  mal 
sotttle,  megrexza  csirema  6  consunzione  dci 
€ùrpn. 

PIITUISTQUE,  adj.  et •-{uc, /iVco. 

Tï'tV  .   «.     r     V.  VAl,K%l\lfK. 

PUYGÉTULON  ,  s.  m.  tumeur  inflamma- 


toire .  enpafit(tne ,   prinelpafmfinfê  di  rlstpoh, 

PHYLACTÈRE,  s.  m.  morceaux  de  nar* 
chemin  que  les  Juifs  attachaient  à  leurs  Was 
ou  à  leur  front  et  sur  lesquels  étaient  écrits 
diiTércns  passages  de  rÉcrilurc ,  f/aferia.  -^ , 
chez  les  païens,  toute  espèce  de  préservatif 
ou  de  talisman  porté  superstitieusement, />an- 
taroto,  amufelt)^  ptateria. 

PllYLARQUE.  s.  m.  chef  de  tribu,  ma- 
gistrat de  l'ancienne  Athènes ,  ptarco. 

PHYLLIT18,  s.  f.  plante ,  ptilide. 

PHYMA,  s.  m.  (méd.  )  tumeur  inflam- 
matoire ,  sorta  tf  enpagione,  enpagbnc  qu(ui 
timiU  al  cicdone» 

PHYSICIEN,  s.  ro.  qui  sait  la  physique, 
qui  l'étudié,  psico,  studcnle  di  ptiea. 

PHYSICO-MATHEMATIQUES,  adj.  {. 
pi.  parties  de  la  physique  dans  les({uelles  oq 
réunit  l'observation' et  l'expérience  au  calcul 
mathématique .  psico-malematiche. 

PHYSIOLOGIE  ,  s.  f.  traité  du  corps  bu- 
main  dans  Tétai  de  santé,  p»iohgia, 

PHYSIOLOGIQUE,  adj.  psiohgieo. 

PHYSIOLOGISTE,  s.  m.  psiohgo, 

PHYSIONOMIE ,  s.  f.  air,  traits  du  vl- 
sage ,  psonomia,  —ou  physiognomonie ,  art  de 
juger  les  hommes  par  les  traits  de  leur  visage  • 
fisionnmia. 

PHYSIONOMISTE,  s,  m.  celui  qui  sait 
juger  par  la'  physionomie ,  psonomitta  ,  ptuh" 
nomn. 

PHYSIONOTRACE.  s.  m.  fnaeehi»a  o 
siruwento  da  rllrarre  ,  da  fxr  ritratti, 

PHYSIQUE,  s.  f.  sciences  des  choses  n^- 
lurillr",  ps'ci.  —  .  adj.  naturel,  psiro, 

IMIYSIQl  EMKNT.  adv.  pûcamenfc. 

PHYSOCfeLE,  s.  f.  V.  p^EUMATorèiE. 

PHYTOLITHliS  .  s.  f.  pi.  nom  générique 
des  pierns  qui  mU  la  fî^^ure  de  quelque  corps 
du  r»^{;ne  vé;;élal ,  ptofili. 

PHYTOLOGIE ,»,  f.  discours  sur  les  plan- 
tes ,  JHofof^iii. 

PlACULAIRE.  adj.  qui  a  rapport  à  Tex- 
pialion  .  etpintorio  ,  purgaUvo. 

•  PIAFFE  .  s.  f.  fam.  ostentation,  vaioç 
sompiuositc,  fp*gi;iiU  ffio, 

PJAFFER,  V.  n.  lam.  andargonpo,  pom- 
pcggnire.  — ,  en  parlant  d'un  cheval ,  passager 
dans  une  seule  et  même  place  sans  avancer  « 
U'cider,  se  traverser,  fur  ta  eiumbetla, 
.  PIAPFEUR,  adj.  ^ii  %.  m.  eavallo  eUt  fa  ta 
eiambeifa. 

PIAILLER,  T.  n.  fam.  criailler, /i/^o/dr^^ 
tchiamazzare ,  gridare  eoniinitamcnte, 

PIAILLERIE,  s.  f*  gridiOf  telùamaxto^ 
pifiolia. 

PIAILLEUR,  EUSE,  «dj.  fam.  qui  ne 
fait  que  piailler,  pi^o/ofir. 

PIAN ,  s.  m.  maladie  des  Américains ,  4orl^ 
di  mal  venereo  in  ^mt  rîca. 

Pi  ANE-PI  Alil  E ,  adv.  adagio,  piano,  pia^ 
namtntf.. 

PI  A\0  ,  t.  f^**  mus.  (itai.)  doux  ^pinno» 

PI  A\<VFO|;  rÉ,  foHii:  piAxo  ou  puvo, 
s.  ni.  iii'^h'umciit  de  mufiiqucà  louches, /^/oiUF^ 
piano  foi  tCf  furie  piano. 
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PI  ASTE  a  s.  m.  t.  oppose  à  étranger ,  tU- 
scôndenle  di  aieuna  délie  antUhe  famiglie  di 
Pohnia, 

PI  ASTRE ,  s.  f.  monnaie  d*argent  de  la  va- 
leur d'un  écu  ou  eoTiron ,  piastra, 

PIÂtJLARD,  E,  s.  pop.  pleureur,  pleu- 
reuse ,  piaenenté  di  eontinuo, 

PIAULER,  V.  n.  se  dit  des  enfans  et  des 
gens  faibles,  piagnert  sempre  ,  rammaricant, 
pigoiarCf  nicchiare,  I 

PIC,  s.  m.  instrument  de  fer  courbé  et 
pointu  vers  le  bout .  qui  a  un  manche  de  bois, 
piccone.  — ,  t.  du  jeu  de  piquet .  picco.  Il  se 
dit  aussi  de  certaines  montagnes  très  hautes, 
pieco,  A  pic,  adv.  a  picco,  perpcndicoiar^ 
mente» 

PIC  A,  s.  m.  appétit  dépravé  des  femmes 
grosses  et  des  filles  qui  ont  les  pâles  couIcui-Sj 
pica,  agpetito  depravato. 

PiCEA ,  s.  m.  espèce  de  sapin ,  picea ,  zam- 
pino.  V.  PESSE. 

PIGHOLINE.  s.  f.  oliTe  de  la  plus  petite 
espère,  oliva  piccota, 

PIGOLETS,  s.ni.  pi.  t.  de  serr.  deux  pe- 
tites pièces  de  fer  rivées,  piegatelli.  — ,  petits 
crampons  qui  tiennent  le  pêne  dans  la  serrure, 
piefiatelii che  icngono  in  guida  la  sianghetla. 

PIGORÉByS.  f.  se  dit  des  soldats,  eorrc' 
ria ,  tcorrerta  ,  (7  predarô.  V.  picorbh. 

PIGORKR,  ▼.  n.  aller  en  maraude ,  fcor- 
rere  ,  baltere  il  pacsc ,  depredare»  — ,  en  par- 
lant des  abeilles,  andar  a  bottino  de'  fiori. 

PIGOKKUR  ,S.  m.  tcorridore,  predone. 

PIGOT.  s.  m.  petite  pointe .  tcheggia  ri- 
masta  attaceata  a  un  petzo  di  iegno  mata- 
mente  tagtiato,  — ,  petite  engreiure  au  bas 
des  denteiU's  et  des  points  de  fil  d'or,  de 
soie.  etc. <in«r/o,  ttnerlalut^, 

PICOTÉ,  l^E,  part,  pizzicato.  —  de 
petite  vérole ,  butteraip. 

PIGOTEMENT.  s.  m.  impression  incom- 
mode et  un  peu  douloureuse  qui  se  fait  sur  la 
peau  et  sur  lej  membranes,  ptzzieore ,  pngni- 
menio, 

PIGOTER,  ▼.  a.  pizzieare,  mordlcare. 
—  ,  beecarey  bezzicare,  — ,'  fig.  pugnere^  of- 
fendere  con  detti.  Se  picoler  ,  bezzicarsl. 

PIGOTERIE,  s.  f.  paroles  malignes,  mot- 
^^gS^o  ,  puntura  ,  pugnimcnlo. 
•    PIGOTIN ,  s.  m.  sorte  de  mesure  pour  me- 
surer l'avoine  que  Ton  donne  aus  chevaux, 
profenda,  mimra  di  biada, 

PIE ,  s.  f.  oiseau  blanc  et  noir,  pica ,  gazza, 
gazsera,  pulta.  Fromage  à  la  pie,  sorta 
di  caeù).  Pie-grièche,  pie  plus  petite  que  les 
autres,  faleinello.  —  .au fig.  danna  ff;ridatrice^ 
intratlabile  ,  intoffribile  ^  che  non  si  puô  tof- 
frire,  GhevaUpie  ,  cheval  blanc  et  noir, 
blanc  et  bai,  burtlta,  eavallo  peszato»  Pie- 
mère,  membrane  qui  enveloppe  le  cerveau,  pia 
madré,  — »  adj.  f.  œuvre-pie,  opéra  pia. 

PIÈCE,  s.  f.  partie  d'un  tout,  pezzo,  pcxza, 
parle ^  porzlone.  Armé  de  toutes  pièces,  ar- 
mato  di  tutto  punto,  da  capo  a  pîedi,  — ,  fig. 
accommoder  un  homme  de  toutes  pièces ,  ae~ 
éoneiar  uno  peldi  délie  fetîe,  lacerarh  ^tagliar- 
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gli  i  pohni  addouo.  Mettre  tout  le  monde  eoi 
pièces,  laeerar  tutti,  sparlare,  dirmale  di  tuttu 
Emporter  la  pièce,  levar  via  i  pexzi,  sparlarm 
in  un  modo  atroce,  —  de  rapport»  dans  les 
ouvrages  de  marqueterie ,  rapparti.  — ,  difTé* 
renies  parties  dun  logement  ,  ttanze,  — 
d'honneur,  dittintivi,  — ,  fig.  il  a  dormi  cette 
nuit  tout  d'une  pièce ,  egli  non  ha  falto  che  un. 
ionno.  C'est  un  homme  tout  d'une  pièce ,  stm. 
su  corne  un  palo,  et  au  morale  è  inflessibite^ 
rigido,  —  de  drap ,  de  toile ,  etc.  una  petza 
di  pannOf  di  tela^cce,  —  de  four,  de  pfttîase- 
rie,  de  vin,  d'eau,  etc.  lavoro,  âbo  di  pmsta, 
pasliceio,  un  b'arileouna  botte  di  vinOf  unser-' 
batojo  d'acqua,  una  peschiera ,  er.  —  de  ibéâ- 
tre,  commedia,  tragedia^  dramma.  —  •  ou- 
vrage d*esprit ,  opora.  — ,  t.  de  prat.  serittur^, 
atli.  — ,  en  parlant  de  la  monnaie,  monela, 
— ,  au  jeu  des  échecs .  pezzo  del  giuoco  d^gti 
scacehi.  Prov.  cet-homme  est  près  de  sesipiècea^ 
egli  ha  pochi  danari.  — ,  fig.  et  f«im.  jouer  , 
faire  une  pièce  à  quclqu'unt  buria ,  t>cffa , 
giuoco,  cilccca,  biUerat  On  dit  d*une  méchante 
personne,  que  c'est  une  bon  ne,  une  fine  pièce, 
buona  lana,  —  de  chair,  macchinadi  eama* 
uom  nenza  spirito,  —  d'artillerie,  cannome, 

PIED,  s.  m.  uartie  de  l'animal  qui  le  sou- 
tient et  lui  sert  a  marcher,  piede,  piè.  Mettre 
un  cheval  sur  le  bon  pied ,  addeslrar  un  cavo//» 
a  galop  par  a  dovere.  Lâcher  le  pied,  gagner  aa 
pied,  cedere,  daraddietroy  fuggire.  On  dit 
prov.  faire  le  pied  de  grue,  de  veau»  aspeitar 
lungamente  in  piedi,  far  délie  sberretfate, 
degl'  incltini.  Aller  pied  à  pied»  de  bon  pied 
dans  une  afTaire,  andar  a  passo  a  pasêo^  di 
buon  passo.  Prov.  prendre  quelqu'un  au  pied 
levé,  pigliar  in  parole.  Tenir  pied  à  boule» 
star  ferma,  attarcato  molto  a  qualchc  ccsa. 
Tirer  pied  ou  aile  de  quelque  chose  »  eavetr 
cappa  0  mantcUo  da  qualche  cosa,  trame  quai- 
che  profitlo.  On  dit,  en  {>arlant d'une  rivière» 
il  y  a  pied,  on  y  perd  pied ,  vi  *i  puà  star  m 
piedi,  col  eapo  fuori  dell  aequa ,  vi  si  perde  il 
fonda  ^  manca  il  terrcno  solto  ai  piedi,  Ëo  par- 
iant de  bâtiment,  de  logement,  on  dit  qu il  j 
a  tant  de  pièces  de  plaio-pied»  ua  piain-pied, 
un  beau  plain-pied ,  stanse  di  fitga  ,  tante  ea- 
mère  sufC  iefesso  piano.  —  poudreux,  aroitio  ém. 
ftdarsene  poco ,  di  oseura  estrazione.  Pied-bol» 
pic  torto,  Pied-fourché,  bestie  di  piè  fezso,  — , 
piede ,  pédale,  fusto  d'  albero,  11  y  a  plus  de 
cent  |)ieds  d'arbres ,  vi  sonopiit  diccntoatberi. 
Un  pied  d'crallet,  una  planta  di  garofanu  —  , 
fig.  piede ,  falda  d*  un  monte  •  base  i*  un  edi- 
ficio,  ecc.  — ,  piede,  misura  di  dodici  poiliei* 
— ,  picdo,  misura  de'  versi.  Au  pied  de  la  let- 
tre, Ictteralmente ,  senza  esagerazione.  Sur  le 
pied,  adv.  a  ragione,  a  preporzîone.  ^rle- 
pied  oh  sont  les  choses,  cosi  stando^  eosi  es- 
sendo  lecose.  D'arrachf -pied ,  eontinuamtnte^ 
Capitaine ,  officier  en  pied ,  eapitano^  uffixUU^ 
in  attuxle  servizio.  Faire  haut  le  pied ,  partirai 
di  naseosto.  —  de  chèvre ,  sorte  de  levier  de 
fer  y  eavabollette,  —  de  veau»  plante ,  grcefccro, 
Jaro,  eolocatia,  —  d'alouette,  plante»  mkxo- 
lida  reole  ;  sa  fleur ,  for  cappneete^  —  4t.  cbata 
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êerUt  iT  erba  $imih  ai  gnafalh»  —  de  lion , 
tUfîiimiWe ,  piidûdiieanê ,  gteUaria,  ûtehlmUta, 

—  de  lièvre  ou  lagopos,  pUde  di  lèpre  — -  de 
pigeon,  plante, />rW0  eotombino,  piedô  di  <ro- 
lombo.  —  de  çrifTon,  tUcboro  nero,  felido. 

—  de  bœuf,  toria  di  giuoco  faneiuileteo.  —  de 
biche ,  t.  d'horioserie,  riiaseio  a  pié  di  biseia. 

—  horaire,  trotsième  partie  de  la  iongaeur 
d'un  pendule,  piede  orario, 

PIÉDESTAL  ,  s. m.  piedetlath, 

PIED* DROIT,  s.  m.  (  arcb.  )  pUattro ,  pié 
drlUo, 

PIED-PORT ,  s.  m.  t.  de  monnaie,  mo- 
fiffa  che  serve  di  mode  lie» 

PIÉDOUCHB,  s.  m.  t  de  sculpt.  petit  pié- 
destal^ fneniola  ^  pedueeio. 

PIBO-PLAT,  s.  m.  fam.  uomo  tprege- 
voie, 

PIEGE .  8.  m.  machine  pour  attraper  des 
animaas ,  trappola.  -— ,  fig.  machination  pour 
tromjierv  trappola  ^  laeciuolo,  aguaio,  insidla^ 

laceio. 

PIBBPtAILLE.  s.  f.  amas  de  petites  pier- 
res, muccliio  di  pietrueee^  diiatsoUni. 

PIERRE,»,  f.  pietra^  tatso.  —  d'évier, 
mêquajù.  —  d'attente ,  d'aimant ,  de  bézoard. 
V.  ces  mots.  —  d'autel .  la  pietra  sacra.  —  à 
chaux,  à  plâtre,  alberesoj  pietra  da  calcina. 
•—  de  meule  ou  pierre  meulière ,  maeine.  —  à 
fusil ,  pietra  focaja.  ProT.  faire  d'une  pierre 
deux  coups,  pigliar  due  colombi  a  una  fava, 
dme  rigogoli  a  un  fieo  ,  far  un  viaggio  e  due 
servis] »  Pierre  de  jade ,  diaspro  melochite, 
-—  de  mine ,  pietra  di  miniera.  Pierre-ponce , 
pietra pomiee.  -^  de  touche,  pietra  paragone , 
—'  de  coq.  V.  ALsCTOimiritE.  Pierre  angulaire, 
en  parlant  de  Jésus-Christ,  pietra  angolare. 
-—  d*achoppement,  6g.  toute  o^asion  de  fail- 
lir f  inciampo ,  inloppo,  —  de  scandale ,  la  pie- 
fret  dello  Mcandalo  f  eagion  di  scanda  to,  lo 
seandalo.  Pierre  infernale  ,  une  pierre  de  eau* 
tère,  pietra  infernale.  Pierres  précieuses,  ou 
absol.  pierres,  gemme^  piètre  presiose,  gîoje. 
-«  (  cbir.  )  •  calcul  des  reins  ou  de  lo  vessie  , 
Ueaieolo  ,  ta  pietra  ,  i7  mal  dtlla  pietra. 

Fl£RItÉE,s.  r.  conduit  fait  en  terre  à 
pierres  sèches,  ehiassojuofa ,  eitiaesajnolo. 

PIERRERIES,  s.  f.  pi.  gemme,  gioje. 

PIERRETTE,  s.  f.  dira,  sasiolino,  pie- 
iruzxa.  Jouer  à  la  pierrette ,  jeu  d'enfans, 
giuocar  alla  polvere. 

PIERREUX,  EUSE,  adj.  pieiroso,  pe- 
trosot  sassoso. 

PI  EU  RI  £B ,  s,  m.  sorte  de  petit  canon, 
petrierc- 

PIERROT, s.  m.  oiseau.  Y.  moihrau.  —  , 
sorte  de  bateleur  vêtu  de  blanc ,  sorta  di  pa- 
giiaeelo ,  di  bnffane  di  piazsa. 

PIERRURES  ,  s.  f.  pi.  t.  de  vèn.  bitorxo- 
uni  éfUt  corna  de  cervi,ece. 

PIÉTÉ,  s.  f.  pista,  religione,  dîvozione, 
—,  vensrasione,  osseguio.  — ,  rupetlo  verso 
immrernîii  —,  t.  deblas.  pellieano. 

PIÉTER,  V.  n.  t.  du  jeu  de  boule  et  de 
quilles,  isner  ilpUde  atsegno.—,  fig.  et  fam.  se 
piéter  ,  pm^ds^  b§ttv  U  n<#  mUars. 
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PIÉTINER^  V.  n.  remuer  fréquemment 
les  pieds,  sgambettare  f  scalpilare.  —  de  co- 
lère, de  rage»  etc.  bat  tare  i  pledi^  dors  in 
escandescenza. 

PIETON .  s.  m.  homme  qui  va  à  pied,/>6- 
donc.  Bon  piéton  ,  bonne  piétonne ,  uonuf , 
donna  rhe  ha  buona  gamba. 

PIETRE,  adj.  fam.  vil,  méprisable  «  mî- 
sera,  vile,  spregetoie. 

PlÈTREMElVT,adv.  fam.  mesehinamente, 
misemmente  f  vilmente, 

PIÈTRERIE,  s.  f.  fam.  chose  vile,  cea- 
esrla,  *fcrrc,  cote  spregevoli* 

PlETTE.s.  f.  oiseau  aquatique,  falaride* 

PIEU ,  s.  m.  pièce  de  bois  pointue  par  un 
des  bouts,  ^1  «0/0. 

PIEUSEMENT,  adv.  piamûnte,  religio- 
samento  ,  gantamenie, 

PIEUX,  EUSE,  adj.  pîo,  divolo,  timo- 
rata,  retigloso ,  sanlo. 

PIFFRE,  ESSE,  s.  t.  injur.  très  gros» 
très  replet,  maitaeco^  maccianghero ,  attle^ 
eialo,  — ,  t.  de  batteurs  d'or,  martello  grosso 
de*  battihri. 

PIPFRER  (SE),  V.  r.  V.  bmpippbbb. 

PIGEON,  s.  m.  oiseau  domestique,  pic' 
eione ,  eotombo.  ^— ,  fig.  dupe ,  babbeo. 

PIGEONNEAU  «  s.  m.  piccioncinOf  pie- 
eioneello. 

PIQEONNER,  V.  n.  V.  itnoBonicBB. 

PIGEONNIER,  s.  m.  Heu  où  Ton  élève 
des  pigeons ,  cotombaja, 

PIGNB ,  s.  f.  argenio  che  resta  dopo  lo  sva' 
poramcnto  del  mercurio. 

PIGNOGHEn,  V.  n.  fmn.  manger  négli- 
gemment et  par  petits  morceaux,  spiluxti' 
eare,  mangîare  senz'  appetite  c  corne  per 
ismorfia. 

PIGNON ,  s.  m.  certain  mur  d'une  maison , 
muro  che  termina  in  punta e  reggc  il  colmo  del 
tetto.  Avoir  pignon  sur  rue ,  prov.  aver  una 
casa  in  proprto,  aver  bsni  stabtli.  — ,  amande 
de  la  pomme  de  pin ,  plnoccliio.  — ,  petite 
roue  dentée ,  rocrhetlo. 

PIGNONÉ,  ÉE ,  adj.  (blas.  )  gradato. 

PIGNORATIF,  adj.  m.  (juiisp.)  se  dit 
d'un  certain  contrat,  pignorativo, 

PILASTRE,  5,  m.  pilier  caVré,  pilastro. 

PILAU,  s.  m.  mets  oriental  de  riz  au  bouil- 
lon ,  aujus  ou  au  beurre ,  ptlao. 

PILE  ,  s.  f.  amas  de  plusieurs  choses  entas- 
sées  avec  quelque  ordre ,  mucchio  ,  stipa  , 
massa  y  monte,  stiva.  — ,  maçonnerie  qui 
soutient  les  arches  d'un  pont,  pila  t  pifiere , 
pifaslro  da  ponti.  Mettre  quelqu'un  à  la  pile 
au  verjus,  sparlare,  dîr  wale,  ba'ter  la  cassa 
addotso  a  tino ,  pi^esc guitare ,  malmenare,  —  » 
c6té  d'une  monnaie  où  sont  les  armes  du  prin- 
ce ,  Uronescio  délia  moneta.  Prov.  cet  homme 
n'a  ni  croix  ni  pile ,  egli  non  ha  un  beeco  di 
^ualtrino.  Jouer  k  croix  et  à  pile  •  sorte  de 
jeu  de  hasard ,  gîuocare  a  santi  0  a  cappel' 
letio.  Pile  de  Tolta  «appareil  électrique  parti- 
culier ,  pila  di  Votta» 

PIIaER,  V.  a.  broyer,  écraser  quelque 
•faosedans  un  mortier,  psttare,  infrangere'/ 


446 


PIM 


itritolart  In  un  mortnjo.  — ,  fig»  et  pO]fc  OMn- 
ger.  c'est  un  homme  qui  ne  fait  que  plier,  e^iî 
mocina  a  due  palmenli, 

FILRTTR.  s.  r.  in^truoieot  à  piler  la  laine, 
peslefht  maciuUa, 

PI  LEU  R .  s.  m.  fig.  et  pop.  fiomme  qui 
mange  beaucoup,  mangion§  y  pappone ,  pap' 
patore ,  diluvione. 

Pi  LIEU,  s.  m.  ouvrcijçe  de  maçonuerie 
servants  sou'enir  unëiliuci',  pîUt»lr9,  co' 
hnna.  —  butant ,  plUislro  di  rlnforzo,  — ,  po- 
teau (l'écurie  ou  de  iiiaiié^e,  piliers  dcile  *iuilê. 
<—  ,  au  pi.  (K>teau\  de  justice.  pUa$truny  eo- 
/«mnitu.  Piliers  de  bitte  (mar.),  pUastri  dette 
bitte,  — -  .  t.  d'horl.  pilntiruio. 

PILLAGE.  9.  m.  tfoilino,  preda,ruberia  » 
$aectief;gio .  saeclifggiamenlo, 

PILLAIID,  B.  s.  ci  aôj.  predalorc ,  sac 
elieggiatort ,  rulmtore, 

PILLER  ,  V.  a.  predare ,  porre  a  Mceo.sac' 
ekcggi*tr9.  — ,  en  piirlanldvs  chiens,  «vven- 
tarsi  addotfO  p»r  mordere. 

PI LLERiE .  s.  f.  rubct ta ,  rapina ,  taectteg" 
gîo, 

PILLEUR  ,  s.  m.  depredatore,  rubalore, 
ehe  rubii ,  che  dâ  U  sareo. 

Pl  LOI  R  ,  s.  m.  t.  de  mt'gissier,  bâton  pour 
enfoncer  les  peaux  ,  pesions. 

PlLO?i .  s.  m.  instrument  pour  piler  dans 
un  moiiii'r.  pcsletto» 

PlLOl'ïER  ,  V.  a.  fotiler  la  luine,  dimenar 
ta  tana  nrlfa  catdnja  pcr  digrassarta, 

PILORI,  s.  m.  poteau  auquel  on  attache 
les  criminels  condamnés  à  l'exposition ,  6cr- 
lina,  gogna,  —  ou  hlomi$  ,  ipeciô  di  quadru^ 
pede  dette  Anlille, 

PILOIUKR  ,  V.  a.  tegareatta  bertlna. 

PILOSELLE  ,  s.  f.  plante,  petosetta, 

PI  LOT  ,  s.  m.  mucctûo  di  tate, 

PILOTAGE ,  s.  m.  ouvrage  de  pilotis .  pa- 
ta/ilia,  palaptlata.  — ,  t»  de  mar.  /'  arte  d»tta 
navigazicne. 

PILOTE,  s.  m.  qui  gouverne  et  conduit 
tout  bâtiment  de  mer,  pitola ,  pitoto, 

PILOTER  ,  ▼.  a.  et  n.  enfoncer  des  pilotis, 
patipeare,  piantar  pâli,  —  un  terrain ,  pata" 
fittare  un  terreno. 

PILOTIS, s.  m.  gros  pieu  qu'on  fait  en- 
trer avec  force  pour  asseoir  les  fundemens 
d'nn  édifice ,  etc.  paîo  da  far  pa  la  fille. 


giare  nci  riciifar  una  cota, 
PIMBÈCIIE,  s.    f.    femme  impertinente 

2 ai  fait  la  précieuse,  monna  scoceatfmo,  monna 
ttdtrla, 

PIMENT,  s.  m.  ou  mii.i.bcrai2ve,  .s.  f. 
plante,  botrî,  — ou  poivai  o'iaoi,  pepe  d*  /n- 
dtù» 

PIMPANT,  E .  adj.  t.  de  raillerie,  attil- 
tato .  attimato,  anpariscenle.  / 

*  PIMt*ESOU£fc:,  s.  r.  fum.  (emmequi  fait 
la  délicate .  pn  ziosa ,  smor/îota, 

PIMPRENELLE»  s.  C  plante»  pimpintlia, 
éÊd9attrclta» 
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PIN 

PIN ,  s.  m.  grand  arbre  toiyoïiif  ▼ectyfùiiu 
.sauvage.  V.  rtaiSiaB, 

PINACLE,  s  m.  la  partie  la  plos  élerée 
d'un  édifice,  pimaeotOy  romignot^^  la  paria 
iii  atia  di  un  edijitio.  Mettre  quelqu'un  iiir 
e  pinacle ,  fig.  et  kim.  wpraUtdaraeomgnmdl 
encowj^  lodarc  a  eielo.  Cet  bomme  est  sur  le 
pinacle,  egti  è  nett'  auge  dalla  fiaiuna ,  aal 
eotmn  delta  fttieità, 

PINASSE ,  s.  f.  certain  vaisieau  qui  va  à 
▼oiit-8  t't  à  rames,  icappavla. 

Pl  N  ASTER.  riHAsTiK,  s.  m.  pino  talvaiia$m 

PINCE .  s.  f.  bout  du  pied  de  crrlains  ani- 
maux ,  punta  dct  picde,  —  •  devant  ù'nn  fer 
de  cheval ,  punla  o  eapo  d*  un  ferro  dacavatlo, 

—  ,  pli  fait  à  du  linge ,  à  de  1  étoffe,  eraapm, 
piega.  — ,  sorte  de  barre  de  fer.  palodi  ftrra, 
— ,  au  pl.  dents  de  devant  du  cheval ,  ^mIî  éi 
tatle  dzt  eavaltOm 

PINCEAU,  s.  m.  faisceau  de  poils  pow 
indre ,  pennctto.  Coup  de  pinceau ,  panpêt' 

^ala. 
PINCÉE .  s.  f.  ce  qu'on  peut  prendre  arec 

deux  ou  trois  doigts,  ipixzi&Op  piztico  ,  pitai' 

CoUnl 

P1NCEL1ER,  S.  m.  vase  séparé  en  dcn 
parties ,  easse.llina  de*  pennetli» 

PINCE- M  AILLE,  s.  m.  fam.  avare  jusqel 
la  lésine ,  avaro ,  pUaccliêra ,  mignaUm  ,  caca- 

étecchi.\.  MAILLB. 

PINCER ,  y.  a.  presser  la  peau ,  piaziaan, 

—  ,  saisir ,  gturmira*  —  ,  jouer  de  certains i»- 
strumens,  tonara.  —  (agric.) ,  presser  quelqee 
bourgeons  ou  les  coui>er  avec  les  ongles  pour 
arrêter  la  sève,  mozxare,  IrouetireoUadiim»'-^, 
fig.  piquer,  fcrir  molteggiando.  —  (mer.), 
pincer  le  vent,  actostorsi  at  itnlo»  —  des  dea, 
t.  de  manège,  spronar  viuamanla^  UfeemrforU 
di  sprone, 

PINCER,  s.  m.  t.  de  manège,  l'action  d'ap- 
procher l'éperon  sans  frapper ,  il  toeaar  kg' 
gennertle  di  sprone, 

PINCETTES. s.  f.  pl.  ustensile  de  fer  pov 
accommoder  le  feu .  moij^^  molli,  —  ,  petiti 
instrumcnsde  fer  4  deux  branches,  pmxmiU^ 
motIcUe, 

PINCUINA,s.m.élof{edelaine,  aartatf 
groMto  panno, 

PINÇON,,  s.  m.  marque  qui  reste  aur  b 
peuu  lorsqu'un  a  été  pincé .  tcgno  dlel  pixsi* 
cotio,  —  ,  espèce  de  languette  que  le  mat^ 
chai  tire  de  la  pince  du  fer  en  le  forgeant» 
pan  fa  de*  fcrri  d*  un  eavallo, 

P 1  ^ Ç  U li E ,  s.  U  cal iiva  piega  net  pi 
fallu  dalla  gualchiera, 

PlN|)AltlQUE.  adj.  danslegoOt  de 
dare,  plndurico^  piaduretco, 

PINDARISER,  V.  n.  avoir  un  styK 
cherché,  affecter  l'enthousiasme,  pind^veg* 
giorr. 

PINDARISEUR , s. m.  qui  pindarise,  frm- 
seggiatore  affellalo» 

PIN  DE,  s.  H),  montagne  consacrée  «Mft 
Muses,  Pindo. 

PlNÉALE.adj.  f.  glande  pinéidc, 
glande  au  miUeu  4u  ceryean»  pmmkê* 


PÎQ 

PHtEAn,  s.  m.  tarta  (f  uva  neratkêdà 
huùn  vinâ.  —  ou  pi  net ,  palmîxto  iR  Cujcna, 

PI  NÉE ,  5.  f.  mertuzzo  di  prima  quatità, 

PlNCOl  If  ou  pinGuiN ,  s.  m.  oiseau  de  mer 
da  Nord ,  $orta  dt  uccelio, 

PiNNE'MARINE,  s.  f.  pinna  marUta^  tp^ 
éie  di  madtfperla, 

PIN  NO  LE.  s.  f.  mslrument  de  mathéma- 
tiques .  fmguardo, 

PINQUE,  s.  f.  t.  de  mar.  sorte  de  bâli* 
ment  de  charge ,  pinco,  barca. 
^PINSON,  s.  m.  oiseau,  fringuclh,  pin- 
wtne.  Gai  conjoe  un  pioson ,  affegrissîmo, 

PINSON  NEE,  s.  r.  eaetiu  nottumA  a  pie- 
télî  uéeeUL 

PINTADE,  s.  f.  espèce  de  poule,  gallinm 
di'faraone, 

Pf  NTE ,  s.  f.  mesure  pour  le  Tin,  et  son 
contenu,  inguittatat  boccalt,  anguitiara, 
guaxtada, 

PINTER,  V.  n.  pop.  boîre  en  débauche, 
ibevaxzar€,  cioncar»^  tracannare,  btrt  a  picna 
gola. 

PIOCHE,  s.  f.  outil  de  fer  à  manche  de  bois 
pour  remuerla  terre,  etc.  tappa,  marra  doppia. 
Pioche  de  maçons ,  pircone  <i  lingua  di  boita» 

PIOCHE  il ,  Y.  a.  tappare,  cavar  ta  urra 
eoila  zappa, 

PIOLER  ,  T.  n.  V.  piAUL». 
*  PION  ,  s.  m.  pelile  pièce  du  jeu  des  échecs, 
pfidina.  Damer  le  pion.  V.  damii. 

PIONNER  .  V.  n.  t.  du  jeu  des  échecs,  an- 
dar  prendendo  pedine, 

PIONNIER,  s.  m.  sorte  de  travaillenr  daoï 
les  armées,  guasiatore,  marrajuolo. 

PIOT,  s.  m.  pop.  et  inus.  vin ,  vino, 

PIOTE  ou  piOTTB,  s.  f.  petit  bâtiment  en 
usage  à  Venise,  ptola, 

PIPE,  s.  f.  grande  futaille,  botU.  •— ,  tuyau 
pour  fumer  le  tabac .  pipa, 

PIPEAU,  s.  m.  en  poés.  flûle  champêtre, 
chalumeau,  zampogna,  zufoh, 
.   PIPÉE,  s.  f.  cnasse  aux  oiseaux  avec  des 
§jluaux,  $oria  di  ueceilagioneB 

PIPER ,  V.  a.  contrefaire  la  voix  des  oiseaux 
pour  les  prendre  au  61et  ou  au  giuau ,  fistiar» , 
zufoiare ,  vcecUart,  — ,  tromper  au  jeu ,  ma- 
r'fOlarêf  giuntare,  —  des  dés,  mcUcr  dadi 
fihi. 

PJ PERTE,  s.  f.  tromperie  au  jeu .  mariole- 
ria,  f  rode  9  inganno  utato  net  giuoco, 

PIPEUR ,  s.  m.  trompeur  au  jeu,  mariuoh, 
giuntator^,  cheinganna  at  giuoco, 

PI PITRELLE .  s.  f.  sorte  de  chauve-souris, 
plpistrtlto .  ripistrcUo. 

PIQUANT,  E,  adj.  pun^ênte,  aeu  o,  p^ 
netrauie.  Vin  piquant,  pieeanle,  taporito. 
Sauce  piquante ,  taf$a ,  savore  pieeanle ,  fifrte. 
— ,  fig.  par  rapport  à  un  discours,  pungenit , 
mordace ,  axpro,  ^ ,  par  rapport  à  une  jeune 

Eîrsonne  vive ,  che  piaee,  dilttia,  — ,  en  par- 
ut des  ouvrages  d'esprit,  piceante,  grade' 
votê^  amena.  —,  en  peinture i  ^ppariëcente, 
vègo .  VIVO. 
PIQUANT,  s.  m.  se  dit  des  pointes  de  cer« 
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PIQUE,  s.  f.  sorte  d'arme,  pteeat  bigordo. 
-^,  brouilleric,  briga^  eontetOy  disgasto.  -^, 
s.  m.  une  des  quatre  Cotrienrs  tin  jeu  de  cartes, 
pieea .  nnn  dei  xrnif  defte  carte. 

PIQUE-BQBUF.  s.  m.  carredicre  che  iii^ 
mola  i  biioi.  —  (hi«l.  nat.) ,  uecetto  rf*  Afriea. 

PIQUE-NIQUE,  s.  m.  repas  où  chacun 
paie  sou  écot,  banefiettoy  patto  in  cai  eiaseunô 
pafirt  ta  ma  patte. 

PIQUER ,  V.  a.  percer,  pungeré^  pugnere, 
forare.  — ,  t.  de  chir.  pungere  colla  lancôtia 
senza  aprire  ta  rena,  — ,  eu  parlant  de  la  mor- 
sure  de  certains  animaux. /lun^ere,  morderë.- 
—  du  taffetas,  du  tabis,  tagtinzzare ,  furac 
ehiare.  — ,  faire  ceitains  points  sur  deux  oa 
plusieurs  étoffes  mises  l'une  sur  fautre ,  tra-^ 
puntare,  imbollire.  Piquer  des  pierres,  tttb- 
biare,  searpeltare  piètre.  —  de  la  viande, 
lardeffare.  —  un  cheval .  ttpronare.  —  des 
deux ,  spronar  vivamerite,  —  la  mazettc ,  ca- 
vateare  una  rczza. —  les  coffres,  aeptttarê 
nette  antieamere,  — les  assiettes,  les  tables, 
scroccare ,  fare  il  parasita.  Ce  vin ,  ce  fro- 
mage pique,  punge,  non  piaee.  Ce  poisson 
pique,  sa  di  guasto.  Piquer,  marquer  les  ab- 
sens,  etc.  notare  gli  assenti,  — ,  fig.  pi- 
quer quelqu'un  d'honneur,  slimolare,  ae-* 
cendere.  Se  piquer,  recarsi ,  pigliar  a  mate^ 
sdegnarsi.  Se  piquer  de...  se  glorifier,  se 
faire  fort  de  quelque  chose,  pieeatsiy  van^ 
tarsif  rccarsi  a  gloria.  Se  piquer  d'honneur; 
entrare  in  picea  ,  in  gara*  Se  piquer  au  jeu, 
ostinarsi  al  giuoco.  On  dit  que  du  bois,  des 
étoffes  se  piquent  quand  les  vers  s'y  mettent , 
intignare,  essere  rosa  dalle  iignuole»  . 

PIQUET ,  s.  m.  sorte  de  petit  pieu  .  piuolo, 
palieciuolo,  — ,  t.  de  guerre,  banda  di  sel* 
duti  eomandati  per  tenersi  in  pronto  da  par^ 
tire.  Lever  le  piquet,  andanene,  sgômbrare, 
— ,  jeu  de  cartes ,  piecheUo,  —  t.  de  bouladg. 
instrument  de  fer  à  trois  pointes,  forehctta. 
Planter  le  piquet  chez  quelqu'un,  fam.  s'y 
établir,  piantarsi  in  casa  di  a  te  una, 

PIQUETTE,  s.  f.  sorte  de  boisson ,  aeque- 
rello^  vinelfo. 

PIQUEUR ,  s.  m.  t.  de  vèn.  celui  qui  con- 
duit à  cheval  une  meute ,  braechiere  a  cavalla. 
— .  qui  précède  à  cheval  la  voiture  d'un,grand 
seigneur,  servilore  a  eavatto.  — ,  qui  s'occupe 
à  débourrer  les  chevaux .  eotui  ehe  seczzona  i 
cavatii.  — ,  qui  a  soin  de  tenir  le  rôle  des  ma* 
çoos  et  de  veiller  sur  l'ouvrage,  soprastante, 
— >,  qui  larde  les  viandes,  chi  tardelta  le  cami 
da  eucinare.  Fiqueur  d'assiettes,  parasita, 

PIQUIER ,  s.  m.  soldat  armé  d'une  pique , 
piceliierey  soldato  armato  di  picea. 

PIQÛRE,  s.  f.  i)elite  blessure,  p  ont  ara  , 
trapttura.  — ,  ouvrage  qu'on  fait  sur  une 
étoffe ,  trapunto  ,  imbuttito, 

PIRATE,  s.  m.  écumeur  de  mer,  pirata , 
corsale,  pirata,  tadro  di  mare* 

PIRATER,  T.  n.  corseggiarCt  far  il  eat" 
sale. 

-     PIR  ATERIE,  s.  f.  mestier  dipîtata,  ^artg 
di  eaneggiarej»  ' 

.    PIRE ,  âdj.  et  s.  pegglw.  ' 
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PIS 


FIRIFORME,  ady.  Canal,  et  bot.)  en 
forme  de  poire,  pyramidal,  piri forme. 

PIROGUE,  s.  f.  bateau  de  sauvage  fait 
d'un  seul  arbre  creusé ,  piroga, 

PIROLLE ,  s.  f.  plante, /^iro/ff. 

PIROUETTE,  s.  f.  sorte  de  jouet,  girello. 
— ,  prov.  et  fig.  qui  a  de  Targent  a  des  pi- 
rouettes,  eol  danaro  ti  ha  di  iuHo,  — ,  tour 
entier  fait  de  tout  le  corps  en  se  tournant  sur 
un  pied ,  ^('raroZ/a.  — ,  voUc  faite  par  un  che- 
Tal  sur  sa  longueur  dans  une  seule  et  même 
place .  piroelta, 

PlROUEtTER,  ▼.  n.  faire  un  tour  entier 
de  tout  le  corps ,  en  se  tenant  sur  un  pied,  fur 
gWavoLle ,  girart  Intorno  a  te  steiso, 

FI  RRHON IBM ,  s.  m.  V.  pYiaHoii irm  .  etc. 

•  PIS,  adv.  plus  mal ,  pegglo,  peggiorc ,  più 
éattivo,  —  ,  s.  m.  ce  qu'il  y  a  de  pire,  il  peggio. 
Au  pis  sMÎ&r ,  al  peggio  andare ,  alla  peggio. 
C'est  votre  pis  aller,  è  il  peggio  che  vi  possa 
accader»,  ioecarey  tuceedere.  Je  serais  votre 
pis  aller,  m  non  trovate  megiîo,  io  ci  tard 
tempre.  Qui  pis  est,  quel  ch*  è  peggio.  De 
mal  en  pis,  de  pis  en  pis,  adv.  di  maie  in 
peggio.  Faire  du  pis  qu'on  peut ,  fare  il  peg- 
gio ehe  li  puà,  ou  bien  fare  il  più  chc  ti  puô 
per  nuoeer». 

*  PIS ,  s.  m.  poitrine .  pelto. 

FIS,  s.  m.  tétine  d*u.ie  vache,  d'une  cbè- 
tre  •  etc.  ieitola ,  ietta. 

PISGIINE  .  s.  f.  expr.  de  la  Bible,  réservoir 
d*t'd\x,  pitcina,  conserva  d'  acqua,  — ,  cerlain 
lieu  dans  les  sacristies,  tacrario. 

PlSSASPUALTE,s.  m.  ou  poix  MniiiALs, 
i.  f.  mélange  de  poix  noire  et  d'asphalte,  pi- 
tas  fa  Uo. 

PISSATf  s.  m.  urine  des  animaux,  et  des 
hommes  par  mépris,  piscio,  orina,  pitcia, 

FISSE-FROID,  s.  m.  t.  de  mépris,  sérieux, 
indifférent,  terio,  indifférente. 

FlSSitMENT,  s.  m.  pissement  de  sang, 
pitciamento  di  tangue» 

PISSENLIT,  s.  m.  enfant  qui  pisse  au  lit, 
pisciarellot  piicia  in  lelto.  —  Ou  dent  de  lion, 
plante,  mactrone,  tmirnio. 

PISSER ,  V.  a.  et  n.  pisciare,  orinare. 

PISSEUU,  EtJSE,  s.  qui  pisse  souvent, 
c/u  ad  ogni  poeo  va  a  pisciare. 

PISSOIR,  s.  m.  lieu  destiné  pour  pisser, 
pitciatojo. 

PiSSOTER,  V.  n.  pisciar  tpesto. 

PISSOTIÈRE,  s.  f.  foniana  o  getlo  eho 
manda  fuori  poc*  acqua. 

PISTACHE,  s.  f.  îruii, pistaechio. 

PISTACHIER ,  s.  m,  îirbrc ,  plttacchio. 

PISTE ,  s.  f.  peda ,  pedata ,  orma ,  traceîa , 
^csiiglo»  Suivi*e  un  homme  à  la  piste,  iencr 
dielro  a  uno ,  teguir  le  pcdale  di  uno. 

PISTIL,  s.  m.  (bot.)  organe  femelle  de  la 
fruclifiration ,  pitUlio. 

PISTOLE,  s.  f.  monnaie  d'or  étrangère, 
doppia,  — ,  en  France,  la  valeur  de  dix  livres, 
diui  lire  lortiMÛ  Cousu  de  pistoles,  trarieco , 
rlcchissimo. 

PISTOLET,  s.  m.  arme  à  feu,  fittçla.  — 
de  poche,  ferscfto. 


PiSTOK  j  s«  m.  partie  mobile  de  la  pompe  « 
êlanlujfo. 

PITANCE ,  s.  f.  ce  qu'on  donne  à  manger 
à  chaque  repas  dans  les  communautés,  et  f«nu 
ce  qu'on  mange  avec  le  pain ,  pietanza, 

*  PITAUD,  E,  s.  t.  de  mépris,  paysan 
lourd  et  grossier,  villanzonfi^  ruttieonê,  teui- 
ghero. 

PITE,  s.  f.  andenne  petite  monnaie*  mezxo 
oholo.  — ou  pilte.  espèce  d'aloès  à  soie,  planta 
amerieatui  ehe  serve  di  Uno  e  di  eanapa, 

PITEUSEMENT,  adv.  fam.  ampassione- 
voLmcnte,  miscramente ,  da  far  pieià. 

PITEUX,  EUSE,  adj.  digne  de  pitié .  cam- 
pattionevole ,  miterabile^  degno  di  mieià. 
Faire  piteuse  mine,  piteuse  chère ,  far  um 
vito  di  eompattione ,  magro  detinare, 

PITIÉ .  s.  f.  pietà ,  'eompattione^  —  ,  proT. 
c'est  grande  pttié  que  de  nous ,  iroppo  6  mi- 
tera la  eondizian  de*  morlali.  C'est  grande  pi- 
tié, éeosa  degnissima  di  eompatsione.  Il  rai- 
sonne, il  chante  à  faire  pitié,  ra^iona  coma 
uno  ttivaloy  canta  eomo  un  gatto. 

PITON ,  s.  m.  sorte  de  clou ,  rhiodo  eon  un. 
foro  nella  tettala,  anello  da  pianlarc  in  en 
muro. 

PITO .  s.  m.  ueeellû  del  Pétù.  ' 

PITOYABLE,  adj.  digne  de  pitié.  itiû«- 
rabile,  degno  di  eompatsione.  — ,  méprisable» 
mauvais,  caltivo,  irltlo  ,  degno  di  ditprazzo. 
• — ,  autrefois,  enclin  à  la  pitié,  compattimu- 
vole  ,  miserieordioso ,  pieloso, 

PlTOYABLEMENT.adv.  mlterabiitnenla. 

PITREPITE  .  s.  m.  liqueur  très  forte  faite 
avec  de  l'esprit -de-vin,  torla  di  tieorc. 

PITTORESQUE,  adj.  pittoreteo. 

PITTORESQUEMENT,  adv.  pîitoresM- 
mente. 

PITUI'TAÏRB  ,  adj.  qui  a  rapport  à  la  pi- 
tuite, pt/wifario. 

PITUÎTE ,  s.  f.  flegme,  l'une  des  humeurs 
du  corps  humain ,  pltuita ,  flemma, 

PITUITEUX.  EUSE ,  adj.  p«f«ito«o. 

PITYTE,  s.  m.  (  hist.  nal.)  Icgno  di  pitto 
împietrito. 

PIVERT,  s.  m.  oiseau,  pieco  verde, 

PIVOINE,  s.  f.  plante,  peo/ii'a.  — ,  s.  m. 
petit  oiseau,  fringuello  matinoy  eiu/hiotio, 

ZufolotlO, 

PIVOT,  s.  m.  métal,  bois  an-ondi  sur  le- 
quel tourne  le  corps  qu'il  soutient,  pernù, 
pcmio,  — ,  grosse  racine  enfoncée  perpendi- 
culairement,  r<K/ic0  mcrcifra. 

PIVOTER ,  V.  n.  se  dit  des  arbces .  getiarm 
profondamente  e  a  perpendieolo  la  radiet 
principale. 

PLACAGE,  s.  m.  ^ouvrage  de  menuiserie. 
tarsia^  impiallaccUitura. 

PLACARD,  s.  m.  écrit  ou  imprimé  propre 
à  afGrber  à  une  muraille,  enrtcUo.  — ,  écrit 
injurieux  qu'on  applique  au  coin  des  rues  ,  /*- 
belto  famoto,  eartello  diffamatorto  ^  taiira 
et  pesta  al  pubbtîeo,  — ,  terme  de  menuiserie  , 
boiserie  sans  saillie,  ttlajo  di  toprp porta  o 
<f  altro. 

FLAGARDHI,  t.a.  afSdferim  placard. 


PLA 

•irMMPi  «n  igrtêih,  mf/îgêrê  m  tibeUodif^ 

PLAGE,  s.  f.  espace,  étendue  de  lieu, 
tuùgo ,  pUixta  f  êpazio,  Ptàce  marchande , 
eiUà  mêreanÊUCf  tito  aeeonem  per  vendere, 
pwzta  M  mtreaio.  Faire  place  a  quelqu'un  ^ 
far  largo  f  lucgo  a  uno,  aeeioeehé  pasêi  o  si 
aetamoai»  — - ,  exp.  adv.  largo  ^  largo.  11  est 
denwuré  deux  mille  hommes  sur  la  place, 
sut  eampo  di  bailaglia»  — ,  !•  de  prat.  su- 
broger quelqu'un  en  son  lieu  et  place .  <oif  c- 
îmro  ûlcuno  m  tuo  luogo  0  vote,  — ,  fig.  di- 
goité,  charité,  etc.  cariea^  impiego,dignUà, 
potto,  —  s  heu  pubKc  découvert  A  environné 
de  bâtimens  »  piazztu  — ,  lieu  du  change ,  de 
la  banque ,  borsa ,  bandiL  *ee.  Jour  de  place , 
giorno  di  borsa,  di  kanehi ,  eee.  Tout  le  corps 
des  banquiers  d'une  ville,  piazta,  l*  iiniv«r- 
êaiêds^  mcreanti,  — ^,  villo  de  juerre,'  forte- 
fcsse,  piaxiM,  forlt^ta,  eitià  (mificata^ 

PLAGEMBNT,  s.  m.  l'actioa  de  placer  de 
l'argent,  et  l'argent  placé»  eoUœaxiono  di  da* 
maro  par  tramû  profUto* 

PLACENTA,  s.  m.  (anat.)  masse  moUasse, 
partie  des  envdoppes  du  foetus,  plaemia, 
parié  dtlC  invoglio  dei  fsio,  — ,  t.  de  bot. 
corps  placé  entre  les  semences  et  leurs  enve- 
loppes, et  qui  sert  à  préparer  leur  nourriture, 
ploûenia, 

.  PLACER,  V.  a.  situer»  porret  eoUaearo, 
aecomodare  m  un  luogo ,  assegnar  un  posto* 
Placer  bien  la  baÛe ,  son  coup ,  mandar  bone 
la  palla,  diriger  btna  ta  botta,  — bien  ce 

2u'on  àii,  par  lare  a  proposito,—hïtn  its  bien- 
lils,  far  dêl  b^no  aehi  h  mérita. 

PLACET,  s.  m.  tabouret,  scannelh,  pieeolo 
seanno,  seggiota  senza  spalliera,  — ,  demande 
par  écrit,  memoriale,  supplica. 

PLACITÉ,  ÉE,  adj.  (  prat.  )  approvaio, 
ehô  oUennê  il  bcnêplaeito  dtl  sovrano, 

PLAFOND ,  s.  m.  le  dessous  d'un  plancher» 
êoffltia,  voila. 

PLAFONNER,  v.  a.  couvrir,  garnir  le 
haut  d'un  plancher ,  ornare,  abbtllir  il  toffiiCo, 
la  volta  d*  una  stanta.  On  dit  neut.  en  terme 
de  peinture  ,  qu'une  figure  plafonne ,  piilura 
tollocaîain  buona  prospettiva  dol  già  l'n  sa. 

PLAGE,  s.  f.  rivage,  piaggia^  spiaggia, 
ddo,  tito.^yjpoét.  pacso,  regione^luogo, 

PLAGIAIRE,  adj.  et  s.  m.  qui  s'approprie 
ce  qu'il  pille  dans  les  ouvrages  d'autrui ,  plagior 
no. 

PLAGIAT .  s*  m.  action  du  plagiaire,  pla^ 
gio. 

PLAID,  s.  m.  ce  que  dit  un  avocat  pour  la 
défense  d'une  cause,  aringa .  difesa ,  patroci- 
nio  d'  una  causa*  Tenir  les  plaids,  fencr 
tsdiênaa ,  tsner  tribunale  aperto.  Les  plaids- 
tenans,  U  tempo  deW  udienta  dtl  giudiee, 
Piov.  être  sage  au  retour  des  plaids,  métier 
êonno  dopo  a»er  liligato* 

PLAIDABLE,  adj.  r/ia  puâ  difendêrsi. 
Jour  plaidable.  V.  plaidotablc* 

PXAIDANT,  E  ,  a4j.  qui  plaide  ;  avocat 
fliidant  •  avitoeato  palroeinania» 

PLAIDER»  t.  a,  et  0.  Utigurê,  piatire^ 
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patroeinare^  difemder  t  altrui  o  ta  propri^ 
causa  itt  giudixio.  V\a\àer  quelqu'un,  muover 
tite ,  ctuamar  in  giudizio.  —  pour  quelqu'un  » 
difrrtderlo. 

PLAIDEUR,  EUSB,  s.  lUigante  Jiligoso. 

PLAIDOIRIE,  s.  f.  art,  profession  de 
plaider,  piaio ,  il  litigate,  — ,  ta  difesa  di  una 
causa. 

PLAIDOYABLB,  adj.  m.  se  dit  des  jours 
où  l'on  peut  plaider,  gic/rno  dVpiatbre ,  in  cui 
êi  pua  difendere  una  causa. 

PLAIDOYER,  s.  m.  discours  fait  au  bar- 
reau pour  défendre  la  cause  dune  partie, 
aringa  f  difesa,  — ,  fig,  et  (km.  corrigez  votre 
phiidoycr ,  réformez  votre  plaidoyer  (à-^dessus, 
ritrattatevi,  tonudo  in  dtetro,  diteinaliro 
modo. 

PLAIE ,  s.  f.  piaga,  — ,  eicatriee ,  marginê 
dt  una  piaga,  — ,  fig.  desolazione ,  calamité* 

PLAIGNANT,  E,  a^j.  (prat.)  quaretant; 
ehe  porta  le  sue  dogtianze  a*  tribunali. 

PLAIN,  PLAINE,  a^j.  piano,  ugual». 
On  dit  qu'une  maison  est  en  plain  champ ,  en 
plaine  campagne,  ûi  piana,  in  aperta  cam-^ 
pagna  ,  in  mezzo  a  un  eampo.  Cbambres  de 
plain-pied,  stanze  in  piano,  di  uguito,  H 
y  a  beaucoup  de  plain-pied  dans  cette  maison , 
vi  sono  molle  stanze  in  piano,  a  livelh.  £toffe 
plaine,  linge  plain,  lisdOf  unito.  —  ou  paliny 
s.  m.  t.  de  tann.  sorte  de  grande  cuve,  eaiet-* 
nejo.  Rain  chant,  eanto  ferme. 

PLAINDRE,  V.  a.  eompatîre,  compia- 
gncre ,  aver  compassione.  Plaindre  sa  peine  » 
son  temps,  ses  |Ma,  etc.  impicgar  la  luapcmê, 
il  suo  tempo  y  i  sud  passi,  cec,  con  ripu-" 
gnanza  e  rincrescimento.  Ne  plaindre  point 
l'argent,  la  dépense,  spendere  volentieriy  amar 
a  spendere.  Cet  homme  plaint  le  pain  à  ses 
gens,  l'avoine  à  ses  chevaux,  dure  scarsamente^ 
eon  mono  avara.  Plaindre  le  pain  que  ses  gens 
mangent,  et  jusqu'aux  habits  qu'on  donne  à 
ses  en  fans,  rinerescere  pcrfino  wl  pane  dato 
a'  servitorif  degli  abiti  somministraii  a'  pro^ 
prj  figliuoli.  •— ,  V.  r.  dolersi,  kkmontarsi, 
lagnarsif  dimostrare  sconienio.  On  dit,  se 
plaindre  toutes  choses,  privarsi  per  avarizia. 
— ,  t. de  palais,  querelare^  intentar  qu/tretat 

PLAINE,  s.  U  campagne,  pianurà.  — , 
poét.  la  plaine  liquide ,  U  mare, 

PLAINTE,  s.  f.  dogtianza,  tamanto,  k- 
gnanza.  — ,  querela  giuridica, 

PLAINTIF,  IVE,  adj.  gémissant,  go- 
mente^  che  si  duole,  doleniêf  lamontevole, 
queruto,  lagnoso, 

PLAINTIVEMENT,  adv.  tamentwot^ 
mente. 

P  L  A I  RE ,  T.  n.  agréer ,  pîaeere ,  aapagarOp 
seddisfare ,  andar  a  grade.  On  dit  lam.  cela 
vous  plait  à  dire ,  «01/  vi  place  di  dire ,  a  questo 
io  mi  ci  oppongo.  Plait-il?  eosa  comandate^ 
cosa  voleté^  efte  dite?  Croyez,  s'il  vous  plait , 
que  je  sais  bien  ce  que  je  dis,  credete  pure 
efi'  io  so  benissimo  quello  clie  io  dieo.  Plût  à 
Dieu ,  à  Dieu  ne  plabe ,  volasse  Dio ,  Dio  nol 
voglia.  Plaise,  t.  de  formule,  le  piacda^si 
degni*  Se  plaire»  v.  r.  compiac§ni,  dUettarsi, 
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provûT  guMtùm  On  dit  des  animaux ,  qn'ib  k 
plaisent  en  un  lien ,  f  far  votentitri ,  et  fig.  des 

{liantes»  venir  innanzi,  ëlêfUarê,  provenir 
êne, 

PLAISAMMENT»  adv.  d'une  manière 
|daisante ,  agréable ,  piacëvoimenle  ,  faceta- 
munU.  -  ,bifffmeseamfntûf  rUlieoiosamênts, 

PLAISANCE,  s.  f.  Lieu,  maison  de  plai- 
aanee,  vUia  o  easa  di  eampagna  éeiiziota  ;  CO" 
$ino  eamptsiri,  iungo  ameniuimo, 

PLAISANT,  £,  adj.  piaeêvole,  gttsiogo, 
Mtoeamdo,  — ,  omanoy  delUmo^  grato.  — , 
pmrlêvoU,  gloûosBy  ioltaxMevoie,  ieherzevoiâ^ 
— ,  s«  buffûne,  tanni,  arUeehlno,  — .,  en 
mauvaise  part .  ridieoiOt  impertinente. 

PLAISANTER,  t.  a.  et  n.  motteggiMM, 
befptre  ,  scherzare ,  eanzonare» 

PLAISANTERIE,  t.  f.  fieezia,  tirgusia, 
motto ,  baria ,  piaeevofezz^  ,  buffoneriOf  boja^ 
*— ,  proT.  plaisanterie  fc  part,  a  mon  fa  te  burle, 
tenta  burle ,  pevtoMdo  tut  terio, 

PLAISIR,  s.  m.  piaure,  dUetto,  gutto, 
—  ,  tùllazzo ,  tpeuo ,  riereazione.  Jouer  pour 
le  plaisir,  giueeare  per  puro  pattatempo.  Les 

glaisirs ,  ab«ol.  «  piaeeri ,  i  diteili  delta  viitu 
i  c'est  To(re  plaisir .  i^  édi  vostra  voglia  ; 
car  tel  est  notre  plaisir,  formule  de  lettres  de 
chancellerie ,  perehè  taie  é  il  notîro  volere. 
Plaisir, /àoora,  gratta,  ^ena/itîo.  A  plaisir» 
a  bel  dilettQf  a  belta  petta,  ttudiotamemte. 
Conte  fait  à  plaisir,  favokty  novelta.  Par  plai- 
sir, adT«/)«*  diveriimento,  per  eollttzeû,  et 
bm.  perpiaeere,  par  guttâ* 
vpLAMAGEyS.  m.  t.  de  tanneurs,  eerta 
preparazume  del  euojo. 

PLAMÉB,  s.  f.  espèce  de  chaux  des  tan- 
news,  eoncia  ehe  ei  dd  a'  euej  eolla  ealee  pré- 
parala  a  taleffttlû. 

PLAMER  ,  ▼.  a.  et  r.  der  eeria  eaneia  a' 
euoj. 

PLAMERIE ,  s.  f.  luogo  deetinato  per  dar 
ama  eerta  eoncia  a'  euoj, 

PLAN ,  PLANE ,  adj.  t.  de  mathénu  angle 
plan,  surface,  6gure  plane  »  ançoto  piano, 
tuperfieie,  figura  piana^-^f  en  antb.  nombre 
plan  y  numéro  piano» 

PLAN  ,  s.  m.  surface  plane ,  piano,  tuper» 
fieie  plana.  On  dit  en  peint  la  dégradation  des 
plans ,  ta  degradatione  degti  tcorei ,  io  tfug- 
gire  dette  figure  in  protpttîiva,  —  (arch.) , 
dessin  d'un  bâtiment ,  etc.  tracé  sur  le  papier , 
pianta.  Lever  le  plan  d'un  bâtiment .  levar  la 
planta  di  un  edifizio,  —  rderé ,  plan  en  relief, 
pianta  in  riltevo ,  pianta  alzata  dt  una  fab' 
brica,  — ,  fig.  iiha,  dittgno,  progetto  a  un' 
opéra*  — ,  la  tettitura,  il  progetto  fatto  per 
eheeehetiia. 

PLANCHE ,  s.  f.  ais ,  morceau  de  bois  scié 
en  long ,  iavota^  atte.  — ,  fig.  faire  la  planche 
aux  autres, /ar  la  ttrada  agli  altri ,  etter  il 
primo  a  tentar  tfualehe  eeta  pericûhta ,  mata* 
gevote,  eee.  S'appuyer  sur  une  planche  pour- 
rie, fig.  et  fam.  appoggiartia  freigil  canna,  a 
pertona  debole^  ineapaee  di pretiar  toceorto. 
Planche,  morceau  de)>ois  plat,  et  plaque  de 
cnhrrc  où  l'on  a  gr«?é  quelques  ipatts  pour  «n 
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tirer  des  e4lmp«,  tiamptu  L'estampt  tiré» 
sur  la  planche .  rame ,  figura  ttampaia, ^^ ^t^ 
dp  serrur.  petit  foncet  qui  se  place  dans  les 
serrures  bénardes ,  balzuna,  — ,  t.  de  jard* 
petit  espare  de  terre  plus  long  crue  large* 
ajettay  cjuota,  — ,  petit  fer  que  Ion  ajustt 
aux  pieds  des  mulets  ,  ferro  da  muli, 

PLANGHEiBR,  ▼.  a.  garnir  de  planches  » 
iniavotare,  impaiearaeon  tavelé, 

PLANCHER  ,  s.  m.  partie  haute  ou  hmm 
d'une  chambae,  teffltta,  pfloimentû, 

PLANCflBR,T.  a.  t.  de  drap,   epiamam. 

PLANCHETTE,  s.  f.  tavelettay  atsiaelU^ 

PLAKGON,  s.  m.  V.  rLÂSTâxo. 

PLANE  ,  s.  m.  arbre.  ?•  rLAXAHB.  —  ,$• 
f.  outil  tranchant  à  deux  poignées,  piatêa. 

PLANER ,  ▼.  n*  se  dit  d'un  oiseau  qui  ae 
soutient  en  l'air  sur  ses  ailes  étendues  sans 
qu'il  paraisse  les  remuer,  lièvarti  tait  a4L 
— ,  ▼.  a.  unir,  polir,  égaler ,  tpianar,  appim^ 
lurra,  piatlare,  liedare, 

PLANÉTAIRE-,  adj.  qui  appartient  • 
planètes,  ptanetario.  — ^  s.  m. fa  représent' 
tion  en  plan  du  système  des  planètes,  plan 
tario;  rappretentazionedeltitttma  planeUaia^ 

PLANÈTE,  s.  f.  astre  qui  a  son  mouve» 
ment  périodic^ue  autour  du  soleil  dont  il  em- 
prunte et  réfléchit  la  lumière,  pianeta, 

PLANEUR .  s.  m.  t.  d'orfèvr.  pianatore. 

PLANIMKTRIE ,  s.  f .  art  de  inesuter  les 
surfaces  planes  ^oianimetria  ,  agrimenturÊ. 

PLANISPHERE,  s.  m.  carte  où  les  deux 
émisphères  sont  représentés  sur  une  surface 
plane,  pknitfèrio, 

PLANOIR ,  s;m.  t.  d'wfètrerie  gftesièK, 
pietnaiojo ,  eetellino* 

PLANT ,  s.  m.  scion  tiré  d'un  arbre  povr 
planter,  marzay  pollone,pianione»  PUnt  es* 
racine,  barbatella.  Jeune,  nouveau  plaot, 
piantata  di  viti,  italberi,  boeeo  ghvemm^ 
nuovo, 

PLANTAGE,  s.  m.  piantazione  di 
da  eueehero ,  di  tabaeeo ,  eee» 

PLANTAI  N ,  s.  m.  plante  commune,  pi 
taggine^   petaeeiuota.   Plantain    aquatique» 
a/i»mo. 

PLANTAIRE,  adj.  qui  a  rapport  à  la 
plante  du  pied ,  ptantare* 

PLANTARD.s.  m.  plançon,  leshnandiei 
de  quelques  arbres  choisies  pour  planter  « 
piantone ,  marza  di  ta  liée ,  pioppo,  eee, 

PLANTAT,  s.  m.  viti  giovani  dt  un  tamm, 

PLANTATION ,  s.  f.  piantagima,  pianta-- 
zione.  — ,  ttabilimento  nette  colonie, 

PLAN'TE,  s.  f.  noin  générique  des  végé- 
taux, pianta,  —  des  pieds,  le  dessous  des  piedi 
de  l'homme.  pcVnila. 

PLANTER ,  ▼.  a.  pianiare ,  ^eaarf  a 
Planter  des  échelles  à  une  muraille ,  cf  l«i 
fermarOf  appoggiar  le  eeaie  a  una  mmragl 
•~*là  quelqu'un ,  piantar  unoy  laseiarh , 
donarloy  tepararti  da  lui,  ^-^ ,  fig.  cet  hoaime 
se  plante  bien ,  il  est  bien  planté  si^  ses  pieds  » 
^  sur  ses  jambes ,  uomo  afta  tta  im  éttsne  poccliire, 
eon  garbo  tuila  pereona.  Avoir  les  cheveo* 
bien  plantés  »  mm  i  eapegli  bdk  éiêpuU,  Mie 
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eapigllÊtarà,  On  dit  qu'tine  sUAué  •  ime  figure» 
un  pied  »  une  maison ,  une  terre  est  bien  plaif- 
tée  ,  figura ,  statua  eûllœata  in  atteggiamatio 
nobihy  lêggiadro,  casa  fabbrUaia  în  btlsito, 
vUta  hen  ordinatû,  —  ^  fam.  planter  quelque 
chose  au  nez  de  quelqu'un ,  rinfaeeiare. 
PLANTEUR .  9.  m.  planiaiorê. 
PLANTOIR,  s.  m.  outil  pour  faire  des 
trous  en  terre ,  foraierra ,  piuolâ  pér  piantàre, 
PLANTCREUSEMENT ,  adr.  abbmdan' 
iêmmt0 ,  en  ahbondaiuM ,  în  copia. 

PLANTUREUX,  EUSE,  adlabbondanU^ 
eopioso. 

PLANURE,  s.  r.  bois  qu'on  rrtrancbe  des 
pièces  que  Ton  plane,  spialkceiaturêf  tru" 
eiûii^  brueioti. 

PLAQUE',  s.  f.  table  de  métal,  piasîra. 
Plaque  de  feu ,  de  rbeminëe,  fnmUma  4i  cam" 
fiilno.  Plaque  triangulaire,  ronde,  instrument 
de  chirurgie,  paHa  ^  un  eauterio  iriangofare, 
pallà  rotonda  d*  un  eauUrioatiuate.'^ ,  partie 
de  la  garde  d'une  épée  qui  couTre  la  main, 
Meeia  ddla  spada, 

PLAQUER,  T.  a.  appliquer  une  chose 
plate  sur  une  autre,  appheare,  soprapporra , 
aîiaeean,  inerûsiare.  ProT.  plaquer  quelque 
chose  au  nei  de  quelqu'un ,  nnfaeciare,  rim' 
prowrare.  Vaisselle  plaquée,  ou  absol.  du 
plaqué,  vauliam^ytce.  ai  rame,  aceiajo,  eco* 
ton  sopra  una  picetota  fastra  d*  argsnto, 

PLAQUETTE,  s.  f.  monnaie  de  billon 
dans  plusieurs  pi^s,  mimeia  ttosa, 

PLASME ,  s.  f.  émeraude  brute  broyée , 
pttuma* 

PLASTIQUE,  adj.  (philos.)  qui  a  la  puis- 
sance de  former,  piatlieo.  — ,  S.  f.  (scnlpt.) 
Fart  de  modeler,  ta  plasîica.      .    , 

PLASTRON ,  f.  m.  pièce  de  devant  d'une 
cuirasse,  piastrvne*  Le  plastron  des^quebu- 
siers  et  autres,  pe^ora/s.  — ,  fig.  cet  homme 
est  le  plastron  des  railleries  de  tout  le  monde, 
lo  scopo,  il  segno  dti  moiieggi  di  tuHL 

PLASTRONNER  (SE),  t.  r.  armarsidi 
piattra  ^d^  un  piastnms* 

PLAT,  E  ,  adj.  qui  est  uni,  sans  inéga- 
lité, piotio,  spianalo  ,  schiaceiato  ,  piano  ^ 
unito.  Plat  pays,  par  opposition  aux  villes, 
•ux  places  fortes,  passa  aperto.  Pays  plat, 
par  opposition  aux  pays  de  montagne,  passe 
m  pianura.  Vaisseau,  bâtiment  plat,  de  bas 
bord,  nava  piaîta,  CfacTeux  plats ,  e«peg/(  di- 
9tasi,  Visage  plat,  nez  plat,  bouche,  joue 
plate,  viso^  naso  o  boeea,  œe,  sthiacctata. 
—  •  fam.  physionomie  plate,  atpetto  volgere, 
•  Avoir  le  ventre  plat ,  fam.  avsr  ilventre  vuoto. 
Broderie  plate,  risamo  stiacdalo.  Vaisselle 
plate,  vasaUamo  it  argsnio.  Vers  à  rimes  pla- 
tes,  rarfc  m  rima  unité.  Chevaux  plats,  ea« 
valR  stretti  di  flaneo.  Plat  se  dit  aussi  £g.  des 
pensées,  productions  de  l'esprit,  etc.  triviato, 
eomune,  basso,  vofgara,  A  plate  terre,  sut/a 
nuda  terra,  — ,  fam.  tomber  tout  plat,  eadara 
0  ester  disteso  in  piano  eut  Mo. 

PLAT,  s.  m.  vaisselle  creuse,  piatto.  Ce 
qui  est  contenu  dans  le  plat,  un  piûîUt,  A 
plat  eimteit,  opr.  adr.  di  tMcoêto.  El«la 


d6  terre,  lastra  dî  vetro.  PlaUdflbilalMfe» 
coppê,  guici  d*  una  bihnsië* 
PLATANE ,  s.  m.  arbre,  platano» 
PLAT-BORD,  s.  m.  t  de  mar.  bàréo;  le- 
gnami  cha  formano  H  bofdo'  supmofo  dêUa 
nave. 

PLATE ,  s.  f.  (blas.)  bisante,  moneta  d'str^ 
gento.  Bateau  plat, /9Ûrlta,  chietta. 

PLATEAU,  s,  m.  le  fond  de  bois  des  croslet 
balances ,  piaito  di  bihnciaé  -— ,  nom  oe  cer- 
tains petits  plats  de  la  Chine ,  de  bois  Vernissé» 
vassojo.  — ,  t.  de  guerre ,  moniicelfo  spianêto 
su  eui  si  piantano  cannant  in  batterh. 

PL  ATE-B  AN  DE ,  s.  f.  espace  de  terre  garni 
de  fleurs,  d'arbustes,  etc.  cassette  intomoef 
auadreiti  o  âjuote  de'  giardhni,  -->,  la  partie 
qui  termine  l'architecture  de  l'ordre  donquc  , 
Jàseia, 

PLATÉE,  s.  f.  t.  d'arch.  massif  de  fonda- 
tion ,  ptaisa ,  piano  del  fondamento. 

PLATE-FORME ,  s.  L  plancher  uni  et  à 
découvert  dans  un  bâtiment,  bailuto,  stsêto 
<r  un  terratso  o  simile.  — ,  ouvrage  de  terre 
sur  lequel  on  met  du  canon  en  batterie,  pialta- 
fvrtna* 

PLATE-LONGE,  s.  f.  longe  dont  on  se  sert 
pour  empêcher  les  chevaux  de  ruer,  pastejm* 

PLATEMENT,  adv.  d'une  manière  plate, 
trivialmente ,  in  modo  basso, 

PLATEURE,  s.  f.  se  dit  dans  les  miRf 
d'une  couche  ou  d'un  filon,  strato  o  fiUme  eko 
si  stende  oriitontatmenie  dopo  </'  «fMra  sÊêêp 
obiifuo  o  perpendieolare* 

PLATINE,  s.  f.  ustensile  déménage,  piastta 
di  rame  di  figura  tonda  e  convessa  êos^ 
tenuta  da  peducci  di  ferro  ad  uso  di  rusde- 
gare  o  appianar  panni  tint.  — ,  pièce  à  li* 
quelle  sont  attachées  toutes  celles  qui  servent 
au  ressort  d'une  arme  à  feu ,  piastra  o  air- 
tsiia  dslf  acciarino,  — ,  la  partie  de  la  preste 
qui  foule  sur  le  tympan ,  pirrona  ehê  imprittt$. 
— .  plaque  de  fer  attachée  à  une  porte  ou  an 
devant  de  la  serrure,  bœehstta  délia  ékSàoêf 
scudtito,  fronione. 

PLATINE  ouoB BLANC, s.  m.  nouveau  mé» 
tal  d'un  Liane  gris ,  peu  brillant,  le  plus  pesant» 
le  plus  inaltérable  de  tous  les  métaux ,  plaUno* 

PLATITUDE,  s.  f.  sciocchezut^  f^fffê^ 
gine,  — ,  fam.  frtddura,  inezia,  scampiaggis^ 

PLATONICIEN,  ENNE.s.  et  adj.  pttâtf^ 
nieo,  che  segue  lafilosopa  di  PtaUme* 

PLATONIQUE ,  adj.  quja  rapport  ausyfk 
tème  de  Platon,  ptatontco.  Amour  platonique^ 
difgagé  du  commerce  des  sens, amor  platonwh 
Aonée  platomque,  oii  tous  les  corpa  oéleMei 
seront  à  la  place  qu'ik  occupaient!  la  créadtta» 
ahiio  plaionieo» 

PLATONISME ,  s.  m.  système phOosoph^ 
que  de  Platon,  pAifPRÛiiitf. 

PLÂTRAGE,  s.  m. ouvrage cn>plâtre 
Icmcnt ,  opéra  di  geeso* 

PLÂTRAS,  s.  m.  débris  de  vieillea 
railles  de  plâtre,  rimasuglh,  caleinaeeiôéifk^ 
brita  rimasto  niella  dmo&Mmô  d^  an  msarê 
fatto  di  gesso, 

PLÂTBS,  5«  m.  sorte  de  pienrt,  gêêm*  Tl- 
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fer  an  pUtre  sar  quelqu'un  ^  far  ta  mntthêra 
di  gesso  ad  atcuno  per  cavarnê  U  ritratlo.  —  , 
absol.  riiratto  di  getto,  figura  di  gesso. 

PLÂTRER ,  y.  a.  ingeuarcy  darc  un  into^ 
nacodi  ^m<o. 'Cette  femme  se  pl&Lre,  Imbet- 
leUarsi,  imbiaecarsi.  —  ,  fig.  inorpeUarô ,  co- 
prir  il  vizio.  Paix  plâtrée ,  poco  durevoie, 

PL  ATRBUX  ,  EUSE ,  adj.  se  dit  d'un  ter- 
.  rain ,  gessoso ,  urgiltoso. 

PLATRIER .  s.  m.  ehi  fa  0  vende  il  gesso. 

PLÀTRIÈRJE,  s.  f.  cava  délie  piètre  da 

g€MO. 

PLAURAGE,  s.  f.  V.  oshtelaiab. 

PL  AUDE  ,  s.  f.  V.  BLADOI. 

PLAUSIRILITË ,  s.  f.  plausibilità. 

PLAUSIRLE  .  adj.  plausibile ,  lodevole. 

PL  AUSIRLEMEJNT ,  adv.  plausibitmenîe, 
lodevûlmenle ,  eon  applauso,  con  hde. 

PLKRÉIEN  ,  EMKE ,  s.  et  adj.  (bist.  rom.) 
de  l'ordre  du  peuple,  plebeo,  délia  plèbe, 

PLÉBISCITE .  s.  m.  décret  du  peuple  ro- 
main ,  plcbiseiio ,  deereio  dalle  plèbe. 

PLÉIADES ,  s.  f.  pL  six  étoiles  qui  sont 

■  dans  le  signe  du  taureau  (  on  les  appelle  aussi 

hyades,  et  on  en  comptait  autrefois  sept)  »  Pla- 

jadi,el  vulg.  GalUnelle.  Pléiade  poétique»  eclte 

celôbri  pœti. 

*  PLEIGE ,  5.  m.  caution ,  mallevadore. 

*  PLElGERj  T.  a.  cautionner  en  justice  ^ 
maltevarOf  garantlre,  guarentire. 

PLEIN ,  PLEINE ,  adj.  j>ieno,  ripieno.  —, 

mbbondanlt,  eopioso,   —  ,   au    fig.    pieno , 

eolmo,  rieolmo.  Être  plein  de  soi-même ,  gon^ 

fiodi  te  medesimo.  Rêle  pleine,  qui  porte  ses 

petits,  pregna.  Pleine  lune,  pfenilunio,  luna 

piena.  En  pleiu  jour,  manrhé ,  etc.  di  giorno, 

inmezzo  almercalo,  ecc.  Arbre  en  plein  veut, 

eilbero  d*  aria  y  oalto.  Etre  en  pleine  mer,  es- 

eere  in  alto  mare.  A  pleine  main .  à  pleines 

mains,  a  larga  mano,  abbondantemente ,  a 

pienè  mani,  A  pleines  voiles ,  a  vêle  confie.  De 

clein  droit,  r«n  iuila  giusiitia.  Franchir  un 

iû^  de  plein  saut ,  passarecon  un  sallo  da  una 

parie  ail'  altra  d*  un  fosso.  Plein  pouvoir ,  in- 

.ter09  ûssoluto,  pieno.  Être  plein  d'une  chose, 

ateme  la  mente  occupata. 

PLElNr  s.  m.  l'opposé  de  vide,  (7/)ie»o. 
Mettre  dans  le  plein,  en  plein  but,  eogUere 
nelbel  mezzOf  di  punio  in  hianeonelscgno»  — , 
«u  trictrac,  faire  son  plein, /ar  «7  pienoy  il 
ripieno.  — ,  t.  d'écrit,  largeur  dans  le  trait  de 
ia  plume,  il  grosso.  —  ,  adv.  il  a  du  vin  plein 
ia  cave,  etc.  piena  la  caniina  di  vinoy  ece. 

PLEINEMENT, adv,a/>/>/enoj  pienamertte, 
inleramente^  toialmentCy  affalto. 

FliÉNlÈBE,  adj.  cour,  indulgence  plé- 
nicre.  plenaria. 

PLÉNIPOTENTIAIRE  ,  s.  et  adj.  m.  am- 
bassadeur muni  de  pleins  pouvoir» ,  plcnlpo^ 
iensiario. 

PLÉNITUDE,  s.  f.  abondance  excessive, 
ripitnezza,  abbondanza  eccessiva ,  soprabbon^ 
dansa.  — ,  fig.  plenitudinoy  picnezza, 
PLÉON  ASMB ,  s.  m.  pUonasmo. 
PLÉTHORE,  s.  f.  abondance  de  sang  et 
.d'bumeursy  plclora. 
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PLÉTHOftlQUE.  adj.  pi^forieo. 

PLEUR  AST,  E,  adj.  piangente. 

PLEURE,  s.  f.V.FLkvKE. 

PLEURER,  v.  n.  piangêre^  lagrimarey 
et  poét.  plorare,  — ,fam.  pleurer  coouneaoe 
vache,  un  veau,  pleurer  excessivement  pour 
une  chose  qui  n'en  vaut  pas  la  peine,  piagner^ 
eome  un  faneiullo^  On  dit  d'une  vigne  fraîche- 
ment taillée ,  qu'elle  pleure,  slillarey  piagnere. 
—  ,  V.  a.  pleurer  la  perte  de  ses  amis ,  pian* 
gère  la  morfe  degli  amici,  rammarieareene. 

PLEURESIE,  s.  f.  ioflammaUon  de  la 
plèvre,  o/eMrûia,  pteuritidej  searmamu 

PLEU  RETIQDE,  adj.  atteint  de  pleurésie» 
pleuritico. 

PLEUREUR ,  EUSE ,  s.  qui  pleure  facUe- 
nient .  piagnitore. — ,  adj.  V.  sâou. 

PLEUR  EU  SES,s.f.  pi.  sorte  de  manchettes, 
de  deuil ,  manichini  da  tutlo.  — ,  chex  les  an* 
ciens ,  femmes  qu'on  payait  pour  pleurer  aux 
funérailles ,  piagnone. 

PLEUREUX;  EUSE ,  adj.  qui  pleure  £1- 
cilement  de  peu  de  chose,  ehe  ptange  pet 
cota  da  nu  lia.  Avoir  les  yeux  encore  tout  pleo- 
reux ,  Tairpleureux.  la  mine  pleureuse»  aver  g& 
ocehi  molli  di  lagrime^  esser  addolarato  in  vîmUu 

PLEUROPNEUMONIE ,  s.  f.  inflamma- 
tion de  la  plèvre  et  des  poumons ,  pleuropnati^ 
monta. 

PLEURS,  s.  m.  pi.  larmes,  piantL  —  de 
terre ,  aequirino  ,  gemitio.  — ,  poét,  les  {Aeurs 
de  Taurore ,  la  rugiada. 
PLEUTRE  ,  s.  m.  V.  pieo-flat. 
PLEUVÇÏR.  V.  n.pîovere.  ^,  fig,  eader 
di  sopra  a  similitudine  délia  piova  »  uteir  fuart 
in  abbondanza, 

PLËVRE.s.  f.  membrane  qui  garnit  en- 
tièrement les  côtes ,  pleura. 

PLEXUS ,  s.  ni.  t.  d'anat.  entrelaceaieiit 
de  filets  de  nerfs ,  plesto. 

PLEYON ,  s.  m.  petit  brin  d'osier,  vincoalei 
legur  le  vilif  ecc, 

PLI ,  s.  m.  un  ou  plusieurs  doubles  que  Toa 
fait  à  une  étoffe  ,  elc.  piega,  erespa,  grinza  , 

riga  che  s*  imprime  ne  lia  cosa  piegata.  de 

câble ,  glro  di  gomona.  —,  fig.  donner  un  bon 
pli  à  une  affaire,  mettere  un  affare  in  un  b»U* 
aspetto,  in  buon  ordine.  11  a  plis  son  pli  ,  nom 
si  pud  correggere.  Prendre  un  bon  ou  un  mao* 
vais  pli,  prender  buona  o  mala  piega.  Le  pli 
du  bras,  du  jarret,  piegatura^  snodalura.  Oa 
dit  qu'un  homme  a  des  plis  au  front,  rugm, 
grinza^piega ,  erespa.  —,  t.  de  man.  pli  dé 
l'embouchure  .  snodatura  del  mono. 

PLIABLE  ,  adj.  aisé  à  pher  ,  flexible  , 
phant,  piegherolûy  fîessibile ,  et  fig.  eioeOe^ 
manegsetolj, 

PLIÀGc,  s.  m.  piegarnento ,  piegatura» 

PLI  A  K  T.  E.  adj.  arrcndevole ,  ecc.  V.  m.ia- 
BLK.  Siège  pliant ,  ou  absol.  un  pliant ,  se^giolm. 
che  xi  ripicga. 

PLIÉ .  s.  f.  espèce  de  poisson^  paueritut , 
sorla  di  pesce  simile  al  rombo, 

PLIER,  v,  a.  piegare.  —,  curimre,  #orw 
eere,  abbassare^  inelinare.  —  en  arc,  arek^g-- 
giare.  — ,  v.  n.  devenir  courbe,  curv^rf*.— 


fig.  en  parlaDt  des  troupes ,  eederet  non  reti- 
tiêrê,  non  reggeré.  —  ha%a^ef  piegar  le  tends; 
et  fam.  morire.  — >  .  ftg.  plier  «on  esprit,  son 
bumeur*  auoggrttare,  —  sous  rautortié ,  les 
ordres  de  quelqu'un ,  tollomettersi.  Se  plier  à 
hi  Tolonté ,  à  l'humeur,  etc.  de  quelqu'un ,  ar- 
rendent,  piegare  ait altrui  volere, 

PLIEUU.  BUSE,  s.  piegaiore. 

PLINGER ,  V.  a.  tuffare  per  la  prima  volta 
gli  tfoppini  net  u»o  per  far  eandete, 

PLINTHE  ,  s.  membre  d'architecture , 
ptinto ,  xoeeoto,  orlo ,  dado,  — ,  s.  f.  (maçonn. 
et  menuis.)  plate-bande ,  eintura  o  fateia  d'un 
edificio. 

i'LIOIR  »  s.  m.  instrument  pour  plier,  cou- 
per du  papier,  sieeea, 

PLlQUBou  PLicA,s.  f.  maladie  dans  la- 
quelle les  cheveux  sont  si  mêlés  qu'on  ne  peut 
les  démêler,  et  lorsqu'on  les  coupe»  il  en  sort 
du  sang .  pliea, 

PLISSÉ,  s.  m. lézard,  fueertola, 

PLISSEMENT. s.  m.  incre$pamcnto. 

PLISSER  ,  ▼.  a.  faire  des  plis,  ineretpare, 
— ,  ▼.  n.  et  r.  piegani  y  aeereeparsi. 

PLISSURE,  s.  f.  ineretpatura ,  piega- 
fura. 

PLOG ,  s.  m.  sorte  de  composition ,  eomp&' 
sitione  fat  ta  di  vetro  pesio  e  peie  di  vaeca  eha 
ai  mette  nei  fodero  dette  navi  per  preservaria 
eût  iarlo. 

PLOGAGE,  s.  m.  action  de  carder  les  laines, 
eardaiura^ 

PLOMB , s.  m.  (pron.  plon),sorfede  métal, 
ptombo»  — .  patte  di  piombo,  — ,  fam.  cul  de 
plomb,  ttomo  taboriosoe  teéeniario»  •— ,  instru- 
ment des  maçons  et  des  charpentiers,  arehi- 
penzotOy  perpendicolo,  piombtno,  uandagtto^ 
On  dit  qu'une  muraille  est  à-plomb,  a  piombo^ 
a  dirittura.  Prendre  l'aplomb,  les  aplombs 
d'une  muraille,  ptiny^bare,  adogerare  il  piombo 
per  ta  dirittura  d'  un  muro,  — ,  maladie  des 
▼idangeurs,  malattia  de'  voiaeetti  prodotta 
dalla  maligniià  de'  vapori  dette  fogne, 

PLOMBAGINE,  s.  f.  mine  de  plomb,  sub- 
stance de  la  nature  du  talc,  piombaggîne. 

PLOMBE,  s.  m.  t.  de  relieur ,  eompo»tztonâ 
per  invernidare  i  tibri, 

PLOMBÉ .  ÉE ,  part.  V.  le  Terbe.  Teint , 
visage  plombé ,  squatlido ,  livido. 

PLOMBÉE ,  s.  f.  sorte  de  composition , 
eompoeizione  per  ligner  rotso, 

PLOMBER,  V.  a.  vernir  la  vaisselle  de 
terre  avec  de  la  mine  de  plomb ,  invetnare, 
invemieare,  — ,  appliquer  un  sceau  de  plomb 
sur  les  ballots,  coffres,  etc.  impiombare,  mar^ 
car  balle,  eee,  eol piomlfo,  altaeear  i  piombi 
a  panni  o  tele,  — ,  battre  des  terres ,  maeze» 
rangare,  batiere  un  terreno  tmotto,  —  ,  opé- 
ration des  dentistes ,  impiombare  i  denii, 

PLOMBERIE,s.f.  sorte  d'art,  arte  di 
Miruggere  e  lavarare  il  piombo, 

PLOMBIER  •  s.  m.  artefiee  eke  lavera  il 
piombo. 

PLOMBIËRE,  adj.  f.  pierre  plombière, 
piombaggine, 

FLOIIQÉB ,  s.  f.  t.  de  fortif.  la  plongée  du 
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parapet,  ia  scarpa  del  parapetto  dalla  parte  > 
delta  eampagna,  i 

PLONGEON  ,  s.  m.  oiseau  aquatique,  mer- 
go  y  tmergoy  marangone*  On  dit  d*un>  homme 
qui  plonge,  qu'il  fait  le  plongeon,  marangone, 
palombare.  Faire  le  plongeon ,  fig.  abbateare 
il  eapo  sentendo  lo  seoppio  d'  un'  arma  da 
fuoco,  — ,  eederot  arrenderti  in  una  disputa, 
darti  per  vinto.  — ,  faggire^  ahdar  via  per  ti- 
mûre» 

PLONGER ,  V.  a.  enfoncer  quelque  chose 
dans  un  corps  liquide  pour  l'en  retirer ,  tuf"- 
fore ,  immergere.  Plonger  un  poignard  dans  le 
sein,  ptantar  un  pugnale  net  seno ,  et  dans  un 
sens  encore  plus  figuré,  cfar0  una  pugnataia» 
una  ttoecata  net  euore  a  uno ,  addohrarlo ,  or'» 
recargli  una  funesta  nuova,  —  dans  la  dou- 
leur ,  dans  la  misère ,  immerg/tre.  Se  plonger 
dans  le  vice ,  darsi  in  preda  al  vizio.  Plonger  « 
V.  n.  attuffarsi  ntlP  acqua ,  dar  fondo, 

PLONGEUR,  s.  m.  qui  plonge  dans  Ift 
mer,  etc.  marangone,  patombaro^  ctù  pesea 
perle  o  ripesea  le  rose  caduie, 

PLOQUER ,  V.  a.  garnir  un  vaisseau  de 
ploc,  riitoppare  una  nave  ean  una  compoti-^ 
zione  di  pela  di  vaeea  e  di  vetro  petto. 

PLOYER,  V.  a.  poét.  piegare, 

PLOYON ,  s.  m.  branche  d'osier ,  vinoK 

PLUGHE,  s.  f.  V.  FBLOCHI. 

PLU lE ,  s.  f.  pioggM .  piova ,  il  piovere, 

PLUMAGE ,  s.  m.  toutes  les  plumés  de  Toi- 
seau ,  piume ,  penne, 

PLU  MASSE  AU,  s.  m.  bouts  de  plumes 
dont  on  se  sert  pour  divers  usages ,  piume  ^ 
penne.  —  ,  balai  de  plumes  ,  mazxo  di  piume, 
— ,  t.  de  chir.  tampon  de  charpie  aplati ,  piu- 
maeeiuolo.  •— .  plumes  que  les  maréchaux  in- 
troduisent |)ar  la  barbe  dans  les  naseaux  des 
chevaux,  ptiimafff. 

PLUMASSERIE,  s.  f.  arie  di  eolorire  o 
ùa  iignere  le  piume, 

PLUMASSIER,  iRE,s.cAi  vende  piu^ 
m0,  pennaeehi ,  ecc, 

PLUME,  s.  f.  ce  qui  couvre  l'oiseau .  pcir- 
mu,  penna,  — ,prov.  et  6g.  passer  la  plume  par 
le  bec  de  quelqu'un ,  fruttrare  atcuno  délie  tue 
speranze,  deludere  atcuno  dopa  di  avergtl 
fatlosperare  qualelte  eota,  La -belle  plume  fait 
le  bel  oiseau ,  i  panni  rifanno  te  ttanghe.  Je* 
ter  la  plume  au  vent ,  determinarsi  al  eate* 
Plume,  absol.  penna  da  emvere.  —,  fig, 
style,  manière  d'écrire  d'un  auteur  él  l'auteur 
lui-même .  penna. 

PLUMEAU,  s.  m.  petit  balai  de  plumu. 
spazzolino  di  piume,  ^ 

PLUMÉE ,  s.  f.  —  d'encre,  plein  la  plume 
d'encre,  una  pennata  d*  inehiottro, 

PLUMER ,  v.  a.  arracher  les  plumes,  spen- 
narOf  ipennaeehiare ,  spiumarOy  pelare,  — » 
fig.  et  fam.  plumer  quelqu'un .  êpogliare,  pe- 
lare  •  mugnere^  truffare  altrui  il  denaro, 

PLUMET,  s.  m.  plume  d'autruche  mise 
autour  du  chapeau ,  penna ,  pennaechio  di 
guemitione  al  eappello,  —,  par  raillerie ,  jeune 
homme  qui  porte  un  plumet,  beltimbusio,t€r* 
binette.  — ,  à  Paris ,  portear  de  charbon,  fae» 
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*iie,  piavoso,  — -,  qai  amène  la  plaie»  phvçto, 
vijptÊûfpwvevole,  Vent  pluvieux, t;eiif(;)iovo/a« 
FLuYIOSE,  s.  m.  mois  de  la  ci-devant 


république  française ,  plovoê». 

rafiUMATIQUfi,  adj.  se  dit  d'une  ma- 
cbine  avec  laquelle  on  pompe  l'air  d'un  réci- 
pient •  maeekina  pnûunmiiea ,  tramba  dt  aria» 

PNBUftI.iTOGELB ,  s.  f.  hernie  tboraci* 
«le  9  pnêumaloeel»» 

PNEUMATOLOGIE,  s.  f.  traité  dessub- 
Slaoces  spirituelles . pncumUohf^ia, 

PNBUMÀTOSË,  s.  f.  enflure  de  re&lomac 
par  des  flaluosités,  /»iieicma(oii« 


eMM  ^  mtkênêk  Pliimela  de  pilota »pciCM#  ia 
êonoseêre  U  veafo. 

PLUMETÉ .  adj.  (blas.)  mose^eltalo. 

PLUMBTTE ,  s.  f.  êloffa  di  tana  éi  poeo 
tmhre. 

PLUMEUX,  EUSE,adj.  piumato,  piu- 
aM<o.   * 

PLUMITIF,  s.  m.  certain  écrit  public, 
.r  originale  dé*  regisiri  dfillc  ientêtwê ,  OnHr 
ne,  eee.  d'  un  magislrato, 

PLUMOTAGE.  t.  m.  nuovo  impa$(ê  délia 
titra  per  h  zucchero  chê  si  raffina» 

PLUMOTER .  V.  a.  préparât  t^  terra  pet 
raffinare  lo  zueekero, 

PliUPABT  (  LA  ),  nom  collectif,  la  plus 
grande  partie,  ii  più,  la  maggior  partes  la  piit 

Pluralité,  s.  f.  piara&tâ. 

PLURIEL,  ELLE,  adj.  (gramm.)  plu- 
rale, — ,  s.  m.  (7  pUtmlê,  U  numéro  dei 
più. 

PLUS,  adv.  de  compar.  piU ,  magior  ouam- 
iiiâ.  Il  y  a  plus ,  v'  i  oneor  di  pik*  Plus  de  lar^ 
flMS,  plus  de  aoupirs,  etc.  non  piU  lagrime, 
nem  ptk  totpiri,  eep*  Oe  plus  en  plus ,  di  pUt  ; 
grado  a  grido»  Au  pU|s,  tout  au  plus,  tutto  ai 
fia,  al  tommo.  Plus ,  absoL  più  »  di  più ,  inol- 
ire.  De  plus  est.  di  più ,  çue/  eh'  é  più ,  inol- 
tre*  Plus  ou  moins,  ni  plus  ni  moins  que  »  più 
o  meno,  aW  imeirea^  nà  più  né  mono  ehe, 
mit  iitdkso  modo  ehe*  Qui  plus»  qui  moins, 
mliripiù,  altri  meno.  D'autant  plus,  tanlopiù^ 
Umto  maggiormentê.  Plus,  s.  le  plus  que  je 
puis  faire .  i7  più  che  io  pona  fore* 

PLUSPART.  Y.  PLOPAtT. 

PLUSTÔT.  Y.  PLUTÔT. 

PLUSAGE,  s.  m.  action  de  pluser  la  laine« 
êpoiastatura. 

PLUSER ,  V.  a.  t  de  drap,  éplucher  U 
laine,  epélazzare* 

PLUSIEURS,  adj.  pi.  molli,  moite  par- 
90ne% 

PLUS-PÉTITION,  s.  f.  U  de  prat.i^H 
man^A  irragionevoie ,  più  del  dovere, 

PLUSQUB-PARFAIT,  s.  m.  (^amm.) 
muuehé  peffeita, 

PLUTOT  y  adv. /litfflMlo. 

PLUVIAL,  a.  in.  sorte  de  chasuble >  au-' 
tiefois  grand  manteau ,  pioiale» 

PLUYIALE^  adj.  t  eau  pluviale,  aequa 
piovana. 

PLUVIER  «  s.  m.  oiseau,  piviere* 

PLUVIEUX,  BUSE,  ad^.  abondant  en 
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PNBUMONIB .  s,  L  iaflamaalMNi  des  po»- 

mons  •  pneumonia» 

PNBUMOiMQUB»  adj.  se  dit  desiemèdei 
propres  aux  maladies  du  poumon;  prmuno- 
n/ieo. 

POALLIER ,  s.  m.  t.  de  fondeur,  peuo 
di  rame  che  Mftiene  il  eardine  ^  una  on»- 
pana» 

POGHE,  s.  f.  petit  sac  attaché  au  léte- 
ment,  etc.  tasea ,  borsa,  saeeœcia.  — ,  prov.  et 
fig.  avoir  les  mains  dans  ses  poches ,  tetur  la 
mani  alla  cintola.  Acheter  chat  eu  poche. 
eomprar gaita  in  saeco,  ^-^  sac  à  blé,  saeeo, 
— ,  sorte  de  filet,  eallajuola,  — ,  petit  violon 
qu&les  maîtres  à  danser  portent  sur  eux ,  vi^ 
Uno  ^a  poriare  in  tasca,  — ,  jabot  des  oi- 
seaux ,  gozMo.  —y  sac  y  Anus  aui  se  fait  dans 
une  plaie»  taecaja.  — ,  Ceiux  pli  que  font  les 
habits  mal  taillés ,  piega ,  eretpa. 

POCHE,  ÉE.  part.  V.  le  terbe.  Yeux  po- 
chés, ocehi  Uvidi^  gonfi.  Écriture  pochée*   ' 
piena  di  scarakoeehi.  OBufs  pochés,  cuits  sans 
être  mêlés ,  uoea  affntteilale, 

POCHER ,  V.  a.  —  les  yeux  à  quelqu'un  » 
les  meurti'ir  avec  enflure,  ammaoeare,  po- 
stare,  —  ,  t.  d'impr.  trop  charger  d'encre, 
tearabœchiare  »  ipiegaatare, 

POCHETBR,  V.  a.  porter  pour  quelque 
temps  dans  sa  poche ,  kueiare  in  tasça  par 
quaîehe  tempo  olive  ^  ece,  perché  sien  mt* 
gliûri, 

POCHETTE,  s.  f.  petite  poche,  bortel&n», 
— ,  fijet ,  eallajuola. 

PODAGRE ,  adj.  iam.  qui  a  la  goutta  aux 
pieds  •  podagroso ,  gottoso, 

PODESTAT,  s.  m.  titre  d'uu  .officier  de 
justice  et  de  police  »  podestà, 

PODOMÈTRE, s.  m.  Y.  ODoniTta. 

POÊLE,  s.  m.  drap  mortuaire ^mhiko  dn 
morto  disteso  suUa  bar»  o  êui  catafaloo*  <^ , 
voile  qu'on  tient  sur  la  tète  des  mariés  pen- 
dant la  bénédiction  nuptiale ,  vélo,  — ,  autre- 
fois dais ,  balàaeekino,  — >  ou  poile ,  sorte  da 
fourneau  pour  chauffer  un  appartement,  etnfk» 
—,  s*  f.  ustensile  de  cuisine  pour  frire.  ^• 
deila»  — «  uslentUe  pour  faire  des  oonûturcs , 
6acino^,  ealdajuola, 

POÊLIER ,  s.  m.  qui  fait  des  poêles  pour 
chauffer  des  appartemens»  chi  fk  ie  aiufe, 
—,  qui  fait  des  poêles  pour  frire,  padoilmgo, 
padellaro» 

POELON,  s.  m.  dim.  padeilino  »  piecUtoL 
padel/ag  casseruola» 

FOÊLONNÉB,  s.  f.  autant  qu'un  poéloa 
peut  tf  nir ,  padelÛLla» 

POÈME ,  s.  m*  ouvrage  en  vers  «l  d*aac 
certaine  étendue,  poema» 

»POÉSIEyS.f.  pOMM. 

POÈTE  •  s.  m.  poêla.  — ,  en  parlant  d'iui# 
femme ,  pœlessa, 

POÈTE  BEAU,  s.  m.  mauvais  poète  •  ^ms» 
iu%tf*,^pofiaccio^  poeloMlrOf  caltivo  pœU^^ 

POÉriQUK,  aJj.  qui  concerne  là  |»oë5«e  • 
poelico,  — ,  s.  f.  Iraitè  de  Tart  de  la  4x>ésîe  » 

poclicr. 

POi^ïlQUEMEIVT»  adt«  fioetiamcmim^ 
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POtTISlR*  T.  n.  tel*  oy  en  ibmmIm 
part ,  Tersifier,  poêttarû ,  poêiUtar^ 

POGB,  8.  m.  t.  de  mar.  stribord»»  cdté 
droit  du  navire  tpo$g»», 

POIDS,  s.  m.  ptio,  gravêzui,  —,  fi|. 
p$so ,  importanza ,  riiiôvo»  Homme,  afiaire  oe 
poid^,  Monw  diptiOt  riguanUvolBt  di  grën 
aanto ,  affarê  di  gran  ritievo ,  di  grande  im- 
portanza. Soutenir  ie  poids  des  aflaires,  porlar 
U  peso  ,  ta  toma  degU  affari,  -<- ,  mesure  de 
graTÎté  pour  peser,  ptio,  —,  masse  de  mé- 
tal ,  etc.  pour  faire  mouvoir  un  rouage  •  eon- 
trappeso.  Monnaie  de  poids,  qui  a  le  poids  fixé 
par  ia  loi ,  moneU  di  peso, 

POIGNANT,  £,adj.  V.  piooamt, 

POIGNARD ,  s.  m.  pugnale,  MliiMo,  ttUo. 
Coup  de  poignard,  pugnalala^  itHeiiata, 

POIGNÂUDER,  T.  a.  blesser,  tuer  avec 
un  poignard ,  slUtitare^dar  eotttllûtû,  pugna- 
taie,  — ,  causer  une  extrême  douleur,  aeeorar§, 
addoiorar  ênmwûmûniê. 

POIGNÉE ,  s.  f.  plein  la  maia,  pugnêllo^ 
P^'g^^f  pagnetto.  —,  fig.  une  poignée  de 
■Mnde  •  pieeoi  numoro  di  gente.  —  de  verges, 
fucêtto  di  vorgkê.  — ,  partie  par  où  Toii  prend 
uae  chose  pour  la  tenir  à  la  main,  impugna-' 
tara,  moiiico.  A  poignée,  e&pr.  adv»  en  grande 
quantité ,  a  p^'aiia  mani ,  a  pugni, 

POIGNET,  s.  m.  endroit  où  le  bras  se  joint 
à  là  main ,  Ut  gimntttra  o  i  pol$i  delta  mono,  -^, 
bord  de  ia  manche  d'une  chemise ,  orio  dotto 
manidtô  it  una  eamieta, 

POIL ,  s.  m.  pato,  —  follet,  eaiugine,  tama- 
gin».  — ,  en  parlant  des  chevaux,  couleur, 
pefo  dplcaoalto,  eotoro,  — ,  barbe  de  l'homme, 
p9io,  barba.  — ,  nom  d'une  maladie  assez  or- 
dinaire aux  nourrices  qui  vient  d'un  lait  gru* 
aelé ,  eaeîfâ. 

POILIEA ,  s.  m.  pièce  qui  porte  la  fusée  et 
la  meule  d'un  moulin, '/rcfo  doit»  maeiaa, 

POJLOUX,  s.  m.  pop.  misérable,  homme 
de  néant .  pttapiêdi ,  piioeco. 

POILU,  UB,  ad|.  garni  de  poils,  pêtoto^ 
eoporto  di  poli. 

POINÇON ,  s.  m.  instrument  pour  percer, 
pttnteruofOf  ttramanto  da  foraro,  — ,  espèce 
d'aiguille  de  tète,  ipiltone  da  tgsia.  — ,  instru- 
ment pdur  marquer  la  vaisselle ,  punMone.  — , 
morceau  d'acier  gravé  en  bosse ,  punzone,  ma- 
drê  délie  monota.  — ,  morceau  d'acier  où  les 
lettres  sont  gravées  en  relief,  punzone  de'  ea- 
rmiiêri,   —,  morceau  de  bois  armé  d'une 

riinte  de  fer,  pungottr,  — ,  tonneau  qui  tient 
peu  près  les  deux  tiers  d'un  muid ,  torta  di 
boité.  — ,  la  principale  pièce  de  bois  qui  sou* 
tient  les  grues,  engins  et  autres  macnines  à 
élever  des  fardeaux ,  monaco, 

POINDRE,  V.  a*  piquer,  dans  cette  phrase 
prov.  oignez  vilain ,  il  vous  poindra ,  peignez 
▼ilain ,  il  vous  oindra  ,  aeeoretutto  im  viitano 
#  vl  farà  det  mate,  faicgli  dot  maie  e  ^  ae* 
eartzxfré.  — ,  v.  n.  eu  parlant  du  jour,  des 
bfriies  et  de  In  barbe  d'un  jeune  homme,  tpun' 
tare ,  apparîre ,  naseero.  * 

POI^G.  s.  m.  main  fermée,  pttgno;  au  pi. 
pdgnay  pugni»  —,  toute  la  main  jusqu'à  l'en- 
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droit  oft  éllesê  fomt  au  bras,  mono,  Goadam* 
né  à  avoir  le  poing  coupé ,  eondannalo  al  fa* 
gtiodetta  mono»  Flmbeau  de  poing,  doppiere, 
toreia.  Oiseau  de  poing,  fiUcone  eho  toma  at 
pugno. 

POINT,  s.  m.  piqàre  ftite  dans  l'étoffe  avec 
une  aiguille  enfilée,  ptinto.  Ouvrages  de  point, 
lavori  fatti  ait'  ago.  — >,  petite  marque  sur  l'i , 
et  signe  de  ponctuation,  punto,  puniino.  — >, 
petit  trou  fait  à  des  étrivières ,  courroies,  etc. 
foro ,  forame.  — ,  douleur  piquante ,  surtout 
au  c6té,  punlura ,  mat  di  pttnta.  — ,  question, 
difficulté ,  diffleottà ,  quistiono.  — ,  ce  qu'il  y 
a  de  principal  dans  une  affaire,  nodo,  di/jieotià 
d*  un  affare.  — ,  division  d'un  discours ,  d'un 
sermon, pttRto.  —,  état,  situation,  punio,  po^ 
tiziono^  itate.  —,  au  moral,  degré,  tegnoj 
termine  f  periodo.  —,  moment,  temps  précis, 
momento,  istante  m  eui  êi  fa  tfualeko  co$a. 
Venir  à  point,  bien  h  point,  cadero  a  propo^ 
$it0f  venir  m  baon  punio  ^  opportunamente. 
On  dit  prov.  tout  vient  è  point  à  qui  peut  at- 
tendre ,  eot  iêmpo  e  eolta  patienza  si  viono  a 
eapo  it  ogni  cota.  A  point  nommé ,  appunto , 
at  tempo  preeiâo,  a  propoiito.  —du  jour,  Calba, 
in  sutf  atbeggiare,  êutto  êpuntar  lût  giorno,  ai 
far  dett'  aurora.  —de vue,  punio  di  visia.  De 

K>int  en  point,  appuntino,  eon  tuiia  oêottozza^ 
e  tout  point,  interamenie.  Au  dernier  pohnt  « 
eetromamonie ,  att  uttimo  eêgno* 
*    POINT,  adv.  de  négat.  non,  nionU,  punio^ 

NO. 

POINTAGE,  ».  m.  désignation  qu'un  pi* 
lote  fait  sur  une  carte  du  lieu  où  se  trouve  le 
vaisseau ,  it  earteggiarOf  it  tegnare  elto  fa  un 
piêoto  tutta  earta  it  eorêo  delta  navo, 

POINTAL ,  s.  m.  étui  de  bois  perpendicu- 
laire ,  puntotto  ritto» 

POINTE,  s.  f.  bout  piquant  et  aigu  de 

aueloue  chose ,  fim/a,  sproeoo.  — ,  extrémité 
es  choses  qui  vont  en  diminuant,  eima,  tom^ 
mita ,  punia.  — ,  saveur  piquante  et  agréable 
du  vin ,  it  frizzante ,  il  raspante  det  vino.  Être 
en  pointe  de  vin,  avoir  de  la  gaieté,  entre  at^ 
iieeio,  eiuidiero.  Cette  sauce  n'a  pas  de  pointe, 
tavore  poco  taporito.  — > ,  flg.  i>ointe  d'esprit , 
ou  simpl.  pointe,  motto,  vivozzOj  argûtia,  fa- 
eezia.  La  pointe  de  l'esprit,  foeuiezza,  Pacu' 
me  dotP  ingegno,  La  pointe  du  jour,  F  aurora, 
C  atba.  — ,  fig.  poursuivre  sa  pointe,  proeeguif 
la  sua  impreta ,  i  suoi  disegni  eofto  stesso  m- 
tore.  — ,  t.  de  blaa.  la  partie  basse  del'éct», 
punia  delto  seudo.  —,  t.  de  chasse,  vol  d'un 
oiseau  qui  s'élève  vers  le  cid,  eototumta.  —, 
t.  de  manège,  /'  imponnarsidi  un  eavalto*  Btf 
pointe,  adv.  apuata. 

POINTB  AU,  s.  m.  (horlog.)  poinçon  d'acier 
trempé ,  puntino ,  p unteru<Jé. 

POINTBMEN'r.  s.  m.  terme  de  guerre, 
/'  appuniar  un  eannone, 

POINTER,  V.  a.  porter  des  coups  de  la 
pointe,  ferire  di punto ,  puntare^  trafic ^ore, 
—,  diriger  qnelqiie  chose  vew  un  point,  ap' 
puntartf  cnilimaro.  — .  v.  n.  en  parlant  des 
oispau\,  innattnfsi  f  far  la  eoltnmtift*.  —,  eu 
parlant  des  miniatures,  etc.  punteg^^iure.  — ^ 


456 


por 


t.  de  mar.  pointer  la  carte,  iégnmsiiUa  eartê 
il  puntù  éi  latiindmt  a  iongUudint» 

PO1NTE0B ,  s.  m.  t  dWlill.  cotui  ehe  0^. 
punia  iieannonê.  Chanoine  pointeur,  eanontco 
appumtutore, 

POl^TIGELLE,  s.  f.  petite  broche  d'espo- 
lin,  pitntieeiht  fa$eelh  chê  liene  Ueannetéel 
ripieno  n^ila  spela  per  uto  di  tetstr», 

POINTILLAGE,  a.  m.  travail  qui  se  fait 
par  points,  panieggiatura ,  (avtnvapuntinL 

POiliTILLÉ,  s.  m.  incuione  a  puntini, 

POINTILLER,  ^.  n.  faire  du  poiuiillage, 
pmnt^ggiarû.  — •  fig.  contester  sur  les  moindres 
^osia ,  tofistieare ,  tavitian,  — ,  ▼.  a.  piquer, 
mûtteggiare ,  pungerg» 

POINTILLERIE,  s.  f.  contestation  sur 
des  bagatelles»  puniigih  »  dispuie  vane ,  eavif- 
ttuUme,  tofistiettêria, 

POINTILLEUX,  BUSE,  adj.  lUigioso, 
pyntigiioso ,  bteeatite. 

POINTU,  UE.  adj.  agttzto,  appuntaio, 
affitato.  Esprit  pointu ,  sofistieo ,  data  aile  ea- 
viUazioni ,  avvexto  a  dir  freddure»  —,  s.  m. 
(  bist.  nat)  nome  di  un  petee, 

POIUTURE  ,  s.  f.  t.  d'impr.  petite  lame  de 
fer  à  reitrémîté  de  laquelle  s'élère  une  petite 
pointe,  punie 9  regUtrL  — ,  terme  de  ma- 
rine, disposition  de  la  voile  en  pointe ,  iatu- 
ruolo, 

POINTUS,  s.  m.  pi.  t.  de  cbapell.  mor- 
ceaux d'étofTe  sur  les  capades,  fianeheUi, 

POIRE,  s.  f.  fruit,  ^0ra.  —  de  bon  chré- 
tien, poire  de  beurré,  blanquette,  mouille- 
bouche ,  poire  d'ambrette,  etc.  en  Italie,  pera 
bugiarda ,  bargamoHa ,  roggia  o  rugginef  ea- 
rovelle,  musatdetta.  —  d'angoisse,  6g.  grûn 
éotore»  V.  ahooissi.  Perle  en  poire,  perle  a  pe- 
reitine.  Prof,  garder  une  poire  pour  la  soif, 
riêparmiare  per  i  bitogni  fuiurL  — ,  petite  boo* 
teille  de  cuir  bouilli ,  bona  da  poivete. 

POI  RÉ ,  s.  m.  boisson,  êidro  di  père. 

POIREAU  ou  PoaaaAD,  s.  m.  plante  pota- 
gère ,  porro,  — ,  excroissance  de  chair  sur  la 
peau,  aorrv,  biiertoh^  etereeeenui  earno$a. 

POIRÉE  ou  BBTTE  BiiANGiiB,  S.  f.  plante 
potagère,  bietay  bietola, 

POIRIER ,  s.  m.  arbre ,  pero. 

POIS ,  8.  m.  lég^ume,  piteih,  —  sans  cosse 
ou  pois  goulus ,  piseili  leneri  e/te  si  eueinano 
toi  baeeetlo.  —  de  merveille  ou  cnrindum^ 
plante  des  Indes,  corindo,  —  amer,  emia  di  fa- 
giuoio»  —  chiche,  eeee.  Pror.  pour  un  puis 
rendre  une  fève,  rendre  le  mal  avec  usure, 
render  pan  per  focaecia,  — ,  t.  de  méd.  pois  à 
cautère,  petite  boule  d'une  substance  stimu- 
lante, palhtiolinu  0  bottondno  da  eauterio, 

POISON  )  s.  m.  venin,  veieno,  venenoj  tôt' 
aîeo.  —,  6g.  ve(eno,  maetime  pernieiose, 

POISSARD,  £,  adj.  se  dit  du  langage,  des 
manières  du  plus  bas  peuple  9  del  popoiaeeio, 
delis  eanagUa. 

POISSARDE ,  s.  f.  femme  de  la  lie  du  peu- 
ple» peteivendola  g  dotmaecia^  Hnguoecia, 
efaeeieta, 

POISSE,  s.  f.  fa$eina  îmoeeiaia. 

JPOISSER»  T.  a.  enduire  de  poii,  impêeiërê. 
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împêgoUrrê,  — •  gâter  avec  qndqoe  dKMe  de 
gluant,  impiattrieeiare ,  imbratiare^  «ce. 

POISSON  ,  s.  m.  animal  aquatique ,  peeee. 
— ,  au  pi.  signe  du  zodiaque  ,t  Pesd,  — ,  me- 
sure'de  liquide,  la  moitié  d'un  demi-selier, 
r  otiavo  parie  dt  un  iitro, 

POISSON  N  AILLE,  s.  f.  V.  Paaria. 

POISSONNERIE,  s.  f.  lieuoùl'on  vend  le 
poisson ,  petcUeria, 

POISSONNEUX,  EUSE,  adj.  peeeotê, 
peseioso ,  abhondante  di  petci. 

POISSONNIER,  ÈRI'.,  s.  qui  vend  du 
poisson,  pesriajuoh *  peecivendoh, 

POISSONNIÈRE,  s.  f.  ustensile  de  cui- 
sine  pour  faire  cuire  du  poisson,  navieeita  dm 
petee, 

POITRAIL,  s.  m.  partie  du  devant  du 
corps  du  cheval ,  ptHo  del  cavatlo,  — ,  partie 
du  harnais  du  cheval,  peltorale.  — ,  aorte  de 
poutre ,  tprangtt  da  chiuder  le  porte, 

POITRINAIRE,  adj.  qui  a  la  poitrine  at- 
taqtiée,  die  patltee  di  mal  di  petto, 

POITRINE,  s.  f.  partie  de  l'animal  depuis 
le  ba5  du  cou  jusqu'au  diaphragme,  petto*  On 
dit  qu'un  orateur  n'a  point  de  poitrine ,  qu'il  • 
bonne  poitrine ,  pœo petto,  poea  voce,  buem 
petto ,  buona  voce* 

POITRINIÈRE,  s.  f.  trmverea  a  eni  « 
t^poggiano  l  tettitori. 

POI  V RADE,  s.  f.  sorte  de  sauce,  pevermdm^ 
tûtta  fitta  con  pape,  sale  ed  aeeto, 

POIVRE,  s,  m.  sorte  d'épicerie,  pape^  — 
long ,  pepe  tango  di  Gttinea,  —  d'Inde.  V.  n- 

M«NT. 

POIVRER,  V.  a.  assaisonner  de  poirre, 
împepare ,  eondir  eon  pepe.  — - ,  fig.  et  pop. 
aeconeiar  maie,  eomunicar  qaalehe  meJe  umm* 
reo,  —  l'oiseau,  t.  de  fauc.  lavar  il  faieotim  etm 
aequa  impepata, 

POIVRIER ,  s.  m.  arbrisseau ,  C  albaro  €hê 
produce  il  pepe.  — ,  petit  vase  à  poivre,  p%- 
pajuola, 

POIVRIÈRE,  s.  f.  boite  à  compartimens 
ou  l'on  met  du  poivre,  etc.  pepojuola, 

PO IX»  s.  f.  matière  gluante  et  noire,  ^«ea. 

résine ,  ro^ia.  — de  Bourgogne ,  poix  d'an 

blanc  jaunâtre  pour  les  emplâtres,  peee  di  Bût* 
gogna, 

POLAGRE  ou  POLAQCB,  s.  f.  bâtiment  ca 
usage  sur  la  Méditerranée,  polaeetu  — ,  s.  m. 
cavalier  polonais ,  cavalière  polaeeo. 

POLAIRE,  adj.  voisin  des  pôles  ou  qui 
leur  appartient ,  polare, 

POLE,  s.  m.  extrémité  de  l'axe  du  globe 
terrestre  ou  de  la  sphère,  poh,  — ,  en  parlant 
de  tout  corps  spoérique,  polo,  aetrmwnité. 
delF  atte.  Pôle  de  l'aimant,  son  point  d'ac- 
tion ,  polo  délia  eatamilû» 

POLËM ARQUE,  s.  m.  chez  les  Gr«cs» 
générale  d*  armata» 

POliÉMIQUB,  adj.  qui  appartient  à  la  dis- 
pute, polemieo. 

POLÉMONIUM,  s.  m.  plante,  polamemim, 

POLÉMOSGOPE ,  s.  m.  espèce  de  tâe*- 
cope ,  poUmoteopio, 

POLI,  lE»  part,  et  a^j.  pttlU^,  ituirm. 
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-<*,  6g.  éUUéf  UggUulro^  dobe*  — - ,  s*  m.  /« 
pulîtura  9  it  iitstro, 

POLICE ,  s.  f.  ordre  établi  dans  une  tîUc 
pour  la  sûreté  et  commodité  des  habitans,  ma^ 
giitntto  del  bucn  govemo ,  et  dans  plusieurs 
TÎUes  d'Italie,  poUsia.  — ,  t.  de.  comm.  contrat 
de  garantie , />o/i2za.  — »  t.  d'impr.  état  qui 
règle  le  nombre  de  chacjue  caractère  dont  une 
fonte  est  composée,  listai  nota,  regitiro, 
iiûto  di  earatteri  di  ttawpa.  — ,  ordre  d'une 
aociété  quelconque,  or</f ne >  rêgola  ,  ece, 

FOLIGER ,  y.  a.  mettre  la  police  dans  un 
pays  .  ordinarô  ,  govemare  ,  rtgolart ,  dar 

POLIGHINEL  ou  folicbijiblli  ,  s.  m.  ma- 
rionnette,  masque ,  et  iig.  mauvais  bouffon, 
puleineUa, 

POLIMENT,  s.  m.  puiitura,  taslro,  —, 
adv.  putitamenie,  efe^aniemenU,  ron  garbo. 

POLI  ON  •  s.  m.  (  bot.  )  poiio ,  eanutoia, 

POLIi{  ,  \.  a.  puiiref  ripuUre ,  tiscîar^y  lu- 
strart» — ,  fig.  adomare,  ûLbelUrôf  rtndcr 
€oUo,  Polir  un  discours,  un  ouvrage  d'esprit , 
ripuiire ,  Smare ,  ridurre  a  perfesione* 

POLISSEUR,  EUSE,  s.  pulitore,  titcia- 
fifre,  ehë  ripuUtee^  eht  iuttra, 

POLISSOIU,  s.  m.  outil  pour  polir  ,  /*- 
gcûttofù,  ttrumento  da  ripufire. 

POLISSOIRE,  s.  £  décrotoire  douce, 
êpaxxola  da  ripuiire  le  eearpe  ,  eee. 

POLISSON ,  s.  m.  petit  garçon  malpropre 
et  vagabond ,  oeroneello .  regexto  di  piazza» 
—  «homme qui  se  permet  des  jeui  d'écolier, 
des  plaisanteries  basMs,  buffone ,  mpnello.  — , 
homme  méprisable  ^  uomo  da  nulla^  birbante, 
pareo.  — ,  adj.  conte  polisson ,  chanson  polis- 
sonne» libero,  libertinog  t porto» 

POLISSONNElt,  T.  n.xfarla  da  baron- 
eello^  dire  o  far  cote  da  regazxaeeio  vite. 

POLISSONNERIE,  s.  f.  tour  de  polisson, 
baronata,  buffoneria  vilissima, 

P0LI8SURK ,  s.  f.  pulilura ,  pulîmenio. 

POLITESSE,  a.  f.  au  iig.  poliUtta,  cor- 
ietia  ,  urbanità ,  eiwiltà, 

POLITIQUE,  s.  et  adj.  polltico,  civile.  —, 
eealtro,  avveduto.  —  ,  cireosptitOf  prudente, 
eauto ,  riguardosn ,  poliUeo, 

POLITIQUE,  s.  f.  art  de  gouvrrncr,  po- 
Htica»  — ,  conduite  adroite ,  po/ifiVa  ,  mancg- 
gîûy  aeeerUsta. 

POLITIQUEMENT,  ad V.  poUticamente, 
eivitmenie,  — ,  aeeortamenU ,  eon  riserva, 

POLITIQUER,  T.  n.  fam,  raisonner  sur 
les  affaires  publiques,  ragionare,  far  da  po^ 
lUieo. 

POLLIGITÀTION,  s.  f.  t.  de  droit,  en- 
gagement contracté  par  quelqu'un  sans  qu'il 
soit  accepiépar  un  autre,  promena ^ offerla* 

POLLUER,  T.  a.  profaner,  profanare, 
eontamuiare^  violare.  Se  polluer,  v.  r.  t*  de 
casniste ,  eorrompersi ,  eaaere  in  polluzione. 

POLLUTION,  s.  f.  profanoiione ,  eonia- 
mimamentù,  — ,  t.  de  casuiste ,  potluziome. 

POLOQRAPHIE,  s.  f.  description  astro- 
nomique du  cid,  polografia» 

FOLTBON ,  ONIIE .  s.  et  adj.  lâch^ ,  poi- 
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îrMe ,  eodardo ,  vigUaeeOf  dappùiû.  —,  t.  de 
faucon,  oiseau  poltron ,  feicone  a  eui  êono  ttati 
tagliati  gli  eriieli  délie  dita  di  dieUro, 

POLTRONBRIE.  s.  f.  lâcheté,  eodar- 
dla,  viltàt  poltroneria,  vigliaechcria» 

POLYANTUÉA,s.m.  recueil  de  morceaui^ 
littéraires,  polianféa, 

POLYANTHÉE.  adj.  (bot.)  qui  a  plusieure 
fleurs ,  ehe  ha  pi  à  fiari, 

POLYGHRESTE,  adj.  (  pharm.)  serrant 
à  plusieurs  usages,  proprio  a  diversi  usi:  sel 
potvchresle. 

POLYÈDRE,  s.  m.  t.  de  géom.  à  plusieurs 
faces,  poliedfo,  moUangolo,  moltilaterp.' 

POLYGAME,  s.  marié  à  plusieurs  en 
même  temps ,  poligamo. 

POLYGAMIE,  s.  f.  état  d'un  homme  qui 
est  marié  à  plusieurs  femmes ,  ou  d'une  femme 
qui  est  mariée  à  plusieurs  hommes  en  même 
temps,  polisamla. 

P0LYGARGU1E,  s.  f.  gouvernement  de 
plusieurs .  poliarchla, 

POLYGLOTTE,  adj.  écrit  en  plusieun 
langues ,  poligloUo,  — ,  s.  f.  Bible  imprimée 
en  plusicui-s  langues,  Poliglotta, 

POLYGONE ,  s.  m.  et  adj.  qui  a  plusieurs 
angles ,  poUgono, 

POL YGR APHE ,  s.  m.  qui  écrit  sur  divcr- 
ses  matières ,  poUgrafh, 

POLTGRAPHIE,  s.  f.  art  d'écrire  en  dif- 
férentes  matières  secrètes,  et  art  de  déchiffrer 
ces  écritures ,  poligrafia. 

POLYNOME,  s.  m.  t.  d'algèbre,  polinomio, 
mollinomio. 

POLYPE ,  s.  m.  rhist.  nat.  )  sorte  de  ver 
aquatique,  et  classe  d'animaux,  polipo^  pofpo» 
—  (  méd.  ).  loupe ,  excroissance ,  etc.  polipo.  . 

FOLYPËTALE,  adj.  se  dit  des  fleurs  qui 
ont  plusieurs  pétales ,  polipeiah, 

POLYPIER,  s.  m.  (bist.  nat.)  habitation 
des  polypes  ,polipario, 

POLTPODE.  s.  m.  planU  semblable  à  la 
fougère  ,  polipodio ,  polipodio  quereino, 

POLYSPASTB,  s.  m.  t.  de  mécan.  mac^i* 
ne  à  plusieurs  ^uWes ,  poUipasto  ,  maechina 
ehe  ha  moite  rotetle^ 

POLYSYLLABE,  s.  et  adj.  qui  est  de  plu- 
sieurs svUabes ,  polisillabo,  moliisiltabo, 

POLYSYNODIE,  s.  f.  mulliplicité  de 
conseils,  7no/#('p/fV//à  di  eonsigli,     % 

POLYTHÉISME ,  s.  m.  système  delà  plu- 
ralité des  dieqx ,  politeismo* 

POLYTHEISTE,  s.  m.  qui  professe  le  po- 
Ivthëisme ,  poUteisla* 

"  POLYTRlG,s.  m.  plante,  un  des  cinq  ca- 
pillaires ordinaires ,  politrieo. 

POMMADE ,  s.  f.  sorte  de  composition 
molle  et  onctueuse,  pomata,  manteea.  — ,  t. 
de  manège,  certain  tour  (fâ*6n  fait  à  cheval , 
giravolta  a  eavallo  fatta  eon  tener  una  mono 
tul  pomo  délia  sella, 

POMMADER ,  V.  a.  dar  la  pomata  a'  ea- 
pegli, 

POMME,  s.  f.  fruit,  mêla ,  pmno.  Pomme 
de  reinette,  de  odville,  d'api ,  mêla  appiuota^ 
catùkma,  parûdisa.  — ,  6g.  donner  la  pomme, 
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lé  pris  de  la  beauté ,  dar  U  porno  a  una  donna. 
Pommade  pin,  de  diéne,  d'ëg^aïUier,  pina, 
gaiia,  bacca  deUe  rose  satvatlchc,  —  d'amour 
ou  lvco()ersicum  ,  planta  cha  produce  frutti 
roui.  —  de  merveille  ou  momordica ,  plaote 
sarmenteuse .  vitieelta ,  battamino ,  porno  mi- 
rabite,  momordica.  Pomme  de  terre,  patata. 
— - ,  ornement  de  bois ,  de  métal ,  elr.  porno , 
porno,  palla.  Pomme  d'Adam,  nodo  délia  gola, 
porno  di  Adawo. 

POMMÉ,  s.  m.  cidre  de  pomme,  eidro. 

FOMMoj  part.  V.  le  veroe.  -^,  fam.  fou 
pommé,  pazzo  da  eatena. 

POMMBAU .  5.  m.  petite  boule  au  bout  de 
la  poignée  d'une  ëpée  et  au  haut  de  l'arçon 
de  devant  d'une  selle ,  porno  délia  spaday  porno 
délia  sella, 

POMMELER  (SE),  T.  r.  se  dit  du  ciel, 
coprirsi  di  pieeole  nubi^  et  de  certains  che- 
Taux,  prender  colore  di  pommellaio.  Cheval 
pommelé ,  eavallo  leardo, 

POMMELLE,  s.  f.  table  de  plomb  pleine 
de  petits  trous,  gratieola. 

POMMER,  ▼•  u.  se  former  CD  pomme,  di- 
venir  capitulo, 

POMMERAIE,  s.  f.  lieu  planté  de  pom- 
miers, meletOt  pomelo,  luogo  piantato  di 
pômi. 

P0MMETÉ,EE,a4j.  (YAo^.)  pomato. 

POMMETTE,  s.  f.  ornement,  pomello, 
fiœeo,  — «en  anat.  lise  dit  d^'un  certain  os, 
il  pomello  délia  gota.  — ,  au  pi.  petits  nœuds 
de  fil  au  poignets  de  chemise,  etc.  smcrla- 
tore. 

POMMII^R,  s.  m.  jirbre,  melo.  — ,  usten- 
sile ,  slrumento  da  far  cuocer  le  mêle  in  faccia 
del  fuoco. 

POMPE,  s.  f.  pompa ,  mapùpeenuL ,  splen- 
didezza  ,  Ireno ,  apparato.  Pompe  funèbre , 
pompa  funèbre  y  funerali. — ,  certaine  ma- 
nière de  s'exprimer,  enfasi,  modo  di  dire  pom- 
poso.  — ,  vanité,  pompa,  vanità,  — ,  machine 
pour  élever  de  l'eau ,  iromba. 

POMPER,  V.  a.  puiser  avec  une  pompe, 
altigner  acqua  colla  tromba.  — ,  v.  n.  faire 
agir  la  pompe ,  far  giuoear  la  tromba.  — , 
lam.  bere, 

POMPEUSEMENT ,  adv.  pomposamente , 
con  treno ,  con  pompa  t  s farzot ameute  ,  con 
isfarzo, 

POMPEUX ,  EUSE .  adj.  pomposo,  tpfen- 
dido,  maf^nifieo.  ^y  enfitieo.  Manière  |M)m- 
peuse,  «7i/'asi.  Galimatias  pompeux,  discorso 
inlralciato ,  composte  con  parole  ampoUose, 

POMPIER,  s.  m.  qui  fait  ou  fait  agir  les 

Sompes,  chi  fa  o  fa  servire  le  trombe, —  y  sol- 
at  pour  les  incendies,  eorta  di  milizia. 
POMPnOLIX^  s.  m.  (chim.)  pomfoUge. 
POMPONS ,  s.  m.  pi.  ornemens  de  fem- 
mes ,  pennini ,  pennacchi,  ecc. 

POMPONNER ,  T.  a.  métier  piccoll  orna- 
menti  donne fchi. 

*  t*»)?» AN T,  s.  ra,  ocQ\^.n\iy  poHcnley  ce- 
eidtrt  te, 

PO.\CE,  s.  f ,  pierre-ponce  ^  pumîcc,  — ,  t. 
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de  dessin ,  sacbet  plein  de  dbarbon  Mo»  pîlé 

ou  de  plâtre  fin  et  sec,  spotoorUso, 

PONGEAU ,  s.  m.  espèce  de  pafot  saaT»- 
ge,  p^Êpavero  ealvatieo,  — ,  couleur  rouge  très 
y tve  et  très  foncée ,  eolor  di  ptoeo.  — ,  petit 
pont  d'un  arche  p  pontieetlo, 

PONCER ,  y.  a.  passer  la  ponce  sur  les  des- 
sins piqués .  spolveriztare.  Poncer  de  la  vai^ 
selle ,  pomiciare ,  stropieciare  colla  pomiee, 

PONGHE,  s.  m.  (de  l'anglais  poncA)  bois- 
son de  rum  et  eau-de-yie  mêlés  de  jus  de  ci- 
tron ,  d'eau  ou  de  thé  et  de  sucre ,  torta  di 
bevanda  inglese, 

PONG I  RE ,  s.  m.  sorte  de  citron  ,  eedr^ 

PONGlS,s.  m.  dessin  piqué  et  sur  lequel 
on  passe  du  charbon,  spoloero,  epoleeritsOf 
êpolverexzo. 

PONCTION  ou  PAaiCERTHist ,  s.  f.  opéra- 
tion  de  chirurgie,  paraeenteti. 

PONCTUALITÉ,  s.  f.  paniuaOtà y  otéi- 
testa, 

PONCTU  ATEUR ,  s.  m.  celui  qui  marqoe 
les  ab^ns ,  appantatoro. 

PONCTUATION,  s.  f.  intêrpanûtmé. 

PONCTUEL  .  ELLE ,  adj.  puntumh,  dili^ 
gente  ,  esatto  ,  aeeurato, 

PONCTUELLEMENT.  adT.  puntuaimmt- 
te ,  etnttamento. 

POnCTÙER,  V.  a.  panteggiafo,  pantoro. 

P0NDA6,  s.  m.  dans  les  mines  èe  charbon 
de  terre ,  inclinaison  de  la  Teine,  ponéio,  éo- 

ctinio. 

PONDÉRATION ,  s.  f.  t.  de  peinluK,  U 
posare  délie  figure, 

*  PONDERER ,  y.  a.  pondoraro. 
PONDEUSE,  adj.  f.  se  dit  d'one  poule. 

che  fa  moite  uova, 
PONDRE,  y.  a.  et  n.  far  huooa* 

*  PONENT,  s.  m.  V.  ronkvt. 

PONGO ,  s.  m.  eorta  di  ecimmia  gremâiam' 
ma  e  rara, 

PONT,  s.  m.  ponte.  Pont-levis ,  peniB  if 
vatojo,  — ,  en  t.  de  manège,  eorta  di  oaiio  del 
eavalto.  Pont  dormant ,  fixe,  qui  ne  se  baosae 
point ,  ponte  fisse,  —  volant,  tournant,  ponts 
volante,  ponte  che  gira,  Proy.  laisser  passer 
Teau  sons  les  ponts ,  ne  se  mettre  pas  en  peine 
de  ce  qui  ne  nous  regarde  pas  ,  hêciar  euUtars 
l*  acqua  per  la  china,  Poot  ans  ânes ,  trivi^ti' 
ta ,  cose  trite ,  facili ,  eomuni.  Ponts  et  chaus- 
sées ,  arque  e  strade. 

PONTAL.  s.  m.  t.  usité  dans  la  Méditem- 
née,  /'  aliezzaj  il  cavo  del  vaeeello. 

PONTE,  s.  f.  se  dit  de  quelques  oiseaux  • 
il  tempo  del  far  l*  uova,  il  nidio, 

PONTE .  s.  m.  aujeu  de  l'hombre ,  Pas  é^ 
cœur  ou  de  carreau ,  puntp,  — ,  à  d'autres 
jeux ,  celui  qui  ponte ,  giuocaiore  ahe  pumia» 

PONTÉ .  ÉE ,  a4j.  (  mar.  )ehekaunf 

PONTER ,  y.  n.  à  la  bassette  ou  au 
raon,. p  un  tare. 

PONT'FR  .s.  m.  pont  f  fiée ,  papa. 

l'ONi'î  l'î;:    fi,  E  ,  HiVyjfoi.tl/iafi'.. 

PO^  iM  .CAL^  j».  m.  liviviJcs  p«)4i*e«,  des 
céiviin!ii(.>  t-jiK*  ri*v»\ju;».duiL  observer, 
tipeaie,  eercnwniate. 
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rORTIFIGAIiEMENT,  adt.  pôntifiml- 
iN0nf«.  m  ubito  pontificale, 

POfiTlFlGAT,  s.  m.  dignité  du  grand 
pontife  et  sa  durée i  pontifieato,  papato, 

PONTON .  s.  m.  pont  flottant ,  composé 
de  deux  bateaux  ^  et  espèce  de  barque  plaie , 
punton€.  —  «  se  dit  dans  une  armée ,  de  cer- 
tains petits  bateaux  de  cui?re ,  ehiatte ,  tAtie , 
tAiitrt^ 

PONTON  AGE,  s.  m.  sorte  de  droit,  datio 
ehê  êipaga  ptr  pattart  un  fiume. 

POniTONIER,  s.  m.  qui  reçoit  le  droit  de 
pontonage  »  navatestro ,  barcajuoto. 
'  POPE  •  s.  m.  prèle  M  Russia  dcl  rtlo  gruo. 

POPLITAIRE,  adj.  t.  d'anat.  Y.  mplité. 

POPLITÉ,  ÉE,  adj.  qui  a  rapport  au  jar- 
Ht,  pcpliteo, 

POPULAGE,  s.  f.  le  bas  peuple ,  pUhogUa^ 
WMrmagUa,  t*olgo ,  popolatso, 

POPULAIRE,  aà}. popolare.  Cet  homme 
est  populaire,  il  a  Tesprit  populaire^  aflabilcy 

POPULAIREMENT  «  adT.  popolanMnlêy 
popolartteamen  te, 

POPULARISER  (SE),  V.  r.  guadagnani^ 
€Oneiliarii  l*  affetlo  del  popoh, 

POPULARITÉ  .  s.  f.  popolarltà, 

POPULATION .  s.  f.  popokizione. 

POPULÉUM ,  s.  m.  ( pharm.  )  sorte  d'oo- 
gœnt,  popHleanû, 

POPULEUX,  EUSB.  adj.  très  peuplé, 
popobsot  popolatUtimo, 

POPULO,  s.  m.  Duo.  bambino  grattotto: 
jolis  petits  populos. 

PORC ,  s.  m.  cochon ,  poreo*  Soie  de  porc , 
Hida  di  poreo.  Filet  de  porc ,  ûruta.  Porc 
irais,  eam^  di  porea  non  ialata, 

PORG-ÉPIC,  s.  m.  animal  semblable  au 
hérisson ,  poreo  spino ,  riceio,  ^ 

PORC-MARIN  ,  MAKsooiN  ou  badphih  , 
«•  m.  gros  poisson ,  deifino, 

PORC-SANGLIER,  s.  m.  V.  saicguba. 

PORCELAINE,  s.  f.  sorte  de  terre  très 
fine,  porceiiana.  Vases  de  porcelaine ,  poree/- 
(une,  êtoviglie  di  porceiiana, 

PORCELET  ,  s.  m.  V.  CLOPOtTc. 

PORGUAISON  ,  s.  f.  Umpo  délia  caceia-' 
gione  de'  cinghiatim 

PORCHE,  s.  m.  portique, /ForCîco,  airio 
dt  una  chUea*  —  on  tambour ,  bustola, 

PORCHER,  ÈRE,  s.  qui  garde  les  poui^ 
œaux ,  poret^jOf  porearo, 

PORE ,  s.  m.  petit  trou  dans  la  peau  de  ra- 
nimai, f^oro,  moaio, 

POREUX ,  EUSE,  adj.  qui  a  des  pores, 
poroso,  pieno  di  port, 

PORISME ,  s.  m.  V.  lemmb.  — ,  chez  les 
anciens  géom.  corollaire,  poritmaio,  eorol- 
lario. 

POROSITE ,  s.  f.  porosité, 

PO  R  PII  Y  RE ,  s.  m.  sorte  de  marbre ,  par» 
fido. 

POUPUYRiSER  ,  V.  a.  t.  de  cLim.  nuin- 
narr,  ftri:n!arQ  sul  por/idj, 

POUr»r.AU,  îi.  m,  venue.  V.  potaKAU. 

PORIl^GXION  ,4.  L  mauicreJoiiiâc  coo- 
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fèrent  Içs  ordres  mineurs ,  eifetuienê,  U  por^ 

PORT ,  s.  m.  U^  "pouf  recetoir  les  navires, 
porto,  Naufrager  ^pifiort,  prendre  port,  sur- 
gir au  port  ,'watf/>o^ar  nel  porto,  approdare. 
—  ,  fig.  lieu  de  repos,  luogo  di  ricovero  ,  tieu" 
rezza ,  riposo.  Ce  vaisseau  est  du  port  de  tant 
de  tonneaux ,  poriata  d'  un  baitimento.  Port, 
porto,  nolo,  vetlura.  Le  port  d'armes,  de 
cartes,  porto ^  portatura,  —  d'une  personne, 
porlamento,  andatura.  Le  port  d'une  plante, 
la  forma  d'  una  planta.  Port  de  voix.  adj.  m. 
t.  de  mus,  aumento  di  voee  insentibile,  eon 
cui  ti  passa  da  un  tuono  ail'  altro, 

PORTABLE,  a^j.  m.  t.  de  coût,  qui  peut 
ou  doit  6tre  porté ,  portabile,  da  portaru, 

PORTAGE ,  s.  m.  action  de  porter ,  porto ^ 
portatura, — .sorte  de  droit,  giut  de'  marinej 
d'  imbarcare  per  conto  loro  un  determinato 
peso  di  mercanzie, 

PORTAIL ,  s.  m.  la  principale  porte  d'une 
église , /90rf<t  maggiore,  maestra,  — ,  la  façade 
entière  d'une  église ,  fieciata  d'  una  ehiesa, 

PORTANT,  E,  adj.  portante ^  che porta. 
L'un  portant  l'autre ,  /'  uno  per  l*  altro ,  «no 
sali'  altro,  tutU  insiemo^  A  bout  pourtant , <£ii 
vieino^ 

PORTATIF,  IVE,  adj.  qu'on  peut  aisé- 
ment porter ,  portatile  ,  portabile, 

PORTE  ,  s.  f.  ouverture  pour  entrer  et  sor- 
tir, uscio,  porta,  —  cocbère ,  portent.  —  de 
Pagrafe,  femmina  di  un  uncinella.  — ,  assem- 
blage de  bois  ou  de  fer  qui  tourne  sur  des  gonds, 
imposta  ehe  serra  /'  uscio.  Refuser ,  donner  la 
porte  à  quelqu'un,  vietare  ad,alcuno  l*  ingressQ, 
farpassare  innanzialcuno  nell'  entrareinquaU 
che  Itto^o,  Être  logé  à  la  porte  de  quelq^^m  , 
esser  vtcino  di  casa  a  un  altro,  — ,  fig.  mettre 
un  valelà  la  porte,  manslar  via,  —  de  derrière, 
fig.  {Qux-fuyani,  s  ut  ter  f  agio,  A  porte  ouviaotOa 
fermante ,  atV  aprire,  al  chiuder  dello  porte, 
La  Porte ,  la  cour  de  l'empereur  des  Turcs ,  la 
Porta  ottomana^  la  Porta.  --*,  adj.  se  dit 
d'une  veine  considérable  du  foie,  vena  porta. 

PORTE-AIGUILLE,  5.  m.  agornjo^  ean^ 
nello  ,  boceiuolo  per  gli  aghi» 

PORTE-ARQUEBUSE, s.  m.  uffitiale  ehê 
porta  l*  arehibiigio  de*  prineipi  alla  eaceia, 

PORTE-ASSIETTE,  s.  m.  trespolo^  eer- 
ehio  perporvi  i  piatti  sopra  la  mensa, 

PORTE-BAGUETTB,  s.  m.  anneau  d'un 
fusil ,  d'un  pistolet ,  boceiuolo  dov*  entra  la  bae^ 
ehetta, 

PORTE-BALLE ,  s.  m.  mereiajuoh,      ' 

PORTE-BARRES,  s.  m.  pi.  certains  an- 
neaux de  cordes,  reg^iilanghette, 

PORTE-BOUGIE,  s.  m.  (cbir.) canule  pour 
diriger  les  bougies  dans  l'urètre,  cannello^  o 
guida  délia  sup posta  per  la  dilataziono  doit 
uretra, 

PORTE-CHAPE,  s.  m.  chi  peHa  an  pi^ 
viole, 

PO?iTE-CIICUX,  s.  m.  cavaU.oliJ dl glur-^ 
dini  r,'. 

rwUTI'l-CnLLET  ,  s.  m.  piocc  de  carloa 
ou  de  baleine ,  gcLtia  dai  eollare. 


46o 


POR 


PORTE-CRAYON,  s.  m.  iiMtrnmentde 
métal  où  l'on  met  on  crayon ,  matilatoje, 

PORTE-CROIX .  s.  m.  qui  porte  la  croix 
devant  anprélat  ou  aux  processions ,  erocifero» 

PORTE-GROSSE ,  s.  m.  chi  porta  il  pat- 
toraie, 

PORTE-DIETJ.s.  m.  prètredestinéà  porter 
le  viatique  aux  midades ,  saurdole  che  porta  U 
Fîatieo. 

PORTE-DRAPEAU,  s.  m.  sorte  de  fan- 
tassin ,  chi  porta  (a  bandiere  in  tma  eompa- 

PORTÉE  ,  s.  f.  vcnlrdc ,  en  parlant  des  fe- 
melles des  animaux ,  parto^  portalo.  — ,en  par^ 
lant  des  âmes  à  feu  ou  de  trait ,  tlro.  On  dit 
qu'une  chose  n'est  pas  à  la  portée  de  la  main  de 

Suelqu'un,  etserefuor  di  mano.  Être  à  la  portée 
e  la  voix  de  quelqu'un  ,  etscre  a  segno  o  in 
luogo  da  poier  udirt  fa  voeo  di  alcuno.  Cela 
D*est  pas  à  la  portée  de  ma  vue ,  ^juetla  cota  è 
iroppo  lontana  per  ta  mia  vista, — ,  fig.  être  à 
portée  de  quelque  chose,  etsere  in  grado^  in 
luogo  opporluno  da  poter  ehiedero  o  ottenero 
ûleuna  eosa,  —  ,  capacité ,  penetraziono  d*  in* 

Sêgno.  — •  estensione  di  un-trove^  cet.  — ,  t. 
e  mus.  le  einéfuê  linee  tu  oui  si  icrivon  Je 
noie. 

PORTE-ENSEIGNE,  s.  m.  aip^,  vostil- 
lifero. 

PORTE-EPÉE,s.  m.  ptndono  del  rinfir- 
rinod*  una  tpada. 

PORTE-ÉPERON ,  s.  m.  pezto  di  cuojoehe 
iOêtiene  gti  tproni, 

PORTE-ETENDARD,  ».  m.  sorte  de  ca- 
valier ,  chi  porta  la  bandiera  in  luogo  delC  al-' 
fkro  o  del  cometta,  — ,  pièce  de  cuir  attachée 
a  la  selle ,  anelto  di  euqjo  in  cui  êicaeeia  t' asta 
delta  bandiera, 

PORTE-ÉTRIERS,  s.  m.  pi.  eoreggiuota 
da  totpender-  le  étoffe, 

PORTE-ÉTRIViÈRES  ,s.m.  pi.  anneaux 
de  fer  aux  deux  côtés  de  la  selle,  fibbie  degH 
etafp/i. 

PORTE-FAIX,  s.  m.  crochelear, /2if  cAmo» 
bastaggio, 

PORTE-FEUILLE ,  s.  m.  carton  plié  en 
deux  pour  renfermer  des  papiers,  cartella, 

PO  UTE-LETTRE , s.  m.  petit  porte-feuille, 
portaleltere, 

PORTE-MALHEUR ,  s.  m.  fam.  iiomo  ta 
eui  eompagnia  suol  eagionaro  disgrazie, 

PORTE-MANTEAU  ,s.  m.  sorte  d'officier, 
eotui  che  porta  il  mantelto.  — ,  sorte  dévalise, 
porlantantetlo ,  poriacappe.  —,  morceau  de 
DOIS  attaché  à  la  muraille  pour  suspendre  les 
habits,  eappeUinaJo. 

PORTEMENT .  s.  m.  portement  de  croix, 
peinture  qni  représente  J.-C.  portant  la  croix, 
Gosii  Critio  colla  croce, 

PORTE- MORS ,  s.  m.  pi.  cuirs  qui  soutien- 
nent le  mors  de  la  bride^,  portamorto, 

PORTE-MOUCHETTES,  s.  m.  pi.  «fra- 
mento  tu  cui  »i  portano  le  tmoccotatoje. 

PORTE-MOUSQUETON ,  s.  m.  espèce  de 
crochet  ou  d'agrafe,  uncino4a  torreggere  il 
motchttttmê.  — ,  uneinetlo  da^oriuoti. 
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PORTE-PIÈGE,  s.  m.  tintmênfê  da  rap- 
pctsar  le  scarpe, 

PORTE-PIERRE,  s:  m.  instroment  de 
chirurgie ,  canneilo  per  la  pittra  Infernale, 

PORTE-RESPECT,  s.  m.  arma  che  iienê 
altrui  in  riguardo,  ^ ,  tegno  ettemo  di  <6- 
gnitàé 

PORTER ,  ▼.  a.  avoir  un  fardeau  sur  soi , 
pertare ,  apporiare ,  arrecare,  —,  ûg,  favù- 
rire ,  protoggere.  —  ,  transporter  une  chose* 
recare^  trasferireda  luogo  a  luogo,  — ,  soate- 
nir  quelque  chose  de  pesant,  reggere,  totte- 
nere.  — ,  avoir  sur  soi ,  tenir  à  la  main,  fenop 
in  maiTi) ,  recar  teco ,  arer  teco,  —  le  deuil , 
portar  bruno,  ester  vestilo  a  bruno.  On  ditfara. 
un  homme  portant  barbe ,  uomo  fatio  ,  uomo 
colla  barba,  —  une  épée,  cingere  tpada.  Se 
faire  porter  la  robe ,  la  queue ,  far  lenere  alto 
h  ttratcico.  —  bien  les  bras  en  dansant,  temar 
bene  le  braeeia   danzando.  Ce   cheval  porte 
bien  sa  tête ,  quel  eavallo  porta  bene  la  têêta, 
— ,  pousser,  étendre,  conduire,  altungare, 
dittendere ,  eondurre.  —  bonheur,  gui^non, 
recare  forluna^  tveniura.  —  la  main  à  Tépée, 
au  chapeau,  mefter  mono  alla  tpada ^  dmr  di 
mano  al  cappelh.  —  un  coup  à  quelqu'un  ,  fî- 
rare,  dure  un  cotpo.  On  dit  tig.  d'une  personne 
de  considération ,  que  tout  ce  qu'il  oit  porte 
coup  ,  ognl  cota  ch*  egU  dice  é  di  peto^jfa  ef* 
fMo,  —  ses  vues  bien  haut ,  bien  loin ,  former 
gran  progetti,  prevedere  da  lungu   —   une 
santé ,  bore  alla  taluto  di  alcuno ,  far  un  brm^ 
diti.  —  la  parole  ,  témoignage ,  parlare^  «ri«- 
gare  a  nome  d*  una  eompagnia  ^  d*  un  €orp9f 
eee,  rendere  teetimanianza»  — ,    en  parlant 
d'actes  publics,  de  lettres,  contenere^  orilinare^ 
ingiugnere,  — ,  v.  n.  tout  l'édifice  (lorte  sor 
ces  colonnes,  iutto  C  edipzio  ti regge  tu  quelle 
colonne.  Cette  poutre  porte  i  faux ,  truve  eke 
pota  in  fa'to.  On  dit  que  la  selle  d'an  chaval 
porte  sur  le  garrot  «  toccare ,  fetiri,  —  au  sud, 
au  nord ,  etc.  far  vêla ,  ttrada  verto  il  tud,  U 
nord,  — ,  attcmdre ,  en  parlant  des  armes  à 
feu,  etc.  arrivarc  f  ferire )  eotpire.  En  tombaiii 
la  tête  a  porté ,  egli  ha  data  di  capi  o  dei  €upa, 
Enparlantde  la  santé,  on  dit  se  porter  b5en,  se 

porter  mal ,  ttar  bene  o  matedi  talute .en 

termes  de  prat.  se  porter  partie  contre  qiici* 
qu'un ,  intervenire  <n  una  tite  contre quaicutto. 
Se  potier  pour  appelant ,  pour  héritier,  etppuU 
tare  da  una  tentenza ,  farta  da  ertde.  Il  se  porte 
avec  ardeur  à  tout  ce  qu'il  fait ,  darei,  ap^lA^ 
earsi ,  dedicarsè,  erc. 

PORTE-TAPISSERIE,  s.  m.  ieiaja  éei 
tottener  gli  arazzi  tut  vano  iT  un  uteio, 

PORTI^TRAIT,  s.  m.  morceau  de  cuit 
plié  en  deux  pour  porter  le  trait  des  chevaux 
de  carrosse ,  reggHirelle, 

PORTE-TUBE,  s.  f.  eonehigtia  fossijm. 

PORTEUR ,  fiUSE, 5.  portatore,  fkeekmmt 
battaggio.  ^  de  chaise  à  porteur ,  portemlh 
—  de  lettre  de  change,  portatore  di  unu 
bîate,  —,  cheval  sur  lequel  est  monté  le 
tillon ,  eavallo  del  pottiglUme* 

FORTE-VENT,  s.  m.  tuyau  de  bois  qvî 
porte  le  tent  des  soufflets  dans  le  somaiier  de 
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rorgue,  tuU^  di  iegno  ehêpwrta.  U  vmtê  d»* 
mantaei  al  eoMton»  degll  organi. 
PO  RTB- VERGE ,  s.  m.  bedeau ,  maztlwe. 
FORTE-VOIX ,  s.  m,  instrument  qui  porte 
la  voix  au  loin  »  iromba  marina ,  parlante. 

PORTIER,  8.  m.  poriinajo^  portinaro,  por^ 
iiere.  L'ordre  de  portier .  le  premier  des  quatre 
ordres  mineurs ,  f  ordine  deW  ottiarialOf  l*  os- 
tiario, 

PORTIÈRE .  s.  r.  qui  a  soin  de  la  porte , 
portinaja,  — ,  certaine  ouverture  du  carrosse, 
pcrtitra  </*  una  earrotza. 

PORTION  9  s.  f.  parzUmef  rata,  —  con- 
grue 9  somme  fournie  aux  curés  pour  leur  sub- 
sistance,  la  eongrua, 

PORTIQUE,  s.  m.  porlko^  areale,  -^^11 
PoflitOy  i  dueepoR  di  Zenone  lo  Mtoteo,  «-^ 
iorla  digittoco. 

PORTOR,  s.  m.  sorte  de  marbre,  marmo 
nêfo  vmato  d*  oro, 

PORTRAIRE,  ▼.  a.  faire  un  portrait»  ri- 
iront ,  j^i*  un  ritreito  al  naturalùm 
^  PORTRAIT,  s.  m.  image  d'une  personne , 
ritratlo^  effigie  t  immagine ,  et  poét.  imago. 
—  flatté ,  ritratto  ahMlito»  — ,  description 
piiiura,  ritratto^  detcrixùmë, 

*  PORTriÂITCRE,  s.  f.  livre  de  portrai- 
ture ,  ehe  traita  dct  ditegno  di  lutta  il  eorpo, 

PORTULAN,  s.  m.  livre  qui  traite  des 
por(«  de  mer.  c6tes ,  etc.  portolano, 

POS  AGE ,  s*  m.  il  lavoro  e  la  tpeta  dtl  met-' 
tere  o  allogare  eertt  opéra  di  legnajuoli ,  ma- 
gnani  t  simili, 

POSE,  s.  f.  t.d'arch.  il  potare,  il  cotloear 
una  piêira  a  tuo  luogo.  — ,  t.  de  guerre ,  sen^ 
tinella  eho  tî  mette  doposonata  la  rilirala, 

POSÉ,  É£,  part.  V.  le  verbe.  Gela  posé, 
tid  iupposto*  —  le  cas  que  cela  fiU,  quand*  anche 
eiàjoxse.  —  ,  adj.  poeato,  modestOf  grave, 

POSÉMENT,  adv.  posalamente,  hella- 
mente  f  con  quiète  ^  senz* nffannanim 

POSKR.  V.  a.  placer,  poMre,  eollocare^ 
métier  una  cosa  snvra  d*  un*  a  lira  .  acconciart^ 
adagiar  una  cosa  a  suo  luogo.  Poser  les  armes, 
deporre ,  métier  giit ,  por  f;iU  le  arme.  —  ,  fig. 
far  la  paeeo  la  tregua.  Poser  en  fait ,  asserirot 
assicurare,  avamare  corne  cosa  cerla ,  chCf  ecc, 
—  ,  supposer ,  supporre  corne  vcro.  — ,  v.  n. 
être  pose  sur  quel(]uc  chose .  appoggiarsi ,  po- 
aare,  esser  appoggiato  a  qualehecosa, 

POSEUR,  s.  m.  e/iî  posa  piètre  d'unafab» 
brica  a  suo  luogo  0  ne  dirige  il  lavoro,  —■'  de 
sonnettes,  ehi  adalia  i  eampanelli  nelle  case, 

POSITIF.  IVE,  «dj.  positiva,  sieuroy 
eerto,  -^ ,  effeilivo ,  reale.  Droit  positif, 
drUto  positiva,  fondato  sovra  una  legge  etpres- 
sa.  — s.  m.  (gram.)  adjectif  qui  exprime  seu- 
lement la  qualité  sans  faire  de  comparaison , 
positiva,  —  ,  petit  buiFet  d'orgues .  la  parte 
dinanzi  d'un  grande  organo  dov'  é  una  pic^ 
cola  tastiera, 

POSITION,  s.  f.  positione,  situazione. 
ïlèfçle  de  fausse  position,  en  arilh.  regola  di 
fu'lea  supposizione.  Position ,  en  t.  de  manège , 
posiiura  deleavatiere  a  cavallo,  — ,  t«  de  danse, 
c«r#a  potizione  de'  piedi. 
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POSITIVEMENT^  adv.  positivamMe, 
eertamente ,  realmente ,  preeisamente. 

POSPOLITE,  s.  f.  noblesse  de  Pologne 
qni  était  rassemblée  en  corps  d'armée ,  po* 
spolila, 

POSSÉDÉ,  ÉE,  adj.  et  s.  indemoniato, 
enerffumeno, 

POSSÉDER.  V.  a.  posséderez  tenere,  go^ 
dire  y  gioire.  Posséder  les  bonnes  grâces  de 
quelqu'un .  MMr  favorite,  emato  daaleunoy 
essere  nelle  sue  graxie,  godere  il  favore  di 
una  persona.  Être  possédé  du  démon,  esserê 
invasato,  osstssoy  indemoniato.  Se  posséder  9 
raitenersi,  moderarsi,  tener  in  freno  le  pro- 
priê  pauioni,'—,  fam.  cet  homme  ne  se  possède 

pas  de  joie,  egli  é  fuor  di  se  par  la  gioja^ ^ 

fig.  posséder  bien  ce  au'on  sait,  sapere  per- 
feitamenie  unacosa,.  On  dit  fig.  que  l'ambi- 
tion ,  l'avarice ,  la  colère ,  etc.  possèdent  un 
homme ,  egti  é  dominato  dalC  ambiziane,  aoa* 
ritia ,  ira ,  eee, 

POSSESSEUR ,  s.  m.  celui  qui  pos^e, 
qui  a  en  sa  possession .  possessore ,  possidente* 

POSSESSIF,  adj.  m.  (gramm. )  pronom 
possessif  wTonomtf  possessive, 

POSSESSION  .  s.  f.  passessione,  dominio, 
possesso, 

POSSESSOIRE,  s,  m.  (prat.  )  posussario. 
POSSET^  s.  ni.  torta  dt  bevanda  insUse* 
POSSIBILITÉ,  s.  f.  possibiliid. 
POSSIBLE,  s.  m.  et  adj.  possiùile, 
POSTCOMMUNION,  s.  f.  oraison  dans 
la  messe,  il  posleomune, 

POSTDATE,  s.  f.  data posteriore alla  vera 
data  di  un  alto. 

POSTDATER,  v.  a.  metter  una  data  poste- 
riore a  un  alto ,  a  una  seritlura. 

POSTE,  s.  f.  relais  pour  voyager,  et  mai- 
son où  ils  se  tiennent,  posta.  — ,  mesure  de 
chemin ,  posta,  — ,  courrier  qui  porte  les  let- 
tres, «7wm«r«.—.  bureau  de  leur  distribu- 
tion .  la  posta. 

POSTE ,  s.  m.  lieu  propre  à  y  placer  des 
troupes,  poslo ,  luogo  per  la  truppa,  — ,  em- 
ploi .  fonction .  poslo ,  carica  ,  impiego. 

POSTER  ,  V.  a.  porre ,  collocare,  porre  in 
posto,  —  .sttuare  ,  allogare  ,  asseliare, 

POSTERIEUR,  E,  adj.  posteriore,  -~, 
s.  m.  fam.  il  deretano, 

POSTÉRIEUREMENT ,  adv.  posteriori 
mente .  dopo, 

POSTÉRIORITÉ  ,  s  f.  posterioriià. 

POSTÉRITÉ,  s.  î.  posteriià ,  dUeendcnza. 
— ,  «  posieri,  i  discendenii, 

POSTHUME,  adj.  qui  est  né  api-ès  la  mort 
de  son  père»  postumo  ,  nato  dopo  la  morte  det 
padre,  —  ,  ouvrage  qui  paraît  après  la  mort 
de  i'auleur ,  opéra  posiuma,  — ,  s.  c'est  un 
posthume ,  è  un  postumo, 

POSTICHE,  adj.  ^o*/;«io. 

POSTILLON,  s.  m.  valet  qui  conduit  ceux 
qui  courent  la  poste,  potliglione,  cavalcante, 
^.,  t.  de  mar.  eorriera,  nave  da  dispaecio. 

pOST-SCRIPTUM,  s.  m.  (du  lat.)  ce 
yo»  «joute  à  une  lettre  après  la  signatune, 
en  a^r^,  Pt  S.)  poscriltç ,  postscript um. 
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POSTTJLAWT ,  E,  s.  qui  demande  arec 
instance  ,  postulante,  eoneorrenle ,  ehê  fa  in- 
ttanta,  ehe  domanda  eon  imianza,  —  (pral.), 
praticante .  pratich'isla, 

POSTULAT  ,  s.  m.  (géom.)  demande  d'un 
premier  principe  pour  établir  une  démonstra- 
tion p  po$tulato. 

POSTULATION,  5.  f.  t.  de  droit  ecclés. 
posta fazione.  — ,  fonctions"  d'un  procureur 
postulant  y  funzioni  di  un  proeuratore  poslU' 

hnte, 

POSTULER,  V.  a.  insister  pour  obtenir 
quelque  chose, /ïo«*«/«rc,  dimandare,  sotte^ 
eitare  ,  ehiedere  eon  istanta,  —  .  v.  n.  (prat.) 
far  da  proeuratore  per  qnatcheduno. 

POSTURE,  s.  f.  posUura,  atieggiamento^ 
Être  en  bonne  posture,  in  buon  stato,  in  fa- 

vert; 

POT ,  s.  m.  va$o,  orelo ,  orciuoto ,  boceal^ 

pot ,  pignatta,  pentola.  Pot  de  chambre ,  ori- 

jia/«.— ,  prov.  et  fig.  tourner  autour  du  pot.  ûi- 

dugiare,  eercar  prctesti,  aggirarti  in  parole. 

Pot  pourri ,  matilearetto  di  diverse  vivande  in 

guaztabagtio.  —  ,  mescolanza  di  fiori  e  d  erbe 

odorote  per  profumare  una  stanza.  — ,  Gg. 

gnaztabugtio ,  ahilo  di  piit  colori,  mescolanza 

di  piii  cose,  —,  prov.  et  Ug.  découvrir  le  pot  aux 

rosis,  scoprire  il  segreto di  qualeiic  maneggio. 

Parler  comme  un  pot  cassé ,  avcr  la  voee  di  una 

canna  fessa.  Payer  les  pots  cassés,  pagar  lé 

spese.  —  ,  au  jeu  de  coUin  maillard  ,  ou  crie  : 

Gare  le  pot  au  noir  .  bada  ,  bada ,  et  fig.  il  a 

donné  dans  le  pot  au  noir,  egli  ha  dato  netla 

ragna.  Pot    de  Tin,  parnguanto,    mancia, 

dono,  regalo.  Pot  à  feu ,  pièce  de  feu  d'artifice, 

pentola  di  fuoeo.  Pot,  casque,  elmo ,  elmetto, 

eelfita, 

POTABLE,  adj.  buvable,  qu'on  peut  boire» 

potabile, 

POTAGE ,  s.  m.  zuppa,  minestra, 
POTAGER,  s.  m.  sorle  de  foyer  élevé, 
muricciuolo  nelle  cueine  dove  tono  i  fornelletti, 
,  adj.  jardin  potager ,  orlo.  Herbes  potagè- 
res .  erbaggio ,  camangiare,  — ,  certain  pot  de 
terre  ou  uVtaim ,  pentola  o  ramajuoto  da  por^ 
tar  il  detinare  ai  lavoranti, 
POTAMOGETON  ,  s.  m.  V.  in-n'mAU, 
POTASSE,  s.  f.  {ch'im.) potassa^ 
POTE, adj.  f*  main  pote 9  mano  grasêae 

gonfla. 

POTEAU ,  s.  m.  pAlOypalanea.  —  «  stipitê 
oeolonna  di  legno. 

POTÉE ,  s.  f.  ce  qui  est  contenu  dans  un 
pot ,  eià  ehe  é  contenuto  in  un  orciuolo,  in,  una 
pentola,  eee,  una  pignatta  picna.  Potée,  stor- 
gno  caleinaio  da  pulire  i  metalli.  Potée  d'é- 
meri ,  polvert  di  smeriglio,  — ,  diverses  com- 
positions, terra  accpncia  per  far  forme  da 
gettar  il  bronza  ^ece. 

POTELE  ,EE,  adj.  gratsotto,  pianoito. 

POTELET,  s.  m.  petit  poteau,  travel- 

lino, 

POTENCE,  s.  f.  gibet,  força,  paîibolo, 
et  poél.  giubbetto.  — ,  sorle  d'étai ,  eavalletto, 
—  sorte  de  béquille ,  grueeia,  stampella,  —, 
t.  ae  manège  >  f««/  Ugnaoê  da  eui  $tû  pgn^ 
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dtniê  P  anelto»  — ,  pièce  de  laiton  daitt  k 
cage  d'une  montre ,  potenza, 

POTENCE,  ËB,  adj.  rblas.)  croix  poioi- 
cée,  qui  a  une  traverse  à  cnaque  bout ,  peUmr 
ziato. 

POTENTAT,  s.  m.  qui  a  la  puissance  sou- 
veraine dans  un  grand  état,  potentato, 

POTENTIEL,  ELLE,  adj.  se  dit  de co^ 
tains  remèdes ,  poîenziate, 

POTRNTILLP ,  s.  f.  plante ,  pûtentilk. 

POTERIE ,  s.  f.  vaisselle  de  terre,  ttotU 
gliô ,  vase  di  terra  d'  ogni  sorta» 

POTERNE,  s.  f.  t.  de  fortit  porte  secrète, 
porta  iecreta ,  di  soccorso, 

POTIER ,  s.  m.  oui  fait  ou  Tend  de  lavait- 
selle  de  terre  ou  d'étaim ,  pentolajo,  vasâje, 
tasellajo, 

POTIN  ,  s.  m.  cuivre  jaune,  rama  giaXk* 

POTION  ,  s.  f.  pozione,  vivanda, 

POTIRON,  s.  m.  sorta  dizucetu 

POU  ,  s.  m.  pidoechio. 

POUACRE ,  s.  et  adi.  pop.  sporto» 

POUAGRERIE,  s.  f.  pop.  puzzo,  feton, 

POU  Ali  !  interi.  via  tia ,  oibà ,  ehe  orron' 

POUCE,  s.  m.  le  plus  gros  des  doigts  dek 
main ,  polliee ,  i7  dito  grosso,  — ,  fig.  serrer  la 
pouces  à  cpielqu'un ,  lui  faire  violence,  eirigm 
fra  C  useio  e*  /  muro.  Jouer  du  ponce  »  fig.  et 
pop.  eontar  danari,  pagare.  — ,  mesore,  Il 
douzième  partie  d'un  pied ,  dito, 

POUGIER ,  s.  m.  doigtier  .  diiaU, 

POUDING ,  s.  m.  ragoût  anglais  ,  f#- 
dineo* 

POUDINGUE ,  s.  m.  sorle  de  pierre,  mé- 
lange de  petits  cailloux,  eumteide,  eaimêet, 
eicerchina, 

POUDRE ,  s.  f.  polvere,poiv€.  Jeter  de  h 
poudre  aux  yeux,  imposer,  gît  tar  ia  pobeH 
negli  oceki  ad  alcuno.  Réduire  en  poudre  aat 
ville ,  un  château  ,  etc.  atterrare^  ruinara,  a^ 
battere,  far  tattar  in  aria,  tneen^ra.  —, 
amidon  pulvérisé ,  polvere  di  Cipri^  Pondre  i 
canon,  pohere,  polvere  da  fuoco^  Pondre! 
giboyer,  polvere  d*  arehibugio ,  da  sdkioppê. 

POUDRER ,  V.  a.  impolverare  »  cfar  ia  frf- 
vere  ai  eapetli. 

POUDRETTE,  s.  f.  fumier  sec.  excié- 
mens  en  poudre ,  sorta  di  letame  dUeermté* 

POUDBEUX,  EUSE  ,  adj.  poivenuo. 

POUDRIER,  s.  m.  petite  botte  où  l'onvit 
la  poudre  pour  sécher  récriture»  pohft 
— ,  celui  qui  fait  la  poudre  à  canon , 
ris  ta. 

POUDRIÈRE,  s.  f.  fabrique  de  pootei 
canon ,  polveriera. 

POtiF,  s.  m.  mot  qui  exprime  le  broH soiai 
que  fait  un  corps  en  tombant ,  tam/h, 

POUFFER ,  T.  n.  pouffer  de  rire  ,  1 
dallerisa. 

POUGER,v.a.  ( mar. )  iabe Tent 
pOKgiare ,  a^re  il  venta  in  poppa*    ^ 

FOUILLÉ,  s.  m.  dénombrement 
néfices  qui  sont  dans  un  diocèse,  staio 
de*  benefizj  d*  una  dweeei. 

FOUILLER ,  V.  a.  dire  des 
svillanfggian,  viiup$rar$* 
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MVILLERIE ,  s.  f.  sUmta  ntgli  fipedati 

090  si  ripongono  gii  aiiii  (Ugf  infermu 

FOUILLES ,  s.  f.  pi.  fam.  injures  grossiè- 
res, vit  tante  ^  vHuperJ. 

POUILLEUX.  EUSE,  bÛ}.  pidocehioso. 
Bois  pouilleux ,  atlupato, 

POUiLLlBR  ou  pooiLLis,  s.  m.  méchante 
hôtellerie ,  otteria  magra ,  bettola, 

POUILLOT.  s.  m.  oiseau,  roitelet  ordi- 
naire y  regolo  cornant» 

POULAILLB,  s.  f.  potlame.  PoulaiUe  sao- 
Tapne ,  taivûggina, 

POULAILLIER,  9.  m.  lieu  où  les  poules 
le  retirent  la  nuit  y  poUajo,  — ,  marchand  de 
volailles,  poliftjuoio» 

POULAIN,  a.  m.  chcTal  nouveau-në,  pu- 
ledroy  poMro,  — ,  sorte  de  mal,  t'tnconêm 
Poulains ,  t.  de  mar.  punteUi 

POULAINE,  s.  f.  poienat  iagliamare  , 
spronê  delta  nave,  punia  delta  prua, 

POULAN,s.  m.  t  de  jeu,  ia posta  mag" 
gloTê  degti  aitri  di  chi  fa  te  carte,  — ,  au  pi. 
tours  où  l'en  paie  double,  ta  doppia  posta^ 

POULARDE. s.  î,potfastra. 

POULE .  s,  f.  galtina.  Poule  frisée,  gallina 
ricea.  Poule  de  Barbarie .  galtina  di  Faraone» 
Poule  faisane ,  la  femelle  du  faisan ,  fagiana. 
Poule  d'Inde ,  la  femelle  du  coq  d'Inde ,  potto 
et  Indla.  Poule  d'eau,  oiseau  aquatique  ,  gat- 
iimetta.  —  ,  au  jeu  de  billard ,  etc.  giuoco  in  eui 
tutti  mettono  ê  un  solo  guadagna.  Cela  fait 
venir  la  chair  de  poule  »  fa  fremere  ^  abbrivi- 
dlre,  fa  venir  ii  riorezao. 

POULET,  s.  m.  le  petit  d'une  poule,  pot- 
lattrOf  polio.  — y  billet  galant»  teiteraamo- 


POULETTB,  s.  f.  jeune  poule,  galtina  gùh 
'vanô^-,  fam.  ma  poulette,  mia  eara;  mai- 
tresse  poulette  •  donna  vatente  e  imperiosa. 

POULEVRIN,  s.  m.  t.  d'artUl.  polvere  da 
eehioppo  finietima, 

POuLlGBB,  s.  f.  cavale  jusqu'à  trois  ans, 
geivaltina. 

POULIE,  s.  f.  sorte  de  roue,  eanucotaf 
giretta, 

POULIN ,  s.  m.  y.  povLAiir. 

POULINER.  V.  n.  se  dit  de  la  cavale,  far 
«n  putedro,  partorire. 

POULINIÈRE.  ad{.  jument  poulinière, 
cavatia  che  fa  putedri. 

POULIOT ,  s.  m.  plante ,  puteggio, 

POULPE .  s<  m.  polpa,  parie  camoea,  — , 
fo/pa  dette  frutta* 

POULPETON ,  s.  m.  ragoût,  ^o/^e/<a. 

POULS  ,  s.  m.  battement  des  artères» 
poieo. 

POULTRE ,  s.  L  V.  rocvai. 

POUMON .  s.  m.  organe  de  la  respiration, 
pcinume, 

POUP  ARD ,  s.  m.  enfant  au  maillot ,  kam- 
éino,  kimbo,  puttino, 

POUPART ,  s.  m.  gramelùo  di  mare  tqui- 

POUPE ,  s.  f.  partie  de  derrière  d'un  vais- 
tMQ ,  poppm.  Avoir  le  vent  en  poupe  «  ovar  ii 
wêni^pripûUo. 


POU  463 

POUPiE ,  s.  f.  petite  figure  humaine  faite 
de  bois .  carton  .  etc.  bamboceio ,  fantoccio* 
—- ,  certaine  partie  du  tour .  zoccoto  det  tor^ 
nio.  — .  certaine  manière  d'enter,  annetto  am- 
magfiatc. 

POUPELIN ,  s.  m.  sorte  de  pâtisserie,  ero^ 
ttino  imbevuto  di  butirro  freseo  eon  zuechero» 

POUP£LlNIER,s.  m.vasepouriaireles 
poupelins ,  tegtia, 

POU  PETON  .  s.  m.  V.  poolpiioit. 

POUPIN,  £,  adj.  et  s.  qui  est  d'une  pro- 
preté affectée ,  altittatOy  axumato» 

POUPON  ,  ONNB,  s.  jeune  enfant  qui  a 
le  visage  potelé ,  bambino,  bimbo  paffuto. 

POUR,  prép.  per*  —,  en  considération  de.,, 
à  cause  de...  per,  per  amore ,  pêr  riipeftOt  a 
cagioney  in  grazia,  La  porte  est  trop  étroite 
pour  la  maison  ,  riguardo  alla  coea.  Ib  l'ont 
laisse  pour  mort  sur  la  place,  to  ttanno  tasciato 
per  morto  muI  campo.  Plaidoyer  pour  un  tel, 
orare,  piaiire  per  o  a  fatore  di'quatchedano^ 
•^  moi,  pour  vous ,  pour  lui ,  quanio  a  ma  y  a 
voi,  a  lui,  —  ce  oui  est  de  moi ,  de  vous,  etc. 
per  eiô  che  a  me  r  apoarticne ,  per  quel  ehe  vi 
riguarda.  —  cela  je  le  veux  bien ,  quanto  a 
cià  iû  aeeonêento.  Vous  éles  assez  bon  pour 
m'accorder....  sieie  tanto  buono  ehe  mi  accordé' 
rete,.,  — ,  adv.  pour  lors,  a  liera  ^  in  toi  eaeo. 
~  ,  s.  m.  soutenir  le  pour  et  le  contre ,  H  prç 
e  il  contra, 

POUR-BOIRE,  s.  m.  pUcola  mancia. 

POURCEAU  ,  s.  m.  cochon ,  porco.  Établi 
à  pourceau ,  porcile. 

POURCHASSER,  v.  a.  fam.  V.  eichm. 

CBBR. 

POURFENDEUR ,  s.  m.  spaceamonia.  -^ 
de  géans ,  ammazzaeette, 

POURFENDUE,  v.  a.  fendere  per  moeto 
colla  scimitarra. 

POURPAULER,  s.m.  conférenGe,a66<v- 
camenio,  coHoquio,  eonferenza, 

POURPIER,  s.  m.  plante  potagère,  por^ 
cellana,  —  naissant,  poreeltana  tenera,  «-  de 
mer,  arbrisseau .  torta  di  taiMtfragia. 

POURPOINT,  s.  m.  parlie  de  l'ancien  ha- 
billement français  qui  couvrait  le  corps  depuis 
le  cou  jusque  vers  la  ceinture,  giubba,  A  brûle 
pourpoint,  à  bout  portant,  addotso,  vieinisei» 
mo ,  et  fîg.  in  faceia ,  itnxa  riguardo.  — ,  fam. 
le  moule  du  pourpoint ,  (7  corpo. 

POURPRE,  s.  f.  teinture  précieuse,  par^ 
pora. — ,  étoffe  teinte  en  pourpre  en  usage 
parmi  les  anciens,  porpora.  —,  la  dignité 
royale  dont  elle  était  la  marque,  tareal por^ 
pora,  — ,  la  dignité  des  cardinaux ,  ta  eagrm 
porpora,  — ,  s.  m.  rouge  très  foncé ,  porpora^ 
it  cotor  di  porpora.  — ,  sorte  de  mïdadie ,  po- 
iecchie. 

POURPRÉ,  ÉB,  adj.  de  coulew  depow^ 
pré ,  porporino ,  purpureû.  Fièvre  pourprée. 
peteeehiate, 

*  POURPRIS,  s.  m.  enceinte»  rieinto,  nr- 
euito ,  chiueo, 

POURQUOI,  conj.  perché,  per  la  quai 
qosa*  — ,  par  manière  d'iaterrog.  perehèt  pa^ 
quai  imoUvof  — - ,  s.  a.  je  voiânia  Uen  la* 
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toir  le  poorquoi  de  cette  affaire,  U  motivo,  la 
rûgione,  il  perché,  lo 'mperehè  diil'  affarê, 

POURRI ,  lE,  part.  V.  le  verbe.  —  .s.  m. 
eria  ntni  \t  pourri ,  sa  di  muffuto ,  di  muffa. 

POURRIR,  ▼-  lu  impulridire,  mareire, 
guûsiarti^  eorromperti.  Le  jus  de  réglisse  fait 
pourrir  le  rhume,  il  sugo  di  Uquîritia  fa  mu'^ 
iurar^  la  loue.  -',  v.a.  altérer,  gftter,  alterart^ 
guaslarûf  eorromperê. 

P0URRI$S01R,8.in.  t.  de  papet.  cuve  de 
pierre  ou  de  bois .  mareitojo ,  tinoxxa  di  legno 
û  di  pietra  a  nso  dellû  earliere, 

POURRITURE,  s.  f.  corruption, puirefa- 
siane ,  infraeidammto ,  corruzionê, 

POURSUITE,  f .  f.  p^neeuxiona,  eaeeia, 
— ,  soiUcitaziona ,  istanta.  —,  au  pi.  V.  pao- 
eiooai. 

POURSUIVANT,  s.  m.  postnlanie,  sollê- 
tiiant*.  —,  t.  de  prat.  tollteilatorê, 

POURSUIVRE,  ▼.  a.  courir  après  pour 
atteindre,  intêguirê ,  perugaHart ,  inealxarûf 
ieguire ,  protêgaire,  —  quâqu'un,  lUigar  wK" 
iro,  —  un  procès,  une  affaire,  un  décret,  etc.  ou 
absol.  poursuivre, ^roM^uîr  una  litt,  —,  toi" 
iêtitarê,  adopêrani  par  ottenere, 

POURTANT,  conj.  néanmoins,  iuUavia, 
pure,  nuUadimtno ,  non  perianto, 

POURTOUR, s. m.  t.  d'arcb.  eircuHo,  giro, 
tomprtia» 

POURVOIR,  v.n.  provv§dere,  prœaeeiare. 

—  à  un  bénéfice ,  à  un  office ,  etc.  conferire  un 
bmufitiOf  eee.  — ,  fig.  eoilœare,  Mtabilirû,  mU' 
rilarûf  dur  un  impiego.  Se  pourvoir,  en  t.  de 
pfat.  inientar  azione,  ehiamar  in  giudizio» 

POUKVOIRIE,  s.  f.  luogo  dovû  li  trovano 
iê  pTûvvigioni, 

POURVOYEUR ,  s.  m.  provutdîtore, 

POURVU  QUE,  eon{.  purché,  dov  perd, 
a  eondizione  che, 

POUSSE,  s.  f.  jets ,  petites  branches  nou- 
velles, rampotU ,  germogli,  masse.  —  ,  mala- 
die des  chevaux ,  boUaggine,  — ,  pop.  corps 
des  archers,  la  tbirraglia. 

POUSSE-BALLE,  s.  m.  (artill.)  battipalU. 

POUSSE-CUL ,  s.  m.  pop.  birro ,  xaffo. 

POUSSEE,  s.  f.  gpinta,  sospin(a. 

POUSSE-PIEDS,  s.  m.  coquillage,  poli^ 
pêde, 

POUSSER,  V.  a.  spingere,  iospignere,  pnn* 
taré,  —  les  ennemis,  rispignere,  fugare,  in- 
ealzaré  il  nêmieo*  —  au\  ennemis ,  neut.  dar 
oddotso  il  nemico,  investir lo,  — ,  prov.  et  fig. 
pousser  le  temps  avec  l'épaule.  V.  trhpobisir. 

—  ,  eaeeiare,  mandarôt  far  mnovere.  — ,  cae- 
dar  deniro  a  piin  forta»  — la  ))orte  au  nez  de 
quelqu'un ,  chiudtr  la  parla  in  faecia  a  uno.  — 
un  coup  de  fleuret,  d'épée  à  quelqu'un ,  oor- 
tar  una  botta»  11  a  poussé  ses  conquêtes  bien 
loin ,  distendere,  portar  oltre  le  eonquisle.  >— 
jusqu'à  un  lieu,  perfino,  — la  raillerie  trop  loin, 
molteggiare,  pungere  troppo  tul  vUo,  —  l'ini« 
pudence,  reffronteric,  etc.  jusqu'au  bout,  par- 
tare  /'  impudenza,  tfaecialaggine ,  eee.  fino 
ait'  uliimo  ugno,  —  trop  loin  ses  pensées,  son 
ambition ,  etc.  porîar  tropp'  oltre  le  sue  idée, 
ia  propriê  ambui(m§ ,  eec.  -*  des  cris |  miitet§ 
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ttridû,  gridare,  dore  alii  stridi.  On  dît  par 
plaisant,  qu'un  homme  pousse  les  beaux  senti- 
mens,  far  f  innamarato.  --  à  bout,  fig.  offm- 
dere,  pugnere  sul  ih'vo,  sferxmre  a  vendetta,  — , 
t.  de  dispute,  pousser  à  bout  quelqu'un .  stri-^ 
gnere  fra  C  useio  §  '/  muro.  8e  poiûser  dans  le 
monde ,  far  progressi,  promuoversi  nel  monde, 
aequistar  eredito.  — ,  au  fig.  ineitare,  solUei» 
tare,  eee.  — ,  v.  n.  en  parlant  des  arbres,  ger^ 
mogliare^  mettere.  — ,  en  parlant  des  chevaux, 
alenare ,  respirare  eon  difneoltà.  On  dit  qu'un 
mur  pousse  en  dehors ,  shonxolare ,  mineeewr 
ruina. 

POUSSETTE ,  s.  f.  jeu  d'enfans,  giuoeê  éi 
paltottole. 

POUSSIER,  s.  m.  poteerê,  poivigtto,  wU- 
nuzxame  di  carbone. 

POUSSIÈRE  ,  s.  f.  terre  réduite  en  poQ'. 
dre ,  polvere ,  poloe.  Faire  mordre  la  poussièfc 
à  son  ennemi,  poét.  ucddere  il  suo  nemieo^  stb» 
batterie ,  farlo  stramaxaare  pet  terra.  On  dit 
par  exagération  qu'une  ville  a  été  réduite  en 
poussière,  eittà  d!sva«fate,  emanieilata  ,  rm^ 
nata,  ridotta  in  eenere^ 

POUSSIF,  IVE ,  adj.  se  dit  des  cheTam ,  et 
fam.  d  un  gros  homme  qui  a  peine  à  respirer, 
belso. 

POUSSIN ,  s.  m.  puleino. 

POUSSIN  1ÈRE ,  s.  r.  les  Pléiades .  constel- 
lation ,  Gallinelle.  ^ ,  cage  pour  mettre  des 
poussins,  stia, 

POUSSOIR,  s.  m.  instrument  de  denliste, 
cavadenti ,  cane.  —  (horl.) ,  eilindretto  che  n 
spingeper  far  sonnre  un  orologio  a  ripetixiene* 

POUSSOLANE,  s.  f.  V.  POuzzoLAnn* 

POUT  ou  POo*DB-soiB,  s.  m.  ceria  étoffa  di 
nia. 

POUTRE,  s.  f.  grosse  pièce  de  bois  carrée 

3ui  sert  à  soutenir  les  solives  ou  les  [danclies 
'un  plancher,  etc.  trave. 

POUTRELLE,  s.  f.  travlcelle. 

POUVOIR,  V.  n.  potere,  aver  poseattsa» 
Sauve  qui  peut,  campi  ehi  puà.  Ne  pouvoir  pas 
de  quelque  chose ,  n'en  pouvoir  mais ,  fam. 
egli  non  ei  ha  avuto  parte ,  non  é  eua  ealpa. 
— ,  v.  a.  potere,  a  ver  faeoltà,  autorité,  eee.  dH 
fare.  — ,  poier  essore^  essor  possibile.  Cda  se 
peut ,  cela  ne  se  peut,  cela  pourra  être  »  ^maetê 
si  puà  fare  ^  queslo  non  si  puà ,  ece> 

POU  VOl  R .  s.  m.  potere ,  potenxa  ,  poeeem* 
ta  y  forza,  balia,  — >,  podestà ,  eemmiesUMne  M 
fare  per  un  altro.  — ,  écrit  par  lequel  on  dosne 
pouvoir  d'agir,  procura ,  mandato.  Atoif  des 
pouvoirs .  en  parlant  d'bn  prêtre ,  potesîé,  fi- 
eenxa  di  confessare. 

POUZZOLANE,  s.  f.  sable  volcanique  et 
rougeâtre  des  environs  de  Pouzzol ,  etc.  pos- 
zolana ,  rabillo. 

PRAGMATIQUE,  s.  f.  acte  contenant  ia 
disposition  dusouverain,f  r»mmffliai. — ,  adj.  L 
pragmatique- sanction,  règlemeut  en  matièfc 
ecclésiastique,  prammatiea  êonsiome, 

PRAIRIAL,  s.  m.  mcyîs  de  la  cî-devaDt  ré* 
publique  française ,  pradfe. 

PR  Al  RIE ,  s.  f.  grande  étendue  de 
pré,  prêter  ia  9  prati. 
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PRÂLINB,  8.  f.  amande  rissolée  dans  du 
SQCrc ,  mmnttorim  tostota  con  tucchero. 

PBALlMBli,  Y.  a.  lot  lare  con  tucthen, 

PtlAME ,  s.  r.  torta  di  barea. 

PRATICABLE,  adj.  pralieabliê,  potsibiU, 
faUibife» 

PltATlGIEN,  9.  m.  qui  suit  le  barreau» 
mcmo  fortnu,  euruite,  — ,  médecin  qui  a  beau- 
coup (l*espérit>nce ,  medieo  pruiUo. 

PRATIQUE,  s.  r.  t.  didacl. /?rii<ic/i,  —, 
aêû,  costume.  ^-^  esptrUnza  dette  cosc  dût 
UHmdo.  —  »  au  pL  maneg^i^  trattaU  tegreii, 
•— ,chalandiset  avventori.  — ,  e\emre  ctem- 

}>loi  que  It^  procureurs  et  les  médecins  ont  dans 
eur  profession ,  pratiea.  Donner  pratique  à  un 
vaisseau,  lui  permettre d*aborder  et  de  débjir- 
quer.  dmr  pnitica  ad  una  nave.  Bonne ,  mé- 
ckiante  pratique,  uomo  ehe  paga  bene,  bitona 
poga,  caitiva  paga ,  cottivo  pagaloro.  — ,  tous 
les  papiers  de  l'étude  d'un  procureur,  d'un  no- 
taire, ierillitre  detto  studio  d*  un  proeurotoro, 
prolœotti  d'  un  noiojo,  — ,  procédure  et  style 
des  actes  d'un  procès,  to  stite  dct  foro,  ta  pra* 
tlea  curiate,  — ,  instrument  dont  les  joueurs 
de  marionnettes  se  servent  poir  changer  le  son 
de  leur  voix ,  ttrvmeuto  ptr  cambiar  ta  voce» 

PRATIQUE ,  ndj.  qui  ne  s'arrële  pas  à  la 
théorie,  qm  exécute,  pralieo,  operativo. 

PRATIQUEMENT,  adv.  peu  us.  dans  la 
pratique,  /iriiff M m«n/f. 

^  PRATIQUER.  T.  a.  praticare^  asaro,  Mar- 
eiVara,  fare.  —,  eonvonaro^  trattart^  aver 
eommoreio.  — ,  pour  solticiier,  suborner.  V.  ces 
verbes.  —  des  intelligences»  tener  pratictiSy  far 
9iuneggJ. 

PRÉ,  s.  m.  certaine  étendue  de  terre  cou- 
verte d'herbe  verte,  pralo.  — ,  autrefois  fig. 
iuogo  ttotlo  ptr  un  duotto  :  se  trouver  sur  le 
pré. 

PRB  (do  lau  pr^a)  syllabe  qid  se  joint  à  plu- 
iîeurs  mots  et  leur  donne  un  sens  de  supério- 
rité ou  d'antériorité,  comme  :  prédominer, 
prééminence,  préevintaot.  etc.  prodominaro, 
preminenta ,  prcitUtgnU ,  ecc, 

PREALABLE,  adj.  pneedenlOn  anteriort, 
prgtitttinare.  Ali  préalable .  prima  et  ogni  cota, 
prteedrntemrnle. 

PRÉALABLEMENT  ,  adv.  anfecedcnle^ 
mcn/e,  prima  d*  ogni  alira  cota ,  di  prefo» 
wn«a. 

PKËAMBULR,  s.  m.  preamloto,  proemioy 
prtftttjnno,  introdusione* 

PRÉA  U  ,  s.  m.  |ietit  pré ,  eortilo  d*  un  cliîo* 
itro  o  tt  una  prigionc, 

PRÉBENDE,  s.  f.  probondoy  rendita  di 
eanonircifo,  a  to  tletio  canonicaio. 

PRÉBENDE.  ÉB,  adj.  prtbcndalû,  che 
gode  débita  prebenda. 

PBÉBENDIBR.  s.  m.  tortmdi  benefieiato 
thé  UMsisie  at  coro  toilo  i  eanoniii, 

PRÉCAIRE ,  adj.  incertain  dans  sa  durée» 
qui  ne  s'exerce  qu'avec  liépendance ,  precario, 
—  ,  s.  m.  (prat.  ]  jouir  |)ar  précaire,  per eon 
eossione^  pneuriamentêm 

PKÉCAlREMEfiT,  aàf.  fn€griam§nlp, 
immodoptHt^, 
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PnÉCAUTION,s.  f.  preeautione,  eauleta, 

PRÉCAUTI031NÉ,  ÉE,  aJj.  prudonU, 
contigHalo. 

l'RÉCAUTIONNER  (SE),  v.  r.  m«/«- 
larti.  -* ,  V.  a.  donner  des  conseils,  dur  ûovisi 
a  pretrn'azione  di  quatrlte  mate, 

PRÉCÉUEMMENT,  adv.  prêeedentemen- 
io ,  antêriormcnie ,  innanxi, 

PRÉCÉDENT .  E,  adj.  preeedenie,  anto- 
riore ,  r/ia  précède, 

PRECEDER,  V.  a.  preecdere ,  mndaro 
avanti ,  innanxi ,  ester  primo*  —  »  avei*  ta  pro^ 
ecdenzn ,  «7  passo, 

PRÉÇEINTE  . s.  f.  (mar.  )  V.  ussi. 
/  PRECEI.LENGE.  s.  f. supériorité,  mag- 
giorama ,  prcminenza  •  tuperûtrità. 

PRÉCENTEUR  ou  raicBASTai,  s.  m. 
grand-chantre  dans  quelques  cathédrales ,  pn» 
cenlore ,  it  A'raa  cantoro ,  i7  eantore, 

PRÉCEPTE,  s.  m.  precetto^  insegnamon» 
to,  regfti.i.  — ,  enmandamento  ,  ordine, 

PRECEPTEUR,  s.  m.  proeoltore^  muettro^ 
insiiititore. 

PUÉCEPTORAL,  £,  adj.  c/ia  spetta  al 
preccdore. 

PRÉCEPTORAT,  s.  m,  ttatodet  prtut* 
tore, 

PilÉCEPTORIAL,  E.  adj.  et  s.  f.  se  dit 
d'une  prébende  affectée  au  maître  de  gram« 
maire  'les  clercïi ,  prebenda  det  prectltoro, 

l'RÉCESSION  ,  s.  f.  précession  des  équi- 
noxes .  le  mouvement  rétroj;rade  des  ^loiiita 
équino\ian\  ,  precestiono  degti  tquinozj» 

PRÉCHANTRE.s.  m.  V.  PRitcK.^Tici. 

PltÉCIlEj  s.  m.  sermon  parmi  les  protes- 
tant, predica, 

PRÊCIJ  ER ,  ▼.  a.  predtcare,  cvangetitzarop 
diettiarar  it  Fangeh,  On  dit  aussi  piocher  les 
chrétiens,  les  gentils,  etc.  predicar  ta  paroia 
di  Dio  ai  crisliaui  ^  ai  genliti^  ece.  >-,  fam. 
ûvvrrtirCf  amniunire, -^  ,  todaro  ^  cetebraro  p 
eut  tiare  g  duanlare, 

PRÊCHEUR,  s.  m.  religieux  dominicain,, 
domcnicano ,  rttigioso  deif  ordinede'  prettieu" 
iori.  Pauvre  prêcheur .  mauvais  prédicateur» 
prcdieniorctto,  ^  «  et  au  fém.  prêcheuse,  fam. 
qui  fuit  des  remontrances,  r/ie  trova  tempreda 
rimprnverare, 

PÏŒCiKVSE,  s.  Udoniuitmorfiota,  sapu* 
tetta. 

l*RÉClEUSEMENT,adv.  avecgfandsoîn, 
studiosamente,  difigtniemontê ,  congranpon-' 
siero.  — .  ron  f^ran  cura, 

PRÉCIEUX,  EUSE,  adj.  prezioto.—, 
caroy  amalo,  prcgiato, '^  ^  affetlalo,  rietr^ 
calo%  rtenevole. 

PRÉCIPICE,  9.  m.  preetpizio,  batza,  di-^ 
riipo,  — ,  au  tig«  gran  disgrazia,  miteriOf 
svrntitra  .  disavventura ,  ca'amilà, 

PRÉCIPITAMMENT,  adv.  precipitotû* 
meule,  a  bù^lia  seiutta,  a  preeipizio, 

PRÉCIPITANTES,  m.  t.  de rhim.  ce  qui 
où^TO  <M  précipitalicm  .  precipilanto, 

PRÉCIPITATION  ,  S.  f.  eUréroe  viteiie» 
preeipttazianê ,  farta,  eettrità  etiremu*  —  « 
m  0g.  frttiti,  promm  îfopp4  grandes  ««f  U 
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de  chim.  chute  des  i^artief  growîères  d'une 
'  dîsMliition .  prfclpUëtiont, 

PliÉCiPITË.  s.  m.  rrhim.)  dépôt  opéré 
par  la  |irécipit<ition,  prteipilaio, 

PRECl PITEU,  ▼.  a.  jeter  dans  un  liru  pro- 
fond ,  preeipilare ,  trarupare.  On  dit  qu'un 
torrent I  un  fleuve  se  précipite,  eadere  rot  «no- 
samentê,  a  îraboeco;  qu'un  homme  précipite 
ses  pas ,  une  rivière  précipite  son  cours,  cor- 
nrc  vetocemenle.  Précipiter,  au  (jg.  hikter 
trop,  aeeeterar  troppo,  freltoiosamtniâ,  —, 
t.  ne  chim.  fnr  onàare  in  fondo, 

PRÉCIFUT,  s.  m.  avantage  d'un  des  co« 
héritiers  par-dessus  les  autres,  et  ce  qu'un  de 
ceux  qui  sont  en  communauté  a  uioil  de 
prendre  avant  le  partage,  antiparte, 

PRÉCIS  ,  s.  m.  abrtégéy  tommarto,  eom- 
pendlo  ^rUtreilo, 

PRÉCIS,  £,a(1j.  preeiso,  fissalo,  deUr- 
minalOf  assegnalo,  —,  dUllnto ,  ttprwo, 
thtaro.  Cet  homme  est  fort  précis  dans  ses  dis* 
cours,  hron'fco  ,  preeUo  nclle  parole, 

PRÉCISÉMENT,  adv.  prechamenie,  di" 
$iinlamtnie ,  esaUamgnle,  per  /'  appunio. 

PRÉCISER  ,  V.  a.  Gxer,  déterminer,  pré* 
senler  d'une  manière  précise,  deUrminare, 
pssar»^,  dire  In  modo  tehietlo, 

PRÉCISION,  s.  f.  exactitude  dans  le  dis- 
cours; et  didact.  distinction  exacte  et  subtile, 
precuione. 

PRÉCOCE ,  adj.  mûr  avant  la  saison  ;  fruit 
précoce  ,  primaliccio,  précoce.  Esprit  précoce, 
premafttro. 

PRÉCOCITÉ,  8.  f.  mticipatione  delta 
mainrità  délie  frutta  y  ece, 

PRÉCO&IPTER,v.  a.  compter  par  aTance 
les  sommes  à  déduire .  tbeUere, 

PRÉCONISATION,  s.  f.  déclaration  qu'un 
sujet  nommé  à  un  évérhé  a  toutes  les  qualités 
requises  «  preronixsasione. 
^  PRÉCOiMSElt ,  T.  a.  faire  une  préconîsa- 
tîon.  prceohîztarc, — .  louer  cxtraordinai re- 
ment ^esaUare ,  prtdiçare, 

PRÉCURSEUR,  s.  m.  se  dit  principale- 
ment (le  saint  Jeun-Baptiste,  precurxore,  — y 
SI)  le  fum.  annutizialoro,  chc  unntitizia  y  mes- 
tafif;ero,  —  ,  style  soutenu,  foritre,  atitieor' 
ricre, 

PRÉDÉCÉDER ,  t.  n.  t.  de  prat.  morire 
inn^rtzt ,  prima, 

PRÉDÉCÈS,  s.  m.  mort  de  quelqu'un 
avant  rello  d'un  autre ,  morte  antccetlente, 

PRÉDÉCESSEUR.  5.  m.  predeecaore,  an- 
ieeessrre.  — .  au  pi.  anienati,  maggiori, 

PRÉDESIINATION  .  s.  f.  ^lliéol.  )  des- 
sein que  Dieu  a  formé  de  toute  éternité  de 
conduire  un  homme  à  lagiâcc  et  à  la  gloire 
éternelle .  prtdestinazione,  — ,   futalitc ,  dis- 
e tino ,  prédestina .  jpredestinazione, 

PRÉDLST1^£.  ÉE,  adj.  et  s.  l'objet  de 
la  prérff'Slinfflion  ,  prcdetliualOy  V.  élu. 

PRÉDESTINER,  v.a.  destiner  de  toute 
éternité  ou  salut,  à  de  graudes  choses,  etc. 
ùftdeslinare, 

PRÉD£TEBM]NATI0N,5.  f.  action  par 
{«quelle  Dieu  meut  ^t  dctutiftine  la  vokMilé 
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humaine,  fredeUrminaeionêf  preùrdtmettimn» 

PRÉDÉTERMINER,  t.  a.  predelemd* 
tuire.  V.  pBéDéTRimiiATioH. 

PRÉDIAL.  E,  adj.  ce  qui  est  relatif  à 
quelque  héritage ,  prediale. 

PRÉDICABLE,  adj.  t.  delog.  qualité  «roi 
peut  être  appliquée  à  difTérens  sujets,  predi" 
cabile:  animal  est  prédicable  de  l'homuie  e( 
delà  béte,  etc. 

PRËDIGAHBIfT,s.  m.  catégorie  où  les 
philosophes  rangent  tous  les  êtres  selon  leur 
genre  et  espère,  predicamenlo, 

FREDICANT,  s.  m.  t.  de  mépris,  minîs- 
iêè  protestant .  prediean  le, 

PRÉDICATEUR ,  s.  m.  celui  qui  annooc« 
la  parole  de  Dieu .  prediealore, 

PRÉDICATION  ,  s.  f.  action  de  prêcher, 
predieazione.  — ,  sermon ,  prediea. 

PRÉDICTION ,  s.  f.  prtdixione,  profê^ 
tla. 

PRÉDILECTION,  s.  f.  prtdiUzione. 

PRÉDIRE,  V.  a.  prédire,  prcfetizzartm 

PR^.DOMINANT,  E,  adi.  prédominante. 

PREDOMINATlOIi.s.  f.  action  de  pré- 
dominer •  predominio, 

PRÉDOMINER,  ▼.  a.  se  dit  des  pa^iooSt. 
et  en  médecine  des  humeurs  qui  prévalent  sur 
les  autres ,  prc</omcnar« ,  tignoreggiare,  d»» 
minore  ,  abbondare. 

PRÉÉMINENCE ,  s.  f. preminenza,  prm^ 
minensa ,  eceellenza, 

PRÉÉMINENT.  E,adj.  se  dit  au  moral, 
quiexreMe  ,  preminente ,  più  eeretleute» 

PRÉÉTABLIR,  y.  a.  établir  d'abonl, 
fissar  primomenle.  Harmonie  préétablie  (s}sU" 
me  '.les  leîbnitziens) ,  arment  prtktabitita, 

PRÉEXISTANT.  E,  adj.  prff«û/rrif«. 

PRÉEXISTENCE, s.  t  pretsistenzn. 

PRÉEXISTER.  V.  n.  exister  avant  un  aa« 
tre,  prresistcre  p  csistere  prima  d*  un  atiro, 

PRÉFACE,  s.  f.  prefaziaue^  preamboia» 
^,  esordio  ,  proemio,  —,  certaine  partie  dft 
la  mes«e.  prc/azio. 

PRÉFECTURE,  s.  f.  dignité  de  préfet 
dais  Tancieune  Rome  et  en  France,  préfet» 
iura, 

PRÉFÉRABLE,  adj.  digne  d'être  préféfi, 
prefcriliile. ,  prefire*  oh, 

PRÉFÉRAULEMENT,  adr.  per  pref^»^ 
renza. ,     , 

PREFERENCE,  s.  f.  preferensa,  praSa- 
zione.  — ,  giut  di prelaiione,  —,  en  style d# 
prat.  instance  de  préférence ,  itlanza  di  ripev^ 
timinlo  gradua fe. 

PRÉFÉRER  ,  T.  a.  preferire^  anUporra» 
preporre. 

PRÉFET,  s.  m.  celui  qui  possédait  use 
préfecture  chez  les  Romains,  prepttto,  — ,  ma» 
gistrat  que  le  gouvernement  nomme  pour  ad- 
ministrer un  département,  prtfitto,  —,  rtH» 
gieux  qui  a  une  insfietiion  particulière  sur 
Pétude  desécidiers,  /irtf/lll0. 

PRÉFINIR.  Y.  a.  t.  de  pal.  prepggera, 
fistare ,  astrgnare  un  termine» 

rUÉFlX,  £,  âdj.  jour,  ««cm   pctfi* 


gtornû  9  Urmtnê,  $ee,  iiabi&lQ^  da^rmm^io, 
Ilooaîre  préBx .  topraddoU  fistaia, 

PRÉFIXION  ,  s.  r.  t.  de  pal.  ditaslone,  fer- 
fnine,fêmpo  pt$ato%  asiegnato, 

PRÉJUDICE,  s.  m.  dommage,  ^re^fWî- 
ào,  noemmento,  donna,  pregiudiztOf  dttrU 
menio, 

PRÉJUDICIABLE,  adj.  dannoso,  noM- 
voU .  pregiuditiale. 

PRÉJUDtClAUX .  adj.  m.  pi.  t.  de  prat 
frais  préjudiciaux ,  tpuê  fattc  in  giudi^to  per 
ûver  mttneato  di  comparire, 

PRÉJUDICIEL,  ELLE,  adj.  (pal.)  ques- 
tion pn^judicielle  p  ariieoh  d*  una  UU  da  giu^ 
dieani  prima  délia  piena  eauta, 

PRÉJUDIGIER,  V.  D.  pngiudicarttnuo- 
een ,  arreearpregiudizio ,  far  danno, 

PRÉJUGÉ,  s.  m.  ce  qui  a  été  jagé  dans  an 
cas  semblable,  $enlenza  giâ  data,  —,  sentence 
interlocutoire .  giuditio  chc  fa  pretumere  iiiui 
tentenia  fauorcvole.  — ,  marque  de  ce  qui  ar- 
rlTera ,  segno,  apparenta ,  motiva  di  çonghiei^ 
tarare  eid  che  die  aecadere.-^ ,  préoccupation , 
pregiurfitio,  prevanziana, 

PRÉJUGER,  V.  a.  t.  de  pal.  dare  una  tcn- 
tenza  interloeutoria.  — ,  prévoir,  prevedere, 
eanghit  tiurare ,  indovinare, 

PRÉLASSER  (SE),  V.  r.  se  carrer .  aller 
gravement  comme  un  prélat ,  diporlani  can 
aria  di  gravita  a  guisa  di  prelalo. 

PRÉLAT,  s.  m.  celui  qui  a  uue  digoitécon- 
lidéraWc  dans  IVgli^e  ,  prelalo^ 

PHÉLATION  ,  s.  r.  droit  des  rnfans  d'avoir 
par  prérêiencc*  les  charges  que  leurs  pères  ont 
possétîées ,  prrlnziviie. 

PREL ATU  U  E ,  s.  f.  dignité  de  prélat .  piv- 
lat'irn  .  dignilà  dei  prcluto. 

PRELE,  s.  m.  pLinle,  coda  eavallina,  equi- 
selo,srio/one ,  rarpirclla, 

PRÉLEGS,  s.  m,  legs  qui  doit  t^lre  pris 
sur  la  nia<«p  nvant  le  partage ,  prelegalo. 

PRÉLÉGUER,  V.  a.  faire  un  préli-gs,  far 
un  prtiigato, 

PRÉLER^T.  a.  t  de  doreurs  sur  bois,  ttro^ 
picriare  colin  raiperella. 

PhÉLÈVEMKIST ,  s.  m.  action  de  préle- 
ve".  V  ce  mot, 

PRÉLEVER,  ▼.  a.  levare^  torrc  avanti, 

PRÉL1M1^A1RE.  a.lj.  se  dit  en  parlant 
de  sciencfs,  de  doctrines,  de  négocialioi)s. 
ùreliminare ,  prewetsa,  — ,  s.  m.  pi.  If  s  pçé- 
liniinHirrii  de  U  paix  .  i  preliminari  délia  pace. 

PRELlMINAtREMEniT.adv.au  préala- 
ble, p'inta  di  entrât  in  malcrin, 

PRÉLIRE.  V.  a.  (\m\}T,)  Irgger  la  prima 
^tttt  fivntitidi  mandarin  ail*  a,*tore, 

PRÉLONGE,  S.  r.  V.  piolorce. 

PRÉLUDE,  s.  m.  ce  que  les  musiciens  chan- 
tant ou  jouent  pour  .^e  mrtlre  rn  (rain ,  prelu^ 
dio,  —,  fjg.  ce  qui  précède  quelque  chose, 
prtparaziont, 

PRÉLUDER,  ▼.  n.  tonare  un  preludio. 
•^/fnr  preludj .  nrorarti  a  eaniare. 

PRÉM Al  U  RÉ , EE ,  adj.  premalura ,  ma^ 
tara  avanli  tempo.  — ,  fig.  un  esprit  préma- 
Vtaéf  ingegm  §r9matttrOf  formais  prima 
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delf  etâ  eantueta.  Entreprise ,  afTaire  prém^ 
turée,  precipitato^  non  oneora  mat  ara. 

PRÉMATURÉMEIST,  premaluramcnte , 
avanli  tempo, 

PHÉMATURITÉ,  s.  f.  au  fig.  qualité  éi 
eià  che  è  prtmaturo» 

PRÉMÉDITATION,  s.  f.  premeditazianêf 
anlivedim  nio, 

PRÉMÉDITER, V.  a.médiiersurunf  chose 
ayant  de  l'exécuter,  premeditare. 

PRÉMICES,  s.  f.  pi.  les  premiers  Tmils  de 
la  terre  ou  du  bétail ,  primizie^  primi  frutti^ 
novcHizie,  —,  au  ù^* prime  cote  in  qualun^ 
que  génère, 

PREMIER,  ÉtlE,  adj.  prtmiera,  primo, 
primario ,  primajo  f  principale,  più  riguarde^ 

vole. 

PREMIÈREMENT,  adv.  primieramente , 
prima ,  da  prima,  primafnenie,  in  prineipio, 
tn  primo  luogo, 

PRÉMISSES ,  s.  f.  pi.  les  deux  premièrçi 
proïKMÏtions  d'un  syllogisme,  premetse. 

PRÉMOTION ,  s.  iT action  de  Dieu  agissant 
avec  la  créature  et  la  déterminant  à  agir, 
premoz ione ,  predeterm inaz lone. 

PRÉMUNIR,  ▼.  a.  premunire,  munirepra^ 
ventivamente $  anticipalamcnle,  — ,  au  recip. 
premunirti ,  provvcdersi.  Se  j>rémunîr  contre 
le  froid,  le  mauvais  air,  les  mauvaise»  doctrines, 
ripararsi ,  difcndcrti ,  armarti, 

PRENARLE,  adj.  cette  ville,  celte  plaee 
est  prenable .  n'est  pas  prenable ,  cspugnabite, 
inespugnnhile ,  che  pnà  y  che  non  pud  et$er 
prc*a.  Cet  homme  est  preniible ,  eorruttibile  f 
n*e>t  pH<  prrnabie .  iticorrotto. 

PRENAIT,  E,  adj.  qui  prend , /y/^^Aaiif*, 
che  prtwle,  rhe  p'*glia» 

PR  EN  D  RE .  V.  a.  mettre  en  sa  main ,  prea- 
dere ,  pigliare^  lorre.  —,  eogliete^  seegliere, 

—  ,  V.  n.  prendre  à  la  gorge ,  au  nez,  atta^ 
care,  fur  tmprusione,  U  a  pris  le  bonnet,  egii 
i  statu  addotlorato,  — ^involare^  ruùare,  —, 
afferrar  can  mono,  — .  en  pariant  de  chasse  et 
de  p£cbe ,  pigliare,  far  preda,  —  des  places , 
espugnare.  Il  a  été  pris  pour  dupe,  egU  à  tiato 
ingannato.  Prendre  ,  svrprendcre  ,  cogliar 
iul  ftuto.^e  vous  y  prend»,  fum.  io  vi  ci  col  go, 

—  bien  le  sens  d'un  auteur,  entrar  ne!  sénep 
dell*  aulore ,  capirneileostrutto.  — ,  expliquer, 
npifgtire,  ihterpretare,  eviinppare.  Vous  prenez 
mal  mes  paroles,  voi  prcndete  in  mal  remso  la 
mie  parafe,  —  une  chose  à  la  lettre ,  spiegare 
teileralmente.  Pop.  prendre  que  qu'un,  quel- 
que chose  en  grip|)e ,  preven*r»i  contra  di  «i- 
citno  0  contra  quahhe  cosa  ,  prenderne avrer» 
sione.  — ,  recevoir,  pren'tere,  ricevere*  Fille 
qui  prend  ,  se  vend  ,  donna  che  prends,  et 
vende.  On  dit  d'un  cheval,  qu'il  prend  quatee 
ans ,  etc.  caraVo  che  entra ,  va  tu  i  quattro ,  m 
i  cinque  anni,  uc^sn  bonne  part  de  quelque 
chose ,  aocrne  a  vu  ta  marte ,  etterne  ttato  parte» 
cipOf  aveme  partecipato,  —  le  plus  long  ^Hl 
plus  court .  son  plus  long ,  son  plus  court,  andut 
per  la  piii  tunga ,  per  h  più  corta ,  ptr  la  pi^ 
brete,per  la  più  tpcdita,  —  la  haute  mer, 
9eottarii  dal  Udo,  andar$  in  alto  mafê^  —  lî 
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tent.  pmenlan  alvcnlo.  —  terre,  êpprodarê, 
pnnder  terra*  —  le  large  »  torrrre  al  largo. 
•— .  (ÎK*  P*S^*'^  ^^  /<'ér^*  On  dit  en  faisant  une 
narration  :  il  laut  prendre  la  chose  de  pluis  haut» 
eominâar  il  ph  itciia  narration»  da  piu  ion^ 
iano.  Prenez  que,  prenons  que,  sup/tonoU, 
supponiamo  c/ie...  —  sur  sa  déjiense,  etc. 
ievarti  daila  bocea,  dagli  oechi ,  rUparmiara 
êullc  tptêû,  eee.  —  sur  soi ,  esur  mattavudore, 
êêêtr  garante,  —  la  |>arole .  ineomineUtr  a  par~ 
lareo  rUpondtre.  —  la  clef  des  champs,  pruv, 
fuggiro ,  iuhartî,  —  son  élan ,  prendtr  /ci  xAm- 
c<0. — .iig.  prendre  le  change  sur  un  ohjft.  dans 
une  alTaire .  pigtiar  equit  œo ,  crrore^  an  gran^ 
elùo;  ihgannani ,  sbagliarta.  —  garde  à  quel- 
qu\in  ,  à  quelque  chose,  aver  cura,  invlgitare^ 
iuàdarc  «  et  dans  le  sens  opposé ,  guardarsi,  star 
eoiC  oedkio  alla  ponna ,  iifcnderti,  prêter varst, 
—  jour  et  heure,  prendre  assignation ,  prender 
k*  appantamento ,  farti  auegnare  il  giorno  § 
roraper,eee.  —  du  délai, /tmporrjj4'#arf. —,Cg. 
nrcndre  sa  bisque,  pigtiar  ta  palla  al  batto,  — 
il  témoin t  ehiamnre  in  tettimonio,  —  faveur» 
prender  voga,  A  tout  prendre ,  a  bilaneiart.  — , 
«biol*  en  parlant  des  arbres,  applgtiani»  ab- 
harbieare  intmancabilmenle,  radieare^  prender 
radiée,  Bien  lui  a  pris  d'avoir  été  averti,  buon 
MT  lui  d'  euer  stalo  avvertito.  Il  lui  prendra 
mal  un  jour  de  songer  si  peu  à  ses  affaires , 
Mlieno  succédera  maie  un  giorno  del  badar  eoii 
pooo  aile  cosesue.^  ,en  parli<nt  de  l'eau,  se  geler, 
£hiaceiare,  congetarsi  ;  en  parlant  des  liqueurs , 
se  figer,  rappigHeirsi,  eoagutarsi.  S'en  prendre 
à  quelqu'un,  ineolparcy  impulare  altrui  un 
fmlto.  Se  prendre  de  vin,  imbriaearsi, 

PREN  EU  R ,  EUSE ,  s.  prenditore ,  prendi- 
iriee.  Chez  les  notaires,  c/n  prende  ad  afptto, 
^— ,  adj.  vaisseau  preneur,  naua  eheha  futto  una 
freda, 

PRÉNOM ,  s.  m.  nom  chez  les  anciens  Bo- 
^nains  qui  précédait  celui  de  famille,  antinome, 
mrenon*e,  -— ,  nome  di  battesimo,  nome  di  per^ 
sona,  Mome. 

PRËNOTION,  s.  f.  t.  didact.  anticogni- 
sioaét  eognizione  superpciate, 

PRÉOCCUPATION  ,  s.  f.  prévention  d'es- 
prit, prevmiane,  prevenxione  tt  animo, 

PliÉOCCUPEU.  V.  a.  prévenir  l'esprit  de 
^luelqu'un,  preoceupare  ^  prevenirCf  prévenir» 
T  anuuo  di  qualcltedunù,  — ,  au  rét^ip.  prevc 
nirsi  p^  quatetteduno  o  per  qualche  eosu. 

PliÉOPlN  AMT  ,s.m.  celui  qui  opine  atant 
un  autre ,  prropinante, 

FRÉOPINER,  V.  a.  preopinare^  optnare il 
primo* 

PHEPARANT ,  adj.  m.  t.  d'anat.  vaisseaux 

S  réparai» ,  ceux  qui  servent  à  "ta  préparation 
r  la  semence ,  va$i  o  eanali  preparanti, 
PR^.PARATlP,s.  m.  apparato. 
PRÉPARATION,  s.  f.  apparecchio,  pré- 
parât ione, 

PRÉPARATOIRE,  adj. /)ré^iinilort^« /»r«- 
parantA ,  ehe  prépara ,  dte  appaieeeUia. 

PRÉPARER,  V.  a.  elr,  preparare^disporre, 
mllestire^  prepararsi ,  disporsi, 

PUÉPUKJD£RANC£>  S.  f./»rfpoiii/crimM« 
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PRÉPONDÉRANT,  B,  adj.  voix  prépon- 
dérante ,  voix  qui  Terofiurte ,  en  cas  de  par- 
tage ,  vnto  prépondérante, 

PRÉPOSER,  V.  a.  preporre^  cosiituire, 
métier  al  g**verno,  alla  diresione  di„. 

PREPOSITION,  s.  f.  une  des  parUcs  de 
l'orai-ion .  prepo%ieione, 

PBÉPUCK  .  s.  m.  {zn-éX,) preputio. 

P  HÉ  ttOO  ATI VE ,  s.  f.  prerogaiioa,  priei- 
Ugio ,  etentione, 

PRÈS,  prép.  pressa,  oppressa  g  vieino. 
Prov.  être  près  de  ses  pièiH^s ,  essore  quasi  al 
pue  de'  saoi  denàri.  A  cela  près,  da  quslb  m 
fuori ,  eeeettualo ,  sema  badare  a  cid,  seaxa  di 
quelto,  A  peu  près ,  preesoapoco ,  a  rni  di  preste, 
— ,  presque  ,  environ ,  quasi,  circa. 

PRESAGE,  s.  m.  presagio ^ pronottieo ,  a«- 
gurio, 

PRÉSAGER,  V.  a.  presagire,  prodire ,  ««- 
gurare.  — 9  eonghietturare,  indovinare^  pr^ 
nosticare, 

PRESBYTE,  s.  qui  ne  voit  que  de  loin  » 
pretbita. 

PRbSBYTÉRAL,  E,  adj.  preebitermle . 
sacerdotale.  Maison  presb}  térale ,  la  casa  dai 
parroco, 

PR  RSBYTÈRE ,  s.  m.  maison  preshytérale, 
presbiterio .  /a  cota  del  parroco, 

PRESBYTÉRIANISME,  s.  m.  secte  des 
presbytériens ,  presbilerianisnm, 

PRESBYTÉRIEN,  ENNE,  s.  et  adj.  en 
Angleterre ,  celui  qui  ne  recoonall  pas  Taulo- 
rilé  êpis<*opaIe .  prtsbiteriano, 

PR  ESCl  EN  C  E ,  s.  f.  connaissance  de  oe  qû 
doit  arriver,  ne  se  dit  que  de  Dieu,  preteiansoL; 
à  propria  del  solo  Iddio, 

PRESG  R I  PTl  BLE,  adj.  qui  peut  être 
crit,  prescrit tibî le. 

PRESCRIPTION»  s.  f.  t  de  jurtsii. 

tcrixione. 

PRESCRIRE,  V.  a.  pretericere,  oreiinar^, 
ttabitire,  —  ,  v.  n,  t.  de  jurtsp.  acquéfir 
droit  de  prescription  ,  aequislara  per  pr§^ 
tcrixione. — ,  art.  ventre  a  prcserixione, 

PRkSEANCK,  s.  f.  precedenza,  peisso» 

PRÉSENCE ,  s.  f.  existence  d'une  {lersoaiK 
dans  un  lieu  marqué ,  presinta.  En  présence 
de...  ulta  présenta,  al  eospelio  di,.»  inn^stxi 
a..,  Dcu\  armées  sont  en  présence ,  în  f*ierm, 
dirimpetto,  in  punio  di  combat tere,  —  d'es- 
prit ,  arutexxad*  ingtgno,  pronîexxa  dispiriio, 

PRE8E^T,E,  adj.  présente,  assistenit,. 
On  écrit,  en  style  fam.  aussitôt  la  pi-ésenle 
reçue ,  subito  ricevuta  la  présente,  A  tous  |>ré- 
iH.Mis  et  à  venir,  salut,  formule  du  style  de 
cbanc,  ù  tutti  i  presenlie  futuri^  saiuta,  Ob 
dit  iig.  qu'un  homme  a  l'esprit  présent ,  la  oké- 
moire  présente ,  aver  l*  ingegno pronto,  octita^ 
lamemoria  fslice^  buona,  Aorésent»  pour  le 
présent,  adv.  al  présente,  ai  présenta^  «r«  , 
adesso.  —  (Kramm.) ,  temps  présent,  ilprasmmta. 

PRESENT,  s.  m.  don ,  cadeau,  /»ix4 
donatii-o,  regalo, 

l^RÉSKMTABLE»  adj.  ehê  puâ    p 
tarsi, 

PRÉSENTATEUE  ,    TRICE  »    s 
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adroUdeprësenter  à  un  bénéfice»  pruoitâ' 

PRÉSENTATION ,  t.  f.  fiction  de  présen- 
ter. prêt€ntuthn€f  présente ^ioné»  La  présen- 
tation de  la  Vierjce ,  laftsta  délia  preeentazione 
éi  Maria  Fcrgine, 

riiÉSENlEHENT, adj.  maintenant p />r»- 
ecnten^te,  in  queeio  pnnto. 

PRESENTER,  Y.  a. /»i«iCTilffr«  offerîre, 
porgerê.  —,  preeeniart,  eonJurrt  afia  pr^ 
êentm,  —  ft  un  t>énéGce ,  ncmiMire  a  un  biene" 
fitio.  Se  présenter  devant  quelqu'un ,  preten» 
tarsi,  eompmrirêt  eonduni  alla  praenta.  Cet 
homme,  cette  femme  se  présente  bien,  ^ra- 
eeniarti  «an  garbo.  Se  présenter  de  bonna 
|erâ<*e  au  combat ,  tfa^ar  eon  franehetta  alla 
haltaglÙÊ,  Se  présenter,  en  parlant  de  certaines 
choses,  affarsi^  fur  bel/a  visia^  aver  belta  ap» 
parenta  al  primo  aspeUo,  Et  en  parlant  des 
occasions,  des  affaires,  etc.  qui  sunriennent , 
pararei,  pretêntarêi,  intaniranip  topraggiu" 
gntrr^Morvenire, 

PRESERVATEUR,  s.  m. />r««an;arora. 

PRÉSERVATIK.  IVE,  adj.  el  s.  se  dit 
des  rpnl^des ,  pretervativo. 

PRESERVER. y.  a. pratervare,  difendart; 
fraâtoi  nare  un  ma/ê, 

PRÉSIDENCE,!,  f.  dignité,  fonction  de 
présidrat.  droit  de  présider ,  prûàidtnta* 

PRÉSIDENT,  E,  s.  qui  préside  h  une 
compagnie,  assemblée,  etc.  prtiidenUf  prtftU 
to,  eano,  la  moglie  d*  un  présidente,  ère, 

PRÉSIDKNTAL,  E.adj.  qui  concerne  le 
président  •  eke  riguarda  il prestaente, 

PRÉSIDER, ▼.  a.  et  n.  —  une  assemblée 
ou  à  une  assemblée,  prcsiedcre,  preudcre, 
esser  il  présidente,  — ,  avoir  le  .noin .  la  direc- 
tion. M^prfntendere  ,  dirigera,  aver  il  govtrnc, 

PRÉSIDI  AL,  B,  adj.  et  s.  m.  se  dit  d'une 
•ocipnnf  juridiction . /»resii<ia/a. 

PRÉSIDIALEMENT.  ikIt.  juger  présidia- 
lement .  c'est-à-dire  sans  appel  ,presidialmente, 
sensa  nppelfo. 

PRÉSOMPTIF.  IVE,  adj.  se  dit  de  Vhé- 
rilier  qu'on  présume  devoir  recueillir  la  suc- 
cession. presnnHvo .  pretuppatto» 

PRÉSOMPTION , s.  f. ronifcture , pretun- 
OMûnt^eongetlura^  eongttietlura,  —  ,vauité, 
prûtuntinne ,  arraginta. 

PRÉSOMPTUEUSF.MRNT.  adv.  pretan- 
iiiOMam^nle,  in  moda  prosunluoso. 

PRÉSOMPTU  EU  X .  EUSE .  s.  et  adj.  pre- 
gmmtMMo,  mllero^  ambitwso,  arrogante. 

PRESQUE,  adv.  à  peu  près,  quasi, a  un  di» 
presto ,  pressn^hé .  ^009  m0«t0. 

PRESQU'ILE,  s.  f.  terre  dont  nn  seul  c6té 
nVsl  |ioint  entouré  d'eau ,  penisola. 

PRBSSAMMENT,  adv.  instamment,  pro- 
murosamanle .  iaâlanf«ineiila ,  eon  premura, 

PRESSANT.  B,  adj. sa/lseilo,  prennurœot 
pressante,  molesio.  Recommandation,  dou- 
leur preasante.  rmeeomandazion  viva,  dohro 
meuto,  — ,  argent 9  urgente»  pressante ^  immi-' 
«an  fa. 

PRESSE,  s.  f.  foule  de  personnes,  ea/ea, 
foita,  moltUudim  di  pereonê  affollatê*-^,  fam.  il 
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n'y  a  pas  grande  presse ,  non  e*  é  premura.  —, 
machine  de  bois,  itrettajo,  soppressa, — ,  fig.  il 
est  en  presse ,  egli  i  aile  strette,  *- .  autre  sorte 
de  machine,  tureliio,  torcoto^  torcolnre.  Cet 
ouvrage  est  sous  presse .  «of fo  i7  iarehio.  Li- 
berté lie  la  presse,  delta  stampa,  — .  |iéche  qui 
ne  quitte  i>as  le  noyau  ,  soria  di  pesea  eke  non 
si  êpieca  daff  o*»n,  p 

PRESSÉ.  ÉR,  a4i*  serré,  strelto,  eom» 
presto.  —,  qui  a  hfttc.  premurosOf  di  pro" 
mura, 

P RESSEMENT,  s.  m.  t.  de  pbys.  près* 
sione, 

PII  BSSENTIMENT ,  s.  m.  presentimenio^ 
sentore,  —  de  fièvre,  de  goutte,  etc.  ribreeao 
difebbre,  attaeeo  di  gotta,  eee, 

PRESSENTI  R ,  V.  a.  prévoir  par  un  moa- 
vement  intérieur,  presentire.  — ,  découvrir 
adroitement  les  sentimens  de  quelqu'un ,  rWa- 
gare,  aver  sentore.  —  quelqu'un,  v.  a.  tentaro, 
tasiare. 

PRESSER.  ▼.  a.  spremere,  eomprimara» 
—  ,  areostare,  eerrare.  —,  fig.  perseguiiare^ 
inealtare.  —  »  far  premura ,  fur  viva  intian'^ 
sa,  — ,  affrettare,  solleeilare.  Être  pressé  par 
la  néce^Mté.  la  faim,  etc.  euere  stimolatOp 
anguftittto  drtlla  neeusità ,  dalla  fume,  ee, 

PRESS  1ER,  s.  m.  ouvrier  d'imprimerie, 
ioreotiere, 

PRESSION .  8.  f.  action  de  presser,  prw 
eione. 

FRESSIS. s.  m.  jus  de  viande.  socd'heri>ef 
pressiées ,  tueo ,  sueeo ,  spremitura. 

PRESSOIR  .  s.  m.  torehio,  toreoh^  forea- 
lare,  ffref'iy'ir.  —  d'Ilérofile, sinusde  la  dure- 
mère,  torcolnre  d*Broplo. 

PRESSURAGE,  s.  m.  action  de  pressurer 
au  prejiv>ir ,  strettura  dtl  toreolo,  — .  le  vin 
qu'on  lait  sortir  du  marc  à  force  de  pressurer, 
riii0  ehe  si  fa  utcire  dut  graspo  par  moxto  dello 
strettfljo, 

PRKSSURER.  T.  a. presser  des  raiMns.efc. 
spremere,  sttignere colle  mani  a  collo  ttrtttojom 
— .  fam.  et  fig.  éiNiiser  par  des  impAu ,  pro' 
stanziare. 

PRESSUREUR  ou  raisçaiica ,  s.  m.  ou- 
vrier qui  travaille  i  faire  mouvoir  un  pressoir, 
celui  che  larom  al'o  strettqjo, 

PRKSTANGE.  s.  f.  bonne  mine  accompa- 
gnée de  dignité,  bolla  eiera,  Ifblla  présenta, 
bel  sembùinle. 

PRESTANT .  s.  m.  nn  des  principaux  jeax 
et  Vor%'at  t  prestajute,  umoda'  iasàdêlCor* 
gano. 

PRESTATION .  s.  f.  prestation  de  ser- 
ment, de  foi  el  hommage,  alto  del giuramento, 
del  prestare  obbedienza  e  vassatlaggie. 

PRESTE,  adj.  presto»  agile,  if^flra.— ,fig. 
réponse  preste  •  riipostapronta,  spirilosa*  —, 
adv.  subito ,  fosto, 

PRESTEMENT,  adv.  pruiêLments,  spê» 
ditamente ,  subito ,  subitamante, 

PR ESTER ,  s.  m.  tent  violent  qui  i'âère 
avec  éclairs  el  flammes .  prastero, 

PRESTESSE,  s.  f.  prestetta ,  pfomtena , 
Uggierezzeu  — ,  fig.  livazMa ,  brio ,  oivaçitéU 


470 


PRE 


PnESTIGfey  s.  m,  pretitgio,  Washtiê, 

întanlcslmo, 

PUtilSTiGlATEUR.s.  m.  peu  usilé,  /tre- 
giUtntorf ,  che  nprra  con  presti^io, 

PUBSTlMONIE.s.  m.  romlsafrectéèren- 
tretien  d'un  prélre  sans  titre  de  béiiélice.  prc 
êlimonia.  , 

PRESTO , adv.  (Je lilal.)  i. de  mua. vit« , 
presto. 

PIt  ESTOLET ,  s.  m.  t.  de  mépris ,  preiax- 
tvoto,  preliffiittoh» 

PRÉ$UMABLE,adj.  probable,  prûsumi- 
bite. 

PRÉSUMER,  T.  n.  presumêre f  prûiuppor' 
rû,  — ,pretendere,  ûrrogarti, 

PRESUPPOSER.  ▼.  a.  preiapporrë. 

PRÉSUPPOSITION  .s.  r.  preiuppotUhnê. 

PRESURE,  s.  r.  ce  qui  sert  à  laire  cailler 
le  lait .  pretame ,  gaglio ,  eoagulo, 

PRÊT,  PRÊTE,  adj.  pronlo,  apparue- 
thiato  ,  aeeoneio, 

PRÊT,  s.  m.  preêtitOf  prêtlanta*  — ,  la 
COfff  prestata,  -• ,  //i  paga  de'  toldall, 

PRETANTAINE,  s.  f.  fam.  courir  la  pré- 
tantaine •  aadar  a  toiuo,  atlomo ,  stnza  taper 
dooù ,  vagabondara, 

PRÊTE-JEAN .  s.  m.  V.  Rttcoi. 

PRETENDANT .  E ,  s.  preiendentt. 

PRÉTENDRE,  t.  a.  pratendera.  — ,  ▼.  D. 
aspirera  une  chose,  aspirare.  — ,  être  per- 
suadé que...  eottenara  una  opinioM,  — .  avoir 
intention  f  «vtfT  dUegno^  vo^lia^  inlender  di 
fare.  erc, 

PltÉ TENDU, UB,  adj.  fatto,  euppœta ^ 
•— •  s.fo  tpoio  0  la  spota  fatura. 

PRÊTE-NOM,  s.  m.  qui  prête  son  nom 
dans  lui  acte  .  ehipretla  iltuonome  in  un  atlo^ 

PRETENTION ,  s.  f.  preiensione,ditegno^ 
tperama, 

PRÊTER  ,  V.  a.  pretiarêt  dare  tn  preslito, 

—  secours .aide,  faveur,  etc.  dare  eoecort» , 
ùjutOf  fa»orirquaieheduno  ajulandolo.  —  main- 
forte,  ajttlare  colla  forza  délia  giutlnia.  — 
son  crédit ,  ses  amis  à  quelqu'un ,  soccQrrere 
atirui  col  tuo  crédite  ^  pir  via  de'  saoi  amici, 

—  sa  voix ,  son  ministère  à  quelqu'un  ,  par^ 
tare ,  adoperarsi  per  alcuno,  —  le  flanc  à  i'tn- 
neaii^  tcoprir  il  fianco.  Se  prêter,  consentir 
par  complaisance,  aceonsentire ,  arrendcrti» 
-*-,▼.  n.  se  dit  du  cuir,  desétoRes,  etc.  aZ/ea- 
tarsi ,  eedfre,  sttirani. 

PRETERIT,  s.  m.  (gramm.)/>rtffmfo. 

PRETÉRITlON.s.  f.  (vhéL) preterizione. 
aposiêpeti.  ^  ^  t.  de  droit,  preltrmieeione , 
omietione. 

PRÉTBRMISSION,  s.  t  (rhéu)  prêter^ 
mistionc.  V.  paîréaiTioa. 

PRÉTEUR,  s.  m.  magistrat , ^nsfore. 

PRÊTEUR.  EUSE,  s.  et  ac^.  qui  prèle  à 
un  aiifre,  prestatore* 

PRÉ  TE!CTB ,  s.  m.  cause  simulée ,  raison 
B^Acanlef  prclO'to ,  scum»  colore,  — ,  s.  et 
aij.  r.  ro!}3  horvh'e  Â?.  \tti  irpre  chez  les  anciens 
Ri)  inin4.  prrt^sla ,  specie  di  ioga, 

PHÉTEXTEil,  V,  a.  copriro  coa  un  pra- 
tetto,  finsero. 


PRÊ 

MlîtîNTAttLB ,  s.  r.  sorte  â*omement, 
guaruixione  di  àigherini , garaê,  riaeanifi^etc, 
ettlfe  vestt  dnnnesche, 

PHETINTAILLER)  v.a.orMr»  unalùtê 
da  donna  con  tigherîni  y  garte ,  riteomtri^  aec« 

PRE  TOI  RE ,  s.  m.  lieu  où  le  préleiir  kd- 
dail  1m  iuslicc,  pretorio. 

PRÉTORIEN,  ENNB,  adj.  pretorUu^. 

PRÊTRAILLE,  s.  F.  t.  de  mépris,  i preiL 

PRÊTRE,  s.  m,  prèle  y  taeerdote.  Bonnet  à 
prêtre  ,  t.  de  fortir.  sorte  d'ouvrage  exté- 
rieur,J/oppia  îanaglia, 

PRÊTRESSE .  s.  f.  femme  attachée  aaser- 
vice  d'une  fausse  divinité,  saeerdotassa. 

P  R  ET  R  l  S  E ,  s.  f.  sûcérdozio ,  p  resbiicrata, 

PRËTURE,  s.  f.  charge  de  préteur, ^rv- 
toria ,  pretiira ,  podestaria, 

P  R  E  U  V  B ,  s.  f.  ce  qui  établit  la  véri  té  d'une 
proposition  •  d'un  fait,  prova,  pruova^  ciè  ekê 
eùn ferma ,  die  ttabiiisce  la  verità  d*  una  pro- 
postiione ,  d*  un  faitQ.  — ,  il  se  dit  des  signes, 
marques  et  assurances  de  la  irérilé  de  qoelqae 
chose,  segno,  tetlimonianta,  — .  t.  d'arith. 
vériGcation  d'une  opération  de  calcul  cpii  r 
fait  par  l'opération  opposée ,  prova  ,  ift'iiiMff*- 
atone ,  vertjieazione  d  un  ealeoh, 

PREUX,  s.  et  adj.  m.  brave» 
bravo,  prode,  prd, 

PRÉVALOIR,  V.  n.  avoir  TaTanUige , 
ta  iuperiorità ,  i7  vaniaggio,  preimlera*  — «  aa 
réciproque ,  tirer  atantage ,  valcrei,  appr^t^ 
iani, 

PRÉVARICATEUR,  s.  m.  qui  préTariqve. 
prtvarieaîore ,  iraigrestore» 

PRÉVARICATION,  s.  f.  prevarieaxuma ^ 
trasgredimenio.  — ,  en  parlant  de  juges  »  d'à* 
vocats ,  ctG.  colltttione» 

PRÉVARIQUER,  v.  n.  agir  aoemmcot 
contre  les  devoirs  de  sa  charge ,  prevarUeurCm 

PRÉVENANCE,  s.  f.  manière  obligeaate 
de  prévenir,  eortetia,  belle  manière,  tnani 
obbligantî^  cortesi. 

PRÉVENANT,  B,  adj.  qui prévîeai.   ^ 
ble,  garbalo,  eortete,  graxioto.  —  (Lhéol.), 
grâce  prévenante,  preveniente, 

PRÉVENIR,  V.  a.  prevenire,  antimipmrm^ 
rubar  le  motte,  —  le  mal ,  les  maladies ,  ajp* 
pûrti,  andare  ineontroa  un  maie  futuro  o  «* 
pericoli.  —  les  objections,  teiûgiiere  Im  ob^ie- 
xioni  da  farti.  —  ,  pour  préoccuper  l'eaprit  de 
quelqu'un,  preoceupare,  guadagnera^  îwm^ 
liarsi ,  aeeattare  la  benevelenxa» 

PRÉVENTION,  s.f.  preventlomo. 

PRÉVENU .  s.  m.  aceutaio. 

PRÉVISION ,  s.  f.  vue  des  choses  fatorvv  , 
prévision» ,  preconoteansa  ,  ea^nieioné  dM  fm^ 
turo, 

PRÉVOIR.  ▼.  a.  juger  par  avance  <|a*«att. 
chose  doit  arriver ,  prcv«/ara,  pretantir^, 

PREVOT,  s.  m.  nom  que  Ton  donne  à  cer^ 
tains  ofdcicrs  et  magistrats. /^rarosfo.  prrposi^ 
—  de  salie,  tollo-maeslro  di  «c/icrma  .    -^ 
des  maréchaux,  autrefois,  bargello,  capo  datttL 
pat  t»  g  Un. 

PaKVÔTAL,E.adi.ca»prevôlal, 
crime ,  dipcndenle  dul  prevotlo. 
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PAOTÔTALEHEIf T ,  adr.  gUdicaio  éU 
fmvotto. 

PUE  VOTE.  8.  r.  carka  ed  abitazloM  dcl 
prépoifo ,  pretoitura,  preposilura, 

PRÉVOYANCE,  9.  f.  prtvcdimMto ,  prê^ 
eonoseenza, 

IMtÉVOYAIST.  E,  adj.  qui  préToit^  prov- 
vido  9  di  grande  owedimento, 

PlilAPE  DE  MEU,  s.  m.  espèce  dezoo- 
pbite ,  prinpo  marino, 

PRIAPEES,  9.  f.  pL  poésies  obscèuest 
ftUiclie  t  priapeêé 

PRIAPI8MB,  s.  m.  (mëd.)  prîaplsmo. 

PRlAPOLlTUK  .  s.  f.  (  bist.  Dat.  )  priape 
de  mer ,  fowile ,  priapoUtt. 

PRIÉ-DIEU,  s.  m.  ingtnoechîalojo. 

PRIKK  ,  ▼.  a.  pregare,  icongiurare*  Prier 
pour  quelqu'un 9  neul.  pregare,  interecdere 
per  quatchediino.  Prier  Dieu,  absoi.  être  ea 
prières,  pregare  y  orare,  star  in  oraxionê,  — 
la  Vierje,  les  saints .  pregare ,  invoear^ 

PRIÈRE,  s.  f.  demande  à  titre  de  grâce, 
preghiera^  êuppilea,  riehiesta,  -— .  invocation 
faite  à  Dieu,  orazione,  prego,  preci. 

PRIEUR,  PRIEURE,  s.  supérieur  d'un 
monastère  et  de  quelques  sociétés,  priorê, 
priora.  Sous-prieur,  sous-prieure,  totlopriorCf 
tùitopriora  .  vicariû,  viearm, 

PRIEURÉ ,  s.  m.  monastère  sous  la  con- 
duite d'un  prieur,  d'une  prieure» /^Worafo. — , 
l'église  et  ta  maison  du  prieur,  monastero  e 
casa  del  prtore. 

PRIMAIRE,  a4j.  prîmaria.  École  pri- 
maire, où  l'on  apprend  à  lire,  écrire  et  comp- 
ter, seuoia  primaria* 

PRJMAT.  a.  m.  prélat  qui  est  au-dessus 
des  archevêques .  primate. 

PRIMATIAL,  a^j.  se  dit  d'une  église  qui 
a  pour  chef  un  primai ,  primaziaie, 

PaiMATlEpS«  L  dignité  du  primat ,  éten- 
due de  sa  juridiction ,  primazia. 

PRIMAUTE ,  s.  f.  prééminence,  fnimaio. 
—,  l'avantage  d'être  le  premier  à  jouer,  ta  mono, 

PRIME,  s.  f.  la  première  des  bean»  cano- 
niales .  prima'  — ,  sorte  de  jeu ,  primiera» 
Avoir  prime,  avoir  quatre  cartes  de  couleur 
différente,  aner  primiera.  — ,  le  prix  de  l'asm- 
ronce  maritime. /^rimaiT  asiieuranxa,  — .  t.  de 
joaillier,  prime^l'émeraude ,  d'amélbysle,  etc. 
matrice  di  emeraldo,  d'amatUla,  De  prime 
abord .  adv.  fam.  a  prima  vista, 

PRIMER,  V.  a.  tenir  la  première  place  à 
la  paume ,  eomineiar  il  primo ,  ineomineiare. 
—  ,  fig.  avanznre»  iuperare,  distinguerai ,  ee» 
gnaiarsi.  Cet  bommc  aime  à  primer,  maggio- 
reggiare ,  signoreggiare,  — • ,  ▼.  a«  primer  quel- 
qu'un ,  Muperareg  soprastare. 

PRIMEUR,  s.  f.  première  saison  de  cer- 
tains fruits,  prima  tiagioM  di  ateuaa  eoea  •  /a 
novellitie»  Vins  bons  dans  la  primeur,  vint 
huoni  nel  eomineianMHlo  dtlC  invemo,  êubiio 
dopo  le  vendcmmie, 

PHIMEVÉRE,  raiHKiOLi  ou  obsillb 
D*ouRS.8.f.  niante,  tassoltarbateo. 

PRlMiCÊRIAT.s.  m.  offîcedeprimicier, 
digniUt  dêl  pnmicerio. 
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PnfMlGIER,  s.  m.  qui  est  reréto  de  la 
première  dignité  dans  certains  chapitres ,  /?ri. 
mieerio.  — .  digniié  dans  l'église,  primieerio, 
ehi  é  rivestito  di  tal  dtgnità, 

PIUMIPILE .  s.  m.  premier  centurion  cbei 
les  Romains ,  primipih. 

PRIMITIF,  IVE,  adj.  primilivo,  primo, 
it  p'ik  antico, 

PRl  Ml Tl  VKMENT.  adv.  primUlvam^niet 
da  prima ,  in  prima ,  ûi  primo  luogo, 

PRIMO,  adv.  (du  latin) ^rfmicr«m«M/0, 

PRIMOGÉNITURE,  s.  f.  droit  d'aincsse, 
primogenitura, 

PRIMORDIAL.  E,  adj.  primitif,  titra 
primordial ,  primordiale. 

PRIMORDIALEMENT,  adv.  Y. ramin- 

PRINCE, .S.  m.  nom  de  dignité,  principe» 
lie  prince .  absol.  i7  principe ,  il  sovrano*  Les 
priiircs  de  l'église ,  i  principi  deila  cl\ieMa ,  l 
eardinali^  gli  areivesofvi  e  i  veseovi.  ---,  Gg. 
le  premier,  le  plus  excellent,  il  prinâpo,  il 
êommo,  C  eceeUentistimo» 

*  PRlNCEniE.  s.  f.  V.  PMMiGaaiÀT. 

PR  lïSCESSB,  s.  f.  fiUeou  femme  de  prinee, 
prineipessa. 

PRINCIER,  s.  m.  V.raiMiciaa^ 

PRINCIPAL.  E,adj.  capitaine, prînciaa/a. 
primario.  Les  principaux  de  la  ville,  de  la 
troupe ,  de  l'assemblée,  i  prineipali^  i  primari 
o  maggiorenii  <f  una  eittd ,  eec,  i  magnalL 

PRINCIPAL,  s.  m.  it  principale,  l'essôn- 
tiate,  it  sostanziato,  — ,  il  capitale  di  un  fondo^ 
tt  un  erediio,  -^  »  tuperiore  f  prcfatio,  prinei^ 
pale  d'  un  collegio,  — ,  t.  de  palais ,  la  prima 
istmza,  /'  istanza  principale. 

PRINGÎPALEME.NT  .  adv.  surtout ,  pria. 
eipafmente ,  pariicolarmente  .  tptciatmente. 

PRINCIPALITÉ.  s.  f.  sorte  d'oflice,ea- 
rica  di  superinre  d*  un  collegio. 

PRINCIPAUTÉ,  s.  f.  principato.  —  ,  au 
pi.  nom  d'un  des  neuf  chœurs  des  anges,  prin- 
eipati, 

PRINCIPE ,  s.  m.  première  cause .  en  par- 
lant- de  Dieu,  principio,  la  cauea  prima,  — 
(phys.),  cause  naturelle  d'aetion.  etc.  origine^ 
eagtone,  prineipio, — (cbim.) ,  se  dit  des  êtres 
indécomposés  qui  forment  les  mixtes,  pn'n- 
çipj ,  tlementi.  —  ,au  moral,  maxime,  motif, 
massima .  prineipio ,  molivo»  —  ,  au  pi.  pre* 
mières  règles  d'une  science,  d'un  art,  princU 
pi ,  elcmentit  rudimenli* 

*  PIUNCIPIANT.  s.  m. prineipianio. 
PRINCIPiON,  s.  m.  t.  de  mépris,  petit 

prinor,  prineipctio,  prindpoito,  prinoipaceio, 

PRliNTANlER,  ÈRE,  adj.  diprimaoera. 

PRINTEMPS,  s.  m.  primavcru.  —,  ù^. 
primavera  dclt*  età .  giovenik, 

PRIORAT  .s.  m.prioraio. 

PR  lORlTÉ  ,s.  L  antériorité,  priorilâ ,  an- 
ierierilà, 

PRIS,  E,  part,  de  prendre.  Homme, che- 
val bien  pris,  Iten  fatto,  Prid  de  vin,  met  ta 

UÙriifCO, 

PRISE,  s.  f.  capture,  enlèvement,  îava-^ 
sion,  conquête,  prêta,  catlurd,  cspugnaz  ione 
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conçirîfla»  tnwtthne,  raplmenlo,  ratiq^  Être 
en  prise , Mwre  r«/?o«f9. Chose  dr  bonne  prise, 
e^ii  </i  bttona  preda.  Lârlicr  prise,  rilimeiar, 
hêciur  andare  riô  chesièprcso,  el  lijÇ.  dt«i- 
itère ^  finir  di éifpulare.  Prise, />re.tA ,  manicOf 
impugnaiura.  l'rise  d'hahil  ou  vêlurr,  prise 
de|^&es9ion  d'armes,  il  prtnder  V  aOito  nti- 
ffîtfto .  vcëlizione ,  il  prendcr  ponstnso ,  V  armi. 
Prise df*  corps ,  t.  de  prat. />rcjrr/r/i.  c<i(/f/rri, 
lo  intprtgiouare.  Prise  à  partie,  47/ fo  prr  cui  »i 
tiecusu  ungiitdice  di  collutione, — ,  querePp,  con- 
iù9a^  disputa,  briga.  Venir*  élre  aux  prises,  le- 
mire  aile  ttretle,  aile  niani,  azzitffarsi,  lottarc, 
—  ,  en  parlant  de  médieamens ,  prêta  ^  dose. 
<—  de  tnhfie,  una  presa  di  tal/arco, 

PRISÉE,  s.  f.  évaluation  des  choses  à  ven- 
dre à  l'onran  ,  tlima  ,  ettinto» 

PKiSER.v.  a.  appreizare,  slimarê,  ro" 
lutitre»  — ,  pregiarûf  tenero  in  eonto,  far  ca- 
ptate, 

jetilSEUR .  s.  m.  ofGcicr  public  qu'r  fait  la 
prisée,  prczznlore .  ftiniatore, 

PRISMATIQUE,  adj.  qui  ala  figure  d'un 
prisme,  corpo  ptismatieo,  figui^a  ptitmattca. 
Couleurs  prismatiques,  vues  au  travers  d'un 
piisme,  rohri  prismatici, 

PRISME,  s.  m.  corps  terminé  par  deux 
bases  égales  et  parallèles,  et  par  autant  de  pa- 
rallélogrammes que  chaque  base  a  de  côtés , 
prisma  ;  plus  orduiairement ,  prisma  Iriango- 
i'ire  di  trialallo  o  veiro,  — ,  iig.  /'  illusione 
é  ilê  pafsioni. 

PHISON  ,  !«.  f.  prtgione,  eêrcere. 

PRISONiNlER,  ÈRE,  s.  qui  est  détenu 
en  prison  .  prigioniere ,  rarcerata,  catlivo. 

PRIVATIF,  IVK  .  adj.  privative, 

PRIVATION,  9.  r.  privatione,  perdila , 
maneanxa^mancamento,  penuria.  S'imiJo^er 
des  privations,  privarsi  volontariamente  di 
cote  ehé  si  pofrebbe  godere, 

PRI V  ATIVEMENT,  adv.  privativamente, 
etel  usivawen  te* 

PRIVAUTÉ,  s.  f.  familiarité,  domesti^ 
ehezza ,  famigliarità ,  intrinsiccheeza ,  fratel" 
Umta» 

PRIVÉ,  ËE,  adj.  simple  particulier,  ^rt- 
vato ,  partieotare.  En  son  propre  et  privé  nom, 
a  suo  proprio  0  privato  nome,  — ,  en  parlant 
des  animaux,  apprivoisé,  domestico ,  fami^ 
tiare.  -—  ,  s.  m.  lieu  d'aisance ,  ecsso ,  car  tel  lo , 
neeetsario. 

""  PRIVEMENT.adr.  familiarmente ,  di- 
metticamente  f  eon  domestiettezza, 

PRIVER,  Y.  a.  privare,  spogliarc,  to- 
gfiere.  Se  priver ,  privarsi ,  ottenersi, 

PRIVILEGE,  s.  m.  priuilegio,  esenzione, 
-T-,  prerogativa^  immuniià,  — ,  dote  y  distin" 
zioné,  fueoltà,  ticenza,  — ,  t.  de  droit,  />re- 
ferenta  ,  ipoUea  oritutegiata* 

PRI VILÉGIE .  ÉB ,  adj.  et  s.  priviteglato. 

PRIX,  s.  m.  valeur  d'une  chose,  prettOf 
pregio,  cttimazione^  valore.  Hors  de  prix, 
earUsimo,  d*  an  prezto  esorbitante.  Mettre  la 
léte  d'un  homme  à  pris ,  porrc  la  tagtia  a  una 
pàwma.  Prix  pour  prix,  a  proporzione  dei 
pnt€Z0,  — ,  aufi(^.  en  parlant  des  personnes. 
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a  eonfronfo^  a  paragone.  An  prix  •  «  pêttû»  m 
contpnrazione,  appo,  Prix.fig.  prtzzo,eô^Om 
il  a  acheté  la  victoire  au  prix  de  son  san^ ,  rgU, 
lut  eowprata  ta  vitivria  a  eostv  dei  proprio 
sangue.  A  quelque  prix  que  ce  soit ,  n'imimrte 
à  quel  prix,  a  qaatunque  prezzo,  in  ogni 
modo.  Prix,  lig.  mérite,  pregio,  morito,  sii-' 
ma,  valore.  —,  récompense,  preutio^  mer' 
ctde , guider done.  Remporter  le  prix,  vîucctw, 
guadagnare  il  oremio,  coglier  ta  pat  ma. 

PROUABILlSME,  s.  m.  (théof.)  pro^bi^ 
ttsnio ,  datlrina  dei  probabitismo, 

PROB ABILISTE ,  s.  m.  (tbéol.)  probaU-^ 
lifta. 

PROBABILITÉ, S.  f.  probabilité. 

PROBABLE,  adj.  vraisemblable  »  proU- 
bile,  verisimile, 

PRORAULKMENT,  adv.  probabitmemte. 

PROBANTE ,  adj.  Tém.  en  forme  prohante. 
phrase  du  palais,  in  forma  aatentica^  da  far 
prora, 

PROBATION.  s.  f.  épreuve,  temps  ds 
'noviciat,  noiizlato,  anno  di provn. 

PROBATIQUE,  adj.  se  dit  delà  piscine 
près  de  Iciquelle  Jésus-Christ  guérit  le  paraly- 
tique, probatica. 

PROBATOIRE ,  adj.  esame  degti  ttudomiL 

PROBE,  adj.  qui  a  de  la  probité  ,  probo, 

PROBITÉ .  s   r.  droiture  de  cœur  et  d' 


prit,  intégrité  de  vie  etdc  mœurs, /^roIrcM, 
luteKrità,  t'ontà. 

PROBLÉMATIQUE,  B^\,  probtemaiUo, 
incerto ,  d-snutahile. 

PROBLÉMATIQUEMKNT,  adv.fro6le- 
maticamente ,  m  modo  problematico, 

PROBLÈME,  s.  m.  question  à  résoudre, 
probfemn.  — ,  proposition  problémali(|ne, 
proposta ,  quistlonei,  — ,  t.  de  matb.  opération 
à  faire,  prohlema» 

PROBOSCIDE  ,  s.  f.  trompe  de  IVIéphant, 
et  par  extension ,  de  quelques  insectes  ,  ^ra- 
botcide. 

PROCATHARTIQUE,  adj.  se  dit  des 
causes  îles  maladies,  procatartico, 

PROCÉDÉ ,  s.  m.  manière  d'agir,  modo  di 
prveedert ,  maniera  di  Irai  tare  ,  di  agirOm  •—  « 
en  mauvaise  part,  briga .  contesa ,  qaUiiot^e, 

PROCÉDER,  v.  n.  tirer  son  origine,  pro» 
ced€re,nas€ere,prouen!re»--  ,  L  de  prat.  agir 
en  justice  ,  proeedere  eontro  ateuno»  —  ,  a^r 
en  quelque  chose  que  ce  soit,  opermre,  — ,  ae 
comiiorlcr  envers  les  autres ,  trattàroj  uamro^ 
Cela  procède  bien ,  en  parlant  d'un  ouvrage 
d'esprit ,  etc. ,  eammina  a  dovtro,  é  bon  con* 
dotto, 

PROCÉDURE,  s.  f.  ordiM  gimdieimne. 
farmadtâ  d*  una  tito,  — ,  aiti  ,$eriUuro  dP  «m 
iite.     .     . 

PBOCÉLEUSMATIQUB,  s.  m.  pied  de 
vers  latin  ou  grec  composé  de  quatre  brèves» 
prœeleusmatieo. 

PROCÈS,  s.  m,  proeeuo,  litOf  /î<<>«a« 
p'ato ,  eôusa.  Faire  le  procès  à  qnelqn'un  »  fi^ 
eeeusarlo,  eondannario»  Gagner  on  perdre  son 
procès,  fig.  riusnrheno  0  maie  in  mn'impr<o^ 
«a  — 9  pièoes  produites  pour  le  {ogenait. 
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serUiurBt  ûHid^nna  eauga.  Procè^verbal,  où 
un  officier  de  justice  écrit  ce  qu'il  a  va  et  en- 
tendu .  proeeMMo  gîudtzîaie, 

PROCESSIF.  iV£,  adj.  litigioto,  eavil- 

PROCESSION,  s.  r.  ci^rémoniede  religion, 
pTûctêtionû,  — ,  fig.  et  fam.  moltitudin»  diprr" 
êont  eh€  vanno  ptr  una  tîrnda.  — ,  t.  de  tliénl. 
lapruceasion  du  Saint-Esprit,  la  protiurtion 
éternelle  du  Saint- Eprit,  qui  procède  du  Père 
et  du  Fils,  proerssione» 

PROCESSIONNAIRES,  s.  T.  pi.  (liisL 
nal.  )  bruekidte  vanno  in  fila  gli  uni  ditiro  gli 
aitri, 

PROCESSIONNEL  ou  piOGi»io!rAL,  s. 
m.  livru  d'q;lise,  Ubro  di  preghierê  ehc  ai  ean- 
îmno  nelfe  prorentioni. 

PROCeSSlONNELLEMENT,  rulv.  pr<h 
€tM*ionùlmênl€ .  in  pronssiont. 

PROCilAlN,  £,  adj.  proMsimo,  t'ietno, 
propinqiio,  — ,  5,  m.  it prosiimo, 

PROGUAINEMENT,  adv.  t.  de  prat.  au 
terme  prochainement  venant  «  prouimamenie^ 
di  cortn .  teilé ,  poea  fa,  pœ'  anzi ,  pur  dianzi, 

PROCHE,  adj.  prottimo ,  vieino,  propin" 
quo.  Proche  parent,  parenté  prottimo^  slrello. 
—  •  au  sulMt.  c'est  un  de  mes  pi-otthes,  egli  à 
iino  de'  miei  parenli,  — .  adv.  c'est  ici  proche, 
è  qui  vieino,  qui  allalo.  De  proche  en  proche, 
di  vieiitanza  in  virinansa ,  di  luogo  a  luogo. 

PROCUR0NI8MB.  s.  m.  erreur  chrono- 
logique en  avançant  la  date  •  /^rorronûmo. 

PROCLAMATION  .s.  r.  publication  solen- 
nells.  écrit  qui  la  contient,  pneiama,  pubbli" 
eotione  per  bando, 

PROCLAMER,  v.  a.  publier  àhaute  voix, 
proeftimuread  ai  ta  roM,  pubbtùrare  per  bando, 

PROCONSUL,  s.  m.  (hisl.  rom.  )  qui 
gouvernait  avec  l'autorité  du  consul ,  prœon- 
§oto. 

PROCONSULAT ,  s.  m.  dignité  de  procon- 
sul .  prœonsotalo, 

PROCRÉATION,  s.  f.  proeteazione,  gé- 
nérât iona, 

PRO<]REER ,  T.  a.  preereare ,  gMêrare* 

PROCURATEUR,  s.  m.  autrefois  une  des 
prim-i pales  dignités  de  Venise  et  de  Gênes, 
proeeuratoro,  prœuratore* 

PROCURATION.»,  f.  pouvoir  d'agir  pour 
autrui ,  procura ,  prœeura, 

*  PROCURE,  s.  r.  uffitio  0  ailoggio  dei 
frolô  pmcumtorû  dei  mona$tero. 

PROCURER ,  V.  a.  proecuraro,  proeaceia- 
ri.  — ,  ▼.  r.  ingegnarû  dP  avère. 

PROCUREUR  ,  EUSB ,  s.  prœeuratore. 

PROOlGALEMBNT.adv.  prodigaimente, 
êtiafaequalamenle  ,  Monta  misura, 

PRODIGALITÉ,  s.  t  prodigalité. 

PRODIGE,  s.  m.  prodigio,  portenio^  mi" 
racole.  — ,  excès  dans  le  niai ,  prodigio ,  mo* 
elro. 

PRODIGIEUSEMENT ,  adv.  prodigiom- 
ntemie^portentoMamenie ,  mirmeolotamenle. 

PRODIGIEUX,  EUSE,  adj.  prodigioeo, 
miraeoloMtt  têrprendente ,  portentoêo. 

PHOOIGUE,  s.  et  adj.  prodigo,  diuiipaiorê. 
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i^faeqitatorê.  Enfant  prodime,  figKuolpr^^ 
digo,  '-^^  6g.  être  prodigne  de  son  sang,  de  sa 
vie  .  etc.  nua  risparmiar  il  proprio  tangue ,  la 
propria  vita»  Homme  prodigue  de  |)aroles, 
de  promesses,  uomo  elie  promette  atsai,  ma 
non  al  tien  nulle,  gran  promet  titnre» 

PRODIGUER,  y.B,prodigalizzare,  ditti. 
pare ,  seialarqnare,  profondere,  vertare.  Vt^ 
digtier  son  sang,  sa  vie,  ses  caresses,  etc.  ezter 
prodige  dei  suo  eangue^  délia  tua  vila ,  dctlâ 
earczze^eêe» 

PltODlTOIREMENT.  adv.  t.  de  paU 
proditoriamente ,  a  tradimenlo,  in  aguato, 

PRODRUMK,  s.  m.  avanl-coareur»  pro* 
dromOf  che  précède  net  eono, 

PUODUC IIF,  IV£.  adj.  d'un  bon  rap. 
port ,  prodatiioo,  che  produce» 

FRODLCriON ,  s.  f.  produsime ,  opéra» 
— ,  t.  de  prat. />r0Mn/a^toii0 ,  etibizione. 

IMtODUIRE,  V.  a.  produrre^  generare, 
ereare,  — ,  en  parlant  d'une  charge ,  etc.  /î-iil» 
tare .  rendere,  — ,  en  parlant  des  ouvrages 
de  l'esprit  et  de  l'art ,  fare .  dure  alla  luee.  —, 
ex|>oser  à  la  vue.  à  la  connaissance,  à  l'examen, 
addurre ,  esporre  —,  ahsol.  attegare ,  preten» 
tare, — ,  introduire,  faire  counallre ,  intre^ 
durre ,  fir  eonoicere. 

PRODUIT,  s.  m.  résultat  d'une  mullipli*. 
cation  ,  prodoito.  — ,  ce  que  rapporte  uu  bien» 
uue  ctiar)^ ,  etc.  il  reddito^  il  frutto. 

PROÉMINElNCE,  s.  f.  état  de  ce  qui  est 
pniêminent.  prominenza ,  rialto. 

PROÉMINENT,  E,  adj.  plus  saillant  que 
ce  qui  l'entoure .  prominenlOf  cite  è  piit  in  r»* 
lieifo. 

PROFANATEUR ,  s.  m.  p^ofanalore» 

PROFANATION,  s.  ï.  profmaz'wne. 

PROPANE,  s.  et  adj.  qui  iu«idte  aux  cho- 
ses saintes,  profane,  empio ,  teelleruto ,  irre* 
ligioso.  «— ,  qui  n'amMirticnt  pas  à  la  religion , 
profane:  auteur,  histoire  profane.  — »  jiar 
plaisant,  indigne  d'être  admis  dans  une  société 
d'art  ist<*s,  etc.  profane» 

PROFANER ,  V.  a.  abuser  des  choses  sain- 
tes et  sacrées,  profanare ,  violare  le  cote  êaerom 
—,  fig.  faire  un  mauvais  luage  d'une  chose  pré- 
cieuse ,  far  eattiuo  uto  di  cota  rara  o  pre» 
siosa. 

PROFECT1P.  IVE,  adj.  t.  de  jnrispr. 
biens  profectifs,  béni  ereditati  du*  proprj  gO' 
nitori» 

PROFÉRER,  ▼.  n.  profferire^  pronuntiarep 
art  ifo  fare, 

PROFÉS ,  ESSE,  adj.  qui  a  fait  les  vcmix 
de  religion, /»ro^tfo«  profetta.  —,  au  subst. 
jeune  proies,  jeune  professe,  unprofittto,  una 
profetta» 

PROFESSER, T.  a.  —  une  religion,  une 
doctrine ,  profattar  una  religione ,  etter  at^ 
taceato  a  ana  dotirina»  —  un  art,  etertitare, 
fur  profetiiane,  —  les  belles-lettres ,  etc.  in- 
tegnare  pubblieamente* 

PROFESSEUR,  s.  m.  profett^H. 

PROFESSION,  s.  f.  dédaration  publique. 
profettione  ,  pubbliea  dichiaratione.  — ,  coiv- 
ditiou,  état»  mettiere,  profettione»  —,  acte 
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•ftlennel  pur  lecpiel  on  fait  en  vœu  4e  xdi*- 
gion  .  /«  prûfusume^  i  poti  $ole»f»L 

FROFG&SOR  AL .  E ,  adj,  ton  profesioraU 
profatMriate.  eatUthratico, 

FROFEjlSORAT,  s.  m.  im^go  dipro- 
fkisore. 

•  fROFir,  s.  m.  déltnéatioo  du  yisage 
d'une  penonne ,  vu  d'un  seul  côté  ;  l'oiiposé 
de  face,  profila,  proffUo,  — ,  l'aspect ,  la  re- 
présenlHtioii  d'une  ville  ou  de  qii^que  autre 
objet  ;  en  c«  sem  il  est  opposé  à  plan  ;  profihy 
dtâêgna  in  êrofiio  ^  una  cilla,  — .  la  délinéa- 
tfon  d'un  édi6re  représenté  dans  son  élévation 
commit  coupé  par  un  plan  perpendiculaire  9 
p/fofih ,  mtzala  œ  «n  edifitio, 

PROFILER,  Y.  a.  représenter  en  profil, 
profhr* ,  profplarê. 

PROFIT,»,  m.  gain,  avantage ,  profitto^ 
gumfagnOt  utile,  vantaggio,  fruito,  *— ,  en 
pariant  des  éludes,  progruêo.  Faire  à  profit , 
in  modo  durevolë. 

PROFIT AHLfi,  adj.  profitiabilê,  frut- 
Uto*o,  fitooev0le» 

PROFITER ,  Y.  n.  tirer  du  profit  de  quel- 
que chose,  oppropHare ,  gumdagnaré,  Iror 
vanlaggio.  Faire  profiler  son  argent,  far  f rut" 
tara  ,  vûlere  il  suo  danaro.  —,  tervtni,  tia- 
/«rn.  — .  giovare  •  uur  vantaggioto.  — ,  for 
progro'so  in  virtii ,  en  teienza  ,  ace.  — ,  cr#« 
teere ,  ocquixtar  forta, 

PROFOND.  B,  adj.  dont  le  fond  est  éloi- 
gné de  la  superficie,  profonde,  eupo»  — ,  au  fig. 
très  difficile  à  comprf*n<ire  ,  di  grande  tpeeu' 
latione,  attruso,  difficile  a  inienderii.  Pro- 
fond silence,  respect ,  a //o  silênzio ,  tommo 
rispelto.  Être  profond ,  avoir  l'esprit  profonJ, 
aaer  pro fonda  ,  seionziatiisimo ,  eisere  di  una 
grande  perspieaeilà, 

PROFONDÉMENT,  adv.  au  prop.  et  au 
fig.  profimdamente ,  allamenle. 

PROFONDEUR , s.  f.  étendue  d'une  chose 
depuis  la  superficie  jusqu'au  fond  ,  profonditd, 
fimdo,  — .  étendue  en  longueur,  lunghezza, 
— ,  dimension  d'uncor}>s  considéré  de  haut  en 
bas,  alttttay  proftmdità.  — ,  fig.  la  profon- 
deur dc«  jugt^mens  de  Dieut  des  mystères,  du 
savoir  d'un  homme,  de  son  esprit,  la  sublimitâ 
ét^  gtuditj  di  Dio  ,  de*  divini  mitteri ,  delta 
dottrina  d  un  uomo,  la  profondilà  •  pénétra' 
zione  del  suo  ingegno, 

PROFONTIË.  adj.  m.  t.  de  mar.  se  dit 
des  vaisseaux  qui  tirent  beaucoup  d'eau,  />ro- 
fondo ,  il  Ht*. 

PROFUSÉMENT.adv.  profatamênte,  eon 
profuiiono, 

PROFUSION,  s.  f.  libéralité  excessive, 
profusions .  prodignlilé, 

PROGÉMTURE,  s.  f.  iam.  discendênta, 
progenie. 

PROGRAMME ,  s.  m.  placard  pour  inviter 
à  quelque  acte  public,  programma, 

PROGRÈS,  s.  m.  mouvement  en  avant, 
progressa,  V  andare  innanzi»  —,  inertmento, 
aVantnmrfilo. 

PROGRESSIF,  IVB,  adj.  qui  avance 
sans  interruption  9  progrestivo. 
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PROGRESSION,  s.  f.  aa  prop.  et  au 
fig.  mouvement  en  avant»  progressione»  — 
(  math.  ) ,  suite  de  quantités  en  rapport , 
gressione, 

PROGRESSIVEMENT,  adv.  d'une 
nièrc  progressive,  progreetivamente, 

PROHIBER,  v.  a.  t.  de  pal.  défendre, 
faire  défenv,  proibire^  vietare, 

PROHIBITIF.  IV£.  adj.  t.  didact.  proi- 
biliva^  ehe  proibisce,  ehô  lieta. 

PilOHlBlTlON  .s.  f.  défense,  inhiUtion, 
proibizione^  di  viola. 

PROIE,  s.  f.  p.Uure  des  animaux  caroaa- 
siers,  proda^  bottino.  Oiseaux  de  proie,  «£- 
eellidi  rapina.  — ,  fig.  ^tre  en  proie  à  ses  va- 
lets, eiser  rubuto  du*  servidori.  Etre  en  proie 
à  ses  payions,  à  «a douleur,  abbandonarzi  milo 
passioni,  aldoloro,  lasciarsi  andare  âenzsi  ri" 
tegno, 

PROJECTILE,  s.  m.  corps  jeté  en  Pair  ci 
abandonné  à  l'action  de  ta  pesanteur  ^  pro^ 
jeito, 

PROJECTION,s.  f.  sorte  d'opération  de 
chimie,  projezione ,  ^elto.  Poudre  de  projec- 
I  tion  ,  polvere  ton  cui  gli  alehimlsU  pratondast» 
eaniterlir  in  oro  i  melalli.  Mouvement  de  pro- 
jection ,  d'un  projectile  •  moto  di  pn^eziasta. 
Projection  de  la  sphère ,  rapprttêntatws^  0  ^- 
gura  linearé  délia  s  fera. 

PROJEGTUAE,  s.  t  (arcb.)  iaïUk  « 
tporto. 

PROJET 9  s.  m.  progetto,  ditegno,  pro- 
posito ,  idea. 

PROJ  KTER ,  V.  a.  former  le  dessein ,  cfisa- 
gnare,  proporre^  formar  il  pregetto,  ûUmro, 
— ,  tracer  sur  un  plan  la  sphère  ou  tout  autre 
corps ,  rappresontare  con  lincê  la  êpkera  0 
altro, 

FROLATION,  s.  f.  t.  de  mus.  gruppa^ 
triUo. 

PROLÉGOMÈNES,  s.  m.  pL  traités  pré- 
paratifs pour  disposer  un  lecteur  à  mieux  en- 
tendre un  livre  ,  protegomeni ,  diseorso  praii^, 
min  are. 

PROLEPSE,s.f.  figure  de  rhét.  par  laquelle 
on  réfute  d'avancf  les  objections,  protepù» 

PROLET A 1  RE,  s.  m.  proletario,  aan 
ad  altro  vhe  a  far  rasza. 

PROLIFÈRE,  adj.  f.  (bot.)  se  dit  d'i 
fleur  du  disque  de  laquelle  naissent  d'aalrei 
fleuri ,  profifrro, 

PROLIFIQUE,  adj.  propre  pour  la  gêné- 
ration  ,  proli/ieo.  Vertu  prolifique ,  proUfiem, 
generativa,  générante. 

P  R  0  L I X  K .  adf .  proUsso  ,  tango. 

PROLIXEMKNT,  adr.  prolasamenU  ,. 
diffusamente ,  distesamente» 

PROLIXITÉ,  s.  f.  trop  grande  étendoe 
dans  le  discours,  prolissità  ,  langkezza. 

PROLOG  LES,  s.    f.  pi.    fctes    grecques 
avant  la  récolte,  fcsto  de'  Grcei,  che  si  ^'- 
bravano  prima  délia  raeeoUa  de*  frutti. 

PROLOGUE,  s.  m.  préface,  prohgo, 
ambolo ,  prœmio,  prôfuziane,  —  ,  ouvrage 
qui  sert  de  prélude  9  une  pièce 
prologo* 
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MOLOTOATTOîf ,  t.  ff  pniimgttttimé. 

PROLONQfi ,  s.  f.  fune  da  ilrateinar  ean- 
noni, 

PROLONGEMENT  ,  s.  m.  prolunga- 
menfo. 

PROLONGER,  t.  a.  prùtungare,  difft^ 
rire.  — ,  distendere.  Prolonger  un  "vaissedu , 
wnetter  un.  vateetlo  cotla  a  tùsta ,  meiterlo  ptr 
etmtro  ad  un  ûttrd. 

PROMENA  DR,  s.  f.  pattegglata,  pmfteg- 
gio ,  luogo  dîjpasse^gio. 

PROMENER  (SE) ,  ▼.  r.  pntuggîare .  tpa^ 
stare ,  andare  a  tpano,  — ,  ▼.  a.  monarc  a 
spasto ,  eondurre  a  diporio.  Promener  un  rbe- 
Tsil ,  patseggiare  un  eavallo.  — ,  au  fi^.  pro- 
mener son  esprit  sur  divers  objets .  andar  va- 
gando  eotta  mente  tu  varj  oggetti.  Promener 
s6S  regards,  menar  gti  occki  in  gtro,  votgere 
iniorno  h  êgiiardo. 

PROMENOIR,  s.  m.  lieu  où  l'on  se  pro- 
mène, paf*ef;ghf  luogo  dove  ti  patiegffia. 

PROMESSE,  s.  f.  promtsta^  promêisiontm 
—  4  absol.  obbUfio,  vigUêtlo. 

PROMETTEUR,  EUSE,  s.  qui  promet 
légèrement  ^promettitore. 

PROMETTRE,  y.  a.  promeiterey  darpa- 
Tola  •  obbligarti.  Promettre  beaucoup,  en  par- 
lant d'un  jeune  bomme,  etc.  far  Mperare  •  esia- 
r0  dU  grande  anpeHatione.  Le  temps  promet  de 
la  pluie  9  annumiare,  ^resagire,  Prov.  pro- 
mettre monts  et  merveiUes,  prom^f fer  mari  a 
monti,  — ,  T.  r.  iperare,  lustnMarêL 

PROMINENGE,  s.  f.  etc.  V.  pioiHiHiii- 
ci ,  etc. 

PROMISSION,  s.  f.  la  terre  de  promission, 
la  terre  de  Ghanaan ,  ferra  di  promestione ,  la 
iarra  promeua ,  et  fig«  t&rra  ferUlitsima,  ab' 
bondaniitxima* 

PROMONTOIRE.  S.  m.  pointe  de  terre  qui 
avance  dans  la  mer,  promontorio,  punta  di 
terra  ehe  tporge  in  mare.  « 

PROMOTEUR,  s.  m.  qui  prend  le  soin 
principal  d'une  afTairc,  promoUtre. 

PROMOTION,  s.  f.  élévation  aux  dignités, 
promoxione. 

PROMOUVOIR.  T.  a.  élever  à  quelque  di- 
gnité ,  pramuoifere. 

PROMPT,  £ ,  a^j.  qui  ne  tarde  pas,  pron- 
to  »  presie,  spedito.  — ,  toUtcilo,  esaito^  pun- 
tuale.  — ,  colère,  eoHerieo^  impetuotOf  ira- 
eondo.  — ,  ce  qui  se  passe  vite,  veioce,  tubi- 
ianeo. 

PROMPTBMENT,  adv.  prontamente,  tpe- 
diiamente ,  toUeeitamente, 

PROMPTITUDE,  s.  t  pronttzta,  pre- 
itezta.  etleritâ.  — ,  furia,  impetuoêlîà, 

PROMIILGATION,  $.  L  prommtgazione , 
pubbfieazione. 

PROMULGUER,  V.  a.  promulgare,  pub* 
bHeare» 

PAONATEUR  ,s.  m.  nom  de  deut  nius- 
clc4  qui  servent  au  mouvement  de  pronalion, 
pronaio^e, 

^  PHONATION,  s.  f.  mouvement  de  prona- 
tion, par  leq'ui  la  paume  de  la  main  est  tour- 
née Vers  la  terre ,  moto  di  pronaxione^ 


WÔNË,  i.  m.  sorte  d'mStraclîon  chré- 
tienne .  predUa  o  tpiegazione  det  rangeto  ehe 
fa  it  eurato  alla  mesta  ne*  giorni  di  domeniea, 
— ,  remontrance  importune,  predica,  avveT- 
iimenip^  ripremiene. 

PRÔiNER  ,  V.  a.  esaltare,  ttlebrare,  innaU 
tare  con  paroU,  dicaniare*  —  .faire  de  longs 
discours,  d'ennuyeux  récits,  eiarlare,  infasii^ 
dire  enn  filanirœcote. 

PRÔNEU  K  ,  EUSB.  s.  eneomiatoté  ,  van- 
taiore  ,  panegirista.  — ,  eiarlone, 

PRONOM,  S.  m.  partie  de  l'oraison  qui 
tient  lieu  du  nom  ,  pronome* 

PRONOM  IN  AL,  E.  adj.  verbe  pronominal 
ou  réciproque  .pronotuinale. 

PROlNONG E ,  s.  m.  (  pal.  )  le  prononcé  dé 
l'arrêt ,  le  parole  t[ella  tenttnsa. 

PRONONCÉ .  É  E.  part.  V .  le  verbe.  Traits 
prononcés ,  bon  espresti ,  ritentiii»  Gararlère 
prononcé.  risolutOy  deeito. 

PRONONCER ,  V.  a.  articuler  les  lettres, 
les  syllabes ,  les  mots ,  pronunciare.  —- ,  décla- 
rer avec  autorité  juridique,  pronunùare ,  do" 
eretare ,  profferir  una  tenlenza,  — .  décider 
et  ordonner,  dire,  manifetlare  ilproprio  ten- 
liment Ot  decidue.  PnMKMoer  un  discours, 
redlare. 

PRONONCIATION,  s.  t  pronuntUif  pro- 
nunziatione .  artieolazione  délie  parole. 

PRONOSTIC,  s.  m.  pronottieo,  eegno» 
inditio  di  cosà  futura, 

PRONOSTIQUER ,  t.  a.  pronostieare  , 
prédire. 

PRONOSTIQUEUR,  s.  m.  pronoslicatorOt 
tke  pronottiea. 

PROPAGANDE,  s.  f.  la  congrégation  de 
propaganda  pde ,  établie  ft  Rome  pour  la  pro- 
pagation de  \a  toi  t  Propaganda ^  la  congrO' 
gazione  di  Propajjanda, 

PROPAGANDISTE,  s.  m.  membre  de  la 
propagande,  r/i«  ft  parle  délia  Propaganda. 

PROPAGATEUR ,«.  m.  propagatore. 

PROPAGATION  .  s.  f.  multiplication  par 
la  génération ,  propagazione.  — ,  fig.  propa- 
gation de  la  lumière,  etc.  la  propagaxione  dolla 
luce.  ecc. 

PROPAGER,  Y.  a.  augmenter ,  répandre, 
propagare.  — ,  ▼.  r.  en  parlant  du  son,  des 
préjugés,  etc.  propagarti  ,  ondarsi  propa- 
gando. 

PROPAGTNB,s.  f.  (bol.)  propaggine, 

PROPENSION,  s.  f.  proptnsiune,  tenden- 
za.  —,  au  6g.  inelinazione ,  genio. 

PROPHETE,  s.  m.  proprement  celui  qui 
prédit  l'avenir  i>ar  inspiration  divine,  pro-- 
fêta,  — ,  se  dit  dans  le  discours  ordinaire,  pnh 
fêla,  Indovino. 

PROPHÉTESSE,  s.  f.  profeîesta. 

PROPHÉTIE ,  s.  f.  profezia ,  prediziom, 
VQlieinin.  ' 

PROPHÉTIQUE .  a/îj.  profctico. 

PROPHÉTIQUEMEMT,  adv.  profetlea- 
mente  ,  in  maniera  profclica  ,  dn  profda. 

PROPUÉriSr^R,  V.  a.  proftlure  ,  profe- 
tizzarc .  pmfetcffginre ,  prédire, 

PROPHYLACTIQUE,  s.  f.  quella parle 
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deUit  mtdUinû  tke  irtiim  éet  modo  éi  eotuêr^ 
vart  ta  sanità,  — •.  adj.  se  dit  des  remèdes  pré- 
lenratifs  qui  entrelienneut  lo  saule ,  eonur^ 
valivo, 

PROPICE,  adj.  propttioi  fiivorevole,  en- 
dufgente.  — .  benif^no ,  ûpporiutio. 

PUOPITIATION.  s.  f.sacri6ce  de  pro- 
pitialion,  ofTrrl  à  Dieu  pour  l'expiation  des 
përh<^ .  prflpiziizione. 

PROPITIATOIUE.  s.  m.  dans rÉcritare 
sainle.  table  d'or  qui  était  poAée  au-dessus  de 
Tarclie  •  propitiatorio,  —  •  ndj.  qui  a  la  vertu 
de  rendre  propice.  pmpUiatorîo, 

PROPL ASTIQUE,  s.  f.  et  adj.  se  dit  de 
Tart  de  Taire  des  moules  pour  les  statues,  etc. 
proplastiro, 

PnOl'OLIS.  s.r.  espèce  de  cire  rouge  dont 
les  abeilles  se  servent  pour  boucher  les  fentes 
de  lenrs  ruches  «  propolL 

PilOPOHTlUN  .  ».  r.  convenance  et  rap- 
port, pmportionct  eomenienta,  A  proportion» 
adv.  a  proportions  •  m  mititra. 

PROPOIITIORN ALITÉ,  s.  f.  cequ:  rend 
pro|M)rlionnel ,  proporxionuHià, 

PnOPOliTlONNEL,  ELLE,  adj.  pro- 
portîtmale, 

riiOPORTIONNELLEMENT,  adv.  pro- 
portionaimmlê ,  in  pmpnrzitme» 

PHOPORTIONNÉMKNT.  adv.  propor- 
tionatamcnfe,  cou  modo  propot tionalo, 

FHOPORTIONNER.  r,  a.  proporzionare. 

PIlOl'OS ,  s.  m.  discours,  entretien ,  <//«- 
€Orso^  paroh.  — ,  pro|K»ilion  faite  sur  quel- 
que mutière.  propotta.  — ,  résolution  déter- 
minée. propoùiOt  proponimenlo.  A  pro|K>s, 
adv,o  piopoMito,  eonvtnevoîmtnte,  aeconcio' 
mente.  Mal  à  propos,  fuwi  di  lnogo,  A  pro- 
pos, a  propotito,  sul  proponiio^  sut  soggetio, 
A  pro|Hisde  rien,  à  propos  de  huttes,  pn)v.  et 
p()p.  fuor  di  proposito,  fuor  di  luogn.  A  tout 
pn)|x>s,  ad  ogni  poeo^  ad  ogni  momenîo,  a 
iuUo  pasio ,  ognortt,  lie  propos  délibéré,  dr- 
ti/ieiotan»en  le  ,  detiberàlawen te, 

PROPOSA  BLE,  adj.  elte  pué  etâer  pro- 
pott'K  — .  nui  jieut  être  pri>|>osé ,  da  proponi 

PKOPOSANT.s.  m.  théologien  protestant 
qui  étudie  |)Our  être  |)asteur,  proponrnie. 

PROPOSER  ,  V.  a.  proporre,  efporre,  di" 
cAiorviro.  —  un  prix,  une  recoin |H'nse ,  pro- 
Mtttere,  offerire,  —  une  personne  pour  une 
charge,  présenterez  nominare,  —  quelqu'un 
pour  modèle,  prrsentare ,  additnre.  Se  propo- 
ser de  faire  quelque  chose,  ttabilire ,  de  ter  mi- 
nore •  risoluere, 

PROPOSITION,  s.  f.  propositîone ,  pro' 
posta,  —  (math.),  pro^'ema,  teoremo.  Pains 
de  proposition,  dans  la  Bible,  ceux  qu'on  met- 
tait chaque  semaine  sur  U  table  dans  le  sanc- 
tuaire ,  poni  di  propositlono, 

PROPRE ,  adj.  qui  est  naturel  et  essentiel 
it  quelque  chose,  proprio^  suo,  — ,  même ,  me^ 
desimo,  ittesso,  proprio,  précisa,  Nom  pro- 
pre, nome  proprio,  dot  easoto^  delta  famigtia, 
— ,  convenable ,  aeconeio ,  atto  •  eonfiieeiyolo , 
eonveniente.  — ,  qui  |>eut  servir,  être  d'u5age 
à  quelque  chose,  eopoeo,  tihRO^  giooevoio. 
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ehê  Êêroêf  4  faitopjf..,  —  ,  net  •  poRio,  notêm, 

monda,  — ,  bienséant,  bien  arrangé»  aaseffai-» 
to^aggiustalo,  Ifen  in  ordine, 

PKOPRB .  s.  m.  attribut  qui  dUtingne  on 
sujet,  quotità  elte  aceenna  un  soggetto  e  rho  im 
eontraddistingue.  Le  propre  du  singe  est  de 
contrefaire,  ta  proprielà,  H  naturale , eee.  Le 
propre  du  courtisan  est  de...  etc.  il  proprio, 
il  sotito ,  eec,  — ,  se  dit  aussi  de  certains  biens 
qui  appartiennent  à  une  personne ,  bem  pro^ 
prj.  Avoir  en  propre,  possodere  in  propriété, 
aver  t/uatc/ie  eosa  di  proprio.  Le  propre  do 
temps,  des  saints,  etc.  office  ecclésiastique» 
uffitiû  proprio  det  tempo,  de*  senti,  eet, 

PROPRÉFET,  s.  m.  (bist.  rom.)  licate- 
naut  (lu  préfet,  rictprefetto, 

PROPREMENT,  aiv.  selon  Tcxacle  Tenté. 
propriame»ts ,  preci^amente.  — .  t.  de  gramm. 
net  senso  proprio.  Parier,  s'exprimer  propre- 
ment, partare  propriamente ,  esprimersi  «ni 
voeaboti  sretii^  A  proprement  parler,  propre- 
ment parlant ,  propriamente  parlando  ,  a  par^ 
tar  giustawente,  —,  avec  propreté,  ne<fc- 
meniOt  pafitawente,  conoenevohitnte,  -*, 
avec  adresse,  avecgr^ce,  garbatamento  ^ 
ionciamente,  assettatamenie,  eongaréOf 
gratta, 

PROPRET,  ETTE .  s.  et  adj.  qui  porte  la 
propreté  jusqu'à  la  recherche,  assettatuxzo , 
lindo  ait'  esirtmo,  pitlito  eome  ana  mosca» 

PROPRETÉ ,  s.  f.  netteté,  putitttza ,  nef- 
testa^  findttrrt.  — .  manière  honnête,  pu  îitoxuL, 

PROPRÉTBUR ,  s.  m.  qui  commande  avec 
l'autorité  du  préteur,  lieepntore, 

PROPRlÉtAIRE.s.qui  possède  une  chose 
en  propriété.  prf*orietario,  padrono, 

PRUPRIÉ'IÉ.  s.  f.  domaine,  seigncarîa 
de  quelque  chose ,  propriefA,  padronanta.  —, 
qualité  d'un  corps ,  etc. proprittà^  quaUtd  ma- 
turate.  —  r gramm.),  sens  propre,  mot  propre, 
propriété  àstte  voei ,  scella  de'  voeatfoti,  signU 
ficato  proprio  ftette  parole, 

y  HOPYLf^K,  s.  m.  V.  poichr.  — .  s.  m.  pi. 
t.  d*a  iiiq.  i  bd  portici  ehe  condueevano  edUt 
eittadcltn  d' Àlenr, 

PROQUES 1  EX}  R  ,  s.  m.  (bist.  rom.)  tces- 
queslore ,  protfuestore, 

PRORATA  (mot  lat.)  au  prorata,  à  pro- 
portion ,  a  proporzione .  pcr  rata, 

PROROGATION ,  s.  f.  proroga,dilationo. 

PROROGER,  V.  a.  prorogare,  protungtÊro^ 
differirc. 

PROSAÏQUE,  adj.  tour,  vers  prosaïque, 
qui  tient  tn>p  de  la  prose ,  prosaico,  prosestiro^ 

PROSAÏSME,  s.  m.  défaut  de  poésie  dans 
les  vers ,  prosaismo, 

PROSATEUR .  s.  m.  qui  écrit  en  prcMt, 
prosatore .  rhe  scrive  in  prose, 

P  ROSCÉN 1 UM ,  s.  m.  avant-scène  des  an» 
dens,  prosrenio. 

PROSCRIPTION,  s.  r.  oondamoation  à 
mort  sans  forme  judiciaire,  proscrieiomo,  — . 
fig.  distrutione ,  otHftizione, 

PROSCRIRE,  T.  a.  condamner  à  mort 
sans  forme  judiciaire,  proscrivere,  — ,  éloigner, 
chasser,  seaceiare,  etitiaro,  bandire*  —  |  aa 
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tî(c«  en  pariant  àa  termes  d'ane  langue,  êieiu" 
éêre, 

PBOSGBIT,  E  »  s.  prûtcritto.  — ,  fig.  han- 
éUo. 

PROSK ,  ».  f.  par  opposition  à  vers,  prosa. 

PItOSÉLTTK,  9.  nouveau  converti  à  la 
loi  catholique,  et  fig.  partisan  qu'on  g;agne  à 
une  secte,  à  une  opitiioo ,  proseitiû, 

PROSÉLYTISME ,  s.  m.  tôfo  estremo  A 
far  prostliti, 

PROSODIE,  8.  f,  prononciation  des  mots 
oanfurnie  à  l'accent  et  a  la  quantité,  protodia, 

PROSODIQUE,  adj.  di  protodia. 

PROSOPOPÉE.  8.  r.  fig.  de  rliél.  parla- 
qiielle  on  fait  fuirler  ou  agir  une  |>ersonne 
ieinte,  une  chose  in<inimé&.  proâopopta. 

PROSPECTUS,  s.  m.  (du  lat.;  prugramtnc 

3ui  annonce  le  sujet,  le  Tormat ,  le  prix,  etc. 
un  ouvrage  qui  va  fwraitre,  /vrofririn  m  a. 
PROSPÈUK,  adj.  dans  le  sl\le  soutenu, 
proâpcro,  propitio,  arnica ,  favonvole. 

PROSl^EHEIt,  V.  n.  ptouperaro,  uran" 
tar»i  in  felieitè,  — ,  riuteir  a  buon  termine. 

PROSPÉRITB>  5.  f.  prospérité,  fttintà. 

PAOSTAi'ilÉRÈSË .  s.  T.  dirTérnice  entre 
le  lieu  mo)-en  d'une  planète  et  son  lieu  vrai , 
pro»i»fcre*i, 

PROSTATES ,  s.  f.  pi.  corps  glanduleux 
.  situés  à  la  racine  de  la  verge .  prostati. 

PROSTATIQUE,  adj.  qui  a  rapport  aux 
'  prostates ,  prostaliro. 

PROSTERNATION,  s.  (.  proiternaziont. 

PROSTERNEMKNT.  s.  m.  il  prostrarsi. 

PROSTERNER  (SE),  v.  r.  s'abaisser  en 
posture  de  snppliant,  proUrarti. 

PROSTUESE  ou  PBoiHàsi,  s.  F.  (chir.) 
addition  artilicielJe  d'une  prlie,  et  (gramm  j 
addition  au  coQimenoemont  d'un  mol,  protttsi, 
proiesi, 

PROSTITUÉE,  s.  r.  merelriee. 

PROSTITUER.  V.  a.  livrer  à  l'impudicilc 
d'autrui,  prostilaire,  êtporre  a  mal  uso.  —  son 
honneur,!,  sa  dignité,  etc.  Taire  des  actions  in- 
dignes, protlitaire,  avvilirti,  vtnderti  ^  prê' 
vuriearo, 

PROSTITUTION ,  s.  f.  abandonnement  à 
rimpurlirilé,  protliiuziong,  — ,  dans  le  sens 
de  l'Écriture,  abandonnement  a  Tidolâtrie, 
prottUttxioHo,  idolalria.  — ,  fig.  prostitution 
des  lois,  etc.  prOitUutione  dtlh  l€gf;i,  prêvari- 
tationéf  ère. 

PKOSTRATION.s.  f.  (méd.)— des  forces, 
extrême  Taiblesse,  protlratione.  —,  V.  rao- 

iTK8!IATI01f. 

PROSTYLE ,  adj.  m.  (arrh.  anc.)  temple 
pmstvle,  ehe  avea  colonne  utlo  alla  fteeiala, 

PROTASE,  8.  f.  partie  d'un  poème  dra- 
matique qui  contient  l'exposiiion,  proiasi, 

PROTK.  s.  m  prtÂo  ai  tiamptria. 

PROTECTEUR.  TRICE,  s.  proieltor; 
éifmtore ,  patrorinalore, 

PROTECTION  ,  8.  f.  proletume,  pairoei- 
itio*  -*- .  difkêa ,  appoggio ,  tottegno. 

PROTÉB,  s.  m.  qui  change  continuelle- 
nent  de  forme,  par  aUusion  au  Protéc  de  la 
mythologie,  prUio. 
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PROTÉGER ,  V.  a. proleggen,  éifcndere, 
attislere. 

PROTESTANT,  s.  m.  nom  donné  aux  lu- 
thériens, aux  calvinistes  et  aui  anglicans ,  pro- 
testante. —,  a«lj.  les  princes  protestans.  ville 
prolestante,  etc.  i  prinàpi proUtlanti ,  eee, 

PROTESTANTISME,  s.  m.  croyance  des 
protestans ,  la  religion  protestante ,  prolestan» 
tismo. 

PnOTESTATION,s.  f.  proletia,  eonftt^ 
Wona,  Ittlitnoniahta.  — ,  prometia ,  agsiea^ 
ranza.  — ,  prolestazione,  diehutrazione. 

PROTESTER,  v.  a.  assurer  fortement, 
promettre  positivement ,  prolestare,  promet" 
iere  ,  atterire ,  aecertare.  — ,  faire  une  protêt 
talion  contre...  déclarer  en  forme  juridique, 
protestare ,  fare  una  prviesU.  — ,  faire  un 
prottM ,  prntettare,  fir  un  proleslo. 

PROTÊT,  s.  m.  acle  de  recours  à  défaut 
de  (laiemeol  d'une  lellre  de  change,  d'un  bit* 
let.  protesta. 

PROTHESE,  s.  f.  V.  PROicTHise. 

PROTOCANONTQUE.  adj.  se  dit  des 
livres  reconnus  canoniques,  quoique  anté- 
rieurs an\  canons ,  protocanonieo, 

PROTOCOLE,  s.  m.  furuaulaire  pour  dre«* 
ser  des  actes  publics,  pour  écrire  aux  diflr* 
renies  personnes  suivant  leur  rang ,  proto^ 
colla. 

PROTOMARTYR ,  s.  m.  premier  martyr» 
protomartire ,  il  primo  de*  muriiri. 

PROTONOTaIRE.  s.  m.  sorte  d'officier 
de  la  cour  de  Rume,  prolonolario. 

PR0T08YNCELLK,  s.  m.  vicaire  d'un 
patriarche .  d'un  évèque  grec ,  prototineello, 

PROTOTYPE,  s.  m.  original,  modèle, 
prototipo ,  arrltelipo. 

PROTUBÉRANCE,  s.  f.  ëminence,  pro- 
tuberanza, 

PROTUTEUR ,  s.  m.  protutora,  che  fii  fe 
veei  del  tu  tore, 

•  PROU ,  adv.  peu  ou  prou ,  ni  peu  ni 
prou  ,  poro  o  ateai ,  né  poeo  né  molto, 

PROUE,  s.  f.  l'avant  du  vaisseau,  prom, 
prua, 

PROUESSE,  s.  f.  action  de  preux,  et  se 
dit  en  plaÎMintant ,  prodetxa ,  valent  la. 

PROUVER,  V.  a.  établir  la  vérité  d'une 
chose  par  des  raison  nemens,  par  des  témoi- 
gnages .  prnvare .  dimastrare. 

PROVÉDITEUR.  s.  m.  magistrat  de  la 
ci-devant  république  de  Venise ,  provrediiore* 

PROVENANT.  R,  mU'y  provtgnente. 

PRO  VENDE, s.  f.  prot  ianda ,  vellovaglîû. 

PROVENIR,  V.  D.  pravenire,  deriimre. 
— ,  protlurre,  rieavar  utile, 

PROVENU ,  S.  m.  profit  qui  revient  d'une 
affaire ,  pravento,  frutto,  utile,  profitlo,prù, 
vanta  fi  gifl, 

PROVERBE,  S.  m.  sentence  vulgaire  et 
concise,  proverùio.  — ,  sorte  de  petite  comédie 
sur  un  proverbe,  eorta  di  ftrsa. 

P  RO V  E  R  B I A  L ,  E .  adj .  praverbiale, 

PROVERBIALEMENT,  adv.  prorerbiat- 
mente ,  in  proverbiû,  a  maniera  di  proverbio, 

PAOViDfiJNGB,  f.  t  suprtoie  sagesse  par 


laauellc  Dieu  conduit  tout,  prôvidiM^t  ^rw- 

FUOVIGNEMENT.s*  m.  action  de  pro- 

yizviev ,  propapginazionû, 

FROVIGNÈR,  V.  o.  coucher  en  terre  le» 
brins  d'un  ctp  pour  qu'ils  prennent  racine, 
propagfgivare ,  eoriearê  i  iralei  délie  vUL  — , 
▼.  n.  multiplier,  moUipUeare ^  prcpagarsi. 

PBOViN  ,  s.  m.  rejeton  d'un  cep  provignë, 

propûgginê, 

F BuV  1^GB»  s.  f.  étendue  considérable  de 
pays,  f  rovinn'fl,  —,  par  opposition  à  la  capi- 
tale ,  provincia,  —  ecclésiastique ,  étendue  de 
la  juridiction  d'une  métropole ,  etc.  provincia 
^eetêfiattica, 

PllOVlNCIAL,  s.  m.  religieux  supérieur 
d'une  provinc»*  de  son  ordre ,  provinciale. 

PBOVIISCIAL,  £,  adj.  et  s.  qui  est  de 
province ,  provinctale. 

PROVlîSClALAT,  s.  m.  dignité  de  pro- 
TÎncial,  provincialato. 

PhOV  1 SEU  It ,  s.  m,  chef  d'un  collège ,  etc. 
provvefiitore^  superiart» 

PROVISION,  s.  r.  amas,  fourniture, 
provvitione^  provvcdimenlo,  — ,  au  pi.  lettres 
par  Icsquellts  on  confère  un  ofùce»  ntiettati, 
Uitcredi  provvisione.  Par  provision,  préala- 
blement, per  provuitione,  fraltanto,  prima 
di  lutta .  provvixoriamente. 

PROVISIONNEL,  ELLE,  adj.  provvî- 

eionale, 

PROVISIONNRLLEMENT ,  adr.  provvi- 
tîonatmenle .  <t  modo  di  provvisione. 

PR0V1^0IRE  ,  adj.  se  dit  d  un  jugement 
rendu  par  provision,  senlenta  provvitvria, 

PROVISOIREMENT , adv.  par  provision. 
provii*oriametile, 

PROVISORERIE,  ».  f  dignité  de  provi- 
seur, proivetlitoria  ,  provvedilorato. 

PROVC CATION ,  s.  f.  provocuzione  ^  ecci' 
tami'nto,  ttuzzieantinlo, 

PROVOQUER,  V.  a.  inciler,  provocare^ 
ecciure,  irrUare,  Provoquer  le  sommeil ,  rcw- 
ciliar  il  fonnn , /iir  dormire^  addormenlare. 

PROXÉNÈTE,  ».  m.  entremetteur,  me«- 

PROXIMITÉ,  ».  f.  prottimlià^  vicinanui, 
—  ,  allenenza ,  parent eta, 

PROYKR,  s.  m.  oiseau»  ttritlnzzo* 

PRU  DE ,  adj.  et  s.  f.  qui  affecte  la  retenue, 
la  vertu ,  ehe  fa  C  onezla ,  che  ila  sul  con- 
tegno:  monna  la  coniegnota, 

PRUDEMMENT,  adv.  prudentemente , 
iaviawetite ,  e*fn  prudenzn. 

PRUDENCE,  ».  U  prudents,  tavitzza, 
eenno,  giuf/itio, 

PRUDENT,  E,  adj.  prudente ^  tentalo, 
iai-io ,  eaulo. 

PRUDERIE  ,  S.  f.  aff.'Clation  d'une  prude, 
qualité  di  chi   affetta    saviitza,    prudeuza^ 

onestà» 

PRUD'HOMME,  ».  m.  aulrcfoi»,  liomme 

probe  et  caillant,  lalentuomo,  ^-(prat.}, 

expert .  efptrio .  ptrito, 
>^PRUU'llOMMIE,  ».  m,probHà, 
FAVK£»s.Ci£ruîl,fraéM«  ia»M. 


PBUREAU,  I.  m.  pnme  aèciie, 

iusina  geeca, 

PRUNELAIE,  ».  f.  iuogo  pimo 

PRUNELLE,»,  f.  petite  prune 
Drugnola,  — ,  ouverture  qui  pamSt  noire 
le  milieu  de  l'œil ,  pupilfa,  — ,  prov.  jnacr  et 
la  prunelle,  occhieggi^re,  fur  d'  «erAc,  fmr  t  «^ 
cluolino, 

PRUNELLIER,  s.  m,  arbrisseau  c|iii  porte 
les  prunelles ,  prugnolo. 

PEUN 1 ER,  s.  Q.  arbrequi  porte  1cm  pnmc^ 
prugno  I  «iffino. 

PR  U R IT ,  ».  m.  (méd.)  déoiangceisea  mt^ 
prurito,  pizzieore, 

PRUSSIENNE  ou  cmiiiiiia  ▲  i.a.  ra«- 
»iiiif NB ,  S.  f.  eerto  çammintilo  éi  UitUt. 

PRYTAKAT,  s.  m.  (bist.  anc.  }  dignité 
de  prvtane.  digniiâ  dtgti  artomti, 

PR'YTANÉÈ,  s.  m.  édifice  public  où  s'as- 
semblaient les  prytanes ,  pritanto,  — ,  noe 
d'un  ci-devant  collège ,  pnVaRM. 

PRYTANES,  ».  m.  )>L  magistraU  d'A- 
thènes pour  les  matière»  criminelles  ,  priimmL 

PRYTANlDE,s.f.  chez  les  Grecs,  veaic 
qui  entretenait  le  feu  sacré,  comme  les  ves- 
tales chez  les  Romain» ,  pritanida, 

PSALLETTE,s.  f.  luogo  dova  ^ 
ia  mutiea  ai  giuvani  di  coro. 

PSALM1STË,8.  m.  auteur  de 
titre  qu'on  donne  à  David ,  iatmitta» 

PSALMODIE.  ».  f.  chant  des 
de  1  oitice ,  salmodia^  eanlo  di  saimù 

PSALMODIER  ,  v.  n.  ealmeggiare, 
tare  o  recihir  salmi, 

PSALTÉRIO.N,  s.  m.  instmmentde  as- 
sique  à  plusieur» cordes,  ««//crû». 

PS4UME,  s.  m.  »orte  fie  cantique  tacvé« 
$almo.  Les  ()saumespénitentiaux»<  ««ifoMilM^ 
î  stthni  penilenziali. 

PSAUilER.s.  m.  recueil  de  |isainir<, 
zalterio,  — ,  voile  de  religieuse,  €êHp  tekéi 
monaca, 

PSELLISME,  s.  m.  (méd.)  bétail 
difctto  di  chi  btilbitta. 

PSl'UDOMYME.  adj.  se  dit  de  W 
dont  Touvrage  parait  sous  un  nom  supposé, 
p*eudonimo  ^  chc  l»a  un  ftome  fin'o. 

PSEUDOPROPUÈIE,  s.  m.  faim  pi9- 
fêla. 

PSEUDOREXIE.  s.  f.  (méd.)  faui  i^ 
petit .  pfcudorestia ,  fume  faUa. 

PSILOTRK,  s.  m.  (mi^d.)  dépiialoiR, 
remède  propre  à  faire  tomber  le  poil ,  depilÊf 
torio. 

PSOAS,  s.  m.  nom  de  deux  musclef ,  paaii. 

PSOR  A  ,  »,  ro.  gale .  rûgna ,  êeahinm, 

PSORigUE .  adj.  che  é  délia  naturel  deik 
rogua ,  drtla  scablua, 

PSOROPUTUALMIE,  s.  f.  otUfmiapra- 
riginoen» 

l'SYCH  AGOGIB,  ».  f.  évocation  des eioitl, 
il  riehiumnre  l*  anime  de'  dtfuntl, 

PSYCUOMANCE  ou  r»TCB0iiAaeic«».  C 
art  d'évoquer  le»  morts,  pticomanzia, 

PSYCOLOGIB,  s.   r.  traité  sur  Vi 
science  de  l'âme,  peieologùu 


PTARHIQUE»  adj.  sternuUtoÎM»  starnu- 

€êiorio, 

PTÉRYGION,  s.m.  maladie  tîc l'œil , />«/- 
licoia  ehc  ti  forma  sulla  congittnliva, 

PTÉHYGOÏDE,  s.  m.  nom  de  deux  apo- 
physes de  l'os  sphénoïde,  pUrigoide. 

1»TÉUYG01[D1EN,  ENNE,  adj.  (anat.) 
plengoideo. 

PIÉRYGOPHABYNGIEN,  S.  m.  nom  de 
deux  muscles  du  pharynx ,  plerigofaringeo» 

PTÉK YGOSTAPtiYLIN.  s. m.  muscle  in- 
lenïe  de  la  luette  ,pterigottaplino. 

PTY ALAGOGUE ,  s.  m.  et  adj.  (méd.  )  ehû 
promuovela  Mfuazwne. 

PTYALTSME,  s.  m.  crachement  fréquent 
et  presque  continuel ,  lialitmo,  ptialUmo* 

PTYLOSC.s.  r.  caduta  délie cigtia. 

PU ,  PUE,  part,  de  paître  et  de  pouToîr. 
V.  ces  verbes. 

PUAMMENT.  adv.  avec  puanteur, /efiVa- 

mente^  puzxolentcmenie, 

PUANT,  E,  adj.  puixolenté^  filente.  Bê- 
tes puantes;  renards,  blairedux,  etc.  V.  ces 
moK  — ,  s.,  c'est  un  puant,  fam.  uomo  arrO" 
gante  e  tpregevoU» 

PUANTLUU.  s.  f.  puzzo^  fofore. 

PUBt'RE.  adj.  eh'  é  in  età  di  puberlA. 

PUBEBTÉ,  s.  f.  âge  auquel  la  loi  permet 
de  54*  marier,  pubtrlà. 

PU  BIS  (  l'os  ) ,  s  m.  un  des  trois  os  inno- 
minrs.^u^a,  pettignone» 

PUBLIC,  IQUE,  adj.  pubblUo,  pu- 
blico ,  noto,pale*e,  — ,  s.  ni.  tout  le  peuple  en 
général ,  //  puùbUeo,  iuUo  il  pnpalo.  En  pu- 
blic, a<lv.  in  pubblico,  in  vitia  di  tutli, 

PUBLICAIN,  s.  m.  cliezlrs  lloniains^  fer* 
mirr  des  deniers  publics  ,  pubblicano,  gabel- 
litrCm 

PUBLICATION,  s.  f.  pubbCcazione^  pro- 
miifg'»zionr.  — ,  en  parlant  d'uu  l'iwe ^  p»b- 
blicazioue  ,  edizione, 

PUBLICISTE,  s.  m.  qui  écrit  ou  fait  de» 
leçoriH  Mir  le  drnil  public ,  pubbheisia, 

PUBLICITÉ,  s.  r.  pubbdcilà  ,  notorielA. 

PUBLIER  ,  V.  B.  pubblicare ,  promulgare^ 
dlvttlgarey  bandirt.  Publier  un  livre,  dure  alla 
lace,  slawpure  un  lihro, 

PUBLIQUI^MENT,  ndv.  pabbllcamenU, 
apertamente ,  palcsemenle. 

PUCE,  s.  t.  iusecte  qui  s'attache  à  fa  peau 
et  suce  le  sang .  putce.  —  •  adj.  couleur  puce , 
€olwr  di  pufee.  Prov.  mettre  la  puce  à  l'ureille, 
dare  un  f^rattaeopo, 

PUCEAU ,  s.  m.  t.  de  plaisant,  zilello, 

PUCELAGE,  s.  m.  t.  fam.  et  un  peu  li- 
bre, virginiià,  puleelfnggio. 

PUCKLLE ,  S.  r.  fam-  Ude  vierge,  pueella, 
pufcella,  pulzella^  zilella,  — ,  sorte  de  pois- 
son .  tort  a  di  pesée. 

PUCERON .  s.  m.  sorte  de  vermine,  mth 
iclierino ,  barherozzolo, 

PUCIIEUX  ou  rocHtT,  s.  m.  t.  de  raffi- 
nerie, cuillère  pour  puiser  le  sucre  «  eue- 
thiara, 

PUCnOT,  s.  m,  (mar.)  V.  raoNai. 

PUD£UU»«.  f.  pudorfp  modettia,  v«r»* 
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emdia»  — ,  timiditâ ,  perUanza  ^  rossor^» 
Épargner  ou  ménager  la  pudeur  de  quelqu'un, 
non  offtndere  la  verecondta  di  una  persona, 

PUDIBOND,  £,  adj.  fam.  qui  a  une  pu- 
deur niïiUKWe,  vergngnoso ,  vereeondo, 

PUDICITE,  5.  t  pudicizia  ^  onettà. 

PUDIQUE,  adj.  pndico ,  castp. 

PUDIQUEMENT,  adv.  pudieamenU,  cm 
pudieizia ,  oneêtamente, 

PUER,  V.  n.  puzzare,  putire,  —  ,  t.  a.  il 
pue  le  vin ,  le  musc,  puzzar  di  vino ,  iaper  di 
mutchio, 

PUÉRIL,  E,  adj.  puérile ^  fanciultetcOm 
— ,  lig.  frivolo. 

PUERILEMENT,  adv.  puerilmenle,  dû 
ragazzo, 

PUÉRILITÉ,  s.  f.  action  puérile  d'un 
homme  té\\  ^  puerililà,  fancinUaggine, 

PUERPÉRAL ,  E ,  alj.  (méd.) fiivre  puer- 
pérale .  pebbre  del  puerptrio,  del porto, 

PUFFIN,  s.  m.  oiseau  marin,  pul/cno. 

P  U  G 1 L  AT ,  s.  m.  combat  à  coups  de  poingi^ 
pugitntOy  il  giitoco  délie  pugna. 

PUINE,  s.  m.  arboseello  di  maechia, 

PU  INÉ .  ÉE ,  adj.  et  s.  né  depuis  un  de  ses 
frères  ou  une  de  ses  sœurs ,  cadetto. 

PU I S ,  adv.  ensuite ,  poi ,  dopo  ,  dappol ,  di» 
poiy  po$cia%  appresso,  tfuindi, 

PUISAGE,  s.  m.  action  de  puiser,  /'  atiU, 
gnete. 

PUISARD,  s.  m.  espèce  de  puits,  emal^ 

iitnjn.  .» 

rUISELLE,  8.  f.  cficc/i/<yoii«  a  travatw 
il  sei'O. 

PUISER,  Y.  n.  prendre  de  Venu  avec  un 
vase  dans  une  rivière,  fontaine,  etc.  ailigmerâf 
eavare^  tirar  arqua.  —  ,  fig.  puiser  dans  la 
source,  dans  les  sources,  pour  jire,  lire  les  au- 
teurs originaux,  eauar  dalle  torgend,  altignerê 
aile  fonti.  Puiser  dans  la  bourse  de  quelqu'un, 
eavnrue  dantiro  a  iitolo  d*  amicizia. 

PUrSOlR,  s.  m.  t.  desalpétiirrs,  instra* 
ment  fait  en  forme  de  grande  cuillère ,  eue- 
eliiiija.  i 

PUISQUE,  conj.  giaerhé,  poi  hè,  impêr» 
eiàfthé, 

PUISSAMMENT,  adv.  potentemonU ,  vi- 
gorosamente ,  efjîcacemente  ,  potsentemenle  ^ 
gaf;liardamente.  — ,  pour  beaucoup,  extrême- 
ment.  V.ces  mots. 

PUISSANCE,  «.  f.  patenta 9  poaa,  poi* 
tanza^  podestà,  poieztà.  —-ypotrre,  iwpero, 
tignoria»  — ,  état  souverain ,  poienza.  —  ^  au 
pi.  une  des  hiérarchies  des  anges •  potestdf 
poiestade.  L'aimant  a  la  puissance  d'attirer 
le  fer,  ha  la  virtU .  la  forza,  la  proprield,  ^, 
t.  de  philos,  poienza  :  un  gland  est  un  cbéne  en 
puissance.  — ,  t.  de  méi*an.  potenza ,  forta 
motrice,  —  «  en  malhém.  poienza  ,  grado,  —, 
faculté,  poienza  dell*  ammOy  facollà.  —,  au 
trictrac,  on  dit  prendre  sou  coin  |»ar  puissan- 
ce ,  oster  il  primo  a  prender  f  ango/o  del  tavo' 
lisre.  Toute- puissance,  s.  d  se  dit  du  Dieu, 
onnipolenta, 

PUISSANT,  B,  adj.  ehe  ha  molle  polêrê, 
poUnle,  poitoniên — ,  poderoto ,  é^gliaré^  ^ 
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forte  %  tffieaet,  -^ ,  rieehusimo ,  opuknie,^-'^ 
robufto ,  vigoroto,  Huut  et  puissaut  seigneur , 
très  baul ,  el  très  piiissanl  prince,. ti  1res,  ûtio 
û  poUnU  gignore,  ece.  allissuno  «  poUnlUtimc 
prihàpôt  €ce.  — ,  lig.  femine  devenue  puis- 
sante, «/onna  Iroppo  graita, 

PUISSANT,  s.  m.  k*ft  puis5ons  du  siècle ,  « 
patent i  ^êl  secoh.  Le  Tout-Pui&sant»  Dieu, 
t  Onnipotente* 

PUITS ,  s.  m.  trou  profond  creusé  de  main 
d'homme  |»our  avoir  de  IVau ,  potxo,  — ,  6g. 
puits  de  Mriertce  •  homme  trèïi  savant ,  arca  di 
teîenta.  — ,  t.  de  guerre ,  foae ,  bûche.  —  , 
t.  de  mar.  untinû,  —  •  t.  de  jard.  eerehio. 
Puils  Arlé>ien.  V.  AUTisiiN. 

PULtULEK,  V.  n.  pullulare,  gtrmogiiarc, 
gernùnaref  poUonare,  metterc. 

PULMOMAUiE.  adj.  qui  appartient  au 
poumon,  polnionare,  — «s.  f.  plante.  V.  coa- 
MOOK.  — ,  mous.<e  sur  le  tronc  des  cbèucs  ou 
desh(*ires«  putinonaria, 

PULMOfllE,  s.  f.  maladie  du  poumon, 
poimonêa, 

PULftlONIQUE,  s.  et  adj.  malade  du  pou- 
mon ,  r/ie  non  Ita  tant  i  polmvnL 

PULPE,  s.  r.  substance  charnue  des  fruits, 
des  le{(umes ,  polpo, 

PULPEUX.  EUSE,  odj.  (bot.)  polposo, 

pofputO. 

PULSATIF,  IVE ,  adj.  se  dit  d'un  batle- 
ncnl  doulourfux  qui  accompagne  les  inflam- 
mations ,  puUatorio, 

PULSATILLE,  s.  f. plante. /»ff/M(i7/tf. 

PC  LS  AT  ION,  s.  r.  (méd.)  hallement  du 
pouls  ,  douleur  puisât: ve,  pulsusione, 

PULSILOGK  ou  rvLSiuRBi,  s.  m.  (mëd.). 
ffisirunient  pour  mesurer  la  vitesse  du  pouls , 
pulsihgio. 

PULV  ËRIN ,  s.  m.  sorte  de  poudre  à  ra* 
non ,  potverino,  —  ,  espèce  cJe  |ioire  ou  l'on 
met  ci-tle  poudre,  vmso  dovo  «<  tuuo  il  potvo~ 
rino*        , 

PULVÉRISATION,  s.  f.  polvtrizsationo, 
itpoioerixtaro. 

PULVÉUlSER,  y.  a.  polverUsare,  ^, 
fig.  dUtruggcrt ,  annitntmro, 

PULVËH  ANT,  E ,  adj.  ( bot.  )  rempli  d'un 
duvet  qui  res<emble  à  la  pous.^ière ,  polveroso, 

PULVINAIUE,  s.  m.  1.  d'unliq.  petit  lit, 
coussin  sur  lequel  on  plaçait  les  images  de 
Dieu,  pulvwart, 

PU  M  ICI  M  ,  s.  m.  huile  de  palme,  0/10  di 
palma, 

l'UNAIS,  E,  s.  et  adj.  qui  aie  nez  puant 
et  qui  est  presque  privé  de  l'odorat,  puzto» 
Unto  dei  mit'»  c  quusi  prtvo  âe't'  odorato, 

P  U  N  A I  SE ,  s.  r.  insecte ,  eimice, 

PUNAISIE,  s.  r.  putzo,  lezzo,  fetor; 

PUTiCU  ,  s.  m.  V.  poACHE. 

PUNIQUE,  adj.  foi  punique,  mauvaise 
foi ,  fi  de  punicOt  ma/a  ft.dc. 

PU  NI  H  .  V.  a.  chAiier ,  punire .  cattîgare, 
'  PUNISSABLE,  aHj.  qui  mérite  d*étrc pu- 
ni ,  punibite,  eho  mérita  eaUigo, 

l'UNlYIOM ,  s.  f.  puuitlone,  eattigo,  gt^ 


PUR 

PUPILLAIRE.  adj.  qui  appartient  _  .  _ 
pille.  pffpi/Ztfr*. 

PUPILLARITÉ,  s.  f.  le  temps  qu'uii  en- 
iant  est  pupille,  «7  tempo  detim  t^teim. 

PUPILLE,  s.  m.  et  f.  fille  ou  garçim  îm- 
pulière  qui  est  sous  l'autorité  d'un  tiileor, 
pupifto  ,  ehi  non  4  aneor  giunto  alia  pmkerU 
ed  é  Motto  tutore,  — ,  jeune  en&nt ,  par  rela- 
tion à  son  gouverneur ,  atliovo,  alumno.  — ,  la 
prunetle  de  l'œil ,  pupit/a, 

PUPITRE ,  s.  m.  lutrin ,  teggio. 

PUU,PUU£,adj  puro^sctiUtto^prwtto, 
temptiief  mero,  ».  au  mon\, purgaio ,  tante, 
infOnlaminalOg  iitittato,  — ,  eii  parlant  da 
sl\le,  ieno,  —,  sans  tache,  untm  macrib^, 
wondo,  —,  chaste,  casto,  A  pur  et  plein,  adv. 
in  intierOf  atsolutamtnte ,  appieno ,  fine 
mente, 

PUREAU .  Ji.  m.  qutUa  pvf  di  itgotn  eb 
rimane  teoperte  sut  teHo. 

PUREE ,  s.  f.  eugo  di  puetii,  ientitdme e 
eimi/i» 

PUREMENT,  adv.  sans  mélange, 
mente,  nttlamente ,  fr/iûllameit/a. 

PU RETÉ ,  s.  f.  purità ,  purtzza.  —  ,  â 
grità ,  innoeenxa  ,  tcttitadiue ,  eee. 

PURETT£,s.  f.  sabift  rerrugiœuK  qa'oi 
met  sur  l'écriture,  puretta, 

PURGATIF.  IVE,  adj.  purgaiiyo.  alo- 
tivOy  evaeuaùvo,  — ,  Km, purgantom 

PUHGATlON.s.  f.  (mé;l.)  purgm,  pef 
gatione.  —  .  au  pi.  pnrghe ,  meetrui, 

PUBGATOI  UE,s.m.  séjour  expiatoiie  da 
âmes .  purgutorio, 

PU  RG  LOI  R  ,  s.  m.  bas5iin  cbarieé  de 
pour  purifier  l'eau  de  source ,  emmliitojo, 

PURGER,  V.  a.  purgare ,  neil^ra ^ 
euare.  Purger  l'état  de  voleurs,  de 
bonds,  etc.  sbrattar  h  slato  di  ladri,  eK  m- 
gaffondi,  ère.  —  son  bien  de  dettes»  tiberarm 
da  tuttii  dettili.  Se  purger  d'une  accusalioa, 
d'un  crime,  giutiifitarsi.  Purger  m  ctmsdca- 
ce  •  purificare ,  mondare  la  coitienta,  —  soa 
esprit  de  toute  sorte  d'erreurs ,  de  préju^, 
diëfarsi  d*  ogni  eerta  \d'  ênore,  di  pee» 
gimtiej. 

PURGERIK,  s.  f.  luogo  dov  a*  imkî» 
ehisre  il  zueeUero. 

PURIFICATION  .  s.  ï. purifica^îamm,  de- 
puramento,  —,  fête  de  la  Vierge.  V.  csaj- 

DELCOB. 

PURIFICATOIRE,  s.  m.  certaia  liafs 
dont  les  prêtresse  servent  à  l'autel,  ^«n/C* 
eatojo, 

PU  RIPIER ,  V.  a.  purifieere .  purgmré ,  dh 
purare,  reitificare.  Se  purifier,  pmrificmrdf 
divenir  piiro, 

PURISME ,  s.  m.  défaut  du  pariste.  iipm* 
lar  In  p tinta  di  forchetta, 

PURISTE,  s.  m.  celui  qui  aOTecte  nne  pa- 
reté  minutieuse  dans  le  langage,  eraanmlf, 
eruj^herolg, 

PURITAIN,  s.  m.  presbytérien  n^ 
d'Angleterre ,  puritane» 

PURITÂ^1SM£,  I.  m. d^fWaa  d^ 
lanc. 


QUA 

rURPURIll^,B»a4i.  porpifrino,  pwrpur$b, 

v^rmlgUo, 

PURPURINE,  s.  f.  bronze  moulu  qui  s'ap- 
plique à  riinile  et  au  vernis,  porporinm. 

PURPURiTE,5.  r.  eonchiglia  di  pcrpora 

FURULENGB .  s.  f.  (  raéd.  }  supporatioD , 
purulcnza  ,  quioUUà  di  mareitL, 

PURULENT ,  E ,  adj.  qui  est  mêlé  de  pus. 
moreûno ,  putrido, 

PUS ,  s.  m.  buHieor  polride,  blandie  et 
épaisse  •  marda  f  mareîttina. 

PUSILLANIME,  8.  et  adj.  qui  manque  de 
ctBatfputiilanimo,  pHwUltaùmêm 

FUSlLLANiMITÉ,  s.  L  pitsUlânimUà , 
m^ncawA  di  êpirilo ,  timidité* 

PUSTULE  »  s.  f.  petite  tumeur  qui  s^élère 


QUA  48i 

PYRAGAtrrHE  boisson  ittsaT  ou  avbri 
na  Moïse  ,  s.  m.  arbrisseau  épineux  à  (lètites 
baies  couleur  de  feu.  licio, 

PYRAMIDAL.  E .  ad],  piramidaie, 

PYRAMIDALE,  s.  f.  plante  qui  s'élève 
très  haut,  piramidaie, 

PYRAMIDE,  s.  f.  solide  qui  s*élèté  en 
diminuant  et  se  termine  en  pointe ,  plra» 
mldê. 

PYRAMIDBR,  r.  n.  t.  d*arts,  Mitrv  ifî« 
tpoito  in  piramidê, 

PYRÈTRB ,  s.  m.  plante  de  Barbarie  >  pi» 
latro,  pirairo, 

PYRÉTIQUE,  s.  m.  et  adj.  (méd.)  bon 
contre  la  fièvre,  feèbrifugo.  ^ 

PYRITE ,  s.  f.  minéral,  pirile. 

FYRITEUX ,  EVSE  »«dj.  de  la  natnre  de 


sur  la  peau ,  pmiula,  cvssa.  Les  postules  de  la  |   la  pyrite ,  plriiieo,  pirHieoso, 
petite  Térole,  h  Mh,  ip  botUdM  dei  m-  FYROLE,  s.  f. plante Tu]néraîi:e,0Îr9£a. 

^  '  *      PYROMANGIE,  s.  f.  dirinadon  par  le 

moyen  du  feu ,  piromamtia. 


judo. 

PUTAIN ,  s.  L  puiiama,  mentriaa. 
PUTANISME»  s.  m.  puttaneria^  patta* 

PUTASaiBR,  s,  m.  puttanierêf  tfordeU 
tiare, 

PUTATIF ,  IVB ,  a^j.  qui  posse  pour  être 
ce  qa'  il  n'est  pas ,  putative. 

PUTOIS ,  s.  m.  animal saorage de  poil  noir, 
puMMola* 

PUTPUT,s.ra.  oiseau*  V.  wn^n. 

PUTREFACTION ,  s.  f.  putrefaaiane,  pu- 
tredinet  eorrutiama» 

PUTRÉFAIT,  E ,  adj.  corrompu ,  putre* 
faite ,  putride  *  mwreie^  cerrette, 

PUTRÉFIER,  y.B.  putrefare^  eorram^ 
père  9  guoêtare.  -^»«lfécip.  imputridire,  cfi* 
fracidire» 

PUTRIDE,  adj.  putride,  mareio,  tor- 
rette. 

PUTRIDITÉ,  s.  f.  (méd.)  corruption, 
putredine,  putritÙià» 

F YCNITE ,  s.  f.  pierre  fort  dense ,  piehite. 

P YGNOSTYLE ,  s.  m«  spotio  tra  due  eo- 
tenne  trappe  tirette. 

FYCNOTIOUB ,  s.  et  adj.  V.  tnoBASSART. 

FYG ARGUE,  s.  m.  espèce d*aigle,  atiette, 
aquila  petealnee, 

PYGMBE,s.  m.  petit  bomme,  pîgmee. 

PYLORE,  s.  m.  orifice  inftrieor  de  l'esto- 
mac ,  pitore. 

PYLORIQUfi,  adj.  qui  a  rapport  au  pylore, 
pUerieo, 


PYROMÈTRE,  s.  m.  instrument  pour  me- 
surer les  degrés  de  la  cbaleur  du  feu,  pirar^t-  ' 
tro, 

PYROPE,  s.  m.  pierre  précieuse ,  p/iv;»9. 

PYROPHORE,  s.  m.  préparation  cbimi-  ' 
que  qui  s'enflamme  à  l'air ,  pire/ero,  ' 

PYROTECHNIE ,  s.  f.  art  de  se  servir  du 
feu  •  de  faire  des  feux  d'artifice,  piroteenia» 

PYROTECHNIQUE ,  a4j.  pireteeuite. 

FYROTIQUB,  adj.  (méd.)  se  dit  des  eau- 
térisans,  pirotieo.  Y.  CAOSTiQea. 

PYRRHIQU£,s.  f.  danse  militaire  «es 
anciens  inventée  par  Pyrrhus, /xm'ca,  epteie 
di  mertêta, 

PYRRHONIEN ,  ENNE,  adj.  et  s.  qui  est 
de  la  secte  de  Pyrrhon,  qui  doute  de  tout  fjtir- 
renista, 

PYRRHONISME ,  s.  m.  système  de  Pyr- 
rhon qui  doutait  de  tout ,  pirronismo. 

PYTHIE,  s.  f.  prétresse  de  l'orade  d'A not- 
ion à  Delphes,  pitonista»  taurdotetsa  a' A' 
pellu 

PYTHIQTJES,  ardj.  pi.  se  dit  des  jeux  qu'on 
célébrait  h  Delphes  en  l'honneur  d' Apollon 
surnommé  Pvthien ,  pitlei. 

PYTHON ,  s.  m.  t.  d'antiq.  esprit  familier, 
pitone ,  flone.  —  (hist.  nat.*) ,  genre  de  ser- 
i>ens ,  pttone. 

PYTHONISSE  ,  s.  f.  nom  ,  dans  l'anti- 
quité ,  de  certaines  devineresses,  fil<mMw, 
fttoniisa. 


Q. 


Q ,  s.  m.  oottsoime. 

QUADERNES  ou  CAUiBa ,  s.  m.  pL  se  dit 

an  jeu  de  triclrae  lorsque  do  même  coup  de 
dés  on  amène  deux  quatre,  guademe, 

QUADRAGÉNAIRE,  s.  et  adj.  (pron. 
que  à  rital.  )  de  quarante  ans,  qupdragettariû, 
M  if  métrant*  unuL 

QUADRAGESIMAL,  B,  adj.  (pron.  qua 
àVitaL }  qui  appartient  au  carême,  quartti* 
maie. 


QIJADRAGÉSIME,  s.  f.  (pron.  qua  à 
l'ital.)  dimanche  de  la  quadragésime ,  ta  prima 
domenica  di  quaretima, 

QtJ  ADR  ANGLE,  s.  m.  (pron.çini  à  l'ital.) 
quadrangolo, 

QU  ADR  ANGULAIRE ,  adj.  (  pron.  qua  à 
l'itÉ.)  qui  a  quatre  ongles,  quadrangetare, 

QL  ADR  AT,  s.  m.  t.  d'impr.  morceau  de 
fonte  plus  bas  que  la  lettre  pour  fomcr  lea 
1  blancs,  quadraiû,  —,  adj.  m.  (aitr,)^  qua* 

3i 


Pa 


QUA 


dm  aspect  «  {MViUioD  4e  (kmptanitn  diiM- 
tes  de  90  de^véiy  nfpetio  quudrtitoy  qtmdra* 
iura, 
QUADRA.TiN.  ?.  im.  U  d'iinpr.  ^itodrati* 

m^,   V.  Q(7A.Da4T. 

QUADRATIQUE,  ad},  terme  d'algèbre. 
éqaaUaA  quadratique  »  do  becoiid  de|ré,  f  nc- 
drativo. 

QUADRATBÏCE.s.  r.;pron.  qua  à  l'iUiL) 
t..  4e  ^om.  ciMMrbe  inveuléu  p«r  les  eocicos 
pour  approcher  (le  la  quadrMur^  du  Cercle  « 

QUADRATURE,  s.  r.  (pron,fM«àl'ital«) 
réduction  ^i^iéUiqiie  de  quelque  fiiwa  cw- 
>iligne  ^  un  Oarré,  qi^tai^rti.  — ,  t.  d'astr* 
Aspect  de  d«u&  aflre9  éUiigdés  Tua  de  l'autre 
d'un  quar^  de  cercle, «ymu^mlurf.  —,  t.d'bofl. 
(pron.  kadr.  ]  ce^Um  aMemlAag^  de  pièces, 
quadrattira^ 

QU ADRB,  9r  au  Y.  qadmi 

QUADRËR,  V.  iuf«4d>«rej  MC4r(/«rf«« 

QUADRIENNAL ,  £,  adf.  V*  qvAVMvr- 

qUADRTFOLIUM,  s.  m.  êorta  di  planta» 

QUADlUGE.s,  m.  ÇproD.  ^um  à  IMtpl.) 
c\iar  à  deux  roues  attela  de  quatre  cbeTavv  de 
front ,  quadrlga. 

QUAi;iRUUMBAUX,8<  eiadj,  m.  pI.  se 
dit  de  quatre  munies  de  U  caiise ,  qitadrig^ 
mini^ 

QvAI^RlLATËRB.  s.  m.  (pron,  qaa  à 
rttal.  )  (îgurc  à  quatre  ç6tés  »  quûérilAiêWQ  » 
pUÊtA  di  enottro  Uti, 

QUADRILLE,  s.  il  troupe  de  cbcvalien 
d*un  même  p^irli  dans  un  carrousel ,  quadri* 
giia.  —  ^  s<  m-  espèce  do  jea  d'homfaiEe  qui  se 
joue  4  quatre  »  quatUniio* 

QlfADRILLON.  s.  m.  (pron.  qua  àrUal.) 
t.  d'arilb.  un  miUe  ou  un  miUiûn  de  tniti^iia. 
quadriilîon^. 

QUADRl!COM£.s,iB.  (pron.  çflattl'itaL) 
grandeur  composée  de  quatre  teraaes,  ^ua- 
drtnomio. 

QUApRlPARTI.IE.adj.  (pn».  fiut  à 
l'ilai.  1  di^Uéen  quatre ,  quaéripawiUo, 

QUADRIPAUTITION.  s.  f.  (pron,  qua 
à  l'iUl. }  t.  de  matb.  qmadripartiziômif, 

QUAPRISYLEABE.  adj.  (oron,  qua  À 
rital.)  qui  a  quatre  syllabes,  quadrulUabo, 

QUADRUMANE, «di.  cl&.ii>.(proo.  fva 
à  Vît^.)  qui  a  quatre  nviins,  gonen  di  matmiù' 

QUADRUPÈDE ,  adj.  (pron.  qua  h  rital.) 
qui  a  quatre  pieds ,  quadrupède» 

QUADRUPLE,  s.  m.  (pron.  911a  à  l'ital.) 
quatre  fois  autant,  quadrupla,  — ,  pièce d'Es- 
0ag9e«  quadfiépla. 

QUADRUPLE-GROGUR,  s.  L  t.  de  mus. 
quaUrtcroma. 

^UABUUPLEA.i^.  a.  (prmk^/Mil'tlal) 
qâadrupticare.  — .  ▼.  n.  quadrupUoarti*. 

QUAI ,  vm.  levée  faite  Le  han^d'unA  vin^e 
ou  d'un  port  «  Ueuda  évù  da  ana  pante  ha  f  a^ 
qua  e  dm  aUra  catt  ;  »pia§gia ,  ^mda ,  cr- 
^ÛM.  Le  ^(4  de  l'Acaos  à    Fitirence  »  il 


QUA 

QU AIGHB ,  t.  f.  mrU  di  ptmk  imm  cJb 

non  ha  ehe  un  ponte. 

QUAKERouqoAC»,  %.  m.  (proii.loiiacre), 
trembieor*  nom  d'une  sacteen  Angleteire, 
qu0€qutro* 

QUALIFICATEUR .  s.  m.  en  Espagne  ft 
en  Italie  »  mambrede  l'inquiaitien ,  qmtiîfiem- 
ivre ,  ttaminalort  doi  tamt'  offaie, 

QU  ALIFIGATION  ,fi.  f.  quaKfioaaHma, 

QUALIFIER,  V.  a.  quaiifiaaré ,  dkn^ ii  fU 
î9hf  rff*.»  ^  quelqe'uB  éa  Uk\idtitt  d'inipas- 
teur.  etc.  iraliar  dafmrbm^  dW  Impêatare, 

QV  AUTK.  s.  L  ^mHU*  ^  «  au  %.  diala . 
prerogativa,  dmU  éalhk  nafaiw.  —,  eaiirf?- 
sioné»  iigntkgmo,  mêbiltà  plgaâréêtf^Âg,  ^^  ^ 
t.  de  pal.  les  qua)îtiad*an  mnM,  U  dh^^mii^ 

QUAMQUAM,  a«  m.  teraigMe  l«cltt«  i 
i'ottvertiire  et  eettaibe»  tbèies.,  aoriû  él  éfin^ 
ga ,  di  discorso  (alino.  Une  dispute  s'ëtant  âe- 
vée  si  on  dt^aii  IrproBetteer  a  ntaTieme  «u  à 
la  lraiiçai«ft«  il  %%  paquit  lo  iiot  quânquan. 

V.  QDAHQOAir. 

QUi^O*  aân  larsqM»  faaiid^»  #/bra. 
in  quel  tempo,  in  quai  tempo?  — ,  conj.  qvdi» 
que,  h^nehég  e^UanSp  qaaniunquot  fum^ 
anche»  —  et  quand ,  pnSpb.a«ec,  pof,  Ituitmê, 
nei  Hud$«im9i  têmp0^  eau. 

QUANQUAN  ou  cancah,  s.  m.  famir|[MM 
ehiasso  per  mdla»  dimri^  mmUUcanH  :  fahc 
des  quaMiMAïui 

QUANT,  adr.  atec  la  préfh  h,  èa  fmamm 
a...  par  quai  cA*  Iaar4i  »  epmia  a^» 

QUANTES,  adtj.  £.  p^  faa.  toute»  las  foë 
qua  y  «fw  quai  voiia^  tmtia  la  IHHUdta^  qoû- 
lora.  Toute»  fiMAetqnanèai»  eemfmém  •  9giâ 
vol  ta ,  qualora, 

QU  AN  UÈMB*  «4Î«  «t  a*  9«fliildu  U  q«n. 

tième  jour,  il  quanto  del  mese  0  dalla  luna* 

QUANTITIÊ  «  a.  i(  iaul  œ  qui  pt^f  «ete 
mesuré  ou  nombre ,  quantiêék  -m.  ,  tnultîtiale  » 
aboadancc,  akkmadâfuta,  moUitadha.  -^^t.ét 
gramio.  meure  4aa  syllabes  bagues  H  baèves , 
quantità, 

QUARANTAINE  i  s.€.  f  MiitmiCiM ,  f  ». 
rqntana.  Approcher  da  laqaanmlaHie  9  ««s«- 
cinarsi  ai  quaranC  anni,  Faisa  q««r»Uiia«  » 
séjourner  doua  n»  laMatat  »  alo.  quand  on 
vient  d'un  tw^^.eù  poaeraU  dtreiape^e ,  /Ir 
la  quarantena. 

QUA^RANTIB.  s.  L  «nciehL  ûBimil  des 
quarante  à  Venise,  quaranlia, 

QUARANTIÈME,  adj.  quarantaeimo. 

QUARRE,  etc.  V.  cabré,  etc. 

QUART,  s.  m.  la  quatrième  partie  d'ua 
tout ,  il  quarto  ,  la  quarta  parle  di  un  fof fe. 
-^ ,  prov.  conter  ses  affainta  au  lieas  et  4u 
qvMTi,  r%ec(mtaf  /* mm  fatamdb  é  qaHUÊta  a  m 
qualla^  ^  de  oarole,  iaalramafii:  de  "rHHin 
quadranlc*  —  de  vejrH»  qwivt  de  tatri»,  U  d« 
\j\9»<f  quarUk  di  vtmlo,  ^  dâ  mb^i  ds  eéai'ir> 
sioA«  t.  d'eiieraice  militaire»,  ^MifC*  di  fim» 
quarto  dt  conversione,  Demi-qéacA,  eia  waammm 
quarto  j  /'  aiimm  fierté^  Fièvre  «fuette,  fmaf^ 
<aJM,  fMraqaoTHuitu  Vién%  émtiù  ^UBte« 
^uartana  doppia. 


QUA 

QU  ARTAINB ,  êdj^  ftèvM  (lUMUme ,  pûp. 

fièvre  quarte^  fnbbre  quarlana» 

QUABTAmER,  •.  m.  sanglier  de  quatre 
ans,  einghiale  di  fiutUr9  annL 

QD  AHTATION ,  6.  f.  action  de  partager  en 
quatre*  «^rva/ana  di  ttnie  ire  quàrii  d' ûrgûnio 
«Ml  «a  quvrto  d*  oro  />9r  farê  iû  Mparliminiê, 

QUAUTAUT,  s.  nu  vaiiMau  teaaot  le 
t|iiart  d'«a  BMÎd,  quarUruolû* 

QUARTE,  a.  f.  aMSureciaienaat  deux  pin- 
tci«  fuarim,  mUitrû.  éi  éuê  pinte»  — -«  t.  de 
nu»  mtenralle  de  dtnx  tons  «t  dcnl ,  q¥arUim 
— ,  t  d'cMriae  »  maniera  de  porter  «•  eaup , 
omarié^  -»  falddie  o«  falcidieBiie  •  quarte  tré- 
bellienne  ou  trébellianique,  t.  de  dralt  rOinai%- 
U  quart  des  biaaft  qui  doit  demetuer  à.  rbéri- 
tier  surchargé  de  legs,  et  le  auart  qui  doit  de- 
meurer à  on  héritier  Àargé  aé  rendre  Tbénî- 
diié  à  ift  auire,    fMuHa  faleidim^   ^umrUL 

QUABTi-FAOOT,*.  «.  (mm.)  mi*  éi 


QUE 


m 


ou ARTBlf  ISR  »  a.  n.  V.  Qatarunaa* 

QUARTBR,  T.  a.  aarcher  entra  deux  or» 
nièrea  et  ka  éviter»  tQmtmmar  frm  dae  rdmje 
Mmêm  ineêppmrvL  — «  t.  d'escnme,  ôtcr  sou 
oavM  de  la  ligne ,  mallarf  «  /«ar  di  lima. 

QUARTERON,  s*  as.  la  quart  d'une  litre 
de  poiAi,  «n  qmmrio^  ma  ^Moriiêrê»  -^ ,  quart 
d'un  ont»  qumrta  parte  di  e$tUa, 

QUARTERON,  ONNB.  aàj.  enfant  né 
d'un  Eurapéca  et  tf  une  muiétra,  faneiulh  gt-- 
naraia  da  ua  Earopeù  t  éa  una  malaliap  a 


QUARTIER,  s.  m.  »-  de  Teau,  d'a- 
gneau t  ete.  «a  quarts  éi.,,  — ,  proT.  et  fig.  il 
se  mettaatt  an  qîsartieri  pour  le  aenrice  de  ses 
aaist  ëgH  êi  ftroHa  tagliarmpeMi  pal  servi-^ 
«a  dAi'  «aat  amieL  Un  quartier  de  terre ,  de 
TÎgae,  «te.  la  qmartm  parié,  an  quarto.  Un 
quartier  de  gâteau,  d*orange,  etc.  «ta  quarla, 
un  petto ,  una  parte.  Bois  de  quartier,  legno 
da  iruektre  epaeeato  in  qaattro.  Un  quartier 
de  lard,  «a  éardome.  Queriien  de  pierre ,  gros 
nuMceaux  de  p4erres,  masei.  Quartier  de  sou- 
lier, les  deux  pièces  de  cuir  qui  environnent  le 
talon,  qntartiere.  Faire  quartier  neuf  »  en  par* 
lant  d'on  cheval ,  far  eome  a  ugna  nnava,  *-, 
en  parlant  d'une  villi»,  quariiete,  riane,  —, 
t.  de  guerre,  quartier  d'hii^r,  de  rafratchiBe<^ 
ment,  fuerltira*  Deuwader,  donner  quartier, 
ekieder,  éar  quertiere.  Demauder  quartier,  ne 
faire  aucun  quartier,  ebiedere  graxia  »  fraf f cr 
ton  fuîto  rigore,  '—  de  la  lune,  la  quatrième 
partie  du  cours  de  la  lune,  quarto  délia  luna» 
— ,  ce  qui  se  paie  de  trois  mois  en  trois  mois 
pour  les  loyei-s,  pensions,  rentes,  etc.  tri- 
meeire.  -^ ,  t.  de  blas.  la  quatrième  portion 
d'un  écusson  chargé  d'armes  entières,  quarto. 
•^  de  réduction,  instrument  de  pilotage,  quarto 
di  riduzione,  A  quartier,  adv.  à  l'écart,  a  porte, 
în  difparte. 

QUARTIER*MAtTRE,  s.  m.  sorte  de 
bua^officier  de  vaisseau,  eotto-padrone,  basto 
uffitiale  di  vàteetlo, 

*QUART1BR-MESTRB,  s.  m.  premier 


nmrécfaal  de  logî$  d'un  régiment  de  caraleria , 
quartiermaUro. 

'^  QUARTINIBR,  s.  m.  oflider  de  vitta 
préposé  à  la  police  d'un  quartier,  cuporîaa#,- 
eapilano  di  quarlitrot 
.  QUARTO.  V.  iM-QOAaTO. 

QUARTZ  ou  QUAax,  s.  m. (hiat.  nat.)  pien« 
d'un  éclat  vitreux  qui  étinceUe  sous  le  briquet, 
quarte. 

QUARTZËUX,  EUSE ,  adj.  de  U  natuM 
du  quartz ,  eke  tiene  dei quarto. 

QUASI,  adv.  fam.  presque,  quati^pHtm 
cUa,  a  anéipreem. 

QUASI-CONTRAT,  s.  mu  abligatioa  ui»« 
tractée  par  le  fait,  sans  écrit,  quaei  eontràîio. 

QUASI -DELIT,  s.  au  dommagu  causésaai 
intention ,  qaati  dclitîo. 
.  QUASIMODO,  a.  f.  (du  lut)  le  dimanche 
après  Pâques ,  la  domaniea  in  Albit* 

QUATERNAIRE,  adj.  di quattro  mmiài 

QU  ATERME,  s.  m.  t.  de  loterie,  aamfenka. 

QU  ATERNB,  £E.adi.  diepottopetqaattrû. 

QU ATORZAINB ,  s.  f.  t.  de  paL  tpoBia^i 
qaaHordici  aaat. 

QUATORZE,  adj.  et  s.  foatiapdiei. 

QUATORZIBUE,  adi.  faonoréieetimm , 
deeimo  quarto,  — ,  s.  m.  il  quattordiooêimo. 

QUATRAIN,  s.  m.  stancèou  pièc«  dequu- 
tre  vers,  quaiemariOf  quartina* 

QUATRE,adj.ets.fa4illiv.  LesQaalit- 
Teasps ,  Quattro  Ttmpora.  Quatre*viagto ,  ar^ 
tanta,  et  quatre-vingt-dix,  novonta. 

QUATRIÈME,  adj.  et  s.  quario,ifaarhi. 
Nous  sommes  au  quatriènsa  du  «ois,  de  la 
lune,  etc«  nm  tiamo  ai  quatêroéel  mete ,  deila 
luna,  eee.  Etre  d'un  quatrième  dans  one  af- 
faire, esservi  per  un  qaario,  oêeervi  intereteato 
par  una  quarla  parte. 

QUATRIÈUBMBNT,  adv.  in  qaarla 
luoffo. 

QUATRIENNAL,E,  adj.  eheduraon^aa- 
driennio ,  lo  apazio  di  qualtr^  anni. 

QUATROUILLÉ,  adj.  m.  se  dit  dupoil 
des  chiens,  ehiattato,  uiriegato. 

QUATUOR ,  s.  m.  (mus.}  morceau  à  qoatfe 
parties,  ^irarfaf#o,  *' 

QUAYAQB ,  s.  m.  t.  de  commerce  de  mér, 
droit  qu'on  paie  pour  se  serrir  du  qoai  d'un 
port,  ripaggio. 

QUB,  proa.  ehe,  il  quaie ,  la  quale,  i  qaaii, 
h  quati ,  eut.  —,  oonj.  ehe.  — ,  prép.  et  aàr. 
ehe,  dove,  prima  rAa,  utbito  che,  daeehê,  ben^ 
ehé,  pcrekéy  eee,  —,  pour  combien,  ehe, 
quanta.  Qu'il  est  beau!  ^ucnlo  4  belh  î  Que  de 
beautés  !  quante  bellette  ! 

QUEL,  QUELLE,  adj.  qaate.  Quel  mal- 
heur!  quelle  bonté  !  ehe  eventara  f  quatboniàî 
—  que  soit,  quel  qu'il  soit,  etc.  quahnqaê 
tia.  Tel  quel,  ta/  quale. 

QUELCONQUE,  adj.  qualunque,  quai  ei 
fia.  Deux  points  auelconqoes  étant  donnés, 
dati  due  punti  <fuaiunqae  aeno. 

QUELLEMRNT,  adv.  fam.  îl  faH  son  de« 
voir,  sa  charge  tellement  qoellement ,  eoii  eatlf 
tra  beneemale,  pastabiknonte. 

QUELQUE,  adj.  qualche^  fomlehedano , 

il. 
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«/e«iio*  l\jB  qaelque  difficulté  dans  cette  et* 
faire,  »'  i  un  pocodi  dilJieoUâ,  vi  ha  qiimUhû  in- 
madro,  ^ttaitkê  otiaeolo.  Quel  que  soit  le.f 
^tÊtduwftiê  sia,..  — ,  adr.  avec  un  adj.  à  quel- 
que deiçré  que.*,  m  quatunque  o  m  t/uattivogtia 
iêgHO  o  ffnulû  the...  — ,  environ,  il  a  quel- 
OM -soixante  aus^  ha  drea  tessant' annt, 
,  (^UBLQUfiFOid,  adv.  de  fois,  detempA 
à  nuire,  parfois»  iatora,  talvoUa,  qaaiehê  volia  , 
QOMtçhiC  iipiM- 
QUELQU'ON,  UNS,  adj.  qualehe^ateuni. 


i. 


«  QUÉMANDER  et  QUiMAiiOBira.  V.  cai- 
]»««««  ei  GAUtAMBana. 

QU'BN  I>IRA-T-ON.  s.  m.  fam.  je  me 
iWigiir  du  qu'en  dira-i-on,  t  diea  il  tnimdo  ifooi 
ehê  9uolû, 

QUENOTTE,  s.  f.  fam.  se  dit  des  dents 
des  petits  enCnns,  «/ealim,  tUnti  pieeoU  d^ 
^uini'înîa' 

.  QUENOUILLE ,  s.f.  petite  oantie  ou  bâton 
qui  sert  è  filer,  conoccAia,  T9tuk,  Charger, 
jnnilei  une  quenouille,  appêHmaeehiare,  —,  ce 
dont  une  qnenouiUe  est  chargée,  pwneeehio. 
On  dit  fk*  qu'une  nvûson  est  tombée  en  que- 
ilQHiUe,  r aimiià  kiua  alla  dmm:  —  d'un  lit, 

.  QU^^OUILtès,  t. f.  la  charge  d'une  que- 
«Qoflle*  roeeâta,  luàgnoio. 

QUBNOUILLETTB,  s.  f.  petite  que- 
Hnuille»  rif€cheita>'^t  outil  de  fondeur,  man^ 
àrinao. 

QUÉAAÏBA»  s.  m.  arbre  du  Brésil ,  qut- 
tmha ,  ^Ihêto  éêl  Braùle. 

QUERELLE,  s.  f.  quiêtiona,  disputa ,  mm" 
taMj  aitiwaaioiia,  rUta.  —  d'Allemand,  proT. 
c^Um  ^ar  tam  da  nu  (la. 

QUEBELLER ,  v.  a.  pumoeare  eon  parafe , 
r{mnai:aiMir«*  rimprpçeiare,  bravera^  ^,  y,  r. 
arrusani,  amîêmdera,  aeeapig/iarsU 

QUEIlELLEUIl,  BUSE,  s.  et  adj.  riisoso, 
Utigloso ,  acùallabrighe, 

QUERIMONIE,  s.  f.  requête  pour  la  pu- 
blication d'un  monitoire^  êuppUea  chc  si  pra- 
Mufa  «  un  giudiee  êeehtiatiieo  per  oîien§r  la 
itetntû  di  far  puhblicare  un  numitorio» 
^  QUERIR,  T.  a.  il  n'a  d'usage  qu'à  l'infini- 
tif cjL  avec  les  verbes  aller.  Tenir,  envoyer, 
andars,  fftuirc,  mandir  a  Cêreart, 

.  QUESTEUR  ;  S'  in^  .  <  •  n.  eues)  ms^stvat 
4ii»l'imEieBneJ\ome, ^irasl^r^.  --',  dans  l'uni- 
▼nrsfté  de  Pans»  sorte,  d'officier,  tetoriwo 
deif  univérsità, 

QUfiSTlO  À  t  s.f,  inlefrogatiflin,  f a/f n'ane, 
domanda,  propo  »(«.  inUrrogaMne,  — ,  dub^ 
bi»,  --,  pro^ition  s^ir  laquelle  on  dispute, 
fMctUoaa.  Il  est  question  ,  il  n'est  pas  question 
de*.*  ti  traita  f  non  si  traila.  — ,  torture 
qu'on  donnait  aux  criminels ,  tortura,  corda, 
tùlla, 

QUESTIONNAIRE,  s.  m.  celui  qui  don- 
nait la  question  aui  criminels ,  lor/orc  •  ^tia<«- 
f  «^a  eho  dava  la  corda  ai  rti, 

QUESTIONNER,  v.  a.  intorro^aro,  do- 
tnandaro ,  far  quiAtioni*  — ,  ann^aro  colh 
tnolia  dimiuulê..-~  ,  çollaro,  dar  U  <inrda> 


QUESTIONNEUR,  EUSB,  s.  intorroga^ 

tore  stueehevole, 

QUESTURE,  s.  f.  (pron.  eues)  diarge  de 
questeur,  questura,  questoria» 

QUETE ,  s.  f.  action  par  laquelle  on  cher- 
che, cerca»  rieorea,  — ,  sorte  de  cueillette, 
busea ,  aceatlamonto.  Aller  à  la  qoéte ,  amiar 
alla  eerea,  alf  aeeatto.  — >,  t.  demar.  saillie  , 
élancement  que  fait  l'étrave  et  l'étambot  boi» 
de  la  quille,  sporto  doilo  raoto  di  poppa  o  dé  prum* 
QUÊTER ,  Y.  a.  et  n.  t,  de  cfaasM,  6r«e- 
eors,  eaociaro.  — ,  fig.  quêter  des  louanges, 
mondiearo  lodi ,  opplausi ,  ateattaro  ologi.  — , 
demander  et-  recueillir  des  aom&nes ,  «ccmU- 
taro,  far  ta  cêrea. 

QUETEUR,  BUSE,  s.  ooreanto,  rAa  m 
alla  eerea, 

QUEUE ,  s.  f.  en  parUnt  des  quadrupèdes , 
des  oiseaux,  des  poissons,  etc.  eoda,  —  des 
fleurs ,  feuilles  et  fruits ,  pieciuolo  gamào,  L» 
queue  d'une  lettre,  d'une  comète,  d'un  umniUo,. 
gamba  di  una  lettera,  eoda  o  erini  di  una  eo- 
meta ,  ttogoto  d*  un  malino.  — d'aronde  ,  t.  de 
menuis.  coda  di  rondino,  —,  le  bout ,  la  fin 
de  quelque  chose ,  eoda ,  fino ,  estremità.  —  de 
la  poêle ,  manieo.  —,  extrémité  d'un  manteau  ^ 
d'une  robe,  stroMoteo,  —  à  queue,  adr.  f  k» 
dietro  ait'  altro ,  alla  ofilata.  — ,  fig.  la  suite 
d'une  affaire»  seguito.  -*,  s.  f.  sorte  de  futaille 
contenant  un  muid  et  demi ,  toria  di  pieeoim 
botte»  Demi-queue,  mezza  Itotia.  —  de  lion» 
s.  f.  ou  léonorus,  s.  m.  plante,  lorfa  diphoUa 
af ricana  o  americana.  —  de  chevaL  Y.  racLs» 
«—  de  pourceau,  de  souris ,  s.  f.  plantes ,  pnc- 
eedano ,  finoeckio  paremo ,  eoda  di  topo.  —  , 
pierre  k  aiguiser,  eote.  — ,  t.  de  paumier,  de 
DÎUard,  steeta.  —  rouge.  V.  aoooa-QoaUB.  — 
de  rat ,  t«  d'ouvriers,  lima  da  straforo.  —  de 
dragon ,  s.  f.  t.  d'astr.  le  noeud  descendant  de 
la  lune ,  eoda  del  dragono*  —  de  renard  ,s,L 
plante ,  eoda  di  oolpo. 
*  QUEUX ,  s.  m.  cuisinier,  euoeo. 
QUI ,  pron.  ehi,  il  quale^  ta  qualo,  i  qmali  « 
lo  quali,  — ,  précédé  d'une  préposition  il  ne 
se  dit  que  des  personnes,  autrement  on  se  sert 
du  pronom  lequel,  laquelle  ;  l'homme  de  qui 
je  parle,  le  cheval  sur  lequel  je  suis  monté. 
C  uomo  di  eui  parla  «  «7  eaoallo  eh'  io  eavateo» 
l\  M  met  absol.  voilà  qui  est  beau,  Toilà  qui 
me  pUtt ,  eeeo  eho  êta  bcne%  eeeo  ehê  mi  piaeo. 
—  que- ce  soit,  qui  ^ue  ce  puisse  être,  etc. 
ehitmquOf  ehiunque  si  sia,  ehiti  voglia,  ekie^ 
ebenia.  Un  je  ne  sais  qui ,  un  uomo  da  nuUm^ 
QUIA  (A)adv.  (du  lat.)  être  à  quia,  met- 
tre à  quia ,  ouaro  in  saeeo,  non  saper  più  rfc» 
dire, 
QUIBUS ,  s.  m.  pop.  argent,  danaro, 
QUICONQUE,  pron.  sans  pi.  chianqtio, 
qualunque* 

QUinAM,  ANE, s.  (du  lat.)  un  eerC  uomo^ 
una  eeria  donna ,  quidam, 

"  QUIET,  ETE,  adj.  quieto,  tranquillo. 

QUIRTISME,  s.  m.  (tbéol.)  qaiUismti, 

QUIÉTJSTE,  s.  m.  (théol.)  quietista,  aa- 
guaee  del  quieiismo, 

QUIETUJ^E,  I.  f.  t.  de  théol*  quktg  fw/r«. 


QUI 

QUIGNON,  s.  m.  pop.  gros  moKétu  de 
ftânf  Un*o  diponc» 
QUILBOQUET,  s.  m.  timmento  d%  fait* 

QUILLAGEy  s.  m.  droit  de  qaillage.  éazio 
cfte  pagano  le  navi  mereantiti  Ut  prima  votUt 
€kê  «nfrofiû  fi«i  parti  deita  Franeia, 

QUILLE,  s.  L  morceau  de  bois  arrondi  et 
plus  menu  par  le  haut  que  par  le  bas ,  serrant 
*  un  certain  jeu,  biritlo.  Être  reçu  comme  un 
chien  dans  un  jeu  de  quilles,  proT.  et  pop. 
Mfars  malamentê  accoUo^  esioré  rieevuto  eome 
i  eani  in  chiutu  Trousser  son  sac  et  ses  quilles , 
ftrfardsiio.  — ,  longue  pièce  de  bois  qui  Ta 
de  b  poupe  à  la  proue  d  un  Yaîsseau,  rtt9<a  j 
€higrîa, 

QUILLER ,  T.  a.  tirare  per  Vddêrê  ehô  $ia 
il  primo  al  giuoeo  dû'  birillU 

QUILLETTE .  s.  f.  il  se  dit  des  osiers  que 
Von  plante,  giaba,  talea  «  viminc  di  vinco  ehe 
ai^ianta. 

QUILLIER,  s.  m.  certain  espace  carré, 
tpaxio  tfuadrato  in  eai  ti  dipingono  i  birilH. 

QUINAIRE,  s.  m.  t.  d*antiq.  quinario,  ma- 
neta ,  ta  melà  d'  un  danaro  romano, 

""QUINAUD,  E,  a4i.  confus  d'aToir  été 
surmonté  en  quelque  contestation,  eonfuto^ 
tbalardito:  vargognoto  per  ôêtere  $Udo  vinto 
in  qualche  eonteta. 

QUINCAILLE^  s.  f.  menue  marcbandise^ 
mereanxiuole  di  ferro ,  rame ,  eee, 

QUINCAILLERIE,  s.  f.  marchandise  de 
quincaille ,  ehintagUeria, 

QUINCAILLIER,  s.  m.  marchand  de 
quincaille  •  etùneagliere. 

QUINCONCE ,  s.  m.  disposition  de  plants 
d*an>res  en  échiquier,  ordine  d*  aiberi  piantati 
et  distanjie  eguali  in  Unea  reila,  in  varie  filet 
eieehi  da  ogni  parte  i  filari  rispendono  a 
corda, 

'   QUI  NDÉG  AGONS ,  s.  m.  £gure  l  quinze 
cAlés ,  quindecagono» 

QUtNDÉCEMVIBS.  s.  m.  pi.  (hist.rouL) 
les  quinic  officiers  préiiosés  a  la  garde  des 
livres  sibyllins,  à  la  célébration  des  jeux  se* 
culaires ,  quindeeemviri, 

QUINE  9  s.  m.  cinq  numéros  i  la  loterie» 
einqaina, 

QUINE,  SE,  adj.  (bot)  dispcttû  p$r 
émqne, 

^UINOLA ,  i.  m.  talet  de  ctenr  au  jeu  de 
reTersi ,  ehinola  ^  il  fonte  di  euari, 

QUINQUAGÉNAIRE,  s.  et  adj.  (pron. 
les  qa  &  rital.)  qui  a  cinquante  ans ,  qumfua^ 
ganariù. 

QUINQUAGESIME,  s.  f.  (pron.  lesf»  è 
ritai.)  le  ^manche  avant  le  premier  diaaancbe 
de  carême .  qmnquaguima,    \ 

QUINQUE,  s.  m» (pron.  kinkué)  morceau 
de  musique  à  cinq  parties ,  euintetto, 

QUINQUENNAL.  E,adli.  (proo.  kinkoen) 
qui  dure  cinq  ans,  qui  se  fait  de  cinq  en  cinq 
ans,  quinquennale,  —  •  s.  f.  pK  Cfttes qu'on  cé- 
lébrait à  Rome  tous  les  cinq  ans,  quinquennali, 

QUINQUBNNIUM ,  s.  m.  cours  d'étude 
de  cinq  JUS  y  quimque^niot  einquamnio* 
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QUÎNQUéNOVE,  s.  (.  sorte  de  jea,  giatm 
ehe  si  fa  eon  due  dadi, 

QUINQUSRCB .  s.  f.  t.  d'antiq.  prix  dis- 
puté le  même  jour  par  le  même  «tmète  à  ci4q 
sortes  de  combats ,  quinquertio. 

QUINQUEREHE,  s.  f.  galère  à  dnq  rangs 
de  rames,  quinqu$reme ,  galera  a  ùt^qme  er- 
dini  di  remi, 

QUINQUET,  s.  m.  lampe  à  coiinuit  d'êic, 
iorfa  di  lampada, 

QUINQUINA ,  s.  m.  éootce  d'un  arbre  du 
Pérou ,  spécifique  contre  les  fièvres  mtenût- 
tentes ,  enina ,  ehinaehina. 

QUINT,  s.  m.  la  cinquième  partie  d'an 
tout,  ilquinto,  — .  adj.  Charles- Quint, StStt- 
Qmnly  CarMJuintûpSietO'Qaimto» 

QUINTADINER , t.  a.  U  de  Cadear d'or* 
gués  5  diseordare, 

*  QXJINTAINE,  s.  f.  t.  de  manège,  potemi 
contre  lequel  on  s'exerçait  à  la  lance,  au  dard* 
quintana. 

QUINT  AL,  s.  m.  poidsde  cent  litnSrfimi* 
tah ,  peso  di  eento  libbre, 

QUINT  AU,  s,  m.  quantité  degerber^dv 
fagots ,  ammaêMO  di  eevoni ,  di  /ksMli» 

QUINTE,  s.  f.  (mus.)  intervalle  de  trow 
tons  et  demi,  quinia,  diapcnie»  — ,  espèce  dé 
violon ,  sorta  di  violino  ean  eaiêifk  laqui$tta, 
— ,  au  jeu  de  piquet  •  suite  de  cinq  oarte»  de 
la  même  couleur,  qtunta.  ^,  t.  d'escrime.  In 
cinquième  garde,  ^iiîiifa.  — ,  toi|x  Acre  et  vio^, 
lente  qui  prend  par  redoublement  «  tùua  vio'^ 
f  tenta,  — ,  caprice,  bizarrerie  qui  prend  tolil 
d'un  coup,  fantattiiltefla.  -*  •  ad)*  fimit  quinte» 
assez  rare,  qui  revient  tous  les  cinq  jonrs,  kt 
feibre  quintû, 

QUINTE-FEUILLE,  s.  f.  sorte de^plmte», 
pentafilOf  einquèfoglio,         ,    . 

QUINTER,  V.  a,  marehiare  toroei'  t^ih^ 
gento  dopo  fBttene  il  saggiû.  ,        -     . 

QUINTESSENCE . s.  f.  ce  qn'il  y  a  de  pli» 
exquis,  subtil  et  pur  dans  h»  corps. natords  t 
quintoitenea,  — ,  au  fig,  t/  si*|IP#  H  mi- 
gliore, 

QUINTESSENCUBR,  v,  a.  ^wm,  m-v 
vare  la  quinte^ienxa,  — ,  voler  iapere  a  fonda, 
auot(9gliare, 

QUINTETTO,  s.  m.  V.  quisqo*. 

QUINTEUX,  EUSE,  adj.  si^et  &  des  quin- 
tes, à  des  caprices.  V.  rANTâSQUE. 

QUINTIL .  E .  adj.  nuintil  aspect ,  position 
de  deux  planètes  éloignées  l'une  de  l'autre  de 
79  deerés ,  aipetto  quiniile, 

QU INTI LLE ,  s.  m.  jeu  de  l'bombre  k  dni| 
joueurs,  9ii<a(i^/fa. 

QUlNTIN,s.  m.  toile  fine  et  claire  qui  se 
fait  dans  la  ville  de  Quintin  en  Bretagne ,  Uia 
di  Qttintino. 

QUINTUPLE ,  ac^.  et  s.  cinq  fidb  autant, 
quintupla, 

QUINTUPLER,  v,  a.  répéter  cinq  fois, 
quint  uptieare. 

QUINZAlN,s.  m.  t.  du  jeu  de  pi^t^tte, 
aver  qnindiei  eiateuno, 

QUINZAINE,  s.  f.  1/  Ntrmw  diq'uiàéiei. 
Une  quinzaine depistoles,  quindi»  dâppie,  — f 
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•baol,  qmhuRei  ilL  La  quiosaine  de  Pâqoa ,  i 
quindiei  giomi  dopo  Pasqua, 

QUINZB,  adj.  ei  s.  quindiei  Les  quinze- 
viogU .  hôpital  à  Paris  fondé  par  saint  Louis, 
/'  otpcdtlû  de*  irêeenio  cieeAi..-^,  en  t.  de 
pamne,  le  premier  des  quatre  cou|39  qu'il  fout 
Mgaer  ftour  avoir  un  jeu»  9tfMîcc.  <-*,  sorte 
de  jeu  t  */  git'oeo  di  quindiei. 

QUINZIÈME  •  adj.  quindieetimû ,  deeimo 
quinlo,  quintodecimo,  — »  S.  le  quinzième 
jour»  une  quinsîèroe  portion»  U  quindicêiinw 
mumù  •  una  quindieeiinui  pmHê. 

QUINZIÈMEMENT .  adT«  ea  quinzième 
lieu ,  m  qêiindit&tîmû  luogo, 

QUIOSSAGE,  s.  m.  t.  de  tanneur,  i7  /•- 
seisre ,  F  ûsiotligiiw  i  eu9J  etm  «im  pietrn  du 


QU  lOSSE ,  s.  m.  pietra  dm  êmiarê  eom  eui 
<t  Uitiano  i  euqj, 

QU10S8ER ,  T.  a.  t.  de  tanneur ,  liteiart  l 
euoj  eon  una  pietra  da  arrotare. 

QUIPROQUO,  s.  m.  (du  lal.)fam.  méprise» 
arrore,  sbaglio^  granehieyqaiproqu». — ,proT.  . 
«a  quiproquo  d'apothicaire ,  «m  ritnêdio  per 
l'aitro. 

QUIS»s.  m.  sorte  de  marcassite»  mareat- 
tUadlranté. 

QU  ITTANGE ,  s.  f.  acte  par  lequel  le  crëan* 
eier  reconnaît  avoir  reçu»  qultansa  ,  rieevuta, 

QUITTANCER .  ▼•  a.  donner  quittance  » 
ftrqaiimufki,  quièare» 

QUITTE',  adj.  qui  ne  doit  rien,  iibwe^ 
$mH9 ,  •Hnte. 

QUI'fTEMKNT,  adv.  t.  deprat.  IVanche- 
■eat  êi  quittement ,  exempt  de  toute  dette , 
de  toute  hypothèque ,  Hbero  d' ogni  aggravio, 
ftantê  e  iibero, 

QUITTER ,  V.  a.  laisser  en  quelque  lieu, 
se  séparer  dé  quelqu'un,  s'ahsenter,  àbban- 
donare  ^  lateiare  f  aseeniarei  da  quaichedunû. 
•«• ,  àU'T  quelque  chose  de  dessus  soi .  levarti 
qitâhkê  tùta  d*  indoseo,  dêparrê^  — ,  fig.  quit- 
ter la  fobe,  l'épée ,  le  froc .  etc.  rinuntiare  alla 
magistratura^  ai  mettier  deU*  armi,  par  giU  ii 
emfpueâîOf  ifrakirii^  eotf. 
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QUITUS,  s. m.  quitanMa  diftnJUhê. 

QUI-VA-LA,  interj.  cri  d'une  scntiMlte 
dans  une  place,  ehi  èiàT  ehi  va  tt  7  — ,  flf .  et 
prov.  avoir  réponse  k  tout,  hormis  à  qm-va*là» 
non  êuerû  m  is iato  di  ritpondêrê  a  una  éffiçeUA 
ehê  et  si  propùne. 

QUI-VIVE ,  interj.  crJ  d'une  sentinéUe  qoi 
entend  du  brait ,  ehi  viva  ?  ehi  è  làfeki  va  tif 
•— ,  s.  être  sur  le  qni-vive ,  êiar  îacKfaf  Jsnt» 
êÊsef  êêmprt  in  timoré, 

QUOAILLER ,  v.  n.  ne  se  dit  qne  dHin 
cheval,  dimenar  h  coda, 

QUOI,  pronom;  lequel,  laquelle,  au  sine. et  au 
plur.  dans  les  cas  obliques  :  c'est  un  viee  a  quoi 
il  est  sujet;  ce  sont  des  choses  è  f\wÀ  vous  ne 
prenez  pas  garde ,  è  un  vizio  a  eui  o  tt  qnah 
egli  è  ioggeito ,  i<mo  coee  a  eui  o  atiê  quaK  wioi 
non  ponete  mento.  — ,  s.  quoi  qo*il  en  arrive» 
quelunque  eota  ehe  aovonga.  Un  je  ne  sais  quoi» 
un  eorto  non  so  ehe,  ^— ,  t.  de  pal.  quoi  faisant, 
enauoi  faisant,  il  eho  faeendo,  — ,  particule 
d'admiration  ;  quoi  don(  f  eomof  cçmo  m^t  £h 
quoi  !  e  ehe  f 

QUOIQUE,  conj.  S9bb§nifs  qoênitanfut, 
eomeeehè,  evvegnaehé. 

QUOLIBE'T,  s.  m.  mauvaise  plaisaatefie. 
argutia  triviale^  foeetia  plehoa, 

QUOTE ,  adj.  jf.  quota  part ,  part  oue  cbac^i 
doit  payer  ou  recevoir  dans  la  répartition  dToiie 
somme ,  quota. 

QUOTIDIEN,  BNN[B,a4]t  qoi  wfUtU» 
les  jours,  quetidiano^  eotidimo, 

QUOTIENT ,  s.  m.  (arithm.)  résultat  4'Bae 
di'cision ,  quotiento, 

QUOTITÉ,  s.  f.  somme  fixe  k  Iftqwlk 
monte  chaaue  quote  part,  quota.  — ,  en  j»- 
risp.  quotité  du  cens ,  somma  det  eenoû.  —  •  ^ 
de  droit ,  légataire  d'une  quotité ,  e'est-è-<nre 
d'une  partie  aliquote  de  la  succession  d'un  dé- 
funt, legatario  (t  un  terxQ,  iC  im  quatio,  ^ice. 
<f  un'  eredîtâ, 

QUOTTEMENT,  s.  m.  action  d£  quotter. 
V.  ce  mot. 

QUOTTER ,  V.  n.  (mécan.)  se  dit  dn  U  dent 
qui  pointe  sur  l'engrenage»  traboceeura» 


R. 


R,  s,  f.  û  on  fKOQODce  trrû;  s.  m,  si  on 
prononce  re. 

RAfi.  s.  m.  timpano  degUEbrei. 

RABÂCdAGE,  s.  m.  fam.  défaut  decdui 
qui  rabâche, fln/Sinamén(o. 

R  ABÀGHEB  »  t.  n.  £»m.  revenir  souvent  et 
ipulllement  sur  ce  qu'on  a  dit  »  onfanaro, 

RABÂCHEUR,  EUSE,  s.  qui  rabâche» 
ûnfmuaora^ 

UABAIS,  s.  m.  diminution  de  prix,i£r/^ 
/à/tfaf  riba$*0»  Donner  une  entreprise  au  ra- 
naîs ,  dur  a  eoltlmo,  dar  un  (avoro  a  prezzo 
formû, —  de  monnaies,  coio  dpi  vahro  délie 
moneté.  Donner  des  marchandises  au  rabais  » 
a  ^r^W  inferiorf,  apHztoyHo*  -^f  fig«  mitre 
au  rabaU^  9prpgior§^  avvUtri, 


êa 


RABAISSEMENT»  s.  m.  ont»  éMê  «m- 
nêie,  diminutiono  doih  graveauOm 

RABAISSER ,  y.  a.  mettre  plus  bas 
battwrê,  riakbmêtarot  •«■  la  voix»  mbh^gmtr 
voee»  — ,  fig.  rabaisser  l'orgueil  de  <|aelc|«*« 
umiliaro ,  rinluztaro  »  ropnmêro, 

RAB ANER  »  ▼•  a.  t.  de  nitr<.  placer  de*  i 
bans ,  gnamir  d$  maiaffimtu 

RABANS  ou  cowHâatas,  s.  na.  pi.  t« 
mar.  petites  oordet  faites  de  vieux  giplta  » 
maimÀ  a  tnwMf  fmiicoHo  fûîH  éi 
dame* 

RABAT ,  8.  m.  ornement  de  toile , 
le  menton  des  gens  de  robe  on  <l'é|jlifle  ^ 
lato.  -* ,  à  la  paume ,  bout  de  toit  qui 
rejeter  la  baUe,  ribaUù.  •• ,  ti  de  tmaft. 
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.  fêqtm  d«  ItiatuN  »  mêupimmtê»  -^  »  t  de  eoin« 
merce ,  esconu^^  mt  le  prix  de  certaine»  mar- 
cbeodisee •  riia$so.  —,  t.  de  cbeue ,  cbesser  au 
rabat  »  ceacîer  col  cùp^rUyo  û  êotl^  mrpiêûUyo. 
^,  oiUil  de  cbarroo  povr  tracer  leilknes 
droites ,  graffi^lQ»  —,  au  jeu  de  quilles  »  ranit, 
.MT  mi|H»ilio»  à  Teime,  mmnéâr  /a  puilm  dal 
îuogo  (ÊP9  H  è  /è^msU  Jêpa  ii  prinm  Un» 

BABAT*J0IB  »  fc  m*  SàtOé  penoime»  èbose 
qui  trouble  la  joie,  qui  donne  de  l'ennui .  guéi" 

^ABATTRE*  v.  a.  rabaisier *  icfrê,  dind- 
nuire  t  tesmare^  dlffaletire,  '-^  les  courballes9 
#n  t.  de  manège  •  flnr  f»t  h  4ùriftt$û  in  im  tôt 
Umpo.  C'est  un  homme  qui  ne  Vaut  rien  ra- 
battra» iiama  «Af  nen  vuolt  mpif  tH  uutla .  che 
non  vuot  tentirt  o  dan  or§e$hw  a  v^kk  traf- 
$éilç,  -»i  (aa*  an  rabattre ,  ndête,  diminuirt , 
ealan*  ~^  na  «oup»  et  6j|^  le&  eonpa •  nboMêfOy 
êiomnrés  fa/marv,  padfieare ,  Ma«  -^^  t  de 
pr  at  •  rabattre  un  début ,  far  rhagarê  un  dê€90to 
diêÊMHHm$i0t  -«-,  pour  aplatir»  appUtnare, 
ipianare,  — •  pour  abainer»  ûbimêarê,  niii- 
t¥9$êïo  •  umU'iQra ,  dii^^iifiara.  -«•  «  v.  n.  quit- 
ter un  cheaiin,  latoimH'm  un  imtlêuna  sirada, 
fprfndtmé  tnit  nilrû*  —  la  gibier»  kaèiêr  fa 
m^pagna  pêr  tmunatt  la  cêêcingioné.  >-« ,  ▼. 
r.  changer  tout»à-coup  de  prapoa»  ranir  m  par» 
.  Mra*  ^,  U  de  teint*  Oarriger  une  éouleur 
trop  vive ,  ammoriir$, 

BAIATTUf  VB, part,  du teitie rdiattre. 
tipde  rabattue  •  tpêdm  aanM  iagUô^  Dames  ra- 
battues, sorte  de  jeu ,  tcariealaiino,  — *  «  ptcnr. 
tout  compté»  tout  rabattn ,  ogni  cùêà  bên  pa- 
tata e  bên  etaminata, 

R  ABBilf  »  s.  m«  titra  des  docteurs  des  Juifs, 
ra^Haa»  <^  t  il  s'écrit  sins  n  iorsqnll  précède 
immédiatement  le  nom  du  docteur  juif:  Rabbi 
Miâmoiiides  «  eto«  Bâb%i  MtiUmokiâé^  oeè*  On 
doit  dira  rabbi  an  seconde  personne:  que 
ditas-toqs,  rabbi  r  thé  diH  vat  ràb^  o  rab- 
binof 

RABBIHAGB  »  s.  tt.  t.  de  mépris,  êiudio 
ékê  êi  A  da'  libri  de'  hibbini. 

RABBlNlQUBi  ad),  priera  aux  rabbins, 
rabbiniêO, 

RABBIN  1811 B ,  s.  m.  doctrine  des  rabbins, 
rtLbbùkitmè. 

RABBlNlfiTBt  s.  m.  qui  suit  la  doeCfîAe 
des  rabbins  «  fàbbiniêiOé 

RABDOÏOB,  adî.  (sont.)  V.iAatttisÉ. 

RABDOLOQIB,  a.  té  cnleul  à  l'aida  de 
liMgncttes  marquées  da  «ombrés,  rmbéoto' 
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RABDOMANGB  on  aABaoïiiaoïa,  sw 
divination  parla  baguette.  fabd&mamahL 

BABÉTIR,  t.  a«  et  n.  rendre bété^  deve- 
nir béte#  imbêÊtiara,  imbattiaiife. 
^    BAAIOLB.s*  f.  V.  aiTR. 

B  ABL%^.  m.  partie  de  quelques  aniraann 

4M-,  t«  de  chimie  «  rimêoiot 

RAËLU  ,  UË ,  adj.  oui  a  le  râble  ép4ri, 
^^ÉmiOk  ^ ,  paé  plaiftnntbde»  ràbuêêo ,  for- 
zëio,  gagliardo, 

.   B  ABft^yAB«  s.  I4  t«  dé  iUii'i  éinndlùrè  ou 


1 


entaille ,  MlMt/a/am  pur  i  fahéfA'  a  p$r  U  In- 
einle. 

RAB01IIB,*T.  e*  ûbhonln,  mighofùrêg 
bonîpeare. 

RABOT,  S.  m.  outil  de  mefiutsler,  pUida. 
— ,  fig.  passer  le  rabot  sur  un  outrage  de  Ters 
ondapresa,  timan,  puliré,  -^ ,  instrument 
ponr  remnef  at  éétrtm|ier  M' tbaux ,  inar^a 
di  eaietna.  --,  t  de  serruriers ^{W'rfi/Za. 

RABOTBR ,  y.  a»  piaiiare.  1^,  fig.  et  ^m, 
timarc,  rlpnlire, 

B  ABOTBUR ,  s<  m.  pîûlUioH,  êtotnicUi' 
tore, 

BABOTBUX,  BUSH,  adj.  ttabto,  nodo^ 
ta,  ùtpro,  HëbiMtto,  tntgttufê,  rotiefûotô,  rot'- 
tigliâw,  bUoriëtUio,  ^,  au  û$.  rouo  t  'it- 
ootiêé 

R ABOTIER I  s.  m^  fat^/«  teanàkta  ad  tuo 
iM  monéiiort, 

RABOUGRI ,  IB ,  part.  V.  te  verbé.  Dès 
arbres  tout  rabongHs ,  bittortû ,  mai  ertseiulo, 
wnîraffaita*  «*- .  ilse  dit  au  fig.  d'une  personike 
de  mauvaisa  mine,  êfhrmaio,  defhmis. 

RABOUGRIR^  y.  n.  et  r.  se  dit.  an  pat«* 
tidpe,  des  arbres  et  des  plantes,  hirlifir^, 
prov^tr  maie, 

RABOUILLEBB,  s.  t  trou  oh  les  famines 
font  leurs  patits  1  o^nHo,  tâna  d^  fonlgUf 

R  ABOUTI  B,v.  a.  pop.  mettre  bouta  bout 
dea  morceaux  d'éldfle«  fcinea</ara,  tâein  iembo 
a  Itmbo. 

R  ABRODBR ,  t.  a.  fam.  rebuter  âieé  m- 
desse  et  mépris,  ribuîtare ,  fitfê  Unù  t^âfbb  a 
tmû  peMma,  figeuare  tùn  mak  grasla  una 
a  propotiziome  f  una  cota. 

*  RABROUBUR,  EUSB ,  s.  r^btôtu- 
tore»  thê  rigeiië  igarbutamenfé. 

R AO AGES ,  t*  f.  pi.  t.  de  mir.  boulei  én- 
£léi>s  autour  du  fltdl ,  trHtê. 

RAGAIl^LBy  s.  f.  fMi.  marmagéig,  bra^ 
99gHa,  oânaglia,  ^,  flf.  paîttime,  éote  di 
poeopreghé 

RAGAMBEAU.  s.  m.  t.  de  mar.  an0Îtd  di 
feno  par  «trreétêH  V  antenne. 

RACCOMMODAGE,  t.  m.  rutamùdà' 
mentO|  raeoonelamènto t  raètéttmninio, 

RACCOMMODBMEMT,s,  ta.rieoncitk' 
ahne^paee, 

RAOOOMMOOBR,  t.  «.  flfire.MôH' 
éiofe,  auômodêHé  fittaupare,  Hiffhttonare, 
ripuOta,  fitoeeafe,  fîAiara.  «^j  au  fig.  fi^nn- 
ciliare,  paeificare. 

RAéoOlïlgObBlJB|BUBB,s.  ffAtUre, 
raeeofteia  ieré  9  rappeeealtêté, 

RAQOORDBMBNT,  f.  «<  t^  d'artbft.  fag-^ 
gaagtiamcnta  t  ptiMgfiéimeUté. 

RACCORDER,  <  a.  Htggttagfiêre ,  pa- 
règgitm^  tianin,  fintotdafé,  timetttf  te  torde 
a  uuo  ettamenie  t  aêeefdâHo  di  nuotfo, 

R  ACCOUPLER,  t.  à.  rcmcfttre  en^tnble 
ce  qui  avoit  été  aceanplé.  HteéMpfénM 

RACCOURCI..  IK.  part<  ¥.  le  vt>rbe.  A 
bras  raccourci ,  eon  tuttû  té  farta,  •^,  s«  ttk, 
(^int*) si»Mia.  -«,  I»  de  littér.  êomptndio, 
rit/ralla* 

UACCOURClBt  t%  H.  «rérrîtfra^  «ee^r- 
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CMtiw,  CMprteM.  —  U  bras  P^^f*»  rilirmr  il 
kmccio. 

KAGCOURGISfiEMENT ,  t.  m.  aceorcia- 
mento ,  abbreviamento, 

RAGGOUTREMBlIT,  s.  m.  racetmàa'' 
m$mio ,  rappezzamento, 

*  RAGGOUTREB,  ▼•  a.  raccommoder, 
rûceonàare,  j^ppûzuaréj  rme€tng€rp,  rappU" 
ttitt,  ,   ^ 

*  R ACGOtTREUB ,  BUSE,  s.  V.  b4G- 

COIIHODEI7B. 

RAGGOUTUUER  (S^},t.  r.  rîprtndtm 
un  uto. 

RAGGROGHBR»  t.  a.  aocfocber  de  noa- 
Teaii^  rêppieeoM,  — >,  fig.  et  fam.  se  raccrocher, 
riprendert  ritoglierêt  rae^aUtar»  Upêtduîo* 

RAGGROGHEUSE,  s.  f.  pop.  femme  de 
mauraise  TÎe,  iguaUrina ,  eee, 

RAGE ,  s.  f.  lignée,  ruz*a,  tehiaiUi,  itirp», 
Ugnaggio,  progênie,  proêapia^  gtnêrêsiùnê, 
—  ,'en  parlant  des  animaux  domestiques  « 
razza,  tpeci*.  — ,  fig.  et  prof.  cet  homme  chasse 
de  race ,  ehi  di  gallima  nazcê  emtviên  dba  nca- 

RAGER ,  Y.  a.  t.  d'oisdeor,  figHarû,  prù- 
durrê  UiuotimîU, 

RAGHALAUDER,  T.  a.  remettre  une  bou- 
tique en  cbalandise  »  ravvÂora  una  baiiega, 

BAGUAT ,  s.  m. recouvrement  d'une  diose 
,  perdue ,  rifeëtto  ,  ricompera,  — ,  déUtrance  , 
riicattoy  lAermziane^  rtdauion», 

RAGHE,  s.  r.  —  de  goudron,  t.  de  mar. 
feeciû  éti  eotrame, 

R AGHETABLE,  a4j.  ehê  lipuà riêeëttarêj 
rêdimibiU, 

RACHETER,  t.  a.  acheter  ce  qu'on  a 
vendu,  ricompgrar*,  —.acheter  une  chose  en 
la  place  d'une  autre ,  eompenrê,  — ,  délivrer, 
riseatlare,  lîberare ,  rêdimgrt,  —,  fig.  racheter 
ses  défauts  par  ses  agrémens,  eompmtart  i  di» 
fétli  per  via  dette  grttzie,  ^- ,  fam.  vous  me  ra- 
chetez la  vie,  mi  date  la  vita  ,  mi  fate  rivi- 
vere» 

BAGHITIQUE,  adj.  attaqué  du  rachitis, 
rachitieo. 

R ACflITIS .  s.  m.  (méd.}  courbure  de  l'é- 
pine et  des  os  longs  ^  raehiiiJe, 

RACHITISME ,  s.  m.  maladie  du  blé  qui 
rend  sa  tige  basse  et  tortue ,  raekititmo, 

R  AGI  if  AGE ,  s.  m.  décoction  de  feuilles  de 
nover  et  de  coques  de  noix  pour  la  teinture , 
il  far  di  ttueeia, 

R  AG 1 N  AL ,  s.  m.  t.  de  charp.  grosses  pièces 
de  bois,  vivi,  êotiegtù,  ritii,  siili. 

RACINE ,  s.  f.  la  partie  par  où  les  plantes 
tiennent  à  la  terre ,  radiée ,  barba,  radiea.  Pe- 
tite racine,  barbeita ,  barbiema,  barbieella  , 
barbieola.  Pousser  des  racines,  radicare^  fer 
U  radicl.  —  des  ongles,  dents ,  cheveux ,  des 
cancers,  polypes ,  etc.  radiea  ,  radiée,  —,  fig, 
origine,  prineipio,  eagione* 

^  R  ACIÏIER ,  V.  a.  t.  de  teint,  iingereon  ra» 
diei,  — ,  V.  n.  radieare* 

RAGLE-BOTAU .  s.  su  V.  aicLioa. 

RACLER ,  V.  a.  rail  tare,  ratehiarût  raderê, 
M$itar$.  — >  du  violon,  en  jouer  msA|  Hgare* 


RAD 

RAGLEUR ,  s.  m«  mauvais  joueur  de  vio- 
lon ,  peetimo  tuenaiora  »  éhe  eega. 

RAC  LOIR ,  s.  m.  instrument  pour  racler, 
rattia ,  rasiiaîoja,  —  de  jardinier,  raetm» 

RAGLOIRE ,  s.  t  planchette  qui  sert  à  la- 
der  la  mesure  du  blé ,  raeiera» 

RACLURE,  s.  f.  œ  qui  se  détache  étm 
corps  qu'ov  rade,  raeelUatara ^  raditmrm^ 

RACOLAGE ,  s.  m.  meeiiere  di  arrotar  eoi- 
daii, 

RACOLER,  V.  a.  engager  des  homoKs 
pour  le  service  militaire,  fare ,  «irvflv  «I- 
dali. 

RACOLEUR ,  s.  m.ekife  profuthma  di  m^ 
rctar  totdati. 

RACONTER,  t.  a.  raewnUtra^  eaiilera, 
narrare  •  ri/erire. 

RACONTEUR,  EUSE,  s.  (am.  meimla- 
(ort,N«rrafar«,  navelUdore^  noealiiara. 

RAGQ|INIR ,  V.  a.  rendre  dur  et  coriaee, 
indttrare,  — ,  v.  r.  indurinL 

RACORNISSEMENT,  s.  m.  état  de  œ  qn 
est  racorni ,  imduritnenio. 

RAC9UITTEB  (SE),  T.  r.  t.  de  jeo.  fî- 
farei,  rtvracsra  U  pérdato,  impaiUira. — ,  v.  a. 
raoquitter  quelqu'un'  qui  avait  perdu ,  rtfen 
uno  delta  perdiia.  -~ ,  fig.  rigaaetagneur^,  ri- 
itaranl  d*  un  deamo* 

BADE,  s.  r.  t.  de  mar.  abri  des  vai 


rada ,  piaggia ,  ipiaggia, 

BADE  AU,  s.  m.  pièces  de  bois  liées  for- 
mant une  e^èce  de  planche  sur  l'eau,  saffa, 
zattera. 

BADEB,  V.  a.  mettre  en  rade,  nmiierei 
ait  ordine  di  far  vêla. 

RADEUR.  s.  m.  miearator  dismÊm* 

RADIAL,  B,  adj.  (anat.  et  géom.),  re- 
diale» 

RADIATION,  s.  f.t  definan.etde  pratiq. 
action  de  rayer,  eanùtllamenlo  ^  ean€aUaiura. 
—,  effets  des  rayons  de  la  lumière  envoyés  par 
un  corps,  radiazione, 

RADICAL,  E,adj.  qui  est  comme  la  ra- 
cine, la  base,  le  prindpe  d'une  chose»  rmdh 
cale*  Vice  radical,  qui  en  produit  d'autres. 
vizio  radieatéf  principale,  oa/ytfa/is.Huaside  r^ 
dical ,  prétendu  prindpe  de  vie,  utnido  raét- 
eale.  Guérison  radicale",  radicale,  hataret,  pat' 
fma.  Mots  radicaux,  lettres  radicales,  aigae 
radical,  quantité  radicale, raifcea/a. 

BADlGALEMENT,adv.  t.dîdact.1 
mante,  prineipalmenie*  dalla  radiea» 

BADICATION ,  s.  f.  (bot.),  raeUi 
il  melter  radiée» 

RADICULE,  s.  L  t.de>>t.  Aar^ic««k» 
barbieola,  radieeUa. 

RADIÉ,  ÉE ,  adj.  sedit  de  certaines  flenn, 
comme  le  tournesol,  diapoita  a  raggi^^ 
giaie.  Couronne  radiée,  raggtata» 

'«Vf  (•  ^ 

RADIER ,  s.  m.  t.  d'arch.  gine  propaeè 

porter  des  planchers,  pavimento  o  eoùi{jo  daiia 

eaieratta, 

RADIEUX ,  BUSE ,  ;ad).  rayonnmit  •  m- 
dioto ,  raggianle, 

RADXOMSTRB»  s.  m.  instnment  poor 


RAF 

prendre  deâ  hauteurs  sur  mer,  bûUitrigVui , 
radiometro, 

RADIS,  s.  m.  espèce  de  rave  très  petite 
et  très  rouge ,  rudiee,  ravanetio. 

RADIUS ,  s.  m.  le  plus  petit  des  deux  os  de 
l'avant-bras,  raggio, 

RADOIRE ,  8.  f.  rasiera  per  U$âU. 

RADOTAGE,  s.  m.  V.  BiDOTEsii. 

R  A  DOTER,  V.  ù.  déraisonner  par  vieillesse, 
delirare  parlando, 

RADOTERIE,  s.*  f.  extravagance  dite  en 
radotant,  delirio,  vêneggiamenio ,  teioeeherla. 

RADOTEUR,  EUSE,  s. qui  radote,  vaneg- 
giantû,  deiiro,  rimbambito.  Vieux  radoteur, 
vecehio  rimbambito, 

RADOUB ,  s.  m.  réparation  d'un  vaisseau, 
raeeonciamenfo  d'una  nave,  il  rimpalmare,  il 
ristoppmre  un  vateello* 

RADOUBER,  v.  a.  raccommoder  le  corps 
d'un  vaisseau,  raeameiare,  rittoppare,  rim- 
palmmre  una  nmve, 

RADOUCIR ,  V.  a.  rendre  plus  doux .  rad- 
doleirâ,  miiigare ,  moteere ,  iempûrare.  — ,  fig. 
apaiser,  ealmart,  ptaear», 

RADOUCISSEMENT,!,  m.  addotcimento, 
niitigatione,  —,  au  fig.  lenifieammio ,  diminu" 

RAF,  s.  m.  t.  de  mar.  mûr§a  forte  e  impe- 
iuûta* 

RAFAISSBR ,  v.  n.  et  r.  s'abaisser,  dimi- 
nuer, ûbboitarsi,  sprofondartL 

RAFALE,  s.  f.  t.  de  mar.  toffio  impatuoto 
(F  un  vento  di  terra. 

•  RAFFERMIR,  ▼.  a.  rattodare^  eontoli- 
dartt  indurire.  — ,  6g.  riftabitire,  foriifiearei 
rinfreneare,  —  ,  r.  r.  confermarsi ,  rassodar- 
fî,  eec, 

RAFFERMISSEMENT,  s.  m.assodamen" 
to ,  ecnsolidaztone, 

•  RAFFINAGE ,  s.  m;  action  de  purifier  une 
fubstance ,  Hpuripcure  lo  zueehero ,  etc. 

RAFFINEMENT,  s.  m.  rafpnamento, 

RAFFINER ,  v.  a.  raffinare,  afpnarey  affl- 
nire.  — ,  v.  n.  faire  des  recherches,  des  dé- 
couvertes nouveHes,  rafflnire  .  affinire*  — ,  v. 
r.  rafpnarsi^  purifiearsi,  perfexionarsi, 

RAFFINERIE  ,  s.  f.  iuogo  dove  ii  raffina 
lo  zueehero, 

RAFFINEUR,  s.  m.  raffînatore, 

RAFFOLER ,  v.  n.  se  passionner  follement, 
tmpattare,  prender  patsione  eeeestiva  per,,, 

RAPFOLIR,  V.  n»  peu  us.  devenir  fou, 
ammattire^ 

RAFLE,  s.  f.  ^appe  de  raisin  sons  grains, 
raeimolo,  — ,  au  jeu  de  dés,  tara,  —  ,  prov. 
et  fig.  faire  rafle,  fiam.  portar  via  ogni  cota, 
— ,  t.  d'oiseleur  et  de  pôcbeur ,  sorte  de  filet 
triple  ou  contremaillé,  tramagtio. 

RAFLER ,  V.  a.  emporter  tout,  fam.  oe- 
thiappare ,  earpire. 

RAFRAICHIR,  t.  a.  rendre  frais,  rîn/rM- 
<4fw ,  refrigerare,  — ,  rétablir  les  forces ,  en  t. 
de  guerre,  rittorare,  ripotare.  — ,  fip.  f  I  fam. 
riereare,  far  piaeere,  calmar  C  affanno,  — , 
fffgner,  couper ,  rilagiiare,  raffitare.  —,  re- 
nouveler, rmnovar  la  memoria.  — ,  v.  n.  de- 
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venir  frais ,  rinfretear»i,  — ,  v.  r.  le  temps , 
l'air  se  rafraîchit .  roAbruteanL  Se  rafraîchir, 
boire  un  coup ,  faire  collation ,  etc.  prender 
rinfreseo, 

RAFRAÎCHISSANT.  E.  adj.  rinfreseam- 
te ,  refrigerativo ,  ehe  rin/resea, 

RAFRAICHISSEMENT,  s.  m.  rinfreeeo. 
rinfreseamento.  — ,  fig.  recouvrement  de 
forces ,  riposo ,  riitoro*  — ,  au  plur.  en  parlant 
des  viandes ,  liqueurs ,  fruits ,  etc.  dont  on  ré- 
gale ,  rinfretehi.  — ,  t.  de  mar.  nuovo  provvo- 
dimento  di  vettovaglia, 

RAGAILLARDIR ,  v.  a.  fam.  rallegrare » 
rieonfbrtare ,  riereare, 

RAGE,  s.  f.  délire  furieux  qui  revient  par 
accès,  hydrophobie ,  rabbia ,  rasmo,  matattla 
propria  ae'  eani,  — ,  fig.  dolor  violênto  ,  rab' 
bia ,  tiizza ,  furore*  — ,  fig.  et  fam.  aimer  à  la 
rage,  jusquà  la  rage,  eeter  ebbro,  pazto 
d^  amore.  Avoir  la  rage  du  jeu,  de  parler  » 
d'écrire ,  etc.  aver  il  furore  del  giuœo ,  una 
gran  roglia  di  parlare ,  una  gran  pauione  per 
lo  serivere,  ece.  Faire  rage,  se  dit  en  bien 
et  en  mal ,  far  gran  disordini ,  far  maraviglie. 

RAGOT ,  OTTE ,  s.  et  adj.  fam.  qui  est  de 
petite  taille,  court  et  gros ,  uom  piceolo  e  ben 
eomplesso,  -*«  s.  m.  t.  de  chasse*  eignaledi 
due  anni, 

RAGOTBR,  v.n.  borùottare,  brontolare. 

RAGOÛT,  s.  m.  intineob,  maniearetta, 
— ,  fig.  ce  qui  excite  le  d&ir,  stuzziea  epp0- 
tito. 

RAGOÛTANT,  E,  adj.  appetitoto^  ta* 
porito.  — ,  qui  (latte,  vago ,  leggiadro ,  grato, 
gradevole.ehefo  piaeere* 

RAGOÛTER,  V.  a.  redonner  du  goût,  agui> 
zar  t  appetito,  invogliare  a  mangiare,  dar  ap» 
petito,  — ,  V.  r.  ttutziear  il  proprio  appetito. 
—  .fig.  réveiller  le  désir,  invogliare  ^  Irritar 
t  appetito. 

R  AGRAFER,  v.  a.  agrafer  de  nouveau, 
affibbiare ,  allaeeiar  di  nuovo. 

RAGRANDIR,  V.  a.  allargare,  dilatarê , 
ringrandire,  aggrandire  di  nuovo. 

R  AGRÉER ,  V.  a.  mettre  la  dernière  main 
à  un  ouvrage  de  menuiserie ,  serrurerie ,  etc. 
perfezionaret  ragguag tiare  ^  unire,  pareg» 
giate,  —  ,  V.  r.  (  mar.  )  riprovedersi ,  ri/br- 
nirsi. 

R  AGREMENT,  s.  m.  ragguagliamentOf 
pareggiamento. 

R  AGUÉ,  adj.  t.  de  mar.  se  dit  d'un  câble , 
canàpo  logoro  0  guatto. 

RAGUET .  s.  m.  piceolo  merluzzo  verde^ 

RAIE,  s.  f.  trait  tiré  avec  une  plume,  un 
pîncepu'  etc.  linea,  riga^  tratlo^  lista  ^êtri^ 
scia.  Étoffe  à  raies ,  drappo  rigato  0  vergato, 
— ,  Tentre-deux  des  sillons ,  solco,  -— ,  en 
parlant  des  cheveux ,  drîzzalura,  spartimento, 
A  la  raie,  adv.  uno  per  /'  altro ,  uno  eompea* 
tando  C  altro.  Raie ,  espèce  de  poisson  de  mer, 
razza.  Raie  lisse  ou  miraillet,  çcehiata.  Raie 
de  turbot,  rombo,  Raieétoilée,  razza  stet^ 
lata, 

RAIFORT ,  s.  m.  rave  très  piquante,  r«- 
tnolaeeîo ,  rafano. 
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BAILLER,  ▼.  ii,maileggiar*,  bêffan^  du- 
la  ioja^  éitegglart.  —  ,  ▼.  n.  burlare,  seh$r^ 
nire ,  frrti  beffe ,  deridere,  — ,  non  dit  dm 
i€nno,  ichersan.  — ,  ▼.  r.  buHarti,  beffartî, 

R AILLERIE,  s.  f.  plaisanterie ,  modeggio, 
tekertOf  burîa,  eetla,  beffa',  boja ,  btrieg- 
giammto.  Cela  passe  la  raillerie,  ia  burta  é 
treppo  forte ,  /'  affare  dîventa  terio ,  •  piu 
0kê  eetia.  Ratneriea  pari,  sérieusement»  tUi 
êenno,  davvero ,  $cnza  burfe,  tut  ttriç.  Il> 
n'entend  pas  raillerie,  non  ptrdona  nUnte, 
non  sefterca. 

RAILLEUR,  EUSE.adj.  moiieggfvale ^ 
gloeosû.  — ,  s.  moUeggiatorû  ,  beffatorê.  Sou- 
vent les  railleurs  sont  raillés,  prov.  tp^sto 
meende  che  ehi  vuol  uecellar^  resta  iteeeliatg, 

*  RAINE ,  s.  f.  grenouille ,  rana. 

RAllf EAU  p  s.  m.  petzi  di  legno  da  eont^ 
nêr  ie  palafiUe, 

RAINlmE,  s.  f.  t*  de  menuis.  petite  en- 
taillure,  teanùtatura,  incavotura, 

RAIPONCE ,  s.  f.  plante,  raperonzo,  ra- 
pimtoh .  raperontoio. 

RAI  RE  ou  liBB,  V.  D.  t.  de  cbasie.  T.b aube. 

*  R  AIRE ,  ▼.  a.  raser ,  rad^rê. 

*  RAIS,  part.  rasé.  Prov.  ne  se  soucier  ni 
des  rais  ni  des  tondus ,  non  eurarsi  di  net- 
iuno. 

*  RAIS,  s.  m.  rayon  ,  raggio,  -"-,  rayon 
d'une  roue ,  razto,  raztuoto  o  ra^sa  di  ruota, 
— ,  t.  de  blas.  pointes  qui  sortent  d'une  étoile 
comme  des  rayons,  raggio, 

RAISIN ,  s.  m.  fruit  de  la  vigne,  ni;*.  — , 
le  chasselas ,  la  tugliatica,  — ,  prov.  et  fig. 
moitié  figue  et  moitié  raisin  ,  meta  per  forza 
#  meta  di  buen  grade  ^  in  parte  beue  e  in  perte 
maie.  Raisin  de  mer ,  planta ,  trago ,  iragiç, 
—  d*ours ,  plante ,  uva  «f  orso,  —  de  renard , 
ave  di  volpe. 

RAISINE,  s.  m.  sorte  de  confiture,  sapa, 
motto  eotto. 

R  AISINIER ,  s.  m.  atbero  délie  Antille, 

RAISON,  s.  f.  faculté  intellectuelle  qui 
distingue  rhomme  delà  bête,  ragione,  ra- 
pionalità,  — «  bon  sens,  tenno ,  mente  ,  intel- 
tetto.  Cet  homme  n'a  poipt  de  raison  à...  et 
fam.  il  n'a  point  de  raison  à  lui,  egti  nen  ha 
due  éita  d^  cerv$llo,  non  ha  pilt  testa.  Sa 
conduite  est  pleine  de  raison,  savia ,  prudente. 
— ,  prov.  et  ng*  dans  ce  discours,  ouvrage,  etc. 
il  n'y  a  ni  rime ,  ni  raison ,  non  avvi  né  eapo 
né  coda,  -^p  devoir  ,  droit,  justice,  ragîone, 
gîusto ,  convenevole.  Entendre  raison  /  pa- 
garsi  di  ragione.  Comme  de  raison ,  eome  4 
giusto,  ragionevole.  — ,  satisfaction ,  toddisfa- 
eione,  rîseatto ,  giuslîzia.  II  a  tiré  raison  de  cet 
afiVont ,  e^U  si  é  vendieato  di  quelC  affronto. 
Se  faire  raison  soi-mt^me ,  farsi  giustizta  colle 
proprie  mani.  — ,  fam,  faites-moi  raison  d'un 
tel ,  rendetemi  eonto  del  laie.  Livre  de  raison, 
chez  les  marchands ,  Ubrg  di  coniin-^t  preuve, 
ragione ,  prova ,  argomtnto*  — ,  sujet ,  cause , 
ragione ,  motiuo ,  fondamento,  A  plus  for- 
te raison ,  per  ptU  farte  motîvo.  Parler  rai- 
son» favellar  saviamenle,  mettersi  alla  ratt'o- 
ne.  Raison  d*une  société  de  commerce,  dita* 


RAL 

A  raÎMu»  adv.  mfû^im^di»*n  «  waggmmgSa 

di,.. 

RAISONNABLE ,  adj.  ragîonmf^U.  ~, 
giusto^  eonvcnavote.  '^,9uffidentêt  oênap^ 
tente, 

RAISONNABLEMENT ,  «dv.  ragimmmot- 
mente.  -^ ,  giustamentê.  -^,  $Hffi9Mt9mmtU. 

RAISONNBHENT.  s,  m,  iïculté  ou  ac- 
tion de  raisonner  f  rauocinia,  di$t9r99»  m- 
gionamento. 

RAISONNER, ▼,  p.'far a$o  deilm  r^gwme, 
ragienare,  razteanarct  fi/oscfara»  -<-«  die^em 
tire  p  favellara.  Ne  raisooqes  paa  ianl  »  «a  nom 
voglio  tante  seusa.  —  (oiar.),  vetùff  ûlC  aé- 
bcdienta  ,  mostrare  i  paasaparii* 

RAISONNEUR ,  EUSB.  s.  parki^ep,  —, 
ordinairement,  eiealone,  ^mrliere,  pmvb^ia» 

RAJ  ACE  ou  ■AjAssp,  s.  f*  t.  d'antiq.  «aNi 
di  pieira  bianea  per  ie  statue. 

R AJAU  ,  s.  m*  prineipe  indian»» 

RAJEUNIR ,  V.  n.  et  a,  ringiovgnir^ ^  rta* 
giovanire, 

RAJEUJBlISSBUBNTt  %  mitrimgig^ 
nire. 

RAJUSTEMENT ,  i.  m.  rMumgd^mmU^ 

aggittsiamento ,  rieaneiliaMiene. 

R  AJI USTER ,  V.  a.  raeconctare.  —  ,  fif.  «- 
eonciliare^  rappaeiara. 

RÂLE,  s.  m.  oiseau , /roneo/cAO  /rancaai^ 
Râla  d'eau ,  gallineila,  Peiit  fAte  d'fau ,  va/io- 
lino,  gallinella ,  aveltine.  Les  chasaeura  appel» 
lent  le  râle  de  genêt  le  roi  de»  çailleSf  ra  malle 
quaglie, 

R  AlE  ou  aluiiBaT ,  s.  91.  action  de  râler  « 
bruit  qu'on  fait  en  râlant;  le  râla  de  U  moit» 
1/  rantolo  délia  morte* 

RaLEMENT,  s.  m.  action  de  râler,  de 
V.  a  Ile. 

RALENTIR  ,  v.  a.  rallentoH.  rilêseam, 
seemare.  -^ ,  aurécip.  rallentarei,  affraéd^rù^ 
venir  meno. 

RALENTISSEMENT ,  i.  m,  rtiUmU 
tp,  allontanamento ,  rilaesazienê. 

RALER,  T.  n.  rendre  en  reapirant  un 
enroué ,  causé  par  la  difficulté  oe  la  rai| 
tien  ;  se  dit  des  agonisans»  aver  il  rantpla» 

RALINGU£R,v.n.  t.  denwr.  farfmmU 
al  vente  colle  ralinghe. 

RALINGUES,  S.  m.  pi.  (mar.)  certaines 
cordes,  ralinghe ,  corde  ehe  tervemo  d?  miaiura 
aile  vêle, 

RALLER,  T.  n.  t  da  v^n,  se  dit  àa  ari  àa 
cerfs  quand  ils  sont  en  rut,  ilgridar»  éa* 
quando  sono  in  ealdo, 

RALLIEMENT, 0.  m.  U  de  guerre,  il 
nodarsi,  la  rianian^detle  truope, 

RALLIEE,  v.  a.  rasiemSler  dai  troapas« 
rannodarOf  riunire,  raeeog lierez  ragaiiai«.<— , 
t.  de  mar.  rallier  le  navire  au  vent,  pramdma  il 
vente.  Se  rallier  à  terre ,  aceaetarsi  atla  tanm, 

RALLONGE ,  s.  f.  pezso  tke  ei  ûggirnsMO. 

BALLON  GÂMENT,  s.  m.  aamgKi»  in  im%- 
ghezza.  -^ ,  t.  de  charp.  Imaa  diagamada  dbl 
cQlmo  sino  al  piede  del  soeilile* 

RALLONGER,  V.  a.  rendre  plus  long .  mU- 
langaref  render  pik  lungo^ 
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RALLUMBR»  T.  9.  raUumlnoH,  raeeêt^ 
,  mvvivare* 

RAMADAN ,  s.  m.  Y.  kamazah. 

R AMADOUER,  ▼.  a.  radoucir  quelqu'un 
es  le  caressant ,  rîiddotdre,  aUetiart  eon  C9- 
rggtê ,  eon  èitone  parote, 

BAMAGB  9  s.  m.  représentation  de  ra- 
meaux .  feuillages ,  etc.  sur  une  étoffe ,  tavoro 
mfoglkmê^  — ,  chant  de  petits  oiseaux ,  eanto 
wHceêliL 

R  AMA6ER ,  t.  a.  se  dit  des  oiseaux ,  can- 
tate, garrÎM. 

RAM  AIGRIR,  T.  a.  rendre  maigre  de  nou- 
ireaui  éimagrarû^  tstenoere,  ammagrhe. 
— ,  ▼.  n,  redevenir  maigre,  immagrire,  ttrug- 
gêrêi. 

RAMA.ILLA6E,  s.  m.  t  de  chamois,  eon» 
elû  ehê  fî  dd  atie  pelH  prima  dî  eamoicutrle, 

RAMAILLER,  t.  a.  prtparçr  te  pttU  pw 
eamoteiarfe» 

RAMAS,  s.  m.  assemblage  de  plusieurs  cho- 
ses ,  eumuto,  mueehioj  faseio,  ammas^o. 

RAMASSE ,  s.  f.  espèce  de  traîneau,  ra- 
mazta,  ramoeeia, 

RAMASSÉ, SB,  adj.  trapu  et  vigoureux, 
torio  é  robutto. 

RAMASSER,  V*  a.  ramatsang  aeeumuto' 
r$.  *-  a  raçeogliêreg  radunar^^  — ,  fig.  ramas- 
ser ses  forceSj  raeeorre ,  rîunir  te  sue  forze. 
Ramasser,  prendrp  ce  qui  est  à  terre ,  tevare , 
attar  da  terra,  •— ,  tramer  dans  une  ramasse, 
arramaceîare,  — ,  pop.  maltraiter  ,  mattrat" 
tare  epn  Alii  a  eon  parole^ 

RAMASSBUR»  s,  m.  guiéatçrê  dette  ra- 
m«sf#. 

RAMASSIS j  u  BU  fam«  ammagso^  mue- 
ekio ,  eumuto. 

RAMAZAN  ooa4«AOAif«  s,  m.  carême  dA 
Turcs ,  ramadan  ,  quareeima  de'  Turclâ. 

RAM  BERGE,  s-  f.  vaisseau  long,  eorta  di 
maee  asûiagiâ  dagf  IngteeL 

RAM60UR  ,  s.  m.  pomme  de  rambour, 
epeeie  di  groua  meta  ehe  ia  d*  aeido* 

RAMBOURRAGE,  s.  m.  appareecKiO  dette 
(aw  perfarpanni  di  diverti  eotori, 

RAM»,  s.  f.  petit  branchage  planté  en  terre 
pmir  soutenir  des  puis ,  rama ,  ramo,  «— ,  avi- 
ron ,  remo»  — ,  vingt  mains  de  papier ,  risma* 
Mettre  un  livre  à  la  rame  faute  de  débit, 
vendere  i  tibri  a'  botlegaj, 

RAMÉ,  ÉE,  part.  y.  le  verbe.  Balles  ra- 
méei,  boulets  rames,  patte  ramate.  Ramé,  t, 
de  blas.  V.  ciiviLLi. 

RAMEAU ,  s.  m.  petite  branche  d'arbre, 
ramuêcetlOf  ir0m«<0//9«I>imanchedes  Rameaux, 
domenka  dette  Patme.  —  ,  fig.  rameaux ,  ra- 
|BÎ,  wamificoMloni  dette  vene,  —  ,  rami ,  /?• 
toni  detta  miniera. — ,  fig.  ramo  di  famigtia* 
— * ,  t.  d'arcbit.  milit,  ramo»  krauia  di  mine, 

RAMÉE  y  s,  f,  assemblage  de  branches, 
fratcato.  —,  les  branches  coupées  «  fratcfie, 
ItoMeoni. 

RAMBNDAGEi  s.  m.  t.  de  doreurs  sur 
bois,  pezsatti  d^  ora  in  fogtia,  elte  si  apptieano 
dovê  vnanca. 

EAMESDER ,  v.  n.  et  a.  baisser  de  prix , 
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eatare  di  prezto,  — ,  t.  d'arts  mécan.  rimen* 
dore  ,  ritoeeare,  racconciare. 

RAMENER,  v,  a.  rimenare^  ricoudurre, 
—,  au  jeu  de  dés,  ramener  sept ,  trarre  sêtîe» 
Ramener  une  vieille  mode,  far  rivivere  un^ 
veeeliia  moda.  Ramener  quelqu'un  à  la  raison, 
à  son  devoir,  far  rientrare  in  te.una  pereona^ 
farta  tomar  al  suo  dovere,  ricondurta  alto  r«- 
gione ,  farta  ravpedere ,  farta  riaredera.  Rame- 
ner un  homme,  le  radoucir,  rtWarra,  addot-- 
cire ,  catmare*  — ,  fig.  ramener  dts  afGwres  de 
bien  loin ,  ristabUire  iniereeti  ehe  erano  a  mat 
partito,  — ,  a  la  longue  paume ,  rechasser  un 
coup  de  volée,  ribaitere  y  rimandare.  On  dit 
qu'un  cheval  se  ramène  bien  »  porta  bene  tg 
testa. 

RAMÈNERET ,  s.  m.  t.  de  charp.  trait 
avec  le  cordeau  pour  prendre  la  longueur  def 
arêtiers,  tinea  o  segno  ctkp  toieia  U  fit»  intinto 
ne/ta  sînopîa. 

*  RAMENTBVOIR ,  v.  a.  et  r.  rmnnwi' 
tare ,  ricordare ,  rieordarsi,  rammentarsi^ 

RAMEQUIN ,  s.  m.  espèce  de  pâtisserie, 
torta  di  crtsptlto  fatio  eon  eadOf 

RAMER,  V.  a.  soutenir  avec  des  rames  « 
palare  eon  rami  te  piante  di  'fUaUi  e  timiti 
— ,  V.  n.  tirer  à  la  rame  ,  remigare^  rémora» 
vogare,  —,  fig.  prendre  bien  de  la  peioei  sffa- 
tare ,  penare. 

RAMKREAU,  s.  m.  patombù  giovane* 

RAMETTE.  s.  f.  t.  d'impr.  châssis  de  Ceff 
torta  di  telajo  da  $tamparia. 

RAMEUR ,  s.  m.  rematora,  vogatgre. 

RAMEUX,  EUSE,  aàj.ramoto,  ramg' 
rulo .  frandosQ ,  frmeuto* 

RAMIER ,  s.  m.  patombo^  eotombo  iotttgr 
tico, 

RAMIFICATION,  s.  f.  distribution  en 
branches ,  au  prop.  et  au  fig.  ramifieasionêf 
diramazionot 

RAMIFIER  (  SE  ) ,  ▼•  r.  se  ^rtager  en 
plusieurs  branches,  ramifieare,  diramarsi, 

RAMILLES,  s.  f.  pi.  branches  d'arbres 
coupées,  fraiche ,  fraseoni ,  romî  lagtiati. 

RAMINGUE ,  adj.  se  dit  d'un  cheval»  ca- 
valto  resiio ,  clie  résiste  atio  tperone. 

BAMOlMDRIR,  V,  a.  rimpiceiotire,  oppi$' 
eiotire, 

RAMOITIR ,  V.  a.  rendre  moite ,  ammoi» 
tare,  rammorbidare $  immottare» 

RAMOLADE,  s.  f.  espèce  da  saiiee,ml«ii- 
golo  eon  satsa  ;  speeie  di  satsa. 

RAMOLLIR,  V.  a.  rammottire,  m§ltifieat 
te.  — ,  t.  de  faucon,  ramollir  un  oiseauiraiMf- 
tar  le  penne  ai  fatcone. 

RAMOLLISSANT,E,  a«y,V,  ivoftuWT. 

*RAMON,s<m.V.  BALAI. 

RAMONER ,  V.  a.  ôter  la  suie  d'une  cbe« 
minée,  spazzare  itcammino, 

RAMONEUR ,  s,  m.  spazzatammino» 

RAMPANT,  E«  adj.  qui  rampe ,  striniamtê^ 
eerpeggiante,  -^ ,  fie.  cet  homme  a  Tâme  ram» 
pante,  cet  auteur  a  Te  style  rampant,  vite,  tar" 
vite,  alfbiettOi  eee,  élite  basso,  ««-«t*  de  blan 
lion  rampant,  opposé  à  lion  passant,  tiana 
rampante.  Arc  rampantf  t.  d'arcb*  mk  deicen* 
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te,  arco  fùmpûnU»  una  seesa  c  china  o  petH" 
denza, 

RAMPE,  s.  f.  partie  d'un  escalier  par  la- 
quelle on  monte  d'un  palier  à  un  autre,  ùranea 
di  »eaia,  — ,  balustrade  à  hauteur  d'appui  le 
long  de  Tescalier ,  balustrata,  — ,  plan  incliné 
qui  tient  lieu  d'escalier  dans  les  jardins  et  les 
places  fortes  «  ehlna ,  tceta  a  pendio. 

RAMPEMENT,  s.  m.  h  tirisciarti,  it  ter- 
peggiare. 

RAMPER  •  y.  n.  se  traîner  sur  le  rentre  ;  se 
dît  des  reptiles ,  etc.  strisciare ,  ierpeegiar$ , 
itraseinani  per  terra.  — ,  6g.  être  oans  un 
état  abject ,  etur  in  basto  stalo,  — ,  s'abaisser 
è  Texcès  devant  les  grands,  umiliarti,  avvi- 
iirti.  Style  qui  rampe,  stUe  batso.  Ramper, 
se  dit  de  certaines  plantes,  serpere,  rampi" 
earsi, 

RAMPIN  .  adj.  m.  t.  de  manège,  eavallo 
ehe  pota  tu  l'isiesse  pedaU, 

RAMURE ,  s.  f.  le  bois  d'un  cerf,  rame  o 
pelehi  if  un  eervo,  — ,  toutes  les  branches  d'un 
arbre ,  rami  4t  un  aibero, 

RANGE ,  adj.  raneido ,  raneio ,  raneioto , 
vieto,  tiantio.  — ,  s.  m.  odeur,  goût  rance, 
raneido  f  sa por  di  raneido, 

R  ANCHE  «  s.  f.  piuoto  d*  una  tcala. 

R ANCHE R ,  g.  m.  sorte  d'échelle  ,  teaia  e 
pîuoli  ditpotti  a  guita  di  ratirelio. 

R  ANCHIER ,  s.  m.  (  blas.  ]  fer  d'une  laux, 
falcâ. 

RANCIDITÉ,s.  f.  y.  BARcissoaB. 

RANCIR,  y.  n.  divtnirc  raneido ^  muf- 
fart, 

RANGlSSUREou  iiifCiDiTi ,  s.  f.  rond- 
dctza^  raneidume, 

*  RANCOEUR,  s.  f.  rancune,  raneare, 

RANÇON ,  s.  f.  prix  qu'on  donne  pour  la 
délÎTrance  d'un  captif  ou  d'un  vaisseau  pris 
par  If  s  ennemis ,  taglia,  prezto  del  riicatto, 

RANGONNEMENT,  s.  m.  action  de  ran- 
çonner. V.  ce  mot.  — ,  Gg.  exaction,  ruberia^ 
atatione  ingiutta. 

RANÇONNER ,  y.  a»  mettre  à  rançon ,  en 
parlant  d'un  vaisseau  de  guerre ,  far  pagure 
U  riteailo.  — ,  fig.  exiger  plus  qu'il  ne  faut 
pour  quelque  chose ,  etigere  più  del  dovere, 

RANÇONNEUR,  EUSE,  s.  qui  rançonne, 
fam.  tegavene  .  fadro ,  ehe  strappa  i  quattrini, 
ehe  etige  piit  di  quel  eh*  é  giusto. 

RANCUNE,  s.  f.  rancore,  tdegno^  ran» 
eicra,  odiocoperto,  inveterato.  Rancune  te- 
nant ,  fam.  rieoneiUazione  finta. 

RANCUNIER,  ÈRE,  s.  et  Qdyeotianfe 
nelC  odio,  ehe  conserva  t'odio. 

RANDONNÉE,  s.  f.  t.  de  chasse,  giro 
tP  una  fiera  in  un  medetimo  luogo, 

RANG,  s.  m.  ordre,  ord'me,  fita^filare* 
— ,  t.  de  tournois,  paraître  sur  les  rangs ,  prc' 
sentarsi  alla  pugna.  Être  sur  les  rangs  , 
essore  in  grado  da  poter  pretendere  una  tarica 
o  eimile.  Se  mettre  sur  les  rangs ,  porsi  nel 
numéro  dif  eoneorrenti  a  ehiedere  qualche  eosa. 
Rang .  ordre  de  la  séance  on  de  la  marche 
dans  une  compagnie,  dans  une  cérémonie , 
patto,  luogo*  —,  place  d'une  personne  ou 
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d'une  chose  dans  l'opinion  àt^  hommes,  luogo, 
poslo.  — ,  fig.  degré  d'honneur ,  grado ,  çif«- 
litàf  rango,  carattere.  Mettre  au  rang, «icri- 
vere  0  porre  nel  numéro  ^  noverare.  Vaisseau 
du  premier  rang,  à  trois  ponts,  vascello  di 
primo  ordine, 

RANGE,  s.  f.  t.  de  paveur,  fila  di  eiotloU 
délia  sletsn  grnndtzta. 

RANGÉ.  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  Rataille 
rangée,  baitagtia  ordinnta.  Homme  rangé, 
uomo  regolaio ,  ehe  ha  quanta  gli  eonviene, 

RANGÉE,  s.  f.  suite  dç  plusieurs  choses 
mises  sur  une  même  ligne ,  ordine  ^  fila, 

RANGER,'  V.  a.  ordinare,  assettare,  di" 
sporre ,  altogare ,  coltoeare  in  ordine^  dur  sesto, 
meltere  in  assetto,  noverare,  porre  nel  nu^ 
mero,  —  ,  mettre  de  côté,  ollogare,  ridrartf 
dar,  far  luo^o  ^riiirar  da  parte,  — ,  au  récip. 
seansarsi ,  ttrarsi  da  parte.  Se  ranger  autour 
du  feu,  d'une  table,  porsi,  mettersi  in  ordîna 
al  fuoco ,  alla  monta.  Se  ranger  sous  les  éten- 
dards ,  et  fig.  sous  l'obéissance  d'un  prince , 
arrolarsi  sollo  gli  stendardi  d*  un  prindpe^  as- 
soggsttarviei.  Se  ranger  du  parti,  du  côté  de 
quelqu'un  ,  abbraeciare  il  partito  di  711a/- 
elieduno.  Se  ranger  à  l'avis  de  quelqu'un,  dî- 
chiararsi  del  parère  di  qualéheiuno.  Le  vent 
se  range  au  nord,  au  sud,  etc.  il  vente  eomincia 
a  soffiare  da  tramoniana ,  ece.  Ranger  la  côte, 
navigar  eotta  a  eotta.  — ,  fig.  ranger  quelqu'un 
à  la  raison ,  à  son  devoir ,  fore  ttar  a  dovere^ 
Ranger  une  ville  sous  ses  lois ,  astoggeiiare* 

RANGER  ou  lAifoiEi ,  s.  m.  V.  iexmb. 

RANGETTE ,  s.  f.  t.  de  serrur.  tôle  com- 
mune qu'on  emploie  pour  faire  les  tuyaux  des 
poêles,  lamiera,  ferro  di  lamiera,  — ,  jeu  d'en* 
îans,  eattellina, 

RANGUlLLON.s.  m.  t.  d'imprim.  punta 
per  tcner  i  fogli  sut  timpanû, 

RANIMER,  y.  a.  ravvivare,  rinvigorira  ^ 
ridonare  la  vita,  far  tornare  in  vita,  riehith 
mare  alla  vita.  — ,  fig.  destare,  teuotere.  — , 
riaeeendere  il  eoraggio ,  f  ardore ,  eee,  Ranh* 
mer  le  teint .  eotorar  le  guance, 

RANINE,  s.  f.  tpeeie di eanero  ehe  somi^ 
glia  alla  rana.  — ,  adj.  V.  ranulaibb. 

RANULAIRE,  adj.  se  dit  des  veines  et  ar- 
tères qui  ^ont  souÂ  la  langue ,  ranina. 

RANULE,  s.  f.  tumeur  œdémateuse  située 
sous  la  langue ,  ranella. 

RANZ-DES-VACUES,  s.  m.  aria  naië 
di  Svizzera  ehe  i  bifolchi  suonano  suilapiva. 

RAP  ACE,  adj.  rapacêf  avido,  — ,  t.  d6 
métallur^e.  eorrodente. 

RAPACÉ.  ÉE,  adj.  ehe  tien detla  râpa, 

RAPACITÉ,  s.  f.  rapaeità,  avidité, 

R  A  PATELLE,  s.  f.  tela  di  erini  di  ea- 
vallo, 

RAPATRIAGE  ou  BAPATBTBMBifT,8.  m. 
fam.  réconciliation ,  riconciliazione ,  rieoneifia^ 
mento,  pace. 

RAPATRIER,  y.  a.  rieaneiliare^  paeifi- 
eare,  rapattumare.  Se  rapatrier,  rappaeifi- 
earti,  riconeiliarsi ,  rimetterti  nella  prime 
amie*zia, 

RÂPE,  s.  f.  ustensile  de  ménage,  grattif 


RAP 

gia.  Râpe  à  tabac ,  raspa  du  tabaeeo,  —  ^  es- 
pèce de  lime,  raspa,  scuffina.  — ,  grappe  de 
raisin  dont  les  grains  sont  ôtés ,  graspo,  ratpç, 
—  ,  au  pi.  rappe,  erepaccidc'  eavallL 

RÂPÉ,  s.  m.  grappes  de  raisin  qu'on  met 
dans  un  tonneau  de  vin  pour  le  raccommoder, 
twnaecia.  —,  vin  ainsi  raccommodé ,  vino  am- 
eio  coUû  vinaec0, 
R  APE  R ,  V.  a.  mettre  en  pondre  avec  la  râpe» 
'       gratiugiare,  ratpare. 
I        ^  RAP£TASS£R,  v.  a.  raccommoder  gros- 
>       sîèrement  des  bardes»  rattopparê,  rappezsar§^ 
I       raceoneiare. 

ï  RAPETISSER ,  v.  a.  rendre  plus  petit,  a/f- 

I  piecoUrê,  $minutre.  — ,  ▼.  n.  et  r.  aecoreiarsi, 
\      S€$mare. 

I  RAPIDE ,  adj.  rapide,  veioeisulmOf  prtttii' 

I  êimo,  — ,  fig.  stjfle  rapide,  iiiU  tnergico,  eUh 
I      ^uente,  farte» 

r  RAPIDEMENT,  adv.  rupidamente,  ean  ra* 

ï     piditàf  veioeiMÙmamente» 
ï         RAPIDITÉ,  s.  ù  rapUUtd,  veloeitâ, ceierità 
9     grande. 

t         RAPIÉCER ,  T.  a.  V.  aipiécnsK. 
If         RAPIËGETAGBy  s.  m.  rappêzsamênto , 
I     raceoneiafngnto, 

^  RAPIÉGETER ,  t.  a.  mettre  des  pièces  à 
il  au  linge ,  etc.  rappttzare,  raeeoneiara,  rattop- 
H     parc, 

^  RAPI£BE.  s. f.  vieille  etlongueép^e,  «pa- 
d     daeeia  j  draghinana» 

4        RAPINE,  s.  m.  action  de  ravir  quelque 
A    chose  uar  violence,  rapma,  rapimgnto,  ralto. 
g    -— ,  ruheria,  ruba,  tadrimeecio, 
I        BAPINÊR ,  V.  a.  et  n.  voler  en  abusant  de 
^    son  emploi ,  rapinart,  rubare, 
\        BAFINEUR ,  s.  m.  Tarn.  V.  vrtoo ,  riiroir. 
^        RAFONGULE .  s.  f.  gcnert  di  piantê. 
^       RAPONTIQUE. s.  f.  plante  du  genre  des 

rhubarbes,  rapontico. 
^  RAPPEL,  s.  m.  action  par  laquelle  on 
!;  rappelle  y  rivocaxion»  di  bando,  riAiamaia^ 
-  riikiamo  ,  perdono,  — ,  t.  milit  manière 
^  de  battre  le  tambour ,  balUrc  a  raceoUa, 
*— •  t.  de  droit,  certaine  disposition  d'un  testa» 
V  tcur,  riehiamata, 

^  RAPPELER,  V.  a.  appeler  de  nouveau, 
^  tuppcllare,  riehiamare,  ehiamar  di  nuovo, -^ ^ 
^  li^.  et  dans  le  style  soutenu ,  rappeler  à  la  vie , 
*  un  homme  à  son  devoir,  far  tornare  in  vila^ 
^  far  riviuare%  ritutcitare^  far  rientrare  al  do- 
,  vcra.  — »  se  représenter  des  choses  passées, 
^  rmmmenitire,  rappraentarsi  alla  mente,  alla 
^  êpirilo,  farti  ritovvenire» 
/*  RAPPORT,  s.  m.  revenu,  rendila  annuale^ 
prodolio  annuo,  entrata,  — ,  ce  nouveau  plant 
^  de  vigne  n'est  pas  encore  en  rapport,  queUo 
^.  uovci  vignclo  non  produce ,  non  frutta  ancora, 
^'  Cette  ferme,  charge,  etc.  est  de  grand,  de 
bon  rafiport ,  di  gran  rendila ,  moUo  iucrativo, 
^  Rapport,  rtlaiiuney  inprmazione,  rag^uaglio, 
^  rapportât  espotisione,  testimonianza,  ^  ,  eon- 
wussione .  congruenza ,  timiglianza ,  rehtione, 
fi,^  — ,  r.  de  matbém.  relazione,' proparzione,  —, 
y  vapeur  incommode,  rutto,  il  ruttarê.  — ,  t.  de 
)|i  paUiis  f  en  pariant  de  cohéritier»»  mai$a»  Ter- 
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res,  pièces  de  rapport,  terra  trasportaUt  la- 
voro  o  opéra  di  commesso.  Par  rapport ,  pour 
ce  qui  est  de. . .  quanio  a ,  per  rispetto,  ri- 
guardo .  a  paragoney  a  confronlo, 

RAPPORTABLE,  adj.  t.  de  jurisp.  qui 
doit  être  rapporté  à  la  succession,  ehaei  dee 
rapprescntare  0  port  are  in  matta, 

RAPPORTÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  ~, 
ouvrage  de  pièces  rapportées,  o/>«ra,  lavorodi 
eommetto.  On  dit  la  même  chose  d'un  ou- 
vrage d'esprit,  opéra  eompoeia  di  equarei  rieu- 
eiti, 

RAPPORTER ,  V.  a.  remettre  une  chose  au 
lieu  où  elle  élait,  riportare,  arrecar  di  nuovo, 
portare.  Rapporter  des  terres  en  un  endroit, 
irasportar  délia  terra  in  qualche  litogo.  —, 
raconter,  riferire,  raggaailiare,  rapportare^ 
ridire,-^  ,render  eonto,  infirmare.  —,  diriger» 
référer,  riferire,  attribuire,  dirigere,  ricono» 
seere  da  uno, — ,  produire,  reiu/er*,  produrre, 
fruttare.  —,  t  de  pal.  rap  par  tare,  far  la  rela-» 
ziane  d'  una  causa ,  riferire,  —,  v.  r.  riferirti, 
aver  cenformitdy  retazione.  Se  rapporter  à 
quelqu'un  de....  s'en  rapporter  à  quelqu'un» 
rapportarti  ad  altrui ,  rimeUerti  al  giutUzie  di 
akuno,  aeehetarti  aldi  lui  untimêntOf  segui^ 
tare  il  di  lui  parère,  —,  v,  n.  en  parlant  des 
chiens,  poriare, 

RAPPORTEUR,  s.  m.  qui  est  chargé  du 
rapport  d'un  procès,  relatore  d'  una  eau»a. 
Grand  rapporteur,  referendario  di  memoriali, 

RAPPORTEUR,  EUSB,  s.  qui  fait  de 
mauvais  rapports»  rapportatore y  rapportante,^ 
spia,  —  (géom.),  ilrumento  per  prender  aa- 
goli, 

RAPPRENDRE,  V.  a.  apprendre  de  nou- 
veau ,  rimparare,  temar  ad  miparare. 

RAPPROGHEMENT,s.  m,avvUinAmento. 
Le  rapprochement  des  circonstances,  /'  unione 
délie  eirsostanze.  Le  rapprochement  des  fa- 
milles, riconeilîazione,  — ,  t.  delitlér.  og^elto 
di  confronlo  f  affinité ,  rapporta. 

RAPPROGHfiR ,  V.  a.  ravvicinare,  avvicc- 
jwr*,  aecostarot  apprestare,  — ,  fig.  rapprocher 
deux  personnes,  rieoneiliare.  Rapprocher  un 
cerr  ou  le  parchasser,  aeeostarsi  bel  belle  alla 
passât  a  del  eervp, 

RAPSODE  ou  iBAPSODi,  s.  m.  celui  qui 
chantait  les  poésies  d'Homère,  rapsode, 

RAPSODIB  ou  aBAPdODiif  s.  f.  chez  les 
Grecs,  morceaux  détachés  des  vei-s  d'Homère  ; 
aujourd'hui  mauvais  ramas  de  vers  ou  de  prose» 
rasodia,  raptodia, 

RAPS0Di6TE,s.  m.  qui  fait  des  rapsodies, 
rapsode  jrapsodista, 

RAPT,  s.  m.  enlèvement  d'une  fille  ou  d'un 
fils  de  famille  k  marier,  ratio,  rapimenlo,' 
,  R  APURE,  s.  f.  ce  qu'on  enlève  avec  la 
répe  *  raschitttura, 

RAPUROIR,  s.  m.  vaisseau  ou  futaille  de 
bois  ou  de  cuivre  où  Ton  met  le  salpêtre  de 
première  culte, purgatore, 

RAQUE,  s.  f.  aci/uavite  fallu  eolriso, 

RAQUSTIER ,  s.  m.  ehi  fa  o  vende  rae- 
cheite. 

RAQUETOlt,  s.  Al.  raechttû  Uarga, 
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BAQUËTTB,».  m.  instrument  pour  louer 
à  la  pdume  et  au  volant»  raechetla,  lacchetla» 
— ,  certaine  machine  que  les  sauvages  du  Ca- 
nada attachent  à  leurs  pieds ,  sorta  di  searpe  a 
r$iê,  in  ttto  (tn  gU  abitanti  del  Canada. 

BARB,  adj.  raro,  radOf  tingotafe,  preziotOf 
euriosOf  etquàito.  Homme  rare,  chose  rare, 
tiomo  itrûordinario,  iauta  ttranUt  bîszarra, 
Bare,  t.  de  pbts.  opposé  à  compacte ,  raro, 
r^è ,  tkû  non  v  denso.  — ,  t.  de  méd.  il  se  dit 
dtt  pôtih  et  il  est  opposé  à  frcqtient,  rmro,  tarda, 
lento. 

BABÉPAOTIP,  IVB,  adj.  qui  a  pnntoir 
de  nréfier,  tûrificativo,  tAe  hà  forxa  di  rare- 

RABÉFAGTiON,  s.  f.  didact.  rarêfa- 
wiûnê. 

BABBFIBB»  v.  a.  t.  didact.  tatefaràf  di- 
tûtart ,  diradare ,  ran ficaire. 

BABBMBBT,  adv.  raramente,  rade  voUe, 
éUrûdo, 

BABETE,  i»  f.  rariti,  teartezza,  partico- 
ê$rHày  rûmxû,  Barctés ,  cose  rare ,  singolari, 
eitriotità, 

BAniSSlMB,  adj.  très  rare  •  rarlssimo» 

BAS)  BASE,  adj.  qui  a  le  poil  coupé  jusqu'à 
]d  peau ,  eùrto,  rata.  Base  campagne  ,  campai 
gna  ratOj  alerta  ,  piana.  Table,  lame,  pla- 
que, pierre,  etc.  rase,  lavola,  tama,  eee,  U- 
etia^H  uday  raâa.  Boisseau  ras,  mesure  rase,  stajo 
nuû,  mUura rata.  Bâtiment  ras,  nave  che  non 
h»  pont  i, 

B  AS ,  s.  m.  il  se  dit  des  étoffés  croisées,  fort 
unies ,  dont  le  poil  ne  parait  point ,  ermitino. 
—  de  Ghâlons ,  saja. 

B  ASAOE,  s.  f.  verte  de  vin  plein,  un  pieno 
bieehiere, 

BASANT,  E,  adj.  qui  rase,  en  t.  de  fortif. 
ftiunte, 

BASGASSE,  s.  f.  scorpion  de  mer,  poisson, 
pesée  êeotpionê, 

BASE,  s.  f.  t.  de  mar.  poi&  et  brai  pour  cal- 
fater, catrame. 

Basé,  ÉE,  part,  raso,  Y.  le  verbe. 

BASEMBNT,  s.  m.  démolition,  abbatti- 
mento,  demolittoncy  itragguagtiare  col  suoio. 

BASER ,  V.  a.  abattre  la  barbe ,  les  cheveux 
avec  un  rasoir,  radere,  far  la  barba,  tagllare 
i  eapelîi.  Se  raser  soi-même,  farsi  la  barba, 
— ,  abbaltre  rez  pied ,  rex  terre ,  demoUre , 
ipiannrc,  atltrrare,  — ,  fig.  passer  tout  auprès 
avec  rapidité  ;  un  boulet  de  canon  lui  rasa  le 
bord  de  son  chapeau ,  radere ,  passar  rasente 
0  V  ici  no. 

RASETTE,  s.  f.  petite  élofie ,  sajetia. 

BASIBUS,  prép.  pop.  loutconti«,  rasente, 
viein  viclno, 

RASOIR,  s.  m.  rasojo. 

BASPAÏOIH ,  s.  m.  (chir.),  rastiatejo. 

BASSADE .  s.  f.  espèce  de  verre  ou  d'émail 
en  petits  grains  pour  faire  des  braceleU ,  des 
colliers,  etc.  granelli  di  vetro  di  varj  cotori, 

RASSASIANT,  adj.  sazievole,  stucche' 
vole ,  ehe  tazia, 

RASSASIEMENT,  s.  m.tazietà,  nausea, 
fastidiûtaggine* 


RAT 

RASSASIER  ,r.  a.  et  r.  tatian,  tàtotlgre, 
tfamare.  -^,  Gg.  infkttidire^  sluùùart,  risint" 
cart. 

RASSEMBLEMENT,  s.  m.  oonconn 
4'hommes ,  eémMwnea,  emteersé  di  pereotté. 

RASSEMBLER,  T.  a.  ttoeirmvAirt,  1 
rûunart,  ragunare,  metlere  intieme, 

BASSEOIR  (SE)  v.  r.s'assMHrune 

ibii ,  nmfffem,  riperti  «  tedere.  -^^  en  par- 
lant des  liqueurs,  ripotareiy  éeporrê  le  fibk 
•^ ,  tn  pariant  été  hameMrs»  du  mo^,  éet  «- 
prit» .  mefftttetrsif  ea/marac. 

RASSÉRÉNER ,  ▼.  a.  et  r.  rendre  on  de^ 
Tenir  setvin ,  rattefffsmre,  mwetmuLrù, 

BASSIÉOEB,  r,  a.  aneéUar  rfîniiaw,  pef 
di  nuovo  /'  assediû,strigner  nuovameniê  ÎTêi^ 
settio» 

B  ASSIS,  s.  m.  fer  de  chcral  tft^xm  naM 
avec  des  dous  neufs ,  ferro  ehe  si  rtstehiodtisi  M 
taeâHô, 

B  ASSIS  ,  E ,  part,  du  verbe  rasKoir.  «Q. 
pain  rassis,  pan  rafpfrmo.  On  dit  fig.  de  sMf 
rassis ,  a  sangue  freddo.  Tête  calme  et  natÎM^ 
lesta  quadra,  iêstû  freéâa» 

B ASSOTÉ,  ÉE,  adj.  p«p.  preoeeir^i»^  g^ 
passionato,  prevenuto, 

B  ASSURER  ,  t,  a,  rùsstemrêrt  »  rtnainn, 
dar  euore,  animoy  far  tonggio.  —,  fi(g.  ng» 
rer  un  homme  dans  la  foi ,  raffèrmar  moUafwÊi. 
— ,v»  T,  raeeertarsi ,  incoraggirti. 

RASURB,s.  f.  coupe  du  poil  tm  dcstfti»» 
teuiL,  rasara. 

RAT,  s.  m.  petit  animal ,  topo ,  ^oraû,  nMln 
Mort  aux  rats ,  ttleno  per  i  tapi.  On  dit  fi^  tf 
proT.  il  est  gueux  comme  un  rat  dTéglise,  t^ 
é  povero  in  canna.  Payer  en  diats  et  CB  rais, 
pagar  on  débita  con  eattiva  mereanzla»  »,  if 
cette  arme  à  feu  a  pris  un  rat,  non  hn,  ievaMofime* 
Être  comme  rat  en  paiHe,  essert  in  srm  hmgs 
con  tutti  gli  agi.  Avoir  des  ratft  dans  la  tAe, 
fig.  et  fam.  aver  de'  griili ,  d(^  eoffriteû.  «—de 
cave,  pop.  gabeliiire  ehe  visita  êo  "" 
—  de  Pharaon.  V.  leairBuaDir. 

RATAFIA,  s.  m.  boisson  composée  df( 

dtf-Yîe,  de  sucre ,  de  fruits,  etc. ,  aorfs  dif»- 
solio. 

RATATINER  (SE) ,  v.  r.  se  Taccoaror, 
taggrinzarsi,  accoretani. 

RATE ,  s.  f.  viscère  mou  sitoé  dans  iliypa* 
condre  gauche ,  mika,  Epanoair  la  rata ,  rt* 
creare^  divertire, 

RiTEAU,  s.  m.  instrument  d'a^citltare. 
rùstrtllo ,  rastro.  — ,  t  d'borloç.  portion  de 
roue  ttituée  sous  le  coq  des  montres,  yvaCrai^ 
•^ ,  t.  de  serrur.  garniture  ou  garde  d'une x^ 
rure,  ingegnî, 

RÂTELÉE,  s.  f.  ce  qu*oa  peut  mmaase 
avec  un  râteau,  rastretlata.  — ,  prov.  dircfl 
râieiée,  dire  Ubsramente  il  sup  partr^ ,  a 
niftsîare  con'franchezza  il sao  senttmenWo. 

RÂTELER,  y.  a.  amasser  avec  le  xâtaMi 
rastrcllare. 
RÂTELET,  5.  m.  peltine  di  nnnm. 
'  BATELEUR ,  s.  m.  homme  de  joamée  4» 
râtèle  des  foins ,  avoines ,  etc.  ^iomalicra  « 
rattrttla  netle  raceoUe. 


RAU 

•  BATELBUX ,  EUSE,  adj.  soUoposfù  al 
mtd  di  mitza. 

RATELI  ER  ,  s.  m.  ce  qui  sert  dans  les  écu- 
ries à  mettre  ie  foin ,  rastretiiera,  — ,  prov«  et 
fig.  manger  à  plus  d'un  râtelier,  rteavar  utile 
da  PÊrj  impiegni,  '— ,  pièces  de  bois  attachées 
droites  contre  la  muraille  et  garnies  de  plu- 
sieurs chevilles  où  l'on  pose  des  fusils ,  mous- 
quets ,  etc.  rasireUitta. 

RATER,  r.  n.  ie  dit  d'une  arme  à  feu  qui 
manque  à  tirer,  non  tevtr  fuoca.  On  dit  aussi 
fig.  à  Tactif ,  rater  son  enoeiai  »  i!t  dans  le  style 
uni*  rater  une  charge,  mancar»,  fatUft  il 
ùQlpùt  non  riuseire ,  fatliro, 

RATIBR^  ÈRE,  s.  pop.  eopriceîoto ,  btz- 
têrrê ,  fimUttieù ,  stravagantô. 
AATliRE,  s.  t  îrappola  da  topl, 
RATIFICATION,  s,  f.  raiiflcameniOg  ra- 
tiflêâuêné  y  H  fûtifitan. 
'  RATIFIER ,  Y.  a.  raiiftettrê ,  eonfetmato» 

tOiiÊpf^ojté* 

RATILLON,  s.  m.  petit  rat»  plecolo  wr-- 
etû,  topàtina. 

RATINE,  il.  f.  étoffe  de  laine»  rùveteîog 
êpœh  éi  ptmtù  lmu>. 
I  R ATIMBR ,  ▼.  a.  t.  de  tnanuf.  dar  un  e&rlo 

iurtro, 
RATION,  8.  f.  portion  de  viTres,  etc. 
I      4«'<'°  diilrlhoe  tnxx  troupes,  portione  che  si 
ad  a'  ioldati  o  a'  marinûrt, 

RATION  AL»  s.  m.  morcean  d'étâiïe  carré 

I      que  le  grand-prètre  des  Juifs  portait  sur  la 

ytklriûtf  tâtianûtê,  otnûmeniù  det  petto  ehc 

I      portùvû  a  pontefltê  dei  Giudei, 

I  RATIONNEIL»  ELLE,  adj.  râtionale  : 

horizon  rationnel,  racine  rationnelle* 

RATISSAGE,  9.  m.  action  de  ratisser,  tra- 
vail de  celoi  qoi  ratisse,  /'  atlo  a  /'  effeito  del 
rmuhiëteé 

RATISSER ,  T.  a.  racler  quelque  chose, 
rmêêkiâfê^  leutr  la  tuperfieie ,  tattiare. 

RATISSOIRE,  s.  f«  instrument  avec  quoi 
Vtfù  ratisse,  rusttù, 

RATISSURE,  s.  f.  ce  qu'on  Aie  Ch  ratis- 
sant, ratehiûtura, 

RATON ,  s.  m.  espèae  de  pâtisserie,  sorU 

di  tùrim, 

RATTACHER,  v.  a.  ratUuean,  rUongiu^ 
gnéTéé 

R  ATTEINDRE ,  t.  a.  ghgnero,  raggiu- 

gWtrO,  €€€,  V»  tATtaAYftt. 

BATTENDRIR,  t.  a.  intênerlre,  fardi- 
venir  tenero, 

R  ATTISER,  T.  a.  raccommoder  le  feu, 
rmiêUtare. 

RATTRAPER,  ▼. a.  rûggiugnere ,  anivar 
'  §nt0  net  camminargli  o  tarMrgii  dietro.  — ,  au 
fam.  riguadagnaro,  — ,  attraper  de  nouveau , 
ripr^ttàtH*  On  ne  m'y  rattrapera  plus ,  bien 
fin  qui  m'jr  rattrapera ,  fam.  lo  non  vl  ei  tard 
p4k  ëoéto ,  lo  non  mi  tiporrà  moi  piii. 

DATUnE,  5.  f.  toneeltatura  y  ratura» 

KATURER,  r.  a.  tanc^Haro,  auMûfo,  fa- 


BAUGITÉ,  s.  f.  (tnéà.)  enrouement,  m- 
desM  de  H  voix ,  raueêdino. 


RAV  495 

RAUQUE,  adj.  raueo,  rùeo,  fiœo, 

RAVAGE,  s.  m.  dégât,  guasto,  êtrage, 
rùvina  ,  strazio,  danno,  mate  ;  il  se  dit  aussi 
des  passions.  Dans  le  style  fam.  on  dit,  faire 
ravage,  du  ravage  dans  une  maison»  far  un 
gran  ^liano ,  un  gran  tomore  in  ima  eata» 

HAVAGEH,  V.  a.  fuire  un  grand  dégât, 
saeeheggiare  y  deprpdare,  guaslare,  dare  il 
saeco,  far  bottiiw. 

RAVALEMENT,  s.  m.  le  travail  fait  à  un 
mur  lorsque  étant  élevé  à  hauteur  on  le  crépit 
du  haut  en  bas ,  arrieciatura,  — ^,  au  dg.  ae~ 
presstone,  avvitimento.  Clavecin  i  ravale* 
ment ,  gravicembalo  à  più  lasti 

R  AVALER ,  V.  a«  inghtoHire  di  nuovo.  — , 
au  fig.  j'avais  un  bon  mot  sur  les  lèvres,  maia 
il  a  fallu  le  ravaler,  inghioltiré  la  paj^ola,  — , 
rabaisser,  abbatsare,  ealare,  —  un  mur,  ar- 
rieciare.  — ,  ûg.  awî/tre ,  deprimere, 

RAVAUDAGE,  s.  m.  raccommodage  «le 
méchantes  bardes  à  Vaiguille,  rappetiamento^ 
rattaeeonamento.  — ,  ug.  tàvoro,  opéra  mal 
fatia, 

RAVAUDER,  V.  n.  raccommoder  de  mé- 
chantes bardes ,  rappettare,  rattoppare»  ^- ^ 
tracasser  dans  une  maison ,  oceupani  a  métier 
tossopra  la  cata^  a  rasuttar  maêterUia.  ^, 
V.  a.  au  flg.  et  fam.  maltraiter  de  paroles,  im> 
portuner,  bravarcy  igtidare,  annojare,  secearo, 
infaitidîre,  ristuccare, 

RAVAUDEIUE,  s.  f.  discours  plein  ^e 
niaiseries,  fam.  tnetie,  insipidetze,freddure, 

RAVAUDEUR,  EUSB,  s.  qui  raccom- 
mode  des  bas ,  de  vieux  habits ,  etc.  eonela- 
calzettOy  rappestatore.—y  fig.  et  fam.  qui  ne 
dit  que  des  balivernes ,  seeeatoro ,  eiarilero. 

RAVE ,  s.  f.  plante  potagère,  râpa, 

RAVELIN  ,  s.  m.  demi-lune,  ouvrage  de 
fortification,  riveltino,  meitaluna» 

RAVENELLE, s.  f.  torta  difiori. 

RAVIE  RE,  s.  f.  ierreno  temtnato  dî  rapOm 

RAVIGOTE,  s.  f.  sorta  d*  intlngoto. 

RAVIGOTER,  v.a.  remeUreen  force*  pop. 
riertarOy  rittorare,  rinvigçrire^  rimettero  in 
/brze, 

R  AVILIR,  v.  a.  ûvvltiref  deptimero. 

RAVIN ,  s.  m.  lieu  cave  par  la  ravine»  bar- 
rone,  botro,  borro ,  burrato, 

RAVINE,  s.  f.  espèce  de  torrent»  torrente. 
— ,  lieu  que  la  ravine  a  cave,  borro,  rioaaoio. 
Petite  ravine ,  borroneeth, 

RAVIR,  V.  a.  rapire,  rubare^  ghermiro; 

en  ce  sens ,  au  (Ig.  rapir  C  onore ,  ta  gtoria, , 

fig.  en  parlant  de  le^prit  ou  du  roeur,  ineénta- 
re,  far  ttupirOy  cagionar  gran  ditelto.  A  ravir, 
adv.  bene  astai,  egregiamente  ^  maraviglioea- 
mente ,  a  maraviglia  ,  pvr^ecettttnta, 

RAVISER  (SE),  V.  r.  changer  d  avis,  Mn- 
giar  di  parère,  mutar  contigHo,  variar  eenti- 
mento, 

RAVISSANT,  B ,  adj.  qui  enlève  de  force, 
rapace ,  clie  porta  via.  —  ,  merveilleux ,  mara* 
vigtîoiOy  tlupcndo.  On  dit  au  fam.  cet  homme 
est  ravissant .  il  est  d'une  humeur  ravisseule» 
amena ,  gioeondo,  piaecvole,  allegro,  gtoviale, 

RAVISSEMENT»  s.  m.  enlèvement  ;  lé  ra** 
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vissement  d'Hélène,  de  Proserpinc,  U  rapt- 
mento,  il  ratio  df  Elena,  di  Proscrpina.  —, 
en  parlant  de  Peiiprit ,  ettasi,  ommirazione  , 
ratio,  rapimtnto.  Le  ravijfsemenl  de  saint 
Paul,  rapimênio  di  S,  Paoio, 

RAVISSEUR,  s.  m.  qui  ravit,  qui  enlève 
avec  violence,  rattort,  rapUore. 

RAVITAILLEMENT,  s.  m.  provvisione  di 
viveri,  di  vettovaglia, 

RAVITAILLER ,  v.  a.  remettre  des  vivres 
et  des  munitions  dans  une  place,  vtiiovagliare, 
provvtderê  di  vtilovagtia^  provvedertdi  viveri» 

RAVIVER ,  V.  a.  en  parlant  du  feu ,  raecat' 
derê,  ravvivare,  —,  en  parlant  d'un  élixir, 
rittorare,  rinvigotire,  rifoeillara  gli  tpiriCu 
—,  en  parlant  d  un  tableau,  des  couleurs,  etc. 
farrieamparirêf  rifiorire. 

RAVOIR,  V.  a.  au  seul  infinitif,  navere, 
rieuptrart,  farti  rtiiituire.  Se  ravoir,  fig.  et 
fam.  riaverti ,  rieuperar  le  forze,  ^ 

RAYAUX,  s.  m.  pi.  moules  dans  lesquels 
on  jette  Tor  et  Targent  dans  les  monnaiet,  pr»- 
têilê.     ^     , 

RAYÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  —,  adj. 
ëtolTe  rayée,  laflelas  rayé,  vergato  a  baston- 
eini.  Arquebuse  rayée,  canna  o  archibuso  rî- 

gato. 

RAYER,  T.  a.  faire  des  raies,  rigare»  — , 
effacer,  tcaneellare,  caneellare,  rarfer*.  Rayez 
cela  de  vos  papiers ,  non  fale  capitale  di  quella 
cosa, 

RAYON,  s.  m.  raggio^  tptcndore,  — .  au 
pi.  raggi,  etpoét.  rai.  —,  fig.  patiieella,  êcin- 
fifta,  — ,  rais  ou  bâlon  d'une  roue,  razzo, 
rasza  tf  una  ruota.  — ,  sillon  qu'on  trace  en 
labourant,  solfo,  riga.  —  demiel,  /lii'p,  fiale» 
Les  marchands  appellent  rayons  certaines  sé- 
parations qui  sont  dans  leurs  armoires,  scan- 
tia ,  scafate,  seompartimento, 

RAYONNANT,  E,  adj.  radiante,  raggioso. 
— ,  fig.  c'est  un  homme  tout  rayonnant  de 
gloire,  raggiantê,  coronalo  di  gloria,  glo' 
riote, 

RAYONNEMENT,  s.  m.  peu  us.  briila- 
mento,  splcndorc  de' raggi,  — ,  mouvement 
des  esprits  qui  du  cerveau  se  répandent  par 
tout  le  corps,  diffusione,  tcorrimente,  1 

RAYONNER,  v.  n.  radiare,  îrradiare,  get-  1 
t  ar  raggi.  — ,  en  parlant  des  esprits  animaux, 
d  iffondtre,  scorrtre, 

RAYURE,  s.  f.  la  manière  dont  vne  étoffe 
o  u  une  arquebuse  est  rayée ,  stritcia,  riga. 

RE  ou  ■< ,  particule  c|ui  sert  à  la  composi- 
tion  de  plusieurs  mots,  ri,  re. 

RÉ,  s.  m.  (mus.)  la  seconde  note  de  la 
gamine,  re. 

RÉACTION ,  s.  f.  action  d'un  corp  sur  un 
autre  qui  vient  d'agir  sur  lui ,  reazione,  —  , 
fie.  vengeance  d'un  parti  opprimé  lorsqu'il  de- 
vient, le  plus  fort,  rcazione. 

RÉAuGBAVÊ,  s.  m.  dernier  monitoire, 
rtdo/one,  ullimo  monitorio, 

RÉAGGRAVER,  v.  a.  fulminar  la  cemura 
portai  a  da  un  monitorio. 

RÉAGIR,  T.  n,  faire  une  réaction,  rta- 
gin,  \ 


REB 

RÉAJOURNEMEMT,  s.  m.  t.  de  prat 
nuovn  ciiazione, 

RÉAJOUHNER,  v.  a.  cHar  di  nuovo  a 
eompnrire  in  giudizio. 

REAL,  E.  adj.  galère  réale,  la  galsra  reaU, 
la  eapitana.  Pavillon ,  médecin  réal  «  e(c  ^a»- 
dicra,  medico  detla  reate,  eec.  — ,  s.  f.  la 
réale  ,  la  galcra  realc. 

RÉAL,  E,  s.  au  pi.  mÉAuz,  mÉALis,  mon- 
naie  en  Espagne ,  .rM/e  di  Spagna^ 

RÉ  ALGAL ,  s.  m.  arsenic  rouge,  rUigaUo, 
sandraeea  minérale. 

RÉALISATION,  s.  f .  T  effcttttaré,  r  «fto 
di  mandate  ad  effetio, 

RÉALISER,  V.  a.  rendre  réel  et  eOcctif, 
efftttuare^  rendere  rcate,  cffeltivo.  — ,  t.  de 
palais,  réaliser  des  offres,  far  un*  offeria  eat 
danaro  alla  mono. 

RÉALISTES .  t.  m.  pi.  filosofi  ché  riguar- 
dano  came  reali  anche  gli  etiti  astraitL 

RÉALITÉ ,  s.  f.  chose  réelle,  existence  ef- 
fective ,  realtà. 

RÉ  APPOSER ,  V.  a.  apposer  de  nouYeaa, 
riporre,  rimeftere, 

RÉ  APPRECIATION,  s.C  nm9vo  eeiimm. 

RÉARPENTAGE,  s.  m.  i7  rimUurar^ 

RÉASSIGNATION,  s. f.  nuova  ciiazimê, 
nuova  atsegnazùme^ 

RÉASSIGNER,  y.  a.  eitar  dinuavo.—, 
cambiar  F  auegnamento» 

RÉ  ATTELER,  v.  a.  atteler  de  n<mvea«, 
rialtaecar  i  cavalli  alla  cârrozza. 

RRÂTU(IN),  adv.  (dulat.)  être  in  leaU, 
eiser  dichiarato ,  convinto  reo  d'un  ddUtû. 

RERAISER,  V.  a.  ribaeiare,  mddoppUn 
I  baci, 

RERANDER ,  v.  a.  bander  de  nouTemi,  rê 
tendere,  —  un  arc ,  ritendere  un  arco. 

REBAPTISANS,  s.m.  pL  certains  hértti- 
ques ,  ribatlezsanti. 

REBAPTlSATION,s,  f.  ribatiezzatmentê. 

REBAPTISER,  v.  a.  ribattezzarë. 

REBARBATIF,  IVE,adj.  &in.  ndecC 
rebutant,  dispettoso  ,  tevero,  brusco» 

REB  ATER ,  v.  a.  imbattar  di  lurouo. 

REBATIR.  V.  a.  rifabbricare. 

REBATTRE,  v.  a.  rifare,  raeannûéme. 
— ,  ripetere ,  replicare ,  ridire, 

REBATTU,  TJE,  part,  rifailo.  Matdv 
rebattu,  maierassa  rifatta.  Discours,  coett 
rebattu ,  discorso ,  novella  ricantata* 

REBAUDIR  ,  V.  a.  t.  dechasse, 
zare  i  eani. 

*  REBEG ,  s.  f.  violon,  ribeba,  ri 
REBELLE,  adj.  et  s.  oui  se  rérolte  caiàn 

son  souverain ,  r(6e//a,  rulello,  ribcii^ 

*  REBELLER  (SE) ,  t.  r.  se  révolter ,  n- 
bellani, 

REBELLION  ,.s.  f.  révolte ,  réâsiauce  <ll^- 
verte  aux  ordres  de  son  souverain  «  rihei' 
lione,  — ,  fig.  la  rébellion  des  sens  ccMiIre  h 
raison .  la  ribellione  de*  senti. 

REBÉNin,  v.  a.  ribencdire. 

BEBÉQUEU  (  SE  ) .  T.  r.  fam.  réponâp 
avec  fierté  à  son  supérieur ,  rimbeceart  »  rf 
spondcrç  con  alterigia  a  chi  ti  d^vp  rUp^U»* 


REB 

*  ABBIFPBR  i  T.  a.  taddrUuLH,  ---,  T.  r. 
pop.  rupondêrc  ton  ûêprêzta  a*  maggicri. 

rBBINER,  ▼.  a.  donner  un  troisième  la- 
bour à  la  viane,  Urtare. 

BEBL ANGHIR ,  t.  a.  rendre  la  blanchaur, 
rimbjaneare» 

BEBLE ,  s.  m.  V.  caiTiaon. 

REBOIRB ,  T«  n.  rib$r$.  —,  begnarêi  ftia- 
mudire  dî  nuovo, 

REBONDI.  IB,  adj.  fam.  rimhalxaîo,  ri- 
gohfio,  — ,  arrondi  par  embonpoint  ',  pîêiwUo, 

REBONDIR ,  T.  n.  foire  des  bonds,  rimbai-' 
ïïÊM,  — ,  fia.  rigenfiare. 

REBONDISSEMENT ,  s.  m.  rimbako. 

REBOI^D ,  s.  m.  bord  élevé ,  ajouté ,  re- 
pliéj  renversé  •orfo,nM/fo,  êpomh.  Rebord 
d'une  cbeminée»  tpûrto  £  «n  eammino, 

REBORDER,  t.  a.  wUart  di  nuovo, 

REBOTTER ,  t.  a.  HivaUtrt  di  nuovo,  — , 
^.  r.  rimottorii  gU  ttivali, 

REBOUGHEMENT,  s.  m.  action  par  la- 
quelle une  cbosese  rebouche .  ripUgamonto , 
ritoreimento» 

REBOXIGHER  (  SE),  ▼.  r.  riniugxartt,  ri- 
piêgarii.  — ,  T.  a«  boucher  de  nouveau,  nVif- 

REBOUILLIB,  ▼.  a.  et  n.  nboUire^  far 
ribotUre, 

REB0U18AGE.  s.  m.  t  de  cbap.  ripuO- 
monto  «  il  ritavore  i  eappetH, 

REBOUISER  ,  ▼.  a.  riUtvaro  i  eoppoitù 

REBOURGEONNBR^  V.  n.  ripuUulare, 
meitêr  nuovi gotnwgU. 

REBOURS,  s.  m.  le  contre-poil,  i7 rovo* 
stîOf  il  eontrappêio,  — ,  au  fig.  dans  le  style 
iam.  a  eontrarioy  V  op porto,  A  rebours,  au 
rrbours,  adv.  a  eonirappelo.  ^-,  au  flg.  al 
contrario ,  alV  oppotto ,  a  rovetcio ,  a  rilroto. 

BEB0UB8,  B,  adj.  fam.  revéche,  peu 
traitable ,  ritroto ,  atpro  ,  intrattabifo, 

REBOUTONNER,  t.  n.  tigotmogliaro , 
ripullutarê, 

'^  REBRAS .  s.  m.  le  rebord ,  le  repli  de 
quelque  ajustement .  timboecatura, 

*  AEBUASSBR  ,  ▼.  a.  V.  mKTBoossta. 
IlEBRIDBR,  ▼.  a.  rimoiterla  briglia, 
REBRODER ,  y.  a.  broder  sur  ce  qui  est 

déjà  brodé ,  rleamar  di  nuovo. 

RBBROUILLER ,  t.  a.  brouiller  de  nou- 
veau »  rimeteolarê ,  rimetlare, 

REBROUSSER .  r.  a.  il  se  dit  des  cheveux 
et  du  poil,  arruffare,  êeapigUan,  tearmiglîarey 
apërpagliaro,  — .  v.  n.  retourner  subitement 
en  arrière,  rifomaro,  daro  tndiairo.  Les  riviè- 
res rebrousseront  contre  leur  source ,  i  flumi 
ritëliranno  ait»  iorgonti.  A  rebrousse  poil, 
âdv.  a  eonirappelo, 

REBBOUSSOI  R.  s.  m.  strumoniopor  arruf- 
fora  il  polo  dot  panno, 

REBROYER .  v.  a.  rimaeinare. 

REBRUNIR»  V.  a.  ripuUr  di  nuovo  toi 
àrunUojo, 

REBUFFADE^  s.  f.  fam.  mauvais  accueil, 
rabbuffot  riwproecio,  igarbo^  caiiiva  acoù' 
gliêmtu 
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RlfiBUS .  s.  m.  sorte  de  jeu  d'esprit,  eçaî- 
voM,  eonutUno,  —  ^  mofli ,  faeezio  ieipiie, 
argutie  ttueehevoli, 

REBUT ,  s.  m.  ripulta,  ribatiamento,  —, 
rifittto ,  tpazxaturo.  — ,  fig.  rebut  du  genre 
humain  «  uomo  vilitsimo, 

REBUTANT,  B.  adj.  ponoto,  ingrato, 
tpiaeêvole ,  diiavvtnonte. 

REBUTER ,  V.  a.  ributtara,  rtfiufare,  ri' 
ipignore,  rimuoverô  da  te,  —,  ricutare,  —, 
distorre ,  ditguttare, 

REG  AG  B  B  R ,  V.  a.  nateondor  di  nuovo. 

REG  AGHETER ,  r.  a.  eigiUar  di  nuov9 
ana  fettera  tiata  dittuggollata, 

REGALCITRANT.«E .  adj.  rirateitranfe, 
ritroto,  eaparbio,  ottinato,  tettereedo ,  ea^ 
pane.  II  est  récalcitrant  à  toute  chose,  egli  ti 
oppone  a  iutto.  Humeur  récalcitrante,  umord 
ritroso, 

REG ALGITRER  ,  v.  n.  usité  au  seul  part- 
présent ,  regimber ,  riealeiirare  :  il  est  récalci- 
trant. 

RÉGALÉ .  ÉB  ,  part.  V.  le  verbe.  —,  adj. 
aeeorto ,  tealtro ,  tealirito  .  atiuio, 

REGALER , v.  a.  t.  de  mcnuis.  pialUtre, 

*  REG  AMER .  v.  a.  rieamare. 

RÉG APITULATION,  s.  f.  rieapiiolazione, 
epihgatura ,  epiiogo. 

REGAPITULER  .  v.  a.  recapUolare  ^  riepi^ 
logare,  ridire  in  tueeinto, 

RBGABRELER ,  v.  a.  remonter  des  car^ 
reaux,  ammattonare  di  nuovo.  — ,  en  parlairf 
des  souliers  et  des  bottes ,  rattaeconare ,  met- 
tare  iaeeoni  alto  tcarpe ,  agli  rtivati, 

RECASSER ,  V.  a.  t.  d'agric  far  la  prima 
aratura  ad  un  terreno  dopo  la  mieiiîura. 

REGASSIS ,  s.  m.  terreno  dittodato  dop9 
ta  mietitura  délie  biade, 

REGEDER,  V.  a.  eedere  ciôeh'  era  giâ  stalû 
eedttto. 

REGELÉ .  s.  m.  t.  de  prat.  oecuUamento  , 
tottraxione. 

*  RECELÉE, s.  f.  cachette,  naseondiglio, 
REGELEMENT,  s.  m.  action  de  receler, 

matcondimento ,  eelamento, 

RECELER ,  V.  a.  garder  et  cacher  le  vot 
de  quelqu'un ,  eelare,  èecu tiare,  euttodire  una 
cota  rubata,  -— ,  détourner ,  cacher  les  efTels 
d'une  succession ,  fOffraiTtf ,  rimuovete  fran- 
dulentemente.  —  ,  donner  retraite  chez  soi  k 
des  gens  qui  se  cachent,  dor  ricovero  a  gente 
totpella,  a  birbanii.  Receler  un  corps  mort, 
tener  celaia  la  morte  di  aleuno» 

RECELEUR .  EUSE .  s.  nateonditore  o  K- 
eettafore  di  furti. 

RÉGEMMENJ,  adv.  reecntemente ,  d 
freteo ,  di  récente. 

RECENSEMENT ,  s.  m.  nuova  depotitionm 
orepetixione  de*  tetiimonj. .— ,  verifleaxione 
ritognizione  di  mereanxie. 

RECENSER  ,  v.  a.  tentire  di  nuovo  le  de- 
potixioni.  i 

RÉGENT.  E,  adj.  récente ^  freteo, nupvo^ 
RECEPAGE,  s.  m.  action  de  receper  \  ta- 
gHamento  di  rami,  rimondatura  dt  aAeri. 
REGEPBE  ,s.  f.  parie  di  boteo  tagUatu, 

3a 


493 


RBG 


EECBPSB  »  ▼.  a.  couper  me  Tigne  »  des 
boit  juiqtt'ea  pted«  êatppolmrêf  êOêUolarep 
§€àpettorû ,  iagjiar  a  eorondh 

BÉGÉPlSSE.ft.  m.  (dulet.)  refi  de  pa- 
pien«qiûtUiioe,  riaevuiê* 
^KEPTACLB,  s.  m.  lieu  d'assemblée, 
riêêliM0h,  rid^tOy  ricovtro,  riegîlo. 

RECEPTION ,  s.  f.  action  par  laffuelle  on 
reçoit  9  ri««r«ea.  — ,  accueil  t  aeeogliêkta ,  fi- 

BBGEROBLâ ,  ÊB  »  ad),  (bks.  )  ûauTcUlêl^. 

BBCBTTE  ,  s.  t  ce  qui  est  reçu  en  ar- 
gent, etc.  eià  eh§  ii  é  riaeouQ  in  tUnarg,  La 
recette  et  la  dépense .  (  ênirala  •  f  amitê.  —, 
action  de  recevoir,  rUcouionêj  uûMonê*  —  » 
Heu  où  Ton  reçoit,  iuogo  éovù  ricêvono  lé  rt- 
MeiMORc.  dùvc  ai  pagan0  C  Mfioni:  —,  la 
composition  de  certaines  médecines  et  à  ecnt 
qui  enseigne  cette  composition  j  riwita. 

BEGBVABLE.  adj.  eeeeUabiU, 

BËGBVEUR  ,  EUSE,  s.  rieevitore. 

EEGEVOIB ,  ▼.  a.  accepter ,  ricêvûre^ae- 
eêiiare,  êtigêrêt  riicwaMri. —  ,  retenir,  tUô- 
ngrê  t  prenderê ,  rutcogtUré,  Recevoir  bien  ou 
mal ,  aeeoglUr  Une  o  maie,  —,  en  parlant  des 
cboies,  agréer,  aecetUrê,  gradirs ,  ammêt- 
ttrê ,  approvarê»  —  •  donner  retraite  cncs  soi , 
rkêttare  ,  dar  rUovêro.  l\  a  été  reçu  docteur, 
é  itato  laureato ,  è  già  dottorato, 

BEGEZ,  i.  m.  t.  de  droit  public,  raueila 
dkiU  dêlibêroiionl,  dette  dUte  tmptriati. 

RÉGHAPAÙDER,  t.  n.  Caire  de  nouveaux 

écbafauds ,  ri^**  «  paltliL 

SFCHAMPIR,  V.  a.  (peint.)  campif. 
ÊGHANGB ,  s.  m*  des  armes,  des  corda* 
ges  de  rccbance ,  erme,  funi  di  r'uambio  ,  di 
rUcrva,  —,  droit  d'un  nouveau  change,  ri-* 

0émbi0. 

BEGH ANGBR  .  ▼.  a.  rtmuiarê. 
RECHAMTER ,  v.  a.  répéter  une  chanson, 

rteantarû .  replleare. 

REGHAPPER,v.  a.  iam«  se  tirer  dun 
grand  péril,  icampare^  satrarsi^  utcir  diun 
pêricoh  immintnie.  G'est  un  réchappé  de  la 
potence ,  ttomo  ehe  ruppê  U  eûpwlro ,  ehe  mel 
dêtU  manl  déi  boja, 

REGHARGE,  s.  f.  iopraearieo  ,  nuovo  re- 
fSgg, ,  en  parlant  des  armes  à  (eu,  U  rieuri*- 


REC 


f*- 


tri. 
RBGHABGER,  V.  a.  ricarîctr».  —,  na*- 

goUfê*  —,  mearieare  tiprusamêniê.  Bechor- 

ger  un  essieu ,  ringrotêore* 

REGIiASSER ,  V.  a.  ritaceUnre ,  riiplgnare. 
—,  andar  a  eaeeia  pià  votle. 

BECaASSEUBS,  s.  m.  pi.  uomini  tlte 
faeêvnno  rienîrar  le  Sêstiê  ntllételoé. 

RECHAUD,  s.  m,  seaidavidande, 

BEGHAUFPEMEHT,  s.  m.  fumier  neuf» 
nuovn  eonoio  per  rUcatdart  la  terra, 

RÉCHAUFFER ,  ▼.  a.  rUealdare,  — ,  fig. 
C2t  ouvrage  n*est  que  du  i^hauffé,  é  mâusiru 

Tlêaaldaia» 

BÊCHAtJPFOlR  ,s.  m.ttatdavimmdû 

RSCHaDSSBR,  t.  a.   attani  dinuovê] 

RedMWitt  un  arbre,  rùneê^tare  a»  êlb§nk 


REGHAUSSOIB,  9,  m.  «fHnufitl» 

baiter  le  monete, 

BECÛEKGHE^  s*  f.  fiesre«t  pm^uki^ 
zlone. — ,  esame,  invetiigaaimie*'^t  riekMUu 
On#t ,  U  y  a  de  la  recherche  dans  ses  habits, 
ses  repas ,  ses  meubles,  etc.  i  $uoi  abiii  »!  «M^ 
mobUi,eec.  iono  tiudiati^  pieemati,  pêthgri* 
ni.  '-t  t.  de  couvreur  et  de  paveur  «  répara- 
tion ,  rlparazione. 

RECHERCHÉ,  £E,  ad),  peu  coiMBun , 
rare,  rarà,  curioto ,  pettagrin^  -^,  affecté, 
affetlato^  ttenlato,  teeeaio,  — ,  très  soigné, 
aceurato  tpien  di  gaàto^  fimto* 

RECHERCHER,  V.  a.  chercher  de  no«* 
veau,  rietrcure.  — ,  chercher  coricuaeiDeot , 
Cêreare  ,  invettigare^  indagare*  -~ ,  faira  en- 
quête de  le  conduite  de.  «  •  rifilraacMra  g^ 
andamenii  di  quaicumû*  --*,  fâcher  d'obtenir, 
ricereare,  ambire  ^jDreturar  di  éUe^êr^ 

RECHIGNE,  £E,  part,  et  ad).  Tisage  fe- 
chiçné,  petite  vieille  rechignée,  dissipée» 
artigno ,  rinfrignato, 

BEGHIGNEMBNT,  s.  m.  action  de  rechi- 
gner, il  ringhiare,  il  mottrar  eattivm  dispam" 
tione  ,  il  toreete  il  grifo* 

RECHIGNER,  v.  n«  £im.  far  H  vha  arvi- 
gno,  digrignare,  ringhiare,  iorecre  il  grif»ê 
traitare  arcignamenie* 

BEC  HOIR,  V.  n.  rieadere,  ricaMearOm  -.«, 
fig.  riammatarsi,  —  ,  ettere  reeidkfo  » 
nel  peeeato. 

RECHUTE, s.  f.  tieadttta,  -^t  fig. 
rieatMta  nel  peeeato,  nettu  tnataitik. 

RECIDIVE  ,  s.  f.  reChuU  dans  une  (aoie. 
recidiia,  riemdutat  il  rieùdere  netto  itêêâo  faâe, 
nello  tlesto  peccato* 

RECIDIVER,  V,  n.  t.  de  pal.  rûpateer  nâ 
folio, 

RECIF,  aescif  ou  aitsir,  s.  m.,  (mar.) 
chaîne  de  rochers  à  fleur  d'eau,  caUmm  di  «sa- 
gli  naseotti. 

RÉCIFE,  s.  m.  (du  lat.)  ordonnance  d'un 
médecin,  recipe,  rtcetta, 

KÉGIPI ANGLE,  a.  m.  instrumtot  po« 
mesurer  les  angles  saillans  et  rentrans ,  etra* 
mento  da  miâurar  angoti* 

RECIPIENDAIRE ,  s.  m.quegii  éhé  ste« 
eeser  amme$to  a  qualohe  itffiziç, 

RÉCIPIENT,  s.  m.  vase,  récipients. 
RÉGI  PROCATION,  s.  f.  t.  de  pbys.  -*-da 
pendule ,  reeiproeatione  del  pcndato  c  eim  a»* 
iraatone  reciprooa, 

R]|CIPROCIT£,  s.  f.  teambievolasa^* 
RECIPROQUE,  adj.  reciproeo,  viaemdê- 
vole,  n»uluo,  uambievole,  — ,  s«  m.  la  p»> 
reille,  la  parigtia,  il  eaniraecmnbiou  Verha 
réciproque ,  qui  marque  l'aolion  d'un  ai^et  svr 
lui-même,  reciproco,  pronominate,  paesîpik 

RECIPROQUEMENT,  aàw.  raeiprma- 
mente,  vieendevolment^ ,  eeambievolumniê b 
a  vieenda. 

RECIRER ,  y.  a.  ineerar  di  nitava,  ta^«- 
ttrieeiare  nuovamente  di  eera, 

RECISE  ou  aÉNoiti,  s  f.  pkatei 
n$deUa, 
RÉCIT,  s.  m,  namuionê,  ntteomtù^ 
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gtmgUo^  T~»/^  ^  ^^  chanté  par  one  voix 
seulr.  rêeliativo, 

RÉGITAIIT,  B,  ady.  partie  récitante  chan- 
tée par  une  seule  voix  ou  jmiée  par  un  moI 
instrnment ,  parte  reeitaniê, 

RÉGITATBUR  •  a.  m.  qui  récite  par  oosar» 
Htilaîon  f  ehe  récita  a  memoria, 

ITATIF,  f.  m.  t.  de  mas.  rwiTalâw. 

BÉGITATIOF) ,  s.  f.  reeltMzwné. 

RËGITBB,  Y.  a.  rteitârêt  dmUanan.  — , 
rueontar^^  narrarê. 

BÉGLAMATION.  s.  f.  t  de  paL  action  de 
réclamer,  riehîamo  ,  redamo, 

BtGLABiB,  a.  nu  t.  de  fauoonn.  rkkiâmo 
dêl  fkUom.  —  »  s.  f.  t.  d'impr.  mot  an-deiaoïit 
d'une  pa^e  et  qtd  est  le  premier  de  la  pa^ 
Misante,  c^mafo,-—,  t*  de  brér,  rsi^oiMo- 
ria. 

BBGLAMBK,  t.  a.  «m^Amva.  mwacari^ 
•^ .  pour  revendiquer.  V.  cemot. — un  «seau, 
tUhuunarû,  fafvênhre  ûtpngno  ilfàUamâ,  — « 
t.  n.  contredire  ^oppcmL  On  dit^seréclanier 
de  quelqu'un ,  dichitawrtl  eomotâut9  q  ptQUUê 
étt  Qunl^teduuo* 

BBGLAMPBR»T.a.t.deiDar«  fitamrûmu 
mtberû,  un  penncne, 

EÉGUNAISON .  s.  f.  t  de  gnoiMn.  aîtna- 
tion  d*un  plan  incliné  snr  l'horizon,  IneitMi* 
Mimé, 

BÉGLINANT,  E.  adj.  qui  m  incliné  mr 
rbonzont  inelinanté, 

BÉGL1NBR«  T.  n.  incliner  aarrhoriim, 
n'être  pas  d'aplomb»  ÛMAîaar*. 

RBG LOUER,  T.n.  lacAiWàf  di  jimm* 

RBGLURB,  Y.a.  et  r.  ritêehiudHû,  9$f^ 
Ttrt  tfi  «n  ehiosirOm 

BEGLUS ,  E ,  part  V.  aieLeaa.  •* ,  adj.  el 
t.  ehe  vive  rUirato,  uorno  eofiterht 

RECLUSION ,  s.  f.  se  dit  d'une  maison  de 
détention,  eareere,  prigione, 

REGOGHER ,  t.  a.  --  la  pâte  »  rimmar  la 
poitû. 

RBGOGNSR»  t.  a.  pop.  rUpignerê  Mêpta- 
mente. 

'  BBGOQNlTION,a.  f.  t.  didact.  tfiiamÔM, 
dUeusiion», 

RECOIFFER.  T*  a.  r€$$ettûre  i  eapeUi, 
fi  fore  i  rteet, 

REGOIN ,  s.  m.  coin  plus  caché  et  moins  en 
▼ne,  CÊntane,  naeeimdlgltom  — ,  fiK.  etfam. 
les  r(*coins  du  cœur,  i  ripc$ti(fU  dei  atore, 

RÉGOLEMEBT.  s.  m.  t.  de  prat.  aetion 
de  récoler  des  témoins,  repeiUùme  de*  tteii^ 
monj.  Faire  le  récolemeat  d'un  niTentaire,  ri- 
eogniziçne,  verifluuitme  di  t€Htture% 

BkGOLEB  .  T.  a.  rîpetere  i  tetiimonj, 

RBGOLLBGTION .  s.  f.  t.  de  dérotîon, 
recueillement  d'esprit»  raeeogiimeniê  inieriare* 

BBGOLLER,  t.  a.  rimotlore,  rappieear 

^  RlfëoLLlGEB  (SB),  y.  r.  U  de  dérotioa, 

receoglierti  in  ee  eteeeo. 

BltGOLTB,  s.  f.  dépowlla  dei  biens  de  la 

taorre ,  raceùita ,  rieoUat 
RÉGOLTE&»  T.  a.  far  (a  raeeêUa, 
BJËGOdMAJHDABUB.  a^i.  catîmiUai  ^ 
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mérite  d'être  considéré,  eùmmmdMUt  i^* 
guardevole,  apprezeabite, 

BEGOMMAN OARESSB,s.  f.  femme  chef 
laquelle  Ton  Ta  chercher  des  nourrices,  damiM 
ehe  propvede  di  bâtie, 

REGOAIMANDATIOR,  s.  f.  teietamtmda' 
zione.  — ,  t.  de  prat.  oppotizienê  ehe  et  fa  ml 
riloieiarsi  d^  vm  prigione  eatiàraio  m  fiehiesta 
di  gualeheduno,  — ,  estime,  poneramimu,  «(îmo^ 

REGOMhTANDER ,  y.  a.  roMomamCaiv. 
preserivere,  imporre,  — ,  Morfora*  eâneigtiara^ 
—,  dore  in  pratezione,  pregare  altrui  ai  pra* 
teggere*  ^,  t.  de  prat.  ^^r  ittanaa  muh  um 
prigione  non  venga  rilateiate, 

RBGOMMENGEMENT,  s,  m.  rîMuMÙi. 
mento»  il  comineiare  di  nuoea, 

REGOMMENGER ,  t.  a.  et  n.  commencar 
de  nouveau,  rieominciare, 

RÉGOMPENSE  ,  s.  f.  prix  d'une  bonne  ao- 
tion  •  d'un  service ,  rcMm^anatf ,  mertede ,  gai' 
derdone^  henêmerenza  ,  premio»  —,  compea» 
salion,  eompento,  rimmpeneo^  rieareimento, 
— -,  châtiment,  peine,  p>ena,  eaitigo^  eêmi^ 
ohne.  En  récompense,  m  aonlraanmâio,  «n 
ricotnpenia, 

BEGOMPEIfSBB,v.  eu  lUampemÊon,  pn- 
miare,  rimanerare^  eontraeeambiare ,  rioÊO^ 
rUare,  — •  fig.  il  a  été  justement  récompensé 
de  tes  perfidies,  egli  ha  rieevuto  il  pr€mto  d&» 
vuto  aile  eue  perfidie,,  — ,  pour  dédommager. 
V.  ce  mot.  •— ,  T.  V,  rifarti,  rieiorarei,  -•  le 
temps  perdu ,  riparar  ta  perdita  dêl  tempa,  r !• 
mettere  il  tempoperduta, 

RBGOMPOSER,  v.  a.  etrécip.  rieompom. 
rifare. 

REGOMPOSITION ,  s.  f.  t.  de  cbim.  U  rî- 
eomporre  un  earpo,  ridarlo  nuawanuntê  me' 
euoi  eomposti, 

REGOMPTER ,  v.  a.  rieoniarê. 

RËGONGIU AELE. adj.  ehe  pué  Mconcc- 
liarti.  Il  n'est  guère  usité  qu'avec  la  négative  « 
irreconeiliabile. 

RÉGONGILIATEUR,  TRIGE,  s.  crad- 
lialotff  mediatore,  paeifieafore,  paeiarem 

REGONG  ILI  ATI  ON,  s.  f.  rieoneUiazùmê» 
pace.  — ,  cérémonie  de  rebénir  une  église  pro* 
fanée ,  nuova  benedizione  d*  una  ehiesa» 

RÉCONGiLIER ,  v.  a.  rieoncitiare  ,  rappfh 
dficnre,  —  une  église,  ribensdire  una  ehîeea, 

RÉGONDUGTION ,  s.  f.  t.  de  prat.  Ucite 
réconduction .  taûto  afptiamentOf  ajfiUa, 

RECON  OUI  RE ,  v.  a.  accompagner  par  ci- 
vilité quelqu'un  dont  on  a  reçu  visitie ,  aeeoan' 
pagnare  eino  atC  useio.  — ,  en  mauvaise  partf 
eaeeiar  via  di  easom 

REGONFESSER ,  v.  a.  confesser  une  ae- 
conde  fois  •  rieonfetiarém 

*  R;ÉG0NF0AT.  s.  m.  eoBsolation,  aoR- 
forto,^ 

REGONFORTATION,  s.  f.  actiOQ  de  lé- 
oonfqrter.  il  rieonfrrtare, 
REGON  PORTER,  v.  a.  rieonfbHarê. 
RëCONFRONTBR,  v.  a.  rieonfroniara. 
REG0NNA13SABLE,  a^.  rieimaieiâc7«, 
mnifetto, 

RËGONJfAISSANGXaâcf. 

Sa. 
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riemuneimêhio*  — .  gradmitaîo,  -— »  rleogni- 
MÎone,  eontrçeeambic.  —,  aveu  d'une  faute 9 
pêHiimêiito,  rmwetfimênto ,  eanfe$sUmê  tt  un 
fûlh.   —,  certain  acte  par  écrit 9  ierittura 

if  Obbligû. 

REG01INAI8SANT,  B,  a^j.  fieoMtemU, 

RECONNAITRE,  t.  a.  ritomteêrt,  eono- 
weerê,  raffigurarê.  — ,  icargerê,  ttoprirê.  — « 
ouêrvare,  eensidenrêf  panierûret  êsaminare, 
tonfuwrt*  —  Mm  seing ,  rieùnoêcêrt  la  tua  fir- 
ma,  —  une  rederance,  une  rente,  far  ana  rc- 
oûgmaiêna  iivôiiaria,  — -,  moiirarti,  êt$er 
graîa*  — ,  eaatrascambiarê^  rîmunërarê.  Se 
leoonaaitre,  rawadeni,  pentirsL  —9  riaversi, 
ritcmara  m#«.  Se  reconnaître,  commencera 
M  reconnaitre,  tomar  alla  memoria,  ripigtiar 
f  idea  smarriia  di  aleuna  eo$a,  fartêla  riêo»" 
vMi2rv. 

RECONQUÉRIR,  v.a.  rteon^uuîarê^rieu'^ 
aarorf ,  rieoverare,  rieavrara,  riavera, 

RÉCONSTITUTION,  s.  f.  t.  de  prat. 
nuovù  eento,  naovo  livallo, 

RECONSTRUCTION ,  s.  f.  rUdifieazhH$, 
raadifieaticna, 

RECONSTRUIRE,  t.  a.  readifleara,  rUdl- 
fleare, 

REGpNSULTBRy  t.  a.  prmdêr  nuovo 
eontigliô, 

RECONTER ,  ▼.  a.  rmee&ntar  di  nuovo. 

RECONTRACTER,  y,  a.  amtrattar  dî 
nitovo,  far  nuovo  contrat (o, 

REGONVENIR,  t.  a.  t.  de  pal.  n'eonva» 
ntra, 

RÉCONVENTION,  s.  f.  t.  de  pal.  action, 
demande  que  l'on  forme  contre  celui  qui  en  a 
lui-même  formé  une  le  premier,  rieonven" 
atone. 

RECONVOQUBB,  t.  a.  eonvocar  di  nuovo. 

RECOPIER ,  T.  a.  transcrire  de  nouveau, 
rieopiarÛM  fare  una  nuova  copia. 

RECOQUILLEMENT,  s.  m.  ravvolgitura^ 
vifuppo. 

RBCOQUILLER.  t.  a.  retrousser  en  forme 
de  coquille,  ripiegare,  awiluppare ,  aeear- 
foceiare»  Se  recoquiller,  aggrovigliarsi,  arron- 
cigliarti, 

RECORDE,  £E,  part.  V.  le  verbe.  Ex- 
ploits recordés,  en  t.  de  prat.  eiiaxioni  da  far» 
alla  preunxa  di  due  tettimenj, 

BECORDER ,  t.  a.  —  sa  leçon .  ripetere  la 
lKc<me«  Se  rcoorder,  ricordarti,  riehiamar  alla 
memoria*  Se  recorder  avec  quelqu'un ,  ooncer- 
farW. 

RECORRIGER ,  ricorreggere. 

RECORS,  s. m.  (prat.)  celui  qui  suit  on 
huifisier,  aj niante ,  iettimonio  ,  urgente. 

RECOUCHER,  t.  a.  et  r.  rieorieare, 

RECOUDRE,  V.  a.  rieueire. 
RECOUPE)  s.  f.  ce  qui  s'emporte  des  pier- 
res en  les  taillant,  tchegge  di  piètre,  — ,  farine 
qoon  tire  du  son  remis  au  moulin ,  cruiehêlh^ 
triléllo.  .      . 

RECOUPÉ,  ÉE,  adj.  (blas.) rû/iaecato. 
RECOUPE&IENT9  s.  m«  t.  d'arcbit,  i/imt- 
ima  pieira* 


RECOUPER ,  ▼»  a.  t.  de  jea  de  cartes.  rîf«w 
gliitre ,  tagliar  di  nuovo, 

REGOUPETTE,s.  f.  troisième  farine  aa'op 
tire  da  son  des  recoupes  mêmes ,  farina  eu  frv- 
ialh, 

RECOURBE,  ÉB.  adj.  inatrvato,  earva^ 
riaurvo, 

RBGOURRER ,  t.  a.  courber  en  rond  pw 
le  bout,  euryare,  toréera.  Se  recourber,  mmm^ 
eigliani ,  ripiegarti, 

RECOURIR.  T. D.  courir  de  noureaa,  rc- 
eorrere,  — ,  demander  du  secours,  imploraré 
ajuto,rifuggire,  aver  rieereo,  rieoverare, 

*  REGOURRB,  t.  a.  reprendre  une  chose 
ravie ,  une  personne  emmenée  de  force,  riùh' 
gUere  eon  la  forza. 

RECOURS,  s.  m.  rieorto,  rifugiOf  rieoverOm 
^  *  RECOUSSE ,  s.  f.  rieeotea,  ncupermaiat^a, 
rieoveramento,  Y.  aicooaaa. 

RECOUVRABLE,  adj.  ekepuàrieuperm^û 

RBGOU  VRBMENT.  s.  m.  rUuperamanto, 
raequiito,  — ,  la  perception  des  deniers  qo» 
lODt  dus ,  piseotêione,  eeaxUma, 

RECOUVRER,  t.  a.  rieuperare,  rieuqmw- 
«ara.  — .  finre  la  levée  des  deniers  imposés, 
rieeuoiert,  etigere, 

RECOUVRIR,  V.  a.  rieoprire,  eoprir  A 
nuovo, 

RECRACHER,  V.  a.  eputar  dinaovo,  rî^ 
gêitar  dalla  bœea» 

RECREANGE ,  s*  f.  godimenfo  provviHo^ 
naleé^  fruiti  d' un  ùeneffxiocheii  litiga.  Let- 
tres de  i-écréance,  leitere  di  riehîamata, 

RÉCRÉATIF,  I VE ,  adj.  riereativo,  grm»^ 
dUatievele ,  ehe  rierea* 

RÉCRÉATION ,  s.  f.  riereaeiane,  dipoHe, 
eolllevo,  pastatempo,tollatto. 

RECUÉDENTIAIRE.  s.  m.  eha  goda  otot- 
vitionalmMte  d'  un  benêftaio  in  litigio, 

RECRÉE  R ,  V.  a.  créer  de  nouveau .  remet- 
tre sur  pied,  far  rieorgera,  rettaurmre,  W- 
ereare. 

RÉCRËBR,v.a.  divertir,  riereara,  eoHasseL" 
re,  dèveriire,  dilettare,  rallegrara,  conforlare» 

RËCRÉMBNT ,  s.  m.  se  dit  des  himmn 
telle*  qiie  la  salive,  la  bile.  etc.  reeremanlo. 

RECRÉ  MENTEUSES  ou  M^caévutriKL. 
LKS  (MDMtoEs),  ddj.  f.  pi.  umori  reerementUJ, 

REGRÉPIB  ,  V.  a.  maison  recrépie,  vtsa«e 
racrépi,  arrieeiare,  imbianearc,  onpiaêirte- 
eiare  di  Uuio ,  di  betletto, 

RECREUSER  ,  v.  a.  teavar  di  nuovo,  fkr 
naovi  icavi, 

RBCRIBLEB  .  v.  a.  erivellarpiù  voila. 

RÉCRIER  (SB) ,  V.  r.  etdamara,  griémrc, 
dohrti, 

RÉCRIMINATION, s.  f.  accusatioo»  m- 
jure,  etc.  tendante  à  repousser  une  autre  ae- 
cuntion  ,  ifqure,  etc.  reeriminaz^na, 

RÉCRIMINER ,  v.  n.fare  una  reerimimÊ- 
aime.  En  récriminant ,  po*  via  di  reerimina- 
aione, 

RÉGRIRB,  V*  a.  écrire  de  nouveau ,  r»- 
icrivcre,  rieopiart.  —,  faire  réponse  à  une  let- 
tre ,  rieponderea  tetiere,  — .  retoucher  le  style, 
rpfcnWf,  riioecan  la  etik^  ripalira,  ri/^«. 


REGR0I8ETË»  ÉE,  adlj.  (blM.)  rkrô^ 
.   RISGROtTRE)  t.  lu  rierêicen,  erttetr  éi 

fUUfVO, 

RECROQUEVILLER  (SE),t.  r.  m  dit  do 
parcbemia  qni  m  replie  et  se  retire  en  rappro- 
chant du  £ea,  et  des  leoilles  deaséchëet  par  le 
5oleil,  raggrinzarsi,  rûggricttuoTM, 

RECaOTTER.T.  a.  a/fan^r0<fi  miovdi 

*  RECRU,  U£»adj.  excédé  de  latigae,  ba- 
yasse ,  tnervato ,  spotëaio. 

REGRUE,  s.  f.  noqTcUe  levée  de  gens  de 
guerre ,  redutam 

RECRUTER. ▼.  a.  (aire  des  recroM,  ra- 

RECtÂ .  adT.  (du  lat.)  en  droiture,  a  lO- 
rîiiura. 

RECTANGLE ,  s.  m.  et  adj.  figure  qui  a 
.«n  ou  plusieurs  angles  droits,  nttoMgolû,  fi- 
gura ehû  ha  pih  angoli  reiti, 

RECTASGUL  Al  RE ,  a^j.  qui  a  plusieurs 
an^l«8  droits ,  reitangolarû. 

RECTEUR»  t.  m.  chef  d'une  unÎTersitét 
''Supérieur  d'un  collège,  retiore»  —,  en  quel- 
les endroits,  curé,  curmio ,  parroûOé  — ,  adj. 
Vcbim.)  esprit  recteur ,  partie  aromatique  d'une 
plante ,  spitiio  rBitora, 

RECTIFICATION,  s.f.  action  de  recti- 
fier,  rettifieaziotM.  —  (chim.) ,  rtlîifUazionê, 
.purifieaxionôt  nuova  distUlazioMn  Y.  Aicri- 
riaa. 

RECTIFIER ,  T.  a.  rettificëre»  riordinm^ 
— •  Ten  t*  de  chim.)  des  liqueurs,  purifieare, 

—  (en  géom*)  une  courbe ,  trouter  une  ligne 
droite  qui  lui  soit  égale  en  longueur,  nUifieare 
una.  eurva, 

RECTILIGNE,  adj.  se  dit  des  figures  ter- 
minées par  des  lignes  droites,  ivffi/inio. 

RECTITUDE,  s.  f.  équité , iv<lili(i/<na , 
giusiîtîa ,  bonté. 

RECTO  »  s.  m.  (du  lat.)  se  dît  par  opposi- 
tion à  verso ,  (a  prima  pagina  tP  un  fogliatto* 

RECTORAL ,  E ,  adj.  cha  amcamê  ii  r^- 
Mâre* 

RECTORAT ,  s.  m.  charge  de  recteur,  et 
temps  de  sa  durée .  rsllorûi* 

RECTORERIE ,  s.  f.  en  quelques  endroits, 
direction  d'une  paroisse,  cura  éP  animé. 

RECTUU,  s.  m.  (du  lat.)  nom  d'un  des 
trois  gros  intestins ,  retio ,  intutino  retto» 
^  REÇU,  s.  m.  quittance  sous  seing-privé, 
ri€êvuta. 

RECUEIL ,  s.  m.  raetalta,  eoUezione* 

RECUEILLEMENT,  s.  m.  raceogiimmlo 
éi  ipirito ,  di  euore. 

RECUEILLIR ,  V.  a.  raeeogtiere,  far  la 
raceoUa.  — ,  au fig.  recueillir  une  succession, 
êntrara  at  poss&tso  di  una  ereditâ,  eraditare, 

—  du  fruit  de  quelque  chose,  rieavare  quai' 
ehê  fruUo  ,  far  profitto.  — ,  ragunart,  mU- 
Urô  intiame.  •— ,  raccorra,  eompilars,.  —  ses 
esprits,  son  attention,  raceorre  gli  tpiriti,  Ift 
mente.  Se  recueillir  en  soi-même ,  raeeogUersi  1 
^-  ,  prendre  les  voix,  les  suffrages ,  raecorre  i  I 
votin  — ,  inférer,  i/ft/arra,  inferira^  ricavar^ 
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ramglietê,  ^  »  recevoir  bumainement ,  ocm- 
gUêre^  alloggiarê  umttnamênte,  eon  cortesia^ 
eon  g^ntiietta* 

RECUEILLOIR ,  s.  nié  t.  decordier,  p$at0 
di  legno  par  ravvolger  h  tpago. 

^  RECUIRE ,  V.  a.  ricuoeere*  —  du  pain , 
rieuoeere ,  kiseettar  pane, 

RECUIT,  E,  s.  opération  de  recuire,  U 
rieuœera. 

RECUITEUR,s.  m.  ouvrier  des  monnaies 
pendant  son  apprentissage»  ^dor»,  fattorîM 
delta  teeca, 

RECUL,  s.  m.  (proo.  l'I),  mouvement  en 
arrière  que  îait  le  canon  q^u'on  décharge ,  rin^ 
euiata  ;  ilrineularûehefadeannona  tirandinim 

RECULADE ,  s.  f.  action  d'une  ou  plusieurs 
voitures  qui  reculent ,  </  retrûcedimenio  di  tmm 
0  ipik  earrotte ,  eee*  — ,  fam.  en  parlant  d'af* 
faires,  a//0ntoaamenf0,  ritardamnto,  t  îa« 
eagltani  diuna/fare. 

REGULE,  EE  »  part.  V.  le  verbe.  —,  adj. 
éloigné,  /anfano,  remotOf  ettremo* 

RECULÉE ,  s.  f.  feu  de  reculée ,  gran  fuoeo 
ehefa  tirar  indieira  le  pereone. 

RECULERENT,  s.  m.  action  de  reculer, 
retrocedimento ,  rineuiaia,  — ,  pièce  du  har- 
nais d'un  cheval  qui  le  soutient  quand  il  rer 
cule ,  eatêna  ehe  eerve  a  eotteneré  un  eavalh 
menire  rincula,  mentre  dâ  addietro. 

RECULER  i  V.  a.  trêrreaddieiro  »  atlenla» 
nare ,  teoetare,  — ,  fi^.  reculer  les  bornes,  les 
frontières  d'un  état,  dutendere ,  ampliare..  — , 
fig.  éloigner,  difKrer,  rtmiiovans,  ritardarûa 
menarin  lange,  — ,  v.  n.  aller  en  arrière.» 
rineularet  iirani  indieiro.  — ,  prov.  et  fig.  il 
faut  reculer  pour  mieux  sauter ,  biiogna  saper 
iemporeggiare. 

RECULONS  (A),  exp.  adv.  en  recidant, 
a  ritroto,  indittro»  — ,  fig.  en  empirant, 
peggiorando,  dimale  m  peggio^  a  roveuiOg 
eapopiè. 

REC  0  PBRER  (SE) ,  ▼.  r.  ri  fars*  délie  per- 
dite. 

RECURER»  V.  a.  far  la  tertaoratura  alla 
viti. 

RECURRENT,  adj.  m.  nom  d'un  nerf ,  rc- 
eorrente ,  nome  di  un  nervo.  Vers  récurrens  , 
veriiehe  si  leggono  al  etmtrario. 

REÇUS ABLE,  adj.  que  Ton  a  droit  de  ré- 
cuser ,  qu'on  est  fondé  à  ne  point  croire ,  reçu» 
sabile ,  poeo  degno  di  fede. 

BÉCUSATION,s.f.  action  par  laquelle oo 
réoufe,  n'^MM. 

RÉCUSER,  V.  a.  se  dit  principalement  d'un 
^u%e ,  protestare  per  sospetto  un  giudtce,  rica- 
tarlPt  et  de  toute  personne  dont  lé  témoi- 
gnage  est  suspect,  ricirMr»j  allegare  per  «o- 
tpettq. 

REDACTEUR ,  s.  m.  campHaîore, 

RÉDACTION,»,  f.  redatione,  eompHoç- 
tione, 

BEDAN.s.  m.  parte  di  fortîfieaxione,  le 
eai  faeee  si  fianelieggiane  reeiproeamenie» 

RBDANSER ,  v.  a.  danser  de  nouveau  ^  ri» 
batlare,dansare,  ballare  di  nuovo  f  carotare 
da  cape. 
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BÉDARGUBR  ,▼.«•(  prou.  Yû  ) ,  fêdm^ 
f«lM,  viîupêNtrêtripmMkré,  rim&tehiarûi 

REDDITION ,  s.  (.  en  parlant  d'une  plaee, 
f#M  •  mrrmiàimênt9.  — .  en  parlant  d*un 
compte  9  nudimento  ^  un  eomiê, 
'  RIDÉB ATTRB ,  ■BoicbAaaa ,  ai»<»iia , 
KEDirAimi ,  T.  a.  dibûttêrtf  diehiaran,  dêéU 
tÊfét  diêfarê  di  uy&vo. 

REDEMANDER  »  t.  a.  demander  de  nou- 
fesa ,  demanderpour  qu'on  rende,  raddoman^ 
éëfêj  rtiddimenéarê^  riekied^M;  nnf^mam- 
dtf  eidchô  ti  é  daîo  ad  altri. 

RBDEMOLIR ,  t.  a.  étiMike  di  ntnmo* 

REDEMPTEUR ,  i.  m.  Jésus-Ghrut  qui  a 
nrbelé  le  f^enre  humain,  RêdeHtor*, 

REDEMPTION ,  s.  f.  rachat  du  genre  ho- 
nain  par  Jéaus-Ghrist,  redentUmê,  rîieatto 
é$l  §0Mt$  wmMiû*  La  rédemption  des  captiCi  y 
U  rUeailû  demii  tehiavU 

REDÉP^CHERi  ▼.  a.  lenfoyer  exprèi  et 
tn  dilif(ence,  ritpêdirê  iuMo, 

REDESCENDRE ,  t.  ••  $mk«Urêdinu9V9, 
tÊttûT  pik  già. 

REDEVABLE»  adj»  d$bttare.  -^«  fig.  fa* 
nalo,  obbUgaiû, 

REDEVANCE,  s.  f.  rente ,  charge»  dette 
•nnaelle ,  «nnap  aggravht  Uveilo, 

RBDBVANCIER ,  ÈRE ,  s.  «eiuirarîa,  U- 
vêUario. 

REDEVENIR ,  ▼.  b.  riiarnarê,  riduni 
naiV*  MMf*  pfimUro. 

BEDE  VIDER ,  ▼•  a.  innatpar  dl  nuovo, 

BEDEVOIR»  ▼.  B.  être  en  reste,  rêsiar 
dêbilorû, 

RÉDHIBITION  ,  s*  f.  azlong  dûl  eompror 
toneomroUvmditon  di  ripigtiànila  cota  mor 

REDHIBITOIRB ,  adj.  ce  qui  peut  opérer 
la  rédhibition  ,ehê  puà  fitr  (uogo  alf  azione  di 
nkkVtgar  U  vtnéiion  a  Hpigîitarti  /«  c9m  ma- 
Umêniê  vtnduU» 

REDIGER ,  T.  a.  eompibtrê  »  eompendiare, 

BÉDIMBR  (SE).  ▼.  r.  se  racheter,  /i6#- 
ntrn ,  ndimtni,  ûffranenrti* 

REDINGOTE»  s.  f.  espèce  de  casaque, 
patinmQ,  —,  vulg.  toprai&datf  ahità  eu  ti 
fparUt  mprû  tutti  gU  altri. 

REDIRE ,  ▼.  a.  ridif,  rtpiieare,  — -,  pab- 
kliearê,  paltêort^  eetuurare,  bioiimar», 

REDISEUR,  s.  m.  ridicitotôf  eh§  ridicê  » 
ehe  rêpliea. 

REDISTRIBUER,  v.  a.  dUtribuirt  un*  al- 

ira  volta. 

RBDISTRIBUTlOll ,  s.  f.  la  redistribu- 
tion d'un  procès,  ilditirlbttir  di  nuovo  un  prO" 
Oêsto» 

RBDITB,s.f«  répétition,  répétition  fré- 
quente, ripotiMme,  ridicimonto* 

REDOMPTER,  t.  a.  domarOf  toggiogar 

di  nuovo. 

RÉDONDANCB ,  s.  ù  superfluité  de  pa- 
roles ,  ridondanta. 

REDONDANT ,  E ,  ad),  ridandante. 

RbDONDER,  t.  n,  surabonder  dans  un 
discours ,  rtdondare, 

REDONNER ,  t.  a.  ridonare ,  ridar$»  «— 
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doeoutagt,  la  lamté»  kua^ggirè,  gtMmrmf 
Munare.  — ,  v.  n.  en  t.  de  guerre ,  revenir  à  U 
charge,  rasêaitrOf  rappiecar  la  tmffâ»  La  pluie 
redonne  de  plus  belle,  fam.  raddoppiaro, 
9eàrê, 

R BDORER ,  T.  a,  indifrmr  di  nuauo» 
REDORMIR ,  ▼.  n.  ripigliar  U  omma» 
dormontarêi  di  ntUHfO.  r 

REDOUBLEMENT,  s.  m.  aceroissemeaty 
raddoppiamantOf  aumanto,  ateratéUnanto  dti 
doppio,  —  •  en  pariant  de  la  fièrre,  raddapptt^ 
manto  delta  fébbrOf  aetêtto» 

REDOUBLER,  ▼.  a.  raddappiaro^  rtiU' 
rare ,  aianêntare,  aggrandiro.  On  dit  pityr* 
redoubler  de  |ambes,  raddêppiara  Hpasto.  —, 
remettre  une  doublure ,  soppannar»  di  iiaov0« 
fimottgra  un  nuovo  toppamuh 

REDOUTABLE ,  adj.  qui  est  fort  è  crafai- 
dre  iJormidabHOf  tmttbilo. 

REDOUTB ,  s.  f.  pièce  de  forUfieitkm  dé- 
tachée ,  foHmo. 

REDOUTER ,  T.  a.  craindre  fort ,  ttmêra  « 
pavenlaro  attai. 

RÈDRE,  s.  m.  rUe  grënda  da  pranéar  la 
aringkê. 

REDRESSEMENT ,  s.  m.  t/  dhrUaam  db 
d  fa  di  qualekê  mm. 

REDRESSER,  t.  a.  Kndre  droit ,  ilrfncr% 
raddirUtaro,  — ,  remettre  dans  le  droit  di^ 
min ,  indiriataro ,  mottoro  nalla  kuoÊta  pia»  — 
les  torts ,  t  de  ^eui  romans,  et  qu'en  emploie 
ironiquement,  êoeeorroroglioppressi,  —  qod- 
qu'un,  ùm,  eorrêggoro,  mûrtifiearo,  eml" 
gara.  —  une  personne  qui  se  trompe,  far^ 
voderê  ehê  «*  inganna.  — - ,  t.  r.  se  tenir  dm^ 
star  su ,  ttar  dritêo ,  fantrts  dHtto  êuila  ptp^ 
sona.  — ,  fig.  et  fam.  insuptrbini, 

REDRESSEUR ,  s.  m.  —  de  torts,  t.  da 
Tieux  romans,  riparatoro  di  tartim 

REDRESSOIR»  s.  m.  tlrumonto  éa  narf- 
drtztaro  i  vasi  di  ttagno  aeeiaeeati. 

RÉDUCTIBLE ,  adj.  qui  peut  ou  doit  être 
réduit,  rldueibito. 

REDUGTI F  »  IVE  »  adj.  qui  réduit»  rUif- 
tivo,ehe  riduoe. 

REDUCTION  ,  s.  f.  action  de  réduire  m 
effet  de  cette  action,  riduftono^  ridudmtmU 
ait  obbêdionza  y  il  ridune  al  dovorê.  — ,  cb 
parlant  d'une  liqueur  mise  au  feu ,  feanuimaiiia. 
— ,  évaluation  des  monnaies  »  des  mesures,  les 
unes  parvrapport  aux  autres,  ridualama.  <— 
Tgéom.  et  peint) ,  réduction  d'une  figure,  d'an 
aessin ,  appieeolamonto,  —  (chinu|E.  etcbim.)» 
sorte  d'opération  »  ridutifmo.  —  o^une  reote  » 
dimlnuatonê. 

REDUIRE ,  ▼.  a.  contraindre  »  Mifrfafwv» 
obbligare,  êforzaro,  —,  soumettre,  néurra, 
toggiogaro ,  donutro^  âottomattore.  —  »  résou- 
dre une  chose  en  une  antre,  ritotvaro,  ocu^mdv, 
tratfitrmare.  — ,  restreindre,  rittringara^  rat- 
eoretare.  — ,  rédiger  en  peu  de  mots  ou  dans 
un  certe'm  ordre ,  eompendiaro ,  porra  in  bumt 
ordtne.  ^,  diminuer,  birediminuer ,  «m&i«(- 
ro,  ieemaro^  minoraro.  —  quelqu'un  an  petit 
pied ,  fie.  et  prov.  ridurro  in  minora  ttaio.  —, 
▼.  Tt  aboutir,  se  terminer,  riduni  f  rtaiH* 


gnenl^  W««ccr«»  tmuhrêf  rUelvêr» ,  miîiit 

nitDUIT,  s.  m.* retraite,  ridotto^  tiantino, 
riiiro,  — ,  lieu  pour  converser ,  jouer,  etc.  ri«- 
éotio,  ittogodt  eonversaxioH0,  ai  giuoeo,  —, 
t.  de  fortif.  petite  demi-ltine  ménagée  dans  une 
grande,  me^za  lunâ, 

BEDUTT .  1 .  part,  de  réduire .  ritloîto, 

RËOUPLIGATIF,  lVE,adJ.  cfa(man|a< 
le  redoublement  (gramm.) ,  reduptieatiuç. 

RÉDUPLIG  ATION ,  s.  f.  rëpétiUon  dSine 
syllabe ,  d'une  lettre  •  raîtdoppiamentOf 

HËÉDIFIGATION.  s.  f.  rimiifleaziûw, 
reêdiprnzionê, 

BÉÉDIFIBR ,  T.  a.  Huttfiforey  re^éifie^rê, 
rifabbricare, 

RÉBL ,  BLLE,  adj.  reale ,  eff^ttivû ,  vero. 

BI^'IÏLECTION ,  s.  f.  nuoM  etethne. 

hÈttjl RB ,  T.  a.  eieggêre  nuovamênie. 

REELLEMENT, adr.  natmênte,  êfftiil- 
pamênie^  vêram^nU,  m  rtaltà, 

BlftER,  T.  n.  V.  BAiia. 

REEXPORTATIOIf .  s.  f.  f/  inuporiare 
ûtt  eâtero  lé  merci  ehû  n'  §r«in  vgnuie. 

BEf  AÇONNER ,  r.  a.  raffaxwMn ,  ra6- 
b$Uire, 

BBPAGTION ,  9.  f.  remise  de  l'excédent 
du   poids   des  marchandises  mouillées,    rc- 

REFAIRE,  T.  a.  n^.  —,  riedifleare, 
TMContiart,  —  #  rieommciare ,  fat  da  eapo, 
-r  .  remettre  en  TigT)eur  et  en  bon  état,  ri- 
stabUîrû,  ritûtuifet  rinvlgorirt,  — ,  y.  r.  rir- 
fortif  ripi^liar  U  forte ,  lomar  in  eame, 

REFAIT ,  B ,  part.  V.  le  yerbe.  •*-  ^  s.  m. 
%,  de  jeu,  c'est  un  refait,  si  èpaiUAo ,  si  é 
jpaUo  tûvola.  — ,  t.  de  chasse ,  nutfvê  eonui  del 
etrvo. 

BEFAtGHBR^  r.  a.  fûkiaré  un*  altra 
vûlia, 

RÉFECTION,  s.  f.  réparation,  riparû- 
Mion$ ,  — «  repas ,  rêfetiûne. 

RÉFEGTOIRE,  s.  m.  lieu  dans  les  cou- 
TeoSfOÙ  l'on  prend  le  i^pas ,  r$feHmo. 

BÉPEGTORIEB ,  ERE ,  s.  qui  a  soin  du 
réfectoire ,  ersdenziert, 

RBFEND ,  s.  m.  mur  de  refend ,  muro  di 
sparllmenio.  Bois  de  refend ,  qui  est  opposé  à 
bois  de  brin ,  tegfutmê  tégaîo  in  lungo. 

REFENDRE,  ▼.  a.  f»nd9r§ di  nuovo,  —, 
t.  d'^rijtggarê ,  spaeear  per  io  iungo, 

BÉPÉBÉ ,  s.  m.  t.  de  pal.  rapport»  rappw* 
'  1û ,  rtlatitm». 

BBPtBENDAIRE,  s.  m.  prélat  rappor- 
teur en  cour  de  Borne;  à  Paris,  rapporteur  à  la 
ebarabre  des  comptes ,  ftfertndario, 

RÉFÉRER,  T.  a.  rapporter  une  chose  à 
une  autre,  riferirêp  fur  «llenartf ,  rapporiatê 
itna  eosa  ad  un*  altru,  -^ ,  attribuer ,  attri' 
kuire.  —,  T.  n.  (pat.) ,  foire  rapport,  far  il 
tapporiQt  P  etposiiioné  di  una  eo$a.  Référer 
le  serment  >  1^  choix  à  quelqu'un ,  rimetttrû  al 
'  gittramenio  di  ijualcMunâ ,  hseiar  altrui  la 
tCêUa  di  qualehê  eoja.  — ,  v,  r.  avoir  rapport, 
'rappâriarti,  rtfarinL 

BBFEBMBR,  t.  a.  fermer  de  nônrewt 
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riehiudara,  *-*,  I.  de  chir.  émtrioÊàfê,  Mm- 
marglnare. 

BEFERRËR ,  t.  a.  remettre  des  fers ,  v^ 
msitare  i  Arri  f  rifofrmrp, 

BEF&TER,  T.  a.  ritMiUrê  h  /teta  é  m 
ionto  già  iiaia  mpprêosa* 

RBPICHBR ,  T,  a.  riwnfitaara.  *^ , 
çonner«  riitorara  ima  muraglm  vêêekiOm 

BEF16BB ,  ▼.  a.  et  r,  oaagukra  di 

REFIN ,  s.  m.  laine  très-fine ,  Hfina» 

REFIXÉB  •  T.  a.  fiior  une  seconde  fiiiif 
rifkggtre, 

RKFL ATTBR ,  ▼•  a.  iuiingam  di  nuau^ 

RÉFLÉCHI ,  IB ,  adj.  fait  avec  léflaioii , 
mulifaio,  pendarala ,  oêaminatù.  Rayon  t^ 
fléchi,  rifleêto.  Verbe  réfléchi,  qui  exprime 
raciinn  du  sujet  sur  hii-HMème,  pfmnominala* 

RÉFLÉCHIR,  ▼.  n.  riflêtiarêt  emitidt, 
rmréf  midiiofé^  pimdarara. -^ 9  ▼•  a.  vei^royery 
repousser ,  rifltitata  $  fipanuoiart ,  nmmii^ 
ra,  ^- ,  T.  r.  tnara  ripareoêm,  êêsara  rifloÊm, 

BÉFLBGHISSAIIT,  E,  adj.  (pbys.)  q«i 
fait  r^'jaillir,  ripsreusêiuo. 

RÉFLÉGQiSftEMBNT,  a.  m*  r^iaittiase- 
ment ,  riptsiione ,  PtMr^ra* 

RÉFLECTEUR ,  s.  m.  (  pkyi.  )  aorpo  eha 
riflette, 

BEFLBT^  s.  m.  la  réTerbératkm  de  Inmiè' 
rc .  de  couleur,  que  fait  un  eerps  anr  lui  «ulff«» 
wiflêMto  ,  riballiuunîo  di  luaa» 

REFLÉTER ,  ▼•  a.  icnToyer  la  lamèra  et 
la  couleur  sur  Tobjet  et  le  eorpa  Toisiii ,  fifla^ 
têTé  ,  riMandar  la  lucê ,  mc. 

REFLEURET,  s.  Kk^kmdiSpagmdlm- 
tanda  qualité, 

REFLEURIR,  y.  n.  rifufrira.  — ,  fif.  far- 
narêjn  fiare ,  in  kaono  tiaia, 

RÉFLEXIBILITÉ,  s.  f.  (ph^s.)  propridié 
d'un  corps  sasœptibU  de  roteiiQiif  tmati^ 
bllità. 

RÉFLEXIBLB,  adj.  propre  àètn  réflédH, 
raflétMîbilê, 

RÉFLEXION ,  s.  f.  (pbys.)  réyerbératîoa, 
rivarbêro^  riflênionom  -^ ,  action  de  l'esprit 
qui  réfléchit.  m$dita^ûnëf  riflaiimnéfÊiitt^tm 
eonâidératione,  -^,  pensée  qui  eo  fésnite ,  poKh 
iiêre,  idaa,  tifletsion»,  rifUtêo* 

REFLUER ,  y.  n.  en  parlant  des  eam ,  pI- 
flaire ,  ritatirê ,  tomat  MiUra*  La  biU  a  re- 
flué dans  le  sang,  tiflulrê, 

REFLUX  »  s.  m.  retour  des  eaux  de  la  mer» 
riftusto,  ritomùdêila  NMUia.  — ,  fig«  ea  Mf^ 
laat  des  choses  hamaincS|  p$fiuê$9 ,  «Ifusito- 
dine ,  pieenda, 

REFOND  BR,  y,  a.  t*  de  pal.  refimdcv  les 
dépens  de  contumace  f  WméirMra  1  ^i^ar  iê 
■spêêê  dalla  aonîamada* 

REFONDRE,  y.  a.  mettre  à  la  fonte  imc 
seconde  fois,  Hfandan*  <^,  fig.  en  parlant  d'an 
ouvrage  d*e^rit .  et  fam.  d'un  homme  qui 
de  mauvaises  habitudes,  rl^iri .  rl/Mpri  m 
iiaratnanta ,  eùm^ggarê  akana» 
REFONDU ,  UB ,  part,  rifuêa* 
REFOBTB,  s.  t  Ùrifondara  mtmatê, 
RBFORQBR,  v.  a.  ribaUera  U  foffo 
ealdot 


5û4 


REF 


RÉFORM  ABIiB ,  adj.  rifyrmtthUê. 
IIÉFORHATBUR,  TRIGE,  s.  riflr»^ 

REFORMATION,  s.  f.  action  de  réfomitt, 
jde  oorrif^er ,  rifrrmar€,rlformûzkm$,  — ,  ef- 
fet de  cette  action.  Y.  aiSroiMs. 

REFORME,  s.  fé  rétablissement  dans  l'or- 
dre ,  dans  l'ancienne  forme»  riforma^  rifcrmÊt' 
^Umê^riformamênto,  rtordinamtnlo^  ruiau" 
raxione.  —  »  en  parlant  du  protestantisme , 
ri  forma,  -"^  en  parlant  des  troupes,  iieenùa-' 
mcnto,  eommiaio.  Faire  une  grande  réforme, 
dans  sa  maison ,  riforman  iê^  tpese ,  rittrl- 
gntrsi  •  modtrani  neile  ipeu  di  coMa»  — ,  ré- 
gularité dans  les  mœurs ,  W/ômui ,  ngolarilà 
nû'  enttumi ,  n«/  fanera  tli  viia. 
.  RÉFORMÉ ,  s.  m.  se  dit  de  certains  reli- 
gieux ,  ri  formata. 

:    RÉFORMER ,  t,  a.  riformarê,  êmêndart  « 
■riordinaro.  —y  fravcora,  eorr^gorêgU abuii^ 

vUjj  êee.  Réformer  les  troup^ ,  tiformarû 
mitizia,  iieokziarU,  — les  monnaies,  cangioT' 
n$  l*  improHla  ionza  rifinuÊêrie, 
■    REFOUETTER,  ▼.  a.  ripereuûtart  con 
iferza ,  iferzarê  di  nuavo. 

REF0UILLER,V.  a.  teawrdi  nuovû,fare 
un  nuovo  scavo. 

REFOULER ,  t.  a.  riealeare,  — ,  bourrer 

une  pièce  de  canon  avec  le  refouloir ,  bait^r 

i  a  eariea  dei  eannonê.  Refouler  la  marée ,  an- 

dar  eontro  ta  marea*  — ,  ▼.  n.  la  marée  re- 

"foule  I  ta  morêa  cala  ,  dUeendâ, 

REFOULOIR,  f.m.  sorte  de  bâton,  ba- 
'  êtonû  eon  eui  ii  eariea  ii  eannone* 

REFOUUBIR,  T.  a.  riforbire,  rlnettarû, 
riputire, 

REFOURNIR»  ▼.  a.  rifomire,  riprowê- 
dêre, 

RÉFRAGTAIRB,  adj.  eontumaee,  dUob- 
bediente,  — ,  en  chim.  en  parlant  d'une  sub- 
stance minérale ,  ritrota ,  difJkHe  a  struggerti^ 

RÉFRACTER,  y.  a.  produire  la  réfraction, 
ri  franger»,  — ,  r.  r.  rifrangersi, 

RÉFRACTION,  s.  r.  changement  de  direc- 
tion d'un  rayon  de  lumière  qui  passe  par  des 
milieux  differens ,  rifrazione. 

REFRACTIF.  IVE»  adj.  qui  cause  la  ré- 
fraction ,  refraitivo, 

REFRAIN ,  s.  m.  reprise  de  quelques  mots 
qui  se  répètent  à  chaque  couplet  de  chanson , 
ritomêtio,  intereatare.  — ,  ug.  chose  qu'une 
personne  ramènenlans  le  discours ,  ripetizione, 
— ,  retour  des  houles  ou  grosses  vagues ,  it 
rinfraniode'  marosi ,  de'  eavalU  di  mare, 

REFRANGHIR  (SE) ,  ▼,  r.  on  dit  qu'un 
vaisseau  se  refranchit ,  voiarù  delt'  aequa, 

RÉFRANGER ,  v.  a.  (phys.)  renvoyer  par 
réfraction  ,*rifrttngere. 

RËFRANGlBILITÉ.s.  f.  se  dit  des  rayons 
de  la  lumière ,  rifranglbitità  ,  propriété  ai  ri- 
frangerei  de'  raggi  délia  tuée, 

REFRANGIBLE,  adj.  susceptible  deréfrac- 
tion  •  refrangibUe. 

REFRAPPER;  y.  i.  ripereuotere. 

REFRATER ,  y.  a.  t.  dt potier,  lieêhre  U 
asellamceoldito. 
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REFRÉNER  «  ▼.  a.  ne  se  dît  qii*«tt  noni, 
'  raffrenare,  reprimere,  modarare. 

RÉFRIGÉRANT ,  s.  m.  (diim.)  TâisBem 
pour  condenser  les  vapeurs  ,  réfrigérantes 

RÉFRIGÉRANT .  E.  adj.  qui  ra&aidiit« 
réfrigérante/  rinfreseativOf  ehe  rûi/înaaec* 

REFRIGÉRATIF,  IVE.  adj.  et  s.  m.  qâ 
rafraîchit ,  refrigtraiivo  ^  infrwddaiivo, 

RÉFRIGÉRATION»  s.  t.  U  de  chim.  refri* 
gerazione,  raffreddamento, 

RÉFRINGENT  »  E,  ad|.  en  pariant  des 
rayons  de  la  lumière ,  rifratiu/o» 

REFRIREj  Y.  a.  mre  de  nouteaa,  rifirig- 
gere. 

REFRISER,  ▼.  a.  friser  du  nouveau,  «aa- 
nellare  i  eapetli. 

REFROGNEMENT»  s.  m.  cii^arpmaiiii 
délia  front  e  9  lo  arriceiar  ilnaso, 

REFROGNER  (SE) ,  v.  r.  ineretpara  Uà' 
glia ,  far  eeffo,  arriceiar  il  naso.  Se  refrogncr 
le  visage ,  inerespar  la  fronte, 

REFROIDIR,  Y.  a.  raffreddare^  Infrté» 
dore,  rinfreecare,  —,  v.  n.  raffreddare*. ,  ^ 
venir  freddo.  — ,  fig.  v,  n.  et  r.  ralentir  ,  raê" 
lentare,  eeemor  il  fervore,  eee»  divenir  !#»- 
to ,  eec. 

REFROIDISSEMENT,  s.  m.  t^redUi- 
mento  ,  rinfreseamento*  —  ,  infreddatarm 
de*  eaealli,  •— ,  fig.  diminiuione  d' affotto,  S 
ealore,  délie  patsioni. 

RBFROTTER ,  v.  a.  rtfregoro»  ooffragan 
di  nuovo. 

REFUGE,  s.  m.  rifugio,  rieovero  ,  «sU»» 
luogo  di  êieurezza.  —,  il  se  dit  fig.  des  person- 
nes, appoggio  ,  êottegno^  rifugio^  — ,  hospi- 
ce des  comnni;iautés  rdigieuses ,  oepitio. 

RÉFUGIE,  EB,  part.  V.  le  verbe.  — «s. 
m.  rifuggito.  —,  au  pi.  i  eahinistl  ua^ti  A 
Franeia  per  la  rivoeazionê  delt  editto  di  NmtH^ 

RÉFUGIER,  v.r.  rifuggire^  rieoverard, 
ritirarsi  in  luogo  di  eieurezza, 

REFUIR ,  Y.  n.  t.  de  vèn.  se  dit  du  cerf  et 
autre  gibier,  eangiar  direxione  fuggamdo  per 
ingannar  il  eaedaiore, 

REFUITB,  8.  f,  t.  de  vèn.  vioîioU  datta 
fiera  nelta  maeehia  o  not  boteo,  — ,  ma ftsûi 
del eervo  eui  sida  ta  caecia,  — ,  fig.  retins. 

REFUS,  s.  m.  rifiuto,  nerativa,  ripuiaeu 
—,  cosa  rifiutata,  — ,  t.  de  cbassCi  œrfde  re- 
fus .  cervo  ai  tre  anni. 

REFUSER,  V.  a.  riflutare,  rieusarm,  wi* 
getjare,  negare,  non  ammeitere,  ProT.  qm 
refuse  muse ,  tal  rieuta ,  ehe  poteia  se  ne  pam- 
te.  Refuser  la  porte  à  quelqu'un ,  îenar  t  «ucta 
ad  aleuno.  Se  refuser  quelque  ohose  ,^r£eara^ 
astenersi.  Se  refuser  au  plaisir ,  à  la  joie  »  frg^ 
gire  i  divertimenti ,  f  aUtgria.  Il  est  impos- 
sible de  se  refuser  à  la  force  de  ses  raisons,  é 
impossibile  il  non  arrendersi  alla  forza  deOé 
sue  ragicni,  —  ,.t.  de  mar.  le  vent  refuse  »  it 
vente  é  contrario. 

RÉFUSION,  s.  £.t.  de  pal.  réfosioa  de 
dépens,  rimborso  délie  ipese,  risaretatmUm 
délie  spese, 

RÉFUTATION  »  s.  t  tifutatknê  ,  cra/Si. 
<«acofis« 
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BÉFUTBR  •  V.  a.  wnfàiu$. 

RE6AQNER,  t.  a.  riguadagnaré',  riVii- 
.^MTore  iiperduto,  Re^a^er  le  dessus,  rUicqui- 
êtarô  a  vantëggio,  rtptgUare  tm  smpmoriiiu  •— 
le  dessus  du  vent»  guidagnan  U  vantagglo  dêi 
vento  t  et  fig.  rîitabiUrp  i  suoi  effort  g  tomare 
ta  erêdiio,  tee.  Régner  le  chemin  9  le  logis, 
l'amitié»  les  bonnes  grâces  de  quelqu'un  9  rî- 
m^iiêni  lulla  wa  ehe  ii  era  iibbandonaia^  tor» 
mare  a  eata  »  riaequUtûrû  l' omieiM  ,  la  gra^ 
sîa ,  Ufûvorê  di  ateuno. 

RR6AILLARD1R,  t.  a.  réjouir,  ralle- 
gran,  inspirarû  t  ailegrUi,  — «en  pjarlant 
d'un  vent  frais  9  mgagiiardire,  divtnir  pik 
foriê. 

RBGAIN  ,  s.  m.  herbe  qui  naît  après  que 
la  première  a  étéCsucbée,  guaime, 

RÉGAL,  s.  m.  festin,  bmwheHo,  eonvitOp 
poêio ,  — ,  fig.  c'est  un  régal  pour  moi ,  je  me 
lais  un  régal  de  le  voir,  fam.  i  un  gran  pia- 
e§rû  Dêr  m$ ,  mi  rua  ëomrno  diletto  5  vederh* 

REGALADE,  s.  £  boire  à  la  régalade, 
fam.  vêrtar  la  bêvanda  in  boeea  eol  eapQ  rivolto 
inêu, 

RÉGALE ,  s.  m.  un  des  jeux  de  l'orgue»  rs- 
gaU*  —  9  s.  f.  droit  du  roi  concernant  les  évé- 
chés  vacans,  regalia.  —  ,  adj.  f.  (  chim.  )  eau 
régale,  liquide  qui  dissout  l'or 9  aequa  rs- 
gtue. 

REGALEMENT,  s.  m.  imposition  et  dis- 
tribution par  tête  d'une  taxe,  ripartimtnto 
dûlla  iatsa,  — ,  t.  d'arcb.  ûgguagtiamênto  d$l 
ierrmo. 

RÉGALER,  V.  a.  imposer  par  tête  une  taxe, 
ripartirô  la  taM$a.  --* ,  t.  d'aich.  agguagliart, 
metiere  a  /iva/Zo.  Faire,  donner  un  régal,  tener 
€orîo  9  trattareffar  bameheito.  — 9  par  exten- 
sion 9  Têgatarû,  raUegrare^  dar  una  fê$ta,  — , 
autrefois ,  faire  un  présent ,  regalare» 

RÉGALEUR ,  s.  m.  colui  eh»  ip'uma  ê  as- 
soda  un  têrreno» 

RÉGALIEN  (dxoit),  adj.  m.  dirilto  ré- 
gale, délia  $ovranità, 

RÉGALISTE,  s.  m.  qui  estpourru  d'un 
bénéfice  en  régale,  regaiigiafehe  é  prowedato 
iT  un  beneûzio  dalla  regalia* 

REGARD ,  s.  m.  sguardo ,  atpeUo  •  oc» 
thiatUm  — ,  t.  dépeint,  duequadrieguali. 

REGARDANT,  s.  m.  rlguardante,  ipet- 
iaiore ,  che  tta  a  vedere, 

REGARDANT ,  E ,  adj.  fam.  eke  la  guarda 
nel  toitUe ,  ehe  é  iroppo  ierupoloso, 

REGARDER,  t.  a.  guardare,  mirare.  Se 
regarder  au  miroir,  tpeeehiarêi ,  rimirarti.  —, 
fig.  être  Tis-à-vis  ;  cette  maison  regarde  le  sud, 
guardare  ,  ritpondere ,  riuseire ,  eeter  voltaio 
o  rivolto,  — 9  examiner,  rifleîtere,  badare, 
Oêservare,  eonsiderare,  ditaminare,  —,  con- 
cerner, epttlare,  tœeare, 

REGARNIR,  t.  a.  guamir  di  nuovo, 

REGATE  9  s.  f.  course  de  barques  à  Ve- 
nise ^^ato,  syncope  de  remigata, 

REOATER  ,  T.  a.  passer  le  chanvre  par  le 
regavoir ,  petlinare  il  Uno  0  la  canapa, 

RËGAYOIR,  s.  m.  instrument  par  où  on 
passe  le  chanvre,  /»et(«tif. 
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RBGATEURB ,  s.  f.  hrdurM  dêikt  têmpa, 
ehe  resta  nelpettinem 

REGELER ,  v.  n.  iomar  a  ghlaeeiare  »  ag" 
ghiaeeiarsi  di  nuovo, 

RÉGENCE,  s.  f.  gouvernement  d'un  état 
pendant  la  minorité  ou  l'absence  du  souverain, 
reggenuL ,  govemo,  •— ,  durée  de  l'exerdce 
d'un  régent  3e  collège,  reggenza, 

RÉGÉNÉRATEUR  9  TRICE,  s.  rigmê^ 
raiore,  rigenerairiee. 

RÉGÉNÉRATION,  s.  f.  rigeneraùonê. 

RÉGÉNÉRER,  v.  a.  rigenerare ,  far  rinm» 
teere.  Se  régénérer,  ereeeer  di  nuovo  |  rifarsi, 
riprodnrii, 

RÉGENT,  E,  adj.  qui  régit,  ehe  regge,  eha 
govema^  reggenle.  Docteurs  récens,  Uttori 
pubbliei,  — ^  s.  m,  le  régent  du  royaume, 
d'un  collège,  reggenle. 

RÉGENTER,  v.  n.  et  a.  integnare  in  qutf 
iità  di  reggenle,  —  •  fig.  /ôr  del  nuuetrOg  m- 

REGERMER,  v.  a.  germer  de  nouveau, 
rîgenno^liare  ,  métier  nuovi  germogli,  nuovi 
rampolh. 

RÉGICIDE,  s.  m.  crime  de  tuer  un  roi 9 
regieidio,  — ,  qui  commet  œ  crime,  regieida, 

RÉGIE,  s.  £  administration  de  biens  à  la 
charge  d'en  rendre  compte,  amminiitroùone^ 
maneggio  di  benidello  ttato,  eee, 

REGIMBEMENT,  s.  m.  peu  us.  riealeU 
tramento. 

REGIMBER ,  v.  n.  se  dit  des  béta  de  mon- 
ture, rioafeiVrari,  trarcalci,  —,  fig.  refuser 
d'obéjr,  riealeitrare,  far  il  caparbio. 

RÉGIME,  s.  m.  manière  de  vivre,  par 
rapport  à  la  santé ,  dîeta ,  ra^o^manfo  di  vite. 
Vivre  de  régime ,  menar  una  vita  regolatUm 
— ,  administration,  gouvernement,  govemo  f 
amminislrazione,reggimento,  —,  t.  degramm* 
mot  qui  dépend  immédiatement  d'un  verbe  ou 
d'une  préposition,  easo oblique ^  reggimento* 
Régime  direct,  aeeusativo.  — indirect 9  0  il 
genitivo  0  il  daiivoo  C  ablaiivo, 

RÉGIMENT,  s.  m.  corps  de  gens  de  guerre 
composé  de  plusieurs  compagnies,  reggimenio» 
— ,  fig.  et  fam.  grand  nombre,  truppa  di  ^an- 
te,  moUitudine, 

RÉGION ,  s.  f.  étendue  de  pays ,  regione  9 
oaue,  provineia.  La  basse,  la  moyenne,  la 
haute  région  del'air ,  la  inferîore^  la  media^  la 
superiore  regione  delC  aria,  — ,  anciennement, 
la  région  du  feu,  la  regione  »  la  tfera  del 
fuoeo,  —  (anat.),  région  épigastrique,  hypo- 
gastrique,  clc.  regione  epigasiriea»  ippoga" 
itriea ,  eee» 

REGIONE  (É),  adv.  (du  latin^  vis-à-vis, 
di  rimpetlo ,  di  rmeontro ,  in  fdceui^  a  lato, 

RÉGIR ,  V.  a.  dans  le  style  soutenu ,  gou- 
verner, reggere,  regolare ,  govemare,  — ,  ad- 
ministrer, amministrare ,  aver  il  maneggio 
di,„  —  (gramm.) ,  avoir  un  régime ,  reggerom 

RÉGISSEUR,  s.  m.  celui  qui  a  la  régie 
de...  rettorOf  amministratore ,  intendente  g 
economOm 

RÉGISTRATEUR,  s.  m.  olfider  de  la 
chancellerie  romaine ,  regittralore» 
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REGISTRK  oa  tnlTii.s.  m.liTreoti  I'qo 
inscrit,  registro.  — »  bftton  qu'on  tire  (KHir 
faire  jouer  les  différens  jeux  d*un  orj^ie,  re^c- 
iiro  d*  QTgQ.no,  — ,  l.  de  chimie,  ouvertures 
du  fournedu  qu'on  bouche  et  débouche,  f/ia- 
tatojo,  — ,  t.  d'impr.  correspondance  que  los 
lignes  des  deux  pages  d'un  feuillet  ont  les  unes 
avec  les  autres ,  regUtro» 

REGiSTRER  ou  sioiTt»,  t.  a.  regUtrarûf 
notare, 

RÈGLE ,  s.  f.  instrument  pour  tirer  des  li- 
gnes droites ,  riga ,  regoàf,  — ,  fig.  hgge ,  or^ 
mine,  regola,  massima  ^  prineipio^  obblîgo, 
— ,  norma  »  esempio ,  modtllo,  — ,  en  parlant 
des  lois  humaines ,  regola ,  fegg$ ,  utanta.  — , 
préceptes  qti!  enseignent  les  sciences  et  les  arts, 
refioltt  prineipj  ^  precelti ,  etemenii,  fonda" 
menti,  — ,  au  pi.  (méd.)  la  purgation  des  fem- 
mes, tnetlrui,  meti,  purghe  di  tangue,  — ^ 
statuts  d'un  ordre  religieux  ,  regoh  ,  tiatuti , 
eostituzioni  degii  ordini  rttigioti,  BénéBce  en 
règle ,  benepzîo  che  dee  essore  posseduto  da  un 
regolare.  Bénéfice  passé  de  règle  en  commen- 
de ,  benefieio  pastato  da  un  regotare  a  un  $0- 
eoiare,       , 

RÉGLÉ ,  ËE ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  ad), 
esprit  réglé ,  regolalo ,  savlo ,  ben  ordinatom 
Prix  réglé,  fissate.  Pouls  réglé,  regntare.  Pa- 
pier réglé,  rigaio.  Affaire  réglée,  affar  deeiso, 
eonehîuso.  Mouvement  réglé ,  regolare ,  sog' 
getto  a  regoie.  Montre  réglée ,  orologio  esatto, 
aggi'istato.  On  dit  que  des  bois  sont  en  coupes 
réglées ,  tagiiati  giusla  il  preseriUo.  Femme 
réglée,  donna  che  ha  le  tue  purghe  ogni  mue 
regotarmente.  Troupes  réglées,  entretenues 
sur  pied,  truppe  manlenute  in  piedi,  truppe 
regohte. 

RÈGLEMENT,  s.  m.  ordre  prescrit  par 
des  supérieurs ,  regotamento ,  ordine,^ ^^SS^ « 
elaiuto,  ordinanza,  — ,  action  de  régler,  il  ta^ 
vorare  afh  stabilimento  de*  limili.  Plaider  en 
règlement  de  juges ,  chiedere  una  détermina^ 
zione  di  trib anale,  per  decidere  innan^l  a  quai 
giud're  si  dcbba  portare  una  causa, 

RÈGLEMENT,  adv.  avec  règle,  regolata- 
mente,   regolarmente ^  eon  regolarilà, 

RÉGLEMENTAIRE,  adj.  dérèglement, 
ehe  rtf^uarda  i  regolamenti, 

RÉGLER  .  V.  a.  tirer  des  lignes  pour  servir 
de  règle,  rigare,  iirare  linee,  — ,  fig.  regolare^ 
guidare,  govemare,  reggere.  Se  régler  sur 
quelqu'un  ,  regolarsi,  prender  norma  0  Mem- 
pio,  eonformarsi,  — ,  déterminer,  rtgotare, 
ordinare,  prescrivere,  decretare^  risolverOf 
giudieare,  —  les  différends,  decidere,  orbi-' 
trare,  terminar  i  iiligi,  le  questioni,  —  une 
affaire,  un  compte,  regolare  y  aeeoneiar^,  fis- 
tare, 

REGLET,  s.  m.  t.  d'impr.  petite  règle  de 

bois.  «/MM. 

RÉGLEUR,  EUSB,  s.  ehi  riga ,  chl  tira 
linee  suila  caria, 

RÉGLISSE,  s.  f.  plante,  re^o/ùta 4  liqui- 
Tizia, 

RÉGLOIR,  s.  m.  strumento  p$r  rigar  la 
earta»  — ,  brunltqjo  de*  calzolaj. 


REG 

IlÉGNANT,  S,  adj.  regnsmtê^  tkê  m«m, 

phe  i  sut  tnmo,  — ,  fig.  le  goftt  régnant ,  ropi- 
nion  régnante,  Ugusîe,  t  uso preeentê,  f  «^ 
f|(0n  dominante,  r  opinion  oorrente. 

RÈGNE  y  s.  m.  gouvernement  d'un  étnl  p« 
un  roi ,  un  empereur,  etc.  regno,  im^mri»,  — 
outrirègne,  tiare  du  pape,  regno^  fHrfgnf, 
iiapa,  —,  fig.  être  en  règne,  ««fer  în  ^rale, 
in  fama,  in  erediio,  —  (  phys.),  le  règne  ani- 
mal,  végétal ,  minéral ,  H  régi»  emimmhs  wê- 
getale,  minérale, 

RÉGNER,  ▼.  n.  régir,  gouverner  un  ^lat, 
regnare,  signoreggiare ,  dominara,  einarin^ 
perio,  govemarû  uno  etmto,  «^ ,  fig.  ^riiiwnl 
narOf  essere  in  voga,  in  erediio.  On  dit,  k 
vent,  la  maladie  qui  règne,  il  vente  ekm  ragnog 
tira,soffia ;  la  mélatlia  dte  regnm^  eatrtm 

RÉGNIGOLE,  g.  et  adj.  habitant  aetnd 
d'un  royaume ,  regnieoh, 

REQONFLBMENT,  s.  m.  se  dit  det 
rigonfiamento ,    rlngorgamenio  g   pet 
d*  aeqya. 

REGONFLER ,  ▼.  n.  en  parlant  da 
rigonfiarf ,  ringorgare, 

REGORGEMENT,  s.  n.  rU 
eematif^,  ridandamento,  traboecû,  ringmg^ 
menlo. 

REGORGER,  ▼.  n.  déborder,  se  dit  m  pn- 
pre  des  liquides,  (ra6oeeara,  sgorgoFa^  pfc- 
gorgare,  ridondaifo,  ^*,  fig.  en  parlant  de 
biens,  et  fam.  de  santé,  toprabbaméÊr^,  mm 
a  riboeeo, 

REGOULERi  v.  a.  pop.  rabrouer,  ktmemt, 
fibuttare  eon  pOfoh  brueche.  — - ,  raaaaaier  jus- 
qu'au dégoftt ,  render  easio ,  fielueeo» 

REGOÙTBR,  V.  a.  rattagglare» 

RKGR AT,  s.  m.  vondita  del  eaim  eJ  niuKla. 
— ,  Ittogo  dovo  ti  vende,  —,  marel  dln  rtaa^ 
tiere, 

REGRATTER,  v.  a.  gratter  de 
rigrattare,  — ,  racler  les  murailles  d'ut 
bâtiment,  rasekiare,  raeeonoiarû,  —,  ▼.  tu 
far  riduzioni  sopra  ogni  menomn  ep^wm,  <^y 
faire  le  regrat ,  vendere  il  sale  a  mîa«##, 

REGRATTERIE,  s.  f.  niareî  det  rigi^ 
tiere, 

REGRATTIER,  ÈRE,  i.  qui  vend  àm  id 
à  la  petite  mesure,  rigattùte,  ri»mulMg§iêê§, 
barutlo,  — ,  fig.  spihrtio,  eka  la  gmatrdm  nd 
fottHe  in  ogni  epeeg, 

REGREFFER,  t.  a.  greffer  de  na«^caii, 
rinnestare. 

BEQRÈLAGB,  s.  m.  imbitauesmmeip  éoÊtt 
eera, 

REGRÉLER,  V.  n.  imbimenrû  la  «afw. 

REGRÈS,  s.  m.  droit  de  rentrer  daas «1 
bénéfice  qu'on  a  résigné ,  r^gresm. 

RÉGRESSION ,  s.  f.  t.  de  rbét.  figwv  ^ 
fait  revenir  les  mots  sur  eu-mâmes  avec  « 
seps  différent,  regretsiane, 

REGRET,  s.  m.  chagrin  d'avoir  perdo,  aian* 
que  de  faire,  mal  bit,  etc.  rinereeeimamiau  r«ni- 
marlco,  dispiae$re,  — ,  re^Ur,  fwda^iMi, 
pentimenio,  — ,  au  pi.  plaintes ,  àoh' 
doglianzOf  guerele^  lamenii,  ivm^ÛB 
regret ,  avec  répugnance ,  a  mal  grmh  , 


REI 

lêfMmalbÊêtutê»  11  a  laissé  bien  des  regrets» 
ktt  Uieiaio  dêtidêria  éi  se. 
REGRETTABLE  y  adj.  thê  mârita  rincrt- 

fMlNMfO. 

REGRETTER,  t.  a.  avoir  du  regret,  th" 
htêi,  t<upitar0,piagnêre,  tUtidârarc,  provar 
fommarieo*  11  est  mort,  on  le  regrette»  h  pian* 
fMt.  11  a  quitté  le  pays ,  on  le  regrette ,  é  »o- 
$piraiû ,  lo  desiderano  sempre, 

REGUlMDERi  ▼•  a.  goinder  une  seconde 
fms^riaiuuv.      ■ 

RipGULARITÉ,  s.  Lr$golarUà. 

REGULATEUR,  s.  m.  le  balancier  et  la 

Îirale  dans  les  montres ,  la  verge  et  ia  lentille 
m»  les  pendules,  regotatorê. 

RÉGULE,  s.  m.  partie  métallique  pure 
d'an  demi-métal,  regoto, 

REGULIER ,  ÈRE,  adj.  conforme  aux  rè- 
gles, regoùnrê.  —  ^  exact,  rtgeUre,  puniuaiô, 
etûUù,  aUtniù,  ditigtnté.  Traits  réguliers, 
k$n  eanformati^hggUidri^  regoUtim  -^y  s.m. 
feligieui,  Pêgfhre» 

RÉGULIÈREMENT,  adr.  d'une  manière 
régulière  y  rêgelMrmmtê*  —,  d'une  manière 
réglée,  rûgotatamênle, 

RÉGUliIIIB,  adj.  partie  réguline.  Y.  ai- 

RÉHABILITATION,  s.  f.  riabiiiUtwnê. 

RÉHABILITER,  t.  a.  rétablir  dans  le  pre- 
mier état  «  dmis  les  anciens  droits,  riabiiitare, 
ripmrê  nêih  iîaîo  di  prima, 

RÉHABITUER  (8E),T.r.  K^rendceune 
babitude ,  rioaumara  i  vteehi  abiti. 

REHAOHER,  ▼.  a.  hacher  de  nouveau, 
sminuiuir  di  nuovo,  riiritare, 

REHANTER ,  t.  a.  hanter  de  nouveau , 
fraqiumtmr  di  naovo, 

REHASARDER ,  v.  a.  hasarder  de  nou- 
.  ireau ,  etpofrê  a  na&vo  pêrieoh. 

REHAUSSEMENT,  s.  m.  êhvasione,  rial- 
tammuîo,  —  des  monnaies,  des  tailles,  du  prix 
des  blés ,  aumtnto. 

REHAUSSER ,  t.  a.  riaiunrêy  akara,  aU- 
vort.  —,  6g.  rehausser  1«  courage  à  quelqu'un, 
rincoforêy  inanimire,  —  les  monnaies,  les 
tailles ,  etc.  aiim«nf ors ,  aeerêstétê,  — ,  faire 
paraître  davantage,  fig.  illuilrarê,  dar  un 
nuovo  tmiiro,  far  risaiiaret  En  parlant  des  ou- 
vrages de  tapisserie  on  dit ,  les  rehausser  d'or 
et  de  soie ,  amara,  rieamarê  eon  oro  e  iêta  per 
randêr  pUi  vago,  — ,  fig.  rehausser  l'éclat,  le 
mérite  d'une  action ,  iUustrar$,  adomarê» 

REHAUTS ,  s.  m.  pi.  les  endroits  les  pins 
édmrés  d'un  tableau,  lumi^  riflêêsi,  iê  parti 
pik  iliaminate  dt  an  ^aadro. 

REHEURTER ,  v.  a.  artar  di  nuwo, 

REILLÈRE,  s.  f.  conduite  d'eau  sur  la 
roue  d'un  moulin,  doeeia,  eanaia  ckê  tonduee 
'  f  aequa  sopra  fa  ruola  d*  an  mutino* 

RÉIMPOSER,  V.  a.  fkr  ana  nuova  impôii- 

slana, 

RÉIMPOSITION,  s.  f.  titfopa  imposition; 

RÉIMPRESSION,  s.  f.  odiùono  nuova,  ri- 
êiamga. 

RÉIMPRIMER,  V*  a.  rtsiamparOj  far  una 
nuova  édition»,  ana  ristémpa, 


REIN ,  s,  m*  viscère  pour  la  sécvétloii  de 
rurine,  rené,  amione ,  argnione>  -^,  auj)!,  le 
bas  de  l'épine  du  dos  pt  de  la  région  voisina, 
renit  rené,  tombi.  Avoir  les  reins  Corts,  avoir 
de  la  force ,  èsser  rebutlo^  et  fig.  esser  rieco, 
aver  buona  schiena,  — -  d'qne  voûte,  (arrbît.) , 
parties  qui  portent  sur  les  impostes,  fianehi 
<r  un  arco, 

R  E  IN  Q ,  s.  f.  femme  d'un  roi ,  princesse  qui 
possède  un  royaume,  regina,  et  poét.  rMiia. 
— ,  iig.  la  plus  excellente  en  son  genre,  regina  : 
la  rose  est  la  reine  des  fleurs. 

KEINE-GLAUDE,  s.  L  prune,  soHa  di 
tutina, 

REINE  BES  PRES  oq  «lmaibb»  a.  f. 
plante,  ulmeria, 

REINETTE,  s,  f.  sorte  de  pomma,  sarta 
di  meta. 

RÉINFEGTER .y.  a.  produrre  una  nuoaa 
infezjone,  ammorbare  d'  un.nuoi?o  eontogiOé 

RÉINSTALLER ,  v.  a.  rimeitere  in  poo- 
setso  d*  un  ufpeio ,  d*  un  benepcio* 

REINTÉ ,  É£ ,  adj.  qui  a  les  reins  larges  et 
forts,  eA0  ha  buone  r^na,  buona  sehiena, 

REINTÉGRANDE,  s.  f.  t.  de  droit,  ré- 
tablissement dans  la  jouissance  d'un  bi^, 
reintegratitme* 

REINTÉGRATION,  s.  f,  action  de  réin- 
tégrer, reinle^^rusiene» 

RÉINTÉGRER,  v.  a.  remettre  .dans  la 
possession,  reintegraro,  rimeitere  neiC ontieo 
potsesso,  —•  dans  les  prisons,  rimettere  in  pri^ 
gione. 

RÉINTERROGER,  v.  a.  riniêrrogmr4. 

RÉINVITER.  V.  a.  ritotitare, 

RÉITÉRATION ,  s.  f.  reOemMione,  rinmo- 
eamento. 

RÉITÉRER ,  v.a,  reiterare,  rifare»  rinno- 
vare. 

REiTRE.  s.  m.  autrefois  cavalier  allemand, 
soldaio  tedesco  a  eavaifo.  Vieux  reitre,  ne  se 
dit  qu'en  mauvaise  part,  gaieone,  volpono^ 
eoipe  veeehia, 

REJAILLIR ,  V.  n.  en  parlant  des  liquides, 
xampillare ,  spiceiare ,  scititsare»  — ,  en  par- 
lant des  solides  et  de  la  lumière ,  rifleltere,  rt- 
pereuoiere,  <— ,  au  ûg.  en  parlant  de  l'honneur, 
du  déshonneur,  de  la  gloire,  etc.  ridondaro, 
rifleitersi^  iornar  ad  onore,  a  disonore,  a  gèo- 
fiof  eoSm 

REJAILLISSEMENT,  s.  m.  zampiUm^ 
menio  ^  tampUio ,  geito,  salto, 

REJAUNIR,  V.  a.  riiigner  di  fiaUe.  ^, 
V.  n.  dieenîar.  giaiio  corne  si  era  prima, 

REJET,  s.  m.  t.  d'agr.  poilone ,  germogUo, 
germe,  rimestitieeio.  — ,  t.  de  finance ,  rf/)ar- 
iimenio,  —  ,t.  de  prat.  ributtamenio ,  rifiuto. 

REJETABLE,  adj.  ehe  dee  essore  rigeltalo, 
da  rigettaroé 
^  REJETER,  V.  a.  rigettare^  geitore,  laii- 
eiardinuovo»  —,  rimandare,  rispignere,  ri- 
pereuetere,  — ,  en  parlant  des  arbres  qui  re- 
poussent après  avoir  été  coupés,  rigermogliwre, 
ripuilulare.  — ,  en  parlant  d'un  compte ,  ren- 
voyer à  an  autre  article,  poriare,  porre,  appU" 
eare,  — ,  fig.  rejeter  Ame  imposition  sur  une 
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ville,  /9v  «a  mmp#  vipêHîmmU.  -*  la  finie 
MT  qoclqn'na»  imeùùm^  mm  f«r  uauip  «0 
«âMM.  — •  iflMler,  fiji*  êÊclméttê,  rikmnmtê, 

fi&IETOll,  s.  m»  MOTMa  jet,  noovdk 

— ,  fig.  desccodait»  gmwm,  rmmpolh. 

RBJOIlf  DRS,  ▼•  a.  rigimgmtrm,  riwMMtn 

.rmgm- 


BEJOI!ITBR.T.«.  t.  d'vdiit.  aggm^igtk 
i  cvMVMili  ^|p  ^l'gftni  tfi  mm  fakènau 

BRJOUKR,  T.  a.  riMmoeare. 

BÉJOUI,  lE,  part  Y  IcTcrbe.  —,  s.  lam. 
gros  réjoui ,  groisc  réjoniey  personne graae  d 
de  bonne  honeor,  cli^ro,  g«0C0njC9. 

RÉJOUIR,  T.  a.  Tollêgran,  éaréUOiù, 
ruFMrêt  éivêriùr^,  — >,  t.  r.  alUgrmi,  dlutr^ 
tinif  joUarTSTâL  Je  me  réjouis  arec  tous  de 
cette  bonne  nonrcliet  mi  rmUegro  con  ooî,  mi 
tamgrmimh, 

^  REJOUISSAHCB,  s.  f.  déouinstration  de 
joie  ,  mUêgrtMtm,  mllêgrùi,  futm,  giûjm.  —,  an 
jeu  de  lansqnenet,  f  mIIc  «arfc  ehô  eki  lîaaa 
iêp^UdàëflitUiridopoImBmm.'—fklàhoiÈ' 
cberie,  Ul  gutnU, 

RÉJOUISSANTES,  adj.  qui  r^omt,«/ib- 
gro ,  gioeoto  ^piëetvoU  f€hêfm  allêgrùu 

REJOUTÉR»  T.  a.  riûombmttên  aUa  gith' 
Ura,  ianuB^  ë  gioitrarê» 

RELÂCHANT,  S ,  adj.  et  &  m.  t.  de  méd. 
laxatif,  rHoiittntê,  ehô  riioua. 

RELÂCHE,  f.  m.  interraption,  lafAra- 
*ûmê  ,  JiietmiinuûtUmê ,  riposo ,  êoilievo ,  ri- 
Uueh  «  iniêrmistioM.  On  dit  d'on  créancier 
très  pressant  qu'il  ne  donne  point  de  relicbe, 
inMuar  vivamanfi,  namiaaetmrrêêfirarég  mm 
éar  tempo  diprwnder  rêspiro, 

RELÂCHE,  s.  f.  t.  de  mar.  laogoda  pth- 
têni  mteorare  ^  éa  poier  gtttar  (^ameora^  éa 
poiêre  éar  fcmdo, 

RELÂCHÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe.  —, 
adj.  honune  rellcfaé,  morale  relâchée,  uomo 
seortumato,  moraU  riUuêaUu 

RELÂCHEMENT,  s.  m.  diminution  de 
tension,  aiUntamemtOf  aUêntaiura*  —,  dispo- 
sition du  temps  à  s'adoocir,  mddoleimento  det 
iêmpom — ,  6g.  l'état  de  ce  qui  se  relâche,  tUoê- 
taUtun.  — ,  cessation  de  trarail ,  riereazîonê, 
riposo, 

RELÂCHER ,  T.  a*  faire  qu'une  chose  soit 
moins  tendue,  alieniaro,  riltutarû.  — ,  t.  r. 
oilêmUrii,  Le  temps  se  relâche,  mitiggrâi,  ûd- 
dokirtl,  — ,  lailser  aller,  remettre  en  liberté, 
riltueiMrOt  Ubontro.  — ,  etdêro,  àbbmudonMto, 
•— ,  T.  r.  il  faut  se  relâcher  un  peu  de  ses  pré- 
tentions, de  ses  intérêts,  tateiar  andaro  quai' 
ehê  cota  9  nom  iêiar  sut  tirato,  So  relâcher,  di- 
minuer de  sa  première  ferveur,  ritoitarti, 
raitiopidërti  f  indêboiirêt  $minuire.  Se  relâ- 
cher l'esprit ,  riertars ,  tipoêarêi,  —  »  v.  n. 
L  de  roar.  approdare^  dar  fimdo,  pigliar  iena. 

RELAIS ,  s.  m.  chcTaux ,  équipages  de  re- 
lais, eavmUi  fmehi,  earrotMê  di  rrcomâib.Être 
de  relais»  6g«  et  fianu  av^  agh,  uHrê  ditoc- 


wimim  di  rieambSù,  Oomcr  le «««>» 
MU  tf«|yv  Jta /bni.  — ,  lien  on  roBinM9lleie. 
lais,  Imof»  dln»  M  âucâana  Is  m«as  iC  rn0«BBS^ 
— ,  U  de  fortiL  cspMse  entre  reaeatpe  et  le 
mmrJMitmh  fkUm  naff 
pm'tiMmmlêimrrêdkà 
dieiles  tapiswffs,  ceilainf! 
dêirmrmxtomtritmmmHa. 

RELAISSÉ,  adti.  m.  t.  de 
«^anafoL  U  se  Ât  d'un  tièrre. 

RELANCER ,  t.  a.  Aumâm  di  wmm.  —, 
fig.  relancer  qoelqu'on,  aidiare,  im^nn.»» 

ptt  fmrU  fmt  f  «nldha  assL 


pfWtciÊn  p  gttwntê» 

RELAPS,  B,  adf.  ipî  est 
résie,  dans  nn^écM  ;  il  est 
on  rriaps,  roeidtve,  ricaduto  m  eoipm  , 

RÉLARGIR,  T.a.  élargir  de BMman.nf- 
Untgarêf  milargmé  nnovanwnfa. 

RELATER ,  t.  a.  t  de  paL  mentionnob 

RELATIF,  1 VB ,  a4i.  qû  a  i^alm,  1* 
iivo, 

RELATION ,  s.  L  rapport  d'ane  penoaai, 
d*nne  diose  â  une  antre,  rs/asilaaa,  eomfrmiH, 
eomgrumum ,  simiHlmdimg,  An>ir  trinlw  anc 
qudqu'on,  avot  intêlligmtsmt 
— •  récit,  narration,  rûggamglmt  rmi 

RELATIVEMENT,  adv.  d'une 
relatiTe,  rêlMinamtmtê  »  fomfifrmmmmtim. 

RELATTER,  ▼.  a.  garnir  un  toit  délits 
neuTCS,  ritûprir  un  latfa  con  munm  ^anasa- 
cêlii, 

RELAYER ,  t.  a.  n'iWaarw. 

RELAXATION,  s. f.  relasation  dcsneifc, 
rilaiMLziomé  t  diêimuim  dé'  nervi,  nUtala» 
maafo.  —,  t.  de  droit,  relaiation  des  pôas 
canoniques ,  rtmiffcsne  %  diminuimanim,  Hte- 
êusioM, 

RELAXÉ,  EE,  part  V.  le  Teilie.  Hak 
relaxés,  ntrvc  ritustuti,  «//satalî. 

RELAXER,  T.  a.  t.  de  prat.  affi^yiawait, 
rilaseiare,  rimOUere  in  /iâcrfd* 

RELATER .  t.  a.  en  parlant  des  OQTrîeDf 
ûitonturê,  iavorarc  a  viùsndaf  idUmmwuMU, 
aliornaiamênio,  ^,  ▼.  n.  cumkiar  envateaimN* 
prênéor  oivulU  freteki. 

RELÉGATION,  s.  f.  t.  de  jarisp.  rcibga- 
tianot  bûndo,  uUio,  proteritiomé ,  efraÊêm, 

RELÉGUER ,  t.  a.  exiler  à  un  lîea  ' 
rêiêguro .  eonfinurê»  — ,  ▼.  r.  ritintrgi^ 

RELENT,  s.  m.  mauTaise  odeur  d^nae 
viande,  ianfo ,  eattivo  odoro. 

RELEV AILLES,  s.  i:  pi.  ccréoMnle  q«*«a 
fait  à  l'église  après  les  couches  d'une  CenaKi 


tênmonia  délia  purifieaziaw» 

RELEVÉ ,  ÉB,  part.  V.  le  verbe. — ,  s.  on 
vrage  d'un  maréchal,  U  rinckiodarn  ««•  ib 
ferri  di  un  eavallo.  —  de  compte  •  rûtmMi 
<r  an  eonlo.  —  d'une  béte  fauve,  1/  immàpa  à 
eui  la  fiera  è  alla  pattura.  — » ,  adj.  mine  rde 
vée,  fiobile.  Pensée  relevée,  sublima» 

RELEVÉE,  s.  f.  t.  de  praU  le  temps  à 
raprès-dinée ,  il  dopo  pranto* 


HEL 

RBLÈVEMBNT,  s*  m.  action  parlaqneUe 
on  relère  une  chose,  alsammUo,  rUevamgnio. 
*.,  t.  demar.  banb» 

RELEVER»  T. a.  rilêvarêp  rîaiwûrt,  risor^ 
gêtê*  Se  relefcr,  àbsol.  aharsi,  tevûrù  dal 
Irffo.  —  de  maladie,  utciréi  malaitià ,  eomûi- 
«MT  a  êtar  mêgliot  rieupaw  la  smiià.  —  un 
'vaiateao,  Tancre,  êeagiioM  mna  nave,  mMtêria 
a  gatia,  tirar  t' tmeora  e  gUtaria  in  aitro  pcêio, 
— *  les  cartes ,  les  mains  qu'on  a  laites,  rtueorrê 
U  earte,  riiinn  h  kan.  — ,  riêdifiearê,  et  fi^. 
TiHûki&n,  rifktê,  rimêUtrê  in  bitûno  êMo,  — 
le  courage,  les  espérances  »  ineoraggiêrt,  ri^ 
dtmurê  êpwtawa,  ",  bmaizaré^  aharê,  riai~ 
JUIF0,  Ar  pik  aUo.  -^  en  broderie,  rceomara. 
—  en  bosse,  t.  de  sonlpt.  ftr  M  riliêvù,  —  la 
moustache  avec  le  fer,  mrrieeiarê  U  bateitê, 
i  mmstaeehi,  —,  fig.  et  i>op.  relerer  la  mous- 
tache à  quelqu'un,  reprimerê,  far  abbatmrê 
la  eréêia*  —  ta  condition ,  sa  diarge ,  une  ac- 
tion, etc.  Uiusirar0p  oMarnr»,  innaJtare,  van' 
Mra.  —  une  sauce,  un  plat,  renttenpiii  gw 
alMo.  -^  un  mot,  une  expression,  une  Srate, 
notan,  eorrûggarê^  ripremii$rê.  —  une  senti- 
nelle, eambiofp  mutare,  —  unserfice,  eam- 
èiarê,  iwara  i  mesii  in  tavola,  —  (  prat.) ,  ria^ 
ètliiartp  r$stUttirê  in  iampo.  Se  faire  relerer 
de  ses  Tceux,  relever  un  appel,  far  dickiarar 
naiU  i  voti  «aisam,  prmukr  cooia  éolC  atto 
éf  aoptiiatione.  — ,  t.  n.  en  parlant  de  terres, 
de  nefs  et  aussi  de  personnes,  dipendere,  —  un 
délaut,  t.  de  Tèn.  retrouver  la  Toie  qu'on  avait 
perdue,  rimtiiêni  êuilê  falU,  La  parure  re- 
ière  la  beauté,  akbêUirê»  amarê,  rmukr  pik 
vagû. 

RELE  VEUR ,  s.  m.  é^ithète  donnée  à  oer» 
tains  muscles,  «nilfora,  nVéïNifprs. 

RELIAGE ,  s.  m*  action  de  relier,  i7  /«fo- 
■lanfo,  a  iegoM,  iicêrchiare, 

RELIEF,  s.  m.  sorte  d'ourrage  de  sculp- 
ture, riUevo,  rilevo.  Haut  relief  ou  relief  en- 
tier, demi-relief,  bas-relief,  opéra  di  tittto  ri' 
£iê90,  mê^zo  tiiitvo,  èoMso  riUêVO,  —,  fig. 
riiaUOp  tpiatdcre,  Imsiro,  giwia^  iumê,  ma" 
gmpMnta»  — ,  en  t.  de  jurisp.  livelh.  — ,  ra- 
aertito  oltanuio  da  an  uffitiaUastenîe  pgr  causa 
iagiltimat  iieehè  posta  oUenoro  le  suepaghê, 
•—  d'appel,  appellagione,  aUo  deW  appella^ 
giene,  —  de  tanle  »  t.  de  plaisanterie,  rHiêvo, 
maanto  délia  mensa, 

RELIER,  T.  a.  lier  de  nouveau,  rilêgare^ 
Tonnodara,  —,  mettre  des  cercles  à  un  ton* 
seau, aeeereAta/^rs.  —  des  livres,  léger  li^ 
éri. 

RELIEUR .  s.  m.  legalare  di  libri, 

RELIGIEUSEMENT,adv.r«/i>iofam«iito, 
0êaHûmente9  stadiosamenie ,  piamente^  aeett» 
reiiamente ,  puntualmente, 

RKLIGIEUX,BUSE,  s.  retigioso^monaeo. 
— — ,  adj.  religiœo,  pio,  divcio,  — ,  regoiare, 
0êaitû ,  pauiuale ,  aeearaio ,  diligente. 

REL1GI05,  s.  {.religione^  culto,  — .  fade, 
^e^denMa,  fe»  prokiià, — ,  ordime,  regoladi 
/tretligioêi.  Mettre  une  611e  en  religion ,  far  mo- 
laaffa.  Violer  la  religion  du  serment,  surpren- 
Stt  la  religion  du  prince ,  des  juges»  etc.  #^ar- 
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giurate,  mganmaret  equiià,  ia  giaetiùa  dei 
prineipet  de'  giudiei,  eee» 

RELIGIONNAIRE,  s.  m.  reHgîanario, 
proiestanie,  ot/vmtffa. 

RELIMER,  V.  a.  limer  de  nouveau,  ritae* 
tare,  ripulirOf  emendare ,  eorreggere. 

RELINGUER,  v.  n.  (mar.)  présenter  les 
relingues  au  vent ,  ralingare» 

RELINGUES  ou  aAUHODas,s.  f.pL  cordas 
cousues  autour  des  voiles,  ralmghe. 

RELIQUAIRE,  s.  m,  coffre,  botte,  etc. 
où  l'on  enchâsse  des  reliques,  reUquiario ,  ra» 
Aqaiare. 

RELIQUAT,  s.  m.  resta  di  etmto. 

RELIQUATAIRE,  ê.  m.  redevable  d'un 
reliquat,  ehi  deve  un  reste  di  eenta. 

RELIQUE,  s*  f.  ce  qui  nous  reste  d'un 
saint  aprà  sa  mort ,  reliquia.  — ,  au  pL  restes 
de  quelque  chose  de  grand ,  re&t/uie ,  avanao. 

RELIRE ,  V.  a.  lire  de  nouveau ,  rileggere. 

RELIURE,  s.  f.  hgaiura  de*  liiri. 

RELOGATION,  s.  ù  sorte  de  contrat, 
riheationet  riaffiUo, 

RELOGER ,  V.  a,  loger  ob  l'on  a  déjà  logé , 
riabitare,  eUoggiare  di  naovo, 

RELOUAGB,  s.  m.  tempo  délia  frega  délia 
aringhe, 

RELOUER,  V,  a.  rafflttare. 

RELUIRE,  V.  n.  rUueere,  risplandare^ 
seintiUare.  — ,  fie.  eomparire ,  fiire  spieeo* 

RELUISANT,  E .  a^j.  rilucente,  splenâi^ 
do ,  sfevillante ,  risplendenlOf  lueido,  fulgi^ 
do  9  splendente,  luihinasOM 

RELUQUER ,  v.  a.  £sm.  guardar  saU'oe- 
ehiof  settieehi^  guardare  eotia  coda  delf  as- 
ehio» 

RELUSTRER,  v.  a.  rilustrare. 

REIliGHER,  V.  a.  rimastieare ,  biaeeian. 

REMAÇONNER ,  v.  a.  rimurare. 

REMANOER,  v,  a,  rimamdare,  —,  rfdbîa- 
mare. 

REMANGER ,  v.  a.  rimangiare. 

REMANIEMENT  ou  aiHAaiMivT,  s.  m. 
action  de  remanier,  son  effet,  rateondamentop 
il  rifare,  — ,  t.  d'impr.  c7  rimaneggiar  Ut» 
teregià  ordinats  in  pagina  per  la  stampa, 

REMANIER,  v.  a.  rimaneggiare ^  ras» 
eettare ,  riordinare ,  raeeoneiare  ,  eambiare» 
—  ,  en  parlant  d'un  ouvrage  d'esprit,  rî- 
/are* 

REMARGH  ANDER ,  v.  a.  marchander  de 
nouveau,  ri  far  mereato,  trattar  nuovamente 
del  preaxo, 

REMARGHER ,  v.  a.  rieamminare, 

REMARIER  (SB),  t.  r.  rimaritarsL 

REMARQUARLE,  adj.  rafguardevoh, 
notabile^  insigne^  segnalato,  di  granconto^ 
di  riUsvo,  di  gran  momento» 

REMARQUE .  s.  f.  nota ,  esservaxione, 

REMARQUER,  v.  a.  marearedi  nuoeo, 
-^,  «ifarvara,  nolora ,  disaminare^  riflettere» 
— ,  ravvisare ,  distinguere ,  rafftgufare, 

REMARQUEUR ,  s.  m.  U  dem^ris,  fit- 
eitor  dinote,  di  osservasiani,  — .  eolui  eka 
aila  eaeeia  asserve  dove  pesana  le  perniei, 

EBMÀSQUSB ,  V.  a.  maeekerat  di  naaao. 
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RBMBALLER,  T.  a.  rinvofgerë  in  Mftt^ 

REMBARQUEMENT,  s.  m.  naovo  im» 
barco. 

REMBARQUER,  ▼•  â.  embarquer  de  dou« 
teau.  rimbareare.  —  .^n  fig.  impaeciartt^  ifUri- 
garti ,  impef^ani  MnuoiHt  in  quaUh» cota. 

REMBARRER,  t.  a.  riipingere  gagiiar^ 
éamêntSy  eon  forza.  — ,  fig.  en  style  de  con- 
▼eraation  i  rembarrer  quelqu'un,  r4m6rol<ffr», 
ributtare  eon  iiéegno, 

REMBLAI ,  s.  m.  travaU  pour  aplanir  un 
terrain  ,  ou  i'eflV t  de  ce  IraTail ,  ghiûjaîa. 

RSMBLAVEK ,  t.  a.  resemer  de  blé  une 
terre ,  ringranare, 

REMBLAYER  ,▼.  a.  combler  avec  des  ter- 
res  de  rapport,  far  una  ghiajaîa,  iparger 
ghiëja  per  auodar  un  terreno, 

REMBOITEMENT,  s.  m.  il  nmêttêrûchê 
ii  fa.  detU  oa»a  éitlogate. 

REMBOITER ,  t.  a.  remettre  tes  os  dés- 
emboîtés ,  rimetltrê  té  Oêtû  ditlogate. 

REMBOUGBR,T.  a.  rimettêr  un  liquida 
in  un  va$o. 

REMBOURRAQE,s.  m.  t.  de  drap,  apprêt 
qu'on  donne  aux  laines  de  diverses  couleurs 
pour  fabriquer  des  draps  mélangés,  meico- 
lanta. 

REMBOURREMEFiT ,  s.  m.  ri§mpimento 
di  bonra^ 

REMBOURRER ,  ▼.  a.  garnir  de  bourre, 
laine ,  crm ,  etc*  ritmpirê  di  borra ,  di  lana , 
di  erini,  — -  son  pourpoitit ,  6g.  et  pop.  em- 
pirti  la  paneia  ,  mangiéré  «Mac* 

REMBOURROIR,  s.  m.  ttromento  per 
far  entrare  ta  borra. 

REMBOURSABLE,  adj.  cke  piiô  ettere 
rimbortalo, 

REMBOURSEMENT,  s.  m.  rimborso,  pa- 
gamento, 

REMBOURSER ,  y.  a»  rendre  Fargent  qui 
a  été  déboursé ,  rimùortare,  —  une  rente ,  00- 
gare  un  capital;  —  un  soufTIet ,  un  coup  aé- 
pée  •  fig.  et  fam.  ricêvere  uns  tehiaffo ,  una 
slœeata, 

REMBRASER,  t.  a.  rinfiammare,  rinfo" 
eore, 

REMBRASSER,  y.  a.  ^abbracelare. 

REMBROGHER  ,  t.  a.  rinfittar  nette 
tpiedo, 

REMBRUNI,  lE,  part.  V.  le  verbe.  Ait 
rembruni ,  fig.  et  fam.  aria  mette  ,  volto  aeci" 
gliaio. 

REMBRUNIR ,  t.  a.  rendre  plus  brun,  «6. 
brunare^  abbrunire, 

REMBRUNiSSEMENT,  s.  m.  abbruna- 
ineiniO' 

REMBÛCHEMENT,  s.  m.  t.  de  vèn.  ren- 
trée du  cerf  dans  son  fort,  (7  rimboscarti  det 
eervo,  t'  intelvarsi, 

BEMBCgHER  (SE).  V.  r.  se  dit  des  bê- 
tes sauvages  ,  rimbosearsiy  intelvùni^  rientror 
net  mitârhione. 

REMÈDE,  s.  m.  rimedio,  medieina,  me- 
dmnale ,  medieamentc,  —  ,  pour  lavement , 
êérvieiale  ,  eritiero,  — ,  fig.  riparo,  provvedi^ 

i«9 1  eompento*  —,  t.  demoniuiiei,  alliage, 


REM 

faible  doi  «  aggiunim  di  Ugà  »  ilîMiitttew  di 

REMÉDIER ,  T.  n.  nmedOart.  <^«  fig.fi. 
ptLrare ,  prov^edere,  ponre  rimediê  ê  riperê* 

REMÉLER  ,  ▼.  a.  rimeecoiaro», 
/REMEMBRANGB.  s.  f.  rimimkmM, 
rieardanM^  mémcria,  V.  aoofi*». 

REMÉMORATIF,  IVB,  a^.  qui  itEti 
rappeler  lamémoire  «  rûmmmMruHvo, 

\  REMÉMORER,  ▼.  a.  ivmettre  en  mé- 
moire, rûmwÊemerure  9  tieêrdarê^  rmmmeê 
tor«*  — ,  ▼•  r.  mavvmcni,  riduni  c  aia- 
nwria. 

REMENÉE ,  s.  f.  (  arcfa.  )  arrièra^ToaMafe 
au^les^us  des  portes,  des  fenêtres»  ivniMifa. 

REMBNER ,  v.  a.  rimmurê, -^ »  ripcHmêf 
rieondurré, 

REMERCIER,  ▼.  a.  rendra  gréée»  fmgrm- 
mare.  -~,  refuser  bonnétemcDt ,  H^aters ,  if- 
€utare ,  ringraeiare,  — ,  ooDgédier,  dattitaaf  » 
rtffMiid«r«,  lieenaiur^ 

REMBRGImBNT,  I.  m.  fingnttimnêÊ^, 

RÉMÉRÉ ,  s.  m.  t.  de  prat.  reœuvrfeaaeBt 
d'une  chose  vendue;  faculté  de  réméré  »  dS- 
rittOf  fûtottà  del  rieeutto.  Rentrer  danaaan 
héritage  en  vertu  du  réméré,  rîivni«*  ai  pêê^ 
êeMto  d*  un  podere  in  «irf é  deilé  feteltà  dêi  r^ 
teaUc  o  iia  rieompera, 

REMESURER,  v.  a.  rimiiurmre,  miem* 
rare  di  nuevo. 

REMETTRE^  ▼.  a.  mettre  de  nouvtav, 
timêîttre ,  riporre.  Remettre  à  la  voile,  rié^ 
nar  le  vêle  a  vente*  -^.  t.  de  cbaast  «  cette  per- 
drix se  remet»  s'est  remise  en  tel  endroit  «  im- 
pttntare,  panarêi ,  fermarei,  — ,  fig.  rétablir* 
reiiitaire,  reintegrare  ,  riporre  net  prietinû 
stato.  Remettre  bien  ensemble  des  penooiMB 
qui  étaient  brouillées,  rieeneiliare,  rappaâmre^ 
appaeiare ,  mitigare,  rappaiiumare.  Se  r^ 
mettre,  riaverti^  guarire,  rieuperare  Ai  janf- 
1^ ,  te  farte  smarrite.  Se  remettre  d'une  pc^ 
te.  etc.  riitabitirti ,  rc/vr<«.  —,  rassurer, 
rincorare ,  îranquiltare ,  ealmere ,  moehettre  • 
rieonferlare»  — ,  se  rassurer,  nmêtterei  daitm, 
paura^  dalP  agUatUme»  Remet teKrVoos,  aal- 
matevi,  ripotateei,  — ,  rendre  une  diose  à 
quelqu'un ,  eentegnare ,  restiiuire^  *— ,  diSI^ 
rer  è  un  atttre  temps,  riiardare,  protraêUnm^ 
tempùreggiare.  — ,  refaire,  rieamineiare,  far^ 
nar  da  eapo,  — ,  an  jeu ,  la  partie  est  wmiaa, 
et  absol.  remise .  eattare ,  impatlure,  fmp  fa-» 
vola,  — ,  faire  grâce  à  quelqu'un  de  qiirlq«e 
chose ,  rilaiciare ,  abbandonare , 
— ,  pardonner .  perdonare,  rimettere. 
tez  et  il  vous  sera  remis,  suivant  FEubuu^, 
perdonmte ,  •  vi  sard perdonato.  Remettra,  ifa- 
poiiîare,  offidare,  eontegnarot  dure  in  eueioâm^ 
dare  in  terbo.  Remettre  uneaflfairei  qiidqn*im, 
au  jugement  de  quelqu'un,  rimettere  un  etffmro 
nette  mani  di  qaaleheduno,  n'metlariî»  ^^f" 
portarsi  ad  attri ,  riferirti  atf  éltrui  gludimm» 
Remettre  une  charge,  rinuneiûrê  «un  em- 
M ,  ece.  Remettre  un  criminel  entre  Ici  anniBa 
de  la  jujitice ,  coneegnare  un  ro»  nette  wmmi 
delta  giutiitia*  Se  remettre  en  prison ,  rie»- 
(  ff ftevirfî  pri^cMa.  S'en  KBettre  t  qiiililir«a  • 
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fMpùctUni  m  quêi  ehê  dira  o  fwà»  8'ea  remet- 
tre! sa  destioée ,  rattegnarsi  ûd  ognl  evento, 
RBMBUBLEIl ,  ▼.  a.  fomir  di  nuoti  mo- 

BÉMINISGENGE,  s.  {.  rMiinÂlcanM ,  n- 
êàrdtmta,,  rimgmbranxa, 

BBMISEfS.  L  rimetui  pèr  le  êarromtê.  Car- 
MMse  de  remise  I  «arro^M  d'  affittOf  vêtturu 
dm  110/0.  — ,  taillis  qui  sert  de  retraite  in  f  î- 
bieti  ntaMAca,  rUposUglio,  luogo  dovê  si  ri^ 
eovêrtmo  h  petntu,  lêUprit  eeê»  -— ,  délai , 
îndugto,  dUazion€f  riicrdamento^  $oprat(ienL 
— -«  t  denéffoclans*  rimessaf  Iruita  di  da- 
ntfio»  -^t  grâce  que  Ton  fait  à  un  débiteur 
d'une  partie  de  sa  dette ,  eessume,  — ,  dimi-- 
notion  de  prix  en  fareur  d'un  marchand  >  r<- 
kauo,  — ,  somme  que  l'on  abandonne  à  celui 
tfui  est  chargé  d'une  recette,  éà  dte  tî  accur- 
«8  a  ehi  ritéuoU  daruwi  0  ch»  gli  tien  luogo  di 
poga, 

B£MI8ER  ,  ▼.  a.  placer  sôus  la  rt mise ,  rî- 
porreimû  eorrozza nella  rimeua» 
^BÉUISSlBLE,  a^j.  pardonnable  «  f^mcV 
eibile^seutabite ,  eompatibile, 

BÉMISSiON,  u  u  remisiimêf  perdono, 
»••  |;râce  faite  ft  un  crimiafl,  peraanansa, 
g;toMta.  ^  ,  miséricorde,  indulgence,  remit- 
êione^  pietà,  eondiseendenxu,  bonià.  C'est  un 
homme  sans  rémission,  i  an  uomoimplaeabilef 
ferOf  ehê  non  ommetie  tiute,  -*-  dans  la  fiè- 
▼re  (méd.  ) ,  diminuzione, 

BÉMI5SI0NNAIBE,  s.  m.  t.  de  jurisp. 
grattoio,  ehe  ktt  ottênuto  unreicriUodigrazia. 

REMITTENT ,  £ .  ad|j.  (méd.  ) .  se  dit  des 
maladies  qui  ont  des  rémisaioos,  intermittente, 

BEMMAILLOTEU ,  y.  a.  remettre  en 
maillot  •  rifueiar  an  bambinû, 

BEIftMANCHEB ,  v,  a.  métier  un  manieo 
nMovo, 

BEMMENER  »  t.  a.  rteondarre. 

BEMOLADE,  s.  f«  remède  pour  les  foulu- 
res des  cheraux ,  medieamento  per  le  ammae- 
eoturo  de'  cavollL  —  ou  rémoulade  »  sauce  pi- 
c|uante  »  taportiio  forte,  toria  iV  intingolo  eon 
êolta, 

BEMOL  ARD.  s.  m.  eolui  ehe  ha  euro  de*  ra- 
sfii  iT  une  gaUra, 

BEMOLE  ,  s.  f.  t.  de  mar.  vortiee,  moio 
ropith  e  tortuoto  delt  aequa, 

BÉMOLLIEBT,  E,  ou  bemolutif  »  ly», 
adj.  t.  de  méd.  emotUente, 

BBMONTE.s.  f.  chevaux  pour  remonter 
des  cavaliers,  rimunta  s  cavaliers  pour  les  re- 
monter, rimonta, 

^  BEMONTER  ,  v.  n.  et  a.  rimoniare ,  rita- 
lire.  — ,  par  rapport  à  un  discours ,  andare  pîk 
m  tu  «  ripigtiar  le  cote  da  lontano,  Bemonter 
la  rivière,  andare  eontro  lu  corrente  del  fiume, 
Benumter  une  compagnie  de  cavalerie ,  rimon- 
tore,  provveder  di  nuovi  eavaiti»  —  un  labou- 
reur «  une  ferme,  rlprovvedere^  rifornire  del 
noeeeeorio,  —  des  bottes,  roeconeîare  ttivoti* 
-^  une  montre ,  une  pendule,  un  tournebro- 
cbe,  rimetier  eu ,  firar  eu, 

BEMONTRANCfi,  s*  f.  action  deremon- 
tttr  9  rim«i(reiiaa«  — ,  «mmonÂf  Mma. 
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BBMONTRER,  v.  a.  représenter  des  in- 
oonvéniens ,  rappretentare  ,  etporre,  —  à  quel- 
qu'un sa  faute,  son  devoir,  ammonire ,  av- 
vertire, 

REMORA ,  s.  m.  BitiioAB  ,  s.  f.  impedimen- 
tOf  ritardamenio ,  ritegno,  rémora.  —  ,  petit 
poisson  auquel  les  anciens  attribuaient  la  force 
aarréler  les  vaisseaux  dans  leur  course ,  ré- 
mora. 

BEMORDRE.  v.  a.  mordre  une  seconde 
fois ,  en  parlant  de  chiens ,  rimordere.  — ,  t. 
n.  attaquer  de  nouveau  •  riiornare  ad  oppie^ 
car  la  euffa.  — ,  Cg.  en  parlant  des  reproches 
de  la  conscience,  rimordere^  aver  rimoreo , 
tendre  i  rimproveri  delta  eoteienza, 

REMORDS ,  s.  m.  i-eproche  que  fait  la  con- 
science, rimordimento  délia  coscienta  ,  ri- 
morso. 

^  REMORQUE,. s.  f.  action  de  remorquer^ 
rimorchio. 

REMORQUER,  v.  a.  tirer  un  grand  na- 
vire au  moyen  d'un  ou  de  plusieurs  autres 
rimorchiare,  * 

REMORS  on  Moas  ou  dublb  ,  s.  m.  plante» 
mortq  di  diavolo. 

REMOTIS  (A) ,  adv.  r  du  lat.  )  fam.  à  l'é- 
cart, in.ditpartey  da  banaa,  a  qualtr'  œchi 

REMOUCHER,  v.  a.  risofftar  il  non ^ 
tofparti  di  nuovo  il  nato* 

REMOUDRE,  v.  a.  moudre  une  seconde 
fois  •  rimaeinare ,  iornar  a  macinare, 

REMOUILLER,  v.  a.  ribagnare,  tomar 
a  bofjnare. 

RÉMOULEUR,  s.  m.  arrotino. 

REMOUS,  s.  m.  t.  de  mar.  rivolgimento 
ehe  fa  C  aequa  mentre  patta  una  nave. 

BEMPAQUEMENT.s.m.  V.  paqdacb. 

BEMPAQUETER,  v.  a.  rinviluppare,  rin- 
voltare. 

REMPARER  (SE),  v.  r.  forlificarti ,  mu- 
nirsi ,  terrapienare. 

REMPART,  s.  m.  battione,  baluardo,  ter- 
rapieno,  — ,  fig.  difesa ,  riparo. 

REMPLAÇANT,  s.  m.  celui  qui  remplace 
un  conscrit ,  ehi  ti  fa  soldato  per  un  altro. 

REMPLACEMENT,  s.  m.  nnovo  colloca* 
tnenlo  0  impiego  d'  una  somma  di  danaro. 

REMPLACER ,  v.  a.  faire  un  emploi  utile 
des  deniers,  eoUoeare.  — ,  mettre  à  la  place 
d'un  autre ,  rimpiazzarp,  torrogare ,  totti» 
luire.  — ,  fig.  lener  il  luogo  d'  un  altro. 

REMPLACE,  s.  m.  t.  des  marchands  de 
vin,  rîempimenlo  délie  bolti.  Vin  de  remplace 
vino  da  riempir  botti,  ecc.  — ,  t.  de  maçons  l 
getlo.  Miir  de  remplage.  muragUa  di  gello. 

REMPLI .  5.  m.  pli .  ripiegaiura, 

REMPLIER,  v.  a.  faire  un  pli  à  du  linge, 
à  une  étoffe,  etc.  ripiegare,  rimboecare,fari 
una  rimboccaiura. 

REMPLIR ,  V.  a.  riempire,  riempiere,  em* 
pierOf  empire.  — ,  Cg.  remplir  une  place,  œ- 
cupare  un  potto,  unadlgnità,  ecc.  Remplir  son 
devoir,  ses  obligations,  /«ira,  adtmpiere  il  tuo 
dovere,  il  tuo  obbUgo,  iiemplir  sa  promesse 
mantener  la  parola.  Remplir  l'allcnte,  les  e»« 
pérances  du  public  «  eorrupond$re,  toddiefmre 
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«//'  atptttatlonê ,  aile  speranie  tUt  pubbRto, 
Cet  homme  a  rempli  son  sort  »  sa  destinée ,  i7 
êuo  lUitinOf  il  êuecetto  ha  eorrisposto  alla 
Uea  ehû  ti  aveva  delta  sua  pertona.  Remplir 
bien  ion  temps ,  far  buon  uto  del  tempo ^  tm- 
piegar  bene  il  tempo.  En  parlant  des  ou- 
Tra^  de  point,  de  dentelle ,  et  des  tapisseries 
à  l'aigaille,  on  dit,  remplir  du  point,  de  la 
dentelle ,  riempire ,  guemtrt  di  punti, 

REMPLISSAGE,  s.  m.  pour  remplage, 
Tlpietko.  — ,  ouvra^  que  fait  une  ouvrière  en 
fil ,  riempitura  di  punti,  — ,  t.  de  mus.  U  ri- 

pieno. 

REMPLISSEUSE ,  s.  f.  certaine  ouTrière , 
donna  ehe  raeeoneia  i  merlêtti, 

REMPLOI,  s.  m.  eolloeamento ,  naùvoim^ 
piego  à'  una  eomma  di  danaro, 

REMPLOYER,  t.  a.  impiegar  di  nuovo. 

REMPLUMER  ,  ▼.  a.  regarnir  de  plumes, 
rimpoMUtre  un  gravieembalo,  —,  ▼.  r.  en  par- 
lant des  oiseaux,  metter  nuove  piume^  rimpeu' 
fMrsi.  —  ,  fig.  rétablir  ses  afiaires,  rimetiersi 
U  buono  itato,  riitabilirtU  —,  riguadagnare, 
rifarii. 

REMPOGHER,  ▼.  a.  rimetUr  nella  borta, 
la.  tasea ,  in  taecoeda, 

REMP0ISS0NNEME19T,  s.  m.  Uripopo- 
ter  di  petei  un  vivajc 

REMPOISSONNER,  t.  a.  porre  peteio- 
Uni  in  un  vivajo  aeeià  molilpliehino, 

REMPORTER,  y.  a.  reprendre,  reporter 
d'un  lieu  ce  qu'on  y  avait  apporté,  riprendere, 
rîtogliere,  —,  emporter,  portar  via,  —,  ga- 
gner,  riporiart ,  ottenere ,  coMeguire,  guada' 
gnare. 

REMPRISONNER,  y.  a.  imprigionar  di 
nuovo, 

REMPRUNTER,  v.  a.  ehiedcrorieever  di 
nuovo  in  prettito, 

R  EMU  AGE,  s.  m.  movimento,  scotimentOf 
uoua, 

REMUANT  «  £,  adj.  ehe  ti  muove  eonli- 
nuamente. — ,  fig.  esprit  remuant  >  tedizioso, 
înquietOf  turbotento  ^  torbido, 

REMUEMENT,  s.  m.  remuement  d'hu- 
meurs, movimento ,  agitazione,  commozione, 
eommozione  d^  umori,  — ^  Gg.  tumulio,  icdi" 
sione.  Remuement  de  terres,  irasporto  di 

torra» 

REMUE-MÉNAGE,  s.  m.  dérangement  de 
plusieurs  meubles,  fam.  garbuglio,  dlsordine^ 
—  ,fig.  et  fam.  cambiamentOy  mutazione,  ri- 
eemda, 

REMUER ,  Y.  a.  muovere,  dimenare ,  agi- 
tare,  icuoterOj  riteuoiere.  Ne  remuer  ni  pied, 
ni  patte ,  prov.  slar  immobile.  Remuer  de  la 
terre,  iras  portar  délia  terra  ^  scavare.  Remuer 
un  enfant,  ripulire  un  fancîullo^  cambiargU  i 
panni  Uni.  Remuer,  pour  émouvoir, <tnu(7- 
vore,  commovere.  —,  exciter  des  troubles  dans 
un  état,  Gg.  sollovare,  eccitare  qualche  scdi- 
siùna,  fore  degU  ammuiinamenti.  — ,  avec  le 
pron.  pers.  muoversi,  far  qualche  eosa.  Faire 
remuer  les  puissances,  far  agira.  On  dit  que 
ramnt  se  remue,  eorrere. 

EEMUEUR»  s.  m.cAc  rivolgc  il  gnmo. 
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RBMUEUSB,  s.  f.  eolei  ehê  ha  td  eurê 
di  eutlar  il  figliuolo  dt  un  gran  signore. 

REMUGLE ,  s.  m.  ianfo^odor  di  muffaiOf 
odordi  muffa„ 

RÉMUNÉRATEUR  ,  s.  m.  rimuneratore, 

ehe  rimunera ,  ehe  premia,  ehe  rieomptnta, 

REMUNERATION,  s.  f.  rimunetazûma, 
rieomjtensa ,  premio ,  guiderdona. 

REMUNÉRATOIRE,adj.  t.  de  pal.  n- 
muneratorio ,  ehe  serve  di  rieompensa, 

RÉMUNÉRER,  v.  a.  récompenser ,  rima- 
nerare ,  guiderdonare ,  ricompensare, 

RENÂCLER,  Y.  n.  V.  iiriflbm. 

RENAISSANCE,  s.  L  au  fig.  rinMCMncMlfl^ 
Urinaseere, 

RENAISSANT,  E  ,  adj.  rinaeemi: 

RENAÎTRE,  Y.  n,  rinasecre ,  rivivcM, 
iomar  in  vita» 

RÉNAL,  ^,  a4j.  t.  d'anat.  qui  appartietf 
aux  reins  ,  rénale ^  ehe  appartieneaUa  ratd, 

RENARD,  s.  m.  béte  puante  et  rusés, 
volpe ,  animale  sehifoso ,  maligne,  astuto,  —, 
fiç.  et  fam.  volpone ,  astuto ,  maliziato ,  dep' 
pio ,  sealtro ,  scaltrito.  Faire  la  guerre  en  re- 
nard, guerreggiar  da  sealtro.  Queue  de  re- 
nard, sorte  de  plante,  eoda  di  votas,.  Oi 
appelle  renard,  en  parlant  de  canaux ,  les  féa- 
les, les  trous  par  où  les  eaux  se  perdent, 
fusoy  spaeeatura^  pelo.  Queues  de  renard, 
orbe  0  radiei  ehe  turano  i  canalt ,  eec, 

RENARDE,  s.  f.  volpe  femmina. 

RENARDE ,  ÉE,  a4j.  t.  de  parfum,  gtuh 
stOy  alterato* 

RENARDEAU,  s.  m,volpieino^  votpatta. 

RENARDIER ,  s.  m.  chi  ha  cura  di  pig^ 
le  vofpi. 

RENARDIERE  ,  s.  f.  /^  tana  deifmvipi. 

RENCAISSER,  v.  a.tdejard.  riporrtuL 
una  cassa  certe  plante. 

RENCHAtNER ,  v.  a.  rimetter  in  caiaius, 
metter  nuovamente  a  ferrî ,  ineatenetr€  S 
nuovo. 

RENCHÉRI ,  lE ,  part,  rlnearata.  Fanie 
le  renchéri ,  la  renchcrie,  star  sul  eoniagws, 
far  ilcontegnoso, 

RENCHÉRIR ,  v.  a.  et  n.  T.  bvchAb». 

RENCHÉRISSEMENT  ,  s.  m.  Ki 
mento,  C  aumento  del  prezzo, 

RENCOGNER,  v.  a.  fam.  pousser  « 
quelqu'un  dans  un  coin ,  spingera  in  un 
golo, 

RENCONTRE,  s.  f.  hasard,  ineontrs, 
casoy  «orfc.  Marchandise  de  rencontre,  mer^ 
cansia  di  riseontro.  AUer  ou  venir  à  la  rencon- 
tre, ani/drtf,  venire  ail'  ineontro. — y  attoa- 
chement,  concours,  ineontro ^  urta^  "-*,  en 
gramm.  la  rencontre  des  voyelles,  riaeantrp  di 
due  voeali,  —  ,  choc  de  deux  corps  de  troupes 
arrivé  par  hasard,  ineontro^  zuffa^  eonftiito,  aa 
ineontro,  un  easo,  — , occasion,  conjoncture, 
occasione  ,  opporîunità ,  congiantura  ,  aam 
genta,  — ,  s.  m.  (blas. }  animal  vu  de  finoat  • 
rineontro. 

RENCONTRER,  y.  a.  rinendrare  ,  ôtcwt- 
trare ,  trovara,  raffrontare.  Se  renconlrer» 
fig*  ineantrarsi  nelr  ideû ,  avtr  gli  sîessi  ^— ■ 
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Mdn.  •— 4  T.  n.  dire  un  bon  mot,  mùtteggiare 
ton  taie  eapropotlto, — »  t.  dechasse^  se  dit  des 
chiens  qni  commencent  à  trouver  la  piste  du 
gibier ,  trovare  il  sito» 

RENGORSER,  ▼.  a.  se  dit  d'une  robe,  rt- 
fart  ta  vita  d*  ana  vettôf  rifotUrar  un  buêto , 
toppannarlo  di  nuovo, 

RENGOURAGER,  ▼.  a.  rineorarêf  rin" 
franeare^  far  eoraggio^  éar  ancmo. 

RENDANT,  E,  s.  cAî  rêndt  un  conto» 

RENDETTER  (SE),  v.  r.  contrattarnuovi 

dêhUL 

RENDEZ-VOUS,  s.  m.  assignation  don- 
née poor  se  trouver  en  certain  temps  en  un 
lieu,  astegnatUme s  appuntamenio,  —,  lieu  où 
l'on  doit  se  rendre,  posU,  iuogù  assôgnato, 
iuogo  <r  appantamêntû, 

UENDONNÉE,  s.  f.  t.  de  vèn.  giratê  del 
earvo  auaUto  dc^  ami  V.  hahoorrA i.  — ,  6g. 
et  fam.  gran  eamminata  tenta  ftrmarti, 

RENDORMIR,  t.  a.  raddormmtare.  — , 
au  récip.  ripigitare  il  êonno,  tornar  a  dor» 
mire. 

RENDOUBLER,  ▼.  a.  remplier  une  étoffé 
pour  la  raccourcir ,  addoppiare ,  ripiegare  un 
drappo  ptr  aeeorciarlo, 

RENDRE»  V.  a.  rendere,  retiituire^  eonse' 
gnare ,  raeiegnare.  Rendre  la  justice ,  far  ra^ 
gùme.  —  senrice  à  quelqu'un,  de  bons,  de 
mauvais  offices , />re«f or  tervigio ,  fur  bnoni  ^ 
eaîiivi  ufpzj.^y  faire  recouvrer,  rendere^ 
far  rieuperore ,  far  riavere*  — ,  faire  redeve- 
nir, far  dlventare^  eangiare ,  trasfarmare.  Se 
rendre  catholique,  farti  cattolieo»  —,  pro- 
duire, fruUare ,  produrre,  Gette  orange  rend 
beaucoup  de  jus ,  fare^  dore  motlo  *ugo.  — , 
livrer,  dar  in  mano,  rimetlere^  eontegnare. 
Rendre  la  main  à  un  cheval ,  latciar  la  tri- 
glîa  •  dar  ta  mano  a  un  eavallo*  — ,  traduire , 
TMdere^  iradurre,  reeare,  —,  répéter,  ripe- 
terê,  ridire,  —,  représenter  ,  rappretentaro. 
— ,  rejeter  par  les  voies  naturelles ,  rendere, 
reegrc  ,  vomitare.  Rendre  gorge, fig.  et  fam. 
rtitituir  per  forsa  il  mat  ioUo,  —  l'esprit, 
rame ,  les  derniers  soupirs,  e$alar  h  tpîrilo , 
morire.  —  une  sentence,  témoignage,  pronun- 
aiare,  far  tettimoniama.  Rendre  a  quelqu'un 
sa  parole,  dieimpegnare  dalla  promessa, — , 
V.  n.  et  r.  aboutir;  ce  chemin  rend  à  un  vil- 
lage, les  fleuves  se  rendent  à  la  mer,  lermi- 
nare ,  eonfmare ,  condurre,  métier  eaoo ,  foee, 
tboecare,  rendere,  portant,  andare,  ae  ren- 
dre ,  arrenderti ,  eoitomeitersi ,  eedare^  non 
poterne  più  ,  renderti^  darti  per  vinio,  Ge  che- 
val se  rend,  eavalto  rifinilOy  tpotsalo, 

RENDU,  UE,  part,  reto^  rendato.  — . 
V.  le  verbe.  Gheval  rendu,  eavatlo  spoesaio , 
ripnito.  —,  arrivé, gianto^arrivato.—, s.  on 
a  su  par  les  rendus ,  dai  nêmiei  cha  si  ton  reti. 
C'est  un  rendu,  fam.  en  narlant  d'un  toar 
qu'on  vient  de  jouer  à  quelqu'un ,  pariglia , 
riteattOt  prov.  pan  per  foeaeeia, 

RBNDUIRE,  V.  a.  V.  BHDmaa. 
RENDU RGIR,v.  a.  rendre  plus  dur,  in- 
durar  maggicrmenief  rênder  piU  dura, 
RÊNE ,  ».  f.  courroie  de  la  bride  d'an  cbe-. 
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▼al,  redina,  redine.  Tenir  lesréaes  de  l'état, 
le  gouverner,  tener  le  redini,  et  poét.  a/Zm- 
iare  e  ttringere  ilfreno, 

RENÉGAT,  E,s.  quia  renié  la  religion 
chrétienne,  rinntf^atoj  clie  abbandono  la  reti- 
gione  erittiana. 

RENEIGER  •  v.  a.  nouiear  di  nuovo,  n^ 
vare ,  fioceare  di  nuovo. 

RENETTE ,  s.  f.  instrument  pour  couper 
l'ongle  du  cheval  par  sillons  ,  euranetta, 

RENETTER  ,  v.  a.  couper  le  sabot  par  sil« 
Ions,  rinettare ,  ripuUril  pié  del  eavalto, 

RENETTOYER,  v.  a.  rinettare,  ripu- 
lire. 

RENFAlTER ,  v.  a.  raccommoder  le  faite 
d'un  toit,  racconeiarun  tetto. 

RENFERMER,  v.  a.  enfermer  une  seconde 
.  fois  ,  rinterrare ,  rinchiudere  ,  raechiudere 
un'  aitra  voila. — ,  fig.  eomprendere,  eontenere^ 
abbraeeiare,  — ,  restreindre,  limitare,  rittrin- 
gère.  Se  renfermer  en  soi-même,  raccoglierti, 
entrar  in  te  tteeto.  Renfermer  un  cheval,  t«  de 
manège,  ttrignere  un  eavatlo, 

RENFLAMMER ,  v.  a.  infiammar  di 
nuovo, 

RENFLEMENT, s.  m.  augmentation  in- 
sensible du  diamètre  du  fût  d'une  colonne  de- 
puis sa  base  jusqu'au  tiers  de  sa  hauteur ,  en- 
tasi. 

RENFLER,  r.  ji,  rigonfiare  ^  gonfiarti , 
devenir  piii  grotso, 

RENFONCEMENT,  s.  m.  effet  de  la  per- 
spective,  /ôn(/0«  protpeitiva  di  lontananza. 

RENFONGER,  v.  a.  métier  il  f<mdo  alla 
bolti.  — .  rieonfceare, 

RENFORCÉ,  EE,  part.  rm/brxa/D ,  rin- 
fianeheggiato.  — ,  en  parlant  des  étoffes ,  todo, 
fitlo.  — ,  au  fig.  bourgeois  renforcé ,  eittadîno 
rieeo,  ma  di  nateita  oteuraeehe  vuot  allaceiar' 
tela, 

RENFORCEMENT,  s.  m.  rinforzamento, 
rinforto. 

RENFORCER,  v.  a.  rinfarzare,  rafforza- 
rê ,  forttjieare. 

RENFORMIRon  aiRFoiHBB,  v.  a.  rinto- 
naeare  un  muro. 

RENFOHMIS,  s.  m.  enduit  ou  crépi  fait 
sur  une  vieille  muraille,  intonaco  ,  arriceiatu" 
ra  ehe  ti  fa  toprn  un  muro  veeehio, 

RENFORMOIR  ,  s.  m.  t.  de  gantier ,  ttru^ 
mento  da  allorgare  i  guanti. 

RENFORT,  s.  m.  rinforzo,  ajato,  toc- 
eorto, 

RENFROGNER  (SE) ,  v.  r.  V.  airao- 
oaïa- 

RENGAGEMENT,  s.  m.  h  arrolarti  di 
nuovo. 

RENGAGER  ,  v,  a.  impegnare  di  nuovo. 

RENGAINER,  V.  a,rimettere  nelfodero. 
— ,  fig.  sui)primer  ce  qu'on  avait  envie  de  dire, 
fam.  topprimere  cià  ehe  ti  voteva  dire, 

RENGORGER  (SE),  v.  r.  avancer  la  gorge 
et  retirer  la  tête  un  peu  en  arrière,  gonfiarti, 
andar  pettoruto,  ingalluzzarti,  ringatlutzarti* 
— ,  fig.  ttar  riUo  corne  un  palo, 

RENGR AISSER ,  v.  a,  far  ingrattarê ,  in- 
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gra$$ardi  nuo90,  — >  y  ▼.  n.  il  a  rengraiasë ,  0g U 
é  ringratsato. 

*  HENGBÈGKMENT,  s.  m.  aggravàmen* 
io  f  acereteimtnto  di  malt, 

REliGHÉGER ,  ▼.  a.  et  r.  accroUre,  a^- 
gravar  il  mate ,  inatpririo ,  aecmètrb,  farlo 
creicerû, 

RENOaÈNEMENT ,  s.  m,  action  de  ren- 
gréner  ,  ii  rimeltgr  la  monein  sotto  il  eonio, 

RE?[6RÉMER  ,  v.  a.  porte  un'  altra  voUa 
aoito  la  vite  una  monela  mal  coniala, 

RENIABLB  «  adj.  tom  Tilaios  cas  sont  re- 
niables, rtettsahile,  negaUh, 

RENIÉ,  EE.  part,  et  adj.  rieatato,  ft#« 
gato.  Moine  renié,  a/j#itof a. 

RENIEMENT,  8.  m.  rinneçamenlo. 
RENIER  ,  v.a.  rinnegare,  negarCt  rin'in- 
tiart,  ahjurare»  — sartrligion,   éivenir  apo» 
stata»  —  Dieu*  hestemmiare, 

RENIEUR,  s.  m.  chi  abjura,  ehi  besUm'- 
mia, 
RENIFLEMENT, s.  m.  V.  anNiFLiiBii. 
RENIFLEK,T.  n.  retirer  en  respirant  un 
peu  fort  rhumeur  qui  remplit  les  narines, 
tirare  il  fialo  per  le  naricî.  — ,  fig.  et  fain.  en 
pariant  de  ceux  qui  marquent  de  la  répugnance 
pour  quelque  chose ,  loreers  il  grifo  ,  arrieciar 
il  naso. 

RENI FLEKIE  ,  s.  f.  action  de  renifler,  if 
tlrar  del  fuilo  per  U  nariei» 

REM  FLEUR.  EUSE.s.  qui  renifle,  cin 
tira  in  m  il  moccio  del  naso» 

RÉMfENCE.s.  f.  résistance,  réaction, 
renifenza ,  n-$iAtenza ,  durezza, 

RÉNÎTENT.  E  ,  adj.  renitentê,  duro. 
R  EN  1 V  ELER ,  v.  a.  livellar  di  nuouo. 
RENNE,  s.  m.  animal  domestique  du  Nord, 
espèce  de  cerf  «    animale  âimile  al  eervo    chê 
nasce  nella  Lapponla, 

RENOIRGIR.  V.  a.  rilin^ere  di  nero. 
RENOM,  s.  m.  fama^  reputazione  ,  rino- 
manza.  , 

RENOMME,  ÉE,  adj.  rinomalo ,  famoto, 
célèbre,  iltusire, 

RENOMMÉE  ,  s.  f.  renom ,  fama,  nome , 
riputazionet  nominanza^rinomanza ,  célébrité, 
— ,  bruit  public ,  fama,  grido,  voce  pitbblica, 
RENOMMER .  t.  a.  précédé  du  verbe  faire: 
nommer  avec  éloge,  rinomare,  celebrare ,  van-^ 
tare ,  far  menzione  onorcvole.  Se  renommer  de 
quelqu'un,  avvalersi  detl*  allrui  nome»  — , 
iiomm'^r  de  nouveau ,  rinominare, 

RENONCE,  s.  f.  t.  de  certains  jeux  de 
caries ,  pour  marquer  qu*on  n'a  point  d'une 
couleur,  rinunzia.  Se  faire  une  rcnouce , /*ar<i 
ttno  scarlo, 

REi\ONCEMENT.s.m.  t.  de  morale,  W- 
nunzia. 

RENONCER,  ▼. n.  riniinziare  ,'^abbanda^ 
nare ,  de&ittere,  — ,  latciare^  rifiutare.  —  à 
soi'mcmr,  en  style  de  dévotion ,  spogtiarii  dêW 
amor  proprio,  rinunziare  a  $e  slesso.  — ,  au 
jeu  de  cartes,  manquer  d'une  couleur,  mettre 
une  carte  d'une  autre  couleur  que  celle  qu'on 
joue,  rinunziare,  — ,  T.  a.  désavouer,  rman- 
ciaroy  diHfgarû, 
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RENONCIATION ,  s.  f.  t.  de  pil.  oerlw 
acte,  rinuneiat  rinunzia gUme» 

RENONCULE,  s,  f.  plante  et  sa  fleur,  rt* 
nuneolOf  ranunculo.  —  des  prés  ou  grenouil- 
iette  .  plante ,  piedê  di  leone, 

RENOPEH ,  T.  a.  V.  Anodm. 

RENOUÉE,  CERTiRODE  ou  TiAtiâm.s.  f. 
plante,  tanguinaria^  tanguineUa,  poUgmo, 
corregf^iuola ,  centonodi. 

RENOUEMENT  ou  aiROûviiiT,  s.  iB.ié- 
tablissement.  rinovamento^  rieomineiamvUe, 

R  ENO  U  E  R  ,  T.  a.  nouer  une  chose  déoooéet 
rannodare,  ri/are  an  nodo,  — ,  fîg<  reDoafnm 
traité,  une  alliance,  ricomineiare ,  rinntpdk* 
renn  traltnio.  —  amitié  avec  quelqu'un,  el 
simpl.  renouer  une  partie ,  la  conversation ,  li|> 
et  tam.rînoi'clfare^rifare,  rieomineiere. 

RENOUKUR ,  s.  m.  ehirurgoehe  rimtiUk 
oua  ditlogitte. 

RENOUVEAU,  9.  m.  fam.  ta  primtmii 
la  nuova  ttngione, 

RENOUVELER  ,  t.  ji.  et  r.  rm«oï«w,H. 
nouare,  rinnnvetlare,  rinovejlare,  —  une  il* 
liance ,  un  bail ,  etc.  rieominciare ,  rinfrucm, 

RENOUVELLEMENT,  s.  m.  riwonfk* 
menfn,  rinnovamento, 

RÉNOVATION.  S.  f.  renouveUement de 
vœux ,  rinnovazione,  — .  (chim.) ,  rédartka 
d'un  minéral  à  l'état  parfait,  rinnovationt^'^ 
novelfamento, 

RENSEIGNEMENT,  s.  m.  indice,  à- 
ditio. 

RENSEIGNER,  ▼.  a.  istruirediwtove, 

RENSEMENCER .  v.  a.  KfamiaofVi  <^ 
gère  délia  nuova  semente, 

RENTAMEU ,  v.  a.  entamer  une  aecowie 
fois  ,  sealfire .  lagtjar  di  ntLOuo» 

RENTASSE.  ÉE,  part.  V.  le  vçrbe.-» 
adj.  homme  reniasse,  disadatio ,  atlienÉi(f» 

RENTASSER,  v.  a.  ammueeftiaredinKm; 
— ,  enfermer  en  peu  d'espace,  riterreNt  ^ 
gncre, 

RENTE,  s.  f.  revenu  annuel,  rwJHt*  ^ 
trata.  — ,  eenso  ,  livelto,  renditat  în*f*** 

RENTE ,  ÉE,  part  homme  biefl  ral<* 
rfVco  ,  ehe  ha  baone  ontrate, 

RENTER,  V.  a.  assigner  une  rente,  ^«* 
una  rendit  a ,  un  astegnamentOi  dotare.* 

RENTERRER,  y.  a.  risottêrrare. 

RENTIER, ÈRE ,  s.  ctti  ka  una  renéUi^ 
jtiiuitaiu  quatckêcomunità. — ,  eêMut^i'' 
veilario. 

RENTOILAGB.s.  f.  nuova teUcbê»^ 
pera  in  voce  delta  logora, 

RENTOILER ,  v.  a.  rimetiere  naovâ  td^ 

RENTONNEU  ,  V.  a.  mettre  dans  un  ua- 

neau  une  liqueur  qu'on  a  tirée  d'on  wtift 

rimbottaro, 

R  EN  TORTI LLER ,  t.  a.  rattorem* 
RENTRAÎNER ,  v.  a.  etraseinar  dintif^ 

.   RENTRAIRE,  V.  a.faireunecouton;i>< 

de  deux  })ièccs  de  drap  {ointes  bord  i  b^* 

cucire,  unirt  due  petzi  di   panno  bm^  * 

temtbo* 
RENTRAITURE,  t.  f.  eMràirni  ^^ 

potti  di  panno. 
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RENTRâHT.E,  adj.seditdfsai^eidont 
Tou vertu re  est  en  dehors,  par  opposition  aux 
angles  ^aiilans .  rientrante. 

RENTRAYAGB,  s.  f.  t.  de  drap,  action 
de  rentraire ,  effet  de  cette  action ,  rimenda- 
iura, 

RCNTH AY£UR ,  EUSfi,  s.  qui  sait  ren* 
traire,  ehi  fa  mestiere  di  cucirêoriunire  ipezù 
di  panno  tembo  a  tembo, 

RENTRÉE,  s.  f.  nuovo  ingretto,  aptriura 
dt*  iribunali,  — > ,  le  retour  des  animaux  dans 
le  bois,  ritorno  delta  fiera  al  macchione,  — , 
les  cartes  que  l'on  prend  dans  le  talon ,  à  la 
place  de  celles  qu'on  a  écartées»  /«  carU  che  ii 
ion  prête  dopo  avère  teartalo, 

RENTRER,  v.  n.  rUntrare,  —  dans  son 
devoir ,  en  charge ,  dans  le  service  •  rimcUtrsi 
al  sue  dovere ,  ricntrare  in  earica  ,  nelle  iruppe, 
tee,  —  en  son  bon  sens,  etaufig.  en  soi-même, 
tomare  in  tenio ,  in  cervelle ,  rientrar  dentro 
a  te,  mutar  eottumi,  raceogliersi.  — ,  t.  de 
fravure,  ritoeear  a  bulino, 

RENV  AUIR ,  T.  a.  ritppadronirti ,  divenir 
naonamente  padrone. 

RENVELOPPER.  y.  a.  rauviluppare. 
RENVENIMER,  Y.  a.  irritar  nuovamenie, 
""^  9  V*  r.  gitatfarti  maggiormenîe» 

RENVERSE,  s.  f.  à  la  renverse,  roveteiô' 
nt,ditleto  tupino,  a  rovesciom 

REN  VERSEMENT.»,  m.  arfvpafriamenfo, 
atUrramento,  rovina,  dislrutione^  eecidio.  —, 
t.  de  mar.  transport  de  charge,  tratporto  del 
carico  tT  una  nave  in  un*  altra,  — • ,  t.  de  mus. 
certains  accords,  rivoltametilo,  — ,  t.  d'horl. 
la  mécanique  par  laquelle  on  borne  l'étendue 
de  l'arc  de  supplément ,  il  ribattere. 

RENVERSER ,  y.  a.  abpattere^  atterrare, 
rovetdare,  riballare  f  trabaUare^  getlar»  a 
terra  ^voliar  tottopra^  seonvo/gere,  teompi- 
gliare,  — ,  fig.  rovînare ,  dittruggere.  — ,  t. 
de  mar.  iratportare  carichi ,  mercanzie  d*  una 
nave  in  un'  altra.  On  dit^  en  t.  de  guerre,  qub 
des  troupes  ont  renversé  tout  ce  qui  s'est  pré- 
senté devant  elles  ,  tbaragliare ,  dit  fore.  On 
dit  •  ce  livre  lui  a  renversé  l'esprit  »  guattar 
I»  tpinlo,  ttravolgere  le  idée. 

BEN  VI ,  s.  m.  ce  qu'on  met  à  certains  jeux 
de  cartes  par^dessus  la  vade,  invita.. 

RENVlER,Y«D.mettreunecertainesomme 
d*argent  au  jeu  de  brelan ,  etc.  par-dessus  U 
Tade  ,  far  l*  inviio, 

RENVOI,  s.  m.  envoi  d'une  chose  déjà  en- 
▼oyée  à  la  même  personne  ,  au  même  lieu  ,  ri-^ 
tarnodi  mereantie.  Chevaux,  carrosse,  etc.  de 
renvoi,  cavalli,  earrozza,  eee.  di  ritemo» 
—  dans  un  livre ,  acte ,  écrit  ^nota^  rimando, 
chiamaia^  potlilla.  — - ,  t.  de  pal.  tenlenza  per 
eut  le  parti  ton  rimandateal  giwiice  loro  pnh 
prio, 

BENVOTER,  y.  a.  rimandaro,  inviare ,  ré- 
élit uire  p  rifiutare ,  mandare  indittro»  —  une 
personne,  rimandare,  licenziare,  — des  dômes-  • 
tiques,  ne  pas  les  garder  à  son  servioe*  mandar 
vîff.  —  un  équipage,  etc.  rimandaro,  far 
tartutrê  indittro.  —«adresser,  inviarOf  mdi-  | 
rÎMgmro,  miandaro,  — ,  remettre  à  uji  autre  | 
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temps ,  differire,  — ,  rcpoosser,  réflét^hir ,  n- 

pereitntere ,  riHettere. 

RE0I1D1^  ATION,  s.  f.  nuovaordinazione, 
REORDONNER,  y.  a.  conférer  pour  la 

seconde  fois  les  ordres  sacrés,  ordinaro  di 

nuovo, 

RÉORGANISATION,  s.  f.  nuova  orga>^ 
nîzzazione,  nuovo  organizzamento. 

REPAIRE,  s.  m.  retraite  des  bêles  malfaU 
santés  et  féroces,  et  ûg.  des  voleurs,  scélé- 
rats, etc.  eovilot  tana,  nido ,  nateondiglio , 
anlro  ,  spelonea.  —  ,  t.  de  vèn.  fiente  des  loupa, 
lièvrps ,  etc.  ttereo  di  lupi ,  tepri ,  pattura, 

RÉPAISSIR,  v.  a.  et  n.  jfkro  o  divonir  pik 
démo,  più  tpetto,  piti  grosto. 

REPAÎTRE ,  V.  n.  manger,  prendre  sa  ré- 
fection, mangiare,  pateere,  nudrirti^  eibarei» 
—  ,  V.  a.  et  r.  fig.  repaître,  se  repaître dV«ipé«- 
rance ,  etc.  paseero  o  pateerti ,  appagarti, 
nudrirsi  di  tperanze,  ece, 

RÉ P  A  N  D  H  E ,  Y.  a .  tpargere,  vertaroy  tpan^ 
dere ,  effbndere.  — ,  pour  distribuer ,  compara 
lire,  dittriùttire,  — ,  étendre  au  loin  ,  disper- 
ser ,  tpandere ,  diffondere ,  tramondare,  — ,  y« 
a.  et  r.  propager,  se  propager,  propagare, 
propagarti^  divulgare,  spanderti,  dilatarei. 
Se  répandre  en  longs  discours,  en  compli- 
mens,  etc.  diffimderti  in  parole,  in  eompli» 
menti,  ecc. 

RÉPANDU ,  UE ,  part.  V.  lAPAiiaHi.  Être 
fort  répandu  dans  le  maaàe,  frequentar  moUo 
le  compagnie» 

RÉPARABLE,  adj.  riparabile. 

RËPARAGE,  s.  m.  teamda  totatura  de' 
panni. 

REPARAÎTRE,  y.  n.  paraître  de  nouveau, 
riapparire,  neomporire ,  far  una  nuova  com^ 
pana,  i 

RÉPARATEUR ,  s.  m.  il  n'est  usité  qu'en 
parlant  de  Jésus-Christ,  le  Réparateur  du 
genre  humain*  Riparatore,  Redenlore.  On  dit 
pourtant  £am.  réparateur  de  torU,  riparator 
de*  lorii. 

RÉPARATION  ,  s.  f.  riparazione,  rcttau- 
razione ,  riparatura.  — ,  satisfaction  d'une  in^ 
jure,  rrparationcy  etpiazione. 

RÉPARER,  Y. a.  riparare,  rittaurare,  ri- 
fare,  -*-  une  figure,  correggcre,  ritoecare ,  or» 
nare,  -^  ,  au  moral ,  reparare,  emendare^  et- 
piare,  abolire,  —  l'honneur,  la  réputation  dé 
quelqu'tni ,  le  dommage  que  l'on  a  causé ,  far 
riparazione  d*  onore ,  dar  la  débita  sodditfa* 
zwneper  un*  ingiuria  futta  altrui,  ritarcire  il 
i^anno.  —  ses  forces ,  rittabilire,  rittorare  le 
forte^, 

REPARITION,  s.  f.  t.  à'aiXv.nuevaappa-' 
rizione  d*  un  astro. 

REPARLER .  v.  a.  riparlare.         > 

'^  REPAHOÎTRE.  Y.  n.  V.BiPAiAtTai. 

REPARTIE  ,s.  f.  ritpotta,  replica. 

REPARTIR,  Y. a.  etn.  ré()liquer.  rispon» 
dore ,  rep Heure»  —  ,  v.  n.  partir  de  nouveau  , 
pariire  o  pariirti  di  nuovo, 

RÉPARTIR,  v.  a.  partager,  distribuer , 
pipartiro,  dittribuire, 

RÉPARTITEUR ,  s.  m.  dieiribmtoro. 
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RÉP  A  RTITION ,  s.  f.  ripaHimênfû  idUlrU 
iutionê,  ripartigioM,  icompartimcnto, 

BBPAS,  s.  m.  poêiOM  detinar^  oeena,  — 
àt  cérémonie  •  baneheUo*  Donner  un  repas  » 
kanehetUirô ,  for  bmneluUL  —  prié ,  pasto ,  eon'^ 
vUOf  baneheilo.  Faire  ses  quatre  repas,  ateioé" 
vtrêp  desinarê,  mer§ndarê,  eênare, 

REPASSAGE,  s.  m.  t.  de  drap.  opératioQ 
^  carder  avec  les  repasseites,  il  eardarê  eo* 
€9rdi  Urzi  o  mezsi  eardi, 

REPASSER  ,  ▼.  n.  ripa$iare  ,  pmêior  più 
9olte.  —  ,  V.  a.  ripttssare ,  poitar  di  nuovo»  — 
des  étoffes  par  la  teinture ,  ritignere.  — >  des 
couteaux  •  etc.  raffilûre ,  rimetterê  in  faglio» 

,  6g.  repasser  quelque  chose  dans  son  es* 

prit,  dans  sa  mémoire,  rivolgere  nêiia  mente , 
ritkiamar  alla  memoria.  —  un  discours ,  ripe- 
ierê  a  memoria»  — >  du  linge ,  etc.  tiirarê.  — 
la  lime  sur  quelques  ouvrages  de  fers ,  etc.  /«- 
itrare,  ripulire^ei  6g,  sur  un  ouvrage  d'es- 
prit, rttoeearé ,  rivedere.  —  quelqu'un,  6g.  et 
pop.  rivedêr  U  eotiole,  batîerlo,  rivêdergti  té 
ittcee  di  iania  ragiame^  et  fam.  far  una  fooe- 
quata^  un  rabbuffo,  êgridarh. 

REPA8SETTES,  s.f.  pi.  t.  de  drap,  cardes 
très  fines .  eardi  terzi,  mêszi  eardi. 
REPASSEUR  ,  s.  m.  efc« raffila. 
REPASSEUSE,  s.  f.  qui  repasse  le  linge, 
9if«//a  ché  ttira  bianeherU, 

REPAUMER,  v.  a.  t.  de  drap,  rabattre 
dans  l'eau  un  drap ,  tpalmeggiare. 

REPAVER ,  V.  a.  n/are  il  lastrico,  il  pu* 
vimenie. 
REPAYER ,  ▼•  a.  pagar  un*  altra  voila. 
REPÊCHER,  V.  a.  retirer  de  l'eau  ce  qui 
'  y  était  tombé .  ripeteare, 

REPEKxNER,  ▼.  a.  peigner  de  nouveau, 
ravviarë  i  capelli, 

REPElPi  DRE ,  V.  a.  ripingere, 
REPEINT ,  s.  m.  endroit  d'un  tableau  qui 
a  été  repeint,  parte  di  guadro  ripinta, 

RE  PEND  RE ,  v.  a.  rappiceare^  rattaceare. 
REPENSER  ,  V.  a.  rlpensare. 
REPENTANGE,  s.  i.  douleur  de  ses  pé- 
chés, pentimenlo ,    ravviamento^    ravvedl» 

menlo. 
REPENTANT,  E ,  adj.  pentito ,  ravviato , 

mvvtduto. 

REPENTI ,  lE ,  part,  les  filles  repenties , 
le  eonvertîte. 

REPENTIR  (SE),  V.  r.  avoir  un  véritable 
regret,  pentirsi,  ripentirsi, 

REPENTIR,  s.  m.  pentimênto,  dolore^ 
éiigutto,  rinereseimento, 

REPERCER,  V.  a.  forare  un'  altra  volta, 
foraethlart, 

REt^ERCUSSIF ,  lYE ,  adj.  et  s.  (méd.) , 
ripêrcuuivo, 

RÉPERCUSSION,  s.  f.  —  des  humeurs, 
ripercustione ,  ripcreoiimento*  — •  du  son,  de 
la  lumière ,  riflesiione, 

RÉPERCUTER ,  y.  a.  en  parlant  des  hu- 
meurs, ripercuoterôf  rimandar  tndietro»  — ,  do 
■jn.  de  la  lumière,  rifUttere. 

REPERDRE,  V.  a.  perdre  de  nouveau,  ri' 
perdere,  perderê  muovampntg. 


REPÈRE,  s.  m.  t.  d'arts,  marque  que IW 
fait  à  dififérentes  pièces  d'assemblage  pour  Icf 
reconnaître,  iegno^  iinee  per  rieonoieere  doë 
petziehe  $i debbono congiugnere. 

RÉPERTOIRE,  s.  m.  inventaire,  table, 
recueil  où  les  matières  sont  rangées  en  tel  ordre 
qu'on  les  trouve  facilement,  répertorie,  m- 
ventario ,  tavottu 

REPOSER ,  ▼.  a.  ripesare,  peur  di  nueoa. 

RÉPETAILLER ,  v.  a.  et  n.  fam.  répéter 
jusqu'à  satiété ,  andarsempre  ripelendo  le  stuMê 


RÉPÉTER ,  T.  a.  dire  ce  qu'on  a  déjà  dit , 
ripetere,  repUeare,  — ,  redemander  ce  qu'on 
prétend  qui  a  été  pris  contre  les  règles  ordi- 
naires,  en  t.  de  jurisp.  ridomandare  ^  riehi^^ 
dere,  —  des  signaux,  replieare.  —  des  té- 
moins, ripetere,  -—  une  expérience,  rtcomw- 
tiare» 

RÉPÉTITEUR .  s.  m.  qui  répète  des  éco- 
liers .r^e<i7or0  ,  ripetitore» 

RÉPÉTITION,  s.  f.  redite,  action  de  répé- 
ter ,  ripetitione*  — ,  fig.  t.  de  rhét.  repetizione. 

—  ,  exercice  des  écoliers  qu'on  répète ,  ripell" 
tiens,  — ,  action  faite  en  justice,  azUme  per 
emi  $i  ridemandàno  ,  ripetono  le  tpete  fatta  per 
un  altro  o  eiô  ehe  ei  è  pagato  ditovrappik,  — •« 
essai  fait  en  particulier  S'ime  pièce  qu'on  doit 
jouer  en  public ,  prova, 

REPEUPLEMENT ,  s.  m.  action  de  re- 
peupler, il  ripopoare,  l' introdurre  una  nuaom 
popolatione  in  un  paete, 

REPEUPLER ,  V.  a.  peupler  de  noaveav, 
ripopolare ,  popolare  un*  altra  volta,  —  na 
étang  •  ripopolare  di  petei  un  vivejo, 

RÈPIG ,  s.  m.  t.  du  jeu  de  piquet»  repiœ, 

—  «fig.  et  iam.  faire qudqu'un  repic,  le  Cnie 
repic  et  capot,  mettere  in  saeeo, 

REPl  LER,v.  a.  piler  de  nouveau,  ripettmt, 
pettare  di  nuovo^  aeeiaeeare  nuovamente^ 

REPIQUER,  V.  a.  piquer  de  nouTcaa,  îm- 
bottir  di  nuovo.  -—  ,  ripugnere ,  pttmgera 
un'  altra  volta, 

RÉPIT,  s.  m.  relâche,  délai , cfiikisèoM , 
tempo  al  pagamento,  respire. 

REPLACER ,  ▼.  a.  remettre  une  cbose  è 
sa  place,  rilogare,  rimeltere  unaeoea  et 
luogo. 

RSPLAIDER ,  ▼.  8.  et  n.  ripigliaa^ 
lite,  litigar  piii  volte,  piatire  nuovamente* 

REPLANGHEYER,  v.  a.  faire  de   doo- 
veaux  planchers  ,   intavolar  di  nuovo,    fi 
de^  nuovi  intavolati. 

REPLANTER ,  t.  a.  ripiantare ,  pioMt 
un*  altra  velta, 

REPLÂTRAGE ,  s.  m.  rintonaeo  di  gm 
•«- ,  6g.  et  fam.  moyen  pour  réparer  une  faute. 
rimediOf  rattaeeonamento,  mezto  parripar^MW 
una  maneanza ,  per  torre  un  difetto. 

REPLÂTRER ,  v.  a.  remettre  du  plâtre, 
intonaear  di  nuovo ,  rimettere  del  nuovo  gmma^m 
— ,  6g.  et  fam.  chercher  à  réparer  une  faote  , 
rimpiastrûre^raeeonciare,  eerear  di  ~ 
à  un  maneamenfo, 
.  REPLET,  ETE,  adj.  ne  se  dit  qoe 
I  hommes  »  grauo ,  grato  |  pingme^  ptffuim* 


RÂPLÉTIOll»».  f.  tn^  d'embûopoint,  ri- 
plentzza^  repiêthnê,  — ,  état  d'un  gradué 
dont  le  droit  a  été  remidi  |>ar  un  bénéfice  y  iv- 
pl&zionê, 

REPLEUVOIR/  T.  a.  ripiovere^  pîwrdi 
nuovo» 

REPLI ,  s.  m.  pli  redoublé  »  plega,  pUgû' 
tura,  fêttîtura,  ripiegaiura  it  una  pafêntê» 
-->,  au  pi.  manière  dont  les  reptiles  se  meurent 
àtro  lorluoto  ,  serpeggiamatto.  Les  replis  de 
Tâme,  naseondiglio  9  rispoêîiglio  m  euarê» 
mmano. 

REPLIER,  T,  a.  ripUgare.  — «  ▼.  r.  eu 
parlant  d'un  serpent,  ailarelgiiorsù  — ,  d'un 
corps  de  troupes,  ripie^si,  Oo  dit  fi  purement 
qu'un  homme  se  replie  ^uand  il  sait  se  re- 
tourner pour  faire  réussir  un  projet .  ripiê- 
gutni,  raggirarù pir  far  rùiseir§  un  affatt. 

REPLIQUE,  s.  f.  t.  de  pal.  rtptiea^  rii- 
potia,  --,  en  musique ,  répétition  des  octares» 
r»p$t!sionê» 

RÉPLIQUER ,  ▼.  a.  répondre»  rêpliearêy 
rUponderû ,  amfutore ,  eonireddif, 
^  REPLISSER ,  T.  a'  plisser  de  nouveau , 
rinertspare, 

^  REPLONGER,  ▼.  a.  plonger  de  nouveau  » 
rityffare ,  immerger  di  nnovo,  • 

REPOLIR,  V.  a.  riforhire. 

REPOLON ,  s.  m.  t  de  manège,  voHa  dêl 
9tLvaUo  in  cinquê  têmpl» 

REPOMPER,  V.  a.  irombmr  di  nuova,  et 
fig.  riatsorbin, 

REPONDANT,  s.  m.  qui  subit  un  examen 
et  qui  soutient  une  thèse ,  difgndsnte ,  ehe  to» 
slienê  un  uame ,  che  difmdé  mut  i$$i.  — ,  qui 
se  rend  caution  pour  quelqu'un ,  maiUvadof, 
siatrlà* 

RÉPONDRE,  T.  a.  rispmdtrtj  rêpdearê* 
— ,  en  parlant  de  Técho,  rUpandere,  ripeierê, 
—  d'un  valet,  repliearê ,  rtmbeeeare,  — « 
écrire  è  quelqu'un ,  rispomdetê  o  far  rUpOiia  a, 
una  UtUra,  — ,  parler  à  ceux  qui  appellent , 
riêponderê.  '— ,  réfuter,  canfuiart,  — - ,  soute- 
nir des  thèses,  far  una  difua,  —  »  avoir  rap- 
port, eorruponderê ,  adaguara.  — ,  aboutir  à 
quelque  endroit  «  eorri$pondar€»  gimrdarê, 
riuseire,  avtrt'Uo,^  —,  retentir,  rimbomim-' 
rê ,  riêucnare,  farti  uniîrt,  — ,  faire  récipro- 

3uement  de  son  côté  ce  qu'on  doit ,  torritpon» 
§r0,  adempieré  ii$uo  dovere, — ,  être  caution, 
au  neut.  malUvarût  guwrtnîirB,  anirar  tieurtàg 
eauzione»  Qui  répond  paie ,  eki  è  maUwador$ 
paga.  On  dit  dans  la  conversation  ,^e  vous  en 
réponds,  h  vê  n'  atsieuro,  fidalêvi  délia  mia 
parola,  et  ironiq.  au  fam.  je  vous  en  re- 
posas, {e  t'en  réponds,  non  na  credo  nuUa^  8e 
répondre ,  eeeero  in  simmetria ,  aer. 

REPONS,  s.  m.  certaines  paroles  dansl'o^ 
fice  de  l'église,  reepcmeorio. 

RÉPONSE,  s.  f.  ritposta,  repliea.  •*, 
pour  réfutation.  V.  lettre  en  réponse ,  riepo' 
al«,  leiiera  m  riepoeta. 

REPORTAGE,  s.  m.  redevance  qui  con- 
siste en  la  moitié  de  la  dlme,  la  melà  délia 
doeima» 

REPORTER,  v.t.  porter  une  chose  où  elle 
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était  avant  de  Pavoir  api>ortée,  riporUrem  —, 
Faire  des  rapports,  riferire,  riportare, 

REPOS,  s.  m.  ripoiOt  requie^  'ceetatton 
dat iavoro.  —,  paeo,  quiète.  Lit  de  repos, 

Ktit  lit  où  l'on  se  repose  le  jour ,  leiiieeiuoto , 
tueeto.  Dormir  en  repos,  dormir  quieio, 
tranauitlo,  todo.  Le  repos  étemel,  l'état  des 
bienneureux,  l'etemoripoto,  lottatode'  beeli, 
degU  eleiti,  — ,  sommeil,  ripoto^  tonno*  — , 
état  d'une  arme  à  feu ,  lorsque  le  chien 
n'est  ni  abattu  ni  bandé,  fermaia.  —,  en 
poésie,  césure, «Mura,  pauta  del  verso,  —, 
terme  d'arch.  palier  d'un  degré  daus  un  esca« 
lier ,  propre  à  se  reposer ,  pianerotiolo  di 
teata» 

REPOSÉ,  ÉE,  part.  Y.  le  veiibe.  Teint 
reposé,  en  parlant  des  femmes,  colorito  freseoy 
eamagionevivaee. 

REPOSÉE,  s.  f.  lieu  où  une  béte  fauve  se 
repose ,  eovo ,  eovaeéolo, 

REPOSER,  V.  a.  mettre  en  état  de  tran- 
quillité, ripoeare  ,  posare ,  metlere  in  iâtalo  di 
quiète,  ^i  tranquilità.  Cette  chose  repose  le 
teint,  les  humeurs,  render  pià  fretco  ,  pià  vi^ 
vaee»  eatmare  gti  umori.  — ,  v.  n.  adogiani, 
eoricarsi  ,  dormire  ,  ripoearti.  —  ,  eeetar 
dalt  opéra.  On  dit  laisser  reposer  une  terre 
labourable,  un  ouvrage ,  latàar  riposare  un 
terreno,  un'  opéra,  —,  v.  r.  ripotarti,  eessar 
dalla  fatica,  — ,  fig.  se  reposer  sur  quelqu'un 
de  quelque  affaire, etc.  ripotarti  topra  «no, 
laseiargU  iutta  la  aura ,  etartene  a  lui,  confia 
darti  in  lui  interamente,  abbandonarti  nelle 
sue  manim 

REPOSOIR ,  s.  m.  autel  qu'on  élève  le 
jour  de  la  Fête-Dieu  pour  y  faire  reposer  le 
saint  sacrement  quand  la  procession  passe,  a/- 
tarêffiappella ,  iabemaeolo, 

RÉPOUS,  s.  m.  sorte  de  mortier  qui  sert  • 
de  sable  et  de  ciment,  ealdtrutxo, 

RÉPOUSER,  V.  a.  épouser  une  seconde 
fois  •  ritpotare ,  tposare  di  nuovo, 

REPOUSSANT,  E,  adj.  qui  inspire  de 
l'aversion,  du  dégoût,  ributtanie,  ditafna-' 
bile. 

REPOUSSEMENT,  s.  m.  action  de  repous- 
ser ,  spinta ,  ritpinta.  Ne  se  dit  qu'en  parlant 
d'une  arme  à  feu. 

REPOUSSER,  V.  a.  risotpingere,  tcat- 
dore,  eseluderCf  ributtare  indietro^  ritpin~ 
gère.  — ,  fig.  repousser  une  injure ,  la  calom- 
nie ,  la  raillerie,  vendiearti ,  far  taeere  la  mal' 
dieenuif  turar  la  boeea  al  moîteggiatore.  — , 
V.  n.  on  dit  d'un  ressort,  qu'il  repousse  trop, 
qu'il  ne  repousse  pas  assez ,  aver  troppa  jhrzm 
otroppo  poca^  et  d'une  arme  à  feu»  qu'elle 
repousse,  ritpignere,  — ,  pousser  de  nouveau, 
en  parlant  des  plantes,  rigermogliare ,  rimet- 
iere, 

REPOUSSOIR ,  s.  m.  cheville  de  fer  qui 
sert  à  en  faire  sortir  une  antre,  eaeciaf^o.  — , 
instrument  de  dentiste ,  deprestore,  — ,  au  pi. 
t  de  peint,  objets  vigoureux  de  couleur  ou 
très  ombn^ ,  piiture  rteaeeiate. 

REPREBENSlRLE,  adj.  degnodi  wipr§$^ 
eione,  riprentibUe* 
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BÉPRÉHENSION ,  s.  f.  rippentùmêt  bia* 
eimo,  rimprovero  f  rimbrotlo,  rabùuffo. 

BÉPRENDRB,  t.  a.  prendre  de  nouveau, 
tiprendere,  ricominciare ,  riasêumeret  ripim 
gliare*  — $  fig.  reprendre  le  dessus,  riocqui- 
stare  il  vûntaggio.  — ,  continuer  auelque 
chose  9  ripigtiare ,  prosêguire,  Reprenare  une 
histoire,  un  conte ,  etc.  de  plus  haut ,  rieomin- 
eiar  una  tloria,  un  raeeonlo  ,  eee,  da  più  ioti" 
iano.  On  dit»  reprit-il i  il  reprit,  ripretc,  sog-- 
giunae,  rispote.  — ,  t.  de  pal.  reprendre  une 
instance ,  ses  forces ,  son  courage ,  continuare, 
prosêguire ,  riavere  to  farte ,  il  ceraggio,  ecc. 
Beprendre  un  mur  sous  œuvre,  par-dessous 
œuvre,  rifabbricare  le  /bn</am«n fa. Reprendre 
une  toile .  une  étolTe,  etc.  ricueire,  mercire. 
•r-9  réprimander,  riprendere,  correggere,  — , 
▼.  r.  cûrrtggertit  ritrattarsi,  — ,  critiquer, 
biasimare,  ceniurare,  erilicare» -^ ,  t,n  parlant 
des  plantes,  desgrefTes,ra//i^nar0,  r  interdire, 
rinvertire,  rimettere,  — ,  v.  r.  se  rejoindre, 
par  rapport  aux  blessures ,  aux  chairs  qui  ont 
été  coupées,  ouvertes,  sépai^es,  rummarginani, 
rieongtugnersi ,  taldarti, 

BEFHÉSAILLES,  s.  f.  pi.  prise,  butin, 
rapprfsaglia,  — ,  fig.  user  de  représailles,  va- 
ler$i  det  diriito  di  rappretaglia  ,  rendendo  in- 
giuria  per  ingiuria,  bottino  pcr  bottine ^  ece, 

REPRÉSENTANT,  s.  m.  rappreientante, 
ehe  rappresenta,  — ,  adj.  ministres  représen- 
tans ,  ambateiadori  o  fia  ministri  rappreicn" 
tanli  la  prrtona  del  êovrano. 

REPRÉSENTATIF,  IVE,  adj.  rappre- 
seniativo,  ailoa  rappretentare. 

REPRÉSENTATION  ,  s.  f.  exhibition  de- 
Tant  les  yeux ,  presentazione,  il  mettcre  sotio 
gli  oeehi.  —  ,  en  parlant  des  choses  qu'on  re- 
présente, soit  par  la  peinture,  sculpture,  etc. 
rappreMenlaxione^  immagîne ,  figura,  '- ,  par 
rapport  aux  comédiens,  rappresentazione^  rap- 
pretentanta  tceniea^  Ualrale,  —,  remontrance 
respectueuse,  rimostranza,  —,  t.  dejurisp. 
rappresentazione.  Homme  d'une  belle  repré- 
sentation ,  grand ,  de  bonne  mine ,  uomo  di 
beUa  présenta ,  di  belC  aspiUo ,  di  tlalura  ù 
figura  vantaggiota, 

REPRÉSENTER,  t.  a.  exhiber,  rappre^ 
^entare,  mostrare,  etporre,  far  vedere.  — , 
t.  de  prat.  se  présenter,  presentarsi  in  giudi- 
zio.  —les  elfets,  metUr  fuori ^  resliiuirc,  —, 
mettre  dans  l'esprit,  dans  l'idée,  rappresen^ 
tare,  ftgurare,  dtstar  l*  idea.  Se  représenter, 
rappreicntarti ,  Jîgurarsi ,  immaginarsi.  — , 
être  le  type ,  la  Ugure  de  quelque  chose,  figU' 
rare,  rap  par  lare,  — ,  exprimer  par  le  dis- 
cours, etc.  esprimere  al  vivo,  in  un  discorto, 
in  un  ragionamenio  ^  in  pociia,  — ,  imiter, 
imiiare,  — ,  agir  au  nom  de  quelqu'un,  rap» 
presentare.  — ,  v.  n.  faire  bien  les  honneurs 
de  sa  place,  rappretentar  bene,  — ,  avoir  un 
grand  train ,  viv^re  splendidamente ,  far  gran 
figura* 

RÉPRESSIF,  IVE,  adj.  che  reprime, 

RÉPRESSION ,  8.  f.  repretsione ,  rîpres- 
eione. 
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BEPRÊTER ,  ▼.  a.  prêter  ôt  Boufem ,  rî- 

prestare, 

RKPRIER ,  ▼.  a.  riprêgare. 

RÉPlUMABLE,adj.  dareprtmereL 

REPRIMANDE, s.  f.n>r«n«i<me.  — ,râii. 
provrro,  bravaia  ,  rinfaceiamenio,  rabbaffû* 

REPRIMANDER,  v.  a.  riprendere,  «^ 
detre ,  rampoftnare, 

RÉPRIMER.  ▼.  a.  6g.  reprimere,  rimim^ 
zare,  raffienare,  eontenere. 

REPRIS,  "Ë,  part.  V.  AiniiDai.  C«l 
homme  a  été  repris  de  justice ,  uoïno  diffemm» 
io  per  via  di  pena  afflittiva, 

REPRISE,  s.  f.  continuation  de  ce  qui  a 
été  interrompu ,  riprua ,  proteguimento»  —  » 
seconde  partie  d'un  air,  d'une  chanson,  ripr^- 
sa»  — ,  t«  d'arch.  riparo  «f  una  murmglim  eo- 
mineiatû  dalle  fondamenta,  — ,  en  pariant 
d'une  étoffe  raccommodée,  rasseitatarm ,  U 
rasseUarê.  —,  t.  de  prat.  eiô  che  le  vedove  •  t 
figUuolt  prendono  dail*  eredilà  primm.  iT  og;nl 
altra  persona,  «* ,  t.  de  mar.  preda  rtioUa  ml 
nemico.  —  ou  téléphium ,  plante ,  telcfio, 

REPRISER,  T.  a*  appresutr  di  ncroM, 
dar  un  nuovo  pretzo, 

RÉPROBATION,  s.  f .  se  dit  des  répnmTés 
de  Dieu ,  riprovatione, 

REPROCHABLE,  adj.  degno  di  rimprp- 
verOf  biasimevole,  — ,  par  rapport  aux  témoiiis 
suspens ,  sospetto,  che  puà  essere  ricusafo, 

REPROCHE ,  s.  m.  rimprovero  ^  rinfaeéUt^ 
mento^  biasimo.  Homme  sans  reproche,  uomê 
irreprentibile.  — ,  au  pi.  t,  de  pal.  ragitmi  pmr 
rifiular  un  iesîimonio, 

REPROCHER ,  t.  a.  rimprovûrare,  rinfitt- 
eiare,  biâsimare,  opporre.^--,  t.  de  pal.  re- 
procher des  témoius,  rieusare^  ûllegar  pmtm' 
speito  un  lestimonio. 

REPRODUCTIBILITÉ.s.f.  faculté  d'élK 
repro<1uit ,  fneoUà  di  essere  riprodotto. 
REPRODUCTIBLE,  adj.  aUomripndm^ 

xione. 

REPRODUCTION,  8.  f.  t.  débet  rim- 
duzione  di  nuovi  rami  dalla  radiée  o  di  ptrnmêê 
dalla  semente,  — ,  en  parlant  des  animaux  tels 
que  les  écrevisses ,  etc.  nouvelles  pattes  »  etc. 
qui  succèdent  à  celles  qui  ont  été  arrachées , 
riprodttzione, 

REPRODUIRE ,  v.  a.  rtprôdurrê. 

REPROMETTRE,  V.  a.  ripromêiterm. 

RÉPROUVÉ,  ÉB,  part.  Y.  ie  Terbe. 
Abandonner  Quelqu'un  à  son  sens  réprowé» 
tasciar  uno  netsuo  errore,  — «adi.  et  s,  Hawya^ 
ou  sur  la  voie  de  la  damnation,  nprowtto,  émt" 
nato ,  preseito, 

RÉPROUVEB,  T.  a.  riprovarê^  rlfiuUiwm, 
non  ammettere, 

REPTILE,  s.  m.  et  adj.  qui  se  traîne  mu 
le  ventre  comme  les  serpens,  les  Ters«  etc. 
reitife, 

RÉPUBLICAIN .  E,  adj.  et  s.  qui  appar- 
tient à  la  république,  .repubbtiehletsi ,  ra^«4- 
blieante.  — ,  qui  favorise  le  gouvernement  ré^ 
publirain ,  repubblltano, 

RÉPURLIGANISMB,  s.  vl  mimnm  r»- 

pubblieano. 
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RtPUBLIQfJB ,  s.  f.  état  gouverné  par 
plusieurs ,  repubbtiea.  » ,  toute  sorte  de  guu- 
Ternement)  repubbticû,  imptrio,  s(ato»  La 
république  des  castors ,  des  abeilles ,  etc.  ia 
fêpttbbliea  d^  ea$tori ,  dgUê  api ,  eee, 

RÉPUDIATION,  s.  ï\  ripudia. 

ftÉPUDlEB ,  V.  a.  — sa  femme .  ripndiart^ 
repudiare,  —  une  succession,  rinunziarê  a 
un*  erêdUà. 

*  REPUE, s.  f.  y.iBPis. 

RÉPUGNANCE,  s.  f.  ripugnûnxa,  avvet' 
iitme ,  antipûiia. 

RÉPUGNANT,  B,  adj.  rlpugnantê,  op- 
potin, 

RÉPUGNER,  ▼.  n.  être  opposé,  rûpU" 
gnarûf  oslare^  opporti,  eontraddirêy  eonira^ 
rîarê.  On  dit  absol.  cela  répugne,  me  répugne, 
ripugnarê,  poriar  cêniraddi^lonê  ;  io  ho  ripv* 
gnanza  per  qiieiia  cota. 

REPULLULER,  y.^.ripuUufart^  rigtr- 
mogtiare» 

RÉPULSIF,  IVE,  adj.  (phys.)  qui  re- 
pousse ,  reputsivOf  ehe  ritpingê. 

RÉPULSION,  s.  f.  rêpuitiùne,  il  ritpi-^ 
gnere. 

RFPUR6ER .  T.  a.  ripurgare. 

RÉPUTATION,  s.  f.  renom,  riputa^iûno, 
fitma,  eredilo,  gfido,  eonto,  rinomanza, 

REPU  TER,  y,  a.  estimer,  ripuiare,  lenor 
in  eaneetto.  —  .  tiimare ,  erederô ,  gindieare. 

RëQUÉRABLE.  adj.  t.  de  coût,  dans  la 
plupart  des  coutumes  le  cens  est  reqtiérable , 
Kvotfo  0  rento  ehe  dee  ester  ehietlo  dal  tignore, 

REQUÉRANT,  E,  s.  et  adj.  t.  de  pal.  ri- 
ehiedetiiê  im  giuditio, 

REQUÉRIR ,  ▼.  a.  riehiedere ,  domandare, 
—,  t.  de  pal.  frr  un'  insianta.  On  dit ,  ce|a 
requiert  célérité ,  diligence ,  etc.  la  nécessité 
requérait  que...  eid  esige  rîeerea  eeltriià^  di- 
iigenza,  ère.  la  necestilà  voieva  ehe.,. 

REQUÊTE ,  s.  f.  suppdea,  mem&riate,  — , 
fam.  demande  de  vive  voix ,  demanda ,  pre- 
ghiera*  Maîtres  des.  requêtes ,  sorte  de  magis- 
trats en  France,  referendmrio.  Pâtés  de  re- 
quête ,  eerio  pattieeetto. 

RBQUÉTER,  t.  a.  t.  de  chasse,  andar 
num^amenU  in  traeeia  deita  fiera. 

REQUIEM ,  s.  m.  (mot  latin)  messe  de  re- 
quiem, me^ta  du  rtqute,  da  morte. 

REQUIN  on  caïair  ai  mie^  s.  m.  gros 
poisson  très  vorartf",  petee  cane. 

REQUINQUÉ,  £B,  part,  et  adj.  fam.  se 
dit  des  vieilles  girns  qui  se  parent,  omato  con 
mffeûatiene. 

REQUINQUER  (SE),  t.  r.  seditfam.  des 
TÎeilles  gens ,  cmarti  con  affetîazione. 

*"  REQUINT,  s.  m.  la  guinia  parie  dei 
quinte. 

RÉQUIPER ,  T.  a.  rifar  l' equipaggie. 
REQUIS,  B,  part,  richietio,  eee.  V.  tx- 
Quiiia.  On  dit ,  il  a  l'Age  requis,  les  qualités 
requises,  egliha  Ceià,  U  qualité  riihietie, 
propriê^  eùnvenêuoti,  neeettorie  per,„ 

REQUISE,  s.  f.  cette  clios«  sera  de  requise, 
éivemîe^à  tûtû  >  M  n'  avrà  bitogno ,  tara  ri- 
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RÉQUISITION,  $.lrequiaieiûnê, itianM. 
Jeunes  gens  de  la  réquisition ,  richietti  pef 
l*  armata  nel  1793. 

RÉQUJSITIONNAIRE,  s.  m.  giovane 
togfifilo  alla  requisizione  nel  lygi. 

RÉQUISITOIRE,  s.  m.  acte  de  réquisi^ 
tion ,  (RifonMi ,  dimanda  g  iudiziaria ,  alto  d 
requisizione. 

RESACRER ,  V.  a.  eontaerar  di  nuovc. 

RESAIGNER,  v.  a.  eavar  un'  alira  volt  m 
tangue,  fare  un  tuondo  talatto. 

RESAlSlRf  T.  a.  V.  BissAtsia. 

RESALUER,  v.  a.  ritalutare,  render  il 
taluio, 

RESARGELÉ,  ÉB,  adj.  (blas.)  «ar- 
ehiato, 

RESCINDANT,  s.  m.  t.  de  prat  demanda 
per  far  annullare  un  atlo,  una  lentenza. 

RESCINDER  ,  t.  a.  annuler  un  acte,  r«- 
teindere,  cattare,  annullare, 

RESCISION,  s.  f.  cassation  des  actes,  des 
contrats,  nscissione,  abolimenio,  abolizione 
d*  un  alio^  d'  un  contra tto,  eee. 


B  ESC  1  SOI  RE,  s.  m.  et  adj.  l'arrêt  ou 
l'acte  qu'il  s'agit  de  casser  et  de 
retcÎMorio. 


rescinder, 


BESCIUPTION,  s.  f.  mandement  par 
écrit ,  ordine  di  pagure  una  eerta  tomnta* 

RËSCRIT,  s.  m.  réponse  des  empereurs 
sur  rcrtames  matières,  réponse  du  pape  sur 
un  point  de  théologie,  rescritto. 

RÉSEAU,  s.  m.  petit  rets,  reiieella,  pie^ 
cola  rete.  — ,  tissu  de  Gl ,  de  soie ,  etc.  reticinOj 
lai'oro  traforato  di  refe,  uta^  eee.  — ,  t.  d'anat. 
entrelacement  des  vaisseaux  sanguins,  rad'co- 
lato ,  intrcerlo  de*  vasi  tanguigni. 

RESECIIER,  T.  a.  riseccare  ,  ratetugare, 

RÉSÉDA  .  s.  m.  plante,  torta  di  ruchetta, 

RESELLER ,  v.  a.  rimetiere  la  sella, 

RESEMER,  V*  a.  riseminare. 

RÉSERVATION,  s.  f.  riservazionê ,  ri» 
servn. 

RÉSERVE,  s.  m.  action  de  résen'er,  ri- 
itrva  ,  condiziene,  il  riservare.  Les  choses  ré- 
servées ,  eià  ehe  si  riserva ,  ehe  rien  riseruaio. 
Corps  de  réàeive ,  en  t.  de  guerre,  corpo  di  ri» 
serva.  •— ,  t.  dp  marine ,  lu  réserve  ,  navi  di  ri' 
serva.  Réserves  coutumières,  en  t.  de  coût* 
riserve  délie  leggi  municipali,  A  la  réserve, 
eecelio,  traitonef  tolione.  Sans  réserve,  senza 
eeceltuazione.  En  réserve,  da  parie,  in  dis* 
parte.  —,  circonspection ,  riserva,  moderet» 
zione>  — ,  eontiderazione ,  ûvverienza. 

RÉSERVÉ,  ÉE,s.  et  hày  prudenie ,  eir- 
cespetto^  guardingOf  caute,  ditereto.  Cette 
femme  fait  bien  la  réservée,  donna  ehe  fa  la 
modetta ,  /'  onetta.  Cas  réservés,  eaii  ritervaii 
al  vefcovo  o  al  papa, 

RÉSERVER  ,  V.  a.  riservare,  serbare, 
RÉSERVOIR,  s.  m.  lieu  où  l'on  réserve 
les  eaux, les  poissons, «er^a/r/o^  vivajo.  — de 
la  bile,  véhicule  du  fiel ,  serbatojo  délia  bile, 
—  de  péqurt.  V  •  ritQuiT. 

RÉSIDANT,  adj.  résidente,  cheretiede. 
RÉSI DLNCE ,  s.  f.  residenza.  permanenza^ 
dimora,  toggiomo,  — ,  l'emploi  d'un  résidait. 
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uffîzio ,  earîia  iP  un  residenU.  — 1«  de  chimie, 
fondlrliuoh  t  potatura,  fondata. 

RESIDENT ,  s.  m.  envoyé  pour  résider  au- 
près d'un  gouTemement  étranger.  re$identê. 

RÉSIDER,  V.  n.  ritedêre,  siare,  abilarê, 
êoggiomare, 

RÉSIDU ,  s.  m.  le  restant ,  rettantêf  mi» 
duo^  avantOf  rimanentet  retto, 

RÉSIGNANT,  s.  m.  qui  résigne  un  office, 
'  un  bénéfice  à  un  autre ,  rattegnanU, 

RÉSIGNATAIRE,  s.  m.  celui  à  qui  on  a 
résigné  un  office ,  etc.  ratsêgnatarlo, 

RÉSIGNATION,  s.  f.  démission  d'un  bé- 
néfice ,  d'un  offiii|f ,  etc.  rattegnaz'ume  d^  un 
benefiziû ,  eec,  — ,  abandonnement  à  la  volonté 
de  Dieu,  rauegnatione ,  eonformUà^  eonfor» 
mamfnto  alla  votonià  di  Dlo. 

RÉSIGNER,  T.  a.  se  démettre  d'un  béné- 
fice ,  office,  etc.  ra$ugnarô ,  rinunziarê  un  6«- 
ntfizio^  eee,  —  son  âme  à  Dieu ,  se  résigner  à  la 
Tolonté  de  Dieu,  rassegnarsi,  unt formant 
alla  voUmià  di  Dh, 

RÉSILIATION,  s. r.  t.  deprat.  annulla- 
tione, 

RÉSILIER ,  ▼.  a*  casser  un  acte ,  annuliare, 
retcindêre. 

RÉSINE ,  8.  f.  matière  inflammable ,  grasse 
et  onctueuse  qui  coule  des  pins ,  sapins ,  etc. 
résina  ,  ragia ,  gomma. 

RÉSINEUX,  EUSE,  adj.  retînoto,  ra^ 
gloso .  gommifero. 

RÉSIPISCENCE,  s.  f.  retipite$nxa,  pen- 
timento ,  ravvedimento. 

RÉSISTANCE ,  s.  f.  retitim9a,^,difeia, 
opposizionê, 

RÉSISTER ,  Y.  n.  se  dit  d'un  corps  qui  ne 
cède  pas  au  choc,  à  l'effort  d'un  autre,  reii- 
itero ,  durare,  — ,  opposer  la  force  à  la  force, 
oppor$i,  contrattarê  alla  forza^  far  front e*  — , 
s'opposer  aux  desseins  de  quelqu'un ,  rcpugnare* 
—,  supporter  facilement  la  peine,  le  travail, 
regg^t  toffrirô. 

RÉSOLU,  UE,  part,  du Terbe résoudre.—, 
adj.  et  s.  risoluiOi  audace, 

RÉSOLUELE,  adj.  qui  peut  être  résolu, 
iolulfile, 

RÉSOLUMENT,  SLÙv.risoluiamente^  îm* 
periosamente,  — ,  sfaeeiatamente ,  intrepida" 
mente ,  francamenie. 

RÉSOLUTIF ,  IVE .  adj.  qui  dissipe  une 
humeur  peccante,  solutivo^  emplattioo»  — ,  s. 
m.  un  bon  résolutif,  un  buon  solutivo. 

RÉSOLUTION ,  s.  f.  décision  d'une  ques- 
tion ,  etc.  ritoluzione ,  toluzume,  — ,  dessein 
que  l'on  forme ,  deliberazione.  — ,  fermeté , 
courage ,  ardircanimo,  valore»  —  t.  de  chim. 
réduction  d'un  corps  en  ses  premiers  principes, 
retoluzione»  La  résolution  d'un  bail,  aun 
contrat.  V.  cAsiATion.  La  résolution  d'une 
tumeur,  d'un  calus ,  qui  se  résout,  se  dissipe , 
resoluzlone, 

RÉSOLUTOIRE ,  adj.  t.  de  pal.  qui  em- 
porte la  résolution  d'un  acte,  retolutorto. 

RÉSOLVANT,  E,  adj.  qui  résout,  et  s.  m. 
ce  qui  résout ,  risofvente. 

liËSONNANGE,  s,  f.  t.  de  mus.  il  se  dit 
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d'un  certain  son  réfléchi,  niMniM,  wom, 
rifles  so. 

RÉSONNANT,  E ,  adj.  risonmte,  nmèsm- 
hante.  Voix  résonnante,  voee  loiiorf.  ^ictei 
résonnant,  viotino sonore ^  chere»dûMbM 
suono, 

RÉSONNEHENT,  s.  m.  rînmaMa.râR* 

bombOm 

RÉSONNER ,  ▼.  n.  retentir,  Wkwam»  ri» 
bombare.  — ,  v.  a.  et  n.  sonner  de  neuve»» 
riionare.  Cet  instrument  résonne  bien  dans  ce 
lieu,  ha  un  buon  suono,  fa  un  beli' udin. 

RÉSOUDRE ,  T.  a.  décider  une  diffioAlè, 
sciog Itère,  sciorre^  decidere,  rficfciarow.  —  » 
rendre  nul,  annuUare,  die  fore  un  amtntio, 
ecc,  — ,  amollir,  dissiper,  en  pariant  des  hi- 
meurs,  risolvere,  dissolvere,dissipare,  —i dé- 
terminer quelqu'un  à  quelque  chose ,  determ- 
nare ,  muovere ,  portare,  — ,  il  se  dit  aasa  dei 
choses ,  stabilire  ,  eonehîudere.  ^  Se  résofr 
dre,  V.  r.  risotversi,  determinarsi,  —  ,ço« 
se  réduire;  le  brouillard  se  résout  en  eaot 
l'eau  se  résout  en  vapeur,-  etc.  riseltsrUi 
seiorsi,  disciorsif  ridursi  m  aequsi$  ûivo^ 
ecc.y,  iMOLLia,  DISSIPES,  etc. 

RÉSOUS ,  part.  m.  de  résoudre,  riseMs» 
sirutto  »  seiolto, 

RESPECT,  s.  m.  autrefois  rapport,  fi- 
guardOi  rapporto,  rispetto.  —,  vépéralies. 
déférence,  rispetio,  osservanza^  rtverentf* 
onore  »  ossequio.  On  dit  d'une  place  à 
guerre,  qu'elle  tient  l'ennemi  en  respect^ 
iezza  ehe  tiene  ilnemieoinsuggesûonê. — ,csH« 
qu'on  a  pour  le  jugement  des  hommes*  n- 
guardo  ,  ris  petto  ,  considermMtono  ,  dÎÉS. 
Assurer  quelqu'un  de  son  respect ,  renditi0 
respects  ,  presentare  i  suei  rispatti,  PefiC" 
i-êspect  envers  quelqu'un ,  perdere  il  rispdis» 

RESPECTARLE,  adj.  digne  de  n^* 
rlspettabile  •  ragguardewile. 

RESPECTER,  v.  a.  honorer,  rûfM^dN» 
river  ire.  — ,  épargner, 'rwpar»n«ar#,  averti 

f;uardo.    Se  respecter,  garder  la  déccncei 
a  bienséance ,  rispeitart  se  êiotoo ,  ofaervcn* 
deeoro ,  la  deeenza. 

RESPECTIF,  IVE,  adj.  réciproque,  » 
latif ,  rispettivo  ,  vieendevoio^  «  mutiio  >  tcn^ 
bievole,  reeiproeo. 

RESPECTIVEMENT,  adv.  respeitisÊ^ 
mente ^  reciprœamtnte ^  seaxnbitnotmwsU^^ 
cendevohnente. 

RESPECTUEUSEMENT,  adr.  rispdl»' 
samente  ,  osseguiosamente»    «^ 

RESPECTUEUX,  EUSE  .  adj.  rUpetm 
riverente ,  ossequioso» 

RESPIRABLE,  adj.  qu'on  peat  respaa 
respirabUe. 

RESPIRATION,  s.  f.  retpiraxioney  fs^ 

RESPIRER ,  T.  n.  respirare  ,  r^/Mian 
Tout  ce  qui  respire,  ogni  ereatura  vivomU." 
fig.  prendre  quelque  relftcbe»  vwspcfvra,  ^ 
crearsi,  riposarsi  alquimto,  — -  ,  ^.  a.  re^nr 
un  bon  air , re^pirar^.  —,  fi^.  marquer,  t) 
moigner, moffroTi,  dar  segno  :  daii&  ceVU'Sl 
son  tout  respire  la  piété ,  la  joie.  — ,  avee 
négative,  ne  respirer  que,  brtumsr»  vivosm» 
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«NT  W0$higta;  éUtare  à  dnidétan  etm  ea» 
ton,  avère  ardente  deiiderio.  — après  quelque 
chose,  totpirare,  desiderare  eon  mn  caiore, 

RESPLENDIR ,  ▼•  n.  ritplendere ,  briUore^ 
folgorare ,  sfavUlare ,  seintiUare, 
'     RESPLENDISSANT.  E.  adj.  ritptondenie, 
ifotgorûRUt  raggiante,  britianUf  sfavUlanie^ 
eeintUlante, 

RESPLENDISSEMENT ,  s.  m.  $piendarê 
grande ,  iampeggiamento. 

RESPONSABILITÉ,  s.  f.  oblifçation  d'étra 
garant  de  quelque  chose,  rùpensabUUâ,  malto- 
vadoria, 

RESPONSABLE,  adj.  qui  doit  être  garant, 
maiievadoref  iieurtà,  eauzione,  ienuto,  ok^ 
hligato  ,  rupontabiU. 

RESPONSIF,  IVE»  adj.  t.  de  pal.  retpen- 
êivo. 

RESPONSION,  s.  f.  împoeishmeêulleeom- 
mende  di  un  ordine  militare. 

RESSAC ,  s.  m.  t.  de  mar.  choc  impétueux 
des  vagues  contre  la  terre ,  rUacea. 

RESSAIGNER  »  t.  a.  Y.  besaioiibi. 

RESSAISIR.  ▼.  a.  ripigliare^  raggiun' 
gère. 

RESSALUER,  T.  a.  V.  besaloee. 

RESSASSER ,  ▼•  a.  sasser  de  nouveau ,  ri- 
etaeeiart.  — >  fig.  ressasser  une  aflaire^les  gens 
d'aCtaire  »  rittaeeiare ,  eiaminar  di  nuovo.  —  » 
inveêîigare,  rintrùedare  gli  andamenU  di  qual^ 
ehtiduno,  —  un  ouvrage ,  un  compte,  etaml^ 
nare  aitentamenle ^  rivedere  un  conta,  un* 
opéra. 

RESSAUT,  s.  m.  t.  d'arch.  avance  ou  sail- 
lie »  risallo  «  aggetto^  sporto, 

RESSAUTER»  v.  n.  iporgere  n  fuori,  ri- 
emitare. 

RESSEIIBL  ANGE  »  s.  f.  ratt&migUanxa  , 
eimigtianea ,  auimiglianza  ^  eonfaeenza,  affi^ 
nità.  Ce  fils  est  la  vraie  ressemblance  de  son 
père ,  à  il  ritratio  di  iuopadre. 

RESSEMBLANT,  E,  adj.  astomigiiante , 
simigtiante ,  rassom igliante, 

RESSEMBLER,  v.  n,  rauomlgUare ,  atêi" 
tnigliare,  somigtiaref  ester  simite ,  tlmigtiare, 
raffigurare*  Ce  peintre,  ce  musicien ,  etc.  se 
ressemble ,  piUore,  musieop  ehe  ei  ripete  in 
fuite  le  eue  opère, 

RESSEMELER ,  v.  a.  mettre  de  nouvelles 
semelles  à  une  vieille  chaussure ,  rieolare,  rim' 
pédutare, 

RESSEMER ,  v.  a.  V.  bbsbhbb. 

RESSENTIMENT,  s.  m.  faible  attaque 
d*tm  mal  qu'on  a  eu ,  ritentimento ,  resta  di 
nudê'^^%  souvenir  des  injures,  avec  désir  de 
Tengeance,  rteentimento ,  odio,  sdegno,  ira, 
eoilera ,  rabbia^  elesiderio  di  vendetta,  — ,  au- 
trefois souvenir  d'un  bienfait,  ricordanta, 
gr^titmdlne, 

RESSENTIR,  v.  a.  sentir, «o/frîre, ;»at^, 
provare,  '— ,  au  réd^.  sentir  quelque  reste  d'un 
aâal  qu'on  a  eu,  patire.  On  dit  dans  le  même 
sens ,  il  se  ressent  de  la  mauvaise  éducation 
qu'on  lui  a  donnée ,  egli  si  risente  delta  eattiva 
^ueaeiome ,  eee.  Se  ressentir,  avoir  part  à  quel- 
que choie  de  bien  ou  de  mal ,  partecipare ,  ri- 
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eeniire. —  d'une  injure,  wm  êOûportare  un' 
ingiuria ,  famé  vendetta»  — ,  uans  -  un  sens 
opposé,  il  m'a  fait  un  mauvais  tour,  mais  il  s'en 
ressentira,  egli  ee  ne  sentira,  àoé,  ne  sarà 
Dunito,  Musdes  bien  ressentis,  t.  de  peint 
bien  marqués,  bon  espressi,  risentiti, 

RESSERREMENT,  s.  m.  ristrignimettio 9 
strettura. 

RESSERRER,  v.  a.  ristrignere,  rûfrm- 
gere,  — ,  fig.  tegar  meglio,  — ,  abbreviare , 
rinehiudere.  — ,  en  parlant  d'un  prisonnier , 
strignere  maggiormente  un  prigioniero.  —  lé 
ventre ,  ristrignere  il  ventre,  indurre  stitieheZ' 
ta.  Le  froid  resserre  les  pores,  il  freddo  H" 
etrigne  i  pori,  — ,  au  fig.  dans  un  temps  de 
disette  on  dit ,  chacun  se  resserre»  fiam. 
ognuno  teema  le  spese, 

RESSIF,s.m.  V.  bMgif. 

RESSORT,  s.  m.  élasticité,  elasticità, 
forta  elastiea.  Ce  corps  fait  ressort ,  motleggiar 
bene,  restituirsi  net  primo  staio,  — ,  morceau 
de  métal  qui  se  rétablit  dans  sa  première  situa- 
tion auand  il  cesse  d'être  contraint,  molla„ 
Grand  ressort ,  molla  maestra,  — ,  fig.  n'agir 
que  par  ressort ,  operar  sotamente  per  l' attrui 
impulsa,  — .  fig.  moyen  ,  mtxzo,  modOf  espW' 
diente  ,  eompenso^  rigiro,  verso»  Faire  jouer 
tous  ses  ressorts ,  fare  ogni  sfor*o,  — ,  étendue 
de  juridiction,  giurisdizione.  Gela  n'est  pas  de 
mon  ressort ,  tid  non  é  délia  mia  s  fera  ,  di  mia 
eompetenza.  Gela  est  du  ressort  de  la  méd^ 
cine,  ei'd  riguarda  la  medieina.  Juger  en  der« 
nier  ressort  •  sentenziar  définit ivamente, 

RESSORTIR,  V.  a.  useirdi  nuovo.'^ ,y,  n. 
dipendere  da  quaiche  giurisdizione  superiore* 

RESSOR'TISSANT,  £,  adj.  dipendente 
da  quafehe  giurisdizione  superiore, 

RESSOUDER,  V.  a.  souder  de  nouveau» 
risaltlare. 

RESSOURCE ,  s.  f.  ce  qu'on  emploie  pour 
se  tirer  de  quelque  affaire ,  mezzo ,  verso^  ma" 
niera  onde  liberarsi  da  un  perieolo^  eavarsi 
d*  imbarazzo,  d*  intrigo;  .vulg.  risorsa.  Ce 
cheval  a  de  la  ressource ,  ha  del  vigore,  — ,  au 
fig.  on  dit,  homme  de  ressource,  plein  de  res- 
sources, uomo  féconde  nelC  ideare ,  net  trovar 
espedienli,  net  trovar  mezzi,  eompensi  per  ee 
o  per  gli  altri. 

''RESSOUVENANGE,  s.  f.  V,  ibssod- 

VBHIB. 

RESSOUVENIR  (SE),  v.  t.  rieordarsi , 
raeeordarsi,  rammentarsi,  rimembrare,  — 
pour  considérer,  pensare,  riflettere,  badare, 

RESSOUVENIR, s. m. rccor^o,  memoria, 
rimembranza.  — ,  pour  ressentiment  des  maux 
dont  on  n'est  pas  bien  guéri ,  altaeeOf  risenti^ 
mento  di  maie* 

RESSUAGE,  s.  m.  ilrisudwre.  —  (métall.), 
action  de  ressuer,  de  séparer  l'argent  du 
cuivre,  liquaùone* 

RESSUER,  v.  n.  risudare.  —,  gemere.  —  » 
en  métallurgie,  liquefare,  étrangère, 

RESSUS ,  s.  m.  t.  de  vèn.  lieu  où  les  bétes 
fauves  et  le  gibier  vont  se  sécher  après  la  pluie 
ou  la  rosée ,  bianrana. 

RESSUSCITER, y.  a.  rieuseUare^  ricAûi- 
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ififfM  ûtië  vite,  -^ .  eo  parlant  d'un  remède  | 
d'une  bonne  nouvelle»  guaripe^  rûllegrarp,  —, 
fig.  ravvivore.  — ,  t.  n.  revenir  de  la  mort  à 
la  vie,  risorffere^  tornare  dm  morlê  a  tlia, 

RESSUYER ,  Y.  n.  sécher ,  rateiugarê,  «* 
teiugare. 

RESTANT.  B»  adj.  rêsianiê  ,  rimanênie, 
reste,  —  f  s.  m.  le  reste ,  it  resta,  il  residuo , 
ii  rimsmente, 

RESTAUEî  s.  m.  t.  de  commerce  marit. 
rieorso  cite  gU  assieuratori  honno  /'  une  eoprë 
delf  attro  seconda  ta  hro  data, 

RESTAURANT,  s.  m.  aliment  qui  res- 
taure ,  consommé  succulent ,  rUtorullvo,  ati" 
mento  ehe  rislora ,  che  dà  vigore  ;  à  propria* 
menle  un  broda molto  sostanzioso* 

RESTAURATEUR  ,  s.  m.  qui  répare,  ré- 
tablit ,  remet  en  vigueur  (au  moral) ,  rislora" 
tore,  rislauraiore,  — -,  aubergiste»  traiteur  ^ 
Oêtiere,  et  vnlg.  tratiore^  risioratore, 

RESTAURATION  »  s.  f.  t.  usité  au  moral, 
riitaurûtione ,  ristabilimen to. 

RESTAURER, Y. a. rûtonira,  retiaurare, 
rieonfortare  ,  riereare,  ristabitire,  —  ,  en  par- 
lant dfs  ouvrages  de  sculpture,  peinture,  etc. 
ristorare,  rifure  ,  rinnovare, 

RESTE ,  s.  m.  ce  qui  demeure  d*un  tout , 
reêto , avanzo ,  residuo.  Et  le  reste,  eeeetera. 
Les  restes  d'un  homme  illustre ,  ieeenert  d*  un 
aomo  Hiusire.  Jouer  de  son  reste,  prov.  etfig. 
fgy  l'  ultimo  sforso.  Donner  le  reste  à  quel- 
qu'un *fig.  et  fiini.  moitegf^iare ,  punger  sut 
vivo.  Etre  en  reste,  restar  debitore.  — ,  avenso, 
rifiulû.  Au  reste,  du  reste,  adv.  ai  rimanente, 
nuiladimeno ,  per  allro,  eon  tutto  cid,  non 
œtanîe. 

RESTER ,  Y.  n.  restare ,  avantarCf  rfma" 
nere  —,  fermarsi,  — ,  esser  fermo  In  un 
tuogo^  dimorarvi.  —  sur  la  place»  r*:starifrorto 
êuteatnpo,  -«,  t.  de  mar.  être  si\jx\,  esser  si- 
tttato,  esser  posto,  stare, 

RESTITUABLE,  adj.  t.  de  pal.  ehe  puà 
esser  restiluilo^  riposta  ntl  primo  siata, 

RESTITUER  ,  Y.  a.  rcstituire,  rondere.  •— 
l'honneur ,  riporar  /'  onore,  —  un  texte ,  un 
passage,  ristabilire  un  testa,  ridurio  alla  sua 
vêra  iezione.  -—  une  |)ersonne  en  son  entier ,  t. 
de  pal.  riporre  nelio  çtalo  di  prima. 

RESTITUTEUR,  s.  m.  relui  qui  rétablit 
un  texte ,  ehi  riduee  un  tcsio  alla  vera  lezionê, 

RESTITUTION,  s.  f.  reslituzione,  —  ,  t. 
de  pal.  entérinement  des  lettres  du  prince,  r«- 
stituâionein  tempo,  —  du  texte,  d'un  passages 
ristabilimento  a  ridueimento  d*  un  testa  alla 
sua  vera  Iezione.  Médailles  de  restitution,  dont 
le  type  représente  desmoiiumens  restaurés  par 
les  princes  »  medaplie  di  restaurazione, 

RESTREINDRE,  y.  a.  resserrer;  se  dit 
surtout  au  6g.  ristringere,ristrignere,  ridurre, 
diminuire. 

RESTRICTIF»  IVB,  adj.  restriitivo,  li- 
mitativo, 

RESTRICTION  ,  s.  f.  modification»  re- 
êîritione ,  eeeettuatione  »  timiiaaione.  —  men- 
tale ,  arrière-pensée  aveo  dessein  d'abuser,  r»- 
sîrûionWismtatê» 
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RESTRINGBIIT .  B,  adj,  €t  u  mMfrb^ 
génie, 
RESULTANT,  B,  adj.  t.  de  prat.  tié  dh« 

ris u lia  d'  una  tite, 

RÉSULTAT,  s.  m.  ce  qui  s'enaail  d'ma 
délibération ,  d'un  fait,  rieuitamonto,  eniiribia- 
sione  .  somma ,  esitôf  sueeeesOg  eomsêguenam, 

RÉSULTER,  Y.  n.  s'ensuivre,  rUatiîtrêt 
naseere ,  Seguiro ,  provenire. 

RÉSUMÉ,  s.  m',  précis,  eompmUtio,  mmt* 
maria,  risiretto ^  sunto ,  epilogod'  undiêcorm, 

RÉSUMER  »  Y.  a.  t.  dogm.  et  de  jarisp.  n- 
assumcrd  ripeiere^  epilogarOf  ripigliarm» 

RÉSUMPTE,  s.  I.  acte  que  soutenait  n 
docteur  en  théologie ,  uiiimo  ésame  m  difim 
per  il  grado  didottare  in  teologia, 

RÉSUMPTE»  adj.  m.  se  dit  du docleiiri{ai 
a  soutenu  sa  résumpte ,  dot  tore  in  tootogia, 

RÉSUMPTION  ,  s.  f.  action  de  résumer, 
reassunzione, 

RÉSURR»s.  f.  t.  dépêche,  appât  fait 
des  œufs  de  morne ,  sorta  d' etea,  — ,  filet 
les  sardines  »  sorta  di  reto» 

RÉSURRECTION  »  s.  f.  retour  de  la 
à  la  vie  ,  resurrezione ,  risuseilamenio,  rifaraa 
da  morte  a  vita.  — .  par  ut.  giiérison  inopi- 
née ,i{uarigione  inaspettaia ,  risurroKtmmm 

RÉTABLE  »  s.  m.  ornement  d'arcbilectuiCi 
spezie  di  eomiee. 

RÉTABLIR .  Y.  a.  ristabilire,  rUi9re99, 
resta urare  ,  riporre  in  buono  stato, 

RÉTABLlSSEMBNT.s.m.nsteAllôiuMib 
restaurazione ,  rifacimento. 

RETAILLE,  s.  f.  ritagtio, 

RETAILLEMBNT,  s.  m.  it  ritagCuat. 

RETAILLER ,  v.  a.  UUler  de  nooteev, 
ritûgliare» 

RETAPER  »  Y.  a.  retrousser  les  bords^^m 
chapeau .  arricdare  un  eappeilo. 

RETARD  »  s.  m.  ritardo,  indugio.  Le  ie> 
tard  d'une  pendule ,  ritardamento d*  irn  artaaiK, 

RETARD ATION.  s.  f.  V.  anAaftBMBn. 

RETARDi^MENT»  s.  m.  ritardo,  rUmrém- 
mento  .  tardanaa ,  dilazioma ,  indugio» 

RETARDER  »  y.  a.  ritardare, siiffkrhm ^hf 
dugiare,  protrostinare ,  menara  in  tmmgo. 
—  »  empêcher  d'aUer ,  de  partir ,  fermmr^  ,  mr- 
restare,  impedire  ,  trattenere,  — ,  au  neatrêt 
il  se  dit  de  ce  qui  Ya  trop  lentement  :  celte  Imt- 
loge  retarde  »  la  lune ,  la  marée,  la  fièrre  ^  de 
retarde ,  Wf^rc/ara ,  venir  piit  tardi, 

RETATER,  y.  a.  rimaneggimrt,  — , 
saggiare. 

RETEINDRB ,  y.  a.  teindra  de 
en  une  autre  couleur,  ritingerejigneretint 

RÉTElNDRB,  y.  a.  éteindre  de  nooi 
rispegnere ,  spegnor  di  nuovô, 

RETENDEUR ,  s. m.  ouvrier 
dresse  les  étoffes,  stenditore. 

RETENDRE,  y.  a.  dUtendere^ 
di  nuoro, 

RETENDRE,  y.  a.  tendre  de  m 
riiendere. 

RETENIR ,  Y.  a.  raroir,  rUmmre, 
rare,  ^ ,  garder  ce  qui  est  à  un  autre*  rtoiM^ 
têrbarê,  >^ ,  oMuerrer  ceqtie  ron  a ,  * 


tÊummÊiH ,  a9#r  tuta,  — ,  fÀf rver ,  rîîmtni, 
êerban.  — >  t.  d'arilh.  retenir  un  cbiiïre,  f»* 
MM,  pûriarc  —,  t'auurer  par  préraulion 
d'une  chose,  prûeaeeiarsi ,  proturarêi.  Ce  cou- 
seiller  retient  le  buivau ,  fUtarê  un  giorno  per 
la  relation  4^  una  coûta,  <—  *  arrêter ,  trattC' 
nerot  arr$ttare,  earcerare,  «— ,  impêdire.  Se 
retenir,  aggrappani,  appigliarsi  a  qualeho 
cûia.  —,  réprimer,  eontcntrOy  raffrenaro  ^ 
moderare,  — ,  imprimer  dans  sa  mémoire ,  ri- 
tênere,  Unere  a  mente,  —,  en  pariant  des 
bètes,  concevoir,  coneepire^  reslar  pregna. 
Se  retenir ,  en  parlant  du  cheval ,  resUUre, 

RBTENTEH  ,  v.a.  riUntare,  ienlart,  pro- 
vere ,  eimeniare  un'attra  voHa, 

RÉTENTIF,  lYE,  adj.  t.  de  dogm.  W<#- 
nitivo,rUeniivo, 

RÉTENTION,  9.  f.  réservation,  rUen- 
tiane,  riterva,  —  d'urine,  et  absol.  il  est  ma* 
lade d'une  rétention,  riienzioned*  urina, 

RETENTIOKNAIRE.  s.  m,  qui  retient 
ce  qoi  appartient  à  d'autres,  ritenitore,  che  ri' 
iiene  la  roba  altrui, 

RETENTI  H,  ▼.  a.  rimbombare,  ritonare , 
rintrcnare,  — ,  au  6g.  ses  louanges  retentis- 
sent dans  tout  l'univers ,  le  sue  lodi  risuonanê 
in  ogni  parie, 

RETE^  TISSANT ,  £ ,  adj.  risonanie^  rim- 
kombanle» 

RETENTISSEMENT,  s.  m.  rimbombo, 
fraeore, 

RÉTENTUM ,  s.  m.  (du  lat.)  t.  de  prat. 
articoh  seereto.  — ,  fig.  rttêrva  fatia  pur  atUt" 
SM,  tuiterfugio ,  tergivertaxione, 

RETENU  ,  UB ,  adj.  circonspect ,  rafleiiic 
ÎO,  eaulo,  modeito. 

RETENUE ,  s.  f.  modération ,  ritenulestûf 
diseretione^  eireoapezione  ,  prudenta,  modo , 
femperamenio,  — ,  somme,  chose  qu'on  retirnt 
avec  droit  •  ritenula ,  ritcnimonto ,  ritenzione» 

R£TIAIItES,s.  m.  pi.  espèce  de  gladia- 
teurs dont  l'arme  principale  était  un  iilet  qu'ils 
jetaient  sur  leurs  adversaires,  reziarj, 

RETICENCE ,  s.  f.  suppression  volontaire 
d'une  chose  qu'on  devrait  dire ,  relicenta.  — , 
6g.  de  rhét.  par  laquelle  l'orateur  fuit  entendre 
une  chose  .«annla  dire ,  retieenta ,  opotiopesi. 

fiÉTIGULAIRE,adj.  t.  d'anat.  i7 r^fico- 
lato  délie  vene ,  de'  nervi, 

RÉTICULE,  s.  f.  (astr.)  tiromento  composte 
difila  per  miturare  i(  diamttro  degli  astri. 

BÉTIP,  IVE,  adj.  qui  s'arrête,  il  se  dit 
des  bétes  de  monture,  rettio,  -^,  s.  il  fait  le 
i^if,  riiroto,  caparbio, 

BÉTIFORMB,  adj.  V.  lifTioctÀiai. 

RETINE,  s.  f.  rtiina  doit  oechio. 

RETIRADE ,  s.  f.  t.  de  fortif.  baetia,  «fM- 
tûio. 

RBTIR ATION , s.  f.  t.'  d'imp.  action  d'im^ 
primer  le  second  c6té  d'une  feuille  de  papier, 
ritirmiione,  ttampadella  teeonda  faeciala  d*  un 

RETIRÉ,  ÉB,  adj.  solitaire,  rimoto,  eo- 
liîario,  solingo. 

RBTIRBMENT, s.  m.  contraction,  t.  de 
eMmrite  i  contratipnê,  rUirammfo  dei  fiervî. 
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RETIRER, ▼.  a.  tirer  di  nuovo.  •-•,  fam. 
retrer  son  haleine,  ritirare,  tirare  in  deniro. 
«-,  tirer  une  chose  d'un  lieu ,  eavare,  levare  , 
itnppare.  —  un  seau  du  puits ,  ripeeeare  /« 
toKhiadalpoeto, —  sa  parole,  6g.  disimpO' 
gnarei  di  sua  parola,  — ,  en  parlant  des  cbcMS 
qu  produisent  du  revenu,  rieavare,  riteuo' 
ier»,raeeoglû  re,  —  de  la  gloire,  de  grands  avan- 
ta^s,  riporiare ,  eavare,  —,  donner  asile,  K- 
eetere ,  albergare ,  dar  rieetto,  —  une  terre , 
la  bcheter ,  rieomperare.  Se  retirer ,  ritirarsi^ 
partirti.  Se  retirer  du  vice,  du  désordre,  /«- 
tcivd,  —  à ,  daM .  sur ,  aller  s'établir  dans  un 
lieu,  ricoverarti,  —,  se  raccourcir,  rilùtiivô 
raeioreiani ,  aggranehiarei.  On  dit  que  la  ri- 
vièi*  se  retire ,  et  neulral.  que  la  mer  retire  f 
eeenare,  ritirarei» 

RETOISER,  Y.  a.  rimiturar  colla  tern. 

R:.TOMBBR,  v.  a.  eadere,  rieadere,  ri" 
eateere,  — ,  6g.  et  absol.  rieudere^  rônnuMi» 
lani.  Il  relomlie  toujours^dans  les  mêmes  fau- 
tes, 'orna  eempre  agit  tteui  êrrori,  rieado 
eempn  ne'  medeùmi  fallu 

RETONDRE,  t.  a.  rifoëore,  ioeara  di 
nuovo, 

RETORDEMENT,  s.  m.  t.  de  manuf.  mw 
tion  de  mordre,  l'eflet  de  cette  action  »  terct- 
tnento  de'Ja  teta, 

UETOKDKUa,  s.  m.  ouvrier  qui  retord 
les  6U  avec  dt^  moulins  à  bras ,  ioretiore, 

RETORDRE,  v.  a.  tordre  une  seconde 
fois ,  ritoretre^  tureere  una  eecenda  votta.  —  « 
simpl.  tordre ,  ei  parlant  du  61  on  de  la  fi- 
celle ,  torcere,  Doiner  bien  au  fil  à  retordre  à 
quelqu'un ,  prov.  dar  briga ,  dar  gatf^  « 
pelare, 

RÉTORQUER,  y.  a.  riioreerû  un  argê- 
mento ,  riltatlere  h  ragioni» 

RETORS.  £,  idj.  ritorto.  c'est  un  bomrae 
relora ,  fi^;.  scaUrt^  asiutOy  aecorto, 

RÉTORSION  s.  f.  t.  de  dialect.  nWeî- 
mtnto  d*  arfjometii,  di  ragioni, 

BETORSOIH  s.  m.  filaiojo  pvr  far  h 
cordicelle, 

RETORTE ,  s.f.  t,  de  cbim.  sorte  de  vaî». 
seau,  tioria, 

RETOUCHE.},  f.  endroito  d'un  tableau 
retouches ,  luoghid'un  quadro  ritoeeati,  ri*' 
fattit  eanfiinii, 

RETOUCHER  ▼.  a.  toucher  de  nouveau  » 
corriger,  ritvceare,emendare  ,eorregger§,  -^, 
repasser  le  bunn  iir  une  planche ,  rUoceara 
a  bulino, 

RETOUR,  s.  m  action  de  revenir,  ritomù, 
iomata,  Élre  sur  son  retour,  etser  vieino  m. 
par  tire  per  ritorno'iene,  — ,  eeeer  tul  finira , 
eu!  coder  dell*  été  ,Mffp  atlempalo»  Faire  un 
retour  sur  soi-méne ,  riontraro  in  te  tteteê, 
La  fortune  a  ses  rttoun,  la  fort  una  ka  le  tua 
vieende,  A  bedu  jei ,  beau  retour,  prov.  rM- 
der  la  pariglia,  —  ce  qu'on  ajoute  pour  ren- 
dre un  troc  égal  eambio,  eontraeeambio  ^ 
gtunta  t  tovrappiit,  — ,  reconnaissance ,  sorte 
d'équivalent  d'un  èienCsit  reçu ,  Kramhiiiae , 
gratitudinê ,  eonîrueambio ,  meraede  ?  1  amitié 
demande  du  reUrar  «^  »  eu  pl«  toon  eootiulNl 
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et  multiplia ,  les  tours  et  retours  d'une  ri- 
Tière ,  î  f^irijê  giravoUê  d'  un  fiumê,  . 

RETOUliNË,  s.  f.  carte  qu'on  retourne  à 
oertains  feux .  la  caria  voUata. 

RETOURNER,  v.  n.  ritornarc,  fomo^, 
rivenire,  riandare.  — ,  ripigliarê^  rimettrsL 
A  certains  jeux  de  cartes  on  dit ,  qu'est-ce  ^i 
retourne?  il  retourne  cœur,  pique ,  etc.  qutl  i 
ta  earta  eke  é  voiiata?  — ,  v.  a.  rivoltare,  ri- 
votgwt»  — «  ^p  pr€ndtrê  aitre  miture,  — en 
arrière,  dar  indittro,  abbandonare  un*  .m- 
prestt. 

RETRACER ,  v.  a.  delineere ,  désignai  di 
nuovo,  — ,  6g.  raconter  les  choses  passée,  nm- 
fn«morare,  narrarê,  ridir^,  rtferire, 

RÉTRACTATION,  s.  f.  action  par  la- 
quelle on  se  dédit  de  ce  qu'on  a  avancé,  rirat- 
taxions, 

RÉTRACTER ,  r.  a.  déclarer  qu'oi  n'a 
plus  l'opinion  que  l'on  avait  avancée,  rlrat' 
tare,  — ,  t.  r.  riiratîarsi ,  dadini, 

RÉTRACTION ,  s.  f.  t.  de  méd.  ra<cour- 
cisseroent  d'une  partie ,  eontration^, 

RETRAINDRE,  y.  a.  t.  d'orfèvr.  3af f«re 
una  verga  d*  argenio  in  modo  che  prttiia  la  fi- 
gura d*  ana  tazza,  ue» 

RETRAIRE.T.  a.  t.  deprat  retTer,ril«- 
nere  una  cota  venduta  p§r  dirilto  ftudalc  o  di 
parentcla» 

RETRAIT,  E,  part  V.iKnAïai.  —,  adj. 
se  dit  des  blés  qui  mûrissent  sans  se  remplir, 
annebbiato,  — .  t.  de  blas.  face  retraite,  qui 
ne  touche  pas  l'^u,  ritirait, 

RETRAIT,  s.  m.  certaini  action  en  justice, 
azionê  por  eui  ti  prétende  rlencro  una  postcS" 
êione^  casa,  ecc»  venduta  dtrui.  —  lignager, 
giut  diritenere  per  cauta  d  parcnttla,  —  féo- 
dal, giu9  feudale  di  ritenen  una  cota  venduta, 

—  conventionnel  ou  réméi^,  giut  o  diritto  di 
ritenore  in  virtU  di  conVatto  o  eondizianê 
etprétta, 

RETRAITE,  s.  f.  actioi  de  se  retirer, rcti- 
rata.  Sonner  la  retraite ,  totar  la  raccolta ,  la 
ritirata,  — ,  riliro,  tolituiine,  —,  etercixj 
tpirituati.  — .  atih ,  rieettœolo ,  rifugio ,  rico* 
vêro,  — ,  t.  d'arcb.  ladimnution  d'épaisseur 
qu'on  donne  à  un  mur  d'étape  en  étage ,  ritira- 
ta. — ,  chez  les  militaires,  ^tntiont  dû  giubi» 
loti. 

RETRANCHEMENT,  s.  m.  diminution 
de  quelque  chose,  tcemanmto,  diminuzionc* 

—  «  espace  retranché  d'ui  plus  grand ,  divi^ 
tiono ,  teparationo.  — ,  trivaux  qu'on  fait  à  taf 
guerre,  trinderamcnto,  Yotoa  quelqu'un  dans 
ses  retranchemens ,  fig.  métcr  in  tacco. 

RETRANCHER,  V.  a;séparer  une  partie 
du  tout,  tminuirt,  Uvaro ,tagliare.  — ,  dimi- 
nuer, diminuiroy  minorare.  ttênuare,  —,  6ter 
entièrement,  fonw,  ironarê.  On  dit  que  les 
médecins  ont  retranché  h  vin  à  quelqu'un, 
proibire,  vietare.  —  un  caop,  en  t.  de  guerre, 
trinciirartifare  trineierammti.  Se  retrancher, 
▼.  r.  et  absoU  rittringersi  ^ridurti  a  mencdi" 
minuire  le  tpeto,  — ,  t.  de  ^erre,  trincierarti, 
y^  f  fis*  il  M  retranche  toùours  sur  sa  bonne 
intention»  êoutarti,  difenUtti. 


REV 

RETRAYANT,  E,  s.  «Aï  hagmêdétiiê' 

RÉTRÉCIR,  V.  a.  rittrign$rê»  risarnra. 

RÉTRÉCISSEMENT,  s.  m.  scorvûamtoi 
aeeôrciamênto ,  ttrignimento, 

RÉTREINORE,  y.  a.  V.  XMBOurin. 

RETREMPER ,  v.  a.  Umprar  di  nuùvo, 

RETRESSER,  v.  a.  intreeeiar  di  nupvo, 

RÉTRIBUER,  v.  a.  dure  una  relribuzu 

RÉTRIBUTION,  s.  f.  retribuzim^ , 
rio,  ricompenta,  —,  onorario, 

RÉTRILLER,  v.  a.  étriller  de  noaveau, 
ripu lire  colla  ttrigHa,  ttregghiare  di  iijcaev. 

RÉTROACTIF,  IVE,  adij.  qui  a^t  snrk 
passé .  retrottttivo, 

RÉTROACTION ,  s.  f.  effet  de  œ  qui  est 
rétroactif ,  retroazione. 

RÉTROCÉDER ,  t.  a.  t.  de  prat.  rmdbn 
cid  ch*  era  ttato  cedulo, 

RÉTROCESSION,  s.  f.  (prat.)  rflftwi- 
time ,  retrocedintento, 

RÉTROGRADATION,  s.  f.  (asU.)  r«li»- 
gradaziene, 

Rl^TBOGRADE,  adj.  rétrograda, 

RETROGRADER,  v.  n.  se  dit  particulier 
rement  des  planètes  lorsqu'elles  paraissent  ^Bcr 
contre  l'ordre  des  signes  célestes,  rétrogradai^ 
iomare  addietro, 

RETROUSSÉ,  ÉE,  part.  V.  le  verbe. 
Avoir  le  bras  retroussé  jusqu'au  coude,  asten 
tbracciato,  auer  le  mantche  rimboceaie  fimté 
gomito.  Nez  retroussé,  naso arrieciaio.  Fiaa 
retroussés  d'un  cheval ,  fianelû  ineaveUi, 

RETROUSSEMENT,  s.  m.  ripUgammi^ 
ripiegatura, 

RETROUSSER,  y.  a.  replier,  idetcret 
haut  ce  qu'on  avait  détroussé,  rîpiegan,  ai" 
zarey  raccorre,  —  ses  cheveux»  son  cfaapen, 
ses  manches ,  arrieciares  tirar  tu,  riutbeeean 
le  maniche$  ece. 

RETROUSSIS,  s.  m.  teta,  a/a,  vmtoiU 
cttppelh, 

RETROUVER,  V.  a.  ritrovara,  rittvemm, 
raecattare, 

RETS,  s.  m.  filet,  reta  da  pesei  a  dti  menH. 

R$TU,  UE,  adj.  (bot.)  epuntaio,  oitmm, 

RKTUDIER ,  V.  a.  rittudiarû. 

RÉTUVER,  V.  a.  étuver  de  Doureaa,  ft- 
mentar  nuovamente, 

REUMAMÉTRE,  s.  m.  stromentopm^mi- 
turare  la  rapidità  d*  un'  aequa  correnf*. 

RÉUNION ,  s.  f.  fiunùmei  unUmê.  —  9  %. 
rieonciliazione, 

RÉUNIR,  ▼.  a«  riunirû,  unire  inaimm, 
adunare ,  rieongiungere,  — ,  fig.  riameitun». 
—  les  lèvres  d'une  plaie»  rammurginar^ ,  aaf- 
dare, 

RÉUSSIR ,  V.  a.  rtutéire,  etmt^mir  t  âi- 
tento,  aver  buon  etito^  tortir  C  effeffo,  —  ,  ca 
parlapt  des  arbres,  venir  bena^  ffraep^rmrmm 

REUSSITE,  s.  f.  riuscita,  euceeuo, 
effetto, 

REVALOIR ,  T.  a.  rendre  la  paràlle  , 
dere  la  pariglia,  il  contraeeambio, 

REVANCHE,  s.  f.  ritcaito,  parigUm^ 
traeeambio,  *-,  au  jeu  ^  ritcaitû  ni$i  git 
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ftvauliâ.  En  revanche,  adr.  in  cambh,  per 
eontraeeambio, 
REVANGUER ,  v.  a.  défendre  quelqu'un 

3ui  est  altaqué,  difemdere^  aecôrrêre  in  ajulo 
l  aleuno.  —  »  rendere  la  pariglia ,  eontrac' 
cambiare ,  rimeriiare  d^  un  bene, 

RBVANGHEUR,  s.  m.  qui  revanche ,  ivn- 
diealore,  dîftnsore. 

RÊVASSER,  T.  n.  en  st^le  fam.  iognar», 
tiiw  molutaîo  da  frequenti  togni. 

RÊVE ,  s.  m,  songe,  iogno. 

REVÊGHB,  adj.  Apre  au  goûti  atpro,  afrOf 
terbiiieo,  — ,  au  fig.  ritroso,  diffieile^  intraUa-' 
biiê.     ^ 

BF.VÉGHB,  s.  r.  ëtofTe ,  baletta. 

RÉVEIL ,  s.  m.  cessation  du  sommeil ,  rU^ 
vêgiiamenlo ,  iteestare  di  dormire. 

RÉVEILLB-MATIN,  s.  m.  sorte  d'bor- 
loge,  svegfiatojo,  svegfiarino, 
.  RÉVEILLER  ou  évEiLLia,  y.  a.  tv$g(larâ, 
dêitarê,  —  quelqu'un  d'un  assoupissement,  ri- 
scttolere  daita  ionnoienza ,  dalla  Utargia.  — , 
au  6g.  risoegliar^t  suseitarôt  eccitare,  ece, 

RÉVElLLEtJR,  s.  m.  qui  a  soin  de  réveil- 
ler les  autres  •  dataiore, 

RÉVEILLON,  s.  m.  pa$to  dopo  ta  mezza 
notte  di  Natale,  -—  (peint.)»  touches  bril- 
lantes, lumi, 

RÉVÉLATION ,  s.  f.  rivelazione,  revêla' 
zion$. 

RÉVÉLER ,  ▼.  a.  rivêfare,  paletare ,  mani' 
ftitarêy  apDaletarêf  tvetare, 

REVENANT,  E,  adj.  qui  plaît,  gradevoU, 
ehê  ditetta,  —,  s.  m.  prétendu  esprit  qui  re- 
vient de  l'autre  monde ,  ipettro,  tpirito ,  om- 
bra ffantaima ,  anima. 

RÉ  VENANT-BON,  s.  m.  guadagno,  pro- 
fitto  eatualê. 

REVENDEUR ,  BUSE.  s.  rivenditort,  ri 
gatliêrê  ,  rivenditriee ,  rivtndagViola, 

REVENDICATION .  s.  f.  t.  de  prat.  ildi- 
mandare  le  cote  tue, 

REVENDIQUER,  v.  a.  réclamer  une  chose 
qui  nous  appartient,  dimandare  le  coté  tue» 

REVENDRE,  v.  a.  rivendere. 

REVENIR,  ▼.  n.  rivenire^  ritornare.  On 
dit  que  des  bois  qui  ont  été  coupés  reviennent 
bien ,  rcmelfer»,  ripuUufare;  que  de  certaines 
fiandes  reviennent ,  ruUare,  nauteare,  — ,  re- 
commencer à  faire,  à  dire ,  iomare^  ricomin- 
eiart,  —,  6g.  revenir  à  la  charge,  repUeare, 
rinnovare  le  islanze.  On  dit ,  j'en  reviens  tou- 
jours là,  qu'il  faut...  pertitîerty  durare.  — , 
prov.  revenir  à  ses  moutons ,  ritornare  alla 
eal/aja ,  a  riparlar  dP  una  cota  che  preme,  — >, 
se  rétablir,  riaverti,  ristabilirti.  On  dit  que  le 
▼in.  les  liqueurs,  etc.  font  revenir  le  cœur, 
fam.  cenforiare ,  etilarare.  Cet  homme  ne  re- 
vient pomty  egUècaparbio,  tettereccio.  —  de 
ses  erreurs,  de  ses  opinions,  disingannarti , 
rîconoteere  i  tuoi  errori,  i  tnoifalli,  —  de  ses 
débauches,  des  égaremens  de  sa  jeunesse,  cam- 
klare,  correggerti,  —  à  soi,  rientrar  in  te 
tteêto*  —,  provenire,  derivare.  On  dit,  cet 
b«bit  revient  à  tant,  cottare.  — ,  plaire,  0011- 
farêl,  eatLvmre ,  piaarc.  Une  couleur  revient 
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on  ne  revient  pas  à  une  autre ,  eonfiUrtî,  eon'^ 
vtmire.  11  me  revient  de  toutes  parts  que... 
tni  vien  dette,  rifertto,  eee.  Paire  revenir  de 
la  viande ,  abbruttolare ,  fermare  la  came.  — , 
t.  de  prat.  revenir  sur  quelqu'un,  et  revenir 
par  op(K>sition  contre  une  sentence  par  requête 
cirile,  contre  un  arrêt,  intenlar  un*  azione 
contre  il  mallevadore,  ekiedere  revitione  di 
una  tentenza. 

REVENTE,  s.  f.  teeonda  vendita. 

REVENU,  s. m.  rente,  récolte  annuelle , 
rmidiia,  entrata,  eiô  che  ti  rieava  annual» 
mette  da  un  podire^  da  una  eariea,  eee, 

£E VENUE,  s.  f.  se  dit  du  jeune  bois  qui 
rev.ent  sur  une  coupe  de  taillis,  rimetta, 

lÊ  V  ER,  ▼.  n.  et  a.  tognare.  — ,  vaneggiare, 
— ,  fameticare,  delirare.  — ,  ettere  attratto, 
avet  il  capo  aftrove ,  ttar  pentoto. 

RÉVERBÉRATION ,  s.  f.  se  dit  de  la  lu- 
mièie  et  de  la  chaleur,  riverberazîone ,  river" 
beranento,  riverbero, 

RÉVERBÈRE,  s.  m.  riverbero. 

RÉVERBÉRER,  v.a.  etn.  en  parlant  de 
la  limière  et  de  la  chaleur,  riverberare ,  rin» 
verbtrare,  reverberare» 

Ri£ VERDIR,  ▼.  a.  peindre  de  vert  une 
autn  fois,  ritignere  di  eolor  verde.  — ,  v.  n. 
rederenirvert,r/«i;errft>a,  rinverzire^  rinver» 
zicate.  — ,  6g.  en  parlant  de  certains  maui, 
ripu'Julare,  rinateere. 

RRYERDISSEMENT,  s.  m.  il rinverdire. 

RÉVÉREMMENT,  adv.  riverentemente ^ 
eon  tjyetjBnza. 

RÉVtRENGE,  s.  f.  riverenza,  rîtpeitû» 
venerazitne»  — ,  taluto,  inchino.  Sauf  révé- 
rence, p(p.  con  rltpetto  0  con  riverenza  par» 
landof  cm.  lieenza. 

RÉVËIENCIELLF,  adj.  f.  t.  de  pal. 
crainte  rjiërencielle ,  timor  riuerenziafe. 

RÉVÉFENG!BUSEMENT,adv.  avec  res- 
pect, rivênntemente ,  con  gran  ritpetto, 

RÉVÉFENGlEUX,BUSB,adj.  fam.et 
iron.  cerimtnioto,  che  tta  tulle  cerimonie, 

RÉVÉREND  .  E ,  ary.  reverendo, 

RÉVÉRÎNDISSIME ,  adj.  reuerondU- 
timo. 

RÉVÉRER,  V.  a.  riverire^  onorare,  ri" 
tpetfare ,  vinerare. 

rêver: E .  s.  f.  pensée  où  se  laisse  aller 
Timaginaticn,  medilazione,  pensiero.'^y  ima- 
gination extravagante,  ttravaganza,  vitionê, 
vanegsiamento.  — ,  detirio,  fametieo, 

REVEFNIR,  V.  a.  invemiciare  dinuovo, 
dar  nuovauenle  la  vernice. 

REVEIQUIER ,  s.  m.  toHa  di  giuoco. 

REVERS,  s.  m.  coup  d'arrière-main,  ro» 
veteioy  mtnrovescio.  — ,  en  parlant  des  mon- 
naies ou  les  médailles ,  i7  roveteio.  Le  revers 
de  la  mcdiillc,  6g.  il  contrario ,  P  oppotto,  — , 
la  seconce  pnge  d'im  feuillet,  la  faceiata  di 
dietro ,  ii  verto  del  foglio.  Un  revers  de  for- 
tune ou  «implcrocnt  un  revers,  <v«nf«ni,  <i- 
nittro  aaidcnte.  Le  revers  de  la  tranchée,  t.  de 
guerre,  ifianeo  del  parapetto.  —  (mar.),  ma- 
noeuvref  de  revers ,  manovre  totto  vento, 

RB^'ERSAL ,  K ,  adj.  acte  reversai  >  ckê  si 
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fiferisee  aé  un  altn,  Eo  Allemagne»  rerenauz» 
Côrti  decreti  dtrogatorj, 

REVERSEAU,  s.  m.  pièce  qui  écarte  l'eau» 
Ugno  ch*  getta  t*  aequa  tn  fuori, 

REVEliSER»  V.  a.  rivertare^  rifondere, 

BEVERSI .  s.  m.  jeu  de  cartes,  rovetc'mo. 

RÉV£aSlBILIXÉ,s.  f.  (prat.)  nvcrsiU- 
tUà. 

REVERSIBLE,  adj.  t.  de  prat.  rtvertibile, 
ehe  dee  tomnr$, 

Rti  VERSION ,  s.  f.  t.  de  prat.  reversiom. 

REVESTlÂlRE,  &.  m.  lieu  où  les  prOtres 
se  revâteot  de  leurs  babils  sacerdotaux ,  m* 

REVÊTEMENT,  s.  m.  t.  de  fortir.  rinuit" 
zamentfl.  rinfàrzo.  — ,  i7  rtveslire. 

REVÊTIR ,  V.  a.  vesiire ,  dar  vesti  a  eh.  n« 
hm  biêogno,  — ,  en  parlant  des  habits  de  di- 
(niié»  de  cérémonie,  eic  rivatire,  vesûre, 
— ,  en  parlant  des  charges,  bénééces.  etc. 
provvuiere ,  munlre.  —  un  bastion,  forlifitare, 
rincalzare,  — ,  par  cxt.  coprirë,  ornare, 

RÊVEUR,  EUSE,  s.  et  adj.  qui  i«Te, 
Oitratto,  pentoso,  pentieroso.  C'est  un  rêveur» 
un  vieux  rêveur,  vanBggianle,  di.Uro» 

REVIDER  ,  y,  a.  vuoiar  di  nuovo, 

REVIRADE,  s.  f.  t.  de  trictrac,  fareata 
ton  una  ptdina  Kià  aceoppialà, 

REVIREMENT,  s.  m.  (mar.)  il  voUtr  di 
bordo*  —  des  parties.  V.  viaxvEnT. 

REVIKER  ,  V.  a.  giraré,  —  de  bord,  neut. 
voUar  di  bordo  ;  fig.  et  fam.  changer  d^  parti , 
voUar  casacca,  — ,  t.  de  tHclrac.  V.  ai  via  a  de. 

RÉVISER,   V*  a.  rivedere,  etaninar  di 

UUOVfl. 

RÉVISEUR ,  s.  m.  revitore, 

RÉVISION  ,  s.  f.  révisions 

REVISITER,  V.  a.  rivisiiare, 

REVIVIFIGATION,5.  f.  (chin.)  opéra- 
lion  pour  rendre  à  un  métal  sa  f«rme  natu- 
relle ,  ravvivamenlo. 

REVIVIFIER,  ▼.  a.  ravvivare:  ristorare, 
rierêare»  —  le  mercure ,  c'est  le  séparer  des 
minéraux  et  le  remettre  en  son  dat  naturel, 
TMVvivarê  il  mcreurio. 

REVIVRE,  V.  D.  revenir  de  a  mort  à  la 
fie,  riviuere,  ritorgere.  Faire  rivivre,  Gg. 
ravmvare  ;  ristorare,  ricreare,  raaendere ,  ri' 
dêttm. 

RÉVOCABLE,  adj.  rivoeaùife, 

RÉVOCATION, s. f.  revoeaztoic. 

RÉVOCATOIRE,  adj.  chi  riiota. 

REVOIR,  V.  a.  rivedero.  Adieu  psqu'au  re- 
voir, fam.  a  rivêdenl. —  d*un  cerf,  v.  n.  rico*' 
gnitionc  deU*  €ià  a  dclla  forza  deleervo,  — , 
examiner  de  nouveau,  corriger,  rifcdferc^ 
etominare ,  corrêggerc ,  ritcontrare 

REVOLER,  V.  n.  retourner  envolant  en 
quelque  lieu,  rivolar§,  ritornarc  wlando  in 
fuateh$  tuogo, 

RE\  OLER,  V.  a.  rubar  di  nuovc^ 

REVOLIN,  s.  m.  (mar.)  vent  qu  n'est  pas 
direct .  vtnlo  indiretto  t  pericoioso, 

RÉVOLTANT,  E,  adj.  spiaeewliaimo. 
— ,  ehe  miiora  a  sdegno, 

REVOLTE»  I.  f.  rébellion,  ribcUimp,  te- 
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dj^one,  iolhvMîone,  ammutinamêmio,  abboU 

tinûmenio, 

RÉVOLTÉ,  ÉE,  paru  V.  le  verbe.  —,  s. 

ribelle,  rivoltuoto, 

RÉVOLTER,  V.  a.  ribetlarê,  tolUtmre^ 
ammtifinare.  — ,  proiocare^  9sasptrare,  ma«- 
vare  n  ndegno» 

RÉVOLU,  UE,  adj.  se  dit  da  cours  da 
astres  rt  du  temps ,  /îiic/o,  fermina/o,  poêgtdo  : 
après  l'année  révolue,  etc. 

RÉVOLUTION  ,  s.  f.  retour  d'un  aatreau 
même  point  d'où  il  était  parti,  reuûiazinte, 

giro.  —  d'humeurs,  rivoluzione  d*  umorL , 

lig.  changement  dans  les  choses  du  moDde« 
eambiamento ,  vieendû, 

REVOMIR,  V.  a.  rivomitare. 

RÉVOQUER,  V.  a.  rappeler,  rcvorara,  ri- 
chiamarê,  —  un  ordre,  etc.  rivoeare ,  rtfmf- 
lare,  annullare. —  en  doute,  riehiamare,  md- 
ter  in  dubbio. 

REVUE,  s.  f.  revit  ta,  ricêrca»  — ,  rmtt^' 
gna,  mostra  de*  soldati,  —,  au  fig.  rieerta, 
esame,  disamina, 

.   RÉVULSIF,  IVE,  adj.  (mëd.)  seditda 
humeurs,  rivutsivo, 

RÉVULSION ,  s.  f.  t.  de  méd.  révolvitiflB 
d'humeurs,  rivuliione, 

REZ,  prép.  tout  contre,  joignant  :  rez  pied, 
rei  terre,  raMn fa,  a  tiveUo  ,  a  fhr  di  terra* 

RKZ-DE-CHAUSSÉE,  s.  m.  nivean  da 
terrain  ,  Uvello  del  terreno  Être  logé  ai 
rez-de-chaussée ,  abiiar  a  pian  terreno ,  m  ter- 
reno.  — ,  appartement  de  rez  ou  à  lei-de- 
chausxée  ,  quarlitre  a  terreno  y  a  pian  fan 

RHABILLAGE, s.  m.  racconunodage, 
racconcial ura ,  raeeomodamento» 

RU ABILLEK ,  v.  a.  babiller  de  nonvem  > 
rtveslire,  vestir  di  nuovo,  —  ,  rivestira^  fir 
nitovi  a6<fi.— ,rig.  et  fam.  raeeanei^rw^  race»- 
modare ,  rasstttnre  ,  rabberciare, 

RHAGADES,  s.  f.  pi.  fentes  de  la  peaa, 
ragnda,  crêpai ure  délie  labbra, délie  mani, 

RHAPONTIC,  s.  m.   V.  naoïABBa 

HOINBS. 

RHÉTEUR ,  s.  m.  retore,  retîarieo. 
RHÉTORICIEN  ,  s.  m.  reiîorUo, 

si  attente  di  rcttorica, 

RHÉTORIQUE,  s.  f.  art  qui  enseigoei 
bien  parler,  rettorica,  l' arte  cha  inségna  a 
ben  parlare ,  a  ben  dire.  — ,  traité  de  cet  «t. 
et  classe  où  ou  l'enseigne  dans  les  col- 
lèges ,  reiiorica ,  la  scuola  ove  a'  imegm 
il  ben  dire,  — ,  au  fam.  tout  ce  qu'on  empJoie 
dans  le  discourj  pour  persuader  quelqu'un* 
reltorica,  etoquenza,  fueondia, 

RUINGRA  V£,  s.  m.  comte  du  Rhin, 
gravîoy  conte  del  Reno, 

RUXNGRAVIAT,  s.  m.  statu  dei 
vio, 

RUINGRâVINE,  s.  f.  moglis  del 
gravio» 

RHINOCÉROS,  s.  m.  grand  quadr 
ayant  une  corne  sur  le  nez,  rinoeeronte, 
R  H IS  A  G  RE,  s.  m.  strumento  de'cavmeUmtL 
RUIZOPH  AGE,  s.  (bisL  nat.  )  qui 
des  racine»)  riêofago,  nungiattftdi 
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HQODI A,  s.  f.  (bot.)  plantefentant  la  roce, 
planta  con  radiei  cfts  han  adore  di  rota, 

RHOMBA  9  s*  f.  batêamo  di  Madagascar» 

RHOMBE,  s.  m.  losange  (géom.)  rombo^ 
figura  gecmttriea, 

RHÔMBOtDE.  s.  m.  (Réom.)  romboide. 

RHUBARBE,  s«  f.  plante  médicinale,  ra* 
barbaro  ,  reoborbaro.  Rhubarbe  des  moi* 
nés,  plante  nommée  aussi  rhapontic»  rapon- 
iieo. 

RHUMATISME ,  s.  m.  douleur  dans  les 
muscles ,  les  membranes ,  le  périoste  •  avec  dif- 
ficulté de  mouvement ,  rentnatismo» 

RHUME,  s«  m.  fluxion  qui  excite  la  toui 
et  rend  la  voix  enrouée,  reuma ,  eatarro. 

RflUS ,  s.  m.  (  bot.  )  Y.  srMAC. 

RHYTHME,  s.  m.  cadence»  ritmoy  na» 
mero ,  mitura ,  c*idonta, 

RHYTMIQUE,  adj.  ritmieo. 
^  RIANT,  adj.  rideniê,  fcêtoiO,  futevoie , 
liêto,  allegro  s  gajo.  ^^  ^  amena  ^  vago^gro' 
dévoie, 

RIBAMBRLLE,  s.  f.  iron.  et  fam.  longue 
suite,  kyrielle,  filza,  tunf;a  HtanUt, 

RTB  AUD ,  s.  et  adj.  impudique ,  luaurioto, 
bordel titro  ,  impudico,  distoluto. 

RlBAUDi:RrE.  s.  f.  action  de  ribaud, 
aUo  oseeno ,  distoluiezea, 

RIBAUDURE,  s.  f.  Udemanuf.  faux  pli, 
acertspatura  ,  grinza ,  eatiiua  pie^a, 

RIBLETTE-,  s.  f.  espèce  de  ragoût  qu'on 
prépare  sur  le  gril ,  vivanda  arrostila  ,  arro- 
êlicciana ,  carbonata, 

*  RI  BLE  UR,  s.  m.  pop.  vagabonda,  • 
^  RI  BORD,  s.  m.  borda  d^  unanaveche  épiU 
rtelno  afia  ehigfia, 

RIBORDAGB,  s.  m.  t.  de  mar.  dommage 
causé  par  un  cboc  bord  à  bord ,  danno  che 
to  sconlramento  <f  una  nava  reea  alC  aitra 
nelC  urtarsi, 

RIBOT,  s.  m.  pilon  d'une  baratte  pour 
fairf  du  beurre  «  peileUo  d*  ana  tangola, 

RI  BOTE  ,  s.  f.  pop.  action  de  boire  et  de 
mani^er  beaucoup,  eraputa, 

RlBOTER,  V.  n.  taire  ribote,  pop.  mon* 
giar  e  bere  ail*  tceetto. 

RIBOTEUR ,  EUSE ,  s.  pop.  ehe  ama  la 
crapula, 

n\CAnE}5Em  ,i.m.gfiigno,$oggkigno, 
riêo  di  dispregio* 

RIGANEK.  V. n.  ghignare,  togghignare, 

RIGANKUR  ,  EUSE,  s.  ehe  ride  êconeia- 
mente ,  èhe  ghigna ,  eke  togghlgna, 

RIC-A-RIG,  adv.  fam.  avec  une  exactitude 
entière,  à  la  rigueur,  eon  ettrema  etaiîetta  , 
dili^entimmamente ,  eeaUiisimamente, 

RiCH,  s.  m.  espèce  de  lcup-<%rvier,  torta 
di  lupo  eerviero  délia  Svetia  e  délia  Polonia, 
— ,  espèce  de  lapin ,  coniglio  la  eui  pelle  è  a%- 
aurriceîa, 

RICHARD ,  s.  m.  qui  a  beaucoup  de  bien, 
rieeone,  trarieeo. 

RICHE,  adj.  opulent,  rieeo,  — en  vertu  « 
en  mérite,  etc.  rieeo  di  mérita  y  dibeltetze^  eec. 
Riche  taille,  bella  vi/a,  bella  etatura,  —, 
fertile,  abondant,  rieeo,  feeomlêt  fertile ^  êk» 
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bandante,  eopioto,  — ,  magnifique,  rieeo, 
magnifieo  ,  di  gran  pregia  Rime»  riches  * 
rime  sonore.  — ,  s.  m.  homme  riche,  «n  rieeo, 
RICHEMENT,  adv.  riccamenle,  magnifia 
eamente ,  splendidamente.  On  dit  par  plaisant, 
qq'une  femme  est  richement  laide,  bruitissima, 
^  RICHESSE,  .s.  f.  opulence,  nechetta,  do- 
vîzia,  bene,  —d'une  mine,  abbondanza  di 
métallo,  •— d'une  langue ,  copia^  rieehgzza,-^ 
d'habits,  dornemens,  magnificenta,  —des 
rimes,  esattezza,  —,  au  pi.  grands  biens,  p«- 
ehexze,  tesorl,  • 

RLGIN  ,  s.  m.  plante,  nc4no,|ya/ma  Cristi» 
HTGlIfOlDE.  s.  m.  sorte  dinoce, 
RICOCHET,  s.  m.  jeu  d'enfant,  rUetto  di 
pieira  che  si  getta  netC  aequa.  On  dit  prov. 
c'est  la  chanson  du  rirochet,  pour  dire,  c'est 
toujours  le  m^ihe  discours ,  é  la  favola  dell*  ue» 
eetUno,  Nouvelle  venue  par  ricochet,  di  boeea 
in  bocea. 

RlGOCHON.s.  m.  fattor  monetiera. 
RlDË.  s.  f.  pli  du  front,  du  visage,  des 
mains,  effet  ordinaire  de  la  vieillesse,  ruga , 
grinza ,  err.spa.  On  dit  fi  g.  le  vent  furme  de» 
rides  sur  l'eau,  sur  la  rivière,  il  vento inerespa 
l*  onda, 

R I  DE .  EE ,  adj.  aggrinzato,  rugosOf  grtmo* 

RI  DE  AU .  s.  m.  étoffe  suspendueà  une  trin- 
gle  avec  des  anneaux  devant  une  fenêtre,  au- 
tour d'un  lit,  cortinaf  bandinella.  Tirer  le 
rideau,  nascondere^  eelare.  — «petite  éléva- 
tion de  terre  derrière  laquelle  on  peut  se  ca* 
cher,  mimtieello ,  poggetto, 

RIDÉES,  s.  f.  pi.  t.  devèn.  fumées  du 
vieux  cerf,  faite  del  eervo  vecekio, 

RIDELLE,  s.  f.  un  des  côtés  d'une  char- 
relte  fait  en  forme  de  râtelier,  ridoh, 

RI  DE  11 ,  V.  a.  faire,  causer  des  rides,  ag" 
grinzare,  increspare,  eorrugare,  — ,t.  de  mar. 
accourcir  une  voile  avec  des  ris,  prtndar  tas* 
serNoli,  — ,  V.  r.  aggrinzarsi ,  ineresparsi, 

RIDICULE,  adj.  digne  de  risée,  ridicolo  , 
sehernevole ,  degno  di  riso,  — ,  s.  c'est  un  ridi- 
culi»,  uomo  ridieolo.  —,  pour  ce  qu'il  y  a  de 
ridicule  dans  une  personne,  dans  une  chose , 
ridieolosità ,  cosa  degna  di  schemo.  Tomber 
dans  U»  ridicule,  farsi  canzonare.  Se  donner 
un  ridicule,  farsi  rider  dielro.  Tourner  en  ri« 
dicule,  metter  in  ridieolo  ^  famé  oggetlo  di 
seihtmo, 

RIDICULEMENT,  adv.  ridleolosamente, 
gaffitmentOt  in  modo  ridieolom 

RIDICULISER,  V.  a.  fam.  beffare.rrni- 
dere  ridieolo, 

RIDICULITÉ,  s.  f.  fam.  eosa  ridicola^ 
azione  ridicolosa, 

RIËBLE,  s.  m.  (bot.).  V.  gbatkioii. 

RIEN,  s. m.  néanf,  nulla, niante.  Ne  savoir 
rien  de  rien,  ne  dire  rien  de  rien,  fam.  non  saper 
nulla  y  non  dire  eos*  atcuna,  — ,  peu  de  chose , 
un  niente^  niente ,  poea  cosa.  En  moins  de 
rien .  en  poehissimo  tempo,  —,  quelque  chose , 
qualche  cota,  niente,  Y  a-t-il  rien  de  plus 
beau  ?  v'  0  cosa  più  bel  fa  ?  — ,  au  pi.  des  riens, 
eose  da  nulla,  bagattelle.  Diseur  de  rienf, 
aiarliêro  t  eUalon$ ,  paroù\jo» 
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RI  EUR,  E  OSE,  s.  ehe  ride,  -^.diériée 
woientieru  — ,burlat<frê,  gioeoio,  motteggia' 
tore.  Atoif  les  rieurs  de  son  côté,  aver  V  ap» 
provatUme  det  maggior  ^um€ro  délie  penone, 

RIFLARD,  s.  m.  t.  de  menais,  gros  ra- 
bot, pia //a  datgrottare  U  legno, 

RIFLBR ,  y.  a.  pop.  irangugiare,  ingoz- 
s^re  •  divorore. 

RIFFLOIH ,  s.  m.  lima  curva  nella  eîma* 

RIGIDE,  adj.  rigido  ^  êtvtro ,  autteroy 
fera  ,  rigoroto ,  aspro. 

RIGIDEMENT,  adr.  aTec  rigidité,  rigi* 
déimenle»  iéveramente^  aspramente^  con  ri- 
gort .  in  maniera  rigonna, 

RIGIDITE,  s.  f.  auslérité.  etc.  rigidezza , 
atprezta,  teverità ,  autierezta, 

RIGODON ,  s.  m.  sorte  de  daose  et  son 
air,  ridda  ,  danza  vivacissima. 

RIGOLE ,  s.  f.  petit  fossé ,  petite  tranchée 
qu'on  fait  dans  la  terre ,  eanatetto ,  fouaidlo^ 

RIGORISME,  s.  m.  morale  trop  sévère, 
rigoritmo,  morale  troppo  rigida. 

RIGORISTE ,  s.  m.  sévère  dans  la  morale, 
rigoriita ,  austero  ail*  teceêso, 

RIGOUREUSEMENT  ,  adv.  rigorota- 
mtnie,  severamente ,  austeramenle, 

RIGOUREUX,  EUSE^  adjt  rigoroto ,  se^ 
verOf  rigtdo,  autîero, 

RIGUEUR  «  s.  f.  rigore,  ieverità  ^  autte' 
rilà  ^  rigidezza.  — du  froid,  asprezza.  Celte 
chose  est  de  rigueur ,  inditpentabile,  ^  A  la 
rigueur,  à  toute  rigueur,  con  iuUo  rigore^ 
itret lamente  parlando,  eàn  ettrema  eeuttezza 
0  teverità. 

RIMAILLE ,  s.  f.  méchante  poésie,  eattivi 
verti,  ealtiva  poetla, 

RIMAILLER,  v.  n.  far  eattivi  verti. 

RIMAILLEUR  ou  iimassbub,  s.  m. 
méchant  poète,  poetattro,  rimatore  eattivo, 
verteggiatore  da  ire  quattrini,  poetuzzo. 

RIME,  s.  n  uniformité  de  son  dans  la  ter- 
minaison de  deux  mots«  rima,  — ,  au  pi.  rime,. 
verti,  poetie.  — ,  prov.  il  n'y  a  ni  rime  ni  rai- 
son dans  tout  ce  qu'il  fait ,  tenza  tugo  e  tenza 
êale. 

RIME,  ÉE,  part,  rimato,  Routs  rimes, 
rime  date .  verti  compotti  ta  tali  rime. 

RIMER  ,  V.  n.  en  parlant  des  mots ,  se  ter- 
miner par  le  même  son ,  rimare.  — ,  faire 
quelques  vers,  verti ficare,  poeteggiare. —  un 
conte ,  porre  in  verti.  Gela  ne  rime  à  rien,  non 
tignifica  nuUa,non  ha  tento. 

RIMEUR ,  s.  m.  V.  bihaillsub.  Excellent 
rimeur,  qui  n'emploie  que  des  rimes  très  ri- 
ches, buon  rimatore. 

RI  NGÉ ,  ÉE ,  part.  V.  le  verbe.  — ,  pop. 
mouillé,  inzuppato.  ^-,  réprimandé,  battu, 
tervilo  a  dovere. 

RINCEAU,  s.  m.  (archit.  et  sculpt.  )  or- 
nement de  feuillages,  fogUami. 

RINCER,  v.  a.  tciaequare^  lavare,  ripulir 
hvando.  —  sa  bouche ,  riteiaequare  la  bocca , 
i  dtntî, 

RINÇURE,  s.  f.  l'eau  avec  laquelle  on  a 
rincé  quelque  vaisseau,  teiaequaiura. 

RINGARD,  s.  m.  barre  de  fer  pour  manier  I 


RIS- 

de  grosses  pièces  à  forger,  kttrra  di  far§  md 
uto  de*  fahbriferraj. 

RINGEAU  ou  BiRfOT,  a.  m.  t.  de 
curva  délia  ruota  di  prua. 

RIOTER,  Y.  n.  fam.  rire  à  demi,  i 
dera ,  ridere  alquanto. 

RIOTEUR,  EUSB,  adj.  pop.  ({uîriote, 
ehê  taot  torridere,  togghignture. 

"  RIOTEUX,  EUSE,  s.  rioitoeo. 

RIPE ,  a.  f.  outil  de  maçon,  rasiutofo. 

RIPER.  Y.  a.  rtutiarê,  graitarc  col  fmiiim» 
tojo  de*  muratori, 

RIPAILLE,  s.  f.  faire  ripaille,  pop.^«»- 
zovigtiare ,  fire  ttravizzo ,  gozzovigUa  ,  gm^ 
tovigliata  ;,  tguattare* 

RIPOjPÉ,  s.  m.  AiPoréB,  s.f.  t.  pop.  et 
de  mépris,  êeolature  di  vino.  — ,  ttioeeomxa 
di  varj  (icori^  intingoii^  eee,  — ,  6g.  et  laïa. 
discours  mal  composé ,  guazzabugiiom 

RIPOSTE ,  s.  f.  prompte  réponse  pour  re- 
pousser quelque  raillerie,  botta  rttpoeta.  — ,  6g. 
et  fam.  ritpotla  per  le  rime,  — ,  t.  d*escrime« 
botte  que  l'on  porte  en  parant ,  riepoeta. 

RIPOSTER,  Y.  n.  répondre,  repartir  ri- 
vemeot  et  sur-le-champ ,  ritpondore  par  k 
rime ,  ribadire  il  chiodo .  staré  alla  riteotte, 
•— ,  6g.  et  fam.  repousser  vivement  qoeiaoe 
injure,  ritpignere  le  ingiuriê^  riàatier^  &  a- 
giuriê  con  vivaeità.  — ,  t.  d'escrime ,  paicr  et 
porter  la  botte  du  même  mouvement  *  rUpteh 
derê, 

RI  PU  AIRE ,  adij.  f.  loi  ripuaire  ,  des  an- 
ciens peuples  des  bords  du  Rhîn  et  de  b 
Meufte,  ripuaria. 

RIRE,  V.  n.  ridera.  Éclater  de  rire,  sgU- 
gnazzare ,  tganateiar  dalle  rita.  Pincer  sans 
rire ,  fam.  motteggiare  i  dar  ta  baja  ,  éar  ta. 
berta  tenza  far  mottra  di  ridere*  Rire  sons 
cape ,  rire  dans  sa  barbe,  ghignare^  provear  a 
tegreto  piaeere  di  qualehe  oota,  ProY.  rÎM  ans 
anges  ,  on  le  dit  de  ceux  qui,  pour  être  trans- 
portés de  joie ,  paraissent  comme  extasiés  ,  cl 
de  ceux  qui  rient  seuls  et  sans  sujet ,  rHen 
agli  angeli,  ridere  tenza  motivo,  —  »  fig.  tout 
rit  dans  cette  maison  de  campagne,  dans  cei 
prés,  etc.  ogni  eosa  é  goja,  amena,  dUâit»' 
vole.  Tout  lui  rit,  la  fortuna  arride,  é  frtm- 
revole ,  è  propizia.  — ,  railler ,  badiner ,  et  aa 
récip.  se  moquer,  ridere^  beffare,  6«r/«r», 
pigliar  a  gabbo,  tchemire;  riderei,  bcffarù, 
bur/arti,  farti  beffe, 

RIRE ,  s.  m.  action  de  rire ,  rito.  Rire  foa, 
rito^  ghignata.  Rire  forcé,  eardonico,  fàt~ 
zato, 

RIS ,  s.  m.  rire ,  rito.  Ris,  sorte  de  grm. 
V.  RIZ.  — ,  glandule  qui  est  sous  la  gorge  éa 
veau ,  animetle  di  vilello.  — ,  au  pi.  (  mar.  ) 
œillets  qui  sont  à  une  voile;  prenore  dies  ris, 
atticitrar  ta  vêla, 

RI  S  BAN,  s.  m.  sorte  de  terre- plein  »  f«rf». 
pieno  per  la  difeta  d'  un  porto. 

RISDALE,s.  f.  monnaie  d'argent  d*A]ie- 
magne  fa  fr.  5o  c.)  ,  risdala. 

RISÉE ,  s.  f.  ritata,  ghignata.  Cet  bnnuafti 
est  devenu  la  risée  de  tout  le  monde,  êmdihrm^ 
tehemot  la  favola. 
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RISIBILITÉ,  s.f.  t.  d'école,  faculté  de 
rire,  ruîbUiià* 

Ri  SI  BLE,  adj.  qui  a  la  facdié  de  rire; 
l'homme  est  un  animal  risible ,  C  uomo  é  un 
mimaiê  ritibile.  Dans  le  discours  ordinaire; 
risible ,  qui  est  propre  à  faire  rire ,  ridieoh , 
fiieeio.  — ,  digne  de  moquerie,  ridieoh^  tehtr- 
wvùlê, 

RISQUABLE,  adj.  qui  a  du  risque,  rî- 
ieh'uuo ,  perirohio. 

RISQUE,  s.  m.  rUehio^  risieo,  perigtio^ 
ptreoh.  On  dit  proy.  &  tout  risque,  adognî 
êvmto,  inpgnieato. 

RISQUER,  T.  a.  hasarder,  arrUckUtre, 
gvvêntttrare,  eimtntare, 

RISSOLE ,  s.  f.  t.  de  pfttiss.  rosotata, 

RISSOLE ,  EE ,  part.  V.  le  verbe.  Cet 
homme  a  le  visage  rissolé,  a ^^ronzirto,  ineotto 
dal  toU, 

RISSOLER,  ▼.  a.  cuire  les  viandes,  etc. 
jusqu'à  ce  qu'on  leur  donne  une  couleur 
rousse,  roiùtaré,  abbrosltr$,  — ^  v.  r.  abbro' 
stirti, 

RISSON,  s.  m.  (mar.)  àntora  a  quattro 
marre, 

RIT  ou  HTB ,  s.  m.  ordre  prescrit  des  céré- 
monies d'une  religion,  rito  :  rit  grec,  latin. 

An  pi.  BITI8. 

RITOURNELLE ,  s.  f.  petite  symphonie 
«vant  ou  après  un  '^hant ,  rilomeilo* 

RITUEL,  s.  m.  livre  des  cérémonies,  priè- 
res, instructions,  etc.  pour  administrer  des 
sacremens .  rituate. 

RIVAGE,  s.  m.  Hdo,  »pUiggla^  tponda^ 
IHo. 

RIVAL,  E,  s.  concurrent  en  amour,  riva- 
^  -~  «  fig«  emulo,  concorrenta,  eompeti- 
ton. 

RIVALISER ,  V.  n.  disputer  de  talent,  de 
mérite,  gareggian  d*  ingegno ,  eontendcr  di 
mtrito, 

RIVALITÉ,  s.  f.  concurrence  entre  des 
amans  ,  rivalità,  — ,  fig.  emulaûone,  gara. 
RIVE ,  s.  f.  riva ,  sptmda ,  fîdo,  Hto, 
niVER ,  V.  a.  abattre  la  pointe  d'un  dou 
sur  l'aulre  côté  de  la  chose  qu'il  perce,  ri- 
badira. 

RIVERAIN ,  s.  m.  ehe  abita  tungo  un  fiu^ 
me.  —,  ehe  ha  poisestioni  lungo  un  boteo, 

RIVESALTES,  s.  m.  nom  d'un  vin  muscat, 
mtrta  di  tino  moscadeilo. 

RIVET,  s.  m.  pointe  rivée  du  clou  bro- 
ché dans  le  pied  d'un  cheval ,  ribaditura  di 
chiodo. 

RIVIERE,  s.  f.  fume ,  flamana,  rivlera. 
— ,  la  côte  de  l'État  de  Gènes  ,  ia  rîviera  di 
Genova»  Les  petits  ruisseaux  font  les  grandes 
rivières  yjnotli  pœhi  fanno  un  asiaL 

RIVIÉREUX,  adj.  m.  oiseau  riviéreux, 
e/»e  vola  inîomo  a'  /lumî, 

RI  V URE ,  s.  f.  t.  de  scrrar.  ferro  ehe  entra 
nalltLcerniera  d^  maiîieiti  per  unirne  le  aR. 

RIXDALE,  s.  f.  V.  BISDALK. 

BIZ ,  s.  m.  plante  et  grain,  riio.  Faire  du 
lix  ,  far  euoearê  dei  rito, 

RIZB,  s.  m.  t  de  compte  daoslei  états  du 
1. 
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grand-seigaenr ,  mtmeta  di  eonto  di  Turehia  : 
i5,ooo  ducats. 

RIZIÈRE ,  s.  f.  terre  semée  de  riz,  rÛMiti, 
ruaja. 

BOB,  s.  m.  suc  de  fruits  congelés,  rob, 
robùo, 

ROBE,  s.  f.  sorte  de  vêtement  long ,  vet/a, 
vesta ,  roba.  Robe  de  magistrat,  de  palais,  de 
docteur,  toga.  —  de  chambre,  vaste  di  eame^ 
ra ,  guamaeea,  —  de  chambre  pour  les  fem- 
mes, andrienne.  Les  gens  de  robe,  i  togati,  le 
pertone  di  magiêtratura.  Deux  chevaux  de 
ménie  robe,  eavalli  deW  iiteuo  manteUo.  -^^ 
avec  le  pronom  possessif,  profestione ,  itato  > 
grade  degli  eceletiastiei.  Chien,  chat,  etc. 
d'une  belle  robe ,  betla  pelle, 

ROBIN,  s.  m.  t.  de  mépris,  se  dit  d'un 
komme  de  robe ,  uomo  di  toga,  — ,  noih  pro- 

Ere  employé  dans  c[uelques  phrases  prover- 
iales;  c'est  un  plaisant  Robin,  un  homme 
méprisable ,  un  vero  brighella^  un  uom  da  euC' 
eiote. 

ROBINET,  s.  m.  pièce  d'un  tuyau  de  lbn« 
taine  qui  sert  à  donner  l'eau  et  à  la  retenir, 
ehiave  «C  una  fonlaua. — ,  la  seule  defdu  robi- 
net, chiave.  — ,  la  seule  pièce,  abstraction 
faite  de  la  clef,  eannella, 

ROBORATIF,  IVE,  adj.  eorroborantc ^ 
ehe  fortifica ,  ehe  dà  vigore, 

ROBUSTE,  adj.  robuito,  gagliûrdo,  for- 
te ^  nerboruto, 

ROBUSTEMENT,  tàv.  robuttamente. 

ROC,  s.  m.  roche,  matso»  rupe^  rœeia, 
balsa,  ieoglio,  —  ou  tour,  pièce  du  jeu  des 
échecs ,  rocco, 

ROCAILLE,  s.  f.  petits  cailloux,  coqoîl- 
bges.  etc.  nieehi,  spugnee  pietruzze  eon  cui 
t' adornano  le  grotte, 

ROGAILLÉUR  ,  s.  m.  qui  travaille  en  ro- 
caille, fabbrlcatore ,  ehe  eon  nicchi,  spugne, 
pietruzie^  eee. — ,  fa  lavoria  grotteteo, 

ROGAUBOLE  ou  icRALOTTt  D'uFACat, 
-  s.  f.  espèce  d'ail ,  sorta  di  eiooltetta  ehe  ea 
d^aglto,  —,  fig.  clfam.  ilmeglto^  il  eoetanziale 
in  ifiui  cota, 

ROCHE ,  s.  f.  V.  Boc.  —,  fig.  un  cceur  de 
roche ,  cuor  di  macigno.  Roche  d'émerandes  » 
de  turquoises ,  etc.  rocea ,  eava  di  tmeraldi , 
di  turehine,  eec.  Homme,  noblesse,  amis  de  la 
vieille  roche ,  fig.  uomo  di  probité  tperimen- 
tata ,  eonoseiuta  s  nobiltà  antica ,  amiei  oji- 
tiehi, 

ROCHER,  s.  m.  teogtio,  rupe^  roeeia, 
balza.  V.  loc.  — ,  fig.  parler  aux  rochers  » 
par  lare  ai  sordi.  C'est  un  cœur  de  rocher,  un 
rocher ,  euor  di  maeigno, 

ROCHET ,  s.  m.  surplis  à  manches  étroi- 
'  tes,  roechetto,  roeeettom  —,  t.  de  mocan.  roue 
à  rochet,  riio(a  dentata, 

ROCOU,  s.  m.  aococLia ,  v.  n.  V.  ■oococ  , 

aOOCOVLIK. 

RODER ,  V.  D.  errer  çk  et  là^  girare^  an 
dareattorno ,  andare  a  zonto, 

RÔDEUR ,  s.  m.  qui  rôde,  vagahondo  « 
ehe  va  a  eonto,  ehe  gira. 

ROPOMONT,  s.  m,  fianfaron,  tmttrgîatto, 
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$^mtùQmit»  hra»êeeio,  eatpfttaiu,  rodomtmU, 

RODOMONTADE,  i.  f.  fanfaronnade, 

wmargimêtttia ,  $pac€ata ,  mWanteria  ,  rodo' 
motitaiii,  rodomonleria,  iraêonerlat  tkrëccia- 
iM,  sbrtteeiû  •  burbanta ,  vaniamênio, 

BOGATlOiNS.  ».  f.  pU  processions  €tpriè- 
m  pour  les  bte ns  de  la  terre  pendant  les  trois 
Jours  qui  précèdent  rAscciision  ,  rogaziom, 

ROQATOIRB,  adj.  se  dit  d'une  commis- 
aioa  qa*un  juge  adresse  à  un  autre  pour  faire 
une  instruction  dans  son  ressort,  rogatorio, 

nOGATOFf,  s.  m.  papiers  de  nulle  im- 
portance, aniaeee.  Rogatons,  en  slUefam. 
mets  oommnns  on  récliaunes,  restes  ae  TÎau- 
des  ramassées*  r  hande  grouolauê  o  ritealdaU, 
rinuuitAli,  aianù. 

ROGNB,  s.  f.  gale  invétérée ,  rogna ,  tcab'» 
Ma. 

ROONE-PIKD ,  s.  m.  espèce  de  couteau  de 
maréchal ,  incasiro, 

ROGUBR,  V.  a.  rilagtlarej  tosare,  êcor- 
fans,  ttemarê,  torre,  —  lesaile«i«  larpare,  la- 
gSmr  te  a/».  ^-  des  monnaies ,  faior»  /•  monde, 
*-"  f  fig*  tronearc ,  dlminuire. 

ROOIfEUR,  BUSE,  s.  qui  rogne  les  pi&- 
ees  de  monnaie,  tosatore,  chêiaa  /#  moneie, 

ROGNEUX^  £13  SE»  ad),  rognoêo^  dté  ha 
ht  rogna,  ta  ieabbia. 

ROQNOll,  s.  m*  le  rt^in  d*un  animal ,  or- 
Mima,  fane.  — ,  en  métallurgie  «  mine  en  ro- 
gnons •  en  marrons,  miniara  a  mucttii,  a  êoUo. 

ROGIIONER,  V.  n.  j^ronder,  pop.  bran- 
Éoiara  ,  horbottart ,  nuuttcarteia  tra  dentî, 

ROGN€RB ,  s.  f.  partie  qui  a  été  rognée , 
fUagtio,  glieronê.  — ,  au  pi.  ûg.  restes  des 
matériaux  qui  ne  sont  point  entrés  dans  un 
grand  ouvrage,  rifa^/»>  avanù, 

ROGUB,  adj.  fam.  suporba,  alilero, 

ROI ,  s.  m.  monarque ,  re ,  monarea.  Être 
anr  k  paré  du  roi ,  laogo  di  riterva ,  bandita. 
De  par  le  roi ,  da  part*  dcl  ra»  Maison  du  roi, 
4a  raai  eaia.  Bouche  du  roi ,  ufjîziali  di  bocea. 
Ifaiin  du. roi ,  ta  ragia  autorità.  Coin  du  roi , 
morcean  de  fer  gravé  pour  marquer  la  mon* 
naie»  impranta  dei  sovrano.  Le  jour  des  Rois. 
H  di,  tafuta  deti'  Epifania,  Les  ordres  du  toi, 
ardim  ai  eavetlirta.  Denier  du  roi,  interesse 
éatdenarù  permetiodagUedittidei  re.  Roi  de 
lalère,  it  duea  di  maggio.  Roi  d'armes»  rc 
d^arme^  aratdo.  Roi  du  bal,  eapo,  diretlore 
dgt  batte. 

UOIDE  ou  aAiDB|  adj.  qui  est  fort  tendu, 
et  qu'on  a  de  la  peine  à  plier,  rigide,  asgidc" 
foto,  infUtsibite^  atpro,  tecchito ,  dura ,  ehe 
tion  pud  piegartL  On  dit  fam.  il  est  tombé 
roide  mort,  egtié  eaduto  diëtcso  motto*  On 
dit  <rnttc  rivière  Qu'elle  a  te  cours  roide,  corso 
rapide •,  de  certains  oiseaux,  qu'ils  ont  le 
vol  roide  »  les  ailes  roides ,  vote  rapide  ,  ala 
fme.  Montagne,  escalier  qui  est  roide ,  erio, 
ripidoy  matageoole  a  satire.  —  ,  Gg.  influsi- 
bttô ,  astinalo,  eaparbio,  rigide ,  eapone ,  duro^ 
ieelereeeio.  — ,  o&f.  vite,  presto. 

R(HDECIR  ou  BAiDEua^  s.  f.  tension,  tm- 
iiane,  rigideaaa ,  éur^sta,  —,  rapidité,  /vrs^» 


ROtf 

pigerê,  impetô^  rapidité,  ^-^  m  MfUni  Ciae 

montagne .  d*un  escalier  difncile  i  mmlar  »  or* 


teaaa ,  ripidaaaa»  — ,  fig»  imfleMsihUiUé , 
rità ,  riaore ,  costunsa* 

ROlDiLLOrC  ou  R4i9ifcL0*,  s.  m.  pdilt 
élévation  dans  un  chemin,  memtiaaUa^  pia» 
eioia  etevacione  cite  si  pué  riguardara  toaaê 
una  monlagna  elie  incontrasi  par  istradom 

ROIDIH  ou  sAtma ,  f.  a.  rendre  roide,  dSi* 
stendere,  (crar»,  tenderoy  ratidtra  teeo,  f«* 
^(^0.  — > ,  V.  n.  et  r.  devenir  roide»  irrigidîra^ 
tnliriMsire,  divemtar  dura  ^  stirmto.  Se  roidirt 
tenir  ferme,  star  dura,  osivearei»  rtaieiaaa » 
slar  forte ,  star  satdo» 

ROITELET,  s.  m.  très  petit  oiseau, /Sm» 
siepe,  re  di  macakia ,  eeriecwta ,  et  Tulg.  rva» 
time.  —,  petit  roi ,  piccata  ra,  reda  nmUa^re 
di  pjffhe, 

RÔLE,  s.  m. liste, catalogue,  rnato^  fvfs* 
itro.  —  ,  ce  que  doit  réciter  mi  acieiir  diam 
une  pièce  de  théâtre ,  parie ^  persanaggia^  U 
joue  toujours  les  premiers  rôles  toifm  eampre 
it  primo  personaggio ,  egti  rappresanla  aampm 
ta  prime  parti,  — ,  fig.  cet  homme  jooe  bica 
son  râle ,  far  bene,  a  dovere  il  sua  uffizio.  On 
dit  aussi ,  il  a  joué  un  grand  rôle,  toute  série 
de  rôles,  des  rôles  bien  différeos»  etc.  farsa- 
naggio. 

ROLER,  V.  n.  t.  de  prêt.  bm.  9€ri9n%  ra» 
gisirare. 

BOLET»  s.  m.  petit  râle ,  il  n'est  ^uère  en 
usage  qu'au  fig.  jouer  bien  son  rôlet*  fsr  berne 
ta  sua  parte.  Être  au  bout  de  son  xJUei»  aaa 
saper  piit  che  dire  né  cite  fara, 

ROMAIN,  s.  m.  t.  aimpr.  petit-romain t 
garamone»  — «caractère  qu'on  distiagpe  de 
l'italique  •f0n<^a. 

ROMAIN,  E,  adj.  bréviaire,  ritod  hh 
main ,  romatto.  L'église  romaine,  ramama,  cet- 
teliea.  Beauté  romame ,  betlà  maestoêm* 
romaine ,  lettuga  romana, 

ROMAINE,  s.  f.  espèce  de  biAaDce 
seul  poids ,  stadcra, 

ROMAN ,  5,  m*   ouvrage  ooateoant 
aventures  fabuleuses,  romanto, 

ROMANCE, s.  f.  petite  poésie  seaUa 
taie,  eerta  eansonetta  amorosa. 

ROMANCIER,  s.  m,  aateer  de 
romanziere. 

ROMANE,  ac^.  f.  langue  romane» 
posée  du  celtique  et  du  latin»  aiu£ca  k 
franeese, 

ROMANESQUE,  a^j-qui  tient  du 
roatanaôseo ,  strano,  stravaganté, 

ROMANESQUEMENT,  adv. 
aaf oa ,  alla  maniera  di  romanaa, 

ROM  ANTSER ,  v.  n.  eompor  roi 

ROMANTIQUE,  adL  (mot  oout.)  se  dit 
d'une  nouvelle  école  littéraire,  rameniMeu 

ROMARIN,  s.  m.  arbuste  aromatiques  *•• 
«marcno»  ramerino* 

RO  M  BE ,  s.  f.  sorU  di  «oncAtf /Se. 

ROMES ,  s.  f.  pi.  «  dite  paaeTpnH 
t^laJQ  di  basso  lîecta» 

''^ROMPEMENT,  s.  m.  ^  de  lèU« 
pimeaia  di  eapg  »  rampicap^. 
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/rifiMT»,  fimttan^  AoaipraiiiicriiiiiD«l»arj^ 
ftfre.  -^  iiM  Unce,  «ia»frww.  ^  m  viftièM, 
^  «  /«MM  f  ««ie^  MlM  ^f  étiigniUto,  '^ 
un  baUiiioa,  dUftn»  .fngtn^  fùmp^n,  ^-* 
fi|  fi  ^p.  rompre  1»  ièû ,  tas  o wttes  •  împ«r* 
Imuw ,  molctlarê  >  nojan»  Se  rompra  la  tîte  à 
quftlqae  cboM»  i*y  applMpitr  à  Tesoès  ou  ao 
vaio»  Mmpmii  U  Mpo,  —  i  •rrèter»  déUMinmr 
1«  mottVttfli«nt  dioii  de  quelque  oorpe,  oit»» 
rtâTêé  imffê^iff,  f'wQlUf^  im»lm.^f  eo 
dioplrique.  rifrafnerê,  t^^  fi^  jompre  le  fil 
de  «mdiioeur»  «  iiil«rra^p0fi.  -^kt  eoulcwi» 
wnfondttê^  m$imi»rêi  mhrL  -r*r«mitié»lâ 
])MMie  wlfiUfeiiQl .  têpvni^  fmf  r^HNU  — 
lu  mariage  •  froitonmH  «•  mmirimûmio,  —  t. 
di  cbeme»  rompre  les  ohicos,  rMMamer*  • 
eoAi,  — »  au  jeu.  rompre  le  dé*  le  cmip*  m* 
finiMipapy  U  Irelle»  •*•  Teeu  à  wi  chetal ,  m- 
iêrrmnperê  im  Mva//!»  cAe  Atm.  l^f  •  d  fi^ 
rompre  le  flaot»  4^i''«  «^  rare»*-* là  vûloftté, 
rhumeur  d'un  enfant ,  jtpporû  mUm  vêémUà 
^  Mm  f^mM»  %  0»9mtmtiê  a  mm*  éodi^  *^  le 
{«kae»  wu  serment t  f  aiylerr  i/  éi^immQ,  «m* 
/ai**  î/ <tto  giurameiùo,  — -  un  homme  ausâCi» 
iilirm  »  «MMtlara»  «0iia«i«re ,  fooMM ,  êééà" 
tlrarê,  A  tout  rompre*  expr.  edv.  Cim.  «/  p«& 
«/  ^«à  »  «/  i^siMrii»  «ador» t  «'^  ^M^*  « 

^SoMPU.  tJB,  pari.  V.  le  TerbeJ  Cet 
homme  asttoatrempa  de  Mgue,  i^MMim^ 
affrM0^  BAtoas  roonpus»  pièces  de  eomperti- 
meaideas  dm  vitres*  des  tapissenes»  «te  àmr- 
ehtil»  mlrmemt$,  à  t>Aions  rooipiM*  mtf  •  ^r 
MiM  c«Mmlarrof(aiiiCR(f,m  piit  votUp^Apiè 
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RONCE ,  s.  L  mteie  épinew»  nae*  rif a. 
-*-*  «r^Mf<a  4fcaaas.  -* ,  m  gLii^êfiioêp^f' 
fieoUà, 

MWMJM,  s.  f.  eaduiit  ntapti  de  tm- 
ces ,  rpvÉla ,  c^mm^'o *  ^inaf»*.  . 

AOliD,  £«  a4i.  twcimdti.  un^a,^  »  t  de 
sculpi.  6gure  de  ronde  hoise»  Mfurû  di  iallr 
rt/maa.  ^^  ea  fie.  hocMie  rond  et  fhrnc^  tcfeit 
nend»  ^rmica,  ââtitUo,  im«Êro,  la^amM.  Vjok 
ronde*  vçcê  piena,  uguaie^  ûrmonwsa  »  MÉmê* 
mtaa»  ftnank  Fil  road^hicn  rond*  gMêoUo. 
Toile  ronde  *  (Ma ,  ê§itmU. 

AOND.  a.  m.  cercla*  rûvaAi,  éêtêUê,  U 
T9imUÊ»  tvtbé.  Daase  en  rond*  Mkmthio» 
ruUùi,  S'asseoir  en  rond*  tcden  in  giro^  imeif 


RONDACaX.i.1  SMle  rêêm^b^  rplêUa^ 

fôfiIDS*i.  tfisilede  miitmrtoar  4'aBe 
pla<%,  dans  un  camp,) et  la  troupe  même  qai  la 
taiit*  iwada>  asffifa»  -*,  fi«.  leîra  la  ronde, 
«a^Sar  in  vêUm^  ifôiv.  Payer  sa  aoode,  au 
laBaqueiiet*#«f«r  k  faa  ptltU  4§ik  etattê,  ▲ 
la  mm^, adv.  w^îm.  Bmreà  la  ronde*c'ctt» 
Ihdire  tour  à  tour,  itûtù  c  vkmd^,  um  ilopê 

JkOlUMUU^*.  m*  peUtepièce  de  poésie^ 
p^esia  /ranassa  «a/  riUmêUa*  *-  *  on  dit  «ami 


qui*  «1  pe»  trop  d'emboopoîntf  WHmiilli* 
«nwaHIa,  dba  4  ma^la  m  aaraiw 

BONDBLLB.  s»  t  sorla  dt  petit  baadiw 
rtmd ,  i«la/k  •  larf  a. 

BONOBMBNT,  adv.  a^aHAMMa»  fiaiia- 
mante ,  kukmaato»  «•  »  an  fig.  asAmUamswi» 
îa^aaaamaRla,  ttê> 

aONDBUR*  u  t  rUamUamé  rHmâké, 
ghèmiià. 

RONDIN ,  s.  m.  morceau  de  bois  de  chaul*  , 
iaga,  rond»  k^aaCla.  -^»  (mi  bltoii»  rmt- 
dêiUf. 

RONDOS*  s.m.t.dafiuie.fimdneeaiiMi- 
daa*  fiiUmm^  mofiiâm  màâmto  a(te  puade 
corne  1/  nou/iana* 

UONFLBMLSJIT*  s.  m.  hfidt  imX  mtm- 
fiant  •raaw. 

ROMFIiBR*  V.  ■«  (aire  wi  esfftaiii  tamlt  di 
la  gorge  et  des  narines  pendant  la  sammeBf 
rciJMrs.— *  on  le  dit  aumid'mi  diaral  qatad  il 
a^ur,  aaâkas,  et  dm  InslMMiaasde  mmiiger 
quand  ils  (ont  grand  bndt,  taaiamyfiari* 

ROatFUSURi  BDM»  s.  qtfl  foiie*  aèa 

BOKGB*  s.  m.  I.  de  vèo.  b  tittT  Mlle 
ronge,  (/  eeno  rumina, 

BONQEB,  ▼•  a.  nsdina,  MskalCara.  ^*»  i||. 
ranfar  leo  fimln,  rodtrëU  fwm^  rHtmêt  d 
im  éUpeif  ni  di  dâmUo  *  asnaa  maaliViawa  «I 
di'fnari*  Dooner  mi  as  à  ranfer  à  qiisiqaVm  • 
dur  un  impiêgo  dm  êm  ëitri pmm  aaaars#im^ 
€b0f99fÊtiÊ,  -^  •  îmAanmaar  f  aakaim.  fc*«vi 
forte  et  la  raaiUe  reageot  le  isr*  le  cai«re«  elAi 
rodâH  * .  di§lwM4f$guê,  Le  reoBordk  loafa  le 
t  coeur,  rodêre,  contumare*  Un  baaiBÉt  4a  Jaî 
raofse  scaelieaa,  divarvifA 

RONGBDR*  mâj*  Ter  iwigeur  *  éark»  *■*» 
fig.  H  rcmariaw  ' 

ROPOGRAFHB,i.m»Cd;«Hkf.  peia«n». 
scnlpiaBr  de  poiiles  ckomsi  ^pogmik^ 

ROQUBFOBT ,  s.  as.  fttiBsege  du  U 
deo  fait  avec  dalait  dehrebb*  mm  di 
enfêrU. 

BOQUBLAURB,  S.  m.  têHm  di  NMmmitai 

ROQUBft,  T. D. t.  éa Jcn des dchem^  «^ 
roeenre, 

BÛQUBT  /s.  m.  sorte  de  petit  cbiea*  éa* 
tùb,  boiotino. 

BOQUBTiN,  s.  m.aspèeedabohlMtrmi- 
dbfMma. 

ROQUETTE  «s.  f.  plante,  ruekêêtë. 

ROQUILLB*  s. t  memn  de  fin*  aerte  di 
pieeoiittima  misum  psr  H  vino, 

RORBIiliB,  s*  f.  F.  MMlB  atJ  iOttiti. 

ROft*  aoT  ou  vmoMi*  s*  Mi  pêMimdiUÊm 


ROSACE  »  s.f  (arcb.) , 
tes*  rvfanai'*-)  aosaglm  ma  laancr* 

ROSÂcé*  iB»adj.f.  (lk>t.)jvaa«Bai 
ROSAIRE*  s.  m.  grand  chapelet , 

vaâa  da4Mttrf«a- 


qua  rofa. 

.  AOSAt  *a4j.«iiB  aMndei  lomi» 
niai  »  lia'da  tamt  *  aie* 
«9XïSf«4i*^Ki^4itei>A^.|     &O8E^e»(flev,f«ii«*mi4l0fmt« 
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roiâ.  Bois  de  roie ,  êriiieêiro,  ProT.  et  ûf. 
décourrir  le  pot  aux  roMs,  paletare  un  ugrtio, 
mênifêêtare  un  areano.  Rose  de  luth ,  die  gui- 
tare,  etc.  Toarerture  qui  est  au  milieu  de  leur 
table»  roêûdi  Uuto^  di  ehii^rrmâ,  Uê.  —  » 
dans  les  églises  d*arcliilectuxe  gothique .  /Sne* 
itra  ionda.  Rose  des  vents,  la  figure  où  soot 
marquéft  les  tiente-deux  Tents ,  roté  de*  venii, 
delta  buttoia.  — ,  poisson  de  rÎTière ,  $orU  di 
pueê  fiumuHieo, 

ROSÉ,  ÉB,  adj.  di-  eohr  di  roM»  vermi'» 
gtio.  Du  TÎn  rosé  »  vin  rotato, 

ROSfiàU^  s.  m.  sorte  depUtnte  aquatique, 
Anim.  —  9  fig.  s'appuyer  sur  un  roseau ,  f»orr« 
la  tua  fidueia  in  pertana  dabota, 

ROSB-GROIX ,  s.  m.  prétendu  possesseur 
de  la  pierre  philosophale  >  eerlo  empiriez.  <—  t 
dignitaire  franc-maçon,  noma  di  digniià  dû 
franchi  muraiwi, 

ROSkB  ,  s.  f.  rugiada ,  gmoMUi» 

ROSBB  DU  SOLEIL  ou  koulu  ,  s.  f. 
plante  ;  rugiada  del  taie, 

ROSERAIE,  s.  f.  terrain  plein  de  rosiers  » 
rcselo, 

'  ROSEREAUX>s.  m«  pi.  pelHeeta  éi  Rat- 
tia. 

ROSETTE,  s.  f.  petite  rose  ;  il  se  dit  au 
fig.  de  certains  omemeos  en  forme  de  petite 
rose,  rotetta.  -^ ,  sorte  d'encre  rouge ,  ineAîio 
tira  r0uo,'^9  cuÎYre  pur,  rame  delpritno  geito, 
—•,  sorte  de  craie,  «r0<«  rotM. 

ROSIER»  s.  m.  arbuste  qui  porte  des  roses , 
rotajo.  Rosier  sautage.  V.  rtoLArriBa. 

ROSIÈRE,  s.  r.  poisson  de  ritière,  pieeol 
petea  di  fiume» 

ROSSANB,  s.  f.  t.  de  jardin.  Tariélé  de 
pèche .  ptttiea ,  petea  di  eolor  giallo, 

ROSSE,  s.  f.  cheval  sans  force,  ércnnaf 
rozza  •  earf^na  y'rc^sane. . 

ROSSER,  v«;a.  p^.  batlonarey  baîtêr§, 

ROSSIGNOL  ,  s.  m.,  petit  oiseau,  rôti- 
gnuolo-,  utignuolo,  — ,  poétiq.  fihmela.  On 
appelle  ironiq.  et  pop.  un  âne,  un  rossignol 
d  ArcAdie.  rottignuolo  dt  Jireadia.  — ,  passe- 
partout  •  inséminent  qui  ouvre  toute  sorte  de 
serrures ,  grimaldello, 

ROSSIGHO&AR  ,  T.  n»  imitar  il  cânto 
dtlC  ustgnuoM,  * 

ROSSINANTE,  s.  f.  nom  du  cheval  de  don 
Quichotte,  synonyme  de  rosse, rvs^a,  rosaonô, 
rottinanle, 

ROSSOLIS,  s.  m.  sorte  de  liqueur,  n>- 
tolio, 

IlOSTRALE,  adj.  f.  couronne,  colonne 
rostrale,  ornée  de  proues  de. navire,  rottraU. 

ROT ,  s.  m.'  venlosité  qui  sort  de  l'estomac 
par  la  bouche  avec  bruit,  ruila» 
.  RÔT ,  s.  m.  viande  rôtie ,  orrotto, 

ROTATEUR ,  adj.  m.  t.  d*anat.  se  dit  des 
muscles  qui  font  tourner  la  cuisse,  rotata^ 

riùm 

-EOTATIOIÏ-,  s.  f*  t  de  phys.  roioaifina, 
rtvolutionê ,  jfiro. 

.  ROTE,  s.  f.  juridiction  de  la  cour  de  Rome, 
composée  de  douze  docteurs  qu'oo  appelle 
mdMeari  de  iote>  liMc. 


Roir 

ROTERv  ▼•  T^  fiire  ua  mt ,  mitarê  y  er«f« 
tara  #.  irar  ruiii ,  mreoraggiarâ» 

ROTI,  ••  m*  viande  rôtie,  «mwto. 

ROTIB  *  s.  f.  tranche  de  pain  qu'on  fait  i^ 
\Àr,fBlta  di  pana  ubbruttoiaUu 

ROTin  ou  BOTAB ,  u  m.  roseau  des  Indes, 
coma  tP  Inàia, 

ROTIR ,  V.  a.  OTMflirtf»  ^,  se  dit  «mi  de 
reCfietde  l'ardeur  du  soleil ,  ofroaiira , 
cimrt ,  aseeara*  Prov.  rôtir  le  balai ,  a 
pik  anni  nall'  oêoniaio  di  una-  tariaai 
aequittar  varan  trediio» 

RÔTISSERIE ,  s.  f.  lien  oii  l'on  Tend  ks 
viandes  rôties,  batiega  di  vandarr^sio. 

RÔTISSEUR,  BUSE,  s.  qui  Tend  ^9 
viandes  rôties,  vaadarrosto* 

RÔTISSOIR,  s.  m.  ardegn»  par  mrrottir 
moHa  eama  in  una  volta, 

ROTONDE,  s.  f.  bâtiment  rond  par  deten 
et  par  dehors .  rofMile ,  la  roiandaé 

ttOTORDITÉ,  s.  f,  rondenr.roloatffii, 
fpUméatxa ,  îamdaxaa* 

ROTULE,  s.  f.(anat.)  os  situé  à  la  patie 
antérieure  du  genou,  roUlla^  paieUti,  m- 
délia. 

ROTURE,  s.  f.  état  d'une  penonae  q* 
n'est  pas  noble,  ignobiità. 

ROTURIER  ,  ÈRE,  adj.  et  s.  «^miêfe, 
pUbeo,  — ,  se  dit  aussi  des  biens,  bmii  igme^ 
bili. 

-  ROTURIEREMENT.  adv.  ignabi(met»Êe. 
ROPAOE ,  s.  m.  /0  raoie  d'  una  maaekina. 

-  ROUAN ,  adj.  m.  se  dit  des  cJievauï  dmtt 
le  poil  est  mêlé  de  blaac,  4e  gris  et  de  bai, 
ratieanata.  ' 

ROUANNE, s.  f.  instrument  pour  maïqaer 
les  tonneoui  ygraffUtto  per  te  betti. 

IlOUANNSR ,  -V*  :  a.  ^eegnara  col  graf- 
fietto. 

•ROUANNBTXB.s.f.  instrument  poor 
quer  les  bois ,  graffietia  d^  Icgnajuaii, 

ROUANT,  adj.  m.  (blas.)  se  dit  dn 
qui  élcnd  sa  queue ,  roiante, 

ROUBLE,  s.  m.  monnaie  d'argent  de  Rus- 
sie (environ  4  Cr.  5oc.),  m0nttad"argamiùéi 
Ruttia, 

ROUGHE,  s.  t  carcasse  d*un  ¥«10010  ,  m- 
teio  delta  nave  tfomila  if  arredi* 

ROUGOU  ,  s.  f.  pAte  d'une  odeur  d*în$  ou 
de  violette ,  et  la  plante  qui  fournit  cette  pêlcb 
oriana» 

ROUCOULEMENT ,  s.  m.  brait  fait  ca 
roucoulant ,  il  marmorio  del  picdana^ 

ROUCOULER,  V.  n.  se  dit  da  so&  «w 
les  pigeons  (bat  avec  le  gosier ,  iulno^ , 
morare. 

ROUE ,  s.  f.  ritato.  — ,  fig.  et  fam.  , 

à  la  roue,  dar  ajata.  On  dit  qu'un  paon  ^qû^ 
COQ  d'Inde  fait  la  roue,  far  laruaUu  îV^rtrnt 
de  la  fortune,  fig.  ta  ruata  di  fariumm^  U  Mmmii 
vieenée, — ,  supplice ,  rueta. 

ROUÉ,  s.  kn.  ehi  ebbe  il  tuppUdo  éaiêa 
ruota.  — ,  fig,  aoma  eke  ti  fa  gioeo  daUa 
iuiaeta, 

ROUELLE,  s.  f.  tranche  coupée  en  - 
/•Ile. 'AoadJede  vauii,  parfiad»ï%c«Bai«d%B 
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•tm coupon  tnfers,/b</a  dS.cMeûiifivt- 

ftOUBR,  ▼.  D.  panir  du  sopplice  de  la 
«oue,  arriroter»,  puniré  toi  êuppHeio  délia 
wwUi.  —  f  6g.  rouer  un  bomme  de  coup»  de 
bâton ,  bastwart,  —  ,  t.  de  mar.  rouer  un  câ- 
ble ,  une  manoBuvre,  pUgarê.  — «  fig.  être  rooé 
de  btigae ,  ettere  stancot  êpôêtato  per  ta  fk- 

fiOUBT ,  s.  m.  machine  à  roue  qui  sert  à 
filer ,  ûlatojo.  — ,  cerde  de  bois  cjui  se  met  au 
4aaA  d'an  puits»  ruoia  o  cêrehio  di  legno  thê  $i 
amtU  in  fonda  a'  potsi» 

BOUBTTE,  s.  f.  menue  branche  de  bois 
.pliant,  vineigtio ,  vincattro, 

BOUGE,  s.  m.  minio,  Itteîû,  bêUeUa^  fai- 
UMhm  —  fil  eoter  rtuto*  •»,  oiseau  de  rivière 
et  poiifion,  sorta  di  ueeeihflumatieê  e  di  pê$e§, 
—  y  adj.  rotio ,  vwmiglio ,  rubinmdo.  Vtr 
muge,  roventê,  infuoçaiOm  Rouge  bord,  aie- 
thiutpiêno,  eoimo, 

ROCGBÂTRB,  adj.  ratêottrû^  rctticeh. 

ROUGBADD»  E,  adj.  et  s.  rubteando. 

ROUGB^QOBGB ,  s.  m.  oiseau ,  p$Ui^ 
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ROUGEOLE ,  s.  f.  maladie,  rcsotia. 
ROtJGET,  s.  m.  poisson  de  mer,  pêst» 
.eappona ,  Irigtia, 

ROUGEUR  ,  s.  f.  rtutarê,  raumta. 
ROUGIR  •  T.  a.  tigner  di  rû»$o*  — ,  r.  n.  or- 
7rùtsirt ,  dimntar  roiso,  —,  fig.  arraëêtrOf  avtr 
wargogna,  enêre  confitto, 

ROUGISSURE ,  s.  f.  il  eolor  del  rame. 
'  ROUI  >  IB,  part,  macarafo.  La  TÎandesent 
•le  roui ,  m  di  jBiftttvo, 

ROUILLE,  à.  f.  ragginê.  t.  de  bot.  mala- 
;dîe  qui  attaque  plusieurs  plantes»  nggine, 
rittêigime* 

ROUILLER ,  T.  a.  faire  Tenir  de  la  rouille, 

arragginirê ,  «nru^^fiira.  •— ,fig.  en  parlant  de 

l'esprit,  dugoât,  etc.  arrugginire,  arresgara, 

ROUILLURB,  s.  f.  ru^^ina. 

ROUIR,  ▼.  a.  se  dit  du  Un  et  du  chanTre , 

.maeentro  il  lino  o  h  eanapa, 

ROULADE .  s.  f.  fam.  il  rûiolart  d'  mIêû  la 
Aatêo.  —,  t.  de  mus.  inftâuioti  di  voté,  U  gor* 
gheggiare. 

ROULAGE,  s.  m.  il  v$iturarê,  il  îraê^ 
-partar  U  mereamtiê  »  la  vêilara  êh$  h  irm» 
apcria* 

ROULANT ,  adj.  eks  à  agêvolô  a  girarê ,  a 
iwnmoverêi  pêr .via  diruaU,  Carrosse,  chemin 
bien  roulant,  agiato,  comodo,  agûvolê,  —-«t. 
de  cbir.  Taisseau  roulant»  veine  roulante ,  ehe 
sdriteciala  ^-seom, 

:  RO  U  LE  AU ,  s.  m.  paquet  »  roiotOf  viluppo, 
piago*  — ,  gros  bftton  rond,  êpianalojo.  Il  se 
dît  anaai  de  certaines  pièces  de  bois  rondes, 
curri  »  rulU;  de  certaines  pierres  en  forme  de 
pylmdre«  eilindro, 

ROULEMENT ,  s.  m.  gifo,  rivolgimêmiù , 
rm9n0égimenio,  -'»  en  mus.  irillo*  *-  d*yeui , 
atralunamento  »  gifo  dt  oeehi» 

ROULEE ,  T.  a.  et  n.  rotolare,  tpltolarê, 
£^irarej  rivolgcrêy  rawalgerey  avvùUolarê.'^ 
i^»  yefotx,  vilgêrûo  stnlunar  gti  œchi»  — 


pop*  «var  earroÊedé  —»ffg.  rouler 
sa  Tie  »  la  rouler  doucementf  comme  on  peut» 
fam.  vivats  I  viaera  agf'ala»  teanamênlê,  alla 
mêglio ,  tome  %i  puà.  —  de  grands  dessenis 
dans  sa  tète»  wMeohinare»  — >,  awoltare,  avvî* 
lupoare»  —  »  v.  n.  giraro  »  muoverti  in  gir». 
Il  lait  beau  rouler»  la  via  èbaana  oer  h  atr- 
rotso.  On  dit  fig.  que  l'argent  roule  dans  un 

Says,  Il  danaro  albonda,  gira  ,  et  qu'un 
isoours,  un  fine»  etc.  roule  sur  une  teHt 
matière»  itdisêortêf  il  libro,  eee,  $i  rivolgo. 
'i'oggira,  tratla.  Tout  roule  là-dessus ,  ogni 
eoia  dipondê,  toêwgntiale  eomiitt,  il  tutto 
eta,'^  l  mar.  ),  ondeggiaro ,  pondgro  or  da  tma 
porto  or  date  oltrOm  — »  fig.  û^gironi,  vogaro, 
andaro  ionta  fermar$i.  On  dit  fig.  mille  pen- 
sées difTërentes  lui  roulent  dans  l'esprit  »  miHê 
ponilori  dùfor$i  gli  $i  vùtgono  in  m$niê, 

BOULET,  s.  m.  itrumonto  di  lognê  par 
follaro  i  eappelli,  — ,  fil  di  furo  fateiato  di  aa- 
tûno  porovvolgerpi  l  rieei, 

ROULETTE,  s.  f.  espèce  de  petite  row , 
girella,  girollotia,  —  d'enfant»  earrueeio,  — » 
petite  chaîse  tirée  par  un  homme  »  toggoita 
eoa  duo  ruoie,  —,  petite  boule,  nooollo  o  paUa 
cho  pamo  t  offuo  dello  girolle  ptr  muovero 
un  lêtto ,  una  teggiûla,  —,  certams  petits  lits 
fort  bas,  UUieéiaoli  oho  ti  famna  eorrtro  ooUo 
loUi  pià  grandi,  »-,  jeu  de  hasard»  sorfa  di 
gioeo, 

ROULIBR*  s.  m.  charretier  public»  oar" 
roilioro* 

ROULIS»'  s.  m*  l'agitatioo  d'un  taisseau  » 
moio  del  vatooUo,  iowpoUamento, 

ROULOIR ,  s.  m.  <<pvmaN(a  da  rotolar  h 
candtlo  di  eora, 

ROULON ,  s.  m.  V»  aisaLLs. 

ROUMARB»  s.  m.  oorta  dîpoao. 

ROUPBAU»s.  m.  sorta  d' airona, 

ROUPIE .  s.  f.  goutte  d'eau  qui  pend  au 
•net ,  goeoiola  eho  pondo  dal  nato.  -— »  monnaie 
des  Indes ,  mpia, 

ROUPILLER  »  T.  n.  fam.  sommeiller  à 
demi ,  ionntêchiaro ,  dormigliaro. 

BOUPILLEUR ,  BUSE.  &.  darmigOenê. 

ROUftSÂTRE,  adj.  rouioeio. 

ROUSSEAU»  s.  m.  homme  qui  aie  poil 
roux ,  di  pelo  rouo. 

R0U8SELET»  s.  m.  sarta  di  para. 

ROUSSETTE .  s.  f.  espèce  de  chien  de  mer» 
êorîa  di  pueo  eono.  -—  »  oiseau ,  fauvette  des 
bois ,  poisora  tiipojoola, 

ROUSSEUR  »  s.  L  rouexaa  »  rottor$, 

ROUSSI»  s.  m.  cuir  de  Russie»  «aaeAaIfa 
di  Ruttio, 

ROUSSI ,  lE,  part.  V.  le  Tcrba.  Cela  sent 
le  roussi ,  putoa  di  tota  brueiaia* 

ROUSSIN,  s.  m.  cheval  épkis  et  entier, 
eavaiio  intioro  o  for.to» 

ROUSSIR ,  T.  ab  et  n.  far  din^Ura  rouo, 

ROUTAILLER  »  t.  a.  t.  da  chasse ,  sogui" 
ior  la  fiera ,  ra*  braeehL 

ROUTE  ,  s.  f.  chemin  qu'on  tient  pour 
aller  en  quelque  lieu ,  via,  itrada  ,^  tenttoro  ^ 
oaji$mino,  -— »fig.  via,  v^'io^  tpedionît.  Fuir 
à  Tau  de  route  »  il  ne  se  dit  que  d'une  troupe 
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BOtJTXBR»  fl.  m*  lirraqui  iiitn|iie«  <niî 
tueîciiff  )cf  lottle»  de  aer»  poHpIano,  Oo  dit 
l|m.  4'fNiboaiinequiabfaiiooQpd'etpérieacB, 
ficit  m  vieux  ix>iiiiert  fmitUotm^  uamê  éi 


MDXIMBV^*  t  ciMçÂlé  «eqniie  piolet 

8w  use  ^oDgve  habiliut»  qtw  pav  I0  secours 
I  ratifie»  M,>ni(tf4i.  pm$ia.  êperUmza* 

KOOTIRA,  ^£.  aitj«  luibitiié  A  faire  nue 
tll^ain^^MtmêU  »  avv«»s9  c  /«rs  m^  mm. 

BOUTlIf  ER  ,  T<  ••  0ti4$Hr^rê,  ««m^sot». 

BOUTIRIKR ,  SRE,  ••  qui  n'agit  que  par 
contint,  êhê  Mira  fier  eomu^udiMê» 

ROUTOiR »  s.  n.  Ueu où  Ion  bit  rouir  le 
chanrf*  t  mêmnOtii»* 

ROUTSAIRf  «U«  m»  do  fer  rouverÎM, 
>^bnv  §muâ  lif/Sf  d^  i  lioiiMlia»  #ir  fitfeî  î 


ROUVRE,  9.  ok  diéne  giM  et  tcNrtu»  ra- 


ROUVRIR  9  ▼•  ••  fUfirkê. 

BOUX«  ROUSSE,  adj.  et  s.  riiM,  rouie' 
ai^ -^,  s.  «.  rfM0  »  «a/ipr  rocM. 

ROUX«VlEUi:»  A.  m.  espèce  de  gala, 
asrfa  éi  mgtm  ée'  êûvalUm 

ROYAL»  S,a4i*  rttiU,   rûguiàs   régie. 

kÛuÊt  royale  «  titre»  oiiêtMa  réalt»  Gbant 

TùjÂ,  êortm  €  amiieû  pouia  FrMkcue,  Lettres- 

,  •  voyaiiK»  MtrtfiMS»  r«f  10  pttmti^  rueriHiy  tec. 

Royal,  juste,  ^nëreus»  etc.  rtaU,  iibtr9% 

•    ibmr9  «  fûrtf 0  •  êpimtâidù ,  owralo. 

ROYALEMBKt»  aér.  regtUmmt;  tpkif 
MâmmU  •  nùkUmmit  »  4a  ré, 

ROYALISTE ,  adj.  qui  suit  le  parti  du  roî. 
régmtitta ,  eké  iimiê  H  partito  éél  ré. 

ROYAUME,  i.  m.  eut  gouTenië  pot  un 
roi ,  régnùf  f«ama«  Le  royaume  des  cicux, 
U  fégt^  eut  éiéfi» 

ROYAUTE,  s.  f.  éignUà  réaté.  tnonareAîk. 

RU ,  s.  m.  eonalé  iC  un  ruêtêllo. 

RUADE»  s.  t  action  d'un  cheval ,  d'un  âne 
qui  rue,  ealào,  éaki. 

RUBAE»s.  m.  ftituteié,  noitré, 

RUBAfVER  •  V.  a.  t  de  drier.  V.  eiÊui. 

RUBAEERIE,  s.  L  ërtc  a  Maimarria  di 
féHueeiê,  di  naiiri. 

RUBAEIER,  ERE»  t.  tiétltor  di  félluc 
éiêg  di  9ÊUiri, 

RUBAETE»  SE,  adj.  gmêmilù  di  tutitrl 

RUB ASSE ,  s.  f.  êtiHalla  êoiorito. 

RUBSPIAES»  a^j.  m.  pi.  il  se  dit  des  më- 
Atanans  «pii  ont  la  propriété  de  rougir  la 
peau  «  ruèificamti. 

RUBÉOLE,  s.  f.  pl«nte»  êoria  di  pimda, 

RUBIGAN,  adlj,  m.  rmbiemuito.  V.  bovam. 
«rvp  S, m*  rtiiietnèé. 

RUEtCOrÏD,  E,  adj.  visage  rubicond» 
wrAîaawrfa»  rvétéggiamlêf  mkmo. 

RUBIS»  $»  A.  pierre  précieuse,  m5lii#*  — 
balai,  d'un  rouge  léger,  rmbin9  bmkuei».  -*- 
ipîael  »  mbis  d'Orient  »  mêlé  d'une  légère  tein- 
Ime  de  iaone ,  rubitio  oritmimlé. 

RURRIGAIRE  »  %,  m.  qui  sait  bien  Ica  i«- 
WqnctffnrènafcMii. 
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RUBRIQUE»  s.  ù  tene  rwigf  few 
cber  le  sang  et  craie  rouge  pour  marqnei^  ra- 
briégf  aftnsfM,  —  »  titres  qui  sont  dans  ki 
livres  de  droit  civil,  de  droit  caaaa»  rnknm. 
•»-•  certaines  règles  imprimées  en  loofsfn 
sont  au  coouMncunent-  et  dans  le  coips  et 
bréviaire  et  du  missel  »  ricérîaAa.  *«•  fig*  imi, 
détour»  ailiisia»  tna/ûiMi* 

RUCHE,  s.  L  panier  en  forme  de  d&ébt 
ok  l'on  met  des  moucbea  à  mld»  «rali» 
jf/i0,  alétmré  «  6a^fta, 

RUDJLNIRR»  iRE,  ad{.  giossicr» 
batif,  ruvido,  iûlvatiêê,  g} 
Unghétp. 

RUDE ,  adj.  rwido,  iêpidé,  diémguak.^, 
tOjpro,  kêéù,  pémticQ*  Chemin  mde»  viaaipi, 
diiûiirééat  atpétiré,  imeéÊmûdti»  «eaaasaa.  — , 
par  extension,  dura  »  péimtût  moiéitm ,  awii^ 
ëtprQ^figrOi  gravoéé,  rigide  ^  iméodU,  knÈrtà- 
UàiM»  Pranondation»  pinceau»  tesnpsrais, 
pronuntia  rozta ,  spiaeévokf  cké  ami^y  db 
^^y^n^rf»,  ^pétméti»  érudo,  témpé  rafijoa. 

RUDEMENT,  adv«  roaaaiiMnfa»  aaan- 
inaiila,  maiMlamanfa,  n^'asamMifa» 
rudement  en  besogne .  prov.  et  fam. 
con  ealùTé,  em  iulia  f  ûpplicuiam^m' 

RUDENTE»  EE,  ajj.  se  dit  de 
pilastres,  ébêha  eannelli  dallé  pori^  dm 

RODENTURB, >  f.  t.  d'arch.  em 
dt  uma  célanna  dut/à  parié  da  kaMéOm 

RUDÉRATION.  s.  f.  t.  d'ardi.  k 
grosse  maçonnerie  d'un  mur»  U  pik 
d^  orna  muragtàa. 

RUDESSE ,  i.  f.  rupidéém,  ë$pi 
brûsità ,  inegualitd.  — ,  par  extcnaiiMi» 
éê,  erttdêéta ,  bruéthétoa ,  rozaammm» 

RUDIMENT»  s.  m.  petit  livre  qw 
les  principes  de  la  langue  latine ,  ri 
prinâpj  délia  ilngam  iaiima.  Let 
fuAmétiti ,  éltmmkti ,  primeipj. 

RUDOYER  t  ▼.  a.  traiter 
iaré  tévéramamié»  atpraménté» 

RUE^  s.  f.  plante,  ruta.  •—  dechèwe.  V.ct- 
tioA.  — ,  chemin,  via»  ruga,  mmfrmÊk 
Avoir  pignon  sur  rue ,  fam.  aver  A«ni 

RUEE»  s.  f.  amas  de  Utièrei aèchen, 
mes,  etc.  letumajo. 

RUELLE»  s.  f.  petiterua» 
iino.  —,  espace  entra  le  lit  et  la  omnÂIle  ,  tp 
zio  ûhe  é  ira  il  teito  é  'i  muro. 

RUELLER,  V.  a.  ruelier  ta  ^giM,  f 
un' aUaia  di  ferra  alfama  U  vHi,  rnmnfama 
farra  iaiemo  allé  viti. 

RUER  »  V.  a.  jeter  avec  tra|iélaosilé«  « 
gliaréf  taneiaré,  tiraré.  -^de  grands  caiq 
lam.  béitéréf  péreaotéré  farté*  <-*  4  tevt  c 
travers,  tpignéré,  uHaré  di  ^ua  m  dU  M»  Sa  t 
aur  quelqii'un ,  sur  quelque  efaoaa  t 
uagliani  addoêto^  andar  alla  ihC*. 
jeter  les  pieds  de  derrière  en  Pair  ai 
tprangaré  0  tirtr  éalei. 

RUGIFIE,  s.  f.  tnstfument  dU 
pour  ratisser  les  oa»  rasHaiM* 

RUGINER.  V.  a.  ratftera  te 
denté,  di  an  atta. 

RUOIR»v.D.ilaadila« 
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]kny  tt  m  lie.  d'un  boèime  en  colère^  ruggÎM, 
Hfgtumre^  far  la  voet  M  Uon9. 

RUGISSANT,  E.  adj.  rugfhianiê. 
'  RUGISSEMENT,  s.  m.  cri  da  lion,  rir^^î- 
to^rugghio, 

BUGOSITÊ,  s.  f.  (phys.)  aspntxa, 

HUINB.  9.  f.  rntna,  r&vtna,  ttUtrattùnif 
éistmggimtnto.  Battre  ane  place  en  niine, 
hîhrû  m  emn^nate.  — .  fig.  battre  quelqu'un 
en  raine,  ridurrealte  tIretU. 

BUINER .  ▼.  a.  rulnani  oHtrrart^  dem<H 
lire,  — ,  danntggîarc,  -^issipare,  dore  UguastiK 
•^,  mandûTt  in  precipizio ,  impoverire, 

RUINEUX,  EUSE,adj.  qui  menace  roine^ 
wnîjifffiftf ,  ehe  minaeein  di  rovinare ,  ehe  ita  in 
proeinto  di  rovinare,  — ,  qui  caU5€  du  dom- 
mage, dannoto» 

RUISSEAU,  8.  m,  rutcêliOf  rio,  rîvph, 
n90/êito  t  pinsol  riwo»  '— •  ûtv^o  dei  rusée  fh. 

RUISSELANT,  E,  adj.  ehe  seorre  cerne 
Tuseelh, 

RUISSELER,  T.  n.  couler  en  manière  de 
misjwau ,  eeerrere  ,  eorrere  a  medo,  a  guita  di 
rusreUo, 

RUMB»  ».  m.  ie  du  de  chaciip*  des  trente- 
dent  parties  de  la  boussote ,  rumêâ. 

RUMEUR,  s.  f.  certain  brait,  rumore, 

RUMINANT.  B,  adj.  ramintmte,  ekê  ru* 
mina,  rh^ruguma, 

RUMINATION  ,  s.  f.  rugama^tûne ,  iVrii- 

RUMINER ,  T.a.  remâcher,  rHiM...«aY,  rit- 
gitmare,  —,  fig*  penMr  et  repenser  A  une 
chose ,  riraniiderare ,  riandar  M»,  pensiero, 

RUNIQDE,  adj.  m  dît  des  carac^res ,  de 
la  langue ,  de  la  poésie,  des  monumeus ue  »•;.  - 
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ciens  penplei  de  la  Germanie  et  du  Hordi 

rtmir^, 

RUPTURE,  a,  f.  fraetore,  reiiurei,  freiU 
turot  — •  hernie, deseenle  dea  boyaux,  r»<- 
tura .  crepaiura^  alienlalum,  **>  ('■S*  n^'ifra^ 
nimiêlà,  inimitiû,  ^-,   t.  de  f^nt.  mesm^  . 
lanza  délie  tinte, 

RURAL.  E,adj.  rurële,  éampeetre*  Pojen 
raral ,  deeano  rurûfe, 

RUSE,  s.  f.  finesse,  artifice,  aiîntin»  ae* 
eortetta,  anvedulétta  ^  malisUt,  eemltrimenîo, 

RUSE ,  BE ,  adj.  et  s.  fin ,  adroit ,  eeattrHo» 
êoûltro,  aceortû,  poipe,  vofpone,  metltioêo, 

RUSER,  ▼.  n«  utareatlatia,  mûlititi, 

RUSTAUD,  B,  s.  et  a^j.  rueiieù,  groewo* 
iano.  C'est  un  gros  rustaud,  è  un  vilUmaeôo. 

RUSTICITÉ,  8«  f.  ruiliche€Ui^  ruttieUà, 
rusticaggine, 

RUSTIQUE,  adj.  ruetiêis  vUfereeeio,  «m- 
ptêtre.  -~,  ruitlco^  incolle,  Miceiieo,  -^,  au  * 
suhst.  fie.  grossier,  ruetieo,  €</lieo,  grottolttna* 
—',  t.  d  arch.  ordre,  ouvrage  rustique  «  erdin^ 
ruslieo,  opéra  rttstiea, 

RUSTIQUBMENT.  adv,  raettetmmiè. 

RUSTIQUBR  »  V.  a.  (ûrth.)  imitar  U  ru-' 
êtico. 

RUSTRE»  adj.  et  s.  rrb  grossier,  tangketo 
rozto,  êcwlesê^  viUùnaecio,  •—  fblas,},  lo- 
sanee  percée  en  rond ,  htanga  foriu,  -^^  iu- 
treiois*  eorla  di  laneia, 

RUT.  s.  nu  il  se  dit  des  bêles  fanves  quand 
ellas  sont  m  amour,  frega,  fregûh  deik  ketttê 
tehrtggjc, 

RTS,  s.  f.  (ftéogr.)  rifagedel*  mer,  Udo^ 
riva ,  sponda  deïmarêt  epiaggîa  mçprlttitnû, 

RYTHME ,  •.  m.  V.  avr* sms* 


S. 


S  9  consonne  ;  s.  f.  si  on  prononce  mm,  s.  m. 
si  on  prononça  m. 

8A ,  pron.  eua,  V.  fow. 

SAB AR IBS,  s.  f.  pi.  (Iles  consacrées  aux 
dieux  sabaliens f/^f # pagane. 

SABATELLK.  ••  f.  on  sabaHlo,  t.  m. 
fkngo  di  lAnguadœa. 

AABATTB,  s.  f.  (mar.)  semelle  d'ancre» 
Mcarpa  dt  aneora. 

SABBAT,  s.  m.  dernier  jour  de  la  semaine 
juÎTe,  eabaio.  —,  prétendue  assemblée  de  soi^ 
cîavf,  treg^emda,  —,  grand  brait,  ehiaeio, 
— ,  criaitleries ,  tlrUH,  Faire  da  sabbat  h  quel* 
4fa*an.  fam.  eirapasearb.  Sa  femme  lui  a  fait 
un  sabbat  épouvantable,  gli  vend  un  eap9 
em'  mUlatu,  un  iorrmie  d*  ingiurie, 

SABBATiNE,  s.  f.  petite  thèse  soutenue 
par  les  écoliers  de  philosophie,  tabatina, 

SABBATIQUE,  adj.  septième  année  des 
jnifs ,  anno  sa^tico» 

SABBGK)  I.  m.  espèce  d*mitour,  ueeello 
éi  reminu, 

BABÉISMBoQ  sABisMi,  s.  m.  la  religion 
^Ci  s^béanir  maintenant  des  guèbres,  m- 
heitmo ,  c7  eullo  del  sole. 

SABBL,  ff.  m.  tpeesê  di  paêmiai^. 


SABBLLAIBE  oq  aAmUit.  t  g$nerg 
di  vermi  marini» 

8AB1CB.  s.  f.  pismUtéi  Cafenna. 

SABINE,  s.  f.  plante  vermifuge  dn  genre 
des  genévriers,  euêina ,  eavlna, 

SABLE ,  s.  m.  sabhia,  arewt,  rena ,  ghtaja^ 
eabbione ,  sahbèencelh,  — ^ ,  ce  qui  s'engendre 
dans  les  reins  et  forme  la  gravelle ,  eakoh, 
renella.  — ,  le  sablier,  horloge  de  verre  qui 
mesure  le  temps  par  le  Mble,  êriuph  da  ^- 
vsre.  Bâtir  sur  le  sable , /îmAirw  in  eabêht  M^ 
fnîna/^ne/f  nivn*,  tûfeurnelf  enda»  9ynpn. 
arène .  gravier,  sablon  «  Aburre. 

SABLBH,v.  a.couvrlroegarnlrdeseUet 
•  inarenare, 

SABLEUX,  BUSE,  ad],  mêlé  de  seVe. 
Farine  sableuse.  In  eui  troeast  mella  eakhla. 

SABLIBB,  s.  m.  horloge.  V.  sABLt.  — t 
poudrier,  palverina»  •— •  arl^stelle  d' jimeHea. 
SABLIÈRE,  »,  f.  lien  d'où  l'on  tire  le  sable. 
renojo^  eava  di  tabbioms,  —  ,  pièce  de  cher- 
pente.  #rtfi*«,  piana  eorrente, 

SA  BLINE,  s.  f.  espèce  do  ceryopliitlées.  •-*, 
adj.  plante  sabline ,  Ae  alHpta  nelh  sabblâ. 
SABLON,  s.  m.  sable  tr& fin ,  eabbigneello* 
SABLONNER ,  v.  a.  ripulir  e9njHibbh, 
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SABLONNEUX,  EUSE,  adj.  arêaûto,  m^- 
hloto.  Terre  sablosneose,  terra  saHiosa,  RU 
Tues  saUonDeax»  lidi  anmoii, 

SABLONNIER,  s.  m.  marchaDd  ou  por- 
teur de  sable ,  rmajuoto, 
.  '  ^ABLONNIÈRE .  s.  f.  lieu  d'où  l'on  tire 
le  sabloD .  nnajo,  eava  di  sabbioneélto. 

SABLURBfS.  L  (mar,)parUdêgUttttr9tzL 

SABORD ,  s,  m.  (mar.;  embrasure  pour  le 
canon ,  eannoniêra  di  nave. 

SABOT,  8.  m.  chaussure  de  bois .  soeeob, 
— ,  corne  du  pied  du  cbcTal ,  unghia  dtl  ca- 
wUb*  —,  jouet  d'enfant,  palio,  — ,  pièce  de 
fer  creuse  pour  des  travaux  hydrauliques,  pun- 
tazia.  — y  gintrê  di  tesiaeci,  —,  nomê  di 
planta* 

SABOTER ,  ▼.  n.  giuocare  at  paUo, 

SABOTIER,  s.  m.  xoceolajo, 

SABOTIERE ,  s.  l  sorta  di  dansa, 

SABOULER,  ▼.  a.  pop.  houspiller,  maU 
nunarê  am  atli  violênti. 

SABRE,  8.  m.  KMlaoa  tciabota»  fcîmî- 
tarra»  V.  cimitsam. 

SABREN  AS ,  s.  m.  pop.  pttsimo  lavorantt» 

SABRENASSER  ou  siBRMAUDii,  ▼.  a. 
pop.  acdabattarê, 

SABRER  •  ▼.  a.  firirê  a  gran  eolpi  di  wio' 
bla,  —  les  affaires .  far  U  cote  a  prteipizio, 

SABRETAGHE,  s.  f.pêndaglio  d*  ussaro. 

SABURRE ,  8.  f.  gros  sable.  —  (mar.).  lest 
de  gravier,  tavarm.  —  (oiéd.),  ordures  des 
premières  Toies,  d$poêito  per  eaitiva  digo^ 
sttone. 

SAC  •  i.  m.  sorte  de  poche  ou  son  contenu , 
saeco,  — ,  pillage,  saecQ  ^  ^aeeheggic,  —  de 
nuit,  saeekûtta  da  viaggio»  Pris  la  main  dans 
le  sac,  eotto  sut  falto.  Homme  de  sac  et  de 
corde ,  matcalxon»,  uom  da  eapettro.  Prendre 
son  sac  et  ses  quilles ,  far  frrdêilo ,  tgomhrare. 
Voir  le  fond  du  sac,  penetrar  bcn  addmtro. 
Les  sacs  du  procès,  /«  carte  deita  lite.  Juger 
sur  l'étiquelte  du  sac,  giudieûr  dalU  appa^ 
rente.  Mettre  à  sac ,  metUre  a  tacco ,  far  tac-- 
eomanno.  Mettre  quelqu'un  au  sac .  metlerh 
in  iaeeo ,  vineerto  in  eonteta  di  parûta, 

SACCADE,  s^  f*  violente  secousse  donnée 
à  un  cheval  en  levant  brusquement  les  deux 
rênes  à  la  fois,  trinàata  di  brigtia,  — ,  teotsa 
violenta,  — ,  dura  rimprovero, 

SACCADER ,  V.  a.  donner  des  saccades  à 
un  cheval ,  dar  frequenii  scotte  a  un  eavalio. 

SACCAGE,  s.  m.  confuêiane ,  seompigiio, 

SACCAGE  ou  SACQDAGa ,  s.  m.  gabella  eA» 
pagavasi  in  aieuni  mtreati  per  ogni  saeco  di 
grano  o  <f  aliro, 

..  SACCAGEMBNT,  s. m.  eeeelieggiamenio. 

SACCAGER ,  V,  a.  »aeeheggiare, 
,  SACCAGEUR,  s.  m,  taecheggiatore, 
.  SACCATIER  ou  sacqoatibi,  s.  m.  chi 
t  rat  par  la  i  tacchi  di  carbone» 
SACCÉLION.  s.  m.  atbero  del  Perù. 
SACCHARIFERE.  adj.  eke  dàzucchero. 
On  pourrait  dire  zuccherifero ,  comme  l'on  dit 
pémifero,  fruîiifcro^  eec, 

SACCHAROÏDE,  i.  f.  eota  jomigliante 
allô  aueehero. 
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SAGCOPHORES,  s.  m.  pi.  portenn  de 
sac,  certi  crittîani  chs  vutîoanû  un  taeeo  « 
tegno  di  penilenuu 

SACELLAIRE ,  s.  m.  trésorier  de  Teapre 
grec ,  tetoriere  det  principe. 

SACERDOCE ,  s.  m.  taeerdotio, 

SACERDOTAL ,  E ,  adj.  taeerdotate. 

SACHÉE,  s.  f.  plein  un  sac,  im  taeeo. 

*  SACHELBT,  s.  m.  très  peUt  sac,  tae^ 
ehettino, 

*SAGHER,  V.  a.  mettre  en  sac,  ôuae- 
care* 

SACHET,  s.  m.  petit  sac  ;  taecheito. .— 
coussin  parfumé,  taccheito  iT  oderL  Sacheb 
de  mitrailles,  tacelwtti  pieni  di  rotiasni  di  ftm 
per  t  artiglieria, 

SACOCHE  ou  SAcocBBs,  s.  f.  sac  double, 
bitaeee, 

8  ACOME ,  s.  m.  (arch.)  moulure  en  saiUiCv 
tûgoma,  modano. 

SACRAI  RE,  s.  m.  cappella,  oratorio. 

SACRAMENTAIRE,  s.  m.  ancien  Uvre 
d'église  et  nom  de  certains  hérétiques ,  Mcra- 
mentario.  ^ 

SAGRAMENTAL,  B,  ou  SAcaAiuHTBL, 
BLLB ,  adj.  tacramentale. 

SACRE ,  S.  m.  espèce  de  faucon ,  tagro.  ~, 
pièce  d'artillerie.,  tagro.  — ,  action  de  sacrer, 
eontecraztone. 

SAC  RÉ ,  ÉE ,  adj.  saint,  inviolable ,  eatre. 
—  (méd.) ,  dans  le  sens  de  détestable  :  mal  sa- 
cré ,  epileptia  ;  feu  sacré,  ritipola.  Le  peuple 
le  prend  toujours  dans  ce  sens  lorsqu'il  pié- 
cède  le  substantif. 

SACREMENT,  5.  m.  Meramenf^?» 

SACRER,  V.  a.  dédier  à  Dieu,  taer^ra,  emt- 
teerare.  — ,  pop.  jurer,  blasphémer,  betUm- 
miare. 

SACRET,  s.  m.  femelle  du  sacre ,  tagm. 
Autrefois  on  appelait  sacret  le  mâle  et  sacie  la 
femelle. 

*  SACRIFIABLE,  adj.  da  taerifieard. 

SACRIFICATEUR ,  s.  m.  taeriHemtor^. 

;  SACRIPICATURE,  s.  f.  dignitàMm- 
crificatore, 

SACRIFICE ,  s.  m.  tacrifieic. 

SACRIFIER ,  V.  a.  offrir  un  sacrifice,  «h 
erifieare.  —,  se  dévouer,  dediearti,  Syn- 
immoler.  On  sacriGe  toute  sorte  d'ohjeU,  on 
n'immole  que  des  victimes.  Aristide  se  sacrifie. 
Godrus  s'immole  pour  la  patrie. 

SACRILEGE,  s.  m.  profanation  des  dioaes 
saintes,  tacrUegio.  — ,  celui  qui  s'en  rend  cou- 
pable, taerilego,  ^,  adj.  bouche  sacrilège, 
boeca  tacrileaa. 

SACRILEGEMENT,  adv.  taerilegammtU. 
SACRISTAIN,  TINE,  s.  tagrettano,  gm-. 

grettana, 

SACRISTE ,  s.  m.  qui  possède  un  bénëBce 
appelé  sacristie ,  taeritta, 

SACRISTIE,  s.  f.  tecrislia,  tt^gresUa, 

SACRO-COCCYGIEN,  —  irmux,  — 
iLiAQUB ,  etc.  s.  m.  (anat.)  nomidi  maiac^li. 

S ACR0.L0MBA1RB ,  s.  m.  (anat.) 
lumbio. 

SACRUM,  s.  m,  vertèbre,  otto  Marv. 
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SA,DDB& ,  s.  m.  liire  oontênant  It  lëÎKioii 

des  guèbres»  Sadder» 
*SÂDB  ,adj,  siMTe,  doleû,  ioave» 
SADUGÉENS»  s.  m.  pi.  aocienne  seete 

juÎTe ,  taduMt, 
SA0I3CÉISME,  s.  m.  doctrine  des  sadu- 

céens ,  saduceUnuf, 

*  S AEXTE  cm  sagixti  ,  8.  f.  flèche,  toefta. 
SAFRAN»  s.  m.  (bol.)  sa/^krona.  —  (mar.% 

safran  de  l'étraTe,  ftêzxo  di  legno  atto  a  /or 
eke  ii  navlgtio  tetondi  il  venlQ, 

*  SAFB ANDE ,  s,  f.  eohr  di  safffrano. 
SAFRANEB,  t.  a.  eonaarc  o  ingiattirû  toh 

iëfferano, 

1^  SAFBANIER,  ÈRE,  s.  pop.  penoone 
misérable,  ruinée,  j/^ianto^o.  Ce  mot  se  trouTe 
dans  le  Dictionnaire  de  1* Académie,  mais  il 
est  toat-à-fait  inusité. 

SAFRB,  s.  m.  bleu  de  cobalt,  ag^urro  di 
êmatlo. 

*  SAFRE,  adj.  goulu»  ghioUo,  voraee. 

*  SA6AGE.  adj.  togaee. 
SAGACITE,  s.  f.  tagaeiiâ^  Mvdimênto, 

pêrspicueia  »  acutaxa  di  mcntâ,  V.  fiasfioa- 
cnÈ. 

SàGAIE,  s.  f.  dardo  degf  isotani  di  Ma- 
dagatear, 

SAGAPÉKI}M»  s.  m.  gomme-résine  de 
rOrient  •  iagap^no. 

SAGE»  adj.  prudent,  iavlo,  toggio, — » 
chaste»  0oii<irt«fif«.  —  »  posé,  quitta^  poiûto, 
— »  philosophe,  sapicntâ.  Une  iiUe  sage,  omêt0, 
tavui ,  pudica»  Les  sept  sages  de  la  Grèce»  i 
ttttetavi  delta  Gracia, 

SAÛB-FEMME,  s.  f.  celle  dont  k  profes- 
sion est  d'accoucher  les  femmes ,  Uvatriu, 

SAGEMENT»  adv.  MviamaïKa»  taggia» 
mente. 

SAGESSE  »  s,  f.  prudence,  taviezza*  —, 
en  parlant  des  femmes  »  modestia,  —  »  philoso- 
phie »  sapienza.  L'étude  »  le  livre  de  la  sagesse  • 
h  studio»  il  libro  délia  sapienza,  —  »  vertu» 
prudence.  V.  ces  mots. 

SAGITTA  IRE  »  s.  m.  archer.  areatore,ia- 
gittario,  — ,  ounstellatîon  ,  Sagiitario, 

SAGlTT^iLB,  s.  f.  (anat.)  tagHialt. 

SAGIXTË»  ££»  adj.  (bot.)  faito  in  forma 
di  freecia, 

oAGOlN,s«  m.  spetiê  di  tcimmuAto, 

SAGOU,  s.  m.  pâte  végétale  d'une  espèce 
de  palmier  des  Indes  orientales ,  tagiu 

SAGOUIN  »  INfi,  s.  personne  malpropre, 
zpùreo,  sueido, 

SAGOUTIBR»  s.  m.  tpeeiê  di  palmizio 
Mi'  Jndie  ehe  produce  il  sùgù, 

SAGUIN,  s.  m.  ancien  vêtement,  tajo, 

SAGUM.s.  m.V.  SAIE. 

8AI  ou  gai  »  a.  m.  tpeeiê  di  teimmia  amo- 
ricana, 

SAIE»  s.  f.  sagum.  ancien  vêtement  mili- 
taire ,  sajo ,  eajone ,  —  ,  serge»  $aja,  — ,  brosst 
d'orfèvre  »  seopeliina» 

SAlETER,  v.  a.  nettoyer  avec  la  saie» 
ocopettare,  spaziolare» 

SAIGNANT,  £,  adj.  tmguinante, 

SAIQNJSE»  s.  f.  ewaia  o  fmiêiioBê  ditatk" 
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Sué ,  M/MI9.  «-»  rigole  que  Ton  lait  poor  tirer 
e  l'eau .  ehiastajuola. 

SAIGNEMENT ,  s.  m.  éeouIemeDt  de  sang» 
surtout  par  le  nex»  flasâo  di  sanguê. 

SAIGNER,  V.  a.  tirer  du  sang  »  eavar  $mh 
guê.  <—  »  faire  des  rigoles,  dar  eareo  ait  aequo* 
—  une  rivière»  êoolgemo  in  parie  Ueorso, 
— -»  perdre  du  sang,  eanguinare.  Cette  plaie 
saigne  encore  »  i  ancor  freeea.  -*»  6^  tirer  d» 
l'argent  »  eavar  danajo*  —  du  nez»  mtmear  di 
eoraggio.  Le  œur  me  saigne,  son  oommoeoo^ 
piêià  mi  ttrùngo, 

SAIGNEUR,  s.  f.  lam.  modieo  eho  ordàm, 
gran  ealassi  :  c'est  on  rude  saigneur»  c'est  vn 
grand  saigneur. 

SAIGNKUX,  EUSE,  adj.  eanguinoto. 

SAILLANT»  E|  adj.  ehoêporgo  m  fitùrL 
Angle  saillant,  angolo  eagliguio.  — ,  fig.  re-» 
marquable»  noUbilê, 

SAILLIE,  s.  |.  sortie  avec  impétuosité  et 
interruption  »  egorgamonto.  — ,  trait  d'esprit, 
arguzia^  moito,  —,  t.  d'arcfa.  avance»  eporto. 
— ,  fig.  impeio  »  eaprieeiOf  irasporto. 

SAlLLiB»T.n.  t.  d'aich,  spargere  mfu»ri. 
— »  jaillir»  zampUlaro,  —,  sortnr  avec  impétno« 
site  et  par  secousses,  tgargaro»  —,  v.  a,  l'ao* 
tion  de  quelipies  animaux»  manAirit* 

SAIN  »  E ,  a4i.  tono  »  êalubro*  — »  iniera, 

SAIN-DOUX,  s.  m*grae$odi  poreo. 

SAINEMENT,  adv.  «anamaitla. 

SAINFOIN  »  s.  m.  eodrangota,  trifogUo^ 

SAINT ,  £ ,  adf  4  eamto.  Le  saint  Sacrements 
il  taniistimo  Saeramento.  L'Écriture  sainte, 
ta  mtra  Scriitara,  La  Saint- Jean,  etc.  la 
festa  di  S Miooanni.  Saint-augustin,  caractère 
d'imprimerie ,  eiloio»  £mi|loyer  tontes  les  her- 
bes oe  la  Saint- Jean ,  far  U  pouHilo» 

SAINTEMENT  »  adv.  santamouto. 

SAINT£TE»  s.  L  qualité  sainte»  tlttedu 
pape .  tontità» 

s ATQ  U  e»  s.  f.  vaisseau  de  charge  grec»  taîeg, 

SAISIE»  s.  L  arrêt  sur  les  biens»  eiaggimu, 
eêquettrOf  pignaramonto» 

^SAISINE ,  s.  f.  ( prat.)  f^roea  di pouoeeo. 

SAISIR,  V,  a.  prendre  vivement  et  avec 
efibrt,/iran</«i«,  pigliaro,  eogtiére^  dardipi" 
glio  »  ghermiro,  — »  fig.  oomprendre  vile ,  ea* 
pir  zukiio»  — ,  arrêter  les  biens  d'un  débifteur» 
ttaggire  »  tequetlruro.  Se  saisir  de  quelqu'un-, 
arreitarto.  Se  saisir  d'une  chose,  rtnJoreono 
padrotko»  On  le  trouva  saisi  du  vol ,  ^li  <i«vc- 
rono  ilfurto  addoexo.  La  fièvre  l'a  saisi  • /ii  «o- 
praggiuntoda  fûbbro,  obhe  unatsattodifibbro. 
Saisir  le  tribunal  d'un  affaire,  portar  una  causa 
al  iribunale, 

SAISISSABLE ,  a^j.  (jur.)  qui  peut  être 
saisi ,  ehe  puà  eteere  tequeeirale* 

SAISISSANT,  B,  a^j.  et  part  qui  saisit. 
V.  SAiiia.  Froid  saisissant,  acuio,  ponetranio. 

SAISISSEMENT»  s.  m.  impression  subite 
et  violente  que  cause  un  grand  déplaisir»  cm- 
baseia  »  eordogtio. 

SAISON ,  s.  f.  êtagtono.  La  saison  nouvelle» 
laptimaveraj  l'arrière  saison,  Cauiunno*  Ce 
qu'il  dit  est  hors  de  saison»  diMp^orfano» 
IxO^mpUtwot  fuor  di  propotiio* 
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S  AL 


êkYÙV  «  i.  nu  êpteU  éi  tdmmhtiê. 

SÂKf  s.  m.  génère  di  êeimmiA, 

*  ft ALACB  t  adj.  m/m  ,  pkn  éi  m/#. 

SALÂDB ,  t.  f.  aorte  de  raels ,  bueUêkt,  *— , 
ncieii  casque,  M/ofa. 

fiALADIER,  f.  m. mm;w  /*  IneattLU. 

8AL1AQB ,  9.  m.  htaelMterm» 

8AL AIRE,  s.  m.  Mteri*  9  ^gâ,  ^^  fif^  rî- 
mmpensa^ 

SALAISON»  a.  f.  action  de  saler,  imëlû" 
(HIV*  -^,  ohfeli  Mléf,  eaiume,  taiêume. 

SALAMALEG^  s.  m.  (mot  ènbé)  profenéù 


SALAMAMDRB ,  s.  f.antinal  do  genre  des 
léiards  ,  Miamandra,  —,  s.  m.  pi.  cbci  les  ca- 
bolisteSf  espritadu  feu«  êtUamanére* 

SALANT,  adj.  m.  marais,  puits  salans, 
êèÊgn»^  peeto  iP  aequM  m/m. 

SALARIRR,  T.  a.  saUiriûrê,  WiNimaraM. 

SALAUD,  B,  adj.  ipereo, 

SALBOTIÈRE,  s.  f.  V.  lABBonÉas. 

S ALB ,  adj.  tpareo ,  ioHUHo  «  iorde ,  êuéiém» 
Il  fait  fort  sale  dans  les  mes,  U  êtrade  foiM 
ftmgeiej.'^,  fig,  impure  ^inéeeenU,  oee^M, 

SALÉ  •  s.  m.  etUeme  ,  êelaîo.  Petit  salé, 
Mma  di  pereeUo  aatmtm.  di  freeee, 

SALEMENT 9  adv.  ipercûtmemte,  bruita- 
mente, 

S  ALBPy  s.  m.  sorte  de  racine ,  ieiareppm, 

SALER V  V.  a.  êaiare,  —,  pop.  vendre  trop 
cher,  fhr  pegar  takde.  Eaux  salées,  eeque 
eâlee.  Raillerie  salée,  motte  ûrguto,  pien  di 
iéUe,  firitmomte, 

*   SALERON,  s.  m.  ië  peiHedl  una  Mffeni 
eke  eeniitne  U  eeie, 

SALETÉ,  s.  f.  êpûreheëta ,  êudieerUu  «—  , 
fig.  laideetat  dieeneità, 

SALEUR ,  s.  m.  m/««  ehe  taie. 

SALIGAIRE,  s.  f.  plante,  tiiimâehia. 

SALICOQUE,  s.  f.  petite  éorertsse,  grM* 
ekialino  di  mère. 
K  SALIGOT ,  s.  m.  V.  eiiisra-MAaiaB. 

SALI  EN  S«  adj.  m.  pi.  poèmes  en  rhon* 
acur  de  Mars;  prêtres  qui  les  chantaient; 

SALIÈRB ,  s.  f.  Taie  pour  le  sel ,  iathra, 
«•,  creux  sur  le  oorps,  Mi;cfd. 

S  ALI  FIABLE,  adj;  afio  a  eangierêi  In 
eûte.  *« 

SALIPIG ATIO    .  A.  r.  formeeion  del m/!s. 

SALIGAUD ,  s.  m.  pop.  êpereo^  mmo. 

SALIGON ,  s.  m.  pun  ai  sah. 

SALIN ,  £,  adj.  êalmo* 

SALINE,  s.  f.  chair  salée,  poisson  salé, 
sais  urne ,  teiume.  *-,lieu  où  se  (ait  le  sel.  M* 
Une,  êuiiere,  — ,  mine  d'où  l'on  tire  le  sel, 
minière  dei  taie» 

SALlQUBi  adj.  f.  la  loi  salioue,  le  Ugge 
eetiea  ,  ehe  eeetude  te  donne  deiim  eorona  di 
Wrmuie* 

SALIR,  ▼•  a.  êporearot  imbratiûre»  tor^ 
dere 

SALISSANT,  B,  adj.  ehe  imhmUOy  ehe 


SALI8SON ,  s.  f.  pop.  tUeila  iporee. 
SAUSSURE,  s.  r.  Mporeieie ,  iudieium^ 


SAL 

SALITAIRB,  adj.  gboide»  condsK  mIi- 
taire ,  êalipote, 
SALIVATION ,  s.  f.  M/?M«f'M0. 

SALIVE,  s.  f.  M/lM  ,  MMfiM. 

s  ALI  VER ,  T.  n.  aelivaref  fore  eotiom* 
SALLE ,  ft.  L  salon .  emlû ,  gren  ealu.  Salle 
de  spectacU ,  teatro»  Salle  da  oommon .  lien  eh 
Ica  domcstiqoes  mangent  ebei  les  grands  sei- 

KBnn,  tinelie*  *-,  dans  les  Mpîtouv  •  oh  sont 
lits  des  malades ,  eemerome.  — ,  lien  en- 
touré d*arbres  dans  nn  jardin  ,  mAé  dTmiben^ 

SALMl ,  s.  m.  sorte  de  ragoiftt,  memiemnlte 
et  tieeellemi  già  eotti  aHo  tehidione. 

SALMIGONDIS,  s.  m.  espèce  de  ragofti, 
aMnÎMMtto  di  pik  vieende  riteeldétiOm 

SALOIR,  s.  m.  vtao  dm  êenervi  il  $m§e  # 
dm  iatâr»i  ht  emme, 

SALON .  s.  m.  g^r^in  m/a. 

SALOPE,  adj.  fam.  sporeo, eméteim, 

SALOPEMENT.  adt.  tporernmente^  ew 
didamenim, 

SALOPERIE ,  s.  f.  epoMieim. 

SALOHGB.  s.  m.  mueehiodi  eêie, 

SALPÊTRE,  s.  m.  selniiro^  min,  Ilc9l 
pétri  de  salpêtre ,  é  viemeitsimo, 

SALP^RIBB , s.  m.  ehi  Imeorm  U eetimiin. 

SALPETRlÈRE,s.  f.  tuogodoe^ei  Immmm 
iiemintlpe.  La  Salpéfrièfe*  à  Paris,  mepeémk^ 

SALSEPAREILLE,  s.  f.  racine  duPéfea, 
eettaperigfia. 

SALSBS,  s.  f.  pi.  pieâûli  eehmmi  dha  gè- 
ton  tima  e  f  a«  iéregemo, 

SALSIFIS,  s,  m.  sorte  de  racîjM,  an- 
ufriea. 

SALSUGimUX  »  BUSB ,  adj.  emi 
note, 

SALT ATBUR ,  s.  n.  ancien  mimm^ 
tore, 

6 ALTATION ,  s.  f.  andenne  daiiae 
qoe ,  êmiêeeicme, 

SALTIGRADES,s.  f.  pi.  (hist. 
tie  di  ragni, 

SALTIMBANQUE,  s.  m.  alorlafi 

'^SALUADB,xr.M/«to. 

8ALUBRB,  adj.  eetmhre,  emiutmvch. 

SALUBRITÉ,  s.  f.  êakthrUà. 

SALUER,  T.  a.  tmluimre^  wieeretm,  /kr£ 
eappeilo ,  pregar  feiieità.  « 

SALUT,  s.  m.  conserratioa  dans  le  bien, 
selute,  —,  préserrallab  dtt  saal  •  taieemmm,  -*, 
félicité  éternelle ,  felidià ,  eaiete ,  hêmtiit 
eternm.  — ,  action  de  Mluer ,  êmhtm  :  Vt 
dut  son  salut  (  tm  eue  tmlvettm  )  à  an 
A  bon  entendeur,  salut,  m  hmom  inimtdket 
poche  parole,  A  tons  ceux  qoi  les  présents 
Tcrront,  salut,  smlmte,   Syn.  salutation  ^  ré- 
Térence. 
SALUTAIRB,  a4i.  M/iffara.  uttmtifirêL 
SALUTAIRBMENT,  adT.M/nteatf/ntante 
SALUTATION ,  s.  f.  saint  pariicidinr  q» 
Ton  fait  en  certaines  occasions  avec  dna  wmh- 
ques  d'empressement  et  de  ramect,  omÈmtm- 
ùeme.  Salutation  angéliqae,  f  Jvmmmmrim^ 

SAL V AGE  ou  sAUTaiioa,  a.  m*  droH  di 
salrage,  i^'lfo  tke  ei  rieeee  em  7«a>ifa  mi  emhè 
d^  un  nmmigUm  ehe  km  fktto  mmmftmgim. 


) 


\ 


SàH 

iilrTâTlIiLB»  s.  C  rMi»  ifi  MM  #iri4iMi 
éêUa  mono. 

8ALV  ATIONS ,  s.  f.  pi.  (praU  )  dï/W». 
-    SALVE ,  a.  f.  déchaîna  d'an  grand  nombre 
d'armes  è  fen  «  «a/iw. 

8ALVB9  f.  m.  prièn  &  la  Vierge,  Saivê- 

SAMBOYBR ,  s.  m.  l9gno  odoranU  éêUti 
iHiinm. 
SAMBUQUB ,  a.  f.  instrament  de  musique. 
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SAMEDI .  s,  m.  fafta/a,  êakbâto, 

SAMKQUllf  j  s.m.  «0f<f«  di  mangVtù  ittr- 
ehêteo, 

6AM0RBUX»  s.  m.  bftttmeni  long  al  plat 
de  Hollande  •  $amor9. 

f  Alf-BÉIf  ITO,  u  m.  (espagn.)  Pêitimtmto 
d§i  condaimaii  dalt  inquiiizume, 

8AlfGIB|T.  n.  coder  bas,  aiuÊar  û  f^tufo^ 
içmmerrtrti. 

SAN GTIFI APfT.  B ,  adj.  «anfî^lcmla. 

SANCTIFICATEUR ,  s.  m.  imniifieatara. 

SANCTIFICATION,  s,  f.  têniifleaiiûM. 

SANCTIFIER ,  ▼.  a.  uadifeate»  fut  êtmio. 
—  »  êdifiearû  col  bînm  esêm^w,  —  le  jour  du 
dmaneha,  «sib^pare  ia  dtinmUeM  êuondù  la 

SANCTION,  s.  t  eonftrma,  naifhttthne. 

Pragmatique  sanction,  prammmlim  jonsiana. 

SANCTIONNER»  T,  a.  donner  la  saneiton, 

SANCTUAIRE,  s.  m.  la  partie  la  plos 
sainte  et  la  plus  secrète  du  temple,  miniatirio, 
^— ,  fig.  gti  araam  de'  frmeipL  On  dit  d'un 
tribunal,  le  sanctuaire  ae  la  justice,  U  Mnlao- 
ri0  délie  gUutiMÎa. 

SANOAL  ou  8AaTAii,s.  m.  bois  des  Indes, 
MNila/#.  Il  y  en  a  de  trois  espèces,  le  blanc,  le 
citrin  el  ie  rouge. 

SANDALE ,  s.  U  chaussure ,  rnndmh  *  éoc^ 

8ANDALIBR,  s.  m.  peu  ns.  qui  fait  I9 
aandales,  99Uùl»jo^  chi  fa  êandali  o  €oeao&. 
8ANDAL1NE ,  s.  f.  étofTe  de  Venise,  sa»- 

8  AND  AR  AQUB ,  s.  f.  résine  blanche,  <aii- 
daraea ,  êitmdrama»  — ,  orpiment  rouge ,  risa^ 
gaUo,  rUigath,  tamdraeca  minÊrate, 

.  *  SANER  4  V.  a.  guérir,  tanare^ 

SANG ,  s.  m,  ûuide  vital ,  ioitgitû.  -* ,  fîg. 
race ,  extraction ,  ttmgaû»  schiatta ,  pr^ganie , 
Uêé  Homme  de  sang ,  tangumario,  -^  -Chrid, 
irwtqitUlUà,  Avoir  le  sang  chaud ,  têtei^  eoh^ 
ru9*  Tuer  quelqu'un  de  sang-froid ,  a  $tmgu^ 
ftaédû ,  cou  pr$madiU»WH, 

8ANG  DE  DRAGON,  s.  a.  espèce  de 
gomme ,  êamguê  di  drago, 

8  A  NO  A ,  s.  m.  alUro  delta  Ckùu, 

8ANG1AC,  s.  m.  officier  turc,  aan^iacea. 

SANG  LA  DE ,  s.  f.  coup  de  sangle ,  fer- 

SANGLANT,  B,  adj.  mêomguMëiô,  epeatto^ 
betfnaio  di  tangua.  Combat  sanglant,  baîêa^ 
gim  eamgamœa»  Mort  aaoglante,  motta  9io^ 
êmaia  eau  epurgimenia  di  $a$kgaê»  -^,  ftg.  re* 
pMchn  «  aotrige  sanglani ,  mmaro ,  afraaa . 


SANGLE ,  s.  f.  band*  dt  Cnipplirtael  byge» 
emghia^  eigna* 

6ANGLBR,  n  a.  ceindre ,  serrer  avec  des 
sangles ,  einghiare,  etrignara  aim  la  einghia» 

SANGLIER,  s.  m.  porc  sauvagi^  aimgkiatêf 
eignale.  Les  défenses  d  un  sanglier,  /a  xamtê 
dêl  eingkiah* 

SAMGLON ,  s.  m.  paaao  di  lêgmo  p$r  rm- 
fifrtarê  i  iati  de'  battelli» 

SANGLOT ,  s.  m,  soupir  rodoubléet  entre- 
coupé, tinghiatsQ,  eingulto, 

SANGLOTANT,  £.  ^dj.  einghtommUa. 

SANGLOTER ,  ▼.  n.  pousser  des  sangloU» 
ainghiatzare. 

SANGSUE,  a,  L  insecte  aquatique  qui  suc« 
le  sang,  mignatia^  eanguituga.  On  le  dît  m 
fig.  des  usuriers  et  autres. 

SANGUiFlCATION.  s.  f.  I.  de  n^«  acn^ 
gaijkaaiûniê, 

SANGUIN, B,  adj.  aon^uiigna,  ^,  aalar 
di  êanguê, 

SANGUINAIRE,  adj.  qui  sa  plait  à  ré- 
pandre le  sang  humain,  eangninario» 

SANGUINE,  s,  f.  mine  de  fer  nmgt»ami- 
guigna.  — ,  sorte  de  pierre  précieuse ,  êoHa  di 
diaepro. 

SANGUINELLE ,  s.  f.  e^mioheangmigma, 

SANGUINOLENT ,  B,  adj.  #cn«ii«iioaa, 

SANGUISORBB ,  s.  f.  epaeia  di  pimpi- 
nelta. 

8ANHBDRIN,  s,  m.  assemblée,  piîaoipal 
tribunal  chez  les  juifs,  siimdrw* 

8  A  N 1  CLE  •  s.  f.  liante  «  sanieuta. 

S  ANIE  •  s.  f.  pus  séreux ,  tania ,  mar^, 

SANIEUX.  BUSE, adj.  aaniof»,  maraiatû. 

SANITAIRE,  adj.  lois  sanitaire»,  (aggi  4i 
fomVé. 

SANNBQUIN ,  s.  m.  (mar.)  paUêihtmo 
tureo, 

SANS ,  prép.  «anse. 

SANS-FLEUR ,  s.  m.  eoria  di  pamo. 

8 ANSONN  ET ,  s.  m.  «seau ,  al^m»  ,  aiap- 
na//o.  —  ,  poisson ,  tpeeie  di  egombewo* 

SANS-PEAU, s. t  pera d' ai/afa,  ^^ s,  m. 
t  alhêra, 

SANTE,  s.  f.  tanità,  satute.  Boire  à  la 
santé ,  bera  alla  ealute ,  far  an  brindiei*  Maison 
de  santé,  oœ  prendomi  i  mahti  per  guarirUf 
Officiers  de  santé,  thlrurgi ,  madiei^  ara. 

SANTOLINE.  s.  f.  Y,  aausaciaa. 

SANTON  ,  s.  m.  moine  turc,  aonlona* 

SAUVE  ,  s.  f.  êpeeiô  di  emape  a  fiar  giaih 
tha  pian  tra  la  biadê* 

SAOUL,  s.  m.  V.  ao^i.. 

SAPA,  &.  m.  moût,  suc  de  raisins  cuits, 
eapa^  maito, 

SAPAJOU ,  s.  m.  êorta  di  êeimmioito. 

S APAN ,  s.  m.  $9rta  di  hgno  del  Giappatta 
thasenfê  alla  linitnm* 

SAPE,  s.  f.  acavamanfo  di  trindera»  .— , 
foito. 

SAPER,  T.  a.  eeavara  la  fmdamaa$a  pw 
aîtairara  vn  edifisio  •—,  fig*  akbatterêt  di» 
êtruggera, 

SAPEUR ,  s.  m.  qui  est  employé  à  U  sgpe,  . 

■Hurif/ffa/p.  A 
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54o  SAR 

SAPHAHB,  9.  f«  yént  qa'oli  ouvre  quand 
on  saigne  du  pied  »  iafgMU 

SArHlQuE.  adj.  Tcrt  saphiqne»  deônxe 
syllabes,  inventé  par  Sapbo»  taffico. 

SAPHIR ,  s.  m.  pierre  précieuse  blene  « 

*  SAPIENCE  •  s.  f.  sagesse ,  upiêtuui. 

SAPIENTI  AUX ,  adj.  m.  pi.  se  dit  de  cer- 
tains livres  de  rÉcriture«  tapUnùati. 

SAPIN,  s.  m.  grand  arbre,  aMa. 

SAPINE ,  s.  f.  t.  d'arch.  (mm  d*  tiUU. 

SAPIliETTE ,  s.  f.  petiteooquiUe  qui  s'at- 
tache aus  vaisseaux  f  iorta  di  p%càoU  'eonehi- 

SAPINIÈRE,  S.  f.  lieu  planté  de  sapins, 

SAPONAIRE,  s.  f.  plante  qui  nettoie 
coiiimo  le  saron ,  ttpomarUi. 

SAPORIPIQUE.  adj.  qui  appartient  à  la 
saveur,  sopwifieo, 

SAPOTILLE .  s.  f.  fruit ,  mpoUgliù. 

SAPOTILLER  •  s*  m.  grand  arbre  des  An- 
tilles, tapotigfia» 

SARABANDE,  s.  L  danse  grave,  Mra- 
èandttt 

SARBACANE,  s.  1  long  tuyau,  e»réo(aiur. 
•^,  fig.  parler  par  sarbacane,  favêtlar  per  in» 
î$tpoita  periona, 

SARBOTIERB ,  s.  f.  vase  de  limonadier 
pour  les  glaces,  ioriêttiêrm, 

SARCASME ,  s.  m.  fig.  de  rhét  raillerie 
mordante .  iareaêmo, 

SARCELLE,  s.  f.  oiseau  aquatique,  far-' 
tkêtcta. 

SARClTBS,s.f.  pi.  (hist.  nat.)  pierres  res- 
semblant à  la  chair  de  bœuf,  pUtrû  tmiiehê  ehê^ 
seconda  Plinio,  imiiavan  ta  eame  di  buê, 

SARCLER ,  V.  a.  arracher  les  méchantes 
herbes,  sarehiare. 

SARCLEUR,  s.  m.  qui  sarcle,  «arcftÛH- 
ior€. 

SARCLOIR ,  s.  m.  instrument  pourrarder, 
tarehUUo ,  sarehio, 

SARCLURE,s.  f.  êrksiarekiettaU^ 

SARCOCÈLE ,  s.  m.  sorte  ds  tumeur,  $ar- 
toeeh ,  êmîû  eamosa, 

SARGOCOLLE ,  s.  f.  sorte  de  gomme,  mt- 
tocotia. 

SARGO-ËPIPLOGËLE ,  s.  m.  hernie  com- 
plète ,  tareoepiplûcôle» 

SARCO-ËPIPLOMPHALE,  s.  m.  hernie 
complète  an  nombril,  Mreœpiphnfate, 

SARCO-HYDROGÈLE ,  s.  m.  sarooctie 
accompagné  d'hydrocèle ,  sareoidrùeele, 

iSARGOLOGlB,  s.  f.  en  anet.  traité  des 
chairs  et  des  parties  molles,  ioreohgia, 

SARCOMATEUX,  EUSE.  adj.de  la  na- 
ture du  sarcome,  ehe  ha  dci  tarcoma* 

SARCOME,  s.  m.  tumeur  charnue,  $ar^ 
€tnnam 

S  A  RCOMPH  ALE ,  s.  m.  excroissancechar* 
'nue  au  nombril ,  «arcoa/Sito. 

SARCOPHAGE, s.  m.  chez  les  anciens, 
tombeau  ou  ou  mettait  les  corps  qu'on  ne  vou- 
lait pas  brûler,  sareùfago,  — ,  aujourd'hui,  cer- 
cueil ,  lom6a ,  eatafalto,  — ,  s.  et  adj.  se  dit 
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dei^Blédicaneni  qui  brAlent  lei  cUn, 

SARGOTIQUE ,  a^j.  il  aedit  des 
qui  accélèrent  la  régénération  des  chairs , 
eoiieo^  ineamativo» 

SARDINE .  s.  f.  poisson  de  mer,  tmréaUa. 

SARDOINE,  s.  C  pierre  prédeose. 


SAROONIQUE  ou  SAanoniaii»  adj.  iîr 
sardonique ,  rua  sardanieo, 

SARICOVIENNE ,  s. f.  tpeeU  di  ùmm M 
Canada  c  dtl  BruUa. 

SARIGOB,  s.  m.  namai^»  carti  mÊmmUfmi 
it  jimeriea, 

SARMENT ,  s.  m.  le  bois  que  poosae  le  oep 
de  vigne,  nrmênio,  iormenio, 

SARMBNTEUX.  EUSE,  adj.  ehapndme§ 
sarmento, 

S  ARONIOE ,  s.  m.  nom  d*nne  dasse  de  prê- 
tres Gaulois,  «aroiti</0. 

SARRASIN,  s.  m.  blé  samsin on  blé  noir, 
giuno  êorauno* 

SARRASINE ,  s.  f.  V.  uasc. 

SARRAU  .s.  m.  espèce  desouquenille^  ga^ 
bano,  palandrano. 

SARRBTTE  on  saaaam, s.  f.  plaole,  mof- 
ratola, 

SARRIETTE,  s.  t  plante  odorifénnte, 
timbra,  tanHoraggia^  taturaja» 

SART,  s.  m.  V.  ?aiegh. 

SARTIE,  s.  f.  (mar.)  toutesorte  d*agffèsel 
d'apparaux ,  tarte ,  tartiama* 

9  AS ,  s.  m.  tissu  de  crin  attaché  à  ma  cercle 
de  bois  qui  sert  à  passer  la  farine,  etc.  af^unia. 
Passer  au  gros  sas ,  prov.  aiamiiMir  a//ia  mtoêoêl 
Faire  tourner  le  sas ,  faire  une  espèce  de  sor- 
tilège .  far  girara  h  ttaeeio, 

SASSAFRAS,  s.  m.  arbre  du  Brésil  cl  de 
l'Amérique ,  tatsafrat^  toitafras», 

SAS8E ,  s.  f.  écope,  paUtta  eonetuui  pwr  to- 
glier  l*  acqua  dalla  barehe» 

S ASSEN  AGE ,  s.  m.  sorte  de  fromage  dn 
l)auphiiié,  tarta  di  eaeio,  Pierre  de  sassenage» 
iorta  di  piêtra  ehe  giotni  al  mai  d*  oeekiùm 

SASSER ,  ▼.  a.  passer  au  sas ,  «toemara.  ^— 4, 
fig.  ataminara  attêntamantê. 

SASSET.s.  m.  petit  sas,  itaeeatlû. 

SASSOIRE,  K  f.  pazto  di  lagmama  daOm 
paria  antariored*  una  earroata. 

SATAN  ,  s.  m»$atana»to,  tatana, 

SATAN  IQUE,  adj.^MAo/cM. 

SATELLITE,  s.  m.  homme  qui  est 

res  et  à  la  suite  d'un  autre ,  satalhla,  — > . 
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tite  planète  qui  tourne  autour  d'une  plus  grande, 

satellite,  pianeta seaondario. 

SATIÉTÉ,  s.  f.  satiêtà.-^ ,  fig.  aq/«« 
SATIN ,  s.  m.  étoffe  de  soie,  rata* 
SATINADE,  s.  f.  étoffe  de  soie  très  mince, 
sorta  di  drappo  soltilissim»  lavarato  m  faggim. 
di  rasa, 

SATIN  AIRE,  s.  m.  fahbrieatar  di  rasù. 
SATINÉ,  ÉE,  part,  che  ha  U'imstro  dki 
raso.  Peau  satinée,  mop^iVa. 
SATINER , V.  a.  dar  U  lustra  dot  raso, 
SATIRE,  s.  f.  ouvrage  moral  pour  censu- 
rer» et  tout  écrit  ou-  discours  piquant,  aoUrm* 
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SATIRIQUB  »adj.  taOrteo»  m&rdaei» 
SATlRiQOEMBNT»  adv.  Miirieamwiê, 
8AT1B1SER ,  ▼.  a.  satireggiare,  mordtre. 
SikTiSFACTlON ,  s.  f.  toddufuzime. 
8ATlSFAGT01IiB»adj.  satufaiiorh. 
SATISFAIRE,  t.  a.  todditfare,  ûppû^ 
gan  9  eoniêntaré.  —  ses  créanciers .  pagarû  U 
dcbilo,  —  un  homme  qu'on  a  offeoflét  tlar  sod" 
éUfatùme.  —  l'attente  de  quelqu'un  ,  eorri' 
spondera  aW  aspêttatUme  atlruL  Se  satisfaire , 
emUnUnit  mvmnl  la  voglia^  §u. 

SATISFAISANT»  B,  adj.  todd'ufkemU , 
0ggradevolô, 

SATRAPE,  s.  m.  ancien  titre  dedipiitéen 
Orient,  tatrapo,  gavernatore, 

SATRAPIE,  8.  f.  gouTernement  d'an  sa- 
trape ,  $a trapla  ,  govemo  de'  satrapi . 

s  ATRON ,  s.  m.  petit  Doisson  qui  sert  d'ap- 
pAt .  pêteioHno  ehê  êerpê  ii  esta. 

SATTEAU  t  s.  m.  baiMhpt  la  petca  del 
toralto. 

SATURATION  «  s.  l  (chim.)  éUt  d'un  li« 
qnide,  d'un  corps  saturé ,  iaUtraxumê. 

SATURER,  T.  a.  t.  de  chim.  mettre  dans 
un  liquide  la  quantité  de  matière  qu'il  peut  dis- 
soudre ,  êaiuran, 

SATURNALES ,  s.  f.  pi.  fêtes  en  l'honneur 
de  Saturne  •  êoiumaU. 

SATURNE,  s.  m«  nom  d'une  planète.  Sa- 
iumo,  — ,  t.  de  chim.  le  plomb,  il  piambo, 
iMiarno, 

*  SATURNIEN ,  ENNE,  ad),  t  opposé  à 
joTÎal,  sombre,  malineanieo, 

SATYRE,  s.  m.  monstre  fabuleux  moitié 
homme  et  moitié  bouc,  taliro. 

SATYRE,  s.  f.-  chex  les  anciens ,  poème 
dramatique  très  mordant  dont  les  interiocu* 
teurs  était  des  satyres»  tatira. 
SATYRIASIS, s.  m.  êaiirlatL 
S ATYRION ,  s.  m.  V.  oaciM. 
SAUGE,   s.  f.  m/m,  eondinunto.  ProT. 
il  n'est  sauce  que  d'appétit,  U  miglior  eondi- 
metUo  é  l' appelito,  ÏÀk  sauce  Taut  mieux  que  le 
poisson,  I* aeetêtêrio  vincû  il  principale.  Bon 
a  mettre  à  toutes  sauces, afio  ad  ogni  easa, 

SAUCER ,  T.  a.  inlingere  nella  talsa»  — 
quelqu'un,  pop.  sgridarlo, 

SAUGlÈllE,  s.  r.  vatetlo  per  le  talte. 
SAUCISSE  •  s.  t  boyau  plein  de  Tiande 
hachée ,  taliieeia*  — ,  romeau  d'artifice ,  sal* 
sieeiotto  di  polvere, 

SAUCISSON ,  s.  m.  grosse  saucisse,  m/a- 
me,  saltieeiatto.  —  ,  grosse  fusée,  rooMo, 
SAUF.  SAUVE,  adj.  *at»o. 
SAUF,  prép.  sans  donner  atteinte,  sans  pr^ 
JudJce ,  m/v0.  — ,  à  condition,  parché*  — ,  ex- 
cepté, êalvo,  eecetio  9  fuarcké»  —  respect, 
ealvo  il  ritpetto ,  con  rispeito  parUuido.  *-  à 
feoommenccr,  a  ri$eltio ,  a  patio  di  rieûmineiarê. 
SAUF-CONDUIT,  s.  m.  sorte  de  paato- 
port  donné  à  un  ennemi,  elc  et  (prat,} 
kure  de  sûreté  donnée  à  un  débiteur,  m/vo- 
eondUio* 

SAUGE,  s.  f.  plante  aromatique,  m/om. 
BAUGRJItNÉE^  s.  f.  pois  aa  benne»  mfiii- 
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SAUGRENU ,  UE  «  adj.  finm.  ioij^ertinent* 
aesurdo,  ridicçlo, 
SAUGUB ,  s.  m.  •oria  di  balielh. 
SAULE, s.  m.arbre,M/fM,  taleio, 
SAUMAtRE.  adj.  eau  saumAtre,  ae^ua 
eatmoMira  o  salsa, 

SAUMÉE ,  s.  f.  iorta  di  misara  di  ieneno. 

SAUMON ,  s.  m.  poisson  de  mer ,  êormooêp 

ealamene.  •^,  masse  de  plomb  ou  d'étain  telle 

qu'elle  est  sortie  de  la  fonte,  lattra  di  piamïo, 

0  di  ttagna. 

8AUII0NNE ,  ÉB ,  adlj.  cAs  d del  tolor  del 
êermcne, 
SAUMONNEAU,s.m.  dm.pieeolttnwme. 
S  AU  MURE ,  s.  f.  liqueur  salée,  iaiampja. 
SAUNAGE  •  s.  m.  débit,  trafic  de  sd,  ran* 
dUa ,  tra/peo  di  taie.  Faux  saunage ,  wendilA 
di  taie  per  eanirabbando* 
SAUNER ,  ▼•  a,  faire  du  sel ,  far  del  eaU. 
SAUNERIE,  s.  f.  bfttimens,  puils,  instru- 
mens  propres  à  la  fabrication  du  sel ,  fabbriehe 
di  taie,  taline* 

SAUNIER,  s.  m.  chi  lavora  al  taie  o  lo 
vende,  ¥bmx  saamtr  .eonlrabbandiere  ditala^ 
SAUNIERE,  s.  f,  coffre  où  l'on  conserre 
le  sel,  eoMa  dove  terbati  il  taie, 

SAUPE,  s.  f  ^poisson  de  mer ,  tàlpa. 
SAUPIQUET,  s.  m.  ragoût  à  la  sauce  pi- 
quante, maniearelto  c/i#  etutsiea  I'  appetito% 

SAUPOUDRER,  t.  a.  poudrer  de  sel,  «a- 
Icggiare,  iataUggiara, — de  larine,  etc.  aMper», 
ger  di  farina ,  ecc, 

SAUR,  sjàoxB,  SÂUBBT,  adj.  m.  hareng 
saur,  aringa  affamata. 

SAUR  AGE,  s.  m,  primo  anno  d\un  ne- 
eello,  cite  non  ha  ancora  rhunovato  le  penne,    . 
SAURE,  adj.  de  couleur  jaune  qui  tire  sur 
le  brun ,  tauro.  CbcTal  saure ,  di  pel  tauro. 

SAURE,  s.  m.  (mar.)  la  zavorra,  la  ttiwa 
délie  galee. 
SAURER  •  ▼•  a-  ieeeara  al  fumo, 
SAURIENS,  s.  in,  (bist.  nat.)  reptile?  plus 
acli&  que  les  autres ,  à  pattes  munies  d'ongle^ 
à  longue  queue  et  à  mAcboire  ganiie  de  .dents 
enchâssées ,  lue^Umi ,  lueertoumi. 

S  AU  RI  N,  s.  m.  harene  laité  nouTcllement 
sauré ,  aringa  che  ha  il  latte ,  teeeata  di 
freteo. 

SAUSSAIE,  s.  f.  lieu  planté  de  aauks, 
talieeto. 

SAUT,  s.  m.  talto.  Saut  périlleux, 
tallo  mortale,  U  a  fait  le  saut,  fig.  et  final- 
mente/  é  determinato,  risolutOf  ecc,  -^^  fam. 
au  saut  du  lit .  aW  uteir  del  letto,  tul'levarti. 
Saut ,  chute  d'eau ,  eateratta ,  gora  d'  .un  m«- 
lino.  Saut  de  loup,  fossé,  fotto  in  capo  a  un 
viole  che  impeditce  l' ingrettô  d*  un  giardino, 
SAUTANT ,  E,  adj.  (blas. }  taltanie,  chà 
talta, 

SAUTEUSE,  T.  n.  Y.  saotiuek. 
SAUTELLE,  s.  t  sarment  qu'on  trans- 
plante aTec  sa  racine,  berbaiella, 

SAUTER,  T.  n.  taltare.  Faire  sauter  un 
bastion ,  un  vaisseau ,  la  cerf  elle  à  quelqu'un . 
far  andare  in  aria  un  battions,  una  nave,  le 
cêrvolla  a  ano,  raixe.ffiirfer  un  ff&  bQii  dt  la 
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tâM^étfMTMiMcA^  .^«fig.  limer  m  collet, 
à  la  gorge  •  avwênlani ,  seagtianL  Sauter  aav 

£em  de  (|Mlqu'wit  vo^  sëvargU  gU  oeekL 
a  cboee  taule  aux  yeuit  ^  évidente ,  dà  negU 
aedkî.  Sauter  ans  nncf  »  mpntur  in  farta,  —  , 
fam.  faire  saoter  quelqu'un»  forgH  garder 
t  impêtg9*  —  »  ▼•  a»  Iraociiir  d*ua  saut ,  sur- 
vontar ,  imUâm,  ««parafa,  pûêutn,  vmetr». 
-m ,  fam*  ometlre  :  il  a  sauté  deux  lignes,  4»^- 
Mtmd9  ha  êattêto  due  tinse.  Sauter  de  joie* 
Mmût  di  giubilo.  Faire  sauter  la  télé  à  quel- 
ipi'nn  »  itimcÊrgkUU.  On  recule  pour  mieux 
sauter»  •'^fi^g^  ^(  ctdere  pur  riuteir  mtgti», 

^SAUTBIIEAU,  s.  m.  dim.  de  sauteur. 
-*y  an  pà.  '^  dt  brie  ou  mieux  bris»  sillons 
bants  et  étroitif  porthê  tirêité  t  ûite  eke  fimno 
êmkâfê  U  têrrôeeê  ekê  paoêno  pêr  mmzo  ad 
•fia.  —  »  petite  pièce  de  bois  garnie  d'une  lan- 
guette de  plume  dans  un  daTeein ,  tmHertHo, 

SACTBREJjLB  •  s.  f.  insecte  «  cûvalhiia. 

SACTBUR,  BCSE,  s.  uiUatûrt,  Ghefal 
sauteur  »  t.  de  manétt  »  eavallo  biteolialo, 

SACTfiUSB,  s.  T.  cbttiUe,  êêrta  «T  m- 

SAUTILLBM BNT,  s.  m.  il  taMi*re. 
SAUTILLER,  r.  n.   sûUêilarê,  baitel'- 

kre. 

SAUTOIR,  s. m.  (blas<)  croix  de  saint  An- 
dré ,  erûcê  di  Sanf  Aitdrta, 

SAÛTRIAUX,  a.  m.  pi.  kûtiimclnl  cmd$ 
mreêêi  ehi  iavera  a/  6a«fa  /«eoa. 

SAÇVAGB»  adj.  sêlvaggio,  talvatico,  fk* 
f«ea.  -^ ,  S.  sft  dit  de  certains  peuples  qui  vi- 
Tcnt  dans  les  bois ,  des  animaux  oui  ne  sont 
point  domestiques,  et  des  lieux  déserts ,  m/- 
vaggio,  Mûlvûtieo,  On  dit  6g.  qu'une  phrase» 
qu  une  oonstroctlon  est  sauvage,  kmrbare.ru* 
vidùy  a$prû»  Peu  sauTage ,  sorte  de  gale ,  fuoeô 
êùivaiko. 

SAUVAGEOH,  s.  m.  jeune  arbre  Tenu 
sans  culture ,  pianiane, 

SAUVAGERIE,  s.  f.  iinwrtodiêgutto  délia 
«00Îfté.  Mot  nouveau. 

SAUVAGlN»B,ad>  se  dit  du  goôt,de 
l'odeur  de  quelques  oiseaux,  iûpor  di  taUaiieo, 
—  ,  s.  f.  se  dit  de  ces  oiseaux,  iatvaggina^ 
mlvaiieinM  :  c'est  un  pays  de  lacs  et  d'éUngs» 
tout  Y  est  plein  de  sauvagine. 

SAUVE-GARDE,  s.f.  protection  de  Tau- 
torité.  signe  et  garantie  de  celte  protection  « 
$ghfaguardia. 

SAUVEMENT»  s.  m.  action  de  sauver, 
ealvamenie,  il  taivûre.  En  français  il  n*est  d'u- 
sage qu'en  t.  de  mar.  Le  sauvement  de  mar- 
chanaisesnauCragêes,  il  talvamento.  Un  vais- 
seau marchand  est  arrivé  en  bon  sauvement, 
à  talvamento  »  a  baon  porto. 

SAUVER,  V.  a.  salvare,  eottrarre  da  un 
ptrieolo.  Sauver  une  dépense,  rîsparmiare. 
Sauver  le  dehors,  talvar  te  apparense»  —, 
excuser,  teusare.  Sauter  la  chèvre  et  le  chou , 
talvar  la  eapra  e  i  eavoU*  —,  s'échapper, $cap* 
paré ,  andar  via.  —,  riiirarti ,  pont  m  iteuro. 
On  dit  ftm.  sauve  qui  peut,  iCerfo  a  gambe, 

*  S  AU  VETE ,  s.  f.  être  eo  bcQ  de  wttvetd 
•HirataMl^,  fais(e«i«. 
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SAUVE*¥iB  ou  ivx  m  mAAiUK»  ■»  f. 

plante  •  rtda  paretariat 


SAUVEUR,    s.    aa*    fivnuorvmtmrw  0 

tare.  Le  Sauveur  du  monda  »  il  SahmioM* 
SAVAMMENT ,  •ir.  dôitêmmia.  rarier 

savamment,  oon  eognitiane. 

SAVAIT,  B,  adj.  oui  a  bcOTOoap  ^ 

science  ,  daitOf  arudito.  Livre  savant»  pitmê 

d*  erutUsione*  C'est  un  viat  savant  «  *ii  an* 

pimtU. 
SAVANT ASSB  »  s.  m.  fam. 


SAVATE,  s.  f.  vieux  soulier,  oaéslfa.  Ti^ 
aer  la  savate .  eeeer  bieegnoÊO» 

SAVATERIE,  s.  f.  luoga  am  mmâmui  Êg 
ùabatte* 

SAVENBAU,  s.  m.  on  savianjui,  s.  L  rtÊg 
di  peeeatori  tenuta  da  daabaeiom» 

SAVETER  ,▼.  a.  pop»  aeeiabaHmra* 

SAVETIER ,  s.m.  aiaéMiliaa. 

SAVEUR,  s.  î.  eapore ,  gutto, 

SAVOIR ,  V.  a.  eapere.  Savoir  par  < 
leçon ,  saparéa  a  mente.  Savoir  par 
lMMnme,e0fiosairla  appieno.  Il  sait  son 
M  tivere.  C'est  un  bomose  qui  sait,  4  mm 
eollo.  C'est  à  savoir ,  reeta  a  vedere,  —  ,  cxf* 
•dv.  c'est-à-dire ,  eiaéj  vah a  dira, 

SAVOIR,  s.  m.  taptrot  edanta,  iCaCtrèm» 

SAVOIR-FAIRE, a. m.  babikié»  mèiSU 
par  riuteir  netC  impreee, 

SAVOIR-Vi  VRE,s.  m.£0^tsîoii«dWf  «• 
dei  mendo*  C'est  un  homme  qui  sait  Tivut,  4  am 
uçrno  di  monda* 

SAVON,  s.  nu  pAta  ponr  nettoyer t  m- 
pone. 

SAVONNAGB,  s.  m.  blaacbiSMge  par  le 
savon ,  ÎNM^onafa,  C  înia/nanarv»  f  me^mei  «an 
entra  il  sapone, 

SAVONNER ,  V.  a.  fnsë^aiiare ,  meiUraat 
tapone,  — ,  fam.  savonner  bien  quelqn'ui ,  las 
donner  son  savon ,  riprendara^  ^mpratÊmara. 

SAVONNERIE,  s.  f.  fabrique  de  savon, 
taponeria.  La  savonnerie»  à  Parb,  fmkknem 
£  aratti. 

SAVONNETTE,  s.  1  boule  de  savw  |w6. 
paré,  taponettû, 

SAVONNEUX,  BUSE ,  adj.  qui  tîcQl  éi 
savon ,  taponaeeo. 

SAVONNIER,  s.  m.  ekifabbrUa  U  êmpma. 
•— ,  arboteeth  delta  Nuova^opagnû. 

SAVONNIËRE,  s.  f.  V.  siroaiiBa. 

SAVOlfNOlR,  s.  m.  fetiro  intmpmuât  pêt 
liteinr  fe  carte  da  giaeô. 

*  SAVOURBMENT,  s.  m.  action  da  aa- 
vourer ,  la  attaporara. 

SAVOURER,  ▼.  a.  gutiara .  eueapotmr^. 

SAVOURET .  s.  m.  pop.  oeta 
render  il  brode  tnigliore. 

SAVOUREUSEMBNT ,  adr. 
mente. 

SAVOUREUX  ,  BUSB  ,  M.  mtpof^t 
Syn.  soocoLBHT.  Savoureux  qui  a  beaaeoam 
saveur,  un  très  bon  goût.  Succulent ^  «pm  «M 
plein  de  sue  et  très  nourrissant. 

S AXATILB ,  adj.  eka  naeoê  trm  la  olsi^ 

SASiFRAGB  »  a4j.  t.  de  mèà.  ^Êm^mm^ 


\ 


ses 

satstfiraga^  taisifrogla* 

SAYB  ou  SAIS  ,  s.  f,  ter§0t  t^jét, 

S  A  YJSTXB,  f.  t  pUmoh  ttaffa  di  ùma  éA- 


S  A  YSTTKBIE,  s.  t  aAYttnffi  •  s.  ou  Ak^ 

ArÎM  efabbfieanU  tUlla  stofa  éêlta  aavclte. 
3B1UE ,  u   m.  «rcker ,  ^lry«  ,   iUno  , 

IcABSLLOZf ,  1.  BL  lorte  d« 

ptêtUtiallo^  icabtltê, 

âC  ABi|CDfifi«  ».  f:  plante,  fM^éiM  »  ^Z- 

SCABiEnX,£U$S.«4i*quinMeiaUeà 
la  Ealc ,  seabbioto. 

SGABAEUK»  £y SE  «  9di.  scaBroto ,  ^i#. 
IroM»  dUastrçto,  ^,  fig.  pêriêthiê^  tàéia- 

se  ALÊNE ,  adj.  triangle  <|ui  a  Wi  tn>ia49^ 
tÀ  inégaux.  <n«M/»  «m^n^* 

SGALME,  $,  1.  bout  d'une  pièce  de  boia 
sur  laquelle  oo  appuie  le&  momi  »  stmtmo, 

SCALPEL,!,  ou  iaïUttflMBtd'aiialMiiic» 
tf€arpe//o. 

se  AMMONÉE ,  «.  1  p|«ate  »  «ttmonM* 
SCAMMOMTE»  s.  m.  ymo éi $camênut. 
SCANDALE^  s.  m»  occasion  d'erreur»  éelat 
honteux  y  mauvais  exemple ,  atëndalo. 
SCANDALEUSEMENT,  adv.  «caïuEe^M* 

SCANDALEUX .  EUSE,  a^j.  uandaUto, 
SCANDALISEA,   v,  a*  mntéali^mrc , 
êemndaUtxare. 

SCANDEE, T.  a.  mefonrim  Terii  «ma- 

se  APB ,  8.  f.  (mar.)  il  fusto  dgtf  aneora, 

se  APU  A  «  f .  m.  pàit  bateau ,  temfa. 

SCAPHANDRE,  a.  m.  Têtemwtpoor sa* 
(er,  êeafandro, 

SCAFULAlRlS,s.  m.  tcapolare, 

SCARABEE»  «•  m.  êcarofitggiot  feitrab" 
bons, 

SCARAMOUGUE,  t.  m.  boitffoo  de  la  co- 
médie italienne ,  tcAiramuceia, 

SGARE,  s.  m.  paisson de  mer  »iearA 

SCARIFICATEUR  ,  s.  m.  instrument  da 
chi  ruri^e  >  searifieatù  rf . 

SCARIFICATION,  s.  f.  icarifiaoêiâttê. 
êemjfdtura. 

se ARlFIERy  T.  a.,  faire  plusieurs  iacisigns 
siu:  la  peau ,  tearifiotu  « .  tmifif^ 

SCARLATINE»  «4  f-  nèrre  acariaUne, 
fcbbrt  scariaUuuu 

SCAROLE  ou  scAiiOLK.  V.  nscAxobuit 

SGASON  ou  scAzoïr  »  s.  m.  vers  latin  dont 
le  cinquième  pied  est  un  iambe  et  k  sixième  on 
spondée ,  teaztonte, 

SCEAU»  s.  m.  sigiUa,»  suggeUo,  —,  Tem-* 
preinie  même»  b^th,  bolio,  OInciers  dn  soaau» 
mintêiri  ai  concdhria.  M  etlis  le  sceau  à  une 
cfac^e  »  fis-  melltria  ad  eA  hiic,  pêrftgioMork* 

SGBAlT-DE-SALOMûN»  s.  m.  planU, 
ginacehieito» 

SCEIi»  s.  m.enU  d«ptat«tdn«h«K.ffi* 


SOiLt R  AT  »  B ,  s.  «t  adj.  êe$iUMÎâ ,  per- 

v&rtOf  ribaldo. 

SCÉLÉRATESSE,  s.  f.  K^Om-atma^mmU 
vûgUd.  nbalétria, 

SCÉLITHB,  s.  f.  pUtra  finfa  déiU  fahm 
dr  una  gamba, 

SCBLLAGE ,  s.-  m.  alfa  dl  tigUtgn  o  it  U^ 

SCELLE ,  s.  m.  saggeito  appotto  a  qualehû 
eo$ap€r  autmtà  dl  giustUia* 

SCELLEMENT»  s.  m.  t.  de  maçonnerie . 
t  impiombare,  • 

SCELLER.  ▼.  a*  êuggtUart^  tigUtare,  bol^' 
^•»  — »  t.  de  bâtimens,  impiombare^  Inget^ 
aor».  Seellec  untase»  une  bouteille,  iigitlarê, 
îurar  bene,  —,  fig.  eonfgrmarc^  ttttodarê ,  r«- 

SCRLLBUR ,  s.  m.  ehi  appoiie  U  tigiito. 

SGENE,  s.  f.  partie  du  théâtre  où  les  ais 
teuM  jouent»  déooratioDs,  lieu  où  se  passal'ao 
tion,  partie  d*acte,  fMiia. 

SGRNIQUE,  adj.  «eanieo,  di  rcana. 

SCENITB  »  s.  akê abita  totio  U  tende. 

SCÈJJOGRAPHIE,  s.  f.  perspeclire,  ait 
du  décorateur,  icmu>grafitu 

fuia  d^  iabémtmil  pretao  fit  Ur§i. 

SCEPTICISME,  s.  m.  doctrine  des seepli- 
<]ues,  sctititiêmo. 

SCEPTIQUE,  adj.  qui  doute  de  tout»  smI- 
tiea. 

SCEPTRE,  s.  m.  bâton  royal,  marque  de 
royauté ,  et  fig.  ponvoir  souTerain ,  teeitro. 
— ,  nom  d'une  constdlalion ,  sctttrç, 

SCHALL  ou  mieux  calLi,  s.  m.  gran 
drappo  chô  tê  donne  portano  su  le  tpalie.  —  ; 
pesée  dei  Nito. 

se  H  El  K ,  s.  m.  preiaio  tureo, 

SGHBLLIN6,s.  m.  monnaie  d'Angleterre, 
environ  a4  sous  de  France ,  sceliino,  » 

SGEIBNB ,  s.  m.  antica  mhura  Uinemria. 

SCHÉMOBATE,  s.  m.  balterino  di  tarda 
de'  Grcei, 

àCHISMATIQUE,  s,  m.  qui  fait  schisme, 
asumaliao. 

SCHISME»  s.  m.  division  rdigieuse  , 
seisma,  : 

SCHISTB,  s.  f.  (ppon.  chîle)  pierre  qui 

**25Pïff  f?»'*™^*  ^""^  Tardoise,  schiste: 
8CHLICH,s.m.  minérale  stritofatoe  tavato» 
SGHROL ,  s»  m.  crietalh  nero  che  trçvaH 

ne  gremiii, 

SGIAOE,  a.  m.  travail  de  celui  qui  scie 
#aw<«ra.  Boisde  sciage,  legname  da  stgarei  " 
SClAGRAPHIE,s.  f.  V.  sciocaA«,i 
SCIATÉRIQUB,  adj.  qui  montre  l'heure 

5CIATlQUE»s.  f.  et  adj.  goutte  sciatique» 

se  I B  •  s.  f  .  lame  de  fer  à  dents  pour  conper 
le  bois ,  sans  denu  pour  couper  la  pierre,  segu. 
Trait  de  la  scie,  marque,  slriseia  delh  ugû 
Ce  que  la  scie  emporte ,  sfiueiatitru. 

SGIBMMBNT»  adv.  aeipnfMiaara»  $gp„^ 
iam»ntêp  aan  eagnûùone.  '^ 
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SClBNGBj  I.  f.  teîênM ,  eognitiâiÊt ,  m- 
père, 

SGIENB  »  s.  m .  irtntri  M  p$$cL 

SCIENTIFIQUE»  adj.  seientifieo. 

SCIENTIFIQUEMENT,  ad?,  teiêniifiea" 
tnentûm 

'  SCIER  «  T.  a.  êêgan.*-^^  en  parlant  des 
bltt  coapës  avec  la  faucille,  mietere,  — -,  t 
de  mar.  ramer  à  reboun.  ugan* 

SCIEUR,  ».  m.  qui  scie,  têgatorê, 

SCILLE,  s.  f.  plante  bulbettse»  pemerazio, 
êçilia  maggiort, 

SCILLÛTE,  s.  t  veuopcr  aitmgêr.e  aequa 
ênlatû  nelle  ealinê, 

SCINQUE  ou  scaivK,  i.  m.  e§eeodrUh 
terrestre» 

SCINTILLATION  ,  s.  (.  iriniiltazùme. 

SCINTILLER»?,  n.  teintiUare,  manéar 
êdniiUe* 

SCIOGRAPQIE,  i.  f.  représentation  de 
l'intérieur  d'un  bâtiment;  art  de  trouver  l'heure 
par  l'ombre  ;  êdografia. 

SCION ,  s*  m.  rejeton  flexible,  keieeheUtt , 
frasehetia ,  poUone, 

SCIOTE ,  s.  f.  piceioiê^  tege. 

se  ISS  ILE ,  adj.  qui  peut  être  fendu  «  #eii- 
êilô,  thepuà  ester  fe$to» 

SCISSION ,  s.  f.  teiuUmê ,  divUione» 

SCI8S10NNAIRE,  s.  m.  eke  fr  sàisiene. 

SCISSURE ,  s.  f.  teiiêura ,  feuura. 

SCIURE ,  s.  f.  iegatar^.    ' 

$GLÉR0PHTHÀLMIE,8.  f.  maladie  dans 
le  flobede  l'oeil ,  ecieroftaémia. 

SCLEROTIQUE,  s.  f.  membrane  dore  qui 
enveloppe  l'œil  entier ,  seleroiiea, 

SCOLAIRE,  adj.  année  scolaire,  anno 
icoiastieo* 

SCOLARITE,  s.  f.  teolarUà. 

SCOLASTIQUE,  M.  eeoUulioe. 

SCOLASTIQUEBIENT,  adv.  aeoUuiiea' 
mgnte, 

SCOLIASTE,  s.  m.  qui  a  fait  des  scolies, 
des  commentaires  sur  quelque  ancien  auteur 
grec»  Kotiaite,  ehiosaiore> 

SGOLIE ,  s.  f.  note  de  grammaire  ou  de 
critique,  teoUo.  — ,  s.  m.  t.  de  géom.  remarque 
qui  a  rapport  à  un  proposition  précédente , 

SCOLOP AX ,  a4i.  «î  dlee  degU  uceeUi  dal 
beeeo  iungo  e  affiieio, 

SCOLOPENDRE,  s.  f.  plante.  V.  lahcvb 
DB  GBiF.  — .petit insecte,  tcolopenéra. 

SCOMBRÉ ,  s.  m.  poisson  •  tgembere, 

SCORBUT,  s.  m.  maladie  contagieuse , 
'  icotbutc» 

SCOltBUTlt)UE ,  s.  et  adj.  eeorbutico. 

^CORDIUM,  s.  m.  plante,  eeoréh, 

SCORIE •  s.  f.  écume  de  métal,  ecoria» 

SGORIFIC  ATION ,  s.  f.  teoriatiane. 

SCORIFIGATOIRE,  s.  m.  têt  ou  écuelle 
àscoriiier,  teerificatojo, 

SCORIPIER,  V.  a.  extraire  la  scorie .  eeo* 
rifieerê, 

SCORPLOlDE.  s.  f.  y.  CBBMIUB. 

SCORPIOJELLE,  9.  f.  huile  de  scorpion, 
o/ip  di  ecarpwnêm 


SEA 

SCORPION ,  a.  m.  insecte  yaùmmi  ;  signe 
du  zodiaque,  «for^iona. 

SCORSONÈRB  ou  scoacovàBB ,  s.  L  saU- 
fis  noir,  tcorxenera, 

SGOTIE ,  s.  f .  mocdnre  ronde  el  creoBe  qui 
se  place  à  la  base  des  colonnes,  sœsU ,  esvBff». 

iCOTODINlE  ouscoTOHiB,  s.  f.  veriigmé 
eom  mml  ^  oeehL 

SCOUFFIN,  s.  m.€9Mttreper  ta  paU 
^  olive* 

SCRAPTIE,  s.  f.  (  htst.  nat.)  genre  de  co- 
léoptères ,  génère  d*  inteiti. 

SCRIBE,  s.  m.  docteur  chez  les  Zmb ,  tai- 
ba.  ~  ,  copiste,  eerivano,  eopieîa. 

SCRIPTEUR ,  s.  m.  officier  qui  écrit  les 
bolieA,sm/(or0. 

SCHOPULAIRB,  s.  f.  plante,  terofkkrk, 

SCROFULES . s.  f.  pi.  V.  écBoi;BLi.B& 

SCROFULEUX,  BUSE,  adj.  eerofiioeo, 
pieno  di  eerofole, 

SCROTUM  ou  scROTON,  s.  m.  eerotû ,  kor* 
M,  eogtia. 

SCRUPULE,  s.  m.  poids  de  H  grains; 
grande  exactitude  ;  doute  de  conscience  ;  jera- 
polo. 

SCRUPULEUSEMENT,  adT.  serupoSpee- 
mente,  ttûtUtsamenUf  appuniino, 

SCRUPULEUX ,  EUSE,  adj.  eeruprhm. 

SCRUTATEUR ,  s.  m.  Dieu  est  le  scruta- 
teur  des  cœurs ,  iddh  é  serutûtore  dei  eaarù 
— ,  dans  les  élections  des  officiers  municipaux, 
eolui  ehe  ateiete  alh  eeruUnio, 

SCRUTER ,  ▼.  a.  examiner  à  fond,  serc- 
tare^  scrutinare, 

SCRUTIN ,  s.  m.  manière  de  procéder  dans 
les  élections  i>ar  suffrages  secrets,  eermlàùe. 
eeruUino,  squittiniû, 

SCUBAC ,  s.  m.  V.  osqobbao. 

SCULPTER,  T.  a.  tailler  des  figures  de 
pierre,  bois,  etc.  eeolpire,  incidere^  îitl«- 
gliare. 

SCULPTEUR,  s.  m.  eealtore,  inta^aalore, 

ineifore» 

SCULPTURE,s.f.«iiiffiirtf,  tniagtlo. 
SCURRILE,adj.«curri/e,  indécente. 
SGURRILEMENT,aclT.  batuimenU,ht- 
deeeMemenie. 

SCURRILITÉ,  s.  f.  ;ieurrlUtà,  îndeetnte 
baffeneritt» 
SGUTE,  s.  f.  petit  c^not,  sehi/b,  pmS- 

SCUTI FORME,  adj.  in  fbrma  di  seudh. 

SCYTALE,  1.  f.  chiltre  des  Lacédémo- 
niens  ;  c'était  une  bande  de  parchemin  qoî  se 
mettait  sur  des  cylindixs  oorrcspondans  dont 
l'un  était  è  l'armée  et  l' autre  à  Sparte,  «elffa/^ 

SB,  pronom  de  la  troisième  personne ,  sL 

SEANCE ,  s.  f.  dro'it  de  siéger  dans  une  a»^ 
semblée,  et  sa  dorée,,  teduta,  adunanxa ,  «a- 
•cône.  —  rompue,  $t:sstonô  interroita.  Tenir 
séance,  «</imffr«e*,  îener  udiensû.  Il  a  sêaixx 
dans  le  conseil  d'état  ,  ha  dritlo  di  eeder^,  U  t 
a  sémce  .vie  eeduU  u 
|:  SEANT,  £,  pai-t.  do  veibe seoir  qui  n' 

plus  en  usage ,  qui  tient  séance ,  sedetite,  i 

i    tiene  seduta,  ^,  »,  m.  il  était  ooucbé  dans  le 


^ 
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'Kt»  on  le  6(  mettre  sur  son  séant  pour  boire , 
i7  rhgtinno ,  il  fkeero  tedêr»  perché  potesté 
b$re,  —  .  adj.  qm  sied  bien,  eonwncvole,  dl" 
nvotc,  détente. 

SEAU,  s.  m.  teeehia^  tecehlo.  II  pleut  à 
seaux,  à  verse,  vîen  gik  ta  pioggia  a  secehie* 

SSAU6E0IRE,  s.  f.  uUensile  per  porrt  il 
m/«  ne'  ennestri, 

SÉBACÉE ,  adj.  f.  il  se  dit  des  glandes  dont 
rbumeur  ressemble  au  suif,  tebaeeo, 

SÉBBSTE.  s.  m.  fruit  d'Egypte,  sebesfe, 

$ÉBESTl£R,s.  m.  f  atbero  ehe produee 
a sebeite. 

SEBILE ,  s.  f.  teodêifa.  — ,  bigoncla, 

SEC,  SÈGIIE,  adj.  seceo,  aseiuHOy  ra- 
ieitttto,  arido.  Raisin  sec.  uva  passa.  Vin  sec. 
vtno  aseiuUo,  -~ ,  t.  d'arts,  ucco,  stentato. 
Compliment  y  homme  sec,  réponse,  répri- 
mande sèrhe,  eomp liment o  dura,  uomo  seor- 
ftfsé,  rif posta  brutea,  eorrezlon  ruvida.  On 
dit  fam.  la  donner  sèche,  bien  qèchc,  dare  una 
Iristanuova,  una  novetta ealtiva,  — ,  fi;^.  poète, 
auteur.  st>Ie  sec,  pœta,  autore  ineoHo,  ttile 
,  ateiuilo ,  dltadorno.  — ,  dans  le  môme  sens , 
matière  sèche,  materia  arlda,  slerite.  Em- 
ployer le  Tert  et  le  sec,  lafersi  di  tutti  <  mezû 
per  ventre  a  eapo  di  un'  impreta.  —,  adv. 
boire  sec,  bere  bene  e  sem*  acqua,  Mellrc  un 
étang  à  sec .  dîsteccare  uno  stagna.  Les  fossés 
sont  à  sec ,  i  fossi  sono  ascUilti  On  dit  îig.  le 
pauTre  homme  est  à  sec,  les  procès  l'ont  mis  à 
sec ,  etsere  ridotto  al  verde, 

SÉCABLE .  adj.  (  didact.)  qui  peut  être 
coupé,  divisibile,  ehe  si  puà  tagllare. 

SÉCANTE,  s.  f.  t.  de  géom.  sécante  d'un 
angle,  seeante  d*  un  argoto. 

SÈCHE  ,  s.  f.  poisson  de  mer,  seppia,  — , 
nom  d*un  g«'nre  de  vers  moUu^ues  nus. 

SÈCHEMENT,  adv.  scccamente,  aseiutta- 
menfe.  — ,  Gg.  atpramente,  incivilntente. 

SÉCHER,  V.  a.  seceare,  asciugare,  appas- 
jtfw,  inaridire.  — ,  fîg.  sécher  les  larmes,  ter- 
gère  il  pianto^  aselugare  te  ttigrime,  eonsolare» 
— ,  V.  n.  sécher  sur  pied ,  consumarsi  di  do- 

SÉCHERESSE,  s.  f.  suehezsa,  siccitâ, 
aridilA.  — ,  hg,durezza,  ruvidezza ,  seorte^ 
sia,  — ,  par  rapport  à  un  discours,  à  un  ou- 
trage,  #/«ri7i/4. 

SkCHEBON,  s.  m.  prato  m  terra  arida. 

SÈCHES,  s.  f.  pi.  (mar.)  lies  de  sable , 
seeehe. 

SÉCHOIR ,  s.  m.  eeecatojo. 

SECOND.  È,  adj.  (pron.  le  c  comme  un  g] 
Mteondo.  —,  s.  m.  eeeondo,  contpagno,  ajuta" 
tare,  ajuto. 

SECONDAIRE,  adj.  accessoire,  Moon</ffrio. 

SECONDE,  s.  f.  la  soixantième  partie  d'une 
minute  d'heure  ou  de  degré .  un  seconde,  —,  la 
classe  d'un  collège  qui  précède  la  rhétorique , 
smeonda.  Intervalle  de  seconde,  en  mus.  l'in- 
tervalle d'un  ton  ou  de  deux  demi-tons,  inter^ 
val  ta  di  seconda. 

SECONDEMENT,  adr.  seumdariamtnie  ^ 
in  eeeondo  luogo,' 

SBGOKDEB»  T.  t.  aider  quelqu'un  dans 
1* 
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545 


i 


utoe  chose,  seeondare,  ajutar/^'-^,  tenir  lieu 
de  second  •  far  iljsecondo. 
SECONDINE,  s.  f.  ou  »€0>»it,  s.  f,  pL 

SECOUEMENT  ou  sicoAiimt,  s,  m. 
seossa ,  seroltamento» 

SECOUER,  V.  a.  teuotere,  dibattere,  agi" 
tare,  crollare.  —,  prov.  et  6g.  secouer  les 
oreilles,  pour  dire  ne  pas  tenir  compte  de  quel- 
que chose,  <ruo/«r  le  oreediie.  —,  fam.  cette 
maladie  a  bien  secoué  son  homme,  la  malattia 
lo  ha  ben  travagliato.  —  le  joug,  fig.  scuotera 
itgiogo^  soitrarsi  dalla  servitù,  —  le  joug  des 
passions,  liberarsi  dalle  passioni, 

SECOURABLE,  adj,  bienfaisant ,  mcor- 
revole ,  offteioso  ,  pietoso,  eompassionéoote, 

SECOURIR,  V.  a.  assister»  eoecorrere,  aju* 
tare, 

SECOURS,  s.  m.  assistance,  «oecor^o,  «/ifi0y 
sussidio.  — ,  soceorso  y  rinforzo  di  trappe.  Au 
secours,  pour  dire,  venez  à  mon  secours,  q/«<a» 
ioeeorso, 

SECOUSSE,  s.  f.  agitation,  ébraDlement , 
seossa ,  crollo,  — ,  par  rapport  à  une  maladie, 
à  la  fortune .  essaUo  »  seossa, 

SECRET,  s.  m.  segreto.  areano.  Être  du 
secret ,  essere  a  parle  del  tegreio.  — ,  cacha 
pratiquée  dans  uo  coffre-fort,  dans  un  cabinet, 
nascondiglio,  segreio,  ripostiglio.L^aectti  de 
la  remédie,  coja  nota  a  tutti. 

SECRET,  ETE, adj.  teereto,  tegreio,  lia- 
seosto. 

SECRÉTAIRE ,  s.  m.  tegretario^  êeereta-* 
rio.^  — .  porta fogliOf  cassetta  di  serittare,  fa- 
volino  da  scrivere. 

SECRÉTAIRERIE,  8.  f.  lieu  où  les  secré- 
taires d'un  ambassadeur,  elc«  font  leurs  expé- 
ditions, etc.  segreteria, 

SECRÉTARIAT,  s.  m.  emploi  de  secré- 
taire,  segretariato.  —,  secrélairerie»  segf^t 
teria. 

SECRÈTE,  s.  f.  oraison  qiie  le  prêtre  dit 
tout  bas  à  la  messe,  le  ugrete* 

SECRÈTEMENT,  adV.  eecretamnde,,  ean 

teerclexza. 

SÉCRÉTER.  V.  a.  (méd.)  far  la  seertxwme. 

SÉCRÉTION,  s.  f.t.  de  méd  fiItratione( 
séparation  •  saerexione, 

SÉCRÉTOIRE .  adj.  se  dit  en  méd.  deocN» 
tains  vaisseaux ,  seeretorio, 

SECTAIRE ,  s.  m.  qui  est *d'une  secte»  m<« 
tario. 

SECTATEUR ,  s.  |n.  uttatore ,  ieguett^ 

SECTE ,  s.  f.  nom  collectif  de  ceitx  qui  sui- 
vent la  même  doctrine,  selta.  —,  fig«  faîra 
secte  à  part ,  distîngueni  dagli  altri  colla  fîit<- 
^olarità  deli*  opinioni. 

SECTEU  R .  s.  m.  i>artie  du  cercle  et  instru- 
ment d'astronomie  qui  a  moins  d'étendue  que 
le  quart  de  cercle ,  set  tore, 

SECTION,  s.  f.  division,  «atiaiM.  —,  ligne 
qui  marque  la  division  d'un  solide»  tetionceO' 
niea ,  eiUndriea.  Point  de  section ,  l'endroit  oà 
deux  lignes  s'entrecoupent,  panto  dt  intênù" 
xione. 

SÉGUIi&IHE,  adj«  qû  se  fait  de  liède  ea 
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I  «MoAni.  Aim^e  séculaire,  l'année  qui 


ttlMia   le  MMie,  tmmo  ât€9Um. 
SBGUtARlSATlOff ,  ».  f.  aeiidil  de  léett- 

SÉCO  L AUISKR 9  T.  a.  NBére  séeoiier,  I»- 

SEGCJtARITR.  s.  f.  âtnhfitâ. 

ftBCVJUftBBMESIT»    adr.   «MaAnvie»- 

a^CUKITÉ,  s.  r.  memtta, 
UOAtlOISR,  1^  f.  V.  PAatfitinrt. 
iiO  \T1F.  IVB .  a^.  (méd.)  V.  tkWMur, 
SEDENTAiAB,  ad|.  némttârio.  — ,  ftu^. 


Sfi&IMKMT,  A.  «.  eeq»"»  y  airaîi  de  pfus 
MSMf  àum  nmm  H<(ueiir»  êêdimtntOf  potûtura. 


fieda  «  fondata 

gRDlT  I  BUSBMBHT.adT.  sêMtiemmenU. 

Sii^lTIBUX,  EUSB  .s.  et  ailf.  udixloêo. 
-«<«,&  M»  pi.  lea  sédiCietti»  «  tedUM,  V.  to* 

MULTUIOX  ,  TUaULFlIT. 

ftàttlTlOIi,  s.  f.  émeute  pepuloire.  rérolte. 
^téièhmÊ,  nUBvmtumê,  mmmuHnamtnto  ^  ri^ 
kûUûm0,  tumufto* 

SÈUUGTBtJR , TRI€B . s.  qui  séduit,  10- 
rfillgr*.  — >,  adj  diMoun sédueleur,  têdattore, 
mémnnttt  Ii*es|>ril  séducteur»  i7  cfemuM. 

8BDDCTION  ,  s.  f.  rtduzione. 

SEOUIRB,  V.  a.  faire  tomber  dans  Ter- 
mr,  méw99^,  fiu  êaétre  m  errêre,  —  ,  cor- 
romprf ,  débaucner,  udurrt^  iirar  ai  mate.  — , 
Mur  toucher,  plaire ,  uersuader.  Y.  ces  mois. 

SÉDUJSAFrr,  E»  adj.  qui  séduit,  fusin- 
ghiero,  stducenUm 

B^DUM,  s;  m.  êoHit  S  planta, 

BEOET  Ab ,  E  p  adj.  qui  croit  dans  les  blés . 
ugetaie, 

BBGIIBIIT,  s.  m.  t.  de  géom.  partie  d'un 
fCiefte  comprise  entre  un  arc  quelconque  et  sa 
oord<>,  iôgmento, 

lU&ISHAlHIB,  s.  f.  boiœ  eha  »i pottUde  in 
ton»  une  eo»  altri* 

SÉtxHAlS,  s.  m»  hmeo  dirUo  de  an  mag" 
gîore  e  chê  »i  lagiia  têparatamente, 

BÉÛHAYAOK  ou  sioaiAOïyS.  m.  dhitto 
éêfrmio  A»  Wii  vendb  bo»chi. 

SÉG RAYER  ,  ».  m.  chipameée  un  ho$eo  m 
cMNcatf  0M»  mttrù  -— ,  rtseotitore  de'  dirUli 
dov:*ti  da  rhi  vende  èoifkû 

Bti6H^«<lATimi ,  s.  r.  teparatwnê. 

SRCi  liËU  ËR ,  V.  a.  séparer,  tegregart» 

8BI6LB ,  5.  m»  sorte  de  hlë ,  iegula» 

SBIGABUB,  s.  m.  possesseur  d'un  pays^ 
dfmMBtetre,  iignofê,  paétvna»  — ,  /eudatarh. 
Hisrt  an  seHtneiir,  éh  tignort.  Le  Seigneur, 
Iddio,  Le  grand  -  seigneur,  rcmpcr«ur  des 
7«ro>  U  grmn  »fgnara^ 

SBIQUBI^HIAGB  .  st.  m.  droit  d'un  sciure- 
ntn  sur  la  fabrication  des  monnaies  ..i^û't/<o«ft 

UI«mB€  RIAB ,  B,  9dL  qui  appartient  à 
mi  saigntvf ,  qui  donne  des  oroits  de  seigneur, 

BBIGNEUBIB,  s.  £  $igé»ia,  éamm^ 


-^ttlgnorla,  ditîHo  fkudalê*  Sarril 
sei|nenno ,  Mraw  éli  vatsigmoria, 

SEl  MB.  s.  f.  fenle  ou  dimion  de  ronfjk  éa. 
dictai ,  fttttmê,  erapalura ,  tt$pmeti0  0  Am^ 
êionê  doit  unghla  del  aanaiio^ 

SRI  N ,  s.  m.  partie  du  corps  linmain  ,  saa». 
— »  les  mametles  des  (emmes.  tano»  mammtalh, 
pappê.  — ,  la  partie  où  les  femmes  CDAçaiv«l 
et  portent  leur  fruit,  «Ma,  centra  »  «iivp«  Le 
sein  d'Abraham ,  le  lieu  du  repoa  on  etoif  t 
les  âm<*s  des  élus  avant  la  Tenue  de  J.  -€.  «/ 
umo  d'  A  bramé»  *-,  fig.  le  setn  de  TéfKse, 
(7  uno .  it  grtmho  delta  ehiêui.  Le  sein  de  la 
terre,  de  la  mer,  ii  sono  deiia  ttrrm,  dmi 
— ,  Tesprit  ou  le  rœur  de  rbomme, 
anima.  — ,  un  golfe,  le  sein  Persique,  ii 
il  goifo  Pcrtico. 

SEiRE.s.  f.  grand  filet  oue  l'on  trainesv 
les  grèves,  teoriicaria,  tarta  a  rata  cka  ai  alM- 
tcita  per  (a  iabbia, 

SEING,  5.  m.  le  nom  que  quelcyi'im  écik 
par  lui-même  au  bas  d'un  acte,  d'un  écrit, 
pour  le  certifier  et  le  confirmer»  — rrr'ifmr 
Autrefois,  seing  manuel,  aoitauriaùma  /Uttm£ 

Îtrûprio  pugno.  —  privé,  signature  faite  sans 
a  présence  d'un  ofncier  public,  scritimrm  pri- 
vata.  Blanc  seing,  papier  signé  que  foa  donae 
à  quetqu'on  pour  le  remplir  a  sa  rolunté, 
Haneo  negno,  earta  bianca, 

SEIZE  4  a(Q.  et  s.  tedici,  Louis  seize .  Lm§i 
deaimo  sesla.  f*urmat  in-seize»  in  aoéteagùnoi. 
\)n  seize,  un  sedieesimo. 

SEIZIÈME,  a'({.  $edicasimo. 

SEIZIÈMEMEaT,  aJv.  in  ^f^^Vtrff 
luogq 

SEJOUR,  s.  m.  soggiùrnê,  dimorm,  «iîla- 
aionf ,  domieifin, 

SÉJOUH!^É,adj.  fam.  repose,  ri>, 

SÉJODRRER,  V.  a.  toggiamm^^ 
rare ,  far  dimora  .  abitnra. 

S  KL.  s.  m  trtie.  De  ban  sel,  d'un  bon  sel, 
iataio  a  tfottere,  ben  aeroneiou  Roidf*  de  ael, 
troppo  ta  lato.  A  la  croque  au  srI  »  tondit»  ta- 
tamtnf»  eot  Baie,  — ,  lig.  cet  ouvrage  e«t  plein 
de  sel,  ripieno  ditale,  di  delti  graz-iost,  A 
moHi  piacenoli,  —  allique,  $aU  n4tiao^,  ■•«> 
niera  graiiosa  nel  penuira  e  seriacrm  éa^B 
Alofieti, 

S#.L]^.INITR.  s.  f.  tffrfa  di  tafnitro. 

SÉi. ^.M ITEUX,  £CSE,a4lj.  M/M/r«l^. 

SfiLEiNIUM,  s.  m.  meUtio  ekaMmmnigùm, 
edl*  anr-hico, 

SÈLÉMOGRAPIIIB,  s.  f.  diwcaipUn^  de 

la  lune,  »tileno:(rapa, 

S>tttn()0\{\\fmQVE,aSi,teienogrmfien> 
SÉLÉKOSfRATE,  5.  m.  tlramcnio  fm 
otser»*tir  fa  luna. 

StLEUGlDE,s.  m.  uaeaUa  d^  jÊrmAia^ :  ^ 
(bit  la  guerre  aux  sauterelles, 

SELLE,  s.  f.  petit  siège  de  bois,  tcmmm^, 
teannelfo.  — ,  espèce  de  siège  qu*ou  met  sur  k 
dos  du  cheval,  set  ta.  Etre  bien  en  selle,  «lir 
bene  in  nlta.  —  à  tous  rbevanx ,  et  il  s«  dft 
aussi  au  fig.  battOt  utinmagnidann*  JLm  ^re* 
mière  selle,  it  mig'ior  tavatto  detta  ainitm»  —, 
évacuation  qu'on  fiait  en  mie  Mi  q;ina4  «ft  vn 
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a  selle.  V.  oABDBBOBii.  —,  scorie  sur  leméUl 
to  Avion  %  rmtiàm 

SRLLER ,  T.  a,  têiiarê ,  m0U§r  U  uifa. 
SELLERIE,  s*  T.  /«lyo  ^iv  $i  rif<mgêmQ 

SELLETTE,  t.  l  $e&niuiio,  éçv  sU  m^ 
éutû  un  uecufêMo  per  rûfMmderâ  alU  iniôrrog^- 
tionL  Teuir  q^uelqu'un  a  la  seUetie,  far(^li  «^ 
corfe  qvutifOm  pu  trarfçU  un  «<rr#/tf. 

SELLlEfi,  s.  m.  d'uvrier  qui  fait  des  sal- 
les .  carru!«cs«  etc.  seV^* 

SELON*  prép»  mvmèlitûecné^t  tnfâpme, 

SEM  AILLE )  s.  L  action  da  semer,  «mm- 
m^tiame^seminmUrs,  sêm^^ta^imte,  ^^  »  les 
grains  sediés ,  ««moi^a.  -*•  la  Mison  de  semer, 

SEMAINE,  s.  f.  sêltimana,  ^  sainle«  ef^ 
fi$io  dtiUt  Htlimûna  sûmIu.  Prêter  à  la  petite 
semaine .  pr^âtare  a  ffrouUtimn  utnrû, 

SEMAINIEtt .  ÈltE,  s.  oOiciar  qui  tft  de 
aematne,  êbdomad^tw, 

SEMAQUE,s.iii.florleda})ètiMeQt,  ^ 
sttmento  con  un  alkero  iolû, 

SEMBLABLE.  «Jj.  «àwiVa«  êomLgHanêê. 
—  ,9.  m.  c'est  «a  bMsroequin'afMSfoo; 
bloble ,  é  «a  uomc  <ke  nom  hu  /'  ugumlc» 

SEMBL.iBL£MËfiT.  adv.  V. 
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SEMULANT,«.  m.  ap|>arcare,  êem^nte^ 
nmkiautu,  it«o^/r».  Faire  aeaiblaBi  de...  /«r 

S£|lftbLEA«  T.  «•  y  naître ,  JwwAwrs ,  ^> 
fWia.  <—  ,  imiiers.  il  aettUe»  pmrê,  sanêrmt 
œ  me  senble ,  a  jnio  ^«wn  g  si  bm  lut  sem- 
ble; onnme  bon  vous  semblera;  il  nous  a  srm- 
blé  bon  :  m  ^^  ^^  piuee^^eomkê  megOu  W  /»«- 
ecni;  MM  ubbiavM  giméiemUta  propomio,  rop. 

SEMÉ.ÉB.fiart.  V.  le  verbe.  >*,  fi|?.  cbe» 
mfn  semé  de  Aearft,  glrméu  êpartu  di  fiarL  — , 
t.  de  cbaW,  cerfinal  semé,  eanw  dka  aon  Aa  • 

SÉM&IOLOGIB  «■  aé««iMnQnR,  9.  T. 
scienoe  qui  traite  des  mgnes  et  des  indications 
des  amladiea  et  de  bi  laoté .  têmcjoiim ,  m-» 

WMEUiE .  a.  r.  ^mmlm  dMh  ntrpê.  —,  «a- 
teHa  p  êuaio  di  tahs.  Battre  In  semelle ,  \\o\k 
▼0}B(;er  à  piad .  vimggiarê  a  pîédi^  tpronof  /a 


SEMENCE,  5.  f.  tout  grain  q«e  l'en  sème. 
$êmmtui ,  «aman/a.  -^  ,  matière  dont  les  ani- 
mant sont  ^n|p*iidfféa,  mme,  — .fig.  êtmtniu, 
o«giini9.,  afiiftaa,  pmmnpio,  —  de  perles ,  très 
petites  |>erle5 .  ««me  di  ptrU» 

SBMEKGIHiE .  s.  f.  plante  ▼ermifage,  «e- 
mavsi'Mi ,  ffeiii«<«a/i|a. 

AEMEA ,  w.  a.  ««mtmnta ,  MpuPgmH  tOfMt. 
Il  fait  bon  semer ,  «  h  itagione  di  êemtnar», 

—  de  l'argent ,  Jârtnf6w»rv.  C»l  homme  sfme 
l'argent ,  egU  spande  il  dtumrê ,  4  «aMii  HUntie, 

—  Aa  disooade,  la  «iaamf,  dea  erreurs.  Ac 
«caM^ar  ta  diÊtwt/ia ,  4s  '^caiMa  »  •mfori ,  «ot. 
«-r  «des  nmiYoerilca  idëvaiit  iee  '  paurceaok  , 
gtitar  tê  pirh  a*  pareil 


JiBMSSTBSi  «dj.  qol  ém  Ht  «Mb,  dba 
</iira  Ml  mcti,  — ,  s.  m.  espace  de  six  iwNt^ 
itmestre,  — ,  la  moitid  d'une  cotnpagniit  qui 
sert  i>ar  semestre  •  i  minùitri  q  mtîn  mfjkiatl 
chê  Mono  in  etoreizip  noêsenutlro. 

SEMEUH,  s.  m«  qui  sème  do  grain ,  et  fif. 
dç  faux  bruits,  etc.  «awiaafare.  -«•  faïquab.) , 
cofui  chi  V€rifioa  /a  qwàdià  tko  d^koê  aaar  ma 
fueité. 

SEMI»  adj.(mot  latin)  mets»*  §omi  t  Mt'ftt- 
ploie  qu'avec  certains  mots;  semi-pranva, 
semUlfHi ,  etc.  iûmiproom,  oomUonp,  acp. 

.SE  M 1 LL  A  NT ,  É ,  a^j .  oivaoitùmp ,  cAa 
non  pità  ttar  net  la  pelte. 

SÉMINAIHB,  s.  m.eollége  d'ecclésiasti- 
qup«.reux  qui  y  demeurent,  ttminmno, 

SE  MI  N  A  L ,  B  a  actj.  tnminato. 

SE  Vil  NARISTB ,  s.  m.  élève  deaémlMii^, 

têminariHa, 

SE  ni  NATION,  s.  f.  la  semeaca  des  plan- 
tes, snm'motioiu. 

SEMIS,  s.  m.  plant d'arbriiseai«»  defleors, 
#cm«N«ii»0« 

SEMITE,  s.  L  cotûikê^  Umêogia  deWArd^ 
pêlagn, 

SEMOIR,  s.  m.  instrmnent  pomr  semer, 
MOminatoro» 

SEMONCE,  s.  f.  «mmania/aRa.  ^^  invHo 
di  furmatità, 

SEMONGBUR,  s.  m.  Y.  eawoirevB. 

*  SKMONDRE,  r.  a.  cnarfare. 

*  SEMOMEUit,  s.  m.  qui  porte  desbiBeU 
pour  certaines  convocations ,  invitaiorû. 

SEMOULE,  s.  r.  umola,  tnwUnt». 

SBMPER  V1REN9»  s.  m.  (du  lat.)  wta 
di  madresélva  e  eaprifogHc  tompre  prrdê, 

SEMPITERNEL,  ELLE,  adj.  fam.  une 
▼iei  Ile  .vm  |m  temelle ,  sêmpHonui . 

SEBtPLE ,  8.  m.  instrument  du  métier  d^ 
lalTas .  seempio, 

SEMPLEN, s.  m.  plante,  «eiamo ,  «îiiimt , 
glufiuiotina* 

SftN AT .  s.  m.  iÊnê$0, 

SI^.NÂTEUR ,  5,  m.  ««naéere. 

SÉ.NATORIAL,  K,  adj.  tmatûrio. 

SÉNATOIUEN,  ENNE  ,  adj.  di  rtt^pê 
mnat'trîa. 

SI^..NATRIGB.  s.  f.  h  mogHc det  sennforo. 

SÉNATUS  CONSULTE,  s.  m.  décision 
du  »énat ,  deeroio  del  aonulo. 

S  F  N  A  U ,  s.  m.  larfa  di  navedo  toneggtûTB» 

SK^E  .  s.  m.  arbrii^eau  du  Levant,  swa, 

SÉ^iÉ  BATAROou  AateoB,  s.  m.««nn  ^- 

SÉNÉCHAL,  s.m.  sorted'ofOeier,  «Ml- 
jm/o'*.  —,  en  quelques  endroits.  haUo,  podetitL 

SÉNÊCilAU88ÉB,s.  f.  la  juridiction  d'un 
sénéchal.  sMâcm/chio,  ginUeuh^ito.  — .le lien 
où  se  tenait  le  tribunal  du  sénéchal ,  tribunah 
de/  Mni»ealco, 

SBNEÇON I V.  m.  espèce  de  phmte »  eordtn,* 
otito,  »polHcio$m, 

*  ftÉNÉfl ANGE.  s.  r.  V.aioiririCAnoir. 
S^:NRSTRII,  adj.  (bias.)  tinistrp, 
BlhlBSTRÉ.  EB,  édj.  (blas.)  se  dit  des 

places  qui  en  ont  d'antres  è  gaurlie ,  idiiilfato. 

^5« 
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8ÉNE8TROGHÈRB;s.m.  (blas.)  hraceh 
stmiHro» 

8ÉN EVE  «  s.  m.  t§napa, 

8ÈN1BUR }  s.  m.  ancien ,  ûntiano,  seniart, 

SENS,  s.  m.  organe corporal,  ttnso,  teit" 
iimàito,  — ,  jagement ,  tenno ,  inieiietlo  »  eer~ 
veltOf  gittJitio.  Ne  refuser  rien  à  ses  sem , 
mortifier  aes  sens,  abbandonarsi  alC  appeliîo 
d^  sensi,  moriifieare  gU  appetiti  sensuali,  -^ 
commun,  giudizio,  ètnno  ecimim»  a  tutli  gti 
momitiL  — ,  signification  d'un  discours ,  smsOf 
signifieato»  —,  opinion,  tentimcnto,  parère^ 
^£onsigUo.  — ,  le  côté  d'une  chose,  vêrso,  ialo, 
parie, 

SENSATION,  8.  r.  impression  que  l'âme 
reçoit  dn  objets  par  les  sens ,  sentazione. 

SENSÉ  ,  £E,  adj.  qui  a  du  jugement ,  glu' 
ditioto,  atttnnato^  gatio.  — ,  conforme  au  bon 
sens,  tenxaio,  ragion^uolc,  ragionato, 

SENSÉMENT,  adv.  icnsalamente,  giudl- 
zioiamtnU  *  eon  senno ,  eon  giudizio, 

SliNSIBlLlTÉ.  s.  f.  tcmibUità,  ^  sur  ic 
point  d'honneur,  pour  la  gloire,  dcUcaUzza» 
—  du  «leur,  itnûrezza. 

SENSIBLE,  adj.  êtnsatOt  tensibile,  che 
eade  toUo  i  tensi.  — ,  fig.  ienùtiio ,  êensibiie , 
vivo,  dilicaio*  Note  sensible  (mus.)»  la  note  qui 
fait  un  demi-ton  au-dessous  de  la  tonique,  nota 
sentibile» 

SENSIBLEMENT,  adr.  iensîbilmente , 
doiorotamen  te ,  vivantenU. 

SENSIBLERIE,  s.  f.  ( mot nouT. )  Th) po- 
crisie  de  la  sensibilité  »i<n</men/a/i<mo. 

SENSITIF,  IVE,  adj.  (didact.)  tcnsitiio. 

SENSITIVE ,  s.  r.  espèce  de  plante,  sensi- 
ilva ,  vergognota,  mimosa* 

SENSORIUM,  s.  m.  partie  du  cerveau, 
sentorio ,  parie  det  eervetlo,  dove  ii  riuniteono 
quant  in  un  punio  i  nervi. 

SENSUALISME,  s.  m.  (didact)  cencua- 
Htmo^ 
'    SENSUALITÉ,  s.  f.  tensuaUlà^  voiuttà. 

SENSUEL,  ELLE,  adj.  et  s.  senmale^ 
voluituoso ,  libidinoto. 

SENSUELLEMENT.  adf,  tcnsuatmenie, 
in  maniera  tentuaU, 

*SENTE,s.  f.  V.  siïVTiEK. 

SENTENCE,  s.  f.  édit mémorable,  sen- 
tensa ,  apoiegma.  Cet  homme  ne  parle  que 
par  sentences,  tpaiounno,  tputatênienze*  —9 
jugement ,  senienxa ,  deereio  »  deeiiione.  -^ , 
condanna, 

SENTENGIEB  ,  t.  a.  condamner  quel- 
qu'un par  une  sentence,  tentensiaref  pronwH' 
iiare  «na  sentenxa» , 

SENTENCIEUSEMENT,  adT.  tenientio^ 
tamenie,  giadiziosamente,  taviamentê. 

SENTENCIEUX,  KUSE,  adj.  qui  con- 
tient des  maximes  remarquables,  gentenziosop 
grave. 

^  SENTEUR  ,  s.  f.  odorê.  r-»  an  pi.  compo- 
fîlion  qui  rend  une  odeur  agréable,  odori,. 
profumt*  Eaux,  poudre  de  senteur»  acque 
df  odort  ,poUere  odariftra,  eec, 

SENTIER,  ».m.  chemin  étroit  &  tmveia 
les  champs ,  les  bois  9  sentîtrog.  ««//«.  -<->  fig. 
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txiiwvt  les  sentiers  de  la  verla ,  baiùr  tê  im#  Mlm 
virik. 

SENTIMENT,  s.  m.  perception  des  objcU 
par  les  sens ,  faculté  de  sentir  .  tentimenfo  , 
tento t  eenuizione.  Avoir  des  sentimens,  de 
l'honneur,  delà  probité,  ««nfimeiifc,  siimoH 
d*  ijnore.  Disséquerie  sentiment ,  far  /*  mtaliU 
degli  affelii.  — ,  opinion ,  eentimenio ,  giudS'- 
zio ,  eoneetio  ,  apiniene  ,  parère ,  aveieo.  —  , 
connaissance  de  ce  qui  se  passe  dans  noire  âoie» 
tentimenio  inierno,  — ,  en  parlant  des  chienSp 
odorat,  odorato  de'  eani. 

SENTINE ,  s.  f.  partie  la  plus  basse  du  na- 
vire, ieniina  ,  fogna  délia  Pave^  — ,  Gg.  re- 
traite  des  gens  vicieux ,  fenfcna  di  vizi. 

SENTINELLE, s.  f.  fantassin  qui  fait  le 
guet ,  sentinelle ,  guerdia.  — ,  fig,  rcleverqœl- 
qu'un  de  sentinelle ,  rimpreverare ,  rUt/aedar 
un  fallo, 

SENTI  R ,  T.  a.  recevoir  une  impression  par 
le  moyen  des  sens,  sentire,  provare^  rieoottê 
guatche  impretsiane  per  mezza  de'  zaneû  *-  , 
fig.  cet  homme  ne  sent  point  les  affronts,  ose 
yesit^untire^  ester tentikile,  commùsso,  agi^ 
talo.  — ,  flairer ,  fiutare ,  odorare.  —  ,  esba- 
1er,  esalare ,  mandar  fuoriun  odore.  —  mau- 
vais, pussare,  puiire^  appestaret  ammorbar^ 
— ,  avoir  une  certaine  saveur,  taper»,  amer 
tapore.  Cette  soupe  ne  sent  rien ,  non.  em  di 
nul  la,  —  ,  apercevoir  ,  eonoteere.  Il  sent 
Tbomme  ou  son  homme  de  qualité  ;  cette  pro- 
position sent  l'hérésie,  «i  tente  d&if  aomo  di 
qualité,  quetla  proposiziona  ta  cT  er^eia.  Se 
sentir,  tentirti,  rieenotcÊre^  aeveékrsi  écllB 
ttato  in  eut  ti  é:  ce  jeune  homme,  celte  jeonê 
fille  commence  à  se  sentir.  On  dit  d'une  per- 
sonne engourdie  de  froid ,  qu'elle  ne  se  sent 
IMis ,  egU  é  intirixzito  di  freddo,  et  fig.  qa*on 
lomme  se  sent  9  se  sent  bien .  eonoscarn  , 
taper  quel  che  ti  puà ,  quel  che  ti  dee.  Il  ne  se 
sent  pas  de  joie,  egli  à  fuor  di  te  per,ta  gioja. 
Se  sentir  de  quelque  mal,  de  quelque  bien* 
risentire  gli  effttti  di  qualche  maie ,  di  ^mcI* 
che  bene  ;  parteeipare  ad  un  maie  0  md  un  émna» 

*  SEOIR,  V.  u.  être  sur  un  siège,  tedmf,  m- 
tere  attisa.  <— ,  être  assemblé  pour  délibérer , 
sedere,  astisîere.  —,  être  convenable,  «ter 
bene,  convenire,  ettere  eenvenimls» 
ne  lui  sied  point .  quetio  non  gU  eomoin^* 

SÉPARA  BLE.  adj.  separabUe. 

SÉPARATION,  s.  f.  teparatione^  spearii» 
mento,  divisione. 

SÉPARATOIRE,  s.  m.  vase  chimique» 
instrument,  chinirgiad ,  sepamianô. 

SÉPARÉMENT,  adv.  separeUamênU,  spmr^ 
iitamenie ,  disuniiamenie, 

SÉPARER,  T.  a.  et  r.  septawe^  eUtgûm- 
gntre^  dividere^  disunira  ,  spmriira^  —  ,  aeer» 
nere ,  meiiere  a  parie»  — ,  soam;Mr^ii«r«.  —  « 
diiiribuire, 

SÉPRAU  .S.  m.  y.  cipiâo. 

SÉPËE ,  i.  C  V.  c^^t. 

SÉPIA ,  s.  L  nom  latin  de  la  sèdie ,  et 
tière  colorante  que  rénand  ce  poissoD . 
.  SEPOULB,  s.  L  iK»biae  de 
thettç  di  eann$ili* 


SEQ 

SEPS  9  s.  m.  gros  lëiard ,  heêttoU  ehê  jmi* 
ha  un  Serpente, 

SEPT,  a4j*  et  8.  stUe.  — ,  poar  sepiième^ 
9êt(imo. 

*  SEPTANTE»  adj.  teitanta.  Les  Septante, 

absol.  les  interprètes  qui  traduisirent  les  lirres 

de  raocien  Testament  de  l'hébrea  en  grec  » 

iSettanta,  la  Bibbia  dei  SeUante. 

SEPTANTIÈME,  adj.  pea  us.  eeîiante- 
scmo. 

SEPTEMBRE ,  s.  m.  mob  de  l'année ,  tei- 
Umbre. 

SEPTÉNAIRE,  adj.  nombre  septénaire, 
le  nombre  de  sept ,  seilenerio» 

SEPTENNAL,  E,  adj.  de  sept  en  sept  ans, 
^eitennaU,  ehe  viene  ogm  setle  «uni. 

SEPTENTRION ,  s.  m.  nord,  setlenirUme, 
framentana,  norie,  a^uiltme,borea* 

SEPTENTRIONAL,  E,  adj.  tetiêntrh^ 
ne  te,  boréale,  deinorte, 

SEPTICOLOR,  s,  n.  uceeHino  dciie 
Ouiana, 

SEPTlèlfE .  adj.  ùîiimo.  —,  s.  m.  le  sep- 
tième du  mois,  de  la  lune,  il  di  seiie  o  il  set^ 
iimo  detmue^  dtUa  luna.  Être  dans  le  sep- 
tième, en  pariant  d'une  femme  grosse,  d'un 
malade,  ener  net  seitimo  mese  di  sua  gravi- 
danta,  net  seliimo  giorno  delta  malaltia. 

SEPTIÈMEMENT,  adf.  in  seitimo  luogo. 

SBPTIER.  s.m.V.siTiBR. 

SEPTIQUE,  adj.  se  dit  en  méd.  des  topi- 
<piesqui  font  pQurrir.  paire fatlivo. 

SEPTUAGENAIRE,  s.  et  adj,  âgé  de 
soixante  et  dix  ans ,  seltuagenario, 

SEFTUAGESIME.  s.  Me  dimancbe  qui 
précède  la  sexagésime,  settuagesima* 

SEPTUM,s.  m.  (t.  d'anat.}  mot  latin  qui 
signifie  cloison  ;  il  se  dit  de  certaines  membra- 
nes ,  spariimentOy  îramezee,  —  transversum , 
Sêitotrauerso ,  diaframma. 

SEPTUPLE ,  s.  m.  et  adj.  sept  fois  autant, 
eettuplo, 

SEPTUPLER ,  T.  a.  répéter  sept  fois ,  <«|. 
tf/plUare, 

SÉPULCRAL,  E,  ad|.  qui  oonceme  les 
sépulcres,  sepoterate,  sépulcrale.  Voix  sépul- 
crale. fi{(,  voce  tetra,  sépulcrale, 

SÉPULCRE,  s.  m.  ne  se  dit  que  des  tom- 
beaux des  anciens ,  stpolcro,  avelto,  tomba, 

SÉPUL'rURE,s.  f.  lieu  où  l'on  enterre  un 
€orps,et  l'inhumation  même,  sepollura^  «a- 
paltura^  sepolero ,  sotterramento, 

SÉQUELLE ,  s.  f.  nom  collectif .  fam.  ade^ 
rênti,parlitiiani, 

SÉQUENCE,  s.  f.  au  jeu  de  cartes,  suite 
4e  plusieurs  cartes  de  même  couleur,  seguilo 
^î  più  earte.  — ,  arrangement  des  cartes,  or- 
éKne .  disposltione  dette  carte, 

'  SEQUESTRATION ,  s.  f.  l'action  de  se- 
ijtiestrer ,  séquestre, 

SÉQUESTRE ,  s.  m.  dépôt  d'une  chose  lili. 
gieose  en  main  tierce,  êequestro^  staggimento, 
Mi^gMmfL*r^»  la  personne  à  qui  on  a  confié  le 
dépql  •  il  dêposUario  délie  eose  seqautrate. 

SEQUESTRER ,  t,  a,  mettre  en  séquestre, 
mqMê9treBre^  sîêgfire.  — ,  fig.  écarter,  séparer 


SER  549 

dA  personnes  ou  des  cboset  d'avec  quelque», 
autres,  sequesirare,  apparlare,  atlonîanare* 

SEQUIN.s.  m.  monnaie  d'or  de  Venise ,• 
*eccbino, 

SÉit  AIL,  s.  m.  palais  des  empereurs  turcs , 
et  plus  communément  la  partie  du  palais  où  les 
femmes  sont  enfermées ,  serraglio, 

SE R  AN  ou  séBAvs ,  s.  m.  outil  pour  prépa- 
rer le  chanvre ,  le  lin  ,  seotolà . 

SÉUANCER,v.  a.  passer  le  chanvre,  le  lin 
^rl^iérsms,  petlinare,  seefolare, 

SÉR  ANCOLl  N ,  s.  m.  sorte  de  marbre  de». 
Pyrénées,  marmo  serancoUno. 

SÉRAPH ,  s.  m.  monnaie  d'or  de  Turquie» 
soriadi  monela  turea. 

SERAPHIN ,  s.  m.  esprit  céleste  de  la  pre- 
mière hiérarchie  des  anges,  sera  fine, 

SÉRAFIQUE,  adj.  qui  appartient  aux  se' 
raphins,  seraflco.  On  appelle  le  Sérapbique,.. 
samt  François  d'Assise,- et  son  ordre.  Tordre 
séraphique,  Serafleo, 

SÉRASQUIER,  s.  m.  général  d'armée 
parmi  les  Turcs,  serasehiere. 

SERDEAU,  s.  m.  sorte  d'officier ,  sortadi 
uffitiate  di  bocea  nette  eorti,  — ,  office  de  la 
maison  du  roi .  dispensa ,  eanova, 

SEREIN,  E,  adj.  se  dit  de  l'air,  sereno^ 
ehiaro.  — ,  fig.  visage,  esprit  serein,  etc. 
tieto ,  allegro,  —,  s.  m.  rosée  qui  tombe  après 
le  coiich^p  du  soleil ,  rugiada  delta  sera. 

SÉRÉNADE ,  s.  f.  concert  de  voix  ou  d'in-< 
strumens  que  l'on  donne  le  soir,  là  nuit,  m^- 

SERÉNISSIME,  adj.  titre  d'honneur»  m* 
r^isùmo, 

SÉRÉNITÉ,  s.  f.  eut  du  temps,  de  l'air, 
serein,  serenità,  —,  titre  d'honneur,  #«r»- 
nità, 

SÉREUX,  EUSE,  adj.  aqueux,  fanw, 
aequeo, 

SERF.  SERVE,  adj.  et  s.  qui  n'est  pas 
Ii|)re,  serve ,  ^eftiavo, 

SERFOUETTE,  s.  f.  sorte  de  petit  outil , 
zappeîtino  a  due  denti» 

SER  FOUETTER,  v,  a.  mouvoir  la  terre 
avec  la  serfouette ,  smuovere  la  terra  eolta  xap'* 
pettina, 

SERGE,  s.  f.  étoffe  légère ,  rescia,  s^ja» 

SERGENT,  s.  m.  bœ-ofûcier  de  justice, 
messo,  sergente,  birro, — ,sous-o'Bcier,  j»r- 
gente*  — ,  outil  pour  tenir  les  pièces  de  boia 
qu'on  veut  coller,  sergente, 

SERGBNTER.v.  a.  presser  par  le  moyen 
des  sergens,  eitare^  ehiamare  in  giudizio,  —  , 
importuner,  motestare,  soltecitar  vivamemte, 

SBRGENTERIE ,  s.  (.  uffizio  di  urgente, 

SERGBR ,  s.  m.  fabbrieaiue  di  soja  o  ra-i 
seia, 

BERGERIE ,  s.  f.  fabbriea  e  eommêfw  di  . 
soja, 

SERGBTTÉ  «  «.  f.  serge  légère  et  fine ,  sa- 
Jette, 

SERGETTERIB ,  s.  f.  fabbnea  di  seje, 
SERIE,  s.  f .  succession  d'idées,  division 
d'objeu,  suite  de  grandeurs  (math.) .  série. 
SÉRIEUSEMENT,  ad?.  firî«mii|fa. 
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iéiè*  *— •  ^  ftnnô ,  ém  tmo^  mu  ewioM, 
SBRIEUXf  5.  m.  Mri^la  »  gràviià.  Prendra 
une  rbiMe  an  sérieuv,  pnméerptr  vera  unà  eûta 
4êtt*t  fier  giuoeo,  oflcnderscne. 

ëÉRIBUX,  CUS£,  aiii«  «cr^tf,  cmotfo. 
•^,  iiApartffatot  «'i  «aflcr/rfMsc  »  ik'  riiiëvo, 
vero^  tineero  f  ekê  n0ti  à  ém  burla,  Gon(r«t» 
traité  téntiÊX  •  vero.,  n^n  ^immimla* 
SERIN ,  E,  s.  oiseau»  ainarino* 
tBaiNBTTB»  s.  f.  instruinait  poor  ap- 
prendre ata  aerins  à  chanter,  girondm,  ghi* 

SERINGAT  on  arnwoA ,  h.  m.  ûrbûH$ih, 
dm  dé  ftari  kiémdti  û  di  oéôr  forte. 

SKR1N6UE  ,  s.  f.  seirMgû,  sehitMelto* 
SBUIHGUBR,  1^  a.  sâringate ,  uliuiêt' 

gERMBNT»  f.    m.   giutàwUMô  ^  4ani- 

mfnf»,  #'Mra. 

aBRMRNTAIRB,  s.  f.  Y.  Livàcna. 

SERMON, s.  m.  prfc^iM,l^i»i«ii«.  — ,  fam. 
remoitlranre  importune»  prediea,  riprentUns, 
rimprûifcro,  rabbuffo, 

SBRMOKIiAlltB ,  i.  m.  libro  di  pfédidU, 

SERMONNER ,  t.  a»  mrmoneggiare  ,  pra» 
diâHM*  far  tunghê  ammonizionL 

SERMONNEUR,  s.  m.  sermonûiûrôi  êké 
ggridm  témpre» 

SÉROSITÉ,  s.  f.  hnmear aqueuse  dans  le 
sang  et  dans  les  autres  humeurs .  urêsità, 

S^ROTINE,  s.  f.  chauve-souris,  noifo/«. 

SERPE  y  s.  f.  instrument  de  fer  pour  co»- 

Cdo  bois .  etc.  ronca ,  roncone.  Ouvrage , 
nme  Tait  à  la  serpe,  eotafutta  coW  ûceeUa, 
aêmà  nuif  fiitto, 

SERPENT,  s.  m.  têrpe,  t€tpênt^^  bhcin, 
— ,  instrument  de  musique  à  vent ,  fagotlfh 

SERPENTAIRE,  s.  F.  sorte  de  plante, 
têrpentaria  ,  dragohtéa,  —  ,.  s.  m.  constella- 
iton^  Serpenlariû, 

SERPENTE,  s,  f.  sortadi  emrta  totiife  a 
tw$pâre^lê, 

SERPENTEAU,  s.  m.  le  |>etit  d'un  sei^ 
ipent,  nrpwMlù,  -^,  fusée  qui  serpente  en 
l'air,  Mf'a  di  mzto, 

SERPENTER ,  v.  n.  en  parlant  des  mis* 
seaux  «  têrpBggiare .  iêrperê.  Chemin  qui  va  en 
serpentant»  stroda  toriuosa, 

SBRPENTI N ,  adj.  m  marbre  serpentin , 
marbre  dont  te  tond  &i  vert  aveo  des  taches 
routes  et  blanches ,  stt^ttitino, 

SERPENTIN. s.m.  pi^ce  delà  platine  d'un 
mousquet ,  Hrpeniino  d*  trehibttgiv.  — .  tuyau 
da  métal  d'un  etembic,  têfpenlino  da  slitfur^, 

SBRPBNTINB .  s.  f.  sorte  de  pierre  Hne 
tachetée  canine  la  peau  d'un  serpent ,  nrpen- 
ItiM.  —,  plante  rampante,  draf*ontèa,  ->*, 
adj.  f.  êi  die9  dtiM  ^gum  déleavûlh  ^uanio  k 
movc  eontinuamenle. 

SERPBR.  T.  n.  lenr  l'ancre»  M//9ara,  «ar- 
pore^  htHirF  aneora, 

SERPfiTTfi>s.  t  petite  feerpe,  /kfêèth, 
fatêitmim, 

SBRflLLm,  ▼.ê.  (jardin.)^  I(méira> 
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SBRfttLTÈR^,  s.  f.  (grosse  f  Aile  (Tfioliili 
\z%t .  inro^tia .  Uia  da  rinvàtgit  U  èatb.    . 

SERPOLET,  s.  m.  petite  herbe  odcdl- 
rente  .sermolino ,  terpUta, 

SERPtILB,  s.  r.  i7«rma  marnio. 

SERRE ,  s.  f.  lieu  couvert  oi  pendant  ni- 
ver  on  serre  les  orangers ,  Jasmins .  etc.  riir/i. 
— ,  le  pied  des  oiseaux  de  proie ,  frrvaci.  iHl* 
glh.  — ,  l'action  de  serrer ,  de  presser  le$  râ- 
sins  et  autres  fruits,  ttrttlunu 

SERRÉ .  ÉE ,  adj.  et  part.  / fret  «a ,  Kilrtl- 
|0,  ilivato,  vieinUsimQ,  Avoir  le  oonrienéi 
oppreêtô  dût  doicre,  — ,  adv.  avec  bien,  St 
attai ,  grandemenie.  Mentir  bien  serré,  la- 
pndentewente.  Jouer  serré,  giuùçtr  conpn- 
denta ,  tenta  risrafdarxf, 

SKRRB-BAUQUIÈRB.).  f.  (mat.)!» 
gue  pi^ce  de  bois .  dormiehte. 

SERRÉE .  s  f. stnmfnto  d/  kvorgniitSt 
fabbrichu  dei  sale, 

SERRE-PILE .  s.  m.  sotdst  qui  est  ledff* 
nier  lie  la  61c,  /'  utiimo  deifa  fibu 

SERREGOUTTiÊRES,  s.  f.  pi.  (a>^l 
pièces  de  bois ,  trincarîni, 

FERREMENT»  adv.  peu  ilslié  ^  imll» 
menie. 

SERREMENT,  s.  tn.  tMgnlméntù,  drd' 
tara.  —  de  cœnr ,  ambaseiaf  niiao&o'a* 

SEURE.PAPIERS»  s.  m.  cabiocl  (»ff 
serre  des  papiers,  tctittùjo,  — ,  tablfUe  ^ 
sce  en  plusieurs  compartiment ^  tepatta,tcq- 
fiiie. 

SERRER ,  V.  a.  tlri^ere  ,  teparet  «rra^ 
catcare^  itivare,  unire  ifuiemc*  Serrer Ws if* 
les,  piegar  le  vête.  Serrer  quelqu'un  de  p»*» 
premere ,  inealzare.  — .  fig.  Serrer  ton  fljki 
partar  brève,  iiieeinto.  Scrrei*,  rfw^iwÂrti 
rûcelnudtre.  Serrer  \es  foin5,  leâ  hlés,  ^ 
chindere  it  pmo .  le  btade ,  ace. 

SER  R  ÉTÉ,  ÉE»adj.  (MO  UètmaMé 
denteftiiio, 

SERRE-TÉTB,  s.m,  luiaf rp, ^« ^«rrcUr 
eta  da  noite. 

SERRON  ,  s.  m.  boite  où  l'on  a|^Qritt^ 
drogues  de  IVl ranger,  sûaloêà, 

SERRnLÉ,ÉR.adj.d!miniitirde$<n^ 
tievhtame*>te  addentellalo, 

SERRURE,  s.  F.  serrai êtra,  tûpp%, 

SERRURERIE. s.  f.  f  Urte  dd mAg»^ 

SERRURIER,  s.  m.  sorte  d'ouvrii-r.a* 
gitftno,  rhiavaluofo,  fabbro  fkrrf\jng  fé\k^ 

SERSE,  s.  1.  ou  GABiBiT  ,  s.  m.  (^iC'i" 
dl  tlo  per  cosîrutr  te  nain, 

SERIE,  s.  f.  enchâssement  4a«  pWnsMl 
inraxtonatiirom 

SERTIR .  V.  a.  enchâsser  une  pSerte  k 
unchnton,  încastonare,  înrasséfrmf  Ug^f^ 

SERTISSURE  ,  s.  f.  manifre  JmI  ■ 
pierre  est  sertie,  incaitonat *tr^  ,  ô^çMfcKi 

SfiRUM,  s.  m.  V.  SÉROSITÉ, 

SERVAGE,  s.  m.  état  ^^  celui  qfà 
cerf,  tervitù ,  tvri'Oggh, 

SERVAL,  s.  m.^  quaèr»pe^  ^(f  ](aé 
tîmite  àt  tinee  ma  oîk  pîeeçSa^ 

SERVANT,  edj.  ni.  isi'litfitle,,  ftktH 
vans,  dans  les  ordres  religieux  ,  /rcliàda,  i 
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e&nvêrto.  Fief  KvfmiUfwéfi  éipi^dmUê  tia  m 
fiuéo  Mominont$, 

'  SeRVAMXE»s.f.  Mrvai/^<f«rii./aii/«. 
Uoe  reroine  dit  >  je  sws  votre  servimlt ,  pour 
dire,  je  ne  suis  jmm  de  votre  avis,  io  v*  tcn 
t§t»  a ,  non  son  Mto  vosira, 

SERVI ÂBLB,  adj.  oui  est  prompt  à  IC9- 
dreaervice,  uffieioêo,  olbltgante, 

SRRVIABLEMENT^  adf.  oblî^mment* 
àfpelotamoniù^  cûrUsemeutt, 

SERVICE,  s.  m.tervizio,  Sêrvigh,  j«r- 
vUit*  '  -  p  usage  qu'on  tire  de  certaines  choses» 
iarpf^Î0,  uto.  Les  jamb?s,  Testomac  refusent  le 
service ,  fegamb»  ,  io  stomaeo  rieutano  éi  farû 
il  Itiro  ufjizio.  — .  pour  assistance,  servigw , 
btneficio ,  auisUma,  On  dit  p%v  politesse ,  à 
Totre  service ,  je  suis  à  votre  service ,  a'  v0sin 
comandif  per  itrvirvi,  ServitY,  absol.  en  par- 
lant  des  Cf  ns  de  guerre,  serrigio  o  servizio  mi- 
Rtart;  de  la  célébration  de  l'oflire  divin» 
de  la  messe  »  etc.  i  d'wini  ti/fiy,  il  «fn-isio  di' 
vino,  —',  messe  haute  .  pritrt-s  publiques ,  «fa- 

Suiê,  annitertariQ .  wiaiM  0ba'«(«>— ^*  nombre 
e  plats  qu'on  sert  à  la  fois  sur  table ,  messo , 
portalo, — ,  certaine  quantité  de  vaisselle  ou 
de  liniçe  qui  sert  k  table,  itrgtnUiladi  lauoUiy 
tervtffio  al  tavola, 

SER  V 1 1)0 U  9  f.  m.  ealdaja  di  tëpon^èti* 

SRR\  lETTE,  s.  f.  iovuglittoip .  êuhiêUa. 

SER  VILE,  adj.  êwviU,  — • ,  li^.  âme,  es- 
prit Srrvîlf»,  urvliê,  vile» 

SËRVILKMB>T,  adv.  servUmgntê ,  da 
êêrvo^  da$rhiii*o» 

SKK  V 1  Ll'i  t,  s.  f.  esprit,  état  d«  servitude. 
àcriitità. 

SÉRVlOIf ,  s.  m.  ttremêmlo  ptr  ritir*p  U 
suto  net  le  f'bbrlek». 

SER  V 101 E  s.  r.  (mar.) ,  kgn»  ek$  nrve 
•  formor  h  sprQn§  d*  una  nuve, 

SERVIR,  V.  a.  têrvirê^miniMlrarûad al' 
irai  ^  fur  têrvitù,  —  ,  prtttntara»  o/ferire,  —, 
wtnder  fêrpigio,  ajulare^  Oâtuiêrê,  —,  ^('a- 
vansj  fSfce  ufite,  Seivir  une  table,  imband*rê 
Umemai  porîare  in  tavola,  aerviia.  Servir 
le  ranun ,  rartillerie ,  far  bena  q  far  maie  il 
ff«f0  ufjizio^  il  suo  dovtrt  •  i/  suo  giuœo.  —> ,  au 
jeu  de  ballon,  de  ta  paume,  de  Tol3ol  »  êoritire, 
mandat  il  pal'ona  o  la  palla, 

SERVITEUR,  s.  m.  tarvidorê,  têrvUore, 
ferv*  V  funU*  On  dit  fam.  je  suis  vQtre  servi- 
teur, pour  diretjen'en  veux  rien  faire,  î# 
nfin  ti»  vonlio  far  nulla^  non  ne  vo*  sapera. 

SERVITUDE,  s.  t.serpilU,  ukiavitù^eM- 
iiv'ilà,  — ,  suggezione^obbligo,  ttgama* 

SÉSAME,  s.  m*  sorte  de  pianle,  giMggith- 
Sma  .Botamo, 

SÉSAI10lDE»adj.  petits  os  gros  eomno 
é$  la  gra»ne  de  lésame,  sesamotde, 

SESBAN ,  s.  m.  sarla  if  arbosullê  d'E^ 
gUio. 

SBSSLI .  s.  m»  plante,  espèce  de  IImmmiU, 
êoseli^  teselio ,  tpecte  di  fimoeehiOm 

SBSIB«  a.  f«  iifseila  polanîe. 

SESQUULTER£«  ailj.  (math.  )  rapport 
àe  nombres  qui  sont  entre  eux  comme  trait 
est  à  deui«  raf«Ma  emiotia,  sêsquialiera* 
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SESQUI. DOUBLE,  s.  f.  (matb.) 
fiais  et  éemie  fies  (Eraade .  aasf «tifa^pia. 

SESQUI-TIKRCE.  s.  f.  (matb.)i|iiî 
tient  rutiitéeliHi  tiers,  sesfmitetaa, 

SBSSILB,  adj.  (lK>t.)  aum  pëdoaate^ 

ssnta  roda, 

SESSION,  s.  f.  éKtèt  d'uae  mtmWA  46« 

libérante   teetismêm 

SESTERCE,  5.  ai.  nonnaie  des  «ndei* 
Romnins,  tetiêrria. 

SÉTACÉ,  ÉB,  idj.  RMemblaiit  à  la  m» 
de  rm'hon .  sei^iem. 

SÉTEUX.  BUSE«edi.(bot.) garni  de  pir* 
ticuies  sélacéea,  srf«Ma,  tetahso. 

SRTIER ,  s.  m.  sorte  de  mesure ,  aiiliiM. 
«te/<n  Setier  de  terre,  «no  sitija  di  ienana, 

SBTON,  s.  m.  (chir.)  petit  oordoQ  qu'iMi 
pas«e  à  travers  les  chairs ,  teiona, 

SEUIL,  s.  m.  pièce  de  bois  oq  de  pîeive 
qni  est  au  bas  de  Voovertere  de  la  porte  et  ^«i^ 
la  fraver«e,  sogtia,  timitare, 

SEUL .  E .  adj.  soio ,  anieo, 

SEULEMENT, adv. co/irmaiifa,  anieamêm'^ 
te .  seHontn.  il  n'a  pa^  seulement  été  malade  » 
egli  non  é  nemmano  siate  ammatatn,  J^arrivit. 
aujoiinrhui  seulenif^nf ,  non  ginnga  the  pka^m 

»  SEU  LET ,  BTTE ,  adj.  s^tetta. 

SÈVE,  s.  f.  humeur  nutritive  de  la  plante» 
satehh,  iueeo,  taga,  eagosiià.  Vin  qui  a  tiM 
sève  a*(réable,  vino  abboeeato. 

SÉVÈRE ,  adj.  faiwe^  rigido,  aasîgn. 

SÇV^RRMENT,  adv.  eeveramentê. 

SF\  1^ K ITÉ ,  s.  f.  se»erità ,  ri^nr^ 

SÉVER01IDBoiisuaoBoaèB,§.  CsattUedt 
toit ,  ânoHa  d'  an  tettasulla  via. 

SÉVEUX.  RUSB,  adj.  qui  sert  è  la  iftve, 
aka  *^rm  al  uteehio. 

SÉVICES,  s.  f.  pi.  (pel.)  eaîîlvitniltL^ 
menfi  d*  un  tnarito» 

SÉVIR .  V.  n.  Irefler  dtttmmmH.  •-,  pum 
nire  severamante» 

SE  V  RAGE.  s.  m.  action  de  serrer  »  «Me  iR 
togliera  il  faite  ,  ta  ttalîara, 

SBVRBR .  V.  a.  em|iérber  un  enfant ,  dea 
animaui  de  téter,  sa^ppare^  stailare,  — -,  fig, 
priver  de  quelque  eiwse ,  priv&re ,  frusUra* 

SBXAQENAIRB,8.  et  adj.  qui  a  toisanta 
SX»  •  »f4Sag*'n9rio. 

8EXAGÉSI M B .  s.  f.  le  dimanche  qn?  pré- 
cède de  quinse  jours  le  premier  dimanche  à$ 
earéme  •  ioetagesima. 

SBX ANGLE,  adj.  ^  a  ait  angles,  âiiiii-" 
gtnto,  êha  ha  soi  angoti. 

SfX-OlQITAL,  E.  adj.  éâ  selditê. 

SEXE ,  ».  m,  re  qni  fait  la  diftéremia  da 
mile  et  de  la  femelle  «  sessa.  Le  beau  Sexe,  Of 
ab«ol.  le  sexe,  il  bel sauû^  k  d&Hn$, 

SEXTANT ,  s.  m.  instniuf*nt  de  tnatlu  b 
sixième  partie  d'an  eeréè ,  sestanté. 

SEXTR,  s.  f.  ane  des  beores  cadontalctf 
setfa  t  una  dette  ara  eancmieha, 

SBXTIL ,  B,  adj.  aspect  de  deux  pla^Hei 
élaiftnéet  Tune  de  l'antre  de  soixante  dtenb^ 
suit  le, 

.   SBXTULE.s.  m«  poids  qni  pèse  quatra 
scrupules  »  saflais. 
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SBXTUPLE,  adj.  qiii  coDlienl  six  fois. 

9$ttMpt0. 

SEXTUPLER,  ▼.  8.  répéter  six  fois,  Me- 
'Sfuplteoro. 

SEXUEL,  ELLE,  adj.  Msguo. 
SHERIF,  s.  m.  sorte  d'officier  en  Anele- 
te  rre  ,  seerjffb.  ** 

,  SI ,  conj.  M ,  perché,  dcvê.  Il  a  toujours  un 
SI  ou  un  mais,  fam.  egti  ha  êgmpre  untêo  un 
w  «.  Si  petit  qu'il  soit,  ptr  pieeoto  ehe  sia.  Si 
tant  est  que...  fam.  te  é  vero ehe.  Si  fait ,  fam. 
davvero^  ùbbene.  Si,  particule  dubilat.  te.  —, 
tellement,  cm/,  ti,  eotanfo.  Si  bien  que,  adT. 
de  sprlc  que.  m  gaha  ehe,  taiehè.  — ,  parti- 
cule BfBrmatiTe ,  W.  —,  s.  m.  noie  de  musi- 
que,  #1, 

SULAGOGUE,  adj.  qui  excite  la  saliva- 
Xion^  êatuatorio,  ehe  promuove  ta  tativa. 

SIAMOISE,  s.  f.  éloffe  de  coton  fabriquée 
a  9iam ,  eiameee, 

^SIAMPAIf,  s.  m.  petit  bâtiment  de  la 
tiDine,  tiampan, 

SlBARITE,s.  m..4A«rite. 

SIBYLLE,  s,  f.  (hist.  anc.)  sorte  de  pro- 

S  YBILLIN.  adj.  m.  usité  au  pL  li? res,  ora- 
««  j  vers  sybiUins .  tibiiiinL 

ût^^^"^'  ».  m.  assassin  soldé,  tiearie, 
SJÇAMOR,  s.  m.  (blas.)  V.  moiau. 
SiCCtTE,  s.  f.  (didact.)  •iVeilà,  aridité, 

SjClLIQUE  ,s.  m.  peso  di  due  dramme. 

.  oiCLE ,  s.  m.  poids  et  monnaie  des  Juifs , 
etefo. 

-SXDBRAL,  £,  adj.  année  sidérale ,  temps 
oela  révolution  de  la  terre  d'un  point  de  son 
®™''e  ail  même  point,  «nno  sidérale. 

SIDER  ATION .  s.  f.  (méd.;  apoplexie  ou 
P^^'ysif  subite,  sideraxione. 

SipERITE,  s.  f.  V.  CBArâooinB. 

SIECLE ,  s.  m.  espace  de  cent  années ,  ••- 
^ro.  Siècle  d'or,  d'argent ,  d'airain,  de  fer, 
les  quatre  âges  du  monde,  selon  Ips  poètes. 
tecoto ,  etd,  — ,  espace  de  tem|)S  indéterminé, 
9€cofo,  tempo ^eià.  Aux  siècles  passés,  né^  se- 
^U  àndali.  Les  gens  du  siècle ,  i  mondani. 

SIEGE  ,s.  m.  meuble  pour  s'asseoir,  sedia , 
*^iie,  searmo ,  seggia ,  teggioia.  — ,  banc  de 
Pierre ,  de  gazon  dans  les  jardins ,  seggio ,  «a- 
^««t  murieciuolo.  —,  place  où  le  juge  s'as- 
sied, tribnnatey  tede  del  giudiee*  -^^  salle  où 
?n  rend  la  justice ,  tribunale,  — ,  corp  des 
ju^(>s,  eitr/a.  Siège  épiscopal,  etc.  tea».  Le 
Mint-siége,  ta  tan  ta  tede  ,  ia  sede  apotiofiea, 
■--.  l'anus,  f  ano,  il  sedere.  —,  opération 
P  «ne  armée ,  assedio. 

SIEGER ,  V.  n.  tedere  •  regnare.  — ,  tener 
^odunanze,  il  tribunale. 

SIE^,  SIE^KE,  pron.  tuo.  Il  ne  demande 
que  le  sien ,  ei  non  ehiede  ehe  la  sua  roba.  — , 
au  j>l.  parens,  héritiers .  domestiques,  etc.  il 
a  stipulé  pour  lui  et  pour  les  siens .  egU  ha 
ftipulu(o  per  te  e  i  suoi.  Dieu  coimait  »  pro- 
^^e ,  éprouve  les  siens.  Die  conosce,  proiegge 
l  tuoi.  Faire  des  siennes,  faire  des  folies,  fre- 
^«ines,  etc.  frr  delh  f««, 
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SIESTE ,  s.  t  faire  la  sieste, /ir  ta  wmi- 
diana ,  dormire  dope  pranto. 

SIEUR,  s.  m.  abréviation  de  inoosriv, 
stgnore  :  il  correspond  k  l'ancien  sert ,  ur. 

SIFFLANT,  E,  adj.  qui  siffle,  ii*<(0i», 
ehe  lia  sibito. 

SIFFLEMENT,  s.  m.  fisdnata,  fudùs, 
sibilo .  toffio. 

SIFFLER.  ▼.  n.  fltehiare,  futinM,  ùki- 
lare,  zufotare,  soffiare.  — ,  fig.  qael||n'iio« 
l'instruire  de  ce  qu  il  aura  à  dire  ou  faiitif 
schiare  .  fisliare  a  lirai  negli  oreeehit  "SS*' 
Wrtf,  insiniiare  tegrelamente  qtitileketoHt 
tfntf.— une  pièce ,  un  auteur,  etc.  désayyrcui^tt 
avec  dérision ,  fur  fiseliiate ,  sckernire. 

SIFFLET,  s.  m.  petit  insfrument  avec  le- 
quel on  siffle,  fitehio ,  fistio ,  xafolo.—, &■• 
la  trachée-artère ,  eanna  delta  gola^  ttma, 
gorgoztttte.  Couper  le  sifflet  à  quelqu'un. 
tagdarc  ad  uno  il  gorgottutc  ,  et  fig.  I*a«rgl^ 
la  bo^ea, 

SIFFLEUR,  EUSE,s.  qui  siffle, /PmUi- 
tore .  tibilatore. 

SIGILLÉE,  adj.  f.  terre  sigillée,  tçnt 
marquée  qui  vient  de  l'Archipel,  terre  ti^^ 
lata ,  tpetie  di  creta. 

SIGISBÉ,  s.  m.  en  Italie,  galant.  toiBl 
d'une  dame,  cicisbeo. 

SI  G  LES .  s.  m.  pi.  chifTres ,  eifre. 

SIGMOÏDE  ,  adj.  cartilages  qui  oot  b 
forme  de  la  lettre  gecquc  appelée  sigma, «j- 
moide. 

SIGNAL ,  s.  m.  signe  pour  avertir,  tegt% 
segnafe. 

SIGNALÉ.  EE,  adj.  eegnalato,  înugM, 
eeeellente:  service  signalés  un  signalé fripM>- 

SIGNA  LEMEN'T,  s.  m.  descripûon  d'oee 
personne,  tegnale,  ietmtrastegni. 

SIGNALER .  V.  a.  far  unadeteriswetidk 
statura  e  figura  di  aleuno  perché  serM* 
eonlrastegno  a  riconoseerlo,  — ,  ^rendre  reo*' 
qiiable,  sefinalare^  iltutlra^e.  — ,  r.  t.*s^ 
larsi,  renderti  itluttre,  célèbre  ^  famoss;  ^ 
mauvaise  part,  distingaerti  per  via  di  mitfdti* 

SIGNATAIRE,  s.  m^  ehi  ha  firmete m 
Sttppfiea ,  un  memorîate  .*  les  signataires  ^^ 
pétition. 

SIGNATURE. s.  f.  souscription,  frm^ 
soterizionc. — .  en  la  cour  de  Rome,  segMlsf* 
—  (\m\)T.),  registre. 

SIGNE  .  s.  m.  tegno,  eonirassegne,  Â^ 
sio,  eenno.  Le  signe  d<*  la  crois  ,  segncidi 
santa  croee,  — ,  miracle,  se  g  no  ^  miraeeh^" 
constellation  du  zodiaque,  so^o  ceieste,  ftp 
dtt  zodiaeo, 

SIGNER  ,  T.  a.  mettre  son  seing  à  usek 
tre .  à  un  acte ,  soitoserivere  ,  eegnart ,  f 
mare.  Se  signer .  far  il  segno  eii  eroce. 

SIGNET,  s.  m.  (pron.  sine)  ruban altar 
à  un  livre  ponr^  marquer  I*eodroit  oii  f 
en  reste  ,  hruco^  nastrino. 

SIGNETTE .  s.  f.cavesson  creux  e!  dente 
ccrto  eaveztone  da  petcdro. 

SIGNIFIANT,  B.  adj.  chm  etù»  mette. 

SIGNIFICATIF,  IVE.  adj.  eignifieat^ 
espressivo» 
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SIGNIFICATION,  s!  (.  êigtii(leau00, 

tîgnifiaito.  —  (palOi  notifieattone, 

SIGNIFIBR,  y.  a.  signipeart,  denotan^ 
ttprimére^  indicare^  m^ijieare, 

SIGUETTB»  s.  f.  ughetta  :  mors  à  la  si- 
guette. 

SIL,  s.  m.  terra  minérale  di  cui  gU  anîiehi 
vc  urvivano  a  far  eotori. 

SILENCE,  s.  m.  sUenzioy  il  faesre.  On 
éh  tout  court .  silence .  tilenzio^  lacete.  — ,fig. 
iilenzio,  trantfttitiità  ,paee, 

SILENCIEUX.  EUSË.  adj.  taciturne,  ta- 
eititmo .  uomo  di  poche  parole. 

SILÈNE,  S.  m.  verchio  tatiro,  —  ,  torla  di 
eeimmia,  — ,  farfalla  diurna,  — ,  tpede  di 
pianta, 

SI LEX .  s.  m.  tiliee ,  pietra  da  facile^ 

SILHOUETTE,  s.  f.  ritratlo  di  proflto 
preto  datt  ombra. 

SILICE,  s.  r.  (chîm.)  la  base  du  silex,  du 
sable,  etc.  silieia. 

SILIQUE,  s.  f.  l'etiTeloppe  d'un  fruit, 
d*nne  plante,  titiqua^  baceello,  guteio. 

SILLAGE,  s.  01.  trace  du  cours  d'un  Tais- 
seau,  <o/co.  Faire  bon  sillage,  navigar  fetiee^ 
mente  ,  eon  protpero  viaggio.  Ce  vaisseau 
double  le  sillage  d'un  autre,  va  il  doppîo  piU 
veloeemente  eSe  un'  attra  nave» 

SILLE,  s.  m.  poème  mordant  chez  les 
Grecs,  tiUa, 

SILLER ,  ▼.  n.  se  dit  d'un  vaisseau  qui 
fend  les  flots ,  tolear  il  mare.  — ,  coudre  la 
paupière  d*un  oiseau  de  proie .  aecigtiare. 

SILLET,  s.  m.  petit  morceau  d'ivoire  ap- 
pliqué au  haut  du  mancba  d'un  Tiolon,  lutb,  etc. 
et  sur  lequel  portent  les  cordes ,  eapotatlo. 

SILLON,  s.  m.  trace  que  fait  dans  la  terre  le 
soc  de  la  charrue,  eolco.  --,  au  pi.  fig.  rides  au 
palais  des  chevaux,  rughe ,  crespe del palalo 
de*  eavatli. 

SILLONNÉ ,  ÉE .  ad],  en  sillon ,  a  tolchi. 
—  ,  s.  m.  $pecie  di  tucertola,  — ,  part.  Y.  le 
▼erbe. 

SILLONNER ,  ▼.  a.  faire  des  sillons,  toi- 
eare ,  aëtoleare i  fore  de' tûtehi.  —  les  mers, 
êolcar  (  onda  »  eee,  L*âge  lui  a  sillonné  le 
front,  rugare,  aggrintare. 

SILURE,  s.  m.  génère  di peteî. 

SILVES ,  s.  f.  pi.  recueil  de  poésies  latines. 
Les  sil ves  de  Stace .  le  telve  di  Stazio. 
■  SI  M  AGRÉE .  s.  f.  fam.  façons  afTectées,  mi- 
nauderies ,  faux-semblant ,  tmorfia ,  morfla  , 
manière  affeîtate ,  moine, 

Sf  MAROUBA ,  s.  m.  sorta  d*  albero  délia 
Giammaiea  e  délia  Carotina* 

SI  MARRE,  s.  f.  longue  robe  traînante, 
ghnarra ,  ^ammrra. 

SIMBLB AU ,  s.  m.  (arch.)  ûorda  perdeicri" 
pare  i  g^end^  arehi  di  ewrchio, 

SIMILAIRE,  adj.  de  la  même  nature,  fî- 
snîtora. 

SIMILITUDE,  s.  f.  (rfaét)  MimiUtudînê^ 
eomparaaitma, 

SIMILOR,  s»  m.  mélange  de  cnirre  etda 
shic ,  ûrpelUf. 
.  SlHOmAqm,  a^.  êimonkoù. 
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SIMONIE,  s.  f.  trafic  de  fjioses  sacrées» 
tinwnîa. 

SIMPLE,  s.  m.  nom  général  désherbes  et 
plantes  médicinales,  eempliee,  erba  medidnata. 
SIMPLE  radj.  qui  n'est  point  composé. Mm- 
pliee^  scempio.  Bénéfice  simple,  bénéfice  sans 
charge  d'âmei.qui  ne  demande  point  résidence, 
et  qui  peut  être  possédé  par  un  derc  qui  n'a 
que  la  tonsure,  benefizio  templîce,  — ,  sans  or- 
nement ,  déguisement  ,  malice  ,  euceinto  , 
tehUtlOf  ingenuOf  innocente,  — ,  niais,  soro^ 
inetperlo^  templiciolio ,  scempiato,  •cempio, 

SIMPLEMENT,  adv.  temptieemenie ^  mo^ 
lamente^  êolianlo.  Il  est  vêtu  bien  simplement. 
egU  à  vestito  iuceinlamente ,  in  abiio stmplice, 
ichieUo.  je  vous  raconterai  la  chose  simple- 
ment ,  io  vi  narrera  la  cota  naturalmentOm 
Il  procède  bien  simplement,  è  un  buon  uomo^ 
traita  alla  buona. 

"^SIMPLESSE,  s.  f.  fam.  il  ne  demande, 
qu'amour  et  simplesse ,  quiète,  paee. 

SIMPLICITÉ ,  s.  f.  templieità.  ingenuttâ^ 
eandore ,  innoeenza*  —  •  uioeehezza ,  eastro- 
nerio^  mellonaggine ,  seempiataggine. 

SIMPLIFIER,  v.  a.  ridurre  al  semptiee^ 
rendere  men  eompotio, 

SIMULACRE,  s.  m.  représentation  d'une 
fausse  divinité ,  timulaero,  statua ,  immn^ina^ 
rappresentanea  di  una  divinité.  Vain  simula- 
cre, /imfiuma  ,  tpeltrOf  vitione,  — .  fig.  ombra. 

SIMULATION,  s.  f.  timulaziona  ,  fin- 
zione ,  duplicità,  doppiezza. 

SI  M  U  LER ,  V .  a.  timalare ,  flngere, 

SIMULTANÉ.  É2,adj.  qui  se  fait  en 
même  temps ,  ùmultaneo  :  mouvement  simul- 
tané. 

SIMULTANEITE ,  s.  f.  concours  de  deux 
actions  simultanées ,  timullà. 

SINAPI ,  s.  m.  sénevé .  genre  de  plantes  qui 
donnent  la  moutarde,  tenape ,  tenapa. 

SINAPISME ,  s.  m.  topique  de  sénevé,  si» 
napismo ,  tenapiemo. 

SI  NCERE .  adj.  sineero^  eehîette ,  ingenuOm 

SINCÈREMENT  ,  adv.  einceramente  . 
tehieltamente, 

SINCÉRITÉ,  s.  f.  sineeritA^ingenuità. 
sdiiettezzà^  eandore» 

SINCIPITAL.  E,  adj.  del  ilneiput. 

SI  NC I  PUT,  s.  m.  (du  lat.)  partie  supérieure 
de  la  tête,  emcipite^  sinciput, 

SIN  DON,  s.  m.  (cbir.^  petit  plumasseaij 
de  charpie  ,  piamaeeiuolo  che  ifitrodueeti 
nelt  apertura  fatta  dal  trapano.  — ,  le  linceul 
dansleqiielJésus-Christ  fut  enseveli.  <îiu/oii#. 

SINECURE,  s.  m.  charge  sans  fonctions , 
beneRzio  sempliee.  Mot  nouveau. 

SINGE,  s.  m.  tàmia,  teimmia^  bertue»a, 
monna ,  babbuino.  — -,  fig.  qui  imite  les  actions 
de  quelque  autre,  seinûa,  eontraffattore ,  imc- 
tatore,  — ,  pantographe,  instrument  pour  co-* 
pier  mécaniquementdesdessems,  estampes,  etc. 
eeimia ,  paralleiogrammo, 

SINGER ,  V.  a.  eontraffare ,  imitare. 

SINGERIE .  s.  f,  grimace, ^ft/fonerto ,  mu- 
nata, 

SINOULARI8BR(8B),  ▼,  n.  n'ii^/am- 
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Éânl ,  firfti  ihgnhrê ,  eerear  éi  éUîhgvtnL 

JINGULAHITÉ,  s.  (.  MgoUrité,  partU 
eolarlt4, 

SINGULIER  .  ÈRE.  ad|.  thgobrfi,  p«r- 
ikûtarê,  unieo,  raro^  eceefUutê,  — ,  en  mau- 
vaise part,  Hraordinario ,  ttravagante.  Com- 
bat singulier,  bnilagHa  sin^ofare ,  dueUo,  — , 
adj.  el  ».  (iframm.)  par  opposition  à  pluriel , 
il  sinfofare^  il  numéro  tingnlar^, 

SI?iqULIÈREMENT,  adv.  itngofarmen- 
Ht  pnrtteohrmmtettpeeinlmente,  —.en  mau- 
vaise part ,  m  modo  ttrano.  ttravagante,  af- 
ftltato.  ' 

SINISTRE,  adj.  malheureux,  tmtstro , 
fitneslo,  tvcnturato.  —,  mérliPnt,  maha^io, 
pernitioso.  Présage  sinistre,  «<n(«<po.  ûi/ùysto. 
Physionomie  y  regard  sinistre,  torbp^  truee, 
torùtdo, 

SINISTR^MENT,  adv.  ihutramê^u, 
tnaiamenU, 

SINON  ,  ad»,  autrement  ,  aftram$ntfi  , 
Hn%tt  dl  chef  ca$o  €hc  no,  —,  si  ce  n'est  que, 
êê  non  rhô, 

SINOPLE,  s.  n.  craie  verte  on  rouf  a  des 
environs  »k  Sinope,  tinopla»  —  (blas.) ,  il  co- 
/«r  t^êrdc  dttlo   temma, 

SINUKUX,  ^USB,ad).torlmttx,  thuoso, 

tOr(un*o .  çhe  ha  UttL 

SINUOSIT^.  s.  t  ttHuo$ità,tortuositùt 
r^^iro,  ravvol^imenlo, 

^  SINUS,  s.  m.  (math.^ certaine lîene droite. 
tino,  t§no.  -»  (cbirurg.) ,  e8pè<»  de  pucbe , 
àftrâqj  saeeaja, 

SiPUlt.lS,  s.  f.  maladie  véndrienne,  ilfi- 
Rue, 

SIPQON,  s.  m.  tuyau  recourbé  prêtre  à 
pomper  une  liqueur  et  à  la  Taire  passer  d'un 
vase  dans  un  aulre,  ilfone*  —  (mitr.),  tour- 
billon. V.  TIOMBI. 

^  SIRE,  s.  m.  autrefois  seigneur,  <^r«,  tête , 
eignorê.  — ,  titra  «rbonneur,  sif;nore.  On  dit 
dans  te  stylç  fafD.  beau  sire  ;  oui ,  beau  sire, 
èel  tignort ,  si  tlgnore.  —,  tilrç  d'I^aaoeur  qui 
le  donne  aux  rois ,  tire. 

SIRÈNE,  s.  r.  monstre  rabuléujc,  «îrenit. 
On  te  dit  aussi  d'une  femme  qui  chante  bien , 
ou  oui  s<^(hiit  par  tes  attraits. 

SIRBRIE,  «.  f.  qua/ità  di  ti^nore  (ff  ctgrii 
fkttdi, 

SIRIASIS,  S.  t  Inpûmmathoê  fiel  cer- 

^elhi, 

SIRÎUS,  s.  m.  <ttoile  de  la  constellation  du 
granil  Clïian ,  Siri9  ,  il  Can  céleste, 

^  SI  ROC ,  s.  m.  veut  du  sad-esi  daM  ta  Vé- 

diterranée ,  tirortù .  teitocep. 

SIROP ,  s,  m.  liqueur  composée  du  suc  des 
ï)erbe*.  Heurs,  etc.  avec  du  sucre,  feihppo  ^ 
teîrtppo,  tlroppo, 

3iR0TKR ,  V.  n.(pop.J  bofrfâ  petits  coups, 
hère  a  centçUinig^  a  piecoii  iorti, 

SIRTKS,  s.  r.  pi.  sables  mouvans  dans  la 
mer,  tirti. 

9IRUPBOX.EUSE,  adj,  d«to  nature  du 
sirop ,  ehe  lui  dello  tcitoppo. 

SIRVÇNTE^».  f,^|picia(|iîB|K|^pppt«p-  I 
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STS,  STSE,  part,  dp  verbe  seoir. 

SISO^I.  s.  m.  plante,  tUonp, 
MSTftE,  s.  m.  in.H(mmr|it  ée 
anciens,  fûfro,  dibaltUoJo, 

siior  QUE,  conj.  aussitôt  qoe  .  tÊd 
totto ,  tttbito  çhe ,  tçetQ  ehe.  •  «^ 

SITUATION,  s.  f.  tiluatime,  slto  ^é^ 
posiii,ra.  -  ,  fig.  élat  de  l'^inc,  des  aftw? 
dupottzio^,  ttetodelf  anima,  efagH  ^ff^ 
—,  en  parlant  des  pièce»  de  théâtre ,  riuiifla. 
mens  subits,  vicenda,  cambiamanto  jmMrmmZ 
tli  ttato.  •*^#vwpHf 

SITUER,  V.  a.  poser,  situare.  eolhtmm. 
SIX,  a4|.  et  ».  #^4,  «»  ,^-,  CUarles  aïs.  Cmk 

SIXAIN,  s.  m,  (pron.  l'x  comme x)  uki 
de  ^opsie  de  six  vers,  tatiîna.  —,  »a«q5de 
SIX  jpu\  ^e  cartes,  eei  muzti  di  earu. 

SIXIEME,  ac^i.  (pjxm.  l'x  ronunê  %\  nm- 
bre  d ordre  .  *«,/<!.  La  sixième,  m.  sixième. 
en  style  de  collège ,  la  tpsta  rhst^ .  M»iWn»éJ 
é m  éetta,  —,  s-  m.  la  sixième  partie  ,  U mêla 
h»etta  paru.  - .  s.  f.  au  jeu  de  c«n.*.  JL 
suite  de  MX  rarfe*  de  môme  couleur,  uma  m>i^ 

SIXIÈMP.MENT,  adv.  in  treV,  iuoJ^ 

nlXlE.  s.  r.  intervalle  de  ^.\  901»  dtU 
gamme ,  testa  in  masita, 

SIZKTIE, s,  f.  ^oc«  </i«ïrla  f*#  ^'^  A 
tet  persane. 

SLOOP ,  ».  m.  (mot  anglais)  wmm€miim  eka 

na  mena  d\  venii  çannoni. 
S  VI A  LT,  s.  m.  verre  de  r«baU.  ommÊt^ 
SMARAGDiJf .  B,  a4j.  de  coulear 

raude,  tweraldino. 
S  M  ECTI  TE ,  s.  f.  terra  argHtoaau 
SMILAX,  s.  m.  plante  su^krilique. 

tu.ioriftea,  ellera  spinosa,  tmi/aee. 

5îî!r''/S;»'*  ^' ^"^^^^^^  Aie /»•«#•, 
SMILLER    T.  a.  piquer  le«  |rès  avec  Ja 

smille.  fcnrpetlare, 

SOBRE,  adj.  aetinfmfa,  ritm*$^,  iMaa- 

rante,  ecbno ,  maderuta,  parea  *-^«  fi^  £• 
sobre  i  p«irler,  ditcraia,  emu^o^  pfuéamU»  1». 
tervato  nel  par  lare,  -  -•  -w 

SOBREMlil^T.  adv.  avec  sqbriét^,  ^^^^ 
mtnte,  moderata manie,  aee.  —,  6f.  paficr 
sobrement,  ditereiamenia ,  uiatmmpniarpem^ 
denteanenta^  U^erstibn'mt-nt  deqeelqiie  rHtrr 
temperatampHtê,  con  aabrietà^  em 
nta, 

SOBRIÉTÉ,  s.  f.  lempéfiw. 
fr'igalita,  temperaneei.  --.  retenue,  ww 
^if^n.dttertziona,  rita^ateMa . pradmvuu 

SOBRIQUET,  s.  m.  sorte  de «iW   «a* 
prannomp  data  par  burio,  * 

SOC,  s.  m.  instnimeut  de  fer  q«i  bi\ 
Q  une  charrue,  i^maro. 

^^OCIABILITÈ,  s.  f.  bienveillances 
les  antres,  4«ri#/iiè. 

SOCIABLE,  adj.  •fleûiA//e,, 

4A(r«Z0    atia  «ma  la  aamangmim. 
SOCTABLEMENT.ad'.iew,^, 
SOCIAL,  B,  edj.  q«*  cMmie  It  T—rmvr. 

tocmle,   eoeuibUa,   compagntvaU.    Ckwne 
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Méé9k  pm<^  qM  k*  paiplcftdé  l-tlaliê  (Mit 
au»  anci^iit  RoiMiisi,  j^<^M*iVi  seeiah. 

aoeiÉTÉ .  !i.  r.  a»«i*iiiK|agv!  (fhomma  m^ 
par  la  aalare  m  par  les  loU,  snW#<d.  — ,  oooi- 
paj;a^#,  êoehiéi  tompêgnùtt  anUmô,  — .  gm 
asieofhkii  pour  de^  fMiKies  de  plaisir^  sêekH, 

SOClNIANISMiS.  s  f.  hérésie  éts  saci^ 
ofenf ,  »m4mêêni»m0, 

SOCLE,  s.  m.  certain  membre  d^rchttfe* 
tare .  tottolé,  p9in99,  or  h,  éadê*  -*  «  sorle  de 
prtM  pié<le<(tal,  S0f0a/a,  ththt  pMûtUUê. 

90GQUK.  1  m.  espèce  (|^  chauMiftre  de 
bom ,  9ôrtùlê.  -^ft  fhauS9ure  basse  dont  9e  fler- 
▼aient  l^-s  annens  coméitiens  ^  »ô9eo. 

SOCRATIQUE,  ad),  de  Socrate;  amour 
socratique.  p»ro ,  tinuM. 

gODOailE,  8.  f.  pécbéeoBtreDaiarè,  lo- 
domiû, 

80D0KI1TB, s.  flw  ^i  est  eoopablede so- 
domie ,  iothmitû, 

SOBUR ,  5.  r.  «ara/Al ,  luora,  — .  reVigietue, 
«aora ,  jptonatn.  Les  neuf  sceurs ,  h  mute. 

SOFA .  s.  m.  'estrade  fort  élcTée  et  couterte 
d*un  tauist,  lit  de  repos  qui  sert  de  siéae, 
Mofa. 

SOFFITE.  s.  r.  certain ^atond  oo  Umbr's 
de  menuiserie ,  ioffiUa ,  $offilto, 

80 PI,  s.  m,  nom  donné  par  Içs  Occidefi*- 
taiix  an  roi  de  PeRw* .  «a^. 

SOI ,  pron.  te.  %ivt  a  sol ,  ffyer  pndtone  dt 
«a  iîBtto,  ntm  Hptndwrc,  -^  disant .  t.  de  pal. 
eh»  ii  dûéf  ii  tpaeeio  per..,  se  dhenie.  De  so), 
per  S9,  di  sna  nalura.  Sur  SDI  ^  fuf  proprio 
eorpp.  —  même,  m  ttetto. 

SOIR,  9*  f.  certaine  manière  propre  h  filer 
ott  ta  fil  prodoU  par  las  vecs  à  soie ,  tetà.  — 
gréae,  if  la  firee^ta^  CQtne  fi  rica»  a  diti  bç^9f»[t, 
-ra*Oneol.  inante,  fOrla  di  planta  çhc  pro- 
dttçt  (i>i4  tp^it  di  Ma.  — ,  poil  lona  et  rude 
de  certains  ^nimat^x .  selû^t,  — ,  parfît  qn  f^r 
d'une  épée  ^t  d'un  rouleau  qui  entre  dans  la 
pôien^e.  dan%  le  manche ,  pnnta, 

St^lfcRIR.s.  f.  Ibbriqtie de  sole ,  ut^tla, 
m^reantte  df  <•  fa,  fnùbhca  di seUrh. 

SOI  P.  s.  f.  Me,  —  t  fig.  vo^/ia .  hntma ,  tfa? 
êidêrio  .appellto  ardenfe  di  ifuaielw  ^«a, 

SOtG^Éf  l^E.  adj.  fiitto  epn  enra, 

SOfOfVER ,  ▼.  n.  atif(ttrtt,hadtire^  nîttn- 
éete,  Inm^llmt,  —,  ▼.  a.  traiter  avec  beau- 
coup de  som,  têrvire  diîi^entêméni'e  y  non  lur 
seiar  maneare  di  nultû.  —  des  enfbns.  «rar 
eura  dijaticiuliù 

SOluNEtJSEMENT.adT.  avec  soin,  affea- 
lâmenh,  aecurot^mentc   diliffenfemenle, 

SOIGNEUX.  EUSE.  ailf.  qtii  dj^t  arec 
soin,  atltnfo,  diligente,  noltetilà» 

èfflU  .  s.  m.  arfra,  diUgmiza ,  appfknxtofie, 
atlentionô*  Rendre  des  soiiL«  à  qvcl^'un,  ft 
ref)drf  de  petltis  soins  à  une  aame,  tervlfêf  cor- 
tégglatè.  -^ ,  ^ine  ^esprit,  hqutetudine,  an* 
goêfiat  pênsùro,  rura,  tofliritvdinfi, 

BIIIR.  ^.  m.  dernière  bar tie  du  jortr,  tira, 

SOIRÉE ,  s.  r.  le  lempft  ^q  $(àt  dtipiiiA  a^e 
le  ftoleil  est  txinché ,  nrata. 

SOIT»  ooDJ,  sia,  o,  ovvtro»   —  l'iili  jkHX 
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Vantfe,  f  tmà  o  f  ultro.  —,  iriv.  ^«  a  eofi 
vàda. 

Soll^ATlTAIflE.  s.  r.  tOMsantina. 

SOIXANTE,  adj.  fenotita, 

SOIXANTER.  ?.  a.  au  jeu  de  piquet,  faire 
un  soixante .  un  p'^ctontare  tetsanta  punli, 

SOIXANTIEME,  adj.«é|*aa/ai4ino,-«-, 
s.  |n.  il  teuanlesimo ,  ta  M^ianteùma  purte» 

SOt^.s.  m.  V.  80D. 

SOL,  s.  m.  terroir,  par  rapport  à  sa  (|ua1iléi| 
fonds  sur  lequel  on  bfllit ,  $uolo ,  i^rr^nO'  -r» 
cinquième  note  dç  la  gamme ,  toi. 

*  SOLACIER,  V.  a.  taltatzarê,  contohfO» 

SOL  AI  RE,  adj.  du  soleil,  M/are.  — ,  luusclf 
du  pied,  ptantare. 

SOLAMIH  E,  s.  f.  tela  di  Haç^i». 

SOLAN  D  It  e  ,  s.  f.  ulcère  ou  crevasse  9Q  pjj 
du  jarret  d'un  rheval,  tolandra. 

SOI'ANUM  ,  s.  m-  plante .  êotatrç  ^  ttrigia^ 

SOLBATU,  CE,a(lj.t*de^arécb.rava//^ 
ehe  lift  if  pSé  t^mrftoeeato, 

SOLBATURE ,  S.  f.  tmlnsioi^  ^l  pU  dêl 
eavafin. 

SOLOANELLE,  s.  f.  planta,  pian^fi  §ui 
lidî  dct  itedittrraneo. 

SOLDAN,  s.m.  fpron.  Soudan).  V,  ce  mott 

SOLDAT,  s.  m.  totdato.  — ,  adj.  H  a  i>i( 
soldat ,  itrla  bet'icnta  ,  marztaie^ 

SOLDATESQUE,  s,  f.  tnidatetoa^  midtia. 

SOL^fi ,  s,  L  la  paye  des  soldat^,  ^/^a, 
tîipendio.  — r ,  te  paieiqent  4'iW  M$U  4%- 
conii)ie  .  tpfdo  d*  un  conto, 

SOLDER,  ^.  a.  —  Un  pçm^^,  fff/i^ra «9 
roafa. 

SOLE ,  s.  f.  certaine  éteadue  da  ch^uiip^ 
tpasio  ^c  terra  cite  fi  oolti»^  aUerna^imitmf^iê,  ' 
— ,  le  dessous  du  pied  d*un  rbev^l  •  d'aq  inii- 
let.  etc.  tuola.  ^,  poia^Q  4e  niar,  9^iUk, 
sogiid, 

S0L(!CISME,  s.  ip.  Hute grossière  cootf^ 
la  svntaxe ,  toteritmo,  error  dt  f^ra.natiçjt, 

SOL^^L,  s.  m.  l'astre  <pii  feit  If  jomV.  Wf. 
Marcher  entre  deui(  soleils,  vùiggiara  in/r^. 
giorno  f  Ira  il  lerare  e  '/  tramontur  det  mim^ 
Coup  de  soleil,  imjHycfian  ^iolaaU  et  quvl^iie- 
fois  mortelle  du  splffl.  tQiinuta,  tçlatu,  -i^^ 
fig.  adorer  le  soleil  levant  ya^arcfcar  1  nuay^ 
fnporiti.  — ,  cer(*le  d'or  ou  d'ar|tf at ,  gaffij  de 
rayons ,  destiné  à  renfermée  Thostie  consaci^^ 
rff^'^io.  ^,  fleur  jaune  h  haute  tige,  girasqU. 
V,  TooavEso]:^. 

SOLEN,  s.  in   coquillage  long  comme  )f . 

doigt,  tolanoj  ^annella,  tpeeie  di  eonf(^igi%$^ 

ÇOLËl^i^RL,  RLLB,a4i«  sot^n^ô^  ftm" 

poto,  — ,  auttntteo, 

SOLRIS  NfilXEMENT.adT.fo/aiiNamaiilfi 

eçn  grande  apcaraio,  » 

SutENI^ISATiOI<Î9  s.  t*  «p/«Ba/a«<tsitfafW 

SOLI(I<N)SBR«  V.  a.  «o/riuii^^  »  fêk^ 

brare. 

SOVEXi^lTt.  s.  f.  talatmit^p  gow^t 
appttrain,  — ,  formula  aa(<a<<aa* 

SOLFATAtUBi  |.  (.  soii()-ière,  mm{m¥i 
^Ifà'      . 

SOLFEQK .  «,  m.  IWn  éUmrntwv  df  p«t, 
sîque  et  élude  de  ce  livre,  iotfeggio. 
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SOLFIER»  T.  a.  cbaoter  na  air  en  pro^ 
non^nt  les  notes,  eantar  ta  toffa»  êotfeggtûrê, 

SOLIDAIRE,  a^j.  qui  produil  la  solida- 
r\Xé  entré  plusieurs  cooblifiés,  solidario.  Être 
iolidaire.  etsêM  obbiîgaîo  m  soiido, 

SOLIDAI  REMËI<)T.8d¥.  tous  ensemble  et 
un  seul  pour  tous,  m  tolldoy  alh  'ntero,  aliutlo» 

SOLIDARITÉ .  s.  f.  quanta  iti  tolidario, 

SOLl  DE ,  aJj.  soiido ,  Modo ,  taldo ,  Habite, 
masêieeio.  — »,  Dg.  totido^  cotlùnte,  ferma, 
durwole^  permanente.  —,  S*  totido,  todo, 

•  SOLIDEMENT,  adv.  iotldamente ^  talda- 
mente,  eodamente,  can  totidildg  con  todetxa, 

SOLIDITÉ,  s.  f.  sotidità^  taldettay  40- 
éeesa,  — ,  poursolîdarité  (prat.}t  obbtigaùana 
m  gotido, 

SOLILOQUE,  s.  m.  discours  d'un  homme 
qai  s'entretient  avtc  luî-méme ,  totitoquîo.  On 
ne  remploie  que  dans  catte  phrase  :  les  solilo- 

S  les  de  saint  Augustin.  Dans  les  pièces  de 
éàite  on  dit  monologue* 

SOLINS,  s.  m.  pi.  intervûlli  fra  le  travL 

SOLIPÈDES,  s.  m.  pi.  quadrupèdes  qui 
ont  la  corne  du  pied  d'une  seule  pièce,  toUpedi. 

SOLITAIRE,  adj.  qui  est  seul,  qui  aime  à 
être  seul,  iotUario.  — ,  lieu  retiré,  déserta, 
ûpparlatOf  ermo,  — ,  s.  un  solitaire,  romita, 
mtaeoreta.  — ,  nom  d'un  jeu,  d'un  oiseau; 
diamant  monté  d'une  seule  pièoe  ;  tolitaria, 

SOLITAIREMENT,  adv.  toGtarlamente. 

•  SOLITUDE ,  s.  f.  état  d'un  homme  qui  est 
aeol.  totitudine,  — -,  lieu  éloigné  du  commerce, 
de  la  vue  des  hommes»  eatitudine,  luoga  de^ 
dniOf  totingo,erma. 

SOLIYAGE,  s.  m.  évaluation  des  solives, 
mtima  dette  travi. 

SOLl  VB  •  s.  L  pièce  de  charpente,  trave, 

SOLIVEAU ,  s.  m.  petite  solive,  travieetto. 

SOLLIGlTATIOIf  ,s.  f.  wtteeitatumey  uti- 
gatlane,  tentaxiane,  Utanza^  premura,  ^, 
rrcommandation  faite  à  des  juges,  raecaman^ 


SOLLICITER ,  T.  a.  toltecUare,  tttîgare, 
gtlmobiref  tentare.  — ,  prtnder  eura^  pramua- 


L 


SOLLICITEUR,  EUSE,  s.  <pi  sollicite 
une  affaire,  totteeitafore.  Une  solliateuse  pres- 
sante ,  salteeitatriee  premurota, 

SOLLICITUDE,  s.  f.  souci,  soin  aflec- 
tacnx ,  eura ,  sotteeitudine, 

•  SOLO ,  s.  m.  (ital.)  t.  de  mus.  solo. 
SOLSTICE,  s.  m.  temps  auquel  le  soleil 

est  le  plus  éloigné  de  l'équaieur,  sotstizio. 
SOLSTICI  AL .  B ,  ac^.  totttitiate, 
SOLUBLE ,  adj.  qui  peut  être  dissous,  qui 

peut  être  résolu,  dittotubite,  tiquafaitiva^  eo- 

mbite. 
SOLUTION,  s.  f.  éclaircissement  d'une 

dîf^cuUé,  tottttlone.  —  (prat.),  paiement, 

pagamento,  sbono,  —  (chim.),  diêtotuzione, 

-^  (chir.) ,  divisiane. 

•  SOLVABILITÉ,  s.  f.  pouroir,  moyen  de 
jiater,  faeottà  dî  poter  pagare. 

SOL?ABLE,adj.  dke puà pagare, 
SOM ATOLOGIK,  s.  f.  traité  des  parties 
foHdes  du  corps  hmnain  »  eamatologta. 


son: 

SOMBRE  •  adj.  qui  est  pea  édairé, •««>«» 

epaeùy  ombreiOt  faeea,  Utro^  lurv.  Il  tut 
sombre ,  il  tempe  i  faece,  <—  •  pour  ténébnn. 
aire,  tetubroee.  —,  6g.  mélancoliqoe.mociHU 
rêveur*  irista,  manimeanieee»  cuna,  mcsca. 

SOMBRER,  V.  n.  (mar.)  se  dit  d'un  vbs- 
seau  •  eaer  arroveseiato  de  un  eotpo  di  veaàe  a 
sommergersL 

S0MMA6E.  s.  m.  gebeiia  mntke  smUe 
bettie  da  êoma, 

SOMMAIRE,  adj.   eommarto,    rietwette, 
brève ,  tueeinte ,  eompemémo,  —  (  praL) ,  oa- 
tièj«  sonmwire  «Tnalarût  êammaria  o  di  gUA- 
zie  sommario»  — - ,  s.  extrait,  abrégé  «  aami 
rio  p  ettratto ,  eompendie. 

SOMMAIREMENT,  adv. 

eompendiotamentet  rUtreiiementem 

SOMMATION,  s.  f.  eitaziame, 
zione.  — .  potizzmo  di  citaziene, 

SOMME,  s.  f.  la  charge  d*un  animal, 
earica,  — ,  quantité  d'argent,  tamnm*  — , ré- 
sultat de  l'addition,  tomma.  —  toulf,  ea 
somme  •  in  somma  ^  in  eanctusione^  La  Soouk 
de  saint  Thomas,  abrégé  de  science*  ia  Semme 
diS.  Tommaso. 

SOMME ,  s.  m.  fam.  ionno  :  j'ai  fttt  un  pe- 
tit somme. 

SOMMÉ.  ËE,  adj.  (blas.)  somumlé,  a- 
foafa. 

SOMMEIL,  s.  m,  tonne,  U  dormire,  —, 
tonna,  wtglia  di  dormira* 

SOMMEILLER, ▼.  n.  s'assoupir,  caniMc- 
elûare,  dormigtiare.  —  •  tomber  dans  quelqae 
négligence ,  addormeniarsi, 

SOMBIELIER,  ÈRE,  s.  qui  a  la  dmfe 
du  linge,  de  la  vaisselle,  des  vins  »  etc.  dni 
une  communauté,  Mt<^^«irs,  emnîiniere  »«- 
novaja. 

SOMMELLERIE,  s.  f.  la  fonction  de  som- 
melier, impiego  di  bottigtiere,  —  ,  lieu  oà  ft 
garde  les  ob^is  qui  lui  sont  confiés,  boitigimrie» 

SOMMER ,  v.  a.  interpeller,  eitare»  ôitî- 
mare.  — ,  trouver  la  somme  de  plosieiirs  qoasi- 
tités ,  sommera,  —  une  place ,  uUimmre  te  rwaa 
ad  una  piazza  aetadiata,  —  quelqu'un  de  m 
parole,  esigere  il  mantenlmenio  ieiia  pmreJe 
data, 

SOMMET,  s.  m.  le  haut,  la  partie  la  pins 
élevée,  sommité,  eima^  epice%  eetmo»  vcfte. 
La  montagne  au  double  sommet,  •/  PtirmatOm 
—  d'un  angle,  punta,  —  des  grandeurs,  aie  la 
gloire,  somma  f  epice  dette  grandezzm^  émUm 
gtoria. 

SOMMIER,  s.  m.  cbeval  de  sonnne.  où- 
mitre ,  giumento.  — ,  matelas  de  crin  »  wt^te^ 
razzo  di  crûtt.  —,  espèce  de  coffre ,  o 
degti  organi.  — ,  deui  pièces  de  bois  qui 
tiennent  l'effort  d'une  presse»  mtezxc 
madrevite, 

SOMMITÉ,  s.  f.  le  bout  des  berties. 

arbustes,  branches  d'arbres,  etc.  aontmîid, 
cerna. 

SOMNAMBULE ,  s.  qui  se  lève  et 
en  dormant, «onnom^ii/o, 

SOMN  ABfBULISME,  s.  ou  $Mo  tiût 
nrnnbutç* 


SON 

SOMIIIFÈRE,  8.  m.  et  adj.  qai  provoque 
le  sommeil,  nmniftro,  narcotieOt  ehê  indue» 

SOMPTUAIRE»  adj.  lois  somptuaitcs, 
Uggi  ehe  rifnrmtmo  U  ItiSMO, 

S0MPTUEU9EMBNT .  adv.  nntaosa- 
manie,  fplttuUdamcnte^  ean  Ufkrxo,  eon  lusso. 

SOMPTUEUX.  EUSE.  adj.  tontuoto, 
'9pUndiéo,  magnifiro, 

SOMPTUOSITÉ,  s.  f.  êontHotità ,  magni- 
fietnza, 

SON,  SA,  SES»  proo.  ««0,  iua,  tuoL  Son, 
masc.  tient  4ieu  de  fém.  lorsqoe  Je  nom  qoi 
juit  commence  par  one  Toyelle  oa  par  une  b 
sans  aspiration ,  comme  son  amitié ,  son  habi- 
tade ,  la  iua  umicitia ,  eee. 

SON ,  s.  m.  la  partie  la  pins  grossière  du  blé 
moulu,  erusca.  — ,  bruit,  suono, 

SON  ATE ,  s.  f.  morceau  de  musique  instru- 
mentale .  tonata. 

SONDE ,  u  r.  plomb  attaché  à  une  cprde  » 
Mcanéagl'iO,  piombinû.  — ,  instrument  de  chi- 
-fur^e,  lenla. 

SONDER,  T.  a.  jeter  la  sonde  pour  recon- 
naître la  profondeur  de  l'eau ,  icandagUare , 
fmtt  êeûndagiio,  —  le  gué,  le.  terrain ,  au  fig. 
tftcber  de  connaître  s'il  n'y  a  point  de  danger 
dans  une  afTaire ,  tûntarû  il  guado,  — ,  en  chi- 
rurgie •  chercher  avec  la  sonde  dans  le  corps 
humain  l'état  d'un  mal  caché  >  iaiiare.  — ,  en 
parlant  des  choses  morales,  esaminar»^  rieer^ 
jtar»^  ieandagiiarê. 

SON DËUR»  s.  m.  qui  sonde,  ehi  uandaglia» 

SONGE ,  s.  m.  rêve,  imagination  d'une  per^ 
joone  qui  dort  *  MOgno,  En  songe,  ad?,  m  tognû^ 
^ûrmtndo» 

SONGE-CREUX,  s.  m.  qui  roule  dans  son 
esprit  des  choses  chimériques  ou  mauvaises , 
^ogitakondo,  immértoin  teiri ptnaUrL 

SONGER,  V*  a.  faire  un  songe,  tognare, 
fkr»  un  togno»  — ,  v.  n.  penser ,  pensarê,  ma- 
diiarû,  awr  in  idiu ,  m  mente,  —  creux ,  pen* 
star  a  cote  vovia»  medUar  qmUeke  eattivo  pro^ 
gêito. 

SONGEUR ,  s.  m.  qui  a  raconté  ses  songes, 
MOgnatore,  eheraeeonta  sogni,  —,  au  fam.  /Den- 
soêo ,  eog'tabondo ,  tlte  pensa, 

SON  ICA,  s.  m.  t.  de  jeu,  précisément ,  à 
point  nommé,  justement,  appuntOy  précisa^ 
wunte. 

SONNA ,  s«  m.  raeeolUi  dalU  iraditiùm  ra- 
HgioMe  de'  TurehL 

SONNAILLE,  s.  f.  dochette  attachée  aa 
cou  des  bétes ,  eampanaeeiom 

SONN  AILLER,  t.  a.  fam*  sonner  souvent, 
s^mpanare* 

SONN  AILLER  ,s,m.ta  6ettim  ehe  va  pritna 
col  eampanaeeio» 

SONNANT.  E,  adj.  eenante,  ru4numU. 
Biontre  aonnaate,  oriughcheeuima  le  are.  Es- 
pèces sonnantes ,  memete  if  orOt  d*  argenté,  eee* 
A  Tbeure  sonnante,  ail*  ora  preeUa,  Proposi- 
tion mal  sonnante ,  prapasitme  equUfoea ,  ehe 
gm  d^  ere$ie  ,  ehe  suana  maie. 

DONNEE*  ▼•  a*  tirer  ou  rendre  un  son,  m- 
auiri*  —  de  la  trompette  1  ou  obiol*  somicr» 
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kaeeJnare,  elrombettare.  Paire  sonner  une 
lettre,  farsentire,  —  des  vers,  cette  période 
sonne  bien,ener  tonoro,  armonioto ^  armo^ 
nieo ,  ,ifrato  a  udire.  — ,  fig*  et  fam.  faire  sonner 
bien  une  action  ,  une  victoire,  etc.  vantare, 
esagerere,  —  ses  gens.  $onar  il eampanelh peir 
ehiûmare l tervidori.  Ne  sonner  mot,  fig.  et 
lam.  noi^  far  molto ,  n<m  proferir  parole, 

SONUËRIÊ,  s.  f.  son  de  plusieurs  clochefl 
ensemblt»,  U  campant  d*  una  ehiesa,  — ,  les 
ressorts,  le  timbre  d'une  montre,  d'une  pen- 
dule ,  ion.tria  di  un  Ofiuolo, 

SONNET,  s.  m.  pièce  de  quatorze  vers, 
deux  quatrains  sur  deux  rimes  et  deux  terceUs, 
tomeito* 

SONNETTE,  s.  f.  clochette,  eampanelh  ; 
eampanella,  — •»  grelot,  sonéglio,  — ,  ma« 
chine  pour  enfoncer  des  pilotis,  maeehina  da 
piantar  pâli' .  eaëlelto, 

SONNEUR,  s.  m.  qui  sonne  les  cloches, 
eampenajo, 

SONNEZ,  a. m.  au  jeu  de  trictrac,  deux 
six  «  séino ,  th\9. 

SONOMÈTRE,  s.  m.  ttromento  per  mUa^ 
rar  il  tuono, 

SONORE,  Dtlj.wiioro,  eanoro ^armoniotOp 
armonieo ,  teehtggiante, 

SONORITK,  3.  f.  (ph^^s.)  qualità  di  render 

tttOiti, 

SOPEUR ,  s.  f.  (niéd.)  assoupissement ,  en- 
gourdissement,  sofi'Ore. 

SOPHA.  SOPHI.  V.  sofA,  son. 

SOPHISME,  s.  m.  argument  captieux ,  stn 
fiima, 

SOPHISTE,  s.  m.  autrefois  philosophe, 
rhéteur,  présent«îment  faiseur  de  sophismes^ 
sùfisla, 

SOPHISTIQUE,  adj.  captieux,  trompeur, 

SOPHISTIQUER,  v.  a.  sofitlieare,  eaviU 
lare,  — ,  fulsifier  les  drogues,  fatlurare ,  /ô/- 
ùfieare, 

SOPHISTTQUISRIE .  s.  f.  fam.  fausse  sub- 
tilité ,  sofistieheria,  —  ,  frelaterie ,  altération 
dans  les  drogues,  etc.  miteaglio ,  falsifica* 
menio, 

SOPHISTIQUEUR,  s.  m.  qui  sophistique, 
ehe  êofittiea,  — .  ehe  faUifiea, 

SOPHRONISTES,  s.  m.  pi.  magistraU 
d'Athènes,  iofroniiti ,  gpeeie  di  cemori, 

SOPOUATIF.  IVE,  adj,  et  s.  m.  sonnife^ 
ro,  £/ia  fa  dormira.  Discours  soporatif ,  ncjotOp 
ehe  fa  dormire, 

SOPOREUX,  EUSE,  adj.  aoporifen, 

SOPORIFBRE  ou  soroairiQui,  s.  m.  et 
adj.  eonnifero ,  nareotieo ,  ehe  induee  tenno, 

SOR ,  adj.  m.  hareng  sor.  V.  saubb.  Faucon 
sor ,  fateane  d^  an  anno,  * 

SORBE,  s.  f.  Y.  GORMK. 

SORRBT.  s.  m.  eorbetio. 

SORBIER ,  s.  m.  V.  coaniia. 

SORBONiQUE,s.  L  thèse  soutenue  per 
les  bacheliers  en  Sorbonne,  aorhaniea, 

SORBONISTE,  s.  m.  dottardi  Serhana. 

SORBONNE, r.  f.  autrefois  maison  de  la 
faculté  de  tbéoiogi^  à  P«n»|  Sm'éçfm* 
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SORCELLBniÈ,  i.  f.  mûlU,  9îr9^»h. 

fatîura  »  fuiaturo,  fititiiehierm. 

SORClEU»  ËBB,  s.  $irfi£ÇHe,û^mai4H' 
tOTû  ^  vial'mrdo ,  fatturc^Htrtp  mag9m  h\  nfSt 
pas  grand  sorcier .  il  n'est  pus  tari  babiit ,  tum 
4  un  tna^o,  fuin  è  gron  cota, 

SORDIOK,  a(]j.  tordido^  atmro^  ^îrttiût 
tpHereiQ,  A  y  «rict ,  gain ,  iniérdl  soniÂil^  <om4^ 
ifêrw ,  soràido ,  vile, 

SOKDlUeiVfENT,  adv.  tordid^m  $ntâ. 

SOKUlDlïi,s.f.  mrdidemUL^wtiêiM. 

toUKR  on  «oaïa.  V.  «Acatt» 

SOU£T,  s.  ni.  poisfon.  V.  tAHai.  »^,  ^  a. 
filet ,  ipfcU  di  rete  du  p€seaior§, 

SÔRl  ou  8oay,  s.  m.  sorta  di  9ninergU  oarv 
0  porofç. 

SOHIB, s.  t  lana  di  Spagntu 

SOUiTÉ,  5.  m,  (scoL)  ar^umeai  Gaptieia» 
sorile. 

SORNBTTE.  s.  f.  usité  au  pl«r.  diMWiirs 
ft\vo\n,cahtafavoia,eiance,  ^j'i,  chiaickieM, 

SORT. s.  ni.  desiioée,  bafaid.  ««rf»,  de^ 
stîno .  fato .  Ventura,  cutc ,  forUmti.  —  «  fi^*  ^ 
sort  en  est  jeté ,  le  f»arti  en  est  pris«  Utlado  è 
tratlo.  —  (i^ral.),  Sf>rt  principal,  U.êÊ^pUiàk% 
— .  malepeio    mafia,  i»eont>e$inHft. 

SORTABLE ,  adj.  qui  est  convenaiilct  «m- 
facei'o'e,  eonvenevote. 

SORTE,  s.  f.  sorta,  êpetzùs^  qualilâ^  ge* 
nere.  — ,  scrta  .  tnodô  •  /br-sw  ,  ^«mw  ,  «la- 
niera.  Parler  de  la  bonne  BtùHt  à  «fueiqu'un^ 
ftr  una  buona  eorretimtû^  De  mrte  q«ie,  en 
sorte  que .  adv.  in  modo  rhô  «  tmtmtmU  th$, 

SORTIE,  s.  f.  action  de  sortir,  f/j»V«9 
auto.  -« .  lrana|>ortt  uee-ita.,  tràopùffo,  ^^  <» 
is»ie,  oeeita^  porta ,  uscio*  k  la  «ortie,  êàf, 
àlf  utcila  ,  af ,  »ul  finire, 

SOUTJ LÉGB,  s.  m.  toHifêgio^  tnd/te,  fat- 
iura .  ma  fefizio. 

SORTIR,  V,  n.  (conj.  f«t  smtîr)  pnser  du 
dedans  au  dehors ,  usciro^  -^  u*»m  iiéril  ^  d'mil 
embarras ,  etc.  libtrarti  <ia  un  gran  perieolo  , 
da  un  impaceio.  —  d*une  cfcose  à  Mm  bonneor, 
riutcir  ton  onoro  in  afcumt  cota,  •—  4e  son  dc« 
Yoir.  manearOf  traviare,  —  ,  pousser  au-dcbocR, 
mettere,  pu  f  hilare,  venir  fuori.  — ,  en  |>ar- 
lantd'un  tablrau,  on  dil  fi|;.  qu'une  ig«re 
sort,  eomparire*  —,  élre-  issu,  trarro  l*  ori^ 
gino^venire.  — ,  v.  a.  flortir  ihi  rbeval.  des 
man*bandises«  far  atcire  ^oondur  fuori  ^mvdUer 
fuori. 

SORTIR.  V.  a.  (conj.  sur  finir  ),  oHnenir, 
avoir .  tortiro ,  conseguiro  :  jVntmtf»  que  cette 
danse  sortisse  son  pleiri  «et  enli«*r  effet  (prat.). 

SORTI  R  ,  s.  m.  au  sortir. itlT  uOiifit. 

SOT.  SOTTE.  ar>i  «t  s.  Mcioreç,  gaffb^ 
bëfnbo,  mineitiont,  'imotiOm  Hobdo^  sdpiio, 
teimunilo.  Un  sot  rn  trois  lettres.  ignorw/ntaO' 
eio,  un  fgran  minehitme» 

SOTER .  s.  m.  (Uisl.  aDC.)*sauiMiN  te/mi- 
tore ,  liberatorpt  -^  .  surolom  dmuié  è  ^«iMrs 
.princes,  eotoro  i  eotero» 

SOTIK  ou  son.istt,  s..  L  tntiaho  fi&m  éd 
teairo  ftnmren. 

SOT.L'Y-LArSSB«s.  m.aiÉkte«MiA- 
lleato  topm  ë  gfoppmê  ii^  ^p9<& 


fm 


SOTTBIIRIIT»  «dv.  êémmtmm^  Me- 

m^'te ,  giottamontop 

SOTTISE,  s.  r.  teineehetta,  stoittxm.*^ 
au  pi.  parvU ,  asimi  Mceni»  «tfoitc»  ^  rfiawicHs. 
— .  scioccheriet  tlravfigam»a ,  fritte^,  kyt* 

SOTTISIKR ,  s.  m.  moc^titi  ai  àctta&tfû. 
— ,  favole,  bt0o,  oce.  -«y  «m  fàm.  crkâ  qa 
débite  des  soUibCS 

SOU ,  s.  m.  iotdo.  Il  ■'■  ftm  un  smi  «  pMk 
90U .  il  n'a  ni  «ou  ni  doubte  •  irî  sou  »i  iHlOe, 
non  ha  danari ,  non  ha  un  quatlrino,  mon  kg 
un  éereo  di  quattrino.  Mettre  sou 
eumu.'iir  danari  coi  piii  piteiod 

iSOUBAB .  S.  m.  principe  imdk 
s.  if.  ii  suo  titoh,  il  êuo  iem^torio^ 

SOUBARBE,  S.  r.  la  par90  dstim  lifte  éi 
eavaHo  eotto  la  quah-  »i  WteîU  il  Atfriacsaè. 

SOUBASSEMENT,  s.  m.  esfièce il«^  pi«k 
au  ha^  du  lit,  tomaletêOk  -^  (arcb.)  ^  espère  de 
piédestal  continu,  basamento^  funwrâr  £  m 
edifizio, 

SOUBRESAUT,  s.  KB.«t«t  s«bit,  jérh, 
inlio,  tbalzo.  — ,  fig.  et  fam. 
bite. 

SOUBRETTE,  s. (.  saivAnte  de 
tervtUa.  •— ,  fig.  femme  ioiri^ttite  «i  wàà- 
terne 

S()URRRVESTE,a.i:  mpmoemim  db'a» 
itheitim  TOtdi* 

SOU BbSI£  ,  s.  f.  ucmHo  à£  iwfciNi. 

SOUCUS.  s.  f.  bm  <ia  tronc  «Tao 
avec  SCS  racines  et  séparé  en  reste  4e  l 
eeppo ,  siipito .  podedê.  ->  «  fi^.  «n  partanl^ai 
bomi«e  .  etttpido.  — .  celui  d*ati  aorl  me  mit 
de  descefidans ,  «Iîf«<a4  ^oepp».  Faire  aoadhei 
fare  tlipite,  rontineiar  una  r/itrmfffuf,  «^É 
obemiitée .  eapo  di  eondutti  di  cuitmcm. 

SOUCD  Kt ,  u  m.  maévai^  ^m>,  ^èfti 
che  caraù  di  eoito  miT  ^litintê  oimalm  etmHo  cfli 
-« ,  sorte  de  \A9n\f -^  gianco  oé^rai^ 

SOUCUETAGfi,  s.  n.  ilmarrmmmmaa»^ 
rajv  gU  mlberi  châ  si  potsaiÊO  tmgtimrc  im  10 
ulta,  -»,  vitUû  far ripflwscai a  ^U 
glifti, 

SOUCHETEUR,s  n,ef/»«Ko 
nel  ntartior^ti  atUeri  dm  i^gliarm^ 

SOUCHÉ\Ea,  v.a.40rf«  la 
poitot  uHimo  ttraào  éMe  raw  pgr  f^wio 
in  un  eotpc, 

SOUCHEVEUR.  s.  m.  qui  souclièveb  î. 
aevcHBVM. 

SOUCI,  s.  m.  fleur,  fiomme^.  <— ,  mii 
aeroto|«apié  d'in^utéliule .  rana,  a/fmmt^ÊÊ  ,  ^la* 
tiero.  Sans-souci .  rpawawwaiau 

SOUaEK  (SE),  V.  r.  5*iis4tt«é!«fer  .  ^ 
gfiani  pensiero .  dar*i  briga  ,  eu 

SOUCIEUX .  EU.SE.adj.  m 
offtmmMO^  nf$ii^9  ptemierotù,  rmpmm 

SOUCIS  M  ca«na»  a.  m. 
hfdie*  . 

SOUCIvÂVIEB .  iR&,«4i. 
oUnif^e,  emelmno, 

SOUCOUPE,  1.  r.  «vtee  4* 
paser  las  Uem»  Aes 
pmmih. 


tkeé 


sou 

SOUGBItLON  ,  s.  m^tpeeU  d*  an»  d^in" 
wirno, 

SOUDAIN,  B,  adj.  pfêàiOf  Imprttvvîso, 

MUUAIff,  acrr*  iubîio,  tmmant'utehte  f 
gutito  éfopo. 

ftOODAtIfCMBNT.  adv.  V.  soBittiiiiff. 

SOUDAINETÉ. s.  f.  prontéxzâ;  feu  us. 

SOUDAN  ,  5.  m.  autre  foi$  général  des  ar- 
mée»  du  calife ,  maiuteDaiit  sultan  d'É^y|>ie , 
gafduna. 

SOUDABD,  s.  m.  fam.  veechio  toUato, 

SOUDE,  s.  f.  cendre  de  la  plaote  nooimëé 
kilt,  «dn/fl. 

SOUDER .  ▼.  a.  joindre  des  piècts  de  mé(at 
9ÊÈemh\f. ,  tatdarê ,  eongiugnm. 

SOUDOlli  ,  s.  m.  itromtnto  per  tàldare, 

SOUDOYKR ,  f .  a.  pajer  la  solde  aux  gens 
déj$ufrr«'.  stipendiare, 

*  SOUDRE .  ▼.  a.  V.  R^souoia. 

SOU  D  K I LLB .  s.  m.  fam.  solJat  libertin  « 
IHuon  «  sofdt§to  distofuto. 

SOUDURE,  s.  r. mélange  qui  sert  àsouder, 
àêfdaturm.  -^ ,  travail  de  celui  oui  soude .  ii  tai- 
darê,  —  ,  endroit  par  où  le^i  ueu\  pièces  de 
mftal  sont  sondées ,  «7  tuogo  gatdato,  —  d'or , 
erisola, 

SOUPPLAGE,  s.  m.  l'art  el  l'action  de 
soufller  le  verre ,  il  noffiare  il  vttro, 

SOUFFLE,  s.  m.  tofpo^  tofjpamento ,  il 
ioffiare,  paio^  rexpiro,  ait  c,  — ,  en  parlant  du 
^eut ,  hitffn ,  toffio» 

SOUFFLANT,  E,  adj.  qui  Souffle,  tof- 
fhnte,  rhê  toftta, 

SOUFFLER ,  T.  n.  faire  du  vent  en  pous- 
sant l'air  avec  force,  toffiare^  spirart*  — ,  en 
parlant  des  bomtnfs  et  des  animaux ,  tofpare , 
antarg,  uneiare,  alitât  e,  —  auv  oreilles  de 
quelqu'un ,  titsinnare ,  int pirate,  —  ,  V.  a. 
90ufSer  le  fen ,  Mofpare  al  fnoco,  —  de  la  uoiis« 
sîère ,  toffiar  via  la  poh  trâ.  —  la  cbandi'llc , 
tmonar  ta  eandeta,  —  l'orgue .  toffiar  eo*  mon' 
tiei,  gOHpan,  —  la  discorde,  aerend^re  ii 
fiiocoâûlla  ditcordia,  eee,  —  quelqu'un,  sof- 
fiarêt  taggerin.  — ,  fig.  souffler  une  charge , 
forra,  —  le  chaad  et  le  froid ,  darnê  una  calda 
#  unafrtdda.  —  ,  t.  de  mar.  souffler  un  vais- 
seau ,  rinforzarty  fifoderare  una  nave.  —  , 
absol.  chercher  la  pierre  philosophale,  tofpare^ 
eereare  In  pieira  plosofilt, 

SOU  FF  LE  R 1 E .  s.  f.  «  mantlci  déW  organo 
4  il  tore  mUo. 

.  SOUFFLET,  t.  m.  instrument  à  soufOer, 
goffiêHo ,  mtintica,  —  ,  coup  du  revers  de  la 
main  sur  la  joue,  gaandata  «  ichiaffo.  — ,  fîg, 
mortiHcation.  échec,  </f<^»s(0,  gmueco. 

SOUFr  LETADE,  s.  f.  fdm.  lo  tchlaffeg- 
giare. 

SOUFFLETER ,  ▼.  a.  donner  des  soufflets, 
gchiaffrgffiare, 

SOtPFI 
fégi;ia» 

SOUFFLEUR,  BUSE.  s.  qui  souffle, 
avant  peine  à  respirer,  ioffintora,  elti  lia  di/- 
fkoltà  di  raspîra,  —  d'orj(ue.s .  ehi  lira  i  maii-« 
tiei  dtW  organo,  ^  ,  an  théâtre ,  âuggéritoro, 
'»*',  oelui  qoi  cberdie  U  pierre  philusophal«» 


FLETBUR,  EUSB^i,  ehl  ichiaf- 


Sûy 
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ûJçhimttU.  •-- ,  I,  m,  sorte  de  vaim^ .  «rt« 

dt  biilena. 

SOUFFLURE,  s.  f,  eanltà  o  wHi  eho  it 
itovano  tahra  ntlt  opéra  di  getlo, 

SOUFFRANCE,  s.  f.  état  de  celui  qu| 
.Jouirre.  ^fo/bra./^fl/ia.  —  (pral.).  c'est  une  souf- 
france du  propriéUire,  lollcranaa.  Cet  article 
est  en  soufTrance ,  perdanUy  m  ritardo* 

SOUFFRANT,  B.  a.lj,  qui  souffre,  pe- 
nanle.  Partie  souffrante .  la  paria  enferma. 
— .patient,  pazîente  ,  tolleraala, 

èOUFFRE-UOULEUR.  s.  m.  «rame  a«< 
quah  «I  fa  cadcr  lutio  ii  poiO.  —,  eavaUo^  «r- 
neie  da  simpazzo, 

•  SODFFHETEOX,  ÈOSE,  «Ij.  f.».  mi- 
iero ,  earteo  dt  rmseria ,  necesêitoeo, 

SOUFFRIR.  V.  a.  endurer,  w/7ri«,*«- 
Ure,  sopportart.  —du  pied,  delà  téta,  «oA 
/rir  dolari  a'  piadi^  al  capo.  —,  «hsol.  pâtira  , 
ttnttr  dolorc»  Souflrexqueje  vous  dise,  aar- 
tnettete.  Celle  poutre  souffre ,  i  iroppa  aariem» 
Gela  ne  iouffre  point  de  délai»  non  ammêUà 
riiardo, 

SOUFRAGE,  s.  m.  iisoiforara. 
SOUFRE,  s,  m.  minéral  inflanunable  ^ 
iolfo,toffo, 

SOUFHER,y.a.  enduire,  frotter  de  sôttfre , 
solforare ,  inionirare  di  solfu ,  inzolfitra^ 

SOUFRIÈRE,  s.  r.  mina  di  aolfo. 

SOUFROlft  ,  s.  m.  stufu  pet  insolfaré.i 

SOUG  \RDE ,  s.  f,  morceau  d«  ier  au  de§^ 
sous  de  la  délente  d'une  arme  à  feu  »  gaarda- 
macchia,  —,  en  parlant  d'une  épée ,  gaatda- 
mono, 

SOUGORGE,  s.  f.  morcean  de  cuir  atta* 
ché  à  la  télé  d'un  cheval,  lequel  pesae  aou»  sa 
gorge .  iofig  to ,  tottogolo, 

SOUUAIT,  s.  m.  désir»  i^iVcrio,  kranm. 
— ,  vceu,  augitn'o,  vota, 

SOUHAITABLE,  a4i.  desiderAlnla ,  ap^ 
peiibtle.  '^ 

S  UHAITER.  f,  a.  désirer,  duidê^àra, 
bramnrt,  —.faire  desyœux,  augurare,  — < 
fain.  je  vous  en  souhaite,  mm  f  avrate. 

SOU  ILLARD.  s.  m.  Ugno  cke  anisea  i 
piuoli  de  ponii, 

SOUILLE,  s.  f,  bourbe,  potxanghara* 
SOUILLER,  ▼.  a.   imhraUapô,   tordaro. 
maethtare ,  sporcare.  —  la  couche  nuptiale 
adtttierare,  ' 

SOUILLON,  f.  enfant  malpropre,  epmrù, 
eudtcto,  ^ucido,  — ,  servante  qui  lave  ia  vais4 
selle,  guaHera, 

SOUILLURE,  s.  f.  macehia.  eporehaaan. 

^'■'i'^'îsf  •  T;.'^?-  '"«^<*'«'>  eontaminaaiona. 

-r.ubbriaco,  E  resoâl  (le  musique,  de  v©w.elc. 
M«o,  annjato,  —,  j'en  ai  tout  ifton  »eftl , 
Il  a  bu  et  mangé  son  soûl,  quanta  bmim,  n 
piaeimenio,  a  piena  paueia, 

S0Ul.A0EANT.K,.4i.<iui(gali««,«l«dhl 
a'iag^iainenio, 

SUULAGEaiENT,  s*  m  adoveissemenl 
de  peine,  alleggiamamtê ^  #«//ieva,  ristam. 
SOULAGER,  ▼.  a.  adoucir,  diraiRuerla 
'  peioe*  le  Uavaiiy  le  md^HfuaU^ggùité,  ml^ 
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hvaré ,  êjuiarê,  eonto/ate,  ruiararê,  é«t  iol» 
iUvo,  rtcar  fûnfùrio.  On  dit  qu'un  hooime 
s'est  sottl8|;é  d'une  partie  de  son  travail ,  allég- 
gerini  d'una  parle  dei  fuvoro  :  qu'on  a  sou- 
lagé fine  poutre»  un  plancher,  sgravar  da  un 

SOULANT,  adj.  pop.  s(ifceA6vo/e,  caste- 
flo/e,  nojoio, 

*  SOiJLAS ,  s.  m.  pkeerê,  iotlûtto. 
SOPLAUD,  s.  m.  fam.  ubhriaeone, 
SOClEK,  t.  a.  taztart,  tatoliare,  «m- 

tentor  appieno,  —  ,  r.  r.  ubbriaearti, 

SOU LkU K  ,  s.  f.  fam.  spavento  improwito. 

SOULÈVEMENT, s.  m.  de  cœur,  teonvol- 
gimtnio  di  ilamaco,  nautca,  — des  flots. 
eommoÂumâ,  tolhvtmento  dell*  onde,  — ,  fig. 
révolte .  soUevathne,  rikeltione,  — ,  niouve- 
ment  d'indignation,  sdegno. 

SOU  LE  VER,  V.  a.  élever,  soUevare,  aU 
tare ,  sottaisare,  — ,  au  récip.  en  parlant  de  la 
mer,  ioHtvarsi,  gonfiartu  — ,  fig.  ribellare^ 
mdurrê  a  tumuito,  —  ,  exciter  l'indienation , 
eemmuovere^  irritare.  On  dit  neutral.  que  le 
coeur  soulève  a  ouelqu'un ,  ieonvolgere,  votler 
to  ilùmaeo ,  et  fig.  qu'une  chose  lait  soulever 
le  roeur,  nauteare» 

SOUL6AN ,  s.  m.  quadrupède  di  Tartaria 
ehe  tien  dei  lèpre  e  dei  ioreio, 

SOU  Ll  ER .  s.  m.  chaussure  du  pied ,  searpa. 

SOULIGNER,  V.  a.  tirer  une  ligne  sous 
un  ou  plusieurs  mots,  intertincare, 

*  SOU  LOI  R ,  ▼.  n.  soitre ,  etier  soliio, 
SOUMETTRE,  v,  a.  toitomeiterey  toggel" 

tare.  Se  soumettre,  tolloporsi ,  arrtndtrti^ 
piegare^  ubbidire, 

SOUMISSION  ,  s.  f.  tommittione ,  umilia- 
eione^  ubbidiemu,  — ,  au  pi*  démonstrations 
restiecuieuses ,  sommûWofii  j  alti  di  rispetto. 
Faire  sa  soumission  au  greffe,  far  atiodi  tom» 
mltêione  in  giudixio.  Faire  sa  soumission ,  o/- 
ferirt  una  somma  di  danaro, 

SOUMISSIONNAIRE, s. m. eAc/à  an'of- 
ftrta  in  iseriito  ptr  un'  impresa, 

SOUMISSIONNER,  v.  a.  fare  un'  offeria 
in  iscriUo  par  un*  impresa^ 

SOUPAPE,  s.  f.  sorte  de  limguette  dans 
une  pompe,  orgue,  etc.  animella^  vaivuia. 

SOUPATOJRE  ,  adj.  heure  soupatoire, 
/'  ora  deiia  eeua ,  fam. 

SOUPÇON  ,  s.  m.  crainte  avec  doute,  soi- 
petto,  eotpieione.  —,  pour  une  simple  coojec- 
ture.  dubbion  eongltietiura» 

SOUPÇONNER,  V.  a.  avoir  du  soupçon, 
apiptttare,  ^, conjecturer  simplement,  sospi- 
eare .  congetturare. 

SOUPÇONNEUX,  EUSE,  adj.  déGant, 
iOtpetiOiOt  ombrotOy  diffidente, 

SOUPE,  s.  f.  potage,  zuppm,  tuppa.  Ve- 
nez manger  ma  soupe,  j'irai  manger  votre 
soupe,  venile  a  deiinar  weeo ^  verra  a  desi^ 
nare  eon  voL  •— ,  tranche  de  pain  fort  mince, 
fetiotina  sottile  di  pane.  —  au  vin ,  au  perro- 
quet •  tuppa  f  pane  inlinto  net  vino.  Ivre 
comme  une  soupe  »  cotte  ^  ebbriuimo^  coiio 
eonte  una  monna, 

fiOUPJbB,  ••  f.  Taprès-soupée ,  dhpo  e$na. 


SOU 

SOUPENTE ,  s.  f.  courroie  de  lolife, 
'Cignoni,  motte  larghe  eeregge  rieuite  ùukuê. 
— ,  retranchement  d'ais  soutenu  enfarpnr 
loger  les  domestiques,  toppaieo, 

SOUPER  ,  V.  n.  prendre  le  repas  du  soir, 
eenare ,  pasto  detfa  sera. 

SOUPER  ou  sooF£,  s.  m.  repas  dt  soir, 
eena. 

SOUPESER,  V.  a.  lever  un  fudetnaw 
la  main  pour  juger  combien  il  ^ket^Mlkm, 
pesare. 

SOUPEUR ,  s.  m.fam.  cenanii,  dti^Ms 
eena  il  pasto  prineipate, 

SOUPIÈRE,  s.  f.  vase  creux  pour  lampe 
piatto  da  zuppa. 

SOUPIR,  s.  m.  respiration  plus  forte <l 
plus  longue  qu'à  l'ordinaire ,  toipirOf  w^ 
più  tungo  e  pi  à  forte  dtiC  ordinarif.  ht  ait" 
nier  soupir,  /'  ultimomomentodeHs  viltJ»^ 
timo  rsspiro  •  /'  ultimo  fialo.  AeoKiliir  b 
derniers  soupirs  de  son  ami,  assittsrlsst^ 
uftimi  momenti^di  sua  vite.  — ,  enmus.iMK 
et  figure  qui  la  marque ,  sospiro, 

SOUPIRAIL. s.  m.  sorte d'ouTcrtnitptf 
donner  de  l'air  ou  du  jour,  spiraglis. 

SOUPIRANT,  s.  m.  fam.  amaBt,tff 
rante  f  innamoralo,  spasimante, 

SOUPIRER,  V.  n.  pousser  des  soopin.» 
pirare,  mandar  sospiri,  —  pour  unefiil^*'' 
sers  innamorato.  — .  désirer  ardemment,  i*^ 
mare ,  aspirare ,  agognare,  ambirs.  —.«mT 
rar  d*  amore  :  les  vers  que  soupirait  TM 
BolK 

80UPIRBUR,s.  m.  sospiratore, 

SOUPLE ,  adj.maniabJis  fle»ble,/toi^ 
ie ,  piegitevole ,  arrendcvolc.  — ,  }>ar  rapp^ 
aux  personnes  et  à  certains  animaux,  Aiirf» 
agile.  — ,  6g. docile,  ubbidiente, ecm/ie^ 
—  comme  un  gant ,  doeilissimo. 

SOUPLEMENT, adv.  avec8ouplesK,f<^ 
ghevoimente.  eon  docilild, 

SOUPLESSE,  s.  f.  flexibilité  de  corps.<' 
lità,  destresza,  — ,  flg.  docilité ,  sommutf^ 
rondiscéndenza.  Tours  de  souplesse,  m'^'^ 
ittti ,  artifizi  y  raggiri.  . 

SOUQUENILLE,  s.  f.  sorta  dicusa^^ 
te  la  usata  da'  eoechieri  ntila  steita. 

SOURCE,  s.  f.  eau  qui  commence i  loitt 
de  terre  et  endroit  d'où  elle  sort,  ««rji^ 
fonte.  —  ,  flg.  prineipio ,  causa,  erigi^^ 
style  coule  de  source ,  •  fluido ,  spenisMaf^ 
turale. 

SOURCIER,  s.  m.  ehi  présume  sofr*' 
sorgenti.  Peu  us. 

SOURCIL ,  s.  m.  ciglio  ,  sopreeiff^''' 
fig.  froncer  le  sourcil ,  aggrotlare  te  eigi^  . 

SOURGILIER ,  s.  m.  musedo  édief^ 
glio.  , 

SOURCILLER,  v.  n.  remuer  le  «wj^ 
muover  te  tiglia.  — ,  fig.  sans  sourciller,'^ 
botter  oceliio ,  intrepidtanente,  sente a^^ 
versi.  ^ 

SOURCILLER,  adj.  trou  sourdflfft' 
trovasi  alC  osso  coronale.  _^ 

SOURCILLEUX.  BUSE.  adj.  P* 
monts  sourciUeux ,  roches  sourdUencSi  v*" 


sou. 

têbtbnit  ûUm,  Tupi  orgogUatê,  th»  mUutc- 
eiano  il  cich, 

I  SOURD ,  S,  s.  et  adj.  soré0.  —  •  fig.  duro, 
inetorabih,  infUitiblc,  Faire  le  aourd,  laire 
la  lourde  oreille .  for  arteehio  ai  mereante , 
ntm  voler  eapir  qualeht  propotizionê»  Frapper 
eammeiin  aourd,  fam.  ékr  boti&maU  th  eieêhi, 
—,  des  choses  qui  ne  retentissent  pas,  tordo , 
9îito,  ivco.  Bruit  sourd,  bueiman-%^0,  mor- 
fiwrto,  romoreupo.  Lime  sourde  «  lima  sQrdaf 
$h§tum  fa  motlo  strepiio.  Lanterne  sourde» 
■v«c  laquelle  on  toit  sans  être  tu ,  /anlcnta 
sortfftf.  Menées  sourdes,  mane^gi  oeeulti. 

80UIIDAUD,  fi,  a.  fam.  qui   n'entend 
qu'avec  peine ,  iordastro,  alquanlo  tordo. 

SODRDELIMB»  s*  f.  espèce  de  musette, 
êomamuMù, 

.  SOURDEMENT,  adt*  d'une  manière  peu 
rMentissante,  tordamonîe»  — ,  fig.  d'une  mar 
nière  secrète,  cachée  «  toeroUmuniê ,  di  fuu- 
ooêto,  di  ioppiatto, 

SOURDINE,  s.  f .  ce  qui  <e  met  à  certaina 
instrumens  de  musique  pour  ep  affaiblir  le 
son ,  mrrdina ,  tardino,  — ,  montré  à  sourdine, 
orittolo  a  riptiitiomo  muta.  JL  la  sourdine,  fam. 
^ecuUamtmtê ,  di  toppiaito. 
^  *  SOURDRE,  T.  n.  sortir,  jaillir ,  tcatu- 
nro ,  sgorgaro ,  spieeiare, 

SOURICEAU  ,  s.  m.  le  petit  d'une  souris , 
iopinOf  topolimo, 

SOURICIÈRE ,  s.  f.  instrument  pour  pren- 
dre des  souris,  imppoU,  —  »  à  Paris,  nom 
d'une  prison. 

*  SOU  RIQUOIS,  E.  — ,  adj.  cho  riguarda 
«  Morel. 

SOURIRE,  V.  D.  torridoro,  sogghignaro, 
«^  à  quelqu'un  »  ghignaro,  mottrmre  col  tOT" 
riio  di  avar»  imUlligênta  eon.  aleuno.  Cette  af- 
faire ,  ce  lieu  lui  souriait ,  gU  ûndava  a  gtnio , 
gli  piaemta*  La  fortune  lui  sourit»  g&  ar- 

SOURIRE,  souais,  s.  m.  action  de  sourire, 
êorrito ,  ghigno» 

SOURIS,  s.  f.  petit  animal ,  «oreM ,  iopo, 
—  •  certain  muscle  charnu,  museolo  eamoso 
mtiaeeato  alla  giuntura  d' una  laeehetia  di  eat- 
irmîo  o  ùmiU,  — > ,  cartilage  des  naseaux  du 
dietal ,  frogt,  Chetal  souris,  poil  souris ,  eolor 
di  ëoreio. 

SOURNOIS, £, S.  et  adj.  morne,  fwar- 
«âaiM,  iaeiiumOf  oupo. 

SOUS,  prép.  qui  marque  situation  infé- 
rieure, dépendance,  temps,  etc.  MottOi  Pièce 
.ioventoriéesous  la  potle  A ,  sous  la  cotle  B ,  etc. 
'osser  noîatoA,  B,oee,^  prétexte  de  charité, 
^proHostç  di  tenté.  Plaider  sous  le  nom  de 
quelqu'un  9  a  nowèedi  ^uatehtduno.  •— ,  pour 
moyennant,  f  alla  «  ton,  medianlCf  purché. 

SOUS-AFFERMER ,  v.  a.  donnerou  pren- 
dre à  soiis-feraie ,  toUaffiUaro. 

SOUS-BAIL,  s.  m.  ^ubaffitiamento. 
SOUS-BANDE,  s.   f.   (chir.)    la  prima 
kemlét  eh0  si  applica  ntllo  fraiîure, 
SOUS-BARBE  ,  s.  f.  V.  sociaue. 
aOUS-GLAVlEU,  ^RE,  adj.  (anat.)  se 
ilit  des  mwdea  et  de» artères,  êucelavio. 
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SOUS-GOSTAL,  E  •  a^j.  («nat.)  dba  é 

SOUSCRIPTEUR ,  s.  m.  qui  souscrit  pour 
l'édition  d'un  l'ivre ,  foiartvanfa ,  atioeiato*     \ 

SOUSCRIPTION,  s.  f.  toterisiono,  ooito- 
êcrizione.  — ,  cautionnement,  totawitme,  tU 
curtà,  mallevadoria, 

SOUSCRIRE,  T.  a.  iotioterivor;  somi* 
vore ,  êcgnore ,  firmaro.  — ,  fig.  avec  la  prépw 
à ,  consentir,  approuver ,  «ecatuanlira,  a^/»iv- 

SÔUS- DÉLÉGUER,  t.  a.  Y.  seaatfU- 

eoaa. 

SOUS^DI  AGONAT,  s.  m.  lé  troisième  des 
ordres  sacrés,  tuddiaeomato, 

SOUS-DIACRE,  s.  m. êuddiaamo. 

SOUS-DOMINANTE,  s.  f.  ^fuarta  m>U 

det iono. 

SOUS-DOUBLE,  adj. /a  mald. 

SOUS-DOUBLE ,  ÉB. adj.  en  raison sous^ 
doublée ,  in  ragUmo  dollâ  radiei  ouaératOm 

SPUS-ENTENDRE,  t.a.  soUinitndore. 

SOUS-ENTENTE  ,  s.  f.  co«i  sottintêia. 

SOUSFERME , a.  f. sous-baîl, êottaffiuo. 
appalto,  " 

SOUS-FERMER ,  r.  a.  V.  soes-ArriaiiBR. 

SOUSFERMIER,  ÈRE,s.«,«a/yîiiai«re. 
SOUS.LOCATAIRE,a.  quisous-iotte,s«^ 

SOUS-LOUER,  T.  a.  subaffiilaro. 
SOUS-MAITRE ,  s.  m.  soltomautro,  ehg 

fa  la  voei  del  maottro* 

SOUS-MULTIPLE,  adj.  nombre  compris 
un  certain  nombre  de  fois  exactement  dans  un 
plus  grand ,  iotiomoltiplkê, 

SOUS-NORMALE.s.  f.  (géom.)  parUe  de 
1  axe  d  une  courbe  où  l'ordonnée  et  la  perpen^ 
diculaire  se  rencontrent,  toltomotmale^ 

SOUS-ORDRE,  s.  m.  celui  qui  trataille 
sous  un  autre,  $ott'ordino,  tubaltonw,  ueon- 
dario, 

SOUS-PERPENDICULAIRB.  s.  f.  «of/o- 
ptrpendieolar:  V.  toos-HOMALB.    . 

SOUS-TBNGENTE ,  s.  f.  partie  de  l'axe 
d'une  courbe  comprise  entre  Ixirdonnée  et  la 
tangente  correspondante,  toUotangenie^ 

SOUS-TEN DANTE,  s.  f.  (géom.)  ligne 
droite  tirée  d'un  bout  à  l'autre  et  l'arc  »  sol- 
iêudtnte^  aoitoàa» 

SOUSTRACTION,  s.  f.  sottrazioM ,  soi- 
troimento.  —  (arith.)  ,  totirasioM ,  diffklto* 

SOUSTRAIRE,  v.  a.  ôier  par  adresse  ou 
par  fraude,  MoUrarrê,  invotaro.  —  (aritb.),  re- 
trancher, toltrarrê ,  difaleare.  — ,  se  dérober , 
Mllrarcc,  cnvo/arac.  Se  soustraire  à  la  ttrannie,' 
liborartenê.  Soustraire  des  sujets  &  l'obéissance 
de  leur  prince,  Indurli  a  riboUione, 

SOUS-TRAITANT,  s.  m.  V.  aocs-na- 

MIBR. 

SOUS-TRAITER,  y.  n.  V.  souraaMaaJ 
SOUSTYLAIAB,  s.  f.  U^a  doit  equi-^ 
notio, 

SOUS-VENTRIÈRE.  s.  f.  courroie  atta- 
^e  par  ses  deux  cxUémiiés  aux  deux  timons 
d  une  charrette ,  dgnone. 

SOUTANE,  s.  l  habit  ecdésiasiîcTO,  wi- 

?o 


\ 
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iMà  «.^  i^.  j^renifè,  qdtlc^  là  tontillc, 
atbrMeehréf  iaseUtrê  io  ttato  uclêmMtîito. 
SOtlTàHËLLB,  I.  f.  pMîtè  «OtiUnè  ;  èoi- 

SOUn»  t.  f«  9<Miia«  qtie  doit  p«ter  lun 
te  cB|iifuy>ii8  pdur  hmdre  let  lou  ëg«int , 
tupplimtnto,  taldp  Hi  amtù,  •^,  paiement  fait 
poir  demetirer  qoftte  d'itti  reste  de  compte. 
•«M/tMiMM*  M/i^o  tfi  aMU9.  --  »  rttmnche* 
fMttt  fait  dm  le  ^  bas  étage  d'un  taisséau^ 

f/diiM  111  «fn  6««fiin«Nf0 .  nêtla  qualt  n  fin** 
dbM^M  /ir  />0lv«l«  f^  î/  èiif&UQ;  pagHirtM. 

SOUTBNABLE ,  adj.  qui  s**  peut  soutenff 
ti«r  dt  boniiH  raisons,  «bfflamfrl/i«  c^e  ai  pué 
êoHenerê.  — .  oui  M  ptttt  endurer»  êùffHbi», 
thé  H  pué  tûflHn* 
>    iOUTBN AN T,  I. m.  «R/VN^Mfa,  efNffo- 

«flaff# ,  r/»«  difende, 

SOUTÈMBMBNt» s.  m.  appui,  êutêffM, 
ûppùg§^iP9hiê{f0.  —  «  raisoAS  données  |)ar 
écrit  pour  soutenir  les  artldes  d'un  compté . 
difiê.  Myîbili  in  Sfeêa  pêr  $ùii$nêrtgU  ârti- 
eoU  4*  un  vintû. 

SOUTRFiBUB,  k  m.  efcl  «ot/fana  Mflivê 
luoghL  Feu  us. 

iOOTBfIJR .  T.  a.  >Mfini«f0>  reggtr0,  tip- 
fWkiétUtHrP^^têitétê,  éppoggtar0.  —le  faix 
daa  alTaireft,  p^Hûre  U  p#»o  ifo^A*  fl/r«»-«i  — . 
une  maison,  manttnere  una  casa.  — ,  setottrir» 
toceorrem,  ^utéH*  —  ,  affirmer,  Bffkrtfhûrt , 
mneriHé  — ♦  résister»  rtggère ,  t/unre.  Se  sou- 
tenir, rêggersl^  ftncni  fit ,  toittherti  InpMi, 
tt  fift*  tnanUnttii  in  btt9h0  ff ara.  Ce  discours 
ae  soutient  bien,  4  hen  eûndoUo^  à  êoêtwalû, 
— ,  sustenter,  tostenturé ,  afimefltara. 

dOUTËRilAlN,  E,  S.  m.  et  odj.  itfffer- 

SOtJTBRRÉ  «  if* ,  «dj.  têlîtirtûto.  11  ne  ife 
dit  «n  fran&iis  que  des  n*ui(s  cachés  sous  terre. 

SOyTlBN.  s.  m.  èOêUgn»^  «ppoggi9.  —, 
difesOf  proleziond ,  patroeinio, 

SORTIR AQBi  #.  m.  action  de  ioUtirer, 
irttvaiameni9 dei  itino i  are. 

SODTiRBR,  T.  a.  Uénstusèrdu  thi,  etc. 
êrâiMUindét  aintf,  eee» 

•  SOOTRK ANCB ,  s.  f.  ritordMia,  rimtni 

-  SOUVENIR  (SB)j  t.  f.  Heùtdaràt^  rftaà- 
venirsi,  rammentarûf  rimembtwf ,  fwrti  pH- 
ttNla.  —,  atôirsoln ,  «tfir  tar^»  •*-,  impers,  il 
masoUTient  d*af oir  lu,  mi  finrdo  di  évèr  fttâ, 
SOUVENIR,  s.  m.  fhêmoritt,  ra&rdà^  ri- 
^Mem^raiiaa.^tce  qui  rappelle  le  soutenir,!». 

gn9 ,  rttortfp. 

SOUVENT,  adf.  Hfréhfé,  tfitto. 

SOUVERAIN ,  s.  m.  cdui  en  qui  réside  la 
souveraineté  ;  idirati». 

SOUVERAIN  »  E,  adJ.  aéaHmto,  Ètiprêino, 
eeeelUnlô,  otiimo.  Jugement  souverain,  ^înr- 
dkiod^nttho.    ^      ^^ 

SOUVERAINEMENT  ,  adf.  s^vrlHia- 
menu  ,  eecetlentewtnte ^  al  sttprtmo  gradâ.  ^, 

SdUVBRAINETÉ,  S.  f.  autorité  suprême, 
sovnnità.  —,  état  d'un  MUTerain .  prtndpàlo. 
SOYtfUX,  BI)SB,Bdi.iiDetdoutcotnme, 


soie,  tetoto^  uioloto, 
SPAClBUSÊMBltt,  ftdt«  hlkt^b^a 

SPACIEUX  i  BVSB  i  «dj,  9pÊa»m  «M<K 

SPAOasSIN  ,  s.  m.  btelteuh  tpàimm 

SPADlIiLBi  *.  m.  l'aidepiqQeflujMdi 
l'hombre.  s^^fca»  tëuêà  i^M^hM 
«tH  aulfa  m  Unii: 

SPAGTBlQlîBi  ëdj.f.adalfsedaflSM 
%pàr^lrieù.  Bnlttlielion  feApUlieeËttliitilR 
part. 

SPAHI,  S.  iH.  ioldal  de  cMlèrîeellfh^ 
quici  »ptil, 

^  SFALMBII I  V,  a«  eoduita  èk  pêèm, 
ipûfmare» 

SPAiiTt  s.  m.  jlfalM  ekê  èttH pêtkfém 
étr  tnt^lfi, 

SPARADRAP,  »•  ok  toile  treffipêè  tau 
empMtre  fondu ,  tpûradrûpp&* 

SPARE,  1  m.  ^taea  icnÊçieù, 

SPARIES4  S.  f.  pt«  tMii»  tièmnm 

gêttû  ikldào, 

SPAHS^LB,  adj.  V,  ««Miai. 

SPARTE  ou  spAfcwoM,  s.  m.  plute  W 
OÙ  ftilt  des  eordagea,  des  nattes,  ipurtit, 

SP  ARTERIE ,  s«  fi  mtuttlactuft  diiptftt. 
Mhrkâ  m  ipûhtkii 

SPARTON ,  s.  m.  cordage  fait  dèf(«ll. 
AJHAi  dî  ifwim. 

SPA9ME,  ».  m.  9pêêim&;  9pm/tm,  tp^M 

SPASM001QUE,„adj.  se  dit  deiDOd«^ 
mens  coAtulsif^  et  deé  nmiédes  profim  au 
oonvnUions ,  tpaimodico, 

SPASMOLOOIB,  B.  f.  traite  itim^ 
«ions,  tbhê9^àf&gims  tr^UttlodéifeÉMuM 

SPATH  ou  srAi,  S.  m<  fde  110eui.)*il 
de  pierre,  piêirû  êhê  H  êfittdâ  fliHImêntê. 

SPATULB ,  S.  f.  Instrument  luaé  piri 
bout  et  plat  par  l'autre,  $patoh,  —  ,f 
tf*  an  âcieOé, 

SPATULER,  T.a.  t.  de papcl. iMiVÎ 
OMri  ûM  una  pêHSht. 

*  SPÉ .  I.  M.  iiiMfal*fifaiii/Ai  tÊttidhif* 
Pûrlgi. 

SPI^OI  AL,  B,  id].  êptûimhé  patMdi 

SPÉQi  A  LBMBNTi  id¥.  èpwlêHi^kf^ 
tieohrmente, 

SPÉCIALITÉ ,  s.  f«  êpétiàm. 

SPÉCIEUSEMENT,  adv.  iMiMmU»! 

SPÉCIEUX ,  6USB ,  adj.  qui  a  spp»^ 
de  vérité  et  de  Justice ,  ipêtiê9ù^  9pfmm»» 

SPÉCIFICATION,  I.  f.  îpétUpisU^^ 
dhi(n*i9hé. 

SPÉCI F IB  R  .V.  ft.  kpéMmt^i  diillÊp^^ 

SPÉCIFIQUE.  w$.  (iropre spécMMcrt' 

quelque  thoM,  $péeifitây  prpf/rhtpêtM^* 

tftiûfehe  «dttt.  DilTéreiHïe,  quallti  ^  rem^^J^* 

spécifique,  différente,  ^m«/«M,  êûcift^fP' 

Pesantehr  fipéi^ifiqtle  i  fhiai/d  tpttfét»  "> 

«.m.  (ihédO'^er^'f*.  . 

SPÉCI  PlQUBIfBllT»adv.iy9*4taiM 

particohniMUklë. 

SPKGTACLË,  s*  m«  réptiSéeutitièd  ^ 
traie»  fi  tout  objet  qui •ttire^leife|tfd»ii«' 


sra 

U^ùam^êpêUtnêi^  Atte*  ie  ûotimtf  éû  ipec- 
tacle,  euere  etpoito,  êsporti  €gti  œeki  tki 
pmhèimÊ.  Servir  de  a{)eclacle,  en  maoTaise 
part ,  servir  di  rUatû,  rendent  C  oggetio  éetle 
Hge  éri  pmèbiie» ,  9auirô  U  tmnttiko  di  pitutta, 
servire  di  timbello, 

ftPEGTATBVR*  TRIGB,  s.  qui  tsi  prê- 
tent à  un  spectade,  epetîmtotm^  spêHeârim. 
— ,  fie.  oturvettm^  »  ieMiimonw* 

SPEGTRB»  %.  m.  faiktûnie,</9tNfo,  fm- 
iatma,  fantasima^  tarvay  ombrû^  •^,  per- 
sonne fort  grande»  bave  et  maigre,  fkniaêma, 
M»m9  fammamanftf  metgrOk  -^  (pbys.) ,  tmaee 
qne  forme  sur  le  mur  la  Inmière  après  aT«r 
traversé  le  prisme ,  tpeUwùi 

SPâQULAlRB.  ndj.  «r/a  di  fart  epeuki. 
—  ,  pierre  composée  do  feniliets  brilians  et 
•  tnnspnmis .  f ^  ecoèma» 

SPECULATEUR,  s.  m.   Y.   oasasva- 

SSOB. , 

SPËCULATJF,  IVB ,  o^j*  êpêêtttêtiwa.  — . 
Si  m.  tpeetilativo ,  potitieo. 

SPBOULATrON.  s.  f.  êpètukUibhê.  — , 
ûitervaxione.  — ,  teorim, 

SPÉCULATIVE,  s.  C  eputêiêiàté. 

SPÉCULER»  T.  a^obsertercttriéittenient, 
ioeeuldrt ,  osMervare,  — * ,  ▼•  n.  méditer  atten- 
tiTementft  êpêadûrê ,  mêditmre  ûUetkiamenie. 

SPÉCULUM  OCULl,  orcâi,  ahi,  oaia, 
••  m.  instrument  pour  tenir  l'oeil  onvert,  poor 
dilater  le  vagin  et  la  matrice,  Tanos,  pour  (or- 
-  oer  Uii  malado  à  ouvrir  la  boucbe,  spetoh, 

SPÉB  ou  GÉriB ,  s.  f.  bois  d'un  an  ou  deuy, 
éiseo  dti  primo  o  déi  emandù  anno. 

SPEliGULE,  s.  r.  plante«  V*  aspAioooita. 
.  SPERMATIQUE^  a4j.  qui  concerne  la 
semence ,  spermalieo, 

SPBRMATOQÈLB,  I.  f.  ftttsse  hernie, 
iporma/ofels. 

SPBRMATOLOOIB,  s.  m.  traité  du  sper- 
-tte,  npermfitotaMUt  tmUato  ml  etnm  oiiSma/e. 

SPBBMATOSE,  s.  T.  produzionê  deih 
epermm» 

SPERME  I  s*  m*  sperme» 

SPH  AGÈLB ,  s»  m»  mortification  entière  de 
q«elqo|Mpartie  du  oorps ,  sfiieeh, 

SPHÈNE,  s.  f.  pieirû  trisMUexeta  emk  di-- 
osf  îoni  9hKùÊtê* 

SPHENOlD  AL ,  B ,  ad>  tdê  spetta  aiV  otm 

SPHÉNOÏDE  ou  BASiLAUB,  a.  n.  non 
#«in  des  oë  de  la  tète  »  sfknoidi, 

SPHÉNO-MAXILLAIRB,  adj.  eh'  é  ira 
,  fweeê  âfenôiée  a  t  oeto  mm$eeikt9, 

SPDÉNO-PHARYNGIBN,  s.  m.  muade 
fii  seH  è  la  déglutition ,  sfenofiktingetK 

êPHÉRB,  s.  r.  tories  soliae  parfaitement 
i^d>  efifmt  eêtpp  etOdo  ptrfeitamenié  ro- 
tonde, —  a  miUaire ,  s  fera  armiltare,  —  •  la 
'*diapD4(lKNi  dn  del  sonaot  les  cerdes  qo'on  s'i- 
tnfegnitf*  Bfnm  ertoif a.  -^ ,  étendde  de  poutoil*, 
*4e  talenit  de  génie,  etc*  eferm%  sfnfo,  grmda» 
•  So^if  desn  sphère%  uuir  éei  sao  finfo,  fkt 
pfHè  «*a  «ON  t€imp9rta  ia  propria  ^mditwtm^ 
^SPHÉRICITÉ»  s*  fî  qualité  de  ee  qui  eit 
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SPHÉRIQUB,  a4j.  ijui  est  rend  rnmme 
nn  globe .  qui  appartient  a  la  sphère ,  tforico , 
iferaioé 

SPUÉRIQUEMENT,  adv.  en  forme  sphé- 
rique,  sfericamente, 

SPHÉRISTEnE ,  s.  f.  t.  d'antiq.  lieu d^- 
tifté  au  j«çu  de  paume ,  sferistario. 

SPHERISTIQUE,  adj.  sfèrUtko^  appar- 
ianêHiê  agU  esetciej  del  giuœo  deUa  palta. 
L'art  spliérislique ,  Ai  sferistiea, 

SPHÉROÏDE,  s.  m.  corps  solide  dont ]a 
figure  approche  de  relie  de  la  sphère,  t/eroide. 
SPHÉROMÀCHIR,  s.  f.   exercice  de  la 
,  paume  •  du  ballon ,  tferomaehla, 

SPH  I NCTER,  s.  m.  (anat.)  muscles  qui  ser- 
vent à  resserrer  des  parties,  «/fanera. 

S  PH I N  X ,  s.  monstre  fabuleux ,  ffinge*  ^ , 
epteie  di  eeimmim,  — ,  nome  «f  Miof Cf ,  di 
pianta, 

SPHTGMIQUE,  adj.  cK  é  relaVwo  al  polso. 

SPIGA ,  s.  m.  (chir.)  sorta  di  faêciaiurûja 
fsggia  di  spiga. 

SPICILÉGB.  s.  m.  rccueU  de  pièces, 
d'actes»  spiûlegio»  raecolta, 

SPINAL,  B,  adj.  (anat.)  ehe  appariimo 
alla  spîmm  dorsale» 

SPXNA-VBNTOSA,  s.  m.  carie  inierne 
des  os,  npina  ventota, 

SPINBLLE,  adj.  rubis  d'an  rottge  ptfle, 
tpinella, 

SPINOSLSMB,  s.  m.  système  etdocirÎAe 
de  Spinosa,  spinosUmo* 

SPINTUÉROMÈTRB ,  s.  m.  etromtnio 
par  mismrar  la  feraa  dette  eetHiitlê  elettrie/tê» 

SPIRALE,  s.  f»  ligne  courbe  qui  monte  en 
tournant  et  en  s'éloignant  de  son  oentn,  epi' 
rate.  --,  adj.  ligne  spirale,  montre  à  report 
spiral,  spirale,  fatto  a  spire, 

SPIRATlOlf ,  s.  f.  il  n'at  d'onte  que 
pour  exprimer  comment  le  Saint-:Esprjt  pror 
cède  du  Père  et  du  Fils*  spiragione, 

SPIRE ,  Sé  f.  chaque  tour  de  la  ligne  spî- 

le,.#Mni. 

SPl  HÉE ,  s.  f.  génère  di  roeaeei. 

SPIR1TUALI8AT10N,  s.  f.  (chim.)  vo- 
latilisation  des  corps,  spiritaettiaaaeioneé 

SPl  RITUALISER»  ▼.  a.  raffiner»  fwfft-^ 
narot  ridurre  in  eesfnwa  an  eorpo  mitto, 

SPIRITUALITÉ,  s.  f.  théologie  mystique, 
spiritaaiità. 

SPIRITUEL.  ELLE.  adj.  spirHaate^  mi. 
torporeê.  — ,  epiriioto,  in/fêgmeo,  aieeen.  —, 
spiriiitale ,  divoto.  — ,  opposé  à  temporel  «  a/iiV 
riîuale,  -^ ,  par  opposition  à  littéral ,  aké^O" 
rieo* 

SPIRITUELLEMENT,  adT.  afee  esprit* 
spiritosamente  t  vivacemente,  ton  epirito,  «^^  ' 
en  esprit ,  tpirUaaknanie ,  in  ispifitû* 

SPIRITUEUX»  BUSE,  «4.  qui  estttia- 
\i\ ,  spiritoso ,  votaiiU.  \ 

SPITHAME^  6*  L  mesure  cbs  lés  Orcrs, 
spHaoÊm,   ^ 

$PIZAKTE,s.  m.  ueeelhdi  rapinaahetm 
difàt  a^èla  e  delta  eparvioro.  \ 

«PLANCHNOLOGIE,  ».  f.  (anal.)  trliiié 


des  yisoÉMSr  apianeiioiàgéa. 
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8PLEBN,  ».  m.  (mot  asdait,  da  grec  $pUn, 
la  «le,  proD.  tpline)  prohnda  melfneonia^ 
dUgutto  éelta  rita ,  stato  ai  amsttntione» 

IpLÉN  algie  ,  s.  f.  i  nuiii  délia  mitta, 

SPLENDEUR,  8.  f.  ipiûndore^  magnifia 
eenta ,  pompa ,  luitro. 

SPLENDIDE,  adj.  spiendido,  magntfità, 

rëggtardevoh, 

SPLEPiDlDEIiENT.adv.«f»/«fM/i</«»MNif, 

sanluosamanU ,  magnipeamenU ,  s^nsa  rt- 

sparmhf     , 
SPLENÉTIQUE.  adj.  attaqué  d'obslruc- 

tioi»  à  la  rate,  tpienctteo, 

SPLÉNIQUP .  adj.  qui  a  rapport  à  la  rat«, 
tplenieo  ,  ehe  app^rtime  alla  milza. 

SPLÉNITIS,  s.  f.  inflaflnination  de  la 
xate,  inpammationt  dtlla  miha, 

SPLBN ICJS ,  s.  m.  paire  de  muscles  exté* 
rieurs  de  la  tête .  tpltnio. 

SPODE  ou  TCTiB ,  s.  f.  oiyde  de  zinc ,  êpo- 

SPOLIATEUR,  TRICE.  s.  celui,  celle 
qui  spolie ,  $pogliatorê,  tpogliatrlee. 

SPOLIATION ,  s.  f.  (i^raU) tpoglianiento, 
privations, 

SPOLIER ,  Y.  a.  spogitare ,  privare, 

SPONDAlQUE,  adj.  de  spondée,  êpim- 

dateo, 

SPONDEE,  s.  m.  pied  dan»  les  vers  grec» 
et  latins  com[)osé  de  deux  syllabes  longues, 
gpondio. 

SPONDYLE ,  s.  m.  ferlèbre  du  dos ,  spon- 
dilo,  fpondulo.  —  (hist.  nal.) ,  *pwia  di  eon- 
ekiglia  ,  tortn  d' otiriea ,  nome  it  insatto» 

SPONDYLOLITHE,  ».f.  Yerlèbre  fossile, 

spondilolitû. 

SPONGIEUX,  EUSB,  adj.  poreux,  «pu- 

gnoso, 

SPOUGITE,  s.  f.  pierre  très  poreuse,  tpon- 

gite, 

SPONTANE,  BB.  adj.  ipontaneo  .  volon- 
■tario.  Plante  spontanée.  cA«  vioae  da  te,  Mou- 
vem(*ns  spontanés ,  che  ti  fanno  tensa  il  eon- 
eono  délia  volonté, 

SPONT  A  N  ÉTTÉ .  ».  f.  qualité  de  ce  qui  est 
spontané,  epimianeità. 

SPONTANÉMENT.  adT.  tpt^ntaneamentû. 

SPONTON.  s.  m.  V.  asiroRToa. 

SPORADE  ou  sPAisiLB,  adj.  se  dit  des 
étoiles  épurses  hors  de»  constellations,  tporadi, 
ftelle  sparte, 

SPORADIQUB.  adj.  t.  opposé  à  épidé- 
fliique ,  Mporadico. 

SPOUTE  ,  s.  f.  certain  panier,  tporta, 

SPORTLLE,  s.  f.  présent  que  les  Romain» 
faisaient  au  peuple,  sport ula.  '-',  espèce  de 
iMmier,  êporletla, 

SPUMOSITE.  s.  r.  epmmotità, 

SPUTATION  ,  s.  f.  crachotement ,  h  spu- 
tare, 

SQUALE ,  ».  m.  ^sn«ra  di  pêtei, 

SQUAMMEUX,  ECSE,  adj.  iquamûso, 
TtèagHoto. 

SQUELETTE,  s.  m.  eeheleîro ,  earrome, 

SQUILLE .  ».  f.  t^fuilta ,  tptcie  di  eipûlla, 

SQUTNANGIE,».  L  V.  ibqvikawch. 
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SQUIRB  •  BSQom  oa  obiva  ,  »•  f.  tpiékS 
ialtapariglia» 
SQUIRHB ,  s.  m.  tumeur  dore  et  bob  te- 

lottrcu»e,  êeirro, 
SQUIRREUX ,  EUSB ,  adj.  tuoMnriqiw- 

leuse ,  tumort  teirroeo. 

STARILITÉ.  a.  f.  tUbitUà,  ftmuMU, 
mkkatan  todasta,  — ,  fig.  eoMaasa.  Amir 
droit  de  stabilité ,  pêmutamto* 

STARLB,  adj.  «<a6il»,  fermo^  mM.*. 
fig.  eoêtatée, 

ST  AGHIS ,  I.  f.  aorte  de  plante,  tiaakù 

STADE ,  s.  m.  carriive  pour  la  coaneéa 
le»  Grec»,  et  mesure  itinéraire  de  i»S  pv 
géométrique»,  ttadio, 

STAGE,  s.  m.  reûdanta  di  an  nnevûea»- 
nieo.  -* ,  noviaiato  d^  gtovani  avvoeeti 

STAGIER,».  m,emwnieochûfalamH- 
ndenao» 

STAGNANT.  B  .  «dj.  itagnwnt», 

STAGNATION,  ».  f.  #Ca^Mi«ala,  rcitt- 
gno, 

ST ATMBOUG ,  a.  m.  espèce  de  cbèrre  i» 
Tage,  ttambeeeo^  ibiee. 

STAL AGTITB  ,  aTALAGmn  ,  ».  f.  eo»- 
crétion  formée  par  l'eau  dans  le»  soulCRibs, 
iialattito^  stalagmite,  * 

STALLE ,  ».  m.  au  sing.  cl  f.  au  pi.  qw 
.  il  est  ,»uivi  d'un  adjectif,  siège  de  bois  (dM 
.dans  le  cbceur  d'une  église  ou  dan» le»  théaiia 
sodia  fissa ,  poslo  fitso. 

STAMINAL.  £,  adj.  de  l'étamiae.  T.a 

mot. 

STAMINBUX ,  BUSE  »  adj.  à  Imp» 
étamine».  V.  ce  mot. 

STAMPR ,  ».  f.  Vintwvalh  ^aMsm 
aW  altra  nelle  mine, 

STANCES ,  s.  f.  pL  ouvrage  coapoié« 
plusieurs  coupleU ,  stanze.  —  •  stng.  dn^ 
strophe  de»  »tancf»,  sîanza ,  strofk, 

ST ANGUE ,  ».  L  t.  de  bla».  fusiê /  »»> 
oorOm 

STAPII YLE ,  s,  f.  la  luette,  /'  ugoU,    . 

STAl'UlLIN.  ».  m.  espèce  d'iasecteqn 
Tit  sur  ie^  fromms  •  stafitino, 

STAPUlSAIGREounaaEAOïroux,!.!' 

siafisfigra ,  stafixteea, 

STAPHILOME,  s.  m  petite  tumcar^ 
s'élève  sur  la  cornée  »«£«/i/ii»i«ia. 

STAROSTE  ,  ».  m.  qui  jouit  d*uoe  H^f 
atie ,  starastfi, 

STAUOSTIE ,  s.  f.  fief  fat»ant  partie  » 
ancien»  domaines  de  Potogoe.  êtarastia. 

STASE,». f.  séjour dttsangoodtfbaaeiiS 

ristagno  d*  umari, 

STATHOUDER,  s.m.  mot  holland»i«f> 
signifie  amiral  et  capitaine  général  t  iteisér' 

STATUOUDÉBAT ,  ».  m,  digniUfiét 
ioder,  i,       .    ^ 

STATION  ,  s.  f.  pause,  t.  ecd.q«i.«J 
de  certainca  églises  où  l'on  va  gagner  les  la^"* 
gences,  stauone.  Faire  une  station,  àt^  '^ 
style  fam.  fur  una  fermata  in  qaakhe  '•Jg'| 
riposarvisi.  Donner  une  station  à  on  pf^ 
teur,  nominar  per  prtiieat^ro  d'an  jw*^ 
o  d'  una  quartsiman  —  ,  Téta»  tfonepaP* 
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toHqii*i9e  parait  n'tviiDoer  fii  ne'reoukr  àma 
k  zodiaque .  ttatUmê. 

STAT10!lll  AIHB .  ad],  il  se  dît  d'une  pla- 
nète qui  semble  immobile,  «/asiiimnttf.  Solaâii 
Mationnaires  chez  les  Romains:  fièvres  stalion- 
naires;  Hottonari,  êtatitmaris ,  ehe  rêtimiû 
moito  in  un  lu^go, 

STATIONNAL,  B.  adj.  oà  l'on  (ait  des 
stations ,  iUwionalé, 

STATIQUE ,  «.  f.  science  qui  a  pmur  objet 
réqnilihre  des  rorp«  solides,  «fafÎM. 

STATISTIQUE,  s.  f.  science  politique 
tfî\  fait  connaître  tes  richesses  et  les  ressour- 
ces d'on  ^lal ,  itatîêliea. 

8TATMBISTRB ,  s.  m.  dans  plusieurs 
TÎlles  d'Allemagne  »  govtrnùtnrt  mumeip^le, 

STATUAIRE,  s.  m.  timhtarUi,  f  ta>Udi 
fort  statue, 

STATUE,  s.  f.  «tofifff.  Il  se  dît  au  fig*  des 
Yeesonnes  sons  action  et  sans  mouTement. 

STATUER.  ▼.  a.  (prat.)  ttatuirê,  dc&bû* 
rarêi  ordinart»    ■ 

STATURE ,  s.  f.  la  Uille  d'une  personne , 
ttatmro» 

STATUT,  s*  m.  règlement,  itatuto. 

STAUROTIDB,  s.  f.  pierre  cruciforme» 
pîetra  çhe  hû  ferma  éi  eraee. 

STEATITB.  s.f.  marne  très  fine  et  feoil- 
Xtiéù^Mteatite. 

SliÊATOCÈLB.  s.  f.  tumeur  du  scrotum, 
rteaioTéfie, 

SI  ÉATOME ,  s.  m.  tumeur  dont  la  ma- 
tière reftscmble  ^du  suif,  iteûtoma. 

STÉGAROGRAPHIB,  s.  F.  art  d*^crire 
tàk  chiTres  et  de  les  expliquer,  Uegênogropa^ 

STÉGAN06RAPHIQUB ,  adj.  stegmo- 
grafito, 

STEGlfOTIQUB .  adj.  attringênte. 

STELLAIRE.  s.  f.  plante.  spêeU  di  ga» 
fûfono» 

STELLIOfV ,  s.  m.  espèce  de  lézard .  Miel- 
Ihtiê,  iarantoh. 

STBLLIONAT,  s.  m.  action  de  Tendre 
ou  bypotéqucr  un  bien  qui  ne  nous  appartient 
pas ,  siêtttonato. 

STELLION'ATAIRB.s.  ooapablede  stel- 
lionat.  »Wtiimmfmriê. 

STiiNOGRAPHE ,  s.  m.  ttewogntfo. 

OTÉNOGRAPUIB ,  s.  f.  art  d'écrire  en 
abrégé ,  ttMgmfia, 

STBflTB ,  B,  adj.  (peint.)  stm^ttii». 

SIHBRE,  s.  m.  mètre  cobe.  iteiv. 

STÉREOGRAPBlEs.  f.  art  de  repréieii- 
'  ter  les  %oKdes  sur  un  plan .  êtereogrefiû» 

STÉRÉOGRAPHIQUB,  adj.  stêreogrm- 

STARÉOMÈTRB,  s.  m.  instrument  pour, 
mesurer  les  wH«les,  itênotmiro^    >• 

STBRBOHtiTRIB .  s.  f.  la  sctenoe  de  mo- 
'Snrer  les  soKdes,  >tgi(seiwalr<e. 

STÉRÉOTOMIE ,  s.  f;  Ktieneadela  coupe 
'  éei  soKdes.  «rersatointa. 

STftiiéOTYPB ,  a4i.  stwêeH^. 
^  STÉRBOTYPER.T.  a.  (impr.)  emgUv 
*  In  formé  solide  ûmU  tk*  er«  prima  eompwto 
€on  earalHtl  wuiUi^ 
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STEREOTYPEE .  s.  f.  art  de  fttéràltyper. 

STERILE»  adj.  9têril»,'mfruiiuo90^info^ 
eondo, 

STÉRILITé«  s.  f.  stêriliUf  aridUà.  — 
de  nouvelles,  de  pensées,  iterilité,  itumttiitatf. 

STERLING,  s.  m«  monnaie  anglaise, 
ttertino. 

.  STERNE .  s.  m.  ou  ■laoaaau.B  n  MaA,s,f« 
sfeni«. 

STEREUM  »  s.  m.  os  dtt  derant  de  la  poi* 
trine .  $tmmo, 

STERNUTATIF.  IVE»a4j.  Y.  SHanv- 

TATOIXC. 

STERNUTATOIRE .  s.  m«  et  adj.  ce  qui 
excite  l'éternument  »  ttumutatorio, 
.  STIRIÉ.  ÉE ,  adj.  (du  lat.)  se  dit  des  re- 
mèdes tirés  de  rantimoine ,  ttibiato* 

STIGMATES  ,  s.  m.  pL  mafqnes  des 
plaies,  stimité,  ttimaU. 

STIGMATISE,  EE,  adj.  ttimatixtato. 

STIGMATISER  ,  t.  a.  sêgnar  aleumo  aq« 
forro  em/do. 

STIL  DB  GRAIN,  s.  m.  gialh  di$pim 
têrvino» 

STILLATION,  s.  f,  fillration  de  Veaiit 
êiiltiuiimô. 

STIMULANT,  B,  adj.  itimoùmtê. 
.   STIPENDIAIRE,adj.  f/i/MiMrîai^ 

STIPENDIER  ,  T.  a.  stipêmdiwre^  tmerea 
êmOMoIdo* 

STIPULANT ,  E .  adj.  (praL)  êtipulente. 

STIPULATION,  s.  f.  dattse  qui  entra 
dans  un  contrat,  stipulationê, 

STIPULER,  T.  a.  iaire  une  stipulation, 
tliputare ,  for  ecntmtto, 

STOlGIBN  ,  ENNE.  adj.  nom  d'une  secte 
de  philosophes,  stoieo,  —  «  homme  ierme, 
sévènpe ,  mébranlable ,  stoieo ,  eer. 
•  STOÏCISME,  s.  m.  philosophie  drs  sloî* 
ciens.  itoicismo,  -».  fig.  teverité  t  muêterità  , 
formczxe» 

STOIQUE.  adj.  qui  tient  de  l'insensibilité 
de  la  fermeté,  ttoiee,  tatdQ* 

STOlQUEMENT,adv.  en  stoïcien,  tteiet^ 
mente,  nlla  ttoica, 

S  rORFlCIlB,  s.  m.  poisson  salé  et  séché, 
et  plus  particulièrement  morue  sèche,  tîoceo" 
fisse ,  psice  be$tane» 

STULIDITÉ,  s.  r.  peu  vA..stetidità. 

STOMACAL ,  E .  adj.  qui  fortifie reslomac, 
stomacels, 

STOMACHIQUE,  adj.  oui  appartient,  qui 
■est  bon  à  Testomac ,  itemaehieù^ 

STORAX  ou  STYEAX,  s.  m.  espèce  de  résinç, 
jioraes* 

STORE,  s»  m.  espèce  de  rideau,  fl«^ 
déUc  emrretste  e  siwUK, 

STOURNE.  s.  m.  et  tTOuaaxixB,  s.  f. 
Y.  lÊTOoaaBÂii. 

STRABISME,  s.  m.  (méd.)  eequi  rend 
louche ,  strabisme. 

STRAMONIUM ,  s.  m.  sfrentonio. 

STRANGULATION  ,  s.  f.  étranglement  t 
êhoMsatara^  strengeiamente, 

STRANGURIE.  s.  f.  envie  fréquente  et 
involon  taire  d'uriner,  étranger ia. 


i6g 


srv 


STRAPASSONNER  ,  v.  a,  peindre  gièi» 
slèrenent ,  éipigminf  aUa  groua, 

STRAPONTIN,  s.  m.  Mécegaroi,  êcm^ 
MlH»,  iêéilê,  — -,  t.  demav.  V.  havac. 

STRAS,  s.  m.  composition  (|Ui  imita  im 
diamant ,  éimimmt^  âHifètUéê. 

STRASSE,!(.f.  rebut delasoie,  borrmdimiêê 
"  •TRATAQÈME,  s.  m.  rusa  de  guerre  r 
stratagemma,  inganno,  ghermimih»  — >,  fig» 
ftrùîagêmmn^  étlmzm, 

STRATÈGE,  s.  m.  gênerai ûtenietê. 

SYRAl  É:t,IQUB,  $,ï.fûH0  étgU  Unia- 
gêmml  délia  gnmrm, 

STRATIFICATION,  s.  £  t.  da  chimie, 
$lratifieatUm0* 

8111  ATI  FIBB ,  V.  a.  arranger  par  couches 
des  substances  dans  un  Yaineau ,  etrmiifiemr^ 

STRATOGRATIB,  s.  f.  gwmrmo  miUimre, 
Fenns. 

STRATOGRAPHIE,  s.  f.  duêfhium  ék 
^tmio  tompene  mn*  armûUu 

STRÉLITZ ,  s.  m.  nome  d^  un  corf  d^  «h 
fimfêrUidi  UMêêvUi, 

STRI60RD .  s.  m.  t.  demar.  opposée b»> 
bord ,  pàggiû ,  M  ptkrte  dmlra  dêllm  iiava. 

STHIGT ,  B ,  ad.  t.  usité  au  moral ,  êtneUo, 
jpreetM',  rigwût». 

STRICTEMENT,  adv.  ttreHamenf^wim 

gÛtOttt  fiMM  te» 

'  STRli ,  ÉB ,  adj.  orné  da  eannelure,  ea- 
nataiOf  aecanalûH  ,  tiriaio  :  colonnes  striées, 

•  STRIES ,  s.  f.  plur.  ilets ,  firia,  leanate- 
ture ,  uannellamtnii, 

STRIGILLB  )  s.  f.  instrament  pour  racler 
la  peau  après  le  bain ,  ttregghim. 

STRIURES,  s.  f.  pi.  cannehiral,  «frit, 
icanalature, — «  la  rayure  des  coquillages,  sCrûi. 

•  STROBILB ,  s.  m.  V.  cèna. 

*  STROMATES ,  s.  f.  pi.  mélanges,  mk^ 
rèllanea, 

3TR0NGLE,  s.  m.  ver,  hmhrUolungê^ 
'hmêo  ehê  ti  généra  nôgl'  intestini. 

STROPHE,  s.  f.  couplet,  Mtffa,  êiûmmm 
^i  rer$h 

STRUQTURB,  s.  t  etraitura,  eontiruê^ 
lurUf  fabbrica,  magUUrû,  — .  au  ig.  d'un 
discours .  d'nn  poème,  eostruzi<mê  dTun  di' 
'Searso,  d^un  ffoema- 

STRIGE,  s.  m.  V.  tampiii. 

STUC ,  s.  m.  sorte  de  mortier,  «Caaf#. 

STUCATBUR,  s.  m.  i|ui  travailla  en  sluc , 
•ffliroMlora ,  ehe  hvem  (n  alsaea. 

STUDIEUSEMENT,  adv.  ttudiosmmmtté, 
éiligeniemtnU ,  aeeuntiamentêt 

STUDIEUX.  EUSB, adj.  ttuàioio» 

STUPÉPAQTIP,  adj.  m.  (roéd.)  remède 
qui  endort  les  parties  malades,  ttupejkttivo 

STUPér ACTION,  s.  r.  (méd.)  «fiifM/a. 
tione,  tnttrizuimento.  — ,  êtuperû,  êorprêeti, 

STUPBFAIT,  B,  adi.  fam.  stapefatiù, 
'torpreté,  $hêhNHtû,  ttûrisipi  ail&niiê* 

8TUPÉFI£R*v.  a.  fem.  wtupefare,  âiard^. 

STU  PBU  B .  s.  f.  engourdissement ,  tiupore, 
intormeniimmt€f  miêrUtimmio» 


3rar 

hrdot  alloeeo,  stordilo, 

BTUPIOBMBNT,  9âw.  ^îupkktmlr. 

fiTUPIDiTi.a.  f.  Mupidiié, 

6TYLB ,  s.  m.  chei  les  anciens,  forts  èi 
Minçoa  avec  la  pointa  duquel  on  écrÎMitist 
des  tablettes  enduites  de  cire,  §tiU,  «lifo.9*i 
aiguille  d'un  oadraa  soUire  •  ^§9,  -r",  mnikn 
de  composer .  d'écrire ,  *U(ê»  «<••  ma&ièiséV 
gir,  da  parler»  êtikt  modo ,  «of (aaïf.  Il  Mn 
bien  qu'il  change  de  style .  êgli  Im  de,  emkm 
ten»0  di  vUm  9  mode  jCi  vîaaff , 

ST  YLBR ,  w,  a.  fam.  wmzétgn,  ^ddettmtt 
ammeettrare,  istruire, 

STYtBT.  s.  iB.  sorte  M  poipMrd.  ifHh 
pugnalê» 

STYLOBATB.  s.  m.  piedestsi  dVns  o 
lonne,  piedestallo  ,  piedistalio, 

STYLOYDB«  adj.  «n  ferma  di  ffMi. 

STYPTIQUB,  ft,  m.H9t^  fUiU», u^ 

STYRAX,  s.  m.  V.  stmax. 

STYX,  s.  m.  a«uYe.<les  eafsn  fskiklo 
poètes ,  Siige. 

SU.  8UB,  paK.«svr«lp.V^AYou.Il^ei^ 
ansuhsl  •  dans  celle  phraseptaveib.  an  va  et  •> 
su  de  tout  le  monde,  a  tUUt  #  mpaU  di  taK^ 

8UAQB ,  a.  m.  outil  de  sermrief,  dtckso- 
dronnier,  etc.  stannello, 

SUAIRB ,  s.  m.  drap  mortwtvs,  iv4in»- 
Saint  suaire,  ilSS,  Sudario,  immagmêM 
SS,  Sudario,  • 

SUANT,  B.a^fwîCfiOto. 

*  SUASION ,  s,  r.  Y,  rMaaaaiov. 

SUAVE.  «ij,tadttdesodeun,soa»f.|Mli' 

SUAVITÉ;  s,  r.  «Maifd,  gkfimidUà' -".t- 
de  spiritualité ,  soavifà ,  doteezxa  ipiriunk» 

SUBALTERNE ,  adj*  Mabocaonné  à  «■ 
antre  «  êvkaitermo,  i n^ar^ola, 

SUBDÏ^LÉGATION,  s.  f.  suddekg9$im 

SUBDAlÉGUÉ,  s.  m.  $Hfid^gehh 

SUBDELEGUER,  v.  a.  dooaar  l  Vfà 

2tt*on  une  partie  du  pouviolr  qi9  o»  »  c«  «vt> 
'une  délégation ,  eumdalêgam, 

SUBDIVISER,  V.  a.  divisa)?  tm  fn^ 
d'oa  tout  déjà  divisé*  ri«M»Mna> 

SUBDIVISION.  s.r.  sa^wMfanf. 

SUBHASTAT&Olf,  a,f.  ^ente  piAM 
an  plus  offrant,  $uÂait^$9§,  vméi^*»^ 
eafUo. 

SUBii ASTER.  ▼»  a.  $aég9i4r$0  Pmt^* 
irombm,  aW  inatnia^ 

SUBINTBANTB,  ad|.  fièvra  aahi9lMt<« 
une  fièvre  dont  «n  aocès  opaMnanes  «vsvt^* 
le  précédent  loil  fini ,  f^b^  Hèanlrm^ 

SUBIR .  V.  a.  essere  attoggeitetOt  tdlt 
paeUh  Subir  la  paioe ,  In  qqenkns ,  l'e«i«^* 
portar  la  pmm^  Hivt  /HMla  «//«  <#Ksi*' 
al(  êiotné,  -*«  t.  de  ftU  snhir  i^nUirip' 
toire .  eomparir  daemmH  4i  giâdim*  fitp^^ 
ai  eua  iniêrfOgêHtrh, 

SUBIT,  £,  adj.  praaspl.KNid^in*  '^99^ 
vi$o .  «If Relapse ,  taptmUnûn 

SUBJONCTIF, a.  m. #a%'fiif«r#'    ^ 

SUBJUGU)ÎB,r.a*aairs«M»  éM^ 
vineere,  — ,  topereliiare  ,  iêptfOPÊâ 
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klimaùonê» 

SU&LIME,  ^«  iubjimf^  a/<o,  «f|im^<« , 
#I|W(«*  -**■  MO  de  d«a^  bmi^çUis  péçhi«M|iri 

^  m.  le  sublime»  «/<fii(imc. 

inercure  .*  solimato. 

SDBUHEMWT»  adT«  9Mkièmmm(9.  «/• 
SUBLIMER,  Y.  a.  (c^ioi.}  voUtUuer,  i«< 

SUpilMITÊ.  lu  (  4¥klim!u,  aitaz^, 

$UeUNpU4(«,  E.  «Ai,  placfi  MU»  l4  Iw- 

SUBLUNAIRB.  «dit  qvi  est  lar  1«  Um 

.9V  d4DftlR>n  alinoipbèrç»  9iUiinan,$nhUpMr^ 
SUBMERGER ,  r.  «•   inondar ,  oouvnr 

SVB^m&AUV»  «dj.  (bpl.)  puiiMa  »  MÎ 

9CBUERSI0?) ,  A,  C  ffmafarfHnip. 
SUBOOÛRl^B,  r,  a.  p«u  uk  yt niir  ik  lois» 

SU9PHmt^4T|QK ,  a«  i.  ^f^kof^U^^wM, 

SUBÔRDONHEMENT,  adv.  tubçrdiw 

SUBORDONNER,  t. a.  n$ùordUuin. 
S  C  BO  R  N  ATEU  K,  s.  m,.  (  pal.)  quii  ftuUornie 
des  témoins ,  <4f  ^«nia^ara  4Ù  t$âiimefù\ 
gp  BORNAT  ION ,  s.  f.  «ly^rn^fW. 

SUBORNEUR,  BUSE,  s,  subomatûtt^ 
SUBR]BQàBGNE,  t.  iB«  t^sf^X  d€  la  opm- 

,pigMa  dfsi  ludes^^Q^rwwrieq,  tpui$  di  fat" 

tare, 
SU9BSC0T,  a.iif.  faq;.  le  M»rpliift  de  l'é- 

SUBBEPTIGE,  adj.  ohle^n  par  frauda, 
Mir  an  exposé  faux ,  4Hn^lUiê, 

SUBRmiGEMBNT^  «dv.  d'une   m- 

SÙBRBPXIQÏ  »s.  f.  Mif i^iae  Craudukujie* 
êurrézione. 

30BROGATI09,  ^  (.  (pretO  i^i^^a- 
Sfoiitf ,  sostiiutionêw 

BUBHOOBRi  f,  a. sobstitiiK,  fnrr^tftrû, 

êMiitulrê. 

BUBttQUEMlIfiHT.  adf.  (pr«U)  mm«- 
SUBSÉQUENT.  B,  ai^  qpiapl,  ia><«- 

SUBSIDE,  i.  m.  impâl.  êmméw.  m$o»i' 
sîbiitf.  — .  subveotioa,  i «Mt^ia  t  apavM^MnHl  ■ 


SUBSiDIAlUj^.  «4i«  (»r«l.)  qui  vient,  à 

l'appui»  tuiiidiario, 

SIIBWOl AlABtfBNT ,  adr .  fnafiéVm- 

ila. 
SUBSI8TANCB,  s.  L  0Uiml0M4»  m^mh' 


shnL  ^  ^ 

BUBSISTBR.T.  n*iii$tî^ei:p,  $$i$ê€iê, 

SUBSTANCE ,  s.  f.  ce aui  ju^iUe  Mf  Iwi 
mAme  •  «^lf«ia,  -*,  qç  (^i^^il  7  a  ^  mfiilavr, 
de  plut  nourrissanl  en  quelque  cho^,  et  fifr 
dans  un  discours,  «M tofiM,  êugo,  «4^0,  EJi 
substance  «  adv.  im  tqmmA ,  m  «api#«t«, 

SUBSTANTlE|..BLLB,â4j.  pîciu  de  mb? 
staqce,  êiuUinmlf,  êuMlw^lfitQ,  ^,  lîf*  ae* 
cl4atia/a ,  #|«eii«iai<9« 

SUBSTANTIELLEMENT,  adv.  sot^^ 
aMi/9>aala. 

SUBSTANTIF,  9,  et  adj.  m,  (^vaoïm,  ) 
JMWD  qui  exprime  une  peraoïnne  on  «ne  eiioiie . 
une  wittlance,  un  dire,  fpltréelf  JM^itiiii^it 
oaira ,  soslantiiHi* 

SUBSTANTIVEMENT,  a4fr  mtm^lk^' 

SUBSTITUER  .t.  a*  ineltre  une  peifonr 
ne,  une  ebosa  4  la  nlnee  d*vne  (|utrei*  Uiiser 
un  béritage  à  quelqu  un  ^ur  en  jouir  a^r^j^ 
mPMer  héritier  ;  foMUftirf, 

SUBSTITUT,  s.  m.  offider  de  judicaUnf 
cbargé  de  remplacer  le  procurer  ^enéi^ ,  to- 
stUttto,  —s  fam.  remplaçapt,  délégué •  mti* 
tutoydôtegttio, 

SUBSTITUTION.  3.  f,  diapeaiiiqv  p^  la- 
quelle on  substitue  les  nien^f  toêiiiuziot^é. 

SUBTBRFUQE.  s.  m.  ruse  pour  s'éebap- 
per.  suHerfugio,  scampo, 

SUBTIL,  B,  a4i,  ^oitit»,  mwUt^t  H'^to. 
-^.«cK/f»  p^u^qnu.  Yjçnin  «ublil»  va/fnp 
p%iimJ^  —t  li|.  adroit,  tuccorio,  dô$tr^,  «4- 
•fcca.  QjiU  »ubiU ,  oreille,  pensée  «uluil^  |  w^ 
gumant  MibtiUelc  çe^hio  ^êulo ,  or$cchlo  /iiia, 

gegnoM. 

SUBTILEMBOT,  adv.  t^êliimml^»  ^^â- 
Min#nf#* 

SUBTILISATION. 8.  f.  (abim.)aetian  de 
subtiliser  ceriainaa  liqueun  par  la  cbalcor  eu 
fga  •  «ai  lif  Ihwoim  •  <p<  (i/taMmaa  <•• 

SUBTILISER  ,  ▼.  a.  rendre  subtil  ,«0^4- 
glm^ ,.  a/}ii»ar<«  —  «  y.  n.  cbercheff  beaucoup 
de  liues«e  dans  nneque*Uon»  affaire,  etc»  aol- 
tUizxarê ,  ghiribitÊare, 

SUBlJBBllQAiBB^fdj.  (bUt.aQQléi.)a'ap- 
pliquait  eux  dix  provinces  qui  composnien^  le 
dincèia  da  fiomet  War^anaî  prout|iftf ,  f^C^ 
êuburbant» 

SUTLILlTi,a.  r.  i0(/if/f4saf.  fmm^, 

SUBTRIPLE,  adj.  t.  de  géom,  U  igf^ 
iT  un  HHmêno» 

SUBVENIR,  V.  n.  avec  la  prép.  à»  squV 
inr ,  MMMiitra,  4»eepnwûg  <yMl«rf  ^^  pour- 
voir ,  sud^re ,  provvtd$f$  »  am^^e* 

SUBVENTION ,  s.  £. mours  i'wfent  ,f ««. 
i«4«a  »  MvvaNiinanfa. 

SUBVBR^IF,  IVB.  êH^  qui  wbv«|p|ii, 

SUBVERSION ,  s.  f.  a^^ls.  renvencniiKnt, 

«ovvM'Aioiia ,  roi'ùta ,  rat'Mrtam0it(94 


m 


suc 


STJBVBRTIR»  t.  a.  roiTener  i MvMNcri. 
ra9inarê,  rovetciare, 

'  SUC ,  s.  m.  liquear  qui  s'exprime  des  TÎaii- 
des,  des  heriies,  etc.  iu^o,  tueeo.  —  .  fig.  oe 
qu'il  y  a  de  bon  dans  un  livre,  «7  sugo»  t  e$êei^ 
sUte  it  un  Hbroq  sîmife, 
•  SUGGÉDANÉE,  adj.  (pfaann.)  se  dit  des 
remèdes  qu'on  peut  substituer  à  d'autres,  «110- 

SUCGÉDER ,  T.  n.  venir  de  suite,  tueeê- 
tier0,  teguUarê,  ^»  recueillir  une  hérédité 
par  droit  de  parenté .  lueuàerê ,  ergditarê.  ^ 

SUGGÈS,  8.  m.  suecêiso,  evenio ,  rîu* 
teitû. 

8UGGESSEUR ,  s.  m.  qui  succède  à  un 
autre  dans  une  place ,  suceenore, 

SUCCESSIF.  IVE,  adj.  qui  succède  sans 
interruption,  tuceêsêivo.  Droits  successifii,  hé- 
réditaires ,  diritU  di  iueetuione. 

SUCCESSION . s.  r.  hérédité,  $itfe$ttione, 
ereditd,  -^  .  suite  de  plusieurs  personnes  d'une 
maison ,  $§rit ,  suectsiione  di  penonê, 

SUCCESSIVEMENT,  adv.  iueeêisiuû- 
«Mil  ta. 

SUGCIN,  s.  m.  ambre  jaune,   sueeinOf 

SUCCINCT,  E.  adj.  tuecinto»  wmptn^ 
diotô^  heonifo  ,  krêve  ^  eoriOf  ristntio,  —  ^ 
fi^.  pareo .  iroppo  frugale, 
'    SUGClNCTEMEnT,  adv.  d'une  manière 
succincte,  Mueeintamênte, 

SUCCION ,  s.  f.  action  dé  sucer  (phys. }  » 
tucehiantênto, 

SUCCOMBER  ,  Y.  n.  toggUietre,  sueeum' 
hère .  etter  oppressa  da  un  pesa,  -^  ,  fig.  sog" 
giaeere,  eedercf  esser  vinio  dai  peso  degii  ûf" 
fsri,  dei  favoro,  eee»  — ,  avoir  du  désavan» 
iage ,  andame  coUo  svantaggio ,  resiûr  sotlo» 

SUCCUBE,  s.  m.  sorte  de  démon,  sue- 
€ubo, 

SUCGULEMMENT,  adv.  ean  elbi  sugosL 

SUCCULENT,  E,  adj.  sugoso,  sueeoso. 

SUCCURSALE ,  adj.  et  s,  f.  église  qui  sert 
d'aide  à  une  paroisse,  succursale. 

SUCEMENT,  s. m.  sueetameniot  sucekith- 
menio, 

SCGER,  T.  a.  suecisfre ,  sueekiare ,  suggère. 
'    SUCEUR .  s.  m.  qui  soœ  les  plaies  pour  les 
guéri  r.«ii«cûitor0. 

SUÇOIR  .  s.  m.  ce  qui  sert  à  sucer,  irom- 
bu ,  proboscide,  — .  nom  de  quelques  crusta* 
'cées  et  d'un  grand  nombre  d'insectes,  noma  di 
erusiaeei  e  d'  insetti. 
'    SUÇON,  s. m.  tueeh ,  rosa. 

SUÇOTER,  T.  a.  fam.  succiarpceo  e  iieru" 
ftnhente, 

SUCRE,  s.  m.  zueehero.  ^  raffiné,  thits^ 
rito.  —  d'orge .  pennîto. 
'    SUCRÉ.  £E.  part  V.  le  verbe.  Elle  fait 
la  sucrée  ,fii  la  preziosa. 

SUCRER  ,  V.  a.  imaeeherare. 

SUCRERIE,  s.  f.  lieu  ou  l'on  prépare  k 
sucre,  fikbbriardovesî  fa  e  dove  si  raffina  to 
xueehero.  —  ,  au  1)1.  choses  où  il  entre  beau- 
•coup  de  sucre .'  wtei ,  confetti,  etamùetle  , 
zuecherini. 


SUI 

SUCRIER ,  8.  m*  vase  pour  k  «icréif«^ 

ekeriera, 

SUCRIN  »  adj.  m.  qui  a  le  goèt  da  sacre, 
%ueeh§roso ,  eueeherinOt  père  zweherhss. 

SUGTION,  s.  f.  V.  soGCioa. 
'  SUD,  s.  m.  midi,  sud,  mettodi^  fotrv. 
•— ,  vent  du  midi,  uustro^  estro,  neto.  Sud- 
est,  sud-ouest,  sud'est ,  «a^-aatfl. Vent  di 
sud-est  «  sdroeeo^  seiheeo^  —  du  sud-coot, 
libeeeio,  gorbino. 

SUDORIPÈRB  et  svDoairiQoc,  s.  n.  et 
adj.  sudorifieo  ,  diaforetieo  ,  ehe  ceeite  47  11- 
ifara ,  ehe  fa  sndare* 

SUÉE  •  s«  U  pop»  inquiétude  subite  stf* 
lée  de  crainte,  spuvemtû,    sgomente» 

SUER ,  V.  n.  et  a.  sudare»  — ,  6g.  tnval^ 
1er  beaucoup,  sudure  ,  penure,  affalu^ 
— ,  V.  a.  suer  sang  et  eau,  se  donner  iBi» 
ment  de  peine ,  sudur  ssmgue» 

SUETTB ,  s.  f.  espèce  de  maMe  oortF 
gieuse ,  sudor  maligno. 

SUEUR*,  s.  f.  sudfre.  Gagner  sa  viei  k 
siieur.de  son  visage»  col  sudor  deik  frssi$> 
— ,  fig.  sudore ,  pena ,  faiita .  stente, 

SUFPÈTES,  s.  m.  pL  (bist.  an&)iii^ 
gistrats  de  Garthage,  suffeti. 

SUFFIRE,  V.  n.  et  impers,  basiars. 

SUFFISAMMENT,  adv.  uaa.suffà»- 
temente,  bastevolmente ,  abbasteaita,  èèitssr 
temente. 

SUFFISANCE,  s.  f.  iàm.  re  qui  saf». 
suffieîenxa,  bastevoletza^  — ,  capaaté.  ^t 
fictenta ,  eapaeité,  — ,  vanité ,  présomplioii 
aibagia  ,  vanitâ ,  presunzione, 

SUFFISANT ,  E,  adj.  suffioUniê,  6tfl0* 
te ,  basievote.  •^.  prosuntuoso,  altiero, 

SUFFOCANT,  £,  ac^.  suffbeenU ,  es 
suffbga. 

SUFFOCATION  ,  s.  f.  étooffemeni  pot 
de  respiration ,  suffogaziêne  ,  suffogemkiS} 
perdita  di  respiro, 

SUFFOQUER ,  v.  a.  étôuRer.  f(#9*^ 

SUFPRAGANT,  s«  et  adj.  m.  il  seditd^ 
évéque  à  l'égard  de  son  métropolitaioi  ssf'^ 
ganeo^suffragante, 

SUFFRAGB,s.m.voixou  avis  «pi'OD  dosa 
dans  une  élection,  une  délibération,  tsf^ 
gîOf  veto*  — ,  approbation,  suffragie ,  st 
provutûmê.—',  au  pi.  prières  de  l'église,  ifl^r 
fragi  délia  ehiesa. 

SOPFUMIGATION,  s.  f.  fumigttioi, 
êuffamifsiOy  suffumieazione, 

SUFPUSION.S.  f.  (méd.)  ^ttocheneat» 
suffusione. 

SUGGÉRER ,  V.  a.  insinaer,  sëggsrin, 
proporre^  istigare,  tnetterein  euore» 

SUGGESTION,  s./.  insUgaUon.  seU^- 
siione  ,  slimoh .  tantazione, 

SUGILLATION,  s.  f.  meurtrissore,  <>'*' 
dezztt,  éiifidore ,  canftt#îoN#. 

SUICIDE,  s.  m.  meurtre  de  80Î-aiêB>i 
suieidio.  — ,  meurtrier  de  soi-mène,  i"- 
eida. 

SUIE,  s.  f.  matière  noire  et  ^p^i^vÇ 
forme  la  fumée  et  qui  s'attache  aux  parpbdt* 
cheminées, ^itA'^^wf.    - 
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'*  SUIF.  s.  m.  péaat  de  moaton  •  àt hcaaf, 

dont  on  mi  la  diwndelle  •  mvo,  Mfo. 

'  SUIJIT ,  f .  m.  êudidumê  thê  ^  0tiae€m  aUa 

Uma. 

SUIHTBMBNT  »  s.  m.  Mlamêniû,  h 
ititlant  U  tra$uéate^ 

8UINTEB,  Y.  H.  se  dit  d*ttDe  liqucnr, 
d'une  humear  qui  sort  et  s'écoiâie  presque  im- 
perceptiblenent,  iiiUarê  :  ce  Tin,  cette  plaie^ 
ce  tonneau  suinte. 

SUISSE .  s.  m.  portier  d'hAtel  qui  est  on 
oui  est  censé  d'origine  suisse ,  #v<ct#ro ,  gamr^ 
aaporlone. 

SUITE,  s,  tf^fiéft,  atguUû,  eômitiiMi, 
tortêggio» — ,  ce  qui  suit,  teguito^eiàehewem  é^ 
po,'-'t  continuation»  teguilo,  eoniinuûtianê.  — » 
ordre,  liaison,  etHeaitnamênto,  oréhû,'^, 
résultat»  etito,  eomtêgutmtê»  — -,  choses  dt' 
néme  e^>èce  rangées  par  ordre ,  «an« ,  an^Sna, 
progretst9He.  De  suite  »  eip.  adr.  mum  îttfa^ 
vtttiMê,  di  têgttiio,  Toot  de  suite,  sur-le- 
champ,  subito  t  immantimeniê.  Cette  aflhire 
peut  avoir  des  suites,  WM^gtumte,  On  don- 
nera la  suite  de  cet  onrrage,  ii  éarà  ia  ca»- 
iinuasivM ,  mrà  tantinuato, 

SUIVANT,  E,  adj.  ugu§»U,  Ma  saftfa. 
Bemoiselle  snTante ,  et  âbaol.  suifanle ,  «ma- 
riVni. 

SUIVANT»  prépi  selon ,  tafwndls,  a  dêita. 
^  oue ,  conj.  sêcondo  ehô^a  pr0foni4ms, 

SulTER ,  V.  a.  suiver  on  navire  »  l'induire 
de  suif ,  unger  éi  iévo, 

SUIVI .  lE,part.  desttinei  Professeur  fort 
siiÎTi .  ^fttêûrê  tH  griâo,  Uaisonnemcnt  bien 
suivi ,  6011  eondùito ,  bên  ûrémato, 

SUIVRE,  T.  a.  teguiîan,  iêgmrê*  ^^pin» 
têguire,  itiMr  dUtrê  ^  prcêêgairê,  —9  tegmi* 
4ara,  ûeeompugnttrê^  tiortar».  ^son  chemin, 
anifar  p§r  te  swc  tirmda,  — ,  fig.  suivre  le  cbe- 
min  de  l'honneur,  batierê.  —  la  cour ,  le  bar- 
reau, un  orateur,  dSafji «  euêr  freqmmlê,  simt 
mtttHto.  ^,  se  conformer  ft...  as^atraj  «0* 
'pigUmrêia  ^uûkkê  eaM.  —  l'Évangile,  la  règle, 
etc.  mtitnr  il  Fangûlo^  outrvartaregoiM,  #ce. 
SUJET,  s.  m.  cause ,  raison ,  «notif ,  taaso, 
eagiùHû ,  moiivû,  rmgionaf  êoggeUo*  ^,  ma- 
tière sur  laquelle  on  parie,  on  écrit,  ete.  or- 
gommto^  ntûimm,  êoggêila.  —,  personne; 
c'est  un  bon,  un  pauvre,  un  mauvais  sujet, 
pwmmm ,  toggttîOf  bnéiMéuc,  —,  objet  d'une 
science,  su^gtilo,  okiaito^oggûitù.  — >  (granun.), 
il  twminattvo,  — •,  s.  et  adJ.  soumis  à  une  an- 
-forité  souveraine,  MMfrflfa y  mggettOp  mumllo, 
'—  (log.) ,  terme  d'une  proposition  ,  »mgg§lto, 
Urmime  d' Mntpropoiitionê» 

SUJET,  ETTB,  adj.  soamis  à...  dépen- 
dant de  ...  soggêitù^  êettamêsto,  dipemdênîa^ 
mmmeêêo,'--,  accoutumé»  exposé,  awvêmKôt 
êotUo .  ditpoito ,  êtpoêîo ,  êoggêiiù ,  tneGnëto, 
Il  cal  sujet  à  caution  «  fism.  «m  mmU  gram 

SUJÉTIOU ,  t.  f.  dépendaoce»  assidmté , 
incommodité ,  exactitude  obligée»  so^^îsim^ 
sttfgmaionê,  rigmardi,  smiià  ^  ditûgtù,  asti- 
émità  icfmmiùm^ 

SULFUREUX  ,  EUSE,  adj.  tuifarm. 
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SULTAN,  ê.  m.  titra  de  lempemy  des 

Turcs  et  des  princes  Tartares  »  sa/Cana,  ^ 

SULTABE»  s*  t  titre  des  femmes  du  grand- 
seigneur,  ««/(«ne.  — ,  sorte  de  vaisseau  de 
guerre  cbei  les  Turcs,  JM/la«4. 

StJLTANIN,  s.  m.  monnaie  d'or  de  Tur<» 
qBie»«a/Uia«aa. 
SU  MAC»  s.  VL  arbrisseau  •  êommoeo,  som* 


SU PRR,  V.  n.  (mer.)  se  boucher»  (iirarti. 

SUPER  ATIOIV,  s.  f.  (astr.)  /'afcaiTMlaM 
«lafo  if  mn  piémMa  rigmfda  md  «a  attro. 

*  SUPERBE ,  s.  f.  onueil ,  Muptrkio. 

SUPERBE, adj.  quis>stime  trop, sm^st^ 
mgêg^to,  ahiora^  MdansoÊQ,  —•somptueux, 
êuptréo  9  magnifitû  »  êominoiO* 

SUPERBEMEBT,  adv.  #ii/»ar^«aaf a  » 
tiÊûgnifieûmonie,  «aaf«afaiiiaiila. 

SUPERCHERIE,  s.  f.  fraude  avec  finesse^ 
iupêrtkiêrim» 

SUPbRFETATlON,  s.  LooDcepUoo  d'un 
foetus  lorsqu'il  J  en  a  d^^  ua  dans  le  ventre  de 
la  mère ,  super nfoMione, 

SUPERPiGULlTÉ,  s.  f.  wpmrfimtilUà . 
kggvTêtta. 

SUPERFICIE,  s.  f.  selon  les  géomètres  • 
longueur  et  largeur  sans  profondeur;  dans  l'u- 
sage ordinaire»  la  simple  sartace,  êupsrfieië, 
ioprtifftceia,  f  asl^riaiv»  </  ^<  fuari.  Be  savoir 
que  la  superficie  des  choses,  fermMtsi  tdfa  mr* 
teeeia^  non  iapêr  th»  ta  superficie» 

SUPERFICIEL .  ELLE ,  adj.  smpmfM^. 
Connaissance  superficielle»  peu  ^>prolondie  » 
kggiêrsLf  smpernemt».  Homoie  superficiel,  qui 
ne  sait  rien  au  fond,  supsrfieiatét  chê  non  va 
oitro  Im  soortm  ,  chê  non  km  èho  una  tintura  , 
MHM  /iêvo  eognisionê  dûUê  eose, 

SUPERFICIELLEMENT»  adv.  sapsr/!- 
êtoirnsnte,  leggêrmentù^  poeo  m  fmdo» 

SUPERFIN,  E,  a4j,  Uès  fin,  saproffinot 
êoproffino» 

SIJPERFLU,  UE,  ad|.  suporfluo,  smm^ 
thio^Sêeêdoniêf  — >,  infruUuosOg  vanOt  ma- 
tilû,  ^ ,  s.  m.  le  snperau ,  il  superftuo, 

SUPERFLUITE,  s.  f.  êuporfiêUlà  ^  sopraS- 
hondanzm, 

SUPÉRIEUR ,  E,  a^i»  suporioro,  soprano. 
Génie  supérieur  ,  îa^a^no  suklimom  — ,  qui  est 
au-dessus ,  au  phys.  et  au  moral,  sapsriorsi 
oko  javrasfa.  vmca,  supara,  oomanda  , 


^-•s.  saporiorê,  principale  ^  eapo, 

SUPER  lEU  RBMENT.adv.  sa^iannanfa» 
€0n  sypsriorità ,  meglio  degli  allrt.  Cet  homme 
|ien«e ,  écrit  si^Ndieurcment,  noUlmomto»  ac- 
eêltêniomente, 

SUPÉRIORITÉ,  s.  f.  maffmrwiM,  «tf^a- 
riorilâf  preminonson  —,  a/ai«siaii«»ac«0i/«RM* 
— ,  emploi,  dignité,  dignité  di  superiors^ 

SUPERLATIF,  IVE,  a4i.  (gramm.)  «a- 
porlatioo.  Bon»  mauvais  au  superlatif»  m  «a- 
pramo  grado, 

SUPEBLATIVBHENT»adv.  fem«  air^sr. 
htivamsnto, 

SUPERPOSER,  V.  a.  poser  dessus,  so- 
vrapporre, 

SUPBRPO&ITION»  I»  L  ooprapponinmto. 
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SUnNUnilOJkTlON.4.  It  ptr^iéDdo- 
*  WnMtÙER ,  V.  D.  forfeoi»,  «v^nm- 
9yPER$TlTlEUftEM«llT,  adr.  M/»iri< 
SUPERSTITIEUX ,  EUSB ,  t.  <t  adj.  im» 

SUPERSTITION,  s.  f.  tupertiUUmé.  ^^ 
û^.  excès  d^exactitiidê ,  èe  loia ,  tcrupohnià , 
frùppa  aeeuraléfta. 

SUPIN .  t.  m.  p«rti«  du  vtrbe  latin .  ittmimêi 

SUPIUATBUR,  «dj.  m.  (aiMt.)  qoî  con- 
iribiitt  II  kl  sopioatioii.  v«  cq  mot 

SUPINATION,  s.  r.  Miin'ûo  da  U  mm 
tournée  en  dehon  et  en  desiiM.  -— ,  attituda 
da  malade  éleAdiisar  la  dm,  la  tète  jettfc  en 
arrière ,  les  braa  et  les  janbas  étendus ,  airfl* 
nûthne, 

SUPPLANTER,  y,  a.  user  da  flffcn  on 
d'artifice  pour  sa  mettra  à  la  plaça  de  quel- 
qu'un ,'  êoppimntmn ,  émrê  it  ^«néafto,  caaaait 

'  SUPPLEANT,  s.  m.  qni  fomplàoe  nn  Imo- 
tionnaîre ,  «tfM/l0Rf«. 

•  SUPf  LÉBR ,  ▼.  a.  aMutar  ca  qui  manque  y 
nppHr»,  complH ,  ttgfîugmfêquêètlmnmttem^ 
w. ,  sons-entendrei  lOlfmfaiMfopa. 

SUPPLEMENT.  8.  m.  HtppiemmÉ^ 
SUPPLÉMENTAIRE,  ad].  aAa  «awa  éi 

ê^pptfmênlô, 
SUPPLIANT. S,  s.  et  adj«  mtppiieanle ^ 

tuppUehptfoi; 

Supplication,  s.  f.  humble  pnèra.taf» 

ptioL^  ic&ngtùrem 

SUPPLICE ,  s.  m.  punition  «orpnralla  o^> 
donnée  par  la  justice,  tu^pikiû,  pmm,  gth 
iilgù  dtr  malfktttri.  Dernier  supplice;  mar/a. 
— ,  fi^.^  grande  affliolion  ,  agitation  iriolento» 
tuppitrio ,  nojtt  ,  tâfmeniù,  imfuietméine, 

SUPPLICIER,  y.  a.  faire  souRVirle  sup- 
plice  de  la  mort ,  ghtîithr^, 

•  SUPPLIER,  T.  a.  imppliêêré^  teomgiM- 
rare, 

SUPPLIQUE .  s.  f.  requête ,  iuppUêa. 

SUPPORT,  s.  m.  ce  qui  soutient  quèlmie 
chose ,  appoggio,  êôêtêgn» .  pmnMlo,  -^*  ug. 
<ytf(0,  vrotetioné^  ^- ,  tn  piur.  6gttr«iqui  son- 
tiennent  uo  érusson ,  sêiUguo^ 

•  SUPPORTABLE,  adj.  toléraUe.  ••Pf^ 
tabiiôt  içUtrabUâ. -^ ^  excusable.  tctaakUt, 

SUPPORTABLEMENT,  adr.  toUepabU- 
manfa. 

SUPPORTANT,  S,  adj.  (blaa.)  êoHù- 
gnenie» 

SUPPORTER ,  V.  a.  toppo^Hfê,  rêggwê. 

•  ^ ,  ttfffermre ,  patlrû. 

SUPPOSER  ,  T.  a.  Buppûrfô,  prêÊppparrê, 
Cela  suppose .  a/d  êuppoêi^ ,  prêmemo.  •*,  al- 
léguer, tttpperre,  oiêêrh^  pér  vara  «M  afta  ^ 
fatio, 

SUPPOSITION,  s.  f.  pmpoaition  qn'on 
tient  pour  rraie,  pour  possible;  chose  aUégnde 
faussement;  all^atlon'en  juatioe  d'une  pièce 
fausse  ;  suppotiztonê, 

BUflPQSITOIRB»  s.  m.  sarU  da  mddica- 


«MBlielid^^  tirât  liai  M  k^qp^lisy- 
postn ,  tugfmiiotiq,  .   ^  ,  . 

SUPFOt.s.  m.  m«mW,«m.Oraiiat» 
les  suppôts  de  l'université ,  le  recteur  ctsessf' 
pOis  i  il  ne  M  dit  pli»q«'eii  fMaralip^,^ 

tigimw,  fautarë:  suppôt  d*Salaa;W^ 
9«i|>fiAU  de  cette  «Me. 
9UPPEES»09 ,  I*  i;  «ctkio  â««iHiQMi, 

suppreuUmô  di  porto,  dlelittodi  si^^nMÉi 

SUPPblhLER  ,¥.».  emçAcher  oulHosn- 

ser  de  paraîtra  un  écrit,  un  livre,  etc«  dw 
la  cimnaisB^iK»  d'un m^Ui  4'a»  9(u)|r^  ^ ^ 
qnclque  auUe  piècci  »Hppfimêi^  —>  ^ 
foa»  «iienoe  •  M^ara,  -^  «abolir ,  ^nmlm 

SUPFU^ÀTIF,  |VB»«4i.  etl.ffi*fW*- 
'fW<4M»  m«(ttna/â'«,. 

3UPPUtUTIQN»s.i:  tMffiut^^t^ 
luntaïaiM  di  (¥morê  a  tpmH^^ 

SUPPURER,  V,  D.Jetar4^PlUif«/|f»« 
|paa<r  a  ^i^parf^mê* 

SUPPUTER ,  T,  «.fi8lailcc«f«Pf«(»9>«^ 
âU(>RBMATiE^i  i.  f.  dioit  dft  ff^ 

ittpremûzia. 

RUE»  prép*  0Pp9^%  «twffst  <«•  -'■1^1'' 
gnaot .  tout  proche  :  dax^  lei  itUes  qv  ^f 
k  Svmi  ARifef.alU  «ur  votfçiîTrtf  ^  ^ 
çkâ  tm9  king9  k  S^m^i  igriv9^oié9i/^ 
likro.  Avoir»  porter  «u?  toit  if*.-" 
consdeoMt  nu  om  foii  <k  ç§fcit»m  ^jf 
tniê  fr^  U  vint  sur  l'ba^c«  dû  dlocr*  wm 
.du  JOUI*,  drcat  9U49%  û|(0raf#  "^^ 
cfansai,  principalement*  iQprottMiUi,tfi9^ 
msnia.  Aou&  et  sur  peine  de  I^  ▼K»f' 
liaaa  éi  mnrl#,  pênm  /«  Wl^i.  -r  ettaainfi* 
^tt  dédnatk»  »  in  dt^««an«« 
.  SUR  isdan,  «d).quiauo  09Ùt«Gidt,iip 
aeidijh  tiiotrh9  »  nm^  .^. 

.  &UR.SMn,t4i*«ieiir«.ner<»,««^>^ 
m/ailihU^,  piwalo»  «^W4mai|liilf«  ^Vgf^ 
fM900,  fuma*  Le  ^i  s^r,  ftafio-  B^ 
sûr,  aatma  ^/a«  Plancbc  sàm.fte^'*'^ 
aa/a.  Il  na  fait  pm  s^r  ep  oe  lieu-li,  m»"*' 
M  Waafp.  A  coup  aftr  •  infulUkU^mi**    , 

86RABÛfi0AMIiSlliT.ftdv,  sti^ 
dtmtmmemiê  «  ean  «aaraé^atuÂu^ 

SUHARONMSGS.i.  t  muMp^ 

SURAeOSiÛANT  »  E  »  «4.  fT*^ 
dante, 

SURABON&ERi  Y.  <u  peu  ns,  fucf^ 
d^M« 

SUR  ACHETER,  v«  a.  w^beter  Fbi<^ 
•oïl  ne  faut.  a|fMafima«  . 

8URAl€U,ul»  a4i.  (miif.).lii|»*i^ 

aeutUêimo,  t 

EUR  AL  #  I»»  «It.  ffui  sppvtM»  9»' 

In  tamba .«aaa^  ..*  > 

SUR-ALLER*  y.  m  M  ^^>^ 
chasse  qui  passe  sur  la  voie  SMacHiri  A*'^ 
ditm. 


SUR 

.ISBvAlfDOUltlfJIR,  s.  m.  fitmêâmmo 

SURANN  4TI01I  »  ».  L  meriUo  per  #««  «1 

^$smH»  ehêên  ^v^mi»  quMiUd0, 

SURANNÉ.  ÉE,  paît,  et  «dj.  U  m  dît  à% 
çfrUÎM  iwl«i  pi»bli€i.  «Ac  An  <m«np<U  te  v«A'- 
Hm  I  d«  fiertaÎDef  oonçeisions»  cke  à  éipêm 
M1U0  b^tMUiéo;  dei  cboMt  vieittn^  «mum** 
ilMùg  ilitit9ai0»  amiko  9   4m  penonnet» 


'  v$eehio ,  invêcehialo  :  on  gdlanf  sofaoné ,  iiat 
buiM^fiir«inée,ata« 


SUBAKD  •  «dj«  K«  TÎom'gie  sowid  •  inré- 
I  paré  avec  des  fleurs  de  sureau ,  uimlmâhmém 

KURBAMSi  É«,  pdj,  t.  daick.  qui  baisae 
'  m  nnlieu,  ad  mr»  f<<a««Mla« 
^      SURBAlSSElIENT.f.  bl  t.  d'aicb.  oA. 

*  SUBB4NDK»  I.  f*  t,  de  ciitr.  tt  d\«til- 
}  lerie  •  ^ent/a  Mffrîara. 

\  topra  un  pemo, 

SP9ÇA0R,  f.  f.  t.  de  trictm.  iaa«  éi  pik 
I  tli  due  dam», 

8I7RCBIIS ,  $,  m,  iMhftwkfê. 
f ,    SUBCUiROi»  ••  f.  surcroît  de  cberg»,  ^ 
I  pmeearieo ,  nuovo  tariez,  -— «  fig.  ^Viifa ,  «n- 
I  jm*^  ^  W#^  y  d'uggrmvi^ 
I      SURCHARQSR»  t.  a.  fo^MCOHMiv,  i«- 
^pffiggfuv0r§»  *^,  mporre  nuâvo  aggtmviot 
I      fiXlRCUAUPFDB^,  ».  f,  pU  t.  de  fofg^, 
f  4^fiiut  dans  Vm^9*fr(d^tftf0t 

SURCILIER .  adj.  chô  appwriknê  «i  fp/uyi 

^''kuRCOMPOSÉ.  ijB,  adj,  (gramn».)  «edit 

I  du  oeil3iw  ttmpf  »  90pprQt€amp9*t9t  j'aurais 

eu  lait ,  TOUS  auriei  en  dit.  —  •  a.  m»  (âiiniv)  » 

««yrfiî  gîà  compas  ti,  *i^  (b«t,) .  ac|j«  f«  fpf^ 
sm/M  d\9it0* 

SU  RGOSTÀUX ,  s,  n.  pi.  (ai»at.)  muiae/i 
0rg$4^i  i/«i/«  «Pff^ 

8URGR0ISSANGE,  s.  f.  afaP#«Mli<ee. 

SURCBOlTf  i.  m.  aMfiWktaUeq.  «fwaii- 

StJRGROtTRE ,  t.  n.  se  dit  d«  U  chair, 
#y#tf cfi¥  d!^  ajliM-»  -r ,  T>  f  «  t^nmn  f^m  di 

SVÏiWhMVX ,  RUSP,  Pdj.  r^t)gmi  de 
nouvelles  branches,  fornitg  di  mtfi»i  rcmi. 

^URPEDiTi  a.  f.  deat  hors  de  nog»  par- 
4eiiittf  let  «tt(res  1  io/7r4(i(i!m<#, 

9UUDITB*  «r  f.  ftepte  dei*Qiiîe,  Minf^/d. 

SU8l>0R9R»>r.  «^doier  dPvUenent»  90- 

SURDOS,  s.  m.  baode  de «»ir <|im  seotieiit 
|«»  WHU  et  le  Mqulemenl  i'm  eheval  de  car- 
.KM^a  V  ewref  f  A  i#nej 

MJMAP , 9r  m.  t«te  dVhrf  oioeUeia , 
#iiin#M«»lMmèiMlv.. 


j  '  StRANfTBR  »  V.  ».  arqir  plna  d'un  aa  de 
J  àt^fêu»  4i  wtêçhm  d^tm,  wm  «ver  pik  vi- 

:      SÛR-ABBITR^.  i,  m  Êrkiir$  $€êiia  per 
j  dêeidêTê  quando  gli  ûUri  êom  dUiitl  di  ^«• 


Bt^unPV.edf.  êicufmmm» 
StJRÉMIllEIl'r,  B ,  e4i.  mrmv^miê.    . 
SURENGHËaB,  s.  f.  e^erfe tmggiaf^têm 

BUBElIPUliRlR  »  T.  e.  faiee  uae  mito^ 
chère,  /àr^  una  maggiar  offtria  ait  immmtê* 

SqBÉPIMBUX,  EUSB,  i4j,  db  d  «f  <<< 
«e^re  dethttpina  <^arae^o 

SUBSROQATIOll,  f.  f,  «  ^u^eii  fait,  de 
bien  ao-delà  de  ce  qu'on  est  obligé  de  leiic ,  aii*^ 
r«r9gamian$i  -^,  ce  qu*0O  (ait  de  plua  q«'o«n'« 
promis»  Mtnmppik  ,ei^$kp  ûfn  pHm  f  oAAIi^ 

SURÉROGATOIRK.  ad],  di  •amrogêM- 
Wê^di  t09mppik. 

SOBET»  STTB,adj.dini.de«Br,«frwflew 
aeidettû ,  «cfr6al/e. 
BÙR^Tf ,  s.  f.  iUufêstiê,  îtmufaUmà , 

paee ,  ripoto ,  eauitla.  — ,  sorte  de  cantioB ,  ai* 

SURFAGE,  s.  f.  superficie, 
SnRFAIRB»T.«.  nettaeupeawNlMiadiie 
A  vn  prix  trop  ba«t»  ^omeadlÉr  ptii  chê  la  comi 

SURFAIX,  s.  m.  sangle  qu'on ^OMteer les 
astres»  êopmpmngkia* 

SURf  EQILLÈ .  a*  i  «embraoe  qoi  ceavre 
le  bourgeon ,  membrana  che  eopre  U  étiêmiê, 
antieêhdihaikmê, 

SURFLEURIR  .  T.  n.  fleiiiir  eprèft  avair 
donné  des  fruits ,  êoprêfflfflrê. 

SURGEOfI  1 8*  V-  rttmiMdhf  poUme.  -^  >• 
fig.  gêrmêgiiû,  gêrm^*  ^  à*t9a,piUa if  eaf  ne, 
viiia  4  scaturigina ,  sotg$mH» 

*BUR01R,T.  Ht  arrirer»  aborder,  e^pro- 
^■re»  giugw^  e  rive  ;  êwgfM  i  jf»  aorgi  deos 
une  seconde  lie  déserte,  eU.  i.*i.  R. 

SURHAlUSSBMBNT,  s,  m.  adioai  desur- 
hausser.  V.  ce  mol» 

SURHA6BBBR,Y.a.  t.d'aidi.  /ki* «itérée 
eeeie  0  pnrnpaetp.  -^ ,  ereareK  <f  presâo  éi 

ù  mono 


una  mùreamia  ehe  già  vendevasi 
ftOBHUIIAIIV,  S ,  ^i.  aUrMàdis  faenltës 

humaines,  <ovi*fcmaiio.foprifm«iu>.  • 

SURII«TBNDAII6E,s.f.  êêopàkimémM, 
9opranienden$^  <•»-*»  earica,  aeie  dot  ae/iwl^p- 

SURINTENDANT»  f.  m.  inspeeteor  gééé- 
rai ,  sopranlendenU» 

SURINTENDANTS,  a.  f.  Amle^fie  dei 
soprqmtmdente,  •— «  4tHnm  ika  aieoà  la  er- 
pra9siendta$a  deHa  çma  dUUk  i^ne. 

SURJET,  s.  m.  oottUue  ronde  et  reletvéa, 
êPpHggUlOt  •apMppimto. 

SURJETANT,  il  m.  encbérifseor,  ae/eldbe 
jTHHTfl  di  preagOm 

AURJBTBR.v.â.  ooudrt en luijet»  eneire 

ë  ioproggiîto, 

SURLENDEMAIN  »s.  m.  pesiAnMiiî,  dopo 
4kmaHit 

SUQLIBR.  v«  a.  (mer.)  eoMater  le  beut 
d'un  câble .  tegare  f  oêiremità  df  an  ecme^ 

SU RltONGR ,  s.  f.  HHo  pMo  di  km  ira 
ta  spalla  e  ta  cosd^ 

SURMARCBiSR»  t.  a.  (chaMe),  fipat- 
sare. 
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8UB1I9SB»  T.  ••  exoéte  àê  fiitîgu«  les 
chevam,  etc.  «iffatkar  s^ui  éiarwamé  un 
m^ih  o  Mitra  iff^o  àa  êêmtt, 

SURMONTÉ,  SE,  part,  êopvammzato, ^i 
!•  de  blas.  pièce  au-detsus  d'une  autre,  «or- 

SUR  MONTER  ^  Y«  â.  90pfa9anutré  ^  ior^ 
montare,  ^,  6g.  gmperârù,  vimeert.  L'huile 
nèlée  avec  dîe  l'eau  sunnoote  toajoon»  f  olio 
«l'an  aemppëjÊjaUê. 

SURMOCt.  s.  m.  Vm  tiré  de  la  cuve  sam 
avoir  cuvé  et  sans  être  pressuré  »  mûttc: 

SURMULKT,  s.  m.  poisson  de  mer.  trigtia^ 

SUHMULOT,  s.  m.  Y.  nvun. 

SURN  AGKR  .  v.  n.  nager  dessus  ;  il  ne  se 
dit  que  des  liqueurs,  gallsggimre^  essen  a 
galla,  — ,  6g.  useir  $afvo  da  un  perieolo. 
.    SURHATURKL,  BLLE,  adj.  <of»raim«- 
fartfiEs. 

SURNATURELLBMENT,  adv.  «a^ran- 
naftfra/manla. 

SURNOM,  f.  m.  japreafiama. 

SU  h  NOMMER,  V.  a.  ajouter  un  nouveau 
nom  i  celui  de  (amille,  saprarniamara,  jo/mm- 


SURNUMERAIRE,  adj.  «afrrtfuamerarja. 

SUBON ,  s.  m.  balle  ou  ballot  de  sucre ,  etc. 
turrcne, 

SU  ROS,  s.  m.  tumeur  dure  sur  la  jambe  du 
cbeTal ,  iùproiic. 

SURPARTIENT,  E,  adj.  (math.)  se  dH 
de  la  partie  dont  il  s'en  faut  qu'un  nombre  ou 
une  grandeur  ne  soit  contenue  juste  dans  une 
autre ,  tuperparzitntt^ 

SURPASSKR ,  ▼.  a.  tûprm>€m%w€ ,  iorpat- 
utre ,  trûpagsërûg  eeetéêrë.  ^- ,  fig.  être  au- 
dessus  de  quelqu'un ,  êuperarê,  vifutre» 

SURPAYER ,  T.  a.  payer  de  trop,  iirûpû- 
gare ,  pagarpiù  dût  doverê. 

SURPEAU  .  s.  f.  V.  ^rioaiMB. 

SURPLIS»  s.»,  vêtement  ecdëslastique, 
cofla. 

SURPLOMR ,  s,  m.  difèiio  dUià  ehe nan  é 
a  piombù. 

SURPLOMBER,  t.  n.  être  bors  de  l'a- 
plottib  •  acssra  fuori  éi  dmiîurû. 

SUR  PLU  S,  s«m.  ce  qui  reste,  UsovtappiU, 
Au  surplus,  adv.  au  reste,  det  têtto^  dcl  rima' 
ntnU,  perallro» 

SURPOINT,  s.  m.  radure  de  cuir,  rasfia- 
fvra  délié  petti  nei  dtar  i'  uiiima  ameia, 

SURPRENANT.  B,  adj.  torprmdênU, 
ginpendOf  marttvigliàmh 

SURPRENDRE,?,  a.  prendre  sur  le  fait, 
è  l'imprévu ,  an  dépourvu,  •otprendêré,  «o- 
prapprendere,  iopraffaré.  —,  tn>m|)er,  (N/)r<ni- 
marê,  »-•  étonner,  aiordirû^'  turtmre.  —  des 
lettres,  prênderie  furiivamcnte ,  interrêitmrk. 
-«  la  confiance ,  oUtnttta  eon  inganno,  —  le 
secret ,  cavarto  eon  arliptio.  Être  surpris  par 
un  mal .  êuêr  colto  ^  âtsaliîo ,  eolpko  ^  sûprap- 
pruo  da  mmhlliê  o  timile, 

SURPRISE, s. f«  sorpretû,  inganno,  frodt, 
— ,  ituporc,  ëbahrdimento, 

SURRÉNAL,  B,  adj.  placé  au-dessus  des 
reins,  rtna/a. 
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SURSAUT»  I,  m.  ap|^riisi/is«  mftm 
S'éveiller  en  sursaut,  ée$imni  éêt  mm  dP 
improvviêo  eon  êmbUmutoo  Umn, 

SU  RSÉANCE,  s.  f.  ^îCumms,  wfmm. 

SURSEMBR.  T.  a.  semer  ua  dnnp  é^ 
soproMaémUutro, 

SURSEOIR,  V.  a.  suspendre, <iyisi»*n 
êùsp»néor  t,  diffêtiro,  —  an  jo(eMt  im 
affaire;  il  sera  sursis  à  retécutioa  delM 
90§pomé$r*  il  giadiâio  û  fêtteumti^ 
saalensa. 

SURSIS,  E,  part.  MWfMS.  — tS.B.(rriL| 
délai .  m$f  omêUme ,  dilmtioite, 

SUBSOLIDB,  s.  et  adj.  qoMiiHKp» 
sanre  d'ui  e  grandeur  algédriqne ,  mfmm 

SURTAUX,  s.  m.  Uux  excessif  par  F» 
p6t .  itnpûHtionê  oeteaêivmm 

SURTAXE,  s.  f.  iaitaaggintatdilHi. 

SURTAXER,  ▼.  a.  iottêro  tropptt'oft 
Uomente, 

SURTOUT,  8.  m.  Têtement  aiBple|SP^ 
sus  les  autres ,  postramo ,  timorrû»  iofdd^ 
«• ,  plateau  de  table,  speeU  di  trimfi,  -.f 
tile  charretli',  corrttta. 

SURTOUT,  adv.  prinapalenot.  p» 
palmenle^  soprotutto,  in  ispgtiê* 

SURVEILLANT,  E,  s.  euâ^dêtâ» 
vigifa. 

SURVEILLE,  s.  f.  avant-veille, fi^ 
vigilia, 

SURVEILLER  ,  r.  n.  hwigîtêrt.^,''^ 
surveiller  quelqu'un ,  imvigikarê  iopn lii^* 
ipiarne  gli  ondamontU 

SURVENANCE,  s.  f.  sûprtmg^ 
omaliià  di  tià  ehe  topravaiene, 

SURVENANT,  E,  adj.  qui  sorrinli' 
pravvemente,  iopravpegnemte, 

SURVENDRE,  r.  a.  êopnwvenéÊn,* 
dote  troppû  earo» 

SUR  VENIR,  V.  Ti.  eûpraggiBgmh^ 
vomtore ,  eoprorrivore  ,  êorvemifê, 

SURVENTE,  s.  f.  vemdUo^enâtmP 
eh'  etta  tvm  na/a. 

SURVÊTIR.  T.  a.  métier  en  t^^ 
gti  attri  e  piit  del  eoneueto^ 

SURVIDER,  V.  a.  toiarsrîé  eAsJ'^ 
ht  nn  voêOt  eaceo,  eee*    •  . 

SURVIE,  s.  f.  (prat.)  ittt^fW^^ 
altrà  peteimn,  , 

SUUVIVANGE,  s.f.  sa/rraMtiiSi««^ 
rilto  di  êueetdero  ad  ana  m  ana  eorke  ^ 
iua  morte*  . 

SURVIVANCIER,  s.  !».«*•  A<^ 

una  gopntvtiivenze^ 
SURVIVANT,  B,  adj.  qui  surviC.if* 

vîvenfa,  tttperslite, 

SURVIVRE,  v.tt.  demeurer ««^J 
un  autre,  sopravvivere,  —  ses  ente*' 
en  fans,  survivre  i  sa  réputation,  à  •"f'' 
Aeur,  vif  ère  aneora  dopO'OoorU  ^"^^^1 
se  survivre  à  M>i-mêmc ,  perderepri^* 
rire  l' ttwo  detia  mente,  . 

SUS ,  piép.  sur.  1 1  n  est  «Site  qae  As»» 
phrase  :  courir  sus  i  quelqu'un,  '•;'JJ* 
tiers .  le  quart  en  sus  «  ta  mcfd,  i/J^ 
quarto  di  più,  —  jinteij-.'pWf  «rfwi^" 
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fxdter:  sw!  mesamU»  maidioiis,  ût^U^su, 
êu  vU ,  animo.  ^ 

SUSCEPTIBILITÉ  f  s.  f.  disposition  à  se 
choquer  trop  aisément,  et  (pliys.)  propriété 
de  rf  Cf Toir  des  impressions ,  suMcettibilità, 

SUSGEPTI  BLE ,  adj.  capable  de  recfToir, 
$meêtiibiU,  ûtto  c  ricêvtef^  -^f  qtii  s'offense 
trop  aisément»  troppo  tUtieato ,  iroppo  facile 
ûd  offéndenL 

SUSCEPTION*  s«  r.  l'action  de  prendre 
les  ordres  Sjicrés*  rîeêvimento, 

SUSGITATION .  s.  f.  suggestion,  sitggê- 
iiio"0  ,  impulto ,  incilamtinto, 

SUSCITER,  V.  a.  faire  naître»  ««««tore, 
/«r  nascêre.  —  *  se  prend  plus  ordinairement 
en  mauvaise  part»  suseitare,  far  na$c$r  brigke^ 
titi^  eee, 

SUSCRTPTION ,  s.  f.  dessus  que  Ton  met 
à  une  lettre ,  soprateritta, 

SUSDIT,  E,  adj.  (prat.  ou  fanw)  nommé 
d-dessus,  $uddûito^  utnnominato, 

SUSINfS.  m.  (mar.)  pont  brisé  on  partie 
da  lîllac  depuis  la  dunette  jusqu'au  grand  mât, 
pmrie  deHa  eoverta  d*  una  navê  ehe  é  ira  il 
eatfaro  e  f  albero  di  mcestra, 

SUSPECT,  E,  adj.  anpctlo. 

SUSPECTER,  T.  a.  soupçonner,  toipet^ 
tare ,  sosrieare .  mt^r  per  scêpeiio, 

SUSPENDRE»  T.  a.  élever»  soutenir  un 
corps  en  l'air,  uupendcr»,  apptmdve,  — »  fig. 
surseoir,  différer,  iosptndera,  dîfftrirê»  — » 
interdire,  rnupendertf  interdire. 

SUSPENS .  adj.  se  dit  d'un  prêtre  qu'on  a 
iQspendu  des  fonctions  de  son  état,  togpeto, 
imterdetlo  »  ineorto  nef  ta  sosoentiane.  En  sus- 
pens. adT.  m  forse^  in  dabkuf.  L'afTaireest  en 
•uspens,  /*  affare  é  imdeeiso ,  è  pendenie* 

SUSPENSE ,  s.  f.  censure  qui  iiriTC  pour 
un  temps  un  ecclésiastique  de  son  ministère , 
et  l'état  où  il  se  trouve  par  cette  censure,  ioe- 
mentiQne. 

SUSPENSIF»  IVE,  adj.  qui  suspend, Mf- 
peneivo, 

SUSPENSION,  s.  f.  surséance» «M/MR- 
êiane,  dihtione,  ritardamcnlo,  — »  figui'e  de 
rbét.  qui  consiste  à  tenir  les  auditeurs  en  sus- 
pens, iOipemione, 

SUSPENSOIRE,  t.  m.  (chir.)  espèce  de 
bandage»  braehiere, 

^  SUSPICION ,  s,  f.  (prat.)  soupçon ,  eofpi- 
Mwne ,  tof petto, 

SUSTENTATION ,  s.  f.  ne  se  dit  que  des 
bommes,  toatentamento, 

SUSTBNTER»T.  a.  iotlenlare.atimenfare. 

SUTURAL,  fi ,  adj.  ehe  nasce  d'  una  mw 
iura, 

SUTURE,  s.  f.  jointure  des  os  du  crâne. 
des  parties  des  plantes,  qui  paraissent  cousus, 
gutura,  ^,  couture  pour  réunir  les  lèvres 
d'une  plaie  »  euciiura, 

SUZERAIN,  E.  adj.  eignore  if  un  feudo 
da  e««  altri  feudi  dipendano, 
'      SUZERAINKIÉ,  s.  f.  qualité  de  suxe- 
nin.  V.ce  uioL 

SVELTE,  adj.  léger»  délié ,  élancé,  fv#//«. 
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SYCOMOBB »  I.  m.  espèce  d'éreUe,  mcd- 

moro ,  patienza» 

SYGOPHANTE»  s.  m.  (grec)  délateur, 
fourbe .  barattiere ,  furfmnie  •  ea/itMRMilor#. 

SYGOSE»s.  f.  tumore  ate ano. 

SYLLABAIRE,  s.  m.  alfabêio. 

SYLLABE ,  s.  f.  tiUaka. 

SYLLABBR,  ▼.  a«  et  n.  compitarê,  ««Aie* 
tare. 

SYLL  ABIQUB  »  adj.  eUlabieo. 

S YLLEPSE ,  s.  L  (gramm.)  êUitpei. 

SYLLOGISER»  T.  a.  (log.)  liHogituaa, 
far  êillogiemi, 

SYLLOGISME  ,  a.  m.  (log.)  argoneat 
ComtMMé  de  trois  propositions,  eittogistno* 

SYLLOGISTIQUE»  adj.  sUhgistico. 

SYLPHE,  IDE»  s.  Roma  ehe  i  eabaliUi 
danno  agit  ipiriti  0  genj  eiementari  de  f  Caria. 

S YL VAINS,  s,  m.  pL  dieux  champétret 
des  Romains»  sUvani*  -^»  ordre  d*oiaeaus> 
eilvani, 

SYLVATIQUE,  a^j.  qui  croit  dans  les  fo- 
rêts, taivatieo.  > 

SYLVESTRE,  adj.  qui  yient  sans  culture» 
eiivetire, 

SYMBOLE,  s.  m.  6gure,  image ,  aîoifolgu 
—  ,  formulaire  qui  contient  les  principaux 
articles  de  la  foi,  simbolo.  Le  Svmbole,  aDSoL 
i7  Simboto  degli  Apo$îoli,  il  Credo. 

SYMBOLIQUE,  a^j.  êimbùlieo. 

SYMBOLISER,  t.  iv  aroir  dn  l^pport» 
de  la  conformité,  iimboliexare ,  eimboleg" 
giarê. 

SYMETRIE,  5.  L  eimmelria. 

SYMÉrRlQUE,  adj.  iimetriato.  Un  dii^ 
poste  ^  fftio  con  timmetrta, 

SYMÉTRIQUEMENT»  ad?,  ean  jîmma- 
trfa. 

SYMÉTRISER,  ▼.  n.  far  timmeiria. 

SYMPATHIE ,  s.  r.  Mimpalia. 

SYMPATHIQUE,  adj.  êimpatieo. 

SYMPATHISER»  nn.  aToirdeUsynpa- 
thie ,  êimpatitzarc. 

SYMPHONIE,  s.  f.  concert  d'inslrumena 
de  musique .  sinfonia, 

SYMPHONISTE,»,  m.  tuoaatare di êin^ 
fonte, 

SYMPHYSE,  s.  L  liaison  de  deux  es  en- 
semble .  sinfisi. 

SYvtPHYTE.  s.  f.  V.  eoiisovDi. 

SYMPTOM  ATIQUE.  adj.  fi#ii0jiwlie9. 

SYMP'IÔME,  s.  m.  signe  qui  indique  une 
maladie  dans  les  individus»  et  fig.  dans  les 
états ,  iintomo. 

SYNAGOGUE,  s.  f.  assemblée  des  juifs, 
et  lieu  où  ils  s'assemblent  pour  l'exereice  de 
Ipur  culte»  sinagoga  :  l'église  a  succédé  à  la 
synagogue.  — ,  lig.  et  proT.  enterrer  la  syna- 
gogue avpo  honneur,  finir  bene  una  eœa, 

SYNALEPHK»  a,  m.  (gramm.)  ëlision» 
tinafife ,  uinateffe. 

SYNALLAGMATIQUB.  ad^j.  se  dit  des 
actes  pa^^sés  entre  deux  personne»  qoi  contrae* 
tcnt  aes  enfcagemens  mutueb,  sinallagmatiaâ* 

SÏNAHTHROSE» s.  f.  non  de  l'articula- 
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tiott  de  rut  ^  M  liit  MBf  «MNI^éAëBtf  lfil«r- 
troft. 

8Y1I AXB  i  t.  r.  •aaembllé  des  andem  chrë- 
tiai»  oour  célébrer  U  cèue  «  wuiêri. 

SYNCHONDROSB,  t.  f.  sympbyie  earti- 
lagineuse ,  ftMefn^rvM. 

SYNCHRONE ,  adj.  sa  dit  das  ttotttemei» 
ipà  se  flbnt  dftts  la  mêma  tarapi,  ilnervUÊt  ehê 
si  fà  net  medetimo  tempo» 

SYNGHRONISIlB,  s.  m.  Mppori  de  deux 
choses  qui  sa  ibat  ou  sont  amtées  dans  la 
■sema  temps ,  êimnonitmo* 

SYNCOPE ,  s.  f.  défaillaDce ,  tineop^,  tpm\- 
Mania»  cnittmmMfo  éi  epiriti^  «viiiiinieiifo. 
—,  retranHicmeDt  d'um  lettre  ou  d'une  syl- 
labe an  milieii  d'un  mot,  iineûpê»  '^,  noté  da 
manque*  tincajpa*  êbuopé, 

SYEIQOPBR ,  T.  a.  «âiÂp^a. 

SYBORBSB,  t.  f.  (thim*)  concrétion,  é-M- 
^tettraa  if/  tm  li^nUh» 

SYNCRETISME,  s.  m.  conciliation  de  dl- 
vènas  sectes  »  gimfiKmmOk 

SYNGRÉTISTB,  s.  m.  ehi  ^  êteupa  éi 

SYNDÉRÈSE .  s.  f.  remords  de  conscienca, 
anMtoraaï* 

SYNDIC,  s.  vu  ofllcier  élu  pour  prendre 
aoiu  des  affaires  d'une  oommt^uté,  d'un 
corps,  «ùiiAKa. 

SYNDlGAIi,  B,  adj.  êinéitàfe, 

SYNDIC  AT)  s.  m.  la  toharga  du  syndic, 


SYNKCDOQUE,  s.  f.  (rhét.)  iituddôthê* 
SYNÉRÈSB ,  s.  f.  coativcUon,  iiyttrétl. 
■    SYBÉVROSBv  s.  f»  symphyse  Ufanlen- 
teuse ,  êinêuToti, 
SYNODAL .  B ,  adj.  êlnwhh, 
SYNODALEMENT.  adv.  tinodatmtn99k 
SYNODB  s  s.  to.  assemblée  d'ecrlësiasti-» 
qoes  convoqués  ^r  les  affairea  d'an  diocèse  ; 
ussemblée  des  ministres  protestans  ;  tinùât, 

SYNODIQUE,  ad},  lettres  syttodiques, 
écrites  au  nom  des  conciles  fux  évéques  ab- 
aeniv  Miara  th^iehe*  —  (astr.)>  tnoutement 
svnodique  de  la  lune,  mois  synodiqoe^  temps 
^i  s'éeoula  entre  deux  lunes ,  mmnnmkîo  n- 
nodieo ,  mete  tinodleo  :  il  moto ,  U  tempo  trm 
-mSR  JKiava  tma  a  f'  âltrà, 

SYNONYME ,  s.  m.  et  adj.  se  dit  des  mots 
qui  ont  une  signifieation  à  peu  près  semblable. 


TÀS 

SYHOHrMtB|S.f.qaMi 
synonvmes ,  iînonimiû, 

SYNON  YlâlQUB^  adj.  efà  tfp^M 
tùk&nlmta» 

S  YNON  YMISTB ,  i  tn.  dU  fhiNs  Ail 
himi, 

SYNOQUB.aiy.  sedild'OM 
hue  sans  MouM^meat,  «fiiiMa. 

SYNOVIALES,  adj.  f.  dL  ^sate 
f  iales,  qui  servent  à  séparer  la  ^Ynorie, 
via»* 

SYNOfIBis.  f.  iKtueurtisqacttei 
articulations  mobiles ,  sîHovié. 

SYNTAXE,  s.  r.  (graai.)cims(niâiei| 
aaols  et  des  bhrases  sefeo  les  règha,  ma 
•^,  litre  qui  contient  ces  rèrin»  Ai  «m 

SYNTHÈSE,  s.  f.  méthode decooH 
ifti/ast\  m§toép  S  ctmpotitmà,  •;-,  ni 
oiiération  par  laquelle  on  réunit  lépirtil 
visées,  mniesi,  rûmMgrfhiÊtiuHfê.  -i  s 
pharm.   composUtoo  des  remèdes,  iUêL 
ûûmpâêitiûnf  de^  vimoij,  ^ 

SYNTHETIQUE,  adj.  «taMîe». 

SYNTHÉTlQUBMENt.  adf.  iOt^ 
mente,  procedeêdo ùét vSû  dtsùdtn, 

SYPHI  LIS .  S.  f,  (méd.)  iifillà, 

SYPHILITIQUE,  a^j.  dette  i^tt. 

SYRINQA ,  s.  m.  «aria  e  tthoudt. 

SYRINGOTOMB,  s.  m.  iiistniBMt|« 
couper  le  sinus  flbtuleux  I  l'anus*  tins|^ 

SYROP.  s.  m.  y.  tiBOP. 

SYSSARCOSB,  s.  f.  sjttiphyse  cbd« 
sîtâreûtL 

SYSTALTIQUB,  adj.  qui  a  Uteitslti^ 
serrer,  ctsfaflteo* 

SYSTÉMATIQUE ,  adj.  ûitméh. 

SYSTÉMATIQUEMENT,  adr.ailtf» 
eûmente». 

SYSTEME,  s.  m.  assemblage  de  phsia 
pt^pôsltiotts,  j^rincipes,  ete.  lar  Mjf^f 
établit  une  opinion  ,  un  dopne»  ev>  '^ 
temo» 

SYSTOLE,  s.  f.  mouvement  ailBa* 
cœur  lorsqu'il  se  ressem ,  tîiiote, 

SYSTYLE ,  s.  m.  édifice  à  MlfAntt.f^ 

SYZYGIE,  s.  f,  conjonction.  leop««' 
nouvelle  et  de  la  pleine  lune,  a0ii|iis<*^ 
U  tempo  dêl  novttnnw  a  dit  ptetàb^' 
(aslr.) .  l'opposé  de  quadrature ,  flW|»^ 
a  oppatiaipiia  «f  an  piaht/U  M  fit  ^^ 
a  noi. 


T. 


T  >  S.  m»  consonne. 

TA  •  pronom,  tutu  V»  lOir. 

TABAC»'  rirra,  s.  m.  ou  kiootiar*,  s, 
f.  planta  *  tûtnireo ,    purgeeapo  ,  atcosi ana. 

TABAGIE» s*  f.  lieu  destiné  ponr  fumer 
du  tabac,  etanza  dove  piU  potemno  ti  mgm' 
nàM  «  fil  mai»  te^ecù,  -^^  petite  cassette, 
€ti$Mêitû  peir  canjaraars  «7  ktMôgmt^oh  éafmmear 
imktuto» 

TABARIN ,  s.  m.  faneur,  fnUtmbêueo , 
giuttare»  ccrrttano,  eUtrtatano. 


TABARIN  AGE,  s.  m.  bouflbaoerie.  ' 
tiafa,  buffhifttrto, 

TABATIÈRB,  s.  T.  petite  hotte,  h^t 
€hiêra^  eeatùfa  Ai  fSiiM*  ttrhieeù, 

*  TABELLION, s.  m.  notaire^ a^«v^. 

TABELLIONAGB,s*  m.  office  de  v 
lion  ,  notariale.  Droit  dé  taDelfimUfe.va 
di  ftcùr  ttn  noiajo* 

TALERNACLB.s.  m.  teêafMaesM 
gfiane,  fendes  i^bateê^  —,  fi;,  attiff 
— ,  la  tente  où  reposait  Tarche  de  l'a* 


fittlBI  llrftt  Uêmiaeth*  •*-«  dMS  tfek  cErë- 
tiens,  le  lieu  où  Ton  renferme  le  Saint-SMft^ 

T&BIDB  »  aUJ.  (  méd.  )  coiiMlé  ptr  une 
itnià  éi4Mie,  iâbàb,  iMiMf»,  fMrîUiiM. 
TABiriQUË,»dj.r««f/7««k 
TASlB  i  s.  m.  «Ml  ttffèlaft  onde  *  itfl/* 
f  TABtSBR ,  t.  a.  readre  Xvnt  étoffe  oodée  à 
li  auAière  d«  Vibià>  lArt  1/  9iitif  cmrn  ^/  li^l  i 
iuttiwreë&Héé, 

'  TABLATCRB,  ft.  f.  iMf<|ae«  diàtiosêes  sur 
des  lignes  potif  liiditt«er  le  chant  aux  musl* 
tkiat  ùtfûwtûiurû»  -^^  fîg.fnstniMlont  <<lrit- 
Momêy  Htj^fÊriiriià.  Ih>nner  de  lé  tabl»tiire,  é» 

TABLE,  s.  f.  ftfv^fe.  mmia*  ifefeci^.  Tenir 
lible  »  /if  fin^ ,  e^m^ci .  ittr  éû  mèngUre; 
star  lungamente  a  tavola.  Tenir  table  00^ 
4^itëi  Uàw  tûHi  ^t)4/(KL  fiérdimer  te  table, 
«Mmar  /^  êpêsê  deth  tauolû.  Courir ,  piquet 
lès  ttUM»  faut.  itMtêârwy  fkr  îi  pûfMsfte.^, 
les  deux  lames  06feuses  qui  composent  le  «rAue; 
Utv&h.  —,  Ilndet  d'un  Utre«  (d»of4,  iWm», 
#l^ci.  Tftlite  dM  cbflnitrM»  ffauo/a,  «hiAm 
de'  câpltoli  iT  un  /(6ro.  Toutes  ubles,  sorte  de 
jeu ,  #|iit«8'flno.  Table  de  luth ,  de  «Utecin , 
de  bas8edeTio1e,/bn^9|KM»i^tl'efn0ir«tt 

TÂBLÊAU  »  sr  M.  tNitrage  dé  Mîntore» 
«lM»/«,  iittàéfj  pUtvrû^  -*-,  Bg.  repr«»en(ation 
iHte  pâf  le  dlscoort ,  pHUra  «  ^uadro, 
'    *  TABLER,  t.  n.  t.  de  trictnie,  fnfit* 
^&if«.  V.  «âsti.  —  )  6g.  toitt  pouvez  tftbler 
tMeâsus  ;  f»ti  eàpiiàlê,  ee^ërvt  iâpra. 
'    TABLnlERi  BRB,  s«  qui  fait  des  on* 
Trages  de  tablettelie,  eèMhta ,  êtipêilêjû» 
'     TABLBTTB ,  s.  f.  planche  posée  pour  y 
-meitre  qnèlqtie  ch09«,  minêià,  Bcâgklek  -^^ 
planche  de  bois  ou  pièce  de  marbre ,  pfffMft 
-JMm  éi  màrfi^o,  ->  »  eompositioh  de  «icre  et 
de  drogues  en  forme  trtate,  paêtUtê,  pnAU 
g fte.  Tiblette  de  ebotohit ,  laèttHula ,  baHom- 
einOf  Mh,  —,  au  pi.  feuilles  attachées  ensetti^ 
'hit  pnor  y  écrire  le^  choses  dont  on  teut  se 
souvenir,  tavoUtia,  libréiîùéf  ficordî,  ine- 
•«Wno.  Olet  i«la  de  dessus  vos  tablettes ,  prov. 
et  ^K*  ^^  eifatô  eapiUlé  »  Mon  ei  mj^^fart  t«  U 
tttorè.  Vous  êtes  iur  mes  tablettes  »  io  vi  tmgo 
wtriiio  «  tibrù  .lûfMnê  rk&rderâ, 

TABLETTERIE,  s.  f.rârtêêi  kwtti 
Mf  théniiU  0  tilpHt0Jdé 

*  TABLIER»  s.  m.  échiqtrier  btt damier, 
f  aiMar« ,  Itiv&liêrî,  —,  pièce  de  tbile,  taffetas, 
cuir ,  etc.  que  les  femmes  et  les  artisans  met- 
tent devant  enx ,  *rem6Mi/#.  —,  ornement 
-scoliRé  hnt  la  fece  ^nn  toiédesul ,  tcutinH  4èl 
frwneù  éet  pitdéwtâtto.  Tablier  de  timbale ,  d»- 
pgrlit  d^  «H  ilmbûUû, 

TABLOIN ,  9.  m.  plate-fbrmê .  p\ÊlHférmk 
•fkîtu  di  eraH  ptrpiûntûH  $tna  katitria  ai  «an- 
nom, 

"    TABOURBT,  s.  tn.  petU  siégé  I  Quatre 

pieds ,  sans  bras  ni  dds ,  9gâbêth ,  êgnbéthiîù, 

-^  •  pinate.  V.  «Mi»!»  A  r Astaui. 

'     TAC,  t.  m.  mflAKfia  e&ntaglûië  éttlê  ^ 

-101^.  TaMie ,  bfim  réglé ,  «• ,  a^  ^  M|»rl- 
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p^  «m  ranvra  f^gêhto  ehê  fi  rwmpm  m  Umpi 
9g9uru 

TAC  AMAQOE  •  •«  f.  «orfa  di  gQmma, 

TAGGO  ou  ooaeov  f  dit  la  viaïkbAa»  ^  s.  UL 
itÊ»th  deltê  ^Hiitfê» 

T AGBT  »  a«  m.  (du  latin.)  t.  de  mus^  tenir» 
ftirè  le  tacett  iéesTê  nuutrà  gU  allri  eamtano* 
Garder  le  tacet .  fam«  $Ur  muîo .  non  oprSk 
Ufcfm*  Uar  titio^ 

TAQBEi  a,  f*  sodillura,  mtiêMA,  mMgmr 
fM»  faeca. 

TÂCHE,  s.  C  ouvrages  travail  qu'on  donna 
è  faire,  eam^cfa,  pptra^  hvon  oMMêgnaio,  —, 
Travailler,  être  à  la  tâche»  etc.  ou  à  sa  tache» 
hivormrê  â  pftao  ferm^*  Prend»  à  tAche  de 
ialre  ODeehose,  imppendot  a  ftf  «na  e9$m  do^ 
HêênUmêhie»  Bn  bloc  et  en  tâcbe#  adv,  tUC  im- 

gfÙÊtO* 

TACHEOGRAPHIE   ou  TAcafea>raiit , 

a.  f.  art  d'écrire  par  abréviation»  ioêhigr^fim^ 

TAGËER ,  V.  ai  souiller,  ssdir»  mmeakiûFêt 

Mporeant  4ordarêf  imbrmttmrês  insudkimrOf 

étmttârê*  ^—  »  6g.  maea/cra»  dÎMonoràMk 

TÂCHER,  V.  n.  faire  ses  efforts  pour  va^ 
airi  boUt  dé  quelque  chose,  ifn;pat$i^  inge» 
gkarii^  ormeurarè  ,  proùacMiH, 

TACHETER ,  v.  a.  marquer  la  peau  de  dir 
vérsa  taches j  maecAmra^  vaHêgare,  punt§e^ 
ehiare,  rendmr  lé  pttU  hnmtotattu 

TACITE,  adj.  qui  n'est  pas  dit  formttte- 
ment  »  soua-enteodu  »  t^ciio .  aaf  f  iiilMa. 
TAC  IT  811 ENT  »  adv.  taeilamêntê,. 
TAGITURNB,  adf.  êilm»ioio,  oieiglkio^ 
tmdtumo»  ^ 

T ACITURNITE ,  s.  f,  UclturMià. 
TACT  »  a.  m.  (  pron.  le  c  et  le  t.  )  le  to»» 
cher  •  taito»  — ,  fiff.  avoir  le  tact  Gn ,  sûr  »  eiet 
«Mr  U  giitditio,  ii  ditcirnimûiito  finù ,  giusléi 
TAGTICIBN»  s.  m.  dotto  nolla  Uitismi.  ^ 
TAGTILB,  A4i.  qniae  peut  toucher»  tghgit 
Al/a.  tœeàbii». 
TACTION .  s«  f.  r4»Meinaa(0. 
TACTIQUE  »  U  f.  art  militaire  »  fafIcAt 
TADORBB,  s.  f.  toria  di  anoirm. 
TABL.  s,  m.  mmn^ta  di  bfHk^ù  nêtia  Cinà, 
TAFFETAS ,  s.  m.  étoAfe  de  soie,  if^f^iàk 
TAFl  A ,  s.  m.  ac^tmvit^  di  tuediêf9k 
TAlAUT,  interj.  cri  du  chasseur,  gn*^ 
dêt  eaeèiotorê  ptr  dar  êégne  cli$  vtdê  /«  /feM. 

TAIE  »  8»  f.  linge  dont  on  couvre  un  oretti 
1er.  fbderap  guieio  di  guanciafino,  *-*,  pelli- 
cule blanche  qui  se  forme  sur  l'osil»  aibvginê^ 
maeehiadêll^  ocehio,  •— •  l'enveloppe  du  fœtus 
et  de  quelques  viscères,  mam^rciMi,  ionoâa* 
TAILLA  BLE,  adj.  toggetto  aita  lagHmé  \ 
TAILLADE,  s.  f.  «oupure  dons  les  chairs) 
i^glio,  t^uareiaÈura^  -*.  coupure  en  lonf 
dans  une  étoffe  ^fratingliQ* 

TAILLADER,  v.  a.  faire  des  taillada  «/hi. 
stagliaro  i  drappi.  — ,  far  ta$ii$  fêtitê  o  9fir^ 
suUa  cornet 

TAILLANDERIE,»,  f.  art  du  tniUandief  i 
farlê  dei  firrajo,  ->,  î  $uol  iayori, 

TAILLANDIER,  s.  m.  sorte  d'ouvrier^ 
forrûlo ,  fabhro, 

TAILLANT,  s.m.  le  tranchant  d'une  épééii 
hache,  etc.  iagUo ,  fiiodi  lama. 
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TAILLB,  s.  ù  eoapé,  tagliâ^iëglimHam, 
iûgiUimênto,  — ,  petil  bâton  fendu  en  deux 
parties  me  lesquelles  le  vendeur  et  F^cheteur 
Mtot  des  Cochet  pour  marquer  la  quantité  de 
pain,  Vio,  etc.  que  l'un  fournil  à  l'autre, 
tecea ,  iâglin.  -- ,  sorte  d'opération  de  chirur- 
gie. tneUione  pw  f  §Hration  dêUa  pUtrm  dalla, 
vmtita,  — ^  stature  du  corps.  UigUa ,  f  rctcrra, 
grandetxa.  -— ,  bois  qui  commence  à  revenir 
après  avoir  été  coupé ,  boseo  taglUdê  a  eh*  ri- 
pullula,  — •  certaine  imposition  de  deniers 
qui  se  lève  sur  le  peuple  «  taglia,  gravezsa , 
impûnt'um:  —,  t.  de  mus.  celle  des  quatre 
parties  qui  est  entre  la  basse  et  la  baute<on- 
irt,t9nùre.  Haute-taille.  hasse-UlUe,  sopra- 
Unora  a  êùtlo-Unora.  Taille  de  violon ,  yio' 
éinoehê  oeeompmgnA  il  lënore.  Basse-taille» 
en  t.  de  sculpt.  figures  de  peu  de  saillie,  boito 
riliéwf.  Taine-dooce,  iniaglio  m  rame.  — , 
étampa  M  ramt.  Taille  de  bois,  iniaglio  in  le* 
M  0  ifampa  ai  hgno.  Frapper  d*estoc  et 
de  taille .  de  la  pointe  ci  du  tranchant,  dar 
tolpi  a  dritto  a  a  iarle ,  dar  boitonaie  alla 
tieca» 

TAILLÉ.  ÉE  9  pari.  V.  le  verbe.  Cet  hom- 
me esl  bien  taillé,  ag&  è  di  Mla  tiatura ,  ha 
mn  btl  tagliû  di  viia. 

TAILLE-HEGHB,  s.  m.  êirumento  da 
iagUar  gli  êîoppini  ath  eandele. 

TAILLER ,  V.  a.  couper,  iagliare,  —,  w- 
gare.-^<,  fkndere.  —,  Umdarê,  —,  seûrpallara^ 
— ,  fig.  tailler  en  pièces  une  armée,  tagUare  a 
petù .  diifare  un  emrcUo,  et  au  fam.  tailler 
des  croupières  i  une  troupe  de  gens  de  guerre, 
ëkaragUara,  fugara,  —,  prov.  tailler  des 
croupières,  de  la  besogne,  tuscitare  brighs, 
impted,  dar  da  fare  t^quateheduno,  — .  fig.  et 
lim.  tailler  et  rogner,  rfùjporra a  tuo  modo, 
meerêicêrë  o  tminairê  a  piWmanla.  Tailler , 
iagliare  far  t  oneratUm»  delV  eiimion  dalla 
f  taira  daUa  ve$eiea,  —,  en  parlant  de  certains 
jeux  de  caries,  iagliara ,  far  il  banco. 

TAILLBRESSB,  s.  f.  donna  cha  aggiu$ia 
U  moneia  leeondo  il  p€$o  ilabiUio, 

TAILLBTTB  ,  s.  f.  petite  ardoise .  U- 
wirêiia, 

TAILLE-VENT,  s.  m.  uetêllo  di  mara  cite 
ffola  rapidittimamtnie, 

TAILLBI}R.s.m.  to^/ialiir». Tailleur dTii. 
bits,  de  pierres,  eariore  :  tear^ellino, 

TAILLIS ,  adj. m.  bois  taillis ,  boseo  cedao, 
ehe  si  iaglia  di  iempo  in  tempe,  — .  au  subst. 
nn  taillis ,  un  jeune  taillis ,  telva ,  boteo  m- 
duo»  — .  prov.  et  fig.  gagner  le  taillis,  darla  a 
gambê^  fitggire* 

.  '1  AIL  Loi  R ,  s.  m.  t.  peu  usité ,  assiste  de 
bois,  tagtiere,  iagliero,  — ,  t.  d'arcb.  une  par- 
tie des  colonnes ,  abaeo ,  eimasa, 

TAILLON,  s.  m.  imposition,  taglia,  ta- 
gfianep  impOMiemem 

TAILLUKJS,  s.  f.  t.  de  brodeur,  brodure 
de  rapport ,  tuio  ricamp. 

TAIN.  s.  m.  feuille  d'étain  fort  mince, 
etagne  a  fogU  di  ëiagno  per  gli  ëpecehi,  tfogtia, 

TAIRE,  V.  a.ne  pas  dire,  taeere,ttar  ehêtù, 
MarsiitOyUm  partare. 


TàU 

TAISSÛN,  s.  BU  blaireau,  mmàmng^ 
iaeeOé 

TALAPOlN.s.  m.  prétra  idoUlre  deSln 
da  Pégu,  tmêapoino,  •— «  ipecie  di  «miimi. 

TALC.  s.  m.  sorte  de  pierre  luissnle,  tâkk 

TALED ,  s.  m.  voile  aont  les  juibsecM- 
vrent  la  têle  dans  les  synagogues ,  teki, 

TALENT,  s.  m.  poids  d'or  ou  d'argot, 
talanio,  — ,  fig.  don  de  la  nature,  îâUniêtàf 
liiâ ,  dote ,  dispoeition  nttiurale,  dent, 

TALER  ou  DA.LBa,  s.  m.  monnaie  d'Alle- 
magne, à  peu  près  un  écu,  tallere, 

TALION,  s.  m.  punition  paraUe  M 
fense ,  tagUone .  contrtippauot  ialieae, 

TALISMAN ,  s.  m.  pièce  de  métal  somIr 
objet  à  qui  la  superstition  attribuait  da  fsto 
merveilleuses,  ialitmano. 

TALISMANIQUE,  adj.  chetpetudié 
emano, 

TALLIPOT  ,  a.  m.  eUbero  dtieUtké 
Ceilan. 

TALIIOUSB,s.  f.  pièce  de  pAtiaerie,«Hi 
di  paetieeeria. 

TALMUO.  s.  m.  livre  qui  contient  bla 
orale,  la  doctrine,  les  trâditiou  des  iAt 
Ta^mude. 

*r ALMUDISTE ,  s.  m.  qui  est  attacUv 
opinions  du  Talmud,  ialmuditîa, 

TALOCHE,  s.  t  pop.  coopdemaiiisvb 
tète  •  icapëttone ,  tempune, 

TALUN ,  s.  m.  derrière  du  pied,  uUkê, 
ea  leagnon  — ,  fig.  être  toujours  sur  k*  Uii' 
de  quelqu'un  ,  estergli  alla  epaHe,  tegàf^ 
Montrer  les  talons, Ttf^^cra.  *-,  sorte  defir> 
ealeio^  una  labarda,  P^cea,  eee,  — ficB" 
tains  jeux  de  cartes ,  il  monte  délie  «vM  ^ 
giuoeo,  —,  t.  d'archit.  goieita, 

TALONNER,  v.  a.  fam.  pounmvff.' 
près,  importuner,  incatzare,  perteguUixtt'^ 
eeguire, 

TALONNIER,  s.  m.  sorte  d'onvrief  ,«^ 
fiée  di^talloni  dm  tcarpe. 

TALONNIËRE,  s.  f.  ailes  de  nereit 
talari, 

TALUS ,  s.  m.  (  archiu )  pente,  9^^ 
pendio  di  muraglia, 

TALUTER,  V.  a.  mettre  en  talus,  es  p(* 
aleare  un  muro  u  tearptu 

TAMANOIR  ou  qbakd  TAVàiaoïf  u* 
grand  quadrupède  américain  qui  vit  de  ^' 
mii^formiehiere. 

TAMARIN,  s.  m.  aibre  et  fruit,  f»^ 
do ,  datiero  ^  Inéitt.  . 

TAMARIS  ou  TAHAiisn,  f.  o.  iode' 
plante ,  tamaritco ,  tamerieom 

TAMBOUR ,  s.  m.  instrument  nu^ 
tamburo»  — ,  cdni  ^ui  le  bat,  tembiiai»e*'^ 
cylindre  d'borlogene,  iomburo.  —  »^2rf 
de  l'oreille ,  timpono  delt  oreeehio.  TaajJ 
de  basque,  tamburetlo^  eembah  ,  tm''^ 
">-'  ^  avance  de  menuiserie  ,  bamk,  ^ 
buro, 

TAMBOURm,  s.  m.  long  tambour  cl<^ 
lui  qui  en  joue,  iamburino*  ,_, 

TAMBOURINER.  V.  n.  battre  le  tttB»>2 
en  parlant  des  eofans,  andar  ^^^f^^^ 
(«mettra* —«  v.  «t  rédamer  au  brait  di"'*' 


TAN 

boor  nu  eflrt  perdu,  rUhUd^ré,  puikUmrta 
«KM  éi  ttmbtiro,  bmtUnéo  la  «mm. 

TAMBOUIIIKEOU,  s.  m.  t.  de  mépris, 
Hmbiêrino* 

TAMIS ,  s.  m.  ttpèee  de  sfti,  «ftfrrw»  m- 
liCcio«  Passer  par  le  tami»»  fig«  rmirt  uami' 
Mftf  ^Ji  ktmê,ptitÉërp§f  le  Irmfita. 

TAMISEB  9  ▼.  a.  alMCMira»  ptM»  ptr  h 
ilatm. 

TAUPOTI,  t.  in«  boncbon,  Uraedo,  fa- 
raedoto,  uiffi», 

TAMPOMRER, ▼.  a.  boacber,  tutwrê, 

TAN  »  s.  m.  écorre  de  cbéne  moulue .  po!» 
Hndi  eo»€U  ptr  h  primm  prtpmnttùmê  é^i 
euoj, 

TANAISIB,  ft.  f.  plante»  Utkaetto,  afa- 
aa<f«. 

TARGCR ,  ▼•  a.  fam.  igriéarêg  rmmpogmà» 
fê^  riprêMdêrê,  V.  airaiMAaaBa.    . 

TANCHE,  s.  f.  poisson  d*eau  douce,  (înee, 
pétcô  d*  oequa  éolee^  la  emi  pelle  4  nariccta  $ 

VUCôU, 

TANDIS  QUE.  conj.  pendant  que»  men" 
ir$  •  ffie«lrt  rAs»  froOmntù  eka, 

TAKGAGE,  ».  m.  t.  de  mar.  bareoUa- 
iRiato,  anéêsg^mtmlo  éalUi  nava  Ja  poppa  a 
pr»a. 

TAN6AR  A .  s.  m.  génère  éi  poêien. 

TANGEHTE,  s.  f.  (géom.)  li^ne  droite  qui 
toocbe  une  courbe  en  un  de  nés  points,iaii^eiila. 

TANGOEH.y.  n,  aeditd*un  vaisseau»  bar^ 
eoilare^  oniÊeggiare  de  peppa  a  prua,  — ,  Uit' 
mergeni  trappe  neit  aeqma  dalla  parte  délia 
prua. 

TANIERE  .s.  f.  caverne,  tana,  covile»  an" 
ÎTOg  eeverma^  lustra»  —,  fig.  H  fanu  être  tou- 
jours dans  SB  tanière»  êtarsempre  m  oua, 
tueirme  di  rare, 

TANNE,  s.  f.  petite  bulbe  durcie,  pui' 

TANNÉ,  ÉR.adj.  et  s.  m.  sorte  de  oou- 
kar.  eottirraitegmOf  liomate  êcmro  ,  tanà^ 

TANNÉE,  s.  f.  tau  usé,  emeia  utata  délie 
poilu 

1  ANNER  »  ▼.  a.  préparer  tes  cuirs  avec  du 
tan,  eoiuMr  lepelll,  — ,  fatiguer,  ennuyer; 
c'est  un  homme  tannant,  il  tanne,  fam.  n*je» 
eole  ,  fastidtOàû ,  inereueeole, 

TASN£K1E»s.  r.  lieu  oàTon  tanne  les 
cuins  »  la  fVNcca. 

TANNEUR,  s.  m.  ouvrier  qui  tanne  les 
euirs ,  eanriatere  di  emojmme  greteo, 

TANQUEUR ,  s.  m,  t.  de  mar.  /arekine, 

TANT,  adv.  tamte,  eutanto,  T«nt  soit  peu, 
im  tamtmo^  an  porhe*to%  un  tantinetle.  Tant 
que  je  vivrai,  fnrhé,  fin  tanto  cAc.Tant  »'en  faut 
que,  tunto  manea,  ben  tungi  ehe.  Tant  y  a  que.  il 
Tieiliit,  theerhè  ne  êia,  eomman^ue  vada  la 
«oftf.  Si  tant  est  que.  ^uando  perd»  purehè. 
Tant  que,  puante.  Tous  tant  que  nous  som- 
mes, quanti  iiame, 

TANTE, s. f.  s«Bur  du  père  ou  de  la  mère, 
«In. 

TANTOT,  adv.  de  temps %»em,fra  poeo, 
firm  êreee  »  pe^  amei ,  teHê,  Tantôt  bien ,  tan- 
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TAOV ,  s.  m.  (pron.  ton)  sorte  de  grasse 
moorlie.  tttfitne,  aetilh. 

T  A  P  A  DO  R ,  s.  m.  sorte  de  bonnet.  berretf€ 
per  la  eumpagna, 

TAPAGE» s.  m.  fam.  grand  bruit,  frataeee, 
iehiamntto,  tyfftruglia. 

TAPAGEUR,  5.  m.  eekiamateatert. 

TAPE.  s.  f.  pup.  tout' coup  de  la  maina 
eeapettne* 

TAtÉ,  ÉB.  part  ?.  le  verbe.  —,  par 
rapport  à  certains  fruits ,  itiaecmte  e  êeemtSat 
fiirno» 

T  A  PRGU  »  s.  m.  sorte  de  bascule .  aUaleno. 

— .  mauvais  cabriolet»  pîecola  e  eatiivavet^ 
tura. 

TAPER.  V.  a.  donner  desUpes,  pop.  dâr 
butte,  batîere.  —  les  cheveux  »  ineretpare  1  e«- 
peliL  — ,  V.  n.  taper  da  pied,  battere  î  pUta 
in  trrra* 

TAPI ,  lE,  adj.  naseotlet  eppiattate^  fvm- 
nirthfutOy 

TAPIERE»  s.  f.  (mar.)  langa  peete  d^i 
legno  rie  1  ulo  da  due  altrL 

TAPINOIS  (EN),  adv.  sourdement,  en 
cachette. ^ir(/oa  gaitone,  euttllam  eaiellenis 
teeretamznte  »  di  toppiatUt, 

TAPIH  («E) . T  r.  >e<>dicr,  uttMceiafû, 
œquattarn  ,  eoeighartu 

TAPIS,  s.  m.  tappcto^  etrute.  —,  fie, 
meitrp  une  «ffaire ,  une  question  sur  le  tapis 
metterein  tmltato,  iittavoiar  un affarejani 
^ttittitme.  Tenir  quelqu'un  sur  le  tapis,  parlât 
di  M110,  fume  il  toggetfe  delta  eenvwrta^lanê. 
Jimwer  ir  ti»p\s,  traiienere  la  eompugmia* 

TAPISSÉ.  ÉE»  part.  V.  le  vrrbr.  —,  fi*, 
et  poét.  la  lern:  t*»t  l«|iîssée  de  fleurs»  la  tenm 
è  tmaltata .  eoperta  di  fort, 

TAP.SSKR,  V.  a.  naAUfbare ean  tappazea» 

rie ,  adomare  een  paramento  ,  parare ,  par 

e&tension ,  parure,  ^^ 

TA  PI  SSK  R I  fi ,  s.  f.  teppeezerim  »  araeea  m 
druppo ,  panto  dajur  parmtim 

TAPISSIER,  ERE,  s.  tuppetzîere. 

TAPITI .  K  m.  tpeeie  di  Upra  e  di  mnigG^ 
iaheggio  del  Rrttile. 

TAPON,  s.  m.  fam.  étoile,  linge,  soie, 
mis  en  tas  muciAie  •  fuâeio,  /««fc/Â». — (mar.) 
bouchon,  turartlota  dal eanmoke.  * 

Ta  POTER  »  V.  a.  fam.  donner  de  petits 
coups  à  plusieurs  reprises,  eltieeeare ,  iambae» 
tare ,  dar  éaVe  butte. 

TA  PU  RE,  s.  f.  incroipatura  de*  eapelU 
fatta  toi  pettiuê, 

TAQtJER,  V.  a.  t.  d'Impr.  passer  lé  t|K 
quoir  sur  une  forme,  partggiare  Uearmierê 
relia  buttiteja, 

TA  QUE  r.  s.  m.  f.  de  mar.  gancio,unriaa. 
On  dit  aussi  an  pl.  taquet^  ou  fi,«n,  g*mri^ 
elitte»  —  »  t.  de  jaitlin.  t^iquets,  piquet«« 
ptuoli* 

TAQUIN»  E»  s.  et  adj.  vilain .  avare.  !««• 
^gw ,  tpilûtcia.  —  »  mutin  »  oo.itrariant  »  m- 
parbiû,  proieraOf  ttuzsi^Htg» 

TAQUIN  EMENT ,  adv.  greltamenU, 
didumHMte,  IN  maniera  eordtdam 

TAQUINER  »  T.  a.  «Toîr  lliabitade  4 

»7 


cou* 


'■ 


$7» 


TAU 


trarîer  lor  de  pftiU  objf  U,  moMarê,  ttuttU 

TÂOUINRBIB,  s.  f.  Bwpnct  sordide,  r«e- 
9agn€na,  ipHofcerim .  piéf*eehuria.  ->,c*arac- 
trrp  opiniâtn*  •  oflinnstxiies  ca/tarbûtà. 

TAQÛOPf ,  s.  m.  t.  d'impr.  ce  r]uoii  ilK*t 
MUi  Ifi  carartèrrs  afin  qoe  fimpressioii  vienne 
liéftt,  pêttmohéi  rartûoéi  panno,  tee, 

TiQCOMIER,  T.  a.  mellre  des  UquoDS. 
V*  (V  mot. 

TARAS  AT,  s.  m.  espèce  de  crécelle,  ta* 

TARABUSTER .  ▼.  «.  fam.  importuner  par 
en  discours  à  contre*temps,  motesUre,  inquîê^ 
Ur§,  crueiarê* 

TAHARE,  ÎAteij.  fbm.  je  m'en  moque, 
•IM  /  MCRCif  /  ma  fu  Mo,  —  ,  s.  f.  maeehinâ 
^ar  aenfaterta  iMllar  ^/  gramo, 

TARAUD,  s.  m,  t.  de  serrar.  matîio  dêtlm 


TARAUDER,  T.  a.  percer  en  écrou.  bu^ 
«ara  în  moé§  éà  farvi  enirûr  ta  nite. 

TARD,  adv.  de  temps,  lardl,  facr  dl 
êtmpo»  Vaut  miens  tard  que  jamais,  proT.  é 
Wtêgtim^iaréi  eh*  mùL  — ,  sur  le  soir,  în 
air//'  or«  itirda ,  verto  tim, 

TARDER,  ▼.  n.  lardare,  indugUire,  ^, 
impers.  Jl  me  larde  bien  que  je  sois  hors  d'aP- 
Caire,  mi^mr  etnt'  cnnt  d*  esur  fucri  dt  In- 
|ma,  H^impied,  non  veggofora  a  uiàrt,  eee. 

TARDIF.  IVE,  adj.  tarda,  Unto.  —,  tar- 
dSno,  $ënHîno. 

TARDIVEMENT,  ad¥.  ientamanté,  îar^ 
éatnamte. 

TARDIVETÉ,  U  f.  tarêuaa  net  maturara^ 
imtataa  net  moto. 

TARR.^  f.  tara,  diminutîoma^  dt/futee, 

TARE,ÊB,  adj.  guasto^  atierato,  magO' 
fM<a.  — ,  fie.'homme  taré,  diffamato. 

TARENTISME,  s.  m.  mataltUi  prodatta 
4^i  9nor9o  detta  tarantota. 

TARENTULE,  s.  f.  espère  de  grosse  arai- 
gnée et  de )ietit  lézard,  tarantota. 
^  TARER .  ▼.  a.  causer  du  déchet ,  de  la  lare. 
guëitare,  diminuira»  tarare,  —,  patur  un  va*o 
■prima  dt  ampirfo. 

TARET,  s.  m.  genre  de  teslacés,  gênera  dt 
ÎOitaeci  cke  dUtruggono  gtt  arf(iuL 

TABGB  •  s.  f.  >orle  de  bouclier,  targa ,  ta- 
voheeio,  hroerliiere. 

TAliGElTR.  s.  r.  petite  plaque  de  fer, 
paleîto.    ' 

TAHGUER  (SE)»  ▼.  r.  fam.  prevatarsi. 
/krri  forte, 

^  TAHOGM ,  s.  m.  romentarj  det  te$to  ehrea 
m  tingum  catda'ua  topra  it  vteelùo  7lHU' 
ttÊonla, 

TARI, s.  m.  limieur  tirée  des  palmiers  et 
«noottrr»,  hgmi^  tieore  cheeavaii  dalle  palme 
adat  eoreo, 

TA  K IKR ,  s.  m.  V.  tiaqvit. 

TA  HIER  E  .s.  r.  oui  il  ii'Hir  faire  des  Irons 
ronds  dans  le  bois.  eu. cliieilo, 

TAHlP,s.  m.iatig'ii. 

TARIFER  I  r.  a.  ndum  a  larif^. 


w 

TARIR  «  s.  m.  peiit  oiseau.  <fMftfiîii,  k* 
ettrtno:  à  Rome,  vtruttino, 

T ARf  H .  V.  a.  mettre  à  sec ,  4«ciii|«n,«> 
tare ,  prtneiugare.  —,  ▼.  n.  ditsecetni  mai* 
dire.  — ,  6g.  cesser,  finir,  venir  mmf  am 
reausto, 

TAKISSABLE.  adj.  ekt  Hptddumm» 
votare. 

TARISSANT,  E,  adj.  dmtrmuH, 

TA  K I SSEM  EN  1  .  s.  m.  ^s^ettêm^!^ 

TAROT,  %.  tfï.  autrefois ha^sott.V.cf m* 

TARUTÉ,  EE ,  aflj.  des  cartti  tantes; 
carte  rigaU  corne  i  larvechi, 

TA  itOTS ,  s.  m.  pi.  sorte  de  artai M 
faroTt  Al. 

TA  ROUPB .  9.  f.  yirec  peti  dbs  MfMibi 
ta  ci ft  fia. 

TARSE,  s.  m.  la  partie  da  pied  qa  f^ 
arant  les  doigts ,  tarto. 

TARTANE,  s.  f.  sorte  de  naTire,tiKdi. 

TARTARE,  s.  m.  l'enfer  des  aadtf. 
fartiro.  — ,  nom  des  valets  qui  aerftSlia 
tHHipf  s  de  la  maison  du  roi  ea  cin|M|Ki 
hoMOglitme ,  gntuppo, 

TARTAUEUX.  EUSE,  a4j.  ste  k  AI 
tartoro ,  growmosa, 

TARTARIQUE,  aâl.ettratiadiUritn 

TAIiTARISER,  T.  a.  t.  decfaiflLftff 
eare^  torreggere  codât  di  tartara» 

TARTE,  s.  f.  pièce  de  pllisseri^ «lin^ 
farftf. 

TARTELETTE,  s.  f.  tarteûna^tté 
di  tarlara ,  tartaretto, 

TARTINE,  s.  f.  tam.fetta  ^ftseria' 
perta  di  butirroo  «/*  attro» 

TARTRE,  s.  m.  sel  du  yin  qui  i'8iud| 
aui  douves  d^  tonneaux,  tartan,  gnoM* 
botte  ou  .«impl.  gromma. 

TARTUI'E,  s.  m.  faux  dévot . lijpiO*' 
ipocrito .  btirrfifttone ,  rottatorlo. 

TARTUFERIE»  s.  f.  buect^eUatmk.'f 
eritltt, 

TARTUFIER,  ▼.  n.  oMt  rawqaitf' 

/*  ipitcrita, 

TAS ,  S.  m.  amas,  monceau,  mafcAiii^ 
wiito,  monte.  —,  (Hlile  eudumcU*»** 
manu ,  tuisetto  a  mano. 

TASSE ,  s.  f.  sorte  de  Tase,  taiea*  — •''^ 
chent, 

TASSEAU,  s.  m.  t.  de  menuberie,^ 
telto, 

TASSER ,  T.  a.  mettre  des  choses  eo» 

ammuccttiare^  ammontara»  ammentie^^' 

tiivare.  —,  ▼.  u.  creseere^  atlargern  î  cï*f 

abeille  a  bien  tassé.  . 

TASSI  TTR ,  s.  f.  piè««  d'armnre.flUP?' 

TA  lAUBA    s.  f.  arbre,  geleo  det  flf*»^ 

•IATE  poule,  s.  m.  quiswias** 

petitj  soins  du  ménage ,  /vr<ifiû/r<n«. 

TATER,  V.  a.  tastara»  patpare.fépf 
giare,  tocrare,  — ,  ouaggi^ra,  gustMtt*''^ 
porare.  — ,  fig.  prot^ra  far  eaggio.  ""«.^r 
lare,  t*plorare.  rironosetre,  —  i'enafis'«* 
c«Hirage  de  quelqu'un  ;  et  avec  le  proa.  ^ 
eiammurot  Of^pMdtruras  nfUiter$ ,  e0f  ^ 
teciïo ,  êtara  aitetû^. 


TÂTEUR»  RCft£«  t.  UmimmmPi  tîla- 

TÂTI ,  %,  m.  piltêh  nmtlh  étih  ïmMê. 

TATItliO!!,  9.  /SKVfmrtrM ,  êppalimêt 
•fef  1*  imffirinê  nêfh  pik  pkeote  êêm. 

TATILL02IA0B,  s.  f.  pop.  î/ ^ Mrrfflrk 
p$f  mfilh^  h  impmtekrm  d*  0.  ni  Imêtitu 

TATILI.ONBR ,  v.  n.  fam.  «lu&ir  i^ifTiv  « 

ftlll  fr  «•#«««••» 
TÂTONNE  VIENT,  S.  m.  êtuimmenio,  h 

TÂTONNBE,  If.  n.  dicrcfaffr  dsm  robMO- 
lilé  en  tAUOt  •  ««dbit  fMftfHé ,  «fi^«rt  «/  /a- 
cf0.  kr^ineohrê.  — ,  fig.  «wâr»  i»  ftrtë ,  #•!- 

TlTONNEORtf.  a.cM  m  «  fMf#N0, 

Tirons  (A),  adv.  M  tlleiiiiml  dons 
l'obscdrîté.  iatl^iK»  tmtiom*  Il  se  dit  «iMi 

TATOU  «  t.  flk  oa  âMA»iftui ,  9.  i.  qnadra- 

^  TATOU  AOB«  I.  m.  idîoii  de  tatouer.  T. 

TATOUER .  ▼.  «.  «e  dît  des  sautagea  d'Ame* 
rUnr  f|m  bariolent  leur  corps*  de  diverses 
couleur» ,  far  éêlla  nuéa  pêiU  tohtanMa 
mue  êpêeiè  éT  •kliê  ^  triêe^no. 

TAU .  s.  m.  (blas.)  h  figura  rf*  an  T. 

TAUDIS,  et  pop.  TÂOaioa,  s.  m.  logement 
en  mauvais  état,  «laiisa  in  tlRêordinê,  aUêgglê 
hâfuamto  êttédêhm 

TAUPE  .s.  r  petit  animal,  êatpm,  tatpgt 
-»,  «ip^  di  tMoeiir»  itHa  M  tamwa  ehe  ti 
gêama^lrapé, 

TAUPB-0RILI/>1I.  s.  m.  insecte  qui  fait 
iMMviup  ded^t  dana  les  jardins ,  griltaiatpmp 

TAUf  IBR,  s.  «•  êffegkiUréltatp0. 

TAUPIÈRB  .  s.  f.  pté^e  pour  les  taupes, 
0fd0gnif  ém  pr^nén  k  tëipa, 

TAUPI N ,  s.  m.  fsnare  «f «welff.  —,  au  p!. 
1rs  htm  taopins*  n^me  d'an  tûrpa  di  mUîMUi 
fPtmenê  a*  Umpi  éi  Carh  rih 

TAUPtNÉB  00  TAt  eiRfàas,  s.  f.  mvcrAla 
di  êtrrmjatio  dû  tma  taipa  Mtarando* 

TAUflB.  !».  f.  jeune  vache ,  ifioMnee. 

TAUREAU,  9.  m.  bfte à  corne,  titra,  taaro^ 
$ti0,  ^,  t\frnfi  du  todlaque.  Tara,  Tkara. 

TAUROBOLB.  s.  m.  espèce  de  sacrilee 
cipMtoire  06  Ton  immolait  un  taureau  en 
nontteur  de  Cvbèle,  iaaroéok. 

TAU'lOGflAMMBt  s.  m.  poème  dont  les 
ttots  commencent  tous  par  la  même  lettre, 
•aulOifrainma. 

T  AUTOLOGIB,  s.f.  r^itioninutile  d'une 

êmr  Meeen  difT^rens  termes,  iantithg'a* 

TAUTOLOGIQUB.  adj.  îautohgieû. 

TAUX,  s.  m.  prix  établi  aos  denrées, 
.jfw.  pretto,^^  le  denier  iMiqiiel  le»  intéréu  de 
Tardent  sont  réglés,  ta*»a  dalf  intaruêê  de! 
damajo.»^.  ta  somme  taxée  pour  la  taille,  fa«sa, 
impamtlane, 

TAVAlOLB.  s.  r.  lavagtiùk. 

TAA'Bl.tiR  .  ▼.  a.  mouchetée ,  tsrftetee, 
pmMMaffddtm^  tkkâitrg,  êpargêr  di 


VAtltURl,  ••  t  fmëùddg,  pmmmtlM 


TAVERNE,  s.  t  fm/emâ,  èUêoki,  $ê^ 
itva  û»leria. 

TA  V  KHN1KR,  ÈRB,  l<rvem/'i^.  |##l»fffM. 

TAKATRUR,s.m.t.depal.  tùtaiThapL 
h  ta*ta  délie  tpeêé. 

TAXATION,  s.  r.  làuatkm. 

TAXE.  s.  f.  règlement  poiir  le  prit  4il 
denrées .  le<Mi .  laMêaghna,  ^-^^  prix  étaUi  iiar 
le  règlement,  iaua^  pretto  $labilih,  -«,  im* 
position  en  deniers,  titasa,  impngfthnê,  «•« 
somme  portée  par  le  rèj^lemeol  JimiiosUion  , 
tofjiff,  râla, 

TAXER .  V.  a.  régler  le  |irit  an  denréfv, 
etc.  tasMré,  «— ,  faire  une  impoli  lion,  ardi* 
non.  —  d  ofBce ,  f e»s  'ra  ««  a/fl^.  8e  taxer» 
se  cotiser.  V.  ce  mot.  —  .arcuvr,  laeeiar^^ 
imcofpar^  Je  ne  taxe  personne» *o  W(ii  0gtÊm 
nêstnno. 

TE,  pron.  pers.  ».  tb, 

TE,  s.  m.  t.  de  mineur,  pîà  mînê  ùP^ti^ 
a  ftigi^n  di  T. 

TE  l)kUM .  s.  m.  cantine  de  rdgtise  qn^ 
l'on  chante  en  action  de  grîlcps.  Te  Deum. 

TECHNIQUE,  a  1j.  se  dit  d*^  moU  alfre» 
tés  à  un  art ,  à  une  science .  îatnrra,  ^  -rs  tech- 
niques. cAa  eîmemA/timi  motU  faiîi  în  ^otAi 
pamh, 

TÉOUMRlfT,  s.  m.  t.d'knat.  Uhgmmêki»^ 

toprimemlo» 

TRIGN4SSB.S.  f.  T.  tmirAss*. 

TEIGNE,  s.  r.  gnie  qui  tient  è l«  tiftf.  U^ 
gna,  —  qui  vient  è  l'éoorce  de»  arbrra,  «raaâàa; 
rogna  dcgii  albtri,  — .  insecte,  tignaak.  Tei« 
gnes,  s.  m.  pi.  maladie  qui  consîMe  dans  lA 
pourriture  de  la  fourchette  du  pied  du  eb^ 
▼al.  grappe. 

TErGNERIK.  s.  f.  êpedai0  de'  iignâth 

TEIGNEUX,  BU9E,  a^j.  tignow,  ékê 
ha  la  ligna.  Balles  teigneuses  ,  t.  d'IiUpr. 
matti  troppo  moUS 

TEf  LLE ,  s.  r.  tlgeo,  kue^a  dêHâ  têftÊfd* 

TEf  LLER .  r.  a.  V.  tittia. 

TEINDRE,  ▼.  a.  iigntre,  thiggté^ e9kHÊ%^ 

TEINT ,  ».  m.  /'  ûtio  dl  iignem,  —,  le  ooid* 
ris  du  visHge .  oacffA^toiia .  »ffn^i/«. 

TEINTE,  ».  t  L  de  peint  fmf4. 

TEINTURE,  s.  f.  liqueur  prépasA»  pêor 
teindre;  Ti  m  pression  de  sa  rouley.  '^•J|*e 
tinta.  —,  I.  de  phi  m.  la  oiMleu*^  "  »»  miaétiA 
ou  iFun  végétal ,  tint  ara  ^  gltf^'^  —  %  Su***»- 
fuTfl ,  ÊHi^tr priai  nolitia»  -*»  MW^rwjiaiié. 

TEINTIJRERIE.  it  f^  ««  ou  ataKer  de 
teinturier,  lintariéi, 

TBlNTURIElf .  BN!IB.  adj.  (bot)  e« 
usage  pour  la  teinture»  fialeeta'* 

TEINTURIER.  ÈRE,  s.  iinlart.  ^êê 
grand,  do  petit  tetnl,  tmiarê  d'aria  mi^ 
aiara  ,  tiniof  di  petza, 

TEL.  TELLE,  adj,  iafe ^  ùmh^  êjfÊi 
fetlô,  ttgaafe.  Il  est  tel  que  son  père;  ertlft 
élofÂ>  est  telle  que  voii^  le  TOiries ,  iatt  ^nah  »' 
per  r  appunla  ramé.  Son  crédit  est  tel  (bte,.* 
4  taie  û  tante  ehe,..  Il  c»t  tel  qu'un  limi» 
egU  é  foalê  0  eama  an  Smm,  KfmtAt«bet  itil 
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tel  itn'M  thn  une  telle,  eg&éwm  M  Uk 
nrm  daita  tôle,    Dc^  griis  tels  quels ,  ptnom 

lé  l'A  MON  8. 5   lll.pl.  CMITiL«H0SM.5.f.pl. 

fifitire  um*m0  MOfienenti  rorttiei,  mtn§tfle^  tie, 

TÉLÉG  R  A  Pli  K ,  s.  m.  marbiiie  ourre»pon- 
dant  I •» r  w jçuaux ,  U  legrafo. 

TELEGHAPUlQUIi.  wlj.  qui  appartient 

,  tf^^f^P'Hpbe 9  tciegrapw. 

l'itl.ÈPllE .  9.  m.  gt»»€i0  di  ptamie. 

lÉLkHCUPE,s«m.<c/«f0/>iii.  ^à tuyau. 

nnorrltiaU, 

TÉLIiSCOPlQOE,  adj.  nomdecfséloiW 
qii'ciii  be  i^fut  cli<>cuuvi-ir  qu*a  l*aide  d'un  lé- 
lci>ro|M*,  ëtet/ê  Ultêropicht, 

TbLLE^rBNT,  cuiij.  iatmënle,  di  me- 
werm .  ptr  wodo,  in  lai  guUa, 

TEftKMbNTQUK.  roiij.  tam.  iaimentâ 

TCI.LKMENT  QULLLEMENT  ,  adn 
t99i  r^«/«  mediiierewtnU, 

TKI.LINE,  9.  r.  coquillage,  ttlllna* 

T£M  E K  A I R  E ,  9.  el  ad j.  ttnwrûriù ,  pré- 
lunUO'O t  intprudtnlê. 

IIÎMÉRAIRBMËNT  ,  adv.  têmirturU- 
muntf. 

Xi*:ilERITB.  s.  r.  temgtilà,  imprudentû, 
prestinti»tn9 ,  i/ronintetza, 

lÉMOlGMAGE,  s.  m.  letttmonianza  , 
Utitniomio .  4tutoriià,  —  ,  pi^uve  •  aiUHato  p 
riproi  a  t  eonlrMStê^HO  ,  indltio. 

TÉMUIG^Elt.  ▼.  a.  alieêtart^  itêtifieûrt^ 
Hêlinwnuirtm  — >  »  dituotlrure^  pmlesare,dûr 
€Ontrn*iegui  0  proie  d'a^êtig,  d'odio,  ère, 

TÉMOIN  ,  5.  m.  relui ,  cvlle  qui  dépo^  ce 
i|u'il  a  vu  ou  entendu  »  i^limmtio.  Prendre  à 
téimtin.  in  Itsiimonio,  —,  pour  marque  «  mo- 
nument ,  Uslimonio ,  €onira$*tgno  ^  provût 
indltio. 

TEMPE,  9.  r.  partie  de  la  télé,  igwpia. 

TRMPERAMËi\T.  s.  m.  con^ilution  na- 
turHlt*  du  corps  d«*  l'homme,  temperamenio , 
comp^lestinne.  Temiiêrament  violfRl,  naiw 
rû'e  s'ioUnlo.  — .  aDM>l.  avoir  du  tempéra- 
ment,  Sf^er  di  naiurale  eafdo,  inelinnloali' 
mmnre,  —  •  fi^-  en  matière  de  négociât  ion,  rom- 
eengo,  ripiego,  "  .  en  musique,  altération 
légère  fMiti' aux  intervalles.  Umperamtnîo, 

ThMPÉUA^GB.  s.  r.  vertu  morale  qui 
modère  les  passion»  et  les  désirs  déréglés ,  Um- 
ptranta .  atlintnta  •  Mobritlà, 

TEMPÉI<A?iT.  E«s.  et  adj.  f^m^rM/*, 
iempcruio  .  madiruto  ,  *Qbrio» 

TKMPÉIlATljRE,  s.  f.  constitution»  dis- 
pOMiion  (|p  r«ir,  tempettdura, 

TEMPÉRÉ.  ÉE,  adj.  et  |iart.  iemperato. 
Sévérité  tem|.éree  de  douceur ,  mista  di  doi* 

TKMPERER,  ▼.  a.  fttnptrûre,  tnodtrare, 
9»fm'tre,  niitigare^  etttregggre,  —  la  bile, 
fmfif'  »***'v  ■  npiimtre  lu  colUra, 

TEMPÊTE,  s.  r.  omge,  Umpftia.  pro- 
têlla  .  l/urrotm,  ten  poralc ,  fotiuna,  ^-^  fig, 
dtMgraxia,  êt'tnium  .  perieolo .  ëforiuna, 

TËMPÉ1 ER  »  ▼.  n«  lam.  UWf.Çètare9  ««• 
pcr«»i*Mrf  j  infuriên* 
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TEMPLE,  s.  m.  édifice  public  tatask 
au  culte  tlivin,  Umpio, 

TEMPLET.  s.  m.  petite  tringle  nobikdi 
relieur,  àiromauîo  ptr  la  legotwûdê*^ 

TEMPLIER,  s.  m.  chevalier  d'oDoria 
ordre  militaire  et  religieux,  itmpSm,  lia- 
phrio.  JàiÀtt  comme  un  tefflplirri  kn  w«^ 
cAMitiri  nie, 

TEMPLUouTRMPU.  s.  m.  iIrmmdtfÊ 
Uhd€r  lit  ëi,*ffa  Mml  lêly», 

TEMPORAIRE,  wlj.  qui  n'est  que  |« 
un  lems.  timporurio.  lrn*pomt9, 

TEMP0RAlHEM£MT,8df.^nM 
i0mpo, 

TEMPORAL,  B.  adj.  qui  a  rapporta 
tempes.  Umpctah,  eh»  ka  ruppi-Ho  dk Im- 
pie, 

TEMPORALITÉ,  s.  X.  giuriMmë 
temporale  d'un  vuewmdo  ,  npitdh^  ttt, 

TEMPOREL.  ELLE,  adj.  i.  a^^ 
éternel  et  S|>iriiuel,  Utnparûk,  monén»,^ 
dueo,  Urrtttn.  —,  au  s.  m.  le fevma fi* 
ecclésiastique  tire  de  ton  bénéfice,  mS>t 
d*  «n  chtrieo  bentptialo. 

TEMPOllELLEMENT»  adv.  tan^ 
mrn/e,  a  tempo, 

TEMPOR18EMENT.  s. m.  etnaiM» 
TIOK,  «.  f .  femporega^iumentOf  indegie ,  ril^ 

TEMPORISER  .>.  n.difréitr,«i«pinr 
giare,  iraeeheggiare  ^  ritûrdere. 

TEMF0RlSbUR,8.  m.  imdegiêltittà 
têmporeggim, 

TEMPS,  s.  m.  tempû*  Tuerletem|»t>l; 
et  fam.  fuggir  t  oxio,  eeeupersi;  imjkf^ 
in  gumicke  rota.  — .  t.  de  prat.  laps  de  Icâf^i 
troërorrimento  di  tempo  .  proreuo  éi  twf^ 
Cet  homme,  cet  habit ,  ce  chapeau,  Hct^ 
^on  iem|is.  ha  finito,  pauate  U  sue  im^i 
ha  durmto^uanio  potMta  dmrore*  — .dé)a*^ 
tatione ,  indugio,  —,  loisir,  agio,  opperluit, 
eonutdo^  — »  roujoncture .  êîugian» ,  eat»'^ 
opportuniià.  Une  chose  n*a  qu'un  leaipi»''* 
poeo ,  patea   presto,     Quatie  -  temps ,  i'*' 
iuiirs  de  jf une ,  quatiro  tempi ,  h  p^ 
Itmpora.  —,  temp  ,  etû ,  eerolo.  Du  lif»* 
Moïse.   d«?s  patriarches,  etc.  «/ Ifi*^ '-'' 
— .  dis|iositioii  de  l'air,  tempo.  Gros  Iffl»  • 
la  mer,  tempo  nero,  kurratcoeo,  — ,  daBsli 
danse.  l'tfScrime ,  la  musique,  la  gnowii*' 
ttmpo,  ",  t.  de  cliasific ,  retoir  de  hoQ  \f^ 
truvar  f  orme  freerbe  délia  fiera.  A  teaif»** 
temps,  adT.  u  tempo  /in  tempo,  ntlftd^ 
tempo  t  net  punto  modosimo,  ntl  wuàà^ 
ittante.  De  tout  temps,  de  temp»  eateaff* 
de  temps  i  autre,  adv.  eempre^  di^eeeè* 
quundo.  En  temps  et  lieu.  ikIy.  in  eoiifta"!^ 
propria  ,  a  tempo  e  Uogo. 

TEN  AELE.  adj.  mte  Tille  n*est  p»l^ 
ble .  non  «1  puà  difendere.  Cet  emploi*  ^tt 
place  n'eiit  pas  lenable,  nom  i*<  «1  p^à  iern*» 

TENACE,  adj.  l'âroM,  tenace. -^ , »^i^ 
— ,  otiimato.  Mémoire  tenace,  ltnaeê,datl^ 
d  menliea  nul  la. 
T  ENACEM  ENT,  adv.  peu  «s.  f 
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kria,  . 

TENAILLE,  s.  f.  instniinent  de  fer,  toM- 
g(i4,  .,  ouvrage  de  fortification  »  op^ra  a  ta" 
ntglui, 

TENAILLER  •  ▼•  •.  toannenter  on  rrimî 
nel  avec  des  t^-iiailles  ardentes»  aUanagiiare, 

TENAILLON,  s.  m.  t.  de  forlir.  ouvrage 
construit  vis-à-vis  l'une  des  laces  de  la  demi- 
luoe,  lunella. 

TENANCIER .  ÈRE.  s.  qui  tient  des  ter- 
rei  en  roture  dépendantes  d'un  fiet',  tivêlltt- 
riùf  €$HMiario, 

TENANT ,  s.  m.  celui  qui ,  dans  un  tour- 
noi «  entreprenait  de  tenir  contre  tous  assaiU 
)ao8  9  cûmpioHp,  — ,  qui  défend  une  |M*rsonne, 
une  opinion,  <£r/»iAir««  «oilewi/tfrf. -^«  ga* 
lant,  «arifnfa,  cavmlUt  serrentê*  Les  tenans 
et  aboutissans  d'une  terre ,  d'un  hérita||e,  pO" 
dtri  ûéjaeênli .  confituMiL  —,  fig.  savoir  tous 
les  tenans  et  aboutissans  d'une  afTaire.  erao- 
Mira  tulto  queUù  ehe  apparlUne  md  un  mffarn  , 
iûp§r  tutu  h  cireosîamzê  éi  «a  pffare.  Tout 
en  un  tenant,  di  iêguito^  tutto  unito.  Tenans» 
t«  de  blas.  certains  supports,  ttntntL 

TENANT,  Et  adj.  Imaato,  ehû  ii§ne.  -— , 
imuttê,  avaro^  îëceagno. 
TÉN  ARE .  s.  m.  /'  imfemo ,  il  Unmro. 
TENDANCE,  s   f.  itnémta^  éintUmê, 
propentume ,  mc/înostONa. 

TEN  D ANT ,  E,  a^j.  tmuhnlê ,  ehê  Umde , 
ehê  ineûna, 

TEND  BLET,  s.  m.  t.  demar.  petite  tente, 
iêndaraoia, 

TBNDERIE,  s.  f.  chasse  oii  Ton  tend  des 
piégi*s.  et»ecui  ehê  ti  fk  €on  /«lert,  tmppoh»  ère, 
T£NI>EUR ,  s.  m.  celui  qui  prend  les  ol- 
•eaux  de  proie  au  pavvige .  temdiior*, 

T  ENDINEUX.  EOSE,  adj.  qui  a  do  rap- 
port au  tension,  tendimoto. 

TENDON  •  s.  m.  l'extrémité  du  muscle  • 
imtdinô,  —d' Achille»  eorda  magna,  Undina 
é*  AthHU, 

TENDRE .  a  Ij.  qui  n*e»t  pas  dur,  faiMro , 
wnot/e^arrtttkdtvolc*  -— ,  touchant.  commm>en(0, 
Unero  ^  affcUuoto.  Pdin  ten«lre.  pan  freseo 
Cheval  tendre  à  Téperon.  detieate,  tûnâitiifo. 
Ce  peintre  a  le  pinceau  tendre,  morbido^  la- 
saro,  detîtala* 

TENDRE  •  V.  a.  bander  cjpielque  chose  avec 
cflbrt  •  iender».  ^  un  pavtllon,  un*  tente, 
aplagara,  planiar  unpadiglkmf^  ana  ten^a,  — 
on  lit*  une  tapiMcrie.  aeemuiare,  attettart 
MM  iêttùg  una  lappezztrîa.  On  a  onloniié  de 
tendre  dans  toutes  les  tues ,  de  tendre  fiartout, 
dUtanétra  tappextariê,  pararê.  —  de  noir  ou 
de  deuil  une  chambre,  parut  a  bruno  o  di 
siaro  «IM  Hanta,  Votre  ami  vous  tend  les  braA, 
vi  eiandô  le  braceia  ;  VO10  tend  la  main .  vi 
porga  Sa  mano. — ,  v.  n.  mettêreapo^nugeire: 
oà  tend  ce  chemin-là  F  —  fig.  tendre  à  la  |>er- 
fection  ;  à  quoi  tendent  vos  désirs  f  tanderc, 
0aêer  ^îrslfo,  aver  la  mira. 

TENDREMENT,  adv.  lanêramanU  ^  affet- 
taosamanta^  — ,  eo  peint,  déliealûmcatê ,  ean 
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TENDRESSE,  s.  f.  afTection,  («nara^M» 
amore ,  affrUo.  ^ 

TENDRETE,  s.  f.  se  dit  d<^  viandes,  des 
fruits,  des  légumes,  etc.  îpwmza ,  Unari* 
iudine. 

TENDRON ,  s.  m.  se  dit  de  quelques  ar- 
bres  tiu  plantes,  ienerume ,  pip  ta  te^ierfi  degti 
alberi  o  dcHt  plante,  —  ,  tum,  c'est  un  jeune 
tendron .  una  gionane  tenerelUg,  —,  cartilages 
à  IVxtiémité  de«  os  de  la  poitrine*  ientrnmn, 

TENDU.  UE.  part,  toio,  ete.  Avoir  Tea- 
prit  ti'n'lu .  e»ter  eempre  apptieato, 

1ËNÈBRE8.  s.  f.  ténèbre^  bujo.  otearitA. 
-— .  en  fiaHanl  de  rofii<%  de  la  semaine  sainte» 
afptiodrtln  êtttimuna  aanla,  ténèbre. 

TÉNÉBREUX.  EU.SB  .  adij.  tanebrata  ^ 
oteuro ,  bujo ,  foseo^eaUginOMO,  utro.  ^,  fig. 
Cet  bo:npea  I  air  sombre  et  ténébreux,  ter* 
bido,  eupo,  malinronico, 

TIÊNEBRI UNITES ,  s.  m.  pi. genê^  drin-  ' 
eetti, 

TENEMENT,  s.  m.  méUirie  dépendant» 
d'un**  seigneurie,  tenimentù^  tenitorio, 

TÉNESMB,  s.  m.  ««nvie  continuelle  et  pre^ 
que  mutile  d'aller  à  la  selle .  tenoêmo* 

TE.NBTTE.  s.  f.  instrument  ponr  tirer 
la  pierre  de  la  vessie,  tantgiùttia  da  ehîrurt:o, 

TENEUR,  s.  f.  t.  de  prat.  tenore^  eenU' 
nulc ,  soggetto,  —,  s.  m.  t.  de  négiKe.  teneur 
de  livrer,  giovanê  di  baneo  ehe  tien»  i  libris 
écrit  hiritle, 

TÉX I A .  s.  m.  (du  lat.)  vers  solitaire,  ienia^ 

TENIR.  V.  a.  avoir  à  la  main,  entre  les 
mains,  tenere,  ritenere,  ^  fortement,  affrr» 
rare.  — ,  fam.  se  tenir  1>^  côtes  de  rire .  tga^ 
naieiar  datte  risa ,  seoppiare .  emaeretfara  d»lfè 
risa.  Tenez ,  le  voilà  (jui  [toMu ,  eeeo  appnnlo 
th'  egli  pasta,  Prov.  un  tiens  vaut  •  mieux 
que  aeu\  tu  l'auras,  meg'ia  é  flinguello  in  mam 
ehe  tordo  in  frasea.  Il  en  lifnt ,  egH  ha  ia  ma, 
é  innamorato,  —  une  terre  à  foi  et  hommage 
de  qu'fiqu'un,  |>ar  »cs  mains,  poseederea  lî- 
loto  di  tivello  fvud'ite,  lawrare  i  prop'rj  brni^ 
Cet  enfant  a  de  qui  tenir.  egU  Ita  a  chi  «amr. 
gtiare.  Ce  style  tient  «lu  Imrlesque,  Ita  de( 
burle*eo,  —  Hien  son  rang .  stni  |N>sle ,  M»«/a- 
nere  it'deet*ra,  eacrcitur  deghamenle  il  tua 
offieio,  —  banque,  fir  baneo,  —,  t.  de  prat. 
tenir  pnson.  et  mil  refais,  tenir  le  lit.  la 
chambre,  etc.  dimorarein  prigione,  etara  m 
letto^  ère,  —  le  milieu  dans  une  «natre.  /ro* 
rare  un  eom pensa  ^  prendere  ano  spediente» 
—  bien  sa  (lartie,  fur  a  dorere  fa  sua  parte. 
Je  ne  sais  a  quoi  il  tient  que  je  ne  lui  nimiM 
en  visière,  non  so  ehi  mi  lenga,  ère.  Il  n*)  a 
fiarenté.  amitié,  etc.  qui  tienne,  ni  paren* 
tela  né  amie  tia  m*  impedird .  mi  riterrà  di 
fare  :  non  e*  i  amieitXa  né  paren  lefa  ehe  lenga. 
rmez-vous en  repos;  tenex-vous,  fam.  ferma* 
ietii ,  finitêla,  -»  ,  avec  le  pron.  |)ers.  ripa» 
tani  ^  itimarsi ,  rredcni,  lenere  in  eonto  :  dès 
qu'il  apprit  cela  il  se  tint  |K>ur  perdu.  —  on 
cnemin,  une  route,  battere^  eeguitar  ana 
êtrada ,  et  au  fig.  tenir  une  bonne .  une  mau- 
vaise conduite ,  governani  bene^  maie,  <^  le 
parti  de  qudqu'un»  abbiaeciarû  U  pariHp-di 
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ûkéné.  ^  m  perde,  m  proweasc  «  HMmfffwr 
êa^miê,  h  promesm,  —  un  tr»itp,  un  mtr- 
fjhé  f  etc.  êtêguifê,  ouv^f  tfn  trtUaiû,  un 
mrgtth,  Mc.  —  »  eolère»  tfrfnirt  nflk  rot" 
Igra.  —  tt  graTÎIé .  fa  morgue,  affttlar*  grm^ 
9iM.  — .  IÎ0.  et  fmn.  tenir  pied  à  boule,  attrû 
ûtëiéM  m  un  hrorû,  -»  la  main  à  quelque 
cliCMVy  evcr  eurm .  orthip;  kmdare,  ûvvtrtirt. 
Faire  tenir  dm  lettre,  de  l'argent,  etc.  far 
ritopiian  hUarê,  éwA,  «ce.  —  jeii  à  quel- 
qu'un, mumtmor^  U  giuoeo.  On  dit  6g.  que 
quelque  chose  tient  au  cxEtir.  itarp  «  euon  s 
noHar  mnforê ,  iéegno.  Me  voilà  ytrH  a  partir. 
Je  ne  tiens  à  rim,  eeeomi  pronto  a  partira» 
«H/fo  m'  impadiitêp  écc,  — ,  im|iers.  à  qui 
tient-il  que  noiM  ne  jiartionsf  il  ne  tient  pas  à 
moi  t  etc.  com  impeJiteê  thé  non  partimmof  da 
ma  non  dtptnéê,  — ,  rtggara,  ratUiera,  du-' 
imr§,  ttur  aaldo  :  ce  vaisseau  ne  saurait  tenir 
à  la  mer  ;  on  ne  peut  pas  tenir  contre  les  priè- 
res ,  les  raisons ,  etc.  — ,  t.  de  guerre ,  les  en- 
Beinis  ne  tiendront  |>as ,  <  namici  non  aspetia- 
rmnno.  En  jouant  à  certains  jeux  de  cartes,  on 
dît  t  je  m'y  tiens,  ne  ho  abloilanta ,  non  i>o- 
glio  allra  caria.  Se  tenir  à  son  mot .  ttar  ollm 
prima  éomunda.  8f  tenir  le«  bras  croisés,  «'ar 
roUa  niant  atla  rtntofa  Se  tenir,  en  |iarlant 
d'dssenihlées,  iênara  eonsigfio,  adunani, 

TKKOPi ,  s.  m.  bout  d'une  pièce  de  bois 
qui  entre  dans  une  mortaise  »  deuta  m  larso, 
mo^rhio, 

TEKOR .  f.  m.  t.  mas.  (de  l'ital.)  Tois  de 
taille,  tanor$. 

'ÎR.MtKG  •  I.  m.  mommifero  dat  ÈUdagoê» 
î$r  iiinifa  al  rierlo, 

TBNSIP.  IVB.  adj.  oeeompagnato  di  feu- 
àana  :  «toiiieur  tensive. 

TENSION ,  s.  f.  lanêtona.  — ,  6g.  opptieû' 
iion0  psâit  «  tforto  detla  manta, 

"TBiNSOll.  >.  m.  dispute  galante  entre 
dcut  anciens  imètes  rninç;«is .  la9tton$, 

TENTACULES,  s.  f.  pi.  (bistnat.j «orne 
tMèili  da*  mnilnêehL 

TEN  1  AN  T.  E.  adj.  têutanta, 

TENTA  l'EUR.  THICE,  s.  ïentalora,  lan- 
tairha,  — .  ahsol,  U  dimofo,  -. ,  adj.  Tesprlt 
tentateur,  h  hpirîto  ientatore, 

TENTATIF.  iVE.  adj.  qui  tente,  cha  In- 
iuca,  eha  leuta, 

TEPITATION.  f.  r.  tantationé,  itUga- 
$ion: 

ÎENT  ATJ  VE,s.  f.  Unialîvo,  prova^tfarto, 
ENTE.  $•  f.  irnda ,  padigfinna»  bar^icea, 
irobaaen.  «-.  iH-tit  rouleau  dr  charpie  qu'on 
met  dans  lt*s  plaies,  tatlft^  rtuêlh, 

TENTER,  V.  a-  îaniara^  usmggiara,  rj- 
|iiriilfift«  provara,  ^parimanlare.  •— •  inffl- 
gora  mt  pracalo,  —  Dieu ,  rhicder  mîracolL  •*, 
9oniiér  envie,  aeeitura^  aflaUara, 

TENTURE,  s.  F.  certain  nombre  de  pièces 
4e  tapisserie ,  arnaal»  îappatitrla, 

,  TEC^U .  UB,  part,  maison  bien  tenue,  ban 
^initiai,  Jarilin  bien  tenu,  ban  cottit-aio, 

„T$2(U..UB»  a(|j.  (dida«t*)  menu,  mince» 

TUUB»  il.  t  dorée  d'une  aseemblée,  tf«« 
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fêfÊ.  -^i  assiette  fhrme  d'aï  lipnaiè  I  èlèfdl^ 
fermatao,  mldazto,  — ,  t.  de  mar.  fond  dé 
bonne,  de  mauvaise  tenue,  bmonm  a  niiiot 
fonda  par  mneorara,  — .  6^.  le  tem^.  ce| 
homme  n'a  point  de  tenue,  i/  lampo  non  b  fî« 
eitre,  éeupo;  egftévotubth,  ineotimtta^Tv^ 
d'une  tenue,  iutin  onHo,  tvUo  ^ on  poua, 
—  (mus.) .  eonîlnuaaiona  dath  atoaao  tuoim. 

TÉNUITÉ,  s.  r.  t.  dSdact.  îenmiié^aotÊ' 
glietxa, 

TBNURE,  s.  r.  t.  de  rééd.  Alrvlto,dl^ 
denta  d^  an  faado. 

TERGKIt  ou  TitsiB  •  T.  a.doQaeruiiiH 
sième  labour  aui  vignes ,  laraara. 

TERCET,  s.  m.  couplet  de  trob  ters,  m» 
aeiln,  lernurin,  lartinom 

TÉRÉBENTIITNB,  s.  f.  r^né,  fwamtÊ^ 
iina    mina  eha  rota  dal  lerabinio. 

TÉ  H  É  Bl  N  TB  E.  S.  m.  espèce  de  pisiMhH 

tanbmtfl. 

lÉKÉBRATION,  s.  f.  action  àt  pneer 
un  arbre ,  il  /vrar  gR  albari  par  emparas  A 
gomma,  ragia .  aee. 

TÉltÉNIARlN.  s.  m.  espace  de  mKmt^ 
iorla  di  ntanna  liquida  di  Ptram, 

TÉHÈS  ou  LottBtie,  s.  m.  aarma  longêê 
roiondo  del  corpo  umano, 

TÉRET.  adj.  m.  (bot.)  eyltndricnie. 

TBHGÉM!NÉB,adj.r.  (boU)U| 
triforma .  Iripliea. 

TBRGIVEBSATBUB,  s.  m.  pen  «.éî 
tarfiiierMa, 

TERGIYERBATION,  t.   f. 
tiona .  Mullarfugio, 

TERGIVERSER. T.n. 

Bulltrfugi, 

TEltMB,  S.  m.  6n,  borne .  lermcna^  /hs» 
malà.  — ,  temiM  au  bout  duquel  ooe  fcflâi 
doit  accoucher,  tarwina  dalla  gntotémmam,  -, 
statue  qui  servait  anciennement  de  limi'e.  Iv^ 
mina.  — .  mot,  diction,  lermcua,  wwalafc. 
i^oea ,  pûrola.  Aux  termes  do  contrat  «oos  ^ 
obligé  à  telle  cliow.  a  fanora»  aacmirfi  fm^ 
prtMtlona  del  oimlratio  voi  ahio  iommiodQa 
lai  eosa.  Je  lui  ai  dit  la  chose  en  pr^spmttt- 
me^ ,  rolta  prtcisA  parole, 

TERMINAISON ,  s.f.  fermcitcè^Ma,  d^ 
ntntn. 

TERMINAL»  B.  adj.  (bot)  UrmUrnA 

Hrminalivo. 

TER  M I NER .  v.  a.  mettre  des  bornca.  kP 
minara,  limilara.  —  •  achever  ftnSre^  f"^ 
nnn0,  raeara  a  pna^  a  compimanto^  — >  «a  pit 
ces,  un  diiTérrnd.  etc.  deeidora ,  r^ooêrati 
giudicare  una  fila^  nna  quùtiomé  •  sniid 
— .  en  parlant  des  mots,  farminaf^^  «sari 
terminaxione  o  dwntnta, 

TEKMINTUE,  s.  m.  thbefrule  inSaiHM 
toire    torla  di  bUortoh  mfiam$natloo49. 

TERNAIRE,  oà^.  se  dit  du  nombee  i 

trois,  iernario. 

TF.RNE.  adj.  qui  a  peu  d'édat.( 
êeolorUo,  aanta  tu»iro,  — ,  i.  m»  UtMl 
ros  ensemble  à  la  loterie ,  tamo.  — . 
au  trictrac  »  deox  trob  aneoél  da 
têmo. 
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TBR9ID ,  ▼.  a.  rendre  obscur,  ûppannarêf 
itolêmrt,  offuseture,  ouurart,^f  ù{^,  dtnî» 
^rçrêf  oteurûTê  la  famm,  aiiaccan  ia  ripuU' 

TERNISSU  U6,s.  Ucppannamtilù^mppan' 

TBBRAGE.  s.  m.  t.  de  couU  êorta  éi  decî^ 
ma  dtô  si  rUeuoUva  in  frulti  da  a-euni  signori, 
ht  droit  de  lerra^e  est  aboli  en  France. 

TfiRRAGER  »  ▼.  o.  lever  le  lerra|$e.  Y.  ce 
mot 

TRRRA1LLB,  s.  f.  vaêêiiamên 

TER  li  Ain  «  s.  m.  esftare  de  lérre ,  fgnwo, 
itrm,  $pazio  éi  terra.  Mënai^r  le  terrain» 
impieffar$  ton  vantaggio  ifpoco  s  patio  di  Urra 
ehê  ti  ha,  et  fig.  ter* irai  eoa  prudema  da* 
mttti  thé  si  ha  par  riuscire  in  un'  imprasa. 
Gagner  du  terrain,  atquisiar  ttrrêno,  «v«fi- 
aarâi  a  popo  a  poeo  in  un  n/furê, 

TBBRAL.  s  m.  t.  de  mar.  vtnto  di  terra, 

TERRAQUÉ,  £B.  adj.  mot  pris^iu  latin, 
qui  se  dit  du  sjobe  terrestre,  ierraequeom 

TERRASSE,  s.  f.  Jevée  de  terre  dans  un 

iardin ,  sierrato  o  attata  di  terra  ne*  giardini. 
lardin  en  terrasse»  giardino  a  frggia  ^  an//- 
ieatra»  —  ,  ouvrage  de  maçonnerie,  lerratso, 
•»  «  certain  toit  d  une  maison  »  terruxzo  »  bat» 

"terrassé,  ÉS,  adj.  (blas.)  sparso  di 
Urra, 

TERRASSER,  ▼.  a.  mettre  de  la  terre 
pour  foriifieri  terrapienare,  *- ,  jeter  de  force 
|»ar  terre  «  atterrare,  slramaztere.  — •  Hg. 
consterner,  spanrire^  tbigottire,  disanimare% 

—  un  homme  à  force  de  raisons  »  amifincera, 
wutier  in  saero, 

TERRASSIER ,  s.  m.  ehi  fe  sterrati  o  al- 
mata  di  terra^  ehi  tarara  agii  scavi  o  ai  fra- 
sportn  di  ttrra» 

TERRE,  s,  f.  élément  des  anciens,  larra 

—  ,  globe  terrfstre,  ta  terra,  H  ghbo,  H 
mun^.  — >  •  ses  diverses  |Mirlief .  tirra,  paesa, 
eomtraéa.  Diverses  naturt^  de  terre,  terre 
graiise,  >lénle,  etc.  terreno  gms$o^  steri/e, 
mrida ,  ece.  •«-  à  potier,  er«  tu  ,  argiiln,  -. ,  au 
pi.  l'étendue  d'un  i*a)s,  lerra ,  siufo ^  rrgione, 
provincia  :  les  terres  d«-  France ,  de  TA-Hie.  etc. 
«»,  domaine,  fonds  d'héritages,  ierm,  padire, 
passaesione,  G*t  homuu'  n'a  (las  un  puuce  de 
terre .  non  ha  an  fiafmo  di  terra.  — »  terme,  ia 
terra  ferma  ,  i(  eoHttHsnta,  Aller  terre  à  terre. 
non  "Isnrei, 

TB*'READ,s.  m.  ouTftiai  vfEr.ÉTALi.s.  f. 
tarrierio,  ro»*c*o  ntaetrv  e  nuseoloto  e»n  terra, 

TRMRE.NKU  VI»'  l\,%.  m.  p^te^ft^re  e  va- 
ae  ffa  rhe  »>*i  afin  ptèta  det  uierluett»  sut  banco 
éi  Terranuota, 

TERRE  NOIX  ,  s.  f.  plante ombellifère et 
lïulheiise*  MW^dê'la  terra. 

TERRE  PLEI K .  s.  ui.  surfare  plaU*  et  unie 
d'un  amas  de  terre  élevé ,  turrapiino.  Au  pi. 
lerre-pleinf^t  terrupieni, 

TERRER  ( se),  v.  r.  se  dit  de  certains 
«nimMii,  mastouarrsi  entto  Urra,  — -,  se  dit 
des  gens  de  guarre,  riparoreig  ftrtifiearei, 

TERRESTRE»  adj.  torrMire.  — ,  t  de 
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mor.  chr^t.  terreno,  ramate^  di  aaêtio  monda» 
TERRESTRÉITÉS,  s.  f.  ut.  t.  de  ehim. 
les  parties  les  plus  grossières  oes  sobstanoes» 
t  erres  Ireità. 

*  TERRE-TREMBLE .  s.  m.  tKiablciiWftt 

de  terre ,  terrvmoto ,  trtmuoto,  ^ 

TER  RRTTE,  s.  f.  edera  terreetra. 

TERREUR,  s.  f.  terrore,  epavanto^  êbiy 
gdtimento,  paara  grande,  —  paoiqiie»  an6 
terreur  subite  et  sans  londcmeot,  Icjror  pêF 
nico. 

TERREUX,  EUSB,  adj.  mè\é,  saU  ilo 
terre,  lerroso.  Avoir  le  Tisage  terreux»  volUt 
eadaf'crf'so .  sguaitido, 

TERRIBLE,  adj.  ierribila,  epavantêaoU^ 
orrendo,  iremendo.  —,  fig.  et  ttuiu  eifOMê^ 
etreordinaria ,  pero, 

TERMlRLEMEPfT,adT  farri*«7maiirs. 

TERRIEN,  EfiNE,  s.  grand  terrieni^M- 
sassare  di  motte  terre  o  eignorte, 

TERRIER .  adj.  et  s.  m.  (feod.)  papier  ter- 
rier, registro  de'  tansi  a  diritti.  — ,  tioti  oà  9p 
retirent  certains  animauK ,  ^«00 ,  teaa.  — ,  fif» 
cet  homme  s'est  retiré,  il  est  allé  mourir  dans 
9on  terrier,  egU  s'  è  ritirato  dat  monde  ^  à  ai^ 
data  a  morire  al  suo  paesa.  — ,  prov.  et  pop* 
une  toux  de  renard  qui  mène  au  terrier,  eêk" 
tiva  tosse  rhe  rondêice  **l'.a  upoltara* 

TRRUlÈRE.s.f.  V.  TAHiiaB, 

TER  RliX  R .  s.  f.  vaisseau  de  terre,  tgrrtnfu 

TERRINÉB.  s.  f.  laoï.  plein  une  terrioa» 
una  pietta  terrina, 

TER  RI  R ,  V.  n.  se  dit  des  tortues  qui  vien- 
nent iwndre  à  terre ,  far  ia  uo»a,  ma  dieeH 
soto  a»fia  testugffini  — ,  t  de  mar.  prendtt 
terra ,  approdare  dopa  un  tango  viaggw, 

TERRITOIRE,  s.  m.  espace  de  pays  d^ 
pendant  d'une  juridiction,  UrritoriOf  Umii^ 
rio  •  et  iNiét.  tenUt,ro, 

TER  ROI  R ,  s  m.  terre  considérée  par  rap- 
port à  l'agriculture ,  tarra ,  terreno.  —  bit- 
mide,  maigre,  gras,  e\z,  terreau  amida, 
sfruêtsto ,  grosso^  eee.  Ce  vin  sent ,  et  au  6f. 
cet  hoiumesePl  te  terroir  «  vinoehesedi  tarra, 
uomo  che  ha  i  dif^tli  ehe  e*  aUribuiseonaa'  sml 
patsuni, 

*  T 1:  R  R  U  R  E,  s.  f.  rinealtamenio  cm  iiii#Mi 
terra  0  ti-rrieeut, 

TKRSKR  ,  v.  a.  V.  tircbs. 

1  ERTHE .  s.  m.  éminem'e  de  terre .  paf- 
gio  ,  ffllinetttt  ,  montierih,  P'Jgg^tto. 

TKSSKAUX.s.  r.  t.  de  mar.  barrea  soa 
barre<>  «le  liuue,  erorette. 

TESHC>^S,  s.  m.  pi.  ratiami  di  vaei  di 
lerru, 

TKST.  s.  m.  (le  l'aiigi.)  éiHVOve •  eortm  di 
giuraniimo  it»  i tyihJttrra, 

JESr.\(:6  EB,  a<lj.  couvert  d'érattles, 
te^iarta,  Te%ta«'e»,  s.  m.  pi.  cuciuihagtf,  roR<- 
ehi^he .  htiaret. 

ï  ESrAMKNT.  s  m.  ade  authentique  par 
lef|uelon  detlare  sesdrrnières  «oiontés,  taêUh 
menio,  t'ancien  et  le  nouveau  Tëitametil»  la 
Bibbiii ,  la  eacra  Senti  ara, 

TË8TAM1:^TA1RE,  «dj»  qui  ffganlt  te 
testament,  testomentario. 
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TESTATEUR .  TRICB,  i.  Urtêltrê,  Uê^ 
tofrÎM ,  thé  fit  fMtamcii/». 

TESTER  ,  ▼.  n.  iësUrm ,  ftr  iMtemMiftf. 

TESTICULE,  $.  m.  êeaitmh. 

TESTl  P ,  «.  m.  pth  é$i  etmmêUê. 

TESTIMOHT AL ,  B,  aty.  qui  rend  ténoi- 
gDMP  •  itêlimommtê, 

TESTOfI,  0«  m.  ancieiiae  nonnaîc,  Uê- 

TBSTOHflER ,  ▼.  «.  •nny/et  les  cfaeTcui, 

1  Et  t»!  queiqui*l<H»  lan^o» .  i^  m*  morcfra 
d'un  poi  de  IrrrectMé,  cofrîtf ,  pttx9  éi  wnm 
^  igrrtt  eotio,  —  »  jorto  di  wim.  —  »  ancieiiiie- 
nriit ,  lesfo, 

TÉTARUS  •  s.  ni.  (laéd.)  rigidité  spasmo- 
diquj:  de  tout  le  corps»  Uitno, 

TÊTARD ,  s.  m.  imecle  noir  qui  rii  dans 
l'eon.  eêtMoki, 

TÉTASSBS,  I.  &  t  de  dénigr.  mummêilê 

TETE,  s.  f.  iêitm,  etpo,  — »  le  crâne» 
lêiUf  ermnia,  '->,  prov.  grosse  tête,  peu  de 
iens»  grouê  CÊp^t  pœo  mrvêih.  —  de  fba  ne 
bianchit  jaoMiîs ,  •/  capo  dt  va  fccaa  non  Imcêr^ 
nutUcê  mëù  Avoir  des  aflaires,  des  dettes  par* 
dcMua  la  tête ,  •ffogmr  nêliê  fiîeetméê,  naî  tfa- 
éUL  — ' ,  proT.  et  og.  à  laver  la  tète  d'un  Aoe 
on  y  perd  sa  IcsBive  t  iitei*r  im  asrfs  ml 
ëiûwùh ,  pêtlmr  t  aaf  M«  im  tm  mtoriâjop  f  «f- 
far  vim  Urmnmo  a  '/  §apom§»  Cet  homme  va  tète 
levée  parfont  •  egU  pvà  mnémr  émopertuii0  eollm 
fromU  teopcrtm,  La  tète  me  feno,  me  toame» 
f0  Ao  a»  grmm  éohn  éi  €tp0,  mû  girm  U  tmp% 
La  tète  a  tourné  à  un  liomaie  »  é  îm/Msta- 
tOg  §ee»  —  •  fig.  et  firau  crier  à  pipine  tête  »  à 
tue-lètet  gridar  ^mmmto  êê  m*  tim  meUm  ^mlm» 
€'rstvi  casse-têie,  «n  rmmptempo.  Il  a  fait  un 
coup  de  sa  tête,  Im  fmtio  Mh  ime,  11  a  voulu 
faire  à  sa  tète»  m  iuo  sgmmù  »  a  «ao  tmlêmlo,  m 
aaa  atprjseia.  —  de  linotte  »  de  prouetie  »  if ra- 
vagûnUf  mrvêl  èmlumo.  Avoir  de  la  tète» 
avoir  perdu  la  tète  •  asfara  aMsaiiafa ,  di  giu^ 
dixio ,  aosr  pêrduto  i!  etrvêlh,  — ,  lig.  tenir  » 
ftîre  tète,  $lmrê  mppêitp,  far  tutm,  nêiâUrt, 
La  tète  d'en  défilé,  la  êmem  o  f  emlmtm  d'  ana 
firsifa.  —  •  en  parlant  de  certains  arbres ,  lé* 
gomcs .  et  de  crriaines  plantes ,  cima  »  iommi' 
ià ,  têtim.  On  dit  qu'un  oranger  fait  bien  sa 
tète,  ma/anmeîa  ehe  km  M  raniî.  —  d*un 
doo  •  d'une  épingle,  rmpwaàim ,  iêttm.  —d'un 
compas ,  d'un  marteau,  f  mp^Hurm  delU  uHê» 
Im  kocem  dP  an  rnmrtûlh.  —  d'une  comète  « 
mâpo.  —  morte  »  parties  tenesires  et  insipides 
d'un  eorps  qui  a  été  distillé»  empo  marto.  — 
denore»  sorte  de  vase»  faifa  di  mon,  —  à 
tète  •  adv.  fasfa  a  fstfa ,  m  tolo  m  solo,  m  ^tuA» 
V^ûffhi.  — è-tèle,  s.  tùHm  di  vaff «ra, 
TÊTR-CORNUB .  s.  f.  sorfa  di  pianUu 
TBTBR.v.a.sncerlelaîtdela  mmncUe, 


Irtfarat^opa* 

TETHTB»  s.  f .  V.  roLmaa.  ^»  an  pi.  asci- 
dics.  aaimns  d^  immiii  mmrimL 

TBTlBRB»s.  f.  petitecoifleponrlesenfans 
nonveau^nés.  etf/}lft<a.  —»  partie  de  la  bride 
^  SQotIcBt  leiBon»  Iffiisra. 


THE 

TÉTIlf  *  i.  m.  le  bout  de  Is 
aafsate. 
TÉTINB»s.r.DisdeUvscbe«éeiiti«e 

considéré  eoonne  non  è  manger.  Mil  <«H^ 

a  di  MU€0, 

TÉTOff ,  s.  m.  ne  se  dit  proprfmnAfa 
des  femmes ,  wmmtnêlh  »  popp* ,  fcins*  Wh 

TÉTR  AGORDB .  s.  m.  lyre  i  quâieca- 
des,  ftlrûfordo^  /ifn  di  quëltrû  eem. 

TÉTR ADII AGMB,  s.  m.  nonnsie  ptqa 
qui  valait  quatre  dragmes,  Mrtiirêmm 

TÉTRADYNAI116,s.  f-dasedepUB, 
Mnidimamin, 

TÉTHAÈDRE»  s.  m.  corp»  règaliffM 
la  surlace  est  formée  de  qimtre  trisngla  4" 
et  érT!iilatérao\ ,  tttra^drç,  \ 

TÉTR AGORB,  adj.  et i.  m.  ({ai  >  ^  j 
angles  et  quatre  cMés,  Mrûgmo, 

TÉTRAGONISME  »  s.  m.  Mrs^nMi 
im  ^mmdrmlurm  dtl  eirtoh,  i 

TÉTRAMÈTRB.s.m.Hs4.vcni^  ^ 

que  de  quatrr  pieds ,  fafnmisCra. 

TÉTRAPLB  ,  s.  m.  béUe  dXWitei 
quatre  colonnes  et  à  vanioB,  Mrtpkiv^ 

**TiTRAPOLB»  s.  f.  contrée  oeil  y  ir 
tre  villes  principales ,  itirmpotu 

TÉTRARCHAT.  s.  m-  ou  rfnw»  ^ 
L  principauté  d'un  tétrarqoe,  «lia'*'*'. 

TÉTRABQUB.  s.  m.  Utre  de  «^ 
princes  subordonnés  à  one  poivsntt  ^ 
rieurf ,  ttirmrta.  ,    ^ 

TÉTRASTTLB.  s.  m.  t.  d'an*.  ^ 
êoilmiuio  dû  quaitro  aa/anna. 

TBTTB»  s.  £.  le  bout  de  la 
bètes.  tinnm,  falfala. 

TÊTU .  UB .  a4|.  et  s.  opiniàtfc 
aafarfrfa»  faffsraeeio.  .    e, 

TÊTU ,  s.  m.  mmriêih  gntm  U  ém» 
^~  »  iorim  di  pnee*  , ,  - 

TBUGUE, s.  m.  espèce  de  giiHaH il^ 
rière  do  vaisseau ,  cmêêmretio,  ,    . 

TÉVERTIR .  s.  m.  pierre  date  i|o<is» 
de  Tivoli .  ti^arfîaa»  Uhertimc,  ''««^^ 

TEXTE ,  s.  m.  les  propres  f*"***! 
leur  ;  le  sujet  d'un  disconrs  ;  Csffa*  -*f  ^ 
1ère  d'imprimerie;  gros-teite»  It^ilr 
texte»  ieê'imn, 

TRXT1LB.adi.cAa/radaiMPli«>^  ; 

TEXTUAlRE,s.  m.  Ubr$ dkê  itd>^' 
umpli»  teâto  dtW  muiort,  l 

TEXTUEL,  ELLB.  a4j.  qv  ^^ 
texte  •  Itiimmié,  j 

TEXTUELLBMBHT ,  adv.  «a^' 

TEXTURE,  s.  f.  tissu  des  parties  d'«« 
vrage  d'esprit ,  eam  teêimrm.  . 

TUALIGTROlf,  s.  m.pl«ite»^4««^'^ 
dmnaree,  lalitfê,  ,     >. 

THAUMATURGE»  s.  qui  f«t^"^ 
des,  ianmmimrgo ,  epumior  di  mifÊm*    . 

THÉ.  S.  m.  ari>risseaa  de  la  C^^J. 
Japon  »  fé.  — bou»  léaMpaf»  mittlf^''^ 
té  iuta  fa  a/  /bmo.  _ 

THÉANDRIQUB»a4i.  V.arw^^ 

THÉAUTHAOFB»  s.  blimoI^^ 
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J^fos-Cbrîit,  iêÊntfûpùf  ehê  vmU  dm  Vmm9 

THÉÂTRAL,  R.  adj.  îtairait. 
TUÉATRK  .  9.  m.  iwafro.  Changemras  de 
théâtre,  mniaxlvni  ai  te^na.  Coup  df  théitre, 
au  fif;.  êfeiéentê  in^speitaio^  eato  improvvito. 
— .  îtmlro^  opère  œmielm  f  iragiehe  o  drant' 
moiiehê  di  quafehe  autore.  — ,  raeeoHa  di  opère 
ieatruli  di  ^ualrkeeutore, 

THÉIÈRE.  9.  f.  vase  pour  faire  infuser  le 
thé  *  vnto  dt  U, 

THËl  FOR  ME .  adj.  (pbann.}  infusion  théi- 
forme,  n  guha  di  lé. 

THÉISME,  V  ni.  admission  de  Texistence 
d(  D)<*)i .  leiAmo, 

THÉISTE ,  9.  m.  qui  reconnaît  Texistence 
de  Dii*ii  f  leittn ,  deista, 

-  THÈME ,  s.  m.  iema ,  tirgomenio ,  MggtttOy 
nwUria,  —  •  îema  o  tradutione  da  fani  o 
fklla  dûthieolare.  — •  fig.  prendre  mal  son 
tlième,  faire  .«on  thème  en  drax  façon9.  dire 
faor  di  prûpoiUo*  dire  unm  eosa  m  due  modi 
diveni,  —  céleste,  ou  simp).  thème,  en  U 
d'astrol.  certaine  position  des  astres,  tema  ce' 
ksîê. 

■  THENAR  »  s;  m.  mot  grec  aui  signine  la 
paume  de  la  main  ou  la  plante  des  pieds ,  fa- 
nere  o  fdduitore. 

THÉOCRATIE,  s.   f.  fouTemement  de 
Dieu  |)Ar  l'organe  de  ses  ministrfs .  teocrazia» 
THÉOGRATTQUB.adj.  leocralico. 
THÉOGONIE,  s.  f.  naisMince  di»  dieux, 
et  tout  système  religieux  imaginé  dans  le  paga 
nisme  .lengomût. 

THÉOLOGAL.  E,  adf .  qui  a  Dieu  pour  ob- 
jet, ieofûgiro,  teahgete.  — .  s.  m.  chanoine 
qui  enseignait  la  théoU^ie,  teoiogale,  — .  s.  f. 
la  dignité  du  théologal .  prebenda  teohgah. 
Les  trois  Tcrtus  théologales^  /«  tre  viHû  teo- 
hgofi, 

THÉOLOGIE,  s.  f.  science  qui  a  Dieu 
pour  oKjet ,  et  classe  où  on  Tcnseigne,  leotogia, 

THkOLOGIR!M  .  s.  m.  ieo'ogo, 

TIIÉOLOOIQUE,  a  Ij.  leofogieo. 

T1IBUL0G1QUEME19T,  ed^r,  teotogiea- 
mente 

THÉOR  nME .  s.  m.  proposition  d'une  vè* 
rîté  .«it^'tilHtivf  qu'en  peut  déaiont rcr.f 0or«ma. 

THÉ  >R1E,  s.  f.  partie  s^iéculative  d*uue 
acionre ,  ieorin, 

THÉORIQUE,  adj.  ieorieo. 

TI1F0RIQUKMENT,  adv.  learteamenle, 

THÉRAPEUTES,  s.  m.  pi.  moines  du 
judaïsme ,   lempt  uti. 

THÉRAPEUl  IQUE  .    ed^.  terapeulieo. 

,  s.  f.  partie  de  la  médecine  ^ui  enseigne  la 

manière  de  traiter  les  maladies  incurables, 
têrepeuliea, 

THÉRTAGAL ,  E,  adj.  fmara/a. 

THÉRIAQUE,  s.  f.  composition  médici- 
nale, teriiiea,  Iriaea» 

THERMAL,  E,  adj.  il  se  dit  particulière- 
ment  des  eiiux  minérales  chaudes,  termate. 

THERM ANTIQUE,  s.  m  eta^j.  (méd.) 
tkê  hi  mrllr  di  rideêiare  ilmior  naiurtile. 
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cbei  les  anciens  pour  les  bains ,  terme ,  bttgni, 

THERMOMETRE*  s.  f.  instrument  pour 
connaître  les  degrés  de  la  chaleur  ou  du  froid , 
Urmometro, 

THBRMOSGOPE»  s.  m.  instrument  pour 
connaître  la  tcmjiératiire  de  l'air,  iermoteopio, 
termomelro. 

THÉSAURISER,  ▼.  a.  amasser  des  tré- 
sors, tesaurztare .  tesorrggiare, 

THÈSE ,  s.  f.  toute  sorte  de  propositions, 
de  quittions,  teti.  ->,  toute  proposition  qu'on 
soutient  publiquement  dans  les  écoles,  tesi, 
La  dispute  des  tbè!«es,  difeta.  — ,  feuille  im- 
primée qui  rontient  plusieurs  prnpnftitions  de 
philo«>phie,  théologie,  etc.  tesi  di  pfesofut,  eee, 

THESMOTÈTHE,  s.  m.  gardien  des  lois: 
titre  de  certains  magistrats  des  républiques 
grecques,  letmotetm, 

THÉURGIE,  s.  f  espèce  de  magie  par 
laquelle  on  croyait  entretenir  commerce  avec 
les  divinités  bienfaisantet.  Uurgle.  ^ 

THLAPSI,  s.  m.  plante,  tiapu^  êetuipê 

talvelie^.  ..,.-« 

THOMISME ,  s.  m.  doctrine  de  samt  Tho- 
mas d*Aqnin .  tomiimo. 

THOMISTE ,  s.  m.  théologien  qui  soutient 
le  thomisme ,  iomisia, 

THON ,  s.  m.  gros  poisson  de  mer,  imne. 

THON  A  IRE,  s.  m.  nom  d'un  iilK  pour 
prendre  des  thons,  fonnara,  rete  da  prendere 

»  ionni. 

THONINE,s.  f.  chair  du  thon  coupea  et 
salée .  lonnina ,  lonno  faite  in  fette  e  iaiate. 

TIlORACHIQUE.adj.  relatif  à  la  poitrine, 
toraeifo.  Remède  thorachiquc ,  Ufraeico^  €hê 
porta  il  ehifo. 

THORAX, s.  m.  du  grec,  nom  delapm- 

trine,  taraee, 

THRUMRUS,  s.  m.  famara  o  gonfiêssM 
prodotta  da  im*  emluione  di  Mangue. 

THURIFÉRAIRE,  s.  m,  clerc  qui  porte 
l'enrenwir,  iuriferario, 

THTM,  s.  m.  plante  odoriférante,  time, 

germoftino. 

THYMBRE .  s.  m.  plante.  I«m 6m,  fim»ro. 

THTMÉLÉB .  s.  C  V.  LAoaiOLi. 

THYMIQUE,  adj.  doUiymus.  timieo. 
I      THYMUS,  s   m.  glande  conglobée  située 
à  la  partie  supiérieure  du  thorax,  timo» 

THYROÏDE  ou  icuriroaiiE,  adj.  se  dit 
d'un  cartilage  du  larinx,  qui  ressemble  à  un 
bouclier,  liroide* 

THTRSE,  s.  m.  jaTclot  des  Raorbantes. 

Tl  ARE  ,s.  f.  ornement  detite  autrefois  en 
usage  chez  les  Perses,  Arméniens .  etc.  tiara, 
emamento  da  eapo  in  un  una  volta  tra  Pae- 
«uinl,  Armani^  eee.  —,  présentement  un  bon- 
net  orné  de  tr»>is  couronnes  porté  par  le  pape, 
irirtgno,  tiara  pontificale.  . 

TIBIA,  !i.  m.  (du  tat.)  nom  de  Tos  intérieur 
de  la  jambe,  ti*êa. 

TIBTAL ,  adj.  m.  muscle  libial,  ntMia» 
appartenante  alla  tibia. 

TIC,  s.  m.  maladie  des  cheraux  et  da  cer- 
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Tulûr,  lîcrAÀf.  «— ,  par  niensioa»  babUnde 
ridirtil^ ,  gftto  vixioêo  td  ûbUuaie, 

1 1ÈD6 ,  adj.  iiepido,  iepUb,  '^t^g.pîgro, 
iêmio.jUbi.lê. 

IIÈDEMEKT.  adT.  au  seul  ù(^.  pigM^ 
menu  .  frrdéumtMU,  eam  frtédrttm. 

TIEDRU  H ,  s.  r.  tvpidesut ,  Upidêf.  —, 
fif .  fr*édêttm  •  Untrtsm. 

TlÉUIh ,  T.  m  devenir  tiède,  imtiêpidin  » 
£pemir  tLptdo, 

Tl  EN  »  Tl  EU  IVB ,  proo.  Voili  mra  livres , 
où  ronl  Im  tiens?  fceo  i  mUi  Ubri,  dovtwmo  i 
tmoîT  C'est  là  nM>n  épëe,  cbi-rcbe  la  tienne  • 
^M€sta  i  h  mur  ipada,  lu  eerew  ta  tua.  —  ^ 
au  s.  i7  /MO»  eià  eh*  m  le  ê*  ûppmrtienp^  Tu  veux 
le  tien  •  cela  est  juste  •  lu  vuoi  il  luo  o  it  fatiû 
tuo^  rîà  é  giuêto,  — ,  au  pi.  î  faot  »  c  tuoi  pa» 
fênii  oaiftali, 

Tl  E RC  B ,  s.  r.  t  de  mus.  certain  interralle, 
iêrut.  — ,  au  jeu  de  piijuet ,  trois  rwries  d'une 
même  couleur  qui  se  suivent  •  (ersa  magf;i0f, 
Urta  inferiorê  o  boita  ,  ère.  — •  t.  d*e»crime, 
fsrs4i.  — .une  des  heures  canoniales,  (crso. 

TTERCÉ,  adj.  t.  df  blas.  inUrtalo, 

TIEKCE-FKUILLR.  s.  m.  t.  de  blas.  se 
dit  du  trèfli*  avec  une  queue .  ir^fogHo, 

TIEliCELET.  s.  m.  le  mâle  de  quelques 
oiseaiiic  de  proie,  tertuoh, 

TIERCEMENT,  s.  m.  augmentalion .  en- 
chère, aumenio  étt  ierto  <ùl  prgzzo  d*  unm 
€Qta  già  ûggiiidicëia, 

tiEUCER*  V.  n.  aumenian  il  terto. 
V.  TiatciiuaT.  — 9  au  jeu  de  paume ,  êerttr 
éi  Itrto'. 

TIBRCifeRE.s.  r.  ferla  di  reîê da pticûrt, 

TIERCINE,  s.  r.  t.  de  couvreur,  tuile  Uil- 
lée  en  tonf; .  Ugula  fisni  pwr  lungo» 

TIERÇON,  s.  m.  crr(aio<*  mesure  de  li- 
quides,  tt  Itrto  d'una  wiêuru  inlera  di  UquidL 

TIERS.  TIERCE.  a.lj.  truûièm«*,  la  lierre 
partie  d*un  tout,  un  tiers-arbitre,  Urzo,  la 
UruL  pmrUd'  un  fi<ffii,  un  Urzo  ûrbiUo,  Niè- 
vre tierce,  double  tierce,  et  doubif  tierre  con> 
(inuc ,  fôbbrt  lerstmùg  ou  !*itnpl.  Urzuau .  ler^ 
Muna  doppia  ,  tenama  dnppia  «va'iMiia. 

TIERS,  s.  m.  il  survint  au  ti-is,  le  droit 
du  tiers,  IrrMo.  Le  tiers  et  le  quart,  fam. 
quesfi  e  auêifo ,  i7  fi  rzo  §  it  quarto ,  ciasruno, 

TiERS- POINT,  s.  m.  le  point  d^  section 
qui  est  au  sommet  d'un  «nantie  équilatcral, 
somtnitâ  del  triangolo  ,  il  punin  di  tezionc 
chê  éullu  iûmmilà  d'un  tri'tnfioh  equihirro, 
—  ,  courlmre  «le*  voâtfs  );o' biques  runi|)UséfS 
de  deux  arcs  de  cenie ,  volta  a  erniro  urulo , 
eurvuluru  délie  voile  gi'lirhe  ettmposu  di  due 
Mrehidieircolo.  — ,  eu  t.  d'burlog.  Utna  tfiau' 
gobire. 

TIGR  •  s.  f.  partîp  d'un  arbre ,  d*une  plante. 
iro**c^t,  fuila.ceppo,  tiipite  ^  gnnibp^  httlo.  On 
dit  au:4i  •  la  li^e  d'une  liotie,  lu  gamba  d*  uno 
etivule.  —.en  I.  de  gfuéal.  la  hraurlii*  princi- 
pale à  IVftard  des  branchfS  cadettes  qui  en 
sont  sorii<^   ef^l»o ,  ilipite,  Ironco. 

''IGb  .  ÉE,  adj.  t.  de  bla^.  gamhulo, 

;iGBTTBS,  s.  f.  pi.  (arib.)  vilieci. 

IGNE  y  s.  L  espèce  d  iilsecte.  V.  tciaaft. 
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TTGNON .  «.  m.  pop.  diignaa,  Hgmt, 
TIG  NONEH ,  V.  r.|»p.^^Mnit'ii^ 

tieetÊpigl»mnL-^,y.  ê,uaimuêllanimf«âé 
eeHeVolu, 

TIGRE.  TIGRESSB,  s.  b^tefikMPài 
moucheté,  «a  tigre ^  «aa  li^  — ,  fif.  a 
erudele,  — «  adj.  chevaux,  chieosti|mi 
a«//(«  emmi  lîgrmti  û  fezzulL 

TIGRÉ,  BB«  ad),  «i^io. 

TILLaC,  s.  m.lcpltBbautpoBtd^aii 
leau ,  teldm ,  emreHm, 

TILLE,  s.  r.  membrane zeHilinimà 
irora  Ira  la  rarieteia  e*l lègue  éi  iiffo' 
elromento  ebe  eerue  di  marUlla  %  £  toi^ 

TlLLKCL.s.m.arbre.fiV«>* 
TIMARfOT,  s.  m.  soldat  toicfîji 

d'un  bénéfice  militaire  nommé  tinr.  l> 
rioio, 

Tl M  BALB,  s.  r.  espèce  de  taoïbov, I 
bmllo.  lubal/o,  naccktra.  ^.  sorte  dt^é^ 
eorta  di  biecbiere  fiéita  a  guite  di  liaM 
au  pi.  raerkelte  eam  cui  si  gieeee  elukH 

TIMRALIEH.  s.  m.  qm  batdatflM 
iamburino, 

TIMBRE,  s.  m.  docbequeriiffeai 
teau  •  eumpana.  —  •  en  parlant  de  u^« 
beau  timbre,  un  timbre  argeutia,  Mi* 
uore  eomora ,  ekiara  «  aec.  -».  marqaeafi* 
dont  en  se  sert  pour  les  actes  ji&^ 
bolbi^  bollo,  -^  (blas.).  casqivm^ 
l'écu,  eimiaro »  elme,  <— ,prov.  tA)K0 
le  limhn*  fMé.  «1  meeto  maîle. 

TIMBRÉ.  EE,  part.  bolMe, --A 
fam.  cervelle,  tête  mal  timbrée.  V.icafl 
roci.  -*  t.  dr  blas.  se  dit  de  l'écu,  endti 
eimtere  o  elma, 

TIMBRER ,  ▼.  a.  U  de  bla^.  p$m»^ 
—  ,  t  dt*  prat.  atflara  laduiei*iM0 
</*  «ait  Mcriitunu  —  du  papier.  Ai  p 
min,  ballade, 

Tl MBRKUR .  t.  m.  e(i/a>eA««e/fr II» 

TIM I  DR .  adj.  timido .  paume,  ^ 
Avoir  r»ir  tiroiJr,  modes'o, 

TIMIDEMENT,  adv.  iimidemê»H. 

TIMIDITÉ,  s.  r.  lîmidrzza,  limiUU 

TIMO:^  .  s.  m.  partie  du  tiaia  d'tf 
ros«*.  chariot,  t-tc  tim  -ne,  — .  t.df» 
mou  .  ou  barre  du  gouvernail,  limm»,i 
naralo,  govema.  — ,  Ug.  pfeodreletli 
afrair«*s .  got^emo* 

TIMONNIER  .  s.  m.  celui  qai|Qi^ 
timon  'Puii  vai«<eao ,  limoh'ere, 

TIMORÉ.  ÊE.  adj.  fimorala, 
eo'cie'f  r. 

Tl  MPE,  s.  r.  le  fond  ou  le  Tni<rtj 
ses  Torgcs ,  tcode  la  ,  ero^iaels  étl( 
furine» 

TIN  ,  s.  m.  ou Ttaii ,  s.  m.  pi.  (i 
pièce»  de  bois  qui  suulieuneul  ti  qf 
vaiss  itu  Sur  11*  chantier.  M«îb«a  éi$t^' 
paruli, 

1'  1 N  E .  s.  r.  espèce  de  tonneau  •  t\ 

TlNKTTE.s.  r.  petite  cuve  de  ' 
ehume  «  bigtncia  ,  ttnozaa. 

TIN  1  AMARRE,  s.  m.  Cam. 
multe  accompagné  de  cottfiiftibB  et< 


tîtl 

êâèt9n$9  ékUiêèdffcm&M,  tumuifo  êeeômpê' 
gtiMlo  ém  eùnfwihnê  •  diêordime. 

TINTAMARRER,  T.  n.  pop.  Uàrt  du  Un- 
tamanr ,  far  hattumo  o  ehmtto. 

TINTfcMBflT^  s.  m.  pmiongatioo  da  ion 
d'onp  cloche ,  fin/Mua  «  imtinnio.  Tintement 
d*oreilie,  bueeinamenlo ,  fi^Umûnio  éi^& 
êtêeehî, 

TiriTERAGUR.  ».  F.  T.  monirAoui. 

TIRTEB  f  ▼.  a.  faire  sonner  lentement  une 
dorhe,  tonarêa  tgerhif  Imîinnirê^  ^^t  ▼.  n. 
la  clocbe  tinte,  le  sermon,  la  messe  tinte,  #«0- 
naiio  i  lotehi  déilû  prtditû ,  dëtia  mêssa.  L'o- 
reille tinte  à  qoelqii'iu  »  gH  tmfoUm  gii 
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TINTOUIN  •  8.  m.  fam.  bourdonnement 
daof  les  oreilles,  tufolammto  dêfk  ùrteehifi. 
—  •  fig.  et  fan.  baîUeuon »  «ffkmno ,  inquU" 
tmitime. 

TJOfI»  8.  m.  outil  ijonr  nettoyer  le  creuset» 

*TIPHAmR.s.r.  V.ép.raAMa. 

TTPULAIKE9.  s.  f.  pi.  généré  tT  înuitl 

TIQUE,  s.  r.  insecte  noirâtre,  sêcea,  farte 
«T  im  Boita  mtrUcùt, 

TlgU  EH  •  Y.  n.  avoir  le  tir  ;  se  dit  des  cbe- 
yëuxtttvêrê  U  lisio ai  appoggtmr  i  éênii  mUâ 
numgiaUiJa  ofiirûptilro  oé  alîro. 

TIQUETÉ .  ÉB ,  a(Q.  9crtmio^  pieehiêiè, 
piechiêUaio  t  britsctato, 

TIR.  s.  m.  ligne  suivant  laqueUe  on  tire» 
tiro  dietmnanê,  i  mosétwtto» 

TIRADE,  s.  f.  tirata  0  pûsgo  ,  ê^umtiê 
éf  mn'  operm  if  unm  etria  lukghesta.  Tout 
4'une  tirade»  adv»  et  fam.  éi  iêguUo^  in  am 
mi  irmtio. 

TIRAGE,  f,  m,  tirammUo,  U  lirûra.  On  a 
peyé  tant  pour  le  tirage .  tiramêniOf  fmspwlo, 
caméoiîa.  Le  tirage  de  feuilles  d'impresaion, 
SiMmpu.  —  d'une  kirerie,  ajlrwtiMia,  irmitc, 

TIRAILLEMENT»  s.  m.  sorte  de  ma- 
laise ou  de  lensatioQ  imiportuaet  êtiraiurêt  fî- 
TÊOnentû, 

Tl  RAILLER»  v.  a*  tirer  «ne  penonoa  arec 
importunit^  »  f îrara ,  tliraeekiarê, 

TIRAll.LERtB.s.  î.lo  airacehwrt. 

TIRAILLEUR  ,  s.  m.  t.  de  guerre,  êiditê 
M  tofda9i  ehe  Vtf»«o  hnanti  a  eomineiart  t^ûU 
imctù  im  dUern punlL  — >,  «I  diee  pur§  dt'  iol- 
d^fi  0  de'  raetiaiori  ehê  ipt9teggùmc  i  adpi  a 
iirmno  mule, 

TIKAN'T.  s.  m.  cordon  servant  à  tirer, 
tC^^iUm  o  «ff#lrîaa«  —  •  barre  de  fer  atta- 
chée è  une  poutre»  et  dont  l'exlN^miti^  porte 
un  œil  qui  reçoit  une  ancre ,  ehuire,  —,  por 
tions  de  oeris  qui  se  trouvent  dans  ta  viande  « 
liariia.  ii— .  t.  de  mar.  fom'fo  o  altetui  d*  arqua 
^  eut  uma  mavê  km  hitogno  ptr  ttsera  a  gaita, 

TIRASSE,  s.  f.  Sfirte  de  Giet  ou  de  reU 
dont  on  se  sert  |iour  prendre  des  alouettes  » 
de«  eailleiy  dei  perdru»  etc.  êlraiema,  §rpi» 
0Êd^«» 

TIR  A8SKR,  t.  a.  et  D.  chasser  à  la  ticaase. 
00efwr  taUo  êUmetmh 

TIRE.  s.  f.  voler  i  lire  d'aile,  voUrê  am 
f aUlfl rapMfifd.  Tovt  d'une  tire,  Cun.  m  im 


iifO ,  il  iêgmih  »  èaalmàaCamasfi  .  $tMMà 

TIRÉ,  bV,  adj.  et  part,  timio,  fnrffa.  VU 
sage  tiré .  fmaala  ,  squaltldo.  —,  prov.  îb  en 
sont  aux  couteaux  tirés  »  «mts  nrnntei  gim^ 
ruti. 

TIRE- BALLE ,  s.  m.  instrument  de  dii^ 
nirgie .  tirapaltë, 

TIRE-BOITB.  s.  m.  feituceiM  pat  aatoat 
gU  $tiralt  t  tegno  per  eavantli. 

TTRB-BOOCHON ,  s.  m.  vis  de  fer  p<mr 
déboucher  une  bouteille,  niromado  par  eavanrê 
i  turacêtoU. 

Tl  RE-BOURRE,  s.  m.  io.«trument  qui  sert 
à  décharger  une  arme  à  feu  sans  la  tirer,  ea^ 
voMtrûeet, 

TIRE-CLOU,  a.  m.  siramanto  da  tirarêl 
ehiodi» 

Tl RE-D*AILE .  s.  m.  vûla^  moîo  dtlf  aa 
rokndo.  A  tire-d'aile,  a  voio,  prettamgaUt 
rapidamenu  «  rêheamentê. 

TIRE  FONO.s.  m.  instrument  déchirure 
gie  »«lr«m0nla/»crMvar  /*  af<0  hêgaiû  dal  tra* 
pano,  — ,  anneau  de  fer  qui  aboutit  en  vis  et 

3ui  sert  aux  tonneliers  pour  élever  la  dernière 
ouve  d'un  tonneau  afin  de  la  faire  entrer  dans 
la  rainure ,  iirafandi ,  vernna  da  fimdi, 

TIRE-LARIGOT,adv.  pop.  boire  &  tlre> 
larigot ,  tara  êee$tti»amenle ,  «anaa  madbm- 
aionê, 

Tl  EE-LT6NB .  s.  m.  (architO  tumikm. 

Tl  R  KLT  RE.  s.  f.  petit  tronc  porUtif  a^ant 
une  fente  en  haut  par  00  l'on  met  des  piècei 
de  monnaie .  m-lvadanajo. 

TIRE-LIRER,v.  a./Sirïï^r»a  Mtel^ 
dala. 

Tl  RE-MOELLE,  s.  m.  ilrirmaaro  da  Mp 
vah  ad  M$o  di  ravar  il  midotio  datt  oua. 

TIRE-PIED,  s.  m  courroie  qui  sert  aux 
cordonniers  pour  maintenir  l'ouvrage  sur  lé 
genou,  ptdatag  eapetira ^  savallo ^  eke  tarva 
a  eattù'ai  par  irmer  *aidê  ic  iearpt  élu  pnaa^ 

*T1RE-PLANGIIE,I.  m.  pmpr.) /raalî- 
êpiaia  ia  rwma. 

TIRE-PLOMB  .  s.  m.  rrMiet  pour  filer  la 
plomb  qu'on  emploie  an\  vitrer ,  «Irn mâafa 
da  tirare  il  piombo  eha  fî  adùpara  p€f  êOêiagaâ 
a  iettilura  da'  veiri, 

TIRER  ,  V.  a.  tirare,  trarra.  —.fig.  se 
faire  tirer  l'oreill  .  font  pregur  molia.  Tirer 
la  langue,  ranara  la  lingaa,  allnmgurta,  Ttrth 
de  l'eau,  du  vin ,  caear  arquti  da! p  *%to,  mao 
dtlla  Aol/a  Tirer  du  sang ,  tirer  une  vache. 
V.  SAir.HBB .  TB«iiti.  Ce  navire  lire  tant  d'eau» 
immergar^  nttl*  arqua  Tirer,  Mv^re, /«l'ara. 
farr«»  astrarre, — .  prov.  et  fig  tirer  son  épin- 
gle du  jeu ,  ««/*(>  iT  un  ratliva  ^Ifo^  ^  nggatia, 
8e  tirer  d'affaire ,  d'embarras  •  etc.  ea»ard 
dt  impieria%  atrir  dt  iutriao  Tirer  vengeance- 
vanité  d'une  chose  rmdwarti,  vanagloriant. 
Tirer  une  lettre  de  change,  Irarra,  for  iratia* 
Tirer,  êâlrarrêg  sprfmer».  — ,  au  lig.  raeeO' 
gliara,  eaaaf.  — .  v.  n.  celte  cha<ie  lire  à 
conséquence I  portât  eoniegagmta.  Tirer,  «rf- 
rara ,  allumgarê,  disltndere.  On  dit  tirer  l'or» 
l'argent»  etc.  fiùtr  t  arO|  aea.  Tirer  k  OouT» 
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loie*  et  sAmoL  timr.  hmom  une  gnméê  êetmo- 
mUi.  Tirer  une  ligne,  un  plan  d'une  forteresse 
sur  du  papier  •  tirare ,  tegmûrê  utm  li^êm ,  et- 
Imtarû  mut  piantm  d  un  tt/ifizio,  eèe.  Tirer 
l'horoscope  aun  homme ,  far  f  orcseopo.  Ti- 
rer ,  ritrarre .  farê  il  ritmito,  — ,  êtampare, 
imprimer:  Tirer  un  oi5eau ,  un  lièvre  •  îirar 
m  «Il  ueeello ,  û  una  tepre,  — ,  fig.  tirer  sur 
quelqu'un,  étr  malcdi  ateuno »  sparhme.  Ti- 
rer sur  ses  gens  •  f  (rare  ne  prùprj  eofombi ,  éir 
mmh  di  ehi  è  inUreuato  ptr  noi.  Tirer .  frama 
a  «arfa  o  prr  iorlê.  Tirer  une  loterie,  etîram 
U  poUzxe  d*  yn  loHo, 

TlhBT ,  s.  m  lien  fUMir  des  papiers ,  pax- 
zuolo  di  eartopecora  attoràgliata,  —  ,  trait  de 
plume,  divièionê,  linuita  poiia  frû  du§  pm» 
roU  o  allu  fine  deltû  rigke. 

TIRET  AINE,  s.  f.  sorte  de  droguet,  én- 
chêramê ,  iurta  di  droghetio, 

TlHE-lfiTB,  s.  m.  instrument  qui  sert  à 
tirer  hors  de  la  matrice  la  tète  d'un  enfant 
mort,  îirûteita,  êiramenio  ehirmrgieo. 

TIREUR ,  s. m.  celui  qui  lire;  tireur  d*or, 
d'armes,  de  laines,  etc.  fiialoro,  maestro  di 
geherma .  rubamanUHi*  Tireur^  absol.  cacei^ 
tcrûsaiariaio.  — ,  t.  de  comm.  et  de  banque, 
irmêniê ,  ehi  fa  traita  di  danah. 

TIROi  R.  s.  m.  sorte  de  layette  emboîtée 
dans  les  séparations  d'une  armoire,  d'un  comp- 
toir, easicttino.  Pièces  à  tiroir,  opère  di  teairo 
mai  rcmeatmate. 

Tl  ROLLE  ouTaiAou,  s.  f.  rtieper  ilpeeee 
minuto, 

TIRONIEN .  ERNR,adj.  se  dit  des  carac- 
tères d'abréviation  qu'inventa  Tiron  affranchi 
de  Gicéron .  tironio, 

TIRTOIR  ,  s.  m.  siromêHto  peirporre  a  far 
luogo  I  eerchi  délit  bottW   ' 

TISANE,  s.  f.  breuvage  de  plantes  médi- 
cinales, iîiana, 

TISARD  ou  mieux  ttsabt,  s.  m.  t  de  ver- 
rer.  ouverture  par  où  l'on  entretient  le  feu, 
tittonajo.  Le  tambour  ou  la  cheminée  du  ti- 
sart ,  icaricaiojn, 

TISON  ,  s.  m.  pièce  de  bois  è  moitié  brû- 
lée.- lisxone.  Garder  les  tisons,  avoir  le  uei 
fur  les  ti^ii'  «  eorar  il  fuaeo .  la  eenere, 

TISONNE,  adj.  cheval  gris  tisonné»  ea- 
vath  di  peto  bianco  eon  macehie  nere, 

TISONNER,  V.  n.  etutzitare  il  fuœo, 
muovere  i  titxoni. 

TISONNEUR,  EUSB,  s.  r/if  ama  a  stuz- 
tieare  il  fiioeo .  a  muovere  i  titumi, 

TISONNIER ,  s.  m.  outil  pour  remuer  le 
feu,  attiteatojo. 

TISSAGE. s.  m.  letiUura,  tettura. 

1 1SSER ,  V.  a.  faire  un  tissu ,  teetêre.  Ne  se 
dit  qu'au  propre. 

TISSERAND,  s.  m.  ouvrier  qui  fait  delà 
toili* .  ieititore.  — ,  au  pi.  famiglia  tP  uceelli. 

TISSER ANDKRIB ,  s.  t  mettUre  d^  tes- 
êitori» 

TISSEUR,  s.  m,  ehi  te$$ê  :  un  bon  tis- 
leur. 

TISSU,  UB,  part,  teesuta.  V.  tistbi.  —, 
i«  m,  futueàa,  neutre,  înecia,  — ,  fig.  lé 


TOI 

« 

tim  d*aD  ditoonrs,  arrfcna,  cMMiMMi, 
erdito  iT  an-  diteareo.  Un  tissa  de  gnaàs  k- 
lions ,  série  di  grandi  imprue, 

TISSURE.  9. f.  r«Mliira,f#ffitn.-,i(. 
ardinet  modo  di  eomparre, 

TÎSSUTIER,  s.  m.  nibanier,  furinJÊ, 
feltueâafo ,  ehe  fa  naslri,  ftttiten. 

TISTRE.  V.  a.  faire  des  étoflesMdek 
toile,  te$sere,  far  panni,  leh ,  eec, 

TITANE,  s.  m.  metalb d' m gjâthn» 
eio .  McopeHo  net  1794* 

TITB YM  ALB ,  s,  m.  planteqoi doota 
suc  corrosif,  litimah ,  titimegtio, 

TITI LLANT.  B ,  ac^j.  qui  éproareiai^ 
tonil  lement ,  f  ilil  tante. 

TITILLATION,  s.  f.  (méd.)cblfl* 
ment ,  lilitlamenlo  ,  titiltetione. 

TITILLER,  V.  a.  chatouilier,  ^|««« 
un  mouvement  de  titillation.  titilhH. 

TITRE,  s.  m.  inscription,  iiuM^tf^ 
tùme ,  denominaucne,  —,  petit  InitqieO" 
met  sur  une  lettre  pour  écnre  en  *^^ 
breviazione,  abbreviatura,  — ,  qualiUljf" 
rable,  titolo,  grado,  dignité,  neei»^ 
clérical,  titre  patrimontaL  d'Iato.H*» 
iitoto  o  patrimonio  di  an  eeelesiestiti.  -.  " 
propriété  d'une  charge,  titolo,  ^V^^ 
ritio,  —  ,  l'acte  ou  la  pièce  qui  sen  1  «Jj 
un  droit.  lî(a/0,  eerittura,  flraiM»<».p*J 
qu'on  a  de  posséder ,  demander  ou  mw 
que  chose ,  litolo ,  ragiime ,  dirittû,  f*J 
titre,  in  qualilà , a  titolo ,  soito  prtttti9,t' 
eohre.  Titre,  en  fait  de  ™o"n««fî!%T 
Ire»  matières  d'or  et  d'argent,  g^zl 
netxa  detf  oro  e  dalf  mrgento^  '"'•■*2 
En  titre  d'office,  adv.  en  mauvaise  part,»' 

riamente  .  .     u. 

TITRER,  t.n.  titolare,  «atototoi'' 

an  titolo, 
TITRÏBR.  ».  m.  faltario.        ^^^ 
TITU RATION ,  s.  t  action  de  &9ffP^ 

tiiubazione.  ,     i^ 

TITULAIRE ,  s.  m.  et  ad|.  W»»»"' 

iato»  •  t  j* 

TOC  A  NE.  n.  f.  vin  nouveau  fcil  «»"^ 
goutte , /»rwrmma.  ,   „      v^ 

TOCSIN,  s.  m.  certain  bruit dune^J 
i7  Mnare  a  itti*rmo  la  eompM  *' ^JJ 
Êonare  a  martelto^  ad  aeeorr'  noino.  W  ^ 
du  tocsin,  ou  simpl.  le  tocsin ,  ^■"'^i^iw 
êtormo  o  del  eomuno.  - ,  fig.  »""«'  fjj 
sur  quelqu'un,  eollevare  il  popolecei^^^ 

TOGE ,  s.  f.  habit  des  ancien*  H«»^ 
toga, 

TOI ,  pronom  per<.  V.  to.         •!,--« 

TOI  LE,  s.  f.  tissu  de  fil,  tele.  TfliwPJ'j 
imprimée,  indiana .  iela  wim<*«|'«*  "Vj^ 
deau qui  cache  le  Iht^âlre, '»"w*«»  f^ 
Toiles ,  de  grands  6lets,  reti  deprt»^ 
capnuoli,eee*  .    x-rfju,i 

TOILE.  8.  m.  le  fond  àtUà^^ 
fimdo  del  merleitù,  ienutOf  ^«i*'*' 

TOILERIE,  s.  f.  mnàaoSatù»^' 
têrU,  mgreemsiêdiêêta. 
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TOILETTB,  s.  f.  toile  et  tahlemr  laquelle 
on  l'étrad  ti  qui  «t  conTprte  ensuite  dt'  tout 
ce  qui  sert  i  niabitlement  et  surtout  à  Tajus- 
teuifnt;  iiarure;  l«ro/e/la,  loe'etla,  îoMa 
{voHdtiC  nto).  Propoftde  toilettes»  icipUezzô 

TUILIER ,  ERE,  s.  cAa  vtndt  Ute. 

TOLHB y  9.  f.  mf^re  de  !>i\  pietb ,  tttû, 

TOISE  •  s.  m.  mi$Mra  faîta  eolfa  leêa  —  » 
m  maihéin.  le  toisé .  fa  teiema  o  Varie  éi  mi» 
êmran  le  ta/^erfiei»  c  i  soUdi, 

'iÔlSB,  ÉB,  part,  miturato  eofla  if  ta.  —, 
fie.  tt  |top.  c'est  une  affaire  toisée,  affurc  ^a- 

*  etio  asiolttiamente» 

I      TOISBR ,  ▼.  a.  mesurer  i  la  toise»  mâ«- 

rar  colla  Uta»  — ,  6g.  au  phvs.  et  au  D\pral  » 

(  regarder  de  ta  léte  aux  pieds*»  examiner  avec 

•  attention,  tgnadrart, 

ï  TOISEUR,  s.  m.  celui  qui  toise  »  mhara' 
I  tar9f  ehi  miêêira  rotia  leto, 
I  TOISON,  s.  r.  la  laine  du  mouton ,  fana, 
tl  iaaana .  wHo ,  bofdroma.  Laine  en  toison .  fana 
M  «n  hioeeoU,  La  toi»on  d'or,  la  toison  du  bélier 
f  sur  lequel  les  anciens  poètes  feignent  qite 
I  Phr)'xus  et  Hellé  passèrent  la  mer,  «7  vatfa 
é  d*  an,  —,  ordre  de  chevalerie,  loton  rf*  ero. 
S  TOÎT,  s.  m.  la  couverture  d'un  édifice» 
I  taito,  eopêriura  d  nn  êdifizio.  Préch«>r  une 
f  choM  sur  lt*s  toits,  dira  aftMmantè^  pubbfîea- 
i  mkmkU,  —  à  cochon ,  poreilé ,  ttra^c,  et  au  Gg. 
i««f«jiM  sudieia,  —,  en  |i«rlant  des  mines»  (a 
iMria  saperiora  délia  mtniara, 
I  VOK  Al ,  s.  m.  vino  di  ToAaî  in  Umgkerla. 
i      TOLE.  s.  r.  fer  en  feuilles ,  iatta. 

TOLÉR  AELE  ,  adj.  fofftrabifa  ,  eamporta- 

iêifê.     ^ 

B     TOLKR  A  BLEU  ENT.  adv.  tafferabitmanta, 

TOLÂR  ANGE,s  f.  loflarmmta^  Udufgtnza. 
I     TOLERANT.  E ,  aflj.  lofleranlê, 

TOLëR  ANTISMB,  s.  m.  système  qui  porte 
à  loférer  toute  sorte  de  religions  dans  un  état*» 
gé^iferan  thmo, 

TOLÉliER,  ▼.  a.  foUêrarê^  toppartërê, 
^^amporlarf,  , 

TOLLÉ  (du  lat.,  |>ris  de  l*Evang.)  cner 
itfiilé  sur  quelqu'un,  gridara  erueifigatur, 

TOLU ,  s.  m.  arbre  résineux  du  Mexique  et 
^0«ioie  qu'il  fournit,  totà, 
y  TOM  AN ,  s.  m.  somme  de  compte  en  Perse» 
\m9rU  di  twmtta  immaginaria  natla  Pêrtim  ehê 
*M*ala  kfi  lira  di  Franna, 
^  TOMBAC,  s.  m.  sorte  de  métal  lactke» 
40tffi^«ca94  Morfa  di  matatio  arîifiziafa, 

TOMBE,  i.  f.  table  de  pierre  qui  couvre 
«ine  sépulture,  tombât  iamufa.  — »  pour  sé- 
pulture. V.  resnot. 

TOMBEAU,  s.  m.  MOpolero,  wpafînra^ 
mvéffo  t  loua,  —  ,lRg.  o'uiller  dans  le  tombeau 
de  qoelau'un ,  noircir  sa  mémoire,  rivangar  la 
^§mér*  dr  an  mvrio ,  infafnfirna  fa  memorim, 

'fOMBELLlER,  s.  m.  charretier  qui  coo- 
dkiil  un  tombereau ,  M«>rsC/i!/0. 

l'OM  BER ,  ▼.  n.  eadrra,  eattara.  —  de  son 
listit»  rlmbctfuliira,  dar  um  éimboltolà  par 
gmrrm ,  êtramaiiara ,  ttatUra  la  itramattoaa» 
—9  àrimpcrs.  il  tombe  de  la  pliiie«  de  l« 
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grêle,  elc;  eadèrphggîa^  gramdlna;  piovara, 
grandinarôttra,  —  malade,  infitrmûrstf  m- 
dera  malafo.  —  d'ionnition,  en  dêfaillenee» 
eatear  délia  fitme  »  ivenire,  —  en  démence ,  en 
enfance,  impastare,  rimbumbire.  —  dans  ,t 
rid*cu!e  •  eateare  o  dare  nef  ridicfth^  fani  ri^ 
dere,  fiini  burlare,  —  dans  te  sens,  dans  le 
sentiment  de  quelqu'un,  eeneerdare,  ttur 
dtff  ieieitû  parère.  — .  pmv.  et  lig.  tombt  r 
de  son  haut  ;  les  bras  me  tombèrent,  etc.eaJeare 
il  fialOt  le  braeeia ,  te  badelfa  »  rimanere  tbum. 
fordita,  —  des  nues,  reMiareatlonito,  eeeera 
tome  irmâognalo  »  eome  aao  smemoraio*  Cet 
homme  est  tombé  des  nues,  egli  è  uonoteialop 
noH  $i  êadfmde  renga.  On  dit,  il  faut  laisser 
tomber  cela,  aott  bitogna  badare  a  auelfa  eo$a^ 
famé  eonto^  bitogna  dinienticanela ,  eee,  -*, 
eadere ,  loeeare  in  eatU  :  cette  terre  est  tomliéc 
en  partage  au  cadet.  Le  jour  tombe ,  iV  giorno 
if  abboita  ; annètta,  ^-»  tig.  eadérein  duert» 
dite,  perdore  la  riputazitme,  dteadere* 

TOMBEREAU  .  s.  m.  sorte  de  charrette, 
earretta  per  il  trasporto  delfe  immondieie, 
dafla  rena,  eee.  -«,  ce  qui  est  contenu  daut 
un  tombereau ,  earreUata. 

TOME,  s.  m  livre  relié,  /oiMo»  eolame, 

TON,  adj.  possess.  masc.  dont  le  fem.  èsl 
TA  ,  tuo.  Il  se  joint  aussi  avec  les  siibst.  et  les 
adj.  fém.  qui  commencent  par  une  vovelle  ou 
par  une  h  non  aspir.  ton  âuie^  ton  habileté  :  il 
fait  tes  au  plur.  ma^.  et  fém. 

TON,  s.' m.  certaine  inflexion  de  voix» 
iono ,  i  uono ,  veno ,  maïueru  »  modo  di  pronnm* 
tiare  t  di  éîmtare.  —  »  fig.  le  prendre  sur  un 
certain  ton.  prenderla  a  an eerio  modo ,  mt  an 
eerto  ftire,  su  an  eerio  verto*  On  le  fera  bien 
chanter  !4ir  un  autre  ton .  te  gfi  faré  emagiotê 
Mlife,  e'  converrà  cf\e  rangi  ta  sot  fa.  11  est  tou« 
jours  sur  le  ton  plaintif,  tgti  fa  umpre  il  pia^ 
finofone,  il  piagniâito.  Donner  le  ton  à  la 
conversation,  padronoggiare t  allntieionela, 
D»-mi-ton  ou  semi-ton ,  s.  m.  L  de  mua»  ki 
moitié  d'un  ton ,  eenâtuono*  —  de  couleur, 
gradfitione  di  eofore,  — »  unione  armoniom 
dot  cohriio.  — .  eo&ire  ehedomina  in  une  pUiare^ 

TONALCUILE.  s.  m.  una  délie  qaoiiirm 
tpeeie  fiel  pepe  délia  Gaiaea* 

TOND  AILLE,  s.  f.  fa  fana  ietaia, 

T0^DAIS0N.  s.  f.  tonte,  iandiiura. 

TON  DEU  R ,  s.  m.  iosaiore ,  elte  iota,  —  de 
draps,  eimaiore, 

TON  DIN,  s.  m.  petite  baguette  on  aalragala 
au  bas  des  colonnes»  tpira ,  iendinom 

TONDRE,  V.  a.  couper  la  laine  ou  le  poil 
des  bétes,  ioudere,  totare,  iagliarem  —  les 
draps ,  cimare,  -^  les  cheveux  de  près  »  tn* 
gtiare,  —  les  oheveu\  tout4-fait.  iotare ,  laa- 
(tare ,  ritdtre.  —  sur  un  œuf  »  fig^  et  prov.  t€or» 
iicare  il  pidœehio,  ritparmiare  eoprm  ogni 


TONIÇUE.adj  (méd.)  propriété  des  fibm 
de  PKWvoir  differens  degrés  île  tension ,  lonieo* 
— »  remède  qui  augmeute  cette  propriété,  la- 
nce». —  (miis.)«  note  tonique,  noia  ionioë, 
nota  fondamtnialet 

TONLIEU ,  s.  m.  aniiM  diriiio  diêigmeritim 


r 


TONNAflT.  t.  «U-  umênlê^  —  »  6(.ms 
tonnanU,  9oe$/arU^  aUit'mumif, 

TONflB»  s.  f.  Kranc)  ▼aîsM*au  de.boU  leN 
fwil  à  iiarrif r  du  vin .  Aolle  gmua, 

T05NEAU  •!.  m.  *0fU.  i^/^lîo*  Prtil  loo- 
Mau,  i^fiiai/te.  —  (raar.).  le  poids  de  deui 
liiUt  livrff  •  lùmnêtUU, 

TONHI-LBR.  T.  a. prfndrr  à  la  toonellf  • 
frmiier  gU  itttêUi  toi  imtris.  -*,  fig.  prûndêr 

TONRKLBT,  i.  m.  fiUdû  iT  am  Miê  a/to 

TON  N  BLEUB .  i.  m.  ^aceUi^m  fl  Aalno. 

TONKELl  B    «  ft.  m.  UUi^,  ehi  fm  ^li. 

TONNELLE,  s.  f.  cabinH  dr  ^rdur»,  ^«s 

«fia.  — •  caiièoe  de  fiai  pour  pccodre  dei  par» 

TONNELLERIE,  $.Î.^U  dêl  WMv)»  # 
iMMa  éorg  lai'ana. 

TONMRR,  ir.  b.  se  dit  d«  bruit  du  la^ 
serre ,  et  fif.  du  caBoa  «  l0ii«i««  lahaara.  -«, 
••  moral, /b/mriiara,  f«t<fti«. 

TOENBRRB,  n.  in.  taena.  -.«  paar  la 
limdret  fmimmê,  folgti^ ,  «aalla.  — t  a«  fif* 
?oix  dr  tonnerre  %.vaf  Ar#«. 

TONME  SPHERIQUE  ,  i.  1  wttekigliû 
ghbêÊû, 

TONftILLES ,  8.  f.  pL  V.  AUTooA&ai. 

TONSURE .  s.  f.  eerUioe rérëaoniiie  ecdd» 
ftiastique.  tomêum,  dkwriM*  — ,  cdJe  dci 
moioe» .  roroiia. 

TON6U  RER .  ir.  a.  dosner  la  tODSore,  Imi- 
tarafw,  if»rlm  feajaiw. 

TONTE,  ».  f.  U  i0Mêrt  §  te  tout  («mIa.  ^, 
i»  hméitmto  a  iV  fempa  ^e/  fOMre. 

TONTl  N  R.  s«  r,  rente  irianère  tur  plunevit 
létes  avec  aocfqiflKmeiit  poiar  lei  tarrivaiif  • 
fan 'ma. 

TONTINIEB ,  ÈRE,  ••  rAa  Aa  rméiH  M 
iêtttimm, 

TONTI98E,  8.  i  tefaatapte  fiMâ  eaAb  cf* 
Malirra  dri  pmnmo, 

TONTDRK .  s.  f.  ce  que  k'oD  taad,  anMH 
tara»  tmHfitmrtu 
'  TOPAZE  t  f •  !•  pieffN  pracieiue  jame ,  tê» 

TOPE  l  espère  d'taterj.  dont  on  se  itert  a« 
jeu  de  dés  )  et  an  6|ç.  lorsqu'on  donne  Mn  ap 
probation  à  quelque  cbose,  vaite,  Ungo,  tia, 
ÉecpirfHifa. 

TOI'EK,  Y.  n.  L  de  jeu  de  d^.  îBppw^ 
•snsT  te  ^of  ta.  ^ ,  fig.  aecawMniîrt.  Tope  et 
ttoffue ,  M>rt«*  de  feu  de  des ,  tara. 

TOPINAMBOUR,  s.  A.  plante,  î»tufo 
kêêntû, 

TOPIQUE»  s.  m.  et  adi.  remède  topique 
qu'on  applique  sur  la  partie  BMlade  y  êopao* 
«- ,  an  snb!i|«  on  topique ,  un  l^plta,  — ,  au 
pi.  (HiM.)  lieux  ertmoMins  »  /««if  Aï  mmmmL 

tOPO(;RAPUIR,  %,  r.  description  d'tm 
Ben  |tNrtii*iitier,  topo^Ntflm, 

TOPOGRAPUIQUB.  adj.  topografUih 

10QUB.  s.  r.  sorte  de  chapeau  è  petits 

T« iQUER ,  V.  a.  toocbefi  ifastr»,  et  S|k 


TOQUET,  t.  m.  bonnet  feitei  aa  k 
fiimmc  du  iieuple.  kt^rtiUmo. 

TORCHE .  s.  C  lorU  de  Bgmbeao»  Im^, 
Aifmte. 

TORCHE-CUL. s.  m.  mH^gn^^  mtkk 
forhirti  Ueuh.  — ,  fig.  et  pop.  caaa  vUs,  t/m 
gêvoié, 

TQRCHE-NEZ»  s.  m.  sgrtc  de  9mkm 
firelle,  f«mit$IUi  «on  anî  s/  «frÊaga  tf  bUB 
aafmora  é%l  ttn^lk  p$t  tamÊ^iê  sa 

TORCHE-PINCEAU,  i.  m.  a( 

TORGBE-POT, s.  m.  f  •  «aiv^caaii. 
TORCHER,  y.  a.  fc«tt«r.  6tcr  IMpe, 

TÔRCUiRB.  s.  r.  fspèee  de  «iMdmfa 

TORCHETTE.  s.  f.  ouer  tortîBAnmb 
de  la  holte .  routia  éi  acacsi. 

TORCHIS,  s.  L  sorte  de  môrtiett  A*« 
PÊgiia  o  /icfia  eoB  aai  fabkriemui  mariâtes 
atWi  hophû 

TORCHON,  s.  m.  eipèee  de  ptUts«tîsfe 
de  grosse  ioiia ,  sfra/lnarriaL  — ,  ^  d|ifL 
éomma  «wifieia,  sstefla,  •faeea. 

TORCOL,  Toacoo,  s.  m.  aorle  MiPi 
farviealte. 

TOROAQB,  t.  m.  lascif  «m  db/te  mIs. 

TORDE,  s.  f.  t.  de  mer.  «iMlte  «teii «h 

TOROBUR.  BUSE,  s.  qui  loid  Uhn 
ioreitore,  cAe  lores  te  tena. 

TORDION,  f.  m.  bmh  d*wM  msî^ 
danse ,  loréipmê, 

TORDRE,  T«  a.  ferviiWytfM^fwk 
cou.  itrang0tër9»  —  la  bourbe,  larwa  fe 


TORE,  s.  m.  se  dît  des  gni« 
ba5cs  de9  eolonora»  'era,  A«ji|iaM«. 

TOREUIIATOCRAPBIB,  s.  & 
sanre  des  re  iefs  antiques. 

TO    MENTILLE,  s.  f.  plaolB. 

TORON  ou  «Mao* «s.  m.  ^  #Uheie 
an^e  romponsfimsi  le  /Wai. 

TORPEUR.  S.  C  cBfiQUidlMcmaBil.dâ 
de  sentiment,  i^pmm* 

TOUPILLE.  I.  i;  pmisan  ^  âacttta 
engourdit  la  main  de  celui  qui  le  tnwist.i 
pîgffû ,  iorpedÙM. 

TORQUE,  s.  f.  (blas.)  bomic^eâ  9 
posa  Mir  le  heaume,  ctiulnai. 

TORQU  ET.  s.  m.  donner  le 
torqurt  à  quckiaTua.  ciarmatm^ 
êrmppotmn.  Cet  hommeadonmé  Amalc 
quet.  km  dëU  na/te  ^imaala. 

TOhQUETTB,s,f.aef<ayatawHiMdij 
awoiU  mtiM  p^gtim, 

TORRÉFACTION.  I.  C  anw 

TORRBPIE  t .  V.  a.  gnUer. 
si*Fm,  «AAni^lofira,  mi  ' 

TORRENT,  s 

TORRlDE*a^bt«teot» 
mua  tomém* 

TORS,  TORSE,  ai^. imié.  tUrlm,  I 
pop.  an  fém.  tone»  boueb^j 


tos 

TOtlSB»  I.  m*  itatue  tronquée,  hnù  ^i 
UafuM. 

TOR.^ER;  ▼.  8.  (flrrh.)  contourner,  #ar«fr«L 

TOHT,  9.  m.  ce  qui  est  opposé  à  la  jusiiœ  et 
à  la  raison  •  larto,  —  •  Mon .  dummaf^e ,  loHo, 
ê»9nla ,  pcrtiita ,  danno*  A  tort,  adv.  «  (orlo, 
êomtra  rûgimê.  A  tort  et  à  travers»  m  dritto  • 
«  torto,  êeont'dcralamentû, 

TORTRLLR.s.r.  V.  vAlab. 

TORTICOLIS ,  s.  m.  rionlcur qui  cnp^he 
àe  tniirnpr  1<*  cou  .  mole  al  colfo,  — >  ^  faui  dé* 
fût .  loreirotfc,  êùltolorlo, 

TORTIL  »  s.  m.  (blas.)  diadème  d'usé  Ute 
de  More .  bênda» 

TORTILK ,  ailj.  (bot.)  ênntitibiU  il  lor- 
êlùnt  êpontanea, 

TORTILLAGE,  u  f.  paroles  conroses,  dio 
ilon  cmharras.sée«  guattabuglip, 

TORTILLANT.  B.iKlj.  t.  de  blas.  se  dit 
du  8«*rpent  et  de  la  givre ,  strùtimmi^, 

TORTILLE,  By  adj.  roulé  et  tordu,  oflae* 
tigtiato.  —  (blas.),  tête  tortillée,  faseiatm, 
bêndala. 

TORTILLBMRHT.  s.  m.  aUoHigliamêmto. 

—  ,  Cg.  ei  fam  andirivUni,  itu—  »  êuUtrfugL 
TORTILLER, T.  a.  attonigfiarê,  atiorur^. 
TORTILLIS ,  s.  m.  t.  d'iinhil. miMmenlo 

MU  b(»t9e  datt  ordinê  ruilico  fiuio  a  foggU 
éi  vcrml, 

TORTILLON,  S.  m,  coifTure  d'une  fille  du 
ha»  peuple,  et  petite  servante  de  village,  euffia 
dm  eontndtiui  ;  fantesea  da  pœo» 

TORTIONNAIRE.  «4 1-  <leprat.  inique, 
tniq*iO,  hgiusto^  irragionevole, 

TORTIS.  s.  m.  assemblage  de  plusieurs 
filf ,  torligtio.  — ,  t.  de  blas.  fil  de  perles  qui 
entoure  la  oouronne  des  barons  •  ghirlmMU  di 
perle, 

TORTOIR  on  «aibot,  s.  vu  bâton  gros  et 
0Mirt .  rahdtttoy  bastone  gi;mn9  é  eorio, 

TORTU.  UR,  ttdj.  toituoso,  torto.tghêm» 
ko»  LVsprittortu.  fig  etTam.  siorlo,  kUlorio* 

TOHTlJB.  s.  f-  animal  «mpbibie .  lariaru^ 
gn ,  t€$tuggtmc.  —  •  machine  de  guerre  des  an- 
ciens, tutugfiinê, 

TORTU EB .  V.  t.  et  r.  rendre  tortu,  Ur- 
CfTS ,  êtorctre,  rrmder  fnrto, 

TORTUELSEIIKNT,adv.  tùHuiummmUê, 
pblî^tmmcnle, 

TORTUEUX,  EUSB.adj.l«Wtf9i0»atorl0, 
historiQ, 

TO  RTUOSITE ,  s.  f.  tottuoiUA ,  f «n/iia  di 
elè  eh*  é  toriuoMo, 

TORTU  R  E.  s.  r»  gène .  tonrmeni  qu'on  lait 
souffrir,  lûriurat  rorUm^  colla,  V.  orisriua. 

—  ,  au  fig.  mf  Un*  Min  esprit  à  la  torture ,  op" 
plimni  eun  la  mauima  lenfiona  di  mtn^ê. 

TORT,  s.  m.  nom  dt*  |>arti  en  Angleterre 
donné  aux  itarlisans  dt  Cbarles  11  ;  il  est  op- 
posé à  WÎKb  ;  Turi. 

lOSCAN,  E.  adj.  l'ordre  toscan,  en  t. 
d'arch.  /'  ordina  tottuuo ,  C  ordint  rmiuo, 

TOSTK  ou  TOAUT.s.  m.  saute  portée  en  bu 
▼m»l.  k^inéUt*  "  •  s.  f.  I.  de  inar.  ban'H  dans 
les  clialoinics»  baneù  dûvt  sîanno  i  r^migatdi 


TOSTA  ,  £B  ,  adj,  et  paH«  a  ef«4  «î  d  ^ife 
hrîndîti. 

TOSTER  ,  ▼.  a.  et  n.  (derangl.)  pnrter  un 

toste .  ^tr  brindUi, 

TÔ r,  alv.  vite ,  lotto  , pruto.  —  ou  t^d, 
prttto  n  itirdi,  SilAt  qiïe ,  tosloehè ,  iubiîo  çhêé 

TOTAL,  E.  adj.  tolaU^  iniarù,  —,  s.  m. 
U  totale^  il  tullo. 

TOTALEMENT,  ad\.  tofa/manfa,  tMliê* 
rantente.  affuHo,  de(  tutlo. 

TOTALITÉ,  s.  f.  le  total ,  toialUâ,  U  (». 
iah, 

T<  >TON  .  s.  m.  espèce  de  dé  ,  girlo, 

TOUAGE,  s.  m.  action  de  tou^r,  H  ri- 
morch*are. 

TOU  AILLE,  s.  f.  linge  qu'on  pend  sur  un 
rouleau  et  qui  sert  à  s'essuyer  les  mains,  fovn* 
g  lia,  tciugaiùjo, 

1  OU  A  ri  ,  s.  m.  quadrupède  délia  GuUnuh 

TOU  AN  SE,  s.  L  étoffa  di  uladaUa  China. 

Tout: AN. s.  m.  sorte  U'oiâ^au.^oMivif'  «^ 
eelti  d'  Jmtrica  ehr  honno  il  beeeo  grande  4M- 
«01.  —  g  eoslellazianc  auitralê, 

TOUCHANT  £.  adj.  qui  toocbe  lecoMi^ 
émeut  les  passions,  commovfaie^  eommoliua^ 
— ,  fig.  tentro,  vffetiuoto,  —,  en  géom,  point 
touchant ,  loceanie ,  ton^nfew  — ,  prép«  ehvat 
ri* petto ,  etinetrnaute, 

TOUCHEES,  f.  se  dit  des  divisions  d'u» 
clavier  ou  d'un  mancbedetuth,fa«/o,  iatêiarat 
bitehtri,  -^ .  épreuve  de  Tor  ou  de  l'argent  ave« 
la  pierre,  de  touche ,  êaggio,  Pierre  de  touche^ 
ptetra  di  paragnne,  — ,  t  de  |JeiiiL  toeeo, 

TOUCHÉ,  ËE,  part,  toceaio,  la*laêa^ 
moito.  Pièce  touchée  pièce  jouée .  toeeata  ma* 
nuta.  Jouer  au  gage  touché ,  «erfu  di  giœom 

TOUCHER.  V.  a.  toceara.  Faire  toucbev 
une  chose  au  doigt  et  à  l'œil ,  far  toeaara  aat^ 
mano.  On  dit  fig,  qu'une  aiïaire  ne  touchert 
pas  à  terre,  fareanda  eh»  non  ineontrarà  Oêia-^ 
eolo.  —  ,  en  parlant  de  certains  instrumens  de 
musique .  tonare,  —  de  l'or ,  êagginr  l' ero.  "^ 
de  l'argent .  rica»  er  danari,  — ,  atteindre  à 
quelque  chose .  «rrrt vars ,  ottenare  quakha  Mia« 
---,  hg  toucher  à  uu  certain  temp^,  «Mêor  ai» 
éino ,  acrostanl  a  un  earto  tempo.  —  à  queU 
que  chose ,  porra  mono ,  tnrra,  prendera.  Un 
bon  orateur  doit  persuader  et  toucher .  p^reua» 
dera  c  commouera.  —  une  chose ,  une  miitière» 
parlaro,  acerunitre,  fàrmotto,  diseorrore  bro» 
vamenle.  Ou  dit  d'uu  tableau ,  qu'il  est  bica 
touché,  pittura  bcn  pennelleMgiata,  -*>,  con- 
cerner. a/i/><trf  encra,  rigitardare,  —,  appar- 
tenir par  le  sang,  toreani^  avéra  affinité.  Il 
me  louche  de  très  près,  é  mio  êtnUo  puramêa^ 

TOLCUEU.s.m.  le  tact,  l«iia,  toeto.Vn 
beau  loucher .  en  |>arlaut  des  joueun  do  cer-» 
tains  in<^t rumens,  tatto, 

TOUE,s.  r  barra ^  baiUlh  per poMtv  i 
fumi.  L'atiion  de  touer  un  vaisseau,  il  riam^ 
dUttre ,  if  lirara. 

TOUER ,  V.  a.  L  de  mar.  faire  avancer  ea 
tirant,  rii»ûrehiart ^  rimburehiara^- 

TOUKPK.  s.  r.  toutre  d'arbres,  maarkm, 
eetpo  0  basihttto  d*  atberi,  —  ^  cbeveiul 
de  plumts ,  etc.  eiœea  4i  eapaUi^  obk 
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TOUFFU  »  tfB.  adj.  foHû ,  ftwtuio,  m. 

morulo .  frondoto» 

TOU  G  ou  Tovc,  I.  m.  demi-piqiie  au  hout 
delaqiieiie  est  iillachëe  une  queue  de  cheval 
avec' un  bouton  d*or,  MrOt  ai  êltndardo  éé* 
TuTthu 

TOUJOURS .  adT.  Mins  cesse ,  sans  fin .  le 
plus  souvent  »  êgmprt,  — ,  au  inoitia,  «/mena, 
êwnsé  ditbbh,  ptr  lo  tmno,  —  est-il  que,  é 
$9mpr€  veto  ehê» 

TuUPbT.  s.  m.  petite tOttfle.  ciu/ftf,  eiitf- 
fftto ,  eîoeca.  — ,  touflie  de  cbeveuiL  au  haut 
du  fmnt .  ioppé, 

TOU  PI  K ,  s.  r.  jouet  de  bois  que  font  tour- 
ner les  eiifan.* .  frof io/«. 

TOU  PI  LLEB,  V.  n.  fam.  tournoyer  comme 
une  tmipif ,  gtrarê ,  andarê  ajalo, 

TOU  PILLON ,  s.  m.  petit  toupet ,  eiufl^to^ 
ehechêUa.  -r»  mmiinutifi d*  un  mclaranciû, 

TOUPIN,  s.  m.  instrument  de  cordier  pour 
réunir  tes  fils  en  cordrs,  pigna. 

TOU  II .  8.  f.  bâtiment  flevé .  tinrê. 

TOUK.  s.  m.  mouvement  en  mnd,  giro^ 
girûêa,  A  tour  de  bras,  con  tulta  forsa.  En  un 
î»ur  de  main ,  fiim.  in  ua  a/fimo,  in  un  mo- 
meiifo.  —  .  gkerntintlia ,  giuoeo  t/i  mnito.  — , 
a<l  ti^.  bgffii  f  êurla,  — .  ation» ,  modo  di  Irai' 
tare  ;  tour  de  rri|iont  vilain  tour,  il  vowi  jouera 
d'un  mauvais  tour.  On  dît  •  donner  un  tour  à 
une  afTairc  »  eo'orirf  •  êêporro  anfaito  per  farlo 
«omparin  a  un  certo  modo.  On  dit  qu'un 
hoomie  a  un  tour  d'esiirit  agréable .  una  menio 
chiora,  un  ingegno  eho  m  presentarê  /•  co$o 
m^cancUimênié»  — ,  votta  »  ordino  :  ce  n*e>t  pas 
▼otre  tour ,  je  parierai  à  mon  tour ,  à  tour  de 
r&le ,  eioëtuno  aitm  suu  voUa,  — ,  circuit  » 
giro»  eireuilo,  —  de  bâton ,  profitto  ilieeilo 
ehê  M  Iraa  da  un  impUgo,  —  •  sorte  de  roa- 
C  itAe.  iorniû.  Mains,  bras  faits  au  tour,  bon 
torniu,  fuUo  a/  lortiio,  Tourâ  tour.  adv.  o 
vkendu ,  utiomamenio.  — ,  espèce  d'armoire 
rjnde  et  tournante  qui  ««st  posée  dan«  l'épais- 
ieurdu  mur,  mola.  —  de  reins,  direnoto, 
êfitmmohiù  di  ronL  —  «fig.  et  fam.  donner  un 
tour  de  reins  à  çpielqu  un,  dort  un  gambotio, 
nuoeero,  —  de  lit ,  tomattîto.  Paire  un  tour , 
aller  se  promener ,  far  un  giro,  andoro  ml  poi- 
êeggio*  —  .  en  littérature ,  maniera ,  modo  di 
diro,  et  au  pi.  modi  :  Pétrarque  abonde  eo 
tours  éminemment  poétiques,  é  riceo  di  bei 
modi  poêtiei, 

TOU  l< AILLE .  s.  f.  étuve  de  brasseur  pour 
faire  sécher  le  grain.  têceaUtjo, 

TOURAILLOU ,  t.  m.  gormo  têeeato  doi 
groMêm 

iuURBE,  s.  f.  terre  combustible.  zoUa  di 
Urrm  alla  a  far  fuoeo,  — ,  multitude  confuse , 
iurba,  iornta. 

TOthBEUX,  EUSE,  adj.  se  dit  d'un  ter- 
rain propre  à  faire  de  la  tourbe.  V.  ce  mot. 

TOUEBILLOM  ,  s.  m.  vent  impétueui  qui 
m  en  tournoyant,  turbine,  buffora,  turbo* 
—  •  mouvement  circulaire  et  violent  de  l*eau , 
uoHiea,  Les  tourbillons  de  Desrartes.  i  torlirc. 
— ,  bg.  tout  ce  qui  entralut  les  hommes,  vor» 
l<«s»  tumuUOf  fira^iiÊi* 
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TOtfBD .  s,  m.  nom  donné  k  ^/^ 
sortes  de  poia«>ns  de  mer,  icréa,  pun  tod 

TOUItbiLLS.  a4j.  se  dit  d'un  ^  û 
bigja  êudieio* 

TOUKELLE ,  s.  f.  petite  tOQr,(0mam 
iorrirtth. 

TOUR  ET.  s.  m.  petit  tour,  mtaditm 

—  certain  dou  tourné  eo  rond,  rottiUâk 

TOURIÈRR,  s.  f.  religirasf  rluifée < 
tour,  ruotoja  — ,  servante  qui  assisleais 
en  dehors ,  eomerêa. 

TOURILLON ,  s.  m.  gros  pi  vol  .urlffi 
tourne  une  |iorte  cocbère ,  un  ponl-IrTis;  h 
dit  ausai  des  parties  rondes  qui  sonlvenks 
lieu  d'un  canon ,  orerehione ,  eardÎH, 

TOURMALINE,  s.  U  pierre  cM» 
qui  devient  électrique  par  la  cbalrur,  teu 
/ma. 

TOURMENTAS  m.lormtnîceruè^.- 
peine  d'esprit  •  affanno,  ambateio,  crtfom 
angOMÔa. 

TOUUMENTANT,  E.  ad}.  ffraaM 
mohito,  affttnnoso. 

TOU  K  M  EN  TE ,  s.  f.  orage ,  rcm^ffi,^ 
tuna  di  mare ,  burraara. 

TOURMENTER  ,  v.  a.  tormalm,'* 
eiare,  martoriare,  — ,  tfai^gliârt,  tfftP^ 

—  ,  molesîare  ,  amareggiare,  —,  «^ 
affalieare ,  inquietare.  -—y  au  rérip.  t^ 
tarai ,  dimonarsi  ^  tribohni^  e9tie§nh^ 
briga ,  rime$eofarti^  eu. 

TOURMENTEUX,  EUSB.  alj.t^ 
mar.  soggettoaHe  temp€iie,aUêkiinHà 

TOURMENTIN  ,  s.  m.  t.  de  tm.pf^ 
thatio  det  bomprtuo» 

TOURNAILLER,  v.  n.  aaifafH 
mo/(f  giri, 

TOURNANT ,  i.  m.  lieu  oè  l'on  «««^ 
votta  dtl eanto <t  aim  ttroda,  -,  »^j 
potor  voftare  coita  earrozta.  Ce  cocfcff  Vj 
pris  son  tournant,  eoethiere  ehenoutdf»'^ 
a'  eanti,  —  .  certain  endroit  dansbistf'.'J 
une  rivière,  muHnetlo,  gorgo.  -.  *ll'* 
gira,  rhe  volta,  . 

TOU  RNÉ .  ÉE ,  part  V.  le  verbe.  -  J 
et  fam.  cet  homme  est  bien  loumë,  90*^ 
fattOj  proporzionato ,  ece.  Esprit  mai  ^: 
tpirito  eattivo,  chê  interpréta  egnî  «""Jt! 
iramonie.  Esprit  bien  tourné,  iroin*  *  ^ 
etirattere,  Matiion  bien  ou  mal.  lours^' 
rrtuata  bane  o  mafa ,  beno  0  mek  «f^ 
tita,  ordinata,  .  j, 

TOURNE.  A-GAUGHS.  S.  m.  oata*J 
qui  sert  comme  de  clef  pour  toum^^r  ^tf^ 
ouliU,  tirciajuola, 

TOURNEBOUT,  s.  m.  înstnwieBtdeJ 
sique  du  genre  du  cromome  fort  oiilé»»^ 
gleterre .  $orUt  di  flautv,  .  ^ 

TOURNEBROCUE,s.  m.  »»''?  ÎJ | 
chine ,  girarro^io.  — ,  chien  qui  fcwl  •^^ 
hro<'he ,  cane  da  girarrotto,  —,  §"'P*  ^ 
tourne  la  broche,  monurrotto»  ,^ 

TOURNÉE,  t.  f.  vojage.eoonetf'^' 

lOU ANE-FEUILLET»  il  »  pcli' ^ 
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pottr  toarner  les  fcuilleis  d'un  livre .  iegnaeoh, 

TOURNE-Flli,  s.  m.   instrument  d'acier 
carré   pour  donner  le  fil    aux  outils»  ae 
ciaîno. 

TOUfil^E-GANTS  ou  arrovANOia ,  s.  m. 
t.  de  gantiers ,  baslone  Ha  rivoltar  i  guanli. 

""TOCRNELLE,  s.  f.  pctiU  tour,  fom- 
ctltûf  torretla.  — ,  chambre  du  parlement  qui 
connaissait  des  affaires  criminelles,  tribunal 
criminatû  ntl  pariam^nto  di  Franeia, 

"TOURNEMAIN,  s.  m.  en  un  toume- 
roalDy  in  un  mom€n(o,  in  un  aitimOf  in  un 
itiantû. 

TOURNE-PIERRE,  s»  m.  ueeelio  d' Ame- 
rica, 

TOURNER»  ▼•  a.  girare,  volgerû,—'y  vol- 
tare ,  rivolgerti.  —,  fig.  tourner  le  dosa  quel- 
qu'un ,  abbandonare  una.  Tourner  une  per- 
sonne à  son  gré«  far  fare  altrui  eià  elie  si 
vuole*  Tourner  bien  ou  mal  une  affaire,  une 
chose  •  dar  un  huono  o  an  eattiio  colore  a  una 
cota,  --.  t.  de  guerre ,  tourner  un  poste .  une 
montagne  »  etc.  prendere  a  rovrteio,  — «  fig.  et 
Jbm.  tourner  casaque  «  voUar  mantelto.,  ean^ 
giar  risoluiione,  voltar  casacea.  Ce  cavalier 
tourne  bride,  tomanene  indietro.  Tourner 
quelqu'un  en  ridicule ,  porre  in  ridicoh.  Tour- 
ner une  chose  eu  raillerie,  prtmder  pcr  burfa, 
—,  fea^si  beffe,  — »  façonner  au  tour,  tornire, 
tornwrt,  — ,  arranger  des  paroles ,  des  pen- 
sées, fare,  ordinare,  formare^  disporrOf  corn- 
porre,  — ,se  mouvoir  adroite  ou  à  gauche, 
voltare ,  vofgersi ,  picgare  a  désira  o  a  sini' 
stra.  Pour  exprimer  la  folie,  on  dit  la  tête 
lui  a  tourné,  ha  daio  la  voila  al  eantOf  é  impos- 
zito.  Gemalheur  lui  a  tourné  latôle,  gliha  fatlo 
perdcr  la  testa.  — ,  eu  regardant  du  haut  d'une 
tour,  la  tétc  me  tourne,  wi  gira  Ucapo,  mi 
vtngon  le  vertigini.  En  parlant  d'un  homme 
embarrassé  de  beaucoup  d'affaires,  on  dit 
la  tête  lui  tourne,  egli  è  si  intrtgato  ehe  non 
sa  dove  s' abbia  il  capo,  La  chance  a  tourné, 
fig.  le  eosehan  eangiato  di  aspetto.  En  parlant 
d'une  affaire ,  elle  a  bien ,  mal  tourné,  t  affare 
ê  riuseito  a  buono  o  a  mal  termine.  Cette  chose 
tournera  à  la  honte ,  à  la  gloire  de  quelqu'un, 
à  son  honneur ,  déshonneur ,  etc.  quella  cosa 
ridonderà  in  vergogna  o  tornerâ  a  gleria ,  ad 
cnorû ,  eee,  di  qualeheduno.  Ce  malade  tour- 
nera tout  d'un  coup  à  la  mort,  ou  sa  maladie 
tournera  à  la  mort,  la  malattla  si  rose  a  un 
tratto  mortale.  Tourner,  guastarsi,  allerarsi* 
On  dit  à  quelques  jeu  de  cai-les,  il  tourne 
cœur,  carreau ,  etc.  voiture  quadri^  eee.  Tour- 
ner, récip.  cangiarsi  y  muiarsi.  Tourner  au 
bien,  au  mal ,  prender  una  buonUf  una  eut' 
iiva  piega.  Tourner  le  dos  à  quelqu'un ,  vol- 
targli  le  spalle^  abbandonarlo.^oumeritàos 
aux  ennemis,  dar  lespalle^  fuggire, 

TOURNESOL  ou  cokojia  solis,  s.  m.  so- 
Jeil,  pboteà  fleur  radiée,  tomasole  ^  girosole, 
ùliolropio,  — ,  espèce  de  drogue  qui  teint  l'eau 
enbleu.orîr«//o. 

TOUBNETTE,  s.f.  sortadiareolaja^  roc- 
eheiCa,  — ,  ta  gabbla  delto  seojattolo,  — >  9  altrp 

,€Oip  chû  gif0M  soprti  m  pçmo* 
1. 
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TOURNEUR ,  s.  m.  artisan  qulfoit  des  ou- 
vrages  au  tour,  tornitore  ,  tomiajo, 

TOURNEVENT.  s.ûi.  ou  cuaule  osLoof , 
s.  f.  sorta  di  eoperehio  mobile  ehe  si  mette  so^ 
pra  un  eammino  pcr  impedire  il  fumo, 

TOURNEVIRK,  s.  m.  (mar.)  corde  pour 
tenir  l'ancre,  sorta  di  grossa  eorda^  colla  quatâ 
si  leva  l*  ancora  dot  fonda  delf  aequa, 

TOURNEVIS ,  s.  m.  outil  pour  toarner  les 
vis.  ehiaveita  da  aprire  e  terrar  le  vili. 

TOURNIQUET,  s.  m.  croix  de  bois  ou  de 
fer  mobile  et  posée  horizontalement  sur  on 
pivot,  ar;«nW/o.  —,  sorte  d'instrument  de 
chirurgie,  tomichetto,  piceofo  torchio, 

TOURNOI,  s.  m.  autrefois  fête  publique 
et  militaire,  lorM^,  tomeamento, 

TOURNOIEMENT, s.  m.  giramento,  vol- 
gimento,  rivolgimento.  Tournoiement  de  tête, 
eapogiro ,  eapogirto ,  vertigine, 

TOURNOIR,  s.  m.  muUnodi  cariolajo, 

TOURNOIRE,  s.  f.  iustiument  de  bois  des 
potiers  pour  faire  tourner  leur  roue,  torcitoio. 

TOURNOIS,  adj.  nom  qu'on  donnait  à  la 
monnaie  fabriquée  à  Tours;  livre  tournois ,  de 
ao  sous ,  lira  tornese. 

TOU  RNOYER,  v.  n.  girare ,  agitarsi ,  av- 
volgersi,  — ,  fig.  et  fam.  tergiversare  ^  ecrcarê 
scuse ,  sut  ter  fur gi. 

ÏOURN  U  RE,  s.  f.  en  parlant  d'une  f«mme, 
garbo,  portamento,  gratia.  — d'une  aflaire , 
piega,  via,  V,  xooa. 

TOURON,s.  m.  V.  roaoïi. 

TOURTE,  s.  f.  espèce  de  pâtisserie,  torta. 

TOURTEAU,  s.  m.  {\À9&.) torta,  —,  au- 
trefoi?  gâteau ,  tortello, 

TOURTEREAU,  5.  m,  jeune  tourterelle, 
tortortUa  .  tortorelia, 

TOURTERELLE,  s.  f.  espèce  d'oiseau,  (or- 
tora ,  tortore, 

TOURTIÈRE,  s.  f.  sorte  d'ustensile  àt 
cuisine,  /ôrno,  tegghia  da  pastieci, 

TOURTOIRB,  s.  f.  t.  de  vèn.  sorte  de 
houssine ,  scuriseio  ,  bacdistta, 

TOU  «TOURELLE ,  s.  f.  V.  fastiiiaqoi. 

TOUHTRE,  s.  f.  V.  iou«tmblli. 

TOU  SELLE,  s.  f.  sorte  de  grain ,  toseiUu 

TOUSSAINT,  s.  f.  la  fête  de  tous  les  saints, 
Ognissanliy  ta  festa  di  tutti  i  sanii. 

TOUSSER ,  V.  n.  tossire,  — ,  far  connooft 
tossire. 

*  TOUSSERIE ,  s.  f.  /'  aziane  di  tossire. 

TOUSSEUR.  EUSE,  s.  f.  ehe  ha  tosse. 

TOUT ,  s.  m.  i7  tutto.  Ce  n'est  pas  tout ,  eià 
non  basla.  Le  tout  ensemble,  /'  insieme.  C'est 
le  tout,  il  tutto,  /'  essengialot  il  principale. 
Parler  tout  haut ,  tout  bas,  tout  doucement, 
parlare  a  voce  alta,  sommessa,  adagio.  C'est 
tout  un ,  fam.  è  tutt*  uno ,  é  /'  istesso, 

TOUT,  TOUTE,  adj.  tutto,  tutta.  —, 
pour  chaque;  tout  bien  est  désirable,  toute 
peine  mérite  salaire,  etc.  ogni  bene  àdeside^ 
rabile ,  ogni^  fatica  mérita  premio.  Par  tout 
paysi  m  ogni  luogo,  in  ogni  dove»  Tout  beau , 
tout  doux,  tout  de  bon,  tout-à-fait,  etc.  ada^ 
gio  adagio,  pian  piano,  davvero,  affatto* 
i      %Q\àt$  adv,  tout  sage .  tout  votre  ami  qu'il 
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Cette  femme  est  tout  cnl  et  tout  oreille,  tuttû 
09thi9f  tfUû  weeeki^  Rien  du  tout  «point  du 
tout,  nmllmdel  iutto,  nUnitoffatlo.  Aorès  totitf 
m  iOttMHta,  ùgni  cota  ken  pesata.  Sur  tout» 
prheipafmtntê .  toprm  iailo,  maiiimtimentê. 

TOUTB-BONflB,  s.  f.  V.  oivilb. 

TOUTE-ÉPICE,  s.  f.  V.  m»  aux  itieu. 

TOUTEFOIS,  coDJ.  adv.  tuUûvia ,  nuUa- 

Unêno  9  perd. 
TOUTENAGUE,s.f.0oin^#tfÎMi  meialltea 

éiifêgnoeéibiMmtttlo. 

TOUTB-PUISSANGB  ,  s.  f.  ennipotenui, 
TOUTB-SAl^B,  8»  f.  plante ,  toria  éP  trka 

9miMr€ria. 

TOU-TOU ,  s.  m.  nota  tjnt  les  enfans  don- 
nent BOX  chiens  <  cavj^olmo  1  U,  te. 

TOUT-PUISSAflT ,  s.  m.  onnipoienU. 

TOUX,  s.  f  fofw,  totiû. 

TOXIQUE  »  s.  m.  (méd.)  nom  générique 
de  toute  sorte  de  poissons,  toitieo,  veUno, 


TE AB AN .  s.  m.  Imzc  û  toUato  dtUa  guar- 
élm  im  péril  U  in  Germûnia. 

TRABÉE ,  s.  f.  robe  que  les  généraux  ro- 
mains portaient  dans  leurs  triomphes ,  ira- 
éim,  vûiU  irîonfkie. 

TRAC ,  s.  DL  pauo  o  andamenio  del  cavai" 
i»t  muh,eee, 

TRAGANNER ,  v.  a.  dévider  le  fil  ou  la 
soie  pour  les  mettre  sur  les  roquetins ,  f  Iraoïn- 
iiffra,  ineannart, 

TRâGONBOIR  ,  s.  m.  $trum§nto  0  mac^ 
Mnm  da  $traeannar§, 

TRACAS,  s.  m.  mouvement,  trouble,  etc. 
imbarattOf  imbroglio  y  turbamtnto,  — ,  fi^. 
le  tracas  du  monde ,  des  affaires,  fam.  impi- 
gtiût  inirigo,  impaeeio,  iresea, 

TRACASSER,  v.  n.  s'agiter ,  se  tourmen- 
ter ,  agitttrtt ,  imbrogiiarsi,  — ,  v.  a.  inquiet 
tare,  moltêlare.  —,  en  parlant  des  manières 
d*agir  d'un  esprit  inquiet,  indiscret,  brouil- 
lon et  malin  ,  oommelfar  mati,  discordie,  te- 
minar  Mtania. 

TRACASSERIE,  s.  f.  chicane,  intrigo, 
C9nie$ûf  ditpula  :  tizzania. 

TRAGASSIBR,ERE,  s.  (]ui  tracasse, «rc- 
eatlabrighe,  imbrogiione,  HUgaiore,  tarbo^ 
tenta.  — ,  eammettîmate. 

TRAGP,s.  f.  trùeciOf  pedata^  pesta,  arma, 
vêitigio.  —  ,  marque  que  laisse  un  chariot , 
un  carrosse  ,  etc.  rotaja  ,  ttriseia ,  tegno 
ét^  €tari,  earrotee ,  eee.  — ,  fig*  marque  laissée 
par  une  chose ,  impretsione,  —  de  certaines 
Hgnes ,  linee  0  tralii  distesi  iul  terreno  per 
mttgno  d*  un  giardino, 

TRACKLËT ,  thâcbsbt  on  tbiçoir  ,  s.  m. 
outil  de  fer  pointu  pour  tracer  des  lignes, 
itlh,itîi9lto. 

TRACEMENT,  s.  m.  ditegno,  abbozxa- 

mentû, 

TRACER ,  T.  a.  tirer  les  liftes  d*une  des- 
tin «  d'un  plan,  detineare^  dhegnare ^  ab- 
'bwtare,  traeciare,  ^^  »  fig*  tracer  le  chemin  & 
qnelqa*ua,  l'image  de  quelque  chose ,  moêtrtar 
ér  etnda ,  dt^  tufmpiot  Ttfpprwniw  ton  pa^ 
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fh.  — ,  T.  n.  en  pariant  dea  «rlms»  ertMMk 

êerpeggiatê ,  propegerté 

TRACERET.  s.  m.  V.  tkacblr. 

THACUAAL,  E.  adj.  detia  traehea, 

TRACHÉE,  s.  f.  potmons  ddfe pîmmU. 

TRACUÉE-ARTËRE  ,  s.  f.  canal  që 
porte  l'air  aux  poumons,  traehea,  atperar- 
teriM. 

TRACHÉLIE,  s.  f.  genre  de  plante  à  te 
monopétale,  tradteiia  du'  botanid, 

TUAÇOIR.t.  m.  V.  tiagblct. 

TRACTION,  s.  f.  action  d'une  puîsace 
qui  tire  un  mobile,  traimento. 

TR ACTOIRE  ou  tbactbicb  .  adj.  lue 
géom.  ligne  courbe  que  décrit  une  corde  mc 
laquelle  on  tire  un  corps  pesant ,  f  r«Mon«. 

TRADITION,  s.  f.  t.  de  prat.  et  de  \m^ 
eontegnexieme.  — ,  traditionm ,  fanuu  — ,  daa 
l'élise  catholique ,  trudisione  divmm.  — ,  éÊt- 
trma  stabUita.  per  iradUiane» 

TRADlTlONNAIRE.s.  m*  il  ae  dit  ^ 
juifs,  traditionarj  n  gU  cbrei  <A»  spi»gmfk 
ierittura  per  via  del  Talmada, 

TRADITIONNEL .  ELLE  »  ndj.  deètp- 
poggiuto  alla  tradiziene, 

TRADlTlONNELLEHBNT.adT.NEidb 
la  traditione, 

TRADUCTEUR,  s. m.  iradutier^ 

TRADUCTION,  s.  f.  trebâusiomé ,  em^ 
eiome, 

TRADUIRE,  ▼.  1.  en  style  de  pnt.  Ht 
ferirey  trasportare  da  un  luogo  a  m  ébt 
Traduire  derant  un  juge ,  eitara  o  fhinwiir 
davanti  a  un  giudiee.  Traduire  •  trad^m, 
trattatare  ,  volgarixtare.  —  »  fiv. 
quelqu'un  en  ridicule,  perre  in  ridiàeie^ 

TU ADUISIBLE ,  adj.  ehe  pua 

TRAFIC,  s.  m.  trafpeo,  negoxio, 
eio.  — ,  fig.  pratiea  iÙecita. 

TRAFIQUANT^  s.  m.  trafftemda^ 
liante. 

TRAFIQUER  ,  v.  n.  traffit 
etercitarla  mereatura, 

TRAFUSOIR  ,s.  m.  machine  ponr 
les  écberaux  de  soie ,  eamglia, 

TRAGACANTHE,  s.  f.  plante  dn  ger 
des  astragales ,  tragaeanta. 

TRAGÉDIE  ,  s.  f.  pièce  de  théâtre,  m- 
gedia,  —,  fig.  eato  fitneste,  aeeUiettU étf^ 
rabite, 

TRAGÉDIEN,  ENNE,  s.  miiar  Cragtfi. 
attnce  di  tragedia, 

TRACÉE ,  s.  f.  poudre  aromatîiioe  p» 
sièrc  mâée  avec  du  sucre,  trocUeo^  C^fS*' 
treggea. 

TRAGI-COMÉDIE,  s.  f.  tra-édie 
d'incidcns comiques,  iragieommedia. 

TRAGI-COMIQUE,  adj.  fr«^ûxii 

TRAGIE  ,  s.  f.  genre  de  plantes  exotkna 
tragio  del  MattiûU. 

TRAGIQUE ,  s.  m.  genre  tragique  «  U  gt 
nerê  tragieo ,  H  iragieo.  —,  atttetir  de  tnft- 
dies ,  tragedianle^  tragedo, 

TRAGIQUE,  adj.  tragteù.  — ,  ftg.  /àai- 
afO)  dohreea,  eradele, 

X&AGIQUJUIBNN7>  «dr. 
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TRAHIR ,  ▼.  a.  fairt  une  perfldk,  trom- 
per la  confiance  »  manquer  de  foi  »  iradire» 
—  .T.  r.  se  déceler»  seoprirti  da  te,  m»- 
nifetiare  inavvedutamênU  u  ttesMO  o  il  propriù 

êêcfdio* 

TRAHISON ,  9.  f.  trûdimento  »  iradigum»^ 
fUionia,  pêrfidia.  Haute  trabUon,  allô  tradi- 
mento ,  delUto  di  teta  masêià ,  di  lésa  iia- 
xiane, 

TR AILLE  y  s.  f.  espèce  de  bacs  appelés 
aussi  ponlsvolansy  barea  grande  ehe  ttrve  a 
pauare  ifiumi 

TRAIrî ,  s.  m*  allure,  andatara  dt*  cavaUi 
ê  iimiiif  Ce  cheval  n'a  point  de  train  #  non 
avot  andatura  ngolaia.  Cet  homme  va  bon 
train,  eamminar,  andar  di  buon  passo.  —  « 
û^,  mener  un  homme  bon  train ,  le  faire  aller 
bon  train ,  beau  train ,  grand  train ,  non  rc- 
sparmiarlo,  dargU  qutllo  chemerila.  Train, 
parie  davanti  o  parte  di  dieiro  de'  eavalli  « 
({ooi  e  simili  :  ce  cheval  a  le  train  de  devant 
faible.  Train, petti di  legname d  ana  earroxza^ 
eT  an  earro.  Train  d'artillerie,  arntti  o  attrezti 
da*  pezai  d'  artiglierla.  Train  de  la  presse , 
atUTO  det  ioreltio  da  slampa.  Train ,  êeguiîo  9 
treno,  livrea  ,  tervidori,  —^  lon^  assemblage 
de  bois,  f  raina,  fodero  di  Ugnama.  — ,  fig. 
t^odo,  eorio  ,  via  dette  faeeende.  Cette  affaire 
TA  bon  train,  <fueHafaeeenda  va  hene  innansi^ 
vi  *i  lavota  a  farta.  Cet  homme  mène  un  train 
de  vie  réglé,  il  va  touiours  son  môme  train,  etc. 
nMDiiara  di  vivaro,  £tre ,  mettre  en  train  ,  a«- 
acre  in  moto,  m  etareiaio,  aee,  Boute-en-train, 
pop>  chi  eeeita  f;U  altri  alC  allegria, 

TRAiNANT,  E,  adj.  ilrateinante  t  ehe 
êiraseina.  Drapeaux  traînant ,  piques  traînan- 
te, dans  les  cérémonies  lugubres  et  militaires, 
raveteiato,  a  rovetcio.  — ,  fig.  discours,  style 
traînant .  debole,  inervato^  languido. 

TRAÎNASSE,  s.  f.  V.  HaNooia. 

TRAiNE ,  s.  f.  des  perdreaux  qui  sont  ep 
traîne ,  tiamotU  ehe  non  volano  aneora^  da  ni- 
elio.  Bateau  qui  est  à  la  traîne ,  baitello  iiruto 
da  an  aUro, 

TRAINEAU,  s.  m.  sorte  de  voiture  sans 
roue,  slitta.  Traîneau  pour  porter  des  mar- 
chandises, îraino,  treggia  p  «cvM.— ,  sorte  de 
grand  filet,  tiratcinoo  giacchio  da  caecia  e  da 
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TRAÎNÉE,  s.  f.  petite  Quantité  de  farine, 
cendre,  etc.  répandues  en  longueur,  ttneeia. 
-^  de  poudre  à  canon ,  iraccia  délia  polvere, 

TRAtNE-MALHEUR,  s.m.fam.  perO' 
gmitaio  dalla  tveniura, 

TRAINBR,  V.  a.  tirer  après  soi,  iirara, 
irarre  0  trarsi  dietro  ,  itrateinare ,  eondurre, 
I^a  rivière  traîne  bien  des  immondices ,  du  sa- 
ble ,  parla ,  mena  immondttie ,  glûeja*  Trai- 
sscr  une  vie  languissante  et  malheureuse ,  ma- 
nar  mna  vita  infeliee^  iriùolaia.  Traîner  les 
paroles  •  biaseiare  le  parole,  — ,  alonger,  diffé* 
rer,  allungare,  tirare  in  tango, 

TRAtlvEUR ,  s.  m.  chaaeur  au  traîneau  > 
eha  va  a  eaeeia  cotio  ttraieino,  eo4  ^iaeehiù, 
—  ,  au  (am.  traineur  d'épée,  spadaeeina,  v«- 

gmimudo^  U  se  dit  %vm  de  eeiUâi»  sold^ts^ 


eoldaio  lêkio  d'êtréico.  Trdtntnn,  t  êâ  dhasse, 
aom'  ehe  non  teguiian  le  mat», 

TRAIRE,  V.  a.  tirer  du  lait  de  eemhae» 
femelles  d'animaux ,  magmart ,  mungéte,  tpr^ 
mère  il  lalie. 

TRAIT,  E ,  part  de  Tor,  de  l'aiigent  trait) 
on  le  prend  aussi  sub^  oro ,  argonto  fitato. 

TRAIT,  s.  m.  flèche,  daid,  Mefta,  dardo^ 
f  recela.  Gens  de  trait ,  arcieri ,  freeetatori.  Gel 
deux  maisons  sont  à  la  portée  d'un  trait  d*aiba- 
lète  l'une  de  l'autre,  quelle  due  cote  $çno  un 
trar  ^  ano  diteotie  f  una  dalC  aHra,  •— ,  fig. 
un  trait  de  satire,  de  médisance,  etc.  eolpo, 
panturat  trapitara  di  maldieenut,  di  êati^ 
ta,  eee.  Les  traits  de  Vamour,  gU  ttrali  doit 
amore,  — ,  longe  de  corde  ou  de  cuir  avec  quoi 
les  chevaux  tirent,  tireUa,  — ,  t  de  chasse  » 
guinxaglio,  —  de  corde ,  f  f«lf a  di  corda,  —  àt 
bateanx ,  pià  barehe  attaeeate  insiame  pet  A»- 
dar  ta  per  un  fiume,  —  de  la  balance,  traiio, 
equUibrio  délia  bilaneia,  —,  ce  qu'on  avale  de 
liqueur  en  une  gorgée,  eono,  eorsata,  -— « 
ligne  qu'on  trace  avec  la  plume,  tratto,  Rnea, 
Copier  trait  pour  trait,  eopiare  fedeimenie,- 
etattamente,  -^ ,  faiteau^  iineamênti  dei  vo&o, 
—  ,  tratlo,  iiro,  alto  eattivo  0  bnono,  -^^ 
tratto  <r  ingegno,  eoneeilo,  mofto ,  deUo  argu» 
îo,  — ,  t.  d  arch.  taglîo  délie  piètre  impiagala 
nalla  fabbriea  if  cm  edifltiû,  — •  de  sde ,  fntttâ 
di  eega,  — .  au  jeu,  i7  tratto,  la  mawo, 

TRAITABLE,  adj.  traîtabile^  affabtlê. 

TRAITANT,  s.  m.  qui  Irtite  avec  le  fisc, 
appattatore. 

TRAITE,  s.  f.  étendue  de  chenûn ,  eammi^ 
nata ,  tratlo ,  spasio ,  diitanta  di  eammino  da 
un  Ittogo  ad  un  allro.  — ,  transport  de  certai- 
nes marchandises,  traita,  troi porto ^  trafflea 
di  eerle  mereanale,  —,  le  commerce  des  ban- 
quiers, traita,  —incertain  droit,  dtnio  él 
traita  o  d' uteita.  *^,  t.  de  monn.  eaio  0  di' 
minueionedei  vaiore  intrlmoeo  d  mm  monetmè 

TRAITÉ ,  s.  m.  ouvrage  sur  une  matitee  » 
irattato,  —,  convention,  frollafo,  oonomt^ 
atone, 

TRAITEMENT,  s.  m.  tratlawwtto^  ave»- 
glianza,  —,  walario^  guiderdone,  etijpendio, 
— ,  onori,  prérogative  onorifiehe.  —,  soin 
d'un  chirurgien  à  1  égard  d'un  malade,  oara. 

TRAITER,  ▼.  a.  et  n.  discuter,  tratiarat 
dieeatere,  ragionaro  o  eerhero  eopra  un  eog^ 
^eito,  — y  négocier,  irattar»,  intermêttêrS^ 
tnterpoTii,  metierëi  dimeaao,  adhpararei  par 
tirar  a  fine  qualche  negotio,  —,  entrer  en  n^ 
gociation,  trattare,  negoaiare^  enfraro  in  ma 
me^otiato,  —  de  fat,  de  coquin ,  dar  deih 
tcioceo,  det  brieeene,  — ,  prov.  traiter  qu^- 
qu'un  de  Turc  à  More,  f  rat  for  eon  tatto  ri- 
gore,  •— ,  absd.  traiter  en  viande  et  en  poil» 
son .  asrvîr  di  grano  e  di  magro.  Se  traiter 
bien,  vivere  êautamealo,  eon  kuttetza^  Èpkn» 
didamenle.  — ,  pour  panser,  médiftoienter, 
eurare  ,medieare, 

TRAITEUR ,  s«  m.  cuisinier  puUlc,  eaoe&, 
paitieeiere, 

TRAITOm,  s.  m.  innnwient  As  toone- 
lier,  cwafmdo  9  êiram^io  da  bott^j. 


596  TRA 

TRAtTRE)  BSSB,  s.  et  a^j.  trûditorêjra^ 
ditrice.  Prendre  quelqu'un  en  traitie,  prendcrê 
4  tfûdimênlo. 

TRAITREUSEMENT,  adt.  t.  usité  dans 
les  procédures  criminelles ,  a  tradimmto,  pro* 
éiloriamênU ,  da  IradUore, 

TRAJECTOIRE,  s.  f.  (géom.)  courbe  que 
décrit  un  corps  déloumé  de  sa  direction  ,  ira- 
Jetionê ,  iperhato, 

TRAJET,  s.  m*  espace  à  IraTerser,  irag^HOf 
iragiito. 

TRAMAI  L,  s.  m.  Clet  pour  prendre  du 
poisson,  tramagiio, 

TR  AME ,  s.  f.  fil  passé  entre  la  chaîne  pour 
faire  de  la  toile  et  autres  étoffes»  iruma,  — , 
poét.  la  trame  de  sa  vie,  de  ses  jours,  trama, 
^lamc,  —  9  fîg>  complot ,  macehina ,  eoêpira» 
9ione,  manêgglo  occuilo^  praiica  icgrtla,  ewa- 
giura, 

TRAMER,  ▼.  a.  tramart^  rUmpiêr  la  iela 
^la  trama,  — ,  ûg.  maeekinare ,  fur  traltati 
4tgreli, 

TRAMEUR,  s.  m.  opêrfljo  c/ie  ditponê  ta 
ipama  per  ta  fabhrieasionû  dclh  itoffê. 

TRAMONTANE,  s.  f.  dans  la  Méditerra- 
née, le  Yentf  le  côlé.  1  étoile  du  nord,  ira^ 
mimtana,  aouilonc  o  borca^  la  stelta  pûtar^, 

TRANCHANT,  s.  m.  le  fil  d'une  épée, d'un 
rasoir^  etc.  taglio^  fiio  d*  una  spada ,  d*  un  ra- 
gojo,  €cc,  — ,  eoUêtio  da  trineiare.  Hache  à 
deux  tranchaos  •  bipenne* 

TRANCHANT,  £,  adj.  tagtiêntê,  bmaf- 
fiiato,  Écuyer  tranchant ,  l'ofticier  qui  coup<i 
les  viandes,  IrûicMinfa,  teaica, 

TRANCHE  y  s.  L  il  ne  se  dit  ^ère  que  des 
choses  qu'on  mange,  ftlta ,  tagUuolo,  — ,  t.  de 
Ubr«  tifgiio  dei  Ubro, 

TRANCHE,  ÉE,  part,  tagliato.  — «  t.  de 
blas.  irinciato, 

TRANCHÉE,  s.  L  s0Re  de  fossé,  /ôsia, 
eanal^  — f  t.  de  guerre .  trincea,  — ,  douleurs 
aiguës  dans  les  entrailles,  pondi,  doloro  di 

venir»' 

TRANCHEFILE,  s.  f.  t.  de  relieur,  eapi- 

UUo  d^  an  Ubro. 

TRANCHEFILER,  ▼.  a.  rUoprir  con  tUa 
i  capitM  d*  un  Ubro, 

TRANCHELARD,  s.  m.  couteau  fort 
mince ,  eoitcllo  pcr  iagtiar  il  iardo, 

TRANCHE-MONTAGNE,  s.  m.  ianfaron,. 
fier-à-bras,  spaecamonU. 

TRANCHER,  ir.  a.  couper,  tagliare,  trin- 
«•M90.  —  la  tête,  deeapitare,  deeoUarCf  mox- 
Morû  il  eapo ,  tagliar  la  tista»  — ,  fig.  trancher 
la  drffîcullé ,  tciogUere ,  tagliarê  il  nodo  délia 
diffieollà^  —  le  mot,  darp  una  rupotta  dêci" 
4it,0,  — ,  prorompere  in  ingiurU,  — ,  fig.  </«- 
aidera,  ironcarc,  dichiarare  aperiamente.  ^- , 
£ém.  trancher  court,  net,  finir»  in  poche  parole, 
v£nir  aile  carte  f  parlât  chiaro»  —  du  grand 
seigneur,  grandcMiare^  far  del  grande  ^  farla 
da  êignore.  On  eut  qu'une  chose  tranche  dans 
nn  discours,  dans  un  écrit,  etc.  coie  di  itile 
iroppo  diierso. 

TRANCHBT,  s.  m.  sorte  d'outil,  trineelto, 
tagliuoh. 
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TRANGUIS,  s.  m.  rang  d'ardoise*  oa  de 
toiles  échancrées ,  docee  raveseiate, 

TRANCHOIR ,  s.  m.  espèce  de  plateau  ^ 
bois,  tag liera. 

TRANGLES ,  s.  f.  pL  t.  de  blas.  fasaa 
itretta. 

TRANQUILLE,  adi.  tran^uilh »  P^fieo, 
quUtOy  placide 9  ferma,  in  bonaecia, 

TRANQUILLEMENT,  adv.  iran<qmUk- 
mente ,  plaeidamente,  paeipeamentem 

TRANQUILLISER,  ▼.  a.  tnm^aiUm, 
ealmare .  quietare, 

TRANQUILLITÉ,  s.  f.  iranquittUà, 

TR  ANS,  (lat.)  prép.  qui  entre  dans  là 
position  de  plusieurs  mois,  aldilàj 
tnfra, 

TRANSACTION,  s.  f.  sorte d*acte,  Inmi. 
azionCy  campes  isionCf  patto. 

TRANSALPIN, E, adj.  tratualpmQ,  tàeé 
di  là  daW  Alpi. 

TBANSCENDANGE,  s.  f.  îi 
êuperiorità ,  maggimwnza  deeisa, 

TRANSCENDANT,  H,  adj.  qui 
son  genre,  trateendente»  Géométrie  ùanscoK 
dante,  qui  emploie  l'infini  dans  ses  cakiii, 
geomeiria  trascendenic. 

TRASCENOANTAL,  E,  adj.  (iiiét.)qB 
surpasse,  qui  l'emporte,  qui  cod vient  à  tool, 
tratcendentale, 

TRANSCRIPTION,  s. f.  il œpiare ,  U be- 
sarivcre  le  leriliure, 

TRANSCRIRE .  ▼.  a.  troicnverm, 

TRANSE,  s.  f.  frayeur,  terrore,  epeu 
ibigottimenta» 

TRANSFÉRER,  V.  a.  trasfenre, 
tare,  par  tare  da  un  luogo  alf  altro» 

TRANSFERT,  s.  m.  (prat.) 
iratporto  di  praprietà. 

TRANSFIGURATION,  s.  f.  la  ti 
ration  de  Jésus-Christ,  traifigumxiame; 
giamenta  di  una  figura  in  un*  altra. 

TRANSFIGURER,  t.  a.  il  n'est  ustlë  qa'ca 
parlant  de  Jésus-Christ  qui  se  transfigura  sbt 
le  Thabor,  trasfigurare^  muter  fig^mrm,  —, 
T.  r.  trasfigurarsi. 

TRANSFORMATION,  s.  f.  trmsfc 
eione,  mutazione,  eambiamento,  U 
ferma,  figura, 

TRANSFORMER.  V.  a.  îrasformmre^  ^ 
un*  allra  ferma,  —,  fig.  se  déguiser,  trmefwt' 
marsif  cangiar  forma» 

TRANSFUGE,  s.  m.  soldat fugiUf,  deeer- 
tora,  trafuggitore, 

TRANSFUSER,  ▼.  a.  faire  passer  n  &- 
quide  d'un  récipient  dans  un  autre,   ~ 
dere, 

TRANSFUSION .  s.  f.  troefueion; 

TRANSGRESSER,  ▼.  a.  traegrmlin, 
lare,  ditubbidire, 

TRANSGRESSEUR  ,    s.    m, 
sera, 

TRANSGRESSION,  s.  t  irmegm 
diêubbidienuLt  traegredimento* 

TRANSI,  I£,  a4j.  gdé,  aeeêdermio.  ->, 
fig.  sparuto, 

TJtUilSlGBR,  T.  n.  paner  un  acte 


*. 
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aeooniBioder  tm  différend,  ûggiuitani,  far 
trtmtttMlont» 

TRANSIR,  ▼.  a.  engourdir  de  firoid,  ffMÎ- 
Hêrarûy  intirixzire ,  agghiadarê*  — ,  6g.  acco^ 
rare,  ttrigngre  il  euort,  v€nir  mtno  per  la 
paura,  p€r  tûffatmo,  — ,  ▼.  n.  il  transit  de 
froid*  de  peur,  intirissire^  agghiadart  di  fred- 
do .  di  paura, 

TRANSISSEMEI^T,  s.  m.  oMildêrazum, 
4igghiodamenio» 

TRANSIT,  s.  m.  V.  »a»S4taxt. 

TRANSITIF,  adj.  m.  (gram.)  verbe  tran- 
sitif, qui  marque  l'action  d'nn  sujet  sur  un 
autre,  transit ivo. 

TRANSI  TION,s.f.  trantUlone^  pastaggio, 

TRANSITOIRE,  ad^j.  t.  didacl.  transita- 
rio,  eadueo,  passaggiero,  fugace,  cadêvoU^ 
labUê. 

TRANSLATER,  v.  a.  tiahslaté  ,  ée,  adj. 

TAAHSLATICB.S.m.  rieUI  mOlS-V.  TKADOIBB,etC. 

TRANSLATION,  s.  f.fraiib«ion0,  trasfts- 
rimsnto,  trasporto. 

TRANSMETTRE ,  V.  a.  trasmettarû,  tra- 
mandarê,  trasportare^  dare,  cédera,  — ,  far 
passare^  tras fondera. 

TRANSMIGRATION,  s.  f.  passage  d*un 
pays  dans  un  autre,  trasmigraaume,  —  des 
âmes,  metempsicosi. 

TRANSMISSIRLE,  adj.  qui  peut  £tre 
transmis  «  trasmissibite, 

TRANSMISSION,  s.  f.  tratmissionot  tras- 
porto, 

TRANSMUABLE,  adj.  t  didact.  frasmu- 
Uhile. 

TRANSMUER,  t.  a.. se  dit  des  métaux, 
irmsmutare ,  trasformare, . 

TRANSMUTABILITE,  s.  f.  proprietà  di 
eià  ehe  é  trasmutabiie, 

TRASMUTATION ,  s.  f.  t.  didact.  tras- 
mutasione^  eambiamento. 

TRANSPARENCE,  s.  f.  trasparenui ,  dia- 
fànUé. 

TRANSPARENT,  E,  adj.  trasparente , 
dKafano ,  tralueente  •  transtuddo. 

TRANSPERCER ,  t.  a.  percer  de  part  en 
part,  traforara,  trafiggere,  paesar  da  banda  a 
betnda*  — ,  fig.  transpercer  le  cœur  de  douleur, 
irfpmssttre,  trafiggere  it  euore, 

TRANSPIRABLE ,  adj.  qui  peut  sortir 
par  la  transpiration ,  traspirabiie» 

TRANSPIRATION ,  s.  f.  sortie  impercep- 
tible des  humeurs  par  les  pores  de  la  peau, 
iraspiraxione. 

TRANSPIRER, T.n.  sortir  par  transpi- 
ration, traspirare,  — ,  suer,  traspirarOf  su- 
éaro»  — .  6g.  en  parlant  d'un  secret ,  traspi- 
rare »  useime  quaiche  eosa ,  spargersene  voce» 

TRANSPLANTATION,  s.  f.  acUon  de 
transplanter,  traspjantamento. 

TRANSPLANTER,  t.  a,  déplanter  une 
plante  et  la  planter  dans  un  autre  lieu,  tras- 
pioHtaref  trapiantare.  — ,  transporter,  frtf«- 
farir  popoli^  colonie^  ecc.  —,  arec  le  pron. 
pers.  changer  de  pays.,  traspiantarsi ,  eambiar 

TRANSPORT,  s,  vu  «ction  par  laquelle  on 
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fait  changer  de  Kea  une  chose,  trasporto,  tras-- 
fcrimento,  — ,  l'action  d'un  juge  qui  ta  sur 
les  lieux  qui  sont  en  contestation ,  visita,  — , 
cession  juridique  de  quelque  droit,  assicne* 
--- ,  6g.  il  se  dit  des  passions  violentes,  agita- 
sione ,  commoxione  d*  animo, 

TRANSPORTER,  ▼.  a.  trasportare,  tras- 
ferire,  —  une  créance ,  un  droit  à  quelqu'un, 
eederealtrui  un  crédita,  undiritto,  tce,  La 
passion  le  transporte,  to  trasporia ,  lo  fa  ustire 
di  se  ,  lo  toglie  a  se  stesso. 

TRANSPOSER  ,  ▼.  a.  trasporre  ,  variar 
t  ordine,  mutar  di  luogo;  en  musique ,  variar 
U  tuono, 

TRANSPOSITION,  s.  f.  trasposizlone , 
variazion  dî ordine;  en  musique,  ^c  tuono, 

TRANSSUBSTANTIATION,  s.  f.  chan- 
gement de  la  substance  du  pain  et  du  tin  en  la 
substance  du  corps  et  du  sang  de  Jésus-Christ 
dans  l'Eucharistie  •  transubstaneiasÀone ^  can- 
giamento  d*  una  sostanza  in  un'  altra, 

TRANSSUBSTANTIER.T.  a.  t.  dont  la 
théologie  se  sert  en  parlant  de  rEuc^ristie  , 
transustansiare .  mutar  la  sostanea, 

TRANSSUDATION, s.  f.  trasudannento, 
tratudatione» 

^TRANSSUDER ,  t.  n.  trasufiare. 

TRANSVASER,  v.  a.  travasare^  trasvsh- 
sare, 

TR  ANS  VERSAI  RE  ,  adj.  nome  di  molii 
museoti  trasversali, 

TRANSVERSAL,  fi,  adj.  trasvorsale. 

TRANSVERSALEMENT,  adr.  traoer- 
salmente ,  obliquamente, 

TRANSVERSE,  adj.  traversais,  obliqua, 

TRANTRAN,  s.  m.  mot  factice  et  pop. 
stile  ,  corso ,  maniera  di  trattare^  di  proeer 
dere  m  certi  affari  ;  il  sait  le  trantran  du  palais, 
des  alTaires,  egli  é  ilfaccendiere  di  palapso,  ece^ 

TRAPAN ,  s.  m.  ripiano  incapoaUa  scata, 

TRAPÈZE,  s.  m.  quadrilatère  irréguUer« 
trapezio,  trapetxo, 

TRAPÉZOtOE,  s.  m.  quadrilatère  dont 
deux  o6tés  seulement  sont  parallèles,  trapcz- 
toide. 

TRAPPE,  s.  f.  espèce  de  porte  ou  de  fe- 
nêtre, botolaf  porta  0  finestra  a  foggia  di 
eatsratta,  — ,  sorte  de  piège,  trabocehetto, 

TRAPU,  UB,  adj.  gros  et  court,  mem- 
bruto, 

TRAQUENARD,  s.  m.  sorta  d^ amhio  o 
di  trapasso.-^f  sorta  di  danza  allegro  de'  tempi 
passad,  — ,  trappota, 

TRAQUER  .  T.  a.  t.  de  chasse,  entourer, 
attorniare  un  bosco  per  prendere  un  lapo ,  unp 
vofpe ,  ecc,    _ 

TR  AQUTT,  s.  m.  piège,  trappola.  — ,proY. 
et'âg.  donner  dans  le  traquet ,  dar  nel/a  ragna, 
nelta  trappola  ,  nelle  insidie.  -^,  claquet ,  bat- 
tagUuotodi  mulino,  La  langue  de  cet  homme 
Ta  comme  un  traquet  de  moulin ,  ciarlone,^ çî- 
calonCf  taccoUno, 

TRASI,  s.  m.  (bot.)  espèce  de  soucbett» 
eipero ,  cippero, 

TRAUMATIQUE,  adj.  V,  wvuHu^m: 

TRAVADE,  s.  f.  s^drt  de  certairfsW%, 


^ 
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i  Wèaitl  bitmuÊôd    êkê   fil  fM» 
iT  ttm*  omfmuio  U  giro  dêilm  huttota. 

TEâVAIL,  i.  m.  kfwrê,  •peràt  /kikm, 
im9ë§iiû,  Bomme  detraraii,  gOmmiUro,  9^«- 
rtffoéi  gimmië»  —  d'enfant,  h  doglie  del 
pwto  :   la  montagne  en  travail  cnfiinte  une 


is.(Boil.} 

TaAVÂlLLBR,  T.n.  iMvrun,  frthare, 
tfmmgCûrê.  On  dit  que  le  poumon,  restomae 
travaille ,  /Ni«'ri»  êoffrirë,  tn$r  opprttiOy  iiM 
put»  éigtrirt;  qu'un  mur,  qu'une  poutre 
traraille,  «nmlorcirjcy  ibontokrt;  que  des 
lemorts  travaillent,  molla  ekê  é  iroppo  lêsa.  —, 
en  parlant  du  vin  et  des  liqueurs  qui  fermen- 
tent, M&rét  fermêntairê* 

TRAVMLLSUR»  s.  m.  ùnoraUfre,  iavo^ 

TRAYAT,  8.  m.  chevd  qui  a  des  marques 
Uanches  aux  pieds  du  même  c6té ,  iravuto. 

TRAVÉB,  s.  f.  tpatio  ek»  è  fra  irave  e 
îravê,  — »  de  balustres,  de  grille,  baiuftrata , 
infiniaim, 

TRAVERS  y  s.  m.  retendue  d'un  coros 
considéré  selon  sa  largeur,  trûverso,  — ,1e 
biais,  l'irrégularité  d'un  lien,  d'une  place, 
d|un  jardin,  etc.  ohliquitd ,  gchimbctcio,  — , 
bisarrerie,  caprice,  hitMarria,  eepriceio,  teori' 
èiâ.  En  travers ,  de  travers ,  adv.  a  iravtno  , 
iravtrtalmênU,  —,  fig.  regarder  quelqu'un  de 
trarert ,  eom  fteehio  torvo ,  hieeo.  A  travers ,  au 
traTcrs ,  ptr  mt%to»  — ,  éiL  banda  a  banila  , 
dapttrîê  a  ^arfa^  aae*  -^ ,  "fig.  avec  les  verbes 
^f,  découvrir,  etc.  a  itûvnOj  eee.  On  dit 
d'un  bomme  étourdi ,  qu*il  parle  à  lort  et  à 
travers,  teonsidêmiammiU,  stnza  rifltuionû, 
Pbr  le  trarers^  t.  de  mar.  in  vUta,  ir/bccùi, 
ditimpêitê,  rtmpetto, 

TRAVERSE ,  s.  f.  pièce  de  bois  qu  on  met 
en  travers ,  traterta ,  Amrra  msita  a  traverto, 
—,  t.  de  ifortif.  sorte  de  tVancbée,  travetstu 
— ,  chemin  qui  coupe  d'un  lieu  à  un  autre , 
tragitto^  i$coreiatoja,  —,  obstade,  travirsUt , 

TRAVERSEE,  s.  f.  trafet  par  mer,  fra- 
v$r*a,  tragUto, 

.  TRAVERSER ,  y.  a.  passer  à  trayers ,  fra- 
vtnarêf  atîravenare.  — ,  percer  de  part  en 
part,  pastaré  da  parie  m  parte,  da  banda  a 
ianda,  — ,  fig.  susciter  des  obstades ,  contra^ 
riartj  Imptdirê,  op parti, 

TRAVERSIER,  1ÈRE,  adj.  qui  traverse, 
efta  attravsna.  — ,  t.  de  mar.  vent  traversier, 
îravêrtif,  vento  direttamentt  contrario.  Bar*» 
c|ue  traversière ,  baroa  da  -tragetto,  •— ,  t.  de 
mus»  flûte  traversière,  itorta, 

TRAVERSIN,  s.  m.  cbevet,  eapezzalCf 
origtiorê, 

TRAVERTIN ,  s.  m.  V.  nrasTm. 

TRAVESTIR,  t.  a.  déguiser ,  frava^^H 
wkûMehêtaro.  — ,  avec  le  pron.  pers.  travettînî, 
mÊicherariL  — ,  fig.  diuimmutre,  infignero. 

TRAVESTISSEMENT,  s.  m«  déguise- 
ment, travettimênto ,  Utifavoitirti,'  ii  nui' 


THE 

TRATON,f.in.  eapttaoh  é$âêp9ffêim 
vaeea,  eapra,  eee* 
TRÉBBLLIANIQUE  ou  niicuiiiB 

adj.  f.  t.  de  pal.  quarte  trébeUisoiijiK.qH 

que  l'héritier  institué  a  droit  de  retaira 

la  succession  grevée  d'un  fidéicooinûs,  te  M 

betliana^  la  trtbeUianita. 
TRÉBUCHANT,  E.  adj.  se dilfaaa 

naies ,  f na^Mcanf e,  di  buoninimo  ptsê.  V.  ta 

BOCItT. 

TREBUGHEIfENT,  s.  m.  «raftoMMO 
caduta, 

TRÉBUCHER,  T.  n.  faire  un  (aux  pas,» 
ciampare^  intoppare,  ineiampnti  p^^ 
piede  in  fiitlo.  — ,  fig.  trébucher  da  ftiie» 
grandeurs,  predpitare  dalf  auge  Mi  f» 
d992ô,  — ,  en  matière  de  poids,  inhmft, 
ester  traboceante, 

TRÉBDGHET,  s.  m.  peUlc nadiisepa 
attraper  des  oiseaux  ,  ttiaccia,  tdiwtii^ 
bœehelto,  —,  fig.  et  prov.  prendre qu^ 
au  trébuchct,  eogliereo  gingnereêlitio^ 
eia.  —,  petite  balance,  saggiuoio,  H^ 

TRÉCHEUR,  s.  m. (pron.  Irtk*)»-* 


'VlffTOtXh,  $,  m.  jlfévidoir  çooi^  màttre 
le  fil  eu  écheveànx,  guîimoh,  nat'pOm 


TRÉFILERIE,  TairiLtai» oami'»» 
s.  f.  macehina  per  trafilare, 

TRÉFILEUR ,  s.  m.  chi  trefitt»       . 
TRÈFLE ,  s.  m.  herbe  à  trois  feoBJ^ 
foglio,  trefogiio,   medica,  —.<!'«*"»  JlJ 
erba  vetturina,  triboto  aeguatieû.  —  i™* 
couleurs  noires  du  jeu  de  cartes. /»»'''• 
TRÉFLÉ ,  ÉE ,  adj.  (blas,)  '«/^V^V 
TRÉFLER,  V.  a.  (moon.)  œ»**f2(i 
doppiar  C  impronta  per  non  aver  WP 
moneta  neila  matrice,  .^^ 

TRÉFONCIER  ,  s.  m.  postiée^**^ 
soggelti  ad  alcuni  diritti.  .^^ 

TRÉFOND,  s.  m.  t.  de  coût  ^«T^rJ 
mine  che  trovinsi  sotto  un  campo,  -«^ 
fam.  savoir  le  fond  et  le  tréfond  d  ^^ 
ter  informatittimo  d"  an  offert*  ^^ 
TREILLAGE,  s.  m.  ««««^2,!^ 
lur  faire  des  berceaux,  des  psuss** 
paliers. /^«rgroAi,  eergolato.  .^ 
TREILLE,  s.  f.  berceau  de  ceps  «'*' 
pergola.  Jus  de  la  treille,  vino.  .  ^ 

TREILLIS,  s.  m.  barreaux  de  JjoBj^ 
qui  se  croisent,  graticciata,  *«"/*? 'jT^t 
— ,  toile  gommée  et  grosse  toiiea  5>0' 

^REILLISSÉ .  ÉE ,  part,  et  adj.  '^ 

ehialo.  —  (blas.) .  in/irrMito.     .    ,  ^ 

TREILLISSER,  v.  a.  garnir  de"^ 

ingraticoiare.  .  -    •  ^ 

TREIZE ,  adj.  et  s.  îredu».  ww' 

V.  TBBlZtftHI.  ,.      ,_^     âpe 

TREIZIÈME,  adj.  tndtm^' ^^\ 
torto,  tredeeimo,  '<r««/#ciw*' r» 

treizième  partie  d'un  tout,  »^ ''^^ffî^ai"^ 
TREIZIÈMEMENT,  adv.  n*/fl*^ 

tuogo ,  in  decimo  terxo  luogà.  m 

TRRUNGAGB,  s.  m.  U  *  «K*^ 
à  branches,  tratingaggh\ 


ester 


es 


TRB 

.  TRBItlNQXJER ,  ▼•  n.  t.  âd  mav.  M  servir 
d'uQ  cordage  à  plusieurs  branches»  têrwrti  déilë 
ôrttnehé  éi  trûtmgaggio. 

THÉHA,  adj.  el9.  «,  î,  û,  accentué  de 
deux  points ,  due  punti  mit  una  deite  irt  vth 
eaiie,  i,  a  :  il  faut  mettre  un  tréma. 

TR£MBLAl£,s.  f.  lien  planté  de  Irem* 
Mes,  ûtbtrtîû,  tUherêto,  luogopianiatoditr&- 
muté, 

TREMBLANT  «  B,  adj.  trcmanU,  twno- 
htù  «  trémolo. 

TREMBLE ,  s.  m.  espèee  de  peuplier ,  a/- 
bêrelo ,  îremula  »  atboro ,  alberolM. 

TREMBLEMENT ,  s.  m.  tremore,  iro- 
rçito,  — ,  fig.  gran  paara»  — »  en  musique, 
irilh, 

TREMBLEMENT  DE  TERRE,  s.  m.  Ir#. 
muolo,  (orremoto, 

TREMBLER,  t.  n.  tromare,  voeUlttro*  On 
dit  pop.  à  l'actif,  trembler  la  fièrre,  aver  il 
fromiio  ^  il  brivido ,  il  ribrezto  délia  febbrc^ 
—  ,  Gg.  craindre,  temero ,  aver  paura. 

TREMBLEUR,  ECSE,s.  m.  au  6g.  (i- 
Wîido ,  pauroio,  Trembleurs.  V.  qoakbb. 

TREMBLOTANT,  E,  adj.  tromolanto, 
iremotoio. 

TREMBLOTER ,  t.  n.  fam.  tremohre. 

TRÉMEAU,  s.  m.  (forlif.)  partie  du  para- 
pet comprise  entre  deux  embrasures .  la  partp 
M  paraptUo  torminata  dalf  altre  duo, 

TREMELLE ,  s.  f.  génère  d'  atga, 

TRÉMIE, s.  f.  ange  carrée  qui  sert  au  mou* 
lin  pour  faire  écouler  peu  à  peu  le  blé  sur  les 
meules  ;  mesure  pour  le  sel  ;  tramoggia. 

TRÉMION,  s.  m.  support  de  la  trémie  d*un 
moulin  ,  tegno  eke  totUen  la  tramoggia. 

TRÉMOUSSEMENT,  s.  m.  tremito,  di^ 
tnénomentOm 

TRÉMOUSSER  (SE),  t.  r.  se  remuer,  rfc- 
tmnartig  agitarti, — ,  fam.  adoporarti,  darti 
àriga, 

TREMOUSSOIR,9.  m.  sorte  de  machin^ 
ordigno  per  etereitarô  it  eorpo  tenta  uteiro  en 
eamera. 

TREMPE ,  s.  f.  action  de  tremper  le  fer; 
la  qualité  que  le  fer  contracte  quand  on  le 
trempe;  tempera ^  tompra,  —,  fig.  un  esprit 
de  bonne  trempe ,  uno  tpirito  fermo  ,  toHdo, 

TREMPÉ,  ÉB,  adj.  fam.  très  mouillé, 
mollo,  inzuppato  «T  aequa;  grondante  di  «ic- 
^ort. 

TREMPER,  T«  a.  mouiller  en  mettant  dans 
un  liquide  ,  immollare ,  imappare ,  tmbevere. 
Tremper  du  fer ,  de  Facier ,  temprare ,  dar  la 
tempera,  La  pluie  a  trempé  la  terre,  far  molle 
ia  terra.  Tremper  son  Tin  ,  annacquare  il  vino. 
— ,  fig.  tremper  ses  mains  dansle  sang ,  6r«f- 
tara  •  tordarti  le  manl  nell*  altrui  tangue,  — , 
fig.  tremper  dans  un  crime ,  dans  une  conspi- 
ration ,  aver  parte,  ester  complice  dt  w\  de- 
litto,  — ,  T.  n.  rester  quelque  temps  dans  un 
liquide ,  immollarsi ,  in*up parti ,  ece, 

TREMPERIB,  s.  f.  tuogo  éove  gli  ttampor 
tort  bajrnan  la  carta, 

TREMPLIN ,  s.  m.  espèce  de  planche  »  atte 
poita  a  foggia  di  piano  inelinato  per  fore  qael" 


TRE 


^ 


hf  ekê  I  tallaiôri  chiamano  eaUâ  mêHaU, 

TREMPURE. s.  f.  bascole de  meaaier,  U 
eonlrappeto  dt  unm  rnoùina, 

TRENTAIN ,  s.  m.  t.  du  jeu  de  kipanm* 
pour  marquer  que  les  jouenrs  ont  chacun  tren- 
te ,  a  due  di  trenta ,  termine  de'  giaœatwi  di 
palla. 

TRENTAINE  «  s.  f.  «rantîna. 

TRENTE ,  adj.  nnm.  contenant  trais  fois 
dix,  Iranfa.  — ,  an  jeu  de  paume,  la  moitié 
d'un  jeu ,  frenfa.  Trente  et  quarante  »  fPiUla  a 
quaranta ,  torla  di  giuoco. 

TRENTIÈME,  adj.  nombre  d'etdre»  fftii- 
ietimo,  —,  s.  la  trentième  partie,  un  Irs*» 
tetimo. 

TRÉPAN ,  s.  m.  instrument  de  chirurgie» 
trapano.  — ,  son  opération,  ta  taa  apem" 
atone,  , 

TREPANER,  ▼.  a.  faire  l'opération  du  tfé* 

pan ,  trapanere, 

TRÉPAS,  s.  m.  mort ,  morte ,  il  mofrîm^  îl 
trapas^are, 

TRÉPASSÉ,  ÉE,  part,  et  s.  m.  marfo, 
defunio  ;  il  est  pâle  comme  un  trépassé ,  itf 
jour  des  trépassés,  priez  Dieu  pour  les  tré- 
passés. 

*  TRÉPASSEMENT,  s.  m.  V.  TiirAt. 

TRÉPASSER ,  ▼.  n.  mourir  de  mort  natu- 
relle ,  morire  di  morte  naturale» 

TRÉPIDATION,  s.  f.  (méd.)  tremble^ 
ment  des  membres,  des  nerfii,  etc.  treptda' 
zione,  —  (aslr.  anc.) ,  balancement  qu'on  al* 
tribttâît  au  firmament,  moto  di  titubaùeno» 

TRÉPIED,  s.  m.  ustensile  de  cuisine,  trop* 
piede,  treppié,  —,  chez  les  païens.  Siège  i 
trois  pieds  sur  lequel  la  sibjUe  rendait  les  ora- 
cles, tripode. 

TRÉPIGNEMENT.s.  m.W  bt^erde^  pisdL 

TRÉPIGNER,  V.  n.  batter  de'  pkdi  bk 
terra,  infuriaroy  montare  in  eoltefa»  andar 
nelle  furie. 

TRÉPORT.  s.  m.  (mar.)  pièce  du  chAteau 
de  ponpe ,  aletta  di  pcppa. 

TRÈS ,  particule  qui  tnarque  le  soperiaUf , 
très  beau,  très  grand,  etc.  belliuimo^  grandie' 
timo.  Très  rapidement ,  rapidiuimamehté, 

TRÉSILLON  ,  s.  m.  pezto  di  legno  ekê  jf 
mette  tra  aue  e  aste  per  farte  teeeare, 

TRÉSOR ,  s.  m.  amas  d'or ,  d'argent ,  etc. 
et  au  fig.  tout  ce  qui  est  cher,  utile»  excdi^t» 
tetoro, 

TRÉSORERIE,  s.  f.  lieu  où  Yùa  gardielA 
trésor  d'un  état,  tetoreria, 

TRÉSORIER ,  s.  m.  officier  cpii  reçoit  et 
distribue  les  deniers  d'un  état,  dun  prince , 
d'une  communauté ,  tetoriere» 

TRESSAILLEMENT,  s.  m. émotion  su- 
bite, grieeio,  grieciolo.  Tressaillement  de 
joie,  de  peur ,  de  neris,  etuttatUmOp  battkç^ 
fia ,  tremor  di  nervi, 

TRESSAILLIR,  ▼.  n.  éprouver  une  agitai 
tion  Ti?e  et  passagère,  taltare,  baltiare^eet^ 
motso  y  agitato.  Tressaillir  de  joie ,  ^tf/çal*  M 
gioja,  etultare,  —  de  peur,  fremar  di  fmMj 
tbigottire.  Nerf  tresssliU,  déplacé  p^  un  eÇ* 
*  fort,  ditlogato. 


1 


^a 


TRI 


TRCSSB>s.  r.  tissa  plat  de  covdonf*  fib»  \ 
cfaeTeux ,  etc.  irtceia.  | 

TRESSER,  T.  a.  cordonner  en  tresse,  in- 
trêceiare, 
.  TRESSEUR ,  EU8E,  s.  intpecetûtore,  m- 
irteeialrieê. 

TRRSSOIR,s.  m.  inirteetatojo. 

TRÉTEAU,  8.  m.  pièce  de  bois  longue  et 
étroite  portée  ordinairement  sur  quatre  pieds , 
cavaltêilo, 

.  *TR£UF  ou  TaiDvi,  s.  inrention,  fr»- 
vato, 

TREU'lLf  s.  m.  machine  pour  éicTer  des 
fardeaux  •  verriutio, 

*  TREU  VER ,  T.  a.  trouver ,  îrovarê ,  in- 

•  TRÈVE|  s.  f.  irtgnû,  $osp9nsion  d'arme, 
mrmulizio,  — ,  6g.  reUcUe,  tregua,  ripoiOp 
fkMet,  On  dit  fiig.  et  Gommunément ,  trêve  de 
cérémonie,  de  complimens,  de  raillerie,  etc. 
fintAmo  iê  eeremonUi  i  eompUmenii^  tatùamo 
il  motteggiarâ,  eee, 

TRÉVIER,  s.  m.  t  de  mar.  maître  des 
Toiles,  co/ui  ehc  fa  le  vête  o  ehe  n«  ha  la  eura, 

TRÉZALE,  ÉE,  adj.  fendillé,  gercé;  se 
dit  d'un  tableau,  d'une  porcelaine;  iparto  di 
pieciola  fctsare ,  erepotato, 

TRI  ,  s.  m.  giuoco  di  carte, 

*  TRIÂCLKUR ,  £USE,s.  vendllor  di  fa- 
fitca,  eiarlatano,  —  ,fig.  millantatore» 

.TRIAQE,  s.  m.  choix  entre  plusieurs 
choses:  chose  triée;  teeita, 

TRI  AILLE ,  s.  f.  carte  d*  infima  guaUtà. 

TRI  AIRES ,  s.  m.  pi.  troisième  corps  de  la 
légion  romaine,  fri'ari. 

.TRIANGLE,  s.  m.  figure  de  trois  côtés  et 
trois  angles ,  triangob, 

TRIANGULAIRE,  adj.  triangolare^  di 
triangob. 

TRI  BADE,  s.  f.  femme  qui  abuse  d'une  au« 
tre ,  tribada, 

TRIBOMËTRE.s.  m.  machine  pour  me- 
surer les  frotlemens  (phys.) ,  tribometro, 

TRIBORD, s. m.  Y.  sniaoBo. 

TRIBOULET,  s.  m.  (orfèT.)  pexzo  dite- 
gno  eonico  per  saldare  antlli ,  eec, 

TRI  BRAQUE,  s.  m.  pied  de  vers  grecs  ou 
latine  composé  de  trois  brèves,  iribraco, 

TRIBU,  s.  f.  une  des  parties  dont  un  peu* 
pie  est  composé,  tribU, 

TRlBULAT10N,s.f.  tribulazione,  affli- 
sionOf  travagUo. 

TRIBULE ,  s.  m.  plante,  tribolo, 

TRIBUN  ,  s.  m.  magistrat  du  peuple  ro- 
inain ,  tribuno. 

TRIBUNAL,  s.  m.  siège  de  juge,  juridic- 
tion ,  tribunaU*  •— .  au  fig.  tribunal  de  la  con- 
science, delà  pénitence»  du  public,  etc.  frt- 
l^tinalem 

TRIBUN  AT,  s.  m.  charge  de  tribun ,  tri- 
bunato,  carica  <Ul  iribuno. 

TRIBUNE,  s.  f.  lieu  élevé  d'où  on  haran- 
g^it^.le  peuple  chez  les  Grecs  et  les  Romains  , 
aringliiera ^ ringhiera ,  tribuna,. —  «lieu  élevé 
dans  les  églises  ou  dans  les  assemblées  délibé- 
ranles,  tribuna» 


TRIBURITIEN ,  ERNB  »  adj.  bibmtk 

tribunisJo, 

TRIBUT,  s.  m.  œ  au'an  état  pu  i  • 
autre  pour  marque  de  oépendioce.  (ntià 
— ,  impôt,  eemo,  impontiamê.  ^i  fig*  ^^ 
omaggio ,  rispetto.  Payer  le  tribut  à  la  Dati« 
pagar  il  Iribuio  alla,  nature ,  mérite, 

TRIBUTAIRE,  s.  et  adj.  qui  paie  triMl 
un  prince,  iributario ,  obbtigeto  «  tribut». 

TRIGBER,  ▼.  a.  iam.  tromper  ai  )«,< 
au  fig.  en  quelque  chose  que  ce  soit)  ^a^H 
treeeare,  truffare,  ingannere. 

TRICHERIE,  s.  f.  fam.lnMDpcrieai)ft 
et  au  fig.  en  quelque  chose  quecesoit.  iat- 
ria ,  treecheria ,  truffa ,  ingenno, 

TRICUEUR,  EUSE.  s.  fam.  fcw.i*^ 

ingannatore,  treeeane,  binéMo, 

TRIGLINE.s.  f.  ou  TâicM«!oii,$.a.» 
où  mangeaient  les  Romains,  trietvM,m^ 
dai  tre  letti  ehe  vi  erano  per  la  mtett. 

TRICOISES,  s.  f.  pi.  tanaglieàe^ 
tealeo,  ^ 

TRIGOLOR,  s.  m.  plante  ègraodB** 
amarante  tereziato  di  rotto  e  gia^.  "i*" 
di  un  ueeello, 

TRIGOLORE.  adj.  (motnouî.)*» 
couleurs,  tricolore  :  le  drapeau  trioiÂff' 

TRICOT,  s.  m.  iam.  bâton  groul»» 
bastonef  frugone, 

TRICOTAGE,  s.  nu  U  fer  hMin^ 

TRICOTER,  T.  a.  far  lavcridiW»^^' 
far  mer  letti.  i 

TRICOTETS.  s.  m.  pi.  terlaéét^', 

TRICOTEUR,  EUSB.s.efc»/*'^" 
ma  g  lia,  l 

TRICTRAC,  s.  m.  sorte  dejei,*J" 
reale.  — ,  tablier  dans  lequel  on  \9^^^ 
liere,  ^. 

TRIDE,  adj.  t.  de  manège,  vif||ii*r 
serré ,  vivace  ,  pronto. 
.  TRIDENT,  s.  m.  sceptre  à  trois *»»»f 
les  poêles  ont  donné  à  Neptune,  fnVojf 

TRI  DENTÉ,  ÉE,  adj.  (  ho!.)  à  Iros**^ 
ehe  ha  tre  denti.  Le  mot  italien  irHida^ 
réservé  pour  Neptune,  Utridentetê''*f' 

TRIENNAL,  E,  adj.  qui  duiel»** 
qui  revient  tous  les  trois  ans,  Irieetelt; 

TRIENNALITE,  s.f.  dignilé.adiiii»^ 
tion  qui  dure  trois  ans,  trieaniià.       . 

TRIENNAT,  s.  m.  l'espace  de  tr*» 

triennio.  i, 

TRIER,  V.  a.  tirer  d'un  plus  ^^^ 
avec  choix,  ectgUere,  ecemere,  f^^^^ 
eemere.  — ,  iig.  prov.  et  fana.  P*'*"J 
choses  triées  sur  le  volet ,  persane,  et»^ 
traseelle.  ^ 

ÏRIÉRARQUE,  s.  m.  t.  d'anliq. t»f^ 
di  galera.  ..,. 

TRIGAME,  s.  et  adj.  qui  a  étéinan^'^ 
fois ,  trigamo»  ^ 

TRIGAMIE,  s.  f.  troisième  noce.  »^ 
monio  per  la  terza  voila ,  trigamià» 

TRIGAUD,  E,  adj.  Iam.  qui  »«P^ 
franchement ,  furbo,  ingannoeo,  — •  ** 
maliziato,  triito. 
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VM«  A  AAJJ  »  9«  lu»  wrui^iuciifc  u  atviii lev- 
as la  frise  dorique,  Irigiifo,  irisoleo, 
\,  ^lifa,  omëm$nt0  d' arcititeUura  ntt 


TRIGAI70BR  »  T.  n.  iain.  n*«gir  pas  finm- 
i    cbemeot ,  utarfurberU  »  oâtutie, 
I        TRIGAUDÉRIE,  s.  f.  attutia,  furberia. 
TRIGLYPHE»  s.  m.  ornement  d'architec- 
ture dans 
eorrtnie 
ffûgio  dorlco,      , 

TRIGONOMÉTRIE ,  s.  f.  partie  delà  géo- 
métrie qui  enseigne  à  mesurer  les  triangles  » 
trigonomelria, 

TRIGONOMÉTRIQUE.  adj.  trigonom»" 
irice. 

TRIGONOMÉTRIQUEMENT,  adv.  irU 
gonometrieûmentê, 

TIULÀTÈRE,  adj.  qui  a  trois  c6tés,  tri" 
lûtéro, 
TRILLION ,  s.  m.  t.  d*arilh.  triliùmê. 
TRIMER.  ▼.  n.  t.  bas,  aUer  vite,  eorrere, 
TRIMESTRE,  s.  m.  espace  de  trois  mois , 
'     irimestro, 

'        TRIN  ou  TBiME,  adj.  (astrol.)  aspect .  situa- 
f    ttoo  de  deux  astres  éloignés  de  lao  degrés, 

ûspûUo  irino ,  hntani  U  terto  d*  un  eerehio» 
'        TRINGLE ,  s.  f.  ver^e  de  fer  qu'on  nasse 
'    dans  les  anneaux  d'un  rideau ,  verga  di  fitrro, 
— ,  sorte  de  baguette  en  usage  dans  la  meuui- 
'     série ,  rtgolo ,  bteeateiio  di  icgno, 
i        TRINGLER ,  ▼.  a.  et  n.  t.  de  menuis.  tra- 
f     eer  une  ligne  droite  sur  une  pièce  de  bois  arec 
un  cordeau  frotté  de  blanc  ou  de  rouge,  rigart, 
•         TRINITÉ ,  s.  f.  un  seul  Dieu  en  trois  per- 
sonnes, Triniià, 
)         TRINOME,  s.  m.  quantité  composée  de 

trois  termes,  irmomio. 
I  TRINQU ART.  s.  m.  bateau  pour  la  pèche 
\  du  hareng,  batieltoper  la  pctea  délie  aringhe. 
TRINQUER ,  T.  n.  fam.  boire  en  choquant 
I  le  verre  et  en  se  provoquant  l'un  l'autre ,  trin" 
\  cart ,  êcciiarti  a  ben  l*  un  V  altro  col  (œ^ 
eare  de*  biechieri, 

TRINQUET,  5.  m.  le  second  arbre  enté  sur 
le  maître  mât  d'une  galère,  trinchetio. 

TRINQUETIN ,  s.  m.  troisième  roile  du 
mât  d'une  galère,  trinehettina, 

TRINQURTTE ,  s.  f.  ?oile  de  figure  trian- 
gulaire, trinchetio, 

TRIO,  s.  m«  (mus.)  composition  de  trois 

Sarties,  et  fig.  trois  personnes  réunies  ou  liées 
'intérêt,  trio. 

TRIOROLE  •  s.  m.  monnaie  grecque  de  la 
valeur  de  trois  oboles ,  iriobolo, 

TRIOLET^  s.  m.  spigramma  di  otlo  verti 
delF  antica  pœsia  frnneese  in  cui  eraui  itn 
V€rto  ripetuto  tre  volte, 

TRIOMPHAL,  E ,  adj.  trianfaU. 
*   TRIOMPHALEMENT,    adr.    trîonfal- 
wmtét 

TRIOMPHANT,  E,adj.  rrîofi^an/e. 

TRIOMPHATEUR, s.  m.  trionfatore. 

TRlOMPilE.  s.  m.  honneur,  victoire, 
trùmfo.  — .  s.  f.  feu  de  cartes,  trionfo,  paie, 

TRIOMPHER .  ▼.  n.  se  disait  d'un  général 
Victorieux  qui  entrait  avec  pomiieet  solennité 
dans  Rome,  trionfare,  rieevert  /'  onor  dpi 
irionfo.  —,  vaincre  par  la  voie  des  armes,  trion- 
fare, vîiiesr#.—,  fig.  triompher  de  ses  envieux. 


de  ses  rivaux,  etc.  trionfare  dogt  inwiéM^  dsi 
rivali,  ecc.  — ,  exceller,  superare,  vincorot 
topravantaro,  — ,  être  ravi  de  joie ,  godoro ,  ' 
fetleggiare.  — ,  faire  vanité  de  quelque  chose, 
fursi  gloria ,  menar  vampo  :  il  triomphe  de 
son  crime,  de  sa  perfidie. 

TRI  PAILLE,  s.  f.  pop.  trippa,  badoU 
lame ,  interiora  degli  ammali, 

TRIPARTITE,  adj.  f.  divisée  eo  trois: 
histoire  tripartite ,  divito  In  tre  parti,  tripar^ 
tito, 

TRIPE»  s.f.  fam.  boyaux  d'un  animal,  la 
trippa ,  le  budella,  —  de  velours ,  étoffa, 

TRIPE-MADAME,  s.  f.  sorte  d'herbe. 
tedo. 

TRIPERIE,  s.  f.  luogo  dove  ù  vende  il  bu- 
deltame, 

TRIPÉTALE ,  a4j.  f.  fleura  trois  feuilles  » 
tripetalo ,  pore  di  tre  foglie* 

TRIPHTONGUE,  s.  f.  syllabe  composée 
de  trois  voyelles,  triitongo. 

TRIPIER, adj.  ueeello  di  rapina  die  non  si 
puà  addeslrare, 

TRIPIÈRE,  s.  f.  femme  qui  revend  en  dé-r 
tail  ce  qu'on  nomme  les  issues  des  animaux, 
trippajttota. 

TRIPLE,  adj.  triple ,  iripliee,  — >,  fig.  cet 
homme  est  fripon ,  menteur  à  triple  étage,  ba* 
rone,  mentitore  arciiolenne. 

TRIPLEMENT ,  s.  m.  oumento  del  tripla^ 
— ,  adv.  tripHcemente  9  triplieatamente, 

TRIPLER,  V.  a.  et  n.  rendre  ou  devenir 
triple,  triplieare,  —  (math.),  raison  triplée , 
rapporta  fra  i  cubi, 

TRIPLIGATA,  s.  m.  t.  de  bureau,  terem 
copia, 

TRIPLIGITÉ,  s.  f.  juantità  iriplieata. 
— - ,  en  théologie ,  la  Trinité, 

TRIPOLI ,  s.  m.  pierre  tendre  et  blanche 
d'un  grain  très  fin  qui  sert  à  polir  des  ustensiles 
de  métal,  tripolo. 

TRIPOLI  R.  V.  a.  nettoyer  avec  du  tripoli , 
ripulir  col  tripolo, 

TRIPOT,  s.  m.  autrefois  jeu  de  paume, 
giuoco  di  palla  corda,  — ,  maison  de  jeu  •  bit' 
cazxa ,  bitca,  — • ,  fig.  eattiva  eompagnia, 

TRIPOTAGE,  s.  m.  mélange  désagréable, 
mescuglio,  guazzabuglio, 

TRIPOTER,  V.  n.  mêler,  faire  un  tripo- 
tage ,  metcolare ,  fare  un  guatsabuglio. 

TRIPOTIER,  ÈRE,  s.  chef  d'un  tripot. 
V.  ce  mot. 

TRIQUE ,  s.  f.  grouo  bastone, 

TRIQUERALLE,s.  f.  maeehinaper  tras- 
portar  cannoni, 

TBIQUER,  V.  a.  teegliore  lelegna.-^, 
mischîare,  eonftmdcre, 

TRIQUET,  s.  m.  espèce  de  battoir  fort 
étroit ,  scrta  di  patetta  ptr  giaoeare  alla  palla, 

TRI  RÈMB ,  s.  f.  t.  d'antia.  sorte  de  galère, 
trirème ,  gèlera  a  tre  ordini  ai  remim 

TRISAÏEUL ,  E .  s.  le  père ,  la  mère  du 
bisaïeul .  trisavoùf,  arcavolo, 

TRISECTION ,  s.  f.  t.  degéom.  tritetUme, 

TRISMÉGISTE,  s.  m.  nom  de  Mercure , 
I  Trismegitto,  --^impr.) ,  canUtere  di  etajinp^* 
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ÏRISYILABB,  s.  et  ad].  iMIkéô,  dim 
iiltabê, 

TRISTE,  oâ^.  affligé,  afflittâ,  tritto, 
mestOf  matineonico ,  doUnie.  — ,  mélancoli- 
que, malineenîeo.  On  dit  par  plaisanterie,  faire 
triste  mine,  far  vUo  areigno,  farû  il  vito 
detl'  arme ,  estert  mtito.  Faire  triste  mine  à 
quelqu'un,  far  vlsp  bruteo.  On  dit  qu'un 
bomme  a  le  vin  triste,  uomo  ehe  é  mesto  c 
ecmetiupido  ijuandT  ha  tevuio  piii  del  toiito, 
—  ,  pour  chagrinant,  dolorow ,  ineretcevoia  » 
tttttttOio^  tpiaeevûle ,  dugradavofe^  Faire  un 
triste  repas,  far  an  magro  dc$inarc,  im« 
magra  eùna*  une  triste  consolation ,  un  triste 
divertissement ,  etc.  tcarsa  eonsofazion» ,  pie» 
€ùto  diveriimenio  ,  eec,  — ,  pénible,  dohroto, 
penoto,  affannoso ,  fkro.  Il  est  triste  de  se 
Toir  traiter  de  la  sorte ,  egli  é  ben  inertsetvoU 
di  vtderti  trattaro  in  qutiia  maniera,  -— , 
sombre,  maiineonioto,  fotcoy  oscuro,  turbato  : 
cette  maison  est  triste .  celte  étofTc  est  d'une 
couleur  triste ,  ce  temps  est  triste. 

TRISTEMENT, adv.  iritlamentê,  dotorth 
êamtnte,  ineretcevotmente. 

TRISTESSE, s.  f.  (riitesta,  mettitia,  do- 
lore,  travagiio,  — ,  ma/inronia. 

TRITON ,  s.  m.  dieu  marin ,  tritone,  — 
(mus.) ,  triiuono ,  di  tre  font, 

TRITURABLE,adj.  e/ia/;tfden^  frîdi- 
taio  ed  infranio. 

TRITURATION,  s.  f.  réduction  d'un  corps 
en  poudre,  frcfdraz/ontf,  tritura. 

TRITURER ,  T.  a.  broyer,  tritarar»,  cmt- 
nuttotare. 

TRI  UMYIR ,  s.  m.  l'un  des  trois  magistrats 
qui  composaient  le  triumvirat ,  triunviro. 

TRIUMVIR  AL,  £,  adj.  triunvirate. 

TRIUMVIRAT,  s.  m.  iriunvirato, 

TRIVIAIRE,  adj.  carrefour  où  trois  che- 
mins aboutissent ,  tnvio ,  trebbio, 

TRIVIAL,  E,  adj.  commun,  usé,  rebattu, 
triviaie^  eomune,  dozzinaie. 

TRI VIALEMENT,.8dy.  Irma/manfe,  bas- 
wamente, 

TRIVIALITÉ,  9.  f.  triviatità,  eota  voU 
g^re. 

'  TROC ,  s.  m.  échange  de  meubles  ou  autres 
effets ,  baratta ,  permuta ,  eambio  di  mobiti  o 
aitri  effet  ti.  —  pour  troc ,  una  cota  per  l' altra, 

TROCAR  ,  TBOCAHT  ou  TROIS-QDABTS  ,  S.  m. 

instrument  de  chirurgie  pour  faire  des  ponc- 
tions .  trocarre. 

TROCHAÏQUE,  adj.  espèce  de  vers,  tro- 
eaîeo .  veno  composta  di  trochei, 

TROCHANTER  .  s.  m.  (pron.  trokanter), 
&e  dit  de  deux  apophyses  du  fémur  où  s'atta- 
chent les  musdes  qui  font  tourner  la  cuisse , 
trocantere. 

TROC HES ,  s.  m.  pi.  t.  de  chasse ,  fatte  det 
eervo  neli*  invemo, 

TROCHÉE  ,  s.  m.  pied  de  vers,  trochée , 
pie  de  di  due  eittabe,  ana  tunga  e  una  brève, 

TROCHET.s.  m.  (jard.)  fleurs^  fruits  en 
bo  uquet  naturel ,  eiocca  di  fiorl  o  di  frutta, 

TR0CHI9QUES.s.m.pl.médicamens  secs 
et  ti(^àé&^troetêeàitroehi$eo,medieamenti. 


TROCLÉATEUR ,  s.  m.  t.  f  net  «rie 
de  l'œil  appelé  autrement  le  grand  ob&qKi 
eerto  musûolo  dell*  oeektùé 

TROÈNE,  s.  m.  sorte  d'athnssean,  %» 
tiro^  rovistieo, 

TROGLOOITES  ,s.  m.  pi  Domd'oo|» 
pie  d'Afrique  qui  vivait  dans  les  carens  i 
qu'on  donne  à  ceux  qui  habitent  sons  toiCi 
mineurs ,  etc.  troghditi. 

TROGNE .  s.  f.  visage  plein  et  qai  i(|^ 
que  chose  de  facétieux ,  vite  bemeenlnl»,li- 
t*rr%oluto,  — ,  vieaecio  ttrano  ^  tontnff^ 
Rouge  trogne,  trogne  enluminée,  vottorS- 
condo ,  faccia  da  bevone, 

TROGNON ,  s.  m.  leccwir,  le  mlfienfa 
fruit .  d'une  plante ,  torto  di  père ,  £  f^k 

TROIS ,  adj.  et  s.  tre.  —,  pour  tttiste; 
Henri  trois.  Enrico  terzo ,  eee, 

TROISIÈME,  s.  et  adj.  teno.  CcH«« 
arriva  lui  troisième,  egli gi*^^^ ^^'^f^ 
di  due, 

TROISIÈMEMENT,  adv.  m  far»/^ 

TROLER  .  v.  a.  pop.  eondam,  ««* 
qua  eld,  —,  au  neut.  cet  homme  nei*^ 
trôler,  va  gare,  icorrere^  girandotert. 

TROLLB ,  s.  f.  t.  de  vèn.  hsg»'a«^ 
i  cani  perché  vadano  in  cerea  deUa  fi'*; _^ 

TROMBE  ,  s.  f.  météore  aqueui,  w» 

TROMPE,  s.  f.  espèce  de  cor.  rrwr*!,^ 
de  di  eomo  da  tcnare,  —,  pour  troBJfl«! 
publier,  crier  h  son  de  trompe , pB^wj»» 
«lion  di  tromba,  — ,  au  fig.  publier  une  eW 
à  son  de  trompe,  divolgare  una  **'-""J 
l'éléphant ,  proboscide,  —  ,  pelilc  pirtiei« 
laquelle  les  mouches ,  cousins ,  etc.  sw* 
tirent  leur  nourriture,  tromba,  —  »  t*  "*5 
coupe  de  plusieurs  pierres  pour  P?^*[*2; 
fice  en  saillie ,  mensolone.  — ,  P**j*.'°*5 
de  fer  (jui  a  une  languette  au  mili^i  "JP 
ordinairement  trompe  à  laquab,  ftw*"' 
au  pi.  coquilles  de  mer,  trombe, 

TROMPER,  V.  a.  ingannare,  d^tdf^^ 
poét.  tromper  son  ennui ,  pattar  te  "*^^ 
trarti^  ingannar  /*  are»  Se  tromper»  tm 
errore,  sbaglîare,  ingannarti.         , 

TROMPERIE,  s.  f.  fraude,»»*^' 
frode^  arte^  fttrberia,  bindoleria»  i 

TROMPETER,  v.  is.  puWicr  »  «J? 
trompe ,  trombettare.  — ,  au  6g.  «^*JP\lJ,, 
guer  ce  qu'on  voulait  tenir  secret,  daot^' 
manifutare,  patesare  a  tutti»  ,    . 

TROMPETTE ,  s.  f.  inslrumffll  à^ 
tromba ,  trombetta  ,  bueeina.  —  »  "S*  ^ 
ner  la  trompette ,  dar  fiato  alla  ^'JJJJJJ^, 
net  tubtime.  La  trompette  de  la  »«**^ 
ta  tromba  délia  fama,  —  P*'**"**i*l!l  ooJ 
voix,  espèce  de  grande  trompette  oo»  ^ 
sert  pour  fwire  entendre  la  voix  de  W" -^ 
tromba  parlante.  —  marine ,  insiruineB* 
seule  corde ,  tromba  marina.      ,        ^^^ 

TROMPETTE,  s.  m.  celui  qm sonae"^ 
instrument,  trombetta,  trombttti^^^^ 

TROMPEUR ,  BUSE,  s.  etad}.*W^ 
tore,  fallace.  «    \u  i^ 

TROMPlIiLOIf ,  h  m.  t-  ?V^  ^ 
m$niolonê. 
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TROnO,  s.  m.  le  gras  d'an  &rlirt,  li*0ii«o; 
ÉêpptK  -—,  souche  d'une  même  famille,  troneOf 
g0ppo ,  stipitê,  —,  partie  du  corps  humain , 
butto  t0nta  aipOp  troneos  torso,  —  •  hoîtc 
poar  les  aumônes ,  les  lettres,  etc.  coMlîa, 
aperiura,  bœea, 

TRONCHET,  s.  m.  gros  billot  de  bois  qui 
porte  sur  trois p&eds ,  îrespoto. 

TRONÇON ,  s.  m.  morceau  coupé  on  rompu 
d'une  plus  grande  pièce  ,  frotieone»  pésto, 

TRONÇONNER, ▼.  a.  couper  par  tron- 
çons ,  tagliare  a  pêtsL 

TRÔNfi ,  s.  m.  siège  âevé  ,  tr&no^  iogUo» 
*- ,  pour  la  puissance  souveraine  «  troniK  — 
épiscopal ,  sedû  ûetwpih.  Trônes, un  des  neuf 
chœurs  des  Anges,  iront» 

TRONIÈRU,  s,  f.  t.  d'artill.  ouverture 
dans  les  batteries  pour  tirer  le  canon,  ap§rtura 
ptr  iirare  il  eannon»» 

TRONQUER,  v.  a.  il  ne  se  dît  au  propre 
que  des  statues,  frmoarej  mottare,  mutihre, 
mozzieare,  —,  au  fig.  il  se  dit  en  maumise 
part  des  lirres,  écritures,  etc.  altêrare  un 
f<6ro  ,  an«  tcrittura ,  Iwandonê  una  parte. 

TROP,  adv.  trvppo,  di  soverchio,  iovêr- 
ehUmenU,  Pas  trop,  non  motio*  —  peu ,  non 
affbagtanza,  — ,  s.  ôtez  le  trop,  togtieiû  ii 
iroppo. 

TROPB ,  s.  m.  t.  de  rhét.  emploi  d'une  ex- 
pression en  sens  figuré,  tropo^  figura  nsMe- 
rw». 

TROPHÉE ,  s.  m.  dépouille  d'un  ennemi 
▼aîncu;  assemblage  d'âtmes  életécs  et  dis- 
posées avec  art;  irofeo.  —,  poètiq.  victoire» 
vitioria,  îrionfot  tontfier  de  ses  trophées.  — ) 
fig.  faire  trophée ,  menât  vampo  ,  vantûnù 

TROPIQUE,  s.  m.  petit  cercle  delà  sphère, 

ÉTOptCO» 

TROPOLOGIQUE,  adj.  figuré,  tr»poh' 
gieo. 

TROQUER ,  T.  a.  échanger,  barattare,  per- 
mutare ,  fkr  eambio,  Prov.  troquer  son 
cheval  borgne  contre  on  aveugle ,  fêr  un  cat^ 
iivo  harûiio, 

TROQUEUR,  EU8E  ,  s.  qui  aime  à  tro- 
quer, baraltatore,  cambialore, 

'TROT,  s.  m.  allure  de  certaines  bétes  entre 
le  pas  et  le  galop ,  troUo. 

TROTTE ,  s.  f.  pop,  espace  de,  chemin , 
irotto,  eamminùta* 

TROTTER, V.  a.  aller  le  trot,  trotlare , 
andar di trotto,  -^^  fig.  marcher  beaucoup, 
faire  bien  d^  voyages,  eammintr  molto  « 
piediffar  piii  giU, 

TROTTEUR,  s.  m.  se  dit  d'un  cheval 
dressé  à  n'aller  que  le  trot,  troUore,  che  «a  di 
troito. 

1!rOTTIN,  s.  m.  pop.  petit  laquais,  #0rvi- 

TROTTOIR ,  s.  m.  chemin  âevé  le  long 
des  quais,  des  ponts ,  des  mes,  pour  les  gens  à 
pied,  mareiapude, 

TROU,  s.  m.  Bueo ,  pêrtaglo,  farame,  — , 
^g.etfamj  cet  homme  boit  comme  nn  trou, 
hêTf  oft^ir^Mchét  tm  trou,  Mofp  ii|i  i/«- 
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TROtfBÂBO'ÏÏR ,  s*  m.  «ncîen  poète  pitW 
vençal.  trovaiare. 

TROUBLE,  adj.  en  parlant  de  l'eau,  du 
vin,  etc.  îorbidç^  lorbo.  —,  en  parlant  dé 
rair.  du  temps,  nugûtoêo,  nuvoloto ,  foito ^ 
ottuTù,  — ,  en  parlant  du  verre,  ûppannaUt^ 
torbidiecio.  Avoir  la  vue  trouble  et  voir  troa^ 
ble,  aver  l'œehlbaglioh ,  veder  foteo, 

TROUBLE ,  s,  m,  brouillerie,  distenêkmê, 
diseordia.  — ,  au  pi.  en  parlant  des  soulève- 
mens,  etc.  turbolenza ,  tecftxione,  ammutiha» 
mento,  —,  pour  inquiétude,  perturbazionè ^ 
aiteratione ,  agitatione*  — ,  t  de  jurisp.  mo^ 
lestia ,  iiie.  Garantir  de  tout  trouble,  garant 
tiré  da  ogni  sorta  di  /cfo. 

TROUBLE-EAU,  s.  m.  esHo  fframanCè 
per  la  pesca.  ' 

TROUBLE-FÊTE ,  s.  m.  fam.  importun  # 
oui  trouble  la  joie  d'une  compagnie ,  guatîa* 
fttte^  importuna, 

TROUBLER ,  ▼.  a.  rendre  trouble ,  inior* 
bidare^  turùarè,  — ,  fig.  apporter  du  désordre, 
ditturbarty  melt ère  in  dissens ione.  •— ,  inqui^ 
ter  dans  la  possession  de  quelque  bien ,  fur- 
bare  il  postesso  di  qualche  eota.  —^ ,  interrom* 
pre,  guasiAre^  seompigUare,  Se  troubler,  v.  r. 
par  rapport  au  vin  et  autre  liqueur,  tntorbi^ 
darsl  — ,  par  rapport  au  temps,  rannugolarsi, 
otcurarsi.  On  dit  qu'un  accusé  s'est  troublé 
dans  son  interrogatoire,  imbrogliarti  ;  qu'un 
orateur  s'est  troublé ,  smarrire  il  fito  d^t  di^ 
icorso. 

TROUÉE ,  s.  f.  ^ace  vide  qui  perce  tout 
au  travers  d'un  bois,  apertura  o  via  In  vk 
un  bosco,  tentiero*  — ,  ouverture  faite  àuà 
l'épaisseur  d'une  haie,  caliaja,  ealla, 

TROUER ,  V.  a.  percer,  /'orora,  buearé, 

TROU-MADAMË,  s.  m.  torta  di  giuoea. 

TROUPE,  s.  f.  multitude  de  gens  assem- 
blés, truppa,  brigatOit  turba^  schigra, — ,  âm 
pi.  foldalesea,  militia  ,  Iruppe. 

TROUPEAU,  s.  m.  troupe  d'animaux 
utiles  à  l'homme  et  qui  marchent  sous  sa  con- 
duite, greggia,  mandra,  — ,  fig.  peuple  d'oû 
diocèse ,  d*une  paroisse ,  greggia  >  grtgge, 

TROUSSE,  s.  f.  faisceau  de  plusieurs 
choses  liées  ensemUe ,  farde llo^  faitûlto,  fk^ 
icio.  — ,  carquois,  fàrêtra,  tureatto, — ^t  etul 
de  barbier,  borsa  di  bar  bière,  -^  à  peignes  i 
pettiniern.  — ,  au  pi.  autrefois,  braehe  dei 
paggi.  Être  aux  trousses  de  quelqu'un,  ttttrt 
aile  epaile,  instguirey  andar  oppressif  ^  sêgui* 
iare.  En  trousse ,  adv.  in  groppa, 

TROUSSÉ,  ÉE,  adj.  bien  trogssé,  fam« 
joli,  bien  fait,  graziosettOg  bûn  fatto.  — p 
part.  V.  le  verbe, 

TROUSSEAU,  s.  m.  petite  trousse,  un 
trousseau  de  clefs,  de  flèches,  matto,  fucio 
di  ehiavi ,  di  freeee.  — ,  ce  qti'on  donne  à  nne 
fille  lorsqu'on  la  marie  ou  qu'elle  se  lait  leli'- 
gieuse ,  eùrredo ,  parafema, 

TROUSSE-GALANT,  s.  m.  Y.  cotiax- 

HOBBCS. 

TROUSSB-QUBUE,  s.  m.  morceau  ^ 
cuir^  de  toile,  etc.  sovatto,  sovaliotp,  sot^b 
téta  ean  eai  il  fiaeia  là  coda  dtl  toMdh. 
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TROUSSEQtJIN ,  s,  m.  pièce  de  bob  cm- 

trée,  areione  di  elietro  delta  seila» 

TR0US8BR,  T.  a.  5e  dit  ordmairement 
des  habits»  aceoreiarûp  ripUgarê;  des  per- 
sonnes «  atzûr  êu  la  vatte,  -- ,  fig.  trousser  ba- 
gage, farfagotto,  seappar  via,  — >  fig.  etlam. 
spaeetarê ,  spedire  in  fret  ta, 

TROUSSIS, s.  m.  pli  faità udc  robe,  etc. 
pour  la  raccourcir,  pUga,  te$situra,  riireppio, 

TROUVABLE,  adj.  riirovabile,  reptribUê. 

TROUVAILLE,  s.  t  fam.  chose  troayée 
Jieureusement  I  trwaio,  eosa  trovata, 

TROUVÉ,  ÉB,  part.  V.  le  rerbe.  Enfant 
trouvé,  fanciutlo  uposto. 

TROUVER,  ▼.  a.  trware^  ritrovare^  ab- 
^ttni,  ineontrûTêi  in  eltecchissia,  — ,  invan» 
tare.  Je  trouve  cela  bon ,  giudUo  ehe  cid  tia 
^uono.  Je  trouve  bon ,  mauvais  que  tous  fas- 
siez cela,  aceonHnio;non  approvo,  e/i«  voit  êce. 
Je  lui  trouve  de  Tappétit,  bon  visage,  mi  pare, 
êtima,  erederei,  eee.  Se  trouver  mal,  tentini 
fna/c,  iivenire,  11  se  trouva  que...  avvtnna 
ehe,,,  ii  rieonobbe  c/ié... 

TROU  VERRE  ottTAODTiuA.s.  m.  V.  tbou« 

BADOUa. 

*  TRUAND ,  B,  s.  vagabond  »  pop.  aeeai" 
tone,  birbon»,  vagabonda. 

*  TRUANDAILLE ,  s.  f.  ceux  qui  truan- 
dent,  M*iff^/ia ,  birbi,  eialtroni. 

*  TRUANDER,  y.  n.  pop.  gueuser,  aeeat' 
tare,  birboneggiare, 

TRU  AU ,  s.  m.  êorta  di  rete  da  peteare. 

TRUBLE,  s.  f.  petit  filet  attaché  carrément 
au  bput  d'une  perche ,  bitancia ,  pieeola  rete 
Httaecata  in  quadro  ad  una  pertiea» 

TRUCHEMAN  ou  tbdchehbht,  s.  m.  in- 
terprète, tureimanno,  interprète, 

*  TRUGHER ,  V.  n.  mendier  par  Csinéan- 
lise  •  aeeattarey  mendieare ,  birboneggiare  per 
poltroneria, 

*TRUGHEUR,  EUSE,  adj.  pop.  qui 
tnche ,  aeeattone  ,  birbone, 

TRUELLE ,  s.  f.  instrument  de  maçon ,  de 
couvreur,  etc.  eatzuola ,  mestota. 

TRUELLËE,  s.  f.  una  eazzuola  piena, 

TRUFFE,  s.  f.  substance  végétale  souter- 
raine ,  sans  tige  ni  racine,  odorante ,  fort  re- 
cherchée comme  aliment ,  et  dont  le  mode  de 
reproduction  est  inconnu,  tartufo, 

TRUFFER,  V. a.  (raotnouv.)  eondire  eon 
tartufi,  — ,  vieux  mot  et  pop.  tromper,  truf- 
fore, 

^TRUFFERIB.  s.  L  etTauFFEua,  s.  m. 
truffer  la,  truffatore, 

TRUIE ,  s.  f.  la  femelle  d'un  porc ,  terofa, 
porea. 

TRUITE,  s.  f.  poisson  d'eau  douce,  trola, 

TRUITE .  EE ,  adj.  se  dit  de  la  couleur  de 
certains  chevaux ,  de  certains  chiens ,  goeeuh- 
lato  opiechiaio  a  guisa  di  trota, 

TRUMEAU ,  s,  m.  epazio  di  muro  fra  due 
fentêtre ,  fpecehio  cke  h  occupa,  •— ,  eoêcia  di 
tn€fneo» 

TRUSQUIN.  s.  m.  t.  de  menuis.  sorte 
4*otttil  fgraffietto, 

TÇ^TUe»  part,  du  verbe  taire»  taeiato. 
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-TU ,  TOI,  TB,  ptoD.  iu ,  iê,  tL  Tfli»«Bi, 
taeî.    Fais^toi  instruire,  fktti  i 
C'est  toi ,  iu  tel  ouegli.  Ghei  toi ,  î» 

TUABLE,  adj.  cke  puè  et$m 

TUA6B,  s.  m.  fatita  a  pagm  di  dû  mm^ 
matza  ed  aceoneia  un  pereo, 

TUANT,  E,  adj.  fam.  pmoeo  .  mejoea. 

TU  AUTEM,  s.  m.  dm.  (da  UL)  U  meét, 
la  dîffUulià,  il  punÈù  prineipaie. 

T  U  BB ,  s.  m.  tuyau  •  tuba.     - 

TUBERCULE,  s.  m.  (méd.)  âevnreili 
peau .  petit  abcès  au  poumon  ,  tubamiÊ.  — 
(bot.) ,  petite  excroissance,  box^m^  kUandk 

TUBERCULEUX.  EUSE,  adj.  puàk 
tubercules  (bot.),  ^îlorso/«f0.  — (iiiâ.),li> 
bereolutq, 

TUBEREUSE,  s.  f.  sorte  de  fleur,  tabmm. 
— >  •  adj.  f.  racine  (ubéreuac,  radiea  tabateeÊ, 

TUBÉROSITË,  s.  f.  taberatUà^^ieeetU- 
more» 

TUBULAIRE,  s.  f.  espèce  de  coips  an 
cannelé  et  celluleux ,  tubularia^ 

TUBULÉ .  ÉE ,  a4).  garni  d'an  ti^; 
nue  tubulée.  êtorta  aon  un  tubom  On  iî  i 
dans  le  même  sens  tubulure. 

TUDESQUE .  s.  et  adj.  se  dil  de 
des  Germains ,  tedeteo, 

TUE-CHIEN ,  s.  m.  V.  coucwiçkm, 

TUER ,  T.  a.  ôterlaTÎe,  uacidara  , 
aare ,  privar  di  viia  ;  ne  se  dit  poartaat  f* 
des  justiciés,  des  empoisonnés,  des  noyés  m 
étouffés.  —,  par  exag.  fatiguer  excesavenot; 
altérer  la  santé;  causer  un  grand  chagrin,  de 
opprimerez  tianatre;  tnervares  OLitriaUret  sbk. 
|je  travail  le  tue,  la  ammaaxtL,  io  amterea:  s 
spectacle  la  tue  (Rac).  lo  uecida^  tmpf 
i  affanno  ;  dans  ce  rude  métier  o&  moncfnt 
se  tue  (Boil.^,  ti  etanea,  ei  ttrugg»,  —  letôm 
s'amuser  à  des.riens,  paeiar  U  t^mpo,  iagm' 
nar  t  ore,  fuggir  l'  ozio,  ht  froid  106163(1» 
tes ,  fa  morire ,  uecide ,  et  poét.  emciéa, 

TUERIE,  s.  f.  carnage»  9traga, 
uccisione^  beeeheria, 

TUEUR ,  s.  m.  eolui  eke  ammoMzm  i 
e  H  aceoneia»  —  de  gens,  fam.  et  par 
ammaxxatette ,  tagUacantoni» 

TUF ,  s.  m.  terre  blanchâtre  et  sèche,  tafk 
—  ou  tufîeauy  pierre  blanche  fort  tendre, 
tufo.  - 

TUFIER,  1ÈRE,  àdi»  akê  4  daUet 
ileltufo. 

TUFIERE,  s.  m.  pertonaggio  ^ 
franeete.  Un  marquis  de  tufière,  un 
rioto. 

TUGUE ,  s.  f.  (mar.)  caeseratto»  Y. 

TUlLACvE .  s.  f.  la  dernière  façon  quel'oB 
donne  aux  draps ,  pianeggiatura. 

TUILE,  s.  f.  espèce  de  carreaa  de  tene 
cuite  qui  sert  à  couvrir  les  maisons, 
-*  plate ,  embriee,  —  creuse,  tagolm» 

TUILE,  ÉE,a4j.  T.  bhbeiqu^ 

TUILE  AU ,  s.  m.  morceau  de  tuile 
eoecio  ,  petao  di  tegolo  ratio» 

TUILER ,  y.  a.  passer  la  toile  sar  les  dnfi. 
pianeggiare^  appianare,  splmuopo^ 

TUILERIE»  s.  f.  lieu  où  ron  ftît  deb 
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tuile,  hrnaeet  luogo  dove  si  farnno  h  tâgoU. 
Tuileries ,  «no  é^  reali  giardim  m  Parigi,  h 
Tàit§riê. 

TU  1 L 1  ER«  s.  m.  fomaeiajo  ekê  fa  U  tegole, 

TULIPE,  8.  L  fleur,  tulipano.  —  pana- 
chée, bordée,  parruechêiio. 

TULIPIEE,  s.  m.  eros  arbre  du  Canada 
dont  on  lait  des'canols  aanesede  pièce,  sorta 
é'  ûlbêro  dél  Canada, 

TULLE ,  s.  m.  esp^  de  dentelle ,  torta  di 
mwrlttto, 

TUMÉFACTIOn ,  s.  f.  tumeftuUon»^  an* 
fiagionê^  enfiato. 

TUMEFIER ,  V.  a.  gonfiana ,  far  gonfuwe. 

TUMEUR,  s.  f.  iumorû,  gonfitzsa, 

TUMULAIRE,  adj.  pierre  tumulaire ,  pl^- 
lr«  o  marmo  sêpuiaraùh 

TUMULTE,  s.  î.  tumuUo,  nmore,  tehia' 
mazzo,  êirépiîo.  En  tumulte,  ady.  tumultua" 
riamanU,  eonfutamenl0,  —  ,fig.  le  tumulte 
des  passions  y  impttOf  agitazioM  dalla  pas" 
sionu  ' 

TUMULTUAIRE,  adj.  iumultuaria^  eon- 

futû. 

TUMULTUAIREMENT ,  adr.  tumutlua" 

riamaaia,  a  ramore, 

TUMULTUEUSEMENT,  adv.  tumuUuo- 

$amenta,  sediziotamanta. 

TUMULTUEUX,  EUSE  ,  adj.  tumul" 
tuoso ,  êêdizioto  ,  rivoUuoto.  Esprit  tumul- 
tueux, eervtUo,  tpirHo  iurbolênto  ^  iorbido, 

TUNICELLB,  s.  f.  petite  tunique  blanche 
mie  quelques  religieux  portent  sous  leur  habit, 

t^nic^^ll^» 
TD'NIQUE,  s.  f.  Tètement  de  dessus  des 

ancieos ,  tonaca ,  gonna.  — ,  certain  habille- 
ment dei  é?èques  et  des  prêtres  quand  ils  of- 
ficient, ionieêlla,  —,  sorte  de  veste  que  les 
rois  de  France  portaient  à  leur  sacre  sous 
leur  manteau  royvl,  paludamanlo,  — ,  pel» 
lieule  ott  membrane,  tuniea  f  mambratuif 

huceia»  t^ 

TUNIQUti,  ÉE,  adj.  (bot.)  recouvert  de 

Punique ,  f «nîcato* 

TU  ORBE,  THOOUB  ou  iiioaii,  s.  m.  es- 
l^èce  de  luth  à  long  manche  dont  les  cordes 
sont  simples,  tlorba. 

TURRAfI  ,s.m.  certaine  coifTuredes  Turcs 
^t  de  plusieurs  autres  peuples  orientaux,  *j/r- 
itûxda.  Prendre  le  turban,  farêi  iureo. 

TURBE,  s.  f.  t  de  prat.  enquête  par  turbe; 
^'est  une  enquête  abrogée ,  mais  qui  se  faisait 
autrefois  pour  constater  les  usages ,  les  coatur 
iines  des  beux ,  ittanza  eivila  par  turba» 

*  TURBIME,  s.  L  espèce  de  jubé,  iorta  dl 
éribiOUL  natla  ehUta* 

JU  RBIKÉ ,  ÉB ,  adj.  se  dit  d'ane  sorte  de 
coqu'iUage  univaWe ,  turbinaio, 
^TURBlNITE ,  s.  f.  coquille  en  spirale,  tur- 
bina, eonehiglia  a  tpirala. 

TURBITH,  s.  m.  plante  qui  croit  dans  rHe 
de  Geylan,  toiêia, 

TURBITH  MINÉRAL,  s.  m,  prapara- 
shna  gimtia  dal  mareurio. 

TUABOT,  s.  m.  poisson  de  mer,  rombp» 


TUY 
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TURBULBHMENT,  adr.  turb^ltniaman'' 
la,  par  maniara  tedizioia* 

TURBULENCE,  s.  f.  turbolanza,  partur^ 
bazione, 

TURBULENT,  E«  a4j.  turbolanio,  m- 
quieio^  sêdizioêo,  rivoUuoto» 

TURC,  TURQUE,  s.  et  adj.  qui  est  de  Tur- 
quie, iurcOj  lurea.  Fort  comme  un  Turc,  ra- 
busio  asêoi.  C'est  uo  vrai  Turc ,  uomo  inatara' 
biles  tanza  platà,Trm\!a  de  Turc  à  More,  ao» 
iommo  rigora,  -7,  petit  ver,  iorta  di  tarlo  tu- 
gUalbari,  Chien  turc,  adj.  chien  sans  poil, 
«0110  tureo. 

TURCIE,  s.  f.  levée  pour  empêcher  l'inon- 
dation des  rivières,  iOMtaja,  piatra ammonite^' 
chiaîa  intiama  par  impadira  C  allagamaato 
dt^  fiumi» 

TURELURE ,  s.  f.  refrain  de  chanson; 
c'est  toujours  la  même  turêlure,  la  même  chose, 
la  même  façon ,  la  favola  delf  ueeallino. 

TURGESCENCE,  s.  f.  se»rabb<mdanzà 
(t  umori. 

TURLUPiN ,  s.  m.  mauvais  plaisant,  bouf- 
fon, buffona^  giultara  tcipUo,  zanni^  pa^ 
gliaecio, 

TURLUPINADË,  s.  f.  plaisanterie  fade  et 
basse,  imipidozza^  zannata,  frtddura,  tdpir 
ttzza ,  faneiuUagginê, 

TURLUPINER,  V.  n.  faire  des  turlupin»- 
des,  dir  freddura^  bargoUaara.  — > ,  ▼.  a.  au 
fam.  se  moquer  de  quelqu'un,  bcffarOf  mot- 
ieggiare, 

TU  RLURETTE,  s.  f.  torta  di  ghitarra  eha  i 
mtndieanti  tuonavano  al  tempo  di  Carlo  VI, 

TURBUTAINE.  s.  f.  V.  saiiiiaTTi. 

TURPITUDE,  a.  f.  action  honteuse,  fiir- 
pitudinOf  imominia,  onla,  vergogna, 

TURQuET,  s.  m.  torta.di  eagnuola,  —9 
torta  di  grano, 

TUBQUETTE,  s.  f.  V.  axainoxA. 

TURQUIN .  adj.  bleu  foncé .  turchina, 

TURQUOISE,  s.  f.  la  plus  précieuse  des 
pierres  opaques,  turchina, 

TURRITELLE.  s.  L  têttaeao  univalva. 

TUSCULANES,  s.  f.  pi.  œuvres  philoso- 
pbiqu^de  Cicéron,  la  Tuseulane, 

TUTÉLAIRB ,  adj.  qui  dent  sous  sa  garde» 
sa  protection ,  tulalare.  Dieux  tutélaires ,  ches 
les  anciens  païens,  Dei  o  divinité  tutelari, 

TUTELLE,  s.  f.  autorité  donnée  par  la 
loi  ou  par  le  magistrat  pour  avoir  soin  de  la 
personne  et  des  biens  d'un  mineur,  tutela,  aa- 
iorità  data  dalla  lagge  par  avereura  detla  par' 
tona  a  de'  béni  d*  un  minora, 

TUTEUR  ,  TRICE  ,  s.  qui  est  chargé 
d'une  tutelle,  tutore^  tutrice, 

TUTIE  ouTimia,  s.  f.  (chîm.)  oxidede 
xinc ,  otsido  di  zineo. 

TUTOIEMENT  oututoimest,  s.  m.  acr 
tion  de  tutover,  il  dar  dot  tu, 

TUTOYER ,  V.  a^  user  des  mots  tu  et  loi  en 
parlant  à  quelqu'un ,  dar  dal  tu, 

TUTOYEUR,  u  m.  îam.  ehi  ha  tuêodi 
dar  dei  tu. 

TUYAU,  s.  m.  tube  de  fer,  plomb,  bois,  el(V 
eaïuia^  wnMglla^  tubo,  —,  l'ouverture  de  la 


6e6 


tJtU 


MJhtÊÙttét  f  $oh  M  eammàt»,  -—  déroyé ,  goU 
tlorta,  ^ ,  le  canal  d'un  priré,  tawnone  d' un 
privato.  — »  le  bout  creux  de  la  plume  des  oi- 
seaux qui  sert  à  écrire  »  cannone  dclle  penné, 
•— ,  Ja  tige  creuse  du  blé  et  des  autres  plantes, 
a  fuêio  dette  hiade. 

TUYÈRB,  s.  f.  ouverture  d'un  fourneau 
oè  Ton  place  les  becs  des  soufflets ,  bucûlare. 

TY  MPAN ,  s.  m.  membrane  mince  et  trans- 
parente dans  l'oreille ,  timpano  deli*  creeehio, 
»— )  t.  d'imp.  feuille  de  parchemin  bandé  sur 
un  chlasis  de  bois,  iimpcno  di  stamperia^ 
eiêÊO  topra  un  tetojo  di  tegno»  — ,  en  mécan. 
et  en  borlog.  pignon  enté  sur  on  arbre,  fîm- 
punûy  roeehêîto  cAa  imbûeea  nt^  denîi  d'  una 
iruoto* 

TYMPÂNISER ,  V.  a.  décrier  quelqu'un 
tùwAWc^diierediture,  diffamare. 

TYMPAN  ITB ,  s.  f.  bydropisie  sèche,  Ittn- 
pûnitidêf  Utropitia  vêntosa. 

TYMPANON  t  s.  m.  instrument  de  musi- 
que» eatterio,  saltero. 

'  TYPE,  s.  m.  modèle  (did.  },  tîpo,  idea, 
9Hmpio9  uêmptare.  —  (théoL),  tipo,  timbûlot 
fguru,  —  fméd.Ktypè  d'une  6èvre,  la  tua 
remoharità,  Syn.  le  ty»e  porte  l'empreinte  de 
rohjet ,  le  HOoiLM  en  est  la  règle. 

TYPHON,  s.  m.  siphon ,  trombe,  li/ôtM» 


UNC 

TYPHUa»  9.  m.  fi>,  fAhn  mlm, 
Mcifa*  dte  aleuni  credono  ipidmiea, 

TYPIQUE»  adj.  t.  didact  a//e^> 
pko,  figurative, 

TYPOGRAPHE,  s.  n.  Upegnfé. 

TYPOGR  APHIE.  s.  (.lactée  l'impniKm 
tipografitt^  f  arU  deiia  ttampa. 

TYPOGRAPHIQUE,  adj.  tipogrtft9. 

TYRAN,  s.  m.  liranno,  prinéMéti^ 
vema  eon  erudeltà  e  ingiutiiiid,  Seditdean 
qui  abusent  de  leur  autorité,  tiranm,»* 
mono,  ingiueio,  erudele.  L'usage  est  ktjm 
des  langues,  ('  uso  é  il  firaimo  dtlk  /i^* 
.  TYRANNIGIDE,  s.  m.  tînmùàà,f 
eitore  det  iiranno. 

TYRANNIE,  s.  f.  gouwnemMf  «f» 
priuce  injuste,  cruel,  tirannia,  «int«»^-f 
toute  sorte  d'oppression,  (traaii/a,  in^uiist, 
erudetlà,  -->.  6g.  imparo,  ptHeata  :  ^^p"^ 
de  la  beauté,  de  la  coutume,  de  la  m.* 

TYRANNIQUE,  adj.  IcfCMiîei,  ^ 
neêco, 

TYRANNIQUEHEIIT,  adr.  ^nmt- 
mente .  eon  modo  tirannico, 

TYRANNISER,  v.  a.  gouwnw.taw 
d'une  manière  tyrannique,  tirtam§f^*^ 
ranniztare, 

TZAR,s.m.  y.  csAi. 


u. 


D ,  s.  m.  ToyèDe. 

'^UBERTÉ,  s.  f.  fertilité,  abondance» 
uberià, 

*  UBIQUISTB,  s.  m.  (pron  le  qui  à  l'ital.) 
eha  ta  vivere  im  ogni  luogo.  Dans  l'ancienne 
université  de  Paris,  docteur  en  théologie  qui 
n'était  attaché  à  aucune  maison  particulière. 

UfilQUlTAIRES.  s.  m.  pi.  (pron.  le^ut 
à  rital.)  sorln  di  protestanU, 

UDROMÈTRE,  s.  m.  V,  OMBaoïiftTBB. 

UKASE,  s.  m.  editto  dello  ctar. 

ULCÉRATION ,  s.  f.  formation  d'ulcère , 
•^leeraxione,  — , fig. ressentiment,  raneore, 
■f    ULCERE,  s.  m,  plaie  par  humeur  Tïciée, 
itleera  *"fcero, 

ULCERE ,  ËE ,  adf.  affecté  d'ulcère,  atee- 
rcto,  — .  part,  uleeralo.  V.  le  verbe. 

ULCÉRER,  V.  a.  causer  un  ulcère,  et  fig. 
irriter,  ulcerare ,  esulcerare,  — ,  t.  r.  dégéné- 
rer en  ulcère,  venire  ad  ufcera,  ridurti  ni 
"puga.  Qœar  ulcéré,  uleeralo,  inasprito.  Con- 
science ulcérée,  ttuleeraHa,  tirattata  da'  ri- 
morti. 

ULËIOTE  ou  BROiiTB,  s.  f.  (hist.  nat.) 
genre  de  coléoptères,  génère  d*  infeiti, 

ULIGINAIRE,  adj.  des  lieux  uligineox, 
chê  eresee  ne*  luoghi  umidi  êpatudosi, 

UL1GINEUX,EUSB,  adj.  marécageux, 
uliginoio, 

ULMAIRB,  OEHiiEE  ou  aiiifa  sxs  rais, 
Hm  f.  tilmaria. 

ULMl  NE ,  s.  f.  un  des  principes  Immédiats 
iletf  "Végétaux  qui  se  trouve  en  Sicile  dans  le 
ime  excrété  de  VorBie  noir>  utmin^.  Mot  nottr. 


ULTÉRIEUR ,  B ,  adj.  qui  est  «j»^ 
vient  après,  utttriore  ;  Galabre  ultérienrtll*  | 
vellcs ,  demandes ,  propositions  ultéiieartSiV' 
teriori ,  potteriori,  ^. 

ULTÉRIEUREMENT,    adf.  if^ 
mente,  j^ 

ULTIMATUM,  s.  m.  uHimaium,^ 
irrevocahile  condiziona, 

ULTRAMONDAIN,  B,  adj.  (phjs-)? 
est  au-delà  du  monde ,  otlramondoM. 

ULTRAMONTAIN,  B.  adj.  <fâ<** 
delà  des  monts,  oltramoniana. 

ULTRA.RÉVOLUTIONNAIBB.  ^ 

moYALisn ,  etc.  s.  et  adj.  révoluUoaDiii*^ 
royaliste  outré,  ultra-rivoluMÙmanh'^^^ 
lista,  tee, 

UMBILlG,8.m.  V.  ohbilio.  . 

UMBLB ,  s.  m.  (pron.  on6<ff),  «Ka ^^ 
mono. 

UN ,  s.  m.  unité  et  chiflre  qui  li  a«^' 
ono. 


voila.  , 

UNANIME,  adj.  qui  réunit  tous lo » 

frages ,  unanime,  cemcorda, 
UNANIMEMENT,  adv.  d'une 

Toix ,  unanimamente ,  concordemenlê» 
UNANIMITÉ, s.  f.   unanimità, 
UNCIFORME.  adj.  euimneo^  wm 
UNGINAIRES,  s.  m.pl.  varmtdiêlrot^ 

wge  mlift/fii  d$lUi  vaip§  0  d^tumt 
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,  U1I6UI8 ,  i.  m.  M  laorjnnal  »  trb  petit  ot 
de  la  lace  situé  vers  la  racine  da  nei  au  grand 
jmgUide  l'iBil»  unguU,  ugna  dêU*  oethio» 
#fM  iacrimah. 

UNI ,  adv.  uniaieiit ,  ^iia<««  «iic<p.  A  runi  y 
A  livêiio» 

UNI,  E,  adj.  simple,  égal»  sans  aspérités. 
Galop  uni,  toile  unie ,  a^aa/^.  Manières  unies, 
têmptici ,  schietie.  Fil  uni,  iiscio.  Habit  uni , 
jtiiM  omammiti.  Homme  tout  uni  •  iehitito, 
ehe  va  aila  buona,  — ,  part.  V.  uHim. 

UNICOKNE ,  s.  m.  unieorno. 

UNIÈME  •  adj.  Tingt  et  unième,  trente  et 
unième,  etc.  vêntuneâimo  o  v^ntêùmo  primo , 
€ce, 

UNIÈMEMENT,  adv.  vingt  et  unième- 
ment, etc.  ventuntêimamenU, 
.  UNIFORME,  adj.  semblable  en  toutes  ses 
parties,  mnifonne ,  conforme.  Mouvement  uni- 
îorme,  êguaie.  Style  uniforme ,  firiuo  di  va- 
ritlà.  Conduite  uniforme,  ragolaia,  —  ,  s.  m. 
J'uniforme,  l'habit  militaire,  t  uniforme. 

U/VIFORMÉMENT«adv.  uniformunêniû. 

UNIFORMITÉ ,  s.  f.  uniformité. 

UNIMENT, adv.  inmodo eguaio , sekietia- 
mente. 

UNION  ,  s.  t  uniane.  — ,  6g.  tomeordim, 

UNIQUE,  adi.iinico«40/o. 

UNIQUEMENT,  adv.  unieamênio. 

UNIR ,  V.  a.  joindre,  unirû ,  eongiungtre. 
— - .  aplanir  «polir,  puliro  ,  spianare ,  uniro* 

UNISSON,  s.  m.  accord  de  ton,  uni- 
son»^ 

UNITAIRES ,  s.  m.  pi.  sociniens,  sectai- 
res qui  tout  en  admettant  la  révélation  ne 
reconnaissent  qu'une  seule  personne  en  Dieu , 
Unitarii  ,^  Sociniani, 

UNITÉ,  s.  f.  principe  des  nombres.  Top» 

fosé  de  pluralité ,  unità ,  prineipio  de'  numeri, 
Fnité  d'action  •  en  parlant  d'une  pièce  de  théâ- 
tre, etc.  unitd  f  tùmpiieitÀ  di  azwne.  Les  trois 
anités,  le  tre  uniià  ,  d*  azione,  di  tempo,  di 
ittùgo. 

UNITIF.  IVE,  adj.  (dév.)  vie  unitive, 
état  de  l'âme  dans  l'exercice  du  pur  amour , 
vita  unitiva, 

UNI  VALVE .  s.  m.  et  adj.  coquille  d'une 
seule  pièce,  univalvo, 

UNIVERS,  s.  m.  le  monde,  la  terre,  /« 
terra ,  i7  globo^  ii  mondo  interop  C  universo. 

UNIVERSALISTE,  s.  m.  (tbéol.)  qui 
droit  la  gréce  universelle,  univenatista. 

UNIVERSALITE,  s.  f.  généralité,  uni- 
verâmiiiéU 

UNIVERSEL ,  s.  m.  (métaphis.)  ce  qu'il  y 
a  de  commun  dans  les  individus  d'an  même 
.genre;  au  pi.  les  universaux,  /'  univursale, 
gii  universaii. 

UNIVERSEL.  ELLE,  adj.  qui  s'étend  à 
tout,  générale,  universaie.  Esprit,  homme 
imiverMl,  urnivetiale,  cha  ha  tutie  le  eogni" 
.mioni. 

UNIVERSELLEMENT ,  adv.  Mnioenal- 
tétante, 

.     UNIVERSlTÉi  I.  f.  corps  eaidgMnit,  «rî- 
mgtêiià. 
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UNiyOCA'TION ,  s.  f.  (oiéUpl.)  emetèit 
de  ce  qui  est  univoque .  univoeazione. 

UNIVOQUE,adj.  rmétaph.)  seditdesnoms 
communs  à  plusieurs  choses,  univoeo.  Animal 
est  un  terme  univoque  à  l'homùae  et  au  lion. 

URAN£,s.  m.  métallo  reeentemente  eeth 
perto. 

URANOGRAPHIE,  t.  f.  description  du 
ciel,  uranografia. 

URANOMÉTRIE,  s.  f.  art  de  mesurer  1m 
astres,  uranometria» 

URANOSGOPE,  s.  m.  poisson  dont  les 
yeux  sont  placés  au-dessus  de  la  tête  et  tour- 
nés vers  le  ciel ,  aranùteopo ,  peioe  prête. 

UR  ATE ,  s.  m.  (chim.)  sel  d'acide  urique , 
$orta  di  sale. 

URRANIT£,s.f.  politesse,  urbanité. 

URE.  s.  m.  taureau  sauvage  commun  en 
Prusse .  soria  di  bufato  eomune  in  Prustia. 

UREE,  s.  f.  (chim.)  Moeianxa  partieolara^ 
baie  delf  urina, 

URETÈRE,  s.  m.  (anat.)  canal  double  qui 
porte  l'urine  des  reins  à  la  vessie ,  uretère. 

URÈTRE,  s.  m.  canal  par  où  sort  l'urine , 
uretra. 

URGENCE , s.  m.  urgenaa. 

URGENT.  E  ,  adj.  pressant ,  «r^Mila. 

UR  IN  AIRE,  adj.  qui  a  rapport  à  l'urine , 
urinario, 

URINAL,  s.  m.  vase  pour  uriner,  urftuile, 
arinale, 

URI^E ,  s.  f.  urina ,  piseiô,  piteia. 

URINER,  v.  n.  évacuer  l'urine,  urinare, 
erinare,  piseiare, 

URINEUX,EUSE,  adj.  de  la  nature  de 
l'urine.  urino$o. 

URIQUE,  adj.  (chim.)  acide  urique  tiié 
des  calculs  de  la  vessie ,  aeido  dell*  urina. 

UUNE,  s.  f.  vase  antique,  uma, 

UROMANGE.  cBOHAiieia,  s.  f.  arte  di 
ehi  prétende  eonoêure  la  mataliie  vedendo 
i*  urina» 

URSULINE.  s.  f.  religieuse,  offo/ina. 

URTICATION,  s.  1.  (méd.)  flagellation 
avec  des  orties ,  ortieazion». 

US,  s.  m.  pu  (prat.)  usages  d'un  pays,  asi, 
usante, 

USAGE ,  s.  m.  coutume  ,  uto ,  eonsuetudi^ 
ne,  coiiumama,  — ,  manière  de  parler  une 
langue.  u$o,  etercizio.  Il  a  l'usage  du  monde,  ha 
la  pratiea  del  mondo.  Je  mettrai  tout  en  usage 
pour  venir  à  bout  de...  fard  di  tutto  par  venir 
a  capo  di.,.  Droit  d'iûage  dans  une  forêt , 
dans  un  pré,  giuê  di  far  legne ,  di  paeeolare. 
En  vendant  sa  bibliothèque  il  s'en  est  réservé 
l'a'^age ,  si  fieervà  di  gedeme. 

USAGER ,  s.  m.  (|ui  a  droit  d'usage,  ehe 
ha  dritlo  di  tervirti  dt,.. 

^  US  AN  CE,  s.  f.  terme  pour  payer  uoe 
lettre  de  change,  usanta, 

USANTE, ad),  f.  (prat.)  hors  de  tutelle, 
atonie  e  gndente  dtf  tuoi  dtritti, 

USB,  £B,  adj.  et  part,  détérioré,  détruit; 
épuisé . affaibli ,  émoussé,  usato,  mea  Habit 
iBé ,  logaro.  Homme  usé ,  etenmato ,  epoeeaê^ , 
finitOn  Gofttusé,  p§rdutOf  fassioaiséei  mf- 
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frtdâtiû.  ftûtét   usét,  vêeehia,  rUaniâUi» 

V.  VtlKK. 

US£I<>  V.  o.  faire  «sage,  se  scrrir  de... 
ifMfv,  far  usOfServirgi,  vaUrùéL,,  — ,  v.  a. 
consommer  ,  détériorer  imperceptiblement  > 
KMirtf»  tontumarê  ,  detsriorûre,  togorart.  En 
user  bien  ou  mal  avec  quelqu'un,  trattarô, 
€igirt ,  eomporiarti  benê  o  maU  ton  aleuno.  — , 
s.  m.  ce  drap  est  d'un  bon  user ,  d'  un  buon 
uio  ^  d*  un  huon  ««rtisto,  di  duraia,  V.  usé. 

USINE,  s.  f.  établissement  pour  une  forge^ 
fkrriêrû. .  tuogo  delU  (omad. 

USITÉ ,  ÉE ,  adj.  qui  est  en  usage,  utaio» 
ttsiiaio,  in  uto^  iotito,  eonsu^to» 

USQUEBAG,  BSGOBAO  ou  scobag,  s.  m. 
liqueur  spiritueuse  dont  la  base  est  le  safran, 
seubae» 

USTENSILE,  s.  m.  petit  meuble  démé- 
nage» êtùviglit,  uîensUif  arnesi  di  casa,  — , 
ce  que  Thôte  doit  fournir  au  soldat  qui  loge 
cheE  lui ,  utensiti.  Les  ustensiles  du  jardinage , 
du  labourage,  gU  Hromênti  dêt  giardinUto  , 
dcl  eoHivatore. 

USTiON,  s.  m.  action  de  brûler,  effet  du 
cautère  actuel,  calcinaiion.  uftione» 

USUCAPION ,  s.  f.  t.  de  droit  romain,  es- 
père de  prescription ,  utueupatione. 

USUEL ,  ELLE,  adj.  dont  on  se  sert  ordi- 
nairement, usuale, 

.  USUELLEMENT,  adv.  communément,  à 
l'ordinaire ,  abituatmente  ^  comunemente,  al 
êolito. 

USUFRUGTUAIRE.  adj.  qui  ne  donne 
que  la  faculté  de  jouir  des  fruits ,  utufruttud" 

rio. 

USUFRUIT,  s.  m.  jouissance  des  fruits , 
des  revenus  d'un  bien  dont  la  propriété  appar- 
tient à  un  autre,  uêufruUo. 

USUFRUITIER,  £,  s.  qui  jouit  de  l'usu- 
fruit,  u»u  fruit  aario» 
^  U  SUR  AIRE.  adj.  où  il  y  a  usure,  uturario. 

USURAIREMENT,  adv.  da  utunyo,  in 
modo  uturario, 

USURE,  s.  f.  intérêt  illégal,  proGt  iUégi- 
time  qu'on  exige  pour  l'argent  ou  la  marcha»- 


VAC 

dise  qu'on  a  prêtée .  iis«i«.  Rcadrè  im  m 
rendre  en  bien  ou  en  mal  au-dett  deaf 
a  reçu  •  pcgare  >  readtrc,  vmiimcm  « 
—  ,  dépérissement  des  bardes  fir  k  I 
usage ,  togoranta ,  H  logcforti, 

USURIER,  ÈRE,  s.  qui  prête  à i» 
«turajo,  uiuraja, 

USURPATEUR  ,TR1CB,  S.  qui  «■ 
uêurpatofû,  u%urpattioê, 

USURPATION,  s.  f.  action  (TaDii 
uturpaziono. 

USURPER,  v.  a.  s'emparer  par  fc« 
par  ruse  d'un  bien  qui  ne  nous  appirtici^ 
uturpore.  -*,  v.  n.  il  usurpe  sur ts^ 
m^tte  it  piedê  in  ^u^  dé'  vieini 

UT,  s.  m.  première  note  de  Ugaae. 

UTÉRIN,  B,  adj.  né  de  !«■««» 
mais  non  du  même  père,  uttrÎM,  •-•^i 
cerne  \n  matrice ,  uterino» 

UTÉRUS,  s.  m.  V.  mimici. 

UTILE,  adj  et  s,  avanUgeux,qB»t 
ce  qui  est  utile ,  utHe, 

UTILEMENT,  adv.  utibntaie^'^ 
tamtnte,  profit levolmentté 

*  UTILISER,  v. a.  rendêrutik. 

UTILITÉ,  s.  f.  pro6t.  8notJ|e.«l 
secours,  ufi/ifd,  uiiiOf  prefUfi,f^ 
pro,  giovamenio, 

UTINET,  s.  m.  mogliUl»  m  * 
lungo, 

UTOPIE,  s.  f.  plan  d'un  goofW* 
imaginaire  on  tout  est  parfait,  »^*  *  ^ 
bliqne  de  Platon ,  l'utopie  de  Tbooitfl" 

UTRICULAIRE.  s.  f.  pianUa^ 

UTRICULB,  s.  f.  petite v€SM€,iW* 

V\R,s.{.tpteied'alga. 

U  VÉE ,  s.  f.  (anat.)  sêconJa  mr»** 
£iobo  dtit  oechio,  . 

UVULAIRES,  adj.  et  s.  f.  jH-'^ 
gtandahse  ehc  eircondono  t  «f^ 

UVULE,  s.  f.  luette.  tf^M. 

*UXORIClDE,  s.m.  uceitBtè»^^ 

UZIFURE,  s.  m.  (chim.)  ciu^^ 
#  di  mereurio. 


V. 


V.  i.  m*  consonne. 

V  A ,  du  verbe  aller,  pris  adverb.  vada ,  n'a , 
vioecontenlo,  sifaeeia,  — ,prissubst.  V.  va  de. 

YAGANGE,  s.  f.  temps  pendant  lequd  une 
dignité ,  une  place  n'est  pas  remplie ,  voeanui, 
vûcasionê,  — ,  au  pi.  cessation  des  études  dans 
les  collèges,  voeanze»  V.  vacatiom. 

YACANT,  R,  adj.  en  parlant  d'un  emploi, 
waeanie  ;  d'une  maison ,  voto ,  vacuo» 

YAGARME,  s.  m.  grand  bruit,  eitiasso, 
fracaêMO^  sehiamaxzo. 

VACATION,  s.  t  mestien.  Peu  us.  — , 
Umpo  dalo  ad  un*  opéra.  On  paie  tant  aux  ex- 
perts pour  chaque  vacation ,  per  ogni  votia. 
Cette  vente  se  fera  en  six  vacations,  in  toi 
xoUo»  —  avenante,  în  coio  di  rocoiua  dP  una 
-c«rîca«  êcc*. 


VACATIONS ,  s.  f.  ph  cessilios^ 
ces  des  tribunaux,  ftriê,  vaotMt,^ 
des  vacations,  magÎMiralo  cho  am^ 
giuttizia  nel  tompo  délit  feriê, 

VACCIN  ,  s.  m.  virus  de  vacbe,  •* 

VACCINATION,  s.  f.  adiandene 
vaeeinazione, 

VACCINE,  s.  L  inoculaUon  da ^ 
vaccina. 

VACCINER,  V.  a.  inoculerkncos 
c<nar0* 

VACHE,  s.  f.  femeUe  du  taureio.' 
— ,  sa  peau  corroyée,  taechillê,  '*j 
vaeea.  Jeune  vache ,  gimtfmta,  — ,  H-r 
vache  à  lait,  persona  o  eoio  da  es*/*" 
eontinmamenU  danari,  pertona  du  9^^ 
Il  «  mwDgé  de  la  Tache  enragée ,  ùa  Af  i 
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coiïre  sar  les  ToUurcs,  m«m  di  einfjo. 

VACHER,  ÈBB 9  s,  ^ardeur  de  Tachtt» 

vMcarû ,  vttecojo. 

VACHERIE,  s.  f.  êlaiia  detU  Vêcehê. 

I         VACILLANT,  B,  adj.  (les  deax  11  se  pm- 

DOiicent  fortement,  ainsi  que  dans  les  oem 

I      mots  suirons)  vêeUtoRte ,  barcoUanU,  — ,  fig« 

titubmiê^  wtptio^  in  forsëf  mal  ferma, 
I         VACILLATION,  s.  f.  vaeillaxàme,  vaeii^ 

iamenio.  — ,  6g.  iUubazUmê,  mearlMMi. 
{        VACILLER,  V,  n.  vaeitlarù^  trabatlaré, 
I     tmtennên.  — ,  6g.  tiiubare ,  êiit&n  nêlh  rû- 
potit, 

VAGOS ,  s.  m.  grosse  fourmi ,  spteU  di  for* 
miea,  dêtC  isofa  di  Ceî/an. 

VACUITÉ,  s.  f.  état  d'une  chose  TÎde.va* 
tullà^  voUxta.  Peu  os. 

VADE ,  s.  f.  la  mise  au  jeu»  posia,  invita , 
vada»  Trois  fois  la  Tade  »  le  ta ,  Ira  volta  ii  vm- 
hr  detla  posU, 

VADEMANQOE ,  s.  m.  diminutiana  dêi 
fonda  di  danoro  d*  una  eaua. 

VAOÉ-HÉCUM »  s.  m.  (du lat.) mm  «mm 
la  quaie  nan  si  va  quoii  mai. 

VAGABOND,  £,  adj.  vagabonda,  vaganiê, 
arrante,  raminga.  -^^  prissubsl.  bir borna. 

VAGABONDAGE,  s.  m.  état  de  vagabond» 
vatabonéUté, 

VAGABONDER,  v.  n.  pop.  vagabondara^ 
birboneggiara, 
VAGIN ,  s.  m.  (anat.)  vagina, 
VAGINAL,  E.  adj.  vaginaU. 
VAGISSEMENT,  s.  m.  le  cri  des  enfans, 
vagHo. 

V  AGOB ,  s.  f.  eau  agitée  et  élevée  an-drs- 
tfus  de  la  super6cie  par  les  vents ,  onda ,  fluUa* 
VAGUE,  adj.  indéCni,  vago,  indatermi^ 
nato,  indéfini  ta.  — ,  6g.  vano,  incfrftf.  Terres 
vaincs  et  vagues ,  iêrra  inuiifi,  ineolU,  infrui' 
tifvra,  vont.  — ,  en  peint,  vago^  ttggiadra, 
graxiofo.  Couleur,  lumière  vague ,  et  on  ra|>- 
plique  à  tout  ce  qui  est  aérien,  colora t  lama 
vago,  vîitoso. 

VAGUEMENT,  adv.  in  mada  vago,  inda» 
ierminalo,  indeciso, 

VAGUEMESTRE,  s.  m.  sorte  «VofTicier, 
uffttiale  the  ha  t  ineumbenta  delta  eondatta 
dat  bagaf;lio  </'  un*  armata, 

VAGUER  ,  V.  n.  peu  us*  vagarOf  tra$eor» 
^rara,  andara  niiarno, 

>      V  AG  UESSE ,  s.  f.  (  tieiot.)  ton  aérien ,  lé- 
'  gèrclé  de  teinte ,  vaghetza, 

VAIGRES,  s.  f.  pi.  (mar.)  tavola  per  rin^ 
/i,rxara  inieriormanie  una  navâ, 

VAILLAMMENT,  adv.  vahratamtnia. 
VAILLANCE,  s.  f.  vùtore,  prodezta. 
VAILLANT.  E,  adj.  valoroio,  prodt. 
VAILLANT,  s.  m.  le  vaillant  d  un  homme, 
tNttscnte  do'  boni  tt  ana  pêrsona,  ilsuo  capi» 
tais,  — .  adv.  et  fam.  il  n'a  plu)  rien  vaillant , 
OffU  non  ha  pih  nutla.  \\  a  dix  mille  écus  vail- 
lant, fin  il  valtenté  di  dieeimila  tcudi» 
'^  VAILLANTISB.  s.f.  prodezta, 
VAIN,  B,adj.  vano,  inutile finfruttuoto, 
êitparfluù,  -— ,  frivoto,  ehimfriecp -^  ^  vaJia- 
I. 
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glariùê^t  bmkaê,  mpêrêa,  êrpùgMa,  arga^ 
gHow,  Vaine  gloire,  vaaaghria,  argogUap 
barbanaa.  En  viin»  adv.  îiiwnM,  ijulima» 

VAINCRE,  v.  a.  ramporler  un  avantage, 
tineera,  irianfara,  —,  surpaiiar,  aaparara, 
êopravangara,  — ,  anrmoiiter  les  obitadcs, 
iiiparara  gU  oalaeali.  Se  vaincre,  éomaar  ia 
pattiami.  9e\a!ma  vnnat,  codera  a  prUgkip 
a  ragùmi  s  laêàarti  muovara  a  piatà. 

VAINCU,  UB,  part,  vinta,  V.  rAMcaa. 
— ,  pris  subst  le  varacu  doit  obéir,  ■>M»»l*mr 
aux  vaincus,  il  vUUa  daa  abbidira,  gaâi  «' 
vinti, 

VAINEMENT,  adv.  inutileneiit,  îaama, 
indamo,  inutitmonta, 

VAINQUEUR,  s.  m.  cdnt  qui  a  vaînta 
ses  ennemis,  et  fig«  ses  concurrens,  set  pas- 
sions, vineitora.  — ,  acQ.  poét.  yeux,  dMiiiiei 
vainqueurs,  eha  ei  randono  eehiavim 

VAIR.  9.ni.  (blas.)  dipintoapalkdlaeùo. 

VAIRB,EB,adj.  vajala.  dat  eotor  dai  myok 

VAIRON,  s.  m.  pireoh  pœea  di  tahr  iwiiîa. 
— ,  adj.  œil  vairon,  MrAc0  «afruia.  Cheval 
vairon ,  eho  ka  an  aaahia  dùtarso  doit  aUto, 

VAISSEAUfS.  aa.  vase, Mwa.—» navire, 
iMva,  naviglio,  tagna^  baetimtantOf  voioatlm, 
—  d'une  église,  d'une  salle  coosidéito  en  de- 
dans, aaeo.  —  des  veiacs,  des  arlères,  atcw 


vota, 

VAISSBLLB .  s,  L  vuaUamÊ.  —  d'argoM, 
argonHerla, 

*  VAL,s.m.v«Uée,iNi/ls.  Au  sing.  il  ne  sa 
dit  plus  que  dans  les  noms  prouras  :  Val-de* 
Grâce ,  etc.  au  pl«  dans  cette  seua  phrase  :  par 
monts  et  par  vaux ,  p*r  monti  a  par  vedli» 

VALABLE. a4i.  (prat.)  recevaUe, valida, 
buono ,  aeeetlabUa, 

VALABLEMENT,  adv.  ^lidmtmH.  tagU^ 
timamen ta ,  legalman  te. 

VALANT,  part,  de  valoir,  xm  diaflMil  fa- 
bnt  mill^  écus ,  ehe  vala  miUaeaadi. 

V  A  LBRl  ANB ,  s.  f.  plante .  vaiariana ,  fa. 
VALET,  s.  m.  tarvitora^  fenta,  eervo,  fa* 

mîglio.  —,  au  jeu  de  cartes,  fanta.  —  de 
chambre ,  eamariera.  —  d'armée ,  bagagliom , 
eaeeardom  — ,  poids  derrière  une  porte, «rdÛ* 
pantoto.  — ,  instrument  de  menoisier,  barietto. 

VALETAGB,  s.  m.  «arWaio  di  earva, 

VALETAILLE,  s.  f.  t.  de  mépris,  tranpe 
de  valets,  eervidorame,  braneo  di  earviM, 

VALBT-A-PATIN.  s.  m.  puuettadm^ 
taie  da  chirnrgo. 

VALBTBR,  V.  n.  faire  le  valet,  /Sm  dm 
fente ,  da  tervitora .  fanteggiofo, 

VALÉTUDINAIRE .  adj.  maladîr,  Infor^ 
mieeio,  malatieeio,  eagianwoto, 

V  ALEUR ,  s.  f.  ce  que  vaut  une  chose ,  m-> 
hra,  prezzo,  valuta.  Terre  en  valeur,  ban  aot- 
tivata.  —,  signi&cation  des  termes,  eoÊUO,  fortm 
da'  vocaboli.  — ,  estimation  approchée;  nooa 
avons  fait  la  valeur  de  deux  lieues,  eiraa  daa 
leghe.  — ,  vaillance,  bravoure,  vakra,  pra-, 
datta.  Donner  des  valeun,  aambiali  ad  aitr^ 
dte  pué  eervir  in  eommereio, 

VALBUREUSEMBNT*  adr. 
uumtê  g  dti  pahroto. 
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VALIDâTIOII»  $.  f.  m  £t  de  eertaîna 
l«tAMf  t  MMrillo;  de  ccrUint  jujeniais  et  ar- 

TALIDE>  adj.  nUlet  se  dit  deseontrtti, 
•êtes  et  tacfcaens»  M/ôb^  ItjfiClûna.  Men- 
dient niides,  m§»âitmkti  mou»  cAe  petfon^ 
ûnwrarê» 

VALlOEIfllfT.  adn  iMUUkmeiife. 

VALIDER  ,  T.  a.  Mfû^nv  »  etmwalUUar^. 

VALIDITÉ ,  s.  f.  •mlUité^ 

y  ALIIIG  A ,  s.  m.  espèce  de  cornemuse  des 
ftMm ,  êpêeU  ^  f  NW  ^  Rmut, 

VALISE  •  8.  f.  lonff  sac  de  coir,  vûiigia, 

VALLAIÉE,  adJ.  u  couronne  Tattaîre,  que 
les  RomaiM  décernaient  à  odai  qui  sTait  le 
lareBMer  frtndû  les  retrancfaemens  ennemis , 

.'VALLÉE,  s*  f.  espace  entre  des  monts, 
vMik ,  vèiitâû.  La  Vattée,  meteato  m  ParigL 

.  VALLON  y  s.  m.  petite  vallée ,  espace  entre 
dan  ootean  »  m/<«  ,  vlêetta»  '—  »  poét  le  sa- 
cré Talion ,  h  ifûMio  Ira  Cirra  a  Pindç, 

.  VALOIR,  ▼•  n.  être  d^on  certain  prix ,  va- 
Um.  Il  Tant  son  pesant  d*or,  vale  tant'  oro 
oaBM  paaa.  Le  leu  ne  Tant  pas  la  chanddle , 
prov*  U  t09ê.  m  e«2  «c  iratia  non  mérita  ta 
tpêêa.  Gela  ne  Taut  pas  la  peine  de...  non  me- 
r»Aa  la  tpêuty  «a»  aa/a  ii  fraf ta  ^<...  Il  vaut 
miem,  va  mêglio,  toma  megtio.  Cette  diose 
ot  Taul  rien  »  «an  aale'«ii^  aaoa.  Ce  remède  ne 
Tant  rien ,  d  naewa.  Faire  valoir  nne  terre , 
/Ma  frmttare*  Faire  valoir  ses  oovra^.  ^rno 
rUatiar  la  Mlêxêé^  $ùpw  irarnê  prafltto. 
Pour  vdotr  oe  que  de  raison ,  ptrekè  vaglia 
corne  éi  ragiono,  A  valoir,  a  eonfo.  Vaille  que 
TéUa»  m  UMo  riêckiOg  m  ogni  eoMO,  ad  ogni 
eoêUf. 

VAUBi  s.  f.  (de  Tallem.  nmtton)  danse  en 
rond ,  valzo.  Mot  nouT. 
V  AL8BR ,  T.  n.  danser  la  vabe ,  bailaro  U 

-  *  VALU  AELE,  ad),  wahiabih. 

VALUE  t  s.  f.  (prat.)  la  plus-value ,  valeur 
en  eus  dajprix,  il  êoprappiù. 
.  VALVE,  s.  f.  fmseto,  armadam  dtf  tuta- 
eoL  Les  OMts  anivo/oo,  bwalvo,  muUivalwo 
sont  adMDtés, 

VALVULAIRE  »  a^j.  pUno  di  vahuU. 

VALVULE ,  a.  f.  membrane  qui  empêche 
que  les  liqueurs  dans  les  vaisseaux  du  corps  ne 
retournent  par  le  même  chemin  par  lequel 
eUes  sont  venues  »  walvuia. 
*  VAMPIRE,  s.  m.  être  chimérique,  reve- 
nant qui,  suivant  la  superstition  populairCf  suce 
leaanff  des  vivans,  vampiro.  —,  fig.  ceux  qui 
s'eiif  raiasent  de  la  substance  du  peuple ,  vam- 
piro.  -"-9  ohauvowuris  monstrueuse  d'Amé- 
rioM ,  natloiia  matfraofo  tt  Amtrica, 

VAJi  9  s.  m.  instrament  pour  nettoyer  le 
graiiij  e&io^  vagtio» 

VANDALISME,  s.  m.  régime  destructeur 
des  sciences  et  des  arts,  vandatUmo, 

VAIIDOIStt,-s./.  poisson,  kttca. 

VAEESSE,  a.  L  iponc  di  fkrfaOtt  dUtna. 


VAlflIXfi,  s.  f.'{[r»iie  d'au  pNedi 
Mexique,  wmigtia. 
V  AEILLIER ,  s.  m.  a/ft«ro  ek  A  b  i» 

VANITÉ,  s.  f.  vanUi. 

VANITEUX,  EUSE»  ad)},  bm.  mmA 
rîajo,  vana^i^riofa. 

VANNE,  s.  f.  espèce  de  porte  de  boisa 
moulins,  aux  pertuis  des  rivièies,e(iu  Mbnlk 
ekiuta  iT  an  mulino,  eee, 

VANNEAU,  s.  nu  sorte  d'oima,^ 
oolla, 

VANNER,  T.  a.  nettover  le  gnin m^ 
van,  venioiarê  o  ivtniarû  m  biâdt. 

VANNERIE,  s.  f.  arUdêlpaJmk 

VANNET,  s.  m.  t.  de  blas.  «n^' 
S,  Giacomo, 

VANNETTE,  s.  f.  panier  loaddwM 
on  vanne  l'avoine ,  eoh, 

VANNEUR ,  s.  m.  cAc  «Mata  h  *ai 

VANNIER,  s.  m.^nianr/0. 

V ANTAIL»  s.  m.  impotu  i  m  vm%^ 
battentL 

-VANTARD,  s,  m.  fiim.  qui  stv^^ 
fanfkno,  miHaniatore, 

VANTER,  v.  a.  vantan,  «sc/tet 

.  •  VANTERIE,  s.  f.  mithnUrU^jdt^ 
ponto. 

VAPEUR,  s.  f.  partie  subtile  qoisâàc» 
choses  humides  raréfiées  par  la  cbalenr^ 
etaiazione»  — >,  au  pi.  aiïectioos liypooa»'' 
ques  et  hystériques ,  vapori,  a/fi*a»j'jj^ 
ehe.  Bain  de  vapeurs,  disUllatiandatf^ 
le  vaisseau  est  échauffé  par  les  vapearsiicT* 
bouillante ,  bagno  di  vaporL 

VAPORATION,  s.  f.  action  deUf*' 
vûporazione. 

VAPOREUX ,  EUSE,  adj.  voft»^ 

VAPORISATION,  s.  f.  conTeisio'» 
liquide  en  vapeur,  «/  ridurù  m  w^ _,. 

VAQUER,  V.  n.  en  pariant  fftff 
charges ,  etc.  vaearo,  esser  vâcadr,  ^ 
mens ,  ester  voto ,  disoeeupato  ;  des  tn»^ 
de  justice ,  far  feria,  riposani  —  i  po'rj 
pliquer,  attenaere»  dar  opéra:  ^vpff** 
affaires ,  à  l'étude.  .. 

VARAIGNE,  s.  f.  ûpertura  pft»^* 
troduee  l*  acqua  dei  mare  neile  m/<m> 
VAR AIRE ,  s.  f.  gtnerê  di  pie»!*'   .  . 

VARANDER,  v.  a.  ditmtmUt^ 
prima  di  riporte  ne*  barilL  .^ 

VARANGUE,  s.  f.  eottoladtng^^ 
ment  à  plates  varangues,  navedupt^r 
a  fimdo,  ^j^ 

VARE ,  s.  f.  mesure  étrangère  qù  ^ 
à  une  aune  et  demie ,  vara.  ^ 

VARECH  ou  VABtcx,  s.  m.  (mar-lf: 
d^  atga,  — ,  elà  che  U  mare  geHta  nS^  *r 
gia,  — ,  nave  sommersa,  ^ 

VARENNE,  s.  f.  terre  ineoUi.—^ 
done  di  paese  ehe  H  re  $i  ritereave  ^tfjl  , 

«a:  U  varenne  du  Louvre.  — »  "•^JJT! 

gittdieava  i  detîttl  commetù  netU  ^ftttf^ 
VARIABILITÉ, s.  f.  intlabm»  ^ 
VARIABLE ,  adj.  sujet  à  varier,  Nrif 

imtabihfvotubih,  matabik,  mttdeifh^ 


VAD 

ITABIANT,  B.  adj.  esprit  TariaDlthomeur 
irariante»  vàrUibUt, 

VARIANTE,  s.  f.  on  rcmçloîè  plus  sou- 
frent an  pL  varUusioni,  lezUnu  divêrtê  deltû 
ttuto  iêtto,  varie  leziani, 

VARIATION,  s.  f.  fHuriêtà,  eambiameuto, 
ineottmntm,  variazianê. 
▼ARIGR,  s.  f.  variée  f  ditatazûme  di  vena» 
YARICELLB,  s«  f.  vojuolo  voUade, 
VARICOGELE,  s.  m.  varkocêU,  tamarê 
éêiio  seroto  cagumato  da  varier, 

VARIER  y  T.  a.  diversifier,  variare,  div^r^ 
idfiearé.  -^ •▼•  n*  changer, muiarêf  eambiarê» 
VARIÉTÉ,  s.  f.  diversité,  varleià,  diver- 
tiià,  — ,  au  pi.  mélanges ,  mUeellanea, 
'  VARISTUR  (NE),  adv.  (du  lat.)  t.  de  paL 
Ha  varittur,  aeeià  non  êêgua  immbiamênio, 
VARIOLAIRE ,  s.  f.  gnur$  di  funghL 
VARIOLE ,  s.  f.  vajuoh, 
VARIOLIQUE,  adj.  dàivajuoio. 
VARIQUEUX,  EUSE,  aiQ.  affecté  d^va- 
ifioes,  varteoêo, 

VARLBT,  s.  m.  page  dans  l'aMepoe  die- 
talerie,  vattêiio. 
VARLOPE,  s.  f.  sorte  de  nhoi,  piatUu 
VARVOUSTE»  a.  f;  filet  à  mancbe»  êpteiê 
éi  rûte  dapueatori» 

VASCULAIRE  ou  vasoduux ,  son ,  adj. 
(ânat.)  vaseutoio, 

VASE,  s.  f.  bourbe  y  mehna,  melmslta, 
hrdura,  fango.^,  s.  m.  aorte  d'ustensile» 
vaio, 

VASEUX,  EUSB,  adj.  pienQ  di  mMma, 
éUfango,  melmoto,  fangoto, 

VASISTAS  ou  vAGinAS,  s.  oou  piuioia 
parle  di  porta  o  di  fenettra  chê  $'  âpre  a 
ekiudê  a  piaeimenio.  De  l'allein.  uia»  itt  doi, 
qu'est-ce  que  cela? 

VASSAL,  E,  s.  qui  relève  d'un  seigneur  à 
cause  d'un  fief,  vdstaih» 
.  VASSELA6E.  s.  m.  état  de  vassal,  vas^ 
gfdlaggto, 

VABTB,  adj.  voitOg  eunpio,  spatîoêo, 
ééte$o,  — ,  fig«  smisuraio,  grande.  Esprit 
Tttte,  ingegno  vatto,  chê  abkrûceim  moite 
êcUnse. 

^  VASTITÉ,  s.  £.  voiUtà,  ampkzaa,  smi- 
suratetza. 

VATICAN»  s.  nu  la  cour  de  Rome,  Tol^ 
oitno» 

*  VATICINATION^  s.  t  prophétie,  imiI^ 
ejnasione ,  prtdizione, 

V  A-TOUT,  s.  m.  t.  de  jeu  qiii  ûgnifie  faire 
U  vade  on  le  renvi  de  tout  l'argent  qu'on  a 
devant  soi ,  va  tutto,  va  il  resta» 

VAU-DE-ROUTE  (A) ,  adv.ii  rompieello, 
ppeeiùîtoëamenie ,  m  ditordime» 

VAUDEVILLE,  s.  m.  chanson  qui  court 
par  la  ville,  cantitena,  cantonoito,  — ,  faria 
m  ftrofo  ehe  ti  eantano* 
VAU-L'EAUjA),expr.adv.  V.  atAt. 
VAU-NEANT  où  vADaïav^  u  m.  lam.  bir^ 
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b^nU^  briêcome,  eiailrone» 
V AUTOUR,  s.  m,  oiseau  ^psWf  #«io£- 


'^. 


,  s.  m.  équipage  de  fhaiic 


pour  le  tmfiitr/eqttîpag^topfr  ta  caecîa  d^ 
eignaG. 

VAUTRER  (SB),  ▼.  r.  se  roder  dans  la 
boue,  yodolarti  nel  fango.  împattonarù.  -^ 
sur  le  Kt,  voUotarti  tu  çel  UUo.  —,  fig,  dans 
le  TÎce,  tngotfiwti  nel  vixio, 

*  VAVASSBUR^  s.  m.  uAto-vaernlh. 

VATVODE .  s.  m.  haute  dignité  dans  la 
Valachie ,  la  Moldavie ,  etc.  vaÎModa, 

^  VEABLE.  adj.  agi^ble,  d^  gradirsL 

VEAU,  s.  m*  petit  de  la  vacbe.  viêoUo.  Bau 
de  veau,  brodo  di  viteilo,  ^.  fani,  fatf^  le 

Sied  de  veau,  fanteggiare.  Adorer  le  veau 
'or,  eorteggiare  un  rieeo.  Cuir  de  veau,  pello^ 
cttojo  di  vitetto,  —  marin,  viteilo  marine,  fhea^ 
VECTEUR  (aAYOH),  adj.  m.  (astr.)  rayon 
tiré  du  soleil  et  qui  se  termine  à  une  planètf^ 
et  vire  versa,  vetlore, 

VEDAM ,  s.  m.  livre  sacré  des  Indivis,  Fe* 
dam, 

VEDASSE  ou  vi.iDAssE,  s.  t  tàceSà  6st  ixri 
des  cendres  d'une  plante  marine  appelée  guèîe 
ou  vaide .  ial  di  guado, 

VEDETTE ,  s.  f.  sentineDe  h  obeval  ;  tou- 
rillon placé  sur  un  rempart;  vedetta,  veUiia^ 
Mettre,  se  mettre  en  vedette,  perte,  etftre 
eUla  v^leHa. 

VÉ6ÉT ABLE .  adj.  vegeiabiU. 

JÇ^gTAL,  s.  m.  ce  qui  végète,  yegei^le. 

VEGETAL,  B,  adj.  qui  appartient  aux 
végétaux  ;  oui  est  propre  à  la  végétation  ; 
végétale.  Sel  végétal,  sel  extrait  des plantca* 
$al  végétale.  Terre  végétale,  terra  végétale , 
terra  tehietta.  Les  végétaux,  l végétait,  i  «#. 
getabili. 

VÉGÉTANT.  E.  .dS.  qui  tégète.  v*g^ 
iant^  ^ 

VÉGÉTATIF,  IVE,  adj.  vegetalivo. 

VÉGÉTATION .  s.  t  v^eiaîione,        . 

VEGETER,  V.  n.  croître  par  un  principe 
intérieur  et  par  le  moyen  de  racines,  vegéiart, 
— -,  fig.  cet  iioame  ne  fait  plus  que  végéter, 
ha  perduto  l'  uio  délia  mente,  é  immorso 
nelV  ozio. 

VÉHÉBfENG:^^  s.  L  veemenza,  impeio, 
vlolenza,  tratporto, -^ ^  faria ,  impetuoeità,' 
— ,  «n«jyùi. 

VÉHÉMENT,  B ,  adj.  veemente^  violante, . 
impetuoio.  Cet  orateur  est  véhément ,  emer" 
gico.  forte, 

VÉHÉMENTEMENT,  adv.  (prat)  forte- 
mênie,moUo,  /#*»». 

VÉHICULE,  s.  m.  ce  qui  sert  à  conduiiefi 
à  faire  passer  plus  facilemeut,  voieolo^  ^9  ^« 
ce  qui  prépare  l'esprit  à  quelque  chose» /»r»|ia-: 
roMona,  introduzions. 

VEILLB,  s.  f.  privation  du  sommfil  deja 
,  nuit,  veglia,  vegghia,  vigilia,  —  »  au  pK  «/, 
vegghiare,  fatiea  e  studio  fatto  vegghiaudo  0* 
di  notte.  —,  le  jour  précédent,  la  vigilia,  il 
giorno  innanù.  —,  fig.  être  à  la  vfi|lei|^.. 
euere  in  procinto,  sut  punto  di,^  r 

VEILLÉE ,  a.  f.  assemblée  de  gens  <{^  vi^ 
^%»>»<gy*M#  eonversaziçnedelh^eerm.  ^  , 

TEKLER ,  V.  n.  s'abstenir  de  dormir,  vca. 
ghkn,  veglior§.  — ,  fig.  prendre  (j^e ,  im!«-* 
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gUarêt  buém^t  tiarê  attente,  -— ,  t.  s.  Teiller 
QO  malade,  un  mort,  vêgghUirë,  far  la  wigilia. 
— ,  aufig.  veiller  audqu'uo,  osttrvara,  $piara, 
— ,  t.  de mar.  raillerie  câble,  une  dri^e,  une 
écoote  de  hune ,  star  attenio  alla  gomoaa ,  le» 
nerprimtâ,  tênarê appartechiato, 

TBILLBUR  •  s.  m.  ehî  vsglia. 

YEILLBUSB,  s.  f.  pieeiola  lampadê  ehê 
fitnti  aeeeta  dî  natta  in  una  eamara  aa  Utto. 

V£1LL0IR  p  s.  m.  tavola  di  artijfUmo  per 
Uvatara  la  natta» 

VBILLOTB,  s.  r.  mantleaUo  di  fieno. 

VE1I*IB ,  I.  (•  vaisseau  qui  reçoit  le  sang  des 
artères,  vena,  -'•fig.  disposition,  inclination, 
voglia,  f^anio,  propentiona.  — ,  génie  poétique» 
et  absûl.  -veine 9  vana ,  attro.  —,  endroit  entre 
les  terres  où  se  trouve  le  métal ,  vana,  filona, 
«— ,  marque  longue  et  étroite  qui  va  en  ser- 
pentant dans  les  bois  ou  dans  les  pierres  dures, 
vêna  f  venatara.  —  d'eau ,  vena  o  polta  d  aa" 

VEINÉ,  ÈE ,  adj.  plein  de  veines  ;  il  ne  se 
dit  que  du  bois,  du  marbre  et  de  quelques 
pierres,  vfiMfo,  piana  di  vena. 

VBINBR,  V.  a.  imitar  eon  eotori  la  radiai 
M  fegna,  ta  vane  dat  marmo. 

YBlIfBDX, BUSE .  adj.  veno$a, 

VÉLAR  ou  tfiYSiHB,  s.  m,  ou  toutillm,  s.  f. 
|Aante,  aritatno, 

VBL  AUT,  inteij.  cri  de  chasse  pour  exciter 
les  chiens ,  badalo. 

VÊLER ,  V.  n.  se  dit  d'une  vache  qui  met 
bas ,  partorire  un  vitâtlo. 

VELIN ,  s.  m.  peau  de  veau  préparée,  par' 
gttmêna ,  earta  paeara, 

VÉLITES,  s.  m.  pt  soUaU  armés  légère- 
iMut.  valitL  ^ 

VELLEITE,  s.  f.  volonté  faible  et  impar- 
&iie .  velleiid. 

VÉLOCB,  adj.  (aslr.)  rapide,  walœe, 

FÉLOGIKÈRE.s.  m.  (inotn.)  vcloeifera, 

VELOGITÉ ,  s.  f.  vtlocità ,  ealeritd, 

VELOURS,  s.  m.  élofTc  de  soie  à  poil  court 
et  serré •  vailato.  »  ras,  velluto  liuio,  —,  fig. 
chemin  de  velours,  marcher  sur  le  velours, 
avmmiiuir  tulla  môtta  erbetta»  Jouer  sur  le  ve- 
lours ,  giuoear  toi  danari  vinti, 

VBLOUTË ,  ÉE,  adj.  qui  est  lait  à  la  ma- 
jrière  du  velours,  vellutato,  retloto.  Il  se  dit 
«uasi  du  vin  d'un  beau  rouge  et  de  certaines 
pierres  d'une  couleur  foncée  obscure,  vallu' 
4ato ,  di  eolar  piano, 

VELOUTÉ. s.  m.  galon,  iorta  di  gallona 
Heeata  a  foagia  di  veliulo. 

VBLOOTER .  V.  a.  donner  un  air  de  ve- 
lours, haorare  alla  foggia  di  velluto, 

VELTAGE,  s.  m.  m'uura  fatla  colla  itaglio. 
'  VELTE,  s.  f.  sorla  di  miittra  di  liquidi  cha 
aùntiana  soi  pinte,  — ,  staglio,  ttrumenlo  da 
jaaatara  la  botlu 

VBLTBR^  V.  a.  misurar  colla  staglio, 
•  VBLTEUR .  s.  m.  eotui  che  mitura  te  bottt, 

•YELU,  UE,  adj.  plein  de  poil,  paloso, 
tfoihté. 

VElTOTEoti  ÉLATiKB,  s.  f.  plantCi  tla- 
Ckc 


YEN 

VENAISON,  s.  f.  dMirdebètefanei 
roa«se,  eatoaggina,  taleagitums, 

VENAiSSIN.  adj.  di  raiçhiem. 

VENAL,  E,  adj.  qui  seTead,(|nipent 
vendre,  vénale,  veaiuiveeiff.— ,fi|(.uei 
nale,  wureenario,  anima  mmIi.  Plaaei 
nale,  auteur  qui  éciit  pour  deraitest,i 
par  un  intérêt  sordide,  auter  vtaeUtkt» 
per  denaro  ancha  contre  F  inlam  wixeeà 

*  VÉN ALEMENT,  adv.  Ume^wé 
VÉNALITÉ,  s.  f.tm/iU 
VENANT,  adj.  allant  etveaaat.cbi 

vîana ,  chi  va  a  ehi  viene,  A  toat  mnit 
chiangua  viena.  Cet  homme  a  dix  viSk  In 
de  rente  bien  venant ,  /!wo,  ctrio.  mm. 

VENDABLE,  adj.  qui  peut  Unie 
vandibilâ, 

VENDANGE .  s.  f.  récolte  de niâs,i 
dammia,  y~,  au  pi.  la  vendemmiê,'df^ 
dalla  vandammia.  —  ,  prov.  adiai  ^ 
vec(|angcs  sont  laites,  èfMta,nmiîï 
eperansa,  — ,  6g.  et  fam.  faire  veBdBigt.t 
prqfiUo. 

VENDANGER,  V.  a.etn.raireU^ 

vandennmiare,  — ,  fig,  ne  rien  laisNr,^ 

tutto ,  dittruggere, 
VENDANGEUR  •  EUSE ,  s.  qoicalt 

raisins,  vendemmiatora^  vendemmedi' 
VENDÉMIAIRE,  s.  m.  moisdell<^^ 
valut  république,  vmdammiojo. 

VENDEUR ,  BRESSE ,  EUSB.  s.  «> 
tara,  venditrîea.  Venderease  n'est  qKdi| 
de  prat.  —  de  marée  et  de  volaille,^ 
dolo,  pollajaob,  —  d'orviétan,  enfi*^ 
cerretano,  ciariatano. 
VENDIGATION,  s.  f.  V.  amiw«tf 
VENDIQUER .  t.  a.  V.  Bivn>Hi«i, 

*  VEHDITION,  s.  f.  t.  de  pal. te*' 
ritagps,  vendita, 

VENDRE.  V.  a.  vendere ,  alimteii, a 
spateiare,  Prov.   à  qui  vcndex-vaB* 

2 utiles  r  een  ehi  pentata  eoi  anr  i 
'emme  qui  prend  se  vend,  vendant 
onore ,  vendersL  —,  révéler  un  secrrtpi 
que  raison  d'intérêt ,  vendere,  tradàt. 

VENDREDI,  s.  m.  jour  debsa 
venerdL 

VENÉ ,  ÉE,  part,  viande  venée, eu 
eomincia  a  pâtira, 

VÉNÉPIGE ,  s.  m.  (prat.)  aaatlpm 
atiosMicomento, 

«VENELLE,  s.  f.  petite  ne,  !<> 
prov.  enliler  b  venelle,  faggire  vie, 
gambe, 

VÉNÉNEUX,  EUSB ,  adj.  ne  «< 
des  plantas,  vetenoto,  toseieoto, 

VENER .  T.  n.  ne  se  dit  que  des  ^ 
domestiques,  eaeeiare  o  far  esrrerill 
tin  animale  per  rendema  piàfralkT 
—  la  viimde ,  far  mortificare  la  car  * 

VÉNÉRABLE ,  adj.  venarakiU, 

VÉNÉRATION,  s.    f, 
itima ,  rispettOt  oêtequio, 

VENERER,  V.  a.  en  pariai 
saintes,  vmerara^  ritpetiûra, 

VÉNERIE  «  s.  f.  art  de  diaMfi 
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lement  an  bètes  latiTes,  la  eaeeta ,  ta  vmo^ 
gitma» — ,  corps  des  Teneurs,  leur  logement , 
tqttipaggio  éi  eace'ia ,  ea$a  de'  eaeeîatorL 

VÉNÉRIEN  ,  ENNE.  adj.  vêmno,  Ubi- 
éînûio,  tascivo.  Maladie  vcnéricnne,  morbo 
vmtereo,  tua  venêrea, 
VSNETTE»  s.  f.  Tarn,  paura. 
TENEUR,   s.   m.   chasseur,    eaceiatore. 
Grand-Teneur»  eapoeaceia,  eacdator  maggiore. 
VENGEANCE,  s.  f.  vandella.  Tirer  ven- 
geance ,fitr  vendetta. 
VENdER ,  V.  a.  tirer  raison ,  ss..Isractîon 
I       de  quelque  outrage ,  vendùare.  —  un  affront , 
I       vendiear  un  oUraggîo.  — >«  t.  r.  vendicarsi, 
I       prender  vendetta. 
é  VENGEUR ,  ERESSE  »  s.  qui  vetige,  mji- 

dieatnre%  uitore;  vendieatrice,  ultrice. 
i         VENIAT,  s.  m.  (lat.  )  ordre  donné  par  le 
0|     juge  supérieur  à  un  jnge  inférieur  de  venir  ren- 
,i     dre  cmnpte  de  «a  conduite ,  veniat. 
^         VÉNIEL ,  ELLE ,  adj.  se  dit  des  péchés  lé- 
lit     gers.  veniale, 

VENIELLEMENT ,  adv.  pécher  vdntéOe- 
,^    ment .  peeear  venlatmente. 
'^i        VÉNI-MÉGUM.  s.  m.  V.  ^kùiuicvu. 

VENIMEUX,  EUSE ,  adj.  qui  a  du  Tcnin; 

f  ^1    se  dit  des  animaux ,  vetenoso  j  totsieceo  ;  àcë 

^   choses  infectées  du  venin  de  quelque  animal, 

g   avvetenato ,  attouiealo.  — ,  au  6g.  langue  ve- 

•^   nimeuse .  tingua  pimgentè .  mordaee, 

r^jl       VENIN,  s.  m.  suc  venimeux  de  quelques 
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vetenOf  matignità,  — ,  rancune,  slitza,  ran^ 
^^  eura,  rancore.  Cet  homme  a  jeté  son  venin, 
^\ha  tfogata  tut  ta  ta  sua  ira,  ta  sua  eoHera^  /4 
^'T.  gua  bile,  11  est  sans  venin .  non  fia  fête. 
.t.*.  VENIR,  V.  n.  se  transporter  d'un  lieu  en 
^un  autre  en  se  rapprochant  de  celui  qui  parle, 
^'uVenire.  — ,  arriver,  arrivare^  giugnere,  ventre» 
i  ^^' — ,  arriver  fortuitement,  sopragglugnere^  sot' 
^  ^jfentre,  eapitare. — ,  dériver,  naître,  croître,  sor> 
0^'^tîr,  nasesre,  derivare,  ereseere^proxpcrare^pro- 
têP^jeederCf  provenlre ,  aver  origine.  En  venir  aux 
{iii^' reproches,  menaces,  injures,  prises,  etc.  |)roi'«r- 
^'^  kiarsi  ,  mînaedarsi^  cominetar»  a  ingiurîarsi, 

ventre  alte  prcse,  eec.  Il  en  fallut  venir  à  un 
li^^procès,  venir  là,   eonvenhe  Htl^are ,  eonvcrrà 

vtnire  a  quel  ounto.  Il  en  vint  jusqu'à  le  me- 
[ri^'nacer,  egti  gtunse  a  tanto  di  minaceiarlo.  Les 

choses  vinrent  à  un  point  que...  un  tel  point 
(  t^*que..»  si  avant  que...  te  cote  andarono  a  ial 
ihfiegno^  andarono  si  ottre,  vennero  o  furono  ri' 

iotie  a  taie  etie... —  au  fait,  à  la  question ,  etc. 

rtjf.^'etrcr  at  fatto ,  ai panto  delta  qnisiione ,  ece, 

ffi^àitt  venir  à  la  raison ,  ridurre  alfa  raglone, 

'^l6n  dit  d'un  enfant,  qu'il  est  venu  à  terme, 

* ^k^yêntr  a  buon  termine,  —  à  rien,  ridursi  a 


^  l^ene.  Ces  couleurs  viennent  bien  ensemble, 
•  J^  onvftnirt  %  ttceordarsi ,  star  bcne  msîeme.  — 
^f  bout  de  ses  desseins  ^  de  ses  entreprises,  ve- 
*\^iFû  eapot  tiusêir^  •-*  *  la  traverse,  opporzi. 


frapporre  ostaeolo.  Je  tiens  de  la  quitter.  11 
vient  de  partir,  il  vient  d'arriver  ,  A£ 
Vho  tasdaia  appena ,  egli^  partito  «m.  ,  egti 
i  giunto  appena.  Les  temps,  les  sièdes  à  venir, 
fuluri,  — ,  s.  l'aller  et  le  venir  «  C  andaré  • 


ventre. 


VENT,  s.  m.  air  poussé  d'un  lieu  à  un  att- 
ire ,  vento ,  aria  ipinta  da  un  laogo  atf  altra. 
Arbres  en  plein  vent,  c'est-à-dire  de  haute 
tige,  non  pas  plantés  en  espalier,  atberi  d'aria, 
tasciati  a  boico.  Flotter  au  gré ,  à  la  merci  du 
vent,  par  rapport  à  nn  vaisseau ,  userportatù 
in  batia  det  vento,  andare  a  seconda  det  vento  i 
et  à  l'égard  des  cheveux ,  ondeggiar  suite  spaftê 
agitati  dal  vento.  Avoir  vent  arrière,  avcf 
vento  in  poppa,  navigar  eon  vanta  favorevota. 
Avoir  vent  debout ,  aver  vesUû  contraria/,  à 
soantaggto ,  esser  sotto  vanta.  Avoir  vent  en 
poupe ,  fie.  e-sscr  in  foVluna ,  aver  ta  eongiuH'^ 
ture  propizie.  Pincer .  tenir  le  vent,  aller  au 
plus  près  du  veut,  aller  au  plus  prb«  andàè' 
sut  filo  det  vento.  Avoir  le  vent  sur  un  vais  *! 
seau ,  êlre  au  vent  d'un  vaisseau,  avoir  le  de»  ' 
sus  du  vent,  gagner  le  vent ,  le  dessus  du  Vent 
à  un  vaisseau ,  aver  il  vantaggio  det  vento  o 
il  sopravento ,  essere  .0  stare  sopravento. —f 
fait ,  frais ,  vento  ferma  che  non  varia,  freseo. 
—  forcé,  vento  gagliardo^  impetuoso.  Avoir 
vent  et  marée,  aller  contre  vent  et  marée. 
aver  vento  e  flusso,  andar  eontro  ta  eârreme  â 
eoutro  i  venti  ;  et  au  fig.  aver  tutto  propizios 
tneontrare  ogni  ostaeolo.  — ,  prov.  Selon  le 
vent ,  la  voile ,  si  naviga  seconao  il  vento.  Al- 
ler selon  le  vent ,  tout  d'un  vent»  d'un  même. 
TCni  f  dirigcfe  ta  navigazione  seconde  U  vento 
dtesoffia^  andare  ,/âr  vêla  eon  un  medesimo 
vento;  au  fig.  temporeggiare f  adaltarsi ,  aceO'» 
modarsi  ul  tempo.  On  dit  commun,  porter  ait- 
Tent,  porterie  nez  au  vent,  portare  alla  ta  iesta^ 
— ,  aria,  fiato,  sofjîo,  moto,  agilazione detl 
aria.  Faire  du  vent  avec  un  soufflet  •  le  vent 
d'un  boulet  de  canon, /«r  det  vento  eon  un 
manticOf  il  rento  tt  una  palla  dieannone* 
Instrumcns  à  vent,  strumtntl  da  fiato.  Lâ- 
cher un  \tni, peto,  eoreggia.  — , odeur,  éma- 
nation d'un  corps,  scntore,  odore  :  le  sanglier 
a  eu  le  vent  du  gland.  Avoir  vent  de  quelque 
chose,  n'en  avoir  ni  vent  ni  nouvelles ^  so^ 
spetto ,  indizio,  — ,  fig.  avoir  du  vent  dans  \9 
tête,  fumo ,  vanilà» 

VENTAIL,  s.  m.  (blas.)  visiara. 

VENTE,  s.  f.  aliénation  à  prjx  d'argent  « 
débit  de  marchandises ,  lieu  où  se  fait  la  vcule 
publique,  vendita.  — ,  tagliata  eha  si  fa  in 
ttn  bosco.  Ai^oir  les  ventes,  segnarte  tagliata 
da  farsi.  Vider,  nrlloyer  les  ventes ,  forfar 
via  il  fegnamc  iagUato.  Jeunes  y tnitSf  bosco 
che  ripuUula,  Lois  et  ventes,  stgnipcava  ii 
diritto  dovuto  alstgnore  d*  unfeudopar  causa 
di  vendita  falla  net  suo  dislretto. 

VENTER^  T.  n.  faire  du  vent,  vômtara, 
sojfiare  ,  tirar  vento,  far  vento, 

VENTEUX,  BUSE,  a^j.  ventoso,  espo^ 
sto  al  vento  ;  rhe  ginera  ventositd  naiearpo^ 

.VENTI EH  ,  à.  m.  dû  compra  gU  fyfm 
d*  «ft  bosco  per  vendern^  ta  tagliate. 


^  VKNTIUITBUB,  »*«•  machine. qmaefl 
ï  fenouTder  fair  âas»  «n  lîeufenné,  v§nttr* 
kfàr*: 
VENTltAtjON,  ».  f-  action  de  Tcntiler, 

vTSNT/LKR,  v.  a.  (prat.)  évaluer  séparé- 
ment les  nie^bjeset  les  immeubles  d'un  bien  , 
tUmarê^  far  un  ctiinto.  —  •  discuter  une  af- 
(bire  ataot  d'en  délibérer  en  forme  •  v^liliar&, 
§sammare  ^  dîtetiUrû. 

YJSirritLER»  ▼.  a.  pcrr4  cetU  a$si  in  un 
hatUlfo  ptr  rllèMr  C  aequa, 

V£If  TOLIEB ,  ad{.  m.  t.  de  faucon,  oiseau 
tMQ  ventoliery  ueeeUo  di  preda  chû  rcsutc  ai 

VElfTOSE ,  s.  m.  mois  de  TunDée  républi- 
caine »  vêntoso, 

TE^TOSITb  t  S.  f.  amas  de  vents  dans  le 
corps  ae  ranimai ,  ventoùtà ,  flato. 

VENTOUSE, s.  f.  instrument  de  chirurgie, 
ventota,  coppcUa,  — ,  ouverture  pratiquée 
dans  un  conduit,  «pcra^/îo,  tfiatalojo. 

TENtOUSÉR ,  ▼.  a.  appliquer  les  ventou- 
ses.  ventosare,  appiteart  U  coppettê. 

YEÏÏTRE^  s.  m.  ventre ,  panda,  epa,  — -, 
prov.  être  sujet  &  son  ventre,  esser  ghiotto  , 
tngordo.  Boire,  manger  â  ventre  déboutonnéa 
a  crepàfiancia,  a  erepapette.  Petit  ventre,  V0n- 
^ricolo ,  itomaeo»  — ,  capacité  enfermée  sou4 
les  côtes,  ventre  supremo,  U petto.  Faire  ren-* 
trer  les  paroles  dans  le  ventre  à  quelqu'un j 
far  penttre  èfelte  eose  dette.  — g  en  parlant  des 
femmes  et  des  femelles,  ventre,  utero.  Ce  mur 
fait  ventre,  fa  panda,  s' incurva ^  mlnacela 
ruina.  Ce  vase  a  uu  gros  rentre,  pancta.  Je 
Veux  savoir  ce  qu'il  a  dans  le  ventre ,  eià  chû 
pensa  ;  —  lui  remettre  le  cœur  au  ventre ,  far* 
g  fi  riaYcndere  îlèoraggiû. 

VEflTRE-BLÉU,  VENTRE  -  SAINT- 
GRIS ,  interj.  jurement  familier,  certo  modo 
di  giurare. 

VENTREE,  s.  f.  tous  les  petits  que  les 
animaux  font  en  une  fois,  ventrata,  portàto. 

VENTRICULE ,  s.  m.  ventricolo. 

VENTRIERE  ,  s.  f.  sangle  qu'on  passe 
sôus  le  ventre  d'un  cheval  de  carrosse,  toprac* 
cînghia. 

VENTRILOQUE,  s.  et  adj,  qui  semble 
parler  du  ventre,  ventriloquo. 

VENTRU .  UE ,  ad),  paneiuto. 

VENU,  UE.part.  venuto.  V.  viiria.  Soyex 
le  bienvenu,  tiateithen  tomato,  il  6en  va- 
itttfo.Nouveàu-venu,  giuntodifrescoy  arrivais 
da  poco. 

VENUE,  s.  f.  arrivée,  en  ce  sens  il  vieillit, 
venuta,  arrîvo,  — ,  croissance,  crescimentOf 
creseenza.  Arbre,  enfant  d'une  belle  venue, 
the  vien  bene.  Homme  tout  d'une  venue,  mal 
fait  et  d'une  taille  longue,  fuseragnolo,  disav^ 
vênehte.  -~,  au  jeu  de  quilles,  par  opposition 
à  rabat,  iiro  delta  palta  dat  luogo  etabiUio, 

VENIÎLE  ,  s.  f.  petite  veine,  venuzza. 

VÉNUS,  s.  f.  planète,  et  divinité pajenoe, 
Fenere.  —  (chim.) ,  cuivre ,  rame. 

*  VÉNUSTÉ, s.  f.  venatlà. 

*  VÈPRB,  s.  m.  v«^#fv»    $tra.  — ;^  s.  t^ 


VEft 

>1.  partie  de  l'office  dirin,  vftynv.  Ba 
il  est  usité. 

TER ,  s.  m.  insecte  long  et  rampant  <^  114 
m  05 ni  vertèbres,  verme,  brum*  «—  loBant, 
tueciola,  —  à  soie ,  6009  da,  seta.  —  du  eoni 
humain,  verme,  lombrieo ^  baeom  —— tolitaut 
ou  ténia ,  lenia,  —  rongeur ,  tarla^  et  fig.  étm 
le  sens  de  TEcriture,  le  remords  des  coupable, 
t^arme  divoratore. 

VÉRACITÉ ,  s.  f.  attachement  eonstaati 
la  vérité ,  veraeitd. 

VERRAL ,  £ ,  adj.  qui  vient d«  Tetbe,  av- 
baie.  —,  qui  n'est  que  de  vivcToix,  «  iMoi, 
A  voce,  diparola.  Procès- verbal,  proeaMoâi- 
fiormativo. 

VER^LEMENT,  ad?.  Vir6c6iiaaff.  S 
viva  voce. 

VERRAUSER  .  v.  n.  dire,  yrcdmm  k 
tue  ragioni.  — ,  dieiendere  un  proeeeeo  â/àr* 
mativo.  —,  fain.  chiaechierare^  eiarlare,  ' 

VERRE, s.  m.  partie  d'oraiaon»  nerbê^  ^, 
parole,  ton,voea,  tono,  —,  la  seconde  ver* 
sonne  de  la  Trinité.  </  Verbo^ 

T  ERRER  ATION,  s.  f.  se  dît  de  Pair  (hfftf 
qui  produit  le  son  ^  pereussimÊe» 

VERREUX ,  BUSE,  a^j.  verêam^  égm, 
proUsto, 

VERRIAGB»  s.  m.  darla  mMiUa^Ui^,    i 
tîcalata, 

VERRIAGER,  T.  n.  dire  peu  en 
de  paroles,  darlare^  dngueitare, 

VERBIAGBUR,  EUSE,  s*  fam. 
re ,  chiacehierone. 

VERROSITÉ ,  s.  f.  superfloité  de  panfe, 
verbotità,  muUiloquadtà» 

VER-COQUIN,  s.  m.  chenille  de  t^ae, 
a$uro.  —,  qu'on  dit  s'engendrer  dans  la  tâi 
des  animaux  ou  de  I^bomme .  varmocaiw.  —  « 
fig.  capriecio ,  bizzarria  :  c'est  son  iiçi  hmhib 
qui  le  prend ,  la  tête  lui  tourne. 

VERDATRE,adj.  qui  tire  sur  le  ▼ert.M' 
êicdo ,  verdattro* 

VERDÉE,  s.  f,  petit  vin  blanc  de  Tosew 
qui  tire  sur  le  vert  9  verdéa. 

Verdelet,  ETTE,  adj.  dim.  dercft; 
▼in  verdelet,  verdetto,  brasAetto. 

VERDERIE,  3. f.  étendue  de  bois,  &«as, 
fçretta  toggetta  a  un  capo  boseajoio., 

VERT-OE-GRIS  ou  vebdet»  s.  nu  ok;^ 
▼erl  de  cuivre  i  verderame. 

VERDEUR , s.  f.  humeur , sève  des  plaa^ 
verdezza.  — ,  acidité  du  vin ,  brusehêSMm.,  tê- 
por  di  verdêito,  — ,  {emiesse  et  Tigaenr  de 
l'homme ,  robuttezza,  fior  deW  efd. 

VERDIER ,  s.  m.  officier  qui  ce 

aux  gardes  d'une  forêt,  capo  bo$eef/voio  o 
de'  guardaboichi.  — ,  espèce  d'oiseau»  — 
—  a  sonnette,  zigoio» 

VERDILLON,  s.  m.  perliea  dlemi  ^  m- 
vono  molti  artigiam» 

VERDIR ,  t.  a.  dipigmréotignmr^dRwmdê. 

— ,  Vé  n.  verdeggiare,  rinv^rdir^^    ^|,fnr 

fuorî  un  color  verde, 
VERDOYANT.  E,  adj,  poët  v^  __ 
"^  VERDOYER,  V.  n.  verdergimrml 

VERDURE^  «.  t  a#w6ii«7 


¥B& 

dmrû, 

VERDURIER,  s.  nu  prowêdiiùn  d^W  h 
iûlaU  nêite  east  rêûlL 

VÉBEUX,  BUS£,  adj.  se  dit  de&  fruiU. 
vêrminoso,  — f  6g.  diftHotû^  enllcvo.  —  » 
dette,  aCCaire  véreuse  »  dûbiio  raneid»,  nêgo^ 
*io  tpinoso» 

VJSBGADfiLLEyS.  t  poîsson»««4M. 

VERGE»  a.  f.  ver^a^  baecheita.  —  >  ba- 
gaette  de  bedeau,  d'huissier,  vmum.  —9  m^ 
sure,  vêrga^  — ,  anneau  sans  chaUm.  oHûda, 
-—  »  au  pi*  plusieurs  menus  brins  de  bouleau  « 
de  genêt»  a  osier,  etc.  var^Af,  tfenmM  ^*f* 
fiU^  — ,  fig.  flagêili,  iriSclazùmL  -—  d'or  9 
plante»  ar6«  giudMÎea^ 

VERGÉE,  adj.  f,  se  dit  de  certaines  étoffes» 
Vêtgûio» 

VERGER,  s.  m.  lieu  planté  d'arbres  frai* 
tiers,  gimrdino ,  wsUfë, 

VERGETÉ,  ÉE,  parU  tpazsoiaio.  Teint 
▼ergeté  »  peau  vergetée ,  var^fn  »  lUlaio.  — 
(blasj,  verghetUio» 

VERGET&R  »  T.  a.  êpasxoiaré. 

VERGETIER,  s.  m.  ehifaovmUi€$pûMzolê. 

VERGETTE,  s.  f.  spoMêoUi,  HOpêita.  ^ 
(blasL) .  v^rghttîa. 

V£RG£UR£,s,  f.(pron.  verjure)»  t.  de 
papetier  y  /maa  0  righû  ché  appwtetma  êullm 
Itarghmia  dellm  tarUi, 

VERGLAS,  s.  m,  glace  que  forme  une  jpe- 
tite  pluie  en  tombant»  gêUddh,  gUlo^  P^S' 
getia  eh*  iigelm  eadêndo  û  îotto  ek»  i  emtuUi, 

VERGOGNE,  s.  f.  fam.  vêtgogna. 

VERGUE»  s.  f.  antenne,  «nfamia.  Gel 
deux  vaisseaux  sont  vergue  à  vergne,  fu$ttâ 
duû  navi  sono  aiM  a  iaio  ail*  altra. 

VÉRIGLE,  s. jn.  i.àeioM.piêtrmfmtML 

VÉRIDICITÉ,  s.  t  vêtadtà, 

VÉRIOIQUE,  adj.  v^idico,  vmritiêFû,  va- 
racê, 

VÉRIFIG  ATEUR  ,  s.  m.  coaunis  pour  vé- 
rifier un  compte»  un  ouvrage,  etc.  vtnfietdcrê» 

VÉRIFIG  AXION  »  s.  T  wsriftéatioM. 

VÉRIFIER»  T.  a.  vërificare,  dimostrat 
vero ,  auiwrara.  -^  des  écritures,  eamp^mirt, 
0Bmfrûiitûrê.  —  une  citation,  0»sicurmrti  s'é 
eêatta,  —  des  édits ,  rêgutrmrti.  Ma  prédio* 
tien  s'est  vérifiée,  atpvarafa. 

VÉRIN ,  s.  m.  macbioe  composée  d'une  vis 
et  d'un  écrou  pour  élever  de  fort  gros  fardeaux» 
vmrrkêlh. 

VÉRINE,  s,  t  UAaceê  detlm  wigiiot  ^ao- 

au. 

VÉRITABLE,ê4i«  vrai ,  v#ra.  — ,  qd  con- 
tient vérité,  varaca,  ufiii&ro*  —  »  qui  n'est 
pas  falsifié,  natmrëh ,  gmuÙM  »  alnear». 

VÉRITABLBMBRT,  adv.  conformément 
à  la  vérité  »  vwmnmiê,  vtraeemn^e*  — »  réd^- 
lement,  raa/maafe.  —  »  à  la  vérité,  îa  varo» 
9ê4  vfto ,  adirvorom 

VÉRITÉ,  s.  L  v€rUà,  U  aam  -^,  prmei- 
pio ,  auiomap  matêima.  — ,  sin€êri9ài  tekiêêi' 
facsa,  gaudarê.  Dire  à  mielqu'un  ses  vérités^ 
eaniarla  ehiara ,  fuor  dt*  dmli ,  postUur  €kuar% 
dirh  aama  as  tanfa»  d»  (ê  earU  éila  êeopfria. 
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VEBJUa,  s.  m.  la  MK  «cided»  nbiftqm 
n'est  pas  mûr,  et  le  rabin  cueilli  encore  vert  » 
ûgrut9^  — »  une  espèce  de  raisin,  aoHa.#  «mi 
gro9ta  ehô  lUffiàbUnudê  maCiira. 

VER J DTE, ÉE, adj.  ér««eAaefa»aaMMfo» 
agrtitino, 

VERLE ,  a.  L  wrta.  di  tiaém  par  le  ttUé 

YERMEII.,  BILLE,  ad|}.  d'un  RMigeit»  pm 
plus  foncé  queriacamat,  se  dit  dca  iieun  «t 
du  teint ,  vrmigliû  ,  ro$m  aêeâêo. 

VERMEIL,  I.  m.«rjranlo  bkdoMtkt. 

VERMEI LLB ,  s.  I.  niem  piéritta»  d*» 
rouge  cramoisi ,  wtrmigutu 

VERMICELLE,  s.  m.  (dePiliL)  e^dcide 
pflte  «  vêrmiceUL 

VERMIGULAIRB»  ad j« «eniiMaéarii 

VERMIGULE .  EE ,  adj.  (arcb.)  iflarnal^ 

VSRMJFOBMK,a<t.  (anit).ie  dit  d'une 
partie  dfslamys  qui  campaseatk  eanrdel#««pte 
miformô, 

VERMIFUGE  »  ady.  se  dit  des  remèdei# 
ùMârurio  a  vtrmùU,  vmmififgo, 

VERAULLER ,  1^  n.  ae  d^  des  lao^Uani 
grufolarey  razzolar  eot  grifo,  « 

VERMILLON,  s.  m.  sorte  d^BwiéMl,  ^er- 
miglioM.  — »  couleur  qu'on  en  tire,  wi»îa» 
— ,  la  couleur  vermeilledes  joues  et  dttUnrres» 
U  vm'miglw  dêih  gtume^p  diéh  ImUrm^   . 

VERMILLOflNER,  V.  a.8e  ditiwlMléi 
bbirean  ,.aerear  vêrmlptr  êaapmfmféi  V«  v»a* 
MiLLBR.  — ,  V.  at  dipmgêt  «a/  mtiurtb  1. . 

VERMINB,s.  U  toute swta  dloseekamal* 
propres  et  inconynodes,  pidoeeêUf  f^i»,  ai* 
micL  — ,fig.  mendians,  filous,  etc.  aafwmgHé^ 
etMagiUu 

V£RMINEUX.EUSE,a4i,»enmiiaaa.  . 

VERMISSEAU,  s.  m.  9êrmieêii0,  èûtth' 
itMO,  bù^hêTùzzoto* 

VERMOULBR  (SE),  v,  t.  étie  ^qné  d« 
vers,  tartarti ,  iniarhr^ 

VERMOULU, UB»a4i.  tar/af». 

VERMOULURE ,  s.  f.  dommage  CMsé  par 
lea  vers»  far/ia,  farmafani ,  «nfarliimsjila. 

VERMOUT,s.  m.  vin  blanc  où  Yon  aoAle 
de  l'absintbe,  eêtio  vin  bimuo  000  s*  infimdê 
l*  astenzio  p§r  eeeiiar  C  appeiito. 

VEIINAL,  E,adj.  di  primaoêra, 

VERNE ,  s,  f:  pop.  V.  AB«B. 

VERNIR, V.  a.  enduire  avec  du  vemia,vaiv 
mc0r0t  vêtnieiart» 

VERNIS ,  s.  m.  gomme  qui  sort  du  bois  de 
genièvre;  sorte  de  composition  un  peu  gluante  ; 
vamiea  »  gmnmm  ekê  eoia  dmi  gimprê ,  êé  «aa 
eamposizUme  aiquanto  vUcotûm  —  »  fig.  et  ioii. 
donner  un  vernis,  vermeêf  eohrûf  uppêrê»* 
aa.  — ,  sorte  d'arbrisseau  fort  commun  -en 
Amérique  »  aorte  éP  arbçuêilù  «marcsaiH»  Mîa- 
mMiù  vermicê  a  eafûm  dêl  $»go  laêtiemêiê 
ck0  êû  na  fuffff, 

VERNISSER ,  V.  a.  il  se  dit  de  la  poterie 
invttriarû  ,  dvt  /'  \nv9lktwivLrtt* 

VERNISSEUR ,  s.  m.  Mi  fa9dà  UÊWêt» 
tûeêk 

VBRNISSURE,  s.  f.  mvernwtittim, 

VEROLE»  s,  f.  mateêOiûo.  V. airatus.Pe- 
tite-vérdle,  vtijmBlù^  Itoque  der  Ifi  palitaioé 
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nie,  êmitêro.  Pttite^Ténle  dkcrètc.  mt/sv^ 

VÉROR  •  t.  m.  pêtdoHmo,  Y.  T^taoïr. 

VÉRONlQUS.s.  f.  ptoBte»  wrmiÎM. 

VERRAT,  $,  m»  pourcrau  mâle»  vmrOf 
poreo  matehio» 

VBRRK»  s.  m.  Mfw.  —  dormant,  cbâssis 
à  Tcrrr  doraimt ,  im^^rmim  cA«  imii  i'  tiprê.  — , 
Tasr  à  boire  fait  de  verre  •  kkehUr§,  goiio, 

YERRÉB .  8.  f.  peu  os.  tmJ^Uehier  pieno* 

VERRBRIB ,  s.  f.  lieu  où  l'on  fait  le  verre, 
têtnjm*  L'art  de  faire  du  tccm  ,  /'  ûrU  veira» 
fia,  OuTrag»  de  verre  v  kLvmi  À'  v$tro, 

VERRIER.  9.  ra.  ouvrier  ^ui  fait  ou  vend 
des  verres,  vafr0/0«  ^celû$r«j9,  -u,  ustensile 
de  ménage  destiné  à  mettre  des  verres»  por^ 
(apMMcni* 

*  VBRRIÈRB  on  vraaiHS ,  s.  f.  verre  ou 
wres  cpi'on  nel  devant  des  oijiets  précieux 
pour  les  eoBserver  »  U  eristalto  >  •  erutûUi,  — , 
ustensile  de  table  où  l'on  met  les  verres. 

YBRRINB»  s.  f.  forte  vis ,  oîla ,  ffrinnM- 
f  mêummie^  — »  au  pi.  h  ONtùemi  éi  CietnM 
êÊHtrà  Fsrrê, 

YERROTBRIB ,  s.  f^  t.  de  négoœ»  mtr^ 
mmùmoie  éi  vê^ro» 

YBRROU ,  s.  m.  autrefois  vnaooit,  pièce 
de  fer  qui  sert  à  fermer  une  porte ,  ekiavUiêlhg 
eâfanaeeia,  eafaraio. 

YBRROUILLBR ,  v.  a.  fermer  au  verrou , 
încalanaceMirs,  fJwfcMlvûfa//ars. 

VERRUE ,  s.  m.  poireau ,  sorte  de  durillon 
et  d'excroissance  de  cbair,  p&rrOg  bitorzolmOt 

VERS ,  s.  m.  paroles  mesurées  et  cadenoécs» 
vsrsa.  —  libres,  aartî  êciolU,  iênsa  rimm, 

VBRS,  prép.  venofdatta  pmtU  :  vers  l'orient, 
le  nord  ;  tournez*vou5  vers  moi ,  lui ,  etc.  — , 
ctrrff ,  incarna  :  vers  le  commencement,  la  6n. 

VERSANT,  E ,  a4j.  ne  se  dit  que  des  voi- 
tures, faâU  a  rovesetarti,  a  ribaUvnif  a  dar 

VERSATILE,  adj.  au  moral ,  «frialito , 
m«C«àt/«,  ineosiûntû,  vclukitê, 

VERSATILITÉ,  s.  f.  vênatilHà^  malade- 
liià. 

VERSE  (A),  adv.  il  pleut  à  verse, pîova 
Mirabocéiêvotmmîe,  diluvia^  piaoedirodamen' 
ra.  — ,  en  géom.  sinus  verse  d'un  angle ,  la 
différence  du  sinus  total  au  sinus  du  oomplé« 
ment ,  sino  v^o, 

VERSE,  ÉE,  part,  veraâtû,  — ,  adj.  asar» 
mtato,  êpt^menîmtêg  ^êpêHOy  praiieo.  <— 
(blas.),  rivenûto, 

VERSEAU  •  s.  m.  signe  du  lodiaque , 
jiquariû. 

VBRSEME0IT,  s.  m.  action  de  verser  de 
llargent  dans  une  caisse ,  p^gasnênic ,  tbono. 

VERSER ,  V.  a.  répandre ,  venare ,  êpar* 
^ara.  -*-•  en  parlant  d'une  voiture,  rcveteiareg 
dar  la  voUa^  ribttUart;  des  blés,«tlnTara» 
■fur- gîàcêt  sut  ierrtno*  ' 

VEItSET,  s.  m.  se  dit  des  livres  de  rÉcii- 
ture ,  vêrtêUo. 

VERSIFICATEUR,  s.  m.  qui  fiût  des 
4tn«  vtnifieêtor^t  Pttteggkitrê* 


VER 

VBRStFlCATIOll,  s.  t  «M/kttÎM. 

VERSIFIER,  V.  n.  faire  desveis.  n» 
fitûrû,  vârmggiÊrê. 

VERSION  ,  s.  f.  vsTfàmt ,  tninim.  -. 
f ama ,  îradutionc  dêgli  »eolari, 

VERSO ,  s.  m.  (du  lat.).  la  seconde  P9 
d'un  feuillet  ;  il  est  opposé  à  redo;  rdn ,  4 
iro, 

VERT,  VERTE,  adj.  renlB.-.t.d(tei 
fonte  verte ,  fmhn^  di  rame  e  éi  mI«p»»  -• 
bois  (|ui  n'a  pas  perdu  son  bumidité  ntaé 
depuis  qu'il  est  coupé,  vsrde,  frtse8,fntn 
vertes ,  piètre  di  emtm.  Cuir  rwi,  tatf* 
rame.  Vin  vert,  vimûtupro*  Poisvcrts.^ 
frtêehi.  La  verte  jeunesse,  une  verte  vidiic^ 
lavcrdeeià,  veeehûùa  wegeta,  vigtrMt-p 
immmtitro,  aeerho.  Tête  verte,  ai^eirie. en- 
porée,  teMiasventata,  Réponse  bien  Tcrie."- 
eolmia,  deeUa, 

VERT,  s.  m.  la  couleur  verte,  wnà  w 
de-gris  ou  verdet ,  verdêrame,  —  dpnoiUp'» 
verdeparrû,  —  d'azur«  verde  êtsimo,-.  F': 
et  6g.  emplojfer  le  vert  et  le  «*«.  M* 
s  forte,  — ,  acidité  du  vin .  brute»%  *'*^ 
— ,  fig.  prendre  quelqu'un  sans  vert, p* 
allusive  à  un  certam  jeu ,  eogUert^  "f^ 
vite  Jouer  au  vert ,  giuœar  etgiii9eié^ 
verdê.  Manger  son  mco  en  vert,  m»^* 


9U0  rendtie  omtUipatmmêmte ,  m  erbe* 

VERT-D'IRIS,  s.  m.  (peint.).  «^** 
êimile  a  qtiûih  delf  iride. 

VERT- DE-GRIS ,  s.  m.  V.  fEsto. 

VERTÉBRAL, E,  ady.  Pirtebnh. 

VERTÈBRE ,  s.  f  petiU  os  qm  «eP* 
l'épine  du  dos .  verie&ra»  .  ^ 

VERTEMENT,  adv.  avec  feroeWi»* 
meafa ,  iûldamenté ,  eau  farHâsxâ, 

VERTE VELLES .  s.  €  i>l.  ««'''^'JI 
per  eut  passa  il  ehiapisteth  in  eerle  ««^ 

VERTICAL,  E,  adj.  wrtieeU,Ffr 
tolare  aW  orizxonte*  j^j.. 

VERTICALEMENT ,  adv.  |)eiT«n**" 
rcment  à  l'horizon,  v^rlteatmêats.        . 

VBRTICILLÉ,  ÉB,  adj.  qw/^^î 
anneaux  ;  ilse  dit  des  fleurs  et  des  feouw 
plantes ,  avvilieehiato,  . .  x  ^ 

VERTICILLES,  s.  m.  pi.  w/itffa**' 
piante,  eome  viti.  %ueeke,  fegi»o&i  ^^ 

VERTIGE,  s.  m.  tournoiement  dei»' 
rar^ma^  eopogiro^  eapegirlû,  ^'•f  Jj.^ 
Cff.  pazzia.  Esprit  de  vertige,  daw  le"]! 
rÉcrilure,  tpiriio  rf*  errore,di  «««"^^ 

VERTIGINEUX ,  BUSK .  sdj.  f  V 


TfGOS,  ,      , 

t.  de  man.  veriigine  del  cavatto,  .  ^ 

VERTU ,  s.  f.  habitude  de  r*««  ^ 
à  faire  le  bien,  airfà.  — ,  ^V^^, 
produire  un  certain  effet,  vigere,  P^r^ 
forza.  — ,  prov.  n'avoir  ni  (ot(x  m  ^J^'^ 
aver  né  forzanè  utgore,  et  fig*  """."ïjli^ 
«MiM  eapaeiià*  — ,  un  ordre  dani  ta«****^ 
céleste ,  Firtiu  En  vertu ,  in  virtk,  « 
Moenaa ,  in  forza ,  in  vigorêm 
VBRTUfiUâEMBNT.adr.  viH 


^A 


TES 

VEBTUBVS: ,  XUSV ,  adj.  vjriuoto.  Fem- 
me Tertneuse,  écnna  ettsta ,  pinÊica,  onesta, 

VBRTUG ADIN ,  s.  m.  fjros  «t  large  boitr- 
rdrt ,  sorta  di  pictota  fatdigtia  o  guvrdmfan- 
fû  ehê  ttUiva$i  atirû  vo/fe.  —  ,  t.  de  jard.  un 
glacis  de  gazon  en  ampbitbéfttre,  spUmûta  dl 
vptdtttti» 

YBRUMNALES .  s.  m.  pi.  feiU  pressa  gll 
mniiehi  Romani  m  onm  det  dio  Fertunno, 

Vfi  RVB  ,  s.  r.  émotion  d'esprit  qui  anime 
les  poètes  et  tous  ceux  qui  travaillent  d'imagi- 
nation, estro» 

VERVEINE,  s.  f.  plante  que  les  anciens  em- 
ployaient dans  les  cérémonies  religieuses»  ver- 
^ena ,  erba  cùtûmbinn, 

YERVBLLB  ,  s.  f.  smeiiû  ehe  $i  mtHê  al 
piede  dt  irn /a/eone.  ^ 

VERVBuX,  s.  m.  filet  à  prendre  du  pois- 
son, negossa,  negosso* 

YÉ8 A  N  lE ,  s.  f.  (méd.  )  aftaraxiViM  delh  far 
€oHà  deif  amimo. 

VBSGB,  s.  f.  espèce  de  çrain  et  de  plante 
qui  le  produit)  veeeta,  —  notre,  plante  légumi* 
neiise,  maeo^  rubtgtia, 

VEdCBROn ,  s.  m.  twecûi  saltmitea. 
YÉSIGAL,  E ,  adj.  qui  a  rapport  à  la  tcs- 
sie.rMeîco/ara. 

VÉSIGATOIRB»'  adj.  qui  fait  venir  des 
ircssies .  veseieûiorio, 

VÉSIGULAIRB .  adj.  (bot.)  în  forma  di 
tfoseiehoita, 

VÉSICULB ,  s.  f.  voêciehêtia, 
VBSFÉRIB,  s.  f.  dernière  thèse  qu'on  sou- 
tenait aTaut  de  prendre  le  bonnet  de  docteur 
en  théologie  et  en  médecine ,  uliima  ttsi  ddi- 
ftsa,  — ,  ng.  Ttmprovero. 

VESPËRISER,  ▼.  a.  réprimander,  eantar 
iivespmé  mim,  sgridario^  riprtndario. 

YB8PERT1L10N,  s.  m.  genre  de  diaore- 
souris ,  vespertUio. 

YESSB ,  s.  f.  ventosité  qui  sort  sans  bruit , 
vateia. 

YESSE  DB  LOUP,  s.  f.  feux  champignon, 
veseh, 

*-  VESSBR ,  t.  n.far  ana  vesda. 
YBSSBUB,  EDSE,  adj.  eko  fa  vsàc 
YBSSIB ,  s.  f.  sac  membraneux  qui  reçoit 
et  contient  l'urine ,  vescica,  vessiea.  —  ,  petite 
ampoule  sur  la  peau,  tolliema^  vescica. 

YESSIGON  ou  vAsicoH,  s.  m.  tumeur  molle 
au  jarret  du  cheval ,  formeila, 

YESTALE  ,  s.  f.  chez  les  Romains ,  vierga 
consacrée  à  Yesta,  vestale.  —  ,  fig.  gieuano 
eatdssima» 

YBSTB,  s.  f.  habilement  long  des  Orîen- 

tauz,  veste ,  soilama.  —  ,  camisole,  gtuhbeîta* 

VESTIAIRE,  s.  m.  lieu  où  l'on  terre  les 

habits  destinés  aux  religieux;  dépense  qu'on 

fait  pour  babiller  un  religieux';  vesiiaro. 

VESTIBULE,  s.  m.  vestiMo ^  mgresso, 
mtrio,  anticorie.  — ,  première  partie  de  la  se- 
conde cavité  de  l'oreille,  iabirinlo^  vestibalo 
dat  labirinto. 

VB&TIGB ,  s.  m.  empreinte  que  laisse  le 
pied  (peu  us.  a«  sens  propre) ,  fig.  exemple  à 
imiter  oo  4  foir,  vosiigiOf  arma,  iraaem,  pe- 
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data,  **,  traces  d'anciens  édifices',  d'anciens 
ma^f^p.vestigio,  resta,  avanto,  memofim* 

VETEMENT,  5.  m.  vette,  abiîo. 

VÉTÉRAN,  s.  m.  soldat  ou  magistrat  qui 
a  servi  un  assez  grand  nombre  d'années,  ve/«- 
Tsmo,  anxtano.  — ,  écolier  qui  redouble  une 
tidssf .  antitma. 

VÉTÉR ANGE.  s. f.  antianitâ, 

YÉTÉRINAIRB,  adj.  se  dit  de  l'art  de 
guérir  les  chevaux,  les  bestiaux,  heterinarîo, 

— ,  s.  m.  Y.  KAlécVAL. 

VÉTILLARD,  B.  s.  Y.  viriLLiot. 

VÉTILLE,  s.  f.  bagotelle,  baja,  bmgatteila, 
fraseheria,  inezia. 

VÉTI LLBR ,  V.  n.  s'amn!ier  k  des  vétilles, 
balœeare,  attendere  a  fim/kluche,  passât  it 
tempo  ifi  bagatteUa. 

YÉTILLBRIB,  s.  f.  chicanerie,  mvî^&i- 
aiane,  sofistieheria. 

YÉTILLBUR.  BUSE,  s.  tracassier,  chi- 
potier,  baheeo,  stitieutte. 

VÉTILLEUX,  BUSE,a<)j.  diffiemttosa^ 
spinomt,  malagevole. 

YÉTIU  ,  V.  a.  vesiire,  —,  v.  r.  vestirii» 
YÉTO(du  \sX.),veto;  formule  qu'employaient 
les  tribuns  du  peuple  à  Rome  pour  s'opposer 
aux  décrets  du  sénat.  En  Angleterre  le  roi  a  le 
veto,  c/  veto, 

VÊTU,  UB,  part,  vestilo,  —  comme  un 
oignon,  impettieeiato. 

VÉTURB,  s.  f.  cérémonie  pratiquée  dans 
les  couvens,  Hprendere  l*  abito  retigiùso,  ves- 
titione,  —  d'une  religieuse ,  monacazione» 

VÉTUSTÉ,  s.  f.  ne  se  dit  qu'en  parlant  des 
édifices .  vetustà,  vecchiaja, 

YEUP,  s.  et  adj.  m.  qui  a  perdu  sa  femme, 
vedovo,  eui  é  morta  la  mogtit, 

Y  BU  LE,  adf.  fam.  mou,  faible,  sottilo, 
deboie,  moite.  — ,  t.  de  jard.  il  se  dit  d'une 
terre  trop  légère,  deboie,  lieva. 

VEUYAGB  j  s.  m.  viduilé ,  vedovansa, 
iiato  vedovile,  stala  di  ehi  6  vedovo, 

VEUVE,  s.  et  adj.  f.  qui  a  perdu  son  mari, 
vêdova,  ehe  Hà  perduto  il  mante,  — ,  tulii>c  pa- 
nachée de  blanc  et  de  violet,  sorla  di  tuUpano, 

VEXATION  .  s.  f.  vetsazione ,  molestia. 

YBXATOIRE,  adj.  ehedà  vessazione. 

YKXER,v.  a.  vMiar«,  inquiotare,  tormen^ 
tare,  molestare. 

YEXILLAIRCS,  adj.  m.  pl.  epiteie  di  a/- 
eiini  segnali  matiitimi.  ' 

VIABILITÉ  ,  •.  f.  possibilUà  di  vivere, 

VIABLE,  adj.  t.  de  méd.  et  de  droit,  cho 
puô,  ehe  si  spera  peter  vivere, 

VIAGER ,  ÈRE ,  adj.  qui  est  à  vie ,  vlta- 
tizio,  a  vita,  •—  ,  s.  m.  il  n'a  que  du  viager , 
vitalizh, 

VIANDE,  s.  f.  b  chair  des  animaux  dont 
on  se  nourrit,  camo,  —  faisandée,  came 
vieina  apntire,  stagionata, — '.en  général, 
toutes  les  chairs ,  eibo,  vivanda. — ,  fig.  viande 
creuse  «  eibi  Uggieri,  di  paea  sostanta;  t\  se 
dit  aussi  des  divcriissemens  qu'on  propose  à 
un  homme  qui  a  besoin ,  proporro  soÛatxi  a 
ehi  ha  famé.  Se  repaître  de  viandes  creuses  » 
pasean*  di  tiUmare ,  paœtrsi  di  venta. 
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lare  ^  amdmn  alUi  patturm» 

VIANOISy  i.  m.  pâture  du  cerf,  eU>  pa- 
êtuTû  dêl  eêrtf^  o  ûmtU, 

VIATIQUE, s.  Dou  t.  usité  cheiles  relU 
gîeui,  proTMions  ou  argent,  viatieOg  spesa  dkl 
vUggio.  --,  Teacbaristie  administrée- à  uo 
malade,  vcaftcv,  Uimnto  vuHtieo, 

VI BORD,  s.  m.  (mar.)  parapetUf  dimavê. 
VIBRANT,  £,  adj.  mis  eo  vibration,  vi- 
hranU.  Pouls  vibrant  »  ché  ha,  vibratioHi. 

VIBRATION ,  a  r.  arc  que  décrit  un  pen- 
dule; mouvement  d'un  corps  qui  va  alternati- 
vement en  sens  contraire;  tremblement  des 
cordes  tendues  d'un  arc»  etc.  vibrazUme» 
VIBRBR ,  V.  D.  fisiredes  vibrations,  vi^nrra. 
VICAIRE ,  s.  m.  qui  est  établi  sous  un  su- 
|»érieur  pour  tenir  sa  place  en  certaines  fonc- 
tions, vteario,  ehéfa  le  veei  del  wuperiore, 
VIGAI  ftlB ,  s.  fi  viearia  ,  eieeriato» 
VIGARIAL.  B,  adj.  di  eieari^ 
VICARIAT,  s.  m.  fonction  de  vicaire  et 
le  territoire  sur  lequel  s'étend  son  pouvoir, 
viettriaio  ,  viearia. 

VIGARIBR  ^  V*  a.  par  da  vlemo  in  an« 
parroe^a, 

y  1GB,  s.  nu  défbut,  vUio,  peeeA,  impet* 
fezlone»  — .  faute ,  errore^  colpa ,  maiiMmanto. 
-— .  habitude  de  l'âme  qui  porte  au  mal,  vizio, 
ealtività,  — ,  impureté ,  inMnMfii ,  impmriià^ 
Croupir  dans  le  vice,  mareire  nei  vUh, 

VlGE-AMIRAIi,  s.  m.  qui  ûiitla  fonction 
de  l'amiral  dans  une  armée  navale,  vieeam" 
ifnrmglio^  — ,  le  second  vaisseau  d'une  flotte, 
il  vieeammiragllo, 

VICB-AMIRAUTÉ,  s.  f.  charge,  vlûeêm- 
tniraffliato,  earieadivieeammiraglio» 
V  ICE-BAILLl ,  s.  m.  victbalivo. 
VICE-CHANCELIER ,  s.  m.  uieeemeel- 
litre. 
VICB-CONSUL .  s.  m.  vieeeoMeh. 
VICE-CONSULAT,  i.m.  eariea  di  vèee^ 
eenêeh» 

VIGE-GÉRENT,  s.  m.  qui  tient  la  place 
de  l'officiel  en  son  absence ,  vieegennie, 
VICB- LÉGAT,  s.  m.  mcelegaie. 
VICE-LÉGATION ,  s.  f.  viteiegazime. 
VIGENNAL,  E,  adj.  qui  se  renouvelle 
tous  les  vingt  uns .  vicennale. 

VICE^PRÉSIDENT .  s.  m.  vicepreeidemte, 
VICE-REINE,  s*,  f.  femme  du  vice-roi; 
princesse  qui  gouverne  avec  l'autorité  d'un 
vice-roi  ;  VKeregintL 

VICE- ROI ,  s.  m.  gouverneur  d'un  rojrau* 
me,  vieeré, 

VICE-ROYAUTÉ,  s.  f.  dignUà  di  vUeri. 
— ,  provincia  o  regno  ch'  é  sotio  il  geveme 
d*  un  vieeri,       " 

VICE-SÉNÉCHAL,  s.  m.  vieeiinisealeo, 
VICÉ-VERSA  (ET),  (lat.)  réciproquement, 
vîeeverm,  teumhievolmenle* 

VICIER,  V.  a.  (méd.)  gâter ,  ^aa<f ara.  — 
(prat.)  9  rendre  nul .  vixiare, 

VICIEUSEMENT. adv.  vitioeanwtiîe ^  di* 
feltùiamenle .  eolperofmenle. 

VICIEUX,  £USB,a4j.  v«mm», difelio$o^ 


—•  mUtifùt  îfitÊêf  nmkmgiùf  diMÉdiii«^i 
s.  les  vicieux ,  î  v/xamû 

VICINAL,  E,  adj.  ckenû  viôil.é 
terve  per  î  vitinL 

VICISSITUDE ,  a.  t  instabilité,  éap 
ment  des  choses  humaines,  wâtùttàm, » 
eenda,  —,  révolution  réglée  des  saisoas,  li» 
eiiudine  •  eangiamtnto  ^  riwolitùoeê, 

VICOMTE,  £SSE,s.qaiaQn?ioaBlii 
titre  de  noblesse;  v«Moa<a,  viteatUmu 

VICOMTE ,  s.  f.  Utre  attaché  à  «se  m 
viteontea^  viseontado, 

VIGTIMAIRE,  s.  f.  t.  d'aatiq.  «ihiA 
appurecehiava  o  êommimittra»M  U  mttim 

VICTIME ,  s.  f.  animal  qa'oa  iamoliti 
sacrifice,  viilima,  oUtû,  otouatl».-,k 
vittima, 

yiCTIMER^T.  a-tank/tf^iravCpeés 
agli  scherzi  di  società. 

VICTOIRE,  a.  f.  avantage  qo'anio^ 
sur  les  ennemis ,  sur  un  rival ,  etc.  «âMW'i 
fig.  emporter  la  victoire  sur  se  psMt  * 
soi-même,  vineere  ,  trianfem  édiàff* 
passioni.  — ,  divinité  païenne,  két^'^l^ 

VICTORI£0SEMET,adv.  fi|. 
uamente, 

VICTORIEUX ,  EUSB ,  a^j. 
vineitare,  ^- ,  fig.  grâce^  prenie  fidai^i 
trionfante» 

VIGXUAILLE,  s.f.  vivra,  na>iti«< 
bouche ,  viveri ,  grases. 

VIO  AME,  s.  n.  qui  tenait  des  tetisj" 
évéché  à  cbtfge  de  défendre  le  tenpw* 
l'évéque,  videme* 

yiDAMÉ,  s.  nk..ou  viBAnix,Si£^ 
gniià  del  vidame. 

VIDANGE,  s.  f.  acUon  da;n^>^ 
menio  ,  il  votare.  Tooneau  en  vidange Jf 
ehe  amtien  »ino  e  non  4  pisna,  —  ■iSr*' 
mondices  qu'on  ôte  d'un  lieu  qa'oa  •** 
immondizie  ttereoraeee,  —  (m^.)  V.  Uf^ 

VIDANGEUR,  s.  m.  voUueuo»^ 
eun,  neiUfogne» 

VIDE,  adv.  votùy  vacuo.  — »fig'^ 
tête  vide,  capo  tenta  gindiai» 9  M*  ^ 
nato,  — ,  s.  m.  il  vuoio,  U  vacuo»"!^^ 
dans  les  choses  morales,  *'^'''* ''''^1 
la  mort  de  cette  princesse  fait  uo  f^^^vL 
la  cour ,  fa  una  grande  maneanui'  km^ 
Mvolo,  vota,  êtnza  nuUa,  nêntBM* 

VlûE-BOUTEILLE,  s-m.  iso-*^ 
con  giardino  près»  la  cittâ.  .  l 

VIDELLE  ^  s.  f.  etrumêoio  de  IH^* 
patta. 

VIDER ,  V.  a.  r^idre  vide,  w^-  'l 
euare.  —  un  appartement,  '#**^f**il 
les  bouteilles,  les  verres,  fig.  et  i«|>Jr 
aêtai,  fracaitnor»,  ingoUare.  —  "■^'rS 
du  gibier,  du  poisson,  «MstiW»  ^'^ 
il  pellame  ,  /•  eaeeiagiom,  lorrû  ft  *di^ 
a*  pesei,  —,  t.  de  Csuc  vider  on  ois*"»^ 
gare  un  uceella^di  ^reilf.Cette  laédeoseij 
vider  de  la  bile,  delà  pituite,  etc.  f«r;| 
etaeuare.  —  une  clef,  un  canon  d'snjsffj^ 
êueare,  forare  uneehiaueM  ^aa y^^f^  ^ 
ekibugiê,  $ee^  — rlcs  Ueui,  !•  pi^^fK^* 


VIE 

royaume»  etc.  êkraiiare,  nêltm^t  «Mém  U 

ptuêûfandartênêt-^  un  procès,  un  difTérendiSes 
comptes,  terminar  una  liU»  una  conteta,  vtni" 
re  aaun  aecomodamento^  aeconeiar  i  suoi  coniL 

yiDlMSR  ,  T.  a.  (praU)  amfnmiav  una 
€ùpta  eott  orîginaU  e  eertifiearla  conforme, 

ViDlMUS,s.  m.  (du  Ltt.}t.  de  prat.lejuge  a 
mis  le  vidimus  à  cet  acte,  ka  eonfronlata  tm 
copia  cotl*  originale  y  ê  v*  ha  posto  il  vidimus, 

YIDREGOME ,  s.  n.  (aUem.)  kiechleroM^ 
iofano  ,  gran  bieehiere. 

VI  OUI  TÉ»  a.  f.  vedoviià^  vedovanMa, 

VIE  ,  s.  f.  état  de  l'animal  qui  sent  et  qui 
se  meut,  delà  plante  qui  Tégète,  vita.  Sortir 
de  la  YÎe,  uscir  dl  vita,  morire,  trapassare. 
A  peine  de  la  vie ,  pêna  la  vita,  — ,  fîg.  il  y 
a  bien  de  la  vie  dans  cet  homme,  dans  ce 
tableau,  etser  molto  vivaee ^  brioto, — *pii- 
iura  animata  ,  vivo.  Ce  discours  est  sans  vie  » 
ianguîdo,  gnervato.  — ,  le  temps  qui  s'écoule 
depuis  la  naissance  jusqu'à  la  mort,  et  une 
partie  de  cet  espace,  vUa,  De  ma  vie  je  n*ai 
▼u  pareille  chose ,  in  viim  mia  o  a'  miei  giorni, 
io  non  vidi  wkai  timil  cosa^  La  Tte  éternelle , 
la  vita  etema^  bêata,  il  paradito, — ,  ce  qui 
regarde  la  nourriture  et  la  subsistance,  vita, 
vitio»  tttsêiitênxa.  — ,  prov.  être  de  grande, 
de  petite  vie ,  mangiare  astai  o  poeo  ;  faire 
bonne ,  joyeuse  vie  »  ou  absol.  faire  la  vie,  far 
buana  >  liêta  vita  ,  gotzovigtiare,  —,  prov.  il 
faut  Daire  vie  qui  dure,  rtgolarti  nêUo  tpen^ 
dere  ^§r  poterla  durar  tungamente.  Mener 
une  vie  douce,  triste,  menar  una  vita  co- 
moda  »  mtêchma.  — ,  ce  qui  regarde  la  con- 
duite et  les  DUEurs,  vita,  eostumi,  cor" 
dotta  ,  itnor  di  vita.  Voilà  son  train  de  vie, 
aceo  il  êuo  modo  o  ttilo  di  vivore.  Cet  aai- 
tnal  a  la  vie  dure  •  gueW  animale  muore  dif- 
ficilmontû ,  i  malagovolé  a  ueeidore*  £au-de- 
TÎe,  une  liqueur  forte,  acquavite. 

VIÉOASE,  s.  m.  t*  ii\jur.  visage  d'âoe,  pin* 
eone,  castrons,  cogtionceilo» 

VIEIL  ou  viBux,  VIEILLE^  adj.  qui  est 
fort  4gé ,  vecehio ,  antieo ,  atiempato.  Cet 
homme  ne  fera  pas  de  vieux  os.  non  viverà 
lungamantê.  Vieux ^ami,  vieux  ivrogne,  un 
ami ,  un  ivrogne  qui  l'est  depuis  long-temps, 
v$cciUo,  antieo,  — ,  pour  ancien»  antique, 
veechio,  antieo,  vetusto.  — ,  homme  qui  fait  une 
profession  depuU  long-temps,  esperto  ^pratieo , 
sperimentato :  vieux  magistrat,  capitaine,  etc. 
—,  se  dit  aussi  des  choses  qui  sont  usées,  vecehio, 
ueato,  logoro  :  vieil  habit,  vieux  chapeau ,  etc. 

VIEILLARD  »  s.  m.  vecchione ,  veuhiardOf 
uomo  venerandoper  vecchiaja, 

VIEILLERIE,  t*  f.  vecchiume,  case  vec' 
chic ,  anticagtia, 

VIEILLESSE ,  s.  f.  le  dernier  âge  de  la 
vie  •  9uchiaja ,  vtcehiezza ,  P  uUima  età  dalla 
vita,  La  vieillesse  est  chagrine  ,  avare ,  etc. 
î  veechiy  le  persane  veeehie  sono  fastidiose,  ece. 
Il  s'emploie  quelquefois  en  parlant  des  ani- 
maux et  des  arbres;  la  veillesse  d'un  cerf,  etc. 
de  ces  chênes,  etc.  la  veeehiajad'  uneervo,  eec, 
U  vetustà ,  C  antiehitâ  di  queste  aaereie  ,  «ce, 
— t  ^u  bm.  cette  naisoa,  ce  bâtunent  tomb« 
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de  TieiUesse»  «M»  etf^^  ekêH»im  pêt  vm» 

VIEILLIR,  t.  n.  devenir  TÎeax,  îiiva^ 
chiare,  attemparsi,  farsi  veeekio,  — ,  en  par- 
lant d'une  mode ,  andar  in  disuêo.  Vieillir , 
▼.  a.  faire  paraître  vieux,  for  diventar  vea^ 
ehio.  Les  cbiagrins  l'ont  bien  vieilli ,  i  diêgusti 
f  hanno  fatto  diventar  vecehio» 

VIEILLISSEMENT,  s.  m.  état  de  ce  qui 
vieillit ,  lo  inveeehiare, 

VIEILLOT.  OTTE,  §.  lam.  et  en  plaisait, 
qui  commence  à  paraître  vieux»  vecehietto,  veê» 
ehiotto ,  veeehierello, 

VIELLE,  s.  f.  instrument  de  mus.  àcofdes 
de  boyau,  vio/ln  da  orbo,oforsa  ghmmda  • 
gironda, 

VIELLER ,  V.  n.  jouer  de  la  vielle  ,  eomar 
la  viola  da  orbo  o  laghironda,  -— ,  6g.  aller 
lentement  dans  une  aCtaire,  non  irovat  U  vereê 
di  tirar  a  fine  una  faeeemda, 

VIELLEUR,  EOSE,  s.  qui  joue  de  la 
vielle ,  ehi  suona  la  violada  orboo  la  gkironda, 
— ,  pop.  pistoles  de  vielleur ,  ta  più  piceola 
moneta, 

VIERGE,  s.  f.  mie  qui  a  vécu  dans  «m 
continence  parfaite ,  vergine»  puhêlla,  —  ^  si^ 
goe  du  zodiaque,  f^ergine, 

VIERGE,  adj.  çarçon,  fille  vieige,  gia* 
vincy  ragazto,  vergtne.  Or,  argent  vierge,  cir« 
vierge,  etc.  ora,  argento  vergin»^  cera  V0rgma, 

VîBUX,adj.  V.  vi»u 

VIF,  s.  m.  1/  vivo 9  la  came  vivo»  •»,  fig» 
couper  dans  le  riî^tagliare  sut  vivo»  nella 
parte  piU  sensibile.  Etre  piqué,  touché  au  viC^ 
essere  trafitto  vivamente,csser  punte  sut  vivQ» 

VIF,  VIVE,  adj.  qui  a  beaucoup  de  vi» 
gueur,  d'activité,  et  qui  sent  vivement,  «ivMi» 
briosô,  spiritosot  dêstro^  ardente,  fervido^ 
eht  ha  molto  vigore,  attivitd  ,  eecm  Esprit  vif  ^ 
imagination  vive,  spirito,  imn^aginoMianê  prour» 
ta»  Couleur  vive,  fort  éclatante,  eolare  v«mw 
aeceso.  Teint  vif,  eamagion»  freeea  ,  ^n  co* 
lorita.  Attaque  vive,  attaeeo  violente.  Bois, 
poutre  à  vive  arrête,  legno,  trave  squadratn 
a  canto  vivo.  Atelier  vit,  luboratojo  animata^ 
F6ret  vive,  selva  ben  folta  tPalberi  alti  eheUim 
— ,  molto  oAbondante di  eacciagûme.  Eau  vive, 
eau  qui  coule  de  source,  aequa  viea,  aequa  di 
sorgerde,  di  fonte. 

VIF- ARGENT  ou  micijaa ,  s.  m.  sorte  d* 
métal  liquide,  argento  ^  ariente  vivo  ,  mercu» 
rio,  — ,  fig.  et  fam.  avoir  du  vif-argent  daa» 
la  tête,  aver  t  argento  vivo  addosso* 

VIGIE ,  s.  f.  t.  de  mar,  être  en  vigie ,  eeser 
di  guardia  o  di  sentinella  ,  stare  alla  mletla, 
alla  vedetta. 

VIGILAMMENT,adv.  vigilaniemanie, 

VIGILANCE,  s.  f.  vigilanea ,  ditigenui» 

VIGILANT,  £, adj«  vigilante,  diOgenU, 
sollecito. 

VIGILE,s.f.veil]e  de  certaines  fêtas,  vr^ifta. 

VIGNE,  s.  f.  plante  qui  porte  le  raisin, 
vite,  vigna,  vitigno.  Cep  de  vigne  ,  vifa,  eeppù 
di  vite.  Vigne,  une  grande  étendue  de  terre 
plantée  de  ceps  de  vigne,  vigna.  Vigne  vierge, 
vite  bianca,  monta,  aacM  ealeMiea.  Vigacir 
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1m  nuisons  de  pkisanot  mx  eniîrons  de  Rome 
et  d'autres  villes,  villa,  Vi^e  Boi^bèse,  tî- 
gne  Pampbile,  tavilla  Barghete,'vitk  Pan  film. 

VIGWjBROlf ,  s*  Q.  vignojaofo,  vignojo, 

YIGNBTTB,  s.  f.  petite  estampe,  fregi 
eke  ti  mett&no  per  ornameMo  na'  librL 

VIGNOBLE,  s.  m.  étendue  de  pays  planté 
de  vignes .  viptttû,  vigna, 

VIGOGNE  y  s.  m.  sorte  d*anîmal  qui  tient 
du  mouton  et  de  la  chèvre;  sa  laine;  vî^o- 
gma^  Uma  di  vigogna,  tpecia  d' animahche  iia 
éêt  mentona  0  délia  tapra, 

VlGOTB,s.f.m0i/e//o  oar  UpalU  di  eannone, 

VIGOUREUSEMENT,  adv.  vigorotamM- 
fa  y  gagliardament». 

VIGOUREUX,  EUSE,  adj.  vigarMo,  ga- 
giiardùy  robutio.  —,  eoraggioto^  ardito, 

VI6UERIE,  s.  f.  charge  de  viguier,  earîâi 
éi  vicario,  di  padettà,  V.viooiia. 

^  VIGUEUR, s.  f.  force  pour  agir,  vtgore, 
9Îgoria^  gagliardia,  robustetta.  Vigueur  d'es- 
prit, frandwcta  délia  mente  ^presensa  di 
epiritû.  — ,  farza  d*  ingegno*  V  igueur ,  fig. 
ardeur  jointe  à  la  fermeté  »  ealare,  ardore, 
anima,  fermttza.  Il  poussa  cette  affaire  avec 
vigoeur ,  toUeeiiè  ean  eahre  quella  faceenda, 

VIGUIEB ,  s.  m.  juge  ^ui ,  dans  le  Midi  de 
la  France,  faisait  les  fonctums  de  prévôt  royali 
9iearia^  podeaià, 

VIL,  VILE,  adj.  vite,  abbisitaf  sprege- 
voie ,  metehino.  Marchandise  à  vil  prix,  o  vite, 
ba$MO ,  poeo  preaeo. 

VILAIN ,  s.  m.  autrefois  paysan ,  villano , 
mamo  da  nulla.  Prov.  oignez  vilain  il  vous 
poindra,  poignes  vilain  il  vous  oindra  »  baiti 
1/  vUlano  e  saratli  amieOj  aeeareeta  il  villano 
#  iaraîti  nemieo» 

VILAIN ,  B ,  adj.  qui  n*est  pas  beau ,  qui 
déplait  à  la  vue.  brutlo^  mal/kUo,  ditavvc 
nenle  ,  spiaeevo/e»  •— ,  incommode,  fâcheux, 
ealtivù ,  ditagîoto,  nojûto^  fittiidioto,  stucehe- 
vole»  — ,  sale ,  déshonnéte ,  méchant ,  brutto, 
lerdo,  teoneio,oseeno,  impure,  infâme^  diso^ 
ntflo.  — ,  dangereux,  perieoloto,  eattivo,  — , 
uffm^tpHoreio,  avaro,  pitlima,  mwero,  ca- 
eaitêeehL 

VILAINEMENT,  adv.  ftraftomanfe,  vil- 
ianamenîe .  baiMamenie ,  eee» 

VILEBREQUIN,  s.  m.  outil  pour  percer 
du  bois,  etc.  trapano  a  mono, 

VILEMENT,  adv.  vilmente ,  mesehîna' 
mente  ^  tpregevolmenfe, 

VILENÉ,  adj.  (blas.)  se  dit  du  lion  dont 
on  voit  le  sexe ,  infamato, 

VILENIE,  s.  r.  saleté,  bruttara,  totsura, 
êporeitia ,  tudieiume ,  sueidume,  immonditia, 
îehiféxea.  — ,  paroles  injurieuses,  villanla, 
oHraggio,  ^, obscénité,  oseeniti,  infamitd, 
diumestà,  —,  mauvaise  nourriture,  poreheria, 
eatliva  roba ,  catlivo  eibo» 

VILETÉ,  s.  r.  bas  prfx  d'une  chose,  villa, 
bauezta  di  prezzo ,  buon  mercato.  — ,  le  peu 
d'importance  d'une  chose,  poeo  pregio  ,  poeo 
rilieve ,  poea  importanta  d^  una  cota, 

VILIPENDER ,  V.  a.  fam.  vilipendera  , 
eprextarop  êpregiare,  avwtire* 


VIN 

▼ItiLAGB,  t.  f.  (  ne  momllex  point  les  as 
II  dans  ce  mot  ni  dans  les  dérivés  de  ii 
gran  eitlà  ipopûtata,  tuéme,  spmu$n 
fabbrieata. 

VILLAGE,  s.  m.  vWagglo,  Um»ha^ 
eaeale. 

VILLAGEOIS,  E,  s.  habitant deTSa 
borghigîano  y  eontadino.^ — ,  adj.airTilli|gB 
maniera  ruitiea  g  eentadîneteti, 

VILLANELLE.s.  f.  toriaiipetMpA 
raie  con  ritornello, 

VILLE ,  8.  f.  assemblage  d'un  nonliRoi 
sidérable  de  maisons  dispoiécs  parnieseta 
vent  fermées  d'un  mur  commun,  «tli  ^ 
habitans  de  la  ville ,  la  eittà,  i  âttaéÊil 
ncr,  souper  en  vîUe ,  fueri  di  taie, 

VILLETTE  ou  yii.u)itb  ,  s.  t  fi»  A 
délia  ^  eittadueeia. 

•  VILLEUX.EUSE,  adj,  fam-awrertri 

duvet,  vellutOy  vetloto. 

VIMAIRE,  s.  f.  danno  eagumiltidk^ 
celle  ne'  bosehi.  , 

VIN,  s.  m.  wmo.  Vin  blanc, WT'/J 
let ,  clairet ,  vino  bianeo»  MmwVrt**''* 
rato,  ehiarelto.  On  dit  qu'un  bomf,«^î' 
pointe  de  vin,  entre  deux  vins,  «^.•"'^ 
eehero ,  eottieeio;  ou'il  est  pris  detiii*^ 


eehero ,  cottieeto;  qu'il  est  pns  ot^t'^ 
ttbbriaeo^  totlo;  cjuc  le  vin  >•"  *"*f^* 
yeux ,  briaeone,  pîen  di  vino.  —  »  y*** 


derarti,  ealmarsi.  Pot  de  vin.  V.  ?«• 

VINAIGRE ,  s.  m.  vin  rendn  aipe J' 

tifice,  aeeto.  Vinaigre  d'estragon  .««••'^ 

pentaria.         ,      ,  ..  .^^^ 

VINAIGRÉ,  ÉB,  part.  ciadj.ai^' 

condito  con  aeeto,  ^^^ 

VINAIGRER ,  ▼.  a.  inaetlare,a»f»' 
aeeto.  ,     .^l 

VIN AIGRERIE ,  s.  f.  fabbria  f^ 
VIN  AIG RETTE ,  s.  f.  sorte  ^^^^ 
de,  intingoto  con  accto/olio,  P^'^^^g 
polie,  — .  brouette  ou  petite  chaise,  »• 
due  ruote  tirata  da  un  uomo.         ,  0^ 
VINAIGRIER,s.  m.fiAi'/5r«««^^"^ 

—,  earaffa  per  f  aeeto.  V.  sumac- 
VINDA8(pron.l's)oucAiini»,s* 

de mar.  argano.  ,.      ^r^ 

VINDICATIF,  IVB,  ■*•.%) 

Justice  vindicative,  ehe  puniseeié^" 
•  VINDIC  ATION ,  s.  f.  V;  »""'^ 
VINDICTE ,  s.  f.  t.  de  f"r»P-  **. 

publique» ,  i7  procédure  eontro  i  «»'"• 
VINÉB ,  s.  f.  raeeolta  di  vino.      .   ^ 
VINETIER,  s.  m.  arbrisseau,  ^ 


nette ,  son  fruit .  cretpino.  „   ^^ 

VINEUX,  BUSE,  adj.  se  dit  ^^^, 
a  beaucoup  de  force,  genereso»  f  ^ 
farte.  —,  qui  a  goût,  odeur  d«J»"»J^. 
rouge  comme  le  vin ,  vinoto.  «^^"^ 
eavallo  vinato  0  rubecehio,  r^jn^:!^ 
VINGT,  adj.  et  s.  venti.  Q«^W 
oltanta.  Quatre-vingt-dix,  ^^^/i^f 
Vingts,  hôpital  fondé  ^^.*^V^ii^ 
trois  cents  areogles  1  epidéè  «*  '^^ 
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etHlâ  etêehi.  Le  Tingt  du  iiiois«  vingtième  |  c7 
I  ip^iifc  éêl  môiê. 

I      V1N6TAI1VE  »  s.  f.  vêHiîna. 
i      YINGTIËMB ,  adj.  et  s.  v^nUslmo,  vig^ 
simo*  Vingt-anième  j  Tingt-deusième,  troi- 
J  ûème»  etc.  veniunesimo  o  vigetimc  primo  ^ 

ttniesimoo  vigetimo  êteondo\  teno,  tee» 
i      VINULE  ou  TiKULA ,  9.  f.  brueo  di  totor  di 
\  vino  di»  trovati  tui  pioppi,  êce, 

YIOL,  s.  m.  action  d'abuser  par  force  d'une 
î  fiOe,  d'une  femme ,  tiupro^  violazUme, 

VIOLÂT,  adj.  m.  sirop,  miel  TÎuIat,  teirop' 
I  po  •  mêl  vtolaio, 

1  VIOLATEUR ,  TRICE,  s.  violatcrê,  prê- 
\  vturiealare, 

(  VIOLATION,  s.  f.  acUoii  d'enfreindre  un 
I  engagement»  de  profaner  une  chose  sainte, 
i  9wlaûimê, 

VIOLE,  s.  f.  instrument  de  mus.  vloia, 
i     TIOLEHENT,  s.  m.  infraction ,  trasgrU' 
êioM,  violamnkto,  — ,  pour  tiol.  Y.  ce  mot* 
\      VIOLEMMENT ,  iÂ^,  vioigntemente. 

VIOLENCE,  s.  f.  violenta.  Impolo,  — , 
^fona»  o$ior$ion$.  — ,  fig.  faire  violence  à  la 
;loi ,  dar  kh*  intorprotazlono  ttiraeehiata,  por 
]eiiulerola  hggo, 

VIOLENT,  E,  adj.  vloUnlo^  Impttuoto, 
I Mal  vident,  douleur  violente,  malo  oeuto  ^ 
doiaro  atroeo.  Homme  violent ,  humeur  vio- 
lente, uomo  furioso,  umûr  furibonde.  Gela  est 
'  Tident .  fo  eoia  à  troppo  fàrîo, 

VIOLENTER ,  v.  a.  viotcntarê ,  sforzart , 
mstrifnoro, 

VfOLER,  V.  a.  enfreindre,  viotarê,  ira* 
êgrodlro*  <—  les  lois ,  eoneuleur  lo  loggi,  —  sa 
foi«  son  serment,  manoar  di  parola,  romporo 
i paitl.  Faire  violence  à  une  femme,  viotaro, 
êforxaro,  itupraro, 

VIOLET ,  Err E .  adj.  et  s.  couleur  de  la 
fleur  violette,  paonatto,  vloiaio, — ,  fig.  et 
fam.  faire  feu  violet ,  fur  un  gran  romore ,  un 
grando  opparato  per  nulla.  Voir  des  auges 
▼iolets,  etsor  vUlonario,  travedero, 

VIOLETTE,  s.  f.  petite  fleur  printanière, 
«l0/«  mwnmolûf  vloiotta*  —  ,  sorte  de  bois , 
tegno  di  viotttta. 

VIOLIER,  s.  m.  plante  crucifère  qui  vient 
sur  les  murs,  viola ,  garofano, 

VIOLON,  s.  m.  violino.  Donner  les  violons, 
pagaro  i  violini*  — ,  fig.  et  fam.  cet  homme  se 
donne  les  violons,  egli  é  eontonto,  pago  di 
se  oleêso,  — ,  qui  joue  du  violon,  vio/tiio,  vlo- 
iiniMta. 

VIOLONCELLE  •  s.  m.  basse  de  violon  et 
celui  qui  en  joue ,  vlotoneeth. 

VIORNE,  s.  f.  plante boiscuse  et  flexible, 
vihvmo^  brionia. 

VIPÈRE,  s.  f.  espèce  de  serpent,  vipera* 
^  ,fig.  langue  de  vipère,  Ongua  maltdUa, 
tinguatorpenima, 

VIPÉREAU ,  s.  m.  le  petit  d'une  vipère, 
vip^lniK 

VIPÉRINE,  s.  f.  plante  que  les  reptiles 
Tenimeux  abhorrent,  oehio, 

VIRAOO,  s.  f.  fam.  fiUeou  femme  qui  a  la 
ttfille  et  Tair  d^oo  homme,  vlragmo,  virago* 
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y  IRBOUQUST,  s.  m,  cheriUe  de  cov^renr. 

eaviglia  di  eonélaMiU 

VIRELAI,  s.  m.  ancienne  poésie  sur  deux 
rimes  avec  des  refrains,  iorta  di  antlea  pootim 
franeoe  eon  ritormoUo, 

VIREMENT,  s.  m.  t.  de  banque  et  ^ 
commerce,  virement  des  parties,  faire  un  vire- 
ment «  giramonto  ,  giraro ,  far  una  glraia  di 
eredito, 

VIRER ,  V.  n.  aller  en  tournant,  giraro* 
— ,  V.  a.  fig.  tourner  et  virer  quelqu'un  «  vo/« 
tara  uno  per  tutti  i  vtrû  per  eavargll  aleunm 
eo$a  di  bœea,  — ,  t.  de  mar.  virer  le  cap  au 
nord, le  cabestan •  vo/tora.  Virer  partie,  en  t. 
de  comm.  giraro ,  far  t^lrata  d^  una  cambiale» 
—  ,fig.  dans  Itt  affaires  politiques,  virer  de 
bord ,  variar  Miema ,  eoguir  un'  altra  ban" 
diera. 

VIRES  .s.  m.  pi.  (blat.)  anolli  coneontriâ. 

VI  REVE  AU  .s.  m.  (mar.)  argano. 

VIREVOLTE,  s.f.  glravolta. 

VIREVOUSSE,  s.  f.  fig.  et  fam.  V.  vibb- 

VOLTI. 

VIRGILE ,  s.  f.  {hoi.),genêro  di  pianU. 

VIRGINAL,  E,  adj.  virginalop  virginoe. 
Lait  virginal,  composition  pour  blanchir  le 
teint,  latte  verginalo, 

VIRGINITE ,  s.  f.  vorginità. 

yiRGOULEUSE,  s.  f.  poire  dliiver  »  ^cm 
ipina, 

VIRGULE,  s.  f.  virgola,  coma, 

VIRIL ,  E,  ad),  vtrito,  da  uomo»  Ame  vi* 
rile,  am'mo  valoroto,  —  (prat.) ,  par  portions 
viriles,  a  parti  uguall, 

VIRILEMENT, adv.  virUmonto,  eon  for^ 
moxta. 

VIRILITE,  s.  f.  Age  viril,  vîrilità. 

VIROLE, s.  f.  petit  cercle  de  mêlai  au  bout 
du  manche  d'un  couteau,  d'une  canne,  etc. 
ghiera,  vitro.  Virole  de  fusil,  de  pistolet  » 
gQfbia» 

VIROLE,  ÉB,  adj.  (blas.)  guornito  di 
eorehio  d*  allro  tmalto, 

VIRTUALITÉ,  s.  f.  (did.  )  virtualité. 

VIRTUEL,  ELLE .  adj.  (didac.)  <f ui  a  la 
puissance  d'agir  sans  agir  en  effet,  virluaiSs» 
poienzîale, 

VIRTUELLEMENT,  adv.  virlualmaUo. 

VIRTUOSE, s.  (de nul.)  quiadestalens 
pour  les  beaux-arts,  virtuoso. 

VIRULENCE,  s.  f.  vlrulonta. 

VIRULENT,  E,  a^j.  qui  a  du  virus,  »«- 
rulonio,  mareioto. 

VI  RU  RE,  s.  f.  fateiamo  in  giro  dalla  navo. 

VIRUS,  s.  m.  (proo.  l's)  U  de  roéd.  viVm- 
Unta,  mareia. 

VIS,  s.  f.  (pron.  comme  visse)  pièce  ronde 
de  bois ,  métal ,  etc.  cannelée  en  ligne  spirale» 
vite,  —,  genre  de  coquilles  univaUes ,  turbino. 
Escalier  a  vis .  tcala  a  ehiœeiola ,  a  lumaea, 

VIS-A-VIS,  s.  m.  voiture  où  il  n'y  a  qu'une 
place  dans  chaque  fond,  carrossa  per  duo  par- 
sono  lo  ^uati  siedono   una  rimpetto  ait  altra. 

VIS-A-VIS,  prép.  et  adv.  dlrimpetto,  rim' 
petto,  in  facoiom  — ,  fam.  le  trouver  vis-à-vis 
de  rien,  anuff  nionto. 
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HÏ^kt  8.  m*  (dnUtio)  fcriBttle  qai  te  met 
sur  un  acte,  <7  vûta,  /*  amtûmtiea» 

VISAGE,  s.  m.  la  faœ  de  l'homme,  vito, 
voUo ,  faeàa,  Uâr  du  visage ,  tupêito,  aria  dei 
votto.  Changer  de  lisage,  eamlnar  di  eotorei 
mutar  éivito, 

▼I9GÉRAL  ,  E,  adj.  appartenant  anx 
riscères»  propre  aies  foftifier,  vUeeraUm  — 
(prat. ) ,  qui  tient  au  fond,  chê  è  n»lU  viscvre 
éiila  ofliMi. 

TISGERE,  s.  m.  (anat.  )  vUeere. 

VISCOSITÉ ,  9.  f.  qualité  de  ce  qoi  est 
tîsqœox ,  vUeotUà ,  viteutiid, 
■  VISÉE,  s«  f.  direction  de  la  Tue  à  un  cer- 
tain poiut  pour  y  adresser  un  coup ,  mira,  — , 
fam.  changer  de  risée,  eangîar  ai  mira ,  ean- 
glar  ditcgno. 

VISER,  T.  n.  mirer,  regarder  un  but  pour 
y  adresser  on  coup,  mirare^  tor  di  mira, 
prender  di  mira,  —  ,  fig.  avoir  en  vue ,  attfn- 
être  a^aaleheeota^  prefiggersi  una  mêla, 
votgtr  it  petuiero ,  ace,  — ,  voir ,  examiner  un 
acte  et  y  mettre  le  visa,  le  tu«  porre  U 
vista,  it  vidimut, 

VISIBILITÉ,  s.  f.  visibitiià, 

VISIBLE,  ad).  visibiU,  Cet  homme  n'est 
pas  visible,  non  rie^vt  vitiU.  — ,  évident»  ma- 
nifeste ,  ehiaro  ,  évidente  «  palpa  bile. 

VISIBLEMENT,  adv.  vUibilmenîe. 

VISIÈRE,  s.  f.  la  pièce  du  casque  qui  se 
haussait  et  se  baissait,  visiera,  baviera.  Rom- 
pre en  visière ,  rompre  sa  lance  dans  la  visière 
de  son  adversaire ,  fig.  attaquer  en  face ,  o/fen^ 
dore  in  faeeia  ,  far  guerra  aperta  e  tenta  ri- 
guardi.  Donner  dans  la  visière ,  piaeere ,  dar 
nel  genio.  -^  y  fam.  il  a  la  visière  trouble ,  et 
vede  poeo.  Il  a  la  visière  un  peu  troublée,  non 
é  molio  sano  di  mente.  — ,  petit  bouton  de  mé- 
tal au  bout  d*un  fusil  pour  conduire  Tœil, 
mira. 

VISIGOTH,  s.  m.  ancien  peuple,  visi- 
goto.  — ,  fig.  homme  grossier,  grottolano,  ru- 
êiieo  ,  xotieo  ,  etc. 

VISION,  s.  f.  vitione,  vista,  U  vedere.  Les 
Visions  des  prophètes,  viiioni,  apparizioni, 
•— ,fig.  immaginazione.  Un  homme  à  visions, 
visionario, 

VISIONNAIRE, S.  etadj.  qui  croit,  qui 
prétend  avoir  des  visions ,  qui  a  des  idées  ex- 
travagantes, vitionario,  vaneggiante,  fana-^ 
tieo ,  ehe  iOgna  di  vedere  quel  ehe  non  é, 

VISIR,  s.m.  V.  viEia. 
VISITANDINE,  s.  f.  monaea. 
VISITATION ,  s.  f.  Visitation  de  la  Vier- 
ge, la  Flsitazione, 
VISITE,  s.  f.vwtto. 
VISITER,  V.  a.  vitUare, 
VISITEUR,  s.  m.  vititatore. 
VISORIUM,  s.  m.  (impr.)  planchette  qui 
ae  place  sur  la  casse  ,  et  sur  laquelle  Je  com- 
positeur attache  sa  copie  avec  le  mordant,  ca- 
v'alleito. 

VISQUEUX,  EUSE,  adj.  viscceo,  glaU- 
nosoj  attaceaticeio ,  tenace. 
VISSER ,  v.  a.  attacear  eon  viti. 
VISUEL, ELLE,  adj.  vUuatep  vUivo. 


VIV 

VlStM-TISU ,  exp.  adr.  (btia]  ta.  k 

I  face  ifaeeia  ajaeeia, 
*  VITAILLE ,  s.  f.  viTies,iû(hNvfii> 

tcvagtia. 
VITAL.  B.  adj.  nécessaire  à  U  tic,  wti 
VITALITE,  5«  L  foùoltà^pr^ktmi 

vivere, 
VITCHOURA,  s.  m.torU£ftlSwL 
VITE,  a4j*  ne  se  dit  que  des  i&inas^ 

de  quelques  choses ,  velocej  kggkre,  tpA, 

pronto.  Il  a  le  pouls  fort  vite,  p0to«âii* 
VITE,  adv.  veloeemente,  pntto, 
VITEMENT,  adv.  fam.  TÎte.piviMi 
VITESSE,  s.  f.  velœUà,prtsitttM. 
VITEX,  s.  m.  V.  AGaos-€ASfis. 
VITILIGE,  s.  f.  (méd.)  camltimnliià 

pelle. 
VITRAGE,  s.  nu  action  detitiv,** 

velriare.  — ,  cloison  vitrée,  îaMlii^'' 

toutes  les  vitres  d'an  bâtiment,  kidré,^ 

invetriaie. 
VITRAUX,  s.  m.  pL  granda  viu  1^ 

église .  vetriere  ovatrate  dette  ehim.    , 
VITRE ,  s.  f.  vetriera ,  wlnUf.i»*^ 

—  ,  vetro  da  finestre  o  simili  :  psnifli*^ 

très  ;  il  manque  là  une  vitre.  — ,  %>fl*'^ 

vitres.  ofUndere  tenta  rigaardl 
VITRÉ .  EB,  adj.  vitrto:  booaitTi» 

— ,  part.  V.  le  verbe. 
VITRER.  V.  a.  invetriaretijadm 
VITRERIE,  s.  f.  /'  arte  delednfi- 
VITRESGIBLB,  adj.  V.  viiiiFutt 
VITREUX ,  EUSE ,  adj. ekil^*^^ 
VITRIER ,  s.  m.  qui  travaille  a»** 

vetrajo.  ^ 

VITRIFI ABLE ,  a^j.  propre  à  él««F 

en  vitre ,  vetrifieabile, 
VITRIFICATION ,  s.  t  w/n^Jf* 
VITRIFIER,  V.  a.  vetrifient.ftf^ 
VITRIOL ,  s.  m.  nom  généricpe do^ 

tes  (  anc,  chim.  ),  vitriuoio.  ^. 

VITRIOLÉ, ÉE, adj.  où ilyi*'» 

vilriolato. 
VITRIOLIQUE,  adj.  qui  tie»l^«^ 

tore  du  vitrinl ,  vilriolieo. 

*  VITUPÈRE,  s.  m.  V.  atlM». 

•  VITUPÉRER,  V.  a.  V.  itina. 
VIVACE,  a<\i.  se  dit  des  espèce!  ««*J 

dividus  ,  vivaee,  di  lunga  vita.^  ""».I*^ 
port  aux  plantes,   pivace,   Hioglf^* 

VIVACITE,  s.  f.  activité,  w»*^ 
vetta,  attività,  — ,  par  rapport  «ttf*^ 
ardore,  ardenza,  calore;  aux  coolw*^ 
vetta,  spieeo.  Avoir  de  la  vivacité  *Vj 
yeux ,  aver  moUo  splrilo ,  moUo  /**?/i 
oechi.  —,  fig.  U  vivacité  de  l'espf«l«.*2J 
gination ,  forza,  prQn tezta,  P^''*^*^^ 
gegno.  Vivacités,  al»ol.  imputât  «tf*""' 
stravaganta.  ,  .  _^* 

VIVANDIER,  ÈRE,  s.  qui»'»  "^^ 
mée  et  y  vend  des  vivres ,  vivandiff*      • 

VIVANT,  E ,  adlj.  et  s.  qui  ^\^*^ 
vente.  Langue  vivante,  viim,  T>a  ^^^J!^^ 
tel ,  49M  vila  durante.  J  e  n'j  •*.*'*"J*^ 
vante^  anima  viva,  viw^0i  anim**^' 


, ).  tiM  Vivm  elks  norlB,  ifritHêéimortL 

— ,  iam.  bon  TWant,  6«9ii  eompmgm ,  tUUgrê, 
miim  mûMO,  lUI  ynwêni  (prat.),  nmiwvênîê, 
mémo  di  eûiiivû  viîa,  m«MclcM«. 

VIVAT,  inlerj.  (dalat.)  qui  sert  pour  ap- 
plaudir, viva,  #9VCMi. 

YIYB,  s.  t  V.  MACBIHI. 

YIVELLB,  8.  f.  niUmo  piHo  eolP  ûgo 
smlta  fêta  fêt  meeomêémr  «i  buto. 

VIVEMBNT,  adr.  vivcmeutt. 

YIVIBR,  8.  m.  pièce  d'eau  ob  I'od  ecm- 
mrfe  du  poisson ,  vivtij9,  pêteaja, 

VIVIFIANT,  E,  adj.  vivifieantê ,  ck»  vl- 
^dea ,  ehê  rieùnfoHû. 

VIVIFIGÂTION ,  s.  f.  viwfieëxùmê, 

VIVIPIBR,  ▼.  a.  donner  la  vie  et  la  con- 
aerrer,  vivificër^,  éar  vita,  rawioare, 

VIVIPIQUB,  adj.  vwificQ. 

VIVIPARE,  adj.  se  dit  des  anîauKis  qui 
mettent  au  inonde  leurs  petits  tout  tî? ans,  pi- 
viparû. 

VIVOTBR,  ▼.  n.  nm  peUtement,  vtv§rê 
9OitUm0Hte,  m  Mimto  »  itnttmnmtê,  <fenla- 

famnttê. 

I  VIVRE,  ▼.  n.  être  en  vie,  vwêr»,  --,  se 
nourrir,  pûêceni,  alimêntûni,  —  de  régime, 
rcMT*  rtiûlûffMmiê.  — ,  fam.  Tirre  de  mé- 
nage, vivwê  eon  ptinimomia.  —  au  jour  la 

,  journée,  éi  p9r  dl,  da  spentieraîo.  — ,  se  con- 
duire ,  se  comporter  bien  on  mal ,  vcVfrt ,  eon- 
durti ,  regotûni,  eomporimti  bârnoomulê,  —, 

!  Wvfr*  m  buona  tmûme,  in  ditunioné  eon  quai- 
chtduno.  Le  savoir-Tivre,  la  civiltà,  U  modo 
di  iraitar  eoifo  pertone*  On  donne  tant  aux 
soldats  pour  le  bien-vivre,  toprappaga  cke  ti 
dU  a*  toidaîi  in  eûrté  oeeorrenxe.  Qui  vivef 
t.  de  guerre,  dtivalâ?  Vive  le  roi  !  viva  U  rt  ! 

'  avelva  /  C'est  un  vive  la  joie,  un  uomo  altê^ 
gro ,  sonui  pentieri.  On  dit  fig.  d'un  bomme 

'  querelleur,  qu'il  faut  être  toujours  sur  le  qui 

^  Ti^e  avec  lui ,  bitogna  tiare  in  guardia,  ba» 

'  daro  a  u. 

VIVRE,  s.  m.  nourriture,  vitto,aiîmentOf 

^   wiituaria,  — ,  BU  pi.  vivori,  veltovagSe, 

VIZIR,  s.  m.  vizirs,  les  principaux  ofBciers 

^  da  conseil  du  grand-seignetir,  el  grand-vizir  le 
premier  mmistre  de  l'empire  ottoman ,  vitire. 

•        VIZIRAT,  s.  m. place,  office  de  vizir,  visi- 

(   tni9,  eariea  del  vîtir, 

'       VOCABULAIRE  ou  nieriomiAiat,  s.  m. 

'   recueil  alphabétique  et  explication  succincte 

I  des  mots  d'une  langue ,  d'une  science,  voeaho^ 
tario,  disionario^  vocaboUtîa. 

<       VOC  ABU  LISTE,  s.  m.  peu  us.  auteur 

f   d'un  vocabulaire,  d'un  dictionnaire ,  voeabo' 

(    iaritta ,  vocaboiisîario, 

I       VOCAL,  E,  adj.  qui  s'énonce,  qui  s'ex- 

I   prime  nar  la  voix ,  vocah  :  musique  vocale. 

I        VOCATIF,  s. m.  cinquième  cas  delà  gram- 

I   maire  lati ne ,  «000^*00. 

VOCATION,  s.  f.  mouvement  intérieur 

par  lequel  Dieu'  a{)peUe  nne  personne  à  un 

I    génie  de  vie,  toeattonogdiiamata  di  Dio.  — , 

iiidioation,  disposition,  talent  marqué  pour 

on  état,  woÊomtê,  gtnio  nmfaraU. 

VOCAUX ,  ••  m.  pL  dns  les  coamantaté» 
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des  eedésSaUlqMS,  eohro  diê  Amiitf  $iu$  di 
thggtre. 

VOCIPBRA'nON ,  s.  f.  voeifiratimu. 
VOCIFÉRER ,  T.  n.  crier  dans  une  assem- 
blée; s*énoDcer  avec  dameur  ;  vodftrarê, 

VGBU ,  s.  m.  promesse  faite  à  Dieu,  voTa. 
— ,  offrande  promise  parce  voeu,  veto,  offertm 
faita  par  voîo,  oo>voto.  — ,  suffrage,  voto, 
voe§»$9ffragio.  Vœux,  souhaits,  voti,  bramé, 
dotiderj.  C'est  l'objet  de  ses  vœux,  èCoggolto 
dallo  iU0  brame» 

VOGUE,  s.  f.  mouvement  d'une  gslère,  etc. 
causé  par  la  force  des  rames,  voga,  — ,  fig. 
crédit,  estime,  fama^  crédita ,  stima*  — , 
mode ,  voga ,  moda ,  uto» 

VOGUE-AVANT,  s.  m.  rameur  qui  tient 
la  queue  de  la  rame  et  lui  donne  le  branle» 
porfolatio,  vogavanii» 

VOGUER,  V.  n.  être  poussé  sur  l'eau  à 
force  de  rames,  andare  a  forza  di  remi,  et 
par  ext.  navigare.  — ,  ramer,  vogare^  rerni^ 
gare,  remare,  — ,  prov.  vogue  la  galère,  tegum 
che  puà ,  nasea  quel  ehe  ta  nateere, 

VOGUEUR,  s.  m.  rameur,  vogatore,  rg- 
matore ,  remigante, 

VOICI ,  voilI  ,  prép.  eceo  qui,  eeeo  là,  eeeo. 
Voilà  qu'on  sonne,  voici  qu'il  vient,  eceo  che 
tuonano ,  eceo  ehe  viene.  Le  voici ,  eeeolo  qua, 
VOIE ,  s.  f.  route  d'un  lieu  à  un  autre  ;  en 
ce  sens  il  ne  se  dit  qu'en  pariant  de  certains 
cheminsdes  anciens  Romains;  la  voie  Appienne, 
Flaminienne,  la  via  Appia,  Flaminia,  Par  voie 
et  par  chemin ,  in  viaggio.  On  appelle  dans 
l'Écriture  voie  étroite  la  voie  du  salut,  voie 
large  le  chemin  de  perdition ,  via  tlrelta ,  via 
larga.  Les  voies  du  Seigneur  sont  incompré- 
hensibles, le  vit  del  Signore  tono  incompren^ 
tibili*  —  lactée  ou  de  lait,  et  vulg.  le  chemin 
de  Saint-Jacques,  un  amas  d'éloiles  qui  font 
une  trace  lumineuse  dans  le  ciel .  la  via  lattea, 
galasêia.  — ,  pop.  laisser  une  chose  envoie, 
lateiar  una  cota  in  liber  td,  tenza  chiuderla, 
— ,  en  t.  de  chasse ,  traeeia ,  faite  delta  fiera. 
—  ,  voiture,  via,  vettura,  —  d'eau,  dae  ue^ 
ehle  (t  aequa,  — >   de  charbon ,  fin  taeeo,  — 
(mar.  ) ,  fttsura  on^  entra  t  aequa,  — ,  fig, 
ttrada,  verso,  mtzto,  modo,  eompento, — ,  en 
chim.  la  via ,  (7  modo  (f  operare.  Etre  en  voie 
d'accommodement,  défaire  ouelque  chose, ef- 
fare intrattato  d'aeeoneio^  a  aeeomodamento. 
VOILE ,  s.  m.  pièce  de  toile  ou  d'étofle  des- 
tinée à  cacher  quelque  chose,  vélo.  On  dit  fig. 
qu'un  homme  a  un  voile  devant  les  yeux ,  egli 
ha  una  benda  agti  occhi,  è  aeciecato,  — ,  poét. 
le  voile  de  la  nuit ,  le  ténèbre  délia  notte,  — , 
couverture  de  tète  des  religieuses ,  vélo  di  mo^ 
naea.  Prendre  le  voile,  farsi  monaea,  —,  fig. 
icusa,  pretetto,  colore,  vélo,  manto.  Un  scé- 
lérat ({ui  se  couvre  du  voile  de  la  picoté ,  de  la 
dévotion ,  uno  teelerato  che  ti  copre  col  manto 
délia  pietà,  délia  divoziane, 

VOILB ,  s.  f.  grande  pièce  de  toile  attachée 
aux  vergues  des  mâts  jpour  prendre  le  vent , 
M/a.  Mettre  è  la  voile^  far  vêla,  ipiegar  le  veh. 
paire  voile,  etndare  a  vêla.  Faire  force  de  voiles, 
tpiêgar  tutîê  U  voie*  —  »^*  aller  à  tmla  et  ft 
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raincftdaDsqiidgueaffiiîre,  far  ogmi  ifinê, 
atar  MIa  ta  ditigtnta,  ^-  au  pi. ,  n«v».  Il  pa- 
rut ceiU  vpil^ ,  eomporvero  emio  ntivi, 

VOILÉ.  ÉE.  part  et  adj.  couvert  d'un 
voile,  vttalo,  — .  qui  a  pris  le  voile,  eht  hm 
prtto  il  vtlù,  the  iifccê  monoea. 

VOILER,  V.  a.  couvrir  d*uQ  voile  «  et  fig. 
d'un  prétexte  »  vtlare,  ammaniare,  — ,  naicon- 
dtt  toUo  il  mantQ,  sotto  prêîesto,  tolto  cO' 
hr: 

VOI LEBIE ,  s.  r.  lieu  oii  l'on  lait ,  où  Ton 
raccommode  les  voiles  de  navire,  luogo  do»û  ù. 
f*»nno  0  tî  roccomeian  le  vêlé, 

VOILIER ,  adj.  et  s.  m.  vaisseau  bon  voi- 
lier, velierês  mauvais  voilier,  tardo^  ehê  vtUg^ 
gia  ma  le, 

VOILURE ,  s.  f.  assortiment  de  voiles  d'un 
vaisseau,  iutia  la  tel*  d*  una  nav9»  — ,  voiles 
qu'il  i)orle  suivant  sa  route  et  le  vent ,  quttla 
^uantiià  di  vtU  ehê  una  nav»  $piega  a  propOT" 
tiane  del  venlo  ehê  sofpa  a  tuondo  la  itradû 
eke  vuol  tenera, 

VOIR ,  V.  a.  connaître  parles  yeux ,  vedere, 
Êtorgtra,  amotetrt  ptr  via  degli  œehi.  Je  l'ai 
^  vu  de  mes  deux  yeux,  io  l*  ho  v^duto  eo*  miù 
proprj  ecehi»  —  Ijg.  et  pruv.  ne  voir  pas  plus 
loin  que  son  nez ,  non  distinguere  un  prunoda 
un  melaraneio,  —  fam.  vous  n'avez  rien  à 
voir  sur  moi ,  rien  à  voir  à  cela,  imia  av$tê  «a- 
loritâ  rtruna  topra  di  ma,  da  entrarc  ne*  faUi 
niiei.  Cette  maison  voit  sur  un  jardin ,  voit  uue 
place,  ea»a  ehe  iM,  eorrisponde  topra  un  giar» 
dino,  domina  una  piaxta.  Aller  voir  quelqu'un, 
lui  rendre  visite,  ani/ar  a  Irovarc,  a  far  vitita 
a  qualehêduno*  — ,  ses  juges,  andara  toUêcitarê 
i  giudiei.  J'ai  vu  l'heure  aue...  j'ai  vu  le  mo- 
ment que...  poeo  mancà  eno,..  J'ai  vu  le  temos 
que  l'on  faisait...  io  vidi  il  ttmpo  in  cui  si  fa- 
t€va„»  io  fui  al  iempo,€ec.  On  dit,  pour  blA- 
nier,  il  fait  beau  voir  à  l'Age  que  vous  avez  vous 
amuser  ii  ces  bagatelles-là,  ella  é  una  bella  cota 
alla  votlra  età  che  roi  vi  oeeupiaU  in  quelle 
ineiie.  On  dit  qu'un  livre ,  un  ouvrage  n'a  pas 
encore  vu  le  jour,  libro ,  opéra  ehe  non  è  an- 
rora  uscita  in  luce, — >  observer,  examiner  ^ 
rimirare ,  ritguardarc  eon  attensionê ,  etami- 
nare.  — ,  tcorrtrt^  amotcere  ,  frequenlara, 
utar€,praticare,  traltares  eonvertare  :  c'est  un 
homme  qui  c  beaucoup  vu  ;  il  faut  voir  le  grand 
monde  pour  se  former  ;  qui  voyez-vous  à  la 
cour?  Il  ne  voit  personne,  non  fa  né  ricevevi- 
tiie.  11  ne  voit  plus  sa  femme,  non  abila,  non 
usa. — ,  Gg.  redere^  aceorgtrti  :  je  vis  bien  qu'il 
me  manquerait  de  ]>arole.  On  dit  en  t.  de  prat. 
assigner  pour  voir  dire  et  ordonner,  rif ara 
per  etter  pretente  a  eià  ehe  tara  pronuntiato% 
prétérit  Io,  -^,provare ,  atsaggiare ,  guttarc  : 
voyez  si  le  vin  est  bon ,  voyez  si  cet  instru- 
ment rsl  d'accord ,  etc. — ^guardare ,  ehiedere^ 
informarti  :  Aoyrz  s'il  estcbez  lui ,  s'il  est  venu. 

*  VOIRE,  adv.  t.  ironique  pour  nier  ce 
qu'un  autre  vient  d'affirmer,  ti,  anse,  voro" 
mente  y  ap punie  ^  per  l'  appunto, 

VOIRIE,  s.  f.  uffiùo  del  mattrc  di  tirade; 
autrefois,  tiradapubblica^  aujourd'hui  ^  mon- 
detufjo,  pubbtiio  Mûmojom 
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vieino ,  et  au  fera.  vimm. 

VOISINAGE,  s.  m. 
— .  prottimità  ,  vieinili, 

VOISINER ,  V.  n.  faai.  tm  ndb 
vieini,  vititarli  frequentemenie. 

VOITURE,».  f.cequiseitaiti»ri 
personnes  ou  choses  qu'on  transporte,  Ntt 
— ,  action  de  transporter,  tretptH», 

VOITURER,  T.  a.  tianspoitcr  larmit 
vettureg%im^,  —  »  mener  qo^qn'as  ^ 
carrosse,  fam.  porUrt,  eemdurttetktm 
M  una  pereona. 

VOITURIER,  s.  m.  qui  fiùtkaêliB 
voiturer,ve(  f«r«/a^  oetlurime» 

VOITURlN,s.  m.  quiloaedewiff 
les  conduit,  velturina, 

VOIX,  s.  f.  son  qui  soK  de  U  boià 

l'bonmie .  voee.  De  vive  voix,  c  »<n  •» 
chanteur,  chanteuse,  eanCalon.  ttal^ 
se  dit  aussi  de  quelques  aoinaox  :b  *» 
ntnoqiaiei^il puopagalh  iquiHiut*h 
Pol.  — ,  t.  de  chasse ,  la  voix  des  di* 
abbajare,  il  latrare,  h  tguittie  dd^^ 
la  renommée,  la  voco  del  pabblUo,-^''^ 
opinion;  droit  de  suffrage  :t«//'^^ 
riltOf  faeolié  dt  eleggare.  Tout  dW«« 
una  voce,  —  active»  pouvoir  d'éliic;  w^l 
sive»  capacité  d'ôtre  élu ,  veee  •f^^'^ 
Avoir  voix  au  chapitre  •  etttr  û  /'*|^ 
untimentOt  giuéitio.  Il  a  la  voix  p> 
pour  lui,  contre  lui,  et  ahsoL  ilal>^ 
Llique,  egli  ha  i*  approvatioiaêdiif»^ 

VOL.  s.  m.  action  de l'oiseaaipiî* 
se  meut  et  se  soutient  en  l'air,  vtky^f 
— ,  Cg.  prendre  un  vol  trop  ^*  ? 
fro^po  alla,  —  ûg.  et  fam.  avoir  k  ^1 
telle  et  telle  chose,  pour  les  grands  «^ 
aver  la  eapacità  per  la  taie  e  ptf  l*Jf\ 
cota,  riutcire,  ineontrar  beneprtsttf^^ 
Il  est  parvenu  de  plein  vol  à  cette  oip^ 
ê  perv€nula,di  tbaho ,  di  primo  ««*  *  ^ 
dignità.  —.brigatad'ueedlidiref^l 
eaeeia  :  le  vol  (tour  le  héron,  pour  k^ 
—,  eaeeia  ehe  ti  fa  eogli  ueetlU  ^'f* 
plaire  au  vol  de  la  corneille ,  de  la  p^ 

VOL  ,s.  m.  furio,  latroeUÙ0,rtkt^ 
la  eota  rubata, 

VOLABLK,  adj.  da  peler  et»  ^ 
n'est  pas  un  homme  volable,  mr  ô  if'* 
potta  agevolmente  rubare» 

VOLAGE,  adj.  inconstant.  /^«»^' 
Lile,  ineotlante,  inttabile,  Fcutotaf^'' 
de  dartre  ou  de  gale ,  faœo  tattetia* 

VOLAILLE,  s.  f.  ponle»,  pû«J«»' 
pons,  etc.  pollame,  poUi*  Mettre aB< 
au  pot,  inpignaita^  in  penloU. 

VOLAIfT,  s.  m.  petit  morceau  de  W 
garni  de  plumes  qui  sert  à  jouer  eo  k  P" 
en  l'air,  volante,  —.aile  de  moulin  *«J 
di  mulino  a  venio,  —,  surtout  sans  om 
torta  d'abito  largo  •  leggiero»  a 

VOLANT,  E,  adj .  volsnif, vtld^ 
vérole  volante ,  vajuoh  benig^'  b^ 
lante ,  piallellino  ehe  non  ft  f^  •JJj 
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Cacb«t  Tolant.  sî^Wo  aîxato.  Camp  volant,  pe- 
tite armée  qui  fait  des  courses  sur  l'ennemi  ou 
qui  l'observe .  cmmpo  votant; 

VOLATIL ,  9,  adj.  ^chim.)  opposé  à.fixe  9 

Wflalile,  Sel ,  alcali  volatil,  sate,  alcali  volatile. 

VOL  ATI  LB,  s.  m.  animal  qui  vole,  vola- 

iUû,  animale  ehe  vola.  Il  se  dit  ordinairement 

au  pi.  i  votatili. 

VOLATILISATION .  S.  f.  vo/ffff7i2M»oiia. 
VOLATILISER,  V. a.  rendre  volatil,  vola- 
iilituire ,  rméer  volatile* 
VOLATILITÉ,  s.  f.  volatUUà. 
VOLATILLE ,  s.  f.  fam.  ueeêltagiant ,  eae- 
éiagione. 

VOLCAN ,  s.  m.  montagne»  gouffre  qui  vo- 
mit du  feu,  vuleano» 

VOLB,  s.  f.  se  dit  à  quelques  jeux  de  cartes, 
•/  firr  fuite  le  bâti, 

VOLÉE ,  s.  f.  vol  d'un  oiseau ,  vcio ,  vohta. 
Les  hirondelles  traversent  quelquefois  la  mer 
I  tout  d*nne  volée ,  d*  un  tratto ,  tr  un  $ol  volo , 
\  iP  una  volala,  — ,  bande  d'oiseaux  qui  volent 
I  ensemble ,  slormo.  — ,  pigeons  éclos  le  même 
i  jour,  niiSata*  Une  volée  de  jeunes  gens,  de 
i  beaux  esprits,  brigata.  Personne  de  haute  vo- 
I  lée,  etatOf  gradoy  eondixione^  qualité.  Une 
1  volée  de  canon  •  una  earmonata,  una  eeariea  di 
I  pik  eannonate  insieme.  —  d'un  canon,  portata 
^  dél  eannone.  Sonner  à  toute  volée ,  tonare  a 
^  disteta,  •— ,  fam.  volée  de  coups  de  bâton ,  ear^ 
i,  piceio,  quantità  di  bastonate.  Jouer  de  volée 
:  ou  de  la  paume  et  du  ballon .  rimetter  di  posta. 
.  Donner  de  volée  dans  la  grille,  dans  Tais,  man- 
dar  ta  patia  di  posta.  Prendre  une  balle,  pren- 
dre un  coup  entre  bond  et  volée,  togliore  di 
il  primo  batte  f  et  au  6g.  pigSare  o  eogliere  in 
buon  punto,  — ,  prov.  et  ng.  faire  une  chose 
tant  de  bond  que  de  volée,  farta  eome  si  puà, 
alla  meglio,  — ',  pièce  de  bois  de  traverse  qui 
s'attache  au  timon  d'un  carrosse,  d'un  foor- 
I    gott,  etc.  bilaneino,  A  la  volée,  adv.  Impru- 

atontemente,  dîsavvedulamentey  a  easo. 
**  VOLER ,  T.  n.  se  soutenir,  se  mouvoir  en 
faîr  par  le  moyen  des  ailes,  volaro,  — ,  6g. 
volare ,  eorrtre  vetoeemente.  «— ,  v.  a.  chaner, 
I  en  pariant  d'oiseaux  de  proie ,  eaeeiare  :  cet 
^  oiseau  vole  la  pie,  le  héron ,  la  perdrix  ;  et  en 
I*  parlant  des  hommes ,  eaeeiare  eogli  ueeetti  :  il 
se  plaît  à  voler  la  corneille ,  le  héron  ;  j'irai  vo- 
I     1er  aujourd'hui.  — ,  prov.  et  fig.  voler  le  pa- 

*  pillon,  ovar  un  eorvelto  dte  vota,  œeuparst  in 
eose  da  nutta, 

i  VOLER ,  V.  a.  prendre  furtitement  ou  par 

'  force  ce  qui  appartient  à  un  autre ,  rubare , 

^  portar  vm.  depredare.  Ce  valet  a  volé  son 

^  maître ,  to  ha  svatigiato.  — > ,  faire  un  plagiat, 

f  rapire ,  furare  ^  togtiere. 

i  VOLERBAU,  s.  m.  fam.  petit  voleur, 

*  iadroneello, 

I  VOLER lE ,  s.  f.  t  de  fauc.  la  eaecia  degli 
^  ueeetli  di  rapîna,  — ,  larcin ,  pillerie,  ladro- 
I     neeeio,  raberla» 

^ùiâlKÏ^  s.  m.  pionnier,  ealoinbaja,  — , 
sis  qui  ferme  la  volière ,  asse  posta  ait  in- 
grosse  délia  eolombaja»  — ,  plante  aonatique, 
carte  erba  son  ^01  fbgliê  ms  êi  vas»  naotêr 
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suit  otqua,  — ,  ouvrage  de  menuiserie ,  im- 
posta di  legno  aile  finesire^  seuro  per  le  iî- 
nestre,  ' 

VOLETER ,  V.  n.  voler  à  plusieurs  repri- 
ses ,  svolaszare, 

VOLETTE,  s.  f,  gralteeio  par  nettar  ta 
tana,  —,speeie  di  retieelta  ehe  serve  di  schermo 
al  eavallo  contre  le  moutio. 

VOLEUR,  EU8E,  s.  qui  vole,  dérobe, 
ladro^  rubatore;  ladra  ^  rubatriea, 

VOLIERE ,  s.  f.  lieu  ou  Ton  enferme  pin. 
sieurs  oiseaux ,  ueeeltisra,  — ,  une  grande  cage. 
gabbia.  —,  un  petit  colombier,  colombaja. 

VOLIGB ,  s.  f.  tavotetta,  assiceUk  sot- 
tite, 

VOLITION ,  s.  f.  t.  d'école ,  acte  par  le. 
quel  la  volonté  se  détermine  à  quelque  chose . 
il  volare. 

VOLONTAIRE,  adj.  volontario,  Vibêro:, 
spontaneo.  —  s.  eaparbw,  eapassono* — ,  «0/. 
date  votontario, 

VOLONTAIREMENT,  adv.  va/Mteràt- 
mente, 

VOLONTÉ,  s.  f.  faculté  de  Pâme,  puis- 
sance  par  laauelle  on  veut,  volaatà,  —,  acte 
de  cette  faculté,  volontâ,  volere.  —,  ce  qu'on 
veut  qui  soit  fait,  volere,  beneptadta^  grado , 
ptacere,  talento  :  est-ce  là  votre  volonté  ?  — . 
au  fam.  billet  payable  i  volonté,  piaeimento 
o  votontâ  det  portaiore.  Faire  ses  vobntés. 
fare  a  sao  senno,  a  sua  posta* 

VOLONTIERS ,  adv.  votentieri,  di  buon 
grado ,  di  buona  voglia.  Très  volontiers  best 
votentieri, 

VOLTE,  s.  f.  t.  de  man.  votta,  giro  dei 
eavallo. 

VOLTER  ,  V.  n.  t.  d'escrime,  voltare, 
seansar  ta  botta. 

VOLTIGEMENT,s.  m.  svolaeaameiita; 
to  svotaxtare. 

VOLTIGER ,  V.  n.  voler  sans  direction 
déterminée,  volare  di  gua  édita,  svola»zarep 
ttleggiare.  — ,  en  parlant  des  cheveux ,  d'un 
étendard ,  etc.  flotter  au  gré  des  vents ,  ondeg^ 
^are  •  tvcntolare ,  svolaazare  ;  d'un  homme 
inconstant ,  vagare,  —  ,  courir  à  cheval  çà  et 
là,  volteggiare  a  eavallo,  —,  faire  des  tours 
de  souplesse  sur  une  corde  élevée  et  attachée» 
mais  tendue  fort  lâche,  veUeggiare^  far^  gita* 
volte, 

VOLTIGEUR,  s.  m.  ehi  votteggia  a  sa- 
vallo,  ehi  fa  délie  girawtte*  —,  ballgrino  d^ 
eorda, 

VOLUBILIS,  s.  m.  (lat.)  plante  dont  la 
tige  monte  et  s'entortille ,  votuUle. 

VOLUBILITÉ,  s.  f.  facilité  de  se  mr.uvoir 
et  d'être  mu  en  rond ,  voluùiâtà  :  la  volubi- 
lité des  roues  d'une  machine.  — ,  «rticulation 
nette  et  rapide  ,  prestezza  ,  spediteaaa  di 
lingua. 

yOLUE,  s.  f.  t.  de  tisseran(),  petite  fusée 
qui  tourne  dans  la  nacelle»  involgilojo ,  can* 
noKcmo  ehe  porta  il  filo  e  gine  nella  spota. 

VOLUME,  s.  m.  étendue  d'un  corps,  es- 
pace qu'il  occupe,  mole,  volume^  -f,  livre 
reGé  ou  bioché,  volume,  tibro. 
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VOLWmBUX,  EUSB.  «Q.  vQiummôw, 

yiOVnrÉ .  s.  f.  plaUir  des  sens ,  et  fig. 

de  VAmt ,  voluilà ,  gutîo ,  éiUito.  L'âme  a  ses 

Toluptés  comme  le  corps ,  i  $uol  pioêpri,  i  tuoi 

SMiL  Plongé  ëans  la  volapté,  nelia  dUsoin- 

VOLTJFTUAIBE,  adj.  (jur.)  fait  pour  Ta- 
grément,  votuttuario, 

V0LUPTU£USEMBI9T .  adv.  voitnuo" 
tamentê. 

VOLUPTUEUX,  EUSB.a^.M/uKiiofo, 
tiMinosOf  effemmato,  •—,  Gg.  (fratOf  dùU- 

VOLUTE ,  t.  f.  (arch,)  ornement  d'itn  c|ia- 
pUeao  fait  en  forme  de  spirale ,  et  genre  da 
testaces  unWalves,  vçlutOt 

»  VOLUTER .  T.  a.  (aire  des  Toiutes.  V.  vo- 
lom.  Bemplir  les  volues  .  v.  tolci  ,  avvol' 
ger  Û  filo  tui  eannime'mi  da  mêtiêP  néiia  sfioia. 

VOLVE,  s.  f.  I* invituppo dei fango, 

VOLVULUS,  s.  m.  ou  PAasiopi  iluqci,  s.  f, 
volvuio  fpatstQne  Uiaeam 

VOMÉR  ,  s.  m.  (  du  lat.  )  l'os  qui  sépare  le 
nea  dans  sa  partie  post^ieure  en  deux  narines  > 

TOMIQUE,  adj.  noix  vomîque»  poison 
pour  Quelques  animaux,  noeo  vmnicti, 

VOMIR ,  "v*  a,  rejeter  par  la  bouche,  vt>- 
wttiarûi  reterêt  —,  pop.  Tomir  tripe  et 
boyaux  t  vomltar  l*  ftnlma.  Gela  fait  Tomir,  à 
ilonuuh$vote .  fa  rficere, 

VOMISSEMEVT ,  s.  m.  vomltp. 

VOMITIF,  adj.  et  s,  cpii  fait  Tomir,  vfimi- 
ftvo  «  vamitalorio» 

*  VOMITOIRE ,  s.  m.  V.  tomiti».  —,  au 
pi.  chez  les  anciens,  porte  per  U  quali  la  foUa 
dêfpppoh  utéivadopo  gii  9ptitaeolL 

vOrACE,  adj.  voraeéi  edaee,  rapaee,  ûi- 
gordo»  Cet  bomme  est  Torane ,  ghtoiio,  mon' 
gUfM,  Estomac  Yorace ,  tiomaeo  bÎMgnçto  di 
moltoelbo. 

VORACITE  •  s.  f.  vorwHà  ,  avidità  di 
mangiarê, 

VORMIENS  (  os  ] ,  aty.  m.  pi  clefs  du 
crâne ,  f  ossa  dl  vormio, 

VORTICULE ,  s.  m.  petit  tourbillon ,  vor- 

VOTAIfT,  s.  m.  celai  qui  vote,  volant», 
SgalUfnaiore, 

VOTATIOTÏ ,  s.  f.  action  de  voler ,  bal- 
toitoti&nc, 

VOTE,  s.  m.  TQBuémis,  «ufCrage  donné, 
éoto ,  i«ca .  tuffragto. 

VOTER ,  V.  n,  donner  son  suffrage ,  vo- 
tare,  hallotiaré, 

VOTIF,  IVE ,  adj,  qui  appartient  au  ▼ceii  ; 
tableau  votif,  îavoUita  votiva  ;  messe  votive , 
mena  votiva  ;  boucliers  votirs  (antiq. },  tcudi 
vsiivi, 

VOTRE.  adj.posA.avantlesubst.  il  n*a  aucun 
article ,  et  il  fait  vos  au  pi.  vostro  ;  votre  père, 
votre  patrie,  vos  raisons,  vostro  padrc,  la 
votira  pairta*  té  vostre  radiant,  — ,  posscst 
relat.  n  reçoit  Varticle  et  il  fait  vôtres  au  pi. 
vostjif ,  iff  vof  ;  U  a  pris  ses  vivres  et  les  vôtres, 
egtt  hPL  pr$to  i  SHçi  lîltri  êd  i  vfiftri  Quaod 
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votre  précède  lewibit.  l'o  est  bief:  v«lre)iiii; 
il  est  long  quand  il  suit  l'article:  (fotlcf&bt 

V.  HOTRI. 

VOUER ,  V.  a*  consacrer,  dêémt  «  m» 
er{kre,  votare,  — ,  promettre  par  vas.  N<n 
far  votOt  promettcr  eon  voto.  •— ,fi|.^rMii- 
iêre  in  modo  particolarc  :  vouer  sesservicoà 
un  prince,  etc.  «^ ,  promvttere  mttrwM^- 
je  n'en  ai  pas  moins  entretenu  daittam  cv 
les  sentimens  que  je  vous  ai  vonn,  (YoL) 

VOCGE.  s.  f.  (vèn.)  tpifdo dt  cMk,-> 
(agric.)  ronoa  appieeata  a  un  Umgti  mM 

*  VOULANGB,  >*f.  volonté,  «vie,  ttli0. 
*  voglienza ,  ^  volênza, 

VOULOIR,  V.  a.  et  n,  avpirl'iateaiiw.ii 
volonté  de...  volero ,  aver  volontà , atri^ 
zione.  —  ,  commander  «  exiger,  fmavn^ 
ordinare,  eomandarc,  tmporrSt  ^''l'^'f' 
t4ré,  —,  di^sirer,  souhaiter,  br*men,ém- 
rare ,  domandaro  »  rieêrcare ,  vokn*  — *  * 
sentir,  assentirê,  consentir^ t  dârfumn, 
non  opparsi,  approvare  ;  je  le  ^w*  to,  ■ 
aaenMtnto.  —,  être  de  nature  à doMi»«| 
exiger,  riehiedgre,  convenire ,  vokr9,éifi' 
celte  aflaire  veut  être  conduite  avec ps»* 

—  du  bien,  du  mal .  vçUr  bin»%  w»** 
En  vouloir  à  quelqu'un,  avirla  eatv^ 

—  ,  s.  m.  acte  de  la  volonté ,  w/«#  ^^ 
VOULU,  UE,  part,  voluta,  wf.  B* 

bien  voulu ,  mal  voulu  dans  cette  in»jiiii^ 
vêduto,  amato»  malv^uto^odUlo» 

VOUS,  pron.  voi,  , 

VOUSSOIRS  ou  ▼ooasiACx.  V  M 
(arch.)  pierres  qui  forment  une  voûUif^  ; 
doito  voUe,  ' 

VOUSSURE,  s.  f.  (arcb.) «''«»« •**! 
tura  d'una  voUa»  .  r,  i 

VOÛTE ,  s.  f.  ouvrage  de  roaçooDcnt»^  j 
en  arc ,  voUa.  Clef  de  la  voûte  *  ûi  f «w* 
icrvt  aehiuder  la  volta,  tgrragtio» -;^^ 
la  voûte  du  cielj  la  voûte  azurée,  étoiJéfj^ 
leste,  il  eiêlo.  -r-  du  fer  d'un  cbetal,  K 
tura ,  rurvatura  di  un  f§rro  da  eavtil»* 

VOÛTE,  ÉE  ,  part,  une  *»««J^ 
ehie$a  voUata»  Un  vieillard  qui  aledoJi** 
vûithlo  incurvato,  areuato,  ricurvO' 

VOUTER ,  V.  a.  faire  des  arcades,  &««'; 
voûte  qui  termine  le  haut  d'un  bàUi*»^»  r 
taro ,  fabbriearo  a  voila ,  far  la  volta  t  «^ 
fitio.  Se  voûter,  en  parlant  des  personn»^ 
la  taille  commence  à  se  courber,  ««*^'^' 
piegarsi  inareoj  archeggiare. 

VOUTIS,  s.  m.  V.  vooia.  . ., ^ 

VOYAGE .  %.  m.  chemin  que  To»  »î^r 
se  rcudre  à  un  endroit  éloigné,  yttgsé'^ 
dllée  et  venue  d'un  lieu  à  un  autre,  ^if'''^ 
minata ,  andata,  ,    -^ 

VOYAGER .  V.  n.  faire  voyage.  »«i«r 

VOYAGEUR,  EUSE,  adj.  ttBgg^' 
viatorê,  viandanH,  „  w< 

VOYANT.  E ,  adj.  par  rapport  aux«^ 
éclatantes .  vivae$,  vistoio.  —,  ({oi  ^ 
gmie.  Le  vovant.  Il  vegginiê,  UffF'' 

VOYELLE ,  s.  f.  (gramm.).  «^t  ^ 

VOYER ,  s.  m.  officier  prépfl» *»^ 
de»  cbmioft»  m%Êifrit  di  #(i«f^ 
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VBAI»  IB,  adj.  Téritabl»,  Mff.  H<Mimie 
▼rai«  uomo  veritiero,  vtraee,  Voilii  la  vraie 
place  de  ce  tableau,  ueo  il  vtro ,  il  eonwsnevol 
iuogo,  ace.  Gel  homme  est  un  vrai  cberal ,  un 
vrai  nnfjQ ,  etc.  egU  é  prcprio  un  cavalh  «  i  una 
v#ra  «ftiNÛi.  *-»  au  subst,  signifie»  vérité*  it 
Pêro,  U  vêtità.  Au  vrai»  veroiiMiite*  Pour 
parler  vrai ,  ptr  dirta  uhiêlîa* 

VRAIMENT»  adv.  witunenfa,  m  tffcHo, 
Oui  vraiment  «  ti  v^rammUm 

VRAISEMBLABLE»  adj.  peMmiU. 

VRAISEMBLABLEMENT,  adv.  uami- 
wl/manfa. 

VBAISEMBLAJIGB.  s.  f.  vêntimigiianwa. 

VRÉDER,  V.  n.  pop.  aller  et  venir  sans 
objet ,  andar  girando  tenza  disêgno. 

VRILLE  »  s.  f.  outil  de  fer  propre  à  percer, 
êuechio,  tueehiêUo.  — ,  au  pi.  filamens  par  les- 
quels la  vigne  et  antres  plantes  s'attachent  au^ 
corps  voisins  •  vitieeio, 

VBUXiBR,  V.  n.  se  dit  d'une  fosée  qui  pi- 
rouette en  s'élevant,«/Mr^e^^car0  d*  un  razzo. 

VRILLBTTB ,  s.  f.  {nuito  ehe  finra  il Ugno. 

VRILLON  ,8.  m.  dim.  devrille^iMMA^/Zo, 
tueehieltîno, 

VRILLIBB.  s.  m.  ouvrier  qai  fait  des 
vrilles ,  etc.  tuêehiittinajo, 

VRILLON,  s.  m.  petite  tarière  en  vrille  , 
petite  vrille ,  tueehUUino. 

VU  »  VUE ,  part,  vtduto ,  tee,  — .  en  t.  dp 
banque»  payable  à  vue  (c'est-lniire  à  lettre  vue], 
pûgûbiU  a  viita.  A  boula  vue.  alkt  990ptrta. 
—  (prat.)  f  vu,  vMto«  em^tidarato.  — ,  dans 
le  langage  ordinaire,  a  eagione,  conmostioeo- 
Mchày  in  riguturdû,  atUso  ;  vu  ses  longs  services, 
il  faudrait...  —  qiie»/>affo  cftéf  poitké,  giae- 
ehàg  êtanU  ché.  Le  vu  d'un  arrdt ,  d'une  sen- 
tence ,  il  fiitlo,  l' êtpotta  d' una  têMUnta^d'un 
ediiiç.  Au  vu  et  su  de  tout  le  mande,  a  vista 
«  êapuia  di  tutti, 

VUE»  s.  f.  la  faculté  de  voir,  viUa,  la  fa- 
êoitd  di  vedêre.  L'organe  même  de  la  vue,  la 
vistUf  gli  oeehi ,  lo  tguwrdo,  ilguardo.  — ,  ûg.   I 
donner  dans  la  vue ,  dar  negli  oeefù,  A  perte  I 
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de  vue,  m  «raatfic^iM  MMimNtor,  an  fia. 
faÎM  dei  discourt,  d^  complimansf  perte  de 
vue ,  lunghissimi  diteorti,  eerimonie  tupwftifp, 
-^.  %  oetle  Bsère  ne  perd  point  sa  fUle  de  vue, 
0lla  veglia,  iuvjgila  allanlaman^  <«  gU  mdg" 
menti  délia  figUuola,  la  eustoditcê  J^^tyaHMrUl 
On  dit,  qu  cm  peid  dfi  vua  un  hoSm»  quand 
il  fait  des  disaours  élevés,  noji  poi0fg(i  tener 
éiatre  colla  menta.  Avoir  vue,  (a  vue  sur  quel- 
qu'un ,  etc.  avet  Upeaiene  topra  una  p§rwna , 
oMrk  gli  oeehi  addMM,  Marobfr,  se  <KWi4uire 
à  vue  de  pays,  «anuiiMiara^i  oa^q  seuea  «aiof- 
rara  U  poMo ,  eoaxê^  eêtao  ffyftff.  f^/Al  9t^. 

—  '  ^î-  juger  à  vue  de  pays,  giudicMf^ 
grotta.  — ,  la  manière  dont  on  reftfde  un 
objet ,  vitla  ,  veduta.  Un  plan  à  vue  d'oiseau , 
piano  d*  un  edifizio  veduto  dalf  alto  m  boeso. 
— ,  toute  l'étepdue  de  ce  qu'on  peut  voir  du 
lieu  ou  l'on  est ,  veduta  ,  vêêta  x  eattt  naisôn  a 
une  belle  vue,  n'a  point  de  vue.  Pointdetue, 
vUtUf  punto  di  viita  :  cette  maison  a  de  beaux 
points  de  vue .  c'est  llsoii  poini  de  Tue.<^,  fig. 
icopot  veduia»  Recueil  des  vues  de  Ituiu», 
d'Italie,  etc.  délie  vedute,  -» ,  6g.  eet  liomaar 
a  des  vues  cachées ,  des  arrières  peméas,  «wljiv 
mira,  disegno,  tdea%  Hitoaoioaem  Grandes 
vues ,  vues  bornées ,  graa  pmpioaeiat  popa  pO' 
netraeione. 

VULGAIRE,  adj.  volgaro,  comune»  — g 
doxzimale ,  ordinario.  — ,  triviale  ^  vile, 

VULGAIRE ,  s.  m.  i7  volgo^  U  popolo,  la 
plehe. 

VULGAIREfilENT,  adv.  volaerm^ntpieo- 
munemente ,  ordinariamente* 

VULGAX^,s.  C  version  latine  de  ricH- 
ture-Sainte ,  en  usage  dans  l'église  catholique, 
Fulgoia, 

VULNBBABLB,  a4j.  chopud  efser  vvtp^ 

rato,  feritp, 
VULNERAIRE,  s,  U  plante,  oalnoritîà. 

—  ,  s.  m.  et  adj«  bonpoi^  les  plaies  et  les  Ues- 
sures ,  vulnerario, 

VULVAIRE.  s.  f.  plante,  oufvam, 
VULVE ,  Sk  f.  l'orince  du  vagin,  vuip$. 


w. 


WIGfl ,  s.  m.  nom  d'un  parti  célébra  en 
Angleterra ,  Wigg. 
WISK  ou  wiSTB ,  s.  m.  giuoeo  di  carte. 
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WI8KI,  s.  m.  veHura  alta  a 
9orta  di  bevaada. 


X. 


X ,  consonne;  s,  f.  si  on  l'appelle  i«e;  s.  m. 
si  on  l'appelle  xe. 

XABÈGA ,  s.  m.  (de  l'espag.)  filet  pour  pé- 
cher les  sardines,  rite  da  peseatorif 

XANTUiUM  ou  XAHTHJOR,  s.  m.  (bot.) 
esj)&ce  de  lampotirde ,  lappola  minore. 


XANXUS,  s.  m.  (hist.  naL^  gros  buccin 
que  l'on  pèche  dans  la  mer  des  Indes , 
buuinop  9peeio  di  eonchi^lia* 


grosêo 


X£NÉLASIE,s.  f.  (hist.  anc.)  jnlerdiclion 
de  séjour ,  inhospitaUté  ;  divieto  falto  agli  itrd' 
nieri  di  ioggiornœre  in  una  cittâ» 


*1ÉNIE,  s.  f.  (hJst.  anc.}présent  ^éifatmi 
donc  ehe  i  Greci  faeevano  agit  ospiti  lero» 

XEROPHAGE ,  s.  m.  qui  ne  vit  que  de 
fruits  secs,  xerofago,  eke  si  nuire  difruttiteeeki, 

XÉROPHAGIE,  s.  f.  usa^  exdusif  dci 
fruits  secs^aifcnensa  quadragetimale  def  primi 
erittiani  ehe  non  mangiavano  in  quel  tempe 
ehe  pane e  fruiti  teeehi, 

XÉROPHTALMIB ,  s.  f.  (méd.)  inaamma- 
tion  sèche  de  l'œil ,  teroflalmia. 

XÂROPHYLLE ,  u  m,  pianU  dpUa  Cofo- 
Una» 

4o« 
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XIIXV^UAMB  oa  xtimauamoii  ,  i.  m. 
legno  M^  mtkêTû  cA#  proétuê  U  bmtêâmo  dl 
Guiéta. 

XIPHIA8 ,  s.  m.  (astr.)  la  Dorade,  eosteHa- 
mkmê  éêl  polê  «ii(«rf îctf.  — ,  (  hist.  nat  )  pettê 

XlPHlOIf,  s.  m.  pUmiaéêgnmktitln. 

XIPBOIDB,  s.  et  adj.  (anal.)  caHilage  aq 
lias  do  sternam  ;  pop.  la  fourchette ,  eturtiiagimê 
mnermmia ,  raù,  la  fifrch^tta, 

XYLOGOPB ,  s.  m.  (hist  naU)  genre  d'hy- 
ménoptères «  g0mêf  é^  auêtii, 

XYIiOGRAPfllB,  s.  L  «rfa  éi  êUampitr  ûi 
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XYLOLATRIB, s.  r.  n^  kfi  'Mi 
Ugno. 

XYLOLOGIE.  s.  f.  traité  des  boU,  Z«Uk 
gia,  tiioh  di  oitumi  /lérî  diW'dmit, 

XTIX>N,  s.  m.  (bot.)  onadooaéttMia 
cotonnier ,  pimtia  àte  prodtê  le  itM^ii. 

XYLOPUAGB«  adj.  se  dit  d*imiii«tefi 
ronge  le  bois,  sHofago. 

XY£X)STEUM  ou  iTUWTtot,  &.n.(k- 
▼reTeuilIe  des  Aipes  et  des  bois ,  urioKikà 
troviui  nêUé  montugne  setvou, 

XYSTB ,  s.  m.  ^ist.  aoc)  tien  d'exuôt, 
iuogo  d*  êsereizio  preiso.  i  Gmi  fv  ^idt 
fit  pf^uê  i  Rnnani  ptr  itpauêg^t  ut. 


Y. 


Y,  s.  m»  consonne I  î  grec,  ipùkm, 

Y.adv.  en  cet  endroit-là,  vi,  tu  Y  est-il  f 
méf  tf  éî  é  m  «oM  f  — ,  pron.  à  cela,  à  cet 
bonune-là  :  fiez-TOus*y,  fidalêpm».  Il  y  a  des 
gens  qui...  avvi  ialuno  cA#...  si  trava  génie 
«Aa...  Il  y  a  des  gens  qoi  pensent  que^.  pen- 
«moflleamcAa.... 

YACHT,  s.  m.  sorte  de  bAtiment  en  usage 
en  AiMklerre  et  en  Hollande, ^acfetflfo. 

YBBliB ,  s«  nu  V.  iiàBui. 


YEUSB ,  s.  f.  V.  cnâxi-TiiT. 

YEUX ,  s.  m.  le  pi.  d'œil.  V.  obl 
YPÉC AGU ANH A ,  s.  m.  V.  iféciccuU' 
TPREAU,  s.  m.  espèce  d'onneàinp 
feuilles,  torU  € oimo  vtmutoâ  h  friat^ 

Y^SILOÏDE,  s.  et  adj.  t.mà&^ 
Traies  du  crftne ,  âutura  ùanbdc 
YSARD,s.  m.  V.chahou* 


z. 


B ,  s.  m.  consonne  (  sède  ou  ze  ) ,  teta.  Fait 
comme  nn  i,  torto,  contrefait,  falto  eomé 


ZAGON,  s.  m.  prunier  de  Jérioo,  sarla  di 
prugno. 

ZAGAIE,  s.  f.  sorte  de  jarelot»  zagagtia^ 
glavelloilù  di  eut  ti  êervivano  i  Mori  combat" 
tando  a  eavalto. 

BAGU  ,  s.  m.  albaro  simils  alla  palma, 

ZAIM,  s.  m.  soldat  turc  •  taimo, 

ZAIMÉT,  s.  m.  fonda  dottinato  per  la  sus- 
Mtenzad^  un  zaimo. 

ZAIN ,  adj.  m.  se  dit  d'un  cfaeral  tout  noir 
on  tout  bai,  sans  aucune  marque  de  blanc, 
eavalto  taino ,  eavalto  o  tulto  mortiio  o  iutto 
bajo  sens'  aleana  maechia  di  bianw. 

ZANI ,  s.  m.  personnage  bouflbn  dans  les 
comédies  en  Italie,  sonne,  buffone,  pagliae- 

ZÈBRE,  s.  m.  quadrupède  du  Gap  de 
Bonne-Espérance,  tebro. 

ZËDOAIRE ,  s.  f.  plante  aromatique,  se- 
éoaJtia,  ioUovano. 

ZÉLATEUR,  TRICE,  $.  iclalorCf  zak- 
triée. 


ZÉPHYR .  s.  m.  vent  doux  et  ape^ 
sêfftro.  En  parlant  de  ce  Tcnt  comme  mi- 
•  • ile*l 


amore ,  affttlo,  êtimoto  deil'  allrai  o  dcl  pro- 
pria  hene ,  onore  o  simile, 

ZÉLÉ ,  ÉE ,  s.  et  adj.  qui  a  du  zèle ,  te- 
Ipnte. 

ZÉNITH,  s.  m.  le  point  du  ciel  élevé  per- 
pendicttUdrcment  sur  chaque  point  du  globe 
lerrettre,  unit;  il  est  opposé  à  nadir. 


^,  _ .  _,  „.,  —  appelle  ..»«.  v-  --^ 

o ,  qui ,  de^  luinnéme ,  ne  fait  aucun  DOobRi 
sero.  On  dit  prov.  d'un  homme  inaliie,  f 
c'est  nn  zéro ,  uomo  inutile ,  ehêèansef- 

ZEST,  s.  m.  prov.  et  fam.  entre leà* 
le  zest ,  eosl  eosl^  né  buono  né  eatîive.^)^ 
pèce  d'ioterj.  fam.  il  se  vante  de  faire  î* 
chose ,  zest ,  già ,  oibô. 

ZESTE ,  s.  m.  ce  qui  est  au-dedans  de  | 
nois  et  qui  la  sépare  en  quatre .  fr*ii^>  '^ 
ehe  è dentro  dclla  noce e  ehe  la  dméû'»^ 
tro,  — ,  partie  mince  coupée  sur  le  dcaws  «Ts 
orange,  etc.  pettetto  di  eeorta  di  mdai^ 
Gela  ne  vaut  pas  un  zeste,  fam.  tmtdi'^ 
aeea, 

ZÉTÉTIQUE,  adj.  t,  didact.  sedil  àh 
méthode  qui  résont  un  problème  en  teàfi' 
chant  la  raison  et  la  nature  d'une  chose)  ^ 
telieo, 

ZEUGME,  s.  m.  (gramm.)  espht^^ 
lipse,  Keu^a, 

ZIBELINE,  s.  f.  sorte  de  martre,  ^ 
lino,  — ,  adj.  martre  zibeline,  maHoraslM^ 

ZIGZAG,  s.  m.  machine  com^xaftàt^ 
sieurs  pièces  de  bois  ou  de  fer ,  utrla  H  '*' 
china  ehe  #*  allanga  è  s'  aeeorcia  a  piâéf^ 
di  ehi  la  muove.  Broderie  en  zigiag, »***•' 
ghirigoru  Gctte  tranchée  est  Taite  co  vsfl' 
ce  chemin  ya  en  zigzag,  sigsag,  wftff^ 
mento,  Get  ivrogne  fait  des  zigza^^St  •"'' 
tmde^  trabailara. 


zoo 

ZINC  Oa   AKTIMOIHB  FSHBLLI  ,  S.  lU.  dcmî- 

niëtal  qui  rend  le  cuivre  jaune,  xelamina  >  te» 
mimctatlo  ehe  tinge  in  gialh  il  rame.  Pleur  de 
zinc,  du  zinc  sublimé  par  le  &o,  fiori  4i  têla^ 
nûna^  di  gialtamina^ 

ZINZOLIN,  5.  m.  couleur  rougeâtre.  eo* 
§or  tra  rosto  e  pavonazsc,  —  9  adj.  du  taffetas 
zinzolin. 

ZIST  .s.  m.  y.  ZUT. 

ZIZANIE ,  s.  f.  ivraie ,  zixxania ,  loglio, 
—,  6g.  diseordia ,  dissenslane ,  teandalo. 

ZODIACAL,  £«  adj.  zodiacale* 

ZODIAQUE,  s.  m.  un  des  six  grands  cer- 
cles de  la  sphère ,  todiaeo, 

ZOlLE|  s.  m.  nom  propre  d*un  ancien  cri- 
tique d'Homère,  Zoilo*  — ,fig.  envieux,  mau- 
T8IS  critique  ,  invidioto  ,  eriiie^  aeeanito  , 
TpUo, 

ZONE ,  S.  f.  chacune  des  dnq  parties  du 
globe  qui  sont  entre  les  deux  pôles ,  zona, 
eioieuna  dellê  einque  parti  dei  giobo  ehe  sono 
tra  i  due  poli.  —,  t.  de  jardinage,  ligne  épaisse, 
dentelée»  placée  horizontalement  sur  Textré- 
mité  des  feuilles  des  arbres ,  litta ,  vergaiura. 

Z006BAPH1E,  s.f.  description  desant- 
maax»  zoografia. 

ZOOLATRIE,  s.  f.  adoration  des  animaux, 
zoofatria ,  culte  prettato  agti  animali* 

Z00L1TE,  s.  m.  partie  des  animaux  qui 
s*e8t  changée  en  pierre,  tooliio ,  pmrte  di  onî* 
mali  eangiaia  in  piêtnu 
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ZOOLOGIE ,  s.  f.  partie  de  l'histoire  natu- 
relle qui  a  pour  objet  les  animaux ,  zoologia , 
parte'  délia  itoria  natunUe  ehe  traita  degli 
animali, 

ZOOPHORE,  s.  m.  t.  d'arch.  Y.  raisa. 

ZOOPHORIQUB.adj.t.  d'arch.^  se  dit 
d*une  colonne  statuaire  qui  porte  la  figure  de 
quelque  animal,  zooforieo, 

ZÔOPHTTÉ,  s^.  corps  naturel  qui  tient 
quelque  chote  de  l^imal  et  de  là  plante, 
zoâfilOf  piantanimale. 

ZQOTOMIE,  s.  f.  anatomie  comparée;  an»- 
tomie  des  animaux;  zootomia, 

ZOPISSA  ou  roix  iiavalb  ,  s.  f.  sorte  de 
goudron ,  zopissa,  peee  rasehiala  dalle  navi, 
la  quale,  metcolata  eon  eera  a  purgata  em  toi 
di  mare  rammargina  le  piaghe» 

ZOPLÈME,s.  m.  eorta  di  planta, 

ZOROGHE,  s.  m.  miniera^  argento  tomi» 
gliante  al  taleo* 

ZOUGET,  s.  m,  oiseau,  torta  di  smergà* 

ZYGOBf  A,  s.  m.  (anat.)  apophyse  de  la 
tempe ,  ouo  tigomatieo  ,  jagaU. 

ZTMOSIMETRE,  s.  m.  t.  peu  usité,  me- 
sure de  la  fermentation ,  zimoiîmêUit ,  eorta  di 
termomttro  ehe  serve  a  miturare  la  fermenta^ 
zione  e  i  diverti  gradidi  eua, 

ZTMOTBGHNIE,  s.  f.  partie  delà  chimie 
qui  s'occupe  de  la  fermentation ,  zimùteenia» 

ZYMUM,  s.  m.  gênêrê  di  piamie* 
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A. 

Abcl»  m.  Abéié» 
AbiméleC,tti.  AbimeUeeo» 
AboD(le,m.  Abbùhéio. 
Abraham  t  m.  Abramo^ 
Achilté,m.  ^eA</fe. 
&chillèB,m.i<eAt//t0. 
Adami  m.  Adamô» 
Kàéiâàt^l  Adefaiàê. 
kâtlfùùde,  f.  Adelgtmdtu 
Adelinè,  f.  Aditlna. 
Adonis ,  m.  Adone, 
àdl*aste ,  m.  Adrûtto. 
A&tïéh  9  di.  AdnAno, 
AgamemAOto ,   m.  Àgàmm- 

fiona« 
Agapite,  m.  Agtipiio* 
Agathe,  f.  Agata. 
Agénor,  m.  Agênore^ 
Agnès,  f.  Agnuû. 
Apicole,  m.  Agricola» 
Aiax ,  m.  Ajaea\ 
Alain ,  m.  Atano, 
Alaric,  m.  Alarieo, 
Aiban ,  m.  Aibano, 
Albert,  m.  Alberto. 
Albin ,  m.  Albino, 
AIceste,f.  Alcestû, 
Alexandre ,  m.  et  f.  Aienan- 

dro,  Alusandra. 
Alexandrin»  m.  Alêtsandrlnoi 
Alexis ,  m.  Alestio, 
Alison«  Y.  Louison. 
Alphée ,  m.  Aifoo, 
Alphonse,  m.  Alfanto, 
Ambroise,  m.  Ambrogîo, 
Amëdée ,  m.  Amedeo. 
Amilcar,  m.  Amitcare» 
Amphitrite,  f.  Anfitrile, 
Anostase ,  m.  Anatiaiio, 
Anastasie.  f.  Anoêîûii^. 
André,  m.  Andréa, 
Andrée,  f.  AndrUma, 
Andronic,  m.  Andronîco, 
Ange,  m.  et  f.  Angeto^  An^^ 

gela, 
Angélique,  f.  AngelUa. 
Anicète,  m.  Aniceto. 
Anne,  f.  Anna, 
Annibal,  m.  Annibaie, 
Anselme ,  m.  Aneetmo» 


Antetme.m.  Antelmà. 
Antoine,  m.  et  fém.  Anîùniùt 

Antonië, 
Antoinette ,  f.  AntonieHa, 
Antonin,  m.  Antonino. 
Apollinaire,  m.  ApùlRnûre, 
Apollone,  m.  Apoticnio, 
ApoÛonie ,  f.  Apollonvti. 
Arabelle ,  f.  Arabetla, 
Archange,  m*etf.  Arcemgeht 

Arcangeta, 
Ariane,  f.  Arwnna, 
Armand ,  m.  Armandom 
Armant,  m.  Amutnû, 
Amauld ,  m.  Armoldo, 
Asdrubal ,  m.  Asdrubalt, 
Astolpfae ,   AstoUifi ,  m.  At" 

iolfo, 
Athanase,  m.  Atanagio,  Aia- 

natlo, 
Auguste,  m.  et  f.  Augutto^ 

Augutta, 
Augustin ,  m.  Agostino. 
Augustin,  e,  adj.  qui  est  de 

1  ordre  de  saint  Augustin, 

Agoitiniano,  AgosUnuma, 
ATit,  m.AvUo, 
Aurée ,  f.  Aurea. 
Aurèie ,  m.  «t  f.  AtmHo,  Aa^ 

relia. 
Aurélien ,  m.  Aureliano. 
Aurore,  f.  Aurora. 

B. 

Babet,  Babiche,  Babichon. 
V.  Barbe. 

Bacchus ,  m.  Baeeo, 

Balbin ,  m.  Balbino, 

Balthasar,  m.  Ballatsare, 

Baptiste,  BattUta,  BatUta. 

Barbe ,  f.  Barbara, 

Barnabe,  m,_Bamaba, 

Barnabite^  m.  religieux  de 
Tordre  de  saint  Barnabe, 
Bamabila, 

Barthélemi,  m.  Bariolommeo, 

Basile,  m.  BatUio. 

Basilide,  m.  Batilide, 

Bastien ,  Bastienne.  V.  Séba- 
stien ,  Sébastienne. 

Béatrice,  f.  Béatrice. 

Bénédictin,  c,  adj.  qui  est  de 


l'ordre  de  saint  lleaoil,^ 
nedêtftnû,  Betuddim*    \ 

Bénigne ,  m.  BeeigÊ^       | 

Benjamin ,  m.  Belùêw. 

Benoit ,  m.  Beaedftto. 

Benottej  f.  Beniém. 

Bérénice,  n^arnî* 

Bernard ,  m.  Btremi». 

Bemarde,  f,  BflrmvA 

Bernardin,  e,  Ben^ 
o  ai  iMif  Hiiia* 

Bernardin  ^t^ei^»  QV^ 
l'ordre  de  saint  Bef*t 
BemardimOg  w;  0^ 
tienté. 

Bertbe,  t  Berîa, 

Bibiane,f.  BUiaM. 

Biaise ,  m.  Biagie. 

Blanche,  f.  Bianea. 

Blancs-Manteaux,  adj.^ 
gieux  de  l'ordre  *  *} 
Benoît  à  Paris,  hiMte* 
blanc,  Benedeitiû  **^ 

Bonaventure,  m.  Bn^ 
tara, 

Boniface,  m.  Bmfté^ 

Brigitte,  f.  Brigida,  Brip^ 

Brisce,  m.  Briteio. 

Bruno ,  m.  BrunoM. 

C. 

GaiéUn ,  m.  Gactmt  ^ 

iiOio, 
Gaie ,  m.  Cajo, 
Galiste,  m.  Cal^^d», 
Calvin ,  m.  Catvine^ 
CamiDe,  m.  et  f.  Cm»' 

Camitta.  ^ 

Candide,  m.  etf.  ft^' 

Candida, 
Cantian,    ane,    Co^' 

Cantiana. 
Canute ,  m.  Cânato, 
Carme,  Carmélite,  C«i[* 

tain,  e.  adj.  qui  f5l«'; 

dre  de   Notie-D^* 

Mont-Carmel,  Ot*^ 

«0,  CarmelitoMU ^^ 
Carmes  déchaussés,  W* 

CarmelUani  seeid. 
Caroline,  f.  CartiM,  ^^^ 
CasimiTi  m.  Cafîaû«> 
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DID 

GasAïkdre»  nu  et  f.  Cmmii- 

drot  Commuera, 
GassieDi  m.  Castiano* 
Castor,  m.  Castort. 
GaUin,    Gatau,    Gatiii)   t 
'   V.  Gatherine. 
GAthetîne»  f.  Caiterina. 
Gécile  »  f.  Ceeitia, 
Gélestin ,  m.  CeiéÊîino^ 
Gélie,  m.  etf.  Miû,  Céiia. 
Gelse,in.  C^ito, 
Gérés ,  f.  Cwnrt. 
César,  m.  Cetare* 
Césarien ,  m.  CetùTêO. 
Charles,  m.  Car  h. 
Chariot.  V.  Charles. 
Charlotte»  f.  Càrlina^  Car- 

htta. 
Chrétien ,  m.  CrisVmno, 
Christine,  f.  Cristina, 
Christopbore,  m.  CrUtûfbro, 
Ghrysogone,  Ai.  Critogono, 

Gritogvno, 
Chrysostome,  m.  Oritottomo, 
Claire .  f.  Chiara, 
Clairon,  y.  Claire. 
Claude ,  m.  Ciaudhé 
Claudie  »  f.  Ciandia. 
Claudine.  V.  Clatidie. 

Clément,  ence,    CUmenîe^ 
Cttmtnza* 

Clémentine,  f.  C/emanlma. 

Clovis,  m.  Ctodovio, 

Colas,  Colette.  V.  Nicolas. 

Conrad,  m.  Corrado. 

Constant,  ance,   Cotlamo, 
Cdiiênta. 

Constantin,  e,  CoHantino, 
Costantina. 

Corneille,  m. etf.  Cametio, 
Comêlia. 

Gosme,  m.  CûtimiK,  Cùtmù» 

Grépin ,  m.  Cnspînù, 

Grescence, m.  Crtteensto.- 

Grispin ,  m.  CrUpino. 

Groesns,  m.  Cn*o. 

Gunéffonde ,  f.  Canegonda. 

Cyl^e,  {.Cibêtù.^ 

Gyprien ,  m.  Ciprtanù» 

Gyriaqtie ,  tti.  Ciriatû. 

Cyrille,  m.  Cirillo, 

Dacobert,  m.  Dûgphetlo, 
Dumas,  m.  Datmatto^ 
Damase,  m.  Dûmait. 
Damien,  m.  Hamcaaa. 
Damoris ,  f.  Dam&ride, 
Daniel ,  m.  Danieh* 
David,  m.  Dûvtde,  Da»idd4, 
Débora  »  f.  Ûêèota. 
Démétrte,  m.  IHmêtrh. 
Denis ,  tn.  Dwhigt^  DiànUhf. 
Diane  I  f«  Duma, 
Didier,  hl  Pvtidln^. 


FÈL 

Dominique,  m.  et  f.  Dûmê- 
nieo ,  Domenica, 

Dominicain,  aine,  adj.  qui 
est  de  l'ordre  de  saint  Do- 
minique, Domenieano,  Do- 
mmicana. 

Domicile,  f.  Domîiitkt, 

Donat,  m.  Donato, 

Dorothée,  f.  Dorotea, 

Drusille,  f.  Drutitla, 

Dyonise.  V.  Denis. 

S. 

Édite,  f.  Bdtfa. 

Edouard ,    masc.    Eduardû^ 

Odoardo. 
Éléonore,  f.  Eleonora»  leo^ 

nota, 
Elisabeth,  f.  Elisabetla,  Li- 

tabttia, 
Élie,  m.  £/ia. 
Elisée ,  m.  BUtto. 
Éloy,  m.  Eiieio, 
RI  vire,  f.  Eivira. 
Emile,  lie,  EmMo,  Emit'uu 
Emme ,  f.  Emma, 
Épiphane ,  m.  Eplfonlù. 
Érasme,  m.  Erasmô. 
Ernest ,  m.  Ernefto. 
Esth^  f.  Ester,  Estârre, 
Etienne,  m.  Slefano, 
Eudoxe ,  xîe ,  Eudottîo,  Eu' 

dosiia, 
Eugène,  nie,  Eugènio,  Eu» 

genia, 
Eulalie,  f.  Eulttiia, 
Eularie ,  f.  Eularia, 
Euphémie,  m.  et  f.  Eufomb, 

Èufemia, 
Euphrasie ,  f.  Euftaiia, 
Euphrosine,  f.  Eufrotina, 
Eurydice ,  f.  Eurldiee, 
Eusèbe ,  m.  Eattbio, 
Eustache ,  tn.  Eustuddo. 
Eustasie ,'  f.  EuHatUt, 
Eutrope,  m.  Eutropiù, 
Évandre ,  m.  Evandro, 
Évangélbte ,  m.  EvangtIUtA, 
Évariste,  m.  Evûrith* 
me ,  f .  Èva. 

Évremond ,  m.  Et>rém<mdo, 
Ézéchiel,  m.  EuthielU, 

F. 


Fabien ,  m.  Fmbiano, 
Fabius ,  m.  Fahiô, 
fahnco ,  m,  Fàbrizïo. 
Fanchon.  V«  Françoise. 
Fantin ,  m.  Fûnîtno. 
Fauste,m.  Fausto. 
Fauslin,  iné,  Fàuttlna,  Fau^ 

Félicien,  m.  F^iîeigno* 
Félicité,  f.  AlidM. 
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Vë\ttm.Fêltee, 
Ferdinand ,  m.  Ferdhuauh. 
Firmin ,  m.  Firmino, 
Flamine,  nie,  Ftamtnh,  FUi" 

mima, 
Flave ,  m.  Flaviô, 
Flàvie,r.  F/<ti;ui. 
Flavien,  m.  FlavUmû. 
Flipote,f. /*t/ip/>tf.  , 

Flore,  f,  FOra, 
Fièrent,  enoe,  Ftottnto,  Ft$* 

rtnza  e  Fhrenta^ 
Florus,  m.  Floro. 
Fortunat,  m.  Fariunaîo, 
Franciscain,  e,  adj.  oui  est 

de  l'ordre  de  saint  Fraa* 

çois,  Franeeêeano^  Fran» 

eeseana, 
François,  é,  Fttneeiùùf  Ftam» 

cesea, 
Frédéric,  m.  F^dtrigû,  Fûd^ 

rieo, 
Fulbert .  m.  Fulberio. 
Fulgcnce ,  m.  Fulgenzio, 
Fusce,  f.  Fotca, 

G. 

Gabriel ,  elle,  Gûbrteié,  Oà- 

brieila. 
Gai ,  m.  Galto, 
Galérius ,  m.  Gaterh. 
Gaspard ,  m.  Gasparê, 
Gaston ,  tn.  Gûtionê, 
Gaudence,m.  Gûudémiù» 
Gédéon ,  m.  G6deùn$. 
Gédoin ,  te.  GedoiM. 
Géminien,  m.  Geminiano. 
Geneviève ,  f.  Gsnovéffa, 
Genifrède,  f.  Gtmfrida, 
Geoftroî ,  m.  Gb/fréd^, 
Georges ,  m.  Giorgio, 
Gérard ,  m.  Gerardo. 
Germain ,  m.  Germmkù, 
Germanicuï,  m.  Gtrmtaûeo. 
Gertrude,  f.  Gêrtruda. 
Gervais,  m.  Gtrvattù* 
Gilbert,  m.  GUboHû. 
Gilles,  m.  GlUé. 
Godefroi ,  m.  Goffndù. 
Grégoire,  m.  Gri^rb. 
Grisogoné .  m.  GrUùgmo. 
Guy ,  w.  Guiéù. 
Guillaume, m.  GugïUlmû. 
Guilleimine,  f.  Gagtiêlmhié. 

H. 

Harald ,  m.  Aru$h. 
Hector,  tn.  ITTCort. 
Uedvige.  L  Sduigé. 
Hélène,!.  Ei$na. 
Henri,  ette,  EMieù,  Enri- 
ehêîtà. 

Hercule,  vu  SnùU*  «. 
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Hennand ,  m.  Armando. 
Herménëgilde,  m.  et  f.  Er* 

menûgildo ,   Ermenêgitda. 
Hermine ,  m.  Erminio, 
Hermûiie,  f.  Erminia. 
Herrard,  m.  Ermréo* 
Hiëronyme,  m.  Gêrcnimo, 
Hilaire,  m.///dri0. 
HifirioD ,  m.  lUarioM. 
Hippolyte,  m.  etl  IppoiUo, 

ippolith, 
Honfroi,m.  Onfrêio, 
Honoré,  m.  Onorato, 
Horace,  m.  Orazio, 
Hortense ,  m.  et  f.  Ortmsio, 

OrttnêUu 
Hubert,  m.  Vbtrio. 
Huguesyin.  Vgo, 
Hugon,m.  Vgonê. 
Hyacinthe,  m.  et  f.  CUtcinio, 

Giaemta, 
Hygtn ,  m.  Igino. 

I. 

Ignace ,  m.  Ignatlo. 
Inachus»  m.  Inaeo. 
Innocent ,  m.  /muM^nto* 
Irène,  f.  /nm*. 
Irénée ,  m.  Ireneo. 
Iris,  f.  Iridê. 
Isaac ,  m.  Jsaee». 
Isabeau.  V.  Isabdle. 
Isabelle ,  f.  Itabclùi. 
Isaie,m.  liaUu 
Isidore ,  m.  ItUtaro. 
Ismael,  m.  UmoêU* 

J. 

Jacinthe.  Y.  Hyacinthe. 
Jaco.  V.  Jacques. 
Jacqueline ,  &  Giaeomina* 
Jacques ,  m.  Giaeamo. 
Jacquette ,  f.  Giacomina» 
Jannette,  Janneton.  Voyez 

Jeanne. 
Janot.  Y.  Jean. 
JanTier,  m.  Gtnnaro. 
Jason ,  m.  GUuonêm 
JaTote.  Y.  GeneTÎèTe* 
Jean ,  m«  GiotwnnL 
Jean-Baptiste,  m.  Giovanni* 

Batîisîa,  Gùunbaiitta, 
Jeanne ,  f.  Giovanna, 
Jeanneton,  Jeannette,  pour 

Jeanne,   (rîommna,   Gio" 

vannina» 
Jérémie ,  m.  Gêrcmia, 
Jérôme,  m.  Gtronimo^  Gl" 

roiamo» 
Jésuite,  m.  religieux  de  la 

société   fondée  par  saint 

Ignace  de  Lo]^ola .  Guuila* 
Joachim,  m.  Gtoaehtno, 
Job>m.  Giobbc» 
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Jocondc ,  m.  Gioeondo» 

Jonos ,  m.  Giona, 

Joseph»  èphe,  Giui$pp^  CU- 

têppa, 
Josias,  m.  Giotia, 
Josué,  m,  Giosué. 
Jovien ,  m.  Gioviano, 
Jovite ,  m.  Giovittu 
Judas,  m.  Giuda, 
Judith ,  f.  Giuditta, 
Jules,  Julie,  Giulio^  Giutuu 
Julien,  enne,  Gutllano^  Giu' 

liatuu 
Juste ,  m.  Giatio. 
Justin,  e,  GiuiiinOj  Giutlina, 
Jttstinien.m.  Giuttiniano. 
JuTénal^m.  GiovenaU, 

L. 

Lactanoe  »  m.  Latlanzio* 
Lambert ,  m.  Lambêrto, 
Laure ,  f^  Laura. 
Laurent ,  m.  Lor§n*o. 
Lazare ,  m.  Lazxaro. 
Léandre»  m.  Leandro. 
LélJe,  m.  et  f.  Lctio^  Lcila, 
Léon ,  m.  Leone» 
Léonard,   arde,   Leonardo, 

LUmardo,  Loonarda,  Lui- 

narda, 
Léonidas,  m.  Leomda,' 
Léonore,  f.  Rleonora, 
Léopold,  m.  Leopoldo. 
Libéral,  m.  Libérale. 
Liboire,  m.  Liborio, 
LiUe,r.  X,i//a,Z«/M. 
Lin ,  m.  Lino» 
Lisette.  V.  Louise. 
Lisias,  m.  Litiade* 
Live,  m.  Livio. 
LiTÎe,  f.  Livia, 
Lolote.  V.  Charlotte. 
Longin ,  m.  Longino, 
Louis,  e,  Luigi^  Luigia» 
Louison.  Y.  Louise. 
Luc  •  m.  Luea. 
Lude,f.  Ltt^/a. 
Lucien ,  m.  Lueiano* 
Lucius,  m.  Lueio» 
Lucrèce,  m.  et  f.  Laertzioy 

Luerezia. 
Ludovic .  m.  Ludooieo, 
Lydie,  f.  Lidia* 

M. 

Macaire,  m.  Macario, 
Hadelaine,    Magdelaine,  f. 

Moddûlona, 
Madelon.  Y.  Madelaine. 
Malachie ,  m.  Maituhia. 
Bfàrc ,  m.  Marco. 
Marc- Antoine,  m.  McareaniO' 

Marcel ,  m.  Uare^h» 


ONO 

Marcelin ,  m.  MarttWm, 
Margot ,  Margolon.  ?.  Ma- 

guérite. 
Marguerite,  f.  Affronte. 
Marianne,  f.  MarioM, 
Marie ,  m.  et  f.  Mom. 
Marin ,  e,  Marino,  Jfariai. 
MarineUe.  V.  Marioe. 
Manon,  Manon.  V.  lUie. 
Marius,  m.  Marie. 
MaKhc.  UMaHe, 
Martisd.  m.  Martial». 
Martin ,  e,  MaHtw,  Ihnki 
Matbias,  m.  Matlia, 
Mathurin,  m.  Mt^larm. 
Matthée,  m.MaU»o, 
Matthieu,  m.  Jf«(<M. 
Bfaurt  m.  Maure. 
Maurice,  m.  Maarw». 
Maxime ,  m.  Maume, 
MaximiUe,m.  JHotfÔM^ 
Maximilien.m.  Mesùm^ 
Maximin,  m.  MessîMf- 
Médard ,  m.  Medaré, 
Médor,  m.  Medere. 
Melchior,  m.  Meldûent. 
Méiïlde.f.  Metildi.Md^ 
Michel,  m.  Miekeie, 
Modeste,  m.  et  i  J""*» 

Modesla. 
Moîse,Mojse,m,MM^ 
Monique ,  t  Montée, 

If. 

Nanette,  Nanon.  V.AiBt 
Napoléon,  m.  Nafjehtm» 
Narcisse,  m.  Nord»* 
Nazare ,  m.  Naxarie^ 
Néhémie,  f.  Neemiâ. 
Nérée,  m.  Nereo. 
Nestor,  m.  Netiore, 
Nicéphore ,  m.  Nieeftr». 
Nicias,  m.  Nieia. 
Nicodème ,  m.  Nicedm, 
Nicolas,  m.  iV^M»fa»^î«*^' 
Nicole,  f.  NiMdiM. 
Ninus,  m.Nino. 
Noël,  m.  iVaf«/f« 
Norbert,  m.  iV^r*»*»» 

0. 

a 

OctaTe,  vie,  Oiuwo»,  OU^ 
OctaTien ,  m.  OttovM»»- 
Odon ,  m.  Odoao. 
OlAtts,nL  Olao. 
Olivier,  m.  Otivior^* 
Olympe,  pie,  0/iw;*»'^ 

piA< 
Olympm,  m.  Oiiinp*^' 

Omphale,  f.  Onfrl^\ 
Onaphre,  m.  Onâ(n»» 
Onésime ,  m.  Onetanff' 

Oflophre,  m,  OnQf^ 


•Il 


ROG 

Oauphre^  m.  Onufrîo. 
Oronte,m.  OronU. 
Othon ,  m.  Oiton», 
Ours,  m.  Orto, 

P. 

Pacifique,  m.  et  f.  Paeifico, 

Pûeifieû. 
VaHas  ^UPaUade, 
Pamphile ,  m.  Panfitio. 
Pancrace ,  m.  Panerazio, 
Pantalon,  m.  PantaUon»* 
Pascal ,  m.  Poêqurnl», 
Patrice,  m.  PatrUio* 
Paul*  m.  Paolo. 
Paule»  f.  PmIû. 
PaoliD,  t,  Pûoimo,  Paolina» 
Pelage,  ^t^Pûiagio,  PêtagU, 
PérettCt Pericott.  V.Pierre. 
Pemette ,  f.  Ptrtmtittu 
Perpétue,  t  Perpétua. 
Pëtrone ,  m.  Pêtronio, 
Pëtronille»  f.  PeinmUUu 
PhéDÎx ,  L  FtniM. 
Philibert,  m.  Filibnio. 
Philippe ,  m.  FiUppo* 
PhinM,  m.  Pinto, 
PhyUis ,  f.  FilU,  FUUdt. 
Pie  >  m«  Pio. 
Pierre,  m.  PUtro» 
Pierrot  Y.  Pierre. 
Placide ,  die,  PÙÊcUb,  Plad^ 

ditu 
PoUnx ,  m.  Pollue». 
Polycarpe,  m.  PoUearpo» 
Pompée  f  m.  Pomfto, 
Pontius,  m.  Potuw* 
Prisce,  f.  Pràtà. 
Priscille,  f.  PriteUla, 
Prooope,  m.  Pnfcôpiom 
Frocule,  m.  Proeolo. 
Prosdociuie,  m.  ProniocûM. 
Proaper,  m.  Progpero. 
ProCais,  m.  ProtoMio. 
Prudence  «  f.  PrudmzUé 

Q. 

Quintin ,  m.  Quintinû. 
Qtttntilien ,  m.  QuintUkmo» 
Qnirin ,  m.  Quirimo. 

B. 

Rachél,  f^  Raehelû» 
Baîmondj  m.  Buimondo. 
Bandolpbe,  m.    Randolfo. 
Baoul,  m.  Raolo, 
Rapbad ,  m.  Rafaettu 
Reoecca ,  f.  Rebeeea, 
Bédempt,  m.  Rédwtû. 
Reine,  f.  Begina, 
Remy,  m.  Rtmlglo. 
Renaud,  m.  Hmaldo. 
René,  m*  Rênato. 
Robert,  m.  Robirio* 
Rodi,  p*  fiBûco. 


THE 

Rodolphe,  m.  Radotfo, 
B(^r,  m.  Ruggiiro. 
Roland,  m.  Otlando. 
Romain ,  m.  Romano. 
Romuold,  m.  Romuatdo, 
Rosalie,  f,  Rotalia, 
Rosamonde  ,  f.  Rotamonda* 
Rose,  f.  Roui, 
Rustique,  m.  Ruttiat» 

S. 

Sabine,  f.  Sablna. 
Salomon,  m.  Sa/omont» 
Samson,  m.  Suntanê. 
Samuel ,  m.  Samuêlé. 
Sara,  f.  Suru. 
Scévole,  m.  Sewoh,  • 
Scipion,  m.  Seiphnê. 
Scoiastique,  f.  SeoluMtieu» 
Sébastien ,  enne ,  SûboMtkno, 

StèattUnut. 
Second,  m.  Seetmdo, 
Sémiramis,  f.  Sûmirûmidê» 
Sempronius,  nie,  SemprO" 

nioy  Sêmprrmia, 
Séraphin,  t,  SarufmOg  5f- 

rafina, 
Seroie ,  f.  Ssrêma* 
Serrilie,  f.  Sérvilia, 
Sévère,  m.  Sêvoro. 
Sévérin  ,  M.  Sevêrmo* 
SibyUe,  f.  SibUbu 
Sigismond,  m.  SîgUmcmlc, 
Sinre,  vie,  Siluio. 
Silrestre,  m.  Siloêitr^ 
Siméon,  m.  SimeoMé 
Simon,  onne,  ^îiiMnia,  51- 

tnoiuu 
Simphorose,  f.  SinfifroM. 
Simple,  m.  Simplkio. 
Simplice,  m.  Stmplieiâ* 
Sixte,  m.  SUio, 
Sophie,  f.  Sofia. ^  ^ 
Spiridion ,  m.  Spiridione, 
Stanislas,  m.  itanitlao* 
Sulpioe,  m.  SutpUio* 
Susannei  Sutûnna* 
Suson.  Y.  Susanne. 
Syhère*^  m.  SUoorio. 
Symphorien,  m.  SinfortoM. 

T. 

Tancrède,  m.  TanendU 
Tède,  f.  Teek. 
Télesphore,  m.  Tolêtfmv. 
Téobald,m.  Teobaido. 
Térence ,  m.  et  f.  Tor€nsîo , 

Torensta. 
Termosiris,  f.  Ttnnotîndê. 
Théodore ,  m.  et  f.  Toodoro, 

Têodora. 
Théodoric,  m.  Teodorieo. 
Théodose,  sie,  Toodosh,  7W- 

dosia, 
Théodttle ,  m.  TtodulOé 
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Théophile ,  m.  Ttofilo. 
Thérèse ,  f.  Toresa. 
Thétis,  f.  Tetide, 
Thomas,  m.  Tommaso* 
Tibère,  m.  Tiberic. 
Tiborce,m.  TibunUf. 
Tiennelte,  f.  Tiennot,  m. 

Y.  Etienne, 
Ttmothée,  m.  Timotêo* 
Tile,  m.  Tito. 
Titien ,  m.  Tiziano. 
Tobie,m.  Tobia. 
Toinetle,  Toinon,  t  AmUo^ 

nUtta. 
Toussaints .  m.  OgnmantL 
Triphon ,  Tryphon ,  m.  7W* 

/ôiia* 

U. 

Ubald,  m.  Ubaldo. 
Urbain,  m.  Orbano. 
Une,  m.  Urta. 
Ursine.  f.  Urtina. 
Ursule,  f.  OraoU. 

Y. 

Valent,  m.  Falemte» 
Yalentin,  e,  Falemtmo,  Fth 

lentina. 
Yalère,  rie,  Fahrio,  Fatma. 
Yalérien ,  m.  FaUnano. 
Venance,  m.  Fimmuzio. 
Yenoeslas,  m.  FtwcêMlao. 
Véronique,  f.  Fonmiea. 
Yertumnus,  m.  Foriumuf* 
Victoire,  f.  Fittoriam 
Victor,  m.  Flttore* 
yictorin,e,  FiUormOp  Fit' 

torina. 
Vigile ,  m.  Figiliom 
Vincent,  m.  Fuieonzo. 
Violante ,  f.  Fiolants. 
Virgile,  m.  Firgitio, 
Virginie,^  m.  et  f.  Firginio  , 

Firginia. 
Vital,  m.  Fitato. 
Vite,  m.  Fito* 

X. 

Xavier ,  m.  Savorb,  Zat>êno. 
Xénopbon,  m.  Zettofonto. 

Y. 

Tvesy  m.  /voua* 

Z. 

Zacharie,  m.  Zaemrîa, 
Zachée,  m.  Zaeheo, 
Zénobie,  f.  Zonobia. 
Zenon,  m.  Zanana. 
Zéphiric,  e,  ZoffMno,  Zef- 


TABLE  DE  NOMS  PROPRES 

DE  VILLES,  DE  NATIONS,  FLEUVES,  LACS,  ne. 


A. 

Abdîare,  Abdiarti. 
Abookir»  Âbuûhir. 
Abruzze,  Abratzo, 
Abysêiii ,  jihUtùkUno, 
Abyssinie ,  AbUsinim, 
AcomboD ,  Aeambo. 
Acamanien,  Acarnaniano, 
Aoores,  Attore* 
Aaembouiig  •  Aétmburgo, 
Aderbijan  i  AâkrbiJtauK 
Adrianople,  Adtmnopod» 
Adriatique  »  Aériatko, 
Afrique ,  4f^ibtL» 
Africain  »  Afrieano, 
hf^n^  A fgamê. 
Agënois,  Agenœsê. 
Agimère»  jfgimêra. 
Agnan ,  Agnano, 
Agogne»  Agognû, 
Ais-Ia-Ghape!le ,  Aqaiêgrana, 
Alais ,  Atise* 
Albanais,  Albanèté, 
Albanie  •  Albonia. 
K\U,Atba. 

Albe-Julie ,  Albn-Gtatia. 
Albenguè,  Alben^a^ 
Albigeois  tAibigeie. 
Albion ,  Âtbionô, 
Albusème,  Albummn. 
Alep  »  Alêppo, 
Aleutiennes  (Ilca) ,  Uole  Aléa* 

zianû, 
Alexandrette,  AtetsandHita, 
Alexandrie ,  Atettandria, 
A  lexandrie  de  la  Paille ,  Atu- 

Sttndria  delta  PagtUi, 
Algaire ,  Algrûve, 
Alger,  AlgerL 
Algérien ,  Aigerino. 
AJgbieri  Alghitri, 
l^emafTittAUemagm,  Cer' 

marna. 
Allemand ,  AUêmanno. 
Almisse ,  AirAina, 
Alpes ,  Alpi, 

Alpes  (Hautes) ,  Altê  AtpL 
Alphée ,  Alfeo. 
Alsace .  Aliatin* 
Altemberga  AlUnberg, 
Aitembourg,  AUênburgo» 
Altin ,  Aiitno» 
Amantiâ .  Amaneia, 
kBmie,Amatîa, 
Amazones  (Pleutc  des) ,  FiU' 

me  ^a//e  AmaMzohU  ^ 


Ambara»  Ambara* 
Amberg  •  Ambarga, 
AmeUynd ,  Ameimnda* 
Amëricaio ,  Ameritanc* 
Amérique  •  Amtrica» 
Amirauté  (Ile  de  V) ,  Imfa 

délt  Ammiragliaio, 
Amis  (Iki  des) ,  hoU  dêgU 


Aaiorrhéeil .  AtMtMQé 
Amour  (Rivière  d')»  Fiume 

d'Amérê* 
AnatoUe,  Anaiùiia, 
Ane&ne»  Amona, 
Andalousie»  Andaiuùa, 
André  (Iles  de  Saint-)  •  h$h 

di  Sanf  Andréa, 
Andrinople  »  AmârîMOp^lu 
Anglais,  Ingieêe, 
Anglaise .  Inglêu. 
Angleterre  »  InghiÊbrrOé 
Anglo-Saxon,  AnghS^utoM, 
AiigolUDois ,  Amgameeêm 
Angriyaricn  »  Angrwarùmo» 
Anjou ,  Angià, 
Annapolis,  AmuipelL 
Attne  (llea  de  Maie-},  béh 

di  Sanî'  Anna, 
Aalarctiqua ,  An§at^ieÊ* 
Antibei.  Antibo, 
Antilles ,  AnîiUe* 
Antiocbe ,  Amiûehm, 
Antipodes,  Anîipodl, 
Anvers ,  AnmrâtL 
Aoste,  Aaiiu. 
Apalachie  »  Apatmhia» 
Apennin ,  Apentiinê» 
Apenzel ,  AppanMeL  ^ 
Aquitaine ,  A^uUania* 
Arabe  I  Atabo, 
Arabie  Pétrée,  ^ra6ûi  Pe- 

irea. 
Aragon  •  Aragona. 
Arbourg,  Arbnrgo, 
Arcadien ,  Arcade, 
Archangeî ,  Arcangele. 
ArcUpei,  Arcipelago. 
Arcos ,  Arco, 
Arctique,  Ariieo. 
Ardée ,  Ardea, 
Ardennes  »  Ardênne, 
Argentière  (lie  de  T),  Itola 

Argenilera. 
Argien,  Argîano,  Argivo, 
Argovie,  Argovia, 
An^an ,  Jrignano. 


Arménie,  itfnMBÎa. 
êLrméaiÊùtAnmê, 
Arras,  iliWMu 
Arsaddes,  Armôéi 
Ascension  (lie  de  f)>  * 

dûtf  AtemùtÊt. 
Aiiatique,  i<<ie(i» 

Asie  •  Atitu 
àsmooéeu,ÀtmKm. 

Assise  #  AaeisL 
Assyrien,  ^«cKfc 
Asturies,  Aiimr'a, 
AthèiMi.  i^AMé. 
Athénien,  AUmtn^ 
AUantique ,  AUÊiim 
ATeme(Uod'),t^'^ 

vemo, 
ATÎgnoti ,  AmgeeKê» 
Au^bourg,  AugnU» 
Ausonie  ,  Aëtma» 
Austrasien ,  Atuirm^ 
Autriche,  i#«s(rif. 
Autricbten ,  Auif^ 
Auvergne,  Atvtrff^ 
Azem ,  Aêêine* 
Azeoay,  Aami 

B. 

Babilone,  BêbUi^ 
BabilonteD,  AiMf>«^ 
Bëfoêtée^Bêgn^^ 
Bains ,  Bégnu 
BaU>eck,MWs. 
Bftle,  AHîiM. 
Baléares,  Btf^V^lj 
Baltique  (M) .  *^ 

itco* 
Bamberg.AHw^îÇL^ 
Bambouch    oo  B"*^ 

Bomba  o  1^**« 
Barbades.  Bâfbt^ 
Barbare,  Baréar»^ 
Barbarie,  B<irii»]«' 

BaA«loûe.B4w2[^ 
Barcdoneite,  Ikrtf'^ 
BarleUt,  BarMU. 

BasïncsXtfBatiBt^^ 
Basses- Alpes.  Bbi»^ 
Batave,  Èatâeù. 
Bactrien,  Baitri^' 
Bavarois,  Am*»»* 
Bavière,  Bâpif^ 
Bayoune,  B^^* 
Beautais ,  Bwit* 
BeauvoisiS,  Bl*** 


'f 


BUL 

Belge,  Mgia. 
Belgique,  Bêtghm, 
Bderade,  Belgrçdo. 
Belraoe»  BêllutuK 
BéDénsDt,  Bênêvênio, 
Ben^e,  Bêngaid, 
Béotien,  Beozwno, 
Bergame,  Betgamo» 
Berlin ,  Èerlino. 
Bermudes(Iles)»  hoU  Btr* 

Berne ,  Berna, 
Berwidi,  Beniêh^ 
BoançOa,  BêianMcnê» 
Bessarabie,  Bêstaraèûu 
Bethléem .  BeiUtitmmô* 
Bielle ,  Bîelh, 
Bigorre,  Bigarra. 
Biscaye»  Bueaglia, 
Biserte ,  BUeHa. 
Bithynie,  Bilinia, 
Bithynien^  BitinUmo* 
Bohème ,  BtmmUt. 
Bohémien,  Bovno, 
Bologne  I  Bologna, 
Bonn ,  Confia. 

Bordeaux ,  Bùrdô ,  BtrdMux, 
Bosnie  j  Bmnia» 
Bo^hore»  Bêifbrû, 
BottchH-du*Rh6ne  ,   Boeehê 

éet  Rodano. 
Bouillon,  BagHwiew 
Boologne-wr-mer ,  Bolùgnm 

sui  mare» 
Bourbon,  BotêoM, 
Bourbonnais,  Bùrbmm$ê» 
Bourget,  Borgheito* 
Bourg- Fort,  Borgo/vrte, 
Bourgoeoe»  Borgêgna, 
Bourguignon,  B&rghign9n$, 
Brebâfit,  BrabmU. 
Bragance,  Braganxa, 
Brandebourg,  BrandékutgQ. 
Brandcbowyeois»  Brmkl^u^ 

Brème,  Bremû, 
Brésil ,  Bratitê. 
Brésilien,  Btamiùm», 
Breslaw,  Bratlopià» 
Bretagne  »  BrétUigna. 
-Breton ,  Brtt&né^ 
Briançon,  Brianzont» 
Briançonnais,  IHaneaiMM. 
Brie ,  Bria, 
Brigante,  Brfgmtino* 
Brindes,  MnAm. 
Brisacb  (ffeuf*),ii«oiM>  Brisae, 
Brisach  (Vieux*),  Brinnean- 

tieo* 
Brisgau,  Brisgovia.    - 
Brixen,  Brestanon», 
Bromberg ,  Bf>omberga, 
Brutien,  Bruzlano,  Bruxio, 
Bruxelles,  BruêMUei. 
Bttdc,  Bttdët 
Bulgare,  Bi^gm^^ 


CAT 

Bulgarie,  Bulgutia, 
Byzantin ,  Bizantlno, 

C. 

Cadix ,  CagHee. 
Gadorin,  Cathrino. 
Gafrerie,  Cafrêria, 
Caire  ou  le  Grand  -  Caire  « 

Cairo. 
Calabre,  Calabria, 
Calédonien,  Caiêdanio, 
Californie,  Califymia, 
Calmaquie ,  Catmaehia* 
Cambaie,  Cambaia, 
Camboye  ouCamboge,  Cam» 

boja. 
Gambresis,  Cambrete, 
Canadien ,  Canadéte. 
Cananéen,  Omaiwo. 
Cananor,  Canamorû, 
Canaries  (Iles),  Isolé  Canarit, 
Candie,  Candia. 
Candiotte ,  Candiottd, 
Canée,  Canea. 
Cannibale,  Caraïbe,  CannU 

baie. 
Gantons  taisaes,  Canfanimc- 

zerL  . 
Capitanate,  Capiianaitu 
Gap,  Capo, 
Capoue,  Capoom 
Cappadoce,  CappadocU, 
Gaprée  ou  Gapri ,  Capri ,  Ca^ 

prea. 
Caramanie,  Carammùa, 
Carcassone,  Ceareoêtmm» 
Cardonne ,  Cmrdmia^ 
Carélie ,  Caretim, 
Carien ,  ^an'ati^. 
Garignan ,  Carigiumo, 
Garintbte,  Carlnùa,Car<ntia* 
Carlscroon,  Carleierona, 
Carmagnole,  CcrmMgmeta, 
Carmel ,  Carmeto, 
Camiole,  Camhia^ 
Caroline ,  Cândina* 
Carosqvi,  Can/tchi, 
Carthage,  Oariagine, 
Gartbagènc,  Caàiagena. 
Carthaginois,  OartugÎMêie, 
Casai,  Cualê. 
Gaserte,  Cateria», 
Gaspien ,  Caâpio, 
Caspienne  (  Mer  ) ,    Catpio 

Mare, 
Cassovie,  Casiêeia. 
Castel-Boulouiiait,  Cattel  B&- 

lognese. 
Castillan ,  Cûttigliano, 
Gastille,  CattigUm, 
Catalogne  >  Cmietogna, 
Catanduanes,  CaiûndmanM» 
Galane,  Gtfoiia,  Cnfonia. 
Catbay,  Oaitm, 
Gatholica,^aMia4Jai< 
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Gattfts,  Gsffaai» 
GaTaiOon ,  CtaHigiiati§, 
Cauoase«  Câueaeo* 
Cayenne ,  Caje»na* 
Celte,  Celiû. 
Celtibère,  CeUiberô. 
Géphalonie  •  CefiUonUu 
Césarée  de  Cappadoce ,  Ceeâ" 

rea  di  Cappedûda, 
CèTe,Ca«a. 
Cé?emnt,  Cevennêé 
Ceuta,  Ceuta. 
Geylan,  Ceilmt» 
Chablais ,  Swabléêe. 
Chaldéen,  CaA/ao. 
Châlonnais,  ^cûitoaaM. 
Ghâlons  •  Seiatoma. 
Ghambéry,  SeUmiberl, 
Champagne ,  Seimmpûgim» 
CharieviUe ,  CariemUêé 
Chartres,  StÙÊHrée* 
Ghairybde ,  CertddL 
Château,  CoiUlh, 
GhâtiUoD,  Semiitlen. 
Ghaumont,  Seiemon, 
Ghaumontais ,  Sthmemieee, 
Cherbourg ,  Seierburgû, 
Chérusques ,  Ceruêd  o  Ceru- 

seUmt, 
Chiavennes ,  CAûivmim. 
Chiéri  ou  Quiers,  CkierL 
Chine,  China, 
Chinois,  Chinete, 
Chiutaye,  CitHala, 
Ghristianople ,  CristianopolL 
Cilicie,  Cilieia, 
Cilicien ,  Cilicie, 
Cimbres,  Cimtti* 
Circasse ,  GiroaaMet  j  CireÊê» 

siano, 
Circassie,  CirtÊueia» 
Cliw,  Cliêê, 
Cluse,  data» 
Glusien.  Ciusimû» 
Goblentz ,  Cébtenea, 
Cobourg,  Oeétttgo. 
Cochinehine ,  Ceekfne/dnm, 
Coîmbre.  Ceimbra* 
Coire,  Ceinik 
Golche,  Cetekeee» 
Cologne,  ^^^mr* 
Colonie ,  Cohnia, 
Compoitelle ,  Cempûtuik, 
XloiMomais,  Qfndemete, 
CoD^s,  Congolan,  d^gh^e, 
Coni ,  Caneo» 
Constance»  Càêidluà, 
Constantine ,  Ceeioniina, 
Constantiflople  ,  Geeîaniin»^ 

poli, 
Copenhague,  DùpmegHen. 
Coporie  f  Coporia, 
Cordilièrci ,  Otrdigiiâte. 
Cordoue.  Getdmm» 
Corée,  Coreom 
Corfou,  Cerfiit 


I 
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CorÎDthe»  Cormta* 
Corinthien  •  Corintiû, 
GornooiiiUât  CamovûgKë, 
Cône,  Coniea, 
Corioae  9  CorUma. 
Corybanie,  Corib^aniû» 
Cosaque,  ^MMM. 
Gottire»  Ctnir, 
Côte  d'Or,  CosU  itOrc. 
Courcdle,  CunUU, 
Goarlande,  Cmriamdia* 
CracoTie,  Craewm. 
Crème,  Crêma. 
Crcnmitr,  Crênmiz, 
Crémonais,  CttmomêH» 
Crémone  »  Cnmtmtim 
Crète,  Crtta. 
Cretois»  Cr€iue» 
Creuse,  Crwta, 
Crimée ,  Crimea. 
Croatie,  CrMsMi. 
Crotoniate,  CiiienimuK 
Gajairie»  Cujûvia. 
Cardistan,  Cwréialjcaiio. 
Corète»  Cunu. 
Cariâtes»  CmriaiL 
Cunelaires  (llcs)«  ttoU  Cmr^ 

Cutbéen»  Cuîmom, 
Cydades,  CtdUL 
Cypre  ou  Chipre»  CiprOf 
Cyprien ,  Cypriote  »  CiprUow. 

D. 

]>acîe,DMMU 
Dttho  »  DtiM. 
Dafmatie,  Dttlmâzm* 
Danan,lluiiaii0w 
Damas»  Dûmûieo. 
Damiette,  Dtmitta, 
Dancale  ou  Dancali  »  DoMtetdA. 
Danemark.  Dommorea. 
Danois»  Dmute. 
Darjube  »  Dtmuhto. 
Dantzick  »  Danziea* 
Dardanelles ,.  DardanêilU 
Daunien  •  Dauniano, 
Danphiné»  Dûifinmtc* 
Dëcaplé ,  Ihea^ii 
Derbent.Dsr^Mte. 
Désirade(lle  de  la}»  lêofû 

Deux«Ponts  ou  Sweybmck  • 

puê  PmH  o  Swêylwmeh. 
Dnaun  »  Dcani. 
Diamant,  DiâmmUê, 
Diarbeck»  Diârhêe, 
Diepbold»  DUfoU» 
Dipie  »  DignMn 
Dijon»  DigUmê, 
Dijonais,  DigUmeu» 
Dionysiades*  Dumtêitut^ 
Dodone.DMtoM. 
Dont,  Dogado, 
IMope,  At^ppr» 


EUG 

Domingoe  (Saint-) ,  Sun  Do- 
mingo, 
Donawert ,  VoMivtH. 
Doire«  Dorû» 
Dordogne^  Dordogna. 
Dordrechl.  Dwdne» 
Dorien ,  DarUno, 
Domocq,  Donkoe* 
Douay^  Duvau 
Douvres .  Ouvre» 
Draguignan»  Drmgkigutaw» 
Drave ,  Dravo. 
Dresde,  Drudcu 
Drdme,  Drama, 
Druaesin ,  Drugi$mOm 
Dublin ,  Dubiinû* 
Dun,  Doun, 

Dunkerque,  Daneh$rqu§, 
Durante»  Durmua. 
Dwine,  Duma, 
Dyle(La)»kDÎ/^. 

E. 

Bhtt  »  SbtOt 
Boo8Be»5eoM. 
Ecossais,  ScomMUê» 
Bdimboorg,  Eàimhwrgo» 
Eduen»M««ii0* 
Egypte»  JS^îffo. 
Egyptien. &îsî0«  EgitUmo, 
EIbe«  Eiba. 
Elbing^  Eibingû^ 
Elicone ,  SUemÊ. 
Eliméen ,  Elînumnù. 
Elme  (Saint-) ,  San^  Skno. 
Emésien  »  fimasiaM. 
Eolien  »  BoiUmû, 
Ephèse,  Efuo. 
Epbésien  »  EfètiÊmo. 
Epire,  Ej^iro. 
Epidauricn ,  Epidéwtmio. 
Epirote,  Ephnia. 
Ercesier*  SreêiUitm 
Ere,  Era. 
Erfurth  »£r/îrnf. 
Erivan,  ErivmM. 
Erttbourg,  Ergeburgo» 
Brxerhum,  Erurum* 
EscanX,Sehêlda. 
EsdaTon»  SchUiwimêm 
Esdavonie,  Schmvonia. 
Espagne»  Spûgna* 
Espagnol ,  Spagnuûlû,   . 
Estrunadure»  Ettrûmmdmrtu 
Estran^es,  Etirangotù 
Estrehan^iSkeramu 
Etang»  Stagno, 
Ethiopie,  Etiopia. 
Ethiopien»  £Cio^ 
Etna,  J?«iM. 
BtoUen»  Eiotitaw» 
Etrarie»£?lr«rM* 
Btourien^  Eirmêco* 
Eobéen,  Eubetmo. 
Bqgube,  Gmb^, 


GAL 

Bupbrate,J5«/ifilc 
Europe,  JEScir^M. 
Européen.  JSitnf» 

EosUche(S«D(-]'^^ 

faeftîtf. 
Eyisfies(I]es),M£i«' 

BuUcs»&si/^ 
Eylatt«  EUttu. 


Faleme,  Pêknu, 

Falisqae,AfiieîMiM« 

Fam4ooste,FiMtjiriL 

Farbourg,Fir*ir* 

FareUons  Çlesdes).»' 

Fturëttwtt 
Fer(ntét),MâMhi 

Férentin,  Ftmù». 
Ferrare.  Fterut» 
Final,  Fimk. 
Finistene»  FtKumn, 
Finlandais,  Fàiiia^ 
Finlande,  FiataJ» 
Flandre,  FSfliév. 
Flamand,  fiaiin"(>t^ 
Flessingue ,  Fktimi^ 

Florentin  (Saial-).»'* 

fvnfttia. 
Fbride,/hrtfi*    ^ 
FontaincMeatt^y^ 
Formoae,  Ferais* 
Fomooe,  Fsrasi».    ^ 
Fortunées  (Uo),W^ 

famafa. 

Franc ,  Fnmeo* 

Français»  IJ«JJ* 

Francfort ,  ''•"•Plfc 
Franche-Comtéf/'*'' 

FranchimoBt,^2^ 

FranckUn ,  ^'«"fSvfc 
Françou(IlesdeMr 

StmF^anetf^    , 
Franoottie,  ^^^J^Jj!^ 
Frederichd)«iB;5Jj^ 
Freudentbal.iWP* 

Fribourg»  fi^l^^^ 
Friderichsbottif  '  "^ 

tmrg9, 
Frioul,  frisât- 
Frise,  Frisk. 
Frison ,  fKt<|'>'   .^ 

Frortignan,f22^ 
FrosinoB,  r  «»»■*■ 
Fulde.faMu         1^ 
Funcfaal  ou  Fw»*''' 
'  so/k. 

6. 

Gaète.lraKiv 
Gaillac,  OégSte* 
GalBtîe,  Cftfftt^ 


BEL 

GaJIicie ,  CtaUisia, 
Gallois»  GaUuf. 
Gambie ,  GambUu 
Gandie»  Gûndia, 
Garda  9  Gwrda, 
Garillan,  Garigllano, 
Garonno,  Gépromuu 
Gascogne»  Guaseogna, 
Gatinois,  Gatmese, 
Gaudens  (Saint-) .  San  Gau- 

dtnzio. 
Gadois,  Cralb* 
QéneSf  Gtmùva. 
Génois»  Gtwvuê, 
Genève,  Gînavra. 
Gènerois»  Ginêwmû, 
tiéorpe,  G$orgia. 
Géorgien,  Gtorgiano, 
Germain  «  G§rmano. 
Gèté,  Gâte. 
Ghiocsoo,  Gklœta, 
Gibraltar,  Gibiiterra, 
Gironde,  Gironda* 
Gironne»  Girona» 
Qlasoov»  Glaêeoviam 
Golconde,  Goleonâm, 
Goricet  Gcrltia, 
Gourd  (Saint-],  5iiii  Gut- 

tardon 
Gotb,  Cote. 

Gotbembourç,  Gotigmburgo. 
Gotbie,  Goxui, 
Gotbtand,  Goiiandim, 
Granville,  GranvilUt, 
Grec,  Gr^eo, 
Qfèee,  GrtîA, 
Grenade,  Granata, 
ftrison,  Ortfcma. 
Grisons,  GrigUmi. 
Groenland,  GroenfanéUt, 
Groningue,  Grominga. 
Giiaddoope,  Guadaiupm, 
Goaléor,  Guaiton. 
Guastalle,  Guasttllo, 
Guavaqoîl,  Guojaquii, 
Gueldre,  GuêidnaoGh$ldrh, 
Guinée,  Gum§a, 
Guise,  Guiui» 
Guyenne  «  Gujima, 
6ttzarate«  GuiaraUt, 

VL. 

Haguenau,  Jgkêné, 
Hambourg,  Jmburgo. 
HanoTre  ou  Hannovcr,  An» 

novêr, 
Hanovrien,  ^nnovarumo. 
UaTane,  Avana, 
Hâve  (La),  AJ9, 
Hébreu ,  Ebrto, 
Hébrides  (Iles) ,  /«o/a  Ebri^. 
Heidelbeig.  Eldêibêrga, 
U&L^sÀmAyEligotaiSi. 
HdlespoUi  Btlupcmio» 


JAC 

HélléTiott ,  EUuioM, 

Hélote.J^/affp. 

Helvétie,  S/vesûr. 

Héraclée,J?rffe(ea. 

Hercule  (Colonnes  d'),  Cc" 

ionnê  d*ErcoU. 
Hcrmion ,  Ermioma* 
Hesse ,  Atiia» 
HesMis ,  Hesséen ,  AttUoM» 
Hérule,  ErulUmo. 
Hibemien,  Hibemois,  Iber^ 

n$t$» 
Hières,  Ifra*. 
Hircaaie,  Ircânia. 
Hollande,  OUokda, 
Hollandais,  Olmdêtê. 
Hoistein ,  OUlêin. 

fossa,  Utta. 
udson,  UAan, 
Hurons,  Uronù 


I. 


Ibère,  Ibérien,  /6iro,  tbe^ 

ritmo. 
Idumée,  Idumta. 
Iduméen ,  Jdum$o* 
Iglaw  •  Igiwtia. 
lie ,  Italtu 
Ilinois, //incfi. 
Illyriei/Z/irtc. 
Illyrien,  lUirieo. 
Inde ,  India, 
Indien ,  Indiamo. 
Inhambane,  Ifuuibtma» 
Inowladlslow ,  Inutogt» 
Insttbre ,  Insiâ>rien,  Imubrê, 

IniubrUoHK 
Irlande, /rAiiuCc. 
Irlandais,  Irkmdêtê, 
Ircan ,  Ireano. 
Irken ,  hehên, 
Irocpiois ,  Jroehetê^ 
Irtiuskaia.  IrHateaia» 
Isabdlf ,  JmbêUa. 
ilsanrie .  Itaurla» 
Isaurien ,  liaurUmo, 
Isembourg,  henbargo» 
Isère,  Istta» 
Islande,  Isfanda, 
Islandais,  Isimideie, 
IsfNihan ,  Itpaan, 
IstéTon ,  litwoniano, 
lsine,hiHa, 
Istrf  en ,  ittriano. 
Itdie ,  Juiia. 
Italien ,  Uûiianoi 
Itliacien ,  /foco. 
Ithaque, /<«ea. 
Ittdemboorg ,  Judmburgo. 
lTrée,/vrea. 

h 

Jacques  (Saint-)  oo  Saint- 
lago,  Sm  6ûi6Mi#. 
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Jean,6rMeii. 

Jabnapatan,  Giafimapatan, 
Jaffa,  Gtaffa, 
Jamaïque  «  Gîammaiea* 
Japon,  Giapont, 
Japonais,  Gutptmêêê* 
Java,  Giavû, 
Javan ,  Giaotm». 
Jawer,  Gcooir. 

Jean  (Saint*)  de  Manrienne^ 
San  Giovanni  di  Maienna, 
Jédo.GM». 
Jemmapes ,  Gemmapê^ 
Jersey.  Gertei, 
Jérusalem ,  (hrmaUmme. 
Jéso,  Gieto, 
Joinyiile,  GùmvUU.  • 
Josapbat,  Giotaffkt 
Jouraain,  GmJmo» 
Juda ,  Giuda, 
Judée,  Giudea. 
Juif,  Gittde0* 
Jvàien,Gmiiar$» 
Junsalam ,  Giunsaiam, 
Julland,(rûi<tour. 


Kabulistan ,  CabutUUtn* 
Kamakuia,  Camaeura, 
Kempten,  CampUtanim. 
Kilckeny,  KkUhtnm. 
Kildare ,  KhUdara. 
Kingsale,  KAôuols* 
KioviCf  A/kt0tria. 
Kiov,  Khiù, 
KolÎTan,  KaUvanom 
Komore,  KMnora, 

L. 

Laboor  (Terre  de) ,  T^rrnéi 

Lavmo* 
Lac  Meneur,  lAgo  Maggioi^ 
Laoédémonien,  Lae$dmnon»m 
Laconie ,  Loûonia» 
Laconien ,  JMeaniano» 
Ladembonrg,  Ladêmburgû. 
Lampsaque.  Lampiaco, 
Lancastre,  LanmMiro, 
Landes  (les) ,  U  Lande, 
Lanffuedoc,  Linarnoi/oetf. 
Laodioéen,  Laodieoano, 
Lapithe,  L^piêo  o  itopitiamih 
Lapon,  Lapone. 
Laponie.  Laponia» 
LaquedWes  (Iles) ,  ItoU  Al- 

çiiarfîva. 
Latakié  ou  Laolicée  ,  LaU" 

thia,  Laodieâo, 
Latin,  Latmo* 
Lausanne ,  l>osanma. 
Lawembourg,  Lavanburgo, 
Laybach ,  LubUna. 
Leipsick .  I4p<ûi. 
Léman  (Lac)  »  Luggi 
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Iicon«£MM« 
liéoftfiii ,  LtnAlm» 
U^nXt,  Ispanio* 
Lergoa  on  Lierge,  LêtpÊm, 

Uêrgû, 
Lérins ,  IMmi, 
I/erme,  Ltrma, 
Lestri(^D ,  IsÊirigêne, 
Levden ,  lAida, 

XÀhm  9  Lite, 
liibourne  »  Libotmo, 

liiége,  Lctfi^i. 
Ligny,!/^   , 
Ligurie ,  Ligurm» 
Ligiirî«i«  £i^iir«« 
Lille,  LiV/c. 
Limagne^  Vmmgna. 
Limbourg,  Linottrgo,, 
Lippe,  Uppiu 
Lisbonne ,  i>itbotut, 
LithuaDÎe,  Lituanla, 
Lîthuaaiai,  LiiuûHUê, 
LiTadie,LlwH'/a. 
LÎTonie  »  Livonia» 
LÎTOurne,  Livtfrno, 
Locre  ou  Locrien ,  Loêrîano» 
Loire*  lÀirm. 

Lomagne  (la),  ta  Lomûgna. 
Lombard ,  Lùmbaréo, 
Lombardie,  l&mbardm* 
Londres ,  Lmubv. 
Lorraine,  Xmwui* 
Loudonais,  LndmêH. 
Loudun ,  Ludun, 
Louisiane ,.  Lmuimm. 
Louvain ,  l/nmmiû» 
LouTat»  Luvat 
Lozère ,  Losera, 
Lubben ,  Lubtna* 
Iiubeck,  LuUeea. 
1j\ùiVak,LubUno» 
Lucaies,  Laeaje, 
Lucain ,  Lueano* 
Lucanie ,  iMCtnia. 
Luœme ,  Luetrna, 

LllCkO,iHIM9« 

Lucques ,  Lueea, 
Lucquois»  Luahête* 
Lunebourg ,  Luneburgo. 
Lusaœ ,  Lutûxia, 
Luxembourg,  Lunemburgo, 
Lueuil,  Ltuienii, 
Lycaonien ,  Licaonio. 
Jjjcien ,  LUUmo. 
Lfdiea ,  Ltdkmo» 
Lynu-Regis,  Irf'n  Begv, 
Lyon  »  LUme, 
Lyonnais,  Lianete, 
Lystrien ,  ListrUmo, 
hyk.  Lie. 


MM9Ç«r,|bMM«P. 


MAS 

M  acédoiae  »  Maeêdimia. 
Macédonien,  Mâeêdonê, 
M  agdalène ,  Madelaine ,  BÊad- 

Madère,  Modbm. 

Madure,  Madmro, 
Maestrichi,  Maiiriê, 
Magdebourg,  Magdêbufgo* 
Magellan  (Détmitde),  Sirtiio 

Magêtiano, 
Magellanique  (Terre),  Tnrm 

Hagetlanictt, 
Magnésie ,  Mngmttia. 
Mahometta ,  MmomêOm* 
Mabon,  Jtf«oa«, 
Maine,  HcMfa. 
Maine-et-Loire ,    Maaut     e 

Loira*  , 

Maire ,  Biiàira, 
Majorque ,  Majarea. 
Malais ,  Matese, 
Maldives  (Iles)  ,Itoie  Maldivem 
Maltais,  aiattôie. 
Malte,  MaUa. 
Malouines,  Btaluine, 
Malvoisie ,  MtUoûêia» 
Mamertin ,  àhmm^^mg, 
Mancbe  (la) ,  la  Mm^* 
Manchester,  Manettiet* 
Mandranelle ,  AfaufnmWk. 
Mandubien,  ilCuitfiiiîaao. 
Bfandurien ,  Mûmduriano» 
Maody,  MandL 
Manille,  Maniik. 
Mansoure,  Mansurm, 
Mantes,  Manta, 
Maniois,  AUntetê. 
Mantoue ,  ManUwa, 
Maragnon,  Maragnonê. 
Marasch,  Jfflitti. 
Marche ,  Marca, 
Marck  (la),  ta  Mdrea. 
Marcoman,  Mareomanno, 
Marianoes ,  Miirtanne. 
Mariemberg ,  Mamenbêrga, 
Mariembourg ,  MarUnburgo, 
Marienthal,  MariênUL 
Marin  (Saint-) ,  San  Marina. 
Marlborough ,  Martboroe. 
Marmandc,  Marmanda. 
Marne,  Mama. 
Maroc,  Maroceo. 
Marpourg,  Marpurgo. 
Marrane  ou  Marranelle ,  Afar* 

rana,  MarraneUa, 
Marseille ,  MartigUa» 
Marthe   (  Sainte-  )  ,   Santa* 

Maria. 
Martignan,  Martignamo. 
Martin  (Swntp)^  San  Mar* 

lino. 
Martinique,  Martinica, 
Maryland ,  Mariland, 
Mascareigne    ou    Mascarin , 
•  Ma$c«rmo, 
Masovi««  Mêscvk* 


vm 

Matsmaay.KflCimii 
Maure(SaialHS«iittJli 
Mattres(PeQfiks),  P^^l 
Maurice  (Part-).  Forte I 

risio. 
Maurienne,  JlBriMM. 
Mainyngen ,  Udamp. 
Mayence,  Mvgwm. 
Mayenne,  Iff/fliM* 
Méchaélo«,irMMM 

Meddembouigjridaii 
Mecque,  Af«M. 
Mède .  Mêéo. 
MédeUin.MWfaf. 
Médelpadie,  IM^H^ 
Médine,IMac. 
Méditerranée ,  Vém 
Mégare,  Mmwê. 
Mé^arise,  d^Bt» 
Mem ,  Mh», 
MekrarouTis.JftBffil 

Méliapour.Mi&v*^ 
MeliUe ,  MeUSê. 
Memmineen ,  Mtn^ 
Mende,  Jfeadt. 
Menehould  (iai]ll^)t^ 
.    MentekiùU. 
Menton ,  Madm»* 
Mequinepca,ife7*2i^ 
Mercien,  Jwreiwft 
Mersbourg,  Èltré^ 
Meaain,ibffu^ 
Messine ,  A/miîwl 
Messinien,  JImôi» 

Métélin»Jtf«f«/<«' 
Meuse,  Mota. 
Mexique  ou  M«i»»' 

iUo. 
Middelboiirg,Mii^i«^ 
Migdoine.if^^M^ 
M\\m,MUatiâ, 
Milanais,  Afi/«iie» 

Milésien ,  Mifeiiai' 
M  indore,  Jfia^*"'. 

Mines  (les)  >l&^ 
MingreUe,Jir<ii|>^ 
Minorqoe ,  ifa*»^;^ 
Minorqain ,  MîM/ài^ 
Mirabcl,ilf«w*#/<fc 
Mirande,irmiii^ 
Mirandole  •  Uirt*^ 
Mirebcau,JK«*A«- 

Mirevaux.JWw*; 
Mi9eouM>se,i6««' 

Mitèoe,JUt<«ff«- 
Mitylëjiien.i^tf»^*^ 

Mœsien,  !/«««*'•. 
Moldavie ,  Mi>là^ 
Molise,  Moiim. , 

Molsheim.lWp»*; 
Moluqoes,  ^W-jJv^ 

Montaabaiif  Jw**?*: 
Blontbaié,**»*^ 


NID 

Monthaton  »  Mcnbtuan. 
IfODtbéliard,  Monbtdûrd* 
Mont-Blanc,  MonU  Blanco, 
Monlbrison  »  Monbrison. 
Mont-Gassin ,    MonH    Caê' 

tino, 
Mont-Cenis ,  tfont^  Cenkituh 
MootëUmar,  MonUiimarc, 
Monlferrat  »  Monfarëto. 
Mont-Fiscel,  MonUfiscttb. 
Montmélian ,  Monmetiano, 
Montmorency»  Monmortnci* 
Montréal ,  Monnaie* 
Montreuil,  Moninliîa. 
Moravc ,  Moravo. 
Moravie,  Moravia, 
More ,  Moro, 
Morée,  Morea* 
Morlachie ,  MorUuhia, 
tfoscon  ou  Moskou,  Moêca, 
Moscovie,  Moteovia, 
Moscovite ,  MogeovUa, 
ff  osdlane  »  MosoUana* 
Moselle  »  Moseita, 
MTuItan ,  Mutiano. 
tfunster,  Muiulfr. 
durcie»  Marcia^ 
dyrmidoQ ,  Wirmidont. 
ff  ysie ,  Miiia, 
djrsore,  MUora, 

VadraTÎe,  Nadrûvla, 
^aDcy,  Nand, 
ffangasacki ,  Nnngatachi, 
i(an-KinouKiang-Kia,  iVon- 

ehino» 
*ïaples ,  Napotî» 
Napolitain ,  NapotUano, 
Nassau,  NuMsd, 
Natolie,  Pfatolia, 
Navarin ,  NavarînOs 
Navarre  y  Navarra, 
Naumbourg ,  Naunburgo, 
Naxieou  Naxos,  Natiia, 
Hazaire  (Saint-)  ,  San-Na- 

zaro. 
Nazareth ,  Nazartt. 
Jlègrepont,  Ntgroponte, 
H^cllembourg ,  Ncilenburge* 
Nférîcic ,  Neritia, 
!ièthes  (Deux-) ,  due  NtU* 
Veubourg,  Nûuburga. 
^ewport  »  Novoporio, 
Vice,  Nitza, 

Hicolas  (Saint-) .  San-Nieola, 
^icôTnëaie ,  Kl  omit  Ha. 
Vicoping,  NicofingU' 
Niembourg,  Nitmhurgo* 
INîgritic ,  nîgrizia, 

H  il.  mto. 

^imègue,  Nimega, 
[Nive ,  Niva. 
Hivernais  ^Slverncte. 
Blittlban ,  JKiuiawf* 


OYB 

Nole./foAi. 

Norimberg,  Norimbirgë. 
Normand,  Nornumno, 
Normandie»  Pformanéia* 
Northamberland,  Kartumber^ 

tandia, 
Norvège,  Norvêgia,  .: 

Norvégien,  Norvegio. 
Nottingbam ,  Noilingam, 
Noval ,  Navale» 
Novalaise,  Novateêa. 
Novare ,  Naveirtu 
Novemboarg»  Novenburgo, 
Novigrad,  Noyigrado, 
Novogrodeck ,  Novogrodecea, 
Nubie ,  Nubia, 
Nubien,  NubUma» 
Numantin,  iV^iiman(ia0. 
Numidie ,  Namidiûm 
Nyland  »  Nilandia* 
Nymbourgf  Nlmburgo. 

O. 

Ocëan ,  Oeeano. 
Oëbalien»  OebalUmê, 
Oéland»  OeUndia* 
Oetiring  ou  Oettiogen,  OU 

tinga^ 
OfTemboarg,  Offênburgo. 
Oise,  OUa. 

Oldenbourg,  OldêHburgo» 
Olëron ,  Olerona, 
Olika ,  Oliea. 
Olînde ,  Olinda. 
Olivença,  OUventa, 
Olmulz ,  Olmuzza, 
Olnitz,  Olnizza, 
Olonne,  Otonç^ 
Olsatie,  Otsazia. 
Olympe,  O/ctii;»0. 
One,  Ono. 
Oneilfe,  OnegUa, 
Oppelen ,  Oppelana, 
Orcadfs  (Iles),  Isole  Oreadi. 
Ordingen,  Ordinga, 
Oregrund,  Oregrunda, 
Orembourg ,  Orenburgo, 
Orihucto»  Origuella» 
Orlamundc.  Orlemunda. 
Orléanais ,  Orleanête» 
Orne,  Orna. 
Orteisbourg,  OrtesburgOé 
Orvièle,  OrvUto, 
Osnabruck,  Osnabrueeo, 
Ostende,  Ottenda. 
Osl-Frise,  OttFrUia, 
Ostie,  Otiia^ 
Ostrogotb ,  Ostrogoto, 
Ostrogothie,  Ottrogoûa. 
Otrante,  Olranio. 
Oudenarde,  Odenarda, 
Owar,  Ovar  o  AUembêrgo, 
Owerre  ou  Oveiro,  Ovlêro» 
Oxu ,  Ostù» 
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Padevborn ,  Pâdêrbema. 
Padarae ,  Pademo. 
Padoue,  Padova, 
Padstow,  Padêlovku 
Paille»  Pâglia, 
Palatinat,  Palatinato* 
Palencia,  Pûlenzh. 
Palerme,  Pahrmo. 
Palatine, P4i/M««fMi.    • 
Palestrine ,  Palestrlna, 
Palian,  Pafiano, 
PalisM,Pa/i«M. 
Palmose,  Pa/mofa. 
Palmyrénien ,  Palmlreno. 
Palus  Mëolides,  Palitéi  BÙP* 

iidi.  ^ 

Palus  Pontines,'  Paludt  PoU' 

tine, 
Pampelune ,  Pamphna, 
Panay, PanaL 
Pannonie,  Pannaua, 
Panorme ,  Panormo, 
Pantalari  e ,  Pan  ta  farta, 
Paole ,  Paule,  Paola  #  Panttt^ 
Papblagonie ,  Paflagofda, 
Pappenheim,  Pappentim. 
Paraguay ,  Paragaal 
Fam,Parigi. 
Parme,  Parma, 
Parnasse ,  Pamana. 
Partbe,  Porto. 
Passau,  Paetttvla, 
Vàl^n,  Patagonig. 
Patane,Pa/ima. 
Pâte,  Pala. 
Pairas,  Palratto. 
Patrimoine  4e  saint  Pierre. 

Patrimanio  di  tan  Plûtro, 
Paul  (Saint-) ,  San  Paolo. 
Pavie.  Pavia, 
Pays-Bas,  PaetiBattL 
Péene ,  Peena. 
Pemaflor,  Pegnafiore, 
Pékin,  Pechino. 
Pélew,  Pelev. 

Pélononésien .  Peloponaetaco. 
Pemnroke,  Pembroeho. 
Pensyivanie,  PentUvanla. 
Pentapolitain,  PentapolHanOf 
Perche,  Percete. 
Pergaménien,  PergamanUmû, 
Pergamc,  Pergamo* 
Perjçole,  Pergola^ 
Perlcberg.  PerUberga. 
Permski  ou  Piiiac«  Perma. 
PéronoA,  Peronna. 
Pérousiv  Perugia, 
Perpiapan ,  Perpignano. 
Perrbebe  ou  Perrhëbi^,  PaiSi 

rebiano. 
Perse,  Penia. 

Perse  ou  Persan ,  Pertlano.  ? 
Persique    (  goUe } ,    Perdea 

golfo. 
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Pertois,  Ptrtêiê. 

Péniirien ,  Piruviano, 
Piscadom  (îles)  ou  Paca- 

dores  4  tiWe  PeicaîorU* 
Pélenbourg  (Sai^l-) .  Smi- 

Ptiêrikurg^t  Pi^lrohmrgo, 
Peterwaradin ,      PHtnmra- 

PélricaWt  PsUUw. 
PétrokoWp  PeiropovUi, 
PétroQÎe,  Pfifoaia.       '' 
Peucète,P««eifa. 
Phalubourg ,  FhU$kurgû. 
Pbare  de  MÎBasuie,  Faro  M 

JfaraÔM» 
Pbénideo  •  FenUio, 
Philadelphie,  FUad^ffia. 
Piliippe  (fort  Saint-  ),  fitHê 

San-Filtûpo* 
PhUippe .  Miippi.  •'  * 
PhilippeTilIe,  FUlppepilh. 
Philippines  (Ues)  •  uoh  Fdip^ 

pinê, 
Philîppapoli5>  fiHppopoU, 
Pfailipâbourg  •  FUiiburpfm 
VhiWpsi^,  Pllit  lad. 
PhîfisUa,  Fi/if fe0. 
Phléçien , /Ytf^îoiia. 
Phocéen, /Wo. 
Phrygien ,  FHgitn  o  Frigio, 
Picaraie,  Picardia, 
Picte,Piffo. 
Piémont,  PiamMir#. 
Piémontais,  Piêmomiesê, 
Pignarol ,  Pinêroh, 
Pindé ,  Plndo. 
f\st,PUa. 
Placencta,  Piaeema, 
Plaisance,  Piaepca. 
Plombières .  Pl(nnhiêre. 
Podolie,  Podolia, 
Poissy ,  pMtL 
Poitien,  P»ti€t. 
Poitou,  PacVû., 
Polesin,Po/aiitii0. 
Pôligny .  PolignL 
PoUmour,  Pptimuro. 
Pologne ,  PotonUt, 
Polonais, 'Po/onate,  ^oiaeco. 
Polotosck ,  Polothschia,    • 
Pomègue ,  Pamcga, 
Pom^anic ,  PomeranUt, 
Pomérélie ,  Pomentia^ 
Ponces  (lies) ,  isolé  Paneie» 
pondichér}',  PondUherL 
Port-Boyal ,  Porto  Rtale* 
Ff^Tiuai^fPoryigaHo, 
Portugais ,  Portogiuse, 
Potzdam ,  Po$damo,  ^ 
Pqpille ,  PugVia,     ,    ^ 
Prague,  Praga.      '  ^ 
Prcslxmrg,  Présburgù  Q  Pa- 

Presla^,  Pretiavîa» 
Pfjsrcn,  Prisreno* 
fnrtùte,  i^pvaiua.  . 


RUR 

ProTÎnces-Unies,    Provincie 
Untte, 

Prusse,  Pruuia, 
Priusien,  PrussUmo, 
Poltawa,  Pnliava. 
Pyrénées,  Pironei,  ^ 

^irriU,  Piriiz, 
Pyseck ,  Pittch, 

Q. 

Qoamer,  Qiutmero, 

B. 

^acbore,  ilacww. 
Baconis.  Bmeeomgi, 
Bagnsain,  Aa^tfiM. 
Ra»ise,  Bmusu, 
Bakonick,  Haehonhh, 
Baseboorg .  Bastburgo, 
Batisbobne,  RaiUboM. 
Batzbourg .  RaUbargo, 
Bavenne,  Bavonna, 
Bavensberg,  Ravmitborga, 
BaTensbeurg.  Raventburgo, 
Bawracie»  Raumew, 
Reading^AMMtfnM. 
Betbel,  Redet, 

Bemii^Saint-),  Smi-Remigio. 
Bémou,  Rometû, 
Bendsbourg ,  Rendsburgo. 
Beuss.AMM. 

Bhète,    Bhétien,   Rètimf, 

Rite. 
Bhimberg,  Roméorga» 
Bbin ,  Rato, 
Bhodes,  RodL 
Bh6ne ,  Rodawh 
Bille.  AiV^. 

BocheUe(la),/aAc>fftff/ii. 
Boer,  RoerM 
Bon^gne ,  momagna, 
Bomain,  Romana». 
Bornante ,  Romania* 
BcHne,  Roma, 
Bomorantin  ,Romorantino, 
Bosette,  Bonsset  ou  ]Q^aschild, 

Rotoiia, 
Bosiaott  RosétpRotia. 
l^osi,Roitia. 
Botembourg ,  Rotonburgo, 
Botterdam,  Roterdamo, 
Bouanne  ou  Boanne*  Roanne, 
Bouergue  (le).  Roergio, 
Rouge  (la  mer),  mare  Rotto. 
Boumoifl  y  Rometê, 
Boussilloo .  Rossigtione. 
l^ovii\Qnt  i  Ruiiand, 
Bubicon ,  Rubicone. 
Rttbière ,  RubUra. 
Rudolphsiforth  .[Rudotfivtrda. 
Bttgen%alde,  fljf^anwflWf. 
Bup^monde,  Rupeimonda. 
Bupin,  Rupmo* 
RuremoQde,  Rwênmdm^ 


Bnsie  on  Bnsia, 

RusùtËO, 
Bossie.Rcfstif. 

• 

S. 


Sabine  ;5a6iM.        | 
Sabin,  Sabino. 
Sahle&ùùi,SêHedm 
Sabou  00  Saboe,  Siti. 
Sacanie ,  SuÊMm. 
Sacrement  (Siiat-),  tel 

cronCnlff* 
Sagre ,  Ségn. 
SaUunânqoe ,  SatBBflft 
Salentin ,  SalmiiÊB, 
Saleme.ffllirM.' 
Sainte-Croix.  Soiti^ 
Saintes . (les),  tMbSaa 

SàlonioiK(fles  de)i  i^ 

Satomone» 
Salonicki  ou  SaknqB*^ 

Saltasb.5«/ftf. 
Saltz,  Sûèm, , 
SaltzboiiiYr,Mfiii2i> 
Saluées,  Saints», 
SaWador  ou  Baoa,  5iW 

o  Bamxa» 
SalTages(tles),M^ 
Samarcande ,  Smmm 
Samerie.5aiMrtf. 
Samaritain .  Saam^ 
Sambal ,  SambûL 
Sambales,  SatML 
Sttnbre»  SambTt* 
Samnite ,  Smaûu. 
Samogitie,  Sam^Pi- 
Samoîède.  Samyt^ 
Sam»,  Samû» 
Sanoothraoe ,  St»d0^ 
San:isdie,5amifi^ 
Samsone,  Samsn^' 
Sancian .  Saneiân^»^ 
Sandomir,  Saadaaàf' 
SimànfStmdn, 
Sandwich ,  Sa»^ 
Sengerhaoseni  Sag^ 
SanUllane,5«iifi/^ 
Sââne  ,'Saonat  Seat' 
SafBg|oS5e,  SaragfW' 
Sarasin  ,  SaroeUifi* 
Saratof  ou  Sortlof.5a* 
Sardaigne,5tfn/^a<* 
Sarde ,  Stéréo, 
Sare  ou  Sarioe,  Soi»  ^ 
Sai^emioe  1  Sarg'f^ 
Sarmatie,  Sormapa* 
Sarre,  5arf«. 
Sarrebourç.ifar**^. 
Sarre-Lonis ,  Sar  M* 
Sarlène,5affiM. 
Sarthe,  5arfa. 
Satzane ,  Sartoa*^  ^^ 
Sas-Ferrat.  Sêuoff^ 
Sault,Aiirfra5am 


sm 

• 
rran  yh  1 5a0«««. 
ire  f  Sava. 
ivenay ,  ^«uiiM. 
iTeroe  »  S^vemtu 
iTÎUan,  Savigéiana. 
If  oie,  Savojû, 
i?olaiie ,  SavolatêUn     * 
iTone  •  Savona» 
iToyarcI ,  Sa^ojardQ. 
ixe ,  Satsanf^^ 
non ,  Sa^êon^. 
uembourg ,  S9*Hm^*iTtl9» 
ixuma.  Sauoma, 
lyda,  Saitfa, 
pyn  ou  Sehn,5eii. 
pamakie,  SeamachUf. 
sandioaTie ,  5r4iii4{a^vM. 
candÎDafieo  »  ScaniOnmo, 
parboiu^  •  Searjfurgo, 
Wnilz,  5aaiKi<sM« 
l*arpe«  Sparpa» 
%n0ue  f  Sehinuita. 
rbaffouse,  Sciaffuêa^ 
Shalembourg,  SenUmbHrgê» 
elicmoiU»  Sehtmnitza, 
^hifelbein ,  SckmclUin. 
SboackembQurg,  5aiiaefteii'- 

^boBubarg  •  Schembtitg^ 
bhoenbora ,  S€h€nbom* 
bhœnbrunn ,  Sçkcnbrun* 
bbf^baïuen.  iSch$nauiên* 
i!l)00l|0f  6 ,  Seocnaioia' 

^bweidiiiU  t  SçvsUni^, 

^hverin ,  S^w^no^ 

'cbwitz,  S9uU^ 

U»va,  ^eUtv^M. 

V)Ua.  JSeiita, 

cvtbe,  Jcîln. 

lébaMien  (Saint-) ,  Sèn-Sé- 

I  baitiamo. 

lécbelies  (\\et) ,  i«o/a  5m»/I^. 

iécbiageD,  SttHinga» 

^edan  »  SudmM* 

^ot\t^,S§gofba* 

^^ia,5f^ovîa. 

(«livrée»  5«/lvr€a. 
kikirk,  Sfkhimi, 
koiî^aUe,  SêmigaUa. 
Scmlin,  SêmoUn», 

^nonais  •  Sênonstê, 
}cDtiDe,5eiifwia« 

ïëroDfe»  5af«ni^«A* 

Stmii»  (îles  des)  «  ii^/a  i(b' 

oar/ieiifû 
Servie ,  ServU. 
Uy'iMt,  S  wig(i€, 
Mvi»,Savr«. 
Sianoia*  5<ama«a. 
Sibérie,  iSt6<rMi. 

Kbétm»  SibmHmQ. 


STO 

^icile.  ^ûri/cÉ. 
Sicilieu ,  SicitianO" 
Sienne,  SUn^* 
Siprra-Léone,  Sprra  Liona, 
Sigmaringen ,'  Simmetringa, 
Silénopie ,  SUenopoiL 
Silistnc ,  SUistria. 
Sillopole ,  SillopoU, 
Sioute,  Siuia, 
Si  ponte  ;Siponîo» 
Si  radie,  Siradia, 
Sirènes  (les  iles).  uqIû  Shtnf, 
Sirfin  ou  Sirfion,  Sîrfinp,  Sif 

fîone, 
Sirraich,  5(>m<0t 
Si  ton ,  Siione, 
Sitooie,  Sitonta, 
Slcswicfa ,  Sftvîc* 
Siuczk,  Stuex, 
Sfnaikaldc ,  Smatcaiàa, 
Sroolensko,  Smoleneo. 
Saiyrne  »  S  mime, 
Sodome ,  Sodoma, 
Soldin ,  Soidinom 
SolmS)  Sotma, 
Sologne  •  5o/a^a. 
Solpbarino,  Solfar\no. 
Somme,  Somma,  Somm^t^ 
Sonde  (  lies  de  la)  t  isoU  ff^iia 

Sonda, 
Sonnebourg*  Sonnêkurg^ 
Sopbènet  Sif/fenê» 
Sopbie»  Sofia, 
Sophite,  Sofiie. 
Snpbonia*  Soffonia. 
Sopbron ,  Sofron* 
Soravf,' Soravia* 
'  Sorbonne ,  Sorbann, 
Sorgue  t  Sorga. 
Sone  ou  Souriftan, 


Soristanih. 


Soria, 


Sorli ligues- (les),  Isolf  Sor^ 

lin  g  hé, 
Sorocb,  Sirocco» 
Soubisc ,  Sobisa, 
Soa\e,Sute.  / 

Soure ,  Sura» 
Sparte ,  ^ paria, 
Spartiate,  Spartano  o  Spar» 

ziaie, 
Spcy  ou  Spée ,'  Spea. 
Spezia  •  Spttia,  Speciû» 
Spire,  Spvfa, 
Spolette ,  Spoleto, 
Sprée^Spr^, 
Spremberg,  Sprêmberga, 
Slalimèneou  Lemnof,  Siat^ 

mena,  Ltmno, 
Stampalie»  StampaiU. 
Stancbon,  Sianchia* 
Ste^ebourg ,  SUgMfurgQ, 
Stein,  Stenio. 
Steriiog.  SUrHnga, 
Sletiny  StttinOm 
Stirie,  Stiria, 

•  $^QfiMmiSiocûima, 


Stormarie ,  Siormar»^ 
Stralsund,  •^(ra^vNQ^a* 
Strasbourg,  Slraiburgo, 
Slromberg,  Strombsrga» 
Stutgardt ,  Stuig(if:^ 
Suabe,  Svevia, 
Sçidermanie ,  SMd^nuf^* 
Suèd2 ,  'Svçzia, 
Suédois.  Svetztt^, 
Sufeve  I  Svtvo. 
Suisse  f  5  vûzero. 
Suisse  ou  tleUéiie»  jfv^^ffip 

0  Etvczia, 
Sunderbuurg,  Sun^fifSui^q» 
Supase,  Supata, 
Suse .  S  usa, 

SuterlftQ4^  >  i^¥(^^Rrff^i 
Sybarite;  Sibari^. 

Syracuse ,  Siraçw^, 

Syrocusain ,  ^ipaçi^^aiw^ 

Syrie,  Siria, 

Syrien,  Siriaeo, 

Syrtcs ,  Sirli, 

Swickow,  Siii^'* 

T- 

Tacbou«  Tàe/iù. 
Tage,  Tago, 
Tamise ,  TumigL 
Taraçonai  Turq^pM^ 
Tarascon,  Tar^sçpnff. 
Tarbfs»  Tarée^ 
Tarenle ,  TaruntOf 
Tarentin,  Tar^mif.' 
TaraoTÎsk ,  ?Vc^^fflii 
Tariffe,  Tarifit* 
Tarragoj«,  J^fTH^^ 
Tarse ,  J\»m* 
Tan  are,  Tariar^ 
Tartarie,  Tbrfarif» 
Tassing,  T"««tn^fi« 
Tati nou,  Ta/mM* 
Tavastland,  T$Taatas»    T^ 
.  vaslia, 

Tanranie,  Taumip. 
Tauris,  Tauride. 
Taunis,  Taura, 
Tay.  Tuvé  ou  T^è4C|  Tçi  9 

Teck,  Tec. 

Tecklemboarg ,  T^Unhr^n* 
Técore ,  Tcçora* 
Tégéreosée»  ?jwr««iw«« 
Témesvar  ou  Térnisvar,  T^" 

misvar. 
Tende,  7>nV/a. 
Ténérife,  TÉnen/a. 
Tcnèze,  T«n«f. 
Tercki  *  Tarc/iû 
Tergoiyist,  TcrgwUtgf 
Téroudoe,  Terovana, 
Terracine,  T^rracina, 
Terre- Ferme,  Terra  ftrmg. 
Terre-KeuTe ,  T^rra  iVw#. 
Terstee,  Tênera* 


i 


I 


/ 
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Tésin»  Teilno  o  Tieaiû. 
Teuton,  TeutonieOB 
Teirksbnry,  Têuchsburia* 
Teywe.  Tihiteo. 
Thabor.  Taborrt. 
Th8Sos,  Tmo. 

TbébainouThébéen,  Tebano, 
Thébëïbelt ,  Tebêibêl. 
ThèbM,  Ttbê, 
Tbermopyles,  Tgrm^polL 
Thcflsalîe,  Tess^fia* 
Thifâsalonique*  Tuiahniea, 
Tbibet,TiM. 
Thoan ,  l^un, 
Thrace,  TraeUi. 
Thraoe,  Trace, 
Tbranmène»  TYoêimeno, 
Tbur^Ti'e»  Turgovia, 
TboriDge,  TurmgUt, 
Xibëriadeou  Tabaria,  Tibê- 

rmdê, 
Tibre,  Ttverc. 
Tigre,  Tigri. 
Tine,  Tcm,  T$no. 
Tiriote»  TVrînta. 
Tyrien,rîrio. 
Tirnauy  Tituavia* 
Tiroly  Tirolo, 
ToboUk,  ToboUc. 
Tocayma ,  Tœaimà, 
Tofcgenbour^u  Tockerbourg, 

Tttggmburgo. 
Tokai ,  Tâchai. 
Tolède,  Toiêdo. 
Toloca,  7b/0M. 
Tokntîn,  ToienVino, 
Tomderen,  Tamftrtn. 
TonnÎQgen ,  T^nminga. 
Tordesiîlaf,  TorâctUia, 
Toroawt  Tomavîa* 
Torres-NoTos,  Tbmova, 
Torre»-Yedras,  Torvtdra. 
Tortone ,  Tctjlcna. 
Tortoae,  Tortosa»     ^ 
Toscane,  Toscana, 
Toscan  «  Togeano. 
Toul,  TuL 
Toulon,  Tohnê, 
Toulouse ,  Tobuû. 
Touraine,  Turrtna, 
Tours.  Tun. 

Trait  ou  Tédia,  Trato,  Tedia, 
Transylvanie,  TramUvania, 
Travemunde ,  Travemonda. 
Trébisonde,  TrebUonda, 
Tréniecen,  Tramôiw. 
Trente ,  Drûnio, 
Trêves,  TVsiari. 
Trévise,  Treviti^  Trivigi. 
Trévoux,  Trevigi,  Trevouw, 
Triconie,  TriconUt. 
Tripolitain ,  TripoHno. 
Troyen,  Troiano. 
Tubingen,  TubingÊ. 
Tiieide,7Vie/i/a. 
Tulne,  Tulna. 


■ 


VIN 

Tunis,  Tuniti    • 
Tunquin ,  Tonehino. 
Torconoanie,  Turcomama* 
Tureone,  Turêna, 
Turin ,  Torino. 
Turquie,  Turehia, 

U. 

Ubeilingen,  Uberlinça, 

Ufa ,  Uffa. 

Ut;lilsck,  Vgtuca. 

Ukraine,  Derania, 

Ulm,  Ulma. 

Unis  (Btats-)  d'Amérique, 

Stati  Uniti  d^Amcriea. 
Uplande,  Uplanda, 
Uranopole,  CranopolL 
Urbio,  Urbino. 
Usbeky,  UsbeechL 
Utreckt,  Ulrecht. 

V. 

Vagëlitie,  Fagetizla, 
Valais,  Faiesê, 
Valaquie,  Vataehia, 
ytkWck^Valdeo. 
Valence ,  Valwta, 
Valentinois ,  Valwitlnete, 
Valésie,  Valesia, 
Valladoiid ,  FagUadoUd, 
Vallembourg.  VaUenburgo. 
Valmonton,  Fatmontone. 
Valogne,  F'ahgna. 
Valtelline,  Valtêinna. 
Vandalie,  Vandalia. 
Vandale,  Vandalo. 
Var,  Varo, 
Varadin,  Varadino. 
Varsovie,  Varsimia. 
Vatican,  P^alîctMf, 
Vaucluse,  P^aichiata. 
Véientes,  Vejenii. 
Véil  (Saint-),  5fl?r.ri7i>. 
Venaissin ,  Fenosino, 
Vena:>que,  Venatea, 
Vendée,  Vandea.    . 
Venise,  Venevia. 
Vénitien,  Vtneziano, 
Vence,  Venza, 
Verceil,  Vtreettî, 
Vérone,  Venina» 
Versailles,  Ftrtagiies. 
Vésuve,  Fetuvio. 
Vétéravie.  Fetaravia. 
Vexin ,  Fesiinese. 
Vie,  Fico, 
Viccnce,  Ficenza. 
Vienne,  Fitnna, 
Vierges  (les),  hoU  FêrcinL 
ViUarh,  Fitlaco. 
Vilaine ,  Fitlena. 
Villefranche .  FUlafranea, 
Villeneuve^  FlUannva, 
Vilvorde,  Filvorda, 
Vincent  (8t-) ,  San^Finemico, 


Vintimille,  Venùd^ 
Virginie,  Fïf|«îf. 
Visigoth ,  Fiaigcts* 
VistuIe(la).4ftr»l«Ji. 
Viterbe.  Til^ri*. 
VivaraifT*,  Fivarta. 
Vize ,  Fiza. 
Volhinir ,  yoftniâ. 
Volmarck,  Vdmarek 
Volsque,  FotstB. 
Volterre,  Fobem. 
Vonwetz,  Fwvm» 

W. 

Waal,  Font. 
Waga.FtfM. 
Wagrie.  PapU, 
Walcheren,f'«W»» 
Waldshul,f'«Wrt-«- 
Vi^aldstena.  ''««»««* 
Wallembourg.  Vtl^ 
Wallon ,  FaltcM. 
Walpon ,  Fabm. 
Wallhein ,  mbàh 
Wangen,  f^mgwi. 
Warberg.fV**^' 
Wardbus,  Faréttk. 
Warington.^«rtfS*' 
Warvirk,r*rr«*. 

Wasa ,  Fou. 
Washington.  ri»«J» 

Wasserbourg.  VttM^ 
Walerford .  FaUtfd 
Weihstat ,  ^«*»«^ 
Weiden ,  Fekfm. 
Weimar,  Ftimar. 
Weissemboorgi''«*"n 
*  Wéiier^  Fentr.         \ 
Werlheim,  rirCk* 
Wesel ,  Fetôt. 
Wfscr,  Feser. 
Wesleras,  fei/w». 
Westernes,^«'«^. 
Westmaoie,  ^««im** 
Weslphalic.  Fi^*^ 
Westervick.^«<^ 
Westminster,  ^''*"jv| 
WcslroorelaDd.riifti«^ 
Weymoutb.  Fmts^ 
Wibonrg,  Fiifrgf' 
Wirklow.  FielÊf' 
Wich .  Fick  ù  n^^ 
WiUiamsbourg,  '*• 

burgo, 
Wilna,  FilM, 
WiUonicf'itoiw»' 
Winchester.  ^««*^ 
Wirtemberg.  rîrH»* 
Wisby.  FUbl. 
Wismar,  Famtr. 
Wil««cki ,  y^^ 
Wiltemberg,  rU^ 
Wlodimiers,  f^t^^ 
Wolaw,rflArw«.  ^ 
Wolffei^nttd.'^V^ 


XIM 

ps,  Votgaiîla. 
odiuiir.  f^oiodimiro. 
ogda,  Voiogda, 

Tester.  ^crcMfar. 
nifty  romUm 
rUbeiirg,  Fmrttkurgo, 

caoïrSacca,  5«eea. 
Kwtro ,  Xiloemtro, 


ZAB 

Y. 

TeofcaU/Aff/M. 
Tonne,  Jomnm^ 
1C|priiiuin ,  Jorimêmo, 
Tpres ,  /^ri. 
Ysendid,  ïsendieo, 
TMel,/wW. 
Tssengeaax ,  ïaèngio, 
TftUd  »  /«fac/. 
Tferdun.lveiWaii. 

Z. 

ZBbÊttfZmUrm. 
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Zaghiwa«  Zmg^vm. 

Zaïre»  Zatro. 

Za  loski,  ZamotehL 

Zflaiule  ,  Zelanééi, 

Zi'mble  (NouTeUe-) ,  NMOWêf^ 

Zêmù/m, 
Zolnoch  «  Zolnœo, 
Zulphft ,  Zulfa,  > 
Zurich  »  Znrtgo. 
Zulphen,  Zutfm, 
ZiiYdersÀi*  «  ZuHené* 
Zwikow,  Zpikov, 
Zwckl  y  Z*tvoL 
ZyloDoière»  ZHmudÊn. 


FIN  DU  TOME  PREMIER. 
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